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D'Argent  à  U 
f*tt  de  gutnltt* 


A  îîaronîc  de  Montaufier  dans  l'Angoumois ,  paflà  dans  là 
Mailon  dcfaintc  Maure  l'an  131J.  par  le  mariage  de  GUY  de 
,  fainte  Maure  Chevalier  ,  avec  MARGUERITE  Dame  de 
Montaufier,  fille  unique  &  héritière  àcftutaui ,  feignei  r  de 
Montaufier  &  de  PetrmilleAe  Molnac ,  Dame  de  Jonzac  Elle 
fut  érigée  en  Marquilat  par  Lettres  données  à  Pans  au  mois 
de  May  1644.  puis  en  Duthé-Painc  en  faveur  de  CHARLES 
de  fainte  Maure ,  Marquis  de  Montaufier ,  Chevalier  des  Or- 
dres du  Roy,  &i  de  (es  hoirs  mâles,  par  autres  Lettres  datées 
de  Fontainebleau  au  moisd'Aouft  16*4.  regiftrées  au  Parlement  de  Paris  le  1.  Décem- 
bre 1 66  j .  en  conicquence  des  Lettres  de  furannation  du  27.  Novembre  précèdent.  Cette 
Pairie  a  été  e'tcinte  par  fa  mort  fans  enfans  mâles,  arrivée  le  17.  May  1690.  Vcjtx.  les 
fitus  qui  fui-vent  towtrnmt  celle  treclm  ,  *fr<s  ItJquelUs  en  former*  U  Généalogie  de  U  M*** 
fin  de  fainte  Maure. 
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PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 
DEMONTAUSIER. 

Lettres  Parentes  portant  érection  de  la  Baronie  de  Monraufier  en  Marquifat,  fife.  A  Paris 
au  mois  de  May  1 644.  Sec.  Blanchard.'  CemftUtun  Chren.  tome  II.  col.  1735. 

ïreclim  du  Msrejuïjtt  de  Mentutfier  en  Duché  &  Vuric  de  Frtnce,  en  f*ve*r  de  Mefprt 

Char  tes  de  fiante  Mâure. 

T  OUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  prefens  &  B 
g  f  avenir  ;  Salut.  Comme  les  marques  d'honneur  Se  les  dignitcz,qui  paffent  à  la 
pofterité,  font  les  recompenfes  les  plus  (olides  de  la  vertu ,  Se  dont  les  Rois  nos  Prcdc- 
ccllèurs  le  font  particulièrement  fervis  pour  recognoiftre  ceux  d'entre  leurs  Sujets  qui 
avoierît  le  mieux  mérite' du  public  >  Se  rendu  des  ïerviecs  plus  coniiderablei  à  l'Effet; 
aum  à  Icut  exemple  nous  avons  toujours  apporte  beaucoup  de  circonfpcttion  dans  ladi- 
ftribution  que  nous  avons  faite  de  pareilles  grâces ,  Se  avons  pris  un  foin  particulier  de 
ne  les  répandre,  que  fur  les  perfonnes  de  naiflances  illuilres,  &  qui  par  leurs  belles  actions 
(c  font  élevez  au  dcflùs  des  autres  ,  non  feulement  pour  les  obliget  à  nous  continuer  leurs 
lèrviccs,  mais  aufli  pour  convier  un  chacun  à  les  imiter,  Se  ayans  mis  en  confideration 
les  grandes  &  recomraandables  qualitcz, qui  font  en  la  perfonne  de  notre  très-cher  & 
bien-ame' Charles  de  (ai nte Maure,  Marquis  de  Montaulier,  Chevalier  de  nos  Ordres,  q 
Gouverneur,  &  noftre  Lieutenant Genetal  en  nos  Provinces  de  Xaintongc  &  Angou- 
mois ,  noftre  Lieutenant  General  en  la  Haute  Se  Baffe  Alface,  Commandant  pout  noftre 
fervicc  en  noftre  Province  de  Normandie  ;  lequel  cft  iflù  de  l'ancienne  famille  de  fainte 
Maure ,  dont  Goffclin  de  tainte  Maure  dez  l'an  mil  dix  croit  un  des  plus  grands  Seigneurs 
du  Royaume ,  dont  fà  pofterité  diviféc  en  pluiieurs  branches  a  pris  alliance. &  en  a  donné 
dans  plufieurs  grandes  Maifons  de  ce  Royaume ,  lequel  dez  (on  bas  âge  a  commence  de 
fervir  le  feu  Roy  noftre  très-  honoré  Seigneur  Se  Père  de  glorieuie  mémoire,  Se  nous,  fea- 
voir  en  Italie  au  ficgc  de  Rofïgnane  iVdcCazal,  &  enfuite  en  tous  les  autres  qui  turent 
entrepris  par  les  armes  de  aofttecUe  Seigneur  te  Pcre,  Se  par  les  noftres  dans  la  Lorraine 
Se  dans  I"  Aliacc ,  mcfme  en  celui  de  la  ville  5c  forrerefle  de  BrilTac  fous  feu  noftre  coufin 
de  Wey  mar ,  où  d  donna  des  marques  de  (on  courage  en  plufieurs  rencontres ,  aufll  bien 
<ju'en  la  bataille  de  Cerné,  dans  laquelle  il  prit  trois  ctendarts  de  Cavalerie  de  fa  propre 
anain;  ces  actions  de  vigueur  jointes  aux  preuves,  qu'il  a  données  de  fa  prudente  Se  fâge  P 
conduite ,  nous  obligèrent  à  nous  fervir  de  luy  dans  noftre  Armée  d'Allemagne,  qui  eftoie 
pour  lors  commandée  par  feu  noftre  coufin  le  Maréchal  de  Guebriant ,  dans  laquelle  il 
cftoit  feul  Maréchal  de  Camp ,  fie  où  il  lign  ila  fa  valeur  mefme  après  le  deceds  de  noftrc- 
dit  coufin  ,  comme  aufli  dans  le  Commandement  que  nous  luy  aurions  confié  en  la 
Haute  Se  Banc  AKace ,  où  dans  une  rencontt c  il  fut  fait  prifonnier  des  ennemis ,  de  chez 
leiquels  eftant  forti ,  nous  l'honotafmes  pour  marques  de  la  fttisfaction,  que  nous  avons 
de  fes  ferviecs  de  la  Charge  de  Gouverneur  &  noftre  Lieutenant  General  dans  nos  Pro- 
vinces de  Xaintongc  &  Angoumois,  où  durant  les  derniers  mouvemens  excitez  dans 
noftre  Royaume,  fomentez  par  les  ennemis  déclarez  de  cette  Couronne,  que  nos  fujets 
rebelles  avoient  introduis  particulièrement  dans  nofdi  (es  Provinces,  afin  dclesruincrK 
Jcrcftc  de  noftre  Eftat,  s'il  leur  avoit  été  poflible,  ledit  ficur  Marquis  de  Mon  tau  fier  au- 
roit  uon  feulement  maintenu  lddites  Provinces  en  noftre  obciiîancc ,  mais  auili  après 
avoir  rcfùfc  avec  une  infidélité  inviolable  les  propoiitions  avantageufes,que  les  ennemis  E 
luy  firent  faire  pour  l'obliger  às'unir  avec  eux  ,  il  les  auroit  chailcz  avec  des  forces  infé- 
rieures aux  leurs,  des  places  de  Xaintongc,  Taillcbourgfii  Tallemont  dont  ils  s'eftoient 
emparez,  après  quoy  avec  le  peu  de  troupes.qui  luy  rcftoit>ayant  rencontre  une  partie  de 
leur  armée  à  Montaucan  en  Pcrigord,  il  l'auroit  chargée  &  défaite,  Se  auroit  en  cette 
gloricufc  occaiion  receu  uncblcflùre  au  bras  dont  il  cft  demeure  eftropié  :  il  n'a  pas  laiile 
neantmoins  depuis  de  nous  rendre  des  lerviecs  utiles ,  toit  dans  lcfditcs  Provinces,  foit 
ailleurs  en  divers  emplois  importans,  que  nous  luy  avions  confiez,  ainfy  qu'il  continue 
journellement  de  faire  en  toute  rencontre  avec  une  fidélité  &:  affection  fingulierc  :  confi- 
derant  aufli  l'avantage,  que  cet  Eftat  a  reccu  des  fidèles  &  iignalcz  fervices  de  feu  Hector 
de  iainBc  Maure,  frere  ailne  dudit  Marquis  de  Montaulier,  lequel  dez  l'âge  de  vingt 
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A  ans ,  s 'cftant  jette  rravcfty  en  habit  de  Religieux  dans  la  place  de  Cazal ,  lors  qu'elle  fut 
aiîtcgéc  la  première  fois  par  IcsEfpagnols,  contribua  notablement  par  fa  valeur  6c  parla 
bonne  conduire  à  la  dcfTcnce  de  ladite  Place,  laquelle  ayant  cite  alïiegce  pour  une  fé- 
conde ibis  par  lrfdits  Espagnols ,  il  s'y  lignala  fous  feu  noftre  coufin  le  Marefchal  de 
Ihoiras,  Se  en  outre  deflendit  de  fon  chef  avec  une  vigueur  Se  gencrofité  extraordi- 
naire la  place  de  Rcfllgnan  dans  le  Montfcrrat,  attaquée  par  le  Marquis  Spinola; 
enfuite  de  quoy  il  donna  diverfes  preuves  de  (on  courage  8c  de  (à  fidélité  8c  afJè&ott 
envers  cette  Couronne  en  diverfes  occalîons,  tant  dans  le  Royaume,  Lorraine,  Alle- 
magne &  dans  la  Valtclinc ,  où  il  fut  enfin  tue'  en  forçant  les  bains  de  Bormio,  où  s'eftoit 
retirée  le  refte  de  l'armée  Impérial  le,  qui  avoit  elle"  deffaitedans  ledit  pays  en  plufieurs 
combats,  par  l'armée  qui  cftoit  (ous  le  commandement  du  feu  Duc  de  Rohan,  donc 
ledit  Hcâordefainte  Maure  avoir  toujours  mené  lavant-garde,  Se  voulant  reconnoiftre 
en  la  petfonne  dudit  (leur  de  Montaullcr ,  non-feulement  tant  de  (ervices  recommanda- 

B  blcs,  qu'il  nous  a  rendus  &  à  cet  Eftatj  mais  aufli  celui  dudit  feu  Hcftordc  (ainte  Maure 
fon  itère  aifnc ,  Se  luy  tefmoigner  la  farislaftion,  qui  nous  en  demeure  par  quelque  mar- 
que d'honneur  qui  parte  à  la  pofteritc,  nous  avons  eftimé  ne  le  pouvoir  mieux  faire 
qu  en  érigeant  en  titre  8c  dignité  de  Duché  Se  Pairie  de  France  la  Terre  Se  Marquilac 
de  Montaufier  qui  lui  apparrient  en  propre ,  ayant  efté  laifiee  en  partage  par  une  des 
filles  d'un  Duc  d'Angoulefmc,  il  y  a  près  de  quatre  cens  ans,  àlaMaifon  de  (âinte 
Maure  qui  eftaufli  très-ancienne  8c  illuftre,  ladite  Terre  &  Marquilat  de  Montaufier 
feituée  en  noftre  Province  d'Angoumois ,  cy-devant  Chaftcllcnie  trés-confidcrable  Se 
fort  ancienne,  relevant  de  nous  à  caufe  du  Chafteau  &  Duché  d'Angoumois,  faite 
Baronnie  depuis  un  très  long-temps  ,&  érigée  au  mois  de  May  de  l'année  mil  fixeens 
quarante-quatre  en  titre  deMarquifat,  citant  compofee  de  huit  ou  dix  Bourgs  ou  Pa- 
roi fles  en  toute  Jufticc  haute ,  moyenne  &  balle ,  avantagée  de  plufieurs  beaux  8c  grands 

q  droits,  y  ayant  quantité  de  Vaflaux  Se  de  Seigneuries  qui  en  (ont  mouvans;  enforte 

*  qu'elle  cft  plus  que  uiffilântc  de  foutenir  ledit  titre  Se  dignité  de  Duché  8c  Pairie  de 
France. 

Sçavoir  fàifons ,  que  pour  ces  caufes,  de  l'avisde  noftre  Confeil,  où  eftoient  plufieurs 
Princes  de  nollre  Sang  &  autres  grands  Se  notables  perfonnages  de  cet  Eftat ,  Ce  de  noftre 
propre  mouvement,gr.Ke  (pcciallc,  pleine  puiflanec  Se  Autorité  Royalle,  Nous  avons 
crée  8c  érigé,  créons  Se  érigeons  par  ces  prclcntes  (ignées  de  noftre  main,  ladite  Terre  Se 
Marqmlat  de  Montaufier  «n  nom,  titre  8c  dignité  de  Duché  de  France,  pour  en  jouir  par 
ledit  (icur  de  Montaufier  &  les  hnirs  malles  |.rocicV»cnri»yjl  mariage  pleinement,  per- 
pétuellement Se  à  toujours,  fous  le  nom  8c  appellation  de  Duché  de  Montaufier  en  Pai- 
rie de  France  ;  cnfèmble  de  tous  droits ,  honneurs  &  prérogatives ,  prééminences ,  fran- 
chîtes ,  libériez,  que  les  autres  Ducs  &  Pairs  de  France  ufent  tant  en  jufticc ,  jurifdi- 
ûion  ,  féance  en  nos  Cours  de  Parlement ,  avec  vove  déliberative ,  qu'en  tous  autres 
^  droits  quelconques,  foit  en  aiTemblée  de  Nobleflè ,  faiâsde  Guerre,  qu'autres  lieux  fie 
aôes  de  féance,  d'honneur  8c  de  rang. 

Voulons  Ce  nous  plaift,que  toutes  les  Caufes  civiles  Se  criminelles  ,  perfonnelles  > 
mixtes  &  réelles  qui  concerneront  tant  ledit  (ieur  de  Montaufier ,  que  le  droit  dudit 
Duché ,  foient  traitées  Se  jugées  en  noftre  Cour  de  Parlement  de  Paris  en  première 
inftance,  Se  que  les  Caufes  Se  Procez  dentrclcs  Sujets  Se  Jufticiables  dudit  Duché, rel- 
fortent  nuement  par  appel  du  Juge  d'iceluy  ennoftrcdite  Cout  de  Parlement  en  tous 
cas  fors  &  excepté  les  Royaux ,  dont  la  cônnoiflanec  appartiendra  aux  Juges  parde- 
vant  le(c\uels  ils  avoient  accouftumé  de  reflbrtir. 

Voulons  aufli,  que  ledit  fieur  de  Montaufier  Se  (es  defeendans  mafles  en  loyal  ma- 
riage, fe  puiflent  dire  Se  reputer  Ducs  de  Montaufier  Se  Pairs  de  France,  Se  tiennent 
ledit  Duché  en  plein  fief  fous  une  feule  foy  Si  hommage  de  Nous  Se  de  noftre  Couronne; 
E  duquel  Duché  &  Pairie  ledit  fieur  de  Montaufier  Nous  a  fait  dez-à-prefent ,  ainfi  qu'il 
cft  accouftumé ,  le  (erment  de  fidélité ,  auquel  Nous  l'avons  receu  en  ladite  qualité  de 
Duc  de  Montaufier  Si  Pair  de  France,  comme  tel  Nous  voulons,  que  tous  les  vaflaux  Se 
tenans  fiefs  mouvans  dudit  Duché,  le  rcconnoillcnt ,  Se  luy  faflent  rendre  les  foy  fie 
hommage ,  baille  leurs  aveus&  denombremens,  quand  l'occalion  dcherra ,  audit  fieur  de 
Montauiier  8c  àfes  fucccflcurs  audit  Duché,  au  mefme  titre  de  Duc  de  Montaufier  Se 
Pair  de  France,  fans  toutesfois  que  par  le  moyen  de  cette  érection,  ni  des  Ediâsdes 
années  mil  cinq  cens  foixante-fix ,  Juillet  mil  cinq  cens  loixante  dix-neuf,  Décembre 
mil  cinq  cens  quatre-vingt-un ,  8c  Mars  mil  cinq  cens  quatre-vingt-deux  ,  faits  (ur  l'é- 
rection des  Terres  en  Duchez  8c  Pairies ,  Marquifats  8c  Comtcz ,  l'on  puifle  prétendre 
ores  ni  pour  l'advenir  à  dcflàut  d'hoirs  malles  dudit  fieur  de  Montaufier  fie  de  (es  defeen- 
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dans ,  ledit  Duché  Se  Pairie  eftrc  réiini  8e  incorporé  à  noftre  Couronne ,  &  fans  que  nos  A 
fucccfl'curs  Roys  audit  cas  puiflent  prétendre  aucun  droit  de  propriété  &  reverfiondu- 
dit  Duché  par  le  moyen  des  Edicts  fie  autres  choies  quelconques ,  aufquelles  Nous  avons 
derogé  fie  dérogeons  de  noftre  grâce  fpecialic  par  ces  Prcfcntes  en  faveur  dtidit  fteur  de 
Montaufier  8e  de  fes  iucccflcurs  8e  ayans  canlc,  fans  laquelle  dérogation  ledit  ficur  de 
Moiuaufnrr  n'anroit  voulu  accepter  noftreditc  grâce  Se  libéralité  ,  ni  confentit  à  la 
prefente  création  &  érection,  à  la  charge  au(Ti  que  ledit  Duché  à  deffaut  de  fuccef- 
leurs  mafles  en  loyal  mariage  dudit  ficur  de  Montauiier  Se  de  Tes  defeendans ,  retournera 
à  fa  première  nature ,  titre  8c  qualité  de  Marquifat. 

Si  donnons  en  Mandement,  a  nos  amez  &  fe  >ux  les  gens  t  en  ans  noftre  Gour  de  Par- 
lement à  Parts ,  Chambre  de  nos  Comptes  audit  lieu ,  Se  tous  autres  nos  f  ufticiers  8c 
Officiers  chacun  en  droit  foy >  comme  à  luy  appartiendra ,  que  nos  preienres  Lettres  de 
création  8c  érection  ils  faflent  lire ,  publier  8c  regiftrer ,  8c  du  contenu  en  icellcs ,  jouir 
8c  ufer  ledit  fîeur  de  Montauiier  8c  .les  fucceflèurs  malles  en  loyal  mariage  pleinement ,  B 
paifiblemcnt  8c  perpétuellement,  cérlans  8c  ràifans  celler  tous  troubles  8c  •emptehe- 
mens  au  contraire,  nonobftanr  quelconques,  Edicts  Ordonnances,  deftenfes  8c  Let- 
tres au  contraire ,  par  lequel  on  pourroit  prétendre  le  nombre  des  Ducs  8c  Pairs  eftrc 
limité  5c  préfix,aulquellcs  Nous  avons  déroge  8c  dérogeons,  meime  a  celle  de  l'an  mil  cinq 
cens  foîxantc  dix.-neuf,  fie  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenus.  Car.  tkl  kst 
nostrb  plaisir.  :  "Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  8c  ftablc à  toujours ,  Nous  avons  taie 
mectte  noftre  icelà  ccfditcs  Prcfeotes,  fauf  eaautrcs  chofes  noftre  droit  8c  l'autruy  en 
toutes. 

Donne'  à  Fontainebleau  au  mois  d'Aouft  l'an  de  grâce  mil  fix  cens  foixante-quatre» 
8c  de  noftre  Règne  le  viogt-deuxiéme,  figné  LOUIS:  Et  fur  le  rcply ,  par  le  Roy. 
Le  Tell  i  er..  Et  fccllc  fur  lacs  de  foyc  du  grand  Iccau  de  cire  verte 

C 

■Cmlujîms  it  Mmfteur  le  Tmttrcwr  Gencrd. 

VEU  les  Lettres  fie  informations  "faites  d'office  à  ma  Requefte  des  vie,  mœurs > 
âge ,  converfàtion ,  Religion  Catholique,  Apoftoliqucfit  Romaine,  8c  fidélité  au  fcr- 
vice  du  Roy  8c  expériences  au  fait  des  Armes  du  Suppliant  j  cnfcmble  de  la  qualité 
droits  &  prérogatives-,  revenus  Se*  mouvance  de  ladite  Terre  8c  Marquifat  de  Montau- 
fkr,  8c  autres  terres  8c  fiefs  y  joints  ;  rapporté  8C  à  moy  communique  prendre  tHIes 
autres  conclufions  que  de  raifort. 

Vcu  lefdites  Lettres  8c  informations,  fie  autres  pièces  aufll communiquées. 

Je  n'empefehepour  le  Roy,  eftrc  lefdites  Lettres  régi  ftrées  au  Greffe  de  ladite  Cour, 
pour  cftre  exécuté  Se  jouir  par  le  Suppliant ,  fes  hoirs  mafles  nez  8c  à  naiftre  en  loyal 
mariage,  de  l'effet  8c  .contenu en  icellcs  :  Ce  faifànt ,  reccu  en  ladite  qualité  8c  dignité 
de  Duc  de  Montauficr  8c  Pair  de  France,  en  faifant  le  ferment  en  tel  cas  requis  8e  ac-  ® 
couftumé,  fans  pouvoir  néantmoins  joiiir  de  la  diffraction  de  Rcflorc,  8e  les  appella- 
tions du  Juge  dudit  Duché  6e  Pairie  eftrc  relevées  nuement  en  la  Cour ,  qu'au  préala- 
ble il  n'ait  été  fatisfait  a  l'indemnité  des  Juges>où  elles  reflortiflent ,  5c  à  la  charge  que  les 
fiefs,  terres,  8c  feigneuries  relevantes  des  Particuliers  ne  pourront  eftrc cenfées  8c  répu- 
tées faire  part  8c  portion  dudit  Duché,  qu'au  préalable  le  contentement  des  Seigneurs 
dont  ils  relèvent  ne  foit  rapporté,  fie  l'indemnité  payée. 

jiRRE.ST>  le  Roy  (itutt  en  fm  Paiement  fir  téreflim  des  Lettres  de Duché 'érfùrie  de 
fronce  ,  du  Msrqutfot  de  Mentoufter ,  en  faveur  de  Mejjtre  chxrles  de fâtnte  Aùure  :  Ptr- 
ttnt  verrfiutim  des  fufdites  lettres ,  frejlstsm  de  ferment  &  tnfislLuu».  Dm  Mercredi) 
i.  Décembre  i*6j. 

.1  f* 

VEU  par  la  Cour  toutes  les  Chambres  aflcmblées,  le  Roy  féant  fie  Prefidenrcn 
icellcs,  les  Lettres  Patentes  données  par  ledit  Seigneur  au  mois  d' Aouft  mil  fix  cens 
foixante-quatre , fignées  Louis:  Et  furie  rcply, par  le  Roy.LcTellier,  fie fcellées  du 
grand  fceau  de  cire  verte  ;  obtenues  pat  Mcflirc  Charles  de  fainte  Maure,  Marquis  de 
Montauficr ,  par  Idquelles  8e  pour  les  caufes  8e  coniiderations  y  contenues ,  ledit  Sei- 
gneur auroit  créé  8e  érige  la  Terre  Se  Marquifat  de  Montauficr ,  cr  nom ,  titre  de  Du- 
ché 8c  Pairie  de  France ,  pour  en  jouir  par  ledit  ficur  de  Montauiier  8e  fes  hoirs  mafles 
procréés  en  loyal  mariage,  pleinement,  perpétuellement  Se  à  toùjouts  fous  le  nom  8e 
appellation  de  Duché  de  Montauficr  Se  Pairie  de  France,  ainfi  que  les  auttes  Ducs  8c 
Pans  de  France  Veut  8c  luy  plaift  que  toutes  les  Caufes  civiles ,  aimiacllcs ,  peribnncl- 

lcs, 
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lé  les  )  mixtes  &  t c'clles  qui  concerneront  tant  ledir  ficur  de  Montaulicr ,  que  le  droit  dudic 
Duché ,  ru  fient  traittecs  fie  jugées  en  ladite  Cour  en  première  Inftancc ,  6:  que  les  Caufes 
&  Procez  d'entre  les  Jufticiables  dudit  Duché  tcflbrrilTent  nuement  par  appel  en  la  Cour, 
en  tous  cas  fors  fie  excepté  les  Royaux ,  dont  la  connoiflanec  appartiendrait  à  nos  Juges, 
pardevant  lefquels  ils  avoient  accouftuméde  refTortir  :  Vouloit  aufll  ledit  Seigneur  Roy 
que  ledit  ficur  de  Montaulicr  Se  fes  defeendans  malles  en  loyal  mariage ,  fc  puiflènt  dire 
Ducs  fie  Pairs  de  France,  fie  tiennent  ledit  Duché  de  Montaulicr  en  plein  tief  tous  une 
feule  foy  Se  hommage  dudit  Seigneur  Se  de  fa  Couronne  :  Voulant  auffi  que  les  Jufti- 
ciables audit  Duché  le  teconnoiil'ent ,  luy  fiflent  les  foy  fie  hommage  ,  baillalTcnt  les 
adveus  &  dénombrement ,  quand  loccalion  y  écherroir ,  aux  melmcs  titres  de  Duc  de 
Montaulicr  fie  Pair  de  France ,  aiufî  que  plus  au  long  le  contiennent  Icfdircs  Lettres  à  la 

B  Cour  addreuantes  ,  Lettres  de  Surannation  du  vingt- l'epriéine  Oôobre dernier,  ligné 
LOUIS  :  Et  plus  bas,  par  le  Roy-  Le  Tellier.  Et  (cellées  du  grand  fceau  de  cire 
jaune.  Rcqucftes  dudit  fieur  de  Montaulicr  à  fin  d'enregiftrement  d'iccllcs  :  Informa- 
tion faite  d'office  à  la  Requeftedu  Procureur  Ccncraldu  Roy,  des  vie,  mecurs,  con- 
vetlation ,  Religion  Se  expériences  au  fait  des  Armes  dudit  (ieur  de  Montaulicr  :  Conclu- 
fions  du  Procureur  General  du  Roy,  la  matière  mile  en  délibération. 

Le  Roy  léant  en  fon  Parlement,  a  ordonné  Se  ordonne  que  lefdttes  Lettres  feront 
regiftrées  au  Grerrc  d'iccluy ,  pour  cftre exécutées  &r  jouir  par  ledit  fieur  de  fainte  Maure, 
les  hoirs  martes  nez  &  à  naiftre  en  loyal  mariage ,  de  l'effet  fie  contenu  en  icellcs  :  Ce  fài- 

q  fànt,  qu'il  lèrarcceu  en  ladite  charge,  qualité  Se  dignité  de  Duc  de  Montaulicr  &  Pair  de 
France ,  en  failant  le  ferment  en  tel  cas  requis  fie  accouftumé  ,  de  bien  &  fïdcllemenc 
fervir,  coiilciller  «£  affilier  le  Roy  en  fes  très-hautes  8c  très-importantes  affaires ,  Se 
prenant  féance  en  ladite  Cour ,  garder  les  Ordonnances ,  rendre  la  jufticc  aux  pau- 
vres, comme  aux  riches,  tenir  les  délibérations  clofes  Se  fecrettes,  Se  en  tout  lé  com- 
porter comme  un  boa  Se  magnanime  Duc  Se  Pair  de  France,  Officier  de  la  Couronne 
fieConfcillcr  en  Ccur  Souveraine,  doit  faire ,  fans  pouvoir  neantmoins  jouir  de  ladi- 
fttactten  de  Rcflort  ,  Se  les  appellations  du  Juge  dudit  Duché-Pairie  eftrc  relevées 
nuement  en  la  Cour,  qu'au  préalable  il  n'ait  cfté  fatisfait  à  l'indemnité  des  Juges  où 
elles  icflbrrnient ,  &  à  la  charge  que  les  ricts,  terres  Se  feigneuries  des  particuliers  ne 

U  pouront  cftre  ccnfccs  &  réputées  t.iire  part  Se  portion  dudit  Duché,  qu'au  préalable  le 
con lentement  des  Seigneurs  dont  ils  relèvent  ne  loit  rapporté,  &  l'indemnité  à  eux  payée* 
&  à  1  inftant  ledit  de  fainte  Maure  mandé ,  a  fut  le  ferment ,  juté  fidélité  au  Roy,  y  a  efté 
receu  Se  pris  fa  place. 

Lettres  de  Smrsmutùn  peur  ttnregfircmertt  dffditts  Lettres  d éreiïtan. 

TOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  Se  de  Navarre  :  À  nos  amez  Se  féaux 
__,lcs  gens  tenans noftte Cour  de  Parlement  fie  Chambre  de  nos  Comptes  à  Paris; 
Salut.  Par  nos  Lettres  patentes  en  forme  de  Chartres ,  en  datte  du  mois  d'Aouft  de 
£  Tannée  dernière  \66\.  Se  pour  les  grandes  &  importantes  confiderations  y  contenues  , 
Nous  aurions  créé  Se  érige  la  Terre  Se  Marquifat  de  Montaulicr  en  titre ,  nom  Se  dignité 
de  Duché  fit  Pairie  de  France,  pour  eftre  dorénavant  fie  à  toujours  pofledée  fie  en  joUic 
par  noltre  trés-cher  Se  bien  amé  Coufin  Charles  de  fainre  Maure  Se  fes  fuccdlcurs 
malles ,  Seigneurs  de  ladite  Terre  de  Montaulicr ,  nez  Se  à  naiftre  en  légitime  mariage, 
audit  titre  de  Duché  fie  Pairie  de  France,  Se  aux  melmcs  honneurs,  rang ,  Icc'ancc  , 
prééminences  Se  prérogatives  appartenans  audit  titre  fie  dignité  de  Duché  fie  Pairie  de 
France ,  fie  dont  joiiiûciit  tous  les  autres  Ducs  Se  Pairs  de  noltre  Royaume ,  ainfi  qu'il  cft 
plus  particulièrement  porté  par  nofdites  Lettres  -,  mais  d'autant  que  ne  vous  ayant  pas 
cfté  prélentécs  dans  l'an  de  I  expédition  d'iccllcs ,  vous  pouttiez  faire  difficulté  de  les 
f  cnregiftrcr,ce  que  Nous  voulons  qu'elles  ayent  leur  plein  fie  entier  effet.  A  ces  causes  , 
Nous  vous  mandons  fie  ordonnons  par  ces  Prefentes  lignées  de  noftrc  main ,  que  fins 
vous  arrefter  à  la  futannation  de  nofdites  Lentes  Patentes  dudit  mois  d'Aouft  de  l'année 
1664.  lefquelles  lont  cy-attachccs  lous  le  comre-lcel  de  noftrc  Chancellerie,  vous  ayez 
à  procéder  à  l'enregiftrement  pur  fie  fimplc  dcfditcs  Lctttes ,  Se  àfàireiouir  Si  ufer  du 
contenu  en  icclles,  noftredit  Coulin  fie  les  fuece  fleurs  malles  en  loyal  mariage  ,  plei- 
nement î  paifiblemenc  fie  perpétuellement, ccflant  Se  faifant  ceflet  tous  troubles  fie  em- 
pefchemens  quelconques ,  fie  nonobftanr  tous  Edits ,  Ordonnances ,  Regkmcns  ,  Let- 
tres, Arrcfts  fie  autres  chofes  à  ce  contraires,  aulquelles  Nous  avons  derogé  fie  déro- 
geons pour  ce  regard  ,  encore  que  noldites  Lettres  ne  vous  ayent  cfté  prélentécs  dans 
l'an  Séjour  de  l'obtention  d'iccllcs,  ce  que  Nous  ne  voulons  pouvoir  nuire  ni  pré- 
Tome  y,  B 
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judicier  à  noftrcdit  Cou  (in ,  &  dont  en  tant  que  befoin  cft  ou  feroit ,  nous  l'avons  re- 
levé 5c  difpcnfc ,  relevons  &  difpenfons  par  cclditcs  Prclcntcs.  Car  tel  ist  nostre 
plaisir.  Donne*  à  Paris  Je  vingt-feptieme  jour  de  Novembre  mil  fixeens  loixante- 
einq.  Et  de  nofhe  Règne, le  vingt  troiuJmc.  Signe  LOUIS  :Et  plus  bas,  par  le  Roy. 
Le  Tell ier.  Et  (celle. 

vin  c*v  c^to  i  i*i       C*ii        iyi  ç*" '  r**3  t  *3  t  "  <  "  *  * 3  t  "  - 1  *  t  *-  t>  J  «  1  rte.  tu  r «       t't>j  t*»!'  rr* 

GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON  DE  SAINTE  MAURE- 


B 


IA  Maifon  de  (ainte  Maure ,  l'une  des  plus  anciennes  du  Royaume ,  a  pis  fon  nom 
_j  de  la  ville  de  faince Maure  en  Touraine.  Hirci  dans  fes  antiquités  d'Anjou ,  pag. 
188.  &  i8$udit  qu'environ  l'an  1052.  Fouques  comtcd' Anjou  ,  fit  bâtir  le  château  de 
fainte  Maure  avec  pluficurs  autres.  Avant  de  donner  la  Gene'alogic  des  Seigneurs  de 
fainte  Maure ,  dcfquels  font  defeendus  les  ducs  de  Montaulîcr  pairs  de  France  ,  on  a  cru 
devoir  rapporter  les  premiers  Seigneurs  de  ce  nom,  dont  une  fille  porta  la  terre,  le 
nom  Se  les  armes  de  fainte  Maure  dans  la  mailbn  de  Prccigny.  Ç 

 ,  ■ —  

ARTICLE  PREMIER- 
PREMIERE  MAISON  DE  SAINTE  MAURE- 

1. 

OSCELINdc  fainte  Maure  furnommé  TiBâvmus ,  cft  mentionné  dans  une 
X  charte  de  Fouques  lierre  comte  d'Anjou ,  l'an  1007.  avec  Suhard  de  Cracn, 
Thibaud  de  Blazon  Se  plufieurs  autres  (eigneurs  \  il  cft  aufli  nomme  dans  la  fondation  D 
de  lAbbaie  de  Bcaulieu  ,  l'an  1009.  Se  ctoit  mort  avant  l'an  1030. 

Femme  AREMBURGE  vivoit  encore  l'an  10  jo.  qu'elle  consentit  a  la  fondation 
du  Prieure  de  faint  Mcfmm  iiite  pai  Hugues  fon  fils. 

1.  &  2.  Gosbert  Se  Guillaume  dclâintc  Maure,  mentionné  dans  la  fonda- 
tion du  Prieuré  dcfàint  Mefmin,  moururent  fans  pofterité.  Guillaume  (ctrouvo 
encore  mentionné  dans  un  titre  de  l'Abbaye  de  Vendôme  de  1040. 

3.  HUGUES ,  Seigneut  de  fainte  Maure, qui  fuit. 

ÎUGUES,  Seigneur  de  fainte  Maure,  fonda  le  Prieure  de  faint  Melmin  de  fainte 
Maure ,  &  elt  nomme  dans  l'acte  de  cette  fondation  avec  (à  merc  fie  (es  frères  ;  le  E 
titre  eft  (ans  date ,  mais  la  fondation  fut  faite  en  faveur  d'Albert.qui  fut  Prieur  de  faine 
Mefmin  depuis  1011.  jufqu'cn  10  jo.  Il  cftaulli  mentionné  dans  un  titre  de  Fouques 
Rechm comte  d'Anjou,  imprimé  dans  le  recueil  des  titres  de  (aint  Nicolas  d'Angers. 
Voyez  t Hifloire  de  Stblé ]>tr  Meiutge ,  Liv.  IX-p*g  252.  où  ce  titre  cft  rapporté,  &  dans 
lequel  Hugues  fe  quaHhe  :  EgoH»go  Ctftri  ,fntil*  Mutr*  Dei  grau,  jure  beredittrU 
foffejpr  e^-aemhms.  Le  Pape  Grégoire  Vil.  lui  écrivit  une  lettre  ,  qui  cft  la  vingt- 
deuxiéme  du  Livre  2.  de  (es  letires,  Se  fc  trouve  dans  l'hiftoire  de  Sablé  ,  pag.  2J4- 
Femme  vENOR  ,  fille  de  BerUy  ,  feigneur  de  Monftrcuil  (  dit  depuis  MonftreuU 
(  «  )  m.  de  Bellay  )  &  de  la  fœur  de  Gilimn ,  feigneur  de  Saumur.  (  *  ) 
Sibic ,  p.  in-        ï.  GOSCELIN  H.  du  nom ,  feigneur  de  (ainte  Maure ,  qui  fuit.  F 

2.  Hucues  de  fainte  Maure,  cft  nommé  dans  une  charte,  par  laquelle  le  comte  d'An- 
jou fc  defifta  l'an  1087.  en  faveur  de  l'abbé  de  faint  Aubin  d'Angers ,  de  toutes  les 
ufurpations  qu'il  avoit  faites. 

I  I  I. 

GOSCELIN  II.  du  nom ,  feigneur  de  fainte  Maurc,eft  témoin  dans  une  charte  du 
Monaftere  de  faint  Aubin,  (ous  Fouques  comte  d'Anjou  en  1037.  (  b  )  ccll  lui  qui 
dtsc.,mi«,Kioi.  dans  la  fondation  de  l'abbaye  de  Vendôme,  cft  mentionne  en  1040.  avec  Henry  Roy  de 
tou,  o  43       FrancC)  Guillaume  duc  d'Aquitaine,  Geoffroy  Mtrttl  comte  d'Anjou  ,  Guillaume  vi- 
comte de  Blois ,  Geoffroy  dcl'rcuilly,  Léon  d'Amboite,  Landry  de  Baugency ,  Guil- 
laume de  Parthcnay  fie  Conftanun  de  Mcllo  :  Il  cft  auûi  tait  mention  de  lui  la  même  an- 
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/  fiée  dans  l'augmentation  de  la  fondation  de  faint  Nicolas  d'Angers ,  fie  dans  la  fondation 
du  Prieuré  de  l'tviere  ;  il  ligna  avant  Hugues  comte  du  Mans  dans  une  Charte  de  Gcof* 
froy  Mmelcomxz  d'Anjou,  avant  l'an  1047.  ttanfigea  en  \o6o.  avec  Albert  II  du  nom* 
abbé  de  Marmoutier ,  pour  un  droit  de  paflage  qui  avoitété  accordé  à  cette  abbaye.  Le 
comte  d'Anjou  connoiflànt  là  valeur  fie  celle  de  Ion  frerc ,  les  porta  à  faire  la  guerre  au 
feigneur  d' Amboifc. 

Femme  CASSINOTE,  dame  de  la  Haye, fie  do  vicomte  de  Tours  qu'elle  cut-cn 
partage.  (4) 

1.  GOSCELIN  III.  du  nom,  feigneur  de  la  in  te  Maure,  qui  fuit. 
»£>  Hugues  de  fainte  Maure,  tué  avec  foh  frète  dans  la  ville  de  la  Haye. 
R      3.  GUILLAUME  de  fainte  Maure,  dont  il  fera  parléci-aprcs. 

I  V. 

GOSCELIN  III.  du  nom,  ieigneur  de  fainte  Maure  fie  de  la  Haye,  vicomte  de 
Tours,  alfilU  avec  fon  frère,  le  comte  d'Anjou,  dans  la  guerre  qu'il  eut  con- 
tre Henry  I.  roy  d'Angleterre ,  fie  le  trouva  à  la  bataille  de  Sais.  (,  b)  Il  fut  tue  avec 
(on  frère  par  des  foldats  qui  le  mutinèrent  contre  eux  dans  la  ville  de  la  Haye.  11  peut 
avoir  été  père  de 

V. 

HUGUES  de  fainte  Maure ,  fufeita  la  guerre  qui  fe  fit  l'an  1 172.  entre  Henry  II. 
roy  d'Angleterre  fie  Alicnor  fa  femme  fié  lés  enfans.  Ilcfl  mentionne  dans  la  enro- 
C  nique  de  Robert  duMontl'an  1 173.  avec  fon  fils  qui  n'y  cft  point  nommé ,  fie  qui  appa- 
remment ne  Uifli  point  de  pofterité. 

GUILLAUME ,  feignent  de  fainte  Maure ,  que  l'on  prefume  avoir  été  troifiéme 
fils  de  Gofcelin  II.  feigneur  de  fainte  Maure,  fie  de  Caflintte  de  la  Haye ,  Si  frère 
de  Gefcelm  III.  du  nom,  ne  vivoit  plus  en  1  20  j.  fie  ne  lai  lia  qu'une  fille  nommé  Avoye, 
dont  il  va  être  parlé. 


luit  deS=ble,  U 
y.  P-  M4 


(*)  fabWd* 
MjioI.ci  dans  fa 
Généalogie  de  la 
Miifoo  de  lainic 
Maure  t  met  «ite 
bataille  »en  nu. 
Le  Pete  Sirmond, 
dan»  {et  oote<  fur 
Geofcov  de  Veit- 
dooe ,  la  ou  en 
1118.  It  d'autr»» 
en  inj. 


ARTICLE  SECOND 
SECONDE  MAISON  DE  SAINTE  MAURE» 


De ....  i  U  for- 
int* tmfnét 
<<».... 


\ 

1  1  1 

D'dTgtntk  U 
f*(t  dtfttntttt 


t 

GUILLAUME ,  feigneur  de  Precigny  en  Touraine  ,  prit  le  nom  de  fàinte  Maurô 
à  caufe  de  fa  femme ,  fie  (es  enfans  s  appellerent  indifféremment  de  Precigny  fit  de 
fainte  Maure.  M.  l'abbe  le  Laboureur  prétend  que  ce  Guillaume  de  Precigny  defeendoit 
«  d'un  feigneur  du  nom  de  Loudun ,  lequel  s'étant  allié  à  l'heritierc  de  Precigny ,  en  avoic 
pris  le  nom  ;  fie  qu'ainfi  la  mai  fon  de  fainte  Maure  d'aujourd'hui  fortoit  de  celle  de  Lou- 
dun ,  qu'il  dit  avoir  été  une  grande  mai  fon.  A.  du  Chefne  croit  que  ceux  de  la  maifon  de 
Ecrric ,  la  plus  grande  fie  la  plus  illuflrc  du  Loudunois ,  étoient  les  auteurs  des  feigneurs 
de  Precigny.  Voyez.  fki/ltirede  Sablé ptr  Maure ,  Livre  IX.  f.  2f6.tf  **x  adttieru  p.  31 J. 
Guillaume  de  Precigny  confirma  l'an  1  20  5.  du  confentement  A'Avàye  fa  femme  &r  de  lès 
enfans ,  les  exemptions,  que  GuiUwmeàc  fainte  Maure  fon  bcau-perc  avoit  accordées  aux 
Abbé  fie  Religieux  de  la  Mercy-Dieu  :  il  prend  le  nom  de  Precigny  dans  ce  titre  ,  fie  eft 
qualifié,  GuiUtlmuS  de  Vretmuuty  Déminas fintlt Mutr*. ,  dans  un  autre  de  la  Chartrcule  . 
du  Liget.  Il  vivoit  encore  en  1 109. 

Femme  AVOYE ,  Dame  de  fainte  Maure  en  Touraine ,  fille  unique  fie  héritière  de 
OuilLvme ,  feigneur  de  fainte  Maure  ,  fut  mariée  long-tcms  avant  fan  120t.  8e  porta  1 
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(on  mari  la  terre  de  fainte  Maure. 

1.  Guillaume  II  du  nom,  feigneur  de  (àinte  Maure  Se  de  Predgnv  Chevalier ,  fit 
une  donation  à  l'abbaye  de  Baugerais ,  le  7.  des  Ides  d' Octobre  1 2 1 5>.  clic  eft  Icellce 
de  Ton  fecau ,  fur  lequel  il  eft  rcprclcnté  à  cheval ,  tenant  d  une  main  l'cpée  haute  Se 
de  l'autre  I  ccu  de  laim  c  Maure,  fon  cheval  cil  caparaçonne  des  mêmes  armes,  légen- 
de, S.  Wilelmi  de  S.  Mtart  ;  il  étoit  mort  (ans  pofterité  l'an  1  22  3. 

2.  JOSBERT ,  icigneur  de  fainte  Maure  Se  de  Precigny  ,  qui  (uit. 

j.  Hugues  de  (àinte Maure,  Chanoine  de  Tours  en  1210.  Se  Prieur  de  Loches  en 
1225.  vi  voit  encore  en  12.40. 

4.  j.tf.&7.  Garsie,  Aramburge  ,  Petronille,  ScDomite  de  fainte  Maur*, 
mentionnées  avec  leurs  treres  dans  le  titre  de  120  j.  pour  l'abbaye  de  laMcrcy- 
Dieu.  '3 

I  I. 

JOSBERT  de  fainte  Maure,  chevalier,  feigneur  de  fainte  Maure  de  Precigny  &  de 
Nouaftre,  avoitfuccedéàGiwZiwwwrfon  frercainé,  (uivant  un  titre  de  l'an  122J.0Ù, 
c  qualifie  feigneur  de  Noiiaftre  Se  de  fainte  Maure,  fe  dit  (ils  de  Giulltimt  de  Pre- 
cigny, Se  reconnoîr  que  fon  frerc  Se  fon  percavoient  cedéà  l  abbiye  de  làintc  Croix  de 
Poitiers ,  un  droit  qu'ils  pre'tcndoient  fur  les  hommes  de  cette  abbaye,  es  bailliages  de 
faint  Romain  &  dé  Villeche ,  pour  lefquels  il  compola  du  coufentcmcnc  de  Hugues  de 
fainte  Maure,  Chanoine  de  Tours  &  Prieur  de  Loches  ,  (on  frerc,  en  prcfcncc  de  Jean 
Archevêque  de  Tours,  de  Thierry  de  Galardon  Sénéchal  de  Tourainc  &  de  Poitou,  le 
6.  des  Calendes  d'Avril.  La  même  année  il  affranchit  en  qualité  de  feigneur  de  fainte  ^ 
Maure  Se  de  Precigny ,  1  abbaye  de  Baugerais  de  tout  droit  de  péages  pour  les  charois  de 
ccMonaftere  en  (es  terres  Ce  titre  eft  (celle  de  (on  fceau,  fur  lequel  il  paroi  r  à  cheval 
armé  de  toutes  pièces,  l'épéc  haute  en  une  main ,  Se  de  l  autre  renant  un  ccu  chargé  d'une 
fàfce,  qui  (ont  les  armes  de  (aii,te  Maure }  légende ,  Sigillum  Joshetti  de futci*  Alâura, 
au  conrrc-fccl  eft  (on  fccl  fecret  compofé  d'un  ccu ,  la  bordure  componnée  qui  (ont 
celles  de  Precigny.  Il  confirma  encore  la  même  année  fous  les  mêmes  (cel  Se  contre-feel 
la  donation  faite  à  l'abbaye  de  la  Mercy-Dieu  par  Guillsamt  fon  frerc  ,  auquel  il  avoit 
fuccedé ,  Se  donna  avec  Hugues  fon  frerc ,  entre  les  mains  de  Jean  Archevêque  de 
Tours ,  feft  livres  &  demie  de  rente ,  en  faveur  de  ce  Monaftcrc ,  à  la  charge  qu  on  y  q 
(«  )C»Wnetd«  feroit  conrtrutre  une  Chapelle  pour  eux  II  confirma  l'an  1116.  (4  )  aux  Rcligieufes  de 
ja  Lande  de  Bcâuchcfnc ,  Ordre  de  Fontcvraut ,  les  donations  que  û  merc  y  avoit  faites, 
fc  croilà  contre  les  Albigeois,  &  tut  l'un  des  Chevaliers  qui  îcellcrcnt  de  leurs  (beaux 
le  traité  fait  le  16.  des  Calendes  de  Jui.i  1229.  par  Pierre  de  Collcmy  &  Matthieu  de 
Marly ,  au  nom  du  roy  faint  Louis ,  avec  Roger  Bernardcomtc  de  Foix,  pour  chaucr 
(  *  )  Hft.  de  les  Hérétiques  des  terres  de  ce  dernier,  [b)  Il  eft  encore  nomme  en  d'autres  titres  des 
Momn.o.cnty,  P.  années  j 23 1  &  1 24t. 

Femme  A.  eft  ainû  defignée  dans  une  donation  faite  par  fon  mari  au  mois  de  Janvier 
1 2  24.  à  l'Eglifc  de  faint  Martin  de  Tours  ;  elle  pouvoir  étt e  fille  de  Pierre  de  Montoire, 
feigneur  de  Vendôme,  Se  d' AtgUntine  la  femme,  lefquels  avoiciit  fondé  en  1208.  l'ab-  E 
baye  de  la  Virginité  au  Maine-  fclle  eft  motionnée  avec  (on  mari  dans  un  titre  de  l'ab- 
baye dcCormery  en  1228.  où  on  lit  JOSBERTUS  de  faUla  M*ur* ,  & uxer tins 
(  c  )  mit.  di  fU*  emitis  Vtdoctni.  {e) 
3it.Jr,P.4i.         ,.  |osBERTdelainteMaure,Chancclierdel'églifedefaintMartindeToursen  1247. 

fuivant  la  chatte  noire  de  cette  églife.  Voyez  Gai.  Chrijl.  Edit.  de  16^6.  tm.u 
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LLAUME  II.  feigneur  de  (àinte  Maure ,  qui  fuit. 

III. 

U1LLAUME  II.  du  nom ,  feigneur  de  fainte  Maure  &  de  Marfillac,  eft  nommé 
avec  Bouchard  comte  de  Vendôme,  Jacques  de  Maillé,  GcrardSavary ,  Herbert  p 
Turpin  Se  autres  Chevaliers ,  dans  les  Sratuts  de  Charles  de  France  ,  comte  d'Anjou 
te  de  Provence ,  le  Mardi  après  le  Dimanche  Otuli  de  l'an  1  ;  jo.  fut  un  des  principaux 
feigneurs  de  Poitou,  qui  traitèrent  en  1269.  avec  Alphonledc  France ,  comte  de  Poi- 
f  </)  H<n.  de»  ti«s,  pour  régler  le  rachat  desjiefs  à  Mercy,  {d)  tranfigea  la  même  année  au  nom 
Chaîner!  ,    àc  (es  enfâns  pour  la  fucceffion  de  fa  femme  avec  Hugues  ,  feigneur  de  Parthcnay ,  fie 
picureip  7.      co  obtint  les  terres  de  Marfillac,  d'Aigrie  &dc  Tuchenays.  Il  mourut  en  1 271. 

Femme  JEANNE  de  Râncon,fille  de  Geoffroy ,  Icigneur  de  Rançon ,  Chevalier ,  étoic 
lœur  de  Getffrey  de  Rançon  ,  de  la  Dame  de  Paribenay ,  de  la  femme  d'^»;**  d'AL 
bret,  Se  de  celle  de  Joffelin  de  Caftillon  ;  mourut  l'an  1  $02.  &  fur  enterrée  en  l'ab- 
baye de  Suii/jy  (uiyant  le  teftament  de  GuilUume  de  fainte  Maure ,  Chancelier  de  France , 
fon  petit-fils.  ,.  GUILLAUME 
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\      r.  GUILLAUME  III.  du  nom,  fcigncur  de  fainte  Maure,  qui  fuir. 

2.  PIERRE  de  fainte  Maure,  Icigncur  de  Monrgaugier,  continua  lapoiteritc  qui 

fera  rapportée  après  celle  de  fin  frère  aiue. 
j  Isabpau  de  fainte  Maure,  qu'on  donne  pour  femme  *  Philippe,  feigneur  de  Prie , 
de  Bulançois  Se  de  Moncpoupon,  Sénéchal  de  Beaucairc  &  de  Nilmes ,  fils  aine 
<Jc  "Jean  II.  du  nom ,  feigneur  de  Prie ,  de  Bufançois  Se  de  Moulins ,  &  de  Gillette  fa 
première  femme. 

4.  Jeanne  de  (ainre  Maure,  veuve  en  1 3 34.  de  Pierre  ChtrbtnA  pouvoir  être  fille 
de  Guillaume  II.  du  nom ,  feigneur  de  fainte  Maure. 

I  V. 

B  âf~^  UILLAUME  III,  du  nom ,  chevalier ,  icigncur  de  fainte  Maure  &  de  Marfillac, 
VJT  dont  il  fit  hommage  en  1171.  &  1 374.  à  Guillaume  de  Blayc  ,  Evêquc  d'An- 
goulême&  à  Hclic  Corel ,  ou  Carcl  abbé  de  faint  Cybar;  il  en  donna  encore  aveu  en 
1196.  fut  prefent  au  mois  de  Juillet  1 197.  à  un  aûc  que  paflà  Alienor  de  Montfort , 
comrelïc  de  Vendôme ,  dont  il  fut  garant,  &  mourut  après  l'an  ijoo;  de  fa  femme 
dont  le  nom  cft  ignore ,  il  eut 
Isabeau  Dame  de  lainte Maure,  de  Marfillac,  de  Montbazon,  de  Monrcontour, 
de  Jarnac ,  de  Savoniercs  8c  de  Prccigny.  Le  Roi  la  fàifoit  chercher  en  1  jo  1.  pour 
la  mettre  à  Maubuiûon  à  fin  d  "empêcher  qu'elle  ne  fc  mariât  à  quelqu'un  du 
parti  du  duc  de  Bretagne-  Elle  époufa  la  même  année  Amaury  III.  du  nom  , 
c        fire  de  Craon ,  auquel  elle  apporta  les  terres  de  fainte  Maure  &  de  Marfillac. 
11  fît  hommage  de  cette  dernxrc  à  l'Evcque  d  Angoulêmc  en  1  }oi.  &  c'toit  fils 
de  Maurice  III.  du  nom,  lire  de  Craon  ,  de  Sable,  Kc.  Scncchal  héréditaire 
d'Anjou ,  de  Touraine  &  du  Maine ,  &  de  Aiahaut  de  Malines.  Ifabeau  de  fainte 
Maure  étoit  morte  avant  (on  mari  le  10.  Décembre  1310.  &  tut  enterrée  en 
l'églifcdcs  Cordclicrs  d  Angers  en  la  chapelle  de  Craon. 

D  * 

SEIGNEURS  DE  MONTGAUGIËR» 

MARQJJIS  DE  NESLE*  ET  COMTES  DE  JOÏGN Yè 
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IV. 

PIERRE  de  ûînte  Maure ,  chevalier,  frère  puîné  de  Guillaume  III.  du  rioro# 
feigneur  de  fainte  Maure ,  &  fils  de  GUILLAUME  II.  &  de  femme  de  Rançon, 
*  comme  il  a  été*  dit  ci-devant  pag.  8. fut  fcigncur  de  Monrgaugier,  fit  fon  teftament 
le  Mardi  avant  la  Purification  1)2.4.  nomma  pour  exécutrice  fà  femme,  fie  fut  en- 
terré en  l'c'glife  de  faint  Elpin,  diocèfe  de  Tours ,  où  il  avoit  fondé  une  chapelle. 

Fcmme,M  AHAUT  tut  enterrée  à  l'abbaye  de  Sully  , comme  on  l'apprend  du  tefta-» 
ment  de  Guillaume  de  fainte  Maure  1  Chancelier  de  France  fon  fils. 

1.  PIERRE  de  fainte  Maure  II.  du  nom,  feigneur  de  Monrgaugier  ,  qui  fuit. 
1.  Guillaume  de  fainte  Maure ,  chanoine  &  doyen  de  faint  Martin  de  Tours  en 
1527.  Chancelier  de  France,  mourut  en  fon  prieuré  de  la  Chariré  fur  Loire , 
la  veille  de  la  Convcrfion  de  faint  Paul  1 334.  après  avoir  fait  fon  teftament,  te 
fût  enterre  dans  lêglifc  de  faint  Catien  de  Tours ,  comme  il  l'avoir  ordonné* 
Voyez  ftn  article  dans  la  fuite  de  cette  hj/leire,  chapitre  des  Chanceliers  de  France* 
Terne  r.  C 
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j.  GUY  de  fainte  Maure,  duquel  font  defeendus  les  feigneurs fie  comees de  Jonzac ,  \ 

rapportes  ci-après  §.  II. 
4.  Hugues  de  (ainte  Maure  ne  lai  (la qu'une  fille,  à  laquelle  Guillaume  de  fainte 
Maure  ,  Chancelier  de  France  Ion  onde  légua  1000.  liv.  par  Ion  teftament  du 
(O  DuCheïlie        *7-  Janvier  1534-  \*) 

Htf.j.,  ct-rwr-  7.  Isïul  ou  ïsabeau  de  fainte  Maure  ,  Dame  de  Bellcfontaine , mariée  ,  iQ.  à 
Ptcrre  de  Paluau ,  feigneur  de  Montrcfor  fie  de  Luçay ,  2e,  à  Pierre  de  la  Jaillc, 
avec  lequel  elle  vivoit  en  1 173.  fie  137t. 
■6.  Louise  de  fainte  Maure ,  première  femme  de  Geoffroy  y  dit  Brideau  de  Château- 
briant,  feigneur  du  Lyon  d'Angers,  de  Châtain,  des  Rochcs-Bariraur ,  de  Cha- 
vannes  &  de  la  Bouardicre,  fils  de  Jean  de  Chateaubriant ,  feigneur  du  Lyon  „ 
d'Angers,  &c.  fie  d'I/abelle  la  Prévôté  de  Thouars ,  Dame  de  Chavannes  la  pre- 
mière femme. 

7.  Mahaut  de  fainte  Maure,  abbefle  de  la  Trinité  de  Poitiers,  le  17.  Novembre 
<*)  lu  Chefct.  uji.(*)  recûr  plusieurs  hommages  en  cette  qualité  l'an  1334.  Voyez  Gai.  Cbrijt. 
hi*  'ni  Umuiitri        Edit.  nov.  tome  II.  toi.  ijotf. 

^  **>•  Goflclin  de  fainte  Maure ,  que  Pierre  de  fainte  Maure  met  au  nombre  de  fet  iomefti- 

q»es  dans  fin  teftament  de  Ion  1 324.  ejr  auquel  il  lègue  une  fimme  d'argent ,  pouvoit 
être  bâtard. 

V. 

PIERRE  de  fainte  Maure  II.  du  nom,  dit  Drumas,  chevalier,  feigneur  de  Mont-  G 
gaugicr ,  de  Rivarennes ,  vicomte  de  Bridiers ,  fervit  en  la  guerre  de  Gafcogne 
fie  de  Saintonge  l'an  1338.  fie  le  trouva  avec  cinq  Chevaliers  fie  vingr-huit  Ecuycrs 
en  la  bataille  du  Roy  oc  Navarre  l'an  1 340.  en  l'oft  des  Bouvines.  Il  demeura  trois 
fois  pri  onnicr  des  Ar.glois ,  aulquels  il  paya  de  groflès  rançons,  fie  fût  obligé  de  ven- 
dre la  terre  de  la  Saullaye  ,  affile  au  grand  fief  d' Aunis.  Le  Roy  1a  lui  rendit  depuis 
en  confédération  de  les  fervices  le  10.  Septembre  1372.  fie  après  l'avoir  recouvrée, 
il  intenta  action  contre  le  Prévôt  de  Paris ,  pour  avoir  élargi  de  prifon  un  nommé 
Renaud  de  Montfcrrand,  au  préjudice  de  ce  qui  lui  ctoit  dû. 

I.  Femme  ISABEAU  de  Ptccigny,  Dame  de  Lalcu  fie  de  Lommeauprès  la  Ro- 
chelle, fille  puînée  de  Guillaume  de  Prccigny,  feigneur  des  mêmes  lieux  ,  mourut  3 
lans  enfans. 

IL  Femme  MARGUERITE  d'Amboifc,  fille  puînée  A  Ingerger  L  du  nom,  fei- 
gneur d' Amboifc ,  de  Montrichard,  de  Chevrcufc,  fiec  fie  de  Marie  de  Flandres ,  Dame 
de  Ncfle,  de  lenremondc  fie  de  Monrdoubleau.  Elle  hérita  de  la  terre  de  Nèfle, 
qui  pana  à  fa  pofterité  par  la  mort  fans  enfans  de  Blanche  de  Trie ,  comrcflc  de 
Dampmartin  fa  nièce. 

1.  JE  AN  de  (ainte  Maure  ,  feigneur  de  Montgaugier  6c  de  Nèfle ,  qui  fuit. 

2.  Armand  de  fainte  Maure, feigneur  de  Puflàc,  fiec.  fit  hommage  le  18.  Avril  142J. 
à  la  Reine  de  Sicile  fie  au  Roy  fon  fils,  pour  la  terre  de  Bria  fur  Aulnois,  mou- 
vante du  château  d'Angers ,  pour  celle*  de  farzé  fi:  de  Longue ,  tenues  du  châ-  fr 
tcau  de  Baugé ,  Se  pour  la  feigneurie  de  la  Faigne  relevante  du  château  du  Loir. 

Il  mourut  lans  enfans. 

3.  Marie  de  fainte  Maure,  Dame  de  Rivarennes,  femme  de  Pierre  de  la  Roche- 
roulTc,  chevalier ,  feigneur  de  Pocé  ,  duquel  elle  étoit  veuve  e>i  141t.  fie  avec 
lequel  elle  avoir  vendu  la  terre  de  Pocé  à  la  Reine  de  Sicile ,  fuivant  des  titres 
des  années  1388.  6c  1350.  Elle  eut  pour  heritietc  Charltte  de  fainte  Maure, 
Dame  de  Loué  (a  niéec. 

4.  Waicuemte  de  fainte  Maure,  mariée  vers  l'an  138*.  à  GutlUume  d'Orge- 
mont ,  feigneur  de  Mery  fur  Oife,  de  Mcricl,  Failloiiel,  &t.  troifiéme  fils  de 
Pierre  d'Orgemont,  feigneur  de  Mery  6c  de  Chantilly,  chancelier  de  France,  p 
fie  de  Marguerite  de  Voiiines. 

Hector  de  fainte  Maure  ,  chevalier  6c  chambellan  du  Roy,  eft  mentionne  en  ces 
qualités  en  pluùeurs  titres  des  années  1409.  1410.  1411.  6c  1412.  il  pouvoic 
cire  fils,  ou  frère  de  Pierre  de  fainte  Maure  I L  du  nom,  feigneur  de  Montgau- 
gier. 

Fils  naturel  de  Pierre  de  fainte  Maure  IL  du  nom,  feigneur  de  Monrgaugier  fie  de 
Jeanne  de  l'Iflc  Bouchard. 
( , )  Ki£iitr,.  i„     Jean ,  bitord  de  fainte  Maure,  fervit  parmi  les  Chevaliers  &  les  Meujers  es  guerres  de 
(h",""  '»  "»<         ijftji.  rendu  aveu  de  la  terre  de  /amt  Kmtain  la»  1385».  &  fat  légume  par  Lettres  dm 
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VI. 

I"  EAN  de  fainte  Maure  I.  du  nom,  feigneur  de  Montgaugier  ?i  de  Nèfle,  comte 
J  de  Benaon,  &c  rendit  aveu  en  1408.  de  la  terre  de  la  Haye  Joulain  au  château 
d'Angers,  (  a)  plaidoit  en  14x3.  contre  le  feigneur  d'Amboifc,  pour  la  fucceflion  de  (?  )J*f£g  1 
Pierre ,  feigneur  d'Amboifc  ,  vicomte  de  Thouars,  &  étoit  morr  en  142t.  que  les 
eniâns  étotent  fous  la  tutelle  d' Arnaud  de  fainte  Maure  ,  feigneur  de  Jonzac  &  de 
Philippe  d'Orgcmonr. 

Femme  JEANNE  des  Roches ,  Dame  de  Beau preau  &  de  la  Haye  Joulain  en  An* 
jeu,  fille  &  héritière  de  Jean,  feigneur  des  Roches»  &de  Jeanne  de  Beaupreau. 
1.  JEAN  de  (ainte  Maure  II.  du  nom,  feigneur  de  Montgaugier  ,qui  fuit. 
2  Pierre  de  fainte  Maure,  mineur  en  142J.  étoit  avec  ion  frere  &  fes  firurs  fou» 
la  tutelle  d'Arnaud  de  fainte  Maure,  feigneur  de  Montaulier. 
Marie  de  fainte  Maure,  auln  mineure  en  I425. 

Chaelote  de  fainte  Maure,  Dame  de  la  Faignc ,  mariée  à  Guy  de  Laval  II.  du 
nom,  leigneur  de  Loué  ,  de  Bcnais,  Montlabçrt,  &c  fils  aîné  de  Thibaut  de 
Laval,  chevalier,  feigneur  de  Loue  &  de  faim  Aubin,  &  de  Jeanne  de  Maille. 
Elle  lui  apporta  la  terre  de  la  Faignc,  mourut  le  30.  Aouft  1485.  te  fut  enter- 
rée dans  l'cglile  de  Benais  fous  une  tombe  ,  où  fc  voyent  fes  armes  au  1 .  de 
fainte  Maure,  au  2.  de  Flandres,  au  3-  de  la  Haye  ,  au  4.  des  Roches,  &  fur 
le  tout  d"  Amboife  ccartclé  de  deux  léopards.  (  b  )  V  oyez  tome  IZL  Je  cette  hiftire,   { i  )  a  ,  fa  Chef- 


3- 
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Uuntlto*  i.  de  Tainte  Mau- 
re, ou  t.  de  gutultt  i  la  (r$ix 
d'bemiues ,  fiturntult  qui  tft  la 
Hojt  ftulatn,  au  ; .  i'n  au  lit» 
rompont  dt  ftblt ,  au  4.  d'ar- 
gent i  la  bande  fuftltc  dtgueu- 
Its  a  la  btrdurt  dt  fable  ht  fou- 
tît d'or  qui  tft  dts  XOCHESjur 
It  fut  Icarttll  au  \.&  4. 
folié  d'er  &  dt  gutultt  ,am. 
&  5.  dt  gutultt  à  dtux  Urne 
tafanidargm. 

VIL 

T  E  AN  de  fainte  Maure  lt.  du  nom  ,  comte  de  Benaon  ,  feigneur  de  Nèfle, 
1  de  Montgaugier  ,  de  Bcaulieu ,  de  la  Haye.  Joulain  ,  de  Capy  ,  d'Athics  ,  de 
Mouchy-Ia-CTachc ,  de  Saultray  &  de  Rivarcnnes  ,  étoit  en  1425.  lous  la  tutelle  do 
Philippe  d'Orgcmont ,  lequel  reprit  le  procès  commencé  par  fon  pere  contt e  Louis 
d'Amboifc,  vicomte  de  Thouars,  pour  la  troifiéme  partie  des  biens  de  cette  Maifon. 
Jean  de  fainte  Maure  ctoit  décédé  en  14*3.  que  la  veuve  plaidoit  contre  fon  fils  du  pre« 
micr  lit. 

L  Femme  J  ACQUETTE  de  PuifeuU,  niéce  de  Regnaud  de  Chartres, arche- 
vêque de  Reims ,  chancelier  de  France. 

1.  CHARLES  de  Sainte  Maure ,  comte  de  Nèfle,  qui  fuit. 

2.  Andre'e  de  fainte  Maure  ,  femme  de  ihibuud  de  Bellanger  ,  Seigneur  de  la 
Houflaye,  vivoit  encore  en  1494.  qu'elle  rranligea  à  Poitiers  pour  les  droits 
lucceffifs. 

II.  Femme,  LOUISE  de  Rochechouart ,  fille  de  Jean  de  Rochechouatt ,  feigneur 
de  Morremar  te  de  Jeanne  dcTurpin  Cnfl'c ,  fur  mariée  en  1 444-  eut  mille  reanx  d  or  en 
mariage,  &  tcfla  le  29.  Février  I489  le  Roi  lui  fit  rendre  en  1490.  unefomme  de 
ftjoo.  livres,  qu'il  avoitprifeen  l'églile  de  S.  Martin  de  Tours  ,où  fon  mary  l'a  voit 
intfc  en  dépôt.  Voyez  ttme  IV.  de  cette  Hift  p.  677. 

1.  Jean  de  fainte  Maure,  prifonnicr  a  Loches ,  auquel  le  proccï  fut  commencé  le 
4.  Juin  1477.  pour  avoir  confpiré  de  faire  évader  le  comte  de  Roucy ,  qui  y  étoit 
aufft  détenu  ptifonnicr. 

2.  ô£  i.^ACQVtitc  Antoine  de  fainte  Maure. 

4.  Acne's  de  fainte  Maure, mariée  à  Jean  Beau-fils,  lequel  ayant  droit  de  fes  beau» 
frères,  plaidoit  en  1 48 6.  conrre  Charles  de  fainte  Maure  &  Thibaud  de  Bellanger, 
pour  le  château  de  Rivarennes,  qui  avoit  été  donné  en  douaire  l'an  1471.  à  LouiftJ 
de  Rochechouart ,  metc  de  fa  femme 
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vin.  A? 

CHAR-LES  de  fainte  Maore ,  chevalier  comte  de  Ncflc  ,  feigneur  de  Monrgau» 
gicr ,  chambellan  du  Roy  ,  ne  portoit  du  vivant  de  Ton  perc  que  la  qualité  de  Sei- 
gneur de  Puifeuls,  fit  hommage  de  la  terre  de  Ncflc  le  18.  Mars  14*7-  cft  qualifie 
<tujîn  du  Jtoydaos  des  lettres  parentes  des  Rois  Louis  XI.  au  mois  de  janvier  i$i6. 
pour  Iercâion  de  la  feigneuric  de  Ncflc  en  comte',  fit  Charles  VIII.  le  7.  Décembre 
(«}  M*o»ge.  1484.  (*)  Se  vivoit  encore  en  1492. 
H'.f.  d,  $aiu  ,f.     1.  Femme  ,MADELENEdc  Luxembourg ,  féconde  fille  de  Thibaud  de  Luxem- 
bourg,  feigneur  dcFicnnes,&  de  Philippe  de  Melun,  Se  petite  fille  de  Pierre  deLa* 
xembourg,  comte  de  S.  Paul  Se  de  Marguerite  de  Baux ,  fut  mariée  par  contrat  du  16. 
Septembre  1457.  L'extrait  s'en  trouve  ktft.  de  Sablé  far  Ménage,  Iw.  IX.  p.  2  y  6.  g 
.       Adrien  de  (aime  Maure  fut  émancipe  par  ion  perc  le  30.  Juillet  14*17.  Se  mourut 
peu  après. 

IL  Femme,  CATERINE  d'Eftoutcvillc,  Dame  dcCuverville,  deQuiericy  ,deLa- 
merville  Se  de  Formcrie ,  fille  de  Robert  d'Eftouteville,  Icigncurd  AulVcbolc ,  Se  de  Ma- 
rie de  (aime  Bcuvc ,  partagea  les  terres  de  la  (ùccefllon  de  fon  firerc  en  1498. 
1.  ADRIEN  de  lainte  Maure  ,  comte  de  Ncflc  ,qui  fuit. 
1.  ]i aN  de  fainte  Maure,  chevalier  de  Rhodes ,  commandeur  de  Carquigny. 
3.  Jeanne  de  fainte  Maure,  mariée  l'an  i486,  à  Jacques  dcMontbel,  chevalier, 
feigneur  d'Entremonts  Se  de  l'Epine  ,  lequel  tefta  le  6.  May  1 5 1 3.  jl  ctoit  fils  de 
,  Guillaume  de  Montbel,  feigneur  d'Entremonts  Se  d'Aynarde  de  la  Chambre, Si  fe  C 
(  t  }G«ich«noB.      '  remaria  à  Philippe- Hélène  de  Saircnage ,  fille  de  Jacques  Barcn  de  Safl'cnage.  (  b  ) 
^*iiJ»r.»»''JÏù     4  Antoinftte  de  fainte  Maure,  époufàFr4»r«jBaratonJcigncurdcRivarcnncs, 
'nmfiam4tnf»*iu .        ^c  la  Brollc  Se  de  Chalonges ,  chevalier,  grand  cchanfon  de  France ,  fils  de  iran- 
\.  17  »•  fût  Baraton ,  feigneur  de  la  Rochc-Baraton  Si  de  Champiré  &  d'Ame  de  Fclchal. 

5.  Anne  de  fainte  Maure,  femme  de  N.  feigneur  de  Ja  Graitoirc  en  Anjou. 

IX. 

AD  R I  EN  de  fainte  Maure,  chevalier,  comte  de  Ncflc ,  feigneur  de  Montgaugicr 
Se  dcBeaulicu,  n'avoit  que  îj.ans  lorfque  fon  perc  1  émancipa  Se  lui  donna  lo 
comté  de  Nèfle  en  le  mariant  le  9.  leprembre  1480.  il  ctoit  mort  en  1 J07. 

Femme,  CHAR  LOTTE  de  Chalon ,  comtcflc  de  Joigny,  dame  d'Antigny  &  dé  D 
Viceaux ,  fille  Se  héritière  de  Charles  de  Chalon ,  comte  de  Joigny ,  baron  de  Vitcaux 
&  de  Jeanne  de  Banquetun ,  fut  mariée  par  contrat  du  9-  Septembre  1480.  Se  croit  re- 
mariée en  1 507.  à  franc  ois  d'Mcgrc,  icigneue  dcPrccy  .grand  maître  &:  gênerai  réfor- 
mateur des  eaux  Si  forets  de  France,  hls  de  Jacques  de  Tourzcl,dit  d'Alcgre ,  baron 
d'Alcgre ,  chevalier ,  Se  deGibnette  de  Lallic  Charlotte  de  Chalon  ctoit  veuve  de  fon 
fécond  mari  lorfqucUe  obtint  fouffranec  pour  faire  la  foi  S:  hommage  de  fon  comte  de 
cÎ4?C«^m?r!  Joigny  &  de  la  feigneuric  de  l'ifle fous  Montréal  le  24.  Oftobrciti}.  (c) 
*      1-  JtAN  de  fainte  Maure,  comte  de  Ncflc,  qui  fuit. 

•i.  N  i  colas  de  fainte  Maure ,  baron  d'Emery  Se  comte  de  Joigny  en  partie ,  epoufa 
le  17.  May  1  s  30.  Jeanne  Herland ,  veuve  de  Jean  de  Rotïcy ,  leigneur  de  Soulcaux  E 
prés  Troyes ,  contre  laquelle  la  dame  de  Dintcvillc  Se  les  tuteurs  des  enfans  du 
comte  de  Nèfle  obtinrent  arrêt  en  IJ43 .  pour  déclarer  nul  le  tefUmcnt  de  fon  mary. 
3.  4.  Se  j.  Aime',  Adrien  Se  Florent  de  lainte  Maure,  dcccdcz  jeunes. 
Claude  defainte  Maure , chevalier  dclordrcdc  S.Jean  de Jcrufalcm  fut  arrêté 
prifonnier  par  ordre  du  Roy  &  mis  au  château  de  Dijon  le  2.  Février  1  j  3 1 .  où  il 
mourut  le  9.  Décembre  fuivant.  11  prenoit  la  qualité  de  comte  de  Joigny ,  &  quoi- 
qu  il  fut  dans  1  ordre  de  Malte ,  il  ne  laifla  pas  de  fc  marier  deux  fois ,  l'état  de  fes 
-filles  fut  contefte  au  Parlement ,  Se  elles  tranllgcrenr  avec  le  marquis  de  Ncllc 
leur  coufin  germain  ,  qui  les  reconnut  pour  légitimes  Se  habiles  à  (ucccdcr  i 
leurs  père  Se  mere.  F 

I.  Femme ,  Julienne  Eveillcchien. 

Claude  de  (ainte  Maure ,  baronne  de  Picrrcpcrtuis  &  de  Lorme-Chalon  en 
partie,  femme  de  /ffw/Bcllangci ,  feigneut  de  Bcauvais,  de  la  Couflurc  Se  de 
la  Planche-Hubert,  dont  elle  eut  Claude  Bcll-inger,  mariée  à  Dominique  d'Or- 
bier ,  morte  fans  enfans  au  mois  d'Août  16 18. 

II.  Femme  ,  Claude  de  Prie  .fille  d  Aymar  de  Prie  ,  (cigneur  de  Montpoupon  & 
de  la  Motte , chevalier , grand  maître  des  Arbalel hiers  de  France ,  &:  de  CLude  de 
Travcsjdame  de  Givry,  là  première  femme. 

-Claude  de  fainte  Maure  ,  (cconde  femme  d  Hugues  Rabutin ,  baron  d'Efpiry, 
fils  de  Claude  Raburin,  feigneur  d'tlpiry  Se  de  Sully,  Si  de  Barbe  Damas  de  la  Ba- 
«ollc.il ctoit  marié  en  1733.  vwçlmft  Rolin  fa  première  femme. 

7.  Barbe 
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7.  Barbe  de  (ainte  Maure ,  baronne  de  Grignon  &dc  l'Orme  en  partie ,  mariée  à 
Antoine  Seigneur  de  Dintevillc,  de  Spoy  &  de  Fcugcrollcs ,  baron  dcMourvillc, 
fils  d'Erara  de  Dinteville  III.  du  nom ,  Seigneur  de  Spoy  &  de  Fcugcrollcs ,  & 
dcGuyome  de  Vergy.  Hic  croit  veuve  en  i>4J.  fie  fit  don  en  ir-tf.  à  )esn  de 
Dinteville  Ton  fils  de  ce  qu'elle  pouvoir  pre'tendte  en  la  lucceflion  de  fes 
pere  &  mere. 

X. 

JE  AN  de  fainte  Maure  III.  du  nom  eft  qualifie  comte  de  Ncflc&dc  Joigny,coirw 
me  fils  le  héritier  à  Adrien  de  (ainte  Maure  Ion  pere  ,  le  31.  Août  if  07.  &  étoit 
mort  en  \ji6. 

Femme  ,  ANNE  d'Humicrcs,  fille  de  TmvIT.  du  nom  ,  (cigneur  dHumicrcs,  de 
Bccquincourt ,  de  Bonzincourt ,  &:c.  &:  de  \eanne  de  Hangcft-Genlis. 

1.  Charlis  de  (ainte  Maure,  comte  de  Nclle,  e'toit  mort  en  ijh- 

2.  LOUIS  de  (ainte  Maure,  Marquis  de  Ncllc,  qui  fuit. 

3.  Louise  de  fainte  Maure  ,  abbclfc  de  l'abb.iye  aux  Bois. 

4.  Autre  Louise  de  fainte  Maure,  mailcc  ni  1536.  à  Gilles  de  Laval  II.  du  nom, 
feigneur  de  Loue,  vicomrc  de  Brode,  fîls  de  Gilles  de  Laval  I.  du  nom,  (ci- 
gneur de  Loué,  de  Benais,  de  Brefluire,  &.'c.  &  de  Friuicoije  de  Maille  (4  pre- 
mière femme.  Voyez  tome  III.  de  utte  htftoire ,  Ptg.  638. 

XI. 

LOUIS  de  fainte  Maure,  marquis  de  Ncfle,  comte  dejoigny,  chevalier  de  l'or- 
dre du  Roy,  demeura  jeune  lbus  la  tutelle  de  Jules  Bcaufiis,  feigneur  de  Ri- 
varennes,  &y  étoit  encore  en  ij$8.  qu'il  rranfigea  avec  Antoine  du  Prat  touchint 
les  biens  de  Charlotte  dcChalon  ("on  ayculc.  Il  lut  donné  en  otage  à  Elifabcch  Reine 
d'Angleterre  l'an  m 5 9.  &  mourut  à  Paris  le  9.  Septembre  1 571.  d'où  (oii  corps  fut 
porté  &:  enterré  à  Ncfle.  C  cil  en  la  faveur ,  que  le  Roi  François  I.  joignit  aucomtede 
Ncllc  les  baronics  de  Ecaulicu  ,  d' Athies  &  de  Capy  ,  fie  érigea  le  tout  en  marquilac 
par  lettres  du  mois  de  Janvier  154Ç.  rcgiflrccs  au  Parlement  de  Paris  le  z6.  No- 
vembre 1548.  en  vertu  des  Jcttres  de  confirmation  du  12.  Juin  1547.  Voyez  Blanchard 
compil.  cl}ronol.  col.  Ç96.  é"  608. 
,  1.  Femme,  RENE  E  de  Rieux ,  comtefle  de  Laval, de  Vitré  &:  de  Rochcfort ,  fille 
aînée  &  heriticrede  Claude  (ire  de  Ricux ,  &  de  Cat  ht  r me  camtcfl'c  de  Laval ,  fut  mariée 
le  r .  Janvier  1 540.  fe  rerira  en  1 5  5  8.  en  Bretagne ,  où  elle  vccùt  :cparéc  de  ("on  mari ,  SC 
mourut  lâns enfuns  l'an  1567. 

II.  Femme  ,  MADELÈNE  Olivier,  fille  de  François  Olivier  ,  chevalier,  feigneur  de 
Lcuville  ,  chancelier  de  France ,  &  de \eame  de  Cerifay.  Elle  époulà  en  iceondes  noces 
]eatt  de  Balfac ,  feigneur  de  Montagu  ,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  fils  de  Thomus  de 
Balfac ,  (cigneur  de  Montagu  ,  fit  à' Amie  Gaillard.    Voyez  tome  II.  de  cette  hijl.  p  44  j . 
j.  Charles  de  fainte  Maure, marquis  de  Nclle,  comte  dejoigny  , mourut  à  Paris 

le  2.  Novembre  1576.  âge  de  6.  ans. 
2,  Antoine  de  fainte  Maure  ,déccda  aufli  en  bas  âge;  par  fa  mort  &  celle  de  (on 
frère,  ]ean  de  Laval  leur  couiin ,  (ucceda  au  marquilat  de  Nèfle ,  fie  à  tous  les  autres 
biens  de  cette  branche  ,  comme  il acte dit  tu  tome  III,  de  tette  hiji.p.  638. 
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SEIGNEURS  DE  MONTAUSIER* 

COMTES  DE  JONZAC 

■    v'argnt  à  U 
fait  d(  gutultt. 
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V.  A. 
UY  de  faintcMaurel  du  nom  ,  chevalier,  troific'mc  fils  de  PIERRE  de  fainte 
J"  Maure  ,  feigneur  de  Montgaugier ,  Se  dcMAHAUT  (a  femme,  mentionnez  ci- 
devant  p.  j>.  paflà  en  Guyenne  du  temps  des  premières  guerres  des  Ar.glois  ,y  icrvit  feus* 
Guy  de  Ccris ,  5««wm*  maître  d  hôtel  du  Roy  ,  &  capitaine  fouveram  ès  parties  de 
Guyenne  &  de  Saintongccn  >  52.7.  Se  (ous  Mejpre  Ithicr  de  Magnac ,  fcncchal  de  Sain- 
tonge  en  1337.  Il  vivoit  encorde  24.  Septembre  1 340.  qu'il  reçut  de  Rcnaut  Croullc- 
bois  36.  livres  pour  lui  &  les  gendarmes  de  (a  compagnie,  fous  le  même  Ithicr  de  Magnac , 
chevalier ,  fa  quittance  eû  fccllée  en  cire  rouge  d'un  ccu ,  où  fc  voit  une  felcc  chargée  de 
(aJCatunetd*  trois  étoiles  ou  molettes,  fupports  deux  aigles ,  cimier  un  ange.  (  4  ) 
*•  Cl»itei»b»nJr.      Femme  .MARGUERITE,  dame  de  Montauficr ,  fille  unique  Se  héritière  de  » 
Totuaui ,  feigneur  de  Montauficr ,  &  de  PetrmMe  de  Mofnac  ,  dame  de  Jonzac ,  fut  ma- 
riée environ  l'an  \n^.  &  porta  dans  la  maifon  de  fainte  Maure  la  terre  de  Montauficr 
du  chef  de  fon  pere ,' &  celle  de  Jonzac  de  celui  delà  roerc.  Elle  fe  remaria  à  Bernard  de 
Comborn ,  dont  elle  eut  Jeame  de  Comborn  ,  femme  de  Pierre  de  Mafias ,  dit  Aiartelet, 
du  contentement  duquel  Pierre  de  fainte  Maure  eut  la  feigneuric  de  Mofnac  de  la  fuc- 
cefiionde  fa  merc ,  par  aétc  du  1.  Octobre  13*4. 

1.  PIERRE  de  fainte  Maure,  feigneur  de  Montauficr,  qui  fuir. 

2.  Renaud  de  fainte  Maure ,  retenu  avec  neuf  écuyers  pour  fervir  fous  le  fire  de 
Coucy  en  Guyenne,  fut  reçu  à  Baftides  devant  Ventadour  le  13.  juin  1385».  Se 
mourut  fans  enfans  de  Jearme  de  S.  lrict  fa  femme  ,  qui  ctoit  remariée  en  1406.  à  C 
Jean  Mayny ,  chevalier. 

j.  Axo*.  de  fainte  Maure,  femme  de  Guillaume  de  Chamborcnt,  lequel  plaidoic 
en  1406.  pour  la  fucceffion  de  Renaud  de  fainte  Maure  fon  beaufrerc  ,  contre 
Jeanne  de  S.  Iricr  la  veuve. 

V  I. 

I E  R  RE  de  fainte  Maure ,  feigneur  de  Montauficr ,  par  donation,  que  lui  en  fit 
fa  mere ,  fucceda  aufll  à  la  (êigneurie  de  Jonzac  par  la  mort  (ans  enfans  de  Margue- 
rite de  Mofnac  Se  de  Jeame  de  Comborn.  Il  fit  hommaçe  au  Prince  de  Galles  en  la  fa'.lc 
du  château  d'Angoulcmclc  19.  Août  r  363.  Se  en  leglife  cathédrale  de  Saintes  le  14.  du 
même  mois,  des  terres  qu'il  tcnoitde  lui.  Depuis  il  ferviten  la  guerre  de  Saintonge  ~ 
pour  le  Roy  avec  fix  écuyers  l'an  1 377.  &  vivoit  encore  l'an  1 378. 

Femme,  MIRAMONDE  de  la  Mothc,  dame  de  Cadillac  Se  de  S.  Scverin  prés 
Mortagne ,  rut  mariée  le  dimanche  avant  la  S.  Luc  13**. 

1.  Jfan  de  fainte  Maure,  dcccdc  jeune. 

2.  ARNAUD  de  fainte  Maure  ,  feigneur  de  Montauficr ,  qui  fuir. 

3.  Se  4.  Jeanne  Se  Thomasse  de  fainte  Maure,  moururent  en  bas  âge. 

VIL 

R  N  A  U  D  de  fainte  Maure ,  chevalier ,  feigneur  de  Montauficr ,  de  Jonzac ,  de 
Mofnac,  &c.  fit  hommage  le  1.  Février  1403.  à  l'abbé  de  S.  Germain  des  prez 
:  fa  terre  de  Jonzac  ;  deux  ans  après  il  fut  reçu  à  S.  Jean  d'Angclyavcc  un  autre  chc- 
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A  valier  &  huit  ccuycrs ,  pour  fcrvir  es  guerres  de  Saintonge  fous  le  connétable  d'Albrct , 
les  Anglois  le  firent  prilonnier  &  le  conduilîrent  en  Angleterre ,  où  il  relia  dix  ans ,  pen- 
dant lelquels  Ces  biens  furent  pillez  fie  Ion  château  de  Jonzac  donné  en  titre  de  comté 
par  Henry  Roy  d'Angleterre  a  un  Anglois,  fuivant  les  lettres  de  ce  Prince  de  l'an  i$e.dc 
(on  règne.  Il  fut  nomme  tuteur  de  Jean  de  fainte  Maure  I.  du  nom ,  feigneur  de  Ncflc , 
le  18.  Avril  1415.  &  le  Roy  Charles  VII.  lui  fit  don  de  quelques  biens  confifqucz  fur 
des  rebelles  de  la  maifon  d'Archiac,qui  avoient  tenu  le  parti  des  Anglois ,  par  lettres 
données  à  Tours  le  10.  Septembre  14JO.  Des  mémoires  lui  donnent  pour  première 
femme  Marchande  de  Montendrc  ,  qu'il  trouva  morte  à  fon  retour  de  prilon  d'An- 
gleterre. 

Femme,  PERRETTE  Marchand  ,  Dame  de  Marcilty,  de  la  Gravelle  ,  &  de  la 
Vigueric  de  Talmond,  pais  d'Aunis  ,  veuve  d'Aymar  d'Archiac  chevalier  ,  &  fille 
unique  $  André  Marchand ,  Confcillcr  au  Parlement  &  Prcvôt  des  Marchands  de  Pa- 
B  ris ,  Bide  Jeanne  de  la  Gravelle ,  fut  mariée  par  contrat  du  6.  Janvier  140J. 

j.  RENAUD  de  fainte  Maure,  feigneur  de  Jonzac,  qui  fuit. 

2.  LEON  de  fainte  Maure,  dont  font  deicendus  les  feigneurs  Se  ducs  de  Monraufier, 
Pairs  de  France ,  rapportes  ci-après  §.  III. 

3  Makcuemte  de  fainte  Maure,  Dame  de  faint  Severin,  &  en  partie  de  Mofnac, 

mariée  à  Etienne  du  Puy ,  feigneur  de  Gazes  ,  une  Généalogie  lui  donne  pour 

mari  Jean  de  la  Motte. 
4.  Beat*  ï  je  de  fainte  Maute ,  dame  de  Mcux ,  époufa  i°.  le  6.  Février  i4f  4-7*<f« 

Chefoel ,  feigneur  châtelain  de  Moings,  fils  de  Lotis  Chcfnel ,  Si  de  Blanche  de  la 

Scignc ,  dame  de  Soufmoulins.  i°.  Gujot  de  Broullc ,  feigneur  de  Juflac.  D'autres 

lui  donnent  pour  fécond  mary  Pierre  de  Gamachcs. 
j.  (  «iHiMM.  de  fainte  Maure. 
Ç      On  trouve  à  peu  prés  dans  le  même  temps  Marie  de  fainte  Maure  ,  femme  de 

Pierre  du  Puy  du  rou  ,  fils  âc]ean  du  Puy  du  Fou ,  vivant  en  1439.  Se  de  jacjueue 

de  la  Ramée  ;  elle  pouvoit  être  fille  d" Arnaud  de  fainte  Maure. 

VIII. 

RENAUD  de  fainte  Maure,  feigneur  de  Joozac,  fut  rc'tabli  par  lettres  du 
Roy  le  5.  Juillet  1451.  dans  tous  les  biens  de  fa  maifon  ,  qui  avoient  etc  ufur- 
pez  parles  Anglois,  fit  hommagcdcla  Vigueric  de  Talmond  le  10.  May  1454.  tran- 
ugea  &  partagea  avec  Lem  fon  frère  Se  fes  fœurslc  ij.  Septembre  1470.  &  eut  pour  fa 
part  les  terres  ,  chàtcllcnies  Si  feigneuries  de  Jonzac ,  de  Molnac ,  Cadillac ,  la  Haye, 
lainte  Maure,  fainte  Catherine,  la  Gravelle,  Sic.  Iltcfta  le  dernier  Août  1478.  inftitua 
fon  héritier  univerfel  Jean  fon  fécond  fils  ,  auquel  pour  la  confervation  du  nom  Se  des 
armes  de  fa  maifon,  il  transféra  le  droit  d'aîncfTcqui  regardoit  Ftucaud  fon  fils  aine, 
D  prêtre  ,  ftuiffant  d'un  grand  revenu  en  bénéfices  ejr  biens  de  t Egltfe  ,  à  la  charge  de 
pourvoir  Philippe  Se  français  fes  deux  autres  cnfàns  puînez ,  fui vant  la  coutume  du  pays , 
où  fes  biens  croient  fituez.  Il  vivoit  encore  en  145)7.  fuivant  des  lettres  du  8.  Janvier 
de  la  même  année ,  par  lelquelles  il  paroit  avoir  fondé  la  chapelle  de  la  maladcric  de 
Jonzac 

I.  Femme,  FRANC  OISE  Chabot,  fille  de  Renaud  Chabot,  feigneur  de  Jarnac  , 
Se  d'I/abeau  de  Rochechouart  fa  féconde  femme ,  fut  mariée  par  contrat  du  iy.  May 
1 4  5  6.    (a)  Voyez  urne  II.  de  cette  hiftoire ,  page  j  tfr .  ,  M  j  MenJgfc  ^ 

I.  Foucaud  de  fainte  Maure, embraffa  l'état  Ecclcfiaftique,  «Arftt.f 

II.  JEAN  de  fainte  Maure ,  feigneur  de  Jonzac ,  qui  luit. 

3.  Fkancois  de  fainte  Maure  ,  baron  de  Cadillac,  1er  voit  à  la  guerre  en  147c.  Se 
vivoit  encore  en  1489»  avec  Marguerite  de  Bofqueaux  fa  femme,  dont  il  n'eue 

r         point  d'entans. 

4.  Philippe  de  fainte  Maute , feigneur  de  Chaux  &  de  S.  Germain  de  Vibrac, 
Femme ,  Catherine  de  Lanes. 

1.  Jacques  de  fainte  Maure. 

U.  Jean  de  fainte  Maure,  feigneur  de  Chaux ,  plaidoit  en  1500.  contre  fon  frere 

pour  la  fucceffion  de  fes  perc  Se  merc. 
Femme,  Catherine  d'Efpinay. 

1.  Alain  de  fainte  Maure,  feigneur  de  Chaux,  mort  fans  enfans. 
1 1  Françoise  de  fainte  Maure ,  femme  de  }ean  Grain  de  S.  Marfault ,  feigneur 
de  Parcoul  Se  de  Millancay ,  vicomte  de  Rochemcaux ,  gentilhomme  ordi- 
naire de  la  chambredu  Roy ,  gouverneur  des  ville  Se  château  de  Dijon. 

5.  Louise  de  fainte  Maure,  mariée  en  1473.  à  René  de  Montberon,  baron  d'A- 
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voir  &  de  Champcaux  ,  fils  aîné  de  Guuhsrd  de  Montbcron ,  feigneur  d'Avoir  &  A 
de  Mortagnc  fur  Gironde,  &  de  Ctihcrmt  Martel.  Il  ctoit  veuf  de  Marguerite 
d  Eflampes ,  fille  de  \e*n  d'Eitompcs,  feigneur  des  Roches,  Se  de  Marie  de  Ro- 
chcchouart-Mortemart. 

C.  Isabfau  defainte  Maure ,  époiifa  i°.  Audebert  du  Barry  ,  feigneur  deCoux  & 
de  Gaurcen  Limofm.  2°.  Pierre  du  Chatenct ,  feigneur  du  Yillars,  neveu  de  fa 
bellc-mcre. 

7.  Rouerie  de  fiinte  Maure. 

■II.  Femme ,  CL  AIRE  du  Chàtcnet ,  Dame  de  Granzay ,  veuve  ic  Perret  de  la  Gui- 
raudaye ,  feigneur  de  l'Eftang ,  fut  mariée  par  contrat  du  17.  Novembre  1478.  &  mou- 
rut fans  enfans.  B 

I  X. 

Y  E  A  N  de  fainte  Maure,  feigneur  de  Jonzac  &  de  Mofnac  ,  fonda  le  couvent 
j!  des  Cannes  Je  jonzac  le  23.  Octobre  150J.  eut  procez  en  1507.  contre  Charles 
Chabot  pour  la  fucccflîon  de  fà  merc  ,  tefta  le  to.  Avril  1  jij.  &  intbtua  fes  héritiers 
ALiht,  Ocefroy  ic  Antoine  fus  fils,  par  portions  égales  avec  la  claufc,  que  dans  les  héritages 
immeulUs  &  chofes  nobles  tenues  noblement,  AUm ,  comme  aine,  auroit  luivant  la  cou- 
tume de  Saintongc ,  par  prcViput  le  château  de  Jonzac  &  le  quint  de  ces  immeubles  & 
héritages. 

I.  Femme ,  LOUISE  de  Clermont ,  fille  de  Jacques  de  Clermont ,  feigneur  de  Dam- 
pierre  &  d'Àzay  en  Touraine ,  &d//itM*Chaudricr  ,  lut  mariée  en  1505.  6c  mourut  ^ 
fans  citrons. 

H.  Femme,  MARIE  d'Archiac,  fille  d'oJet  d'Archiac  ,  feigneur  d'Availles  ,  de 
Serre  ,  de  S.  Germain  en  partie, &de  Layc  Mal-Couronne,  S4  de  Suzanne duPuy  du 
Coudray-monin ,  fut  maricc  par  contrat  du  2»?.  Avril  j  5 1 6. 

I.  Aiajn  defainte  Maure,  feigneur  de  Jonzac. 

Femme  ,  Françoise  de  Ponthicux ,  héritière  de  la  maifon des  Touches  Sr  de  Pc- 
rigué  en  Poitou. 

I.  Jean  de  fainte  Maure  , feigneur  de  Jonzac ,  mourut  fins  enfans  de  Marguerite 
de  Dicuxaydc ,  dame  de  Montbafin  fa  femme. 

II.  IsabeaO  de  fainte  Maure,  dame  de  Jonzac,  aptes  fon  frère,  éçouk  Jacques 
le  VafTcur ,  feigneur  de  la  Coignec  au  Maine  ,  Se  mourut  fans  enfans. 

2.  Geofroy  de  fainte  Maure  jdcccdc  fans  polrcrité. 

3.  ANTOINE  de fatntc Maure,  lcigncurde  Momac ,  qui  fuit. 

X. 

A   NTOINE  de  fainte  Maure,  chevalier,  feigneur  de  Mofnac ,  de  Flcac,  de 
/~\Rcaux,dc  NeullesSê  Chaillcrct,  fit  lbn  teframent  le  24.  fuin  1567.  dans  lequel 
il  frit  mention  de  Marie  d'Archiac  fa  mere  ,  &:  de  Geofroj  de  fainte  Maure  fon  fils. 

Femme,  MARIE  Arnmil,  fille  dcNictlas  Arnoul ,  feigneur  dcChantillac ,  de  S.  Si- 
mon, de  Vignollcs&:  de  Vaumondois  en  Saintongc,  conlcillcr  au  Parlement  de  Bour- 
deaux,&  de  rbibppes  dcQnilftrmcsd'Anzay  ,  fut  mariée  en  1 Î47.  E 
1.  GEOFROY  de  fainte  Maure,  feigneur  de  Mofnac,  qui  fuie. 
1.  Box  aventure  de  fainte  Maure,  dame  de  Rochcbruac,  epoufa  i°.  le  21.  Fé- 
vrier 1 5  69.  François  de  Rcillac ,  vicomte  de  Briguctl ,  feigneur  d'Ozillac.  20.  Pierre 
de  la  Boillkrc,  f  eigneur  de  Rochcbrunc,  Se  mourut  fans  enfans. 

X  I. 

GE  O  F  R  O  Y  de  fainte  Maure,  chevalier  de  l'ordre  du  Roy ,  feigneur  de  la  ba- 
ronie  d'Ozillac ,  de  Mofnac ,  de  Flcac ,  Rochcbrune ,  Sec.  fit  le  voyage  de  la  rerre 
fcrinte  ,  fuivant  le  certificat  du  fupericur  du  couvent  de  l'obfcrvance  de  S.  François  au 
mont  de  Sion,  du  j.  Septembre  1  j8a.  fiir  nomme  confeiller  d'c'tat  par  brevet  du  $. 
Août  1614.  Se  clù  députe'  de  lancblcflc  de  Saintongc  aux  états  généraux  tenus  à  Paris ,  E 
par  acte  du  vingt-cinq  du  même  mois,  dans  lequel  i\  cft  qualifie  chevalier  de  l'ordre  du 
Roy. 

Femme,  VlVIANNE  de  Polignac,  fille  àcLetn  de  Polignac,  chevalier,  feignent 
d'Efcovcux  Se  de-  Patentais  ,  Gouverneur  de  Saintes  ,&  de  Catherine  Tifon,  fut  mariée 
par  contrat  du  12.  Septembre  1 598.  tcfla  le  12.  May  1602.  Se  inflitua  fon  héritier  uni- 
vcrtèl  ion  fils. 

LEON  de  fainte  Maure ,  comte  de  Jonzac  ,  qui  fuit. 

XII. 

LE  O  N  de  fainte  Maure  ,  comte  de  Jonzac ,  marquis  d'Ozillac  ,  feigneur  de 
Mofnac  Ce  de  Flcac,  chevalier  des  ordres  du  Roy  ,  capitaine  de  10*.  hommes 

d'armes 
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Ji  d'armes  de  fes  ordonnances ,  confciller  en  Ces  cordcils  d'état  Se  privé.  Le  Roy  Louis 
XIII.  érigea  en  ù  faveur  la  baronic  d  Ozillac  en  marquilar ,  par  lettres  du  mois' de  Pc- 
cembre  162.3.  regiltrccs  au  Parlement  de  Boufdeaux  le  1.  Mars  1 614.  il  tut  tau  meflic 
de  camp  d'un  regimenc  d'infanterie,  par  brevet  du  n.  Septembre  1627,  Lcutcnanc 
gênerai  des  provinces  de  Saintongc  Se  d'Angoumois ,  ville  Si  gouvernement  <k  la  Ro- 
chelle, gouverneur  des  ville  Se  château  de  Cognac,  par  lettres  du  14.  Février  1653. 
&  reçu  chevalier  des  ordres  du  Roy  le  31.  Décembre  1661.  'A  mourut  le  11.  Juin 
1671. 

Femme, MARIE  d'EfparbezdeLuflan,  fille  aînée  de  Fr/utfois  d'Efparbcz  de  Luf- 
fàn,  vicomte  d'Aubctcrrc,  maréchal  de  France,  Se  éHyptltte  Bouchard  d'Aubcterrc, 
E  fut  mariée  le  30.  Janvier  i6tu  mourut  le  14.  Juillet  1tfj4.Sc  fut  enterrée  près  le 
grand  autel  de  laint  Liguairc  de  Cognac. 

1.  Léon  de  fainte  Maure,  marquis  d'Ozillac,  tue  aux  barricades  de  Paris  l'an 
1648. 

1.  ALEXIS  de  fainte  Maure,  Marquis  de  Jonzac  ,  qui  fuit, 
j.  &  4.  Hypolite  Se  Antoinette  de  tainte  Maure ,  dcccdécs  fans  avoir  été 
mariées. 

XIH. 

\   LEXIS  de  lainte  Maure,  comte  de  Jonzac  ,  marquis  d'Ozillac,  feigneur  do 
./"\  Mofnac,  Lieutenant  gênerai  des  provinces  de  Saintongc  Se  d'Angoumois,  après 
C  Ton  pere  ,  fut  capitaine  au  Régiment  du  Cardinal  Mazarin  ,  puis  me  lire  de  Camp 
d'un  Régiment  de  Ion  nom,  premier  Ecuycr  de  Jean-Bapcifte  Gafton  de  France, 
duc  d'Orléans,  Se  mourut  au  mois  de  Mars  1677- 

Femme,  SUSANNE  Catelan  ,  fille  de  François  Catclan  ,  intendant  des  finances, 
concilier  d'Etat,  Se  de  Sufitmt  Btachet  de  la  Millcticrc ,  fut  mariée  en  \66\.  Se  mou- 
rot  au  mois  de  Mars  1685». 

1.  Julie-Michblle  de  fainte  Maure,  comtefle  de  Jonzac  ,  née  en  1662.  époufa 
en  1678.  Pierre  Bouchard-d'Efparbcz-dc-Luflàn ,  comte  d'Aubcrcrre  ,  chevalier 
des  ordres  du  Roy,  Lieutenant  gênerai  de  lès  armées,  fils  de  ¥t -émois  Bouchard! 
d'Efparbcz  de  Luflan  ,  marquis  d'Aubctcrrc ,  Se  de  Mtrie  de  Pompadour.  Ella 

*-*        mourut  à  Paris  le  6.  Octobre  172*. 

2.  E  l  1  z  ab  e  t  h  de  fainte  Maure ,  mariée  à  Je*n-BoptiJle  de  Vcrnou ,  chevalier> 
feigneur  de  BonnaHl ,  de  Melziard ,  de  Marconnay  Se  de  Pontiou,  fils  A'Hettrf 
de  Vcrnou,  écuyer  ,  feigneur  de  McUiaid,  Uc  la  Rivicic-Bonnoal,  Sec.  &  de 
Mtrit-Ame  Roland.  Son  mari  fut  tue  au  fiege  de  Cony. 

3.  Françoise-Genevifve  de  fainte  Maure,  époufa  par  contrat  du  4.  Novembre 
J696.  Philbert  -Jtfipb  Dcvczcau,  feigneur  de  Chailcneiiil. 

4.  JuDiTH-HuBEUTt  de  lainte  Maure ,  née  le  19.  &baptiléc  le  24.  Oûobrc  1675, 
fut  mariée  par  contrat  du  5.  Février  1652.  à  Jtm-LoHtste.  Brcmond ,  feigneur 
cTArs ,  capitaine  de  varfleau. 

E      f .  N.  de  fainte  Maure ,  Rcligicufe. 
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V  I  I  I. 

TEON de  faintc Maure,  fécond  fils  d'ARN  AUD de  fainte  Maure ,  feigneur  de  Jon- 
zac  ,  &  de  PERRETTE  Marchand  ,  mentionnes  ci-devant  pag.  15.  partagea  le  1  j.  C 
Septembre  1470.  avec  Renaud  de  faintc  Maure  fon  frerc  aîné  ,  qui  lui  céda  la  terre 
de  Montauficr  &  pluûcurs  autres.  Il  eft  qualifie  c'euyer  ,  feigneur  de  Montaufier  & 
de  Migelorte,  dans  l'acte  de  foy  &  hommage,  qu'il  rendit  au  Roy  à  Montforcau ,  en- 
tre les  mains  du  chancelier  de  France,  le  28.  Avril  1475.  pour  la  vigueric  de  Tal- 
mondfur  Gironde  ,  relevant  de  la  feignetiric  de  Talmond.  IJ  en  donna  le  dénom- 
brement le  8.  Janvier  fuivant ,  &  étoit  mort  en  14^. 

Femme,  JE  ANNE  le  Bourfier,  fille  de  Gérard  le  Bourfier ,  croit  mariée  en  1450. 
Il  eft  dit  dans  l'hUloire  chronologique  du  Roy  Charles  Vil.  imprimée  au  Louvre, 
Pag-  4Ï9-  $tu  l'an  145 1.  Mejfire  Jean  le  Bourfier  était  gêner  d  de  France  ,  ^  chef  det 
vatjfeaux ,  qui  battirent  les  Anglais  À  Btaye  fous  U  comte  de  Dunois.  £} 
1.  LLON  de  fainte  Maure  II.  du  nom,  feigneur  de  Montaufier,  qui  fuit. 
Jacques  de  fàmtc  Maure  ,  feigneur  de  Maguelon  &  de  Guadebois. 
Catherine  de  faime  Maure,  epoufa  i°.  par  contrat  du  6.  Juin  1477.  **** 
gent  d'Aix,ccuyct,  feigneur  du  Barrct,  19.  Jean   lèigncur  du  Pont. 

ÎIX. 
EON  de  fainte  Maure  II.  du  nom,  chevalier,  baron  de  Montaufier,  feigneur 
>dc  Puigné,  tranûgea  avec  la  merc  l'an  1504. 
Femme,  ANNE  d  Appclvoifin ,  Dame  de  Puigné  &c  de  la  Guyraye,  fiUe  &  héri- 
tière de  Guillaume  d' Appclvoifin ,  feigneur  de  Chdligny ,  de  Puignc  &  de  la  Guyraye,  r 
&  à'Ifcttl  de  Linicrcs ,  fut  mariée  en  1480. 

1.  GUY  de  fainte  Maure,  feigneur  de  Montauficr,  qui  fuit. 

2.  Léon  de  fainte  Maure ,  chevalier  de  faint  Jean  de  Jetufalcm. 

3.  RENE'  de  fainte  Maure,  feigneur  de  la  Guyraye,  dont  la  pojlerité 'fera  rapportée 
cy-aprc's  §  V. 

4-  Jeanne  de  fainte  Maure,  Rcligicufc  en  iri7- 

j.  N.  de  fainte  Maure,  femme  de  N.  Tillon ,  feigneur  de  la  Toufchcmoreau  en 
Anjou. 

6.  7.  &  8.  Catherine-Jeanne,  Beatrix  ,& Jacqueline  de  fainte  Maure, 
les  deux  premières  Rcligicufcs.  _ 

X.  F 
U  Y  de  fainte  Maure  ,  chevalier  ,  baron  de  Montaufier  ,  feigneur  de  Puignc , 
VJT  tranfigea  avec  Jeanne  (a  fœur  le  2.  Mars  1527.  fie  fon  teftament  le  10.  Aouft 
ijj8.  un  codicile  le  2f.  Septembre  îjtfô.  6c  mourut  en  it«9. 

Femme,  MARGUERITE  de  Lanncs,  fille  de  Claude,  dit  clinet ,  feigneur  de  la 
Roche-  Alais,  de  Cuzadcs ,  &  de  Bclfadcs;  &  de  Catherine  de  Mortemcr,  tut  mariée 
par  contrat  du  if.  Février  1538. 

1.  FRANÇOIS  de  fainte  Maure,  baron  de  Montauficr,  qui  fuit. 

2.  Louise  de  fainte  Maure  ,  epoufa  par  contrat  du  25.  Juin  15*7.  François 
Salignac  ,  feigneur  de  Rochcfort  en  Limouiin. 
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A      3.  Anne  de  fainte  Maure,  mariée  à  Ck/«  de  Nocey  ,  feigneur  de  la  Forge  en 
Poitou,  de  faint  Michel ,  &  de  Chavaigne,  chevalier  de  l'ordre  ou  Roy. 

X  I. 

F R  ANC. OIS  de  faintc  Maure ,  chevalier ,  baron  de  Montauficr,  feigneur  de 
Public',  mort  à  faint  jean  d'Angcly  l*an  1588. 
Femme,  LOUISE  Gillicr,  Dame  de  Salles  &  de  Fougeray  ,  fille  de  René  Gillicr, 
chevalier,  feigneur  des  mêmes  lieux,  &:  de  Louife- Renée  de  Choify  ,  fut  mariée  pat 
contrat  du  z.  Avril  IJ71.  &  etoit  rcmaric'c  le  j.  Avril  \6c6.  à  fea»  de  Beaudcan, 
feigneur  de  Parabere  ,  chevalier  de  l'ordre  du  Roy,  Lieutcnant-gencral  au  gouverne- 
ment de  Poitou ,  gouverneur  de  Niort. 

1.  Charles-François  de  fainte  Maure,  baron  de  Montauficr,  tue  au  fiege  de 
Laon  en  IÇ94.  fut  enterré  par  ordre  du  Roy  dans  l'êglilc  des  Carmes  de  Lou- 
dun  ,  quoiqu  il  fut  de  la  R.  P.  R. 
z.  LEON  de  lainte  Maure  III.  du  nom,  baron  de  Montauficr ,  qui  fuit. 

3.  GUY  de  fainte  Maure,  leigneur  de  Fougeray  ,  dont  Us  dtjttrMns  feront  rap- 
portez ey- après  §.  IV. 

4.  François  de  faintc  Maure,  feigneur  de  Salles ,  tue  en  duel  le  16.  Janvier 
1614. 

5.  Cate  rine  de  fainte  Maure  «dame  d'honneur  de  la  reine  Anne  d'Autriche,  par 
Brevet  du  13.  Novembre  j6  j  8.  mariée  a}  m»  de  Gallard-de-Bcam,  comte  de  Braf- 

q  fac,  baron  de  la  Rochebcaucourt , chevalier  des  ordres  du  Roy,  fon  Ambnûadcur  à 
Rome,  gouverneur  de  Saintongc,  capitaine  de  cent  hommes  d'armes,  furintendanc 
de  la  mailon  de  la  reine,  fils  tic  Renéde  Gallard  dc-Bcarn ,  leigneur  de  Eraflac, 
6:  de  Marie  de  la  Roche- Bcaucourt.  Il  mourut  à  Paris  le  14.  Mars  164J.  dans 
fa  loixantc-fixiéme  année  fans  enfans. 

XII. 

LE  O  N  de  feinte  Maure  III.  du  nom ,  chevalier ,  baron  de  Montauficr  ,  feigneur 
de  Puignc  ,de  Salles  ,  &c.  s'acquit  l'cftimc  de  tous  les  honnêtes  gens  par  (apro- 
oite  irréprochable. 

Femme,  MARGUERITE  de  Châtcaubrianr ,  fille  de  Philippe  de  Châtcaubrianr, 
U  chevalier,  feigneur  des  Rochcs-Baritaut  &  de  Graflây, chevalier  dcl'ordre  du  Roy, gou- 
verneur de  Fontcnay  le-Comtc,  S>C  de  Gi&erte  du  Puy-du-Fou ,  fut  mariée  par  contrat 
du  j.  Avril  1606.  étoît  encore  très  jeune  lutfqu'cilu  n-IU  veuve,  Scie  dévoua  entière- 
ment à  l'éducation  de  les  enfuis. 

1.  Hector  de  faintc  Maure ,  baron  de  Monraufier,  n'avoir  que  21.  ans  lorfqu'il 
partit  de  Paris  pour  fc  jetter  dans  Calai ,  affiégé  par  les  Efpagnols  fous  le  comman- 
dement de  Dom  Gonçalcz  de  Cordoua  :  il  y  entra  déguilc  en  habit  de  cordelier , 
ayant  tr  averfé  a  pied  tout  le  Milancz.  Apres  la  mort  du  marquis  de  Bcuvron, 
qui  ycommandoit,  tous  les  gens  de  guerre  d'un  commun  confentement  1  élurent 
pour  leur  chef.  11  obligea  les  Llpagnols  à  changer  le  fiege  en  blocus,&  donna  le  tems 
E  au  Roy  Louis  XlII.de  les  venir  forcer  à  le  lever,  après  avoir  été  un  an  entier  devant 
cette  place.  En  itfjo.  il  fut  mis  pour  commander  dans  Rofignan,  petite  pl.icc ,  où 
il  rint  quinze  jours  contre  1  attente  de  M.  de  Toyras  ,  qu'il  rut  rejoindre  à  Calai , 
fervit  enfuiteen  qualité  de  maréchal  de  camp  dans  l'armée  de  la  Valtoline,  où  il 
défit  l'avant-garde  des  ennemis  dans  un  lieu  nommé  le  val  de  Levin ,  ils  l' attaquè- 
rent à  Tiran ,  d'où  il  les  rcpoulla ,  &  le  duc  de  Rohan  étant  venu  à  fon  recours  il 
s'y  donna  un  grand  combat ,  où  les  François  furent  victorieux ,  le  refte  de  l'armée 
Ilpaguolc  s'etant  retirée  dans  un  lieu  avantageux,  appelle  les  bains  de  Bormio,il 
l'attaqua,  la  força,  &:  y  futblefié  d'un  coup  de  pierre  ,  dont  il  mourut  1$.  jours 
après  au  mois  de  juillet  163  j.  âgé  d  environ  zj.  ans. 
p      z.  CHARLES  de  lainte  Maure,  duc  de  Monraufier,  Pair  de  France,  qui  fuir. 

3.  Catherine  de  fainte  Maure,  époufa  i°.  au  mois  de  Février  1635.  Antoine 
de  Ler.on court ,  marquis  de  Blainvillc ,  comte  du  S.  Empire ,  fils  de  Chartes  de  Lc- 
noncorrt,  leigneur  de  Gondrccourt ,  &  d'Henriette  de  joyeulc  Grandprc  ,  dont 
elle  relia  veuve  fans  enfans.  z°.  en  164t.  fhtlbert  de  Pompadour,  marquis  de 
Lauricrcflc  de  Ris,  fils  dejflwde  Pompadour,  baron  de  Laurierc,  &  de  Char- 
lotte  de  Fumel.  Voyez,  tome  II.  de  cette  htfioire  ,page  65. 

XIII. 

C>  HARLESde  faintc  Maure,  duc  de  Monraufier ,  Pair  de  France  ,  marquis  de 
j  Rambouillet  &:  de  Pifany,comte  de  Bcrkcim  en  Alfacc  &dcTalmond  fur  Gironde, 
barc  n  de  Salles  &  de  Puignc,  feigneur  des  Ell'ars  &  du  Brcuil-Bcrnard ,  chevalier  des 
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ordres  du  Roy ,  Gouverneur  de  Louis  Dauphin  de  France ,  fils  unique  du  Roy  Louis  >V 
XIV.  premier  gentilhomme  de  l'a  chambre ,  &  maître  de  la  garderobe ,  gouverneur  des 
provinces  d' Angoumois ,  de  Saintonge  &  de  Normandie ,  lieutenant  gênerai  de  la  haute 
&  balte  Allace  &:  gouverneur  particulier  des  villes  de  Rouen  ,  Dieppe ,  Cacn  Se  Pont-de 
T  Arche,  naquit  le  6.  Octobre  1 6 20.  fut  connu  d'abord  fous  le  nom  de  baron  de  Salles  , 
Se  commença  Tes  premières  armes  à  Rolignan  CousHeflor  fon  frereainc,  fc  trouva  au 
lîcgc  de  Calai ,  puis  à  l'attaque  de  Brilaccn  Allace,  le  diftingua  à  la  bataille  de  Cerne, 
où  il  prit  trois  étendardsaux  ennemis,  fervit  feul  de  maréchal  de  camp  dans  l'armée 
que  commandoit  le  maréchal  de  Gircbriant.  Dans  les  guerres  civiles  pendant  lammo- 
Titc  de  Louis  XIV.  il  maintint  dans  lobeiflanec  la  Saintonge  Û£  I"  Angoumois,  dont  il 
avoit  le  gouvernement ,  demeura  inébranlable  dans  fon  devoir ,  &:  après  avoir  rejette  B 
avec  une  fidélité  Inviolable  les  proportions ,  qu  on  lui  fir  pour  l'attirer  dans  le  parti  des 
rebelles,  il  challa  les  ennemis  des  places  de  Saintes.de  Taillebourg  &:  de  Talmond ,  &  les 
ayant  pourfuivis.quoiqu'inferieur  en  non  bre,  il  défit  une  partie  de  leur  armée  à  Montan- 
çay  ,  lans  que  les  blcilures  qu'il  reçut  au  bias  gauche ,  &  dont  il  demeura  eftropié  ral- 
IcntilTcnt  l'ardeur  avec  laquelle  il  combattoit.  11  fut  reçu  chevalier  des  ordres  le  31. 
Décembre  166 1 .  &  le  Roy  qui  avoit  érigé  pour  lui  en  marquilat  l'an  1 644.  la  baronic  de 
rV.ontaulîer  ,  I  érigea  en  duché-pairie  par  lettres  du  mois  d'Août  1664.  rcgiflrécs  au 
Parlement  de  Paris ,  le  Roy  féanr,  le  2.  Décembre  1 66$.  commtil  a  été  dit  cy-acvait  ptg. 
1 .  Ilfut  fait  gouverneur  de  Monfcigncur  le  Dauphin  Tan  1 668.  Se  cnluitc  gouverneur 
de  Normandie  :  mourut  à  Paris  le  17.  May  1690.  âgé  de  80.  ans,  dans  la  réputation  G 
d'une  rare  probité  &  d'une  grande  érudition  ,&  y  tut  enterré  aux  Carmélites  du  faûx- 
bourg  S.  Jacques,    l'oyez,  /es  «riifms  funèbres  fax  MM.  llccbtcr  ,  évéqtie  de  Kifmes, 
•  /  Abbé  An  filme  fjrl  Abbe  d*]srry. 

•Femme  ,J  ULIE-LUCIE  d' Angennes ,  fille  &  héritière  de  Charles  d' Angennes, 
marquis  de  Rambouillet  Se  de  Pilani ,  vidamc  du  Mans,  chevalier  des  ordres  du  Roy, 
Se  de  Caterine  de  Vivonnc-Savclli ,  marquile  de  Pifani,  fût  mariée  le  1 3.  Juillet  164t. 
en  éxecution  du  contrat  du  27.  Juin  précèdent  :  Elle  fut  gouvernante  de  la  perfonne 
de  monfcigncur  le  Dauphin,  Se  première  dame  d'honneur  de  la  Reine  ;  mourut  à 
Paris  le  if.  Novembre  \6j\.  âge  de  64.  ans,  &  fut  enterrée  au  couvent  des  Carméli- 
tes du  faubourg  faint  Jacques.  Voyez  tome  11,  de  cette  htftoire ,  pig.  417.  &  fon  orùfm  D 
funèbre  p.tr  Ai.  Ftechier,  évèque  de  Ntfmes. 
1.  N.  de  lainie  Marne,  decedé  en  jcirnene. 

1.  Mame-Jolie  de  fiintc  Maure,  héritière  de  fa  branche ,  epoufa  le  16.  Aouft 
1664.  Fmmamul  de  Cruiïbl  II.  du  nom,  duc  d'Uzcs.,  Pair  de  France,  cheva- 
lier des  ordres  du  Roy,  fils  de  François  de  Cruflol,  duc  d'Uzcs,  premier  pair  de 
France,  cVc.  Se  de  Marguerite  d'Apchicr  fa  féconde  femme.  Elle  mourut  le  14. 
Avril  169  j.  âgée  de  48.  ans,  &:  tut  enterrée  aux  Carmélites  auprès  de  fes perc 
v&  merc.  Voyez  tome  111.  de  celte  htfioire  >f*g.  772. 
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$.    I  V. 

SEIGNEURS   DE  FOUGERAY, 

MARQJJIS  DE  CHAUX 
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X  I  I. 

GUY  de  fainte  Maure ,  fécond  fils  de  FRANC  OIS  de  fainte  Maure,  feigneur  de 
Monraufier,  &  de£0C75£Gillier,  mentionnes  ci-devant  pag.  19.  fut  feigneur 
de  Fougeray ,  Mcftrc  de  camp  d'un  régiment  de  Cavalerie  ce  d'un  régiment  d'Infan- 
terie, gouverneur  de  Dourlens  ,&  contribua  à  maintenir  dans  l'obciflancc  du  Roy  les 
Provinces  de  Saintongc  &  d'Angoumois. 

Femme,  MARIE  dejuflâc,  fiUc  de  Frmcm  de  Juflac,  feigneur  d'Ambleville ,  & 
dljibe*»  de  Bourdeilles. 

1.  François  de  fainte  Maure,  dcccdc  à  Dourlens,  le  8.  Février  1677.  fans  avoir 
été  marie. 

z.  Henry  de  fainte  Maure ,  élevé  Page  de  la  chambre  du  Roy,  fut  enfuite  Prê- 
tre de  l'Oratoire  &r  Abbé  de  Baigne,  Ordre  de  laint  Benoit ,  diocefe  de  Saintes, 
en  1*70.  Il  mourut  le  4.  Octobre  1684.  Yuyc*  g*I.  cbrtfi.  Edit.  nov.  ime  il, 
col.  mp. 

3.  CLAUDE  de  lainte  Maure,  feigneur  de  Fougeray,  qui  fuit. 

4.  René -François  de  fainte  Maure. 

ç.  Guy  de  fainte  Maure,  feigneur  des  Bords  ôr  de  Baret. 
Femme ,  N.  Dubois  de  1a  Province  de  Saintongc. 
Françoise  de  fainte  Maure ,  morte  en  bas  âge. 

6.  JfaN  de  fainte  Maure ,  chevalier  de  Malte ,  mort  au  mois  de  May  1712.  âgé  de 
$7.  ans,  en  fon  château  de  Bulfac. 

7.  Catbrine  de  fainte  Maure  n'etoit  point  mariée  en  1^4. 

8.  Elizabeth  de  (aime  Maure,  femme d'Hmore  de Lur,  vicomte d'Uza,  duquel 
eut  des  enfâns. 

9.  Françoise  de  fainte  Maure. 

XIII. 

CLAUDE  de  fainte  Maure ,  feigneur  de  Fougeray  te  d'Augé ,  étoit  mort  au  mois 
de  Novembre  1698. 

Femme ,  MARIE  Paulte ,  fille  de  itrtrtni  Paultc ,  baron  d'Augé-Taponat ,  &  de 
Marguerite  de  Jay. 

1.  GUY  de  fainte  Maure  H.  du  nom  de  cette  branche  ,  marquis  de  Chaux,  qui  fuit. 

a  Honore'  ,  dit  le  comte  de  fainte  Mauic ,  marquis  d  Archiac ,  baron  de  la  Tour- 
Blanche  &  de  la  Fcuilladc  ,  fut  d'abord  menin  de  Monfcigneur  le  Dauphin, 
puis  premier  ecuyer  du  duc  de  Berry,  &  enliiite  reçù  premier  écuyer  ,  comman- 
dant la  grande  écurie  du  Roy  le  6.  May  1717.  bailly  &  capitaine  des  chafles  de  la 
Varcnncdcs  Tinllcrics  le  14.  Août  1719.  fervit  en  Candie ,  étant  alots  enfeigne 
du  régiment  d'Alexis  de  fainte  Maure,  comte  de  Jonzac  ,  fon  oncle,  après  la 
mort  duquel  il  eut  le  régiment ,  &  (c  trouva  en  pluiïeurs  fieges  &  actions. 

3.  Charles  de  fainte  Maure ,  chevalier  de  Malte  ,  au  grand  prieuré  d'Aquitaine, 
reçu  le  j.  Octobre  iï>$z.  die  depuis  kMtrquh  de  Junte  M**re,  commandeur  de 
lomt  V.  F 
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l'ordre  de  S.  Louis ,  fut  bleflc  au  combat  naval  prés  Malaga  le  24.  Août  1 70  4.  crée  \ 
chcfd'elcadrc  le  6.  Octobre  1711.  &  lieutenant  gênerai  désarmées  navales  du  Roy 
en  1720.  Il  a  époufé  Jeanne  Potée-Eon,  de  la  ville  de  S.  Malo,  fœur  de  Jeanne 
Poréc,  femme  d'Henry-Jules  du  Guay ,  intendant  de  la  marine  à  Dunkerque. 
4.  Julie  de  fainte  Maure ,  rillc  d'honneur  de  Madame  la  Dauphinc ,  épouta  en  1 6 90. 
Beat-]acfues  de  Zurlauben  ,  baron  de  Gcftcllimburg  ,  comte  de  Ville  ,  colonel 
d'un  régiment  Allemand ,  brigadier ,  puis  lieutenant  gênerai  des  armées  du  Roy , 
mort  des  bldlures  qu'il  reçut  à  la  bataille  d'Hochftet  au  mois  d'Août  1704. elle 
mourut  à  Paris  le  3.  Juillet  1694  te  fut  enterrée  aux  Carmélites. 
Catherine  dcûuntc  Maure,  moue  fille  en  1708. 

X  I  V. 

U  Y  de  (aine  Maure  II.  du  nom,  marquis  de  Chaux, baron  d'Augé,  leigneur  de  s 
"J"  Barct,  mourut  le  4.M7  1710. 

Femme,  LOUISE-THERESE  de  Porcelets  de  Maillanc ,  héritière  de  la  branche. 

1.  LOUIS-MARIE  de  laintc  Maure,  marquis  de  Chaux , qui  fuit. 

2.  Alexandre-Charles  ,  dit  le  chevalier  de  laintc  Maure  ,  decedé  en  bas  âge» 

3.  Charles-Adélaïde  de  (ainte  Maure,  capitaine  au  régiment  Royal  étranger. 

4.  Gabrielle  de  fainte  Maure  ,  mariée  en  1713.  à  Amen  de  Durfort,  marquis 
de  Ci  vrac,  baron  de  la  Lande,  fenéchal  du  Baza.'ois,  fils  unique  de  ]aequesd& 
Durfort,  Se  d  Henriette  de  Brcaux,  marquilc  de  Civrâc. 

5.  Catherine  de  laintc  Maure  ,  rcligicufe  à  l'abbaye  de  Port  -  Royal  à  Paris. 

XV.  c 
T    OUIS-M  ARIE  de  fainte  Maure ,  marquis  de  Chaux  &  d'Archiac,  baron  d'Auge, 
J     meffre  de  camp  du  Régiment  royal  étranger  cavalerie,  a  été  fait  premier  écuyer 
commandant  la  gtandc  écurie  du  Roy  en  iurvivance  d'Hmare,  comte  de  fainte  Maure 
Ion  oncle,  le  17.  Février  1720. 

Femme ,  MARIE  des  Chiens ,  fille  aînée  de  Charles  des  Chiens ,  feigneur  de  la  Neu- 
ville, maure  dcsTcqueres  honoraire ,  prelident  amortie*  au  Parlement  de  Pau ,  inten- 
dant des  ordres  du  Roy  &  de  la  province  de  la  Franche-Comté,  après  l'avoir  été  à  Pata 
&  en  Rouflillon  ,  &  de  ]eame  des  Bordes ,  fut  mariée  le  1 1.  Février  1710.  par  contrat 

du  jour  précèdent ,  auquel  le  Roy  fit  les  Princes  fii  Pnnccfles  fignerent.  D 

■ 

§.  v. 

SEIGNEURS  DE  LA  GUYRAYE* 

I    D'argent  à  la 
fatt  deffitulti. 


RENE'  de  laintc  Maure ,  fils  puîné  de  LEON  de  fainte  Maure ,  feigneur  de  Mon- 
taufier ,  &  d'ANNB  d'Appel- Voilin ,  mentmrmez.  ty-dévantf.  1 8.  eut  en  partage 
la  terre  delà  Guy  raye. 

Femme ,  FRA.NC.OISE  de  l'Efperonnicrc ,  fille  de  Francs ,  feigneur  de  l'Elperon- 
nicre  &  de  la  Rochc-Bardoul ,  &:  de  Marguerite  de  Villeneuve ,  fut  merc  de 

ÎOSIAS  de  fainte  Maure, feigneur  delà Guyrayc, mort  en  1617. 
Femme,  LOUISE  de  la  Forcit ,  fille  de  Nicolas  de  la  Forctt  ,  feigneur  de  Beau- 
repaire  ,  &  d  Anime  Marvilleau. 

1.  RENE'  de  fainte  Maure  II.  du  nom ,  leigneur  de  la  Guyraye ,  qui  fuit. 
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2.  Joachim  de  i'ainte  Maure, décède  à  Montpellier, Tan 

3.  Antoine  de  feinte  Maure  decede  à  la  Rochelle. 

4.  HrLA  1  re  de  fuinre  Maure  ,  embralîà  l'état  ccclcfiaftiquc. 

y.  Françoise  de  l'iinte  Maure ,  mariée  à  N.  feigneur  de  laMarfaudicre. 
6.  Gabmelle  de  lainte  Maure,  rcligieulc  à  Notre-Dame  des  Anges,  à  Brcffuire. 

XII. 

RE  N  E*  de  fainte  Maure  II.  du  nom  ,  feigneur  de  la  Guyrayc  Si  de  Bcaurepaire , 
premier  capitaine  de  la  Galère  patronc  de  France ,  lieutenant  au  gouvernement 
du  Havre  de  Grâce ,  vivoit  le  6.  Avril  i66<î".  âge  dc7j.  ans. 

Femme ,  ANNE  Gabriau ,  fille  Acjetn  Gabnau  ,(cigncur  de  Riparfonds ,  confcillcr 
au  Parlement  de  Bretagne  &  de  Jeanne  Victte. 
*      1.  Pierre  dclamcc  Maure,  décédé  fans  enfans. 

2.  Louise  de  fainte  Maure,  dame  de  la  Guyrayc,  qu'elle  porta  en  mariage  Fan  i<5j  8. 
à  René  d'Appclvoilin ,  feigneur  delà  Bodinatiere,  elle  vivoit  encore  l'an  167*. 

§.    V  L 

c  BRANCHE  DE  SAINTE  MAURE' 

donc  on  n'a  pas  trouvé  la  jon&ion. 

SEIGNEURS  DORIGN Y- 

Cette  Branche  eft  reputie  ijiutd'un  Bâtard  de  Sainte  Maun-Montgaugieh  . 

JE  A  N  de  fante  Maure,  fils  naturel  de  feu  Pierre  de  fainte  Maure,  chevalier,  & 
,     .    ¥  Jevmt  de  l'Ifle-fcouchard ,  non  mariée ,  fut  légitimé  par  lettres  du  1 6 .  Octobre 

*39f-  (1)  (*•)  R».  d*, 

J E  A  N  de  fainte  Maure  cft  qualifie  couyer  ,  fcigucm  Je  Chaflcignes,  Provcncy  Se  ""'*«8- 
Origny,  dans  un  contrat  d'échange, qu'dpafla  le  4.  Avril  isj  1.  avec  de  lainte 
aure ,  chevalier ,  marquis  de  Nelle ,  dans  un  aâc  de  fby  &  hommage  qu'il  lui  rendit 
le  neuf  du  même  mois  ,  dans  une  main  -  levée  qu'il  obtint  du  Roy  de  (es  fiefs 
faifis,  à  caufe  du  ban  Se  arrierc-ban ,  luivant  un  mandement  du  19.  Juillet  de  la  même 
année,  &  dans  un  contrat  d'affranchi  flemenr  des  héritages  en  matn-morte,qu  il  pafla  le 
6.  juillet  1  s  j  6 .  en  fon  nom  &  en  celui  de  (a  femme. 
E  Femme,  RENE'E  Moiflbn  ,  étoit  veuve  le  2f.  Novembre  ij8i.  qu'elle  donna 
conjointement  avec  fon  fils,  un  aveu  Se  dénombrement.  Elle  avoitle  29.  Mars  1582. 
la  garde-noble  de  fes  filles ,  &  vivoit  encore  le  22.  Août  j ^96.  quelle  confentit  à  h 
Vente  faite  par  (on  fils  de  la  terre  de  Chaflcignes* 

1.  JEAN  de  fainte  Maure  II.  du  nom,  feigneur  de  Chaflcignes  ,qui  fuit. 

2.  Se  }.  Rene'e  Se  Françoise  de  fainte  Maure,  partagèrent  Avec  leur  frerc  du 
confentement  de  leur  merc  ,  le  19.  Mars  15S1.  Trâncoi/e  étoit  en  ij9$.  femme 
de  N.  GralTer ,  conlcillcr  à  faint  Pierre  le  Moufticr. 

IL 

JEAN  de  fainte  Maure  II.  do  nom ,  écuyer ,  feigneur  de  Chaflcignes ,  Provcncy  Se 
Origny ,  fit  foy  &  hommage  du  fief,  dit  de  ttvocu ,  au  baron  de  l'Ifle  fous  Mont- 
réal ,  Se  en  donna  dénombrement  les  15.  &:  30.  Aoufl  1 5  80.  rendit  aveu  avec  fa  mere  & 
fes  fecurs  de  la  feigneurie  d'Origny ,  le  ij.  Septembre  ij8i.  fit  foi  Se  hommage  au 
duc  de  Nivernois,  de  la  terre  dc  Marcy,  au  nom  c'e  fa  femme,  le  dernier  Janvier 
jj8i.  Se  en  rendit  aveu  le  premier  Février  de  la  même  année;  partagea  avec  fes 
focurs  du  confentement  de  leur  merc,  par  acte  du  19.  Mars  fuivant,  cnregiArc  en  la 
jufticedc  l'iûefous  Montteallc  27.  Novembre  dcmcmcanncc.  Il  fut  homme  d'armes 
de  la  compagnie  du  marquis  de  Nelle,  fuivant  un  certificat  du  vingt  Novembre 
mil  cinq  cens  quatre-vingt  fept,  partagea  avec  \acquette  le  Blond  fi  bellc-mcre ,  veu- 
ve en  premières  noces  de  Trtnçois  de  Lombard ,  écuyer ,  feigneur  de  Marcy  ,  le  2  j .  Mars 
JJ89.  &:  tranfigea avec  clic  le  6.  Avril  fuivant;  fut  déchargé  de  fervir  au  ban  &  ar- 
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Tiere-ban  en  confidcraùon.  de  fes  fervices,  par  lettres  du  dernier  Novembre  159?.  &  A 
■vendit  avec  fon  beau -frere,  pour  lui  8c  les  fœurs,  comme  fondé  de  procuration 
•de  fa  mere  ,  la  terre  de  Chaflcigncs,  le  21.  Aouft  irçtf.  fît  ferment  de  fidélité  au 
Roy  après  le  traite  accorde  au  duc  de  Mayenne,  par  acte  du  10.  Octobre  fuivant, 
oùilelt  dit  qu'il  avoit  fervi  pluficurs  campagnes  lous  le  comte  de  Chiverny, 

Femme ,  F  R  A  N  C.0 1 S  E  Lombard ,  fille  de  Franftis  Lombard  ,  écuyer ,  &  de 
Jjuquttte  le  Blond. 

1.  GUY  de  fainte  Maure  ,  feigneur  d'Origny  ,  qui  fuir. 

2.  François  de  fainte  Maure,  qualifie  écuyer,  feigneur  de  Provency,  dans  le  parta- 
ge, qu'il  fit  avec  fon  frere  le  21.  Juin  1619. 

II  I. 

C-  UY  de  fainte  Maure ,  écuyer ,  feigneur  d  Origny ,  donna  aveu  &  dénombrement 
JJc  10.  Janvier  \6 29.  au  marquis  de  Nèfle ,  de  la  terre  d'Origny  ,qui  lui  c'ehur  par  g 
ptrtagc  fait  avec  fon  frere,  des  biens  deleurpere  &  mere  le  n.  Juin  précèdent,  tran- 
Jigcatant  pour  lui ,  que  pour  fes  en  tans ,  avec  Jacques  de  faint  Martin  ccuyer  fon  beau- 
pcccTau  fujet  de  la  dot  de  fatemme  le  16.  Mars  1*42.  &c  fit  don  cutre-vifs  de  tous 
les  biens  à  (on  fils,  en  le  mariant  le  19.  Juin  1645. 

Femme,  CATER1NE  de  faint  Martin,  fille  de  Jacques  de  faint  Martin,  écuyer, 
feigneur  de  Monthulin,  d'Argcncourt ,  «cdePremeau,  fut  mariée  par  contrat  du 
6.  May  itfto. 

j.  CHARLES  de  fainte  Maure,  feigneur  d'Origny  qui  fuit. 

2.  Edme'e  de  (âinte  Maure  ,  épouïa  par  contrat  du  30.  Avril  1*42.  Uutlas  de 
Davault ,  écuyer,  feigneutde  la  Vigne,  fils  de  Nutlas  de  Davault ,  écuyer,  Se  de 
Trançtife  Vauiïîn  ,  renonça  les  16.  Mars  1*41.  8c  dernier  May  164?.  à  fes 
droits  (ucceflits,  paternels  Se  maternels,  au  profit  de  fon  fterc,  du  contentement 
de  fon  mari.  C 

I  V. 

CHARLES  de  fainte  Maure,  ccuyer,  feigneur  d'Origny,  demeurant,  paroi  ffc  de  Ste 
Crîlombc,  élection  de  Vczelay ,  fervit  le  Roy  dans  (es  armées ,  fuivant  des  certifi- 
cats des  18. Juillet  & 6.  Septembre  ii» ?$>.&:  itf. Novembre  1*43.  tranlîgeaavcc  NutUs 
■de  Davault  fon  beau-frerc  le  dernier  May  1647.  fa  qualité  d'écuyer  lui  fut  contcftôc  par 
un  particulier  avec  lequel  il  ptaidoit  au  Préfidial  de  Troyes ,  8c  fur  le  vu  de  les  tirres 
il  fut  ordonne  le  17.  Avril  1649.  que  les  parties  procederoient  en  cette  qualité.  Sa  terre 
d'Origny  fut  fàific  faute  d'en  avoir  donné  déclaration  le  19.  Octobre  îtfjr.  &  il  en 
obtint  main-Icvcc  par  Arrêt  de  la  Chambre  Souveraine  des  Francs- fiefs,  le  5.  Avrif 
itftô.  Il  obtint  encore  ditfèrcns  Arrêts  du  Confcil,lcs  3.  Juillet  \66$.  ar.  Juin  I66r. 
16 f  S,  &  1 1.  Avril  1^69.  par  lcfquels  il  fut  maintenu  dans  fa  noblefl'e. 

Femme,  SUS  ANNE  du  Défend,  fille  A' Antoine  du  Défend,  chevalier,  feigneur  D 
du  Tremblay ,  Fontcnay  ,  Sementron ,  Bezéc  &:  autres  lieux ,  &  de  Marguerite  du 
PlcûTs. 

1.  Louis  de  fainte  Maure,  baptifé  le  8.  Juin  1*54. 

2.  CHARLES  de  fainte  Mautc  11.  du  nom,  (cigneur  d'Origny,  qui  luit. 

3.  Autre  Chaules  de  fainte  Maure ,  decedé  au  lefvicc. 

4.  Claude  de  fainte  Maure,  décédé  au  fervicc. 

5.  N.  de  fainte  Maure,  mariée  à 

6.  N.  de  fainte  Maure ,  Religicu(e. 

V. 

Q H  ARLES  de  fainte  Maure,  écuyer ,  (cigneur  d  Origny ,  partagea  avec  fesfceiirs 
le  27.  Février  1671. 
nme ,  JEANNE  de  Chcbrier ,  fille  de  français  de  Chebrier ,  écuyer ,  feigneur  de  g 
Fourchaumc,  8c  A' Anne  de  Carfour ,  fut  mariée  le  25.  Juin  1681. 

1.  Gabriel-Jacques  de  (âinte  Maure ,  moufquctairc  du  Roy,  baptifé  le  28.  Mars 
1681.  étoit  âgé  de  18.  ans  en  1700. 

2.  Denis-César  de  fainte  Maure,  baptife  le  9.  Mars  1*87.  étoit  âgé  de  13.  ans  , 
en  1700. 

3.  Ami  'e  de  fainte  Maure,  baptifée  le  6.  Mars  1684.  Se  âgée  de  \6.  ans  en  1700. 

4.  Marie-Anne  de  (aime  Maure,  jumelle  de  Denis-Ccfar,  baptifée  le  10.  Mars 
1687.  8c  âgée  de  13.  ans  en  1700. 

5.  Jeanne-Louise  de  lainte  Maure,  baptifee  le  ij.  Novembre  ltf88,  fie  âgée  de 
12.  ans  en  1700. 

CHAPITA£ 
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CHAPITRE  IL 

VAUJOUR  LA  VALLIERE, 

DUCHE-PAIRIE- 


Outpiitnn- 

B  tu  &  m  ar  4H 

LttH  UtfAtdé 
ttMft  d'argent 

&  de  faite. 


De  Trait,  i  U 
barre  ractvrut 
de  gueules. 


i  * 

LA  Terre  &  Seigneurie  de  la  Valliere  en  Anjou,  fut  érigée  en  châtcllcnie  en  faveur 
de  Laurent  le  Blanc  de  la  B.mmc,  par  lettres  du  Roy  Louis  XIV.  données  à 
Rouen  au  mois  de  Février  1650.  regiftrées  au  Parlement  le  15.  Mars  (uivaot,  Se  en  la 
Chambre  des  Comptes  le  10.  May  i<ï  j  1.  Le  même  Prince  par  lettres  patentes  don- 
nées à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  May  1667.  regiftréesau  Parlement  de  Paris  le 
14.  &  en  la  Chambre  des  Comptes  le  10.  du  même  mois,érigea  la  terre  de  Vaujouravcc 
la  feigneurie  de  Châteaux ,  première  baronie  d'Anjou,  dans  la  paroifle  de  laquelle  eft. 
Vaujour  &  la  feigneurie  de  S.  Chriftophe,  première  baronie  de  Touraine,  arec  plulicurs 
autres  terres  en  duché-pairie,  fous  le  nom  de  la  Valliere ,  en  faveur  de  LOUISE- FRAN- 
D  C.OISE  de  la  Baume- le- Blanc  de  la  Vallicrc,8£  èizMtrit-Anne  légitimée  de  France  fa  fille, 
mariée  depuis  à  Louis- Armmà  de  Bourbon ,  Prince  de  Conty  ,  Marie- Anne  légitimée  de 
France ,  Princeflc  de  Conty  domiricre ,  ayant  fait  don  entrevifs  de  ces  terres  a  Charles- 
François  de  la  Baumc-lc-Blanc,  marquis  de  la  Valliere  Ion  coulîn  germain  maternel,  Se 
le  Roy  y  ayant  donné  fon  confentement  par  lettres  du  mois  de  May  1688.  regiftrées  au 
Parlement  le  4.  Se  en  la  Chambre  des  Comptes  le  6.  Juin  fuivant ,  il  a  obtenu  au  mois 
de  Février  171}.  des  nouvelles  lettres  d'érc&ion  des  mêmes  terres  en  duché-Pairie 
fous  le  nom  de  la  Valliere ,  pour  lui  &  (es  enfans  &  dclccndans  mâles,  regiftrecs  au  Par- 
lement le  Roy  léantcnfon  lit  de  jufticc,  pour  la  déclaration  delà  majorité  le  21. des 
même  mois  &  an.  La  Généalogie  des  feigneurs  de  la  Baume- le-Blanc,  ducs  de  la 
E  Valliere,  pairs  de  France  ,  fera  rapportée  dans  la  fuite  de  cette  hiftoirc  fous  cette  der 
nierc  érection.  Voyez.  Us  pièces  qui  frtvent,  concernant  (s  première,  foyezaujp tome  l.  de  cette 
fujl  ptge  $46. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE' PAIRIE 
DE  LA  VALLIERE- 

Lcctrcs  Patentes  portant  érection  de  la  terre  &  feigneurie  de  la  Valliere  en  châtcllenic    Feuler  i<f8. 
en  faveurde  Laurent  le  Blanc  de  la  Baume, &:c.  i  Rouen  au  mois  de  Février  1650.  A'^t^a'xîP 
regiftréesau  Parlement  le  1  j,  Matsfuivant,  &enU  Chambre  des  Comptes  le  10.  «'„/,'""/•./.  17." 

May  16JI.  BUnchaid  t,v 

'799. 


Tome  r. 
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Lettres  Patentes  portant  érection  Je  U  Terre  Je  Pau  jour  &  Je  la  Bar  mie  Je  S.  Chriflophe ,  en  \ 
,.v!.Jt,  ...bn.     Duche-Pairie ,  pour  être  appellée  le  Duché- Pairie  Je  la  falltere  ,  en  faveur  Je  Loiitjc-Fran-  ^ 
m*?T.  fj.x  '       feiffde  U  ViU,ere  ,& à* Mme- Arme  fille  naturelle  du  Royyçr  Je [es  hoirs  &  dtfcendms 
BUach.p.'iii!.*'      maies  ejr  femelles  ,  peur  être  tenu  ejr  mouvant  Ju  Rçy$-  Je  la  Couronne  ejr  château  Jtt 
Louvre  :  permijjf on  dy  établir  Jes  officiers  ■>&  que  les  appellations  Jes  jugement  qu'ils  ren- 
dront remontrent  ait  Parlement  de  Paris ,  ejr  légitimation  de  ladite  Mme- Anne,  (jrc.  à  S. 
Germain  en  Laye  a»  mois  de  May  \ù6y.  rcgijiré au  Parlement  le  13.  ejr  en  U  Chambre  des 
Comptes  U  20.  du  même  mois, 

LO  U I  S  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  fie  de  Navarre  :  A  tous  preens  fie  à 
venir ,  S  a  t  u  t.  Les  bienfaits  que  les  Rois  exercent  dans  leurs  Etats  étant  la  3 
marque  cxtcticutc  du  mérite  de  ceux  qui  les  reçoivent,  Se  le  plus  glorieux  éloge  des 
Sujets  qui  en  font  honorez  ,  Nous  avons  crû  ne  pouvoir  mieux  exprimer  dans  le  public 
l'cftimc  toute  particulière  que  Nous  fiifons  de  la  perfonne  de  notre  ttés-chere  bicn-amc'c 
8e  tres-fealc  Louifc-Françohc  de  la  Vaincre,  qu'en  lui  conférant  les  plus  hauts  titres 
d'honneur ,  qu'une  affc&ion  très  iingulterc  excitée  dans  notre  arur  par  une  infinité'  de 
rares  perfeertons,  Nousainfpiré  depuis  quelques  années  en  fa  faveur  t  fie  quoique  fa 
modcitie  fc  foit  fouvent  oppoiée  au  delîr ,  que  Nous  avions  de  l'élever  plutôt  dans  un 
rang  proportionne  à«otre  cftimc.âi  à-  (es  bonnes  qualirez  ;  néanmoins  l'affection  que 
Nous  avons  pour  elle ,  8e  la  jaitice  ne  Nous  permettant  plus  de  différer  les  témoignages 
de  notre  reconnoiffance  pour  un  mérite  qui  Nous  cil  fi  connu  ,  ni  de  refulcr  plus  long-  3 
temps  à  la  nature  les  effets  de  notre  tendrefle  pour  Marie-Anne  notre  fille  naturelle, 
en  la  perfonne  defamerc,  Nous  lui  avons  fait  acquérir  de  nos  deniers  la  Terre  de 
Vaujour,  (itue'e  en  Tourainc.fie  la  Baronic  de  Saint  Chriftophc eu  Anjou,  qui  font 
deux  Terres  également  conliderablcs  par  leur  revenu,  Ce  par  le  nombre  de  leurs  mou- 
vances, mais  faifant  reflexion  qu'il  manquerait  quelque  chofe  à  notre  grâce,  iî  Nous 
ne  rehauflîons  les  valeurs  de  ces  Terres  par  un  titre  qui  (âtisfaue  tout  en.cmble  à  l'cfti- 
mc qui  provoque  notre  libéralité ,  Se  au  mérite  du  lujct  qui  la  reçoit  ;  mettant  d'ail- 
leurs  en  confidcration ,  que  notre  chère  Se  bien-aimée  Louilc-Françoilc  de  la  Valliere 
cft  ifluè  d'une  maifontrés-noblc  fie  rtés-ancienne ,  fie  dont  les  Ancêtres  ont  donné  en 
diverfes  occafions  importantes  des  marques  lignalccs  de  leur  zele  au  bien  &  avantage  £> 
de  cet  état ,  8c  de  leur  valeur  fie  expérience  dans  le  commandement  des  armées.  Aces 
causes  fie  autres  confulcrations  à  ce  Nous  mouvam ,  apte»  avoir  le  tout  communique  à 
aucuns  Princes  de  notre  Sang,  fie  plus  notables  Pctlonnagcs  de  notre  Conlcil,  de  leurs 
avis  fie  de  notre  propre  mouvement ,  grâce  fie  libéralité  Ipcciak ,  pleine  puiftance  fie 
autorité  Royale ,  Nous  avons  lcfdi tes  Terres  dcV  ujour  fie  la  Baronie  de  S.Chrirto- 
phe,  tous  les  Fiefs  ,  Terres ,  Domaines ,  Droits  qui  en  dépendent ,  fie  compofcnt  pré- 
sentement le  revenu,  leurs  appartenances,  dépendances  fie  annexes  ,  fituez  es  pays  de 
Tourainc  fie  d'Anjou,  joints  ,unis  fie  incorporez  fie  annexez  par  ces  Precntcs  lignées 
de  notte  main  ,  joignons  fie  incotpotons  fie  annexons,  pour  nctre  à  1  avenir  qu'un 
corps,  le  tout  cnfcmble  créé  fie  érigé  ,  créons  fie  érigeons  en  titte,  nom,  dignité  8e  E 
prééminences  de  Duché  fie  pairie  de  France ,  fous  le  nom  de  la  Vallicrc ,  qui  feront 
dés  à  prêtent  fie  dorénavant  tenus  fie  mouvans  à  une  feule  foy  fie  hommage  de  Nous 
fie  de  nos  Succeflcurs  Rois,  à  caufe  de  notte  Couronne  fie  Château  du  Louvre,  pour 
en  jouir  par  ladite  Damoifcllc  Louifc-Francoifc  de  la  Vallicrc ,  Ce  après  fon  décès  par 
Marie- Anne  notre  fille,  fes  hoirs  fie  delcendans,  tantmalcs que  femelles  nez  en  légiti- 
me mariage ,  en  tous  honneuts ,  prérogatives  fie  prééminences  à  Ducs  fie  Pairs  ap- 
partenans  ,  comme  les  autres  Ducs  fie  Pairs  de  France  en  ont  d'ancienneté  joiii  fie  ufé 
en  tous  lieux  8e  endroits  généralement  quelconques ,  avec  atttibution  de  rcrtbrt  im- 
médiat des  appellations  du  Bailly  fie  Scncchal  ducal ,  ou  fon  Lieutenant  qui  fera  éta- 
bli audit  lieu  de  Vaujour  ,  fie  de  les  Lieutcnans  particuliers  qui  feront  pareillement  p 
établis  en  titres  d'Officiers  ducaux  8e  de  Pairies ,  8e  es  Terres  fie  Seigneuries  jointes  Se 
annexées,  fie  autres  que  befoin  (cra  fie  qui  pourraient  être  cy-aprés  annexez ,  lefquelles 
appellations  feront  immédiatement  relevées  en  notre  Cour  de  Parlement  de  Paris  en 
titres  d'appellations  émanées  du  Juge  du  Duché  fie  Pairie  en  toutes  caufes  civiles  fie 
criminelles ,  tant  du  Seigneur  que  des  Vaflaux  fie  juif  iciablcs  ;  fie  quant  aux  caufes  con- 
cernant les  droits  fie  domaines  d'iccux  Duché  Se  Pairie,  Se  auttes  qu'il  appartiendra, 
elles  pourront  étte  traitées  fie  jugées  en  première  Inftancc  en  notic  Cour  de  Parle- 
ment, Iclon  le  privilège  ancien  fie  notoire  des  Pairies  de  France  ,  fans  que  de  toutes  les 
caufes  (ufditcs ,  les  Juges  ordinaires ,  ni  les  Sièges  Prclîdiaux ,  puilTcnt  en  prendre  aucu- 
ne Cour ,  Jurifdtition  ni  rcconnoilTançc,  foit  en  première  Inftancc  ou  par  appel,  à  peine 
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A  de  nullité  .  amende  atbitraire ,  dépens ,  dommages  8e  intérêts ,  8c  autres  plus  grandes , 
s'il  y  échet ,  (auf  des  cas  Royaux  qui  feront  traitez  ainli  qu'auparavant  pardevant  les  mê- 
mes Juges  qui  ont  accoutume  d'en  connoitre ,  8e  comme  notre  Couronncclt  la  fourec  de 
TOQfcs  les  grâces,  8c  que  dans  le  cas  elles  y  doivent  naturellement  retourner ,  auili  Nous 
voulons  qu'arrivant  le  décès  de  Marie- Anne  notre  fille  fans  enfam ,  ou  defeendans  mâ- 
les ou  femelles,  (bit  devant  ou  après  fa  mcre,la  propriété  de  ce  Duché  (oit  confctvce 
toure  entière  à  ladite  Damoifclle  Louifc-Françoifc  de  la  Vallicrc,  à  la  charge  nean^ 
moins  qu'elle  n'en  pourra  dilpofcr ,  Se  qu'après  fa  mort  il  demeurera  réuni  a  perpé- 
tuité en  toutes  les  parties  qui  le  compolcnt,  à  notre  Couronne,  (ans  que  fes  hoirs, 
fiicceûeurs  8e  ayant  caufes  autres  que  Marie- Anne  notre  fille,  Se  les  entans  defeendans 

jj  de  notredite  fille ,  laquelle  Nous  avons  déclarée  8c  déclarons  légitime  Se  capable  de 
tous  honneuts ,  droits  Se  effets  civils  y  pu'tflcnt  rien  prétendre,  toit  à  titre  de  fuccef- 
fion  ou  pour  quelque  autre  voye  que  fe  puitle  être.  Si  donnons  mandement  à 
nos  amez  8c  féaux  Conlcillers  les  gens  tenans  notre  Cout  de  Parlement  à  Paris ,  Cham- 
bres de  nos  Comptes  audit  lieu ,  Bailly  de  Touraine  8c  d'Anjou  ,  Se  à  tous  nos  autres 
Juges  8e  Vaflaux,  Officiers ,  chacun  en  droit foy  qu'il  appartiendra,  que  ces  Preientcs 
ils  ayent  à  faire  lire  ,  publier  8c  enrcgiftrer,8e  delà  prclcntc  création  Se  érection  def- 
dites  Terres  de  Vaujour  Se  Baronie  de  S.  Chriltophe  en  Anjou ,  en  titre  de  Duché 
Se  Pairie,  Se  fous  le  nom  de  la  Vallierc,  ils  laiilcnt,  fourrrent  Se  taficnt  jouir  ladite 
Damoifclle  Louifc-Françoifc  de  laValliere  &  Marie- Anne  notre  fille,  en  la  forme  8c 

C  manière  cy-deflus ordonnée,  cnlemblc  les  Vollaux  8c  tenanciers  dudit  Duché,  &  le 
contenu  en  tes  Prcfcntcs  ,  garder  &  oblcrvcr  ,  même  à  faire  jouir  notredite  fille 
Marie-Anne  ,  de  la  légitimation  y  contenue  ,  ccllànt  &  fiitaat  ccll'cr  tous  troubles 
fie  cmpêchcmcns  ,'qui  pourroient  être  mis  Se  donnez ,  nonobftant  tous  F.dits  Se  Dé- 
clarations &  autres  chofes  à  ce  contraires,  aufquclles  Nous  avons  dérogé  Se  dérogeons 
par  ces  Prcfcntcs  :  Car.  tel  est  notre  plaisir.  Et  afin  que  ce  loit  chofe  ferme 
&  (table à  toujours,  Nous  avons  fait  mettre  notre  Sccl  à  caducs  !  refentes  ,  (auf  en 
autres  choies  notre  droit  6c  l'autruy  en  toutes.  Don  n  t  a  làint  Gernum  en  Laye 
au  mois  de  May  l'an  de  grâce  mil  lix  cent  loixante-fept ,  Se  de  notre  Règne  le  vingt- 
quatriéme.  Signe,  LOUIS.  Et  plus  bas,  pat  le  Roy  Phelip^aux,  &  fccllc  du 
D  grand  Sceau  de  eue  verte. 

'Extrait  des  Regijires  dm  ttrlement  du  Somtdy  mttm  14.  May  1667. 

Ejour  la  Cour ,  toutes  les  Chambres  aflcmblccs,  délibération  fur  les  Lettres  Pa- 
\^  tentes  données  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  Mai  1 667.  lignées  .LOUIS. 
Et  plus  bas,  par  le  Roy  Phelypeaux.  Et  fcellées  du  grand  fceau  de  cire  vcrtc;  ob- 
tenues par  Damoifclle  Louifc-Françoifc  de  la  Vallicre ,  par  lelqucllcs  Se  pour  les 
caufes  y  contenues  ,  ledit  feigneut  Roy  auroit  uni  8e  incorporé  la  tette  de  Vaujour 
8e  la  Baronie  de  laine  Chriftophe ,  tous  les  fiefs ,  terres ,  domaines  8c  droits  qui  en 

j£*  compolcnt  le  revenu  vleurs  appartenances,  dépendances  8c  annexes  fituées  es  pays 
de  Touraine  &  d'Anjou ,  8e  icelles  crées  &  érigées  en  titre ,  nom  ,  dignité  Se  préé- 
minence de  Duché  8c  Pairie  de  France ,  fous  le  nom  de  la  Vallicrc ,  qui  feraient  te- 
nus 8c  mouvans  à  une  feule  foi  8c  hommage  dudit  feigneut  Roy  8c  de  fes  Succcf- 
feurs,  à  caufe  de  (à  Couronne  8c  Chaftcau  du  Louvre  «  pour  en  jouir  par  ladite 
Damoifclle  de  la  Vallicrc  ,  8c  après  fon  décès  par  Marie-Anne  fille  naturelle  dudit 
leigneur  Roy,  fes  hoirs  Se  defeendans  tant  malles  que  femelles  en  loyal  mariage,  en 
tous  honneurs,  prérogatives,  prééminences  à  Duc  8c  Pair,  appartenons  avec  attri- 
bution de  reffort  immédiat  des  appellations  du  Bailly  ou  Sencchal  Ducal,  ou  (on 
Lieutenant  qui  fera  cftably  audit  lieu  de  Vaujour,  8c  fes  Lieutenans  particuliers  qui 

t  leroient  pareillement  établUcn  titre  d'Officiers  de  Duché 8c  Paine, 8c  és  terres  8c  fei- 
gneurics  y  jointes  8c  annexées,  lefquelles  appellations  feraient  immédiatement  rele- 
vées en  la  Cour»  comme  des  autres  Duchcz  fie  Pairies,  en  toute  Caufe  civile  5c 
criminelle,  tant  du  Seigneur ,  que  des  Vaflaux  8c  Julliciables  :  Et  quant  aux  Caufcs 
concernant  les  droits  Se  domaines  d'iccux  Duchez  8c  Pairies  8c  auttes  qu'il  appar- 
tiendrait ,  elles  pouroient  cflrc  jugées  8e  traitées  en  première  Inftancc  en  la  Cour  de 
Parlement  ;  8c  en  cas  que  ladite  Mat ic-Annc  fille  dudit  feigneut  Roy ,  laquelle  il 
auroit  déclarée  légitime  8c  capable  de  tous  honneurs,  droits  8c  effets  civils,  vint  à 
dcccdcr  fans  enfans,  ou  defeendans  malles  ou  femelles,  foit  avant  ou  après  fa  merc  » 
la  propriété  dudit  Duché  fut  confervéc  toute  entière  à  ladirc  Damoifclle  Louilc-Fran- 
çoife  de  la  Vallicrc,  à  la  charge  ^qu'elle  n'en  pourra  difpofer,  8c  qu'après  la  mort  il 
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demeurerait  uni  à  perpétuité  &:  en  toutes  les  parties  qui  les  compofent  ,à  la  Cou-  £ 
ronnc  dudit  fcigncur  Roy,  fans  que  fcs  hoirs  lucccdcurs  &  ayans  caulc  ,  autres  que 
Marie-Anne  fille  naturelle  dudit  Seigneur  ,  ou  leldus  enfens  delccndans  d'elle  en  puif- 
fent  rien  prétendre,  foit  à  titre  de  fucccflîon  ou  à  quelque  autre  que  ce  puifleétre, 
ainfi  que  plus  au  long  le  contiennent  lefdites  Lctttes  à  la  Cour  adrcil'antcs,  &  à  elles 
apportées  parle  Procureur  General  du  Roy.  Concluions  dudit  Procureur  General ,  la 
matière  mile  en  délibération ,  a  arrefté  Se  ordonné  que  lclditcs  Lettres  feront  regiftrecs 
au  Grclrc  d'iccllcs  pour  eftrc  exécutées  félon  leur  forme  8c  teneur. 


9i%;jl.JHp*Tltm.  Regiflrèes  en  U  chambre  des  Comptes,  ce  requérant  le  Procureur  General  du  Roy  ,  pour 

fùi  EJht  é-Or-  .0Hjr  par  ladite  Damotfelle  de  la  Valltere,  ey  après  fin  décès  par  Marte- Anne  fille  naturelle  de 

d.n.itn.fJ.-.ii.  Sa  MtJep^  Jg  U£tt  Damotfelle  de  la  V aliter  e ,  fis  hoirs  ty  defiendans  tant  mafles  què 

).  Vêt.  Jtl  «'/>*, 

de  /.«in  A'  /  t'. 


femelles  nez.  en  légume  mariage ,  de  l effet  ty  contenu  en  icelles  filon  leur  forme  ey  teneur, 
mnf+A.fiL  *  h  charge  de  faire  par  ladue  Damotfelle  de  la  Vallicre,  la  foy  ey  hommage  au  Roy  ,  pour 
DUuchiti.Ccm-it.  rai/on  d»a't  Duché  c  Patrie ,  ty  et  en  fournir  en  la  chambre  l'aveu  ey  dénombrement  dans 
thnsêi.     nU-  le  temps  porte  par  la  Coutume.  Le  vingtième  jour  de  May  1667.  Signé,  RicHtR. 

Lettres  de  réunion  de  la  Chaficllenic  de  Courcclles,  circonfhnces  &  dépendances 
au  Duché  de  la  Vallicre.  Données  à  faint  Germain  en  Layc  le  20.  lévrier  1673. 
Regiftrecs  au  Parlement  le  18.  May  de  la  même  année. 

PENTHIEVRE, 


DUCHE'  PAIRIE- 


Ve  Urtame  bel- 
fé  .d'un  Umbtl 
de   ;.  fendant 

d  4i.HU 


liai! 


De  France  a  U 
bande  taionnit 
de  gutultt  tbar  q 
gée  dt  trou  litns 
d' argent  qui  tji 
Vcniémt. 


FRANÇOISE  de  Lorraine  ,  fille  unique  ic  héritière  de  Philippc-Emanuel  de  E 
Lorraine ,  duc  de  Mcrccrur ,  &  de  Marie  de  Luxembourg ,  Duchellc  d'Elrampcs 
ic  de  Pemhicvre,  vicomtcflcdc  Martigucs,  épouïa  Cciar, duc  de  Vendôme, fils  natu- 
rel &:  légitimé  du  Roy  Henry  IV.  à  qui  elle  porta  en  mariage  les  biens  de  fon  pere 
&:  de  fa  merc  ;  dans  la  fuite  le  Duché-Pairie  de  Pcnthicvrc,  ayant  été  démembre  par 
contrat  du  18.  May  16f7.il  veut  des  lettres  patentes  données  a  Paris  au  mois  d'Oc- 
tobre i6j8.  pour  faire  fubfiftcr  ces  titres  de  Duché-Pairie  fur  le  furplus.  Les  terres 
qui  en  avoient  été  démembrées  ét oient  Lamballc,  Guinguamp,  Moncontour,  &c. 
elles  avoient  été  adjugées  au  Roy ,  qui  par  lettres  données  à  S.  Germain  en  Lave  au 
mois  de  Septembre  166t.  regiftrecs  le  7.  du  même  mois  ,  confirmatives  d'un  contrat 
paflé  le  28.  May  1666.  les  céda  à  Françoifc  de  Lorraine,  veuve  de  Cclar,  duc  de  F 
Vendôme,  pour  demeurer  réunies  au  duché  de  Penthicvre ,  comme  elles  étoient  aupa- 
ravant le  contrat  du  18-  May  1657.  &  les  lettres  du  mois  d  Octobre  i<îrS.  pour  en 
jouir  par  elle  &  les  enfans  mâles  ,  lous  le  titre  de  Duché-Pairie,  à  la  charge  qu'au 
défaut  de  mâles  la  dignité  de  Duc  Se  Pairleroit  éteinte,  &  que  cette  terre  retourne- 
roità  fon  premier  état  de  comté,  Veyeztome  III.  de  cette  htfiotre  page  71 5.  cy  futvtntes, 
on  font  rapportées  les  lettres  qui  concernent  cette  tretium. 


NEMOURS 
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NEMOURS.  DU  CHIPAI  RIE- 


Dt  Tinut,  tu 
Umbtlit  }.|Mh 


APRE'S  la  mort  fans  cnfàns  miles  de  Charles  Amedéede  Savoye,  duc  de  Ne- 
mours ,  ce  duché  étant  revenu  à  la  Couronne  ,  fut  cédé  avec  les  comrez  de 
Dourdan  fit  de  Romorantin  «  les  marquifats  de  Coucy  &  de  Folembray  ,  a  Phi- 
lippe de  France,  duc  d'Orléans ,  frère  unique  du  Roy  Louis  XIV.  pour  en  jouir  & 
fes  enfàns  mâles  pour  le  fsrfttmiffcmm  de  200000.  livres  de  rente  qui  lui  avoienc 
été  promis  par  lettres  du  mois  de  Mars  \6€\.  Se  aux  mêmes  droits ,  autoritez  fie 
privilèges  ,ainf>  qu  il  cft  porté  par  les  lettres  dont  il  vient  d'être  parlé ,  fie  par  la  décla- 
ration du  2.  Avril  de  la  même  année.  Les  lettres  de  cet  appanage  (ont  dattées  de  S. 
Germain  en  Layele  24.  Avril  1671.  regiftrées  au  Parlement  le  3.  Septembre,  en  la 
Chambre  des  Comptes  le  21.  Décembre  fuivant ,  fie  en  la  Cour  des  Aydes  le  9. 
Janvier  i«73-  Voyez  tomelll.  dt  cette  htjî.  /.  ijo.  2,48.  &  jii,  e»  fm  rtfftrtttsUs 
fitets  çmtrrumt  cet  tffaniige. 


tome  V. 


H 
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CHAPITRE  III 

BETHUNECHAROST, 

DUCHE-PAIRIE 

'      y   — 


VâlgtHt  4  U 

fafit  dt  gutults 
bnfé  cn  cbtf 
d'un  Umbtl  d* 
3.  pendant  d* 
même. 


T  A  petite  ville  de  Charofk ,  en  latin  Caropbàtm  ou  Kurophium ,  eft  fini  ce  fur  la  A 
J|_  ,  rivîcrc  d  Arnon  à  cinq  lieues  de  Bourges ,  8c  à  deux  d'Uloudun  .  dans  le  reflorc 
du  baillagc  de  cette  dernière  ville.  Elle  a  été  poftedée  pendant  plulîeurs  llecles  par 
des  feigneurs  qui  en  pottoient  le  nom ,  dont  la  généalogie  eft  rapportée  par  la  Thau- 
mafîicre  en  fon  hiftoirc  de  Berry,  Livre  IX.  ebap.  39  que  l'on  peut  confulter.  La 
Seigneurie  de  Charoft  pana  dans  la  mai  (on  de  Culant  avant  l'an  1 370.  par  le  ma- 
riage d'Ifàielle  dame  de  Charoft,  fille  unique  de  Robert,  feigneurde  Charoft,  avec 
Eudes  baron  de  Culant  &  de  Châtcauneuf ,  puis  en  celle  de  Vendôme.  PIERRE  de 
Vendôme  II.  du  nom,  feigneur  de  Segré,  fils  de  Pierre  de  Vendôme  1.  du  nom  >  fei- 
gneur de  Segrc  &  de  Ncflc,  &c  de  Jeanne  de  Cheze  la  pofledoit  en  1404.  Elle  entra 
depuis  en  la  famille  de  Brachct,  &  enfuite  dans  la  maiïon  deRochcchouan  par  le  ma-  jj 
riage  d'ifabeau  Brachet ,  avec  Geofroy  de  Rochcchouart ,  Icigncur  du  Bourder  fie  d'Ivoy, 
i«thTh*l*  1ui  cn  bommagp  au  Roy  le  6  Juillet  1462.  Elle  fut  vendue  fuivant  Chaumeau  (4)  pat 
wrfdne,;.  71t."  un  de  cette  Maifon ,  à  Françoife  de  Longwy ,  comtefle  de  Bufançois ,  veuve  de  Philippe 
Chabot,  feigneur  de  Jarnac,  Amiral  de  France  ,  pour  «0000.  liv.  &  François  Cha- 
bot ,  marquis  de  Mircbeau,  la  vendit  l'an  jfo8.  à  Philippe  de  Bethune,  comte  de 
Selle.  Louis  de  Bcthune  fon  fils  puîné  l'eut  en  partage ,  &  obtint  du  Roy  Loiiis  XIY. 
l'érection  de  la  feigneurie  de  Charoft ,  6c  des  tetres  de  Milandrc,  Fontmorcan ,  grand  8C 
petit  Bois ,  BoilTcau ,  du  Peluis  &  de  FubUins ,  cn  duché-pairie,  fous  le  nom  de  Bcthune- 
Charoft,  par  Lettres  données  à  Vcrfaillcs  au  mois  de  Mars  1672.  regiilrccs  le  11.  Aouft 
1690.  cn  faveur  de  Loiiis- Armand  de  Bahune  fon  fils,  lequel  en  prêta  lerment  au  q 
Parlement  le  même  jour.  Le  Roy  leur  avoit  donné  allurancc ,  que  leur  Duché- Pairie 
feroit  le  premier  enregiftre ,  par  un  écrit  de  (a  propre  main ,  en  ces  termes  :  Je  pro- 
mets  aux  ducs  de  Charejl  pere  cr  fils,  de  faire  vérifier  U  Duché -Pairie  .que  je  leur  ay  ac- 
tordée  la  première  ,  quand fen  ferai  pafjer  au  Parlement ,  tant  fendant  la  vie  du  pere  ,  que 
telle  dm  fils,  fait  à  VerfaiUes  le  deuxième  tour  d'Âvrtl  \6jl.  Signé,  LOUIS.  Louis-Ar- 
mand de  Bcthune  le  démit  de  fon  duché -pairie  le  2.5-  Novembre  1695.  cn  faveur 
d'Armand  de  Bcthune  fon  fils  qui  fui  reçu  au  parlement  le  10.  Janvier  1698.  Paul- 
François  de  Bcthune  fils  d'Armmd  a  prêté  ferment  au  parlement  pour  le  duché-pairie 
de  Charoft-Bethune ,  le  19.  Mars  171t.  fut  la  démiflîon  de  (on  pere  du  iz.  Mars  17x4. 
l'ayez  la  généalogie  des  ducs  de  Charoft-Bcrhune  ,  pairs  de  France ,  terne  IV.  de  cette  hifl. 
pag.  iz  j.  tjr  les  pièces  qui  vent  eflre  rapportées  concernant  cette  érection. 
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PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- PAIRIE 

DE  CHAROST 

Brcfiitn  duButhé-rdrit  de  Bethtait-Cbartfl ,  en  fivetir  de  Ltuu  &  Armand  de  Selbune. 

LOUIS  par  la  grâce  tic  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  prefens 
^  fie  à  venir  ;  Salut.  L'application  que  Nous  avons  au  gouvernement  de  notre 
B  Royaume ,  Nous  a  fait  connoitre  par  notre  propre  expérience  qu'il  cft  également  im- 
portant pour  notre  réputation  fie  pour  la  gloire  de  notre  Eftar  ,  d'en  remplir  les  pre- 
mières digni:ez  par  des  Sujets  qui  en  puillênt  (outenir  l'éclat  &  la  grandeur,  autanc 
par  leurs  qualitez  perfonnclles ,  que  par  les  biens ,  charges  Se  employs  qu'ils  pofle- 
dent  dans  ledit  Royaume  >  &  comme  toutes  ces  conlîdcrations  concourent  en  même 
temps  avec  l'ciume  Ce  la  bonne  volonté  que  Nous  avons  toujours  ciie  pour  notre 
cher  &  bien-ame'  Louis  de  Bethune ,  comte  de  Charofl ,  chevalier  de  nos  Ordres , 
Lieutenant- G enetal  en  nos  Armées,  Gouverneur  de  Calais,  Fort  Nieulay  &  Pavs 
reconquis ,  ancien  Capitaine  des  Gardes  de  notre  Corps,  Nous  rappelions  tres-agrea- 
blcment  le  ibuvcnir  des  rccommandablcs  lerviecs  qu  il  a  rendus  à  cette  Couronne 
c  depuis  cinquante  ans  en  toutes  les  occalions  de  guerre  qui  fe  font  préfcnte'cs  tant  en 
qualité  de  Mettre  de  Camp  du  Régiment  de  Picardie  ,  aux  fiéges  de  la  Rochelle, 
de  Privas ,  de  Pigncrol ,  Alctz  ,  à  l'attaque  du  pont  de  Carignan ,  &  au  combat  de 
Vcillanc  ,  qu'en  celle  de  Gouverneur  des  villes  Se  Citadelle  de  Stcnay  Dun ,  &  de 
Jamctz  en  Lorraine ,  où  il  a  fouvent  tignalé  fon  courage  &  fa  valeur,  ainfi  qu'il  a 
fait  depuis  dans  Luxembourg  en  qualité  de  Maréchal  de  Camp,  fous  le  feu  (leur  comte 
de  Soillons ,  ayant  tait  une  retraite  gloricufè  avec  trois  cens  chevaux  &.  trois  cens 
fantaflins  Iculemcnt ,  devant  une  armée  de  Polonois  &  de  Cravattcs  ,  compofee  de 
neuf  mille  chevaux,  dont  iltbûtint  l'attaque  avec  tant  de  fermeté  &  de  vigueur,  qu'en- 
core que  Ion  cheval  eût  été  bielle  de  neuf  coups,  Se  tue  fous  lui,  il  cfluya  tout  le 
jj  tèu  des  Ennemis,  &  après  avoir  (oigncuicmcnt  ralliez  (on  Infanterie,  le  retira  à  la 
tetc  dans  un  très-bon  ordre;  le  bonheur  qu  ileutauflï  l'an  milfix  cent  cinquanre-lix 
de  (ccourir  nos  villes  d'Amiens  Se  d'Abbcvillc  à  la  veut  de  l'armée  d'Efpngnc  ,  com- 
polécdc  quarante  mille  homme!,  commandée  par  le -Cardinal  Infant,  lui  ayant  faic 
mériter  ledit  gouvernement  de  Calais,  Fort  de  Nieulay  &  Pays  reconquis ,  dont  il 
fut  lors  pourveuaar  notre  cres-honoré  Seigneur  Se  Perc,  Nous  voulûmes  bien  à  Ion 
exemple,  &  par  ravis  de  la  Reine  notre  très- honorée  D.imc  Se  mcrc,lors  régente 
de  notre  Perlbnne  &  du  Royaume,  témoigner  audit  ficur  comte  de  Charoft,  la  (a- 
tisfaction  qui  Nous  rcftoitdes  imporuns  Se  recommandablcs  lervices  qu  il  Nous  ren- 
dit enfuitc  aux  ficgcs  d'Aire  &  de  Gravelinc ,  &  pour  lui  en  donner  un  remoignage 
E  qui  ne  tut  pas  moins  éclatant  dans  le  public ,  qu  il  ctoit  cflentiel  pour  l'établi llcment 
de  la  famille ,  Nous  accordâmes  la  furvivanec  de  fa  charge  de  Capitaine  îles  Gardes 
de  notte  Corps,  à  notre  cher  Se  bien  amé  Armand  de  Bethune,  marquis  de  Cha- 
roft. (on  fils,  bien  qu'il  ne  fut  lors  âge  que  de  quatte  ans,&  voulûmes  même  luicnaflù- 
rcr  l'exercice  dès-lors  qu'il  auroit  atteint  fadixième  année,  aulh  ledit  comte  de  Charoft 
Nous  at'il  donné  en  toutes  occalions  des  marques  lî  auurécsdc  fa  reconnoiffince  Se 
de  (a  fidélité  inviolable  à  notre  fervice  ,  que  dans  les  temps  même  les  plus  difficiles ,  il  a 
feu  encore  mériter  h  qualité  deduc  ce  pair  de  France,  que  Nous  lui  afîurâmcspar  notre 
Brevet  du  trois  Février  mil  fix  cent  cinquante-un  ,  fie  aïant  pris  depuis  un  foin  particu- 
lier de  répondre  toujours  dignement  à  cet  honneur ,  il  profita  gloneufcment  de  la  nou- 
F  vcllc  occafion  qu'il  eut  de  fe  iignalcr  à  la  prile  du  Fort-  Philippe  ,  qui  caufa  une  divcrfioa 
d  armée  aux  Efpagnoh  qui  nous  fut  tres-avanrageufe  pendant  le  liège  d  Arras ,  mais 
cette  action  quoique  tres-vigoureufe ,  aiant  été  lûivie  d'un  autre  bien  plus  conlîJerablc 
en  mil  lix  cent  cinquante- fept  «auquel  temps  notre  ville  de  Calais  (c  trouvant  dépourvue 
de  la  plus  grande  partie  de  la  garnifon  que  nous  avions  été  oblige  d'en  tirer  pour  la 
s;iretc  d  Ardrcs  &  aurres  Places  qui  icmbloicnt  en  avoir  plus  de  befoin  pendant  le  (iege 
de  MonTmcdy.où  notre  armée  étoit  occupée.  Les  Elpagnols  aircmblcrcut  toutes  loirs 
forces  pour  lurprendre  cette  Place  ainli  dégarnie,  mus  ledit  (icur  Comte  foutint  li  vail- 
lamment leur  attaque  avec  le  peu  d'hommes  qui  lui  croient  reftez ,  quece  fut  principa- 
lement par  fon  courage ,  prudence  &  bonne  conduite  que  nous  confe/vâmes  pour  lors 
cette  importante  Place ,  aufii  aunt  voulu  qu'elle  Icrvit  de  monument  8c  marque  perpe- 
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«eu  elle  de  la  fidélité  &  de  (à  valeur ,  Nous  rcfolûmes  de  notre  propre  mouvement  d'en  ^ 
continuer  le  gouvernement  dans  (a  famille,  te  en  fîmes  à  cet  effet  expédier  la  furvivance 
en  faveur  dudit  fieur  marquis  de  Charoft,  a  quoi  nous  nous  portâmes  d'autant  plus  vo- 
lontiers que  Nous  regardions  dès-lors  le  zele ,  l'affection  Ce  la  fidélité  dudit  fieur  comte 
•de  Charoft ,  comme  héréditaires  dans  (a  famille ,  puifqu'il  a  non  feulement  en  cela  imité 
l'exemple  de  fes  Aycux,  Gnguliercmcnt  celui  de  notre  très-cher  te  bien  amé  Philippe 
de  Bethune ,  Chevalier  de  nos  Ordres ,  Comte  de  Selles  te  de  Charoft  fon  perc ,  lequel 
A  fervi  notre  Eftat  avec  réputation  te  avec  des  fuccès  glorieux  dans  les  deux  ArnbaÛâdcs 
extraordinaires  qu'il  a  exercées  dans  la  Cour  de  Rome  Se  dans  celle  de  l'Empereur, 
comme  pareillement  en  plufieurs  autres  occafions  te  négociations  importantes  qui  lui 
ont  été  confiées  dans  les  pays  étrangers  $  mais  qu'outre  cela  ledit  fieur  Comte  de  Charoft  g  • 
a  encore  pris  une  attache  particulière  de  transmettre  te  faire  palier  tous  ces  bons  fenti- 
mens  en  la  perfonne  dudit  lieur  marquis  de  Charoft  Ton  fils ,  lequel  a  aufli  donné  de  fon 
chef  diverfes  preuves  de  fa  valeur ,  tant  aux  fieges  d'Oudenarde  te  d'Ypres ,  aïant  reçu 
en  ce  dernier  un  coup  de  moufquet  au  travers  du  corps,  qu'en  divers  autres  emplois 
oonfiderablcs,  notamment  audit  gouvernement  de  Calais ,  Fort-Nieulay ,  &  Pays  recon- 
quis ,  dont  il  a  eu  la  conduite  depuis  quatorze  années ,  fie  encore  dans  1  exercice  te  fonc- 
tion de  ladite  charge  de  Capitaine  des  Gardes  de  notre  Corps, en  laquelle  il  a  fervi 
pendant  vingt-deux  années  près  de  notre  Perfonne  avec  beaucoup  d'agrément ,  d'aflî- 
duité  &  de  bonne  conduite  ;  en  forte  que  ce  n'eft  pas  feulement  l'extrême  fatisfà&ion 
qui  Nous  refte  des  grands  te  importans  ferviecs  du  perc  ,  mais  encore  la  confidcration 
particulière  du  fils ,  te  le  mérite  qu'il  »'cft  déjà  acquis  auprès  de  Nous  qui  Nous  convie  à  £ 
ériger  la  terrede  Charoft  en  titre  &  dignité  de  Duché  te  Pairie  de  France,  te  les  rendre 
dès  à  préfent  l'un  te  l'autre  participans  de  tous  les  droits ,  honneurs  Se  prééminences 
«jui  y  font  attachez  ;  en  quoi  Nous  avons  confideré  aufli  que  lefdits  licurs  comte  te 
marquis  de  Charoft  perc  &  fils ,  font  iflus  de  la  maifon  des  anciens  Seigneurs  de  Be- 
thune ,  l'une  des  plus  anciennes  Se  plus  illuftres  de  notre  Royaume ,  que  les  Hiftoires 
&  les  titres  de  leur  famille  juftifienteftre  alliée  aux  maifons  Royales  ,  &  autres  grandes 
maifons  de  l'Europe;  &  étant  d'ailleurs  bien  informez  que  ladite  Ville ,  Terre  Se  Sei- 
gneurie de  Charoft  en  Berry ,  avec  celles  de  Millandres ,  Fontmoreau  «  Grand  &  Petit- 
Bois  ,  Boiflcau  Se  du  Pcluis ,  mouvantes  de  Nous ,  à  caufe  de  notre  grofle  Tour  d'iflbu- 
duo,&  la  Terre  &  Seigneurie  de  Fublains  aufli  mouvante  de  Nous ,  à  caufe  de  notre  rj 
Chaftcau  de  Mehun  fur  Ycvrc  Se  leurs  dépendances  appartenans  audit  fieur  Comte  de 
Charoft,  font  affex  confiderablcs  pour  foutenir  le  Nom ,  Titre  te  Dignité  de  Duché. 
A  ces  c  auses  ,  de  l'avis  de  notre  Confeil  ,où  cftoient  notre  très-cher  &  bien  amé  frère 
Jiniqueie  Duc  d'Orléans ,  notre  très-cher  &  très-amé  coufin  le  Ptirue  de  Condé ,  plu- 
ficurs  autres  Princes ,  Grands  &  Notables  Pcrfonnagcs  de  notredit  Cilcil ,  Se  de  notre 
grâce  fpeciale ,  pleine  puilTance  &  autorité  Royale ,  avons  ladite  Ville ,  Terre  &  Seigneu- 
rie de  Charoft,  cnfemble  les  Terres  &  Seigneuries  de  Millandres,  Grand  &  Petit-Bois, 
Boiucau,  du  Pcluis  &  de  Fublains,  avec  lesjuftices  &  dépendances  d'iccllcs  unies  & 
incorporées ,  unifions  Se  incorporons  en  une  feule,  &  icclles  créées,  érigées  &  établies, 
créons ,  érigeons  &  établifibns  par  ces  Prefèntes  en  Nom ,  Titres ,  Dignitez ,  Prcroga-  E. 
tives  Se  prééminences  de  Duché  Se  Pairie  de  France  :  Se  d'autant  que  la  Ville ,  Terre  Se 
Seigneurie  de  Bethune  qui  a  donné  le  nom  âla  famille  de  noldits  coufins  en  eft  forti 
par  le  mariage  deMahault  de  Bethune, héritière  d'icelle,avec  Guy  Comte  de  Flandres, 
d'où  elle  a  paiTé  par  un  autre  mariage  en  la  maifon  de  Bourgogne,  &  de  celle-là  encore 
par  un  autre  mariage  en  la  maifon  d'Autriche ,  fur  laquelle  Nous  l'avons  conquife  Se 
qui  Nous  a  été  délailTéc  par  la  Paix  des  Pyrénées ,  &  noldits  coufins  dciîrans  pour  con- 
férvcr  le  Nom  de  leur  Origine  que  ledit  Duché  Se  Pairie  porte  le  nom  de  Bethune  , 
Nous  voulons  que  ledit  Duché  Se  Pairie  foit  appelle  Duché  &  Pairie  de  Bethunc-Cha- 
roft;  que  la  jufticc  d'icclui  foit  exercée  &  adminiftrée  fous  le  nom ,  titre  &  qualité  de  p 
Duché  &  Pairie  de  Bcth une- Charoft,  &  que  dès  à  préfent  &  dorénavant  noidits cou- 
fins  (oient  nommez  :  Sçavo  ik  ,  notredit  coufin  Louis  de  Bethune ,  Due  de  Bethune  , 
Pair  de  France ,  notredit  coufin  Armand  de  Bethune ,  Duc  de  Charoft ,  Pair  de  France , 
pour  dudit  Duché  &  Pairie  jouir  Se  ufcr  perpétuellement  Se  à  toujours  par  nofdits 
coufins  Louis  Se  Armand  de  Bethune,  leurs  hoirs  &  defeendans  mâles,  tant  que  la  ligne 
mafeuline  directe  durera  en  titre  de  Ducs&  Pairs  de  France,  à  tels  «Se  femblablcs  hon- 
neurs ,  droits  ,  prérogatives  &  prééminences ,  en  tous  endroits ,  faits  de  guerre ,  de 
jufticc  Se  aflcmblées  de  Noblefle ,  dont  les  autres  Ducs&  Pairs  de  France  jouiflent& 
u(ènt,lans  néanmoins  que  notredit  coufin  le  Duc  de  Charoft  punTc  prétendre  aucune 
■entrée  <5c  féanec  dans  notre  Cour  de  Parlement  de  Paris ,  julqu'après  le  décès  de  notredit 
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coufin  le  Duc  de  Bethunc  fon  pere ,  lequel  Duché  fie  Pairie  noldits  coufins  &  leors  def- 

A.  cendans  miles  tiendront  à  une  feule  foi  fie  hommage  de  Nous  &  de  notreditc  Couronne , 
dont  nofdits  coufins  Nous  ont  fait  fie  prefte  nouveau  lerment  de  fidélité, aux  noms, 
titres  fie  qualitez  de  Ducs  fie  Pairs  de  France ,  en  laquelle  qualité  eux  &  leurs  fuccelleurs 
Ducs ,  nous  rendront  fie  à  nos  fuccelTcurs  Rois  leurs  aveux  Se  dénombremens ,  comme 
aufli  les  vaflaux  Se  tenanciers  des  fiefs  fie  héritages  mouvans  dudit  Duché  les  reconnoî- 
tronc  en  la  même  qualité  ;  8:  (cra  la  jufticc  d  icclui  exercée  Se  adminiftréc  fous  le  même 
titre  de  Duché  Se  Pairie  de  Bethune-Charoft,  avec  les  prérogatives  y  apparcenans  fous 
le  rdlorc  immédiat  de  notreditc  Cour  de  Parlement  de  Paris ,  (ans  qu'elle  foit  à  l'avenir 
fujetic  au  reûbrt  de  nos  autres  Sièges ,  ni  qu'elle  foit  mouvante  que  de  nous  fie  de  notre 
Couronne ,  &  non  d'autres  nos  Chaftcaux  fie  Domaines  defqucls  Nous  l'avons demem- 

B  brec ,  délùnie  Se  exemptée,  démembrons ,  dcluniflons  fie  exemptons  ,  à  la  charge  que 
défaillant  la  ligne  malculine  de  nofdits  coufins  Se  de  leurs  defeendans  mâles ,  ladite  qua- 
lité de  Pairie  demeurera  éreinte ,  (ans  que  par  le  moyen  de  la  prélente  érection  ni  des 
Ordonnances  de  Moulins  Se  de  Blois  des  années  mil  cinq  cent  loixante-lix,  Se  mil  cinq 
cent  foixante  fie  dix-neuf,  ni  des  Déclarations  des  mois  de  Décembre  mil  cinq  cent 
quatre  ving-un  ,Se  Mars  mil  cinq  cent  quatre-vingt-deux, &  autres  Arrcfts  fie  Reglc- 
mens  faits  iur  l'érection  des  Duchcz ,  Marquifats  Se  Comtcz ,  l'on  puillè  prétendre  la 
réunion  à  la  Couronne  dudit  Duché  de  Bethune-Charoft ,  défaillant  la  ligne  malculine , 
à  l'crret  dequoi  Se  pour  ce  regard  feulement ,  Nous  avons  par  ces  Prelentcs  dérogé  Se 

q  de'rogeons  aufdites  Ordonnances ,  Déclarations,  Arrcfts  Se  Reglemens ,  fans  laquelle 
dérogation  noldits  coufins ,  n  cullcnt  voulu  8e  ne  vouloicnt  accepter  ladite  grâce  de 
Duché  Se  J>airie ,  lans  que  la  prélcntc  érection ,  quoique  faite  en  laveur  de  l'un  Se  de 
l'autre  de  noLiits  coufins ,  fie  le  ferment  de  fidélité  qu  ils  Nous  ont  faits  conjointement 
dudit  Duché ,  puiiïc  préjudicicraudroitdc  propriété  &  pofièflion  d'icclui  appartenant 
à  notredit  coulm  Louis  de  Bethunc ,  ni  aucunement  multiplier  ledit  Duché ,  voulant 
que  ladite  ville  de  Charoft  ne  compofe  qu'un  feul  &  même  Duché-Pairie  de  France ,  & 
qu'après  le  décès  de  notredit  coulm  Louis  de  Bethunc,  lelditcs  qualitez  de  Duc  de 
Bethunc  se  Duc  de  Charoft  demeureront  unies  fie  confolidées  en  une  feule  fous  le  nom 

D  collectif  de  Bethune-Charoft,  lans  qu'à  l'a  venir  elles  puifient  être  divisées  fous  aucun 
prcrexrc  :  Si  donnons  en  mandement  à  nosamez  Sefcaux  les  gens  tenans  norre  cour 
de  Parlement  de  Paris ,  chambre  de  nos  Comptes  audit  lieu ,  fie  à  tous  nos  autres  Jufti- 
ciers  &  Officiers  qu'il  appartiendra  ,  que  nos  préfentes  Lettres  ils  fanent  lire ,  publier  fie 
enrcgiftrcr,3c  de  tout  le  contenu  en  uxllo,  juim  *:  ufci  nofdits  coufins,  leurs  lucccf- 
feurs ,  leurs  vaflaux  fie  jufticiablcs  pleinement  &  pailîblcment  à  perperuité  :  Car  tel 
eft  notre  plajfir ,  nonobftent  toutes  Ordonnances  &  Reglemens  à  ce  contraires  ,  aul- 
qucllesfie  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues,  Nous  avons  de  nos  mouve- 
mens ,  puilïancc  &.  autorité  que  demis ,  dérogé  Se  dérogeons ,  &  afin  que  ce  foit  chofe 

£  ferme  &  ftable  à  toujours,  Nous  avons  fait  mettre  notre  Sccl  à  cefditcs  prcfcntcs.lauf 
en  aurres  chofes  norre  droit  Se  l'auiruy  en  toutes.  DouNt'E  en  notre  Chalteau  de 
Vetlailles  au  mois  de  Mars  l'an  de  gtace  mil  fix  cent  loixante-douze ,  &  de  notre  Règne 
le  vingt-ncuviéme.  Sigi.é  ,  LOUIS.  Sur  le  repli.  Par  U;  Roy,  Arnaud,  à  côté  ,  vifi. 
Signé ,  LOUIS.  Et  fccllc  du  grand  Sceau  de  cire  verte, 
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VEU  par  la  Cour, toutes  les  Chambres  alTcmblécs  ,  les  Lettres  Patentes  du  Roy 
données  à  Verfaillcs  au  mois  de  Mars  mil  fix  cent  foixante  &  douze.  Signées 
F  LOUIS.  Et  furie  repli.  Parle  Roy.ARNAUtD.  Etfcellécsdu  grand  Sceau  de  cire  verte 
en  lacs  de  foyc ,  obtenues  par  Mcflïrc  Louis  de  Bethunc ,  Comte  de  Charoft ,  Chevalier 
des  Ordres  du  Roy ,  Lieutenant  General  en  les  Armées ,  Gouverneur  de  Calais ,  Fort 
de  Niculay  &  Pays  reconquis ,  &  Mcflirc  Armand  de  Bethunc ,  Marquis  de  Charoft 
fon  fils  , Chevalier  des  Ordres  dudit  Seigneur  Roy ,  Gouverneur  de  Calais,  Fonde 
Niculay  &  Pays  reconquis  ,  Se  fon  Lieutenant  General  en  la  province  de  Picardie ,  Bou- 
lonnois ,  places  de  Haynault, Gravclincs  &  pays  reconquis,  par  lefqucllcs  pour  les 
cauics  y  contenues ,  ledit  Seigneur  Roy  auroit  créé  fie  érigé  Se  établi ,  la  Ville ,  Terre  Se 
Seigneurie  de  Charoft,  de  Milandrc,  Fontraorcau,  Grand  &  petit  Bois,  Boificau,des 
Tme  V.  I 
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Tclui*  &  de  FubUins,  avec  lwjufticcs&:  dépendances  d  iccllcs,  en  nom, titre  &  di*  A 
gniré  de  Duché  &  pairie  de  France  j  Veut  &  lui  pla'u  que  ledit  Duché  fie  pairie  (oit 
nommé  &  appelle  Duché  &  patrie  de  Bethune-Charoft  ;  6c  que  dorénavant  Icfiirs 
iicurs  Louis  fie  Armand  de  Bethunc  foieut  nommez  :  Sçavoih  ,  ledit  Louis  de  Bcthune 
Duc  de  Bethunc ,  pair  de  France ,  Se  ledit  Armand  de  Bcthune  Duc  de  Charoft ,  pair  de 
France  ,  fans  néanmoins  que  ledit  ficur  Armand  de  Bethunc  puillc  prâcudrc  aucune 
feanec  en  la  Cour ,  jufqu'aprcs  le  décès  dudit  ficur  Louis  de  Bcthune  (on  perc,  lequel 
Duché  ils  tiendront  &:  leurs  defeendans  miles  àuncleulc  foi  fil  hommage  dudit  Sei- 
gneur Roy?.:  de  fa  Couronne,  &  que  la  jufttcc  dudit  Duché  (Ira  exercée  &  adminis- 
trée (bus  le  même  ritCC  de  Duché  &  painede  Bethune-Charoft ,  avec  les  piérogativcs  y 
appartenans ,  (ous  le  rcllbrt  immédiat  de  la  Cour ,  à  la  charge  que  défaillant  la  ligne  maf- 
culine  dcfdits  Louis  &  Armand  de  Bethunc  &:  de  leurs  defeendans  mâles ,  ladite  qualité 
de  pair  demeurera  éteinte  ;  Vcutauffi  ledit  Seigneur  Roy  ,  que  ladite  ville  de  Charoft  3 
ne  compoic  qu'un  même  Duché-pairie,  &  qu'après  le  décès  dudit  lïcur  Louis  de  Bc- 
thune ,  les  qualitcz  de  Duc  de  Bethunc  &:  de  Duc  de  Charoft  demeureront  unies  Se 
confolidées  en  une  (eulc  fous  le  nom  colle&it  de  Ecthur.c-Charoft ,  &  ainli  que  plus  au 
long  le  contiennent  Ictdites  Lettres  à  la  Cour  adreflantes  ;  vû  aufli  les  Lettres  de  Suran- 
nation  obtenues  par  ledit  (icur  Armand  de  Bcthune ,  données  à  Vcrlailles  le  premier 
du  préfent  mois  d'Aouft,  fignées  LOUIS.  Et  plus  bas.  par  le  Roy.  Pl.elypcaux  ,  fie 
fccllécs  du  grand  Sceau  de  cire  jaune.  Rcqucftealin  d'cnrcgilïrcmcnt  dcldircs  Lettres  j 
Couclufions  du  procureur  General  du  Roy  :  Oui  le  Rapport  de  M.  Elliennc  Daurac 
Confeiller.  La  matière  mi(e  en  Délibération  ,  La  Cour  a  otdonné  Se  ordonne  que 
lefdites  Lettres  feront  enregiftrées  au  Greffe  d'iccllc  pour  jouir  par  Mcflïre  Armand  de 
Bethune-Charoft  &  fes  defeendans  mâles  en  ligne  direele  de  leur  effet ,  Se  contenu ,  Se  . 
eftrc  exécutées  félon  leur  forme  Se  teneur.  Fait  en  Parlement  le  neuf  Acuft  mil  lix 
cent  quatre  vingt-dix.  Signé  par  collation.  Du  Tillet. 

AUTRE  ARREST  DU  PARLEMENT 

Sur  la  Prcftation  de  ferment  &  Inftallation  dudit  Duc. 
Extrait  des  Regijlres  du  Parlement. 

*X  TEU  par  la  cour  ,  les  grande  chambre  Se  tourncllc  afTcmblées  ,  l'information 
y  faite  d'office  à  la  requefte  du  procureur  General  du  Ray,  par  le  confeiller  com- 
mis le  neuf  du  préfent  mois  d'Aouft  des  vie ,  mœurs ,  couver  fation ,  religion  catholique , 
apofto!iquc  &  romaine  ,  fidélité  au  fervice  du  Roy  ,  valeur  Se  expérience  au  fait  des  f3 
armes  ,  de  Mcflirc  Armand  de  Bcthune,  Chcvalict  des  Ordres  du  Roy ,  Gouverneur 
de  la  Ville  5c  Citadelle  de  Calais ,  Fort  de  Niculay  &  Pays  reconquis ,  Lieutenant  Gene- 
ral pour  ledit  Seigneur  Roy  en  la  Province  de  Picardie ,  pourfuivant  fa  réception  en  la 
dignité  &  qualité  de  Duc  de  Bethune-Charoft,  Pair  de  France.  Les  Lettres  Patentes  du 
Roy  du  mois  de  Mars  mil  lix  cent  foixante-douze ,  portant  érection  de  la  Ville ,  Terre 
Se  Seigneurie  de  Charoft  en  Duché  &:  Pairie  de  Bethune-Charoft.  Les  Lettres  de 
Surannationdu  premier  du  préfent  mois  d'Aouft  ,  fîgnécs  LOUIS.  Et  plus  bas.  Par  le 
Roy,  Phclypeaux.  Et  fccllécs  du  grand  Sceau  de  eue  jaune.  Arrcft  d'cnregiftrcmcnc 
defditcs  Lettres  d'Erection  dudit  jour  neuf  du  préfent  mois  d'Aouft.  Requefte  dudic 
Mcflirc  Armand  de  Bethune-Charoft ,  afin  d'eftre  reçu  en  ladite  dignité  de  Duc  de 
Bethune-Charoft ,  Pair  de  France  :  Conclufions  du  Procureur  General  du  Roy  ;  Oui  le 
rapport  de  M.  Efticnnc  Daurat  Confeiller.  La  matière  mife  en  Délibération  ,  La  Cour  £ 
a  ordonné  Se  arrclté  que  ledit  mcflirc  Armand  de  Bcthune  fera  reçu  en  la  dignité  Se 
qualité  de  duc  de  Bethune-Charoft ,  pair  de  France, en  prêtant  le  ferment  requis  de 
bien  Se  fidèlement  fervir ,  affilier  &  confeiller  le  Roy  en  les  trés-haiircs  Se  trés-impor- 
tantes  affaires ,  Se  prenant  feanec  en  la  cour ,  garder  les  ordonnances ,  rendre  la  julhcc 
aux  pauvres  comme  aux  riches ,  tenir  les  délibérations  de  la  cour  (cercles ,  &  en  tout  fc 
comporter  comme  un  bon  ,lagc  ,  vertueux  Se  magnanime  duc  £%  pair  de  France  doit 
f»irc;&:  à  Uni  tant  mandé  a  fait  ledit  ferment  juré  ridclitcau  Roy, fie  y  acte  reçu  5c  a 
pris  (a  place.  Fait  en  parlement  le  onze  Aouft  mil  lis  cent  quatre  vingt-dix.  Signé  par 
collation.  Du  Tille  t. 

btrtgtjlrécs  en  U  chambre  des  Comptes  ;  eût  le  Vrotnreur  General  du  Roy  ,  four  jouir  p.vr 
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A  f  impétrant .  y?/  enfans  Çr  poflerité  mites  nez  ey  à  naître  en  Uy si  mariage  ie  t  effet  &  cent  m» 
«  »  icef/es  furvant  &  aux  charges  portées  par  l Arrejl  fur  ce  fut  le  n  Septembre  1721.  %«r 

NOBLET. 

Letttes  de  Surannation  Au  Duché-Pairie  Je  char'ojl. 

T     O  U I  S  ,  pnr  la  gracc  de  Dieu  Roy  de  France  Se  de  Navarre.  A  nos  amez  Se    ,.  iC>* 
%_j  féaux  Concilier» ,  les  gens  tenans  uorre  Cour  de  Parlement  de  Pans ,  S  a  l  u  r. 
Par  nos  lettres  parentes  du  mois  de  Mars  1672.  Nous  aurions  crée  ,  érige  &:  établi  en 
nom ,  dignité,  prérogatives  Se  prééminences  de  Duché  &:  Pairie  de  Frar.cc,  la  Terre 
Se  Seigneurie  de  Charolt,  enfcmble  les  autres  y  énoncées,  fous  le  nom  de  Bcihunc- 
Charoft,  pour  en  jouir  par  notre  coulin  Louis  de  Rcthunc-Charoft  ,&  par  notre  cou- 
fin  Armand  de  Bcthunc  de  Charoft  l'on  fils,  leurs  hoirs  Se  dclccndans  mâles,  tant 
que  la  ligne  mafculinc  directe  durera ,  depuis  lequel  temps  notredit  coulin  Louis  de 
Ecthunccftdcccdé,  fans  que  lclditcs  Lettres  Patentes  ayent  été  cnregillrécs.  Et  comme 
Nous  délirons  qu'elles  le  foient ,  Se  qu  elles  fc  trouvent  furannées.  A  ces  causes 
Se  autres  à  ce  Nous  mouvans ,  Nous  vous  mandons  &  ordonnons  ,  par  ces  Prcfcntes 
lignées  denorre  main,  de  procéder  à  l'cnrcgiltrcmcnt  deiducs  Lettres  Patentes ,  non- 
obstant ladite  furannation  que  Nous  voulons  ne  lui  pouvoir  nuitc  ni  préjudicicr:  Car. 
tel  est  jiorRE  plaisir.    Donne  à  Verfiilles  le  premier  jour  d  Août  l'an  de  grâce 
mil,  lix  cent  quatre-vingt  dix  ,  &  de  notre  Règne  le  quarante-huitième.    Signe  , 
c  LOUIS.  Et  plus  bas  par  le  Roy ,  P  h  e  l'  y  p  e  a  u  x.  Et  fccllécs  du  grand  lccau  de, 
cire  jaune. 

Brevet  peur  cenfirver  à  M.  le  Duc  à-  à  Madame  la  DutbeJJc  de  Charofi  ,  les  honneurs  dit 
Louvre,  nembjlant  U  cefftm  de  leur  Duché. 

A  Ujourd'huy  19.  Novembre  1*95-  Le  Roy  étant  à  Veriàïlles,  ayant  eu  agréa» 
J~\.  blc  la  ccllion  ,  que  le  lieur  Armand  duc  de  Bethune-Charoft ,  Pair  de  France ,  a 
fait  de  lbn  Duché  -  Pairie  ,  en  faveur  du  (ïcur  Artmnd  de  Bcthunc,  Marquis  de 
Charolt  Ion  fils ,  Sa  Mjjcftéa  voulu  faire  connoitrc  l'eflime qu'elle  a  pour  ledit  Duc 
I>  de  Charoft,  par  des  marques  d  honneur  qu'elle  ne  dorme  que  rarement,  &:  pour  ecc 
cfivt  a  accorde  &  accorde  audit  Duc  de  Charoft  Ce  à  la  Dame  Duchclfc  de  Charoft  la 
femme,  les  meincs  honneurs,  entrées  au  Louvre  Se  autres  avantages  dont  ils  ont  cy- 
devant  joui  ,  à  eau  Ce  dudir  Duché  de  duioft  ,  uuuobltant  la  cellion  que  ledic 
Duc  de  Charoft  a  faite  ;  le  tout  conformément  &  en  la  même  manière  qu'en  a  joui 
£c  jouïflciit  les  auttes  Ducs,  aui'qucls  Sa  Majeftc  a  accotdc  pareille  grâce  :  &pour 
témoignage  de  fa  volonté ,  Sa  Majcfté  m'a  commande  d  expédier  le  prclcnt  Brcvec 
qu'c.le  a  ligné  de  la  main,  Sic. 

Brevet  qui  Cûnfirvt  m  Sieur  Duc  de  charofi  &  à  U  Duthcffc  de  Charejl  fin  époufe ,  le» 
*  honneurs  du  Louvre ,  cre- 

\  Ujourd'huy  21.  Mars  1714.  le  Roy  étant  à  Vcrfailles,  ayant  eu  agréable  la 
f  \  ccllion  que  le  licur  ArmanJ  de  Bcthune,  Duc  de  Charolt,  Pair  de  France,  a 
faite  de  (on  Duché-Pairie ,  en  faveur  du  licur  Marquis  d'Anccnis  Ion  fils,  Sa  Majcfti 
a  voulu  faire  connoître  l'cftimc  qu'elle  a  pour  ledit  licur  Duc  de  Charoft,  par  des 
marques  d  honneur  qu'elle  ne  donne  que  rarement  j  Se  pour  cet  effet ,  Sa  Majefté  a 
accordé  Se  accorde  au  Sieur  Duc  de  Charoft  &  à  la  Dame  Ducheflc  de  Charoft  (oit 
époule,  les  mêmes  honneurs,  enrrées  au  Louvre  &  autres  avantages  dont  ils  ont  cy- 
F  devant  joui,  à  caulc  dudit  Duché  de  Charolt ,  nonobltant  la  ccllion  que  ledit  Sieur 
Duc  de  Charoft  en  a  faire  audit  Sieut  Ion  fils  :  le  tout  conformémenr  Si  en  la  même 
manière  qu'en  ont  joui  Se  joiiilTcnt  les  autres  Ducs  ,  aulqucls  Sa  Majeftc  a  accorde 
pareille  grâce,  Se  pour  témoignage  de  (.1  volonté,  Sa  Majcfté  m'a  commande  dexpe* 
dicr  le  prclcnt  Brevet  qu'elle  a  ligne  de  fa  main  Se  fait  contreligner,  &c, 
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CHAPITRE  IV. 

S.  CLOUD, 

DUCHE-PAIRIE- 


Semé  de  f  ranci 
*  U  tttft  mi/t 


S CLOUD,  Bourg  proche  Paris,  s'jppelloit  anciennement Nogent  fur  Seine,  ce 
•  nom  a  été  depuis  change  en  celui  de  S.  Cloud ,  en  confideration  de  S.  Cloud 
i  un  des  fils  de  Clodomir  roy  d'Orléans ,  qui  s'y  retira,pour  fuir  la  perfecution  de  fes  on- 
cles ,&  rie  don  de  certe  terre  à  I  cglifc  de  Paris.  Le  Roy  Louis  XIV.  érigea  les  feigneurics 
de  S.  Cloud ,  Maifons  proche  Charcnton  ,  Crctcil ,  Ôzoir ,  la  Ferricre  &  Armenticrcs , 
avec  la  (ufticc  de  la  tcmporalicé  de  t  Arch  tveche  de  Paris ,  en  Duché- Pairie ,  par  lettres 
données  à  Vertullcs  au  mois  d  Avril  1*74.  regifttees  le  18.  Août  1690.  en  faveur  de 
François  de  Harlay , archevêque  de  Paris,  commandeur  de  l'ordre  du  S.  Efprit.&rdc 
fes  fuccr/îèurs  archevêques  d;  Paris.  Li  généalogie  de  la  mai/on  de  Harlay ,  fera rap~ 
ferlée  dans  U  fuite  de  cette  hijlotre,  chapitre  des  grands  Louveticrs  de  France.  Louis- 
Antoine  dcïsoaiUcs  ,  cardinal  du  titre  de  (ainte  Marie  ior  la  Minerve,  cfl  aujourd'huy 
archevêque  de  Paris ,  duc  de  S.  Cloud  ,  Hoir  de  France  ,  &  a  prêté  fermai  en  cette  qua-  -a 
liteau  Parlement  le  9.  May  1696  Voyez,  la  généalogie  de  la  mai  fin  de  Noaillcs,  tme 
IV.  page  781.  tjr  fntvantts  ,  &  Us  pietés  qui  fmvent  concernant  cette  éreélim. 


PIECES  CONCERNANT  S-  CLOUD  DUCHE' PAIRIE- 
LETTRES  DU  ROY  LOUIS  XIV 

Données  à  Vcrfailles  au  mois  d'Avril  1674. 

Ptrtant  éreclion  en  Duché-  Pair  se  de  France,  de  la  Jsifttce ,  de  U  temporalité  de  t  Archevêché  C 
de  Paris,  &  des  Terres  &  Seigneuries  de  Saint  Cloud ,  Matjons,  Lreteil- Ozoir ,  la  Fer- 
rtere ,  ty  Armentieres  ,  tontes  dépendantes  de  t  Archevêché  de  Paris ,  en  faveur  de  Mejftrt 
François  de  Harlay  &  fis  fntcejfcurs  Archevêques  de  Paris. 

LOUIS  parla  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France  Se  de  Navarre  :  A  tous  prefens  & 
à  venir;  Salut.  Les  Empereurs  &  les  Rois  ne  s'etant  pas  contentez  d  enrichir 
;  grandes  liberalitezlcs  Egl'ùcsdes  Villes  qu'ils  avoic  it  choifcs ,  pour  cftrc  le  liège 
principal  de  leurs  Empires  ;  mais  aufli  ayant  voulu  qu'elles  cullcnt  tous  les  titres  d'hon- 
neur qui  les  pouvoient  élever  au  deiliis  des  autres ,  N  j  is  aurions  toujours  eu  ces  mê- 
mes fcntimens  pour  Icglifc  de  notre  bonne  ville  de  Paris,  choiiic  par  Clovis  pre- 
mier roy  Chrétien,  pour  cllrc  la  capitale  de  ce  Royaume  ,  &  comme  elle  cft  déjà  cri-  D 
géc  cri  archevêché,  &  que  Nous  ne  Içaurions  lui  procurer  aucune  dignité  écclcliafti- 
que  plus  eminente,  Nous  voulons  lui  donner  la  première  de  toutes  celles  qui  dé- 
pendent de  Nous,  Si  Nous  nous  y  trouvo.is  d'autant  plus  engagez,  que  le  dchr  que 
Nous  avons  eu  de  délivrer  nos  fujets  demeurans  dans  notredite  ville  de  Paris,  des 
incoromoditez  que  leur  apottoient  les  dilicrentes  juftices  qui  y  ecoient  établies,  &:  les 
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A  degrez  de  jurifdi&ion  qu'ils  étoient  tenus  d'efiùycr,Nous  ayant  obligé  d'unir  à  nosChâre- 
lers ,  les  juftices  que  l'archevêque  de  Paris  y  pofledoit ,  Nous  ne  voulons  pas  feulement 
l'indcmnifer  du  revenu  que  Nous  lui  ôtons  par  des  biens  plus  confidcrables ,  mais  encore 
par  des  marques  d  honneur  qui  en  réparent  avantageuferaent  la  perte ,  en  lui  faifant 
reflentir  en  même  temps  des  crïcts  de  noltrc  juftice  fie  de  notre  libéralité,  Nous  avons 
refolu  de  lui  donner  le  titre  de  duché  &  pairie  de  France ,  dont  il  a  déjà  les  prin- 
cipaux avantages ,  puifquc  les  archevêques  ont  toujours  confervé  leur  fc'anec  dans 
noftrc  Cour  de  parlement  de  Paris,  qui  cft  celui  des  Pairs ,  8e  que  les  appellations  de 
la  tcmporaliré  de  l'archevêché  y  reflortiflent  immédiatement ,  aulfi  bien  que  celles 
du  bailliage  du  fort  l'Evêque,  ont  reilorti  jufques  à  l'union  que  Nous  en  avons  faite 
.  B  à  nos  Châtclcts ,  8C  Nous  trouvons  encore  une  fatisfa&ion  particulière  à  lui  donner 
prclentcmcnt  cet  honneur,  pu ifqu étant pofledé  par  Meflîrc François  de  Harlay ,  con- 
ïèiller  en  nos  confiais,  Nous  augmenterons  par  ce  moyen  larécompcnfé  que  Nous 
avons  concédé  a  fon  mérite,  lorlquc  Nous  l'avons  élevé  à  cette  dignité  qu'il  templic 
fi  utilement  pour  1  eglifè  &  pour  notre  fervice ,  8e  de  laquelle  (on  nom  8e  fes  illultrcs 
alliances  le  rendent  auffi  digne  que  toutes  les  grandes  qualités  de  (a  perfonne  qui  ont 
attiré  notre  cftime  8c  notre  considération  ;&  comme  il  cft  neceflaire  d'attacher  le  titre 
de  duché  Si  Pairie  à  quelqu'une  des  terres  dépendantes  de  l'Archevêché,  Nous  cfVmons 
qu'aucune  ne  le  metitc  d'avantage  ,  que  celle  qui  y  ayant  été  donnée  par  S.  Cloud ,  fils 

C  du  roy  Clodomir,  fie  petit-fils  du  grand  Clovis ,  en  porte  encore  prcfcnrcmcnt  le  nom, 
8e  qui  cft  le  plus  ancien  monument  de  la  libéralité  des  Rois  nos  prcdccciîcurs  envers 
cette  églife.  A  ces  caufes ,  de  l'avis  de  notre  Conl'cil ,  où  étoient  plulicurs  princes  de  no- 
tre fang  ,  officiers  de  notre  couronne ,  8c  aurres  grands  8e  notables  perionnages ,  8c  de  no- 
tre propre  mouvement,  certaine  feienec,  pleine  puifiance  &  autorité  royale,  Nous 
avons  parces  prefentes,  lignées  de  notre  main,  ladite  terre  8e  feigneune  de  faint  Cloud, 
créé  &  érigé ,  créons  fie  érigeons  en  nom ,  titre ,  dignité  fie  prééminence  de  duché  8c 
Pairie  de  France ,  8e  à  icelui  uni  8c  incorporé ,  unifions  fie  incorporons  les  terres  &  (ci- 
gneuries  de  mailons,  Creceil,Auzoir,  la  Fcrricrc  fie  Armentiercs  dépendantes  de  l'ar- 
chevêché de  Paris ,  enfemble  la  juftice  de  la  temporalité  dicelui ,  pout  en  joiiit  par 

p  notre  rres-cher  6c  bien-amé  coulin  ledit  lieur  de  Harlay  archevêque  de  Pans ,  &  les  luc- 
ccfl'curs  archevêques  de  Paris,  perpétuellement  8e  à  toujours  en  titre,  dignité  &  fous 
le  nom  de  duché  &  Pairie  de  France ,  avec  tous  les  honneurs,  autorités  ,  prérogati- 
ves, prééminences ,  franchifes,  libertés,  privilèges  &  immunités  apparrenans  à  ducs 
&  Pairs,  comme  les  auttes  Paits  de  France  m  joiiiftVnr  &e  ufent  en  juftice ,  jurifdi- 
£Hon,  feance  ai  nos  Cours  de  Parlement ,  avec  les  autres  Pairs  ecclcfiaftiques ,  l'uivanc 
l'ordre  8c  Ictcms  de  la  prefente  érection  8c  voix  délibarative ,  8c  gcneralemenr  en  tous 
auttes  actes  fie  lieux  quelconques,  fie  fous  le  rcflort  immédiat  de  notre  Cour  de  par- 
lement de  Paris,  en  tous  cas  forts,  6c  excepté  les  cas  royaux,  dont  la  connoiflanec  ap- 
partiendra à  nos  Officiers ,  ainfi  qu'elle  Éuloit  avant  la  préfente  érection.  Voulons  que 
les  valîaux  8e  tenanciers  le  rcconnoifTcnrfic  les  fùcccffcurs  archevêques  ,  8c  leur  fallcnc 

_  les  fby  8c  hommage  8c  autre  reconnoiflance  en  ladite  qualité  de  ducs  de  S.  Cloud,8c  Pairs 
de  France,  fie  pour  l'exercice  de  la  juftice.  Voulons  que  notredir  coulin  8c  fes  fucceflcurs 
ayent  un  liège  de  duché  8c  Pairie  dans  l'enclos  de  l'archevêché  de  Pari5,aumême  lieu  ou 
le  lîcgc  ordinaire  de  la  temporalité  avoit  accouftumé  d  cftrc  tenu ,  où  il  y  aura  un 
bailly,  un  procureur  fîlcal,  quatre  procureurs  8c  deux  fergents  ,  pour  y  exercer  la 
juftice ,  8c  connoiftre  en  première  inftance  de  toutes  les  caufes  civiles  8c  criminelles 
qui  pourroient  arriver  dans  l'endos  dudit  aichevêché,  nonobftant  lEdit  du  mois  de 
Février  dernier,  auquel  Nous  avons  dérogé  8c  dérogeons  quant  à  ce,  par  cefdires  pré- 
fenres,  8c  par  appel  des  caufes  qui  auront  été  ttaitées  en  première  inftance  patdcvanc 
les  prevofts de làinr Cloud ,  Maifons,  Creteil  ,Auzoir,la  Fcrrierc  8c  Armcntieres, les 
appellations  duquel  bailly  (cront  portées  en  notre  Cour  de  parlement  de  Paris  ,  où 

F  Nous  voulons  suffi  que  toutes  les  caufes  de  ladite  Pairie  ,  8c  où  il  s'agira  du  ronds  de 
(es  droits,  (oient  portez  en  première  inftance  ,  ainii  que  celles  des  autres  duchez  8c 
Pairies.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  8c  féaux  conleillers ,  les  gens  renarrs 
notre  cour  de  Parlement  ,  chambre  de  nos  Comptes  à  Paris ,  8i  autres  nos  officiers 
8c  jufticiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  prefentes  ils  faÛent  regiftrer,  lire  fie  publies, 
8c  du  contenu  en  icelles  jouir  8c  ufet  nottedit  coufin  de  Harlay  archevêque  de  Paris , 
8c  Tes  luccefleurs  archevêques  de  Paris,  pleinement  8c  pailiblement ,  cefians  8c  râifans 
ccilcr  tous  troubles  <St  empêcheroens  contraires ,  nonobftant  tous  Edits ,  Ordonnan- 
ces &.  Lettres  à  ce  contraires ,  aufquellcs  Nous  avons  dérogé  «Se  dérogeons  par  ccf- 
dites  prefentes.  Car  tel  cft  notre  plailîr,  &  afin  que  ce  loit  choie  ferme  &  fiable  à 
Tme  V.  K 
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toujours,  Nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  ceidkes  prefenres.  Donne  a  VerCiilles  au 
mois  d'Avril  l'an  cic  grâce  mil  fix  cent  louante-quatorze,  &  de  notre  règne  letrcmc- 
uniéme.  Signées,  LOUIS.  Et  plus  bas.  Par  le  Roy,  Phh.ypptaux.  Et  fcellc'cs  du 
grand  fecau  de  cire  vrtte.  Et  fur  te  replj.  f'i/a  d  Aligre.  Pour  l'érection  de  duché  & 
Pairie  de  France,  en  faveur  de  Monlicur  l'archevêque  de  Paris.  Signée»,  Phely  fpeaux- 

Regiftrées ,  o  ùy ,  &  ce  confeutant  le  Procureur  e entrai  du  Roy ,  peur  jouir  par  l impétrant 
&  fis  f*"tffi*rs  archevêques  de  Paris ,  de  leur  effet  &  contenu  ,  cf  eflre  exécutées  /tien  leur 
forme  tjr  teneur  fumant  CArrefl  de  ce  jour.  A  Paris  en  Parlement  le  18.  Aoufl  1690. 


Et  le  Samcdy  19.  Aouft  audit  an,  Mcflîrc  François  de  Ha rlay  dénomme  aux  pre- 
fentes  Lettres,  a  cfté  reccu  en  fa  dignité  &  qualité'  de  duc  de  laint  Cloud ,  Pair  de 
France  i  fait  ferment  accoutume' ,  &  juré  fidélité'  au  Roy ,  fuivant  1  arreft  dudit  jour. 

Extrait  des  Regtfires  du  CenfeU  d'Etat. 

».  Novembre    *r    £  rov  c'tant  cn  fon  confcj| ,  s'&ant  fait  reprefenter  l'état  contenant  la  diminu- 
' <74'        I     àon  du  revenu  temporel  de  l'archevêché  de  Paris ,  par  l'ctabUflenicnr  du  nouveau 
r*?r'uZû\PîÎL  châtclct>&  union  des  hautes  juftiecs  dudit  archevêché  à  la  jufticc  royale  de  la  majefté , 
p.  6?f.     '     '  dans  toute  l'étendue  de  la  ville ,  fauxbourgs  &  ban-lieue  de  Paris  ,par  l'c'dit  du  mois  de 

Février  dernier  ,  Se  de  ce  qui  cft  demande  à  Sa  Majefté  par  Mre.  François  de  Harlav ,  C 
archevêque  de  Paris ,  duc  Se.  Pair  de  France ,  commandeur  des  ordres  de  Sa  Majefté , 
tant  pour  lui  que  pour  fes  fucccllcurs ,  pour  l'indemnité  dudit  archevêché  ,  à  caufe 
dudit  ctabliflcmcnt,  &  par  iceluy  de  l'extinction  taire  des  bailliages  Se  junldictions  du 
For-I'évcquc,  S.  Eloy  &  S.  Magloire,  par  lequel  état  Se  pièces  juftifkaiives  d'iceluy 
qui  y  (ont  attachées  ,  il  paroît  que  l'archevêque  de  Paris  étoit  anciennement  vicomte 
de  ladite  ville  pour  un  tiers  en  partage  avec  le  Roy  ,  cn  conlequencc  d  un  partage , 
donné  à  un  fils  de  France  ,  de  la  troilic'me  partie  de  la  jufticc  Se  de  la  ceniive ,  avec 
les  droits  d'entrée  8c  de  coutume ,  qu'il  tenoir  de  trois  l'émaines  une  ,  de  voitic  .  &  tou- 
tes fortes  de  droits  feigacuriaux  ,  Se  utiles  jufqu'à  la  concurrence  du  tiers  t'ans  ladite 
ville  &  environs  d'icellc,  de  laquelle  jufticc  tes  appellations  rcllbrtiilbient  nuetnent  &:  Q 
fans  moyen  au  parlement  de  Paris,  comme  duché-Pairie ,  avec  le  titre  Se  qualité  dur - 
cheveque,  de  confeilier-né  audit  parlement  de  Paris,  fans  avoir  bciom  de  nos  lertresj 
que  toute  l'étendue  de  l'hôicl  archiépUcopal  ,)avJins  &  ilVuès,  cour  d'Egiilc  &c  dépen- 
dances du  tout,  font  du  territoire  ;  toute  haute  jufticc  lui  a  été  conxrvvc  par  édit 
du  mois  d  Avril  dernier ,  attendu  que  fi  les  officiers  du  Roy  *a voient  droit  d'y  entrer, 
les  archevêques  de  Paris  dans  les  fondions  les  plus  facrecs  de  leur  miniftere  ,  (croient 
expofez  à  de  grands  inconvenieru ,  Se  y  feroient  entièrement  troublez  ,  que  Iclditcs 
trois  juftices  de  l'archevêché  ,  s  étendoient  dans  plus  de  deux  cens  tues  de  ladite  ville 
&  fauxbourgs  de  Paris,  fçavoir  la  jufticc  du  for- l'Evtque»  depuis  la  maifon  où  s'excr- 
çoit  ladite  jufticc,  &  les  prifons  fur  le  quay  de  La  Megifterie ,  venant  à  main  gauche  juf-  E 
qu'au  coin  de  la  vallée  de  M ifere ,  partant  par  la  petite  faunerie  &  la  rue  lâint  Ger- 
main, pour  gagner  le  coin  de  la  rué  (âint  Denis  ,  continuant  le  long  de  la  rue  (aine 
Denisjuiquà  l'a  porte,  5c  de  la  main  gauche  dans  la  rue  de  Clcry  julqu'au  coin  de 
la  rue  Montmartre  s  étendant  jufqu'à  u  porte,  &  tournant  à  gauche  dans  ladite  rue 
de  Clery  ,  tout  le  long  de  ladite  rue  Montmartre  ,  de  l'autre  cofte  jufqu'à  la  porte , 
&  tout  le  long  des  égoucs  jufqu'à  la  chute  de  la  rivière  qui  (e  fait  vers  Chai  Ilot,  & 
en  remontant  le  long  de  la  rivière,  jufqu'audit  lieu  du  for  -  l'Evcquc  ,  cnfemble  fur 
toutes  les  maifons  &  rues  qui  (e  rencontrent  dans  les  limites  ,  à  l'exception  des  Halles 
&  de  leurs  dépendances ,  que  les  Rois  prédcccflcurs  de  Sa  Majefté  ont  déliré  retenir  à 
caufe  des  marchez,  mais  avec  le  dclaiflcmcntde  tous  les  droits  royaux  dans  Iclditcs  hal-  F 
les  de  trois  (emaines  une,  qui  a  toujours  efte  levé  au  profit  &  par  les  prepofez  de  l'arche- 
vêque ,  comme  lui  appartenant  à  caufe  de  fondit  tiers  cn  la  vicomtéde  Paris  :  Que  pour 
l'exercice  de  ladite  jufticc,  ledit  archevêque  avoit  La  difpolîrion  entière  de  pourvoir,com- 
me  bon  lui  fembloit  à  tous  les  offices  j  (çavoirun  bailly ,  dont  la  charge  cftoit  de  valcut 
de  plus  de  trente  mille  livres,  le  titulaire d'icellc  âgé  d'environ  quatre-vingt  ans,  & 
parconfequent  preft  à  vacquer  au  profit  dudit  archevêque,  un  Lieutenant,  un  procureur 
fifcal ,  dont  les  charges  valoient  plus  de  fix  mille  li  v.  chacune ,  douze  procureurs ,  cha- 
cune charge  valant  cinq  cens  livres,  douze  huillîcrs  a  trois  cens  livres  chacune,  le 
grclrc  affermé  douze  cens  livres  par  chacun  an,  les  amendes  de  rrois  cens  cinquante 
Jivrcs ,  &  la  geolle  &  les  prifons  de  lix  mille  livres.  La  maiion  cn  cft  confidcrablc ,  qui 
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A  t  été  bhie  depuis  vingt  ans ,  &  a  coûte  foixantc  mille  liv.  à  l'archevêché  :  Que  ledit  ar- 
chevêché avdit  aufli  la  jufticc  de  laint  Eloy ,  donc  les  appellations  rcilortiffoient  de  même 
au  Parlement.  Elle  s'exerçoit  dans  la  cour  de  (aine  Eloy  proche  le  palais ,  l'étendue  de 
(on  territoire  fur  toutes  les  maiforu  de  l'iflc  du  palais,  &  depuis  1  tgliic  Notre-Dame 
julqucs  &  compris  la  rue  de  la  Barilleric,  &  encore  depuis  le  coin  de  la  rué  iJc  la  Tan- 
nerie, partant  par  les  rues  Planche-Mibray  le  des  Arcis,  jufqu'au  coin  de  la  rue  de  la 
Tixerandic,  &  au-delà  du  ruilTeau  continuant  julqu'au  coin  de  la  rué  du  Mouton ,  & 
dc-là  en  entrant  à  main  droite  à  la  Crève ,  iur  toutes  les  maifonsjulques  au  coin  de  la  rue 
de  la  haute  Vannerie,  &  remontant  fur  le  pont  Notre-Dame  en  la  rue  Planche-Mibray, 
&  reprenant  le  long  de  la  rue  (aint  Antoine,  dcpuislccoin  delà  rue  de  Jouy  julqucs  i 

B  la  rue  du  Petit-Mufle,  &  fui  van  t  le  long  de  celle  des  Cclcftiys  ,  tournant  au  coin  le 
long  du  quay  pardevant  les  Religietifcs  de  ï'Avt  M  art* ,  puis  remontant  par  la  rue  du 
Figuier  dans  la  rue  de  Jouy ,  jusqu'au  coin  ci-deffus  dans  la  rue  faint  Amoine  ,  &  de 
1-autre  codé  de  ladite  rue  (aint  Antoine,  depuis  la  place  Royale  jufqu'au  coin  du  ci- 
metière S.  Jean  en  entrant,  (ur  toutes  les  mai  ons  à  droite,  delà  le  long  delà  rue  de  la 
Verrerie, par  la  rue  de  Moucy  ,  jufqu'au  coin  de  la  rue  (àiute  Croix  de  la  Brctor.neric, 
remontant  au  coin  de  la  vicil.e  rue  du  Temple;  te  encore  fur  cinquante  arpens  de 
terre  en  marais ,  faz  entre  la  porte  S.  Antoine  &  celle  du  Temple  ,te  lur  tout  le  ter- 
ritoire enclavé  dans  les  lieux  cy-deflus ,  même  fur  plu  lieu  rs  autres  endroits ,  tant  de- 
dans que  dehors  la  ville  j  l  omce  dcbailly  ,  de  laquelle  julbce  éroit  de  la  valeur  de 

C  dix  mille  livres ,  de  lieutenant  de  quatre  mille  livres ,  fie  de  procureur  filcal  trois  mille 
livres ,  le  greffe  étoit  affermé  deux  cens  livres  par  chacun  an  ,  une  geolle  qui  eft  au- 
près de  S.  Paul  cinq  cens  liv.  &  une  qui  eft  dans  ladite  cour  de  S.  b  loy  prés  le  Palais , 
«x  cens  livres  ;  dudit  Archevêché  dépendoit  encore  la  jultice  de  S.  M.igloirc  ,  qui 
s'exerçoit  dans  un  auditoire  proche  S.  Leu  S.  Gilles ,  &  les  appellations  rcll'ortilïoienc 
comme  celles  cy-deflus  audit  Parlement  i  fon  territoire  &  Ion  étendue  des  dcuxcôtez 
de  la  rue  qui  eft  derrière  l'cglifc  dudit  S.  Leu  S.  Gilles,  la  rue  aux  Oites,  partie  de  la 
rue  Quinqucmpoix ,  les  rues  Bourg-l'-bbé  ,  Darnctal,  du  Hullcu  ,Gucrin-boiiTcau , 
le  une  pattie  de  la  rué  S.  Martin  ,  partie  du  Poi  t  Notre- Dame ,  de  la  rue  de  la  vieille 
Tannerie,  fie  autres  rues  de  traverfe  dans  toute  ladite  enceinte  ;  l'office  c*c  bailly  de 

P  ladite  juftice  ctoit  de  la  Valeur  defix  mille  livres,  de  lieutenant  Se  de  Procureur  nfcal 
de  chacun  deux  mille  livres,  le  greffe  ctoit  affermé  deux  cens  livres  par  chacun  an» 
la  geolle  fix  cens  livres  ,  &  la  vu. ne  de  tous  les  lieux  cy-deflus  ctoit  affermée  cinq 
cens  cinquante  livres.  ïa  fûppreffitm  ac  <xtS;iftioi>  débites  «o  s  juftiecs  &  efficiers 
d'iccllcs  &  de  l'union  d'icclies,  les  droits  de  vo.ne  qui  ci  dépendent,  aufiits  deux 
châtclcts ,  te  union  des  maifons  &  gcollcs  cy-delïus  ,  au  domaine  de  Ja  Majcfté, 
comptant  feulement  furie  pied  des  b*ux,  le  revenu  dud:t  archevêché  le  trouve  dimi- 
nué chacune  année  de  reuf  mille  huit  cc.s  v  ngt  livres,  ce  qui  peut  être  facilement 
reparé ,  en  donnant  audit  archevêché  un  revenu  certain  &  afluré ,  pour  une  femme 
proportionnée  à  l'augmentation  qui  auroit  ctc  indubitablement  faites  dcldits  baux  qui 

X  ont  été  partez  depuis  l'ordonnance  qui  reforme  les  procédures  dont  la  première  fans 
Ja  connoître  a  empêché  les  particuliers  de  poner  les  revenus  dcldits  droits  à  leur  jufte 
valeur  :  mais  ce  qui  eft  difficile  à  réparer  ,  c  eft  le  préjudice  notable  que  ledit  arche- 
vêché reçoit  par  la  (uppreflîon  de  ces  trois  conlîuerablcs  juftices  &  droits  qui  en  dé- 
pendent, vû  la  grandeur  de  l  ctcnduc  dcldits  territoires  qui  fc  trouvent  dans  lecceur 
le  principales  places  de  ladite  ville  de  Paris, capi  aie  du  Royaume  ,  te  qui  en  com- 
pilent plus  des  deux  tiers  :  Vu  aufli  Petite  de  Sa  Majcfté  du  mois  d'Avril  dernier ,  pat 
lequel  Sa  Majcfté  a  érigé  fa  terre  de  S.  C  loud  ,  dépendante  dudit  archevêché ,  en  titre 
de  duché  fie  Pairie  de  France,  pour  réparer  par  ces  marques  d'honneur,  ce  qui  en  eft 
ôté  audit  archevêché  par  la  fuppreflion  dclditcs  juftiecs.  Et  voulant  Sa  Majcfté  pour- 

.  ï  voir  à  lindcmniré  de  la  diminution  que  foultrc  le  revenu  temporel  parla  lupprcflîon 
defdits  officiers  dcfditcs  trois  juftiecs ,  unions  d'iccllcs ,  greffes  &  voiries  à  celles  dcldits 
châtelets  te  dcfditcs  gcollcs  te  priions,  à  Ion  domaine,  même  leldits  fîcuts  archevê- 
ques de  Paris,  de  ce  qu'ils  auroient  pu  faire  de  la  finance  des  offices  dcfditcs  juftices, 
par  la  mort  fie  démifliou  de  ceux  qui  en  étoient  pourvus  &r  qui  faifoit  partie  du  calucl 
le  revenu  temporel  dudit  archevêché;  Vû  aufli  les  titres  dudit  archevêché  ,  les  baux 
&  fermes  defdits  greffes,  amendes,  voiries  fie  gcollcs  cy- devant  énoncées  &  autres  pièces 
attachées  audit  état.  Ouy  le  raport  du  ficur  Colbcrt,  confciller  ordinaire  au  conleil 
Royal ,  controlleur  général  des  finances  de  France  :  te  tout  confideré ,  le  Roy  ét  int  en 
(on  confêil ,  interprétant  ledit  édit  du  mois  de  ïevrier  dernier  ,  en  confequence  de 
celui  du  mois  d'Avril  enfuivant ,  a  déclaré  te  déclare  n'avoir  entendu  réunit  auldits 
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-chàtclets  de  Paris ,  la  haute  juftice  de  tout  le  territoire  de  l'hôtel  archiépifcopal  6C  A 
-cour  d'églife ,  maifons ,  cours ,  jardins ,  iflucs  6c  dépendances  ;  ce  faifant ,  Sa  Majefté  a 
maintenu  ledit  ficur  archevêque  de  Paris  6c  fes  fuccefleurs  audit  archevêché  en  la  pof- 
fefïîon  6c  jouirtanec  de  ladite  haute  jullice  6c  police  dans  ledit  territoire,  pour  y  erre 
-exercée  à  l'avenir  par  les  officiers  de  la  juftice  du  duché  Se  Pairie  de  S.  Cloud ,  crcé  par 
«dit  du  mois  d'Avril  dernier ,  lefquels  connoîtront  des  appellations  desjugemcns  en 
Pairie,  nuement  au  parlement  de  Paris  ;  comme  aufli  Sa  Majeflé  a  maintenu  ledit  lieue 
archevêque  de  Paris  6c  les  fuccertcurs ,  en  la  moyenne  &  balte  jullice,  pour  les  cens, 
rentes  Se  autres  redevances  des  mailons  &  autres  biens  étant  dans  la  cenfivc  des  fiers 
<ludit  archevêché  ,  fituez  dans  la  ville ,  fauxbourg  &  banlieue ,  fans  que  le  prévôt  de  B 
Paris,  6c  autres  juges  6c  officiers  Royaux  puiflcnt  troubler  par  prévention  ou  autre- 
ment ,  6c  pour  quclqu'autrc  caufe,  6c  fous  quelque  prétexte  que  ce  (oit  :  Et  pour  in- 
•demnilcr  1  archevêché  de  Paris  de  l'union  faite  par  Sa  Majefté  du  furplus  des  juflices 
.du  For-lévcquc ,  S  Eloy  6c  S.  Magloirc ,  Sa  Majefté  ordonne  qu'il  fera  paye  chacun 
an  à  l'avenir,  à  commencer  du  premier  Janvier  dernier,  la  femme  de  dix  mille  livres 
audit  ficur  archevêque  de  Paris,  fur  les  plus  clairs  deniers  du  revenu  des  domaines  de 
Sa  Majeflé,  de  la  ville  ,  prévôté  6c  vkomté  de  Paris,  dont  le  fond  fera  fait  dans  les 
états  qui  feront  arrêtez  au  confeil  de  Sa  Majefté ,  au  chapitre  des  fiefs  6c  aumônes, 
fans  aucun  retranchement  ni  diminution ,  pour  quelque  caufe  6c  fous  quelque  pré-  ç 
texte  que  ce  puille  être,  attendu  que  ladite  Tomme  cil  pout  échange  des  revenus  diflraits 
dudit  archevêché ,  qui  augmente  le  revenu  du  domaine  de  la  couronne ,  6c  outre  pour 
les  caules  cy-deffiis ,  a  Sa  Majefté  cédé  &  tranfporté,  cede  6c  tranfportc  audit  archevê- 
que de  Paris  6c  fcs  fuccefleurs,  tout  tel  droit  qui  lui  pourroit  appartenir,  en  confe- 
quenec  des  édits  6c  déclarations  des  mois  de  May  164^.  10.  Mars  1673.  20.  juillet 
1674.  pour  1  établiflement  des  droits  feigneuriaux  fur  les  échanges  ,  ainlî  qu'ils  le 
payent  pour  les  rentes ,  pour  en  jouir  par  ledit  ficur  archevêque  6c  fcs  fuccefleurs , 
Jcfquels  Sa  Majefté  a  décharge  6c  décharge  du  payement  d'aucune  finance  pour  raifort 
de  ce,  fans  qu'ils  puiflcnt  à  l'avenir  être  recherchez  ni  inquiétez  pour  raifon  6c z  caufe 
<kfdits  droits ,  &:  en  outre  Sa  Majefté  fera  payer  6c  acquitter  à  la  décharge  dudit  ar-  jj 
chevêché  ,  la  (omme  de  trois  mille  livres  chacune  année,  à  laquelle  il  avoit  été  taxe 
pour  la  nourriture  6c  fubfiftance  des  enfans  trouvez  :  Et  au  furplus ,  fera  ledit  édit  du 
mois  d'Avril  dernier,  exécute  félon  fa  forme  &  teneur ,  8c  pour  l'exécution  du  pre- 
fent  arreft ,  feront  toutes  lettres  expédiées,  fccllécs  6c  délivrées  audit  ficur  archevê- 
que de  Paris.  Fait  au  confeil  dErat  du  Roy,  Sa  Majeflé  y  étant,  tenu  à  S.  Germain 
«n  Laye  le  dixième  Novembre  1674.   Signé  ,  Colj>J6*.t. 

jiiuier  u7f  T    OtNS  P«  1«  grâce  de  Dieu ,  Roi  de  France  6c  de  Navarre  :  A  tous  ceux  qui  cei 
'<  JLrl 
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«7(MMl'  dernier  aux  ancien  6c  nouveau  Chaflelet  toutes  les  juflices  des  Seigneurs  qui  croient 
dans  l'étendue  de  noftrc  bonne  ville  de  Paris  Se  fa  Banlieue ,  celle  qui  a  de  temps  imme-  p 
morial  appartenu  aux  archevêques  de  Paris  à  caufe  de  leur  dignité ,  6c  celle  de  (aint  Eloy 
6c  de  (aint  Magloire  qui  ont  été  jointes  depuis  quelque  temps,  s'y  (croient  trouvées 
comprîtes  ;&  comme  cette  ancienne  juftice  de  l'archevêché  s'étend  depuis  la  maifoa 
où  elle  s'exercoit ,  &  les  priions  fituées  fur  le  quay  de  la  Megiflerie,  tirant  à  main  gauche 
jufqu'au  coin  de  la  vallée  de  miferc  ,  partant  pat  la  petite  fauneiic  de  la  rue  faint  Ger- 
main pour  gagner  le  coin  de  ladite  rue  faint  Denis  jufqu'à  la  porte ,  &:  dc-là  à  main 
gauche  dans  la  rue  de  Clery  jufqu'au  coin  de  la  rue  Montmartre,  s 'étendant  jufqu  a  la 
porre,  &  tournant  à  gauche  de  ladite  rue  de  Clery  tout  le  long  de  ladite  rue  Montmartre, 
de  l'autre  côté  jufqu'à  la  porre  6c  tout  le  long  des  égouts  jufqu'à  la  chute  de  la  rivière , 
6c  jufqu'audit  heu  du  For-lEvcque  ;  cnfcmble  fur  toutes  les  maifons  6c  rues  qui  fe 
rencontrent  dans  l'enceinte  dcfditcs  limites ,  à  l'exception  des  Halles  6c  de  leurs  dépen- 
danccs,que  lcsRoisnos  prédcccrtcursontdcfiré  retenir  à  caufe  des  marchez,  mais  avec,  ■ 
le  délairtcment  de  tous  nos  droits  dans  les  Halles  de  trois  termines  l'une ,  qui  a  toujours 
cté  levé  au  profit  &  par  les  prepofez  de  l'archevêque  comme  lui  appartenant ,  à  caufe 
d'un  tiers  qu'il  avoit  en  la  vicomte  de  Paris  ;  que  le  Grcrtc  de  cette  juftfce  ctoit  affermé 
douze  cent  livres  &  les  amendes  trois  cent  cinquante  livres  :  la  gcolle  lix  mille  livres  au 
bâtiment  de  laquelle  les  archevêques  de  Paris  ont  été  obligez  d'employer  foixante  mille 
livres  depuis  vingtans;quc  la  juftice  de  faint  Louis  s'exerçoit  dans  la  cour  de  faint  Eloy 
prés  le  Palais, 6c  s'étendoit fur  toutes  les  maifons  de  l'ifle  du  Palais  ,5c  depuis  l'Eglite 
Nôtre-Dame,  jufques  6c  compris  la  ruë  de  la  Banllcrie  6c  encore  depuis  le  coin  de  la 
xuë  de  la  Tannerie,  partant  par  les  rues  Planchc-mibray  6c  des  Arcis jufqu'au  coin  de  la 
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rue  de  la  Vctrcrie,&  tournant  à  droite  jufqu  a  la  rue  de  la  Poterie,  &  en  defeendant 
A  jufqu'au  coin  de  la  rue  de  la  Tixcranderic  ,  &:  de-là  du  ruilleau  continuant  jufqu'au  coin 
de  la  rue  du  Mouton  ,&:  de- là  entrant  à  main  droite  à  la  Grève  fur  toutes  les  maifons 
julqu'au  coin  de  la  rue  de  la  haute  Vannerie ,  «5£  remontant  fur  le  pont  Nôtre-Dame  en 
ladite  rue  Planchc-mibray,&  reprenant  le  long  de  la  rue  faint  Antoine  depuis  le  coin  de 
la  rue  de  Jouy  jufqu'à  la  rue  du  Petit-mufle,  Se  fui  vaut  le  long  de  celle  des  Celcftins, 
tournant  au  coin  le  long  du  quay  pardevant  les  religieufes  de  XAvc  Maris,  puis  remon- 
tant par  la  rue  du  Figuier  dans  la  rue  de  Jouy  jufqu'au  coin  ci-deflus ,  &  de  l'autre  côté  de 
ladite  rue  faint  Antoine,  depuis  l'entrée  de  la  Place  Royale  jufqu'au  coin  du  cimetière 
"  faint  Jean,  entrant  fur  toutes  les  maifons  à  main  drpitc,de-là  le  long  de  la  rue  làinte  Croix 
de  la  Brctonncric ,  &  remontanc  au  long  de  la  vieille  rue  du  Temple  ,  «5c  encore  fur  cin- 
quante arpens  de  terre  en  marais  ftïs  entre  la  porte  faint  Antoine  «5c  celle  du  Temple ,  fie 
iur  tout  le  territoire  enclave  dans  les  lieux  ci-deffus ,  même  fur  plulîcurs  autres  endroits , 
tant  dedans  que  dehors  la  Ville.  Que  le  Greffe  croit  afferme  deux  cent  livres  &  les 
deux  gcollcs  onze  cent  livres ,  «Se  qu'enfin  la  jufticc  de  faint  Magloirc  s'etendoit  des 
deux  cotez  de  la  rue  qui  cft  derrière  faint  Lcu  faint  Gilles ,  la  rue  aux  Ours ,  partie  de  la 
rue  Qiiinqucmpoix ,  les  rues  Bourg-l'Abbé ,  Darnctal ,  du  Hulcu ,  Guerin-Boiffcau  & 
C  une  patrie  de  la  rue  laint  Martin  jufqucs  devant  le  prieure  &  murs  d'icclui ,  le  côte  de  la 
rue  faint  Denis  depuis  ladite  eglife  faint  Lcu  faint  Gilles  jufqu'à  la  porte  faint  Denis , 
tout  le  fauxbourg  faint  Denis  du  même  côte ,  Se  partie  du  fauxbourg  laint  Martin,  partie 
du  pont  Nôtre-Dame, de  la  rue  de  la  vieille  Tannerie  «Se  autres  rues  de  traverfes  dans 
toute  ladite  enceinte  •,  que  le  GrctTc  en  c'toit  afferme  deux  cent  livres  «Se  la  gcollc  lîxcent 
livres  i  que  la  voirie  de  ces  trois  juftiecs  valloit  cinq  cent  cinquante  livres  par  an  à  l'ar- 
chcvèchc  .outre  les  confilcations,  déshérences  &  autres  revenus  cafucls  qu elles  produi- 
foient,«Sc  le  prix  des  charges  des  Officiers  qui  les  exercoient ,  entre  lefquc!  les  celles  du 
Bailli  du  For  l'Evcquc,  poffedc'e  par  un  homme  d'un  âge  fort  avancé, auroit  pu  être 
D  vendue  jufqu'à  trente  mille  livres ,  celle  de  Lieutenant  &  de  Procureur  Fifcal  de  ce 
Bailliage  (îx  mille  livres  chacune  , celle  de  Procureurs  poftulans  lix  cens  livres  chacune, 
&  celle  de  douze  Huiflîers  trois  cent  livres  auffi  chacune  ;  celle  de  Bailli  de  faint  Lloy  dix 
mille  livres  ,  de  Lieutenant  quatre  mille  livres  ,  celle  de  Procureur  Fifcal  rrois  mille 
livres;  celle  de  Bailli  de  laint  Magloirelîx  mille  livres, &  celle  de  Lieutenant  <3c  Procu- 
reur Fifcal  deux  mille  livres  chacune,  &  qu'ainfi  en  l'union  faite  de  ces  trois  jufliccs  à 
nos  Chaftclcts ,  diminuant  le  revenu  de  l'archevêché  de  la  fomme  de  dix  mille  deux 
cent  livres  par  an ,  «Se  du  fonds  de  ces  charges  montant  à  foixante  dix-neuf  mille  huit  cent 
livres;  il  cil  de  notre  pieté  «5t  de  notre  jufticc  de  l'indcmnilct  de  la  perte  de  ces  droits 
utiles  pat  un  revenu  plus  avantageux ,  comme  Nous  avons  rccompcnlc  ce  qu'il  y  avoir 
d'honorable  dans  la  pofTeffion  de  ces  juftiecs  qui  s'étendoient  dans  la  plus  grande 
partiede  notredite  Ville ,  en  érigeant  l'archevêché  de  Paris  en  duché  «Se  Pairie  de  France 
fous  le  titrc'dc  S.  Cloud ,  par  notre  Edit  du  mois  d'Avril  dernier  ;  mais  comme  l'un  de  (es 
principaux  revenus  confine  dans  les  cenfivcs«5e  autres  droits  Seigneuriaux  dûs  pourrai- 
fondes  maifons  &  autres  héritages  limez  dans  l'étendue  des  fiefs  qu'il  polîcdedans  la  ville 
E  de  Paris ,  «Se  que  fes  Fermiers  ne  les  pourraient  recevoir  fans  beaucoup  de  peines  «5c  de  dc- 
p enfes,  s'ils  croient  obligez  de  faire  toutes  les  pourfuites  qui  font  neceflaites  pour  ce  lujcr, 
pardevant  nos  Officiers ,  «5e  qu'il  y  a  un  juge  de  l'archevêché  appelle  le  Bailli  de  la  Tem- 
poralité ,  dont  le  ficgc  cft  dans  la  première  cour  du  logis  archiépilcopal ,  où  il  connoît 
des  appellations  du  Juge  de  laint  Cloud  ,  Cretcil ,  Maifons ,  Ozoir  ,  la  Ferricrc  «Se 
autres  jufliccs  dépendantes  du  temporel  dudit  archevêché ,  hors  la  ville  &  banlieue  de 
Paris ,  on  il  doit  exercer  la  jufticc  de  ladite  Pairie  lorfque  nos  Lettres  données  pour  cet 
eftet  auront  été  rcgiftrccs  en  notre  Cour  de  Parlement ,  lequel  fans  établir  de  nouveaux 
Officiers  pourroit  connoître  des  conteftations  qui  arrivent  pour  railon  de  ces  droits 
Seigneuriaux,  «5c  que  d'aillcuts  Nous  avons confiderc  qu'il  n'étoit  pas  de  la  bienféanec 
P  que  les  archevêques  de  Paris  fulfcnt  obligez  ,en  cas  qu'il  arrivât  quelque  defordre  dans 
l'étendue  de  leur  maifon,  d'avoir  recours  à  nos  Officiers  qui  en  font  éloignez ,  pour  y 
apporter  les  remèdes  que  la  jufticc  délire ,  «5c  leur  faire  rendre  en  toutes  occalions  le 
rclpcct  qui  eft  dû  à  leur  perfonne  «Se  à-leur  caractère  ,  &  n'y  ayant  que  tes  fculs  arche- 
vêques ,  leurs  dome! tiques  &  les  petfonnes  necclTaires  pour  l 'exercice  de  leurs  fondions , 
ôc  pour  le  (ervice  de  leurs  maifons  qui  y  font  logez  ;  Nous  pouvons  leur  conferver  en- 
core cette  marque  particulière  d  honneur ,  fans  diminuer  l'étendue  des  jultics  que  Nous 
avons  unies  à  nos  Chaftclcts ,  «5c  diftinguer  fansconfequence  par  cette  grâce  les  arche- 
vêques de  la  Capitale  de  notre  Royaume  des  autres  Seigneurs  cccleiialtiqucs  qui  font 
dans  ("on  étendue.  A  ces  causes  en  interprétant  noftrc  Edit  du  mois  de  Février  KS74. 
Tome  V.  L 
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&  conformément  à  l'Arrcfi  de  cejouid'lnti  donne  en  notre  Confcil ,  Nous  y  cflaiit, 
dont  l'Extrait  elt  ri-attaché  lous  le  contrc-lccl  de  notte  Chantcllctie  :  Nous  avons  or- 
donné «Se  ordonnons  que  les  archevêques  de  Paris  foicnt  payez  de  hjbmme  de  dix  mille 
livres  par  chacun  an  fur  le  domaine  qui  nous  appartient  dans  noftrc  bonne  ville  de  Paris, 
dont  le  fond  fera  fait  dans  les  états  qui  (eront  arrêtez  en  noftrc  Confct!  &  mis  au  chapitre 
des  aumônes ,  (ans  qu'elle  puifle  clhc  retranchée  ni  diminuée  pour  quelque  cautc  que 
ce  puillc  cttre  /comme  aullî  leur  avons  ccdc«Sc  cédons  par  ces  prétentes  le  droit  qui 
Nous  appartient  de  recevoir  les  droits  Seigneuriaux  dûs  par  les  contrats  d'échange  > 
comme  pour  ceux  de  vente, en  confequcncc  de  nos  Edit  &  Déclaration  des  mois  de 
Mjv  164?.  10  Mars  167?.  <5r  10  Juillet  1674.  fans  payer  aucune  finance:  Avons  de- 
charge  &  déchargeons  Icidits  lieurs  archevêques  du  payement  de  lafommede  trois  mille 
livres  à  laquelle  ils  étoicr.t  taxez  pour  la  nourriture  des  enfans  trouvez  que  nous  ferons 
paver  en  leur  acquit.  Voulons  en  outre  que  les  lkilli  &  autres  Ofliciers  lîela  julhce  ap- 
pclléc  ordinairement  b  Temporalité  continuent  l'exercice  tic  cette  jullice  dans  la  pre- 
mière cour  de  l'archevêché,  «Se  qu  ils  y  connoillcnt  des  appellations  des  Juges  de  laint 
Cioud,Crcreil,  Mai  ton  ,  pont  de  Chatcnton ,  Ozoir  >  la  Fcrricre  &  autres  julhccs 
dépendantes  de  la  Tempotalité ,  «S.  qui  ont  coutume  d'y  rcfTottir  &  y  exercent  la  haute , 
moyenne  &  balle  jullice  avec  toute  l'étendue  des  mailons,  cours,  jardins,  illucs  &:  dé- 
pendances dans  le  heu  où  a  toujours  été  le  fiege  ordinaire  delà  jufticc  de  ladite  Tempo- 
ralité, &;  connoillcnt  des  cens ,  rentes  «5c  droits  Seigneuriaux  dûs  à  l'archevêché  de  Paris 
daiutoutc  la  Ville,  Fauxbourgs&  Banlieue:  que  l'appel  de  leurs jugemens  reflortillent 
en  tous  cas  nuement  en  notre  Cour  de  parlement ,  ainli  que  des  juges  des  Faits,  Ce  comme  ^ 
il  a  été  ptatiqué  julqu'a  notre  Edit  du  mois  de  Février  dernier ,  auquel  en  rant  que  beloin 
clt  Nous  avons  dérogé  Se  dérogeons  à  cet  égard  Iculcmcnt  ;  Voulons  au  lurplus  qu'il 
loit  exécute  Iclon  là  tonne  Se  teneur.  Si  Donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux 
les  gens  tenans  nollic  Cout  de  Parlement  &  Chambre  des  Comptes  à  Paris ,  que  ces 
prdentes  ,  cnfcmblc  ledit  Arrcll  de  ce  jourd'hui ,  ils  faûcnr  lire ,  regiftrer  &:  publier,  Se 
du  contenu  en  iccux ,  jouir  le  licur  archevêque  de  Paris  Se  (cslucccficurs  de  point  en 
point  félon  leur  forme  Se  teneur ,  lins  permettre  qu'ils  y  loicnt  troublez  en  quelque 
forte  &  manière  que  ce  puillc clbrc,  nonobfbnt  tous  Edits,  Déclarations,  Arrclls  & 
Reglcmcns  à  ce  contraires  ,  aufqucls  Nous  avons  déroge  &:  dérogeons  par  ces  prelcntes: 
Car  tel  est  nostre  plaisir.  En  témoin  dequoi  Nous  avons  fait  mettre  notre 
Sccl  à  ces  prefentes.  Donne'  à  faint  Germain  en  Layc  le  vingt-un  Janvier,  l'an  de 
gr.icc  mil  hx  cent  foixame  quinze.  Et  de  noue  Règne  le îrcntc-dcuxicmc.  Signe, 
LOUIS.  Et  fur  le  repli.  Par  le  Roy.  Colbirt. 

Extrait  des  KegiJIres  du  Parlement. 

VEU  par  1a  Cour  les  Lettres  Patentes  du  Roy,  données  à  faint  Germain  en  Laye  le  £ 
vingt-un  Janvier  dernier,  lignées  LOUIS.  Et  fur  le  repli.  Parle  Roy  .Colbert. 
Etfccltécs  du  grand  Sceau  de  cire  jaune ,  obtenues  par  Meflirc  François  de  Harlay  , 
archevêque  de  Paris ,  par  lesquelles  &  pour  les  caulcs  y  contenues ,  ledit  leigneur  rot 
aurait  en  interprétant  F  Edit  du  mois  de  Février  KS74.  &  conformément  à  F  Arrcll  dudit 
jour  z  1  Janvier,  ordonné  que  les  archevêques  de  Paiis  (croient  payez  de  la  lomme  de 
dix  nui  le  livres  par  chacun  an  lur  le  domaine  dudit  feigneur  roi  dans  cette  ville  de  Paris , 
dont  le  fond  feroit  tait  dans  les  états  qui  (croient  arrêtez  au  conleil ,  &  mis  au  chapitre 
des  aumônes,  (ans  qu'elle  puillc  ertre  diminuée  ni  retranchée  pour  quelque  caulc  te 
fous  quelque  prétexte  que  ce  puiileefrre  ,  ainii  que  le  contiennent  plus  au  long  lelditcs  F 
lettres ,  à  la  cour  adrcllàntcs  :  requefte  de  l'impétrant  afin  d  cnrcgiltremcnt  d'icellcs  : 
conclulions  du  procureur  gênerai  du  Roy  ,  &  tout  conlideré,  ladite  Cour  a  ordonne  & 
ordonne  que  lelditcs  l  ettres  (eront  rcgiltréesau  Greffe  pour  cftrc  exécutées  Se  jouir 
par  l'impétrant  Se  l'es  (ucccflcurs  archevêques  de  l'effet  Se:  contenu  en  icclles  Iclon  leur 
forme  «Se  teneur.  Fa  1  t  en  Parlement  le  lix  Février  mil  fix  cent  loixante-quinze.  Signe; 
par  collation  J  ac  o.ues.  Et  lur  le  repli  dcfditcs  Letcres  patentes  cft  écrit. 

Regiflrtts  en  la  Chambre  des  Comptes ,  oui  le  Procureur  Général  du  Roy ,  four  jouir  far 
ï impctrent  de  l  efjtt  &  cmenu  m  tceùes  Jelm  leur  forme  &  teneur >  te  20.  fe'vtÊtr  167t.  Signé, 

CuiTOSNfAU. 
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E  U  - 

COMTE-PAIRIE- 

De  Roii)b,in  jt 
U  barre  rMtttt- 
ctt  de  gueules. 


T  OUÏS- AUGUSTE  de  Bourbon,  prince  légitime  de  France,  duc  du  Maine» 
I  _j  aïant  acquis  d'Anne-Marie- Louile  d'Orléans ,  ducheflede  Monrpen(ier ,  le  comté 
d'Eu  par  traité  du  2.  Février  16S1.  obtint  du  Roi  Louis  XIV.  par  Lettres  patentes 
données  à  Vcrfailles  au  mois  de  May  1 694.  regiftrées  le  8.  May  luivant ,  le  retabliflement 
de  la  Pairie  d  Eu  pour  en  jouir  aux  rangs ,  droits  ,  honneurs ,  prérogatives  tjr  prééminences 
tels  iir  fembléles  iant  mademoifeSe ,  tjr  avant  elle  Us  ducs  de  Joyeu/e  t£  de  Cuife  tjr  Uurs  prede- 
tejfeurs  mites  tjr  femelles ,  comtes  tjr  comtejfes  d'En  en  ont  joui ,  (j"  eu  droit  d'en  jouir  depuis 
{ ancienne  érection  ;çr  tomme  fi  ledit  dut  du  Maine  en  et  oit  devenu  propriétaire  par  vote  de 
ficctjpm  aux termes  dudit  ancien  éubltjjement  fans  aucune  refinction  m  limitation.  foyez.7ome 
III  de  cette  hijl.  p.  j  1  ç.  &  } }  7.  où  font  rapportées  Us  Lettres  qui  concernent  la  continuation 
de  U  Patrie  d»  comté  d'Eu  en  faveur  de  M.  U  duc  du  Maint. 

D  A  M  V  I  L  L  E  . 

DUCHÉ-PAIRIE 

Or  Btuihtn  A 
la  tant  taeour. 
citdt  gutults. 


LOUIS- ALEXANDRE  de  Boutbon  ,  prince  légitimé  de  France  ,  comte  de 
t  Touloufe ,  aiant  acquis  la  tetre  de  Damvillc,  obtint  que  les  titres  de  duché-Pairie 
y  feroient  rétablis  pout  lui  ft  Tes  en  tans  &  (es  delcendans  mâles  Se  femelles ,  par  Lettres 
données  à  Fontainebleau  au  mois  de  Septembre  1654.  regiftrées  le  17.  Novembre  de 
la  meme  année ,  il  a  vendu  cette  terre  I  an  1719.  à  Marie- Madelcne  de  la  Vicuvillc , 
veuve  Je  Ccfar  de  Bcaudcan  ,  comte  de  Parabcre ,  ainfi  cette  duché,  &  Paine  nefubiiftc 
plus.  Voyez,  es-devant  p.  2  j  t .  pour  la  première  érection  en  faveur  de  Charles  de  Montmorency , 
baron  de  DamvtUe.  l'oyez,  aujft  les  pièces  qui  vont  ejlre  rapportées  concernant  tette féconde  értiltm. 
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PIECES  CONCERNANT  DAMVILLE  DUCHE-PAIRIE. 

LtUrtsi&rdltmdck  terre  dr  Seigneurie  de  Banville  en  Duthé-PAtrie ,  en  faveur  de  M.  le 

comte  de  7»uloufe. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roi  de  France  te  de  Navarre  :  A  tous  prélcns  &  à  ^ 
venir  :  Salut.  Latendreflie  que  Nous  avons  pour  noftre  fils  naturel  &:  légitime 
Louis- Alexandre  de  Bourbon ,  comte  de  Touloufc,  amiral  de  France,  croiflant  tous  les 
jours  par  toutes  les  bonnes  qualitez  que  Nous  reconnoiflons  en  lui ,  par  fon  ardeur 
pour  notre fervice ,  par  les  marques  qu'il  a  déjà  données  en  pluficurs  occafions  de  fon 
«ourage  i  te  par  fon  attachement  à  notre  pertonne ,  Nous  nous  (entons  de  plus  en  plus 
excitez  à  pourvoir  a  fon  établi (Tcinent ,  te  à  lui  donner  des  dignitez  te  des  avantages  g 
proportionnez  à  l'a  nai(Iàncc,quc  Nous  avons  lieu  d'etperer  qu'il  (ouciendra  par  (on 
mérite  te  par  les  (ervicesqu'il  Nous  rendra  Ce  à  noftrc  état ,  Nous  aurions  donne  no» 
ordres  pour  acquérir  à  fon  profit  &  de  (es  deniers  la  terre  te  feigneurie  de  Damville , 
(îtuée  en  noftrc  province  de  Normandie,  qui  avoir  été  érigée  en  titre  de  duché  Ce  Pairie 
par  le  feu  Roi  Louis  XIII.  notre  très-honoté  lcigneur  &r  pere,  que  Dieu  abfolvecn 
faveur  de  noue  coufîn  Charles  de  Montmorency  ,  amiral  dé  France ,  par  Lettres  du  ■ 
mois  de  Septembre  itf  io.  regiftrées  en  nos  cours  de  parlement  de  Paris  fie  de  Rouen , 
avec  claufe  cxprcflc  qu'en  cas  de  décès  dudit  Charles  de  Monrmotcncy  fans  enfàns  — 
mâles ,  ladite  terre  duché-Pdiric  de  Damville  pafleroit  à  norre  coulin  Henry  de  Mont- 
morency fon  neveu  ,  8c  à  fes  hoirs  mâles ,  de  laquelle  terre  te  feigneutie  leldits  Ourles 
te  Henry  de  Montmorency  ont  joui  fucccfiivcmcnt  avec  le  titte  de  duché-Pairie.  Cette 
terre  ^ïant  parte  en  la  petfonne  de  dame  Marguerite  de  Montmorency ,  duchefle  de 
Vcntadout ,  tt  depuis  a  noftrc  coufin  Chriftophe  de  Lcvy ,  comte  de  Bnon  ,  Nous 
aurions  de  nouveau  érigé  ladite  même  terre  8c  feigneutie  de  Damville  en  duché- Pairie 
par  nos  Lettres  du  mois  de  Novembre  1648.  en  laveur  de  notredit  coulin  Chriftophe 
de  Lcvy,  comte  de  Brion,  qui  Nous  en  auroit  tendu  la  foi  &  hommage  en  coiile- 
quence  ;  fie  ladite  terre  &  feigneurie  aïant  depuis  été  pofledée  à  titre  de  donation  &dc  q 
legs  par  notre  couline  Annc-Cenevieve  de  Lcvy  de  Vantadour ,  cpoulc  de  notre  coulin 
Hercule  Meriadcc  de  Rohan ,  ils  en  auraient  fait  vente  par  contrat  du  zi.  Juillet  der- 
nier, à  notredit  fils  le  comte  de  Touloufc,  qui  en  a  fait  l'acquifition  par  notre  ordre 
exprés ,  ainli  qu'il  cft  porté  par  ledit  contrat  :  Se  coafiderant  que  ladite  rerre  &  feigneu- 
rie de  DamviUf  avec  les  terres  de  Cornueil,  grande  6c  petite  Minières  y  jointes, cft 
une  des  plus  confiderablcs  de  noftrc  province  de  Normandie  ;  qu'il  y  a  une  ville  fermée 
qui  étoit  autrefois  trcs-conliderablc  avant  la  démolition  de  la  partie  d'iccllc,fjite  pen- 
dant les  guerres  des  Anglois  :  qu'il  y  a  pluficurs  fiefs  &  arriere-fiefs  qui  en  lonc 
mouvans  ,  avec  plus  de  trente  paroiffes  toutes  dépendantes  du  chef-lieu  de  Dam-  E 
ville  ,  haute, moyenne  te  balle  juftice:  droit  de  marché  deux  fois  la  femaine:  deux 
foires  par  chaque  année  :  droit  d'ufàge  de  bois  à  brûler  te  à  bâtit  3e  répater  dans 
les  forets  de  Conchcs ,  de  Breteuil  &  Evreux  :  qu'elle  a  déjà  été  par  deux  différentes 
fois  élevée  à  la  dignité  de  duché- Pait ie ,  fie  comme  un  fief  de  notre  couronne  mou- 
vant à  une  feule  toi  te  hommage  de  Nous  ,  à  caufe  de  notre  Tour  du  Louvre  ,  te 
qu'elle  cft  à  prêtent  pofledée  parnotiedit  fils  légitimé  le  comte  de  Touloulc,  Nous 
délirons  qu'il  en  jouifle  au  même  titre  de  duché  fie  Pairie,  dont  elle  étoit  ci-devant  ho- 
norée. A  ces  caufcs.de  l'avis  de  notre  confeil,  qui  a  vu  ledit  contrat  ci-attaché  fous  le 
contre-fccl  de  notre  Chancellerie;  de  notre  certaine  fcicncc,  grâce  fpecialc  ,  pleine 
puiflanec  &  autorité  royale  ,  Nous  avons  de  nouveau  créé ,  érigé  fie  rétabli ,  ctéons,  éri- 
geons te  rctabliflbns  par  ces  prclcntcs,  lignées  de  notre  main ,  ladite  tetre  fie  feigneutie 
de  Damville,  fie  terre  de  Cornueil ,  grandes  fie  petites  minières  te  autres  y  jointes ,  ap-  F 
partenanecs  te  dépendances  en  titre  &  dignité  de  duché  Se  Pairie ,  en  faveur  de  notre- 
dir  fils  légitimé  le  comte  de  Touloufc,  lés  enfàns  malles  Se  femelles ,  fes  héritiers  fi-:  fuc- 
cefleurs,  Se  ayans  caufe,  pour  en  joiiir  &  uler  aux  mêmes  droits ,  titres ,  honneurs, 
•  dignités ,  ptétogatives ,  prééminences,  ftanchiles  te  libertés,  que  les  attires  ducs  te  Pairs 
de  France,  tant  en  juftice  &.'jurildidion,(éance  en  notre  cour  de  Parlement,  avec  voix 
délibctativc,  qu'eu  tous  autres  droits  quelconques ,  Se  tenir  lcfditcs  (cigneuncs  fie  justi- 
ces (  que  Nous  avons  en  tant  que  bcfoin  (croit  )  diftraites  de  toutes  autres  mouvances  & 
reilorts,  fie  réunies  en  un  (cul  corps  de  terre  en  turc  de  duché  te  Pairie,  à  une  feule  fov  & 
hommage  de  Nous  te  de  notre  couronne  à  caulc  de  notre  château  du  Louvre.  Voulons 
&  Nous  plaît,  que  toutes  les  caulcs,  civiles  Se  criminelles,  pcrlounellcs,miiucs  fie  réelles, 
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qui  concerneront  tant  notred.  fils  légitime'  le  comte  de  Touloufc  &  fes  fuccefleurt  Ducs 
&Pairs,quc  le  droitdud.duché'Pairic,foicnt  traitécs&  jugées  en  notre  cour  de  parlement 
à  Paris  en  première  mllaiiccSc  les  caufes  Si  procès  d'entre  les  vaflaux  Si  jufticiabîes  audit 
duché,  rcllortiflcnt  nuement  par  appel  du  Juge  dudit  duché- Pairie  en  notre  cour  de 
parlement  de  Rouen ,  dans  l'étendue  duquel  il  cft  (itué ,  fors  pour  les  cas  royaux ,  dont 
la  connoiflance  appartiendra  aux  juges  qui  en  doivent  connoître,  (ans  pour  ce  ttre 
tenus  de  Nous  payet  ni  à  nos  lucccfleurs  Rois  aucune  finance  ni  indemnité,  de  la- 
quelle Nous  avons  fait  don  à  notredit  fils.  Voulons  &  Nous  plaît  que  la  jufticc  dudit 
duché  6c  Pairie  (bit  exercée  dans  le  fiege  ducal  delà  ville  de  Damvillc,  avec  faculté  i 
nocredit  fils  6t  fcfdits  fuccefleut s  de  et éct  3c  inftituer  des  officiers  ncctllaires ,  tant  dans 
le  (îege  principal ,  que  membres  dépendons  pour  le  bien  Ôc  commodité  des  jufticiabîes, 
fans  augmentation  de  reflbrt ,  &  à  lacharge  que  les  appellations  de  tous  les  luges  reflor- 
tirpnt  immédiatement  en  notre  cour  de  Parlement,  ain(i  qu'il  cft  exprime  ci-dcfliis, 
pour  être  ledit  duché  6c  Pairie  de  Damvillc  tenu  ôc  poftedé  par  notredit  fils  légitime  le 
comte  de  Touloufc ,  fes  enfans  mâles  6t  femelles,  fes  héritiers ,  fucccûcurs  &  avans  caufe; 
fans  toutefois  qu'en coniequence  de  la prclénte confirmation  ,  ou  nouvelle  érection  du- 
dit duché  Se  Pairie  portée  par  ces  prdenres ,  à  défaut  d'hoirs  mâles  &  femelles,  ou 
autres  héritiers  ,  ledit  duchc-Pairiepmlle  être  pat  Nous  ni  par  les  Rois  nos  fuccellcurs 
«•uni  à  la  Couronne  ,  en  confequence  des  Edirs  6c  Déclarations  des  années  i  ^66. 
1579-  Jî8i.6c  1581.  5c  autres  Rcglcmens faits  pour  I érection  des duchez ,  matquiurs 
6c  comtez  ,  de  la  tcglc  dcfqucls  Edits  ôc  Déclarations,  Nous  avons  difpenlécx  dilpcn- 
fons  ledit  duché  de  Damvillc  par  ces  prefentes  pour  cldits  cas ,  Ic(dits  herirages  appar- 
tenir à  ceux  à  qui  de  droit  ils  pourroient  appartenir  fnivai.t  la  coutume  de  notre 
royaume;  fans  icfquellescondiMons  ladite  érection  n  auroitété  acceptée  par  notredit  fils 
légitimé  le  comte  de  Touloufc.  Si  donnons  en  mandement  a  nos  amcz&  féaux  Conleil- 
1ers,  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  de  Paris  6c  de  Normandie ,  que  ces 
prefentes  ils  ayent  à  faire  lire,  publier  6c  regtftrcr,  du  contenu  en  icclles  jouir  Se  ufcf 
notredit  fils  légitimé  le  comte  de  Toulouie ,  les  enfans  mâles  6c  femelles ,  fes  hentict s 
6c  fucccflcuts,  6c  ayans caufe,  pleinement ,  pailîblement  &  perpétuellement ,  ccfTanc 
6c  failant  cefler  tous  troubles  6c  empcchcmcns ,  nonobstant  tous  Edits ,  Rcglcmens  6c 
Ordonnances  à  ce  contraires  ,  aulqucls  Nous  avons  pour  ce  regard  déroge  6c  déro- 
geons par  ces  préléntes.  Cat  tel  cft  notre  plaifîr,  6c  ahn  que  ce  ioit  choie  ferme 6c  fia- 
ble à  toujours ,  Nous  avons  frit  tnctrre  notre  (cel  àccfditcs  préfentes.  Donné  à  Fon- 
tainebleau au  mois  de  Septembre  l'an  de  grâce  1694.  E(  de  notre  règne  le  cinquante- 
deuxième.  Signé  LOUIS.  El  fttr  le  replj.  Par  le  Roy  ,  Phelyppeaux.  Et  à  côté, 
Vt/a  Eoucherat.  Et  (ccllécs  en  lacs  de  foyc  du  grand  fecau  de  cire  verte. 

Regifieées ,  e  'ùj ,  le  Procureur  gênerai  dm  R$j ,  pwrfâiiir  par  t impetrmt ,  fis  enfans  mâles 
&  femelles  ,Jes  héritiers fucteflenrs  &  tyxns  canfe ,  de  leur  effet  &  twtenm  fuivant  t  Arrêt  de 
ce  jtur.  A  Paris  en  Parlement  le  vingt-deuxième  Kevtmbre  1654.  Signé,  PO  Tillet. 
Et  fins  bas.  Collationné.  Signé,  Dohcois. 

M.  le  comte  de  Touloufc  fut  receu  au  Parlement  en  qualité  de  duc  de  Damville, 
Pair  de  France, 6c prit  lèance  avant  les  Pairs  ecclefiaftiqucs  &  leculiers ,  qui  s'y  trouvè- 
rent en  très- grand  nombre  le  vingt-feptiéme  Oaobre  1694. 

LOUIS  pat  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre  :  Au  premier  des 
Huiflicrs  de  notre  cour  de  Parlement,  ouautte  notre  Huiflier  ou  Scrgcot  lut  xB'  ,Ur*  Ufi- 
ce  requis;  fçavoir  faifons,  que  le  jour  des  prefentes  comparant  judiciairement  en 
notredtte  Cour  Mcflire  Loùis-Alcxaudrc  de  Bourbon,  notre  fils  légitimé,  chevalier 
de  nos  otdrcs,  comte  de  Touloufe.duc  de  Damville,  Pair  6c  Amiral  de  France ,  gouver- 
neur de  Guyenne,  appcllant  tant  comme  de  Juge  incompetant,  qu  autrement ,  des 
ordonnances  6c  jugemens  rendus  par  le  Lieutenant  genetal  d  Evreux,  en  qualité  de 
commis  député  à  la  confection  du  Terrier  dudit  Evreux,  en  datte  du  27.  Septembre 
169 a.  portant  permilïion  à  M  .  d'Authcfort  ,de  faire  procéder  à  la  faille  féodale  de  la 
terre  6;  feigneuriede  Damville,  fuivant  la  coutume  de  Normandie.  Saines  récxllcs  de 
ladite  terre  de  Damvillc  ,  du  j.  Octobre  audit  an  M94.  Proclamation  &  criée  à  la  porte 
de  l'Egide  paroilfulc  dudit  de  Damville  le  27.  Novembtc  fuivant.  Jugement  dudit  Juge 
d'Evrcux,  par  lequel  les  première,  deuxième ,  troifiéme,  quai riéme  6c  dern  ere  criées 
ont  été  jugées  bonnes  6c  val  blcs,6c  ladite  terre  6c  iciencuric  de  Damville,  lés  appar- 
tenances 6c  dépendances  déclarées  réunies  au  comté  d  Evreux,  en  la  vicomte  dcBrc- 
Itmt  K  M 
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tciiil ,  comme  relevant  &  dépendant  dudit  comté,  avec  tous  les  fruits  &  revenus  ^ 
échus  depuis  ladite  laine  féodale,  d'une  part;  &  Mcflirc  Godcfioy  -  Maurice  de  la 
Tour  d'Au  vergne  ,  duc  d'Albrct  &  de  Château-Thierry ,  vicomte  de  Turennc,  gou- 
verneur d'Auvergne  ,  Pair  &  grand  Chambellan  de  France,  intime  d'autre  ;  &  encore 
entre  ledit  ficur  duc  de  Bouillon ,  demandeur  aux  fins  de  la  cominillion  obtenue  en 
Chancellerie  le  19.  Janvier  169?/.  à  ce  qu'il  lui  fût  permis  de  faire  appcllcrlcs  ficurs 
&  dame  deft'endeurs ,  pour  procéder  fut  lcfdites  appellations  interjettées  par  ledit 
fieur  comte  de  Touloufc  ,  &  en  confequence  qu'ils  feront  condamnez  de  payer  audit, 
fieur  duc  de  Bouillon ,  tous  &c  uns  chacuns  les  dtoits  leigneuriaux  qui  fc  trouveront 
dûs  &  e'chûs  au  ti.  Juillet  1694-  jout  de  l'acquilition  faite  par  ledit  lieut  comte  de 
Touloufc ,  de  la  terre  de  Damvillc ,  aux  intérêts ,  &  outre  aux  dépens ,  tant  en  deman- 
dant, dépendant,  que  de  la  caulc  d'appel  &  de  ladite  demande  en  fbmmation ,  ta  en-  " 
corc  ledit  licur  de  Bouillon  ,  demandeur  en  requête  prélcntc'c  à  la  Cour  le  12.  du 
prefent  mois  de  Mars ,  à  ce  qu'il  plût  à  la  Cour  le  recevoir  cppofant  en  tant  que 
befbin  cft  ou  feroit  à  1" Arrêt  de  la  chambre  des  Comptes  de  Rouen  du  11.  Avril 
iô8f.  fiifam  droit  fur  fon  oppolition,  que  les  fins  Se  conclulions  pat  lui  prifes  dans 
l'initance,  lui  feront  fanes  Se  adjugées,  dune  part;&  Meilire  Herculcs-Meriadec  de 
Rohan  ,  gouverneur  des  Provinces  de  Champagne  Se  de  Brie  ,  6c  dame  Anne  Gene- 
viève de  Levy  de  Yentadour  fon  époufe,  defiéndeurs  d'autte  part  :  Apres  que  Ni- 
velle avocat  du  comte  de  Touloulc,  le  Roy  avocat  du  licur  de  Rohan  &  Ion  époufe,  6£ 
de  Telle  avocat  du  duc  de  Bouillon ,  ont  été  oiiis  pendant  quatre  audiances  ,  enfem-  q 
blc  de  Harlay  pour  notre  Procureur  gênerai,  notredite  Cour  a  mis  &  met  l'appel- 
lation, &  ce  dont  a  été  appelle  au  néant,  émendant,  fait  main-lcvéc  des  laines  faites 
à  la  tequête  des  parties  de  Tcflc,  contre  celles  de  le  Roy  ,  met  les  parties  hors  de 
cours  ,  tous  dépens  compenfez.  Si  te  mandons  faire  faire  pour  l'exécution  du  pre- 
fent Arrêt,  tous  exploits  de  jufticc  requis  6c  ncccûaircs  ,  de  ce  faire  te  donnons  pou- 
voir. Donné  à  Paris  en  notredite  Cour  de  Parlement  le  vingt-huit  Mars  l'an  de  grâce 
mil  fix  cens  quatre-vingt-quinze.  Et  de  notre  règne  le  cinqu  mtc-deuxiéme.  Et  plus 
basejl  écrit.  Collationné  par  la  Chambre.  Signé,  do  Tillét.  Et  au  défaut  eft  tnctrt 
écrit  le  16.  Avril  169J.  Signifié  &  baillé  copie  à  Maîtres  Manau ,  Chenu  &  Son- 
nois.  Signe,  Choux.  D 

Tactum  pour  M.  le  duc  de  Bouillon ,  contre  M.  le  comte  de  Touloufc,  &  contre 
Monlieur  &  Madame  de  Rohan.  Imprime  in  40.  pag.  jl.  \  \\  s'agidbit  de  fçavoir  û 
Damvillc  rclevoit  d'Evrcux  ou  de  la  Couronne.  )  11  commence  par  trois  quelrions.  La 
première,  y?  far  ie  dt'cès  d  Henry  de  Mtmtmerenci ,  dernier  Ducejr  Pair  de  Dâmvtlle. 

Mémoire  (ur  la  OjUcftion  de  la  mouvance  de  Damvillc,  en  faveur  de  M.  le  comte  de 
Touloufc,  imprime  en  169t.  in  fol.  p.  7.  Il  commence  par ,  la  feule  qmeflun  de U  cau/e  ft 
réduit  k  un  feul  point ,  ft  Damvtlie  éttit  mouvant  JtEvreux  ,  ttrt  de  l  échange  (  de  Sedan ,  ) 
du  zo.  Mars  165  1. 

Plaidoyer  de  M.  de  Harlay  Avocat  General ,  dont  les  conclulions  furent ,  à  ce  que  E 
Damville  tut  déclaré  relevant  de  la  Couronne.  L'Arrêt  qui  fut  rendu  fut  conforme 
aux  conclulions. 
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MONT  PEN  SIER. 

DUCHE-PAIRIE 


B 


De  TlMtt  ,  40 
Unbttdt  l- pen- 
dant f*rgtnt. 


A  NNE-MARIE-LOUISE  d'Orléans,  Ducheflè  de  Montpenfiet ,  difpola  de  fes 
r\ biens  par  fon  teftament  du  ^.Février  1685  .en  faveur  de  PHILIPPE  de  France,duc 
d'Orléans ,  frère  unique  du  roy  Louis  XIV.  qu  elle  fit  fon  légataire  univcrlcl.  Ce  prince 
obtint  au  mois  de  Mars  itf^y.  de  nouvelles  lettres  portant  continuation  &  érection 
des  titres  de  duché- Pairie  de  Montpcnfier ,  pour  lui ,  fes  hoirs  &  ayans  caule,  miles 
&  femelles  s  elles  furent  regiftrees  au  parlement  de  Paris  le  10.  Avril  luivant ,  &  ont 
été  rapportées  tome  III.  de  cette  hifl.  pige  545. 


A  U  M  A  L  L  E, 

DUCHE-PAIRIE. 

Dr  BmtI ra  i 
U  béOtt  T4(»nr- 
mit  punit  t. 


LOUIS-AUGUSTE  de  Bourbon ,  prince  légitime'  de  France ,  duc  du  Maine , 
.ayant  acquis  le  duché  d'Aumalle,  de  Marie- Jeanne  -  Baptiftc  ducheûcdc  Ne- 
mours Se  d  Aurnallc,  veuve  de  Charlcs-E manuel  II.  du  nom,  duc  de  Savoyc,  le  fît 
rétablir  en  duchc-Paincpour  lui ,  les  hoirs  màlcs  &  femelles  &  ayans  caufe  ;  par  let- 
F  très  du  Roy  Louis  XIV.  données  à  Vcrfailles  au  mois  de  Juin  i69<.  regiftrées  le  pre- 
mier Juillet  de  la  même  année.  Veyez  tome  III.  de  cette  Moire ,  ptte  t47.  &  Us  puces 
qmvm  être  ryftrttes  ,  cmtrn*»t  tate  dernière  treelm. 
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PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE'PAIRIE  A 

D'AUMALLE- 

Confirmation  d  treÛion  du  d*che'-P*irie  <t AAituâe. 

j«»»i6>4.  T  OUÏS  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  fie  de  Navarre  :  A  tous  prefens  fie 
1  venir,  Salut.  Notre  irés-chcr  fie  rrés>amé  fils  légitimé  Louis  -  Auguftc  de 
Bo  irbon ,  duc  du  Maine,  Nous  a  reprefenté  que  la  terre  Se  fcigneoric  fie  comte  d'Au- 
ma  le,  auroic  cité  érigée  par  lettres  du  roy  Henry  II.  du  mois  de  Juillet  1S47.  enre- 
jilticc  en  notre  Cour  de  parlement  de  Paris  le  f.  Janvier  1548.  en  titre  Se  lignite  de 
duché'  fie  Pairie ,  en  faveur  de  François  de  Lorraine,  fils  aîné  du  duc  de  Guifc ,  fie 
après  la  mort  du  duc  de  Guife ,  en  faveur  de  Claude  de  Lorraine  l'on  puîné  fie  de 
les  fucceueurs  mâles,  à  la  charge  dextinttion  de  ladite  Paitic  par  défaut  d  hoirs  mâ- 
les, lequel  cas  étant  arrive  parle  décès  de  Charles  de  Lorraine,  fie  Anne  la  fille  uni- 
que &  feule  héritière,  ayant  épouié  le  duc  de  Nemours  ;  le  feu  roy  Louis  XIII.  no- 
ire ttcVhonoré  feigneur  fie  perc  ,  auroit  par  de  nouvelles  Lettres  du  mois  d'Aouft 
1631.  de  nouveau,  en  tant  que  beloin  feroit,  créé  ,  érigé  fie  rétabli  en  faveur  dcfdirs 
duc  fie  duchenc  de  Nemours,  fie  de  leurs  entans  mâles,  ladite  Pairie  d'Aumalle,  &  ° 
ces  Lettres  n'ayant  point  cfté  enrcgiltrécs  en  notrcdtte  Cour  de  Parlement,  il  en  au- 
roit cité  expédié  d'autres  de  luraunation ,  tant  en  laveur  dcfdits  duc  fie  duchcûc  de 
Nemours,  le  1.  Novembre  itfjS.  qu'en  faveur  de  Charles- A  medée  de  Savoyc,  duc 
de  Nemours,  &  d'Aumalle  fils  aine  dcldits  duc  &  duchenc  de  Nemours ,  lc'5.  No- 
vembre 1*45.  depuis  lequel  temps  notredir  fils  légitimé  le  duc  du  Maine  ,  s'étanc 
rendu  adjudicaraire  dudit  duché  d'Aumalle ,  par  décret  de  notredite  Cour  de  Parle- 
ment du  j.  Novembre  i<$86.  Se  en  ayant  joui  jufqu'à  prêtent,  il  Nous  auroit  (upplic 
de  vouloir  rétablir  en  fa  faveur  fie  en  celle  de  (es  hoirs  mâles  &  femelles  ,  &  ayans 
caufe,  l'ancien  titre  de  duché  &  Pairie ,  dont  le  roy  Henry  II.  avoit  décoré  ladite  terre 
en  1 547.  Et  comme  l'attachement  que  norredit  fils  légitimé  le  duc  du  Maine,  a  pour 
notre  perfonne,  (es  bonnes  qualitez  3c  les  fervices  qu'il  Nous  rend  dans  nos  armées  P. 
depuis  plulicurs  années  avec  une  valeur  digne  de  fa  naiiTancc ,  méritent  que  Nous  lui 
donnions  en  toutes  occadons 'des  marques  de  noue  cftime ,  aoifi-bien  que  de  notre 
tendrefl'e.  A  ces  ou'es,  de  l'avis  de  notre  Confcil  qui  a  vit  ledit  décret,  fie  de  notre 
certaine  lcicr.ee  ,  pleine  puiflanec  fie  autorité  royale  ,  Nous  avons  de  nouveau  érigé 
fie  rétabli,  créons ,  érigeons  fie  retabliilbns  par  ccsprdcntcs,  fignées  de  notre  main, 
ladirc  terre  Se  (eigneurie  d'Aumalle,  appartenances  fie  dépendances,  en  titre  fie  di- 
gnité de  duché  fie  Pairie  en  faveur  de  norredit  fils  légitimé  le  duc  du  Maine,  fes  en- 
tins  mâles  fie  femelles  ,  les  héritiers  luccclTcurs  fie  ayans  eau  le,  pour  en  jouir  fie  ufer 
aux  mêmes  droits,  tittes,  honneurs  fit  dignitez,  prérogatives  ,  prééminences  ,  fran- 
chifes,  libertez  que  les  autres  ducs  Se  Pairs  de  France,  rant  enjulhcc,  junfdiétion ,  E 
féanceen  notre  Cour  de  Parlement,  avec  voix  dclibcrativc,  qu'en  rous  autres  droits 
quelconques,  fie  tenir  lclditcs  leigncuncs  fie  juftiecs  que  Nous  avons,  en  tant  que  be- 
loin feroit ,  diftraites  de  toutes  autres  mouvances  Se  icflotts,  6c  réunies  en  un  (cul 
corps  de  terre,  en  titre  de  duché  fie  Pairie ,  à  une  leulc  foy  fi:  hommage  de  Nous  fie 
de  notre  couronne  à  caufe  de  noire  château  du  Louvre.  Voulons  S:  Nous  plaît  que 
toutes  les  caufes  civiles  fie  criminelles ,  pcrlonnclics ,  mixes  fie  réelles ,  qui  concerneront 
tant  notredit  fils  le  duc  du  Maine  Se  fes  fuccclTcurs  Ducs  6c  Pairs ,  que  le  droit  de 
duché  fie  Pairie ,  foient  traitées  fie  jugées  en  notredite  Cour  de  parlement  à  Paris ,  en 
première  inftanec,  fie  les  caules  fie  proecs  d'entre  les  vaifaux  fie  julticiablcs  dudit  du-  F 
ché  rclî'ortiilcnt  nuement  pat  appel  du  juge  dudit  duché  en  notre  Cour  de  parlement 
de  Rouen ,  en  l'étendue  duquel  il  cft  lituc ,  tôts  pour  les  cas  royaux ,  dont  la  con- 
noiflancc  appartiendta  aux  juges  qui  en  doivent  connoStre ,  fans  pour  ce  crte  tenu 
de  Nous  payer  ni  à  nos  iuccelfcurs  aucune  finance  ni  indemnité,  de  laquelle  Nous 
avons  fait  don  à  notredit  fils.  Voulons  fie  Nous  plaît  que  la  jufticc  dudit  duché  SC 
Pauic  foit  exercée  dans  le  fiege  de  la  ville  d'Aumalle,  avec  faculté  à  notredit  fils  fi: 
fes  lucccllcuis ,  de  créer  fie  inllituer  des  Officiers  ncccllàircs ,  tant  dans  le  fiege  prin- 
cipal ,  que  membres  en  dependans  pour  le  bien  fie  commodité  des  jufliciablcs  audic 
duché  ,  ions  augmentation  de  rcllort;  fie  à  la  charge  que  les  appellations  de  tous  les 
Juges  rcûortiront  immédiatement  en  noftre  Cour  de  parlement  de  Rouen,  ainli  qu'il 
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A  cft  exprimé  ci-deflus,  pour  erre  ledit  duché  &  Pairie  d'Aumalle,  tenu  &  pofledé  par 
notred.c  fils  légitimé  le  duc  du  Maine,  le  entins  raâ'cs  &  femelles,  héritiers,  (uc- 
cefleurs  &  ayans  caulc,  Uns  qu'en  confcquencc  de  la  prefente  confirmation  ou  nou- 
velle creftion  dud.r  duché  &  Pairie  portée  par  ces  prefenres,  faute  d'hoirs  miles  Se 

h,,S,ICgiri,VC- IC  iC  du  Uiine  »  fcs  c"'Jns  *  femelles  ,  hc- 
■  ,  t  f"?ccflcurs'  lcdlt  ducht  P«»flc  «rc  par  Nous  ni  par  les  Rois  nos  teneurs 
réuni  à  la  Couronne,  en  confcquencc  des  Edits  Se  Dcclaracions  des  années  i<6S 
M7P-  H»  i.  &  ij8z.&autrcs!lcglcmcns  faits  pour  I  crca.on  des  duchez  ,  marquifais 
?  cTf:  dc J,a  r,£ueur  «Wqiicls  Edits  &  Déclarations,  Nous  avons  difpcnic  &  difpcn- 
ions  ledit  duché  d  Auraailc  par  ces  preïentes,  pour  cfdirs  cas  les  héritages  appartenir 

B  a  «m  de  droit  ils  pourront  appartenir  fmvant  les  coutumes  de  notre  Royaume  (ans 
iclquçllcs  conditions  ladite  érection  nauroit  efté  acceptée  par  notredit  fils  légitimé  le 
duc  du  Maine.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  les  gens  tenans  nos 
Cours  de  parlement  de  Paris  Se  de  Normandie ,  que  ces  prclcntcs  ds  avent  à  faire  lire 
publier  &  regiftrer ,  &  du  contenu  en  icellcs  jouir  &  ufer  notred.t  fils'lcgirimc  le  duc 
ou  Maine,  fcs  enfans  malcs  &  femelles ,  héritiers ,  fucccileurs  &  avans  caufe,  plei- 
nement, paifiblcment  Se  perpétuellement,  ceffant  &  faifant  cefler  tous  troubles  &cm* 
pechemens,  nonoblbnt  tous  Edits,  Rcglcmens  Se  Ordonnances  à  ce  contraires,  auf- 
qucls  Nous  avons  dérogé  Se  dérogeons  pour  ce  regard.  Car  tel  dr  notre  plaifir,  Se 

c  afin  que  ce  fort  cho(c  ferme  Se  (table  à  toujours,  Nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à 
celd.rcs  prefentes.  Donnc  àVci (ailles  au  meus  de  Juin  i<s9î.  Et  de  nott e  Règne  le  cin- 
quanticme.  Signe,  LOUIS.  Et  fur  le  reply.  Par  le  Roy,  I'helïppïaux.  Et  fcellccs 
du  grand  (ccau  de  cite  verte. 

Regiflrèetau  Paiement  de  Paris  le  premier  Juillet  itf9j. 

d  PENTHIEVRE, 

DUCHE'  PAIRIE- 

De  Tunce,  k  U 
tant  iMtHmt 
dt  gutnlti. 


E 


MARIE-ANNE  de  Bourbon  ,  légitimée  de  France  ,  veuve  de  Louis  de  Bour- 
bon, prince  de  Contv ,  ayant  vendu  la  terre  de  Pcnthicvrc  à  Louis- Alexandre 
de  Bourbon ,  prince  légitimé  de  France ,  comte  de  Touloufe ,  ce  dernier  a  obtenu  du 
Roy  Louis  XIV.  au  mois  d'Avril  1697.  de  nouvelles  lettres  d'éredion  de  cette  terre 
en  duché-Pairie  pour  lui  &  pour  les  hoirs  &.  fuccelfcurs ,  tant  mâles  que  femelles  Ces 
lettres  furent  regiftrees  au  parlement  de  Paris  le  \6.  Décembre  1698.  Voyez,  tome 
lll.de  cette  btilttrc ,p.  7 1  j .  ejr  Us  pièces  qui  vont  être  rapportées ,  concernant  cette  dernière 
ereclien. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- PAIRIE 
DE  PENTHIEVRE 

Ereelion  de  Pentbievre  en  Duebe -Pairie. 


L 


OUÏS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  Se  de  Navarre  :  A  tous  prefens  Se  à  Avril  utov 
venir ,  S  a  lut.  Notre  tres-cher  &  tres-ame  fils  légitime  Louis- Alexandre  do  7* 
7cme  r.  ^ 
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Bourbon  Comte  de  Touloufc  ,  amiral  de  France ,  gouverneur  de  notre  Province  de  a, 
Bretagne  ,  auroit  par  contrat  du  vingt-trois  Juin  de  1  année  dernière  i6o*.  acquis  de 
fes  deniers  par  nos  ordres ,  de  notre  trés-chere&  trés-aimée  fille  légitimée  Marie- Anne 
de  Bourbon ,  Princclïcdc  Conty  ,  la  terre  Se  (êtgneurie  de.  Penthievrc,  laquelle  a  fervi 
autrefois  d'appanage  aux  enfans  puiuez  des  ducs  de  Bretagne  >  étant  d'un  revenu  te 
d'une  étendue  nés  conlidcrable ,  &  la  plus  ancienne  comté  de  ladite  Province,  corn» 
poléc  de  plufieurs  villes ,  bourgs  Se  châteaux ,  dclqucls  dépendent  des  vaflaux  en  grand 
nombre  qui  en  relèvent ,  tant  en  fiefs  qu'en  arrière-fiefs  ,  &  de  plufieurs  terres  Se  fei- 

fncuries,  pourquoi  ladite  comte  de  Penthievrc  avoit  été  érige  en  duché  &  Pairie  de 
ranec ,  en  faveur  de  Scbaftien  de  Luxembourg ,  par  lettres  patentes  du  roy  Charles 
IX.  données  au  PIcilis-lcz-Touts  au  mois  de  Septembre  1569.  Se  vérifiées  en  nos  cours  _ 
de  parlement  Se  chambre  des  comptes  de  Paris  &  de  Rennes ,  pat  letquelles  lettres 
la  mouvance  qui  étoit  anciennement  de  notre  duché  de  Bretagne  en  auroit  été  dé- 
membrée ,  pour  être  directement  tenue  de  notre  couronne ,  ainli  que  les  autres  du- 
chez  &  Pairies  de  notre  royaume ,  depuis  lequel  temps  ladite  terre  auroit  été  pofledec 
par  les  ducs  de  Luxembourg,  Mcrorur  be  Vendôme ,  fous  le  titte  de  duché  Se  Pairie 
de  Penthievrc  ,  jufqu'à  ce  qu'elle  ait  été  vendue  Se  adjugée  par  décret  à  notredite 
fille  légitimée  la  princefle  de  Conty,  de  qui  notrcdit  fils  légitimé  le  comte  de  Tou- 
loufc  l  a  acquife  ;  Se  d'autant  que  le  titre  de  duché  Se  Paine  de  ladite  terre  fe  trouve 
éteint ,  Se  que  nous  ne  voulons  pas  que  notredit  fils  la  poflede  fous  un  citte  moins  ho- 
norable que  les  anciens  propriétaires,  Nous  aurions  reiolu  de  rétablir  ladite  duché  Se  g 
Pairicv'e  Penthievrc,  aux  mêmes  claufes  Se  conditions  deldites  lettres  de  l'année  iy6y. 
en  faveur  de  notrcdit  fils,  pour  lui  don.,er  des  marques  de  la  (aiisfàâion  que  Nous 
avons  de  fon  zele  ardent  pour  notre  lervice,  de  ton  attachement  pout  notre  Pcrtonne, 
&  des  preuves  qu'il  donne  de  (on  courage  dans  dos  armées.  A  ces  caulcs  Se  autres 
conlidcrations  à  ce  Nous  mouvans,  de  I  avis  de  notre  Confcil  qui  a  vu  les  anciennes 
Lettres  d'érection  de  ladite  terre  &:  leigneurie  de  Penthievrc ,  dont  copie  collatiounée 
cil  cy-attachée  (ous  le  contrc-fccl  de  notre  Chancellerie ,  de  notre  propre  mouvement, 
grâce  (pédale,  pleine  puilîance  Se  autoricé  royale,  Nous  avons  de  nouveau  créé,  éri- 
gé &:  établi ,  créons ,  érigeons  Se  établillo  js  par  ces  prrientes ,  lignées  de  notre  main  , 
ladite  terre  &  feigneuric  de  Penrhicvrc,  avec  toutes  fes  appartenances  &:  dépendances,  j) 
terres,  jultices  &  (eigneurics  y  jointes,  en  titre  Se  dignité  de  duché-Pairie  en  faveur 
de  noi redit  fils  légitimé  le  comte  de  Touloute  ,  de  (es  hoirs  te  luece  fleurs  tant  mâles 
uc  femelles ,  préférant  l'aîné  te  plus  capables  d'iceux  qui  naîtront  Se  leront  procréez 
ie  notrcdit  fils  en  loyal  mariage,  Se  les  cufàns  ma:cs,  Se  de  miles  en  mâles  à  perpé- 
tuité qui  détendront  des  maies  ou  femelles ,  nez  &  procréez  en  loyal  mariage  de 
notredir  fils ,  pour  en  jouir  &  uler  aux  mêmes  droits,  titres ,  honneurs,  dignitez ,  pré- 
rogatives ,  prééminences,  franchifes  Se  libériez  que  les  autres  ducs  Se  Pairs  de  France, 
tant  en  juftice  !e  jurifdi&ion ,  (eanec  en  notre  cour  de  parlement  avec  voix  délibéra- 
ttvc,  qu'en  tous  autres  droits  quelconques  ,&  tenir  ladite  terre  avec  les  appartenan- 
ces fc  dépendances ,  terres  Se  (eigneurics  y  jointes  ,  à  une  leule  fby  fc  hommage  de  E 
Nous  &  de  notre  Couronne ,  à  caulc  de  notre  château  du  Louvre  ;  à  i'crïct  de  quoy 
Nous  avons  d'abondant ,  en  tant  que  beioin  (croit,  confirmé  la  diffraction  faite  ey- 
devant  pat  lefdites  lettres  patentes  de  1  année  1569.  de  la  mouvance  de  ladite  terre, 
duché  &  Pairie  de  Penthievrc  ,  de  notredit  duché  de  Prctagnc  ,  pour  le  regard  de 
ladite  foy  &  hommage ,  &  des  droits  dependans  de  la  Pairie  feulement ,  (ans  que 
les  ducs  &  Pairs  de  Penthievrc  ,  (oient  à  caufe  de  cette  diliraetion  privez  d'alfiltcc 
aux  Eflats  de  Bretagne,  comme  les  comtes  de  Penthievrc  ont  coutume  d'y  affilier, 
ni  de  jouir  de  tous  les  autres  droits,  privilèges,  exemptions,  fraîchîtes,  libcrtcz  , 
commoditez,  autoritez  &  prérogatives,  dont  les  comtes  de  Penthievrc  &  les  autres 
comtes  fie  barons,  mouvans  de  notredit  duché  de  Bretagne,  doivent  &  ont  accou-  F 
tumé  de  jouit.  Voulons  &  Nous  plaie  que  toutes  les  caufes  civiles  Se  criminelles , 
pcrtonncllcs ,  mixtes  &  réelles  qui  concerneront  tant  notredit  fils  le  corn  e  de  Tou- 
loufe  Se  fes  fnecefleurs  ducs  Se  Pairs,  que  ledit  duché  &  Pairie,  l'oient  traitées  &  ju- 
gées en  notre  Cour  de  parlement  à  Paris  en  première  inftance,  &  que  les  caufes  & 
procès  entre  les  valLux  Se  jufticiablcs  duJit  duché ,  refiortident  nuement  par  appel 
des  Juges  dudit  duché- Pairie ,  en  notre  Cour  de  parlement  de  Bretagne,  dans  lé- 
tenduc  duquel  il  cft  litué ,  fors  pour  les  cas  royaux ,  dont  la  connoiflanec  appartien- 
dra aux  Juges  qui  en  doivent  connoître,  (ans  pour  ce  être  tenus  de  Nous  payer  m  à 
nos  fuece  fleurs  aucune  finance  ni  indemnité,  <le  laquelle  Nous  avons  fait  don  à  no- 
tredit fils.  Voulons  3t  Nous  plaît  que  la  juftice  dudtt  duché-Pairie  toit  eierccc  corn- 
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A  me  clic  l'a  cité  cy-  'çvant ,  .ivec  faculté'  à  notre  lit  fils&  à  fes  (ucceileurs  ducs  de  Pen- 
ihicvrc,  dectéet  8:  înllituer  les  Officiers  neccllaircs  pout  la  commodité  dcsjulhcia- 
blcs  (ans  augmentation  de  teflott,  &  à  la  charge  que  les  appellations  de  tous  les 
Juges  rclloitiront  immédiatement  en  noue  Coût  de  Parlement  de  Bretagne  ,  atafi 
qu  il  cil  exprimé  cy-deflus ,  &  fera  ledit  duché  Se  Pairie  de  Pcnthicvre,  tenu&  pof- 
fede  par  nuucdits  fils  légitimé  le  comte  de  Touloufe,  les  hoirs  &  fucccllèurs  tant 
malts  que  femelles,  préférant  l'aine  &  plus  capable  d'iccux  nez  &  procréez  de  no- 
tredit  fils  en  loy.il  mariage  Se  les  enfuis  mâles  ,  &  de  mâles  en  mâles  à  perpétuité 
qui  dépendront  des  nulcs  ou  femelles  nez  &  procréez  en  loyal  mariage  de  notrcdit 
fils,  ians  qu'en  conlcquencc  de  la  prefente  éreéhon  dudit  duché- Pairie,  portée  par 
B  ces  ptclentes ,  a  défaut  d'hoirs  mâles  &  femelles  ou  autres  héritiers  capables  de  luc- 
ceder  au  titre  &  à  la  dig.iité  de  duc  Se  Pair  ,  ladite  terre  puirte  être  par  Nous  ni 
par  les  Rois  nos  luccclleurs ,  réunie  à  la  Couronne ,  en  vertu  des  Edits  Se  Déclara- 
tio.isdcs  années  is6tf.  1179.  i>8i.  &  ij8i.  Se  autres  Rcglemens  bits  pour  l'érc- 
éiion  des  duchez ,  marquilars  Se  comtez ,  au  (quels  Edits  &  Déclarations ,  Nous  avons 
déroge  Se  dérogeons  par  ces  prefentes  ,  &  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  ,  fans 
quoy  la  prclenic  érection  nauroir  cfté  acceptée  par  notredit  fils  légitimé  le  comte 
de  Touloulc,  Si  audit  cas  ladite  terre  &  léigiieunc  de  Pcnthievre  retournera  à  ion 
premier  état  de  comté,  de  même  que  fi  ladite  éreétion  de  duché-  Paine  n'avoit  point 
cité  faite ,  Se  appartiendra  avec  les  terres  en  dépendantes  à  qui  de  droit  elie  doit  ap- 
q  partenit  fuivant  les  coutumes  de  notre  Royaume  Si  donnons  en  mandement  a  nos 
amez  SC  féaux  Confcillcrs,  les  gens  tcn.ns  notre  Cour  de  parlement  Se  chambre  des 
Comptes  à  Paris,  Se  a  tous  autres  nos  Jufticicrs  Se  Officiers  qu'il  appartiendra,  cha- 
cun en  droit  foy ,  que  ces  ptelcnr.es  ils  avent  à  faire  lire .  publier  Se  enregifirer ,  & 
du  contenu  en  icclles  jouir  &  ufer  notredit  fils  légitimé  de  France ,  comte  de  Tou- 
loufe ,  les  hoirs  Se  (uccelîèurs  tant  mâlesque  femelles  nez  Se  procréez  en  loyal  mariage 
de  notredit  fils ,  aux  conditions  exprimées  cy-deflus  pleinement ,  paisiblement  &  per- 
pétuellement ,  ceilànt  &  Litlanc  cellér  tous  troubles  Se  empechemens ,  nonob liant  tous 
Edits ,  Reglemens  Se  Ordonnances  à  ce  contraires,  auiquelles  Nous  avons  pour  ce 
regard  déroge  Se  dérogeons  par  ces  prcfciitcs-  Car  tel  cft  notre  plailir,&  afin  que  ce 
Y)  'oit  choie  ferme  &  fiable  à  toujours ,  Nous  avons  fait  mettre  notre  icel  à  ccfdires  prelcn- 
tes.  Donné  à  Marly  au  mois  d'Avril  l'an  de  grâce  1697.  Et  de  notre  règne  le  cinquante- 
quatrième.  Signé,  LOUIS  Et  fur  le  reply.  Par  le  Roy,  PhelyppeaUX.  Avec  para- 
phe :  Et  à  côté  ,  Vif»  Boochsiiat.  Pour  lettres  de  1  érection  de  Pcnthicvre  en  Du- 
ché-Pairie. 

Et  fur  le  même  repli  eft  écrit  ce  qui  fuit.  Regiftréety  ouy,  le  Procureur  gênerai  du 
Roy  ,  pour  jtutr  par  ledit  Mefftre  Louis  Alexandre  de  Bourbon ,  fes  hoirs  &  juectjjeurs  tant 
miles  que  femelles  y  préférant  taine  éPUeux  nez.  en  loyal  mariage ,  &  les  enfant  malts ,  ejr 
de  mâles  en  miles  i  perpétuité  qui  de  (un  iront  des  miles  ou  femelles  nez.  en  loyal  mariage 
E  dudit  Mefftre  Louis-Alexandre  de  Bourbon ,  de  leur  effet  &  contenu ,      exécuter  félon  leur 

16.  Décembre 


forme  ejr  teneur  fuivant  l Arrefl  de  ce  jour.  A  Partsen  Parlement  le  16.  Décembre  1698. 
Signé,  Dujardim. 
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CHAPITRE  V. 

CHAS  TE  AU  VILLA  IN. 

D  U  C  H  E  P  A  I  R  I  E 

DtBourttu  a 
ta  barre  ratent-  3 
ut  it  pieutes. 


CHASTE  AUV1LL  AIN ,  bourg  en  Champagne,  fur  la  rivière  d'Aujon ,  environ  C 
à  trois  licuës  de  Clairvaux  ,  &  à  quatre  de  Bar  fur  Aube ,  a  donne  Je  nom  à 
«ne  ancienne  maifon  ,  rapportée  terne  II.  de  cette hipire  page  338.  JEANNE,  damede 
Chafteauvillain,  porta  cette  feigneuric  avec  le  nom  <5c  les  armes  de  Chafteauvillain, 
dans  la  mai  (on  de  Thil,  par  fon  mariage  avant  l'an  1  14; .avec  Jean ,  feigneur  de  Thil 
en  Auxois  &  de  Marignyen  Champagne,  connétable  de  Bourgogne,  dont  U  poflerité 
fera  rapportée  dans  U  fuite  de  cette  hijlotre  chapitre  des  Chambriers  de  France.  ANNE 
de  Chafteauvillain  ,  fille  &  hcritictc  de  Jean  VI.  du  nom  ,  (eigneur  de  Chafteauvil- 
lain, &  de  Msrîed  Eftouteville,époufa  en  ifo8.  MARC  de  'a Baume  .comte de Mont- 
rcvcl ,  dont  elle  eut  Anne  ,  Catherine,  6c  joaehtm  de  la  Baume  qui  obtint  du  roy  Hcn-  _. 
ry  II.  I  crc&ion  de  Chafteauvillain  en  comte' ,  &  la  pcrmillion  de  joindre  au  nom  de  la 
Baume  ecluy  de  Chafteauvillain.  Ce  dernier  c'pouiacn  1  ç  54.  Jeanne  de  Moy ,  dont  il 
n'eut  qu'une  fille  ,  Antoinette  de  h  Baume,  comtefle  de  Chafteauvillain ,  morte  fans 
enfàns  le  4.  Septembre  1  ^72.  de  Jean  d'Anncbault,  baron  de  la  Hunaudayc.  Catherine 
de  1a  Baume,  l'une  des  (aiirs  de  Joaehtm,  convc  de  Chafteauvillain,  epoufaj^ww 
d'Avaugour  feigneur  de  Coi:rtalam  ,  de  Boifrurnn,  &c  dont  elle  cwjesn  d  Avaugour 
comte  de  Chafteauvillain, après  la  mort  d'Antoinette  de  la  Baume  la  coufine.  NICO- 
LAS de  l'Hôpital ,  marquis  de  Vttry  ,  maréchal  de  France ,  ayant  acquis  le  comte  de 
Chafteauvillain,  il  fut  depuis  érige  en  duché- Pairie  ,  fous  le  nom  de  Vitry  ,cn  faveur 
de  FRANCOIS-MARlEdel  Hôpital,  marquis  de  Vitry,  comte  de  Chafteauvillain  fon  E 
fils,  par  lettres  du  roy  Louis  XIV.  données  à  Compicgnc  au  mois  de  Juin  1650.  Iclqucl- 
Jcs  n'ont  point  été  enregiftrées.  Il  mourut  en  1679.  fans  poftetité  mafeulinc,  &  le 
comte  dcMorftcin,  grand  treforier  de  Pologne,  établi  en  France  ,  acquit  le  comté  de 
Chafteauvillain:  c'eft  des  héritiers  de  ce  dernier  que  LOUIS-ALEXANDRE  de 
Bourbon  ,  prince  légitimé  de  France, comte  de  Touloufc ,  l'a  achetteavec  le  raarquilac 
d'Arc,  dont  il  obtint  l'érection  en  duchc-Pairic  fous  le  nom  de  Chafteauvillain ,  pour 
lui  &  les  enfans  mâles  &  femelles,  par  lettres  données  à  Vcrlailics  au  mois  de  May 
170 j.  regiftrées  le  16.  Août  de  la  même  année.  La  terre  de  la  Ferré  fur  Aube  fut 
unie  au  duché  de  Chafteauvillain  ,  par  lettres  du  mois  d'Avril  1728.  regiftrées  au 
parlement  de  Paris  le  11.  May  (uivant  ,  &  le  roy  Louis  XV.  a  donné  au  mois  de  ^ 
Juillet  de  la  même  année  des  lettres  patentes,  portant  confirmation  &  interprétation 
des  lettres  d'ércérion  du  duché  &  Pairie  de  Chafteauvillain,  elles  ont  été  enregiftrées 
au  parlement  de  Dijon  le  j.dvà  celui  de  Paris  le  1  t.  Août  (uivant.  Lcscomrcs  de  Clu- 
tcauvill.nn ,  du  nom  de  la  Baume  -  Montrevcl  &:  de  l'Hôpital ,  feront  rapportez,  dans  U 
fuite,  chapitre  des  Maréchaux  de  France.  Voyez,  tome  I.  Je  cette  hijioirc p.  ij6.  &  les 
pièces  qui  vont  être  rapportées  touchant  cette  t'rcUto». 
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A  PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- PAIRIE 

DE  CHASTE AUVILL AIN  > 

Ercilitn  des  Comté  de  ChsfletuviBàn  &  Maquipa  à  Art  en  Burrtis  en  Duché  rjr  P*irie ,  en 
fétveitr  de  Frtncois-Mdrie  de  tHèpit*l ,  Marquis  de  Vitry.  Ces  Lettres  n'ânt  peint  été 

enregiflrées. 

T    OUÏS  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  prefens  &  7oio 
B  1   j  à  venir  ;  Salut.  Comme  il  n'y  a  rien  de  plus  convenable  à  la  grandeur  des  Prin- 
ces que  d'clcvcr  par  des  marques  d'honneur  les  familles  illuftres ,  &  de  récompenfer  les 
perfonnes  qui  ont  bien  mérité  d'eux  &  du  public,  aufli  avons-nous  toujours  ddiré,à  l'e- 
xemple des  Rois  nos  prédcccflcurs  ,dc  reconnoitre  ceux  oui  correfpondans  à  leurs  naif- 
fance  fcc  qualitcz ,  fc  font  fignalcz  au  deflus  des  autres  par  leurs  aftions  &  leur  conduite» 
principalement  dans  la  guêtre,  Se  lorfqu'elle  cil  allumée  contre  les  ennemis  de  cette 
couronne  :  c'eft  pourquoi  confidetant  les  rtdclcs  &  rccommandables  (erviecs  qui  Nous 
ont  été'  rendus  pat  notre  très-cher  &  bien  amc  François-Marie  de  l'Hôpital ,  marquis 
de  Vitry ,  confcillcr  en  nos  confeils ,  capitaine  de  cent  hommes  d 'armes  de  nos  ordon- 
nances,  melrrc  de  camp  du  régiment  d'infanterie  de  la  reine- régente ,  notre  très-hono- 
C  ree  dame  &  mère ,  Se  cotre  lieurenant  général  en  Bric ,  lequel  a  rendu  des  preuves  conti- 
derables  de  fa  valeur,  gencrofité,  fidélité'  Se  alïcttion  dans  les  premiers  emplois  que 
Nous  lui  avons  confiez  dans  nos  armées ,  a  plufieurs  fois  expoié  fa  vie, en  Nous  fervanc 
Se  noflre  état ,  en  des  occafions  très*  importantes ,  où  il  a  contribué  aux  avantages  que 
Nous  avons  remporte  fur  nos  ennemis ,  Se  même  y  a  reçu  des  blcflures  qui  l'ont  mis  en 
un  extrême  péril  ;  aïant  aufli  égard  à  ce  qu'il  eft  ifl'u  d'une  des  premières  Se  plus  grandes 
mailbns  de  notre  royaume,  laquelle  a  produit  plufieurs  hommes  de  vertu,  &  qui  font 
parvenus  aux  premières  charges  de  cette  couronne  , comme  ont  fait  feu  notre  couiin  le 
maréchal  de  Vitry ,  perc  dudit  François- Marie  de  l'Hôpital  ,&  notre  très-cher  &  très- 
U  amc  coufin  le  ficur  de  l'Hôpital  aufli  maréchal  de  France, fon  oncle,  après  avoir  rendu 
de  longs  &  infignes  fervices  à  noftre  état ,  en  forte  que  non  feulement  par  fon  mérite 
particulier ,  mais  aufli  par  (es  prédcccflcurs ,  il  s'eft  rendu  digne  de  recevoir  une  récom- 
penfe  qui  pafle  à  fa  pofteritc,&  qui  marque  l'cftimcquc  Nous faifons  de  fa  perfonne 
&  de  Ces  lerviecs  s  Sçavoir  faifons  que  pour  ces  caufes  Se  autres  grandes  confédérations,  à 
ce  Nous  mouvans  ,dc  l'avis  de  la  rcine-rcgcntc  notre  ttes- honorée  dame  Se  mere,  Se  de 
notre  ttés-cher8t  trés-amé  oncle  le  duc  d'Orléans,  autres  princes  Se  autres  grands  Se 
notables  perfonnages  de  notre  conleil  Se  de  notre  propre  mouvement ,  grâce  (peciale , 
pleine  puiflanec  Se  autorité  royale,  Avons  lecomtcdeChaftcauvillairi  Se  le  marquifac 
E  d'Arc  en  Barrois, appartenant  audit  marquis  de  Vitry ,  créé  &  érigé ,  créons  &  érigeons 
en  nom  titre  &  dignité  de  duché  &  Paitic,  Voulons  &  Nous  plaît  iccux  comté 
de Chafteauvillain  Se  marquifat  d'Arc  appartenans  audit  marquis  de  Vitry,  avec  tous 
les  lieux  qui  en  dépendent  eftte  dits  &  appeliez  dés  maintenants*:  ci-aprés  le  duché  de 
Vitry,  pour  en  jouir  &  ufer  par  ledit  marquis  de  Vitry,  &  après  fon  décès  fes  hoirs  & 
fucceitcurs  mâles  en  ligne  directe,  pleinement,  paisiblement  &  perpétuellement  au 
titre  de  duc  Se  Pair  de  France ,  Se  aux  honneurs ,  autoritez ,  prérogatives ,  prééminences , 
rangs,  (cances  Se  privilèges  qui  appartiennent  à  ladite  dignité  ,ainlï  que  les  autres  ducs 
Se  Pairs  en  jouiflent  Se  uicnt  fous  le  reflort  de  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  fauf  Se 
excepté  pout  les  cas  royaux  dont  les  juges  conrinueront  la  connoiflanec  comme  ils 
faifoient  auparavant  la  préfente  cre&ion ,  fans  toutefois  que  pat  le  moyen  d'icelle  & 
l'Edit  du  mois  de  juillet  mil  cinq  cent  foixante-lix ,  fait  îurl'crccïiondcs  terres  en  duché 
Se  Pairie ,  l'on  puiffe  prétendre  ores  ni  à  l'avenir  ,  au  défaut  d'hoirs  mâlcsSi  fucccÊ 
P  feurs  dudit  marquis  de  Vitry ,  ledit  duché  être  uni  Se  incorpore  à  notre  couronne  S£ 
fans  que  Nous  Se  nos  fucccflcurs  Rois  audit  cas  pu i fient  prétendre  aucun  droit  de  pro- 
priété &  reverfion  dudit  duché  parle  moyen  dudit  Edit  &  autres  quelconques ,  aufquels 
Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  de  notre  grâce  (peciale  par  ces  prefentes  en  faveur 
dudit  marquis  de  Vitty ,  (es  (ucccflcurs  Se  ayans  caulc ,  Se  fans  laquelle  dérogation  il 
n'eut  voulu  accepter  la  préfente  grâce ,  ni  confentir  à  ladite  érc&ion ,  Se  lous  cette 
chargeSc  condition,  il  Nous  a  fait  &  pt été  la  foi  &  hommage  &:  ferment  de  duc  &  Pair , 
auquel  à  la  condition  lufdite,  Nous  l'avons  reçû  &  recevons  par  ces  préfentes,  le  tout 
fans  tirer  à  conlequcncc  >  à  la  charge  toutefois  qu'à  défaut  d'hoirs  mâles ,  comme  dit  eft 
TmeV.  O 
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en  ligne  directe  dudit  marquis  de  Vitry ,  ledit  duché  fie  les  terres  Scfcigneuries  en  dé- 
pendantes retourneront  à  leur  première  nature  &  qualité  :  S  i  donnons  en  mandement  A, 
a  nos  amez  &  féaux  les  gens  tenant  notre  cour  de  parlement  8e  chambre  de  nos  comptes  à 
Paris ,  fie  à  tous  autres  nos  officiers  &  jufticiers  chacun  comme  il  appartiendra ,  que  nos 
préfentes  lettres  de  création  Se  érection  dudit  duché  de  Vitry ,  ils  faflent  lire ,  publier  8c 
enregiftrer,  &  de  tout  le  contenu  en  icclles ,  fartent ,  foufftent  Se  taillent  jouir  ledit 
marquis  de  Vitry ,  fes  héritiers ,  fucccflcuts  Se  ayans  caufe,  pleinement ,  paiiiblcmcnt  5c 
perpétuellement,  fans  permettre  qu'il  leur  foit  fait  ou  donné  aucun  trouble  ni  empê- 
chement,  au  conirairc  :  Cartel  est  notri  plaisir,  nonobftant tous édits, décla- 
rations ,  ordonnances ,  reglcmcns  8e  autres  chofes  à  ce  contraire ,  aufqucllcs  Nous  avons 
pour  ce  regard ,  8c  fans  tirer  à  confequence ,  dérogé  Se  dérogeons  par  ces  préfentes ,  fie 
afin  que  ce  foit  chofe  ferme  fit  fiable  à  toujours ,  Nous  y  avons  fait  mettre  notre  fcet , 
fàuf  en  autres  chofes ,  notre  droit  8c  l'autruy  en  toutes.  Donne'  à  Compicgnc  au  mois 
de  Juin  ,  l'an  de  grâce  mil  fix  cent-cinquante.  Et  de  notre  regne  le  huitième.  Signé,  B 
LOUIS.  Et  lur  le  repli.  Parle  Roy ,  la  Rcinc-Rcgcntc  fa  merc  préfente.  Lb  Tell  i  eu. 

Lettres  iérettim  des  Afarqui/it  d'Art  ejr  cmt/  de  Chifleurvilhin  en  Duché  &  Paît  te  , 
fous  le  titre  de  Ch*JietutviUun ,  en  faveur  de  Ai.  le  Comte  de  Toulnfe. 

Données  à  Vcrfaillcs  au  mois  de  May  170  j.  vérifiées  au  Parlement  le  29.  Août  170  j." 

Mijr  170,.  TT  OUIS,  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  fie  de  Navarre.  A  tous  prefens  8:  à 
|  1  venir, Salut.  Notre  rrcs-chcrSc  tres-amé  fils  naturel  5c  leginmé ,  Louis- Alexandre 
de  Bourbon  ,  comte  de  Toutoufc,  duc  de  Damville  fie  de  Pcnthicvre,  gouverneur  ce 
lieutenant  gênerai  de  notre  Province  de  Brctagne.Pair  5c  Amiral  de  France^  ayant  acquis 
de  les  deniers  les  terres ,  feigneuries  8c  marquiiat  d'Arc  en  Barrois ,  Se  comté  de  Chaf-  c 
teauvillain,  laines  réellement  fur  les  tuteurs  des  dcmoilcllcs  dcMorftein,  fie  s'en  citant 
rendu  adjudicataire  par  décret  de  notre  cour  de  parlement  de  Paris  du  3 1.  Août  1700. 
il  en  a  joui  jufqu'à  prefent  ;  leldites  terres  conliftantes;  (çavoir  ,  ledit  marquiiat  en 
ladite  ville  d'Arc  ,  nzc  en  Bourgogne  fur  la  rivière  d'Aujon  ,  fermée  de  murailles  , 
flanquée  de  plulieurs  grottes  tours  fie  de  foiTcz  remplis  d'eau  vive ,  au  milieu  de  laquelle 
ville  crt  un  chafteau  bien  fortifie  >  environne  de  folfcz  avec  eau  vive,  dans  l'enceinte 
duquel  eft  la  paroi  lie  dont  les  feigneurs  font  fondateurs  ,  ainfi  que  de  trois  Chapelles, 
-d'un  Monaftere  de  Rccolets  ,  d'un  couvent  d'Urfulincs  ,  de  plulieurs  Abbayes ,  de 
l'hôpital  8c  de  la  maladrcrie  de  ladite  ville,  dans  laquelle  il  a  haute,  moyenne  fie  baffe 
juftice,  fie  dont  les  appellations  font  portées  devant  un  bailly  ;  duquel  marquiiat  les  jy 
bourgs  5c  villages  de  Valbruan  ,  Gyé  ,  Cour-l'cvéque ,  la  Trefley,  Bugnierc ,  Richc- 
-bourg,avcc  Icliameau  de  Vaulargot  font  partie,  dans  tous  leiqucls  lieux  notredit  fils 
a  droit  de  haute  ,  moyenne  fie  banc  juftice  ,  dont  les  appellations  font  ponces  au 
bailliage  d'Arc,  fie  enfuitc  à  celui  de  la  Montagne,  duquel  marquiiat  d'Arc  relèvent 
plulieurs  villages  fie  fiefs,  fie  entr  autres  ceux  de  Briçon,  Scmouticr,Pralljy,Apprcy, 
Crcûiay,Marar,  Villiers  fur  Suiflc  ,  Morurcor  ,  1  Erfond  ,  Rochctaillc  ,  Chaînerais , 
la  Varcnne  fie  autres,  dont  les  appellations  font  portées  au  bailliage  d'Arc ,  en  droit 
de  tabcllionnage ,  5c  de  mettre  des  notaires,  non  leulemenr  dans  l'étendue  de  fon 
marquiiat,  mais  encore  dans  les  terres  qui  en  relèvent  avec  le  feel  autentique  ,  qua- 
tre foires  franches  par  an ,  fie  deux  marchez  par  lem  ai  ne  ,  un  grenier  à  Ici  fie  des 
revenus  confiderablcs ,  qui  confinent  en  taille  leigneurialc  qui  fc  paye  par  Icsvaffaux 
en  droit  de  tierce,  plulieurs  belles  termes, en  deux  forges  à  ter,  Se  en  quatorze  mille 
cinq  cens  arpens  de  bois  ou  environ  ,  le  tout  mouvant  de  Nous  ,  à  caulc  de  notre 
tour  de  Chaftillon  fur  Seine,  auquel  marquiiat  il  a  joint  la  baronic,  paroufe  fie  village 
de  Creanccy  ,  confiftant  en  haurc,  moyenne  fie  balle  jurtice ,  mouvant  fie  relevant  £ 
de  Nous ,  la  baronic  ,  chafteau  fie  village  de  Courcelles ,  avec  haute ,  moyenne  fie  bafle 
juftice ,  mouvante  fie  relevante  dudit  Chaftillon  ,  la  terre  ,  feigneuric  Se  paroifïc  de 
Tarnâc,  auffi  avec  haurc,  moyenne  fie  bafte  juftice,  mouvant  fie  relevant  de  ladite 
baronic  de  Courcelles,  fit  le  village  &  feigneuric  d'Erizcul  ,  avec  haute  ,  moyenne 
fie  baffe  juftice,  mouvante  fie  relevante  du  bailliage  de  Gurgy  à  Langrcs,  fie  le  comté 
de  Chafteauvillain ,  litué  en  Champagne ,  confilVant  en  la  ville  de  Chaftcauvillain , 
à  la  baronic ,  village  fie  paroillc  d'Orge ,  aux  villages  ,  leigneurics  fie  paroilles  de  Mar- 
mcfl'e,  Blcfl'onvillc  ce  Couprev  ,  au  village,  feigneuric  fie  paroilfe  en  partie  de  Vcxaul- 
ics,  fit  aux  fiefs  de  la  Borde,  Marnay,  Uois-Madamc  &  d'Arvillc  ,  laquelle  ville  eft 
bâtie  lut  la  rivière  d'Aujon ,  fermée  de  murailles  avec  de  gtoffes  tours  8e  des  foûcz 
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^  remplis  d'eau  Vive,  renfermant  plus  de  cinq  cens  feux  ,  avec  un  chafteau  au  milieu 
d'icclic  ,  une  églife  collégiale  ,  (crvant  de  paroiile ,  dans  l'enceinte  dudit  chafteau  , 
dans  laquelle  il  y  a  douze  chanoines  &  quatre  demi  prebendiers  de  la  fondation  des 
feigneurs ,  ainii  que  la  paroiile  de  Notre-Dame ,  qui  cft  dans  la  même  ville ,  un  couvent 
de  Recolets,  un  de  Recolcttes  ,  un  hôpital  Se  une  maladrcric,  dans  laquelle  ville  de 
Chafteauvillain ,  ainfi  que  dans  tous  les  villages  Se  fiefs  qui  compofent  ledit  comte, 
il  y  a  haute ,  moyenne  8c  balle  juftice,  8c  le  bailly  de  Chafteauvillain  connoit  des  ap- 
pellations des  (catences  desjuges  deidits  lieux,  Se  celles  dudit  bailly  font  portées  au 
Bailliage  de  Chaumont ,  duquel  comté  de  Chafteauvillain  relèvent  plulieurs  terres  & 
fiers ,  entr 'autres  Vcxaulles,  la  Tour,  la  Mothc  ,  de  (àinte  Ycrtu ,  la  Route,  Monrri- 
g  chard ,  Arvinot,  Fié  le  Chaftcl ,  Ormoy  fur  Aube ,  Braux ,  Autreville ,  Ville  fur  Arrc , 
Bcurcville,  Ellay,  Scnailly  &  autres,  &  a  droit  notredit  fils  d'établir  des  notaires» 
non  feulement  dans  l'étendue  dudit  comté ,  mais  encore  dans  les  terres  qui  en  relè- 
vent; il  y  a  unjugcgruycr,  «Se  plulieurs  autres  Officiers  établis  pour  la  confervation 
des  bois,  eaux  fie  forets  dudit  comté ,  dont  les  appellations  font  portées  à  la  table  de 
marbre  de  notre  palais  à  Paris,  (uivant  les  lettres  patentes  du  16.  janvier  1585.  vé- 
rifiées en  notre  cour  de  parlement  de  Paris  le  14-  Mars  fuivant,  un  droit  de  fccl  au- 
ront ique,  quatre  foires  franches  par  an,  8c  deux  marchez  par  femaine,  les  revenus 
étant  de  même  nature  qtic  ceux  d'Arc  ,  conlitlant  en  plulieurs  belles  fermes  ,  une 
forge  à  fer ,  ilx  mille  arpens  de  bois  ou  environ ,  un  parc  de  neuf  cens  arpens ,  il  y 
q  avoir  même  autrefois  un  grenier  à  (cl  dans  ladite  ville  de  Chafteauvillain  ,  le  tout 
mouvant  de  Nous  ,  à  caufe  de  notre  tour  de  Chaumont  ,  notredit  fils  ayant  en- 
core acquis  la  terre  Se  feigneuric  d'Efpillan,  avec  haute,  moyenne  8c  bafle'jufticc , 
relevant  de  Chafteauvillain  ,  Iclqucllcs  terres  nous  ont  cy-  devant  paru  fi  confi- 
dcrablcs  que  Nous  les  avons  érigées  par  nos  lettres  du  mois  de  juin  mil  ilx  cens 
cinquante  ,  en  titre  8c  dignité  de  duché  8c  Pairie  en  faveur  du  licur  marquis  de 
Vitry ,  à  la  charge  d  extinction  de  ladite  Pairie  ,  au  défaut  d'hoirs  mâles ,  &  com- 
me le  cas  cft  arrivé,  Se  que  Nous  voulons  que  notredit  fils  pollede  leliiites  terres 
fous  le  même  titre  de  duché ,  Nous  avons  rclolu  de  rétablir  ledit  duché  8e  Pairie 
en  faveur  de  notredit  fils ,  pour  lui  donner  de  nouvelles  marques  de  notre  tendrefle  8c 
de  la  fansfaetion  que  Nous  avons  de  fon  zele  ardenr  pour  notre  fervice  5c  de  fon  atta- 
chement pour  notre  perlonne  ,  Se  des  preuves  qu'il  Nous  a  données  de  fon  courage 
dans  nos  armées.  A  ces  caulcs ,  Se  auttes  conlidcrations  à  ce  Nous  mouvans ,  aptes 
Nous  être  fait  rcprcfcntcr  les  anciennes  lettres  d  érection  dcfditcs  terres  d'Arc  Se  de 
Chafteauvillain ,  cy-attachées  fous  le  contre-fcel  de  netre  Chancellerie  ,  de  notre  pro- 
pre mouvement,  grâce  (peciale,  pleine  puiflance  Se  autorité  royale ,  Nous  avons  par  ces 
prefentes,  lignées  de  notre  main  ,  joint, uni  ,  annexé  &  incorporé , joignons ,  unif- 
ions annexons  Se  incorporons  audit  marquifàt  d' Arc,  ladite  baronic,  paroi  fie  Se  village  de 
Creanccy ,  la  baronic,  château  8c  village  de  Courcclles  ,  la  terre,  feigneuric  Ce  pa- 
roiile de  Tarnac,  Se  le  village  6C  (eigneuric  d'Erizeul,  8c  audit  comté  de  Chafteauvil- 
lain ladite  terre  &  feigneuric  d  Efpillan  ,  Se  généralement  toutes  les  appartenances 
&  dépendances  des  fulditcs baronics ,  rerres  8c  Icigneuries  Se  autres;  ce  le  tout  Nous 
avons  de  nouveau  crée  8c  érige, créons  &  érigeons  par  cefdiies  prefentes  en  titre, 
nom,  dignité  8c  prééminence  de  duché  Se  Pairie  de  France,  lous  le  nom  de  duché  de 
Chafteauvillain,  en  faveur  de  notredit  fils  légitimé  le  comte  de  Touloufe ,  de  fes  en- 
fans  tant  mâles  que  femelles  qui  naîtront  de  lui  en  loyal  mariage,  préférant  les  mâ- 
les aux  femelles  ,  l'ordre  de  primogeniturc  gardé,  8c  aufli  en  faveur  des  entons  mâles 
qui  naîtront  8c  dépendront  à  perpétuité  dcldits  entons  mâles  ou  femelles  nez  de  no- 
tredit fils,  préférant  toujours  laîné  d'iccux;  &  en  confequence  voulons  qu'ils  ibient 
nommez  duesde  Chafteauvillain  Se  Pairsdc  France,  pour  en  jouir  Se  ulcr  plcincmenr, 
pailihlcmcnt ,  perpétuellement  &  à  toujours,  aux  mêmes  droits, titres,  honneurs  Se 
dignitez,  prérogatives,  prééminences,  franchifes  8c  libertez  que  les  autres  ducs  8c 
Faits  de  France ,  tant  en  juftice  8c  jurifdidion ,  feance  en  notre  Cour  de  parlement  de 
Paris,  avec  voix  delibcrativc ,  qu'en  tous  autres  droits  quelconques ,  Se  pour  tenir  par 
notredir  fils  Se  fes  fucccflcurs  ,  toutes  leldites  terres  nucmei  t  &  en  plein  fief  à  une  feule 
mouvance  Se  à  une  feule  foy  8c  hommage  de  Nous  &  de  notre  couronne,  â  caufè  de 
notre  château  du  Louvre;  a  l'effet  de  quoy  Nous  avons  diftrait  la  mouvance  dcfditcs 
terres  de  nos  Tours  de  Chaftillon  fur  J>cinc  ,  de  Chaumont  en  BalTigny  Si  de  Gurgy 
à  Langrcs,  même  ce  qui  pourroit  le  trouver  être  mouvant  d'autres  (eîgncuncs  à 
Nous  appartenantes,  ou  à  d'autres  feigneurs  particuliers,  Se  iccllcsavec  leurs  appar- 
tenances &  dépendances  unies  8c  jointes,  pour  les  tenir  de  Nous  à  une  feule  foy  & 


D 


Digitized  by  Google 


5«      HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL* 

Jiommagc.  Voulons  Se  nous  plaît  que  les  vaflàux  <5c  fujets  dudic  duché  le  reconnoif-  \ 
Cent ,  &  quand  le  cas  écherra,  lui  fartent  &  prêtent  &  à  Icldits  cnfàns  hoirs  Se  fuecd- 
feurs  les  foy  &  hommage  Se  autres  rcconnoiflanccs ,  baillent  aveux  &  dénombremens, 
fiuTent  &  payent  leurs  devoirs  félon  la  nature  des  terres  qu'ils  tiennent  de  notredrt 
fils  audit  titre  &  qualité  de  duc  &  Pair  de  France ,  &  lans  que  pour  raifon  de  la  pre- 
fênte  érection  notredit  filsfc  fes  fuccefleuts  foient  tenus  envers  Nous  ,&  les  tenanciers 
&  vafïaux  envers  lui ,  à  autres  Se  plus  grands  droirs  que  ceux  qu'il  Nous  devoir  Se 
qui  lui  croient  dûs.  Voulons  Se  Nous  plaît  que  toutes  les  caulcs  concernant  ledit  du* 
ché  Se  Pairie ,  Se  membres  en  dependans ,  Ibicnt  jugées  Si  traitées  en  notredite  Cour 
de  parlement  à  Paris  en  première  inftanec  ;  Se  que  les  appellations  des  jugemens  des  fi 
Juges  d'icelui  duché  en  tous  autres  cas  rcllortillent  nuement  en  notredite  Cour  de 
parlement  à  Paris,  (âufles  cas  royaux,  dont  la  connoiflancc  appartiendra  aux  Juges 
qui  en  doivent  connokrc,  tans  pour  ce  être  tenus  de  Nous  payer  ni  à  nos  fuccefleurs 
Rois  aucune  finance  ni  indemnité,  de  laquelle  Nous  avons  fait  don  à  notredit  fils,  à 
quelque  fomme  qu'elle  fc  puillc  monter,  &  pour  l'exercice  de  la  jurifdidion  duquel 
duché ,  voulons  Se  Nous  plait  que  notredit  fils  Se  les  fuccclleurs  ducs  de  Chaftcau- 
villain,  puillcnt  créer  &  établir  audit  lieu  de  Chalteauvillain  un  liège  dejufticc  avec 
Bailly  Se  autres  Officiers  qu'il  conviendra ,  pardevant  lequel  les  appellations  reflbrti- 
ront  en  la  manière  accoutumée  ,  même  celles  du  Juge  d'Arc  &  des  autres  juflices 
qui  y  rcflortiiTent  lous  le  titre  feul  <Sc  autorité  de  duc  de  Chalteauvillain ,  dont  les  ap- 
pcllations  letont  portées  à  nottedite  Cour  de  parlement  de  Paris,  fors  Se  excepté  les 
cas  royaux,  ainli  qu'il  clt  cy-deuus  exprimé,  &  délirant  contribuer  à  la  confervation 
des  bois ,  eaux  Se  forefts  appartenans  à  notredit  fils  dans  l'étendue  dudit  duché  de 
Chalteauvillain  .Voulons  que  le  gtuyer,  lieutenant ,  procureur  filcal ,  greffier,  fer- 
gens  Se  autres  officiers  établis  p relent ement  pour  la  garde  Se  conservation  deldits  bois, 
eaux  &  forefts  dans  ledit  comté  de  Chafteauvillain ,  Se  ceux  qui  pourront  etre  cy- 
apres  établis ,  tant  dans  ledit  comté  de  Chalteauvillain  ,  que  dans  ledit  marquifat 
d'Arc,  compofant  ledit  duché  pat  notredit  fils  Se  les  fuccefleurs  ducs  de  Chalteau- 
villain, faftent  Se  exercent  dorénavant  leurs  fonctions  dans  toute  l'étendue  dudit  du-  ^ 
ché,  lequel  ctablinemenr  Nous  avons  d  abondant  approuve  &  autorité,  approuvons 
Se  autorifons  par  ces  prefentes,  Se  en  confequenec  permettons  aufdits  officiers  de  con- 
coure du  fait  defdits  bois,  eaux  Se  forefts  dans  toute  l'étendue  dudit  duché  en  pre- 
mière inftance.  Voulons  que  les  appellations  de  leuts  jugemens  rcfïorrificnc  audit  fîcgc 
de  la  table  de  marbre  de  notre  palais  a  Pans.  Fail'ons  tres-expreflès  inhibitions  «îi  dé- 
tentes à  tous  autres  Juges  de  les  y  troubler  ni  empêcher,  &  d'en  prendre  aucune  con- 
floiftance  que  Nous  leurintcrdilons,  St  faifons  pareilles  dc'fcnfes  Se  inhibitions  à  tou- 
tes perfbnncs  de  faire  pout  raifon  de  ce  ,  aucune  pourfuitc  ailleurs  que  pardevant 
Icldits  officiers  fur  peine  de  nullité,  &e  de  tous  dépens  ,  dommages  fir  intérêts.  Sera  _ 
ledit  duché  Se  Pairie  de  Chalteauvillain  tenu  Si  poflédé  par  tiotrcdir  fils  legirime  le 
comte  de  Touloufc,  fes enfans,  hoirs  Se  fuccefleurs,  ainli qu'il  cft  cy-deflus  explique  , 
fans  qu'en  conséquence  de  la  prclcntc  éreétion  dudit  duché ,  à  défaut  d'hoirs  mâles 
&  femelles  Se  aurres  defeendans  capables  de  fucceder  au  titre  Se  à  la  dignité  de  duc  Se 
Pair,  lcfditcs  terres  puiflènt  être  pat  Nous,  ni  par  les  Rois  nos  fuccclTcurs  ,  réunies 
à  la  couronne ,  en  vertu  des  édita  Se  déclarations  des  années  1566. 1579.  1  j8i.  Se  1582. 
•Se  autres  reglemens  faits  pour  l'éreâion  des  duchez,  maïquiluts  «Se  comtez,  au  (quels 
«dits  Se  déclarations,  Nous  avons  dérogé  Se  dérogeons  par  ces  prefentes ,  Se  aux  dc- 
rogatoi tes  des  dérogatoires,  mais  le  cas  arrivanr,  klditcs  terres  Se  fcigneuriesdeChaf- 
teauvillain  Se  d'Arc ,  retourneront  à  leur  premier  état  de  nmciuilat  &:  comté, de  même 
que  fi  ladite  érection  n'avoit  point  été  faite ,  &  appartiendront  avec  les  terres  en  de- 
pendantes,  à  qui  de  dtoit  elles  devront  appartenir,  fuivanc  la  coutume  des  lieux  où  p 
elles  font  fituecs.  Si  donnons  en  mandement  à  nosamez  Se  féaux  conlcillers  les  gens 
tenans  notre  cour  de  parlement  Se  chambre  de  nos  comptes  à  Paris,  grand  maître 
enquetcut  Se  gcnctal  réformateur  des  eaux  Se  forets  de  France  ,  ou  fon  licutenanc 
genctal  Se  les  gens  tenans  le  licgc  de  la  cable  de  marbre  de  notre  Palais  audit  lieu  Se  à 
tous  autres  nos  jufticters  &  officiers  qu  il  appartiendra  chacun  en  droit  loi ,  que  ces 
prefentes  ils  ayent  à  taire  lire  ,  publier  Se  regiftrer  ,  Se  du  contenu  en  iccllcs  faire 
jouir  &  ufer  nottedit  fils  légitimé  le  comte  de  Touloufc,  fes  enfans  tant  mâles  que 
femelles  qui  naîtront  de  lui  en  loyal  mariage  ,  préférant  les  mâles  aux  femelles ,  l'or- 
dre de  pnmogeniture gardé,  Se  aufll  les  cnfàns  mâles  qui  naîtront  Se  dépendront  à 
■perpétuité  defdits  enfans  mâles  ou  femelles  nez  de  notredit  fils ,  préférant  toujours 
i'aînéd'iceux,  aux  conditions  cy-deflus  exprimées  pleinement  .pailiblcmcnt  &  perpé- 
tuellement 
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A  perpétuellement ,  cédant  &  fàifant  céder  tous  troubles  Se  empechemens ,  nonobftant 
tous  édits,  rcglcmcns  Se  ordonnances  à  ce  contraires,  aufquels  Nous  avons  pour  ce  re- 
gard dérogé  &  dérogeons  par  ces  prefentes  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Et  arîn  que  ce  (oit 
chofe  ferme  &  ftabic  à  tenijours,  Nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à  ccfditcs  prefentes. 
Donne'  à  V criailles  au  mois  de  May  l'an  de  grâce  mil  (cpt  cent  trois ,  ex  de  notre  règne 
le  (oixante- unième.  Signé,  LOUIS.  ckfur  le  rcply,par  le  Roy,  Phelyppeaux.  Et 
fcellé  du  grand  fceau  de  cire  verte  ,  Se  (ur  le  même  rcply  eft  .écrit ,  Vifa  fïgné , 
Phelyppeaux.  Pour  érection  de  la  terre  de  Chaftcauvillain  en  duché  &  Pairie,  Se 
union  de  nefs ,  Se  à  côté  eft  écrit. 

B  Regiftrez  ,o»y  le  Procureur  gênerai  du  Roy  ,  four  jouir  far  ledit  Mejfire  Unis-Alexandre 
de  Bourbon  ,  fes  enfans  tant  maies  que  femelles  ,  qui  naîtront  de  lui  en  loyal  mariage ,  Préfè- 
rent les  mofles  aux  femelles,  tordre  de  frimogenilure  gardé,  ejr  les  enfans  maflei  qui  defeen- 
drmt  k  ferfetmté  des  enfans  majîes  aux  femelles  net.  en  loyal  mariage  dudtt  Mefftre  Louis- 
Alexandre  de  Bourbon ,  préférant  toujours  Jefdits  mafies  aux  femelles ,  &  être  le/ 'dites  lettres 
exécutées  filon  leur  forme  ejr  teneur  ,  fuivant  &  aux  charges  portées  far  l'Arrejl  de  ce jour. 
A  Parité»  fortement  le  vingt- neuvième  Aoufl  nul  feft  cent  trois.  Signé ,  Du  Tillbt. 

ARREST  D'ENREGISTREMENT  DESDITES  LETTRES. 

C  Extrait  des  Regiftres  du  Parlement. 

VEU  par  la  cour ,  toutes  les  chambres  aflTcmblées ,  les  lettres  patentes  du  Roy 
données  à  Verlailles  au  mois  de  May  mil  fept  cent  trois.  Signées,  L  O  U I  S.  Se 
fur  le  reply ,  par  le  Roy  Phbly  ppeaux  ,  Se  fcellées  du  grand  fceau  de  cire  verte  en  lacs  de 
foye  obtenues ,  par  Médire  Louis-Alexandre  de  Bourbon  ,  comte  de  Touloufe,  duc  de 
Damvillc  Se  de  Pcnthievre ,  gouverneur  &  lieutenant  gênerai  de  la  province  de  Bretagne, 
Pair  Se  amiral  de  France  ,  par  lcfquellcs  Se  pour  les  caufes  y  contenues,  le  feigncur 
Roy  a  joint  ,  uni  ,  annexé  Se  incorporé  au  marquifat  d'Arc,  la  baronie,  patouTe  Se 
p  village  de  Crcanccy  ,  la  baronie ,  chafteau  Si  village  de  Courcelles ,  la  terre  ,  (cigneu- 
ric  Se  paroidede  Tarnac  ,  Si  le  village  Se  feigneurie  dErizcuI,&  au  comté  de  Chaf- 
'  tcauvillain  la  terre  &  feigneurie  d'Efpillan ,  Se  généralement  toutes  les  appartenances 
Se  dépendances  defdites  baronies  ,  terres  Se  feigneurics  Se  autres  ,  8c  le  tout  ledit 
feigncur  Roy  a  de  nouveau  crée  Se  érige  en  titre ,  nom  ,  dignité  Se  prééminence 
de  duché  Se  Pairie  de  France ,  (bus  le  nom  de  duché  de  Chaftcauvillain  ,  en  faveur 
dudit  fieur  impétrant ,  (es  enfans  tant  mâles  que  femelles  qui  naîtront  de  lui  en  loyal 
mariage ,  préfêtant  les  mâles  aux  femelles ,  l'ordre  de  primogenirurc  gardé ,  Se  audî 
en  faveur  des  enfans  mâles  qui  naîtront  Se  defeendront  à  perpétuité  dcfdits  enfans 
miles  ou  femelles  nez  dudit  (icur  impétrant,  préférant  toujours  l'aîné  d'iceux  {  Se 
en  con(equence,veut  ledit  feigncur  Roy  qu'ils  (oient  nommez  ducs  de  Chafteauvil- 
E  lain  Se  Pairs  de  France ,  pour  en  joiiir  Se  ufer  pleinement,  paifib.cment ,  perpétuel- 
lement Se  à  toujours,  aux  mêmes  droits ,  titres  .honneurs  ,  dignirez,  prérogatives, 
prééminences ,  franchifes  Se  libertez  que  les  autres  ducs  Se  Pairs  de  France ,  tant  en 
juftice ,  jurifdiétion  ,  feance  en  la  cour  ,  avec  voix  déliberative  ,  qu'en  tous  autres 
droirs  quelconques ,  Se  pour  tenir  par  ledit  (leur  impétrant  Se  fes  fucccdcurs  ,  tou- 
tes letdites  terres  nuëmcnt  &  en  pleins  fiefs,  en  une  feule  mouvance,  Se  àuncleule 
foy  &  hommage  dudit  feigncur  Roy  Se  de  fa  couronne  ,  à  caufe  de  fon  chafteau  du 
Louvre  :  à  l'etret  dequoy  ledit  feigneur  a  diftrait  la  mouvance  defdites  terres  de  fes 
tours  de  Chaftillon  lur  Seine,  de  Chaumont  en  Badigny  ,  Se  dcGurgy  à  Langrcs, 
_  même  ce  qui  pourrait  fe  trouver  être  mouvant  d'autres  feigneurics,  appartenant  audit 
feigneur  Roy ,  ou  d'autres  feigneurs  particuliers ,  Se  icelkrs  avec  leurs  appartenances 
unies  &  joints ,  pour  les  tenir  dudit  feigneur  roi  à  une  feule  foy  Se  hommage ,  veut  Se 
lui  plaît  que  (es  (ujets  &:  vadaux  dudit  duché  le  reconnoi  dent,  &  quand  le  cas  écherra 
lui  fadent  5c  prêtent  ,  &  à  fèfdits  enfans  ,  hoirs  &  fucccdcurs  les  foy  &  hommages 
&  autres  reconnoidànces ,  baillent  aveus  Se  dénombremens ,  fadent  &  payent  leurs 
devoirs  félon  la  nature  des  terres  qu'ils  tiennent  dudit  (leur  impétrant,  audit  titre  & 
qualité  de  duc  &  Pair  de  France ,  &  fans  que  pour  railon  de  ladite  éredion  ledit 
(leur  impétrant  &  fes  fucccdcurs  (oient  tenus  envers  ledir  feigneur  Roy,  &  les  tenan- 
ciers Se  vadaux  envers  lut  à  autres  plus  grands  droits  que  ceux  qu'il  devoir  audit  fei- 
gneur roy  &  qui  lui  éroient  dûs.  Veut  ledit  feigneur  ex  lui  plaît ,  que  toutes  les 
caufes  concernant  ledit  duché  Se  Pairie ,  Se  membres  en  dépendans ,  foient  uaitccs 
Tome  V.  P 
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&  jugées  en  la  couc  en  premicre  inftance,  &  que  les  appellations  des  jugemens  des  t\ 
juges  d'icekiy  duché  en  tous  autres  cas ,  rclTorullent  nue  ment  en  ladite  cour ,  fauf 
les  cas  royaux,  dont  la  connoiflaoce  appartiendra  aux  juges  qui  en  doivent  connoi- 
tre,  fans  pour  ce  être  tenus  de  payer  audit  feigneur  Roy,  ni  à  (es  fucccflêurs  Rois 
aucune  finance  ni  indemnité  ,  de  laquelle  ledit  feigneur  Roy  a  raie  don  audit  lieur 
impétrant,  a  quelque  Comme  qu'elle  fc  puifTc  monter,  6c  pour  l'exercice  de  lajurif- 
diction  duquel  duché,  veut  ledit  feigneur  Roy&  lui  plaît  que  ledit  ficur  impétrant 
Se  les  lucceûeurs  ducs  de  Chaftcauvillain  pui lient  créer  &  établir  audit  lieu  de  Chaf- 
ceauvillain  un  fîcge  de  juftice ,  avec  boilly  Se  autres  officiers  qu'il  conviendra  ,  parde- 
vant  lequel  les  appellations  relTortiront  en  la  manière  accoutumée  même  celles  du  juge 
d'Arc  &:  des  autres  juftiecs  qui  y  reûbrtiflcnt  fows  le  titre  feul  3c  autorité  de  duc  de  g 
Chaftcauvillain,  dont  les  appellations  feront  portées  en  la  cour,  fors  &  excepté  les 
cas  royaux.  Veut  que  les  gruyer ,  lieutenant ,  procureur  fifcal ,  greffier ,  fergent  & 
autres  officias  établis  pour  la  garde  Se  confervation  des  bois ,  caix  Se  forêts  dans 
ledit  comté  de  Chaftcauvillain  ,  &  ceux  qui   pourront  être  cy- après  établis  , 
tant  dans  ledit  comté  de  Chaftcauvillain  que  dans  ledit  marquilat  d'Arc ,  compofant 
ledit  duché  par  ledit  lieur  impétrant  fit  les  (uccefleurs  ducs  de  Chaftcauvillain  fal- 
fent  Se  exercent  leurs  fondions,  ainû  que  plus  au  long  le  contiennent  lcfdites  lettres, 
à  la  cour  adrertantes.  Requête  à  fin  d'cnregiftrcmenr  d'icelles  ,conclufions  du  Procu- 
reur général  du  Roy.  Ouy  le  rapport  de  maître  Antoine  Portail  concilier  ,  tout 
conlîdcré ,  ladite  Cour  a  ordonné  &  ordonne  que  les  lettres  feront  cnrcgiftrécs  au  ^ 
greffe  d'iccllc  pour  jouir  par  ledit  Mcûlrc  Louis- Alexandre  de  Bourbon  ,  les  enfans , 
tant  mâles  que  femelles  qui  naîtront  de  lui  en  loyal  mariage  ,  préférant  les  mâles  aux 
femelles  ,  Tordre  de  primogeniturc  garde ,  Se  les  enfans  mâles  qui  defeendront  à 
perpétuité  des  enfans  mâles  Se  femelles  nez  en  loyal  mariage  dudit  Mcffire  Louis- 
Alexandre  de  Bourbon,  préférant  toujours  l'aîné  d'iccux,  de  l'effet  Se  contenu cfdi- 
tes  lettres  être  exécutées  felon  leur  forme  &  teneur ,  fans  néanmoins  que  ledit  Meflire 
Louis-Alexandre  de  Bourbon  puifl'e  jouir  de  la  diftraâion  du  reflort  ,  qu'en  indem- 
nisant préalablement  les  officiers  qu'il  appartiendra,  tait  en  Parlement  le  vingt-neu- 
vième Août  rail  fept  cens  trois.  Signé  par  collation ,  Du  Tillet. 

Lettres  fttentes  yù  orâmntnt  I enrtgiflrmtnt  des  Lettres  dmim  de  U  terre  de  U  Tcrtt-{*r-  D 

Aube  **  duché'  de  cbitetuvtlUm. 

LO  U I S  par  la  grâce  de  Dieu  Roi  de  France  &  de  Navarre  :  A  nos  amez  Se  féaux 
confeillcrs  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  à  Paris;  Saiait.  Notre  très- 
cher  &  très-amé  oncle  Louis- Alexandre  de  Bourbon  comte  de  Touloufc ,  duc  de  Châ- 
teauvillain ,  Nous  a  repréfenté  qu'aïant  acquis  la  terre  de  la  Fcrté-fur-Aubc,  membre 
du  comté  de  Vertus,  fuivant  l'adjudication  qui  lui  en  a  été  faite  par  décret  le  a 2.  Aouft 
1704.  &  n'aïant  fait  cette  acquilition  que  dans  l'intention  de  réunir  cette  terre  au  duché 
de  Châteauvillain ,  dont  il  cft  depuis  long- temps  propriétaire ,  il  auroit  obtenu  de  Nous  £ 
des  Lettres  d'union  ,  qui  vous  auraient  été  adrclîécs  ;  mais  que  craignant  que  vous  ne 
trouvaffiez  quelque  difficulté  à  l'enregiftrement  de  ces  Lettres  d'union,  fous  prétexte 
que  le  comté  de  Vertus  a  été  pofledé  par  les  Rois  nos  prédecefleurs ,  depuis  le  mariage 
de  Jeanne  de  Champagne  avec  Philippe  le  Bel,  jufqu  en  l'année  1  jtf  x.  que  cette  terre 
a  été  donnée  en  dot  a  llabclle  de  France ,  il  a  cru  devoir  Nous  remontrer  qu'indépen- 
damment  des  moyens  qu'il  prétendoit  avoir  pour  foutenir  que  cette  terre  n'étoit  point 
un  véritable  domaine  de  la  couronne  inaliénable  &  imprefcriptiblc  ,  &  qu'il  n'étoit 
point  par  confequent  fujet  à  la  réunion  à  la  couronne ,  Nous  ne  pourrions  d'ailleurs  y 
rentrer  qu'en  abandonnant  les  biens  qui  ont  été  réunis  à  notre  couronne,  dans  la  pcr.  F 
tonne  de  Louis  XII.  fils  &  unique  héritier  de  Charles  duc  d'Orléans:  qu'en  effet  le 
comté  de  Vertus  ayant  paûe  d'Ifabcllc  de  France ,  qui  l'avoit  eu  en  dot  lors  de  fon  ma- 
riage avec  Galcasdc  Milan,  àValcntinedc  Milan , mariée  à  Louis  d'Orléans  ;&  dans 
faîte  en  forme  de  partage,  tant  des  biens  de  Louis  d'Orléans,  que  de  ceux  de  Valentine 
de  Milan,  entre  Charles  d  Orléans  &  Marguerite  d'Orléans  leurs  enfans ,  le  comté  de 
Vcrtusétant  tombé  à  Marguerite,  avec  une  claufe  de  garantie  très-étendue,  ftipuléc  en 
fa  faveur  par  Charles  d'Oileansi  cette  garantie,  en  cas  que  Nous  vouluftions  évincer 
les  ayans  caufe  de  Marguerite  d'Orléans ,  du  comté  de  Vertus ,  retomberoit  lur  tous  les 
biens  de  Charles  d'Orléans, qui  ont  été  réunis  à  notre  couronne,  comme  recueillis  par 
Louis  XII.  Ion  nls&  fon  héritier ,  que  comme  ces  biens  étoicnt  beaucoup  plus  conû- 
dcrablcs  que  le  comté  de  Vertus,  il  paroiiibit  que  quand  la  garantie  n  «endroit  pas 
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A  l'action  en  réunion  :  Nous  aurions  plûtôc  intérêt  de  conferver  ces  domaines ,  que  de 
réunir  le  comté  de  Vertus  à  notre  couronne  -,  que  ccft  par  des  motifs  aufli  puiûans,  que 
par  deux  Arrclls  que  vous  avez  rendus  Jes  années  ij  jj.  &  1j67.cn  prononçant  uu 
appointcmcutfurla  demande  en  réunion  à  notre  domaine  du  comté  de  Vertus,  formée 
par  notre  procureur  gênerai,  vous  avez  maintenu  les  comtes  de  Vertus ,  par  provifîon 
dans  la  polleflion  de  ce  comté;  que  c'eil  par  le  même  motif  que  par  Arrcft  par  Nous 
rendu  le  21.  Mars  i«9j.  Nous  aurions  aufli  maintenu  le  fleur  d'Avaugour  en  la  pot 
feflîon  &  jouiflance  dudit  comté  ,&  notamment  de  la  terre  de  la  Fertc-iur-Aube,  tans 
s'arrêter  à  la  demande  en  réunion  au  domaine  ;  &  que  ce  font  enfin  les  mêmes  motifs 
qui  l'obligent  de  recourir  à  notre  autorité  ,  pour  fe  mettre  en  état  de  jouir  de  la  grâce 

B  que  Nous  lui  avons  faite ,  en  lui  accordant  les  Lettres  d'union  de  la  terre  de  la  Fcrte-fur- 
Aube, au  duché  de  Chàteauvillain ,  &  de  lever  Icsobftaclcs  qui  pourroienefè  rencon- 
trer à  l'enregiltremcntd'iccUes,fur  le  prétexte  de  la  demande  en  réunion  appointée 
pardevant  vous. 

A  ces  c  auses  ,  voulant  favorablement  traiter  notredit  oncle  le  comte  de Touloufe , 
de  lavis  de  notre  conictl ,  qui  a  vu  ledit  acte  du  mois  d' A  vi  il  1  }6i.  le  partage  du  25.  Juin 
144t.  &  l'adjudication  par  décret  dudit  comté  du  12.  Aouft  1704. dont  copie  duemenc 
collationnécs ,  font  ci-attachées  tous  le  contre-feel  de  noftre  chancellerie  ,  de  notre 
grâce  fpcciale ,  pleine  puiflanec  &  autorité  royale ,  Nous  avons  par  ces  préfentes  lignées 

C  de  notre  main, dit  &  ordonné, difons  &.  ordonnons ,  voulons  &  Nous  plaît, que  lorf- 
qu'il  vous  apparaîtra  de  nos  Lettres  d'union  de  la  terre  de  la  Fcrté- fur- Aube,  au  duché 
de  Chàteauvillain ,  vous  aiez  à  procéder  à  l'enregiftrcmcnt  d'icclles ,  no.'iobftant  la  de- 
mande en  réunion  ,  appointée  devant  vous  par  les  Atrcfts de  1  r  j  j.  &  1 567.  &  toutes 
autres  choies  à  ce  contraires  ;  voulant  &  entendant  qu'attendu  le  bien  &  l'avantage 
évident  de  noftre  couronne ,  de  faire  cefler  l'action  en  garantie ,  réfuhante  de  l'acte  du 
25.  Juin  1445-  ladite  terre  de  la  Ferté-fur-Aubc  refte,  «  appartienne  à  noftredit  oncle 
le  comte  de  Touloufe,  à  titre  de  propriété  incommutable,  par  forme  de  récompenfe, 
des  biens  libres  de  la  fucceflion  de  Charles  d  Orléans,  dont  Louis  XII.  notre  predecef- 
feur  a  hérité ,  &i  qu'il  a  réunis  à  notre  couronne  -,  Icfquels  il  pourroit  Nous  demander,  ou 

£  partie  d'iccux ,  s'il  étoit  par  Nous  évincé  de  ladite  terre  de  la  Ferté-  fur-  Aube ,  membre  du 
comté  de  Vertus.  Si  vous  mandons  que  vous  aïez  à  enregiftrer  les  préfentes ,  Se  le  con- 
tenu en  iccllcs  garder  &  obferver  félon  leur  forme  &  teneur,  &  en  faire  jouit  l'impé- 
trant. Car  tel  cfljioltre  plaifîr.  Donne'es  à  Verfaillcs  au  mois  de  Mars  l'an  de  grâce 
m:l  fepteent  vingt-huit  >&  de  noftre  regne  le  treizième.  Signé  ,  LOUIS,  &  plus  bas 
par  le  Roi.  Chauv  eli  n,  avec  grille,  &  encore  plus  bas.  Vu  au  confeil,  Le  Pelletier. 
Et  Iccllées  du  grand  (beau  de  cire  jaune ,  &  à  côté  cft  écrit  -,  regiftré  oui  le  procureur 
gênerai  du  Roi, pour  jouir  par  l'impétrant  de  leur  crFet& contenu,  fuivant  l'Arreft  de 
ce  jour,  àPariscn  parlement  le  vingt  Avril  raillcpt  cent  vingt-huit.  Signé, Du  Franc, 
avec  paraphe. 

E  Extrait  des  Regtftres  i»  Parlement. 

\  T  EU  par  la  cour  les  Lettres  patentes  du  Roi  données  à  Vcrfailles  au  mois  de  Mars 
y  mil  fepteent  vingt-huit,  lignées  LOUIS,  &  plus  bas  parle  Roi, Chauvel in  ,& 
&:  fc -llccsdu  grand  (ceau  de  cire  jaune  ,  obtenues  par  mcflîre  Louis- Alexandre  de 
Bourbon,  comte  de  Touloufe, duc  de  Chàteauvillain ,  par  Icfquelles  pour  lescaufes  y 
contenues ,  le  feigneur  roi  a  dit ,  ordonne ,  veut  &  lui  plaît ,  que  loriqu'il  apparoîtra  i 
la  cour  des  Lettres  d  union  de  la  terre  de  la  Ferté-fur-Aubc ,  membre  du  comté  de  Vertus 
au  duché  de  Chàteauvillain  ,  elle  ait  à  procéder  à  renregiftrement  d'icclles,  nonobftant 
la  demande  en  réunion  appointée  devers  ladite  cour  par  les  Arrefts  de  15  jj.  &  1  f  «7.  & 
p  toutes  autres  choies  à  ce  contraires  :  voulant  &  entendanr  ledit  feigneur  roi ,  qu'attendu 
le  bien  Se  l'avantage  évident  de  fa  couronne ,  de  faire  cefler  l'action  en  garantie  résul- 
tante de  l'acte  du  25.  Juin  144t.  ladite  terre  de  la  Ferté-fur- Aube,  refte  &  appartienne  à 
l'impétrant,  a  titre  de  propriété  incommutable ,  par  forme  de  récompenfe  des  biens 
libres  de  la  fucceflion  de  Charles  d  Orléans ,  dont  Louis  X  1 1.  prédeccfTeur  dudit 
feigneur  roi  a  hérité ,  fie  qu'il  a  réunis  à  (a  couronne ,  Icfquels  l'impétrant  pourroit 
lui  demander,  ou  partie  d'iccux,  s'il  étoit  évincé  par  ledit  feigneur  roi ,  de  ladite  terre 
1  de  la  Fcrté-fur-  Aube ,  membre  dudit  comté  de  Vertus  ,  ainfi  qu'il  eil  plus  au  long  con- 

' f  tenu  clditcs  lettres  patentes  à  la  Cour  adreflantes.  Une  copie  collationnéc  par  le  ficur 

l'  Sainlon  lecretaire  du  Roi ,  d'un  ade  du  premier  Avril  mil  trois  cent  (oixante  &  un, 

par  lequel  le  roi  Jean ,  donna  à  (à  fille  llabellc  de  France  en  doc,  en  çoniîdctacioa 
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■de  (on  mariage,  lors  contracte  entre  ladice  Dame  de  France  ,  d'une  parc ,  Si  Jean  A- 
Caleas ,  fils  aîné  du  ficur  Galeas  ,  vicomte  de  Milan,d'autre,  le  château  &  ville  de  Som- 
«niercs  -,  Se  tous  les  droits  en  dépendants  ,  Se  depuis  à  leur  prière  les  auroit  repris ,  Se 
réunis  à  Ton  domaine,  Se  donne'  à  la  place,  entre  autres  choies,  les  villes  de  Ver- 
tus Se  de  la  Ferré-for- Aube ,  leurs  droits,  appartenances  &  dépendances,  qu'il  auroit 
cïigé  en  comté ,  (bus  la  dénomination  du  comte  de  Vertus ,  avec  tous  les  privilè- 
ges y  c'noneés  >  Se  après  la  mort  de  (a  fille  (ans  enfans ,  à  Ion  mari  pendant  la  vie , 
&  s'il  prédecede  à  ladite  dame  Habcllc  de  France  (a  femme  ,  aux  charges  te  condi- 
tions y  énoncées.  Autre  copie  collationnée  par  le  Prévôt  &  fon  confrère ,  Notaires 
auChâtelct,  le  11.  Mars  1720.  du  partage  fait  le  ir-  Juin  1445.  pardevant  les  No- 
taires audit  Châtelct,  entre  Médire  Charles  duc  d'Orléans ,  d'une  parc ,  &  dame  Mar-  B 
guérite  d'Ot leans ,  comtefle  d  Eftampes ,  fa  lueur  d'autre  part ,  entans  Se  héritiers  du 
feu  (leur  Louis  duc  d'Orléans,  &  de  dame  Valcntinc  de  Milan  fa  femme,  leurs  pere 
&  merc,  des  biens  defditcs  (uccefCons,  pour  ce  qui  en  pourrait  appartenir  à  ladite 
Dame,  &  auflî  dans  la  fucceflidn  de  (eu  Médire  Philippe  d  Orléans,  comte  de  Ver- 
tus leur  fterc ,  par  lequel  partage  ledic  ûeur  duc  d  Orléans  lui  auroit  cédé  la  fomme 
de  dix-huit  cens  livres  tournois  de  rente,  qu'il  a  ailùe  &  allîgnéc  à  ladite  Dame  fa 
fcrur  pour  elle ,  fes  hoirs  &  ayans  caufe ,  à  toujours  ;  ccft  à  (çavoir  ,  le  comté  de  Ver- 
tus, Moymer,  Rônai  Se  la  Ferre-for- Aube  ,  droits,  circonltances  Se  dépendances , 
pour  la  fomme  de  cinq  cens  livres  tournois  de  ladite  rente,  toutes  charges  déduites , 
avec  garantie  dudit  heur  duc  d  Orléans  à  ladite  Dame  dcldites  choies,  Se  autres  y  C 
énoncées ,  envers  Se  contre  tous,  te  pour  les  treize  cens  livres  reliantes,  promis  de 
les  lui  faire  payer  en  l'hôtel  de  la  recette  dudit  lieur  d'Orléans ,  par  chacun  an ,  juf- 
qu'à  ce  qu'il  ait  taie  aflkttc  à  ladite  dame,  ou  à  fes  héritiers  ou  ayans  caufe, en  aucu- 
nes terres  te  fêigneuries ,  en  une  ou  pluficurs ,  revenantes  à  ladite  fomme  de  treize  cens 
livres ,  obligeant  lcfditcs  deux  parties  chacun  en  droit  foy ,  cous  leurs  biens  meubles 
■Se  immeubles ,  prefens  Si  à  venir ,  Se  ceux  de  leurs  hoirs, ainfi  que  plus  amplement 
l'énonce  ledit  partage.  Une  autre  copie  collationnée  par  le  fieur  le  Comte  ,  fecre- 
faire  du  Roi ,  d'un  décret  faic  en  la  cour  le  vingt-deuxième  Août  mil  fept  cens  qua- 
tre ,  fur  la  fucceiïion  de  Médire  Claude  de  Bretagne ,  baron  d'Avaugour ,  à  la  requête  de 
Meflire  Ferdinand  comte  de  Marchin ,  maréchal  de  France ,  au  profit  dudit  impétrant ,  q 
de  la  terre  de  la  Fcrté-fur-Aube ,  Se  dépendances ,  par  lequel  ladite  cour  par  fondit 
décret  auroit  vendu  ,  adjugé  Se  délivre  à  Prioux  ,  procureur  en  kelle,  comme  au 
plus  offrant  Se  dernier  encherifleur  ,  le  fond  ,  très-fond  te  propriété  des  biens ,  immeu- 
bles y  énonces  ,  Se  entr'autres ,  ladite  ville  &  chafteau  de  la  Fcrté  fur  Aube ,  forge , 
bois  &  terres ,  droits  fcigneuriaux,ju(ricc  Se  fieft  feigneurie  Se  jufticc  de  Ville,  Sil- 
vanrouvre  ,  8c  toutes  choies  en  dépendantes ,  Se  autres  immeubles ,  Se  biens  plus  au 
long  détaillée  audit  décret,  aux  charges  ,  clautes  Se  conditions  y  mentionnées,  te 
outre  moyennant  le  prix  Se  (omme  de  foixante  Ce  quinze  mille  livres,  pour  une  fois 

Sayée ,  Se  diftribuée  à  qui  il  appartiendra ,  lequel  Prioux  en  auroit  tait  au  gteffe 
e  la  cour  le  treize  Décembre  luivant  (a  déclaration  de  ladite  adjudication  , pour  Se  £ 
au  profit  dudit  (leur  impétrant;  enfcmble  la  requête  prefentee  à  la  cour  à  hn  d'en- 
regiftrement  deldites  lettres  patentes ,  concluûons  du  procureur  gênerai  du  Roi .  Ouy 
le  rapport  de  Martre  Louis  de  Yicnnc  ,  confcillcr  :  Tout  co.  iildcté ,  la  cour  a  ordonné 
que  leldites  lettres  patentes  (eront  enregistrées  au  greffe  de  la  cour,  pour  jouir  par 
ledic  impétrant ,  de  l'effet  te  contenu  en  iccllcs,  te  être  exécutées  fclon  leur  forme 
&  teneur.  Fait  en  parlement  IcvingtAvtil  mil  fept  cens  vingt-huit.  Signé  Richard. 
&à  côté,  Mi  ho  y. 

Lettres  Junte»  Je  U  Terre  de  U  Terté-frr.Aube  *»  Duché  de  CbtjleittvilUm.  ^ 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  te  de  Navarre  :  A  tous  prefens 
Se  à  venir ,  Salut.  Notre  trés-cher  te  ttés-amc  oncle  Louis- Alexandre  de  Bour- 
bon ,  comte  de  Toutou fc  ,  Nous  a  reprefente  que  par  lettres  patentes  du  mois  de 
May  170Î.  regiftrées  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris  le  29.  Août  fuivant,  il  a 
plù  au  feu  Roy ,  notre  tres-honorc  feigneur  fie  bifayeul ,  créer  te  ériger  en  titre ,  nom , 
dignité'  te  prééminence  de  duché  te  Pairie ,  le  comté  de  Chaftcauvillain ,  Se  marquitat 
d'Arc ,  dans  l'enclave  defquellcs  terres  Se  (cigneuries  ,  le  trouvent  celles  de  la  Ferté- 
fur-Aube  ,  Se  fes  dépendances  ,  membre  du  comte  de  Vertus  ,  que  dans  la  vue  de 
d'aurant  plus  decoret  Se  augmenter  ledit  duché  de  Chaftcauvillain  ,  par  l'union  te 
incorporation  deldites  terres  Se  (cigneuries  de  la  Ferté-fur-Aube,  Se  dépendances, 

il  en 
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^  il  en  aurait  fait  l'acquilition  des  le  22.  Août  1704.  par  décret  fait  en  notre  cour  de 
parlement , contenant  les  droits  de  haute  ,  moyenne  &  bade  julticc  ,  droit  d'établir 
baîlly  fie  Gruycr.fie  généralement  tous  les  autres  droits,  prééminences  fie  prorogati- 
ves ,  qui  compofent  Icfditcs  feigneuries  de  la  Fcrté-lur- Aube ,  &  dépendances ,  le  tout 
faili  réellement  fur  Nicolas  Gucrard,  au  nom  fie  comme  tuteur  de  notre  tres-chcr  fie 
trés-amc  coufin,  Armand-François  d  Avaugour,  Comte  de  Vertus,  guidon  des  gen- 
darmes de  notre  garde  ,  fie  de  notte  trés-chere  ce  bicn-ainéc  coufine  Cathcrinc-Barrhe- 
lemy-Sur.onnc  de  Chaltcaultn,  &  à  eux  appartenans,  comme  luccelîeurs  fie  héritiers  de 
François  d' Avaugour,  auquel  François  11. duc  oc  Bretagne  auroit  fait  donation  en 
148$.  dudit  comte  de  Vertus,  lors  à  lui  appartenant,  comme  hïs  fie  héritier  de  Mar- 
guerite d'Orléans  (a  merc ,  a  laquelle  ledit  comte'  de  Vertus  éroit  celui ,  par  le  pat- 

$  t.igc  fait  en  1445.  encre  elle  fie  Charles  d  Orléans  fon  frerc ,  de  la  (ucccfïion  de  Louis 
d'Orléans ,  fie  de  Valcntine  de  Milan  ,  leurs  pere  Cemcre,  ladite  Valcntine  de  Milan, 
feule  tille  fie  unique  héritière  d'Uibcllc  de  France  ,  à  laquelle  le  roy  Jean  fon  pete 
avoit  donne  ledit  comte  de  Vertus  en  dot  »  &  en  conlideration  de  fon  mariage  fait  en 
1  jtf  1 .  avec  Galeas  de  Milan  ;  mais  la  pollcfllon  dans  laquelle  les  Rois  nos  ptcdcccfleurs 
ont  été  dudit  comté  de  Vertus,  depuis  le  mart.ige  de  Jeanne  de  Champagne  ,juf- 
qu'en  1 361. qu'il  a  été  donne, comme  dit  cil,  en  mariage  à Kàbcl le  de  France  ,  alcrvi 
de  prétexte  pour  prétendre  que  c'cîoit  un  domaine  reveriible  à  la  cou  tonne,  &  a  par 
confequent  empêche  l'union  de  ladite  terre  &  Icigneurie  de  la  Ferté-fur-Aube,  fie 
dépendance  audit  duché  de  Chaltcauvillain  -,  fur  quoi  notredit  oncle  s 'étant  pourvu 

^  pardevers  Nous ,  fie  Nous  ayant  exposé  les  raifons  pour  lefqucltes  il  croit  pouvoir 
Nous  (upplier  de  le  maintenir  dans  la  propriété  incommutable  dcfditcs  terres  fie  (ci- 
gneuries  de  la  Fcrté- fur- Aube ,  fie  dépendances,  Nous  aurions  par  nos  lettres  du  mois 
de  Mars  de  la  prefente  année ,  regiferées  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  par  Ion 
art  et  du  zo.  du  prêtent  mois ,  fie  pour  les  eau  les  &  raifons  contenues  en  nofditcs  let- 
tres ,  confirmé  fie  maintenu  nptredit  oncle  dans  la  propriété  incommutable  de  ladite 
terre  fie  (ctgncurie  de  la  Fcrté-lur- Aube-,  ce  qui  faifànt  cefler  toutes  les  difficultez 
&  obftadcs  qui  ont  julqu  à  prêtent  empêché  l'union  fie  incorporation  de  ladite  terre 
delà  Fcrté-fur-Aube  ,  fie  dépendance  audit  duché  de  Chaltcauvillain,  notredit  oncle 

jj  Nous  auroit  fupplic  de  lui  accorder  nos  lettres  fur  ce  necefiaircs.  Pour  cescaufes» 
fie  antres  conlidcrations  à  ce  Nous  mou  vans  ,  après  Nous  être  fait  repreienter  les 
lettres  de  1361.  portant  entr'autres  choie;  ,  l'érection  des  terres  fie  feigneuries  de 
Vertus,  fie  dépendances  en  comté,  le  partage  du  25.  Juin  144$.  l'adjudication  par 
décret  du  22.  Août  1704.  de  ladite  terre  fie  feigneurie  de  la  Ferté,  nos  lettres  d'é- 
rection du  duché  de  Chaltcauvillain  du  mois  de  May  1703.  &  enfin  celles  du  mois 
de  Mars  dernier,  duément  regiftrées,  le  tout  cy-attaché  fous  le  contre-feel  de  notre 
chancellerie,  de  notre  grâce  (pcciale ,  pleine  puiûancc  &  autorité  Royale,  nous  avons 
dcfùni  fie  détaché ,  fie  par  ces  ptefentes  dclunilfons  &  détachons  dudit  comté  de  Vertus, 
ladite  terre  fie  feigneurie  de  la  Ferté-fur-Aube ,  avec  (es  appartenances  fie  dépendan- 

£  ces ,  fie  le  tout  joint ,  uni ,  annexé  &  incorporé ,  comme  par  cefdites  prefentes ,  Nous 
les  joignons,  unifions ,  annexons  te  incorporons  audit  duché-Pairie  de  Chaltcauvil- 
lain, pour  ne  faire  a  l'avenir  qu'un  même  corps  de  duché-Pairie  :  Voulons  en  con- 
fcquence  que  conformément  à  nolditcs  lettres  d'érection  dudit  duché  de  Challeau- 
villain,  notredit  oncle  le  comte  deTouloule,  les  enfans,  tant  mâles  que  femelles  qui 
naîtront  de  lui  en  loyal  mariage, préférant  les  mâles  aux  femelles , l'ordre  de  primo- 
geniture  gardé ,  &  les  enfans  mâles  qui  naîtront  6e  détendront  à  perpetuire  dcidits 
enfans  mâles  ou  femelles,  nez  de  notredit  oncle,  préférant  toujours  l'aîné  d'iceux, 
joui  fient  dans  toute  l'étendue  de  ladite  terre  de  la  Ferté-lur-Aubc,  8c  fes  dépendan- 
ces ,  de  tous  les  droits  ,  titres  ,  honneurs,  dignirez  ,  prérogatives ,  prééminences,  fran- 

p  chilcs  fie  hberrez  ,  portecs  par  nos  lettres  patentes  d'érection  de  ladite  terre  de  Chal- 
tcauvillain en  duché- Pairie  -,  en  conlcqucnce,  voulons  fie  Nous  plaît,  que  (es  vafiaux 
&  fujets  le  reconnoifient ,  Se  quand  le  cas  écherra,  lui  ta  lient  fie  prêtent,  fie  à  fcf- 
dits  enfans,  hoirs  fie  fucccficurs,  les  fois  fie  hommages,  fie  autres  reconnoifianecs , 
baillent  aveu  fie  dénombrement,  faffent  fie  payent  Icuis  devoirs,  félon  la  nature  des 
terres  qu'ils  tiennent  de  notredit  oncle  ,  audit  titre  fie  qualité  de  duc  fie  Pair  de 
France ,  fie  fans  que  pour  railbn  de  la  prefente  union  ,  notredit  oncle ,  fie  (es  fuccei- 
feurs ,  foient  tenus  envers  Nous  ce  (es  tenanciers  fie  vafiaux  envers  lui  ,  à  autres  Ce 
plus  grands  droits  que  ceux  qu  ils  nous  tloi vent,  fie  qui  lui  étoicntdùs.  Voulons  auÛî 
que  toutes  les  caufe*  concernantes  ladite  terre,  fie  jufticiables  de  la  Fcrté,  continuent 
d'être  trairées  fie  jugées  en  première  înllancc  pardevant  le  juge  de  la  Fcrté,  dont  les 
Tmt  V.  Q. 
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appellations  rcflbrtironc  audit  bailliage  du  duché  de  Chafteauvillain,  &  celles dudit  A. 
bâilliag;  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  faut  les  cas  royaux ,  dont  la  connoil- 
fance  apartiendra  aux  juges  qui  en  doivent  connoitre  ,  fans  pour  ce  être  tenus  de 
Nous  payer ,  ni  à  nos  (ucceffcurs  rois  aucune  finance  ni  indemnité ,  de  laquelle  Nous 
avons  fait  don  Se  rcmifcà  notredit  oncle,  à  quelque  fomme  qu'elle  puiflc  monter: 
Voulons  que  les  officiers  de  lagrucrie  établis  audit  Chafteauvillain  exercent  doréna- 
vant leurs  fondions  dans  1  étendue  de  ladite  terre  de  la  Ferté,  &  les  dépendances, 
&  que  les  appellations  de  leurs  jugemens  reûortiflcnt  au  fiege  de  la  table  de  marbre 
de  notredit  palais  à  Paris  :  Faifons  dcfcnles  à  tous  juges  d'y  ttoubler  lcldirs  Officiers , 
Se  d'en  prendre  aucune  connoiflance  ,  laquelle  Nous  leur  interdifons  :  Faifons  pareilles  B 
défènfes  à  toutes  perfonnes  de  faire  pour  raifon  de  ce  ,  aucunes  pourfuites  ailleurs 
que  pardevant  leldits  officiers ,  fur  peine  de  nullité ,  Se  de  tous  dépens,  dommages 
Se  intérêts ,  à  la  charge  d  indemnifer,  s'il  échet ,  les  juges  Se  officiers  pretendans  droits 
de  reffort  fur  ladite  terre  Se  feigneunede  la  Ferté  fur  Aube,&  toutes  autres.  Si  don- 
nons en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  confcillers ,  les  gens  tenans  notre  cour  de 
parlement  à  Paris,  te  tous  autres  nos  officiers  Se  jufticiers  quil  appartiendra ,  que 
ces  prefentes  nos  lettres  d'union  ,  ils  raflent  regiflrer ,  Se  de  leur  contenu  jouir  &  ufet 
notredit  oncle  ,  fes  enfuis  &  defeendans ,  pleinement ,  pailiblcmcnt  Se  perpétuelle- 
ment, ccflànt  &  faifant  ceflcr  tous  troubles  &  empechemens ,  nonobffant  tousédits,  ç 
déclarations  ,  ordonnances  ,  reglemens  Se  lettres  à  ce  conraircs  ,  aufquclîcs  Nous 
avons  dérogé  Se  dérogeons  par  ces  prefentes ,  pour  ce  regard  feulement ,  &  fans  tiret 
à  conlequenec:  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  choie  ferme  Se  fiable 
à  toujours ,  Nous  y  avons  fait  mettre  notre  feel.  Données  à  Verfailes  au  mois  d'A- 
vril lande  grâce  mil  fept  cent  vingt-huit,  Ce  de  notre  règne  le  treizième.  Signé, 
LOUIS.  Et  fur  lercply  parle  Roy,  Signé  Chauvelin  .avec  grille  te  à  côté,  Vif* 
Signé,  Chauvelin  ,  &  au  deflbus  eft  écrit ,  pour  union  de  la  terre  de  la  Ferté-fur- 
Aubc  au  duché  de  Chafteauvillain.  Signé,  Chauvelin  ,  ôt  fcellées  en  lacs  de  foye 
du  grand  fceau  de  cire  verte:  Se  à  côte  eft  encore  écrit. 

Kegijlrées  ,  euy  le  prtxureur  gênerai  du  Rty  ,  fur  être  exécutées  felan  leur  firme  te-  £> 
neur ,  tjr  jauîr  à  perpétuité  par  ledit  impétrant ,  fes  enfans  &  deftendans  miles  ty  femelles , 
nez  tjr  i  naître  en  lijal  mariage ,  préférant  Us  miles  aux  femelles  ,  f  ordre  de  prtmogeniture 
gardé,  de  leur  effet  ty  contenu,  à  la  charge  d" indemnifer ,  s'tij  échet ,  les  juges  ty  officiers 
frétendans  droit  de  reffort  fur  ladite  terre  tjr  feignturie  de  laFctté  fur- Aube ,  ty  autres , 
fusvust  t arrêt  de  te  jour.  A  Péris  en  périment  U  onze  M*j  mil  fept  cent  vingt- huit. 
Signé,  Do  Faanc. 

Extrait  det  regiflrts  du  Parlement. 

T  f  EU  par  la  Cour  les  lettres  patentes  du  Roi ,  données  à  Vcrfailles  au  mois  d'/.- 
V  vril  mil  fept  cent  vingt-huit,  lignées  LOUIS;  &  fur  le  repli,  par  le  Roi,  £ 
Chauvelin, &lcellccs  en  lacs  de  foye  du  grand  fceau  de  cire  verte,  obtenues  par  Mcl- 
fîrc  Louis- Alexandre  de  Bourbon  comte  de  Touloufe,  par  Icfquclles  pour  les  caufes  y 
contenues ,  le  feigneur  roy  a  defuni  &:  détaché  du  comté  de  Venus,  la  terre  &  fcigncu- 
ric  de  la  Ferté  fur- Aube,  fes  appartenances  Se  dépendances ,  &  le  tout  uni ,  annexe  & 
incorporé  au  duché  8c  Pairie  de  Chafteauvillain ,  pour  ne  faire  à  l'avenir  qu'un 
même  corps  de  duché  &  Pairie  :  Veut  en  confequcncc  que  conformément  aux  let- 
tres d'érection  du  comté  de  Chafteauvillain  &  marquifat  d'Arc  (  dans  l'enclave  dcfqiicls 
fc  trouve  celle  de  la  Ferté- fur- Aube  &  fes  dépendances,  membre  du  comté  de  Ver- 
tus) en  duché  Se  Pairie,  du  mois  de  Mai  1703.  regtftrccs  en  la  Cour  le  vingt-neu- 
viéme  Aouft  fuivant ,  l'impétrant,  fes  enfans  tant  m^les  que  femelles  qui  naîtront  de 
lui  en  loyal  mariage ,  préférant  les  mâles  aux  femelles,  l'ordre  de  primogemture gnr- 
dé,  &  les  enfans  mâles  qui  naîtront  &  dépendront  à  perpétuité  dcfdits  enfans  mâ- 
les &  femelles  nez  dudit  impétrant ,  préférant  toujours  laine' dïceux  .jouiflciit  dans 
toute  l'ctcnduc  de  ladite  terre  de  la  Fcrté-fur-Aubc,  ck  dépendances  de  tous  les  droits, 
titres,  honneurs,  dignitez ,  prérogatives,  prééminences ,  franchiles  Se  libcrtcz  por- 
tées par  lcfditcs  lettres  p.itcntcs  d'ércftion  de  ladite  terre  de  Chafteauvillain  en  du- 
ché SC  Pairie}  &  en  confequcncc  veut  ledit  feigneur  roi  ,  &  lui  plaît  que  les  vaf- 
faux  Se  fujets  dudit  impétrant ,  le  reconnoiflent ,  Se  quand  le  cas  échera  lui  raflent 
&  prêtent,  &  à  lefdits  enfans,  hoirs  &  luccefleurs  les  fois  &  hommages,  &  autres 
reconnoiflanccs ,  baillent  aveux  Se  denombremens ,  faficnt  Se  payent  leurs  devoirs  fé- 
lon la  nature  des  terres  qu'ils  tiennet  dudit  impétrant  audit  titre  &  qualité  de  duc 
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A  &  Pair  de  France,  8c  fans  que  pour  raifoo  de  ladite  union ,  ledit  impétrant  &  Tes 
fucccftèurs  foient  tenus  envers  ledit  feigneur  roi ,  8c  (es  tenanciers  vaffaux  envers  lui, 
à  autres  6c  plus  grands  droits  que  ceux  qu'ils  dévoient  audit  feigneur  roi  ,  6c  qui 
ctoienc  dûs  audit  impétrant.  Veut  auflî  ledit  feigneur  roi ,  que  toutes  les  caufes  concer- 
nantes ladite  terre,  &  jufticiablcs  de  la  Fenc-fur-  Aube,  continuent  detre  traitées  6c 
jugées  en  première  inftance  pardevant  le  Juge  de  la  Fcrté-fur-Aube,  dont  les  appel- 
lations relîortiront  au  Bailliage  du  duché  de  Chafteauvillain  ,6c  celles  dudit  Bailliage 
en  la  Cour,  (au  fies  cas  royaux,  dont  la  connoiflance  appartiendra  aux  Juges  qui  en 
doivent  connoître ,  (ans  pour  ce  être  tenus  de  payer  audit  feigneur  roi ,  6c  à  (es  fuc- 
cefleurs  aucune  finance  ni  indemnité ,  de  laquelle  il  a  fait  don  6c  remife  audit  impé- 
trant ,  à  quelque  Comme  qu'elle  puiffe  monter.  Veut  que  les  officiers  de  laGrucrieeta- 

g  biis  audit  Chafteauvillain ,  exercent  dorénavant  leurs  fondions  dans  l'étendue  de  la- 
dite terre  de  la  Fcrté  &  (es  dépendances,  6e  que  les  appellations  de  leut s  jugemens 
rcffortiiîcnt  au  fiege  de  la  table  de  Marbre  du  palais  à  Paris.  Fait  defTènfcs  à  tous 
Juges  d'y  troubler  lefdits  officiers ,  6c  d'en  prendre  aucune  connoiflance,  laquelle  il 
leur  interdit.  Fait  pareilles  defFcnfes  à  toutes  perfonnes  de  faire  pour  raifon  de  ce, 
aucunes  pourluites  ailleurs  que  pardevant  lefdits  officiers,  fur  peine  de  nullité,  8c  de 
tous  dépens,  dommages  8e  intérêts,  à  la  charge  dindemnifer,  s'il  y  échet,  les  Ju- 
ges 8c  Officiers  prétendans  droit  de  reflort  fur  ladite  terre  8c  feigneurie  de  la  Fcrté- 
lur-Aube,  6e  tous  autres,  ainfi  qu'il  eft  plus  au  long  contenu  ddites  lettres  paten- 

C  tes  à  la  Cour  adreflàntcs  ,  une  copie  collationnée  par  le  fieur  Sainfon  (ecretaire  du 
roi,  de  lenres  patentes  du  roi  Jean,  du  mois  d  Avril  itfji.  par  lefquellcs  il  auroic 
donné  en  dota  lfabellede  France  fa  fille,  en  confideration  du  mariage  lors  contracté 
encre  ladire  Dame,  d'une  part,  6e  Jean  Galeas  fils  aîné  du  fieur  Caleas  vicomte  de 
Milan,  d'autre,  le  château  Se  ville  de  Sommietcs,  &  tous  les  droits  en  dependans, 
8e  depuis  à  leur  prière ,  les  aurait  repris  6c  réunis  à  fon  domaine ,  8c  à  eux  donné  au 
lieu  de  ce  entre  autres  choies  les  villes  de  Vertus  ôe  de  la  Ferté-fur-Aubc ,  leurs 
droits  ,  appartenances  &  dépendances ,  qu'il  aurait  érigé  en  comté,  fous  le  nom  de 
comté  de  Vertus,  avec  tous  les  privilèges  énoncés  eldircs  lentes,  une  autre  copie 
collationnée  par  le  Prévoir  6e  fon  confrère  Notaires  au  Châtclet  le  douzième  de 
Mars  1720.  d'un  partage  fait  le  15.  Juin  144).  pardevant  Guignon  8c  fon  confrère 

j)  aufli  Notaires  audit  Chatelet ,  entre  Mcflîre  Charles  duc  d'Orléans ,  d'une  part ,  6c  da- 
me Marguerite  d'Orléans  comtefle  d'Eftampcs  (a  fccur ,  d'aurre  part,  entàns  6c  hé- 
ritiers du  feu  fieur  Louis  duc  d'Orléans ,  6c  de  dame  Valcntine  de  Milan  fa  femme; 
leurs  perc  fie  mere,  des  biens  de  leurs  fucceflions,  pour  ce  qui  en  pou  voit  apparte- 
nir a  ladite  dame ,  8e  auffi  dans  la  lùcccflîon  de  défunt  Mclïire  Philippe  d'Orléans, 
comte  de  Vertus  leur  frère  ,  par  lequel  partage  ledit  fieur  Charles  duc  d'Orlcjns 
aurait  cédé  à  ladite  Dame  fa  fccur,  la  Comme  de  dix-huir  cens  livres  tournois  de 
rente  qu'il  lui  avoit  affife ,  8c  afllgnée  à  toujours  pour  elle  ,  Ces  hoirs  6e  ayans  caufe; 
c'eff  à  îçavoir  le  comté  de  Vertus ,  château  6f  chr.tellenic  de  Venus ,  Moymcr ,  Rô- 
nay  8e  la  Ferté-fut-Aube,  droits ,  citconftanccs  ce  dépendances  6e  autres  ,  pour  la 

*"  Comme  de  cinq  cens  livres  tournois  de  ladite  rente ,  6e  au  cas  que  lefdits  comté  6e 
feigneuries  ne  valuflent  pas  lefditcs  cinq  cens  livres  de  tente ,  toutes  charges  dédui- 
tes ,  ledit  fieur  duc  d'Orléans  ferait  tenu  8c  obligé  de  parfaire  en  deniers  à  ladite  da- 
me fa  fecut  ce  qui  en  défaudroit ,  6c  pour  les  treize  cens  livres  tournois  de  rente 
rcfbntes  dcfdites  dix-huit  cens  livres  de  rente ,  ledit  fieut  duc  d'Orléans  aurait  pro- 
mis de  les  lui  payer  ou  faire  payer  ,  ou  au  porteur  dudit  a&e  pour  elle  en  la  ville 
d'Orléans ,  en  l'hôtel  de  la  recette  dudit  fieur  Duc  en  ladite  ville ,  par  chacun  an, 
jufqucs  à  ce  qu'il  en  eût  tait  affiete  à  ladite  dame  ,  ou  à  fes  het itiers  ,  ou  ayans 

F  caulc,  en  aucunes  terres  8e  feigneuries,  droits  6c  revenus,  en  une  pièce  ou  plufieurs 
revenans  à  ladite  Comme  de  treize  cens  livres  de  rente,  6e  auraient  oblige  lcfdites 
deux  parties  à  l'exécution  dudit  acte,  6e  partage,  chacune  en  droit  Coi,  tous  leurs 
biens ,  meubles  6e  immeubles  prélens  6c  à  venir,  6c  ceux  de  leurs  hoirs  6:  ayans  caufe. 
Une  autre  copie  Cur  papier  ordinaire  non-fignec  de  lettres  patentes  du  19.  Septembre 
1485.  par  lefquellcs  François  duc  de  Bretagne,  auroit  donné  entre  autres  choies  ,  à 
François  de  Bretagne  baron  d'Avaugour  fbn  fils  pour  lui ,  6e  Ces  héritiers  procréez 
en  loyal  mariage ,  le  comté ,  terre  ,  kigneurie  6e  chneelienie  de  Vertus ,  droits,  cir- 
conftanecs,  appartenances  8e  dépendances.  Une  copie  imprimée  de  lettres  patentes 
du  Roi  défunt  données  à  Vct failles  au  mois  de  Juin  170J.  obtenues  par  ledit  im- 
pétrant ,  par  lefquellcs  pour  les  caufes  y  contenues,  le  feigneur  roi  auroit  joint,  uni 
ce  incorporé  au  marquilac  d'Arc  la  baronie  de  Ctancey  ,  celle  de  Courccllcs,  les 
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terres  &  feigneurics  de  Tarnac,  d'Erizeul  Se  autres,  Se  au  comte'  de  Chaftcauvillain  A 
la  terre  8c  Icigncuric  d'Epillan  fie  leurs  appartenances  &  dépendances  ,  &  icclics  ainli 
unies  de  nouveau,  crée  &  ■érigé  en  titre  ,  nom,  dignité  &  prééminence  de  duché  Se 
Pairie  de  France,  (ou sic  nom  deduchédeChaitcauv!llain,cn  faveur  dudit  impétrant , 
de  les  enfans  tant  mâles  que  femelles  qui  naîtront  de  lui  en  loyal  mariage,  préfé- 
rant les  mâles  aux  femelles,  l'ordre  de  primogeniture  gardé,  Se  auffi  en  faveur  des 
enfans  mâles  qui  naîtraient  &  defeendroient  à  perpétuité  defdi's  enfans  maies  ou 
femelles  nez  dudit  impétrant ,  préférant  toujours  l'aîné  d'iceux  ,  Se  en  confequenec 
qu'ils  fufleut  nommez  ducs  de  Chaftcauvillain  &  Pairs  de  Fiance,  ainfi  qu'il  eft  plus 
au  long  énoncé  eldires  lettres,  Se  cu'uite  d'icelles  copie  aulFi  imprimée  de  l'Arrêt  B 
d'enregiftrement  d'icelles  du  vingt-ncuviéme  Aouft  audit  an  170?.  portant  qu'elles 
fcroient  enregiftrecs  au  grctFe  de  la  Cour ,  pour  jouir  par  ledit  impétrant ,  fes  enfans 
tant  mâles  que  femelles  à  naître  de  lui  en  loyal  mariage,  préférant  les  mâles  aux 
femelles ,  l'ordre  de  primogeniture  gardé ,  Se  les  enfans  qui  dcl rendraient  à  perpétuité 
des  enfans  mâles  Se  femelles  nez  en  loyal  mariage  dudit  impétrant ,  puferant  tou- 
jours l'aîné  d'iceux,  de  l'effet  Se  contenu  édites  lettres,  &  être  exécutées  Iclon  leur 
forme  ô£  teneur  ,  fans  néanmoins  que  ledit  impettant  put  jouir  de  la  diltractionaJu 
reilort,  qu'en  indemnifant  préalablement  les  officiers  qu'il  appartiendrait.  Autre  co- 
pie collationnéc  par  le  fleur  le  Comte  feercuire  du  Roi ,  d'un  décret  fait  en  la  Cour 
îc  12.  Aouft  1704.  fut  la  fucceffion  de  Mcfllrc  Claude  de  Bretagne  baron  d'Avau-  p 
gour ,  à  la  requête  de  Mcfllrc  Ferdinand  comte  de  Marchin  maréchal  de  France ,  au 
profit  dudit  impétrant  de  ladite  terre  &  feigneuric  de  la  Fcrté-fur-Aubc  &  dépen- 
dances ,  par  lequel  ladite  Cour  auroit  vendu ,  adjugé  &  délivré  à  Prioux  Procureur 
en  icclle ,  comme  plus  offrant  &  dernier  enchcriilcur,  le  fond ,  rrefond  &  propriété  des 
biens  immeubles  y  énoncez ,  Si  entre  autres  lciditcs  ville  Se  château  de  Ja  Fcrté-fur- 
Aubc  Se  dépendances,  forge,  bois  Se  terres,  droits feigneunaux,  jufliecs  &.  fiefs,  fei- 
gneuries  &  juftiecs  de  Ville,  Silvanrouvrc  &  toutes  choies  en  dépendantes, &  au- 
tres immeubles  Se  biens  plus  au  long  détaillez  audit  décret  ,  aux  charges ,  claufcs 
&  conditions  y  mentionnées  ,  &  outre  moyennant  le  prix  &  fomme  de  foixunte- 
quinze  mille  livres  pour  une  fois  payée  &  diftribucc  à  qui  il  appartiendrait ,  lequel 
Prioux  en  auroit  fait  au  greffe  de  ladite  Cour  le  treziéme  jourde  Décembre  luivant, 
fa  déclaration  de  ladite  adjudication ,  pour  &  au  profit  dudit  fleur  impétrant  :  les  ^ 
lettres  patentes  du  roi  données  à  Vcrfaillcs  au  mois  de  Mars  1728.  obtenues  par 
le  fieur  impétrant ,  par  lcfquelles  pour  les  caufes  y  contenues ,  le  feigneur  roi  au- 
roit ordonne ,  que  lorsqu'il  apparaîtrait  à  ladite  Cour  des  lettres  d'union  de  ladite 
terre  de  la  Fcrtc-fur-Aube  ,  membre  dudit  comte  de  Vertus  au  duché  de  Chaftcau- 
villain ,  elle  eût  à  procéder  à  l'enregiflrcmcnt  d'icelles  ,  nonobftant  la  demande  en 
«•union  appointée  devant  ladite  Cour  par  les  Arrêts  de  1533.  &  1^7.  Se  toutes  au- 
tres chofes  à  ce  contraires ,  voulant  Se  entendant  ledit  feigneur  roi  ,  qu'attendu  le 
bien  &  avantage  de  fa  couronne,  de  faire  ce  lier  l'action  en  garantie  refultante  dudit 
acte ,  Se  partage  du  zt.  Juin  1445.  kditc  tctrc  dc  14  Fcrté-fur-Aubc  reftât  Se  appar- 
tint audit  tieur  impétrant,  à  titre  de  propriété  incommutab'.e,  par  forme  de  recom-  E 
penfe  des  biens  libres  de  la  (ucccflîon  de  Charles  d'Orléans,  dont  Louis  XII.  pre- 
deceUeur  dudit  feigneur  Roi  avoit  hérité ,  Se  qu'il  avoit  réuni  à  la  couronne ,  Iciqucls 
l'impétrant  pourrait  lui  demander,  eu  partie  d'iceux,  s'il  ctoit  évincé  par  ledit  fei- 
gneur roi  de  ladite  terre  de  la  Fertc- fur- Aube,  membre  du  comté  de  Vertus:  l'Ar- 
rêt d'enregiftrement  dcfdites  lettres  du  mois  de  Mars  1728.  du  vingt-huitic'mc  Avril 
fuivant ,  entcmbte  la  requête  prefentée  à  la  Cour  par  ledit  fleur  impétrant  à  tin  d  en- 
icgiftrcment  dcfdites  lettres  du  mois  d'Avril  17z8.fi:  dont  il  s'agit:  Conclufions  du 
procureur  gênerai  du  roi  :Ouy  le  rapport  de  M  Louis  de  Vienne  confciller,  tout  con- 
lideré  :  La  Cour  ordonne  que  Icfdites  lettres  patentes  feront  enregiftrecs  au  greffe  ^ 
de  la  Cour ,  pour  erre  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur,  &  jouir  à  perperuité  par 
ledit  impétrant,  fes  enfans  Se  defeendans  mâles  Se  femelles  nez  Se  à  naître  en  loyal 
mariage,  préférant  les  mâles  aux  femelles ,  l'ordre  de  primogeniture  gardé ,  de  l'eftet 
fie  contenu  en  icelles ,  à  la  charge  d'indemnifer,  s'il  y  echer,  les  Juges  Se  Officiers 
pretendans  droit  de  reffort  fur  ladite  terre  Se  feigneurie  de  la  Ferté-fur-Aube,  &.  au- 
tres. Fait  en  Parlement  l'onzième  May  mil  fepe  cent  vingt-huit.  %«',1SABEAU- 
Collationnc.  Signt't  Richard. 
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A  Lmni  ****tt  dm  Roy  ,  port*?*  confirmation  &  interpréutum  des  lettres  ttéretlion  in 

dutb;  de  ChiftctuvilUi». 

Rcgiftrées  au  Parlement  de  Paris  le  13.  Août  1718. 

ÏOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  fie  de  Navarre:  A  tous  ceux 
qui  ces  prcicntcs  lettres  verront ,  Salut.  Par  lettres  patentes  du  mois  de  May 
mil  fept  cent  trois,  le  feu  Roy  notre  trés-honoré  feigneur  Se  bifàyeul  a  crée'  fie  érigé 
en  faveur  de  notre  trés-cher  &  trés-amé  oncle  Louis- Alexandre  de  Bourbon,  comte 
de  Touloufc,  fie  fes  fuccclVcurs ,  le  duché-Pairie  de  Chaftcauvillain,  compofé  tant 
j  du  comté  de  Chaftcauvillain  ,  jufticc  fie  leigneuric  y  jointes  ,  fîtuées  en  Champagne, 
&  dans  le  reflort  de  notre  Parlement  à  Paris  que  du  marquifat  d'Arc ,  jufticc  fie  fei- 
gneuric  en  dépendantes  ,  dans  le  reflort  de  notre  parlement  à  Dijon  ;  ces  mêmes 
lettres  d  érection  portent-  entt 'autres  chofes ,  que  toutes  les  eau  fes  concernant  ledit 
duché-Pnirie ,  fie  membres  en  dépendans  ,  leront  traitées  fie  jugées  en  notre  cour 
de  parlement  à  Paris  en  première  inftance  ,  fie  que  les  appellations  des  fcnteiiccs 
des  juges  d'icelui  duché,  en  tous  autres  cas,  rcflortiront  nuement  en  notreditc  cour 
de  parlement  à  Paris ,  à  l'cfrct  dequoi  notrcdit  oncle  pourrait  établir  dans  la  ville 
de  Challcauvillain  un  fiege  de  juftice ,  avec  bailly,fie  autres  officiers  .qu'il  convien- 
drait ,  pardevant  lequel  les  appellations  reû'ortiroient  en  la  manière  accoutumée, 
q  même  du  juge  d'Arc,  fie  des  autres  jufhccs  y  rcflbrrifiantcs ,  fous  le  titre  fcul  Je  au- 
torité du  duché  de  Chaftcauvillain,  dont  les  appellations  feraient  portées  en  nôtre- 
dite  cour  de  parlement  à  Paris;  comme  aulli  que  les  gruyer  ,  lieutenant ,  procureur 
fîlcal,  greffier  ,  fèrgcnt  ,  fie  autres  officiers  établis  pour  la  confervation  des  eaux  fie 
forêts  dudit  duché ,  connoîtroient  du  tait  des  bois  ,  eaux  fie  forêts,  dans  toute  l'é- 
tendue dudit  duché  en  première  inftance ,  fie  que  les  appellations  en  rcflbrtiroient 
au  fiege  de  la  table  de  matbtc  de  notre  palais  à  Paris:  lefquellcs  lettres  d'érection 
ont  été  rcgiftrées  en  notre  cour  de  parlement  à  Paris ,  par  fbn  arrêt  du  vingt-neuf 
Août  mil  lept  cent  trois ,  à  la  charge  d'inderonifer  les  officiers  au  (quels  il  pourrait 
être  du  indemnité  pour  raifon  des  diftractions  de  reflort  ordonnées  ;  en  conlequence 
D  dequoi ,  notredit  oncle  aurait  fait  offrir  le  payement  de  ladite  indemnité',  notam- 
ment à  notre  cour  de  parlement  à  Dijon ,  ce  qui  aurait  donné  lieu  à  plulîeurs  remon- 
trances ,  qui  Nous  ont  été  faites  de  la  part  de  notreditc  cour  de  parlement  à  Dijon  , 
contenant  qi;e  par  rapport  à  fbn  intertt  particulier,  elle  ne  demande  fie  ne  prétend 
aucune  indemnité  ,  mais  que  par  rapport  au  bien  de  la  jufticc ,  fie  au  foulagcment 
des  jufticiablcs  dudit  marquifat  d'Arc  >  réuni  au  duché  dé  Chaftcauvillain  ,  elle  fie 
Croit  ebligee  de  nous  reprefenter ,  que  le  marquifat  d' Arc  en  Barrais  ,  uni  comme 
dit  cft ,  au  duché  de  Chaftcauvillain ,  eft  dans  l'étendue  du  bailliage  royal  de  Chaf- 
tillon  lur  Seine ,  dans  le  reflort  &  dans  la  difta»ce  de  douze  à  quinze  lieues  feule- 
ment de  notreditc  cour  de  parlement  à  Dijon  ,  qu'ainfi  nos  fujets  demeurans  dans 
E  l'étendue  dudit  marquifat ,  fouffriroient  un  grand  préjudice  ,  s'ils  étoient  obligez  de 
venir  dorénavant  plaider  fur  l'appel  de  leurs  premiers  juges  en  notre  patlcmcnt  à 
Paris,  diftant  de  cinquante  lieues  fie  plus ,  quil  'croit  de  notre  jufU:c  fie  de  notre 
bonté  ,  fans  aucune  diminution  des  prérogatives  fie  digmtez  dudit  duché  de  Chaf- 
tcauvillain ,  fit  fans  tirer  à  conlequence  ,d  ordonner  qu'il  foit  établi  dans  la  ville 
d'Arc  un  fécond  fiege  de  Bailliage ,  fit  un  fécond  fiege  de  gruerie ,  pour  ia  partie 
du  duché  fituée  dans  le  reflort  dudit  parlement  à  Dijon  ,  où  les  appellations  def- 
dits  bailliage  fie  gruerie  d'Arc  feraient  portées  ,  comme  celles  des  bailliage  fie  grue- 
rie de  Chaftcauvillain  continueraient  d'eue  portées  au  parlement  à  Paris  :  Lclqucl- 
lcs  remontrances  de  notreditc  cour  de  parlement  à  Dijon,  ayant  été  communiquées 
F  par  nos  ordres  à  notredit  oncle,  il  aurait  donné  un  plein  fie  entiet  confentement  à 
tout  ce  qu'il  Nous  plairoir  ordonner,  pour  le  plus  grand  bien  de  notre  fèrvicc  fie  le 
ibulagcmcnt  de  nos  (ujets  :  Nous  fuppliant  feulement  de  conferver  au  Duc ,  fie  au 
duché- Pairie  de  Chaftcauvillain  toutes  les  prééminences  fie  prérogatives  at:achccs  à 
la  qualité  fie  dignité  des  duchrz-Paines.  A  ces  caufes ,  fie  autics  à  ce  Nousmouvans, 
de  l'avis  de  notre  Confcil,  fie  de  notte  ecttainc  fcicncc ,  pleine  puiflâ:.cc  fie  autorité 
royale,  Nous  en  confirmant,  expliquant  fie  interprétant,  en  tant  que  befoin  feroir, 
letditcs  letttes  d  érection  dudit  duché  de  Chaftcauvillain,  du  mois  de  May  mil  fept 
cent  «ois ,  avons  dit  Se  déclaré ,  dil'ons  fie  déclarons ,  voulons  fie  Nous  plaît ,  que  lcf- 
dites  lettres  d'érection  ("croient  exécutées  félon  leur  forme  fie  teneur,  fie  fans  qu'il  y 
(bit  apporic  aucuns  changemens ,  autres  que  ceux  cy-apres  expliquez  ;  c'eft  à  fçavoir, 
7tm<r.  K 
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que  notredit  oucle  pourra  établir  dans  la  ville  d'Arc  un  fécond  fiege  de  Bailliage,  fie 
un  fécond  fiege  de  Gruric ,  pour  la  partie  dudic  duché  fîtucc  dans  le  reflbrt  de  notre-  t\_ 
duc  Cour  de  Parlement  Ce  table  de  Marbre  à  Dijon ,  da»s  l'étendue  de  laquelle  par- 
tic  lcfdiis  Bailly  fie  Gruycr,  ainfi  établis  à  Arc,  connoîrront  chacun  en  droit  foy  tant 
en  première  inftancc,quc  par  appel, de  toutes  les  caufes  fie  inftances  qui  font  de  la 
compétence  ordinaire  des  autres  Baillis  Se  Gruvers;  a  l'exception  néanmoins  des  cau- 
fes &  inftances  dans  Icfqucllcs  le  duc  de  Chafteauvilbin  pourrait  avoir  intérêts  di- 
rectement ou  indirectement  pour  la  perfonne ,  droits ,  prérogatives  &  revenus  dudic 
duché,  &  dans  Icfqucls  fes  procureurs  fiicaux,  agents ,  fermiers,  receveurs  dudic  du- 
ché, &  leurs  commis  Se  prépofez  feraient  parties  principales  ou  intervenantes  en  B 
leurdites  qualttcz ,  pour  railon  des  fonds,  droits  fie  revenus  dudit  duché  feulement, 
lcfquelles  cauics  fie  inftances ,  quoique  pour  chofes  fituées  dans  le  tcflbrt  du  parlemenc 
de  Bourgogne,  continueront  detre  portées  &  jugées  audit  bailliage  fie  gruerie  dudic 
Chafteauvilbin,  dont  les  appellations  feront  portées  en  notre  cour  de  parlemenc 
à  Paris ,  ainlî  qu'il  cft  ordonné  par  nolditcs  lettres  d'érection  ;  fie  dérogeant  en  ce 
point  feulement  à  nolditcs  lettres  d'érection  ,  voulons  que  les  appellations  des  juge- 
mens  qui  feront  rendus  aufdits  bailliage  fie  gruerie  d'Arc  entre  les  jufticiablcs  dudic 
duché ,  même  entre  eux  fie  leidits  procureurs  ri  (eaux  ,  agents ,  fermiers  ,  receveurs  q 
fie  leurs  commis &prep«fez  en  leurs  propres  &  privez,  noms ,  pour  quelque  caufe  fie  dans 
quelque  cas  que  ce  Ibit  ,  autres  que  ceux  cy-deflus  exceptez  ,  foicnt  portées  audic 
parlement  Se  table  de  marbre  à  Dijon,  comme  avanc  lcfditcs  lettres  d  érection.  Si 
donnons  en  mandement  à  nos  amez  fie  féaux  confeillcrs,  les  genstenans  notre  couc 
de  parlement  à  Paris,  que  ces  prcicntcsils  aycntàfairc  regiftrer  ,  fie  leur  contenu 
garder  Se  oblctver  de  point  en  point,  félon  fa  forme  Se  teneur  :  Car  tel  cft  notre 
plaifir.  En  témoin  dequoi  nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  ces  prefentes.  Don- 
nées à  Vcrfàillcs  au  mois  de  Juillet  l'an  de  grâce  mil  fept  cens  vingt-huit,  fie  de  notre 
règne  le  treizième.  Signé,  LOUIS.  Et  fur  le  rcplycft  ccrit,par  le  Roy,PHELYPEAUx.  ~ 
A  côté.  Retifire'es  ,  tuy  le  procureur  gênerai  à»  Roy  ,  pour  être  exécutées  félin  leur  ferme 
à"  teneur ,  fumant  l  Arrêt  Je  ce  jtur.  A  Paris  en  parlement  le  trais  Aoufi  mil  fept  cent 
vingt-huit.  Signé,  Ysabeau  ,  avec  paraphe. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  fie  de  Navarre  :  A  tous  ceux  qui 
ces  ptclentes  lettres  en  forme  d'arrêt  verront ,  Salut.  Sçavoir  faifons  ,  que  vu. 
par  notre  cour  de  parlement  de  Bourgogne  ,  les  chambres  aftcmblccs  ,  nos  lettres 
patentes  données  à  Vcrlàillcs  le  mois  de  Juillet  dernier.  Signé ,  LOUIS.  Sur  le  reply 
parle  Roy  ,  Phelyppeaux  ,  Se  fccllécs  en  cite  jaune,  par  Icfqucllcs  expliquant,  inter- 
prétant fie  confirmant ,  entant  que  bcfoin  Icroit ,  les  lettres  du  mois  de  May  mil  fepe 
cent  trois  d  érection  en  faveur  de  norre  très-cher  fie  bien-amé  oncle  Louis- Alexan- 
dre de  Bourbon, comte  dcTouloufc,  fie  de  fes  fucccffcurs  du  duché-Pairie  de  Chaf- 
teauvillain ,  compolé  tant  dudit  comté  de  Chafteauvilbin  ,  juftiecs  fie  feigneurics  y 
jointes  ,  fituées  en  Champagne  fie  dans  le  rertort  du  parlement  de  Paris ,  que  du 
marquifat  d'Arc  ,  juftiecs  fie  Tcigncuries  en  dépendantes  ;  fituées  dans  le  reftbrt  du  E 
parlement  de  Dijon,  Nous  voulons  que  lcfditcs  lettres  d'érection  foient  exécutées 
lclon  leur  forme  Se  teneur ,  fie  fans  qu'il  foit  apporté  aucun  changement  autre  que 
ecuxd-apres  expliquez  ;  c'eft  à  fçavoir,  que  notre  trés-cher  Se  bien-amc  oncle  ledit 
Louis- Alexandre  de  Bourbon,  comte  de  Touloufe,  pourra  établir  dans  la  ville  d'Arc 
un  fécond  liege  de  bailliage,  fie  un  (ccond  lîegc  de  gruycr,  pour  la  partie  du  duché 
litucc  dans  le  reflbrt  du  parlement  Se  table  de  inarbre  à  Dijon  ,  dans  l'étendue  deU- 
qucllc  partie,  leidits  bailly  fie  gruyerainfi  établis  à  Arc,  connoitront  chacun  en  droit 
loi ,  tant  en  première  mftaacc  que  par  appel ,  de  toutes  les  caufes  fie  inftances  qui 
font  de  la  compétence  ordinaire  des  auttes  baillis  fie  gruyers  ;  à  l'exception  néan- 
moins des  cauics  fie  inftances  dans  Icfqucllcs  notre  amc  le  duc  de  Chafteauvilbin  p 
pourroit  avoir  directement  ou  indirectement ,  pour  l'a  perfonne ,  droits  ,  prérogati- 
ves, Se  tevenus  dudit  duché  ,  Se  dans  lelquelles  les  procureurs  fiicaux,  agents,  fer- 
miers, receveurs  dudit  domaine  ,  leurs  commis  fie  prcpolcz  feraient  parties  princi- 
pales ou  intervenantes  en  leurs  qualitcz,  pour  railon  des  fonds,  droits  fie  revenus 
duJit  duché  feulement ,  lelquelles  caufes  fie  inftances  ,  quoique  pout  chofes  fituées 
dans  le  reflbrt  du  parlement  de  Dijon ,  continueraient  d'etre  portées  aufdits  bail- 
liage Se  gruerie  dudit  Chafteauvillain,  tant  en  première  inftanec , que  par  appel  des 
premiers  juges  reflortirtans  auldits  bailliage  ôc  gruerie, dont  les  appellations  feront  por- 
tées au  parlement  de  Paris  ,  ainlî  qu'il  a  été  dit  pat  lcldites  lettres  détection;  dc- 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  CHASTEAOVILLA IN.  67 
A  logeant  en  ce  point  feulement  au&iites  lettres  d'érection,  roulant  fâMajcftc  que  les 
appcllatioes  des  jugemetu  qui  feront  rendus  aufdits  bailliage  &  gracrie  d' Atc ,  entte 
les  jufticiables  dudit  duché  ,  même  entr'eux  &  lefdits  procureuts  fifeaux  ,  agents 
fermiers  ,  receveurs  ,  leurs  commis  &  prépofez  ,  en  leurs  propres  &  privez  noms, 
pour  quelque  caufe  Se  dans  quelque  cas  que  ce  foit ,  autres  que  ceux  ci-deûus  ex- 
ceptez ,  foicnt  porte'es  aufdits  parlement  &  table  de  marbre  à  Dijon  ;  comme  avant 
Iclditcs  lettres  d  érection.  La  requête  de  notre  très-cher  &  bten-amé  onde  Louis- 
Alexandre  de  Bourbon  ,  comte  de  Touloufe ,  fîgnécs  de  Regaaud  fon  procureur ,  à 
ce  qu'il  plaïfc  à  noiredite  cour  ,  ordonner  que  Iclditcs  lettres  patentes  du  mois  de 
Juillet  dernier,  feront  exécutées  félon  leur  forme  4  teneur,  &  à  cet  effet  regiftrées. 
jj  Conclulïons  de  notre  procureur  gênerai  ,  Se  ouy  le  rapport  de  notre  ame  &  féal 
Hector-Bernard  Pouffier  plus  ancien  confeiller  ,  noteedite  cour ,  les  chambres  aflem- 
blccs ,  a  ordonné  &  ordonne ,  que  nofditcs  lettres  patentes  du  mois  de  Juillet  dernier 
feront  regiitrees  ,  pour  être  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur.  Si  mandons  au 
premier  notre  huiflicr  ou  fergent  requis ,  à  la  requête  de  notre  tres-cher  &  bien- 
ame  oncle  Louis- Alexandre  de  Bourbon,  comte  de  Touloufe,  mettre  à  duc  &  en- 
tière exécution  le  prefent  arrêt ,  ûc  faire  pour  icclui  tous  exploits  requis  Se  necef- 
faires.&en  certifier  :  Car  tel  cft  notre  plaifir.  Donné  en  parlement,  les  chambres 
c  aflcmblcesà  Dijon ,  le  Samedy  quatorzième  Aoult,  l'an  de  grâce  mil  fept  cens  vingt- 
huit,  &  de  notre  règne  le  treizième. 

ColUtwtnt  &  ctiOroUéy  fgne'M  iet  ty  Petit.  Vif*  m  fettu.  Signe  ,  Pefard, 
La v ai v RE  ,  tjrfUis  bas  tf*r  U  ctur ,  Macs  i  en  ,  *vct  grille  cjr  ftrtfht. 

Extrtk  des  regijlres  d»  Parlement. 

\TEV  par  la  Cour  les  lettres  patentes  du  Roy,  données  a  Vcrfailles  au  mois  de 
D    V  )u«ll«  mil  lept  cent  vingt-huit.  Signé,  LOUIS  ;  Et  frr  U  reph,  Parle  Roy, 
Phelyppeaux.  Et  Icclléesdu  grand  fceau  de  cire  jaune,  obtenues  par  Mefûre  Alexan- 
dre de  Bourbon  comte  de  Touloufe ,  par  lefquclles  pour  les  ouïes  y  contenues,  'le 
feigneur  Rci  en  confirmant ,  expliquant  &  interprétant  en  tant  que  befoin  fcroit  les 
lettres  d'érection  du  duché  de  Chaltcauvillain  en  duché-Pairie,  du  mois  de  May  mil 
fept  cent  trois ,  a  dit ,  déclaré ,  veut  &  lui  plaît ,  que  lefditcs  lettres  d' érection  foicnt 
exécutées  ("don  leur  forme  &  teneur,  &  fans  qu'il  y  fut  apporté  aucun  changement 
autres  que  ceux  cy-apres  expliquez  ;  c'eft  à  fçavoir ,  que  l'impétrant  pourra  établir 
dans  la  ville  d'Arc  dépendante  dudit  duché ,  un  fécond  ficge  de  Bailliage  Se  un  fé- 
cond fiege  dcGrueric,  pour  la  partie  dudit  duché,  fituée  dans  le  retfort  du  parle- 
ment &  table  de  marbre  à  Dijon,  dans  l'étendue  de  laquelle  partie  lefdits  Bailli  & 
E  Gruycr  ainfi  établis  à  Arc ,  connoîtront  chacun  en  droit  foy ,  tant  en  première  iti- 
ftanec  que  par  appel ,  de  toutes  les  caules  &  inftances  qui  font  de  la  compétence  or- 
dinaire des  autres  Baillis  &  Gruyers ,  à  l'exception  néanmoins  des  caufes  &  inftan- 
ces dans  lefquclles  le  duc  de  Chaftcauvillain  pourtoit  avoir  intérêts  directement  ou 
indirectement  pour  fa  perfonne ,  droits ,  prérogatives  &:  revenus  dudit  duché  &  dans 
lelquelles  les  procureurs  filiaux ,  agents ,  fermiers ,  receveurs  dudir  duché  &  leurs 
commis  &  prépofez,  (croient  parties  principales  ou  intervenantes  en  lcurfditcs  qua- 
litezpourraifon  des  fonds,  droits  &  revenus  dudit  duché  feulement,  lefquclles  cau- 
fes &  inftances  quoique  pour  chofes  lituées  dans  le  reflort  du  parlement  de  Bourgogne, 
continueront  d'être  portées  Se  jugées  aufdits  Bailliage  <St  Grucric  dudit  Chrfteauvil- 
lain ,  tant  en  première  inftance  que  par  appel  des  premiers  Juges  reflbrtiilàns  audit 
Bailliage  &  Grucrie , dont  les  appellations  leront  portées  en  la  Cour,  ainfi  qu'il  cft 
F  ordonné  par  lefdites  lettres  d  érection  ;  &  dérogeant  en  ce  point  feulement  à  iccllcs, 
veut  ledit  feigneur  Roy,  que  les  appellations  des jugemens  qui  feront  rendus  audit 
Bailliage  &  Grucric  d'Arc ,  entre  les  jufticiables  dudit  duché,  même  entre  eux  &  lefdits 
procureurs  fifeaux  ,  agens,  fermiers ,  receveurs  &  leurs  commis  &  piépolcz  en  leurs 
propres  &  privez  noms,  pour  quelque  caufe  Si  dans  quelque  cas  que  ce  foit,  au- 
tres que  ceux  cy-dcflus  exceptez,  foicnt  portées  aufdits  parlement  &  table  de  mar- 
bre à  Dijon ,  comme  avant  lefditcs  lettres  d'érection  ,  ainfi  qu'il  cft  plus  au  long 
contenu  cfditcs  lettres  patentes  à  la  Cour  adrcffanr.es  ;  enfcmblc  la  requerc  prefentée 
à  la  Cour  par  ledit  impétrant  à  fin  d'enregiftrement  dcfditcs  lettres  ;  conclulïons  du 
Procureur  gênerai  du  Roy  :  Oui  le  rapport  de  M  .  Louis  de  Vienne  confeiller  ,tout 
confideré  :  La  Cour  ordonne  que  lefditcs  lettres  patentes  feront  enregiftrées  au  greffe 
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f  icelle,  pour*  être  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur.  Fait  en  parlement  le  trois  A 
Aouft  mil  fcpt  cent  vingt-huit.  Collationnc.  Signé,  G  i  ra  r  d  &  M  ira  y.  Avec 
paraphe. 

GUISE, 

DUCHE-PAIRIE 


Dt  fiàntt ,  ** 
tdftt»  dt  g***' 


1E  Roy  Louis  XIV.  érigea  de  nouveau  le  comte  de  Guife  en  duché-Pairie  en  B 
^faveur  d'HENRY-J ULES  de  Bourbon,  prince  de  Condé,  premier  prince  du 
(ang .  Se  d  Ame  de  Bavière  ,  comrcuc  palatine  du  Rhin  fa  femme  ,  &  de  leurs 
en  tans  &  defeendans  mâles  &  femelles  ,  par  lettres  données  à  Verfaillcs  au  mois 
de  Juillet  1704.  regiftrées  au  parlcmcnr  le  jo.  du  même  mois.  Ce  duché-Pairie  cft 
aujourdliuv  pofledé  par  Lews-Htnry  de  Bourbon,  prince  de  ConÂé^rmme  il  t  été  du  terne 
I.  dt  «tu hifi.p.  343.  Voyez  tmt  III.  de  uue  hi/l. /.  478,^  484.  «*  Ititrttjmt  rapportée. 
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BOUFFLERS, 

PUCHE-P  AIRIE. 


D  étgtnt  a  ; . 
mot!  ut  et  i  <5. 
tm  dt  gueules 
foféts  x.  &  I  - 
&  accmftgnéti 
dt  9.  twjcttti 
rttmfttéti  de 
mime,  3 .  en  chef 
j.  tn  f*fit&  }• 
en  f  tinte  ,ces  5. 
damnes  fe/ées 
».  &  t. 


LE  comté  de  Cagny  fat  érigé  en  duché  fous  le  nom  de  Boufflers ,  en  faveur  de 
LOUIS-FRANCOIS  de  Boufflers,  maréchal  Je  France,  chevalier  des  ordres  du 
Roy,&c.  Si  defes  delccndans  mâles  en  ligne  dircéte, par  lectres  données  àVcrlailles 
au  mois  de  Septembre  i<*9f-  regiftrées  le  16.  Novembre  fuivant  :  puis  en  Pairie  par 
aurres  lettres  dattées  de  Verfafllcs  au  mois  de  Décembre  1708.  regiftrecs  le  9.  Mars 
1709.  Voyez  les  puces  qui  fuiveni  concerna*  ces  érections  ,  sfres  lesquelles  on  donner* 
U  généalogie  de  U  maifon  de  Boufflers. 


b PIECES  CONCERNANT  BOUFFLERS; 
DUCHÉ-PAIRIE 

Ereclwn  du  comté  de  Cagny  en  duché,  fous  le  nom  de  Boufflers  ,  pour  liefftrc  Louis- îrm- 
ftis,  marquis  de  Boufflers ,  maréchal  de  frotte. 

Regijlréle  16.  Novembre  169*. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre:  A  tous  prefens  &  i 
venir  ;  Salut.  Comme  il  n'y  a  rien  qui  marque  davantage  la  puiflànce  louvcrame 
des  rois ,  que  le  pouvoir  qu'ils  ont  de  donner  des  dignitez  à  quelques-uns  de  leurs  lujcts, 
c  pour  les  mettre  dans  un  rang  plus  élevé  que  les  autres  ;  aufll  n'y  a-t'il  point  de  fbnaioii 
qui  demande  une  plus  grande  application  ic  une  pluscxa&e  jufticc  :  car  quoique  les  rois 
ne  doivent  compte  qu'à  Dieu  de  leurs  actions ,  ils  reconnoiflcnt  pourtant  que  le  bien  te 
la  gloire  de  leurs  états  doit  être  toujours  la  règle  de  leurs  volontcz.  Le  plus  grand  bien 
d'un  état  cft  d'y  élever  des  perlonnes  vertucu(es,&  d'exciter  par  des  tccompcnlcs  pro- 
portionnées à  leurs  travaux  &  à  leur  mente  ceux  qui  veulent  fc  rendre  digives  de  nous 
obéir  &:  de  commander  aux  autres,c'cft  cette  raifon  qui  nous  a  oblige  de  donner  plus  de 
dignirez  que  navoient  tait  aucun  de  nos  prédecefleurs ,  &  de  créer  plulicurs  duchez  ;  &: 
D  lorlquc  nous  avons  fait  quclqu'attcntion  fur  les  longs  &  importans  lerviecs  que  nous  a 
rendes  notre  très-cher  &:  bien  amé  coufm  Louis-François,  marquis  de  Boufflers  .maré- 
chal de  France,  Nous  avons  cru  devoir  lui  accorder  un  honneur  que  mérite  fa  naillancc, 
tout  ce  qu'il  a  fjit  pour  Nous ,  &  ïaftrétmn  lingulierc  que  Nous  avons  toujours  eu  pour 
lui;  il  eftifl'u  d'une  des  meilleures  &  des  plus  pures  noblcflcs  du  royaume,  dont  1  ancien- 
neté cft  prouvée  par  des  monnmens  publics  &  par  la  poflcfhon  continuelle  des  mêmes 
terres  &  kigncuries  depuis  l'onzième  licclc.  Sa  maifon  a  fourni  plufieurs  chanoincflcs 
aux  illuftres  chapitres  de  Maubeugc  &  de  Nivelle  en  Flandres;  elle  cft  alliée  avec  les 
nuiïons  de  Dix.nud ,  de  Havcrskcrckc ,  de  Croy ,  de  Mclun,  d'Halluyn  ,  de  Gouthcr , 
7e/,te  r.  S 
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de  Montmorency ,  d'Eftoueeville ,  de  Beauvau ,  de  Grammom  &  de  plutieurs  autres  des  A 
plus  considérables  de  notre  royaume  ;  ceux  de  Ton  nom  le  (ont  toujours  diftinguez  dans 
la  guerre,  &  y  ont  eu  des  emplois  des  plus  confidcrables,  Guillaume  de  Boumcrs  ayant 
commandé  les  bandes  Picardes  en  l'an  i  z66.  fous  Charles  de  France ,  comte  d'Anjou  8c 
de  Provence ,  frère  de  faint  Loiiis  ,  à  la  conquête  qu'il  fit  du  royaume  de  Naplcs  Se  de 
Cicilc  :  &:  Aleaume  deuxième  du  nom  aïant  commandé  en  l'an  1 40  j .  fous  le  comte  de 
faint  Paul  une  pattiedes  troupes  qui  furenc  employées  contre  les  Aiiglois  :  fit  ils  ont  pot  té 
plufieurs  fois  leur  fidélité  pour  leurs  rois  juiqu'à  pcrdre,plutôtqued'y  manqueras  cta- 
blirtcmens  confiderables ,  &  cxpoler  les  terres  &  bjcnsqu'ils  poûedoient  aux  infultes  des 
♦ennemis  de  notre  couronne.  Pour  notre  cou  (in  le  maréchal  de  BourHers ,  il  a  voulu  dès 
qu'il  a  été  en  âge  de  portet  les  ai  mes ,  apprendre  pendant  la  paix  dont  notre  état  jouif- 
foit  alors ,  ce  qu'il  devoit  fçàvoir  lorfqu'il  commandetoit  nos  armées  ;  il  marcha  eu  1 6*5. 
en  qualité  de  volontaire  à  l'expédition  de  Gigery  ;  bien-tôt  après  il  fut  officier  dans  le  _ 
régiment  de  nos  gardes  Françoifes  ;&.  il  fc  diftingua  tellement  aux  fieges  de  Lille  &  de 
Toornav ,  que  Nous  lui  donnâmes  la  charge  d'aide- major  de  ce  régiment  :  mais  comme 
Nous  reconnûmes  dès-lors  lies  grands  talens  pour  la  guerre  &  pour  la  conduite  des 
troupes,  (a  vigilance  &  ton  application  à  ne  rien  omettre  de  ce  qui  ctoit  neccflâirc  au 
tien  de  notre  fervicc ,  Nous  le  choifimesen  1669.  pour  être  colonel  de  noftrc  régiment 
royal  de  Dragons  ;  &  la  charge  de  noftre  lieutenant  gênerai  au  gouvernement  gênerai 
de  l"iflc  de  France ,  ayant  vacqué  pat  la  mort  du  comte  de  BourHers  ton  frère ,  Nous  la  lui 
donnâmes ,  aufli-bien  que  celle  de  noftre  grand  bailli  de  Bcauvais&  de  Beauvoifis ,  la- 
quelle a  toujouts  cftépouedée  depuis  (à  création  pat  ceux  de  (â  maifon.  Les  (oins  qu  il 
prit  pour  mettre  le  corps  des  dragons  ( ous  une  exacte  difciplinc,  l'om  rendu  il  diftingué 
parmi  nos  autres  troupes, que  cela  Nous  a  porté  à  augmenter  confidcrablement  ledit 
corps  de  dragons  dont  Nous  avons  tiré  dans  la  fuite  des  ferviecs  très-utiles  pour  le  bien  de 
noftrc  état  ,&  trés-gloricux  pour  nos  armes.  Cela  a  paru  en  diverfes  occafions  lorfqu'en 
l'année  1 671.  Nous  entrâmes  dans  le  pais  des  Holtandois ,  noftrc  coufin  s'eftant  trouvé  à 
la  plus  grande  partie  des  fieges  que  Nous  y  fimcs,&  s'eftant  fignalé  au  (ecout s  dcWordcn  C 
où  il  reçut  une  grande  blcfture ,  il  n'eut  pas  moins  de  part  en  1674.  au  gain  de  la  bataille 
d'Fnshcin  où  il  fut  encore  blcfle  après  avoir  (outenu  avec  deux  regimens  de  dragons  âc 
■quelqu'infanterie  qu'il  commandoit ,  les  plus  grands  efforts  de  l'armée  ennemie  ;  la  qua- 
lité de  btigadier  de  nos  dragons  que  Nous  lui  donnâmes  en  1^7  j .  fcmbla  encore  aug-  . 
menter  fon  zele  pour  noftre  fcrf  ice  :  il  commandoit  l'arriere-gardc  de  noftre  armée, 
lorfqu  ellefc  retira  après  la  mort  de  noftre  coufin  le  vicomte  de  Turennc,  en  prefencede 
l'armée  ennemie ,  il  foutint  toujours  avec  luccez  divcrlcs attaques  des  ennemis  ,&  les 
repoulla  avec  grande  perte  de  leur  part;  quoique  le  corps  qu'il  commandoit  fut  de 
beaucoup  inférieur  à  celui  qui  l'attaqua,  lllèfignala  enfui  te  dans  le  combat  d'Altenhcin , 
&  mérita  par  fa  bonne  conduite  d'être  fait  l'année  foirante  maréchal  de  nos  camps  &  jj 
atmees  ;  ce  fut  en  cette  qualité  qu'il  ie  rronra  à  la  défaite  du  prince  d'Eifenack  fous  le 
fort  de  Kcl  ,&  à  la  pnfc  de  la  ville  de  Fribourg ,  dont  nous  lui  donnâmes  d'abord  le 
commandement.  Illcfcrvit  pendant  1  hiver  li  utilement  des  troupes  qu'il  commandoit, 
qu'il  enleva  pluGeurs  quartiers  des  ttonpes  de  l'empereur  dans  les  montagnes  de  Suabe 
en  1678.  11  le  trouva  au  combat  de  Rhinfeld  iSc  à  celui  qui  fut  donné  entre  Rhinfcld  & 
Scckingcn,où  le  marquis  de  Rannescolonei  gencrâl  des  dragons  ayant  efte  tué,  nous  le 
choifimcs  auflVrôt  pout  remplir  cette  charge.  11  commandoit  l'attaque  lorfque  nos 
croupes,  fous  les  ordres  de  noftrc  coufin  le  maréchal  de  Crcquy,  emportèrent  d'allant  le 
fort  de  Kcl,&  il  y  donna  toutes  les  marques  poflibles  de  valeur  &  de  capacité.  La  paix 
que  nous  voulûmes  bien  accotder  en  I678.  à  nos  ennemis ,  ne  laifla  pas  noftre  coufin  le  E 
maréchal  de  BoufHcrs  en  repo?,il  reçut  nos  ordres  pour  prendre  poffcftion  en  notre  nom 
de  la  citadelle  de  CazalA  s  acquitta  de  cette  commiilion  a  noftre  entière  (atisfa&ion;tant 
de  fervices ,  foit  pendant  la  guerre  ou  durant  la  paix ,  &  tant  de  preuves  de  fa  capacité  ôc 
de  (on  zele  nous  portetent  a  le  faire  lieutenant  gênerai  de  nos  armées  ;  à  peine  en  eut-il 
recû  les  patentes  que  Nous  lui  donnâmes  nos  ordres  pour  marcher  avec  un  corps  con- 
fiderablciur  les  frontières  d'Efpagne,&  obliger  les  habitans  de  Fontarabie  à  nous  faite 
les  ûcisfadions  qu'ils  Nous  dévoient  pour  les  infultes  qu'ils  avoient  faites  à  nosiujctsi  p 
peu  de  tems  aptés  ayant  rctolu  de  faire  camper  toute  noftrc  cavaletie  fur  la  rivière  de  • 
Saône,  nous  en  donnâmes  le  commandement  en  chef  au  maréchal  de  Boufflcrs,  (ous  les 
ordres  de  noftre  très- cher  &  trés-aime  fils  &  dauphin  ;  la  guerre  ayant  recommence  dans 
la  même  année,  Nouslui  donnâmes  le  commandement  d'un  corps  d'armée  confidcrable , 
&  il  fut  chargé  d  invertir  Courtray ,  an  fiege  duquel  il  (èrvittrés-utilcroent ,  &  en  1684. 
pendant  qu'une  de  nos  armées  aOiegcoit  Luxembourg ,  il  commandoit  un  cotps  entre 
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A  Sambrc  &  Mcufe,  pour  obférver  &  pour  arrêter  nos  ennemis  qui  s'aflembloiciu  fous 
Namur }  dc-1  a  il  reparti  encore  fur  les  frontières  d  Efpagne  avec  un  corps  d'armée  confi- 
derablc ,  ôc  commanda  la  Guyenne  avec  la  même  autorité  que  le  gouverneur ,  Nous  lui 
donnâmes  enfuite  le  gouvernement  de  la  ville  &  province  de  Luxembourg  ;&  un  an 
après  le  gouvernement  gênerai  de  Lorraine  ayant  vacqué  par  la  mort  de  noltrc  coufin  le 
maréchal  de  Crequy ,  Nous  crûmes  ne  pouvoir  remplir  un  porte  d'une  li  grande  im- 
portance parunlujct  plus  digne  «S:  plus  capable  de  s'en  bien  acquitter  que  noltrecoulin 
le  maréchal  de  Boufflcrs.  Entin  lortquc  nos  ennemis  nous  obligèrent  de  reprendre  les 
armes  en  1688.  Nous  confiâmes  une  de  nos  armées  au  maréchal  de  Boutflers ,  avec  !a- 
B  quelle  il  nous  fournit  les  villes  de  Keyferlouter ,  Crculcnach ,  Baccara ,  Àppenhcim  & 
Vormcs  >  &  généralement  tout  le  Palatinat ,  &  fit  entrer  enfuite  nos  troupes  dans  la  ville 
&  dans  la  citadelle  de  Maycnce  ;  il  prit  les  villes  de  Bingcn  ,  Oberkircke  &.  plufieurs 
autres  ,  &  bombarda  la  ville  de  Coblcntz  ;  l'année  fuivautc  il  prit  plufieurs  portes  & 
ebafteaux  dans  le  pais  de  Liège ,  emporta  d'aflaut  la  ville  St  le  chafteau  de Cokum  dans 
le  pa  is  de  Trêves ,  chaflà  les  ennemis  de  tous  les  quartiers  qu'ils  occupoient  aux  environs , 
&  fit  enfuite  une  retraite  très- honorable  avec  un  corps  de  cinq  ou  fix  mille  hommes  de- 
vant une  armée  de  plus  de  feize  mille  des  troupes  de  Brandebourg.  Il  contribua  beau- 
coup cmtf90.au  gain  de  la  bataille  de  Fleurus  par  la  diligence  avec  laquelle  il  envoya  uu 
détachement  de  l'armc't  qu'il  commandoit  à  celle  qui  crtoit  fous  les  ordres  du  maréchal 
duc  de  Luxembourg,  &  quoique  ce  détachement  eut  beaucoup  aftbibli  (on  armée, Une 
tailla  pas  d'arrefter  les  entreprîtes  du  Landgrave  dcHeflc,c<  des  gcnerauxChauvct,Span- 
heim  &  Tlèrclas,  qui  n'oublioient  rien  pour  profiter  de  cette  conjoncture.  Le  comman- 
dement que  Nous  donnâmes  au  maréchal  de  Boufflcrs  1  hyveriuivam  de  tous  nos  pars 
depuis  la  Mcufe  jufqu'à  la  mer  ,  lui  donna  de  nouvelles  occafions  de  faire  connoître  fon 

C  expetiencc&  (a  valeur.  Il  pailà  devant  les  ennemis  le  canal  de  Bruges  &  dulasdcGand, 
il  alla  avec  la  même  rapidité  au  de-là  de  Louvain  ,  &:  jufqu'aux  portes  de  Martrik ,  & 
fournit  aux  contributions  tous  les  pais  des  Efpagnols.  Lorfque  nous  formâmes  le  dcflcin 
d'attaquer  en  perfonne  la  ville  de  Mons,  ce  tut  lui  que  nous  chargeâmes  de  l'invertir; 
il  fervit  à  ce  liege  avec  beaucoup  de  valeur  ce  de  zele ,  &  il  fut  bielle  à  l'attaque  de  l'ou- 
vrage à  corne  après  y  être  entré  ;  il  marcha  après  ce  licgc  à  Liege ,  qu'il  bombarda  à  la 
vue  d  u  n  grand  nombre  des  ennemis  ;  &  dans  le  cours  de  la  même  campagne  le  Landgrave 
de  Hellc  &  les  généraux  de  Brandebourg  &  de  Liege  ertant  entrez  dans  le  Luxembourg 
avec  une  armée  de  vingt  mille  hommes  pour  en  occuper  plufieurs  portes ,  nortre  couliti 
le  maréchal  de  Boufflcrs  avec  lix  ou  fept  mille  hommes  au  plus ,  les  obligea d  en  lortir , 

D  pouffa  leur  arriere-garde ,  6c  ayant  erteentuire  fortifie  de  quelques-unes  de  nos  troupes , 
alla  achever  Ictcftc  de  la  campagne  aux  portes  d'Huy  &  de  Licgc ,  malgré  les  armées  en- 
nemies qu'il  avoir  obligé  de  fe  retirer  derrière  ces  places ,  Nous  kii  avions  déjà  donné  des 
marques  de  la  fatisfklion  que  nous  avions  de  les  lerviecs  en  lui  donnant  le  collier  de  nos 
ordres ,  lorfqu'il  croit  à  Maycnce  ;  mais  la  morr  de  noltrc  coufin  le  maréchal  duc  de  la 
Feùilladc  ayant  tait  vacquer  la  charge  de  colonel  du  régiment  de  nos  gardes  Françoilcs, 
noltrc  choix  tomba  aufli-tôt  fur  lui  pour  remplir  un  pofte  li  dittingué ,  &  qui  nous  c(t 
d'une  fi  grande  confiance  Se  confideration,  quoique  cet  emploi  l'attachât  plus  particu- 
lièrement auprès  de  nortre  perfonne ,  Nous  lui  Uiffames  encore  pendant  l'hiver  le  même 
commandement  en  Flandres  qu'i  I  avoit  eu  l'année  précédente ,  &  lorfque  nous  vou  lûmes 
taue  le  licgc  de  Namur,  nous  lui  donnâmes  le  foin  de  l'invertir  de  la  Mcufe  àla  Meule 
&  de  commander  ce  quartier  ;  ce  fut  lui  que  nous  choifimes  encore  pour  commander  te 

£  corps  que  nous  oppolàmcs  au  prince  d'Orange ,  lorfque  pendant  le  liege  du  chalteau  de 
Namur  il  voulut  paffer  la  Sambrc  pour  effayer  de  le  fecourir.  La  diligence  avec  laquelle 
il  joignit  le  maréchal -duc  de  Luxembourg  lors  du  combat  de  Stcinkerke ,  &  la  valeur  avec 
laquelle  il  combattit  à  la  tête  des  troupes  qu'il  lui  amena  ,  contribuèrent  tout-à-fait  à  la 
victoire  que  nous  y  remportâmes ,  il  ptévint  enfuite  par  (à  vigilance  les  defleins  de  nos 
ennemis  lut  nos  places  maritimes,  &  après  les  avoir  raflurées ,  il  repafla  avec  la  même 
rapidiré  jufqucs  prés  de  Liege,  chafla  de  ces  cantons-là  les  troupes  deNcubourg&  de 
Munrtcrqui  vouloicnt  entrer  dans  le  pais  de  Luxembourg ,  reparta  la  Meule,  chafla 
les  ennemis  des  villes  de  faint  Tron  ,  Tongrcs  &  de  plufieurs  autres ,  fit  une  courle  au 
de-là  du  Jcckcr ,  fournit  plufieurs  pais  à  la  contribution  &  finit  cette  campagne  pat  le 
F  bombardement  de  Charlcroy ,  à  la  vue  de  l'armée  de  1  électeur  de  Bavière  &  de  celle  de 
Brandebourg ,  qui  étoit  du  double  plus  forte  que  la  tienne ,  il  reprit  pendant  l'hiver  la 
ville  de  Furncs que  nos  ennemis  avoient  fortifiée,  après  l'avoir  occupée  pendant  la 
campagne;  la  rigueur  de  la  fa i Ion,  la  difficulté  des  chemins,  1  inondation  dont  cette 
place  étoit  prcfquc  couverte ,  ni  l'armée  commandée  par  l'électeur  de  Bavière  qui  vint 
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pour  U  fccourir.ne  purent  empêcher  Icfucccz  dcfon  entre  prifc,  tant  de  grands  &  fi 
longs  ferviecs  meritoient  une  récompenfe  qui  leur  fut  proportionnée;  car  on  peut  dire  A 
que  depuis  l'année  i£6j.  jufqu'à  prêtent  le  maréchal  de  Boufrlers  n'a  pas  dilcontinué 
unlcui  moment  de  Nous  fervir,8e qu'il  n'a  été  à  la  cour  qu'autant  de  tems  qu'il  luiétoic 
necellairc  pour  recevoir  nos  ordres ,  c'elt  ce  qui  Nous  obligea  en  169  3.  à  lui  donner  la 
charge  de  maréchal  de  France  dont  il  railoic  depuis  long-tems  les  principales  fondions , 
de  forte  qu'il  ne  lui  en  manquoit  plus  que  le  titre ,  le  gouvernement  gênerai  de  Flandres 
ayant  vacquéen  16J4.  par  la  mort  de  noftre  coulin  le  maréchal  duc  d'Humieres ,  Nous 
le  donnâmes  autïi-tôc  a  noftrc  coulin  le  maréchal  de  Boufrlers ,  ne  croïant  point  le  de- 
voir remplir  d'une  autre  pcrlonnc  que  de  celui  qui  avoit  tant  contribué  à  l'.ugmentcr, 
&  qui  le  défendoit  depuis  li  long-tems.  La  nouvelle  gloire  qu'il  vicuc  de  s'acquérir  dans 
la  longue  ocvigourculc  défenfe  qui  la  faite  de  la  ville  ûeduchafteaude  Namur,  confirme  " 
allez  b  bonté  du  choix  que  nous  avons  fait.  Sa  marche  pour  le  tetter  dans  cette  place , 
fuivant  les  ordres  que  Nous  lui  en  avions  donnez ,  paroitra  incroyable  par  Ion  grand 
cïoigncmcnt  8e  par  fon  extrême  diligence,  &  les  troupes  qui  y  font  entrées  avec  lui  ex- 
citées par  fon  exemple  &  fa  conduite  ,  ont  donne  des  marques  li  Surprenantes  de  valeur 
&:  de  fermeté  ,  que  ce  fiege  cft  regardé ,  avec  juftice ,  comme  un  des  plus  mémorables 
pour  fa  détente  qui  ait  efte  depuis  plulieurs  ficelés  ;  il  dura  pendant  loixantc-trois  jours , 
quoiqu'attaqué  par  toutes  les  forces  raflemblécs ,  d'Angleterre  ,  de  Hollande  8e  de  n 
Flandres ,  8c  d'une  bonne  partie  de  celles  d'Allemagne  commandées  en  perfonne  par  le  ^ 
prince  d'Orange ,  l'électeur  de  Bavière  8e  le  Landgrave  de  Hcfle ,  avec  une  artillerie 
prodigieufe  &c  lans  exemple  ;  il  y  a  eu  plulieurs  avions  dans  la  défenfe  desdehors  qui  ont 
rdlerublc  plutôt  à  des  bataUlcs'qu'adcs  attaques  ordinaires  de  fiege,  &  la  ville  8c  le  châ- 
teau citant  entièrement  ouverts  par  les  efforts  furprenans  6c  inoùis  de  l'artillerie  des  en- 
nemis :  le  maréchal  de  Boufrlers  a  (outenu  quatre  allàuts  généraux  ,tant  au  corps  de  la 
ville  qu'à  celui  du  chafteau ,  dans  lcfquels  les  ennemis  eftant  revenus  plulieurs  fois  à  la 
charge  avec  une  opiniâtreté  extraordinaire  ,ont  toujours  été  repoullcz  avec  une  très- 
grande  peric  de  leur  part,  malgré  leur  grand  nombre  «Se  leurs  efforts,  par  la  valeur  du  ma- 
réchal de  Boufflcrs.ôc  par  celle  de  nos  troupes  animées  par  fa  prélcnce  8c  parfes  ordres. 
Un  lervice  li  important  Nous  a  paru  mériter  une  récompense  qui  paisât  à  la  poftciité  de 
noftre  coulin  le  maréchal  de  Boufrlers ,  afin  de  faire  connoîrre  aux  liecles  à  venir  que  lî  n 
Nous  avons  cré  aiîcz  heureux  pour  trouver  pendant  noftre  règne  des  lujct s  dignes  de 
nous  obéir ,  nos  fujets  ont  eu  l'avantage  de  vivre  fous  un  prince  qui  connoit  le  vrai  mé- 
rite 6c  qui  Icait  le  rccompcnler.  A  ces  causes  8c  autres  à  ce  Nous  mouvans,  Sçavoic 
fàifons,quc  de  noftrc  grâce,  pleine  ouitTancc  Se  autorité  royale,  Nous  avons  par  ces 
prelcntcs lignées  de  noftre  main , crée , érigé  Ce  élevé,  créons  ,  érigeon*  Se  élevons  la 
terre  8c  comté  de  Cagny  leizeen  Beau voilis , mouvante  de  Nous,  6c  appartenante  2 
noftre  coulin  le  maréchal  de  Boufrlers  ;  cnfcmble  les  terres  de  Bonniercs ,  Haucourt, 
Urocourr ,  Fuicourt  &  le  tiers  de  la  châtcllenie  de  Milly ,  poffedec  par  lui  par  indivis 
avec  Nous ,  avec  leur  dépendances  qui  appartiennent  pareillement  à  noftredit  coulin  £ 
&  que  Nous  avons  unies  audit  comté  pour  ne  compofer  à  l'avenir  qu'une  feule  Se  même 
terre ,  en  titre  &  dignité  de  duché ,  fous  le  nom  de  duché  de  Bouirlct s  :  à  l'effet  dequoi 
Nous  avons  changé  8c  commue  ,  changeons  8c  commuons  par  ces  prelcntcs 
le  nom  de  ladite  terre  de  Cagny  en  celui  de  Bourflcrs  pour  noftredit  coufin  Louis- 
François  de  Boufrlers ,  les  entaus  8c  defeendans  miles  en  ligne  directe ,  nez  où  à  naître 
en  loyal  mariage ,  ioùir  à  perpétuité  comme  icigneurs  propriétaires  dudit  duché  , 
des  titres ,  honneurs  ,dignitcz ,  rangs ,  prérogatives ,  prééminences  8c  privilèges  qui 
y  appartiennent, ainli  qu'en  jouillent  les  autres  ducs  de  noftrc  Royaume,  loi t  en  afTcm- 
blècdcnobleflc,  faits  de  guerre  qu'autre  lieux,  &  ce  fous  le  rcflort  immédiat  de  noftrc 
cour  de  parlement  de  Paris  ,  en  laquelle  Nous  voulons  que  les  appellations  qui  fc- 
roicnt  interjettées  des  officiers  dudit  duché  reflortilfcnt  nuemenr  8c  fans  moyen; 
&  à  cet  effet  Nous  avons  diftrait  6e  exempté  ledit  duché  de  Bourflcrs  8c  fes  dépen- 
dances ,  diftrayons  &  exemptons  de  tous  autres  juges ,  cours  8c  juridictions  où  elles 
avoient  coutume  de  reiïortir  tant  en  première  inftance ,  que  par  appel  avant  la  pre- 
fente  érection  A'  en  tous  cas,  fors  &  excepté  les  cas  royaux ,  dont  la  connoiffànce  appar- 
tiendra a  nos  juges  ,  devant  lefqucls  ils  avoient  coutume  de  refforrir,  6c  le  tout  à  la 
charge  d'indcmnilër  nos  officiers ,  lequel  duché  norredir  coulin  tiendra  de  Nous  nuc- 
incnt  &  en  plein  fief  à  caulc  de  notre  couronne,  &  relèvera  de  notre  tour  du  Lou- 
vic  lous  une  feule  foi  8c  hommage ,  lequel  il  lera  tenu  de  Nous  porter  en  ladite  qua- 
lité de  Duc.  Voulons  que  les  vailaux  le  reconnoillcnt  pour  tel  oc  lui  faflent  les  de- 
voirs qu'ils  lui  doivent  en  ladite  qualité,  8c  pour  exercice  de  la  juridiction  dudit 
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/  duché  notrcdit  coufin  pourra  établir  un  fiege  ducal  dans  ledit  lieu  de  BoufRers ,  dans 
lequel  il  y  aura  un  bailli ,  un  lieutenant ,  un  procureur  fifcal  &  le  nombre  d'officiers 
accoutumé  pour  rendre  la  jufticc,  fans  qu'en  confequence  de  la  prefente  érc&ion,  à 
défaut  d'hoirs  mâles  de  notredic  coufin  Louis-François  de  Boufflers,  ou  de  (es  deteen- 
dans  mâles ,  ledit  duché  puilTc  être  par  Nous  Si  par  les  rois  nos  fucccflcurs  réuni 
à  la  couronne,  en  confequence  des  Edits  des  années  ijôtf.  1*79.  &  1582.  Si  autres 
rcglcmens  faits  pour  l'érection  des  duchcz  ,  de  la  rigueur  dcfquels  Nous  avons  dif- 
pcnlc' ledit  duché  de  Boufflers ,  fans  laquelle  difpcnlc  notrcdit  coufin  n'auroit  accepte 
ladite  érection,  à  la  charge  auffi  que  ledit  duché  à  défaut  de  les  fucccllcurs  mâles 
nez  en  loyal  mariage,  retournera  en  fa  première  nature,  titre  Si  qualité.  Si  don- 

B  nons  en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  confcillcrs,  les  gens  tenans  notre  cour  de 
parlement  5c  chambre  des  comptes  à  Paris ,  &  autres  nos  juflicicrs  Se  officiers  qu'il 
appartiendra,  que  ces  prefentes  ils  faflént  lire,  publier  Si  regiffrer ,  &  du  contenu 
en  iccllcs  jouir  Si  ufer  ledit  ficur  duc  de  Boufflers ,  fes  enfans  Si  defeendans  mâles 
en  loyal  mariage,  pleinement,  pailiblement  Si  perpétuellement  ,  ce  flanc  8t  faifant 
ceffer  tous  troubles  &  cmpcchcmcns.  Car  tel  cft  notre  plaifir ,  &  afin  que  ce  loit 
chofe  ferme  &  fiable  Si  à  toujours ,  Nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  ccldites  pre- 
fentes. Donne  à  Fontainebleau  au  mois  de  Septembre,  l'an  de  grâce  mil  lix  cent 
quatre-vingt-quinze,  &  de  notie  règne  le  cinquante-trois.  Signe,  LOUIS.  Et  plus 
bas,  par  le  Roy ,  Phelyppeaux.  Et  à  côté,  Vtfa  Bouchehat.  Et  fcellécs  du  grand 

C  fecau  de  cire  verte  en  lacs  de  foye  rouge  Si  verte. 

Regiflrées ,  ouy ,  le  Procureur  gênerai  du  Roy ,  peur  jouir  par  t  impétrant  ,  fis  enfans  ejr 
defeendans  mâles  en  loyal  mariage ,  de  leur  effet  ejr  contenu ,  ejr  être  exécutées  félon  leur  for- 
me 0-  teneur,  futvant  ÏArrcfl  de  ce  jour.  A  Paris  en  parlement  le  fiize  Novembre  mil  Jix 
cent  quatre- vmgt- quinze. 

Regiftré  en  U  chambre  des  Comptes  ,oùy  ,le  Procureur  gênerai  du  Roy.  Information  préa- 
lablement faite  fur  la  commodité  &  incommodité  de  ladite  érection  de  dutbe  par  le  Lieute- 
nant du  bailliage  <jr  fi'ge  preftdial  de  Beauvais ,  à  ce  commis  par  ladite  Chambre ,  pour  jouir 
par  l  'impétrant  ejr  fis  enfans  mâles  nez,  ejr  à  naître  en  loyal  mariage ,  du  contenu  en  utiles, 
T)  â  la  charge  de  faire  les  foy  ejr  hommage  dus  au  Roy  pour  ratfin  dudit  duché  de  Boufflers , 
ejr  d'en  fournir  les  aveux  ejr  dénombrement  dans  le  tems  de  la  coutume ,  ejr  d  tndemni/er 
(fi  fait  n'a  été  )  les  officiers  des  influes ,  dont  le  reffort  a  été  diflrait  par  lefdites  lettres ,  où 
les  appellations  des  fentences  defdtles  terres  unies  ejr  érigées  fous  le  titre  de  duché  avoient  ac- 
toutumé  de  reflirtir  ce  i.  Décembre  1695.  Signé,  Richer.  Et  fur  le  dos  cft  ccrir,  la 
leûure  de/dites  lettres  faite  à"  regi/lrée  au  bailliagt  ejr  fiege  preftdial  de  Beauvais ,  (ouf  les 
indemnités  (jy  autres  droits  dudit  Jtege ,  avec  acte  donné  à  Maître  Louis -François  Ricard  pro- 
cureur de  t  Evêque  de  Meaux ,  Abbé  de  S.  Lucien ,  de  loppofitton  qu'il  a  formée  au  greffe 
du  fiege  ton  1*96.  le  7.  Janvier. 

Autre  enregi/lrement  du  11.  Janvier  1696.  au  bailliage  du  duché  de  Boufflers.  Signé  , 
E  L.  Joron. 

Publié  cr  regiftré  au  greffe  du  comté  de  Clermont  en  Bcanvoifis ,  le  1 8.  Novembre  1700. 
Signé,  BoissiaU. 

LE7TRES  D'ERECTION  DU    DUCHE*  DE  BOUFFLERS    EN  PAIRIE. 

en  Décembre  mil  fept  cens  huit 

Réception  ejr  prejlation  de  ferment  du  19.  Mars  1709. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  Se  de  Navarre  :  A  tous  prefens 
Se  à  venir,  Salut.  Les  longs,  continuels  &  importans  1er  vices  qu'auroit  com- 
mencé à  Nous  rendre  &  à  notre  étac  dés  l'année  mil  iix  cent  loixante  &  trois,  no- 
tre très-cher  <3c  bicn-amc  coufin  Louis- François  de  Boufflers ,  maréchal  de  France, 
chevalier  de  nos  ordres,  Se  de  la  toifon  d'or,  Nous  auraient  portez  à  les  reconnoî- 
tre  par  des  emplois  &  dignitez  confiderablcs ,  que  Nous  aurions  augmentez  à  mc- 
iurc  que  fes  genereufe*  aâions  l'ont  méritées ,  jufqu  au  point  d  ériger  par  nos  let- 
tres patentes  du  mois  de  Septembre  mil  lix  cent  quatre-vingt  quinze  ,  fa  terre  de 
Cagny,  fîruée  en  Bcauvoifis mouvante  de  Nous,  cnfcmble  celles  de  Bonnicrcs,  Hau- 
court,  Urocourt,  Buicourt,  &  le  tiers  de  la  Chaftcllenie  de  Milly,  en  duché,  fous  le 
nom  de  Koulflcrs,  pour  par  lui  Se  fes  defeendans  mâles  en  ligne  directe  ,  nez  &  à 
naître  en  lovai  mariage ,  jouir  à  perpétuité,  comme  propriétaires  dudit  duché  des 
Tome  K  T 
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titres,  honneurs,  dignitez,  rangs ,  prérogatives  ,  prééminences  5c  privilèges  qui  y  A 
appartiennent ,  tout  ainiî  qu'en  jouiflènt  les  autres  ducs  de  notre  royaume  ;  les  erfets 
qu'ont  produit  ces  honneurs  &  dignitez  en  la  pcrlonne  de  notredit  coulm ,  ont  allez 
marque  combien  il  les  meritoit  ,  puifqu'il  a  toujours  continué  à  Nous  donner  des 
nouvelles  preuves  de  (on  zele.  Au  commencement  de  l'année  mil  ùx  cent  quatre* 
vingt  fcize,Nous  lui  donnâmes  le  commandement  en  chef  de  notre  armée  fur  la 
Meule  ,  pour  défendre  les  villes  de  Dinau  &  de  Charleroy  que  les  alliez  avoient 
rcfolu  d'alfieger  ,  il  s'acquitta  de  cette  commiffion  avec  tant  d'exactitude  qu'il  fçut 
rendre  leurs  projets  inutiles  ,  quoiqu'ils  eu  fient  raflemblc  toutes  leurs  forces  de  ces 
côtez  ,  fous  le  commandement  du  prince  d'Orange ,  du  Landgrave  de  Hefle ,  du  prince 
de  Vaudcmont ,  des  généraux  de  Brandebourg  ,  de  lélecreur  Palatin ,  de  1  evéque 
de  Munfter,  &ç  autres  alliez;  &  avec  une  année  beaucoup  inférieure  en  nombre  à  " 
celle  des  ennemis,  il  finit  auflî  avantageufement  cette  campagne,  que  nous  le  pouvions 
délirer ,  &  ayant  refté  pendant  l'hyver  lur  la  frontière ,  il  continua  de  Nous  y  fervir 
très-utilement  :  au  commencement  de  l'année  mil  fu  cent  quatre-vingt  dix-lcpt  ayant 
refolu  de  faire  le  liège  de  la  ville  d'Ath  ,  &.  ayant  forme  pour  ce  dclletn  trois  armées, 
deux  dcfquclles  dévoient  obfcrver  les  ennemis,  pour  s'oppofér  au  (ecouts  qu  ilsvou- 
droient  donner  à  cette  place ,  les  marches  promptes  ,  hardies  &  concertées  de  no- 
tredit  coufinqui  en  commandoitunc,  rendirent  leurs  dellcins  fi  abfolumcnt  inutiles, 
que  la  ville  d'Ath  fut  obligée  de  capituler  ,  notredit  coufin  s  étant  enfuite  avancé 
avec  l'armée  qu'il  commandoit  prés  de  Bruxelles ,  les  ennemis  qui  s'y  rafTemblcrent 
fous  le  commandement  du  prince  d'Orange  avec  toutes  leurs  forces ,  fc  trouvèrent  C 
comme  affiegées  dans  les  dehors  &  fous  le  canon  de  cette  place.  Pour  lors  le  prince 
d'Orange  &  les  alliez  ,  voyant  qu'ils  ne  pouvoient  plus  foutenir  une  guerre  qui  leur 
ctoir  au  il!  ddavanragcufe  ,  &  prenant  la  refolution  de  nous  demander  la  paix ,  refo- 
lurent  de  la  traiter  avec  notredit  coufin ,  comme  fur  l'avis  qu'il  nous  en  donna  nous 
lui  envoyâmes  les  pouvoirs  neceflaires.  Il  commença  les  conférences  qui  produifi- 
rent  le  traite  de  Rilwick ,  qui  quelque  temps  après  fut  ligne  &  exécuté.  En 
Ayant  rcfohi  d'afTcmbler  une  armée  cotifiderable  à  Compicgnc,  pour  donner  à  notre 
peiit-fîls  le  duc  de  Bourgogne  les  premiers  clcmens  de  la  guerre,  Nous  crûmes  ne 
pouvoir  faire  un  meilleur  choix  ,  pour  le  commandement  de  cette  armée  ,  &  pour 
infhuirc  par  conlequent  notre  petit-fils,  que  de  notredit  coufin;  il  repondit  en  cela  à  jy 
notte  attente  par  l'ordre  &  la  di  Ici  pli  ne  qu'il  fit  obfcrver  à  toutes  les  troupes  pen- 
dant la  durée  du  camp ,  la  juftefle  des  mouvemens  fit  la  magnificence  avec  laquelle  il 
foutint  cet  emploi.  La  mort  de  Charles  II.  roy  d  Efpagne  étant  lurvenuë  le  premier 
Novembre  mil  tept  cent,&  fon  teftament  en  faveur  de  notre  petit-fils  le  duc  d'An- 
jou ;  comme  Nous  connûmes  de  quelle  importance  il  étoit  de  s'allurcr  pour  lui  des 
places  des  pays-bas  Espagnols ,  &  de  prévenir  les  dedans  des  Hollandois  qui  lcsoc- 
cupoient ,  Nous  jettâmes  les  yeux  fur  notre  coufin  pour  la  conduite  fie  l'exécution 
d'une  entreprife  fi  importante  ,  l'effet  répondit  à  nos  projets  ,  Se  notredit  coufin 
concerta  fi  bien  toutes  chofes ,  qu'en  une  même  nuit  ,  qui  fut  celle  du  iix  Février  £ 
mil  fept  cent  un ,  il  fit  occuper  pour  notre  petit-fils  le  roy  d'filpagne  les  places  de 
Lu  embourg,  Namur, Charleroy,  Mons,  Ath,  Oudcnardc,  Nicuport  Se  Oltcnde, 
après  un  fi  grand  fervice ,  &  (1  utile  pour  les  deux  couronnes,  notredit  coufin  s  étant 
rendu  par  nos  ordres  dans  les  pays-bas  Efpngnols  ,  il  a  continué  de  Nous  y  fervir 
avec  le  même  zele  &  la  même  utilité  dans  tout  ce  qu'il  y  a  eu  de  plus  capital  Se  de 
plus  important,  ayant  contribué  par  fes  foins  à  rétablir  dans  les  pays-bas  l'autorité  du 
roy  d'Llpagnc  entièrement  anéantie,  à  mettre  fur  pied  une  armée  de  quarante  mille 
hommes  qui  croie  réduite  à  trois  mille  cinq  cens,  lors  de  1  arrivée  de  notredit  cou- 
fin, à  réparer  les  places  la  plupart  ouvertes  &  inlulwblcs  ,à  les  munir  de  provifions  p 
de  guerre  &  de  bouche,  &  à  fermer  contre  les  Hollandois  tout  le  pays  depuis  la 
mcrjutqu'àla  Meule  par  des  lignes  fortifiées.  En  l'année  1702.  a\antjugé  à  propos  de 
mettre  notre  petit-fils  le  duc  de  Bourgogne  à  la  tcie  de  notre  armée  dans  le  pays  de 
Cucldre ,  Nous  en  donnâmes  Ibus  lui  le  commandement  à  notredit  coufin ,  il  s  en 
acquitta  fi  parfaitement,  qu'il  contribua  a  la  gloire  que  s'acquit  notre  petit-fils, en 
pourtant  l'armée  des  Hollandois  jufques  lous  les  murailles  de  Nimcgue,dans  laquelle 
action  les  ennemis  perdirent  plus  de  douze  ou  quinze  cens  hommes  ,  &  plus  de 
quatre  cent  chariots  de  leur  artillerie  &  de  leurs  bagages.  En  l'année  mil  lept  cent 
trois ,  les  Etats  généraux  ayant  alTembté  deux  armées  confiderables  dans  les  idées 
qu'ils  s "étoicnt  formées  de  conquérir  cntictcmcnt  les  pays-bas  Efpagnols ,  Se  d'y  faire 
reconnoitre  1  Archiduc  comme  roy  dElpagnc  ,  Nous  jugeâmes  à  propos  déformer 
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\  en  Flandre  deux  armées ,  de  l'une  defqucllcs  Nous  donnâmes  le  commandement  à 
notredic  coufm  ;  cela  lui  tôurnit  de  nouvelles  occalîons  de  marquer  fon  ardeur  pour 
notre  Icmee,  &  celui  de  notre  petit-fils  le  royd'Efpagnc  ,  il  joignit  fi  à  propos  &:  (i 
diligemment  le  marquis  de  Ecdmar  prés  d'Anvers ,  qu'étant  tortis  ensemble  des  li- 
gnes le  troifiéme  de  Juin ,  ils  attaquèrent  à  Ekeren  les  ennemis  avec  tant  de  vigueur 
Si  d'opiniâtreté  dans  des  pays  prelque  impraticables  ,  que  leur  armée  commandée 
par  le  geueral  Obdam  qui  vouloit  forcer  les  lignes ,  fut  bartuc  &  mile  en  derourc 
avec  perte  de  cinq  ou  fix  mille  hommes ,  de  fut  pièces  de  canon,  de  quarante  mor- 
tiers, de  plulicurs  drapeaux  &  étendards,  de  plus  de  quarre  ou  cinq  cens  chariots 
d'artillerie  oii  d  "équipages,  &  de  feptou  huit  cent  prifonniers,  &  cette  victoire  ren- 
B  verl'a  entièrement  les  projets  des  ennemis ,  conlcrva  Anvers  &  les  pays-bas  Efpagnols. 
En  l'année  mil  fept  cent  quatre ,  la  mort  de  notre  couiîn  le  maréchal  duc  de  Duras, 
ayant  hit  vaquer  la  charge  de  capitaine  d'une  des  quatre  compagnies  de  nos  gardes 
du  corps  ,  l'attachement  que  nous  connoiflions  depuis  long-temps  dans  norredit 
coufm  le  duc  de  Boufficrs  pour  notre  perionne ,  qui  nous  a  voit  porte  à  lui  donner 
en  l'année  mil  fut  cent  quatre-vingt  douze  la  charge  de  colonel  du  régiment  de  nos 
gardes  françoifes,  vacante  par  la  mort  de  notre  couiîn  le  maréchal  duc  de  la  Feuilla- 
dc,  nous  engagea  encore,  pour  l'approcher  de  plus  prés  de  notre  perfonne,  à  le 
choilir  pour  remplir  celle  de  capitaine  de  nos  gatdcs  du  corps,  des  fondions  de  la- 
C  quelle  il  s'eft  toujours  acquitté  avec  une  application  &  une  alïiduitc  dont  nous  avons 
heu  dêtre  fâtisfair.  Au  mois  de  Juillet  de  la  prefente  année  fur  les  bruits  qui  fc 
répandirent  que  nos  ennemis  vouloient  entreprendre  lcfiege  de  Lille  ,  notredit  cou- 
fin  s' étant  offert  d'aller  défendre  cette  capitale  de  (on  gouvernement ,  Nous  lui  avons 
permis  de  s'y  rendre,  &  y  étant  arrivé  le  vingt-fepticme  du  même  mois ,  il  difpofa  fi 
bien  toutes  choies  tant  à  l'égard  de  la  fubfiftance  de  la  garnifon  que  des  habitans , 
s 'obligeant  lui  même  fur  fon  crédit  pour  trouver  les  fecours  neceûaircs,  que  cette 
ville  a  refifté  par  fes  foins ,  fon  exemple  &  fa  valeur ,  durant  trois  mois  aux  errorts 
des  ennemis  qui  l'attaquoient  avec  la  plus  prodigieufe  artillerie  ,  qu'on  air  j 'mais  em- 
ployé à  une  pareille  entreprife,  &  notredit  coulin  ayant  foutenu  une  infinité  d'af- 
j)  fauts  particuliers  à  chaque  ouvrage  ,  &  entr'autres  fept  au  chemin  couvert ,  &  fait 
plufieurs  (orties  ,  dans  Icfqucllcs  la  gatnifon  a  toujours  eu  toute  forte  d'avantage , 
il  ne  s'eft  déterminé  à  capituler,  quoique  les  ennemis  fuflent  prêts  à  donner  un  af- 
faut  gênerai  au  corps  de  la  place,  que  fon  fbflc  fût  entièrement  faigne,  &  qu'il  y 
eût  cinq  ou  fix  ponts  entièrement  achevez  jufqu'au  pied  des  brèches  ,  que  iur  les 
ordres  réitérez  que  Nous  lui  avons  donnez  de  le  faire  ,  &  fa  capitulation  a  été  la 
plus  honorable  qu'on  ait  jamais  accordée ,  les  ennemis  ayant  conlcnti  que  toute  la 
cavalerie ,  les  malades  &  blclïcz ,  les  équipages  des  officiers ,  &  autres  chofes  qui  au- 
roient  pû  être  à  charge  dans  la  citadelle  tortillent  pour  être  conduirs  finement  à 
Douay  Pour  lors  notredit  coufm  s'etant  renfermé  dans  la  citadelle  avec  ce  qu'il 
avoit  gardé  de  troupes,  &  le  peu  de  munitions  qui  lui  refloit,aprés  une  auflî  longue 
défcnle  que  celle  qu'il  avoit  faite  dans  la  ville,  il  la  loutenuc  depuis  le  vingt-cinq 
du  mois  d  Octobre  que  la  tranchée  en  tut  ouverte  jufqu'au  onze  de  ce  mois ,  ne 
s  étant  même  encore  refolu  à  la  rendre, que  fur  les  ordres  pareillement  réitérez  de 
notre  part ,  Se  (a  capitulation  n'a  pas  été  moins  honorable  que  celle  de  la  ville  -,  les 
ennemis  n'ayant  pû ,  après  toutes  les  actions  éclatantes  dont  ils  avoient  été  les  témoins, 
lui  refufer  &  à  la  garnifon  ,  des  marques  de  l'eftime  qu'ils  en  avoient  conçue  j  Com- 
me tous  ces  ferviecs  Nous  ont  porté  à  lui  doiiner  de  nouveaux  titres  d'honneur,  qui 
fervent  à  l'avenir  de  témoignage  de  la  fatisfaâion  que  Nous  en  avons  ,  &  excitent 
fes  fuccefleurs  a  l'imiter.  A  ces  caufes  ,  6c  autres  confiderations  à  ce  Nous  mouvans , 
de  notre  grâce  fpecialc,  pleine  puilTancefic  autorité  royale,  Nous  avons  joint,  uni 
&  incorpore  6c  annexe,  &  par  ces  prefentes  lignées  de  notre  main,  joignons  >unit- 
fons  6c  incorporons  te  annexons  audit  duché  de  Boufficrs ,  le  titre ,  qualité  fle  di- 
gnité de  Pairie  de  France,  que  Nous  avons  à  cette  fin  créé  fie  érigé ,  créons  fie  éri- 
geons, pour  dorénavant  &  perpétuellement  jouir  par  notredit  coulin,  fes  hoirs  & 
fuccefleurs  malcs ,  nez  6c  à  naître  en  loyal  mariage,  dudit  duché  ,  en  titre  de  duc 
&  Pair  de  France  ,  aux  mêmes  honneurs ,  noms  ,  droits  ,  dignitez ,  prééminences 
que  les  autres  Juchez  cV  Pairies:  Voulons  &  Nous  plaît  que  ledit  duché- Pairie  do 
Boufficrs  ,  fes  appar'enances  &  dépendances,  enfemblc  les  deux  tiers  de  la  terre  de 
Willy ,  qui  cioient  dependans  de  notre  domaine ,  que  Nous  avons  échangez  avec  plu- 
fieurs héritages  qui  lui  appartenoient  dans  notre  parc  de  Vcrfaillcs ,  &  les  rerres  oc 
feigneuries  d'Utocourt ,  tant  pour  ce  qui  étoit  de  l'ancien  domaine  de  notredit  cou- 
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fm  1c  maréchal  duc  de  Boufflcrs ,  de  ce  qu'il  en  a  nouvellement  acquis ,  celles  de  ^ 
Bo.wieres  ,  Haucourt  &  Buicourt,  en  ce  qui  lui  en  appartient  ,5c  celles  de  Moy  mont , 
Couroy,  Souloy ,  la  Coar-d'Auneuil  auffi  ,  en  ce  qui  lut  en  appartient ,  celle  de 
THeraule ,  le  fief  du  Poftel ,  les  circonfbnces  5e  dépendances  defditcs  rerres  ,  5c  gé- 
néralement tous  les  autres  fiefs  &  feigneuries  qu'il  aura  acquis  depuis  l'érection  dudit 
duché  ,  5c  tour  ce  qu'il  pourra  acquérir  ci-apresde  proche  en  proche  pour  fonaggran- 
di (lement  >& qui  y  ont  été  unis  par  nos  lettres  patentes  du  i.  Février  1700.  dont  copie 
vollationnéc ,  ainli  que  de  celles  de  l  'élection  dudit  duché  du  mois  de  Scprcmbrc  1695. 
font  cy-attachccs  Tous  le  contrc-fccl  de  notre  Chancellerie ,  toit  dorénavant  dit  Se  ap- 
pelle duché  3c  Pairie  de  Boufflcrs  ,  fie  en  cette  qualité  notredit  coufin  le  puifle  tenir 
5c  en  jouir ,  (es  hoirs  fucceircurs  8C  defeendans  mâles  en  ligne  directe,  nez  6c  à  naître 
en  loyal  mariage,  perpétuellement  Se  à  toujours,  ainfi  qu'ont  accoutumé  de  jouir  Se 
ufer  les  autres  ducs  &.  Pairs  de  notre  royaume,  (oit  en  jullicc  Se  jurifdiction  ,  féanec  r 
en  nos  cours  de  parlemcnr,  avec  voix  déliberativc,  faits  d'armes,  aflcmblces  de  No- 
bles ou  autrement,  8c  auquel  duché-Pairie  de  Boufflcrs,  fes  appartenances  fie  dépen- 
dances, Nous  avons  d'abondant  ordonné  par  cefdites  ptefentes  que  la  juftice  fera  ad- 
ministrée par  les  juges,  officiers  de  notredit  coufin,  les  appellations  ddquels  refTortiront 
en  notre  cour  de  parlement  de  Paris,  fans  qu'aucun  autre  juge  en  puifle  prétendre 
juridiction  5c  eonnoillànce ,  fors  Se  excepté  des  cas  royaux ,  dont  elle  appartiendra  à 
nos  juges  devant  lefquels  ils  avoient  accoutume  de  reflbrtir ,  à  la  charge  que  notte- 
dit  coufin  5c  Tes  defeendans  mâles  tiendront  ledit  duché  fie  Pairie  de  Nous  à  caulc 
de  notre  couronne  de  France ,  aux  charges  anciennes  5c  accoutumées  (ans  aucun  ac- 
croiffement  d  icclles ,  5c  feront  les  vaflaux  dcfdits  duché  5c  Pairie  de  Boufflcrs ,  en  rai- 
fant  les  hommages ,  8c  donnant  les  aveux  6c  denombremens  par  écrit,  5c  à  tous  actes  q 
généralement  quelconques  tenus  ÔC  abltrains  dorénavant  de  nommer,  avouer  5c  rc- 
connoître  notredit  coufin  5c  fes  fuccefleurs  8C  defeendans  mâles  ducs  5c  Pairs  de  Bouf- 
flcrs, fie  reprendront  d'eux  leuridits  fiefs  àcaule  dudit  duché- Pairie,  5c  en  défaut  d'hoirs 
mâles  en  ligne  directe  demeurera  ladite  Paitic  éteinte ,  5c  reviendra  ladite  terre  en  tel 
e'tat  qu'elle  étoit  auparavant ,  conformément  à  nofdircs  lettres  patentes  du  mois  de 
Septembre  itfçr.  (ans  que  par  le  moyen  de  notre  prefente  érection  fie  de  l'Edit  du 
mois  de  Juillet  1^66.  Se  autres  faits  fur  l'érection  des  terres  en  duchcz-Pairics ,  lcfditcs 
tertesek  feigneuries  puifTcnt  être  réunies  à  la  couronne  de  France,  fie  que  Nous  5c 
nos  fuccefleurs  rois  puifTcnt  audit  cas  revendiquer  ledit  duché ,  auquel  5c  autres  Edirs 
Nous  avons  pour  le  regard  de  notredit  coufin  fie  de  les  fuccefleurs  dérogé  5C  déro-  D 
geons  par  ces  prefentes ,  le  tout  lans  tirer  à  confequence  pour  d'autres.  Si  donnons 
en  mandement  à  nos  amez  5c  féaux  confcillcrs,  les  gens  tenans  nos  cours  de  parle- 
ment ,  chambre  de  nos  comptes  à  Paris ,  5c  autres  nos  officiers  &  jufliciers  qu  il  ap- 
partiendra ,  que  notre  pretente  création,  érection,  établi  flemeut  de  Pairie  Se  union 
d'iccllc  audit  duché,  ils  raflent  lire,  publier  Se  regiftrer,  Se  tout  le  contenu  en  cefdites 
prefentes  garder  5c  obfervet  inviolablement  de  point  en  point  félon  leur  forme  5c  te- 
neur, 8e  en  raflent  jouir  notredit  coulin  le  duc  de  Boufflers,  Se  les  liens,  comme  dit 
eft ,  cnicmblc  fcfdits  vaflaux ,  ceflàns  8c  fàifans  cclfcr  tous  troubles  5c  empechemens, 
au  contraire  par  routes  voyes  ducs  5e  raifonnablcs.  Car  rcl  eft  notre  plailir,  5e  afin 
que  ce  (oit  choie  ferme  5c  ftablc  à  toujours ,  Nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  cef-  £ 
dites  prefentes.  Donné  à  Vcrfàillcs  au  mois  de  Décembre  l'an  de  grâce  mil  fcptccnc 
huit.  Et  de  notre  rcgr.c  le  foixante-fixicme. 

Extrait  des  regiflrcs  de  Parlement. 

VEU  par  la  cour  ,  toutes  les  chambres  aflcmblces ,  les  lettres  patentes  du  roy ,  p 
données  à  Verfailles  au  mois  de  Décembre  1708.  (ignées,  LOUIS:  Etpltts  bas, 
par  le  Roy,  Phelyppeaux.  Et  fccllécs  du  grand  fceau  de  cire  verre,  obtenues  par 
Mcfllre  Louis-François  duc  de  Boufflcrs,  maréchal  de  France,  chevalier  des  ordres 
du  roy  5c  de  la  toflbn  d'or ,  capitaine  des  gardes  du  corps  de  (a  Majeflé,  par  Icfqucl- 
Ics  pour  les  caufes  y  contenues ,  ledit  (eigneur  roy  a  créé  5c  érigé  le  duché  de  Boufflcrs 
en  titre  5c  qualité  de  Pairie  de  France ,  pour  dorénavant  fie  perpétuellement  en  jouir 
par  l'impétrant  5c  fes  dcfccndans  fuccefleurs  mâles  nez  5e  à  naître  efl  loyal  mariage, 
aux  mêmes  honneurs ,  droits ,  dignitez ,  prééminences  que  les  autres  Juchez  5c  Pai- 
ries ,  ainli  que  plus  au  long  le  contiennent  lelditcs  lettres  à  la  cour  adreuantes.  Vcu 
auffi  les  lettres  d'érection  de  la  terre  de  Cagny,  5c  autres  en  titre  de  duché  fous  le 
nom  de  Boufflers  du  mois  de  Septembre  169$.  en  faveur  dudit  ficur  duc  de  Bouf- 
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Â  fiers  impétrant ,  l'arrêt  d  cnrcgiftremcnt  dïcclles  du  16.  Novembre  audit  an ,  les  let- 
tres d'union  de  la  chàtcllcnic  de  Milly  audit  duché  du  premier  jour  de  Février  1700. 
regiftrées  en  ladite  cour  le  f .  dudit  mois,  6c  la  requête  prcfcntccpar  Icdic  iieur  im- 
pétrant à  fin  d'enregiftrement  dcfditcs  lettres  :  Concluions  du  procureur  général  du 
roy ,  ouy  le  rapport  de  M.  Jean  le  Nain  confciller:  La  Cour  a  arrête  Se  ordonne  que 
lcfditcs  lettres  (cront  enregiftrees  au  greffe  d'icellc,  pour  jouir  par  l'impétrant,  les 
hoirs fuccciTcursficdcfcendans mâles  nez  Se  à  naître  en  légitime  mariage,  de  l'effet  Se 
contenu  en  icellcs,&  être  exécutées  tclon  leur  forme  Se  teneur,  à  la  charge  que  les  fiefs 
&  feigneuries  que  ledit  impétrant  pourra  acquérir  dans  la  fuite  pour  les  réunir  audic 
duché  &  Pairie,  conformément  au  pouvoir  a  lui  donné  par  lcfditcs  lettres ,  ne  pou- 
ront  cire  cenfées  &  réputées  faire  partie  dudit  duché  &  Pairie  ,  qu'au  préalable  le 

B  confentemenc  des  ieigneurs  dont  leidits  fiefs  &  (cigncnries  relèvent  ne  foit  rapporté, 
&  l'indemnité  à  eux  payée ,  comme  aulfi  à  la  charge,  que  ledit  impétrant  ne  pourra 
jouit  du  dtoit  de  rcflbrt  immédiat  en  la  Cour,  pour  raifon  des  (eigneurics  qu'il  réu- 
nira, qu'après  avoir  pareillement  indemnité  les  officiers  qu'il  appartiendra.  Fait  en 
Parlement  le  19.  Mars  1709-  Collationnc.  Signé,  DoNcois. 

Extrait  des  rentes  de  ?  orientent. 

VE  U  par  la  cour ,  les  grande  chambre  Se  tout nelle  aflemblées  ;  l'information 
faite  d'office  à  la  requête  du  procureur  gênerai  du  Roy ,  aujourd'hui  19-  Mars, 
de  l'ordonnance  d'icellc  par  le  confciller  à  ce  commis,  des  vie,  moeurs,  conven- 
tion, religion  catholique ,  apoltoliquc  Se  romaine,  &  fidélité  au  fervice  du  roy,  va- 
leur Se  expérience  au  lait  des  armes  de  McÛîrc  Louis- François  duc  de  Boufflcrs,  ma- 
réchal de  France,  chevalier  des  ordres  du  roy  &  de  la  toilon  dot,  capitaine  des  gar- 
des, du  corps  du  Roy ,  pourfuivant  fa  réception  en  qualité  Se  «lignite  de  duc  de  Bouf- 
flcrs ,  Pair  de  France  :  les  lettres  patentes  du  roy ,  données  à  Vcrfailles  au  mois  de* 
Décembre  1708.  Signées,  LO  UIS  ;  Et  fins  bts ,  par  le  Roy,  Phelyppeaox.  Ec 
fccllées  du  grand  fceau  de  cire  verte ,  obtenues  pat  ledit  lieut  duc  de  Boufflcrs ,  par 
lequel  ledit  Iciencur  roi  a  crée  &  érigé  le  duché  de  Boufflcrs,  en  titre ,  qualité  Se  dignité 
de  Pairie  de  France ,  pour  en  jouir  par  lui ,  fes  hoirs  Se  fucccflcurs  mâles  nez  Se  i 
D  naître  en  loyal  mariage ,  aux  mêmes  honneurs ,  droits ,  dignitez  Se  prééminences ,  que 
les  autres  ducs  Se  Pairs  :  l'arrêt  d'enregiftremenc  d'iccllcs  auffi  de  ce  jourd'hui  19. 
Mars ,  Se  la  requête  prefenrée  par  ledit  ficur  duc  de  Boufflcrs ,  à  fin  d'être  recû  en 
ladite  dignité  de  Pait  de  France.  Concluions  du  procureur  gênerai  du  roy  :  Ouy 
le  rapport  de  M  Jean  le  Nain  confciller,  la  matière  mile  en  délibération,  la  cour  a 
aucte  Se  ordonné  que  ledit  Médire  Louis- François  de  Boufflers  fera  reçu  en  la  qua- 
lité Se  dignité  de  duc  de  Boufflcrs ,  Pair  de  France,  en  prêtant  le  ferment  accoutumé 
t'e  bien  Se  fidellcment  (érvir  le  roy ,  lafliftet  &  confciller  en  (es  très-hautes  Se  im- 
portantes affaires,  &  prenant  féanec  en  la  cour,  y  rendre  la  juftiee  aux  pauvres  corn- 
p  me  aux  riches,  garder  les  ordonnances,  tenir  les  délibérations  diccllcs  clofes  Se  fc- 
crettes,  Se  en  tout  (e.comportct  comme  un  bon,  fage  ,  vertueux  Se  magnanime  duc 
Se  Pair  de  France  doir  faire ,  Se  à  Imitant  mandé  a  quitté  (on  cpée ,  fait  ledit  ferment ,  & 
aïant  repris  fôn  épée ,  il  a  été  reçu ,  Se  eu  rang  &  féanec  en  la  cour.  Fait  en  parlement 
ce  is>.  Mars  1709.  Collationné.  Signé,  Doncois. 


GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON  DE  BOUFFLERS 

¥  A  MAISON  DE  BOUFFLERS  eft  une  des  plus  anciennes  de  la  province  de  Pi- 
J_  cardie.  Elle  prend  fon  nom  de  la  terre  <5c  feigneurie  de  BoufHcrs,iituée  en  Ponthicu 
fur  la  rivière  d'Authie ,  à  cinq  lieues  d'Abbeville,  qui  a  été  pofledee  fans  interrup- 
tion par  cette  Mailonavant  l'an  iioo.jufqu'à  ptefent. 

BERNARD  de  Morlay , feigneur  de  Boufflcrs,  chevalier  ,  vivoit  en  1133.  qu'il 
fut  atbitre  d'un  différend  entre  pluficurs  grands  Ieigneurs.  Les  fcfgncurs  de  Boufflcrs 
portoient  alors  indifferemment  les  noms  de  Boufflcrs ,  de  Motlay  «Se  de  Campigneullcs, 
Terne  K  Y 
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fiefs  relcvans  de  la  terre  &  fèigneurie  de  Boufflcxs.  On  ignore  s'il  fut  pere  de  £ 
«lui  qui  Ciit.  A 

I. 

FNGUERRAND ,  feigneur  de  Morlay  &  de  Camnjgneulles ,  chevalier  ,  vivoic 
en  njo.  &  rit  quelques  donations  à  l'abbaye  de  S.  André  aux  bois  ,  prés  de 
Montrciiil  lur  mer  :  il  eft  mentionné  avec  fes  deux  fils  dans  une  charte  de  cette 
abbaye  de  l'an  1 167.  des  mémoires  portent  qu'il  époufa  l'hcriticte  de  Morlay.  Il  fut 
pere  de 

1.  GUY  ,  feigneur  de  Morlay ,  qui  fuit. 

2.  Eustache  de  Morlay,  confirma  en  11^7.  les  donations  <\\i'Engutrind  Ion 
pere  avoir  faites  à  l'abbaye  de  S.  André  aux  bois. 

.  II.  B 

GU  Y  ,  feigneur  de  Morlay  &  de  Campigneullcs  ,  chevalier  ,  confirma  avec 
fon  frère  l'an  1167.  les  donations  de  leur  pere  à  l'abbaye  de  S.  André  aux 
bois,  6r  partage  aux  mois  de  Février  1211.  avec  l'abbé  &  les  religieux  de  S.  Vaaft 
d'Arras,  des  bois  &  héritages  qu'ils  pofledoient  par  inJivis  en  la  feigneurie  de  Cam- 
pigneullcs ,  leur  céda  la  jufticc  &  la  garde  qu'il  pouvoir  y  avoir ,  &  reconnut 
être  leur  homme -lige  pour  la  part  ,  avec  promeffe  de  les  aider  ût  fecourir ,  quand 
il  en  feroit  requis ,  ce  qu'il  fit  ratifier  par  fa  femme. 

Femme ,  MATH1LDE  ,  ratifia  le  partage,  que  Ion  premier  mary  fit  en  1211. 
(*)Ati*t,kCot.  avcc  'cs  >~cligieux  de  S.  Vaaft  d'Arras,*:  ctoit  remariée  à  Pierre  le  Cocq,(«)  che- 
valier ,  torique  de  fon  contentement  clic  remit  à  la  même  abbaye  tout  ce  qu'elle  r 
tenoiten  douaire  lur  la  terre  de  Campigneullcs,  reconnoiflant  en  avoir  été  dédom- 
magée fut  les  autres  terres  &c  héritages  de^  GUILLAUME  fon  fils ,  qui  fuir. 

UILLAUME  de  Morlay,  chevalier ,  feigneur  de  Boufflers,  de  Morlay  &  de 
.  VJT Campigneullcs,  fit  quelques  dons  à  l'Abbaye  de  S.  Andté  aux  bois  de  Mon- 
trciiil, conjointement  avec  Màthitde  la  mere,  par  un  acte  du  mois  de  Juillet  1127. 
11  avoit  promis,  dés  le  mois  de  Juillet  1221.  avec  Havide  fa  femme  en  prefence  de 
(  f)it  C«lidt-  Guy  de  Chaumont  ou  de  Caumont  en  Artois,  (  b)  qu'au  cas  qu'elle  prît  fon  douaire 
wtm"'  fur  la  terre  de  Campigneullcs,  tenue  en  engagement  par  les  religieux  de  S.  Vaaft 

d'Arras,  ils  en  reprendroient  moitié  fur  la  terre  de  Boufflers,  tant  quedurctoit  l'en-  D 
gagement ,  Ce  que  ce  feigneur  de  Chaumont  (croit  fervi  du  lurplus  comme  fei- 
gneur de  fief.  H  leur  engagea  encore  au  mois  de  Juillet  1231,  tout  ce  qu'il  pofledoità 
Campigneullcs,  leur  permit  d'enclore  les  bois  qu'ils  y  avoient,  de  prendre  leurs  ufages 
dans  les  liens  ,&  leur  céda  quelques  héritages  fous  certaines  redevances  pour  augmen- 
ter la  maifon  qu'ils  y  avoient.  Cet  acte  eftlccllé  de  fon  fecau  échtqueté  d  argent  &  de 
(r;f3ViDM(itM.  gueules  ,  avec  m  front  quartier  ,  légende  ,  Sigtll.  Wtliebni  miluis  de  Camfigneuts.  (c) 
<JC  cjuMwbaaU.  jj  augracnta  çn  1x39.  les  biens  que  les  prcdcccflcurs  avoient  faits  à  l'abbaye  de  S. 

Andté  aux  bois  ,  &:  il  paroît  qu'il  avoit  alors  deflein  de  fc  croilér  pour  la  tette 
fainte ,  ce  qu'il  n'exécuta  pas ,  étant  mort  en  1240. 

I.  Femme  ,  HA  VIDE  ,  nommée  dans  l'aûe  du  mois  de  Juillet  1211.  où  elle  eft  dite  E 
l<i)JrthrutiJ4  dame  de  Boufflers.  (  d) 
K^TJj  r*nt     i»  HENRY ,  feigneur  de  Boufflers  ,  qui  fuit. 
V~*  iA""'        II.  Femme,  JEANNE,  faivant  u»  titre  de  1241. 

On  trouve  vers  ce  même  temps  Ade  de  Boufflers ,  qui  vendit  en  122t.  quelques 
terres  à  Qucrnicu  du  contentement  de  Foulques  &  de  Gautier  les  enfans. 

I  V. 

HENRY  ,  feigneur  de  Boufflers  ,  de  Morlay  &  de  Campigneullcs ,  chevalier, 
prit  le  fur  nom  de  Boufflers ,  que  fa  pofteriré  a  toujours  confervé.  Il  confirma 
a  l'abbaye  de  S.  André  aux  bois  tout  ce,quc  fon  pere  y  avoit  donné  ,  reconnut  au  p 
mois  de  Janvier  1240.  avoir  engagé  à  celle  de  S.  Vaaft  d'Arras  ce  qu'il  avoit  a  Cam- 
pigneullcs ,quc  toute  la  juftice  &  les  autres  droits  qu'il  y  avoit  en  dépendoient,  SC 
qu'il  en  croit  homme- lige  comme  fon  pere.  Son  Iccau  qui  eft  au  bas  d'un  titre  du 
mois  de  Mars  1147-  eft  charge  de  trtis  mallettes  eu  e'ieiles  ,  légende  *f  Sontfi  HenrUi 
(OCibinttdtM.  ^  Beffleres.  {e)  11  eft  qualifié  chevalier ,  dans  unaclc  du  mois  de  Juillet  1248.  par  1c- 
«kciaiicrobaulr.  quel  il  approuva  la  vente,  qu'un  de  fes  vaflâux  avoit  faite,  en  faveur  de  l'abbaye  de 
S.  André, &  accompagna  le  roy  S.  Louis  dans  Ion  voyage  de  la  terre  fainte. 

Femme,  FL1ZABETH  de  Brimeu  ,  confentit  à  l'acte  de  1240.  dont  il  vient 
d'être  parlé,  &  ratifia  au  mois  de  Mars  1247.  une  vente  que  fon  mary  Se  Euftachc 
de  Vaiily  avoient  faite.  Son  fils  fut 
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v. 

UILLAUME  II.  du  nom,  feigneur  de  Boufflçrs  Se  de  Campigneulles ,  che- 
~Tva,'cr,  confirma  au  mois  de  Juillet  1158.  les  donations  de  fon  pere  à  l'abbaye 
de  S.  André  aux  bois ,  Si  à  celle  de  S.  Vaaft.  Cet  a&c  cil  (celle  d'un  Iccau  femt  ie 
croifettes  au  fui  fiché  avec  trais  tmllettts  à  Jix  rais  ;  de  même  qu'un  titre  du  di- 
manche avant  la  fête  de  S.  André  11*2.  en  faveur  de  l'abbaye  de  S.  Vaaft  d'Arras, 
où  on  lit  pour  légende  \  S.  WiUaume  ie  Boufflers.  Il  accompagna  Charles  de  France, 
comte  d'Anjou  &c  de  Provence ,  frerc  du  roy  S.  Louis,  à  la  conquête  des  royaumes 
C  de  Naplcs  &de  Sicile  en  1166.  Sediftingua  en  ces  expéditions  à  la  tête  des  troupes 
de  Picardie  qu'il  commandoit ,  Se  particulièrement  à  la  bataille  donnée  contre  Main- 
froy  ,  qui  difputoit  ces  deux  couronnes ,  où  Collenutio  dit  que  les  Picards  eurent 
l'honneur  de  la  victoire  remportée  prés  de  Bcnevent  le  26.  Février  de  la  même  an- 
née. Au  retour  il  termina  par  un  accord  du  mois  de  fuin  1175.  le  lendemain  de  la 
Trinité,  le  différend  qu'il  avoit  avec  Dreux  d'Amiens ,  fite  de  Vignacourt ,  aufujet 
des  prétentions  de  ce  dernier  fur  la  feigneurie  Se  la  juftice  de  Boufflers.  Il  fît  une 
fondation  en  1297.  avec  la  dame  de  Bourncl  la  femme  à  l'abbaye  de  Bcllinghen  en  («  )  TitT"  * 
Hainault ,  transférée  depuis  à  celle  de  Cintinpré.  (*)  tmautèuy. 

Femme ,  SUZANNE  de  Bourncl,  fille  de  N.  de  Bournel  ,  (cigneur  de  Thicm- 
brune, fùivant  Us  mttquttez  ie  la  utile  i  Amiens  for  la  Morlierc  fage  219.  Louver, 
anciennes  remarques  ie  la  Nobleffi  Beouvaiftne  ,f.  169.  dit  qu'il  épouU  une  fille  de  Cam- 
pigneulles. 

PIERRE  I.  du  nom,  feigneur  de  Boufflçrs,  qui  fuit. 

V  I. 

Ï^IERRE  L  du  nom ,  feigneut  de  Boufflçrs , chevalier  ,cft  employé  dans  le  compte 
de  l'an  129*.  pour  les  gages  dûs  aux  chevaliers  de  l'armée,  que  le  roy  Philippe 
Bel  envova  en  Guvenne,  pour  en  chall'cr  les  Anglois.  Son  fils  fut 

VU 

ALEAUME  I.  du  nom ,  feigneur  de  Boufflçrs,  de  Campigneulles  Se  de  Brailly, 
chevalier,  fc  fignala  l'an  1504.  à  la  défaite  des  Flamans  à  la  journée  de  Mon  s 
icllc,  où  il  conduiloit  les  troupes  de  Picardie  fous  le  comte  de  Boulogne ,  dans 
l'armée  du  roy  Philippe  le  Bel,  il  fût  encore  un  des  feigneurs  de  Picardie  ,  qui  allè- 
rent l'an  1310.  au  fecours  de  Robert  comte  de  Flandres,  à  qui  Guillaume  comte 
de  Hainaut  &  de  Hollande  difputoit  le  comté  de  Zélande.  Il  ratifia  le  mercredy  après 
la  S.Martin  1328.  une  donation  qu'un  de  fes  vaftaux  avoit  faite  de  quelques  héri- 
tages mouvans  de  Ion  fief  de  Brailly ,  comparut  à  S.  Riquicr  le  11.  Septembre  1337. 
avec  les  chevaliers  &  feigneurs  de  Picardie  deftinez  pour  une  expédition  -,  ileft  qua- 
lifié chevalier ,  dans  une  quittance  qu'il  donna  le  22.  Décembre  1338.  à  Nicolas  le 
Gros  Trcioricr  des  gucrres.de  70.  livr.  10.  f?  6.  den.  lur  fes gages  Se.  ceux  de  4.  écuyers 
»  fous  Jean  de  Caycux ,  capitaine  du  roy  s  Tournay  Son  (ceau  eu  un  écu  charge  de  treis  mol-  1 1\  cabiottdeM. 
*   lettes  accemf années  ie  cinq  crux  recroi/ete'es  au  fui  fiche  &  mu  qumtefeuille  tu  feinte  (  £  ).  «  cUranbaulc. , 
il  fut  employé  avec  plulicurs  c'euvers  de  fa  compagnie  au  hege  de  la  ville  de  Tour- 
nay,  lous  Raoul  de  Bricnne  III.  du  nom,  comte  dEu  fie  de  Guines  ,  connétable  de 
France, depuis  le  1.  Octobre  1339.  jufqu'au  21.  Avril  1340.  Se  lervoit  en  Norman- 
die <Sc  en  Picardie  fous  Jean  de  Chaftillon ,  lire  de  Dampictrc,au  mois  de  Septem- 
bre 1 352.  Bcllcforct  lui  donne  le  titre  de  vaillant  chevalier. 
Femme,  N. 

1.  JEAN ,  feigneur  de  Boufflers ,  qui  fuit. 

2.  Guillaume  de  Boufflers ,  feigneur  de  Campigneulles  ,  pere  de  Marie  de  Bout 
fiers,  femme  de  CuiHatme, tcigacui  de  Blcquin ,  chevalier,  laquelle  traniigea  le 
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ij.  Janvier  1372.  avec  Cillete  de  Boufflers  fa  coufinc  ,  touchant  la  terre  de  A. 
Campignculies,qu'^4Kmv  1.  leur  ayeul  avoit  donnée  en  partage  à  (on  ftcorid  fils. 

3.  Encuerrand  de  Boufflcrs  ,  cft  nommé  dans  la  rranfachon  de  1 572.  11  fut  ma- 
rie ,  mais  on  ignore  le  nom  de  fa  femme  ,  &  Michel  de  Fauqucmbcrg  tuteur 
des  enfâns  qu'il  laifla ,  obtint  le  7-  Juillet  141$».  uncfemcncc  du  juge  Je  Mon- 
treiiil,  pour  l'exécution  du  reftamenrde  GutlUumcdc  Bicquin,  duquel  ils  croient 
héritiers ,  à  caufe  de  Mme  de  Boufflcrs  leur  coufinc. 

4.  Anne  de  Boufflers,  mariée  à  Animât  dcBournonville. 

.  VIII. 

JEAN  feigneur  de  Boufflcrs ,  chevalier ,  fer  vit  avec  plu  (leurs  écuyers  de  fa  compagnie  B 
es  années  ijji.  1  jt  3.  ijf  j.  &  135 fous  Jean  de  Clcnnont  -  Ncflc  maréchal  de 
France,  fuivanr  les  quittances  fcellécs  de  Ion  fceauaux  armes  de  Boufflcrs.  Bcllcfbrér 
fait  une  honorable  mention  de  lui  parmi  les  feigneurs  qui  attaquèrent  l'arrierc-garde 
des  Anglois  en  1  }6o.  lorfqu'ilsfe  retirèrent  de  devant  Paris. 

1.  ALEAUME  II.  du  nom  «feigneur  de  Boufflcrs, qui  (uit. 

2.  ENGUERRAND  de  Boufflcrs  ,écuycr,  fervoit  fous  Philippe  comte  d'Arrois, 
pafla  en  revue  à  Lille  en  Flandres  en  ij$6.  Se  140p.  il  y  cil  qualifié  Monficur 
En^uerrmd  de  Boufflers  chevalitr ,  AccomfAgné  de  deux  chevalier s-buhtlurs  ,  de  dix 
e'cuyers  &  de  douz.e  archers.  Son  frere  lui  fit  partage  en  1391.  fie  1399.  On  lui  q 
donne  pour  femme  Mme  de  Vrechoeq ,  Se  pour  fils. 

Jean  de  Boufflcrs,  feigneur  de  Preux  aux  bois  mentionné  dans  un  titre  de  149 1.  où 
il  cft  dit  qu'il  avoit  un  fief  de  lafucceflîon  ce  feu  Bngue rrmd  fon  pcrc.dtué  à 
Noyclle  en  Cauchic;!  éloignement  des  teins  pourrait  faire  douter  de  ces  degjcz. 
•Femme,  Jeanne  de  fainte  Aragoude ,  dite  de  Neuville ,  fille  de  Hugues  &  de  Jeanne 
d'Oftrel ,  fut  mere  entr'autres  enfans  de  Teronnt  de  Boufflcrs,  femme  di Nicolas 
du  Bus  .ccuyer  feigneur  du  Bus,dcVail]y,deSaiiCoutr,&:c.  nlsdcyM»  duBus, 
chevalier,  &  de  Jeanne  Poilly  .heritietede  Saucourt.  Peretme  de  Bouffl  ers  lut 
mari  ce  par  contrat  du  1 .  Octobre  15;!. 

3.  Gillette  de  Boufflers,  muiéc  i  Andrieu  de  Cambron  ,  feigneur  d'Argonne,  Q 
ccuyer ,  tranfigea  le  12.  Janvier  1 371-  avec  Mme  de  Boufflers  fa  coulinc  germaine, 
pour  la  terre  de  Campigneulles.  Elle  vivoit l'an  j  378.  avec.(on  mari,  lequel  donna 
quittance  de  cent  florins  iAkamme  de  Boufflcrs  fon  beau-hete,  pour  partie  de 
la  dot  de  (a  femme. 

4.  Marie  de  Boufflcrs ,  mariée  en  1 3 %6 .  à  Mathieu  de  Thibcauvillc. 

I  X. 

LE  AUME  II.  du  nom ,  feigneur  de  Boufflers ,  chevalier ,  tranfigea  le  1 6.  Janvier 
1 }  -  8.  ivccÂndrieu  de  Cambron  fon  bcau-frere;rcndir  aveu  de  fa  terre  de  Boufflers 
\t  15. Octobre  1 38o.JeandeMontcavrelchcvalicr,donna  le  13.  Mars  1  j8<>.quittancc de 
1000.  liv.  fur  4000.  liv.  dues  de  refte  de  jooo.  liv.  à  lui  &  autres  tommes  ordonnées 
par  lettres  du  roi  du  19.  May  précèdent ,  pour  aider  à  payer  la  finance  de  15000.  liv. 
en  laquelle  lut  le  tire  de  Boufflcrs ,  Enguerrand  de  Boufflcrs  fon  frere,  Guillaume  de  *- 
Btimcu  &  autres  gentilshommes  iufqu'au  nombre  de  vingt-quatre  avoient  etc  rançon- 
nez par  Pierre  de  Cronnebert  chevalier  ,  au  voyage  dernièrement  fait  for  te  roi  tu  fais 
i  Allemagne.  Il  fe  trouva  à  Amiens  avec  pluiieurs  ccuyers  Se.  archers  de  fa  compagnie  pour 
lervir  dans  l'entreprife  qu'on  meditoit  de  faire  fur  l'Angleterre ,  fut  fait  prilonnicr  à  la 
bataille  d'Azincourt  en  141?  •&  conduit  en  Angleterre,  d'où  il  ne  revint  qu'après  avoir 
paie  5000.  liv.  de  rançon. 

Femme ,  CATERINE  de  Bernieulles,  fille  de  Robert  feigneur  de  Bernicullcs  Se  de 
Jeanne  de  Fofleux. 

1.  David  feigneur  de  Boufflcrs  ,  eft  qualifié  ccuyer  dans  une  quittance  qu'il 
donna  le  1.  Décembre  141*.  à  Colart  de  Bcaurain ,  receveur  des  aides  :  il  paraît 
encore  des  croix  &  des  mollettes  fur  le  (ccau ,  quoique  rompu  :  il  cft  nommé  entre  F 
les  principaux  feigneurs  qui  avoient  charge  de  gendarmes  dans  l'armée  du  duc  de 
(  4  )  Monflnlct        Bourgogne ,  lorfqu'il  prit  en  1417.  les  villes  de  Bcaumont  &  de  Pontoilc,  &  qu'il 
p.  MJ.  vint  mettre  le  fiege  devant  Paris ,  il  mourut  fans  avoir  été  marié,  {a  ) 

z.  PIERRE  11.  du  nom,  feigneur  de  Boufflcrs  qui  luit. 

3.  MCAISE  de  Boufflcrs ,  feigneur  de  Beaullari  Sic. dont  U  poflerité  fera  reportée  ci- 
après.  §.  IV. 

4.  Beat  mx  de  Boufflcrs  époula  1  °.jfean  Brcgier ,  chevalier,  feigneur  de  Vironceaux 
en  Ponthieu,  1?.  Baudouin  de  Sains  >  chevalier,  avec  lequel  elle  vivoir  en  141S.Sc 
donc  elle  ctoit  veuve  en  141^.  30.  au  mois  d'O&obre  1437-  Xohert  de  Mailly, 
chevalier  feigneur  d'Authuillc ,  fécond  fils  de  Cilles  de  Maillv  feigneur  d'Authuillc 

se 
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A  &  de  Marguerite  de  Longueval ,  dont  elle  hic  la  féconde  femme.  Elle  mourut  {ans 
cnfàns  après  avoir  donné  le  17.  Février  14  5  8.  fa  terre  de  Vironceaux  à  l'abbaye  de 
tint  Sauve  de  Monirciiil. 

X. 

PIERRE  II.  du  nom  ,  feigneur  de  Boufflcrs ,  chevalier ,  croit  dans  la  compagnie  de 
Raoul  de  Flandres ,  chevalier  banneret ,  qui  fit  montre  à  Montreuil  le  1.  Mars 
1410.  fut  l'un  des  ambaffadeurs ,  que  Philippe  le  Bon  duc  de  Bourgogne  envoya  au  roi 
Charles  VII.  pour  le  traite  de  paix, qui  fur  conclu  à  Arras  l'an  1455.  Il  accompagna  en 
1443.  Ie  daruoilcau  de  Commercy  ,  les  feigneurs  de  Chaftillon,  de  Gaucourt  &  d'A- 
plaincourt  qui  menèrent  mille  bons  combattons  au  dauphin  depuis  roi  Louis  XI.  &  le 
g  fervirent  utilement  à  faire  lever  aux  Anglois  le  fiege  de  Dieppe  le  14  Août  de  la  même 
année.  En  1449.  les  feigneurs  de  Nîouy  >  de  Ponches  &  dcBernicules  &  lui,  prirent  par 
efcalade  la  ville  de  Gcrberoy  fur  les  Anglois.  L'année  fuivante  il  accompagna  le  même 
dauphin  à  la  conquête  de  Normandie  :fe  trouva  avec  lui  à  la  prifede  Falaifc&  à  plufieurs 
autres  expéditions  ;&  cette  guerre  étant  finie,  il  fervic  le  duc  de  Bourgogne  contre  les 
Gantois  l'an  145  j.  avec  Niui/e  de  Bouffi  ers  fon  frerc.  Il  avoit  fait  fon  teltament  le  10. 
Décembre  1444.  par  lequel  il  ordonna  fa  feputturc  dans  l'églifedc  fàint  Manguillc  ,  pa- 
tron du  lieu  de  Monftrclct. 

Femme, ISABELLE  de  Neuville  dame  dcNoillertc&  deNoyelles,  fillcdc?*»  de 
Neuville,  chevalier  feigneur  de  Marcringhem,&  d'/Jabelle  de  Mailly  Mammetz,fur  mariée 
C  par  contrat  du  14.  Janvier  1415.  Antoine  de  Neuville  fon  frère  lui  donna  quarante 
livres  de  rente  pour  là  dot:  elle  fe  remaria  à  Robert  de  Pccquigny ,  chevalier  feigneur  de 
Cagny  en  Beauvoifis,&  du  riers  de  la  châtel'.enie  de  Milly  ,  qu'il  donna  à  fa  femme  & 
dont  elle  fit  hommage  le  2 1 .  Février  1486.  àPicircde  Bourbon  comte  de  Clermont. 
J.  JACQUES  leigneur  de  Baufllers,  qui  fuit. 

a.  j  fan  de  Boufllers,  feigneur  de  la  tene  Noillette,  ourre  laquelle  il  eut  en  partage  jo. 
liv.  de  rente  ,fut  bleflé  en  147*.  à  la  bataille  de  Nancy,  combattant  près  du  duc  de 
Bourgogne ,  &  mourut  l'année  fuivante  defes  bleflurcs  à  Cagny.  Il  avoit  fait  fon 
teftament  des  l'an  1474. 

3.  Co l art  de  Boufflcrs,  eut  en  partage  la  terre  de  Sailly  ,  Se  fut  favori  du  duc 
u        de  Bourgogne,  auprès  duquel  il  fut  tue  à  la  bataille  de  Nancy  le  j.  Janvier  que 

l'on  comptoit  encore  147*. 

4.  Robert  de  Boufflers ,  abbé  de  Forcftmontier  auprès  de  Rue. 

5.  Renaud  de  Boufflcrs,  chevalier  de  Rhodes,  commandeur  de  Fieffés  près  Dour- 
lens,  en  1481. 

6.  Bertrand  de  Boufllers,  nommé  dans  le  teftament  de  fon  pere ,  lequel  lui  lé- 
gua 450.  liv.  mourut  fans  pofteriré. 

Fnfms  naturels  de  Pierre  de  Souffler  s  11.  du  mm. 

i.Baftien,  bâtard  de  Btufjlers,  à  qui/on  pere  légua  50.  liv.  vrvoit  on  1499.  cf  fut  père  de 
E         Jeanne  de  Boufflers, à  laquelle \zcqae% , feigneur  de  Boufllers  légua  8.  Itv  parletefiament 
qu'il  fit  la  même  ornée. 

a.  &  j.  Jeannette  &  Gilctte  bittrdes  de  Boufflers ,  M/quelles  leur  pere  légua  40.  liv.  far 
yfcw  /  c/fottffcftf  • 

XI. 

T  ACQUES  feigneur  de  Boufflcrs,  de  Cagny  ,  de  Milly  &  d'Urocourt  ,  chevalier, 
I  fut  donné  en  146J  par  le  roi  Louis  XI.  à  Charles  comte  de  Charolois,  depuis 
duc  de  Bourgogne  ,  comme  un  vaillant  capitaine  ,  dont  il  pouvoit  fe  fervir  dans  tou- 
tes fis  entreprtfes -,  après  la  mort  de  ce  prince  tué  à  la  bataille  de  Nancy,  le  roi  ayant 
voulu  faire  prerer  le  ferment  de  fidélité  aux  feigneurs  de  Picardie  &  de  Ponthieu,  qui 
*  avoient  fuivi  ce  duc  ,  le  feigneur  de  Boufflers  rcfùfa  de  renouvellcr  le  Gen  ,  foutc- 
nant  qu'il  ne  l'avoit  point  violé,  puifqu'il  n 'avoit  fervi  le  duc  de  Bourgogne, que  par 
l'ordre  Se  du  commandement  exprès  du  roy,qui  agréa  cette  reponfe.  Il  acquit  bientôt 
après  beaucoup  degloirc  à  lajournce  de  Guincgâtc  au  mois  d'Août  1479.  L'abbé  &  les 
religieux  de  Valoires  lui  donnèrent  le  dénombrement  du  fief  de  Ponches  le  15.  No- 
vembre 1454.  11  eft  qualifié  noble,  put (fuit  dr  très-redouté feigneur,  dans  un  a£tc  qui  cft 
en  original  au  trefor  des  chartres  de  la  lainte  Chapelle  de  Paris,  de  l'an  1495.  &  fit 
fon  teltament  le  17.  Février  1495.  Par  lequel  il  ordonna  fafepulrurc  dansl  eglife  de 
S  Lucien  de  Beauvais. 

Femme,  PERRONE  de  Ponches,  fille  Se  héritière  de  Pierre  feigneur  de  Pon- 
ches Se  de  Lizecourt ,  chevalier  ;  l'un  des  Pairs  du  comté  de  Ponthieu ,  chambellan  du 
roy  Se  de  Catherin*  de  la  Haye-Bournan. 

Tome  V.  X 
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1.  JEAN  II.  du  nom ,  fcigncur  de  Boufflers ,  qui  fuit.  A. 

2.  Hugues  de  Boufflcrs,  chevalier  de  Rhodes,  commandeur  de  Ville-Dieu  prés 
le  Mont  S.  Michel. 

j.  Adrien  de  Boufflcrs,  feigneur  d'Urocourt,  chanoine  d'Amiens ,  protonotairc 
apoftoliquc  l'an  1 5  '4-  abbé  de  S.  Sauve  <5c  de  Lannoy ,  mourut  au  mois  de  Mars 
ij4<î. 

4  Isambart  de  Boufflcrs,  fcigncur  de  la  Chapelle  lousGerbcroy  >tc(ralc  ?o.  Jan- 
vier ijio.  &  mourut  fans  avoir  été  marié. 

j.  Isabeau  de  Boufflcrs,  femme  en  1507.de  Jet»  feigneur  du  Bofc-le-Borgne, 
lequel  donna  le  13.  Novembre  de  la  même  année  quittance  à  Jet»  de  Bouf-  B 
fiers  de  joo.  liv.  pour  la  dot  de  fa  femme. 

6.  Marie  de  Boufflers,  chanoinellë  à  Maubeuge  en  1487.  où  elle  mourut  le  2. 
Juin  1514. 

7.  Autre  Marie  de  Boufflcrs,  époufa  CuilUtmt  d'Oftove  ,  (cigneut  de  Clanlcu 
&  de  Neuville.  Sonpcrc  lui  donna  le  28.  Novembre  1408.  la  terre  de  Noillettc» 
au  lieu  de  celle  de  Vaux  qu'il  lui  avoir  promi(e.  Un  mémoire  porte  qu'elle  époufa 
aufli  Jetnàz  Boubcrs  ,  feigneur  de  Tun. 

S-  Jeanne  de  Boufflcrs ,  dame  d'Urocourt  ,  pat  la  donation  Slftmbtrt  de  Bouf-  C 
fiers  (on  frère ,  donna  cette  feigneuric  à  Adrien ,  feigneur  de  Boufflcrs ,  fbn  ne- 
veu, le  1 3.  Novembre  1549.  &  mourut  fans  avoir  été  mariée  en  1553. 

9.  Marguerite  de  Boufflcrs,  mariée  i°.  le  18.  Octobre  1498.  à  Jet»  feigneur 
de  S.  Lau,  ou  de  S.  Elan ,  fils  unique  $  Antoine  fcigncur  de  S.  Lau ,  qui  lui  donna 
eu  faveur  de  ce  mariage  les  feigneurics  de  Allicl  &  de  Augiecourt ,  &  ce  qui  lui 
appartenoit  au  terroir  de  Rtmbovel.  i9.  en  IJ21.  à  Antoine  dcPiûeleu,  fcigncur 
de  Marfcillcs  &  de  Germainvilliers ,  fils  de  Jean  de  Pifleleu ,  chevalier ,  fcigncur 
de  Fontaine- Lavag.int,  &dc  Jetnaedc  Drcux-d'Elneval.  Elle  fut  fa  première  fem- 
me ,  &  il  fc  remaria  à  Antoinette  d  Yaucourr.  D 

10.  Françoise  de  Boufflcrs,  abbefle  de  fainte  Auflrcberte  de Monftrciiil  pendant 
49.  ans,  mourur  le  19.  Janvier  1(51.  après  avoir  fait  rebâtir  çcmonaltcre.  Voyez 
Gtl.  Cbrtjl.  Edit.de  16  f  6.  tome  IV.Ptg.  122. 

11.  Hélène  de  Boufflcrs,  femme  de  Jet»  baron  de  Clanlcu. 

X  II. 

JEAN  II.  du  nom,  feigneur  de  Boufflers  ,  Cagny  ,  Milly,  Urocourt ,  Buicourt, 
Lizecourt ,  Monftrcler ,  de  Vaux ,  &c.  vicomte  de  Ponches ,  Pair  de  Ponthieu,  par- 
tagea avec Ifimbart  de  Boufflcrs  (on  frerc  le  2j.  Septembre  1514.  eut  beaucoup  départ 
aux  bonnes  grâces  des  roi»  Louis  XII.  &  François  I.  Ce  dernier  prince  appréhendant , 
que  l'Empereur  Charles  V.  n'afliegeâr  quelque  place  de  la  Picardie ,  envoya  le  feigneur 
de  la  Rochepot ,  frerc  du  connétable  Anne  de  Montmorency ,  pour  convoquer  la  no- 
blcuc  du  Bcauvoiiîs ,  &  écrivit  à  Jet»  de  Boufflcrs  de  conférer  avec  le  feigneur  de  la 
Kochefot ,  Jùr  U  ebofi  pub/iqne  de  Jtn  royaume,  &  de  1  aififtcr.  La  lctrre  eftdu  $.  Octo- 
bre 1 j  2j>.  Il  tefta  le  6.  Février  1 5  3  t .  &  élut  fa  fepulture  en  l'églifc  de  Cagny. 

Femme,  FRANÇOISE  d'Encre,  dame  de  Rouvercl ,  fille  unique  de/"»  d'Encre,  E 
chevalier,  feigneur  de  Rouvercl ,  de  Septoutre  de  de  Laval  en  partie,  &  de  Ctterme  de 
Havcrfquerque,damcdc  Dizmudcen  Flandres,  fut  mariée  le  4.  Janvier  1497.  &  «fU 
le  14.  Janvier  1531. 

1.  ADRIEN,  feigneur  de  Boufflers,  qui  fuit. 

2.  Jean  de  Boufflcrs,  fcigncur  de  Septoutre  auprès  de  Montdidier  en  1532.  par  le 
partage  qu'il  fit  avec  Adrien  fon  frère  aîné. 

3.  Antoine  de  Boufflers,  chevalier  de  Rhodes  en  1529.  fc  (ignala  au  fiege  de 
Modon.  L'ordre  ayant  été  donné  pour  l'alfaur ,  &  n'étant  pas  du  nombre  des 
chevaliers  commandés ,  il  prit  un  habit  de  foldat ,  monta  des  premiers  fur  la  brè- 
che, &  les  autres  chevaliers  animés  par  cet  exemple  emportèrent  la  place. 

4.  Jacques  de  Boufflcrs,  religieux  à  S.  Lucien  de  Beauvais  en  1  j  3  f.  puis  prieur  F 
de  Milly  le  7.  Juin  1539. 

5.  Isambart  de  Boufflers ,  feigneur  de  la  Motte,  par  partage  de  l'an  1534-  mort 
fans  avoir  été  marié  en  1548. 

6.  François  de  Boufflcrs  ,  feigneur  du  Tertre  8c  de  Vaux,  décéda  le  7.  Févricc 
ijf  1.  fans  avoir  été  marié. 

7.  Caterine  de  Boufflers,  femme  en  IJ33.  de  Jet»  de  Brunaulicu,  fcigncur  de 
la  Neuville  fur  Auneuil. 

8.  Françoise  de  Boufflers  .mariée  par  contrat  du  28.  Septembre  1517.  à  Giùllt*- 
me  de  Ponches ,  chevalier ,  fcigncur  du  Mcfnil-Vaché ,  gouverneur  de  Caudcbec, 
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A         fils  de  Robert  de  Ponchcs ,  feigneur  du  même  lieu ,  &  de  Chrifime  Parent. 

9-  &  10.  Louise  &  Jfkonime  de  Boufflers,  reçues  aux  chanoinefles  de  Nivelle, 
fuivant  leur  preuve  atteftéc  par  Fcry  de  Croy ,  feigneur  de  Rœux ,  Hugues  de 
Mcltin .  vicomte  de  Gand,  Jean  de  Halhrin ,  feigneur  d'Efdcbcc ,  &  Jean  de  Monc- 
morency ,  feigneur  de  Bours  l'an  1520.  Lontfe  (c  maria  enfuite  le  2 1 .  Avril  i  y  j  3. 
à  Philippe  de  Vrniffc,  feigneur  du  Metz  3c  dOnzcmbray. 

11.  Mapcuerite  de  Boufflers  ,  époufa  par  contrat  du  premier  Juin  15  24.  Louis 
de  Builcradc  ,  feigneur  des  Ricux  ,  d'Argoulcs  ,  &  de  Dominois  ne  à  Milan, 
&  naturalife  avec  fon  pere  en  Novembre  i  J04.  (  a  )  H  c'toit  fils  de  Paul  de 
Buffcra^cà  de  Jeanne  de  Ligny,  dame  d'Argoulcs.  e£L.  *fc 

E  »3-  Gui  lie  mette  &  Charlotte  de  Boufflcrs,  rcligieufcs  Dominicaines  caw>«  c«?. 

à  Poifiy, cette  dernière  le  1  y.  Mars  ijtf 2.  /•'•'♦4  v- 

14-  Wahhe  de  Boufriers,  rcligieulc  avec  fes  ferurs  à  PoifTy,  fut  élue  prieure  par 
la  plus  confidcrablc  partie  de  la  communauté  le  8.  Novembre  1583  mais  l'au- 
tre partie ,  qui  avoit  c'iu  Jeanne  de  Gondy,  prévalut  par  autorité  de  h  Cour, 
&  enfuite  du  gênerai  ;  ainii  elle  ne  fit  point  les  fonctions  de  prieure,  (*)  &  mou- 
rut le  16.  Février  iys>y.  (*)  E**»ii  j 

iy.  Jeanne  de  Boufflcrs,  abbefle  de  fàinre  Auftrcbcrtc,  ne  fe  trouve  point  dans 
c         le  Col.  Cbrifi.dc  l'Edit  de  itfytf. 

16.  Suzanne  de  Boufflcrs,  rcligieulc  dans  la  même  abbaye. 

XIII. 

ADRIEN  I.  du  nom,  feigneur  de  Boufflcrs,  de  Cagny,  de  Milly ,  d'Haucourr, 
d'Urocourt  ,  de  Buicoutt ,  de  Remiencourt ,  de  Rouvctcl,  de  Ponchcs  &  de 
Lizecourt,  Pair  de  Ponthieu,  commença  de  tervir  des  l'an  1515.  fe  trouva  à  la  ba- 
taille de  Pavic  en  1  y  24.  où  il  acquit  beaucoup  de  réputation ,  fit  hommage  de  fes  ter- 
res le  16.  Avril  1557.  partagea  avec  Franfots  de  Boufflcrs  (onfrerc  le  31.  Janvier  1548. 
&  mourut  âge  de  94  ans  en  ij8y. 
D  Femme ,  LOUISE  d  Oiron  ,  fille  de  Jean  d'Oiroh ,  chevalier ,  feigneur  de  Verncui  l 
en  Touraine  &  du  Bcaugc ,  de  Menncau  &  de  Lorillomerc  en  Anjou  ,  &  A'ifabean 
d'Eftouteville-Villcbon  ,  fille  dHeline  de  Peauvau  ,  coufinc  germaine  à'I/abeau  de 
Bcauvau  ,  femme  de  Jean  de  Bourbon  comte  de  Vendôme  ,  trilayeul  du  roy  Henri 
IV.  Elle  fut  mariée  par  contrat  du  2.  Août  1533.  &  vivoit  encote  l'an  1 588. 

1.  Lou  1  s  de  Boufflcrs  fut  élevé  auprès  de  Jean  de  Bourbon ,  comte  d  Enghicn, 
frère  d  Antoine  roy  de  Navarre  :  &  fut  tué  d'un  coup  de  moufquct  à  l'attaque 
de  Pont-lur-Yonnc,  en  1553.  à  la  tétc  des  gendarmes  du  comte d' Enghicn,  dont 
ileto't  guidon.  Les  hiftoriens  rapportent  des  chofes  lurprcnanics  de  la  force.  Vojex. 
VariUas. 

i.  ADRIEN  II.  du  nom  ,  feigneur  de  Boufflcrs,  qui  fuit. 
E      j.  JEAN  de  Boufflers,  tige  des  feigneurs  de  Rouvcrel,  rapportez,  ei-aprés§.l. 

4.  ADRIEN  de  Boufflcrs ,  dit  le  jeune ,  a  donné  origine  aux  feigneurs  de  Remien- 
court ,  dont  il  fera  parle.  §.  III 

y.  Adrien  ne  de  Boufflcrs ,  mariée  par  contrat  du  j.  Novembre  1  $71.  a  J atones  de 
Tilly ,  chevalier  de  l'ordre  du  roy ,  feigneur  de  Blaru  en  Normandie  ,  de  Port»de- 
Ville,  de  Jeufoflc ,  de  Villcgaft  ,  de  Haucourt  &c  de  Pré ,  lieutenant  des  cens 
gentilshommes  de  la  maifon  du  roy ,  fils  de  Charles  de  Tilly ,  chevalier ,  feigneur 
de  Blaru  ,  gouverneur  du  comté  de  Dreux,  &  de  Louife  de  Vaudray. 

6.  Marcoemte  de  Boufflers,  religieufe  à  Moriancourt auprès  de  Pccquigny. 

X  l  V. 

AD  R I E  N  II.  du  nom ,  feigneur  de  Boufflers ,  Cagny ,  Milly ,  Haucourt ,  Uro- 
court,  Buicoutt, Ponchcs  ,Lizecoutt,  Btailly  &c.  chevalier  de  Tordre  du  roi , 
Charles  IX.  en  Guyenne  l'an  1  y*  5.  fut  l'un  des  trois  cent  feigneurs  qui  s'embar- 
quèrent en  1 5  66.  fous  la  conduite  du  comte  de  Briflac  &  du  jeune  StrofiQ  pour  aller  au 
fecours  de  Malte  :fe  trouva  l'année  fuivante  à  la  bataille  de  faint  Denis  6£  à  celle  de 
Montcontour  en  lytfç.  Le  roi  Henri  111.  vers  lequel  il  fut  député  pat  la  noblcflc  de 
Beauvoifîs  le  pourvût  le  29.  Novembre  iy82.  de  la  charge  de  bailly  de  Bcauvais 
qu'il  créa  en  (a  faveur,  &  lui  donna  en  1  }8y.  un  brevet  de  gentilhomme  de  fa  chambre. 
11  commandoit  la  noblcfle  de  Beauvoifis  à  la  défaite  des  Reines  à  Auncaul'an  15  87. 
fût  député  aux  états  tenus  à  Bloisle  8.  Aouft  1588.  s'attacha  au  roi  Henri  IV-  en  1)89. 
après  que  le  roi  Henri  III.  eut  été  aflafïinc  :  les  ligueurs  irritez  contre  lui  ravagèrent 
fes  terres, &  brùlcrcnr fon  chadeau  de  Boufflers  :  ils  le  firent  auffi  prifonnicr , fie  le  roi. 
lui  fit  don  le  s  Juin  1  y  91 .  des  biens  de  quelques  rebelles  pour  aider  à  payer  fa  rançon. 
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Il  mourut  le  28  Oûobre  1621.  fort  âge  .On  a  de  lui  deux  ouvrages  qu'il  fit  imprimer,  ^ 
l'un  fous  le  titre  de  Mélanges  hiiertques  ;  te  l'autre  Cmfiâerattms  fur  Us  ouvrages  du  Crét- 


Femme ,  F  R  A  N  CO I S  E  Gouffier ,  veuve  de  Jacques  d  OHonvilliers  feigneur  de 
Courcy ,  fille  de  François  Gouffier  feigneur  de  Crevccœur  &  de  Bonnivet ,  chevalier  des 
ordres  du  roi ,  lieutenant  gênerai  delà  province  de  Picardie, &  à' Anne de  Carnazct , 
Hic  mariée  le  13  juillet  1581.  6c  mourut  le  14  Février  1621. 

1.  FRANÇOIS  1.  du  nom,  feigneur  de  BoufHers,  comrc  de  Cagny  qui  fuir. 

2.  Charles  deBoufflcrs,  né  le  21  Janvier  1601.  chevalier  de  Malte,  reçu  le  j  No- 
vembre 1 620.  mourut  peu  après. 

a.  Marthe-Jeanne  de  Boufriers ,  née  le  ir  Septembre  1608.  mariée  au  mois  de  B 
Décembre  1620.  à  François  de  Monceaux  d  Auxy  ,  chevalier  feigneur  de  faint 
Sanfon &  d'Hanvoilc en Bcauvoifis, mourut  le 6  Avril  i6tf  5. 

Marttlé  au  1 
&  4  dcCcpffin  . 
AU    X.  &  }.  dt 

Slontmottnijjkt 
It  imt  dt  é*vf. 

fltrt. 


FX  V. 
R  A  N  C,  O I S  I.  du  nom  ,  feigneur  de  Boufficrs ,  comte  de  Cagny ,  feigneur' de 
Milly  ,  de  Bonnicres,  Haucourt,Urocou:t,Buicoutt,  Ponchcs,dc  Lizccourt, 
Monfhelet  ,  Brailly  8cc.  bailly  de  Bcauvais  en  itfio.  confeillcr  d'etac  en  itfi5.  avoir 
c'té  député  de  la  nôbleflè  du  Bcauvoifis  en  1tf14.il  fuivit  le  roi  Louis  XIII.  au  voyage 
de  Bayonne  :  le  fcrvit  dans  toutes  les  guerres  de  fon  tems ,  particulièrement  aux  fieges  de 
Cafal  6c  de  la  Rochelle.  Ce  prince  érigea  en  comté  fa  terre  de  Cagny ,  par  lettres  du 
mois  de  Mars  1640.  Il  mourut  le  16  Septembre  1670.  âgé  de  87.3ns. 

Femme,  LOUISE  Hcnncquïn ,  fille  de  Jean  Henncquin feigneur  d'Efcury  6c de  D 
Villepirttc,6£  de  Charlotte  le  Grand,  fut  mariée  le  3  Octobre  idii.  8c  mourut  le  13. 
Aouft  1614.  âpres  avoir  tefté  la  veille. 

1.  FR  ANC  OIS II.  du  nom  feigneur  de  Boufflers ,  comrc  de  Cagny  ,  qui  fuit. 
1.  Robert  de  Boufflers  ne  l'an  itfij.  chevalier  de  Maire .  commandeur  de  Cury  te 
bailly  de  la  Morée,  tué  fur  les  galères  de  la  religion  le  28  Septembre  1*44.  àla 
prife  du  grand  gallion  des  Turcs.  -  . 

3.  Nicolas  de  BoulHcrs  né  le  4  Avril  1616.  chevalier  de  Malte  ,tuc  avec  Rotertfoa. 
f  rerc  dans  la  me  me  action. 

4.  Charles  de  Boufflers,  mort  jeune.  E 
j.  Françoise  de  Bouftlcrs,nécle8  Avril  1*17.  mariée  parconrratdu  2t  Septembre 

i«34-  à  Lnis  de  HaJlcncourt,  chevalier  feigneur  de  Drofmcnil  ,  mourut  le  4. 
Mars  i68j. 

XVI. 

ER  A  N  C  O I S II.  du  nom  feigneur  de  BoufHcrs ,  comrc  de  Cagny ,  vicomte  de 
Ponches ,  Pair  de  Ponthicu ,  feigneur  de  Milly ,  Bonnicres ,  Haucourt ,  Urocourt , 
urt.Lizecourt.Monftrclct ,  Brailly  &c.  bailly  de  Bcauvais.  Servir  aux  lièges  d' Arras, 
de  Bapaume 6c  d'Aire,  fut  fait  maréchal  de  camp  en  i£j2.  Se  mourut  le  16  Mars  1668. 

Femme ,  LOUISE  le  Vergcur ,  fille  àt Jérôme  le  Vcrgeur,  chevalier  feigneur  de  Cour- 
tagnon  en  Champagne ,  8c  de  Marguerite-  Vrsnçoife  le  Danois  de  Jofrrcvillc ,  fur  mariée  le  _ 
J7  May  NÎ40.  par  contrat  du  22  Avril  précèdent,  8c  mourut  le  14  Mars  itfy  j.  " 
1.  FRANÇOIS  III.  du  nom  ,  comte  de  B  oufflers  qui  fuit. 
1.  LOUIS-FRANC.OIS  duc  de  Boufflers,  Pair  &  maréchal  de  France,  dontilferu 

parlé  après  fon  frère  aîné. 
j.  MaRcui  jute-Françoisb  de  Boufflers,  née  le  lojuillet  1642.  nommée  abbeîle 

d'Avenay  en  Champagne  le  14  Février  11*87. 
4  Se  j.  Caterine  de  BoufHcrs  ncclc2  Février  1647. 8c  Charlotte  de  Boufflers 
née  le  22  Septembre  îtfj  8.  toutes  deux  rcligicufcs  à  Avcnay,  où  la  dernière  eft 
morcelé  3  Juillet  1670, 

XVII. 
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FR  ANC  OIS III.  du  nom ,  comte  de  Boufflers  Se  de  Cagny ,  vicomte  de  Potiches , 
feigneur  châtelain  de  Milly,  Sec.  bailly  de  Bcauvais  Se  du  Beau voi fis, lieute- 
nant gcnctal  au  gouvernement  de  l'ifle  de  Ftancc  ,  moutut  au  chafteau  de  Boufflers  le 
14  Fevtiet  1671. 

Femme,  ELIZ  ABETH-ANGELIQUE  de  Gucncgaud.fiUe  d'Henry  de  Gucneeaud, 
comte  de  Ricux  ,  marquis  de  Plancy ,  feigneur  du  Plcflîs ,  feerctaire  d'c'tat ,  commandeur 
&  garde  des  fecaux  des  ordres  du  Roy,  &  d'Elt/ibeth  de  Choileul-Praflin.fùt  roaric'e 
par  contrat  du  11.  Janvier  1*71.  Elle  eut  150000.  livres  de  dot,  mourut  à  Paris 
15  le  10.  Janviet  1710.  âgée  de  6y  ans,&  fut  enterrée  à  S.  Sulpice. 

Henry  Comte  de  Boufflers ,  ne' le  1  y .  Scptcmbtc  1671.  fut  colonel  d'un  régiment 
d'infanterie,  &  mourut  de  maladie  le  19.  May  169}.  à  Valenciennes ,  où  il  eft 
enterré  dans  leglife  des  Carmes ,  &  où  le  matcchal  Ion  oncle  lui  a  fait  faire  un 
maufolec ,  Si  fondé  un  anniverfaire. 


D  Argent  *  5. 
mtllttttt  *  6. 
tdit  de  tnenlet 
fofées  2.  &  1 . 
C7  *iumf  ignées 
de  y.ttttjttitt 
tetrttfetées  dt 
mime,  J.  tn  ihef 
3.  in  fâj(t&  5. 
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XVII. 

LOUIS-FR  ANCOIS  de  Boufflers  ,  marquis  ,  puis  duc  de  Boufflers  ,  Pair 
&  maréchal  de  France ,  chevalier  des  ordres  du  roy  ,  Se  de  la  toifon  d'or, 
fucceflïvcmcnt  colonel  gênerai  des  dragons  ,  colonel  du  régiment  des  gardes 
françoiîes,  &  capitaine  des  gardes  du  corps  ,  grand  bailly  &  gouverneur  héréditaire 
de  la  ville  de  Bcauvais  &  du  Beauvoilis  ,  gouverneur  Se  lieutenant  gcnctal  des  pro- 
vinces de  Flandres  &  du  Hainaut ,  gouverneur  particulier  &  fouverain  bailly  des  ville , 
citadelle  Se  chaftcllcnic  de  Lille,  gênerai  des  armées  du  roy  ,  naquit  le  10.  Janvier 
1644.  partagea  avec  Trtnçoïs  Ion  frère  aîné  le  8.  Août  1668.  Louis  XIV.  par  lettres 
du  mois  de  Janvier  1705.  lui  permit  &  à  toute  la  pofterité  de  portet  derrière  l'c- 
culTon  de  leurs  armes  les  étendards  de  colonel  gênerai  des  dragons,  Se  les  drapeaux 
de  colonel  des  gardes  françoifes.  C'efl;  en  (a  faveur  que  le  comté  de  Cagny  fut  érige 
en  duché-Pairie  ,  fous  le  nom  de  Boufflers ,  par  lettres  du  mois  de  Décembre  1708. 
E  rcgiltrccs  le  19.  Mars  1709.  qu'il  en  prera  ferment  au  parlement ,  tUesfont  rapprîtes 
cy- devant  p.  69.  Il  moutut  à  Fontainebleau  le  21.  Août  171 1.  âgé  de  67.  ans  7.  mois 
te  12.  jours.  Son  corps  fut  apporte  à  Paris,  Se  inhumé  en  l'églife  de  S.  Paul  le  26. 
du  même  mois  :  Se  le  P.  la  Rue  ,  Jefuitc ,  prononça  fon  orailbn  funèbre.  Voyez  /on 
élo^e  dans  U  fuite  de  telle  Hijbire ^chapitre  des  Maréchaux  de  France. 

Femme  ,CATERINE-CHARLOTE  de  Gramont,filled'^»/M«<r  duc  de  Gramonc, 
Pair  de  France,  chevalier  des  ordres  du  roy ,  Se  de  Marie- cbarbte  de  Caltelnau  ,  fille 
de  Jacquet,  marquis  de  Caltelnau  ,  maréchal  de  France,  fut  mariée  par  contrat  du 
16.  Décembre  i«pj.  Elle  a  été  nommée  dame  d'honneur  de  la  Reine  le  19.  May 
1725.  fojez  tome  IV.  de  cette  bi/ioire,p.  617. 
P       1.  Antoine-Charles-Louis  comte  de  Boufflers  ,  né  le  iy.  Décembre  \tS96. 
colonel  d'un  régiment  d  infanterie ,  gouverneur  &  lieutenant  gcnctal  de  Flandres 
&  de  Hainaut ,  gouverneur  particulier  &  fouverain  bailly  des  ville ,  citadelle  Se 
clialtellcnie  de  Lille,  fur  ladcmilfion  de  ton  pere,  mourut  de  la  petite  vérole 
le  22.  Mars  171 1.  âgé  de  14.  ans. 

2.  Louis -François- Gombert  de  Boufflers,  comte  de  Ponches ,  né  le  12. 
Juillet  1700.  mourut  le  24.  Décembre  170^.  Se  fut  enterré  aux  Capucines 
à  Paris. 

3.  JOSEPH-MARIE,  duc  de  Boufflers  ,  Pair  de  France,  qui  fuit. 

4.  Louise-Antoinette-Charlote  de  Boufflets  ,  née  le  1.  Octobre  1694. 

Tome  V.  Y 
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cpoufa  au  mois  d'Oftobrc  17 13.  CHARLES-FRANC.OIS  dc  Boufflers,  Ici-  A. 
gtieur  dc  Rcmicncoutt  ,  maréchal  dc  camp  des  armées  du  roy  ,  dont  il  ferafarlé 
ci- après  §.  III. 

5.  Antoinette-Hypolite  dc  Boufflers  ,  née  le  23.  Septembre  îfior.  morte 
rcljgicufe  aux  filles  de  fainte  Marie  à  faint  Denis,  au  mois  dc  Juillet  17»  7-  où 
elle  avoit  fait  profeflion  le  3.  May  1711. 

6.  Charlotte-Julie  de  BoufHcrs,  née  le  10.  Juillet  163)8.  coadjutticc  de  Mar- 
guerite dc  Boufflers  fa  tante  paternelle,  ahbcflc  d'Avcnay. 

7.  Cathirinb-Beethe  de  Boufflers,  née  le  11.  Septembre  1701.  époufààBlois 
le  zi.  Avril  17^7-Jofeph  Camclmi  prince  de  Pcttcrano,  duc  de  Popoli  fils  dc 
Rojlamg  Cantelmi  ,  duc  de  Popoli  ,  chevalier  des  ordres  du  roy ,  gouverneur 
du  prince  des  Afturics  ,  &  de  Beatrtx  Cantelmi  princcflede  Peticrano.  Elle  a  été 
nommée  la  même  année  dame  d honneur  de  là  reine  d  Efpagne.  JJ 

8.  Marie-Josephine  dc  Boufflers,  née  le  10.  Septembre  1704.  cpoufalc  4.  Sep- 
tembre 1710.  François-Camille  dc  Ncufvillc-Villeroy,  marquis  d'AIincourt,  fils  de 
Nicolas  dc  Ncuf'ville,ducdc  Villcroy ,  Pair  de  France  ,  &;  de  Marguerite  le  Tel- 
licr  dc  Louvois.  Elle  a  été  nommée  dame  du  palais  dc  la  Reine  en  1716.  Voyez, 
tome  IV.  de  cette  hifiêire  ,  Mf.  644. 

XVIII. 

JOSEPH-MARIE  duc  dc  Boufflers,  Pair  de  France ,  vicomte  de  Ponches,  feigneur 
châtelain  de  Milly  .  gouverneur  dc  Flandres,  de  Hainaut  &  des  ville  &  citadelle 
de  Lille,  grand  bailly  ,  &  cy-devant  gouverneur  héréditaire  dc  la  ville  de  Bcauvaisât 
lieutenant  gênerai  du  Beauvoilis  ,  cil  né  le  vingt -deux  May  1706.  &  a  été  fait 
mettre  de  camp  d'un  régiment  d'infanterie,  par  brevet  du  premier  Décembre  1720. 
&  d'un  autre  par  commillion  du  14.  May  172 1.  &  enfin  dc  celui  dc  Bourbonnois  C 
le  premier  Juillet  1717.  Leroy  Louis  XV.  a  réuni  en  la  faveur  Dunkcrquc  au  gou- 
vernement gênerai  de  Flandres  le  12.  Novembre  1718. 

Femme,  M  A  DE  LENE- ANGELIQUE  dc  Ncufvillc  ,  fille  puînée  de  NicoUt  de 
Ncufville ,  duc  de  Villcroy,  Pair  de  France,  &  dc  Marguerite  le  Tcllicr  de  Louvois, 
fut  mariée  le  1  j.  Septembre  1711.  Voyez  tome  IV.  de  cette  htflotre, pag.  644. 
Joseph-Eulalie  de  Boufflers,  nec  à  Paris  le  4.  Septembre  1727. 

Si    .        .  .» 

SEIGNEURS  DE  ROUVEREL- 

D'argent  à  3. 
nulle tttr  a  6. 

tait  de  gueules  < 
f effet  1.  &  1. 
&  actmfagnfet 
de  ff.  imfcttet 

recttifttéet  de  E 
même,  j .  en  chef 
l.enfafce&i. 
en  feinte,  cet  5. 
déniera  feféet 
t.  &  1. 

X  I  V. 

JEAN  de  Boufflers,  chevalier,  troifiémc  fils  d' ADRIEN  I.  du  nom,  feigneur  de 
Boufflcrs;&:  dc  LOUISE  d'OIRON,  mentionnée  cy-devant  pag.  8  j .  fut  feigneur  dc 
Rouvcrcl  &  dcCuigy.par  le  partage  qu'il  fit  le  6.  Juillet  1 585.  avec  Adrien  de  Bouf-  p 
fiers  fon  frerc  aîné,  (c  rendit  célèbre  par  fes  voyages,  &  après  avoir  parcouru  les  prin-  ' 
cipales  parties  dc  l'Europe,  dc  l'Ane  &  de  l'Afrique,  il  fe  maria  à  ion  retour,  &  mou- 
rut le  12.  Janvier  ijs>*. 

Femme  ,  AYME'E  de  S.  Simon,  fille  d'Artus  dc  S.  Simon  ,  feigneur  d'Hauflé  & 
de  Grumcfnil ,  cipiraine  de  cinquanre  hommes  d'armes,  &  dc  Marguerite  le  Cocq 
dc  Cuigy ,  fut  mariée  l'an  1590.  clic  ctoit  veuve  à' Antoine  dc  Faoucq,  feigneur  dc 


Digitized  by  Google 


A 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.   BOVFFL ERS.  S? 

Vaudampierre,  &  mourut  le  12.  Janvier  i  j$<f.  Voyez,  terne  IV.  de  cette  htfiùrt  ,pa&.  412. 

1.  René'  de  BoufHers ,  mourut  dans  la  niaifon  des  prettes  de  l'Oratoire  apres  l'an 
1611. 

2.  ARTUS  de  BoufHcrs,  feigneur  de  Rouvcrel ,  qui  fuie 

X  V. 

RTUS  de  BoufHcrs,  chevalier  ,  feigneur  de  Rouvcrel  Se  de  Cuigy,  mourut  le 
9-  Avril  1640. 

Femme,  MARIE  de  Louveocouit ,  fille  de  Ourles  de  Louvencourt  III. du  nom, 
frigneut  de  PiJFy.fl:  de  wMarjawW  Picquet,  fut  mariée  letf.  Septembre  îtfij.  &  mou» 
B  tut  le  20.  janvier  1*37. 

'      1.  FRANC  OIS  de  BoufHcrs,  feigneur  de  Rouvcrel,  qui  fuit. 

2.  RENE'  de  BoufHcrs ,  feigneur  de  Cuigy  ,dant  U  paflertte' fera  rappariée  §.  II. 
j.  CHARLEsdc  BoufHcrs, ne  lcaj.  Septembre  1635.  fut  religieux  Augulèin  à  Amiens, 
après  avoir  quitte  le  fervicc. 

4.  Marie  de  Boufrlers ,  femme  de  Claude  du  Mefnil,  feigneur  de Monffrcuil-fbus* 
Terrain  en  Beauvoiiis ,  capitaine  de  dragons. 

5.  Françoise  de  BoufHcrs,  religicufe  aux  filles  de  S.  François  à  Abbevillc. 

6.  Jeanne  de  BoufHers ,  icligiculc  à  Panremont. 

XVI. 

T71  RANC.OIS  de  BoufHcrs ,  chevalier,  Icigncur  de  Rouvcrel  Se  de  Cuigy,  capi» 
JP  tainc  d'une  compagnie  de  chevaux  légers. 

Femme ,  MARTHE  de  Monceaux  d' Auxy ,  fille  de  Français  de  Monceaux  d'Auxy , 
chevalier ,  feigneur  de  S.  Sanfon  &  d'Hanvoilc  en  Bcauvoilu ,  <Sc  de  Marthe  de  Bouf- 
Hcrs, fut  mariée  le  j.  Novembre  de  1  an  1649.  fitétoit  merc  Se  tutrice  en  1tf67.de. 
C     i-  FRANC  OIS  de  BoufHcrs  H.  du  nom,  feigneur  de  Rouvcrel,  qui  luit. 

2.  René'  de  BoufHers,  Ht  le  chevalier  de  BoufHcrs. 

5.  Françoise  de  BoufHers,  religicufe  aux  filles  de  S.  François  à  Abbevillc. 

4.  Marie  de  BoufHcrs,  rcligieule  de  la  Vilitanon  à  Amiens. 

j.  Marthe  de  BoufHcrs,  religicufe  au  même  Monaftere,  où  elle  mourut  le  4. 
May  1083. 

XVII. 

FRANÇOIS  de  BoufHcrs  II.  du  nom ,  chevalier,  feigneur  de  Rouvcrel,  de  Lcn- 
chin  Se  de  Cuigy  ,  mourut  le' 4.  Septembre  1081. 
Femme,  MARIE-ANNE  du  Bicz,  fille  de  Claude-Français  du  Bicz,  marquis  de 
D  Savigny,  feigneur  d'Ignaicourt,  de  Vaux,  d'Hercules,  d'Enguicnehaut,  de  Boncourt 
Se  des  trois  Marqucts ,  marèchil  des  camps  Se  armées  du  roy ,  Se  de  Marie  de  Moy  de 
Ribcrprc ,  fut  mariée  le  11.  Janvier  1675.de  étoft  veuve  en  16S6. 

1.  FRANC.OIS-OUDART  de  BoufHers,  feigneur  de  Rouvcrel, qui  fuit. 

2.  ADRiENNF-Et.izABt.rH  de  BoufHers ,  née  le  î6.  Octobre  K75.  fut  reçue  àS. 
Cyr  le  3.  May  i«86.  Se  fc  fit  rdigieufc  Carmélite  le  20.  Janvier  1695- 

j.  Renk'b-Esperance  de  BoufHers,  née  le  8.  Décembre  1677. 

4.  Annb  de  BoufHcrs,  née  le  12.  Avril  1681.  a  été  reçue  à  S.  Cyc  avec  fa  fœur 
Renée-Efpertnce  au  mois  d'Avril  \6%%. 

5.  Clotilde  de  BoufHcrs,  époufa  en  Juillet  171  j.  NitaUt  le  Monton  ,  feigneur 
de  Boisdcffre ,  major  des  chevaux  légers  de  la  garde  ordinaire  du  roy ,  Se  mettre 
de  camp  de  cavalerie. 

XVIII. 

£  RANC.OIS-OUDART  de  BoufHcrs,  chevalier ,  feigneur  de  Rouvcrel ,  né  le 
\j  28.  Avril  1679.  fut  reçû  en  feigne  aux  gardes  françoifes  le  11.  Novembre  1697. 
lieutenant  le  16.  Avril  1699-  H  eut  1  année  luivante  une  affaire  qui  l'obligea  de  paffer 
au  lervice  du  roy  d'Efpagne  >  où  il  eut  un  régiment  d'infanterie  ,  fut  fait  brigadier  des 
de  ce  prince  en  1720.  Se  gouverneur  d'Oftalric  en  1727. 
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SEIGNEURS  DE  CUIGY  ET  DE  PLESSIER, 

PRES    MONTDID  1ER. 


RX  V  I. 
ENE'  de  Boufflers,  chevalier  ,  feigneur  de  Cuigy ,  fécond  fils  d'ARTUS  de  B 
Botifflcrs,  Se  de  MARIE  de  Louvencoart,  mentionnez,  ey-devant  f,  87. 
Femme,  ANNE  Caboche,  fille  de  François  Caboche,  feigneur  de  l'ommcroy  & 
de  S.Clar,&  de  Mtdtleneèz  Bcllcau.fut  mariée  le  3.  Juin  \67\. 

1,  Louis-Charles- Achilles  de  Boufflers  ,  ne  le  1.  Ottobre  1*78.  rucau 

fiege  de  Namur  au  mois  de  fcpccmbrc  1693. 
a.  N.  de  Boufflers,  mortjcunc. 

j.  Marte-Anne  de  Boufflers ,  née  le  jo.  Janvier  \676.  recûc  à  S.  Cyr  le  30. 
Novembre  \6%6.  y  mourut  le  8.  Novembre  ifpi.  c 


§  m. 


SEIGNEURS  DE  REMIEN  COURT, 


PRES  AMIENS- 


DtTttiffleritriff 
d'un  Umbtl  de 
}.  ftndtns  de 
gueules. 


X  I  V. 


ADRIEN  de  Boufflers,  dit  le jeune ,  quatrie'me  fils  d' ADRIEN  I.  du  nom,  feu 
gneur  de  Boufflers, 8c  de  LOUISE  d' Oiron, mentionnez  ey-devant  f.  8j.fut  fei- 
gneur de  Rcmicncourt  &  de  Laval ,  gentilhomme  de  la  maifon  du  roy  Henry  III. 
eff  qualifié  écuyer,  feigneur  d'Anconnay  ,  dans  fon  contrat  de  mariage  en  if8r. 
ÎI  partagea  le  6.  Juillet  de  la  même  année  ,  avec  Adrien  &  Jean  de  Boufflers  fês  frères 
aînez  ,  par  aéfc  pafle  à  Milly  en  Bauvoifîs,  les  biens  qui  leur  e'toient  échus  par  la 
mort  de  leurs  pere  Se  mere.  Charles  de  Lorraine,  duc  d'Aumalle  ,  baron  de  Bovcs, 
&  Marie  de  Lorraine  fa  femme,  vendirent  par  acte  pafle  à  Amiens  le  1  j.  Aoult  E 
1592.  une  partie  de  la  feigneuric  de  Remicncourt ,  mouvante  de  la  baronic de  Boves 
à  Adrien  de  Boufflers  ,  feigneur  de  Laval,  &dc  Rcmicncourt,  &  à  Antoinette  le  Sellier, 
fa  femme. 

Femme,  ANTOINETTE  le  Sellier  ,dame  de  Prouzcl-Lcval,de  Prouzel-le-Mont 
&  de  Plachy  ,  veuve  de  Pierre  de  Villepoix ,  écuyer  ,  feigneur  de  Fromcricourt ,  d'He- 
ricoutt,  de  Buit  de  Drcl ,  Sec.  fille  d'Antoine  le  Sellier  ,  chevalier,  feigneur  deProu- 
2cl,  Se  à  Hélène  de  Poix ,  fut  mariée  par  contrat  pafle  à  Milly  en  Beauvoifis  le  14. 
Juin  it8s. 

1.  Charles  de  Boufflers,  mourut  jeune. 

3.  Philibert  de  Boufflers  ,  fit  fes  preuves  de  chevalier  de  Malte  le  7.  Mars 

1607. 
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1607.  &  mourut  au  fêrvicc  delà  religion. 
A      3.  CHARLES  de  BoufFlcrs,  le  jeune ,  continua  la  poiteritc. 
4-  Hélène  de  BoufFlcrs,  rut  religieufe  à  Grainvilliers. 

X  V. 

CHARLES  de  BoufFlers  le  jeune,  chevalier,  feigneur  de  Remicncoart,  de  Plafly  8c 
de  Laval ,  rendit  foy  &.  hommage  le  9.  Novembre  1*44.  à  Nicolas  de  Moy,  mar- 
quis de  Boves ,  feigneur  de  Ribcrprc'  >  pour  les  (cigneurics  de  Goulancourt  fie  de  Dom- 
martin ,  qu'il  avoir  acquifes  d'Antoine- François  de  Lamct,  chevalier ,  feigneur  du 
Plcfîicr  S.  Juft  fie  de  Bufly,  il  mourut  le  6.  Janvier  16*3. 

Femme  ,  ANTOINETTE  de  Monthomcr  ,  fille  d'Otdari  de  Monthomcr,  che- 
valier, feigneur  de  Frucourt  en  Ponthieu,&  de  Catherine  de  Querequcs ,  fut  mariée 
B  par  contrat  du  28.  Octobre  16 1  S.  auquel  furent  prefens  Henry  le  Charles  de  Mont- 
homcr ,écuycrs,  feigneurs  de  Frucourt  5c  de  Marieu. 

1.  Charles-Antoine  de  Boufflers,  prêtre. 

2.  Leonor  de  Bouftlers,  fut  tué  au  lervice,  étant  lieutenant  dans  le  régiment  de 
Picardie. 

3.  RENE"  de  Bouftlers ,  feigneur  de  Remicncourt ,  qui  fuir. 

4.  Hyfolite  de  Boufflers  ,  morte  religieufe  du  tiers -ordre  de  S.  François  à 
Abbcville. 

y.  Autre  Hypolitb  de  BoufFlers,  religieufe  du  même  ordre. 

XVI. 

C  F")  ENE'  de  BoufFlcrs  ,  chevalier,  feigneur  de  Remicncourc ,  de  Laval  >  de  Gou- 
JPvkrcourc»  de  Dommartin,  ficc.  obtint  relief  d'une  partie  de  fâ  terre  de  Remicn- 
court, mouvant  du  fief  du  Saultoy  ,  finie  à  Roiieres,  par  acte  du  10.  May  i6t>}. 
où  il  cft  dit  héritier  de  Charles  de  Boufflers  fon  peret  fie  mourut  le  12.  Janvier  \6c6. 

Femme,  LOUISE  de  Gaudcchatt,  fille  de  René  de  Gaudechart  de  Bachcvillcrs  x 
chevalier  ,  feigneur  de  Fayel ,  d'Ency  ,  de  l'Epine,  du  Frefnoy ,  de  Matcocourt  fie 
Courccllcs,  fie  d'Ifabelle  de  Hangcft-Argenlicu,  fut  maric'c  par  contrat  pafléà  Tillars 
en  Bcauvoilîs  le  11.  Octobre  itfyj.  inlinuc  à  An\icns  le  12.  Janvier  16>6.  ôcàMont- 
didicr  le  14.  du  même  mois. 

1.  CHARLES  de  Bouftlers,  feigneur  de  Remicncourt,  qui  fuit. 
^      2.  René' de  BoufFlcrs,  néen  1659.  prieur  commendatairc  duChafteau  de  l'Hcr- 
mitage,  ordre  de  fâmt  Auguftin ,  dioccle  du  Mans  en  169  y.  5e  Chanoine  de 
Tournay  en  1721. 

3.  Marie  de  BoufFlcrs,  religieufe  de  la  Congrégation  de  N.  D.  à  Vcrnon. 

4.  Antoinette  de  BoufFlcrs,  religieufe  du  tiers-ordre  de  S.  François  à  Abbcville. 

XVII. 

C CHARLES  de  BoufFlers  II.  du  nom ,  feigneur  de  Remicncourt,  de  Dommartin, 
^&c.  né  l'an  1654  a  été  cornette  dans  le  régiment  royal  de  dragons. 
Femme  ,  MARIE  du  Bos,  fille  d'Hmeré  du  Bos  ,  chevalier,  feigneur  de  Dran- 
-  court  en  Ponthieu,  fie  de  Francoife  le  Corrcur ,  fut  mariée  par  contrat  paile  à  Amiens 
le  50.  Octobre  1677.  auquel  furent  prefens  René  de  Gaudechart ,  chevalier  ,  feigneur 
de  Matencourt ,  Françùs  de  Gaudechart ,  marquis  de  Querrieu  ,  fie  Nicolas  du  Mont , 
fon  grand  oncle  maternel,  lequel  lui  fit  don  des  terres  5c  feigneuries  d'Agncux  &  de  la 
Vallée ,  avec  la  moitié  du  fief  de  BaynalL 

1.  CHARLES-FR  ANC.OIS  de  Bouftlers, dit  le  marquis  de  Remicncour  ,qui  fuit. 

2.  Philippe-Eme'  de  Boufflers. 

3.  Marie-Chaklote  de  Boufflers ,  née  le  3.  Janvier  1679.  reçue  à  S.  Cyr  le  30. 
Décembre  1686.  y  mourut  le  ïi.Juin  KS94. 

4.  Jeanns  de  BoufFlcrs ,  née  le  30.  Décembre  1682.  fie  reçue  à  S.  Cyr  le  13. 
Décembre  1094- 

*      y.  Marie  de  BoufFlcrs,  chanoinefle  d'Eftrun  ,  étoit  âgée  de  17-  ans  le  1 1.  Avril 
1701. 

6.  MA»!E*RENB'EdcBouftlers,âgécde4  ans  le  11.  Avril  1 701.  de  ces  deux  der- 
nières filles,  l  une  a  été  nommée  à  l'abbaye  de  S. Michel  de  Dourlens  ,  ordre 
de  S.  Benoit  diocefc  d'Amiens  au  mois  de  Septembre  1723.  &  l'autre  à  celle 
d'Andczy,  ordre  de  S.  Benoit  diocefe  de  Chalons,l'an  1728. 

r-  x  v  1 1 1. 

CHARLES-FRANÇOIS  de  BoufFlcrs ,  dit  le  marquis  de  Remicncourt ,  bâptifé 
le  19.  Novembre  \6%o.  fut  d'abord  enfeigne  au  régiment  des  gardes  francoiics, 
puis  colonel  d  infanterie  d'un  régiment  de  fon  nom  en  1702.  à  la  tête  duquel  il  fc 
Tome  r.  Z 
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diftingua  à  la  dcfcnfc  de  Lille ,  fut  fait  brigadier  des  armées  du  roy  en  1708  :  Au  fort  1  l  de  \ 
cette  place  ,  il  eut  au  commencement  de  1710.  le  régiment  de  Barrois ,  &  enfin  le  roy 
lui  donna  au  mois  de  Novembre  1713.  le  onzième  régiment  d  infanterie  de  France, 
connu  autrefois  fous  le  nom  de  Nettancourt -  Vaubccourt  ,  &  le  créa  maréchal  de 
«camp     8.  Mars  1718. 

Femme  ,  LOUISE- ANTOINETTE-CHARLOTE  de  Bourllcrs  ,  fille  de  Louis- 
Jrançois  duc  de  Bouftlcrs ,  Pair  &  maréchal  de  France ,  &  de  Catherine-Charlote  de 
Gramonr,  fut  mariée  par  contrat  du  18.  Septembre  1713.  tomme  il  a  été  dit  ci-dt- 
vont  page  86.  De  ce  mariage  font  nezpluficurs  enfans  dont  on  n'a  pû  avoir  jufqu'à 
.prciciit  les  -noms  ni  la  naiuancc. 

$    I  V. 

SEIGNEURS  DE  BEAUSSART, 


D'argent  a  J. 
molle  tir  1  k  6. 
rais  dt  gutultt 
ftfltt  1 .  c  I  - 

&  tccamfâgnétt  — 
de  <s.crtifetiei 
ucmfttéts  dt 
même,  3 .  en  (hef 
3.  tn  fdfct&î. 
tu  ptmtt ,  ttt  3  « 
dtrnittti  ftfiti 

».  &  y 
X. 

T^TIC AISE  de  Boufflcrs ,  feigneur  de  Beaulïart ,  de  Villcrs  en  Cambrefis  >  de  Rumil- 

>l  ty  &  Novcllcs ,  troiiiémc  fils  d' ALE  AUME  It.  du  nom ,  feigneur  de  Bourllcrs,  &  Q 
de  C  ATERINE  de  Bcrnieullcs ,  mentionnez  ci-devant  p.  80.  fat  l'un  des  Pairs  du  comté 
dePonthieu,qui  mivirentle  parti  de  Philippe  le  Bon  jiuc  de  Bourgogne,  lequel  lui  donna 
le  commandement  du  charte. m  de  S-  Riquiet  en  1421.  Il  tefta  le  10.  Oûobrc  1456. 
6c  ordonna  fa  fcpukure  au  cimetière  de  S.  Manguillc. 

Femme  N.  de  Bailleul  ,  fille  d'Adrien  feigneur  de  Bailleul  en  Artois  ,  &  de  Bonn* 
d'Occoch ,  dame  de  S.  Martin. 

1.  PHILIPPE  de  Bouftlers ,  feigneur  de  Beaufiart ,  qui  fuit. 

2.  Julien  de  Bouftlers  ,  eut  en  partage  ce  que  fon  pere  avoir  à  Boufflcrs  ,  & 
vivoit  encore  le  24.  Juin  14*8. 

3.  Jeanne  de  Bouftlcrs ,  dame  de  Villcrs  en  Cambrefis.  £ 

4.  Isabeau  de  Boufflcrs,  mariée  en  1458.  à  Robert  de  Bernetz,  feigneur  de  Boz, 
du  Bois-Louverchy  &  d'Efclainvillicrs.  Ses  cnfàns  partagèrent  fa  fuccefllon  en 
jyoï. 

ïn/ans  naturels  dcNicasfi  de  Boufflcrs  *  feigneur  de  teaujjfart. 

j.  &  t.  Pierrot  tjr  Enguerrand  bâtards  de  Boufflcrs  >  *»/juels  leur  ferc  donna  la 

feigneurie  deNoyelles  avec  fis  chevaux. 
j.  Colinc  bâtarde  de  Boufflcrs ,  dtte  de  Goubervillc.  F 

PX  L 
HILIPPE  de  Bouftlcrs,  feigneur  de  Bcauflart ,  &c.  filleul  du  duc  de  Bourgogne, 
&  fon  premier  écuyer,  fuivant  un  compte  de  1467.  dans  lequel  il  eft  employé  à 
2.1.  livres  10.  fols  fur  les  gages. 

Femme,  JEANNE  du  Bicz,  fille  de  Jean  feigneur  du  Biez,  &  de  Jeanne  d'OI- 
hain ,  &  tante  d'oudart  du  Bicz  ,  maréchal  de  France.  Elle  tefta  avec  fon  raary  le 
18.  Avril  1  joi.  en  faveur  de  leur  fille  unique. 
F*ançoisb  de  Bouftlcrs ,  épouia  Louis  de  la  Motte,  feigneur  de  Blcquin. 
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$  V. 

Branche  dont  on  n'a  point  trouve'  la  jonction  avec  les  précédentes. 


.    SEIGNEURS  DE  HARLY. 


NICOLAS  de  BoufHers,  feigneurde  Harly  prés  Montrcuil ,  cft  dit  troificme  fils 
de  JACQUES  feigneur  de  Boufllers  ,  &  de  J  tmnt  de  Ponches.  Le  ficut 
de  Roufléville  dit  que  ce  NictUs  cft  le  même  que,  Colm  bâtard  nomme  dans  le  tefta- 
ment  de  Ton  perc. 

Femme,  JEANNE  de  S.  Saulicu,  fille  à' Antoine  àc  S.  Saulieu,  &  àejtumt  de 
Francieres ,  fut  mariée  par  contrat  du  1 7-  Novembre  1 516. 

1.  ABSALON  de  Boufflcrs,  feigneur  de  Harly,  qui  fuit. 

2.  Anne  de  Boufflcrs. 

I  I. 

\  BSALONdc  BoufHers ,  feigneur  de  Harly ,  homme  d'armes  de  la  compagnie 
d'ordonnance  de  Ferry  de  Choifeu!  ,(cigncurde  Praflin ,  fit  montre  à  Râteau,  pa- 
roi lie  de  la  Bufficre ,  le  camp  étant  à  Rochcpolay  en  Poitou  le  4.  Février  1 5  69. 
Femme, MARGUERITE  du  Mcfnil. 

1.  René'  de  Boufflcrs ,  feigneur  de  Harly ,  mort  fans  avoir  été  marié. 

2.  FRANC.OIS  de  Boufflcrs  qui  fuit. 

III. 

FRANC.OIS  de  BoufHers  alla  s'établir  au  bailliage  de  Chaumont  en  Baffigny ,  t£ 
fut  perede 

I  V. 

ERANC.OIS  de  BoufHers  vivoit  en  i«J4-. 
Femme, NICOLE d  Eftignat  prcsdcMons  en Haynaut ,  dont  pluficurs  cn- 

§.    V  I. 


D  urgent  *  J . 
mtlltttet  i  6. 
1*11  de  gueules 
ftfic$  1.  &  1. 
t-  atttmf*pi/tt 
de  9.  trtifettis 
teint feti  es  it 
même,  ; .  en  chef 
3.  tnfdfte&i. 
en  peinte  ,  m  }. 
7  fféet 


&  1. 


A 
P 


1. 


LEAUME  de  Boufflcrs  ecuyer ,  demeurant  à  Beaumésen  Carnbrcûs  l'an  1448. 
Femme,  MARIE  Turpin. 

I  I. 


IERRE  de  Boufflcrs,  écuyer. 
Femme,  MARIE  de  Prooville. 

1.  NICOLAS  de  Boufflcrs  ,qui  luit. 

2.  A  LEAUME  de  Boufflcrs,  imt  U  fefltriti  fer*  reportée  ci- «fris  $.  VII. 

ICOLASdc  Boufflcrs, écuver. 

Femme,  MARGUERITE  Hcmonc 
1.  Nicolas  de  Bourrlcrs. 


N 
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t.  ADRIEN  de  Boufflcrs,  qui  fuit. 

I  V. 

ADRIEN  de  Boufflcrs  ecuyer. 
Femme  ,  CATERINÈ  de  Cunchy. 
e  an  de  Boufflcrs ,  mort  (ans  avoir  été  tu 

2.  HENRY  de  Boufflcrs, qui  (bit. 

3.  ROBERT  de  Boufflcrs ,  dm  U  fofierité fera  rqfartte  après  celle  de  fon  frère  Aine. 

V. 

HENRY  de  Boufflcrs  ecuyer.  B 
Femme  ,  MICHELLE  de  Mailly ,  fc  remaria  à  D«m  Louis  Hernandc2  de 
Cordouc ,  feigneur  de  Brevagncs ,  Efpagnol ,  capitaine  au  pais  des  Lancs ,  fils  de  Gonçales 
H  -mandez ,  furnomme  le  grand  capitaine.  Elle  ctoit  fille  de  Pierre  de  Mailly  ,  letgneur 
d'Auvillcrs&  ÛArmengaye  de  Dompmartin. 
(  -  )  Mmdiqnicr .     Ma  ri  e  de  Boufflcrs ,  epoufa  Jean  Morel ,  chevalier  feigneur  de  Zecalus ,  (  *  )  lequel 

i,  P,crd,  ».         fc  remaria  à  Coterme  Pardo ,  dame  de  Ncdonchcl. 
»«9-  V. 

ROBERT  de  Boufflcrs ,  ecuyer ,  troiùeme  fils  d'ADRIEN  de  Boufflcrs  Se  de  CA- 
TERINE de  Cunchy. 
Femme ,  LOUISE  de  Longueval ,  fille  dc/«w  de  Longucval  &  de  Marie  de  Moyen-  r 
court.  Elle  croit  veuve  en  iî8ô.  g 
.   1.  JACQUES  de  Boufflcrs  qui  fuit. 

2.  j.Sc  4.  Pierre,Robert& François  de  Bouftlers, le  fécond  vivoit  en  1 5  8<f. 
j.GABRiELLEde  Boufflcrs ,  morte  après  1 586.  Il  y  a  apparence  que  c'eft  clic  qui  fut 
abbeffe  du  Vivier ,  &  qui  fut  entcrre'e  dans  l'eglitcd'Ognics  cnCambrefis  prés 
Beau  m  es  en  Artois ,  où  l'on  lit  :  Cy  gift  Gabrielle  de  Boujficrs ,  abbeffe  du  Vivier  j  te  on 
y  voit  fon  écuflon  aux  armes  de  Boufflcrs.  Elle  ne  fc  ttouve  point  dans  le  Gai  Chrift 
édition  de  i6j6, 

6.  Anne  de  Boufflcrs, époufii  par  contrat  du  dernier  Octobre  1 5  8tf.  Bernard  de  faint 
Amand,  ecuyer  feigneur  de  la  Barque ,  fils  A' Antoine  de  laint  Amand ,  feigneur  de 
Vellu ,  de  Louverval  &c  &  de  Gillette  Lamour. 

7.  Jeanne  de  Boufflcrs, nommée  abbeffe  du  Vivier  le  6.  Février  1tf19.cn  prit  pof-  ® 
fefilonlexf.  du  même  mois, fut  bénite  le  11.  Novembre  fuivant  :ôt  mourut  le  y. 
Février  léa-yVoyez,  Gall.  Cbrijl.  e'dit.  nov.  terne  m.  initia  mutatimum ,  &c. 

V I. 

JACQUES  de  Boufflcrs ,  ecuyer  feigneur  de  Louverval  &  d*  la  Barque ,  mourut  fans 
cnfàns  le  17.  Juillet  1 6 14.  &  fut  enterré  dans  l'églife  d'Ogrues  en  Cambrcfis ,  où  fc 
voit  uneeuffon  aux  armes  de  Boufflcrs. 

Femme,  N.  .  .  .  de  RcfKn,fiUcde7f4»dc  Reffin,écuycr  feigneur  de  NcufVillccn 
Bourjcnval. 


$.  VII 
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§.  Vil 

SEIGNEURS  D  E  L'AGNICOURT* 


D'argent  i  3. 
mollettes  *  6. 
fMt  de  gueules 
ftféet  2.  &  1. 
&  acamfdgnées 
de  9.  crtijetes 
rettn  fêtées  Je 
même,  3.  en  chef 
3-  en  fêjcecr  3- 
tn  punie ,  u  s  3 . 
dernières  ftfétt 
».  'ér  3. 


I  I  I. 

A  LEAUME  de  Boufflers  ,éc\per,  fccond  fils  de  PIERRE  de  Boufflcrs  &  de 
_f\MARIE  de  Prouville,  mentionnez  ci-ievont         vivoit  en  147  y. 
C     Femme  ,  MARIE  de  Fraflcnt. 

1.  NICOLAS  de  Boufflers,  qui  fuit. 

2.  MICHEL  de  Boufflers  ,feigncurde  Loiiverval. 

Femme  ,  Caterine  Gaillard  .  fille  de  Niai*/  Gaillard  &  de  Marie  de  Hcnne. 

I.  Claudine  de  Boufflcrs,  cpoulà  Jean  le  Sauvage  ,  (eigneur  d'Efcobcque  ,  & 
mourut  (ans  enfans. 

II.  Antoinitb  de  Boufflers ,  mariée  à  Frottais  de  Boftlcs ,  c'euyer  feigneur  de 
Manin  &  dcTilloy.  Il  te  remaria  à  Françotfe de Willbc ,  &  n'eut  point  d  enfans. 

I I I.  M  a  rgue  r  1  t  h  de  Bouftlcrs ,  e'poufa  Antome  de  famt  Amand ,  ecuyer  feigneur 
deVclu. 

V         iv.  Jeanne  de  Boufflcrs ,  époufa  Xialas  de  Hcnne  ,  lieutenant  gênerai  de  Ba- 
paume ,  veuf  de  Coter ine  d  Outremepuis. 

N"~  £  

Femme, CATERINE  de  Henné ,  fille  de  Nialas  de  Hcnne ,  lieutenant  generalde 
Bapaume ,  &  de  Caterine  d'Outt emepuis. 
E      1.  JEAN  de  Boufllers  ,fcigncur  de  P Agnicourt ,  qui  fuit. 

2.  Nicolas  de  Boufflcrs,  homme  d'armes, mort  à  Bar-lc-duc. 

3.  Jean  de  Boufflcrs ,  religieux  de faintVaft. 

4.  Adrien  de  Boufflcrs,  Icigncut  de  Tilloy,  Y  Agnicourt,  &c.  e'poufa  Gabrielle  de 
Carnin  ,  &  mourut  fans  enlàns. 

j.  Caterine  de  Boufflers ,  mariée  i9.  à  Antoine  du  Frcfnoy  ecuyer ,  2 0  a  Antoine 
de  Journy  c'euyer,  j«.  à  N.  de  Buiffy  ecuyer, feigneur  dcNoullctte.  Elle  mou- 
rut (ans  enfans. 

6.  Marguerite  de  Boufflers  ,  e'poufa  par  contrat  du  z6.  Mai  1511.  Jean  de 
f         Wafquehal  écuyer ,  feigneur  de  Wafquchal. 

7.  Jeanne  de  Boufflcrs,  femme  de  Bertrand  de  Bofflcs  c'euyer,  feigneur  de 
Marna. 

Deux  filles  religieufes. 

V. 

JEAN  de  Boufflers,  ecuyer,  feigneur  de  t  Agnicourt ,  mourut  le  22.  Novembre 
15  ji.  fuivant  Ion  épitaphe  dans  l'églifc  des  Carmes  de  la  rue  S.  Jean  ,  à  Arras, 
où  on  voit  trois  coiffons,  le  premier  ecartelé  au  1.  ejr  4-  de  Boufflers  ,  an  ».  &  j.  ah 
fmofle  *  k  croix  engrelée  à  argent. 

Femme  ,  FRANÇOISE  de  Habarc,  fc  remaria  avec  J acquêt  de  Monchcaux  écuyer; 
&  mourut  le  3.  Aouft  iy6o.  Elle  fut  enterrée  à  S.  Jean  d'Airas  avec  fon  premict 
mari. 
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PRE  S  avoir  donne  h  Généalogie  de  la  Maifnn  de  Boufflcrs  ,  avec  les  ditFercn-  A 
_  tes  branches  que  1  on  a  pu  trouver  ;•  on  a  cru  devoir  y  ajouter  quelques  extraits 
qui  la  concernent. 


A 


(  «  )  Cksmirê 
its  Cimftit  ttLiU 
Il  .  film  iti  Jiift 

mHammoh 


Carpcncier ,  hifloire  à*  Combroj  &  dn  Cambrejts  ,  rapporte  plufîcurs  fcigneurs  du 
>m  de  Boufflcrs  :  on  peut  leconfulter  parité  111.  pag.  187.  &  291. 


On  trouve  en  1484.  Hélène  de  Dampicrre ,  veuve  de  feu  Antoine  de  Boufflcrs ,  Se 
Aàrien  (on  fils. 

Jean,  bâtard  de  Bouffers,  demeurant  à  Villtrs ,  vendit  k  12.  J»m  149t.  un  fief  noble 

fitué i  Vtllers ,  à  Jean  Bsr ,  demeurant  4  S.  Orner ,  four  noble  & pmjjante  dame  Mar-  . 

guérite  de  la  Tremotlie,  veuve  «"Antoine ,  /rigueur  de  Crevecarur  &  de  VtUers. 
Isabeau  de  Boufflcrs  epoufa  Robert  de  Pilmonc,  dit  de  Bernets ,  ieigncur  dcCar- 

donnoy  &  de  Louvcrchy  en  Picardie ,  dont  la  fucceflion  fut  partagée  entre  fon 

mari,  &  Pierre  de  Bcrnctz  fon  fils  le  z.Mai  150*. 
Jacqueline  de  Boufflcrs,  femme  de  Philippe  du  Crocq,  feigneur  du  Hamclcr , 

dont  Caterine  du  Crocq,  dame  du  Hamclct ,  femme  de  Lotus  des  Eflars  feigneue 

de  Maigncux. 

Marcueiute  de  Boufflcrs,  nc'c  le  vingt-deux  Juin  ijjt.  à  Vcnifc ,  vêtue  le  11. 
Juillet  1  s 47-  profcfTc  le  16.  Juillet  mli  futabbefle  l'an  1596-  mourut  le  17.  Oc- 
tobre 1*07.  âgée  de  8f.  ans ,  ayaot  e'té  abbcile  11.  ans,  Extrait  du  catalogue  des naif- 
famés,  dre.des  dames  aJbbeffes  &  religteufes  de  Notre  Dame  du  Ctnfetl.  Prochain , 
Tournay. 

Ad  M  eh  de  Boufflers ,  feigneur  de  Villiers-Ploich  en  Artois,  epoufa  en  fécondes 
noces  Ifabelle  de  la  Marcq. 

Adrien  de  Boufflcrs,  Jcigncur  de Villiers -Ploich  en  Artois,  époufa  par  con- 
trat du  4.  Mai  if  58.  MtchelU  de  Mailly,  fille  d'Enguerand  de  Mailly ,  ieigneur 
d'Auvillers  &  de  Mamcts ,  &  de  Marie  de  Bours. 

Antoine  de  Boufflcrs  «cuver,  feigneur  de  Preux  »  prévôt  de  Bavay  &  garenier 
de  Cambrai  &  du  Cambrcfis  en  1  y  m. 

Gh  islain  de  Boufflcrs  ecuyer ,  f«igncur  de  Preux  aux  bois  en  157}.  (  *  ) 
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C  H  A  PITRE  VIL 

V  I  LL  A  l  S, 

DUCHE-PAIRIE 


TtiZMi  *  tttis 
invitent t  d'or  .M 
chef «f orgeat , 
chargé  du»  lien 
y*\S»nt  it  g»eu- 
les. 


LES  VICOMTEZ  DE  VAUX  ET  DE  ME  LUN ,  avec  la  feigneuriede  Maincy  * 
furent  érigez  en  duché  fous  le  nom  de  Viliars ,  en  laveur  de  LOUIS-HECTOR , 
marquis  de  Viliars,  maréchal  de  France ,  &  de  fcs  cnfans  &  deiccndans  mâles  en  ligne 
directe ,  par  lettres  données  à  Verfailles  au  mois  de  Septembre  1705.  regiltrées  le  5 .  du 
même  mois.  Puis  en  duché-Pairie  par  autres  lettres  du  mois  de  Septembre  1709.  regif- 
trees  au  parlcmcutde  Paris  le  7.  Avril  1710.  Voyez  Us  pièces  qui  jument  concernait  cette 
érection,  après  le/quelles  m  donner  a  la  généalogie  àcs  leigneurs  &  ducs  de  Viliars,  Pairs  de 
Pranec. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 

DE  VILLARS- 

trtclun  de  Vaux- le- Vicomte  en  duché  ,  fous  le  nom  de  Viliars,  en  faveur  de  Lo'uis-Hecier , 
marquis  de  Viliars ,  maréchal  de  Fronce. 

T  OUIS  par  la  grâce  de  Dieu  roi  de  France  &  de  Navarre  î  A  tous  prefens  «c  à  venin 
L,  Salut.  Les  hommes  nez  pour  les  plus  grandes  choies  n'ont  point  de  motif  plus  Siptemfcre  w 
fort  &  plus  puiffant  que  l'amour  de  la  gloire  ;&  les  princes  qui  veulent  re'conipcnicr  de 
pareils  fujets  ,  n'ont  point  de  plus  riches  trc'fors  à  leur  diftribuer  que  des  titres  &  de» 
marques  d'honneur  :  ainfi  faifant  attention  aux  importons  fervices  que  notre  trés-cher  & 
bien  amé  couûn  Loùis-He£tor,  marquis  de  Villats ,  maréchal  de  France,  chevalier  de 
nos  ordres ,  nous  a  rendus  dans  la  guerre  &  dans  les  négociations ,  nous  avons  cru  qu'il 
«oit  juflc  de  lui  accorder  une  récompenfe  éclatante,  &  qui  pafsât  julqu'à  fa  poiteriié. 
Il  eft  d'une  des  plus  anciennes  &  des  plus  nobles  maifons  de  notre  royaume ,  de  laquelle 


F 


igua  p 

de  Charles  V.  &  de  Charles  vi.  cinq  archevêques  de  Vienne  qui  ont  été  de  cette  maifon, 
lui  ont  donné  auflï  de  l'éclat  dans  lcglife,&  enfin  le  feu  marquis  de  Viliars ,  perede 
notre  coufin  le  maréchal  de  Viliars ,  mérita  par  fcs  fervices  tant  dans  la  guerre  que  dans 
les  ambaflades  de  Danncmark , de  Savoye  &  d'Efpagne  dont  nous  l'avions  charge, que 
nous  le  fiflions  lieutenant  gênerai  de  nos  armées ,  confciller  d'état  6c  chevalier  de  nos 
ordres.  Son  fils  encore  tout  jeune  fc  dévoua  à  la  guerre ,  après  avoir  fervi  d'aide  de  camp 
au  maréchal  de  Bellcfonds  (on  coufin  germain ,  il  nousluivit  àlàgedefctzcai.s  autiege 
d  Orfoyen  1672. 11  fc  détacha  volontaire  avec  un  de  fcs camarai.es  &  entra  avec  une  ex- 
trême hard.eflejufquesdans.es  barrières  de  Maftricht  pour  yfaifc des  pnfonnicrs.  llfc 
trouva  aux  ficges  de  Zuîphen  ,de  Crcvecœur ,  de  Doesbourg  Si  au  partage  du  Rhin ,  ou 
il  donna  une  de  marques  de  courage,  que  la  cornette  des  chcvaux-lcgcrs  de  Bourgogne 
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c(bnt  venue  à  vacquer  par  la  mort  du  chevalier  de  la  Rodicfciicaud,Noiu  lechoi-  ^ 
fîmes  pour  la  lui  donner,  &  il  finit  cette  campagne  (ur  la  Mozellc  &  fur  !e  Rhin  fous  les 
t>rdrcs  de  notre  coulin  le  vicomte  de  Turcnnc,  Nous  le  nommâmes  l'hiver  luivant  pour 
aller  en  Eipagne  féliciter  de  notre  part  le  roi  catholique  lurûconvalciccncc.  11  revint  de 
Madrid  nous  rejoindre  au  fiege  de  Maftricht  en  167  3.  Il  ht  le  relie  de  la  campagne  fous 
les  ordres  dudit  vicomte  de  Turcnnc ,  qui  marqnoit  l'opinion  qu  il  avoit  de  lui  en  le  met- 
tant de  tous  les  partis  commandez  parles  phis  hardis  pai  titans.  Apres  avoir  commencé 
la  campagne  de  1674.  fous  ledit  vicomte  de  Turcnnc ,  il  revint  avec  la  gendarmerie  en 
Flandres  aux  ordres  de  notre  coufin  le  prince  de  Condé, &  fc  trouva  au  combat  de 
Scncf ,  ou  quoiqu'il  eut  été  blcflc  au  commencement  de  l'action ,  il  demeura  julqu'a  la 
fin  ,  &  chargea  plultcurs  fois  ,  maigre  les  grandes  douleurs  de  fa  blcflùrc  qui  le  firent  ^ 
évanouir  deux  fois  :  auffi  fur  les  témoignages  que  nous  rendit  de  lui  ledit  prince  de  Condé, 
nous  lui  donnâmes  un  des  trois  régimens  de  cavalerie  qui  vacquerenten  cette  occafion. 
Dans  les  campagnes  fui  vantes ,  il  (ervit  avec  diftinction  fous  les  ordres  de  nos  coulins  les 
maréchaux  de  Luxembourg  &  de  Crcquy ,  &  le  trouva  aux  (icecs  de  Condé  &  d'Aire, 
au  (ccours  de  Maftricht ,  au  fiege  dç^aint  Orner ,  à  la  bataille  de  Caffcl ,  au  combat  de 
Coqucsbcrg  où  il  fit  lix  charges  différentes  à  la  tête  de  ton  régiment ,  au  combat  de  Kcl , 
où  commandant  deux  cent  chevaux  à  latete  du  combat  ,&  profitant  de  l'oblcurité  de  la 
nuit ,  il  jetta  p.  r  fa  hardiefle  une  (i  grande  terreur  parmi  les  troupes  que  commandoit  le 
prince  de  Saxe-  Eyfcnach,  qu'il  força  une  barrière  &  mit  en  déroute  deux  mille  des  en- 
nemis qui  y  perdirent  plus  de  cinq  cent  hommes  tuez  ou  noyez  dans  le  Rhin  eu  dans  la,  C 
Kinche ,  &  tout  leur  bagage.  11  fc  trouva  au  liege  de  Fribourg  ,  où  il  monta  des  premiers 
à  l'affautdc  la  première  muraille,  au  combat  de  Valkrik  ou  il  fauva  le  quartier  de  (a  bri- 
gade invertie  par  quatre  mille  hommes  de  pied  des  ennemis  La  campagne  fuivante  il 
loutint  au  partage  du  ruiffeau  de  Ncutbourg  l'arrierc-gardc  pouflec  par  mille  chevaux, 
commandée  par  le  prince  Loiiis  de  Bade, quitta  (on  porte  ou  il  n'y  avoit  rien  à  faire  & 
marcha  diligemment  aux  ennemis ,  les  chargea  ôc  les  contint  jufqu'à  l'arrivée  du  fecours. 
Ce  fut  encore  fous  les  ordres  du  maréchal  de  Crcquy  qu'il  attaqua  l'arricrc-gardc  de 
l'armée  de  l'empereur ,  dans  la  vallée  de  Gucguembacq  au  partage  de  la  Kinche ,  &  fie 
prilonnicr  le  colonel  qui  y  commandoit.  11  le  ttouva  au  iiege  de  Kcl ,  monta  le  premier 
a  l'artaut  qui  fut  donné  en  plein  jour  ,  &  où  on  remporta  cette  place.  La  guerre  D 
cuncfmie,  Nous  l'envoyâmes  vers  l'empereur ,  fur  la  mort  de  l'impératrice  Elconor. 
Alors  pwur  s  înftruue  dans  les  guerres  étrangères ,  il  nous  demanda  pcnniiïion  de  voir 
celle  de  Hongrie  contre  les  Turcs ,  il  y  acquit  la  confiance  de  notre  frerc  l'élec- 
teur de*  Bavière  ,  &  fc  trouva  auprès  de  lui  à  la  bataille  d'Erfan  ,  où  les  troupes 
impériales  remportèrent  une  victoire  complète.  L'empereur  informé  p  r  l'électeur 
combien  il  avoit  contribue  au  gain  de  cette  bataille  lui  en  fit  faire  publiquement 
des  remercimens  par  le  comte  de  Straman  fon  premier  minillrc;  Nous  jugeâmes 
alors  du  bien  de  notre  fetvice  de  lui  ordonner  de  palier  l  hiver  auprès  de  1  électeur 
de  Bavière  ;  &  en  cirét ,  il  Travailla  fi  vivement  pour  le  perfuaJcr  de  fc  lier  d'intérêt 
avec  Nous ,  que  ce  prince  prit  de  nouveaux  engagemens ,  &  que  l'empereur  en  con-  E 
çuc  de  l'ombrage  ,  &  envoya  exprès  à  Munick  le  comte  de  Straman  pour  rompre 
cette  négociation ,  en  offrant  à  l'électeur  le  commandement  gênerai  des  troupes  im- 
pcrialcs  ,  à  condition  qu'il  ne  garderait  plus  auprès  de  lui  le  marquis  de  Villars, 
Nous  reconnûmes  fes  ferviecs  à  fon  retour,  en  lui  donnant  la  charge  de  commillaire 
gênerai  de  notre  cavalerie,  &  Nous  lui  marquâmes  notre  confiance  en  le  renvoyant 
auprès  de  l'électeur  de  Bavière  ,  pour  l'engager  à  ne  (e  point  déclarer  contre  nous 
pendant  le  fiege  de  Philisbourg,  malgré  les  prenantes  follicitations  du  prince  Louis 
de  Bade ,  Nous  employâmes  le  marquis  de  Villars  à  fon  retour  au  commandement 
de  nos  troupes  pendant  l'hiver  du  côté  de  Tournay ,  en  qualité  de  maréchal  de 
camp,  pour  établir  des  contributions  fur  le  pays  ennemi ,  &  il  réullit  li  bien  dans  ion  F 
emploi ,  que  malgré  les  difficultcz  qu'apportoient  les  canaux  de  Bruges  fie  du  (as  de 
Gand  ,  il  ht  payer  aux  ennemis  plus  de  uois  millions  de  contributions ,  &  marchant 
enfuite  au  bombardement  de  Liège,  il  prit  le  fort  de  Chcray  ,  donc  la  garnifon  fut 
taillée  en  pièces.  Nous  lui  donnâmes  enfuite  le  commandement  d'un  corps  d  armée 
pour  garder  les  lignes  :  il  eut  toute  la  vigilance  polliblc  pour  la  garde  d'une  auflï 
grande  étendue  de  pays,  Se  le  marquis  deCaftanaga  étant  venu  avec  une  armée  beau- 
coup plus  forte  pour  les  forcer,  le  marquis  de  Villars  marcha  diligemment  au  devant 
de  lui,  même  au  de-la  des  lignes,  &  (c  porta  11  bien  que  l'ennemi  n'ofa  ni  l'attaquer 
ni  s'approcher  des  lignes,  dc-là  .il  (c  trouva  au  combat  de  Lcuze  ,  où  avec  1200. 
chevaux  il  harcela  la  marche  de  l'arricrc-garde  ennemie,  commanda  l'aile  gauche  dé- 
bordée 
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A  bordée  par  la  droite  des  ennemis,  Se  fit  des  charges  fi  vives  avec  le  feul  régiment  de 
Merainville  ,  qu'il  rompit  trois  lignes  des  ennemis.  Au  commencement  de  la  cam- 
pagne de  1691.  il  défit  le  comte  de  Lippe  qui  commandoit  jooo.  chevaux.  Il  fe 
wouva  à  la  défaite  du  prince  adminiftratcur  de  Virtemberg,  qui  fe  rendit  â  lui,  fie 
l'hiver  fuivant  Nous  lui  donnâmes  un  commandement  en  Flandres  ,  pour  établir  fie 
poufler  les  contributions ,  il  s'acquitta  de  cet  emploi  à  notre  entière  fàtisfàihon , 
fie  avant  l'ouverture  de  la  campagne  nous  lefimes  lieutenant  gênerai  de  nos  armées, 
Se  nous  le  deftinâmes  pour  fervir  en  Allemagne ,  où  il  défit  prés  de  Viccloq  une 
arricre-garde  des  ennemis ,  foutenue  par  le  prince  Louis  de  Bade  leur  gênerai.  En- 
voyé enluite  pour  retirer  des  polies  d'infanterie  trop  avancez,  il  fit  une  retraite  de 
B  deux  lieues ,  malgré  les  défilez  Se  l'avant-garde  des  impériaux ,  où  étoit  le  prince 
Louis  de  Bade,  qui  ne  put  jamais  l'entamer.  Il  fervit  enluite  dans  notre  armée  d'I- 
talie, Se  pour  lui  marquer  la  (atisfaction  que  Nous  avions  de  fes  ferviecs  ,  Nous  lui 
donnâmes  le  gouvernement  de  Fribourg.  11  revint  fervir  en  Allemagne,  Se  Nous  le 
renvoyâmes  en  Italie  pour  y  commander  la  cavalerie  ,  il  le  trouva  au  fiege  de  Va- 
lence ,  Se  revint  fur  le  Rhin  ,  où  il  battit  un  corps  confiderablc  de  huflars  comman- 
de par  le  comte  Palfy  leut  gênerai ,  qui  y  fut  blcflc.  A  la  fin  de  la  guerre  Nous  l'en- 
voyâmes vets  l'empereur  ,  auprès  de  qui  il  négocia  entièrement  à  notre  fâtisfaction , 

q  Se  nous  y  rendit  des  fervices  importans.  A  U  mort  du  roi  d'Efpagne  Charles  II.  la 
guerre  recommençant ,  Nous  le  rappellàmes  de  Vienne  Se  lui  donnâmes  ordre  d'aller 
fervir  en  Italie}  en  raifant  route,  encore  fôible  d'une  maladie ,  pour  joindre  l'armée 
avec  une  efeorte  qui  fut  attaquée  par  900.  chevaux  ,  commandez  par  le  gênerai 
Mercy,  il  défit  les  ennemis,  Nous  l'envoyâmes  enfuite  fervir  furie  Rhin,  8c  vers  U 
fin  de  la  campagne,  Nous  le  chargeâmes  de  chercher  les  moyens  de  lecourir  notte 
frète  l'électeur  de  Bavière ,  déclaré  pour  nos  intérêts  ,  ce  qui  ctoit  d'autant  plus  dif- 
ficile que  les  ennemis  étoient  de  beaucoup  plus  fuperieurs,  commandez  par  un  gêne- 
rai habile  &  fort  acetedité,  Se  qu'il  iàllott  palier  le  Rhin  ,  Se  établir  un  pont  devant 

£  une  armée  retranchée  fur  les  bords.  Cependant  après  avoir  par  diverfes  actions  établi 
un  pont  à  Huningue ,  Se  emporté  la  petite  ville  de  Neubourg  ,  profitant  du  mouve- 
ment que  fit  le  prince  Louis  de  Bade  ,  pour  aller  reprendre  Neubourg ,  il  paflà  le 
Rhin  malgré  les  retranchemens  des  ennemis ,  &  remporta  fur  eux  une  victoire  en- 
tière ,  Se  d'autant  plus  importante  qu'elle  nous  aflura  deux  ponts  fur  ce  fleuve  ,  2c 
fut  caufe  que  les  ennemis  abandonnèrent  leurs  retranchemens  d'Haguenau  ,  fie  firent 
reparler  dans  leur  pays  les  nombrculcs  troupes  qu'ils  prétendoient  faire  hiverner  en 
Aliàce.  Ce  fut  pour  le  rccompcnfcr  d'une  entreprile  û  glorieufc  Se  fi  heureufemenc 
exécutée ,  que  Nous  l'honorâmes  de  l'état  Se  office  de  maréchal  de  France.  Revenu 
auprès  de  Nous,  Nous  le  chargeâmes  de  tormer  le  fiege  de  Kcl ,  cntrcprife  d'autant 
plus  difficile  qu'il  faloit  fùrprendre  le  prince  Louis  de  Bade ,  fupericur  en  troupes , 

I  dans  fon  pays  même,  Se  qui  patoifloit  fut  fes  gatdcs  parles  retranchemens  qu'il  avoit 
fiiit  faite  fut  la  Kinche  ,  il  falloit  lurmoncer  les  difhculrez  d'une  longue  marche  ,  6c 
précipitée,  dans  le  fort  de  1  hiver,  en  partant  le  Rhin  ,  Se  au  milieu  des  quartiers  que 
les  ennemis  avoient  fous  Brifac  Se  fous  Fribourg  ,  il  falloit  qu'une  place  bien  munie 
Se  bien  fortifiée  fut  emportée  en  très  peu  de  temps,  pour  ne  pas  donner  aux  enne- 
mis le  loilir  de  s'aflcmbler  Si  de  la  fecourir,  pour  ne  pas  perdre  les  troupes  par  la 
rigueur  de  la  faifon,&  pour  prévenir  les  pluyes  Se  les  fontes  de  neiges  qui  enflant 
le  Rhin  autoient  pu  noyer  les  tranchées.  Tout  fut  exécuté  avec  une  diligence  in- 
croiable ,  il  lurprit  les  ennemis ,  dùTipa  le  corps  d'armée  qu'ils  avoient  fur  la  rivière 
d' ttte ,  paila  la  Kmchc  malgré  les  étions  du  prince  Louis  de  Bade ,  invertit  Kcl ,  Se 
au  mois  de  Février  en  1  j.  jours  de  tranchée  prit  cette  place  ,  défendue  par  3500. 
hommes ,  &  qui  étoit  des  plus  importantes  par  elle-même  Se  par  la  conjoncture  des 

F  affaires.  Trois  femaines  après  aïant  pafle  le  Rhin  ,  Se  teconnu  les  lignes  de  Stolo- 
phen  Si  de  Bitchcl ,  il  tourna  tout  à  coup  par  la  valéede  la  Kinche ,  fuimonta  toutes  les 
difficultcz  du  partage  des  montagnes  noires ,  Se  en  un  jour  &  demi  força  en  divers  polies 
les  ennemis  qui  lesgardoient ,  &  joignit  hcurculcmcnt  l'électeur  de  Bavière  qui  alla 
du  côté  du  Tirol  &  lui  tailla  le  loin  de  garder  le  Danube  ,  ce  qu'il  fit  avec  un  grand 
fucecs,  quoique  le  prince  Louis  de  Bado  fut  beaucoup  (uperieur,il  eut befoin d'une 
grande  vigilance  Se  d'une  extrême  activité,  pout  faire  marcher  à  propos  des  déta- 
chemens,  l'un  dcfqucls  défit  entietement  le  comte  de  la  Tour  quiavoit  pafTé  le  Danu- 
be avec  6  000.  hommes ,  Se  l'obligea  de  le  repallcr  avec  les  fuyards.  Ce  fut  bien-tôt  après 
que  fous  les  ordres  de  l'électeur  de  Bavière  ;  il  donna  la  bataille  d'Hocrtct,  où  les 
ennemis  après  avoir  perdu  1400.  hommes ,  quoiqu'elle  ne  nous  en  ait  pas  coûté 
7mtK  B  z 
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2.00.  hommes.  Il  prit  enfuite  Kcmpten ,  Se  ayant  forcé  le  prince  de  Bade  à  quitter  A 
Ion  camp  d'Ausbourg  ,  il  nous  demanda  permiffion  de  revenir  auprès  de  Nous ,  mais 
ne  voulant  pas  le  laiflcr  inutile  ,Nous  lui  donnâmes  le  commandement  de  notre  pro- 
vince de  Languedoc, pour  appaifer  quelques  mouvemens  qui  s'y  étoient  élevez;  dans 
ecc  emploi  (on  application  a  periuader  de  notre  clémence  ceux  qui  ferendroient  de 
bonne  toi ,  (on  activité  à  pourîuivrc  (ans  aucun  relâche  les  opiniâtres  dans  des  bois  8c 
dans  des  montagnes  inacccfïibles,  la  douceur  8c  la  (everité  employées  à  propos, beaucoup 
d'art  à  ménager  des  efprits  difficiles ,  tout  cela  cnfemble  lui  donne  l'honneur  d'avoir 
calmé  ces  premiers  mouvemens  ,  8c  d'avoir  rendu  à  la  province  la  liberté  du  com- 
merce: Nous  lui  avons  enfui  te  donne  le  commandement  de  notre  armée  (ur  la  Mo- 
fclle,  pofte  que  nous  avons  crû  le  plus  important  8t  le  plus  expoié  aux  entreprifes  5 
de  nos  ennemis.  Le  choix  que  Nous  en  avons  tait  a  été  (uivi  d'un  fuccésqui  a  trom- 
pe l'attente  de  nos  ennemis  ,  mais  n'a  point  furpaffé  la  nôtre,  il  a  par  fa  feule  con- 
duite, déconcerte  leurs  projets  ,  8c  a  obligé  de  s'éloigner  de  nos  frontières  une  armée 
de  plufîcurs  nations ,  commandée  par  des  généraux  d'une  grande  réputation,  il  n'a 
pas  feulement  rendu  leurs  projets  inutiles  ,  il  a  profité  de  ce  qu'ils  avoient  préparé 
eontre  nous ,  il  a  porté  la  guerre  dans  leurs  pays ,  il  y  a  fait  fubfifter  notre  armée, 
il  a  paflé  le  Rhin ,  Se  après  avoir  afluré  la  tranquillité  de  nos  provinces ,  il  a  jette  l'é- 
pouvante dans  celles  de  nos  ennemis.  Voulans  reconnoitte  de  fi  importans  ferviecs  par 
un  titre  qui  pafle  à  fa  potterité:  fçavoir  faifons,que  Nous  pour  ces  caufes  8t  autres 
à  ce  nous  mouvans ,  de  notre  gracclpccialc ,  pleine  puiflance  8c  autorité  royale ,  avons 
créé ,  érigé  8c  élevé ,  créons ,  érigeons  &  élevons  par  ces  prefentes ,  fignees  de  notre 
main  ,  en  titre  de  duché ,  les  terres  Se  (eigneurics  de  Vaux-le- Vicomte ,  appartenan- 
tes à  notredit  couiin  le  maréchal  de  Villars,  enfemblc  les  Vicomtez  dcMclun,  fei- 
gneurie  de  Maincy,  circonftanccs  Se  dépendances,  acquifes  par  notredit  cou  fin  le 
maréchal  de  Villars ,  par  contrat  pafle  pardevanr  le  Moine  Se  Taboue  ,  notaires  au 
chafkelet  de  Paris  le  29.  Aouft  dernier  ,  que  Nous  avons  uni  audit  duché  pour  ne 
compofer  à  l'avenir,  avec  ce  que  notredit  coufin  pourra  acquérir  dans  la  fuite  ,  qu'une 
feule  Se  même  terre  en  titre  Se  dignité  de  duché,  (bus  le  nom  de  duché  de  Villars, 
à  reflet  dequoi ,  Nous  avons  changé  Se  commué  ,  changeons  Se  commuons  par  D 
ces  prefentes  le  nom  de  ladite  terre  de  Vaux  en  celui  de  Villars ,  pour  par  / 
notredit  coufin  Louis  -Hector  ,  marquis  de  Villars ,  maréchal  de  France ,  Se  (es  cn- 
fans  Se  defeendans  mâles  en  ligne  directe ,  nez  Se  à  naîrre  en  loyal  mariage  ,  jouir  à 
perpétuité  comme  feigneur  propriétaire dudit  duché,  des  titres  .honneurs  .dignitez , 
rangs ,  prerogat  ives ,  prééminences  Se  privilèges  qui  y  appartiennent,  ainfi  qu'en  jouif- 
fent  les  autres  ducs  de  notre  royaume, (bit  en  affemblec  de  noblefle, faits  de  guerre 
qu'autres  lieux ,  &  ce  fous  le  rcfTort  immédiat  de  notre  cour  de  parlement  à  Paris,  en  la- 
quelle Nous  voulons  que  les  appellations  qui  feront  interjettées  des  officiers  dudit  duché, 
rcflbrtiflént  nuement  de  fans  moyen ,  Se  à  cet  effet  avons  difbait  Se  exempté  ledit  duché 
de  Villars  6c  (es  dépendances ,  diilrayons  8t  exemptons  de  tous  autres  gages ,  cours  8c  ju-  F 
rifdiétions  où  elles  avoient  coutume  de  rclTottir ,  tant  en  première  inllanccque  par  ap- 
pel  avant  la  préfente  érection ,  Se  en  tous  cas ,  fors  8c  excepté  les  cas  royaux ,  dont  la  con- 
noiflance  appartiendra  à  nos  juges  devant  lefqucls  ib  avoient  coutume  de  rcflbrtir ,  le 
tout  à  la  charge  d'indcmnifer  nos  officiers  8c  les  autres ,  fi  aucun  y  a ,  lequel  duché  notre- 
dit coufin  tiendra  de  Nous  nuement  8c  en  plein  fief,  à  caute  de  notre  couronne ,  &c  relc- 
vra  de  notre  tour  du  louvrefous  une  feule  foi  6c  hommage ,  lequel  il  fera  tenu  de  Nous 
prêter  en  ladite  qualité  de  duc ,  à  la  charge  par  lui  d'indcmnifer  pareillement  les  feigneurs 
particuliers  de  qui  pourraient  relever  tant  lefditcs  terres  8c  fiefs,  que  celles  qu'il  pourra 
unir  ci-aprés  audit  duché  :  Voulons  que  fes  vaflàux  le  reconnoiflent  comme  tel, 8c  lui 
faflenc  les  devoirs  qu'ils  lui  doivent  en  ladite  qualité.  Et  pour  l'exercice  de  la  juridic- 
tion dudit  duché,  notre  coufin  le  maréchal  de  Villars  pourra  établir  un  fiege  ducal  dans  F 
ledit  heu  de  Villars,  dans  lequel  il  y  aura  un  bailly,  un  lieutenant,  un  procureur  fifcal  Se 
le  nombre  d'officiers  accoutumé  pour  rendre  la  jufhce ,  (ans  qu'en  confequence  de  la 
préfente  érection  à  défaut  d  hoirs  mâles  de  notredit  coufin  Louis-Hector,  marquis  de 
Villars,  maréchal  de  France  ou  de  fes  dclcendans  mâles,  il  puiûc  être  par  nous  8c  par 
rois  nos  (ucccflcurs  réuni  à  la  couronne,  ert  confequence  des  édits  8c  déclarations  des 
années  1566.1 579.  j  j8i.  8t  autres  reglemens  faits  pour  l'érection  desduchez  ,de  la  ri- 
gueur dequels  nous  avons  dilpenlé  ledit  duché  de  Villars ,  à  la  charge  auflî  que  ledit 
duché  au  défaut  de  fes  fucccficut»  mâles  nez  8c  à  naître  en  loyal  mariage,  retournera  en 
fa  première  natute ,  titre  Se  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  fit  féaux  con- 
fciflcrsles  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  8t  chambre  descomptes  à  Paris  Se  autres 
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nos  jufticicrs  Se  officiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  prcTentes  ils  faffeat  lire,  publier  & 
regiftrer ,  Se  du  contenu  en  iccllcs ,  jouir  &  tu(er  ledit  ficur  duc  de  Villars,  (es  enfans 
Se  defeenaans  mâles  en  loyal  mariage  pleinement  ,&  paifiblcmcnt  Se  perpétuellement  .- 
ccflànt  Se  fàifant  céder  tous  troubles  Se  empêchement:  Car.  tel  cft  notre  plaiiir.,Et  afin 
que  ce  foit  choie  ferme  &  (table  à  toujours»  Nous  avons  fait  mettre  notrcfcel  àccfditcs 
prélentes.  Donne  à  Verfàilles  au  mois  de  Septembre ,  l'an  de  grâce  mil  tépt  cent  cinq ,  8: 
de  notre  règne  le  foixante-troificme. 

Xegi/lre  m ftrkmtm  le  y .  Septmbre  170$. 

Erection  du  duché  de  VilUrs  en  Pairie. 


L 


OUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  Se  de  Navarre  :  A  tous  prcfcns  &  à 
venir  ;  Salut.  Les  continuels  Se  importons  fervices  qu'a  commencé  à  Nous  s^m^tt  , 


rendre  &  à  notre  état,  des  l'année  \6jx.  notre  tres-cher  Se  bien  amé  coufin  Louis- 
Hcâor  de  Villars ,  maréchal  de  France ,  chevalier  de  nos  ordres ,  Nous  auroicnt  porté 
à  le  reconnoitre  par  des  emplois  &  dignitez  que  Nous  avons  augmentez  à  mefure 
que  Tes  gcncreufcs  actions  l'ont  mérité.  Nous  avons  érigé  par  nos  lettres  patentes  du 
mois  de  Septembre  1705-  les  terres  &  feigneurie  de  Vauxlc-Vicomte  ,  cnlemblc  les 
vicomte  de  Melun ,  feigneurie  de  Maincy ,  circonftances  &  dépendances  en  titre  Se 
dignité  de  duché  fous  le  nom  de  duché  de  Villars,  pour  par  lui  &  (es  dcfcendans 
ç  maies  en  ligne  directe,  nez  &  à  naître  en  loyal  mariage ,  jouir  à  perpétuité  comme 
propriétaires  dudit  duché  des  titres ,  honneurs ,  dignitez ,  rangs ,  prérogatives  ,  préé- 
minences Se  privilèges  qui  y  appartiennent ,  tout  amli  qu'en  jouiflent  les  autres  ducs 
de  notre  royaume  ;  les  effets  qu'ont  produit  ces  honneurs  Se  dignitez  en  la  pcrlonne 
de  notredit  couiin ,  ont  aflc's  marqué  qu'il  les  meritoit ,  puifqu'il  a  toujours  continué 
à  Nous  donner  de  nouvelles  preuves  de  fon  zele.  Les  alliez  aïant  pris  Landau  tal- 
ferablcrcnt  toutes  leurs  forces  pour  attaquer  la  France  par  le  côte  de  la  Mozclle  ;  Mi- 
lord  Malborough  (c  mit  à  la  tête  des  troupes  d' Anglererre ,  de  Hollande  Se  de  l'Em- 
pire; mais  le  maréchal  de  Villars  s'étant  polie  avantageulement  en  capitaine  expéri- 
menté, arrêta  les  progrès  dont  ce  General  (e  flattoit,  prit  les  magalins  defhncz  pout  cette 
D  entreprifc  Se  les  villes  de  Trêves  6c  de  Hombourg  :  la  campagne  (uivanec  il  attaqua 
Hagueneau,  Bitfchevilcr ,  Drulcnheim,  (e  faiflt  des  lignes  de  la  Muttcr,  non  content 
de  ces  avantages,  il  prit  Luttcrbourg,  le  fit  fortifier,  &  croyant  que  pour  la  (cureté 
de  c«:e  frontière  ,  il  fàlloit  encore  dcpoltcr  les  ennemis  de  l'ifle  du  Marquifat  foû- 
tenuc  de  l'armée  commandée  par  le  prince  Louis  de  Bade,  il  prit  des  mefurcs  li  juf- 
tes  qu'il  les  châtia,  rétablit  les  ouvrages  du  fort- Louis,  &  par  là  rendit  cette  place 
aulfi  connectable  qu'elle  l'avoit  été.  En  l'année  1707.  il  fit  l'important  projet  d'em- 
porter les  lignes  de  Stolophen  ,  que  le  prince  Louis  de  Bade  qui  les  avoit  fortifiée?, 
regardoit  comme  le  rempart  de  l'Allemagne  ,  il  s'en  faille  Si  pou  (la  devant  lui  le  niar- 
£  quis  de  Bareith  avec  toutes  les  forces  de  l'Empire,  défit  le  genetal  lhanus,  établit 
des  contributions  jufques  par  de-la  le  Danube,  força  la  ville  d'Ulm  de  lui  rendre  les 
priionniers  qu'elle  retenoit  depuis  la  féconde  bataille  d'Hocftet.  L'ayant  deftiné  en  1708. 
pour  commander  nos  armées  de  Provence  &  de  Dauphinc,  il  prit  des  polies  li  avan- 
tageux, fit  faire  des  marches  par  des  endroits  jufqu'alors  lî  inconnus ,  qu'il  foutint  la 
vallée  de  ttriancon ,  attaquée  pat  l'armée  du  duc  de  Savoyc,  chafla  les  troupes  qui 
defendoient  le  Mont-Gcncve,  emporta  d'affautlcs  deux  villes  de  Cézanne,  déten- 
dues pat  l'armée  du  duc  de  Savoyc,  commandée  pat  ce  prince  en  perfonne  ,  &:  au- 
rait achevé  la  défaite  de  fès  troupes ,  iï  le  château  d'Exillcs  avoit  tenu  quelques  heu- 
res de  plus.  En  la  pre fente  année  1709.  l'aïantchoili  pour  le  commandement  de  nos 
F  armées  de  Flandres,  après  avoir  furmonté  par  Ion  application  les  dilfîcultcz  infimes 
qu'apportoit  la  ftcnlitc  prcfque  générale  à  la  fubfiftancc  des  troupes ,  fit  un  camp  re- 
tranché que  les  ennemis  ne  purent  attaquer ,  couvrit  Aire  &  Bethune  que  les  en- 
nemis a  voient  deflein  d'aificgcr  pour  faire  une  irruption  dans  le  royaume,  ce  qui  les 
obligea  de  fc  jeteer  fur  Tournai  qu'il  ne  put  fccourir  par  la  difette  des  vivres.  Pré- 
voyant que  les  ennemis  vouloient  le  placer  entre  Douai  tk  Valencicnoes ,  il  fit  des 
rctranchcmcns  Se  des  inondations  qui  rompirent  ce  projet ,  mais  les  voyant  marcher 
pour  ailicgcr  Mons,  fécondé  des  confeils  &  de  la  prefcnce  denorre  coulin  le  maré- 
chal duc  de  Boufflers ,  qui  croyant  tous  les  emplois  dignes  de  lui ,  quand  il  peuc 
rendre  des  fervices  à  Nous  Se  à  l'état,  Nous  avoit  demandé  (  quoique  plus  ancien 
maréchal  de  France  )d  aller  lervir  volontaire  dans  une  conjon&ure  û  conlidcrablc.  Le 
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maréchal  de  Villars  prit  la  refolution  de  le  faifir  des  rroiie'cs  qui  font  entre  les  bois  A. 
de  Sart  fie  d' Aaulnoi ,  ce  pofte  avantageux  meitoit  les  ennemis  dans  U  neceflué  d'a- 
bandonner le  fiege  de  Mons»  ou  d'attaquer  notre  armée,  ils  prirent  le  dernier  parti 
fc  fiant  à  la  fuperiorité  de  leur  nombre.  Le  maréchal  duc  de  Villars  voyant  le  plus 
gros  corps  de  l'infanterie  ennemie  tomber  fur  la  gauche,  fc  porta  où  il  jugea  qu'ils 
feraient  le.  plusgrand  effort.  Notre  coufin  le  maréchal  de  Boufflers  foutenoit  la  droite 
avec  une  conduite  Se  une  valeur  infinie  &  toujours  avec  avantage ,  la  gauche  foute- 
-noit  le  feu  de  rarrillcric  fie  les  efforts  des  troupes  des  alliez  avec  la  même  intrépi- 
dité ,  mais  le  grand  nombre  des  ennemis  Se  h.  mort  de  plufieurs  officiers  donna  lieu 
de  pénétrer  dans  le  bois,  d'où  l'infanterie  déportée  fe  retira  avec  beaucoup  d'ordre;  B 
le  maréchal  de  Villars  fongea  dès- lors  à  charger  les  ennemis,  quand  ils  debouche- 
roient }  pour  cela  il  envoya  chercher  les  carabiniers  qui  croient  à  la  gauche  de  tout, 
les  plaça  prés  de  la  trouée,  mit  en  bataille  notre  infanterie  qui  quittoit  le  bois ,  la 
fortifia  des  brigades  de  Champagne ,  Poitou  ,  Gondrin ,  des  Irlandois ,  fie  s 'étant  mis 
à  la  tête  chargea,  la  bayonnetc  au  bout  du  fulil ,  l'infanterie  ennemie  dont  il  défit  en- 
tièrement vingt  bataillons,  fie  comme  il  marchoit  pour  charger  avec  les  carabiniers 
profiter  de  l'ébranlement  des  ennemis,  il  reçue  une  blcflùrc  très -dangereufe,  celle 
À\x  marquis  d'Abergotty,  la  mort  du  marquis  de  Chemerault  les  plus  anciens  lieu- 
* enans  généraux ,  arrivée  dans  le  même  temps ,  fufpendircnt  ces  mouvemens  qui  pre- 
wettoknt  un  avantage  conliderable  à  cette  aile  de  l'armée.  Notredir  coufin  ne  laifla  C 
-pas  d'agir  &  donner  fes  ordres,'  nonobstant  les  douleurs  qu'il  foufïroit  jufqu'à ce  que 
Ja  perte  du  fane  fie  la  fbîblcfle  dans  laquelle  il  tomba,  obligea  de  l'emporter.  Notre 
-coufin  le  maréchal  de  Bourflers  prit  le  commandement  de  l'armée ,  fit  taire  Se  fit  lui- 
même  pendant  quatre  heures  plufieurs  fie  dirfirrentes  charges  avec  la  conduite  &  l'in- 
trépidité qui  accompagnent  toujours  fes  actions  à  la  guerre ,  enforte  que  les  ennemis 
-quoique  fort  fupericurs  en  nombre  furent  pouflez  plufieurs  fois  fie  hors  d'état  de  le 
troubler ,  voyant  la  fierté  Se  l'ordre  de  la  rciiaite.  Les  ennemis  ont  perdu  à  cette 
bataille  ptésdejtooo.  hommes  tuez  ou  blcflcz,  plufieurs  officiers  généraux  fie  grand 
nombre  de  drapeaux  &  d'érendars  gagnez  fur  eux  en  cette  journée,  &  comme  Nous  ne 
■pouvons  trop  témoigner  à  notre  coufin  le  maréchal  duc  de  Villars  ,  combien  Nous 
tommes  facisfàirs  de  Ta  valeur  Se  du  zele  qu'il  a  montré  pour  notre  lervice.  A  ces 
•eau fes  Se  autres  confiderations  à  ce  Nous  mouvans,  de  notre  grâce  (pcciale ,  pleine 
pui  fiance  &  autorité  royale  ,  Nous  avons  joinc ,  uni ,  incorporé  Se  annexé  par  ces 
prelêntes  fignées  de  notte  main ,  joignons ,  unifions,  incorporons  Se  annexons  audit 
-duché  de  Villars ,  le  titre,  qualité  Se  dignité  de  Pair  de  France,  que  Nous  avons  i 
cette  fin  créé  Se  érigé ,  créons  fie  érigeons  pour  dorénavant  fie  perpétuellement  jouir 
par  not tedit  coufin ,  fes  hoirs  fie  (uccciTcurs  mâles  nez  fie  à  naître  en  loyal  mariage 
-dudit  duché ,  en  titre  de  duc  Se  Pair  de  France,  aux  mêmes  honneurs ,  noms  .droits, 
-dignitez  fie  prééminences  que  les  autres  duchez  &  Pairies,  lous  le  nom  de  duché  oc 
Pairie  de  Villars.  Voulons  Se  Nous  plait  que  ledit  duché-Pairie  de  Villars ,  fes  ap- 
partenances Se  dépendances  -,  enlemble  les  felgneuries  de  Blandy  ,  fie  généralement  tous 
les  autres  fiefs  Se  feigneurics  qu'd  a  acquis  depuis  l'érection  dudit  duché,  Se  tout  ce  E 
qu'il  pourra  acquérir  de  proche  en  proche  pourfon  agrandi  flement,  ôc  qui  y  ont  été 
unis  par  nos  lettres  patentes  d'érection  dudit  duché  du  mois  de  Septembre  1705.  foienc 
dorénavant  dites  8e  appellécs  duché  fie  Pairie  de  Villars,  Se  qu'en  cette  qualité  no- 
tre coufin  puifle  le  tenir  fie  en  jouir ,  (es  hoirs  (ucctflêurs  fie  delcendans  mâles  en  ligne 
directe  nez  fie  à  naître  en  loyal  mariage ,  perpétuellement  Se  à  toujours,  ai  nfi  qu'ont 
-accoutumé  de  jouir  fie  uier  les  autres  ducs  fie  Pairs  de  notre  royaume,  foit  en  jufrice 
-fie  jurifdiction  ,  iéanec  en  nos  cours  de  parlement  avec  voix  dcîiberativc,  faits  d'ar- 
mes, aflcmblées  de  nobles  ou  autrement .  fie  auquel  duché  Se  Pairie  de  Villars  fes  ap- 

tartenances  fie  dépendances ,  Nous  avons  d'abondant  ordonné  par  ces  prefentes  que  F 
ijuftice  fera  adrniniftrcc  par  les  juges  Se  officiers  de  notredir  coufin,  les  appellations 
-dcfqucllcs  rcflbrtiront  nuement  en  norre  cour  de  parlement  de  Patis,  fans  qu'aucun 
autre  juge  en  puifle  prétendre  jurifdiction  Se  connoiflânee  ,  fors  fie  excepte  des  cas 
-Toyaux  ,  dont  la  connoiilànce  appartiendra  à  nos  juges  qui  avoient  accoutumé  d'en 
connoître,  conformément  à  noiiiites  lettres  du  mois  de  Septembre  1705.  à  la  charge 
que  notredir  coufin  Se  (es  fuccelleurs  mâles  tiendront  ledit  duché  de  Nous  à  caufe  de 
-norre couronne  de  France, aux  charges  anciennes  fie  accoutumées  fans  aucun  accroil- 
icment  d'icelles  ,  fie  feront  les  vaflaux  dudit  duché-Pairie  de  Villats ,  en  faifant  les 
hommages  Se  donnant  les  aveux  fie  dénombremens  par  écrir,  fie  à  tous  autres  n&cs 
jcnctalcoicnt  quelconques  tenus  &  aftrainis,  dorênayanc  de  nommer ,  avouer  de  re- 

connoitre 
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A  connoitre  notredit  coufio ,  fcs  fuccefleurs  8c  dcfccndans  mâles  ducs  Se  Pairs  de  Villars» 
&  reprendront  d'eux  leurfdits  fiefs  à  cauledudit  duché-Pairie  ,Sc  en  défàurd  hoirs  mâ- 
les en  ligne  directe ,  demeurera  ladite  Pairie  éteinte  ,  &  reviendra  ladite  terre  en  tel 
état  qu'elle  étoit  auparavant)  conformément  à  noûircs  lettres  patentes  du  mois  de 
Septembre  170t.  fans  que  par  le  moyen  de  notre  prefente  érection  &  de  l'Edit  du 
mois  de  juillet  &  autres  faits  (ur  l'érection  des  terres  en  duché-Pairie ,  lelditcs 
terres  Se  feigneurics  puiflent  être  réunies  à  la  couronne  de  France,  6e  que  Nous  ou 
nos  fuccefleurs  rois  puillions  audit  cas  revendiquer  ledit  duché',  auquel  Se  autres  Edits 
Nous  avons  pour  le  regard  de  notredit  coufin  dérogé  Se  dérogeons  par  ces  prefentes, 
le  tout  fans  tirer  a  conséquence  pour  d'autres.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez 
Se  féaux  confdllcrs,  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  Se  chambre  des  comptes 
à  Paris,  Se  autres  nos  officiers  Se  jufticicrs  qu'il  appartiendra  que  nos  prefentes  let- 
tres de  création  &  érection  Se  étabhuement  de  Pairie ,  Se  union  d  icelle  audit  duché ,  ils 
tiflent  lire,  publier  Se  regiftrer ,  Se  tout  le  contenu  en  icclles  garder  &  obferver  in- 
violablcment  de  point  en  point  félon  leur  forme  Se  teneur ,  Se  en  faire  jouir  notre- 
dit coufin  le  duc  de  Villars  Se  (es  fuccefleurs, comme  dit  ell  ,&  fcs  valfaux  ,  ce/Tant  Se 
fàifant  cefler  tous  troubles  Se  empêchemens  par  toutes  voyes  ducs  Se  raifonnables. 
Car  tel  cil  notre  plaifir,  &  afin  que  ce  foit  choie  ferme  Se  Hable  à  toujours ,  Nous 
avons  fait  mettre  notre  fcelàceldites  prefentes.  Donne  à  Vcrfaillcs  au  mois  de  Septem- 
bre l'an  de  grâce  mil  fept  cens  neuf,  SC  de  notre  règne  le  foixantc-lcptiémc. 

Regijhé  en  Parlement  le  7.  Avril  1710. 
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tbtf  £iitrnt , 
tbârgé  i  trn  lien 
p*p'*nt  il  g»tu- 
Ut. 


E  TVERRE  de  Villars,  epoufa  à  Lyon  Suvme  Joubert ,  veuve  de /m*  Chapoton, 
X   Se  fille  de  Jacques  Joubert,  Se  d' Agnes  àa  Bourg  de  Gcncvray.  Leurs  enfans  furent 
1.  FRANÇOIS  de  Villars ,  qui  luit. 

z.  CLAUDE  de  Villars  ,  feigneur  de  la  Chapelle  ,  dm  U  jwjlerité fer*  r*f priée 
afrés  telle  de  fin  frère  ttné. 

I  Pierre  de  Villars ,  embraflà  l'état  écclcflaftique,  fut  reçu  docteur  es  droits  i 
Padouéà  l'âge  de  iz.  ans,  s'attacha  au  cardinal  de  Tournon,  lequel  lui  trouvant 
du  mérite  Se  de  la  capacité  lui  confia  diverics  commuions,  &  le  chargea  de 
pluficurs  emplois  imponans ,  dont  il  s'acquitta  dignement ,  8c  dans  Idqucls  il 
s'acquit  tant  de  réputation,  qu'il  mérita  une  charge  de  confciller-clcrc  au  parle- 
ment de  Paris  ,  dont  il  fut  pourvu  par  lettres  données  à  Fontainebleau  le  2j. 

Juin  1 5  y  y.  il  y  fut  reçu  le  1.  Juillet  luivant ,  Se  difpenft  de  fervirpar  autres 
cttres  du  6.  Août  de  la  même  année,  vérifiées  le  9.  fuivant ,  attendu  Ion  voyage 
à  Rome  avec  le  cardinal  de  Tournon  ,  auprès  duquel  il  fut  toujours  ,  Se  qui  lui 
procura  dans  la  fuite  l'évéché  de  Mirepoix  qu'il  tint  dix  ans  ,  pendant  lefqucls 
Ttmt  K  Ci 
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il  fit  plufieurs  voyages  à  la  cour  pour  les  affaires  de  la  province.  Il  fut  depuis  A 
transfère  à  l'archevêché  de  Vienne  ,  &  retenu  du  conlcil  du  roi  Henry  III.  qui 
l'employa  en  diverfes  négociations.  Il  Te  trouva  en  i  j 77.  a  l'aflcmblce  des  états 
tenue  à  Blois ,  &  fut  députe'  avec  quelques  feigneurs  du  corps  de  la  noblcflc 
vers  le  roi  de  Navarre  qui  croit  à  Agen ,  pour  l'inviter  de  la  part  du  roi  Henry 
III.  &  des  états  de  venir  tenir  (on  rang  dans  cette  aflemblcc.  Pierre  de  Vil- 
lars  porta  la  parole.  Il  fut  renvoyé  enfuite  vers  le  même  prince  avec  le  duc  de 
Monipcnuer  à  Bergerac ,  il  affifta  encore  à  l'aiTcmblécdcs  notables  qui  Te  tint  au 
Louvre  le  4.  Mars  mil  cinq  cent  quatre-vingr-iix  &  s'oppofà  formellement  à 
l'exécution  d'une  bulle» que  le  roi  avoir  obtenue  du  pape  Sixte  V.  pour  l'aliéna- 
tion de  cent  mille  écus  fur  les  biens  de  l'églife.  Ce  prince  l'envoya  depuis  en  g 
Languedoc  pour  y  régler  les  affaires  de  cette  province,  &  il  porta  la  parole  au 
roy,à  la  tête  du  Clergé  aflemblé  à  Paris,  lotfque  les  députez  prirent  congé  de  ce 
prince  le  j .  Juin  de  la  même  année.  Extrait  de  Chijleire  de  tégltfe  de  Viorne  far  (abbé 
de  Maufertms  «  1708.  Cet  autcut  dit  que  Piètre  de  Vil  lars  archevêque  de  Vien- 
ne fe  retira  au  couvent  des  Cordclicrs  de  Montcallicr  en  Piémont  au  mois  de 
Septembre  1587.  après  avoir  gouverné  pendant  dix  ans  l'archevêché  de  Vienne, 
qu'il  remit  entre  les  mains  du  roi ,  lequel  y  nomma  Pierre  de  Villars ,  évéque 
de  Mirepoix  fon  neveu.  Ce  fut  dans  cette  folitude  qu'il  compolà  un  traité  des  q 
quatre  fins  de  i homme ,  qu'il  adrefla  à  Claude  de  Villars  Ion  frère  ,  il  en  avoic 
déjà  compote  un  de  l'inftiuition  .des  pafteurs,  &  un  autre  de  l'indu u lion  de  la 
jcuneffc;  il  v  mourut  âgé  de  7t.  ans  le  14.  Novembre  1  591.  &  y  fut  enterré. 
forts.  GaL  Chrifi.  idtt  de  itfjô.  tan.  I  f.%11. 

II. 

FRANÇOIS  de  Villars ,  exerça  comme  (on  pere  des  charges  honorables  au  parle- 
ment de  Dombes,  aupréfidial  &  en  la  lenechauflcc  de  Lyon  :  les  regiftres  du  parle- 
ment portent  que  le  19.  May  1  j6j .  Tranem  de  Villars  juge  ordinaire  de  Lyon  ,  fut  reçu 
confciller  au  fiege  préfîdial  de  cette  ville ,  il  y  fût  lieutenant  particulier ,  civil  &  criminel 
en  1578.&  1 J79.  Sa  maifon  avoir  été  pillée  par  les  huguenors  en  1  j  6i  .il  mourut  à  Lion 
âge  de  loixante-huit  ans  le  premier  Novembre  1  j8i.  &  fur  enterre  en  l'églife  de  faint 
Nizicr ,  où  les  fils  lui  firent  drefler  un  tombeau  lur  lequel  eft  fon  épitaphe.  D 

Femme ,  FRANÇ  OISE  Gayan  .  fille  de  Jean  Gayan ,  (ecrciaire  du  roi ,  capitaine 
châtelain  de  Coindricux  &  de  Claudine  Chapuis. 

1.  Pierre  de  Villars  11.  du  nom,  né  le  j.  Mars  if4j.  reçut  la  tonfure  dès  l'âge  de 
huitans,&  fut  pourvu  aufli-tôtd'uncanonicat  dans  l'églife  de  laint  Paul  de  Lion, 
dûn  autre  dans  celle  de  laint  Juft,&  du  prieuré  de  Mirabcl  -,  mais  à  l'âge  de  21. 
ans  il  fe  démit  de  ces  deux  canonicats.  11  reçut  à  Paris  le  bonnet  de  docteur  en 
théologie  le  19.  Novembre  1174.  &  venoit  de  permuter  fon  prieuré  de  Mirabel 
contre  un  canonicat  de  l'églile  d'Auch  >  dont  il  fut  fait  aufli  archidiacre  par  la  réû-  £ 
gnation  de  l'évcquedc  Mwçpoix  fon  oncle,  kquel  lui  remirfon  évêché,  &  il  fut 
iaerc  à  Paris  le  19.  J  uin  1  j 7  j .  Il  n'avoir  pas  encore  eu  le  tems  de  faire  là  forbonique  : 
mais  la  faculté  de  théologie  l'en  diipcnla  en  qualité  d eveque ,  le  ptiant  feulement 
de  faire  la  réuimptc.cc  qu'il  exécuta  le  28.  Scptembte  ,  ayant  dédié  la  thefe  au 
pape  Grégoire  XIII.  11  fir  fon  enttée  à  Mirepoix  le  14.  Aouft  1^76.  En  1578.  le 
clergé  fl£  les  étars  de  la  province  de  Languedoc  le  députèrent  à  1  ouloufc  vers 
la  reine  Caterinc  de  Medicis  qui  y  étoit  arrivée  -,  l'année  luivantc  l'aflcmblce  des 
mêmes  états  qui  fe  tenoit  à  Caftclnaudari  le  députa  plufieurs  fois  vers  le  toi  :  l'ai". 
fcmblcc  provinciale  du  clergé  lechoiiîrenluite  pour  fon  dépuré  avec  un  chanoine 
de  faint  Scrnin,  pour  affilier  à  l'aflcmblce  générale  du  clergé,  convoquée  à  Mclun  F 
Il  y  fir  les  deux  difeours  de  l'ouvcrtute  &  de  la  clôture  ,  &  fut  toujours  à  la 
tête  de  toutes  les  dépurations  :  il  fut  encore  de  l'aflcmblce  du  clergé  qui 
s'ouvrit  en  1 58  j.  eut  en  i$86.  l'atchcvêché  de  Vienne  fur  la  dcmiflion  de  fon 
oncle,  &  y  arriva  le  ij.  Novembre  1587.  Les  troubles  luicircz  dans  le  dauphiné 
par  les  calvimftcs ,  obligèrent  les  trois  états  de  la  province  de  le  députer  le  1  j. 
Avril  ij88.versle  roi,  pour  demander  des  troupes,  ce  qu'il  obtint:  iln'avoit  pai 
encotc  eu  (es  bulles  de  Rome  Se  fe  rendit  en  cette  ville  où  il  arriva  le  9.  Dé- 
cembre 1 J90.  elles  lui  furent  accordées  gratis  le  z6.  Avril  fuivanc ,  le  pape  Gré- 
goire XIII.  l'aïant  propofé  lui-même  dans  un  confiftoirc ,  &  il  eut  le palltum  le  1 9. 
Aouft  de  la  même  année ,  avec  des  lettres  d'éveque  affiliant  du  Ttonc.  11  ne  pat tit 
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A  de  Rome  que  le  if.  May  ijçi.  &  arriva  à  Vienne  le  30.  Aouft  fuivant,oùil  prit 
le  même  jour  poflcflion  Iblcmncllc  de  Ton  églife,  remplit  exactement  toutes  les 
fondions  de  Ton  e'tat ,  fe  démit  de  (on  archevêché'  en  faveur  de  l'on  frète. Jérôme, 
qu'il  facra  lui-même  le  iz.  Décembre  1  f  99-  le  retira  à  Annonay  pour  y  travailler 
à  cette  portion  de  Ton  dioeele  en  qualité  de  grand*  vicaire ,  ce  qu'il  fit  pendant  cinq 
ans  1  &  mourut  le  28.  Juillet  1613.  dans  une  maifon  que  Ion  père  lui  avoit 
laiflée  par  teftament ,  lituce  au  bourg  de  faint  Gênés  à  deux  lieues  de  Lion.  Son 
corps  fut  porté  à  Vienne  dans  1  cglife  des  Jefuitcs  ,&  enterré  dans  la  chapelle  de 
leur  collège,  auquel  il  avoit  donné  fa  bibliothèque,  ôc  où  Ton  frère  &  fuccef- 
feur  ordonna  de  lui  faire  élever  un  tombeau.  Il  y  a  pluficurs  traitez  de  lui ,  Se  un 
journal  de  fa  vie  écrit  par  lui-même ,  &  confervé  cher  les  Jcfuires  de  cette  ville; 
Saint  François  de  Sales  fait  l'éloge  de  Pierre  de  Villars  dans  la  préface  de  fon  traité 
de  l'amour  de  Dieu.  VtyezGd,  Chrijl.  e'iit.  de  16^6.  terne  1.  f,  813. 

2.  BALTAZAR  de  Villars ,  (eigneur  de  la  Val ,  qui  luit. 

3.  Jérôme  de  Villars, abbé  d'Efpicrrcs ,  chanoine  &  grand  archidiacre  de  Vienne» 
reçu  conlciller  au  parlement  de  Paris  le  1.  Juin  1  (88.  puis  archevêque  de  Vienne, 

fur  la  démiflïon  de  (on  firerc ,  par  lequel  il  fut  lacré  le  17.  Décembre  1 5  j>9-  (  4  )  Il  fit  jJj^JJf  *  *  *" 
beaucoup  de  biens  à  (on  èglifc  &  à  toutes  celles  de  fon  diocefe ,  &  répara  les  delor-  chrift.  tait,  de 
dres  que  les  rcligionnaires  y  avoient  caufez ,  fut  un  des  plus  (âges  &  des  plus  zelez  ifjfi.  /».  1. p.  *>■(■ 
prélats  de  fon  tems ,  fit  en  1 69 1 .  une  forte  remontrance  au  roi  Henry  IV.  à  la  tête  j^l'Jk"  ^  S" 
du  clergé;  il  ne  fit  pas  bâtir  le  tombeau  de  (on  frère  &  prédeceffeur  comme  il  eft  ' 
ç        dit.  Ga.lt.  Chrifi.  cité  cidejjus ,  mais  il  laiflà  de  quoi  lui  en  élever  un ,  mourut  au  mois 
de  Février  16H.  &c  fut  enterré  en  la  chapelle  de  faint  Thibaut  de  (on  églife  où  il 
avoit  choifi  fa  (cpulturc,  &  où  fe  voit  (on  épitaphe.  Voyez,  t  tuteur  de  thtfi.  de  l églife 
de  Vienne.  Sa  mort  eft  datée  d»  18.  Janvier  dansGedL  Chrtft.  cité  ct-dejfus. 

4.  Ambkoisg  de  Villars, religieux  de  l'ordre  deûint  Dominique. 

5.  Clemenc  t  de  Villars,  abbeffe de  (aint  André  de  Vienne. 

6.  Suzanne  de  Villars,  mariée  le  7.  Janvier  1589.  à  Tbmus  Bartholy  ,  écuyer. 

7.  Hélène  de  Villars,  femme  de  Jérôme  ChaftiUon ,  prclidcntdu  préfidial  de  Lion. 

III. 

D  TQ  ALTAZ  AR  de  Villars ,  feigneur  de  la  Val  &  du  Bofquet ,  fut  lieutenant  gênerai 
§}  au  prélidtal  &  en  la  fenechauflée  de  Lion ,  &  premier  président  au  parlement  de 
Dombcs ,  après  Ion  beau-pere,  il  mourut  le  11.  Avril  1619.  âgé  de  70.  ans,  &:  fût  en* 
terré  à  lainte  Claire  de  Lion. 

Femme ,  L  O  U I S  E  de  Langes ,  fille  de  NiceUs  de  Langes ,  feigneur  de  la  Val  &  de 
Dammartin  en  Lionnois,  premier  président  au  parlement  de  Dombcs,  Se  de  Loui/cGto. 
lier  ,fùt  mariée  le  6.  Avril  1591.  mourut  le  9.  Aouft  itfjo.  3c  fut  enterrée  auprès  de  (on 
ari. 

1.  Hélène  de  Villars,  dame  delà  Val  ,époufa  par  contrat  du  ai.  Novembre  1*07. 
Tient  de  Seve ,  feigneur  de  Montehcr,  premier  prcûdent  du  parlement  de  Dombcs 
&  confeillec  d'état. 

2.  Eleonorb  de  Villars ,  femme  de  Htmbert  de  Chaponay ,  feigneur  de  riflemean , 
lieutenant  gênerai  en  la  fenechauflée  de  Lion ,  puis  maître  des  requêtes  &  inten- 
dant és  provinces  de  Lionnois,  fiourbonnois  &  Berry  ,fils  de  NictUs  de  Chaponay,  - 
feigneur  de  riflemean ,  de  Beauregard  &  de  laChanonnicrc,  &  de  Ctterme  de 
Gabian  là  féconde  femme. 

3.  Cl  ai  kb  de  Villars ,  mariée  à  Ârtut  de  Loras ,  feigneur  de  Chamagnicu  &c  de 
Montplaifanten  Dauphinc. 
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SEIGNEURS  DE  LA  CHAPELLE, 

MARQUIS  ET  DUCS  DE  VILLARS*  PAIRSDE  FRANCE 


mollerttt  i'tuau 
ehtf  4'argtnt , 
ibA.gé  d'un  lit» 
fafant  it  gutu- 
lu. 


IL 

L  AUDE  de  Villars/eigncur  de  la  Chapelle  Se  de  Malclas,  fécond  fils  de  PIERRE 
\^,dc  Villars  &  de  S UZ  ANNE  loubcrt  ,do»tUa  et.-  parle  page  i o  i .  le  retira  à  Coin-  q 
dneux  &  y  fut  établi  capitaine  par  le  duc  de  Nemours  le  1 1.  Décembre  1 589. 

Femme,  CHARLOTTE  Gayan ,  fœur  de  Françotfe  Gayan ,  fèrrfme  de  François  de 
Villars  (on  frète ,  &  fille  de  Jean  Gayan  ieercta ire  du  roi ,  capitaine  châtelain  de  Coin- 
dricux     de  Claudine  Chapuis,fut  mariée  pat  contrat  du  z6.  juin  1544. 

1 .  CLAUDE  de  Villars ,  H.  du  nom ,  (eigneur  de  la  Chapelle  ,qui  fuit. 

2.  Nicolas  de  Villars  ,  confcillcr-clcrc  au  parlement  de  Paris  ,  par  lettres  du  8. 
Octobre  1 585.  où  il  fut  reçu  le  28.  Mars  de  l'année  fuivame ,  tréiorier  de  lafainte 
Chapelle  de  cette  ville ,  <5r  enfin  éveque  d'Agen  en  1589.  mourut  le  10.  Décembre 
1608.  &c  fut  enterré  dans  fon  eglife  cathédrale.  Voyez  Cal.  Cbrijl.  eiit.  rwv.  terne  1 1. 
tel.  9?i.  y. 

j.  FR  ANC.OIS  de  Villars,feigneur  de  la  Garde ,  dont  Uptjleriu'/era  rapportée  ti-tpres. 
§.  H- 

4.  Jeanne  de  Villars,  nacre  de  Claude  de  Gelas,  originaire  de  Lion  .confeillcrau  par- 
lement de  Paris,  treforier  des  faintes  Chapelles  de  Vincenncs  Se  de  Paris, évcqu« 
d'Agen  après  Nicolas de  Villars  fon  oncle.  FtyezCal.  Chrtjl.  eiit.  nov.  t.  1 1.  col,  9}  1. 
tjr  confeiuers  d»  parlement  ypar  Blanchard  ,  /109. 

■  j.  Claudine  de  Villars ,  femme  de  Philippe  Clapifon ,  fcigneur  de  Montcynard ,  ca- 
pitaine châtcllain  des  Baronnics  de  Dargoirc  &  de  Châteauneuf. 

III. 

CLAUDE  de  Villars,  IL  du  nom ,  fcigneur  de  la  Chapelle  &  de  Mafclas ,  dit  le  jeunty 
guidon  de  la  compagnie  de  M.  dePcyrand,capitainedccentchevaux-lcgcvs,etr  g 
employé  au  nombre  des  cent  gentilshommes  delà  maifon  du  roi,  depuis  rj78.  jufqu'cii 
158t.  fut  gentilhomme  delà  reine-rocre  le  it.  Seprembre  if  8z.  &  du  roi  le  22.  Février 
1598.  llcommandoit  âMontluelle2t.  Mars  1597.  &  f"1  fait  chevalier  de  S.  Michel  le 
1 4.  May  1  £04.  La  noblcffc  du  Lionnois  lui  donna  la  commiflion  le  4.  Août  1614.  pour 
dceûérfes  mémoires  &  les  préienter  aux  états,  &  le  marquis  d'AItncourt  gouverneur 
de  cette  province,  lui  en  donna  une  autre  le  20.  Mars  1619.  pour  commander  à  Coin- 
drieux:  iltcftale  28.  Juin  1 624.  &  avoir  fait  un  premier  teftament  le  2  j  Décembre  if  94- 
Femme,  JEANNE  de  Fay,  fille  de  Jean  de  Fay,  baron  de  Virieu  &  de  Chavanay,  che- 
valier de  l'ordre  du  roi,&  de  LouifecSc  Varcy.fut  mariée  par  contrat  du  jo.  Juillet  158t. 

1.  CLAUDEde  Villars, IH.  du  nom,  fcigneur  de  la  Chapelle,  qui  fuit. 

2.  Pierre  de  Villars, fut  nommé  en  1 608.  coadjuteur  de  de  Villars  fon  oncle, 
évêque  d'Agen  :  mais  périme  de  Villars  archevêque  de  Vienne  fon  cou(in,lc  dc- 
cunda en  i<5 1 2.  pour  Ion  c oadjutcur ,  fi£  le  fit  lacrer  à  Paris  éveque  titulaire  d'E- 

phefc 
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A,  phefe  le  29.  Juin  16!  j.  pat  Claude  de  Gelas,  auquel  il  avoit  quelque  rems  aupa- 
ravant cede  fon  droit  à  l'évcchc  d' Agen ,  il  aflilta  cinq  fois  aui  aflemblées du  clergé 
àBourdcaux  en  161.1.  à  Poitiers  en  1628.  &  à  Paris  en  162.).  1647.  Se  1655.  & 
mourut  doyen  des  cvcqucsdc  France  le  21  May  1661.  t'oyez.  Gai.  chrijl.  e'dtt.  de 
16)6.  terne  1.  p.  81  j. 

3.  Louise  de  Villars. 

4.  Charlotte  de  Villars. 
j.  Isa  beau  de  Villars. 

IV. 

^~^L  AUDE  de  Villars,  III.  du  nom,  feigneur  de  la  Chapelle,  baron  de  Matelas, 
j  \^  ^meltre  de  camp  d'un  régiment  d'infanterie  parcommiiïion  du  i  3  Septembre  1622. 
gentilhomme  de  la  chambre  du  roi ,  fut  maintenu  dans  fa  noblciïe  par  jugement  des 
commiflaires  du  roi  au  regalement  des  tailles  du  19.  Février  îtf  j  y.  &  fit  fon  teftament  le 
14.  Avril  1657. 

Femme ,  CHARLOTTE  Louvct  de  Nogaret-Cauviflbn ,  fille  d'Aymar  Louvet  de 
Nogaret-Cauviflbn  ,  baron  de  faint  Auban ,  &  de  Loutfe  d'Auzondc  Momtavel ,  fut 
mariée  pat  contrat  du  16.  Décembre  1 620. 

x.  PIERRE  de  Villars,  feigneur  de  la  Chapelle,  qui  fuit. 

z.  Hen*y  de  Villars,  fut  chanoine  &  capifcole  {a  )  de  l'églifc  defaint  Maurice  de  (•)£«/•'/«*•'* 
C  Vienne ,  député  à  l'anemblcc  générale  du  clergé  en  1*50.  Ce  en  Kji.  il  en  fut 
nomme  agent  gênerai ,  &  en  cette  qualité  il  fe  crut  obligé  de  faite  des  remontrances 
au  cardinal  Mazuin  lut  ce  qu'il  vouloit  obliger  Jean-François-Paul  de  Gondy, 
coadjuteur  de  l'archevêché  de  Paris,  de  donner  la démilfioncte  la  coadjutorcrie.  Il 
eut  otdre  de  :e  retirer  &  de  ne  plus  pajoîrrc  à  la  cour.  Ce  miniftre  le  fit  revenir  peu 
après ,  &  engagea  Pierre  de  Villars  archevêque  de  Vienne  fon  oncle ,  à  le  demander 
pour  coadjuteur.  Il  eut  (es bulles  le  30  Aouft  1*55.  &  fut  lacré  peu  après  évêque  ti- 
tulaire de  Philipolis  ,  affilia  à  l'aflcmblée  du  clergé  en  1*75.  établir  par  contrat 
du  j  Décembre  de  la  même  année  un  feminaire  à  Vienne ,  dont  il  confia  la  détec- 
tion aux  prêtres  de  l'oratoite ,  réforma  le  bréviaire  de  fon  dioeele  en  KS78.  &  mou- 
rut le  17  Décembre  1  «93- foivant  l'auteur  de l'hilt.  de  l'cglilc  de  Vienne. 
D  3- Charles  de  Villars .  reçu  chevalier  de  Malte  au  prieuré  d'Auvergne  le  16  Jan- 
vier i6>o.  Vejez  Ihiji  de  Malte  par  M.  l'abbé  de  Vertot  ,teme  i  il.  Lijledes  chevi* 
liersde  h  langue  d  Auvergne ,  p.  32. 

4.  Louise  de  Villars,  mariée  à //<r<7<w  Charpin ,  feigneur  de  laForct  des  Halles. 

J.Elisabeth  dcVilUrs,  abbefle de  faint  André-le-  Haut  à  Vienne,  dont  elle  avoit 
été  nommée  coadjutrice  durant  la  minorité  du  toi  Louis  XIV.  &  ou  clic  mourut 
le  18.  Février  171 8.  âgée  de  93.  ans. 

6.  Charlotte  de  Villars ,  femme  de  Jtan-Anàrî de Chaitcllicr, feigneur  de  Milieu 
pres  Vienne  en  Dauphinc. 

E  v- 

EIERRE  de  Villars,  feigneur  de  la  Chapelle  ,  baron  de  Mafclas  ,dc  Sarras ,  Révé- 
rant &  d'Oriol,  appcllé  communément  le  marquis  de  VtUars ,  chevalier  des  ordres 
loy,fut  en  16^4.  premier  gentilhomme  de  la  chambre  du  prince  de  Conty,dans 
l'armée  duquel  il  lervit  en  qualité  de  lieutenant  gcnctal  le  15.  Avril  16J7.  &  depuis 
en  Italie  &  en  Allace  fous  le  comte  d'Eftrades,  il  fut  gouverneur  de  Belânçon  en  \6àS. 
envoyé  extraordinaire  à  Vienne ,  oii  il  eut  fa  première  audience  de  l'empereur  le  1  j. 
F  Soptcmbrc  de  la  même  année  ,  pafla  en  Efpagnc  en  la  même  qualité,  &  y  eut  fon 
audience  de  congé  au  mois  d'Octobre  1669.  y  ictourna  ambafladeut  extraordinaire, 
8i  fit  fon  entrée  à  Madrid  le  14.  Décembre  1671.  puis  en  Savoyc  en  1676.  fît  fon  cn- 
ttéc  à  Turin  le  6.  juillet  de  cette  année,  eue  fon  audience  de  congé  au  mois  de  Mats 
167$.  alla  une  troiliémc  fois  en  Efpagne  en  la  même  qualité  le  30.  Avril  fuivant, 
&  eut  fon  audience  de  congé  au  mois  de  Janvier  1*82.  fut  nommé  confciller  d'état 
depée  le  7.  May  1683.  ambailadeur  extraordinaire  en  Danncmark  la  même  année, 
fâir  chevalier  des  ordres  du  royen  1688.  &c  chevalier  d'honneur  de  Madame  laduchdlc 
de  Chartres  en  1692.  Il  elr  mort  le  20.  Mars  1698.  âge  de  7f.  ans,  &  a  été  enterré 
en  l'églifc  des  Carmélites  du  tauxbourg  S.  Jacques  à  Paris. 

Femme,  MARIE  Gigault  de  Bellcfonds  ,  fille  de  Bernardin  Gigault,  feigneur  de 
Bcllcfbnds ,  gouverneur  des  villes  de  challcaux  de  Cacn  &  de  Yalognes,  Ce  de  Jeanne 
Ttme  V.  D  2 
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aux  Epaules  de  fainte  Marie  ,  fut  mariée  par  contrat  du  14.  Janvier  mourut  le  / 
14.  Juin  170*.  à  l'âge  de  81.  ans,  &  a  été  enterrée  aux  Carmélites  auprès  defon  mary. 

1.  LOUIS-HECTOR  duc  de  Villars ,  Pair  &  maréchal  de  France  ,  qui  fuie. 

2.  Feux  de  Villars,  abbé  de  Mon  (lier  s  en  Argonne,  agent  gênerai  du  elergéde 
France  en  1088.  mourut  à  Florence  au  retour  de  Rome  au  mois  d 'Octobre 
1691. 

3.  Armand  de  Villars,  dit  le  comte  de  Villars ,  fait  chef  d'Efcadre  des  armées  na- 
vales le  6.  Octobre  170  j.  s'etoit  trouve  à  la  première  bataille  d'Hochftet  en  Aile-  . 
magne  le  20.  Septembre  I70iî .  où  il  s  «oit  diftingué  ,  fut  fait  depuis  brigadier  & 
maréchal  de  camp,  puis  lieutenant  gênerai  des  armées  du  Roy  le  20.  Juin  p 
1708.  il  mourut  Je  maladie  au  fîege  de  Douay  le  19.  Août  171 2.  étant  gouver- 
neur de  Gravclincs  depuis  1709. 

4.  Thérèse  de  Villars  ,  mariée  par  contrat  du  22.  Juin  1677.  à  Jean  de  Frétât, 
chevalier,  feigneur  de  Boiffieux ,  de  Murs ,  de  Lorme,dcPuyboudry  ,  &c.  fils 
de  François  de  Frétât,  écuyer,  feigneur  de  Lormc  &£  de  BoitTieux,  3c  de  Claude- 
Franfoi/e  de  S.  Martial  de  Drugeac,  elle  cft  merc  de  Louis  Frétât,  marquis  ,dc 
Boillicux  ,  meftrede  camp  du  régiment  des  Landes,  fait  brigadier  d'intanterie 
le  1.  Février  17 19.  &  de  Jupes- Hector  de  Frétât,  chevalier  de  S.  Lazare  en 
1721. 

j.  Marie-Louise  de  Villars ,  époufa  le  1 1.  Février  1699.  François- Eleonor de Choi- 
fcul-Travcs,</ir le comre de Choilcul, colonel  de  cavalerie,  brigadier  des  armées  ■ 
du  Roy ,  fils  de J  ean-Eltonor  de  Choifcul-Traves  ,  âst  le  comte  de  Vauteau  ,  Se  C 
de  Claude  Cochard.  Voyez  tome  IV.  de  une  hisloire  p.  86$. 

6.  Laurence-Eleonore  de  Villars,  née  le  11.  May  166$.  eft  morte  fans  avoir 
été  mariée. 

7.  Ch  a  rlote  de  Villars ,  femme  de  Louis  de  Vaugué ,  feigneur  de  Gourdan ,  maifon 
ancienne  dans  le  Vivarais ,  fils  de  Louis  de  Vaugué ,  chevalier ,  feigneur  de  Gour- 
dan ,  &  de  Madeleine  de  Roirand-du-Villard. 

i.  Agne'î  de  Villars,  premièrement  religieufe  à  S.  André  de  Vienne ,  puis  nom- 
mée abbefle  de  l'abbaye  royale   de  Chcllcs  le  ij.  Août  1707.  dont  clic  prit 
poflefllon  le  8.  Novembre  fuivant,  s'en  démit  en  171p.  &  mourut  au  prieure 
du  chalTc-midy  à  Paris  le  17.  Septembre  172 j.  âgée  d'environ  foixante-neuf 
ans. 

I 

V  I. 

LOUIS-HECTOR,  duc  de  Villars,  Pair  &  maréchal  de  France ,  grand d'Efpa- 
gnede  la  première  clalTc,  prince  de  Martigucs ,  vicomrc  de  Mclun,  marquis 
Mellc,  comte  de  Rochcrailcy  .chevalier  des  ordres  du  roi  Se  de  la  toilon  d'or, 
gouverneur  Se. lieutenant  gênerai  des  pays  Se  comté  de  Provence,  Marfcillc,  Arles 
Se  terres  adjacentes  ,  des  ville,  tours  Se  forts  de  Toulon, des  ville  Se  citadelle  de  S. 
Tropcs,  des  ville,  forts  Se  citadelle  de  Marfcille,  conlcillcr  au  'confeil  de  régence, 
puis  auconfeil  royal,  Se  miniftre  d'état,  l'un  des  quarante  de  l'académie  Françoilc,  cy-dc-  ^ 
vant  gouverneur  de  Fribourg,  gencralilTime  des  armées  du  roi  ,  ambafladeur  extraordi- 
naire &  plénipotentiaire  de  France  à  Rafhdt ,  chef  de  l'ambatlade  pour  la  paix  gé- 
nérale de  Bade,  nâquiten  i<fr  2.C'cft  en  fa  faveur  que  le  roi  Louis  XI V.  a  érigé  en 
duché-Pairie  les  vicomtez  de  Vaux  Se  de  Mclun,  &  lafeigneuric  de  Maincy ,  par  let- 
tres du  mois  de  Scptcmbte  1709.  rapportées  cy- devant  page  yj.  Il  en  a  prêté  (ermenc 
au  parlement  le  7.  Avril  17 10,  Se  a  rcprcicntc  le  connétable  au  facre  du  roy  le  15. 
Octobre  1722.  Voyez,  fin  éloge  dans  U  fuite  de  cette  htjloire  chapure  des  Maréchaux  de 
France. 

Femme ,  JEANNE-ANGELIQUE  Rocqucdc  Varengcville ,  dame  du  palais  de  la 
Reine ,  fille  de  Jacques  Rocquc,  feigneur  c*c  Varengevillc  .  d'Oudeville,  Archanville,  p 
Gallevillc  &  Noville,  ambail'adeur  a  Venifc,  &  de  Charlotte- Angélique  Courtin  ,  a  été 
mariée  par  contrat  des  29.  &  ji.  Janvier  1701. 

1.  HONORE'- ARMAND,  marquis  de  Villars,  qui  fuit. 

2.  Louis  de  Villars,  né  le  20.  Décembre  170J.  mourut  le  8.  Août  de  l'année 
fuivante,  âgé  de  8.  mots. 
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HONOREARMAND  ,  marquis  de  Villars,  mettre  de  camp  d'un  régiment  de 
cavalerie  de  fon  nom  ,  gouverneur  de  Provence  ,  en  furvivanec  du  maréchal 
duc  de  Villjrs  fon  pere,  elr  ne  le  4.  OÛobre  1701. 

Femme,  AMABLE-GABRlELLE  de  Noailles  ,  fille  à  Adrien- Motrice  ,  duc  de 
Noaiiles ,  Pair  de  France  ,  &  de  ïranfot/e -  chtrlate -  Amable  d'Aubignc,  a  cré  mariée 
le  5.  Août  1721.  &  nommée  dame  du  palais  delà  Reine,  en  la  place  de  la  duchcûe 
de  Villars  ta  bcllc-mcrc ,  au  mois  de  Décembre  1717. 

§.    I  I. 

SEIGNEURS  DE  LA  GARDE 

Ltd^itt  4  mit 
mtllrttts  d'«r,*u 
(htf  d'argent , 
thargé  d  ut  tien 
pafiant  de 
Ut. 


III. 

D 

FRANÇOIS  de  Villars,  feigneur  de  ta  Garde,  troifiéme  fils  de  CLAUDE  de 
Villars ,  feigneur  de  la  Chapelle  &  de  Mafclas  ,  Se  de  CHARLOTE  Gayan, 
mitonnez,  cj-devant  fage  104. 

K.nmc,  CLAUDINE  de  Tournon ,  mariée  par  contrat  du  11.  Septembre  1580. 

I  V. 

PIERRE  de  Villars  ,  feigneur  de  la  Garde  &  de  Cafcncuvc,  accepta  l'hoirie  de 
François  fon  pere ,  par  acte  pallc  devant  les  officiers  de  Coindricux  le  7.  Janvier 
■p   1614.  &  tefh  le  9.  (Xrobre  i«5y. 

1  Femme,  CLAUDINE  de  Bourg,  fille  de  Laurent  de  Bourg,  confcillcr  au  prefi- 
dial  de  Lyon,  &  au  parlement  de  Dombcs,  tut  mariée  par  contrat  du  13.  Juillet 
16 11. 

V. 

■  f^TIF-NN  E  de  Villars  ,  écuyer ,  feigneur  de  la  Garde ,  de  Cafeneuve  &  de  Bufficrc , 
J^^fût  inftituc  héritier  nnivcrfcl  par  le  tcftamentdc  Pierre  de  Villars  fon  pere  du  9. 
O&obrc  &  produifît  fes  titres  de  noblcfTe  devant  M.  du  Gué,  intendant  de 

Lyon  qui  le  maintint  par  jugement  du  21.  Février  1668. 
F      Femme  ,  ANNE  Girard  de  Riverie  ,  fille  de  Bertrand  Girard  de  Riverie,  confeil- 
1er  &  maitre  d'hôccl  ordinaire  du  roy,  feigneur  de  S.  Jean,  de  Thoula  ,la  Monchon- 
nierc,  Elchalas  &  S.  Romain  en  Gic,  fut  mariée  par  contrat  du  j.  Janvier  166Z, 
N.  de  Villars ,  mariée  à  N.  le  Camus, établi  a  Coindrieux. 
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ÂNGOULE'ME.  PONTHIEU 
DUCHEZ  ET  COMTE-PAIRIE  B 
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LES  duchez  d'Alcnçon  Se  d'Angoulême  ,  le  comté  de  Ponthieu ,  les  Chaftclle- 
nics  de  Coignac  &  de  Merpins >  avec  les  terres  &  feigneuries  de  Noyelles ,  Hicr- 
monc ,  Coutteville  Se  le  Mcfnil ,  furent  données  en  appanage  à  CH  AR.LÈS  de  Fran- 
ce, duc  de  Bcrry,  pour  les  tenir  en  Pairie  par  lettres  dattees  de  Verlaillcs  au  mois 
de  juin  1710.  regtltrées  au  parlement  de  Paris  le  10.  Juillet  fuivant.  Le  comté  de 
Ponthieu  &  les  terres  8c  feigneuries  de  Noyelles,  Hiermont ,  Coutteville  Se  le  Mefnil 
furent  diftraites  de  l'appanagedc  ce  prince  ,  par  lettres  données  à  Vcrfailles  au  mois  D 
de  Septembre  de  la  même  année  ,  &  regiltrces  au  parlement  le  1.  en  la  chambre 
des  comptes  le  16.  Octobre,  fie  en  la  cour  des  aydes  le  ij.  Décembre  luivant,  Se 
par  ces  lettres  les  vicomtez  d'Andcly,dc  Vernon&r  de  Gifors  lui  furent  donnez 
pour  en  jouir  avec  les  mêmes  prérogatives  &  prééminences  qu  il  jouifl'ort  du  comté 
de  Ponthieu  ,  Se  des  feigneuries  de  Noyeilcs ,  Hyermont ,  Coutteville  Se  le  Mefnil 
Ces  terres  Se  feigneuries  ont  été  réunies  au  domaine  de  la  couronne  par  l'on  décès 
fans  enfans  mâles ,  arrive  le  4,  May  17 14..  Voyez  tome  III.  Je  cette  hijtotre  ptgc  10  j. 
255.  &  281.  &  Us  pièces  qui  ftuvent. 


PIECES  CONCERNANT 

ALENGON.  ANGOULEME  DUCHEZ, 

ET  PONTHIEU  COMTE  PAIRIE 

LETTRES  DAPPANAGE  DE  M.  LE  DUC  DE  BERRY. 
Données  i  Yerfàlùt  a»  mots  de  Juin  17 10. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  prefens  te 
à  venir  ;  Salut.  La  providence  divine  ayant  dillingué  notre  règne  entre  tous 
les  autres  par  la  durée,  par  fon  éclat  Se  par  le  nombre  de  nos  defeendans,  Nous  nous 
lommes  continuellement  attachez  à  les  former  à  la  verru  ,  afin  que  leur  éducation 
répondant  à  leur  naiflànce ,  ils  fuflcnt  autant  rocommandablcs  par  leurs  fcntimcns, 
qu'ils  (ont  devez  par  la  fplcndcur  du  fang  dont  ils  t'ont  iortis.  Notre  tics-cher  Se  tres- 
amc  pctir-filî.  Charles  fils  de  France,  a  dignement  répondu  à  nos  clperances  :  plus  la 
grandeur  de  fon  rang  l'a  placé  au  demis  de  nos  autres  fujets ,  plus  il  Nous  à  donné 
des  m.  rques  rcipectueulcs  de  la  reconnoi fiance,  de  fon  arrachement  &  de  Ion  ubeif- 
lauce.  Perluadcz  qu'il  continuera  les  mêmes  devoirs  à  notre  tres-ther  &  tres-ame  fils 
le  Dauphin  Ion  pcic  ,  &  a  notre  trc's-cbcr  &  trcs-ajné  petit-fils  le  duc  de  Bourgogne 

lou 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.    JLENC,ONt<!re.  tb* 

fon  frcrc  aîné,  &  à  (es  defccndans  hcriticrs  préfbmptifs  de  la  couronne,  Nous  avons 
cru  pouvoir  prendre  en  lui  une  entière  confiance,  &  devoir  lui  donner  des  preuves 
fcniibles  de  notre  affection  paternelle ,  &  de  la  fàtisfàdion  que  Nous  avons  toujours 
eue  de  fa  conduite.  Dans  ces  fentimens  Nous  avons  pris  la  rcfolution  de  pourvoir  à 
Ion  ctabliflcmcnr  par  une  alliance  que  Nous  avons  choifi  dans  notre  propre  fjmi Ile , 
&  en  lui  donnant  un  appanage  qui  réponde  à  la  tendrelle  que  Nous  avons  pour  lui, 
&  à  notre  munificence  royale ,  dont  Nous  lui  voulons  donner  en  cette  occalion  des 
marques  éclatantes ,  afin  qu'il  foit  en  état  d'entretenir  plus  honorablement  la  mailon, 
&  pourvoir  aux  enfans  mâles  qui  naîtront  de  lui  en  loyal  mariage.  Pour  ces  caufes 
6:  autres  à  ce  Nous  mouvans ,  de  l'avis  de  notre  conlcil  ,  Nous  avons  donné,  oc- 
troyé' &  dclaiffc,  ic  par  ces  prefentes  lignées  de  notre  main  ,  donnons,  octroyons  fi£ 
^  détaillons  à  notredit  petit-fils  Charles  hls  de  France  ,  fit  à  lès  enfans  mâles  dclccn- 
dans  de  lui  en  loyal  mariage  ,  pour  leur  appanage  Se  cntretcncmcnt ,  fclon  la  natutc 
des  appanages  de  la  mailon  de  France  6c  les  loix  de  notre  royaume ,  les  duchez  d'A- 
Jcncon  fie  d'Angouléme,  le  comté  de  Ponthieu  &  les  châtcllcnies  de  Coignac  &  de 
jMcrpins ,  réunis  à  notre  couronne  par  le  décès  de  notre  couline  F.lifabcth  d'Orléans 
ducheflede  Guifc;  cnlcmblc  les  terres  &  feigneuries  de  Noycllcs,  Hicrmont  ,  Cout- 
teville  &:  le  Mcfnil,  par  Nous  acquifes  par  contrat  palTc  entre  les  commiûaires  par 
Nous  nommez ,  Se  Marie  d'Orléans  duchefle  de  Nemours  le  \6.  Décembre  iyo6 .  en 
échange  de  ta  baronic,  terre  &  Icigncune  de  Parthcnay  ,  ainù"  que  leldits  duchez  , 
r  comté,  chitelienies,  terres  &  feigneuries  fc  pourfuivene  &  comportent,  étendent  & 
^  confiftent  en  villes ,  citez ,  châteaux  ,  châtcllcnies ,  places ,  maifons ,  lortercllcs  ,  fruits, 
profits,  cens,  rentes,  revenus,  cmolumcns,  honneurs,  hommages,  vaflaux ,  vall'ella- 
ges  fie  fujets,  bois,  forets ,  étangs ,  riviercs,  fours,  moulins,  prez,  pâturages , fiefs, 
articre- fiels,  juftiecs,  jurifdictions,  patronages  d'églilcs  ,  collations  de  bénéfices ,  au- 
bainages,  forfaitures ,  confifeations  fie  amendes,  quints,  requints,  lods  ventes,  pro- 
fits de  fieft,  &  tous  autres  droits  6c  devoirs  quelconques  qui  Nous  appartiennent  ef- 
dits  duchez,  comté,  châtellcnics ,  terres  fie  feigneuries,  à  condition  néanmoins  â  l'é- 
gard des  bois  de  fûtaye,  d'en  ufer  en  bon  perc  de  famille,  te  de  n'en  couper  que 
pour  l'cntretcncment  Sx.  réparations  des  édihecs  Se  châteaux  de  l'appjnagc  ,  le  touc 
jj  jufqu  à  concurrence  de  la  iomme  de  deux  cens  mille  livres  tournois  de  revenu  pac 
chacun  an  ,  les  charges  préalablement  acquittées  ;  à  l'effet  de  quoi  Se  pour  parfaire 
ladite  lommc  de  deux  cens  mille  livres  de  revenu ,  Nous  rachèterons  dans  le  plus  bref 
temps  qu'il  fe  pourra  ,  les  parties  de  notre  domaine  qui  ont  été  engagées  dans  l'é- 
tendue defdits  duchez  ,  comté  ,  châtcllcnies  ,  terres  Se  icigneurics,juiqu'â  concur- 
rence de  ce  qui  défaudra  de  ladite  Comme ,  pendant  lequel  temps  Si  julqu  audit  ra- 
chat,  évaluation  faite  du  revenu  non  aliéné,  notredit  petit-fils  jouira  du  lupplemcac 
de  ladite  Comme  fur  nos  aydes  6:  gabelles  defdits  duchez ,  comté,  chctcllcnies ,  ter- 
res 6:  feigneuries,  fie  en  fera  payé  julqu'à  concurrence  de  ladite  lomme  de  deux  cens 
mille  livres  furies  limplcs  quittances  »  ou  de  (es  trclbricrs  Se  receveurs  généraux ,  par 
les  mains  des  fermiers  ou  receveurs  dclditcs  aydes  Se  gabelles ,  pour  dddits  duchez, 
*  comté,  châtcllcnies,  terres  fie  Icigocurics,  lcurfditcs  appanenanecs  Se  dépendances, 
droits ,  fruits  fie  revenus  (ufdits ,  jufqu'à  ladite  lomme  de  deux  cens  mille  livres  de 
rente ,  jouir  &r  ufet  pat  notredit  petit-fils  Se  les  hoirs  mâles  en  droite  ligne  ,  par  for- 
me d'appanage  feulement,  à  commencer  du  jour  de  la  vérification  qui  fera  taitc  de 
ces  prclcntes  en  notre  cour  de  parlement,  chambre  des  comptes  fie  cour  des  aydes  , 
aux  autoritez,  prérogatives  &:  prééminences  qui  appartiennent  au  titre  de  duc,  fans 
aucune  choie  en  retenir  ni  rclcrver  à  Nous  ,  ni  à  notre  couronne  &  fucccflcurs ,  à 
l'exception  feulement  des  foy  Si  hommage  lige,  droits  de  rcilbrt  fie  fouvcraincté.la 
g.'.rdc  des  eglilcs  cathédrales  Se  autres  qui  font  de  fondation  royale  ou  autrement  pri- 
vilégiées, la  connoiflàncc  des  cas  royaux,  Se  de  ceux  dont  par  prévention  nosoffi- 
F  ciers  doivent  &:  ont  accoutumé  de  connoître ,  pour  lcfqucls  décider ,  connoître  6:  dé- 
terminer,  leront  par  Nous  créez, mis  &  établis  juges  des  exempts  ou  autres,  lefquets 
auront  la  connoillancc  fi:  jurifdi&ion  dcldits  cas  Se  matières.  Voulons  que  jufqu'â  l'é- 
tabltircmcnt  defdits  juges  des  exempts  Se  des  cas  royaux  ,  en  confcqucnce  des  lettres 
qui  feront  à  cet  effet  expédiées  Se  cnrcgifliccs  en  notre  cour  de  parlement ,  les  offi- 
ciers ordinaires  continuent  d'en  prendre  connoilfancc.  Voulons  aulfi  que  le  revenu 
des  exploits  ,  amendes,  greffes ,  lecauxfic  autres  cmolumcns  qui  Viendront  de  ladite  ju- 
rildidion  des  exempts,  loit,  demeure  &  appartienne  à  notredit  petit-fils,  lur  icclui 
toutefois  préalablement  ptis  Se  payez  les  gages  qui  feront  ordonnez  auldits  juges  des 
exempts  ou  lieutcnans,  &  le  iurplus  de  la  julbcc  &  jurifdittion  ordinaire  defdits  du- 
Ttme  V.  Et 
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chez ,  comté ,  chârellcnics ,  terres  &  feigneuries,  fera  exerce  &  admmillré  au  nom  de  A 
norredit  petit -fils,  &  fes fucccflcurs mâles,  comme  dit  elt,par  les  bullifs ,  fciu  chaux 
dcfdits  lieux,  te  autres  juges  qui  ont  été  établis  te  inltituez  ci-devant ,  ou  leurs  licu- 
tonans  généraux,  fans  y  taire  par  lui  aucune  innovation  ou  mutation ,  ni  dclappoinrcr 
les  officiers  qui  font  à' prêtent,  te  qui  ont  été  pourvus  p.ir  Nous  ou  par  nos  prede- 
cetfeurs,dcfqucls  offices  dcbaillits,  fenéchaux ,  juges  te  autres  officiers  dépendans  du 
domaine  dddits  duchez ,  comté ,  châtelienies ,  terres  &  feigneuries,  notredit  petit-fils 
te  fes  fucccflcurs  mâles  auront,  quand  vacation  arrivera,  la  pleine  provilion  &  infh- 
tution ,  fors  dcfdits  juges  des  exempts  te  des  prelidens ,  juges  confeillcrs  te  autres  offi- 
ciers  des  fieges  prelidiaux  établis  es  lieux  de  Ion  appanage,  la  provilion  dcfqucls  te 
fcmblablement  de  tous  offices  de  nos  aydes ,  tailles ,  gabelles  ,  prévôts  des  maréchaux, 
leurs  lieutenans,  greffiers ,  archers  te  autres  offices  extraordinaires  dcfdits  duchez  ,  g 
comté,  châtelienies,  terres  te  feigneuries,  Nous  nous  refcrvons,commcaulii  le  re- 
venu des  exploits  &:  amendes  qui  Nous  feront  adjugées  es  cas  des  Edits  en  dernier 
reflort  pat  leldits  juges  prcûdiaux  ;  permettant  te  accordant  au  turplus  à  notredit  petit- 
fils,  qu'il  puifle  &  lui  toit  loilibtc  d'ordonner  te  établir  en  l'une  des  villes  Je  fon  ap- 
panage, telle  qu'il  avifera,  une  chambre  des  comptes ,  te  créer  les  officiers  nece  flaires 
à  cet  effet,  pardevanr  lefquels  les  receveurs  du  domaine  deldits  duchez ,  comié, châ- 
telienies, terres  te  feigneuries,  rendront  compte  de  leurs  recettes  te  adminiftrations 
de  leurs  charges ,  à  condition  que  de  trois  en  trois  ans ,  les  comptes  qui  leront  aii-fi 
rendus  en  ladite  chambre  des  comptes ,  feront  envoyez  en  notre  chambre  des  comptes 
à  Paris ,  ou  les  doubles  d'iccux  dûcmcnc  collationncz ,  lignez  te  certifiez  ;  que  leldits 
receveurs  du  domaine  feront  tenus  de  prendre  par  chacun  an  leurs  étais  de  recette  Se  C 
depenfc  des  treforiers  de  France,  des  bureaux  des  Finances  dans  le  reflort  detqucls  ils 
feront  limez  ,  aufquels  nous  enjoignons  de  veiller  à  la  coulcrvation  de  nos  droits  fon- 
ciers; comme  aulïi  que  notredit  petit-fils  Se  tes  luccelleurs  (eront  tenus  d'entretenir  & 
faire  entretenir  les  fondations  des  égides ,  les  mailons  ,  châteaux  te  fortcrelles  deidits 
duchez >  comté,  châtelienies,  terres  &  feigneuries  en  bon  état  de  réparations  ,  payer 
les  fiefs ,  aumônes  &  autres  charges  ordinaires  dcfdits  domaines ,  ainli  qu  il  eit  accou- 
tume. Et  comme  notre  intention  cftde  procurer  à  notredit  petit-fils  toutes  les  mar- 
ques de  grandeur  te  de  diftinclion  qui  peuvent  dépendre  de  Nous  ,  Nous  lui  avons  de 
la  même  autorité  que  deflus  ,  accorde  Se  oétroyé  ,  accordons  &  octroyons  tant  q 
pour  lui  que  pour  feldits  fuccefleuts  mâles.  Voulons  te  Nous  plaît  qu'ils  ayent  Se 
tiennent  leldits  duchez  ,  comté,  châtelienies,  terres  &  feigneuries  en  tous  droits  te 
titre  de  Pairie,  avec  toutes  prérogatives  &  prééminences  qu'ont  accoutumé  d'avoit 
les  princes  de  la  maifon  de  France,  &  auires  tenant  de  notre  couronne  en  Pairie, à 
la  charge  toutefois  que  la  connoillance  des  caufes  te  matières  dont  nos  juges  preli- 
dnux  ont  accoutume  de  connoître,  leur  demeurera,  fans  que  fous  ombre  de  ladite 
Pairie,  ladite  connoiflance  en  foit  dévolue  par  appel  immédiatement  en  notre  cour 
de  parlement,  moyennant  lequel  prefenc  appanage  qui  a  été  agréablement  pris,  ac- 
cepté cV  recù  par  notredit  petit-fils ,  en  prclencc  de  notre  trés-chcr  te  trés-amc  lils 
Louis  Dauphin,  notre  trés-cher  Se  tres-amé  petit-fils  le  duc  de  Bourgogne,  &  des  « 
gens  compofans  notre  ccnlcil,  notredit  petit-fils  te  notredit  fils  le  Dauphin  ton  petc 
&  tuteur  naturel  ftipulant  pour  lui  quant  à  ce,  ont  renoncé  fie  renoncent  tant  pour 
lui  que  pour  fes  hoirs ,  à  toutes  terres ,  feigneuries  te  immeubles  qui  (c  trouveront 
dans  notte  fucccfiîon,  foit  que  lcfditcs  terres,  feigneuries  te  immeubles  foient  unis  ou 
non  à  notre  couronne,  enfemble  à  tous  meubles  te  effets  mobiliers  de  quelque  qua- 
lité te  valeur  qu'ils  foient ,  &  pareillement  notredit  petit-fils  &  Nous  comme  fon  tu- 
teur aulli  naturel,  avons  fait  pareille  renonciation  à  la  fucccllionà  échcoir  de  notre- 
dit fils  Louis  Dauphin  fon  perc,  tcfquelles  renonciations  font  faites  au  profit  de  no- 
tre couronne  ,  te  (eront  réitérées  dans  le  contrat  de  mariage  de  notredit  petit-fils ,  qui 
promet  lorfqu'il  fera  venu  en  âge  de  ratifier  te  approuver  lefditcs  conditions,  &dcn  p 
bailler  &:  pafler  toutes  lettres  ncceûaircs ,  lefquclles  acceptations  Se  renonciations  fai- 
tes par  notredit  petit-fils,  Nous  par  l'avis  de  notredit  cunfeil  qui  les  a  jugées  utiles 
&  profitables  à  notredit  petit-fils,  avons  de  notre  pleine  puiflanec  te  autorité  royaic 
autorifees  Se  autorifons,  les  déclarant  être  de  perpétuelle  fermeté  te  effet,  8:  intet- 
pofanten  tant  que  befoin  feroit  fur  ce  notre  décret  ;  3c  afin  qu'il  n'y  ait  aucun  doute, 
ambiguïté  ou  queftion  à  l'avenir  au  fait  de  ce  prefent  appanage,  Nous  avons  dit,  dé- 
clarée ordonné,  difons,  déclarons  Se  ordonnons  que  fuivant  la  nature  deldits  appa- 
n  -.ges  te  loy  de  notre  royaume ,  Se  en  cas  que  norredit  petit-fils  ou  fcsdcfccndans  mâ- 
les en  loyal  mariage  vinflc.it:  à  décéder  fans  enfans  mâles,  enfortc  qu'il  ne  demeurât 
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aucun  enfant  mâle  defeendant  par  ligne  de  mâles,  bien  qu'il  y  eut  fils  ou  filles  def- 
cendans  d'iceux  par  filles ,  audit  cas  lcfdits  duchez,  comte,  châtcllcnics,  terre;  Se  ici- 
gueuries  par  Nous  donnez  à  notredit  petit-fils  pour  Ion  appanage, retourneront  li- 
brement à  notre  couronne ,  comme  étant  ledit  appanage  éteint  &  fini,  (ans  autres  ad- 
judications ou  déclarations,  &  s"en  pourront  nos  fucccifeurs  rois  emparer  &cn  preu* 
dre  la  portelfion  &:  joùiffance  à  leur  plailir  «5c  volonté ,  (ans  aucun  contredit  ou  em- 
pêchement, ni  qu'on  puîné  objecter  aucun  laps  de  temps  ou  orefeription.  Voulons 
aufli  qu'il  bit  permis  à  notredit  petit«fils  de  racheter  fi  bon  lui  fcmble  à  fon  profic 
nos  domaines  engagez  dans  l'étendue  dcfdits  duchez ,  comté  ,  châtellcnics ,  terres  & 
feigneuries,  en  rembourfant  en  un  ieul  &  parfait  payement,  les  acquéreurs  de  leur 
fort  principal,  frais  &  loyaux  coûts.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux 

B  confcillers ,  les  gens  tenant  notre  cour  de  parlement,  chambre  des  comptes  &  cour 
des  aydes  à  Paris ,  prelidens,  treforiers  de  France ,  &  à  tous  autres  nos  officiers  &  ju- 
fticiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  prefenres  ils  fartent  lire,  publier  &  rcgiltrcr,  &  de 
nos  prclcns  dons ,  ceflion ,  dclaiflèmcnt  &  tranfport ,  &  de  tout  le  contenu  ci-deflus 
tournent  &  biffent  notredit  petit-fils  Charles  fils  de  France  &  (es  fuccefl'eurs  mâles, 
jouir  Se  ufer  pleinement  &  paitibtement  en  la  forme  &  manière  qu'il  eft  dit  ci-deflus, 
&  lui  baillent  &  délivrent,  ou  lui  fartent  bailler  Se  délivrer  ,  à  commencer  du  jour 
de  l'cnregi  II  rement  qui  fera ,  comme  dit  cib ,  fait  des  prefentes ,  la  portcfllon ,  failîne 
&  jouiflanec  dcfdits  duchez  d'Alcnco.i  &  d'Angoulême ,  comté  de  Ponthicu ,  châ- 
tellcnies  de  Coignac  É£  de  Merpins  ,  terres  fie  leigneurics  de  Noyclles ,  Hiermont , 

^  Couttcville  &  le  Mefnil ,  leurs  appartenances  8c  dépendances ,  làns  en  ce  lui  faire , 
mettre,  ou  donner,  ni  foufrrir  lui  être  fait,  mis  ou  donné  ni  à  fes  fuccclTeurs  mâ- 
les aucun  trouble  ou  empêchement  au  contraire,  lequel  fi  fait,  mis  ou  donné  leur 
étoit ,  ils  faiïcnt  incontinent  le  tout  repaver  &  rcmctite  en  pleine  8c  entière  déli- 
vrance &  au  premier  état  &  dù,  &  rapportant  ces  prelcntes  lignées  de  notre  main, 
ou  copies  d'iccllcs  pour  une  fois  ,  Se  quittances  ou  reconnoirtances  de  notredit  petit- 
fils  ,  de  la  jouiflanec  des  chofes  dclTulditcs.  Nous  voulons  tous  nos  receveurs  &  autres 
nos' officiers  qu'il  appartiendra,  &  à  qui  le  pourra  toucher  ,  être  tenus  quittes  ref- 
pccFivcmcnt  de  la  valeur  dcfdites  choies ,  par  lcfdits  gens  de  nos  comptes  ,  &  par 

_  lout  ailleurs  où  il  appartiendra  &  beloin  fera  lans  difficulté,  nonobftant  les  ordonnan- 
ces  par  nos  prcdccelTeurs  &  Nous ,  faites  fur  le  fait  3c  aliénation  du  domaine  de 
notre  couronne ,  aufquclles  attendu  que  ledit  délailTemcni  (c  faii  pour  l'appanagc  de 
notredit  petit-fils,  ti  caufes  fi  favorables  que  les  defluldites ,  Nous  avons  en  tant  que 
beloin  leroit ,  dérogé  &  dérogeons  pour  ce  regard,  8c  fans  y  préiudicicr  en  autres  cho- 
fes pat  ces  prelcntes ,  &  à  quelconques  autres  ordonnances ,  reftriébons ,  mandemens 
6c  defcnies  à  ce  contraires.  Et  pour  ce  que  dcfdites  prefentes  l'on  pourra  avoir  befoin 
en  pluficurs  &  divers  lieux.  Nous  voulons  qu'aux  copies  d'icelles  dûement  collation- 
nées  par  un  de  nos  amez  fit  féaux  confcillers  &  fecrecaires  ,  foy  foit  ajoutée  comme 
à  ce  prefent  original ,  auquel  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  Se  ftable  à  toujours  ,  Nous 
avons  fait  mettre  notre  fccl  à  ccfdites  prefentes.  Donné  à  Vcrhillcs ,  au  mois  de  Juin 
l'an  de  grâce  mil  fept  cens  dix ,  &  de  notre  règne  le  foixante-  huitième.  Signé,  LOUIS. 
Et  plus  bas ,  pat  le  Roy ,  PheiïppïaUx.  Vifs*  Phélyppbaux.  Vu  au  Coofcil, 
Dlsmaketz  Et  fcellccs  du  grand  Iccau  de  cire  verte  en  lacs  de  foye  rouge  Ce  verte. 

Retiflrtet,  tuy  ,  &  ce  requérant  U  Procureur  général  du  Rty ,  Pour  itre  exécutées  jeton 
leur  firme  &  teneur ,  juivant  Urrefi  de  te  jour.  A  Pans  en  Parlement  le  dix  Juillet  mil 
feft  cens  dix.  Signé,  Doncois. 

r  LETTRES  PATENTES» 

Portant  diftracFion  du  comté  de  Ponthicu ,  &  des  tertes  Se  feigneuries  de  Noyelles , 
Hiermont,  Couttev.llc  &  le  Mefnil ,  de  l'appanagc  accordé  à  Charles  de  France par 
celles  du  mois  de  Juin  dernier ,  Ci  don  des  vicotmez  d'Andcly,  Vcmon  «  UUors 
pour  en  jouir  par  lui  &  les  hoirs  mâles  en  droite  ligne,  avec  toutes  les  mêmes  pré- 
rogatives. Données  à  Vcrfailles  au  mois  de  Septembre  1710.  regiftrecs  au  parlement 
le  1.  *:  en  la  chambre  des  comptes  le  \6.  Octobre,  &  en  la  cour  des  aydes  le  ij. 
Décembre  de  la  même  année.  Blanchart  chroml.  tm.  IL.  ttL  ^874. 
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Lettres  patentes  portant  pouvoir  à  Charles  de  France,  duc  de  Bercy,  de  nommer 
Se  prefenter  aux  abbayes,  pricurez  Se  tous  autres  bénéfices  confifioriaux ,  &aux  offi- 
ces tic  juges  des  exempts ,  prefidens ,  coiifeillers  8c  auttes  offices  de  fieges  prefidiiux, 
•Bec.  dans  les  vicomtez  d'Andcly ,  Vernon  Se  Gifors.  A  Vcrfaillcs  le  20.  Septembre 
i-jo.  regiftrecs  le  2.  O&obrc  fuivant.    Idem,  ibidem. 


EDIT   DU  ROY. 

<3yi  réunit  au  domaine  de  la  Couronne  l'appanage  de  feu  M.  le  Duc  de  Berry. 

Derme  À  Fer/ait/es  tu  mois  dAouJl  1714.  B 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  Se  de  Navarre  :  A  tous  prefens  &  à 
venir  -,  Salut.  Par  nos  lettres  patentes  en  forme  d'Edit  du  mois  de  Juin  1710. 
i  avions  donne ,  oftroyc  &  dclaifle  à  notre  trés-cher  Se  tres-ame  petit-fils  Chât- 
ies, fils  de  France,  Se  à  fes  enfans  mâles  defeendans  de  lui  en  loyal  mariage  pour 
leur  appanage  &  cntrctcnncmcnt  lelon  la  nature  des  appanages  de  la  maifbn  de  France, 
Se  les  loix  de  notre  royaume ,  les  duchez  d'Alencon  6c  d  Angoulcme ,  le  comté  de 
yonthieu,  Se  les  châtcltenies  de  Coignac&  de  Mcrpins.enfcmblc  les  terres  Se  feigneu- 
rics  de  Noyclles,  Hicrmont,  Couticvillc  Se  le  Melnil,avec  tous  les  droits  Se  devoirs 
quelconques  à  Nous  appartenant  cfdits  duchez,  comte',  châtcllenies ,  terres  Se  fei-  q 
jjneurics ,  le  tout  julqu  à  concurrence  de  la  fomme  de  deux  cens  mille  livres  de  re- 
venu ;  Se  par  des  conliderations  particulières  à  Nous  connues ,  Nous  avions  par  nos 
autres  lettres  patentes  du  mois  de  Septembre  de  la  même  année  1710.  défuni ,  di- 
ftrair  &  retiré  dudit  appanage  le  comte  de  Ponthicu ,  Se  les  terres  Se  feigneuries  de 
Noyclles,  Hicrmont,  C  outre  ville  Se  le  Mclnil  avec  toutes  leurs  dépendances,  Se  le 
tout  réuni  au  domaine  de  notre  couronne ,  &  en  même  temps  Nous  aurions  donné, 
ottroyé  Se  dclaifle  à  notredit  petit-fils,  Charles  fils  de  France,  Se  à  (es  enfans  mâles 
defeendans  de  lui  en  loyal  mariage  audit  titte  d 'appanage ,  Se  par  forme  de  remplace- 
ment, les  domaines  des  vicomtez  d'Andely ,  Vernon  &  Gifors,  ainfî  qu'ils  fe  pour- 
suivent ,  comportent ,  étendent  Se  confinent  avec  tous  les  droits  &  devoirs  quelcon-  P 
ques  qui  Nous  appartenoient  cfdits  domaines ,  à  l'exception  feulement  des  foi  &  hom- 
mage-lige, droits  de  rclTorts  Se  fouverainetc,  &  autres  rderves  portées  par  nofditcs 
ktttes  patentes  des  mois  de  Juin  Se  Septembre  1710.  La  jeunefle  de  notre  petit-fils 
Se  la  bonne  conflitution  de  fon  temperamment ,  Nous  donnoienf  lieu  d'cfpcrcr  qu'il 
laifferoit  une  longue  pofterité,  du  mariage  qu'il  avoic  contracté  de  notre  agrément 
avec  notre  irés-cherc  Se  tres-amec  pctitc-niécc  Marie  -  Louifc-Elifabcth  d'Orléans  -, 
mais  Dieu  en  ayant  difpofc  aurremeut ,  Se  la  divine  providence  ayant  permis  que  no- 
tredit petit-fils  Nous  ait  été  enlevé  par  une  mort  prématurée  ,  Nous  nous  trouvons 
dans  l'obligation  en  réunifiant  ledit  appanage  à  notre  domaine  de  pourvoir  au  paye- 
ment du  douaire  de  notre  petite-fille  duchetfc  de  Berry ,  Se  à  fon  liabitation  ;  Se  com-  £ 
me  par  le  décès  de  notredit  petit-fils  fans  enfans  mâles  la  propriété  du  quart  de  la 
terre  Se  châtcllenic  de  Mcudon  Nous  appartient ,  en  contribuant  par  Nous  en  qua- 
liré  d'héritier  en  cette  partie  aux  dettes  contractées  pat  notredit  petit-fils  pendant  fon 
mariage,  lequel  quart  délirant  réunir  aux  trois  autres  quarts  de  ladite  terre  Se  chi- 
tcllcnie  qui  appartienent  à  notre  trés-cher  Se  rrcs-amé  arrierc-petit-fils  le  Dauphin, 
Nous  avons  rciolu  de  donner  auffi  à  notre  tres-cherc  Se  trés-améc  petitc-lîllc  duchcflc 
de  Berry  en  cette  occafion ,  de  nouvelles  marques  de  notre  fingulicre  affection.  A  ces 
ciufes,  Se  autres  à  ce  Nous  inouvan* ,  de  l'avis  de  notre  confcil,  Se  de  notre  certaine 
feienec ,  pleine  puiflancc  Se  autorité  royale ,  Nous  avons  réuni  ,  Se  par  ces  prefentes  F 
lignées  de  notre  main ,  réunifions  au  domaine  de  notre  couronne  les  duchez  d'Alen- 
çon  Se  d' Angoulcme,  les  châtcllenies  dcCoignac  Se  de  Mcrpins ,  les  domaines  des  vi- 
comtez d'Andcly ,  Vernon  «Se  Gifors  ,  &  tous  les  droits  en  dépendans  que  Nous  avions 
accorde  à  notre  tréscher  Se  rrcs-amé  petit-fils  Charles,  fils  de  France ,  Se  à  les  enfans 
mâles  defeendans  de  lui  en  loyal  mariage  à  titre  d  appanage.  Voulons  Se  Nous  plaît 
qu'à  l'avenir  les  revenus  en  foient  levez  Se  perçus  à  notre  profit  en  la  même  manière 
qu'il  en  étoit  ufé  avant  nofditcs  lettres  patentes  des  mois  de  Juin  Se  de  Septembre 
1710.  lur  Ictqucls  revenus  fera  néanmoins  préalablement  à  toutes  chofes  pris  la  fom- 
me 
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^  me  de  quarante  mille  livres  par  chacun  an  pour  le  douaire  de  notre  trés-chcre  & 
trcs-améc  petite-fille  duchcfle  de  Bcrry,  à  laquelle  Nous  avons  donné  &  aflîgné, 
donnons  &  afllgnons  par  ces  prefcntes  le  château  d'Amboifc  pour  fon  habitation  fa 
vie  durant ,  &  pendant  qu'elle  demeurera  en  viduité  ;  &  au  lieu  de  La  Tomme  de  trente 
mille  livres  à  laquelle  avoir  été  fixé  par  Ion  contrat  de  mariage  le  prix  des  meubles 
qui  devoienr  lui  être  fournis  pour  ladite  habitation,  Nous  lui  avons  cédé  &  aban- 
donne, cédons  &  abandonnons  tous  &  chacunslcs  meubles  &  pierreries  appartenans 
à  notredit  petit-fils  en  propre,  &  à  lui  échus  par  les  fuccemons,  tant  de  notre  ttés- 
cher  fie  tres-ame  fils  Louis  Dauphin  de  France  ,  que  de  notre  trés-cherc  Se  trés- 

B  améc  fille  Anne- Marie-Victoire  de  Bavière  Tes  pere  &  merc ,  le  tout  en  l'état  que  lef- 
dirs  meubles  &  pierreries  fe  font  trouvées  au  jour  du  décès  de  notredit  petit-fils , 
dérogeant  à  cet  effet  à  la  daufe  de  propriété  portée  par  fon  contrat  de  mariage ,  !c 
à  toutes  ordonnances  fie  loix  à  ce  contraires  ;  fie  delîranr  contribuer  au  payement  de 
la  plus  grande  partie  des  dates  de  notredit  petit-fils ,  au-delà  même  de  ce  dont  Nous 
pourrions  être  tenus,  ordonnons ,  voulons  &  Nous  plaît ,  qu'il  (oit  payé  par  le  garde 
de  notre  trefor  royal ,  entte  les  mains  du  treforicr  de  notredite  petite-fille  la  Comme 
de  quatre  cens  mille  livres ,  des  deniers  qui  feront  par  Nous  à  cet  effet  deftinez  , 
moyennant  quoi  notredite  petite-fille  demeurera  chargée  d'acquitter  toutes  les  dettes 
de  ladite  fuccefîion  à  quelque  fomme  qu'elles  puiflent  monrer.  Voulons  pareillement 
que  le  quatt  de  la  terre  &  chàtellcnic  de  Mcudon,  appartenances  &  dépendances  à 
Nous  avenu  par  le  décès  de  notredit  petit-fils,  duc  de  Bcrry,  foit  Se  demeure  réuni 
&  confolidé ,  comme  par  ces  prefenres  Nous  réunifions  Ôc  conlolidons  aux  trois  au- 
tres quarts  de  ladite  terre  &  Chaftcllcnic  de  Mcudon  ,  appartenant  à  notre  ttés-cher 

q  &  trés-amé  arrière  petit-Fils  le  Dauphin ,  auquel  à  cet  effet  Nous  en  fàlfons  don  Se 
dclaifTement  pour  en  jouir  par  lui  en  toute  ptoptieté  ,  &  de  la  même  manière  que 
des  trois  autres  quarrs.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  confeillcrs , 
les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement ,  chambte  des  comptes  &  cour  des  aydes  à 
Pans,  que  ces  prefcntes  ils  ayent  à  faire  lire,  publier  &  regiftrer,  &  le  contenu  en 
iccllcs  garder ,  obfcrvcr  &  exécuter  de  point  en  point ,  nonobllant  tous  edits  ,  ordon- 
nances, déclarations  8c  reglemens  à  ce  contraires, aufqucls  Nous  avons  dérogé  &  dé- 
rogeons par  ces  prefcntes ,  voulons  qu'aux  copies  d'icclles  dûcment  collationnces  par 
l'un  de  nos  amez  &  féaux  confeillcrs  fie  feerctaires ,  foy  foit  ajoutée  comme  à  l'origi- 
nal :  Car  tel  cft  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  fie  fiable  à  toujours, 
Nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  cefditcs  prefcntes.  Donné  à  Vcrfaillcs  au  mois 
d'Aouft ,  l'an  de  grâce  mil  fept  cent  quatorze ,  8c  de  notre  regn*  le  foixanre-dou- 
zième.  Signé, LOUIS.  Et  plus  bas,  parle  Roi  Phelypfeaux.  Vifa,  Voisin.  Vû  au 
Confeil ,  Desmaretz  Et  Icclléc  du  grand  fecau  de  cire  verte,  en  lacs  de  foye  rouge 
&  verte. 

Xegi/lr/es ,  ouy  ce  requérant  le  Procureur  gêner âl  du  Roy  ,  tour  être  exécutées  félon  leur 
forme  ejr  teneur  ,  furvtnt  P Arreft  de  ce  jour,  A  Paris  en  fortement  ,  le  vingt-deux  Aoufl 
milfcft  cent  auatorx*.  Signé,  Domcois. 
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CHAPITRE  VIII. 

HARCOURT. 

DUCHE-PAIRIE. 


Dt  gueula  a  s. 
f*ftti  d'*r. 


A 


i 


1T  A  Baronic  de  Thury  fat  ,  érigée  en  marquifat ,  en  faveur  de  PIERRE  de  Mont- 
J^morcncy ,  baron  de  Foflcux  ,  &  de  fes  hoirs  &  uiccclVcurs  tant  maies  que  fe- 
melles ,  par  lettres  du  mois  de  Septembre  1578.  La  baronic  de  la  Motte  avec  les 
terres  de  Ccfny ,  Grimbofc  >  S.  Martin  de  Salon ,  &  lesbaronics  de  Mcry  ,  de  Cle- 
ville  &  de  Varavillc ,  furent  érigées  en  marquifat ,  fous  le  nom  de  la  Motte-Harcourt, 
en  faveur  de  PIERRE  d'Harcourt,  baron  de  Beaufou,  Bcuvron  ,  Sec.  &  de  fes  hoirs 
&  fuccefleurs  mâles  par  lettres  données  à  S.  Denys  en  France  au  mois  d  Aouft  1 
regiftrées  au  parlement  de  Rouen  le  ij.  Janvier  1 J97.  Les  marquilàts  de  Thury  &  D 
de  la  Motte-d'Harcourt  furent  unis;  &  érigez  en  duché  fous  le  nom  de  Duché  ihtr~ 
cmt  en  faveur  d'HENRY,  marquis  d  Harcourt,  &  de  fes  enfans  &  defeendans  mâles, 
par  lettres  données  à  Verlailles  au  mois  de  Novembre  1 700.  regiftrées  au  Parlement 
de  Paris  le  19.  Adars,  &  en  la  chambre  des  comptes  le  15.  juin  >  au  parlement  Se 
en  la  chambre  des  comptes  de  Rouen  le  2.  Aouft  1701.  &.  enfin  le  duché  d'Har- 
court tût  érigé  en  duché- Pairie  pour  le  même  HENRY  duc  d  Harcourt,  maréchal  de 
France ,  &  fes  enfàns  &  defeendans  mâles ,  par  autres  lettres  du  mois  de  Septembre 
i7oj.  rcgiftrces  le  iq-  Aouft  1710.  Vtjez  Us  pièces  qui  fument  Après  le/quelles  $n  don- 
ner* U  gmttkgie  de  U  Mailon  d'Harcourt. 


PIECES  CONCERNANT  LE   DUCHE'  PAIRIE 

D'HARCOURT. 

Zrtcjton  du  Duché  t£  H  trieur  t. 

Nowmbrt  17»  ¥    OUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navarre:  A  tous  prelêns  &:  à 

Jj  j  venir  ;  Salut.  Nous  avons  reconnu  dtns  notre  royaume  tant  de  pcrlonnes  qui  $ 

Ce  font  diftinguecs  par  de  grandes  actions ,  que  l'inclination  naturelle  que  Nous  avons 
à  recomperilcr  la  vertu  ,  Nous  a  engage  à  les  élever  au-deffus  des  autres  par  des  char- 
ges, des  digiiitez  &  des  honneurs  qui  puiflent  en  rcmphflant  la  noble  ambition  qui 
les  animent,  excite  en  même  tems  dans  les  autres  le  delir  de  mériter  de  fi  hautes  ré- 
compenses ;  mais  entre  tous  ceux  qui  reçoivent  vies  marques  éclatantes  de  la  faristaction 
que  Nous  avons  des  lervices  lignalez  qu'ils  Nous  rendent  &  à  noire  état,  lajuftice 
&  b  prudence  Nous  ont  toujours  fait  préférer  dans  la  diftribution  des  plus  grandes 
grâces,  ceux  qui  joignent  à  une  ancienne  naiflànce  6c  à  des  actions  illuitrcs  ue  leurs 
ancêtres,  la  gloire  particulière  que  le  mérite  perfonnel  6c  des  fervices  diilînguez  leur 
«nt  acquis  dans  les  emplois  qui  leur  ont  été  contiez.  Toutes  ces  conlidcrations  le 
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rencontrent  éminemment  dans  la  pcrfon.ie  de  notre  (rcs-chcr  fi:  bien-amé  coufin  Hcn- 

A  ry  de  Harcourr,  lieuteua..r.-gciier.il  de  nos  armées,  il  a  toutes  les  qualités  neceflaircs 
pour  être  élève'  à  tout  ce  qu'il  y  a  de  plus  conlidcrable;  une  naillance  li  ancienne 
qu'on  en  trouve  des  preuves  dans  les  lîcclcs  les  plus  éloignez,  des  ancêtres  aùiîi  di- 
ftinguez  par  les  icrriccs  qu'ils  ont  rendus,  que  par  leurs  iiaiflanccs,  pluficurs  allian- 
ces avec  les  premières  Maifons  tbuveraincs ,  &:  en  fon  particulier  un  mérite  reconnu 
par  un  grand  nombre  d'actions  de  valeur  &  de  prudence  dans  nos  armées.  Samaifon 
tire  fon  origine  de  Bernard  le  Danois ,  un  des  ieigneurs  de  Danncmarck  ,  qui  vin- 
rent en  Normandie  avec  Roi  Ion  qui  cafut  le  premier 'duc  en  l'an  Z76.  de  qui  Ber- 
nard le  Danois  reçut  La  (cigneurie  d'Harcourt  fie  pluficurs  autres  terres.  Il  hit  fait  auQi 
gouverneur  de  Normandie  fie  tuteur  de  Richard  I.  petit- fils  du  duc  Rollon,  fie  les  def- 

B  çendans  de  ce  Bernard  ont  été  revêtus  des  premières  charges  fie  honorez  d'alliances 
fort  illuftrcs.  Jean  IL  fieur  d' Harcourr  époula  en  premières  nôces  Agnes  de  Lorrai- 
ne, Se  en  lecondes,  Jeanne  vicomtclTc  de  Chaftcllerault  en  11S8.  Il  a  étéaufli  ma- 
réchal de  France  fous  Philippe  le  Hardy  ,  fie  amiral  de  France  lous  Philippe  le  Bel 
en  1295.  Jean  III.  lire  d'Harcourt,  épouta  Alix  de  Brabant  en  1102.  Jean  IV.  ficur 
d' Harcourr  ,  époufa  llabeau  de  Parthcnay  ;  Se  le  roy  Philippe  de  Valois  ayant  érigé  en 
fa  faveur  la  baronic  d'Harcourt  en  corme  en  135 S.  On  voit  par  les  lettres  d'érccîion 
que  les  terres  d'Elbcuf  fie  de  l'iflcbonne  en  failoient  lors  partie,  fie  Philippe  de  Va- 
lois y  déclare  que  Jean  IV  éroit  dclccndu  de  même  lang  que  la  reine  Ion  époufe, 
qui  ctoit  Jeanne  de  Bourgogne,  fîilc  de  Robert  II.  duc  de  Bourgogne  fie  d'Agnes  de 

_  France,  fille  de  l'aine  Louis.  Jean  V.  comte  d  Harcourt  époufa  en  134°-  Blanche  de 
Ponthicu  comtefle  d'Aumaile,  princede  de  Caltille  de  la  branche  des  comtes  de 
Ponthicu,  fille  de  Jean  de  Caltillc  comte  de  Ponthicu  fie  de  Catherine  d  Artois  & 
petite- fille  de  Ferdinand  III.  roy  de  Callillc  fie  de  Léon  Jean  V.  eut  trois  entans  mâ- 
les qui  ont  formé  autant  de  branches  carierai  tes ,  l'aine  fur  Jean  V  I.  comte  d'Har- 
court qui  époufa  en  1374.  Cahcrinc  de  Bourbon  fecur  puînée  de  Jeanne  de  Bour- 
bon reine  de  France,  époulé  de  Charles  V.  &  les  miles  de  cette  branche  ont  fini  en 
la  perfonne  de  Jean  VU.  qui  époula  Marie  d  Alençoo.  Marie  de  Harcourtqui  étoïc 
ifluc  de  leur  mariage  ,  fut  mariée  à  Antoine  de  Lorraine  comte  de  Vaudcmout  en 
1440.  &  porta  par  cette  alliance  tous  les  biens  de  cette  branche  dans  la  Mai!on  de 

D  Lorraine  qui  les  pollede  encore  à  prefent  :  la  féconde  branche  qui  commença  par 
Jacques  de  Harcourr  puîné,  marié  à  Jeanne  d'Anghicn  en  1374.  a  t"1'  en  la  perfonne 
de  Guillaume  de  Harcourc  comte  de  Tancarvillc  Ion  petit- fils,  fie  Marie  de  Harcourc 
ta  fecur  qui  fucceda  à  tous  les  biens  de  cette  branche,  les  porta  dans  la  nui  Ion  de 
Longueviile  par  fon  mariage  avec  Jean  d  Orléans  comte  de  Dunois  fie  de  Longue- 
ville.  Philippe  de  Harcourt  III.  fils  de  Jean  V.  a  formé  1a  troilicme  branche.  Il 
époufa  en  1 374.  Jeanne  de  Tilly ,  dame  de  Tilly  fie  de  Beuvron ,  fes  defeendans  fc  (onc 
diftinguez  par  leurs  fervices  dans  les  armées  par  les  charges  qu'ils  ont  poiledécs  de  nos 
licutcnans-gcncraux  de  notre  province  de  Normandie  fie  de  vice- Amiral,  fie  par  les 
alliances  qu'ils  ont  contractées  dans  les  maifons  de  Gravillc  ,  de  Gaillon  fie  de  Cha- 

E  bot  >  d'Elpinay  fie  de  Matignon  ,  iflucs  de  connétables ,  de  maréchaux  de  France , 
fie  autres  grands  officiers  de  notre  couronne,  &  alliez  des  maifons  de  Montmorency, 
de  Chaltillon,  de  Bretagne,  de  Flandres  fie  d  Angleterre.  Certe  troilicme  branche, 
qui  elt  la  leulc  malculinc  (ubfiflante  à  prefent ,  en  a  formé  deux  autres  -,  1  une  cil 
celle  de  Harcourt-d  Ollonde ,  fie  l'autre  celle  de  Harcourt- Beuvron ,  de  laquelle  elt 
notre  coulin  j  ti-tôt  qu'il  a  été  en  état  de  isous  lèrvir,  il  Nous  a  fait  connoitre  que 
fes  actions  repondroient  à  ta  naiflanec  II  a  commencé  en  1*73.  en  qualité  d'aide  de 
camp  de  notre  coulin  le  vicomte  de  Turcnne,  fie  ayant  continue  à  Nous  fervir  l'an- 
née (uivûnte  dans  le  même  emploi,  il  fe  trouva  aux  combats  de  Zeintzcim,  de  Lainr 

p  François  &  dcTurkcim ,  fie  Nous  fumes  fi  contens  de  la  valeur  qu'il  y  fit  paroître  fie 
de  la  manière  dont  il  s'y  diftingua ,  qu'en  K75.  Nous  lui  confiâmes  un  régiment  d  in- 
fanterie, £«:  en  1677.  ton  mérite  augmentant,  Nous  le  mimes  à  la  tête  de  notre  ré- 
giment à:-  Picardie  ,  il  nous  fervit  en  cette  qualité  aux  ficges  de  Valcncienncs  ,  de 
Cambray  t<  de  Fribourg  ,  fie  mérita  par  la  manière  dont  il  fc  conduilit,  fie  par  les 
fervices  qit;  notre  cher  oc  bien-amé  François  de  Harcourt  de  Beuvron  Ion  perc  nous 
a  rendus  -vec  tome  la  fatisfâction  polfible,  en  qualité  de  lieutenant  gênerai  de  nos 
armées ,  <x  qu  il  continue  de  nous  rendre  encore  en  celle  de  norre  lieutenant  gêne- 
rai au  grivernemeut  de  notre  province  de  Normandie  ,  d'obtenir  de  nous  en 
l'année  k»7o.  bfitrvivance  de  cette  charge.  La  conuoillance  que  nous  avions  de  ce 
qu'il  avoit  hit  julqu'alors  pour  notre  fcrvicc,  fie  de  tes  grands  talcns  pour  la  guerre, 
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nous  portèrent  à  le  faire  brigadier  d'infanterie  en  l'année  I68j.  La  guerre  ayant  rc*  ^ 
commence  en  l'année  1*89.  nous  le  filmes  maréchal  de  nos  camps  fie  armccs  ,  &  il 
le  trouva  en  cette  qualité'  au  liège  de  Philisbourg,  où  il  continua  de  nous  donner  des 
marques  de  la  vigilance,  de  fa  capacité  >  &  de  Ion  application ,  ce  qui  Nous  porta  à 
lui  confier  en  Tannée  1690.  le  commandement  de  la  ville  &  du  pays  de  Luxembourg, 
&  Nous  avons  prrs  depuis  une  lî  grande  confiance  en  fa  valeur  fie  en  fon  habileté , 
que  pendant  la  dernière  guerre  Nous  lui  avons  toujours  donné  le  commandement 
en  chef  d'un  corps  d  armée  confiderable  en  l'année  1691.  il  s'oppolâ  à  un  corps  de 
plus  de  quatre  mille  chevaux,  des  troupes  de  Brandebourg,  de  Munftcr  &  de  Neuf» 
bourg ,  qui  vouloient  entrer  dans  le  pays  de  Luxembourg  ,  il  les  combatif  a  Ourte-  R 
ville  li  a  propos  qu'il  les  défit  entièrement,  &  que  le  comte  de  Vcllc  qui  en  étoit 
gênerai  y  tut  fait  pnionnicr.  Nous  le  choifimes  la  même  année  pour  faire  la  retraire 
de  l'armée  qui  avoir  alfiegé  Rcint'clds ,  ce  qu'il  exécuta  malgré  la  rigueur  de  la  failbn, 
/ans  que  les  ennemis  olàilent  rien  entreprendre  dans  fa  retraite ,  quoiqu'ils  cuiTcnt 
une  armée  beaucoup  plus  forte  commandée  par  le  Landgrave  de  Hcfle-Caflcl.  La 
fatisfa&ion  que  nous  tecevions  de  lui  augmentant  tous  les  jours  par  (a  bonne  con- 
duite, nous  lui  donnâmes  en  1693-  la  charge  de  lieutenant  gênerai  en  nos  armées, 
&  nous  le  filmes  gouverneur  de  Tournay.  Ce  fut  dans  cette  même  année  qu'il  con- 
tribua li  confiderablcmcnt  à  la  grande  &  lignalée  victoire  que  nous  remportâmes  lur 
nos  ennemis  à  Ncrvrinde  par  la  diligence  avec  laquelle  il  ramena  les  troupes  qui 
croient  fous  fon  commandement ,  quoiqu'eloignées  de  lept  lieues ,  Se  par  la  valeur  ^ 
&  la  dextérité  avec  laquelle  il  combarit  à  leur  rite:  Nous  le  choifimes  en  \6$6, 
■pour  commander  en  chef  (bus  le  roy  d'Angleterre  ,  l'armée  que  nous  avions  defti- 
née  pour  ce  prince.  La  guerre  étant  finie  en  16  97.  par  la  paix  que  nous  donnâmes 
à  l'Europe  >  nous  jettâmes  les  yeux  fur  notredtt  coutin  pour  l'envoyer  notre  Am- 
bafladeur  extraordinaire  en  Efpagnc ,  étant  bien  perfuadez  que  la  dclicatcflc  de  fon 
efprir,  jointe  à  la  grande  prudence  dont  il  accompagne  toutes  Ces  actions,  le  ren- 
droicnt  tout  auifi  capable  de  nous  fervir  dans  les  négociations  les  plus  importantes , 
que  de  commander  nos  armées ,  &  notrcdit  coufin  a  li  juftemenc  repondu  à  la  haute 
opinion  que  nous  avions  de  lui,  qu'après  lui  avoir  donne  le  commandement  en  chef  n 
de  l'armée  que  nous  avions  relolu  daflcmblcr  à  Bayonnc  ,  fie  que  les  (âges  fie  juftes 
difpodtions  du  roy  d'Efpagne  ont  rendu  inutiles.  Nous  avons  juge  à  propos  de 
le  renvoyer  encore  à  Madrid  en  qualité  de  notre  ambafTâdeur  exrraordinairc ,  oii 
nous  ne  doutons  pas  que  nous  ne  recevions  de  nouvelles  marques  de  fa  capacité, 
de  fou  zele  Se  de  ion  affection  à  notre  fervice  dans  une  conjoncture  auiîi  imposante 
que  celle  de  I  ctabliflcmcnt  de  notre  rrés-cher  Se  amé  frerc  Se  petir-fils  Philippe  V. 
lur  le  rrône  d'une  aulli  grande  monarchie  que  celle  d'Efpagne.  Tant  de  iervices  (i 
imporraos  en  paix  fie  en  guerre ,  tant  de  qualitez  fi  rares  fit  (i  éminentes  méritent  bien 
une  rccompenlc  qui  pallc  à  fa  poftoïté,  Se  qui  foit  proportionnée  à  fon  mérite  per- 
lonncl  &  à  la  grandeur  de  fa  naiûance ,  8e  comme  Nous  n'en  avons  point  dans  no-  F 
tre  royaume  qui  loir  au  deflus  de  la  dignité  de  duc  par  tous  les  avantages  qui  y  lonc 
attachez ,  Nous  nous  portons  d'auranc  plus  volontiers  a  lui  accorder  cette  grâce ,  que  les 
'terres  qui  le  compo'cront  font  fort  conliderables  tant  par  leurs  revenus  que  par  les 
beaux  droits  qui  y  appartiennent ,  la  terre,  leigneuric  &  marquifar  de  Thury,  fur 
laquelle  il  délire  que  l'érection  foit  faite ,  cft  litucc  en  notre  province  de  Norman» 
die,  mouvant  de  Nous  à  caule  de  notre  ville,  château  fie  vicomté  de  Falaize,  elle 
tut  érigée  en  marquilât  par  letrrcs  patentes  du  mois  de  Septembre  1578.  elle  a  droic 
de  haute  ,  moyenne  Se  balïe  julticc,  dont  les  appellations  reflbrtiflènt  nuement  en  no- 
tre cour  de  parlement  de  Normandie ,  fie  plulicurs  aurres  droits  conliderables ,  comme 
garennes,  foires,  marchez,  péages  Se  autres,  mcmc  le  droit  de  (eance  en  notredite  p 
cour  de  parlement  à  Rouen,  avec  les  bois  Se  francs  buillbns  de  cinq  lays  en  dépen- 
dant qui  font  pareillement  mouvans  de  Nous  fie  le  fief  fie  feigneuric  de  laint  Bcnin, 
la  terre  Se  fcigncime  du  pont  d'Ouilly,  circonltanccs  fie  dépendances,  fie  la  fieficr- 
me  de  Ctoililles  unie  au  marquilât  de  Thury ,  cnfcmble  la  terre  &.  leigneuric  de  la 
Mothc-Harcourt  érigée  en  marquilâr  par  lettres  patentes  du  mois  d'Aoult  1593.  avec 
les  bois  de  la  Mothc  Se  Grimbolc  en  dépendons,  firuez  dans  les  francs  huilions  des 
cinq  lays ,  lelditcs  rerre  Se  marquilât  mouvant  de  Nous  à  caufe  de  notte  duché  de 
Noimandic  ,  ayant  ladite  terre  de  la  Mothc-Harcourt  le  droit  de  haute,  moyenne  Se 
•balle  jufticc  ,  dont  les  appellations  reflorrillent  aufiï  nuemeut  en  notredite  cour  de 
-parlement  dç  Rouen  fie  plulicurs  autres  droits  conliderables,  comme  auffi  la  terre  Se 
leigneuric  de  faùit  Martin  de  Salions  mouvant  auffi  de  Nous  à  caufe  de  notre  duché 
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A  Notmandie ,  celle  de  Beauvoir ,  celle  du  Chaftcllier  mouvante  de  celle  de  la  Mothe- 
Harcourt,&  ci fàifint  partie  auffi-bien  que  celle  de  S.  Martin  de  Salions,  toutes 
lefquclles  terres ,  feigncimcs  6c  marquilats  lont  également  capables  de  foutenir  la  di- 
gnité ducale,  tant  par  leurs  grands  revenus  ,quc  par  la  conlidc-ration  dont  elles  Ibnc 
par  clles-mcmcs.  Tour  ces  caulcs  6c  autres  grandes  coniîderations  à  ce  Nous  mou- 
vans  de  notre  grâce  fpcciale ,  pleine  puiûance  6e  autorité  royale  ,  avons  crée  ,  érigé, 
élevé  &  decorc  ,  6c  par  ces  prefentes  lignées  de  notre  main ,  créons  ,  érigeons ,  éle- 
vons Se  décorons  ladite  terre,  feigneurie  &  marquifat  de  Thurycn  titre,  dignité  & 
prééminence  de  duché ,  fous  le  nom  de  Harcourt  j  avons  à  cet  effet  uni  Se  unifions 
par  ces  prefentes  à  ladite  terre  8c  duché  de  Harcourt  les  bois  6c  francs  buiflbns  de 

~  cinq  lays ,  le  fief  &  feigneurie  de  S.  Bénin,  latctrc  &  feigneurie  du  pont  d'Ouilly, 
la  fief-ferme  de  Croifilles  unie  audit  marquifat  de  Thury  ,  cnfcmble  la  feigneurie  St 
marquifat  de  laMothe-Harcourt,  avec  les  bois  de  la  Mothe  &  Griinbofc  en  depen- 
dans  :  comme  aufli  les  terres  Se  feigneuries  de  S.  Martin  de  Salions ,  celles  de  Beau- 
voir &  du  Chaftelier  avec  tous  les  droits  ,  prérogatives  6c  mouvances  qui  leur  appar- 
tiennent, pour  ne  compoler  à  l'avenir  qu'une  feule  Se  même  terre,  fous  ledit  titre 
&  dignité  de  duché  de  Harcourt ,  à  l'clret  dequoi  Nous  avons  de  notre  même  grâce 
&  autorité  que  defius ,  changé  6c  commué ,  &  par  cefdircs  prefentes  ,  changeons  Se 
commuons  le  nom  de  ladite  terre  de  Ihury  en  celui  de  Harcourt ,  pour  parnotre- 
dit  coufin  Henry  de  Harcourt  ,  fçs  entaus  6c  defeendans  mâles  en  ligne  directe , 

C  nez  &  à  naître  en  loyal  mariage  ,  jouir  à  perpétuité  comme  feigneurs  propriétaires 
dudit  duché  i  des  titres ,  honneurs  ,  dignitez ,  rangs  ,  prérogatives  ,  prééminences , 
privilèges  qui  y  appartiennent  ,  ainfi  qu'en  jouillènt  les  autres  ducs  de  notre 
royaume  ,  toit  dans  les  affemblécs  de  Noblelfe  ,  faits  de  guerre  &  autres  lieux. 
Voulons  &  Nous  plaie  que  toutes  les  caufes  civiles  Se  criminelles ,  mixtes  6c  réelles 
qui  concerneront  tant  notredit  coufin  le  duc  de  Harcourt ,  que  les  droits  dudit  duché 
foient  nattées  &  jugées  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris  en  première  infhncc, 
&  que  les  caufes  ce  procès  d'entre  les  vaflaux  &  jufhciablcs  dudir  duché,  reflortifTent 
par  appel  des  juges  dudit  duché  en  notre  cour  de  parlement  de  Normandie ,  &  à  cet 
effet  avons  difhait  &  exempté  lefditcs  terres,  marquifats  Se  leurs  dépendances,  6c  par 

D  cefdircs  prefentes  les  difhayons  Se  exemptons  du  reflort  de  rous  autres  juges  &  juriÊ 
dictions  où  les  appellations  defdits  officiers  avoient  accoutumé  dercûortir,  fans  pré- 
judice néanmoins  des  cas  royaux,  dont  la  connoiflance  demeurera  à  nos  juges  qui 
avoient  accoutumé  d'en  connohrc,  le  tout  à  la  charge  d'indcmnilet  nos  officiers.  Vou- 
lons que  notredit  couiin  le  duc  de  Harcourt  tienne  ledit  duché  de  Nous  nuement  Se 
en  plein  fief  de  Nous  à  caufe  de  notre  couronne,  &  qu'il  relevé  de  notre  tour  du 
Louvre  fous  une  feule  foy  &  hommage ,  qu'il  fera  tenu  de  Nous  porter  en  ladite  qua- 
lité de  duc.  Entendons  néanmoins  que  les  aveux  dudit  duché  foient  rendus  en  no- 
tre chambre  des  comptes  de  Normandie- ^  Voulons  que  les  vaflaux  de  notredit  cou- 
fin  le  reconnoiflent  comme  duc  ,  Se  lui  rendent  les  devoirs  aufquels  ils  font  tenus  en 

£  ladite  qualité  ,  fans  néanmoins  que  les  droits  &.  devoirs  defdits  vafTaux  foient  augmen- 
tez en  aucune  manière,  &  pour  l'exercice  de  la  jurifdiction  dudit  duché  notredit  cou- 
fin  le  duc  de  Harcourt  pourra  établir  un  fiege  ducal  audit  lieu  de  Thury  à  prefenc 
Harcourt ,  dans  lequel  il  y  aura  un  bailly ,  un  lieutenant,  un  procureur  fifcal  Se  le 
nombre  d'officiers  accoutumez  pour  rendre  la  jufticc ,  fans  qu'en  confequenec  de  la 
prefente  érection ,  à  défaut  d'hoirs  mâles  de  notredit  coufin  le  duc  de  Harcourt  Se 
de  fes  defeendans,  ledit  duché  puifle  être  par  Nous  ou  par  les  rois  nos  fuccelleurs 
réuni  à  la  couronne,  en  confequenec  des  Edits  Se  Déclarations  des  années  ittfô.  1579. 
JJ82.  &  autres  faits  fur  l'érection  des  duchez,  de  la  rigueur  dcfqucls  Edits  Se  Dé- 
clarations Nous  avons  dilpcn!é  &  difpenlbns  ledit  duché,  mais  à  la  charge  qu'à  dé- 

F  faut  de  iucceflèurs  mâles  en  ligne  directe  &  en  loyal  mariage  de  notredit  coufin  le 
duc  de  Harcourt,  ledit  duché  retournera  à  fa  première  nature,  titre  6c  qualité.  Si 
donnons  en  mandement  à  nos  amez  6c  féaux  confeillers ,  les  gens  tenans  nos  cours 
de  parlement  Se  chambres  de  nos  comptes»  à  Paris  &  à  Rouen ,  Se  à  tous  autres  nos 
julheiers  &  officiers  qu'il  appartiendra,  chacun  en  droit  foy,  qu'ils  ayent  à  regiftrer 
ces  prefentes,  &  du  contenu  en  icellcs  taire  jouir  Se  ufer  notredit  coufin  le  duc  de 
Harcourt  Se  fes  enf ans  Se  defeendans  mâles  en  loyal  marisge ,  pleinement ,  paifible- 
menc  &'  perpétuellement ,  ceflanc  6c  failant  celîèr  tous  troubles  Se  cropcchcmcns , 
nonobftmr  tous  edits ,  déclarations ,  regkmcns  Se  autres  choies  à  ce  contraires,  aux- 
quelles &  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues  Nous  avons  dérogé  Se  dé- 
rogeons par  ccfditcs  preièntes.  Car.  tel  clt  notre  plailir ,  Se  afin  que  ce  foit  chofe  ter- 
Tomt  V.  Ct 


Hit     HISTOIRE  GENEALOGlQyE  ET  CHRONOL. 

me  &:  fiable  à  toujours,  Nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à  ccfditcs  pvcfcntes ,  fauf  A 
en  autres  choies  notre  droit  &e  f*auirui  en  toutes.  Donne  à  Vcrfai'.les  au  trois  de  No- 
vembre l'an  de  grâce  mil  lèpt  cens,  &  de  notre  regue  le  cinquante-huitième.  Signé, 
LOUIS  :  Et  plus  bas,  par  le  roi ,  ligne ,  Coibert.  Avec  grille  Se  paraphe.  Vtpt 
Phelyi'peaux.  Et  fceilé  du  grand  iceau  de  cire  verte.  Et  en  marge  efl  écrit.  Regifiré 
es  regiftres  de  U  Cour,  Juivant  ïarrejl  du  vingt-neuf  du  prefent  mois ,  pour  jouir par  im- 
pétrant de  l 'effet  d scelles.  Fus*  Rouence  30.  Juillet  1701.  Signe, Brehant. 

■ 

Regiflrc'es ,  ouy ,  le  Procureur  gêner  al  dts  roj ,  pour  jouir  par  t  impétrant ,  fes  enfans  ejr  défi 
xendans  miles  en  loyal  mariage,  de  leur  effet  ejr  contenu ,  ejr  être  exécutées  félon  leur  forme  B 
é  teneur,  fuivont  &  aux  charges  portées  par  tarrefi  de  te  jour.  A  Paris  en  parlement ,  le 
dix-neuf  Mars  milfept  cent  un.  Signe,  Du  Tille  T. 

Rcgiflrées  en  la  chambre  des  Comptes,  ouj ,  le  Procureur  gênerai  du  roy  ;  tnformatim préa- 
lablement faste  fur  la  confifiance,  qualité,  valeur  ejr  revenu  de/dues  terres  unies ,  commodité' 
ou  incommodité  tant  de  ladite  union  que  de  l'érection  éticellcs  en  duché  dHar court,  par  M. 
Pierre  le  Normand  Conftiller  au  Bailliage  ejr  Prefidial  de  Caen ,  à  ce  commis  par  ladite  Cham- 
bre, pour  jouir  par  l'impétrant ,  fes  enfans  &  defeendans  mâles  en  ligne  dtreïte ,  nez,  ejr  À 
naître  en  loyal  mariage,  de  t effet  ejr  contenu  en  icelles,  fuivant  &  aux  charges  de  tArreft 
portées  fur  ce  fait  le  vingt-trois  Juin  mil  fept  cent  un.  Signe,  Richer.  Avec  grille  8:  C 
paraphe,  &  controllé. 

Regijhées  es  regiftres  de  la  chambre  des  comptes  de  Normandie,  ceeonfentant  le  Procureur 
gênerai  du  roi  en  utile  ,  pour  être  exécutées  félon  leur  forme  ejr  teneur  ejr  aux  charges  portées 
par  lArrejl  de  ce  jour.  Fait  le  deuxième  jour  d'Aoufi  nul  fept  cent  un.  Signe ,  AUrt  i  m. 
avec  paraphe. 

"BreHion  du  duché dHar  court  en  Pairie. 

Norembie  1709-  T    OUIS  par  la  grâce  de  Dieu  roi  de  France  Se  de  Navarre  :  A  tous  prefens  Se  à  venir> 

|  j  Salut.  Les  grands ,  recommandables  &  fignalez  (ervices  qui  Nous  ont  été  rendus  ^ 
par  notre  trés-chet  Se  bien  amé  coufin  le  maréchal  duc  d'Harcourt,  Nous  ont  potté 
à  ériger  en  (à  faveur  par  nos  lettres  du  mois  de  Novembre  1 700.  le  marquifat  de  Thury 
Se  celui  de  la  Moche-Harcourt  en  titte  Se  dignité  de  duché, ceux  qu'il  Nous  a  rendus 
depuis  nous  ont  engagez  à  l'élever  à  la  dignité  Se  office  de  maréchal  de  France  tSz  en- 
fuite  à  la  charge  de  capitaine  des  gardes  de  notre  corps ,  Se  fa  dernière  campagne  où  il  a 
commandé  notre  armée  d'Allemagne  Nous  convie  à  lui  donner  des  marques  encore 
plus  éclatantes  de  la  tatisfadion  que  Nous  avons  de  fa  perfonnc&  de  Tes  (ervices.  Pour 
ces  caufes  &  autres  grandes  confiderations  à  ce  Nous  mouvans ,  de  notre  grâce  fpccialc , 
pleine  pui (Tance  &  autorité  royale ,  avons  créé  ,  érigé  &  décoré ,  Se  par  ces  prdentes  li- 
gnées de  notte  main ,  créons ,  érigeons  Se  décorons  ledit  duché  d'Harcourt,  fes  appar- 
tenances 8c  dépendances  mentionnées  dansnofditcs  lettres  d'érection  du  titre,  nom,  £ 
qualité  &  dignité  de  Pair  de  Francc,pour  en  jouir  par  no  t  redit  coufin  Se  Ces  enfans  &  def- 
eendans mâles  en  loyal  mariage ,  pleinement,  paifiblcmcnt  &  perpétuellement.  Vou- 
lons à  cet  effet  que  la  dignité  &  qualité  de  Pair  de  France  (oit  unie  inféparablemcnt  à 
ladite  qualité  Se  dignité  de  duc ,  Se  que  ledit  duché  d'Harcourt ,  fes  appartenances  Se 
dépendances  (oit  dorénavant  Se  à  toujours  intitulé  Se  appelle'  duché  &  Pairie  de  France. 
Qu'en  confequence  notredir  coufin ,  les  enfans  &  defeendans  mâles ,  fe  puiflent  intituler, 
dire  Ô£  nomtner  entons  lieux  ducs  d  Harcourt  ex  Pairs  de  France,  pour  du  contenu  en 
ces  ptefentes  nos  lettres  d  ampliation  &:  érection  dudit  nom,  titre,  qualité  &  dignité  de 
Pair  de  France,  jouir  par  notredit  coufin,  les  enfans  mâles  &  defeendans  mâles ,  aux  j 
honneurs ,  autoriter ,  rang ,  feanecs ,  privilèges ,  prérogatives ,  prééminences ,  franchies, 
libenez  &  autres  droits  qui  appartiennent  à  ladite  qualité  &  dignité  ,  dont  tous  les 
autres  Pairs  de  France  ont  joui  ou  dû  jouir  de  tout  tems  &  ancienneté,  &  jouiflent  en- 
core à  prêtent,  tant  en  juftice  &  jurildiction,  feance  en  notre  cour  de  parlement  des 
Pairs  Se  autres  nos  cours  de  parlement  avec  voix  déliberativc,  qu'en  tous  autres  droits 
quelconques  ,  (oit  en  ailcmblée  de  nobleflc ,  faits  de  guerre  qu'autres  lieux  &:  a&cs  de 
feance  ,  d'honneur  Se  de  rang.  Voulons  &  Nous  plaît  que  toutes  les  ciulcs  civiles  Se 
criminelles ,  perfonncllcs ,  mixtes  Se  réelles  qui  concerneront  tant  notredit  coufin  le  ma- 
rtehal  duc  d'Harcourt,  que  le  droit  de  ladite  Pairie  (oient  traitées  &:  jugées  en  notre 
cour  de  parlement  de  Paris  en  première  înltancCjdc  même  que  Nous  l  avons  déjà  or- 
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donné  pour  le  duché  par  nofdites  lettres  d'ércûiondu  mois  de  Novembre  i  700.  Vou- 
lons que  notredit  coufin  le  maréchal  duc  d'Harcourt  tienne  ledit  duché  S;  Paine  mou- 
vant &  relevant  de  Nous  nuement  en  plein  fief  à  caule  de  notre  couronne ,  fous  une  léule 
foi  5c  hommage,  dont  notredit  coufin  Nous  a  tait  dés  à  p relent  ,ainii  qu'il  cft  accoutumé, 
le  ferment  de  fidélité  auquel  Nous  l'avons  reçu  en  qualité  de  duc  d'Harcourt  Se  Pair  de 
France.  Voulons  aufli  que  tous  les  vaflauxdc  notredit  coufin  le  reconnoiflent  comme 
duc  Se  Pair  de  France  ,&  lui  rendent  les  devoirs  aufqucls  ils  font  tenus  en  ladite  qualité» 
fans  néanmoins  qu'en  confequence  de  la  prefente  érection  en  Pairie,  àdé&ut  d'enfans 
înàlcs  &  defeendans  mâles  de  notredit  coufin ,  Le  marquifat  de  Thury  Se  les  autres  terres 
&  feigneuries  qui  compofent  ledit  duché  &  Pairie  >  puiilcntêtrc  par  Nous  Se  par  les 
rois  nos  (ucccûcurs  réunis  à  la  couronne ,  en  confequence  des  édits ,  déclarations  Se  or- 
donnances des  années  1  j  66. 1 779.  1 5  S  2. 1 587.  &  toutes  autres  faites  fur  1  érection  des 
duchez  Se  Pairies ,  aufquellcs  Se  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues,  Nous 

B  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ces  présentes  en  faveur  de  notredit  coufin  le  maréchal 
duc  d'Harcourt  &  fes  fuccelfcurs.  Mais  même  pour  d'autant  plus  favorifer  notredit 
coufin  le  duc  d'Harcourt ,  Nous  voulons  Si  entendons  qu'en  cas  que  ladite  terre  ainfi 
érigée  en  duché  &  Pairie  vint  à  tomber  à  une  fil'c ,  qui  par  la  coutume  des  lieux  en  au- 
rait la  propriété,  il  foit  permis  aux  mâles  defeendans  en  ligne  directe  de  notredit  coufin 
le  marcch.il  duc  d'Harcourt, de  retirer  de  notre  agrément  ou  de  celui  des  rois  nos  fuc- 
ccfleurs  le  lit  duché  Se  Pairie,  en  payant  à  celle  qui  en  auroit  la  propriété  la  jufte  va- 
leur de  ladite  terre  fur  le  pied  du  revenu  pour  lors  actuel,  6c  ce  dans  le  tems  de  fix  mois 
£  au  plùtard ,  du  jour  que  ladite  propriété  lui  auroit  été  acquife ,  à  la  cliargc  toutefois , 
qu'au  défaut  d'enfans  mâles  &  defeendans  mâles  de  notredit  coufin  dans  tous  les  cas  ci- 
defius  exprimez ,  les  terres  qui  compofent  lcfdits  duché  Se  Pairie  retourneront  au 
même  eut  Se  nature  ,  titre  Se  qualité  où  elles  croient  avant  la  prefente  érection.  Si 
donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  coofeillers  les  gens  tenons  notre  cour  de 
parlement  Se  chambres  de  nos  comptes  à  Paris  Se  à  Rouen ,  Se  à  tous  autres  nos  officiers 
&  juflicicrs  qu'il  appartiendra > que  ces  prefentes  nos  lettres  d'érection  de  Pairie,  ils 
faflent  lire ,  publier  &  cnregiftrer ,  Se  du  contenu  en  icclles  jouir  Ce  ufer  notredit  coufin , 
fes  enfans  mâles  &  defeendans  miles  Se  fuccelleurs  pleinement ,  paifiblement  &  perpe» 

D  tuellcmeot ,  ceflant  Se  taifant  cefler  tous  troubles  Se  empêchemens  ,  nonobftant  tous 
édits ,  déclarations ,  ordonnances ,  reglemens ,  clameur  de  haro >  charte  normande ,  prife 
à  partie,  us  Secourûmes  à  ce  contraires  ,au(quclles  &  aux  dérogatoires  des  dérogatoires 
y  contenues ,  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ces  prefentes  pour  ce  regard  feule- 
ment &  fans  tirer  à  confequence.  Car  tel  cft  notre  plaiûr.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme 
te  fiable  à  toujours ,  Nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à  ccfdites  prefentes ,  f auf  en  autres 
chofes  notre  droit  Se  l'autruy  en  routes.  Donne  à  Vctfaillcs  au  mois  de  Novembre  l'an 
de  grâce  mil  fept  cent-neuf.  Et  de  notre  règne  le  foixante-feptiéme.  Signé ,  LOUIS. 
Etlurle  reply  ,  par  le  Roy ,  Colbert.  Etàcôté,o'//S,PHELYppBAyx, pour  érection 
du  duché  d  Harcourt  en  Pairie.  Signé,  Colbert.  Et  fur  le  même  reply  cft  écrit. 

E  RegiJIrées  euj  &  ce  emjèntant  le  Procureur  gênerai  du  Roj ,  peur  jouir  par  t impétrant ,  fes 
htirs ,  fucce(fcurs  &  defeendans  miles  nex,  ér  à  natflre  en  loyal  mariage ,  de  leur  effet  ejr  contenu , 
ejr  rflre  exécute  es  félon  leur  forme  &  teneur  fuivant  tArrejl  de  te  jour.  A  Forts  en  Parlement 
teii.  Février  1710.  Signe ,  Dongo  1  s. 

Rcgijlrces  en  U  chambre  des  Comptes ,  oùy  ,  le  Procureur  gênerai  du  Roy ,  pour  jouir  far 
f  impétrant ,  fes  Loirs  ,futtc(fturs  &  defeendans  miles  neoejràna  itre  en  loyal  mariage ,  de  l'effet 
é-  contenu  en  tulles  futvont  &  aux  charges  portées  far  tArrejl  fur  te  fait  le  14.  Avril  17 1  o. 
j  Signé  ,  Noble  t. 

Le/dites  leur  es  ont  e" te  enregistrées  es  Registres  de  la  Cour,  four  jouir  far  l'impétrant  de  t  effet 
é-  contenu  en  iteSes,  ejr  ejlre  exécutées  félon leur forme  ejr  teneur , fumant  tArrejl  de  la  Cour  de 
te  jour. A  Roùenen  farlcmentU  z.Juillet  1711.  Signé ,  BrehaNT. 

Regi/Irées  és  Regtfires  de  la  cour  des  Comptes ,  Aides  é-  Finances  à  Rouen  ,  au  Bureau  defdits 
Comptes,  ce  confentant  le  Procureur  gênerai  d»  Roy  ,  four  en  jouir  far  t  impétrant, jurvant  leur 
forme  ejr  teneur  conformément  à  lArrefi  de  ladite  Cour  de  te  jowdhm.  16.  Juillet  1711, 
Signé,  Faoxpoint  ,  avec  paraphe. 
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Arrejl  d'tnregijirement  des  lettres  icreclïm  de  Hareastrt  en  duché-Pairie ,  au  parlement  de 

Paris. 

^Extrait  des  Regiflres  d»  Parlement. 

i%.  K£«i«j7i«»  V  TE  U  parla  cour  toutes  les  chambres  afîemblées ,  les  lettres  patentes  du  roi  doh- 
y  nées  à  Vctfaillcs  au  mois  de  Novembre  i7o9.fignécs  LOUIS,  fct  fur  le  reply.  Par 
le  roi,  Colbfrt,&  fcclléesdu  gmndfceaude  cire  verte  .obtenues  par  meflirc  Henry, 
duc  de  Harcourt,  maréchal  de  France ,  capitaine  des  gardes  du  corps  du  roi ,  chevalier 
de  fes  ordres,  par  lefquelles  pour  les  caufes  y  contenues,  ledit  (eigneur  roi  a  crée ,  érigé  & 
décoré  le  duché  de  Harcourt,  fes  appartenances  &  dépendances  mentionnées  dans  les 
lettres  d  érection  du  mois  de  Novembre  1709.  du  titre  ,  nom,  dignité  Se  qualité  de 
Pairie  de  France ,  pour  en  jouir  par  ledit  fieur  impétrant ,  les  enfans  &  defeendans  mâles 
en  loyal  mariage,  pleinement ,  paifiblcment  Se  perpétuellement  ;  Veut  à  cet  effet  que 
ladite  dignité  Se  qualité  de  Pair  de  France ,  (bit  unie  inlépar ablement  à  ladite  qualité 
&  dignité  de  duc  ,  Se  que  ledit  duché  de  Harcourt ,  (es  appartenances  &  dépendances 
fbit  dorénavant  Se  à  toujours  intitulé  Se  appcllé  duché  &  Pairie  de  France,  qu'en  con- 
séquence ledit  Heur  impétrant ,  fes  enfans  &  defeendans  mâles  fe  puiffent  intituler ,  dire 
&  nommer  en  tous  lieux  ducs  de  Harcourt  Se  Pain  de  France,  ainfi  que  plus  au  long  le 
contiennent  lefdites  lettres  à  la  cour  adrclTantcs  :  Vû  aufli  lefdites  Ictttcs  d'ércûion  du 
nrarquifat  deThury  en  la  dignité  de  duché,  fous  le  ncm  de  Harcourt  du  mois  de  No«  Q 
vembre  1700.  L'arrêt  dcnrcgiftrcmcnt  d'icclles  du  19.  Mars  1701.  Se  la  requête  pre- 
fentc'e  par  ledit fieur  impétrant,  afin  d 'enregiftremcnt  dcldites  lettres ,  conclufions  du 
procureur  gênerai  du  rot ,  oui  le  rapport  de  Me  François  Robert  confcillcr ,  la  matière 
mile  en  délibération  :  la  cour  ordonne  que  lefdites  lettres  (cront  enregiftrées  au  greffe 
d'icclle,  pour  jouir  par  l'impétrant ,  fes  hoirs,  (ucccûcurs  &  defeendans  mâles  nez  &  à 
naître  en  légitime  matiage ,  de  l'effet  Se  contenu  en  icclles  &  être  exécutées  lclon  leue 
forme  Se  teneur.  Pait  en  parlement  le  28.  Fcvticr  17 1  o.  Collationné.  Signé ,  G ilbe rt. 

Jrrtft  itnregijlrement  à  la  chambre  des  Cmftes  de  Paris ,  des  lettres  ttéreclim  de  Hartmt , 

en  duché- Patrie. 

VE  U  par  la  chambre  les  lettres  patentes  du  roi ,  en  forme  de  chartes ,  données  a  D 
Vcrfaillcs  au  mois  de  Novembre  ^oç.fignécs  LOUIS.  Er  fur  le  reply.  Par  le  roi, 
Coldfrt,&  fcellécs  fur  lacs  de  fbye  rouge  &  verte  du  grand  Iccau  de  cire  verte, accor- 
dées au  fieur  maréchal  duc  de  Harcourt ,  par  lefquelles  &  pour  les  caulcs  y  contenues  fa 
majefté  a  créé,  érigé  &  décoré  ledit  duché  de  Harcourt,  fes  appartenances  Se  dépen- 
dances du  titte ,  nom  ,  qualité  Se  dignité  de  Pairie  de  France  j  veut  à  cet  effet  que  la  di- 
gnité &  qualité  de  Pait  de  France  toit  unie  inféparablcment  à  ladite  qualité  Se  dignité  de 
duc ,  Se  que  ledit  duché  de  Harcourt ,  fes  appartenances  &:  dépendances  foie  doréna- 
vant fie  à  toujours  intitulé  fie  appcllé  duché  <x  Pairie  de  France,  qu'en  cqnfcqucnce 
le  licur  duc  de  Harcourt,  (es  enfans  Se  defeendans  mâles  fe  puiffent  intituler ,  dire  Se  E 
nommer  en  tous  lieux  ducs  de  Harcourt  S:  Paiis  de  France,  &  en  jouir  aux  honneurs, 
autontez  ,  rangs ,  feanecs ,  privilèges ,  prérogatives ,  prééminences ,  franchifes ,  libcrrez 
&  autres  droits  qui  appartiennent  à  ladite  qualité  &  dignité  dont  tous  les  autres  Pairs 
de  France  ont  ioui  ou  dû  jouir ,  tant  en  jufticc  &  junfdiction ,  feanec  &  voix  dclibcra- 
tive  au  parlement  de  Paris  &r  autres  parlemcns .  qu>en  tous  autres  droits ,  foit  aflcmblce 
de  noblefl'e,  faits  de  guerre,  qu'autres  lieux  «caftes.  Veut  auffi  fa  majefté  que  toutes  les 
caulcs  civiles  Se  criminelles ,  pcrfonncllcs ,  mixtes  &  réelles  qui  concerneront  ledit  fieur 
duc  de  Harcourt  &:  le  droit  de  ladite  Pairie ,  foient  traitées  &  jugées  au  parlement  de 
Paris  en  première  inftanec  ,  qu'il  tienne  ledit  duché-Pairie  mouvant  5c  relevant  nuc- 
ment  &:  en  plein  fief  de  fa  majefté ,  à  caufe  de  la  couronne  fous  une  feule  foi  Si  hommage ,  _ 
dont  il  a  fiit  le  ferment  de  fidélité  auquel  fa  nujefté  l'a  reçu  en  qualité  de  duc  de  Hir- 
court  &  Pair  de  France ,  que  tous  fes  vafTiux  le  rcconnoiïlcnt  en  ladite  qualité  ,  f.ins 
qu'en  confcqucncc  de  ladite  érection  en  Pairie,  à  défaut  d'enrans  mâles  &  defeendans 
mâles  dudtt  licur  duc  de  Harcourt ,  le  marquifat  de  Thury  &  les  autres  terres  &  feigneu- 
ncsqui  compotent  ledit  duché  &  Pairie  puiflent  éne  par  (à  majefté  &  les  fucccilcurs 
rois  réunis  à  la  couronne,  en  confcqucncc  des  edits,  déclarations  Se  ordonnances  énon- 
cez ciditcs  lettres  ,  par  lefquelles  en  outre  veut  (a  majefté  &  entend  qu'en  cas  que  ladite 
terre  ainli  érigée  en  duché  &:  Paine  vint  à  tomber  à  une  fille ,  qui  pat  la  coutume  des 
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Vieux  en  auroit  la  propriété ,  il  foie  permis  auiHits  mdles  defeendans  en  ligne  directe  dudit 
fîeur  duc  de  Harcourt ,  de  retirer  de  l'agrément  de  fa  majefié  ou  de  celui  des  rois  fes  fuc- 
ceficiirs  ledit  duché  «Se  Pairic.cn  payant  i  celle  qui  en  auroit  la  propriété  fa  jufte  valeur 
de  ladite  terre  (ur  le  pied  du  revenu  pour  lors  actuel ,  comme  plus  au  long  le  contien- 
nent lefdites  lettres ,  à  la  chambre  adreflantes ,  yû  aufli  les  lettres  d'éreétion  du  mar- 
uifat  de  Thury  &  celui  de  la  Mothc-Harcourt  en  duché ,  fous  le  nom  de  Harcourt ,  en 
aveur  dudit  heur  de  Harcourt  du  mois  de  Novembre  1 700.  Regiftt  ées  en  la  chambre  le 
2j.  Juin  170 1.  contenant  claufe  que  ledit  duché  relèvera  du  roi ,  à  caufe  de  la  tout  du 
kni  vre  ;  la  requête  prclcntce  à  la  chambre  par  meflire  Henry  duc  de  Harcourt ,  Pair ,  ma- 
réchal de  France,  chevalier  des  ordres  du  roi  Se  capitaine  de  les  gardes  aux  fins  d'enre- 
B  gifhcment  dcfditcs  lettres  d  érection  du  duché  de  Harcourt  en  Pairie  ,  conclufion  du 
procureur  gênerai  du  roi.  Tout  confideré ,  la  chambre  a  ordonne  Si  ordonne  leidifes 
lettres  être  regiftrecs  pour  jouir  par  l'impétrant , l'es  hoirs,  fuccclïcurs  Se  defeendans 
mâles  nez  «c  à-  naître  en  lovai  mariage ,  de  l'effet  &  contenu  en  icclles ,  à  la  charge  d  en 
taire  la  foi  &  hommage  au  roi ,  pour  raifon  dudit  duché  &  Pairie  de  Harcourt,qui  de- 
meurera mouvant  de  la  couronne,  à  caufe  de  la  tour  du  louvre,  5i  d'en  fournir  aveu  &. 
dénombrement  à  la  chambre  dans  le  temps  de  la  coutume,  &  outre  à  la  charge  que  le 
cas  arrivanr  que  ladite  terre  érigée  en  duché  &  Pairie  vint  à  tomber  à  une  fille ,  &  que 
le  plus  proche  parent  de  l  impctrant  retira  ledit  duché, il  lera  tenu  d'obtenit  de  nou- 
q  vc Iles  lettres.  Fait  le  14.  Avril  1710.  Collationnc.  Extrait  des  regiftres  de  la  chambre  des 
Comptes.  Signé, Noblet, avec  paraphe. 

Arrrjl  de  rétention  de  M.  le  Maréchal  due  de  Htrcottrt ,  en  la  dignité  de  Pur  de  France. 

Extrait  des  Regiftrts  de  Parlement. 

VEU  p;ir  la  cour  ,  les  grand  chambre  &  tourncllc  afïcmblccs ,  les  lettres  patentes  " 
du  roy,  données  à  Vcrfaillcs  au  mois  de  Novembre  mil  fepteent  neuf,  Signé 
LOUIS.  Se  fur  le  rcply,  par  le  Roy ,  Colbert.  &  fccllécs  du  grand  fecau  de  cire  verte , 
£>  portant  érection  du  duché  de  Harcourt  &  de  lès  dépendances,  en  nom  &  dignité  de 
Pairie  de  France,  en  faveur  de  Meflire  Henry  duc  de  Harcourt ,  maréchal  de  France  , 
chevalier  des  ordres  du  roy ,  capitaine  de  fes  gardes  ,  &  de  fes  defeendans  mâles, 
regiftrées  en  ladite  Cour  par  arrcfl  du  2S.  Février  dernier.    Requête  dudit  Meflire 
Henry  deHarcourr,  afin  d'être  reçu  en  ladite  qualité  &  dignité  de  duc  de  Harcourt, 
Pair  de  France  ;  Information  d'office  à  la  requête  du  procureur  gênerai  du  roy  du  2. 
du  prefent  mois  d'Aoult  1710.  par  le  conlcillcr  à  ce  commis  des  vie,  mœurs,  con- 
vention, religion  catholique  ,  apoftoliquc  Se  romaine,  &  fidélité  au  fervice  du  roy, 
valeur  &  expérience  au  fait  des  armes  dudit  Meflire  Henry  duc  de  Harcourt.  Con- 
cluions du  procureur  gênerai  du  roy  :  ouy  le  rapport  de Me . François  Robert,  con- 
cilier commiflairc,  la  matière  mi.'c  en  délibération,  ladite  cour  a  arrêté  Se  ordonne 
E  que  ledit  Meflire  Henry  duc  de  Harcourt  fera  reçu  <m  la  qualité  &  dignité  de  duc 
de  Hatcoutt  »  Paii  de  France ,  en  prêtant  le  ferment  accoutumé  de  bien  &  fidclle- 
ment  (crvir  ,  affilier  &  conlcillcr  le  roy  en  fes  trés-hautes  U  importantes  affaires  , 
&  prenant  feanec  en  la  cour,  d'en  tenir  les  délibérations  fecretes,  rendre  la  jufhce 
aux  pauvres  comme  aux  riches ,  garder  les  ordonnances ,  &  en  tout  fc  comporter 
comme  un  bon,  fige,  vertueux  Se  mignanimc  Pair  de  France  doit  faire,  Se  à  l'inf- 
tant  ledit  Meflire  Henry  duc  de  Harcourt  mandé  a  fait  ledit  ferment ,  Si  a  eu  rang& 
feance  en  ladite  cour.  £iit  en  parlement  le  neuf  Aouft  mil  fept  cent  dix.  Signe 
par  collation,  Dorei.  &  plus  bas,  Doncois,^4/«  avec  paraphe. 

F  Lettres  de  jujptn  frr  tereclm  du  duché  &  fir  U  Patrie  de  Harcourt. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  &  de  Navarre:  A  nos  amez  Se  u  Nownb  171». 
féaux  con'cillcrs  ,  les  gens  tenans  notre  chambre  des  comptes  à  Paris  ,  Salut. 
Nottc  tres-cher  &  bien-amé  coufm  le  duc  de  Harcourt  Nous  a  fait  expofer  que  vous 
ayant  preiente  nos  Ictttcs  patentes  du  mois  de  Novembre  1700.  pottant  érection  en 
duché  du  marquilat  de  Thury,  Se  des  terres  y  jointes,  (bus  le  nom  de  duché  de 
Harcourt ,  à  la  charge  détenir  ledit  duché  de  Nous,  nûc'mcnt  en  plein  fief  à  caufe 
de  notre  couronne,  fous  une  feule  foy  &  hommage  qu  il  feroit  tenu  de  Nous  ptêter 
en  ladite  qualité  de  duc  ,  entendant  néanmoins  que  les  aveus  dudit  duché  foienc 
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rendus  en  notreditc  chambre  des  comptes  de  Normandie ,  vous  auriez  en  procédant  A 
«  l'en  regi  fixement  des  lettres  ordonne  par  votre  arrcftdu  j.  Juin  1701.  que  lesaveus 
&  dénombremens  dudit  duchc'  feroieot  rendus  pardevant  vous(  <5t  que  depuis  vous 
ayant  prefenté  les  lettres  patentes  que  Nous  lui  avons  accordées  au  mois  de  Novem- 
bic  1709.  portant  ércâion  dudit  duché  en  titre,  nom,  qualité  &  dignité  de  Pairie 
de  France ,  par  lesquelles  nous  aurions  reconnu  que  notredit  coufin  le  maréchal  duc 
de  Harcourt ,  nous  avoit  fait  la  foy  &  hommage  dudit  duché  &  Pairie ,  &  ordonné 
entr  autres  choies  qu'en  cas  que  ladirc  terre,  ainli  érigée  en  duché  &  Pairie  ,  vinc 
à  tomber  à  une  fille ,  qui  par  la  coutume  des  lieux  en  auroit  la  propriété ,  il  (croit 
permis  aux  mâles  delccndans  en  ligne  directe  de  norredit  coufin  le  maréchal  duc  de  B 
Harcourt  de  retirer  de  notre  agrément ,  ou  de  celui  des  rois  nos  fucceflèurs  ,  ledit 
duché  &  Pairie,  en  payant  à  celle  qui  en  auroit  la  propriété ,  la  jultc  valeur  de  la- 
dite terre ,  fur  le  pied  du  revenu  lors  actuel ,  &:  ce  dans  le  temps  de  fix  mois  au  plus  tard, 
du  jour  que  ladite  propriété  lui  auroit  étéacquilcj  6C  quoique  lefdits  termes  (de  notre 
.agrément ,  &  de  celui  des  rois  nos  (uccedeurs ,  )  ne  lignifient  autre  chofe  qu'un  devoir  & 
fourmilion  tels  qu'ils  nous  font  rendus  en  pareil  cas  par  tous  ceux  qui  font  appeliez 
de  droit  à  pareilles  dignitez  ,  &  que  notre  intention  ait  été  que  lefdits  mâles  audit 
cas  (oient  appeliez  de  droit  audit  duché-Pairie ,  de  la  même  manière  &  avec  les  mêmes 
avanrages  qu'auroient  eu  les  autres  mâles  defeendans  de  notredit  coufin  le  maréchal  q 
duc  de  Harcourt,  &  (ans aucune  différence,  néanmoins  vous  auriez  en  procédant  à 
l'cnregiftrcmcntdcfditcs  lettres ,  ordonné  par  votre  arrcftdu  14-  Avril  dernier,  que  le  cas 
cy-defi'us  arrivant  ,  que  ladite  terre  en  duché-Pairie  étant  tombée  à  une  hllc ,  foit 
retirée  par  un  defeendant  mâle  en  ligne  directe  de  notredit  coulin  le  maréchal  duc 
de  Harcourt,  il  feroit  tenu  d  obtenir  de  Nous,  ou  de  nos  (ûcccffcurs  rois ,  de  nou- 
velles lettres ,  &  par  le  même  arreft  vous  auriez  encore  ordonné  que  les  aveus  dudit 
^duché-Pairie  feroient  rendus  pardevant  vous,  &  que  notredit  coufin  le  maréchal  duc  de 
Harcourt  (eroit  tenu  de  Nous  taire  la  foy  Se  hommage  dudit  duché-Pairie  ;  Et  voulant 
que  notredit  coulin  le  maréchal  duc  de  Harcourt ,  Se  fes  delcendans  mâles  en  ligne 
directe ,  joùidcnt  pleinement  de  la  grâce  que  Nous  lui  avons  accordée  par  nofdites  lettres  D 
des  mois  de  Novembre  1700.  &  1709.  (ans  aucune  rcltriction  ni  modification.  Pour 
ces  caufes ,  &  autres  à  ce  Nous  mduvans ,  de  notre  grâce  (peciale ,  pleine  puiflanec 
&  autorité  royale ,  Nous  avons  dit  &  ordonné,  ûc  par  ces  prefentes  (ignées  de  notre 
main  ,  difons  Ôc  ordonnons ,  voulons  &  Nous  plaît  que  (ans  s'arrêter  aux  reftrictions 
&  modifications  portées  par  vos  arrcfls  des  j.  Juin  1701.  ôc  14.  Avril  dernier,  ren- 
dus à  l'occafion  de  l'cnrcgiftrcmcnt  de  nofdites  lettres  des  mois  de  Novembre  1700. 
&  1709.  le(ditcs  lettres  (oient  par  vous  enregiftrées  purement  &  Amplement  félon 
leur  (orme  &  teneur ,  (ans  que  lefdits  arrefts  puiiîent  nuire  ni  prcmdicier  à  notredit 
coufin  le  maréchal  duc  de  Harcourt  ,  ni  à  fes  delcendans  mâles  ,  &  fans  que  fous 
prétexte  de  celui  du  14.  Avril  dernier  on  puifle  prétendre  qu'en  cas  que  ladite  terre 
érigée  en  duché-Pairie  ,  étant  venue  à  une  fille ,  foir  recueillie  par  un  defeendant  p 
inalc  en  ligne  directe  de  notredit  coufin  le  maréchal  duc  de  Harcourt,  ledit  defeen- 
dant mâle  (oit  tenu  de  prendre  de  Nous  ou  de  nos  (uccedeurs  rois ,  de  nouvelles  let- 
tres ,  mais  feulement  de  Nous  en  rendre  les  foy  &c  hommage ,  &  autres  devoirs  ac- 
coutumez en  pareil  cas  par  tous  ceux  qui  font  appeliez  à  de  (emblablcs  dignitez.  Si 
vous  mandons  Ce  trés-expreilemcnc  enjoignons  que  fans  attendre  de  Nous  un  plus 
exprés  &  abfolu  commandement ,  Que  ccldites  prefentes  qui  vous  ferviront  de  pre- 
mière, (ccondc  &  finale  juflion ,  vous  ayez  à  les  faire  regiitrer  purement  &  Ample- 
ment, &  du  contenu  en  icelles  faire  jouir  &  u(er  l'expofant  &  les  defeendans  mâles 
en  ligne  directe  ,  pleinement  ,  paiiiblcmcnt  «5c  pcrpetuelllment ,  cédant  &  râilânt 
cefler  tous  troubles  &  empcchcmcns ,  le  rout  (ans  s'arrêter  à  voldits  arrefts  des  3. 
Juin  1701.  ôc  14.  Avril  dernier,  &  nonobfhnt  toutes  ordonnances ,  édirs ,  déclara-  p 
lions ,  reglcoicns  &  autres  chofes  à  ce  contraires,  aufquellcs  &  aux  dérogatoires  des 
dérogatoires  y  contenues,  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ccfdites  prefentes, 
pour  ce  regard  feulement  8c  (.ins  tirer  à  confequence.  Car  tel  clt  notre  plaifir.  Donné 
à  M.irly  le  douzième  Novembre  l'an  de  grâce  mil  (cpt  cent  dix  ,  &  de  notre  règne 
le  ioixante-huiticme.  Signé,  LOUIS,  tt  plus  bas  parle  roy ,  Colbert,  avecgrillc  . 
&  paraphe.  Et  plus  bas  clt  écrit. 

Jtegi/Ire'es  en  U  chambre  des  comptes ,  omy  <jr  te  requérant  le  procureur  gênerai  du  roj , 
four  être  exécutées  félon  leur  forme  (jr  teneur  ,  le  premier  Décembre  mil  Jept  cent  dix. 
iigne,  Richer.  avec  grille  &  psraphe  ,  &  derrière  le/dites  lettres  au  haut  delapage 
Signé  ,  Adam. 
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A  Jrreft  etenregijlrement  des  lettres  téretlim  du  duché-Pairie  de  Harceurl  ,  au  Fortement 

de  Rouen. 

Extrait  des  regiftres  de  la  Cour  de  Parlement. 

VEU  par  la  Cour,  la  grand  chambre  afïcmbléc,  la  requête  prefentée  à  icellcpar  i.luiiut  i7u. 
Mcflire  Henry  de  Harcourt,  duc  de  Harcourr ,  Pair  Se  maréchal  de  France, 
chevalier  des  ordres  du  Roy ,  capitaine  des  gardes  de  (on  corps,  commandant  Ton  ar- 
mée en  Allemagne,  à  ce  qu'il  plût  à  ladite  cour  ordonner  que  les  lettres  patentes  à 
lui  accordées  par  (a  Ma  jette  à  Vcrfaillcs,  au  mois  de  Novembre  1709.  portant  ére- 
ction du  duché  de  Harcourt  en  Pairie,  feront  enregiftrées  es  regiftres  dcladitc^our 
I  pour  être  exécutées  félon  leur  forme  Se  teneur ,  Se  jouir  par  ledit  ficur  duc  de  Har- 
court de  l'cnet  d'icclles  :  Arrêt  étant  (ur  ladite  requête  en  datte  du  jo.  Juin  dernier  , 
portant  (oit  communiqué  au  procureur  gênerai  du  Roy ,  lefdites  lettres  patentes  cy- 
deflus  dattees  ,  regiftrées  au  parlement  Se  en  la  chambre  des  comptes  de  Paris  les 
28.  Février  &  14.  Avril  17 10.  conclufions  du  Procureur  gênerai  du  Roy  ,&  ouy  le 
rapport  du  (leur  de  Croville  con(ci!lcr-commifTaire  :  tout  confideré ,  la  Cour  ,  la 
grand 'chambre  aflcmblcc  ,  a  ordonne  &  ordonne  que  lefdites  lettres  patentes  por- 
tant érection  du  duché  Se  Pairie  de  Harcourt ,  feront  enregiftrées  es  regiftres  de  la- 
dite  Coût  pour  être  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur,  Se  jouir  par  ledit  lieurduc 
^  de  Harcourt ,  (es  hoirs  Se  fuccefleurs  &  defeendans  mâles  nez  &  à  naître  en  loyal  ma- 
riage, de  l'effet  d'icclles.  Fait  à  Rouen  en  parlement  le  '.Juillet  171 1.  Collationnc. 
Signé ,  le  Rebours.  Avec  paraphe  :  Et  fins  bas ,  BrehaHt. 


Jrrejl  d'enregiftrement  des  lettres  téretlim  du  Juché- Pairie  de  Harcourt  à  U  chambre  des 

comptes  de  Rouen. 

VEU  par  la  Cour  des  comptes,  aydes  &  finances  à  Rouen  au  bureau  dcfUits  16.  Iuiiin  1711. 
comptes ,  les  lettres  patentes  du  Roy  données  à  Vcrfaillcs  au  mois  de  Novem- 
bre 1709.  obtenues  par  le  ficur  maréchal  duc  de  Harcourt ,  par  lefquelics  fie  pour 
les  caufes  y  contenues  fa  Majcftc  a  créé ,  érige  Se  décoré  le  marquifat  de  Thury  ,  & 
celui  de  la  Mothc-Harcourt  en  titre  Se  dignité  de  duché  Se  Pairie  de  France,  vou- 
lant en  outre  faditc  Majcfté  que  la  dignité  &  qualité  de  Pair  de  France  foit  unie  in- 
fcparablcmenr  à  ladite  qualité  Se  dignité  de  duc  ,  &  que  ledit  duché  de  Harcourt, 
appartenances  Se  dépendances,  foit  toujours  appelle  duché  SC  Pairie  de  France  ,  ainll 
que  les  defeendans  mâles  dudit  ficur  impétrant ,  fui  vaut  que  plus  au  long  le  contien- 
nent lefdites  lettres  :  Requête  ptefentée  à  la  Cour  par  ledit  Leur  impétrant  aux  fins 
de  faire  ordonner  renregiftrement  d'icellcs  :  Conclufions  du  procureur  gênerai  du 
Roy ,  Se  tout  confideré  :  la  Cout  a  ordonné  fie  ordonne  lefdites  lettres  de  duché  Se 
Pairie  de  Harcourt  être  regiftrées  ès  regiftres  d'iccllc,  pour  être  exécutées  félon  leur 
forme  Se  teneur.  Fait  le  feizicme  jour  de  Juillet  mil  lept  cens  onze.  Collationnc. 
Extrait  des  regiftres  de  ladite  Cour.  Signe,  Fauxpoint.  Avec  paraphe. 

Réception  a»  Parlement  de  Mefftrc  François  de  Harcourt  en  U  dignité  de  duc  &  Pair 

de  France. 

Extrait  des  regiftres  de  Parlement. 

"C  7  EU  par  la  Cour,  les  grand'chambre  Se  tournelle  aflcmblccs,  l'information  fuite  iaiiki  171? 
V  d'office  à  la  requête  du  Procureur  général  du  Roy  le  feiziémedu  prefent  mois 
de  Janvier  1719.  de  l'ordonnance  d'icclle  par  le  Confcillcr  à  ce  commis,  des  vie. 
mueurs ,  convention ,  religion  catholique ,  apoftoliqne  Se  romaine,  fidélité  au  iervice 
du  Roy  ,  valeur  Se  expérience  au  fait  des  armes,  de  Menue  François  de  Harcourr, 
capitaine  des  gardes  du  corps  du  Roy ,  pourfuivant  fa  réception  en  la  qualité  Se  di- 
gnité de  duc  de  Harcourt ,  Pair  de  France ,  au  lieu  de  défunt  Meffire  Henry  duc  de 
t larcourt ,  Pair  &:  maréchal  de  France ,  fon  perc  ;  les  lettres  d'érection  de  la  terre , 
feigneune  Se  marquifat  deThuty  en  titre,  dignité  &  prééminence  de  duché  fous  le 
nom  de  Harcourr,  en  faveur  dudit  défunt  Mcflîre  Henry  de  Harcourt  heutenant- 
gcneral  des  armées  du  Roy,  &  de  les  enfans  &  defeendans  mâles  nez  Se  a  naître  en 
lovai  mariage,  du  mois  de  Novembre  J700.  l'arrêt  dcnregtftrcmcnt  d'icclles  du  dix 
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Mars  fuivant,  les  lettres  d'érection  dudit  duché  de  Harcourt  en  qualité  8:  dignité  de  A. 
Pairie  de  France ,  aufli  en  faveur  dudit  Mcllirc  Henry  duc  de  Harcourt  maréchal 
de  France»  &  de  fesenfans  &  defeendans  mâles  ncz&  à  naître  en  légitime  mariage 
du  mois  de  Novembre  (709.  l'arrêt  d  enregiftrement  dicelles  du  18.  Fc'viicr  1710. 
l'atrct  de  réception  dudit  Mcflîre  Henry  de  Harcourt  en  ladite  qualité  &  dignité  de 
duc  de  Harcourt  Pair  de  France,  du  neuvième  Aouft  fuivant:  copie  colbtionnée 
j>ardevan:  Notaires  de  l'extrait  mortuaire  dudit  défunt  Meflirc  Henry  duc  de  Har- 
court Pair  &  maréchal  de  France,  du  li.  O&obrc  171$.  délivré  par  le  Vicaire  de 
la  paroillc  de  faint  Sulpicc  de  cette  ville  de  Paris ,  l'extrait  baptiftaitc  dudit  Mcllirc 
François  de  Harcourt  du  feptiéme  Novembre  nîSç-  &  la  requête  par  lui  prcfcntcc 
■à  la  Cour,  afin  d'être  reçu  en  la  qualité  Se  dignité  de  duc  de  Harcourt  Pair  de  France. 
Concluions  du  procureur  gênerai  du  Roy  ;  ouy  le  rapport  de  M  .  François  Robert 
confeillcr,  la  matictemife  en  délibération ,  ladite  Cour  a  a:rctc  &  ordonné  que  ledit 
Jvlcflire  François  de  Harcourt  fera  reçu  en  la  qualité  Se  dignité  de  duc  de  Harcourt 
Pair  de  France,  en,prctaot  par  lui  le  ferment  accoutumé  de  bien  &  fklclemcnt  1er- 
vir,  allllter  &  confeillcr  le  Roy  en  fes  très-hautes  &;  treVunpoitantcs  affaires ,  «Se  pre- 
nant féance  en  la  Cour  >  de  garder  les  ordonnances  ,  rendre  la  juftice  aux  pauvres 
comme  aux  riches ,  tenit  les  délibérations  fectetes,  &  en  tout  le  comporter  comme 
un  bon,  (age  ,  vertueux  &  magnanime  duc  &  Pait  de  France  doit  faire  -,  &  à  l'in- 
fant ledit  Mcflirc  François  duc  de  Harcourt  mandé,  après  avoir  quitté  Ion  cpée  , 
fait  ledit  ferment  &  repris  fon  épéc,  il  a  été  reçu  &a  eu  rang  &  (canec  en  la  Cour. 
Fait  en  Parlement  le dix-ncuvicme Janvier  1715».  Collationnc.  bigné,  Gilbert.  C 


GENEALOGIE 

DE  LA   MAISON  D'HARCOURT- 

Gl  L  L  E  S-  André  de  la  Roque  fit  imptimet  l'an  1661.  en  quatre  volumes  in 
folio  ,  la  généalogie  de  la  maifon  d' Harcourt  avec  les  preuves  ;  il  la  fait  des- 
cendre de  TURCHETIL,  fécond  fils  de  TORF,(cigneurdeTorville,  &pctit-filsde 
BERNARD,  furnommé  le  Danois,  gouverneur  &  regent  en  Normandie  l'an  912. 
il  en  faitfortir  les  fîtes  de  Beaumont ,  comtes  de  Mcullcnt ,  les  barons  de  Courcculcs 
&  de  S.  Paer  ,  les  fires  de  Gournay  te  de  Milly ,  barons  de  la  Queue  &  de  Ncu- 
bourg.lcs  (cigneurs  d  '  Aube  rgen  ville  Se  les  vicomtes  d'Evrcux,  les  comtes  de  Lci- 
ccltct ,  de  Bedfort  8:  de  Mancheftet  Se  les  feigneurs  de  Boilcmont,  les  comtes  de 
Watvik,  te  les  barons  d'Amebec  Se  de  Livarot  que  l'on  peut  voit  dans  cet  auteur 
depuis  le  livre  l.  iufqu'au  livre  VIII.  Voyez,  tujft  ttme  II.  de  cette  hijloire  fsge  403.  où 
fe  trouve  U  genexîoye  des  comtes  de  Mcullcnt.  On  le  contentera  de  commencer  la 
maifon  d'Harcourt,  comme  dans  l'édition  de  1711.  par 

L 

TURCHETIL  ,  feigneur  de  Turqueville  te  de  Turqueraye,  nommé  vers  l'an 
1001.  dans  plusieurs  chartes  des  abbayes  deFefcamp  &  de  Bernay.  Orderic  Vital 
dans  la  vie  de  Guillaume  II.  duc  de  Normandie  ,  dit  que  Turchetil  avoit  été  lbn 
gouverneur ,  te  qu'il  avoit  été  tué  pat  les  ennemis  de  ce  prince.  Lu  Roque  tome  I. 
liv.  VIII.  f*tj  198.  lui  donne  pour  femme  ANCELINE  de  MonrJort  ,  ûrur  de 
Jeufiam,  feigneur  de  Montfortfur  Rifle,  &  pour  enfans. 
1.  ANCHETIL,  lire  de  Harcourt,  qui  fuie, 
a.  Vaut  jer  de  Turqueville. 

3.  Lb2ie  line  de  Turqueville,  femme  de  Cuilùmme,  bâtard  de  Normandie,  comte 
d'Yefmes  &  d'Eu,  fils  naturel  de  Richard  L  duc  de  Normandie,  i'ojez  tome  II. 
de  cette  hijloire ,  fsg.  494. 


IL 
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1 1. 

ANCHETIL  firc  d'Harcourt,  chevalier,  donna  quarante  acres  de  rerre  à  1  ab- 
baye de  Fefcamp ,  &  fur  prêtent  en  1024.  avec  Turchtûl  (on  peie  à  la  confir- 
mation des  fondations  de  celle  de  Bcrnay  par  Judith  de  Bretagne  duchefle  de  Nor- 
mandie. Il  prit  le  nom  de  Harcourt  fuivantlufage  du  temps,  &  le  tranmrt  à  fa  pof- 
cerité.  La  Roque  Aid  f*g.  300.  dit  qu'il  époufà  EVE  de  Bocucy.darac  de  Boeilcy- 
le-Chatel ,  dont  il  eut 

1.  Errand  de  HarcOTrt,feigneurdcBoeffey-Ie-ChatcI,  eftqualifié/f/^jflw-,^^ 
btren  de  Harcourt ,  en  plufieurs  hiftotres  qui  djlcnt  qu'il  fut  du  nombre  des  feig  icurs 
Normans  qui  parterent  la'mcr  l'an  \o66.  Se  combarirenr  pour  Guillaume  Uhktari 
duc  de  Normandie.  feanleFcron  dit  qu'il  tcvinten  fon  château  de  Haï  court  l'an 
1078.  La  Roque  ibii.ftg.  302.  lui  donne  pour  femme  Emm d'Eftoutevdlc. 

x.  ROBERT  firc  de  Harcourt  I.  du  nom,  qui  fuir. 

3.  4.  5.  6.  Se  7.  Jean,  Arnoul,  Gervais,  Yves&  Renaud  de  Harcourt. 

8.  ÀCNE'sdc  Harcourt,  dame  de  Formcvillc. 


III. 

ROBERT  I.  du  nom,  firc  de  Harcourt,  de  Caillevillc  ,  de  Beauficel 
&  de  Boefley-Ie-Chatcl ,  dit  U fort ,  bâtit  le  château  de  Harcourt ,  vivoit  en  1 1 00. 
&  cft  nomme' comme  fon  père  &  fonaycul  dans  la  cronique  d'Ordcric  Vital.  Voyez,  U 

CR^utl.ï.th.lV.  n  J  ' 

Femme ,  COLEDE  d'Argougcs ,  fuivant  le  même  auteur ,  pât.  30t. 
1.  GUILLAUME  firc  de  Harcourt ,  qui  fuit. 

2.  Richard  de  Harcourt  feigneur  de  Rcnneville, chevalier  du  temple,  fonda  la 
commanderie  de  Rcnncville  environ  l'an  1150.  &  y  fut  enterre. 

3-  Philippe  de  Harcourt,  nommé  éveque  de  Salisbury  en  Angleterre  l'an  1140. 
&  de  Bayeux  en  1145.  («)  Il  cft  fàir  mention  de  lui  en  pluûeurs  Chartres  des 
abbayes  de  Mortcmcr  en  1144.  de  S.  Etienne  de  Caèn  ,  de  la  la  Triniré  de  la  «1.  Robm  .bW 
Luferne  ,  de  S.  Julien  de  Tours  &  de  Fclcamp  en  1  xî4-  Il  affina  à  Wcftminf-  ,,»Mon, 
ter  au  couronnement  d'Henry  II.  roy  d'Anglcicrre  en  1 1  y  3.  mourut  en  1 16 1. 
ou  1 153-  &  fù*  entetré  dans  fon  égliie  cathédrale  de  Bayeux.  Veyt*  CtU.  ChriS. 
«dit.  de  i6^t.t»m.  Il.fâg.  358. 

D     4.  Henry  de  Harcourt,  Icigneur  &  châtellain  de  Boeffey-le-chatel. 
f.  Baudouin  de  Harcourt  feigneur  de  Caillevillc. 
6.  Errand  de  Harcourt  feigneur  de  Beauficel, 

IV. 

GUILLAUME  firc  de  Harcourt ,  de  Caillevillc  ,  de  Beauficel ,  de  Bocflèy- 
le-Chaftcl  ,  de  Stantunic ,  &rc.  en  1114.  cmbraOa  le  parti  d'Henry  I.  roy 
d'Angleterre  ,  duc  de  Normandie  ,  8c  donna  fa  terre  de  Srantunie  avec  fes  dé- 
pendances à  l'abbaye  dcGeroIdon  en  Angleterre,  (uivanr  leMonafticon  Anglicanum. 

Femme,  HUE  d'AmboHe,  (uivant  la  Roque,  ptg.  507.  cft  qualifiée  damedcHar- 
courr,  dans  le  martirologe  de  la  Croix  S.  Lcuftroy , datte  du  mois  de  Juillet. 
1.  ROBERT  II.  du  nom,  lire  de  Harcourt,  qui  fuir. 

1.  Nicolas  de  Harcourt  feigneur  de  Bouvillc,  cft  qualifie  clerc  ,  lorfqu'il  fîgna 
une  charte  de  l'abbaye  du  Bec  en  11 91  avec  Robert  (on  frère. 

j.  Roger  de  Harcourt  feigneur  de  Rcnncville ,  foulcrivit  à  Rouen  le  premier  Mars 
1 1 85».  la  charte  que  Richard,  du  catar  de  Lim,  roy  d'Anglc'crrc,  duc  de  Nor- 
mandie &  de  Guyenne,  fir  expédier  par  Guillaume  de  Longchamp  évîqucd  Ely 
fon  chancelier ,  en  faveur  de  1  abbaye  de  Norrc-Damc  du  Voeu ,  diocefe  Je  Cou- 
tanecs ,  par  laquelle  ce  prince  confirma  les  fondations  faites  pat  le  roy  Henry  II. 
fon  pcie ,  &  par  1  impératrice  Mathilde  fon  aveulie. 

4.  Guillaume  de  Harcourt,  feigneur  d'Ouvillc,  cft  nommé  d-ms  un  ancien  rois 
des  fiefs  d'Angleterre. 

).  Renaud  de  Harcourt  cchanfondu  roy  Philippes-Augufte,  qui  lui  donna  pour 
jrcccmpcnfc  de  les  lervices  une  halle  en  la  juiveriede  Paris ,  par  une  charte  ex- 
pédiée au  mois  de  Février  1116. 
Jome  K  1  * 


Digitized  by  Google 


\if,       HISTOIRE  tSLNEALOGlQUE  ET  CHRONOL. 

6.  Alberede  de  Harcourt,  nommée  avec  Robert  fon  frerc  dans  une  chatte  de  £ 
l'abbaye  du  Bec  de  l'an  1192- 

7.  Alix  de  Harcourc,  mariée  à  Robert  de  Montfon  feigneur  de  Beaudefert ,  fils 
de  Toufiam  de  Montforc. 

8.  Eve  de  Harcourt ,  dame  de  Liforcs,  c'poufa  Guillaume  Crcfpin  III.  du  nom,  fei- 
gneur du  Bec -Crcfpin,  d'Eftrcpagny  &  de  Dangu.fils  de  GoffeUn  Crcfpin  .ba- 
ron du  Bec-  Crcfpin  &  d'Eftrepagny  Ci  d'I/abeau  du  Plcflis  dame  de  Dangu.  Elle 
donna  aux  religieux  de  l'abbaye  de  Mortcmer  l'an  »i8o.  cent  livres  pour  fournir 
du  pain, du  vin  &  de  la  cire  à  lacelebration  des  méfies ,  &  cent  marcs  d'argent 
pour  des  obits  ,  &  choifit  ta  fepulturc  dans  le  cloître  de  cette  abbaye  prés 
l'entrée  de  l'églifc.  « 
Beatmx  de  Harcourt,  cft  mentionnée  dans  les  titres  de  l'églifc  de  Baycux,[où  B 
elle  cft  dite  niece  de  Phihfpcs  de  Harcourt  qui  en  ctoit  évêque. 


Dt  gueule!  k  1. 
fjfcei  4,'tr. 


v. 

ROBERT  II.  du  nom  ,  lire  de  Harcourt,  d'Elboeuf,  de  la  SaufTaye  »  de 
BeauMelnil  ,  de  S.  Celerin ,  de  Caillcvillc ,  de  Beaulîccl  ,  de  Potigny  ,  de 
Bocflcy-le-Chaflel  Se  de  Renncvillc  >  chevalier ,  furnomme  le  vaillant  ou  le  fort,  don- 
na en  1191.  plufieurs  biens  à  l'abbaye  de  la  Noc,  ordre  de Cîtcaux,& à  Sylveftrc  abbé 
de  la  Croix  S.  Lcuflroy,  du  confentement  de  Richard,  de  Jet»  &  d'Amaury  de  Har-  D 
xourt  fes  enfans,  en  prefence  de  Robert  d'Angcrvillc.  Au  mois  de  \:ay  1100.  Jean 
/ans  terre  roy  d'Angleterre  le  nomma  pour  être  plcge  &  otage  de  la  paix  conclue  à 
la  Goulcttc  avec  le  roy  Philippes-Augufte.  Il  fonda  la  même  année  la  chapelle  de  S. 
Thomas  archevêque  de  Cantorbery ,  prés  fon  château  de  Harcourt ,  &  trois  ans  après 
confirma  les  donations  que  fon  pere  avoit  faites  à  l'abbaye  du  Bec-Hcllouin.  Dans  l'a- 
cte il  cft  dit  fils  de  Guillaume .  &  petit-fils  de  Robert  de  Harcourt ,  &  vivoit  encore  en 
ir  12.  Voyez  fon  article  dans  (Infime  de  Harcourt  for  la  Roque  tome  1.  /  8.  th.  6. 

Femme,  JEANNE  dame  de  Mcullent  ,  de  Brione  &  de  Bcau-Mcfnil ,  fille  de 
Rùbert  IL  du  nom ,  comte  de  Mcullent  (îre  de  Bcaumont ,  &c.  &  de  Mathtlde  de 
Cornoiiaille  ,  fut  'mariée  en  1179.  Voyez  terne  IL  de  cette  hi/loire ,  fag.  <o6. 

j.  RICHARD  firc  de  Harcourt, qui  fuit.  E 
z.  Guillaume  de  Harcourt,  tige  des  feigneurs  de  Bofarorth  en  A nglcterrc,  rap- 
portés par  la  Roque  ,hijl$ire  de  Harcourt  tome  II.  I.  XIV. 

3.  Olivier  de  Harcourt ,  Icîgncurd'EIlcnhal  ,dont  lapoflerite'  s'itabltt  en  Angleterre. 

4.  Simon  de  Harcourt,  teigneur  de  Blanchcly,  mourut  (ans  enfans , d'Alix  d'Ar- 
denne  fa  femme. 

5.  Jean  de  Harcourt,  feigneur  de  Bouvillc  par  don  du  roy  Philippe  Augufie ,  & 
pour  lequel  il  devoit  lervice  d'un  chevalier.  11  cft  fait  mention!  de  lui  dans 
des  titres  de  l'abbaye  de  Mortcmer  en  1 19 1.  &  du  Bec  l'an  1103.il  Ce  trouva  l'an 
1214.3  la  bataille  de  Bouvincs,  où  il  tenoit  le  party  de  Jean  /ans  terre  îoy  d'An- 
gleterre. 

6.  Gilbert  de  Harcourt ,  feigneur  de  Saxetot  ,  cft  nomme  dans  le  regiftre  du 
dénombrement  des  fiefs  de  Normandie  fait  en  1210.  par  ordre  du  roy  Philippe 
Augufie. 

y.  AmaURY  de  Harcourt  1  mentionne'  dans  un  titre  de  l abbaye  de  la  Noc  en  1192. 
8.  Roger  de  Harcourt  ,  nomme  dans  un  titre  de  lan  12^6.  concernant  Eudes 

RigauJ,  archevêque  de  Rouen. 
j>.  Raoul  de  Harcourt,  caiycr  ,  feigneur  d'Anonvillc ,  vendit  au  mois  de  Dc- 
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il        ccmbrc  iïjç.  du  contentement  de  fa  femme  &  de  fon  fils  aîné, aux  abbe  & 
religieux  de  Mortemer ,  tout  le  fief  de  Fay  afiîs  en  la  paroilTe  d'Andrczcy  ,  fie  jura 
fur  les  faines  Evangiles  qu  il  n'y^cclamcroit  jamais  aucune  choie. 
Femme ,  Acne's  d'Andrezcy. 

I.  Guillaume  de  Harcourc,  feigneur  d'Anonvillc,  nommé  avec  {a  meredans 
laite  de  1 2j j. 

II.  Robert  de  Harcourc,  feigneur  d'Andrezcy ,  nomme  avec  Godefrojàz  Lcga 
dans  un  titre  parte  en  Angleterre. 

jo.  VAUriER.dc  Harcourt,  firc  de  Brione. 

11.  Basilib  de  Harcourt,  dame  de  Formeville  &dc  Gi  feules,  nommée  dans  les 
3         titres  de  l'abbaye  de  la  Noc  en  1 101. 

12.  Cécile  de  Harcourt,  merede  Gaïilumt  de  Chacefaine  en  .1121.  lequel  don- 
na aux  moines  de  Mortemer  la  même  année  ,  quinze  arpens  de  rerre  de  fon  fief. 

jj.  Math  ilde  de  Harcourc ,  nommée  en  deux  charres  de  l'abbaye  de  Mortemer 

és  années  1238.  &:  124;.  au  mois  de  Mars. 
14.  &  if.  Hailde  &  Emmeline  de  Harcourt  ,  font  nommées  dans  les  titres 

de  l'abbaye  de  Mortemer  en  123g. 

0  V  L 

RICHARD  ,  firc  de  Harcourt,  d'Elbœuf, 'de  la  Sauffaye,  de  Brione,  de  Beau- 
mefnil,  de  S.  Sauveur,  de  Bcauficel,  de  Caillevillc,de  Rcnncvillc ,  d'Aurilly , 
d'Auvers,  des  Planches,  de  S.  Celerin,  d'Efprcvillc,  de  fainte  Colombe,  d'Ango- 
villc,  de  Potigny,  de  S.  Pierre, du  Sauccy ,  &c.  chevalier;  clt  nomme  entre  les  che- 
valiers Banncrcts  qui  vivoicnt  fous  le  règne  de  Philippe  Angafle  l'an  1210.  Il  eut  un 
grand  dirlercnd  avec  le  doyen  &  le  chapitre  dEvreux  ,  pour  le  patronage  de  fainte 
Colombe  &  de  S.  Pierre  prés  Neubourg.  Le  pape  Innocent  111.  en  attribua  la  con- 
noiffanec  à  trois  chanoines  de  Chartres,  qui  lui  donnèrent  un  dclay  pour  fc  défen- 
dre ;  cette  altaire  fut  enfin  terminée  par  lcntremile  de  Lucas  Evcque  d  Evreux, & 
Robert  Poulain  ,  archevêque  de  Rouen  ,  confirma  la  fentence  de  l'évcque  dEvreux 
le  imeme  des  noncs  de  Mars  il  16.  Richard  y  acquiefça  &  donna  la  meme  année 
P  fix  muids  de  bled  de  renre  au  chapitre  d'Evreux.  Le  roy  S.  Louis  ayant  convoque 
au  mois  de  Septembre  njf-  les  principaux  barons  de  France  à  S.  Dcnys  ,  pours'op- 
pofer  aux  cntrcprifcsdcscvêques  fur  la  jufticc  royale,  il  (ouferivit  la  requête  adreflée 
au  pape  Grégoire  1  X.  à  ce  iujct.avec  Hugues  duc  de  Bourgogne,  Pierre  comte  de 
Brcugne,  &c  &  mourut  avant  l'an  1242.  comme  on  l'apprend  d'un  toile  de  la 
chambre  des  comptes ,  où  fa  femme  clt  (ommée  d'envoyer  en  fa  place  des  gendar- 
mes pour  le  lendemain  des  octaves  de  Pâques,  contre  Hugues  de  Leligncm  comte 
de  la  Marche. 

Femme,  JEANNE  de  la  Rochc-TcfTon  ,  dame  de  S.  Sauveur-Ic- Vicomte,  d'Au- 
I  vers  &:  d'Aurilly  ,  fille  de  Jovrdam  Teflon  ,  &  de  Lttue ,  dame  de  S.  Sauveur,  fille 
&  heriticre  de  Neel,  vicomte  de  Coftentin  &  de  S.  Sauveur.  Jeanne  c'toit  fœur  de 
HmuI  Tctfon,  lequel  fit  hommage  à  l'abbé  du  mont  S.  Michel ,  des  chafteaux  de  la 
Roche  &  de  Colombe. 

1.  JEAN  I.  du  nom,  firc  de  Harcourt,  qui  fuit. 

2.  RAOUL  d:  Harcourt ,  qui  a  donné  origine  aux  feigneurs  d' A  U  R I L  L  Y , 
mentionnez,  m  §.  VII. 

j.  ROBERT  de  Harcourt,  a  fait  la  branche  des  feigneurs  de  BEAUMESNIL, 

qui  feront  r  appert  c  §,  VIII. 
4.  Amauky  de  Harcourt,  feigneur  d'Etbccuf ,  cuéau  liège  de  Perpignan  en  1285 
**      j.  André'  de  Harcourt,  feigneur  de  Caillcvillc,  éto:t  prclent  l'an  1257.  lorfque 

Je/m  ,  lire  de  Harcourt  fon  frere  aine ,  a  (ligna  à  RmuI  de  Harcourt  leur  frère 

pour  lupplcmcnt  de  partage  400.  livres  de  rente  fur  le  vicomec  de  S.  Sauveur. 
6.  Hugues  de  Harcourt  ,  icigneur  de  Potigny ,  eft  nomme  dans  un  titre  de 

l'an  1274. 

7-  Jeanne  de  Harcourt',  rcligicufe  à  Lonchamps ,  morte  en  1280.  &  enterrée 
dans  le  chapitre  de  cette  abbaye. 

8.  Pe  prête  de  Harcoutc  ,  epoufa  Jttn  II.  du  nom,  feigneur  de  Hcllenvillicrs. 

9.  Alix  de  Harcourc. 

10.  Macuemte  de  Harcourt  époufa  Philippe  de  Pcrufle,  feigneur  de  la  Vauguion  , 
fils  de  Charles  feigneur  de  Pcrufle  ,  8c  a  Anne  de  Malaflà,  dame  de  la  Vauguion. 
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vu.  A 

}EAN  I.  du  nom  ,  firc  de  Harcourt ,  d'Elbd^uf ,  d'Auvers  Se  de  Nehou ,  vicomte 
de  S.  Sauveur  ,  feigneur  de  Caillcvillc  ,dc  Bcauficcl  ,dcBlouvillc  ,  de  Potigny,&c. 
dit  le  Trttd  homme ,  chevalier ,  fuivit  le  roi  S.  Louis  à  fort  premier  voyage  d'outre- mer 
l'an  1148.  fonda  en  1257.  le  prieuré  de  N.  D.  du  parc  ,  de  l'ordre  des  chanoines 
réguliers  de  S.  Auguftin ,  prés  fon  chafteau  de  Harcourt ,  croit  âge  de  7 1 .  ans  lorlqu'il 
accompagna  le  roi  S.  Louis  à  ton  fécond  voyage  d'outre-mer  l'an  1  u>9.  Se  affilia  en 
1 283.  au  jugement  rendu  en  faveur  du  roi  Philippe  le  Hardy  conrre  Charles  de  France 
roi  de  Sicile,  pour  les  comtez  de  Poitou  Se  d'Auvergne, qu'avoir  poflcJés  Alfonfc  de 
France,  frerc  du  roi  S.  Louis, il  mourut  fort  âgé  le  5.  Novembre  j 2.88.  &  rut  en- 
terré au  prieure  du  P.irc. 

Femme  ALIX  de  Beaumont  fille  de Jean  de  Beaumont  ,  chevalier  &  chambellan  jj 
du  rot ,  lequel  fut  employé  par  S.  Louis  contre  les  Albigeois  ,  Se  de  "Jeanne  dame 
de  Clichy ,  fur  mariée  avant  l'an  1240.  mourut  le  4.  Oûobrc  1x75.  Se  tut  enterrée 
au  prieuré  du  Parc. 

1.  Philippe  de  Harcourt,  mourut  jeune. 

2.  Richard  de  Harcourr  ,  feigneur  de  Boclîcy-le-Chaiicl  8c  d'Elbcruf,  mourut 
l'an  1169.  fans  enfans  d'I/abelle  de  Mello,  fucur  de  Dreux  de  Mcllo,  feigneur 
de  S.  Prifc. 

3.  JEAN  H.  du  nom  ,  firc  de  Harcourr.  qui  fuir. 

4.  Robert  de  Harcourt ,  leigncur  de  S.  Sauvcur-lc- Vicomte,  archidiacre  de  l'E- 
glilc  cathédrale  de  Coutances  en  1238.  puis  évequede  la  même  cgl.fe  en  1296. 
&  confcillcr  du  roi  Philippe  le  6tl ,  fit  une  donation  à  l'abbaye  de  S.  Sauveur- 
le- Vicomte  l'an  1290.  Se  la  fit  bâtir  de  nouveau,  en  mémoire  de  ce  qu'ellcavoit  q 
c'té  fondée  par  Nccl  vicomte  de  Coftentin  Se  de  S.  Sauveur  ton  predecclkur  ; 
donna  pluficurs  biens  à  l'abbaye  de  S.  Victor  de  Paris,  Se  au  prieuré  de  S.  Lo 
de  Rouen  ,  Se  étoit  decedé  l'an  13 16.  comme  il  cft  marqué  dans  un  regifire 
de  la  chambte  des  comptes.  Voyez.  Gai.  Chrijl'  edit.  de  \6,6.  tom.  II.  p.  140. 

5.  Guillaume  de  Harcourt,  feigneur  de  la  Sauffaye,  dElbeuf  ,  Sic.  chevalier 
maître  d'hôtel  du  roy  &  queux  de  France,  fonda  au  mois  de  Février  IJ17. 
un  collège  de  treize  chanoines  en  la  paroifle  de  S.  Martin  de  la  Corneille;  cette 
fondation  fut  confirmée  par  le  roy  Phi  lippes  le  Long.  (  a  )  Il  mourut  le  Mer- 

fi)R^ottïror         crcJy  avant  l'Affomption  11.  Aouft  1 3  37.  &  fut  enterré  dans  Péglife  collégiale 


îk,Cfb£*r  de  ,a  Saurtàye  qu'il  avoit  fondée.  Voyez  fi»  article  dons  la  fuite  de  tette  bifioire  ,  D 

chapitre  des  grands  queux  de  France. 
I.  Femme  1  Jhanne  deMeullent,  dame  de  Thorigny,  cft  nommée  feulement  de 
Thorigny  par  quelques-uns,  &  même  dans  la  fondation  de  l'cglifc  collégiale  de 
la  Sauffaye,  à  caufe  qu'elle  étoitdamede  cette  terre.  Elle  étoit  fille  de  l'aie- 
rant  de  Mcul  ent,  feigneur  de  Ncufbourg,  Se  de  Je*me  de  Bouvillc,  dame  de 
Milly.  Voyez,  tme  II.  de  eette  htftoire pag.  411. 
1.  ]i-an  de  Harcourt  mort  jeune. 

it.  Alix  de  Harcourt  ,  dame  de  la  Sauffaye  ,  enterrée  au  prieuré  du 
Parc. 

IL  Femme,  Isabelle  de  Léon,  fille  à' Hervé  de  Léon,  feigneur  de  Châteauneuf 
en  Timcrais  &  de  Scno.ichcs ,  &  de  Mabutd  de  Poiffy  daine  de  No  von  fur  An-  P 
dcllc.  - 

III.  Femme,  Blanche  d'Avaugour  fille  de  Henry  baron  d'Avaugour,  Se  de  Marie 
de  Beaumont- Brîcnnc  Son  mari  &:  clic  le  firent  une  donation  mutuelle  au  mois 
de  Mars  1 3 1 2.  ordonnèrent  que  tous  leurs  biens  (croient  vendus  apres  leur  mort 
&  les  deniers  difttibuez  aux  pauvres  des  diocefes  de  Normandie,  de  Paris,  de 
Chartres,  du  Mans  Se  d'Angers,  fuivantun  titre  qui  cft  au  quarante-huitième 
rcgillrc  du  trefor  des  chartes,  &:  fondèrent  cr.fëmblc  en  l'égîife  de  Notre-Dame 
d'Evrcux  un  obit  qui  (c  célèbre  au  mois  de  Février.  Voyez  tome  III.  de  celte  bi- 
fioire ,  pa*.  f  <>• 

Raoul  de  Harcourt,  chanoine  de  Notre-Dame  de  Paris  en  1180.  archidiacre 
des  cglilcs  de  Rouen  &  de  Coutances ,  chancelier  de  Baveux ,  chantre  d'Evrcux, 
confcillcr  ordinaire  da  roy  Phiiip^cs  le  bel  ,  clerc  de  Charles  de  France,  comte 
de  Valois  en  ijoj.  &:  docteur  es  droits  ,  ton -la  dès  l'an  1180.  le  collège  de 
Harcourt  à  Paris  pour  les  étudiai»  en  théologie  &  aux  arts  ,  des  d:occlcs  de 
Rouen»  dc  Baveux,  d'Evrcux  Se  de  Coutances,  où  il  avoit  poffededes  bénéfi- 
ces 
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ces  II  mourut  le  n.  Septembre  1307.  &:  fut  enterré  au  prieuré  du  Parc. 
^  7.  Guy  de  Harcourt ,  chanoine  de  I  églife  de  S.  Pierre  de  Liz.cux ,  puis  élu  cvâ- 
que  de  cette  eglife  Tan  1303.  fc  trouva  à  la  rranflanon  du  chef  du  roy  S.  Louij, 
de  labbave  de  S.  Denis  en  France  en  la  lainte  Chapelle  de  Pans  1  an  i  jofi.  Il 
fut  condamne  à  une  amende  de  itooo.  livres  tournois  par  arret  du  parlement» 
en  la  ferede  S.  Martin  132t.  pour  pluncurs  excès  commis  par  les  gensfic  do- 
n  cliques  envers  ceux  du  roy  Charles  I  V.  dit  le  Bel,  qui  par  lettres  du 
,8  Aouft  1 326.  lui  remit  5000.  Uv.  à  la  charge  de  lui  payer  le  refte  en  trois 
termes  aux  fetes  de  la  Nativité  de  N.  S.  des  années  1317-  13*!.  &  1319.  « 
™Tmr  le  24.  Avril  133*.  ayant  fondé  la  même  année  le  collège  de  L.zieux  a 
PÏÏ,T&      «S  «  fc»  W  r**  <kL  Chrtfi.edn.de  ,5,*.  *m  //./«. 

8.  Am  de  Harcourt ,  femme  de/«»  fcigneur  de  Ferricrcs,  fils  de  Henry  ou  H* 
de  Ferricres ,  &  de  la  fille  du  comte  d  Evrcux. 

9.  Lu  rB  de  Harcourt,  épou^-»  fire  de  Hotot  en  Caux,  fils  de  Ittrfu.fiic 
de  Hotot   &  à  libelle  de  Fcrriercs  dame  de  S.  Martin. 

1G *  amTo  <£  Harcourt ,  mariée  à  Jesn  dit  Wauticr ,  fcigneur  de  S.  Martin ,  qui 

»^£l±iï££.  femme  de  fire  de  Bailleul  en  Normandie, 

îz  Agne's  de  Harcourt  rcîigicufe,  puis  abbefle  de  Longchamps,  mourut  le  i, . 

Novembre  1 29 »•  «J«  C4*-  chrifi-  eitt'     l6*fl  f$  P\'     u  t 

C     13  Jea«ke  de  Harcourt  aufli  rel.gieule  ,  puis  abbeûc  de  Longchamps  en  1312, 

VvtezCtl.  Chrtfi.eda.de \6^6.ftg.j7S-  »,  u  Banville 

,4.  Isabelle  de  Harcourt,  épouU>w  fire  de  Mauquenchy  &  de  Btainvillc. 

VIIL- 

T  EAN  IL  du  nom,  fire  de  Harcourt  &  de  Nchou ,  vicomte  d e  S.  Sauvent r  &  de 

^1  Femme ,  fuivant  la  Roque ,       /  M.  3  37-  AGNE  S  de  Lorraine ,  fille  de  Ferry 

veuve :  dTSUi -de  Lezignem  ,  feigneur  de  Jarnac , de :  Chaftelacher  *  ^Vouvcnt, 
X  d'£«J Vicomte  de'chaftelleraulr  «  d'***  de  Danunartm ,  dite  de  ^ 
thuut  fa  femme.  Voyez,  tme  ill.  de  cette  hfivre ,  f>*g  J9- 

,  IRAN  III.  du  nom,  «ire  de  Harcourr,  qui  lu  t.  j- 
E  I"  Ifanh de  Harcourt,  femme  de  Henry  1  V.  du  nom ,  baron  d  Avaugour  ,  de 
*  de  Goelto,  fils  d  Henry  111  du  nom,  baron  d' Avaugour ,  &  de  M* 

STtamtSSSie.  Elle  envoie  veuve  vets  la  fete  de  la  Purification  de 

.  ttiTdTS^:  ma^fXfeigneur  de  Boulainvilliers  & 
3.  Marguerite  oc  »  ïWamvillicrs  «£  de  de  Sanccrre.  20.  à 

&  de  Marguerite  dame  de  Hotot. 

T  EAN  III.  du  nom,  fire  de  Harcourt ,  vicomte  de  ^«v«  de 
\  rault,  feignent  d'Elbeuf,  de  la  Sauflaye,  de  Bnone  ,  de  llflcbonnc  de  G£ en 
Son ,  de  la  Corneille,  de  Tuifllgnol  de  Rang»,  de  Penere  ,  de B«y  ,  d ^ »c 
ville  ,'de  Bcauhcel,  dArfcot.de  ^res  ,  ^ 

Vetbois ,  de  Valbec,  de  Fauquembeghe,  <kc.  chevalier  >*"le  t9rt' ™u  Phili  '  U 
die  dïs  («vices  confiderables  aux  rois  Philippcs  /,  */ ,  Louis  ^  .J  W 
*  Charles  le  Bel-,  mourut  le     Novembr e  , 3 ^  ^.^^^  £ 
parf.  Il  avoir  écc  fiance  avec  M*  Bertrand  de  Briquebcc  qui  mourut  avant  que 
mariage  fut  accompli.  l*  Bft>t0me  ».  /•  *•  R  a 
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Femme,  ALIX  de  Brabant.damcdc  Mczicrcs  en  Brennc,  d'Arfchot ,  de  Vcrbois  A 
&  de  Valbcc,  fille  5c  héritière  de  Geoffroy ,  lire  d'Arlchot,  &:  de  Jeanne  dame  de 
Vierzon  en  Bcrry.  Elle  fut  enterrée  en  1  égide  collégiale  de  Mczicrcs  en  Brcnne,  qu'elle 
avoit  fondée. 

1.  JEAN  IV.  du  nom,  premier  comte  de  Harcourt,  qui  fuit. 

2.  JLou  j sdc  Harcourt ,  feigneur  de  Saint  Paul,chcvalicr ,  cil  mentionné  avec  Geofroy, 
(on  frcrc,dam  un  regiftre  de  la  chambre  des  Comptes ,  intitule  jornale  thefauri ,  com- 
mençant le  î.  Aoult  i52«.oùron  trouve  unccedulc  dattéedu  lo.Juindelamcme 
année ,  de  la  (omme  de  z  i .  li  v.  parifis  four  le  palefroi  &  le  mante  au  de  la  chevalerie  t$- 
rtouvelle  milice  de  Louis  de  Harcourt ,  Se  de  pareille  (omme  pout  Ton  ricre  Geofroy. 

j,  Godbfroy  de  Harcourt ,  chevalier ,  feigneur  de  Saint  Sauveur- le  vicomte  &  ma- 
réchal de  l'armée  d'Angleterre ,  dit  le  boiteux ,  (c  trouva  à  la  bataille  de  Mont-  g 
callclen  1318.  àl'ofl  de  Buirenfofl'c  en  1339.  &:  à  celui  de  Bovines  en  1340.  où  il 
avoit  à  (à  fuite  fix  chevaliers-bacheliers  &  jo  ccuycrs.niivantles  comptes  de  Bar- 
thélémy du  Drach ,  tréforier  des  guerres  des  années  1539.  U40.  &  1341.  Ilctoit 
cnNormandic  l'an  1343  .  lorfqu'il  voulut  époufer  la  fille  de  Roger  Baccon,chevaliet 
feigneur  du  Mollay ,  que  Robert  feigneur  de  Briqucbec  maréchal  de  France ,  vou- 
loir faire  épouferfà  Robert  Bertrand,  feigneur  de  Ronchevillc  lbn  fils:  ils  lé  que- 
rellèrent julqu'à  mettre  1  cpée  à  la  main  en  piclcncc  du  roi ,  qui  les  fit  citer  au  par- 
lement pour  régler  leurs  difterends.  Geofroy  de  Harcourt  refila  de  comparoitre  te 
aflîegca  le  château  de  Ncuilly-l'Evêque.qui  appnrtcnoir  a  Guillaume  rcrtran'd, 
«vcque  de  Bayeux ,  frere  du  maréchal.  Le  roi  Philippe  de  Valois  donna  un  arrelt  à 
Saint  Chriftophede  Halatc  dans  la  forêt  de  Scnlis  le  19  Juillet  de  la  rnerne  année, 
par  lequel  Geofroy  après  quatre  défauts  fut  banni  ,&  fes  biens  confilqucz.  {a)  II 
1» j.  '  '  *'  *  fortit  du  royaume &embraûa  le  parti  d'Edouard  roi  d'Angleterre ,  qui  le  fit  maré- 
chal de  fes  armées,  fervic  ce  Prince  à  la  journée  de  Crecy  &  à  celle  de  Poitiers,  & 
fut  tué  dans  un  combat  prés  Coûtanccs  au  mois  de  Novembre  1 3  j  6. 
4.  Mari b  de  Harcourt , mariée  ijean  II.  du  nom  ,  fire  de  Clcre,  vcufd'Helowj 
d'Efneval,  &  fils  de/f*»  L  fire  de  Clerc,  &C  de  Mahaud  de  Prcaux,  dame  de 
Huglcville. 

«.  Isa  de  au  de  Harcourt  ,  première  femme  de  Jean  de  Briennc  II  du  nom,  vicomte 
de  Beaumont  au  Maine, baron  de  Sainte Suzanne,de  la  Gucrche  &  de  Pouancé,  \y 
fils  de  Robert  de  Brienne,  vicomte  de  Beaumont ,  3c  de  Marie  de  Craon. 

6.  Alix  de  Harcourt  époufa  André  feigneur  de  Chuivigny  &  de  Châteauroux,  fils 
d'vWrr  dcChauvigny  ,dit  le  feurd,  baron  de  Châteauroux  &  de  Jeanne  de  Brode. 
U  fut  tué  à  la  bataille  de  Poitiers  le  1 8.  Septembre  1-56.  La  ThattmaJJiere ,  htjl.  de 
Bcrry ,  /.  7.  ch.  1  c .  l'a  dit  fille  de  Jean  iv.  fire  de  Harcourt. 

7.  Blanche  de  Harcourt ,  femme  de  Quieret,  feigneur  de  Tours  en  Vimeu, 
amiral  de  la  mer ,  fencchal  de  Beaucairc  &  4c  Nîmes ,  frerc  ac  Gérard Qiiicict,  che- 
valier ,  fencchal  d"  Agcnois. 


JE  AN  IV.  du  nom ,  premier  comte  de  Harcourt ,  vicomte  de  Châtellcraulr ,  feigneur 
d'Elbcuf ,de  Briônc ,  d'Arfchot ,  de  Mezicrcs  ,  de  l'Iflcbonne  ,  de  Gravcnchon ,  &c. 
chevalier ,  capitaine  de  Rouen  en  1 34$.  obtint  l'érection  de  la  baronnic  de  Harcourt 
en  comté  au  mois  de  Mars  1 338.  du  confentement  de  Jean  de  France,  fils  aîné  du  roi  , 
duc  de  Normandie  ,  qui  approuva  ectre  érection  par  (es  lettres  données  à  Vm- 
cennes.  Il  alufta  à  la  bataille  de  Montcallcl  contre  les  Flamans  en  1 3  28  &  à  l'hommage 
rendu  au  roi  Philippe  de  Valois  l'an  1330  par  Edouard III.  roi  d'Angleterre,  pour  le 
duché  de  Guyenne ,  &  les  comrez  de  Ponthicu  &  de  Monftreuil ,  fc  trouva  à  Amiens 
dans  l'armée  du  roi  l'an  1338.  accompagné  de  huit  chevaliers  bannerets ,  de  treize  cheva- 
liers Bacheliers  &  de  trente- tept  écuyers ,  commandoit  à  l'oit  de  BuircnfolTc  en 
1 3  39.  &  fut  à  celui  de  Bouvincs  en  1 340.  où  il  avoit  en  la  compagnie  quatre  chevaliers- 
bacheliers  &  trente-deux  écuyers,  fuivant  les  comptes  de  Barthélémy  du  Drach  ,  tréfo- 
rier  des  guerres.  Il  fut  tué  à  la  bataille  de  Crecy  en  1 346.  &  (on  corps  fut  depuis  enterré 
au  prieuré  du  Parc. 

Femme ,  IS  ABE  AU  de  Parthcnay ,  dame  de  Vibraye,dc  Montfbrt-lc-Rotrou ,  d'Af- 
premont  &  de  Bonnellable,  fille  de  Jean  1  Archevêque,  léigneur  de  Parthcnay  ,&.  3c 
y««wrdcMontfott(a  prcmicretémme,fùtmaricc  par  contratdu  2.1.  Juillet  1313. 
1,  JEAN  V.  du  nom ,  comte  de  Harcourt ,  qui  fuit. 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  H JKCOVKT.  t)( 

*  *.  Louis  de  Harcourt,  chevalier,  vicomte  de  Ch.itcllcràult  ,  lire  d'Arfi^t,  gou" 

verneur  &  lieutenant  gênerai  en  Normandie  en  13  60.  fuivant  une  de  (es  quittances 
du  i .  Juillet  de  la  me  me  année,  l'ccllcc  de  Ion  fecau  ,  fur  lequel  font  deux  faiecs 
avec  un  franc  quartier  d'un  petit  c'euflon  en  chef,  fupports  un  lion  &:  un 
griftbn ,  cimier  un  vol  banneret  (  a  )  11 1  ctoit  encore  en  i  i6y.  (crvit  dignement  les  J 'g-uiembauiî*' 
rois  Jean, Charles  V-&  Charles  VI.  &  mourut  le  z6.  May  1388.  tans  cnfins  de  * 
Martedivait.de  la  Tournelle  fà  feiumc.  11  eut  un  fils  naturel. 

Jean  de  H tr court ,  bâtard  de  Châtellerault ,  e'euyer  feigneur  de  la  Feyrate  &  de  la  Plante , 
ejl  nommé  dtns  le  compte  de  Jean  le  FUment ,  qui  lut  donne  la  qualité'  iecuyer ,  &  porte 
qu'il  e'tott  accompagné  de  trots  attires  écuyers  qui  pafferent  en  revue  à  Rtorl  le  11.  de 
^  'Septembre  1 587.  &  à  Taillebourg  le  11.  Oitobre de  la  même  année  pour  le  jervice  du 

roi  Charles  VI.  &  quilavott  reçu  îzo.  Itv.  tournois. 

j.  Gu  1  llaUME  de  Harcourt , chevalier ,  fire de  la Fcrtc-Imbaut  &  de  Livry ,  par  don 
du  roi  en  ,)j<6.  (crvît  dans  les  armées  du  roi  en  qualité  de  chevalier  es  années 
U59-  i}6z.  1364.1370.  1375. &  1383. comme  il  s'apprend  des  comptes  des  tre- 
foriers  des  guerres ,  &:  mourut  l'an  1400. 

I.  Femme, Blanche,  dame  &  héritière  de  Bray ,  de  Cernon,  de  Barcnton , de- 
Rouilly  ,  de  la  ChapcUc-Angebout,  de  Vafly  &  de  Pontcoulant ,  fille  de  Guil- 
tourne  ûrede  Bray. 

*  1  Jeanne  de  Harcourt ,  dame  de  la  Fcrté-Imbaut  Se  de  Cctnon  ,  époufa Hugues 

de  Montmorency  ,  feigneur  de  Bcaulault  &c.  fils  de  Jean  de  Montmorency 
II.  du  nom ,  feigneur  de  Ecaufault ,  &  dlfabeau  de  Necllc ,  dame  du  Picflîs  près 
Ligny  ;  elle  en  ctoit  veuve  l'an  1404.  &  avoit  lebail  &  la  garde  de  lcutsenfans 
mineurs.  Voyez  tome  11 1.  de  cette  hijl.  p  6iz. 

1 1 .  Marie  de  Harcourt ,  époufa ,  i°.  Louis  de  Brolfc ,  feigneur  de  Sainte  Severe  & 
de  Bouffie ,  fils  de  Louis  de  Broflc ,  feigneur  des  mêmes  lieux ,  &  de  Confiance 
de  la  Tour  ,  dont  elle  n'eut  point  d'enfans.  20.  Colart  d'EftoutcvilIc,  feigneur 
de  Torcy,&:c.  fils  de  Jean  d'EftoutcvilIc,  feigneur  de  Torcy  &  d'Efloutemont 
I>  &  de  Jeanne  de  Ficnncs ,  dont  elle  fut  la  féconde  femme ,  &  n'eut  point  auffi 

d'enfans  elle  mourut  fan  1401. 

m.  Mauguerite  de  Harcourt , dame  de  Montfort-lc-Rotrou  6:  de  Vibrayc,' 
fut  mariée  à  Jean  leigneur  de  Fcrriercs,dc  Thury  ,dc  Dangu  ,&c.  fils  de  Jean 
feigneur  de  Ferricres  &  de  Jeanne  dame  de  Prcaux. 

II.  Femme, ISABELLE  de  Thouars,damcdc  Drcux& de  Benaon,  vicomteflede 
Thouars  &c.  veuve ,  i°.  de  Guy  de  Ncflc, feigneur  de  Mcllo ,  maréchal  de  France, 
i9.  A'Ingelger  I.  du  nom  ,  dit  le  grand,  (eigneur  d'Amboifc  ,  fille  &  héritière  de 
Louis  vicomte  de  Thouars,  feigneur  de  Talmond&de  Jeanne  de  Dreux,  Voyez  tome 
IV.  de  tette  ktfloire .  /.  19J. 

t      111.  Femme  >  Perenelle  de  Villiers,  dame  de  Villicrs-le-Scc,  &c.  veuve  de  Charles 

*  fire  de  Montmorency  ,  maréchal  de  France, fille  aînée  &  héritière  à  Adam  de 
Villiers, dit  le  Bègue,  chevalier  feigneur  de  Villicrs-le-Sec  ,  K.  d'Alix  de  Mcry. 
Voyez  tome  m.de  cette hifi.  p.  573. 

4.  Jeanne  de  Harcourt ,  morte  fans  alliance. 

j.  Alix  de  Harcourt ,  femme  d'Aubert  de  Hangeft,  feigneur  &  baron  dePont-Saint- 
Picrrc ,  de  la  Taule  &  de  Huguevillc,  fils  de  Mathieu  de  Hangcft,  feigneur  de  la 
Taule  ,dc  Villiers  &  de  Huguevillc ,  &  de  Marie  de  la  Bovc.  Elle  fut -mère  entre 
autres  enfans  d  lfabeau  de  Hangcft ,  mariée  à  Jean  feigneur  de  Roncherollcs,  d'où 
font  deteendus  les  barons  &  marquis  de  Pont-Saint-Pierre. 

?  Fille  naturelle  de  Jean  IV.  du  nom  ,  tarte  de  Hartwt. 

Catherine  ,  bâtarde  de  Harcourt  ,  femme  de  Nicolas  ,  feigneur  de  Rtnnes  ,de  Cheron 
villter  &dc  Thtvray  fils  de  Jacques,  feigneur  de  Rennes  ,  &  de  Marie  de  Gr avilie 
tut  en  mariage  100.  ducats  dory  i  prendre  fur  les  terres  de  Sail/eul  ejr  de  Renouart, 


Digitized  by  Google 


crjï     HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRQNOL. 
«  XL  « 

A 

"TEâN  V.  du  nom ,  comte  de  Harcourt  &£  d'Aumalle ,  vicomte  de  Chaftclleraulr 
I  feigneur  d'Elbœuf,  de  la  Sauflaye,  de  Brionc  ,  de  Bonncftablc  ,  de  l'IÛcbonnc, 
&c.  chevalier, capitaine  de  G ran ville,  combattit  vaillamment  à  la  bataille  de  Crccy  en 
1346.  Se  ayant  depuis  encouru  la  dilgracc  fdu  roi  Jean  ,  pour  avoir  eu  part  aux  com- 
plots du  roi  de  Navarre  ,  il  eut  la  tête  tranchée  a  Rouen  le  Mardy  après  la  my-ca- 
réme  s.  Avril  ijjj.  &  fut  enterré  au  prieuré  du  Parc. 

Femme,  BLANCHE  de  Ponthicu ,  comtcflc  o"Aumalc ,  dame  de  Monrgommcrv , 
de  Mcflc  fur  Sartc,  de  Gouftar,  de  Vigoes,  d'Aubigny ,  de  Noyelle  ,  d  Hicrmont  \ 
de  Noyellcrte  >  de  Ponuilles  ,  àcc.  fille  ainée  &  héritière  de  Jean  de  Ponthieu 
comte  d'Aumalle,  &  de  Catherine  d'Artois, fut  mariée  en  1340.  mourut  le  12.  May 
1387.  &  fut  enterrée  auprès  de  (on  mary.  Voyez  tome  III.  de  cette  btjleire,p.  joj. 

1.  JEAN  VI.  du  nom,  comte  d  Harcourt ,  qui  fuit.  *. 

2.  JACQUES  de  Harcourt ,  feigneur  de  Montgommcry  ,dmt  la ptfierite'  fera  rap- 
portée ci-aprés  §.  I. 

3.  PHILIPPE  de  Harcourt,  feigneur  de  Bonncftablc,  d'Ollondc  &c  de  Beuvron, 
|       eiaat  les  defeendans  fertnt  rapportez,  ci-apret  $.11. 

4.  Robjrt  de  Harcourt  ,  feigneur  d'Elbœul,  frerc  jumeau  de  Philippe,  naquit  le 
3.  Février  1341;. 

5.  Chaules  de  Harcourt,  (cigneur  delà  Sauflaye,  naquit  au  chafleau  d'Aumalle 
le  18.  Mars  1351. 

6.  Feurand  de  Harcourt,  feigneur  de  PIflebonnc ,  né  à  Aumalle  le  22.  May 

7.  Louis  de  Harcourt,  feigneur  de  Caillcvillc,  né  le  28.  Octobre  i3f4.mourut  ^ 
jeune. 

,  8.  Jïanne  de  Harcourt ,  femme  de  Raoul  de  Coucy  ,  feigneur  de  Montmirail , 
oc  la  Ferté-Gauchct ,  troifiéme  fils  de  CmUammey  feigneur  de  Coucy ,  de  Marie, 
&c.  fid  dlfaheam  de  Chaftillon,  dite  de  S.  Paul.  Voyez  A.  du  Chcfne,  hijl.  de  U 
maifon  de  Guinc$,âv.  VU.  ehop.  VI. p.  277. 
5.  Catherine  de  Harcourt,  religieulc  à  PouTy,  avoit  la  garde  &  le  gouverne- 
ment de  Madame,  fu-ur  Marie  de  France  ,  fille  du  roi  Charles  VI.  religieufe 
au  prieuré  de  S.  Louis  de  Poifly  ,  fuivant  une  quittance  de  la  chambre  des 
(ajeomjnmiîqoè        comptes  de  Paris  du  vendredy  10.  Février  1407.  {a).  D 

pat  M.  de  Vyoo 
4'He,o0Tll. 

JEAN  VI.  du  nom,  comte  de  Harcourt  Se  d'Aumalle,  vicomte  de  S.  Sauveur  & 
_  de  Chaftclleraulr,  feigneur  d'Elbœuf,  de  la  Sauflaye,  de  Brionc,  d'Ailchot  ,  de 
rillebonne,  de  Caillcvile,  d'Auvets,  <3cc  né  le  premier  Décembre  1342.  fut  donné 
à  Edouard  III.  roi  d'Angleterre  ,  pour  otage  Ce  pleige  du  traité  fait  à  Brctigny 
(l>)FroiflartTol.  en  1360.  (b).  fervit  au  ficgede  Coignac  en  137»;.  cft  qualifié  capitaine  fouverain  es 
(  baillages  de  Rouen  &  de  Caux,dans  une  lettre  qu'il  envoya  le  23.  Juillet  de  la  même 

£<^*icmb4u'M'  a'm(*  *  ThoBUS  Fouques  ,cet  aétccft  (celle  de  fbn  fceau,  où  (ont  deux  fafees  (  c  ).  £ 
( d    tu*  'a  ^lfta  aU  facrc  c'u  ro*  Cnarlcs  VI.  le  4.  Novembre  1 380.  &  à  l'hommage  (  d)  rendu 
«cfor.      a     *  Compiegne  du  duché  de  Bretagne  le  28.  Septembre  1381.  par  Jean  VI.  duc  de 
Bretagne.  Il  fe  trouva  à  la  bataille  de  Rofcbecquccn  1382.  &:  au  ûege  de  Bourbourg 
en  1383.  mourut  le  dernier  jour  de  Février  1388.  ôc  fut  enterré  au  prieuré  de  N.  D. 
du  Parc  avec  fes  predecefleurs. 

^  Femme  CATHERINE  de  Bourbon,  (beur  de  Jeanne  de  Bourbon,  femme  du  roi 
Charles  V.  &  fille  puînée  de  Pierre  I.  du  nom,  duc  de  Bourbon ,  Pair  de  France, 
&  d'T/abea»  de  Valois , fut  mariée  à  Paris  le  14  Octobre  1359.  mourut  le  7.  Juin 
1427.  &  fut  enterrée  au  prieuré  du  Parc.  Voyez  terne  I.  de  cette  hiJloireyp.  300.  p 

j.  Charles  de  Harcourt,  comte  d'Aumalle,  né  à  Harcourt  1  an  1366.  mourut 
en  1384.  âge  de  18.  ans. 

2.  JEAN  VU.  du  nom  ,  comte  deHarcourt ,  qui  fuit. 

.3.  Louis  de  Harcourt ,  archevêque  de  Rouen ,  vicomte  de  Chaftclleraulr,  feigneur 
d  Arlchot  &:  de  Mczieres  en  Brcnne,  né  la  veille  de  Nocl  1382.  fit  foy  &:  nom- 
mage au  roi  Charles  VI.  de  l'office  de  maréchal  hcseditairc  de  Poitou  le  1 8. 
Février  1407.  mourut  au  mois  de  Novembre  1422.  âge  de  40.  ans,  &  fut  en- 
terré dans  l'églilc  des  Cordclicrs  de  Cluftcllcrault  auprès  à'Altx  de  Brabant  fâ 

bilaycule. 
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bifavcule.  Voyez,  Gai.  Cbrifl.  edit.  Je  i6$<?.  t.  If.  597-  N        «u  fi1*  naturel  de 
Calberme  <£ AbJcvoyc ,  fille  libre. 

Louis  Je  Harcourt  bàtarJ  Je  Chamelier atdt  ,  fut  légitimé  par  lettres  J»  rn  Charlei 
VIT.  Jornsces  au  château  Jet  Montils-lex.-Tomrs  le  premier  jour  Je  Juillet  1444. 
moyennant  jo.  liv.  tournois. 

4.  Blanche  de  Harcourt  religteufc au monairere  de  fainte  Marie  de  Soiflons,  fut 
pourvue  de  l'abbaye  de  Fontcvrauc  par  bulles  du  pape  Clément  V  1 1.  données  à 
Avignon  au  mois  de  Juillet  1391.  Elle  donna  quittance  le  zo.  May  1393  à 
Pierre  Berruicr  receveur  de  Tourame  de  3$.  liv.  le  fecau  qui  eft  au  bas  repre- 
fente  d'un  côté  une  abbeiïe  avec  pluiîenrs  orrremens ,  &  au  conrre-fccau  on  y 

voit  deux  fafecs ,  parti  des  armes  de  Bourbon  à  caufc  de  (a  mère  ;  (  4  )  elle  gouverna  (  «  )  C»k!««  Je 
ce  monaltcre  pendant  plus  de  39.  ans,  &  mourut  le  Mercredy  veille  des  no-  Jj^j'  cui,tnr 
ncs  d'Avril  143 1.  Voyez,  Gai.  Chrtfi.tJtt.  nov.  terne  h.  eet.  13*4. 

5.  IsabeaU  de  Harcourt  née  le  13.  Juin  1371.  cpoula  par  contrat  du  11.  Oéto- 
bre  1383.  Humbert  Vil.  du  nom ,  lire  de  Thoirc  >  de  Villars,  &c.  fils  à'Hum- 
bert  VI.  lire  de  Thoirc  éc  de  Villars,  &  de  Bestrix  de  (halon  (a  féconde  fem- 
me. Ifabtau  fut  la  troifiémc  femme  de  Humbert  VII.  &  eut  en  dot  15000.  Horins, 
&  ion  douaire  aflîgné  far  les  feigneuries  d'Annonay  &  de  Roflillon.  Voyez  Gui- 
chêne»  hiftoire  Je  Brejje  ,  continuas  ton  Je  la  trtijitme  parti: ,  ptg.  23^.  I  lie  mourut 
le  7. Juin  1443.  âgée  de  foixa  nie- douze  ans, &  hit  enterrée  en  l'éghfc  de  S.  Jean 
de  Lyon. 

6.  Jeanne  de  Harcourt  née  la  veille  de  S.  Jean- Baptiftc  1371-  epoufa  Guilhnmeàc 
Flandres  II.  du  nom  comte  de  Namur ,  fils  aîné  de  Guillaume  de  r-iandrcs  I.  du  nom, 
comte  de  Namur,  Se  de  Catherine  de  Savoyc  dame  de  Vaud.  Il  croit  veuf  de 
Marie  de  Bar.  Jeanne  de  Harcourt  eft  mentionnée  dans  deux  arrtts  du  parle- 

!       ment  ès  années  1388.  &  144 1.  Voyez  urne  II.  Je  cette  hijloire,  pag  7$  3. 

7.  Marie  de  Harcourt  époufa  i°.  au  mois  de  May  140t.  {b)  RenauJ  duc  de  Ju-  (J*  \j"n 
liers  8i  de  Gueldrcs,  fécond  fils  de  Guillaume  duc  de  Juiicrs,  Si  de  Marie  de  Gucl-  te  Lhi-.ul  vu 
dres  mort  laas  enfans  le  23.  Juin  1413.  a.0,  le  24.  l  évrier  jour  de  S.  Mathias 

I42tf.  Robert  de  Berg  prince  de  Juiicrs,  fils  d Adolphe  duc  de  Bcrg  ô£  de  Juiicrs, 
&  de  Marie  de  Bar  mort  à  Nuremberg  fans  enfans  l'an  1434. 
S.  Catherine  de  Harcourt  rcligieufe  à  Poifly  en  1380.  ligna  à  la  reddition  des 
compres  de  l'année  de  la  mort  de  Marie  de  Bourbon  (à  tante  decedéc  le  10.  Jan- 
vier 1401. 

5.  Marcoerite  de  Harcourt  dame  de  Longueville  &  de  Plaines ,  nec  en  1378. 
époufa  Jean  II.  ou  nom ,  lire  d  Eftoutcvillc  &  de  Vallcmont ,  grand  boutcillct 
dé  France,  fils  aîné  de  Robert  VI.  du  nom,  fire  d'Elloutc ville ,  &c  de  Morgue' 
rite  de  Montmorency. 

10.  Jeanne  de  Harcourt  rcligieufe  à  S.  Louis  de  Poifly. 

Enfans  naturels  Je  Jet»  VI.  du  nom ,  comte  Je  Harcourt. 

1.  Jeanne  bâtarde  Je  Harcourt ,  femme  Je  Jean  Chrétien  chevalier  ^fib  «/<  Guy  Chré- 
tien ,  ejr  Je  Marie  Je  Clere  ,  &  mere  Je  Robert  Chrétien  c'euyer  yfcignewr  Je  Uer- 
gouft  yde  Lannof,  <jrc  en  14*4. 

2.  Denifc  bâtarde  de  Harcourt  t  dite  la  Catc ,  femme  de  Jean  feigneur  de  Poisches, 
etott  morte  en  1403. 

XIII. 

TEAN  VII.  do  nom  ,  comte  de  Harcourt  &  d'Aumalle ,  vicomte  de  Chaftclle- 
rault,  (ire  d'Elbœuf,  de  la  Sauflàye  ,  de  l'Iflcbonne  ,  d'Arlchot,  de  Mczicrcs  en 
Brennc,  &c.  commença  fes  premiers  exploits  au  liege  de  Taillebourg,  où  il  fut  fuit 
chevalier  de  la  main  de  Louis  II.  duc  de  Bourbon  fon  oncle  qu'il  luivit  au  voyage 
d'Afrique  en  1390.  donna  quittance  le  28.  Juillet  1391.  à  Jean  de  Chantcprimc, 
treforicr  des  guerres  ,  de  éoo.  livres  pour  les  gages  de  lui  chevalier  banneict ,  de 
trois  autres  chevaliers  banneicts ,  làx  chevaliers  bacheliers  ,  &  quatorze  ecuyers  de 
fa  compagnie ,  fon  fceau  2.  fafees  Jupports  t.  aigles  (c).  aflîfta  à  I  hommage  du  duché  r  t  )  cafcfn«  de 
de  Bretagne  rendu  au  roi  Charles  VI.  par  Jean  VII.  duc  de  Bretagne  à  Tours  l'an  1391.  »  dc  c'*«»^ 
Terne  V.  *  La.  Uiult* 
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&  à  l'entrevue  des  rois  de  France  Se  d'Angleterre  qui  fe  fit  entre  Ardres  &  Guines  A 
en  i$9<f.  Icdiftingua  au  lîege  de  Harfleur',  Se  à  la  journée  d'Azincourt  en  141  ç. 
où  il  fut  fait  prifonnier,  il  mourut  le  18.  Décembre  1472.  âgé  de  82.  ans,  Se  fut 
enterre  au  couvent  des  cordeliers  de  Chaftdlcrault  qu'il  avoit  fondé. 

Femme,  MARIE  d'Alencon  ,  fille  de  Pierre  II.  comte  d'Alcnçon,  du  Perche  & 
de  Porhoet  ,&c.  fumomme  te  noble,  Se  de  Marie  de  Chamaillart,  vicomteffe  de  Beau- 
mont  au  Maine,  fut  mariée  par  contrat  pafle  à  Paris  le  17.  Mars  1389.  Se  mourut 
•avant  l'an  1418.  Voyez,  tome  1.  de  cette  bipotre  p.  271. 

1.  JEAN  de  Harcourt  VIII.  du  nom ,  comte  d'Aumallc,  qui  fuir. 

2.  Marie,  comtefle  de  Harcourt  Se  d'Aumallc,  dame  d'Elbœuf ,  de  la  Sauflàye, 
de  riflebonne  ,  de  Brionc,  d'Arfchot ,  Sec.  c'pouû  l'an  1417.  Antoine  de  Lor-  ^ 
raine,  comte  de  Vaudemont  Se  de  Guùc  ,  (cigneur  de  Join ville,  fils  de  Ferry 
de  Lorraine  I.  du  nom  ,  feigneur  de  Rumigny  &:  de  Marguerite  de  Joinville, 
«omtcflcdc  Vaudemo:it.  Elle  fit  fon  teftament  le  11.  Novembre  1474.  mourut 
le  19.  Avril  1476.  en  fa  78.  année ,  Se  fut  enterrée  dans  l'églife  du  prieure 
de  N.  D.  du  Parc.  De  ce  mariage  font  dclcendus  LES  DUCS  DE 
LORRAINE ,  DE  GUISE  ,  &c. 

3.  Jeanne  eomteffe  de  Harcourt,  dame  de  Nchou,  née  le  11.  Septembre  1399. 
époufà  1'.  l'an  1414.  Jean  III.  du  nom,  fire  dcRieux  Se  de  Rochcfort ,  baron 
d'Ancenis,  veuf  de  Beatrix  de  Montauban ,  fille  de  Guillaume  de  Montauban,  Se 
de  Marguerite  de  Loheac.  Il  étoit  fils  aine  de  Jean  II.  du  nom ,  fire  de  Ricux  C 
maréchal  de  France ,  &  de  Jeanne  de  Rochcfort  baronne  d'Ancenis ,  dame  de 
Rochcfort,  Sec  Jeanne  de  Harcourt  n'en  eut  qu'un  fils  mort  jeune,  &  elle  fe 
remaria  le  1;.  Novembre  1434.  à  Bertrand  de  Dinan  baron  de  Chatcaubriant , 
feigneur  de  Montafilant,  maréchal  de  Bretagne,  fils  puîné  de  Charles  de  Dinan, 
feigneur  de  Montafilant,  Se  de  /  eonne  de  Beaumanoir.  Il  étoit  veuf  de  Marie  Ae 
Surgeres,  fille  de  Jacques  de  Surgcrcs  chevalier,  feigneur  de  Surgeres  Se  deCe- 
rifay  en  Poitou,  «Se  de  Marie  de  Vivonnc, qu'il  avoit époufée  le  24.  Aouft  141?. 
Jeanne  de  Harcourt  mourut  fans  enfàns  le  3.  Mars  1456.  &  fut  enterrée  au  nu< 
nafterc  des  Cordeliers  d'Ancenis ,  qu'elle  avoit  fonde  avec  fon  premier  mari. 

Enfàns  naturels  de  Jean  VIT.  du  nom,  comte  de  Harcourt.  j> 

1.  Jean  bâtard  de  Harcourt ,  eut  Pour  mère  Philippe  Noëlle ,  fut  légitime'  au  mois 
de  Septembre  1470.  feigneur  de  Gironde  en  147Î.  ccmfiiller  ty  premier  chambel- 
lan de  Charles  d'Anjou  comte  du  Maine ,  gouverneur  çr  capitaine  de  S.  Miixant  t 
fenechtl  du  Maine  en  ia.$i.latjfa  par  fon  teftoment  la  terre  de  Gironde  à  Char- 
lotte d 'Argouges ,  femme  de  Philippe  de  Moules  chevalier ,  feigneur  de  la  Motte 
iAur'mviîle. 

2.  Louilon  du  Loyfet,  bitord  de  Harcourt  écuyer,  fi'tgnenr  de  Montlouis,  châtelain 
de  Chauvigné  {a)  efi  mentionné  dons  des  titres  du  6.  Févrter  144$.  des  années 
1447-  &  HÎ4-  Une  toijfa  point  denfans  de  Claudine*/*  Plejps  qu'il  avoit  épou- 

kuc.  fit  le ;  iS;  Septembre  1444.  '  £ 

3.  Marie  bâtarde  de  Harcourt,  femme  de  Louis  de  Tournebu, feigneur  de  la  Londt 
futvant  les  mémoires  manufents  de  M.  du  Chefne. 

4.  Jeanne  bâtarde  de  Harcourt ,  femme  de  Fouqucs</f  Saquainville,  feigneur  deBlaru, 
Jutvant  des  mémoires. 

XIV. 

JE  AN  de  Harcourt  VIII.  du  nom,  comte  d'Aumallc  Se  de  Mortaing,  feigneur 
d'Auvcrs,  de  Quatremarcs,  de  Groteil,  de  Rourot,  Sic.  lieutenant  Se  capitaine  p 
gênerai  de  Normandie,  naquit  le  9.  Avril  1396.  lut  ordonne  capitaine  des  ville  Se 
cbajlel  de  Rouen,  &:  de  la  ibrrcrcffe  dclaintc  Catherine  du  Mont  le  it.  Avril  14 17. 
(4)M:fnorUl    (b )  (c  fignala  à  la  journée  d'Azincourt  en  141J.  aux  combats  de  Crevant,  de  Gra- 
de iich.de»  cotr.  vcj]C}  &  à  la  bataille  de  Vcrncuil  où  il  perdit  la  vie  le  17.  Aouft  1424.  pour  la  dc- 
"»  •  fcn(c  de  l'état  Se  le  fervicc  de  fon  prince.  Il  fut  enterré  en  l'églife  de  la  Sauflàyc.  Son 
fecau  en  deux  quittances  des  17.  Aouft  Se  7.  Octobre  1410.  cft  chargé  de  deux  fa/ces, 
fupports  deux  prennes.  Il  laid'a  de  Marguerite  de  Prcullay  vicomteflede  Dreux,  fille  de 
Robert  de  Prcullay ,  feigneur  de  fainte  Croix ,  Se  d'Jfabèau  de  Gcmagcs  vicomteffe  de 
Dreux  ;  un  fils  naturel  qui  fuit. 


fa)  Titre  dr  IV. 
»«ché  <ic  Poititr» 
trjr.  de  la  dunec- 
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)\         Louis  de  Harcourt ,  dit  le  bitord  d'Aumalle,  légitimé  far  lettres  dm  roy  données  2 
Jtuffee  au  mas  d'Avril  \^\.fans  finance  ,  {a)  fut  archevêque  de  Narbonne  en 
i4t2. feigneur  de  Fieitry ,  de  Mortgny  ejr  de  Ltony  far  acquifitttn  de  JeanneOY/C  J' 
fin ,  dame  d»  Bec  Creffin  ,  &  de  Mauny  .frefident  en  la  cour  de  l  Echiquier  de  3^11* 
Rouen  en  1414.  ejr  1^6.  abbé  de  Lyre  en  1457.  evéque  de  Enjeux  en  i4j9.  pa-  *****  '♦«'• 
marche de  Jerufalem  en  1460.  uffici*  aux  obfeques  du  roy  Charles  VIL  à  Notre- 
Dame  de  Parts  ejr  à  S.  Denis  en  France  au  mon  d  Aouft  1461.  fuis  au  [acre  du  roy 
Louis  XI.  i  Reims  le  1 5 .  Aouft  de  la  mime  année,  & *0s  À  un  Concile  de  CéoUre 
gallicane  tenu  a  Orléans  au  mots  d  Aouft  1 4,7%.  far  ordre  du  roy ,  four  faire  obferver 
la pragmatique  fitoffm.  Il  mourut  te  ,5.  Décembre  1479.  &  fut  enterré dais  le 
glife  cathédrale  de  Bayeux.  Voyez  Gai.  Chnft.  édit.  de  i6<6.  tome  I.  pag.  383. 
&  corne  II.  pag.  341.  r^ 
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T.(  attelé  au  I.  & 
4.  de  Marcturt .  au 
ï.  &  \  .  bandé  d'a- 
zur &  d 'or.  qui  eft 
de  Poutbieu-  Aumal- 
le  yÇmvaut fou  fceau 
cil/ dans  cet  artirie. 
la  Roque  du  qu'il 
fonttt  d'Harttute  , 
&  fur  le  tout  de  Pou. 
tbieu. 


X  I  I. 

JACQUES  de  Harcourt  I.  du  nom ,  chevalier  ,  feigneur  de  Montgommery ,  de 
Mcflc  fut  Sarre,  de  Noycllcs  fur  mer,  lire  d"Avrcch  ,  chaftcllain  de  Mons,  fei- 

Sneur  de  Scés.d'  Aubigny.de  Mczicrcs ,  de  l  lflc-Savary.dc  Goulfcr,  de  Vignas ,  du  Tuit, 
c  Noycllcttc,  &c.  lecond  fils  de  JEAN  V.  du  nom  ,  cornet  de  Harcourt ,  &  de 
BLANCHE  de  Ponthicu  ,  dame  de  Montgommery  mentionnez  ci-devant  fage 
132.  naquit  à  Caillcvillc  le  jour  de  S.  Georges  1  jjo.  &  par  le  partage  fait  avec  les 
frères  les  13.  Juin  1371.  &  30.  Décembre  1376.  il  obtint  la  baronie  de  Monrgom- 
mery ,  il  fut  reçu  à  Thcroucnnc  le  premier  jour  de  Juin  1372.  avec  trois  chevaliers 
&  Six  écuyers  de  (a  fuire  (  b  )  le  trouva  à  la  bataille  de  Rofebccquc  en  1 382.  &  ctoit   r  j «  r\eg  jt  ^ 
chef  de  100.  lances  pour  la  garde  Se  dc'fcnfc  du  pays  de  Normandie  le  16.  May  tu.  at»  contre». 
1383.  Il  cil  qualifié)  chevalier,  feigneur  de  Montgommery  &  de  Noycllcs  kir  mer, 
chambellan  du  roi,  dans  une  quittance  du  12.  Novembre  1397.  fccllcc  d'un  lccau 
écartelé au  1.  &  4.  1. faft.es ,au  2.  &  3.  trois  bandes,  cimier  ,  unfalmier  au  deffus  du  cafque 
fufforts z.  lions  a ftsejr couronnez,  {c)  11  mourut  Ici2.  Avril  1405.  Ce  fut  enterré  dans  le  J/^  fuira,* 
monafterc  de  Wailly  en  Ponthicu.  uaC. 

Femme ,  JEANNE  d'Enghien,  dame  d'Havrech  ,  chaftellainc  de  Mons,  fille  Se 
het itierc  en  partie  de  Gérard  d'Enghien ,  feigneur  d'Havrech  ,  &  de/ eanne  de  Bar- 
bançon ,  dame  de  Villers,cllc  ctoit  veuve  i°.  de  Jean ,  baron  de  Vcrchin  ,de  Chifoinc , 
de  Longueville  ,  de  Valcncourt  ,  chaftcllain  de  Mortagnc  ,  fcncchal  de  Hainault 
x9.  de  Colard  d'Auxy,  chevalier,  fils  de  Louis,  baron  d  Auxy. 

1.  Philippe  de  Harcourt,  chevaliet ,  baron  de  Montgommery  ,  feigneur  de  Noycl- 
lcs fur  mer,  de  Montenay,  de  Wailly  Se  de  la  Fcitc,  confciller  &  chambel- 
lan du  roi,  fut  fait  chevalier  par  Valcran  de  Luxembourg,  comte  de  S.  Paul, 
connétable  de  France  en  fille  de  Wich ,  au  voyage  qu'il  fit  en  Angleterre  en 
1409.  fe  trouva  aux  lièges  de  Damfront  &:  de  S.  Rcmy  au  Plain  en  1412.  ou 
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il  étoicda  confeil  da  connétable,  mourut  ayant  fait  auparavant  (on  tcfhment  £ 
le  faroedy  13  Octobre.  1414.  &  fut  enterre  en  Icglile  des  Chartreux  de  Paris  , 
«ommeil  l'avoir,  ordonne  ,  lous  une  tombe  de  cuivre  jaune,  fur  laquelle  il  eft 
«prelcnté  en  corte  d'armes,  l'e'pcc  au  côté,  Se  (es  armes  deuxfafces  écarseleesde 
j.  bandes  avec  une  bordure  ,  fur  la  cafte  d'armes.  11  ne  biffa  point  d'enfansde 
<à  femme  Je/mue  d'Aillv ,  fille  de  Je*»  d'Ailly  ,  vidamc  d'Amiens ,  feigneur  de 
Pcquigny  &  de Jetme  de  Raincval. 
3.  JACQUES  de  Harcourt  U.  du  nom ,  Gre  fi£  baron  de  Montgommcry ,  qui  fuit. 

3.  Ch  m  stop  he  de  Harcourt,  chevalier,  icigneur  d'Havrcch,confeillcr  &  chambellan 
du  roi ,  Ibuverain  maître  &  gênerai  réformateur  des  eaux  fie  forefts  de  France, 
fît  ion  teftament  à  Tours  le  9.  Avril  1438.  ordonna  la  fepulture  en  légiife  de  . 
Notre-Dame  d'Afnicres-Bcllay ,  fie  qu'on  y  porta  aufli  locorps  de  icu  Mcllire  Jac- 
ques de  Harcourt  fon  frère ,  nomma  pour  héritier  Guillaume  de  Harcourt ,  comte 
de  Tancarvillc  fon  neveu  ,  fie  voulut  que  ce  dernier  laiilac  À  fa  fem  de  Cre/iques 
tjr  à  fes  enfuis  les  terres  de  Rambures  fie  de  Blangy  lous  Pois  ;  il  mourut  le  1 1 .  May 
1438.  fuivanr  le  cartulaire  de  l'abbaye  de  Fontcvrault.  Voyez/m  article  dans  U 
fuite  de  cette  hifioire ,  chapitre  des  grands  Maîtres  des  eaux  fie  forets  de  France. 

Il  laiilà  un  fils  naturel ,  qui  fut 

Je  n  de  Harcourt,  bâtard  d1 Havrech ,  appelle  le  bâtard  de  Harcourt  ,  par  Monf- 
trelet  ,Jire  d'Alluye,  <jrc.  il  ajjtjh  au  Jiege  &  il*  pnfe  de  Venteije  tan  1449.  C 

4.  Jean  de  Harcourt,  archidiacre  duVcxin  en  1409.  puis  chancelier  de  I  cglifc  de 
Roucncn  1413 .  fie  chanoine  en  141*.  fut  eveque  d'Amiens  en  1419.  enfuitede 
Tournayen  1433  &archcvcqucdcNarbonnc  en  1458.  &  enfin  patriarche  dAn- 
tioche  en  1447.  il  fut  aufli  vicomte  de  Romalart ,  baron  de  Loigny  fie  feigneurde 
Baugcncy  qu'il  donna  à  la  com telle  de  Dunois  fa  niece  ,  il  mourut  en  1451. 
après  avoir  fait  donation  de  fes  terres  de  Gouy,  d'Aircnc  ,  fie  de  Viane  à  la 
Chartreufcdc  Tournay,  en  mémoire  des  bienfaits  qu'il  avoit  reçus  encediocele. 
Voyez,  Gai,  ChriH.  edii.  mrv.  tom.  III.  eol.  _ 

j.  Colaft  de  Harcourt,  feigneur  de  Noyellc*  fur  mer, fut  reçu  maître  des  eaux  - 
8e  forefts  de  Normandie  par  lettres  du  roi  Charles  VI.  datées  du  dernier  Août 
1 4 1 7.  &  au  lieu  fie  place  de  Meffirc  Jean  de  Villiers ,  chevalier ,  feigneur  de  1H1*. 
Adam  chambellan  du  roi. 

€,  Marie  de  Harcourt,  dame  de  Cainay,  c'poufa  Guillaume,  firc  de  Crcfeques  , 
feigneur  de  Longpray ,  dit  le  bon,  fils  de  Robinet  de  Crcfeques ,  feigneur  de  Long- 
pray,  fit  de  Lcmere de  Jumelles,  elle  étoit  mariée  en  1414-  que  Philippe  fon 
frère  lui  fît  don  de  500.  livres  par  (on  teftament  ,  fie  étoit  veuve  en  1444. 
fiivant  les  regtjlres  du  parlement.  \ 

7.  Jeanne  de  Harcourt,  dame  de  Stanibergc,  dcMeziercs,  fiec.  mariée  à  Hugues 
firc  de  Dixmude,  &  de  Bevere,  eft  nommée  dans  le  teftament  de  Philippe  de  E 
Harcourt ,  feigneur  de  Montgommery  fon  frere. 

8.  Autre  Marie  de  Harcourt,  prit  pofleffion  de  l'abbaye  de  Fontcvrault  le  2j. 
Décembre  1431.  la  gouverna  pendant  20.  ans  fie  mourut  le  j  j.  Décembre  145 1. 
Voyez  Gai.  Chrijl.  edit.  n$v.  terne  II.  al.  15*4. 

Enfuis  naturels  if  Jaques  de  Harcourt  /.  d»  nom,  feigneur  de  Aientgommerj ,  &  de 
N.  Boiftcl ,  &  de  Jeanne  de  Mens. 

\.  Matthieu  bâtard  de  Harcourt  ,  feigneur  de  Reugny  en  Tour  aine ,  de  Tienne,  Je 
Vaujouon,  de  S.  Martin,  écuyer  de  l  écurie  du  roy ,  capitaine  des  ville  &  chaflea»  F 
de  Hibernent  en  Picardie  ,ful  légitime1  par  lettres  du  t  ej  Chartes  Vil.  données  à  Laen  a» 
(*)  Rc?- dc  !a  mets  d  Avril  1 440 .  fans  finance ,(  a)  &  fit  fer  A-  hommuoe  au  rej  entre  les  mains  de 

ch.  des  compta,  r     .        ,,       j   r  r  1  \,  >  »         .         r.  • 

csirmumquc  rte  f*n  chmcxllier ,  de  fesfetgneuries  de  Vienne,  Vanjeuan  ejr  S.  Mertm  en  Bru ,  mouvantes 

M.de  V  joo  d'Ht-  du  chafleau  de  Melmt ,  comme  il  parois  par  lettres  du  roj  données  à  Lezignem  le  1 1 . 

,0UTal-  Juillet  i443.cf  à  Tours  le  1 1.  Nouembre  1461.  Son  fceau  dans  une  quittance  qu'il 

donna  le  premier  Aouft  1457.  à  Guillaume  Gueroult ,  eft  ccartclc  au  1.  &  4.  2. 

faiecs ,  au  2.  pallé  de  j .  picccs ,  au  3.  des  bandes  fie  une  bordure ,  fie  une  barre 
f  M  cabiœt  de  ^v  1e  tout  >  '"PP0"*  deux  griffons.  (b)Il  ne  laijfa  point  ienfans  de  Jeanne  de 

M.  de  ckiiem-  ChaiUj  fa femme  ,  dame  du  Mejml-Aubry  ,fille  de  Matthieu  de  Chatlly  chevalier  jet- 

UuIt-  jneur  de  Chatlly ,  buUj  de  Meaux ,  &  de  Dcnifc  ftfdte fa  première  femme. 
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^  1.  Guy  de  Harcourt ,  bâtard  de  Noyelles,  feigneur  de  Siflreville ,  bailly  de  ferma*  " 
dais ,  efl  nommé  dans  le  teflamentde  Philippe  de  Hsrceurt  chevalier ,  feigneur  de  Ment" 
gommery ,  &  fut  affafftné  dans  Us  embûches ,  que  lui  dreffa  le  feigntur  de  Bocqueaux  > 
qm  eut  la  tete  tranchée  à  Parts  la»  1421.  fui  van  t  Monftrclet. 

3.  Jeanne  de  Harcourt  ,  bâtarde  de  Montgontmery  ,  reltgteufe  de  l'abbaye  de  1 E- 
pargne ,  était  fille  de  Jeanne  de  Mans  d'une  nable  famille  de  Normandie,  <jr  four 
naturelle  de  Philippe  de  Harcourt  feigntur  de  Mantgommerj ,  qui  lui  légua  par  fin 
tejlament  15.  liv.  a  prendre  fur  fis  terres  de  Normandie  futvant  les  regifires  de  la 
Cour ,  communiqué  par  M.  Blanchard.  1 

4.  Antoinette  de  H-ircourt ,  bâtarde  de  Montgommery  ,  femme  de  Jean  de  fainte 
6           Seuve,  feigneur  du  Mefnil- Manger  en  14)6,  fuivant  les  mémoires  manu  lents  de 

M.  du  Chclhc. 

On  trouve  Louis  de  Harcourt ,  firede  Montgommery  chevalier ,  capitaine  fouverain 
pour  le  Roi  ès  parties  de  Poitou  &  de  Sainionge ,  lequel  donna  le  2.0.  Août  un 
mandement  fut  Jacques  Lcmpcicur  ttcfotier  des  guerres  ,  en  faveur  de  Jehan 
de  Beuville  , chevalier,  il  en  donna  un  autre  le  4-  Juillet  fuivant,en  faveur 
d'Etienne  de  Flavigny  ,  chevalier  ,  &  un  troilicme  le  10.  Avril  ij<>$.  Ils  fbnc 
fccllcz  d'un  fecau  où  font  deux  fa/ces  &  un  écuffim  au  front  quartier  ,  cimier , 
un  vol.  fupports  un  lun  &  un  griffon  aflis,  légende  court,  lire  de  Mont- 

C  gommery .  (  a  )  )  Cabinet  dtM. 

XIII. 

JACQUES  de  Harcourt  II.  du  nom,  chevalier,  baron  de  Montgommety ,  feigneur  de 
Noyelles  fur  mer,  de  Wailly&c.  capitaine  de  Rue  &  du  Crotoy  , fut  fait  chevalier 
par  Valcran  de  Luxembourg  III.  du  nom,  comte  de  Saint  Paul ,  connétable  de  France , 
en  141 1  au  ûege  de  Dompfront,fc  trouva  en  1 4 1  j  .à  la  bataille  d' Azincourt,où  il  demeura 
prisonnier  ,&  étant  délivré  il  fur  prit  le  comte  de  Harcourt  foncoufin  dans  le  chafteau 
d'Aumallc  ,  fous  prétexte  d'aflurcr  cette  place  au  toi  contte  les  Anglois ,  ce  qui  dans  la 
^  fuite  forma  de  grandes  mcfîntdligenccs  entr'eux.  Il  fut  fait  encore  prifonnierdes  An- 
glois en  voulant  (ecourir  la  ville  de  Rouen,  &  ayant  été  mis  en  liberté  ,  il  continua  de 
taire  la  guerre  dans  le  Ponthicu  &  le  Vimcu.  U  fût  afliege  dans  Crotoy  &  contraint  de 
tendre  cette  place  aux  Anglois  en  1423.  Depuis  étant  allé  au  chafteau  de  Parthcnay 
rendre  vifitc  à  Ion  oncle  ,  qui  en  ctoit  feigneur  &  s  en  étant  voulu  emparer  il  y  fut  tué 
en  1428.  par  ceux  de  la  ville  avec  tous  ceux  de  fa  fuite,  t'oyez  l  hifi.  du  roi  LharlesVl. 
far  Jean  ]u  vénal  des  Urfins,  Alain  Chartier  ,  Ferry  Héraut,  &c  Monitrclet. 

I.  Femme  LEONOR  Jumelles,  dame  de  Crclequcs , veuve  de  Robert  de  Crefc- 
ques,  feigneur  de  Longpray  en  Ponthieu,  fit  fon  reftament  le  16.  Juillet  i4io.pac 
lequel  elle  donna  a  fon  feigneur  tir  mary  le  quint  de  toutes  fes  terres  &  héritages 

E  avec  tous  fes  meubles  ,  à  condition  que  fi  Lionnel  fon  fils  le  lurvivoit  il  en  fetoit 
héritier. 

II.  Femme,  MARGUERITE  de  Mel un  ,  comtefle  de  Tancarville ,  vicomtefle  de 
Melun ,  dame  de  Monftreuil-Bellay  &c.  fille  unique  &  héritière  de  Guillaume ,  vicomte 
de  Mclun, comte  de  Tancarville, baron  de  Vatenquebcc  &c.  chambellan  &  conné- 
table héréditaire  de  Normandie.  &  de  Jeanne  de  Parthenay,  fut  mariée  à  Noycllcs  en 
14 1 7.  &  ctoit  morte  en  1 448. 

1.  GUlLLAUMEde  Harcourt,  comte  de  Tancarville,  qui  fuit. 

2.  Ma  me  de  Harcourt,  mariée  par  contrat  du  mardy  6.  Octobre  1456.  fut  la  féconde 
j         femme  de  Jean  bâtard  d'Orléans ,  comte  de  Dunois  &  de  Longucville ,  fils  naturel 

de  Louis  de  France ,  duc  d'Orléans ,  &  de  Martine  d'Enghien.  fclle  mourut  à  Chou- 
fay-fur-  Loire  prés  Saumur  le  1 .  Septembre  1464.  leur  pofltritt  a  été  rapportée  tm.  1 . 
deccttchifi.p,  ua.&c. 
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U*mU*a  i.& 


dtlUrcturiâU 

1 .  fi  mi  de  Finie  k  un  Umbtl  de  } . 
fendtns  de  gueules ,  (bdtiue  Umiel 
tbdtgi  de  3.  tbxjïetux  d'tr  qui  efi 
d  Arto  s  au  j .  bande'  d'd2nicr  Corej- 
une  induré  de  gueules  qui  efi  dt 
Pouthicu  ,  <y  fur  le  raut  fdrti  tu  i . 
de  gueules  i  an  /en/»»  d'argent  & 
un  trie  de  8  .nnge  m  me  s  on  e'mles  d'0r 
qui  e/t  Tdncutville , *tt  i.  d'azur  (f 
•j.befunsd-ot.  j.}.<y  i.& a  un  (b 
d'tr  qui  efi  4t Mcluo.  ■ 


XIV. 

UILL  AUME  de  Hïrcourt ,  chevalier  comte  de  Tancarville ,  vicomte  deMelun$ 
VjTûte  6c  baron  de  ^lontgommery  ,de  Varenqucbec,d'Eftrapagny,dc  Noyelles- 
fur-Mer  ,  de  Monftrcuil-Bcllay  Sec.  confeillcr-cbambcllan  du  roi ,  connétable  &  cham- 
bellan héréditaire  de  Normandie ,  fouverain  maître  des  eaux  &  forêts  de  France,  fît  Ton 
teftament  le  4.  Janvier  1484.  mourut  à  Monftrcuil-Bcllay  le  17.  Octobre  14S4.  «5c  y 
enterre  en  l'c'glife  collégiale  de  notre-damc  qu'il  avoit  fonder.  Voyez  jen  srlt.lc  ,dsns  ùt  . 
fuite  de  cette  htji.  chapitre  des  grands  maîtres  des  eaux  &  forets  de  France. 

I.  Femme,  PERONELLE  d'Amboiîc,  fille  puînée  de  £w«/fcigncurd'Amboifc, 
vicomte  de  Thouars,  8c  de  Marie  de  Ricux  fa  première  femme.  Elle  ctoit  mariée  avant 
1443.  &  mourut  fansenfans  le  18.  Juillet  145  3. 

H.  Femme  ,YOLAND  de  Laval ,  veuve  à  Alain  de  Rohin,  comte  de  Porhoet ,  qu'elle 
avoit  epoufé*  en  1443.  ctoit  fille  de  Guy  .comte  de  Laval,  baron  de  Vitre ,  Se  àilfabeau  de 
Bretagne.  Lecontratde  Ton  fécond  mariage  fut  pafle  à  Rhcdon  le  14.  Juillet  14;  4.  bile 
mourut  le  8.  Novembre  1487.  Voyez,  terne  4.  de  cette  hift.  p.  j6. 

I.  Marguerite  de  Hatcourt ,  fut  fiancée  à  René  d'Alcnçon,  comte  du  Perche,  fils 
de  Jeta  II.  du  nom, duc  d'Alcnçon ,  &  de  Marie  d'Armagnac  fa  féconde  femme , 
&  mourut  auflî-tôt  après  les  fiançailles  ,  fuivant  Eufiathe  le  Magnen  ,&  Pierre  le 
Baud.  hiïime  de  Bretagne. 

2.  Jeanne  de  Harcourt ,  comteflè  de  Tancarville ,  baronne  de  Moutgommery  &  de 
Varenquebcc ,  dame  de  Parthenay  ,  de  Monftrcuil-Bcllay,  d'Eftrcpagny  ,  &.*c. 
époulâ  par  contrat  du  10.  Juin  1471.  accompli  à  Angers  le  9.  Seprcmbrc  luivanr. 
René  11.  duc  de  Lorraine  Se  de  Bar,  fils  de  Ferry  II.  du  nom ,  comte  de  Vaudcmont 
&  de  Guife ,  &  A'ToUnd  d'Anjou ,  reine  de  Naplcs , de  Sicile  &:  de  Jcrufjlcm ,  du- 

_1  .       /  1  _      J_      T  •-       ^  •  t  1  a.     Jtf"       -i  dm        I*    *  ,•         V."...»*      n,    »l    ,  1      jl.l.lt-.  r%  r.  n  .-...'^11-.       jt  '  _  _       •  .  .  I        /Y      ■  • 


<îueldres,8c:  de  Cattrme  de  Bourbon.fur  quoi  il  obtint  le  3  i.Janvicr  1 488.  une  bulle 
de  dilpcnfe  portant  confirmation  de  ce  fécond  matiage  ,  ad  obfiruendum  era  loquen- 
tmm,  comme  porte  cette  bulle.  Jeanne  de  Harcourt  fit  fon  teftament  le  7.  No- 
vembre de  la  même  année ,  &  mourut  le  lendemain  fans  enftns  >  ayant  élu  fa  fcpul- 
turc  en  l'cglife  collégiale  de  Nôtre-Dame  de  Mon! treuil-Bellay,  &  inftituc  héritier 
de  tousfes  biens  François  d'Orléans  I.  du  nom, comte  de  Dunois,  ck  de  Lon- 
gucvillcloncoulin. 
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§.  h. 

SEIGNEURS  DE  BONNESTABLE» 


Dt  Hjtrtant , 
hriféi'unUmid 
de  trait  f (ni  Ans 
fargtnt. 


pieTÛti  de  Mchn. 


xn.  • 

T\  HILIPPE  de  Harcourt,  (cigneur  de  Bonncitablc  ,  d'Arfchot ,  de  Tilîv  ,  &c.  che» 
£  valier.troiiic'me  fils  de  JEAN  V.du  nom,  comte  de  Harcourt,  &  de  BLANCHE 
de  Ponthieu  ,  comtefle  d'Autnalle ,  mentionnez  ci-devant ,  page  i  3  r  naquit  au  château 
de  Harcourt  le 6.  Février  i$45.  partagea  les  biens  de  la  fucceflion  de  <bn  pere  (4  )  avec 
JeinVÏ.  comte  de  Harcourt  (on  herc  aîné,  qui  lui  céda  les  terres  de  Boni  cltablc  ic  de 
Montcolan  ,  par  traite  paffe'  pardevant  Jean  de  l'Hôpital  prévôt  de  N'clun  ,  &  Jean  de 
Brinville  garde  du  feelde  cette  prevôté,le  lundy  2.  Octobre  1 374.  fc  trouva  à  là  journée 
de  Rofcbccque&  à  la  pnlcdc  Bourbourgen  1381.  &  1382.  &  fut  reçu  à  Arras  le  24. 
Aouft  1383.  avec  fix  chevaliers  &  quinze  écuycrs,-fuivant  le  compte  de  Guillaume  à' in- 
fcrnct,trcforier des  guerres.  (4)  Il  vivoit  encore  le  19.  Novembre  1410.  Voyez,  page  24.  X,)Re8iihtsdtu 
de  la  préface  Je  thtft.  de  la  méfin  de  Harcourt ,  par  la  Roque.  ttMnib-  d«  «»?• 

Femme ,  J  E  ANNE  de  Tilly ,  dame  &  héritière  de  Bcaufou,  de  Beuvron ,  de  Tilly, 
_  de  la  Motte-Cclny  &c.  fille  unique  de  Guillaume  de  Tilly  >  fcigneur  des  mêmes  lieux,  & 
dcGuillemette  de  Touracbu  fut  mariée  avant  l'an  <  382. 

1.  GERARD  de  Harcourt, baron  de  Bonncftablc  ,  qui  fuit. 

2.  Christophe  de  Harcourt  ,fut  chanoine  &  chancelier  de  l'églife  cathédrale  de 
Roùencni4ij.confcillcr&:confért'curduroiCé4r/f;VII.  {b)  mPettefett* 

3.  Jeanne  de  Harcourt ,  maric'c  i°.  en  1400.  à  Guillaume  de  Braqucmont , fcigneur  *  '  e     K  ' 
de  Campremy  ,  fils  de  Guillaume,  lire  de  Braqucmont,  (cigneurde  Sedan  &  de 
Florainvillc  en  Ardenncs  .chevalier ,  &  de  Marie  dame  de Camprcmy.  i°.  à  Guil- 
laume fcigneur  de  Trouflcauvillc. 

4.  Blanche  de  Harcourt,  née  le  3.  Février  1370.  fut  mariée  par  traite  du  14. 
Mars  1400.  avec  Tves  de  Vicuxpont,  chevalier  ,  baron  de  Ncutbourg,  lire  de 
Courvillc,  de  Villcprcux  &  de  Chaillouc',  tué  à  la  bataille  d'Azincourt  l'an  141  j. 
fils  de  Je an  lire  de  Vicuxpont ,  &  de  Jeanne  de  Vendôme ,  dame  de  Villcprcux. 

Charlotte  de  Harcourt ,  bâtarde  de  Bonneflable ,  fille  naturelle  de  Philippe  de  Har* 
court ,  fcigneur  de  Bonncitablc  ,  epoufa  Gafton  fcigneur  de  Scrccourt ,  lequel 
vivoit  en  1490. 

XIII. 

ERARD  de  Harcourt.  chevalier,  baron  de  Bonncltable.de  Bcaufou  ,  de  Beu- 
I^Tvron  .d'Arfchot, &c.  perdit  la  vie  pour  le  fervice  du  roi,  à  là  bataille  d'Azincourc, 
l'an  1415  fuivant  Engucrrand  de  Monftrclct ,  qui  l'appelle  Cuerard  de  Harcoutr.  l'eyez, 
la  Roque,  tome  1.  page  8  17.  ér  preuves  tome  1 1  i.page  784.  <•>  Juivmsis.  L'cJ:iioii  1  cect 
ouvrage  par  M.  du  lourny  ,cn  1712.  poitc  qu'il  mourut  a  la  bataille  de  Vcmcul  en 
»4-4- 

Femme ,  MARIE  Malet  de  Gravillc  ,  dame  de  Louge\,  de  Saint  Oiicn  &  deCoul , 
rillc  de  Jean  Malet  V.  du  nom  Icigncur  de  Gravillc,  grand  pannetier  &  grand-maure  ces 
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arbalcftriers  de  France ,  8:  de  Jeame  de  Bellcngucs ,  rendit  hommage  étant  veuve  de  la  A. 
baronniede  Lougey  lc7- Octobre  J4tt& vivoit  cncorccn  1465». 

1.  JEAN  de  Harcourt,  baron  de  Bonncftable ,  qui  fuit. 

2.  JACQUES  de  Harcourt ,  baron  de  Beuvron ,  dont  Us  àefctnàans feront  rapportez  tj- 
apres  $  îv. 

3.  Marguerite  de  Harcourt,femme  r 0  en  1456.  d'Amtnry d'Eftifiac,  chevalier,  fei- 
gneur  d'Eftillac  &  de  Coulongcs-lcs-Royaux1,  fils  d'Amiury  d'Eitiflac ,  20.  de  Guyon, 
de  Puygitault,  écuyer  ,  avec  lequel  elle  vivoit  en  1  46 1.  14*1.  &  1464 

4  Marie  de  Harcourt,  rcligieufc  en  l'abbaye  de  Fontcvrault ,  fut  élue  abbefle  de 
Margicnval-aux-Nonains  ,diocefe  de  Soiflbns  en  1449. 

.XIV. 

JEAN  de  Harcourt ,  chevalier ,  baron  de  Bormeftable  ,  de  Tilly  ,  Lcugcy  ,  8cc. 
prêta  foi  8c  hommage-lige  l'an  144p.  au  roi  Charles  VII.  de  (à  baron ic  de  Beau- 
Fou  tenue  de  la  couronne  a  caufe  de  la  vicomte  d'Auge,  &  rendit  aveu  l'année  (ui- 
vante  de  la  baronic  de  Tilty  ,  8c  de  la  feigneurie  de  Fonraine-le-Hcnry  ,  tenues  du 
roi,  à  caulc  de  Tes  vicomtez  de  Caên  &  de  Baveux,  par  lettres  donnc'cs  à  Cacn  le 
<î.  juillet  1410.  Le  roi  lui  permit  de  rétablir  &  de  fortifier  le  chafteau  de  Bonncfta- 
(  *)  Rff.idrcs  <?«  table  (  a).  Il  vivoit  encore  l'an  148^.  &  étoit  mort  avant  le  7.  Mars  1487. 
chaitci.e«*ctw7.     1.  Femme,  MARGUERITE  d'Eftouteville ,  fille  de  Robert  d  Eftoutcvillc  , chc- 

m6'-  *  valicr ,  feigneur  du  Boucher  en  Vcndomois,  8c  de  Robine  de  S.  BriiTon,  dame  delà  q 
Fertc,  mourut  fans  enfans. 

II.  Femme,  CATHERINE  d'Arpajon  ,  fille  de  Jean  feigneur  d'Arpajon,  vicomte 
de  Lautrec,  8c  de  Blanche  de  Chauvigny,  fut  mariée  par  contrat  du  zo.  Août  Mfj. 
&  fit  fon  teftament  étant  veuve  le  Vcndrcdy  7.  Mars  14  87.  dans  lequel  clic  nomme 
tes  enfans. 

1.  FRANC.OIS  de  Harcourt  ,  baron  de  Bonncftable,  qui  fuit. 

i.  Philippe  de  Harcourt ,  baron  o'Eicouchc^c  S.  Oucn  ,  feigneurde  Barou,  Barne- 
ville,  Eftrcrcs,  Coiflél,  Goul,  Sortcvillc,  Anncville.Tonnevillc  &  Pcrqucs, 
plaidoit  avec  (es  frères  en  la  cour  de  l'Echiquier  de  Normandie  en  1490.  8c 
1497.  contre  Louis,  (cigneur  de  Graville  ,  amiral  de  France,  pour  la  fuccef- 
fîon  de  Marie  de  Graville  leur  ayculc,  6c  contre  Louis  Bigars,  chevalier,  pour 
celle  de  la  mailon  de  Tourncbu.  11  cft  encore  mentionne  dans  les  rcgifhes  de  D 
la  meme  cour  des  années  1501.  ijoz.  1  $03.  1 509.  8c  1 5 1 1 .  obtint  le  îtf.Mars 
de  la  même  année  des  lettres  royaux ,  dans  Icfquellcs  le  roi  Louis  XII.  le  qua- 
lifie ftneber  drame  on/ht.  Voyez.t.  1.  <fc <&&Maifon  de  Harcourt  par  la  Roque, 
/.  X.  thap.  tlll.  p.  879-  &c.  » 

I.  Femme,  Françoise  de  Mareul  ,  dame  de  Sortcvillc,  d'Anncville ,  Tour- 
nevillc  Se  Pcrqucs  en  Coftenrin,  veuve  de  N.  feigneur  de  Forgemont,  fille  de 
Cny ,  bâton  de  Marcul ,  feigneur  de  Pranfac  8c  de  Villcbois  en  Angoumois ,  Ce 
de  Phtbppe  Payncl  ,  dame  d'Olondc  (ur  mer,  fut  mariée  en  1467.  &  mourut 
fans  enfans.  E 

II.  Femme,  Isabf.au  de  la  Motte  ,  fille  de  Jean  de  la  Motte,  écuyer,  (cigneur 
a  Motte- Fouqué,&  fecur  de  René  feigneur  de  la  Motte- Fouquc,  elle  étoit  veuve 
le  ij.  Juillet  if  17.  quelle  plaidoit  au  parlement  de  Rouen,  au  nom  dcSona- 
ventnre  de  Harcourt  (on  fils  en  fupplémcnt  de  partage.  Elle  le  remaria  à  Fran- 
çois ,  feigneur  de  Montagu,  veuf  de  larbe  de  la  Fcrncre,  fils  de  Jean,  (cigneur 
de  Montagu,  &  dcTrançoife  Osber  de  Bruchcvillc. 

Bonavî  nture  de  Harcourt ,  écuyer ,  baron  d  E  (couché,  de  Lougey  8c  S.  Oucn, 
(cigneur  de  Barou  ,  Barncville  ,  Goul  ,  Eurcrcs  8c  Guay  ,  elt  nommé  dans 
les  regiftres  du  parlement  de  Rouen  des  années  1527-  li^S.  iy 37.  8c 
mourut  (ans  enfans.  l'oyez,  tbii.  th.  IX.  _ 
y  Nicolas  de  Harcourt ,  baron  de  S  Oucn,  feigneur  de  Cuve ,  de  Barette, 
Nahc,  Abbcvillc  ,  Scuvray ,  &c.  protonotairc  apoltolique  ,  archidiacre  8c  trclo- 
ricr  de  l'égliic  cathédrale  de  Liiicux  ,  parragea  avec  fes  frères  en  1501.  & 
cil  nommé  dans  les  regittres  du  parlement  de  Rouen  Tan  1527.  &  1518. 

4.  Jean  de  Harcourr,  chevalier,  (cigneur  d'Auvillers ,  d  Efcorbon  ,  de  S.  Aubin, 
de  laint  Martin  de  Sallon,  de  Rcpentigny ,  de  Hamars,  de  Vienne,  de  Mai- 
(bnncllcs  fur  Adion  ,  de  Marneaux,  de  Savcnay  ,  de  Bonnemailon  ,  de  Lam- 
berviilc,  de  Plumes,  d  Aunay,  dcBarbicrcs,  de  Langrunc,  d'Eitrcbam  8c de 
Vaugris.  Voyez,  ibtet.  ch.  XI.  Femme 
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femme  Marguerite  de  Batarnay,  fillo  aînée  &  héritière  d'Antoine  de  Batarnay, 
feigneur  de  Vaogris ,  bailly  de  Cacn ,  &  de  Renée  de  Houllefort  ,  dame  de 
Hamars. 

j.  Thomas  de  Harcourt ,  feigneur  d'Auvillcrs,  d'Efcorbon  ,  &c.  mort  fans 
en  fans. 

i  j.  Françoise  de  Harcourt,  dame  de  Hamars,  mourut  jeune  avant  fes  perc 
Se  merc. 

j.  JACQUES  de  Harcourt ,  baron  de  Lougey  ,  tige  des  feigneurs  dOlonde, 

rapportez,  ty-aprés  §.  III. 
6.  Marguerite  de  Harcourt,  mariée  en  1474.  à Jean  d'Eftoutcville  ,  feigneur 

de  Ccrnon ,  fils  de  Robert  d'Eftoutcville ,  feigneur  d'Auflcbofc  ,  &  de  Mme 

de  fainte  fieuve  ;  fuivant  Pierre  Louvet. 

Guillaume  de  Harcourt,  ecuyer ,  bâtard  de  Bomteflable,e/i  amusé  dans  un  retiflre 
de  l -Ecbipier  de  fonen  de  tannée  1497. 


Dt  gueula*  1. 
fafia  d'tt. 


X  V. 

FRANC.OIS  de  Harcourt  ,  chevalier ,  baron  de  Bonncftable  Se  de  Sailly ,  fei- 
gneur de  Tilly,  d'Efcoumoifc,  de  Cuyc ,  de  Hotot,dc  S.  Hilaire  ,  de  Barnc- 
ville,  de  Hablouville  ,  de  Mircville,de  Courtcilles  &  de  Montcollan,  eut  de  longs 
différends  avec  fes  frètes  touchant  leurs  partages ,  vendit  par  contrat  du  zo.  Aouft 
1489.  à  noble  homme ' ) can  Gillain,  ecuyer ,  feigneur  du  Porrmauvoifin  un  fief  aflîs  à 
Barncville  en  Auge,  relevant  de  la  terre  du  Pin,  &  étoit  mort  avant  1518.  Voyez, 
ibid.  ehif.  IV. 

Femme  ANNE  de  S.  Germain  ,* dame  de  Hablouville  ,  fille  A'Aubcrt  de  S.  Ger- 
main ,  ecuyer, feigneur  de  Ranncs , d  Afncbcc  «5c  de  N  . . .  de  Gougculc-dc-Rou ville , 
avoit  le  bail  de  fes  enfans  en  i  y  18, 
E     1.  Liot  de  Harcourt,  baron  de  Bonneftablc,  mourut  jctme,  &  laifla  héritières 
fes  deux  licurs. 

x.  Jeanne  de  Harcourt ,  dame  de  Bonneffable  ,  de  Lucé  ,  Tilly  ,  Ncubourg  , 
Orte,  Courbon  ,  Maulcvrier,  Gacl ,  Hablouville  ,  Mircvillc,  Queccvillc,  Cour- 
tcilles &  Vaux  ,  c'poufa  Charles  de  Cocfmcs  ,  baron  de  Lucc  &:  de  Ncubourg , 
vicomte  de  S.  Nazairc,  feigneur  d'Ortc  3c  de  Courbon ,  fïis  de  Nicolas  de  Coe£- 
mes ,  dont  elle  fut  la  première  femme  &  mourur  (ans  enfans. 
j.  Gabriele  de  Harcourt ,  dame  &  héritière  de  Bonncftable,  après  fa  Grur  ,  de 
Tilly,  &c.  epoufa  l'an  ij26.  par  difpcnfc  du  pape  Clément  VU.  Charles  de 
_         Cocfmcs  ,  veuf  de  Jeanne  de  Harcourt  la  firur ,  clic  en  eut  1.  Renée  de  Coefmcs, 
*         chaftcllaine  de  Tilly,  rnaricc  i°.  à  Jean  du  Pleflis,  feigneur  de  la  Bourgonniere. 
2.0.  à  Odet  d'Avaugour1,  dit  de  Bretagne ,  comte  de  Vertus  &.  de  Goello,  àec. 
fils  de  François  d'Avaugour  II.  du  nom,  comte  de  Vertus  &  de  Madeleine  d' Af- 
tarac,  auquel  elle  porta  le  Vicomte  de  S.  Nazairc  ,  comme  il  a  été  dit  tome  l.de  cette 
hift.  p.  470.    1  r.  Louis  de  Cocfmcs,  baron  de  Lucé  &  de  B01  nclhWc,  qui  lailla 
d'Anne  de  PifTcleu  Jean  de  Cocf'mes  ,  baron  de  Lucc  &  de  Ton  îclkbte,  tué  au 
fiege  de  Lcligncm  en  1574.  fans  enfans  ,  &  Jeanne  de  Coelmcs,  héritière  de 
Lucc  &  de  Eonnefhblc  ,  mariée  i°.  à  Louis,  (cigneur  de  Montafic  en  Pied- 
mont,  puis  à  François  de  Bourbon,  prince  de  Conty  ;  de  fou  premier  mariage 
foriircnt  Urbaine  de  Monufîé  decedee  fans  enfans  de  Louis  de  la  Chaftrc  ,  ba- 
ron de  la  Maifonfort,  maréchal  de  France ,  Gouverneur  de  Bcrrv ,  &  Anne  de 
Tome  V.  N  1 
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Montafié,  héritière  de  Lucé.de  Booncfbblc,  &c  qui  cpoufale  17. Décembre 
léoi.  Charles  de  Bourbon,  comte  de  Solfions  .grand  maître  de  France,  dont 
elle  eue  Xm»  de  Bourbon,  comte  de  Soiflbns,  grand  maître  de  France,  tué  à 
la  bataille  de  Sedan  en  1641.  Uttifede.  Bourbon,  femme  de  Henry  d'Orléans 

Pri^e  dt  Cadgtîîn!  &         ^  B°Urb°n  » VCUVC  4  rhm*t^r^  de  Savoyc,' 

$.  m. 

SEIGNEURS  DOLONDE. 


r>egatults  a  ï. 
faftts  d"tr. 
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X  V. 

JACQUES  de  Harcourt ,  chevalier , baron  de  Lougcy ,  d'Efcouche'  Se  de  S.  Ouen , 
feigneur  de  Juvigny  ,  Sec.  cinquiéine  fils  de  JEAN  de  Harcourt ,  feigneur  dcBon- 
ncftablc,  &  de  CATERINE  d'Arpajon  (a  féconde  femme,  mentionnez,  ci- devant  f. 
J41.  partagea  avec  fes  frères  en  ijoi.  &  iro2.  &  eut  pour  fa  parties  terres 
d'Auvrcchcr ,  de  Juvigny,  de  CouTcl,  de  Ligncrollcs,  d'Fguillon  &  de  Maupectuis, 
ilétoit  mort  avant  le  1.  Juillet  if  jo. 

Femme,  ELIZABETH  Bouchard  d'Aubetcrre  ,  dame  d'Olonde  .  de  5orteville  , 
d'Auncvillc  &  Tournevillc,  fille  de  Louis  Bouchard ,  baron  d'Aubcrcrrc,dit  le  efx-  D 
valser  fins  refrtche ,  &  de  Marguerite  de  Marcuil. 

1.  CHARLES  de  Harcourt ,  baron  d'Olonde, qui  fuit, 
a.  Jacques  de  Harcourt ,  baron  de  S.  Oucn ,  feigneur  de  Lougcy  en  xr<?6.  pro- 
tonotaire apoftolique. 
3.  Nicolas  de  Harcourt,  baron  d'Efcouche  ,  feigneur  de  Lougey,  de  la  Vcn- 
rrouze  ,  de  la  Follcticre,  de  Vigammes,  &c.  partagea  avec  l'es  frercs  le  21. 
Janvier  15Ç6.  Se  tranfigea  avec  Ettzabeth  d'Aubetcrre  fà  mere  le  jeudy  25.  Jan- 
vier fuivant  il  avoit  le  u.  Février  ij 87.  la  garde-noble  des  enfans  de  Pierre  de 
Harcourt  ton  neveu, 
j .  Femme ,  Mar  i  e  de  Souvré ,  veuve  de  Cilles  Auvc ,  feigneur  de  la  Venrrouzc, 
fille  SAnttine  de  Souvré  ,  feigneue  de  Gcrvail'c  ,  &  de  Vrançoi/e  de  Berziau ,  E 
dame  de  Courtcnvaux. 
il.  Femme, Claude  deTilly,  fille  de  N.  de  Tilly  ,  feigneur  de  Blaru. 

1.  Urbain  de  Harcourt ,  leigneur  d'Efcouche ,  de  S.  Oucn  Se  de  Lougcy  ,ayane 
été  accule  de  fàulTcté  fut  condamné  par  arrêt  du  grand  confcil  a  avoir  la 
tête  tranchée  à  la  croix  du  Tiroir  ,  où  étant  conduit,  Jacques  de  Harcourt, 
marquis  de  Bcuvron  fon  coufîn,  affilié  de  Charles  de  Harcourt  fon  fterc  ,  l'en- 
leva &:  le  remit  au  Forn-levêque  ,  d'où  il  fortit  après  s'être  jiiflifié  ,Se  mou- 
rut peu  après  Je  la  fièvre  S.  Voilier  ,  fans  avoir  été  marié.  Voyez,  la  Roque, 
hifieire  de  Harcourt ,  tome  /.  Uv.  X.  th.  XU. 
ai.  Charles  de  Harcourt, feigneur  de  Lougcy. 
1 1  x.  Elizabeth  de  Harcourt ,  dame  de  S.  Oucn. 

iv.  Catherink-Ancelique  de  Harcourt,  baronne  de  Lougey,  d'Efcouché, 
Sec.  épaula  Jean  d'Erncvillc  feigneur  deGauvitlc  Se  delà  Chezc.  Elle  fît  dé- 
clarer nul  fon  nwiagc ,  fon  mari  n'y  voulant  confentirl  aflïegea  dans  le  château 
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A  de  Lougey ,  après  la  mort  duquel  elle  demanda  fon  douaire  prétendant  n'avoir 

point  été  fepare'e ,  ce  qui  lui  fut  contefté  par  les  frères  de  fon  mari. 
4.  J f an  de  Harcourt,  feigneur  de  Juvigny ,  de  Ligncrollcs,  la  Bazoque,  &c  fuc 

clac  jeune  prés  de  Charles  duc  d'Alençon ,  doni  il  fut  chambellan. 
Femme ,  Anne  Anreray ,  fille  de  Cnfrey  Anzeray  feigneur  de  Courvaudon ,  &  de 
J acanthne  Thibout. 

I.  Françoise  de  Harcourt ,  dame  de  Juvigny,  femme  de  NiaUs ,  feigneur  de 
Bcnneville,  fils  de  Ciliés  de  Bcnneville  lcigncur  de  Grainvillc  Se  de  rrecaire, 
&  de  Catherine  Perreau. 

II.  Jacqueline  de  Harcourt  dame  de  Précaire,  des  Granges,  fiec.  époufa  Henry 
B            de  Benacville  feigneur  de  Précaire,  frerc  de  Nicolas  de  Bennevillc  ion  beau- 

trerc. 

j.  Marguerite  de  Harcourt,  mariée  par  contrat  du  27.  Octobre  iyj8.  à  Gt* 
briel  de  Vafly,  baron  de  la  Forcit-  Auvray,  feigneur  du  Vcy  ,  du  Mcftiil-Patry, 
Mefnilhermcr,  Martragny,  de  Beny,  S.  Philbcrt  ,  fiec.  fils  de  Jet»  de  Vafly, 
feigneur  de  la  Forcit,  &  de  Marguerite  de  S.  Germain. 

6.  Marie  de  Harcourt,  époufa  i°. Français,  feigneur  de  Beaavais  ,  dont  clic  c'toit 
veuve  le  15.  Décembre  1 571.  1°  Smnart  de  fainte Marie ,  feigneur  de  fainte  Ma- 
rie-la-Robcrt  fie  de  la  Graftonnierc ,  fils  de  Stmurt  de  fainte  Marie ,  fie  de  ïran- 
ffi/ê  Coignon ,  dame  du  Bois  de  Commcaux. 

XVI. 

CHARLES  de  Harcourt,  baron  d'Olondc,  feigneur  d'Auvrcchcr,  de  Juvigny, 
ficc.  chevalier  de  l'ordre  du  Roi,  tranligea  avec  fa  merc  le  premier  Juillet  15  si. 
~  &:  partagea  avec  fes  frères  le  24.  Janvier  15  j6.  il  aflifta  l'an  1557.  à  la  convocation 
des  nobles  fie  tenant  fiefs  en  Normandie,  fie  rendit  hommage  au  Roi  par  André  de 
la  Barre  fon  procureur,  au  mois  d'Octobre  IJ71.  pour  la  feigneuric d'Auvrcchcr  rele- 
vante du  vicomte  de  Cacn. 

I.  Femme ,  MICHELLE  de  Longueval ,  fille  de  Pierre  feigneur  de  Longueval ,  de 
Landas  8c  de  Ham,  &  de  Gabrtelte  de  Rochcbacon,  fut  mariée  par  traité  du  J  -Juil-" 
la  ij  jo. 

1.  PIERRE  de  Harcourt  I.  du  nom,  baron  d'Olondc,  qui  fuit. 

2.  Rine'  de  Harcourt,  feigneur  d'Auvrcchcr  en  itSj.  mort  fans  alliance. 

5.  Michelle  de  Harcourt,  femme  de  Phtlifpc  de  Nollcnt ,  feigneur  de  Bomban- 
^        ville,  fils  de  Jean  de  Nollcnt,  8:  de  Gitlonneèz  fainte  Marie. 

II.  Femme  ^GILLONNE  de  fainte  Marie  ,  dame  du  Bois  de  Commcaux,  veuve 
de  Jean  de  Nollcnt,  feigneur  de  Bomban  ville,  fille  dcSwHw/de  fainte  Marie  ,  feigneur 
de  fainte  Maric-la- Robert ,  fie  de  Frartfoijè  Coignon,  fut  mariée  en  ijj>. 

XVII. 

PIERRE  de  Harcourt  I.  du  nom ,  baron  d'Olondc ,  feigneur  d'Auvrcchcr  ,  de 
Tilly ,  de  S  Pierre  -,  de  Vcrollcs ,  de  la  Frclnaye ,  de  Camille ,  ficc.  fit  partage  des 
biens  de  la  (ucccflïon  de  (on  perc  avec  René  de  Harcourt  fon  frere  le  Jeudi  5.  Mai 
1583.  fie  mourut  l'an  1587. 

Femme,  CATHERINE  de  Mainbcvillc  ,  fille  de  Jaeques de Mainbcville  feigneur 
E  de  Boumcl,  de  Martainvtlle  5c  Marbeuf,  &  de  Marie  Margucrie  dame  de  Cornières 
&  i',c  Vidouvillc  ,  fut  mariée  par  traite  du  8.  Janvier  1J77.  fie  avoir  le  11.  Février 
1587.  avec  Nicohs  de  Harcourt  feigneur  d'Efcouchc  ,  oncle  de  fon  mari,. la  garde 
noble  de  fes  entans. 

1.  PIERRE  de  Harcourt  IL  du  nom,  baron  d'Olondc  ,  qui  fuir. 

2.  Jacques  de  Harcourt  chevalier  ,  feigneur  d'Auvrcchcr,  fit  un  échange  le  12. 
May  1633.  avec  Jacques  de  Chenncvicrcs  ecuyer,  feigneur  de  Courdavid,  fit 
mourut  enluite  fans  alliance  des  blcflurcs  qu'il  avoir  reçues  en  la  guerre  d  Al- 
face. 

5-  Elisabeth-Gilonne  de  Harcourt,  femme  de  ititoUs  Jouhan  feigneur d'A- 
monvillc. 
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T^}  IERRE  de  Harcourc  II.  du  nom  ,  baron  d'Olonde,  de  S.  Oucn  &  de  Lou- 
1.  gey  ,  <ctgneur  d'Auvrecher,  de  S.  Pierre,  de  Vctollcs,  de  Tilly  ,  de  Canville, 
de  Craconville,  de  Fictville  ,  de  Guihcbcrt,  de  S.  Brix,  &c.  baptife  le  21.  Avril 
1584.  chevalier  de  l'ordre  du  Roy  en  i«iy.  eut  afte  le  16.  Novembre  1624.  de  la 
reptefentation  de  Tes  titres,  &  obtint  en  1*41.  main-levée  de  la  faific  de  fes  fiefs, 
ayant  été  déclaré  d'ancienne  noblcffe  par  ordonnance  de  Charles  le  Roy  delà  Poterie  i 
intendant  de  Cacn,  il  mourut  l'an  1*48. 

Femme,  MARIE  de  Briroy  dame  de  Fierville*  féconde  fille  de  Nicolas  de  Briroy*,  _ 
feigneur  de  Fierville  baron  de  Nchou ,  &  de  Diane  de  Thieuville  dame  de  Guihebcrt , 
fur  mariée  par  waité  du  17.  Janvier  16 14. 

1.  JACQUES  de  Harcourc  II.  du  nom,  baron  d'Olonde,  qui  luit. 

2.  Nicolas  de  Harcourt  feigneur ,  patron  8c  curé  de  Fierville,  vi voit  en  1653. 

3.  Jean  de  Harcourt  baron  de  Lougcy  en  itfjj. 

Femme,  Jacqueline  de  Bcnncvillc  dame  de  Juvigny  &  de  Maifoncellcs,  fillcdc 
Jaques  de  Bcnnevillerfeigncur  de  Bcnncville  Se  des  Granges ,  confeillcr  au  parle- 
ment de  Rouen ,  Se  de  Jacqueline  Malet  -  Crafmcnil  fut  merc  entre  autres  cn- 
fans  de 

Jacques  de  Harcourt  feigneur  de  Juvigny. 

4.  Guillaume  de  Harcourt  Icigncur  de  Canville  ,  eft  mentionné  en  deux  titres  q 
du  il.  May  1652.  Se  10.  Mars  iôïj. 

5.  Pierre  de  Harcourt,  prieur  de  S.  Jean  de  Montrond ,  e'toitfous  la  tutelle  de 
Marie  de  Briroy  fa  racre,  luivant  un  accord  fait  entre  fes  frères  le  2 1.  May  itfjt. 
où  il  eft  nommé. 

6.  Antoine  de  Harcourt  feigneur  de  Jaraur,  étoit  frerc  gémeau  de  Pierre  de 
Harcourt,  &  mourut  jeune. 

7.  Se  8.  Suzanne  &  Françoise  de  Harcourt,  rcligicufës  hofpitalieres  à  Cou- 
tances. 

9.  Jacqueline  de  Harcourt ,  femme  de  français  de  Montfiquet  ecuyer , feigneur 
de  S.  Simcon,  fils  de  Leuis  de  Montfiquet  feigneur  de  Montigny ,  Se  de  Jeanne  du 
Cartel  héritière  de  S.  Simcon.  £> 

10.  Colasse  de  Harcourt  mariée  à  Michel  Hérault,  feigneur  de  la  Bcnafciere. 

XIX. 

T  ACQUES  de  Harcourt  II.  du  nom ,  chevalier  ,  baron  d'Olonde'  Se  de  .Nchou, 
1  feigneur  d'Auvrecher,  Guihebert ,  Coulomby ,  Gollcville ,  fainte  Colombe,  Par- 
fouru,  &c  partagea  le  10.  Juin  îtfji.  avec  fes  frercs  la  fiicceflion  de  Catherine- Ange- 
tique  de  Harcourt  dame  de  Lougcy ,  te  prouva  fa  noblcffe  en  1656.  devant  les  corn- 
millàircs  de  la  cour  des  Aydcs  de  Normandie ,  en  exécution  de  la  déclaration  du  Roy 
du  15.  Mats  itfjj. 

Femme,  FRANÇOISE  de  S.  Oucn  dame  de  Parfouru ,  fille  de  /««de  S.  Oucn,  E 
feigneur  de  Magny  ,  Mondclert ,  &  Frefuay,  Se  àAiriemu  de  Varignies,  fut  mariée 
par  contrat  du  14.  janvier  1648. 

j.  PIERRE  de  Harcourt  III.  du  nom,  baron  de  Nchou,  qui  fuit. 

2.  Jean  de  Harcourt  feigneur  de  Guihcbcrt,  mort  jeune. 

3.  Jacques  de  Harcourt,  baron  d'Olonde  chevalier  ,  feigneur  de  S.  Gilles, 
femme  ,  Marie-Marguerite  des  Maires,  veuve  de  René  Poirier,  feigneur  de 

Cartcvillc,  tille  de  Jean- François  des  Maires,  Se  de  Marte  GoiTclin,  fat  mariée 
par  contrat  du  11.  Novembre  1673- 

1.  Marié-Marguerite  de  Harcourt,  née  le  30.  Se  baptifee  le  31.  Décembre 
i«7j.  dans  lcglile  de  faint  Sauveur  le  Vicomte  ,  fut ,rcçùé" aux  dcmoifellcs  F 
de  faint  Cyr,  dans  le  parc  de  Vcrlaillcs  en  1688. 

2.  Marie-Âgne's  de  Harcourt,  baptifee  le  22.  Juillet  i*8o.  fat  rcçûcàlaint 
Cyr  en  1688. 

4.  Tanhecuy  de  Harcourt  feigneur  d'Auvrecher. 

5.  <Sc  6.  Marie  fie  Madeleine  de  Harcourt,  vivoienten  itf8o. 


X  X. 
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lundi  tu  i. 
&  4.  d'HAHtitrt 
*u  z.deS.Ouen 
qui  tfi  deféilt 
au  fantetr  d'ar- 
gent *«»nf*gni 
de  ^.mgltttes  de 
méme,&  au  j. 
de  Vvaugnies  de 
gueule/  i  treu 
thtvrtni  d'argent 
dt  l.  fit  ces. 


X  X. 

1 1 E  R  R  E  de  Harcourt  III.  du  nom ,  baron  de  Nchou ,  feigneur  &  baron 
d'Olondc. 

'Femme,  BONNE-MARIE  Thomas  ,  fille  de  Jcan-Ir..  Thomas  chevalier, 
feigneur  d'Elcauflcvillc,  &  de  Marguerite  Louer ,  fur  mariée  par  contrai  du  30.  Dé- 
cembre 1672. 

CHARLES  de  Harcourt  baron  d'Olondc ,  qui  fuir. 

C 

XXI. 

GHARLES  de  Harcourr  baron  d'Olondc  ,  feigneur  de  Ficrville  &  d'Efcauffc- 
villc ,  fut  baptifé  en  la  paroifle  de  Canvillc  le  9.  Juin  1675.  fie  reçu  page  de 
la  grande  écurie  du  roy  en  1690. 

Femme  ,  MADELEINE  de  Franquctot  de  Coignics ,  fixur  du  marquis  de 
Coignics ,  chovalier  des  ordres  du  roi  ,  lieutenant  général  de  fes  armées  6c  gêne- 
rai des  dragons  ,  fille  de  Robert  -  Jeun  -  Antoine  3c  Franquctot  comte  de  Coignics , 
Jieutenant-gcneral  des  armées  du  roi,  gouverneur  &  bailly  dcCacn,  directeur  gene- 
D  ral  de  la  Cavalerie  legerc,  te  de  Marte -Frtntoi/e-Uranie  Goyon  de  Matignon,  fut 
rnaric'c  le  1.  Février  1705. 


MA 


Ttme  V. 


Oi 
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BARONS  ET  MARQIJIS 

DE  BEUVRON 
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WtéUtli  au  i .  dt 
Hartturt  trifl  d'un 
lambtl  dt  $ .  ptn~ 
dans  d'argent.  Au  U 
bondé  dat.ui&i'ot 
qui  ift  dt  Ptmbieu. 
Au  i. d'or  a  Ufitut 
dtlu  dtgutultiqui 
eft  de  Tilly.  Au  4. 
dt  gueultt  i  l-fct- 
Vtailltti  d'tt  qui  tfi 
de  Cravillt. 


XIV. 


JACQUES  de  Harcourt,  feigneur  &  baron  de  Beuvron ,  de  Beaufbu ,  delà  Motte»  „ 
Cefay,  dcGrimbofc,  &c.  fécond  fils  de  GERARD  de  Harcourt,  baron  de  Bon-  - 
nelbblc,  6c  de  MARIE  Malet  de  Gravillc  dame  de  Lougcy,  comme  il  *  été  dit  ci- 
devant  pag.  140.  fit  hommage  an  roy  le  4.  Mars  14*7.  pour  lesbaronics  de  Beaufbu, 
&  de  Beuvron ,  tenues  du  vicomte' d'Auge ,  &  en  rendit  aveu  le  11.  Juin  1458.  com-  % 
parut  entre  les  nobles  du  bailliage  de  Rouen  en  1  Echiquict  de  Normandie,  tenu  en 
i4«j.  &  1490.  Il  confirma  Tan  148}.  le  don  que  GutUemette  de  Tourncbu  dame  d'Au* 
▼illers,  avoit  fait  a  l'abbaye  de  Notre-Dame  de  Batbery  ,  &  e'toit  mort  en  1497. 
Voyez.  U  Roque ,  hift.  de  Harcourt  terne  II.  liv.  XI. 

Femme,  MARIE  de  Fcrricrcs,  dame  de Frclnay-la-Mere ,dc  Bailleul,&  du  Tuif, 
fille  de  Jean  baron  de  Fcrriercs ,  feigneur  de  Preaux,  de  Dangu ,  de  Vibraye,  cham- 
bellan du  roi ,  6c  de  Jeanne  de  Tilly ,  dame  de  Tibouville  ,  furvéquit  à  fon  mari. 

t.  CHARLES  de  Fiarcourt,  baron  de  Beaufbu  6c  de  Beuvron  ,  qui  fuit.  B 
r.  Jacques  de  Harcourt ,  bâton  de  la  Mottc-Ccfny  &  de  Gtimbofc ,  fervit  en  Italie, 

en  1502.  6c  mourut  fans  avoir  été  marié, 
j.  Jean  de  Harcourt,  eut  en  partage  latctre  deFontaincs-lc-Henty,fiit  lieutenant 
pour  le  roi  au  bailliage  de  Cacn ,  &  capitaine  des  nobles  de  ce  bailliage  en  ij  1 }. 
6c  fervit  à  la  dcfcnle  de  Thcroucnne  6c  de  Tournay. 
Femme,  Jeanne  de  faint  Germain,  dame  d'Alnebcc,  de  Brioufe  6c  de  R  armes , 
fille  puinec  6c  héritière  à'Aubert  de  S.  Germain  chevalier ,  baron  d'Afncbec ,  6c 
de  Jeanne  le  Veneur. 

I.  P terre  de  Harcourt , baron  d'Afncbec,  licutenant-gcncral  pour  le  toy  en 
Normandie  6c  capitaine  d'Ivoy  en  15.*!.  mourut  en  1^75.  fans  en  fans  de  Ma-  C 
àelent  de  Lenoncourt  qu'il  avoit  epoufee  par  conttatdu  28.  Juin  it44-  elle 
é{pit  fille  d'Henry  IL  du  nom,  feigneur  de  Lenoncourt,  baron  de  Vignory, 
&c.  6c  de  Marguerite  de  Broyés.  Voyez,  tome  II.  de  celte  kipire ,  pag.  $9. 

II.  Françoise  de  Harcourt  ,  dame  de  Ranncs,  d'Afncbec  Se  de  Brioufe ,  après 
la  mort  de  Ion  frète  ,  époula  i°.  André  feigneur  du  Pont-l>ellangcr  .  Renée  du 
Pont  -  Bcllangcr  leur  fille  porta  les  baronicsde  Ranncs  6c  d'Afncbec  dans  la 
maifon  d'Argougcs ,  par  fon  mariage  avec  Jacques  d'Argouges  feigneur  de 
G  rafiot  6c  de  Brainvilie.  i°.  Jacques  Thcfart  1 1.  du  nom,  lcigncur  des  Ef- 
fars,  baron  de  Tournebu ,  fils  aine  de  François  Thcfart  lcigncur  des  Effars, 
6c  de  Jeanne  de  Monchy-Scnarpont.  Elle  fut  fa  féconde  femme.  Voyez,  tome  IL 
de  cette  Jujleire ,  pag.  $6. 

III.  Annb  de  Harcourt,  dame  de  Fontaincs-lc-Hemy ,  femme  de  Jean  de  Ma- 
rais lcigncur  de  Jodcrais. 
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Jv.  Jacqueline  de  Harcourt,  abbefle  defaint  Sulpicc de  Rennes ,  mourut  le 
rj  Décembre  IÏ77.  Voyez  Gai.  Chrtft.  edtt.  de  16^6.  tome  iKpag.Z^i 

4.  Jeanne  de  Harcourt ,  dame  de  la  Court,  d'Argcnccs  &  de  Franqucvillc,  c'poufa 
par  contrat  du  t8.  Mars  1482.  Louis  de  Fougères,  leigncurdc  Rofmcnil ,  cham- 
bellan du  roi,  vicomte  de  Cacn,  lequel  tefta  le  S.  juillet  1518.  &  nomma  pour 
exécuteur  Joachim  de  Fougères  chevalier, (éigneur  de  Villiers  fon  neveu.  IlctoiC 
fils  de  Louis  de  Fougères ,  lelgneur  de  la  Vau  &  du  Plcflis  de  Fougères ,  &  de  Geor- 
gette  de  Coiié ,  dame  de  Rolmenil. 
B  5-  Blanche  de  Harcourt ,  femme  de  Guillaume,  feigneur de  Bctheville  &:  de  Heri- 
tot,  fils  de  Je*n  leigneur  de  Bethcville,  &:  de  Jeanne  Vipart ,  8é  frère  de  Marie 
de  Bethcville ,  rnanec  à  Je/m  de  Hautcmer ,  feigneur  de  Fervaques  S:  du  Fournct. 

Fils  naturel  de  Jacques  de  Harcourt ,  baron  de  Benvron. 

GaRrjïl  bâtard  de  Hartntrt ,  dit  le  bâtard  de  lilly ,  dont  la  pofterite  fera  rappor- 
tée ci-aprés  $.  VI. 

C  XV. 

HARLES  de  Harcourt , chevalier  .baron  deBeaufou  &r  de  Bcuvron,  feigneur 
V_^de  la  Motte  -  Cdny,  de  Grimbolc,  &:c.  fut  élevé'  auprès  du  roi  Charles  VIII. 
duquel  il  fut  écuyer  tranchant  en  1490.  fit  partage  avec  fes  frères  des  biens  de  la  luc- 
ccflion  de  leur  perc  le  7.  Novembre  149*.  &  cft  nommé  dans  les  regiftres  de  la  cour 
de  l'Echiquier  de  Normandie  en  1500.  &  1507.  11  fc  trouva  en  1501  en  l'armée  que  le 
Roi  envoya  en  Italie,  où  il  (êrvit  en  toutes  les  occalïons  qui  s'y  prefenterent ,  &  par- 
ticulièrement à  la  bataille  de  Ravcnne.  Il  donna  aveu  au  roi  de  les  baronies  de  Bcau- 
fbu  &:  de  Bcuvron  le  6.  Janvier  ijtç.  comme  on  l'apprend  des  regiftres  de  lacham- 
^  bre  des  comptes  de  Paris. 

Femme ,  JACQUELINE  de  Vierville ,  dame  de  Creuilly ,  fille  puînée  A  Artwr  de 
Vicrvillc  chevalier ,  baron  de  Creuilly ,  8£  de  Jacqueline  de  Briqucvillc  héritière  de  Ru- 
pierre,  fut  mariée  par  contrat  du  10.  Mai  1497-  &  mourut  avant  fon  mari, 
t.  FRANÇOIS  de  Harcourt ,  baron  de  Bcuvron  &  de  Beaufou,  qui  luit. 
2.  Jacques  de  Harcourt , baron  delà  Motte-  Celny,  de  Grimbofc  &  dcThury, 
abbé  de  Notre-Dame  de  Belle- Eftoi  Ile,  ordre  de  Premontré  ,  trclorier  de  Croi- 
fanvillc,  curé  de  Beaufou ,  fut  prefent  le  16.  Juin  174*.  au  contrat  de  mariage 
de  Guy  de  Harcourt  fon  neveu  ,  auquel  il  donna  200.  livres  de  rente ,  obtint  l'an- 
née luivante  des  lettres  du  roi  Henri  II.  pour  l'établiflement  d'une  foire  à  (aine 
Jacques  de  Boishalbout ,  &  tefta  en  faveur  de  fes  fils  naturels  fuivant  un  arrêt  du 
1         parlement  de  Normandie  du  zt.  Aouft  1  j  5  2. 

Enfans  naturels  de  Jacques  de  Harcourt ,  baron  de  la  Motte ,  abbs de  Belle- Eftoile. 


1.  Philippes  de  Harcourt ,  bâtard  de  la  Motte,  nommé  avec  fes  frères  &  fafirnr  dans 
tarr  ejî  du  parlement  de  Normandie  du  16.  Âouft  itj2.  concernant  le  tefiament  de 
leur  père,  ejl  qualifié  ecuyer  dans  un  contrat  du  y  février  \^6z.&thaptUm  de 5. 
Georges  dans  un  autre  du  11.  Septembre  if6j. 

2.  Rolland  de  Harcourt ,  bâtard  de  U  Motte ,  mentionné  dans  tarrefi  dont  il  vient  A e- 
tre  parle. 

3.  Charles  de  Harcourt ,  bâtard  de  la  Motte,  dit  de  Belle- Zjloille. 

4.  Blanche  de  Harcourt,  bâtarde  de  ta  Motte,  eut  fa  part  de  5000.  fiv.  léguez,  a  fes 
frères  &  *  eUe  par  le  tefiament  de  leur  pere. 

3.  C  H  ARLES  de  Hatcourt ,  feigneur  de  Baillcul ,  Uijfa  pofierité  qui  fera  rapport 
tee  §.  V. 

4.  Jean  de  Harcourt,  feigneur  de  Ctoifanville  ,  de  Brieux ,  de  Frefnay  la-Mere,  cft 
mentionné  dans  un  arrêt  de  lEchiquicr  de  Normandie  du  4.  Mai  IT09.  Il  vivoit 

encore  en  154°-  ,  .  ,  _ 

t.  Cath  r  kine  de  Harcourt, mariée  i«.  à  Robert  de  Fontenay  feigneur  de  Rouverou, 
fih  de  Robert  de  Fontemy  ,  (cigneur  de  Bretevdlc ,  capitaine  du  château  de  Cac.i, 
&  dc  Cbarlote  duChaftcl.  2.0 .  i  Samfen  de  ianat  Germain,  fils  d'autre  Sam/on  de  foint 
Germain. 
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FRANC.OIS  de  Harcourt ,  chevalier ,  baron  de  Beaufou  &  de  Bcuvron ,  affilia 
à  l'entrée  que  le  roi  François  I.  fit  en  la  ville  de  Caen  le  i.  Avril  iy  j2.  en 
qualité  de  vicomte  de  Caen  ,  rendit  aveu  au  Roi  de  fes  baronies  de  Beaufou  8c  de 
Bcuvron  le  t.  Avril  1540.  Voyez.  Chtjl.  de  Hartottrt  par la  Reçue,  tome  II,  chapitre  III. 
i.  XI.  &  mourut  au  mois  de  Juillet  1558. 

1.  Femme,  JEANNE  de  la  Haye, dame  de  Hotot,  fille  unique  de  Jacques  de  la 
Haye  ,  feigneur  de  Hotot,  Sx.  dt  Jeanne  de  Mouy,  fut  accordée  c'tant  encore  trc's-jeune 
en  if  10.  mais  ce  contrat  fut  dilïous  par  autorité  de  l'églife,  8c  elle  fe  mariaà  Airton 
fire  de  Breauté,  vicomte  de  Mcncval,  feigneur  de  Bouftay  8c  d'Elvifemont ,  fils  de 
Je  An ,  fire  de  Breauté,  8C  $  Antoinette  Maunoury  du  Tremblay,  &  mourut  le  20.  Oc-  C 
robre  1745- 

II.  Femme,  FRANÇ  OISE  de  Gaillon ,  fille  &  principale  héritière  de  Cmlkumt 
de  Gaillon ,  baron  de  Macy  &  feigneur  de  Croify ,  8c  d'Anne  de  Prunclé ,  fut  mariée 
par  traitédu  10.  Mars  151*.  c'eft  par  cette  alliance  que  Ton  prétend  que  l'Oriflame 
cft  pané  dans  la  maifon  de  Harcourt.  Françoife  de  Gaillon  defeendanc  par  pluficurs 
degrez  de  Pierre  de  Villicrs ,  baron  de  Macy ,  feigneur  de  llflc-Adam ,  garde  de  l'O- 
riflame 8c  grand  maître  de  France.  Louis  de  Harcourt ,  Marquis  de  Thury  ,qui 
defeendoit  de  cette  alliance  ,  avoit  encore  l'Oriflame  en  fa  pofleffion  l'an  1*77. 
somme  il  a  été  remarqué  au  chapitre  des  Porte-  Orifiames  de  ttmprejfm  de  cette  hijloire  en  p 
1712. 

j.  Louis  de  Harcourt,  baron  de  Macy,  affifta  en  cette  qualité  l'an  ir 51.  à  l'cn- 
ttee  d'Euftachc  du  Bellay,  eveque  de  Paris,  8c  mourut  en  1  jjj. 

Femme,  Marie  de  Montchcnu , dame  de  Montehenu , de Chaumonr , de  Guer- 
chevillc,  Sec.  veuve  de  Claude ,  feignent  de  Chateauvieux ,  fille  aînée,  de  Marin 
de  Montchcnu ,  chevalier ,  baron  de  Montehenu  8c  de  Chaumont ,  &  d'Antoi- 
nette de  Pontbriant ,  dame  de  la  Villettc  en  Angoumois  &  de  Nueil  en  Limo- 
fin.  Marie  de  Montehenu  fut  mariée  à  Louis  de  Harcourt  en  ij }8,  Se  époufà 
en  troifiémes  nôces  l'an  1557.  Antoine  fire  de  Pons,  comte  de  Marennes,  che- 
valier des  ordres  du  roi ,  fils  de  François  ,  fire  de  Pons,  comte  de  Marennes, 
de  Montfort  &  de  Bergerac  ,tué  à  la  bataille  d'Aignadcl,  &  de  Catherine- Renée  E 
dcFcrrietes.  Elle  mourut  au  mois  de  Mars  ij6o. 
Marie  de  Harcourt,  barone  de  Macy,  Croify  ,  &cc.  morte  jeune. 

2.  GUY  de  Harcourt,  baron  de  Beaufou  fie  de  Bcuvron,  qui, fuir. 

3.  Charles  de  Harcourt,  baron  de  la  Mottc-Ccfhy,  de  Grirnbofc,  8rc.  cheva» 
valier  de  l'ordre  du  roi  ,  gentilhomme  ordinaire  de  fa  chambre ,  mourut  fans 
enfans  de  Marie  de  Briqucville  fa  femme,  fille  de  François  fire  de  Briqueville, 
&  de  Florence  de  Clerc.  Elle  ctoit  auparavant  abbcfTe  de  Notre-Dame  de  Li- 
zicux,  obtint  difpenfe  de  fes  vœux,  &  étoit  veuve  en  itfo8.  qu'elle  fè  remaria 

à  Pierre  de  Harvillc ,  feigneur  de  la  Grange-  du-Bois,  de  faint  Germain  &  de  F 
Morainville ,  veuf  de  Louife  de  la  Salle,  dame  de  Puiûcux  &  de  Carrière,  8c  fils 
de  Fiacre  de  Harvillc  ,  feigneur  de  Palaifcau,  &  de  Renée  de  Rouvillc. 

4.  Jean  de  Harcourt,  baron  de  Croify ,  feigneur  de  Chaftignonville. 

5.  Gabriel  de  Harcourt,  feigneur  de  Hardancourt. 

4.  Marie  de  Harcourt,  comprife  dans  les  partages  faits  de  la  fucccflïon  de  Fran- 
çois de  Harcourt  Ion  pere  ,  entre  Guy  8c  Charles  de  Harcourt  fes  fiercs  le  17. 
Septembre  1558.  8c  nommée  dans  un  arrêt  du  parlement  de  Rouen  du  17.  Fé- 
vrier 1563.  mourut  làns  avoir  été  mariée. 

7.  Guillemette 
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m.  Gilonne  de  Harcourt , dame  de Hcflcy ,  epoufa François  de  Bron,  baron 
de  Fourneaux,  feigneur  d'Aligné, de  Coflcvillc,  &c.  tué  en  1^52. 
7.  GuiLLtMETTE  de  Harcourt ,  mariée  par  contrat  du  23.  Novembre  1^9.  avec 
Charles  d' Aubervillc,  chevalier,  baron  du  Vcrtbofc,  bailly  de  Cacn ,  fils  aine  de 
Jacques  d' Aubervillc  ,  chevalier,  baron  du  Vcrtbolc ,  &  de  Aiargntrat  de  Rouviilc. 

XVII. 

GUY  de  Harcourt ,  chevalier,  baron  de  Beuvron,  de  Bcaufou,  de  la  Motte- 
Cclny  ,  &c.  fit  (es  premières  campagnes  en  Piémont  fous  Claude  lire  d'An* 
nebaut  maréchal  &  amiral  de  France  ,  &  fut  lieutenant  des  cent  hommes  d'ar- 
mes de  la  compagnie,  il  fervit  depuis  dans  toutes  les  guerres  de  la  religion ,  6:  mourut 
le  premier  Juillet  1567. 

Femme,  MARIE  de  S.  Germain  ,  dame  de  S.  Laurent  en  Caux  Se  de  Lignon, 
fille  a'mc'c  &  principale  héritière  de  Michel  feignenr  de  S.  Germain,  de  Langoc,dc 
S.  Laurent  &  de  Lignon  ,  &  de  Stevenolte  le  Veneur ,  fut  mariée  par  contrat  du  %6. 
Juin  1546.  6c  fit  (on  teltament  le  mardi  27.  Mai  1578. 

1.  Jean  de  Harcourt,  baron  ék  Macy,  feigneur  de  S.  Laurent  en  Caux,  naquit 
le  27.  Décembre  1 148.  &  mourut  trois  mois  apre's. 

2.  P1FRRE  de  Harcourt,  marquis  de  Beuvron,  qui  luit, 

3.  Franco  îs  de  Harcourt  .feigneur  de  Mclnilbuc,  nc'lc  aj. Novembre  it52.mort 
au  voyage  qu'il  fit  au  Levant  l'a.i  1572. 

4.  Liot  de  Harcourt,  feigneur  de  Caiiloùé,  naquit  le  premier  Février  lyjj.  &r 
mourut  trois  mois  après. 

5.  GuiLLAUMF.de  Harcourt ,  feigneur  de  Monthuchon ,  ne  le  8 .  Mars  1554.  mort 
deux  mois  après. 

€.  Charles  de  Harcourt,  abbé  commendarairc  de  S.  Martin  dcMonrdaye,  or- 
dre de  Premontré ,  protonotairc  apoitolique  ,  baron  de  Croify ,  feigneur  de  la 
Nocherie  Se  de  Fams,  naquit  le  18.  Mars  îjfj.  rendit  hommage  les  17.  No- 
vembre 1578.  Si  6.  Janvier  1  j  75.  à  François  de  France  duc  d'AÏcnçon,  poux 
la  feigneurie  de  la  Nocherie. 

7.  J  f  an  de  Harcourt ,  baron  de  Croify  &  de  Sicrray,  ne  le  28.  Avril  1  s  S 8.  mou- 
rut à  Cacn  l  an  1589.  des  blclTurcs  qu'il  avoit  reçues  au  liège  de  Dieppe  où  il 
commandoit  une  compagnie  de  chevaux  légers. 

S-  Jaques  de  Harcourt ,  Icigneur  de  Hardancourt ,  de  Lignon  ,  de  la  Nocherie, 
d  :  '-  .  '>•»  cliw-valicr  de  l'ordre  du  roi  &  gentilhomme  ordinaire  de  (a  chambre, 
1  .  !c  15.  Juillet  istfi.  fle  prouva  la  noblcllc  devant  les  commiflàircs  du  toi 
a-  : .  -  L-t-tciu  des  tailles  Tan  1  >9«. 

IV  -  ,  iî  a BfcAU  Tillon,  dame  de  Sacey-Tillon  >  fille  d'Urbas»  Tillon,  feigneur 
t    '  ccy,  &  de  Catherine  de  Chatcaubriant. 

I.  i'"-j.Rr  de  Harcourt,  feigneur  de  Hardancourt  &  de  la  Nocherie ,  fut  tué  au 
f:   .*  de  î.iontauban  pour  le  fervice  du  roi  l'an  1621. 

II.  -Ambroise  de  Harcourt,  feigneur  de  Sacey,  mourut  aufû  au  fiége  de  Mon- 
tauban. 

ïii.  Jacqueline  de  Harcourt,  dame  de  Hardancourt,  de  la  Nocherie  6c  de 
Siccy-Tillon ,  obtint  main-levée  de-  fes  fiels,  &  prouva  la  noblcllc  pardevant 
les  commillaircs  du  roi  Louis  XIII.  l  an  1*41. 
9.  Robert  de  Harcourt,  Icigneur  dcChaftignonvillc,  né  le  29.  Février  iytf4. 

prouva  fa  noblclle  en  1598. 
Femme ,  Madellne  Malct.damc de  Hcffey>dc  MelTcy  &  Landijou,  fille  aînc'c  A'Hi- 
f         laire  Malet ,  feigneur  de  HciTcy ,  baron  de  S .  André de  Mclley,  Se  de  N.  Martel. 

I.  Robert  de  Harcourt,  Icigneur  de  S.  André  de  Mcflcy. 

I I.  Charlotte  de  Harcourt ,  dame  de  Chailignonvillc >  mariée  1  °.  le  27.  Mars 
îtf  32.  à  Robert  de  Baillcul ,  firc  de  Bailleul  à:  de  Bcauvais ,  fils  aîné  de  Gilles  de 
Baillcul,  feigneur  de  Monlhcul  &  d'AuvilIc,  &;  de  Maitlene  de  Harcourt, 
dame  de  Baillcul  &  de  Franqucvillc.  20.  à  Xscttas  Salct ,  feigneur  du  Repas , 
de  la  Fout  naife,  des  Yveteaux,  de  la  Motte,  des  Chcnifcs  3c  de  Chclucdouct, 
fils  de  Baptifie  Salct,  conlcillcr  au  prtlidial  de  Cacn,  nomme  premier  prcli- 
dent  de  la  cour  des  aides  de  Normandie,  &:  d'Anne  Mord,  j  en  J659.  * 
Chxrles  de  Murdrac,  feigneur  de  Bociay  &  de  Corday ,  fils  de  Damcl  dcMut- 
drac,  Se  de  Francoift  le  Roy. 
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iv.  Se  v.  Catemnr  &  Mari  e  de  Harcourc ,  rc'.igicufcs  Urfulincs  à  Baycux.  * 

10.  Stevenotte  de  Harcourc,  née  le  i8.0ftobve  1547. tut  mariée  par  traite  du 
10.  Décembre  îj/O.  à  Robert  Grcntc ,  feigneur  de  Villerville,  &:  de  Brucourt, 
fiJs  de  Robert  Grcntc,  feigneur  des  mêmes  lieux ,  Se  de  Lucane  de  Forts. 

11.  Jeanne  de  Hatcourt,  née  le  16.  Septembre  ijji.  mourut  trois  mois  après, 
ii.  Jacqueline  de  Harcourc,  née  le  26.  Mars  ijj tf.  epoufa  i"./.wf««Mailiart, 

feigneur  jde  Lcauparcic,  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  fils  aîne  de  Jean  Mail- 
lait, feigneur  de  Lcauparcic ,  &  de  "3 tanne  de  Serocourt.  2°.  Jean  d'Elcayeul ,  iei- 
gneur  de  la  Brctonnicrc,  Se  de  Cauchcs ,  fils  aîné  de  Julien  d'Elcayeul ,  feigneur 
de  Cauchcs ,  &  de  Suzanne  de  Cully  dame  de  la  Brctonnicrc. 
15.  Françoise  de  Harcourt,  nec  le  14.  Septembre  ijû  2.  fut  mariée  le  ii.Scprcm-  £ 
bre  15 8z.  avec  Antoine  Suhard  ,  feigneur  de  Rupallcy  ,  de  Fontaines,  &  de  la 
Carbomiicrc  ,  fils  unique  de  Ihomas  Suhard ,  (rigueur  des  mêmes  lieux ,  Se.  de 
ji/arqui/è  Brchict ,  fiUc  du  leigneur  de  Martigny  au  pais  du  Maine. 

XVIII. 

PIERRE  de  Harcourt ,  marquis  de  Bcuvron ,  de  la  Motte  -  Ccfny  8r  de  Grim- 
bolc,  comte  de  Croily ,  v  icomte  de  Fontcnay-lc-Marmion  ,  baron  de  Crcully  Se 
de  Thury  en  partie,  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  gentilhomme  ordinaire  de  fa  cham-  m 
bre,  contrillcr  en  fesconfeils  d'éuc  &  privé ,  capitaine  de  jo.  hommes  d'armes  de 
les  ordonnances,  nàquic  le  8.  Août  1  jjo.  fut  élevé  enfuie  d'honneur  du  roi  Char- 
les IX.  le  trouva  aux  batailles  de  S.  Denis ,  de  Jarnac  &  de  Monrconcour,  Si  au  fiege 
d  Aicnçon,  où  il  ctoit  guidon  de  la  compaguic  des  gendarmes  du  feigneur  de  Mati- 
gnen.  Le  roi  Henry  III.  l'honora  de  fon  ordre  de  S.  Michel  le  24.  Septembre  1J74. 
Se  lui  donna  une  compagnie  de  je.  hommes  d'armes  en  ij  80.  avec  laquelle  il  lervit 
en  toutes  les  occadonsqui  fe  prcfcntcicnt  pendant  la  ligue  tant  du  règne  d'Henry 
III.  que  de  celui  d'Henry  IV  qui  érigea  la  tetre  de  Bcuvron  en  marquilat  par  lettres 
du  mois  d'Août  if9J-  rendic  aufli  des  ferviecs  confidcrables  au  roi  Louis  XlII. 
pendant  les  premières  guerres  civiles ,  fut  nommé  chevalier  de  l'ordre  du  S.  Efpric  r» 
en  \6 1 1.  eue  pour  commiflaircs  le  maréchal  de  Montigny  Se  le  marquis  de  Sourdeac  * 
devant  lclquels  il  fie  fes  preuves  de  noblciTc  en  1611.  qu'il  remonte  jufqu'cn  l'an 
«>n.  fit  cc:lcs  de  religion  devant  le  cardinal  du  Perron  en  1610.  il  reprefenca  au  roi 
Henry  II I.  qu'il  avoit  par  hérédité  en  fa  poiTcflîon  l'Oriflimc  de  France  que  fon 
perc  avoic  fait  voir  en  1564.  au  roi  Charles  IX.  &  à  la  reine  fa  merc  , étant  en  l'ab- 
baye de  Trouart ,  Se  demanda  1200.  écusd'or  pour  en  foutenir  l'état.  Il  mourut  à  Caen 
au  mois  d'Août  1*27.  Cabinet  de  M.  de  Claircmbautt.  Voyez,  aujji  htjl.  de  Hatcourt 
par  la  Roque  t.  2.  I.  11.  t.  8. 

Femme  ,GILLONNEdc  Matignon ,  fille  aînée  de  Jacques  Goyon ,  feigneur 
de  Matignon,  comte  de  Thorigny,  maréchal  de  France,  &  de  irancoife  de  Daillon.  E 
tut  mariée  par  traite  du  dernier  Novembre  1578.  deceda  le  20.  Décembre  1641.  fie 
fut  enterrée  à  Bcuvron  prés  de  fon  mary. 

1.  JACQUES  de  Harcourt  II.  du  nom,  marquis  de  Bcuvron, qui  fuit. 

2.  Charles  de  Harcourt,  chevalier ,  comte  de  Croily  ,  gouverneur  de  la  vilIcSC 
du  chafteau  de  Falaife,  capitaine  d  une  compagnie  de  chevaux  légers , naquit 
le  6.  Octobre  1 584.  fc  trouva  au  liège  de  S.  Jean  d'Angcly ,  de  Bergerac,  de 
fainre  Foy,  de  Tonncins,  de  Clctac  Se  de  Montauban,  &  mourut  lan  1^24. 
lins  enfans  de  Jacqueline  d'O  ,  dame  de  Frcfncs  &  de  Vcrigny  ,  qu'il  avoir 
époufee  par  contrat  du  11.  Avril  1609.  elle  ctoit  veuve  de  l'urre  de  Morais, 
feigneur  de  Jodcrais  ,  de  Brcibllcs  ,  Sic.  fille  de  Charles  d'O  ,  leigneur  de  Bail- 
ler, Se  de  Jacqueline  Girard  de  Balochcs.  S 

î.  Henry- René'  de  Harcourt  ,  baron  de  Mcfnilbuë  fie  de  Monthuchon  ,  né  le 
j.  Août  1597.  mourut  le  1  j.  Scptcmbtc  de  la  même  année. 

4.  FRANC.OIS  de  Harcourt  II.  du  nom  ,  marquis  de  Bcuvron,  a  continué  la 
pollcricé ,  &  fera  rapporté  apr  s  fon  frere  aine. 

y.  Cu-y  de  Harcourc,  dit  le  Marquis  de  Harcourt ,  baron  de  Sxrray,  né  le  19. 
Décembre  îfoi.  fut  premièrement  protonotairc  apoftoliquc  &.*  abbecommen- 
datairc  du  Maz-d'  Azil ,  quitta  enluite  l'état  ccclcfia(tiqi:c,tut  pourv  u  du  gouver- 
nement de  Falaife,  le  rit  coanoicre  par  le  fimcuxducl  contre  le  comte  de  Bout- 
tcvillc  &:  autres  en  1617.  Se  i'étant  retiré  en  Italie ,  8c  jette  dans  Calai  afliege 
par  les  tlpag.iols.il  y  fut  tué  d'une  nioulquecadc  dans  une  foitic  le  3.  No- 
vembre 16 18. 
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6.  On  et  de  Harcourt ,  chevalier,  comte  de  Croify  Se.  de  Cifày ,  marquis  de 
A         Thury  &  de  la  Motte-Hatcourt,  baron  dcCcfny,  dcGrimbofc,  &c.  mettre  de 

camp  d'un  régiment  d'infanterie,  lieutenant  général  des  armées  du  roi ,  gouver- 
neur de  Falailc ,  fut  d'abord  deftine'  par  (on  pete  à  l'ordre  de  Malte ,  pour  lequel  il 
fit  fes  preuves  au  Temple  à  Paris  l'an  1608.  tut  fait  mettre  de  camp  d'un  rcgimenc 
d'infanterie  en  1617.  maréchal  de  camp  en  1636.  &  députe  de  la  noblcfie  du 
bailliage  de  Caen  au  mois  de  Juillet  jtfjr.  Il  avoir  été  nommé  chevalier  des 
ordres  du  roi  par  brevet  donne'  à  Pontoife  le  19.  juillet  i*f2.  eut  pour 
commiftaires  te  même  jour  le  duc  de  S.  Simon  &  le  marquis  de  Sourdis ,  devant 
lcfqucls  il  lit  fes  preuves  le  27.  Septembre  16 f  9.  Cabinet  de  M.  de  Claircm- 
bault.  Il  mourut  au  mois  de  Novembre  1661.  âgé  de  57.  ans. 
"S  Femme,  Marie  du  Pciricr,  comtefle  de  Cilày  ,  baronne  d'Amfrcvillc,  fille  de 
Jacques  du  Pcrrier ,  feigneur  d'Amfrcvillc,  dUrvilk ,  Ccc.  prefident  au  parlement 
de  Rouen,  &  de  Jeanne  de  la  Longay,  héritière  de  Contcvillc,  de  Grainvillc 
&  de  Gouvis  ,  fut  mariée  le  19.  Septembre  itfjtf. 

Gillonnf-Maric-Julie  de  Harcourt ,  marquilc  de  Thury ,  baronne  de  Mery, 
de  Clcvillc,  &c.  née  l'an  1637.  cpoula  par  traité  du  mois  de  May  16p. 
accompli  le  j.  Novembre  fuivant,  Louis  de  Harcourt,  fils  puîné  de  François 
de  Harcourt,  marquis  de  Bcuvton ,  &  de  Renée  d Epinay  S.  Luc. 

7.  Leonore  de  Harcourt ,  feigneur  de  Frclnay-lc-Puceur ,  ne  le  4.  Novembre 
KÎ04.  mourut  le  14.  janvier  itfoj. 

8.  Françoise  de  Harcourt ,  née  le  17.  oftobre  1589.  fut  mariée  i°.  par  contrat 
C  du  2.  février  1606.  à  François  GirVart ,  marquis  de  la  Marzelicrc ,  baron  de  Bon- 
ne-fontaine ,&c.  fils  de  Renaud,  feigneur  de  la  Marzeliere  ,  &  de  Marie  du  Gué, 
dame  de  Briclles  &  du  Gué.  François  delà  Marzclierc  obtint  du  roi  Louis  XII I.  des 
lettres  d'érection  de  la  terre  de  la,  Marzelicrc  en  marquifat ,  auquel  d  fit  anne- 
xer les  terres  de  Fretay  &  de  Baing,  elles  huent  regiftréesau  parlcmenr  de  Bre- 
tagne au  mois  de  février  1619.  Françoifc  de  Harcourt  cpoula  i°.  au  mois  d'avril 
i«4f.  Henry-Robert  de  la  Marck  ,  duc  titulaire  de  Bouillon  ,  comte  de  Braine, 
baron  de  Scngnan,  capitaine  des  cent  Suiflesde  la  garde  du  roi ,  fiIsdcCfc»r/«- 
Fobert  de  la  Marck,  &i  d' Antoinette  dz  la  Tour.  Il  croit  veuf  i°.  de  Marguerite 
d'Autun,  dame  de  Rimval  &  de  Champdos.  2*.  d' Antoinette  d'Albert  furur  de 
Charles  duc  de  Luincs ,  Pair  &  connétable  de  France.  Françoiic  de  Harcourt, 
mourut  le  premier  août  itfji. 

X  I  X. 

JACQUES  de  Harcourt  II.  du  nom ,  chevalier  ,  marquis  de  Beuvron  ,  comte  de 
Cofnac ,  baron  de  Sigournay  &  de  Puibcliard ,  feigneur  de  Frefnay,  &c.  gouverneur 
clc  Falaifc  ,  naquit  le  6.  février  1585.  (a)  Fut  fait  capitaine  d'infanterie  à  l'âge  de  dix  tift  *  je  ni^n": 
ans  ,  &  fervit  en  cette  qualité  fous  le  maréchal  de  Matignon  fonaycul  maternel  aux  «.  1.  «.9.  p.  ut+ 
E  fiegcs  de  Bergerac  &  de  Clcrac,  depuis  il  alla  lervir  en  Flandres  fous  les  archiducs  ^'j1'  '"ulUc 
au  fiege  d'Oftcnde,  8£  à  celui  de  Rhimberg  fous  Ambroifc  de  Spinola ,  marquis  de  ' 
Vcnafrc.  Il  eut  commiffion  en  \6i  j.  du  roi  Louis  XIII.  pour  lever  une  compagnie 
de  chevaux  légers ,  fervit  en  1620.  au  fiege  de  S.  Jean  d'Angely ,  &  fut  blcflc  devant 
Clcrac  d'un  coup  de  moufquct  à  la  bouche  ,  alla  eufuitc  au  fiege  de  Montauban  » 
où  il  fut  encore  blcfié  d'un  coup  de  pictrc.oc  le  trouva  en  idai.  au  liege  de  Mont- 
pellier où  il  mourut  blcflc  de  14.  coups. 

.  Femme ,  ELEONOK.  Chabot  de  Saint  Gelais,  comrefle  de  Cornac,  veuve  de  Louis 
de  Vivonnc ,  leigneur  de  la  Chaftcigncraye ,  &  fille  aînée  de  Lconor  Chabot ,  baron  de 
p   Jamac  ,  (cigneur  de  Saint  Gelais, fie  de  Marie  de  Rochcchouart  fa  féconde  femme. 
^    Voyez,  tor,te  1  v.  de  cette  hift.  p.  j  67. 

1 .  Pu  r  r  e  de  Harcourt .  comte  de  Cofnac ,  mort  jeune,  &  enterré  dans  le  chœur  de 
l'églitc  de  faint  Jean  de  Caen. 

François  de  Harcourt,  comte  de  Cofnac,  né  en  1 62 1.  mourur  peu  après. 
3.  Gillonne  de  Harcourt ,  mariée  i°.  au  mois  de  Janvier  i<jj2.à  Louis  de  Brouilly, 
marquis  de  Pici.nes, lequel  aiant  été  fait  prifonnicr  devant  Aruscn  1640.  fut  rue 
par  les  ennemis  qui  diîputoicnt  entr'eux  de  (a  rançon  5  il  écoïc  fils  de  charUsdz 
irouilly  ,  (cigneur  de  Mainvillicrs  ,  du  Mcfnil  -Saint  Georges  &  Saint  Mai  tin, 
commcndantduCâtclct,&:dc*o»f>dcRochcforf.  i°.  en  164}.  à  clurUs-Lcon  du 
Fielquc, comte  de  Lavagnc ,  baron  de  Brçûuirc ,  (Ai  dz  François  Je  Ficiquc,  comte 
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de  Lavagnc, &  d'Anne  le  Veneur.  Elle  mourut  le  \6.  Octobre  1699.  âgée  de  So.  ■& 
ans.  -A 

XIX. 

FRANÇOIS  de  Harcourt  II.  du  nom ,  chevalier ,  marquisde  Beuvron  &  de  Beau- 
fou, après  la  mort  de  Ion  frère  ai  né,  bar  on  de  Mcry  Se  deClcville,fcigncur  d'Ec- 
tot  &c.  Iicucenant  gênerai  pour  le  roi  en  Normandie  ,  gouverneur  du  vieux  château 
de  Rouen,  naquit  le  if .  Octobre  1^98.  fut  élevé  enfant  d'honneur  du  roi  Louis  XIII. 
fous  le  nom  de  baron  de  Memlbué ,  fit  le  voïage  de  Guyenne  &  de  Bayonnecn  iôit.  ob- 
tint le  26.  Juillet  i6}6.  du  roi  des  tertres  pour  la  confirmation  de  celles  du  18.  Juillet 
16 10.  &  des  lettres  patentes  du  roi  Henry  ÏV.  du  mois  d'Aoufl  1593-  portant  érection 
-du  marquifat  de  Beuvron,  «Se  mourut  à  Paris  le  jo.  Janvier  1658.  d'une  inflammation  f 
de  poiilmon.  Son  corps  fut  porté  à  Beuvron ,  lepulture  de  les  ancêtres. 

Femme,  RENE  E  d'Epinay-S.-Luc,  damcd'Ectot,dc  Saint  Laurent, de  Brevedent, 
de  Saint  Sauveur  &  de  Pretot ,  fille  de  7«w/<w»d'Epinay ,  feigneur  de  S.  Luc ,  maréchal 
de  France,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  8r  A' Henriette  de  Ballbmpicrrc ,  fur  mariée  par 
contrardu  27.  Juin  1626.  &  mourut  à  Paris  d'apoplexie  le  1.  Juin  1639. 

1.  FRANC  OIS  de  Harcourt  III.  du  nom,  marquis  de  Beuvion,  qui  fuir. 

2.  Timolcon  de  Harcourt,  feigneur  dEÂot,  baron  de  Druval,  mort  jeune. 

3.  Louis  de  Harcourt  .marquis  de  Thury  &  de  la  Motte,  baron  de  Cc!ny ,  de  Grim- 
bofe ,  de  Saint  Martin-dc-Sallon ,  de  Mcry  &  de  Clcville ,  gouverneur  de  Falailc , 
capitaine-lieutenant  de  la  compagnie  des  chevaux- légers  de  la  teine-merc  Anne 
d'Autrichcen  kSjS.  il  prétendoit  avoir  I'orirlame  en  11S77.  &  mourut  en  fon  châ-  ^ 
tcau  de  Thury  au  païs  de  Caux ,  au  mois  de  Juin  1 719.  âgé  de  cent-quatre  ans  trois 
mois  &  neuf  jours. 

Femme.GILLONNE-MARlE-JULIE  de  Harcourt,  coufîne  germaine  de  fon  mari, 
fille  d'ûdet  de  Harcourt ,  comte  de  Croil'y ,  &  de  Mme  du  Pcrrier ,  fut  mariée  par 
difpcnfe  du  pape  le  5.  Novembre  165 1.  &  mourut  au  mois  de  Décembre  161S4. 
tomme  il  â  été  dit  à- devant  p.  1  p . 

ï.  Odet  de  Harcourt, marquisde  la  Motte, né  au  château  de  Thury  le  16.  Août 
I5t6.  mort  jeune. 

II.  Henhy  de  Harcourt,  marquis  de  Thury, né  en  16(9.  colonel  du  régiment  q 
du  Maine  infanterie,  fait  brigadier  des  armées  du  roi  le  30.  Mars  169).  mourut 

le  t.  Aouft  1711.  dans  la  (oixantc-dcuxicmc  année, &  fut  enterre  aux  carmes 
dechauflez  de  Paris. 

III.  François- Louts  de  Harcourt,  comte  de  Cizay. 

4.  Charles  de  Harcourr ,  chevalier  de  Malte  en  \66\.  abbé  de  Coulombs ,  diocefe 
de  Chartres ,  puis  nommé  le  itmte  de  Beuvron,  mefltc  de  camp  du  régiment  du 
duc  d'Orléans ,  &  capitaine  de  Tes  gardes ,  mourut  le  29.  Septembre  1688.  &  fut 
enterré  à  Paris  aux  carmes  dechauflez  :  il  ne  tailla  point  d'enfans  de  Lidie  de 

Rochcfort  de  Theobon  fa  femme  ,  fille  de  N  Rochcfort  de  Saint 

Arigcl ,  marquis  de  Theobon  ,&mourut  le  23.  Octobre  1708.  âgé  de  70.  ans.  g 

5.  Marie-Gabrielle  de  Harcourt,  religieufe  à  la  Vilitation  à  Caen. 

6.  Anne  de  Harcourt ,  morte  fans  avoir  été  mariée. 

7.  Catherine-Henriette  de  Harcourt  ,  dame  d'honneur  de  madame  la  dau- 
phine ,  fut  mariée  le  24.  Avril  1 6  t 9.  dans  l'églife  de  (àint  Pierre  de  Chaillot,  à  touis 
duc  d'Arpajon  .chevalier  des  ordresdu  roi,  lieutenant  gênerai  au  gouvernement 
de  Languedoc ,  fils  de Jean  baron  d' Arpajon  &  de  Scverac ,  fie  de  / uqudte de  Caf- 
telnau  de  Clcrmont  Lodcvc  ;  il  mourut  à  Sevcrac  au  mois  d'Avril  1 679.  &  CiSerme- 
Henrtette  de  Harcourt ,  qui  tut  la  troiùcme  fcmiue,déccda  à  Paris  le  1 1 .  May  j  70 1. 
âgé  tic  79.  ans. 

8.  Gillonne  de  Harcourt ,  morte  jeune  à  Caen. 

9.  Marie-Françoise  de  Harcourt ,  religieufe  aux  filles  de  fainte  Marie  de  Caen, 
jo.  Rfne  e  de  Harcourt,  nJe  a  Pans  en  1638.  morte  au  berceau. 

XX. 

FRANÇ  OIS  de  Harconrt,  III.  du  nom  .marquis  de  Beuvron, de  Beaufbu  te  de 
la  Maillf-vc;  comte  de  Scf.--.nnc ,  baron  de  Druval  ,êVc.  chevalier  des  ordresdu 
roi ,  fait  gouverneur  du  vieux  palais  de  Rouen  le  1 2.  Octobre  1649.  lieutenant  général 
eu  gouvernement  de  la  haute  Normandic,eniurvivanccdcfon  pere,pir  lettre*  du  12. 

juin 
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juïn  16*51.  rcgiftrées  au  parlement  de  Rouen  le  premier  Février  1^58.  confeiller 
d  honneur  au  parlement  de  Rouen ,  par  lettres  du  4.  Février  de  la  meme  année,  fiit 
nommé  chevalier  des  ordres  du  roi  le  2.  Décembre  i688.&rcçû  lepremierjjnvicr 
,1690.  &  mourut  eu  (on  château  de  la  Mailleraye  le  25.  Avril  170t.  âgé  de  78.  ans. 

I.  Femme  ,-CATERlNE  le  Tcllicr  de  Tourncvillc  .  fille  unique  &  héritière  de 
Nicolas  IcTcllier,  feigneur  de  Tourncvillcdc  Sortcville ,  de  l'Aigle  &  de  Criqucbeuf-la- 
Champagne,  (ëcrctaire  du  roi ,  8i  de  Coserme-Muc  de  la  Fertc,  fut  mariée  par  contrat 
du  27.  Avril  1648.  &  mourut  le  16.  Mari  1659.  âgée  de  trente-un  ans. 

I.  H  ENRY  de  Harcourt ,  marquis  de  Bcuvron ,  duc  de  Harcoutt ,  Pair  &  maréchal 
de  France  ,  qui  luit. 

jl.  On  et  de  Harcourt ,  (a)  né  le  i*.  Novembre  16)8.  aumônier  du  roi  >  au  mois  de   («}  u  R<rçw 
Mars  i68r.  abbe  de  Nôtre-Dame  de  Monlher  en  Champagne  eu  1691. mourut  keB0""r' 
au  camp  de  Namur  au  mois  de  juillet  1 692. 
B      3.  Marie-Leonor  de  Harcourt ,  damoifcllc  de  Beuvron. 

4.  Françoise-Eugénie  de  Harcourt,  morte  à  Paris  le  26.  Octobre  16 j6.  &  en- 
terrée en  réglifc  paroilhale  de  faint  Stuveur  de  cette  ville. 

j.  Cater  iNEdc  Harcourt,  née  «Se  morte  le  4.  Novembre  j6j6. 

II.  Femme,  ANGE  LJQU  E  F-ibcrr,  veuve  de  Charles  Brulârt  ,  marquis  de 
Gcnlis,  Se  fille  à' Abraham  Faberc ,  maréchal  de  France ,  &  de  Claude  Richard  de  Clc- 
Vant,  fut  mariée  en  fécondes  nôces  le  19.  janvier  1 677. 

1.  Louis-FRANcoisdc  H:rcourt, comte  de  Se(anne,né  le  10  Novembre  itf?7. 
fait  brigadier  de  cavalerie  le  19  Janvier  1702.  commanda'les  grenadiers  à  la  bataille 
de  Luzara  le  1 5  Aouft  fuivant ,  où  il  eut  le  bras  percé  -,  le  roi  d'Elpagne  lui  donna 
l'ordre  de  la  Totlon  d'or  nu  mois  d  Octobre  de  ,1a  même  année  :  il  eut  le  com- 
mandement de  deux  mille  tantafftns  en  Piedmont,fous  le  duc  de  Vendôme  en 
Janvier  1704.  &  lervit  à  lareprilède  pluficurs  poftes  en  Italie  &c  de  la  Baftie, 
hit  nommé  maréchal  de  camp  en  170t.  8£  (êrvit  la  même  année  au  fiege  de 
Vcruc  6:  à  la  tête  de  l'infanterie  le  2j  May  1707.  lorfque  le  maréchal  de  Villars 
s'cnpara  des  lignes  de  Stholorter,  &  des  retranchemens  que  les  Impériaux  avoient 
fait  le  long  du  Rhin  ,  après  quoi  il  fut  détaché  avec  un  gros  de  cavalerie 
pour  aller  établir  les  contributions  en  Fraoconie  :  fervit  (ur  le  Rhin  &  en  Alle- 
magne en  1709.  fut  nommé  lieutenant  gênerai  désarmées  du  roi  le  jo  Mars 
)7io>&  mourut  le  20  O&obre  1714.  lansenfans  de  Marie- Lout/c-Caterine  de 
Nclmond,  fille  unique  d'André  àii  le  marquis  de  Kefmond  chef d  clcadre,  puis  lieu- 

D  tenant  gênerai  des  armée*  navales ,  fie  de  Catherine  Mctivier  qu'il  avoii  c  pou  (ce 
vembre  170t.  &  qui  mourut  à  Paris  le  10  Décembre  1716.  âgée  d'euviroo  qua- 
rante ans. 

2.  Charles  de  Harcourt, abbé,  puis  chevalier  de  Malte,  né  le  10  Janvier  1*82. 
mourut  à  Toulon  le  12  Aouft  1705.  allant  faire  fes  caravanes. 

j.  Henriette  de  Harcourt ,  mariée  au  mois  de  Mars  1708.  à  Louis-Marie-fiaor , 
comte  de  Bethune ,  fils  de  Franceis-Gaflen  de  Eethune,  marquis  dcChabris,&  de 
Marie- Lotufe  de  la  Grange  d'Aïquien,  mourut  le  6  Aouft  1714.  âgée  de  trente- 
trois  ans.  Voyez,  tme  IV.  de  cette  bifl.     i  24,     "  f  • 

4.  Caterine-Ancelique  de  Harcourt,  c'poufa  par  contrat  du  1  de  Septembre 
E  17 17.  Louis  de  Talaru ,  marquis  de  Chalmazel ,  brigadier  des  armées  du  roi ,  fils 
de  François- Hubert  de  Talaru,  marquis  de  Chalmazel  en  Foret,  &  de  Marie-Arme 
d'Ornaifon-Chamarandc.  Elle  mourut  en  couches  le  10  Juin  1718.  Se  (on  mari 
s'eft  remarié  le  19  Avril  1720.  à  Marie- Marthe- Francotfe  de  B0nnev.1l,  fille  de 
Cafar  rharbus  feigneur  de  Bonncvai ,  &  de  Blanchcfort,  fie  de  Marthe- Angélique  de 
*  Hautcfort. 

XXI. 

HENRY  duc  de  Harcourt , Pair  &  maréchal  de  France ,  chevalier  des  ordres  du 
roi ,  capitaine  d  une  compagnie  de  les  gardes  du  corps ,  lieutenant  gênerai  au  gou- 
vernement de  Normandie  m  de  la  province  de  Franche-comté ,  gouverneur  du  vieux 
palais  de  Rouen  &  de  la  ville  de  Tournay ,  ambafladeur  extraordinaire  en  Efpagnc  , 
confeiller  au  confeil  de  régence ,  né  le  2  Avril  1 6  J4.  obtint  1  érection  du  marquilat  de 
Thury  en  duché,  fous  le  nom  de  Harcourt  au  mois  de  Novembre  1700  puis  en  Pairie 
au  même  mois  1709.  Se  prit  tance  en  qualité  de  duc  &  Pair  de  France  au  parlement 
le  9  Aouft  1710.  Voyez. ci-divanSfaoes  ua..& Jdv.  tu  les  lettres  de  cette  éreOimJtnt  typr- 
ImtV.  Q.2 
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■têts.  Il  mourut  à  Paris  le  19  Octobre  1718.  âgé  de  foixante-quatre  w&.  Voyez,  fm  article  H 
dtns  la  faite  de  telle  hifi.  chapitre  des  marcchïux  de  France. 

Femme ,  MARIE  -  ANNE-CLAUDE  Brulart ,  fille  de  Charles  Brulart  ,marquis  de 
Genlis,&:  à' Angélique  Fabcrt ,  féconde  femme  du  perc  de  Ion  mari,  fut  mariée  le  31. 
janvier  1*87.  Elle  eft  vivante  en  1718. 

1.  FRANÇOIS  ducdeHarcourt,  Pair  de  France ,  qui  fuit. 

2.  Louis-HENRy  de  Harcourt ,  comte  de  Beuvron  ,  chevalier  de  laToifon  d'or  , 
lieutenant  gênerai  au  gouvernement  de  Normandie,  gouverneur  du  vieux  palais 
de  Rouen ,  colonel  du  régimeet  d'Auxcrrois  intanterie ,  naquit  le  14  Septembre 
1691.  Si.  mourut  le  18.  Septembre  1716.  âgé  de  24.  ans,  fans  avoir  été  marie. 

3.  Louis-Abraham  de  Harcourt,  docteur  en  théologie  de  la  faculté  de  Paris, 
chanoine  de  Notre-Dame ,  grand-vicaire  de  M.  le  cardinal  de  Noailles ,  naquit  le  g 

10.  Novembre  1694.  fut  fait  abbé  de  Prcuillyen  1712.  s  eft  demis  de  cette  ab- 
baye, &c  a  été  nommé  à  celle  de  Signy  le  17.  Octobre  1723. 

4.  Charles-HaIidouin  de  Harcourt,  mort  jeune. 

5.  Anne-Pierre  de  Harcourt,  marquis  de  Beuvron,  né  le  1.  Avtil  1701.  lieutc- 
nant-gcncral  au  gouvernement  de  la  haute  Normandie  après  la  mort  de  Louis- 
Henry  l'on  frere,  tue  reçu  en  cette  qualité  au  parlement  de  Rouen  le  23.  Juillet: 
1713.  Il  eft  gouverneur  du  vieux  château  de  Rouen,  &  meftre  de  camp  de  cava* 
leric. 

"Femme,  Therese-Eulalie  de  Beau  poil  de  (aint  Aulaire,  fille  unique  de  Louis  C 
de  Bcaupoil,  marquis  de  faint  Aulaire  ,  colonel  d'un  régiment  d'infanterie,  Se 
de  Mmc-Terefe  de  Lambert ,  a  été  mariée  le  7.  Février  172  j.  dans  l'cglifc  du  col- 
lège des  quatre  nations  à  Paris. 

1.  François-Henry  de  Harcourt ,  comte  de  riflebonnc,  néle  11.  Jan- 
vier 1726. 

11.  An  ne-François  de  Harcourt,  chevalier  de  Beuvron,  né  le  4.  Octobre  1727.' 
m.  8c  iv.  Anne-Henry  &  Anne-Louis  de  Harcourt , gémeaux  nés  le  23. 

Septembre  1728. 

tf.  Henry-Claude  de  Harcourt,  dit  te  chevalier  de  Harcourt ,  cornette  des  chc-; 

vaux  légers  de  Berry,  eft  né  le  premier  Janvier  170  î. 
7.  Louis  de  Harcourt,  né  le  j.  Décembre  170*.  mourut  le  30.  Mai  171 1.  jj 
$.  Charlote  -  Henriette  -  Françoise  -  Eleonoae  de  Harcourt ,  religieufe  au 

couvent  de  la  Vifitation  de  fainte  Marie  à  Cacn,  où  elleéroit  novice  en  1707. 

9.  Claude-Lidie  de  Harcourt,  née  en  169t.  mariée  par  contrat  du  4.  Juillet  1720. 
à  Gabriel-René ',  fire  de  Mailloc,  comte  de  Clcry-Crequy  ,  baron  de  Combon, 
feigneur  du  Champ  de  Bataille,  dont  elle  a  été  la  féconde  femme ,  &  lequel  eft 
mort  fans  enfans  le  1 1.  Octobre  1724.  âgé  de  78.  ans.  1 

10.  Claude-Lidie  de  Harcourt ,  née  à  Burgos,  morte. 

11.  Louise-Angeuqub  de  la  Croix  de  Harcourt ,  née  à  Madrid  pendant  l'am- 
baflàdc  de  fon  pere. 

xxu 

FRANÇOIS  duc  d'Harcourt ,  Pair  de  France ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  bri- 
gadier de  fes  armées  le  1.  Octobre  1718.  capitaine  de  fes  gardes  du  corps  dont  il 
avoir  prece  ferment  le  z6.  Juin  prededent  licutenant-gcneral  de  la  province  de  Fran- 
che-Comté ,  ne  le 4. Novembre  1689.  Icrvitdans  les  moulquetaircs en  1706.  obtint  en 
1710.  le  régiment  de  Lcflàrt  cavalerie,  &  en  171 2.  le  régiment  Dauphin,  a  pris  feance  p 
de  duc  û:  l'air  au  parlement  le  19-  Janvier  1719.  &  a  été  recû  chevalier  des  ordres  du  - 
rov  le  16.  Mav  1728. 

I.  Femme,'  MARGUERITE-LOUISE-SOPHIE  de  Neufville ,  fille  de  Nicolas  de 
Nculvillî  duc  de  Villcroy  ,  Pair  de  France,  8c  de  Marguerite  le  Tcllicr  de  Louvois» 
fut  mariée  le  14.  Janvier  171*.  &  mourut  le  4.  luin  (uivant.  Voyez  tome  IV.  de  cette 

hifîoire  ,fag.  644. 

H.  Femme,  MARIE  -  MADELEINE  le  Tcllicr ,  fille  de  Louis- Marie -Trançois  le 
Tellicr,  marquis  de  Barbefieux  ,  fecretaire  d'Etat,  &  de  Morte  -  Therefe  -  Dtlphmt 
d'Alcgrc  fa  féconde  femme,  fut  mariée  le  31.  May  1717- 

I.  Louis-François  de  Harcourt  né  le  6.  Oftobre  1728. 
a.  Françoise-Clair^  de  Harcourt  née  le  12,  May  1718, 
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A     j.  Angélique-Adélaïde  de  Harcourt  née  le  30.  Aouft  171$. 
4«  Gabrielle-Lidie  de  Harcourt  née  le  21.  Décembre  17x2. 
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§.  V. 


SEIGNEURS  DE  BAILLEQL 


r 


"LT 


E«  HârsoMTt , 
bnfé i  nnhn;lcl 
dttrtit  f  (niant 

à  AJttttt. 


XVÏ. 

H  ARLES  de  Harcourt,  feigneur  deBaiHeul.de  Franqueville,  &e.  troifiéme  filsdè 
V-  CHARLES  de  Harcourt,baron  de  Beaufou  &  de  Beuvron,  &  de  JACQUE  LINE 
dcVicrville  ,  mentionnez  ty-devont  ,  ptg.  147.  plaidoit  au  parlement  de  Rouen  le  j. 
Février  iyj4.  contre  Jacques  de  la  Haye,  feigneur  de  Hotot,  &  cft  mentionné  dans 
un  afte  du  io.  juin  itftf. 

Femme  ,  MADELENE  de  Choifnc,  dame  de Choifncau,  delà Choifnierc,  &C 
au  Maine ,  fille  de  Guillaume  de  Choifbe ,  (cigneur  de  la  Choifhicre ,  ô£  de  Jeanne  de 
Bailleut ,  eue  la  tutelle  de  (es  en  fans  par  acte  du  27.  Septembre  1  ftf  j- 

1.  JACQUES  de  Harcourt ,  feigneur  de  Franqueville,  qui  fuit. 

2.  GALLOIS  de  Harcourt,  feigneur  de  Baillcul  &  de  Frcmay ,  qui  fera  raftmiafrét 
/an frète  aine'. 

5.  Jeanne  de  Harcourt  mariée  en  1^64.  à  Helie  de  Nollent ,  feigneur  de  Frcnou- 
ville,  Trouvillc,  &c.  fils  ^Olivier  de  Nollent ,  leigneur  des  mêmes  lieux,  &  de 
Jacqueline  de  faint  Pierre. 

4.  Marguerite  de  Harcourt  morte  fans  avoir  été  mariée. 

XVII. 

T  ACQUES  de  Harcourt  feigneur  de  Franquevilte ,  de  Croifanvillc ,  ««."chevalier. 
JP  de  l'ordre  du  roi ,  gentilhomme  ordinaire  de  a  chambre  ,eft  compris  dans  l'e'tat  des 
nobles  du  bailliage  de  Caén  ,  arrêté  le  jo.  Décembre  157t.  &  cft  mentionne  dans  un 
contrat  du  4.  Novembre  1 576.  dans  lequel  il  cft  qualifié  ecuyer ,  leigneur  de  Bailleul. 

Femme  ,  MADELENE  d'Affc,  dame  de  Norondeau  Maine,  fille  de  ItentdMé, 
chevalier,  feigneur  de  Montfàucon  au  Maine,  &  de  Madeleine  Morin. 
1.  Jeanne  de  Harcourt ,  dame  de  Noronde  ,  morte  jeune. 
7..  Madeleine  de  Harcourt,  dame  de  Baillcul  &  de  Franqueville,  c'poufa Gilles 
de  Baillcul,  feigneur  de  Monftcrcul  &  d'Ambleville,  fils  de  Gilles  de  Baillcul, 
leigneur  de  Bcauvais,  &  de  Chartette  de  Larrc,  dame  des  Quatrc-F.  veris. 
j.  i\ÎAR<;uEMTE  de  Harcourt ,  dame  de  CrcfTanville,  mariée  à  Tves  de  Baillcul, 
leigneur  d'Anville  &  des  Quatre- Favcris,  frère  de  Gilles  de  Baillcul,  mari  dcMadt» 
Une  ce  Harcourt,  dont  il  vient  d  être  parlé. 

XVII. 

GALLOIS  de  Harcourt,  feigneur  de  Baillcul  &  de  Frefnay,  chevalier  de  l'or- 
dre du  roi ,  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre ,  lieutenant  de  la  compagnie 
des  gendarmes  de  Pierre  de  Harcourt ,  marquis  de  Beuvron  lbn  coufin,  étoit  fous  la 


ty6     «ISTOIRE  CENEALQGIQJJE  ET  CHRONOL.  - 

tutelle  defa  merc  en  1575.  &  fut  luéen  trahifon  l'an  1597-  par  Jean  de  Pectieres  fieut  A 
du  Touchet. 

Femme  ANNE-Heude  du  Pellcy  ,  dame  du  Boiflèy  &  de  la  Mottc-Pelley. 

Pi  ère  de  Harcourt  ,  feigneur  de  Baillcul  ,  de  Villedicu  ,  dc  Frefnay-la-Mcre.' 

de  Boiflcy,  de  la  Mottc-Pcllcy  &  de  la  Choifnicte ,  fut  tué  au  fiége  d'Amiens 

l'an  ij5>7- 


$    V  I. 


SEIGNEURS  DE  LA  POTERIE , 

ISSUS  D  U  N  BATARD 

DE  HARCOURT, 


De  Umtc  oun  far 
ff  iunt  tme 

d  4f£tH{, 


XV: 

JACQUES  de  Harcourt,  baron  de  Beuvron ,  &  Je  PIERRETTE  de  I  itchairr 
Sptaîtl'.^K    LlyCâUmoisdc  Janv,cr  1 W-  *  P«<  !»  «»  de  T,lly  que 

L^uxV/nT'11^  ftgnCUr  d'Angcrviîlc»  P"uva  fa  nobleûe  devant  les  EJÛsde 

■fcu  b ïucceffi;  ^ r «     T'^' 3"  '%?'dc  ^illy  partagea  avec  les  frères  &  fa 

J.  MARIN  dl  Tm    /  Tilly  mentionnée  dans  une  ttanfaâionde  l'an  ij7o. 
3.  m  AKUN  de  Tilly ,  feigneur  dc  la  Poterie,  qui  fuit. 

Mai™  x       'y  pa"ag"  aVCC  f<S  frercs  Ia  de  fes  pere  &  merc  le  *. 

XVI. 

ï  élection  de  Lizieux  du  *.  May  ,  j 42  dc  DrU vaI  ' ?"  fentencc  ^ 

Femme 
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Femme,  JEANNE  de  Candalle  &:  d'Efcovillc,  héritière  du  fief  de  UToonc,  fille 
de  RtcLxrd  J.c  Candalle  &:  d'Elcovillc,  fcigncur  de  la  Tonne, 
i.  JEAN  de  Tily  >lcigneur  de  la  Poterie  ,  qui  fuir. 

x.  Gilles  de  Tilly  fit  maintenu  dans  la  noblefle  avec  Tient  Se  Lucas  deTilly  fes 

hères ,  par  arrêt  de  la  cour  des  aides  de  Normandie  le  2.6.  Juin  1593. 
3.  &  4  Pierre  &  Lucas  de  Tilly  vivoient  en  1593. 

XVII. 

JEAN  de  Tilly,  (êigneur  de  la  Poterie  ^c  la  Tonne,  fut  maintenu  avec  lès  fie* 
rcs  dans  (à  noblefle  par  l'arrêt  du  26.  Juin  159}. 
Femme, MARIE  Bcnard  fut  mere  de 

XVIII. 

H  ARLES  de  Tilly ,  fcigncur  de  la  Poterie  Se  de  la  Tonne,  prouva  fà  noblefle 
j)c  Lundi  1 8.  Juin  1^99. 
Femme,  ANNE  de  Clinchamp. 

1.  FRANÇOIS  de  Tilly,  fcigncur  de  la  Poterie,  qui  luit. 

a.  Robert  de  Tilly,  fcigncur  de  la  Tonne. 

î.  Pierre  de  Tilly,  religieux  à  Royal-Prc  de  l'ordre  de  S.  Benoit. 

XIX. 

T7*  R  ANC  OIS  de  Tilly,  fcigncur  de  la  Poterie  8c  de  la  Tonne,  produisit  les  preu- 
ves  de  fa  noblelle  devant  les  commiflaires  du  roi  l'an  1614. 
ixmme  ,  MARGUERITE  Pietin,  fœur  de  Msrù  Pictin ,  femme  d'André' \c  Bou»* 
gcois  écuyer,  fcigncur  du  Hamd. 

Tanmcuï  de  Till) ,  fèigneurdc  la  Poterie,  fit  preuve  de  la  noblefle  en  1*41." 

$  VII. 

SEIGNEURS  DAURILLY, 


De  Hdt($urt, 
bnféiitnUmktl 


V  I  I. 

RAOUL  de  Harcourt  I.  du  nom,  (êigneur  d' Aurilly  ,  d'Auvers  ,  des  Planches , 
icc.  fécond  (ils  de  RICHARD , baron  de  Harcourt  &  d'Elbeuf,  &  de  JEANNE 
de  la  Rochetcflbn  ,  vicomtefle  de  S.  Sauveur  ,  dame  d' Aurilly ,  mentitmnés  ct-devtnt 
f.  117.  partagea  l'an  11^7.  Ufucceflion  de  fes  pere  Se  merc  avec  Je*»  I.  du  nom, 
baron  de  Harcourt  fon  frere  aine,  qui  lui  donna  les  feigneurics  d'Aurilly,  d'Auvers 
&  des  Planches ,  avec  400.  livres  tournois  de  rente  à  prendre  fur  la  baronic  &  vi- 
comte de  S.  Sauveur  du  contentement  du  roi  S.  Louis.  Il  reçut  300.  liv.  tournois 
de  Charles  de  Rendue  de  Benez,  receveur  de  Chartres  le  jeudy  après  la  S.  Remy 
1302.  fuivant  les  tegiftres  de  la  chambre  des  comptes  de  Paris  {*).  il  mourut  le  zi.  ^J^^SJjj 
Décembre  1307.  [0û'yl4  X°B 

7me  V.  Rî 


,c8       HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

Femme ,  AGNE  S  de  Vendôme ,  fille  de  Jean  comte  de  Vendôme ,  fuivant  le  fleur  A 
<lc  la  Pcirc,  mourut  l'an  ijm- 

i.  RAOUL  de  Harcourt  II.  du  nom,  feigneur  dAuritly,  qui  fuit. 
».  Jean  de  Harcourt ,  feigneur,  de  l'Aigle. 

3,  Ooillaome  de  Harcourt,  feigneur  des  Planches ,  fer  vit  dans  l'armée  navalle 
du  roi  l'an  120t. 

4.  Robert  de  Harcourt,  feigneur  d'Auvcrs  ,maricà  Gmltemeite  dame  des  Mon/tiers. 

%  1  1  L 

RAOUL  de  Harcourt  IL  du  nom  ,  feigneur  d'Aurilly ,  d* Autcts  &  des  Planches,  * 
fut  fait  chevalier  à  Paris  le  jour  de  la  Pentecôte  par  le  roi  Philippe  U  btly  I  an 
1313.  &  reçut  pour  l'on  palefroy  88.  liv.  Il  vivoit  encore  en  1336.  luivaut  les  rcgiflrcs 
de  l'Echiquier  de  Normandie. 

Femme,  ALIX  de  Chartres,  fille  de  Mathieu  vidamc  de  Chartres,  pannetierdç 
France,  &  de  Julienne  fa  femme. 

RAOUL  de  Harcourt  III.  du  nom ,  feigneur  d'Aurilly  ,  qui  fuie. 

I  X. 

RAOUL  de  Harcourt  III.  du  nom ,  feigneur  d'Aurilly,  d'Auvcrs ,  &  des  Planches , 
eft  nommé  dans  des  titres  des  années  1335.  &  13  J7.  q 
Femme ,  JEANNE  de  Trie,  fœur  de  Gmllutme  de  Trie  archevêque  de  Reims,  & 
de  Mtthten  de  Trie  maréchal  de  France,  &  fille  de  Renaud  de  Trie ,  feigneur  de  Vau- 
main ,  &  de/ eume  de  Hodcnc. 

Jeanne  de  Harcourt ,  dame  d'Aurilly  &  d'Auvcrs ,  fut  accordée  en  1310.  à  Philippe 
de  Sully ,  feigneur  de  la  Chapelle  &  des  Aix-Dam-Gilon ,  fils  puîné  d'Henry  IV. 
du  nom,  firc  de  Sully ,  &  de  Jeanne  de  Vendôme,  lequel  mourut  avant  que  le 
mariage  fut  accompli,  fille  époufa  en  1317.  Âmaury  de  Meu lient ,  feigneur  de 
Ncuihourg,  la  Queue,  Milly,  Sahus,  &c.  fils  puîné  de  Valeran  de  Mcullent, 
feigneur  de  la  Queue ,  de  Ncufbourg  3c  de  Gournay ,  &  de  Jeanne  de  Boaville. 
Voyez,  tme  U.  de  tttte  hifoire ,  fag .4 1  o.  Ce  8 $  8. 
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VII. 

EOBERT  de  Harcourc  I.  du  nom , chevalier ,  feigneur  de  Beaumefnil ,  de  Saint 
Celerin  ,de  Bray,  de  Gapréc ,  de  Bliquetuit  &c.  troifiéme  fils  de  RICHARD , 
de  Harcourt,&  de  JEANNE  de  la  RochetefTon ,  t$mmeiUéte  dit «nkvmÊ f>. 
1 27.  plaidoit  l'an  1 270.  contre  Pierre  comte  d'Alençon,  &  Amaury  de  Mcullcnt  II.  du 
nom,  baron  de  la  Queue'. 
D     Fcmmc,JEANNE  de  Saint  Celerin,  vi  voir  en  1157. 

1.  ROBERT  de  Harcourt ,  II.  du  nom ,  feigneur  de  Beaumefnil,  qui  (uit. 
1.  RAOUL  de  Harcourt,  feigneur  de  Charentonne , dent  U  pofterité  Jt  trouvera  ci- 
*fres.  §.  JX. 

3.  Alix  de  Harcourt , femme  de  Hum  fire  d'Orbec,  chevalier  ,  lequel  fit  une  dona- 
tion l'an  1296.  à  Raoul  de  Guiberville ,  de  cent  fols  de  rente,  à  prendre  fdr  fou 
moulin  du  Pré. 

4.  J  eanne  de  Harcourt,  époufà  Fùuques ,  feigneur  de  Champagne  &  de  Parce". 

VIII. 

r 

H  OBERT  de  Harcourt  II.  du  nom  feigneur  de  Beaumcfnil ,  de  Saint  Celerin ,  de 
JVBray ,  de  Gaprc'c  ,  de  Bliquetuit ,  de  Villequier,  &c.  mourut  l'an  iji 3.  &  tut 
enterré  au  prieuré  de  Nôtre-Dame  du  Parc. 

Femme,  JEANNE,  dame  de  Villequier,  vivoit  en  131 1. 

1.  ROBERT  de  Harcourt ,  III.  du  nom ,  feigneur  de  Beaumefnil ,  qui  fuit. 

a.  Margobwtb  de  Harcourt ,  femme  de  Baudouinàz  Crequy , leigneur  de  Borjes, 
fils  de  Baudouin  fire  de  Crequy  &  de  Canaplcs ,  &  de  Clémente  deCroy. 


ROBERT  de  Harcourt,  III.  du  nom ,  chevalier ,  feigneur  de  Beaumefnil ,  cft  nomme* 
dans  les  regiftres  du  Parlement  de  Paris ,  es  années  1  m  y.  Se  134*. 
Femme,  JEANNE  de  Prunelay,dame  de  Bullou  ,  8c  en  partie  de  la  baronnie  de 
Rieux,  &dcs  chaftellenies  d'Alonnc  &  de  Leone,  fi  Ile  de  Guy  de  Prunclay,  chevalier, 
feigneur  d'Hcrbaut  &  de  la  Porte  ,&  de  Marguerite  de  Macherainville. 
ROBERT  de  Harcourt ,  I V.  du  nom ,  feigneur  de  Beaumcfnil ,  qui  fuit. 

Richard  de  Harcsmrt ,  bâtard  dt  Beaumcfnil ,  eft  nommé  m/et  Jean  des  Ijlcs  ,  bails» 
/Orbcc  ,  ejr  Guy  le  Baveux  ,  chevalier  ,  feigneur  de  Hllicres ,  dais  un  Jrrejl  dt  ÏE- 
»  (hiquitr  de  Normandie ,  d»  terme  dt  faint  Aiuhtl  1  j  90. 
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OBERT  de  Harcourt,  IV.  du  nom ,  chevalier,  baron  de  Bcaumefnil  &  de  Rieux , 
_feigncurdeGaprcc,de  Bliquctuit,dcBray,chaftelaindc  Leone, de Bullou  ,d'A- 
lonnc&c.  maréchal  de  Normandie,  cft  qualifié  Robert  de  Harcourt ,  fire  de  Beaumefnil, 
xhevaher,  dam  uneqiiittancequ'ildonnaletf  Février  i  j-69.  à  Etienne Braque , treforier 
des  guerres.  Elle  efi  JtelUe  d'un  fea»  à  deux  fifies  d'hermines ,  cimier  une  tète  de  lévrier , 
lw ^LCcuucnr  fi???"*  ^tux  f**vd&es  »  (*0  ^  >Toit  avec  lui  quatre  chevaliers  te.  quatorze  ccuyers, 
liolt.  '  °^  lorlqu 'il  fie  .montre  dans  l'abbaye  de  Couches  lé  premier  Février  1 371.  8r  fut  reçu  à 
(àint  Lo  le  premier  Juillet  iJ7y.  avec  trois  chevaliers  bacheliers  &  17.  ccuyeis ,  après 
s  eue  trouvé  au  lîcgc  de  Cognac  Se  à  l'cncreprifc  de  faint  Sauveur- le- vicomte.  Voyez,  la  £ 
Roque  ,  liv.  1  j.  ch.  9- 

I.  Femme ,  fuivant  A.  du  Chefnc  .MARGUERITE  de  Marigny ,  fille  de  Louis 
de  Marigny  &.  de  Xoberte  de  Beaumés. 

II.  Femme ,  MARGUERITE  Mauvoifm  troificme  fille  de  Guy  MauvoiÛn,  fci- 
gneur  de  Rofny  prés  Mantes,  &  de  Xoberte  de  Baumes  ,  chaftclainc  de  BapaumcJ, 
dame  de  Croilillcs. 

1 .  ROBERT  de  Harcourt  V.  du  nom ,  feigneut  de  Beaumefnil ,  qui  fuit. 

2.  Pierre  de  Harcourt,  chevalier,  chaftclain  de  Leone, cft  nomme'  dans  un  arreft 
de  la  cour  du  parlement  de  Paris  de  l'an  1 394. 

3.  Mar  1 B  de  Harcourt , héritière  de  Beaumefnil ,  époufà  Guillaume Painel ,  feigneur 
de  Milly  &  de  Concreftaut ,  fils  d'Olivier  Payncl  ,  chevalier ,  &  d'Ifabelle  de 
Mcullcnt ,  dame  de  Milly.  Leur  fille  Mûrie  Paynel  porta  la  lucccffion  de  Mûrie  n 
de  Harcourt  à  Guillaume  de  Tourncbu  fon  mari ,  leigneur  de  Marbcuf  &  de 
Blangy.  Jean  de  Tourncbu  ,  baron  de  Beaumefnil  leur  petit-fils ,  vendit  cette 
terre  à  Jean  de  Lorraine  comte  d'Harcourt,  par  contrat  de  l'an  14.58.  Cette 
baronie  fut  depuis  donnée  à  Jean  de  Lorraine  bâtard  de  Vaudcmoat ,  qui  la 
remit  à  René  duc  de  Lorraine  8c  de  Calabre  ,  marquis  du  Pont ,  comte  de 
Harcourt ,  par  contrat  pafle  devant  les  Notaires  duchaftelet  de  Paris ,  moyen- 
nant 10000.  écus.  Apres  René  ,  la  terre  de  Beaumefnil  fut  pofledc'c  par  Claude 
de  Lorraine  ,  duc  de  Guife  ,  comte  d'Aumailc  ,  dont  le  petit- fils  Charles  de 
Lorraine,  duc  dElbeuf,  vendit  par  contrat  du  premier  juin  1604.  la  baronie  de 
Beaumefnil  à  Jacques  le  Comte ,  baron  de  Nonant,  lequel  obtint  depuis  Te-  D, 
rc&ion  de  cette  terre  en  marquii'ar.  • 

4.  Beatiux  de  Harcourt ,  dame  de  la  baronie  de  Rofny ,  d'Oiflcry  &  de  S.  Pa- 
thus  ,  femme  de  Jean  dlvry  ,  chevalier  ,  avec  lequel  elle  eft  nommc'c  dans  un 
arreft  de  l'Echiquier  de  Notmandie  de  l'an  1400.  Il  c'toit  fils  de  Guillaume 
chevalier,  bâton  dlvry,  8c  de  Marie  de  Monrmoreacy.  Elle  mourut  avant  lui 
(ans  enfans  ,  8c  il  fe  remaria  avec  lde  de  Saquainville  ,  fille  de  Jean  de  Saquaio* 
ville,  leigneur  de  Blaru  ,  8c  d'Jde  de  Bcauflaxt. 


X  I. 


E 


ROBERT  de  Harcourt  V.  du  nom ,  chevalier ,  baron  de  Beaumefnil ,  de  Rofny, 
8c  de  Fiers ,  leigneur  de  Chauflen ,  de  Gaprée ,  de  Bliquctuit ,  de  Bray ,  de  Bul- 
lou ,  de  Vcteul,  du  Homme,  de  Tournchan  ,  de  Villequier,  de  Fumcchon  ,  de  la 
Barre  ,  &c.  plaida  au  parlement  de  Paris  pour  la  terre  dé  Rolny ,  après  la  mort  de 
Beatrix  de  Rofny  fa  tante,  femme  de  Jean  de  la  Fcrté  ,  8c  reconnut  tenir  du  roi  la 
terre  de  Fiers  par  un  tiers  de  baronie  l'an  i}8j.  il  fut  tué  à  la  bataille  de  Nicopolis 
l'an  IJ96. 

■Femme,  BLANCHE  de  Montmorency,  fille  de  Hugues  de  Montmorency  feigneur 
de  Bcaufâulr ,  chevalier  ,  &  de  Jeanne  de  Harcourt  ,  elle  Ce  remaria  à  Guillaume  des  F 
Qiiefncs.  Voyez,  tome  III.  de  teste  bijl.  f.  fij. 

Robert  de  Harcourt  V  I.  du  nom  ,  chevalier  ,  baron  de  Beaumefnil,  de  Mat- 
beuf,  8éc.  fut  tue  a  la  bataille  d'Azincourt  en  141  j.  luivant  Monftrelet. 

Simonne  de  Harcourt ,  bâtarde  de  Bcaumefnil ,  femme  de  Geffin  de  Morant ,  frimeur 
du  Colombier ,  fils  de  Pierre  dt  Morant ,  feigneur  de  Çlofpoigntnt ,  &  de  Jeanne  de 
mhefort-Blangy. 

t 

§  IX. 
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DE  CHARENTONNE 


b 


nnn* 


Dt gueules  *  s. 
fdftet  d'betmi- 
sus ,  kifé  d  un 
Umteld'trde  5. 


;  VIII- 

RAOUL  de  Harcourt  I.  du  nom ,  fécond  fils  de  ROBERT  de  Harcoutt  I.  du 
nom  ,  feigneur  de  Bcauraclnil ,  &  de ]c*mu  de  S.  Cclcrin ,  mentwmù  chdevtnt 
f*ge  155»- 

femme, LUCE  de  Beauflbu  ,  dame  de  Beauflbu  ,  de  Bcuvron,  de  Druval,  de 
S.  Aubin  &  de  la  Chapelle- Baynel ,  veuve  de  Jem  ,  fire  de  Tilly. 

1.  RAOUL  de  Harcourt  II.  du  nom,  feigneur  de  Charcntonne,  qui  fuie. 
z.  Robert  de  Harcourt  ,  Curé*  de  Bliqucruit  en  1344. 

3.  lr an  de  Harcourt, chevalier, feigneur  de  Sarcelles  en  1360. 

4.  Luce  de  Harcourt,  dame  de  Sarcelles  ,  femme  de  W*Us  le  vicomte,  feigneur 
de  MeiTy. 

5.  Madeleine  de  Harcourt,  epoufa  Crttttn  lejay,  feigneur  de  Floigny  ,  &c.  filsde 
Cmj  le  Jay,  feigneur  de  Floigny,  elle  c'toit  veuve  le  ij.  May  1310. 


R 


F 


I  X. 

AOUL  de  Harcourt  IL  du  nom,  chevalier,  feigneur  de  Charcntonne , de 
Grandchamp ,  de  Mefnillatte,  de  Cabourg,  de  Bavent ,  de  la  Chapelle- Baynel , 
de  Saquainvillc  ,  de  Sarcelles ,  de  S.  Viétour  ,  &c.  fût  du  nombre  des  commiflàires 
laies  qui  prcûdcrent  à  l'Echiquier  d'Alcnçon  aflemblé  à  Argentan  ,  le  Lundy  j. 
Mars  ijfl. 

Femme  ,  JEANNE  ,  dame  de  Saquainville. 

1.  Jean  de  Harcourt,  feigneur  de  Charcntonne  ,  de  Crotonne  ,  de  la  Chapcllc- 
Bayncl,  &c.  lervit  en  qualité  de  chevalier  bannerctdans  l'armée  du  roi  es  an- 
nées 1367.  &  1368.  ht  le  voyage  d'Allemagne  avec  neuf  chevaliers  bacheliers 
&  33-  ecuyers  de  fa  compagnie ,  pour  le  fervice  du  roi  Charles  VI.  (4)  en 
l'armée  de  Louis  duc  de  Bourbon,  &  mourut  environ  l'an  1390-  fans  laiflcr 
pofteriré  de  Jeamtt  d'Eftouteville  fa  femme  ,  tueur  de  Robert  d'Eftouteville, 
feigneur  de  Rames,  &  fille  de R*o$d d'Eftouteville, &  de  Marguerite  de Harcourr. 
a.  Isabeau  de  Harcourt ,  dame  de  Charcntonne  ,  époufa  i°.  Pierre  Mauvoîfin, 
feigneur  de  Scrquigny.  x'.Jtm  feigneur  d'Achcy  ,  die  le grtnd gtltis ,  frercaîné 
d Eudes  d'Achcy,  tk.  bis  à'EaJes,  lcigncur  d  Achcy,&  de  Chriftmc  de  BaiJleul. 


'a)  Rîgtfre» de 
de  la  chambre  Jet 


3.  J banne  de  Harcourt,  femme  de  Hue, 


de  Bcuville. 
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CHAPITRE  IX. 

F  I  T  Z- JAMES, 

D  U  C  H  E-P  A I  R  I  E- 


EcarteU  au  i .  &  4.  ctutrlcau 
itltit  France  &  d' Angleterre  *u  t. 
v*  Um  de  gueuler  dans  un  diuble 
tri(btuT  flturdtiifi  dt  mime  qui  tft 

i"B(*fe  4M  \ .  d  ii   :  •  1  /*  ^  7  f  rf>f 

f  lu  f  7  d'Irlande  i  la  induré  ren- 
fermant ttut  l'étu(**tf*n(  dt  16. 
]>.«*/  »«  MMfWU  ,  8.  d'azur  àr  8. 
*V  jmWm  ,  Ut  itmfius  daiur 
charge*,  chacun  d'un*  fleur  d*  lys 
d'*t  &  (tux  de  gueules  d'un  Uffard 
d  sr. 


ÎACQUES  ,  Fitz-James,  duc  de  Bemrtck ,  de  Léria  Se  de  Xerica ,  Pair  d'Angle- 
terre, grand  d'Efpagne ,  chevalier  des  ordres  du  rot,  de  la  Jarretière  &  de  la  Toi- 
1  d'or,  fils  naturel  de  Jacques  IL  roi  de  la  Grande  Bretagne  ,  &  à'Arabelle  Chur- 
chill,  ayant  acquis  la  feigneuric  de  Warty  près  de  Clcrmont  en  Beauvoiûs ,  obtint 
du  roi  Louis  XlV.  des  lettres  données  au  mois  de  May  1710.  &  regiftrées  au  par- 
lement de  Paris  le  ij.  du  même  mois,  portant  érection  de  la  feigneurie  de  Warty 
en  duché-Pairie,  tous  le  nom  de  Fitz-James,  en  fa  faveur  &  celle  de  JACQUES 
Fitz- James ,fiU  aîné  de  ton  fécond  lit,  &  de  leurs  defeendans  mâles  en  ligne  direére. 
Voyez,  les  pièces  qni fument  concernant  cette  e'retlim  ,  après  lefqneUes  en  rapportera  les 
defeendans  de  JACQUES,  duc  de  Fitz-James ,  Patr  &  Maréchal  de  France. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 

DE  FITZ-JAMES- 

Lettres  iéreilim  de  la  terre  de  Warty  en  duthé-Pairie  fins  lenem  de  Fitz-James  t  en  faveur 
de  Jacques  de  Fitz-James  duc  de  Senrick  maréchal  de  France. 


LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &:  de  Navarre  :  A  tous  prcfèns  &  à 
venir}  Salut.  Les  troubles  d'Angleterre  ayant  oblige  le  feu  roi  d'Angleterre 
Jacques  II.  de  le  retirer  en  France-,  il  fut  fuivi  par  notre  tres-cher  &  bienamé  coulîn 
Jacques  Fitz-James  duc  de  Berrick  fon  fils  naturel ,  chevalier  de  l'ordre  de  la  Jarre- 
tière, lequel  ayant  dans  fes  premières  années  donne  au  fiege  de  Budecn  Hongrie, 
des  marques  de  fa  valeur ,  le  roi  (on  pere  le  fit  pafler  en  Irlande ,  ou  après  avoir  donné 
de  nouvelles  marques  de  fà  valeur  au  fiege  de  Londonderi  &  à  la  bataille  de  Boyne, 
il  repafla  en  France,  &  fervit  dans  nos  armées  en  qualité  de  lieutenant  gênerai  ,  il 
s'y  diftingua  en  plufieurs  occaûons  &  particulièrement  aux  fieges  de  Mons ,  Charlc- 
roy  &  Ath,  &  aux  batailles  Si  combats  de  Lcuzc,  de  Stcnkerquefc  de  Ncrvindc. 
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A  Nous  rcconn/imes  par  fa  fage  conduite  fes  talens  pour  la  guerre  &  fbn  inclination  à 
Nous  (crvir,  que  Nous  lui  pouvions  donner  le  commandement  de  nos  troupes  avec 
la  même  confiance  que  Nous  aurions  pû  faire  à  nos  fujets  les  plus  zelez  &  les  plus 
expérimentez.  11  répondit  parfaitement  à  notre  attente  par  les  ferviecs  importât»  qu'il 
Nous  rendit  pendant  les  campagnecs  de  1701.  1702.  &  170;.  Enfin  ledit  fieuc  duc 
de  BerNf  ick  voulant  de  Ton  cote  Nous  donner  des  témoignages  plus  particuliers  de 
ion  attachement ,  Nous  fupplia  de  l'admettre  au  nombre  de  nos  fujets ,  ce  que  Nous 
fîmes  par  les  lettres  de  naturalité  que  Nous  lui  en  fîmes  expédier  en  1703.  après 
quoi  il  fut  par  Nous  choifî  pour  le  commandement  gênerai  des  troupes  que  Nous 
envoyâmes  au  roi  d'Efpagne  notre  petic-fils  pour  agir  contre  fes  ennemis.  Il  s'y  com- 

_  porta  avec  tant  de  prudence  Se  de  valent  qu'en  une  feule  campagne  il  fe  rendit  maî- 
tre des  villes  de  Salvaticrra ,  Segura  Se  Caltclblanco ,  qu'il  fournit  à  l'obe'iflàncc  du  Roi 
Catholique.  Les  années  fuivantes  il  eut  le  commandement  de  nos  troupes  en  Lan- 
guedoc ,  Se  fut  chargé  du  lîegc  de  Nice,  dont  il  fc  rendit  maître  en  170  j.  de  même 
que  de  tout  le  comté  de  Nice.  Les  heureux  luccés  qu'il  avoir  déjà  eu  dans  le  comman- 
dement de  nos  troupes  tant  en  France  qu'en  Efpagne,  Nous  obligèrent  de  reconnoî- 
ttc  fes  fervices  par  la  dignité  de  maréchal  de  France,  fie  de  lui  donner  de  nouveau  le 
commandement  des  troupes  que  Nous  avions  en  Efpagne.  La  prife  de  la  ville  de  Car- 
thagene  Se  le  gain  de  la  faroeufe  bataille  d'Alraanza,  furent  fes  premiers  exploits  après 
avoir  été  revêtu  de  cette  première  dignité,  8c  il  fervit  avec  le  même  zelc  fous  notre 
neveu  le  duc  d  Orléans,  au  fiege  fie  à  la  pnlc  de  Lerida.  Le  roi  d'Efpagne  en  recon* 
noi  fiance  de  fes  fignalez  ferviecs  l'honora  de  l'ordre  de  la  roifon  d'or ,  lui  fit  don  des  vil- 

Ç  les  de  Lcria  Se  de  Xcrica  au  royaume  de  Valence ,  en  titre  de  duché  avec  la  grandefle 
de  la  première  claflé.  Après  ces  expéditions  étant  toujours  difpofcà  faire  tout  ce  qui 
pouvoir  contribuer  à  l'avanrage  de  nos  armes,  il  fervit  en  Flandres  (ous  les  ordres  de 
notre  petit-fils  le  duc  de  Bourgogne,  &  continua  depuis  avec  le  même  zelc  dans  le 
commandement  en  chef  de  notre  armée  de  Dauphiné ,  avec  laquelle  par  fà  vigilance 
fa  grande  expérience  &•  fes  (oins  infatigables  il  rendit  inutiles  les  efforts  du  duc  de 
Savoye,  foutenu  &  lecondé  par  les  princes  liguez  contre  Nous.  Et  comme  après  avoir 
admis  au  nombre  de  nos  fujets  un  gênerai  d'une  aufli  illufrre  naiflance,  rempli  de  tanç 
de  rares  qualitcz  ,  &  lui  avoit  dontw  des  matqucs  pcrfonnelles  de  notre  confiance  pac 
la  dignité  de  maréchal  de  France  Se  le  gouvernement  de  notre  province  de  Limoiin, 
Nous  voulons  l'attacher  encore  plus  étroitement, à-  Nous  pat  les  plus  grandes  mar- 

jj  ques  d'honneur  Se.  de  confiance  que  Nous  puùTions  donner  aux  princes  &  à  nos  fujetj 
de  la  plus  haute  naiflance  &  du  plus  grand  mérite ,  &  qui  en  paflant  à  fa  poflerité 
laiflent  auffi  à  la  pofterité  une  marque  de  l'étroite  amitié  qui  a  été  entre  Nous  &:  le 
feu  roi  de  la  grande  Bretagne  fon  perc ,  Nous  avons  refolu  d'ériger  en  titre ,  nom  Se 
dignité  de  duché-Paitic  de  France  ,  la  terre  &  feigneuric  de  Warry  appartenant  audit 
ûcur  duc  de  Bcrwick ,  (ituée  dans  le  comté  de  Clcrmont ,  laquelle  terre  a  une  éten- 
due Se  un  revenu  fufhfant  pour  pouvoir  porter  ce  titre ,  joint  que  not redit  coulin 
le  duc  de  Berwick  cft  dans  la  refolution  d'y  unir  les  autres  tetres  qu'il  pourra  acqué- 
rir ci-après ,  laquelle  grâce  ledit  fieur  duc  de  Berwick  acceptant  avec  toute  la  recon- 
noiflànce  que  mérite  un  bienfait  de  cette  importance,  il  Nous  a  trés-humblcmenc 

^  reprefenté  que  pouvant  donner  a  fon  fils  aîné  Se  à  fes  autres  enfans  des  écabliflemens 
coniidcrables  tant  par  les  biens  qui  lui  appartiennent  en  Angleterre,  que  par  le  duché 
de  Lcria  Se  Xcrica  Se  la  grandefle  d'Efpagne }  il  n'a  pas  de  plus  jufte  difpofmon  à 
faite  du  duchc-i'aitie  qu'il  Nous  plaît  ériger,  que  de  le  faire  palier  après  lui  à  Jac- 
ques Fitz-Jamcs  fon  fécond  fils ,  Nous  fuppliant  d'agréer  cette  difpontion ,  &  l'ap- 
puyer de  notre  aurorité,  même  de  vouloir  bien  qu'à  l'avenir  ladite  terre  de  Warty 
loit  appclléc  du  nom  de  Fitz-Jamcs,  ce  que  Nous  avons  eu  pour  agréable.  A  ces 
caufes  &  autres  confiderations  à  ce  Nous  mouvans ,  de  notre  grâce  fpcciale ,  pleine 
puiiTance  &  aurorité  royale  ,  Nous  avons  crée ,  érigé  Se  élevé  ,  créons  ,  érigeons  Se 
élevons  par  ces  prefentes  (ignées  de  notre  main,  en  titre,  nom  Se  dignité  de  duché 
Se  Pairie  de  France,  ladite  terre  Se  teigneurie  de  Warty  ,  circonftances  Se  dépen- 
dances ,  appartenant  à  notredit  coulin  le  duc  de  Bcrwick ,  pour  avec  ce  qu'il  pourra 
acquérir  dans  la  fuite  ne  compofer  qu'une  feule  Se  même  terre  en  titre  fiedignitéde 
duché-Pairie  fous  le  nom  de  duché  de  Fitz-Jamcs  ;  à  l'effet  de  quoi  Nous  avons 
commué  Se  changé  ,  commuons  Se  changeons  par  cefditcs  prefentes  le  nom  de 

F  Warty  en  celui  de  Fi tz- James,  pour  par  notredit  coufin  Jacques  Fitz-James  duc  de 
Bererick  maréchal  de  France,  Se  après  lui  Jacques  Fitz-Jamcs  fon  fécond  fils  Se  fes 
dcfccndans  mâles  ,  Se  à  leur  défaut  les  autres  fils  puînez  &  leurs  delcendans  mâ- 
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les  en  ligne  directe  ,  nez  &  à  naître  en  loyal  mariage ,  jouir  à  perpétuité  comme  \ 
feigneur  propriétaire  dudit  duché-Pairie ,  des  titres  honneurs,  dignitez,  rangs,  pré- 
rogatives, prééminences ,  féance  en  notte  cour  de  parlement,  avec  voix  déliberative 
&c  privilèges  qui  y  appatiennent ,  ainlî  qu'en  joiiiucnt  les  autres  ducs  8c  Pairs  de 
notre  royaume ,  (bit  en  aflemblées  de  nobleffc ,  faits  de  guerre  qu'autres  lieux ,  8c 
ce  lous  le  reflort  immédiat  de  notre  cour  de  parlement ,  en  laquelle  Nous  voulons 
que  les  appellations  qui  (eront  interjettecs  des  officiers  dudit  duché-Pairie  ,  rcflbr- 
'  tiiîent  nuement  8c  lans  moyen  -,  8c  à  cet  cftét  Nous  avons  diftrait  8c  exempté  ledit 
duché-Pairie  de  Fitz-Jamcs  &  fes  dépendances  de  tous  autres  Juges ,  cours  8c  jurif- 
chétiems  '.  où  elles  avoient  coutume  de  reûbrtir  ,  tant  en  première  iniranec  que 
par  appel ,  avant  la  prefente  érection,  &  en  tous  cas ,  hors  &  excepté  les  cas  royaux  B 
oont  la  connoiflance  appartiendra  à  nos  juges ,  devant  lcfqucls  ils  avoient  coutume 
de  reflbrtir,  le  tout  à  la  charge  d'indcmniler  nos  officiers  «S:  les  autres  ,  li  aucuns 
y  a,  lequel  duché-Pairie  notredit  coufin  tiendra  de  Nous  nuement  &  en  plein  fief, 
à  caufe  de  notre  couronne,  8c  relèvera  de  notre  tour  du  louvre,  fous  une  iculc  foi 
&  hommage  qu'il  fera  tenu  de  Nous  prêter,  en  qualité. de  duc  8c  Pair,  comme  aufli 
à  la  charge  d'indcmniler  les  feigneurs  particuliers  de  qui  pourroient  relever  ,  tant 
ladite  terre  de  Warty  que  celles  qu'il  pourra  unir  ci-apres  audit  duché,  voulant  que 
fes  vaflaux  le  reconnoiflent  comme  tel ,  &  lui  faflcnt  dorénavant  les  devoirs  qu'ils 
lui  doivent  en  ladite  qualité  ,  lous  ledit  nom  de  Fitz-Jamcs.  Et  pour  l'exercice  de 
la  juridiction  dudit  duché  ,  notredit  coufin  le  duc  de  Bcrwick  pourra  établir  un 
lîege  ducal  dans  ledit  lieu  de  Fitz-James  ;  dans  lequel  il  y  aura  un  bailly ,  un  lieu-  C 
tenant ,  un  procureur  fifcal ,  Se  le  nombre  d'officiers  accoutumé  pour  rendre  la  juf- 
ticc .  fans  qu'en  confcqucnce  de  la  prefente  érection  à  défaut  d'hoirs  mâles  de  nôtre- 
dit  coufin  le  maréchal  duc  de  Bcrwick ,  ou  fes  defeendans  mâles ,  ledit  duché  puilTc 
être  pat  Nous  &  par  nos  fucccflcurs  rois  ,  réuni  à  la  couronne  en  confc- 
quence  des  édits  8c  déclarations  des  années  ittftf.  ij7s>.  ij8î.  8c autres  rcglcmens 
faits  pour  l'érection  des  duchez  ,  de  la  rigueur  defqucls  nous  avons  difpenfé  ledit 
ficur  duc  de  Bcrwick ,  &.  à  la  charge  aulli  que  ledit  duché,  au  défaut  de  les  fuc- 
ccflcurs mâles  en  l'ordre  ci-deflus  nez  en  loyal  mariage ,  retournera  en  là  première 
nature,  titre  8c  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  confetllers 
les  gens  tenans  nos  cours  de  parlement  Se  chambre  des  comptes  à  Paris  que  ces  pre-  £) 
tentes  ils  faflcnt  lire,  publier  8c  regiftrer,  8c  du  contenu  en  icclles jouir  8c  ufcr  le- 
dit ûcur  duc  de  Bcrwick ,  fes  enfans  &  dclcendans  mâles  en  loyal  mariage  pleine- 
ment ,  paifiblcmcnt  8c  perpétuellement  ,  ccflànt  &  faifànt  ceflèr  tous  troubles  8c 
empechemens ,  nonobstant  à  l'égard  de  notredit  coufin  le  duc  de  Bcrwick  ,  l'incapa- 
cité 8c  autres  empechemens  qu'on  pourrait  lui  objecter  ,  à  caufe  de  fc$  dignitez  de 
duc,  tant  en  Efpagne  qu'en  Angleterre ,  8c  tous  auttes  empechemens  quelconques, 
ordonnances  &.  rcglemens  à  ce  conttaircs  ,  aufquels  nous  avons  pour  (à  perfonne  feu- 
lement, 8c  lins  tirer  à  confcqucnce  dérogé  8c  dérogeons  par  ccditcs  prelentcs  :Car 
tel  cft  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  enofe  ferme  8c  fhble  à  toujours  Nous  avons 
tait  mettte  notre  feel  à  cefdiies  prcfentes.  Donné  à  Verlaillcs  au  mois  de  May  l'an 
de  grâce  1710.  8c  de  notre  règne  le  foixante-huitiéme.  Signé  ,  LOUIS.  Et  par  le  roi  £ 
fîgné,  Phelyppeaux.  Et  (celle. 

Et  à  côte,  vifs,  PhelyppEaux  ,  pour  érection  de  la  terre  de  Warty  en  duché- 
Pairie,  fous  le  nom  de  Fitz-James.  Signe  Phelyppeaux. 

Et  encore  à  côté  cft  écrit,  8c  le  jeudy  onzième  Décembre  audit  an  mil  feptcenft 
dix  ledit  Mcffirc  Jacques  Fitz-Jamcs  a  été  reçu  en  la  qualité  Se  dignité  de  duc  de 
Fitz-James,  Pair  de  France  ,  fait  le  ferment  accoutumé,  fuivant  l'arreft  dudit  jour. 
Signé,  Domcois. 

Et  encore  à  côté  eft  écrit.  Regiftrécs  ,  ouy  ér  ce  cmfentant  le  Procureur  général  du 
roy ,  pour  jouir  par  [impétrant  ,  ér  après  lui  Jacques  Fitz-James  {on  fécond  fils  ,  ér  fes 
iejcèndans  miles  ,  ér  *  défaut  fes  autres  fils  puînés. ,  ér  leurs  defeendans  mâles  en 
ligne  direcle  ,nez&  à  naître  en  loyal  mariage ,  de  leur  effet  ér  contenu  ^e$r  être  exécutées 
félon  leur  forme  ér  teneur ,  fuivant  ér  «**  charges  portées  par  l  Arrêt  de  ce  jour.  A  Paris 
en  parlement ,  toutes  les  chambres  affemblées ,  ù  SJ./MT  de  May  mil  fept  cent  dix.  Signé, 
Doacois. 
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A     le  fut  le  mêmcreply  eft  encore  écrit. 

Regiflrécs  en  U  chambre  des  comptes  ,  $uy  le  procureur  gênerai  du  roi ,  information 
préalablement  faite  fur  la  commodité  oh  incommodité ,  tant  dt  ladite  érelttsn  de  duché- Pai- 
rie que  de  la  commutation  du  nom  de  Warly  en  celui  de  Fitz-James ,  par  le  lieutenant  par- 
ticulier au  bailliage  de  Clermont  en  Beauvotfts,  en  vert»  de  larrefl  de  la  chambre  en  (orme 
de  commijfion  du  n.  Mars  dernier,  pour  jouir  par  !  impétrant ,  ejr  après  lui  par  Jacques 
B  Fitz- Juntes  Cm  fécond  fis  ejr  fis  défendons  miles  ,  &  à  leur  défaut  par  fes  autres 
fis  puinez.  ejr  leurs  defeendans  mâles  en  ligne  direcle ,  nez,  ejr  i  natftre  en  loyal  mariage , 
de  [effet  rjr  contenu  en  tcelles ,  à  la  charge  de  faire  par  ledit  impétrant  la  foi  ejr  hommage 
au  rot  peur  rai/ht  dudit  duché  ejr  ?urlt ,  &  àcn  fournir  taveu  ejr  dénombrement  en  U 
chambre  dans  le  temps  de  U  coutume  ,  ejr  d  indemnifer  fi  fait  na  été,  les  feigneurs  particu- 
liers &  offreurs  dont  U  mouvance  ejr  le  r  effort  font  dipaits  par  lefdites  lettres  ,  le  u. 
May  1711.    Signe  ,  Noblbt. 

c   DUCS  DE  FITZ-JAMES, 

PAIRS  DE  FRANCE- 

ItautU  au  1 .  &  4.  etntr/car- 
t  clé  de  fiance  &  d' Angleterre  an  2. 
n»  lion  dt  gututei  dant  un  double 
trecbeur  fleurdeUfé  de  même  qui  e fi 
d'T.itfie  an  J.  d  OjUOV  à  la  harpe  d'or 
qm  cfi  d  Irlande  à  la  induré  ren- 
fermant itut  l'écu  comp one'e  de  1  6. 
f  ici et  ou  ctmpons  ,  8.  d  a'iur  cr  8. 
de  gueules  ,  les  compent  d'azur 
charge*,  thacun  d'une  fleur  de  lyt 
d'or  cr  ceux  degueulet  d'un  léopard 
dor. 


L 

JACQUES  Fitz- James ,  duc  de  Berwick ,  de  Fitz- James,  (  alias  )  Warty  près  Cler- 
mont en  Beauvoilis  ,  de  Liria  &  de  Xericj  au  royaume  de  Valence  ,  Pair  de 
France  Se  d'Angleterre,  grand  d'Elpagne  de  la  première  clalle  ,  maréchal  de  France, 
gouverneur  du  haut  fie  bas  Limohn  ,  commandant  en  Guyenne ,  chevalier  des  or- 
dres du  roi,  de  ceux  delà  jarretière  Se  de  latoilon  d'or,  fils  naturel  de  JACQUES  IL 
du  nom  ,  roi  de  la  grande  Bretagne  ,  dont  les  ancêtres  feront  rapportez  dans  Chtf- 
toiredes fouverains  de  l  Europe ,  chap.  des  rois  d'Angleterre  ,  fie  d'A R  ABEL LE  Churchill, 
fœur  de / can  Churchill ,  duc  de  Marleboroug,  &  fille  de  IVtnfton  Churchill  de  Wbot- 
£  ton-Ballet,  chevalier  de  la  province  dcWïrltz,  clerc  de  la  table  verte  ,  fie  membre 
de  la  ioctctc  royale ,  fie  d'Elizabeth  Drack  ,  de  la  province  de  Devon.  Jacques  Fitz- 
Jamcs  naquit  en  1671.  fie  obtint  l'élection  de  la  terre  de  Warty  en  duché-Pairie  , 
fous  le  nom  de  Fitz- James,  par  lettres  du  mois  de  May  1710.  rcgillrccs  au  parle- 
ment de  Paris  le  2, 3.  du  meme  mois  ,  rjr  rapoortees  ci  devant  page  1 61.  il  en  prêta  fer- 
ment le  11.  décembre  (uivant.  Son  éloge fe  trouvera  dans  la  fuite  de  celte  hif.  chap. 
des  Maréchaux  de  France. 

I.  Femme,  HONORE'Edc  Burck  , veuve  de  milord  Patrix  Sarsficld  ,  comte  de 
Lucan,  tue'  à  la  bataille  cic  Ncfwindc  en  U91.  fie  fille  de  N.dc  Burck,  comte  de 
Clarinkar  alias  Clcnrichard  en  Irlande,  &  à'Helene  Clancarty,  tut  mariée  le  16.  Mars 
j6vt.  fie  mourut  à  Pczcnas  en  Languedoc  le  16.  janvier  1698. 

IACQUES-FRANC.OIS  Fitz-jamcs  II.  du  nom,  duc  de  Liria  &dc  Xcrica, 
qui  fuir. 

II.  Femme,  ANNE  Butkeley,  fille  de  Henry  Butkley  ,&  de  Sophie  Stuart ,  dame 
d'honneur  de  la  reine  d'Angleterre,  a  été  mariée  le  18.  avril  1700. 

lome  F.  T  1 
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i.  Jacques  Fitz -James  ,  duc  de  Fitz  -  James ,  ne  le  15.  novembre  1702.  gou-  A 
verneur  du  haut  &  bas  Limolin,  mettre  de  camp  d'un  régiment  d'infanterie, 
mourut  à  Paris  le  13.  oâobrc  1721.  (ans  enfansde  Victoire- félicité  te  Durfcrt, 
tille  de  Jem  de  Durforc  ,  duc  de  Duras  ,  &  d' jingelique-Viclotre  de  Bournon- 
ville  qu'il  avoit  époulée  le  10.  Avril  1710.  Elle  s'ett  remanie  le  23.  avril  1727. 
à  Louis- Marie- Augufît*  d'Aumont  de  la  Rochebaron  ,  duc  d'Aumont,  Pair  de 
France,  premier  gentilhomme  de  la  chambre  da  roy ,  fil*  de  Louis- Mûrie ,  duc 
d'Aumont,  Pair  de  France,  &  de  Cattrine  de  Guilcard. 

».  François  Fitz- James, duc  de  Fitz-jamcs  ,  né  le  9.  janvier  1709  a  embrafle 
l'état  ccclcfiaftiquc,  5c  a  été  nommé  abbé  de  S.  Vi^tor-lcs-Parisau  mois  demay 
1728.  B 

3.  Henry  Fitz-James ,  né  le  8.  Septembre  171 1.  gouverneur  du  haut  &  bas  Limo-  ' 
fin  ,  colonel  du  régiment  de  Bcnrick  Irlandois  infanterie. 

4.  Charles  Fitz-James,  né  le  4.  novembre  1712. 

5.  Edouard  Fitz-James,  né  le  17.  octobtc  1715. 
6  &  7.  N.  &:  N.  Fitz-James ,  morts  jeunes. 

S.  Henriettb  Fitz-James,  nec  le  16.  feptembre  1705.  epoufa  en  février  1725. 
Jem  Bâptifle-Lcuis  de  Clermont-d'Amboifc ,  marquis  de  Rend  &  de  Monglas, 
comte  de  Cheverny,  baron  de  Rupt ,  feigneut  de  Dclain,  bailly  &  gouverneur 
de  Chaumont  en  Bafligny ,  mettre  de  camp  du  régiment  de  Santctrc  infanterie, 
fils  unique  &  pofthume  de  Louis  de  Clermont-d'Amboifc ,  marquis  de  Rcncl  V 
&  de  Murguerite-Jherefe  Colbcrt  de  Croifly. 

9  Laure  Fitz-James. 

10.  Sophie  Fitz-James. 

11.  Emilie  Fitz-James. 

n.  &  13.  N.  &  N.  Fitz-James,  mortes  jeunes. 

I  I. 

J ACQUES  Fitz-James  ïl  du  nom  ,  duc  de  Liria  &  de  Xcrica ,  grand  d'Efpagne  0 
de  la  première  claiTe,  chevalier  de  l'ordre  de  la  toi  (on  d'or  en  1714  &  de  ceux  ■ 
S.  André  &  de  S.  Alexandre  de  Ruflje,  comte  de  Tiumouth  .baron  de  Bohrorch  , 
gentilhomme  de  la  chambre  de  Sa  Majefté  Catholique  ,  colonel  du  régiment  d'in- 
fanterie de  Limcrick ,  naquit  le  19.  octobre  1696.  fut  fait  brigadier  des  arn-ées  du 
roi  d'Efpagne  au  mois  de  février  1724.  puis  maréchal  de  camp,  &  ett  en  172S.  am- 
battadeur  extraordinaire  &  plénipotentiaire  de  ce  prince  à  la  cour  de  Ruttie. 

Femme,  CATERINE  de  Portugal- Colomb,  fille  de  Pierre- Emmanuel  Nugno  de 
Portugal-Colomb  II.  du  nom  ,  duc  de  Veraguas  &  de  la  Vega,  grand  d'Elpagne, 
chevalier  de  la  toifon  d'or ,  &  de  Tbere/e-Morme  d'Ayala  3c  de  Tolède ,  fut  malice  le 
ai.  Décembre  1715.  Voyez,  tome  /.  de  (ttte  hijl.  ftp  6ja. 
Pluficurs  enfans. 
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CHAPITRE  X. 

ANTIN, 

DUCHE- PAIRIE- 


CdUfé  frti  en  tbtfdt  4.  ttdits  & 
en  ftintt  dt  3.  m  qui  f dit  neuf  qudr- 
titrt ,  4M  1 .  d'Argent  du  lin  dt  gu eû- 
tes dttmfdgnidt  7.  étufitns  de fin»- 
fit  mu  tu  trie  tbdrgt^tbdtu»  efuue 
fdflct  d'n  qui  tfi  Efpagne-Montef- 
pan.  Au  l.  SdtMt  du  lion  d'ar  urmé 


&Umfdfide  gueules  qui  tfi  S.Lary.  "Jfj|  I  jU,r',lJ  ^U^lAj' 
Au  %,4?âamilê  tltebe  d  argent  bd.  I  TîT^f 


tdillét  dt  ftblt  qui  «JÎLagorfan.  Au 
dj.ttufé  d'uljtrd  j.  fuis  jfldmbtjuns 
d'drgent  qui  tfi  Filmel.  Au  J.  d'dt- 
liittC 

,&i.deU  'ftintt 


gtntk  l.  jéftes  ••dits  d  dt-ur  qui  tfi 
Fardai!  lui.  Au  6. 


<Tdi.ur  du  vdft  d'n  qui  tfi  Orbcf- 
fan.  Au  7.  dtrd  j.  pals  de  gueules 
qui  eji  UBarthc  »«  Termes.  Au 
K.d'vri une (lef  dt fdhlt  ddtxtrée 
dt  $ .  ttuutdux  dt  gueule  1  qui  tfi 
d  Antin.  Au  9.  fdjtt  tndé  tdr- 
gint  &  de  gueules  ,  qui  eji  Ko- 
chechouari.  Sur  le  tout  d'tr  dm 
(hdf.edu  fmrni  de  5.  tturs  dt 
gueules  furmtutéts  dt  $.  tites  dt 
meus  dt  tdUt  ttrtiltits  d'ur- 
gent q**  *fi  dt  Caftillon  coMe- 
doc 


LE  ROY  LOUIS  XIV.  réunit  les  baronies ,  terres  &  feigneuries  de  Belle-Me, 
de  Mieflan ,  de  Tuilerie ,  de  Pis  ,  &c.  au  marquilar  d' Antin ,  fitué  en  Guyenne, 
oc  érigea  le  tout  en  duché-Pairie  ,  (ous  le  nom  de  duché  d' Antin,  en  faveur  de 
LOUIS- ANTOINE  de  Pardaillan ,  marquis  d'Antin,  lieutenant  gênerai  des  armées 
du  roi  &  de  fes  hoirs  mâles  >  par  lettres  données  à  Marly  au  mois  de  May  171 1. 
tegi  Urées  au  parlement  de  Paris  le  y.  Juin  (uivanc  Voyez,  Us  pièces  qui  jnivent  concemtsst 
cent  éucikn ,  &  telles  qui  ont  été  reportées  À  toccdjton  du  duché  Pdtrie  <f  Epernon ,  temt  ///, 
Je  teue  htjlttre  pdges  846-  &  fitvdntes. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 

.  D'ANTIN. 

Erection  Je  Ia  terre  J  Aittist  eu  dsschc-Pdsric  Je  frotte. 

E  T  OUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre  :  à  tous  prefens  fie  à  venir, 
J  ySalut.  Nous  avons  reconnu  dans  notre  Royaume  tant  de  perfonnes  qui  fe  font 
diftinguées  par  de  grandes  actions  &  de  rares  qualitez,que  l'inclination  naturelle  que 
nous  avons  a  récompenfer  la  vertu  ,  nous  a  engagé  à  les  élever  au  deflîis  des  autres  pat 
des  charges, des  dignitez  at  des  honneurs  qui  puiflcnt,enrempliflaûcla  noble  ambi- 
tion qui  les  anime  ,  exciter  en  même  temps  dans  les  autres  le  defir  de  mériter  de  il 
hautes  récompenfes  ;  mais  entre  tous  ceux  qui  reçoivent  des  marques  éclatantes  de  la 
fatisfaction  que  nous  avons  des  fervices  qu'ils  Nous  rendent  &  à  notre  état,  la  jufticeôc 
la  pt udence  nous  ont  toujours  fait  pt éfercr  dans  la  diftribution  des  plus  grandes  grâces , 

p  ceux  qui  joignent  à  une  ancienne  naiflance  &  à  des  actions  illuftrcs  de  leurs  ancêtre; , 
la  gloire  particulière  que  le  mérite  pcrfonnel  &  de  longs  fie  afltdus  fervices  leur  ont 
acquis  dans  les  emplois  qui  leur  ont  été  confiez.  Toutes  ces  conftderations  fe  ren- 
contrent éminemment  dans  la  perlonne  de  notre  trés-cher  5c  bien  amé  Louis- Antoine 
de  Pardaillan  de  Gondrin  ,  marquis  d'Antin  ,  lieutenant  gênerai  de  nos  armées.  Il  x 
toutes  les  qualitcz  neceflaires  pour  êtte  élevé  à  ce  qu'il  y  a  de  ptuscon(idcrable,& 
à  cette  première  dignité  de  notre  royaume.  Il  y  a  plus  de  (ixeent  ans  que  la  maiibnde 
Pard.ullan  tenoit  deja  un  des  premiers  rangs  entre  les  mailons  les  plus  illuftrcs  de  la 
Guyenne.  Dés  l'on ziémc  ficelé  les  leigneurs  de  Pardaillan  eteient  chanoines d'honneut 
du  chapitre  de  Tarbes,& ils  avoient  des  alliances  avec  la  mailon  de  Caftillon  de  Medoc, 
l'une  des  plus  puiflaniesdc  la  Guyenne.  Pons  premier  du  nom,feigncur  de  Pardaillan 
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xn  Armagnac,  y  pofledoit  encore  la  feigneuriede  la  ville  de  Gondrinavec  les  terres  de 
Juftian ,  de  Cacarens ,  &  de  Cafcnavc.  Hugues  de  PardaiUan  fon  périt  fils ,  fut  fait  c'vêque  A 
dcTarbcsl'an  12.17.  Se  élu  archevêque  d'Auch  l'an  1244.  Bernard feigneur de  PardaiUan 
Se  de  Gondrin  fut  l'un  des  feigneurs  de  Guyenne ,  qui  fuivirent  le  roi  faint  Louis  à  fon 
premier  voyage  d'Afrique  l'an  1148.  Dans  cette  expédition  célèbre,  il  eut  un  combat 
particulier  avec  un  Maure  des  plus  diftinguez  de  l'armée  des  infidèles;  il  lui  coupa  la 
tetc  ,  Se  pour  conferver  le  fouvenir  de  cette  aâion  glorieufc ,  il  ajouta  trois  têtes  de 
Maures  à  l'écu  de  fes  armes  ;  fa  pofterite  les  porte  encore  aujourd'hui.  Odet  de  Par- 
daiUan feigneur  de  Gondrin  fon  fils,  fut  celui  des  feigneurs  que  la  noblcflc  dc'pura  en 
1276.  pour  établir  des  coutumes  aux  pais  de  Fcfcnzac  ,  du  confentement  du  comte 
d'Armagnac.  Odec  dé  PardaiUan  (ccond  du  nom  ,  époufa  l'an  1209.  Marguerite  de 
Biran  coulinc  d'Arman  de  Momlczun  ,  comte  louverain  de  Pardiac  ;  Se  en  1336.  il 
donna  en  qualité  de  feigneur,  les  coutumes  de  la  ville  de  Condrin.  Bertrand  de  Par-  g 
daillan  feigneur  de  Gondrin  (on  fils  ,  époufa  en  1390.  la  fille  unique  du  vicomte  de 
Caftiilon:  parce  mariage  tous  les  biens  de  cette  puiflante  nuifbn  tombèrent  dans  celle 
de  PardaiUan  i- ils  les  fubftiiuerent  à  Pons  dit  Poncctdc  PardaiUan,  feigneur  de  Gon- 
drin qui  fut  marié  en  1441-  àhabcllc  de  Lomagnc;  il  (e  fignala  dans  la  guerre  contre 
les  Anglois,  <Sc  après  avoir  aide  le  comte  de  Foix  à  reprendre  fur  eux  la  ville  de  Dax,  il 
futtué  auprès  de  Bordeaux  l'an  1451.  C'cft  ainfi  qu'on  en  parle  dans  l'hiftoirc  des 
rois  &  des  Princes  de  norre  maifon.  Jean  de  PardaiUan  premier  du  nom  ,  fuivit  l'e- 
xemple de  fon  perc  ,  il  combattit  contre  les  Anglois  ,  «Se  après  la  réduction  de  U 
Guyenne  ,  il  lervit  utilement  te  roi  Louis  XII.  dans  les  guerres  contre  le  duc  Charles 
de  Bourgogne.  |can  de  PardaiUan  ,  feigneur  de  Gondrin  fécond  du  nom ,  époufa  la  r* 
fille  du  baron  de  Bafillac ,  dont  il  eut  Arnaud  de  PardaiUan  ,  feigneur  de  Gondrin 
qui  commanda  deux  mille  Allemands  &  quatre  mille  Galcons  qui  furent  envoyez 
en  1  y  r  3 .  par  le  roy  Louis  XII.  au  fecours  de  Jean  d'Albrct  roi  de  Navarre.  Le  roi 
François  premier  lui  donna  auffi  l'an  if  19.  le  commandement  des  troupes  qu'il  en- 
voya au  fecours  du  roi  de  Danncmarck  contre  le  roi  de  Suéde.  De  Jacquette  d'An- 
tin  (a  femme,  fille  d'Arnaud  baron  d'Antin  ,  il  eut  Antoine  de  PardaiUan  feigneur  de 
Gondrin ,  chevalier  de  l'ordre,  (eoccli.il  &  gouverneur  d'Albrct.  Il  commença  fes  pre-  • 
mieres  armes  en  Italie  fous  Odet  de  Foix  vicomte  de  Lautrcc,  ex  (crvit  avee  Tho- 
mas de  Foix  à  la  conquête  du  duché  d'Urbin,  &  il  fut  fait  prifonnicr  à  la  bataille 
de  Pavic  l'an  IC24.  Il  commanda  enfuite  trente  compagnies  de  gens  de  pied  au  fiege 
de  la  Rochelle,  &  brique  la  ville  de  Touloufc  fut  allicgcc  par  les  gens  de  la  reli- 
gion prétendue  reformée,  il  la  fccourut  &  leur  fit  toujours  la  guerre  en  Guyenne.  D 
Le  maréchal  de  Montluc  ayant  été  dangereufcmcnt  blcfl'é  au  liege  de  Rabaffcms,  il 
choiiir  le  feigneur  de  Gondrin  pour  chef  de  l'armée  que  lui-même  devoir  comman- 
der dans  le  Bcarn;  la  railon  qu'il  en  donne  dans  les  mémoires  ,  c'cft  qu'il  étoit  le 
plus  ancien  capitaine  &  de  meilleure  maifon  qu'aucun  autre.  Il'avoit  époulé  en  1  ji  1. 
Paulc  d'Efpagnc,  fille  &  héritière  d'Arnaud  dEfpagnc,  feigneur  dcMonrcfpari  delà 
maifon  de  Comminge.  Hector  de  PardaiUan,  baron  de  Gondrin  5c  feigneur  de  Mon- 
tcfpan  leur  fils ,  fc  rendit  rccommandablc  dans  toutes  les  guéries  de  Ion  tems  ;  il  fer- 
vit  avec  une  extrême  fidélité  les  rois  Henry  II.  François  II.  Charles  IX.  Henry  III. 
Se  Henry  IV.  notre  aycul ,  qui  lui  donnèrent  divers  commanderoens  dans  leurs  ar- 
mées ;  il  fignala  toujours  fa  valeur  &  fa  conduite ,  il  fut  fait  confcillcr  au  confeil  privé 
«5c  chevalier  des  ordres  à  la  promotion  de  1585.  &  mourut  chargé  d'ans  &  d'honneurs 
l'an  161 1.  Il  avoit  époulé  en  1561.  l'héritière  de  la  maifon  d'Antin,  dont  il  eut 
Antoine-Arnaut  de  PardaiUan  de  Gondrin ,  marquis  de  Montefpan  ,  baron  d'Antin,  E 
confcillcr  au  confeil  privé,  chevalier  des  ordres,  capitaine  des  gardes  du  corps  du  roi 
Henry  IV.  notre  aycul,  &  du  roi  Louis  XIIL  notre  trés-honoré  feigneur  «Se  perc, 
Ioq  lieutenant  gênerai  en  Guyenne,  Se  gouverneur  de  Bcarn  &  de  Navarre.  De  (on 
mariage  avec  Paulc  de  Bcllegarde  il  eut  ptuficurs  en  fans ,  entre  autres  Hcdor  Roger 
de  PardaiUan  baron  de  Gondrin,  en  faveur  de  qui  le  feu  roi  notre  tres-honorc  (cigneur 
&  perc  de  glorieulc  mémoire  érigea  la  baronic  d'Antin  en  marquifat.  Son  fils  unique 
Louis-Henry  de  PardaiUan  de  Gondrin,  marquis  d'Antin  &  de  Montefpan  étoit  perc 
dudit  feigneur  marquis  d'Antin,  lequel  commença  fa  première  campagne  en  1083.  au 
fiege  de  Courtray ,  fubaltcrnc  dans  notre  régiment  en  1684.  Nous  lui  donnâmes  le 
régiment  d'infanterie  de  l'Iflc  de  France  en  1688.  Il  eut  1  honneur  de  fervir  d'aide  de 
camp  au  fiege  de  Phililbourg  auprès  de  feu  notre  trés-chcr  &  rres-ame  fils  le  Dju- 
phin  ,  étant  alors  un  de  ceux  que  Nous  avions  choiiis  entre  la  noblcflc  de  notre  royau- 
me pour  l'accompagner,  Se  notredit  fils  le  choifit  par  dillinctioi^poui  Nous  perter 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  JNTIN. 


169 


Ja  nouvelle  de  la  prife  de  cecce  importante  place.  Il  retourna  aux  fieges  de  Manheim 
&  de  Frankendal;  il  continua  les  lerviecs  à  la  tête  du  régiment  d'infanterie  de  Lan- 
guedoc que  Nous  lui  donnâmes  en  1689.  Il  fut  envoyé  en  Italie  en  1691.  à  l'expé- 
dition de  la  Valdaoft  fie  au  liège  de  Montmelian,  6e  étant  parvenu  par  ion  mente 
aux  grades  de  brigadier,  de  maréchal  de  camp  &  de  lieutenant  gênerai  de  nos  armées, 
il  a  continué  lés  lérviccs  avec  tant  de  loin  Se  d'application  tant  en  Flandres  qu'en 
Allemagne,  &  dans  les  commandemens  particuliers  qu'il  a  eu  entre  Sambre&  Mcufc, 
fie  dans  Its  montagnes  de  la  Forcit  noire,  qu'il  s'clt  rendu  digne  de  notre  eltime  Se 
de  notre  confiance  &  de  celle  de  nos  généraux  fous  qui  il  a  fcrvi;dcs  l'année  i<$86. 
Nous  lui  avions  donné  la  charge  de  lieutenant  gênerai  de  la  haute  fie  balle  Alface. 
B  I  n  1707.  Nous  L'avons  faic  gouverneur  d'Orléans  Se  de  l'O'rleanois  Se  des  provinces 
qui  en  dépendent  ;  &  depuis  que  Nous  l'avons  attaché  de  plus  prés  à  notre  pcrlonne 
par  la  charge  de  directeur  gênerai  de  nos  bâtimens  fie  maiions  royales,  Nous  avons 
reconnu  de  plus  en  plus  que  Ton  mérite ,  fa  capacité  &  fa  vertu  répondoient  a  la  gran- 
deur de  fa  naiffanec,  &  étant  bien  Se  duement  informé  que  le  marquifat  d'Antin  cft 
une  terre  trés-noble  fie  trés-confiderablc,  lituée  en  Guyenne,  mouvante  &  relevante 
directement  de  nos  comtez  &  pays  de  Bigorc,  Magnoùac,  Rivière  &  Commmgc;  • 
en  itfif.  lotfque  le  feu  Roi  notre  trés-honoré  (cigneur  &  petc  érigea  cette  terre  <Sc 
baronic  en  marquifat,  en  faveur  de  Hector-Roger  de  Pardaillan  de  Gondrin  fie  de 
les  dclcendans  mâles  ,  clic  éroit  dès-lors  d'une  grande  étendue ,  elle  avoir  droir  de 
C  châtcllenic,  haute ,  moyenne  &  baffe  jufticc,  plulicurs  grands  fiefs,  bourgs ,  villages 
Scparoifics  en  dépendant  ;  lçavoir  Bonncfont ,  Sargulànt,  Baltanous,  Sadeiîlan,  Bcr- 
nades,  Buyrctte  ,)umetz,Clarcns,  Bon  repos ,  la  baronic  de  Micllan,  Gouft  ;  Caltctl , 
Flotette,  Lardes,  Ours  Se  Bclliflc,  Sarrovillc,  Lamcac,  la  Barteç  Troinllc  &  Ouf- 
metz.  Toutes  ces  terres  qui  ptoduiloient  un  revenu  confiderablc  croient  mouvantes 
Se  dépendantes  de  la  baron  ie  d'Antin  ou  annexées  «elles  y  furent  unies  &  incorporées 
avec  les  châteaux  Se  châtellcnics  pour  ne  compoler  à  l'avenir  qu'une  feule  &  même 
terre  en  titre  8c  dignité  de  marquilar,  avec  pouvoir  de  créer  un  capitaine  principal, 
un  ou  plulieurs  juges,  lieutenans,  procureurs  ftlcaux&  greffiers,  Se  tous  autres  olti- 
ciers  neceffaires  pour  l'exercice  de  la  jufticc  dudit  marquifat  ;  enforte  que  cette  rerre 
D  cil  plus  que  lufrîlànte  pour  foutenir  le  titre  &  la  dignité  de  duché  Se  Pairie.  Pour  ces 
cauîcs,  &  autres  grandes  conliderations  à  ce  Nous  mouvans,  Se  de  notre  grâce  fpe- 
ciale ,  pleine  pui (lance  6c  autorité  royale ,  avons  créé  fie  érigé  ,  élevé  Se  décoré,  <5c 
par  ces  prefentes  lignées  de  notre  main ,  créons ,  érigeons  Se  élevons ,  S:  décorons  la- 
dite terre  ,  feigueurie  Se  marquifat  d'Antin  ,  les  appartenances  &  dépendances  en  ti- 
tre ,  dignité  &  prééminence  de  duché  &  Pairie  de  France  -,  avons  à  cet  effet  unis  Se 
unifions  par  cefditcs  prefentes  à  ladite  terre  Se  duché- Pairie  d'Antin  ,  les  baronies , 
terres  &  feigneurics  de  Bclliflc,  Miefian,  Tuilerie  de  Pis,  Certias  &  leurs  dépen- 
dances ,  pour  ne  coropofer  à  l'avenir  qu'une  feule  &  même  terre  fous  ledit  titre  fie 
dignité  de  duché- Pairie  d'Antin,  pour  en  jouir  par  notredit  coulîn  Louis-Antoine 
F-  de  Pardaillan  de  Gondrin,  Se  fescufansSe  defeendans  mâles  en  loyal  mariage,  plei- 
nement ,  pailiblemcnc  &  perpétuellement ,  en  titie  &  dignité  de  duché-  Pairie  de 
France,  aux  honneurs,  autontez,  rangs,  feanecs ,  privilèges,  prérogatives  .préémi- 
nences ,  franchifes  ,  libertez  Se  autres  droits  dont  tous  les  autres  ducs  Se  Pairs  de 
France  ont  joiii  ou  dû  jouir,  &  joûiflént  encore  à  prefent  tant  en  jultice  fie  jurifdi- 
étions,  féance  en  notre  coutdc  parlement  de  Paris  Se  autres  nos  cours  de  parlcmens 
avec  voix  déliberative,  qu'en  tous  autres  droits  quelconques ,  foit  en  aflcmblécs  de 
noblcflc,  faits  de  guerre  qu'autres  lieux,  &  ades  de  Icance,  d'honneur  Se  de  rang. 
Voulons  Se  Nous  plaît  que  toutes  lescaulcs  civiles  fie  criminelles,  pcrfonnel les, mix- 
tes &  réelles  qui  concerneront  tant  notredit  coulin  le  duc  d'Antin,  que  le  droit  de  ladite 
F  Pairie,  foient  traitées  &  jugées  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris  en  première  in- 
ftance,  fle  que  les  caufcs&  procès  d'entre  les  vaflaux&jufticiablcs  dudit  duché  rcflbrtif- 
fent  par  appel  dcsjuges  dudit  duché  en  notre  cour  de  parlement  de  Touloulè:  Eràcct  ef- 
fet avons  diltrait  Se  exempté  ledit  duché,  fes  appartenances  Se  dépendances ,  Se  par  ces 
prefentes  les  diftrayons& exemptons  du  refTort  des  autresjugesSejurildidionsoù  les  ap- 
pellations defd.ofticicrs  avoient  accoutumé  de  rclTbrtir,à  la  charge  d'indemnilcr  nos  offi- 
ciers, ceux  des  juftices  particulières ,  même  ceux  de  norre  cour  de  parlement  de  Bor- 
deaux, fie  tous  autres  qui  pourraient  fouffrir  diminution  à  caufe  de  laprefente  diftraction 
de  refl'ort,lc  tout  ainfi  qu'il  appartiendra.  Voulons  que  notredit  coufin  le  duc  d'An- 
tin &  lès  defeendans  mâles  tiennent  à  toujours  ledit  duché-Pairie  ,  mouvant  &  rele- 
vant de  Nous ,  nuément  Se  en  plein  fief ,  à  caufe  de  notre  couronne  ,  fous  une 
lomtV.  V  t 
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feule  foy  Se  hommage  ,  dont  notredit  coufin  nous  fera  le  ferment  de  fidélité  cnli  ^ 
manière  ordinaire.  Voulons  que  les  aveus  dudit  duché  &  Pairie  d'Antin  foient  ren- 
dus en  notre  chambre  des  comptes  de  Paris:  comme  aulli  que  tous  les  vallaux  de 
ttotredit  coulîn  le  reconnoiflent  comme  duc  Si  Pair  de  France ,  &  lui  rendent  les  de- 
voirs aufqucls  ils  font  tenus  en  ladite  qualité ,  fans  néanmoins  que  les  droits  fie  de- 
voirs deidits  Vaifaux  foient  augmentez  en  aucune  manière  ;  &:  pour  l'exercice  de 
la  jurifdittion  dudit  duché  &  Pairie  ,  notredit  coulin  le  duc  d'Antin  pourra  éta- 
blir un  fiege  ducal  audit  lieu  d'Antin ,  dans  lequel  il  y  aura  un  bailly  ,  un  ou  plu- 
ficurs juges,  un  lieutenant,  un  procureur  fifcal,un  avocat  fifcal  &  des  fubftituts ,  fie 
le  nombre  d'officiers  accoutumez  &  neceflàircs  ,  pour  rendre  &  exercer  la  juftice. 
Voulons  qu'à  défaut  d'enfans  mâles  Se  defeendans  mâles  de  notredit  coufin ,  le  mat- 
quiiat  d'Antin  ,  Se  les  autres  terres  Se  feigneuries  qui  compofent  ledit  duché  Se 
Pairie,  ne  puifïcnt  être  par  Nous  ni  parles  rois  nos  lucccflcurs, réunis  à  la  couronne,  Bj 
en  confequence  des  édits  .déclarations fli  ordonnances  des  années  15*6.  1579.1581.  . 
1587.  Se  tous  autres  faits  fur  l'éreétiondesduchcz  fie  Pairies,  aufqucls  Se  aux  dérogatoi- 
res des  dérogatoires  y  contenues,  Nous  avons  dérogé  8c  dérogeons  par  ces  prefentes,  en 
.  f  aveur  de  notredit  coufin  le  duc  d  Antin  &  les  fuccellcurs,à  la  charge  toutefois  qu'au  dé- 
faut d'enfans  mâles  &  defeendans  mâles  de  notredit  coulm,lcs  terres  qui  compofent  ledit 
duché  &  Pairie  retourneront  au  même  état,  nature,  ticre  &  qualité  où  elles  étoienc 
avant  la  prclcnte  éreétion.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  confeil- 
1ers ,  fes  gens  tenans  nos  cours  de  parlemens  &  chambres  de  nos  comptes  à  Paris  fie 
à  Touloulc,5c  à  tous  nos  autres  officiers  &  jufhcicrs  qu'il  appartiendra,  chacun  en 
droit  foy,  que  ces  prefentes  nos  lettres  d'ercéfion  de  duché- Pairie  ,  il  fefieni  lire,  pu- 
blier ,  &  enregiftret ,  Se  du  contenu  en  icelles  jouir  &  ufer  notredit  coulin  Je  duc  C 
d'Antin,  fes  enfuis  mâles  &  defeendans  mâles,  fucceffeurs  audit  duché-Pairie  ,  plei- 
nement,  paifiblement  &  perpétuellement,  ceflant  Se  faifant  cefTcr  tous  troubles  8c 
cmpcchcmcns,  nonobfrani  tous  Edits  ,  déclarations,  ordonnances ,  rcglcmens  Se  au- 
tres choies  à  ce  contraires ,  aufqucls  Se  aux  dérogatoites  des  dérogatoires  y  contenues. 
Nous  avons  dérogé  Se  dérogeons  par  ces  prefentes  pour  ce  regard  feulement  fie  fans 
tirer  à  confequence  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  fie 
fiable  à  roujours ,  Nous  avons  fait  mettre  notre  feel  a  ccldites  prefentes  ,  fauf  en 
autre  choie  notre  droit  Se  l'autruy  en  toutes.  Donné  à  Marly  au  mois  de  Mai  1  an  de 
grâce  mil  fept  cent  onze ,  Se  de  notre  règne  le  foixante-neuviéme.  Signé  ,  LOUIS,  j) 
Et  plus  bas  par  le  Roi,  Phelyfpeaux.  Encore  plus  bas  efteenr.  Vif»,  figné,PHE- 
lyppeaux.    Et  fccllécs  du  grand  fecau  de  cire  verte  avec  lacs  de  foye  rouge  &  verte 

Regiftrées,  ouy  &  ce  confèntant  le  procureur  gênerai  d»  ni,  tour  jouir  par  t  impétrant , 
fes  enfuis  &  defeendans  miles  en  légitime  mariage  ,  de  l  effet  ejr  contenu  en  icelles  ,  ejr  être 
exécutées  ftimîeur  forme  &  teneur ,  fui  vont  <jr  *»*  tharges  portées  par  l  arrêt  de  te  jour. 

Et  à  l'infbnt  en  confequence  dcfditcs  lettres ,  ledit  ficur  duc  d'Antin  a  été  reçù 
la  qualité  &  dignité  de  duc  fie  Pair  de  France  ,  fait  le  ferment  accoutumé  ,  8c 
juré  fidélité  au,  roi  fuivant  l'arrêt  de  ce  jour.   A  Paris  en  parlement  le  cinquième  p 
Juin  mil  lept  cent  onze.    Signé  ,  Dongois. 

Et  en  marge  cfl  écrit.  SegiJfrées  en  la  chambre  des  comptes  ,  ouy  le  procureur  gênera! 
du  roi ,  pour  jouir  par l 'impétrant ,  fes  enfant  Cr  défendons  maies  en  légitime  mariage,  de 
t  effet  ejr  contenu  en  icelles  ,  fuivant  ejr  charges  portées  par  l 'arrêt  Jwce.  fait  le  j« 
ftptembre  mit  fept  cent  onze.  Collationné  ligné,  Riche*. 

Les  prefentes  lettres  patentes  ont  été  regiftrées  és  regipes  de  la  cour  de  parlement  de 
Touloufe  ,  en  confequence  de  fen  arrêt  donne  les  chambres  affembli  es  ce  dix-huit  Novembre  p 
ml  fept  cent  onze.  Collationné  fîgné ,  Roujoux. 


en 


Btregipement  en  la  Chambre  des  Comptes  de  Paris. 

*  septembre     X  T  Eu  par  la  Chambre  les  Lettres  Patentes  du  Roi  en  forme  de  Chartes,  don- 
V   n*cs  à  Marly  au  moisdcMai  171 1.  lignées  LOUIS,  ejr  plus  bas,  par  lcRoi 
PHr.LYPPtAux  :  Et  fccllécs  en  lacs  de  foye  rouge  Se  verte  ,  du  grand  Sceau  de  cire 
verte  ,  obtenues  &  impetrées  par  Mcffirc  Louis-  Antoine  de  Pardaillan  de  Gondrin, 
Marquis  d'Antin,  lieutenant  gênerai  des  Armées  du  roi,  par  lefqucllcs  Se  pour  les 
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.  caulcs  y  contenues ,  Sa  Majcfté  a  crée  >  érigé ,  élevé ,  8e  décoré  la  terre ,  8e  leigneu- 

A  rie  fie  raarquilàt  d'Antin,  fes  appartenances  &  dépendances  en  titre,  dignité  fie 
prééminence  de  duché  fie  Pairie  de  franec,  à  cet  effet  a  uni  à  ladite  terre,  duché 
fie  Pairie  d'Antin,  les  baronnics  ,  terres  &  feigneunes  de  Bcllillc,  Micflan,  Tui- 
lerie de  Pis,  Cernas  fit  leurs  dépendances,  pour  ne  compolcr  à  1  avenir  qu'une 
feule  fie  même  terre,  fous  ledit  titre  de duchc-Pairic  d'Antin,  pour  en  jouir  par  l'im- 
pétrant fie  (es  enfans  &  defeendans  malles  en  loyal  mariage  pleinement ,  paisible- 
ment &  perpétuellement  en  titre  fie  dig.iité  de  duchc-Pairic  de  trance,  aux  honneurs* 
auroritez,  rangs,  léanccs ,  privilèges,  prérogatives,  prééminences,  franchîtes,  li- 
bériez fie  autres  droits ,  dont  tous  les  auttes  ducs  &  Pairs  de  f iranec  ont  joiii  ou 
dû  jouir  ,  fie  jouirent  encore  à  prelcnt ,  tant  en  jufticc  fie  jurildiéhon ,  leancc  en 
la  cour  de  parlement  de  Paris  &  autres  cours  de  parlement,  avec  voix  deliberative , 
qu'en  tous  autres  droits  quelconques ,  foit  en  aflemblées  de  nobleflc ,  faits  dé 

B  guerre,  qu'autres  lieux  &  actes  de  feanec ,  d  honneur  &  de  rang:  Veut  Sa  Majcfté 
fie  lui  plaie  que  toutes  les  caulcs  civiles  fie  criminelles ,  pcrlonncllcs  mixtes  6c 
réelles,  qui  concerneront  tant  ledit  lient  impétrant  »  que  le  droit  de  ladite  Pairie* 
foient  traittees  fie  jugées  en  la  cour  de  parlement  de  Paris  en  première  inflance ,  fie 
que  les  procès  d'entre  les  vaflaux  fie  jufticiablcs  dudit  duché ,  reflortiflent  pat  appel 
des  juges  dudit  duché  en  la  cour  de  parlement  dcTouloufc  :  Et  à  cet  eflet  Sa  Majc- 
fté a  diftrait  fie  exempté  ledit  duché,  fes  appartenances  &  de'pendances ,  du  rcllort 
des  autres  juges  fie  jurifdiûions  où  les  appellations  deidits  officiers  avoient  accoutu- 

Ç  mé  de  reflortir,  à  la  charge  d'indemnùer  les  officiers  de  Sa  Majcfté;  ceux  des  jufti- 
ces  particulières ,  même  ceux  du  parlement  de  Bordeaux ,  fit  tous  autres  qui  pour- 
raient foufirir  diminution,  à  caulcdc  ladue  diftracïion  de  rcllbrt,  le  tout  ainii  qu'il 
appartiendra  :  VcutSadite  Majcfté  que  ledit  licur  impétrant  &  les  dclccndans  miles 
tiennent  à  toujours  ledit  duché  fie  Pairie,  mouvant  fie  relevant  de  Sa  Majcfté, nué- 
ment  &  en  plein  fief»  à  caufe  de  la  couronne,  lous  une Iculc foi  fie  hommage,  dont 
ledit  fieur  impétrant  fera  à  fa  majefté  le  fetmcntdc  fidélité  en  la  manière  ordinai- 
re, que  les  aveux  dudit  duché  fie  Pairie  d'Antin  (oient  rendus  en  la  chambre  des 
comptes  de  Paris,  comme  aulli  que  tous  les  vaflaux  dudit  lic'ur  impétrant  le  recon- 
noiflent  comme  duc  Se  Pair  de  france  ,  fie  lui  rendent  les  devoirs  aulquels  ils  (ont 

D  tenus  en  ladite  qualité,  fans  néanmoins  que  les  droirs  fie  devoirs  deidits  vaflaux 
foient  augmentez  en  aucune  manière  ,  fie  pour  l'exercice  de  la  jurifdiûion  dudit  du- 
chéfie  Pairie,  ledit  ficur  impétrant  pourra  établit  un  (îegeducal  audit  lieu  d'Antin,  dans 
lequel  il  y  aura  un  bailiy ,  un  ou  plufieurs  juges,  un  lieutenant,  un  procureur  fifcal 
&  des  fubftituts ,  fie  le  nombre  d'officiers  accoutumez  pour  rendre  Se  exercer  la  juftice. 
Veut  auflî  là  majcfté  qu'à  défaut  d'enfans  mâles  fit  dclccndans  mâles  dudit  ficur  impé- 
trant ,  lemarquifat  d'Antin  fie  les  autres  terres  fie  feigneurics  qui  compofent  ledit  duché 
&  Pairie,  nepuiflent  être  par  fa  majcfté ,  ni  par  les  rois  les  lucccflcurs  réunis  à  la  cou- 
ronne ,  en  confequence  des  edits,  déclarations  fie  ordonnances  des  années  15  66, 

£  i?  79.  1782.  fie  1587.8e  tous  autre*  faits  fut  l'érection  desduchez  fie  Paitics  ,au(quclles 
fie  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues  ,  (a  majefté  a  dérogé  en  faveur  dudit 
ficur  impétrant  fie  de  fes  ûiccelfeurs ,  à  la  charge  toutefois  qu'à  défaut  d'enfans  mâ- 
les Se  defeendans  mâles  de  lui ,  les  terres  qui  compofent  ledit  duché  fie  Pairie  retour- 
neront au  même  état,  nature  fie  qualité ,  où  elles  croient  avant  ladite  érection,  com- 
me plus  au  long  le  contiennent  lcldites  lettres  à  la  chambre  addreflantes ,  l'arrêc  dè 
ladite  chambre  du  8.  juillet  1711.  en  forme  de  commillion  portant  qu'à  la  requête 
du  procureur  gênerai  du  roi ,  fon  (ubftitut,  le  receveur  du  domaine  fie  autres  per- 
lonnes  neceflaircs  appeliez  ,  il  feroit  informé  fur  les  lieux  de  la  qualité ,  coniiftance, 
valeut  fie  revenu  de  la  terre  fi:  marquifat  d'Antin ,  fes  appartenances  fie  dependan- 
*  ces  ,  fie  de  la  commodité  ou  incommodité  de  l'érection  de  ladite  terre  en  duché  fie 
Pairie  de  france,  l'information  faite  en  confequence  par  le  lieutenant  gênerai  de 
Ncbouzan  ,  à  ce  commis  le  7.  Août  1711.  le  procès  verbal  dudit  iuge  contenant 
fon  avis ,  celui  du  fubftirut  du  procureur  gênerai ,  le  contentement  du  fermier  du  i'o- 
mainc,  fie  le  ferment  des  témoins  du  quatre  dudit  mois  d'août  &:  jours  lui  vans ,  les 
conlcncemens  des  fubitans  deTrye,  Ours,  Bcllillc,  Micllin,  d'Antin,  Galan  fit 
lournay,  des  etnq  ûelix  dudit  mois,  les  avis  des  juges  fie  des  (ubftitutsdu  procureur 
gênerai ,  des  lièges  deidits  lieux  de  Tryc ,  Tournay  fie  Galan ,  fie  du  juge  des  fermes 
du  roi,  au  département  dcBigorrc ,  des  11.  fie  ta.  dudit  mois ,  la  requtte  prelcntce 
à  la  chambre  par  ledit  mcllirc  Louis-Antoine  de  Pardaillan  de  Gondrin ,  marquis 
d'Antin,  dcMomefpan,  fie  de  Gondrin,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roij  ôedé 
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la  haute  &  baffe  AUacc,  Haguencau  &  Brifgau,  gouverneur  &  lieutenant  général 
pour  le  roi  des  ville  fie  duché  d'Orléans  ,  pays  Orleanois,  Chartrain ,  Perche  -Gouct, 
Sologne,  Vendomois,  Blaifois  Se  dépendances  d'iceux ,  fie  de  la  ville  &  château 
d'Amboife,  fie  directeur  gênerai  des  bârimcns,  jardins,  ans  8:  manufactures  du  roi 
aux  fins  de  vérification  Se  enregifttement  defdites  lettres,  conduirions  du  procureur 
gênerai  du  roi  Se  tout  confideré.  La  chambre  a  ordonne  &  ordonne  lefdites  lettres 
être  regiftrées  pour  jouir  par  l'impétrant  i  fesenfans  fie  dcfccndans  mâles  en  légitime 
mariage  de  l'errct  -Se  contenu  en  icelles ,  à  la  charge  de  Élire  la  foi  fie  hommage  au 
roi,  pour  railon  dudit  duché  Se  Patrie  d'Antin,  d'en  fournir  l'aveu  fie  dénombre- 
ment en  la  chambre,  dans  le  tems  de  la  coutume,  de  d'indemnifcr  fi  fair  n'a  été, 
les  officiers  dont  le  rclîort  a  été  dittrait  par  lefdites  lettres.  Fait  le  trois  Septembre 
tnil  (cpt  cens  onze. 

Collationné,  fie  plus  bas  cft  c'erit.  Extrait  des  Regiflrcs  de  la  thmbre  des  ttmftes 
Signé,  RictVR  avec  paraphe  Ce  controllé. 

Extrait  des  Xegiflres  de  Parlement. 

VE  U  par  la  cour  toutes  les  chambres  affcinblées ,  les  lettres  patentes  du  roi  don- 
nées à  Marly  au  mois  de  May  1711.  (ignées,  LOUIS.  Et  fins  bas  ,  par  le  roi, 
Phelyppeaux.  Et  fccllécs  du  grand  fceau  de  cire  verte,  obtenues  par  Mellire  Louis- 
Antoine  de  Pardaillan  de  Gondrin,  marquis  d'Antin  ,  de  Montelpan  &  de  Gondrin, 
lieutenant  gênerai  des  armées  du  roy  fie  de  la  haute  fie  baffe  Alface,  Haguencau  fie  Brif- 
gau,  gouverneur  fie  lieutenant  général  pour  le  Roy  des  ville  fie  duché  d  Orléans ,  pays  ^* 
Orleanois,  Chartrain,  Perche- Gouct,  Sologne,  Vcndômois ,  Blaifois  &  dépendan- 
ces d'iceux,  &  de  la  ville  fie  chiteau  d'Amboife,  Se  directeur  gênerai  des  bâiimcns, 
jardins,  arts  fie  manufactures  du  roi ,  par  lefquelles  pour  les  caufesy  contenues,  ledit 
Seigneur  a  crée,  élevé,  érigé  Se  décoré  la  terre  ,  (eigneurie  fie  marquifat  d  Antin, 
les  appartenances  &  dépendances  en  titre ,  dignité  fie  prééminence  de  duché  Se  Pai- 
rie de  France ,  fie  à  cet  effet  uni  à  ladite  terre  fie  duché- Pairie  d'Antin  les  baronies, 
terres  &  feigneuries  de'  Bellifle,  Mieflan ,  Tuilerie  ,  de  Pis,  Cernas  Se  leurs  dé- 
pendances ,  pour  ne  compofèr  à  l'avenir  qu'une  feule  Se  même  tetre  fous  le  titre  Se 
dignité  de  duché  d'Antin,  pour  en  jouir  par  lui,  fesenfans  &  dclcendans  mâles  en  q 
loyal  mariage,  pleinement  ,  paifiblcment  fie  perpétuellement  en  titre  &  dignité  de 
duché  Se  Pairie  de  France,  auifi  que  plus  au  long  le  contiennent  lefdites  lettres  à  la 
cour  adre (Tantes,  Se  la  requête  prefentée  par  ledit  impétrant  ,  afin  d'cnrcgiÛrcmcnt 
defdites  lettres  :  conclufions  du  procureur  gênerai  du  roi ,  oiii  le  rapport  de  M  Jean  le 
Nain  confciller,  la  matière  mi(è  en  délibération  :  la  Cour  ordonne  que  lefdites  lettres 
feront  enregiftrées  au  greffe  d'iccllc,  pour  jouir  par  l'impétrant,  fes  enfans  &  dclcen- 
dans mâles  en  légitime  mariage ,  de  l'effet  &  contenu  en  icelles ,  Se  être  exécutées  fé- 
lon leur  forme  Se  teneur,  fans  néanmoins  que  ledit  impétrant  puiffe jouir  de  la  dif- 
fraction du  reffort ,  qu'en  rembourfanr  préalablement  les  officiers  qu'il  appartiendra, 
fait  en  parlement  le  cinquième  jour  de  Juin  17 1 1.  Collatiounc.  Signé,  Doncois.  Gratis.  ^ 

Extrait  des  regijlres  de  Parlement.  ' 

V EU  par  la  cour,  les  grand'chambre  Se  tournclle  aflemblées,  l'information  faire 
d'office  à  la  requête  du  procurcurgencr.il  du  Roy  cejourd'hui  j.  Juin  1711.de 
l'ordonnance  «l'icelle  par  le  confeiller  à  ce  commis  des  vie ,  mœurs ,  converfation ,  re- 
ligion catholique ,  apol colique  Se  romaine,  fidélité  au  fetvice  du  Roy ,  valeur  &  ex- 
périence au  fait  des  armes  de  Médire  Louis-Antoine  de  Pardaillan  de  Gondrin ,  mar- 
quis d'Antin,  de  Montefpan  Se  de  Gondrin ,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roy 
Se  de  la  haute  Se  baffe  Allacc,  Hagueneau  Se  Brifgau,  gouverneur  fie  lieutenant  gc-  E 
neral  pour  le  roy  des  ville  fie  duché  d'Orléans ,  pays  Orleanois^  Chartrain ,  Pcrche- 
Goiict,  Sologne,  Vendomois,  Blaifois  fie  dépendances  d'iceux,  fie  de  la  ville  fie  châ- 
teau d'Amboife ,  Se  directeur  gênerai  des  bàtimcns,  jardins ,  arts  fie  manufactures  du 
roy,  pour(uivant  la  réception  en  la  qualité  fie  dignité  de  duc  fie  Pair  de  France,  les 
lerrres  d'érection  de  la  terre  ,  leigncuric  fie  marquifat  d'Antin  avec  fes  dépendances  en 
ladite  dignité  de  duché  ôc  Patrie  de  France ,  en  faveur  dudit  ficur  de  Pardaillan  du 
mois  de  May  1711.  l'arrcc  d'enregi fixement  d'icelles  de  ce  jour  r.  Juin  17 11.  l'ex- 
trait baptifbirc  dudit  ficur  de  Pardaillan  du  j .  Novembre  \66%.  Si  la  requête  par  lui 
prefentée  afîu  detre  reçu  eu  ladite  qualité  fie  dignité  de  duc  fie  Pair  de  France, con- 
dufions 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.   A NTIN.  175 

A  clufions  du  procureur  gênerai  du  Roy,  oiiy  le  rapport  de  Mc  Jean  le  Nain  confeiller; 
la  matière  truie  en  délibération  :  la  Cour  a  arrête'  6c  ordonné  que  ledit  Louis-Antoine 
de  Patdaillan  de  Gondrm  fera  reçu  en  la  qualité  6c  dignité  de  duc  d'Antin  Pair  de 
France ,  eu  prêtant  par  lui  le  ferment  de  bien  6c  fidcllcmcnt  fervir ,  affilier  &  con- 
fciller  le  roy  en  Tes  très-hautes ,  trés-grandes  6c  tres-importantes  affaires ,  &:  prenait 
iéanec  eu  la  Cour,  rendre  la  jufticc  aux  pauvres  comme  aux  riches,  garder  les  or* 
donnances ,  tenir  les  délibérations  de  ladite  cour  clofes  6c  fccrctcs,  fit  en  tout  fc  com- 
porter comme  un  bon ,  fage ,  vertueux  Si  magnanime  duc  6c  Pair  de  France  doit  faire  ; 
&  à  l'inflant  mande,  après  qu'il  a  eu  quitté  fon  épée,  a  fait  ledit  fermenr,  &  y  a 

B  été  reçu,  6c  eu  rang  6c  féanec  en  la  Cour.  Fait  en  parlemcnr  le  j.  Juin  171 1.  Col- 
lationné.  Signé,  Dohgois. 

Enregiftrement  a»  Parlement  de  T tuleufe. 

Extrait  des  regiftres  de  Parlement.  , 

VEU  les  lettres  patentes  du  roy  données  à  Marly  au  mois  de  May  171 1.  (ignées, 
LOUIS  :  Et  plus  bits,  par  le  roy,  Phelyppeaux.  Ei  fccllccs  du  grand  Iceau  ,s.  Nowmbrr 
de  cire  verte  cq  lacs  de  (oyc  verte  6C  rouge,  obtenues  par  Mcilîrc  Louis- Antoine  de  1  1  • 
Pardaillan  de  Gondrin,  marquis  d'Antin,  de  Montelpan  &  de  Gondrin,  licutenanc 
gênerai  des  armées  du  Roy  6c  de  la  haute  &  baffe  Alface,Hagueneau  &  Brifgau ,  gouver- 
neur 6c  lieutenant  gênerai  pour  le  roy  des  ville  6c  duché  d'Orléans  ,  pays  Orleanois , 
q  Chartrain,  Perche-  Goiiec,  Sologne,  Vendômoi s,  Blaifois  6c  dépendances  d'iceux  , 
de  la  ville  &  château  d'Amboile,  6c  directeur  gênerai  des  bâtimens,  jardins,  arts  Se 
manufactures  du  Roy ,  par  lefqucllcs  (a  Majcftc  pour  les  caufes  y  contenues  a  créé , 
érigé,  élevé  6c  décore  la  terre ,  feigneuric  &  marquifat  d'Antin ,  les  appartenances  &: 
dépendances  en  titre,  dignité  6c  prééminence  dç  duché  &  Pairie  de  France,  &  à  cet 
effet  uni  à  ladite  terre  6C  duché-Pairie  d'Antin  les  baronies ,  terres  &  feignctincs  de 
Beflille  ,  Miellan  ,  Tuilerie  ,  de  Pis,  Certias  &  leurs  dépendances ,  pour  necom- 
polër  à  l'avenir  qu'une  feule  &  même  terre  fous  le  titre  6c  dignité  de  duché  &:  Pai- 
rie d'Antin,  pout  en  jouit  par  l'impétrant,  les  enrans  &  defeendans  mâles  en  Joval 
mariage  pleinement ,  pailïblement  6c  perpétuellement  en  titre  Se  dignité  de  duché  &c 
Pairie  de  France ,  ainli  que  plus  au  long  le  contiennent  lefdites  lettres  patentes.  Vû 
D  aalli  deux  arrêts  du  patlement  de  Paris  du  f.  Juin  dernier,  l'un  portant  que  lefdites 
lettres  parentes  fetont  regiftrecs  au  greffe  dudit  parlement  ,  &  l'autre  contenant  la 
leception  dudit  de  Patdaillan  de  Gondrin  en  la  qualité  &  dignité  de  duc  d'Antin  & 
Pair  de  France-,  fa  requête  picfcntéc  à  la  Cour  le  quatorzième  du  prefent  mois  de 
Novembre  aux  fins  du  regiltre  ,  répondue  d'une  ordonnance  de  foit  montre  au  pro- 
cureur gênerai  du  roy,  &  ouy  le  Comte  pour  le  procureur  gênerai  qui  a  requis  l'cn- 
regiftrement  defditcs  lotîtes  patentes-,  la  Cour,  les  Chambres  affembiecs  a  ordonné 
6c  ordonne  que  lefdites  letttes  patentes  leront  enregiflrées  dans  fes  regiltrcs,  pour  par 
l'impétrant  jouir  de  l'effet  &  contenu  en  iccllcs  fuivant  leur  forme  fie  teneur  aux  , 
fes  6c  conditions  portées  par  lefdites  patentes.  Prononcé  à  Touloulc  en  parlc- 
P  ment  le dix-huitiéme  Novembre  17 1 1 .  Collationné.  Signé ,  Besson.  Controllé.  Signé , 
Roujoux. 

Brevet  qui  conferve  à  M.  le  dut  d'Antin  &  à  U  Dme  ducheffe  d'Antin  fin  épouft ,  les 
menus  honneurs  tu  Louvre  tjr  autres  avantages  dent  ils  ont  tidevant  joui. 

AUJOURD'HUI  ji. Mars  1714.  le  roy  crant  à  Vetfaillcî,  ayant  eu  agréable  la 
ceifion  que  le  lîcurduc  d'Antin  Pair  de  France,a  faite  de  fon  duché  &  Pairie  d'An- 
tin en  faveur  du  ficur  marquis  de  Gondrin  fon  petit-fils  ;  fa  Majcftéa  voulu  faire  con- 
noitre  l'eftime  qu'elle  a  pour  ledit  ficur  duc  d'Antin ,  par  des  marques  d'honneur  qu'elle 
*  ne  donne  que  rarement,  &  pour  cet  effet  (a  Majcftc  a  accordé  au  ficur  duc  d'Antin  6c 
à  la  dame  ducheffe  d'Antin  fon  époufe  les  mêmes  honneurs ,  entrées  au  louvrc  &  autres 
avantages  dont  ils  ont  ci-devant  joui  à  caufe  dudit  duché  d'Antin ,  nonobflant  la  cel- 
fion  que  ledit  fieur  duc  d  Antin  en  a  faite  audit  ficur  marquis  de  Gondrin ,  le  touc 
conformément  6c  en  la  même  manière  qu'en  ont  joui  ôcjoùillcnt  les  autres  ducs,auf- 
cjucls  fa  Majcfté  a  accorde  pareille  grâce ,  fie  pour  témoignage  de  fa  volonté  fa  Ma- 
jefté  m'a  commande  d'expédier  le  prefent  brevet  qu'elle  a ,  pour  affuranec  de  fa  vo- 
lonté, figné  de  fa  main  6c  fait  contrelignct  par  moi,  &c.  fecretaire  d'Etat  ôc  de  fes 
commandemens  8c  finances.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas,  Phïlyppeaux. 

Tome  V.  Xi 
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GENEALOGIE 

DE   LA  MAISON 

DE  PARDAILLAN  * 

1 1.  y  a  deux  terres  de  Pardaillan  en  Guyenne,  l'une  dans  le  haut  Languedoc  ,dio- 


J  ecle  de  S.  Pons,  l'autre  appellée  Pardcilhan- Bctbezc  ,  l'une  des  quatre  plus 
ciennes  baronics  du  comté  d'Armagnac  ,  où  cllccftfituc'c  ,  dioede  d'Auch.  L'on  trou- 
ve aulïi  deux  maifons  du  nom  de  Pardaillan ,  Pcrdeilhan  ou  Pcrdillan  ,  (  ce  nom  eft 
écrit  de  ces  trois  difterentes  manières  dans  les  titres  )  l'une  portoit  pour  atmes  ftfcé 
A' trgeni  ér  de  gueules  ,  &  l'autre  fafcé  tnde  d  argent  rjr  d'azur  de  fix  fteees ,  com- 
me on  n'a  pû  découvrir  fi  elles  fortent  de  la  même  tige ,  ni  laquelle  eft  l'aînée ,  „ 
étant  toutes  deux  fore  anciennes  ,  après  avoir  rapporté  par  ordre  de  dattes  les 
feigneurs  de  ce  nom  ,  dont  on  n'a  pu  trouver  la  jonction  ;  on  commencera  par  la 
généalogie  des  feigneurs  de  'Pardaillan  -  Gondrin  ,  ducs  d'Antin ,  Pairs  de  France , 
qui  ont  donné  lieu  à  cet  article,  fit  l'on  donnera  enfuite  celle  des  feigneurs  de  Par- 
deillan-Bctbczc  Se  Panjas. 

PONS  de  Pardaillan,  leigneur  de  Gondrin,  epoufa  NAVARRE  de  Lpuc,  qui 
Loalnn  tefta  en  1070.  &c  dont  le  teftament  eft  és  titres  de  Gondrin.  (4) 

EUDES  de  Pardaillan,  prefent  à  l'hommage  que  Giraut  comte  d'Armagnac  &  q 
de  Fclenzac  ,  fit  à  Simon  comte  de  Montfort ,  des  comtez  d'Armagnac  &  de  Fcfen- 
zac,  du  vicomré  de  Fcfcnzaguet,  ûi  de  ce  qu'il  avoir  à  Maignoac  le  8.  juin  juj. 
Hijl.  de  Montmorency ,  page  6<>8. 

HUGUES  de  Pardaillan,  évêque  de  Tarbcs  l'an  1117.  fut  élû  archevêque  d'Auch,' 
en  1 144.  ou  plutôt  vicaire  gênerai  de  cette  églifc.  ftjes.  GjI.  chrijl.  edit.  ntv.  terne 
1.  col.  992.  &  1232. 

OTTON  de  Pardaillan ,  nommé  comme  témoin  dans  des  actes  du  mois  de  Mars 
lit  ?.  &  du  cinquième  jour  de  U  firtte  de  février  en  1175.  peut  être  le  même  que 
Ctton  de  Pardaillan  ,  chevalier  ,  témoin  à  la  vente  faite  au  roi  d'Anglctertc  de  la 
quatrième  partie  de  1.»  terre  de  Torrabran,  par  Guillaume-Raymond  de  Pintbus ,  le  £ 
dixième  jour  du  commencement  d'Octobre  117t. 

-t 

OTHON  de  Psrdùltm  ^  fut  confcillcr-clcrc  au  parlement  de  Touloufc,  lors  de 
fa  première  infhtution  en  1303. 

AM  ANJ  EU  de  Pardcilhan  de  Pcrdiliam ,  &  AUDE  fa  femme ,  mentionnez  dans  un 
acte  du  13.  May  1320. 

Par  titres  du  6.  feptembre  1307.  fie  ijio.  les  feigneurs  de  Pardcilhan  font  fonda- 
teurs &  patrons  de  la  mai  Ion  &  du  temple  Je  la  commanderie  de  la  cavaieric  prés 
Aiguetnuc,  ce  qui  paroit  par  ces  mots  cnlodomtnt  ér  jarion  des  feigneurs  de  Pardcil-  F 
han  ,  avec  privilège  de  mettre  en  pofleflion  les  feigneurs  commandeurs  à  leur  pre- 
mière entree.  Un  autre  (cigncur  de  Pardcilhan  fit  donation  d'un  droit  de  dixme  in- 
féodée à  laparoillc  de  Gclon,  où  ils  ont  icpulturc;  ils  (ont  encore  patrons  de  deux 
prébendes  en  l'églife  métropoitta.nc  d'Auch  ,  &  y  nomment  loilqu  elles  (ont  vacan- 
tes .  &  d  une  autre  dans  l  égliic  du  chapitre  de  Vie- Fclenzac  Lcsornemcns  decene 
é^lilc  ont  été  donnez  aux  prcbcndurs  par  les  feigneurs  de  Pardcilhan,  Se  leurs  armes 
lont  grat  tes  lur  les  calices. 


G.  oBcts  de  Pardaillan,  affilia  en  144t.  en  qualité  de  baron, aux  états  de  Lan- 
gues que  ic  roi  Charles  Vil.  ailcmbia  en  perfonne  dans  la  ville  de  Montauban. 
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ARTICLE  PREMIER- 
SEIGNEURS 

DE  PARDAILLAN;  DE  GONDRIN  » 

DUCS    D  AN  TIN 

B  PAIRS   DE  FRANCE. 


Vtrgtnt  i  j. 


Goaditn. 


r. 

BERNARD  fcigncuc  de  Pardaillan  &  de  Gondrin  en  itj0:  accompagna  le  roi 
S.  Louis  au  ficge  de  Tunis  en  iz7o.  Il  fe  trouva  à  Juftian  l'an  1174.  à  une 
aflemblec  de  la  nobleiTc  de  Fefcnzac,  où  Odet  fon  fils  fat  député  pour  (c  trouver 
aux  états  d'Armagnac.  (4)  r      *~  -  ., 

D  IL 

ODET  I.  du  nom  ,  feigneur  de  Patdaillan  6c  de  Gondrin,  c'toit  à  Juftian  l'an 
1174.  lorfquc  la  nobleftc  le  députa  pour  le  trouver  aux  c'tats  d'Armagnac  &  de 
Mauvcfin  en  127*.  où  Bernard  comre  d'Armagnac,  mit  en  toute  juftice  les  terres  de 
Gondrin,  de  Montaut  ,  de  Montefquicu,  de  llflc ,  de  Pcyruûc  ,  de  -Bu-an,  de  la 
Graulct ,  de  Marambaut ,  de  Lauraouct  «Se  de  Bonas. 
Femme,  CLAIRE  de  l'Ifle. 

j.  ODET  IL  du  nom,  feigneur  de  Pardaillan  &  de  Gondrin,  qui  fuit 

2.  Pons  de  Pardaillan.  ^ 

3.  Bsrnard  de  Pardaillan,  feigneur  de  Mons ,  qu'il  acheta  47y.  liv.  en 

4.  Bertrand  ,  feigneur  de  Beauregard. 
5-  Jfan  de  Pardaillan. 

j     6.  M  ab  1  lle  de  Pardaillan ,  femme  de  Pierre  feigneur  de  Pujols ,  fonda  une  th*tL 
Urne  en  l  églife  de  Larumie»  ,  &  y  donna  la  terre  de  Mons  qu'elle  avoir  eue 
de  fon  frerc. 
7.  Jeanne  de  Pardaillan. 

lit 

/^VDET  II  du  nom  ,  (eigneur  de  Pardaillan  ,  de  Gondrin  &  de  la  Morte,  en 
V/1*"-  fit  hommage  de  Gondrin  au  comte  d'Armagnac  ,  fi£  donna  des  coutu- 
mes a  les  habitans  en  1  jjtf. 

*  7cm"!«  «MARGUERITE  de  Biran ,  parente  de  Gtlieme  daine  de  Biran,  femmt 
ùArrmi  Gmllem  de  Montlczun ,  comte  de  Pardiac ,  l  an  1309.  clic  lut  metc  de 
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iv.  h 

HUGUES  >  feigneur  de  Pardaillan ,  de  Gondrin  &  de  la  Motte  en  1340I  eut  en 
1  344.  un  grand  proce's  qui  dura  plus  de  60.  ans  avec  le  vicomte  de  Caftilloo, 
pour  la  maifon  de  ville  de  Gondrin. 
femme,  BRUNE  de  Montaut. 

1.  ODET  III.  du  nom,  feigneur  de  Pardaillan  te  de  Gondrin,  qui  fuit, 
a.  HUGUES  de  Pardaillan  IL  du  nom ,  dent  U  pflerité  fer*  rapftrt/e  tfrés  tell* 
de.  fin  frère  âme. 


o 


v. 

DET  III.  du  nom  ,  feigneur  de  Pardaillan  &  de  Gondrin. 
Femme ,.  ESÇL ARMONDE  de  Benquc,  fut  mere  de 

V  fr 


ODET  de  Pardaillan  IV.  du  nom,  feigneur  de  Gondrin, fervit  Jean  comte  d'Ar- 
magnac en  la  guerre  qu'il  eut  contre  Gafton  Phœbus ,  comte  de  Foix ,  te  fut 
fait  prifonnier  avec  lui,  il  tefta  le  8.  janvier  1370.  te  fit  héritier  Odet  de, Pardail- 
lan ton  coufîn  germain  ;  ce  peut  être  lui  qui  fous  le  nom  &0*dm  de  Pardsilian,  e'cMyer,  ç 
donna  à  Touloulc  le  10.  Décembre  iJ49>  quittance  à  Jean  Chauvd ,  treforicr  des 
guerres,  de  140.  livres  t.  fols  fur  fes  gages  te  ceux  de  j.  autres  ccuyers  te  12.  fer- 
gens  de  pied  de  fa  compagnie  fous  le  gouvernement  du  comte  d'Armagnac,  lieu- 
tenant de  roi  es  parties  de  Languedoc,  elle  eft  fccUe'cen  cire  rouge  ^.ftfces  endeés 
JegmdeS.  ode  de  PsrdeilUn  {*).  On  en  trouve  encore  pluficurs  de  lui  des  17.  &  29. 

AïicÏÏSL?*  Avnl  *  22"  Juillet  &  l8;  ScPtembre  *JJ*  °u  il  eft  <lualmc  capitaine  de  Qtndrj 
kauiu  Femme,  JEANNE  d'Aucion,  fille  de  Pierre  feigneur  d'Aucion,  confeigneur  de 

Lorrnmien  de  la  maifon  d  Ourtc  en  Efpagne  ,  de  de  ]e*tme  de  Gollens ,  mariée  en 

i}6i.  fon  Dctelui  promit  jjoo.  deniers  d'or. 


H 


v. 

UGUESde  Pardaillan  II.  du  nom,  frère  puîné  tfOdct  III. 
Femme,  PAULE  de  Montpezat,  fut  racre  de 

V  L 


y^VDET  de  Pardaillan  V.  du  nom,  feigneur  de  Gondrin  ,  inftitué'  héritier  par 
V^yOdct  IV.  fon  couGn  germain, tefta  le  26.  Novembre  1401.  laifla  200.  ecus 
pour  la  fondation  de  la  chapelle  de  fainte  Caterinc  en  l'églifc  d'Eaufc,  te  500.  hv. 
a  Jeanne  (à  féconde  fille. 

I.  Femme,  AGNES  de  Caftillon,  fille  de  Fuîmes ,  vicomte  de  Caftillon ,  &  d'Ef 
eltrmonde  de  Langoyran ,  mourut  fans  çnfans. 

IL  Femme,  ANNE  de  Gouallard  ou  Galard ,  fille  de  N.  feigneur  de  Gouallard , 
premier  baron  du  Condomois,  fut  mariée  l'an  1380. 

1.  BERTRAND  de  Pardaillan,  feigneur  de  Gondrin,  qui  fuir. 

2.  Jeanne  de  Pardaillan,  femme  de  Jean  ,  feigneur  de  Verdufan. 

3.  jiANHB  de  Pardaillan  ,  nommée  au  teftaraent  de  fon  pere  qui  lui  légua  yoo. 
livres. 

Hugues  de  Pardaillan  1  fils  nttnrel  /Odet  de  PirtbulUn, 

On  trouve  vers  ce  même  temps  Bernard  de  Pardaillan  ,  l'un  des  ccuyers 
de  la  compagnie  d'Aman  jeu  ,  feigneur  de  Montpezat ,  chevalier  bannerct  qui 
fit  montre  au  port  fàintc  Marie  le  8.  Q&obrc  1425.  te  à  Agcn  les  9.  feptembre 
&  9.  octobre  1430. 

B  b  k.  n  a  R  d  de  Gondrin ,  l'un  des  c'euyers  de  la  compagnie  de  Raimond  Ber- 
nard ,  feigneur  de  Montpezat  &  de  Madaillan ,  chevalier  bannerct ,  reçue  à  Agcn 
ic  iS.  Novembre  143t. 

VIL 


E 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  JNTIN 

V  I  L 


■77 


A  t>  ERTR  AND  de  Pardaillan ,  feigneur  de  Gondrin  8c  de  la  Motte ,  croit  en  14 17. 
XJIc  16.  janvier  fous  la  tutelle  de  fa  -merc  ,  d' Amante»  feigneur  de  Montpczatcn 
Agcnois,  &  d" Amont  de  Montpczat  fcigncur  de  Graulct  (es  oncles,  lorfque  les  con- 
fiais de  Gondrin  lui  firent  ferment ,  avoir  le  zj.  May  14^8.  le  bail  &  la  tutelle  de 
Jean  de  Caltillon ,  dit  de  Perdtlbon  (on  perit-fils  (4)  ôitefta  le  3.  Avril  i48j 

Femme,  BOURGUINEdcCaftillon,nllcuniquc&  héritière  de  Pons  M.  du  nom  «LVd» 
vicomte  de  Caftillon  en  Medoc,  Se  de  Jeanne  de  Montefquicu  ,&  petite-  fille  de  Jean  mtBt  Ht  P-"'«M- 
de  Caftillon, &  de  Jeanne  de  Caferanr,  il  fur  ftipulc  que  le  premier  enfant  porte-  M4*"»)8- 
E  roit  le  nom  &  les  armes  de  Caltillon ,  &  fiicccderoit  à  Pons  de  Caftillon  fon  avcul  ma- 
ternel. C'cft  àcaufe  de  ce  mariage  que  leurs  defeendans  ont  porte  éeartelé  m  I.  &  4. 
d'or  a»  ehajleaufomméde  trois  tours  de  gueules  furmontées  de  trots  tètes  de  Maures  de  fable  ban- 
dées d  argent  ,  qui  font  les  armes  de  CajltUm.  Au  1.  &  3.  d  argent  i  j.  fa/ces  ondées 
dazjtr , qui  fini  celles  de  Pardaillan. 

1.  PONS,  dit  Poncet  de  Patdaillan  &  de  Caftillon,  feigneur  de  Gondrin,  qui  fuit. 
1.  PONS  de  Pardaillan ,  feigneur  de  la  Mottc-Gondrin ,  dont Jontiffus  Us  feigneurs 

de  la  Mottc-Gondrin ,  rapportez.  §.  III. 
3.  AMANJEU,  leigncur  de  Caumort  ,  duquel  font  descendus  les  feigneurs  de  Cau- 
mort ,  de  Durforr  ,  de  Bonas,  de  Las ,  &  de  la  Barrhc.  Voyez,  ct-apres  $  IV. 
»-      4-  Boorguine  de  Pardaillan ,  femme  de Jeandc  Vilhcrcs ,  fcigncur  de  la  Grau- 
las  &  de  Mouchan  en  1471. 
y.  Clarmontine  de  Pardaillan,  époufa  Jean  de  Vcrncdc  ,  fcigncur  d'Arblade 
tC  de  Contai,  dont  les  feigneurs  d'Arblade  &  de  Contai. 


Ê 

Icartt/S  au  I. 
&  A.  d'or  an  tba- 
P<a»  femme  it 
tins  tturt  it 
gueules  furmtip 
lier  de  nets  té- 
ttide  maures  de 
fjib'.e  bandées 
d'argtnt  «ut  efi 
dt  Caftillon.  Aa 
î.  &  }  dt  Par- 
dasilan  Qtudnn 


VIII. 

PONS  ,  dit  Poucet  de  Pardaillan  &  de  Caftillon,  fcigncur  de  Gondrin  ,  Juftian, 
Goûts,  fut  vicomte  de  Caftillon  pnr  Pons  fon  aycul  maternel  ,  &  fcigncur  de 
£< ueh  par  le  même,  à  qui  Bertrand  de  la  Motte  donna  cette  ville  l'an  1407.  pour 
l'avoir  délivre"  par  la  prife  de  cette  place  furies  Anglois  ,  où  Ferriol,  fcigncur  de 
Tonncms  l  avoit  furpris  ,  &  l  avoit  tenu  fept  ans  dans  une  bafle  folle  fans  changet 
d'habit  ni  de  linge  ,  &  fans  couper  fcs  cheveux,  quoiqu'il  fut  fon  p-rent.  Pous  de 
Pardaillan  fc  retira  à  Medoc  où  il  fit  toute  fa  vie  la  guerre  aux  Anglois.  Il  affilia  le 
comte  de  hoix  au  liège  &  à  la  ptife  d  Acqs  &  fut  tué  l'an  145 1.  d'ans  un  combat 
près  Bourdeaux  du  vivant  de  fon  perc  qui  plaidoit  en  1463.  &:  1466.  pour  la  cafla- 
tion  des  dons  que  lui  &  Beitrgume  de  Caftillon  fa  femme  lui  avoient  faits. 

Femme, ISA  BEAU  de  Lomagnc ,  fille  de  Geraud  de  Lomagnc,  fcigncur  de  Fiemar- 
con  ,  &  de  Cécile  de  Pétilles ,  tille  de  Raimonddc  Pcrillesr  vicomredc  Rode  en  Catalo- 
gne, fut  mariée  en  1441.  tefta  en  1471.  inftituahetitier  Jean  fon  petir-fils ,  &  nomma 
exécuteur  Charles  de  Lomagnc,  feigneur  de  Corrcnzan  fon  neveu.  Elle  fut  enterrée 
à  Gondrin.  Voyez,  tome  II.  de  cette  bijloire ,  page  6ji. 

1.  JEAN  de  Pardaillan  1.  du  nom,  fcigncur  de  Gondrin  ,  qui  fuir, 
a.  Marif.  de  Pardaillan  ,  époufa  Amanjc»  de  Laffcran-Malfcncomc  ,  fcigncur  de 
Montluc  ,  fils  de  Pierre  de  Lalferan  &  de  Maftcncomc ,  &  d'Ifabeaudc  Gontaut- 
Biron.  Son  mary  terta  en  ijo8. 


Tome  V. 


Y  t 
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IX.  A 

T  E  AN  de  Pjrd.iill.in  ï  du  nom,fcigncurdc  Gondrin,  vicomtede  Caliillon.feigneurde 
|  Btuch ,  de  Jullian,  d'Eufe,  &c.  ctoit  jeune  lorfque  fon  pere  lut  tue  en  1451.  demeura 
ibusla  tutelle  de  (arnerc&du  feigneur  de  Ficmarcon  fon  oncle,  eut  de  grands  procès 
-contre  Jean  de  Foix ,  feigneur  de  Caudale ,  &  contre  fes  oncles ,  qui  turent  terminez 
nar  la  tranfa&ion  du  10.  décembre  1471.  donna  la  feigneuric  de  Bufca,  &  toute 
la  juflicc  de  ce  lieu ,  à  Jean  de  Caftaignct  ou  Ctjjignet ,  en  reconnoi  fiance  des  fervices 
<ju  il  en  avoir  reçu  à  la  guerre, à  la  charge  de  lui  tendre  hommage  d  une  paire  de  gands. 
Les  confuls  de  Gondrin  lui  prêtèrent  ferment  de  fidélité,  il  reçut  pluficurs  hom- 
mages  l'an  1485.  tefta  premièrement  en  1477.cn  partant  pour  la  guerre  de  Bourgo-  " 
gne,  après  la  mort  du  dernier  duc  Charles  :  &:  fecondement  en  1487. 

1.  Femme ,  MARIE  de  Rivictc ,  fille  de  Bernard  de  Rivière ,  vicomte  de 
Labatut. 

1.  Je  ah  de  Pardaillan,  feigneur  de  Gondrin,  reçut  hommage  l'an  1491.  de  Ma- 
naud de Caiîagnet ,  d'une  maifon  qu'il  avoit  dans  la  juridiction  de  Gondrin; 
tefta  la  même  année  en  partant  pour  1a  guerre;  reçut  le  ferment  de  fidélité 
des  confuls  de  Gondrin  en  1495.  Si  mourut  fans  enlàns  de  Jaco^uetts  de 
Lazillac,  fille  de  Pierre  de  Bazillac ,  laquelle  tefta  l  an  1498. 

t.  ARNAUT  de  Pardaillan,  baron  de  Gondrin , qui  fuir. 

5.4.  &  y.  Marguerite,  Acne's  &:  Isabelle  de  Pardaillan.  ^ 
il.  Femme,  MARIE  d'Afprcmont,  fille  de  N.. .  vicomte  d'Otthcz. 

1.  Jean  de  Pardaillan,  feigneur  de  Roques,  mort  jeune. 

Marie,  bîtsrde  de  Puriulîln ,  fille  naturelle  de  Jean ,  feigneur  de  Gondrin ,  &  de  Cla- 
riotte  Ceve. 

MM.  de  Sainte  Marthe  Gai.  chrift.  edit.  de  itfj<f.  tm.  IV.  fol.  j£8.  mettent  un 
Jem  de  Pardaillan,  abbé  de  Lezat  l'an  mjz. 

X. 

ARNAUT  de  Pardaillan,  bâton  de  Gondrin,  feigneur  de  Bruch ,  Jufttan,Ro-  ~ 
ques  &  Goûts  , chevalier  de  l'ordre  du  roi,  commanda  4000.  gafeons  8c  1000. 
chevaux  , que  le  roi  Louis  XII.  envoya  à  Jean  d'Albrct  roi  de  Navarre,  l'an  IÏ14. 
pour  aller  contre  les  efpagnols  i  &  fut  envoyé  trois  ans  après  par  le  roi  François  I.au 
roi  de  Dannemarck ,  avec  un  fecours  de  2000.  hommes ,  contre  le  roi  de  Suéde. 

Femme,  JACQUETTE  d'Antin,  fille  de  Arnaud  bâton  d'Antin  en  Eigotre,dc 
Bonncfons  &  des  Attilles,  &  de  Catherine  de  Foix. 

j.  ANTOINE  de  Pardaillan,  baron  de  Gondrin  ,  qui  fuir. 

2.  Gui  de  Pardaillan  ,  feigneur  de  Vicia  du  chef  de  fa  première  femme,  étoit 
le  1 1.  Août  1 5  j4.  homme  d'armes  dans  ta  compagnie  du  toi  de  Navarre ,  qui 
lui  donna  un  gouvernement  au  pays  d'Armagnac ,  &  prifonnicrà  la  concierge-  £ 
rie  du  palais  a  Paris  lortqu'il  donna  procuration  a  Pierre,  Michel  &  Jean  de 
Cambctort,  marchand  d  Agcn  :  il  tefta  le  6.  Juillet  ittftf.  fit  héritier  Corbon 
de  Pardaillan  fon  fils,  auquel  il  fubftitua  Corbon  de  Lupé  fon  neveu. 

1.  Femme,  Françoise  de  Vicia,  fut  mariée  parade  du  21.  août  ijjj. 
H.  Femme  ,  Madelene  de  Pouy ,  dame  de  S.  Gery ,  fat  mariée  le  2.  novembre 
1561.  de  l'une  des  deux  il  eut 

Corbon  de  Pardaillan,  nommé  au  reftarnent  de  (on  pere  du  6.  Juillet  ijtfô. 
mourut  jeune. 

3.  Bertrand  de  Pardaillan ,  protonotaire  apoitolique*  abbé  de  Duvielle  en  1547, 
Voyez  Gallu  Cbrijl.  edit.  nov.  ton*.  I.  cil.  10  $8.  où  l'on  trouve  enfuite  François  de  p 
Pardaillan ,  abbé  du  même  monafterc  en  1  r  5 1 . 

4.  Arnaut  de  Pardaillan,  feigneur  de  Gondrin,  mort  jeune  en  ijjb. 

5.  Marguerite  de  Pardaillan,  époufa  Corbon  de  Lupé,  baron  d'Arbcladc  en 
1517.  elle  eut  en  dot 4000.  livres,  tefta  l'an  i$*8.  ht  héritier  Corbon  fon  fils, 
Se  laiflà  1100.  livres  à  Antoine  de  Pardaillan  fon  firerc. 
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A^TOIKE  de  Pardaillan,  baron  de  Gondrin  Se  de  Montefpan  ,  chevalier  de 
l'ordre  du  roi ,  capitaine  de  50.  hommes  d'armes,  fervit  d  abord  en  Italie,  fuc 
ptis  à  la  bataille  de  Pavic  en  1514.  croit  en  i*z6.  enfeigne,  puis  lieutenant  de  la 
compagnie  du  roi  de  Navarre,  gouverneur  Se  fénéchal  d'Albrcr,  (c  trouva  fous 
Oder  de  Foix ,  vkomtc  de  Laurrec,  au  fiege  de  Naples  l'an  1 5  28.  puis  à  la  conquête 
dUrbin  avec  Thomas  de  Foix ,  feigneur  de  Lcfcun  ,  fervit  fous  Charles  IX.  contre 
B  ceux  de  la  R.  P.  R.  avec  les  feigneurs  de  Terrides  Se  de  Montfalcz,  fecourut  la 
ville  de  Touloufc  contre  les  huguenots;  &  Montluc  blefle  au  fiege  de  Rabaf- 
teins,  le  choilit  pour  chef  de  fon  armée  comme  plus  ancien  capitaine  &  de  U  meilleure 
maifin.  Un  jour  qu'il  c'ioic  à  la  procefllon  du  S.  Sacrement,  un  huguenot  le  iV.ua, 
fans  faluct  le  Saint  Sacrement,  il  lui  donna  d'un  bâton  ferre  fur  le  ventte  &  l'ayant 
renverfe  par  reire  lui  dit  :  Malheureux ,  as- tu  bien  t audace  de  rendre  à  la  créature  ce 
que  tu  refufes  au  Créateur*.  Il  mourut  en  1571.  Voyez,  les  commentaires  de  Montluc  /»8°. 
/•  M.}  J4J- 

Femme,  PAULE  d'Efpagne,  dame  de  Montefpan  ,  fille  d'Arnaud  d'Efpagnc, 
feigneur  de  Montefpan,  &  de  Madelene  d'Aure,  fut  mariée  en  15 ti.  vendit  avec 
fon  mari  l'an  1552-  les  moulins  de  Bcrat  à  Pantalcon  Jaubcrt.  Elle  étoit  veuve  de 
_  Vierre  de  Coaraze,  fils  de  Jean  de  Coaraze,  feigneur  de  Berat,  &  de  Catherine  de 
Pardailhan ,  Iorfqu  cllecpoufa  Antoine  de  Pardaillan.  F  oyez  tome  U.  de  cette  htjl.  p.  6  j  1. 
c'elt  à  caufe  de  cette  alliance  que  leur  fils  porta  fes  armes  telles  qu'elles  font  ra- 
portecs  fous  (on  degré  qui  fuit. 

1.  HECTOR  de  Pardaillan,  baron  de  Gondrin,  qui  fuit. 

2.  Anne  de  Pardaillan  ,  époula  par  contrat  du  8  Février  IJ47.  Jean  de  Faudoas 
IL  du  nom ,  baron  d' Avenfac ,  fils  de  Gui ,  dit  Guinot  de  Faudoas ,  feigneur 
d'Avcnfac,  Se  d'Anne  de  Vilhcrcs.  Voyez,  Ihijl  geneal.  de  U  mai/on  de  Faudoas , 
imprimée  en  1724.  page  168. 

'3.  MaRcuerite  de  Pardaillan  ,  cpoufalan  ij44-  Mûheldc  Narbonne,  vicomte 
de  S.  Girons,  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  fils  d  Aimery  de  Narbonne,  feigneur 
de  Tallcrant,  &  d'Anne  de  Lomagnc,  dame  de  Ficmarcon  :  elle  étoit  veuve 
en  1T74. 

4.  Françoise  de  Pardaillan,  mariée  à  Carbon  baron  du  Lau,  dont  Jacques  baron 
jn        du  Lau  qui  époula  Trançoife  de  Carlagucz. 

y.  Ahto  1  NhiTE  de  Pardaillan,  religieulc  à  Rozillonou  Ropillon 

6.  Jacquette  de  Pardaillan,  religieulc  au  Paravis. 

7.  Madelene  de  PardaUlan. 

Âui.  à  a..de 
Caftillon,  au  x. 
&  l.itTaiiaU- 
lan.& Jut  It  tout 
d'Efpagne-  lion- 
ttffan  qui  tji 
d  argent*  tin  lien 
de  gueules 
armé  &  lam- 
pafié  daiur  ac- 
($mpagnédtfept 
écufomi  de  fi  no  - 
plt  ptftt,  ra  «rie 
&  chargé  chacun 
dunt  fafit  d'or. 

XIL 

tT  ECTOR  de  Pardaillan,  feigneur  de  Montefpan ,  de  Gondrin ,  Sec.  confeillcr 
\  d'état ,  capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  des  ordonnances  Se  capitaine 
gardes  du  corps  du  roy  ,  ferait  en  Allemagne  en  qualité  de  cornette  de  la  com- 
pagnie décent  chevaux  légers  de  M.  de  Gramont,  tut  fait  prifonnicr  prés  Pcron- 
nc  ,  étoit  lieutenant  de  cent  chevaux  légers  à  Mariembourg  fous  M.  de  la  Cha- 
pelle aux  Urùns,  fervit  en  Piémont,  défît  &  tua  le  comte  de  Curfon  avec  deux  de 


ûr  '  - 
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fes  fils  en  i  y  88.  y  hit  biefs  c  au  vifage.  Il  avoic  été  honoré  fous  Châties  IX.  du  col- 
lier de  l'ordre  de  faint  Michel ,  que  le  maréchal  de  Montluc  lui  donna ,  &  reçu 
chevalier  du  S.  Efprit  k  t  i.  Décembre  it8j.  11  obtint  du  roi  le  ij.  juillet  1607.  un 
don  de  18700.  liv.  mourut  en  itfn.  âgé  de  quatre-vingt  ans  ,  après  avoir  (crvi  fix 
rois,  Henry  II.  François  II.  Charles  IX.  Henry  IIL  Henry  IV.  &  Louis  XIII.  fk  fut 
enterré  à  Bonncfons. 

Femme,  JEANNE  dame  d*Antin ,  fille  ÙArnmt  baron  d'Anrin ,  fencchal  &  gou- 
verneur de  Bigorrc,  &  d'Anne  d'Andouins  ,  hit  mariée  le  8.  Décembre  1561.  mou- 
rut en  16  to.  &:  hir  enterrée  à  Bonncfons. 

1.  ANTOINE- ARNAUD  de  Pardaillan,  feigneurde  Gondrin,  qui  fuit. 

2.  N.  de  Pardaillan,  feigneur  de  Maignaut. 

3.  Pau  le  de  Pardaillan ,  première  femme  de  Louis  de  Voilins,  marquis  d'Ambres, 
vicomte  de  Lautrcc,  dont  Marie-Louife  de  Voilins  femme  d  Antoine  de  Cardail- 
lac  comte  de  Biqulc,  mort  (ans  entans. 


Cemme  fin  fert 
4  U  ttfeive  du 
quttiiime  q*ur~ 
rier  d'cr  4  j. 

.1:1-  dt 

gueule*  ftrtfifét 
ttunetltfde  mê- 
me m  ftt ,  qui 
efi  d-Antm  ,  4 
(Jufedef*mtH. 


XIII. 

ANTOIN  E-ARN  AU  D  de  Pardaillan ,  feigneur  de  Gondrin ,  marquis  d'Antin  & 
de  Montcfpan,  chevalier  des  ordres  du  roi  ,conlci  lier  au  couleil  privé,  capitaine  de 
cent  hommes  d'armes  de  fes  ordonnances  &de  la  première  compagnie  de  fes  gardes  du 
corps ,  maréchal  de  camp  de  fes  armées ,  gouverneur  de  Navarre  Se  de  Bcarn ,  lieutenant 
gênerai  au  gouvernement  de  Guyenne,  gouverneur  d'Agenois  &  Condomois  ,  naquit 
en  1562.  Le  roi  Henry  III.  lui  donna  à  22.  ans  une  compagnie  de  50.  hommes  d'ar- 
mes ,  avec  laquelle  il  défit  avec  fon  perc  les  Huguenots  prés  Montauban.  Le  roi 
Henry  IV.  s'érant  fait  catoUque, il  le  teconnut  aulh-tôt ,  fie  rendit  fes  places  au  duc  de  D 
Nemours,  fut  fait  maréchal  des  camps  &  armées  du  roi  au  voyage  de  Franche-Com- 
te ,  en  fit  les  tondions  au  liège  de  la  f  ère  où  il  avoir  aulTi  fuivi  ce  ptinec  >  fut  pourvu  de 
l'orticc  de  fencchal  &:  gouverneur  d'Agenois  fie  Condomois  après  la  mort  de  Charles  de 
Montluc  le  6.  Juin  1  r  96.  &  laine  pour  commander  l'armée  de  la  frontière  de  Picardie,  fit 
la  charge  de  maréchal  de  camp  dans  l'armée  du  maréchal  de  Eiron,avcc  lequel  après  avoir 
jette  du  fccûuts  dans  Montrciiil ,  il  btrtit  le  marquis  de  V.irambon  gouverneur  d'Ar- 
tois, qui  commandoit  les  troupes  elpagnolcs  ,  il  joignit  le  roi  devant  la  ville  d'A- 
miens que  fa  Majcfté  avoir  affiegée ,  &  y  fut  blcllè  à  la  téte  fur  le  fbfîc.  De-là  il 
pafla  en  Savoyc  avec  le  roi ,  qui  en  quittant  larmec  lui  en  laifla  le  commandement 
julqU'à  la  paix.  S  étant  en  Unie  retiré  dans  fes  tetres  ,  il  battit  l'arricrc-garde  du  marquis 
de  la  Force.  Ce  fut  en  là  faveur  que  le  roi  Louis  Xlll.  érigea  les  terres  de  Montcf- 
pan &  d'Antin  en  marquilar  l'an  itfiz.  fie  161 5.  Il  fût  reçu  chevalier  des  ordres  E 
le  trente-un  Pccembre  l'an  1619.  Le  roi  par  arrêt  du  conlcil  de  l'an  161$.  ordonna 
qu'il  précederoit  le  premier  prefident  de  Navatte  en  toute  *£lion  publique ,  fans  con- 
fcqucncc  pour  les  autres  gouverneurs.  Il  mourut  à  S.  Léger,  prés  Momtort-l'Amauri, 
le  28.  May  1624.  Si  voulut  être  enterré  aux  Capucins  de  Gondrin  qu'il  avoir  fondé 
pat  fon  tcltameiu  du  19.  Décembre  161p. 

I.  Femme,  MARIE  du  Maine,  fille  unique  de ]tm  du  Maine,  feigneur  d'Efcan- 
dillac,  chevalier  de  1  ordre  du  roi ,  fie  de  Philippe  de  Fumcl,  fut  mariée  le  16.  Mars  . 

j.  Anne  de  Pardaillan  dame  d  Efcandillae,  époufa  par  contrat  du  j.  Janvier  itfir. 
Henry  d'Albrct  II.  du  nom ,  firc  de  Pons ,  baron  de  Mioflàns  ,  comte  de  Marenncs, 
fils  A' Henry  d'Albrct ,  baron  de  Mioflàns ,  &  $  Antoinette  dame  de  Pons  fie  de  Ma- 
tennes. 

a. 
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2.  Jeanne  dcP.trdaill.ia  vcMiixitHenry.GajlouAc  Foix,  comte  de  Rabat  &:  de  Maf- 
iât ,  Icigncur  de  Fornets ,  fils  aîné  de  Georges  de  Foix  baron  de  Rabat  ,  &  de 
Jeanne  de  Durfbrt- Duras.  Voyez,  tome  III.  de  cette  hifloire ,  pjo.  564. 
II.  Femme,  PAULE  de  S.  Lary  de  Bcllcgardc,  fille  de  Jean  de  S.  Lary  baron  de 
Termes  ,  ôc  à' Ame  de  Villcmur  ,  &  fecur  de  Rager  de  S.  Lary  duc  de  Bcllcgatde, 
Pair  &  grand  ecuyer  de  France.  Voyez,  tome  IV.  Je  telle  bijloire ,  ptg.  307. 

1.  HtcToadc  Pardaillan,  mort  au  berceau. 

2.  Jean-Antoine-Afnaud  de  Pardaillan,  marquis  de  Monrcfpan ,  dit  le  àuc  de 
Bellegtrde,  maure  de  lagarderobe  du  roi ,  fut  élevé  par  Roger  duc  de  Bcllcgardc 
(on  oncle  ,  t.iit  me  lire  de  camp  du  régiment  de  Bourgogne  qu'il  mena  au  liège 
de  Montpellier ,  (crvit  à  la  Rochelle,  pafla  en  l  lflcdc  Rhé  ,ilavoit  eu  dès  l'âge 
de  feize  ans  l.i  licutcnancc  de  la  haute  Guyenne,  c'toit  en  1624.  lieutenant  gê- 
nerai pour  le  roi  es  fenechauflees  d'Armagnac,  Bigorre,  Gaurc  &  Comingcs. 
Il  mourut  à  Paris  le  11.  Mars  1*587.  âge  de  85.  ans,  fut  enterré  à  S.  Sulpice, 
&  n'eut  point  d'cnfâns  d' Anne-Marie  de  S.  Lary  (a  coufine,  fille  de  Ce f*r-Augu (le 
de  S.  Lary,  baron  de  Termes ,  &  de  Caterine  Chabot-  Mircbeau.  Il  l'avoir  épou- 
fec  par  dilpenfe  à  Sens  le  14.  Octobre  1643.  le  mariage  fut  fait  par  l'archevê- 
que de  Sens.  Voyez,  tome  IV.  de  cette  htfioire,  pag.  308. 

3.  ROGER-HECTOR  de  Pardaillan  de  Gondrin,  marquis  d'Antin, qui  fuit. 

4.  CESAR- AUGUSTE  de  Pardaillan,  marquis  de  Termes,  dont  U  pojlerué  fer* 
rapportée.  §.  1. 

y.  Henry  de  Pardaillan, mort  au  berceau. 

6.  JEAN- LOUIS  de  Pardaillan,  marquis  de  Savignac,  dent  U pojlerité  fe  trouver* 
g         cy-aprés.  §.  II.  • 

7.  Louis-Henry  de  Pardaillan,  abbé  de  S.  Jean  de  Sens  &  de  S.  Orcns  en  Auch, 
archevêque  d'Heraclc'c,  puis  de  Sens  en  1646.  mort  le  ij.  Septembre  1674.  en 
fon  abbaye  de  Chaulmcs  dans  le  diocefe  de  Sens  :  fon  eccur  y  cft  relie  ,  &  (on 
corps  a  été  porté  dans  fa  cathédrale,  &  mis  à  côte  du  grand  autel  dans  le  tom- 
beau d'Otfave  de  Bcllcgardc  fon  prcdcccflcur.  Voyez.  Gall.  Chrijl.  edit.  de  ifijtf. 
tomel.pag.  6çi. 

8.  Anne  de  Pardaillan  ,  chevalier  de  Malte,  mort  jeune. 
5>.  Anne-Paul  de  Pardaillan,  mort  jeune. 

10.  Marie-Claire  de  Pardaillan ,  mariée  le  26.  Octobre  1 64$.  &  Pierre  Bouchard- 
D        d'Efparbez  de  Luilàn ,  marquis  d'Aubeterre  .  fils  de  François  d'Efparbez ,  feigneur 

dcLuflaniSc  d'Aubeterre,  maréchal  de  France,  8c  d'Hypoltte  Bouchard  vicomtefle 
d'Aubeterre. 

11.  Louise-Octavie  de  Pardaillan ,  barone  de  Roquefort,  morte  en  1690.  (ans 
avoir  été  mariée. 

32.  Anni-Corisande  ouChrysaNte  de  Pardaillan ,  abbede  deN.  D.  des  Prcz 

près  Troycs ,  morte  en  1687. 
13.  Angélique  de  Pardaillan  rcligicule ,  étoit  mineure  en  1618. 

E  XIV. 

ROGER-HECTOR  de  Pardaillan  de  Gondrin  ,  marquis  d'Antin ,  comte  de 
_  Micflan ,  chevalier  d'honneur  de  madame  la  ducheiTe  d'Orléans  ,  fcnechal  6c 
gouverneur  de  Bigorrc,  confeillcr  d'état  par  lettres  du  14.  Janvier  i6f*.  Il  avoir  ob- 
tenu en  reconnoilîancc  des  (erviecs  qu'il  avoic  rendus  aux  fieges  de  Paris  &  de  Bour- 
deauxun  brevet  de  nomination  à  l'ordre  du  S.  E(prit,lc  2.8.  Aouft  1651.  avec  une 
commiffion  aux  duc  d'Uzés  8c  maréchal  de  l'Holpital,  pour  Tes  preuves ,  &  mourut 
avant  la  promotion  qui  ne  fe  fit  qu'en  \66\. 

Femme,  MARIE-CHRISTINE  Zamet,  fille  de  Jean  Zamet,  baron  de  Murât, 
maréchal  des  camps  &  armées  du  roy ,  gouverneur  de  Fontainebleau ,  fie  de  Jeanne 
de  Goth,  fille  de  Jtcques  de  Goth  feigneur  de  Rouillac  ,  &  A' Hélène  de  Nogarct, 
f  firur  de  Jean- Louis  de  Nogarct  ducd'Epcrnon  Pair  de  France,  fut  mariée  par  contrat 
du  11.  Juin  1635.  C'eft  elle  qui  apporta  dans  la  maifon  de  Pardaillan  fes  droits  (ut 
Epcrnon.  Voyez  tome  II.  de  cette  bijloire ,  p*g.  z}€. 

1.  LOUIS-HENRY  de  Pardaillan  de  Gonirin ,  marquis  de  Montcfpan  ,  qui  fuit. 

2.  Henry  de  Pardaillan  de  Gondrin,  marquis  d'Antin,  quitta  l'état  ccclcfiafhque, 
&  fut  tué  par  le  chevalier  de  S.  Aignan  dans  le  fameux  duel  des  deux  U  Frette, 
S.  Atgnm  &  Argenlteu ,  centre  ChaUis,  A'otrmonjlier ,  d'Antin  &  PUmirens  en  \66\* 

7mtV.  Zi 
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3.  Jvst  de  Pardaillan  comte  de  Mictlan,  mort  jeune  à  la  guerre.  ^. 

4.  N.  de  Pardaillan,  dit  le  chevalier  Je  Gondrin,  tué  au  liege  de  Mardick  à  fa  fé- 
conde campagne. 

XV. 

IOU1S-HENRY  de  Pardaillan  de  Gondrin,  marquis  de  Montefpan,  mort  au 
_j  mois  de  Novembre  1702. 

Femme,  FRANCOISE-ATHENAISE  de  Rochcchouart  chef  du  confeil ,  &  fur- 
intendante  de  la  maifon  de  la  reine  Marie  -  Thcrcfc  d'Autriche  ,  fille  de  Gabriel  de 
Rochcchouart  duc  de  Mortemar  Pair  de  France ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  premier  B 
gentilhomme  de  fa  chambre,  &  de  Dune  de  Grand-Seignc,  flic  mariée  par  contrat 
du  28.  Janvier  1663.  &  mourut  aux  eaux  de  Bourbon  le  28.  Mai  1707.  âgécdetftf. 
ans.  Voyez  tome  IV.  de  cette  hi/lotre,  pag.  681. 

1.  LOUIS- ANTOINE  de  Pardaillan  de  Gondrin,  duc 
qui  fuit. 

a.  N.  de  Pardaillan  morte  jeune. 


d'Antin  Pair  de  France, 


Coupé  parti  en  thtfdt  4.  irait  1  & 
on  potrstt  dt  5 .  (t  qui  fait  neuf  quar- 
tiers t  au  1 .  d'argent  au  lien  dt  gutu- 
lts actmpagné  dt  7.  hufions  dt  fine- 
fit  mis  tn  ertt  tbargtXtbatun  i'unt 
faftt  dtr  qui  tft  LfpjgncMontcf- 
pm.  Au  i>  d'atsir  au  lien  d'or  armé 
es  lawf.ifft  dt  gutults  qui  tft  S.  Liry. 
Au  }.  daiur  a  la  doibe  d'argtntta- 
tailtét  dt  fabtt  qui  f/H.igoriin.  Au 
4.  toupe' d'agir  a  5.  pals  flamboyant 
dargtnt  qui  t fi  Fumel.  Au  <,.  d  ar- 
gtnt a  î.fafttt  ondées  d'aïur  qui  tfl 
Purdaillin.  Au  6.  ejr  1.  dt  la  pointe 


ttat-dt  au  vaft  d'or  qui  tft  Orbcf- 
xw.  Au  7.  dtr  a  5 .  pali  dtgutultt 
qui  tfl  la  Barthc  «m  Termes.  Ait 
8.  d"«r  aune  tltfdt  fable  adtxtrét 
dt  $ .  tourteaux  dt  gutults  qui  tft 
J'Antin.  Au  9.  faj'cé  ondé  d'ar- 
gent &  de  gutults  ,  qui  tfi  Ro- 
chcchouart. Sur  le  tout  d'or  au 
(baf.eau  fommé  de  j.  tours  do 

mort'  «*  javie  tmtiiitti  0.  ar- 
gtnt  H»'  ejl  dt  CafUllon  en  Mc- 
duc. 


XVI. 


LOUIS-ANTOINE  de  Pardaillan  de  Gondrin ,  premier  duc  d'Antin ,  Pair  de 
France,  feigneut  des  duchez  d'Epernon  &  de  Bcllcgarde,  marquis  de  Montefpan, 
de  Gondrin  Se  de  Mczieres,  vicomre  de  Murât ,  baron  de  Curfc,  de  Moncontour  ôc 
de  Langon,  feigneur  d'Oyron,&c.  chevalier  des  ordres  du  roi,  lieutenant  gênerai 
de  les  armées  &  de  la  haute  &  baffe  Alfacc ,  de  Suntgaw  Se  Brilgaw  ,  gouverneur  Se 
lieutenant  gênerai  des  ville  &  duché  d'Orléans ,  pays  Orlcanois ,  Ghartrain ,  Pcrche- 
gouct,  Sologne,  Dunois,  Vendomois,  Blcfois  &  dépendances  de  la  ville &: chaltcau 
d'Amboifé  ,  furintendant  &  ordonnateur  gênerai  des  bâcimens  &  jardins  du  roi, arts, 
m  mutaclures  deFrancc,  académies  &  imprimerie  royales ,  depuis  le  mois  de  janvier  - 
1716.  julqu  au  mois  d'août  1726.  que  cette  chnrgcac'ié  fuppnméc.Il  fut  fait  en  même 
temps  directeur  gênerai  des  bâcimens  ,  protecteur  de  l'académie  royale  de  peinture 
&  de  fculpture.  Il  ctoit  né  le  r.  feptembre  1665.  commenta  à  fervir  à  18.  an*  en 
168 y  au  liege  de  Courtraycn  qualité  de  licurenant  reforme  du  régiment  du  roi, 
fut  enfuite  au  lïcgc  de  Dixmudc,  cV  l'hiver  d'après  au  bombardement  dOudcmrdc, 
fut  ménin  de  Monfcigncurlc  Dauphin  la  même  année,  colonel  du  régiment  de  llflc  de 
France  par  commilTion  du  20.  feptembre  1684.  lieutenant  gênerai  de  la  haute  &  baffe 
Aliàce  en  1685.  fervit  d'aide  de  camp  auprès  de  Monleigncur  le  Dauphin  au  flcge 
dcPhilbbourgcn  1688.  apporta  au  roi  lanouvcllede  la  pnlc  de  cette  place  ,  &  re- 
tourna enfuite  au  dege  de  Manhcim  &:  deFrankcndal,cut  le  regimenc  de  Languedoc 
en  1689.  avec  lequel  il  alla  au  fecours  de  Mayence ,  fît  la  campagne  de  1690.  avec 
Monfeigncur  le  Dauphin  en  Allemagne,  fut  envoyé  en  Italie  en  1691.  &:  détaché 
fous  M.  de  la  I  loguette  pour  l'expédition  de  la  Val-d'Aotift  ;  il  força  avec  les  gre- 
nadiers qu'il  commandoit  ,  le  marquis  de  Parcl  au  Pont-Scran  ,  fut  bkffé  à  la  tére 
au  liege  de  Montmcllian  ,fc  trouva  au  combat  de  Srcinkcrquc  en  1692.  fut  fait  briga- 
dier en  1  <9  3  -  'crvit  en  cette  qualité  dans  l'armée  d' Allcmagnc,(ous  MonfeigOCui  le  Dau- 
phin la  même  année  ,  en  Flandres  fous  le  même  prince  en  1694.  &  fous  le  maréchal 
de  Villcroy  en  1695-  fut  nommé  Maréchal  de  camp  en  1695.  en  rit  le*  fondions  en 
Flandres  la  même  année  fous  le  maréchal  de  Bourïkrs  au  liege  d'Ath  en  1^7.  au 
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À  camp  de  Compicgnc  en  1 69%.  fous  Monfeigncur  le  duc  de  Bourgogne ,  Si  en  Flandres 
eu  1701.  Se  1701  tut  fait  lieutenant  général  en  1703.  &:  fit  la  campagne  en  Flandres  en 
cette  qualité  tous  le  duc  de  Bourgogne  la  même  année  ,  &  fous  le  maréchal  de  Villc- 
roy  en  1704.  1705.  &  1706.  commanda  à  b  bataille  de  Ramillics  l'intantcric  de 
laite  gauche  qui  ne  fut  point  enfoncée ,  Se  qui  te  retira  en  bon  ordre  à  Louvain 
avec  l'électeur  de  Bavière.  Le  roi  lui  donna  le  18.  septembre  17 07.  le  gouvernement  d'Or- 
leanois ,  &c.  ii  en  prêta  ferment  le  lendemain ,  &  obtint  20000.  liv.  d'augmentation  fur 
ce  gouvernement  par  brevet  du  zi.  octobre  1723.  confirmé  par  lettres  patentes  du 
11.  novembre  Iuivant,  regiftrecs  en  la  chambre  des  comptes  le  19.  décembre  de  la 

,  même  année.  Il  fut  nommé  prenaient  du  confeil  concernant  les  affaires  du  dedans 
du  royaume  le  dix  -  neuf  feptembre  171t.  puis  confeiller  du  confeil  royal  de  ré- 
gence le  17.  mars  1718.  C'elt  en  fa  faveur  que  le  marquifàt  d'Antin  fut  érigé  cri 
duché-Pairie  par  lettres  du  mois  de  mars  171 1.  rcgiicrécs  au  parlement  le  f.juin 
Iuivant,  où  il  prit  féance  le  même  jour.  Les  lettres  en  font  rapponces  ci -devant 
page  167.  il  s'eft  demis  de  (on  duché- Pairie  en  faveur  de  Louis  de  Pardaillan  de 
Gondrin  fon  petit-fils ,  Se  le  roi  lui  en  a  confervé  les  honneurs  par  brevet  du  3 1.  mars 
1714.  il  a  été  reçu  chevalier  des  ordres  le  3.  juin  Iuivant. 

Femme  JULIE-FRANC  OISE  de  CruiTol, fille  à' Emmanuel  Àe,  Cruflol  duc  d'U- 
zés ,  premier  Pair  de  France  ,  chevalier  des  ordres  du  roi  ,  Se  de  Marie-  Julie  de 
fâinre  Maurc-Montauzicr ,  fut  mariée  le  11.  aouft  1086.  par  contrat  des  17.  18.  SC 
19.  du  même  mois.  Voyez,  tome  III.  de  cette  bijloire  page  771. 

1.  LOUIS  de  Pardaillan,  marquis  de  Gondiin  ,  qui  luit. 

2.  Louis-Marie  de  Pardaillan,  moufquetaire  du  roi  ,  mort  le  10.  juillet  1767. 

3.  Gabritl-François-BalthazaR  de  Pardaillan  ,  dit  /<•  marquis  de  Bel/egarde, 
frère  jumeau  de  Louis- Marte  de  Pardaillan,  fut  d'abord  chevalier  Jc  Malte,  puis 
capitaine  de  vaifleau,  &  époufa  le  28.  janvier  1716.  Erauçoijt Elisabeth- Eugénie 
de  Vcrthamon ,  fille  unique  de  François  de  Vcrthamon,  marquis  du  Breju,  com- 
mandeur des  ordres  du  roi ,  premier  prefident  au  grand  contcil ,  &  de  Aiorie- 
Arme- Françoi/e  Bignon.  F.lle  mourut  à  Bcllegardc  le  13.  octobre  1719.  de  la  pc* 
titc  vcroHc  ,  &  lui  à  Paris  le  5.  décembre  fuivanr  âgé  de  jo.  ans  fans  enfans. 

4.  Pilrre  de  Pardaitlan ,  c'vcquc  &  duc  de  Langrcs,  Pair  de  France ,  ofunui- 
U        ne  capitulaire  de  l'églife  cathédrale  de  Strasbourg,  abbe  de  Monflicr-Ramé  Se 

de  Lyre ,  l'un  des  quarante  de  l'académie  françoiic  &  de  celles  des  belles  lettres  4£ 
inlcriptions.  Veytzjon article  t. II.  de  cette  hifi.p.  ij8.  ch.  des  eveques  de  Langrcs. 

5.  N.  de  Pardaillan  ,  morte  au  berceau. 

*  •  - 

XVII. 

LOUIS  de  Pardaillan ,  marquis  de  Gondrin  ,  ménin  de  Monfeigncur  le  Dauphin , 
^  colonel  d'un  régiment  d'intànteric  de  fon  nom  ,  brigadier  des  armées  du  roi  * 
mourut  à  Vcriaillcs  le  j.  février  1711.  âgé  de  25.  ansôC7.  mois,&  y  fut  enterré  en 
Pcglifc  des  Rccollets. 

Femme  ,  MARIE- VICTOIRE-SOPHIE  de  Noaillcs  ,  fille  à'Anne-Jnles  duc  de 
Noaillcs,  Pair  &:  maréchal  de  France,  &  de  Marie-Françtife  de  Bournonville  ,  fut 
mariée  le  25.  janvier  1707.  Se  a  époufé  en  fécondes  noces  le  22.  février  1723. 
L$ùïs- Alexandre  de  Bourbon  ,  comte  de  Touloufc  ,  prince  légitimé  de  France.  Vojeu 
torne  IV.  de  celte  htfl.p.  7 pj. 

1.  LOUIS  de  Pardaillan,  duc d'Epcmon  ,  Pair  de  France,  qui  fuit. 

2.  ANTomt-FRANcois  de  Pardaillan,  marquis  de  Gondrin  ,  ne  le  10.  novem- 
f         bre  1709. 

3.  Charles-Hypolite  de  Pardaillan ,  (eigneur  de  Moncontour,  mort. 

X  V  I  1  I. 

ÏOUIS  de  Pardaillan  de  Gondrin ,  duc  d'Antin,  dit  le  duc  etEpernon  ,  Pair  de 
France  ,  gouverneur  de  fOrteanois  ,  &c  en  furvivance  de  Ion  ayeul  au  moi* 
d'avril  1721.  naquit  le  9-  novembre  1707.  6:  eut  pourparrein  Monfeigncur  le  duc 
de  Bourgogne. 

Femme,  FRANC.OISE-GILLONE  de  Montmorency- Luxembourg ,  fille  puî- 
née de  CharUs-irancon-Frtdtrie  de  Montmorency  ,  duc  de  Luxembourg,  de  Pincy 
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&  de  Beaufort-Montmorcncy ,  Pair  de  France,  &  de  Mirie-Gtlbne  Gillicr ,  fa  féconde  « 
femme,  ftit  mariée  par  concrat  du  29.  ottobre  1721.         wok  ///.  de  cette  h/pire, 
Uge  190. 

LOUIS  de  Pardaillan  de  Gondrin  ,  marquis  de  Gondrin  ,  ne  le  ir.  février 
k   1727.  fut  tenu  fur  les  fonts  de  baptême  pat  le  roi  &  par  la  comteûe  de  Tou- 

loufc,  «îc  baptife  dans  la  chapelle  du  château  de  Vcrlaillcs  par  le  cardinal  de 

Rohan,  grand  aumônier  de  France, le  2t.  juillet  1728. 

MARQUIS  DE  TERMES, 


zetmU  m  r. 
de  Ctftithn ,  mu 


dàilltn  Gondrin, 
tu  4.  d'Antin,  & 

fur  u  mtfsf. 
MF* 


•  XIV. 

f  ESÀR-ÀUGUSTE  de  Pardaillan,  prieur  de  S.  Orens,  puis  marquis  de  Ter 
^r;'AqUatriCmC  6lS  d>NTOINE,ARNAUDde  PardadL,  fogXdtc^ 
dnn  &  d  Antm ,  marqua  de  Montefpan  ,  &  de^AULEdc  S.  Lary  le  SeEaSe 

ZT&iïT"  *'  ,8''      F'CmiCr  ^ntilh—  ^  la  chambre  de  iXk  D 

Fc  cmc^t:FnR  A  N  c.O  I S  E  du  Faur  de  Pibrac  de  Tarabcl. 

1.  ROGER,  de  Pardaillan  de  Gondrin,  marquis  de  Termes ,  qui  fuir. 

Toubu^en  ifo4a  *  GOndri"'  *  h  ChCVi,,Cr  * Tcrmcs>  mo«  * 

*  ^AU,LE.,dc  P'njJ'l»  ^  Gondrin  ,  femme  de  ]t»n-B*fttfie-Gilbert,  marquis  de" 

16  ij- Août  ,68s-  ^^wMr^ 


EnÛns  naturels  de  Cefir-Augnjie  de  PardaMm,  'marquis  de  Termes. 


E 


x 

3 


Franço.s-Balthafar,  4  feinO»,  54 

Mamn,  W  A  ftrAtf»,        Marie  ïfo,  >W  l6îS- 

XV.  .g 

R^aPa 5rfdUin  ^  G°nddn'  *  fermes,  mourut  le  2.  Mars 

5  n. 
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$.  h. 

comtes  de  cere 


Ci 


iCdlttU  tu  t. 
it  Ctjttiltn ,  4« 
2 .  <>■  5 .  dt  Pdr- 
dailtân  Gondrin, 


XIV. 

EAN-LOUIS  de  Pardaillan  de  Gondrin,  reçu  chevalier  de  Malte  en  i6io.  {à)  je^JS'î'ïfc 
puis  <to  le  marquis  de  Savignac ,  étoit  (ïxiéme  fils  d' ANTOINE-ARNAUD  de  JeMitit,  i'om  4. 
irdaillan,(cigncur  de  Gondrin  &  d"Antin,  marquis  de  Montcfpan,  fcdcPAULE  j££,to<Î2ÏÏ 
de  S.  Lary  de  Bellegarde ,  mentionne  cy  devient  p.  iti,  «Je'ptoTciKtpIs} 

I.  Femme  ,  JEANNE-ANGELIQUE  de  Lambcz,  dame  de  Savignac , veuve  de 
Paul  baron  de  Bazillac,  fie  fille  de  Jttn  de  Lambcz  ,  feigneurfic  baron  de  Savignac  > 
&  de Cithertnt  de  Rochcchouart  Faudoas,  fut  mariée  en  1659. 

II.  Femme»  ANNE  de  Beon,  fille  de  jetn  de  Beon,  vicomte  de  Cere,  fie 
d'Anne  de  Flageac. 

LOUIS  de  Pardaillan,  comte  de  Cere,  qui  fuie 
P     III.  Femme,  MARGUERITE  Poctevin  ,  refta  veuve  &  mourut  le  19.  avril  i6iç. 
Anme-Louisb  de  Pardaillan,  morte  (ans  alliance. 

X  V. 

LOUIS  de  Pardaillan ,  comte  de  Cere  &  de  Beaumont ,  appelle  le  ttmtt  it 
Ccridrm ,  fénéchal  des  Lannes  &  de  Bayonne. 

I.  Femme,  JEANNE-MARIE-JOSEPH  de  Baylens  de  Poyanne,  fille  d'Henry 
marquis  de  Poyanne ,  chevalier  des  ordres  du  roi,  gouverneur  de  Navarrcins,  &  de 

,.  Jeame-Mtru  deCafhlIe  en  Guyenne,  marquilc  de  Caftelnau,  fut  maric'ccn  \6%%. 

II.  Femme,  MARIE-FELICE  deCruÛol,  veuve  de  frtnctis-Attgnfle  de  Pontac, 
feigneur  de  Salles  en  Guyenne,  &  fille  d' Alexandre  Cahot  de  Crullol,  marquis  de 
Monttalcz ,  &  de  Rofe  d'Efcars  dame  de  Caubon,  fùc  mariée  en  1700.  Voyez  tome 
UL  dt  cette  htfi.  p.  777. 
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SEIGNEURS 
DE  LA  MOTTE"  GOND  RI  N- 


ÏCATttU  AU  I. 

ér  4-d'tr  ah  tbé- 
JitAu  fotnmi  dt 
trtu  ttvts  dt 
gueules  furmtn- 
tétsdt  trois  té- 
tts  de  maures  de 
fAblebitidiet 
d'Argent  qui  eft 
de  CdftilU*.  Au 
i.  &  5  de  Tat- 
daiUauGoadriu 


VIII. 

PO  N  S  de  Pardaillan ,  feigneur  de  la  Motte-Gondrin ,  lecond  fils  de  BER- 
TRAND de  Pardaillan,  feigneur  de  Gondrin  &  de  BOURGUINE  de  Ca- 
ution, mentionnez  ci-devant  p.  177. 

femme,  MARGUERITE  d'Ornczan,  mariée  en  1471.  fut  merc  de 


P 


IX. 


IERRE  de  Pardaillan,,  qui  d'AGNE'S  d' Armagnac,  &  femme,  laiflà. 


lan  , 


L  AISE  de  Pardaillan  ,  chevalier,  feigneur  de  la  Motte-Gondrin ,  gouverneur  de 
Villeneuve  de  Marfan ,  fuivant  une  donation  à  lui  faite  pat  François  de  Pardail- 
an  ,  prieur  de  S.  Lupcr  de  Gavarct,  diocefe  d'Auch,  du  17.  Avril  ijt4-  «ut  d'a- 
bord homme  d'armes  de  la  compagnie  du  roi  de  Navatrc  en  1516.  puis  lieutenant 
de  40.  lances  lous  M.  de  Maugiron ,  e'toit  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  Se  gentil- 
homme de  (a  chambre,  lorfqu'il  obtint  un  don  de  4000.  livres  le  6.  juin  1^44-  il  cil 
qualifie  Blatfe  de  Ferdilhan  ,  chevalier  ,  feigneur  de  la  Motte-Gondrin  ,  lieutenant  de 
cinquante  lances  fous  le  comte  de  Laval ,  dans  une  quittance  qu'il  donna  le  21. 
Juillet  1546-  à  Guide  la  Maladierc,  treforier  des  guerres.  Elle  clt  fccllcc  en  cire 
rouge,  tcartelè  au  i.&  4-  *n  château  formante  d'un  donjon  oh  de/fus  duquel  eft  une 
t1)^""  âc  t  'ete  de  maure ,  au  2.  &  j.  trois  fa/ces  ondées,  {a)  Il  devint  enluite  capitaux  de 
5  o.  hommes  d'armes  fuivant  des  lettres  de  pendon  à  lui  accordées  par  le  roi  François  1 1. 
du  18.  Octobre  1559.  lieutenant  gênerai  commandant  en  Dauphinc  en  l'ablcncedu 
duc  de  Gaife,  fuivant  le  contrat  de  mariage  de  fa  fille  du  8.  Janvier  ijôi.  il  fut 
perc  <'e 

1.  LERTRAND  de  Pardaillan  ,  baron  de  la  Motte-Gondrin,  qui  fuit, 
i.  Isabeau  de  Pardaillan,  cpoula  par  contrat  du  8.  Janvier  ij6i.  Jean  de  La- 
vardac. 

XI. 

BERTRAND  de  Pardaillan,  baron  de  la  Motte-Gondrin,  chevalier  de  l'ordre 
du  roi,  Ion  ecuyer  d'ecuric,  par  lettres  du  18.  mai  1565.  &  ferment  du  5.  Sep- 
tembre 1 564.  fcncchal  dcsLanncs ,  par  lettres  regiltrécs  au  parlement  de  Bourdcaux 
Je  1 1.  Avril  if7î-  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du  roi  le  12.  mai  1580. 
femme,  LOUISE  du  Bois,  fit  Ion  teftament  le  5.  Août  160.J.  par  lequel  clic 
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A  confirma  la  donation  faite  à  Ton  fils  par  fon  contrat  de  mariage ,  Sx.  ordonna  fa 
fepulture  auprès  de  iba  mary:  elle  «oit  veuve  en  i        Ion  fils  fut 

XII. 

BLAISE  de  Pardaillan  II.  du  nom  ,  chevalier,  feigneur  de  la  Motte -Gondrin  , 
fut  lait  le  30.  décembre  i<îi  j.  capitaine  de  30.  lances,  au  titre  de  jo.  hommes 
d'armes  îles  ordonnances  du  roi,  en  coniideration  des  lerviecs  qu'il  avott  rendus  à 
Henri  IV.  &  tefta  le  30.  Juillet  1 646. 
^      Femme,  BARBE  de  Pardaillan  de  Panjaï,  fut  mariée  par  contrat  du  x.  Juin 
1596.  &  tefta  le  17.  Septembre  1630.  clic  tut  merc  de 

XIII. 

RENAUT  de  Pardaillan,  marquis  de  la  Motte- Gondrin ,  feigneur  de  Btidoire- 
Brcugnc  &c.  capitaine  d'une  compagnie  de  100.  maîtres  le  15.  janvier  1639. 
eut  ordre  de  l'augmcnicr  le  15.  août  1C40.  reçût  du  roi  un  brevet  de  peafion  du 
6.  avril  i£-?7-  &  obtint  acte  de  la  rcprcléntation  de  les  titres  le  îj.  Mai  1667.  de 
M.  de  Lartigne,  lubdelcgué  de  M.  Pcllot  intendant  en  Guicnnc. 

Femme,  CATER1NE  d'Audric  de  Bazillac ,  fille  d'Henry  d'Audric ,  marquis  de 
Bazillac,  lut  mariée  par  contrat  du  13.  May  1661. 

C 

>*i   it»  »'t         '!<  -        »t/   »?•   >'i   »!»   »V   •'•   i?i    »ff  -ti   >V   i'r  >'r   »t/  »ft   «t/   itr  .  «]'  l!>   tt/    >?r  <!r  iT» 

f wt  m  ■«  i  wwmi  .-vîfv'»  m  .v.  m  rvi  /  <■  rvvw  n\  m  m  mrlwwm  .v<  fin  m  \i 

§.   I  V. 

SEIGNEURS  DE  CAUMORT 

VIII. 

D    A  MANJEU  de  Pardaillan,  troificme  fils  de  BERTRAND  de  Pardaillan,  fei- 
/  \  gneur  de  Gondnn  ,  &  de  BOURGUINE  de  Caltillon,  mentionnez,  ey-devant 
pag.  177.  fut  feigneur  de  Caumort  &  d'Ardcnx  ,  qui  lui  furent  cédés  pour  la  légitime 
lur  Callillon  ,  Gondrin,  Bruch  ,  Juftian ,  Goûts,  &c.  par  nûc  du  7.  Juillet  1469.  &c 
pafla  le  4.  Janvier  147 1.  un  bail,  où  il  cil  qualifié  noble  &  puijjant  Jeigncur. 
Femme,  AGNE  S  de  Lau  mariée  en  1471.  fut  merc  de 

IX. 

BERTRAND  de  Pardaillan ,  feigneur  de  Caumort  en  Armagnac,  étoit  fous  la 
tutelle  de  Jean  de  IV-rdaillan  ,  Icigncur  de  Gondrin  ,  &  de  noble  Bertrand  de  Lau  , 
*  U-iqucis  en  cette  qualité  requirent  le  14.  Juillet  1487.  P*»t  de  Pardaillan ,  feigneur  de- 
là Moite,  de  lailkr  rentrer  leur  pupille  dans  la  terre  d'Elpciroux  qui  lui  avoir  été 
vendue  à  faculté  tic  rachat.  11  fut  père  de 

1.  JEAN  de  Pardaillan  Icigncur  de  Caumort,  qui  fui<\ 

2.  Bertrand  de  Pardaillan  feigneur  de  Bonne fons,  eut  procès  pour  fa  légitime 
avec  Jmor.jeu  de  Pardaillan  (on  neveu.  Ce  dirferend  fut  terminé  par  l'ai  bit  rage 
A' Hector  de  Pardaillan  baron  de  Gondrin,  leigneur  de  Montcfpan,  &  de  Jacques 
de  Çailagnct  Icigncur  de  Baulac,  le  13.  Septembre  istf^  Il  ctoit  le  14.  Avril 
1568.  dans  la  compagnie  des  cinquante  lances  des  ordonnances  du  roi  fous  le 

f         feigneur  d'Aine. 

3.  BERNARD  de  Pardaillan,  dit  le  caJit  de  Caumort,  feigneut  de  Granchet, dont 
la  pojlcrité  fera  rapportée  cy-aprês  §.  VI. 

4.  JEAN  de  Pardaillan,  dit  aulli  le  adet  Je  Caumort,  feigneur  dcSicvrac  ,dmt  h 
pojicritt:  fera  rapportée  §.  VIII. 
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y 

lape 


F.  AN  de  Pardaillan ,  fcigncur  de  Caumort. 

Femme,  ANNE  de  Caflbgncr,  fût  mariée  par  contrat  du  9.  Avril  îsji.  par 
|ucl  Bertrand perc  de  Ion  mari  établit  leur  fils  aîné  (on  héritier ,  fie  lui  fubltituc  les 


C 


1.  AMANJEU  de  Pardaillan ,  feigneur  de  Caumort,qui  fuit. 

2.  BERTRAND  de Pardaillan, lèigncur  d' Ardenx , dont  Us  itfctnitns fe  trtuvt* 
ront  §.  V. 

3.  Autre  Bertrand  de  Pardaillan ,  vivoit  en  1574- 

XI. 

AMANJEU  de  Pardaillan  ,  fcigncur  de  Caumort ,  eut  procès  avec  fes  frères  pour 
la  fuccéflion  de  Ton  perc  &  de  fon  ayeul ,  donc  ils  le  rapportèrent  à  l'arbitrage 
de/ a»  de  Pardaillan/eigneur  de  la  Ri viere&dcBonncfons  (ononclc,qui  conjointement 
avec  quelques  autres  terminèrent  ce  différend  le  pcnultic'me  Octobre  IJ74.  Il 
icfta  le  3.  Septembre  1*90. 

1.  Jean-Matthieu  de  Pardaillan  inftitué  héritier  univerfel  par  le  tcfhment  de 

Ion  perc  du  3.  Septembre  iyço- 
z.  PHILIPPE- ANTOINE  de  Pardaillan,  fcigncur  de  Caumort,  qui  fuit. 

XII. 

PHILIPPE-ANTOINE  de  Pardaillan  ,  feigneur  de  Caumort ,  rut  fubftitué  à  fon 
frère  par  le  tcfhment  de  leur  perc  du  j.  Septembre  1590.  Il  eut  pourcofâns. 
t.  JEAN-LOUIS  de  Pardaillan ,  feigneur  de  Caumort,  qui  luit. 
1.  Jean-Ambroise  de  Pardaillan,  (cigneur  de  Tauriac,  demeuranr  avec  fon  frère 
à  Scailhcs. 

3.  N.  de  Pardaillan  c'toit  mariée  en  1660.  à  Bcrrurd  Frmpis  fcigncur  du  Lau. 

XIII. 

IEAN-LOUISde  Pardaillan  feigneur  de  Caumort , de  Scailhcs  &  de  S.  Jean  de 
Poutgcs,  fut  établi  héritier  univerfel  par  fon  perc,  fervit  en  qualité  de  capitaine 
d'infanterie  puis  de  cavalerie ,8c obtint  acte  de  la  reprefentation  des  titres  delà  no- 
bleflc  de  M.  de  Lartiguc  (ubdeleguéde  M.  Pcllot  intendant  de  Guyenne,  le  7.  Dé- 
cembre 16(6. 

Femme,  ANNE  de  lTftang ,  mariée  par  contrat  du  8.  Février  1660. 

S .  V.  '  g 

SEIGNEURS  DARDENX 

XI. 

BERTRAND  de  Pardaillan,  fecond  fils  de  JEAN  de  Pardaillan  leigneur  de 
Caumort,  &  d'ANNE  de  Caflagnct  ,  mmiotmtx.  cy-defits,  fut  feigneur  d'Ar- 
,  5c  eut  procès  avec  (on  frere  pour  fa  légitime ,  lequel  fut  rermine  par  fenten-  s 
ce  arbitrale  du  30.  Octobre  IJ74.  fon  fils  fut. 

XII. 

A   NTOINE- ARNAUD  de  Pardaillan ,  feigneur  fie  baron  de  Dufort  ,  par  le 
f  \  telhment  de  Frix  de  Batz  fon  beaufreredu  3.  Novembre  1J84. 11  affilia  au  ma- 
tiaqe  de  (on  fils  en  1629. 
Femme  ,  JEANNE  de  Batz,  faur  de  Frix  de  Batz,  fut  merc  de. 

XIII, 
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XIII. 

A  NTOINE  de  Pardaillan ,  feigneur  &  baron  de  Dufort  8c  de  Bonas  ,  obiine 
_/\^  adtc  de  la  représentation  de  (es  titres  du  fieur  de  Lartigue,  fubdclcgué  de  M. 
Pcllot  intendant  de  Guyenne,  le  7.  Décembre  166t. 

Femme,  FRANÇOISE  de  Lupé,  mariée  par  contrat  du  6.  Novembre  1619. 
N.  de  Pardaillan  de  Gondrin  ,  dit  le  mtrquis  de  Bnus ,  mettre  de  camp  reformé 
dans  le  régiment  de  Noaillcs,  fait  maréchal  de  camp  des  armées  du  roy  le  pre- 
mier Février  17 19.  commandeur  de  S.  Louis. 


$  VI. 

SEIGNEURS  DE  GRANCHET 

X. 

C  "O  ERNARD  de  Pardaillan  écuyer ,  dit  lec»det  de  Cttmert ,  troificme fils  de  BER- 
1  )TRAND  de  Pardaillan,  feigneur  de  Caumort,  mentionné  à-devant  f.  187. croit 
feigneur  de  Granchet  en  ^49.  &:  homme  d'armes  de. la  compagnie  du  duc  de  Ne- 
mours ,  &  relia  étant  malade  au  château  de  Puimincl  d  une  bleuure  qu'il  avoir  re- 
çue à  la  guerre.  H  mourut  au  même  lieu  le  lîxiéme  Mars  1  j<Sj.  Il  lui  étoir  dû 
alors  par  Amsnjeu  de  Pardaillan , feigneur  de  Caumort  ,fon  neveu,  300.  liv.  pour  la 
légitime. 

Femme ,  MIRAMONDE  de  la  Cofte  mariée  fuivant  une  tranfaftiondu  z6.  No- 
vembre ifj6.  &  une  fentence  du  19.  Juillet  ir*4- 

1.  ANTOINE  de  Pardaillan,  feigneur  de  Las-Commes,  qui  fuir. 
D     i.  |  E AN  de  Pardaillan ,  dm  U  pflertté fer»  ryprtte  m»  $.  fitvtnt. 

XI. 

ANTOINE  de  Pardaillan  .feigneur  de  Las-Commes  <c  de  Granchet. 
Femme ,  ANTOINETTE  de  Mons ,  mariée  le  14.  Octobre  1^76.  étoit  veuve 
lorlquellc  tclta  le  21.  Novembre  itfoi. 
j.  Bernard  de  Pardaillan. 

2.  ANTOINE  de  Pardaillan,  feigneur  de  Las-Commes, qui  fuit. 
E  -XII. 

ANTOINE  de  Pardaillan ,  feigneur  de  Las-Commes  ,  fut  marié  deux  fois  ;  i°. 
le  20.  juillet  1617.  à  Antùnetteic  ....  2°.  par  contrat  du  5.  avril  1*20.  à 

N  &  donna  les  biens  à  fon  fils  aîné,  en  le  mariant  l'an  1*46.  Du  premier 

lit ,  il  eut 

1.  BERTRAND  de  Pardaillan  ,  feigneur  de  la  Coufturc,qui  fuir. 

z.  Hilaire  de  Pardaillan,  fit  une acquilîtion  de  fon  frerc  le  15.  novembre  1647. 

XIII. 

^  *DERTR>AND  de  Pardaillan,  écuyer,  Icigneur  delà  Coupure  ,  eut  aae  de  la  re- 
j3prc,cntat'orl  ^cs  titres  devant  Meilleurs  de  Lartigue  &  de  Rabaltcns ,  fubdelc- 
guczdc  M.  Pcllot,  intendanrcn  Guyenne  en  \t>66. 

Femme,  JEANNE  de  laFitc  ,  fut  mariée  par  contrat  du  iy.  feptembre  U46. 
&  merc  de 


Tome  V. 
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A 

X  I  V, 

IOUIS  de  PardaiUan ,  feigneur  de  la  Couftiue ,  fat  maintenu  dans  les  privîle- 
vges  de  (a  nobldlc  par  M.  le  Gendre  .intendant  de  MontaubanJe  i^.  juillet  1700. 
femme,  MADELENE  de  Vaque,  fut  mariée  par  contrat  du  8.  mars  1685. 

§   VIL  B 

SEIGNEURS  DE  LAS. 

X  L 

TEAN  de  Pardaillan,  fils  puîné  de  BERNARD  de  PardaiUan ,  feigneur  de  Gran- 
Jchet&dc  MIRAMONDE  de  la  Coftc,  mcntimmtx.  ci-itvsnt  p.  \î9.  cft  qualifié 
Te  ctpttmt de  Grvuhet  dans  des  ait  es  des  f.  &  7.  mars  if88.  C 
Femme,  JEANNE  Feragut  de  Pujol ,  fut  mariée  par  contrat  du  16.  janvier 
clk  croit  veuve  en  1614-  &  fut  roere  de 

XII. 

ANTOINE  de  Pardaillan ,  feigneur  de  Las  en  Armagnac  8c  de  Granchet. 
Femme,  DIANE  de  Bourboulas,  fille  de  BtrtrsJF de  Boutboulas  ,  fût  ma- 
riée  par  contrat  du  mois  de  février  K14. 

1.  BERTRAND  de  Pardaillan ,  feigneur  de  Las ,  qui  fuir, 
a.  Jean  de  Pardaillan,  feigneur  de  S.  Orens,  capitaine  d  infanterie,  mort  dans 
le  férvicc. 

j.  N.  de  Pardaillan,  capitaine  d  infanterie ,  mort  dans  k  fervice.  D 

XIII. 

BERTRAND  de  Pardaillan ,  feigneur  de  Las  ,de  Sievrac  ,  de  Granchet ,  &&  farvit 
d'abord  pour  l'arriercban  dans  une  compagnie  de  nobiefle  de  cavalerie  en 
RoiuTillon  fous  le  marquis  de  Fiemarcon  «n  1*42.  fur  capitaine  dans  le  régiment 
de  Gcnlac  infanterie  le  î.  avril  i$4J.  puis  dans  un  autre  régiment ,  obtint  acte 
de  la  reprefentation  de  ffes  titres  du  ficur  de  Lartigue ,  fubdelegué  de  M.  Pellot , 
intendant  en  Guyenne  au  mois  de  décembre  1666.  il  demeuroit  alors  au  chaûcau 
de  Las  en  Armagnac  ,  diocefe  d'Auch,  &  croit  âgé  de  50.  ans. 

Femme,  PHILBERTE  de  Calaux  fille  te  Hugues  de  Calaux,  de  GoufTas ,  &  de 
Msrgttrtttàa  S.  Léonard  de  Scdillac,  fut  mariée  par  contrat  du  16.  novembre  1646 

S,  vin. 

SEIGNEURS  DE  SIEVRAC 

X. 


JEAN  de  Pardaillan  ,  dit  le  cadet  de  Outmm  ,  quatrième  fils  de  BERTRAND  de 
Pardaillan,  feigneur  de  Caumorr,  mentieime d  devant  f.  1  87.  eut  différend  avec  Âman- 
jc*  ,  Bertrand  &  autre  Bertrand  de  PardaiUan  enfans  de  Jeanion  frère  pour  la  terre 
de  la  Rivière  ,  appartenant  à  Bertrand  frère  des  deux  Jet» ,  &  cette  terre  lui  fut 
adjugée  après  une  enquête  du  27.  novembre  1  ^jé .  il  avoir  fait  des  acquittions  en  1150. 
«555.  &  1  y  56.  &  tefta  au  profit  de  fes  fils  le  x6.  octobre  1)83. 
Femme  «JEANNE  de  Jjlaruu  ,ctoit  mariée  le  7.  avril  1 5  s  y. 
1.  Guy  de  Pardaillan  ,  feigneur  de  la  Serre ,  fut  inftitué  héritier  par  le  teftament 

de  fon  pere  en  ij8j. 
a.  BERTRAND  de  PardaiUan,  qui  fuit. 
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X  !. 

T)  ERTRAND  de  Pardaillan,  auquel  fon  père  Ifgua  2000.  livres  en  1  j83.tranfi- 
Jjgeaavec  Guy  (on  frère  aine  le  17.  oâobreïj87. 

Femme  ,  FRANC.OISE  de  Poufan  ,  tut  mariée  le  j.  Novembre  1580.  &  croit 
veuve  en  1632. 

'  XII. 

SANSON  de  Pardaillan,  feigneur  de  Sievrac. 
Femme ,  JEANNE  d'Armagnac  de  Termes  .mariée  par  contrat  du  22. juin 
itfj z.  étoit  veuve  le  9.  octobre  166t.  lorfqu'clle  donna  procuration  à  JeM-Frâ/ifàs 
d'Armagnac ,  baron  de  Termes ,  pour  affilier  au  mariage  de  Ton  fils. 

XIII. 

PHILIPPE  de  Pardaillan ,  feigneur  de  Sievrac ,  élection  de  Verdun ,  y  demeuroic 
lorfqu'il  obtint  le  23.  avril  1^7.  de  M.  de  Lartiguc ,  iubdclcguc  de  M.  Pellot, 
intendant  en  Guyenne,  a£te  de  la  reprefentation  de  Tes  titres  de  noblcfle  dans  lcfquels 
il  dit  qu'il  eft  cadet  des  Pardaillan  de  Caumort  &  de  Gondrin. 

Femme,  ISABEAUdc  La/Icran  ,  rut  mariée  par  contrat  du  9.  octobre  itfôt. 
Ion  fils  fut 

C  XIV. 

ANTOINE  de  Pardaillan  de  Gondrin,  feigneur  de  Sievrac,  fût  maintenu  dans 
(a  noblcnc  par  M.  le  Gendre  intendant  de  Montauban,  le  7- juillet  1701. 
Femme  ,  ANGELIQUE  de  Montefquieu. 

§    I  X. 

D  Branche  dont  on  n'a  point  trouve  la  jonction  avec  les  précédentes. 

SEIGNEURS  DE  MAGUARAN- 

L 

'  OBLF,    BERTRAND  de  Pardcilhan  ,  fut  perc  de 

I  I. 

T^RANC  OIS  de  Pardeilhan  ,  capitaine  de  cent  hommes  fous  le  maréchal  dd 
Joyeufecn  1*87.  avoit  tefté  le  &.  avril  1*84. 
Femme,  ESPERANCE  de  Benque,  mariée  par  contrat jdu  24.  novembre  1548, 
fut  mete  de 

III. 

T  OUIS  de  Pardeilhan,  feigneur  de  Maguaran,  fut  capitaine  de  cent  hommes  de 
JL_,pied  pour  la  défenfe  de  la  religion  catholique  fous  l'cvêquc  de  Comminges , 
fuivant  une  lettre  des  capitouls  de  Touloufe ,  il  tefta  le  xi.  février  1*14.  eft nom- 
mé avec  pluficurs  autres  dans  un  titre  de  l'abbaye  de  Feuillans,  comme  héritier  de 
Jem-Pierre  de  Benque,  feigneur  de  Cafttes  en  1624.  &  mourut  le  7.  may  1*27. 

Femme,  FRANC.OISE  de  Mumont  (  *b*sdç  Mcnaufc,)  fut  maricjç  par  contrat 
du  14.  avril  1577.  &  Kft»  lc  18- juillet  1*04.  leur  fils  fur. 


N 
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A 

TE  AN- JACQUES  de  Pardeilhan,  feigneurde  Maguaran.  («vit  au  ban  &  amere- 
J  ban  de  Touloufc  ai  1639.  tefta  le  3.  may  165 1.  au  profit  de  Gtffarà  (on  fils 
aine,  fît  un  legs  à  Lms  fon  autre  fils,  8:  mourut  le  lendemain. 

I.  Femme  ,  MICHE LLE  de  Laquay. 

II.  Femme,  JEANNE  de  Labat ,  fut  mariée  par  contrat  du  8.  juin  1617.  de 
Tune  des  deux ,  il  eut 

1.  Gaspard  de  Pardeilhan  ,  feigneur  de  Maguaran,  etoitâge  de  iy.  ans  le  10. 
may  \66o. 

■2.  LOUIS  de  Pardeilhan,  feigneur  de  Maguaran,  qui  luit. 

v.  » 

X    OUIS  de  Pardeilhan,  feigneurde  Maguaran,  (ènechaufle'e  de  Touloufc. 
I  j   Femme,  MADELENE  de  Milavois,  fût  mariée  par  contrat  du  15.  novem- 
bre 1*43.  &  ctoit  veuve  le  17.  juillet  16*7-  lorfqu'cllc  obtint  a&c  de  la  reprefentation 
des  titres  de  noblefle  pour  les  encans  devant  le  ficur  de  Lartiguc  ,  fubdelcguc  de  M. 
Pcllot,  intendant  en  Guyenne. 

Net*.  Les  bt anches  mentionnées  ci-deflus,  depuis  les  feigneurs  de  la  Motre-Gon- 
drin,p.  186.  font  extraites  des  productions  faites  devant  les  intendans  de  Guyenne 
1  de  cu,rci£  en  l66t-  &  l66?-  &  dc  Monaubanèn  1700.  &  1701.  (4).  G 

ARTICLE  SECOND 

SEIGNEURS  DE  PARDAILAN» 

ET    DE    PANJAS  D 
SUIVANT  UNE  GENEALOGIE  MANUSCRITE. 


Ji'ârgtnt  k  t. 
fnfm  il  gutulti 


T)ERNARD  de  Pardeilhan,  écuyer,  reçut  vers  l'an  1303.  330.  livres  18.  fols 
Ml  4-  deniers ,  pour  fes  gages  dc  gendarme  ,  donna  quittance  à  Jean  Moufquet  p 
lieutenant  du  trcloricr  des  guerres  à  Agcn  le  17.  novembre  1340.  dc  20.  livres  fur 
fes  gages  &  ceux  des  gens  d'armes  Se  de  pied  de  fa  compagnie ,  clic  cfl  (cclk'c  en 

cire  rouge  2  fafecs ,  légende  S.  B.feign.  D.  Pur  On  en  trouve  encore  plulleurs 

autres  données  au  même  lieu  de  cent  livres  le  6.  décembre  1340.  où  il  cil  qualifié 
•ttfUaiiU  ieMdvefm  dc  t'y.  liv.  le  30.  Janvier  ,  dc  pareille  fommc  le  13.  mars  de  la 
même  année  de  70.  liv.  le  fi.  juin  1341.  dans  laquelle  il  cft  qualifié thevtlïer ,  de  110. 
liv.  le  2j.  juin,  dc  200.  liv.  le  13.  juillet  ,  de  80.  liv.  à  Touloufc  le  19.  aouft  ,  de 
60.  liv.  à  Agcn  le  1.  feptembre  ,  de  100.  liv.  le  19.  novembre  fuivans ,  où  il  cft  qua- 
lifie Berturd  âeFtrdeilhm ,  chevalier  ,  cAfUime  ic  jmtUt ,  &  de  100.  liv.  eu  octobre 

U4i. 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.    JN?IN.  i» 

U42.  ou  il  eft  qualifié  feignenr  de  Pardeilhan  ,  il  avoit  foo.  liv.«de  pcnfion  en  1 544. 

A  &  1 J47.  il  cft  qualifie*  Bernard  de  PardtUen,  chevalier  bameret ,  capitaine  de  Ltndam 
dans  une  quitance  de  1340.  livres  19.  fols  6.  deniers  qu'il  douna  le  1.  juillet  1 350. 
à  Jean  Chauvcl,  treforicr  des  guerres ,  fur  fes  gages  &  ceux  d'un  chevalier  bachelier 
36.  ecuyers  Se  120.  fergens  de  pied  de  fa  compagnie,  elle  cft  (ccllée  comme  cy-def- 
fus  (4).  Il  avoit  le  18.  mars  de  la  même  annc'c  la  moitié  du  vicomte"  de  Juillac,  lui-  ( M)  C',,.ÎDM  * 
vaut  des  lettres  du  rot  du  même  jour,  (e)  baait. 
Femme ,  CIBOIE  de  Mauvefin  ,  vicomtefle  de  Juillac ,  fut  mariée  par  pa&cs  du  f  i  »  ResioKI  jB 

B  44.  O&obre  1*27.  n«£io.io, 
ESCLARMONDE  de  Pardaillan,  qui  fuit. 


Es 


11. 


^  __,  SCLARMONDE  de  Pardaillan ,  hérita  de  fes  pere  &  mere 

Mary-ROGER  d'Armagnac  ,  vicomte  de  Fckrvzaguct&  de  Laverdenx.fih  puîné 
de  Caftan  d'Armagnac,  vicomte  de  FeTenzaguct,  Se  de  Valfwrge  de  Rhodes,  &  petit 
fils  de  Geraud  V.  comte  d'Armagnac,  &  de  Mathe  de  Bearn ,  fut  marie  par  paâcs 
du  15.  Septembre  1347.  av«c  claufe  que  fes  fuccefléurs  porteroient  le  nom  Se  les 
armes  de  l'ardeilhan. 
!     BER1 RAND  ,  feigneur  de  Pardeilhan ,  qui  fuit. 

Le  Bours  de  Pardeilhan ,  écuyer,  reci  avec  deux  autres  à  Maizieres  ,lt-j.  Janvier  1398. 

III. 

ERTRAND,  feigneur  de  Pardaillan,  vicomte  dejuillac,  tranfigea  le  10.  Dc- 
J  y  cembre  1  )6ç>.  pour  le  lieu  de  Rochcfort,  fur  témoin  du  contrat  de  mariage  de 
Louis  deLallcran,  Se  de  Caterinede  Kiaflancome  le  26.  janvier  1422.  {c)  fie  le  19.  d«»tN 
Décembre  1437.  de  celui  de  Bertrand  deLupc,  (eigneur  deGcnfàc,  Se  de  Peleertne  trc,deMontle»|w 
de  Goth.  H  avoit  donne  le  10.  Avril  141 J-  quittance  à  François  de  Ncrly  trc'loricr 
des  guerres  de  320.  livres  fur  les  gages,  &  ceux  de  tj.écuyers  de  (a  chambre,  il  y 
*ft  qui\i(\è  Berrrand /eigneur de Pcrdtllan  y chevaùer  bamereJ, ion  (cela  cft  deux  lafecs.  (i)  V  JCiMwdeM. 
H  refta  le  14.  août  1441.  icuue*bâUit. 

Femme,  A  N  G  L  IN  E  d'Antin  ,  eut  en  doaire  4000.  florins  d'or  au  coin  de 
France  ,  fur  la  feigneuric  de  Mauvefin  ,  par  acte  du  dcinfcfe Novembre  1386. 
1.  E  AN  de  Pardeillan  vicomte  de  ]uillac,  qui  luit. 

ac  quettï  de  Pardeilhan  .mariée  par  contrat  pafle  à  Betbez/ée  Pardaillan,diocé- 
e  d' A  uch ,  le  22.  janvier  14 1  j .  à  Beraud  III.  du  nom,  chevalier, baron  de  Faudoas  & 
de  Barbazan,  fils  de  Louis  (eigneur  de  Faudoas  ,Scd'Ondin<  dcBarbizan,clle  riic 
dotée  de  4000.  florins  d'or,  Si  il  fut  ftipulé  que  fi  Jean  de  Pardaillan  deccuoic 
lans  pofterité ,  Si  qu'il  y  eut  des  ciifàns  de  Beraud  &  de  Jacquette ,  ils  lucccdc- 
roient  aux  biens  de  Bertrand  Se  de  Jean  de  Pardaillan  prèle  rablcmcnt  à  ceux  que 
Jacquette  pour  roi  t  avoir  d'un  fécond  mariage.  Voyez  thijl.  de  U  matjtn  de  Fau^ 
doas  en  1714  /-  81.  &  %6. 


2. 


ÏV. 


JE  '  N  (eigneur  de  Pardeilhan ,  vicomte  de  Juillac  :  ce  peut  être  lui  qui  fc  qualifiant 
Jean  de  Perdi/han  chevalier  ,  donna  le  10.  Janvier  141  J.  quittance  de  26).  livres 
lur  les  gages  ,  &  ceux  de  douze  ecuyers  Se  huit  archers  à  cheval  de  la  compagnie  à 
"Macc  Héron  ,tteforier  des  guerres.  Elle  cft  Icelléc  en  cire  rouge,  armes,  deux  fafees , 
cimier  ,  une  tête  de  licorne  ,  Jupports  deux  figures  humaines  ,  légende  S.  Jehan  de  Per- 
de Ih  an.  (e)  (#} 

Femme,  JEANNE  de  Faudoas ,  fille  de  Unis  de  Faudoas  ,  chevalier  feigneur  de 
Montcgut ,  de  S.  Paul,  Sec.  Se  d'Ondme  de  Barbazan,  eut  4000.  florins  par  attedu  2. 
Février  1411.  Son  mariage  quoique  conclu  n'étoit  pas  encore  cclcbrc  en  face  d*c- 
glile  le  2j.  Janvier  141 3. 

1.  Bernard  de  Pardaillan. 
Femme,  Bellote  de  Vcrdulan. 

1.  Catemnb  de  Pardaillan, c'poufa  i°.  N.  feigneur  de  Lux  en  Bifca\e.2D./«» 
llalguier  feigneur  de  Fourqucvaux. 

lomeV.  C  } 
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II.  Ma»ouer"ite  de  Pardaillan,  qu'une  généalogie  donne  pour  femme  à  N. 
feigneur  de  Lauuec.  À 
2.  JEAN  baron  de  Pardaillan,  qui  fuie. 

3  BERTRAND  de  Pardaillan,  feigneur  de  Panjas,  dont  U  pofteruè  fera  rapportée 
cy-apres  §.  I. 

On  trouve  vers  ce  même  temps  Bernard  &  Lorort  de  Pardethan  ,e'cuycrs  de 
la  compagnie  de  Bernard  de  Mechinon  chevalier  bachelier ,  reçue  à  Port  fainte 
Marie,  le  19.  Septembre  1418. 

On  trouve  encore  vers  ce  même  tems  Blanche  de  Pardaillan,  merc  de  Bertrand  de 
Gaillard,  lequel  1  inftitua  Ton  héritière  par  (on  teftament  de  l'an  1401.  tk  Bernard 
de  Perdclhan  homme  d'armes ,  fous  Poton  de  Saintraillcs  maréchal  de  France 
en  i4f  1.  B 

V. 

EAN  baron  de  Pardeilhan,  vicomte  de  Juillac 
Femme,  JEANNE  de  Cauna ,  fut  merc  de 

V  I 

BERNA  RD  baron  de  PardcHhan ,  vicomte  de  Juillac  Se  de  Mauvefin  ,  c'toit  Tundes 
cent  gentilshommes  de  1  hotel  du  toi  à  400. 1.  dégages  l'an  14* 1.  &  mourut  avant 

Femme,  JEANNE  de  Caumont-Lauzun  ,  fille  de  Jean-Adam  Nompar  de  Cau-  C 
mont  baron  de  Lauzun ,  &c  &  de  Jeanne  de  Goth.  Voyez,  tome  IV.  de  cette  htfioire 
pag.  479.  Son  fils  lui  la.ua  le  vicomte  de  Juillac,  la  moitié  de  les  biens  meubles  fc 
augmenta  fa  pcnlion  de  24.  liv.  par  an. 

I.  Jacques  baron  de  Pardeilhan  ,  vicomte  de  Mauvefin  &  de  Juillac  ,  tefta  le  r 
Aouft  ij2i   11  laifia  un  fils  &  une  fille  naturelle  mentionnés  dans  fon  tefta- 
nicnt  ,  inftitua  Ion  héritière  uaivcriclle  Arme  de  Pardilhan  fa  feeur,  lui  lub- 
fhtua/w»  de  Pcrdillan,  feigneur  de  Panjas,  à  celui-ci  Pierre  de  Pardillan,  fei- 
gneur  de  Mtrapoix,*  Pterre  Antoine  de  Pcrdillan,  feigneur  de  S.  Quentin,  &  à 
ce  dernier  Jean  de  Perdillan,  fils  de  Pons  de  Pcrdillan.  Il  ordonnafa  fepulturc  « 
dans  la  chapelle  de  laMadelenc  du  château  de  Betbezc,  &  nomma  pour  fesexe-  ° 
cuteurs  Bcnrand,  fejmcur  d'Eftiflac ,  Arnaut  de  Caumonc ,  feigneur  de  Lauzun 
Jean  feigneur  de  laJfchcbeaucourt ,  Guillaume  dcVoifins  baron  deMontauk! 
Jean  de  Pcrdillan,  ISgneur  de  Panjas,  &  André  Gelas  feigneur  de  Lcberon 
a.  Anne  de  Pardeilhan ,  dame  de  Bcaucaire  &  de  S.  Martin,  Se  par  la  mort  de  ■ 
fon  frère  baronne  de  Pardeilhan  &  vicomtefle  de  Juillac  ,épou(à  en  1  ti4.  Fran- 
çois de  Bcarn ,  baron  de  Gcrdcrcft,  fils  de  Bertrand  de  Bearn,  feigneur  de  Gcr- 
dereft ,  fencchal  de  Bearn ,  &  de  N.  d'Andoùins.  Elle  cur  de  ce  marine  Gabriel 
de  Bcarn  baron  de  Pardeilhan  vicomte  de  Juillac  &  de  Mauvefin  ,  mort  fans  pofte- 
nié  ,  6c  tefta  le  8.  Février  154*.  Voyez,  tome  JII.  de  cette  Moire ,  pao.  39l  E 
3.  &  4.  Jeanne  &  Marje  de  Pardeilhan  rcligieufes  en  la  ville  de  Condom  'men- 
tionnées dans  le  teftament  de  Jacques  leur  frère  ,  du  y  Aouft  1522.  qui  leur 
iufou  une  pcnlion  de  24.  liv-  qu'U  augmenta  de  16.  liv.  &  leur  légua  cent  ccus. 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.    JNTIN.  nf 
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BERTRAND  de  Pardeilhan,  ou  Pardaillan,  troifiéme  fils  de  JE  AN,  feigneur  do 
Pardeilhan  &  de  JEANNE  de  Ymàoastmmti«rmtx.ci-devmt  ,p.  193.  eut  la  feigneu- 
R  rie  de  Mirtfeil  ficdcVianne  le  i4.Aou(l  1441.  parle  teftament  de  BtrtrmJ ,  feigneur 
de  Pardeilhan  fon  ayeul ,  reconnut  le  ij.  Avril  1478.  avoir  reçu  83.  écus  du  fieurde 
Labatut  pour  partiedela  doc  de  (a  femme,  &  ctoit  lieutenant  dé  François  de  La  Boiflîe- 
*e  grand  louvcticr  de  France  ,&  maître  des  eaux&  forets  du  bailliage  de  Moutargis 
Je  8.  Octobre  1479. 

Femme ,  CLARMONTINE  de  Rivière  de  Labatut  .vivoit  en  1478. 
t.  JEAN  de  Pardeilhan,  (cigneur  de  Pâmas  ,  qui  fuit, 
a.  Antoine  de  Pardeilhan , feigneur  de  S.  Quentin. 

j.  Pons  de  Pardeilhan , feigneur  de  Vianne  fie  duBouflèt,  abbé  de  Monceaux, 
pticur  d'Eauzc  en  ijjj.  peut  avoir  été  confondu  avec  Oger  fon  neveu. 


V  I. 


T  EAN  de  Pardeilhan, feigneur  de  Panjas  8e  de  Mircpeil,  obtint  rétablinemcnt  d'une 
J  foire  au  lieu  de  Panjas  vers  l'an  itoo.Se  ctoit  mort  avant  le  24.  Novembre  ij  13. 
Suivant  des  lettres  de  la  chancellerie  adtelTccs  au  parlement  de  Touloufc. 

Femme,  ISABEAL7  de  Caftillon  ,  dame  de  Caftclnau ,  d'Eauzc  fie  de  la  Barrière* 
mariée  par  contrat  du  pénultième  Mars  1499.  mourut  avant  fon  mari. 

1.  JEAN  de  Pardeilhan ,  feigneur  de  Panjas,  qui  fuie 

_     r.  Ocer  de  Pardeilhan  1  abbe  de  Monceaux. 
C 

VII. 

JE  AN  de  Pardeilhan,  (cigneur  de  Panjas  ,  dcCaflclnaa,  d'Eauzc  8e  de  la  Bar- 
rière. 

Femme ,  ISABE AU  de  Mauleon  ,  fille  de  Pierre  de  Mauleon  ,  fut  mariée  par  ftât 
du  pénultième  Aouft  1515.  Rtger  de  Mauleon,  leigneur  de  Solaix  fou  frète  Juiconf- 
citua  7000.  hv.  de  dot,  fie  clic  tefta  le  11.  May  153*. 
1.  OGIER  de  Pardaillan  ,  feigneur  de  Panjas  ,  qui  (uit. 
P     2.  Jean  de  Patdeilhan,  étoit  le  21.  May  j  j  J7.  clcrcdc  la  chapelle  du  roy  fie  prieuc 


d'Eauzc. 


vue 


OGIER  de  Pardaillan ,  chevalier  de  l'ordre  du  roy ,  feigneur  de  Panjas ,  de  Caf- 
tclnau,  d'Eauzc  ,  de  la  Barrière  ,  baron  de  Pardaillan,  &  vicomte  de  Juillac, 
en  vertu  du  teftament  &  de  la  lubllituticn  de  Jacques  &  Anne  de  Pardaillan  fîcrc 
8c  fœur ,  fes  coufins.  Son  fecau  avant  l'extinaion  de  la  branche  aînée  ctoit  2.  fi/ces 
&  en  chef  un  Umbtide  trtif  fieces,  Iltcûacn  157$. 
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Femme,  FRANÇOISE  d'Aydie,  fille  de français  d'Aydic,  feigneurde  Rrberac>" 
&.deFr<mfoi/êJe  StUgn*c  ,  étoit  mariée  en  1553.  fie  veuve  le  22.  Janvier  1^77.  qu'elle  A> 
paffa  procuration. 

1.  FRANÇOIS- JE AN-CH ARLES  baron  de  Pardaillan,  comte  de  Panjas  ,  qui 
fcir. 

2.  RekaUd  de  "Pardcilhan  feignent  de  la  ville  d'Eauze  «  mort  avant  le  12.  janvier 
1  jji.  après  avoir  fait  fon  teftament  le  6.  Octobre  1 J90. 

On  trouve  Barbb  de  Pardaillan-Panias,  laquelle  cpoufale  2.  Juin  1S96.  BUifi  de 
Pardailtan,  feigneurde  la  Mottc-Gondrin. 

Roger  de  Pardcilhan ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  (êigneur  &  baron  de  Pardcilhan 
&  de  Panjas,  Vicomte  de  Juillac,  frère  &  fcul  héritier  de  feu  /ftwdcPardeilhan, 
lequel  plaidoit  en  1564.  contre  Jacqueline  Hurault  veuve  de  François  Robertct  R 
;pour  7000.  liv.  doit  être  le  même  que  Qgier  de  Pardaillan  pere  de  trônais. 

I  X. 

TpR  A  N  C  O I  S- JE  AN-C  H  AR  LE  S  baron  de  Pardaillan ,  feigneur  &  comttf 
de  Panjas  ,  confciller  du  roi  en  fes  confeils  d'état  fi£  prive ,  Ton  chambellan 
'ordinaire  ,  capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes,  meftre  de  camp  du  régiment  de 
Guyenne  ,  gouverneur  du  haut  £c  bas  Armagnac  de  de  la  ville  &  citadelle  d  Eauzc  ce 
de  Manfiet,  chevalier  de  l'ordre  du  roy,  vivoit  le  10.  Mars  1598. 

Femme,  JEANNE  du  Monceau  de  Tignonville ,  dame  d'honneur  de  Catherine  Q 
duchefle  de  Bar,  fecur  du  roy  Henry  IV.  fille  de  L*ncelct  du  Monceau ,  feigneur  de 
Tignonville,  &  de  Marguerite  de  Sclvc  ,  gouvernante  de  la  même  princefle  fut  marier, 
le  7-  Février  ijSi.  Ce  mariage  fc  fit  chez  la  princeflè  de  Navarre  ,  à  l'hôtel  de 
Rambouillet  à  Paris. 

1.  Henry  de  Pardaillan ,  né  à  Pau  le  28.  Mars  1 J82.  baptife  8r  tenu  fur  les  foncs 
par  le  roy  de  Navarre  &  la  princefle  (a  fecur,  mourut  à  Paris. 

2.  Louis  de  Pardaillan , né  à  Nerac  le  6.  Juin  1583.  tenu  fur  les  fonts  par  le 
prince  de  Condé  fi£  madame  de  Tignonville  fon  ayeule  ,  mort  à  Paris  le  14. 
Octobre  1*07.  Se  enterré  au  cimetière  des  Religionaircs  au  faubourg  S.  Germain 
des  Prez. 

3.  Henry  de  Pardaillan ,  né  à  Navarrcins  les-  Oûobre  1587.  mort  à  Blancaftcl,  n 
&  enterré  à  Panjas. 

4.  Henriette  de  Pardaillan ,  née  le  27.  Mars  ijço.  morte  à  Paris  le  28.  Février 
1609.  &  enterrée  auprès  de  Ltuts  Ton  frère. 

5.  Catherine  yicomteflè  de  Pardaillan,  née  la  nuit  du  11.  au  12.  Avril  1592. 
epoufa  i°.  par  contrat  du  ly.  Avril  1*09.  Gtitm  d'Aftarac, baron  de  Fontrailles 
mort  en  1610.  fils  de  Mithtl  d'Aftarac  baron  de  Marcftang  &  de  Fontrailles  , 
vicomte  de  Congolas ,  &  d'Jfibel  de  Gonraut-Cabrcrez.  Veyes,  tome  11.  de  cette 
btjittre ,  fige  614.  20.  par  contrat  du  1  y  Novembre  161 1.  Henry  de  Baudean, 
comte  de  Patabere,  chevalier  des  ordres  du  roy ,  fils  de  Jeun  de  Baudean  feigneur 
de  Patabere,  lieutenant  gênerai  an  gon  vernement  de  Poitou,  gouverneur  de  Niort» 
&  de  Lcutfe  Gillicr. 

6.  Jeanne  de  Pardaillan ,  née  à  la  Fortcllc  en  Brie,  au  mois  d'Aouft 
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CHAPITRE  XL 

RAMBOUILLET, 

D  UCH  E'-tPA  IRIE 


De  f  rauct ,  à  la 
tant  tatcotimt 
dtgutttlt. 


JULIE-LUCIE  d'Angcnncs,  fille  de  Charles  d'Angennes,  marquis  de  Ram- 
bouillet, &  de  Catherine  de  Vîvonnc  ,  époula  le  13.  juillet  1  64  y.  Charles 
de  laintc  Maure ,  depuis  duc  de  Montaufiet  ,  Pair  de  France ,  à  qui  elle  porta  le 
marquait  de  Rambouillet.  Marie-Julie  de  fainte  Maure  leur  fille  unique  tut  ma- 
riée à  Emmanuel  de  Cruflbl  II.  du  nom,  duc  d'Uzcs ,  premier  Pair  de  France,  qui 
vendit  le  marquifac  de  Rambouillet  à  Jofeph-Jcan-BaptilleFlcuriau,  leigncur  d  Ar« 
menon ville, depuis  garde  des  Iccaux de  France.  C'eftdclui  que  LOULS-ALEXAN- 
DRE  de  Bourbon,  prince  légitimé  de  France,  comte  de  Touloufc,  a  acquis  cette 
terre  dont  il  a  obtenu  l'érection  en  duché- Pairie  ,  pour  lui  &  fes  enfans  tant  miles 
que  femelles  par  lettres  du  roi  Louis  XIV.  données  à  Marly  au  mois  de  may  171 1. 
icgtitrccs  au  patlement  le  19.  juillet  lui  vaut.  Lagcncalogic  des  anciens  feigneursde 
J  Rambouillet  de  la  maifon  d  Angemtes  a  été rapportée  tome  H.  de  cette  hijiotre ,  page  411. 
t'oyez.  au(ft  tome  l.  pige  tj6.  tome  ï II,  page  77 z.  ejr  les  pièces  qui  jument  concernant 
cette  ereihon. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE'  PAIRIE 

DE  RAMBOUILLET- 

E  Lettres  Patentes  d»  /?«,  portant  éreclitn  du  marquifàt  de  Rambouillet  ejr  des  terres  y  jointes 
en  duché- Pairie,  en  faveur  de  S.  A.  S.  Monfetgneur  le  comte  de  Touloufc.  Données  i 
Marly  m  mots  de  may  171 1.  regiftr.es  au  Parlement  le  19.  Juillet  fuivant. 


¥  OUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &  de  Navarre  :  a  tous  prefens  (£  M«y  17  r. 
J  venir  ,  Salut.  Notre  trc's-  cher  &  tres-ame  fils  naturel  &  légitime'  Louis- 
Alexandre  de  Bourbon ,  comte  de  Touloufc  ,  duc  de  Pcnthicvrc  ,  de  Damvillc  & 
de  Chalreauvillain  ,  marquis  d'Albert,  gouverneur  &  lieutenant  gênerai  de  notre 
province  de  Bretagne  ,  Pair  &  amiral  de  France;  ayant  acquis  le  marquitatdc  Ram- 
bouillet,  avec  les  terres  &  feigneuries  de  la  Pommerayc,  Villcpert ,  la  Renardière, 
le  Chablc  &:  d  Epiinvillc,  (îtuées  dans  la  coutume  de  Montibrt-i'Amaury ,  du  lîcur 
Flcunau  d'Armcnonvillc,  par  contrat  du  mois  de  février  1706.  confinant  ledit  mar- 
qudjt.au  bourg,  paroi  (le  &  (cigneutie  dudit  Rambouillet ,  au  milieu  duquel  bmr.g 
il  y  a  un  clullc.ui ,  cour  ,  avanr-cour,  une  grofl'e  tout  &  un  parc  terme  de  murailles, 
duquel  marquiùt  dépend  la  chaftcllenic  &  paroifl'c  des  Ellards-lc-Roy  ,  les  terres, 
lcigneurics  &  paroilîcs  du  Pcrrav  ,  vieilles  Eglifcs  &  de  (irctlîcrs,  les  fiefs  Ce  Ici— 
gneunes  de  Monrorgucuil  ,  la  Brcronuicrc  ,  Guelvillc  ,  du  Barillet  ,  Grouflav  ,  la 
lomcl.  D  3 
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Motte ,  Vnujoyeufe  &  des  Landes  ,  avec  droit  de  haute,  moyenne  Ce  biffe  julticc,  A 
de  grucrie  &  de  voyeric  fur  toutes  leldites  terres  &  (cigneurics  ,  les  terres  fie  Ieigneu- 
rics de  la  Bruyère  fie  du  Coudray,  les  droits  de  haute,  fie  moyenne  iuftice  , de gruerie 
&  de  voyeric,  des  terres  fie  (cigneurics  de  la  Villeneuve ,  Blcron,  Lartoire ,  Malaifis, 
Garnonvilhers,  du  Pafty,  &  de  G  range- Colombe,  ceux  de  haute  ju  (lice ,  de  grucrie 
&  de  voyeric  de  la  paroifle  de  la  Selle,  fie  des  terres  fie  feigneuries  de  Champhou- 
tiry.l'Hcrablc,  Voillè.lcs  Bordes,  les  Bidaux  fie  de  la  Bretechc  ,  avec  les  droits  de 
rcflbrtdc  la  moyenne  Se  bafle Jutticc  dcfditcs  terres  au  bailliage  dudit  Rambouillet, 
ceux  de  haute ,  moyenne ,  bafle  juflicc  &  de  voyeric  des  fiefs  ce  (cigneurics  de  Mont- 
mort  en  partie  ce  du  pré  à  l'abbe,  auquel  marquifat  il  appartient  plu  (leurs  beaux  droits 
honorifiques  de  tabellionagc,  péage ,  travers ,  voyeries  ,  garennes ,  grucrie  ,  d'établir  " 
des  arpenteurs ,  de  pourvoir  aux  charges  de  fyndiodam  les  paroifles  dudit  marqui- 
fat ,  deux  foires  les  jours  de  faint  Lubin  en  mars  fie  en  fcptcmbrc  de  chacune  an- 
née, fie  un  marche'  tous  les  famedis  de  l'année  ,  droit  de  reflbrt  fie  de  tabellionagc 
fur  les  feigneuries  des  Bréviaires,  Bclnicrcs  ,  l'Epinay ,  Briguefac  fie  la  vallée- Allais, 
les  appellations  duquel  bailliage  de  Rambouillet  reflbrtiflcnt  en  notre  cour  de  par- 
lement à  Paris,  (uivant  nos  lettres  patentes  du  mois  de  décembre  1705.  regi  Arecs 
audit  parlement  le  14.  décembre  (uivant,  Se  celles  de  ladite  gruerie  à  notre  table  de 
marbre  de  notre  palais  à  Pans,  duquel  marquifat ,  terres  &  Ieigneurics  relèvent  en 
fiefs  les  terres  Si  feigneuries  des  Bréviaires,  Bcluieres  ,  la  Villeneuve,  Bleron ,  Lar- 
toire, Montmott  en  partie,  le  Pré  a  l'abbe, la  dixme  inféodée  de Montorgueuil ,  la 
Brctonnicrc,  Gucfvillc  fie  autres,  les  revenus  duquel  marquifat,  terres  Si  Ieigneurics  £ 
en  dépendantes ,  confident  entr'autres  chofes  ,  en  maifops  ,  colombiers ,  moulins , 
fours-banaux  ,  étangs ,  terres  ,  prez  ,  plus  de  douze  cens  arpens  de  k»s,  droit  de 
meturage ,  écalage ,  aulnage ,  adjuft,  forage,  travers  &  partage,  tant  à  Rambouillet, 
au  Perray  ,  aux  Eflards  ,  à  vieilles  Egliics  ,  qu'à  hautes  Btuycrcs  ,  champart ,  cens  , 
rentes  leigneuriales  fie  foncières  ,  droits  feigneuriaux  &  feodaux  ,  même  pout  les 
échanges,  tant  dans  l'étendue  dudit  marquitat  fit  dépendances,  que  dans  les  fiefs  du 
Perray ,  Lartoire ,  le  Gaftcau  ,  les  Botdes,  les  Bréviaires,  Gazeran,  Sonchamp,  Or- 
cemont,  les  Chaltcliers  &  des  fiefs  en  dépendaus  avec  les  dteits  honorifiques  dans 
lefdits  lieux  ,  étangs,  pèche,  amendes  fie  confiscations,  épaues,  greffes  tant  ordinaire 
que  de  la  gruerie  ,  notariats,  tabcllionage  ,  droits  de  Iccls  &  de  (ergentene ,  droits 
de  jurez- vendeurs-viiitcurs  de  porcs,  fie  autres  droits,  lefdits  marquitat,  terres  fie  fei- 
gneuries en  dépendantes  relevans  de  Nous  à  caufe  de  notre  couronne  ,  fuivant  nof- 
ditcs  lettres  patentes  du  mois  de  décembre  de  l'année  170t.  vérifiées  en  notre  cour 
de  parlement  le  quatorze  décembre  de  ladite  année  ,  les  terres  &  Ieigneurics  de  la 
Pommcrayc ,  Villepcrt ,  la  Renardière  &  du  Chablc,conû  flan  tes  en  bàtimens ,  terres  j-> 
labourables  Se  non  labourables ,  trois  mille  vingt-lix  arpens  de  bois  fie  bruyères,  haute, 
moyenne  &  bafle  jufticc  &  de  grucrie,  cenlive,  tabellionagc,  feelaux  contrats ,  droits 
feigneuriaux  &  féodaux ,  aulG  mouvantes  de  Nous,  à  cauiede  notre  cou  tonne,  con- 
formément à  noldi'cs  lettres  du  mois  de  décembre  1705.  Se  la  terre  Si  fcigncurie 
d'Kpainvillc  ,  conlittantc  en  maifon  lcigncurialc  ,  garenne,  droits  feigneuriaux  fie 
féodaux,  dixmes,  cens,  rentes,  julticc,  haute  ,  moyenne  &  balle,  terres,  prez  fie 
autres  droits  en  dépendans  ,  la  mouvance  de  laquelle  terre  notredit  fils  a  depuis 
acquis  du  (ieur  de  Crouy  duquel  elle  étoit  mouvante  à  cauté  de  (a  terre  de  la  Batte, 
par  contrat  du  14.  juillet  1708.  Se  réuni  à  fondit  marquilat,  notredit  fils  a  depuis 
acquis  du  ficur  comte  d'Angcnncs,  par  contrat  du  quinze  juillet  1706.  la  chaftellc- 
nie  &  paroifle  de  Poigny ,  avec  les  tiers  &  feigneuries  des'Feuillardcaux,  des  Mou- 
lineaux  ,  des  baffes  Malurcs  ,  des  Flcaux  ,  des  hautes  Rives  &  de  Biennous vienne ,  E 
mouvans  de  Nous  à  caule  de  notre  chaftclct  de  Paris ,  la  paroide ,  terre  Se  Icigneuric 
d'Orccmont ,  les  terres  Se  Ieigneurics  des  Chaflclicrs  ,  l  l  pinay,  des  grand  Se  petit 
R-icinay,  Briguefac,  Garnonvilhers,  le  Pafly,  Grange-Colombe,  la  Vallée- Allais, 
les  Mandrculcs  ,  Blaire  ,  Becoutard  ,  Hymcs ,  Baudticourr ,  le  Verger  des  Champs , 
Curcfibn  Se  Hcrbouv.llc  ,  leldites  terres  conlifhnccs  en  chaltcau  ,  feize  cent  cin- 
qnantc-cinq  arpens  de  bois  ,  prez  ,  cens  fie  rentes  fcigncuri.ilcs,  champart,  droits 
(cigneuriaux  fie  féodaux  ,  haute  ,  moyenne  &  bafle  juîHcc  de  grucrie  fie  de  voyeric 
djns  toute  l'étendue  dcfditcs  Ieigneurics,  rant  à  caulc  de  ladite  r.cqoifiMou  que  de 
celle  de  Gazeran  cy- après  ,  a  1  exception  du  fief  de  Baudricourt  ,  où  notredit  fils 
n'a  que  la  balle  juiticc,  droits  de  grefie  fie  de  tabellionagc ,  moulins  fie  prcflbirs,lix 
étangs,  prez  Se  .lutrcs  dioits  en  cépendam  ,  relevans  leldites  terres  fie  (cigneurics 
de  Nous  pour  la  plus  grande  pattic,  à  caule  de  notredit  chaflelct  de  Paris,  notredit 
fils  a  pareillement  acquis  par  dectet  du  neuf  avril  1707.  en  notre  cour  des 
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aydes  à  Paris  ,  la  chaftellenie  &  paroifle  du  Fargis  ,  avec  la  feigneurie  foncière  du 
Pcrray ,  le  fief  ce  Giuin  8e  le  droit  de  forage  de  la  ville  de  Chcvreuic  fi:  des  paroiflës 
»  en  dépendantes,  confiftant  lefditcs  terres  fie  feigneuncs  en  mailbn  fcigncuriale  ,  terres 
labourables  fi:  non  labourables ,  cent  trente-neuf  arpens  de  bois ,  cens ,  rentes,  droits 
feigneuriaux  fi:  féodaux,  haute,  moyenne  fie  bafle  jufticc  fie  degruerie,  avec  celui  de 
haute  jufticc  fur  une  partie  de  la  (cigneuric  de  Montmort  qui  relevé  au  furplus  pour 
ladite  partie  tant  en  fief  que  jufticc  de  ladite  châtcllcnic  du  Fargis,  la  haute,  moyenne 
&  baflejuftice  de  l'autre  partie,  avec  la  mouvance  appartenant  a  notredit  fils  à  caufe 
de  londit  marquifat  de  Rambouillet ,  droit  de  prendre  tous  les  ans  dans  la  coupe  or- 
dinaire des  bois  de  Chevreufc  quatre  arpens  defdits  bois ,  ladite  châtcllcnic  du  Far- 

l  gis ,  terres  fi:  fiefs  en  dépendans  relevans  de  Nous  tant  en  fiefs  que  jufticc  à  caufe  de 
notredit  châtclet  de  Paris.  Depuis  il  a  acquis  du  ficur  marquis  de  lîullion  prevôt  de 
notre  ville  de  Paris ,  par  contrat  du  14.  juillet  1707.  le  fief  de  Montlouet  fitué  dans 
ladite  paroiffe  du  Pcrray,  confiftant  en  cens,  lods  fie  ventes,  cent  quatre  arpens  de 
bois  à  la  foret  verte  ,  dix  arpens  nommez  la  garenne  du  Pcrray  ,  fie  fept  arpens  au 
canton  de  la  Tour,  avec  la  moyenne  fi:  bsflc  jufticc,  la  haute  appartenant  a  nôtre- 
dit  fils  à  caufe  dudit  marquifat  de  Rambouillet.  Le  19.  Décembre  1706.  notredic 
fils  a  acquis  des  ficur  fie  dame  duc  fie  duchefle  de  Chevreufc,  la  châtcllcnic,  paroifle, 
terre  Se  feigneurie  de  faint  Léger ,  avec  les  fiefs,  fie  châtcllcnic  fie  de  Guieucourt,  enfem- 
blc  la  foret  de  Montfort  .leurs  circonstances  fie  dépendances ,  ladite  châtellenic ,  renés 

C  &  fiefs  confiftant  en  ancien  fi:  nouveau  château ,  plufieurs  maiions  fie  fermes ,  prer, 
moulins , étangs  ,  cens ,  rentes,  droits  feigneuriaux  fie  féodaux,  travers,  tabellionagc, 
haute,  moyenne  fi:  balle  jufticc  fie  de  rcllort  ,  ladite  forêt  en  douze  mille  fix  cens 
quatre-vingt-quinze  arpens,  trente-deux  perches  fie  demie  de  bois  fie  bruyercs  avec 
tous  dft>its  de  haute ,  moyenne  fie  bafle  jufticc  fie  de  maitnfc  dans  toute  l'étendue 
de  ladite  foret  de  Montfort,  fie  fur  tout  ce  qui  eft  enclavé  en  iccllc,  droit  de  voye- 
ric ,  chaile  ,  pclchc ,  droits  feigneuriaux  ,  tant  en  cas  de  vente  qu  en  toutes  autres 
mutations  (uivant  la  coutume  ,  avec  faculté  de  renrrer  dans  toutes  les  ufurpations 
tant  anciennes  que  modernes,  même  dans  les  parties  de  ladite  châtellenic  de  laine 
Léger  aliénées  6:  engagées ,  en  rembourfant  toutesfois  la  finance.  Pouvoir  de  nom- 

1  '  mer  aux  bénéfices  dans  toute  l'étendue  de  ladite  châtellenic ,  terre  fi:  feigneurie  de 
faint  Lcgcr,  fie  forêt  de  Montfort;  pouvoir  d'inftitucr  fie  deftituer  bailly  ,  lieutenant, 
maître  des  eaux  fie  forets  fie  tous  autres  officiers  ncceflaires  pour  l'exercice  defdices 
juftiecs ,  avec  connoiÛancc  rant  en  première  inlbnce  qu'en  cas  d'appel ,  de  toutes  les 
matières  civiles  Se  criminelles,  chacun  à  leur  égard  ,  tant  dans  l'étendue  de  ladite 
châtellenic,  terre  fie  feigneurie  de  faint  Léger,  domaines  en  dépendans,  que  dans 
l'étendue  de  ladite  forêt ,  fie  de  ce  qui  eft  enfermé  en  iccllc  ,  tout  ainli  qu'en  con- 
noiflcnt  les  officiers  du  bailliage  fi:  maîtrife  particuliers  du  duché  de  Montfort  fie 
membre  d'icelui ,  fie  ce  au  lieu  des  officiers  royaux  qui  ont  été  lupprimcz ,  cnlcmbte 
le  relient  fie  connoiffance  des  appellations  de  toutes  les  autres  jufhces  qui  rellortif- 

£  lent  fie  (ont  mouvantes  dudit  bailliage  fie  chaftellenie  de  faint  Léger,  ainli  que  les 
mouvances  fie  rcflbrt  dejuftice  du  marquifat  de  Rambouillet,  terres  fie  feigneurics de 
Gazcran,  Orccmont,  la  BoifTicrc,  Sonchamp,  le  Mas ,  la  Marre,  Hollande,  Cor- 
bec  ,  Villarceaux,  Bicnnousvicnnc ,  fiefs  de  la  cure  de  Poigny,  fiefs  de  la  cure  des  Ef- 
fards,  lcsChaftclicrs,  Labifmc,  le  Paflbir,  la  Malmaifon,  le  long  des  Bois,  Chaftil- 
lon  fie  généralement  tous  les  autres  fiefs  qui  font  entre  le  marquifat  de  Rambouillet, 
les  tailles  d'Efpernon  Se  ladite  foret  de  Montfort  ,  lefditcs  chaftellenie,  terre  fie  fei- 
gr.curic  de  laint  Lcgcr,  foret  de  Montfort  ,  rcfTort  fie  mouvance  tant  en  fief  que 
jufticc  dcfdites  tetres ,  faifans  la  plus  grande  partie  du  comté  de  Montfort  ci-devant 
par  Nous  donne  audlits  fieur  fie  dame  duc  Se  ducheûe  de  Chevreufe ,  en  contre-change 

**  de  la  ville  Se  domaine  de  Chevreule  ,  fuivant  le  contrat  paffé  entre  les  commiflaircs 
de  par  Nous  à  ce  députez  ,  fie  lefdits  licur  fie  dame  duc  fie  duchefle  de  Chevreufc, 
pardevanr  les  notaires  de  notre  châtclet  le  premier  Février  1692-  le  tout  mouvanc 
fie  rclcv.int  de  Nous  à  caufe  de  notre  couronne,  Notredit  fils  a  encore  acquis  du  ficur 
marquis  d'Antin  une  portion  du  duché  d'Elpcrnon  ,  confiftante  à  cinq  mille  fept 
ccht  dix  arpens  de  bois  fie  de  bruyercs  ,  aux  hameaux  fie  fiefs  de  Toulifaut .  de  Mou- 
rclcr ,  du  Mefnil-Rouland  ,  les  ficts  en  partie  des PifFaudicrcs ,  la  Ville  neuve,  Gui- 
pcicux  Se  les  BoilTcrottcs ,  conliftans  en  droits  de  cenfives,  lods  fie  ventes,  tabellio- 
uage,  étangs,  droits  feigneuriaux  6c  féodaux ,  jufticc  haute,  moyenne  fie  baffe ,  fie  de 
rcllort  avec  les  droits  de  mouvances  tant  en  fiefs  que  jufticc ,  les  fiefs  des  PifFaudicrcs, 
Tiouiîcbafton,  le  Bois-Dieu,  la  Fcuilléc,  le  Prieure  d'Efpernon  en  partie,  le  Bois* 
Cibot  fie  de  Sauflcufè,  le  tout  mouvant  de  Nous  à  caufe  de  notre  couronne.  Depuis 
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notredit  fils  a  auflï  acquis  dudit  lïcur  d'Armenonvillc  par  contrat  du  11.  |uin  1708.  la  \ 
terre  &  feigneuric  de  Guipcreux  dite  (âint  Majloirc,  avec  les  fîcîs  du  Bois-Dieu  & 
de  la  Fcuillec,  confiftant  en  maifon  fcigncurialc  ,  terme,  prelloir , bois  £>:  bruyères , 
garennes,  terres  labourables,  cens,  rentes,  droits  d'auînage,  rivières ,  moulins,  droits 
teigneutiaux  Se  tcoJaux,  haute,  moyenne  &  balle  jufticc,  dont  les  appellations  rei- 
(ûrciilcnc  à  notre  Chârelet  de  Pans ,  &  partie  dclqucllcs  leigneurics  font  mouvantes  en 
fîcïs  de  Nous.  Que  le  5.  de  Septembre  de  ladite  année  1708.  il  a  acquis  du  fictir  mar- 
quis de  Dcthiinc,  1,î  chaftellcnic ,  terre  &  (cigneuric  de  Gazcran  ,  les  fiefs  des  Rôtis, 
Ihuonceaux,  le  lUcuil,  Hedcvilhcrs,  la  Brctonnicrc  Se  le  BuilTonct  ,  conliftant  en 
châteaux ,  terres ,  prez  , bois,  garennes,  rivière  ,  moulins  bannaux  ,  droits  feigneuriaux 
&  féodaux,  cens,  rentes,  tabellionage,  péages  fie  travers,  fiefs  &  arrière- fiefs ,  haute,  n 
moyenne  &  balle  jufticc  motivante  &  relevante  tarit  en  fiefs  que  jufticc  de  notredic 
fils  à  caufe  de  ladite  chaftellcnic  de  faint  Léger.  Qiic  le  12.  Juin  17 10.  notredit  fils 
a  acquis  de  la  dame  de  Fittc  la  terre  «Se  (cigneuric  de  Poyers ,  conliftante  en  maifon 
fcigncurialc,  terres,  prez,  bois ,  garennes,  rivière,  cens , rentes , droits  feigneuriaux, 
challc  ,  pefchc,  fiefs  Se  arrière- fiefs,  jufticc  haute,  moyenne  <5c  balle  mouvante  & 
relevante  de  Gallardon  -,  toutes  lefqucllcs  acquilîtions  étant  contigues,  &  fe joignan- 
tes les  unes  aux  autres  compolcnt  un  domaine  trés-con(idcrablc ,  unmarqui[at,cinq 
anciennes  chaftcllcnics ,  onze  parodies,  foixante-quinze  terres,  fiefs  &  leigneurics , 
plus  de  vingt-huit  mille  arpens  de  bois  îc  bruyères ,  plulicurs  beaux  droits  ,  cens  , 
rentes ,  travers,  tours  &  moulins  bannaux,  grciTcs  ,  tabcllionagcs,  étangs,  canaux,  , 
rivietc,  haute,  moyenne  fie  balïc  jufticc, droit  de  rcllort,  de  maitrife  &.  de  grucric  ,  ^ 
le  tout  relevant  à  l'exception  de  quelques  petites  portions  tant  en  fiefs  qu'eu  juftice 
de  Nous  à  caufe  de  notre  couronne  ,  ou  de  notre  Chàtclct  de  Tans.  De  manière 
que  tous  ces  avantages  Nous  ayant  paru  très  -  conlidcrablcs ,  Nous  avons  rclolu  de 
réunir  toutes  lelditcs  acquittions ,  terres  &  feigi .curies  en  un  feul  corps  de  fief,  <3c 
de  l'ériger  en  duché- Pairie  en  faveur  de  notre  fils  pour  lui  donner  de  nouvelles  mar- 
ques qui  pallcnt  à  la  pofterité,  de  la  tendrefle  &  de  la  fatistàction  que  Nous  avons 
de  (on  zele  ardent  pour  notre  fervice  «5c  de  fon  attachement  à  notre  perionr.c.  A  ces 
caufes  «Se  autres  confiJcrations  à  ce  Nous  mouvans,  après  Nous  être  fait  rcprclentcr 
fcs  contrats  d  acquilîtions  paflez  entre  notredit  fils  &  lefdits  ficur  duc  «Se  duchclledc  _ 
Chevrculc,  &  celui  pafle  entre  lui  &  les  lîeur  &  dame  d'Antin,  cy-attachez  fous  le 
contrcfccl  de  notre  chancellerie,  de  notre  propre  mouvement ,  grâce  (pécule,  pleine 
puillancc  5c  autorité  royale  ,  Nous  avons  par  ces  prcientcs  lignées  de  notre  main, 
ledit  contrat  de  vente  de  la  chaftellcnic  de  laint  Léger ,  forets  dudit  Montfbrt,  mou- 
vance &  refl'ort  des  fiefs  de  la  Boiflicrc  ,  Sonchamp  ,  Gazeran  ,  Hollande,  le  Mas, 
1a  Marre ,  Corbct ,  Villarccaux ,  Bicnnouvicnnc ,  fiefs  de  la  cure  de  Poi^ny  ,  fiefs  de 
de  la  cure  des  Elïards,  les  chaftcllicrs,  Labilmc,  le  Falloir,  le  long  des  bois  de  Cha- 
ftillon,  le  reftort  de  Gambezeuil,  &  autres  qui  lont  &  (c  pourront  trouver  entre  le 
nurquilai  de  R.inibouillct,  les  tailles  d  Flpcrnon  &  ladite  foret  de  Moi.tlort,  «5c  b 
vente  faite  des  bois,  bruyères,  cenlives,  ficts,  mouvances,  rcllort ,  jufticc  «5c  autres  P 
droits  failant  partie  dudit  Elpcriion  ,  approuvez  Se  confirmez  ;  «5c  en  conlcqucncc  vou- 
lons 6e  ordonnons  que  Icfdires  terres  «Se  leigneurics  de  faint  Léger,  tbrét  de  Montfbrt 
(  qui  fera  dorefnavant  appclléc  forêt  de  laint  Léger  )  mouvances  &  relions  de  tous 
fcldics  fiefs  6c  jufticc  :  cnlemblc  lcldiîs  bois,  bruyères,  cenlives,  fiefs,  rclîorts  &  mou- 
vances de  ficts  &  jufticc  d'f  lpcrnon ,  (oienr  «c  demeurent  pour  toujours,  comme  nous 
les  avons  diftiaits  «Se  delunis  dudit  comté  de  Moi.tfort  «S:  duché  d  Flpcrnon  ,  &  de 
la  même  autorité  que  dcllus  avons  joint ,  uni,  annexé  &  incorporé,  joignons  ,  unif- 
ions Se  incorporons  audit  marquiiat  de  Rambouidct  ladite  chaftellcnic,  terre  &  (ci- 
gneuric de  (aint  Léger,  fbrét  dudit  lieu ,  mouvances  ffc  rcllorts  dcldits  fiefs  «Se  juftiecs 
relevans  de  ladite  chaftellcnic  de  faint  Léger,  les  mouvances  tant  en  fiefs  que  jufticc  p 
de  la  Boiflicrc,  Gazcran,  Sonchamp,  Hollande  ,  le  Mas,  la  Marre ,  la  Mal-Maifon,  ' 
Corbct ,  Villarccaux  ,  Bicnnouvicnnc ,  fiefs  de  la  cure  de  Poigny  ,  fiefs  de  la  cure 
des  Lil'irds,  fie  de  tous  les  autres  fiefs  qui  lont  entre  le  marquilat  de  Rambouillet, 
les  tailles  d*  Flpcrnon  &  ladite  torct  de  laint  Léger,  Icurscnconftanccs  &  dépendan- 
ces ,  les  br  is .  bruyères  dudit  Elpcriion  ,  avec  les  hameaux  «Je  fiefs  de  Toulitaut,  du 
Moutclet,  du  Mcluil-Rouland,  des  Pirïaudicres,  de  la  Ville-neuve  Se  de  Guipcreux 
en  partie  &  des  Do  llcrottes ,  mouvances  des  fiefs  des  FirHiudicrcs ,  Tr  uùebafton  , 
Je  Buis-Dieu ,  la  Fcuillec,  Dubois-C  it>ot ,  de  ^aufteulc  &  du  Prieuré  d'F.lpcrnon  en 
partie  ,  cenlives  ,  éuings  ,  droits  leigneuriaux  Se  féodaux,  haute,  moyenne  &  bafle 
jufticc  &  le  rcllort  en  dépendais,  coutormement  audit  contrat  d'acquilition,  les  ter- 
res 
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JL  rcs  Se  fagneuries  de  Poigny ,  Orccmont  &  des  Chaftelicrs ,  fiefs  ,  mouvances  Se  droits 
en  dépendais,  la  chaftellenic  du  Fargis,  fiefs  du  Pcrray  Se  des  Guains,&  du  forage 
de  Chcvreufe  ,  les  fiefs,  terres  &  (cigncuries  delà  Pommeraye,  de  Villcpcrt>  la  Re- 
nardière Se  du  Chable,  les  terres  &  icigneurics  d'Efpainvillc  Ôe  de  Greffiers  ,  ledit 
fief  de  Montlouet  confiftant  en  quarante -deux  livres  ûx  deniers  de  menu  cens ,  à 
prendre  fur  les  héritages  aflîs  audit  terroir  du  Perray  ,  droits  de  lods  8f  ventes ,  faiû- 
ncs  Se  amendes,  cent  quatre  arpens  de  bois  taillis  à  la  foret  verte  avec  la  garenne 
dudit  lieu  du  Perray  Se  lept  arpens  du  bois  de  la  Tour,&:  autres  droits  dependans 
dudit  fief.  Unifions  pareillement  audit  marquitat  de  Rambouillet  lefdites  terres  <5c 
feigneurics  de  Guipercux ,  fiefs  du  Bois-Dieu  &  de  la  Feuillc'c  avec  tous  les  droits 
B  en  dépendans,  &  la  chaftellenic,  terre  Se  fèigncune  dudit  Gazetan ,  fief  des  Rôtis 
Se  autres  en  dependans ,  cnfcmble  la  terre  ex  icigneuric  de  Poycrs  Se  les  dépendan- 
ces, Se  généralement  toutes  les  appartenances  &  dépendances  des  lufdits  marquifar, 
chaftellcnics ,  terres  Se  feigneurics ,  pour  ne  faire  à  l'avenir  qu'un  fcul  &.  même  corps 
de  rief  &  feigneurie,  &  de  la  même  autorité  que  demis  avons  le  tout  créé  &  érigé, 
créons  &r  érigeons  par  cefditcs  prefentes  en  titte,  nom,  dignité  &  prééminence  de 
duché  Se  Pairie  de  France,  fous  le  nom  de  duché  de  Rambouillet  en  faveur  de  no- 
tredit fils  légitimé  le  comte  de  Touloule ,  de  les  enfans  tant  mâles  que  femelles  qui 
naîtront  de  lui  en  loyal  mariage,  préférant  les  mâles  aux  femelles,  l'ordre  de  pri- 
mogeniturc  garde ,  Se  aulli  en  faveur  des  cnfàns  mâles  qui  naîtront  Se  descendront 
à  perpétuité  defdits  enfans  mâles  ou  femelles  nez  de  notredit  fils,  préférant  toujours 
C  l'aîné  diceux,  &  en  confequence  voulons  qu'ils  foient  nommez  ducs  de  Rambouil- 
let Se  Paits  de  France,  pour  en  jouit  Siulcr  pleinement,  paifiblemcnt  Se  perpétuel- 
lement, Se  à  toujours  aux  mêmes  droics,  libertez,  titres,  honneurs  ,  dignitez,  pre- 
rog.itives  ,  prééminences  Se  franchifes  que  les  autres  ducs  Se  Pairs  de  France,  tant 
en  juftice,  jurifdiction ,  féance  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris,  avec  voix  déli- 
betative,  qu'en  tous  auttes  droits  quelconques,  Se  pour  tenir  pat  notredit  fils  &  fes 
fuccefleurs,  toutes  lefdites  tetres  ,  nuement  Se  en  pleins  fiefs  en  uue  feule  mouvance 
Se  une  feule  foy  &  hommage  de  Nous  Se  de  notre  couronne ,  à  caufe  de  notre  châ- 
teau du  Louvre  ;  à  l'eftet  de  quoi  nous  aronsdiftrair  la  mouvance  dcfditcs  terres  de  notre 
tour  du  Châtclct ,  même  ce  quipourroit  le  trouver  être  mouvant  d  autres  feigneuties  à 
Nous  appartenantes  ou  à  d'auttes  (cigneuts  particuliers ,  8£  icellcs  avec  leurs  appartenant 
ces    dépendances  unies  &  jointes  en  un  fcul  cotpsdc  fief  &  juftice,  pour  les  tenir  de 
Nous  à  une  feule  foy  &  hommage.  Voulons  Se  Nous  plaît  que  les  vallàux  Se  fujets 
dudit  duché,  le  reconnoiflent  quand  le  cas  y  écherra ,  lui  raflent  Se  prêtent  &  à  fêidits 
cnfàns,  hoirs  Se  fuccefleurs ,  les  tby  &  hommage ,  &  autres  reconnoiffauecs ,  baillent 
aveus  &  denombremens  ,  fàflent  Se  payent  leurs  devoirs ,  félon  la  nature  des  terres 
qu'ils  tiennent  de  notredit  fils  audit  turc  Se  qualité  de  duc  Se  Pair  de  France ,  Se  fans 
que  pour  raifon  de  la  prefente  érection  ,  notredit  fils  Se  les  fuccefleurs  foient  tenus 
envers  Nous  à  autres  ou  plus  grands  droits  que  ceux  qu'il  nous  devoit  &  qui  lui 
1  étoicnt  dûs.  Voulons  Se  Nous  plaît  que  toutes  les  caufes  concernant  ledit  duché  SC 
Paine,  &  membres  en  dépendans,  foient  jugées  Se  traitées  en  notreditc  cour  de  Par- 
lement de  Paris  en  première  inftance.  Se  que  les  appellations  des  iugemens  des  juges 
d  tcclui  duché  en  tous  autres  cas  icllbrtiflcnt  nuement  en  nottedite  cour  de  parle- 
ment de  Paris,  faut"  les  cas  royaux  dont  la  connoiflanec  appartiendra  aux  juges  qui 
en  doivent  connoitre,  fans  pour  ce  être  tenus  de  ilous  payer  ,  ni  à  nos  fuccefleurs 
rois,  aucune  finance  ni  indemnité ,  de  laquelle  Nous  avons  fait  don  à  notredit  fils,  à 
quelque  fomme  qu'elle  le  puifle  monter  ,  pour  l'exercice  de  la  jurifdiction  duquel 
duché  voulons  &  Nous  plaît  que  notredit  fils  Se  fes  lucceffcuts  ducs  de  Rambouillet 
puillcnt  créer  &  établir  audit  lieu  de  Rambouillet  un  fiege  de  juftice,  avec  bailly, 
^  lieutenant  Se  auttes  officiers  qu'il  conviendra ,  pardevant  lequel  les  appellations  des 
juiics  de  la  Boiflierc,  Sonchamp,  Hollande  ex.  auttes  lieux  démembrez  dudit  comte 
de  Montfort ,  pour  la  mouvance  Se  le  rcflbrt  rcllortiront  en  la  manière  accoutumée , 
comme  elles  fâiloient  au  bailliage  de  Montfort  ,  fous  le  titre  Se  autorité  de  duc  de 
Rambouillet  ,  les  appellations  duquel  bailliage  ,  feront  portées  à  notreditc  cour  de 
parlement  à  Paris,  tors  &  excepte  les  cas  royaux, ainfi  qu'il  eft  cy-dcllus  exprimé ,  SC 
délirant  contribuer  à  la  confervation  des  bois,  eaux  de  forefts  ,  challcs  &  pèches  ap- 
partenans  à  notredit  fils,  dans  l'étendue  de  ladite  forefr.  de  Montfort,  à  prêtent  de  S. 
Léger,  bois  d'Epernon,  Poigny,  Villepcrt,  la  Pommeraye,  le  Fargis,  &  dans  tous 
ceux  qui  dépendent  Se  font  unis  audit  duché  de  Rambouillet.  Voulons  que  le  maître 
particulier,  lieutenant,  procureur  fifcal,  gardc-martcau,  arpenteuts,  greffiers ,  huif- 
Ismc  K  L  i 
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fiers  ,  (èrgens  Se  autres  officiers  prefentement  établis  pour  la  garde  Se  confervation  ^ 
defdits  bois, eaux  &  forefts  de  ladite  maitrife  de  faint  Léger,  Se  ceux  qui  pourront 
«ïrc  ci -après  établis  dans  routes  les  dépendances  dudit  duché,  par  notredit  fils  &  fes 
fuccefleurs  ducs  de  Rambouillet ,  fanent  &  exercent  dorénavant  leurs  fonctions  dans 
coûte  l'e'tenduë  dudit  duché ,  Se  qu'ils  continuent  de  rendre  au  iïegc  de  Rambouillet 
la  jufticc  fur  le  fait  des  eaux  de  forefts  ,  chattes  Se  pêches, de  même  que  taifoicnt  cy~. 
devant  les  officiers  Royaux  de  la  maîtrife  des  eaux  &  forefts  dudit  Montfort  qui  ont 
«té  fupprimez  par  notre  édit  du  mois  de  février  t6*>i.  en  exécution  du  contrat  d'é- 
change pane  en  notre  nom  par  les  commiflaires  à  ce  par  Nous  députez  ,  Se  lefdics 
ficor  6z  dame  duc  Se  duchefle  de  Chevreufe  devant  les  notaires  de  notre  chaftclet  de 
Paris  le  premier  février  audit  an  1691.  &  ceux  établis  par  lcfdits  fieur  c\.  dame  duc  & 
Se  duchclfe  de  Chevreufe,  en  vertu  dudit  contrat  ,  Se  noldites  lettres  patentes,  pac 
Icfquclles  Nous  lui  avons  permis  d'établir  une  maîtrife  des  eaux  Se  forefts,  Se  les  offi- 
ciers neceflaircs  pour  la  compoler ,  Se  rendre  la  jufticc  fur  le  fait  dcfditcs  eaux  Se 
forêts ,  pêches  Se  chafles  ,  de  quelque  nature  Se  qualité  qu'elles  (oient ,  même  - 
celle  des  cerfs  Se  des  biches  dans  toute  l'étenilué  dudit  duché  &  les  dépendances  > 
en  première  inftance,  tout  ainlî  Se  de  la  même  manière  que  fàifoicnt  lcidits  officiers, 
royaux  de  ladite  maîtrife  fupprimez ,  (ans  aucune  exception  ni  referve.  Voulons  quo 
les  appellations  de  leurs  jugemens  continuent  de  reûbrtir  audit  liège  de  la  table  de 
inarbre  de  notre  palais  à  Paris.  Paifons  trés-exprefles  inhibitions  Se  défénfcs  à  tous 
autres  juges  de  les  y  troubler  Se  d'en  prendre  aucune  connoiflancc,  que  nous  leur 
interdifbns,  &  fàifons  pareilles  inhibitions  &  défenfes  à  toutes  perfonnes  de  faire  pour  .» 
raifon  de  ce  aucunes  pourfuircs  ailleurs  que  pardevant  lcfdits  officiers  ,  fur  peine  de  Q 
nullité  Se  de  tous  dépens,  dommages  Se  intérêts,  fera  ledit  duché  &  Pairie  de  Ram- 
bouillet tenu  Se  pofledé  parnorredit  fi  h  légitimé  le  comte  delouloufe,  fes  enfans, 
hoirs  Se  fuccefleurs  ,  ainfi  qu'il  eft  ci-deflus  expliqué ,  (ans  qu'en  conlequence  de  la 
prefente  érection  dudit  duché ,  à  défaut  d  hoirs  mâles  Se  femelles ,  Se  autres  defeca- 
dans  capables  de  fucceder  au  titre  Se  à  la  dignité  de  duc  Se  Pair ,  lcfditcs  terres  puif- 
fent  être  par  Nous  ni  par  les  rois  nos  fuccefleurs,  réunis  à  la  couronne,  en  vertu  des 
edits  &  déclarations  des  années  1  y tftf.  1579-  1581.  Se  ij8i.  Se  autres  reglcmens  tàirs 
pour  1  érection  des  duchez ,  marquifàts  Se  comccz,aufquehédits  Se  déclara» onsNous 
avons  dérogé  Se  dérogeons  par  ces  prefentes,  5c  aux  dérogatoires  des  dérogatoires; 
mais  le  cas  arrivant,  lefdites  terres  Se  feigneurics  de  Rambouillet,  chaftellenic,  terre  D(' 
&  feigneuriede  laint  Léger,  foreft  dudit  lieu,  Poigny ,  Orcemont  ,  les  Chaftcliers, 
le  Fargis,  Gazeran,  &  aurres  unies  &  incorporées  audit  duché ,  retourneront  en  leur 
premier  état  de  matquifat,  chaftellenic  Se  fiefs,  de  même  qui  (i  ladite  éreclion  n'avoit 
point  été  faite,  &  appartiendront  avec  les  terres  en  dépendantes  à  qui  de  droit  elles 
devront  appartenir,  fuivant  la  coutume  des  lieux  où  elles  font  fuuécs.  Si  donnons 
eu  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  confcillcrs  les  gens  tenans  norre  cour  de  Parle- 
ment Se  chambre  de  nos  comptes  à  Paris,  grand  maître  enquêteur  Se  gênerai  refor- 
marcur  des  eaux  Se  forefts  de  France ,  ou  fon  lieutenant  gênerai  Se  les  gens  tenans  le 
fiege  delà  table  de  marbre  de  notre  palais  audit  lieu  ,  Se  à  tous  autres  nos  jufticiers 
Se  officiers  qu'il  appartiendra  ,  chacun  en  droit  foy  ,  que  ces  prefentes  ils  ayent  à 
taire  lire,  publier,  enregiftrer,  8c  du  contenu  en  icelles  faire  Jouir  &  ufer  notredit  fils  E 
légitimé  le  comte  de  Touloufc,  fes  enfans  tant  mâles  que  femelles ,  qui  naîtront  de 
lui  en  loyal  mariage ,  préférant  les  mâles  aux  femelles ,  l'ordre  de  primogeniturc  gardé , 
Se  aufli  les  enfans  mâles  qui  naîtront  &  dépendront  à  perpétuité  deldits  enfans  mâles 
ou  femelles  nez  de  notredit  fils ,  préférant  toujours  l'aîné  d'iccux  aux  conditions  cy- 
deflùs  exprimées  ,  pleinement ,  pailiblcment  Se  perpétuellement  ,  ccflànt  Se  faifanc 
céder  tous  troubles  Se  empêchemens,  nonobftant  tous  édits,  tegl  ctnciis  Se  ordonnan- 
ces â  ce  contraires ,  aufqucls  Nous  avons  pour  ce  regard  déroge  Se  dérogeons  pat  ces 
prefentes  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  Se  (table  à  toujours  p 
Nous  avons  tait  mettre  notre  fccl  à  ccfdites  prefentes.  Donné  à  Marly  au  mois  de 
Tnay  l'an  de  grâce  171 1.  &  de  norre  règne  le  foixanre-uniéme.  Signé ■  LOUIS-  Ec 
Phblvppeaux.  f'iji  ,  Phelyppeaux  ,  Se  fcellées  du  grand  (ceau  de  cire  verte,  en 
lacs  de  foyc  rouge  Se  verte. 

Regtfirées ,  tuj  le  pretnreur  genertl  i*  rej ,  peur  jeuirptr  Udit  Mffftre  Lcuis-Alextndr* 
de  Bsurbon ,  fes  enfans  tint  miles  que  femelles ,  qui  «titrent  de  lui  en  loyal  marUge  ,  préfé- 
rant Us  miles  aux  femelUs ,  Perdre  de  prtmtgenttnre  gardé,  tj-  Us  enfans  miles  qui  dtftenr 
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A  drm  à  perfctuttc  defdits  enfons  miles  ou  femelles ,  net,  en  loyal  moruge ,  iufc  Afr^r* 
Alexandre  de  Bourbon  ,  f referont  toujours  l'aîné  i  iteux  ,  </r  /<w  fjjftf      contenu ,  ^ 
exécutez.  Jeton  leur  ferme  &  teneur /funant  &  **x  charges  portées  par  l  orrefi  de  ce  jour. 
A  Ports  en  fortement  le  2p.  Juillet  17 u.  Signe,  Dot^cois. 

Arrefi  d enregifirement  dejdites  Lettres. 
Extrtut  des  gegiflres  de  Paiement. 

VE  U  par  la  cour  «toutes  les  chambres  aflemblées ,  les  lettres  patentes  du  roi  don- 
nées à  Marly  au  mois  de  May  17 11.  lignées,  LOUIS.  Es  plus  bos ,  par  le  roi, 
B  Phelyppeaux.  Et  (ccllc'cs  du  grand  fecau  de  cireverte ,  obtenues  par  Mettre  Louis- 
Alexandre  de  Bourbon,  comte  deTouloufe;  duc  de  Pcnrhicvrc ,  de  Oamvîlle  &  de 
Chaftcauvillain,  marquis  d'Albert ,  gouverneur  &  lieutenant  général  de  la  province 
de  Bretagne,  Pair  fi£  amiral  de  France,  par  lefquellcs  pour  les  caufes  y  contenues, 
ledit  feigneur  a  approuvé  le  contrat  de  vente  de  la  chaftellenie  de  faint  Lcget ,  foreft 
de  Montfort  ,  mouvances ,  fiefs  &  reflorts  de  fieft  y  exprimez ,  Se  la  vente  faire  des 
bois,  bruyères,  cenfives,  fieft,  mouvances,  reftort  ,  jufticc  Se  autres  droits ,  fàifanc 
partie  de  la  terre  d'Epernon,  veut  Ce  ordonne  que  les  terres  &  feigneuries  de  faine 
Léger ,  foreft  de  Montfort,  qui  fera  dorénavant  appelle'e  foreft  de  (aint  Léger,  mou- 
vances &  reflort  de  fiefs -,  cntcmble  lefdits  bois  >  bruyères,  cenfives , fieft ,  rcflbrt  Se 
mouvances  de  nefs  Se  juftice  de  ladite  terre  d'Epernon ,  foient  defunis  d'iccllc  &  du 
ç  comté  de  Montfort ,  &  ledit  feigneur  incorporé  au  marquifat  de  Rambouillet ,  la 
chaftellenie ,  terre  Se  fcîgneuric  de  (aint  Léger,  forcit  dudit  lieu ,  mouvances  &  reflorts 
defdits  fiefs  &  juftices  relevant  de  ladite  chaftellenie  de  faint  Léger,  les  mouvances, 
terres  &  fciçneuries ,  droits  &:  autres  chofes  énoncées  aufditcs  lettres ,  Se  a  le  tout 
créé  &  érige  en  titre, nom,  dignité  Se  prééminence  de  duebé  &  Pairie  de  France» 
fous  le  nom  de  duché  de  Rambouillet,  en  faveur  dudit  ficur  impétrant ,  de  fes  enfans 
tant  mâles  que  femelles,  qui  naîtront  de  lui  en  loyal  mariage ,  préférant  les  mâles  aux 
femelles  l'ordre  de  primogenirurc  gardé ,  Se  aufll  en  faveur  des  enfans  mâles  qui  naî- 
tront &  defeendront  à  perpétuité  defdits  enfans  mâles  ou  femelles  nez  dudit  (leur  im- 
pétrant, préférant  toujours  l'aîné  d'iccux  ,  Se  aiufi  que  plus  au  long  le  contiennenc 
jy  lefdites  lettres  adreflantes ,  la  requête  prefentée  par  ledit  ficur  impétrant ,  à  fin  d'çn- 
regiftrement  d'icelles  :  concluions  du  procureur  gênerai  du  roi.  Ouy  le  rapport  de 
Maître  Châties  delà  Grange,  confciller ,  la  matière  mile  en  délibération,  la  cour  or- 
donne que  lefdites  lettres  feront  enregiftrées  au  greffe  d'iccllc ,  pour  jouir  par  ledit 
Mcflire  Louis- Alexandre  de  Bourbon  ,  fes  enfans  tant  mâles  que  femelles  qui  naîtront 
de  lui  en  loyal  mariage  ,  préférant  les  mâles  aux  femelles,  Tordre  de  primogenirurc 
gardé,  Se  les  enfans  mâles  qui  defeendront  à  perpétuité  defdits  enfans  mâles  ou  fe- 
melles nez  en  loyal  mariage  dudit  Mcflire  Louis-Alexandre  de  Bourbon ,  préférant 
l'aîné  d'iccux,  de  reflet  Se  contenu  en  icellcs ,  Se  ctte  exécutées  félon  leur  forme  Se 
£  teneur,  le  tout  conformément  à  l'édit  du  mois  de  may  dernier ,  concernant  les  Pairies, 
regiftré  en  la  cour  du  n.  dudit  mois ,  &  en  outre  à  la  charge  de  l'indemnité  tant 
envers  les  fleurs  de  fief,  dont  partie  des  fieft  compris  dans  la  prefente  érc&ion  a  pu 
être  mouvante  par  le  pafle ,  qu'envers  les  officiers  des  fieges ,  ou  les  appellations  des 
juftices  mentionnées  dans  -lefdites  lettres  étoient  relevées  avant  ladite  éreftion ,  Se 
fans  que  ledit  Mcflire  Louis-Alexandre  de  Bourbon  puifle  jouir  de  la  diftraûion 
dudit  rcflbrt ,  qu'après  avoir  indemnifé  préalablement  lefdits  officiers ,  ainfi  qu'il  ap- 
partiendra. Fait  en  parlement  le  vingt-ncuYicmc  juillet  mil  fept  cens  onze.  ColU- 
tionnc,  Signé ,  Don  cois. 
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CHAULNES, 

DUCHE-PAIRIE 

NOUVELLE  ERECTION. 

De  gueules  Vécu  ^ 
dttfié  de  î.  tâm 
me  aux  d'Allier 
f*JJ*ei  eu  fautut 
d'argem,futmtn- 
tiei  d'un  ftnftn 
d'tr  ta  lion  de 
gueules  *rmi  & 
ttunrmé d'tr  qui 
efi  d'Albert  ;  au 
(bef  étbiqueti 
à' argent  &  éTéU 
iur  de  } .  traits 

fm  tftiAuij.  q 

LOUIS-AUGUSTE  D'ALBERT  ,  fubftituc  aux  biens  de  CHARLES  dAI- 
bcrt-d'Aitly  ,  duc  de  Chaulnes ,  Pair  de  France ,  coufin  iflu  de  germain  de  fort 
perc ,  recueillie  fa  fuccclfion  après  la  mort  de  ce  dernier  arrivée  le  4.  fcprcmbre  1698. 
&  obrinc  le  rc'tabliffemcnc  des  titres  &  dignité  de  duché-Pairie  pour  la  feigneurie  de 
Chaulnes  en  fa  faveur  &  celle  de  Tes  enfans  mâles,  par  lettres  données  à  Marly  au 
mois  d'octobre  1711.  regiftrées  au  parlement  le  dernier  novembre  lùivant.  La  généa- 
logie de  la  maifon  d'Albert,  dont  font  fortis  les  ducs  de  Chaulnes ,  Pairs  de  France >fi 
trouve  terne  I V.  de  cette  htft.p.  26).  chapitre  du  duché  de  Luyncs-  Les  pièces  qui  con- 
cernent la  première  treflion  de  la  tetre  de  Chaulnes  en  duché-Pairie  ,  font  rapportées ibid.  q 
316.  &  Jutvantes.  L'on  va  joindre  ici  celles  qui  regardent  cette  féconde  érection. 


Octobre  1711. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-I'AIRIE 

DE  CHAULNES- 

Lettres  $  érection  du  comté  de  chaulnes  en  duché-Pairie  en  faveur  de  Louis- Augujie 

£  Albert  cTAltj. 

IOU1S  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  prefens  &à 
_j  venir;  Salut.  Entre  toutes  les  marques  d'honneur  que  les  rois  nos  prcdcccfleurs 
Se  Nous  avons  employées  pour  recompenler  ceux  que  leurs  ferviecs  ngnalcz  en  onc 
rendus  dignes ,  &:  animer  les  autres  à  mériter  par  leurs  actions  des  grâces  qui  y  fuflenc 

Sroportionnccs,  il  n'y  en  a  point  qui  ayent  plus  de  lultrc  &  de  grandeur  que  celle  de 
ne  Se  Pair  de  France  :  Elle  rend  ceux  qui  en  font  honorez  les  premiers  de  nos  fu- 
jets,  clic  les  attache  plus  particulièrement  à  Nous  Se  à  notre  couronne,  Se  ils  onc 
l'avantage  d'en  devenit  les  fouttens  pat  leurs  confeils  ,  comme  ils  ont  celui  d'avoir 
rempli  dès  les  temps  les  plus  reculez  de  la  monarchie  les  principales  fonctions  dans 
les  cérémonies  les  plus  éclatantes.  C'circc  qui  Nous  a  engagé  depuis  notre  avènement 
à  la  couronne  de  n'élever  à  ce  rang  lidiliingué,  que  ceux  qui  joignant  à  de  gran- 
des qualitcz  Se  à  un  mente  généralement  reconnu  celui  d'une  haute  naidàncc  ,  ôcqui 
lbntplus  en  état  d'en  foutenir  la  dignité.  Toutes  ces  coniiJcracions  le  renconttent  ai 
la  pcrlonnc  Je  notre  tres-cher  Se  bien  amé  Louis-Augulte  d' Aibcrt-d'Ailly  vidame 
d'Amiens,  maréchal  de  camp  en  nos  armées  ,  &  capitaine  lieutenant  des  chevaux  lé- 
gers de  notre  garde.  Ses  ancêtres  fc  font  toujours  diltinguez  en  France ,  lorfqu'il  a 
rallu  donner  des  preuves  d'un  attachement  inviolable  aux  rois  nos  predeceilcurs.  Ceux 
de  ton  nom  patoiiloicnt  avec  éclat  dès  l'onzicme  fteele  en  Tolcane  ,  Se  y  potlcdoienc 

plufieurs 


E 
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'A  pluficurs  de  ces  fiefs  confidcraWcs  qu'on  appelle  impériaux  :  Leur  rrop  grande  éléva- 
tion dans  la  république  de  Florence  attira  fur  eux  la  jaiouiic  de  leurs  concitoyens , 
ils  furent  obligée  de  le  difpcrfer  en  1400.  Thomas  Albcrti  vint  s'établir  en  deçà  des 
Monts  avec  Louis  Ion  perc,  Julien  &  Jean  fes  frères,  fuivant  en  cela  l'exemple  de 
-pluiicurs  de  fa  famille  qui  croient  venus  chercher  un  azile  en  Fiance  Se  à  Avignon. 
C'çlt  ainfi  qu'en  parlent  les  tirrcs&r  les  aétes  de  ce  temps-là.  La  guerre  s  étant  allu- 
mée peu  de  temps  après  dans  toutes  les  parties  de  notre  royaume  ,  Thomas  Albcrti 
ou  d'Albert  y  lèrvit  iî  utilement  contre  les  Anglois  le  roy  Charles  VI.  fous  les  or- 
dres du  Dauphin,  que  ce  prince  voulant  reconnoître  (es  bons  &  agréables  fervices, 

E  fuivant  l'exprcflion  des  lettres  qui  lui  lurent  expédiées,  lui  confia  en  1410.  le  com- 
mandement du  Pont  faint  Elpnr,  &  la  vigueric  royale  de  Bagnols.  Il  s'acquitta  de 
«s  emplois  avec  tout  le  fucecs  quon  pouvoit  attendre  de  fa  fidélité.  A  la  tête  de 
pluiicurs  compagnies  d'écuyers  français  &  italiens  il  maintint  tout  le  pays  dans  l'o* 
béiûance  dûc  à  fon  légitime  fouvcrain,  fie  ce  fut  pour  lui  en  donner  la  recompenfe 
qu'il  mériroit  qu'après  avoir  été  honore  de  la  charge  de  pannetict  du  roy  Charles 
VII.  il  fut  enfin  pourvu  en  1447.  &  «lie  de  bailly  d'epee  du  Vivarcz  Se  Valenti- 
nois  qu'il  exerça  jufqua  Yon  extrême  vicillcfle  ;  il  laiflà  une  nombreufe  famille  qui 
fc  divilâ  en  deux  branches,  dont  la  cadette  produifit  plufîeurs  chevaliers  de  notre 
ordre,  gentilshommes  de  notre  chambre,  capitaines  de  compagnies  d'ordonnance, 
gouverneur  de  Nifmcs ,  de  Beaucaire ,  du  Pont  S.  Efprit  &  autres  places ,  &  s'éteignit; 
a  la  fin  du  feizicrac  fiécle  dans  la  maifon  des  comtes  de  Luflan.  De  Jacques  d  Al- 

ç  bert  fils  d'Hugues  &  petit-fils  de  Thomas  feigneur  de  Bouflargucs,  de  Sagrics&de 
Sabran ,  vint  Léon  d\Albcrt  feigneur  de  Luyncs ,  lequel  s'érant  fignalé  dans  les  guerres 
de  fon  temps ,  fut  tuéen  1544  à  la  bataille  de  Cerifolles.  Ilavoit  eu  de  Jeanne  de  Scgur 
fa  femme,  Honore  d'Albert  feigneur  de  Luyncs,  de  Brantcs,  de  Cadenct  8:  de  Mot- 
nas,  chevalier  de  l'ordre  du  roy,  chambellan  de  François  duc  d'Alcnçon ,  après  avoic 
tervi  avec  d;llincïion  à  la  tête  d'une  compagnie  dans  le  régiment  de  Sarlabous.il  eue 
k  gouvernement  de  château  Dauphin  en  1571.  L'année  luivante  celui  de  Beaucaire 
qu'il  avoit  réduit  en  l'obc'illàncc  du  roy  Charles  IX.  En  1573.  celui  du  Pont  S.  Ef- 
pne,  du  Bourg  &  des  autres  places  voilînes  qui  feroient  reprifesfur  les  rebelles.  En 
ij7î.  il  fut  fait  colonel  des  bandes  françoifes  &  commandant  de  l'artillerie  en  Lan- 
guedoc &  en  Provence.  Le  parri  des  politiques  s'etant  joint  enfuite  à  celui  des  pré- 

D  tendus  reformez,  il  s'oppofa  à  leurs  progrés,  &  leur  enleva  en  1^76.  le  Pont  S.  Ef- 
prit qu'ils  avoient  furpris.  Accufc  d'avoir  eu  part  à  une  conjuration  comte  le  roy 
Henry  III.  il  s'en  juftifia  en  prefenec  de  ce  prince  Se  de  toute  fa  cour  par  un  combat 
en  champ  clos  contre  le  capitaine  Panier  enfeigne  des  gardes  ecoflbifes  fon  aceufateuf 
qu'il  tua.  C'cfl  le  dernier  de  ces  combats  que  les  rois  nos  predeccflcurs  ayent  permis» 
Pendant  tous  les  troubles  qui  fuivirent ,  rien  ne  put  ébranler  fa  fidélité  pour  le  fervice 
des  rois  Henry  III.  &  Hcnty  IV.  notre  ayeul  -,  fon  exemple  fie  fa  conduire  firenc 
rentrer  dans  le  devoir  quelques  villes  qui  s'en  étoient  écartées.  De  fon  mariage  avec 
Anne  de  Rolulph  .alliée  aux  mailons  de  Pontcvez,  d'Oraifbn  ,  dcCeve,  feigneurs 
de  S.  Tropcz  Se  d'Antibcs ,  il  eut  trois  fils ,  Charles,  Honore  fie  Léon  d'Albert , 
_  l'aine  defqucls  qui  avoit  l'honneur  d'être  filleul  du  roy  Henry  IV-  notre  ayeul  ,  mé- 
rita la  confiance  du  feu  roy  notre  tres-honoré  feigneur  &  pere  par  l'attachement 
particulier  qu'il  eut  à  fa  perfonne  dés  fa  plus  tendre  enfance  ;c'eft  ce  qui  lui  procura 
les  différentes  charges  dont  il  fut  fucceflivement  honoré.  Les  importans  ferviecs 
qu'il  rendit  dans  la  fuite  à  l'eut,  lorfquc  fc  trouvant  à  la  tête  du  gouvernemenr  après 
la  mort  du  maréchal  d'Ancre  ,  il  (çut  pendant  la  première  jeuneffe  du  roy ,  rétablir 
les  affaires  que  la  dureté  du  minifterc  précèdent  avoit  mifes  en  ddordre,  le  firent  éle- 
ver à  la  dignité  de  duc  fie  Pair  de  France  ,  fie  enfin  à  celle  de  connétable  qui  étoic 
la  première  de  notre  royaume.  Ce  fut  alors  que  fa  religion  ne  pouvant  fouffrir  que 
les  prétendus  reformez  pcrlituflcnt  dans  leur  efprit  de  rébellion  ,  après  avoir  inutile» 

*  nient  tente  de  les  remettre  dans  le  devoir  par  la  voye  de  la  douceur  ,  il  détermina 
enfin  le  tcu  roy  notre  tres-honorc  feigneur  fie  perc,  a  marcher  contre  ces  factieux.  Sa 
mort  imprévue  l  empêcha  de  voir  l'heureux  fuccés  de  cette  guerre  fi  jufrement  com- 
mencée; fon  fils  unique  Louis-Charles  d'Albert, duc  de  Luyncs,  Pair  &  grand  fau- 
connier de  France  fie  chevalier  de  nos  ordres ,  eut  entr' autres  enfan s  Charles- Honoré 
d'Albert,  duc  de  Luynes  &  de  Chevreufc  ,  aufti  chevalier  de  nos  ordres  ,  capitaine- 
heurenant  des  chcvaux-legers  de  notre  garde ,  Ce  notre  gouverneur  fie  lieutenant  gê- 
nerai en  Guyenne,  qui  commença  fa  première  campagne  en  Hongrie,  où  il  fc  trouva, 
à  la  bataille  de  S.  Godard  en  i6t\.  il  rut  enfuite  bielle  au  ficgc  de  Lille,  Se  foit  pen- 
Ttme  y.  F  1 
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dant  tout  le  cours  de  U  guerre  qui  finit  par  la  paix  de  Nimcguc,  foit  depuis  que  les  A 
devoirs  de  fa  charge  le  tenant  plus  aflidu  prés  de  Nous ,  il  nous  a  luivi  aux  fieges  Se 
dans  les  occaûons  où  Nous  avons  commandé  Nous-mêmes  nos  armées,  il  s'eft  uni- 
quement appliqué  à  Nous  donner  des  témoignages  de  (on  zele  &  de  Ton  attachement. 
Honoré-Charles  d'Albert,  duc  de  Luyncs  Se  de  Montfort  Ton  fils  aîné,  aufli capitaine- 
lieutenant  des  chcvaux-legers  de  notre  garde  &  maréchal  de  camp  de  nos  armées  après 
•s'etre  difhngué  par  beaucoup  d  adions  éclatantes,  Se  avoir  été  blcflc  au  fiege  de  Mons 
&  au  combat  de  Tongrcs ,  fut  tué  en  efeortant  un  convoy  deftiné  pour  Landau  en 
1704.  lorfqu'il  pouvoir  tout  attendre  de  la  fatisfa&ion  que  nous  avions  de  (es  ferviecs. 
C'eft;  en  imitant  ces  exemples  que  ledit  ûcur  vidame  d'Amiens ,  fécond  fils  de  notre- 
dit  coufin  le  duc  de  Chcvrcufc  commença  à  fervit  en  1693.  Nous  lui  donnâmes  en  " 
169  r.  un  des  nouveaux  regîmens  que  nous  venions  de  créer ,  Se  en  170 1.  celui  de  dra- 
gons quecommandoit  le  chevalier  d'Albert  fon  irerc  lorfqu'il  fut  tué  à  Carpy.  Il  con- 
tinua de  nous  (crvir  jufqu'i  la  mort  du  duc  de  Montfort  fon  autre  frère.  Les  diffé- 
rentes preuves  que  nous  avions  de  fa  valeur  nous  engageant  alors  à  le  pourvoir  de  la 
charge  de  capitaine-lieutenant  de  chevaux-lcgcrs  de  notre  garde ,  ce  nouvel  honneur 
ne  lui  donna  que  plus  d'émulation.  Dans  toutes  les  occalîons  qui  (e  prefenterent ,  il 
fit  paroître  tant  de  courage  &  de  conduire  que  nous  lclcvâmcs  au  grade  de  maré- 
chal de  camp  de  nos  armées  en  1708.  il  fçutpeu  de  jours  après  foutenir  l'opinion 
que  nous  avions  conçue  de  lut ,  il  força  plulicurs  bataillons  de  l'armée  de  nos  enne- 
mis qui  vouloient  envelopper  les  troupes  de  notre  maifon ,  Se  fut  le  premier  à  s'ou- 
vrir un  partage  au  travers  de  leurs  rangs.  Il  fc  diltingua  l'année  fuivante  à  la  bataille  q 
qui  fc  donna  prés  de  Mons  à  la  tetc  de  nos  chevaux  légers  ,  il  chargea  cinq  fois  les 
ennemis  &  les  repoulla  li  vigoureulcment  qu'ils  n'oferent  plus  tenter  de  nouvelles 
attaques.  Confidcraur  aufli  que  ledit  iicur  vidame  d'Amiens  a  fuccedé  aux  biens  <5c 
au  nom  des  ducs  de  Chaulnes  fes  oncles  Se  coulins ,  nous  avons  crû  devoir  lui  donner 
des  marques  cffcnttellcs  du  (ouvenir  que  nous  confervons  des  ferviecs  qu'ils  ont  ren- 
dus à  notre  couronne.  Ce  fut  moins  par  l'élévation  du  connétable  de  Luynes  qu'Ho- 
noré d'Albert  .feigneur  de  Cadcnetfon  frère  mérita  d'être  fait  maréchal  de  France 
en  i6ij>.  que  parce  qu'il  poffedoit  les  qualitez  perfonncllcs  que  demande  cette  di- 
gnité :  aufli  répondit-il  fi  bien  au  choix  qui  avoit  été  fait  de  la  perlonne  que  le  feu 
roy  notre  trés-honoré  feigneur  8c  perc  lui  érigea  fà  terre  de  Chaulnes  en  duché  & 
Pairie ,  Se  lui  donna  fucceflivcmcnt  les  gouvernemens  de  Picardie  &  d'Auvergne. 
Charles  d'Albcrt-d'Ailly  fon  fécond  fils  duc  de  Chaulnes  ,  Pair  de  France  par  la  mort  D 
fans  enfans  mâles  d'Henry-Louis  d'Albcrt-d'Ailly,  auffi  duc  de  Chaulnes  fon  frerc 
ainé  ,  après  que  fa  valeur  l'eut  fait  parvenir  au  grade  de  lieutenant  gênerai  de  nos 
armées  ,  nous  donna  des  preuves  de  (a  prudence  dans  les  différentes  ambafl'ades  ex- 
traordinaires que  nous  lui  confiâmes.  Il  fçût  y  ménager  û  dignement  les  intérêts  Se 
la  gloire  de  notre  couronne  que  par  fes  foins  nous  avons  contribué  plus  qu'aucun  au- 
tre Prince  à  l'élévation  de  plulicurs  Papes  au  pontificat.  Ledit  ficur  Vidame  fe 
trouvant  donc  li digne  par  fon  propre  mérite  &  par  celui  de  fes  predecefleurs  de  re- 
cevoir des  marques  de  notre  bienveillance  ,  Se  étant  d'ailleurs  bien  Se  duement  infor- 
mez que  le  comté  de  Chaulnes  qui  a  déjà  été  illulhé  du  titre  de  duché  Se  Pairie ,  g 
<lr  encore  dans  le  même  état  de  foutenir  cette  dignité  ,  qu'il  cft  trés-noblc  &  trés- 
«tendu ,  confifbnt  en  plufieurs  terres  ,  leigr.curics  ,  fiefs  Se  arricrefiefs  qui  en  dépen- 
dent ,  &  qu'il  relevé  de  nous  à  caulc  de  notre  château  de  Pcronne.  A  ces  causfs 
&  autres  grandes  confédérations  à  ce  nous  mouvans,de  notre  grâce  fpecialc,  pleine  puii- 
fanec  &  autorité  royale,nous  avons  créé  &  érigé  Se  par  ces  prefentes  lignées  de  notre  main, 
créons  &  érigeons  ledit  comte  de  Chaulncs.lcs  appartenances  &  dépendances,©:  les  terres 
■qui  pourront  cy-aprés  y  être  annexées  en  titre,  dignité  &  prééminences  de  duché  &  Pai- 
ne de  France ,  pour  en  jouir  par  notredit  coufin  Louis-  Augufte  d'Albert  d'Ailly  &  fes 
hoirs  Se  defeendans  mâles  en  loyal  mariage ,  pleinement ,  paifiblcment  &  perpétuelle- 
mciir  en  titre  Se  dignité  de  duché-Pairie  de  France,  aux  honneurs,  autorité , rang, 
feanec,  privilèges,  prérogatives,  prééminences,  franchifes ,  libériez  Se  autres  droits 
dont  tous  les  autres  ducs  &  Pairs  de  France  ont  joui  ou  du  jouir  &joiïiffcnt  encore 
à  prêtent  uni  en  julticc  &  junldichon  ,  feanec  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris , 
&:  auircs  nos  cours  de  parlement,  avec  voix  dclibcrative  ,  qu'en  tous  autres  droirs 
quelconques,  ibït  en  allcmbiécs  de  noblcflc,  fàirs  de  guerre,  qu'autres  lieux  &:  aftes 
de  iéanec,  d  honneur  &  de  rang.  Voulons  Se  Nous  plaît  que  toutes  les  caufes  civi- 
les &  criminelles,  perfonncllcs,  mixtes  &  réelles  qui  concerneront  tant  notredir  cou- 
lin  le  duc  de  Chaulnes ,  que  le  dtoit  de  ladite  Pairie  ,  foient  traitées  fie  jugées  ça 
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Jl  notre  cour  de  parlement  de  Paris  en  première  infbnce ,  Se  que  les  caufes  &  procès 
d'entre  les  vaflaux  &  jufticiables  dudit  duché  y  reuortiflent  aufli  par  appel  des  juges 
dudit  duché,  fauf  Se  excepte  les  cas  royaux  dont  notre  bailly  de  Pcronnc  aura  la  con- 
noiflance ,  ainiî  qu'il  avoir  avant  la  prefente  érection.  Voulons  que  notredit  cooftn  le 
duc  de  Chaulnes  &  Tes  defeendans  mâles  tiennent  à  toujours  ledit  duché  Se  Pairie 
mouvant  Se  relevant  de  Nous  nuement  Se  en  plein  fîcfàcaufê  de  notre  couronne, 
fous  une  Iculc  fby  Se  hommage  dont  notredit coufm  Nous  fera  le  ferment  de  fidélité 
en  la  manière  ordinaire.  Voulons  aufli  que  tous  Tes  vaflaux  le  rcconnoilTcnt  comme  duc 
&  Pair  de  France ,  Se  lui  rendent  leurs  foy  &  hommage  &  les  autres  devoirs  aufquels 
ils  (ont  tenus  en  ladite  qualité,  (ans  toutefois  qu  à  défaut  d'hoirs  Se  defeendans  mà- 

£  les  de  notredit  cou  fin ,  Nous  ou  nos  fucccflcurs  puifllons  prétendre  de  réunir  à  la 
couronne  le  comté  de  Chaulnes ,  fes  appartenances  &  dépendances ,  en  confcqucnce 
des  Edits,  Déclarations  &  Ordonnances  Etires  ou  à  faire  fur  l'érection  des  duchez- 
Pairies,  aufquels  Se  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues  Nous  avons  dérogé 
Se  dérogeons  par  ces  prefentes  en  faveur  de  notredit  coulin  le  duc  de  Chaulnes  Se 
fes  fuccefleurs ,  a  la  charge  néanmoins  qu'audit  défaut  d'hoirs  Se  defeendans  mâles 
de  notredit  coulîn,  ledit  duché  &  autres  terres  Se  (eigneurics  qui  y  font  ou  feront 
•ci-après  réunis  Se  incorporés  rcrourneront  à  leur  première  nature,  titre  &  qualité 
de  comté.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  confeillers  les  gens  tenans 
nos  cours  de  parlement  Se  chambre  de  nos  comptes  à  Paris,  bailly  de  Pcronneou 

C  /bn  lieutenant,  Se  à  tous  autres  nos  officiers  Se  julriciers  qu'il  appartiendra,  chacun 

*  en  droit  loi ,  que  ces  prefentes  nos  lettres  d'érection  de  duché-Pairie  ils  faflent  lire, 
publier  &  curegifrrer,  Se  du  contenu  en  iccllcs  joilir  Se  ufer  notredit  coufin  le  duc 
de  Chaulnes ,  fes  hoirs  Se  defeendans  mâles  (uccclfcurs  audit  duché- Pairie  pleinement, 
pailiblement  5c  perpétuellement ,  cédant  &  faifànc  cefler  tous  troubles  Se  empêche- 
mens ,  nonobftant  tous  Edits ,  Déclarations ,  Ordonnances  ,  Reglcmens  &  autres 
choies  à  ce  contraires,  auxquelles  Se  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues 
Nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ces  prefentes  pour  ce  regard  (êulcmenr  Se  fans 
tirer  à  confcqucnce.  Car  tel  cft  notre  plailir,  Se  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  (table 

D  i  toujours  Nous  avons  fait  mettre  notre  fcel  à  ccfditcs  prefentes ,  fauf  en  autres  cho- 
fes  notre  droit  Se  l'autrui  en  toutes.  Donné  à  Marly  au  mois  d  Octobre  l'an  de  grâce 
1711.  &  de  notre  règne  te  foixante-ncuviéme.  Signé,  LOUIS  .*  Et  plus  bas,  pat  le 
roy  ,  Voisin.  Et  au  deflous  Vtfa  Phelyppeaux,  pour  l'éreétion  du  comté  de  Chaul- 
nes en  duché-Paitie. 

Kegijirccs ,  euy  f  &  te  confentant  le  procureur  gênerai  du  roy ,  poar  jouir  par  l  impétrant 
&  fes  defeendans  miles  en  légitime  mariage,  de  leur  effet  cr  contenu  ,  ryétre  exécutées  fé- 
lon leur  formt  rjr  teneur  fkivont  &  aux  charges  portées  par  [arrêt  de  te  jour.  A  Paris  m 
parlement  le  premier  Décembre  1 7 1 1. 

E  &  le  mime  jour  en  confequence  defdiles  lettres  ,  ledit  fleur  impétrant  a  été  reçu  en  U 
qualité  cr  dignité  de  duc  de  chaulnes  Pair  de  France ,  a  faille  ferment  accoutumé  ,  &  juré  fi- 
délité au  roy  "furvant  t  arrêt  de  ce  jour.  Fait  en  parlement  ledit  jour  premier  Décembre  171 1. 
Signé,  Don  coi  s.  Avec  paraphe. 

Et  plus  bas ,  regiflrées  en  la  chambre  des  comptes ,  oùy  le  procureur  gênerai  du  roy  pour 
jouir  par  l  impétrant ,  /es  hoirs  ejr  defeendans  mâles  net.  rjrà  naître  en  loyal  maruge ,  de 
t  effet  &  contenu  en  icetles  fuivant  cr  aux  charges  portées  ptr  [arrêt  fur  ce  fait  le  ly.jum 
1714.  Signe ,  NoBLfcT. 

■ 

^  Extrait  des  regiflres  du  Parlement. 

VEU  par  la  Cour,  routes  les  chambres  affemblécs  ,  les  lettres  parentes  du  roy 
données  à  Matly  au  mois  d'Octobre  171 1.  Signées,  LOUIS:  Et  plus  bas,  par 
le  rov  ,  Voisin.  Et  fallécs  du  grand  fceau  de  cire  verte  ,  obtenues  par  Mcflirc  Louis- 
Auguflc  d'Albert  d'Aiily  vidimc  d'Amiens ,  capitaine  lieutenant  de  la  compagnie  des 
deux  cent  chevaux  légers  de  la  garde  du  roy ,  par  lefquelles  pour  les  caufes  y  conte- 
nues ledit  feignetir  a  créé  5c  érigé  le  comté  de  Chaulnes ,  les  appartenances  Se  dé- 
pendances ,  Se  les  terres  qui  pourront  cy-aprés  y  être  annexées  en  titre,  dignité  Se 
prééminence  de  duché  Se  Pairie  de  France  en  faveur  dudit  fleur  impétrant ,  fes  hoirs 
&  defeendans  mâles  en  loyal  mariage ,  ainli  que  plus  au  long  le  contiennent  Icfdites 
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lettres  à  la  Cour  addreuantes,  Se  la  requête  prefentec  par  ledit  ficur  impétrant  à  fin  \ 
■denregiftrement  dcfdites  lettres  :  conclulions  du  procureur  gênerai,  oiiy  le  rapport 
xlc  Me  Jean  le  Nain  conleiller ,  la  matière  mile  en  délibération  :  La  Cour  ordonne 
que  lefditcs  lettres  feront  enregistres  au  greffe  d'icelle  pour  jouir  par  l'impétrant ,  Tes 
hoirs  Se  defeendans  mâles  en  loyal  mariage,  de  l'effet  &  contenu  en  îcelles >  8c  être 
exécutées  félon  leur  forme  &  teneur,  à  la  charge  que  les  fiefs  Se  lcigneuriesque  ledic 
impétrant  pourra  acquérir  dans  la  fuite  pour  les  réunir  audit  duchc-Pairie  ,  confor- 
mément au  pouvoir  à  lui  donné  par  lefditcs  lettres,  ne  pourront  être  ceniez  &  reputer 
■faire  partie  dudit  duché-Pairie  qu'au  préalable  le  confentement  des  (eigneurs  dont 
-iefdîts  fiefs  &  feigneuries  rclcvcnr  ,ne  foit  rapporté  &  l'indemnité  à  eux  payée  >  comme 
aufli  à  la  charge  que  l'nnpctrant  ne  pourra  jouir  du  droit  de  reflort  immédiat  en  la 
cour  pour  ration  dudit  comté  de  Chau Inès ,  &  des  leigneurics  qu'il  y  réunira ,  qu'a- 
prés  avoir  préalablement  indemnité  les  officiers  qu'il  appartiendra.  Fait  en  parlement  ;B 
le  premier  décembre  mil  lept  cens  onze.  Signé,  Donc©*,  avec  paraphe. 

Extrait  des  regifires  de  Parlement. 

VEUpar  la  cour  les  grand  chambre  &  tournellc  afTemblces ,  l'information  faite 
d'office  à  la  requête  du  procureur  gênerai  du  roy  le  vingt-fept  novembre  171 1. 
de  l'ordonnance  d'icelle  par  le  confciller  a  ce  commis  ',  des  vie ,  muurs ,  convcrfàtion , 
religion  catholique ,  apoftolique  &  romaine ,  fidélité  au  fervice  du  roy  ,  valeur  &  ex- 
périence au  fait  des  armes  de  Mcffirc  Louis-Auguftcd'Albert-d'Ailly,  vidame  d'Amiens,  ^ 
capitaine-lieutenant  de  la  compagnie  des  deux  cent  chcvaux-legers  de  la  garde  du  roy, 
pourfuivant  fà  réception  en  la  dignité  de  duc  de  Chaulnes ,  Pair  de  France  >  les  lettres 
d'érection  du  comte  de  Chaulnes  en  titre  Se  dignité  de  duché-  Pairie  de  France  du 
•mois  d'oétobre  171 1.  Larrcft  d'enregiftrement  d'iccllcs  de  cejourd'hui  premier  décem- 
bre audit  an  ,  l'extrait  baptiftairc  dudit  ficut  d'Albert  du  vingt-deux  décembre  1*76. 
4c  la  requête  par  lui  prefentec  à  fin  d'être  reçu  en  ladite  dignité  ,  conclulions  du 
procureur  gênerai  du  roy  :  ouy  le  rapport  de  Me.  Jean  le  Nain  ,  confciller,  la  matière 
mifeen  délibération  ,  la  cour  a  arrête  &  otdonne  que  ledit  Louis- Augufte  d'Albcrt- 
«TAilly ,  fera  reçu  en  la  qualité  &  dignité  de  duc  de  Chaulnes  ,  Pair  de  France,  en 
prêtant  le  ferment  de  bien  Se  fidèlement  fervir ,  affilier  Se  confciller  le  roy  en  (es  tres- 
sautes ,  tics-grandes  &  importantes  affaires ,  &  prenant  féance  en  la  cour  y  rendre  D 
la  juflice  aux  pauvres  comme  aux  riches ,  garder  les  ordonnances ,  tenir  les  délibéra- 
tions de  la  cour  clofes  Se  fecretes ,  Si  en  tout  le  comporter  comme  un  bon  ,  fage , 
vertueux  fie  magnanime  duc  &  Pair  de  France  doit  faire,  &  à  I  mitant  mandé  après 
qu'il  a  eu  quitte  fon  épée  &  fait  ledit  ferment ,  il  a  écç  reçu  &  eu  rang  fi:  féance  en 
la  cour.  Fait  en  parlement  le  premier  jour  de  décembre  17 1 1 .  Signe ,  Doncois.  avec 
paraphe. 

Enregijtrement  à  U  chambre  des  tempes  des  lettres  ttrecl  'm  du  dtuhc  &  Parte  de 

Cb&ulrxs.  du  ly.Jum  1714.  g 

VEu  par  la  chambre ,  les  lettres  patentes  du  roi  en  forme  de  chartes  ,  don- 
nées à  Marly  au  mois  d  Octobre  171 1.  Signées,  LOUIS,  ér  plus  bas,  Par  le 
roy,  Voysin.  Et  fcellées  fur  lacs  de  love  rouge  &  verte  du  grand  fecau  de  cire 
verte,  obtenues  Se  impetrées  par  mciiirc  Louis- Augufte  d' Albert -d'Ailly,  vidamo 
d  Amiens,  maréchal  de  camp  des  armées  de  (a  majclté,  capitaine  lieutenant  des 
chevaux  légers  de  la  garde  du  roi,  par  lefquelles,  Se  pour  les  caulcs  y  contenues,  fa 
majefté  a  créé  fi:  érige  le  comté  de  Chaulnes ,  les  appartenances  Se  dépendances,  fie 
les  terres  qui  pourront  y  être  cy-aprés  annexées  en  titres,  dignité  Se  prééminence  *j 
de  duché  &  Pairie  de  franec,  pour  en  jouir  par  ledit  licur  impétrant  Se  fes  hoirs  &r 
defeendans  mâles  en  loyal  mariage  pleinement,  paifiblemcnt  &  perpétuellement , en 
titre  Se  dignité  de  duché  Se  Pairie  de  franec ,  Se  le  tenir  à  toujours ,  mouvant  &  re- 
levant du  roi ,  nuement  ôe  en  plein  fief,  à  caule  de  la  couronne  ,  fous  une  feule  foy 
&  hommage  :  comme  plus  au  long  le  contiennent  lefditcs  lettres  à  la  chambre 
adrellames.  Vû  aufli  l'arrêt  de  la  chambre  en  forme  de  commiifion  du  fept  Mars 
1713.  intervenu  fur  la  prclcntation  à  elle  faire  deldites  lettres  par  l'impetranr,  por- 
tant qu'à  la  requête  du  procureur  gênerai  du  roi  j  il  (croit  informé  (ur  les  lieux  do 
la  qualité ,  coniiftance,  valeur  Se  revenu  de  ladite  terre  de  Chaulnes,  commodité 
a  incommodité  de  rétention  d'icelle  en  duché  Se  Pairie  ,  pardevant  le  lieutenant 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  CHAVLNES.  i09 

/  général  au  bailliage  de  Pcronne,  qui  donnerait  fur  ce  fon  avis,ainfi  que  le  fubfhtut 
du  procureur  gênerai  du  roi  audit  liège,  L'information  lur  ce  faite  par  ledit  lieute- 
nant général  au  bailiiage,  gouvernement  Se  prévôté'  de  Pcronne  le  18.  avril  1714. 
l'avis  du  lubftitut  du  procureur  gênerai  du  roy  du  même  jour,  celui  dudit  lieute- 
nant général  du  11.  dcfdits  mois  &  an.  La  requête  prefentée  a  la  chambre  par  ledic 
ficur  Louis- Auguftc  d'Albert-d'Ailly  impétrant,  lcldites  lettres  aux  fins  de  vérifica- 
tion &  enrégimentent  d'icelles ,  conciliions  du  ptocurcur  gênerai  du  roy ,  &:  tout 
confideic.  La  chambre  a  ordonne,  Se  ordonne  Icfdttes  lettres  être  rcgiftrées  pouc 

B  jouir  P3r  I  impétrant,  fes  hoirs  &  defeendam  mâles,  nez  &  à  naître  en  loyal  ma- 
riage, de  l'effet  Se  contenu  en  iccllcs,  à  la  charge  de  faire  la  loy  &  hommage  au 
roy,  tant  pour  raifon  dudit  duché  &  Paine  de  Chautncs,  que  des  terres  Se  fiels  &, 
feigneuries  y  réunies,  en  vertu  de  lettres  rcgiftrées  en  la  chambre ,  &  d'en  fournir* 
l'aveu  &  dénombrement  en  la  chambre  dans  le  temps  de  la  coutume-,  Se  à  l'égard 
des  rerres  qu'il  pourrait  réunir  dans  la  fuite  audit  duché ,  fera  tenu  de  le  pourvoir 
pardevers  la  majelté,  pour  obtenir  de  nouvelles  letttes  ,  Se  les  faire  regillrer  eu 
la  chambre  ;  &  à  la  charge  d'indemnifer  les  feigneurs  particuliers ,  dcfquels  lefditcs 
terres  Se  (cigneuries  réunies  audit  duché ,  pourraient  rélever ,  enfembic  les  officiers 
du  bailliage  de  Pcronne  dans  le  refiort  delipicls  efè  ledit  duché,  &  qu'il  ne  jouira  de 
l'cflet  des  changemens  de  mouvance  &  diffraction  de  refTorr  qu'après  avoir  fait  la- 
dite indemnité.  Fait  le  27.  juin  1714.     Collationné  avec  paraphe  :  à"  plus  bas  effc 

C  écrit  :  Extrait  des  regiftres  de  U  chambres  des  t$mftes.  Signé  No  blet. 

Foy  &  hmmage  dm  duché  &  furie  de  Chitines  far  M.  le  duc  de  Chtulnes  es  mains  de  M. 

le  Chancelier,  du  ij.  aoufi  1714. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  France  &  de  Navarre  ,  à  nos  amez  &  féaux 
confcillcrs  les  gens  tenans  noue  chambre  des  comptes  à  Paris,  Sakir.  Notre 
très-cher  &  bien  amé  coulin  Louis-Auguftc  d'Albert-  d'Ailly ,  duc  de  Chaulncs, 
Pair  de  France,  vidamc  d'Amiens  ,  baron  de  Pccqtiigny,  capitaine-lieutenant  des  deux 
cens  chevaux  -  légers  de  notre  garde  ,  &  maréchal  de  nos  camps  Se  armées,  Nous 
ayant  ccjourd'huy  fait  &  rendu  en  perfonne  es  mains  de  notre  très-cher  &  tcal  che- 
valier, chancelier  de  France,  le  ficur  Diniel-François  Voyiin  ,  commandeur  de  nos 
ordres ,  les  fby  &  hommage  qu'il  cil  tenu  de  nous  faire  ,  pour  raifon  du  duché  de 
D  Chaulncs,  circonffances  &  dépendances  ,  mouvant  &  relevant  de  nous  à  caulc  de 
notre  couronne,  Nous  l'ayons  reçu  Se  recevons  par  ces  prefentes auldits foy  &  hom- 
mage i  fauf  notre  droit  &  l'autruy.  Vous  mandons  Se  enjoignons  que  fi  faute  dcfdits 
foy  fie  hommage  Se  droits  non  payez  ,  ledit  duché  de  Chaulncs  ,  circonllances  Se 
dépendances,  «oient  lailîs  Se  arrêtez,  vous  ayez  incontinent  Se  fans  délay  à  lui  en 
faire,  comme  nous  lui  en  faifons,  pleine  &  entière  main-lcvc'e,  à  la  chargé  toutefois 
de  fournir  par  lui  fes  aveu  &  dénombrement  dans  le  temps  requis  par  la  coutume, 
&  de  payer  les  droits  &  devoirs  aufqucls  ileft  tenu, fi  fait  n'a  été.  Car  tel  cfl  notre 
plailir.  Donné  à  YerfaiUes  le  quinzième  jour  d'aouft  l'an  de  grâce  mil  (ept  cent  qua- 
torze &  de  notre  règne  le  foixante- douzième.  Par  le  roy  en  (on  conlcil ,  ligné, 

Millain  ,  avec  grille  Se  paraphe. 
E  w 

LES  gens  des  comptes  du  roy  notre  fire  au  prévôt  de  Paris  ou  fon  lieutenant, 
procureur  du  roy ,  receveur  du  domaine  Se  autres  qu'il  appartiendra ,  Salut.  11 
nous  clt  apparu  par  lettres  patentes  de  là  majefté,données  a  Verfaillcs  le  quinze 
aouft  mil  lept  cent  quatoize  ,  lignées  par  le  roy  en  fon  conlcil  ,  Millain  Louis- 
Auguftc  d'Albert-d'Ailly ,  duc  de  Chaulnes,  Pair  de  France,  vidamc  d'Amiens ,  ba- 
ron de  Pccquigny  ,  capitaine- lieutenant  des  deux  cent  chcvaux-lcgcrs  de  la  garde 
du  roy  &  maréchal  des  camps  Se  armées  de  fa  majelté  ;  avoir  fait  à  (a  majefté  les  loy 
F  &  hommage  qu'il  ctoir  tenu  de  faire  pour  raifon  du  duché  de  Chaulnes,  enconftan- 
ces  &  dépendances  ,  relevant  du  roy  à  cauk  de  la  couronne  ,  aulqucls  foy  &  hom- 
mage ledit  ficur  duc  de  Chaulnes  a  été  reçu  ,  fauf  le  droit  du  roy  &:  l'autruy  en 
tout,  au  duplicata  dcfqucllcs  lettres  patentes  ces  prckntes  font  attachées  fouslccon- 
trcfcel.  Si  vous  mandons  &  ordonnons  à  chacun  de  vous  en  dreir  loy  ,  li  comme  a, 
luy  appartiendra  ;  que  li  pour  caufe  dclJitcs  foy  &  homnuge  non  laits ,  que  ledit 
duché  de  Chaulncs  relevant  de  fa  majelté  a  caulc  de  fa  couronne  ,  appartenances  Se 
dépendances  font  ou  ctoicnt  laifis  fle  mis  en  la  main  du  toy  notre  fire  ,  vous  les 
Tmc  V.  G  j 
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mettiez  &:  fartiez  mettre  incontinent  &  fans  delay  à  pleine  Se  entière  •délivrance, 
pourvu  que  dans  le  temps  de  la  coutume  ledit  (leur  en  baille  par  écrit  en  ladite  •* 
■chambre  fes  aveu  &  dénombrement ,  farte  Se  paye  les  dtoits  &  devoirs ,  fi  aucuns 
(ont  dûs  pour  ce  ,  à  vous  receveur,  fi  faits  &  payez  ne  les  a  ,  &  qu'il  n'y  aie 
aucune  chofc  du  domaine  du  roy  notre  feigneur ,  ni  autre  caufe  raisonnable  d'empê- 
chement, pour  quoy  faire  ne  les  devez,  laquelle  en  ce  cas  vous  nous  écrirez  à  riti 
<lûc.  Donné  en  la  chambre  des  comptes  le  vingt-deuxicme  jour  d'aourt;  mil  lept  cenc 
<juatosze.  Signé  Fossart,  &  (celle. 

Et  au  dos  eft  écrie.  Le  ont*  avril  mil fept  cent  quinze ,  fignifie'  à  Mmfteur  le  Pri- 
eur eur  gênerai,  parlant  à  M'.  Bigtt  fm  feercturt  ,par  nous  Léon  Faugcn,  huijjier  des  comp- 
let, demeurant  rue  des  fept  vojes ,  paroij/i  de  faim  Htlatre ,  Signe,  VaUCON,  avec  pa- 
raphe, &  fins  bas  eft  écrit.  Controllé  À  Paris  ce  II,  avril  17x5.  regijlre  61.  fol.  16. 
5ignc>  Le  Camus.  * 
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CHAPITRE  XII. 

R  O  H  A  N-R  O  H  A  N. 

DUCHE-PAIRIE 

Parti  de  $.  traits 
é  teupé  d'un  ,  qui 
fent  8.  qu4ttiets  , 
su  l.du  chef  d'E- 
t  rtux  ,nu  x .  de  Sa- 
vant ,  ait  $ .  d' Ana- 
g«n  ,  au  4  ■  d'Ztefe  , 
4N  5.  cf  i.dtla 
peinte  de  BretJgnt, 

4M  6.  de  Milan  ,  4S 

7.  d>  S.Stvtm ,  4» 

8.  <fc  Vnrabta  cr 

/«r  /f  ïJ»r  </> 
Ruban,  (»mme  à  de- 
vant tme  IV  p. 66. 

LÀbaronic  de  Frontcnay  en  Saintonge  «voit  été  érigée  en  duché-Pairie  en  fa- 
veur de  BENJAMIN  de  Rohan,  feigneurde  Soubiie,  par  lettres  du  roy  Louis 
XI II.  données  à  gantes  au  moisdcjuillct  1616.  mats  n'ayant  point  été  cnregiltrécs,clles 
n'ont  eu  aucun  effet.  Elle  a  été  de  nouveau  érigée  en  duché-Pairie,  lous  le  nom  de 
Kohan-Rohan,enfàïcurd'HERCULES-MERlADEC  de  Rohan,  prince  de  Sou- 
bize,  Se  de  Tes  cnt.nu  &  defeendans  mâles  en  ligne  dirc&c  ,  par  lettres  données  à 
Fontainebleau  au  mois  d'octobre  1714.  regiftrées  au  patlcmcnc  le  18.  décembre  fui- 
P  vant.  La  généalogie  de  la  mailbn  de  Rohan  ,  de  laquelle  font  fortis  les  Princes  de 
Soubizc  ,  ducs  de  Rohan-Rohaa,  Pairs  de  France,  -  été  rapportée  tome  IV.  de  cette 
hifiotre  ,  page  66.    Voyez,  Us  pièces  qui  Jument  concernant  ces  ereclions. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 
DE  FRONTENAY 

ET   DE  ROHAN- ROHAN 

Erccîion  lie  la  Baronnie  Je  Frontenay  en  Saintonoe  en  titubé- Pairie  de  France  ,  en  faveur  de 
Ben/amin  de  Rohan  ,  Jetgneur  de  Souhtze  rjr  fit  hoirs  malts.  A  Nantes 
au  mois  de  'Juillet  16 16.    Non  vérifiée. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  rot  de  France  Se  de  Navarre.  A  tous  prefens  Se 
à  venir.  Salut.  Comme  l'une  des  plus  grandes  marques  de  l'autotitédcs  rois  le 
reconnoît  particulièrement  en  ladifhïbution  de  l'honneur,  aufli  leur  plus  grand  foin 
doit  être  qu'un  fi  cher  8c  précieux  ornement  foitdifpcnlé  à  nielure  &:  proportion  du 
mérite  de  ceux  qui  en  doivent  erre  illuftrcz  -,  pourquoi  fçachans  ,  que  les  plus  hauts 
titres  &  dignitez  de  nôtre  roiaume  fc  peuvent  dignement  départir  i  nôtre  tres-cher 
&  bien-ame  coulin  Benjamin  de  Rohan,  premier  baron  de  Saintonge,  à  caufe  de 
la  ville  Se  baronniede  Frontenay,  tant  pour  l'antiquité  Se  grandeur  de  (on  nom  ,quc 
pour  les  vertus,  dignitez  Se  lervices  de  les  prédccclicurs,  étant  chofe  aJkz  notoire  Se 
remarquable  ,  que  la  maifon  de  Rohan  dclccnduë  du  premier  roi  de  Cretagnc,  & 
nec  aufli-tôt  que  le  nom  de  la  province,  par  un  grand  heur  Se  bénédiction  accoutu- 
mée, toujours  de  mâles  en  mâles,  depuis  douze  cens  ans,  retenant  le  rang  Se  mérite 
de  fon  ptemier  tige  Se  auteur ,  tellement  quelle  fc  peut  juftement  dire  avoir  été  au- 
tant honorée  pat  cous  les  potentats  de  la  chtétiente ,  que  mailon  qui  foit  aujoutd  hui , 
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car  en  la  Bretagne  où  ils  croient  les  plus  connus,  outre  qu'ils  ont  eu  cet  honneur 
particulier  de  couronner  les  rois  du  pays  tant  qu'ilsont  durc,&  après  eux  les  Ducs  qui  rc-  Av 
cevoient  d'eux  la  couronne  avec  actions  de  grâce:  Les  m.ilcs  de  ladite  mailon  o;it  piuiicurs 
fois  époufé  des  filles  de  Bretagne ,  julquclà  que  les  ducs  mourant  ont  par  ttthmenc 
ordonne,  que  l'une  de  leurs  filles  tut  mariée  en  iccllc  niaifon ,  recommandant  avec 
paroles  d'honneur -fà  grandeur  Se  ton  antiquité,  dequci  oucre  pluùcurs  Se  grands 
témoignages,  le  reftament  de  François  I  duc  de  Bretagne  peut  taire  lurHùntc  preu- 
ve, par  lequel  il  ordonne,  que  l'une  de  fes  filles  tut  doni.éc  en  mariage  au  feigneur 
Je  Rohan ,  celui  qui'l  connoiiioit  eue  dclccndu  le  plus  prés  du  lang  Se  mailon  de 
Bretagne,  mais  comme  le  luftre  de  cette  ancienne  noblcfle  ctoittrcs  grmi,  aurti  ne 
s'elr-il  pas  contenu  dans  les  bornes  de  la  Province  où  elle  avoir  pris  nairtanec,  mais 
s'clt  étendu  par  tous  les  coins  de  la  chrétienté ,  Se  a  été  honorée  par  l'alliance  de  g 
tous  les  plus  grands  monarques  de  l'Europe  ;  ayant  les  mâles  de  cette  mailon  époulé 
-des  filles  d'Efpagnc ,  d  Arragon ,  d'Angleterre,  de  Navarre,  d'Irlande,  de  Milan  ,  de 
Lorrainc>  d'Armagnac,  d'Alençon  ,Sc de  tous  les  plus  grands  princes  de  la  chrétienté, 
comme  aulli  les  filles  de  Rohan  fc  trouvent  avoir  été  mariées  en  la  plupart  dcfdites 
rnaifons  ;  mais  le  plus  fpccial  honneur  que  ladite  maiiqn  a  reçu,  &  ce  qui  nous  rend 
nôtredit  Coulin  plus  cher  Je  recommandable ,  c(t  qu'il  nous  clt  allié  par  le  moyen  de 
nôtre  grande  tante  Ifabcau  de  Navarre,  grandmere  de  nôtredit  coulin,  à  quoi  nous 
ajoutons  encore  la  recordation  des  vertus  Se  mérites  de  les  généreux  ancêtres ,  5c 
principalement  de  feu  nôtre  CouTin  Pierre  de  Rohan ,  fieur  de  Gié ,  maréchal  de 
rrance,à  la  valeur  Se  lagcflc  duquel  la  France  a  confeiré  devoir  l'honneur  de  cette  £ 
grande  &  admirable  victoire  qu'elle  obtint  à  Fornoue  fur  toute  l'Italie  ,  &dc  plulicurs 
autres  beaux  Se  heureux  luccés  qu'il  a  cû  és  plus  importantes  affaires  de  fon  temps-, 
comme  aulli  de  feu  notre  coulin  Jean  de  Rohan,  Icigncur  de  Montauban,  marc  chai 
de  France,  6:  depuis  Amiral,  employé  de  ton  temps  es  plus  grandes  charges  de  ce 
royaume. 

Pourquoi  toutes  ces  choies  confiderces  ,  nous  avons  étcmeûs  d'un  jufte  &  lingu- 
lier  delir  de  reconnoitre  a:  décorer  notre  dit  coulin  ,  des  plus  honorables  titres  d'hon- 
neur qui  toit  en  nôtre  état. 

Sçnvoir  failbns  que  voulant  à  l'exemple  de  nos  prédccclïcurs,  non  feulement  con- 
lerver,  mais  accroître  les  grandes  Se  anciennes  mailôns  de  notre  royaume,  csqucllc»  £j* 
principalement  la  vertu  le  trouve  jointe  à  la  noblclVc  Se  antiquité ,  afin  quelles  foyent 
les  fermes  Se  aflurées  colonnes ,  tur  Icfquellcs  notre  couronne  fc  puillc  repofer  & 
foûtenir,  mettant  auflî  en  confidctation  que  ladite  Baronnie  de  Fio.i.cnay  apparte- 
nante à  nôtredit  coulin  ,  eft  une  des  plus  bel'csSe  anciennes  terres  de  ecttuy  roiau- ' 
me,  &  la  première  baronnie  de  Saintongc,  mouvances  de  nous,  les  dioits  d'ici  Ile 
honoraires  comme  la  valeur  Se  revenu,  &  qui  s'étend  en  foixante  trois  paroi  Iles , 
avec  quatre  belles  ohâtellcnies  au  dedans  des  fins  &  limites  de  UUitc  Baronnie,  ayant 
en  nombre  de  beaux  8e  riches  fiers,  ce  qui  clt  très  digne  Se  capable  du  nom  Se  titre 
de  duché  Se  Pairie, en  peut  ledit  lîcur  entretenir  la  dignité  &  Iplcndcur. 

Pour  ces  cautes  Se  autres  conliderations  à  ce  nous  mouvantes ,  avons  à  la  fuppli-  g> 
cation  de  nôtredit  coulin,  par  l'avis  de  nôtre  conlcil,  oùémient  la  reine  notre  très 
honorée  dame  Se  merc,  Se  aucuns  princes,  fcigneursSe  officiers  de  notre  couronne  » 
8e  de  notre  certaine  Icicncc,  grâce  fpcciale ,  pleine  puillânce  Se  autorité  royale,  par 
ces  prefentes  (ignées  de  notre  main  ,  joint,  uny,  annexé,  Se  incorporé  ,  joignons, 
unifions,  Si  incorporons  à  ladite  terre  de  Frontenay  les  autres  terres  6c  fiefs  qui  en 
dépendent,  circonlrances  &  dépendances  diccux  Se  qui  lui  appartiennent,  Se  le  tout 
cnlcmblc,  créé  Se  érigé  ,  créons  Se  érigeons  en  titre,  nom  &  dignité  de  duché  Se 
Pairie  de  France ,  &  notre  dit  coulin  &  les  (uccefléurs  mâles,  feigneurs  de  ladite  terre  de 
Frontenay,  nomme  Se  réputé  ducs  de  Frontenay  &  Pairs  de  France  ,  pour  en  jouir 
ce:  ulcr  par  luy ,  Se  après  Ion  décès  lèfdits  hoirs  Se  lucccllcurs  miles,  Icigncursdc  ladite  p 
Baronnie,  perpétuellement  Se  a  toujours,  en  titre  de  dignité  de  duché  Se  Pairie  de  ' 
Fur.cc,  avec  les  honneurs,  autoritez,  prérogatives ,  prééminences,  franchîtes  Se  li- 
bériez â  dt.es  &  Pairs  appartcuat.s ,  ce  tout  ai  ni  i  que  les  autres  ducs  Se  l'a irs  en  nient, 
tant  en  j;iflice  Se jurildiction ,  («lance  en  nos  cours  de  parlement,  voix  Se  opinion 
del:berat:vc  en  icellcs , qu'en  tous  autres  droits,  actes  &  léanccs  d  honneur  Se  de  rang; 
te  ce  (ous  le  rcllbrt  de  notredite  Cour  de  Parlement  de  Paris  :  Se  ce  failant  que  les 
cailles  concernant  ladite  Paine  ou  droits  d'icclles ,  où  nôtredit  Coufinanra  intérêt, 
feront  traitées  en  première  inllaucc  en  notredite  cour  ,  comme  les  autres  Pairies  de 
Fiance,  Se  les  appcliatuas  interjettes  des  ollîcicrs  dudit  duché  par  les  valleaux, 
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rcflotiiflcnt  nucment  &  fans  moyen  en  notre  cour  de  parlement  de  Bourdeaux;  & 
A  à  cette  fin  avons  icellc  baronnic  y  jointe,  diftraite  Se  exemptée ,  difttayons  de  exemp- 
tons, de  tous  nos  autres  juges,  cours  &  jurildidions ,  où  elle  avoit  accoutumé  de 
rclTbrtir ,  tant  en  première  infiance  que  par  appel  auparavant  la  prefente  création 
&  en  tous,  fors  fie  excepté  les  cas  royaux  feulement ,  dont  la  connoifiance appar- 
tiendra à  nos  juges,  pardevant  lcfqucls  ils  avoient  accoutumé  de  reûortir  auparavant 
cefdites  prefentes,  lequel  duché  fie  Pairie  de  Frontcnay  notredit  coufin  tiendra  nuc- 
ment &  en  plein  fief  de  nous ,  à  caufe  de  notre  couronne ,  fous  une  feule  foy  6c 
hommage  lige,  laquelle  il  fer»  tenu  nous  faire  ejr  prêter  en  qualité  âe  duc  &  Pair  Je 
ïrame,  &  comme  tel  nous  voulons,  entendons ,  fie  nous  plaît,  que  tous  fes  vaflaux 
9e  fujets  le  reconnoiffent,  Se  quand  le  cas  y  écherra  lui  fanent  6c  prêtent  ,  6c  à  fef- 
dits  entans  heriticts  fucccflcurs mâles,  les  foy  &  hommages  &  autres  rcconnoiflances, 
B  baillent  aveu  fie  dénombrement ,  fanent  Se  payent  le  devoir  félon  la  nature  des  terres 
qu'ils  tiennent  de  luy ,  audit  titre  <5e  qualité  de  duc  «3c  Pair  de  France ,  fie  pour  l'exer- 
cice de  la  jiuifdiction  dudit  duché ,  voulons  que  notredit  coufin  Se  fes  fucceffeuts 
ducs  de  Frontcnay  ,  puiilcnt  taire  créer  &  établir  un  fiege  de  duchc'-Paitie  audit  lieu 
de  Frontcnay,  auquel  y  aura  un  fcnéchal  ou  bailly ,  un  lieutenant,  un  procureur  fie 
un  greffier,  fie  le  nombre  des  notaires,  fergens  <5c  officiers  accoutumez  pour  y  exer- 
cer la  juftice,  &  connoître  par  appel  des  caufes  qui  auront  ététraittecs  ea  première 
inftance  prdevant  le  ji*ge  particulier  des  terres  Se  feigneuries,  jointes  &  unies  fous 
ledit  duché,  entre  tous  les  lujcts  Se  julticiablcs  defdiis  Seigneurs  dudit  duché,  (clon 
l'étendue  dcfditcs  juftiecs  Se  jurifdtctions ,  Se  que  les  juges  dcldits  lieux  peuvent  & 
ont  accoutumé,  les  appellations  duquel  (cnéchal  ou  brilly  tcllortiront ,  comme  dit 
eft  en  norredùc  cour  de  parlement  de  Bourdeaux ,  demeurant  au  lurplus  bdite  ba- 
ronnie  de  Frontcnav  perpétuellement  audit  titre  «5c  dignité  de  duché  Se  Paine  de 
France  ,  héritages  des  en  tans  «3c  autres  heriticts  mâles  d'icclui  notredit  coufin  ,  «5c 
avenant  défaut  d'hoirs  mâles  à  l'avenir ,  leldites  dignitez  de  duc  Se  Pair  demeu- 
reront éteintes  «3c  tupprimecs,  tans  que  par  le  moyen  de  cette  prefente  création  ,  ny 
de  ledit  tait  au  mois  de  juillet  1J70.  fur  l'érc&on  des  terres  &  feigneuries  en  du- 
chez  <3c  marquifats ,  l'on  puille  prétendre  letdits  duché  Se  Pairie  être  unis  &  incor- 
porez à  notre  couronne,  auquel  édit  &  autres  précedens  ou  fubfequens,  même  aux 
déclarations  du  dernier  Décembre  158 1.  vérifiée  en  notre  cour  de  parlement,  at- 
tendu les  caufes  qui  nous  meuvent  d'honorer  notredit  coufin  &  fa  poftcrité,defdits 
titres  &  qualité  de  duc  &  Pair  de  France ,  Se  que  l'intention  dcfdics  édits  &  decla- 
D  rations  n'a  été  que  pour  empêcher  fimportunité  de  ceux  qui  fans  metite 
pourraient  afpircr  à  tel  honneur ,  Nous  avons  pour  le  regard  «Je  notredit  coufin 
Se  fa  famille ,  Se  des  enfans  qui  viendront  de  luy  en  loyal  mariage ,  foit  mâle  ou 
femelle,  ou  autres  héritiers  ou  ayans  caufe,  dérogé  <3c  dérogeons,  voulons  qu'ils 
jouillcnt  de  ladite  batonnie  de  Frontenay  Se  fes  appartenances,  au  même  titre  Se 
qualité  qu'elle  eft  de  prefent,  Se  comme  ti  la  création  de  duché  &  Pairie  n'avoitetc 
faite,  (ans  laquelle  condition  «3c  dérogation  notredit  coufin  n'eut  voulu  accepter  notre 
prêtent  don  &  libéralité,  ny  conlentir  en  aucune  manière  la  prefente  création  Se 
érection. 

£  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  «Se  féaux,  les  gens  de  nos  cours  de  parle- 
ment Se  chambre  de  nos  comptes,  &  autres  nos  jufticiers  Se  officiers  qu'il  appar- 
tiendra, <3t  à  chacun  d'eux  en  droit  foy  ,  que  ces  prefentes  ils  fifTent  lire,  publier 
Se  enregiftrer,  Se  du  contenu  en  icellc,  jouit  Se  ulcr  pleinement  Se  paifiblcmcnt  no- 
tredit coufin  Benjamin  de  Rohan,  fcfdits  hoirs,  fucccflcurs  «5c  ayant cautc ,  fcsfiijcrs 
&  vaflaux ,  fans  leur  mettre  ou  donner  ores  ni  pour  l'avenir  aucun  trouble  ni  em- 
pêchement, au  contraire, lequel  fi  fait,  mis  ou  donné  leur  étoit,  nous  voulons  qu'ils 
le  faflent  reparer  incontinent  &  fans  délay  ,  «3c  remettre  au  premier  état ,  &  dû,  con- 
traignant à  ce  taire,  &  foutfrir  tous  ceux  qu'il  appartiendra  par  toutes  voycsdûcs  Se 
F  railonnablcs -,  Cartu  est  nothe  plaisi*.  Nonobftant  notredit  édit  «5c  autres  or- 
donnances Se  déclarations , faites  tant  pour  la  téunion  à  notre  couronne,  dcfdits  du- 
chez,  marquifats  Se  comtez  de  nouvelle  «cation,  que  pour  la  limitation  du  nom- 
bre dcfdits  ducs  Se  Pairs  de  France,  fie  quelconques  autres  lettres  à  ce  contraires , 
aufquellcs  Se  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues ,  nous  avons  de  nos  mou- 
vement, puitfance  Se  autorité  que  deflus,  dérogé  <5c  dérogeons  par  ccfditcs  prefentes , 
fie  afin  que  ce  toit  chofe  ferme  fie  ftabie  à  toujours,  nous  avons  à  icellcs  fait  mettre 
notre  fecl  faufen  autres  choies,  notre  droit  &  l'a  ut  ru  y  en  toutes. 

Donné  à  Nantes  au  mois  de  Juillet  l'an  de  grâce  16 z6.  Se  de  notre  règne  le  dix- 
lome  F.  '  H  } 
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fifptiemc  Sigtéy  LOUIS.  Et  foc  le  reply  par  le  roy  Phelippbaux  ,  Vificmtmtr.  A 
£«au».  Et  (celléesdu  grand  fceau  de  cire  verte  en  lacs  de  love  rouge  &  verte. 

Lettres  d'éreéïtm  de  U  htrtnie  de  Frmterwf  en  duché -Pâtr te  fous  te  mm  de  Rabat-Rebut. 
Damées  à  Tmatneblcxu  ut  mais  totfobre  17 14. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  preJêns  & 
à  venir;  Salut.  La  maifon  de  Rohan  eft  fi  illuftre  par  l'ancienneté  de  (on  3 
origine»  qui  remonte  aux  temps  les  plus  reculez  par  fes alliances  avec  la  plûparrdes 
princes  de  l'Europe ,  principalement  avec  la  maifon  de  France  ,  par  les  grands  hom- 
mes qu'elle  a  donnez  à  l'Etat ,  Se  par  les  rangs  dont  les  rois  nos  predeceficurs  les 
onr  honorez,  &  dans  letquels  Nous  les  avons  confervez,  qu'en  ajoutant  encore  les 
plus  értoinentes  dignitez  du  Royaume  à  ces  rangs  diftinguez  dont  elle  jouit,  Mous 
croyons,  &  recompenfer  en  elle  un  mérite  reconnu,  &  exciter  dans  les  autres  une 
noble  émulation  :  motifs  qui  Nous  ont  toujours  fait  agir  dans  la  difpenfation  de  nos 
grâces-,  ce  font  ces  mêmes  motifs  qui  ont  porte  les  rois|nos  predecedeurs  à  décorer 
de  titres  Se  de  dignitez  les  terres  de  la  mailon  de  Rohan.  Charles  IX.  érigea  la  terre 
de  Guémcnc  en  principauté  en  faveur  de  Louis  de  Rohan.  Apres  avoir  dit  dans  fes  *~ 
lettres  patentes  de  1570.  que  la  mailon  de  Rohan  eft  une  des  plus  anciennes  &  des 
plus  illuftre?  de  l'Europe ,  &  qu'elle  a  eu  de  tout  temps  des  alliances  avec  les  plus 
grands  rois  ;  il  ajoute  qu'il  fc  détermine  à  faire  cette  érection  afin  que  la  terre  de 
Guémené  foir  illuftrée  de  titres  corrcfpondans  à  la  grandeur  de  la  maifon  de  Rohan 
&  à  la  qualité  des  predecedeurs  de  Louis  de  Rohan.  Henry  III.  en  ij88.  érigea  le 
comté  de  Monbafon  en  duché-Pairie,  en  faveur  de  Louis  de  Rohan  ;  les  lettres  d  é- 
tection portent  que  c'clt  chofe  notoire  Se  remarquable ,  que  la  maifon  de  Rohan  def* 
cenduë  du  premier  roy  de  Bretagne  née  aufll-tôt  que  le  nom  de  la  province ,  a  tou- 
jours continuée  de  mâle  en  mâle  depuis  douze  cent  ans ,  retenans  le  rang  &  mérite  de 
fon  premier  auteur  ,  qu'en  Bretagne  elle  a  toujours  eu  cet  honneur  particulier  de 
couronner  les  rois  du  pais  tant  qu'ils  ont  dure ,  Se  après  eux  les  ducs  qui  recevoient 
d'elle  la  couronne  avec  actions  dé  grâce  ,  que  les  malcs  de  cette  mailon  ont  epoufe 
plufieurs  fois  des  filles  de  la  mailon  de  Bretagne  ,  les  ducs  l'ayant  ainfi  ordonné 
pat  leur  teftament,  &  notamment  François  1.  duc  de  Bretagne,  que  le  luftre  de 
•  cette  ancienne  noblcftc  ctoit  fi  grand  qu'elle  ne  s'étoit  pas  contenue  dans  les  bornes 
de  cette  province  où  elle  avoit  pris  nai (lance,  mais  que  s'étendant  par  toute  la  chré- 
tienté ,  elle  avoit  été  honorée  par  l'alliance  de  tous  les  plus  grands  monarques  de 
l'Europe,  les  mâles  de  cette  maifon  ayant  époufe  des  filles  d'ffpagne,  d'Arragon, 
d'Angleterre,  de  Navarre,  d Irlande,  de  Milan.de  Lorraine,  d'Armagnac ,  d  Alcn- 
cpn  ,  de  Bifignan  ;  Se  les  filles  de  la  maifon  de  Rohan  ayant  été  mariées  dans  la  plu- 
part des  lulditcs  maifons  ,  Henry  111.  ajoute  que  le  plus  (pccial  honneur  que  cette  F 
maifon  ait  reçu  ,  &  qui  lui  rend  Louis  de  Rohan  plus  cher  &  plus  recommandable , 
eft  qu'il  lui  ctoit  allié  par  Marguerite  de  Rohan  fa  trifayeule, époufe  de  Jean  d'Or- 
léans comte  d'Angoulcme  (on  trilaycul.  Ces  mêmes  lettres  rappellent  les  vertus  Se 
mérite  de  Pierre  de  Rohan  ,•  feigneur  de  Gié  ,  maréchal  de  France  ,  à  la  valeur  & 
fagefle  duquel  la  France  a  déclaré  devoir  certc  grande  &  admirable  victoire  qu'elle 
remporta  à  Fornouç  fur  toute  l'Italie ,  Se  plulicurs  beaux  Se  heureux  fuccez  qu'jl 
a  eu  dans  les  plus  importantes  affaires  de  (on  temps.  Henry  I V.  dans  les  lettres  de 
continuation  du  duché  de  Monbafon  en  faveur  d'Hercules  de  Rohan  en  1594.  rap- 
pelle les  mêmes  conûdcrations,  le  même  roy  ne  crut  pas  devoir  borner  fes  grâces 
a  une  leule  branche  de  la  maifon  de  Rohan  ,  en  160 }.  il  érigea  le  vicomte  de  Ro- 
han en  duché-Pairie  en  faveur  de  Henry  de  Rohan  ,  &  la  raifon  pour  laquelle  il  F 
honora  la  maifon  de  Rohan  de  cette  nouvelle  faveur,  fut  le  grand  &  fignalc  rang  ' 
qu'elle  avoit  toujours  tenu  depuis  fon  premier  établifTcmcnt  dans  le  royaume  prés  des 
rois  de  France  &  de  Navarre  fes  predeceficurs ,  Se  prés  des  anciens  rois  Se  ducs  de 
Bretagne.  Louis  XIII.  notre  très- honore  feigneur  &  perc  érigea  en  1616.  labaronie 
de  Frontenay  en  duché-Pairie  en  faveur  de  Benjamin  de  Rohan  j  ces  lettres  renfer- 
ment des  témoignages  aufli  illuftres  pour  la  maifon  de  Rohan  que  les  précédentes. 
C'cft  à  l'exemple  de  nos  predecefleurs  &  par  les  mêmes  motifs  qu'en  érigeant  le 
vicomte  de  Rohan  en  duché- Pairie  en  faveur  de  Henry  Chabot ,  pour  la  confédéra- 
tion de  l'alliance  où  U  entroit  en  époufànt  Marguerite  de  Rohan  héritière  de  ladite 
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A  terre,  &  en  exigeant  en  principauté  la  baronie  de  Soubtze  en  faveur  de  François  de 
Rohan.  Nous  avons  fait  connoitre  la  haute  eftime  Se  l'anrôion  finguliere  que  Nous 
portons  à  cette  maifon  ,  notre  cher  &  bien  a  me  coufin  François  de  Rohan  prince 
de  Soubize  s'en  eft  rendu  tres-digne  par  fon  attachement  à  notre  perfbnnc  Se  à  notre 
fërviee,  dont  il  Nous  a  donne  des  preuves  éclatantes  dans  les  grands  nombres  de 
campagnes  qu'il  a  faites  fous  nos  ordres  ,  Se  dans  toutes  les  occalions  de  guerre  où 
il  s'eft  glorieuficment  employé  pour  notre  férvice,  Nous  n'avons  pas  moins  étéfatis- 
fàits  du  zele  te  de  rattachement  de  notre  cher  Se  bienamé  coufin  Hercules  de  Ro- 
han i  digne  héritier  des  vertus  de  fes  ancêtres ,  il  a  montré  fa  valeur  aux  combats  de 
Leuzc,  de  Steinketque  &:  de  Tongres,  à  la  bataille  de  Nervinde  ,  au  licgcdeMons, 
Namur,  Huy  >  Charletoy  Se  Ath  :  devenu  officier  gênerai  par  feslcrviccs  au  corn» 
mencemeni  de  la  dernière  guerre }  il  a  continué  à  (c  diftinguer  par  fon  courage  & 

_  par  fâ  conduite  dans  les  batailles  de  Ramilly,  d'Oudenarde,  de  Malplaquet ,  Se  dans 
les  lièges  de  Doilay,  du  Qucfnoy,  de  Landaw  Se  de  Fribourg  -,  Nous  n'avons  pas 
oublié  que  deux  de  (es  frères ,  Louis  de  Rohan  &  Maximilien  de  Rohan  ont  été  tués 
en  combattant  pout  notre  fervice,  &  Nous  voyons  chaque  jour  avec  plaifîr  la  pieté, 
le  zeie,  la  capacité  avec  laquelle  notre  cher  Se  bien  amé  coufin  Armand-Gafton , 
cardinal  de  Rohan ,  éveque  de  Strasbourg  ,  grand  aumônier  de  France  ,  répond  à 
toutes  les  grâces  dont  Nous  l'avons  comblé)  toutes  ces  confiderations  Nous  ont  dé- 
terminé à  ériger  en  duché-Pairie  en  fivcur  de  notredit  coufin  Hercules  de  Rohan, 
la  baronie  de  Fro:tfcnay ,  fous  le  titre  de  duché-Pairie  de  Rohan- Rohan ,  pour  diftm- 
guer  ce  duché  du  duché  de  Rohan  iitué  en  Bretagne  ,  Nous  nous  portons  d'autant 

C  plus  volontiers  à  ériger  en  duché- Pairie  la  baronie  de  Froncenay  ,  qu'elle  eft  une  des 
plus  belles  te  des  plus  anciennes  terres  de  notre  royaume  Se  la  première  baronie  de 
î>aintongcs  .mouvante  de  Nous,  qu'elle  eft  compofee  de  quatre  belles  châtcllenies  & 
d'un  très-grand  nombre  de  paroifles ,  que  plufîeurs  beaux  Se  riches  fiefs  en  relèvent, 
Se  qu'elle  a  deja  été  décorée  du  titre  Se  dignité  de  duché-Pairie  en  1616.  en  faveur 
de  Benjamin  de  Rohan.  Nous  regardons  d'ailleurs  cette  grâce  comme  une  occasion 
favorable  de  donnera  notre  trés-chere  Si  bien  amée  couline  Charlotte-Elconorc-Ma- 
dcleinedcla  Mothe-Houdancourt  duchefle  de  Vantadour,  en  la  perfonne  d'Hercules 
de  Rohan  fon  gendre ,  des  marques  de  notre  bienveillance  Se  de  la  fatisfaétion  que 
Nous  avons  du  zele  Se  de  l'application  avec  laquelle  elle  s'eft  donnée  toute  entière 
à  élcvet  le  Dauphin  de  France  notre  arrière  petit-fils  ,  dépôt  le  plus  précieux  que 

^  Nous  puiffions  confier  à  (es  foins.  Pour  ces  eau  (es  Se  autres  confiderations  à  ce  Nous 
mouvans ,  de  notre  grâce  fpcciale ,  pleine  puiflance  Se  autorité  royale,  nous  avons  pat 
ces  prcfcnccs  lignées  de  noue  main,  créé,  érigé,  élevé  &  décoré ,  crcons.érigeons,  éle- 
vons &  décorons  ladite  terre  &  baronie  de  Frontenay  Se  fes  dépendances  en  titre , 
dignité  Si  prééminence  de  duché  &  Pairie  fous  le  nom  de  Rohan- Rohan  :cnfcmble 
toutes  les  terres  &  feigneuries  que  notredit  coulin  voudra  y  joindre  de  proche  en  pro- 
che pour  fon  aggrandiffcment ,  lefquellcs  feront  Si  demeureront  unies  audit  duché  en 
vertu  des  prefentes  ;  à  l'effet  de  quoi  Nous  avons  de  notre  même  grâce  &  auroriré 
que  defl'us,  changé  Se  commué  ,  Se  par  ces  prefentes  changeons  te  commuons  le  nom 
de  ladite  baronie  de  Frontenay  en  cciui  de  Rohan-Rohan  ,  pour  par  notredit  coufin, 
fes  enfans  Se  defeendans  mâles  en  ligne  droire,  nez  &  à  naître  en  loyal  mariage  Jouir 

£  à  perpétuité  comme  Icigncurs  propriétaires  dudit  duché  Si  Pairie  >  du  nom  ,  titre , 
qualité  Se  dignité  de  l'air  de  France,  aux  honneur*,  autoritez  ,  rangs,  feanecs,  pri- 
vilèges, prérogatives,  prééminences,  franchîtes,  Ubertcz  &  autres  droits  qui  appar- 
tiennent à  ladite  qualité  Se  dignité ,  Se  dont  les  autres  ducs  &  Pairs  de  France  ont 
joui  ou  dû  jouir  de  tout  temps  Se  ancienneté ,  Se  joùifiént  encote  à  prefent  tant  en 
juftice  Se  jurisdidrion ,  féanec  en  notre  cour  de  parlement  à  Paris ,  &  autres  nos  cours, 
avec  voix  dclibcrativc,  qu'en  tous  autres  droits  quelconques,  foiten  aflcmblccs  de 
noblcfle,  faits  de  guerre  qu'autres  lieux  &  a&es  de  feanec ,  d'honneur  &  de  rang.  Vou- 

P  Ions  fie  Nous  plaît  que  toutes  les  caules  civiles  Si  criminelles ,  mixtes  Se  réelles  qui 
concerneront  tant  notredit  coulin  que  les  droits  dudit  duché-Pairie  ,  foient  traitées 
Se  jugées  en  notre  cour  de  parlement  à  Paris  en  première  inltancc ,  Se  que  les  caufes 
&  procès  d'entre  les  valTaux&jufticiablesdudit  duché  &  Pairie  rcllortiflent  par  appel 
en  notre  cour  de  parlement  a  Bourdcaux  ;  &  à  cet  effet  avons  diftrait  &  exempté 
ledit  duché  Se  fes  dépendances ,  Se  par  ces  prefentes  diQrayons  Se  eicrnjptons  du  ref- 
(brt  de  tous  autres  juges  Se  jurisdiftions  ou  les  appellations  dddtts  officiers  avoienc 
coutume  de  rcflbrtir ,  (ans  préjudice  néanmoins  des  cas  royaux ,  dont  la  connoifTancc 
demeurera  à  nos  juges  qui  avoient  coutume  d'en  connoitre,  le  tout  à  la  charge  d' in- 
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dcmnifér  nos  officiers.  Voulons  que  notrcdit  coufin  tienne  ledit  duché  &  Pairie  de  A 
Nous  nuement  Se  en  plein  fief  a  caufe  de  notre  couronne,  &  qu'il  relevé  de  notre 
tour  du  louvre  fous  une  feule  foy  &  hommage  ,  que  notredit  coufin  Nous  a  fait  & 
prête  le  ferment  de  fidélité  ,  ainfi  qu'il  eft  accoutumé.  Voulons  que  tous  les  vaflàux 
de  notredit  coufin  le  rcconnoificnt  comme  duc  &  Pair  de  France  ,  &  lui  rendent 
les  devoirs  aufqucls  ils  font  tenus  en  ladite  qualité  ,  &  pour  l'exercice  de  la  juri- 
diction dudit  duché  Se  Pairie.  Vouions  que  notredit  coufin  Se  fes  fucccfTcurs  audic 
duché  puifiènt  établir  unficgedt  duché-Pairie  audit  lieu  de  Frontenay  à  prefent  Ro- 
han-Rohan ,  auquel  il  y  aura  un  feucchal  ou  bailly ,  un  lieutenant ,  un  procureur  Se 
un  greffier ,  &.  le  nombre  des  notaires ,  fergens  &  officiers  accoutumez  pour  y  exer- 
cer Ij  jufticc,  fans  néanmoins  qu'en  confcqucncc  de  la  prefente  érection  en  duché-  ' 
Pairie,  au  défaut  d  enfans  mâles  Se  delccndâns  mâles  de  notredit  coufin  ,  la  baronie 
de  Frontenay  Se  fcs  dépendances  puiflent  être  par  Nous  &  par  les  rois  nos  fuccef- 
feurs  réunies  à  la  couronne,  en  confequence  des  Edits  ,  Déclarations  Se  Ordonnan- 
ces des  années  iftfô.  1J79.  Iffii  1587.  Se  toutes  autres  faites  lut  l'érection  des  du- 
chez-Pairics ,  aufqucllcs  Se  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues,  Nous  avons 
dérogé  &  dérogeons  par  ces  prcfcntcs  en  faveur  de  notredit  coufin  Se  de  fcs  fuccef- 
feurs,  pourquoi  Nous  avons  dilpenfé  Se  difpcnfons  ledit  duché  de  la  rigueur  defdits 
Edits  Se  Déclarations  ,  mais  à  la  charge  qu'à  défaut  de  fucccflcurs  mâles  en  ligne 
directe  &  en  loyal  mariage  de  notredit  coufin,  ledit  duché-Pairie  retournera  à  fa  pre- 
mière nature,  titre  Se  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  ornez  Se  féaux  con- 
feillcrs,  les  gens  tenans  nos  cours  de  parlement  Bcclumbre  des  comptes  à  Paris,  & 
à  tous  autres  nos  officiers  Se  julticiers  qu'il  appartiendra ,  que  ces  prcfcntcs  nos  lct-  C 
très  d'érection  en  duché-Pairie ,  ils  fallcnt  lire,  publier  &  enregiftrer,  Se  du  contenu 
en  icclles  jouir  &  ufer  notredit  coufin,  les  enfans  Se  defeendans  mâles  en  loyal  ma- 
riage, plciuement,pailiblcmcnt  6c  perpétuellement ,  cédant  6c  failint  cefler  tous  trou- 
bles &  cmpcchcmcns ,  nonobftant  toutes  choies  à  ce  contraires  aufqucllcs  Nous  avons 
dérogé  Se  dérogeons  par  ces  prefentes.  Car  tel  cft  notre  plailir  ,  Se  afin  que  ce  foit 
choie  ferme  Se  fiable  à  toujours,  Nous  avons  fait  mettre  notre  (cel  à  ceidites  prc- 
fcntcs. Données  à  Fontainebleau  au  mois  d'Octobre  l'an  de  grâce  1714.  &  de  notre 
*egnc  le  foixante-douziéme.  Signé,  LOUIS  ;  par  le  roy,  Voisin.  Vtfa  Voisin.  Et 
fccllécs  du  grand  fceau  de  cire  verte  en  lacs  de  foye  rouge  Se  verte. 

D 

Regiftrées,  ouy,  <jr  «  confentant  le  procureur  gênerai  à»  Roy  four  jouir  par  t impétrant, 
fes  enfans  ejr  dejetndons  miles  en  légume  mariage ,  de  leur  efjct  ejr  contenu  ,  ejr  être  exé- 
cutées félon  leur  forme  &  teneur  fuivont  ejr  aux  charges  fartées  par  t arrêt  de  te  jour ,  cr 
4  t  infiant  en  confequence  defdttes  lettres ,  ledit  Mefftre  Hercules  de  Robon  y  dénommé  a  été 
reçu  en  U  qualité  &  dignité  de  duc  dé  Rohon-Rohon ,  Pair  de  France,  fait  le  ferment  ac- 
coutumé, ey  juré  fidélité  au  roy  ftuvant  l'arrêt  de  ce  jour.  A  rarts  en  parlement  le  dix- 
huitième  Décembre  17 14.  Signé,  Doncois. 


E 
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JOYEUSE, 

DUCHE' -  pairie- 
nouvelle  ERECTION. 


A 


ii 


V'âUUT  i  J.  S(- 

ftnt  ïtr,i.*.& 
i .  *»  chef  d'tt. 


LE  Vicomte  de  Joycufe  fut  de  nouveau  érigé  en  duché-Pairie  pou*  LOUIS 
de  Melun  ,  Prince  d'Epinoy ,  &  fes  eniâns  mâles ,  par  lettres  données  à  Fon- 
tainebleau au  mois  d'octobre  1714.  rcgiltrécs  le  18.  décembre  de  la  même  année, 
il  eft  mort  fans  enfans  à  Chantilly  le  31.  juillet  17x4.  ainfi  cette  Pairie  a  été  éteinte , 
&  le  vicomte  a  pafle  à  CHARLES  de  Lorraine- Armagnac ,  grand  écuyer  de  France, 
à  qui  il  avoitécé  fubftituc  par  Anne  de  Lorraine,  princeflede  Lillcbonnc,  en  cas  de 
mort  lans  pofterité  de  Ton  petit-fils  Louis  de  Melun  ,  ptince  d'Epinoy.  Les  pièces 
qui  regardent  la  première  érection  du  vicomté  de  Joycufe  en  duché- Pairie,  ont  été 
rapportées  tome  III.  de  cette  bj/l.p.  801.  ejrfiuvantes.  Voyez,  celtes  qui  fument  concernait 
cette  féconde  éreclun ,  après  lefquelles  on  donner*  U  genetlogie  de  la  Mailon  de  Mdun. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 

DE  JOYEUSE- 


Lettres  dcreclto»  d»  vicomte  de  foyeu/è,  en 


,  pour  Louis  de  Melun  ,  prince 
d  otJobre  J714. 


LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navarre  :  à  tous  prefens  8c  à 
venir  ,  Salut.  Le  titre  de  duc&  Pair  étant  fi  éminent  qu'il  honore  les  naiflan- 
ces  les  plus  illuftrcs,  Nous  jugeons  convenable  d'accorder  cette  haute  dignité  à  notre 
trés-cher  &  bien-ame  couun  Louis  de  Melun  ,  prince  d'Epinoy, chef  d'une  mailon 
qui  a  produit  tant  de  grands  hommes  depuis  plus  de  huit  (icclcs.  &  à  laquelle  il  ne 
manquoit  que  ce  nouvel  honneur.  Toutes  les  autres  marques  de  diftinftion  &:  de  gran- 
deur que  là  nobleue,  la  valeur  &  la  vertu  peuvent  mériter,  ont  été  fiicccflîvemcnc 
répandues  fut  les  defeendans  de  certe  illuftrc  mailon ,  louvent  honorée  par  fes  allian-  ■ 
ces  avec  des  Princes  &  princcllcs  de  mailons  fouveraincs  ;  eile  s'eft  toujours  (outenue 
dans  la  fplendeut  par  les  emplois  les  plus  diltmguez,  les  titres  héréditaires ,  &  les 
_v  grandes  terres  qui  ont  été  tranimifes  d'aine  en  aîné  julquà  notredit  coufin  le  prince 
d'Epinoy.  Le  premier  de  les  ayculs ,  dont  la  mémoire  a  paflé  jufqu'à  nous  par  des 
monumens  certains,  cil  JofTclin  I.  du  nom,  vicomte  de  Melun,  qui  tint  les  premiers 
rangs  parmi  les  grands  Ieigncurs  de  la  cour  du  roi  Hugues  Capct,  5c  du  roi  Robert 
Ton  fils,  lclignala  aux  guerres  de  la  Terre  Sainte  ,  &  fit  en  998.  des  dons  confide- 
rablcs  à  l'abbaye  de  (aine  Maur ,  où  il  fut  enterré  peu  de  temps  aptes ,  ayant  vécu 
cent  quinze  ans.  U  eft  tait  mention  d  Urlîon,  vicomte  de  Melun, Ion  petit-fils  dans 
une  chatte  du  roy  Philippe  I.  de  l'an  1067.  pour  la  dédicace  de  S.  Martin  des 
champs-  Urfion  de  Melun  y  ligna  au  rang  des  plus  grands  Ieigncurs  du  Royaume. 
Urne  Y,  I  i 
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Guilhumc,  vicomte  de  Mclun  ,fon  fils,  (c  croi  à  pour  le  voyage  de  la  Terre  Sainte  «• 
l'an  1096.  Les  hiltoricns  (c  réunifient  tous  pour  faire  remarquci fa  force  &  (ou  cou- 
r.igc,  la  grandeur  Je  (a  nailla  ce ,  l'élévation  de  Ion  ring  -,  Robert  hiitoringraphe 
contemporain,  dit  même  qu'il  ctoit  \i\\x  de  race  royale  ,  &<culin  de  Hugues  de 
France,  comte  de  Vcrmandois,  frerc du  roy  Philippe  I.  Les  abbayes  de  laint  Maur, 
de  Vauluifant  ,  du  ]ard  Si  de  Barbaux ,  conlcivcnt  encore  les  monumens  préeseux 
de  la  magnificence  de  fes  dcfcCn/aus.  Adam  vicomte  de  Melun  ,  l'en  d  eux  ,  eut  U 
principale  part  à  la  victoire  remportée  à  Bouvincs,  &  11  avoir  déjà  rendu  de  ligna- 
lez  lerviecs  à  la  couronne",  lorlqu'ca  1107.  à  la  tetc  de  l'armée  du  roy  Philippe- Au- 
cuilcjil  dc'rit  celle  du  roi  d'Angleterre j  &:  qu'il  emmetîa  prifo.inicr  le  vicomte  de 
Thou.us  qui  la  commandoit.  Le  petit-fils  de  ce  grand  capitaine  époufa  la  comtclle  jj 
de  Sancerrc,  petite-fille  de  Thibault , couuc  de  Champagne  ,  dont  il  eut  Simon  de 
Mclun  qui  un  vit  le  roi  S.  Louis  au  voyage  d'Afrique  ,  &au  iiege  de  Tunis  en  1*70. 
&  qui  lut  nomme  le  cinquième  lut  le  catalogue  des  croifez  ,  ou  l'on  trome  encore 
des  circonftanccs  avantagculcs  qui  le  diftinguoient  entre  les  autres  feigneurs.  A  ion 
retour  il  fut  fait  maréchal  de  France,  &  il  perdit  la  vie  à  la  bataille  de  Lourtray  le 
onze  Juillet  1301.  Adam  Ton  frere  hit  auih  l'un  des  plus  grands  capitaines  de 
ion  temps.  Jean  vicomte  de  Mclun  ion  fils ,  chambellan  de  France ,  renaît  d'impor- 
tans  1er  vices  à  létat  lous  les  règnes  de  Philippe  le  long,  de  Charles  le  bel,  &:  de 
rhi  lippe  de  Valois,  il  avoir  â  la  iuitc  neuf  chevaliers  Se  loixante-deux  écuyers,  à  la 
ba.aiilc  qui  fut  donnée  par  Philippe  de  Valois  le  17.  Juin  1  $40.  Ce  roi  avoit  tant 
dcltimc  pour  la  per.o.iuc ,  qu  il  le  choilit  pout  l'un  des  exécuteurs  de  (on  tcltamcnt,  Q 
il  fiit  marie  deux  fois  ;  en  premières  noces ,  il  avoit  épouié  Jeanne  dame  de  Tan- 
carvillc  ,  fille  &  héritière  de  Robert  ,  chambellan  héréditaire  de  Normandie,  de 
laquelle  il  eut  plulicurs  cntàns.qui  ont  tenu  les  premiers  rangs  dans  le  royaume, 
&  pollcdé  lu cceili veinent  les  plus  grandes  charges  &  dignitez  de  h  ccuiom.c; 
en  fécondes  noces  ,  il  c'poufa  en  prelcncc  du  roi  l'an  nul  trois  cent  vingt -lepe 
II". belle  dame  d'Ar.toing  ,  d'Epinoy  &  de  Houdain  ,  vicomtcilc  de  GanJ  ,  fille 
unique  de  Hugues  VI.  du  nom,  îeigneur  d'Antoir.g,  &  de  Marie  d  Engluai  ,dont  il 
eut  une  fîtie  mariée  à  Jean  d* Artois,  comte  dEu,  prince  du  fang,  &  un  fils  Hu- 
gue»  de  Mclun  I.,  du  nom ,  lequel  s'établit  en  Flandres  ,  à  caufe  des  grands  biens  de 
la  merc,  &  y  fonda  la  branche  de  Mclu  i  d'Epinoy  ;  il  paria  une  traduction  en  for-  q 
me  de  patgc  avec  Jean  d'Artois,  comte  d'iui  Ion  beau  frerc,  touchant  les  pré» 
tentions  de  la  comtclle  d'Eu  fa  fbrur,  à  qui  il  céda  la  terre  &  (cigiicuric  de  Hou- 
dam,  à  l'intervention  du  vicomte  de  Melun,  comte  de  I  ancarville,  chambellan  de 
Fiance,  &:  de  Simon  de  Melun  les  frères  de  perc,  qui  liguèrent  la  trawfaction  :  11 
le  rrouva  avec  eux  à  la  bataille  de  Poitiers,  ou  il  fit  une  g  orieufe  retraite  avec  un 
grand  nombre  de  chevaliers  qui  lefuivoient,  &  qui  ponoicoc  tous  lécu  de  (es  armes; 
cuire  les  chevaliers  (es  valî'aux  ctoit  Fullache  de  Ribermont,  gouvcincui  de  la  ville 
de  Lille  qui  y  fut  tué,  &  donr  01  voit  encore  l'épiiaphc  &  le  tableiu  dans  lEglilc, 
de  làint  lierre  de  Lille  ,  où  il  eft  peint  fur  un  cheval  de  parade,  couvert  de  velours 
blanc  aux  armes  de  Mclun.  Pendant  l'cfpace  de  trois  cens  ans,  cette  branche  de 
Melun  a  été  Ions  la  domination  des  ducs  de  Bourgogne,  des  rois  d'Eipagnc,  ou  des  p 
empereurs;  elle  a  c'tc  honorée  des  plus  grandes  charges  &  des  dignitez  les  plus  rc-  ' 
levées ,  grands  chambellans  des  empereurs,  connétables  héréditaires  de  Flandres,  gou- 
verneurs de  plulicurs  provinces,  généraux  d'armées,  &.  prclque  tous  chevaliers  de 
la  toilon  dor.  IU  ont  contracté  les  alliances  les  plus  illulbcs,  &  (e  loin  toujours  ren-. 
dus  rccommanJables  par  la  valeur  &:  U  vertu ,  qui  lemblent  erre  un  bic.i  hérédi- 
taire dans  leur  maifon;  mais  quoique  feparez  pendant  un  ii  longtemps  de  leur  an- 
cienne patrie  ,  ils  n'ont  point  perdu  reprit  de  retour,  &  dès  que  l  occaiion  s'en  cil 
piél'eméc,  ils  font  reutrez  avec  joyc  (ous  la  domination  de  leurs  véritables  maîtres. 
Durant  les  troubles  des  pays-bas  Pierre  de  Mclun  revii.tcn  France ,  où  !c  roi  notre* 
aycul  lui  donna  tics  marques  de  bouté  «Se  de  protection,  qut  ne  pou  voient  être  que  c. 
l'eftet  de  l'honneur  que  Pierre  de  Mclun  avoit  d  être  petit  fiis  de  Louilc  de  Foix  ,  ' 
finir  de  Jean  d'Albrct,  roi  de  Navarre,  grande  tante  du  roi  Henry  IV.  Louis  dé 
Melun  fils  d'Alexandre  Guillaume,  chevalier  de  nos  ordres,  &  de  Jeanne  Pélagie 
Chabut  de  Rohan,  mourut  à  notre  armée  d'Allemagne  étant  olhcier  gênerai ,  après 
avoir  fait  onze  campagnes,  où  il  donna  toujours  des  preuves  de  fa  valeur  :  il  le 
difhugua  entr'auttes  à  Heidelhergh  au  partage  de  Zvringimbcrgh,  ou  il  reçut  plu- 
heurs  blcll'uas,  &  à  la  batatlIe.d'Ekcren,  où  il  eut  l'honneur  d'attaquer  &  déchar- 
ger le  premier  il  avoit  epoufe  au  mois  d'Octobre  i<s>j,  notre  «çj-cherc  &  bien- 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.   JOYEVSR  ir? 

A  amcc  coufinc  Elizabcth  de  Lorraine,  dont  il  .1  eu  Louis  de  Melun,  pri.xc  dEpi- 
noy,  qui  a  commencé  à  nous  (crvir  dés  l'âge  de  dix-lcpi  ans,  &  qui  commande 
prclcmcment  notre  régiment  royal  de  cavalerie.  Nous  rappelions  le  kuvenir  des  fer- 
vices  de  les  ancêtres  dont  il  luit  les  traces,  en  tatlant  la  prclcntc  érection  en  fa  la- 
veur. L  éclat  &  la  graiidcur  de  la  race,  les  grands  hommes  qui  en  {ont  Ibitis,  font 
pour  luy  des  exemples  6c  des  motih  fi  prellins,  que  nous  ne  pouvons  douter  que 
répondant  d'ailleurs  aux  (entimens  qui  lui  ont  étc  infpircz  par  une  ayculc,  &  par 
une  mere  toujours  attentives  à  mériter  notre  cftime  fie  notre  arVeftion,  il  ne  (e  ren- 
de digne  de  la  grâce  que  nous  lui  fail'ons  aujourd'hui  :  ce  nouveau  titre  joint  aux 
Bienfaits  dont  fa  maifon  a  été  comblée  par  les  rois  nos  prcdeccilcurs,  à  la  ptotec- 
g  tion  confiante,  Se  aux  diflinctions  particulières  que  le  roi  Henry  IV.  noue  aveu!, 
Louis  XIII.  de  gloriculè  mémoire,  notre  trés-honoré feigneur  &  perc  Se  nous,  avons 
accordées  à  fes  ayculs  fie  à  luy  ,  nous  font  de  furs  garants  de  la  fidélité  &  de  l'atta- 
chement inviolable  que  lui  fie  les  fucccfièurs  auroat  pour  nous,  fit  pour  les  intérêts 
de  iione  couronne.  Notre  tres-chrre  &  bienaméecoulinc  Anne  de  Lorraine,  prtnecflc 
de  Liflcbontic ,  aveu  le  de  notredit  coulîn  ,  touchée  de  la  gtace  que  nous  tàifons  à 
fbn  petit  fils,  lui  a  fait  don  de  la  vicomte  &  feigneuric  de  Joycuic,  les  apparte- 
nances &  dépendances ,  &  annexes  pour  y  placer  le  turc  de  duché  &  Pairie  ,  &  com- 
me cette  terre  a  déjà  été  érigée  ci  duché  Se  Pauic  en  l'année  1 5S1.  par  le  roi  Henry  III. 
en  faveur  d'Anne  de  joycuic  Ion  beau-frere  ,  &  qu'elle  a  été  poiledée  en  la  même 
qualité  jufqu'cn  l'année  1688.  par  des  pnnecs^c  la  maifon  de  Lorraine  ,  elle  a  toute 
C  la  définition  qui  convient  pour  être  décorée  des  mêmes  digniiez.  A  ces  caulcs ,  csû 
autres  conliderations  à  ce  nous  mouvaris,  &  de  notre  grâce  (pccialc,  pleine  puif-  , 
fonce  &  autorité  royale  ,  nous  joignons  ,  unifions  &  incorporons.!  ladite  vicomte  de 
joyeufe ,  les  tenes  fie  feigneuncs  de  Bcaubiac ,  Rczicre  fie  la  Blanchicrc  ,  de  la  Baulme , 
tic  S.  Auban,deS.  André  de  Cruzcics  ,  de  S.  Sauveur  &  Bccdcjun,dc  Petit Pa- 
xis,  de  Dumercs ,  de  la  Marte  &  Grospierrc  .iîtuccs  en  Vivarcts ,  province  de  Langue- 
doc dans  l'étendue  du  rcllbrt  de  notre  parlement  de  Touloufc ,  laquelle  vicomte  avec  Tes 
fiefs  Se  arricrehefs  étant  ainfi  augmentée  fie  accrue  par  le  moyen  de  ladite  jonction, 
union  &  incorporation  des  terres  fuf  lites ,  avons  de  nouveau  par  ces  prefentes  lignées 
de  notre  main,  créé,  ctigé,  élevé  fie  décore,  créons  ,  érigeons,  élevons  &  decotons 
^  co  titre,  nom  lignite  &  prééminence  de  duché-Pairie  de  France,  voulons  ?e  nous 
plaît  lelditcs  vicomte ,  terres  fie  feigneuncs  être  dorénavant  appcllces  5c  dites  duché 
dc'Joyeuic  fie  Pairie  de  France,  pour  par  notredit  coufrn  Louis  de  Melun ,  Prince 
d'Lpmoy  ,  fcs  enfans  fie  defeendaus  m  -les  en  ligne  dircétc  ,  nez  en  loyal  mariage , 
jouira  perpétuité,  comme  feigneurs  propriétaires  dtidit  duché  fie  Pairie,  du  nom, 
titre  ,  qualité  &  dignité  de  Fait  de  France  ,  aux  honneurs  >  autoritez,  rang,fcancc, 
privilèges ,  prérogatives,  prééminences,  franchifes , libertez  év  autres  droits  qui  ap- 
partiennent à  ladite  qualité  ck  dignité,  &  dont  tous  les  autres  ducs  Se  Pairs  de  Frai  ce  ont 
joui  ou  d'i  joint  de  tout  temps  Se  ancienneté,  &  joihffcnt  encore  à  prêtent,  tant  en  ju'tice 
I  &  jisriMiclion,  léancc  en  notre  cour  de  parlement  à  Paris,fie  autres  noscoursavec  voix  dc- 
liberativc  .qu'en  tousautresdroitsquelconqucs/oitenallcmblécdc  nob':ciIé,faits  dcguci- 
rc,  qu'autres  lieux  &  actes  de  féancc,d  honneur  &  de  rang ,  en  laquelle  notre  Cour  de  p.ir- 
4    lement  de  Paris  nous  voulons  que"  notredir  coulîn  le  prince  d'Epinoy  toit  reçu  des  à  pi  c- 
fent,  fie  y  prête  le  ferment  accoutume,  encore  qu'il  ne  foit  que  dans  la  vingt-unicme 
année  de  ("on  âge,  Se  quoique  par  l  article  m.  de  notre  édit  du  mois  de  injy  171 1. 
il  loit  porté  que  les  ducs  &  Pairs  ne  iciont  reçus  qu'à  l'à^c  de  vingt-ci. îq  ans,  de 
la  rigueur  duquel  édit  nous  le  difpcnfbns  par  grâce  (pcciale ,  <Jc  fans  tirer  à  confc- 
quenec,  y  dérogeant  exprcilcmenr  ,  pour  cette  fois  feulement ,  en  faveur  de  notredit 
coulin,  pour  allurcr  fon  rang, du  jour  de  l'cnrcgiltrcmcnt  de  fcs  Ictrrcs  é<  de  (a  rc- 
*  ception  ,  a  condition  qu'après  (a  réception  il  ne  pourra  entrer  en  notredit  parlement 
&  avoir  voix  delibcrat:ve  ,  qu'après  avoir  atteint  l'âge  de  vingt-cinq  ans,  ce  qui  aura 
pareillement  lieu  en  notre  cour  de  parlement  dcTouloulcS:  autres  nos  coûts  Vou- 
lons 6c  nous  plaît  que  tontes  les  eau  fes  civiles  Ce  criminelles  ,  mixtes  &  réelles  qui 
concerneront  tant  notredit  coutin  que  les  droits  dudit  duché  fie  Pairie,  foicr.t  traitées 
fie  jugées  en  notre  cour  de  parlement  à  Paris  di  première  inllancc,  &  que  les  caulcs 
&T  procez  d'entre  les  vatlaux  fie  jullici.  blcs  dud.t  duché  fie  Pairie  rellortilléiu  par 
appel  en  notre  cour  de  parlement  de  Touloufc  -,  à  cet  eftet  avons  diltrait  fie  exempte 
Icvtit  auché  fie  les  dépendances ,  ôe  par  ces  prclcnrcs  le  difttayons  &  exemptons  du 
refiort  de  tous  autres  juges  fie  juridictions  où  les  appellations  des  ofliciers  avoient 
eoututne  de  scflqmr ,  fans  préjudice  néanmoins  des  cas  royaux  ,  dont  la  connoidanec 
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demeurerai  noî  juges  qui  avoienr  coutume  d'en  connoître,  le  tout  à  U  charge  d'in-  ^ 
demnifer  nos  officiers  &  autres  qu'il  appartiendra.  Voulons  que  notredit  coufin  cienne 
ledit  duché  &  Pairie  de  Nous  nuement  Se  en  plein  fief  à  eau  le  de  notre  couronne  , 
Si  relevé  de  notre  tour  du-louvre  (bus-unc  leulefby  Se  hommage ,  pour  laquelle  notredic 
coulîn  Nous  a  fait  te  prêté  le  ferment  de  fidélité  ainfi  qu'il  cft accoutumé, à  condition 
d'indenmifcr4esfeigneurs  particuliers,  dcfqucls  pourroient  relever  les  terres  unies  au- 
dit duché  de  Joyeufc.  Voulons  aufii  que  tous  les  vafiaux  de  notredit  coufin  le  re- 
connoiflent  comme  duc  te  Pair  de  France,  &  lui  rendentles  devoirs  auxquels  ils  font 
tenus  en  ladite  qualité  ;  te  pour  l'exercice  de  laiurifdiction  duditduché&  Pairie  voulons 
que  notredit  coufin  &  fes  fucceffeurs  audit  duché  puiffent  établir  un  (lege  de  duché 
Se  Pairie  audit  Heu  de  joyeufc,  auquel  il  y  aura  un  (enechal  ou  bailly ,  un  juge  mage,  ». 
un  juge  regent ,  un  procureur  fifcal ,  un  avocat  fifcal ,  des  fubftituts  Se  un  greffier,  te 
le  nombre  des  procureurs,  notaires,  fergens  te  officiers  accoutumez  pour  y  exercer 
la  jufticc  ,  (ans  néanmoins  qu'en  confcquencc  de  la  prefente  ctcûion  en  duché  Se 
Pairie,  au  défaut  d'enfans  mâles  te  defeendans  mâles  de  notredit  coufin  ,  ladite tette 
de  Joyeufc  te  fes  dépendances  puiflent  être  par  Nous  &  les  rois  nos  focxeûcurs  réu- 
nies à  la  couronne ,  en  confcqucnce  des  édits ,  déclarations  te  ordonnances  des  années 
iftftf.  1579.  if  Sa,,  te  1  j  87.  Se  toutes  autres  faites  fur  l'érection  des  duchez&  Pai- 
ries, aufquelles  te  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues,  Nous  avons  déroge 
Se  dérogeons  par  ces  prefentes  en  faveur  de  notredit  coufin  &de  (es  (uccefleurs ,  mais 
à  la  charge  qu  à  défaut  de  fucccflcurs  mâles  en  ligne  directe  &  en  loyal  mariage  de 
notredit  coufin ,  le  tirre  de  duché  Se  Pairie  fera  éteint ,  Se  ladite  terre  de  Joyeufc  Se 
autres  y  réunies  retourneront  en  leur  première  nature,  titte  Se  qualité.  Si  donnons  C 
en  mandement  à  nos  araez  te  féaux  conkillers ,  les  gens  tenans  nos  cours  de  Parle- 
ment &  chambre  de  nos  comptes  à  Paris  ,  te  tous  autres  nos  officiers  &  jufticiers 
qu'il  appartiendra ,  que  ces  prefentes  nos  lettres  d'érection  en  duché  Se  Pairie  de. 
Joyeufc,  ils  fanent  lire, publier  te  enregiftrer,  te  du  contenu  en  icelles  jouir  Se  ufer 
notredit  coufin,  fes  enfans  te  defeendans  mâles  en  loyal  mariage,  pleinement ,  paiû- 
blemenc  &  perpétuellement,  cédant  &  fa» liant  ceflèr  tous  troubles  &  empêchemens, 
nonobfbnr  toutes  chofes  à  ce  contraires ,  aufquelles  Nous  avons  dérogé  &  dérogeons 
par  ces  prefentes.  Car  tel  eft  norre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  ftablc  à 
toujours ,  Nous  avons  tait  mettre  noerc  feel  a  cefdites  prefentes.  Donné  à  Fontaine-  _ 
bieau  au  mois  d'Octobre  l'an  de  grâce  17 14.  Et  de  notte  règne  le  foi xan te- douzième. 
Signé,  LOUIS.  Et  fias  hs,  pat  le  roi,  V  o  ysjn  ,  avec  paraphe;  Se  à  côté,  ftf* 
Voysin.  Scellées  d'ungrand  kcau  de  cire  verte,  en  queue  de  foyc  touge  te  verte. 

Rtgifirées ,  tuy  &  entjenttnt  le  procureur  generil  du  rey ,  four  jeuir  fur  / impétrant ,  fes 
enfens  &  defieruUns miles  en  légitime  meriege,  de  leur  effet  &  centenu  en  utiles,  &  efire 
exécutées  Jelm  leur  firme  &  tmenr  ,  fument  &  ***  tberget  P"«>      * &  «  \«*- 

Et  à  t  infient  en  ceufifuence  de/Sites  lettres,  ledit  Mejpre  Leuts  de  Melun  y  dénommé ,  m 
été  reçu  en  U  (petite  &  dsgruté  de  duc  de  jtyeufe  Peir  de  Frente ,  fut  le  Jtrment  accoutumé  £ 
é-  juré  fidélité  est  rey  frtvent  Urrejl  de  ce  jeur.  A  Péris  enftrUment  U  dtx-lmitse'me  jeetr 
M  Décembre  1714.  Signé,  Dowcois.  Avec  paraphe. 
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GENEALOGIE 

DE   LA  MAISON 

*    DE  MELUN 

ROBERT,  moine  de  S.  Remy  de  Reims  ,  en  fon  hiftoire  de  la  Terre  Sainte 
liv.  IV. a  écrit, que  la  maitondc  Melun  (brtoit d'une  fource  royale,  (*  )  l'on  f^*e,k^°7^fttI"(. 
a  rafleftiblc  (  b  )  des  titres  &  monumens  de  cette  grande  mai  ton  deftinez  pour  une  cwm™'r  .pipi 
hiftoire  généalogique  plus  complette ,  qu'on  ne  la  peut  donner  ici.  Le  premier  de  »»4-  *  W»»k«. 
cetre  ancienne  maifon ,  dont  la  mémoire  s'eft  conlcrvée  jufqu'à  prc(cnt  cft  (b;r«kinetjeM. 

.  I. 

£  TOSSELINI.  du  nom ,  vicomte  de  Melun  ,  tenok  rang  parmi  les  grands  fei- 
Jgneurs  de  la  cour  du  roi  Hugues  Ctfet  ,  fie  du  roi  Robert  ion  fils.  Il  donna  en 
998.  le  village  de  Noify  le  fec,  à  l'abbaye  de  S.  Maur  des  rodez  >  où  quelque  temps 
après  il  prit  l'habit  de  religieux  &  y  mourut  le  19.  mars,  félon  Eudes  religieux  de 
cette  abbaye ,  en  la  vie  de  Bouchard  comte  de  Vendôme.  11  laifla  un  fils,  qui  (uit. 


I  I. 


H 


ERVE',  vicomte  de  Melun ,  vivoit  en  iojo.  fuivant  l'auteur  des  miracles 
de  S.  Licfac,  &  fut  perc  de 


I  I  L 


URSION  I.  du  nom  ,  vicomte  de  Melun,  affilia  en  10*7.  à  ladc'dicace  de  S. 
Martin  des  champs  ,  donna  un  beau  reliquaire  à  l'abbaye*  de  S.  Aubert  de  Cam- 
bray,  &  eft  nommé  dans  une  charte  de  l'abbaye  de  Ferricres  de  l'an  1070.  Ses  en- 
fans  furent 

1.  GUILLAUME  I.  du  nom,  vicomte  de  Melun, qui  fuit. 
^     2.  Manasse's  de  Melun  ,  lequel  prit  les  intérêts  du  chaftclain  de  Cambray 
^        contre  lcvcquc  de  cette  ville. 

I  V. 

C">  UILLAUME  L  du  nom  ,  vicomte  de  Melun  ,  obtint  par  la  faveur  du  roi 
~J  Philippe  I.  en  1084.  la  confirmation  des  privilèges  de  l'abbaye  de  S.  Père  de 
Melun  ,  accordez  à  fes  prectecefleurs ,  par  les  rois  Hugues ,  Robert  Se  Henry.  11  fut 
furnommé  U  charpentier,  parce  qu'il  ne  fetrouvoit  point  d'armes  qui  put  refifter  à 
£  l'effort -de  les  coups,  ainuque  rapporte  Robert  moine  de  l'abbaye  de  S.  Remy  de 
Reims  ,  qui  le  connoiflbit,  &  qui  ajoute  au  livre  1  V.  de  fon  hiftoire  de  la  Terro 
Sainte,  en  parlant  de  la  retraite  de  l'armée  chrétienne  après  la  prife  d'Antiocheen 
109?.  qu'il  étoit  ifi"  de  rate  rojdtSx.  coulin  de  Hugues  de  France ,  comte  de  Vcrman- 
dois.frcredu  roi  fhitippe  I.  Son  fils  fut 


URSIONH.  du  nom,  vicomte  de  Melun,  reconnut  en  1 138.  en  faveur  de  l'abbé  &: 
des  religieux  de  S.  Maux,  qu'il  n'avoit  aucun  droit  de  coutume  dans  les  lieux  de 
Moifcnay  fcdcCourccaux  ;  ce  qu'il  fit  duconfentement  delà  femme  dont  le  nom  n'eft 
pas  dans  le  titre,  &  de  laquelle  il  eut 
1.  Adam  I.  du  nom ,  vicomte  de  Melun  ,  eft  nommé  dans  le  privilège  que  le 
xoi  Louis  U  jeune  accorda  à  l'abbaye  de  S.  Perc  en  114  j .  &  mourut  (ans  enfin* 
avant  l'an  njo. 

T«m  F.  K  3 
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JIOSSELIN  IL  du  nom  ,  vicomte  de  Mclun,  qui  fuie. 
Gilles  de  Mclun,  feigneur  de  Villefêrmoy  en  1146*.  fut  pere  de 
Adam  de  Melun  ,  chevalier  ,  feigneur  de  Vilkfermoy  en  1 189.  tiimi  de  la 

terre  de  S.  Denis  de  Gtandpuy  (<). 
Femme ,  Helvjsb  dame  de  Nangis  ,  veuve  de  tient  de  Britaut ,  chevalier , 

feigneur  de  Nangis  à  caufe  d'elle. 

J.  G  1  l  l  fi  s  de  Melun  1 1.  du  nom  ,  feigneur  de  Villefêrmoy,  eft  qualifié 

bcaufrere  de ]e*n  ,  feigneur  de  Valéry ,  dans  un  titre  de  l'an  1 119. 
11.  &  1 11.  Henry  &  Dreux  de  Mclun  ,  nommez  avec  leur  frète  dans  le 

titre  de  l'an  1219. 
»v.  Marib  de  Melun  .femme  de  Jtmy  feigneur  de  Valéry  en  1219. 
v.  Lucienne  de  Melun,  eft  mentionnée  avec  fes  frères  &  fàfceurdans  les  ~ 

chartes  de  l'abbaye  de  S.  Germain  des  prez  de  l'an  1208.  &  de  c*Uc  du 

Paraclct  en  1119. 


I)' Ax.it  i  7.  te. 
f*ai  d»r,i.i.& 
l.  dutbtf  i'n. 


V  I. 

TOSSELIN  IL  du  nom  ,  vicomte  de  Mclun,  (uccedaà  Adam  fon  frère  aîné  avanc 
I  l'an  nto.  Se  donna  l'an  1 156".  à  l'abbaye  de  Barbeaux  ,  la  moitié  de  la  forêt  de 
Fereus,  il  vivoit  encore  l'an  11J7.  D) 

Femme,  ALPAIS ,  mourut  le  20.  juin ,  fuivant  le  martyrologe  de  Notre-Dame 
de  "Melun. 

1.  LOUIS  I.  du  nom, vicomte  de  Melun,  qui  fuit. 

2.  Adam  de  Melun,  nommé  dans  une  charte  de  S.  Pcte  de  l'an  1172.  fut  prê- 
tent au  don ,  que  Bouchard  de  Montmorency  fit  de  (a  forêt  de  Merville ,  à  l'ab- 
baye du  Val  l'an  1 174. 

3.  Gilles  de  Melun. 

4.  Aveline  de  Melun,  femme  en  1177.  de  Vhilifft  de  Nemours  ,  feigneur  de 
Guerchcvillc,  dont  elle  croit  veuve  en  1191. 

j.  N.  de  Melun 4  époula  Phil<j>j>c  de  Chafittht.  {*1ias  )  de  Nemours.  £ 

VIL 

T  OUIS  I.  du  nom,  vicomte  de  Melun ,  fut  prefent  à  l'accord  que  1e  roi  Louis 
1  jle  jeune  fit  entre  Gautier  feigneur  de  Nemours  fon  chambellan ,  &  l'abbé  de 
barbeaux  en  1172.  il  eft  encore. nomme  dans  une  Charte  de  l'abbaye  de  S.  Denis 
l'an  1183. 

Femme,  GISLE  dont  le  furnom  eft  ignoté. 

x.  ADAM  II.  du  nom,  vicomte  de  Melun  ,qui  fuir.  „ 
2.  ]  b  a  n  de  Mclun  ,  chanoine  &  archidiacre  de  l'églifc  de  Sens  en  121 6.  étoit  F 
xveque  de  Poitiers  dés  l'an  1235.  fuivant  une  charte  de  l'abbaye  de  Maillezais. 
par  laquelle  il  confirma  une  donation  faite  à  Renaud ,  abbé  de  ce  monaftere 
par  Raoul,  comte  d'Auge.  Il  confirma  encore  l'an  1239.  une  autre  donation 
taire  par  Thibaud  Chabot,  chevalier,  feigneur  de  Rochc-Cerviere  ,  à  l'abbaye 
de  S.  Maixant ,  &  fut  prefent  l'année  fanante  à  l'acte  par  lequel  Aymcry  vi- 
£omre  de  thajlelraui ,  Agathe  la  femme,  8c  Jean  fon  fils  ,  ratifièrent  le  traité 
qu'ils  avoient  fatc  l'anncc  précédente  avec  l'abbé  &  les  moines  de  S.  Denis.  Il 
exempta  en  1246.  Alfonfe  de  Ftance,  comte  de  Poitiets ,  frère  du  roi  S.  Louis 
de  l'hommage  qu'il  devoir  aux  évêques  de  Poitiers ,  pour  le  chafteau  de  Sivray, 
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A  &  tran ligca  pour  les  fiefs  qu'Aymcry  de  Vivonne  .chevalier,  tenoie  dcl'^vcchc 
de  Poiriers, il  fut  nomme  en  1248.  avec  l'cvcque  de  Limoges ,  exécuteur  du  tcf- 
tament  de  Hugues  de  Lczigncm  ,  comte  de  la  Marche ,  fie  fcella  de  fon  fecau 
avec  Raoul ,  doyen  de  fon  eglife  ,  l'acte  de  la  canonifation  de  S.  Dominique 
le  28.  octobre  1153.  11  mourut  fort  âge  le  11.  feptembre  1257.  &  fut  enterre 
en  l'abbaye  du  Jard  près  Mclun  ,  fcpulturc  de  les  ancêtres.  frtjtz  Gai.  Chrijî. 
edit.  nov.  tom.  II.  col  1184. 

3.  Renaud  de  Mclun  ,  chanoine  de  Sens,  cft  nomme  dans  le  teftaraent  dïAdun 
vicomte  de  Mclun  (on  frere ,  1  an  1 2 1 6. 

4.  Guillaume  de  Mclun,  archidiacre  de  Sens  en  1221. 

B     j.  Simoh  de  Mclun ,  chevalier  en  1194.  (4)  (a  j  Tiirf,  ia 

6.  Raoul  de  Mclun.  mtotia  chjn« 

7.  Adelais  de  Mclun,  femme  de  Hugues  ,  feigneur  dEfgrevillc,  e'toit  morte  en  f?l£*  l,jrcue  • 
1234. 

8.  Gisle  de  Mclun,  maric'c  à  Eudes  de  Monfticrs. 

VIII. 

A   DAM  IL  du  nom,  vicomte  de  Melun,  traita  avec  le  ptieur  de  S.  Martin  des 
j[\Champs  dcParis,au  mois  de  novembre  de  l'an  1 200 .  fur  les  différends  qu'ils  avoient 

C  cnfemblc  pour  la  terre  &  les  bois  dcBlandy,fut  envoyé  par  le  roi  Philippe  Augu/ieea 
1 207.  contre  Aimcry  Vil.  du  nom,  vicomte  de 'Ihouars,  commandant  les  armées  de 

;  Jean  roy  d'Angleterre,  qu'il  battit  &  fît  prilonnier;  il  le  fignala  auflîà  la  bataille  de 
Bouvines  l'an  1214.  {b)  accompagna  l'année  fuivante  Louis  de  France  ,  fils  aine  du 
roy,  en  Languedoc  pour  faire  la  guerre  aux  Albigeois,  Se  pafla  avec  lui  en  Angle-  '^.fV^/fc 
terre,  lorlquc  ce  prince  y  alla  pour  s'y  faire  couronner  roy  l'an  1216.  Il  fit  avant  que  Xiipp'ide.  " 
de  partir  plufieurs  dons  à  l'abbaye  du  Jard,  &  étant  à  Calais  le  Dimanche  aptés  la 
fttede  S.  Nicolas,  au  moisde  Décembre  de  la  même  année  ,  il  fit  (on  teftament ,  donc 
il  nomma  exécuteurs  Jean  de  Mclun  fon  frere  &  Gautier  II.  du  nom,  feigneur  de  Ne- 

_  mours  Ion  coufin  germain,  &  mourut  en  Angleterre  le  22.  Septembte  1217.  fui- 
vant  Alberic ,  Philippe  mouskes  Si  le  martyrologe  de  l'abbaye  de  Barbeaux. 

Femme,  AREMBURGE  vivoit  encore  l'an  1220.  fuivant  une  chatte  de  l'abbave 
du  Jard. 

1.  GUILLAUME  II.  du  nom,  vicomte  de  Mclun,  qui  fuit. 

2.  Adam  de  Mclun.  '  » 

j.  Lou  1  s  de  Melun  ,  perc  de  Hugues  de  Mclun ,  chanoine  de  faint  Victor  l'an 

4.  Heloise  de  Mclun ,  fon  perc  ordonna  par  fon  teftament,  que  l'on  héritier  lui 
donnerait  pour  fc  marier  cent  livres  de  rente  en  fonds  de  terre  ,  &  mille  livres 
en  argent,  elle  cpoula  Jean  de  Garlandc  chevalier. 

IX. 

GUILLAUME  II.  du  nom,  vicomte  de  Melun,  confirma  en  1220.  aux  reli- 
gieux de  l'abbaye  de  Vauluifant ,  ordre  de  Citcaux,  diocefe  de  Sens,  le  droit 
de  falage  qui  leur  avoit  été  accotdé  par  Louis  I.  du  nom,  vicomte  de  Melun,  (on 
aycul-,  tcffaau  mois  daouft  de  la  même  année,  mourut  le  4.  may  1 22 1.& lut  enterré 
ch  l'abbaye  du  Jard  avec  les  predecefleurs. 

Femme,  AGNES  dame  de  Monllrcuil-Bcllay  en.  Anjou,  fille  unique  &  heriticte  de 
Ceraud  Bellay  III.  du  nom ,  Se  de  Bathilde  fa  femme ,  dcfquels  il  cft  fait  mention  dans  une 
F  charte  de  l'abbaye  d' Afnicrcs  en  1 2 1 1 .  Elle  fc  remaria  à  Waleran,  baron  d'Ivry,  ic  prit  une 
troificme  alliance  avec  Ejlieme  de  Sanccrrc ,  feigneur  de  Chatillon-fur-Loing ,  Boutciller 
de  France,  ttoifiémc  fils  à'Eflieme  de  Champagne  comte  de  Sanccrte ,  &  de  Mathtldc 
de  Donzy.  royeztome  II.  de  cette  bijloire  ,/>ag.  848. 

1.  ADAM  111.  du  nom,  vicomte  de  Melun,  qui  fuit. 
-  2.  Guillaume  de  Mclun,  fut  caution  de  cinq  cens  mates  d'argent  pour  fureté 
du  rraité  fait  pat  le  cardinal  Romain ,  entte  le  comte  de  Champagne  &  les  Tem- 
pliers ,  fur  les  différends  qu'ils  avoient  cnfemblc  au  mois  d'Octobre  1 228.  &  mou- 
rut fanspoftenté  le  9.  Février  1249. 
j.  Mathilde  de  Melun,  manec par  contrat  de  l'an  123©.  à  Ait/eau  de  Traincl, 
feigneur  de  Vouilicnes. 
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4.  Ammbur.ce  de  Melun.,  religieufcà  Longchampsen  1261. 

X. 


A  DAM  ni.  du  nom ,  vicomte  de  Melun ,  feigneur  de  Monfrreuil-BeUay ,  demeura 
/A  quelque  tetns  (ous  la  tutelle  d 'Agnes  fa  mere ,  confentit  en  1144.  en  laveur  de 
i'abbe  &  des  religieux  de  l'abbaye  du  Jard  ,  que  ce  qu'iU  poffedoient  à  Sivry  8c  les 
dix  arpens  de  haute  futaye  qui  leur  avoient  été  léguez  par  Guillaume  de  Vaux  cheva- 
lier ,  fu fient  réduits  à  un  même  fief  &  à  un  feul  hommage ,  s'ils  en  faifoient  vente  à  une 
(culc  perfonne.  Il  tefta  au  mois  de  Juillet  1249-  &  mourut  le  9.  Février  de  l'année 
fuivantc  félon  le  martyrologe  de  N.  D.  de  Melun. 

I.  Femme,  GERTRUDE  mourut  fansenfàns. 

II.  Femme,  COMTESSE  de  Sancerrc,  dame  de  Marchcville  en  partie  Se  de  la  Loupe, 
fille  d'Etieme  de  Sancerrc,  feigneur  de  Chatillon-fur-Loing ,  &  d Eleonore  de  Soiflbns 
fa  première  femme,  confirma  à  l'abbaye  de  Barbeaux,  le  mercredi  avant  la  fête  de  S. 
Pierre  aux  Liens  1260.  les  aumônes  qu 'Etienne  de  Sancerre  fon  perc  y  avoir  faites, 
plaidoit  au  parlement  l'an  ntfj.  conjointement  avec  Alix  de  Sancerrc  fa  firur,  dame 
oc  Dangu,  contre  Etienne  de  Sancerrc  leur  frere.  Elle  vivoit  encore  en  127J.  V«jtx> 

ve  II.  it  teste  btflohe ,  pag.  848 

1.  Guillaume  III.  du  nom,  vicomte  de  Melun,  feigneur  de  Monftreuil-Bellay , 
époufa  l'an  1 160.  Alix  dame  de  Chacenay ,  veuve  de  Guignes  IV.  du  nom  >  comte 
de  Forés ,  &r  fille  d'Erard  feigneur  de  Chacenay ,  &:  d'Ermettne  de  Broyés.  L'an 
1267.  il  fir  condamner  par  arrêt  du  Parlement,  Renaud  comte  de  Forés,  de  lui 
payer  comme  héritier  du  comte  Guignes  Ion  frere  1200.  liv.  pour  la  dot  à! Alix 
la  femme ,  &  le  Vendredi  avant  la  fetc  de  la  chaire  de  S.  Pierre  1 2.69.  il  fut 
caution  avec  Jean  comte  de  Soiflons ,  Raoul  fon  frere  ,  &  Mathieu  feigneur  de 
Montmoreucy ,  de  la  promefle qxi'Aâentr  de  Soiflbns,  veuve' de  Se naud  vicomre 
de  Ihouars,  fa  coufine  avoir  faite  à  Alfonfe  de  France  comte  de  Poitiers,  de 
lui  rendre  i  grande  &  petite  farte  le  château  de  Tifaugcs,  toutes  les  fois  qu'elle 
en  feroit  reqmlé  de  (a  part.  Il  accompagna  enfuite  le  roi  S.  Louis  en  fon  voyage 
d'Afrique  lan  1 270.  avec  trois  bannières  &  douze  chevaliers ,  aux  gages  de  jooo.  L 
t$>  bouche  à  tour  en  f  hôtel  du  roy ,  ainlî  qu'on  l'apprend  d'un  état  de  la  chambre 
des  comptes  -,  (a)  rendit  aufli  pluficurs  (erviecs  à  Charles  de  France ,  roi  de  N%- 
pies  &  de  Sicile,  qui  lui  donna  pour  recompenfe  le  comté  de  Corle  comme 
mai  que  (on  épitaphe  qui  cft  dans  l'abbaye  du  Jard.  Il  mourut  (ans  eufans  l'an 
1 278. 

1  ADAM  IV.  du  nom,  vicomte  de  Melun,  qui  fuit. 

3.  JEAN  de  Melun,  feigneur  dEfprcnnc,  a  donné  origine  aux  feigneurs  de  la 
Borde ,  rapportez,  ty  après  §.  VI. 

4.  SIMON  de  Melun ,  léigncurdc  la  Loupe  &  deMarchevillc  >dont  la  pofterite'fer* 
rappariée  dans  /on  rang  fous  le  §.  VI II. 

5.  Robert  de  Melun  ,  mentionné  dans  les  regiftres  du  parlement  de  l'an  129». 
i.  Philippe  de  Melun,  moit  fans  enfans après  l'an  tj  12. 

7.  Jeanne  de  Melun  ,  mariée  à  Henry  I.  du  nom,  lire  de  Trainel,  mort  en  1281. 

8.  Eleonore  de  Melun ,  époulà  Gantier  de  Nemours  IV.  du  nom  ,  die  te  cham- 
bellan, feigneur  de  Villcbcon  &  de  Tournetùye,  fils  de  Gantier  de  Ncniouis 
III.  du  nom,  feigneurs  des  mêmes  lieux,  &  d'Alix  de  Vicrzon. 

5.  Comtesse  de  Melun,  Abbelle  de  N.  D.  duLys,  l'an  1276.  &c  morte  en  ijqo.  £ 

XI. 

A  DAM  IV.  du  nom,  vicomte  de  Melun,  feigneur  de  MontreuU- Bellay,  après 
f~\  (on  trete  aîné  donna  du  contentement  de  (a  femme  le  3.  février  1 284.  à  GuiU 
lebaut  Bcguard,  feigneur  de  cheanoj ,  ccuyer,  pluficurs  terres  &  rentes  qu'il  avoir, 
à  Bauge  en  Vallée  au  pays  d'Anjou  partagea  en  129J.  avec  Guillaume  Crclpin,  fei- 
gneur de  Dangu  ,  les  terres  de  Charillon  (ur  Loing,  de  Concourfault  fie  de  Uaillcul , 
qui  venoient  de  la  luccelfion  de  leur  mere,  &  vendit  avec  fa  femme  le  raatdy  avant 
Noël  1 300  celle  de  Concourfault  à  Hugues  de  Bouvillc ,  feigneur  de  Milly.  Trois  ans 
après  il  afligna  aux  Religieux  du  Brcuil-Bellay  20.  livres  de  rente  fur  ta  Seigneurie 
de  Montrcuil  Bcllav ,  &  mourut  après  l'an  1104. 

Femme,  JEANNE  de  Sully,  tille  d'Henry  IL  du  nom,  firc  de  Sully,  &  de  Per- 

rendit 


D 
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^  r«*r&de]oigny ,  dame  de  Chateaurcnaud,  fut  mariée  avant  l'an  1280.  le  4.  may  1306. 
•&  fat  enterrée  dans  le  chœur  de  1* Abbaye  de  S.  Antoine  des  Champs  à  Paris,  fous  un 
tombeau  charge  de  cette  epitaphe:  Cy  gift  madame  Jehannede  Seuly  jadis  vicomteffe  de 
Melun,  ejr  femme  de  jadis  mile  hmmt  mmfeineur  Adsm,  vicomte  de  Melun,  £■  près 
de  Mtnflreuil  Bellay  qui  tréfajfa  en  1  jotf.  le  lendemain  de  t  Afienfun  4.  jour  de  May.  Voyez 
tome  H.  de  cette  hift.  page  857. 

1.  JEAN  I.  du  nom ,  vicomte  deMelun,qui  luit. 

z.  Guillaume  deMclun,  élu  archevêque  de  Sens  en  ïjij.  moutut  le  27.  o&o- 
bre  1329.  &:  fat  enterre  dans  le  chœur  de  fa  Métropole,  foyez  Coll.  cbrtfi.  edit. 
de  i*5$.  tem.  i.p.  643. 
p      5.  Henri  de  Melun,  mort  (ans  pofterité. 

4.  Philippe  de  Melun  ,  feigneur  de  S.  Maurice  fur  Laveron,  évêque  3c  comte 
de  Chalons,  Pair  de  France  en  1335.  fut  pourvu  de  l'archevêché  de  Sens  en 
1338.  mourut  le  7.  Avril  1345.  &  fat  enterré  dans  fâ  cathédrale.  Voyez,  tome  II. 
de  (eue  hiji.p.  547. 

ç.  Robert  de  Melun,  chevalier,  mort  fans  avoir  été  marié  en  1342. 

«S.  Louis  de  Melun, chanoine,  chantre  &  chcfcicr  de  l'églifc  de  Chartres  en  1540. 
mourut  avant  l'an  1 354. 

7.  Charles  de  Melun ,  nommé  dans  un  titre  de  l'abbaye  de  faint  Pere  de  l'an 
•Î3i- 

C     Femme,  AcNe's,  dame  d'Ifly,  héritière  de  Colart  feigneur  dTiVy,  chevalier,  fon 
oncle. 

Yoland  de  Melun,  dame  dlffy  Se  de  la  Boilïlere ,  ctoit  mariée  au  mois  de 
may  1338.  avec  Guillaume  de  Vaudetart,  premier  valet  de  chambre  du  roi 
Philippe  de  Valois  i  fur  la  foy  de  du  Bouchct.  (a)  («)  Du  Remuée 

8.  Jean  de  Melun,  feigneur  de  S.  Maurice ,  d'Aillant  Se  de  Fontcnelles.  f>.jf.a,i,mrt. 
Femme,  Marguerite  ,  dame  de  Brimcu,  fe  rémaria  à  David  de  Poix,  feigneur  ?l"' 

de  Maxcns. 

1.  Jean  de  Melun  ,  feigneur  de  S.  Maurice ,  d'Aillant  Se  de  Fontcnelles,  mort 
lans  avoir  été  marié. 

D         11.  Catherine  de  Melun,  femme  de  Jean,  dit  le  Ber,  feigneur  d'Auxy,  che- 
valier, {h)  avec  lequel  elle  vivoit  en  1347.  fie  duquel  elle  ctoit  veuve  l'an   (*)  On  Boucha 

111.  Jeanne  de  Melun,  étoit mariée  en  i367.avec  Jean,  firc de Bcauval  &  de    11  *  lU' 
Haverfqucrque. 

iv.  Beatmx  de  Melun  ,  morte  fans  enfans. 

v.  Nicole  de  Meluh  ,  époufa  Bernard  de  Chaumont,  feigneur  de  Conantes. 

vi.  Marie  de  Melun,  morte  fans  avoir  été  mariée. 

y.  Isabelle  de  Melun ,  femme  de  Thomas,  feigneur  de  Bruyères, vivoit  en  1342. 
10.  Acne's  deMclun,  Abbcfle  de  N.  D.  du  Lys  après  Comteffè  de  Melun  fa 
g        tante,  mourut  le  3. Octobre  13 15.  Voyez,gal.  tlmjl.  edit.dei6^6.  tom.  JV.p.  J69. 

XII. 

JEAN  L  du  nom  ,  vicomte  de  Melun  ,  feigneur  de  Montreuil- Bellay  &  de  Tan- 
carville,  chambellan  de  France,  &  chambellan  héréditaire  de  Normandie , mou- 
rut l'an  1350.  8c  fut  enterré  en  l'abbaye  du  Jard.  Voyez. fin  article  dans  la  fuite  de  cette 
histoire,  chapitre  des  GRANDS  CHAMBELLANS  DE  FRANCE. 

I.  Femme,  JE  ANNE,  dame  dcTancarvillc,  fille  fie  héritière  de  Robert ,  feigneur 
de  Tancarville ,  chambellan  héréditaire  de  Normandie ,  tk  A'Altx  de  Pons ,  dame  de 
Blayc,  fut  mariée  avant  l'an  1316.  deceda  l'an  1328.  fi:  fat  enterrée  en  l'abbaye 
p  du  Jard. 

1 .  JEAN  II.  du  nom  ,  vicomte  de  Melun  ,  comte  de  Tancarville ,  qui  fuit. 

a.  Adam  de  Melun ,  premier  chambellan  des  rois  Jean  &  Charles  V.  lequel  luy 
donna  à  vie  les  terres  de  Chateau-Landon  ,  &  du  Mez-lc-marcchal.  11  mourut 
fans  pofterité  après  pàqucs  le  23.  Avril  13*2.  &  fut  enterré  en  l'abbaye  du  Jard. 

3.  Guillaume  de  Melun ,  «Chanoine  de  N.  D.  de  Paris,  fut  élu  archevêque  de 
Sens  en  1 346.  fît  un  échange  le  19.  may  1 166.  avec  Marguerite ,  dame  dcTiai- 
nel ,  merc  de  Jean  de  Chatcauvillain ,  feigneur  de  Vauclcr  fie  de  Baye ,  dédia  l'églifc 
desCeleuinsdeParisle  if.  Septembre  1370.  cnprclcnccdu  roiCharlesV.  acquit 
l'hôtel  de  Sens  à  Paris,  mourut  le  4.  may  1378.  après  avoir  fait  fonteftament 
Tome  V.  L  , 
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&  fut  inhumé  aux  Cclcflins.  //  laiffà  un  fils  tudurel  appelle  le  bâtard  Jt  Sens ,  écuyer  \ 
■Je  la  compagnie  des  gendarmes  de  Guillaume  IV.  vicomte  de  Milun  tan  i  j8j».  Voyez 
gall.  thnjl.  edtt.  de  \6<,6.  Urne  I.  p.  644. 

.4. 6C  5.  Raoul  &  Henry  de  Melun  ,  mort  fans  pofteritc. 

-6.  Simon  de  Mclun,  chanoine  de  Sens  en  ))4J.  &  1350. 

7.  Robert  de  Mclun,  écuyer. 

Femme  Isab eau, dame  de  Chaftenoy,  fut  mariée  le  19.  octobre  1347.  te  ctoit 
remariée  en  1369.  avec  Etienne,  feigneur  de  Prccy. 

Jean  de  Melun  ,  (cigneur  de  Chaftenoy  ,  ctoit  en  Italie  au  fervicc  du  roi  de 
Sicile  fan  1384-  lorfqu'il  obtint  fouftranec  de  l'hommage  qu'il  devoit  au  comte 
de  Nevers  ,  pour  ce  qu'il  tenoit  de  lui  à  caufe  des  lcigneurics  d  Ille  &  de 
VilJemor. 

II.  Femme  ISABELLE,  dame  d'Antoing,  d'Epinoy,  de  Sottcnghien  &  de  Hou- 
diin  ,  ctuftcUine  de  Gand  ,  fille  unique  de  Hugues  VI.  du  nom,  feigneur  d'Antoing, 
&  de  Marie  dame  de  Sottenghien  ,  fut  mariée  en  prefenec  du  roi  Se  des  (cigneur:.  de 
fa  cour,  par  contrat  pade  à  la  Neufville  en  Hcz  ,  le  lundy  fete  de  S.  André  132.7. 
elle  étoit  veuve  de  deux  maris.  1°.  d'Henry  de  Louvain,  (cigneur  de  Gaesbcck  ,  fils 
de  Jean  de  Louvain,  Seigneur  de  Gaesbcck ,  d'Herftal  &:  de  Lcuvc ,  &  de  Félicité  de 
Luxembourg.  i°.  d' Alphonfe  d'Elpjgac  ,  dit  de  la  Cerda. ,  fils  aine  de  Ferdinand  in- 
fant de  Cafhllc ,  &  de  Blanche  de  France  «  fille  du  roi  S.  Louis.  Elle  n'eut  point  d  en- 
fans  de  fes  deux  premiers  maris ,  deceda  le  jour  de  S.  Nicolas  6.  décembre  1 354. 
&  fut  inhumée  en  I  eglifc  d'Antoing,  où  fe  voyent  (ur  fa  tombe  les  armes  de  les  trois  C 
maris.  Voyez,  Butkens  ,  trophées  de  Brabant ,  preuves, page  223. 

j.  HUGUES  de  Melun,  (cigneur  dAntoing&:  d'Epinoy,  duquel  font  fbrtis  les 
(cigneurs  d'Antoing,  princes  d  Epinoy ,  &  le  duc  de  JoycuJc ,  qui  feront  rappor- 
tez ci-après  L 

4.  Isab  eau  de  Melun,  dame  de  Hcudain,  epoufa  i°.  Pierre,  comte  de  Dreox, 
feigneur  de  Montpcnlîcr ,  d'Aigucpcrfc,  &c.  fils  de  Jean  II.  du  nom,  comte  de 
Dreux,  de  Brame  fie  dejoigny  ,  &  de  Jeanne  de  Beaujeu,  dame  de  Montpen- 
ficr.  Il  avoit  pour  cinquième  ayeul  paternel  Robert  de  France, comte  de  Dreux, 
cinquième  fils  du  roi  Louis  VI.  dit  le  grossie  dAdclais  de  Savoyc.  20.  par  con- 
trat du  11.  juillet  1 3 ii.  Jean  d'Artois, comte  d'Eu,  fils  de  Robert  d'Artois  III. 
du  nom ,  comte  de  Bcaumont-lc-Roger ,  pair  de  France ,  &  de  Jeanne  de  Valois,  D 
fontrilayeul  étoit  Robert  de  France  I.  du  nom,  comte  d'Artois,  troilie'me  fils 
du  roy  Louis  VIII.  &  de  Blanche  de  Caftille.  Voyez  tome  J.  de  cette  hijloire  p. 
j*8.  &  430. 

3.  Marie  de  Mclun,  plaidoit  pour  fon  partage  contre  Hugues fon  frereen  13*5. 
&  mourut  fans  alliance. 
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XIII. 

JEAN  IL  du  nom ,  vicomte  de  Melun  ,  comte  de  Tancarville  , 'feigneur* de Monf- 
trcuil- Bellay  &  de  Warenguebcc  ,  gouverneur  de  Bourgogne  ,  de  Champagne  & 
de  Bric,  Chambellan  de  France  &  de  Normandie,  Ôc  réformateur  des  eaux  &  forets 
de  France,  vendit  du  vivant  de  fon  perc  avec  Adam ,  Çuillaume ,  Robert,  Henry  &  Si- 
mon,  de  Melun  fes  frères,  à  Renaud, firc  de  Pons  l'an  1344.  la  feigneuric  de  Blaye 
fur  Gironde  ,  qui  avoit  appartenu  à  Jeanne  dame  de  Tancarville  leur  merc ,  mourut 
en  1381.  &  fut  enterrée  en  l'abbaye  du  Jard.  Voyez  fon  article  dans  U  futte  de  cette 
,  chapitre  des  GRANDS  CHAMBELLANS  DE  FRANCE. 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  JOYEUSE.  tty 

A  Femme,  JEANNE  Crcfpin ,  dîme  rie  Warengucbcc,d  Eftrcpagny  &dcNcaufl1e> 
fille  aince  ûc  principale  hericierc  de  Guillaume  Crelpm  VI.  du  nom,  feigneur  duBec- 
Crcfpin,  de  warenguebec , &c.  connétable  hereditaire  de  Normandie  ,  &:  de  Malsaut 
de  Baumcz,  rut  mariée  vers  lan  1334-  &  dcceJa  le  14.  ianvicr  1374. 

1.  Jean  III.  du  nom  ,  vicomrc  de  Mclun  ,  comte  de  Tancarville,  feigneur  de  Wa- 
rcngucbcc  8c  de  JV.onlrrcuil-Bellay ,  chambellan  Se  connétable  héréditaire  de 
Normandie ,  chambellan  de  France ,  lieutenant  pour  le  roi  es  comtez  de  Cham- 
pagne &  de  Brie ,  mourut  avant  l'an  1 38f.  fans  eufans  d'ide  dame  de  Marigny , 
qu'il  avoit  épouiée  en  1348.  ellec'toit  fille  unique  de  Louis,  (cigneur  de  Mari- 

B  env  ,  &:  de  ioberte  de  Baurr.cz  ,  chaftclaine  de  Bapaume.  Voyez,  fin  article  dans  la 

frtu  de  cette  htfl.  ebap.  des  GRANDS  CHAMBELLANS  DE  FRANCE- 

2.  GUILLAUME  IV.  du  nom,  vicomte  de  Mclun ,  qui  fuit, 
j.  Marguerite  de  Mclun  ,  epoufa  i°.  en  prcfcncc  du  roy  Miles  de  Noyers, 

comte  de  Joigny  ,  feigneur  de  Vcndcuvrc ,  Prémartin,  &c.  fils  de  Jean  de  Noyers, 
comte  de  joigny,  &  de  Jeanne  de  Joinville.  i°.  Robert  de  Ficnncs,  dit  More  au, 
Chaliellain  de  Bourbourg,  firc  de  Tingry ,  fils  de  Jean,  baron  de  Ficnncs  &:  de 
Tingry ,  &  d'ifabel  de  Flandres.  Son  iccond  mary  lui  afTigna  en  douaire  le  z.»« 
décembre  13^3.  4000.  livres  de  r  «nie  fur  les  terres  de  Tingry ,  de  Ruminghcn, 
de  Belles,  d'Athics.&c 

X  I  V. 

C  UILLAUME  IV.  du  nom,  comte  de  Tancatville  ,  vicomte  de  Mclun ,  fei- 
VJgncur  de  Monftreuil-Bcllay  &  de  Warenguebec  ,  premier  chambellan  du  roi , 
connétable  &  chambellan  héréditaire  de  Normandie  ,  grand  Boutciller  de  France, 
donna  quittance  le  14.  janvier  1400  à  Alexandre  le  Bourlicr,  receveur  gênerai  des 
aydcs,dc  joo.  livres  pour  un  quartier  de  1000.  livres  qu  il  avoit  par  an.  Son  fecau 
qui  cil  au  baseft  écartelé  au  1.  &  4.  9-  befans  3.  3.  3.  <fr  un  chef.  Au  z.  cT  3.  unécuP- 
Jeu  cr  **>  «rie  d'étoiles ,  fupports  deux  loups  ,  cimier  une  téte  de  beuf.  (  a  )  Il  fut  tué  à  la  („  jCibinetdtM. 
bataille  d'Azincourt  l'an  141 5.  fon corps  fut  porté  à  l'abbaye  du  Jard  ,  &  enterré au  decûiicmb — ' 
toqibcau  de  les  p.édcceûeurs.  Voyez,  fon  article  dans  la  fuite  de  cette  hijletre  ,ebapitre  des 
GRANDS  BOUTEILLERS  ET  ECHANSONS  DE  FRANCE. 

Femme,  JEANNE  de  Parthcnay ,  dame  de  Samblancay  en  Tourainc  ,  fille  de 
•    Guillaume   l'Archevêque,  Icigncur  de  Parthcnay,  &  .îc  "Jeanne dame  de  Mathcfelon, 
fut  mariée  par  contrat  du  famedi  z  j.  janvier  1 390. 

Marguerite  ,  vicomtcflc  de  Mclun,  comtcue  de  Tancarville  ,  baron  e  de  Warcn- 
guebcc, dame  de  Monfrrcuil-Bcllay  ,d'E(trepagny,de  Blandy,  de  Chafteaurenaud, 
&c.  mariée  en  1417.  a  Jacques  de  Harcourt  IL  du  nom  ,  baron  dcMontgom- 
nicry,&c.  fils  de  Jacques  de  Harcourt  I.  du  nom,  feigneur  de  Montgommcry , 
&  de •.Jeanne  d'Enghicn,  dame  d'Havrech.  Voyez  ci-devant ,  page  137.  cHaRo» 
que  ,  hijl  de  Harcourt  t.  I. 1.  IX. p.  6}i. 

Enfans  naturels  de  Guillaume  IV.  du  nom,  vicomte  de  Mclun. 

E 

I.  Nicolas  ,  baflard  de  Mclun  ,  fut  légitimé  par  lettres  du  Roy  ,  données  le  20. juillet 

1400. 

I I .  Pcrrettc  bâtarde  de  Meltm,fut  légitimée  par  Us  mêmes  lettres  que  fon  frère. 
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SEIGNEURS  D  ANTOING , 

COMTES  ET  PRINCES  DÏPINOY, 
DUC    DE   JOYEUSE»  B 
PAIR  DE  FRANCE- 


J)  dzur  i  7.  Be - 
f*ns  4't,i.i.& 
1.  AU  (btf  d'tr. 


XIII. 

HUGUES  de  Mclun  I.  du  nom  ,  feigneur  d' Antoing , d'Epinoy  Se  de  Sottcn- 
ghien  ,  chaftclain  de  Gand,  chevalier  hanneret,  fils  de  jEAN  h  du  nom,  vi- 
comte de  Mclun,  Se  d'iSABELLE  dame  d'Antoine,  (a  féconde  femme,  mentmmez  ti- 
dtyant  pige  zt6.  Ce  retira  aux  Pays-Bas,  où  écoient  iituez  les  biens  qu'il  avoic  eus  en 
partage ,  Se  où  il  établit  fa  demeure,  &  tranfporta  à  Ifibetu  de  Melun  fa  forur ,  &  à 
Jetn  d'Artois  fon  (econd  mari,  la  terre  &  chaltellemc  de  Houdain  en  Artois,  par  ry 
lettres  du  mardi  après  le  premier  Dimanche  de  Carême  1 354.  enprcfence  de  Jemdc 
Melun  comte  de  Tancarvillc ,  &  de  Simon  de  Mclun  (es  frères.  Il  fervoit  avec  . (à  com- 
pagnie de  gens  d'armes  ,  les  iois  Jean  8c  Charles  V.  dans  leurs  guerres  contre  les 
Aiiglois  ès  années  ijfj.  1369.  IJ70.  &t  137»-  comme  on  l'apprend  des  comptes 
d'Etienne  Braque  Se  de  ]can  le  Hament. 

I-  Femme,  MARGUERITE  de  Piquigny,  fille  de  Jem  (cigneur  de  Piquigny  Se 
J'Ailly,  Se  de  Cttberme  de  Chafttllon  S.  Pol,  fut  mariée  en  ijtfo. 

I.  Hucues  de  Mclun,  (cigneur  de  Falvy,  qui  avoir  c'poulé  en  j 3S3.  Ifibelle  de 
Ghiftclles ,  fille  aînée  de  Jean  feigneur  de  Ghiftclles,  Se  de  Marguerite  de  Rin- 
glcfct  fa  première  femme  ,  étant  veuve  elle  fc  remaria  à  Rûbert  de  Bethunc , 
chevalier ,  vicomte  de  Meaux,  fils  de  Jet»  de  Bcthune  I.  du  nom,  feigneur  de 
Vendcuil ,  &  de  Jeanne  de  Coucy .  dont  elle  hit  la  féconde  femme.  Voyez,  tme 
IV.  de  cette  bijltire ,  pag.  114. 

a.  Henky  de  Mclun  .accompagna  Louis  II.  du  nom  ,  duc  de  Bourbon ,  au  voyage 
d'Afrique,  fc  trouva  à  la  bataille  de  Nicopolis  en  1396.  Se  mourut  avant  l'an 
1399.  <ans  enfans  de  Jeanne  dcWcrchin,  fa-ur  de  N.  de  Werchin  fcnéchaldc 
Hainaut. 

3.  Isabel  de  Melun,  dame  de  Vianne  ,  époufa  i°.  le  4.  Avril  1380.  Robert  de 
Namur,  (cigneur  de  Beaufort-fur-Mcufc  ,  Se  de  Renais  fixiérae  fils  de  Jean  de 
Flandres,  comte  de  Namur  premier  du  nom,  &:  de  Marie  d'Artois  ,  vcufd'f//- 
ztbeth  de  Hainaut,  fille  puînée  de  Guillaume  comte  tie  Hainaut  Se  d'Hollande, 
&  de  Jeanne  de  Valois.  i°.  Bertrand  feignent  de  la  Bouvene,  lequel  vendit  de 
fon  confcntcmcnt  en  1  iyC.  la  terre  de  la  Hcrclle  en  la  prévôté  de  Montdi^icr, 
à  Louis  II.  du  nom ,  duc  de  Uourbon ,  pour  400.  ccus  d  or  a  la  couronne.  Voyez, 
tme  II.  de  cette  hijhirc  yf  -^.  74  S. 

II.  Femme,  BEATR1X  de  iicaullart,  dame  de  Croifillcs ,  de  Winglcs ,  de Saulty 
&  de  Villeneuve  en  Chevric,  fille  ainec  de  Robert  de  BcaulVatt ,  feigneur  de  Wingles 


E 
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A     de  Saulcy,  connétable  tic  Flandres  8c  de  Lattre  de  Rouiy,  (  alias  )  Marigny.  {a )  ,  „  B  Mâ0r,-_ 
Dame  de  Villcneu  ve  en  Chcvrie.  a  t  BUtor.  <i« 

i.  JEAN  de  Melun  ,  feigneur  d'Antoing ,  qui  fuir.  <ke»»u«ri  de  t» 

a.  PHiLippoTEde  Melun,  dame  deCroililIcs  &  de  Courrieres ,  époufa  par  ttaitc  wifon<,'OI'Pl  }* 
du  premier  Octobre  1199.  Jacques  feigneur  de  Montmorency,  dEfcouen,  de 
Damvillc  ,  &rc  fils  de  Charles  feigneur  de  Montmorency ,  maréchal  de  France, 
&  de  Vtrtnclle  de  Villicrs,  dame  de  Vitry*  Voyez,  tome  III.  de  cette  hiftotre  ,  pag. 
Î74- 

B      3-  Marie  de  Melun,  mariée  en  1404.  a  Jean  de  Lalain,  (eigneur  de  Houdain. 

4.  Caterine  de  Melun,  femme  de  Je/m  feigneur  de  Roiiin  &  de  Rongy. 

5.  Marguerite  femme  dEnguerttnd ,  feigneur  de  Nedonchcl. 

6.  Caterine  de  Melun ,  dame  de  VillcrvaJ. 

Fils  naturel  de  Hugues  de  Melm  ,  feigneur  iAntstng. 

N.  dit  le  bâtard  ijntting  ,  /toit  e'cuyer  de  U  compagnie  i Henry  de  Melm  ,  ton 
13*2. 

XI  Y. 

T  EAN  de  Melun ,  vicomte  de  Gand ,  feigneur  d'Antoing ,  d'Epinoy ,  de  Rofny  ,  de 
|  Beaullart ,  &c.  chevalier  delà  Toilon  d'or ,  fut  fiancé  en  1 41  j .  avec  Jeanne  de  Mon- 
tagu ,  fille  de  Jean  de  Montagu  vidamede  Laon,  grand  maître  de  France,  qu'il  n'epouia 
pas-,  fe  rrouva  avec  les  principaux  feigneurs  de  la  cour  à  l'entrevue  de  Charles  dau- 
phin de  France  &  de  Jean  duc  de  Bourgogne,  proche  Melun  l'an  I4i9.'tui  depuis 
confeillcr  &  chambellan  du  duc  de  Bourgogne,  gouverneur  de  la  ville  dcDouay  ,<5c 
créé  chevalier  de  l'ordre  de  la  Toilon  d'or  en  1431.  11  mourut  âgé  de  plus  de  quatre- 
«  vingt  ans  le  15.  Février  1484.  &  fut  enterré  en  l'égide  d'Antoing ,  où  (c  voit  fan 
epitaphe. 

I.  Femme ,  JEANNE  de  Luxembourg,  fille  puînée  de  Jean  de  Luxembourg,  fei- 
gneur de  Rcaurcvotr  &  de  Richcbourg ,  &  de  Marguerite  d'Enghicn  ,  comtcHc  de 
Brienne,  fut  mariée  par  contrat  du  28.  Octobre  1419.  elle  étoit  veuve  de  Louis  fei- 
gneur de  Ghiftellcs,  &  mourut  en  1420.  Voyez,  tome  Ul.  de  cette  hifiotre,  pag.  715. 

N.  de  Melun  mort  en  bas  âge. 

II.  Femme,  JEANNE  d'Abbeville,damcde  Boubersen  Ponthieu,de  Dompvaft, 
de  Blcquin  &  autres  terres,  fille  d' Edmond d'Abbcville ,  (eigneur  de  Boubers,  &  de 
Jeanne  daine  de  Relly  &  deGaumont,  fut  mariée  le  5.  Avril  1421.  mourut  kit. 
Janvier  1480.  &  fut  entettée  auprès  de  Ion  mari. 

1.  JEAN  de  Melun  II.  du  nom,  feigneur  d'Antoing,  qui  fuit. 

z.  Philippes  de  Melun,  dame  de  Sottenghicn,  mariée  le  premier  Juin  1441.  i 
Tktbaud  de  Luxembourg ,  (eigneur  de  F iennes  6c  d  Armcntkres  ,  fécond  fils  de 
T  terre  àc  Luxembourg  I.  du  nom  ,  comte  de  S.  Paul  Ce  de  Brienne  ,  fi£  de  Mar- 
guerite de  Baux.  Voyez,  tome  III.  de  cette  hiftotre  ,pag.jiî. 

j.  G  u  1  l  1 E  m  1  t  t  e  de  Melun ,  approuva  &  ratifia  avec  Philippes  bi  Hélène 
P  de  Melun ,  les  (ccuts ,  le  mariage  de  Jean  de  Melun  leur  frerc  le  9.  Février 
1451- 

4.  Hélène  de  Melun,  mariée  le  23.  Seprembre  1454.  à  Charles  d  Artois  comte 
d'Eu ,  Pair  âz  France  ,  fils  de  Philippes  d'Artois  comte  d'Eu ,  &  de  Marie  de  Bcrry. 
Elle  fut  la  (ccondc  femme,  &  mourur  k  2j.  Juillet  1472.  Voyez  tome  I.  de  cette 
hiftotre , pag.  391. 

5.  Bonne  de  Melun,  époufa  i°.  Pierre  de  fainte  Aldegonde  ,  feigneur  de  Noir- 
carmes.  t°.Joffe  de  Hall-win,  feigneur  de  Picnnes ,  lecond  fils  de  Jean  ,(eigncuc 

£  de  Hall  vin  ,  &  de  Jacqueline  de  Ghiftellcs ,  veuf  de  Jeanne  de  la  Clite,  dite  de 
Coinines.  Elle  mourut  fans  enfans  le  tu  Janvier  144*.  Voyez,  tome  III.  de  cette 
hifiotre ,  pag.  911. 

XV. 

JEAN  de  Melun  II.  du  nom ,  feigneur  d'Antoing,  d'Epinoy  &  de  Bcaumez,  châ- 
telain de  Gand  ,  cft  qualifié  confetller  ejr  chambellan  du  roy  ,  dans  une  pcrmiilîon 
qu'il  obtint  au  mois  d'Aouit  i486,  de  laite  deux  Pairies  fcparc'es  de  les  rerres  deBou- 
JomeV.  Mi 
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bcrs  &  de  Dompvaft  prés  Abbeville  ,  qui  étoicnc  tenues  en  une  Pairie  du  comté  a; 
j»[Ch»mtni<t  de  Ponthieu,  (*)  &  mourut  le  z6.  Octobre  ijij. 

X Femme,  MARIE  de  Sarrebruchc ,  fille  aînée  de  Rebert  de  Sarrebruche,  damoifeau 
4e  Commcrcy ,  &  de  jernnt  comtefle  de  Roucy  &  de  Braine,  dame  de  Montmirail, 
fut  mariée  par  contrat  du  t.  Octobre  1451- 

1.  JEAN  de  Melun  III.  du  nom,  Icigneur  d'Antoing,  qui  fuie 

i.  HUGUES  de  Mdun,feigneu#dcHendinc  &  de  Rofhy,  qui  a  fait  la  branche 

des  vicomtes  de  Gand ,  rapportée  cj-aprés  §.  IV. 
j.  Robert  de  Melun,  baron  de  Rolny  ô£  de  Dompvaft,  gouverneur  de  Hall&r 
d'Arras,  confciller  5c  maréchal  de  l'^?dc  Maximilienl.  roi  des  Romains ,  8c  de 
Charles  prince  d'Efpagne,  capitaine  de  douze  hommes  d'armes ,  de  deux  cens 
piétons  Artefiens,  8:  de  foixamc-quatre  archers  à  cheval  l'an  ij  14.  mourut  {ans 
enfans  d'Adrieune  de  Stavclle,  vicomtdrc  de  Fumes,  veuve  de  Jean  de  Croy,  B 
feigneur  de  la  Tour ,  fils  puîne  de  Philippe  de  Croy,  comte  de  Chimay,  &  de 
Valpnrge  de  Mœurs.  Elle  etoit  fille  unique  de  Guillaume  feigneur  de  Stavclle,  8c 
de  Leonore  de  Poitiers. 

4.  François  de  Melun ,  ptevôt  de  Bruges  en  1  yot .  puis  de  S.  Orner  &  de  faine 
Pierre  de  l'Hic,  fut  élû  éveque  d'Arras  le  4.  janvier  iyoo.  8c  pafla  enfuitc  deux 
ans  après  à  l'évcché  de  Theroucnne ,  c'eft  luy  qui  dédia  l'églifc  des  Annon- 
ciades  de  Berhune  en  1517.  Voyez,  g*ll.  chrijl.  nov.  eitt.  tem.lll.  toi  $a6. 

5.  Philippes  de  Melun,  mariée  le  3.  Septembre  1470.  à  Frederie  de  Hornes, 
leigneur  de  Montigny  en  Oftrcvant ,  fils  puîné  de  /  acques  I.  du  nom ,  comte 
de  Hornes ,  $t  de  jtînne  de  Moeurs. 

{S),iu,  hUtk.  6,  Guillelmettb  (b)  de  Melun ,  epoufà  le  14.  Juin  148t.  Louis  de  Bournel , 
feigneur  de  Beauchaiùie  de  Monchy,  fils  de  Jean  de  Bourncl,  chevalier, 
feigneur  de  Thicmbronnc  Se  de  Lambcriac,  8c  de  Julienne  de  Monchy. 

7.  FIeleHe  de  Melun,  mariée  le  14.  Août  1490.  à  Richard  de  Merode,  feigneur  Q 
de  Hoftphalifc. 

8.  Marguerite  de  Melun ,  cpoufàlc  21.  Janvier  149J.  Jet»,  feigneur  de  Me-» 
rode  8c  de  Pcterfein. 

9.  Jacqueline  de  Melun,  chanoinefle  à  Mons. 

10.  Marguerite  de  Melun  la  jeune,  chanoinefle  à  fàinteWaudrudc. 

I 

Fils  naturel  de  Je*»  IL  du  nom ,  feigneur  d  Aniomg,  &  de  Jeanne  U  Rouffette. 


D 


Jean ,  bâtard  de  Melun ,  fut  légitime  far  lettres  du  m  Charles  PVJ.  Données  À  Parti 
au  mets  de  novembre  1483. 


xvi. 

JEAN  de  Melun  III.  du  nom,  feigneur  d'Antoing  8c  d'Epinoy,  maréchal  de  Flan* 
dres ,  mourut  avant  (on  pere  le  19.  Juillet  1504.  fie  fut  enterré  à  '  ntoing. 
Femme  ISABELLE  de  Luxembourg,  fille  aînée  de  Jacaues  de  Luxembourg, fei- 
gneur de  Richebourg ,  chevalier  de  la  toifon  d'or ,  &  dlftbea»  de  Roubais ,  fut  ma- 
riée le  18.  mars  149t. 

1.  FRANÇOIS  de  Melun,  baron  d'Antoing ,  qui  fuit. 

z.  Marie  de  Melun,  époufa  i°.le  30.  Novembre  ijo  t. /m»  de  Broges,  feigneur  de 
la  Gruthufe,  gouverneur  Se  lieutenant  gênerai  en  Picardie.  i°.  Jacques  dcCha- 
bannes  II.  du  nom ,  feigneur  de  la  Palice,  maréchal  de  France,  fils  de  Geoffroy 
de  Chabannes  ,  feigneur  delà  Palice,  Se  de  Charlote  de  Prie,  il  etoit  veuf  de 
Jeanne  de  Montberon ,  fille  cVEnftache ,  vicomte  d'Aunay ,  baron  de  Mauleuvrier 
ccdeMathas,  8c  de  Marie  d'Eftucr.  Mtrie  de  Melun  furvêquitfon  fécond  mary  P 
ôc  vivoit  encore  au  mois  de  Septembre  1  j  }6.  ^  ' 

Fils  naturel  dt  J ean  de  Melun  III.  du  nom ,  feigneur  d 'Antoing. 

Frédéric ,  bâtard  de  Melun ,  feigneur  ttlllies ,  *  fût  U  branche  des  feigneur  de 
Cottencs,  rtpportez  cy- après  J.  V. 
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XVII. 

ERANCOISde  Mclun  .baron d  Antoing,  fcigncur  de  Beaumés,  dcWmgles,  de 
Rofny,de Boubcrs  ,de  Caumont  ,dc  Richcbourg  d'Herfclles,  de  Rumminghcn , 
~.cuck ,  Sec.  connétable  héréditaire  de  Flandres ,  Châtelain  de  Bapaumc,  Si  cham- 
bellan de  l'empereur  Charles  V.  fut  créé  comte  d'Epinoy  par  lettres  du  roi  Louis 
XII.  données  au  château  delà  Fcrc-fur-Oilc  le  2t.  Novembre  15 14.  regiftrées  le  9. 
Décembre  fuivant.  Il  s'attacha  depuis  au  fervice'de  l'empereur  Charles  V.  qui  le  fit 
fon  chambellan  ,  chevalier  de  latoifon  d'or,  &  capitaine  de  21.  lances  de  fes  ordon- 
nances, il  fit  bâtir  l'églife  des  Annonciadcs  en  la  ville  de  Bethune,où  (a  merc  hic 
enterrée,  &  mourut  en  1547. 

I.  Femme,  LOUISE  de  Foix,  fille  puînée  de  Gsjlen  de  Foix  H.  du  nom,  comte 
de  Candallc,  &  à'Ifobelle  d'Albret,  fut  mariée  le  7.  Juillet  1514.  Se  mourut  le  pre- 
mier Octobre  IJJ4.  Voyez  tome  III.  de  cette  hifl.  p.  384. 

1.  HUGUES  de  Mclun,  prince  d'Epinoy  ,  qui  fuit. 

2.  Claude  de  Melun,  époulâ  le  9.  Août  ij  51.  Adrien  de  Croy,  comte  de  Roeux, 
chevalier  de  la  toifon  d'or,  fils  de  Ferry  de  Croy ,  fcigncur  de  Roeux  Se  de  Bcau- 
rain,  Se  de  Lsmberte  de  Brimeu,  mort  devant  Theroucnnc  en  ifj$. 

II.  Femme,  ANNE  d'Autriche,  fille  naturelle  de  l'empereur  Moxmilienl. 

XVIII. 

HUGUES  de  Melun ,  crée  prince  d'Epinoy  par  l'empereur  Cnarlcs  V.  l'an  154J. 
fut  fcigncur  dcRoubais  ôc  d' Antoing  ,  connétable  héréditaire  de  Flandres  , 
châtelain  de  Bapaume,  &  perdit  la  vie  dans  un  combat  donné  prés  la  tivierc  d'Au- 
ihic  le  13-  Août  ijjj. 

Femme ,  YOLANDE  de  Barbançon  ,  dite  de  Werthmy  dame  de  Roubais  ,  féné- 
chale  deHainaut,  fille  aînée  de  Pierre  de  Barbançon,  fcigncur  deWcrchin,  cheva- 
lier de  la  toifon  d'or ,  fcncchal  de  Hainaut ,  Se  de  Hélène  de  Vcrgy ,  fuc  mariée  le 
3.  octobre  ij4r. 

1.  Charles  de  Mclun,  prince  d'Epinoy,  mort  à  Vcnifc  en  1579.  fans  avoir  été 
marié. 

%.  PIERRE  de  Mclun,  prince  dEpinoy,qui  fuit. 

3.  Robert  de  Melun,  marquis  de  Roubais ,  fcigncur  dcRichebourg  &  de  Cau- 
mont, gênerai  de  la  cavalerie  de  Philippe  II.  roi  d'Efpagne ,  gouverneur  d'Ar- 
tois en  1579.  nommé  chevalier  de  la  toilon  d'or,  fut  tué  au  liege  d'Anvers  en 
1  j8y.  fans  laifferde  polterité  d'Anne  Rollin,  dame  d'Aymcrics  &  de  Duifanr, 
veuve  de  Moximilien  de  Mclun ,  vicomte  de  Gand,  &  fille  de  Georges  Rollin, 
fcigncur  d'Aymeries  ,  de  de  Jeome  de  Hamal.  C'eft  en  (à  faveur  que  la  terre  de 
Roubais  fut  érige  en  marquilat  par  le  roi  d'Efpagne  le  premier  mars  1579.  en 
échange  du  titre  de  marquis  de  Richcbourg  qui  lui  avoir  été  accordé.  (*) 

4  Jacques  de  Melun  ,  feigneur  de  Saulry,  mort  fans  alliance  en  i$6o. 

j.  Hélène  de  Mclun,  époula  i°.  en  1J65  ïtoris  de  Montmorency,  baron  de 
Montigny  ,  (eigneur  de  Hubermont,  chevalier  de  la  toifon  d'or  ,  gouverneur 
d'Artois  Se  de  Luxembourg,  fécond  fils  de  Jofeph  de  Montmorency,  fcigncur 
de  Nivelle,  Se  d'Arme  dEgmond.  i9.  Ftoris  de  Bcrlaimont.  Vtyez  tome  III.  de 
tettehijl.p.  579. 

6.  Anne-Marie  de  Melun,  dame  de  Roubais,  d*  Antoing  &  de  Cifoing,  fut  mariée 
par  contrat  du  1.  février  mS.i.  avec  Amoral  premier  prince  de  Ligne,  coinrede 
r auquemberque ,  chevalier  de  la  toilon  d'or,  fils  de  Philippe ,  comte  de  Ligne, 
chevalier  de  la  toifon  d'or ,  &  de  Marguerite  de  Lalain.  Ce  fut  lui  qui  fit  en- 
tériner le  zj.  Janvier  1601.  les  lettres  d'érection  du  marquifat  dcRoubais, 
que  Robert  de  Mclun  fon  bcau-frerc  qui  les  avoit  obtenues ,  n'avoit  pas  fait 
enregi  fixer. 


Artus,  bitord  de  Melmn  ,fifs  naturel  de  Hugues  de  Melun,  prii.ee  d'Epinoy  , 
fmvânt  Stohier  tm.  II. 
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XIX.  A 

PIERRE  de  Melun ,  prince  d'Epinoy ,  marquis  de  Richcbourg ,  baron  d'An- 
toing,&c.  fcnéchal  S:  gouverneur  dcHainaut,  s'engagea  en  1577.  dam  la  re- 
dite de»  provinces  unies  ,  contre  le  roi  d'Efpagne,  fes  biens  furent  conrÏÏqués  les 
18.  février  158t.  &  20,  juillet  1784.  8:  donnés  à  Robert  de  Melun  fonfrerc,  qui 
prit  le  nom  de  prince  d'Epinoy ,  il  mourut  en  1594. 

I.  Femme  ,  PHIL1PPE-CHREST1ENNE  de  Lalain,  filledcCWw  II.  du  nom, 
comte  de  Lalain,  6c  de  Marie  de  Montmorency,  fit  tous  les  devoirs  de  capitaine 
en  l'ablencc  de  fon  mari,  durant  le  tems  que  la  ville  de  Toumay  futafnegcc  par 
Alexandre  Farncfc,duc  de  Parme  l'an  j 58 1 .  Voyez  Strada  1.  décade  ièv.  4.  &  Grotius  B 
iiv.  3.  de  (es  annales  ^  clic  avoit  etc  mariée  le  1.  juillet  IJ72. 

1.  &  2.  N.  c<  N.  de  Melun,  morts  jeunes. 

II.  Femme,  HYPOLITE  de  Montmorency,  fille  aînée  de  Jean  de  Montmorency, 
feigneur  de  Bours,  &  de  Berturde  Gaillard  de  Longjumeau  ;  clic  le  rémaria  à  François 
<lela  Fontaine,  chevalier,  feigneur  d  Oignon,  &  mourut  au  mois  de  juin  itfiô. 
Veyez  tune  III.  de  tette  hifi.  f.6\^. 

ï.  GUILLAUME  de  Melun,  prince  d'Epinoy,  qui  fuit. 
•    2.  Henrt  de  Melun,  marquis  de  Richcbourg,  filleul  du  roi  Henri  IV.  fut  tué 
'  en  duel  l'an  1*07.  &  enterré  aux  Guillelmines  de  Walincourt. 

3.  Henhy  de  Melun,  mort  à  Abbcville  fans  avoir  été  marié,  aumoù  de  juin  1601.  G 

4.  Math  1  as  de  Melun,  mort  en  bas  âge  des  piqueurcs  ,  que  lui  firent  des  mou- 
ches à  miel. 

5.  Henky-Anne,  marquis  <le  Richebourg,  vicomte  de  Gand,  capitaine  d'une 
compagnie  de  cuirafficrs ,  fignala  fon  courage  à  La  bataille  de  Prague  pour  le 
fetvicede  l  empereur  ,  mourut  (ans  avoir  été  marié  au  mois  de  Novembre  1630. 
&  fuc  enterre  aux  minimes  de  Bruxelles. 

C.  Hippolite-Anne  de  Melun,  mariée  en  1610.  à  Philippe-Charles  de  Ligne, 
prince  d'Arembcrg,  duc  d'Arfchot,  chevalier  de  la  toiton  d'or,  fils  aîné  de 
Charles  de  Ligne,  prince  d  Arcmbcrg ,  fie  dAxne  deCroy.duchdTcd'Arichot, 
elle  mourut  le  i6.  février  \6 15.  q 

7.  Anve  de  Melun,  epoufa  le  j.  feprembre  161  r.  Alexandre  I. du  nom,  duc  de 
Bournonville,  comte  de  Henin-Lictard  ,  vicomte  de  Barlin  .gouverneur  &  capi- 
taine gênerai  de  la  Flandres  Walonne,  chevalier  de  la  toifon  d'or  ,  lequel  mou- 
rut à  Lyon  en  itfr*.  âgé  de  70.  ans.  Son  corps  tut  porté  dans  l'cgli le  des  Car- 
mes d'Anvers, où  il  fut  enterré  fous  un  tombeau  de  marbre.  Il  ctoit  fils  dO«- 
dard  de  Bournonville,  comte  d'Hcnin,  lcigncur  de  Câpres,  fit  de  Marie -Chrif- 
Jlme  d'Egmond.  Anne  de  Melun  mourut  le  18.  octobre  166%.  âgée  de  71.  ans 
dans  le  couvent  des  Carmélites  d'Anvers ,  où  elle  s'eroit  retirée  après  la  mort 
de /on  mary ,  ayant  obtenu  du  pape  la  permiflion  d'cblcrver  la  règle  de  cet  ordre. 

E 

X  X. 

GUILLAUME  de  Melun  ,  prince  d'Epinoy,  marquis  de  Richebourg  SrdeRou- 
bais,  vicomte  de  Gand  Se  de  Bcaullart,  connctablc  &  fcncchal  de  Flandres, 
grand  bailly  de  Hainaut,  chevalier  de  la  toifon  dbr  ,  né  l'an  îj8o.  rentra  dans  les 
biens  de  fon  perc  par  tianlaftion  faite  en  1601.  avec  le  prince  de  Ligne,  mourut 
à  S.  Quentin  d'une  fièvre  pourprée  le  8.  feptembre  163  s  &  y  tut  enterré  dans  la 
chapelle  de  Notre-Dame  de  l'églife  des  Capucins. 

I.  Femme, MARIE-MENCIE  de  Witthem,  marquife  de  Bcrg-opzom ,  comtefle 
de  Walhaim,  veuve  d'Herman,  comte  de  Berghe ,  chevalier  de  la  toi  l'on  d'or,  &  fille 
aînée  dejea»  de  Witthem,  marquis  de  Bcrg-opzom,  6c  de  Marguerite  deMerodc , 
fut  mariée  le  17.  octobre  161 1.  &  mourut  au  mois  de  juillet  de  l'année  fui  van  te. 

N.  de  Melun ,  motte  jeune. 

II.  Ftmu.e,  ERNEST'NE  de  Ligne- Arcmbcrg,  fille  aînée  de  Charles  de  Ligne, 
Prince  d  Arcmbcrg,  &  d'Anne  de  Croy ,  ducheûc  dArchot.fut  mariée  le  3.  novem- 
bre Kiy. 

t.  Ambroise  de  Melun  ,  prince  d'Epinoy',  mort  fans  alliance,  d'une  blenure 
qu'il  reçut  dans  une  attaque  devant  Ane  le  lundy  y.  aouft  1641.  tut  enterré 
aux  capucins  do  S.  Quentin  auprès  de  Ion  pere. 

1.  ALEXANDRE-GUILLAUME  de  Melun ,  prince  d'Epinoy  ,  qui  fuit. 

3. 
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]L  3-  Henri  de  Melun ,  marquis  de  Richebourg,  colonel  d'un  régiment  d'infâi-tc- 
ric  Walonne,  mourut  en  Portugal  au  mois  de  janvier  \66+.  (ans  avoir  été 
marie'. 

4-  CHARLES-ALEXANDRE-ALBERT  de  Mclun  ,  qui  a  fait  la  branche  des 
corn: es  de  Melun  ,  rapportez,  à-apret  §.  IL 

5.  FRANC  OIS- PHILh'PE  de  Mclun,  tige  des  marquis  de  Richebourg,  mm- 
tiomtez  ci- après  $.111. 

6.  Claire-Marie  de  Melun  ,  nc'e  le  2j .  aouft  \6i6.  mourut  fans  alliance  fur 
la  fin  de  l'annc'e  \6*i.  au  couvent  des  rcligiculcs de  S.  Dominique  à  Abbcvillc, 
où  elle  s'c'toit  retirée  avec  la  merc. 

j  7.  Ann  e  de  Mclun ,  dame  chanoinefle  à  Mons ,  ne'e  au  mois  de  mars  \6 1 8.  fc  retira 
à  l'hôpital  de  Bauge  en  Anjou  qu'elle  bâtit,  de  où  clic  fonda  un  monaiterede 
religieufes  ,  pour  le  lervicc  des  pauvres  malades  ,  elle  y  mourut  le  1 3.  aouft 
16,  9. 

8.  Isabelle-Claire  de  Melun  >  chanoinefle  à  Maubcuge. 

9.  Se  10.  Mari  e-Madelene  &  Françoise-  Alblrte  de  Mclun ,  char.oincflcs 
a  Mons ,  où  elles  font  enterrées. 

11.  Claire-Catherine  de  Mclun ,  chanoinefle  à  Mons,  mourut  âgée  de  8. 
ans,  &  fut  enterrée  en  l'cglifc  de  laintc  Wautrude. 

x  I. 

C  A  LE X ANDRE-GUILLAUME  de  AV.un  ,  prince  d'Fpinoy  ,  tmrquis  de  Rou- 
/~\bais,  vicomrc  de  Gand,  baron  d'Antoing  ,  connctab.e  fiî  fcncchal  héréditaire 
de  Flandres ,  fcnechal  de  Hainaut ,  geuverneur  de  Toumay ,  fut  reçut  chevalier  des 
ordres  du  roi  le  31.  décembre  166 1.  eut  un  bras  caflè  d  un  coup  de  canon  au  lîcgc 
de  Douay  I  an  i6by.  Se  mourut  dans  (on  chafteau  d  Antoing,  a  j.  lieues  de  Tour» 
nay  le  \6.  février  1679.  Son  corps  fut  porté  aux  Jacobins  de  Lille. 

I.  Femme  ,  LOUISE- ANNE  de  Bethunc,  fille  de  Louis  de  Bethunc,  duc  de 
Charoft ,  Puir  de  France,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  5c  de  Marie  l'tfcalopicr ,  fut 
mariée  le  19.  avril  i66t.  Se  mourut  en  couches  à  Epinoy  ,  âgee  de  ij.  ans  le  14. 
(eprembre  it>66.  Voyez  tome  IV.  de  cette  hi/lotre  f.  116. 

Loin  se- Ma  fie-Thérèse  de  Mclun  ,  née  en  i6<î6.  epoufa  par  contrat  du  13. 
octobre  1680.  Armand  de  Bethunc,  marquis  d'Anccnis,  puis  duc  deCharolt, 
"         Pair  de  France,  chevalier  des  ordres  du  roi,  capitaine  de  les  gardes  du  corps, 
fon  coufin  germain ,  fils  de  Louis-Armand  de  Bethunc,  duc  de  Charoft,  Pair  de 
France,  Si  de  Mme  Fouquet , clic  mourut  le  31.  octobre  16S3.  Voyez  tome IV. 
de  cette  htjloire ,  page  zz6. 
IL  Femme,  JEANNE-PELAGIE  Chabot- Rohan , fille  puînée A' Henry  Crubor, 
duc  de  Rohan  ,  Pair  de  France ,  &  de  Marguerite  ,  duchcJle  de  Rohan  ,  princefle 
de  Léon ,  comrcflc  de  Porhoet,  fut  mariée  le  11.  avril  î«68.  «5c  mourut  (ubitement 
à  Verlaillcs  le  18.  aouft  1*98.  Voyez,  tome  IV.  de  cette  hifioire  ypage  569. 
1.  LOUIS  de  Mclun,  prince  dFpinoy,  qui  fuit. 

1.  Francois-Michel-Aucuste  de  Mclun  ,  né  à  Arras  le  14.  décembre  1*74. 
mourut  au  mois  de  décembre  169 1. 
g      3.  Marie-Marcuerite-Fançoise  de  Melun,  née  à  Paris  le  9.  may  1671. 
4.  Anne  de  Mclun,  née  amli  à  Paris  le  u.  aouft  1671. 

XXII. 

-r. 

Y  OUIS  de  Melun ,  prince  d'Epinoy ,  marquis  de  Roubais  ,  baron  d'Antoing , 
I  ^connétable  &  (cnechal  héréditaire  de  Flandres  ,  né  en  1673.  fut  colonel  du 
régiment  de  Picardie ,  brigadier,  puis  maréchal  de  camp  des  armées  du  roi  en  1701. 
fervit  eu  Flandres  en  1703.  fe  trouva  au  combat  d  Eckeren  le  30.  juin  de  la  même 
année ,  &  mourut  de  la  petite  vérole  à  Strasbourg  le  24.  feptembre  1704. 
F  Femme,  ELISABETH  de  Lorrainc-l'lflcbonnc ,  fille  de  François- Marte  de  Lorrai- 
ne, comte  de  llllebonne  ,  damoileau  de  Commercy  ,  Se  à' Anne  de  Lorraine,  fut 
mariée  le  7.  octobre  1691.  Voyez-  tome  III.  de  cette  bijlotre  ,  page  498. 

1.  LOUIS  de  Melun  II.  du  nom ,  duc  de  Joycufc ,  Pair  de  France ,  qui  fuir, 
i.  Anne-Julie-Adelaidb  de  Melun ,  épouû  le  18.  feptembre  1714.  Louis- 
Frtmf  ois-Jules  de  Rohan  ,  prince  de  Soubizc  ,  fils  d  Hercules -Meriadec  de  Ro- 
%i*  Tome  K  r  N  3 
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handucdeRohan-Rohan  ,  paie  de  France,  &c.  &  d' Aime-Geneviève  de  Lcvis-  A> 
Vcntadouc ,  elle  fût  nommée  gouvernance  des  enfans  de  France ,  en  fut  vivance  & 
conjointcmentavecladuchcfledc  Ventadour  famerele  9.  avril  1712.  &  mourut 
à  Paris  de  la  petite  vérole ,  lci8.may  1y14.V01tz.tme  IV.  de  cette  hifleircyp.  4$. 

XXIII. 


T   OUIS  de  Melun  II.  du  nom,  duc  de  Joyeufe,  Pair  de  France  ,  prince  d'Epi- 

I  ynoy,  baron  d'Antoing,  de  Cifoingi  de  Montlicu  &  de  Montguyon,  comte  de  g 

(s)  Bttr.  S.  Pol ,  de  S.  Aulaire  &  de  Nechin,  vicomte  de  Gand,  premier  Pair  {*)  &  con- 
nétable héréditaire  de  Flandres  ,  fenéchal  de  Hainaut,  marquis  de  Bombeck  ,  Pair 
de  Brcuck,  chaftelain  de  Bapaume,  prévôt  héréditaire  de  Douay,  feigneur  de  Wer- 
chin ,  de  Thilé ,  Charcau-Blcerequics ,  Hcrzclles ,  Metz  en  couture ,  Baumez  ,  Ber- 
tincourt,  Morchies  ,  de  la  Chaftcllenie  de  Bailleul  en  Vimcu  ,  lieutenant  gênerai  de 
la  province  de  Picardie ,  meftre  de  camp  du  régiment  royal  cavalerie,  naquit  au  mois 
d'oâobte  1694.  obtint  au  mois  d'octobre  1714-  des  lettres  rapportées  ci-devant  p.  217. 
pour  l'érection  du  vicoraté  de  Joyeufe  en  duché  &  Pairie ,  fie  en  prêta  ferment  au  Par- 
lement le  18.  décembre  fuivant.  11  mourut  (ans  enfans  à  Chantilly  d'un  coupd'an- 
douiller  qu'il  reçut  d'un  cerf  que  l'on  couroit  le  31.  juillet  1724.  &  ton  corps  fut  C 
porte  à  Epinoy  prés  de  Lille  en  Flandres.  Son  régiment  a  été  donné  au  comte  de 
Melun,  fon  coulin,à  qui  illegua,tous  les  biens  dont  il  pouvoit  difpolcr  ;  le  viconité 
de  joyeufe  a  paflë  au  prince  Charles  de  Lorraine,  en  vertu  des  claulês  de  la  dona- 
tion ,  que  la  princeflê  de  l'IUcbonnc  en  avoit  faite  au  prince  d'Epinoy ,  pere  du  duc 
de  loyeufe. 

Femme,  ARMANDE  de  la  Tour  ,  fille  A'Emonuel-Theodêfe  de  la  Tour  ,  duc  de 
Bouillon ,  d'Albret  &  de  Chaftcau-Thicrry ,  Pair  &  grand  chambellan  de  France  & 
de  Marie-Armsnde'Viiloire  de  la  Trcmoille ,  fut  mariée  le  25.  février  171*.  mourut  le 
1 3.  avril  1717.  âgée  de  19.  ans  &  demi ,  te  fut  enterrée  aux  Capucines  rue  S.  Ho- 
nore à  Paris.  Voyez,  tome  IV.  de  cette  hijloire ,  page  543.  D 
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XXI. 

CHARLES- ALEXANDRE-ALBERT  de  Melun  .vicomte  de  Gand,  quatrième 
fils  de  GUILLAUME  de  Melun,  prince  d'Epinoy,  &  dERNESTINE  de  Lignc- 
Arcmbcrg,  mentionné  ci-devant,  page  233. 

Femme ,  RENE'E  de  Rupicrre,  fille  &  héritière  de  Philippe  de  Rupierte .  feigneur 
de  Survie  &  de  la  Crefl'onnicrc ,  S:  de  Françoi/ê  de  Mailloc ,  elle  étoit  lœur  puînée  de 
Françoi/e  de  Rupicrre  ,  morre  (ans  enfarvs  de J ean-Baptifie-GaflêH  Goth  .marquis de 
Rouillac ,  dit  le  duc  d'Epcrnt» ,  duquel  elle  avoit  été  la  premietc  femme  ,  &  f  ut  ma- 
riée le  iz.  février  \66ar 

1.  ALEXANDRE  de  Melun,  dit  le  comte  de  Melun,  qui  fuit. 
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A      2.  AMBROISE  de  Melun ,  dont  il  fera  parle  après  fbn  frère  aîné. 

3.  Gabr  1  el  de  Melun ,  dit  le  vicomte  de  Melun  ,  Maréchal  de  camp  &  comman- 
dant d'Abbcvillc. 

Femme ,  Louise-Armand  e  de  Melun  ,  fille  d'Alexandre  de  Melun  ,  frère  de  (on 
mary  &  d'B&uêtti  de  Rohan. 
N.  de  Melun,  fille. 

X  I  l 

ALEXANDRE  de  Melun,  dit  le  t$mte  de  Melm>  vicomte  de  Gand  ,  feigneur 
de  Survie  &  de  la  Creflonnierc ,  mort. 
Femme ,  ELIZABETH  de  Rohan,  fille  de  Chtrles  de  Rohan  ,  duc  de  Montba- 
»  zon,  Pair  de  France,  prince  de  Gucmenc,  comte  deRochcfbrt  ,  &  de  jeanne-Ar- 
mande  de  Schombcrg ,  fut  mariée  en  1691- &  mourut  le  1 1 .  (eptembre  1707.  Voyez, 
terne  IV.  de  cette  bijioire,  p.  6  t. 

Louis  e-A  k  m  a  n  d  e  de  Melun  ,  marie'c  à  Gabriel ,  dit  le  vicomte  de  Melun , 
fon  oncle. 

XXII. 

AMBROISE  de  Melun  ,  dit  le  marquis  de  Melun ,  fécond  fils  de  Charles- Alexen- 
dre-Albert  de  Melun  ,  &  de  Rene'edc  Rupierrc,  emtmeilu  été dit ci-dejjus ,  cftde- 
C  venu  l'jinc  de  fa  maifon  par  la  mort  fans  cntàns  du  ptince  d'Epinoy,  le  31.  Juillet 
1714. 

Femme,  CHARLOTTE  de  Monchy  ,  fille  de  François  de  Monchy  ,  baron  de 
Vifmes  ,  feigneur  de  Saillv  ,  Se  d'I/tbeUe  de  S.  Blimond. 
JEAN-ÀLEXANDRÊ-THEODOSE de  Melun,  dit  lecmtede  Melun  ,  qui  fuit. 

XXIII. 

D  TEAN-ALEXANDRE-THEODOSE  de  Melun  ,  dit  //  comte  de  Melm  ,  meure 
Jdc  camp  du  régiment  royal  cavalerie,  né  le  15.  janvier  1710.  a  été  inftituc  lé- 
gataire univerfel  de  Uuts  de  Melun ,  duc  de  Joycufc ,  Pair  de  France ,  prince  d'Epinoy 
Ion  coufîniûu  de  germain. 
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MARQUIS  DE  RICHEBOURG 
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F RANÇOIS- PHILIPPE  de  Mclun,  marquis  de  Richebourg,  comte  dcBeauf- 
fart ,  gouverneur  de  Valenciennes  &  de  Gueldrcs ,  chevalier  de  la  Toilon  d'or,  A 
gouverneur  &  grand  Bailly  de  Mons,  &  du  pais  &  comte  de  Hainaut,  cinquième 
fils  d  ALEXANDRE-GUILLAUM  E  de  Melun  ,  prince  d'Efpmoy  ,  & 
d'ERNESTINE  de  Ligne  Arcmbcrg ,  mentionne'  ey-devânt  fsg.  tj  j.  fc  fignala  à  la  dc- 
fcnfc  de  Lille  en  1W7.  &  fut  blcflc  dans  une  lortie  quil  fit  pendant  le  fiege  de 
Valenciennes  en  1677.  "  <lu'  iut  cau!e  de  la  prilede  la  place.  Il  mourut  le  7.  Fé- 
vrier 1690. 

Femme,  TERESE  Villain ,  dite  de  Gand,  fille  de  Thilipfe-Uhaxjir  de  Gand,  pre- 
mier prince  de  Mafarines  ,  comte  d'Ifcnghien ,  chevalier  de  la  Toifon  d'or ,  ô£  de 
Lemije  Henriquczde  Sarrniento  Salvaticrra  ,  fut  mariée  au  mois  de  février  166 f. 

1.  PHILIPPE  de  Mclun,  marquis  de  Richebourg,  qui  fuir. 

i.  GUILLAUME  de  Mclun,  comte  de  s^eA^Mi^fertrâffmé  gfrés  fen  frert  *inè. 

3.  Mame-Josbphe de  Mclun, epoufa  le  9.  Avril  1*90.  Charles  dcMonchy,  ici- 
gneur  de  Senarpont ,  capitaine  de  dragons ,  fils  A' André  de  Monchy ,  Icigncur 
de  Senarpont ,  &  de  Modèlent  de  Lannoy. 

4.  Louise  de  Mclun  née  en  fut  d abord  chanotnefle  de  fainte  Aldcgonde 
à  Maubeuge,  &  le  maria  en  1690.  à  Muàmiken  de  la  Wcclbnc  ,  feigneut  de 
Bacelaer. 

XXII. 

ry  HI LIPPE  de  Mclun,  marquis  de  Richebourg ,  grand  d'Efpagne  de  la  première  C 
clafl'c,  viceroi  de  Galice, 
Femme ,  N....  Vifconti-Milan. 

MARJt-JfANNE  de  Mclun,  mariée  en  1703.  à  Frtnf ois' Mtrquard comte  de  War- 
tenberg  &  du  S.  Empire ,  chevalier  de  la  Toilon  d'or ,  fils  de  Je*»ferdinmd- 
Emejl ,  comte  de  Wartenberg ,  &  de  Aiarie-Ehztbetb  de  Salms. 

XXII. 

GUILLAUME  de  Melun,  comte  de  Beaufiarr,  grand  d'Efpagne  de  la  première 
claile  ,  aulli  gouverneur  de  Galice ,  colonel  du  régiment  des  Gardes  Valonncs,  D 
chevalier  de  la  Toilon  d  or,  gouverneur  &  commandant  gênerai  de  la  province  de 
Catalogne  &  des  trouptfs  qui  y  croient  au  mois  d'Aouft  17^4. 

Femme ,  N..  Schets,  dite  d'Urlcl ,  Iceur  de  Ctnrtrd-Albert-Chtrles  créé  duc  d'Hobo- 
kes  &:  d'Urfel,  par  lettres  du  14.  Avril  1717-  &  fille  de  ïr*»fw  Schets,  comte  dUr- 
lel ,  d'Hobokcs  &  du  S.  Empire ,  &  $ Htmrtne-Dwathte àz  Horncs-Baucignics,  morte. 
1.  N...  de  Mclun  ,  religieufe  à  S.  Quentin, 
i.  N...  de  Melun ,  rcligieulë  à  Cambray. 

$  IV. 
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XVI. 

SUES  de  Mclun,  fcigneur  d'Hcndines,  de  Caumont  &  de  Rofny,  vicomte 
confeillec  &  chambellan  de  lEmpcreur  Charles  V.  chevalier  de  la 
gouverneur  d'Arras,  ctoit  (ccond  fils  de  JEAN  de  Melun  II.  du  nom, 
fcigneur  d'Antoing  Se  d'Elpinoy,  &:  de  M  A  RIE  de  Sarrebruchc  ,  mentionnez  cy- 
divsrUyptg.  230.  Il  rendit  des  fervices  conlidcrablcs  à  l'Archiduc  Maximilien",  auquel 
il  confcîlla  &  facilita  la  furprife  de  la  ville  d'Oudcnardc  fur  les  Gantois  l'an  1485. 
ctoit  gouverneur  de  Tcnrcmondc  en  1491.  lorsqu'il  défit  les  Gantois  qui  vouloicut 
s'emparer  de  certc  ville  par  trahifon;  figna  la  même  année  les  articles  de  la  paix  en- 
tre Matimilien  roi  des  Romains,  &  les  Rebelles,  &  accompagna  l'an  1501.  l'archi- 
duc Philippe  &  la  ptinceffc  Jeanne  fa  femme,  au  voyage  d'Etpagne.  Il  donna  le  6. 
Septembre  1512.  aux  Sœurs  Grifes  de  la  Balfce  quarante  rtfieres  de  bled ,  inclure  de 
B  Doiiay,  fur  la  recette  &  feiencuric  de  la  prévôté  de  Doiiay  &  de  Wagnonville  ;  fit 
partage  de  fes  biens  à  (es  entons  le  1 1.  Novembre  15x4.  mourut  le  17.  fuivant ,  fif  fûc 
enterre  en  l'églife  de  S.  Jean  de  Roaville  à  Arras. 

Femme  ,  JEANNE  de  Hornes  ,  dame  de  Hcbuternc ,  fille  A'Amutl  de  Hornes , 
fcigneur  de  Gacsbcck,  &  de  Marguerite  de  Montmorency,  fut  mariée  le  iy.  octobre 
1495.  fit  fon  reftament  au  chaflcau  de  Brimeu  le  14,  janvier  1534.  par  lequel  clic 
donna  à  Anne  fa  fille ,  femme  àejean  de  Bethune,  le  revenu  de  3.  ans  de  la  terre  de 
Hcbuternc  ,  &  déclara  devoir  à  Marguerite  fon  autre  fille  ,  femme  du  vidame  d'A- 
miens, la  moitié  de  jooo.  livres  de  reltc  de  fon  mariage  ,  clic  fut  enterrée  auprès 
Q  de  fon  marv. 

1.  JEAN  de  Mclun  ,  vicomte  de  Gand,  qui  fuit. 

2.  Marguerite  de  Mclun  ,  dame  de  Frcflenvcil,  époufa  le  19.  octobre  1 5 1  S, 
Antoine  d'Ailly,  (eigneur  de  Piquigny  &  dcRaineval,  vidame  d'Amiens,  fils  de 
Charles  d'Ailly,  vidame  d'Amiens,  Icigncur  de  Piquigny,  de  Raincval  &  de  la 
Broyé ,  &  de  Philippe  de  Crevccœur. 

j.  Honorine  de  Mclun,  dame  de  Runcmbcrg,  femme  Acjem de  JaufTc,  fcigneur 
de  Maltaing ,  mourut  en  1590.  àgc'c  de  S2.  ans,  &  fut  enterrée  aux  Sœurs  Gcilcs 
de  la  C.i(léc. 

D  4.  Adrienne  de  Mclun,  fc  rendit  religieufe  aux  Sœurs  Grifes  de  l'ordre  de  S." 
François,  à  la  Ballcc  le  3.  Juin  1520.  Ce  mourut  le  19.  Octobre  ijti. 
j.  Anne  de  Mclun  ,  dame  de  Rolny  &  de  Villeneuve  prés  Mante,  mariée  au 
château  de  Caumont  le  19.  juin  1^19-  à  Jean  de  Bethune  IV.  du  nom  ,  che- 
valier ,  baron  de  Bave  ,  (cignrur  des  hauts  bois  de  H.ivraii;court  ,  fils  d'Al- 
pin de  Bethune ,  fcigneur  de  Marcuil  Se  de  Baye  ,  &  de  Jetmt  Jouvencl  des  Ur« 
lins-  t'oyez  terne  IV.  de  tette  hijloire ,  pig.  ntf. 
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TiU  naturel  de  Hugues  de  Alelun ,  vicomte  de  Cxnd.  A3 

Jacques  bâtard  de  Melun,  ejl  mentionne  dans  le  fartage  que  fit  Hugues  vicomte  de 
Melun  Jtn  pere,  lequel  oblige*  Anne  de  MeUm  fa  fille  à  lui  payer  120.  livres 
de  rente  par  a».  Il  epoufa  N .  de  Manchtceurt  ,  dota  tl eut  Marie  de  Melun ,  marte t 
■i  Jean  de  Homes ,  Jeigneur  de  Mtnghten ,  luivant  Scohicr  tome  II. 

XVII. 

JEAN  de  Melun ,  (4  )  vicomte  de  Gand  ,  de  Hcndines ,  Dompvaft ,  Baillcul ,  Fre-  B 
noc,  Brimeu  &  Hebuterne,  vivoic  encore  l'an  ijji. 

Femme,  ISABELLE  de  Waldeck  ,  fille  aînée  de  Philippe  III.  comte  deWaldeck  , 
&  À'Jdelaide  comtefle  de  Hoyon  (a  première  femme,  fut  mariée  par  contrat  p*Qé  à 
Amiens  le  31.  janvier  15 15. 

MAXIMILIEN  de  Melun,  vicomte  de  Gand,  qui  fuit. 

Marie  bâtarde  de  Melun,  fille  naturelle  de  Jean  «Hugues  ^iW*£w*,fuivantScohïcr 
tome  II.  epoufa  Hugues  du  Bo/quel. 

XVIII. 
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MAXIMILIEN  de  Melun,  cheva  lier ,  vicomte  de  Gand ,  feigneur  de  Caumont 
&  de  Hebuterne  ,  gouverneur  d'Arras,  mourut  fans  enfans  en  1572.  âgé  de 
-quarante-cinq  ans. 

Femme,  ANNE  Rollin,  fille  unique  de  Georges  Rollin,  fcignçurd'Airnerics  t£ 
de  Duifant,  &  dejeannede  Hamal,  fut  mariée  le  z8.  may  1 5  j  y .  fe  remaria  à  Robert 
de  Melun,  marquis  de  Roubais,  fils  puî  né  de  Hugues  de  Melun,  prince  d'Epinoy,&: 
é'Toland  de  Barbançoa  ,  Se  mourut  fans  enfans  en  160 j. 

'       j  v.  r> 

SEIGNEURS  DE  COTTENES. 

BATARDS  DE  MELUN-EPINOY- 
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XVII. 

TcamU  an  t  . 
de  Metun ,  bnft 
d'un  battu  ftnj 
tn  hrtt.  Au  1. 
dt  ttaufnment. 
Au  3 .  d  argent  a 
*.fafctt  ireref. 
fi"  <r  centre- 
hittfiitt  de 
gueules.  Au  4. 
de  gueules  a  5. 
tramptus  d'tr. 


*  c        flwrmr,  A  foyenw  ,  comte  de  Flandres  ,  i  ««yï 
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A  du  tha/leau  de  Betbune ,  partagea  du  ctnfintement  de  fa  femme  fis  tiens  à  fis  enfant  le  9. 
feptembre  1J47.  tweeds  à  Pierre  de  Melun,  fon  fils  aîné  ,  les  fiigneuries  de  Hingeties 
&  de  Leçon ,  avec  leurs  dépendances ,  dont  il  fi  re/erva  lajtmjfancc  par  aile  du  19.  «m/2 
1  j  n-  *  t*  charge  du  douane  d  Antoinette  /a  femme ,  fi  elle  lui  furvivoit. 

Femme  ,  ANTOINETTE  de  Willcrval ,  fille  de  Jet»  de  WiUctval,  c'euyer,  fei- 
gneur de  Cottencs  ,  &  de  Jacqueline  de  Haifival ,  fut  mariée  par  contrat  tait  en  I» 
ville  d'Aire  le  m.  juillet  ijij. 

j.  PIERRE  de  Mclun,  (eigneur  de  Cottencs,  qui  fuie. 
2.  Jacques  de  Mclun,  écuyer,  nomme  avec  fon  frète  &  fa  finir  dans  le  partage 
du  9,  feptembre  1J47. 
3     j.  Isabeau  de  Mclun ,  veuve  de  Jean ,  feigneur  de  Hullues ,  lots  du  partage  dont  il 
vient  d'être  parlé. 

XVIII. 
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PIERRE  de  Mclun  ,"chcvalier  ,  feigneur  de  Cottencs,  d'IHiés  de  Hingcttcs, 
de  Hingcs  Se  de  Locon,  fit  Ton  teftament  le  11.  juin  1  ç  57.  par  lequel  il  légua 
1000.  livres  à  Anne  de  Mclun  fa  fille ,  fît  fon  héritier  univerfel  (on  fils  aîné ,  (ans 
le  nommer,  donna  le  quint  de  fes  fiefs  &  de  (es  feigneuries  à  quatre  autres  enfans 
qu'il  avoit ,  &  qu'il  ne  nomme  point ,  &  laifla  la  difpofuion  de  les  funérailles  à  fa 
£  femme ,  fans  la  nommer. 

,  Femme ,  PHILIPPES  de  Chables , dame  de  Baillculmont ,  fille  de  Nscolas de Cha- 
blcs,  ldgncur  de  Baillculmont,  de  Pomiers,  de  Humbcrcamp,  de  Warfuzée  &  de 
Boves,  &  de  IValburgedc  Botzelacr,  fut  mariée  par  contrat  paflé  à  Arras  le  11.  fep- 
tembre 1147.  8c  étoit  veuve  le  11.  juillet  1584.  qu'elle  fit  partage  à  fes  enfans  de  la 
iucceffion  de  leur  pere  8c  de  la  tienne  ,  avec  fubftitution  en  faveur  à' Adrien  de 
Noyclles,  chevalier ,  (cigneur  de  Marie,  baron  de  Roflïgnol. 

1.  ADRIEN  de  Mclun  I.  du  nom,  feigneur  de  Cottencs,  qui  fuit, 
a.  H  u  c  u  F  s  de  Mclun ,  feigneur  dllliés,  époula  Marguerite  le  Vaflcur ,  fille  de 
Jean  le  Vaflcur ,  (cigneur  de  Wefquineul ,  8c  de  Marie  de  Mclonnil ,  il  cft  men- 
tionne dans  le  partage  fait  pat  fa  merc  en  1584.  &  fut  pere  de 
D        1.  Julien  de  Mclun  ,  feigneur  du  Hamcl. 
ii.  Louis  de  Melun,  mort  jeune. 

m.  Pierre  de  Melun,  feigneur  de  Hunonville,  épaah  Jeanne  Jonglct,  fillo 
de  rhtltppe  Jonglct,  feigneur  de  Moycnvillc,  fit  de  Caierine  du  Bois. 

îv.  Philippe  de  Mclun,  feigneur  d'Oroicourt ,  mort  a  la  guerre  de  Savoye 
en  1618. 

v.  Bakthelemi  de  Mclun  ,  feigneur  d'Omicourt. 

vi.  Se  vu.  François  &  Maximilien  de  Mclun. 
x        vi  11.  Se  ix.  Marie  &  Barbe  de  Mclun. 

x.  Anne  de  Melun,  religieufe  au  couvent  de  la  Paix  à  Douay. 

xi.  Ma  rcu  F  rite  de  Mclun,  motte  jeune. 

xii.  Madelene  de  Melun. 

xt  11.  Claire  de  Mclun  ,  morte  jeune. 

3.  Anne  de  Melun ,  liguée  de  1000.  livres  par  le  teftament  de  fonperc  de  l'an 
1 1  f7-  fût  mariée  à  Louis  de  Maillv,  (eigneur  du  Qudnoy  fur  la  Deule,  fécond 
flli  d'Edme  de  Mailly  ,  &  de  Cabrielle  d'Ognies  fa  féconde  femme  ;  elle  cft  en- 
core nommée  dans  le  partage  de  (a  merc  l'an  1584. 

Trois  autres  enfans  mentionnez ,  fans  être  nommez ,  dans  le  teftament  de  leur  pere 

£         en  «Îf7- 

X  I  X. 

ADRIEN  de  Mclun  I.  du  nom,  chevalier,  (cigneur  de  Cottcncs^'IUiés^u  de  S.Hi- 
laire ,  de  Locon ,  de  Hingcttcs ,  de  Baillculmont ,  de  Pomiers ,  de  Humbcraimp , 
du  petit  Ricux ,  de  Crclpicul ,  de  Rcbcquc ,  8cc.  donna  le  4.  février  1 609-  aveu  se  dé- 
nombrement au  duc  d' Arfchot ,  de  fa  feigneuric  de  Cottencs ,  mouvante  de  celle  de 
Lillcts  >  &  partagea  le  14.  avril  1619.  la  fucceflion  de  fa  femme  à  fes  enfans. 

Femme,  ANNE  de  Flechin ,  fille  aînée  à' Adrien  àe.  Flcchia,  chevalier  ,  feigneur 
de  Flcchincl  &  de  Rcélinghen,  &  de  Marguerite  de  Hcvin,  fut  mariée  par  contrat 
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paflc  au  thalteau  de  Flcchincl  lclcizc  octobre  ics>o.  Se  ne  vivoit  plus  le  vingt-quatre  \ 
avril  161 9. 

1.  ADRIEN  de  Mdun  II.  du  nom,  feigneur  de  Cottenes, qui  fuir. 

2.  &  3.  Louise*  Philippe  de  Mclun,  morts  à  la  guerre  de  Savovc  en 

4.  Marguerite  de  Mclun,  femme  en  r6:i.  de  Michel  de  la  Viefville,  cheva- 
lier ,  feigneur  de  la  Chapelle  au  b.ts  Warncton  &  du  Pont  du  Bicz. 

j.  Madeleine  de  Mclun  ,  nommée  avec  Ion  firerc  &:  fa  fcrur  dans  le  par- 
tage de  leurpere  du  24.  avril  1619-  cpoula  depuis  N.  feigneur  de  la  Rivierc- 
Rumblay. 

tf.  Marie  de  Mclun,  fille  en  itfi  9.  epoufa  depuis  Jean  de  Bonjiiercs,  baron  d'Auxy.  8 
7.  Françoise  de  Mclun ,  morte  rcligicufc  aux  Annonciadcs  de  Bethunc. 
.  ► 

X  X. 

A  DRIEN  de  Mclun II.  du  nom ,  chevalier,  feigneur  de  Cottenes  ,  de  Locon,  de 
r\Hingcttcs  ,  de  Hinges  ,  de  Baillculmont ,  de  Pomiers ,  de  Humbefcamp  ,  de 
Brculc  ,  de  Morcourt ,  &c.  fit  le  7.  feptembre  1*54.  (on  tcfbmcnr  par  lequel  il  laillà 
le  foin  de  fes  funérailles  à  fa  femme  ,  5c  nomma  Ion  héritier  univcrlél  Adrien-Fran- 
foit  de  Cpttcncs  (on  fils  unique ,  auquel  il  donna  tous  les  biens  dont  il  pouvoitdif- 
po!cr  ,  &  le  quint  du  quint  naturel  qui  devoit  appartenir  a  chariotte-Therefi  fa  fille , 
i  aufe  que  -,  fins  avoir  égard  au  rejpecl  attelle  lui  dev$it,  elle  s'étsit  retirée  tltndeflme- 
ment  &  fins  fi  permijjîon,  &  ftoit  allée  demeurer  hors  de  Ja  maifm  :  &:  en  casque  fa>  C 
femme ,  qu'il  avoir  nommée  'pour  tutrice  &  curatrice  de  fun  fils  ,  vint  à  mourir 
pendant  fa  minorité  ,  il  pria  le  marquis  dcTralignics ,  &  Jcaii  de  Lierre  ,  abbé  de 
Chocqucs,  d'en  prendre  la  tutelle  &  la  curatelle.  Il  racurut  trois  jours  après  le  10. 
du  même  mois. 

I.  Femme  JEANNE  de  Bcrnimicourt ,  fille  de  N.  de  Bcrnimicourt,  vicomte  de 
la  Thiculoye.  ' 

Charlote-Therese  de  Melun  ,  mariée  en  1*67.  à  Bijlache-Charles  de  Bcrni- 
micourt, feigneur  de  la  Thiculoye,  baron  de  Filières  ,  cil  nommée  au  refta- 
ment  de  fon  perc  le  7  feptembre  1654. 

II.  Femme  ,  CATERINE  d'Oftrel,  fille  de  GmlUumc  d'Olîrel ,  feigneur  de  Die-  D 
Vâl  j  &  d'Ombcquc ,  Se  de  Marie  de  Jonglet ,  fut  mariée  par  contrat  du  y.  février  1641. 

ADRIEN-FRANC.OIS  de  Mclun  ,  feigneur  de  Cottenes, qui  fuit. 

XXI. 

ADRÏEN-FRANCOIS  de  Mclun,  chevalier,  feigneur  de  Cottenes  ,  de  faint 
Hilaire,  de  Bailleulmont ,  de  Hingettcs,  du  petit  Hinges  &  de  Morcourt  en 
Flandre* ,  donna  au  roi  le  dénombrement  de  fes  fiefs  de  Hingettcs  5:  de  Locon  ,  mou- 
vans  du  château  de  Bethunc  ,  le  12.  may  i66j.  Se  par  arrêt  du  parlement  du  7. 
novembre  fuivant  il  fut  ordonné  que  les  terres  de  Cottenes,  de  famt  Hilaire,  d'Hin-  ~ 
gcttes  ,  de  Locon,  de  Baillculmont,  de  Humbcrcamp- Artois  ,  Humbcrcamp-laint- 
Pol  Se  Pomiers,  leroient  partagées  fèodalement ,  &  qu' Adrien-François  de  Mclun  en 
auroic  les  quatte  quints ,  &  Charlote-Terefe  la  fœur  l'aurrc  quint. 

Femme,  CATERINE-CHRISTINË  Bourloo  ,  fille  de  Mathieu  Bourlon  ,  maître 
en  la  chambre  des  Comptes  de  Parts,  &  de  Caterme  Monfigot ,  lut  mariée  par  con- 
trat du  19.  juillet  1671: 

1.  ADRIEN-FREDERIC  de  Mclun,  feigneur  de  Cottenes ,  qui  luit. 

2.  Jean-Martin  de  Mclun ,  feigneut  de  Breuze  en  Haynaur,  capitaine  de  ca-  * 
valeric  au  régiment  de  Saumcry.  F. 

«.  4r  4.  Caterine-Charlote  Si  N.  de  Mclun,  filles  en  170t. 

•  » 

XXII. 

ADRIEN-FREDERIC  de  Mclun,  chevalier,  feigneur  de  Cotfcncs,  de  faint 
Hilaire,  de  Baillculmont  ,  Sic.  ne  le  15.  Décembre  1674.  tut  baptiic  à  iaint 
Eultacheà  P^tis  le  30.  juillet  1680.  &  reçu  page  du  roi  en  (a  grande  écurie  le  pre- 
mier janvier  1*90.  11  cioit  vivant  en  17**-  . 

Femme 
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*  ^|mCVMARIE;/ANNE-FRANCpiSEdeMc]u0>  fillcdc  tmhekmi 
•A  de  Mclun,  fcigneur  d Omicoun  &  Damet  prcs  Aire,  6c  à'Etetbtth  Obbcct,  hit 
manec  le  8.  Septembre  1698.  ,' 

MARlE-IsABELLE-FftANCOISBde  Mclun. 

•i  -  -;..•» 

^•i?"  ,T5U^CnCOfC  dc  CCttC  branchc»  Bart-hilemy-Françow  de  Mekin,  feigneur 
«Unies  «  dOmicourt ,  vivant  en  i6p6.  avec  Mtrie-  Eltz&beth  Obbcrt  la  femme. 

E  f  VI 

SEIGNEURS  DE  LA  BORDE 


De  Meluo ,  le 
(btftbdtgé  d  un 
Ijau  iiAiffjat  de 
gutnlts  pour  tti. 

furc. 


X  I. 

JEAN  de  Mclun,  rroificme  fils  d*ADAM  III.  du  nom,  vicomte  dc  Mclun ,  &de 
COMTESSE  de  Sanccrrc,  mentionnez.  a-Jev/utt  ,p*g.  214.  me  en  partage  les  Ici- 
gneuries  d'Elprcnnc  Se  de  la  Borde.  Il  e(l  nommé  dans  une  charte  de  l'abbaye  du 
Jardde  l'an  1270.  &  confirma  en  11 80. avec  Aitm  IV.  du  nom,  vicomte  de  Melua 
ion  frere,  la  donation  dc  20.  livres  de  rente  que  leur  mere  y  avoit  faite.  Il  vivoic 
encore  avec  (a  femme  en  1 19  s.  &  ctoit  mort  en  15 1 1. 
Femme,  ISABEAU  de  Montigny. 

1.  Adam  dc  Mclun,  chevalier,  fcigneur  dc  la  Borde,  fut  perc  d'une  fille  nommée 
J/jtbeât*  de  Mclun. 

2.  Jb an  de  Mclun  II.  du  nom,  feigneur  d'Efprenne,  chanoine  de  Bourges ,  doven 
de  lcglifc  d'Auxcrre,  eft  mentionné  dans  un  titre  du  8.  mars  1319.  Se  mourut 
avant  l'an  13c  2. 

j.  SIMON  de  Mclun ,  feigneur  de  la  Borde,  qui  fuit. 

4.  Philippe  de  Mclun,  perc  à'Agus  de  Melun,  nommée  dans  un  titre  dc  l'an 
1301. 

$.  Gilles  de  Mclun,  mort  Tans  avoir  été  marié. 

6.  Louis  de  Mclun  ,  fcigneur  dc  la  Grange  l'an  1342.  8:  d'Eiprennc  en  partie, 
après  la  mort  de  (on  frère  ,  eft  nommé  dans  le  Rollc  des  chevaliers  Banncias 
qui  fc  trouvèrent  en  l'oft  dc  Wirinfojjè  l'an  1539. 
Femme,  Perrenelle,  fille  dc  Nevelen  ,  chevalier, feigneur  de  Saillcvilic. 

1.  Marie  dc  Mclun,  étott  avec  la  focur  fous  la  tutelle  de  Jem  de  Mclun  III. 
clu  nom,  leut  coulîn  en  1335.  Se  époula/ftwdc  la  Tourncllc,  fcigneur  dc  la 
Villette. 

ji.  Jeanne  de  Mclun,  femme  dcN.  dc  Pontmolin  ,  eft  mentionnée  avec  fa 
faut  dans  un  titre  dc  l'an  1373. 

XII. 

SIMON  dc  Mclun  I.  du  nom  ,  feigneur  de  la  Borde  &  de  la  Chapelle-Gautier, 
traira  conjointement  avec  Jeun  &  Philippe  dc  Mclun  les  herc:.  l'an  1 300.  des  pré* 
tentions  qu'ils  avoient  fur  les  terres  dc  Charillon-lur-Loing  ,  dc  Ballcu  &  dc  Cm- 
ctrfailt,  comme  héritiers  de  leur  frerc  aine  ,  avec  Aitm  IV-  du  nom,  vicomte  de 
2  mit  f.  P  3 
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Mclun  leur  onde,  &  en  1508.  il  confirma  en  faveur  de  l'abbaye  de  Barbeaux  avecfcs 
lîercs ,  ce  que  Marguerite  de  Livoy  veuve  à' Adam  du  Mcz  chevalier  y  avoir  lègue.  Il  A 
vivoit  encore  l'an  ijjj.  iuivanr  le  cartulairc  de  Bouville 

On  trouve  Simon  de  Mclun ,  l'un  des  e'cuycrs  de  la  compagnie  de  Guy  le  Baveux, 
xjui  fit  montre  à  Breteuil  le  12, avril  1377. 

Femme,  MARIE. 


1.  JEAN  de  Mclun  III.  du  nom,  fdgneur  de  la  Borde-le-Vicomte,qui  fuit. 
Gilles  de  Mclt 
rendit  hommage 

XIII. 


2.  Gilles  de  Mclun,  fut  leigneur  de" Dannemois  &  en  partie  d'tfprennc,  dont  il 
au  roico  juillet  1367.  &  décéda  la  même  année  <ans  pofterite. 


J 


XIV. 

EAN  de  Mclun  IV.  du  nom,  dit  le  Brun,  feigneur  de  la  Borde- le- Vicomte,  de 
Dannemois,  de  Courrcry  &  de  Viannc,  dont  il  fir  hommage  au  roi  le  j.  janvier 
H%i.  donna  quittance  le  4.  juin  1412.  à  Jean  dcPrcflî,  treforier  des  guerres,  de 
47t.  livres,  lur  les  gages  de  lui  chevalier  bachelier,  d'un  autre  chevalier  bachelier, 
de  18.  e'cuycrs ,  Se  de  10.  archers,  elle  cft  Iccllée  de  Ton  fceau  où  font  7.  befans 
3.  3.  1.  &  un  chef  chargé  d'un  lion  naiflànt ,  cimier  un  vol,  légende  :  Stel  Jchm  de 
(>/fabinet  de  m.  Melem  (*)  il  cil  qualifie  chambellan  du  roi,  &  maître  enquêteur  des  eaux  &  forets 
deCUiumUuii.       France,  Champagne  &Bric,  dans  un  titre  de  l'abbaye  de  Fcrncrcs  du  2.  may 
1416.  Il  avoit  été  inftirué  en  cet  office  au  lieu  de  Jean  de  Bcaumont,  chevalier,  le 
fb)Mco»r.H.  4.  Novembre  14 if.  (*)  il  fit  encore  hommage  au  roi  le  10.  janvier  1421.  de  la 
fi'-  v-  lixiéme  partie  du  vicomte  de  Mclun,  qui  lui  etoit  échue  par  le  deecs  Atjem  Je 

laTournellc  fon  coufin  iflu  de  germain. 

Femme,  ISABELLE  dcSavoily  ,  fille  de  Pbilifpe  de  Savoify , feigneur  de  Seigne- 
lay,  conlcillcr  &  chambellan  du  roi,  fouverain maître  d'hôtel  de  la  reine  llabcllcdc 
Bavière,  Ci  de  Mme  de  Ouify,  fur  mariée  par  contrat  du  21.  janvier  1588. 
1.  PHILIPPE  de  Mclun,  feigneur  de  la  Borde,  qui  luit. 
z.  Louis  de  Mclun  ,  couftrcK  chanoinede  S.  Quentin,  puis  archevêque  de  Sens 
en  14;  j.  mourut  le  9.  Septembre  1474-  &  fut  enterré  dans  fa  cathédrale 
à  gauche  du  maître  hôtel.  rejet,  g*ll,  chrifl  edït.  de  16  t6.  tom.  I.  p.  647. 
5.  Guillaume  de  Mclun,  feigneur  du  Mcz  6i du  Bngnon,  mourur  avant  l'an  1447. 
Femme,  Marie  de  Courccllcs,  fille  de ]t*n  de  Courccllcs,  feigneur  de  S.  Lic- 
baud,  &  de  Jeemc  de  Fontenay ,  fut  m.iricc  en  1438.  étoit  veuve  en  1447. 
qu  elle  tranfigeaau  nom  de  Louis  fon  fils  mineur  ,  aveefes  quatre  beaufrercs, 
en  prclencc  de  l'archevêque  de  Sens. 

Louis  de  Mclun,  mineur  ea  1447.  feigneur  du  Mcz-lcs-Mclun,  &du  Bugnort 
en  Gaftinois  ,  qu'il  vendit  le  26.  mars  ijoo.  a  Morcict  du  Mitlcau , duquel 
Aucune  de  Mclun ,  feigneur  de  la  Couptierc ,  le  racheta  en  1 508.  Il  lut  grand  ar- 
chidiacre de  Sens  &  de  Meaux,  feigneur  du  Bugnoti  en  1502.  abbé  de  fainte 
Colombe  de  Sens ,  Se  de  faim  Sauveur- le z-Bray  ,  prieur  de  Sautour  &  cha- 
noine de  Sens. 

fejNUm,-,,  k.  4.  Charles  de  Mclun,  établi  bailly  de  Mclun,  au  lieu  de  Philippe  fon  frère,  le 
l'L  "•  30.  Odobrc  143$.  (f)  puis  gouverneur  du  château d'Uflbn.  Le  roi  LouisXI. 


JEAN  de  Mclun  III,  du  nom,  fdgneur  de  la  Borde,  de  Courtcry  qu'il  acquir  en 
d'Efprenne  en  partie ,  dont  il  rendit  hommage  avec  fon  frere  le  9.  juillet 
1 167.  11  fur  enterré  en  l  abbayè  du  Jard. 
Fcmmc,  ISA  BEAU  de  Guerchy.  w 

1.  JEAN  de  Mclun  IV.  du  nom,  (cignëdr  de  la  Borde,  qui  fuit. 

2.  Philippe  de  Mclun,  fût  envoyé  en  ambalTade  par  le  roi  Charles  VI.  en  An-  *- 
glctcrrc  l'an  139).  pour  traiter  la  paix,  &  mourut  fans  enfansapres  l'an  1414. 

3.  AcnE's  de  Melun ,  dame  d'Efprenne  en  Brie ,  époufà  Pierre  de  Courtcnay  II.  du 
nom ,  (cigneur  de  Champignellcs ,  de  S.  Briçon ,  de  Blcneau  ,  &c.  fils  aîné  de  C 
]e/m  de  Courtcnay  IL  du  nom,  feigneur  de  Champignellcs,  &  de  Marguerite 
de  S.  Vcrain  dame  de  Blcneau.  Elle  croit  veuve  en  1395.  &  vivoit  encore  en 
1415.  VoieztemeL  de  tau  hijltire  ,p*g.  490. 
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lui  fît  trancher  la  tête  en  14*8.  pour  avoir  laide*  évader  Antoine  de  Chatcau- 
A  neuf,  feigneur  du  Lau ,  prifonnier  d'etar.  Voici  comme  en  parle  la  chronique 
fcandalcotc  p.  58.  Environ  ce  tems-là  {  au  mois  de  juin  1468.  )  un  nomme  Char- 
les de  McUn,  homme  d'armes  de  L  compagne  de  monfètgneur  ternirai,  e'iett  capitaine 
de  Vjfon  en  Auvergne ,  t*r  tvoit  la  garde  d;  far  le  roi ,  du  feigneur  du  La»  fur  fa. 
vie  dont  il  échspa ,  le  roi  fit  conjlituer  ledit  capitaine  pri/on/iier  ou  château  de  Lo- 
tues  dylyft  dé  tapit  er  ;  après  lui  fut  aujp  détapit  é  pour  icelui  us  eu  la  ville  de  Tours, 
un  jeune  fils  nommé  Eemonaet,  qui  etoit  fis  de  la  femme  dudit  Charles  de  Melun, 
B         fes  enfans  furent 

I.  Antoine  de  Melon ,  établi  bailly  de  Melun  en  14*4.  (  a  )  &  mort  en  1487. 

I I.  Marie  de  Melun ,  femme  de  Philippe  feigneur  de  Chamigny.  fJf  ]4"emo'' 
5.  Louis  de  Melun  ,  feigneur  d'Elgligny  fur,  Seine  en  Brie,  Se  des  G rez  en  Gatinois,  ' 

nomme  avec  fes  frères  dans  le  partage  des  biens  de  leur  pere  le  6.  juin  1447. 
tefra  le  13.  février  14*7.  nomma  pour  exécuteurs  Philippe  de  Melun  fon  frere 
aîné ,  &  Jean  fon  fils  naturel  Se  légitime  à  fà  requête ,  &  otdonua  qu'il  re- 
cueillit fa  fucccflîon. 

4 

Fils  naturel  de  Louis  de  Melun ,  feigneur  etEfgligny 

C        Jean  de  Melun,  bâtard ,  légitimé  en  14*1.  né  de  Caterine  Caillart ,  tranfigea  en 
1481.  avet  Antoine  de  Melun. 

€.  JEAN  de  Melun,  feigneur  de  Courtery,  dont  la  pefieritéjera  rapportée  §.  VIL 
7.  Precente  de  Melun,  epoufa  le  8.  mars  14J5- Pterrede  Courcelles ,  Icigucui; 
de  S.  Licbaud,  fils  de  Jean  de  Courcelles ,  feigneur  du  même  lieu. 

XV. 

PHILIPPE  de  Melun,  chevalier,  feigneur  de  la  Bordc-lc-vicomte ,  Sz  delaMo- 
thcfaint-Heraye,  con(ëillcr&  chambellan  du  roy,  gouverneur  de  Bric,  Si  capi- 
taine de  Provins  le  24.  août  1418.  eft  qualifie  feigneur  de  Lugny  &  de  la  Borde, 
dans  fes  provifions  du  15.  juin  1454.  pour  la  charge  de  maître  des  eaux  fie  forêts  és 
parties  de  France,  de  Champagne  &  de  Brie  (*)  fut  établi  gouverneur  Si  capitaine  {  )Mcm<*.  JC. 
de  la  grolfe  tour  de  Bourges,  par  lettres  du  24.  Septembre  1435.  puis  en  146t.  -v.  >/• 
capitaine  de  la  Baflillc  faint  Antoine  de  Paris,  qu'il  tint  jufqu'à  fa  mort  arrivée  en 
14*6. 

I.  Femme,  JEANNE,  dame  de  Nantoùiller,  des  Landes,  de  Lumigny,  &:  de 
P  Normanville,  fille  ainée  &  héritière  de  Renaud  f  feigneur  de  Nantoùiller ,  &  de  Jeanne , 
dame  des  Landes,  de  Lumigny  &  de  Normanville. 

1.  CHARLES  de  Melun  I.  du  nom  ,  feigneur  de  Nantoiiillct,  qui  fuit. 

2.  Louis  de  Melun,  archidiacre  de  Sens,  élu  évêque  de  Meaux  l'an  1483.  (t)  (c)  D«  Brochet 
ablx  de  fainte  Colombe  de  Sens  en  148  t.  &  1488.  M.  M.  de  fainte  Marthe  di-  '    •'<  t- 
lcat  qu'il  fut  facré  cvêque  de  Meaux  en  1475.  &  qu'il  mourut  en  1485.  fuivanc  l* 

fon  epitaphe  qui  cil  dans  le  chœur  de  la  cathédrale  de  Meaux.  Voyez.  Gai.  chrijl. 

édit.  de  i6$6.  tome  Ut.  pag.  704.  ' 

3.  A nt  01  he  de  Melun ,  feigneur  de  Nantoùiller,  plaidoit  en  14 66.  contre  le  comto 
JE        de  Dampmartin  qui  avoit  fait  laifîr  fa  terre  de  Nantoiiillet.  Il  vivoit  encore  en 

1487. 

4.  Jean  de  Melun  ,  feigneur  de  la  Borde,  vivoic  en  1487. 

y.  Pregentb  de  Melun  ,  femme  de  Jacques  de  Courcelles,  feigneur  de  faint  Lic- 
baud. 

II.  Femme,  JEANNE  de  Torfay  ,  fille  de  Jean  de  Torfay  ,  feigneur  de  Lezay  , 
^  de  la  Mothe-laintc-Heraye  &  de  la  Rochc-Ruffin  ,  chevalier  ,  chambellan  du  roi , 
maître  des  arbalcfrriers  de  France,  &  de  Marte  d'Argenton ,  dame  de  la  Rochc-Ruf- 
fin, de  Gafcognollcs ,  Sec.  Jeanne  de  Torfay  etoit  veuve  de  deux  maris,  j".  d'André 
de  Beaumont,  feigneur  de  Brefuire,  avec  lequel  elle  plaidoitcn  1429.  contre  Jeanne 
d'Archiac,  femme  de  Guillaume  de  Torfay  fon  oncle.  20.  de  7"*  de  Rochechouart, 
chevalier,  feigneur  de  Mortcmarr,  fils  d'Aymery  de  Rochechouart  II.  du  nom,  fei- 
gneur de  Mortcmart,  fie  de  Jeanne  d'Angle  dame  de  Montpipcau.  Elle  vivoit  encore 
en  14  j  9.  /  oyex.  tome  IV.  de  cette  hiftoire ,  pag.  677. 
Jean  de  Melun  ,  feigneur  de  Lezay  en  148 j. 


Digitized  by  Google 


244     HISTOIRE  CENEALOGIQJJE  ET  CHRONOL. 

XVI.  * 

H  ARLES  deMchin  I.  du  -nom ,  chevalier ,  feigneur  de  la  Borde ,  de  Nantouil- 
X^kr  ,dc  Normanville , de  Lumign y, de  Champigny  lur  Marne ,  luron  des  Landes, 
confcillerfi:  chambellan  du  roi,  grand  maître  de  France,  haillyde  Sens,  capitaine  de 
Vincenncs  fi:  gouverneur  de  la  BaftiHc.  Il  cft  qualifié  Charles  de  M  de  un ,  chevalier  , 
bartn  des  Landes ,  grand  mettre  doficl  de  i  rtnee ,  çr  capitaine  du  bois  deVtncennes,  dans 
une  quittance  qu'il  donna  le  16.  juillet  1466.  à  Mathieu  Bcauvarlet  .receveur gênerai  - 
des  finances,  de  600.  livres.  Son  (ccau  qui  cft  au  ba;  cft  chargé  de  7.  bejans  j.  j.  1. 

(  »  )  Ctbira  <f«  &  <t'm  c^  4rrf  Hn  l*9*  *ffiVt  iffj>ert  l-  ^Ms-  («0  il  eut  la  tête  tranchée  dans  le  mar«  jj 
k.  <u  (.iajum-   chéd'Andcry  le  lamcdi  20.  aouft  146$.  V-eycx,  fin  article  dam  la  fuite  de  telle  htptre , 
chapitre  des  Grands  Maitrcs  de  France. 

I.  Femme  ,  ANNE  -  PHILIPPES  de  la  Rochefoucaod  ,  fille  de  Guillaume  de  la 
Rochcfoucaud  ,  feigneur  de  Melleran,<&  de  Marguerite  deTorfjy,rut  mariée  le  n. 
janvier  14$  J-  Voyez,  tome  IV.  de  cette  hijl.  page  4J0. 

1.  LOUIS  de  Mclun  I.  du  nom.lcigncur  de  Normafcvillc  ,  qui  fuit. 
x.  Arethuse  de  Mclun,  mariée  1'.  v/cc  Arnaud,  feigneur  de  Vandicrcs,  2°.  à 
Olivier,  feigneur  de  la  Chapellc-Rainfouin  ,  lequel  mourut  le  ij.  janvier  1507. 
&  elle  le  S.  aouft  iyx6.  fuivant  fon  épiraphe  qui  eft  -fur  Ion  tombeau  dans  1  c- 
•glilc  de  la  Chapellc-Rainfouin. 
3.  PhrcEKTE  de  Mclun,  prieure  de  PoiiTy,  morte  le  iy.  avril  1501. 
.4.  Amb?ôise  de  Mclun,  époufa  le  15.  janvier  1480.  Hardouin  de  Maillé ,  feigneur  Q 
de  Breze  Ce  de  Milly ,  fils  aîné  de  Cilles  de  Maillé  ,  feigneur  de  Brezé,  &  de 
Jeanne  Amenard.  Elle  fut  merc  de  Guy  de  Maillé,  feigneur  de  Breze,  quatriè- 
me aycul  de  Claire- Clémence  de  Maillé  ,  femme  de  Louis  de  Bourbon  11.  du  nom 
prince  de  Condé. 

■y.  Louisb  de  Mclun ,  vivoit  en  1489.  &  plaidoic  contre  le  comte  de  Dampmar- 

tin ,  au  iujcr  d  une  rente  conflituéc  fur  la  baronie  des  Lande*. 
6.  M*r  ie  de  Mclun ,  femme  de  Philippe  de  Chamigny ,  morte  avant  1487. 
IL  Femme  ,  PHILIPPE  de  Montmorency,  fille  de  Jean  11.  (cigneur  de  Mont- 
morency,  grand  Chambellan  de  France,  &  de  Marguerite  d'Orgemont,  fut  mariée 
le  i;.  mars  146$.  elle  n'en  eut  point  d'cnfkns ,  &  fc  remaria  le  14.  juin  1472.  à 
Guillaume  Goufficr,  feigneur  de  Boily, mourut  à  Chtnon  le  20.  novembre  15 16.  &  n 
fut  enterrée  dans  l'églilê  d'Oitox  Payez,  lame  lit.  de  cette  hifioirep.  87  c.  - 

Fille  naturelle  de  Charles  de  MeJm ,  feigneur  de  Nantouitlet. 

N.  bâtarde  de  Meltm,fut  mariée  vers  le  mais  de  may  \$66.  à  N.  Marc ,  lieutenant 
de  ia  BafiiUe pour  le  Jeigneur  de  la  Barde,  lequel  Marc  fut  mis  au  même  mets  rjr 
an  avec  fa  femme  hirs  de  la  Baftitle  par  Jean  le  Prcveji ,  notatre-fecrctaire  du  roi, 
qui  y  entra  Je  mercredi  veille  de  tAfienfion  par  ardre  du  rot  par  moyens  JubtUs. 
Chronique  fcandaleule  de  Louis  XI.  fol-  41. 

E 

XVII. 

T"  OUIS  de  Mclun  L  du  nom ,  feigneur  de  Normanville  ,de  Lumigny ,  baron  des 
J_  ,Lar.dcs,  filleul  du  roi  Louis  XI.  demeura  jeune  fous  la  tutelle  de  les  oncles  Se 
ne  fut  déclaré  majeur  qu'en  1.187. 

L  Femme,  YONNE  Sanguin  ,  fille  de  Claude  San:  juin  ,  feigneur  de  Poifemont 
en  Thicrache ,  de  Ncufchatcl  fur  Aime  6:  de  Croquctainc  en  Bue  &  d'Antoinette 
Hébert ,  mourut  fans  errfans. 

IL  Femme  ,  MICHELLE  de  la  Place,  dame  de  Congy,  fille  de  Jean  de  la  Place  T. 
confeillcr  au  parlement  ,  Se  de  Philippe  de  Vailly. 

1.  Adr  t  ts  de  Mclun ,  (cigicur  de  Normanville ,  baron  des  Landes ,  échanfon  du 
roi,  donril  prctalcrment  le  12.  mars  ît  j  j.  bailly  deMantes ,  mourut  lans  en- 
fans  de  Marguerite  de  Vieuxpont  ,  fille  de  Laurent  de  Vicuxpont  ,  baron  de  Neuf- 
bourg  ,      de  Jacqueline  de  Clerembault  ,  qu'il  avoir  époufée  le  1 7.  leptembre 

i.  CHARLES  de  Mclun  IL  du  nom,  feigneur  de  Normanville,  qui  fuir. 

3.  Mapii 
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A     3.  Ma  r  1  b  de  Mclun,  abbeflë  du  Parader  en  Champagne  ,  motte  le  13.  avrU 

4.  Pmcemte  de  Mclun,  femme  de  Jtmàc  S.  Germain  ,fcigncur  de  Rouvcrou. 

XVIII. 

H  ARLES  de  Mclun  II.  du  nom,  feigneur  de  Normanville  &  de  Lumignv ,  ba- 
V^ron  des  Landes ,  conftitua  joo.  livres  de  rente  fur  (es  terres  de  Lumigny'&  de 
Normanville,  au  profit  d'Alexandre  de  Lmay ,  feigneur  de  Bczu  ,  Se  d'Anne  Rapail- 
lard,  la  femme,  l'an  jjrfj.  r 

Femme,  MARIE  dame  de  Luré,  fille  <\cje#$  (cigneur  de  Luré,  grand  veneur 
d  Henry  d  Albrct  ,  roi  de  Navarre  ,  &c  de  Jeanut  de  Brinon  ,  dame  du  Pleflis  aux 
Tournelles  i  elle  fe  remaria  iLms  de  Vaudray,  feigneur  de  Mauny  en  Beauvoifis, 
dont  elle  ctoit  veuve  en  1595. 

Madelrne  de  Melun,  dame  de  Normanville, &c mariée i°.  le  ti.mars  1^71.* 
*  ÏT*  CharoWe,  comte  de  U  Suze  au  Maine,  baron  de  Brouaffin  &  de  la 
Chapcllc-Ramiouin,  confciller  d  état,  capitaine  de  jo.  hommes  d'armes,  che- 
valier des  ordres  du  roi,  tué  à  la  bataille  de  Courras  en  1787.  fils  aîné  deiV/- 
«/4j  de  Champagne,  créé  comre  de  la  Suze  en  îjtftf.  &  de  frmpift  de  Laval. 
x°.  a  Hitmon  de  Mailloc,  chevalier,  feigneur  de  S.  Denis. 

f.    V  I  I. 

SEIGNEURS  DE  COURTERY> 


De  Melun,  It 
(bef  thengi  d'un 
lj*n  mufdnt  de 
ueules  fout  bru 

KTt. 


X  v. 

'  TE  AN  de  Mclun  ,  fils  puîné  de  JE  AN  de  Melun  IV.du  nom,  feigneur  de  la  Borde 
1  £c  d'ISABE  AU  de  Savoily,  mentionnez,  ti-dcvant  p.  141.  eut  en  partage  les  feigneuries 
de  Courtcry  &:  du  Mefnil ,  mourut  le  n  juin  1467.  &  fut  enterre  aux  Cordeiicrs 
de  Sens  avec  fa  femme. 

Femme ,  MARIE  du  Fouilloux  ,  fille  de  Guillaume,  (eigneur  du  Fouilloux  ,  &  de 
Marie  BeiTonncau,  fut  mariée  le  15.  juillet  1457.  fe  remaria  à  Britmt  Bonnet  ,  (ei- 
gneur de  la  Chapelle-Bertrand  ,  contre  lequel  (es  fils  du  premier  lit  plaidaient  en 
148}.  qu'elle  étoit  morte. 

1.  LOUIS  de  Mclun  I.  du  nom,  feigneur  de  Courtery qui  fuir. 

z.  Hugues  de  Mclun,  partagea  avec  fon  frère  le  ij.  avril  1496. 

3.  Claude  de  Melun ,  mort  le  8.  may  14*5.  fut  enterré  aux  Cordeiicrs  de  Sens.' 

XVI. 

"ï    OUIS  de  Melun  L  du  nom ,  feigneur  de  Courtcry  ,  du  Mefnil  &  du  Bugnon- 

J  ,Potcreau  ,  éroitavec  Hugues  de  Mclun  (on  frere  le  19.  mars  1479.  fous  le  bail 

de  Lems  du  Fouilloux  6c  partagea  avec  Hugues  fon  frere  le  13.  avril  1496. 

7<mt  V,  } 
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Femme  ,  JEANNE  Bonnet,  dame  de  la  Chapelle-Bertrand ,  étoit  tutrice  defes  & 
enfans  en  1514* 

1.  LOUIS  de  Melun  IL  du  nom ,  feigneur  de  Courtery ,  qni  fuit. 

2.  Jean  de  Mclun,  feigneur  de  la  Barre,  mort  lans  enfans  après  l'an  ijjtf. 

3.  4.  &  j.  Louise  ,  Jeanne  &  Jacquette  de  Melun. 
6.  AcHB's  de  Mclun,  religieufe  à  Poifly  en  ijoi. 


tutelle 


X  Y  I  I. 

OUIS  de  Mclun  IL  du  nom,  feigneur  de  Courtery ,  du  Meûîil ,  de  la  ChapeU 
,1c- Bertrand  ,  du  Potcreau&  de  Mafloures,  étoit  le  8.  novembre  15 13.  fous  la 
tutelle  de  fa  raerc ,  qui  rendit  en  Ton  nom  aveu  de  la  Chapelle- Bertrand  au  feigneur  g 
de  Vouvant  fi£  de  Morvant,  tranfigea  avec  /m» de  Melun  le  15.  février  157  3.  &  ren- 
dit hommage  de  Courtery ,  de  Mafloures  &  du  Mefhil-Lourdaut  le  11.  juillet  ir*r. 

Femme  ,  CATERINE  de  Roarthais ,  fille  de  Jean  Roarthais  ,  feigneur  de  la 
Doucbeliere,  Se  de Jesme  Belin,  fut  mariée  le  3.  juillet  iras. 

Madelene  de  Melun,  fucceda  à  Ion  perc  en  tous  fes  biens  qu'elle  porta  en 
mariage  le  29.  décembre  1549.  à  fr  métis  d'Efcoubleau  ,  feigneur  de  Sourdis, 
fils  de  Mtietue  d'Efcoubleau ,  feigneur  de  Sourdis ,  te  de  CmlUmette  Souchet  de 
Leroantinc.  De  ce  nuruge  ftnt  deftendus  Us  feignewrs  de  la  Chapelle-Bertrand. 


§  VIII. 

SEIGNEURS  DE  LA  LOUPE, 

ET   DE  MARCHEVILLE- 


D'éiur  i  7.  B<- 
i.au  cbtfd'u. 


E 


X  L 


SIMON  de  Melun,  quatrième  fils  d'ADAM  III.  du  nom  ,  vicomte  de  Mclun,' 
&  de  COMTESSE  de  Sancerrc,  mentionnez.  a-dev*U  f.'tz+-  eut  pour  fon  par- 
tage les  feigneurics  de  la  Loupe  &  de  Marchcvillc ,  for  maréchal  de  France  ,  &  tue 
à  la  bataille  de  Courtray  le  ir.  juillet  1302.  Vtyex. fin  trtule  dam  U  fuite  de  cette 
foliaire ,  chapitre  des  Maréchaux  de  France. 

Femme  ,  MARIE  ,  dite  Ame ,  dame  de  la  Salle ,  &  de  Viezvy ,  fonda  avec  fon  p 
mary  cinq  prébendes  à  Clery. 

1.  GILLES  de  Melun,  feigneur  de  la  Salle,  qui  luit. 

2.  Jeanne  de  Mclun,  époula  Jem de  Mornay  IL  du  nom,  feigneur  dclaFerté- 
Nabcrt  &  Hubert ,  fils  de  Jet»  L  du  nom ,  fire  de  Mornay  ,  chevalier ,  Se  d'/yi- 
bet»  de  l'IÛc,  dame  de  la  Ferté-Nabcrt  8c  delà  Ferté  Hubert.  Us  vivoienten- 
fcmblc  l'an  ijjo.  fuixant  les  titres  de  l'abbaye  du  Jard. 
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ILLES  de  Mclun ,  (cigneur  de  la  Salle,  de  Viezvy ,  de  la  Loupe  &  de  Matche- 
Vjf  ville,  confirma  U  fondation  des  cinq  prebendes  de  l'églilc  de  Clery ,  faite  par 
Ton  perc  l'an  1300.  partagea  en  1297.  lafuccefuon  d'&terme  de  Sancerre  Ton  beau* 
pere.  Il  étoit  mort  en  1312.  que  fes  en  fins  croient  fous  la  garde  noble  de  Jean  de 
Couttenay  II.  du  nom,  feigneur  de  Champignelles. 

Femme,  MARGUERITE  de  Sancerre,  fille  puînée  &  héritière  d'EtiéQe  de  San- 
cerre IL  du  nom ,  feigneur  de  S.  Briçon  &  de  i'crcnnclle  de  Milly.  Vtjtz.  tme  II.  de 
telle  htfisire,fag.  848. 
B     1.  JEAN  de  Mclun,  feigneur  de  la  Loupe,  qui  fuit. 

z.  Simon  de  Mclun,  écuyer,  feigneur  de  la  terrede  Marcheville au  Perche,  pour 

laquelle  il  jura  fidélité  fur  les  Si.  Evangiles  à  Richard  abbé  de  S.  Evroul  lan  1313.    ( .  )c*r-«Ut 
(  a  )  Il  prit  aufli  la  qualité  de  feigneut  de  la  Salle  SC  de  Viezvy  ,dans  la  vente  qu'il  <k  fctioui. 
fit  le  Samedi  aptes  la  S.  Hilaire  133  t.  à  Hugues  de  Bouvillc,  feigneur  de  Milly 
en  Gaftinois,  d'une  rente  qu'il  prenoit  au  trefbr,  il  fut  pere  de 

I.  Alix  de  Mclun,  laquelle  croit  veuve  en  13*0.  de  Simtn  de  Coûtes. 

II.  Anne  de  Melun,  nommée  dans  un  titre  de  l'an  139J. 

5.  Marie  de  Mclun ,  nommée  avec  fâ  mere  &  fes  deux  frères  dans  un  rirre  de 
l'abbaye  de  faint  Evroul,  fur  dame  d'Aurry  qu'elle  porta  en  mariage  à  Jean  de 
C  Bcaumont,  feigneur  d'Ogicrvillc,  lequel  obtint  arrêt' au  mois  de  Juillet  1322. 
pour  la  mouvance  de  la  terre  de  Picrrefîte  en  Berry,  qui  rclcvoit  de  celle  d'Au- 
try. Ils  vendirent  cnlemblc  à  l'abbaye  du  Monccl  une  rente  qu'ils  prenoient  fur 
le  trefor  en  1341. 

XIII. 

JEAN  de  Mclun ,  chevalier,  feigneur  de  la  Salle,  de  Viezvy  &de  la  Loupe, ca- 
pitaine d'une  compagnie  de  gens  d'armes  qu'il  tenoit  engarnifon  en  fes  châteaux 
de  la  Salle  &  de  Viezvy  en  1360.  obtint  l'année  fuivante  remuTion  de  plufleurs  ex- 
D  ces  qu'il  avoit  commis ,  &  fc  trouva  le  1 3.  Août  avec  deux  chevaliers  &  cinq  ecuyers 
de  fa  chambre ,  à  raflêmbléc  des  gens  d'armes  du  diocefe  de  Rouen  fous  Mouton  de 
Blainvillc. 

Femme,  HENRIETTE  de  Sully ,  dame  de  Ccrnoy  &  d'Autty ,  fille  de  Jean  If. 
du  nom,  firc  de  Sully,  Se  de  Marguerite  de  Bourbon.  Fejez  terne  II.  de  cette  hifltire, 
fag.^%. 

1.  Simon  de  Melun ,  feigneur  de  la  Salle ,  de  la  Loupe  &  de  Viezvy ,  vendit  l'an 
£         1383.  la  feigneurie  de  la  Loupe  au  Perche, à  Renaud  d'Angenncs  ,  écuyer  de 

l'écurie  du  roi ,  lequel  en  fit  nommage  à  Jean,  éveque  de  Chartres,  le  Jeudi  pé- 
nultième jour  de  Juillet  de  la  même  année.  (  b)  ç  i  ^  Txttl;t 

2.  Mari  e  de  Mclun ,  qualifiée  dame  de  Ccrnoy  au  mois  de  Décembre  1 372.  d«  ii«c<  Hci  cvê- 

3.  Alix  de  Melun,  dame  de  Cernoy ,  d'Autry,  de  la  Salle  &  de  Viezvy,  époufa  cbi  ^Ci"1""- 
Geefrtj  de  Huflon  chevalier,  qui  rendit  aveu  au  comte  de  Sancerre  de  la  terre  de 

Ccrnoy,  le  Lundi  après  la  S.  Jcan-Baptiftc  1391.  Elle  vivoit  encore  l'an  140*. 
fmvant  Us  mémoires  de  Mtnficur  Challudtt  trefmer  de  France  à  Orléans. 
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H  O  S  t  U  N, 

^    DUCHE'- PAIRIE- 


DtgtUHltS,} 

U  aux 
Ut  in. 


LE  matquifat  de  la  BAUME-D*HOSTUN ,  fituc  en  Dauphiné  ,  fut  érigé  en 
duché  fous  le  nom  (cul  d'Hofhm  ,  en  faveur  de  CAMlLLE-D*HOSTUN,  C 
comte  de  Tallart,  maréchal  de  France,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  &c.  par  lettres 
données  à  Vcrfaillcs  au  mois  de  mars  1712.  MARIE-JOSEPH  ducdHoftun  (on  fils, 
obtint  au  mois  de  mars  171  j.  du  roi  Louis  XIV.  des  lettres  d'érection  de  ce  duché' 
en  Pairie,  lefquelles  furent  régi ftrees  au  parlement  de  Paris  le  1.  avril  fuivanr.  Vtytz. 
Us  fines  qui  fiùvtut ,  umtmmt  tau  crttitm ,  mes  Ufauelles  tn  damer*  U  eptecdovie  de 
U  mailon  d'Hoftun.  4 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 

D'H  O  S  T  U  N  D 

Lettres  dèreSiev du  mtreptpa  de  U  Bemrte-i Hcfiu»  en  duché,  du  mois  de  murs  1711. 

OUIS,  par  la  grâce  de  Dico,  roi  de  France  &  de  Navarre ,  dauphin  de  Vien- 
nois, comte  de  Valcntinois  &  Diois  :  à  tous  prefens  &  à  venir  ,  Salut.  Les 
rois  nos  prédcceflèurs  ont  pris  un  foin  particulier  de  récompenfer  le  mérite  &  la 
vertu  de  ceux  qui  par  des  actions  diftinguées  (e  font  élevez  au  deffus  des  autres, 
Nous  avons  luivi  avec  plaifir  cet  exemple,  &  proportionnant  nos  grâces  auxfervi- 
ces  qui  not)s  font  rendus,  &  à  notre  état,  Nous  accordons  de  grandes  récompenfes 
à  ceux  qui  par  des  actions  éclatantes  s'en  (ont  rendus  dignes.  Celles  qui  avec  raifon 
nous  touchent  le  plus ,  regardent  nos  (ujets  qui  expofent  leurs  vies  dans  les  guerres 
que  nous  fommes  obligez  de  foutenit  ,  &  principalement  ceux  qui  joignent  à  une  <* 
nai  fiance  illuftre  beaucoup  de  zele  &  d'attachement  à  notre  pcrlbnne ,  &:  aflez  de  va- 
leur ,  de  courage  ,  de  capacité  &  d'expérience ,  pour  mériter  de  commander  en  chef 
nos  armées.  C  cft  ce  que  nous  rencontrons  en  notre  trés-cher  Se  bien-amé  coufm 
Camille  d'Hoftun,  comte  de  Tallard ,  maréchal  de  France ,  chevalier  de  nos  ordres, 
gouverneur,  &  notre  lieutenant  gênerai  en  notre  pays  Se  comté  de  Bourgogne  ,  fie 
notre  lieutenant  gênerai  au  gouvernement  de  notre  province  de  Dauphiné.  Ha  com- 
mencé à  fc  confacrer  à  notre  lervice  dés  l'année  1667.  en  qualité  de  guidon  des  gen- 
darmes Anglois, depuis  lequel  temps  il  n'a  pas  ceflede  nous  lctvir  dans  nos  armées  Se. 
dans  les  différentes  occafions  importantes  où  nous  l'avons  employé  avee  tout  le  lucecs 
que  nous  devions  attendre  de  la  confiance  que  nous  avons  toujours  prife  en  lui.  Les 
récompenfes  que  nous  lui  avons  accordées  (ucccflivcmcnt  prouvent  la  fotistiction 
que  nous  avons  reçue  de  lui.  Nous  lui  accordâmes  en  167J.  la  charge  de  notre  licu- 

tenant 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  HOJTVN. 

A  tenant  gênerai  au  gouvernement  de  Dauphinc,  nprés  qu'il  nous  eut  fait  connoitre 
qu'il  en  ctoit  digne  pendant  l'année  i63Î.  où  il  fervit  en  qualité  démettre  de  camp; 
dans  la  campagne  de  1671.  où  il  nous  iuivit,  &:  où  il  eut  au  lecours  de  Wordcn  le 
pied  perce'  d'un  cheval  de  Frifc  en  entrant  d.i  is  la  redoute  où  les  ennemis  fuient 
forcez;  à  la  campagne  de  1673.  Se  au  combat  de  Scnel'oùil  eut  un  cheval  tué  (ous 
lui  &  un  blcflc.  Il  fut  fait  brigadier  en  1676.  après  avoir  été  choili  par  notre  coulin 
le  vicomte  de  Turennecn  1*74.  pour  commander  le  corps  de  bataille  de  l'aimée  aux 
combats  de  Mulhaufen  6:  dcTurkcim,  Se  nous  avoir  continué  fes  fervices  en  1675. 

£  Se  1676.  cette  nouvelle  dignité'  ne  fervit  qu'à  exciter  fon  zelc  &  ibn  attention,  il 
ne  perdit  aucune  occalion  julqu'a  la  paix  de  Nimcgue  ,  &  enluitc  aux  lièges  de  Cour- 
tray  &.  de  Luxembourg ,  de  répondre  à  la  bonne  opinion  que  nous  avions  de  lui ,  ce  qui 
nous  engagea  de  l'honorer  du  titte  de  maréchal  de  nos  camps  &  armées  en  1688.  Pen- 
dant la  guerre  qui  recommença  alors  ,  Si  ne  finit  qu'en  l'année  K97.  il  s'ett  lignalé 
dans  les  differens  commandemens  qu'il  a  eu ,  (oit  dans  les  armées,  a  la  têtcdcfqucl- 
les  nous  étions  en  perfbnnc ,  foit  dans  les  emplois  particuliers  qui  lui  ont  été  confiez. 
Ce  qu'il  fit  en  1690.  commandant  pour  lors  dans  les  pays  limez  entre  l'Alface  ,  la 
Sarre ,  la  Mofclle  Se  le  Rhin  ,  fit  bien  connoitre  qu'il  étoit  capable  des  plus  diffici- 
les entreprifes  j  il  pafla  ce  fleuve  fur  la  glace  pour  mettre  à  contribution  le  Bergftras 
&  le  Ringau.  Il  eut  l'année  fuivante  beaucoup  de  part  à  la  gloire  que  nos  troupes 

_  remportèrent  en  combattant  contre  l'Electeur  de  Saxe,  à  la  défaite  du  prince  dcWir- 
temberg,  &  à  la  levée  du  fiege  d'Ebcrbourg,  &  il  reçût  un  coup  de  moulqtiet  a  l'at- 
taque de  Rhinfcld.  Ces  différentes  actions  Se  ce  qu'il  fît  encore  à  la  vûë  Se  avec  l'ap- 
probation de  feu  notte  ttes-cher  &  trés-amé  fils  le  Dauphin,  pendant  qu'il  croit  à 
la  tête  de  nos  armées  en  Allemagne,  lui  firent  mériter  le  titre  de  lieutenant  gêne- 
rai de  nos  armées  en  1693.  Il  le  montra  digne  de  ce  choix  dans  les  mêmes  comman- 
demens que  les  années  précédentes  que  Nous  lui  donnâmes  pendant  l'hyvcr,  Se  des 
corps  d'armée  leparez  qu'il  eut  fous  les  ordres  pendant  les  étés ,  jufques  à  la  con- 
clulion  de  la  paix  en  1697.  La  valeur  qui  lui  clr  naturelle  n'eft  pas  la  léule  qualité 
qui  lui  ait  attiré  notre  ettime ,  la  delicatcue  de  Ion  clprit  jointe  à  la  grande  prudence 
dont  il  accompagne  toutes  les  actions ,  Nous  perfuaderent  qu'il  (croit  aufli  capable 
de  nous  lervir  d^ns  les  négociations  les  plus  importantes ,  que  de  commander  nos 
armées.  Dans  cette  confiance  Nous  l'envoyâmes  en  Angleterre  en  qualité  de  no- 
tre AmbaiTadeur  extraordinaire.  Il  a  li  bien  répondu  à  la  haute  opinion  que  Nous 
avions  conçue  de  lui ,  Se  s'y  cft  comporté  avec  tant  de  fageflc  Se  d'habileté ,  <5c 
Nous  avons  eu  tant  de  fujet  de  Nous  louer  de  la  réuflite  des  négociations, 
dont  il  ctoit  chargé  ;  que  Nous  &  notrcdit  fils  le  Dauphin  lui  confiâmes  nos  pleins 
pouvoirs  pour  traiter  leul  avec  l'Empereur,  l'Angleterre  Se  la  Hollande,  de  tous  les 
droits  Je  notredit  fils  fur  la  lùcceflion  de  la  couronne  d'Efpagne ,  dont  pour  lui  mar- 
quer notre  entière  fatisfaftion,  à  fonretou/  nous  l'afiociàmes  à  notre  ordre  Si  milice 
du  S.  Elprit ,  par  la  dignité  de  chevalier  de  nos  ordres ,  Se  nous  lui  donnâmes  le  gou- 
vernement du  comte  de  Foix.  Il  pafla  dés  le  commencement  de  la  prefente  guerre 
en  Allemagne ,  pour  y  commander  notre  armée,  Se  s  étant  trouvé  en  l'année  1701. 
à  la  tétc  d  un  corps  deftinc  pour  agir  fur  le  bas  Rhin ,  nous  avons  connu  pendant  h  du- 
rée du  iiege  de  Kailcrwert  que  rien  n'échappe  à  fa  vigilance  &  à  fa  bonne  conduite , 

^  pour  donner  à  nos  armes  toute  la  gloire  Se  tous  les  avantages  qu'un  capitaine  expéri- 
menté peut  leur  procurer.  Ce  qui  a  encore  paru  parlcsjullcs  mefurcs  qu'il  pritpouc 
chafler  les  Hollandois  du  camp  de  Mulheim  ,  où  ils  s'ctoient  établis ,  &  par  la  prilc  de 
Tracrback  qu'il  fournit  à  notre  obéiflance.  Tant  de  preuves  de  valeur ,  de  prudence, 
de  capacité  Se  d'expérience  dans  la  guerre,  Se  dans  nos  plus  importantes  aflaires ,  nous 
firent  juger  au  commencement  de  l'aimée  170?.  que  nous  ne  pouvions  lui  confier  le 
commandement  de  nos  armées  avec  trop  d'autorité  &c  de  dignité,  &  nous  firent  pren- 
dre la  refolution  de  l'honorer  de  l'état  Se  office  de  maréchal  de  France.  Il  continua  au 
F  mois  de  février  de  la  même  année  à  nous  rendre  fes  fervices ,  il  marcha  au  lecours  de 
Tracrback  que  le  prince  héréditaire  de  Hcflc  affiegeoit  avec  toutes  (es  forces ,  il  l'obli- 
gea à  quitter  cette  entreprile  ,  Se  pafla  au  mois  de  may  de  la  même  année  à  notre 
armée  d  Allemagne,  qu'il  commandoit  fous  l'autorité  de  feu  notre  tres-chcr  &  tres- 
amc  petit-fils  le  Dauphin,  pour  lors  duc  de  Bourgogne.  L'importante  tortcrcilc  de 
Brifac  fut  foumife  à  notre  obcillance ,  Se  après  que  notredit  petit-  fils  fut  revenu  auprès 
de  Nous,  notredit  coufin  forma  le  dcllcin  d'attaquer  la  ville  de  Landa'w  ,non  moins 
conliderabie  que  Briiac.  L'armée  des  ennemis  forte  de  trente  mille  hommes, &  com- 
mandée par  le  comte  de  Wcilbourg  felt- maréchal  de  l'Empereur ,  avant  marché  pour 
Terne  K  R  3 
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la  (ccourir,  notredit  coufin  laifla  une  partie  de  l'armée  qu'il  commandoit  pour  conti-  . 
■ntici  ce  (îege  ,  &  avec  l'autre  partie  il  livra  bataille  aux-  ennemis  le  1 5.  novembre  dans 
la  plaine  de  Spire ,  il,  la  défit  entièrement,  prie  trente  pièces  de  canon ,  4j.  drapeaux  & 
plus  de  4000.  prisonniers,  &  dans  le  même  temps  que  la  bataille  le  donnoir,  la  ville 
de  Landau,  qui  après  trente  jours  de  liège  Ce  trouvoit  réduite  à,  l'extrémité  , demanda 
à  capituler  &:  fe  rendit  le  même  iour.  Hombourg,  Keiferlourer  &  tout  le  Palatinac 
turent  fournis &  mirent  fin  à  cette  campagne.  La  lui  vante  en  1704.  étant  chargé  de 
conduire  quinze  mille  hommes  de  recrues  &  un  grand  lecours  de  munitions  «Se  d  ar- 
gent que  nous  envoyions  à  notre  frerc  l'électeur  de  Bavière,  il  traverfà  toutes  les  mon- 
tagnes noires  pour  les  conduire  jufqu'au  milieu  de  la  Suabe,  malgré  toutes  les  pre'« 
■cautions  que  les  ennemis  avoient  prifes  pendant  l'hyver  pour  i'empecher,  &  la  mar- 
che précipitée  de  l'armée  de  l'Empereur  &  de  l'Empire,  fous  les  ordres  du  prince 
Louis  de  Bade  pour  s'oppofer  à  cette  jonction.  Il  revint  enfuitc  fur  le  Rhin  ;  mais  le  g 
duc  de  Marlcboroug  ayant  traverté'  l'Allemagne  pour  entrer  dans  les  états  de  Bavière, 
il  repafla  encore  une  lois  la  foret  noire ,  &  marchant  quarante  lieues  au  travers  du 
pays  ennemi ,  il  arriva  à  Ausbourg  au  commencement  du  mois  d'Aouft,  il  joignit  no- 
tredit fîere  1  électeur  &  le  maréchal  de  Marlin,  ils  commandèrent  l  a rmée  conjointe- 
ment fous  l'autorité  de  cet  électeur  ,ju(qu  a  la  bataille  de  Blenheim  ,  où  il  tut  bleflc, 
tait  prifonnicr&  mené  en  Angleterre,  où  il  a  été  détenu  fépt  ans.  Pendant  lequel 
temps  les  fervices  nous  étant  toujours  prelens ,  nous  avons  jugé  à  propos  de  lui  don- 
ner de  nouvelles  marques  de  la  (atisfaclion  qui  nous  en  tefte  ,  en  lui  accordant  l'état 
&  charge  de  gouverneur  &  notre  lieutenant  gênerai  de  notre  pays&  comté  de  Bourgo- 
gne: nuis  comme  nous  fommes  bien-ailes  que  les  fervices  conllderablcs  6:  importans 
que  nous  avons  reçus  de  lui  ne  fc  bornent  pas  à  (a  leule  pcrlonne ,  &  quenous  voulons 
que  les  enfans  &  pofterité  puiflent  fe  rcllcntir  des  grâces  dont  nous  l'avons  jugé  digne , 
nous  avons  crû  que  rien  ne  pouvoir  mieux  répondre  à  nos  intentions  que  de  I  élever  à 
la  dignité  de  duc ,  afin  que  cette  marque  de  diftinction  puifle  lui  fàireconnoitre  &  à  lès  q 
defeendans ,  combien  nous  lommes  eontens  de  lui  ,  &:  exciter  en  même  temps  dans  nos 
autres  (ujets  le  defir  de  mériter  par  leur  attachement  &  leurs  fervices  de  li  hautes  rc- 
compenlcs,  nous  nsus  y  portons  d'autant  plus  volontiers  que  notredit  coulînjointà 
toutes  fes  qualité/  perfonnellcs ,  une  naiflance  diftinguee  dans  la  haute  noblcllc.  Sa 
mai  l'on  eft  (ortie,  ainfi  qu'il  appett  par  des  titres  de  1  ji  1.  de  l'ancienne  maifon  de 
Clavcfon  ,  &  depuis  ce  rcmps-là  elle  cft  venue  par  nnc  filiation  non  interrompue  jus- 
qu'à notredit  cou  lin.  Toutes  les  hiftoircs  des  Dauphins  marquent  (on  ancienneté } 
fous  le  dauphin  Guigucs  Jean  d'Hoftun  ctoit  Grand  maicre  des  machines  au  fiege  de 
la  Perrière,  où  ce  prince  fut  tué.  Charles  d'Hoftun  ctoit  capitaine  d'une  compagnie 
de  fonnomde  cent  hommes  d'armes  à  l'expédition  de  Charles  VIII.au  royaume  de 
Naples:  Antoine  d'Hoftun  a  été  choifi  chevalier  de  l'ordre  du  S.  Efprit  en  1*14.  a  r\ 
commandé  pluficurs  corps  d'armée  en  Dauphiné ,  il  a  auffi  commande  dans  Lion  & 
a  été  capitaine  de  cent  hommes  d'armes  d  ordounance:  Roger  d  Hoftun  commandoit 
dans  les  provinces  de  Lionnois ,  Forcft  8c  Bcaujolois.  Leurs  alliances  ont  toujours  été 
dan»  des  nuifons  illuftres  &  confidcrables ,  tant  dans  les  maifous  de  Groléc.de  Ton- 
nerre, de  GuaJagt-.c ,  de  Tournon  &  de  Bonnc-Lcfdiguiercs ,  que  dans  pluiieurs  au- 
tres anciennes  maifons.  D'ailleurs  la  terre  ,  (cigneuric  &:  nutquilat  de  la  Baumc- 
d'Hoftun  ,  fur  laquelle  il  (buhaite  que  l'érection  de  duché  foit  faite,  tous  le  nom  fèul 
d'Hoftun,  eft  très  confidcrable ,  Se  compofee  de  huit  terres, feigneuries  &  paroiffes 
qui  font  trés-capablcs  de  foutenir  cette  dignité  ;  fçavoir ,  le  marquilat  de  la  Baumc- 
d'Holhm ,  la  terre ,  feigneuric  &  paroiflc  de  S.  Nazairc ,  de  celle  de  la  petite  ville  de 
S.  Jean  en  Royan,  de  celle  d'Oriol,  de  celle  de  S.  Martin, de  celle  dcS.  juft.de  celle 
de  S.  Thomas,  &dc  celle  de  la  Mothc,qui  font  toutes cnfemblc  d  une  grande  éten- 
due renfermant  denx  forets ,  droit  de  péage  fur  la  rivière  d'Izcre  à  Rochcbrune ,  droits 
Jcigneuriaux  dans  ces  huit  paroiflés,  comme  moulins  ,  fours  bannaux  &  autres  droits 
d'où  pluliïurs  fiefs  relèvent  &  (ont  dépendans,  &  cette  tetre  de  la  Baumc-d  Hoftun  E 
fe  trouve  dans  la  mai  (on  de  notredit  cou  lin  de  tems  immémorial.  Pour  ces  eau  (es , 
autres  grandes  conlidcrations  à  ce  nous  mouvans,  &  de  notre  grâce  fpcciale,  pleine 
puilTancc  &  autorité  royale  ,  avons  créé  ,  érige,  élevé  &  décoré,  &  par  ces  prefen- 
tes  lignées  de  notre  main,  créons,  érigeons,  élevons  &  décorons  ladite  terre,  (ci- 
gneuric &  marquifat  de  la  Baumc-d'Hoftun,  en  titre  ,  dignité  &  prééminence  de 
duché  lous  le  nom  d'Hoftun  feul  ;  avons  pour  cet  crïct  uni  &  unifions  par  ccfdites 
prelentes  à  ladite  terre  &  duché  d  Hoftun  ,  les  terres,  feigneuries  &  paroiflesde  faint 
Kazairc,  faint  Jean  en  Royan,  Orîol,  (àùit  Maitin,  faint  Juft,  faint  Thomas  &  la 
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Mothe,  avec  tous  les  droits  ,  prérogatives  Se  mouvances  qui  leur  appartiennent, 
A  circonffanccs  Se  dépendances,  pour  ne  co,r.poier  à  l'avenir  qu'une  feule  <?c  même 
tetre  fous  ledit  titre  &  dignité  de  duché  d'Hoffun  }  à  l'effet  de  quoi  Nous  avons 
de  notre  même  grâce  &  autorité  que  delfus  ,  changé  fie  commue  ,  &  par  ccfditcs 
prefentes  changeons  &  commuons  le  nom  de  ladite  terre  de  la  Baumc-d'Hoftun  en 
celui  d'Hoffun  fcul>  pour  par  nottcdit  coulin  Camille  d'Hoffun,  (es  enfans  mâles  fie 
defeendans  mâles  en  ligne  directe, nez  fi£  à  naître  en  loyal  mariage,  jouir  à  perpé- 
tuité comme  leigncurs  propriétaires  dudit  duché,  des  honncuis,  dignitez ,  rangs, 
prérogatives,  prééminences  fie  privilèges  qui  y  appartiennent,  ainli  qu'en  joui  flent  les 
.  autres  ducs  de  notre  royaume ,  loit  dans  les  aflemblécs  de  noblcffc ,  fait!»  «2c  guerre 
ou  autres  lieux.  Voulons  fie  Nous  plaie  que  toutes  les  caufes  civiles  &  criminelles, 
mixtes  fie  réelles  qui  concerneront  tant  not redit  coufin  le  duc  d'Hoffun  ,  que  les 
droits  dudit  duché,  foient  traitées  &  jugées  en  notre  cour  de  parlement  à  Paris  en 
première  inffanec,  fie  que  les  caufes  &  procez  encre  les  vaffaux  &  juflici  tblc*;  dudit 
duché  rcflbrtiflcnt  par  appel  des  juges  dudit  duché  en  notre  cour  de  parlement  à  Greno- 
ble; fie  à  cet  effet  avons  dilhait  fie  exempté  lelditsmarquiiat,  terres ,  feigneurics  Scieurs 
dépendances  ,  fie  par  ces  prefentes  les  diffrayons&  exemptons  du  rcflbrt  de  tousauttes 
juges  Scjurifdiclîons  où  les  appellations  dcldits  officiers  avoient  accoutumé  de  reflbrrir , 
B  tins  préjudice  néanmoins  des  cas  royaux,  dont  la  connoiflanec  demeurera  à  nos  juges  qui 
avoient  coutume  d'en  connoître  ,  le  tout  à  la  charge  d'indcmnilcr  nos  officiers.  Vou- 
lons que  not  redit  coufin  le  duc  d' Hoftun  tienne  ledit  dm/hé  de  Nous  nuiM-.c^.t  Se  en 
plan  fief  a  caufe  de  notre  couronne  lous  une  Iculc  foy  &  hommage  ,  dont  notre  lie 
coufin  Nous  a  fait  dcs-à-prclcnt ,  ainli  qu'il  cil  accoutumé,  le  ferment  de  fidélité  , 
auquel  nous  l'avons  reçu  en  qualité  de  duc  d'Hoffun.  Entendons  néanmoins  que  les 
avais  dudit  duché  foient  rendus  en  notre  chambre  des  Comprcs  de  Gtcnuble.  Vou- 
lons que  les  vaffaux  de  notredit  coulin  le  reconnoiflent  comme  due  ,  6e  lui  ten- 
dent les  devoirs  aufqucls  i|sfont  tenus  en  ladite  qualité,  fans  néanmoins  que  les  droits 
&  devoirs  dcldits  vaffaux  foient  augmentez  en  aucune  manière  ,  &  pour  l'exercice  de 
la  jurililiclion  dudit  duché  notredit  coufin  le  duc  d'Holhin  pourra  établir  un  fiegc 
ducal  audit  lieu  d'Hoffun,  dans  lequel  il  y  aura  un  bailly ,  un  lieutenant,  un  pro- 
C  cureur  (ifcal  ,  &  le  nombre  d  officiers  accoutumez  pour  rendre  la  juffice,  lâns  qu'en 
confcquencc  de  la  prefente  érection  à  défaut  d'hoirs  mâles  de  notredit  coulin  le  duc 
d'Hoffun  ou  de  fes  defeendans  mâles  ,  ledit  duché  puillc  être  pat  Nous  fie  par  les 
rois  nos  (ucccffcurs  réiini  à  la  couronne,  en  confcquencc  des  Hdits,  Déclarations  «Se 
Ordonnances  des  années  i}66.  1^79-         fie  autres  faits  &  rendus  fur  1  érection 
desduchez,  de  la  rigueur  dcfquels  tdits ,  Déclarations  Se  Ordonnances  Nous  avons 
dilpenlé  Se  difpenlons  ledit  duché  ,  mais  à  la  charge  qu'au  défaut  de  fucccffcuts  mâ- 
les en  ligne  directe  &  en  loyal  mariage  de  notredit  coufin  le  duc  d'Hoffun,  ledit  du- 
ché retournera  à  fa  première  nature,  titre  Si  qualité.  Voulons  auffi  &  entendons  que 
notredit  coulin  le  duc  d'Hoffun  Se  fes  enfuis  mâles  Se  defeendans  mâles  jouiffènt  de 
D  l'eriet  &  contenu  en  notre  Edit  du  mois  de  may  171 1.  &  principalement  de  l'arti- 
cle 7.  par  lequel  Nous  avons  permis  à  l'aîné  des  mâles  defeendans  en  ligne  directe 
de  celui  en  faveur  duquel  l'érection  de  duché  aura  été  faite  ,  ou  à  fon  défaut  ou  re- 
fus à  celui  qui  le  fuivra  immédiatement,  fie  cnfuitc  à  tout  autre  mâle  de  degré  en 
dégré ,  de  retirer  ledit  duché  des  filles  qui  le  trouveront  en  être  propriétaires ,  en 
leur  en  rcmbourfànt  le  prix  dansfix  moislurlc  pied  du  denier 25.  du  revenu  actuel* 
fans  néanmoins  que  celui  qui  l'aura  ainli  retiré ,  puillc  être  reçu  en  ladite  dignité ,  qu  a- 
ptes  en  avoir  fait  le  payement  réel  Se  effectif,  fie  en  avoir  rapporté  la  quittance.  Si 
donnons  en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  confcillers,  les  gens  tenans  nos  cours 
de  parlement  fie  chambres  de  nos  comptes  à  Paris  Se  à  Grenoble  ,  &c  â  tous  autres 
nos  officiers  Se  julticicis  qu'il  appartiendra ,  chacun  en  droit  foi ,  qu'ils  ayent  à  faire 
regiffrer  ces  prefentes ,  8c  du  contenu  en  icclles  joiiir  &  ufer  notredit  coulin  le  duc 
d'Hoffun  ,  les  enfans  mâles  fie  defeendans  mâles  en  loyal  mari.ige ,  pleinement ,  pai- 
fiblemcnt  fie  perpétuellement,  ceffant  Se  faifant  cefler  tous  troubles  fie  cmpcchcmcns , 
nonobffant  tous  édits,  déclarations,  rcglcmcns  &  autres  chofesà  ce  contraires , au f- 
*  quelles  fie  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues,  Nous  avons  dérogé  c*;  dé- 
rogeons par  ccfditcs  prefentes.  Car  tel  eff  notre  plaiiir,&  afin  que  ce  fuit  choie  fer- 
me Ce  fiable  à  toujours,  Nous  avons  faic  mettre  notre  (ecl  à  ccfditcs  prefentes,  fauf 
en  autres  choies  notre  droit  Se  l'autrui  en  toutes.  Données  à  Vcrfaillcs  au  mois  de 
Mars  l'an  de  grâce  1711.  <5e  de  notre  règne  le  foixante-neuviéme.  Signé,  LOUIS/ 
&  fhs  bist  par  le  roi  dauphin,  Colberx.  Et  à  côte,  Y'tfi  Phelyppeaux. 


*jx       HISTOIRE  GENEALOGIQpE  ET  CHRONOL. 

ARREST  D'ENREGISTREMENT.  A 
îxtrail  des  Regijlres  du  Parlement  du  14.  Avril  17 11. 

VEU  pat  la  cour ,  les  grand  chambre  8:  Tournelle  alTcmblccs ,  les  lettres  pa- 
tentes du  roi ,  données  à  Vcrlaillcs  au  mois  de  mars  mil  lept  cent  douze., 
Signées,  LOUIS.  Et  fins  bas.  Par  le  roi,  Colbert  ,  Et  fccllccs  du  grand  fecau  de 
cire  verte,  obtenues  par  mcfïirc  Camille  d'Holtun,  comte  de  Tallart,  maréchal  de 
France ,  chevalier  des  ordres  du  roi,  gouverneur  &  licutenant-general  du  comté  de 
Bourgogne,  gouverneur  particulier  de  la  ville  &  citadelle  de  Bczançon,  &  lieutenant-  g 
général  delà  province  de  Dauphiné,  par  lefqncllcs  pour  lescaufes  y  contenues,  ledit 
Icignetir  a  créé  &  érige  laterre ,  feigneuric  &  marquifat  de  la  Baumc-d'Holtun  en 
titre,  dignité  &  prééminence  de  duché,  fous  le  nom  d'Holtun  feul,  fie  a  uni  les 
terres,  leigneurics ,  &  paroillcs  de  faint  Nazairc,  faint  Jean  en  Royan,  Oriol\  faint 
Martin,  faint  Jull, /aintThomas ,  &  laMothc.avcc  tous  les  droits,  prérogatives 
&:  mouvances  qui  leur  appartiennent ,  circonftanccs  ôc  dépendances,  pour  ne  com- 
pofer  à  l'avenir  qu'une  Iculc  &:  même  tetre  ,  fous  ledit  titre  6c  dignité  de  duché  d  Hof- 
tun  ,  à  l'effet  dequoi  ledit  feigneur  a  changé  le  nom  de  ladite  terre  de  la  Baume* 
d'Holtun  en  celui  d'Holtun  feul,  pour  par  ledit  impétrant,  fes  cnfàns  mâles  &  def- 
cendans  mâles  en  ligne  directe ,  nez  &  à  naître  en  loyal  mariage  ,  jouir  à  perpétuité 
comme  feigneurs  propriétaires  dudit  duché,  ainfi  que  plus  au  long  le  contiennent  ^ 
Icldacs  lettres  à  la  cour  adteflanrcs,  6c  la  requête  prclcntèc  par  ledit  fieur  impé- 
trant afin  d'cnrcgiltrcmcntd  icclles ,  concluions  du  procureur  gênerai  du  roi  .*  Oui 
le  rapport  de  maître  Jean  le  Nain  confeiller  >  la  matière  mile  en  délibération ,  la  cour 
ordonne  quclcfditcs  lettres  feront  cnrcgifttccs  au  greffe  d'i  celle  pour  joiiir  par  l'im- 
pétrant ,  (es  enfans  &  defeendans  mâles  en  ligne  directe,  nez  &  à  naître  en  loyal 
mariage  ,  de  l'effet  &  contenu  enicclles,  &  être  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur , 
conformément  à  1  edit  du  mois  de  mai  mil  (ept  cent  onze ,  regiftrces  en  la  cour  le 
il.  dudit  mois,  à  la  charge  de  l'indemnité,  tant  envers  les  licurs  de  fiers  dont  par- 
tie des  fiefs  compris  dans  ladite  érection  a  pû  être  mouvante  par  le  paflé,  qu'envers 
les  officiers  des  licgcs  où  les  appellations  des  juftices  mentionnées  dans  leiditcs  let-  D 
très,  croient  relevées  avant  ladite  érection,  Se  fans  que  ledit  impétrant  puiiïcjoùir 
de  la  diffraction  dudit  reffort,  qu'après  avoir  indemnité  préalablement  lefdits  officiers 
amfi  qu'il  appartiendra.  Fait  au  parlement  le  14.  Avril  1711.  Signe  ,  Dongois. 

Arrêt  ient égarement  au  f orientent  de  Grenoble  du  vj.  Juillet  iju. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  Se  de  Navarre,  dauphin  de  Vien- 
nois ,  comte  de  Valcntinois  fie  Diois ,  A  tous  ceux  qui  ces  prclcntcs  verront  : 
Sa  lut.  Sçavoir  faifbns  que  fur  la  requête  prelentécànotre  cour  de  parlement,  aydes, 
Ce  finances  de  Dauphiné,  par  mettre  Camille  d  Holtun ,  comte  de  Tallart , maréchal  E 
de  France,  chevalier  de  nos  ordres,  gouverneur  Si  lieutenant  gênerai  du  pays  & 
comté  de  Bourgogne,  ltcurenant-general  au  gouvernement  de  cette  province,  duc 
d'Hoitun  tendant  à  cnregiftrcmcm  de  nos  lettres  patentes,  données  à  Vcrlaillcs  au 
mois  de  mars  dernier ,  portant  érection  de  la  terre  d'Holtun  en  duché  en  laveur  du 
fuppliant,  pout  en  jouir  par  lui,  fes  enfans  8:  defeendans  mâles  en  ligne  directe, 
nez  &  à  naître  en  I0y  .1l  mariage  à  la  forme  de  (cfditcs  lettres  :  Veu  par  notredite  cour 
Iddites  lettres  patentes  ,  fccllccs  du  grand  fecau  en  cire  verte,  la  tequetc  prefenrée 
à  notredite  cour  par  ledit  ficur  comte  de  Tallard ,  tendant  à  ce  que  Icfdiies  lettres 
lovent  enregillrécs ,  répondue  de  (oit  montré  à  notre  procureur  gênerai  en  notredite 
cour  du  vingt- fepticme  du  prclcnt,  les  concluions  de  notreiit  procureur  gênerai, 
qu'il  n'empêche  que  leiditcs  lettres  ne  foyent  enregiftrées ,  pour  être  exécutées  fans  p 
aucune  diitraction  des  fuicts  Dalphinaux  &:  du  rcllort ,  du  même  jour  :  Oui  fur  ce  • 
le  rapport  fait  à  notredite  cour  par  notre  amé  &fc.il ...  de  Fclnisdc  faint  Richard, 
notre  conlciller  en  notrcdtrc  cour,  &  commifTaire  à  ce  dépuré,  &:  tout  conlideré, 
notredite  cour  de  l'avis  des  chambres  entherinant  ladite  requête,  ordonne  que  lef- 
dites  lettres  patentes  fetont  enrcgiltrces  au  greffe  d'iccllc  ,  pour  en  joiiir  par  le  fup- 
pliant, les  entans  &  dclccndans  mâles  en  ligne  directe  ,  nez  &  à  naine  en  loyal 
mariage ,  de  1  effet  &  contenu  en  icellcs ,  &  cite  exécutées  félon  leur  forme  &  te- 
neur ,  lins  aucune  diitraction  des  fujets  dalphinaux  &  du  rcllbrt ,  à  la  charge  de  la 
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recompenle  de  la  diminntion  de  la  juridiction ,  à  caufe  de  ladite  érection  :  fi  donnon* 
en  mandement  au  premier  notre  huiffier  &  (ergent  fur  ce  requis,  à  la  requête  dudic 
ficur  duc  d'Hoftun,  mettre  le  prefent  arrêt  à  entière  exécution;  de  ce  faire  lui  don- 
nons pouvoir ,  en  témoin  dequoy  nous  avons  fait  mettre  &  expofer  le  feel  de  notre 
chancellerie  à  ccidites  prefentes.  Donné  à  Grenoble  en  parlement  le  vingt-feptiéme 
jour  de  Juillet,  l'an  de  grâce,  miPTcpt  cent  douze.  £t  de  notre  règne  le  loixantc- 
dixiéme.  Signé,  Bozokiek. 

iMregiflrement  à  U  chtmbrt  des  comptes  de  Dauphiné  d»  i.  août  iy\t, 

T  OUISj  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &dc  Navarre,  dauphin  de  Vien- 
li  m  j  nois ,  comte  de  Valentiuois  Se  Diois.  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  verront , 
Sa  lut.  Sçavoir  failons  que  fur  la  requête  prefentée  à  notre  chambre  des  comptes 
de  Dauphiné,  par  notre  coulln  Camille  d'Hoftun,  comte  de  Tallard ,  maréchal  de 
France ,  chevalier  de  nos  ordres ,  gouverneur  fie  lieutenant- gênerai  du  pays  &  comté 
de  Bourgogne ,  licutenant-general  au  gouvernement  de  Dauphiné ,  tendante  à  vérifi- 
cation &  enregiftrement  de  nos  lettres  patentes,  données  à  Verfaillesau  mois  de  mars 
dernier,  porrant  création  &  érection  delà  terre  &  feigneuriede  la  Baume  d'Hoftun , 
en  titre,  dignité  &  prééminence  de  duché,  fous  le  nom  d'Hoftun  ,  pour  en  jouira 
l'avenir  par  le  fuppliant,  les  enfàns  mâles  &  delcendans  maies  en  ligne  directe,  nez 
&  à  naître  en  loyal  mariage  à  perpétuité ,  aux  honneurs  &  prérogatives  portées  par 
£  noldites  lettres.  Vcu  par  notredite  chambre  lefditcs  lettres ,  lignées  par  nous ,  Et  plus 
bas ,  pac  le  roi  dauphin,  Colbert.  à  coté  Yij*%  Phelyppeaux.  pour  credion  de 
la  terre  d'Hoftun  en  duché,  lcelléc  du  grand  fceau  en  cire  verte:  requête  prefentée 
à  notredite  chambre  par  ledit  ficur  comte  de  Tallard,  tendante  à  vérification fleen- 
jegiftrcmcut  delditcs  lettres  d'érection  en  duché,  l'ordonnance  de  notredite  chambre 
de  loit  communiqué  à  notre  procureur  gênerai  du  vingt-huiticme  juillet  mil  fepe 
cent  douze ,  les  concluions  dudit  procureur  gênerai  ,qui  n'empêche  les  fins  de  ladite 
requête,  à  la  charge  &  condition  de  prêter  les  fby  Se  hommage  à  Nous  dûs,  comme 
roi  dauphin  ,  &  de  donner  lés  aveus  &  dénombrement  dans  le  temsdes  ordonnances 
dudit  jour  vingt-huiticme  \ui\\ci.  Signées ,  Fland  y  procureur  gênerai.  Oui  le  rapporc 
de  norre  amc  &  féal  Pierre  de  Guittrey  notre  concilier,  maître  ordinaire  en  notredite 
D  chambre,  commiflaircà  ce  député  notredite  chambre,  en  entérinant  la  requCtc  du  fup- 
pliant ,  a  ordonné  &  ordonne  que  Icidites  lettres  feront  enregiftrées  au  greffe  d'icclle, 
pour  ctre  exécutées  félon  leur  forme  c<  teneur,  fans  diffraction  toutefois  des  fujets  delphi- 
naux  &  du  redore ,  &  à  la  charge  de  l'indemnité ,  à  caufe  de  la  diftraction  de  jurildicîion 
par  Lune  érection  ,  comme  auffi  il  ne  pourra  être  fait  diftraction  des  dépendances  des 
certes  qui  compofent  ladite  duché,  fous  quelque  prétexte  que  ce  foit, auquel  cas  ladite 
duché  reprendra  la  première  qualité,  &c  làns  que  ious  prétexte  de  ladite  crcctionlc  lup- 
pliant  y  puiûe  unir  aucune  terre  le  mouvant  pleinement  de  notre  fief  :  ordonne  notredite 
chambre  que  les  fonds  &  héritages  de  franc  alcu ,  composant  le  revenu  de  ladite 
duché,  Jouiront  nature  de  fief  pour  être  înlerez  fie  compris  aux  aveus  &dcnombre- 
mtï.ï  o'icelie,  enjoint  à  cet  cflet  au  fuppliant  de  rapporter  dans  le  mois  au  greffe 
de  notrclicc  chambre,  un  extrait  en  forme  de  l'hoinnugc  , qu'il  Nous  a  prêté,  6c 
£  dans  le  nu  me  delay  le  dénombrement,  ainli  qu'il  lui  acte  préferit  par  nofditcs  lettres. 
Si  donnons  en  mandement  au  premier  notre  huilîîer  ou  lergent  lur  ce  requis,  à  la 
requcic  duôir  lkur  d  Hoftun ,  mettre  le  prc'cnt  arrêt  à  duc  Se  entière  exécution, 
de  ce  faire  te  donnons  pouvoir,  en  témoin  dequoy  nous  avo^sfait  mettre  le  feel  de 
notre  chancellerie  à  ccidites  prefentes.  Donné  à  Grenoble  en  notredite  chambre  le 
deuxième  jour  d'Août,  l'an  de  grâce ,  mil  iept  cent  douze.  Et  de  notre  règne  le 
ioixanie  dixième.  Par  la  chambre,  Signe,  Amabert. 


Lettres  patentes  portât»  untm  des  terres  &  feigneuriet  d  Hoftun ,  cjr  d  Emeu  au  duché  dHojlun 

du  mois  de  Mars  1713. 

T  OUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre,  dauphin  de  Vicn- 
J  /  nois,  comte  de  Valentiuois  Si  Diois.  A  tous  prefcns&  à  venir, Salut.  No- 
tre trés-cher  fi£  bien  amécoulin  le  duc  d  Hoftun,  comte  de  Tallard,  maréchal  de 
France ,  Nous  a  repreienté  que  pour  plus  grande  décoration  &  augmentation  de 
fondit  duché  d'Hoftun,  il  deliroit  qu  il  nous  plût  unir  ,  réunir  &  incorporer  à  la 
terre,  leigneutic,  ÔC.  njarquifat  de  la  Baume  d'Hoftun,  que  nous  avons  par  nos  Ict- 
lomtV.  S  } 
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trcs  parentes  du  mois  de  mars  17 1 2.  créé  ,  érige ,  élevé ,  &  décore  en  titre  de  duché',  ^ 
fous  le  nom  fcul  d'Hoitun  :  les  terres  &  (eigneuries  d'Hoitun  &  d'Emeu,qui  ont 
fait  autrefois  partie  dudit  marqoifat ,  Se  n'en  ont  été  démembrées  que  par  des  par- 
tages de  famille,  lcfquelles  terres  &  feigneuries  d'Hoitun  &:  d'Emeu,  relevantes  en 
plein  fief,  fby  &  hommage ,  de  Nous  roi  dauphin  ,  avec  leur  juRice  haute,  moyenne 
Se  balte,  &  généralement  toutes  leuts  appartenances  Se  dépendances,  notredit  coufin 
a  pour  cet  effet  acquifes  de  Charles  Hugues  de  Lionne,  marquis  de  Ciavcfon  ,  par 
contrat  paflé  pardevant  Notaires  à  Paris  le  lixiéme  jour  du  prefent  mois  de  mars, 
pour  le  tout  ne  compotier  fous  notre  bon  plaifir ,  qu'une  feule  Se  même  terre  &  feig- 
ncuric,  (bus  ledit  titre  &  dignité  de  duché  d'Hoitun,  Se  relever  de  nous  nuemenc 
&  en  plan  fief,  à  caufe  de  notre  couronne ,  à  une  feule  fby  &  hommage ,  aveu  & 
dénombrement,  Se  faire  rendre  lajulticc  aux  hommes,  valfaux  se  habitans  ddditcî 
terres  Si  feigneuries  d'Hollun  Se  d' Émeu ,  leurs  appartenances  &  dépendances ,  par  la 
juridiction  &  officiers  du  fiege  ducal  d'Hoitun  ,  notredit  coufin  nous  fuppliant  tres- 
humblcmcnt  de  lui  vouloir  octroyer  nos  lettres  fur  ccncccflaircs,  à  quoi  ayant  égard 
&  délirant  de  plus  en  plus  favorablement  traiter  notredit  coufin,  en  confideration  des 
grands,  importans  Se  ilgnalcz  fervices  qu'il  nous  a  rendus ,  à  ces  caufes  Se  de  notre  grâce 
jpecialc,  pleine  puillànce  &  autorité  royale,  Nous  avons  joints,  uni  &:  réuni  .annexé 
&  incorporé,  joignons,  unifions  &  réunifions,  annexons  Se  incorporons  par  ces  C 
prefenres ,  fignecs  de  notre  main  audit  duché  d'Hoitun ,  lcfdiccs  terres  Se  fcig.ieu- 
ries  d'Hoitun  &  d'Emeu,  que  notredit  coufin  a  acquifes  par  le  fuldit  contrat ,  pafie 
pardevant  Notaires  à  Pans  le  fixiémedu  prefent  mois,  pour  lefditcs terres  &feigncu- 
rics  dHoftun  Se  d'Emcu,  leur  circonftances  Se  dépendances,  ne  faire  qu'une  feulo 
terre  Se  (eigneurie,  avec  ledit  duché  d'Hoitun,  Si  en  jouir  Se  ulcr  à  l'avenir  par 
notredit  coufin,  fes  enfàns  &  defeendans  mâles  en  ligne  directe,  nez  Se  à  naître  en 
loyal  mariage  à  perpétuité,  Se  les  tenir  de  nous  à  une  feule  foy  Se  hommage, aveu 
Se  dénombrement,  comme  plein  fief  relevant  nuement  de  nous,  à  caulè  de  notre 
couronne,  taire  rendre  &  exercer  conjointement  la  juificc  fur  tous  les  hommes  Se 
-vallaux  dcfditcs  terres  Se  feigneuries  d  Hoftun  &  d'Emcu ,  par  la  juridiction  &  les  D 
olficiers  dudit  fiege  ducal  d'Hoitun  ,  entendons  au  furplusquclclditcs  terres ,  feigneu- 
ries &  juftïcc  d'Hoitun  &  d'Emcu  foyent  unies  audit  duché,  avec  les  mêmes  privi- 
lèges, tranchifes  Se  exemptions,  Se  aux  mêmes  charges,  claules  &  conditions  qu'y 
ont  été  unies,  les  autres  terres ,  lcigneurics  Se  julticcsque  nous  avons  érigées  en  titre 
de  duché  d'Hoitun  ,  par  nofditcs  lettres  patentes  du  mois  de  mars  1712.  Si  donnons 
en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  conleillcrs ,  les  gens  tenans  nos  cours  de  parle- 
ment, &  chambre  des  comptes  à  Paris  Se  à  Grenoble,  Se  à  tous  autres  nos  officiers 
c<  juiticiers  qu'il  appartiendra,  chacun  en  droit  loy,  qu'ils  ayent  a  faire  rcgiltrcr 
ces  prclcntcs  Se  du  contenu  en  iccllcs,  jouir  Se  ufer  notredit  coufin  le  duc  d'Hoitun, 
les  ci  fans  mâles,  Se  dclccndans  mâles  en  loyal  mariage,  pleinement,  pailîblemcnt 
Si  perpétuellement,  cefians  &  failant  ccll'er  tous  troubles  Se  empéchemens, nonob-  £ 
liant  tous  edits ,  déclarations,  rcglemens,  &  autres  choies  à  ce  contraires,  aux- 
quelles ôc  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues ,  nous  avons  déroge  &  dé- 
rogeons par  celditcs  prcfeiitcs.  Car  TtL  est  notre  plaisir.  Ft  afin  que  cefoie 
choie  terme  Se  fiable  à  toujours,  Nous  avons  tau  mettre  notre  fccl  à  cefdites  pre- 
fentes.  Donné  à  Vcrlaillcs  au  mois  de  mars,  l'an  de  grâce,  mil  fept  cent  treize,  & 
de  notre  règne  le  loixante-dix.  Signe ,  LOUIS.  ejr  J»r  le  replit  par  le  roi  dauphin. 
Voisin.  Se  a  coté,  Vifa  ,  Phelvi>j>eaux. 

Extrait  des  regtflres  de  Parlement  d»  8.  Avril  ïjxj. 

LOUIS,  pat  la  grâce  de  Dieu,  foi  de  France  &  de  Navarre,  au  premier  des 
huillicrs  de  notre  cour  de  parlement,  autre  notre  huiflicr,ou  lergent  furecre-  ^ 
cjuis  ;  fçavoir  fàifons ,  que  veu  par  notredite  cour  les  lettres  patentes  du  roy,  don- 
nées à  Verfaillcs  au  mois  de  mars  mil  lept  cent  treize.  Signées,  LOUIS.  Et  fur  U 
refit t  par  le  roi  dauphin,  Voisin.  Et  fccliccsdu  grand Iccau  de  cire  verte,  obtenues 
par  meflire  Camille  duc  dHoftun,  comte  de  Tallard,  maréchal  de  France,  gouver- 
neur du  comté  de  Bourgogne,  &  lieutenant  de  fa  majefté  en  la  province  deDau- 
phiné,  par  lcfquelles  fie  pour  les  caufes  y  contenues,  ledit  feigneur  a  uni  «L'incor- 
poré audit  duché  d'Hoitun,  les  terres  &  feigneuries  d'Hoitun  Se  d'Emeu,  leurs  cir- 
conftances &  dépendances ,  pour  ne  faire  qu  une  feule  terre  Se  feigneuric  avec  ledit 
4uchc  d'Hoitun ,  Se  ainfi  que  plus  au  long  le  contiennent  lcfdites  lettres  à  la  cour 
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A  adreflanies ,  requête  ptefentêc  par  ledit  ficur  impétrant ,  afin  d  ertregiftrcraent  def- 
ditcs  lettres,  conclufions  de  notre  procureur  gênerai:  Oui  le  raport  de  Maître  Jean 
le  Nain  confcillcr,  Si  tout  conlideré,  notreditc  cour  avant  procéder  à  l'enrcgiftre- 
ment  defdiccs  lettres  ,  ordonne  qu'elles  feront  communiques  aux  jufticiablts  &  vaffaux 
defdûes  terres  et  Hoftun  ejr  dEmeu  four  donner  leur  confentemeut  fur  i celles ,  ou  dire  au- 
trement ce  qu'ils  advileront,  pour  ce  fait,  rapporte  &  communiqué  au  procureur 
général  du  roi,  être  ordonne  ce  que  de  raifon;  ti  te  mandons  de  mettre  leprefent 
arrêt  à  exécution,  de  ce  faire  te  donnons  pouvoir,  donne  en  parlement  le  huitième 
jour  d'Avril ,  l'an  de  grâce  ,  mil  fept  cent  treize,  Se  de  notre  règne  le  foixante-dix. 
Par  la  chambre,  Collasmné  Lorne. 


Etiregijlré  dans  les  regiftres  des  Cemmmuufez.  d'Hoftun  & <? Emets, enfuite  des  debbera- 
L  fions  de  ce  jour  fepttême  maj  mil  fept  cent  tresu.  De  Lace. 

Extrait  des  regiftres  du  parlement  du  14.  juin  171 3. 

7  EU  par  la  cour  les  lettres  patentes  du  roi,  données  à  Verfailles  au  mois  de 
V  mars  1713-  Signêei,  LOUIS.  Et  fur  le  reply,  parle  roi  ,  Voisin.  Et  fccllccs 
du  grand  Iccau  de  cire  verte,  obtenues  par  mcfhre  Camille  duc  d'Hoftun ,  comte  de 
Tallard,  maréchal  de  France,  par  lelquclles  pour  les  caulcs  y  contenues,  ledit  lei- 
gneur  a  uni,  annexé  «Se  incorpore  au  duché  d'Hoftun,  les  terres  Se  (cigneuries 
d  Hoftun  &  dEmcu,  que  ledit  lieur  impétrant  a  acquifes  par  contrat  du  lix  dudit 

£  mois,  pour  lefdites  terres  Se  (cigneuries ,  leur  circonftanccs  Si  dépendances ,  ne  faire 
qu'une  feule  terre  &  (eigneuric  avec  ledit  duché  d  Hoftun,  Se  en  jouir  Se  ufer  à 
1  avenir  par  ledit  ficur  impétrant ,  les  cnfàns  Se  deicendans  mâles  en  ligne  directe, 
nez  Se  à  naître  en  loyal  mariage  à  perpétuité,  Se  les  tenir  dudit  (cigneur  à  une  feule 
foy  &  hommage,  aveu  &  dénombrement  comme  plein  fief >  relevant  nuëmcnt  de 
lui,  à  caufc  de  (a  couronne,  faire  rendre  Se  exercer  conjointement  la  juftice  fur  tous 
les  hommes  &  vaûaux  dctdites  terres  Se  feigneurics  d  Hoftun  &d'£mcu,  par  la 
juridiction  Se  les  officiers  dudit  ficgc  ducal  d  Hoftun  ,  aiati  que  plus  au  long  le  con- 

X>  tiennent  Icfdncs  lettres  à  la  cour  adreifantes.  Veu  aufli  les  lettres  d  érection  de  la 
terre  d'Hoftun  en  duché  du  mois  de  mars  mil  lept  cent  douze ,  l'arrêt  d'enregiftre- 
mem  dïccllcs  du  quatorze  avril  enfuivant ,  ledit  contrat  d  acquificion  du  (ix  mars  mil 
fept  cent  treize,  l'arrêt  du  huit  avril  cnfuivant,  parlequel  avant  procéder  à  l'cnre- 
giftrcincntdcfdites  lettres  ,  il  a  été  ordonne  quelles  feront  communiquées  aux  jufticiablts 
ty  vaftkux  defditcs  terres  d  Hoftun  &  dEmeu,  pout  donner  leur  contentement  fur  iccl- 
lcs ,  ou  dire  autrement  ce  qu'ils  aviferont,  pour  ce  fait  raportéfic  communiqué  au 
procureur  général  du  roi  être  or  lonné  ce  que  de  raifon,  le  contentement  dcldirs 
hibitans  d  Hoftun  &  d'Emeu  du  fept  mars  dernier,  Se  la  requête  prclentée  afin 
d'enregiftrement  defditcs  terres ,  conclufions  du  procureur  gênerai  du  roi  :  Oiii  le 
raport  de  maître  Jean  le  Nain  confeiiler,  rout  conlideré  la  cour  ordonne  que  lef- 
dites lettres  (eront  enregiftrées  au  grerte  d'iccllc,  pour  jouir  par  l'impétrant ,  fes  en- 
fans  mâles  &:  dcfccnJans  malcs  en  légitime  mariage,  de  leur  eflet  &  contenu,  & 
£  être,  cxccuccs  fclnn  leur  forme  Se  teneur.  Fait  en  parlement  le  quatorze  juin  mil 
lept  cent  ueizc.  Signe',  Dongois. 

Exrait  des  regiftres  du  parlement  de  Grenoble.  Du  7.  Décembre  171 3. 

LOUIS  pat  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  te  de  Navarre,  dauphin  de  Viennois, 
comte  de  Valominois  &  Diois  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  verront,  Salut. 
Sç  -voir  failcns,  que  tur  la  requête  ptclcntce  à  notre  cour  de  parlement  de  D.»u- 
phitié,  par  Mellirc  Camille  duc  d  Hoftun,  comte  de  Tallart,  chevalier  de  nos  ordres, 
gouverneur  &:  lieutenant  général  pour  Nous  au  comte  de  Bourgogne  ,  &  licuce- 
F  nant  gênerai  au  gouvernement  de  Dauphinc,  maréchal  de  France ,  tendante  à  enre- 
giftrement  des  letttcs  patentes  par  lui  obtenues  de  Nous  ,  données  à  Verlailles  au 
de  mars  dernier,  portant  union  des  terres  &  feigneurics  d'Hoftun  Se  dEmcu  au  du- 
ché d  Hoftun  ,  pour  en  jouir  par  ledit  iuppliant,  les  enfans  8c  deicendans  malcs  en 
lionc  directe,  nez  &:  à  naître  a  la  forme  dridites  lettres.  Veu  par  notreditc  Cour  lel- 
ducs  lettres  patentes  fignccs  par  Nous  Se  pour  Nous  Voisin  ,  la  requête  prelcntcc 
à  notrcdite  Cour  pat  ledit  Camille  duc  d'Hoftun,  tendante  à  cnrçgifttement  defdites 
letttcs,  l'ordonnance  de  notreditc  Cour  de  foit  montre  à  notre  amé  6c  féal  procureur 
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général  en  notredice  Cour  du  fepticmcdu  prcfcnt  mois ,  &  lesconclufions  dcnotrcdir 
procureur  gênerai  dudit  jour,  &  oiii  lur  le  tout  le  rapport  de  notre  amc  &  féal  Pierre  "™ 
tle  Chaluit  notre  conlcillcr  en  notrcditc  Cour ,  commiÛairc  en  cette  partie  députe. 
Norreditc  Cour  de  l'avis  des  chambres  entérinant  ladite  requête,  ordonne  que  lcf- 
ditcs lettres  patentes  feront  enregiftrées  au  Greffe  d'icellc  ,  pour  en  jouir  par  le 
iuppliant,  fes  enfans  &  dcfccndans  mâles  en  ligne  directe,  nez  &:  à  naître  en  légitime 
mariage,  ce  être  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur  fans  aucune  diftra&ion  des  fil- 
ets dclphinaux  Se  du  reflort,  à  la  charge  de  la  recompcnlc  delà  diminution  de  la 
jurifdtftion  à  caufe  de  ladite  union.  Si  donnons  en  mandement  au  premier  notre 
huiiïierou  {crgentfurcc  requis  à  la  requête  dudit  Camille  d'Hoftun,  mettre  le  prclcnc 
arrêt  à  duc  Je  entière  exécution,  de  point  en  point  iclon  la  forme  &  teneur,  de  ce  g 
faire  te  donnons  pouvoir.  Donne  à  Grenoble  en  parlement  le  feptic'mc  Décembre 
l'an  de  grâce  17 1 3.  Et  de  notre  règne  le  loixantc-onziémc.  Pur  la  Cour.  Signé ,  Am  at. 

Extrait  des  regi/fres  deJa  chambre  des  Cvmftes  de  Dauphini.  Du  1 4.  Décembre  1713. 

L OUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France &  de  Navarre ,  dauphin  de  Viennois, 
comte  de  Valcnu.iOis  &  Diois^  Ravoir  taifons,  que  fur  la  requére  prelenréc  à 
notre  chambre  des  Comptes  de  Dauphinc,  par  notre  cher  &  bicn-amé  coulin  Ca- 
mille duc  d  Hoftun  ,  comte  de  Tallart,  marichal  de  France  ,  chevalier  de  nos  ordres, 
gouverneur  &  lieutenant  ge.ieral  du  pais  &  comté  de  Bourgogne ,  lieutenant  gêne- 
rai au  gouvernement  de  Dauphiné ,  tendante  à  vérification  &  enregiftrement  de  nos 
lettres  patentes  données  à  Veriailles  au  mois  de  mars  dernier  ,  portant  union  des  Q 
Mi  res  &  (eigneuries  d'Hoftun  &:  d'£meu  qu'il  a  acquilcs  du  licur  marquis  de  Lionne 
au  duché  d'Hoftun  ,  pour  jouir  par  le  iuppliant  de  Reflet  deldites  lettres  luivant  leur 
forme  &  teneur.  Vcu  lcfditcs  lettres  patc.itcs  accordées  audit  fieur  duc  d'Hoftun 
données  à  Verfaillcs  le  mois  de  mars  dernier,  lignées  LOUIS.  Et  plus  bas  ,  par  le 
roi  dauphin ,  Voisin.  Et  à  côté ,  Fiji  Phelyppeaux  ,  fccllées  de  cire  verte.  La  re- 
quête prefentée  à  la  Chambre  par  ledit  licur  duc  d'Hoftun,  tendante  à  vérification 
&  enregiftrement  dcfditcs  lettres  patentes  :  L'ordonnance  de  ladirc  Chambre  de  foie 
montré  au  Procureur  gênerai  de  ce  jour  quatorzième  Décembre  171 3.  Les  conclu- 
lions  dudit  Procureur  général  dudit  jour  qui  n'empêche  1'enregiftrement  deldites  lettres 

Î «entes  pour  en  jouir  par  le  Iuppliant  fuivant  leur  tonne  «Se  teneur:  Tout  confideré ,  oiii  ^ 
:  rapport  de  Me  Claude  Peliilier  notre  conlcillcr,  maitre  ordtuairc  en  ladite  Cham- 
bre, commiflairc  en  cette  partie  député  ,  notredire  Chambre  entérinant  ladite  re- 
quête a  vérifié  lcfditcs  lettres,  Se  en  conlcqucnce  ordonne  qu'elles  leront  enregiftrées 
pour  en  jouir  par  le  Ivippliant  félon  leur  totmc  &.  teneur  6c  conformément  a  l'arrêt 
j'cnregiftrcmcnc  du  fécond  Août  1712.  des  lettres  d'érc&ion  dudit  duché  d  Hoftun. 
Si  donnons  en  mandement  au  premier  notre  huillicr,ou  fergent  requis  taire  à  la  re- 
quête dudit  licur  duc  d'Hoftun  ,  à  l'cncontrc  de  tous  ceux  qu'il  appartiendra  pour 
lexecution  de  notre  prêtent  arrêt ,  tous  acres  &  exploits  requis  &  necertaires ,  de  ce 
taire  te  donnons  pouvoir.  Donné  à  Grenoble  en  notredire  Chambre  le  quatorzième 
jour  du  moisde  Décembre  l'an  de  grâce  1713.  Lt  de  notre  regne  le  loixantc-onziémc. 
Par  la  Chambre,  ligné,  Amabert.  £ 

fjreeltm  du  duché  d Hojlw  en  Pairie  en  faveur  de  M.  le  duc  de  Taûard. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  Fiance  &  de  Navarre  ,  dauphin  de  Viennois, 
comte  de  Vaicntinui";  &  Liois  :  A  tous  prclens  6c  a  venir,  Salut.  Les  grands, 
rccommandables  &  fignalez  lerviecs ,  qui  Nous  ont  été  rendus  par  notre  très-cher  «Se 
bicn-amé  coulin  le  marcchal  duc  de  1  allait,  Nous  ont  porte  a  ériger  en  la  faveur 
par  nos  lettres  du  mois  de  mars  1712.  la  terre,  feigneuric  &  mirquil.ir  de  la  Baume- 
<i  Hoftun,  avec  les  terres,  (eigneuries  &C  paroifles  de  S.  Nazanc,  S.  Jean  en  Royan,  " 
Oriol,  S  Martin,. S.  juft,  S.  i  nom.  s  &  la  Moche  ,  circouftances  &  dépendances  en 
titre  &  dignité  de  duché  lous  le  nom  d'Hoftun  (cul.  Depuis  lequel  temsil  le  leroit 
demis  de  ce  duché  en  faveur  Se  en  contemplation  du  mariage  de  norre  rrés-cher  & 
bien-amé  coulin  Maric-Jolcph  d'Hoftun  ton  fils,  fous  la  referve  que  Nous  avons  bien 
voulu  accorder  au  marcchal  duc  de  Tallard  perc,  de  la  jouilfancc  des  honneurs ,  pré- 
rogatives &  prééminences  attachées  à  cette  dignité  ;  &c  comme  Nous  lommes  bien 
aile  de  lui  donner  encore  des  marques  éclatantes  de  la  fatisfatlion ,  que  Nous  avons 
de  lui,  tant  en  fa  perlon  ne,  qu'en  celle  de  notredit  coulin  le  duc  de  Tallard  fon  fils, 

lequel 
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A  lequel  a  feit  connoicre  en  tous  les  fiége* ,  batailles  &  généralement  en  toutes  les  actions 
de  guerre  où  il  s'eft  trouve  depuis  l'^nnce  1706.  qu'il  eft  entré  dans  notre  fervicc,  que 
fuivant  les  traces  &  l'exemple  de  Ion  petc ,  il  mc'rite  de  profiter  de  la  grâce  que 
nous  lui  accordons  en  confideration  des  ferviecs  importons  de  norredit  coufin  le  ma- 
réchal duc  de  Tal lard  perc.  Pour  ces  caufes  6c  autres  grandes  conliderations  à  ce  Nous 
mouvans,  de  notre  grâce  fpccialc,  pleine  puiffanec  8c  autorité  royale,  avons  crée, 
c'rigé  <5t  décore ,  8c  par  ces  prefentes  fignecs  de  notre  main  créons,  érigeons  &  dé- 
corons ledit  duché  d'Hoftun  ,  fes  appartenances  8c  dépendances  mentionnées  dans  no£ 
dires  lettres  d'érection  du  titre,  nom,  qualité  &  digutté  de  Pairie  de  France,  pour 
en  jouir  par  notredit  coulin  le  duc  de  Tallard  &  fes  enfans  mâles  8c  defeendans  mâles 

g  en  loyal  mariage,  pleinement,  paisiblement  &  perpétuellement,  voulons  à  cet  effet 
que  la  dignité  ôc  qualité  de  Pair  de  France  foit  unie  &  incorporée  infcparablemcnt 
à  ladite  dignité  &  qualité  de  duc,  8c  que  ledit  duché  d'Hoftun,  fes  appartenances  & 
dépendances,  foit  dorénavant  toujours  intitulé  &  appellé  duché  8c  Pairie  de  France, 
quen  confequence  notredit  coufm,  fes  enfans  mâles  6c  defeendans  mâles  fe  puifïcnc 
intituler ,  dire  8c  nommer  en  tous  lieux  ducs  d'Hoftun  &  Pairs  de  France,  pour  du 
contenu  en  ces  prefentes  nos  lettres  d'ampliation  8c  érection  dudit  nom ,  titre ,  qua- 
lité &  dignité  de  Pair  de  France  .jouir  par  notredit  coufin  ,  fes  enfans  mâles  6c  def- 
eendans mâles  aux  honneuts, autorités,  rang,féancc  ,  privilèges, prérogatives,  préé- 
minences, franchi  fes,  libertés  8c  autre*  droits, qui  appartiennent  à  ladite  qualité  6c 
dignité,  dont  tous  les  autres  Pairs  de  France  ont  joui,  ou  dû  jouir  de  tout  tems  «Se 

C  ancienneté  &  jouiflent  encore  à  prêtent  mu  enjufticc  8c  jurifdiction,féance  ai  notre 
cour  de  parlement  des  Pairs ,  &  autres  nos  cours  de.  parlement  avec  voix  déliberativc, 
qu'en  tous  autres  droits  quelconques,  foit  en  aflcmblée  de  noblcflc ,  faits  de  guerre, 
autres  lieux  &  acte-  de  féanec ,  d'honneur  8c  de  rang.  Voulons  8c  Nous  plaît  que  toute» 
les  caufes  civiles  &  criminelles,  pcrfonnellcs ,  mixtes  8c  réelles  qui' concerneront  tant 
notredit  coulin  le  duc  dcTalhrd,  que  le  droit  de  ladite  Pairie,  foient  traitées  Adju- 
gées en  notre  cour  de  parlement  de  Pans  en  première  inftanec ,  de  même  que  Nous 
l'avons  déjà  ordonné  pour  le  dnché  par  nolditcs  lettres  d  érection  du  mois  de  Mars 
1712.  Voulons  que  notredit  coulin  le  duc  d'Hoftun  tienne  ledit  duché  &  Pairie  mou- 
vant 5c  relevant  de  nous  nuement  en  plein  fief  à  caufè  de  notre  couronne,  fous  une 

j  une  feule  foi  &  hommage,  dont  notredit  coulin  nous  a  fait  dès-à-prefent ,  ainfi  qu'il 
eft  accoutumé,  le  ferment  de  fidélité,  auquel  Nous  l'avons  reçu  ca  qualité  de  duc 
d'Hoftun  5c  Pair  de  France.  Voulons  aufli  que  les  vaflaux  de  notredit  coufin  le  recon- 
1101  lient  comme  duc  8c  Pair  de  France,  8c  lui  rendent  les  devoirs,  aufqucls  ils  font  te* 
nus  en  ladite  qualité, fans  néanmoins  qu  en  confequence  de  la  prefente  érection  en  Pairie, 
à  défaut  d'enfans  mâles  8c  defeendans  mâles  de  notredit  coulin,  le  marquifat  de  la 
Baumc-d'Hoftun  Se  les  autres  terres  8c  feigneurics ,  qui  compofent  ledit  duché  &  Pai- 
rie, puiflent  être  pat  Nous  8c  par  les  rois  nos  fucceflcurs  réunis  â  la  couronne  ,  ca 
conlequcncc  def  Ldits,  Déclarations  8c  Ordonnances  des  années  ic66.  157?-  ifSz- 

I  &  1 587.  8c  toutes  autres  faites  fur  réfection  des  duchez  8c  Pairies,  aufquels  &  aux  dé- 
rogatoires des  dérogatoires  y  contenues ,  nous  avons  dérogé  Se  dérogeons  par  ces  pre- 
fo.itcs  en  faveur  de  notredit  coulin  le  duc  de  Talhrd  &  fes  fucccfTeurs.  Voulons  feule- 
ment qu'au  défaut  d'enfans  malcs  6c  defeendans  mâles  de  notredit  coufin ,  les  terres 
qui  compbfc.it  ledit  duché&  Pairie,  retournent  au  même  étatôc  nature  , titres  fit  qua- 
lité où  elles  étoicnt  avant  l'érection  qui  en  a  été  faite.  Si  donnons  en  mandement  à 
nos  amez  &  féaux  confcillcrs,  les  gens  icnans  nos  cours  de  parlemcns  &  chambres  de 
nos  comptes  à  Paris  5c  à  Grenoble  ,  6c  à  tous  autres  nos  officiers  8c  juftieiers  qu'il  ap- 
partiendra ,  que  ces  prclentes  nos  lctircs  d'érection  de  Pairie  ils  fàûent  lire ,  publier  &C 
enregiftrer  ,  c<  du  contenu  en  icclles  jouir  &c  ufer  notredit  coulin,  fes  enfans  mâles  &C 
defeendans  mâles  Se  fucceflcurs ,  pleinement ,  paifiblemcnt  6c  perpétuellement ,  nonob- 
ftanrrous  c'dits,  déclarations,  arrêts,  reglemcns,  us  6c  coutumes  à  ceconttaires ,  auf- 
qucls &  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues  nous  avons  dérogé  3c  dérogeons 
par  ccldites  prefentes  pour  ce  regard  feulement  6c  fans  tirer  à  confequence.  Car  tel 
eft  notre  plaifir,  8c  afin  que  ce  toit  choie  ferme  &  ftablc  à  toujours,  nous  avons  faic 
mettre  notte  fccl  à  cefdites  prefentes ,  fauf  en  autres  ebofes  notre  droit,  8c  l'autrui  en 
toutes  Donné  à  Vcrfalllcs  au  mois  de  Mars  l'an  de  grâce  1714.  6c  de  notre  règne  le 
foixante-douziéme.  Signé,  LOUIS.  B fur  le  repli ,  par  le  roi  dauphin,  ligné,  Colbert. 
Et  fur  le  des,  Adam. 


Tome  V. 


ÏJtregfJiré  m  greffe  it  U  chambre  des  comptes  de  Diuphme,  enfutte  de  fon  arrefi  du  t. 
maufi  \j\<ç.  far  nous  ècujer ,  tonjeHUr-fecrtiairc du  roi ,  muft» ,  couronne  de  frantc  en  la- 


V  ne"  à  Verlâillcs  au  mois  do  mars  mil  fcpt  cent  quinze  ,  fignées  LOUIS.  & 
ïur  le  repli  par  le  roi  ,Colbfrt  ,  &  fcellccs  du  grand  lecaude  cire  verte  ,  obtenues 
par  Melkre  Marie-Jofeph  duc  d'Hoftun,  comte  de  Tallard  >  colonel  d'un  régiment  d'in- 
fanterie ,  par  le  (quelles  pour  les  caufes  y  contenues ,  ledit  (cigneur  a  créé,  érige  Si  dc- 
torc  ledit  duché  d'Hollun  ,  fes  appartenances  fle  dépendances  ,  du  titre,  nom, qua- 
lité Se  dignité  de  Pair  de  France  ,  pour  en  jouir  par  ledit  ficur  impétrant ,  &  (es 
«nrans  mâles,  &  defeendans  mâles  en  loyal  mariage  :  veut  à  cet  effet,  que  la  dignité 
&  qualité  de  Pair  de  France  foit  unie  &  incorporée  à  ladite  dignité  &  quah.é  de 


Veuaufli  celles  direction  dudit  duché  d'Hoftun  du  mois  de  mars  1712.  l'arreft  Ç 
d'enregiftrement  d  iccltcs  du  quatorzième  avril  fuivant,  fie  la  requefte  prelcntée  à  la 
cour  par  ledit  ficur  impétrant  à  fin  d'enregiftrement  dcldires  lettres  ,  conclufions  du 
procureur  général  du  roi,  ouy  le  rapport  de  Me.  |can  le  Nain  ,  conlcillcr , la  matière 
mile  en  délibération  la  cour  a  arrêté  &  ordonne  que  IcÛitcs  lettres  feront  enregiftrées 
su  grefle  d'icclle  >  pour  jouir  par  ledit  impétrant ,  &  les  enfans  mâ.cs  &:  dclceodans 
mâles  en  loyal  mariage  ,  dc  1  eftet  Se  contenu  en  icellcs  ,  Se  être  exécutées  Iclon  leur 
forme  Se  teneur.  Fait  en  parlement  le  deuxième  avril  mil  fcpt  cent  quuizc.  Signé , 
Doncoiï. 

Extrait  des  regiftrts  de  Parlement ,  du  z.  avril  171$. 

• 

VEUpar  la  cour  les  grand  clumbre  Se  tournellc  aflcmblces  ,  l'information  faite  U 
d'office  à  la  requête  du  procureur  gênerai  du  roi  le  trentième  mars  dernier , 
tfe  l'ordonnance  d'icclle  par  lcconfcillcr  à  ce  commis  ,  des  vie  ,  mtrurs ,  converfa- 
tion,  religion  catholique, apoftoliquc  Se  romaine,  fidélité  au  fervicc  du  roi ,  valeur  Se 
expérience  au  fait  des  armes  de  Mcllire  Marie-Jofeph  duc  d  Hoftun,  comte  de  Tal- 
lard ,  colonel  d'un  régiment  d'intanrerie  ,  pourfiuvant  fa  réception  en  la  qualiré  &: 
dignité  de  duc  d  Hoftun  ,  Pair  de  France,  les  lettres  d'érection  de  la  terre  d'Hoftun  en 
duché  du  mois  de  mars  1711.  l'arreft  d'enregiftrement  d'icelles  du  quatorzième  avril 
audit  an ,1e contrat  de  mariage  dudit  (ieurd'HoiUinpairé  pardcvantle  rcbvreSi  (on  con- 
frère, notaires  au  chaftelet  de  Paris  le  quatorze  mars  171  j.  les  lettres  d'érecrion  dudic 
duché  d'Hofhm  en  Paitie  en  faveut  dudit  ficur  duc  d'Hoftun  du  mois  de  mars  1 71  y. 
l'arreft  d'enregiftrement  d'icelles  de  ce  jourd'huy  ,  fon  extrait  baptiftairc  du  vingt- 
trois  décembre  i6»6.  par  lequel  il  patoit  qu'il  cfl  né  le  dix-(cpt  feptembre  16 84. 
Se  la  requête  par  lui  prefentée  à  la  cour  à  fin  dêttc  reçu  en  ladite  qualité  &  dignité,  E 
conclulîons  du  procureur  gênerai  du  roi ,  ouy  le  rapport  de  Me.  Jean  le  Nain ,  con- 
feiller  :  la  matière  mife  en  délibération  ,  ladite  cour  a  arrête  Se  ordonne  que  ledit 
Mcflîrc  Maric-Joleph  d'Hoflun  fera  reçu  en  la  qualité  &  dignité  de  duc  d  Hoftun  , 
Pair  de  France  ,  en  prêtant  le  ferment  de  bien  &  fidèlement  lervir ,  alïiller  Se  con- 
lcillcr le  roi  en  fes  très-hautes  &.  importantes  aftaites,  &  prenant  feanec  en  la  cour 
rendre  la  juflice  aux  pauvres  comme  aux  riches,  garder  les  ordonnances  ,  tenir  les 
délibérations  de  la  cour  clo(cs&  (cercttes,  &  en  tout  fc  comporter  comme  un  bon, 
fage  ,  vertueux  Se  magnanime  duc  Se  Pair  de  France  le  doit  faire;  ce  à  l'mftant  man- 
de ,  après  avoir  quitté  Ion  cpée  &  fait  ledit  icrmenr ,  il  a  été  reçu  &  eu  rang  «Se 
•fcaucccn  la  cour.  Fait  en  parlement  ce  deux  avril  171  j.  Signe,  boNooi*. 


lefdites  lettres  ,  à  la  cour  adreflantes  : 
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GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON 

D'HOSTUN 


De  gueulet,} 
la  cnix  tnpl  • 
Ut  in. 


I. 

UILL  AUME  d'Hoftun ,  feigneur  d'Hoftun  en  Dauphinc  ,  fit  fon  tcftamcnt  le 
;  lundy  après  h  S.  julien  1 3 1 1 .  par  lequel  il  inftitua  hericier  Jean  Ton  fils ,  qui  luit, 

I  I. 

"ÏEAN  d'Hoftun  I.  du  nom  «  chevalier  ,  feigneur  d'Hoftun ,  châtelain  de  Villeneuve 
J|  S.  Etienne  en  1318.  {a)  cil  employé  fous  le  titre  de  chevalier  mairre  des  machines 
(f»)de  Guigucs  VIII.  dauphin  de  Viennois ,  dans  un  compte  de  1334.  de  \txn  JamftUtiï 
de  cenfibus  tMellanu  camfis-auri  tjr  mentis  ercerii.  (e)  Cette  charge  cft  la  même  que 
Humbert  II.  dauphin  de  Viennois ,  donna  en  1 343.  à  Jean  Allemand  ,  feigneur  de 

}  Sechilinc ,  pour  lui  &  pour  Tes  luccefleim  à  perpétuité  fous  le  nom  de  magijlri  ma- 
chtnMorum  ty  mathinarum  exercitutm  dclphmthum  querumcitnque.  Elle  répondoit  en 
quelque  façon  à  celle  de  grand  maître  de  l'-rnllenc ,  celui  qui  en  ctoir  pourvu  avoit 
foin  des  machines,  &  de  tour  ce  qui  les  regardent.  J etn d'Hoftun  eut  en  cette  qualité 
la  conduite  des  machines,  qui  furent  employées  au  liège  du  château  de  la  Perrière,  {d) 
Il  déclara  fa  femme  tutrice  de  fesenfans ,  par  fon  teltament  du  10.  aouft  1347.  ou  d 
cft  qualifié  nobilts  tjr  foiens  domtnus  ,  &  inftitua /m» fon  fils  aîné  fon  héritier  univerfel. 
Femme,  JUl.LIF.NNE  de  Quincicu. 
1.  JEAN  d'Hoftun  II.  du  nom,  leigneur  d'Hoftun ,  qui  fuit- 

;      2.  Guillaume  d  Hoftun,  nommé  au  teltament  de  fo.i  rrerc  en  1373. 

3.  Guillemette  d'Hoftun,  femme  de  N.  Icigncur  de  Royancs. 

4.  Blandine  d'Hoftun  ,  religieufe  à  S.  Paul  en  1373.  fuivant  le  tcftamentJe 
fon  frerc. 

On  trouve  Gérard  d'Hoftun  ,  auquel  le  roi  rendit  au  mois  de  mars  1356.  quel- 
ques terres  qui  avoicnt  été  confilquccs  fur  le  comte  de  Montfort. 

I  I  I. 

"JEAN d'Hoftun  II.  du  nom,  feigneur  d'Hoftun,  de  la  Baume ,  de  Vcicors  Se  de  S.  Na- 
J  zairc.fit  le  5-  feptembre  1 373.  ion  icrtamcnr.par  lequel  il  élut  fa  fcpultuie  dans  1  cgljc 
de  S.  Mattin  d'Hoftun  ,  au  tombeau  de  feu  Hébert  d"Hoftun,  ordonna  que  Guillaume 
d  Hoflun  fon  fils  feroit  hommage  au  feigneur  de  Sallenage  ,  fauf  néanmoins  la  fidé- 
lité due  au  dauphin  ,  partagea  les  biens  â  Guillaume  &  Antoine  d'Hoftun  fes  fils.lcuc 
lubftùua  Guillaume  de  Royancs  fon  neveu ,  avec  froncis  de  C^uincieu  fon  couûn  Se 


(*)  Cumpt;id« 
'»  £»«iellcn,e  de 
chaœpfcar. 

(  l>  )  tA,!,ù  m»p- 
lt"  m»<htn»rt,m. 

(  e  )  Preuves  de 
l'h'iî.de  L-iuphi- 
né  fit  M.  U  pri- 
ant île  l'all,n- 

f  à  )  ma.  ds 

Daaphinc  pat  M. 
)>enn*>.  ,  ?■  f  I. 
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Jacques  de  Quincicu,&  fit  les  exécuteurs  teftaraentaircs  Arnaud  de  Fabrice  ScFran.  ^ 
ffts  de  Quinacu. 

I.  Femme  N. 

II.  Femme  MIRACLE  de  Montcillez,  fille  de  Guillaume  ,  feigneur  de  Monteillcz 
prés  de  Valence,  Ce  de  Guyomteut ,  fut  mariée  le  16.  janvier  i  Ce  tefta  le  ti. 
janvier  1418. 

1.  Guillaume  d'Hoftun,  feigneur  de  la  Baumc-d'Hoftun ,  s'attacha  à  Louis  IL 
du  nom  duc  d'Anjou  , roi  de  Naples,  de  Sicile,  de  ]cru(alcm,&  d'Arragon,qui 
l'employa  en  plulieurs  occalions ,  Se  dont  il  fut  gentilhomme  de  la  chambre  en 
1380.  Jl  rendit  conjointement  avec  Antoine  Ion  trere  les  6.  janvier  i^O).  fie  }. 
novembre  141  j.  hommage  des  château ,  terre  Ce  Icigncuric  de  la  Raumc-d  Hof*  g 
tun ,  au  roi  comme  dauphin  de  Viennois ,  Ce  mourut  lans  entons  de  falconne 
Baboy ,  la  femme ,  après  avoir  fait  fon  teftament  le  premier  may  1409.  par  lequel 

il  légua  les  ufufruits  de  fes  biens  à  Miracle  de  Montcillez  la  merc,  nomma  cxccuinco 
ï abonne  Baboy  (a  femme ,  inftitua  héritier  le  poftumc  qu'elle  auroit ,  lui  lubfti- 
tua  Antoine  d;Hoftun  fon  frerc,  à  Ion  deteux.  Jacques,!*.  J  eut  d'Hoftun,  fils  d'W«- 
à  eux,  l  un  des  cnfàns  dejes»  deQuincicu.leigneurdcS  Lallier,a  la  charge 
de  porter  fon  nom  Ce  les  armes  ,  au  défaut  de  ce  dernier  Guignes  Bonifàce, 
fils  de  Didier  Bonifâcc ,  feigneur  de  S.  Etienne  Ce  de  S.  Yvcrs,  enfin  à  Gui' 
gues  Pcnifacc,  les  cnfkns  de  Henri  de  Quincicu. 

2.  ANTOINE  d'Hoftun  ,  qui  luic 

3.  Jfan  d  Hoftun,  chanoine  de  S.  Bernard  de  Romans , mentionne'  au  teftament  Q 
de  Guillaume  d'Hoftun  fon  frerc  en  1409. 

4.  Ce  t.  Guyonnettb  &  Catlrine  d'Hoftun,  nommées  avec  leurs  frères  au 
teftament  de  leur  pere  en  1375. 

I  V. 

ANTOINE  d'Hoftun ,  Damoifcau ,  feigneur  de  la  Baume-d'Hoftun  ,  de  laLopie, 
&c.  léncchal  de  Valentinois, capitaine  de  cinquante arbalertricrs , fcrvii en  Italie 
fous  Jean  le  Mcingre  ,  dit  Boucicout,  maréchal  de  France,  fit  la  toy  Ce  hommagede 
la  terre  de  la  Baume  d  Hoftun  ,  avec  fon  frere  aîné  le  6.  juin  140c.  &  enfuite  comme  — 
héritier  de  fon  frerc  le  j.  Novembre  1417.  il  eft  men:io:iné  dans  un  compte  d' Au- 
bert  leFcvre  receveur  gênerai  de  Dauphiné  de  l'an  141).  pour  les  lots  Ce  ventes  de 
la  Pererie ,  du  Chajlehiue ,  &  mandement  de  ta  Balme  d'Hoftun  ,  &  de  Bcaurcgard ,  qu'il 
avoit  acquis  de  Guy  ôt  de  Hugues  de  Coulànr,  perc  &  fils,  chevaliers ,  tut  envoyé 
par  le  gouvcri.cur  &  par  lescuts  de  Dauphinc  en  14 18.  vers  le  comie  de  Valenti- 
nois, levcque  de  Valence  Ce  le  fcnéchal  de  Provence,  poiir  demander  fecours  au 
nom  du  Dauphin,  depuis  Charles  Vil.  roi  de  France,  contre  la  reine  llabeau  de 
Bavière  Ce  le  duc  de  Bourgogne.  Il  donna  quirt  ince  en  la  même  qualité  le  16.  février 
1419.  àGuilliume  Charrier  commis  à  la  recette  générale  des  finances  en  Languedoil 
&en  Languedoc  de  30.  livres  à  luy  ordonnez  pour  les  frais  par  lui  faits  pour  conduire  E 
les  gens  d  armes  de  (a  compagnie,  delà  ville  de  Romans  ,jufqucs  en  Avignon.  Elle 
*}  f"uium<!t  c^  Icc""  ^c  f°n  'ceautftir  lequel  on  diftinguc  un.e  croix,  {a)  il  ci  donna  un  autre 
bauitf  *"m*  le  24.  Décembre  14x1.  de  7C0.  livres  tournois,  à  Jean  de  la  1-arrc  trcloiïcr  du  Dau- 
phiné, four  un  cheval  tratier  de  potl  gris  à  langue  queue y  que  le  regentle  royutme  dml- 
(i)Hium.  pf:m  d(  ftcnnnt  avot  arfteté  de  lui  avec  Jta  hormis  t  le  Iccau  cil  rompu;  [b)  il  cil 
qualifié  écuyer  banneret,  commis  par  le  léncchal  de  Lyon,  maréchal  de  Dauphinc, 
avec  deux  autres  ecuyers  hommes  d'armes  à  la  garde  du  Chaltcl  &  viilcdc  Crcft- 
Arnaut  es  comtez  de  Valcntinois  Se  Diois,  dans  une  quittance  de  30.  livres  qu'il 
donna  le  19.  juillet  1417-  à  Jean  Hcrou,  ircloncr  du  Dauphin  de  Vic.inois ,  le 
Iccau  eft  perdu.  Il  réligna  l'office  de  bally  des  baro.mics  de  iVIcuillon  ce  de  Mon- 
tauban ,  que  Matthieu  de  Foix,  gouverneur  de  Dauphiné,  do.ma  a  Louis  Artaut, 
feigneur  de  la  Roche-lur-bais ,  ce  qui  rut  confirmé  par  le  roi  Charles  VI.  a  Loches 
le  z8.  juin  1418.  il  nomme  tous  les  entins  dais  Ion  teftament  du  dernier  mars 
1440.  donne  la  terre  de  la  Lopic  à  Guillaume  l'un  de  (es  fils,  tait  héritiers  Jacques 
Si  Jean  les  autres  entans,  &  leur  lubftitue  Claude  Ce  Ennemond  lleran  ,  enfans  d'û»- 
nemend. 

Femme,  PAULINE  de  BclTcy ,  mariée  par  contrat  du  13.  Novembre  1413.  eue 
Sooo.  rlori ns  en  mariage. 

1.  JACQUES  d'Hoftun,  Icigncur  d'Hoftun,  qui  fuit. 

i.  Antoine 
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4.  Antoine  d'Hoftun,  chevalier  de  Rhodes,  commandeur  de  Gtcnoblej  fon 

perc  lui  légua  1000.  florins  le  dernier  mars  1440. 
j.  Geraft  d'Hoftun»  chanoine  &  precenteur  de  S.  Bernard  de  Romans,  lègue 

de  1000.  florins  par  fon  perc. 
4.  Joyeux  d'Hoftun,  nomme'  au  teftament  de  fon  perc,  qui  lui  légua  1000. 

florins.  Il  fur  religieux  de  S.  Antoine  de  Vienne, 
f.  JEAN  d'Hoftun  III.  du  nom,  feigneur  de  S.  Nazaire,  *  fait  U  bronche  des 

feigneurs  de  la  Baume,  comtes  de  Verdun,  q*t  ftrt  roppertét  §.  1. 

6.  Guillaume  d'Hoftun  ,  feigneur  de  la  Lopic ,  capirainc  de  100.  chevaux  au 
royaume  deNaples,  more  fans  enfns» 

7.  Claudine  d'Hoftun,  c'roit  manec  a  Bmi/ace  Aleman,  feigneur  d'Uricgc  cû 
144*.  ion  perc  lui  légua  joo.  florins  outre  fa  dot. 

v 


JACQUES  feigneur  d'Hoftun ,  de  la  Lopie  Se  de  Vcicors,  croit  marié  lorfqu'il  fut  fait 
héritier  par  le  reftament  de  fon  perc  du  dernier  mars  1440.  fervit  lerci  ,ious!c  ma- 
réchal de  en  Italie,  avec  une  compagnie  de  cavalerie  .mourutlc  u.  Janvier 
1474.  &  fut  enterre' aux  cordcliers  de  Romans  auprès  delà  femme. 

Femme,  BEATRIX  de  Clavefon,  dame  &  héritière  de  Clavefon,  fille  de  Geoffroy 
feigneur  de  Clavefon:  il  fut  réglé  par  fon  contrar  de  mariage  que  leurs  enfant  por- 
teroient  le  nom  &  les  armes  de  Clavefon  avec  celle  d'Hoftun.  Elle  mourur  au  château 
d'Hoftun  le  11.  Juillet  147J.  &  fut  enterrée  à  Romans  dans  le  couvent  des  cordeuers 
en  habit  de  religieufe. 

1 .  GEOFFROY  d'Hoftun  de  Clavefon ,  qui  fuit. 

2.  Gilles  d'Hoftun  de  Clavefon. 

3.  Isa  beau  d'Hoftun  de  Clavclon ,  femme  de  N.  de  Breflîeu  ,  feigneur  de  Beau- 
croi  flanc. 

4.  Anto  1  nette  d'Hoftun  de  Clavefon ,  mariée  i°.  à  ^«wia*  Bolomier ,  feigneur  de 
Tullins ,  la  Baftidc,  &du  Montilicr  en  Dauphiné,  trelorier  gênerai  de  Savnye 
en  14)8.  puis  gênerai  des  finances  de  Dauphiné  ,  fils  d'Henry  ,  feigneur  de  Bo- 


lomicr  5c  d'Anne  de  Roifillon  au  pays  deGcx,  (<*)  i».  a  N.  de  Chelar. 


; 

v  1 

y 

turttUd'Ht- 
ftun  &  dt  CU- 
vtfen ,  qui  tfi  dt 
gueula  4  U  £<i»- 
dt  à  m  ihoigi  dt 
tttit  tltfi  dt  fé- 
tlt. 


(*)  Gaicbenoi 
if.  ttBnjjt,  <««- 
««wiù»  dtUlt 


Vt 

GEOFFROY  d'Hoftun  de  Clavefon  ,  feigneur  d  Hoftun ,  de  Clavefon  ,  Murciï , 
Mcrcurol,  S.Juft,  la  Baftie  &: de  Vcicors,  partit  le  6.  février  1470.  avecG//- 
les  fon  trete,  pour  aller  fervit  le  roi  en  la  compagnie  des  feigneurs  de  S.  Valhcr  &  de 
Tournon,  contre  Charles  duc  de  Bourgogne,  mourut  le  ly  mars  1505.  &fuc  en- 
terre en  la  chapelle  de  Clavefon. 

Femme  ,  JEANNE  Bolomier,  fille  A' Anttine  Bolomier,  f figneur  de  Tullins, men* 
twnné  cy-de(Jùs ,  mourut  le  14.  Juillet  1478.  Se  futenteiréc  dans  le  couvent  des  Cor- 
deliers de  Romans  auprès  de  Jvfus  d'Hoftun  8c  de  Bettrix  de  Clavefon,  pere  ÔC 
mere  de  fon  mary. 

•  1.  LOUIS  ,  feigneur  d'Hoftun  de  Clavefon  ,  qui  fuit. 

2.  Jacques  d  Hoftun  de  Clavefon  ,  feigneur  de  Mercurot. 

3.  Antoine  dHoftun  de  Clavefon  ,  chevalier  &  maréchal  de  l'ordre  de  S.  Jean  de 
Jerufalem,  commandeur  de  Chazclles  en  Forets  &  de  la  Marche,  aida  Unis  fon  frère 
à  faire  rebâtir  la  maifon  de  Clavefon,  partit  pour  Rhodes  l'an  15 15-  hit  blcflc 

7*mtK  V} 
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d'une  arqucbutade  à  la  main  au  fiegc  de  cette  ville ,  d'où  il  revint  à  Clavefon 
le  i.  août  ijij.  ^ 
4.  Charlotte  d'Hoftun  de  Clavefon,  rcligicufc  à  S.Juft, 

VIL 

t"    OUIS ,  feigneur  d'Hoftun  de  Clavefon  ,Mcrcurol ,  &c.  fie  rébâtir  le  châteaade 

\  ,  Clavefon  en  1508.  mourut  la  j.  letc  de  Pâques  1  yij>.  &  fut  enterré  dans  la 

chapelle  de  Clavelon. 

Femme ,  MERAUDE  de  Montchenu ,  fille  de  Gt*ffr$y  de  Montchenu ,  feigneur 
de  Chateauneuf,  fut  mariée  le  if.  aoûr  1508. 

1.  PIERRE,  feigneur  d  Hoftun  de  Clavefon ,  quifuit.  • 

2.  Jean  dHoftun  de  Clavefon ,  feigneur  de  Mercurol,  prieur  dcS.Aouft,  né  en 

'(M.  B 

3 .  Lou  1  s  e  d  Hoftun  de  Clavefon ,  nec  le  a.  1 .  Septembre  1  y  o  9.  &  mariée  a  Louis  de 
la  Roiïc,  vicomte  de  Lavieu. 

4.  Perronne  d  Hoftun  de  Clavefon, née  en  1  y  10.  mariée  à  Hnurtt  du  Puy,  feigneur 
de  Rochcfort. 

5.  N....  d'Hoflun  de  Clavefon  ,  née  en  15 11.  mourutpeu  après. 

6.  N....  d'Hoftun  de  Clavefon ,  née  en  ly  r  3.  morte  au  berceau.  . 

7.  AcNes  d'Hoftun  de  Clavefon,  née  en  1 5 14.  &  mariée  avec  ytyaur  Alleman, 
confeigneur  de  Charte  ôc  de  Puvehn. 

S.  Jeanne  d'Hoftun  de  Clavefon  ,  née  en  1 5 19.  dont  l'alliance  cft  ignorée. 

VIII. 

1ER  RE  ,  feigneur  d'Hoftun  de  Clavefon ,  Mureil ,  Mercurol ,  &rc.  né  en  1  y  1 1.  fit 
benir  le  20.  février  1  y  j  y .  la  chapelle  de  Clavefon  fous  l'invocation  de  la  Vierge  ,  r 
y  fonda  une  méfie  tous  les  dimanches  le  18.  août  iyjtf.  qu'il  transféra  au  lundi  par  ^ 
acte  du  29.  mars  (uivant  :  fut  l'un  des  100.  gentilshommes  de  la  maifon  du  roi , 
dont  il  fit  ferment  le  9.  octobre  1541.  fit  rebâtit  en  1550.  le  château  d'Hoftun  qui 
avoit  été  brûlé ,  mourut  le  8.  août  1 560.  &  fut  enterré  à  Clavefon. 
•         I.  Femme  JEANNE  du  Fay ,  fille  de  N.  du  Fay ,  feigneur  de  S/Jean  de  Bourncy, 
gentilhomme  de  la  maiion  du  roi,  rut  mariée  le  30.  janvier  1542.  &  mourut  en  cou- 
ches le  ifi.  février  1541- 

N.  d'Hoftun-  de  Clavefon,  née  en  iy-4j.  morte  après  avoir  reçu  le  baptême. 
II.  Femme ,  MADELENE  de  Monteynard .  fille  de  Ltuisàz  Monteynard , feigneur 
de  Montfrins  &  de  Chalençon ,  &dc  Mtdelene  d'Albarens ,  dite  Allemsn,  de  la  mai- 
fon  de  Glandagc ,  fut  mariée  le  8.  décembre  fetede  la  conceprion  de  la  Vierge  1 J4y.  q 
elle  fc  remaria  à  CïWc  de  Montchenu  ,  feigneur  de  Montchenu  &  de  Chateauneuf, 
(  j  )  Extrait  itt  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  enfeigne  de  la  compagnie  du  comte  de  Suzc .  (  *  ) 
ckX  ccff«Lde         CHARLES  d'Hoftun  dcClavcfon ,  feigneur  de  Mercurol ,  qui  fuit. 
%ttnl mlùKit       *<  Pi  erre  d'Hoftun  de  Clavefon,  gouverneur  de  Coucy  &de  Briançon, né  le  29. 
Miiie  .petit  fiii         feptembre  1548.  eut  pour  parrein  Meraud,  feigneur  de  la  Baume. 
Mo^"fdedt       J-  François  d'Hoftun  de  Clavefon,  chevalier  de  Malte,  né  le  14.  février  lyyi.fcr- 
vit  en  Flandres  fous  François  de  France,  duc  d'Alençon ,  en  qualité  demeftre 
de  camp  de  cavalerie,  &  mourut  le  6.  feptembre  1582. 

4.  Jean  d'Hoftun  de  Clavcfon,gouveroeur  de  Briançon,  baron  de  Montfrins ,  prieur 
de  S.  Aouft ,  né  le  y.  octobre  1551.  (0.1  parrein  fut  Jem  d'Hoftun  de  Clavefon,  fon 
oncle ,  &  fa  marreine  Diane  de  Clerraont ,  femme  du  feigneur  de  Montlor. 

5.  Claude  d'Hoftun  de  Clavefon,  nélea8.  juillet  ij$7-eut  pour  parrein  Charles 
de  S.  Chaumont,  archevêque  d'Aix,  &  pour  marreine  Madelcnc-Claudc  de  la  E 
Tour  de  Turcnne,  femme  de  Juft,  comte  de  Tournon  ,  &  mourut  à  Paris  à 

la  fuite  du  roi ,  (ans  alliance  le  9.  may  1 579. 
4.  Madblene-Frahçoisb  d'Hoftun  de  Clavefon ,  née  le  premier  feptembre  1 5  ro. 
tenue  fur  les  fonts  de  baptême  par  ïranfcis  de  Monteynard,  (on  oncle  maternel , 
epoufa  Aymar  de  Chafte  de  Gcflàns,  feigneur  de  la  Bretonniere,chevalicr  de  l'ordre 
du  roi ,  gentilhomme  de  fa  chambre ,  capitaine  &  gouverneur  de  Briançon  ,  puis 
de  la  ville  ce  citadelle  de  Valence ,  fils  de  Jacques  de  Chafte  ,  feigneur  de  C.'cf- 
fans  &  de  la  Brctonnierc,  ce  de  Je*vnt  de  Fcrmcric  ;  elle  vivoit  veuve  en  1602. 
lors  du  mariage  de  ttrtrani  de  Chafte  de  Gcilans  fon  fils. 
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[  Lou  i  se  d'Hoftun  de  Clavefon ,  née  le  23.  juin  1  y  y  5 .  eut  pour  parrein  Humbert 
d'Hoftun  ,  prieur  de  S.  Saphorin  ,  &  pour  roarreine  Louife  de  S.  Chauraont , 
abbefle  de  S.  Juft,  &  hit  mariée  à  Charles  du  Peloux,  feigneur  d'Efcolanj  &  de 
Bicllinan. 

8.  Laurence  d'Hoftun  de  Clavcfon ,  neele  18.  novembre  iyy^. 

9.  Leonarde  d'Hoftun  de  Clavcfon,  mariée  à  Jeun  de  Blanc ,  leignour  d'Alcnet. 

I  X. 

CHARLES  d'Hoftun  de  Clavefon,  feigneur  deMercutol,  Mureil ,  &c.  né  le  3. 
mars  1547.  eut  pour  parrein  Chartes  de  Tonrnon,  évêque  du  Viviers,  &  pour 
marreinc  Louife  dcRouftillon ,  dame  de  la  Sablière ,  &  fut  chevalier  de  l'ordre  du  roi. 

I.  Femme  ELIZABETH  de  Baufremont ,  fille  de  Nicolas  de  Baufremont,  baron 
de  Scneccy ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  concilier  d'état ,  &  de  Dem/e  Pat  a  nn,  dame 
de  Cruys,  fut  mariée  le  pénultième  juin  IÏ74.  Sx.  mourut  de  la  petite  vctolc  le  3. 
novembre  1590.  dans  fa  quarantième  année. 

I.  FLORISEL  d'Hoftun  de  Clavcfon ,  qui  fuit. 

a.  Florent  d'Hoftun  de  Clavcfon  ,né  le  8.  tnay  ty76.  eut  ponr  parrein  Louis  de 
Montcynard,  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  &  poutmarreine  Marguerite  de  Suze  , 
dame  de  Vinay ,  Se  mourut  à  Clavcfon  Âgé  de  8.  à  9.  ans.  . 

3.  Charles  d'Hoftun  de  Clavcfon  ,  ne  le  3  .  décembre  15  79:  mourut  à  Clavcfon 
l'an  1594.  prêt  d  entrer  en  philofophie. 

4.  N.  d'Hoftun  de  Clavcfon ,  né  le  14.  novembre  1  $81.  mourut  à  lige  de  deux  mois 
aptes  avoir  été  baptifé. 

5.  Claude  d'Hoftun  de  Clavcfon ,  feigneur  de  Rives,  né  le  1.  février  1584. 

6.  Roch-Antoine  d'Hoftun  de  Clavdon,nc  le  2.8.  juin  1  y  %6.  mort  âgé  de  6.  mois.' 

7.  Aim  ar  d'Hoftun  deClavelon ,  chevalier  de  Malte ,  né  le  itf.  novembre  iy88.  fe 
fît  capucin. 

8.  Jfan  d'Hoftun  de  Clavcfon,  néle  14.  mars  1  y  90.  mourut  le  23.  octobre  fuivanc 
de  la  petite  vcrole  10.  jours  avant  la  mere. 

9.  Madelene  d'Hoftun  de  Clavcfon ,  née  le  3.  octobre  1577.  femme  SAmieu  de 
Borcl,  feigneur  de  Hautcrive  &  de  Ponfonas 

jo,  Anne  d'Hoftun  de  Clavcfon  ,  née  le  28.  oftobre  1^78.  religieufe  au  Puy. 

I I.  Constance  d'Hoftun  de  Clavcfon,  née  le  17.  décembre  1582.  motte  en  1590.* 

12.  Hélène  d'Hoftun  de  Clavcfon,  née  le  4- avril  1  y  8y.  religieufe  à  Avignon. 

13.  Charlote  d'Hoftun  de  Clavefon,  née  le  2tf.may  15  87.  morte  4.  jours  après. 
II.  Femme,  RENE'E  du  Peloux  ,  fille  de  Nicolas  du  Peloux, chevalier  de  l'ordre 

du  roi,  feigneur  de  Gourdan,  Marclan,  la  Motte,  gouverneur  des  ville  &  château 
d'Annonay  ,  fut  mariée  à  la  Motte  fur  Galaure  le  21.  juillet  ij9i. 

iACharles  d'Hoftun  de  Clavcfon,  gouverneur  de  Romans,  né  le  27.  mars  1597. 

n'a  point  été  marie. 
2.  Laurence  d'Hoftun  de  Clavclon,  née  le  17.  janvier  ij9y.  mariécà  Hugues  de 
Lyonne  ,  feigneur  de  Prcrtcins ,  conlcillcr  au  parlement  de  Grenoble.   Sa  pof- 
tente  hérita  de  la  terre  de  Clavcfon. 

X.  i; 

FLORISEL  d'Hoftun  de  Clavcfon,  feigneur  de  Mercurol ,  &c  né  le  1  $.  avril  1 5  7y. 
partit  de  Clavcfon  le  21.  octobre  1608.  pour  aller  à  Notre-Dame  de  Lorrettc, 
parcourut  les  principales  villes  d'Italie ,  en  écrivit  la  relation  qu'on  peut  voir  dans  le 
cabiner  de  M.  de  Clairambautr  ,cn  un  vol.  in  fol.  &  mourut  avant  fon  pere. 
*  Femme,  JEANNE  d'Apchon,  fille  de  Charles  baron  de  Tournoilles,  vicomte  de 
Miremont,  &  de  Lecnore  de  Gadagnc,  fut  mariée  le  22.  octobre  \60%. 

1.  Charles  d'Hoftun  de  Clavefon,  feigneur  de  Mercurol,  né  le  2.  novembre  1*03. 
entre  dix  6:  onze  heures  du  matin ,  fut  baptifé  le  22.  du  même  mois ,  eut  pour 
parrein  Charles  d'Hoftun  de  Clavefon,  fon  aycul,  &  pour  marreinc  Lucrèce  de  Ga- 
dagnc ,  &  mourut  en  bas  âge. 

2.  Madilenb  d'Hoftun  de  Clavefon,  mariée  par  contrat  du  23.  février  1618.  à 
Claude  Loup  de  Beauvoir ,  feigneur  de  Bellenavc. 

3.  N.  d'Hoftun  de  Clavcfon  Jncc  à  huit  mois  le  8.  aouft  1*04.  &  morte  4.  heures 
après  avoir  été  baptiféc. 
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V. 

EAN  d'Hoftun  lit.  du  nom,  cinquième  fils  d'ANTOINE'd'Hoftun,  feigneur  de 
la  Baume,  Se  de  PAULINE  de  Beflcy  ,  mentionné  ci  •  devant ,  j>Ag.  x6i.  fut  fei- 


giieur  de  la  Baume-d'Hoftun ,  de  S.  Nazaire  &  de  Beauregard  ,  &c  infîituc  héritier  par 
Ton  pere  avec  fon  frère  aine  le  dernier  Mars  1440.  11  tefta  le  2.6.  Juin  1480.  fît  un 
legs  à  Madeleine  fà  nièce,  fille  de  fvei  Terrait ,  feigneur  de  Bcrnin  ,  &  d  Alix  d'Hof- 
tun,  inftitua  fon  héritier  Charles  fon  fils ,  &  nomma  les  exécuteurs  tefiamentaircs 
Charles  de  Grolée,  feigneur  de  Chaftcauvilhin,  &  français  de  Vmay ,  (cigiicur  de  S. 
Jean  d'Antaveau. 

Femme,  JEANNE  de  Grole'c,  fille  Slmbert  feigneur  de  Chaftcauvilhin  &:  de  Vi-  ™ 
reville ,  &  de  Seotrix  de  Laurc ,  dame  de  Brotcl ,  fut  mariée  par  contrat  du  7.  Janvier 
144  j.  &  tefta  le  4.  Novembre  1487. 

1.  CHARLES  d'Hoftun,  feigneur  de  la  Baume-d'Hoftun,  qui  fuit. 

2.  Claude  d'Hoftun  delà  Baume,  doyen  de  S.  Apollinaire  de  Valence,  chanoine 
de  Romans,  prieur  de  Gilonne& de  Pommiers  en  Forets. 

3.  Barlec  dHoftunde  la  Baume,  feigneur  de  Marnais,  c'poufa  N.  héritière  de 
Marnais  en  Bourgogne. 

4.  Philbert  d'Hoftun  de  la  Baume. 

j.  Françoise  d'Hoftun  de  la  Baume  mariée  à  Jet»  Brotin,  feigneur  de  Paris.  B 

6.  Aux  d'Hoftun  de  la  Baume,  epoufa  7t>«  Tcrrail ,  feigneur  de  Bcrmn,  fils  de 
Pierre  Tcrrail ,  feigneur  de  Bcrnin  &  de  Grignon. 

7.  fle  8.  Marcu£Jutb  &  Polie  d'Hoftun  de  la  Baume,  rcligicufcsàS.Juft. 

VI. 

CHARLES  d'Hoftun  .feigneur  de  la  Baume,  chevalier,  confeigneur  de  Beauregard 
Cvd  Aigluy ,  fit  hommage  au  roi  de  la  fcigncuric  de  U  Baume  le  17-  Avril  1484. 
entre  lestnainsde  Jean  de  Daillondcigneurdu  Ludcs  comme gouverneurdu  Dauphiné»  F 
fonda  une  chapelle  en  fon  églifc  de  la  Baume  le  ip.ma'rs  1 49 1  .en  exécution  du  teftament 
de  fon  pere,  6c  fît  le  fien  le  j.  Septembre  ipo.  par  lequel  ilinftitua  (on  héritier  um- 
verfel  Merond d'Hoftun  chevalier  ion  fils  aine' ,  auquel  il  (ubftitua  André  ion  fécond  rils, 
&  partagea  le  refte  de  fes  biens  à  (es  en  fans. 

Femme  ,  FRANÇOISE  Chabod  ,  dame  de  Lcfcherennc  ,  fille  de  N.  Chabod  , 
feigneur  de  Letchcrcnne  Ce  de  Villeneuve  ptèsChambcry  en  Savo\e;  elle  eut  en  ma- 
riage 10000.  hv.  fie  fonda  étant  veuve  une  chapelle  fous  le  nom  de  S.  François  en  1  c- 
glile  de  la  Baume  le  24.  Avril  i>n. 

1. 
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i.  Mbraud  d'Hoftun,  chevalier ,  feigneut  de  la  Baume«d'Hoftun  »  S.  Nazaire  Se 
A  Royans ,'fut  marié  le  2.3-  Août  i$i6.  à  Froneoife  de Clcrmont ,  fille  de  Benurdt» 
vicomte  de  Tallarr ,  baron  de  S.  André  en  Rôyans  >  Si  d'Ame  de  Huflbn-Ton- 
nerredontil  n'eut  point  d'enfans  ;  fit  Ion  teftament  le  23.  Juillet  IJ44.  par  lequel 
il  inftitua  Ton  héritier  j^m»  d'Hoftun  IV.'  du  nom  »  Ton  neveu ,  donna  à  la  femme 
l'ufufruit  des  (eigneuries  de  la  Baume-d'Hoftun  &  de  S.  Nazaire ,  6c  ordonna  que 
fa  dot  de  15000.  liv.  lui  rut  rendue  ,  il  mourut  le  10.  Août  155  3.  au  château 
de  la  Baume-d'Hoftun. 

*.  ANDRE'  d'Hoftun,  feigneue  de  k  Baume  d'Hoftun ,  qui  fuit. 

j.  Antoine  d'Hoftun  de  la  Baume,  prieur  de  Pommiers  en  Forets. 

4.  Jean  d'Hoftun  de  la  Baume ,  chanoine  de  Valence ,  céda  à  Merutd  d'Hoftun  fon 
frere  aîné  le  17.  Mars  1527.  tous  fes  droits  maternels. 

5.  Théodore  d'Hoftun  de  la  Baume ,  chevalier  de  S.  Jean  de  Jerufalem ,  tué  d'un, 
coup  de  fauconneau  à  la  prife  de  Rhodes  par  Soliman  II.  l'an  1  jn. 

6.  Emmanuel  d'Hoftun  de  la  Baume,  religieux  à  S.  Antoine  de  Vienne, corn* 
mandeur  de  S.  Aubans  en  Gafcogne. 

7.  Hum  b ert  d'Hoftun  de  la  Baume ,  chanoine  de  Romans ,  avoit  été  deftiné  aveô 
Théodore  fon  frere  ,  par  le  teftament  de  leur  perc  ,  pour  être  chevalier  de 

B  Rhodes. 

t.  Isa  beau  d'Hoftun  de  la  Baume  >  c'poufa  le  feigneur  de  Sugny  en  Forets. 

9.  Jeanne  d'Hoftun  de  la  Baume,  ma  née  à  Armand  Odouar  ,  (eigneur  de  Barce* 
lonnc. 

10.  11.  &c  11.  Caterinb,  Charlotte  &  Anne  d'Hoftun  de  la  Baume,  rcli* 
gieufes  à  Montflcury  prés  Grenoble. 

13.  Françoise  d'Hoftun  de  la  Baume.  t 

VIL 

ANDRE'  d'Hoftun ,  feigneur  dé  la  Baume  d'Hoftun,  fut  marié  par  fon  perc  le 
14.  Mars  1501.  Se  mourut  avant  Mertnd  d'Hoftun  fon  frere  aîné. 
£     Femme ,  ISABELLE  de  Boniface  >  fille  à' Antoine  de  Bonifàce ,  feigneur  de  la  For- 
lerefle,  &  d'Antoinette  Loubert ,  fut  mariée  par  contrat  du  14.  Mars  1501.  tefta  étant 
veuve  en  15)9.  &  inftitua  héritier  univcriel  Jet*  d'Hoftun  de  la  Baume  fon  fils  aîné. 
£l!c  nomme  tous  (es  enfans  aufquels  elle  tait  dtrîerens  legs. 

1.  JEANd'Hoftun  IV.  du  nom,  feigneur  de  b  Baume-d'Hoftun,  qui  fuir, 
x.  PiERREd  Hortun  de  la  Baume,  écuyer,  (eigneur  delà  Godiniere  par  le  teftament 
de  fa  mere  de  l'an  1559. 

3.  Aymar  d'Hoftun  de  la  Baume ,  prieur  de  Gelonay,  (a  merclui  légua  zooo.  liv. 
par  ton  teftament. 

4.  Jeanne  d'Hoftun  de  la  Baume,  étoit  mariée  en  1559*  à  GnilLume  dHiencs, 
D        conimiflairc  d'artillerie. 

5.  Antoinette  d'Hoftun  delà  Baume,  femme  dExuf  créât  Clavefon,  (eigneur  de 
Pcrnant. 

6.  Jeanne  d'Hoftun  de  la  Baume,  époufa  GmlUmne  de  Gramont,  feigneur  de  Va- 
chères. 

7.  &c  8.  Louise  Se  Claude  d'Hoftun  de  la  Baume ,  religieufes  à  Montfkury. 

VIII. 

T  EAN  d'Hoftun IV.  du  nom, dit  Boniface , chevalier ,  (eigneur  de  laBaume-d'Hofi 
J  tun , S.  Nazaire  ,  Royans,  &c  fut  inftituc  héritier  par Mertmd d'Hoftun  (on oncle, 
mtntttnné  ci-dejfms,  fit  hommage  de  la  terre  delà  Baume-d'Hoftun  le  vingt -deux 
Aouft  1553.  tefta  le  j.  Juillet  ij8j.  fie  inftitua  héritier  uni  verfei  Antoine  d'Hoftun 
(on  fils. 

Femme,  CLAUDINE  de  Gramortt,  veuve  de  jeftfh  baron  de  Cardaillac,  feigneur: 
E  de  Corfàc  ôt  de  Tornel,  S£  fille  de  GuiUâtane  de  Gramont,  chevalier,  feigneur  de  Va* 
chères ,  S.  Bcnoit-la-Chandierc ,  conieigneur  de  Montclar,  Se  de  LUtre  de  la  Baume- 
Suze ,  fut  mariée  par  contrat  palfé  au  château  de  Montiolas  le  3 .  Janvier  1  r  j  tf.  &  eut 
en  dot  8000.  écus. 

1.  ANTOINE  d'Hoftun  ,  (eigneur  de  la  Baume-d  Hoftun ,  qui  fuie 
a.  Feançois  d'Hoftim  de  la  Baume,  (eigncurdclaFortetcfre,né)e8.  Mai  \\6u 
Ttme  K  X  j 
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baptifé  le  dernier  du  même  mois ,  8c  marie  à  N.  de  Viricu  ;  mourut  (ans  pofte-  A. 
rite. 

3.  Françoise  d'Hoftun  de  la  Baume,  femme  de  N...fcigncur  d'Aubignan. 

4.  Isabeau  dHoftun  de  la  Baume,  née  le  12.  Aouft  1557. 

IX. 

• 

ANTOINE  d'Hoftun  de  la  Baume ,  chevalier ,  (eigneur  de  S.  Nazaire  ,  de  Royans 
Se  de  S.  Jean  en  Royans,  baron  de  Charmes, de  S.  Donat,  de  Marjais  ,  &c. 
conieillcr  du  roi  en  Tes  confcils  d  cm  &  privé,  par  brevet  du  2.  Juin  161 1.  capitaine  _ 
de  cinquante  hommes  d'armes  de  les  ordonnances  ,  fenêchal  de  Lyon ,  né  le  1 3.  Sep- 
tembre 1558.  fut  fait  maréchal  de  camp  des  armées  du  roi  le  16.  Juin  1*14.  avoit  été 
nommé  chevalier  de  fes  ordres  le  f.  Novembre  16 1 1.8c  fait  fes  preuves  de  noblclTc  le  20. 
Février  16 14. devant Meilleurs  de  Souvté  Se  d'Alincourt,  chevaliers  6c  commandeurs 
des  mêmes  ordres,  daos  lefquclles  il  établit  la  noblefle  8c  la  filiation  de  (es  ancêtres  depuis 
1 31 1.  il  mourut  fans  avoir  été  reçu,  ayant  tait  fon  teftament  le  20.  Février  ifiitf.  par 
lequel  il  inftitua  Baltbazar  d'Hoftun  de  la  Baume  fon  héritier,  fit  un  legs  à  Antoine 
de  Boniface ,  feigneur  de  la  Code  de  S.  André,  (ubftitua  à  Balthazar  fon  fils ,  l'un  des 
enfans  mâles  de  Gafparde  d'Hoftun  de  la  Baume  fa  fille ,  8c  d'Antoine  de  Clermont ,  à 
condition  de  porter  fon  nom  &  fes  armes,  Se.  à  leur  défaut  les  enfans  de  Marthe  d'Ho- 
ftun de  la  Baume  fon  autre  fille ,  Se  de  Claude  At  Bron ,  feigneur  de  la  Liegue.  C 

Femme,  DIANE  de  Gadagne,  fille  de  Guillaume  deGadagne,  feigneur  8c  baron 
de  Verdun ,  Se  de  Botheon  ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  capitaine  de  cinquante 
hommes  d'armes  ,  fenêchal  de  Lyon,  Se  de  Jeanne  de,  Sugny  ,  hit  mariée  par  contrat 
paiTé  au  château  de  Botheon  le  22.  May  1584. 

1.  BALTHAZAR  d'Hoftun,  dit*  Cadagne,  qui  luit. 

2.  Aimard  d'Hoftun,  feigneur  de  la  Fortcreftc  Ce  de  la  Goiidumicre. 
Femme  Mapie-Blanche  Dizcrand. 

Madflene  d'Hoftun,  dame  de  la  Fortcrcfle&  de  la  Goudumiere ,  époufa  (7<- 
triel  de  Gincftous  de  la  Tourette,  feigneur  de  S.  Cicrgue ,  meftre  de  camp  de 
cavalerie ,  brigadier  des  armées  du  roi ,  fils  de  Guillaume  de  Gincftous ,  feigneur  D 
de  la  Baftidc  8c  de  Marie  de  Vaufeche. 

3.  Se  4.  Antoine  Se  Louis  d  Hoftun,  décédez  fansenfâns. 

5.  Gaspapde  d'Hoftun,  fut  mariée  le  itf.Jrnvier  160$.  à  Antoine de Clermonr III. 
du  nom,  baron  de  Montoifbn,  meftre  de  camp  d'infanterie,  fils  d' Antoine de 
Clermonr  H.  du  nom ,  baron  de  Montoilon ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  &  de 
Marguerite  de  Simiane:  elle  eut  70000.  livres  en  mariage. 

6.  Mapthe  d'Hoftun,  fut  mariée  le  2j.  février  \6\i.  3  Claude  de  Bron,  cheva- 
lier , feigneur  de  la  Liegue,  de  la  Rivière  Bellegarde,  clic  eut  70000.  livres 
de  dot,  tranfigea  l'an  1673.  avec  le  comte  de  la  Roue,  héritier  de  fon  mary, 
&  eut  1 1 3000.  Hstcs  pour  tous  droits  dotaux.  E 

7.  N...  d'Hoftun  ,  mariée  à  N...  feigneur  de  la  Rochefburcha. 

9.  Se  9.  Françoise  &  N...  d'Hoftun  ,  religieufes  à  S.  Juft  de  Romans. 

Fils  naturel  d'Antoine  d'Hoftun,  feigneur  Je  la  Baume  d Hoftun ,  &  de  Philippe 

de  Tirtai ,  non  mariée. 

Ccfar,  bitord  dHoftun  de  U  Baume  ,  écayer ,  feigneur  de  S.Jean,  nomme'  au  tefta- 
ment de  fon  fere ,  fut  curateur  de  fes  neveux ,  légitimé  au  mots  de  décembre  1 6  j  j. 
rjr  annobly  le  28. février  1*35. 


\T}  ALTHAZAR  d'Hoftun,  dit*  Gadagne,  marquis  de  la  Baume  d'Hoftun,  comte 
1  )  de  Verdun ,  baron  de  Mirabcl ,  Bclmont ,  Charmes  8c  Ruynat ,  (eigneur  de  Bo- 
theon ,  fût  inftitué  héritier  par  Guillaume  de  Gadagne  fon  ayeul  maternel ,  à  condi- 
tion de  porter  le  ndm  8c  les  armes  de  Gadagne,  qui  font  de  gueules  à  la  troix  en- 
dentelée  dor ,  par  teftament  du  2.  feptembre  ijçi.  renouvelle  le  j.  (cptembre  15^6. 
8c  les  25.  avril  Se  juillet  1600.  fut  fenêchal  de  Lyon  par  brevet  du  4.  juin  16 1 1 .  Se 
gentilhomme  de  la  chambre  du  roi  le  25.  may  i6itf.  en  furvivanec  de  fon  perc,  tic 
un  premier  teftament  conjointement  avec  la  femme  le  28.  rnay  itfîj.  en  fit  un  autre 
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À  au  château  de  Botheon  après  la  mort  de  fa  femme  le  17.  octobre  1*40.  Se  mourut 

peu  de  jours  après. 

Femme ,  FRANC  OISE  de  Tournon,  fille  de  Juft-Ltuis,  baron  de  Tournon  Se 
de  Chalcnçon,  comte  de  Rouflillon ,  capitaine  de  50.  hommes  d'armes  des  ordon- 
nances du  roy,  bailly  de  Vivarais,  grand  fénc'chal  d'Auvergne,  &  de  AUdeUne  de 
la  Rochcfoucaur ,  fût  mariée  par  contrat  du  18.  juin  îtfi  j. 

I.  LOUIS  d  Hoftun,  dit  de  G*d*gnet  qui  fuit. 

1.  ROGER  d  Hoftun  ,  marquis  de  la  Baume  ,  a  tait  la  branche  des  comtes  de 
B         Tallart,  marquis  de  la  Baume,  puis  ducs  d  Hoftun,  pairs  de  France,  raftrtes. 
cy-yr/sÇ.  II. 

3.  Laurent  d"  Hoftun  ,  commandant  un  vaifleau  du  roi,  appelle  la  Terefe , 
mourut  au  fiege  de  Candie  en  16*9.  fans  avoir  été  marie,  6c  inftitua  ton  hé- 
ritier uni  ver  Ici  R»ger  d  Hoftun  fon  frère. 

4.  Henribtte  d'Hoftun ,  époufa  par  contrat  du  1.  août  1*41.  Rtger  de  Nagu, 
marquis  de  Varennes,  baron  de  Marzé ,  gouverneur  d  Aigucmortcs,  lieutenant 
gênerai  des  armées  du  toi ,  fils  puiné  de  Yrtnctts  de  Nagu  ,  marquis  de  Varen- 
nes ,  baron  de  Marzé ,  maréchal  de  camp  des  armées  du  roi ,  chevalier  de  (es 
ordres ,  gouverneur  d' Aigucmortcs ,  &  de  Leontre  du  Blé-d'Uxellcs. 

y.  Marthe  d'Hoftun,  rcligiculc  Urfcline  à  Lyon. 
q     6.  Catherine  d'Hoftun,  religieufe  au  couvent  de  Notre-Dame  à  Tournon. 

X  L 

LOUIS  d'Hoftun ,  dit  de  Gtdtgnt ,  comte  de  Verdun ,  baron  de  Botheon  &  de 
Mirabel ,  feigneur  de  Mcix  &c  Pcrigneux ,  plaida  contre  (on  frère  puîné ,  &  re- 
cueillit les  feigneurics  de  Verdun  ,  de  Botheon ,  &  autres  biens  fubftituez  de  la  mai- 
ton  de  Gadagnc. 

Femme  ,  PHILBERTE  de  Beccrcl ,  fille  de  CLmAc  de  Bcccrcl ,  feigneur  de  Marlia , 
laBaftie,Colonges  &  de  Vaux  au  pays  de  Breflè,&  de  PhiUterte  de  Thcnay. 

1.  Gilbert  d'Hoftun  ,  dit  de  Godégne,  comte  de  Verdun,  baron  de  Botheon, 
capitaine  de  cavalerie  au  régiment  de  Villcroy ,  lieutenant  de  roi  commandant 
en  la  province  de  Forets. 

Femme,  Marie-Claire  d'Albon ,  troifiéme  fille  de  Gilbert- ArUtine  d'Albon  , comte 
D        de  Chazcul ,  chevalier  d'honneur  d'Henriette  d'Angleterre,  ducheûc  d'Orléans, 
Se  de  cUude  Bouthillier  de  Rancé,  morte  le  H.  octobre  17 17, 
Charlote-Louise  d'Hoftun  de  Gadagne  ,  comteffe  de  Verdun,  baronne  de 
Botheon  ,  Sec-  mariée  i°.  par  contrat  du  28.  février  1704.  à  Frtacou  d'Hoftun , 
marquis  de  la  Baume  ton  coufin.    20.  En  1710.  a  Renaud-Cmfiant ,  dit  le 
marquis  de  Ptos  ,  guidon  des  gendarmes  de  la  garde  du  roi  ,  chef  des  nom 
tic  armes  de  la  mailon  de  Pons  en  Sainronge. 

2.  Charles-Joseph  d'Hoftun, dit  le  temte  deG*d*gnet  capitaine  de  Carabiniers 
dans  le  régiment  royal  Piémont ,  quitta  le  letvice  en  1694. 

3.  Autre  Charles-Joseph  d'Hoftun. 

P     4.  Gabfielle  d'Hoftun,  n'a  point  été  mariée. 

j.  Antoihette-ArmaNde  d'Hoftun,  mariée  à  Mkhel-]  ofefb  dcBclly,  feigneur 

de  Pcrucierc  au  comtat  d'Avignon. 
6.  Isabkau  d'Hoftun,  religieufe  au  monafterc  de  Jourccy  en  Forets. 
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XI. 

ROGER  d'Hoftun ,  marquis  de  la  Baumë-d'Hoftun  ,  baron  «fArlan ,  de  Vduches 
&  de  Charmes ,  feigneur  de  S.  Bonct ,  fencchal  de  Lyoa ,  commandant  pour  le 
roi ,  en  l'abfcnce  des  gouverneurs  >  dans  les  provinces  de  Lyonnois ,  Forées ,  Deaujol- 
lois,  maréchal  de  camp  de  fes  armées ,  fécond  fils  de  BALTHASAR  d'Hoftun ,  die 
de  GatUtne,  &  de  FRANC.OISE  de  Toutnon  ,  mentionnes,  ei-devmt  f.  166.  tue 
inftkué  héritier  de  fan  perc,  par  teftament du  ij.  octobre  ib-\o.  acquit  pour  2.10000. 
livres  les  terres  6c  comte  de  Tallart  &  de  Fontaine- Sallée,  fut  fait  (cncchal  de  Lyon 
par  lettres  da  zs.  janvier  i6+i.  dont  il  prêta  ferment  le  ij.  février  luivanr,  &  tefta 
le  i6.  février  itfça.  D 

Femme,  CATERINE  de  Bonne  d'Auriac ,  fille  &  héritière  à' Alexandre  de  Bonne, 
feigneur  d'Auriac  &  de  la  Rochcttc,  vicomte  de  Tallart,  marcchal  de  camp  &  lieu- 
tenant de  roi  au  gouvernement  de  Lionnois ,  &  de  Mtrie  de  Ncuhillc-Villcroy,fut 
mariée  par  contrat  du  17.  May  1648.  Ipjeztme  IV.  de  cette  bifi«ire,fMg.  2.8 6. 
CAMILLE  d'Hoftun,  duc  d'Hoftun  ,  qui  fuit. 

XII.  ? 

CAMILLE  d'Hoftun ,  duc  d'Hoftun,  comte  de  Tallart,  baron  d'Arlan,  feigneur  de 
la  terre  d'Eymcu ,  par  acquilîtion  faite  le  6.  &  unie  au  duché d'Holhm  par  lettres 
patentes  du  9.  Mars  1715.  feigneur  du  duché  de  Lcfdiguicrcs  ,  par  acquilîtion  faite 
en  1719.  chevalier  des  ordres  du  roi,  maréchal  de  France,  gouverneur  du  comté  de 
Bourgogne,  lieutenant  gênerai  de  la  province  de  Dauphinc;  gouverneur  particulier 
de  la  ville  &  citadelle  de  Belancon , honoraire  en  l'académie  des  icicnccs ,  confeiller  _ 
au  conleil  de  Régence  puis  au  conleil  Royal,  mmiftrc  d'Etat  ,  ne  en  baptife  E 
«n  la  paroi  Ile  de  S.  Michel  de  Lion  le  4.  Février  de  la  même  année,  mourut  le  30. 
Mars  172$.  âgé  de  (oixante-feize  ans ,  un  mois  &  vingt-cinq  jours  \  &  fut  enterré 
dans  l'églifc  des  dames  de  fainte  Elizabcth  ,  rue  du  Temple  à  Paris.  Ce  fut  en  fa 
faveur  que  le  marquifat  de  la  Baume  fut  érigé  en  duché  fous  le  nom  (cul  d  Hoftun, 
par  lettres  du  mois  de  Mirs  1711.  comme  il  a  été  dit  ci-devant  pag.  u8.  Vtjtz.  ftn 
ekge  dans  U  /une  de  telle  hifitire ,  thyùre  DES  MARECHAUX  DE  FRANCE. 

Femme,  MARIE-CATHERINE  de  Grok'c,  de  Vircville-la-Tivolicrc ,  fille  de 
Çhsrlti  de  Croléc  chevalier,  comte  de  Vircvillc-la-Ti volière,  Chaftonnay  ,  Bcaure- 

paire, 
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X  repaire,  &rc.  gouverneur  de  la  ville  &  citadelle  de  Montclimart,  &  de  Catherine  de 
Dorgeoifc ,  fut  mariée  par  contrat  du  1%.  Décembre^  677.  &  mourut  le  30.  Mai  1701. 
âgée  de  quarante-huit  ans. 

1.  François  d'Hoftun,  marquis  de  la  Baume ,  meftre  de  camp  d'un  régiment  de 
cavalerie,  &  brigadier  des  armées  du  roi,  mourut  à  Strasbourg  le  xo.  Septembre 
I704.dcs  blcflures  qu'il  avoir  reçues  à  la  bataille  d'Hochftct. 

Femme,  Charlotte-Louise  d'Hoftun  de  Gadagnc,  comtclTc  de  Verdun,  barone 
dcBorheon,&c.  coufinede  François  d'Hoftun,  fille  unique  de  Gilbert  d'Hoftun,  die 
de  Gadagne, comte  de  Verdun,  Si  dcMar ie- Claire  d'Albon,  fut  mariée  le  28.  Février 
1704.  au  château  de  Botheon  prés  Montbrifon,  furvêquir  fon  mari  dont  elle 
n'eut  point  d'enfans ,  &  prit  une  féconde  alliance  avec  Remua  Confiant  de  Pons 
le  9.  Décembre  1719.  comme  il  a  été  dit  et- devant , pag.  i6y. 

2.  MARIE-JOSEPH  d'Hoftun,  duc  d'Hoftun,  Pair  de  France, qui  fuit. 

3.  Catherin  e-F  brdinande  d'Hoftun ,  époufa  par  contrat  du  dix-huit 
Mai  1704.  Gabriel- Alphonfe  marquis  de  SafTcnagc,  feigneur  de  Virey  &  de  Bruf- 
lon ,  marquis  de  Pont  en  Royans ,  feigneur  dlzeron  &  de  Vourey ,  morr  en  1706. 
Il  étoit  fils  de  Charles- Louis- Alphonfe  baron  de  Saffenage,  Ce  de  Chrifime  de  Sal- 
vamg. 

XIII. 

MARIE-JOSEPH  d'Hoftun  ,  duc  d'Hoftun,  Pair  de  France,  comte  de  Tal- 
lart ,  feigneur  du  duché  de  Lefdiguieres ,  baron  d'Arlan ,  Icigneur  de  Sillan, 
£  S.  Etienne  &  Yfcaux,  S.  Bonnct-le- Château  ,  S.  Galmicr-Vcrigncux  ,  Chambcon, 
Marclop ,  &c.  chevalier  des  ordres  du  roi,  gouverneur  du  comté  de  Bourgogne ,  futd'a- 
bord  dcllinc  à  l'état  ecclcfiaftiquc ,  fc  démit  du  prieuré  de  faint  Etienne  du  Plellis- 
Grimoudcn  170*.  après  la  morr  de  François  d  Hoftun  fon  frere  aine  ,  pour  entrer 
dans  les  moufquctaircs ,  demeura  prifonnicr  à  la  bataille  de  Ramillies  en  Flandres  le 
23.  May  de  la  même  année,  fut  fait  colonel  dun  régiment  d'infanterie  de  ion  nom 
le  30.  Novembre  1707.  fc  trouva  à  la  baraille  gagnée  fur  les  impériaux  le  26.  Aouft 
1709.  par  le  comte  du  Bourg.  Le  maréchal  duc  de  ï  alart  fon  perc  le  démit  en  fa  faveur 
D  de  fon  duché,  dontil  obtint  l'érection  en  Pairie  parlctttes  du  mois  de  Mars  171t.  ra- 
portées  ci-devant,  pag.  156.  Il  prit  feanec  au  parlement  le  1.  Avril  de  la  même  an- 
née, fut  nommé  brigadier  des  armées  du  roi  le  premier  février  1719.  pourvu  du  gou- 
vernement particulier  des  ville  &  citadelle  de  Bcfançon,  en  furvivanec  de  fon  perc  le 
20.  May  1710.  c<  reçù  chevalier  des  ordres  du  roi  le  3.  Juin  1724, 

Femme ,  M  A  R 1 E-I  S  A  B  E  L  L  E-  A  N  G  E  L I QU  E-G  ABRIELLE  de  Rohan, 
fille  de  titrtules- Meriadet  de  Rohan ,  duc  de  Rohan-Rohan,  Pair  de  France,  prince 
de  Soubifc ,  &c.  &  d' ' Ame-Genevtevc  de  Lcvis-Vanradour  ,  fur  mariée  par  contrat 
pafléau  chàtciude  Vcrfaillcs  le  14.  Mars  1715.  auquel  le  roi,  les  princes  Bi princefles 
lignèrent,  &  par  ce  contrat  le  duché  d'Hoftun  avec  les  dépendances  fut  (ubltitué  aux 
dclccndans  mâles  du  duc  de  Tallart,  l'ordre  de  primogeniture  gardé.  Voyez,  tome  IV.  de 
cette  hijloire ,  pag.  67. 

Louis-Charles  d'Hoftun,  né  le  ly.  Février  1716.  a  cre  tenu  fur  les  fonts  de  bap- 
£        teme  le  16.  du  même  mois  par  le  roi  Louis  XV.  &  pat  la  duchclTc  de  Vantadour 
fa  bilayeulc  maternelle. 
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CHAPITRE  XIV. 

VILLARS-BRANCAS, 

DUCHE-PAIRIE 


D'AKUt  ,  MU  fâl 
d'argent  charge 
de  treis  teurs 
erentUes  degueu 
les ,  auontfagné 
de  quatre  pattes 
de  lien,  a ff ten- 
tées d'or  ,  m$u- 
•vantts  des  deux 
fiants  de  Heu. 


LA  baronic  d'Oifc  &  U  terre  de  Champtercicr,  furent  unies  à  la  terre  de  Villars  w 
fituce  en  Provence,  Se  le  tout  fût  érigé  en  duché ,  fous  le  nom  de  Villars, 
en  faveur  de  GEORGES  de  Brancas,  marquis  de  Villars,  par  lettres  patentes  don- 
nées à  Paris  au  mois  de  feptembre  i6zj.  regiftrées  au  parlement  d'Aix  le  Z4.  juil- 
let, &  en  la  chambre  des  comptes  de  la  même  ville  le  13.  octobre  itfi8.  puis  en 
Pairie  par  autres  lettres  du  mois  de  juillet  îtfp.  regiftrées  au  parlement  d'Aix  le 
ic.  février  16^7.  en  la  chambre  des  comptes  de  la  même  ville  le  24.  octobre  1661. 
&au  parlement  de  Paris  les  5.  Se  7.  feptembre  i7itf.en  confcqucnce  des  lettres  de 
furannation  obtenues  le  2.  du  même  mois  pat  LOUIS -ANTOINE  de  Brancas  , 
duc  de  Villars.  Voyez  Us  pietés  concernant  cette  éretlion  ,  après  U/qneUes  on  donnera  Uge-  jy 
néologie  àeU  maifon  de  Brancas. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  -  PAIRIE 

DE  VILLARS  BRANCAS* 

A  Ujourd'hui  dix-huiticme  O&obre  iti6.  le  roi  étant  à  S.  Germain  en  Laye, 
/"\  ayant  mis  en  confideration  les  grands,  fidèles  &  recommandablcs  fervices  faits  E 
an  feu  roi  fon  pere  ,Se  à  cet  état ,  en  pluficurs  importantes  occaiions  par  le  feu  ficur 
de  Villars ,  amiral  de  France;  ceux  que  le  ficur  marquis  de  Villars  ion  frerc, capi- 
taine Se  gouverneur  de  la  ville  Se  citadelle  du  Havre  de  Grâce,  a  auflî  rendus  des- 
lors ,  &  qu'il  a  continué  à  Sa  Majcfté  depuis  fon  avènement  à  la  couronne ,  comme 
il  fait  encore  journellement ,  tant  en  la  confervation  de  ladite  place  en  fon  obciflàn- 
cc,  qu'en  autres  occaiions ,  &  qu'elle  cfpcrc  encore  recevoir  de  lui  à  l'avenir  Déli- 
rant en  faveur  &  pour  le  mérite  d'iccux,  gratifier  Se  favorablement  traiter  ledit  ficur 
marquis  de  Villars ,  &  lui  faire  connoitre  &  aux  fiais ,  le  contentement  quelle  en  a. 
Sa  Majcfté  a  déclaré  Se  déclare  qu'icclui  ficur  marquis  de  Villars  achettant  une  duché 
Se  Paine,  elle  veut  Se  entend  que  lui ,  les  enfàns,  fuccefteurs  &.  ayans  caufe  jouiflent  F 
d  icellc,  cnfcmble  de  tous  Se  chacun  les  honneur  s,autoritcz,  prééminences,prcrogatives, 
privilèges  &  immunitez  qui  y  appartiennent,  Se  font  attribuez  aux  duchez  Se  Pairies  ;  SC 
ii  au  heu  d'une  duché  ,  il  achette  une  autre  terre  convenable  pour  porter  le  ntrede 
duché  Se  Pairie,  Sa  Majcfté  lui  en  accordera  l'érection  audit  titre  de  duché  &  Pairie, 
Se  commandera  que  toutes  lettres  ncccflaires  lui  loicnt  expédiées  :  voulant  cependant 
que  le  prefenr  brevetai  en  foit  délivré ,  l'ayant  à  cette  fin  ligné  de  fa  main,  &  fait 
contreligner  par  moi  conicillcr  en  fon  confeil  d'état ,  &  fccrctairc  de  fescommande- 
mens  8i  finales.  Signe,  LOUIS.  Et  plus  bas,  Potier. 
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A  Lettres  patentes  ie  te'recTim  du  marquifat  de  VtUars  en  duché  fimple,  en  faveur  de  ceerges 
de  Brancas ,  marquis  de  Villars ,  ou  mots  de  Jeptcmbre  i6zy. 


T  OUÏS  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre,  comte  de  Provence,  Wîî.  u  Bnn- 
I  yForcalquier  ,  6c  terres  adjacentes  ,  à  tous  prefens  6c  à  venir ,  Salut.  La  raifon  f  jg'"^.^ 
&  l  'expérience  ont  également  fait  connoître  aux  rois  nos  prédecellcurs  que  les  mar- 
ques d'honneur  etoient  les  plus  chères  recompenfes  de  la  vertu ,  &  que  la  gloire  croit 
le  vrai  flambeau  des  belles  avions,  qui  ne  fer  voie  pas  feulement  à  c'clairer  ceux  qui 
les  avoient  Élites ,  mais  encore  à  guider  ceux  qui  les  voudraient  enfuivre  -,  c'eft  pour- 
quoi  ils  ont  toujours  e'té  foigncux'de  feparer  de  la  foule,  8:  relever  la  valeur  de 

*  ceux  qui  les  ont  fidèlement  &  courageuiement  fervis  aux  occasions  importantes , 
par  de  nouveaux  titres,  degrez  6c  e'tats,  «Se  julqu  a  les  c'iever  aux  plus  hautes  di- 
gnitez  de  ce  royaume ,  eftimant  que  par  ce  moyen  ils  faifoient  de  ces  grands  perfon- 
nages  autant  de  colonnes  de  leur  état,  non  feulement  parce  qu'ils  les  colloquoicnt 
en  c'minence  ,  mais  parce  qu  ils  les  obligeoient  d'expofer  leur  vie  pour  la  defenfo 
d'une  monarchie  dans  laquelle  ils  tenoieut  des  rangs  (i  honorables  ,  &  d'autant  que 
Nous  ne  délirons  pas  moins  que  noldirs  prcJcccncurs  rois  faire  connoitre  à  tout  le 
monde  que  de  toutes  les  parties  de  lajufticcquc  nous  délirons  rendre  foigneufement, 
il  n'y  en  a  pas  une  que  nous  cherillions  tant,  comme  celle  qui  dillnbuc  les  recom- 

r  penfes.  A  cette  caulc ,  ayant  mis  en  considération  les  recommandables  ferviecs,  l'anti- 
quité, 6c  la  noblefl'ede  la  maifon  de  Brancas ,  les  grands  <5c  généreux  perfonnages  qui 
en  (ont  illus ,  même  ayant  été  duement  informez  que  cette  maifon  a  tenu  un  rang 
entre  les  plus  illuftres  familles  du  royaume  de  Naplcs ,  &  que  d'iccllc  eft  forti  Bu- 
filc  de  Brancas ,  lequel  mérita  par  là  valeur  d'être  fait  maréchal  de  l'Eglilc  pendant 
Jes  longues  guerres  qui  affligèrent  le  royaume  ,  ren  lit  de  li  grands  &  lignalcz  fer- 
vices  a  René  d'Anjou,  roi  de  Sicile  6c  comte  de  Provence  ,  même  en  la  journée 
de  Savo..nc  qu'il  fembloit  que  la  victoire  ne  l'osât  abandonner,  julqu'à  ce  que  Jean 
fils  dudit  René  ayant  içû  vaincre ,  Ce  non  pas  fc  iervir  de  la  victoire ,  donna  de  11 
grands  avantages  a  les  ennemis,  qu  il  fut  contraint  de  le  retirer  dans  ce  royaume  avec 
ion  perc,  6c  tilt  (uivi  dudit  Bufile  de  Brancas,  qui  voulut  prendre  part  à  Ion  infor- 
turc,  6c  faire  voir  fa  fidélité  comme  fa  valeur,  dont  il  fut  tellement  citime  &  cheri 
qu'après  avoir  reçu  en  don  de  grandes  &  nobles  terres,  il  tailla  tant  de  gloire  à  les 
dcuxcnfins,  que  l'un  ayant  etc  cardinal  ,  l'autre  fut  recherché  pour  gendre  du  mar- 
quis de  Saluées,  duquel  mariage  fut  procrée  Barthélémy  de  Brancas,  qui  cpoula  de- 
puis la  fille  du  comte  de  Forcalquicr  &c  de  Thouloufc,  auquel  honneur  il  ajouta  plu- 
licurs  marques  de  gloirc,commc  ont  fait  les  fuccelfeurs  mêmes.  Anymond  baron  d  Oile 
fon  petit-fils  ,  lequel  après  avoir  fervi  li  dignement  le  roi  Henry  II.  en  Allemagne, 

E  François  I.  Charles  IX.  aux  journées  de  Jarnac  &  de  Montcontour ,  ojil  amena 
quatre  mille  hommes,  (a  jgyauté  &  fa  valeur  parurent  avec  tant  de  gloire  que  le  (eu 
roi  Henry  III.  voulut  qu'il  épousât  la  fœur  du  maréchal  de  Jovculc ,  fon  lieutenant 
gênerai  en  Languedoc  ,  lequel  après  Ion  deceds  railla  Gafpard  ,  André  6c  Geoigcs 
de  Brancas  fes  enfans  6c  fuccefleurs  de  là  valeur  &  de  Ion  zele  au  lervice  de  cctc'cat, 
comme  ils  ont  témoigné  ,  ledit  André  ayant  été  fait  amiral  de  France  ,  lieutenant 
gênerai  de  Normandie  6c  gouverneur  du  Havre  de  Grâce ,  lequel  ayant  fignalé  (à  valeur 
6c  fon  courage  en  tant  d'occafions  importantes  auroit  achevé  une  belle  vie  par  une  gla- 
ricule  mort  qu'il  reçut  1er  van  t  le  roi  Henry  le  Grand ,  notre  trcs-ho.iorc  (cigncui  <5c  perc 
au  liege  de  Dourlcns  ,  contre  l'armée  du  'roi  d'Efpagne  ,  commandée  par  le  comte 
de  Fucutcs;  6c  durant  ce  temps  notre  trés-cher  6c  bien-amé  Georges  de  Brancas, 

F  marquis  de  Villars  étoit  dans  les  armées  de  notrcdit  Icigncur  &  pereen  la  Franche- 
comté  d'où  il  fut  appelle  pour  être  gouverneur  dudit  Havre  de  grâce ,  où  il  a  digne- 
ment ,  fidcllemcnt  6c  glorieulcmcnc  lèrvi  cet  état ,  même  depuis  Notre  avènement 
à  la  couronne,  particulièrement  en  l'année  r6ij.  où  ayant  été  obligé  de  réprimée 
la  rébellion  de  ceux  delà  religion  prétendue  reformée,  il  auroit  équipe  it.vailleaux 
de  guerre  à  fes  dépens,  dont  nous  avons  reçu  un  grand  lecours  en  nos  affaires  ;  de 
forte  que  délitant  montrer  à  un  chacun  comme  il  eft  bien  raifonnablc ,  que  les  bons 
ferviecs  ne  demeurent  jamais  fans  recompenfe  ;  &  voulant  toujours  témoigner  audit 
ficur  Villars,  le  contentement  6c  latisf;ction  que  nous  avons  de  lui,  tv  quelle  vo- 
lonté nous  avons  de  le  ttaiter  favorablement  à  l'avenir  pour  (a  valeur  &  fes  mentes , 
6c  dûment  informez  que  ladite  barounie  d'Oifc ,  eft  une  des  plus  grandes  de  notre 
comte  de  Provence ,  6c  que  tout  proche  encore  (c  trouve  la  terre  de  Villars ,  où 
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il  y  a  une  forêt  qui  contient  cinq  grandes  lieues,  Se  outre  ce,  la  terre  de  Champ-  A 
tercier ,  où  il  y  a  une  très  belle  maifon,  leldites  terres  étant  en  toute  julHcc,  Se 
ayant  grand  nombre  de  fiefs  Se  arrière  fiefs,  tellement  que  ladite  baronnic  dOifc, 
&.  la  terre  de  Champtcracr  étant  jointe  avec  ladite  terre  de  Villars ,  clic  fera  de  re- 
venu fufifànt  dans  le  renort  de  notre  parlement  de  Provence ,  Se  capable  de  porter 
&  recevoir  le  nom  Se  tirrede  duché  :  pour  les  déclarations  &  conliderations  cy- 
defl'us  mentionnées,  par  l'avis  de  notre  trés-honorée  dame  Se  mere,  princes  &  offi- 
cier» de  notre  couronne  :  Avons  par  ces  présentes  pour  ce  (ignées  de  notre  main, 
joint,  uni  Se  incorporé  de  notre  propre  mouvement ,  certaine  fcicncc,  gtacc,  libé- 
ralité ,  pleine  pu ilTancc  Se  autorite  royale,  unilloos  Se  incorporons  à  ladite  terre  de  ^ 
Villars ,  ladite  baronnic  d'Oifc  &  terre  de  Champtctcicr ,  du  confentement  dudic 
fieur  de  Villars,  avec  les  fiefs ,  arrière  fiefs  ,  &  autres  choies  qui  en  dépendent,  & 
étant  par  le  moyen  de  cette  union  ladite  terre  de  Villars  augmentée ,  avons  le  tout 
créé  Se  etige,  ciéons  8c  érigeons  par  celditcs  prefentes,  en  titre,  nom,  dignité, 
honneur,  prérogative  Se  prééminence  de  duché,  fous  le  nom  Se  appellation  ucVil- 
ktts,  que  nous  voulons  &  entendons  qu'il  porte  dorcfhavant,  Se  que  tous  les  vaflàux 
y  rendent  les  foi  Se  hommages  qu'ils  doivent  fous  la  reconnoifTancc  dudit  titre  Se 
qualité  de  duc,  pour  en  jouir  &  ufér,  la  tenir  Se  pofleder  par  ledit  lîeur  de  Villars, 
fes  hoirs  Se  fucceffeurs  miles,  aux  libertcz,  exemptions,  rangs  &  prérogatives  ,ge-  q 
neralemcnc  quelconques  à  duché  appartenans  ,  leur  donnant  pouvoir  Se  taculté  ,  de 
prendre  Se  porter  fur  leurs  armoiries  Si  blafons  ,  les  enlcigncs,  marques  &  titres  qui 
y  appartiennent,  à  la  charge  toutefois  de  tenir  &  relever  de  Nous,  à  caifc  de  notre 
comte  de  Provence,  ledit  duché  à  une  leulc  foi  Se  hommage,  fous  le  tclfort  de 
notre  cour  de  parlement  d'Aix,  tout  ainfi  que  les  autres  Juchez  de  France  ,  fauf& 
excepte  pour  les  cas  royaux,  defqucls  noue  lénéchal  de  Provence,  Se  autres  nos 
juges  qu  il  appartiendra  auront  la  connoùTancc,  ainfi  qu  ils  avoient  auparavant  notre 
prclcntc  érection ,  &  encore  à  la  charge  que  ledit  duché  &  autres  terres  Se  feigneu- 
ries,  qui  fond  ou  feront  cy-aprés  unies  fie  incorporées  à  iceluy,au  défaut  d  hoirs 
mâles  defeendans  dudit  Gcorges.de  Brancas,  appartiendra  à  Nous  &  à  nos  fuccef-  ^ 
feurs  rois,  par  droit  de  reverlion  &  réunion  à  notre  couronne,  (uivant  les  Ordon- 
nances des  rois  nos  prcdcccffeurs  &  les  nôtres.  Si  donnons  en  mandement  à  nos 
amez  &  féaux  confeillers ,  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  de  Provence  a 
Aix ,  chambres  de  nos  comptes  audit  lieu ,  Se  tous  autres  nos  julliciers  &  officiers 
qu'il  appartiendra,  que  ces  prefentes  ils  faûeat  lire,  publier  Se  enregiftrer,  Se  de 
ladite  union  &  incorporation)  érection  Se  création  dudit  duché,  &  .autres  chofesy 
contenues,  ils  fallcnc ,  lourtrcnt  Se  biffent  jouir  ledit  iieur  marquis  de  Villars,  Ici- 
dits  hoirs  Se  luccefleurs  mâles,  pleinement  Se  paiiib  emcnt ,  fans  en  ce  leur  faire 
mettre  ou  donner,  ni  fouftnr  leur  être  tait,  mis  ou  donne  aucun  trouble  ou  empê- 
chement quelconques,  Se  ou  il  leur  (croit  fait,  mis  ou  doni.é  aucun,  le  tailcnt  le- 
ver, ôtetCx  rétablir  en  l'état  qu'il  appartient,  nouobltifnt  toutes  ordonnances,  de 
Nous  &  de  nos  prédecefleurs,  us,  coutumes  Se  auttes  chofes  à  ce  contraires,  à  quoi  E 
Mous  avons  deroge  &  dérogeons  par  celditcs  prefentes.  Cartel  est  notre  plai- 
sir. Et  afin  que  ce  fbit  choie  ferme  Se  fiable  à  toujours,  Nous  avons  fait  mettre 
notre  fccl  à  celdites  prclentes.  Donne  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  Septembre 
l'an  de  grâce,  mil  fix  cent  vingt-fept.   Et  de  notre  règne  le  dix-neuviéme.  Signe» 
LOUIS.  Et  fur  lereply,  par  le  roi,  comte  de  Provence,  Potier,  tvtt  paraphe.  Et 
icclle  en  lacs  de  loyc  verte  &  rouge  d'un  grand  fecau  de  cire  verte,  Se  fur  le  dos 
dïccllc  cil  éctit,  Regijirtta,  avec  un  paraphe. 

Extrait  des  Regiftrtsdu  parlement  ie  Provenez  D»  1 2.  Juillet  1628. 

*M*'r.°C,«kw.  ,a  «quête  prcfcntcc  à  la  cour,  par  médire  Georges  de  Brancas,  baron  3 

i3i.  fil,  ,'toi,  [3  d'Oifc  &  deChamptcrcier,  feigneur  de  Villofc,  Maubcrt ,  Bcaumont ,  la  Fcrtc- 
bemard ,  Se  autres  places ,  vicomte  héréditaire  de  Confiance ,  confcillcr  du  roi  en  fes 
conlcils,  capitaine  de  cent  hommes  de  fes  ordonnances,  lieutenant  gênerai  pour 
là  majefté  en  Normandie,  gouverneur  de  la  ville*:  forterefTc  de  Honneur  ,  tendant 
à  ce  pour  les  caules  y  contenues ,  faire  vérifier  Se  enregiftrer  les  lettres  patentes  de 
fa  majclré,  par  lefquelles  ladite  terre  de  Villars,  dOilc  Se  Champtctcicr ,  eft  érigée 
en  titre  de  duché  de  Villars.  Vues  leldites  lettres  patentes ,  données  à  S.  Germain 
en  Laye  au  mois  de  Septembre  16  ij.  Signe ,  LOUIS.  Et  fur  le  reply ,  par  le  roi 
comte  de  Provence,  Potier,  dûment  fcellccs  de  cire  verte.  La  requête  dont  eft 

qucftioQ 
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A  qucftion,  répondue  par  le  procureur  gênerai  du  roi,  &  la  recharge  dccejoutd'hui 
dit  a  été  ,  que  la  cour  ayant  e'gard  à  ladite  requête  a  vérifié  lefdires  lettres  patentes , 
pour  être  gardées  &  obfervécs,  &  en  jouir  par  ledit  de  Brancas,  félon  leur  forme 
&  teneur ,  &  pour  cet  effet  ordonne  qu'elles  feront  enregiftrées  c's  regiurcs  de  la- 
dite cour,  publié  à  la  barre  du  parlement  féanr  à  Aix  le  ij.  Juillet  17 18. S/pu, 
Estiemnb. 

Lettres  patentes pnisnt  éretlim  du  Juche  Je  VilUrs  en  Parie ,  en  faveur  Je  Georges  Je  Brancas  > 

due  Je  Villars.  Juillet  i6tz. 

B 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &  de  Navarre:  A  tous  prefens  &  à 
venir;  Salut.  Comme  I  honneur  allume  au  cœur  des  hommes  généreux  un  ar- 
dent delir  de  bien  faire,  Se  que  c'cft  le  but  Se  la  rccomprnfc  de  la  vertu  j  il  cfl  non- 
feulemcnt  utile,  mais  neceflairc  pour  la  confervation  de  l'Etat  que  le  Prince  auquel  la 
diftributioD  en  appartient ,  failè  parc  de  c:s  titres  d  honneur  à  ceux  qui  le  méritent, 
afin  que  l'exemple  de  leur  recompenfe  engendre  à  un  chacun  une  honnête  émulation 
4c  une  cfpcrance  en  les  imitant  d'en  recevoir  de  pareilles.    A  cette  caufe ,  voulant 
reconnoitre  les  grands  &  llgnalcz  fcrviccsqne  notre  amc  Se  féal  coulin  Georges  de 
Brancas  duc  de  Villars ,  chevalier  de  nos  ordre?,  conseiller  en  notre  confeil  d'état ,  ca- 
pitaine de  cent  hommes  d'armes  de  nos  ordonnances,  nous  a  rendus  &  continue  cha- 
cun jour  de  nous  tendre  :  même  en  la  perlonnc  de  notre  amé  &  féal  Louis-François  de 
Brancas  marquis  de  Villars  fon  fils  aîné,  fervant  actuellement  dans  nos  armées  ;  &  ho- 
norer  les  grandes  &  lingulieres  vertus  qui  rcluifcnt  en  lui ,  dont  il  a  donné  des  preu- 
ves en  toutes  les  occalions  qui  fe  font  prefemées  pour  notre  fervice ,  &  du  feu  roi  Louis 
XIII.  notre  trés-honoré  feigneur  Se  pere  de  gloricufe  mémoire.  Mettant  d'ailleurs  en 
confideration  l'antiquité ,  grandeur  Se  noblcflc  de  fa  maifon ,  les  grands  &  généreux  per- 
sonnages qui  en  font  ifliis  ;  même  ayant  etéduement  informez  que  cette  maifb  1  a  tenu 
rang  de  toute  ancienneté  entre  les  plus  illuftres  familles  du  royaume  de  Naplcs ,  ck  que 
d'icclle  cil  forti  Bu  file  de  Brancas,  lequel  mérita  pat  (a  valeur  détre  fait  maréchal 
de  l'églilc ,  pendanr  les  longues  guerres  qui  affligèrent  ledit  royaume  ;  rendit  de  il 
grandf  &  fignalcz  (erviecs  à  René  d'Anjou  roi  de  Sicile  fie  comte  de  Provence ,  mémo 
en  la  journée  de  Savonne,  qu'il  lembloir  que  la  victoire  ne  lofât  abandonner  julques 
jp  à  ce  que  Jean  fils  dudit  René  ayant  fçû  vaincre,  &.  non  pas  fe  fetvirdc  fa  victoire  , 
donna  de  fi  grands  avantages  à  les  ennemis,  qu'il  fut  contraint  de  fe  retirer  dans  ce 
royaume  avec  fon  pere,  te  fut  fuivi  dudit  Bufile  de  Brancas  qui  voulut  prendre  parc 
a  fon  infortune,  &  faire  voir  fa  fidélité  comme  fa  valeur,  dont  il  fur  tellement  cltimc 
Se  chéri ,  qu'après  avoir  reçu  en  don  de  grandes  &:  nobics  terres ,  il  laifTa  tant  de  gloire 
à  fes  deuxenfans,  que  l'un  ayant  été  fait  cardinal,  l'autre  fut  recherché  pour  gendre 
du  marquis  de  Saluées  ;  duquel  mariage  fut  procréé  fiarthelcmi  de  Brancas ,  quiépouU 
depuis  la  fille  du  comte  de  Forcalquicr  &  de  Touloufe;  auquel  honneur  il  ajouta  plu- 
ficurs  marques  de  gloire  comme  onr  fait  (es  fuccclfcurs  ;  même  Anymond  baron  d'Oyfe 
fon  petic-fils,  lequel  après  avoir  fi  dignement  fervî  le  roi  Henri  II.  en  Allemagne, 
François  Premier ,  Se  Charles  1 X.  aux  journées  de  Jarnac  Se  de  Montcontour ,  ou  il 
£  amena  quatre  mille  hommes  ;  fa  loyauté  &  fa  valeur  parurent  avec  tant  de  gloire  que  le 
feu  roi  Henri  III.  voulut  qu'il  époulat  la  facur  du  maréchal  de  Joycufc  fon  lieutenant  gê- 
nerai en  Languedoc:  lequel  après  Ion  décès  laiflà  Gafpard,  André  &  Georges  de  Bran- 
cas fes  enfaus  fucccfl'curs  de  fa  valeur  &  de  fon  zele  au  (ervice  de  cet  Etat,  comme  ils 
ont  bien  témoigne  ;  ledit  André  ayant  été  fait  amiral  Se  gouverneur  du  Havre  de  Grâce , 
lequel  ayant  fignalé  fa  valeur  &•  Ion  courage  en  tant  d'occafions  importantes,  auroit 
achevé  une  belle  vie  par  une  gloricufe  mort ,  qu'il  reçut  fervant  le  défunt  toi  Henri  le 
Grand  notre  trés-honoré  feigneur  &  ayeul ,  au  fiége  de  Doullens ,  contte  l'armée  du  roi 
d'Efpagnc  commandée  par  le  cbmtcdcFucntcs.  Et  durant  ce  rems  notredit  coulin  lors 
marquis  de  Villars,  éroit  dans  les  armées  de  notredit  feigneur  Se  ayeul  en  la  Franche- 
Comte,  d'où  il  fur  appelle  pour  être  gouverneur  dudit  Havre  de  Grâce,  ou  il  a  digne- 
ment ,  fidèlement  &  gcncrculcmc;:tfervi  cet  Etat,  Se  particulièrement  en  l'année  )62r. 
où  notre  feigneur  Se  pere  ~yant  été  obligé  de  reprimer  la  rébellion  de  ceux  de  f  reli- 
gion prétendue  reformée,  notredit  coulin  auroit  équipé  vingt-cinq  vailleaux  de  guerre 
a  fes  dépens,  dont  il  auroit  reçu  grand  lecours  en  (es  affaires.  Toutes  Iciqu  cl  les  gran- 
des ,  bonnes  &  juftes  conlidctations  mifes  cnfemble ,  auroient  mû  notredit  défunt  fei- 
gneur &  pere  de  lui  odroyer  Ion  brevet  de  due  &  l'air  le  dix-huitiémc  Octobre  \6t6. 
&  en  exécution  d'icclui  crée  Se  érigé  par  fes  letttes  patentes  du  mois  de  Septembre  1627. 
lomt  y.  Z  j 
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vérifiées  en  notre  cour  de  parlement  fie  chambre  des  comptes  de  Provence ,  ladite  terre  A 
fie  feigneuric  de  Villars,  fie  autres  terres  mentionnées  efditcs  lettres ,  en  duché  tant 
pour  notredit  coufin  que  fes  hoirs  fie  liicccflcurs  miles  nez  &  a  naître  en  loyal  mariage , 
avec  dérogation  à  tous  édits  &  ordonnances  denofdits  prédecefleurs  rois;  à  la  charge 
toute -fois  que  les  juftiecs  unies  qui  composent  ledit  duché  reflbrtiront  doréna- 
vant uuemenc  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  tout  ainfi  que  les  Pairs  dc  France. 
Mais  d'autant  que  par  Icfdites  lettres  il  a  été  omis  d'y  inférer  le  titre  fie  dignité  de  Pai- 
rie, combien  que  par  le  fufdit  brevet  notredit  feu  feigneur  Se  pere  l'eût  octroyé  à  notre» 
dit  coufin.  Et  voulant  qu'il  jouiflè  entièrement  dc  ladite  grâce,  icelle  confirmer  &  au- 
gmenter autant  qu'il  nous  fera  pofliblc.  Nous  à  ces  caulcs,  fie  autres  bonnes  confide- 
rations  à  ce  Nous  mouvans ,  de  l'avis  de  la  Reine  notre  ttés- honorée  Dame  fie  Mcre,  & 
fie  d'autres  grands  fie  notables  perfonnages  dc  notre  conlèil  ,ôc  dc  nos  grâces  fpeciales, 
pleine  puiflàncc  fie  autorité  royale,  en  confirmant  la  volonté  &  brevet  de  notredit  feu 
feigneur  fie  perc,  avons  créé,  érigé  &  décoré,  créons,  érigeons  &  décorons  par  ces 
prefcntes  lignées  dc  notre  main,  ledit  duché  de  Villars,  fes  appartenances  &  dépen- 
dances portées  par  Icfdites  lettres  dc  création  du  mois  de  Septembre  1617.  en  titre, 
nom ,  qualité  fie  dignité  de  Pairie  de  France  pour  norredit  coufin ,  fes  hoirs  &  fuccef- 
feurs  mâles  nez  fie  à  naître  en  loyal  mariage,  en  jouir  fit  uler  aux  honneurs,  prero- 
rogatives ,  prééminences ,  privilèges ,  profits  8c  emolumens  qui  appartiennent  à  ladite 
qualité  fie  dignité  de  Pair  de  France,  fie  dont  les  autres  Pairs  dc  France  ont  joui  ou 
dû  jouir  de  tout  temps  5c  d'ancienneté  ,  fie  jouiflent  encore  dès-à-prcfcnt ,  uns  que 
ledit  fieur  duc  dc  Villars  (oie  tenu  à  caufe  de  ce  bailler  aucune  récompense  à  Nous , 
ou  à  nos  fucccllcurs  rois,  donc  Nous  l'avons  relevé  fie  dilpenfc,  5c  pat  cefditcs  pre-  ^ 
fentes  relevons  6c  difpcnfons.  Et  d'autant  que  Nous  accordons  la  prefente  érection  fie 
décoration  à  pcrfonnc  que  Nous  chcriflbns ,  6c  que  Nous  voulons  traiter  favorable- 
ment ,  fans  que  par  le  moyen  d'icelle  6c  des  édits  du  mois  de  Juillet  1  j6tf.  du  mois 
de  May  1(79.  ni  autres  généralement  quelconques  faits  fie  à  faire  fur  l'érection  des 
terres  6c  feigneuries  en  duchez  6c  Pairies ,  on  puifle  prétendre  ores  ni  pour  l'avenir 
à  défaut  de  fuccefleurs  mâles,  lefdits  duché  6c  Pairie  devoir  être  réunis  6c  incorpo- 
rez en  notre  couronne,  fie  fans  que  nous  6c  nos  fuccefleurs  rois  y  puiflent  audit  cas 
prétendre  aucun  droit  de  propriété  ou  dc  pofTeffion  ;  aufquels  édits  fie  aux  déroga- 
toires des  dérogatoires  d'iccux,  nous  avons  en  considération  des  caufes  fufdites  dé- 
rogé fie  dérogeons  pour  le  regard  dc  la  prefente  augmentation  d'érection  ;  puifque  D 
fans  la  prefente  dérogation  notredit  coufin  n'eût  aucunement  voulu  accepter  cette 
grâce ,  ni  à  icelle  prêter  Ion  confcntcmcnt  ;  ce  qu'il  n'a  fait  que  fous  cette  condition 
de  dérogation.  Le  tout  à  la  charge  qu'au  défaut  de  fuccefleurs  mâles  ladite  Pairie 
ceflera,  enforte  que  les  femelles  jouiront  defdites  tetres  d-deflus  fpecifices  au  même 
titre  qu'elles  étoient  auparavant.  Voulons  fie  Nous  plaît  que  dorénavant  notredit  cou- 
fin, fes  hoirs  (ucccflcurs  mâles  fe  puiflent  intituler ,  dire  Se  nommer  en  tous  lieux  6c 
actes  ducs  dc  Villars  fie  Pairs  de  France;  que  cette  qualité  de  Pair  dc  France  bit 
unie  infeparablement  à  ladite  qualité  fie  dignité  dc  duc ,  fie  que  ledit  duché  de  Villars, 
fes  appartenances  6c  dépendances  par  accumulation  ,  foit  dorénavant  Se  à  tbujours 
intitulé  fie  appelle  duché  fie  Pairie  de  France-  Pour  du  contenu  en  ces  prefcntes  nos 
lettres  de  déclaration ,  ampliation  fie  érection  dudit  nom ,  titre  fie  qualité ,  fie  dignité  ^ 
de  Pair  de  France,  jouir  par  notredit  coufin,  fes  hoirs  fuccefleurs  mâles aufdits  hon- 
neurs, privilèges  fie  prérogatives  qui  y  appartiennent,  Se  ce  du  jour  de  la  vérifica- 
tion qui  en  fera  faire  en  notre  cour  dc  parlement  de  Paris.  Si  donnons  en  mande- 
ment a  nos  amez  fie  féaux  confcillcrs  ,  les  gens  tenans  nos  cours  dc  parlement,  fie 
chambre  dc  nos  comptes  à  Paris ,  fie  à  tous  autres  nos  officiers  fie  fujets  qu'il  ap- 
partiendra, que  du  contenu  en  ces  prefcntes  ils  faflent  fie  (ouffrent  jouit  notredit  cou- 
fin, nonobftant  tous  édits  fie  ordonnances  à  ce  contraires ,  aufquels  nous  avons  dé- 
rogé fie  dérogeons  par  cefdites  prefcntes  pour  ce  regard  feulement ,  fans  tirer  à  con-  F , 
fequence ,  fauf  en  autre  chofc  notre  droit ,  fie  l'autrui  en  toutes.  Car  tel  est 
Notre  plaisir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  fie  ftablc  à  toujours,  Nous  avons 
fait  mettre  notre  Ceci  à  cefdites  prefcntes.  Donné  à  Pontoilè  au  mois  dc  Juillet,  l'an 
de  grâce  mil  fix  cenc  cinquante-deux ,  fie  de  notre  règne  le  dixième.  Signe"  t  LOUIS. 
Etjur  le  repli, par  le  roi ,  Signé ,  de  Lomenie.  Avec  paraphe. 

Ccliatmnt  i  ttrigiml  ftr  nous  Cmfi$Uer- Secrétaire  du  rti,  mtùfin  ,  couronne  de  France 
&  de  fes  finâneet.  Signé,  BarraNcub. 
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A  Arrcft  du  parlement  de  Provence ,  portant  vérification  des  lettres  patentes  d'érection 

de  la  tene  de  Villars  en  duché-Pairie. 

Zxtrùt  des  Regifires  d»  P/wlemtnt ,  du  ij.  Février  167 j. 

VEU  par  la  cour,  les  chambres  alTemblces ,  les  lettres  patentes  du  roi ,  pour  les- 
quelles Sa  Majcftc,  pour  les  caulcs  fie  conûderations  y  mentionnées,  a  créé  ce 
érigé  la  duché  de  Villars  ,  fçize  en  cette  province  ,  en  titre  Se  dignité  de  Pairie 
données  à  Pontoifc  au  mois  de  juillet  16  ji.  Signé,  LOUIS.  Et  fur  le  reply  par  le 
roi,  comte  de  Provence,  De  Lomenib.  duement  fcellées  du  grand  fecau  en  cire 
verte,  requête  prefentée  à  ladite  cour  parMelfirc  Louis- François  de  Brancas,  duc 

*  de  Villars  ,  Pair  de  France  ,  fils  aîné  Se  héritier  par  inventaire  de  défunt  Médire 
Georges  de  Brancas  ,  vivant  duc  dudit  Villars,  à  fan  de  faire  enregiftrer  les  lettres 
par  devers  le  greffe  civil  de  la  cour,  pour  jouir  en  ladite  qualité  du  fruit  &  effet  d'i- 
cellcs  ,  &  y  avoir  recours,  quand  befoin  fera , appointée  pour  être  montrée  au  pro- 
cureur gênerai  du  roi ,  répoof*  dudit  procureur  gênerai ,  recharge  de  ladite  requête 
8c  l'ordonnance  de  commiffion  à  M«.  Gautier  Se  Mazargucs  >  conicillers  du  roi .  l'in- 
formation enfuite  prife  par  lcfdits  commiflaires ,  &  les  concluions  dudit  procurera 
gênerai  du  jourd  huy.  Tout  conliderc  ,  dit  a  été  que  la  cour  a  vérifie  fie  enté- 
riné lefdites  lettres ,  ordonne  qu'elles  feronc  enregiftrées  aux  regifires  de  ladite  cour 

q  pour  jouir  par  l'impétrant  du  fruit  Se  effet  d'icelles ,  fuivant  leur  forme  Se  teneur , 
en  faifant  le  ferment  qu'il  a  pour  ce  fait  &  prêté ,  Se  à  la  charge  que  les  appellations 
des  premiers  juges  des  terres  de  ladite  duché  Si  Pairie  reffortiront  pardevant  les  lieu- 
tenans  des  reflorts  fie  par  appel  à  la  cour.  Public  à  la  barre  de  parlement  de  ce 

*  pays  de  Provence,  iéant  à  Aix  le  ij.  février  1^7.    Collationné  ,  Imbb*t. 

Lettres  de  fursntutim  four  M.  de  Brmau  ,  dut  de  Villars,  du  1  .ftfttmbrt  îyif. 

"T  OUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  Se  de  Navarre  ,  à  nos  amez  & 
M  „,  féaux  confcillers  les  gens  renans  notre  cour  de  parlement  &  chambre  de  nos 
comptes  à  Paris ,  Salut.  Le  roi  Louis  XIII.  notre  tres-honoré  feigneur  Se  trifâycut 

D  pour  grandes  &  importantes  considérations,  Se  entr'autres  ,  à  caufe  des  fignalez  fer- 
vices  que  les  ancêtres  de  Georges  de  Brancas,  marquis  de  Villars,  avoient  rendu, 
&  qu'il  rendoit  actuellement  à  1  état ,  fie  principalement  pour  recompenfer  le  fervice 
éclatant  qu'il  venoit  de  lui  rendre  en  équipant  a  fes  dépens  vingt-cinq  vaifleaux  de 
guerre ,  qui  fervirent  à  réprimer  la  rébellion  de  ceux  de  la  religion  prétendue  refor- 
mée, ayant  accorde  audit  fîeur  de  Brancas ,  marquis  de  Villars,  le  18.  octobre  1616. 
un  brevet  par  lequel  il  lui  promit  d'ériger  en  fa  faveur  une  terre  en  duché-Pairie, 
&c  n'ayant  exécuté  qu'en  partie  cette  promette  ,  en  érigeant  le  marquifàt  de  Yillars 
en  duché  par  fes  lettres  du  mois  de  fêptcmbre  1617.  Le  feu  roi  Louis  XIV.  notre 
trés-honoté  feigneur  Se  bilaycul  regardant  la  promette  que  le  roi  fon  perc  avoit  faire 
par  le  brevet  du  18.  octobre  itfztf.  comme  une  dette  de  l'état  qui  n'étoit  pas  encore 
acquittée  entièrement  ,  fie  d'ailleurs  confiderant  les  feryiees  que  lui  rendoit  actuel- 

P  lement  Louis-François  de  Brancas ,  marquis  de  Villars ,  fils  aîné  de  notredit  couliti 
Georges  de  Brancas  ,  duc  de  Villars .  lui  auroit  accordé  des  lettres  au  mois  de  juillcc 
i6ti.  d'érection  de  (ondit  duché  de  Villars  ,  en  titre  >  nom ,  qualité  fie  dignité  de 
Pairie  de  France,  pour  par  lui,  fes  hoirs  Se  fuccefleurs  mâles  nez  Se  à  naitre  en  loyal 
mariage  en  jouir  &  ufer  aux  honneurs,  prérogatives ,  prééminences ,  privilèges ,  profits, 
Se  émotumeru  qui  appartiennent  à  ladite  qualité  Se  dignité  de  Pair  de  France ,  fie  dont 
les  autres  Pairs  de  France  ont  joui  ou  dû  jouir  de  tous  temps  Se  d'ancienneté,  ainû  qu'il 
cft  plus  particulièrement  marqué  dans  lefdites  lettres  ;  mais  d'autant  que  notredit 
coulin  Georges  de  Brancas ,  duc  de  Villars  n'a  point  fait  enregistrer  lefdites  lettres 
avant  fon  decés  ,  qui  arriva  peu  de  temps  après  qu'il  les  eut  obtenues ,  Se  que  le 

F  roi  notredit  feigneur  Se  bifayeul  étant  en  fon  lit  de  juftice  le  15.  décembre  166 j.  a 
ordonné  que  ceux  qui  avoient  avant  ledit  jour  obtenu  des  lettres  d 'érection  de  leurs 
terres  en  Pairie  qui  n 'auraient  pas  été  prefentecs  dans  l'an ,  ne  (croient  point  reçues 
qu'ils  n'euflent  obtenu  des  letttes  de  furannation  ,  fur  les  anciennes  letrres  dont  ils 
voudraient  demander  l'enrcgiltrcmenc ,  vous  avez  par  arreft(de  ce  jourd'hui  ordonné 
qu'avant  faire  droit,  notredit  couiin  Louis- Antoine  de  Brancas  ,  duc  de  Villars ,  (e 
pourvoirait  pardevant  nous ,  pour  obtenir  nos  lettres  de  furannation.  A  ces  caulcs, 
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&  autres  à  ce  Nous  mouvans ,  de  l'avis  de  notre  rtes-cher  &  tres-ame  oncle  le  duc  ^ 
d'Orléans ,  regent ,  de  notre  tres-cher  &  tres-ame  coufin  le  duc  de  Bourbon  ,  de 
notre  trés-chcr,  Se  trés-amc  oncle  le  duc  du  Maine,  de  notre  trc's-chcr  Se  trc's-amc 
oncle  le  comte  dcTouloufc,  &  autres  Pairs  de  France,  grands  &  norablcs  perlon- 
nages  de  notre  royaume.  Nous  vous  mandons  &  ordonnons  par  ces  prefentes ,  lignées 
de  notre  main  ,  que  (ans  vous  arrêter  à  la  furannation  delditcs  lettres  patentes  du 
mois  de  juillet  \6$i.  cy- attachées  lous  le  contrefccl  de  notre  chancellerie,  vous 
ayez  à  procéder  à  leur  enregiftrement  pur  Se  (impie  ,  &  des  prefentes  ,  Se  à  faire 
jouir  &  ufer  du  contenu  en  icellcs  notredit  coufin  Louis- Antoine  de  Brancas ,  duc 
de  Villars  ,  Se  Tes  fuccefleurs  mâles  nez  en  loyal  mariage ,  pleinement ,  pailible- 
ment  &  perpétuellement  ,  ceflant  Se  faifant  ccllcr  tous  troubles  &  cmpcchcmens 
quelconques ,  Se  nonobttant  tous  edits  ,  ordonnances ,  reglemcns ,  lettres ,  arrers  Se 
autres  chofes  à  ce  contraires  ,  aufquelles  nous  avons  dérogé  &  dérogeons  pour  ce  ^ 
regard,  encore  quelcfditcs  lettres  du  mois  de  juillet  1651.  ne  vous  ayent  été  pre- 
fc.itées  du  vivant  de  notredit  coufin  Georges  de  Brancas  ,  duc  de  Viilars ,  ni  dans 
Tan  &  jour  de  l'obtention  d'iccllcs ,  ce  que  nous  vaulons  ne  pouvoir  nuire  ni  pre- 
judicier  à  notredit  coufin  Louis-Antoine  de  Brancas  ,  duc  de  Villars  ,  &  dont  en 
tant  que  beloin  cft  ou  (croit ,  nous  l'avons  relevé  Se  difpcnfc ,  relevons  &  difpcn- 
fons  par  ces  prefentes  :  Car  tel  cft  notre  plaifir.    Donné  à  Paris  le  deuxième  jour 
de  (eptembre  171*.  &  de  notre  règne  le  deuxième.  Signe,  LOUIS.  Et  plus  bas 
par  le  roi ,  le  duc  d'Orléans  regent ,  prefent.    Signé  ,  Pheiypïeaux,jvcc 
paraphe. 

Et  à  coté.  Segifirées,  ouj  &  ce  confient  ant  le  procureur  gêner *l  du  roi  pour  jouir  par  ^ 
ledit  Louis  -  Antoine  de  Brancas  ,  &  fis  fuccejjeurs  miles  nez.  &  *  naître  en  légitime  ma- 
nage  Je  leur  effet  ci"  contenu,  &  être  exécutées,  fuivant  &  conformément  à  l arrêt  de  te  * 
jour.  A  Paris  en  fortement  le  5.  /eptembre  1716.  Et  en  eonfequence  ,  ledit  Mejjïre  Leuis- 
Antâine  de  Brancas  a  été  reçu  en  la  qualité  &  dignité  de  duc  de  Villars ,  Pair  de  France , 
fait  le  ferment  accoutumé,  &  juré  fidélité  au  rot ,  fuivant  tarrtt  de  ce  jour.  A  Parts  en 
parlement  le  7.  ftptembre  1716.    Signe,  Doncou. 
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GENEALOGIE 

DE   LA  MAISON 

a    DE  BR  ANC  AS 

LA  Maifon  de  BR  ANC  AS  tire  ton  origine  de  celle  de  BRANCACIO 
au  royaume  de  Naples.  Elle  eft  fi  ancienne  qu'il  y  a  des  auteurs  Italiens 
qui  ont  écrit  qu'elle  c'toit  connue  des  les  premiers  ficelés  de  l'cglifc ,  &  que  les 
(aimes  Candides  qu'on  révère  à  Naples  en  etoient  ifluè's  :  mais  tous  conviennent 
qu'elle  eft  des  plus  anciennes  &  des  plus  illuflrcs  de  ce  royaume -,  qu'elle  y  c'toit  connue 
avant  même  que  les  Normands  le  fuflent  rendus  maitres  du  pays  ,  qu'elle  «'eft 
répandue  dans  route  l'Italie  >  en  France ,  en  F  (pagne  &  en  Allemagne  ,  que  dans 
le  grand  nombre  des  feigneurs  du  nom  de  Brancasqui  fc  (ont  rendus  célèbres ,  plu- 
sieurs ,  après  avoir  rendu  d'importans  (erviecs  à  l'cglifc  romaine  ,  ont  cte  honorez  de 
la  pourpre  ,  pluficurs  ont  été  archevêques  ,  evêques,  chevaliers,  commandeurs  de 
Malte ,  &  que  beaucoup  d'autres  s'etant  lîgnalez  dans  la  profciïion  des  armes  ont 
mérite  que  les  rois  de  Naples  de  la  première  branche  d'Anjou  les  ayent  élevé  aux 
B  plus  grandes  charges  de  leur  état  ,  ou  ils  ont  poOedé  pludcurs  duchez,  marquifats, 
comrcz ,  &c  Cette  maifon  s'eft  tellement  multipliée  ,  qu'il  y  en  a  eu  dans  ce  royaume 
julqu'à  vingt-cinq  branches ,  dont  plufieurs  (e  (ont  diftinguées  parles  (urnomsou  del 
Gltulo ,  ou  del  Vefcovo ,  ou  del  Cardinale ,  ou  dtl  Bruci ,  fi£  autres  furnoms  ajoutez  au  nom 
de  Brancas  ,  elles  ont  aulTi  brifé  leurs  armes  ,  les  unes  dune  fa/ce ,  les  autres  dut» 
ftl ,  Se  d'autres  ont  chargé  ces  brilures  de  différentes  pièces.  Voyez,  le  bréviaire  na- 
politain ,  le  Martyrologe  romain  ,  Scipton  Amirato  délie  famiglie  nobili  Napolttane ,  p.  12. 
Charles  Borel  dans  ion  livre  qui  a  pour  titre  Vindex  Neapoûtana  nobiittatis  p.  119.  & 
121.  Luigi  Contarini,  /Elius  Marchefius,  Charles  de  Lclis  part,  i.efr  les  autres  htf 
torient  de  Naples  ,  qui  en  font  tons  «ne  honorable  mention,  &  qu'il  fer  oit  trop  long  de  citer 
ici.  Voyez,  auffi  le  prelident  de  Thou  liv.  9.  de  fon  htfiotre  univerfelle  Baluze  btfi. 
des  Papes  d'Avions*  in  4*.  tom.  t.  p.  1256, 

Un  mannferit  dédié  à  M.  le  comte  de  Brancas,  chevalier  d'honneur  de  la  reine, 
15  porte  que  Bufile  de  Btancas  par  lequel  on  va  commencer  cette  généalogie ,  étoit  fils  de 
NoelAc  Brancas  ,  &  que  l'an  i}4t-  Madelene  de  Brancas,  dame  de  Rocc,  Guillaume, 
Lifulle  &:  Bufille  de  Brancas,  rendirent  hommage  à  la  reine ,  comme  héritiers  de  N#l 


de  Brancas.  (a) 


de  CUiumbaak. 


v'axuT  ,  a»  fal 
i'aiput  chargé 
it  mit  tourt 
trtntUts  dtgutu 
Us ,  acctmfagné 
il  quatre  faites 
it  U*n ,  ajftou- 
téti  i'or  ,  mtu- 
vantts  its  itux 
fiants  4i  l'étu. 


BUFILE  de  Brancas  .chevalier ,  comte  d'Agnane  au  royaume  de  Naples ,  feigneux 
d'Oile  &  de  VilloCc,  es  diocefes  de  Digne  6c  de  Siftcron , maréchal  de  la  cour  de  Ro- 
me, fut  le  premier  qui  parta  en  France  -,  il  rendit  de  fi  grands  (erviecs  au  pape  Clemcnc 
VII.  nommé  auparavant  Robert  de  Genève  en  1 J78.  &  à  la  religion  de  Rhodes, 
qu  en  reconnoiûancc  ce  pape  par  fa  bulle  donnée  à  Avignon  le  dernier  janvier  lui 
Tome  f,  A  * 
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confirma  la  donation  que  lui  avoit  faite  le  grand  maitre  de  Rhodes  ,  de  lifte  de  Niceria 
•apcllée  à  ptefent  Nifaro  dans  l'Archipel.Sc  lui  donna  la  charge  de  maréchal  de  la  cour  de  A 
Rome.  L'attachement  qu'il  eut  depuis  pour  les  intérêts  de  Louis  II.  duc  d'Anjou,roi  de 
Naples,  comte  de  Provence,  dont  il  avoit  été  fait  chambellan  par  lettres  du  ir.juin 
(a)  ir.ft.  ê«  ^obligea  de  fuivrece  prince , après  que  Ladiflas  qui  lui  difputoit  le  royau- 

parPs\w  18K>mi  mc>  'c     rendu  maitre  de  la  ville  de  Naples  en  1 399.  Ayant  trouveen  France  les  mêmes 
j.  page  t»t6.      avantages  qu'il  abandonnoit  en  la  patrie ,  &  y  ayant  fait  venir  (es  enfans ,  il  y  acquit 
pour  eux  les  feigneurics  d'Oilc  &  de  Villofc ,  dans  la  dernière  dcfqucllcs  Louis  II. 
roi  de  Sicile  lui  fît  don  de  la  haute  juridiction  le  5.  may  1403.  Il  fit  Ton  teftament 
dans  la  ville  d'Avignon  le  15.  janvier  141*.  dans  lequel  il  cft  qualifié  magnifique 
&  puijfant feigneur ,  &  il  y  nomme  fa  femme  Se  fes  enfans,  il  mourut  peu  de  temps  après  j» 
>éc  fut  enterré  en  la  chapelle  que  Nicolas  de  Brancas  fon  frère ,  cardinal ,  archevêque  de  * 
Cofancc ,  puis  éveque  d'Albane  ,  avoit  fait  bâtir  en  l'églife  des  Dominicains  d' Avi- 
gnon, &  dans  laquelle  il  avoit  été  enterré  le  29.  juin  1411. 

Femme,  MARIETTE  de  Amoroûs,  mariée  à  Naples,  vivoit  lors  du  teftament 
de  fon  mary. 

1.  Pierre-Nicolas  de  Brancas,  Protonotaire  du  S.  Siège,  archidiacre  d'Au- 
tun  Se  de  Limoges,  enterré  aux  Dominicains  d'Avignon  ,  prés  du  cardinal  fon 
oncle. 

2.  BARTHELEMY  de  Brancas,  feigneur  d'Oifc,  qui  fuit. 

3.  JEAN  de  Brancas,  feigneur  de  Villofc ,  qui  a  fait  la  branche  des  feigneurs  de 
ce  nom ,  rapportez,  §.  IV.  q 

4.  Catherine  de  Brancas ,  religieufede l'ordre  de  S.  Dominique,  à  fainte  Praxc- 
dc  d'Avignon. 

5.  Autre  Catherine  de  Brancas,  mariée  à  Cure/  de  Brancas  fon  parent,  au 
royaume  de  Naples. 

6.  Angélique  de  Brancas,  époufa  le  12.  février  1407.  Raymond àc  Forcalquicr, 
baron  deCercftc,  d'où  vint  Gaucher  de  Forcalquicr ,  baron  de  Ccreftc,  cvê- 
que  de  Gap,  qui  par  (on  teftament  de  Tan  1483.  fit  fon  héritier  Georges  de  Cafte- 
la  11c,  feigneur  de  Montmcyan  (on  neveu,  à  condition  de  porter  le  nom  &  les 
armes  de  Forcalquier,  avec  (ubftirution  à  Gaucher  de  Braucas  I.  du  nom,  fon 
coufïn  germain ,  Se  à  les  enfans.  ^ 

Fille  naturelle  de  Bufilç  de  Brancas. 

Ahfettc,  bâtarde  de  Brancas ,  efl  nommée  dans  le  teftament  de  fin  pere  du  tj\  «». 
vier  i4i<r.  elle  e'tott  mariée  iéjkrs  À  Louis  de  Paffis,  citoyen  d'Avignon,  fils  : 
^  Agulphc  de  Pajfis. 


IL 


B 


ARTHELEMY  de  Brancas,  feigneur  d'Oifc,  fie  le  30.  mars  1418. avec  Jean  de 
M  Brancas  fon  frère,  un  traité  avec  le  prieur  des  frères  Prêcheurs  d' Avignon,  (ur  la  do- 
tation de  la  chapelle  de  S.  Nicolas,  que  Nicolas  de  Brancas,  éveque  d'Albane  leur  oncle, 
&  Bufile  de  Brancas  leur  pere ,  avoient  fondée  pour  leur  fepulture.  Par  fon  teftament  fait 
à  Cavaillon  le  13.  octobre  1450.  il  ordonna  (a  fepulture  dans  l'églife  des  Frères  Prê- 
cheurs d'Avignon,  dans  la  chapelle  fondée  par  (es  prédecefteurs  &  proche  leur  tom- 
beaux, fit  fes  légataires  Ifabea»  de  Saluces  fà  féconde  femme,  Agnes  Se  Francoife  de 
Brancas  fes  filles,  Se  les  autres  enfans  qui  pourraient  naître  de  lui  Se  de  fa  femme 
&  inftieua  fes  héritiers  par  égales  parts  Gaucher  Se  Jean  de  Brancas  fes  fils.  * 

I.  Femme,  RICHARDE  de  Carrctto,  de  lamaifondcs  marquis  de  Final ,  croit  F 
mariée  en  14.1*.  cft  nommée  au  teftament  de  Bufile  de  Brancas  fon  beau-pere  Se 
inorur  fans  enfans.  ' 

H.  Femme,  ISABEAU  de  Saluces,  fonda  après  la  mort  de  fon  mari,  une  cha- 
pelle en  1  honneur  de  Notre-Dame  de  Pitié,  dans  Icglifc  de  S.  Pierre  d'Avignon, 
dont  elle  rclcrva  le  patronage  à  Gaucher  Se  ]ea»  de  Brancas  fes  enfans,  par  adredu 
35.  avril  1471.  Le  droit  de  nomination  apartient  prefentement  à  la  branche  des 
•  Brancas  ,  feigneurs  de  Villeneuve. 

x.  GAUCHER  de  Brancas  I.  du  nom,  feigneur  d'Oifc,  qui  fuit 
,    X.  Jean  de  Brancas,  héritier  avec  fon  frerc,  pcuc-ctrc  le  même  qui  eft  qualifié 
kigncur  dcVilanovc,  confcillcr  &  chambellan  du  roi ,  &fon  châtelain  de  Mont- 
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A  ferrand ,  dans  une  quittance  de  jo.  livres  pour  Tes  gages  de  châtelain  du  terme 
de  Nocl,  avant  le  4.  juillet  1472.  GgnéeJean  Je  Bramas ,  fie  fcellée  d'unfccau 
aux  armes  de  Brancas. 

3.  Agnes  de  Brancas 

4.  Hélène  de  Brancas  ,  mariée  en  1441.  à  Lt*à  Porcelet,  feigneur  de  Fos,  fils 
de  Bertrand  Porcelet  IV.  du  nom ,  feigneur  de  Fos ,  &  de  Jeanne  d'Arlatan. 

5.  Alix  de  Brancas. 

6.  Anne  de  Brancas  ,  mariée  le  14.  mars  14J}.  à  Jean,  vicomte  d'Uzés,  fils  de 
Robert  II.  du  nom,  vicomte  d'Uzcs  ,&  dcGtlktrtdc  Precigny ,  eut  en  dot  de  Barthé- 
lémy de  Brancas  Ion  pere  j  joo.  florins,  fie  $00.  florins  peur  Jès  robes  &  équipa- 
ges  ,  clleeft  nommée  dans  un  teftament  du  i2.may  i462.(aitàTouloufeparyM» 

-  vicomte  d'Uzés  ion  mari,  par  lequel  il  lui  donne  le  lieu  de  Bemolins,  veut 
que  s'ils  ont  des  enfans,  cette  terre  revienne  à  Ton  fils  qu'il  fair  héritier  avec 
plufieurs  fubflitutions.  Elle  cft  encore  nommée  dans  un  autre  teftament  fait  à 
Avignon  le  30.  août  1465.  par  Je*»  vicomte  d'Uzés  fon  mary,  qui  fait  héri- 
tier le  mile  d'Anne  de  Brancas  la  femme ,  li  elle  cft  enceinte,  fie  s'a  n'y  a  mâle , 
inftituc  fon  héritière  Simone  Ta  fille,  &  lui  fubftituc  Anne  de  Brancas  fa  femme , 
fie  par  un  dernier  teftament  du  10.  maw  1472.  Jean  vicomte  d'Uzcs  lègue  à 
Anne  de  Brancas  la  femme,  pour  en  difpofcr  à  (à  volonté,  le  revenu  &  mas  de 
Firminargues ,  les  chàte.  ux  de  Bellegardc  fie  de  Broullàn ,  inftituc  (on  héritier  fon 
fils  poflhume ,  fie  s'il  n'y  a  enfant  mile ,  fubftituc  Anne  de  Brancas  (à  femme , 

q  fie  Simonne  d'Uzcs  fa  fille  par  égales  portions.  Anne  de  Brancas  paya  depuis  147  j. 
en  différentes  années  à  Triftandc  Mondas  ou  de  Monlau ,  plufieurs  fommes  en 
déductions  de  la  dot  à'Helips  d'Uzcs  (a  femme  :  fit  hommage  le  15.  février 
1473.  tant  en  fon  nom  que  comme  tutrice  de  Simonne  vicomtefle  d'Uzés  fa 
fille,  des  biens  qu'elle  tenoit  en  fief  du  roi,  la  maria  le  6.  août  de  la  mê- 
me année,  à  Jean  Gucrin,  baron  de  Tournel,  lut  donna  fie  aux  enfans  qui 
naîtraient  de  ce  mariage ,  toutes  les  terres  dont  Simonne  vicomtefle  d'Uzcs  » 
jouifloir  lors  du  contrat ,  lui  céda  tous  les  droits  fie  actions  qu'elle  pourroic 
prétendre  en  la  fucccflîon,  comme  veuve  fie  cohéritière  de  Jean  vicomte  d'Uzés  , 
à  condition  que  Jetn  Gucrin,  baron  de  Tournel,  prendrait  le  nom  fie  les  ar- 
mes d'Uzés,  fie  le  refèrva  l'ufu  fruit  des  terres,  qui  luy  avoient  été  données  en 

V  douaire  par  fon  contrat  de  mariage  avec  Jean  vicomte  d'Uzés.  Elle  rranfigea  le 
ïz.  may  1476.  tant  en  fon  nom,  que  comme  tutrice  de  Simonne  vicomtefle  dXJzés 
(a  fille,  avec  TriftandcMonclas  ou  de  Monlau  fie  Helips  d'Uzés  fa  femme,  maria  par 
contrat  du  24.  juin  148^.  Simonne  vicomtefle  d'Uzés  fa  fille,  veuve  de  Jean 
Gucrin  vicomte  d'Uzés,  baron  de  Toumel ,  à  Jacques  feigneur  de  Cruflbl  fie 
de  Florenfac,  lui  donna  tous  les  droiti  qu'elle  avoit  ,  comme  cohéritière  au 
vicomte  d'Uzés  ,  fc  refervant  pour  forf  douaire  Bellegardc  fie  Brouflan ,  fie  fub- 
fhtuant  le  feigneur  de  Cruflbl,  au  nom  fie  armes  d'Uzés;  fit  le  2?.  Septembre 
1487.  avec  Simonne  d'Uzés  fa  fille ,  fie  Guillaume  de  Laudun ,  feigneur  de  Mont- 

*  faucon,  confeigneur  d' Uzés ,  fie  Nicolas  MalgrafTy ,  évéque  fie  confeigneur  d' Uzés  , 
un  accord  touchant  la  création  des  nouveaux  confuls  de  cette  ville  ;  élut  fa  fepul- 
ture  par  teftament  du  ly  octobre  1487.cn  l'églife  des  frères  Mineurs,  auxquels 
•lie  légua  quelques  fommes,  5c  fit  fon  heriticre  Simonne  d'Uzés  la  fille,  rendit 
aveu  du  vicomté  d'Uzés  le  29.  décembre  1488.  fie  fit  un  fécond  teftament 
le  1 1.  mai*  1504.  par  lequel  elle  choifit  fa  fcpulrure  en  l'églife  des  Frères  Mi- 
neurs, leur  fit  quelques  legs,  donna  à  MaJelene  de  Cruflbl  (à  petite  fille,  100. 
ccus,  z  Morte  de  Cruflbl  autre  petite  fille  1000.  livres,  fie  inftitua  hcriticTe  uni- 
verfellc  de  tous  fes  biens  Simonne  d'Uzés  fà  fille,  femme  de  Jupes  dcCrufloL 

< 

C">  AUCHER  de  Brancas  I.  du  nom,  feigneurd'Oifc,  deRoubion,  de  BcaumQnt, 
T  des  Taillades  fie  de  Lagnes,  acquit  la  terre  de  Maubec  le  7.  février  1477. 
I.  Femme ,  ANTOINETTE  de  Villeneuve ,  Oie  d'Arnaud  de  Villeneuve,  feigneur 
des  Arcs  fie  de  Trans,  fie  d'Honorade  de  Bafchi,  fut  mariée  le  16.  avril  147 1. 
GAUCHER  de  Brancas  II.  du  nom  ,  feigneur  d'Oife,  qui  fuit. 
IL  Femme,  ISABELLE  de  Saignes,  veuve  d'Aftorge  de  Pierre ,  baron  de  Pierre, 
feigneur  de  Thoras,  fie  fille  de  Pierre  de  Saignes,  chevalier,  feigneur  de  Saignes, 
<le  Luc,  de  Vaux  fie  de  la  Daille ,  fie  de  Simome  de  Poitiers. 
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GAUCHER  de  Brancas  H.  du  nom,  Seigneur  d'Oifc,  recueillit  la  fuccefllon  de 
Csmther  de  Forcalquicr,  bacon  de  Cercftc,  c'vcquc  de  Gap,  Ton  cou  lin  ger-  \ 
main,  fils  à' AngeUq»eàcwdx\c^.,  mentionné  ey-dejpuo.  278.  fucconleiller  Se  chanbcllan 
du  roi  Louis  XII.  fit  hommage  au  pape  Alexandre  VI.  le  7.  février  1499.  de  fes 
terres  de  Roubion,  de  la  troilicme  partie  de  la  terre  des  Taillades,  d'une  partie 
des  terres  de  Maubec  Se  de  Lagncs ,  obtint  du  roi  au  mois  de  novembre  de  la  mê- 
me année,  confirmation  des  privilèges  Se  franchifes  de  (es  terres  de  Cercftc,  Mont- 
juftin  Se  Vitrolles ,  atlilcscn  Provence,  laifla  par  fon  teftament  du  17.  oftobre  1  j4y. 
à  Gafptrd  (on  fils  aine,  les  biens  de  la  fucceftiondc  Forcalquier,  Se  par  fon  codi-  B 
cile  du  17.  Avril  1546.  inftitua  Ememond  ,  {les  titres  le  nomment  Anymon)  fon  hé- 
ritier univetfcl,  avec  divers  degrez  de  fubftitution ,  entr'autres  en  faveur  de  Margue- 
rite de  Brancas  (à  fille. 

Femme,  lSABEAUdc  Montauban,  dclamaifon  d'Agoult,  baronne  de  S.  André'  «Se 
de  la  vallc'e  de  Beauchamp  ,  fille  de  Claude  de  Montauban,  bâton  de  S.  André,  fei- 
crveur  de  S.  Julien  ,  de  Bcaufdiner  ,  de  la  Roche  ,  du  Villard  ,  Se  de  Catherine  de 
Pierre  (  élus)  de  Pctra,  fa  première  femme,  fut  mariée  le  21.  février  ijoi. 
I.  GASPARD  de  Brancas,  baron  de  Cercftc ,  qui  fuit. 

1.  André'  de  Brancas,  Icigneur  de  Bcaumont  ,  croit  mort  (ans  alliance  lors  du 
teftament  de  fon  pere. 

3.  ENNEMOND  de  Brancas,  baron  d'Oifc,  doù  dcfcendcntles  ducs  de  Villars- 
Brancas  Pairs  de  France,  rapportez  «- après  §.  fil.  G 

4.  Maugubritb  de  Brancas,  mariée  à  J  ean  de  Pontevcz,  comte  de  Carces ,  lieu- 
tenant de  roi  Se  grand  fcncchal  de  Provence  en  1^7.  L'état  Je  la  Provence  du 


IV. 


<n  IJ72. 


1. 


V. 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.    VILLAKSERANCAS.  zli 
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V. 

ASPARD  de  Brancas  Se  de  Forcalquier ,  baron  de  Ccrcftc,  feigneur  de  Ville- 
V  T  neuve,  croît  mort  lors  du  reftament  de  ion  perc  en  1545. 

Femme,  FRANÇOISE  d'Ancezunc , fille  àcjea» d'Ancezune  ,  chevalier  feigneur 
de  Cadolct,  baron  de  Cadcrou Ile ,  bailli  de  Gevaudan,  lieutenant  gênerai  de  l'artille- 
rie, &  de  Marie  de  CrulTol-Uzcs ,  fut  mariée  le  11.  may  1534.  &  étoit  veuve  en  1J45. 

1.  JEAN  de  Brancas,  baron  de  Ccrefte  ,  qui  fuit. 

2.  Isabeau  de  Brancas,  nommée  au  teftament  de  Ton  aycul,  fût  la  première  fem- 
me de  Claude  de  Villeneuve ,  baron  de  Vcncc ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  gou- 
verneur de  Draguignan  &  de  G  rafle,  qui  fc  remaria  le  19.  janvier  îçtfi.à  Fran- 
çeifede  Grimaldi  d"  Amibes ,  fille  de  Ga/pard  Grimaldi  II.  du  nom ,  feigneur  d'An- 
tibes ,  &:  de Jeanne  de  Quiqucran-Bcaujcu. 

3.  Jeanne  de  Brancas,  cpoulacn  1560.  Claude  Je  Grafle,  comte  du  Bar. 

4.  Madelbne  de  Brancas ,  mariée  i°.  le  10.  janvier  1J70.  à  Efiienne  de  Manton, 
-   feigneur  de  Montboncau  en  Dauphinc ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  dont  elle 

«oit  veuve  en  1578.  20.  le  jo.  avril  1585.  à  Jean  de  laCepcdcs  feigneur  d'Ai- 
gladcs,  premier  prefident  de  la  chambre  des  comptes  à  Aix. 

VI. 

JEAN  de  Brancas  &  de  Forcalquier,  baron  de  Ccrcftc,  fut  inftitué  héritier  par 
GMchcr  de  Brancas  IL  du  nom  ,  (on  ayeul ,  fervit  fous  le  règne  d'Henri  le  Grand  dans 
les  guerres  de  Provence  ,(e  diftingua  principalement  à  la  bataille  de  Vinon,  où  il  mé- 
rita que  le  roi  l'honora  de  l'épcc  que  fa  majefté  portoit. 

Femme,  CAMILLE  Grimaldi,  fille  de  Gafpard  Grimaldi  IL  du  nom  ,  feigneur 
d'Antibes ,  de  Cagnc  6c  de  Corbons,  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Michel,  Se  de  Jeanne 
de  Quiqucran- Bcaujeu,  fut  mariée  le  19.  novembre  15*3.  Voyez  terne  IV.  de  cette 


>/"»?•  494- 

HENRY  de  Brancas  «c  de  Forcalquier,  baron  de  Ccrefte,  quifuft. 

VIL 

HENRY  de  Brancas  &  de  Forcalquicr  L  du  nom,  baron  de  Ccrefte,  mort  en 

Femme,  RENE  E  d'Oraifon  ,  fille  à' André  d'Oraifon  ,  baron  de  Boulbon  &:  de 
Livarot,  &  de  Jeanne  d'Arecs,  dame  de  Livarot,  mariée  le  a.  juin  itfoj. 
1 .  HONORE'  de  Brancas  &  de  Forcalquier ,  baron  de  Ccrcftc ,  qui  fuit. 
1.  Toussaint  de  Brancas,  feigneur  du  Caftelct ,  dit  l'abbé  de  Ccrcftc,  mort  le 
9-  Septembre  1700. 

3.  FRANÇOIS  de  Brancas,  baron  de  Vitrolles,  a  eu  pofterité  rapprtee  ci-aprû 
§■  IL 

4.  Marcuemte  de  Brancas,  femme  de  Sextins  d'Efoalis,  baron  de  Bras  &  d* An- 
fou  is. 

y.  Anne  de  Brancas,  femme  d'Henry  Porcelet , feigneur d'Ubaye. 
6.  N ...  de  Brancas,  mariée  à  N  . . .  Suarcz,  feigneur  d'Aulan,  croit  veuve  en 
I7U. 


Tme  K 
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vin.  A 

HONORE'  de  Brancas  8c  de  Forcalquier,  baron  de  Ccrefte  Se  de  Villeneuve, 
eut  divers  emplois  confiderablcs  dans  les  armées.  Son  âge  Cx  fes  indifpofitions 
l'avant  oblige  de  le  retirer,  il  fervit  honorablement  dans  la  province ,  fut  fait  gouver- 
neur de  la  ville  d'Apt,  reçut  en  une  lettre  du  roi ,  par  laquelle  la  Majeftc  lui 
temoignoit  combien  clic  étoit  contente  de  fes  ferviecs,  Se  en  reçut  une  autre  tres-ho- 
norablcdupapc  Alexandre  VII.  le  14.  août  i<5ts. 

I.  Femme,  MA  RIE  Adhemarde  Montcil ,  fille  de  Z^V-ftaiww  Adhcmar,  de 
Monteil ,  comte  de  Grignan ,  8c  de/ etrme  à'  Ancczunc  de  Vcncjan ,  mariée  par  contrat 
<iu  2.1.  février  itfjr.  B 
HENRY  de  Brancas  de  Forcalquier,  baron  de  Ccrefte,  qui  fuit. 
H.  Femme,  FRANÇOISE  de  Cambis,  fille  de  iWdc  Cambis ,  feigneur  de  laFa- 
Jcfche,  Se  dz-Gibrulleâc  Rodulf ,  tefia  le  18.  juillet  1698. 

1.  Paul-Joseph  de  Brancas,  mort  jeune. 

2.  ANDRE-JOSEPH  de  Brancas  I.  du  nom,  marquis  de  Courbons  ,  baron  de 
Villeneuve  ,  comte  de  Rochefort  ,  a  eu  pofterne,  rapportée  aaprts  §.  III. 

3.  Gabfielle  de  Brancas,  morte  pcnlionnairc  dans  un  couvent  à  Forcalquier  cri 
Provence. 

4.  Gabfielle  de  Brancas ,  mariée  en  \dy^.^]oftph  de  Valbcllc,  marquis  de  Tour- 
ves ,  feigneur  de  S.  Simphoricn ,  président  à  mortier  au  parlement  d'Aix,  fils  de 

J etn-Biptijlt  de  Valbcllc,  feigneur  de  S.  Simphoricn  ,  de  la  Tour  &  de  Bcvons ,  ) 
marquis  de  Totirvcs  ,  Se  de  Marguerite  de  Vintimille.  C 

5.  Françoise  de  Brancas ,  rcligiculc  aux  Dames  de  S.  Barthélémy  ,  de  l'ordre  de 

5.  Dominique  à  Aix. 

1  X. 

HENRY  de  Brancas  8:  de  Forcalquier  II.  du  nom,  marquis  de  Ccrefte, 
baron  du  Caftclct  ,  Sic.  grand  lencchal  de  Forcalquier.  Ce  fut  en  fa  faveur 
que  le  roi  Louis  XI  V.  c'rigca  la  baron ic  de  Ccrefte  en  marquifat,  Se  la  (cigneurie 
du  Caftelct  en  baronie ,  par  lettres  du  mots  de  janvier  1674.  Il  mourut  à  Perncs  dans 
le  Comtatlc  ît.  janvier  1700.  r» 
Femme ,  DOROTH  E'E  de  Chcilus  de  S.  Jean ,  fille  de  Spirit  de  Chcilus ,  feigneur  ; 
de  S.  Jean ,  confeigneur  de  Venafque  8c  de  S.  Didier ,  8c  de  Jeiitne  du  Chaitcllicr ,  fut 
mariée  le  18.  avril  1671.  8:  c'toit  veuve  en  1709. 

1.  LOUIS  de  Brancas ,  8c  de  Forcalquier ,  marquis  de  Ccrefte  ,  baron  du  Caftclct, 
qui  fuir. 

z.  Fhançois-Elzear  de  Brancas ,  mort  capitaine  de  cavalerie  en  Italie. 

3.  Esprit-Joseph  de  Brancas,  colonel  d'infanterie,  mort  en  1711.  à  Paris. 

4.  Henry-Icnace  de  Brancas,  do&cur  en  Théologie  de  la  faeulrc  de  Paris,  abbô 
de  S.  Gildas  aux  bois ,  Se  de  Chambre- Fontaine ,  étoit  aumônier  du  roi  en  17 1 2..  8c 

a  été  fâcre  cvêque  de  Lizicux  au  mois  de  janvier  171J.  E 
y  Paul-Esprit  de  Brancas ,  cornette  de  cavalerie,  fut  tué  à  la  bataille d' A Imama 
en  Elpagne  en  1707.  étant  aide  de  camp  de  Louis  de  Brancas  fon  frerc  alors  ma- 
rcchal  des  camps  des  aimées  du  roi. 

6.  Jean-Baptiste* Antoine  de  Brancas,  docteur  en  théologie  de  la  faculté  de 
Paris,  fut  fait  aumônier  du  roi  le  25.  Septembre  17 17.  abbé  de  S.  Pcrc  de 
Mclun  le  6.  novembre  miv3nt,  agent  gênerai  du  clergé  en  1720.  &  1725.  Se 
concilier  d'état,  nommé  cvêque*  de  la  Rochelle  le  17.  avril  Se  facré  le  zt. 
octobre  172J. 

7.  Bufile-Hyacinthe-Toussaint  de  Brancas,  Ait  le  comte  de  Ccrefte ,  ca-  P 
pitainc  de  Cavalerie ,  reçu  chevalier  de  S.  Lazare  en  J717.  fut  nommé  en  1725. 
plénipotentiaire  du  roy  en  Suéde,  8c  au  mois  de  Septembre  1727.  l'un  des 
minilires  plénipotentiaires  au  congrès  de  Soillbns. 

8.  Jeanne-Marie  de  Brancas  ,rcligicufcà  l'abbaye  de  fainteCroix  d'Apr,  morte.  ' 
Anne-Therese  de  Brancas,  mariée  à  Pkrre-BdltAzv  de  Fogaflcs,  feigneur 

de  la  Bjltic,  lequel  fut  nommé  envoyé  du  roi  à  Florence  en  1716.  Se  n'eft 
parti  qu'en  17 ir. 

10.  JvJakie-Therese  de  Brancas,  mariée  à  François  Ctnielm  Roland  ,  marquis 
de  Roillanettc. 
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»     11.  Rene'e-Elizabeth  de  Brancas,  rcligicufc  aux  dames  de  fainte  EUzabcthà 
l'iflc  au  Comtat,  morte. 
12.  HBNRiETTf-DoROTHE'E  de  Brancâs ,  a  epoufe  en  1717.  N.  Chanoux ,  itt 
le  marquis  d'Agou le. 

15.  Henriette-Marie  de  Brancas,  rcligicufc  aux  dames  de  fàintc  Elizabcth  à 
rifle  au  Comtat. 

I  X. 

1  OUÏS  de  Brancas ,  des  comtes  de  Forcalquier,  marquis  de  Ccrcftc,  dit  le 
marquis  de  Brancas,  baron  du Caltcllet-de-Villbrs, (eigneurde  Robion  ,deVi- 
E  trollf  s ,  de  Montjuftin  &  de  Juviû,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  &  de  latoifon  d'or,  com- 
mandeur de  celui  de  S.  Louis,  confeillcr  d'état  d'épéc ,  lieutenant  gênerai  des  armées 
du  roy,  &  lieutenant  gênerai  au  gouvernement  de  Provence,  ondoyé' le  j?.  &  batiic 
le  20.  janvier  1672.  commença  a  fervir  dans  les  mou fqueta ires  en  1689.  fit  la  cam- 
pagne de  1690.  avec  monfeigneur  le  Dauphin  en  Allemagne,  accompagna  le  roi 
Louis  XIV.  au  fiege  de  Mons,  entra  dans  la  marine  en  1692.  &  y  (crvir  pendant 
lept  ans,  fur  les  vailleauxouliir  les  galères,  en  qualité  d'enfeigne  èc  de  lieutenant, 
dcicendità  terre  avec  les  troupes  de  débarquement  aux  iîegesdcRoic,de  Palamos& de 
Barcelone  en  1 694. 1695. &:  1697.  iiobt  n:  du  roi  en  1699.  l'agrément  de  mettre  de  camp 
du  régiment  d'Orléans  infanterie,  &  en  fut  pourvu  le  1  y.  juillet  de  la  même  année,  entra 
en  1702.  dans Kcifcrvert avant  lefiegc,  pendant  lequel  il  fut  blcflc,  y  commanda  une 
fortie  avec  tant  de  fuccés,  que  le  roi  le  fit  brigadier  par  une  promotion  particu- 
lière, dont  le  brevet  du  4.  juin  1702.  luy  fut  envoyé  avant  la  reddition  de  la  place, 
où  il  en  fit  les  fondions  ;  acheva  cette  campagne  en  Flandres  avec  le  duc  de  Bour- 
gogne, fit  celle  de  1703.  fous  le  maréchal  de  Villcroy,  fut  envoyé  avec  un  déta- 
chement de  l'armée  ,  commandée  par  M.  de  Pracontal ,  pour  joindre  le  maréchal  de 
Tallard  devant  Landau,  fuivit  le  roi  d'Efpagnc  à  la  campagne  de  Portugal,  fut 
fait  maréchal  de  camp  le  it>.  oftobre  1 704.' détaché  avec  uo  corps  de  troupes  en 
1705.  pour  le  ficge  de  Gibraltar,  en  1706.  pour  le  fiege  de  Barcelone  par  le  roi 
d  Elpagnc  ,  en  1707.  pour  joindre  l'armée  Ffpagnolc  fur  les  frontières  de  Portugal , 
&  chargé  par  le  marquis  de  Bay,  delà  conduite  du  fiege  de  Cioudad  Rodrigo.  Il  fut 
nomme  à  la  fin  de  cette  année  envoyé  extraordinaire  du  roi  à  Madrid,  comman- 
deur de  l'ordre  militaire  de  S.  Louis,  avec  une  peniion  de  trois  mille  livres  le  8.  may 
1709.  lieutenant  gênerai  dc<  armées  de  fa  majelte  le  19.  mars  1710  fetvit  en 
xette  qualité  pendant  la  même  année  dans  l'armée  de  RoulVilton ,  commandée  pac 
le  duc  de  Noaillcs,  &  la  commanda  pendant  le  voyage  que  ce  gênerai  fîtenEfpa- 
vne.  Il  fut  fait  le  12.  février  171 1.  gouverneur  de  Gironne,  dont  il  foutint  l'année 
luivante  le  blocus,  durant  huit  mois  &  cinq  jours  ,  nommé  chevalier  de  la  toifon 
d'or  par  le  roi  d'Elpagnc.au  mois  de  février  1713.  ambalTadcur  extraordinaire  en 
Elpagnc  en  1714.  conlcillcr  au  confcil  du  dedans  du  royaume  en  171$.  &  chargé 
£  alors  de  la  direction  générale  des  haras  du  royaume,  qui  lui  a  été  conlcrvce  après 
la  (upprclfion  des  coufeils,  lieutenant  gênerai  au  gouvernement  de  Provence,  le 
trois  juillet  1718.  conlcillcr  d'état  depec,  le  trois  avril  17 19.  a  tenu  les  états  de 
Provence  en  1720.  fut  envoyé  en  cette  province  en  172  1.  pour  appaifet  les  trdùblcs 
■■que  la  contagion  y  avoit  ciufcz,  frit  chevalier  des  ordres  du  roi  le  3.  |uin  1724. 
c<  nommé  ambaflàdcur  extraordinaire  en  Elpagnc,  le  t.  novembre  1727.  11  a  été 
pourvu  du  gouvernement  du  Ncuf-BtïlTàc  au  mois  de  janvier  1729. 
*  Femme, EL1Z  ABETH-CHARLOTTE-C  AND1DE  de  Brancas,  fille  de  Louis- 
ir,mceii  de  Brancas,  duc  de  Villars,  &  de  Louife-Gahermt- Angélique  de  Fautcreau  de 
Mainicrcs  fa  rroifiémc  femme,  fut  mariée  par  contrat  du  24. janvier  1696. 

1.  Louis-Bufile  de  Brancas ,  dit  U  comte  de  Foralqxitr  ,  lieutenant  gênerai  au 
p         gouvernement  de  Provence ,  en  iurvivanec  de  ton  père. 

2.  Chafles-Francois  de  Brancas,  dit  U  marquis  de  Certflt. 

3.  Louis-Paul  de  Ikancas  ,  reçu  chevalier  de  Malte  de  minorité. 

4.  Franco ist-Gabr t  f  lle  de  Brancas  ,  mariée  par  contrat  du  30.  may  iT^J- 
à  Français- Louis  le  Tcllicr  de  Rcbcnac,  nurquis  de  Louvois ,  feigneur  de  Mci- 
viilc  &l  d'Arcv ,  du  le  marquis  de  Souvré  ,  lieutenant  gênerai  au  gouvernement 
de  Navarre  éc  pays  de  Bearn,il  cil  fils  de  Louis- Nstoks  le  Tcllicr  de  Rcbenac  , 
marquis  de  Souvré  &  de  Louvois ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  maître  de  iagar- 
detobe ,  &  lieutenant  général  pour  Sa  Majelte  au  gouvernement  de  Bcatn  &  de 
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Navarre,  &  de  Cttherme-chahtttàt  Pas-Fcuquieres ,  comtcflc  de  Rcbcnac.  Elle  ' 
mourut  en  couches  le  jeudy  26.  octobre  1724.  dans  la  vingt-  unième  année  de  A 
fon  âge. 

j.  N.  de  Bran  cas  ,  religieufc  à  la  vifitation  du  fâuxbourg  S.  Germain ,  où  elle  a 
lait  profeflion  le  2.6.  novembre  1715. 


MARQUIS  DE  COURBONS. 

COMTES  DE  ROCHE  FORT* 
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I  X 

i\  NDRE'-JOSEPH  de  Brancas  I.  du  nom  ,  marquis  de  Courbons  ,  comte  de 
/"\Rocbcfort,  feigneurde  Vitrollcs ,  de  S.  Roman,  Sec.  fils  aîné  d'HONORE'  de 
Brancas  de  Forcalquier,  baron  de  Ccrcftc  &  de  Villeneuve  ,  &  de  FRANC.OISE 
de  Cambis  fa  féconde  femme  ,  mtntitnmtz,  ci-dtvutt  p.  182.  vendit  la  feigneurie  de 
Vitrollcs  à  £«w  de  Brancas  fon  neveu  ,  tut  premier  conlul  de  la  ville  d'Aix  en  1690. 
gouverneur  de  Bcaucairecn  février  1697. &  y  mourut  au  mois  de  juin  170$.  ayant  fait 
ion  tcuament  le  4.  du  même  mois. 

I.  Femme,  URSULE  de  Porcelet,  fille  d'Henry  de  Porcelet,  marquis  d'Ubayc, 
&  de  Ltuift  d'Albenas ,  tut  mariée  le  5.  aouft  1683.  mourut  au  mois  de  décembre 
tjot.  après  avoir  fait  deux  teftamens,  l'un  le  3.  leptembre  1704.  &  laucrc  le  12. 
décembre  1706. 

1.  ANDRF-JOSEPH  de  Brancas  II.  du  nom,  marquis  de  Courbons,  qui  fuit. 

2.  Antoine-Thomas  de  Brancas  ,  chevalier  de  Malte  ,  capitaine  de  cavalerie 
dans  le  régiment  de  Berry ,  puis  colonel  du  régiment  d'Aunis  infanterie,  que 
le  roi  lui  donna  après  la  (ortie  du  fiege  d'Aire  en  1710.  où  il  te  diftingua  lous 
*M.  le  comte  de  Guebriant,  lieutenant  gênerai ,  il  fut  tait  brigadier  des  armées 

du  roi  le  3.  avril  171  j. 
II.  Femme,  N.  de  l'Arche. 

.Henri  de  Brancas ,  chevalier  de  Malte ,  colonel  du  régiment  d'Aunis  en  1708, 

X. 

A  NDRE'-JOSEPH  (  tlits  Louis  )  de  Brancas  II.  du  nom  ,  marquis  de  Cour- 
/\bons ,  comte  de  Rochefort ,  feigneur  de  S.  Roman  ,  &c.  fut  fait  gouvcrncui  de 
Bcaucairc  en  décembre  1709. 

Femme,  JEANNE  Tache,  fille  de  N.  Tache,  &  de  N.  Roux, mariée  en  1717' 


B 
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BARONS  DE  VILLENEUVE- 


D'dx.ur  ,  4M  pal 
d'argent  tbargi 
de  mis  tturs 
erenelies  degueu 
les ,  tKtmpjgtit 
de  quatre  fattet 
de  lien ,  affren- 
tées  d'er  ,  tutu- 
vantes  des  deux 
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A  VIU 

FRANC.OIS  de  Brancas  .baron  de  Vitrolles,  &de  Villeneuve  en  Provence,  .rroi» 
ficme  fils  d'HENRY  de  Brancas  &  de  Forçai  quicr  I.  du  nom ,  baron  de  Ccrefte, 
«f,de  RENE'E  d'Oraifon, meniiânnez.  ci-ievant  p.  18 1.  fervit  long-temps  en  qualité 
d'aide  de  camp  fous  Gallon  de  France,  &  fous  les  ducs  d'Angoulêmc&de  loyeufe  ,fit  le 
31.  aouft  1666.  à  Avignon  fon  teftament  pat  lequel  il  inftituala  femme  Ion  heritiere, 
&  ordonna  que  fi  elle  deecdoit  fans  enfans ,  &  fes  cnfàns  (ans  enfans,  la  terre  Se 
jurildiâion  de  Villeneuve,  (ûc  en  Provence ,  parviendrait  à  Henry  de  Brancas  fon  ne- 
&  vcu.  Il  mourut  le  3.  feptcmbrc  fuivant,  &  fon  corps  fut  porte  à  (a  terre  de  Ville- 
neuve, où  il  cil  enterré  dans  une  chapelle,  qu'il  avoit  ordonné  dans  fon  teftament  de 
faire  bâtir  fous  le  titre  de  Notre-Dame  des.  lept  douleurs ,  ce  que  la  femme  exécuta 
l'année  de  fon  deuil- 
Femme  ,  HELENE  Aymori ,  fille  de  Gafpard  Aymon ,  &  de  Marguerite  Bonneau, 
Tut  mariée  par  acte  du  30.  o&obte  1S47.  fit  fon  teftament  le  3.  &  un  codicile  le 
4.  oftobre  1684.  &  mourut  le  1  3.  du  meme  mois. 

1.  Joseph -Gaspard  de  Brancas  ,  fut  cotnerte  dans  le  régiment  du  ptince  de 
Hatcourt  le  ij.  février  167 3  &  mourut  à  Mons,fans  pollcrité. 

2.  Toussaint  de  Brancas,  mort  à  Avignon  le  13.  octobre  16 66. 
C      5.  HENRY  de  Brancas , baron  de  Villeneuve,  qui  luit. 

~       4.  Marie-Marguerite  de  Brancas ,  mariée  le  17.  avril  166%.  à  Alexandre  de 
Villeneuve,  baron  de  Vcnce,  mourut  à  Avignon  en  1713. 
j.  Se  6.  Marie  &  Madelehe  de  Brancas,  mortes  en  bas  âge. 
7.  Anne-Gabrielle  de  Brancas,  nec  le  18.  janvier  \6b6.  fut  mariée  le  19. 
décembre  1687.  à  français  Qiicnin  de  Suares  ,  feigneur  d  Aulain  &  de  Poét. 

1  X. 

D  1  TENRY  de  Brancas ,  baron  de  Villeneuve  ,  ne  le  9.  juillet  1*59-  viguirt  d'À- 
I~ |vi<monen  1692.  premier  conful  de  cette  ville  en  1701.  «£  de  celle  d  Aix  en 
*of  mourut  le  10.  février  1716.  ayant  fait  fon  teftament  le  11.  may  1689.  & 
a  cté  enterré  dans  la  chapelle  des  Brancas  aux  Dominicains  d  Avignon. 

Femme  LOUISE  de  l'orcelet-d'Ubayc  ,  dame  de  Laudun ,  fille  d'Henry ,  marquis 
d  Ubavc,  Se  de  Louife  d'Albcnas ,  fut  mariée  le  18.  novembre  1681. 

1.  Henri-Josei-h  de  Brancas ,  mort  à  Avignon  le  16.  (eptembre  17»  1.  age  de 
vinct-cinq  ans ,  fût  enterré  aux  Jacobins.  ...  .,cr 

2.  Louis-Toussaint  de  Brancas,  capitaine  des  gardes  de  la  reine  douairière  d  M- 

paenc,  veuve  du  roi  D.  Louis  L 

Y  \m<  V.     '  C  4 
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3.  àhdre'-Louis  de  B  rancis,  mort  jeune  à  Laudun.  ^ 

4.  Antoine-Thomas  de  Brancas,  lieutenant  d'inùnterie  dans  le  régiment  d'Au- 
nis,  mort  à  Douay  le  11.  novembre  1711. 

j.  Louis-François-Toussaint  de  Brancas  ,  mort  jeune  à  Laudun. 

6.  Henri-Cesar-Raimond-Hiacinthe  de  Brancas ,  dit  le  biron  de  Lafitars , 
ne'  le  ji.  may  1^98. 

7.  Joseph-Laorenx-ViNCEnT  de  Brancas,  dit  tabbè  de  Broutas , , né  le  5.  avril 
1700. 

8.  Andre'-François  de  Brancas  ,  dit  Sti/daJJin,  né  le  12.  juin  1701. 

9.  N.  de  Brancas ,  mariée  à  Pierre  de  Bunaudde  Lubieres  ,  (eigneur  de  Roque» 
marc  i  ne  ,  d'AurciUe  &  du  Brcuil  ,  reçu  concilier  au  parlement  d'Aix  ,  le  7. 
o&obrc  17 18.  B 

10.  Helehe-Therisb  de  Brancas  ,  née  le  14.  octobre  1*82.  fut  mariée  au  mots 
de  mars  1710.  à  j'ujhn  d'Allier  ,  baron  de  Montfaucon. 

11.  Marie-Marcuerite  de  Brancas  ,  née  le  9.  avril  1684.  prit  l'habit  de  re- 
ligicule  aux  dames  de  S.  Laurent  d'Avignon,  ordre  de  S.  Benoît,  le  5.  may 
1700. 

la.  Maru-Anne  de  Brancas,  née  le  28.  juin  1685.  prit  l'habit  dans  k  même 
monaftere,  le  30.  juillet  1701. 

13.  Marie-Gabrielle  de  Brancas,  morte  jeune. 

14.  Therese-Francoisb  de  Brancas,  née  le  4.  Mars  169). 

ij.  Eulalie -Euphrosine  •  Candide -Gabrielle  de  Brancas,  née  le  23.  juin 
1*94.  rcligieufc  aux  Dames  de  fainte  Claire  d  Avignon ,  de  l'ordre  de  laint  Fran-  G 
çois ,  y  prit  l'habit  le  premier  Septembre  1708. 

16.  Marie-Therese  de  Brancas,  née  le  27.  juin  1703.  rcligieufc  aumemeroo* 
'nafterc,  y  prit  l'habit  le  27.  Avril  17 18. 

17.  Marie-Marcuerite-Gabrielle  de  Brancas,  morte  jeune. 

1  m. 

SEIGNEURS  DOISE- 

DUCS  DE  VILLARSBRANCAS. 
PAIRS   DE  FRANCE 

D'az.ut  ,  au  ftl 
d'atgeut  tbatgé 
di  trustants  ire- 
ntlits  de  gueu- 
le* ,  attmfagni 
de  quatre  faites 
de  lien,  afin* 
têts  d'er ,  mou- 
vantes des  deux 
fiants  de  l'étu. 


V. 


ENNEMOND  de  Brancas,  feigneur  &  baron  d'Oifc  ,  de  Villofc  ,  de  F 
Villars  ,  de  Beaumont ,  de  Maubcc  ,  &c.  troifiéroc  fils  de  GA  U  C  H  E  R  de  * 
Brancas  II.  du  nom,  feigneur  d'Oife,  &  d'iSABEAU  de  Montauban,  mentionnez, 
ci-devant ,  pag.  lio.  fit  plufieurs  campagnes  ,  accompagna  le  roi  Henri  IL  au  voyage 
d'Allemagne  ,  fe  fignala  aux  journées  de  Jarnac  &  de  Montcontour  en  1569.  où 
(  luivant  Noftradamus  )  il  mena  quatre  mille  Provençaux  ;  &  avoir  fait  fon  teftament 
le  7.  Novembre  1 568.  par  lequel  il  lègue  à  Catherine  de  Joycufc  fa  femme  ce  qu'il 
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^  avoit  au  lieu  de  Maubec,  &  aux  terres  de  la  Tour  de  Sabran,  de  Roubion  &  des 
Taillades  au  comté  Vcnaiflàin;  à  André-Saptijle  de  Brancas  fort  fils  puiné  la  (cigneu- 
ric  de  Villars  au  dioeele  d'Apt  ;  5t  à  Anne ,  Stlvte ,  Vicloire  &  Marguerite  de  Brancas 
fes  filles  8000.  liv.  à  chacune  t  mftituë  (on  héritier  univerfcl  Ga/pard  de  Brancas  fou 
fils  aîné,  auquel  il  (ubftituë  André- Bapttjle  de  Brancas,  &  le  fils  pollhumc  qu'il  pou- 
roit  avoir  de  (à  femme  i  à  eux  Jean  de  Brancas  Ion  neveu,  baron  de  Cereftc',  Se  fes 
en  tans  mâles ,  8c  à  leur  défaut  les  cntâns  mâles  de  Marguerite  de  Brancas  (a  fœur, 
dame  de  Carces. 

Femme,  CATHERINE  de  Joyeufe,  fille  de  Jean  vicomte  de  Joyeufe,  feigneur 
de  S.  Sauvcut  &  d'Arqués,  Ce  de  Franfoifê  de  Voiiins,  baronne  d'Arqués ,  dame  de. 
B  Puyvert  &  de  Fenouillct,  fut  mariée  par  contrat  du  18.  janvier  1553.  Se  fc  remaria 
à  Claude  Berton,  (eigneur  de  Crillon  &  de  S.  Jean  de  Voflbus,  chevalier  de  l'ordre 
du  roi,  tué  dans  un  combat  qu'il  perdit  allant  fecourir  Menorbc  le  14.  juin  1574. 
contre  Thadée  dcBafchi,  feigneur  de  Stoblon.  Elletefta  le  26.  avril  1608.  Vojnttme 
III.  Je  cette  hipire,  page  838. 

j.  Gaspard  de  Brancas,  baron  dOife,  viguier  de  Marfeillc,  fut  guidon  de  la 
compagnie  de  cinquante  lances  du  comte  de  Carces  ,  comme  U  paroît  par  fa 
quittance  pour  (es  appointemens du  19.  juin  1576.  lignée  d'Oile,  avec  les  ar- 
mes de  Brancas.  (  a  )  11  cpoula  i°.  Iruictife  Adhcmar  de  Cailelanc.  2°  Diane    (j  j  RefUm4t 
Gérard,  fille  de  Pierre  Gérard  -,  il  tclh  le  12.  avril  i«o8.  à  l'Ille  au  conuat  Ve-  G^goeui.  B»bi. 
C        naiflain,  &  y  mourut  fanspofkiiic  le  9.  juin  1020.  François  d'Agoulr,  leigneut  Ju 
de  Sault,  baron  de  Roflillon ,  par  Ion  teltametu  du  6.  Octobre  ij s 7.  l'avoit  lub- 
ftitué  en  dernier  lieu  pour  fou  héritier. 
2,  Andre'-Baptiste  de  Brancas,  feigneur  de  Villars,  amiral  de  France ,  capitaine  de 
cent  hommes  d'armes,  &  lieutenant  gênerai  pour  le  roi  aux  bailliages  de  Rouen 
&deCaux  ,  du  pont  de  l'Arche,  gouverneur  du  Havre  de  Grâce,  foutiiit  pour  la 
ligue  le  liège  de  Rouen  co.urc  le  roi  Henry  IV.temit  depuis  cette  place  à  robciuan- 
cc  de  ce  prince,  fut  fait  gouverneur  de  Rouen  &dc  Calais ,  &  pourvu  delà  char- 
ge d'amiral  de  France,  par  la  dcmilTîon  du  maréchal  de  Biron  le  ij.  apulr 
prit  léance  au  parlcmcntlc  jo.  Septembre  fuivant.  11  fut  nommé  chevalier  du  S. 
D        Elprit,  Se  cft  compris  dans  le  rote  du  9.  janvier  1 595.  Ayant  été  battu  &  pris  pri- 
fonnier  prés  de  Dourlens  en  Picardie  par  les  Efpagnols ,  il  fut  tué  de  (ang  troid 
par  l'ordre  de  Contreras  leur  commi flaire  gênerai  le  24.  juillet  1  jçy .  Son  corps 
fut  enterre  à  Rouen.  Voyez,  fort  article  dans  la  Juite  de  cette  hifloire ,  chapitre  DhS 
AMIRAUX  DE  FRANCE.  Pallior 343.  dit  qu'il  poitoit  écarlelé  au  \.rjr 
4.  de  gueules  au  pal  d'argent  charge  de  trots  tours  d  azur ,  atcoflé  de  quatre  pattes  de 
grrjfons  affrontées  dor  i  Ta  bordure  endtnt te  d'argent  ô"  dazur  .  qui  cil  Brancas  A» 
2  cr  i-  de  Joycufc  ,  pailé  d'or  ç?  dazur  de  Jix  pièces  au  chef  de  gueules  charge  de  }. 
*         hydres  d'or  contre-  écartele  de  S  Didier  ;  d'azur  au  lion  d'argent  à  la  bordure  de  gueu  - 
les  chargée  de  husê  fleurs  de  lys  dor.  Et  fur  le  tout  ,  dor  à  la  croix  fleuronnee  de 
gueules. 

3.  GEORGES  de  Brancas,  feigneur ,  puis  duc  de  Villars ,  qui  (uit. 

4.  Autre  Georces  de  Brancas,  reçu  chevalier  de  Malte  l'an  1584.  Voyez  Ihijloire 
des  chevaliers  de  Malte  par  l'abbé  de  Ver  lot ,  tome  IV.  fol.  123. 

5.  Anne  de  Brancas.  alliée  par  contrat  du  14.  janvier  1578.4 Fulcrand de  Mont* 
faucon ,  baron  de  Vifl'cc  &  d'Htcrtcfcr  eu  Languedoc ,  fils  de  Jacques  de  Mont- 
faucon  ,  &  de  Caterine  de  Boiigues. 

6.  Silvie  de  Brancas,  époufa  le  i). janvier  tj7tf.  Paul  de  Miflral  ,  feigneur  de 
p        Montdragon  &  de  Croies ,  cnfcigne  de  la  compagnie  des  gendarmes  du  comte 

de  Carces.  Il  étoit  fils  de  François  de  Miflral ,  feigneur  de  Dons  ,  &  de  Loutfe 

d'Albert.  U  conduifit  l'an  1592.  deux  compagnies  de  gens  de  guerre  au  fecours 

de  la  ville  d'Aix  affiegée  par  le  duc  d'Epcrnon ,  fut  élu  premier  conful  de  cette 

ville  l'année  fuivantci  &:  pour  la  (ccounr  dans  une  grande  diicttc  il  engagea  les        .Elâf  ^  u 

jovaiix  K  pierreries  de  fa  femme.  (  b )  p.ovmxk'wbi.  IL 

7.  Victoire  de  Brancas,  religieufc  à  fainte  Claire  d'Avignon ,  prononça  fes  vœux  p.|,(. 
le  10.  Décembre  1 574.  en  prefence  du  roi  Henry  III.  fie  de  la  reine  Mete  Cate- 
rine de  Medicis. 

8.  Marguerite  de  Brancas,  mariée  le  25.  juillet  1590.  à  Clément  de  la  Salle, 
feigneut  des  Bcdaridcs  &  de  la  Garde. 

9.  Marie  de  Brancas,  rcligieufc  à faintc  Claire  d'Avignon. 
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VI. 

tORGES  de "Brancas ,  marquis,  puis  duc  de  Villars ,  baron d'Oife,  lieutenant 
Vj  général  au  gouvernement  de  Normandie ,  gouverneur  du  Havre  de  Grâce  Se  de 
Honneur,  capitaine  de  jo.  tiommcs  d'armes,  n'eft  point  nomme  dans  le  teftamenc 
defon  perc,  mais  feulement  dans  celui  de  (a  merc  -,  donna  des  marques  de  la  valeur  & 
de  fa  conduite  en  divcrfcs  occasions  fous  le  nom  de  chevalier  d'Oife.  Pendant  les  règnes 
des  pois  Henry  i  II.  Se  IV.il  fe  trouva  avec  (on  frère  l'amiral  dans  pluficurs  expéditions 
lui  fucceda  au  gouvernement  du  Havre  de  Grâce,  fc  diftingua  à  la  journée  de  Fon- 
taine- Françoife  le  30.  juin  1595.  fut  nommé  chevalier  des  ordres  du  roi  le  12.  S 
aouft  1619.  &  fit  fes  preuves  à  Fontainebleau  le  t.  Mai  16 ?  5.  devant  Meilleurs  les 
duc  de  Montbazon ,  Se  maréchal  de  S.  Luc  commiflaircs  ;  fut  fait  lieutenant  gêne- 
rai au  gouvernement  de  Normandie  en  1616.  Se  en  rccompcnfc  de  fes  lervices  le  roi 
Louis  Xlll.  réunit  la  baronie  d'Oilc  Se  la  terre  de  Champtercier  à  celle  <ie  Villars, 
Se  érigea  le  tout  en  duché,  fous  le  nom  de  Villars,  par  lettres  du  mois  de  Septem- 
bre 1627.  rcgiltrécs  au  parlement  d'Aix  le  24.  juillet  1628.  Se  en  Pairie  par  lettres  du 
mois  de  juillet  1652.  Il  mourut  en  (on  château  de  Maubec  à  cinq  lieues  d'Avignon 
le  25.  janvier  \6^y.  âge  de  89.  ans ,  ayant  fait  fon  teftament  olographe  le  28.  fé- 
vrier I6J2. 

Femme,  JULIENNE-HYPOL1TE  d"E(trées  ,  fille  S Antoine  dEftrées  IV.  du  c 
nom,  marquis  de  Cœuvrcs  ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  grand  maître  de  l'artil- 
lerie ,  Se  de  Françoife  Babou  de  la  Bourdailierc ,  fut  maric'c  par  contrat  du  7.  janvier 
1597.  le  roi  lui  donna  30000.  écus.  t'oyez,  tome  IV.  de  cette  biftoire ,  pag.  60c. 
1.  LOUIS-FRANCOIS  de  Brancas,  duc  de  Villars,  qui  luit. 
z.  Charles  de  Brancas ,  marquis  de  Maubec  Se  d'Apilly ,  dit  le  comte  Brancas ,  prêta 
ferment  de  la  charge  de  chevalier  d'honneur  de  la  reine  Anne  d'Autriche  le  19  juin 
I6tfi.  mourut  à  Paris  le  8.  janvier  1681.  âge'  de  63.  ans  ,  Se  tut  enterré  aux 
Carmélites  du  fàuxbourg  S.  Jacques. 
Femme,  Susanke  Gantier,  fille  puînée  de  Mathieu  Garnier,  treforier  des  parties 
cafucllcs ,  cft  morte  le  3.  Novembre  1685.  ^ 
1.  Françoise  de  Brancas,  maric'c  à  Paris  le  21. février  1**7.  à  Alphoufè-Henry- 
Charles  de  Lorraine,  prince  d'Harcourt  ,  comte  de  Moi=tlaur  &  de  S.  Ro- 
maite  ,  marquis  de  Maubec  ,  baron  d'Aubenas  ,  fils  de  François  de  Lor- 
raine ,  comte  de  Rieux  ,  &  d'Harcourt ,  Se  de  Anne  d'Ornx.o,"  comtefle  de 
Monttaur,  marquife  de  Maubec ,  barone  d'AubcnaSi  fut  dame  du  palais  de  la 
reine  Maric-Thcrclc  ,  accompagna  à  Madrid  l'an  1679.  la  teinc  d'Efpagnc , 
&  mourut  le  ij.  avril  171  j.  Voyez  tome  111.  de  cette htfloirc ,j>ag.  497 . 
'11.  Marie  de  Brancas,  alliée  par  dilpcnlc  le  5- juillet  iû8o.  à  Louis  de  Brancas, 
duc  de  Villars  (on  coufin  germain. 

3.  Marie  de  Brancas,  époula  le  13.  juillet  1613.  Henry  de  Caftclannc ,  marquis  £ 
d'Ampus,  Se  étoit  veuve  en  i6jtf. 

4.  Madelbne-Hypoute  de  Brancas,  fuperieurc  Se  fondatrice  des  Urfulincs  de 
Narbonnc ,  fous  le  nom  de  fcrur  Maric-Madelcnc- 

5.  Françoise  de  Brancas ,  mdtte  jeune. 

V  I  L 

I OUÏS- FRANÇOIS  de  Brancas,  duc  de  Villars,  fit  deux  campagnes  en  qua- 
litc  de  volontaire  fous  le  comte  d'Harcourt ,  étoit  maréchal  de  camp  à  la  jour- 
née de  Lugny  en  16  jo.  lervit  en  la  même  qualité  en  îéji.  fit  enregiftrer  les  lettres 
d'c'rc&ion  du  duché  de  Villars  en  Pairie  au  parlement  deProvcncclc  1  j.  lévrier  \6ç-y. 
Se  mourut  au  mois  dottobre  1679.  F, 

I.  Femme,  M  ADELENE  -  CLAIRE  de  Lcnoncourt ,  fille  d'Antoine  de  Lenon- 
court ,  leigncuï  de  Marolles,  de  Poligny  &  de  Bidaut ,  Se  de  Marte  d'Angcnnes ,  fût  ma- 
riée par  contrat  du  21.  Décembre  1649.  Se  mourut  le  \6.  Aoult  1661.  La  reine  Mère 
Régente  lui  donna  en  faveur  de  (on  mariage  75000.  liv.  Voyez  tome  11.  de  cette  hipirc , 

pag.  68. 

IL  Femme,  MARIE-M ADELENE  Girard  ,  fille  'de  Louis  Girard,  feigneur  dé 
Villcranculc ,  procureur  gênerai  en  la  chambre  des  Comptes  4  Paris,  6c  de Mtrie 
Roycr,  lut  mariée  aumois  d'Avril  1662.  &  mourut  le  20.  Avril  1674. 

1  LorT" 
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i.  LOUIS  de  Brancas,  duc  de  Vitlars,  qui  (uit. 

i.  Louis-Etienne-Joseph  de  Brancas  ,  ne'  le  10.  Novembre  1W4.  mort  fuc 
mer. 

3.  Louis  de  Brancas,  dit  le <bevtlitr  de  Villars,  né  le  ij.  Décembre  1670.  fiitabbc 
de  Notre-Dame  des  Allcurs,  Se  mourut  le  it.  Octobre  1716. 

4.  Marie-Madeleni  de  Brancas ,  époula  le  26.  octobre  1*94.  Gabriel- Henrj  de 
Bcauvau  ,  marquis  de  Montgaugcr ,  ci-  devant  capitaine  des  gardes  du  coJps 
de  Philippe  de  France,  duc  d'Orléans  ,frc  uniqc  du  roi  Louis  XIV.  dont  .clic 
a  eu  Arme- Agnes  de  Bcauvau,  mariée  le  j.  juin  1717.  à  Agtfihm- Gajion  de 
Groflolles,  marquis  de  Flamarcns  ,  feigneur  de  Buzet ,  ci -devant  capitaine - 
lieutenant  des  chevaux- légers  de  Bourgogne  ,  brigadier  des  armées  du  roi, 
&  plulleurs  autres  filles.  Voyez,  tme  III.  de  cette htficire,p.  38t. 

III.  Femme  ,  LOUISE-CATHERINE- ANGELIQUE  de  Fautcreau  de  Mai- 
hicres ,  mariée  le  10.  feptembre  1*78.  morte  à  Paris  le  u.  février  1701.  âgée  de 
ji.  ans. 

Elizabeth-Charlotb-CaïIdidb  de  Brancas  ,  née  pofthume  au  mois  de  dé- 
cembre 1*79.  mariée  à  iMusde  Brancas,  marquis  de  Ccrcfte  ,  lieutenant  gêne- 
rai des  armées  du  roi,  6c  au  gouvernemenr  de  Provence,  chevalier  désordres 
du  roi  &  de  la  toifon  d'or ,  rtfptrté  ci-dejfus  ,/>age  283. 

VIII. 

LOUIS  de  Brancas  ,  duc  de  Villars ,  Pair  de  France  ,  né  le  14.  février  1*63. 
6c  baptifé  le  i.marsfuivant,  fut  tenu  fur  les  tbnts  de  baptême  par  le  roi  Louis 
XIV,  6c  Anne-Marie-  Louifc  d'Orlcans,  ducheilè  de  Montpenlicr,  il  obtint  le  z6,  fep- 
tembre 16S4.  commuTionde  colonel  dun  régiment  d'infanterie  ,  fous  le  turc  de  la 
province  de  Luxembourg,  fe  démit  de  fon  duché- Pairie  le  14.  decembtc  1709.  en 
faveur  de  Lms- Antoine  de  Brancas  Ton  fils  aîné  ,  et  s'eft  retiré  à  l'abbaye  du  Bec ,  le 
jour  de  S.  Michel  de  l'année  1711.  où  il  continue  de  s'appliquer  aux  exercices  de 
pieté. 

Femme  ,  M  A  RIE  de  Brancas,  fille  de  Charles,  comte  de  Brancas ,  marquis  de 
Maubcc  ,  &c.  Se  de  Suztmu  Garnier  ,  tut  mariée  avec  difpenfe  par  contrat  pafle  à 
Fontainebleau  le  2.  &  à  Paris  les  4.  &  5.  juillet  itf8o.  Le  roi  lui  fit  prcientde  100000. 
livres  pour  fon  mariage. 

1.  LOUIS-ANTOINE  de  Brancas ,  duc  de  Villars,  Pair  de  France,  qui  fuit. 

2.  Marie-Joseph  de  Brancas,  marquis  d'Oife,né  le  18.  octobre  1*87.  fut  faic 
lieutenant  des  gendarmes  dOrlcans  en  juillet  17  ij.  &  brigadier  de  cavalerie  le 
2.  fcvtiet  17 19. 

I  X. 

LOUIS-ANTOINE  de  Brancas ,  duc  de  Villars ,  Pair  de  France ,  comte  de  Mau- 
bec,  bâton  d'Oilc,  de  l'Iflc-Crumprcrcicr  ,  marquis  d'Apilly  ,  comte  de  Laura- 
guais,  chevalier  des  ordres  du  roi,  né  le  12.  aoult  1682.  fut  colonel  dun  régiment 
d'infanterie  en  mil  tept  cent  dix  ,  aide  de  camp  pour  lervir  auprès  de  Monfci- 
gneur  le  duc  de  Bourgogne  en  1708.  Il  eut  le  régiment  d'Orlcans  en  1709.&  obtint  des 
lctttes  de  furannation  pour  la  Pairie  de  Villars  le  2.  feptembre  1716.  prit  leance  au 
parlement  le  7  du  même  mois ,  cmtne  il  il  *  été  du  ti-devm  f.  270.  eù  les  pietés  qui 
tmeernent  téreeltâu  d»  duché-? atrie  de  Vilbrs  Jmt  rsftorteét,  il  a  été  fait  chevalier  des 
ordre  du  roi  le  3.  juin  1724. 

Femme,  M  A  RI  E  -  AN  G  E  L1QUE  Fremyn  de  Moras  ,  fille  de  Guil- 
bttme  Fremyn  ,  feigneur  de  Moras  ,  preïïdcnt  à  mortier  au  parlement  de  Metz  , 
envoyé  en  Allemagne  auptés  de  l'électeur  Palatin  ,  puis  en  Efpagnc  pour  faire  com- 
pliment <ur  la  mott  delà  reine  Louife d'Orlcans  ,&  de Marie- Angélique  Cadeau  :  clic 
a  etc  mariée  le  14,  décembre  1709. 

1.  Louis  de  Brancas  ne  le  j.  mars  1714. 

2.  N.  de  Brancas,  née  en  17 10.  morte  fans  avoir  été  nommée. 

3.  AdelaÏde-Looise-Candjde  de  Brancas,  née  le  14.  aval  17.11. 


Tem  V. 
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SEIGNEURS  DE  VILLOSC 
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d'ttnt  ftftt  ai- 
(emftrné  it  4. 
f  tttes  it  lien 
a.  m  (btf&  ï, 
ta  point*. 


1  L 

TE  AN  de  Brancas  ,  feigncur  de  Villofc ,  fils  de  BU  FILE  de  Brancas  ,  UX- 
J  gneur  d'Oifc  8c  de  Villofc  ,  maréchal  de  la  cour  de  Rome,  &  de  MARIETTE 
dé  Amorofis  ^mentionnez,  ti-devtnt ,  p.  ijS.futécuyer  de  René  d'Anjou,  roi  de  Na- 
ples  ,  comte  de  Provence  ,  n  ctoit  pas  encore  marié  lors  du  tcltamcnt  de  Ion  perc ,  &  fie 
le  lien  le  13.  fepeembre  1455-  par  lequel  il  élit  fa  fcpulturc  danslYglilc  de  Roquc- 
maurc,  ordonne  que  l'on  metre  fur  loi)  tombeau  fa  ftatuc  de  pierre  en  httbtt  d  homme 
noble ,  avec  ft  tôt  te  dormes  ,  &  veut  que  ce  tombeau  foie  fait  fur  le  modèle  de  ce- 
lui du  cardinal  Anglefi  ,  enterré  dans  l'cglife  des  Chartreux  de  Bauflas. 

Femme  CLEMENCE  d'Agout,  fille  de  Raymond  d'Agout,  dit  Agent  tfjgmV. 
du  nom ,  feigncur  de  Barrer ,  de  Mifon  ,  de  la  Tour-d'Aigucs,  &c.  chambellan  du  duc 
de  Bourgogne  &  de  Louis  duc  d'Anjou  II.  du  nom  roi  de  Naplcs,  de  Sicile  &  de  Je-  _ 
rutalcm  ,  comte  de  Provence  ,  8c  de  Louïfedz  Glahdcvcz,  fut  mariée  le  j.  février 
1419-  Sctefta  le  28.  juin  1488. 

1.  Nicolas  de  Brancas ,  fait  éveque  de  Marfcille  l'an  144t.  y  reçut  Ic7- may 
1447.  le  dauphin  Louis  ,  depuis  roi  de  France  XI.  du  nom,  lorlqu'il  alloit 
vifiter  par  dévotion  la  faintc  Baume.  René  roi  de  Jcrulakm  8c  de  Sicile, comte 
d'Anjou,  le  nomma  fon  procureur  l'an  1461.  pour  traiter  avec  Charles  d'An- 
jou ,  comte  du  Maine  ,  de  la  dot  &  des  conventions  du  mariage  d'Anne  de 
France  .fille  du  roi  Louis  XI.  avec  Nicolas  d'Anjou,  marquis  de  Pont-à-Mouf- 
fon.  H  mourut  le  premier  avril  1466.  Voyez.  GuLcbrifl.  eitt.  nru.tem.  1.  tel.  664,. 

2.  Bufile  de  Brancas,  chancelier  de  René  d'Anjou,  roi  de  Naplcs,  de  Sicile 8c 
de  Jerulalem  ,  eft  qualifié  mutre  d  bojiel  de  Jean  d'Anjou  I.  du  nom ,  duc  de  p 
Calabre  ,  dans  des  lettres  de  René  d'Anjou,  roi  de  Naples  de  Sicile  8c  dejeru- 
falcm  de  l'an  14,66.  qui  l'autorifent  à  recueillir  de  la  (uccclïion  de  Nicofts  de 
Brancas,  éveque  de  Marfcille,  tous  les  biens  fituez  en  Provence. 

j.  JE  AN-BAPTISTE  de  Brancas,  feigncur  de  Villofc  ,  qui  fuit. 

4.  François  de  Brancas. 

5.  Elpide  de  Brancas,  femme  de  Hugues  de  Villeneuve ,  baron  de  Vcncc  ,  tella 
en  1460. 

6.  Marcuerite  de  Brancas  ,  rmricc  à  Louis  Grimaldi  .feigncur  de  Lcvcn- 
tii ,  de  Tourcttc  ,  de  Revefh  Se  Ramplatii ,  fils  puîné  de  Pierre  Grimaldi ,  baron  ^ 
de  Bcuil.  Voyez,  tome  IV.  de  cette  htfteire  p.tge  504. 

7.  Françoise  de  Brancas,  dcccdéc  jeune. 

I  I  L 

JEAN-BAPTISTE  de  Brancas,  feigncur  de  Villofc  ,  ecuyer  de  Louis  III.  roi  de 
Naples ,  comte  de  Provence ,  eft  qualifie  tonfetller  tjr  thsmbellan  du  rot  ,  tboflelMtt 
Je  Atontferrtnt ,  dans  une  quittance  de  }0.  livres  qu'il  reçut  le  4.  juillet  1472.  pourfes 
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gages  de  chaftclain  de  l'année  147t.  Son  fceaueft  une  fa/ce  &  4.  pattes  itlitn  ,  2.  en  chef 
&  i.  en  peinte.  Il  eut  600.  livres  de  penlion  en  1477.  &  cil  qualifie  écujer  d"  écurie  a»  ,   .  Clbinet 
rfi,  dans  un  a&c  de  J481.  même  (ceau.  (4)  ^  Jc  a 

NICOLAS  de  Brancas,  lcigncur  de  Villofc  /qui  fuit,  biult, 


Je 


N 


1  v. 

ICOLAS  de  Brancas,  feigneur  de  Villofc. 

1.  CHARLES  de  Brancas,  feigneur  de  Villofc,  qui  fuie. 

2.  Pierre  de  Brancas. 

3.  Jules  de  Brancas,  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du  roi,  donna  qui- 
jj        tance  le  12.  avril  1562.  de&fo.fiv.  fur  1880.  liv.de  penlion  qu'il  avoit  par  an,  fld 

reçut  de  Raoul  Moreau ,  trefbrier  du  roi  2160.  liv.  pour  9.  mois  de  (à  penfion, 
fuivant  ia  quitance  du  14.  juillet  if  66.  elle  eft  lcclle'c  comme  la  précédente 
d'un  (ceau  en  cire  rouge,  où  cil  une fâfce  teumpâgnée  de  4.  ptttei  de  lm>  2.  du 
cejlê  dextre  &  2.  du  cejfé/ene/lre  ,  2.  en  chef  &  z.  e*  peinte,  (b)  f  *J  TtUtmt 

V. 

CHARLES  de  Brancas,  feigneur  de  Villofc. 
1.  SIMON  de  Brancas,  feigneur  de  Villofc,  qui  fuie. 
»-     i.  HoMore*  de  Brancas ,  mort  âge  de  8.  ans. 


S 


v  1. 

IMON  de  Brancas  ,  feigneur  de  VUlofc  ,  demeurant  à  Atignon  en  1622. 

1.  Charles  de  Brancas. 
i.  Pompé  e  de  Brancas. 
3.  Cabri  elle  de  Brancas ,  mariée  à  Jttthim  de  Simiane ,  feigneur  de  la  Cofte  & 
de  Chaftcauneuf,  ne'  en  160 1.  fils  de  Frtnçns  de  Simiane  II.  du  nom  ,  feigneur 
de  la  Cofte,  Se  d'Anne  de  Simiane  ,  dame  de  Chaftcauneuf.  Vejez.  tome  il.  de 
cette  bijletre  p.  254. 
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CHAPITRE  XV 


ROUANNE  ,  ville  en  Forez ,  fîtuce  fur  la  rivière  de  Loire,  a  donné  fon  nomi 
un  petit  pays ,  dit  le  Rouannois.  La  baronie  de  Rouanne  &  le  marquifat  de  Boify, 
avec  pluiieurs  autres  terres ,  furent  érigées  en  duché-Pairie ,  fous  le  nom  de  Rouannois, 
par  lettres  données  à  S.  Germain  en  Laye  le  3.  avril  1  j  19.  en  faveur  d  ARTUS  G  ouf-  G 
fier,  grand  maître  de  France.  Il  mourut  dans  le  mois  fuivant  à  Montpellier, &  les 
leitres  ne  furent  point  cnregiflrées.  Le  roi  Charles  IX.  par  fes  lettres  dattées  de  Bar- 
le-Duc  au  mois  de  may  1564.  regiftrees  le  jo  du  même  mois  ,  réunit  les  baronies 
de  la  Mothc,  S.  Romain  &  de  Rouanne  à  celle  de  Boify ,  Ce  les  érigea  en  marquifat,  fous 
le  nom  de  Boify,  pour  CLAUDE  Gouffier,  fils  d'Anus  Gouffier,  grand  écuyer  de 
France ,  avec  la  claufe  que  les  appellations  de  ce  marquifat  reffortiroient  pour  les  cas 
prciidiaux  au  prcfidial  de  Forez ,  &  pour  les  autres  cas  au  parlement  de  Paris.  Le 
même  CLAUDE  Gouffier  obtint  du  même  prince  l'érection  de  ces  terres  en  duché 
fous  le  nom  de  Rouannois,  pour  lui  &  l'es  enfans  mâles  ,  par  lettres  données  à  S. 
Maur  au  mois  de  novembre  mil  cinq  cent  foixante-fix  ,  regiftrees  le  vingt-trois  n 
décembre  fuivant.  LOUIS  Gouffier  fon  petit  •  fils  obtint  au  mois  de  leptembre 
mil  fix  cent  douze ,  &  le  8.  avril  1*20.  des  lettres  d  érection  du  duché  de  Rouannois 
en  Pairie: ces  dernières  furent  prefenteesau  parlement,  8c  n'y  furent  point  enregif- 
trecs.  Artus  Gouffier ,  duc  de  Rouannois  ;  petit-fils  de  Louis  Gouffier ,  reprelenta  le 
comte  de  Flandres  au  facre  de  Louis  XIV.  mais  ayant  enfuice  cmbrallc  l'état  ccclcfia- 
ftique,  il  maria  (a  fœur  à  FR  ANC(OIS  d'Aubullbn ,  comte  de  la  Fcuilladc,  depuis  ma- 
réchal de  France  ,  Si  lui  vendit  fon  marquifat  de  Boify  ,  &  fon  duché  de  Rouan- 
nois 400000.  livres ,  pour  lequel  ce  dernier  obtint  de  nouvelles  lettres  d'érection  en 
duché,  données  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  d'avril  1*67. regiftrées  le  30.  aouffc 
de  la  même  année  ,  puis  en  Pairie  au  même  mois  d  avril  1667.  ces  dernières  lettres 
furent  présentées  au  parlement  le  12.  aouft  fuivant,  fur  quoi  fut  prononce  unfimplc 
fort  montre.  LO  U1S-FR  ANCOIS  d'Aubullbn  de  la  Feuiiladc ,  duc  de  Rouannois ,  de- 
puis maréchal  de  France  fon  fils,  en  obtint  l'cnrcgiftrcment  le  2.  novembre  17 16.  mais 
erantmort  fans  enfans  le  19-  janvier  1725.  Ce  duché- Pairie  a  été  éteint.  Voyez. 
Us  pièces  qui  frivent  concernant  ces  différentes  e'reclions  ,  après  lefqueUes  on  donnera  la  g 
généalogie  delà  mai  fon  d'Aubuffon,  don  font  finis  les  ducs  de  Rouannois ,  Pairs  de  J 
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PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- PAIRIE 

DE    ROUAN  N  OIS- 

ttttres  de  Frmfois  I  ptrisnt  e'retlio»  de  U  baronie  de  Romrnne  &  feiffuwrU  de  teify  en 
duché  é  Parte  de  Rsttatmm ,  en  faveur  tArtus  Gouffier  grand  maître  de  France. 

Du  j.  Avril  1519. 

U  *|  T^RANCCHS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  ;  à  tous  prefens  Se  à  venir,  Salut,    mss.  i»  u  Su 
Jt^  Sçavoir  ftilons  que  nous  reduifant  à  mémoire  que  nos  prédecclleurs  rois  de  France  tu*i.  i»  •■- .  *»'■ 
ont  accoutumé  par  trés-bonne  Se  louable  raifon  élever  en  degrez  &  titres  d'honneur  les  Mf/*-?8 
mations  de  ceux defqucls ils  ont  voulu  reconnoitre  l'ancienne noblcflc  S:  prérogatives» 
Se  rémunérer  les  mérites  Se  recommandables  fervices  qu'ils  auroient  pu  rendre  à  l'érat,6£ 
pour  incirer  Se  convier  lesnobles  à  embrafler  la  vertu  &  gcneroiité,à  l'honneur  Se  tuirion 
de  cette  couronne.  A  cette  caufe ,  en  auroient  aucuns  ,  (don  leur  vertu  Se  vaillance  i 
honorez  de  charges,  commandemens ,  gouvernemens ,  illuftrez  leurs  inaifbns  dedi- 
gnitez,  privilèges,  prééminences  ,  chacun  félon  fon  mérite  ,  qualité  Se  condition, 
afin  de  perpétuer  la  mémoire  à  la  pofterité,  Se  faire  voir  comme  ils  ont  été  utils  à 

C  la  confervation  de  ce  royaume.  Ccft  pourquoi ,  conliderant  les  grands  &  ridclcs  ler- 
vices  que  dés  notre  jeunefle  nous  a  fait  en  nos  plus  grandes  «3c  plus  importantes 
affaires,  Se  clpcrons  que  par  cy-aprés  nous  fera  notre  trés-cher  Se  amé  coulin  Mef- 
firc  Arrus  Gouffier  ,  ficur  de  Boiîy  ,  comte  d'Eftampcs ,  de  Caravas  Se  de  Maule- 
vrier,  baron  desbaronies  de  Rouanne  ,  la  Mothc-  S.  Romain  Bourg  fur  Charente, 
Pallàvant  le  S.  Loup  ,  concilier  en  notre  privé  confeil ,  chevalier  de  notre  ordre , 
capitaine  de  cent  hommes  d'armes  de  nos  ordonnances ,  gouverneur  &  licutenanc 
gênerai  dans  nos  pays  de  Dauphiné ,  &  grand  maître  de  France  -,  cnfcmblc  les  fervices 

ï)  que  ceux  de  la  maiibn ,  donc  il  cft  forti  ont  toujours  rendus  aux  rois  nos  predecef- 
feurs  ,  tellement  que  nous  avons  très-grande  occalion  de  montrer  combien  nous  cfti- 
mons  la  vertu  grande,  &  recommandablcs  fervices  de  norrcdit  coulin,  non  telle- 
ment envers  lui  en  la  perfonne ,  mais  encore  accroître  fon  nom  Se  décorer  fa  mai- 
fon  de  titres ,  dignitez  Si  prééminences  qui  puillint  faire  foy  à  l'avenir  de  là  vaillance , 
probiré  ,  conduire  &  expérience  qu'il  a  toujours  eues  au  lervice  de  nos  prédcccflcurs , 
de  Nous  &  de  notre  couronne  ,  &  connoiflant  que  notredit  coulin  a  plulicurs  grands 
biens ,  (uffilans  pour  entretenir,  non  iculemenc  l'état  de  comte,  niais  aufli  de  duc, 
Se  même  que  ladite  baronie  de  Rouanne,  Se  feigneuric  de  Boify  ,  qui  conlifte  és 
terres ,  mandemens  &  feigneune  de  Rouanne ,  Boify  ,  la  Mothc- S.  Romain,  le  man- 
dement de  lervice,  le  tiers  de  S.  Haon,  &  autres  terres  de  bon  revenu  &  valeur, 

£  defqucls  font  tenus  Se  mouvenc  plulicurs  fiefs ,  rerres  &  feigneurics ,  laquelle  baro- 
nie avec  la  leigneuric  de  Boily  la  Mothc  -  S.  Romain  ,  le  maniement  de  trvicc, 
le  tiers  de  S.  Haon  ,  icclui  notredit.  coulin  dcliretoit  finguîkremcnt  être  par  nous 
érigez  en  titre  de  duché  &  Pairie  de  Rotiannois ,  avec  toutes  lc>  dépendances  def- 
dites  feigneurics  ,  terres  &  mandemens  i  lefqucllcs  (ont  peuplées  de  plulicurs  villes, 
Se  grandes  fbrcfls,  villages  «Se  bourgs,  au  moyen  dequoi  leroit  bien  railoiinablc  pour> 
les  caufes  que  dcflus ,  les  élever  &  ériger  en  plus  haut  degré  ,  Se  incorporer  en  un 
corps:  pour  ces  caufes  Se  aurres  bonnes  Se  jultcs  conûderacions  à  ce  nous  mouvans, 
Nous  ayant  le  tout  bien  &  mûrement  délibéré  avec  les  princes  de  norre  fang  Se 

t  gens  de  notre  conleil  privé  ,  Se  voulant  décorer  Se  élever  d'aucuns  grands  rares 
d'honneurs  notredit  coulin ,  ladite  maiibn  &  ladite  baronie  Se  rerres  lutdites ,  de  notre 
certaine  feience,  propre  mouvement  ,  pleine  puill'anec,  hberaliré  Se  auroriré  royale, 
avons  lcldircs  terres,  baronie  de  Rouanne,  icigneurie de  Boify , la- Mothc-S.  Romain, 
mandement  de  lervice, le  tiers  de  S.  Haon «X dépendance d'icelleitc terre, incorpo- 
rée cnlerubleen  un  territoire  ,  créé  Se  érige,  créons  &  érigeons  par  ces  prclcntcs  à 
notredit  coufin ,  (es  luccclleurs  enfans  mâies,  &  les  enfans  mâles  de  les  enfans  mâles 
qui  feront  procréez  Se  îUus  en  bon  &:  légitime  mariage  ,  en  titre  ,  nom,  dignitez, 
prééminences  tk  aurorité  de  duché  &  Pairie  ,  mouvans  de  notre  couronne ,  à  une 
limplc  Se  feule  foi  &  hommage  ,  reflortiflante  ledit  duché  directement  &:  fans  aucun 
moyen ,  à  notre  cour  de  parlement  à  Paris ,  avec  toute  telle  jurildiÉr.ion  qui  y  appar- 
Tome  F.  E  4 
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tient,  lequel  cloche  de  Rouannois  fera  dorénavant  dit,  nommé  &  appelle  le  duché 
de  Rouannois  ,  auquel  notredit  coufm  ,  fucccflcurs ,  Tes  enfans  mâles  ,  (  au  défaut  A 
defqaels  ledit  duché  fera  fujet  à  retour  à  Nous  8:  à  notre  couronne  de  France ,  comme 
terre  baillée  en  appanage)  pourront  avoir  ,  conftitucr  &  établir  perpétuellement  un 
icncchal  du  duché  fie  Pairie  de  Rouannois  ,  qui  aura  &  anquel  nous  vous  avons  donné 
telle  Se  femblablc  juridiction,  droit  de  prévention  ,  privilèges ,  degrez  d  îccllc  jurif- 
diétion  Se  autorité  dans  ledit  duché  qui  ont  fie  peuvent  avoir  fenechaux  des  ducs  Se 
Pairs  de  ce  toyatmie ,  fuivant  nos  édus  &  ordonnances,  voulant  que  les  appellation! 
<mi  proviendront  dudit  fenochal  de  Rouannois,  foient  à  nos  leuls  juges  de  notreditc 
cour  de  parlement ,  fit  non  ailleurs ,  refervez  directement  &  fans  moyen ,  faifant  inhi- 
bition fie  dcftnfes  à  tous  nos  jugos .  (ènechaux,  haillifs ,  leurs  lieutcnans,  chacun  en 
leurs  lièges ,  q'où  pourraient  rcflôrtirles  feigneuries  8c  dépendances  de  ladite  duché, 
auparavant  la  prcleocc création ,  fie  cte&ian  fur  peine  de  nullité  de  ce  qu'ils  feront  jj 
«u  cootcaux  ,  de  dorenavant  entreprendre  aucune  coonoiûance,  cour ,  ae  jmifdittion 
des  çaufes  fie  matières  dadit  duché-Pairie,  foit  en  première  kiftance ,  caufe  d'appel 
ou  autrement.  Permettons  davantage  à  notredit  coufm,  fie  aux  liens,  &  fucceflèurs 
«ofiuis  mâles  créer  fie  établir  pacticulictcmcnt  tous  autres  officiers  qui  feront  requis 
fie  neceflaircs  pour  l'exercice  de  la  jurifdiction  dudit  duché- Pairie,  comme  à  b  qualité 
fie  dignité  d'içelui  appartient ,  4:  que  tous  les  jufticiablcs,  ûijets  fie  vafîaux  ,  de  quel- 
que qualité  qu'ils  (oient  tenans  dudit  duché-Pairie  de  Rouannois,  foient  contraints  par 
foutes  voyes  ducs  6c  railonnabks  rendre  les  obéiflànces  fie  devoirs  ,  employans  dans 
leurs  hommages ,  aveus ,  déclarations  fie  denombremens  les  qualitez  de  notredit  coo- 
In  au  titte  de  duc  fie  Pair  de  France ,  fie  garder  les  formes  ducs  à  telle  qualité,  pour 
dudit  duché- Pairie  de  Rouannois,  jouir  par  notredit  coufin  ,  fes  hoirs  enfans  maies , 
perpétuellement  ,  au  nom ,  titre,  honneurs  ,  droits,  jurifdittion  ,  rcllort ,  territoire,  C 
foi  &  hommage  tufdit,  aut»ritcz,prcrcigativc.sdigniteï,précfliinencesenriosafTbires 
d'état,  confeils,  guerres  fie  airemblées,  fie  autres  privilèges ,  dcfqucJsjouïflcnt  les  autres 
ducs  fie  Pairs  de  ectui  notre  royaume  ,  tenans  duchez- Pairies  en  appanage  ,  (ans  en 
.    rien  referver  ni  retenir  ,  fors  ladite  foi  fie  hommage  fie  retour  dudit  duché  à  notre 
Couronne ,  ainfi  qu'il  nous  plaira ,  fie  à  nos  fucccflcurs  rois ,  à  défaut  d'hoirs  mâles ,  fie 
la  Souveraineté  en  dernier  rcllbrt  des  appellations  dudit  duchi-Pairic  à  notreditc  cour 
de  parlement  à  Paris.  Si  donnons  en  mandement  par  celchtcs  prefemes  à  nos  amez  fie 
féaux  confeillers  les  gens  tenans  fie  qui  tiendront  notreditc  cour  de  Parlement  fie 
chambre  des  comptes  à  Paris,  fie  à  tous  nos  autres  jufticiers  fie  officiers,  ou  leurs  lieu- 
tcnans ,  8c  à  chacun  d'eux  ,  fi  comme  à  lui  appartiendra  ,  que  de  notre  prclentc  D 
érection  dudit  duché  fie  Pairie  de  Rouannois  ,  fie  de  tout  le  contenu  en  ces  prefen- 
tes,  ils  fafltnt ,  fouffrent  ,  laiflent  jouir  fie  ufer  pleinement ,  paifiblement  fie  perpé- 
tuellement notredit  coufin,  fans  en  ce  lui  donner ,  ne  fouffrir  être  donne ,  ores,  ne 
pour  le  temps  à  venir,  aucun aanuy  ne deitourbiet  au  contraire  ces  prefentes,  afin  de 
perpétuelle  mémoire  fanent  enregistrer  en  notreditc  cour  de  parlement ,  chambre  des 
comptes  ,  fie  par-tout  ailleurs  qu  il  appartiendra  :  Car  tel  cil  notre  plaifir.  Et  afin 
que  ce  foit  chofe  ferme  fie  fiable  à  toujours ,  nous  avons  fait  mettre  notre  tel  àcef- 
dites  prefentes.  Donné  à  S.  Germain  en  Laye  le  troiliémejour  d'avril,  l'an  de  grâce 
mil  cinq  cens  fie  dix-neuf  Se  de  notre  règne  le  cinquième.  Signe,  FRANC.OIS.  Et 
fur  le  reply  cft  écrit ,  par  le  roi,  figné ,  Robertet.  ,  £ 

■Ltttrts  d  érttlim  des  hsrnmus  de  Bti/y,  U  Msthe-faott- Remtm    Rûfwwots,  en  mtrqmfat  de 
Bnfj  »  tn  faveur  de  Meffire  cUude  Geitffier ,  grtnd  ecujer  de  fruité. 

Du  u.  May  1764. 

CHARLES  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  :  A  tous  prefens  fie  à  venir, 
Salut.  Nos  prédeccflèurs  rois  ayant  connu  par  l'expérience  les  grands,  vertueux 
fie  recommandablcs  fêrviccs  que  les  prédeccflèurs  de  notre  trés-cher  Se  trés-amé  cou-  p 
fin  le  lieur  de  Boify ,  chevalier  de  notre  ordre ,  grand  écuyer  de  France  ,  leurs  avoient 
de  long-temps  faits  ,  memement  le  feu  lieur  de  Boify  pere  de  notredit  coufin,  tant  au 
fait  de  nos  guerres,  qu'autres  grandes  fie  importantes  charges  fi:  affaires  cfqucllcs  ils 
Tauroient  employé,  l'auraient  appelle  fie  fait  de  leur  confeil  étroit,  fait  gouverneur 
du  pays  de  Dauphiné,  Se  pourveuen  l'état  de  grand  maître  de  France,  aufqueh  ref- 
pcékivcmcnt  il  fc  ferait  toujours  fi  bien  8e  vertueufement  conduit  fit  du  tout  acquitté , 
<jue  nofdits  prédeccflèurs  en  auraient  reçu  tres-graud  contentement  :  les  veftigesdu- 
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^  quel  notredit  coufin  fon  fils  auroitfi  bien  fie  dextrctncnt  fuivi  &  imité,  que  nos  pre* 
dcccfl'cur<;  1  auraient  employé  en  fcmblables  ou  plus  grandes  charges  que  fondit  pere  , 
tnemement  à  la  conduite  des  gens  de  guerre  qu'ils  lui  commirenr  des  fes  jeunes  ans 
tant  au  camp  que  le  feu  roi  François  notre  très-cher  feigneur  fie  ayeul  avoir  devant  Pa* 
vie ,  que  depuis  en  la  charge ,  conduit»  Se  création  de  colonel  de  chevaux  légers  pre- 
miers creez  en  notre  royaume,  auquel  il  aurait  treVbien  fait  fon  devoir ,  &  en  tous 
les  autres  camps  fie  armées  qu'ils  auroient  ea ,  où  notredit  coufin  auroit  fait  fuffifante 
preuve  de  l'arK'âion  qu'il  avoit  au  bien ,  confervation  &  augmentation  de  cette  cou- 
ronne, enfàilant  lclqucls  exercices  de  guerre  auroit  été  par  deux  fois  prifonnicr  des 

jj  ennemis,  qui  aurait  meu  notredit  feu  loigneur  fie  ayeul  à  promouvoir  notredit  cou- 
fin  à  l'état  de  grand  écuyer  de  France,  8e  de  capitaine  des  cent  gentilshommes  de  no- 
tre maifon  ,  en  toutes  ïcfqucllcs  charges  &  autres  grandes  qui  lui  ont  été  commifes 
tant  pat  notredit  feu  feigneur  8c  ayeul  >  que  feu  notre  très- honoré  feigneur  fit  pere  le 
roi  Henry,  il  aurait  fait  tel  fit  fi  grand  devoir,  ainfi  que  Nous  avons  été  dûémcnc 
certifie  par  pluficurs  princes  de  notre  fang,  fie  autres  grands  feigneurs  Se  chevaliers , 
fie  que  nous  avons  dë  notre  temps  veu  par  L  effet,  que  le  voyant  chacun  jour  con- 
tinuer de  mieux  en  mieux  en  tous  bons ,  grands  fie  vertueux  effets  nous  l'avons  ap- 
proché de  Nous ,  fie  icclui  employé  aux  plus  grandes  fie  plus  importantes  affaires  de 
notre  royaume,  fie  icclui  fait  de  notre  confeil  étroit,  fie  voulant  le  tout  plus  am- 
plement reconnoitre  fie  perpétuer  les  noms  Se  mémoires  ,  fçachant  que  la  baronnie 
de  Boify  clt  de  bon  Se  grand  revenu,  Se  qued'icellc  font  tenus  fit  mouvans  pluficurs 
beaux  fie  grands  rîefstSc  laquelle  avec  les  baronniesde  laMothe-faint-Romain  &  Rouanne 

C  jointes  fie  unies  enfemble  avec  autres  fiefs ,  terres  fie  feigneuries  que  notredit  coufin 
entend  acquérir  Se  les  joindre  à  iccllc  baronnie  de  Boify,  feraient  de  bon,  grand  Se 
fuftifant  revenu  pour  entretenir  l'état  de  marquis.  Salut ,  fçavoir  faifons ,  que  Nous 
pour  les  cautes  deffus  dites  &  autres  grandes  conliderations ,  avons  par  l'avis  Se  con- 
seil de  notre  trc's-honoréc  Dame  Se  Merc,  princes  de  notre  fang,  feigneurs  Se  autres 
grands  fie  notables  pcrfbnnages  de  notre  confeil ,  fie  de  notre  certaine  feience ,  pleine 
puiilancc  Se  autorité  royale,  joint  ,  uni  Se  incorporé  *  joignons  ,  unifions  Se  incor- 
porons Iciditcs  baronnics  de  la  Mothc  -  faint  -  Romain ,  de  Rouannes ,  Se  autres  fiefs , 
terres  Se  feigneuries  que  notredit  coufin  Se  Ces  fuccefléurs  pourront  ci-aprés  acqué- 
rir ,  le  tout  montant  jufqu'à  la  fomme  de  dix  mille  livres  de  rente  chacun  an ,  à 
ladite  baronnie  de  Boify,  fie  icelle  baronnie  créé,  érigé,  décoré  fie  élevé,  créons,  cri- 

D  geons ,  décorons  fie  élevons  en  dignité  ,  nom ,  titre  fie  prééminence  de  marquifat , 
pour  être  dorénavant  dit  fie  appelle  le  marquifat  de  Boify,  fie  tenu  de  Nous  à  caufe 
de  notre  comté  de  Forcft ,  à  une  feule  foi  fie  hommage  ,  fans  aucune  mutation  ou 
accroiflemcnt  des  charges  ,  outre  celles  qui  Nous  font  dûës  d'ancienneté.  Voulons 
néanmoins  fie  Nous  plaît  que  fi  ladite  comté  de  Forcft  étoit  ci-apres  mife  hors  de 
nos  mains  ou  de  nos  fuccefléurs ,  foit  par  appanage  ,  recompenfc  ou  autrement  en 
quelque  manière  que  ce  foit ,  ledit  marquifat  fera  tenu  fie  mouvant  de  Nous  à  caule 
de  notre  couronne,  fans  qu'il  foit  tenu  ni  mouvant  dudit  comté  de  Forcft,  ledit  cas 
avenant,  duquel  audit  cas  Nous  l'avons  des-à-prefent,  comme  pour  lors  fie  dcs-lors, 
comme  dès  maintenant  di lirait  fie  defuni ,  diffrayons  fie  defunifibns  pour  être ,  comme 

£  dit  eff ,  tenu  de  Nous  à  caufe  de  notre  couronne,  fie  audit  nom  fie  titre  de  marqui- 
fat de  Boify  ,  jouir  Se  ufer  pleinement ,  paifiblement  ,  fie  perpétuellement  par 
notredit  coufin ,  fes  hoirs  fuccefléurs  Si  ayans  caufe  ,  mâles  Se  femelles  qui  feront 
tenus  ,  cenfez  >  reputez  fie  appeliez  tant  en  jugement  que  dehors  ,  marquis  d'i- 
cclui  marquilat  de -Boify  ,  à  pareils  droits  de  noblefie  ,  autoritez  ,  privilèges, 
prérogatives,  prééminence  en  faits  de  guerre,  aflcmblèes  de  nobleflc  fie  autrement, 
comme  joiuficnc  fie  ufent  fie  ont  accoutumé  jouir  fie  ufer  les  anciens  marquis  de  no- 
tre royaume,  ainfi  que  les  vailaux  fie  autres  gens  de  quelque  état,  qualité,  dignité, 
autorité  &  condition  qu'ils  foient ,  tenant  noblement  ou  roturierement  dudit  mar- 

F  quifat  de  Boify ,  quand  ils  feront  dorénavant  leurs  hommages  fie  bailleront  leurs  dé- 
nombremens  fié  déclarations  à  notredit  coufin  Je  à  fes  fuccefléurs,  les  faflcnr  5c  bail- 
lent au  nom  de  marquis ,  Se  fcmblablement  tous  les  autres  actes  fie  reconnoi fiances 
les  reputans  fie  appcllans  marquis  dudit  marquifat  de  Boify .  avons  néanmoins  permis 
fie  permettons  à  nottedit  coufin  créer  un  bailly  audit  marquilat  de  Boify,  un  lieute- 
nant ,  un  greffier  fie  le  nombre  des  fergens  requis  pour  l'adminiffration  de  la juffice, 
fit  établir  le  ilege  dudit  bailly  audit  lieu  de  Rouanne ,  auquel  iiege  reffortiront  les 
appellations  des  juges  dcldites  baronnics  8e  autres  feigneuries  qui  lerant  par  notredit 
coulin  acquîtes ,  jointes  fit  unies  audit  marquilat ,  cnlcmble  les  appellations  des  juges 
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dcsvaflauxdc  notredit  coufin  àcaufe  dudic  marquifat ,  3c  connoîtrajcdic  bailly  onfon  A' 
lieutenant  en  première  inftance  de  toutes  les  caules  civiles  &  criminelles  de  ladite  ba- 
ronnic  de  Rouanne,  fans  qu'il  y  ait  autres  juges  ni  officiers  qucles  luldits  :  les  appellations 
dudit  bailly  rellortiront ,  fçavoic  celles  qui  fuivant  nos  édits  doivent  être  jugées  en 
dernier  reflbrr  es  fic'ges  preudiaux  ,  au  fiége  p rclidial  de  Foreft  e'tabîi  à  iVoiubrilbn, 
£c  les  autres  qui  font  hors  des  edits,  dont  les  juges  prtiîdiaux  ne  peuvent  juger  en 
dernier  rcflbrt ,  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  &  ledit  cas  avenant  que  ledit 
comté  de  Foreft  fût  ci-après  mis  hors  de  nos  mains  ou  de  nos  fucccflèurs,  comtes  <3c 
feigneurs  de  Montbrifon,  aflis  audit  comté  de  Foreft  pour  appanage ,  engagemens  ou 
autrement  en  quelque  manière  que  ce  (bit,  toutes  lefditcs  appellations  rclloitiront  en  B 
jnotredite  cour  de  parlement  de  Paris ,  (ans  qu'elles  puillcnt  plus  refluai r  audit  liége 
pre'fidialde  Montbrifon,  &  que  ledit  bailly  de  Foreft  ,  Ton  lieutenant  ni  autre  juge 
quelconque  en  paillent  connoître,  ce  que  leurs  avons  interdit  &.  défendu  ,  intcrdi- 
fons  Se  défendons  par  ces  ptefentes,  par  lelqucllcs  mandons  à  nos  amez  Se  fc'aux  les 
gens  de  notre  cour  de  parlement  &  de  nos  comptes  à  Paris  ,  que  nos  prclcntes  , 
union,  incorporation ,  création  &  érection  de  marquifat  de  Botfy  ,  ils  failcnt  lire, 
publier ,  & enregiftrer ,  iccllcs  gardent,  obfcrvcnt  Sd  entretiennent ,  faflenr  garder» 
obfcrver  &:  entretenir ,  &  notredit  coulin ,  (es  hoirs  &  lucceflëurs  tant  mâles  quo  fe- 
melles, joiiir  &  ufer  pleinement ,  pailiblcmcnt  &  perpétuellement  &  à  toujours,  cef-  ç 
fans  &:  taifàns  ce  (1er  tous  troubles  &  cmpcchcmcns  à  ce  contraires.  Car  tel  elt  notre 
plailir,  nonobftant  quelconques  édits ,  ordonnances ,  rcflritlions  ,  mandemens,  defen- 
les  &  lettres  à  ce  contraires,  &  afin  que  ce  loit  choie  ferme  &:  fiable  à  toujours  nous 
avons  fait  mettre  notre  feel  à  cefditcs  prefentes ,  lauf  en  autres  choies  notre  droit  &c 
l'autrui  en  tout.  Donné  à  Bar  le  duc  au  mois  de  Mav  l'an  ce  grâce  mil  cinq  cens 
foixante-quatre  ,  &  de  notre  règne  le  quatrième.  Signe,  CHARLES.  Et  au  repli  cft. 
écrit,  par  le  roi,  la  reine  la  Mcrc  prelèntc.  Signé,  Robertet. 

Et  à  côte  cft  éctit ,  le  fia  Jtmilster ,  pubticata  &  rcgijlrata  audito  frotta stère  gênerait  in 
uanera  ratitnum  rtgurttm  ,  prutt  in  regiftr$  conttnetur  duedecimadte  Junii  snr.o  fipradtefo.  |x 
Signé,  de  Baugy.  Avec  paraphe. 

Et  à  côté  eft  encore  écrit,  lecla^  publient*  à- regiflrata  audito  preeuratere  gênerait  ré- 
git in  bis  au*  pertinent  ad  tituium ,  htnerem  ejr  dignttatem  marehimaïus  ,  dumtaxat  drprout 
tu  arrefi»  h*dte  continetur  Parijii  m  parlamento  tredeetma  die  Mm  ,  trine  Dtmint  1564. 
Signé ,  D  u  Tiuet,  avec  grille  ôc  paraphe.  Et  fccllécs  du  grand  fecau  de  cire 
verte. 

Jrrejl  denregifirement  tu  parlement  fur  Us  lettres  de  vérifient  m  du  marquifat  de  Bùijy. 

Du  17.  May  1564. 

E 

Extrait  des  regiftres  d»  Parlement. 

VEU  par  la  cour  les  lettres  patentes  du  roi  en  forme  de  chartics  données  à  Bar 
le  Duc  au  mois  de  May  prêtent  mois ,  (bufligne  CH  ARLES  ;  Et  fur  le  rep/ypat 
le  roi  &  la  reine  fa  mcrc  prclente,  Robert.  Et  par  lelqucllcs  &:  pour  les  caules  y 
contenues  ,  ledit  feigneur  a  joint ,  uni  Ce  incorporé  les  baronnics  de  ta  Mothe  -  (aine 
Romain ,  de  Rouanne  &  autres  riefs ,  terres  &  feigneurics  que  Mcflîrc  Claude  Gout- 
fier  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  feigneur  de  Boify  ,  &  grand  écuyerde  France,  &  fes 
Aicceflcurs  pourront  ci-aptes  acquérir,  le  tout  montant  julqu  à  la  fommede  dix  mille 
livres  tournois  de  rente  avec  la  baronnie  de  Boify ,  &  iccllc  baronnic  créée ,  érigée , 
décorée  &  élevée  en  dignité ,  nom ,  titre  &  prééminence  de  matqnifat ,  pour  etre  F 
dorénavant  appellée  le  marquifat  de  Boify,  comme  plus  nu  long  le  contiennent  lefdi- 
tcs lettres  de  l'ordonnance  de  ladite  cour,  communiquées  au  procureur  gênerai  du 
roi ,  fes  concluions  fur  ce  :  la  matière  mile  cndcltbcrarion  ,  &  tout  confédéré  ,  ladite 
cour  a  ordonné  &  ordonne  avant  que  de  procéder  à  la  vérification  de  rout  le  contenu 
clditcs  lettres ,  qu'il  fera  informé  d  office  à  la  requerc  du  procureur  gênerai  du  roi , 
lur  l'intérêt  fli  diminution  que  le  roi  peut  avoir  en  iaifant  ladite  érection,  pour  l'in- 
formation vue  en  être  ordonne,  &  cependant  par  provilion  ordonne  que  Iddircs  let- 
tres feront  lues,  publiées  &  cnrcgiflrécs  es  regiftres  pour  jouir  par  ledit  licur  Goufficr 
de  l'effet  &  contenu  en  iccllcs  pour  le  regard  du  nom  Se  titre  dudit  marquifat  de 

Boify. 
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A  Boify  feulement.  Fait  en  Parlement  le  vingt-feptiémejour  de  May  l*an  mil  cinq  cent 
foixante-quatre.  Signé  par  collation  Bûche'  ,  avec  paraphe 

Er celte»  de  U  Bartnie  de  Rouannois  en  duthi  par  le  roi  Charles  IX.  en  ftvemr  de  CUude 

Couper,  mtrquis  de  Boify. 

CHARLES  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France,  à  tous  prefens  8c  advenir, 
Salut.  Comme  les  rois  de  France  nos  prédecerteurs  de  très- louable  mémoire, 
entr'aimes  moyens  qu'ils  ont  ordinairement  tenus  pour  inviter  la  noblcflc  de  France 
à  s'employer  à  l'entreprile  de  hauts  faits  d'armes,  tant  pour  la contctvation  que  pour 
B  laccroillement  ,  augmentation  &  honneur  de  cette  couronne  ,  ont  honore  au- 
cuns de  grandes  charges ,  telles  qu'ils  ont  efkimé  être  condignes  à  leurs  perfonnes  3c 
vaillances  ,  8c  à  la  maifon  dont  ils  font  iflus ,  iceux  tenus  aupiés  d'eux  en  grands 
lieux  &  états ,  faits  participans  de  leurs  affaires  ,&  élevez  en  titres  &  prééminences  de 
ducs , comtes ,  marquis ,  (clon  qu'ils  ont  jugé  être  plus  à  propos,  pour  dccoicr  leurs 
mailons8c  pofterité,  8c  faire  clairement  paroître  &  connoître  à  un  chacun  ce  qu'ils 
avoient  mérité  de  cette  couronne  ;  8c  foit  ainfi  que  notre  trifs-cher  8c  a  me  coufin  Claude 
Goufher,  marquis  de  Boify,  comte  de  Maulevrier  ,  fieur  &  baron  de  Rouanne,  la 
Mothc-  S.  Romain ,  PaAàvant ,  la  Fougercu/c  ,  Bourg  fur  Charantc  ,  S.  Loup ,  Palluau, 
Poufaugcs  ft:  Oyron  ,  chevalier  de  uotte  ordre  ,  confeillcr  de  notre  privé  confcil, 
capitaine  de  l'ancienne  bande  des  cent  gentilhomiucs  de  notre  hôtel  ,3c  grand  ecuyer 
P  de  France  ,  fils  unique  de  feu  Meffirc  Artus  Goufficr  ,  en  fon  vivant  chevalier  de 
l'ordre  ,  ficur  de  Boily  ,  confcillcr  au  confcil  privé  de  feu  notre  trés-honoré  fei- 
gneur  8c  aycul  le  roi  François  I.  de  ce  nom  ,  de  trés-louablc  &  recommandablc  mé- 
moire ,  gouverneur  du  pays  de  Dauphiné,  &  grand  maitre  de  France,  fon  père* 
fuivant  la  vraye  &  naturelle  inclination  que  fondit  perc  8c  fes  prcdeccflcurs  ont  tou- 
jours eue  à  grande  chofe  au  bien  &  fervice  de  notre  couronne  ,  le  (bit  de  les 
jeunes  ans  tellement  employé  au  fait  des  guerres ,  qu'après  avoir  eu  charges  en  plu- 
Heurs  camps ,  armées  8c  expéditions  qui  ont  été  faites  8c  drcllces  depuis  1  avènement 
à  la  couronne  de  feu  notre  trés-honorc  (cigneur  Se  aycul  le  roi  François  I.  de  ce  nom ,  , 
icclui  fuivi  &  accompagné  en  toutes  les  journées  ,  batailles  ,  faits  de  guerre,  &  autres 
j--  grandes  entreptifes  laites  de  fon  vivant,  fans  y  avoir  aucunement  épargné  faperfonne, 
biens  fie  tout  ce  qui  éioitcn  fa  pui  (lance  ,notredit  feigneur  8c  aycufe/oulant  pourvoir 
à  l'état  de  grand  écuyer  de  France ,  d'un  perfonnage  digàic  ,  8c  duquel  la  vertu  fie  grands 
fervices  ruffent  connus ,  autoit  pour  cet  effet  choili  icclui  nottedit  coufin ,  qui  a  depuis 
fetvi  les  feus  rois  Henry  8c  François  nos  ués-honorez  feigneurs  pere  &  frère  ,  8c  nous 
en  tontes  autres  affaires  qui  fê  font  prefentées,  tant  au  fait  des  guerres  ,  qu'ailleurs; 
tellement  que  nous  avons  trés-grandc  occalion  de  montrer  combien  nous  cfbmons 
fa  vci tu, &  îeconnokre  fes grands, dignes  &  rccommandablcs  fervices,  non  feulement 
envers  lui  3c  fa  perfonne,  mais  suffi  accroître  fon  nom ,  &  décorer  fa  maifon  de  titre 
£  qui  puifle  faire  foi  à  l'avenir  de  fa  vaillance, &  de  la  dévotion  qu'il  a  toujours  eue  au 
fervice  de  nos  prédcccflèurs  rois ,  de  nous  8c  de  notre  couronne.  Sçavoir  faifons  que 
nous  connoiflant  que  notredit  coufin  a  pluficurs  grands  biens  foum'ans  pour  entre- 
tenir ,  non  feulement  l'état  de  marquis ,  mais  aufli  de  duc,  &  m  une  ledit  matquifac 
de  Boify  8c  baronic  de  Rouannois  ,  qui  confiftent  en  terres ,  mandemens  &  feigneuvics 
de  Rouanne,  Boily,  la  Mothc- S.  Romain,  &  autres  terres  de  bons  revenus  ac  valeur, 
dcfqucllcs  font  tenus  ôc  mouvons  pluficurs  fiefe ,  terres  8c  feigneuries ,  laquelle  ba- 
ronie  avec  ledit  marquilât  "de  Boify  ,  icclui  notredit  coufin  dclireroit  fingulieremcnc 
être  par  nous  érigées  en  titre  8c  duché  de  Rouannois  -,  8c  d'autant  que  les  terres , 
mandemens  &  leigneurics  de  S.  Haon  ,  la  Chambre,  de  Rcnoyfon ,  S.  Maurice ,  Vil- 
Jetais,  le  Vcrdicr,Vcrnet 8c Crofet, comprîtes  fous  le  nom  du  Parfait  de  la  baronic 
de  Rouannois  ,'dcfquclles  feu  notredit  feigneur  &  aycul  lui  aurait  fait  fon  don  peu 
après  le  partement  de  ce  royaume  du  feu  duc  Charles  de  Bourbon  ,  ont  depuis  été 
réunis  à  notre  couronne ,  8c  quelque  temps  après  vendues  avec  le  mandement  de 
Cctvicrcs ,  à  rachat  perpétuel  pour  les  affaires  des  guerres  pour  ic  prix  &  fomme  de 
361.96.  livres  17.  fols ,  pour  laquelle  nous  avons  à  notredit  coufin  permis  de  retirée 
icclles  terres:  il  nous  a  offertque  li, notre  bon  plaifirétoit  unir lcfditcs terres  compti- 
fes  fur  ledit  Parfait  de  Rouannois  audit  duché ,  il  nous  délaiflcra  dés-à-prefent  ledic 
mandement  de  Ccrvieres ,  qui  cft  de  plus  grande  valeur  que  les  autres  terres  audit 
Parfait ,  rachctablc  de  ladite  fomme  de  3919*.  livres  17.  fols,  8c  confentira  qucledic 
duché  avec  les  annexes  8c  dépendances  foit  fujet  à  retour  à  nous  8c  à  la  couronne  de 
Tomt  V.  F  4 
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France ,  comme  font  tes  terres  baillées  par  nos  prcdeccflcurs  rois  &  nous  en  appanage;  ■ 
&  qu'en  défaut  d'hoirs  mâles  defeendans  de  notrcdit  coufin  ou  des  liens ,  ledit  duché  * 
nous  retourne  &  à  la  couronne  de  France.  A  ces  caufes  &:  autres  bonnes  confidera- 
tions  à  ce  Nous  mouvans  ,  inclinant  à  la  Supplication  &  requête  de  notredit  coufin 
par  l'avis,  confeil  &  délibération  de  la  reine  notre  tres-honorée  Dame  Se  Metc,  des 
princes  de  notre  fang,  &  autres  grands  &  notables  chevaliers  étans  auprès  de  Nous, 
avons  crée ,  érigé  Se  élevé ,  créons ,  érigeons  &  élevons  par  ces  prefentes  en  nom ,  titte , 
dignité  &  prééminence  de  duché  ledit  marquifât  de  Boify ,  y  compris  ladite  baronnie 
de  Rouanne,  la  Mothe-faint  Romain,  Se  le  tiers  de  Saint  Haon  de  tout  temps  ap- 
partenant à  notredit  coud*,  &  les  terres,  mandemens  &  Seigneuries  de  faint  Haon, 
la  Chambre ,  Rcnoyfon ,  fâint  Maurice  &  Villcrais,  le  Vcrdicr,  Vcrnct  Si  Ctozct ,  com- 
pris lous  le  nom  de  Parfait  de  la  baronnie  de  Rouannois  que  notredit  coufin  rachè- 
tera dedans  trois  mois  avec  ledit  mandement  de  Ccrvieres,  Suivant  le  pouvoir  &  ta-  B 
culte  qu'il  en  a  de  Nous ,  pour  remettre  ledit  mandement  de  Cervicres  en  notre  rc- 
vena  Se  recette  ordinaire  de  Rion ,  pour  tenir  lieu  de  la  recompenfc  que  pourraient 
prétendre  nos  officiers,  en  la  diminution  des,' greffes  &  autres  droits  de  nosjufticcs 
paaiculieres  aufqucllcs  répondent  les  terres  dudit  duché  de  Rouannois,  il  telle  re- 
compenfc fc  trouve  (urfiïantc  Se  pareille,  Sinon  jufquà  la  concurrence,  en  retenant 
feulement  par  notredit  coufin  ledit  parfait  de  Rouannois  qui  demeurera  uni  audit 
duché ,  Se  lequel  nous  y  avons  uni  &  unifions  pat  ces  prefentes,  à  la  charge  de  le  pou- 
voir par  nous  Se  nos  fucccfleurs  rois  racheter  à  toujours  pour  ladite  Somme  de  jtfzpô.  1. 
1 7.  fols  tournois ,  que  notredit  coufin  fournira  aux  héritiers  du  feu  ficur  de  S.  André ,  ou 
ayant  d'eux  caufe  qui  pouedent  à  prêtent  leldites  terres  ,  à  condition  de  rachat  per- 
pétuel ,  pour  d'iectui  duché  jouir  par  notredit  coufin ,  les  enfans  mâles  qui  font  Se 
icrorrt  nez  Se  procréez  en  loyal  mariage  à  titre  de  duc  de  Rouannois,  Se  qui  foient  C 
tenus,  cenfez,  reputez  &  appeliez  ducs  d'icclui  duché  de  Rouannois,  pour  le  tenir 
de  Nous  &  de  la  couronne  de  France  à  une  leulc  foi  &  hommage ,  Se  en  jouir  Si 
ufer  à  pareils  droits,  autoritez,  prérogatives  &  prééminences  en  fait  de  guerre ,  afletn- 
blcc  de  nobles,  Se  tous  autres  actes,  comme  jouiflent  Se  ufent  Se  ont  accoutumé 
de  jouir  Se  ufer  les  autres  ducs  de  notre  royaume ,  tenans  duchez  Se  appanages  ,  tout 
ainli  que  fi  leliiits  droits  croient  Spécialement  déclarez  par  le  menu,  &  que  tous  les 
vaflaux  &  autres  gens  de  quelque  qualité  Se  condition  qu'ils  Soient  tenant  noblement 
&  roturiercment^udit  duché  de  Rouannois ,  quand  ils  feront  dorénavant  leurs  hom- 
mages ôc  bailleront  dénombremens  Se  aveux  à  notredit  coufin  ou  à  fcfdits  fucccfleurs, 
ils  le  falîent  &  baillent  au  nom  Se  fous  ladite  qualité  Se  titre  de  duc ,  &  Semblablc- 
ment  tous  leurs  autres  actes  de  reconoiflanec  ,  Se  que  tels  foient  tenus,  cenfez,  re- 
putez Se  appeliez  tant  en  jugement  que  dehors  -,  lequel  duché  de  Rouannois  avec 
ledit  marquifat  de  Boify ,  lcurlditcs  appartenances  Se  dépendances ,  Se  autres  terres  que  D 
notredir  coufin  y  pourra  joindre  Se  acquérir  prés  Se  environ  d  icelui  duché  jufqucs 
à  la  fomme  de  10000.  liv.  tournois  de  rente  Se  revenu  annuel ,  il  tiendra  &:  les  fuc- 
ccfleurs nuement  de  Nous  &  de  notre  couronne  fans  aucune  condition  ,  limitation  ou 
accroiflemcnt  de  charges  quelconques  ,  fors  que  de  retour  à  Nous  Se  à  notre  cou- 
ronne, en  défaut  d  hoirs  mâles  ,  &  de  rachat  perpétuel  dcSditcs  terres  comprifes  fous  lé 
nom  du  Parfait  de  Rouannois  à  Nous  &  à  nofdits  fucccfleurs ,  comme  dit  cil.  Voulant 
que  pour  l'exercice  delà  julticc&jurifdictioii  dudit  duché  de  Rouannois,  notredit  coufîn 
&  les  SuccclTcurs  puiflcnt  ordonner ,  mettre  &:  inftituer  toutes  manières  d'officiers ,  qui 
à  duc  peuvent  &  doivent  appartenir,  Selon  toutefois  nos  édits  &  ordonnances,  lef- 
qucls  connoîttont  Se  décideront  de  toutes  &  chacuncs  les  caufes ,  appartenances  Se 
dépendances,  Sans  que  d  autres  juges  en  puiflcnt  dorénavant  avoir  ne  à  eux  attribuer 
aucune  cour ,  juriSdiction ne  connoiflancc,  laquelle  Nous  leur  avons  interdite  Se  dé-  E 
fendue  ,  intcrdiSons  Se  défendons  par  ces  prefentes ,  fors  Se  excepté  aux  gens  de  notre 
cour  de  parlement  à  Paris ,  qui  connoitront  en  dernier  rcfTort  &  (buveraincté  les  ap- 
pellations dudit  duché,  tout  ainli  qu'ils  ont  accoutumé  es  autres  duchez  d  icelui  no- 
tre royaume  tenans  en  appanage,  îk  les  juges  prélidiaux  des  lieux  des  cas  royaux,  Se 
appellations  d'entre  nos  Sujets ,  tout  ainli  Se  en  la  manière  qu'ils  connoill'oient  au- 
paravant cette  érection  au  cas  de  l  edit.  Et  pareillement  jouira  notredit  coufîn  &:  fcs 
fucccfleurs  de  tous  droits ,  prérogatives  Se  prééminences  à  titre  de  duc  appartenant, 
Sans  aucune  chofe  referver  ni  retenir  ,  fors  lcfdits  foi  Se  hommage,  fouveraincré 
Se  dernier  rcfTort  en  not redite  cour  de  parlement  Se  fiéges  prélidiaux  ,  ainfi  que  def- 
lus ,  tv  le  retour  d'icclui  duché ,  tel  qu'il  Nous  plaira  ce  à  nos  fucccfleurs  au  temps 
à  venir ,  appartenir  en  défaut  dhairs  mâles,  Se  du  rachat  perpétuel  dudit  Parfait  de 
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Rouannois  uni  audic  duché,  duquel  notredit  coufin  Nous  a  cejourd'hui  fait  en  nos 
A  mains,  les  foi  Se  hommage  qu'il  étoit  tenu  nous  faire.  Si  donnons  en  mandement  à 
nos  amez  Se  féaux  les  gens  tenans  nos  cours  de  parlement  &  chambres  de  nos  comptes 
à  Paris,  treforiers  de  France  établis  à  Lyon ,  bailly  de  Forcit  ou  (on  lieutenant,  &  tous  au- 
tres nos  jufliciers  Se  officiers  Se  chacun  d'eux  en  droit  foi ,  Se  comme  à  lai  appartiendra , 
que  ccidttes  prdentes  ils  raflent  lire  6c  enregiftrer,  Se  du  contenu  en  icelles  notredit 
xoufin  le  marquis  de  Boify  &  fes  fucceffeors  mâles  toiiir  &  ufer  pleinement  &  paiû- 
blcmcnt ,  fans  en  ce  leur  faire  mettre  fl£  donner  >  ne  foufFrirc  leur  être  fait,  mis  ou 
donné  aucun  trouble,  dcltourbier  ou  empêchement;  au  contraire,  fi  fait,  m»  ou  don- 
ne leur  étoir,  faffent  incontinent  le  tout  remettre  &  réparer  à  pleine  Se  entière  déli- 
vrance Se  au  premier  état  Se  dû.  Car  tel  elt  notre  plaifir ,  &  afin  que  ee  (oit  choie  fer- 
me Se  (table  à  toujours ,  Nous  avons  fait  mettre  notre  (bel  à  cclditcs  prefentes.  Donne 
à  S.  Maur  au  mois  de  Novembre  l'an  de  grâce  1566.  Et  de  notre  règne  le  fixiéme. 
g  Signé,  CHARLES.  Et  fur  le  reply,  par  le  roi,  de  Laubespine.  Etlcellées  du  grand 
fecau  de  cire  verte  en  lacs  de  foyc  verte  Se  rouge.  Et  à  côté  cil  écrit  regtftrata. 
Signé,  Brisset. 

Lues ,  publiées  &  enregifirées ,  ouy  far  ce  le  f  murent  général  du  roi  aux  charges  contenues 
t/dites  lettres,  qui  font  entre  autres  Je  remeorporation  audomoine  ejr  patrimoine  de  U  couronne 
de  France ,  ptr faute  de  miles  ejr  enfant  defeendons  des  miles,  &  outres  charges  contenues  en 
tarreft  du  dixième  jour  de  cernés.  A  péris  en  parlement  te  quatorzième  jour  de  janvier  {an 
1J67.  Signé,  du  Tillet. 

Lues  &  femblablement  publiées  tjr  regiftrées ,  ouj  far  ce  le  procureur  gênerai  du  roi  en  la 
chambre  des  comptes ,  aux  charges  cr  ùnfi  quel  eft  contenu  en  tarreft  dicelle  du  vingt-unième 
jour  de  Janvier  1567.  Signé,  Fokmagbt. 

C  Arreft  de  Vérification  du  duché  de  Rouamois. 

Extrait  des  regiftres  du  parlement  ,  du  10.  janvier  1^67. 

VEU  pat  la  cour  les  lettres  patentes  du  roi  données  à  faint  Maur  au  mois  de 
novembre  i<66.  Signées  par  le  roi  de  L'aubespine  ,  obtenues  delà  part  de 
Médire  Claude  Goufficr ,  chevalier ,  grand  écuyer  de  France  ,  portant  Se  contenant 
creftion  de  la  baronie  de  Rouanne ,  avec  le  marquifat  de  Boify ,  la  Mothe-S.  Romain, 
Se  autres  terres,  à  plein  déclarées  &  fpecifiées  par  Ictdites  lettres ,  en  nom,  titre  , 
dignirc,  prééminence  de  duché  de  Rouannois ,  certaine  évaluation  faite  en  lacham- 
j}  bre  des  comptes  du  revenu  de  la  terre  &  feigneuric  de  Ccrvieres  ,  fize  au  comté  de 
Forets ,  des  dix  années  précédentes ,  par  vendition  faite  en  1  ç  44.  autre  évaluation  faite 
des  émolumens  &  revenus  de  la  juitice  de  la  cour  du  baillijge  de  Forets  au  ûege  de 
Montbrifon  feulement ,  confilfant  es  greffes  Se  autres  émolumens  y  déclarés  appar- 
tenus au  roi ,  requête  prelentéc  à  ladite  cour  par  ledit  Mcfllrc  Claude  Goufher , 
tendante  à  ce  qu'il  plût  à  icelle  vérifier  Se  entériner  lefdites  lettres  d'érection  1  les 
conduirons  du  procureur  gênerai  du  roi ,  fur  ce,  auquel  le  tout  a  été  communiqué ,  Se 
tout  conlîdcré ,  ladite  cour  a  ordonné  &  ordonne  que  lefdites  lettres  patentes  feront 
lues,  publiées  &  cnregiitrccs  és  regiftres  d  icelle ,  pour  jouir  par  l'impétrant  de  l'effet 
&  contenu  en  icelles,  à  la  charge  de  la  revcrfion  Se  union  a  la  couronne  en  défàuc 
d'hoirs  mâles  .conformément  auidites  lettres.  Ci  ce  vérifie  en  ladite  cour ,  à  la  charge 
aulïï  par  fedit  impétrant  de  mettre  dés-à-prefent  entre  les  mains  du  roi  les  m  an  démens  , 
E  terres  Se  feigneuries  de  Ccrvicrcs  ,  pour  le  revenu  d'icelles  être  mis  actuellement 
entre  les  mains  du  receveur  du  roi  fur  les  lieux ,  Se  par  lui  reçu  pour  en  rendre  compte 
comme  du  domaine  du  roi  ,cn  rccompcnfc  de  la  diminution  des  greffes  Se  droits  de 
jufiices,  provenant  à  caufe  de  ladite  érection  de  duché  ,  &  en  cas  que  les  mandemens 
Se  terre  de  Ccrvieres ,  &  les  autres  terres  du  domaine  du  roi  unies  audit  duché ,  foienc 
rachettecs  pour  le  prix  pour  lequel  elles  ont  été  alliénées,  ledit  impétrant  baillera 
Se  fournira  au  roi,  au  lieu  dudit  mandement  Se  terres  de  Ccrvieres ,  autre  récompen- 
fe  bonne  &  (uflifantc ,  en  terre ,  domaine  Se  héritage  pour  ladite  diminution  des  greftes 
te  droits  de  juftice,  juiqu'à  la  concurrence  de  la  valeur  d'iccux,  laquelle  valeur  ledit 
impétrant  fera  tenu  de  faire  cftimer  Se  liquider  dans  un  an  prochain  ,  Se  ou  ladite 
cfhmation  Se  liquidation  n'aura  été  faite,  ledit  impétrant,  au  cas  dudic  rachat, fera 
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icnu  de  bailler  &  fournir  autre  terre  de  pareille  valeur  5:  eftimation  pour  ladite  terre  . 
te  feigneuric  de  Ccrvietes,  auquel  cas  aullî  de  rachat  dcfdites  terres  doituniallcs,  unies 
audit  duché,  ledit  impétrant  fournira  autres  terres  de  l'eftimation  &  du  prix  duJit 
«chat  ,  pour  être  unies  audit  duché  Se  (ujettes  à  même  condition  ,  &  de  réunion  à 
la  couronne  de  France  >  à  la  charge  auflïquc  pour  toutes  les  terres  &  kigneuries  dudit 
duché,  il  n'y  aura  qu'un  bailly  ,  un  lieutenant  &  un  greffier  pour  l'exercice  de  la  ju  (li- 
ce au  lieu  le  plus  commode  pour  le  foulagcmcnt  du  peuple ,  lefqucls  feront  iâllariez 
de  gages  fuffiiàns  par  ledit  impétrant.  I  au  en  parlement  le  dixième  joue  de  janvier 
i'ao  mil  cinq  cent  fbixantc-lcpt.  Signé  ,  Du  Tillet. 

B 

Lettres  f  Mentes  obtenues par  Lotis  Gouffier  ,pt*r  te'têbltjjcment  des  officiers  iuitt  duché. 

D*  it.  novembre  itfio. 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre ,  à  notre  amé  & 
féal  conlcillcr,  maître  des  requêtes  ordinaire  de  notre  hôtel,  le  ficur  dcMonto- 
Jon,  intendant  de  la  jultice  au  gouvernement  de  Lyonnois  ,  fencchal  de  Lyon,  ou 
ion  lieutenant ,  premier  conlcillcr  du  liège  prelidial  dudit  Lyon,  ou  autre  juge  royal 
fur  ce  requis,  Salut.  Notre  trés-cher  &.'  amccoulinle  fieurduc  de  Rouannois,  nous 
a  fait  remontrer  que  feu  de  bonne  mémoire  le  roi  Charles  IX.  par  (es  lettres  paten- 
tes en  forme  de  Chartres ,  données  à  S.  Maur  au  mois  de  novembre  i$66.  créa  &  q 
érigea  en  titre  de  duché  le  marquifat  de  Boily  avec  la  baronie  de  Rouanne,  la  (ci- 
gneuric  de  la  Mothe-S.  Romain ,  avec  le  tiers  de  S.  Haon ,  &  leurs  appartenances , 
îefquclles  Ictttes  auraient  été  vérifiées  en  notre  cour  de  parlement  &  chambre  des 
comptes  à  Paris  ,  lefqucls  auraient  ordonnez  par  leurs   arrefts  des  ij.  décembre 
j)6j.  Se  vingt-un  janvier  ij<»8.  pour  le  dommage  que  nous  pourrions  foultrir  à 
cautè  de  la  diminution  de  nos  droits  ,  dépendant  de  notre  comté  de  Forets ,  tant  pour 
les  émolumens  de  notre  juftice  que  des  greftes  dudit  bailliage  ,  au  moyen  de  ladite 
érection  ,  que  feu  Menue  Claude  Goutfier  ,  vivant ,  grand  écuyer  de  France  ,  en 
faveur  de  qui  elle  fût  faite  ,  four  ni  roi  c  à  notre  domaine,  terres  de  la  valeur  de 
foixante  livres  parilis  de  rente  &  revenu  annuel  ,  pour  être  annexé  au  revenu  du 
comté  de  Forets ,  rauf  à  augmenter  ou  diminuer ,  s'il  y  echet ,  U  d'autant  que  par 
ladite  érection  il  cft  cxprellémenr  porté  que  ledit  ficur  duc  pourra  mettre  &  înftituer 
routes  fortes  d'orficiers  à  duc  appartenans,  même  établir  un  bailly,  lieutenant  &un 
greffier  pour  connoitre  des  appellations  qui  interviendront  audit  duché,,  l'appel  def- 
qucls  refloriiroit  directement  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  li  ce  n  cft  pour 
ce  qui  cft  au  cas  de  l'cdit,  &  au  deflous  audit  prelidial  de  Lyon,  ainfique  plus  au 
long  eft  mentionné  par  lelditcs  lettres ,  lequel  établiilcment  d'officiers  ne  put  des- 
lors  être  fait  ,  ni  même  depuis ,  au  moyen  de  ce  que  ledit  ficur  Gouffier  deceda 
tôt  après  qui  dclaifia  le  feu  fleur  marquis  de  Boify  (on  fils  en  bas  âge  ,  qui  fut  pré- 
venu de  mort  quelque  douze  ans  aptes  ,  qui  lailla  aulfi  notredit  coufin  le  duc  de  E 
Rouannois  âgé  feulement  de  cinq  à  lix  ans  qui  n'a  eu  connoiiTancc  des  tittes  portant 
ladite  érection  dudit  duché,  linon  depuis  quelques  années,  &  defirerok  tous  notre 
bon  plaifit  en  voir  l'exécution  entière ,  nous  requérant  à  cette  fin  nos  lettres  ncccl- 
fâircs.  A  ces  caufes ,  délirant  gratifier  &  favorablement  traiter  notredit  coufin  le  duc 
de  Rouannois ,  en  coiuideration  de  (es  (erviecs,  &  lui  donner  occafion  de  continuer, 
ufanc  de  la  même  grâce  envers  lui  que  nos  prédccefi'curs  rois  ont  fâir  envers  les  liens , 
&  afin  qu'elle  ne  lui  demeure  inftuctucufc  ,  nous  vous  mandons ,  commandons  à  cha- 
cun de  vous  tfés-expreflement ,  enjoignons  par  ces  prefentes,  fignées  de  notre  main, 
que  (ans  vous  arrêter  au  laps  de  temps  depuis  l'expédition  de  ladite  érection  vous  ayez  ^ 
à  procéder  à  l'établillemcnt  d'un  bailly  ,  un  lieutenant  ,  un  procureur,  un  greffier 
pourvus  par  notredit  coufin ,  &  qui  vous  feront  prefentez  de  fa  part ,  qui  connoî- 
tront  de  toutes  matières  d'appel  des  caufes  qui  naîtront  entre  (es  fujets  en  fondit 
duché  ,  lelquels  officiers  vous  mettrez  en  pleine  &  paiiiblc  pofleflion  dcfdits  offices 
pour  en  jouir,  ainli  qu'il  cil  plus  amplement  porté  par  lelditcs  lettres  d'crcclion  & 
arrefts  de  nolditcs  cours  de  parlement  &  chambre  des  compres  y  attachez  lous  le 
conttefccldc  notre  chancellerie ,  nonobftant  ledit  laps  de  temps  dont  nous  l'avons 
relevé ,  6c  autres  oppolitions  &  appellations  qui  pourraient  naître ,  &  quelconques  or- 
donnances ,  maudemens ,  défenles  &  lettres  à  ce  contraires ,  à  la  charge  de  latisfaire 
par  notredit  coufin  aux  arrefts  de  uofditcs  cours:  car  tel  cft  noue  plaifir.  Donné 

â  Paris 
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à  Paris  le  n.  novembre  l'an  de  grâce  1610.     de  notre  reçnc  le  premier.  Signe'» 
A  LOUIS.  Et  plus  bas  par  le  roi ,  ta  reine  régente  là  mère  prclcntc.  Signe  ,  Phe- 
tvppEAUx ,  avec  paraphe. 

Procès  verbtl  dmptltiton  des  juges  du  duché  de  Routnnùs, 

Du  18.  Novembre  1611. 

LAURENT  de  Bourg  premier  &  ancien  confcillcr  du  roi  en  la  fcncchaufTc'e  «Se 
ficgc  prclidial  de  Lyon  :  A  tous  qu'il  appartiendra ,  Ravoir  feilbns,quc  ce  Jeudi 
j8.  de  ce  mois  de  Novembre  l'an  i*s*i  1.  ferait  venu  pardevant  nous  en  notre  maifbn 
g  d'habitation  à  Lyon ,  ficur  Pierre  du  Fourncl,  lequel  nous  aurait  repreiènté  commil- 
fion de  fa  Majellé  en  datte  du  vingt-deuxicme  Novembre  1610.  donnée  à  Paris, 
fïgnce  de  fa  main  LOUIS.  Bpbtslts,  par  le  roi,  la  reine  fa  Mere  régente  prefente, 
Phelyppeaux.  Scellées  à  iimplc  queue  de  cire  jaune  ,  parla  teneur  de  laquelle  nous 
elt  enjoint  Se  commande  procéder  à  l'érabliflement  d  un  bailly  ,  un  lieutenant ,  un 
procureur  &  ui,  greffier  qui  le  trouveront  être  poun  ûs  dcfdits  offices  par  Mcffirc  Louis 
Gouffier  duc  de  Kou^nnois  Se  marquis  de  Boily  ,au  bailliage  qui  lui  aurait  été  concédé 
par  ladite  Majeltécn  fondit  duché,  6:  iccux  înfhllcr  &  mettre  en  polfclfion  confor- 
mément'&  ainli  qu'il  elt  contenu  par  ladite  commilfion  ,  à  laquelle  lont  attachez  lous 
le  contre-kel  de  notre  chancellerie,  les  arrêts  de  la  cour  de  parlement  de  Pans ,  l'un 
£  du  dixième  jour  de  Janvier,  l'autre  du  10.  Décembre  mil  cinq  cent  loixantc-lcpt,  ôc 
chambre  des  comptes  du  vi.igt-unicmc  de  Janvier  en  ladite  année,  portant  vérification 
des  lettres  patentes  en  forme  de  Chartres  obtenues  par  feu  Mcllire  Claude  Gouffier 
vivant  chevalier  de  l'ordre  du  roi  Se  grand  ccuyer  de  France ,  contenant  érection  des 
duché  Se  terres  de  la  baronnie  de  Rouanne  ,  marquilat  de  Boily  Se  autres  rerres  dudic 
fleur  duc,  à  plein  fpecifiées  par  Jciditcs  lettres  pour  l'exécution  de  laquelle  commît* 
fion,  &  après  avoir  lu  icellcs  pièces  attachées  cnfcmblc  &  lcfditcs  lettres  patentes, 
nous  femmes  partis  de  la  ville  de  Lion ,  &  arrive  au  lieu  &  bourg  de  Rouanne,  au  lo- 
gis où  pend  pour  cnlcignc  le  lion  d'or,  Dimanche  au  loir  vingtième  du  prefent  mois, 
<3c  le  Lundi  en  luisant ,  aurions  fait  appellcr  pardevant  nous  les  officiers  dudit  lieu , 
D  fçavoir  le  juge  ordinaire,  chaltclain,  lieutenant,  procureur  fiical  &  greffier  en  ladite 
jurifdiction,  à  une  heure  de  relevée,  à  laquelle  (croient  comparus  DkIkm:  Valancc  juge 
ordinaire,  le  châtelain  Ion  fils ,  François  Chiflcllier  lieutenant  <5c  François  Populle 
procureur  fiical ,  qui  nous  ont  requis  leur  vouloir  bailler  copie  de  notredite  commil- 
fion ,  cnfemble  des  lettres  de  provihon  obtenues  par  le  licur  Dufourncl  dudit  (leur  duc , 
de  l'office  de  bailly  &  des  autres  provilions  lëmblablemcm  obtenues  par  M  .  André 
Dubois  docteur  en  droit,  de  l'état  &  office  de  lieutenant  gênerai  audit  bailliage,  &  de 
telles  de  M  .  André  Roycr  docteur  en  droit  auffi  pourveu  de  l'office  de  procureur 
fiical  audit  bailliage,  aufqucls  officiers  ordinaires  aurions  fair  donner  copie  de  notre 
commilfion  duement  collationnéeà  l'original  &  par  nous  lignée,  comme  aulli  ils  ont  pris 
t  communication  des  lettres  de  provifion  dcldits  Dufourncl,  Dubois  &  Roycr,  dcfquellcs 
ils  auraient  fait  lecture ,  pour  lur  ce  donner  après  telles  remontrances  qu'ils  verront  être 
à  taire,  qui  feraient  derechef  comparus  audit  jout  pardevanr  nous ,  Se  nous  auraient 
tait  certaines  remontrances  Se  donne  par  écrit,  aulqucls  aurions  tait  entendre  que  demain 
jour  de  Mardi  vingr -deuxième  dudit  mois ,  heure  de  neuf  heures  du  matin  ,  nous 
voulions  procéder  à  l'exécution  de  notre  commilfion,  &  pour  cet  effet  nous  tranl- 
porter  en  l'auditoire  dudir  lieu  de  Rouannes ,  auquel  lieu  les  officiers  ordinaires  com- 
paraîtront pour  faire  leurlditcs  remonttances  ,  Ce  nous  les  bailler  par  écrit  par  eux 
lignées ,  auquel  jour  Se  heure  nous  lerions  entré  en  l'auditoire  de  ladite  juuidiction 
&  ficgc  en  la  place  du  juge,  en  laquelle  leancc  le  peuple  dudit  lieu  allcmblc  au  l'on 
de  la  cloche  en  ptclcncc  dudit  juge  ordinaire,  de  (on  lieutenant  &du  procureur  or- 
p  dinaire  en  ladite  jurifdiction  Se  autres  officiers  qui  y  ont  affilie,  aurions  tau  faire  lec- 
ture publiquement  de  notredite  commilfion  par  Maître  Jean  Miraud  praticien,  «Se  des 
Icrtrcs  patentes  en  forme  de  charttes  obtenues  par  le  licur  duc  de  Rouannois,  pour 
l'érection  de  fondit  duché,  avec  les  arrêts  au  bas  d'icelle  de  la  vérification  detditcs 
lettres  patentes,  tant  de  la  cour  de  parlement  que  chamhrc  des  comptes,  après  la- 
quelle lecture  cft  comparu  Maître  Jean  Girbat  fermier  gênerai  des  terres  dudit  du- 
ché, capitaine,  chaltelam  de  Luppc,  de  S.  Julien,  lequel  nous  a  dit  &:  remontré 
que  comme  procureur  Se  ayant  charge  de  haut  &  pu  1  liant  leigneut  Mcllire  Louis 
Gouffier,  duc  de  Rouannois  &  marquis  de  Boily,  fondé  de  procuration  fpecialc  faite 
ImtV.  G  4 


3©i      HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

&  paflcc  à  Paris  le  vingt-quatrième  Mars  \6iu  Signe  ,  Cothcrcau  &  Pargucs  no- 
taires royaux  au  chàtclec  de  Paris.  Nous  a  requis  qu'en  vertu  de  ladite  procuration  ^ 
il  nous  plaifc  procéder  à  l'ctablillcmcnt  du  bailly,  a'un  lieutenant,  procureur  filial 
&  un  greffier  ,  à  ce  qu  ils  ayent  à  exercer  la  juftice  auc'it  bailliage  »  Se  que  les 
appellations  venans  des  jugemens  donnez  par  le  juge  ordinaire  dudk  duché  ,  (oient 
relevées  pardevam  ledit  bailly ,  avec  defcnlés  faites  à  tous  les  fujets  dudit  duché  de 
relever  ailleurs  leurs  appellations  que  pardevanc  le  bailly  dudit  duché  ,  a  peine  de 
cinq  cens  livres  d  'amen  Je  j  &  enjoint  aux  officiers  ordinaires  dudit  lieu  y  tenir  U 
main ,  offrant  à boutfc  déployée  fledeniersà  découvert  configner  la  Comme  de  loixante 
livres  parifts ,  comme  de  fait  il  l'a  configné,  pour  être  ladite  Comme  remife  entre 
les  mains  de  celui  qu'il  nous  plaira  ordonner  pour  payement  de  la  rente  &  revenu  an- 
nuel de  cette  prelcntc  année  que  ledit  fieur  duc  cit  tenu  ,  ainli  &  (uivant  qu'il  eft 
porte  tant  par  les  lettres  patentes  de  fa  Majcftê,  qu  arrêts  de  la  cour  de  parlement 
&  chambre  des  comptes  fur  oc  intervenus,  &  en  outre  bailler  dans  un  an  terres  de  « 
la  valeur  de  ladite  rente  &  revenu  annuel  de  foixante  livres  parifis  v  (clon  qu'il  cfc 
contenu  par  lefdites  lettres  patcites  &  arrêts ,  Se  après  ladite  requilition  aurions  fait 
des  remontrances  en  ladite  aflcmblée,  tendant  à  l'établiflcmcnt  dudit  bailliage  &  of- 
ficiers d  icelui ,  après  Icfquellcs  Valance  juge  ordinaire  nous  auroit  fait  quelques  re- 
montrances tant  pour  lui  que  pour  les  autres  officiers  ordinaires  dudit  lieu  ?  Icfqucls 
il  nous  auroit  baillé  par  écrit  ci  par  eux  lignées,  fur  lelque.s  nous  aurions  ordonné 
qu'elles  (croient  remués  au  greffe  &  lulcrécs  en  notre  procès  verbal,  la  teneur  des- 
quels ett  qu  iccux  officiers  rcmoittrent  que  toujours  ils  ont  délire  la  perfection  en- 
tière dudit  duché  ,  y  porter  le  devoir  &  iervice  qu  ils  doivent  audit  ticur  duc,  qu'ils 
lont  pourveus  à  titre  onéreux  ,  qu'ils  ont  joui  ledit  Valance  y  a  trente -cinq 
ans ,  ledit  Chalteliicr  vingt  ans  ou  environ ,  ledit  Maitrc  François  Popullc  trente-deux 
ans  de  leurfdits  offices  pailiblcmcnt ,  ont  pris  leuridites  qu  direz  tant  par  leurs  pro- 
vilions  que  commandement  exprès  dudit  lieur  duc,  d'officiers  audit  duché  requérant 
partant  ladite  inltallation  être  faite  de  leurs  perlbnnes,  que  la  volonté  dudit  fieur  duc  _ 
eft  qu'ils  foient  conlervcz  en  l'exercice  de  leurfdits  offices,  failantou  ordonnant  au-  • 
trement ,  doutent  leur  apporter  préjudice ,  demandant  aufli  avant  palier  outre  leur, 
être  délivré  copie  tant  des  lettres  de  commiflion  que  des  provilions  nouvelles  pré- 
tendues ,  à  fin  de  voir  ce  que  plus  à  plein  ils  ont  a  dire,  requérant  aufli  que  lcldits 
licurs  bailly  ,  Dubois  ôc  procureur  fifcal  ayent  à  déclarer,  s'ils  c.ttendent  par  le  moyen 
de  leurs  lettres  de  provilion,  s  entremettre  à  l'exercice  de  la  juridiction  ordinaire, 
&  lur  ce  ledit  iicur  Dufournel  nous  autoit  prclcnté  les  lettres  de  provilion,  &  re- 
quis qu'en  vertu  d'iccllcs  il  foit  înllallé  8£  mis  en  polfcllion  actuelle  en  fondit  office 
de  bailly ,  &  fclditcs  lettres  enrcgilhécs  ,  comme  aulli  Iciic  Dubois  a  prefenté  fem- 
blablement  lefdites  lettres  de  provilion  de  lieutenant  gênerai  audit  bailliage  ,  pour  ice- 
lui exercer  (uivant  &  à  la  forme  d'iccllcs,  ayant  déclaré  n'entendre  entreprendre  con-  ry 
noillancc  en  la  jurifdiaion  ordinaire  ,  &  ledit  Roycr  nous  a  aufli  prclcnté  fefdites 
lettres  pour  être  inftailé  en  l'exercice  de  (a  charge  de  procureur  filcal ,  icellcs  lettres 
(ignées  Louis  Goufficr  ,  &  plus  bas  par  Monlcigncur  le  duc  Bctnabc ,  fit  fccllécs  lur  le 
rcply  à  double  queue  de  cire  rouge ,  des  armes  dtidit  feigneur  duc ,  le  mérite  duquel 
Dubois  nous  aurions  de  long-temps  connu  par  le  long  exercice  qu  il  a  eu  en  plufieurs 
judicaturcs  &  d'avocat  ,  puis  en  l'année  huitante-lix  tant  en  la  cour  de  parlement 
qu'en  notre  (iege  prcfidial  ,  ires-digne  de  ladite  charge  Bc  plus  grande,  dcfquclles 
lettres  de  provilion  nous  en  aurions  fait  faire  lecture  ,  cnlcmblc  d  une  lettre  miflive 
à  nous  exhibée  par  ledit  Dufournel ,  écrite  &  fouicritc  de  la  main  dudit  ûeur  duc, 
adteirante  à  lcldits  officiers  pour  procurer  l  établilîément  de  fondit  bailliage  en  fondic 
duché  &  des  officiers  d'icclui ,  &  par  iccux  officiers  ordinaires  reconnus.  Sur  quoi 
aurions  ordonné  en  exécution  notrcdite  commiflion ,  qu'acte  eft  octrové  audit  Gcr- 
bat  des  requilition  s,  offres  &  conlignations  qu'il  a  faite  prefentement  en  vertu  de  E 
(a  procur. non  au  greffe  dudit  bailliage,  de  la  lomme  de  (oixante  livres  parifis,  que 
ledit  iicur  duc  cil  cenu  de  payer  annuellement  au  profir  du  domaine  du  comte  de 
Fcicll,  &  ordonne  que  conformément  auldites  lettres  patentes  &  arrêts  de  la  cour 
d;_-  parlement  &:  chambre  des  comptes ,  ledit  lieur  duc  baillrra  dans  l'an  des  terres  de 
la  valeur  de  ladite  lomme  de  foixante  livres  paniis,  pour  être  iccllc  rente  annexée 
au  revenu  dudit  domaine  du  comte  de  Forctc ,  &  qu  iccllc  lomme  a  prefent  conlignéc 
lera  rcmi!c  entre  les  mains  du  trelorier  S:  receveur  gênerai  dudit  domaine,  pour  être 
annexée  à  icelui ,  comme  aufli  avons  octroyé  acte  audit  juge  ordinaire  &:  autres  of- 
ficiers de  ladite  jurifdiition  de  leurs  remontrances  &  protellations ,  pour  fc  pourvoir 
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^  par  iceux ,  ainfi  qu'ils  verroot  être  à  faire,  Se  néanmoins  bris  s'arrêter  a  iccllcs ,  avant 
égard  aux  lettres  de  provifion  obtenues  dudit  ficur  duc,  rantpar  ledit  bailly ,  le  lieu- 
tenant général,  que  le  procureur  fifcal  de  leurs  offices,  avons  inftallé  fie  inftallons 
ledit  bailly  en  la  poflclfion  &  jouiflance  de  fondit  étac  de  bailly  ,  pour  d'icelui  jouir 
&  exercer  félon  les  ordonnances  royaux,  duquel  nous  n'avons  pris  le  ferment  à  caulè 
qu'il  l'a  prêté  entre  les  mains  dudit  (leur  duc,  ainfi  qu'il  cft  porte  parfes  lettres  de 
provifion,  Se  ordonne  qu'il  prendroit  liège  8c  place  auprès  de  nous,  ainfi  qu'il  a  fait, 
comme  auflî  nous  avons  mis  fie  inllallé  ledit  Dubois  en  l'office  de  lieutenant  au  bail* 
liage  dudit  duché,  enfcmblc  ledit  Roycr  en  l'office  de  procureur  fifcal ,  pour  connoî- 
tre  de  toutes  matières  d'appel  des  caûfcs  qui  naîtront  entre  les  fujcis  dudir  iicurduc 

B  en  fondit  duché,  &  iceux  mis  en  pleine  <5ci  pailible  pofleflion  de  leurs  offices  pour 
en  jouir  ainfi  qu'il  cft  contenu  par  leurs  lettres  de  provifion  ,  laifiant  au  juge  ordi- 
naire dudit  lieu  &  autres  officiers  l'entier  exercice  de  la  jufticc  ordinaire,  &  que  les 
appellations  dcfdits  juges  reflortiront  directement  pardevant  le  bailly  dudit  duché, 
avec  défenfes  faites  à  tous  les  fujets  duJit  duché  de  relever  leurs  appellations  au  bail- 
liage de  Forcft  à  Montbriion,  ains  pardevant  le  bailly  dudit  di'ché ,  à  peine  de  joo.  li- 
vres d'amende,  comme  aufli  cft  ordonné  que  les  appellations  qui  viendront  du  bailly 
dudit  duché  reflortiront  directement  en  la  cour  de  parlement  de  Paris ,  fi  ce  n'eft 
pour  ce  qui  cft  au  cas  de  l  edit,  Se  au  defibus  au  fic'ge  prcfidial  de  Lion  ,  (çavoir  de 
deux  cens  cinquante  livres  en  dernier  reflbrt ,  Se  cinq  cens  livres  au  fécond  chef  5c 
des  cas  royaux,  ainfi  qu  il  eft  contenu  par  ladite  commiflion  &  lettres  patentes  de 

£  l'érection  dudit  duché .  Se  à  la  charge  de  la  reverfion  Se  union  à  la  couronne  de  France 
d'icelui  duché  à  faute  d'hoirs  mâles  ex  autres  enfans  màlcs  delcendans  d  iceux ,  defquels 
Dubois  &  Roycr  officiers  audit  bailliage  nous  avons  reçû  le  ferment  entre  nos  mains 
fur  le  Crucifix  &  f.ùnt  Evangile  de  Dieu ,  de  bien  Se  fidcllcmcnt  exercer  leurs  char- 
ges fuivant  les  ordonnances  royaux ,  Se  ordonné  que  les  lettres  de  provifion  enfcmblc 
celles  dudit  bailly  feront  cnregiftrées  au  gicffèduiit  bailliage,  &  auflî  avons  octroyé 
acte  des  protcftations  faites  par  M1.  Claude  Dupuis  comme  fermier  de  M  .Jean  Gouzon, 
Se  Louis  Jacquier  garde  du  feel  royal  au  pays  &.'  bailliage  de  Forcft,  pour  le  pourvoir 
ainfi  qu'il  «verra,  fie  fera  i 'établiflcmcnt  dudit  bailliage  publié  à  fon  de  trompe  Se  cri 
public  au  heu  de  Rouanne  &  autres  endroits  des  terres  dudit  duché  ,  à  ce  qu'il  toi  c 
notoire  à  tous  les  fujets  dudit  ficur  duc ,  Se  n'ayent  à  y  contrevenir  fur  ies  peines  fufditcs  ; 
fie  d'autant  que  ledit  ficur  duc  n'a  pourvu  d'aucun  greffier  à  l'exercice  du  greffe  du- 

jj  dit  bailliage,  nous  avons  commis  ledit  Miraud  pour  greffier  en  icelui ,  jufqu'à  ce  que 
ledit  ficur  duc  y  ait  pourvu  ,  à  la  charge  de  rendre  compte  des  émolumens  qu'il 
recevra  dudit  greffe,  auquel  fera  fait  taxe  de  Tes  la  la  ires  &  vacations,  ex.  d'icelui  avons 
reçû  le  ferment  en  tel  cas  requis  Se  accoutumé ,  Se  ordonné  que  notre  com- 
milfion  &  pièces  attachées  à  icclle  fous  le  contrcfccl  delà  chancellerie  avec  les  let- 
tres patentes  de  l'érection  dudit  duché ,  procuration  dudit  ficur  duc ,  Se  ladite  lettre 
millive,  feronr  cnregiftrc'cs  au  greffe  dudit  bailliage,  ordonnons  qu'il  lera  pafle outre 
à  l'exécution  de  notte  prêtent  jugement ,  noncbftanr  oppolïtions  ou  appellations  quel- 
conques, Se  fans  préjudice  d'icellc  ,  S:  qu'il  fera  lignifié  au  bailliage  de  Forets,  ou 
fon  lieutenant  au  liège  de  Montbriion  ,  ictabliflcmcnt  que  nous  avons  fait  en  ladite 
duché  de  Rouannois  d'un  bailly  fie  des  autics  officiers  par  nous  inftallcz  audit  bail- 
liage ,  à  ce  qu'ils  n'en  prétendent  caulc  d'ignorance  ,  Se  ayent  à  obéir  au  commande- 

E  ment  de  Sa  Mujcfté,  conformément  ace  qui  cil  contenu  par  notredirc  commiflion 
&  lettres  patentes,  laquelle  commiflion  Se  pièces  y  attachées  avcclcfdircs  lettres  pa- 
tentes ,  nous  avons  rendues  Se  remiles  entre  les  mains  dudit  ficur  du  Fournel ,  bailly, 
comme  porteur  des  originaux  d'icelles  ,  Se  auquel  nous  avons  fait  donner  copie  du 
prêtent  ptocez  verbal ,  ligné  de  notre  main ,  &  de  Guichard  Bcaujolain  notre  clerc, 
pris  Se  commis  pour  Ictibc  à  la Jitc  réception ,  pour  le  taire  enregiftrer  audit  bailliage 
.  &  autres  endroits  qu'il  appartiendra.  Signé,  De  Boufg  ,6c  plus  bas,  par  comman- 
dement de  mondât  ficur  concilier.  Beaujolain,  avec  paraphe. 

Ereilù»  du  dutbéde  Rtturmtis  en  Pairie  de  Fronce  ,  en  faveur  de  Unis  Confier  ,  dut  dt 
F  Rtuanntis.  A  Parts  m  février  iôix. 

LOUIS  ,par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  Se  de  Navarre  i  à  tous  prefens  & 
avenir,  Salut.  Notre  trés-honoré  feigneurfic  oncle  le  roi,  que  Dieu  ablolve» 
ayant  égard  aux  grands ,  vertueux ,  fignalez  fit  rccommandablcs  ferviecs  faits  de  long- 
temps à  cet  état  es  charges  &  offices  de  grand  maître  .  amiral  ,  grand  écuyer  do 


I 


504      KrSTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

France ,  colonel  de  l'infanterie  Frar.çoife ,  premier  gentilhomme  de  la  chambre  ,  gou- 
verneur de  provinces,  Se  autres  des  plus  honorables  Se  importantes  de  ce  royaume  , 
par  les  prédccdlcurs  de  notre  cher  àc  bien  aîné  coulin  Louis  Goutiicr ,  duc  de 
Rouannois,  chevalier  de  nos  ordres,  gouverneur  fie  notre  lieutenant  gênerai  en  la 
ville  de  Poittets,  Se  voulant  icenx  rcconnoitre  &  témoigner  à  la  poftcritc  .leurs  mé- 
rites, fidélité  &  naturelle  inclination  au  bien  de  cette  couronne,  auroit  par  leslet- 
rrcs  pdicntcs  données  à  S.  Maur  en  l'anuéc  i  >66.  vérifiées  où  befoin  a  ccé,  &  pour 
les  caulcs  y  contenues  ,  créé  ,  érigé  &  élevé  la  baronic  de  Rouanne,  &:  terres  en 
dépendantes,  au  titre  de  duché,  pour  en  jouir  par  feu  notre  trés-cher  &  très  amé 
coulin  CUu.dc  Goufficr , marquis  de Boily ,  grand  écuyer  de  France;  Se  lcsn:âlcsdc 
les  cnfàns  maies  nez  Se  à  naître  en  loyal  mariage,  en  ladite  qualité  de  duc  de  Rouan- 
nois,  aux  honneurs  ,  autoiitcz  ,  prérogatives,  prééminences ,  droits  &  privilèges 
appartenant  au  titre  8c  dignité  ducale ,  à  la  charge  qu  au  défaut  ccidtts  hoirs  mâles, 
ledit  duché  de  Rouannois  ,  appartenances  Se  dépendances ,  leroit  lujet  de  retournée 
à  nous  Se  à  la  couronne  ,  comme  font  les  autres  terres  données  par  Icfdits  prede- 
cellcurs  rois  Se  nous  en  appanage  audit  titre  de  duché,  &:  parce  qu'il  cft  bien  rai- 
fonnablc  que  ceux  qui  font  lervice  à  cet  état  (oient  gratifiez  &:  décorez  des  titres  Se 
prérogatives  d'honneur  convenables  aux  mérites  de  leurs  ierviecs  ,  afin  que  ros  au- 
tres tujets  enfuivent  leurs  vertus  &  y  prêtaient  exemple,  nous  voulons  pour  les  con- 
îtdcratio.is  luîditcs  &  iniignes  ferviecs  faits  parnotredit  coulin  le  duc  de  Rouannois 
durant  les  derniers  troubles,  Se  depuis  en  pluficurs  importantes  occasions  au  feu  roi 
notre  tres-honoré  feigneur  &pcrc,  Se  à  nous , orner  .décorer ,  augmenter  ledit  duché 
de  Rouannois,  de  la  qualité  fie  titre  de  Pairie  de  r-ranec. 

S^avotr  fàifons  qu'ayant  mis  cette  affaire  en  délibération  en  notre  confeil  d'état  J 
où  allîlloicat  notre  trés-honoréc  dame  fie  mere  la  reine  régente,  les  princes  de  notre 
lang,  autres  princes,  &  plulicurs  notables  pcrlonn  ges  »  Se  après  avoir  fait  voir  en  icclui 
les  lettres  patentes  de  1  érection  dudit  duché  de  Rouannois  ,  dont  copie  clt  cy-atta- 
chéc  fous  le  conttcfccl  de  notre  chancellerie  ,  avons  par  leur  avis ,  de  notre  grâce 
fpecialc ,  pleine  puiflance  Se  autorité  royale  voulu  ,  accordé  &  octroyé  ,  voulons, ac- 
cordons &  oâroyons  par  ces  prclentcs ,  lignées  de  notre  main  ,  que  notttjit  coulin 
&:  les  fucceircurs  malcs  ,  ainli  que  deflus  clt  dit  ,  ayent  &  tiennent  ledit  duché  de 
Rouannois  en  tous  droits,  noms,  titres  ,  qualitez  ,  prérogatives  ,  prééminences  de 
Pairie  dont  ont  accoutumé  jouir  tous  autres  P.  irs  de  franec  tenans  de  notredite 
couronne  en  Pairie  ,  Se  qu'il  puiilè  &  lui  loit  loiiiblc,  &  à  les  lucccllcurs ,  de  porter  P 
ledit  titre  de  Pair  de  France ,  Se  à  cette  fin ,  entant  que  belom  clt  ou  leroit ,  avons 
ledit  duché  de  Rouannois,  crée,  érige  Se  élevé  ,  créons,  érigeons  &  élevons  audit 
titre  de  Pairie  de  France,  jaçoitque  leldits  dioits  ne  (oient  ci-autrement  fpeciriez ni 
déclarez  :  Voulons  Se  nous  plan  que  de  toutes  les  caulcs  dépendantes  de  ladite  Pairie 
la  connotlfonce  en  appartienne  Se  loit  directement  dévolue  en  notre  cour  des 
Pairs ,  établie  à  Paris,  comme  des  autres  Pairs  de  France ,  fans  qu'autres  cours  puif- 
fenten  prétendre  aucune  cour,  jurildittion  &  connoiltance,  ce  que  leurs  avons  in- 
terdit Se  détendu,  intcrdilons  Se  détendons  par  celdiies  prefentespar  lefquclles  don- 
nons en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  conlcillcrs  les  gens  tenans  notre  cour  de  E 
parlementa  Paris  ,  gouverneurs  de  provinces ,  nos  Weutcnans  généraux ,  baillits,  fe- 
nechaux,  prévôt,  tx  leurs  licutenans  ,  Se  tous  autres  nos  julticicis,  officiers  qu'il 
appartiendra  que  ccfdites  prclentcs  ils  tallcnt  lire,  publier  Se  cnregiltrcr  ,Se  du  con- 
tenu en  icclles  notredit  coulin  &  fcldits  lucccllcurs  jouir  Se  ulcr  pleinement  Se  pai- 
liblcmcnt ,  fans  en  ce  leur  faire  mettre  ou  donner  ,  ne  permertre  leur  être  fait  ou 
donné  aucun  empêchement  ni  trouble  au  contraire ,  lciqucls  li  tait,  mis,  ou  donné 
croient ,  feront  incontinent  reparer  Se  remettre  au  premier  état  Se  dû  :  car  tel  eft 
notre  plaitir  ,  nonobilant  quelconques  edits  ,  ordonnances  ,  défenfes ,  privilèges, 
lettres ,  &  autres  choies  à  ce  contraires  ,  aufqueiics  &  à  la  dérogatoire  des  déroga- 
toires y  contenues,  nous  avons  pour  ce  regard  Se  fans  tirer  à  ronlcqucncc  dérogé  E 
&  dérogeons  par  ccfdites  prclentcs  ;  Se  afin  que  ce  foit  choie  ferme  Se  ltablc ,  nous 
avons  fait  mettre  notre  leci  à  icellcs,  laut  en  autres  choies  notre  droit  &  lautruy 
en  toutes.  Donné  à  Paris  au  mois  de  tevncr  l'an  de  grâce  mil  fix  cenr  douze ,  & 
de  notre  regne  le  deuxième.  Signées  ,  LOUIS  ,  Se  lur  le  rcply  par  le  roi ,  la  reine 
régente  fa  mercprclcntc,  L*usLA*r  ,  Se  fccllcc  de  cire  verte  fur  lacs  de  foyc  rouge 
«3l'  verte. 


Lettrtt 


Digitized  by  Google 
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Lettres  d<  jajfum  abunmts  p»*r  tenregijlrement  de/dues  lettres  de  Pairie. 


Du  8.  avril  itfio. 

T  OUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  Se  de  Navarre.  A  nos  amez  Se 
JL^Tcaux  confcillcrs ,  les  gens  tenons  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  Salut.  Par 
nos  lettres  patentes  données  à  Pans  au  mois  de  février  mil  fix  cent  douze,  nous 
autions  accordé  à  notre  tres-cher  Se  amé  couda  le  duc  de  Roumnois ,  création  dudic 

jj  duché'  en  titre  Se  dignité  de  Pairie  de  France  ,  pour  en  jouir  par  lui  Se  (es  fuccef- 
feurs  mâles  aux  mêmes  honneurs,  rang,  pouvoir  &  prééminence  qu'ont  accoutumé 
jouir  les  autres  Pairs  de  France ,  lcfqucHcs  lettres  vous  ayant  été  prelcntces  vous  au- 
riez pris  fujec  (ur  notre  minorité  d'en  différer  la  vérification ,  Se  par  votre  arrêt  du 
mois  de  novembre  dernier  ordonné  que  très-humbles  remontrances  nous  feroient 
faites  fur  ce  fujet ,  lcfqucHcs  ayant  depuis  peu  entendu  Se  témoigné  notre  intention 
être  de  faire  entièrement  jouir  notredit  coulin  de  la  grâce  porec  par  lcfdites  lettres 
bien  mémoraiives  des  caillés  qui  nous  ont  porté  à  les  lui  accorder,  vous  mandons 
Se  très  cxprcflémcnt  enjoignons  par  ces  prefentes  ,  pour  ce  fîgnées  de  notre  main , 
que  (ans  attendre  autre  plus  exprès  commandement  de  nous  que  celui  que  nous  vous 
en  avons  donne  pour  ce  fujet,  ni  autres  le  i  très  que  lelditcs  prclcntcs  qui  vous  ferviront 
de  première  &  dernière  juilîon  Se  déclaration  de  nos  vouloir  Se  intention ,  vous 
ayez  à  procéder  à  la  vérification  defditcs  lettres  ,  ci-attachccs  fous  le  contrc-(cel  de 

'  Ç  notre  chancellerie ,  purement  Se  Amplement ,  de  point  en  point ,  félon  leur  forme 
Se  teneur ,  (ans  y  faire  aucune  difficulté ,  rcftri&ion  ni  modification ,  ni  vous  arrêter 
&  avoir  égard  à  vos  fulditcs  rcmo.uraoces ,  édits ,  ordonnances  Si  arrêts  donnez  fur 
ce  fujet,  Si  autres  choies  à  ce  contraires ,  que  ne  voulons  nuire  ni  préju.icier  à  notre 
trés-cher  coulin,  Se  auquel  pour  ce  regard  &  tans  urer  à  conicqucncc  ,  entant  que 
bétoin  fcroit,  nous  avons  dérogé  Se  dérogeons  par  cefdites  prelénres  :  Car  tel  eft  notre 
plailîr.  Donne  à  Fontainebleau  le  huitième  avril  1  an  de  grâce  nul  fut  cent  vingt ,  SC 
de  notre  rcgnelc  dixième.  Signé ,  LOUIS.  Et  plus  bas  par  le  roi,  Bruslart. 

Requête  i  fin  d  enregiftrement ,  d»  treizième  Aoujl  itf20. 

I>  A   NOSSEIGNEURS   DE  PARLEMENT. 

SUPP  LIE  humblement  Louis  Goufher  duc  de  Rouannois ,  marquis  de  Boify ,  comte 
de  Maulevrier ,  difant  que  par  lettres  patentes  du  roi  du  mois  de  février  1 6 1 1.  pour 
les  caulcs  &  grandes  conliderations  y  contenues ,  fa  Majefté  auroit  créé  &  augmenté 
Je  duché  .'c  Rouannois  du  titre  Se  qualité  de  Pairie  de  France,  lcfqucHcs  vous  ayanc 
été  prefentées  dès  le  vingt-huit defJits  mois  &  an,  &  iccilcs  de  votre  ordonnance  com- 
muniqués àMcnficur  le  Procureur  gênerai,  il  auroit  requis  remontrances  être  faites 
à  ladite  Majefté,  tant  fur  ladite  conceflion  defdites  lettres  qu'autres  lemblables,  dont 
audit  temps  autres  particuliers  pourfuivoicnt  la  vérification ,  fur  lcfqucHcs  concluions 
£  ladite  Cour  auroit  lurcis  de  faire  droit  audit  fùppliant  julqu'à  la  majorité  de  ladite 
Majcfté,  ce  qui  a  fait  fupeteeder  julquà  prclcnt  que  ladite  Majefté  lui  a  concède  fes 
lettres  patentes  du  8  Avril  dernier  ,!portant  juflioo  &  confirmation  dclditcs  lettres  de 
Pairie  de  France  :  Ce  conuderé  Noflcigneurs  ,  veu  les  lettres  d'érection  dudit  duché 
de  Rouannois  ,  vérifiées  tact  en  ladite  cour  qu'en  la  chambre  des  comptes  de  l'an  1 5  66. 
poftcllion  Si  jouiflanec  du  «(Tort  (ans  moyens  en  ladite  cour  des  appellations  du  bail- 
luge  duiut  duché,  leldites  lettres  de  Pairie  de  Février  i<sn.  prefentées  à  ladite  cour 
le  vingt-huitiémc  dcldits  mois  ce  an,  l'oruonnance  (ur  icellcsdudirjour,  Se  Icfdites  let- 
tres de  juffion  &  confirmation  dudit  jour  huitième  Avril  dernier,  par  lefquclles  vous 
F  eft  exprelkment  enjoint  que  nonobftant  Se  fans  vous  arrêter  à  aucunes  remontrances 
faites  ou  à  taire ,  vous  ayez  à  procéder  à  la  vérification  deldues  lettres  de  Pairie.  Il 
vous  plaile  ordonner  qu'elles  feront  regiftrées  au  greffe  de  ladite  cour ,  &  que  ledit 
fuppitant  jouira  de  l'ettet  Si  contenu  en  icelles  du  jout  qu'elles  ont  été  prc(entccs,& 
vous  ferez  bien.  Signé,  Voille  Se  Rouannois,  a  coté  le  Clérc.  Et  plus  bas ,  fia 
montré  a*  Procureur  général  du  roi.  Fait  ce  treizième  Aouft  îtfio. 

C»Uitwmè  à  f original  en  papier,  te  fait  rend*  par  les  notairesfiufpgntx,  le  quitta  t'me  Jum 
i6n.  Signé,  Naudln  Se  Bunnoi.  Avec  paraphe. 
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Gmchtfms  de  Mon/leur  le  Procureur  gêner  il  duroy.  ^ 

VEU  les  lettres  patentes  données  à  Paris  au  mois  de  Février  iôiz.  Signées, 
LOUIS  :  Et  plus  bas  fur  le  repli ,  p«  le  roi,  la  reine  régente  (a Mère,  Bauslart. 
Et  fceUées  en  lacs  de  foyc  de  cire  verte  ,  par  Icfqucllcs  &  pour  les  caulcs  y  conte- 
nues ,  ledit  feigneur  veut,  accorde  &  o&roye  que  Mcfïire  Louis  Gouffierduc  de  Rouan- 
'  nois  &  fes  fuccefleurs  mâles  ayent  &  tiennent  ledit  duché  de  Rouannois ,  en  tous  droits, 
titres,  qualitcz,  prérogatives  &  prééminences  de  Pairie,  dont  ont  accoutume  de  jouir 
tous  autres  Pairs  de  France,  &  qu'il  puifle  &  lui  ioittoilîble  &  à  fes  fucccflcurs  de  jj 
porter  ledit  titre  de  Pair  de  France ,  &;  à  cette  fin  a  créé ,  érigé  &  élevé  ledit  duché 
de  Rouannois  audit  titre  de  Pairie  de  France,  comme  &  ainlî  qu'il  cil  plus  au  long 
porté  par  lefditcs  lettres.  Requête  pat  ledit  (leur  duc  de  Rouannois  prefentée  à  ladite 
cour  le  dix-huitième  Février  \6 12.  à  fin  de  vérification  débites  lettres ,  autres  lettres 
patentes  du  huitième  Avril  1610.  par  lesquelles  cft  mandé  à  la  cour  procéder  à  la 
vérification  defditcs  lettres  ci-defius ,  autres  lettres  patentes  d'crcdtion  du  marquitat 
de  Boify  &  autres  terres  y  fpccifiécscn  duché  fous  le  titre  de  Rouannois ,  du  mois  de 
Novembre  1^66.  vérifiées  en  la  cour  le  quatotziéme  Janvier  1567. 

Je  n'empêche  pour  le  roi  lefdites  lettres  être  lues,  publiées  &  regifrrees  csrcgiftres  C 
du  greffe  de  ladite  cour ,  pour  jouir  pat  l'impétrant  de  l'effet  &.  contenu  en  icelles 
pour  le  regard  du  titre,  ptérogative  &  prééminence  de  duc  &  Pair  de  France,  feu- 
lement information  préalablement  faite  d'office  à  ma  requête  des  vies ,  mœurs ,  reli- 
gion catholique ,  apoftolique  &  romaine ,  fidélité  au  fervice  du  roi  &  expérience  au 
Mit  des  atmes  dudit  impétrant,  en  (urfeoiant  la  jouifTsnce  du  furplus  jufqu'à  ce  qu'in- 
formation ait  été  faite  d'office  à  ma  requête  de  la  diminution  des  droits  &  profits  du- 
dit feigneur  roi  ic  de  fon  domaine  à  caufe  de  ladite  éreftion  de  duché  &  Pairie,  &: 
outre  requiers  pour  ledit  feigneur  que  les  ordonnances  du  vingt  -  neuvième  Aoufb 
tié6.  ij8o.  deuxième  Avril  deuxième  Janvier  &  dixième  Avril  ij8i.  foient 
gardées  &  oWetvées ,  &  le  roi  cft  ttés-humblcment  fupplié  de  n'en  accorder  aucune 
difpenfc.  Signé,  Mole".  Et  plus  bas  cft  écrit  : 

Collatianné  à  t original  étant  en  papier ,  ee  fait  rendu  ptr  les  notaires  du  roi  au  Cbajlelet 
de  Paris  >fiuffignex.le  quatorze  Jum  itfc*  Signé,  Naudin  &  BoHnot  notaires.  Avec 


oppejîim  du  duc  de  Rouannois  à  U  vérification  des  lettres  de  duché  &  Pairie  de  la 

Rocheguyon. 

p 

Extrait  des  regiflres  du  Parlement. 
Du  8.  Avril  i6zi. 

jour  la  cour , ,  les  grand'chambre  tournclle  &  de  I'édit  aflëmblées ,  après  avoir 
V^vcu  la  requête  à  elle  prefentéc  par  Meflîre  Louis  Goufficr  duc  de  Rouannois, 
à  ce  que  en  confequence  des  lettres  d'éreéhoncn  Pairie  par  lui  obtenues  des  l'année 
16 11.  fie  arrêt  du  19-  Juin  1610.  par  lequel  la  cour  s'eft  refervée  d'être  en  Ton  entier , 
d'opiner  fur  la  preféanec  par  lui  prétendue  avant  autres  particulicts ,  il  fur  reçu  op- 
polant  à  la  vérification  des  lettres  de  duché  oc  Pairie  de  nagueres  obtenues  par  les 
îîeurs  comte  de  la  Rocheguyon  fie  autres ,  pour  ce  qui  concerne  ladite  preféance ,  a 
arrêté  qu'il  fera  furcis  à  délibérer  fur  lefdites  lettres  :  &  Requête  dudit  duc  de  Rouan-  \ 
nois  jufqu'à  ce  qu'il  ait  été  délibéré  fur  pareilles  lettres  obtenues  par  les  ficurs  comte 
de  la  Rocheguyon  &  marquis  de  la  Valette, 
t 

f  Le  même  jour  la  cour  après  avoir  délibéré  fut  la  requête  à  clic  prefentéc  par  Mef- 
£rc  Bernard  marquis  de  la  Valette  &  colonel  gênerai  de  l'infanterie  de  France  ,  à  fin 
de  vérification  des  lettres  patentes  par  lui  obtenues  au  mois  de  Mars  dernier  d'erec- 
xionen  duché  &  Pairie  de  la  terre  &  feigneuric  de  Villcbois,  ladite  cour,  les  grand- 
chambre,  tournclle  &  de  I'édit  afTcmblécs ,  a  arrêté  &  ordonné  que  fur  ladite  requête 
il  lera  tOiSy/tit  montré  au  procureur  gênerai.  Ourrc  a  été  arrête  qu'il  ne  fera  délibère 
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.  ni  paflé  outre  à  la  verification  tant  defdites  lettres ,  que  de  celles  obtenues  pat  ledit 
A  fieur  comte  <lc  la  Rocheguyon  pendant  le  prêtent  Parlement. 

r 

Du  ij.  Janvier  1613. 

CE  jour  la  cour ,  les  grand'chambre,  tournclle  &  de  1  edit  aflcmblées ,  après  avoir 
délibère  fur  la  requête  à  elle  prcfcntcc  par  MefTire  Louis  Goufficr  duc  de  Rouan- 
nois, marquis  dcBoily  >  à  fin  d'être  reçu  oppolanc  à  la  verification  des  lettres  d'é- 
reâion  en  duché  &  Pairie  qui  pourroient  avoir  crÉ  obtenues  par  quelques  feigneurs, 
a  ce  qu'aucun  autre  ne  foit  reçu  avant  lui  à  fon  préjudice ,  &  jufqu'à  ce  que  les  lettres 
d'honneur ,  titre  &  qualité  de  Pair  à  lui  o&royécs  par  le  roi ,  Se  autres  lettres  de  con- 
firmation obtenues  des  le  8.  Avril  1620.  &  prefcntees  à  la  cour  long-temps  y  a ,  ayent 
été  vérifiées  par  ladite  cour ,  a  été  arrêté  que  fur  ladite  requête  fera  mis ,  [ou  montre  au 
]j  Procureur  gênerai  du  roi  &  communiqué  aux  peurs  de  $c lie  garde ,  de  Brtjfu ,  de  U  Valette ,  de 
U  Rocheguun  tjy  comte  de  la  Rochefoucault. 

Oppojiuen  mit  réceptions  de  Monfttttr  de  U  Rochefoucault  (jr  maréchal  de  U  Foret. 

« 

Du  24.  Juillet  16  j  7. 
Extrait  des  regijlres  dit  Parlement. 

CE  jour  la  cour,  les  grand'chambre  tournclle  &  de  l'édit  aflcmblées  fur  la  requête 
prefentée  par  le  duc  de  Rouannois,  a  fin  d'oppofition  au  ferment  du  duc  oc  la 
Rochefoucault ,  &  lettres  de  duché-Pairie  obtenues  par  le  fieur  maréchal  de  la  Force, 
a  arrêté  que  fans  préjudicicr  aux  droits  dudit  duc  de  Rouannois,  il  fera  pafte  outre  au 
jugement  de  l'information  &  prédation  de  ferment  dudit  duc  .de  la  Rochefoucault , 
&  lettres  dudit  fieur  de  la  Force.  Fait  en  Parlement  le  24.  Juillet  1*37.  Signé,  Guyjbt. 
Et  plus  bas  cft  écrit  : 

Collationné  k  t original en parchemin ,  ce  fait  rendu  far  les  notaires  au  ebâtelet  de  Paris, 
D  fr*Jpg»<z>  lequaurùéme  Juin  16 j4.  Signe,  Naudin  &  Bonmot.  Avec  paraphe. 

Oppofition  k  la  réception  du  prince  de  Monaco. 

Du  19.  février  i$4j. 

Extrait  des  regijlres  du  parlement. 

CE  jour  les  grand  chambre ,  tournclle  &  de  l'édit  aflcmblées ,  pour  délibérer  fur 
la  réception  en  la  charge  &  dignité  de  duc  &  Pair  de  France  ,  du  prince  de 
Monaco,  fous  le  titre  de  Valcntinois  ;  &  vu  la  requête  prefentée  par  dame  Marie 
E  Hcnnequin,  veuve  de  Mcflire  Henry  Gouffier,  au  nom  fle  comme  tutrice  de  Mclfirc 
Arthus  Goufficr, duc  de  Rouannois,  Pair  de  France,  fon  fils  ,  a  arrêté  que  ladite  ré- 
ception ne  pourra  prejudicier  à  l'oppofition ,  pour  la  préfeanec  prétendue  par  ledit 
duc  de  Rouannois.  Fait  en  parlement  le  1$.  février  1643.  figné  Guyet  ,  fie  plus  bas 
cft  écrit. 


Collationné  à  t  original  en  parchemin,  ce  fait  rendu  par  les  notaires  fouffignez  ee  qum- 
zie'me  Jour  de  )>»»  mil fix  cent  cinquante-quatre.  Signe,  Naudin  &  Bonnot  ,  avet 
^  paraphe. 

Oppoftùon  à  la  réception  de  M.  de  SriJJat. 

t 

Du  14.  juillet  164$. 
Extrait  des  regijlres  du  Parlement. 

/^E  jour  la  cour,  les  grand  chambre ,  toumellc  &  de  l'édit  aflcroblccs,  pout  dcli- 
t,bcrcr  fur  la  réception  en  la  charge  &  dignité  de  duc  &  Pair,  du  fieur  de  Bnf- 
JacTfils ,  &  vû  la  requête  prefentec  par  dame  Marie  Hcnnequin,  veuve  do  Mcttiic 
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Henry  Gouffier  ,  au  nom  fie  comme  tutrice  de  Mefiïre  Artfaus  Gouffier  ,  duc  de 
Rouannois,  Pair  de  France,  (on  fils,  avec  les  arrêts  des  vingtième  juin  i6zo.  trois 
feptembre  16 }i.  dix-neuf  février  Si  trente  avril  1643.  a  arrête  que  ladite  réception 
ne  pourra  prejudteier  à  l'oppolîtion  pour  la  préléance  prétendue  par  ledit  duc  de 
Rouannois.  Fait  en  parlement  le  quatorzième  juillet  1646.  Signé,  Guyet,  6c  plus 
bas  cil  écrit. 

Collas  tome'  à  l'originale»  parchemin ,  te  fait  rendit  par  les  notaires  au  ebttelet  de  Paris 
foujjlgnez  le  quatorze  juin  mil  fix  cent  cinquante  -  quatre.  Signe  ,  Naudin  &  BoNNor. 
Avec  paraphe.  * 

Autres  lettres  confirmatives  de  Pairie  ,  pour  M.  le  duc  de  Rouannois. 

Du  zj.  feptembre  îtfj  1.  B 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  fie  de  Navarre ,  à  tous  ceux  qui  ces 
prclcntes  verront,  Salut.  Le  roi  Charles  IX.  ayant  parles  lettres  patentes  du 
mois  de  novembre  1 j  66.  tant  en  confidcration  des  grands  8c  iignalez  ferviecs  rendus 
à  cet  état  par  feu  notre  bien  amé  coulln  Claude  Gouffier ,  duc  de  Rouannois ,  grand 
écuyer  de  France  ,  que  par  les  prédecefleurs  aux  charges  Se  offices  de  grand  maître, 
amiral ,  grand c'cuyct  de  France  .colonel  d'infanterie  françoife ,  premier  gentilhomme 
de  la  chambre,  gouverneur  de Dauphiné ,  &  autres  imporrans  &  honorables  emplois 
de  ce  royaume,  érigé  ledit  duché  de  Rouannois,  ôc  autres  terres  &  feigneurics  endc- 
pendans  en'  titre  de  duché,  portant  le  nom  de  Rouannois ,  ainfi  quilell  plus  au  long 
expliqué  par  lcfdites  lettres  ci-attachées  fous  le  contrefeel  de  notre  chancellerie  duc- 
ment  vérifiées  où  befoin  a  été ,  ledit  feu  grand  ccuyer  &  fes  dclccndans  auroient  C 
joui  paifiblcment  jufqu'à  prêtent,  de  tous  les  droits  ôc  prérogatives  dudit  duché  pour 
l'augmentation  duquel  ledit  défunt  roi  notre  trés-honoré  lcigncur  &  pere  ,  voulant 
aufli  reconnoitre  en  la  perfonne  de  feu  noire  trés-cher  ôc  bien  amc  coulln  Louis  Gouf- 
fier, duc  de  Rouannois  , chevalier  de  nos  ordres  «gouverneur,  lieutenant  gênerai  en 
notre  ville  de  Poiticis,  les  grands  &  rccommandables  lerviecs  à  lui  rendus ,  &  à  cet 
eut  1  aurottpar  (es  lettres  du  mois  de  février  1612.  &  d'avril  1620.  ajouté  audic 
titre  de  duché  ,  celui  de  Pairie,  fie  voulu  qu'il  jouide  du  titre  de  duc  ôc  Pair,  &  de 
tous  les  droits  8c  prérogatives  qui  appartiennent  aux  autres  ducs  &  Pairs  de  notre 
royanme ,  dcfqucllcs  lettres  notredit  coufin  ayant  pourluivi  la  vérification,  &  obtenu 
concluions  de  notre  procureur  gênerai  ,ellc  auroit  été  difterée  ,enfemb!c  la  preftation  £> 
de  lerment  à  caufe  de  divers  emplois  de  notredit  coulln,  luivis  des  indifpolitions fur- 
venues  en  (a  perfonne ,  dans  lefqucls  il  cil  decedé  ,  ôc  d'autant  que  notre  cher  6c 
bien  amé  couiin  Archus  Gouffier,  duc  de  Rouannois,  fon  pctit-hls,a  témoigné  le 
même  zele  8c  affection  en  notre  (ervice  que  les  prédecefleurs  en  toutes  occallons  impor- 
tantes où  il  a  fignalé (on courage,  (a  vertu  fie  valeur  ,  fie  que  nous  cfperons  de  lui  la 
continuation  de  fes  mêmes  (ervices  à  l'avenir.  Aces  caufcs,&  autres  grandes  confidera- 
tions  à  ce  nous  mouvans,  nous  de  notre  grâce  fpcciale  ,  pleine  puiflance  ôc  auto- 
rité royale  >  avons  dit ,  déclaré  Ôc  ordonné  ,  difons ,  déclarons  &  ordonnons  par  ces 
prefentes,  lignées  de  noire  main,  voulons  fi:  nous  plait  que  notredit  coufin  le  duc 
de  Rouannois ,  joui  (le  de  l'effet  dcfdi  tes  lettres  de  Pairie  accordées  par  notredit  feu  (ci-  p 
gneut  &  pere,  audit  feuficurduc  de  Rouannois  fon  ayeul,  6c qu'il  foit  reçu  ôc .idmis 
en  Ion  lieu  6:  place  à  la  prédation  de  ferment  de  Pair  de  ce  royaume ,  tout  ainfi  que 
fi  lcfdites  lettres  croient  conçues  (bus  fon  nom.  Si  donnons  en  mandement  a  nos 
amez  &  féaux  confcillcrs ,  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  à  Paris, que  ces 
prefentes  nos  letttes  de  déclaration ,  cnfcroblc  celles  d  érection  de  Pairie  ,  ils  fafTcnc 
régiftrer ,  6c  de  leur  contenu  jouir  Je  ufer  notredit  coulln  le  duc  de  Rouannois ,  plei- 
nement ,  paifiblcment  6c  perpétuellement ,  même  de  le  recevoir  à  prêter  le  ferment 
en  ladite  qualité  de  duc  Ôc  Pair  au  lieu  fie  place  dudit  feu  duc  de  Rouannois  l'on  ayeul, 
6c  comme  s'il  eût  été  reçu,  cédant  les  empêchemens  furvenus  au  lujct  du  lcrviccde  c 
cet  état  :  Car  tel  efl  notre  plailir.  En  témoin  dequoi  nous  avons  (air  mettre  notre  **< 
fccl  à  ccfditcs  prefentes.  Donné  à  Paris  le  vingt-cinquiéme  jour  de  leptembre  1*51. 
ôc  de  notre  règne  le  neuvième.  Signé, LOUIS.  Et  fur  le  rcply  par  le  roi  ,  de 
Mesme. 

■  Et  plus  bas,  ÇollMmnc  à  l'original  en  parchemin,  ee  fait  rendu  par  les  notaires  à  Paris 
/oujftgttez.  cedtt  j«ur  vingt-deux  octobre  mit fix  cent  quatrevtngt- fix.  Signe" ',  VouliHEau  é> 
Lauvekdi  Waves  i  avec  paraphe. 

Autres 
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Lettres  Je  jujfion,  à  [effet  d  enregijlrement  de/dites  lettres  ,du  2.  janvier  itftî. 

DE   PAR   LE  ROY» 

NOS  amez  Se  féaux  ayant  accorde  à  notre  tres-cher  Se  bien  amc  cou  fin  le  duc 
de  Rouannois.nos  lettres  de  confirmation  de  la  création  faite  du  duchéde  Rouan* 
nois  ,  &  Pairie  de  France ,  par  le  feu  roi  notre  très- honore  feigneur  $r  pere  de  glorieufe 
mémoire  (que  Dieu  ablblve  )  en  faveur  de  Médire  Louis  Goufficr ,  duc  de  Rouannois , 
ayeul  de  norredit  coufin,  Si  confiderans  que  les  rccornmandables  ferviecs  rendus  aux 
rois  nos  prédcccflcurs  ,  Se  à  cet  état  ,  par  les  ancêtres  de  notredit  coulin  dans  les 
premières  charges  de  la  couronne,  ayant  été  reconnus  par  l'érection  de  ladite  feigneu- 
nc  en  duché;  il  eft  bien  raifonnablc  que  ceux  que  nous  avons  reçus  de  fon  ayeul,  de 
fbn  pere  Se  de  lui  en  nos  armées ,  Se  en  divcrlcs  occafions  importantes,  &  ceux  que 
nous  cfpcrons  qu'il  nous  rendra  dans  le  gouvernement  d'une  des  plus  grandes  &  plus 
confiderables  provinces  de  notre  Royaume  que  nous  lui  avons  confiée  ,  le  fâlïene 
jouir  de  l'effet  d'une  grâce  que  nous  lui  avons  confirmée  ,  enfui  te  de  la  conceffion 
du  feu  roi  nottedit  feigneur  Se  perc  ,  defirant  aufli  qu'il  puiffe  au  plutôt  retourner 
B  par  deçà  ,  où  là  prcfcnce  eft  ncccllairc  dans  Ion  gouvernement ,  ne  lui  ayant  permis 
d'en  partir  qu'afin  qu  il  pût  aller  folliciter  l'cnreginrcment  de  fès  lettres,  comme  une 
choie  qui  lui  eft  très-importante ,  nous  avons  bien  voulu  vous  faire  celle-ci  par  laquelle 
nous  vous  mandons  &e  ordonnons  trés-cxprefTcment  de  procéder  à  l'enrcgilhcment  pur 
Se  lïmple  de  nolditcs  letttcs  de  confirmation  de  Pairie  dudit  duché  de  Rouannois, 
fans  y  apporter  aucun  delay  ni  difficulté  ,  pour  quelque  caule  &  occafion  que  cefoir, 
&  ineme  pour  la  confequence  qui  ne  peut  lui  préjudicier ,  vû  que  cette  grâce  eft  fin- 
guhcrc  prclcntemcnt  en  lo;i  elpecc,  Se  que  vous  ayez  à  faire  jouir  Se  ufer  notredic 
couliu  du  contenu  en  nofdires  lertres  félon  leur  forme  Si  teneur, vous  alïurant  que 
vous  ferez  chofe  qui  nous  tera  trés-agrcablc  ;  n'y  faites  donc  faute  :  Car  tel  eft  notre 
pluilii.  Donné  à  Poitiers  le  deuxième  jour  de  janvier  ifiji.  Signé,  LOUIS.  Ec 
plus  bas  par  Dolmocue.  avec  paraphe. 

C 

Offojititn  i  la  receftun  de  Ai.  de  Rohtn. 

txtratt  des  regifires  d»  farlement  }du  douze  juillet  mil  Jîx  cent  cinquante deux . 

A  UJOURD'HUY  eft  comparu  au  greffe  de  ladite  cour  Me.  Jacques  le  Vaflbr» 
y\procureur  en  ladite  cour,  lequel  en  vertu  du  pouvoir  à  lui  donné  par  Mefïire 
A rthus  Goufficr,  duc  de  Rouannois,  Pair  de  France,  marquis  de  Boify,  comte  de 
Maulevricr ,  Se  autres  lieux ,  gouverneur  Si  lieutenant  gênerai  pour  le  roi  du  haut  Se 
bas  Poitou  ,  Chaftcltaudois ,  Se  Loudunois,  a  déclaré  qu'en  continuant  les  préceden- 
^  tes  oppolirions  ,  même  celles  formées  es  mains  du  procureur  gênerai  du  roi  le  vingt- 
un  mars  dernier ,  &  entant  que  bcloin  eft  &  ferait  feulement  ,  qu'il  s'oppofoit  dere- 
chef, comme  de  fait  il  s  ert  oppofé  à  la  réception  de  Meflire 
de  Chabot ,  au  ferment  de  duc  Se  Pair  de  France  'par  lui  pourluivie  en  la  cour,  &  à 
toutes  autres  réceptions  qui  pourraient  être  ci-aprés  pourluivies  par  qui  que  ce  loit , 
aux  charges  de  ducs  &  Pairs  de  France,  pour  les  raifonsà  dire  Se  déclarer  en  temps  & 
Heu ,  &  élû  domicile  en  la  maifon  dudit  le  Vaffbr  ,  fçizc  rue  S.  Antoine  ,  paroiflé 
faint  Paul,  dont  il  a  requis  acte.  Fait  en  parlement  le  douzième  jour  de  juillet  1652. 
(igné  par  collation  avec  paraphe ,  8c  au  dos  eft  écrit  ce  qui  fuit. 

Le  douzième  juillet  itfj2.  fut  le  prêtent  lignifié  Si  baillé  copie  à  Maître  le  Fcbvrc  * 
procureur  de  partie  adverfe ,  ligné  >  du  Doubt  ,  Se  plus  bas  eft  écrit. 

Collationnc  i  lorirmal  en  far  chemin ,  ce  fait  rendu  far  les  notaires  d»  roi  au  chapelet  de 
Parts  feaffignez,  le  quatorzième  jour  de  juin  mil  ftx  cent  cinquante-quatre.  Signe' ,  NauoiH 
&  Bonnot.  avec  farofhc. 


Tome  r. 
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SOMMAIRE   DE   LA   CAUSE  * 

I>c  Monficur  le  duc  de  Rouannois ,  gouverneur  du  haut  &  bas  Poitou ,  Chaftelrau- 
dois  Se  Loudunois,  oppolant  &  demandeur  en  requête. 

Cintre  Mejjire  Trttyint-Henrj  de  Muttnmencf  ,  ctmte  de  BmieviUe ,  défendeur. 

L'OPPOSITION  &  la  requête  prcfcntcc  par  ledit  feigneur  duc  de  Rouannois, 
^tend  à  ce  qu'il  fok  ordonne,  s'il  plaît  à  la  cour ,  qu'il  prêtera  le  ferment  eu  qua- 
lité de  Pair  de  France,  auparavant  le  ficur  comre  de  Bouttcvillc.  B 

Le  duché  de  Rouannois  fut  e'rigé  au  mois  de  Novembre  i  $66.  en  faveur  de  Mcflirc 
Claude  Courrier,  grand  écuyer  de  France  <  premier  duc  de  Rouannois,  trifayeuldu 
fieur  demandeur,  en conriderarion  des  notables  fet vices  rendus  à  l'état,  tant  par  lui 
que  par  Mcilire  Art  nus  Gouffici ,  grand  maître  de  France  ,  fon  pere  ,  que  de  (es  an- 
cêtres ,  cinq  defquels  de  percs  en  fils  ont  polîedc  les  premières  charges  de  l'etat , 
lelditcs  lettres  d'érection  du  duché  de  Rouannois  furent  vérifiées  au  parlement  le  14- 
janvier  1567.  &  les  officiers  royaux  dcfdits  lieux  furent  defintcrcflcz  ,  afin  que  les 
appellarions  du  duché  de  Rouannois  vin  lient  directement  au  parlement  ,ainfi  qu'el- 
les font  depuis  prés  de  cent  ans. 

En  l'année  161  a.  ledit  duché  fut  érige  en  Pairie  ,  en  faveur  de  Mcilire  Louis  q 
Goutficr ,  duc  de  Rouannois,  ayeul  dudit  ficur  demandeur  le  8.  avril  16 to.  il  obtint 
des  lettres  de  confirnurion  pendant  la  majorité  de  Louis  XUI.  enluire  la  cour  lut 
lelditcs  lettres  patentes  ordonna  qu'elles  (croient  communiquées  à  M.  le  procureur 
gênerai ,  lequel  donna  (es  concluions,  &  l'information  étant  faite  ,  il  ne  reftoit  plus 
qu'à  recevoir  ledic  ficur  duc  de  Rouannois,  ce  qui  fut  empêché  par  une  oppofition 
4'un  particulier  fuicitéc  par  fes  ennemis. 

Au  mois  de  fepteinbre  i<ji.  le  roi  concéda  de  nouvelles  lettres  de  confirmation 
au  ficur  demandeur ,  il  obtint  fon  Jùtmmtre',  &  des  conciliions  de  M.  le  procureur 
gênerai,  fon  information  fut  faite  tellement  qu'il  ne  reftoit  plus  qu'à  prêter  le  ferment, 
même  le  roi  lui  donna  une  lettre  de  cachet,  portant  qu'il  pretendoit  qu'il  prêtât  le 
ferment  de  Pair ,  d'autant  que  fon  affaire  étoit  toute  particulière ,  &  qu  clic  ne  tiroit 
à  aucune  confequence  au  regard  des  autres  perionnes  qui  follicitoient  des  réceptions 
en  qualité  de  ducs  &  Pairs.  La  cour  feait  que  la  conjoncture  du  temps  fut  ta  feule 
choie  qui  t'empêcha  d'être  reçu. 

Ledit,  ficur  demandeur  foutient  en  premier  lieu  ,  que  leschofes  s'éranr  panées  de 
la  forte  quelles  viennent  d'être  reprcientccs  cy-dcllus  ,  il  ne  (êroit  pas  raifonnablc 
que  le  fieur  comte  de  Bouttcville  prêtât  le  ferment  auparavant  lui  ,  car  ledit  ficur 
demandeur  a  toutes  les  qualitcz  neceflaires  pour  la  dignité  dont  eft  queftion  ,  foie 
que  I  on  regarde  fa  maifon  ou  là  pcrforinc  ,  &  (ur-tout  ne  reliant  plus  qu'à  lui  faire 
prêtée  le  ferment ,  au  préjudice  dequoi  A  ne  ferait  pas  raifonnablc  qu'il  rùt  précédé  £ 
par  aucun  autre. 

En  fécond  lieu ,  la  cour  ayant  reçu  quelques  ducs  &  Pairs ,  tanr  pendant  la  dif- 
grace  de  l'aycul  dudit  ficur  demandeur  que  pendant  fa  minorité,  a  toujours confervé 
le  droit  dudit  fieur  demandeur  ,  6c  par  fes  artefts  de  réception  dcldits  ducs  &  Pairs, 
elle  a  dit  expreflement  qu'ils  feraient  reçus  fans  préjudice  de  la  préfeance  prétendué 
avant  eux  par  les  ducs  de  Rouannois  ,  fur  laquelle  prefeance  la  cour  demeurerait 
en  fon  entier  de  délibérer  ,  lelqucls  arrefts  ont  été  rendus  le  troiliéme  feprembre 
i6}i.  quatre  juillet  i6ij.  dix-neuf  février  &  d'avril  1643.  &  quatorze  juillet  1645. 
lors  des  réceptions  de  Meilleurs  les  ducs  de  Richelieu,  de  Brillàc,  de  la  Force  ,  de 
la  Rochefbucault,  firezé,  la  Valette  &  Valcntioois. 

Ce  qui  marque  que  1  intention  de  la  cour  a  toujours  été  de  conferver  le  rang 
dudit  fieur  demandeur  ,  &  ce  ferait  anr.ullcr  lefdits  arrefts  fi  on  recevoit  quelques  ^ 
Pairs  auparavant  lui ,  car  il  n'y  a  plus  lieu  de  donner  un  arreft  pareil  à  ceux  cy- 
dcllus  mentionnez  ,  puifque  la  cour  ne  prononce  ainfi  que  Iorfqu'il  y  a  quelque  em- 
pêchement confidcrable ,  loir  par  labfcncc  ,  oppofition  ou  minorité,  qui  (ont  les 
leuls  cas  où  l'on  donne  fcmblablcs  arrefts,  pour  conferver  les  rangs.  Mais  à  prêtent 
que  ledit  ficur  demandeur  eft  eu  âge ,  qu'il  n'y  a  aucune  oppofition  ,  &  qu'il  a  toutes 
les  qualitcz  requiles  ,  la  cour  voit  qu'il  y  a  neccllîté  de  prononcer  à  prêtent  fur  fa 
réception  :  il  y  a  même  des  ducs  &  Pairs  qui  ont  confenti  la  prefeance  dudit  fieur 
duc  de  Rouannois  par  des  actes  qui  font  entre  les  mains  dudit  ficur  demandeur. 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  ROUANNOIS.  3u 

En  troifiéme  lieu,  le  rot  a  expliqué  fà  volonté  fur  la  réception  dudit  (leur  de* 
A  mandeur  :  car  par  fa  lettre  de  cachet  il  a  déclaré  quil  entcndoit  que  ledit  fieur 
demandeur  prêtât  le  ferment  de  Pair ,  fie  que  ladite  prefbtion  de  ferment  ne  pour- 
roit  tirer  à  aucune  conicquence  à  l'égard  des  autres  perlonncs  qui  avoient  des  lettres 
patentes  de  duc  fie  Pair  ,  ou  des  brevets ,  d'autant  que  l'affaire  dudit  fieur  deman- 
deur ctoit  remplie  de  confiderations  particulières ,  même  le  roi  lui  fit  l'honneur  de 
le  choilir  pour  un  des  Pairs  qui  affluèrent  à  Ton  facre ,  fie  reprefentant  le  comto  de 
Flandres  iljaida  à  couronner  le  roi,  qui  cil  la  principale  fondiondc  Pair. 

Il  (croit  inutile  d'objecter  qu'on  ne  reçoit  point  à  l'audience  de  Pair  ,  d'autant 
que  ledit  fieur  demandeur,  ni  ledit  fieur  comte  de  Bouttcville  ne  prétendent  pas  être 
reçus  à  l'audience  ,  mais  ledit  fieur  comte  de  Bouttcville  prétend  que  nonobJtanr 
les  oppofitions  formées  à  la  réception  ,  il  doit  être  dit  qu'il  (era  reçu  ,  &  ledit  fieur 
demandeur  cipere  de  la  juflice  de  fa  caulè,  fie  de  la  bonté  de  la  cour ,  qu'elle  ordon- 
g  ne  ri ,  qu'ayant  égard  à  l'on  oppofition  Se  à  (a  requêre  ,  il  (era  inceflamment  pro- 
cédé à  ia  réception  ,  qui  eft  a  dire  qu'il  prêtera  le  ferment  de  Pair ,  8c  auparavant 
ledit  fieur  comte  de  Bouteville  >  laquelle  réception  ou  prédation  de  ferment  il  ne 
demande  pas  être  faite  à  l'audience ,  mais  à  huis  clos ,  en  la  manière  accoutumée. 
Signé  Me.  R AGNEAU  ,  avocat  dudit  fieur  demandeur. 

Par  le  contrat  de  mariage  paflé  pardevant  Dionis  &  fon  confrère  notaires  au  Châtelet 
de  Paris  le  neuvième  jour  d'Avril  1*67.  entre  haut  &  puifTan:  feigneur  monfeigneur 
FRANÇOIS  D'AUBUSSON ,  chevalier ,  comte  de  la  Feuillade,  lieutenant  gêne- 
rai des  armées  de  fa  Majcfté ,  demeurant  à  Paris ,  rue  d'Orléans ,  paroiilc  S.  Euftachc , 
d'une  part. 

Et  tres-haute  &  trés-puiflàntc  dame  madame  MARIE  HENNEQUIN  ,  veuve  de 
très-haut  fie  ttés-puiilant  feigneur  Mcflirc  HENRY  GOUFFlER.lcigncur  de  Boify, 
demeurant  à  Paris  en  (on  hôtel  au  cloître  fie  paroifle  laint  Medcric ,  itipulante  pour 
inademoifclle CHARLOTTE  GOUFFlERdcRouanno»$,fille  dud  défunt  feigneur 
&  d'elle  prcfcntcfiedc  fonconfcntcmcnt,  d'autre  part. 

APPERT  entre  autres  chofes , madite  damoifellc dç Rouannois  future époufe, avoir 
vendu  fit  vend  par  ces  prefentes  audit  feigneur  duc  de  la  Feuillade  futur  époux, 
fous  le  bon  plaifir  de  fa  Majefté,  le  duché  de  Rouannois  &  le  marquifat  da  Boily ,  leurs 
annexes ,  appartenances  fit  dépendances ,  aiufi  que  les  titres  fc  pourfuivent  fit  compor- 
tent, fie  qu'en  ajout  fie  dù  jouir  tant  madite  damoifellc  que  ledit  feigneur  (on  frerej 
icellcs  terres  fituées  dans  le  pays  de  Rouannois  en  Foreft,  moyennant  le  prix  fie  fomme 
D  de  quatre  cens  mille  livres,  5c  dont  ledit  (eigneur  futur  époux  promet  de  bailler  Se 
payer  comptant  à  ladite  damoifellc  dans  la  veille  de  leurs  époufaillcs ,  la  fomme  de  trois 
cent  mille  livres  tournois ,  dont  madite  damoifelle  fera  tenue  de  payer  fie  délivrer  audit 
feigneur  fon  itère  celle  de  cent  mille  livres  tournois ,  Se  en  déduction  de  pareille  (omme 
de  trois  cent  mille  livres  qu'elle  eft  obligée  de  lui  fournir  pat  ladite  donation  à  elle 
faite,  fit  a  l'égard  des  deux  cent  mille  livres  reftans,  failant  le  furplus  des  trois  cent 
mille  livres  que  ledit  (cigneut  futur  époux  doit  fournir  comptant ,  ils  feront  délivre! 
à  madite  damoifelle  audit  (eigneur  fon  trerc,  pour  par  lui  ctre  employez  au  pavement  des 
dettes  aoeiennes,  aulquelles  les  biens  mentionnez  en  ladite  donation  footfujcts,  fie  en 
là ifànt  ledit  payement  dcfdits  trois  cent  mille  livres,  madite  damoifelle  future  époufe 
fie  ledit  feigneur  fon  frère  pour  ladite  fomme  de  cent  mille  livres  qu'il  retiendra  com- 
me dit  eft,  fie  les  créanciers  qui  recevront  lcfditsdeux  cent  mille  livres ,  lubrogeront 
£  ledit  (eigneur  futur  époux  en  leurs  hypotéques  pour  fureté  de  fon  acquifition ,  linon 
fie  à  faute  de  ce  madite  damoifellc  future  époufe  le  fera  fubroger  par  jufticc  en  leur  lieu 
fie  place ,  fie  dés-à-prefenr  en  recevant  pareille  fomme  elle  a  fubroge  fie  fubroge  par  ces 
prefentes  ledit  feigneur  comre  de  la  Feuillade  futur  époux  au  lieu  fie  place  dudit  fieur 
duc  fon  frère  fie  dcldits  créanciers ,  fie  a  l'égard  des  cent  mille  livres  qui  relient  pour 
parfaire  les  quatre  cent  mille  livres  qui  font  le  prix  defdirs duché  fie  marquifat,  ils  dc- 
meureront  ammeublis  fie  entreront  en  la  future  communauté,  fie  moyenn  int  ce  que 
detfus  ledit  feigneur  fytur  époux  demeurera  quitte  du  prix  dcfdits  duché  Se  marquifat , 
pour  en  jouit  par  lui  comme  chofe  à  lui  apartenante  vrai  fie  loyal  acquêt,  fie  en  commen- 
cer la  jouiflance  dès  ce  jourd'hui ,  tranlportant  à  cet  effet  madite  damoifelle  audit  fei- 
gneur comte  (on  futur  époux,  tous  droits  de  propriété,  noms,  raifonsfie  a&ions  qu'elle 
.  a  fie  peut  avoir  dans  lefdiu  duché  fie  marquifat ,  leurs  annexes»  appartenances  fie  dé* 
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-p:nJanccs  voulant  Procureur  ,  le  porteur  donnant  pouvoir ,  a  été  encore  exprefle-  A 
ment  ftipulé  &  convenu  entre  les  parties ,  que  les  cnfcns  du  futur  mariage  &  leurs 
defeendans  porteront  le  nom  des  deux  mailons  Se  les  armes  d'icelles  deux  maifons 
cfcartcllécs ,  li  ledit  fcigncur  futur  époux  dcccdc  fans  enfans ,  ou  II  les  enfâns  dcccdenc 
fans  enfâns  &  dclcendans  d'eux ,  rnadite  damoifellc  future  époule  &  ledit  fcigncur  foi» 
ftere  pourront  retirer  ledit  duché  de  Rouannois&  le  marquilatdc  Boify.cn  rembour- 
sant aux  héritiers  collatéraux  dudit  fcigncur  futur  époux  la  Ibmmc  de  trois  cent  cin- 
quante mille  livres  feulement ,  comme  auflî  audit  cas  fes  héritiers  collatéraux  pour- 
Tont  retirer  Icfdirs  duché  &  marquifàt ,  en  rembourfant  aux  héritiers  collatéraux  dudic 
•feigneur  futur  époux  la  fomme  de  quatre  cent  mille  livres  ,  Icfqucîs  rembourfemens 
feront  toutefois  faits  dans  trois  ans,  à  comprer  du  jour  dé  l'échcaïKc  de  la  condition  B 
ci-deflus ,  lequel  teros  pafle ,  la  prefeote  claulc  demeurera  de  nul  efret  &.  valeur. 

NowveiU  érection  dm  duché  de  Rousnnois  en  ftveur  de  François  iAubuflon. 
Donné  à  S.  Germain  en  Layccn  Avril  1667. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  8c  de  Navarre  :  A  tous  prefens  &  i 
,  venir,  Salut.  La  juftice  qui  eft  la  première  vertu  des  rois,  le  dernier  but  de  tous 
•fes  états  &  leur  plus  ferme  (outien,  ne  confiftant  pas  moins  à  recompenfer  qu'à  pu- 
nir ,  elle  nous  oblige  auflî  bien  que  noue  propre  inclination ,  fli  que  les  exemples  dos  " 
•rois  nos  predcccflcurs ,  à  diftinguer  chaque  jour  davanrage  par  les  titres  d'honneur  & 
ics  perfonnes  Se  les  familles  de  nos  futets  qui  ont  fçù  le  diftinguer  du  commun  par 
un  grand  mérite  Se  par  des  ferviecs  ligoalez  joints  a  une  ancienne  Se  haute  nobleflc  j 
c'eft  par  de  femblablcs  motifs  que  nous  avons  refolu  d'élever  à  une  nouvelle  dignité  C 
notre  cher  &  bien-amé  François  d'AubulTbn  comte  de  la  Feuillade,  iffu  d'une  dès  mai- 
fons les  plus  anciennes  &  les  plus  qualifiées  de  notre  royaume,  déjà  floriflante  environ 
l'an  800.  car  fans  parler  même  d  un  Ebon  feigneur  d' Aubullon  ,  ligné  à  la-  donnation  de 
Pépin  lebrefy  perede  Chatlemagnc ,  produit  par  un  des  premiers  monafteres  de  l'ordre 
de  S.  Benoît  au  diocefe  de  Limoges ,  il  eft  ailé  de  cennoîtic  dans  le  tems  luivant,  quelle 
devoir  être  la  qualité  &  dignité  des  feigneurs  d'Aubuflbn ,  &  par  des  titres  rrop-auten- 
tiques  &  trop-publics  pour  pouvoir  être  conteftez.  En  ce  nombre  font  ce  que  rapor- 
tent  les  hiftoircs  de  l'Eglife  Se  de  la  France  chrétienne  fur  les  années  898.  &  914. 
tiré  des  regiftres  du  Vatican  Se  de  très-anciennes  chroniques  mar.ufcritcs ,  touchant 
tin  Turpio  d'Aubuflbn évêque  de  Limoges,  célèbre  par  la  faintetc  de  la  vie,  Se  un 
Amond  d'Aubuflbn  (on  frère  abbé  de  S.  Marrial ,  tous  les  deux  qualifiez  oncles  de  Ro-  D 
bert  vicomte  d'Aubuflon.  Le  contrat  folemncl  par  lequel  Renaud  vicomte  d'Auhuf- 
fon  confirme  en  958.  les  dons  de  Robert  fon  pere  au  monafterc  de  Tulles,  ce  que 
dit  le  Concile  de  Limoges  tenu  en  1  jo  1.  D'un  Ranulphe  vicomte  d'Aubuflon  ,  le  con- 
trat pallc  en  confcqucncc  par  hier  évêque  de  Limoges  en  îotfi.  par  Ren.iud  qualifié  III. 
de  ce  nom  &:  vicomte  d'Aubuflbn ,  peut  s'obliger  à-rebàtir  l'abbaye  de  Rozcillcs  détruite 
par  ce  Ranulphe  fon  pere  ,  les  armes  d'Aubuflbn  telles  que  les  porrent  ledit  comte 
de  la  Feuillade ,  qui  paroi  lient  encore  fur  les  portes  &  autres  endroits  principaux ,  aux 
trois  villes  d'Aubuflbn,  Filctin  Se  Pontation,  de  même  qu'en  un  grand  nombre  de 
charteicaux  d'une  extrême  antiquité  au  pays  d'Auvergne,  Limo(in&.la  Marche,  ou- 
tre une  infinité  d'autres  contrats,  donations  ,  fondations  qui  fevoyent,  foitdans  les* 
hiftoircs,  foie  dans  les  tréfors  des  monafteres  ou  dans  celui  de  nos  chartes  Se  ailleurs, 
par  les  vicomtes  d'Aubuflbn  &:  ceux  de  leur  famille  fucccflîvcmcnt ,  &:  de  génération 
dans  les  liéclcs  luivans  jufqucs  aux  derniers.  En  la  plupart  dcfqucls  titres  depuis  l'an 
1090.  ils  font  aufli  qualifiez  feigneur  s  de  la  Feuillade ,  qui  cft  la  feigneutie  que  ledir  £ 
comte  de  la  Feuillade  poflede ,  Se  donr  il  porte  le  nom ,  quantité  d'autres  au  voifi- 
nage  de  celle-là.  Borne  Se  Montcil  le  Vicomte  étant  fortis  de  cette  maifon,  tant  par 
des  aliénations  que  divers  partages,  Se  par  les  alliances  qu'elle  a  eu  en  tous  les  teins 
avec  les  plus  anciennes  du  royaume ,  fans  jamais  tomber  dans  l'inconvénient  de  fe  mc- 
fallicr ,  qui  arrive  fi  fouvent  aux  plus  grandes.  D'ailleurs  il  cft  très  connu  qu'elle  a 
donné  à  la  France  Se  au  public  plulieurs  hommes il-uftrcs  dans  les  armées,  particu- 
lièrement le  fameux  Pierre  d'Aubuflon,  grand  Maître  de  l'ordre  de  S.  Jean  de  Jeru- 
falcm  ,  fait  depuis  Cardinal  Se  Légat  du  faint  Siège  ea  tout  l'Orienr  ,  &  Antoine 
d'Aubuflon  feigneur  de  Monreil-lc-Vicomtc  fon  frère  ainé,  l'un  dcsayculs  dudit  comte 
de  la  Feuillade.  Peu  de  perfonnes  pouvant  ignorer  ce  que  l'hiftoirc  a  publié  avec 
tant  d'éclat,  le  liège  de  Rhodes  par  Mahomet  deuxième  en  1480.  le  fecours  des  trou- 
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pcs  menées  par  le  grand  Maître  à  fon  frerc ,  qui  vendit  pour  cet  effet  la  moitié'  de 

•A  ion  bien,  le  concours  de  la  Noblcllc  françpilc  qui  le  luivit  de  tous  les  endroits  du 
royaume,  la  place  défendue  durant  trois  mois  par  les  deux  frères  contre  uf*c  puiflàncc 
11  redoutable  ,  tî  vaillamment  Se  avec  un  meces  û  étonnant  qu'on  n'a  pu  croire  que  ce 
fut  (ans  miracle ,  cinq  blcfl'ures  reçues  par  le  grand  Maître  en  une  feule  attaque,  les  iu 
fidcllcs  repou(Vcz&  contraints  de  le  retirer  honteufementavec  perte  de  neuf  mille  hora. 
mes ,  outre  quinze  mille  blcflcz ,  &  enfin  le  fervice  trés-important  que  le  même  grand 
Maître  rendit  quelque  temps  après  à  toute  la  Chrêtienuccc ,  envoyant  en  France  SC 
depuis  à  Rome  le  prince  Zizime  frerede  Bajjzct  II.  qui  lui  avoit  difputé  la  couronne: 
Pour  ne  rien  ajouter  de  plulicurs  autres  prélats  de  la  même  maildn  d'Aubuflbn  ,  il- 
luftrcs  dans  l  eglife  en  ces  tems  éloignez ,  comme  des  Hugues  Se  un  Louis  évéque  de 
Tulles  en  14^1.  Se  1469.  un  Guichard  évéque  de  Conlêrans  en  1467.  un  autre  Gui- 
chard  évéque  de  Cahors ,  &  depuis  de  CarcaiTonne  en  1475.  fans  que  jufques  à  nous  le 

B  mérirc  envers  la  religion  Se  l'état ,  non  plus  que  le  courage  Se  la  valeur  avent  celle 
d'être  héréditaire  dans  cette  famille,  ledit  comte  de  la  Feiullade  érant  né  le  dernier  de 
cinq  frères,  dont  l'un  maintenant  cft  archevêque  d  Ambrun  Se  notre  ambafladeur  ex- 
traordinaire en  Efpagne,  nous  a  donné  en  plulicurs  occations  &  dans  les  affaires  les 
plus  importantes  à  cette  couronne  beaucoup  de  preuve  de  fa  capacité  6c  de  Ion  zele, 
&  les  trois  autres  après  avoir  trés-dignemcnt  fervi  dans  nos  armées  ont  été  tuez  les 
armes  à  la  main  aux  trois  lièges  de  Wal ,  de  Mardik  Se  de  Lens ,  l'aîné  lieutenant 
gênerai  &  l'un  des  deux  puinez  chevalier  de  Malte  ,  qui  s'étoit  deja  fait  conuoitre 
dans  l'ordre  pour  trés-digne  fuccclleur  du  nom  d'Aubuiîon,  ayant  reçu  fept  blellurcs 
au  combat  des  galères  de  Malte  contre  le  grand  galion  des  Turcs ,  lur  lequel  il  monra 
le  premier,  fe  faifît  du  grand  étendart,  6c  comme  par  un  bonheur  particulier  à  ceux 
de  la  maifon,  fit  prilonmer  le  frerc  du  Grand  Seigneur ,  depuis  converti  à  la  foi  chré- 
tienne, &  aujourd  hui  religieux  jacobin  lous  le  nom  du  Pere  Ouhoman  :  de  lortc  que 
quand  nous  n'aurions  conlideré  en  la  perfonne  dudit  comte  de  la  Feuillade  que  fa 

Ç  naiflanec  &  les  aftions  mcmorablcsdc  (es  ancêtres  ou  de  fies  plus  proches ,  nous  avions 
allez  de  fujet  de  l'honorer  de  nos  grâces  les  plus  particulières  Se  les  plus  grandes ,  éianc 
delorm  :is  comme  l'unique  héritier  d'une  maifon  qui  les  a  fi  bien  mérité  de  notre 
rcconnoillance  royale;  mais  fa  conduite  a  d'ailleurs  été  telle  envers  nous  ,  qu'elle  fuftî- 
foit  fans  autres  fecoursà  les  lui  faire  obtenir ,  (à  vie  pour  ainfî  dire  n'ayant  été  jufques 
ici  qu'un  foin  continuel  de  nous  plaire  Se  de  nous  fervir.  En  effet  durant  les  derniers 
mouvemens  arrivez  en  notre  royaume  .quoiqu'il  fut  encore  prcfque  enfant ,  commen- 
çant feulement  (es  exercices  dans  une  académie ,  prefle  toutefois  d'un  violent  défit  de 
marcher  fur  les  traces  de  (es  prcdecclVeurs Sz de  fes  frères,  de  ton  propre  mouvement 
Se  fans  autre  confeil  que  le  lien,  il  fortit  de  Paris  feul  à  pied  &  deguifé  de  l'habit 
d'un  de  les  laquais  pour  fe  rendre  en  notre  armée  auprès  de  notre  perfonne ,  Se  bien 
que  nous  vidions  avec  joyc  les  premières  marques  de  courage  Se  de  zele  en  une  fi 
grande  jcuncllc,  nous  crûmes  qu  elle  nous  obligeoic  après  la  campagne  finie  de  le  ren- 
voyer a  (es  exercices,  mais  à  peine  y  eut-il  pafle  encore  un  an  ,  qu  il  fe  rendit  une  fé- 
conde fois  à  notre  armée  pour  fe  trouvera  la  bataille  de  Rcthel ,  Se  depuis  tant  que 
ia  guerre  a  été  ouverte  co.nrc  l'Efpagnc ,  il  a  continué  à  fervir  en  diverlcs  qualitcz  & 
divers  degrez ,  capitaine  de  cavalerie ,  aide  de  camp ,  meltre  de  camp  d'infanterie,  mettre 
de  camp  de  cavalerie,  maréchal  de  nos  camps  Se  armées,  mais  toujours  avec  la  même 
afïiduitc  Se  la  même  ardeur,  &  fans  compter  tous  les  les  lièges  qui  le  (ont  faits  en  Flan- 
dres durant  cette  guerre,  à  pas  un  dct'qucls  il  n'a  manque,  &:  où  nos  Généraux  ont 
toujours  rendu  des  témoignages  extraordinaires  de  fon  courage,  de  fa  vigilance  Se  de 
fon  application  au  fervice  ;  il  a  eu  l'avantage  de  fe  fignalcr  en  plulicurs  occations  con- 

£  fidcrablcs,  rantôrpar  des  blellurcs  glorieules,  tantôt  par  des  luccés  éclatons,  blcfîc 
à  la  bataille  de  Rcthel  de  trois  grands  coups ,  dont  l'un  avoir  fait  dcfefpcrer  de  la  vie, 
blcfic  au  fiege  de  Mouzon  Se  depuis  en  celui  de  Valenciennes  ,  &  enfin  laiffé  pour 
mort  &  pris  ptifonnicr  en  voulant  entrer  dans  nos  lignes  devant  Landrecy  ,  l'on  fçaie 
aufli  qu'au  liege d'Ipres ,  comme  il  commandoit  la  cavalerie,  qui  écoit  de  garde  a  Ix 
tranchée,  il  donna  beaucoup  de  marques  de  (à  valeur  dans  une  grande  fortic  des  enne- 
mis qu'il  repoulfa,  &  ou  il  eût  deux  chevaux  tuez  fous  lui  ,  qu'en  l'année  1664.  il 
s'acquitta  trés-dignement  de  la  conduite  des  ttoupes  que  nous  avions  envoyé  en  Italie 
pour  les  intérêts  de  nos  Alliez,  &c  qu'il  commandoit  tèul  en  qualité  de  maréchal  de 
camp ,  Se  qu'enfin  en  1  année  i«6t .  commandant  aulli  en  la  même  qualité  une  partie 
de  nos  troupes  en  Hongrie,  il  défît  l  armée  des  Turcs  au  fameux  combat  de  faint  Go- 
dait ,  délivra  pat  ce  moyen  l'Allemagne  de  la  terreur  dont  ils  l'avoient  remplie , 
Imt  y.  K4 
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remporta  même  un  honneur  qui  n'étoit  encore  arrivé  à  nul  aucre ,  d'amener  en  France  \ 
cinq  pièces  de  leur  artillerie  avec  trente  de  leurs  c'tci  dans ,  &  rci.ouvclla  heureulcmcnt 
fous  notre  règne  pour  la  leconde  fois  à  la  vûc  de  toute  l'Europe  Si  à  la  gloire  éter- 
nelle du  nom  rrancois  ,  le  fouvenir  de  ce  que  les  généreux  ancêtres  avoicnt  fait 
autrefois  à  Rhodes  contre  cet  ennemi  commun  de  la  Chréticnncté,cc  qui  nous  obli- 
gea dés-lors  à  le  faire  lieutenant  gênerai  dans  nos  armées. 

Pour  ces  caulcs  ,  &  ayant  reconnu  c  i  une  infinité  d'autres  rencontres  fon  zele 
pour  nous  ,  &:  (on  attachement  très  particulier  à  notre  propre  pcrlonnc ,  qui  nous 
font  avec  raifonpar  l'expérience  du  pallé,  attendre  toutes  choies  de  lui  a  lavenir, 
quand  il  s'agira  de  notre  gloire  ou  de  notre  lervice. 

Voulant  aufli  témoigner  notre  bienveillance  envers  la  trés-illuttre  maifon  de  Gouf-  q 
fier,  Si  en  quelle  conltdcration  nous  avons  les  (erviecs  qu'elle  a  rendus  aux  rois  nos 
prédcceflcurs  ,  &  à  nous  depuis  plulicurs  iïcclcs  dans  les  charges  de  grand  maitre  , 
amiral,  grand  écuver  de  France,  colonel  de  I  nfanterie  françoife,  premier  gcntrl- 
nomme  de  la  chambre,  &  dans  les  gouvernemens  des  provinces,  Si  autres  emplois 
les  plus  conliderablcs  de  l'état ,  nous  avons  eu  trés-agreablc  le  mariage  dudit  heur 
de  la  Feuillade  avec  damoilcllc  Charlotte  Goufhcr  de  Rouannois  ,  aux  conditions 
portées  par  le  contrat  qui  en  a  été  pallé  le  neuvième  jour  du  mois  d'avril  1*67. 
Enfcmblc  la  vente  delà  duché  de  Rouannois  faite  (ou* notre  bon  plaifir  par  notre 
trés-cher  Si  bien  amé  coulin  Arthus  G  oui  fier ,  duc  de  Rouannois  audit  licur  de  la 
Feuillade,  en  laveur  duquel ,  &  de  fon  mariage  ,  de  l'avis  de  notre  conleil  &  de  no- 
tre propre  mouvement,  grâce  fpecialc  .pleine  puiilance  &  autorité  royale,  nous  C 
avons  par  ces  prelcntcs,  (ignées  de  notre  main  de  nouveau  créé ,  érigé  &  rctabli,crcons, 
érigeons  &  rétablirons  en  titre  de  duché,  (ous  le  reflort  immédiat  de  notre  cour  de  par- 
lement de  Paris.cn  la  mcmc  forme  Si  manière  qu'auparavanr,laditc  Icigneuric  de  Rouan- 
nois marqrifat de  Boily,circon(tanccs  &  dépendances, ainli  qu'elles  (ont  exprimées  au- 
dit contrat  de  vente  &cn  la  précédente  érection,  pour  être  a  l'avenir  ledit  (icur  delà 
îeuillade  dit  &  appelle  duc  de  Rouannois ,  &  conlequemment  notre  coulin  ,  &  en  jouir 
par  lui  &  (es  hoirs  defeendans  mâles  qui  naîtront  de  loyal  mariage,  aux  mêmes  honneurs, 
droits ,  autoritez  ,  rangs ,  prérogatives  ,  prééminences  &  avantages  ,  qu 'en  jouiflent 
les  autres  ducs  en  notre  royaume ,  à  la  charge  Iculcmcnt  de  tenir  &  relever  de  nous 
&  de  notre  couronne  ladite  duché  de  Rouannois  ,  à  pareille  foi  &  hommage ,  &  ^ 
-qu'advenant  défaut  d'hoirs  mâles  de  loyal  mariage ,  ledit  titre  Se  dignité  de  duché 
demeurera  éteint  &  lupprimé,  Si  ladite  duché  ,  terres  &  Icigncurics  qui  en  dépen- 
dent ,  retourneront  au  même  état  qu'elles  croient  avant  l'érection  en  duché  <lu  mois 
de  novembre  mil  cinq  cent  foixante-lix  ,  (ans  néanmoins  qu'à  caufe  de  laJitc  pre- 
mière érection,  claufes  y  contenues,  portant  rcvcrlioti  à  notre  couronne  en  défaut 
d'hoirs  mâles  ,  édits  des  années  1579.  ij8i.  &  1  y 81.  &:  autres  reglcmens  fur  l'é- 
rection de  marquions  Si  duchez  ,  nous  ni  nos  fucccllcurs  rois  puillions  prétendre 
aucun  droit  de  reverdon ,  propriété  &  réunion  dcldites  terres  &  Icigncuncs  ,aufqucls 
édits  &  reglcmens,  claufes  contenues  cfditcs  lettres  d'érection  en  duché  du  mois  de  p 
novembre  1^66.  &  autres  lettres  données  en  conlcqucnce  ,  &  aux  dérogatoires  des 
dérogatoires ,  de  notre  même  grâce ,  puiÛ'ancc  8i  autorité  que  deflus  ,  nous  avons 
déroge  Si  dérogeons  fpccialement  par  ces  prefentes  pour  ce  regard  (culement,  &  (ans 
tirer  a  conlcqucnce. 

Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  confcillcrs  les  gens  tenans  notre 
cour  de  parlement  à  Paris  ,  &  à  tous  autres  nos  julticicrs  <Sc  officiels  ,  chacun  en 
droit  foi  &  comme  il  appartiendra  que  ces  prefentes  ils  fuient  lue ,  publier  Si  enre- 
gifrrer  &  du  contenu  jouir  pleinement  ,  paiiiblemcnt  &  perpétuellement  notredic 
coulin  le  (icur  de  la  Feuillade,  (es  hoirs  (ueccueurs  mâles,  (ans  (ourrrir  qu  il  leur 
(oit  donné  aucun  trouble  ni  empêchement ,  nonobllant  aulfi  tous  édits ,  ordonnances,  P. 
reglcmens  ,  artets ,  lettres  &  autres  choies  à  ce  contraires,  aufqucllcs  nous  avons  pa- 
reillement dérogé  ôi  dérogeons  par  ces  prefentes  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Et  afin 
<iue  ce  (oit  chofé  ferme  8c  fiable  à  toujours ,  nous  avons  lait  mettre  notre  (ecl  à  cef- 
dites  prefentes,  faut  en  autres  choies  notre  droit  Si  l'autruy  en  toutes.  Donné  à  S. 
Germain  en  Laye  au  mois  d'avril  l'an  de  grâce  1(367.  Se  de  notre  règne  le  vingt- 
quatricme,  fignecs  fur  le  rcply  par  le  roi. 
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Lettres  de  retabltfement  &  e'reûtm  de  Pairie,  four  M.  de  la  Feutllade ,  duc  de  Rouannois  y 

&  /es  dejiendans  mâles. 

Données  à  S.  Germain  en  Laye  a»  nuis  d'avril  i€6j. 

T  OUIS ,  parla  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  Se  de  Navarre,  i  rous  prciens& 
|  yavcnir,  Salut.  Par  nos  lettres  patentes  du  prefent  mois ,  pour  lescaulcs  &  confi- 
derations  y  contenues ,  nous  avons  approuve  le  contrat  de  vente  de  la  duché  de  Rouan- 
nois ,  faite  par  notre  très-cher  amé coulin  Arthus  Goufïïer ,  à  notre  aullî  rrés-cher  &:  bien 
anié  François  d' Aubuûon  de  la  Fcuilladc ,  en  faveur  duquel  &  de  (on  mariage  avec  d  t- 

B  moifcllc  Charlotte  Gouffîcr  de  Rouannois  >  nous  avons  de  nouveau  crée ,  érige  Se  établi 
en  titre  de  duché  ,  lous  le  même  nom  ,  les  icigneuries  compnics  audit  contrat  de 
vente ,  en  la  précédente  érection ,  mais  comme  ladite  duché  de  Rouannois  a  été  aufli 
érigée  en  Pairie  de  France,  par  lettres  patentes  du  mois  de  février  i6n.  confirmées 
par  autres  lettres  des  mois  d'avril  1610.  Se  fcptcinbre  i6ji.  ne  voulant  pas  biffer 
nos  grâces  imparfaites  ,  après  les  (erviecs  11  longs  Se  importans  &  li  agréables  qui 
nous  ont  été  rendus  &  à  l'état ,  tant  par  lefdits  licurs  Gouther  &  d'Aubuilon ,  que 
par  ces  deux  illuftres  &  trcs-anciçnnes  mailons. 

A  ces  caufcs,  de  l'avis  de  notre  confcil  Se  de  notre  propre  mouvement ,  pleine 
puilTance  &  autorité  royale  ,  nous  avons  par  ces  prelcntes  ,  lignées  de  notre  mai;i , 

q  aullî  en  faveur  de  notredit  cou  fin  le  licur  de  laFcuillade  ,  de  nouveau  crée,  érige  & 
rétabli ,  créons ,  érigeons  Si  rétablillbus  eu  titre  de  Pairie  de  France  ,  ladite  duché 
de  Rouannois  en  la  même  forme  &  manière  qu'auparavant ,  pour  en  jouir  doréna- 
vant, &  à  l'avenir  par  lui  Se  les  hoirs  8c  delccndans  mâles  qut  naîtront  de  loyal  ma- 
riage en  qualité  de  duc  de  Rouannois  Se  Pair  de  France,  aux  mêmes  honneurs,  au- 
toritez,  rangs,  féanecs  ,  prérogatives,  prééminences  Se  avantages  qu'en  joui  lient  les 
autres  ducs  Se  Pairs  de  notre  royaume,  à  la  charge  de  tcr.it  Se  relever  de  nous  Se 
de  notre  couronne  ladite  duché  Se  Pairie  de  Rouannois ,  à  pareille  foi  &  hommigc, 
Si  qu'en  défaut  d'hoirs  mâles,  ledit  titre  de  duché  &  Pairie  demeurera  éteint  <Sc 
fupprimé,  Se  ladite  duché  de  Rouannois,  terres  Se  leigneurics  qui  en  dependenr, 
retourneront  au  même  état  qu'elles  croient  avant  l'érection  en  duché  du  mois  de 

T  novembre  i]66.  Se  l'érection  en  Pairie  du  mois  de  février  101t.  (ans  néanmoins 
être  réunies  a  notre  couronne  ni  fujectes  à  aucun  droit  de  revcrlion  auquel  nous  avons 
renoncé  Se  renonçons  par  ces  prelcntes  pour  nous  &  pour  nos  fucccllcurs  rois,  no- 
nobftant  les  claules  contenues  efdttcs  lettres  de  la  première  creétion  du  mois  de 
novembre  1566.  Se  février  16  n.  ,  ou  autres  données  en  confcqucncc ,  aulquelles 
lettres  Se  édits  de  i$66.  1)79.  1581.  6c  1581.  Se  autres  réglemcns  tur  les  érections 
des  duchez  Se  Pairies  de  France,  Se  aux  dérogatoires  ,dc  notre  même  grâce,  puif- 
{ànec  &  autorité  que  delTus  ,  nous  avons  déroge  S:  dérogeons  Ipccialcmcur  par  ces 
prefentes,  peur  ce  regard  feulement  Se  (ans  tirer  à  conlcqucncc. 

^  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  confcillcrs  les  gens  tenans  notre 
cour  de  parlement  à  Paris,  que  ces  prelcntes  ils  raflent  rcgiltrcr,  du  contenu  jouir 
Se  uter  nottcdit  coulin  le  (leur  de  la  Feuillade ,  duc  de  Rouannois  ,lans  loufrïir  qu'il 
Jui  loit  donné,  ni  à  fes  fucccllcurs  hoirs  delccndans  maies  ,  aucun  troub  c  ni  empê- 
chement ,  nonobftant  aufli  tous  édits ,  ordonnances,  réglemcns,  arrêts  ,  lettres  Se 
autres  chofes  à  ce  contraires ,  aulquelles  nous  avons  pareillement  dérogé  Se  déro- 
geons par  ces  prefentes:  Car  tel  cft  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  choie  ferme 
&  itable  ,  nous  avons  fait  mettre  notre  fcel  a  ccfditcs  prelcntes ,  (auf  en  autre  chofe 
notre  droit  Se  l'autruy  en  toutes. 

p  Donné  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  d'avril  l'an  de  grâce  i66j.  Se  de  notre 
règne  le  vingt-quatrième ,  Signées ,  LOUIS,  Se  plus  bas  par  le  roi  Phelyppeaux. 
Se  a  côté  Vtfa\ Seguieb.  ,  Se  Iccllécs  du  grand  fecau  de  cire  verte  (ur  lacs  de  loyc 
rouge  &  verte,  Se  lur  le  même  reply  cft  écrit. 

Regtflrées ,  ouj  &  ce  confentant  le  procureur  gênerai  du  rot ,  four  jouir  j>ar  ledit  Louis 
i  Auiufjon  de  la  feutltade ,  fes  enfans  rjr  de/eendans  mâles  nez  cr  a  naître  en  légitime 
mariage ,  de  leur  fait  &  contenu  &  être  exécutées  ,  félon  leur  forme  &  teneur ,  fuivant  & 
conformément  à  farrefl  de  ce  jour.  A  Paris  en  fortement  le  deuxième  jour  de  feftembre 
17 16.  Siguc,  Dohgois. 


Ît6       HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

Secsnde  rtfutfie  q*i  rappelle  la  première  ,  à  faut  enregiftrement  des  lettres  de  Pairie ,  dm 

feft  feptembre  mil  Jix  cent  fetxante-ftpt.  A 

A  NOSSEIGNEURS  DE  PARLEMENT. 

SUPPLIE  humblement  François  d'AubufTon  ,  feigneur  de  Rouannois ,  de  Boify 
&  de  la  FeuilUde ,  Difànt  qu'il  a  plû  au  toi  de  lui  accorder  des  lettres  de  Pairie, 
Se  d 'ériger  fa  terre  Se  marquilat  de  Rouannois  Se  Boify,  en  Pairie,  &  par  des  let- 
tres (eparées ,  d'ériger  ces  deux  mêmes  terres  en  duché ,  ou  plutôt  de  les  confirmer 
dans  ce  titre  d'honneur  qu'elles  avoient  auparavant.  Le  fuppliant  par  une  première 
requête  qu'il  a  prejentée  à  la  cour  a  demandé  renregiftrement  de  les  lettres  de  du- 
ché ,  mais  il  a  été  confcillé  par  cette  prefenre  requête  de  demander  feparément  l'cn- 
regiftrement  de  Tes  lettres  de  Pairie  ,  &  de  (upplier  la  cour  d'avoir  la  bonté  de  le  B 
recevoir  en  la  dignité  de  Pair.  Ce  confideré  ,  Noileigneurs,  il  vous  plaile  ordonner 
que  les  lettres  d'ereftion  de  la  baronie  de  Rouannois  &  marquilatde  Boify  ,en  Pairie, 
leront  enregiftrées,  Se  que  le  (upplianr  (cra  reçu  en  la  dignité  de  Pair:  &  vous  fe- 
rez bien.  Signé,  Li  Fbbvae  ,  &  plus  bas, foi t  montré  au  procureur  gênerai  du  roi. 
l'ait  en  parlement  le  leptiéme  feptembre  1667. 

Arrrjl  i  enregiftrement  des  lettres  iéreflim  en  Pairie  d»  duché' de  Rwatmêis; 
Du  2.  Septembre  171 6. 
Extrait  des  regiftres  d»  Parlement. 

*f  T  EU  par  la  cour  toutes  les  chambres  aflemblées ,  les  lettres  patentes  du  roi  q 

Y  données  à  S.  Germain  en  Layc  au  mois  d'avril  1667.  .Signées,  LOUIS.  Et  fur  le 
repli,  par  le  roi,  Phelyppeaux.  Et  Iccllécs  du  grand  fceau  de  cire  verte,  obtenues 
par  Mcflirc  François  d'Aubuflon  ,  de  la  Feuilladc ,  duc  de  Rouannois ,  par  Icf- 
qucllcs  Se  pour  les  caulcs  y  contenues ,  ledit  feigneur  auroit  de  nouveau  créé,  érige  Se 
rétabli  en  fa  faveur  en  titre  de  Pairie  de  France  le  duché  de  Rouannois  en  la  même 
forme  Se  manière  qu'auparavant ,  pour  en  jouir  à  l'avenir  par  lui  Si  les  hoirs  &  def- 
cendans  mâles  qui  naîtront  en  loyal  mariage  en  qualité  de  duc  de  Rouannois  Se  Pair 
de  France,  aux  mêmes  honneurs  ,  autoritcz,  rang,  féance  ,  prérogatives,  préémi- 
nences &  avantages  qu'en  jouillënt  les  autres  ducs  Se  Pairs  du  royaume  ,  ainfi  que 
plus  au  long  le  contiennent  leldites  lettres  à  la  cour  adrellantcs.  Vu  aufli  les  lettres 
parentes  dudit  mois  d'avril  \6€y.  par  lefqucllcs  le  rot  auroit  rétabli  les  titres  de 
Rouannois  &  de  Boify ,  en  titte  de  duché  en  faveur  de  Mcflirc  François  d'Aubuflon 
&  de  fes  defeendans  mâles.  L'arrêt  d'enregiftrement  d'iccllcs  du  }.  Aouft  audit  an.  D 
itf<7.  La  requête  prelentée  à  la  cour  par  ledit  Mcflirc  François  d'Aubuflon,  à  ce 
qu'il  lui  plut  ordonner  que  lefdites  lettres  d  érection  du  duché  de  Rouannois  en  dignité 
de  Paitic  fuirent  enregiftrées ,  &  qu'il  y  fut  reçu  en  ladite  qualité  de  Pair  de  France, 
au  bas  de  laquelle  requête  cft  l'ordonnance  de  loti  montié  au  procureur  gênerai  du 
roi  du  7.  Septembre  1*47.  La  requête  aufli  prelèntée  à  ladite  cour  par  Mcflitc  Louis 
vicomte  d'Aubuflon  de  la  Feuillade ,  duc  de  Rouannois ,  gouverneur  de  Dauphinc, 
lieutenant  genetal  des  armées  du  roi ,  fils  &:  héritier  par  bénéfice  d'inventaire  dudic 
Meflire  François  d'Aubuflon  de  la  Feuilladc,  duc  de  Rouannois,  maréchal  de  Fnncc, 
à  ce  qu'il  lui  plût  ordonner  qu'il  fera  inceflàmmenr  procédé  à  l'cnregiltremcnt  dcfdi- 
tes  lettres  d'érection  dudit  duché  de  Rouannois  en  Pairie  du  mois  d'avril  1667.  fut 
l'arrêté  de  la  cout  de  (oit  montré  du  7.  Septembre  fuivant ,  au  bas  de  laquelle  cft 
l'ordonnance  de  foit  montré  au  procureur  gênerai  du  roi  du  29.  Janvier  1716.  en  £ 
confcquencc  de  l'arrêt  du  même  jour.  Concluions  du  procureur  gênerai  du  roi  :  Oui 
le  rapport  de  Me.  Thomas  Dreux  conlciller,  la  matière  mile  en  délibération  :  [a  Cout 
ordonne  que  leldites  lettres  feront  enregiftrées  au  greffe  d'iccllc,  pour  jouir  par  ledit 
Louis  d'Aubuflon  de  la  Feuil.ade,  fes  enians  Se  defeendans  mâles  en  ligne  directe, 
nez  &  à  naître  en  légitime  minage  ,  de  l'effet  &  contenu  en  iccllcs,  Se  être  exécutées 
felou  leur  forme  Se  teneur,  Se  conformément  à  ledit  du  mois  de  May  1711.  concer- 
nant les  Pairies,  regiftré  en  la  cour  le  vingt-un  dudit  mois ,  Se  en  outre  à  la  charge 
que  ledit  Louis  d'Aubuflon  de  la  Feuilladc  ne  pourra  jouir  du  refforr  immédiat  en 
la  cour  pourraifon  dudit  duché  de  Rouannois,  qu'après  avoir  indemnité  les  officiers 
ainli  qu'il  apartiendra.  Fait  en  patlcmcnt  Ici. Septembre  1 7 16.  Collationnc  Païbm 
avec  paraphe  Signe  ,  DoNcoisavcc  paraphe. 

Arrefl 
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Arrefiitrtctfùm  de  M.  le  duc  de  U  YemlUde  à  L  dignité  de  Pur  de  France  an  Parlement. 

Du  26.  Novembre  171 6. 
Extrait  des  regiflres  d»  Parlement. 

VF  U  par  la  cour ,  les  grand'chambrc  Se  tournelle  aflemblécs ,  l'information  faite, 
d'office  à  la  requête  du  procureur  gênerai  du  roi  le  vingt-troific'rnc  Novembre 
prefent  mois,  de  l'ordonnance  d'icelle  par  le  conieillcr  à  ce  commis  des  vie ,  nururs, 
conversation ,  religion  catholique ,  apoirolique  &  romaine ,  fidélité  au  (crvice  du  roi , 
*  valeur  Se  expérience  au  fait  des  armes  ,  de  Mcflîre  Louis  d'Aubuflbn  delà  Feuillade, 
duc  de  Rouannois,  gouverneur  du  Dauphiné,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  toi, 
fils&  héritier  par  bénéfice  d'inventaire  de  McfGrc  François  d'Aubuflbn  duc  de  Rouan- 
nois ,  maréchal  de  France.  Les  lettres  d'érection  du  duché  de  Rouannois  en  Paine , 
du  mois  d  avril  1667.  en  faveur  dudit  ficur  François  d'Aubuflbn  de  la  Feuillade  &  de 
fes  hoirs  &  deicendans  miles  en  légitime  mariage.  La  requête  par  lui  prefentée  à  la. 
cour  à  fin  d'être  reçu  en  ladite  dignité  de  Pair,  au  bas  de  laquelle eft  l'ordonnance 
de  (oit  montre  au  procureur  gênerai  du  roi  du  7.  Septembre  1667.  L'extrait  baptii- 
taire  dudit  Meflïrc  Louis  d  Aubuflbn  de  la  Feuillade  du  18.  Novembre  1674.  L'ar- 
ec rêt  d'enregiftrement  dddites  lettres  du  i.  Septembre  171*5".  Se  la  requête  par  lui  pre- 
fentée à  la  cour  à  fin  d'être  reçu  en  la  dignité  de  Pair  de  France.  Conclulîons  du 
procureur  gênerai  du  roi  :  Oui  le  rapport  de  Mc.  Thomas  Dreux  confciller  :  la  ma- 
tière mife  en  délibcration  ;  la  cour  a  arrêté  Se  ordonné  que  ledit  Mcflirc  Louis  d  Au- 
buflbn de  la  Feuillade  fera  reçu  en  la  qualité  Se  dignité  de  duc  de  Rouannois  Paie 
de  France,  en  prêtant  le  ferment  de  bien  &  fidcllcment  fervir  &  attirer  le  roi  en 
fes  très- grandes  &  importantes  affaires,  Se  prenant  féance  en  la  cour,  garderies  or- 
donnances, rendre  la julticc  aux  pauvres  comme  aux  riches, 'tenir  les  délibérations 
de  la  cour  lecrettes ,  &  en  tout  fe  compot ter  comme  un  bon ,  fage ,  vertueux  &  magna- 
nime Pair  de  France  doit  faire,  Se  à  Imitant  mandé,  ayant  quitté  Ton  épée ,  a  fait  Ic- 
P  dit  ferment  &  repris  Ion  epée ,  il  a  éré  reçu  Se  eu  rang  &e  féance  en  la  cour.  Fait  à 
Paris  en  Parlement  le  vingt-fixiéme  Novembre  171*.  Collationnc  Mancot,  & 
figne,  Dosicois.  Avec  paraphe. 


Tente  V. 
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GENE  ALOGI  E 

DE  LA  MAISON 


l 


D  AU  BU  S  SON 

A  raaifon  des  vicomtes  d'Aubuflon  eft  l'une  de  celles  de  France  ,  dont  on 
^prouve  mieux J  antiquité,  puifquc  par  des  titres  ,  elle  paraît  déjà  îlluftrc  fur  la 
fin  du  neuvième  ficelé,  &  dans  le  commencement  du  dixième. 

La  ville  d'Aubuflon,  d'où  cette  mailon  a  tiré  Ion  nom ,  cft  ûtuée  dans  la  Marche 
iur  la  petite  rivière  de  Crcufe,  à  cinq  lieues  de  la  ville  de  Gucrct,  dans  l  éleâion 
de  laquelle  elle  ic  trouve, &c  qui  eft  dépendante  de  la  généralité  de  Moulins.  Il  y 
a  une  juftice  royale  ,  avec  un  dépôt  de  fel;  elle  eft  compdec  de  jyj.  icux,  Se  eit 
renommée  par  une  manufacture  de  tapiflèric. 

Il  cft  à  préiumer  que  les  feigneurs  d'Aubuflon,  que  l'on  trouve  qualifiez  Vicom- 
tes dans  le  commencement  du  dixième  ficelé  ,  éloient  ifl'us  de  quelqu'un  de  ceux 
(»)  Bibliorti.  ie  qui  au  rapport  d'Aymar  de  Cbabanois  (a  )  avoient  été  honorez  de  ce  titre  dans  le 
i»bbe,i  u  p,,6f.  Limoi"m  pjr  le  rot  Eudes,  immédiatement  kaprés  qu  il  (c  fut  tait  couronner  roi  d'A- 
(b)  Hift.  Tuk-  quitainc  dans  la  ville  de  Limoges  l'an  887.  Baluze  (b)  dit  que  ces  vicomtes  furent 
na&t ,  p.  10,      cr^s  au  nomorc  (jj.  tjoij .  (^avoir ,  Foucher  de  Segur  pour  le  haut  Limolin  ;  Adhcmat 
des  Echelles  pour  le  bas  Limofin ,  &  Rmutfe  d'Aubuflon ,  pour  la  partie  de  cette  pro- 
vince, que  l'on  nomme  la  Marche. 

Ceux  qui  ont  quelque  connoillànce  de  l'antiquité ,  fçavcnt  >  ainfi  que  l'a  remarqué 
du  Bouchet,  que  les  comtes  bénéficiaires  envoyez  par  nos  rois  de  la  féconde  race, 
pour  gouverner  les  diverfes  provinces  du  royaume  ,  eurent  en  même  temps  des  lieu- 
tenans  pour  exercer  leurs  fonctions  dans  leur  ablcnce.  Cet  emploi  ne  fut  donne  alors 
qu'aux  plus  grands  feigneurs  du  pays,  &  pour  les  connoitre  chacun  en  particulier, 
l'on  ajoutoit  le  nom  de  la  terre  la  plus  co.,|idcrable  quils  pofledoient,  à  celui  de 
leur  dignité.  Quoique  ces  emplois  de  vicomtes  ne  ruflent  que  pcrlonitcls ,  leurs 
«"ciccnJans  s'en  h rent  depuis  un  titre  d'honneur.  Ceft  ainfi  que  les  feigneurs  de  Ro- 
chechouart ,  de  Turennc,  de  Polignac,  d'Aubuflon,  &  quelques  autres  (c  font  tou- 
jours titrez  vicomtes,  &  que  la  terre  principale  de  chacun  d'eux  a  été  regardée  com- 
me un  vicomte,  parce  que  quelqu'un*  de  leurs  anectres  avoient  etc  heutenans  des 
comtes ,  qui  gouverooient  les  provinces. 


N 


(c)uU/kfrM  ,  p. 
its. 

(  i  )  G*Ui*  tknf- 


(  f  )  C»l.  Clmfi. 

KM.  II.  util. 

fU. 


d'Aubuflon,  vivant  dans  le  neuvième  fieele,  n'eft  connu  que  par  fes  cnfâns, 
qui  furent. 
RANULFE  I.  du  nom,  qui  luit. 
Turpion  d'Aubuflon,  évêque  de  Limoges,  élù  en  898.  Aymar  de  Chaba- 
nois  (r)  dit  qu'il  étoit  d'une  race  très  illuttre ,  &  MM.  de  fairitc  Marthe  font 
lurnommé  d'siubuffm.  (J)  Tous  les  auteurs  anciens  lui  donnent  de  grandes  louanges 
jufqu'a  dire  qu'il  tut  tccommand.iblc  par  (aiainteté,  &  même  par  des  miracles; 
mais  l'auteur  de  l'hiltoirc  du  monaltere  dUzerchc  ,  extraire  du  cartulaire  de 
cette  abbaye,  &  imprimée  pour  la  première  fois  par  Baluze,  à  la  fuite  del'hif- 
toire  de  Tulles  (<  )  n'en  parle  pas  fi  avantageusement ,  lorfqu'il  dit  que  lous  ^ 
le  rc^nc  du  roi  Charles  UJîmfle  ,  ce  prélat  anime  dcjalouiie,  d'ambition  & 
d'inictet ,  dctruilit  la  ville  ce  I  abbaye  d  Uzcrclic  ,  qui  avoit  c'té  bâtie  par  le 
roi  Pépin.  M.  de  Ste  Marthe  { / )  traiic  tout  ce  récit  de  table ,  attendu  que  l  cvtque 
Hildegairc ,  que  l'on  regarde  comme  le  reftauratetir,  ou  plutôt  le  fondateur  de 
cette  abbaye  ,  n'a  pas  dit  un  mor  de  cette  prétendue  deftruction  ,  dans  là 
charte  de  fondation,  lui  qui  fucceda  vers  l'an  96}.  à  celui  qui  avoir  fuccedé  à 
l'cvcque  Turpion.  Il  y  a  des  actes ,  où  le  nom  de  l'évéquc  Turpion  paroît  és 
années  90$ .  9  M-  9*o.  &  9  j6.  Ce  fut  lui  qui  rétablir  l'abbaye  de  S.  Auguftin 
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*A        de  Limoges ,  comme  on  l'appreiid  de  la  charte  de  ce  rétnbliflemcnt  (  a  )  il  n'y    f  a  î  JliJ' S0* 
a  point  de  datte;  maisdom  Mabillon  a  prouve  (*)  qu'elle  eft  de  l'an  954.  la  f,fUve,,P  l  7- 
douzième  année  du  règne  du  roi  Raoul.  L  evcquc  Turpion  mourut  à  Aubuflbn  i^^^yat 
le  2f.  juillet  944-  noir. 

3.  Aymom  d'Aubuflon ,  huitic'mc  abbe'  de  S.  Martial  de  Limoges  en  9  34.  fc  trouve 
nommé  avec  la  qualité  d'abbé ,  dans  la  charte  de  Ton  frerc  l'évêque  ,  pour  la 
reftaurarion  de  l'abbaye  de  S.  Auguftin.  11  rut  intime  ami  de  S.  Odon ,  abbé 
de  Cluny ,  qui  lui  adrefla  la  vie  de  S.  Geraud  d'Aurillac  ,  après  l'avoir  écrite 

par  fes  ordres.  Aymar  de  Chabanois  (  t  )  rapporte  ,  qu'il  fut  toujours  lié  d'une  (c)-ftniog.  it* 
tendre  amitié  avec  fon  frerc  l'évêque  Turpion  ,  &  qu'après  avoir  gouverné  «£b«  «fc 
fon  abbaye  durant  fix  années,  il  mourut  le  7.  may,  c'eft  941.  puifqucle  même  ^  a-diffm^p* 
auteur  dit  que  ce  prélat  décoda  la  troiiiéme  année  après  lui.  Voyez,  Gall.  chrifi.  17». 
2         edit.  mrv.  tome  II.  col.  jjtf. 

4.  Martin  d'Aubuflon.  abbé  de  S.  Cypricn  de  Poitiers  vers  l'an  933.  fut  éta- 
bli auflî  abbé  de  S.  Auguftin  de  Limoges  en  934.  par  l'évêque  Turpion  ,  qui 
devoitêtre  fon  frerc,  puilque  MM.  de  Sic  Marthe,  &  après  eux  dom  Mabillon, 
ont  dit  qu'il  écoit  frerc  de  1  abbé  Ajmon.  il  eut  lucceffivement  deux  vicegerens 
dans  cette  abbaye  de  S.  Auguftin,  fut  chargé  encore  par  le  roi  Louis  a  outre- 
mer de  l'adminiftration  de  l'abbaye  de  S.  Jean  d'Angcly  l'an  941.  puis  de  celle 
de  Jumicges  ,  à  la  prière  de  Guillaume,  duc  de  Normandie  ,  il  y  mena  avec 
lui  douze  de  (es  religieux  de  S.  Cyprien,  &  l'hiftoirc  remarque  quil  dilluada  le 
duc  Guillaume  d'embrafler  la  vie  religieufe  dons  la  crainte  des  mouvemens  qui 
pourraient  arriver  à  caufe  de  (on  fils  Richard  qui  ctoit  encore  un  entant.  Il 
mourut  dans  fon  abbaye  de  S.  Cyprien  l'an  94  J.  luivant  dom  Mabillon.  Annales  Je 
tordre  de  S.  Battit, 

c 

v  IL 

RANULFE  d'Aubuflon  I.  du  nom  eft  celui  que  Baluzc  eftime  avoir  été  faic 
vicomte  par  le  rci  Eudes  l'an  887. 
Femme,  GODOL1NDE  ,  ainfi  nommé  dans  la  charte  de  fon  fils  Ra'maud. 
j.  Robert,  vicomte  d'Aubuflon  ,  eft  nommé  neveu  de  l'évêque  Turpion  par  Ay- 
mar de  Chabanois.  Il  fit  dotiation  en  qualité  de  vicomte  d'Aubuflon  ,  de  deux 
mas,  liz  au  village  de  Bcr  ,  à  l'abbaye  de  S.  Martin  de  Tulles  pour  la  (epulture 
d'un  de  les  fils,  mort  enfant.  L'acte  eft  rapporté  par  Baluze  (d)  qui  le  met  <d)pre»»«  de 
vers  l'an  950.  mais  il  eft  à  préfumer  qu'il  faut  lire  930.  &  qu'il  mourut  peu  l  kia-  «k  Tull«. 
^        après  fans  en  fans  mâles  ,  puilque  fon  licre  Ramaud  étoit  deja  qualifié  vicomte  T'  *tu 
en 954. 11  furperc  vrai- lemblablcmcnt  d'Officine  ,  qui  eft  qualifiée  par  Aimar 
de  Chabanois ,  nièce ,  c'eft-à-dire ,  petite  mece  de  l'évêque  Turpim  ,  Baluzc 
(e)  la  nomme  nièce  de  Rainaud.  Elle  époufa  Faucher ,  fcigiicur  de  Chabanois,  ,  e» 
dont  elle  eut  trois  fils  ,1e  dernier  dclqucls  nommé  Raymond,  qualifié  arrière-  ;p^5' 
petit  neveu  (/)  de  l'évêque  Turpion  ,  eut  de  fa  femme  Aleorde  ou  Hildegorde ,  ^  f).i„n„.Ay. 
Aymar  de  Chabanois,  religieux  à  S.  Maniai  de  Limoges ,  puis  à  S. Cybar  d'An-  y  chit»°°it 
goulcmc ,  auicur  d;unc  chronique,  &  d  une  petite  hiltoirc  des  abbez  de  S. Mat-  £^""'»*<l« 
tial,  qu'il  cefla  d  écrire  vers  l'an  ioji. 
1.  RAlNAUD  I.  du  nom,  vicomte  d'Aubuflon,  qui  fuit. 
*      3.  Boson  d'Aubuflon  ,  abbé  laïc  des  monafleres  de  Rozeilles  en  la  Marche ,  & 
d'Evau  en  Combraillcs,  donna  en  cette  qualité, &  comme  frerc  de  Rainaud 
d'Aubuflon,  le  lieu  de  l'Efpinafle  &  fon  eglife ,  avec  plufieurs  autres  biens  à 
l'abbaye  de  S.  Martin  de  Tulles ,  s'en  refervant  la  jouillance  durant  là  vie,  & 
en  cas  que  Ion  frerc  lui  furvêquît,  il  lui  en  laiffaaulli  l  ufuriruit  jufqu'à  fa  mort, 
l'acte  rapporté  par  Baluze  (g)c(ï  du  mois  de  Novembre,  la  neuvième  année  (g;r.  )tJ,  ,<9. 
du  règne  du  roi  Louis  d  outremer ,  ce  qui  répond,  à  l'an  944-  ou 

I  I  I. 

RAINAUD  I.  du  nom  ,  vicomte  d'Aubuflon  ,  fe  trouve  nommé  avec  cette 
qualité  de  vicomte ,  dans  la  charic  du  rctabhflcment  de  l'abbaye  de  S.  Auguftin 
de  Limoges  ,  faite  en  934.  par  I  cvcquc  Turpion  ,  qui  dit  que  c'eft  du  contentement 
de  les  parcns,qui  font  les  Grands  de  la  Province  du  Limotin,  entre  leiqucls  font 
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l'abbc  Aymtn  ,  &  le  vicomte  Rairnud.   Il  rit  don  en  qualité  de  vicomte  d'Au- 
buffon ,  au  monallcrc  de  Tulles  ,  c'es  mas  qui  lui  appartencient  dans  le  village  A 
de  Meill ,  paroirtc  de  S.  Pardon  de  Gimcl  ,  par  une  charte  du  mois  de  décembre 
1»)  mw-     de  la  première  année  du  règne  de  Louis  d outremer  ,(-»)&  qui  cft  l'an  93*»-  puis 
de  fon  églilê  de  Grandfainc.  Enfin  lui  &  la  femme  donnèrent  au  même  mena  Itère 

(b)  nu.  y6,.    leur  terre  de  Penciat  Se  autres     )  par  le  même  aétc  que  (on  frète  Bofon  lan  944. 

ou  945.  Ce  même  vicomte,  conjointcmcnc  avec  fa  femme  ,  fît  donation  a  I  abbaye 
de  Beaulicu  en  Limofin  ,  de  la  terre  de  Picrrefite  ,  &  de  pluticurs  mas  ,  afin  que 
les  religieux  priaflent  Dieu  pour  leurs  ames  ,  pour  celles  de  fon  pcre  Ranutfe ,  de 
fa  mère  Godoltnde,  Se  celle  de  fon  frerc  qu'il  ne  nomme  pas,  mais  qui  vrai-tcmbla- 

{r)  I6U.  ut'    blcmcnt  étoit  le  vicomte  Robert  fon  aîné  i  la  charte  rapportée  par  Baluzc  (  e  ) 

eft  fans  date,  mais  comme  l'abbc  Bernard  y  cfl  nommé  ,  lequel  gouvernoit  cette  B 
abbaye  e's  années  7.  &  12.  du  regne  du  roi  Louis  d'outremer  ,  elle  doit  avoir  été 
faite  entre  les  années  94 h  Se  948-  H  vivoit  encore  le  8.  aouft  delà  cinquième  an- 
née du  règne  du  roi  Lothairc  ,c'eft-à'dirc)'an  958.  qu'il  foulcrivit  en  qualité  de  vi- 
comte >  avant  Bofon  marquis  (  c'etoir  le  comte  de  la  Marche  )  à  la  fondation  de 
léglilc  de  S.  Aultregile  de  la  Tour,  faite  par  un  nommé  Doirice,  qui  dit  que  c'eft 
en  prcîcncc  de  (es  icigneurs  Rtintud  vicomte  ,  Se  Bo/on  marquis. 

Femme,  ALSINDE,  ainfi  nommée  dans  deux  chartes  de  RsmaudCoa  mari,  vers 
J'an  943.  ou  945.  d'elle  fortit  celui  qui  fuit.. 


R 


IV. 

ANULPHE  II.  du  nom,  vicomte  d'AubuiTon,  (umommé  Ctbridel ,  c'eft  à-  ' 
dire  tète  de  chèvre*»,  eut  des  démêlez  l'an  996.  avec  Arth*mb*ud  de  Comborn, 
pour  b  fucccllîon  d'Aymar  vicomte  de  Tu  renne,  leur  beautrerc  commun ,  mort  fans  , 
enfans.  Ils  avoient  cpoulc  chacun  une  des  lorurs  de  ce  vicomte.  Vrai-fcmblablcment 
Sulfvcie,  femme  A'Archsmbaud  de  Comborn ,  croit  l'aînée  ,  puifqu'il  eut  la  fucceffion. 
Riwlfe  s'étoit  emparé  du  château  de  Mulleou  ,  6c  Archambutd  voulant  entrer  de  force 
dans  celui  de  Turcnne ,  y  eut  un  pied  écrafe  entre  les  deux  portes  qu'on  lui  ferma 
(  a  )  Chroniq.  As  violemment  ,d'où  il  fut  depuis  (umommé  jambe  pourte.  (  d  )  Ramlfe  fit  don  à  1  abbaye  de 
««ofFroj.  prieur  Tulles  de  pluficurs  terres,  par  acte  rapporté  par  Baluzc,       399-  de  (es  preuves  ,  Se 
&J/'>eroit.likbt.  qjjfl  mt  aVoir  été  fait  vers  l'an  ioco.  Il  fut  tué  l'an  1031.  Comme  ilétoit  alors  cx- 
"  •"•f,19°-  communié  pour  avoir  fait  tort  à  quelques  monafteres,  l'abbé  d'Uzcrchc  fut  repris  ^ 
dans  le  concile  de  Limoges  qui  fe  tint  le  18.  Novembre  de  la  même  année,  parce 
qu'il  lui  avoit  donné  la  lepulturc. 

Femme,  AYNARDE  dcTurennc,  fille  de  Bernsrd  vicomte  de  Tutcnne,  Se  de 
Dfde  fa  femme. 

1.  Rainaud  II.  du  nom  ,  vicomte  d'Auburton  ,  fit  fous  cette  qualité  conjointe" 
'  cutoiiirt  Je  01011  avcc  RMU*lfe  'on  frerc  donation  à  l'abbaye  d'Uzcrchc  {e)  de  lamoirié  du 
U ne  tbkiye ,  foi.  bois  des  Jarortcs  proche  Mtllersths  dans  la  chatcllenic  de  Roquef'orr ,  par  acte 
is4-                    parte  à  Aubullon  le  troifiémc  jour  avant  la  Nativité  de  S.  Jean  1048.  Il  mourut 

peu  après  ,  puifque  dans  l'acte  d'une  donation  faite  à  la  même  abbaye  par  E 
une  religieufe  nommée  Albcrguc,  le  jour  même  que  l'éghfè  de  ce  monaiterc  fut 
dédiée  en  la  nume  année  1045.  Ramife,  vicomte  d'Aubuffon  y  cfl  nommé  com- 

(  f)/f»J.foI.jj4.        me  prefent.  (/)  Ce  même  Romtlfe,  vicomte  d'Aubullon  fit  donation  à  cette  ab- 
baye d  'un  mas  nommé  de  Lsflrad*  dans  la  paroi  (Te  de  Laftradc ,  pour  la  fcpul- 

{i)Uii. foU4«.         turc  Se  l'amc de  RâinamdA' Aubullon,  vicomte  (on  frerc.  (g)  L'a&c  cf Ifans date, 
mais  vrai-fcmblablcment  il  cil  de  la  même  année. 

2.  RANULFE  III.  du  nom,  vicomte  d'Aubull'on,  continua  la  pofterité. 

3.  Fare-lde  d'Auburton,  épouta  Aymar  de  la  Roche,  duquel  étant  veuve,  elle  fie 
donation  d c  quelques  terres  à  l'abbaye  de  Tulles,  clic  cil  nommée  dans  l'aclc  v 
fille  de  Rmulfe  Ctbridel,  vicomte  d'Aubuflon ,  Se  par  un  autrecllc  fit  encore  don 
d'une  portion  d'autres  terres  qui  lui  apparrenoient  de  (on  chef,  dont  Foulques 
Cmmic  Se  Rainaud  Bernard  convicndroicnt  entre  eux.  Ces  deux  aélcs  font  lans 
date  d'année,  mais  comme  il  ell  marqué  que  c'cfl  fous  le  règne  du  roi  Philippe , 
qui  commença  le  4.  aoull  jodo.  Se  du  vivant  d  Iticr  évoque  de  Limoges  qui 
jnourut  en  1073.  Se  de  Fradin  abbé  de  Tulles ,  dont  l'adminiflration  commença 

(b)  IiiJ.f.  <(«»•"        vers  lan  1059.  Baluzequi  rapporte  ces  deux  actes,  (A)  opine  qu'ils  font  d'envi- 
ion  l'an  1060. 

y. 
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RANOlFE  IIÏ.  du  nom,  vicomte  d'Aubuiïbn,'  après  la  mort  de  Tort  frcrelùu- 
ruiud  (c  trouva  à  la  dédicace  de  1  cgi i le  d'Uzcrche  en  1048.  &  fît  un  don  à  cette 
abbaye  pour  le  repos  de  l'amc  de  fon  rrcre.  (  4  )  Il  mourut  vrai-fcmblablement  arânt 
1  an  1060.  puiiquc  fa  fecur  ne  fait  poiut  mention  de  lui  dans  les  aftes  qui  font  d'elle  C*;'**  *S1< 
tnentionnez  ci-dcflus. 
Femme,  N..  . 

t.  RAINAUD  III.  du  nom,  vicomte  d'Aubuiïbn  ,  qui  fuit. 

i.  Agne  s  d'Aubuiïbn  mariée  à  Gutfitry  feigneurde  la  Tour  ,  auquel  elle  apporta  - 
la  moicié  du  château  de  Gimel ,  &  qui  rendit  ion  nom  célèbre  dans  la  Guerre 
B        Sainte.  Oeil  ainii  qu'en  parle  GcofTroi  prieur  de  Vigcois  an  chapitre  f /.  de  (k 

Chronique,  (b  )  Ce  fut  lui  qui  monta  le  premier  fur  les  murs  de  la  ville  de  Mar»  „  .  i^foi 
ra,  (  c )  torique  Raimond comte  de  Toulouiê  aflkgea  cette  place  en  109S.  „m.  \\.\.x.  uil 

£>  181  âcpoutfoa 

Y  I  iBiiiiu  même  to- 

me pag.  \  tt.  itC 

AÏNAUD  IÏI.  du  nom ,  vicomec  d'Aubuiïbn ,  reftitua  à  l'églife  collégiale  de  S.  )of- 
Ircix.ou  Iricr  eu  Limoiïn  ,  le  monafterc  de  Roicillcs  en  la  Marche,  qui  avoit    ('  )  D" 
thé  autrefois  abbaye;  ce  fût  du  vivant  du  roi  Henri  I.  (ousle  pontificat  d'hier  évêque  t" >'***"' t~ 7*** 
de  Limoges ,  &  par  le  moyen  &  la  faveur  de  Guillaume  comte  d'Auvergne  :  c'eft  ainii 
C  qu'en  parie  le  prieur  de  Vigcois ,  (  d  )  cela  a  du  être  l'an  1 060.  mais  la  charte  de  cette 

rcftitimon ,  que  Baïuze  a  tait  imprimer  pag.  47.  4e fes  preuves  de  thifioire  d  Auvergne ,  lJ)  Ck*f'  *«« 
por:c  qu  elle  a  été  faite  du  vivant  du  ro>  Philippe  1.  un  Lundi  dans  le  mois  de  Mars,  f"x' l8*' 
le  douze  de  la  luoe;  d'où  cet  auteur  conclut  pag.  46.  de  U  même  htfleirey  que  le  vi- 
comte d'Aubuiïbn  reiritua  le  monaltere  de  Roleilles  à  l'eglife  de  S.  Irier  peu  avant 
la  mort  du  roi  Henri  I.  &  celle  du  comte  Guillaume  ,  comme  le  prieur  de  Vigeois 
l'attelle  >  mais  que  l'entier  accomplillement  de  cet  ouvrage  fuivant  la  charte  qui  iubiifte 
aux  archives  de  S.  Iricr  &  dans  celles  de  S.  Martin  de  Tours,  d'où  dépend  cette  col- 
légiale, ne  fut  fait  que  fous  le  règne  du  roi  Philippe  I.  du  Boucher  a  cru  que  ce  fut 
le  jb.  Mars  1069.  a  cauic  qu'en  cette  année  le  douze  de  la  lune  échût  ce  jour-là  t 
ï)  mais  comme  la  charte  porte  que  la  reitirution  fe  fait  par  l'exhortation  du  comte  Guil- 
laume qui  l'a  voulu  ainii  ;  il  faut  conclure  qu'elle  cil  antérieure ,  ce  comte  étant  more 
au  plûtard  en  iotfj.  Rsuumd  y  dit  quil  a  appris  avec  douleur,  que  le  monafterc  de 
Roleilles  avoit  été  dûruir  par  fes  ancêtres ,  &  que  c'eft  pour  reparer  ce  crime  &  pour 
le  repos  de  l'amc  de  Rtnu^e  fon  perc,  qu'il  fait  cette  reftitution. 

Femme,  ADELA1S  d'Uricc,  fille  à  Hnmbatid  d'Uricc  en  Berry  ,  eft  connue  pat 
une  donation  qu'elle  fît  au  prieuré  de  S.  Denis  de  la  Chapelle-Aude  en  Berry ,  où  elle  fe 
p  dit  femme  de  Romand  vicomte  d'Aubufion  ,  &  ajoute  qu'elle  fait  ce  don  par  le  confeil 
ii'Himbtud  Ion  perc,  &  par  la  volonté  de  les  deux  fils  Rannlfe  &  Guillaume.  Ce  fut 
fous  le  règne  du  roi  Philippe  l.  Hildcbcrt  étant  archevêque  de  Bourges.  Baluzc  fait  un 
anachroniime  de  cent  années  ,  (  e  )  en  di&nt  que  cela  (c  paila  entre  les  années 
99$.  &:  997.  qui  turent  celles  de  1  arehiepifeopar  de  ce  prélat  ,  d'où  il  conclut  qu'ap-  t*e)  H[$.T*tt* 
patammenr  Rainaud  Cabridcl  (  ildevoit  écrire  Rannlfe  )  qu'il  dit  mari  à'Adeltst  d'U-  l,Ht"-t%68* 
riec ,  avoit  été  tué  avant  l'an  997.  au  lieu  que  l'archevêque  Hildcbcrt ,  ou  plutôt  Aude* 
bett  ne  iiega  que  depuis  1092.  jufqucn  1097» 

1.  Ramjlfe  IV.  du  nom,  vicomte  d'Aubuiïbn,  confirma  en  108t.  le  don  que 
Romand  ion  perc  avoit  fait  à  l'abbaye  de  Tulles  de  l'eglife  d  Altoirc  fie  l'es  dépen- 
dances, fit  d'autres  bien*  à  la  mime  abbaye ,  ôc  lui  céda  entre  autres  ce  que  fon 
*"        perc  s'y  étoit  refervé  ,  principalement  la  maifon  où  logeoient  les  vendent  ■,  en- 
fin il  promit  d'en  être  le  défenfeur,  Gaudcbcrt  en  croit  alors  abbé.  Reger  d'Au- 
bullon  fut  un  des  chevaliers  témoins  de  cet  afte.  11  le  confirma  de  nouveau  auflt 
bien  que  les  donations  faites  à  ce  monafterc  par  les  ayculs ,  entre  autres  celle  v 
de  l'eglife  de  iamre  Marie  de  l'E(pinailc,y  ajoura  la  donation  de  l'eglife  de  laine 
F  tienne  de  Brogailc,  en  promettant  de  nouveau  d'être  le  protecteur  de  cette 
abbaye.  Ces  deux  aftes  (ont  rapportez  par  Baluzc  ,  (/)  mais  (  comme  il  t'a  fait 
remarquer)  (g)  il  y  a  erreur  a  la  date  du  fécond  ,  où  on  Ut  1078.  au  lieu  de  'f)f*  4*7-419, 
1088.  puifquil  y  eft  dit  qûe  Gauibcrg  eft  abbé  de  ce  monafterc  depuis  trois   (g)  p.  101. 
ans.  Or  ion  élection  avoit  été  faite  en  1085.  Ranulfctut  nomme  en  1090  ar- 
bitre du  différend  qui  étoit  entre  Seguin  abbé  de  la  Chaizc-Dieu  &  le  prieur 
Tme  V.  M  4 
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d'Aubuflon ,  pour  les  droits  que  ce  dernier  prc'tertdoit  dans  la  paroi ûc  de  Faux, 
autrement  la  Fcuillade.  U  mourut  fans  polterité,  8c  fa  veuve  Alix  de  Magnac 
donna  à  l'abbaye  de  Tulles  l'an  1 100.  deux  nus  fris  au  village  de  Caftanet  pour 
le  repos  de  l'amc  de  (on  mari,  elle  vivoit  encore  en  1110. 
i.  GUILLAUME  I.  du  nom,  vicomte  d'Aubnfl'on,  qui  fuit. 


G! 


VII. 

UILLAUME  I.  du  nom  ,  vicomte  d'Aubuflon  ,  fucceda  à  fon  frère  Rsnulfe 
IV.  avec  lequel  il  avoit  confenti  à  l'aire  de  leur  merc  en  faveur  du  prieure  de  _ 
la  Chapelle* Aude,  Se  par  la  fuite  il  fît  en  qualité  de  vicomte  d'Aubulion  ,  le  par- 
,  ,  ^    .  .    tage  d'une  redevance  avec  le  prieur  nomme  Rodulfc,  auquel  il  vendit  la  portion  qui 
dei»dup-lle.au-  hn  cto,t  cchuc.  (*)  Il  ne  vécut  pas  long-iems  après. 

de, foi.  tft.         Femme,  AGNE'S  étant  veuve  elle  fe  fit  religieufe  a  Fontevrault,  Se  fur  la  pre- 
mière prieure  de  Tullbn,  monaftere  de  cet  ordte  fonde  au  diocefe  de  Poitiers  l'an 
(*  )DBflooch«,  1112.  (*)  leur  fils  fut  celui  qui  fuit. 

addit.  a  U  geueal. 

F")  AINAUD  IV.  du  nom,  vicomte  d'Aubuffon  ,  fit  quelques  donations  a  lab- 
IXbayc  de  Bonlieu,  ordre  de  Citcaux  en  Limofin  ,  lorlqu'on  la  fonda  l'an  1121.  ^ 
(c)Dom.  deSte  (c)  Il  en  fit  aullî  à  l'abbaye  de  Benevent ,  ordre  de  (aint  Migufhn  ,  dans  le  même 
tiïrif  \  iiG*lxî  P3"'  commc  00  l'apprend  d'une  charte  d'Audcbert  de  Rochcchouart ,  qui  confirme 

*  '  les  donations  faites  à  ce  monaftere  par  Alpaisfa  mere,  Alcelinc  vicomtcflc  de  SaLignnc, 

Elic  Ion  fils  &  Guillaume  fes  neveux  >  de  même  que  par  Rainaud  vicomte  d'Aubuffon 
&  quelques  autres  fes  parens ,  fait  au  château  de  Salagnac  les  nônes  (  5.  )  d'avril  1 1 2 1 . 
Indidion  XIV.  Ce  fut  encore  ce  vicomte  qui  fonda  le  prieure  de  Bleflac  en  Limo- 
fin pour  des  religieux  de  faine  Augultin  ;  mais  fa  merc  alors  prieure  de  Tuflon  l'é- 
tant venue  voir,  Se  sécant  ttanfpottéc  à  Bleflac,  elle  engagea  le  prieur  &  les  reli- 
gieux de  ce  nouveau  monaftere  d'embrafler  la  règle  de  Fontevrault,  ce  qu'ils  firent  q 
du  confcntcmcnt  du  vicomte  Rainaud ,  lequel  augmenta  la  fondation  de  pluficurs 
biens  entre  autres  du  lieu  de  la  Fcuillade  &  de  l'ulàge  dans  la  forêt,  afin  que  les  re- 
ligieux de  Fontevrault  y  puflent  (ubfifter.  U  prit  par  la  fuite  Ihabir  de  cet  ordre  en  ce 
meme  prieure  en  prcfcncc  de  (es  quatre  fils  1  apportez  ci-apres,  qui  confirmèrent  avec 
leurs  fleurs  les  donatious  de  leur  perc.  La  notice  de  cet  acre  fc  trouve  dans  la  vie  du  B. 
(d  )  p.  77*.  Robert  d'Arbriflcl  par  Balthazar  Pavillon,  (  d)  &c  dans  l'ouvrage  du  P.  de  la  Main- 
(t  )Ciyfta)ft»~  ferme,  pour  détendre  (ou  ordre  de  Fontevrault,  (r)  ilefk  lins  date,  mais  ce  dernier 

i,ttr^trdimt,i.  au[cur  croit  qu'il  cft  de  l'an  1120. 

'  Femme,  HE  LIS,  que  quelques-uns  croyent  avoirété  fille &Arihtmhtud  III.  du  nom, 

vicomte  de  Comborn,  futnomme/r  Barbu ,  fondez  fur  ce  que  le  cartulairc  de  Tulles  |? 
porte  qti  Helis ,  vicomtcflc  d  AubufTon ,  motte  au  mois  de  janvier ,  fut  enterrée  dans  la 
chapelle  du  chapitre  de  cette  eglife ,  &  comme  cette  chapelle  étoit  la  fcpulture  des 

X  >  W  *»«•  vicomtes  de  Comborn  ,  Se  que  la  chronique  du  prieur  de  Vigcois  (  /)  marque  en 
termes  exprès  qu'Archambaud  le  btrbu  ,  vicomte  de  Comborn  ,  fut  enterré  à  Tulles 
prés  de  fa  fille  Helis ,  on  croit  en  pouvoir  conclure  que  la  vicomtcflc  d'Aubufson, 
nommée  Hchs  ,  femme  de  Raimud  IV.  contemporain  d'Archambaud  le  barbu  t 
devoit  être  fille  de  celui-ci }  mais  d'un  aurre  côté ,  comme  l'abbavc  de  Tulles  n'etoie 
pas  la  fcpulturc  des  vicomtes  d'Aubuflon  ,  M.  d'Hozict  croit  que  cette  Hclts  de  Com- 
born ne  fut  que  ht  première  femme  de  Rumaud  IV.  Se  qu'étant  morte  fans  enfans , 
clic  fut  inhumée  dans  la  fcpulturc  de  fes  ancêtres.  Quoiqu'il  en  foit  de  ces  conjectu- 
res ,  le  vicomte  Rùnsud  fut  perc  des  enfans  qui  fuivent  ,  Se  qui  font  nommez  dans 
Je  rang  qu'ils  vont  être  rapportez  ,  comme  prefens  à  la  ptifc  d'habit  de  leur  perc  F 
dans  I  ordre  de  Fontevrault. 

1.  RAINAUD  V.  du  nom,  vicomte  d  Aubuffon,  qui  fuir, 
i.  j.  &  4.  Guillaume  ,  Gui  ,  Se  Ranulfe  d  AubulTon,  nommez  dans  l'afte 
mentionne  ci-deflus. 

*  "  '■  •  j.  Ahel  d'Aubuflon ,  femme  de  Pierre  Ebrard. 

6.  Rohilde  d'Aubuflon,  epoufe  de  Guillaume  de  S.  Marc;  toutes  deux  font  rap- 
portées avec  les  noms  de  leurs  maris  dans  l'acte  ,dont  il  vient  d'être  parlé ,  bri- 
que leur  pete  fc  fit  religieux. 
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B 

RA1NAUD  V.  du  nom,  vicomte  d'Aubufion ,  fumomme  le  lépreux,  confirma 
les  donations  faites  par  fon  pere  au  prieure  de  Blcflac ,  &  les  augmenta  ;  il  y  en 
fit  encore  une  lorfqu'il  partit  pour  aller  en  fcrufalem.  Au  retour  de  ce  voyage  il  joi- 
gnit en  Itaiic  GcrMid-Heilor  ,  evêque  de  Cahots fon  parent,  avec  lequel  il  fut  pris, 
lorfquc  i 
en  i  : 

111.  fut  antte ,  ious  prétexte  qu  u  n  avoit  point  de  lettre  de  créance  ,  quoique 
prélat  eût'  un  làuf-conduit  de  l'empereur  pour  pafler  par  tous  fes  états.  Il  n'avoir 
joint  ces  evêques  que  par  ordre  du  roi ,  pour  s'informer  de  ce  que  l'on  avoit  fait 
pour  terminer  le  fchiimc  de  l'églile  :  c'eft  ce  que  l'on  apprend  de  la  lettre  que  Ge- 
C  raud  écrivit  à  l'empereur,  pour  lui  demander  Ion  élargiflément ,  &r  celui  de  fon  coufin 

le  vicomte  d'Aubutïo»,  marquis  de  cette  terre  (a).  Il  ht  don  fous  le  nom  de  Rainaud  (t)W#6-f««- 
f  Ancien  ,  vicomte  d  Aubullou ,  du  mas  du  Tochet  prc's  d'Angles ,  à  l'abbaye  de  Bon-  d*M  ""f**!»»- 
lieu,  par  acte  du  27-  jum  1 184.  lui  donna  le  y.  avril  de  la  même  année  tous  les  droits  'Im  '^Z'LZmT- 
qu'il  avoit  dans  le  bois  d'Eftradcl  ;  fit  encore  un  autre  don  au  même  monaftere  le  ti*n*aim  ttrr* 
it.  mars  11 8t.  &:  en  juin  1200.  fc  qualifiant  dans  tous  ces  actes  Raynaldns  [enter  //<«- 
vuecemes  Aibacmtnfis.  *  '* 

Femme,  M  ATA  BRUNE  de  Ventadour  ,  fille  d'Elbe  III.  du  nom  ,  vicomte  de 
Vcntadour,  &  de  Marguerite  de  Turcnne,ia  première  femme ,  elle  le  remaria  à  tfthe- 
vtrd ,  ou  Efqurva  de  Chabanois  ,  comme  le  porte  la  chronique  du  prieur  de 
Vigeois.  (  b  )  (  t  )  Bibtiot.  Je 

1.  GUY  I.  du  nom,  vicomte  d'Aubufion ,  qui  fuit.  r'wihwltf 
1.  Ranulfe  d'Aubufion  ,  témoin  à  la  donation  que  le  vicomte  fon  frere  aîné  /jt'M\t^lT,u  I* 
fit  au  prieure  de  Blcflac  ,  de  même  qu'aux  trois  aftes  qu'il  fit  en  faveur  de  f-  **4- 
l'abbaye  de  Bonlieu  ,  le  fécond  defqucls  cft  une  confirmation  d'un  don  fait  à 
ce  monaftere  le  12.  juillet  1191.  par  Rsnulfe  ,  pendant  qu'il  avoit  l'adminiftra- 
tmn  du  vicomte  d'Aubufion  durant  le  voyage  de  Guy  fon  frere  en  la  terre  (ainte. 
3.  Guillaume  d'Aubulfon  ,  fut  aufii  témoin  avec  fon  ft  et  e  Rtnulfe ,  à  la  dona- 
tion que  leur  aine  fit  au  monaftclt  de  Blcflac.  C  cft  lui  vraisemblablement 
que  Ton  trouve  dans  la  lifte  des  abbez  de  l'églifc  cathédrale  de  Clcrmont ,  (c)  (  e  )  sut  Muthe; 
dignité  qui  cft  la  leconde  du, chapitre,  &  il  cft  nommé  Guillaume  abbé  dans  Cknjt.i.ii. 
une  charte  de  Robert  d'Auvergne  ,  eveque  de  Clcrmont ,  dattec  du  mois  de  f-  *°8- 
novembre  1207.  {d)  dans  un  ancien  obituaire  de  cette  cglilc ,  lannivctfairc  de  ^  PtMTtl  de 
W.  d'Aubufion,  abbé  ,  y  eft  marque  le  7.  décembre.  P»iu« ,Hi#. d» 

E  4.  Agnh's  d'Aubufion,  qualifiée  femme  de  Bernard  (  c'étoit  Bernard  de  la  Ro-  '«  »*/•«  J**"*<- 
che-Aymon)  &  lecurde  Guy,  vicomte  d'Aubufion,  fit  une  don.uion  à  Lucie, 
Prieure  de  Blcliàc  ,  &  à  Guillaume  ,  prieur  du  même  monaftere  ,  de  tout  ce 
qu'elle  avoit  au  village  d'Ars,  &  ce  du  contentement  de  (es  fils  Aymony  GuilldU' 
me  cr  Btrnard,  l'an  1179.  leur  furnom  n'eft  point  dans  cette  charte,  non  plus 
que  celui  de  leur  pere.  (/  ) 


verrv.  t  7}- 


Jf  AH  d'Aubufion  ,  moine  dans  l'abbaye  de  Notre-Dame  du  Palais  ,  ordre  de 
Cttcaux ,  au  citocefe  de  Limoges ,  nommé  avec  Arbcrt ,  abbé  de  ce  monaftere, 
dans  une  charte  de  Brandis ,  lenechal  du  roi  d'Angleterre  l'an  1199.  (/)  pour- 
roit  bien  avoir  été  fils  du  vicomte  Ratnand  V.  du  nom. 


(t)  G*S.  Cbrijt. 

t.it.{.  5.», 
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GUY  I.  du  nom,  vicomte d'Aubuflon,  il  y  a  ime  charte  de  lui  en  cette  qualité 
paftéeen  (onchaftcaud'Aubufson  le  1 3.  décembre  1 174.  à  laquelle  foulcrivit  jean. 
fi)  nu.  r-  II.  deComborn  ,abbc  de  Bonlicu  (4). Il  exempra  cette  abbaye  du  droit  lie  péage  dans 
/•4l9'  toute  fa  terre ,  par  a£tc  du  10.  décembre  1 184.  lui  fit  don  le  11.  juillet  1190.  dos 

forêts  d'Eftradcî  Se  de  Foladel ,  avec  le  mas  de  Meanes  prés  du  Montmorcl  ,  Se  du 
tlroit  de  pâturage  dans  le  bois  de  Pcirac,  confirmant  de  plus  tous  les  dons  -que  fon 
perc  y  avoir  fairs ,  &  par  autre  acte  du  16.  may  il  confirma  à  ce  monaftere  la  donation, 
•que  Ion  frerc  Rmnlfe  y  avoir  faite  durant  Ion  pèlerinage  en  la  terre  fainte,  comme 
ayant  en  fon  ablcncc  l'jdmimftration  de  fes  biens.  Il  avoir  fait  aulli  au  prieure  de  R 
Blcflàc  une  donation  de  fluftenrs  hommes  de  cerfs  >  pour  le  repos  de  l'amc  de  la 
vicomtefle  (à  mere ,  mais  cet  atte  fait  durant  le  gouvernement  de  la  prieure  Lucie, 
du  contentement  de  fes  frères  Ranulfe  &  Guillaume ,  cil  fans  datte  d'année  :  les  au- 
tres citez  Ibat  dans  les  archives  de  l'abbaye  de  Bonlicu. 
N  Femme ,  ASS  A LI D E  de  Comborn ,  fille  ainec  à'Archambtud  IV.  du  nom  ,  vicomte 

/^^Xde  Comborn,  (*)  &  de  Jourdame  dcPcrigord. 
*vi!:«ois«i«u»t     RAINAUD    VL  du  nom,  vicomte  d'AubufTon ,  qui  fuit. 

ta  1184.  t.  ll.de 
la  biH.  du  I'.  Ub. 

ie.foJ.  joo.  *  J- 


R 


AfrJAUD  VI.  du  nom ,  vicomte  d'Aubuflon,  donna  à  l'abbaye  de  Bonlicu  les 
mas  de  Lafcous  &  de  Leiders  ,  fi£  confirma  tout  ce  que  (es  ancêtres  avoient 
ïumône  à  ce  monalrcre  par  afte  du  14.  may  1101.  au  bas  duquel  Jean  de  Vcirac, 
éveque  de  Limoges  loulcrivit.  Il  confirma  en  izi y.  les  donations  faites ,  tant  pat 
lui  que  par  Guy  Ion  perc  ,  Se  Ranulfe  Ion  oncle  ,  à  1  abbaye  de  Eoiuiguc  en  Lt« 
mofm ,  ordre  de  Cireaux  ;  sécant  croiié  contre  les  Albigeois,  il  fc  rendu  a  l'abbaye  de 
Bonlicu  ,  &  par  afte  du  28.  avril  1121.  il  donna  en  aumône  aux  religieux  de  ce 
monaftere  tout  ce  qu'il  pouvoir  prétendre  fur  les  mas  du  Cros  &  de  Meanes,  appar- 
tenant à  la  grange  de  Montmorel,de  môme  que  iur  l'étang  de  Chambarcl ,  lur  les 
terres  de  Foladel ,  &  fur  tous  les  autres  biens  qu'ils  avoient  acquis  dans  les  terres ,  avec 
promefle  de  prier  fon  fils  Guy  d  Aubullbn  de  ne  point  s'oppolet  a  cette  co..cc(Iion,ce 
que  ce  dernier  confirma  le  jour  de  la  ictc  de  S.  Ccnoit  1225.  Le  nu  me  vicomte  Ral- 
nauJ  donna  au  chapitre  de  S.  Martin  de  Rofcillcs  le  mas  de  Chabrol ,  par  ac~te  du 
mois  d'aoufr  1 217.  Se  par  autre  du  mois  de  may  1229.  il  confirma  toutes  les  donations 
faites  au  prieuré  de  Blcllac ,  tant  par  lui  que  par  Guy  fon  perc  &.  Raintad  fon  aycul. 
mLL ^  V£foiJj (f  )  Le  ro*  I-ou's  VHI.  par  (es  lertres  datées  de  Valccc  au  mois  de  juin  1116.  lui 
11'.  f.  »/.         avoir  ordonné  de  faire  l'hommige  oc  (on  château  d'Aubullon,  au  comte  de  la  Mar- 
che :  c'etoit  alors  Hugues  X.  du  nom  ,  (Ire  de  Lciigncm;  puis  au  mois  d'avril  mil  deux 
(H  )  41.  Haffe  cent  vingt- trois,  (d)  il  fit  hommage  à  Archambaud  lire  de  Bourbon,  pour  les  tetres 
"  qu'il  polTcdoit  dans  la  baronic  de  Chambon  Se  de  Combraillcs ,  s'obligeant  de  l'aider 
contre  tous,  excepté  contre  le  comte  de  la  Marche,  parce  qu'il  croit  (on  homme- 
lige ,  avant  qu'il  le  fut  devenu  du  lire  de  Bourbon.  Son  fecau  elt  au  bas  Je  cet  acte, 
Se  dans  l'cmprcinrc  cft  une  croix  ancrée  :  on  lit  autour  Stgilbtm  Rcpnsudi  vicecomitts 
Albuconenjîs.  A  fon  Iceau  fecret  ou  concrcfccau  clt  une  ttar  maçonme  (jr  trtnelèe ,  ayant 
deux  f  mes  ouvertes  &  deux  croifees  :  autour  cit  écrit  Secretum  Regmaudt  vteecomitis  Al- 
l€)li>Jtm.     butmenjîs.{e)  Par  un  acte  du  24. mars  i2j8.  il  paroîtquc  ce  vicomte  étant  obligé  d'af- 
lîgnct  vingt  fols  de  rente  (ur  quelque  endroit  de  la  terre  à  Raimond  d'Aubuflon  da- 
moifeau ,  Je  qui  il  avoir  acheté  une  maifon,  Se  celui-ci  étant  obligé  de  (on  côté  d'en 
aflîgner  vingt-trois  fols  de  rente  annuelle  aux  religieux  de  Bonlicu  pour  l'anniverûirc 
de  (en  perc,  le  vicomte  Rainaud  s'obligea  envers  eux  pour  vingt  lois  annuels  à  l'ac- 
quit de  Raimond.  Ce  vicomte  vivoit  avec  grand  honneur  dans  fon  pats,  comme 
on  l'apprend  de  Jean  de  Noftradamc  dans  les  vies  des  poètes  Provençaux ,  imprimées 
en  i$7{.  &  de  Cczar  de  Noftradamc  dans  (on  hijioire  de  Provence ,  imprimée  en 
161.1.  où  il  dit  que  Guy  fetgneur  dVfes,  (  mort  en  1230.  )  hbles  ejr  Purre  d'Ufez 
Jes  frères ,  ayant  re/olu,  de  courir  tes  cours  des  Princes  four  faire  ftrtane ,  arrivèrent  d  a- 
bord  chez  Rainaud  vicomte  d'Aubuflon^.  ou  e'tott  la  vicomteffi  Marguerite  fa  femme  , 
laquelle  proioit  un  flaifir  ftngulier  à  la  Poefie  Provençale  ;  &  qu'après  y  avoir  fait 
amples  preuves  de  leurs  inventions  &  de  leurs  Poe  fies ,  &  déplié  infinies,  belles  ejr  doc- 
tes rimes,  Us  récurait  de  lun  rjr  de  f  autre  fltifieun  beaux  &  riches  f  refera.  Guy  dU/èz 
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,'4\  fit  des  vers  i  la  louange  de  cette  dame  ,  qui  /tut  dam  un  manufirit  de  la  bihlioteque  du 

m.  (<)  En  voici  les  crois  premicts:  («)wttê7»»* 

fnl 

Vas  Albuiïon,  chan/is,  tentofl  U  vu, 
Aid  Melhor  tt ttn  outra quel  mon  fit , 

Ioys ,  &  filas  j  4/  f  t twf  ,  te»  efian ,     .  ^ 

C'eft>  à-dire,  va-t'en  i  Aubujjèn  chanfon  ,  &  depiche-toi  t arriver  auprès  de  U  meilleure 
dame  qui  fait  au  monde,  les  feux  ejr  les  plaifirs  font  faits  four  m  hem  terps ,  Parade 
du  2.  Mars  1x40.  noble  homme  Rainaud,  vicomte  d'Aubuflon,  fonda  moyennant  trente 
lois  de  rente  un  anniverfaire,  qui  devoir,  être  dit  dans  léglilê  abbatiale  de  Bonlieu, 
tous  les  ans  le  6.  d'O&obrc  pour  les  ames  d'Alis  &  de  Marguerite  les  deux  femmes, 
pour  celles  de  Ton  perc  fie  de  la  mere  ,  fie  pour  la  Tienne  après  (on  decez  i  ce  qui 

B  tut  fait  en  prefence  de  Durand  évêque  de  Limoges.  Par  un  autre  afte  donné  a  Au- 
buflbn  au  mois  de  Janvier  1x45.  en  prefence  du  même  cvêque,  il  tran figea  avec  Hé- 
bert prieur  de  la  Ville -Dieu  ,  qu'il  reconnut  être  de  fon  lignage,  pour  finir  certaines 
conteftations  qui  «oient  entre  eux ,  fie  lui  accorda  le  droit  d  ufitgc  fie  de  fefeage  que 
ce  prieur  precendoit  en  (à  forêt  de  Faux  ,  à  condition  qu'il  lui  payerait  à  l'avenir 
foixanre  lois  de  rente  annuelle  a  prendre  lur  la  foire  de  Felletins  ,  fie  cin- 
quante fols  chaque  fois  qu'il  arriverait ,  que  lui  ou  Ton  fucceffeur  au  vicomte'  d'Au- 
buflon allât  entre-  mer  ,  marine  U  fille  ,  fut  fris  ejr  obligé  de  Je  racheter  ,  tu  qu'il 
ferait  fait  nouveau  chevalier.  Enfin,  par  acte  paflé  à  Aubuflon  dans  le  mois  d'avril 

£  114*.  il  fit  donation  à  l'cglilè  de  Notre-Dame  d'Aubuflon  de  plufieurs  moulins  à 
draps,  pour  y  être  célèbre  Ton  anniverfaire  fie  celui  d'Ahel  là  défunte  femme,  obli- 
geant de  plus  les  prieurs  d'Aubuflon  d'allumer  tous  les  jours  à  perpétuité  treize  cier- 
ges devant  l'autel  durant  la  Mefle  depuis  l'élévation  du  trcs-prccieux  corps  de  Jcfus- 
Chrifl  jufqu'à  la  communion  du  Prêtre. 

I.  «  II.  Femmes,  A  H  E  L  ou  MUS,  &  MARGUERITE,  le  fumons  defquclles 
eft  ignoré.  On  ne  fçait  pas  de  laquelle  des  deux  il  eut  les  enfàns  qui  fuivent.  V,rai- 
fcmbbblcmcnt  la  féconde  lui  furvequir. 

n      1.  GUY  U.  du  nom,  vicomte  d'Aubuflon,  qui  fuit. 

u     x.  RANULFE  d'Aubuflon  ,  tige  des  SEIGNEURS  DE  LA  BORNE  ,  rat. 
fanez  ci  -  après  §.  I. 

3.  Guillaume  d'Aubuflon,  damoifeau,  mort  avant  la  fin  d'oftobre  1160.  fut  en- 
terré au  prieuré  de  Blellac  ,  auquel  il  laifla  quarante  fols  de  rente  pour  fon  an- 
niverfairc. , 

4.  Acne's  d'Aubuflon,  mariée  avant  1244.  à  Aymcm  ,  feigneur  de  la  Roche- 
Aymon ,  dont  clic  fut  la  première  femme,  mourut  en  îttfi.  laiflant  poflerité. 

j.  AssaLidb  d'Aubuflon,  religieufe  au  prieure  de  Bleflac  avant  le  mois  d'aouft 
jz^6.  que  fon  frère  tanulfe  donna  un  fonds  pour  fut  livres  de  rente  qu'il  dc- 
voit  de  la  dot. 

E 

Gefaud  d'Aubuflon  élû  abbé  de  Sarlat  (  aujourd'hui  évêché  )  en  1x54.  en  fa- 
veur de  qui  Pierre  de  fàint  Aftier  évêque  de  Perigueux,  qui  l'avoit  confirmé, 
écrivit  au  roi  S.  Louis,  pour  lui  faire  remettre  le  droit  de  Régale  ,  pouvoir  être 
fils  de  Rainaud  VI.  du  nom ,  vicomte  d'Aubuflon.  Il  étoit  encore  abbé  en  11  $  8. 
mais  il  y  en  avoir  un  autre  en  iztfo. 

Dan;  le  même  tems  vivoit  Raoul  d'Aubuflon ,  homme  de  condition,  dit  l  hiftoire, 
cf  fort  riche ,  chanoine  de  l'églife  d'Evreux,qui  en  1259.  fut  élû  cvêque  de  ce 
P  lieu  pat  le  chapitre  ,  mais  le  roi  S.  Louis  trouvant  fon  élection  dcfeÛueule,  de- 
manda qu'on  procédât  a  une  nouvelle.  Le  chanoine  d'Aubuflon  y  confentit, 
fie  Raoul  de  Grafparmy  fut  élû  en  fa^place.  Voyez  l hiftoire  du  comté  et Evr eux 
en  1722.  ebaf.  17.  fag.  197.  Ce  même  chanoine  avoit  acheté  au  mois  de  juil- 
let 1**4.  de  Thomas  de  Mauleon,  abbé  de  S.  Germain  des  Piez,  une  place 
dépendante  de  cette  abbaye,  qui  fut  nommée  depuis  la  place  d'Aubuflon.  Hif- 
toire de  l abbaye  de  S.  Germain  des  Prez  publiée  en  1724.  fag.  129.  &  aux  f rem. 
vesfag.61. 


Terne  r. 


Digitized  by  Google 


HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

xn  « 


G: 


UY  IL  du  nom  ,  vicomte  d'Aubuflon,  avoit  deja  le  titre  de  chevalier,  lorf- 

 'qu'il  ratifia  du  vivant  de  fon  pere,  toutes  les  donations  faites  par  lui  &:  par 

tous  les  parens  à  l'abbaye  de  Bonlieu,  &  céda  à  ces  religieux  tout  ce  qu'ils  avoienc 
acquis**  loit  de  fbn  pere  &  de  fa  famille ,  foit  des  chevaliers  &  vallaux  relevans  de 
fa  terre.  Cet  acte  eu  du  tems  de  l'abbé  Aimeric  le  tu  Mars  izij.  Dom  de  (ainte 
ft  )  c*\  Chrifi.  Marthe  dit  que  cet  abbé  étoit  mort  en  12x4.  (4)  Il  confirma  par  acte  du  Vendredi 
tdit.  «».  ».  II.  aprés  la  fête  de  S.  Luc  (  21.  O&obrc  )  1250.  la  ceffion  que  feu  fon  pere  Rùmttà  vi- 
*  ,*a  comte  d'Aubuflon  avoit  faite  au  prieur  de  fainte  Marie  de  Clairvaux  ,  d'un  hom- 

mage qui  lui  etoit  dû  à  caufe  de  quelques  héritages  qui  avoient  cic  donnez  à  ce  * 
monafterc  ;  puis  par  afte  du  mois  de  Novembre  fuivant.il  ratifia  la  donation  faite  par 
feu  fon  pere  trois  ans  auparavant  au  prieure  d'Aubuflon.  Il  vivoit  encore  à  la  Ha 
<TO&obrc  1 260.  fuivant  un  a&c  de  fon  frère  JUmtfe. 
Femme ,  N. . .  . 

1.  Rainaud  VII.  du  nom,  vicomte  d'Aubuflon, vendit  cette  feigneuricà  Hugues 
de  Lefîgncm ,  comte  de  la  Marche ,  dont  le  fils  aufli  nomme  Hugues  confirma 
/ ajpgHAt  que  fon  pere  lui  avoit  donné  en  reeompenfe.  Ccft  ainfi  qu'en  a  parlé 
du  Bouchct,  qui  nomme  ce  vicomte  Rtimmi,  &  qui  date  cette  confirmation 
de  l'an  1279.  mais  Hugues  de  Lclignem  XI.  du  nom,  mourut  en  1260.  &  n'a 
pû  acheter  le  vicomte  d'Aubuflon,  &  HugucsXlI.  étant  mort  en  1 282.  fon  fils 
n'a  pû  configner  tafltgntt  en  1279.  à  moins  qu'on  ne  fupppfc  qu'il  l'a  fait  en 
1282.  M.  du  Fourny  avoit  attribue  cette  vente  à  un  Ritmtnd  ou  plutôt  Jfai-  nÎ 
ntud  d'Aubuflon,  neveu  du  vicomte  Guy  H.  mais  on  ne  rrouve  aucun  titre  où 
ceux  de  la  branche  de  Borne  fc  foient  qualifiez  vicomtes  d'Aubuflon. 
a.  AlengaKde  d'Aubuflon,  qui  eut  en  dot  la  feigneuric  de  Mallignac,  c'poufa 
jQ.  en  ntf2.  Eric  de  Bcaujeu  ,  feigneur  d'Hcrman ,  de  la  branche  des  feigneurs 
de  Montpenfîer,  qui  mourut  fans  enfans  au  fiege  de  Tunis  en  1270.  Quel- 
ques auteurs  l'ont  qualifié  fans  preuve  maréchal  de  France.  20.  GuilUume  fei- 
gneur de  la  Rochedagoux  ,  du  contentement  duquel  &  (c  qualifiant  dame  de 
Fclktins ,  fille  de  feu  (ty ,  vicomte  d'Aubuflon ,  elle  donna  au  prieure  de  Bief-  < 
fac  la  moitié  de  U  leydc  de  bled  que  l'on  vendoit  dans  fa  ville  de  Felletins. 
L'aûe  cft  du  27.  Mars  1273.  elle  y  parle  de  Mmmi  fon  ayeul  ,  &  elle  vivoit  D 
encore  en  1290. 

3.  Guillelme  d'Aubuflon,  dite  de  U  Borne,  femme  de  P«m  Vigicr ,  damoifeau, 
feigneur  de  S.  Severin  au  diocefc  de  Pcrigucux,  fit  donation  par  acte  du  24. 
Septembre  127t.  àBcrard  d'Albrct  {de  lebreto)  chevalier,  feigneur  de  Rians  au 
diocefe  de  Bordeaux,  de  la  fomme  de  1000.  deniers  d'or  à  elle  leguez  par  feu 
'  d'Albret  chevalier. 
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X  I  I. 

KT}  ANULFE  d'Aubufson,  fccond  fils  de  RAINA UD  VI.  du  nom  ,  vicomte 
Jl^d'Aubufson,  mentionné  ci-devant  page  jiï.  eut  pour  Ion  paruge  les  léigncuries 
«le  la  Borne  ,  du  Montcil-au-vïcomtc ,  de  la  Fcuillade  ,  de  Pontarion  ,  de  Poux  au 
comte'  de  la  Marche,  Se  ce  que  Ion  perc  pofsedoit  dans  le  pays  de  Combraillcs.  Il 
donna  le  (amedi  après  la  fête  de  la  Purification  de  la  Vierge  i2j$.  permilTion  au 
prieuré  de  Blcfsac  de  faire  un  étang,  &  de  bâtir  des  moulins  auprès  du  vilbge  de 
la  Fauric ,  8c  confirma  par  cet  acte  tout  ce  que  fon  perc  avoit  donné  à  ce  monal- 
tere.  Par  un  autre  aâc  de  la  veille  de  S.  Laurent  \is6.  le  rocine  Ranulfc  d'Aubuf- 
fon ,  chevalier ,  feigneur  de  la  Borne,  donna  au  même  prieuré  les  lieux  de  la  Chaf- 
fagne,  des  Bordes,  de  la  Fondernore  Se  des  Couladcs  ,  avec  tous  les  domaines  qui 
»  en  dépendoient ,  tant  pour  la  rente  annuelle  de  (îx  livres  qu'il  devoit  pour  la  doc 
&jijptlide  fa  forur  ,  rcligieufe  de  l'ordre  de  Fontcvrault ,  que  pour  demeurer  quitte 
de  la  Tomme  de  foixante  livres  de  rente  que  Romand vicomte  d'Aubufson  Ion  perc, 
avoit  léguée  à  cette  églile ,  afin  qu'on  y  célébrât  Ion  fcrvicc  de  la  même  manière 
qu'on  1  avoit  célébré  dans  l'cglilc  de  Combarcl.  Par  un  troifiéme  acïc  du  mardy 
avant  la  fête  de  la  Tou (saint  (  2,6.  octobre  )  1 260.  il  donna  au  même  prieuré  les  mas 
de  Vouées  dépendans  de  b  paroilse  de  Faux ,  pour  acquitter  les  quarante  (61s,  mon» 
noyc  de  la  Marche,  de  rente  annuelle,  que  (on  lircrc  GmlUume  d'Aubulson ,damoi- 
feau ,  y  avoir  léguez  ,  pour  célébrer  ion  anniversaire  dans  cette  eglife  ,  où  il  avoic 
choiii  (a  lépulture  ,  fc  rclcrvant  fur  ces  biens  la  haute  jufticc  qui  lui  apparcenoit ,  Se 
C  à  Guy  Ton  irere.  Il  accorda  les  franchises  aux  habitans  du  lieu  de  la  Borne, en  jan- 
vier 12^5.  (c'eft  le  7.  février  )  il  donna  quittance  pour  la  dot  de  la  femme  de  Ion 
fils  Raimud  damoilcau.  Son  fecau  cft  au  bas  avec  les  armes  d'Aubulson.  (<)  Puis  ^  Ba]nie  —„ 
aiTifté  de  lès  deux  fils  Rainand  &  Guillaume  d'Aubulson  ,  damoileaux  ,  il  vendit  à  ve»  d«  l'hift.  d'An 
Gilberc  evêque  de  Limoges ,  (  fon  kir  nom  étoit  de  Malemort  )  dix  livres  de  rente  an-  *"tf e*  **  lI*  p" 
nuellc  à  prendre  fur  les  mas  de  Brudiou  &  de  la  Challagnc ,  par  a&c  du  2.  aouft 
1277.  Enfin  par  autre  a&c  du  14.  février  1278.  il  donna  au  prieuré  de  Blefsac  cent 
fols  de  rente,  monnoye  delà  Marche,  pour  y  faire  fon  anniversaire  afdgn.nu  cette 
rente  lur  le  marché  de  la  ville  de  la  Borne  ,  Se  mourut  peu  de  jours  apres. 
jj     Femme,  SEGUINE  ,  de  Pierre-  Buffiere. 

1.  RaiHauo  d'Aubulson  ,  feigneur  de  la  Borne,  Sic.  porta  le  titre  de  damoileau 
tant  que  fon  perc  vécut.  11  étoit  marie  avec  Bauphme  de  la  Tour  ,  fille  de 
Bernard  de  la  Tour  ,  8:  de  la  femme  T»hndy  avant  le  7.  février  1 275-  jour 
auquel  Ramtlfe  Ion  perc,  donna  quittance  à  Bertrand  de  la  Tour,  chanoine  de 
Clermont ,  oncle  de  Vaufhme,  Se  à  Bertrand  de  la  Tour  fon  frère,  de  la  Tomme 
de  dix  mille  fols  tournois,  au  lieu  de  douze  mille  fols,  monnoye  de  Clermont, 
qui  avoicnt  été  promis  pour  fa  dot.  Le  vendredy  avant  le  quatrième  diman- 
che de  carême  1278.  (10.  mars)  Romand  &  Gutllaum*  d'Aubufson , s'obligèrent 
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«nvcrs  la  prieure  &  le  prieur  de  Blcfsac ,  de  les  indemnifer  de  toutes  les  fentcn-  A 
ces  rendues  contre  eux,  &  de  routes  les  pourluites  qu'on  pourroit  faireàcaufc 
,  de  la  fcpulturcdc  feu  Ramtfe,  vicomte  d'Aubufson,  feigneur  de  la  Borne,  leur 
perc ,  (  fur  quoi  il  eft  bon  de  remarquer  que  Ranufe  n'avoit  jamais  pris 
4»as  fes  a&es  le  titre  de  vicomte  )  &  n'ayant  pas  encore  de  fceaux,ils  firent 
.  appofer  au  bas  de  cet  acte  ceux  de  Pierre  Bux  d  Agen  ,  &  de  Pierre  de  Baud 
•d'Aubufson.  Le  jeudy  avant  la  Pentecôte  (  29.  may  )  izSi.  Rainaud d'Aubufson 
feigneur  Je  la  Borne,  étant  malade  fît  fon  teftament  ,  par  lequel  i4  élut  fa  lc- 
pulture  dans  l'églifc  du  prieuté  de  Blcfsac,  à  laquelle  il  légua  cinq  lois  de  rente 
dont  il  afligna  le  fonds  lut  fa  terre  de  Villeneuve ,  inftitua  Ion  héritier  univcrfel  £ 
l'enfant  dont  Daufhine  de  la  Tour  fon  époufe  pouvoir  être  enceinte ,  Se  li  elle 
ne  l'ctoit  pas ,  il  nomma  pour  (a  fuccellion  Ion  frète  Guillaume  d'Aubufson 
ordonna  que  les  teftamens  de  fon  pere  &  de  fa  metc  fufsciu  exécutez  ,  donna' 
cent  livres  pour  le  pafsage  de  U  terre  faime,  ordonnant  que  cette  fomme  feroit 
remife  entre  les  mains  de  Pierre  d'Aubufson  fon  frcre ,  pour  le  premier  voyage 
général  qui  s'y  feroit ,  donna  à  (à  femme  Vauphint  cent  livres  de  rente  à  pren- 
dre fur  le  revenu  des  terres  du  Montai ,  de  Corfon ,  de  Corfonnct  &  de  Cha- 
lais  -,  nomma  pour  fes  exécuteurs  Rertrond  de  la  Tour,  Guillaume  d'Aubufson  & 
frère  Pierre  de  l'ordre  des  Mineurs  ,  fes  frères  ,  Se  pria  Pierre  de  S.  Georges 
chevalier,  Durand  dcMagnac,  archipretrc  d'Aubufson ,  û:  Pierre  de  Montcil,'  ^ 
chanoine  du  château ,  &  chapcllain  de  S.  Sulpicc ,  d'appoler  leurs  fecaux  à  ton 
teftament ,  attendu  que  Guillaume  d'Aubufson  fon  frcre  n'en  avoit  pas  enoorej 
fa  veuve,  à  qui  Bertrand  de  la  Tour  Ion  oncle ,  chanoine  de  Clermont ,  avoir, 
\t*Mmjnt        lil{ié  PM  lon  ,eftamcnt  du  mois  d'oclobre  1280.  (  *)  dix  livres  de  reatc  fur  la 
p.  434-         -chaflcllcnie  de  Roué ,  dont  elle  ne  pourroit  difpofer  que  de  foixante  fols  de  rente, 
le  refte  devant  revenir  à  fon  héritier  :  le  remaria  à  Aymery  de  la  Rochefoucault, 
feigneur  du  Montcil ,  qui  en  qualité  de  fon  mary  donna  quittance  à  Bernard  de 
la  Tour  fon  frerc  de  fix  cent  livres  tournois  ,  une  fois  payée ,  &  de  cinquante 
livres  aufii  tournois  de  rente  ,  ce  qui  avoit  été  promis  à  Daupbine  de  la  n 
Tour ,  lorfqu'clle  avoit  époufé  Romand  d'Aubufson.  Cet  acte  qui  cft  du  jeudy 
après  l'octave  de  l'Annonciation  128J.  c'eft-à-dire  le  4.  avril  izt6.  (  la  fetc 
<lc  Pâques  n'étant  arrivée  que  le  14.  du  même  mois  )  cil  rapporté  par  Baluze, 
{fe)/W.p.Ti8.        (b  (  avec  deux  autres  du  même  Aymery  de  la  Rochefoucault  des  années  1291. 
v>      tu.  &  1294-  &  le  teftament  de  Dauphine  la  veuve,  en  datte  du  lundy après  l'Afccn- 

fion  de  Notre  Seigneur  (  1 .  juin  )  1 199.  Voyez  tome  IV.  de  cette  hilt.  p.  422.  &  4  20. 
2.  GUILLAUME  d'Aubulson ,  qui  fuit, 
(c)  o«  Boncfcw     j.  P  i  errb  d'Aubufson  ,(  e  )  mentionné  au  teftament  de  fon  frère  Rainaud-,  il  fut 
1»tT%  nv'aî**        Pere  dc  MsriutrU(  d'Aubulson,  laquelle  étant  veuve  de  Geraud  de  S.  Amanr, 
poim'  de  picore         fit  hommage  de  la  moitié  du  mas  de  Londoinet,  aflis  dans  laparoifse  de  Faux, 
pu  le  idUmeu.        à  Rainaud  d'Aubufson  , chevalier,  feigneur  de  la  Borne  ,  le  dimanche  avant  la 

Nativité  de  S.  Jean-Baptiftc  (  22.  juin  )  1348.  E 
4.  RaMUlfb  d  Aubufspn  ,  religieux  des  Frères  Mineurs,  nommé  par  fon  frcre 
Rainaud ,  pour  l'un  de  fes  exécuteurs  teftamentaires. 

Gerauld  d'Aubufson  ,  qualifié  frerc  de  Guillaume,  fut  mis  in  face  à  Montpellier, 
àlcaufe  de  ïherefic  des  Albigeois  ,  ainfi  que  le  porte  un  arreft  du  parlement  de 
l'an  i2<fj.  r 

[XIII. 

GUILLAUME  d'Aubufîon ,  feigneur  de  la  Borne ,  Sec.  aptes  la  mort  de  fon  frète 
aine,  dont  il  fut  l'un  des  exécuteurs  teftamentaires ,  vendit  à  Pierre  de  la  Cha-  F 
pelle,  éveque  de  Carcaflbnnc,  toutes  les  maifonsqui  lui  appartenoient  dans  le  vil- 
lage de  Peirat,  pour  la  fomme  de  j<f  j.  liv-  par  afte  du  Dimanche  après  l'octave  de 
l'Annonciation  1194.  Se  par  autre  acte  du  Jeudi  après  l'Epiphanie  1298.  il  confor- 
ma les  franchifes  accordées  par  tannlfc  fon  perc  aux  habitai»  de  la  Borne  :  il  reçût 
le  24.  juillet  130t.  l'aveu  d'Amblard  de  Moncfticr,  pour  les  héritages  qu'il  tenoit 
en  hommage-lige  dans  la  fcigncunc  de  la  Borne  ,  lui  Se  fà  femme  Gmilemette ,  Rai- 
naud d'Aubulfon  fon  fils,  &  Marguerite  femme  de  ce  dernier,  tranligercnt  avec  Ca- 
therine prieure  de  Blcflac,  8c  Guillaume  prieur  du  même  lieu,  pour  tteize  (cptiets 
de  feigle  ,  &  lèizc  livres  de  rente  à  prendie  fur  les  marché,  fours  &  leyde  de  la  Borne, 
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A  léguez  par  leurs  ancêtres  à  ce  prieuré,  con Tentant  que  ce  monaftere  ptit  à  l'avenir 
le  tout  fur  les  moulins  de  la  Borne,  &  confirmant  tous  les  privilèges,  libériez ,  do- 
nations &  ftanchifès  accordées  par  leurs  prcdcceflcurs  à  ces  religiculcs  &  religieux 
de  l'ordre  de  Fontcvrault  ;  qui  de  leur  côté  cédèrent  aux  feigneur  de  la  Borne  la 
foret  des  Andoins,  (ituée  fur  le  chemin  qui  conduit  de  Saignes  à  Aleirac,  avec  la 
grange  ou  mailon  de  la  Feuilladc,  &  l'ufage  qu'elles  avoient  dans  la  forêt  de  Faux, 
&.  s'obligèrent  de  célébrer  annuellement  les  anniverfaircs  des  (cigneurs  de  la  Borne, 
dont  les  corps  repofoient  dans  leur  églife.  L'acte  qui  cil  du  Dimanche  après  la  S- 
Martin  d'hyver  (  14.  Novembre  )  1  jn.  eft  conferve  dans  les  archives  de  ce  prieuré 

£  avec  tous  les  autres  citez  ci-deflus.  Le  même  feigneur  de  la  Borne  fut  l'un  de  ceux 
qui  fe  rendirent  cautions  des  conventions  du  mariage  qui  fut  traité  le  22.  May  13 13. 
entre  Jean  Dauphin  ,  comte  d'Auvergne ,  &  Anne  de  Poitiers.  Il  mourut  avant 
J317. 

Femme,  GUILLEMETTE  ,  dont  le  fur  nom  eft  ignore,  éroit  prefente  a  l'acte  de 
fonmari  le  14.  Novembre  13 11. 

1.  RAINAUD  d'Aubuflon  II.  du  nom  ,  feigneur  de  la  Borne  ,  qui  luit, 
i.  &  y  Gérard  &  Robert  d'Aubuflon ,  nommez  dans  un  acte  de  l'an  1342. 
4.  GUILLAUME  d'Aubuflon ,  que  Ton  dit  tige  des  SEIGNEURS  DE  B  AN- 
SON  ,  j«  feront  rapportez,  ci- après  §.  X. 

XIV. 

C  ¥^  AINAUD  d'Aubuflon  II.  du  nom ,  fciçneur  de  la  Borne,  du  Monreil-au-Vi- 
[>^comte,  de  la  Feuilladc ,  &c.  avoit  (ucccdc  à  fon  pere  avant  le  Lundi  qui  pièce- 
doit  la  fête  de  S.  Barthélémy  apôtre  l'an  1317.  En  qualité  de  chevalier,  feigneur  de  la. 
Borne,  il  reçut  un  hommage  de  Pierre  du  Bois,  djmoileau,  comme  tuteur  d'autre 
Pierre  du  Bois,  pour  certains  biens  rclcvansdu  château  de  la  Borne.  Il  confirma  en 
1319.  les  franchies  accordées  aux  habirans  de  la  Borne  par  Rmulfe  d'Aubuflon  Ion 
ayeul  en  janvier  126t.  &  par  Guillaume  d  Aubuflbn  (on  pere  le  Jeudi  après  l'Epipha- 
nie en  j  298.  ayant  été  mis  en  prifon  à  la  pourtuite  de  quelques-uns  de  Ces  enne- 
mis qui  lui  impofoient  plufieurs  cas,  il  fut  élargi  le  10.  May  1323.  comme  il  eft 
porté  au  troificme  regiftre  criminel  du  Patlemcnt  de  Paris,  {a  )  Il  vendit  au  roi  Phi-     (a)  ï»K*  if. 

P  lippe  Je  râlais  dix  livres  de  rente  qu'il  prenoit  à  Poitiers,  le  Dimanche  avant  la  fête 

de  S.  Jean-Baptiftc  1 3  28.  (  b  )  &  à  pareil  jour  1 348.  il  reçut  l'hommage  de  Marguerite  ,  b*  ch4r|e,  eoh 
d'Aubuflon  ,  fa  coufine  germaine ,  veuve  de  Geraud  de  S.  Amant  ;  il  en  a  été  parlé  P«»«, 
ci-dejfus.  line  vivoit  plus  en  juin  13  Jî- 

Femme,  MARGUERITE  ,  ainli  nommée  avec  fon  mari  dans  l'acte  du  14.  No- 
vembre 13 11.  tité  cudeflus. 

1.  GUY  d'Aubuflon  ,  feigneur  de  la  Borne ,  qui  fuit. 

x.  N.  ..  d  Aubuflbn,  mariée  à  Pierre,  (cigneut  de  Maumont ,  dont  Pierre  II.  du  nom, 
feigneur  de  Maumont,  vivant  en  1373. 

XV. 

E 

GUY  d'Aubuflon,  feigneur  de  la  Botnc  ,  &c.  obtint  main-levée  en  juin  13^3. 
des  terres  que  Pierre,  duc  de  Bourbon,  comte  de  la  Marche  &  de  Clcrmont, 
chambrier  de  France  ,  avoir  fait  failir  dans  le  comté  de  la  Marche  fur  fon  pere  &  fur 
lui  chevalier.  Il  fervoit  le  1 1 .  juin  1 3  j  6.  { t  )  en  qualité  de  chevalier  avec  neuf  écuyers  (£  )y  c«w*  ie 
de  fa  compagnie ,  (ous  le  commandement  du  meroc  duc  de  Bourbon  ,  capitaine  ge-  J*e<Juc»  l'Empe- 
ncral  pour  le  roi  es  parties  de  Betry,  Se  peu  après  avec  le  même  nombre  d'ecuyers,  gMit,c"fo"ct 
fous  Louis  de  Maleval ,  chevalier  ,  capitaine  de  cent  hommes  d'armes  au  pays  de 
Berry  ,  comme  on  l'apprend  de  fa  quittance  pour  fes  gages  en  qualité  de  chevalier , 
F  &  ceux  des  neuf  écuyers  de  fa  compagnie  en  date  du  ij.aouft  1356.  (J)  Son  (beau  eft        CMon  in 
avec  la  croix  ancrée.  Les  Anglois  l'ayant  pris  dans  fon  château  du  Montcil-au-  Vicomte,  ^  dhoixi. 
l'emmenèrent  avec  la  femme  6c  (es  enfans ,  après  avoir  fait  dcgiands  degats  dans  cette 
terre  î  forcé  de  payer  une  rançon  de  3000.  florins ,  pour  obtenir  la  délivrance  ,  il  pria, 
f terre  de  Maumont  (on  neveu  d'aller  à  Avignon  pour  y  vendre  une  partie  de  (a  terre 
à  certaines  perfonnes  qui  avoient  defir  de  l'acheter  ;  mais  celui-ci  qui  avoit  envie  de 
cette  terre  pour  lui-même  ne  l'cxpofa  pas  en  vente  ;  de  manière  que  fon  oncle  ne  put 
payer  fa  rançon  au  jour  qu'il  avoit  promis.  Les  ennemis  irritez  achevèrent  de  dégra- 
der (es  biens,  &  il  mouruc  leur  prifonnicr  avant  l'an  1367.  Apres  fon  décès,  Pierre 
Tome  F.  O4 
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de  Maumont,  dit  qu'il  avoit  acheté  400.  livres  de  rente  for  cette  terre  ,  fit  induiiît 
fraudulcufcrocnt  la  veuve  de  Guy  Ion  oncle ,  &  Louis  d'Aobullon  (on  fils  lors  mineur,  A 
de  ratifier  cette  vente,  ce  qu'ils  firent  :  au  moyen  de  cette  ratification  il  fe  mit  en  pof- 
feflion  de  ces  400.  Liv.  de  rente  8c  plus ,  en  la  chatcllcnic  de  Fauves  fie  autres  dans 
le  comté  de  la  Marche.  Mais  Louis  d  Aubuflbn  étant  mort  fans  enfans,  &  Guy  Ion  frère 
lui  ayant  fuccedé ,  ce  dernier  obtint  des  lettres  du  roi  Charles  V.  données  au  bois 
t  a  )  Ctiirtttda  de  Vinccnncs  au  mois  de  Mars  1 373.  (<  )  qui  le  remirent  en  pofïcffion  de  tous  les 
«leioiouni.  204.  biens  que  Pierre  de  Maumont  fon  couOn  pouvoit  avoir  dans  la  châtcllenic  de  Fauves 
&  dans  le  comté  de  la  Marche.  C  cft  dans  ces  lettres  que  l'on  trouve  tout  le  détail 
qui  vient  d'Être  rapporté.  Guy  d' Aubuflbn  avoit  obtenu  de  Jean  de  Bourbon ,  comte  de 
la  Marche ,  de  tenir  un  marché  le  Mardi  de  chaque  femaine  en  fa  ville  du  Montcil-au- 
Vicomte ,  &  quatre  foires  par  an ,  le  1 .  Dimanche  des  Avenu ,  le  quatrième  Dimanche 
de  Carême,  le  Dimanche  après  l'Afccnfion,  fit'  le  premier  Dimanche  d'Août  -,  mais 
il  demanda  que  ces  foires  ru  fient  remifes  au  lendemain  de  chacun  de  ces  jours  ,  ce  B 
que  le  prince  accorda  four  tfthtver  au  Dimanche  le  nonâai»  &  feeuher  négoce  ,  comme 
il  eft  porté  dans  les  lettres  du  2.  février  1  $68.  Guy  7  efl  qualifié écuyer. 

Femme  ,  MARGUERITE  de  Vcntadour ,  fille  de  Germi  de  Vcntadour ,  feigneuc 
\h)  B»!u«.  lifl.  de  Donzenac ,  fie  de  Souveraine  (t  )  fa  femme  :  étant  veuve ,  elle  fut  maintenue  par 
d-A*vp,»t  ,*«».  fcntCr)CC  rendue  aux  affifes  du  fencchal  du  Limofin ,  tenues  à  Brivele  lundy  après 
la  fête  de  S.  Laurent  (  16.  aouft  )  1367.  dans  la  joui  fiance  d'une  rente  d'un  muid 
de  vin,  à  elle  donnée  fur  Archambaud  Rigaud,  habitant  du  lieu  de  Donzenac ,  par 
Geraui  de  Vcntadout  ,  chevalier,  feigneur  de  Donzenac  fon  perc,  lorfqu'il  l'avoir 
mariée  Elle  vivoit  encore  le  15-  décembre  1396.  qu'elle  fit  donation  à  Jam  d'Au- 
bufson ,  damoifeau  fon  petit-fils ,  de  70-  muids  devin  derenre  à  prendre  dans  le  tcj> 
ritoire  de  Donzenac. 

1.  Louis  d'Aubufson,  damoifeau,  marie  par  contrat  du  14.  mars  1^4, à.  Guerine 
de  Diene,  fille  unique  à'Amblari  ,  feigneur  de  Diene  ,  &  de  Daupbme  de 
Brcon  ,  mourut  fans  enfans  quelque  temps  après  fon  pere  ,  &  (a  veuve  Te  C 
remaria  à  Beraud  de  Rochefort  ,  feigneur  d'Aurouze. 

2.  Gui  d'Aubufson,  feigneur  de  la  Borne  IL  du  nom,  reçut  en  cette  qualité  fie 
celle  de  damoifeau ,  l'hommage  de  noble  Hclis  de  S.  Hypolite ,  pour  les  lieux 
de  Firmiger  fie  du  Lac ,  parroifie  de  Banniflac  ,  le  dimanche  après  la  fête  de 
Sainte  Agathe  ij68.  (  6.  février  1369.  )  U  avoit  la  qualité  d'ecuyer,  lorf- 
qu'il fût  rétabli  en  mars  1373-  dans  les  biens  dont  Pierre  de  Maumont  ton  cou- 
fin  s'étoit  emparé  fous  Louis  d'Aubufson  fon  frerc.  Il  mourut  peu  après  fans 
enfans. 

j.  JEAN  d'Aubufson ,  feigneur  de  la  Borne,  qui  fuir, 
(e)  Doehefoe,     -4-  Gu  il  le  mette  d'Aubufson,  mariée  à  Pierre  Vigier ,  feigneur  de  S.  Scurin  (c) 
h;?.  Jm  Pitffii  dont  elle  refta  veuve  ,  fie  demeurant  comme  douairière  en  poffèflion  de  cette  D 

t#tUt*,}.  8*.  terre ,  le  neveu  de  fon  mary  l'y  fit  noyer  dans  la  rivière  ,  comme  on  l'apprend 

d'un  ancien  regiftre  du  trefor  du  roi  de  l'an  1390. 
5.  Jeanne  d'Aubufson  ,  alliée  par  contrat  du  14.  mars  1554.  à  Joubert ,  feigneur 
de  Diene. 

rf,  Alix  d'Aubufson ,  femme  de  Dauphin  t  feigneur  de  Malcval. 

XVI. 


JEAN  d'Aubuison,  feigneur  de  la  Borne ,  du  Monteil-au-Vicomre  ,  &cc.  fucceda 
en  ces  feigneuries  à  fon  frere G*jp , fit  obtint  le  ij.  may  1179.  un  mandement  de 
Jean  de  Bourbon,  comte  de  la  Marche,  de  Vendôme  fit  de  Caftres  ,qui  enjoignoit  au 
léncchal  de  la  Marche  de  ne  plus  contraindre  les  hommes  4c  Jean  d  Aubufson ,  lire  E 
de  la  Borne,  d'aller  faire  le  guet  qu'ils  dévoient  pour  la  garde  du  chafteau  d'Aubuf- 
fon  &  du  Monrcil-au- Vicomte.  Il  reçut  le  16.  février  1389.  l'hommage  de  Jacques 
Maloigne,  fils  de  Guillaume  .damoifeau,  pour  le  mas  de  la  Villatc  fie  de  Louzaille, 
confentit  le  tr.  décembre  1  $96.  à  la  donation  de  70.  muids  de  vin  de  rente  faite 
a  Jean  d'Aubufson,  damoifeau , fon  fils ,  par  Marguerite  de  Vcntadour, grand-mere 
dudonarairc.  Il  y  a  des  aftes  de  lui  du  j.  octobre  140a.  un  accord  fâir  avec  Jean 
fon  fils  le  10.  décembre  141 1.  où  il  marque  que  des  deniers  dotaux  de  fa  brû  Mar- 
guerite de  Chauvcron,  il  a  acquis  les  rerres  d'Alcirac  fi:  de  la  Vialate ,  il  fit  un 
accord  avec  fon  gendre  Nicolas  de  Maumont ,  le  19.  feptembre  14 16.  auquel  il 
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A  céda  le  nus  des  Bordes ,  ûz  en  la  paroi  flc  de  S.  Quentin  ,  Se  était  mort  <Sc  (a  femme 
aulli  avant  le  5.  oftobre  h10-  °»ue  kurs  eniàns  firent  le  partage  de  leurs  biens. 

Femme,  G  U  YONNE  de  Montcruc,  fille  £  Morne  de  Mont  crue,  qui  étoit  ne- 
veu par  fa  merc  du  pape  Innocent  Vl.ainû  elle  étoit  nièce  de  Pterre  de  Montcruc, 
eveque  de  Pampclunc ,  cardinal ,  more  en  ij»c.  Se  Iccur  de  Ranntfe  de  Montcruc, 
c'véquc  de  Sirteron  .aulfi  cardinal,  mort  en  1382..  du  Bouchet  lui  dîonne  pour  mere 
Catherine  de  Mcaulle  ,  elle  Te  nommoit  Marguerite  ,  Se  fut  femme  d'Etienne  de 
Montcruc  1 1.  du  nom  >  frère  de  Guyenne.  Vijtx.  Baluzc  vies  des  popes  d Avignon, 
Urne  I.  page  9  jj. 

1.  JEAN  d  Aubufsoo  II.  du  nom ,  feigneur  de  la  Borne,  c|«i  fuie, 
a.  RAINAUD  d'Aubu^on,  de  qui  font  forrisles  SEIGNEURS  DU  MON- 
TEIL-AU-VICOMTE,  rapportez,  ci-après  §.  III. 
5      3.  GUllLLAUME  d'Aubufson  ,  feigneur  de  la  Feuillade  ,  duquel  dcfccndenc 
les  SEIGNEURS  Se  COMTES    DE  LA  FEUILLADE  ,  DUCS  DE 
ROUANNOIS  mentionnez,  en  leur  rang  §.  IV. 

4.  GUY  d'Aubu(son,«ff</« SEIGNEURS  DE  VILLAC, qui fe  trouveront  §. VL 

5.  Louis  d'Aubulson,  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Jean  de  jerufalcmen  1421.  étoit 
commandeur  de  Charroux  le  20.  février  14*4.  qu'il  fur  prêtent  à  un  acte  de 
Louis  &  de  Gilles  d  Aubuison ,  coufins  germaius ,  enfans  de  Guillaume  fie  de  Guyot 
d'Aubufson  ,  Se  le  23.  mai  1468.  il  tir  donation  du  lieu  de  Pcllctangcs  qu'il 
avoit  acquis  dans  la  Icigneuric  du  Monteil  à  Guillaume  d'Aubufson ,  feigneur 
de  la  Feuillade,  le  chargeant  de  l'entretien  de  la  chapelle  Se  du  chapellain,  qu'il 
avoit  fondez  dans  l'églife  paroiffialc  de  Faux. 

•tf.  Jacques  d'Aubulson,  religieux  de  l'ordre  de  Fontevrault,  Se  prieur  pour  les 
hommes  au  monaflcredc  Bleflàc  en  1423.  le  28.  janvier  1418.  Se  encore  les 
13.  janvier  145$.  4.  octobre  145$.  22.  janvier  1458.  Se  21.  juin  1468. 
P     7.  Gilles  d'Aubufson,  ctoit  en  1428.  eclerier  en  l'abbaye  de  Tulles  ,  devenue 
cglifc  épilcopale  depuis  l'an  1317.  Se  qui  n'a  été  fecularifée  qu'en  1514.  il 
rcmphiîoit  le  même  emploi  en  1444.  Se  1445- 

8.  Antoine  d'Aubulson  ,  religieux  de  l'ordre  de  S.  Benoît,  prieur  de  Brefrons, 
fat  prêtent  en  cette  qualité  au  contrat  de  mariage  de  Louue  d'Aubufson  avec 
Guillaume  de  la  Roche  -  Ai  mon ,  le  24.  janvier  1463.  il  ctoit  eveque  de  Be- 
thléem en  1468.  &  fe  qualifioit  encore  prieur  de  Brcrions  en  1474. 

9.  Jeanne  d'Aubufson  ,  mariée  avant  141*.  à  Bertrand ,  feigneur  de  S.  Avit, 
chevalier,  dont  des  enfans  ,  mourut  avant  le  mois  de  fêprembre  14s  t  que 
fon  mari  fit  un  accord  avec  Jean  d'Aubulson  III.  du  nom,  leigneurd  cla 

j)        Borne ,  neveu  de  feue'  fa  femme. 

10.  Caterine  d'Aubufson  ,  qui  ctoit  veuve  avec  des  enfans  en  14^5.  de  Nicolas, 
feigneur  de  Maumont. 

11.  Marguerite  d'Aubulson ,  veuve  le  3.  octobre  1441.  de  N  Icigncur 

de  Touzcllcs ,  vendit  à  fon  frète  Jean  ,  Icigneur  de  la  Borne ,  tout  le  droic 
&  feigneurie  qui  pouvoir  lui  appartenir  dans  les  terres  &  juftice  d'Alcirac ,  de 
la  Villate  ,  &  de  la  Nouaille  dans  la  Marche ,  à  la  rderve  de  ce  qu'elle  avoir, 
vendu  à  Guillaume  Se  Guyot  d'Aubulson  Tes  frères. 

12.  Marie  d'Aubulson ,  prieure  des  filles  de  l'ordre  de  Fontevrault  an  monaftere 
de  Blcffac  en  143J.  en  cette  qualité  &  conjointement  avec  fon  frère Jacques  , 

j        prieur  du  même  lieu ,  elle  traniîgca  le  4.  octobre  avec  Jem  d'Aubufson  ,  fei- 
gneur de  la  Borne, fon  neveu,  lur  les  privilèges  de  ce  prieuré. 

13.  Philippe  d'Aubufson,  mariée  le  2j.  novembre  14V1.  ijeaa  de  Gonraulc, 
baron  de  S.  Gêniez  &  de  Badefol  ,  fils  de  Richard  de  Gontault ,  feigneur  des 
mêmes  lieux,  &  de  Jeanne  de  Salignac.  Voyez,  tome  IV.  de  tttte  htjl.p.  13,. 

XVII. 

TEAN  d'Aubufson  II.  du  nom  ,  feigneur  de  la  Borne,  Sec.  n'avoir  que  le  titre  de 
J  damoifeau  le  it.  décembre  1396.  lorfque  Margutritt  de  Vcntadour  fa  grand-mere 
lui  fit  donation  de  70.  muids  de  vin  de  rente  à  prendre  dans  le  territoire  de  Don- 
zenac.  Il  partagea  avec  (on  frerc  Romand  d'Aubulson ,  damoifeau  ,  par  acte  du  2t. 
octobre  1420.  la  fucceffion  de  leurs  pere  Se  mere-,  eut  pour  fa  part  les  chafleaux  Se 
chaftcllenie  de  la  Borne  ;  Se  le  chafteau  du  Monteil ,  avec  fes  dépendances  échut  à 
iasmud.  Tous  deux  avoient  cede  le  17.  aouft  précèdent  les  lieux  &«wdc  Mont- 
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franc,  de  Bourbonncchas,  Santone,  Mauhamcr  &  da  Chicr  ,  avec  leurs  dépendan- 
ces ,  leurs  jurifdi&ions  &  leurs  (eigneuries  ,  attifes  dans  la  paroi  fie  de  la  Nouaille,  à 
ÇuUlmme  ic  Guytt  d'Aubufson-,  leurs  frères  ,damoifeaux,  pour  le  fupplément  de  220. 
livres  de  rente  à  prendre  fur  les  feigneuries  de  la  Feuillade  &  de  Faux, qu'ils  avoient 
eues  par  le  partage  de  la  lucccïïion  de  leur  pere  ,  à  condition  de  leur  payer  encore 
25.  livres  de  rente  fur  la  chaftcllcnie  d'Ahun.  Charles ,  Dauphin  regent  du  royaume 
étant  à  Tours  4e  24.  feptembre  1411.  y  fit  expédier  des  lettres  par  lctquelles  il 
exempta/M»  d'Aubufson,  chevalier,  (êigneur  de  la  Borne,  du  Dognon  en  Limo- 
fin ,  Zc  de  fluficurs  tutres  places  &  firterejfes  notables,  de  le  venir  trouver  en  perfora» 
dans  la  convocation  de  l'arricreban ,  parce  que  les  serres  &  fes  chafteaux  ,  dont  il 
avoir  .la  garde  croient  ûtuez  en  pays  de  frontières,  &  que  pour  obéir  au  mandemenc 
de  l'arriercban  ,&il  avoir  envoyé  trois  de  fes  frères  avec  dix  hommes  d  armes.  11 
tefta  le  19.  oûobrc  1444.  ordonnant  fa  fepultutc  avec  les  ancêtres  dans  la  chapelle 
de  Blciïàc  ,  nomma  exécuteurs  te  (ta  me  nr  aires  (es  frères  Louis ,  Guillaume  ,  dues  & 
Guy,  il  vivoit  encore  le  8.  may  144$.  lorfque  fa  fille  Dauphtne  fc  fit  religicufc> 
8c  ne  vivoit  plus  au  mois  de  février  luivant. 

Femme,  MARGUERITE  Cliauveron,  dame  du  Dognon,  fille  &  héritière  dAu- 
douin  Chauvcron,  chevalier ,  feigneur  du  Dognon,  prévôt  de  Paris ,  &  de  GmiUemettc 
Vigier,fut  mariée  par  contrat  du  27.  oûobrc  1^4.  clic  ne  vivoit  plus  lors  du  mariage 
de  (on  fils  aîné  en  1451. 

1.  JEAN  d'Aubufson  III.  du  nom  ,  feigneur  de  la  Borne ,  qui  fuit. 

2.  Audouin  d'Aubufson ,  étoit  prieur  du  Balbiac ,  dépendant  de  1  abbaye  d'Ahun, 
le  17.  janvier  1429.  dans  le  18.  regiflrc  criminel  du  parlement  de  Paris  au  28. 
février  1445.  il  cil  nommé  frère  Auiùùu  d  Aubuffon ,  prieur  d'Aubufson.  Dans 
un  arreft  de  la  Tournelle  du  parlement  en  datte  du  28.  mars  14J2.  il  cft  rap- 
porte que  Louis  d'Augufhn  (  Auguflmt  )  qui  fe  difoit  abbé  du  Palais  Notre- 
Dame  avoit  été  prive  de  (or  abbaye  pour  caufe  d'homicide  Se  autres  excez 
commis  par  lui,  &  que  frère  Audouin  d'Aubufson  en  avoit  été  pourvu, mais 
que  Louis  s'y  étoit  rétabli  par  force,  ainfi  la  cour  ordonna  qu'il  cederoic  cette 

{»WR^m«  abbaye  (4)  Il  n'étoit  plus  prieur  d'Aubufson  le  22.  janvier  14J8.  queFrenatde 
S.  hier  en  étoit  en  poûefïïon  ,  il  étoit  le  10.  décembre  1465.  abbé  du  Palais 
Notre-Dame,  ordre  de  Citeaux  au  dioede  de  Limoges. 

3.  ANTOINE  d'Aubufson,  tige  des  SEIGNEURS  DE  LA  VILLENEUVE, 
rapportez  ty-apr/s  §.  I  I. 

4.  Guiot  d'Aubufson  ,  nomme  dans  un  arreft  de  l'an  1471. 

y.  Guillaume  d'Aubufson,  religieux  de  l'ordre  de  S.  Benoir. 

6.  Olivier  d'AubuGon,  deftinc  par  le  teftaroent  de  fon  perc  à  être  religieux 
de  Tordre  de  S.  Antoine  de  Viennois. 

7.  Souveraine  d'Aubufson,  mariée  par  contrat  du  24.  janvier  142  j.  à  GmlUumt 
Daniel ,  feigneur  de  Mazcl  &  de  Murault. 

8.  Louise  d'Aubufson,  mariée  après  la  mort  de  fon  pere  à  Louis  de  Pierre-Buf- 
herc,  feigneur  de  Chafteauneuf  ,  qui  do;ma  quittance  de  fa  dot  à  Jean>  fei- 
gneur de  la  Borne  fon  bcau-frere  le  7.  février  144t.  elle  en  étoit  veuve  avec 
un  fils  en  1470. 

9.  Marguerite  d' Aubuffon  ,  époufa  Antoine  de  la  Fciiillcc  ,  dont  fept  fils  & 
4.  filles,  deux  defquellcs  étoient  deja  mariées  te  deux  teligieufes en  1459»  que 
leur  pere  &  nacre  plaidoicnt  à  Poitiers  avec  Antoine  te  Jean  d'Aubuflbn  frères 
de  Marguerite. 

10.  Dauphine  d' Aubuffon,  religieufè  à  l'abbaye  de  la  Règle  ,  avant  que  d'em- 
braffer  cet  état,  auquel  fon  pere ,  qui  vivoit  encore  ,  l'avoit  deftinèc  par  fon 
teftament ,  fc  trouvant  majeure  de  16.  ans  &  mineure  de  2  j.  elle  fit  don  de  tous 
fes  droits  fur  la  (ucceilion  de  feue  la  rnere,  te  fur  celle  à  venir  de  fon  perc,  à 
ion  frere  aîné  Jean  d'Aubuflbn ,  par  acte  du  ,8.  May  j  445- 

XVIII. 

TE  AN  d'Aubuffon  111.  du  nom  ,  feigneur  de  la  Borne,  du  Dognon  Se  d'A- 
J  lcirac  ,  chambellan  du  roi  ,  fut  difpcnfé  de  l'arrierc-ban  en  mil  quatre  cent 
quarante-(ept.  Saprefênce  étant  necefpure  dans  fin  pays  pour  y  défendre  fes  forterefjes  con- 
tre les  ennemis  ie  lEtat.  11  fit  condamner  par  (entence  du  Lieutenant-General ,  du 
Scncchal  de  Limoges ,  rendue  le  Lundi  après  la  Purification  de  la  Vierge  (  8.  février  ) 

Mf8. 
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A  Hî8-  !"  confuls  5c  habitans  du  bourg  de  la  Borne,  à  lui  payer  lafommcdc  80,  liv. 
de  tailles,  accordés  autrefois  aux  (eigncurs  de  ce  lieu  par  lettres  patentes  du  roi» 
tant  peur  lever  des  trempes ,  ou  four  marier  U  fille  du  dit  feigneur  de  U  Berne  ,  que  peur 
faire  feu  voyage  £  outremer ,  eu  peur  fa  rançon  tut  cas  qu'il  fut  pris  par  les  etmemts  ;  Se  le 
Lundi  après  la  fête  de  Stc  Lucc  (  17.  Décembre  )  1461.  lui  Se  fa  femme  firent  afligner 
Guichard  &  CmlUume  de  S.  Georges ,  chevaliers,  &  Guillaume  de  S.  Georges  leur  frac  , 
damoifeau ,  pour  voir  enterriner  les  lettres  royaux  que  les  feigneur  &  dame  d'Aubuffon 
avoient  obtenus.  Le  j.  Mars  fuivant , que  I  on  comptoit  encore  1461  il  reçut  1  hom- 
mage d'un  gentilhomme  de  (es  vadàux.  Il  fie  un  autre  accord  le  20.  Décembre  1463. 
avec  les  (eigneurs  de  S.  Georges,  (ur  les  reftes  de  la  dot  de  fa  femme  par  l'entrc- 

P  mife  d'interne  d'Aubuflon,  feigneur  du  Montcil  (fon  coulîn  germain  )  de  Guy  d'Au- 
buflon,  feigneur  de  Villac  (  (on  oncle  )  &  à'Audewm  d'Aubuflon ,  abbé  de  S.  Palais 
(  (on  frère.)  Sa  femme  (e  qualifioit  veuve  en  147t. 

Femme,  AGNE'S  de  S.  Georges,  dame  de  Champaignollc,  fille  d'Olivier,  fei- 
gneur de  S.  Georges,  &  de  Caterme  de  Rochechouart,  mariée  par  contrat  du  22. 
juin  14 j  2.  Elle  vivoit  encore  le  7.  May  1478. 

1.  JACQUES  d'Aubuflon,  feigneur  de  la  Borne,  qui  fuit. 

2.  Pierre  d'Aubuflon,  prieur  commendataire  &  feigneur  de  Boubiac  -,  il  n'avoic 

fas  encore  ce  prieuré  le  2.  janvier  1457.  qu'il  plaidoit  au  Parlement  contre 
rere  Aimery  Benoit  chamerier  de  ce  monaflere,  (4)  mais  il  lavoitle  20.  Mars  (»)*4  Régime 
C         M59-    fonda  douze  Méfies  dans  la  paroifle  deBanizc  le  7.  janvier  1487. 

j.  Gur ,  dit  Gumet  d'Aubuflon,  prieur  commendataire  de  la  Ville-Dieu,  fit  en 
cette  qualité  un  appel  au  S.  Siège  le  10.  aouflt  148).  d'une  ordonnance  rendue 
par  l'abbé  de  la  Chaifc-Dieu,  qui  vouloir  qu'il  établit  un  Vicaire  pour  defler- 
vir  ce  prieuré,  (c  prétendant  non  fournis  a  la  règle  de  cet  abbé ,  ayant  été  pour- 
vû  de  fon  prieure  par  autorité  du  S.  Siège.  Il  fut  auffî  curé  de  S.  Pierre  de 
Beaumont  diocefede  Limoges ,  qu'il  reiîgna  fous  condition  d'une  pen don  via- 
gère de  2j.  liv.  ce  qui  fut  approuvé  par  une  Bulle  du  10.  May  1485.  Il  devine 
encore  prieur  commendataire  de  Bleflàc  ,  &  en  cette  qualité  étant  tuteur  des 
cinq  enfàns  que  feu  Ion  frerc  avoit  laines  de  fon  fécond  lit ,  il  tranfigea  le  9. 
P  du  mois  Mars  iroj.  avec  leur  mere  déjà  remariée  ;  obtinc  pour  lui  &  pour 
fes  pupilles  le  29. juillet  (uivant  1506.  des  lettres  d'Anne  de  France,  ducheuc  de 
Bourbon ,  comteue  de  la  Marche  ,  portant  délai  pour  fix  mois  de  l'hommage 
qu'ils  étoient  tenus  de  faire  à  cette  princefle  ,  à  caufc  des  fiefs  qu'ils  pofle- 
doient  dans  la  mouvance  de  fon  comté  de  la  Marche.  U  le  qualifioit  prieuc 
commendaraire  de  Bleflac  Se  de  la  Ville-Dieu ,  feigneur  de  la  Borne ,  du  Dognon 
&  de  la  Fargc,  dans  une  quittance  de  600.  liv.  qu'il  donna  le  18.  avril  1509. 
à  Jetm  d'Aubuflon,  feigneur  de  la  Fcuillade ,  pour  trois  années  d'abfence  de 
(on  prieuré  de  la  Ville- Dieu  ,  en  donna  encore  une  és  mêmes  qualités ,  y  ajou- 
tant au  lieu  de  (eigneur  de  la  Fargc,  feigneur  de  Chavignac  en  partie  ,  le  4. 
janvier  1  j  17.  au  même  Jeun  de  la  Feuilladc ,  capitaine  du  Dognon ,  ayant  charge  \ 
E  puijjhue  ejr  autorité'  dans  les  terres  du  Dognon  &  de  Chavignac,  pour  ce 
qu'il  avoit  reçu  du  receveur  de  la  terre  du  Dognon.  Il  étoit  mortlc  6.  May 
1523.  que  Je/m  fon  neveu  procéda  fous  la  curaeclle  A'Antom*  d'Aubuflon  fon 
curateur. 

4.  Marguerite  d'Aubuflon  ,  mariée  le  6.  juillet  1454.  à  André'  Foucault,  fei- 
gneur de  (aine  Germain  -  Beaupré,  fils  de  Mure  Foucault ,  (eigneur  duCros  &de 
Chaftclus,  &  de  Galiemte  de  Picrre-Bufficrc. 

j.  Isabelle  d'Aubuflon,  epouia  i°.  clandcftinemcnt  du  contentement  de  fa  mere 
Se  de  J  acquêt  fon  frère,  Guillaume  de  Rochefbrt ,  (eigneur  de  Chatcauvcrc ,  che- 
valier ,  (on  parent  au  croifiéme  degré,  pourquoi  elle  obtint  difpenfe  du  Pape 
*  Sixte  IV.  le  18.  Mars  1472.  adreflée  à  atâchard  d'Aubuflon,  évéque  de  Con- 
(crans,  fon  coufin  iffu germain, en darc du  11.  aouft  fuivant,  &  reçut  l'ablolution 
le  2 y.  du  même  mois.  Amaury  de  Fontenay,  baron  de  Fontcnay  en  Berry. 
Elle  plaidoit  en  1499.  étant  veuve  pour  les  droits  de  fes  enfàns  contre  ceux  du 
premier  lit  de  fon  mari,  Se,  vivoit  encore  le  4.  janvier  tyoo. 

6.  V  auphine  d'Aubuflon ,  nommée  avec  Jacques ,  Guyet  &c  Iftbellt  d'Aubuflon ,  fes 
frères  &  fœur ,  dans  un  rcgiftre  du  Parlement  en  1470.  Dauphinc  époufa  depuis 
Tranceis  de  Chamborant,  leigneut  de  la  Motte  de  Soli ,  écuyer  d'écurie  du  roi. 
Elle  tranfigea  conjointement  avec  fon  mari  le  7.  May  1478.  avec  Jacques  d'Aubuf- 
fon (on  frerc  lur  leurs  prétentions  à  la  lucceffion  du  pere  de  Dauphine. 
Terne  V.  P  4 
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(  a  )  le»  iofor- 
Itutioo*  finira- 
it» font  tu  cabinet 
de  M.  d'Hoiier  > 
oan<  la  biblioth. 
du  toi ,  parmi  les 


XIX. 

A 

TàCQUES  d'Aubuflbn ,  feigneur  de  la  Borne ,  du  Dognon ,  d'AIcirac  t  de  la  Farge 
1  SC  de  Chavignac,  fcncchal  de  la  Marche ,  reçut  un  hommage  d'un  gentilhomme  de 
te  vaflaux  le  17.  Mars  1493.  fut  fait  confeillcr  ,  &  chambellan  de  Pierre  ,  duc  de 
Bourbonnois  &  d'Auvergne  ,  Pair  &  chambricr  de  Francei ,  par  lecercs  du  6. 
août  H95-  H  fit  une  déclaration  avec  (a  féconde  femme  en  faveur  de  Jean ,  fils  de  fon 
premier  lit,  le  15.  février  1499.  fut  l'un  des  feigneurs  qui  aflifterent  au  traité  de  ma- 
riage fait  le  xi.  Mars  (uivant, entre  Charles  duc  d'Alcnçon  &  Suzanne  de  Bourbon, 
ce  qui  n'eut  point  d'exécution.  Il  fit  un  emprunt  de  1  s  °o.  liv-  à  conftitution  de  1 20.  liv. 
de  rente,  pour  faire  le  rétabli flement  de  (à  (œur  IJobeau  ,  dame  de  Fontenay,  le  4. 
janvier  ijoo.  &  mourut  avant  le  9.  Mars  ijoj. 

I.  Femme,  JEANNE  de  Vivonnc.  B 
Jean  d'Aubuflbn,  (cigneur  de  la  Borne,  &c.  fut  accorde'  avant  le  1  j.  février  1499. 

à  Jeanne  dame  de  Vouhet,  fille  de  feu  Jean  de  Vouhct ,  chevalier,  leigneur  du 
même  lieu,  &  de  Jeanne  de  la  Ville,  elle  n'avoit  alors  que  fept  à  huit  ans  ;  elle 
•refutaàlagc  de  dix  ans  /««d'Aubuflon  pour  fon  mari  dontlepere  la  Ht  enlever 
&  transférer  à  fon  château,  où  elle  fut  gardée  jufqu  a  la  mort  de  ce  leigneur, 
qu'elle  fe  fit  vifiter  par  des  matrones  ,  Se  ayant  été  trouvée  vierge,  fes  epou- 
lailles  furent  déclarées  nulles,  faute  de  confentement  de  fa  part ,  par  fentenec 
de  l'official  de  Limoges  du  4.  février  ito6\  Jean  d'Aubuflbn  étant  alors  fous  la 
tutelle  de  Louis  Gautier ,  (cigneur  d'Aven.  11  racheta  en  janvier  lyoj.  la  rente 
vendue  par  fon  pere  en  1 500.  Se  mourut  peu  après  (ans  alliance.  c 

II.  Femme,  DAMIENNE  du  Puy ,  fille  de  Pierre  du  Puy  ,  fcigncur  de  Vatan, 
&  de  Madeleine  de  Gaucourt,  mariée  avant  le  13.  février  1499.  elle  croit  deja  rema- 
riée le  9.  mars  ifot.  à  Jacques  de  la  Volpiliere,  feigneur  de  la  Batiflc  Se  de  Cha- 
luflet,  lotfquc  Guy  d'Aubuflon ,  prieur  commendataire  de  Blcflac,  ayant  la  régie  Se 
gouvernement  des  en  fans  du  premier  mariage  de  cette  dame  lui  paya  fes  reptiles , 
•&  lui  afligna  fon  douaire. 

z.  CHARLES  d'Aubuflon,  feigneur  de  la  Borne,  qui  fuit. 

a.  Jean  d'Aubuflon,  étoit  protonotairc  apoftolique ,  Se  doyen  de  l'cglife  collé- 
giale de  la  chapelle  de  Taillcfcr  ,  lorfquc  procédant  fous  l'autorité  d' 'Antoine 
d'Aubuflon  fon  curateur,  il  céda  le  6.  may  152.}.  tous  fes  droits  de  (ucceflion  à  D 
fon  frère  aîné  Charles,  moyennant  joo.  livres  de  pcnlion  >  julqu'à  ce  qu'il  eût 
1000.  livres  de  rente  en  bénéfices  ,  ce  qui  fut  confirme  le  8.  du  même  mois 
par  fentenec  du  lieutenant  gênerai  du  pays  &  comté  de  la  Marche.  Il  fut  en- 
fuite  prieur  commendataire  de  Blcflac ,  Se  en  cette  qualité  ayant  maltraite  le 
curé  de  la  communauté  du  Chaftcl  d'Aubuflbn,  l'on  informa  contre  lui  le  4. 
janvier  irjj.  (*)  &  il  fut  deftitué  peu  après  par  l'abbcflc  de  Fontevrauk;  il 
étoit  prifonnicr  au  petit  chaftelet  de  Patis ,  Unique  le  31.  aouft  1J40.  il  ratifia 
de  nouveau  en  laveur  de  Jeanne  d'Aubuflbn  fa  nièce,  femme  de  J?«»f  Brachct, 
feigneur  de  Montagu-lc-Blanc  &  de  Chalignac ,  les  donations  qu'il  avoit  faites 
«y-devant  de  toutes  lés  prétentions  à  feu  Charles  fon  frerc ,  à  condirion  que  la 
nicce  rentretiendroit  de  tout  ce  qui  leroit  neccflàirc  pour  fa  maifon. 


Enftns  naturels  de  Jean  d'Aubuflbn. 

1.  x.  &  %.  Pierre  ,  François  <$•  Claude  ctAnbuffon,  qui  Je  qualifièrent  feigneurs 
de  la  Borne,  leur  état  fut  cmtefié  par  leurs  tantes  Marguerite  &  Jeanne  d  Au- 
bujjm ,  veuves  de  S.  Mare,  ey  de  la  Faye ,  qui  les  prétendaient  illégitimes,  attend» 
que  feu  leur  frère  n  avoit  jamais  éponfé  femme ,  mais  avoit  été per/ônne  ect'efiafli- 
que ,  & pouT-vi  d»  prieuré  de  S/e/Jac  fjr  d'autres  bénéfices;  à  quoi  ils  répondaient 
qu'Us  étotent  enfans  légitimes  de  feu  Jean  £  Aubuffon  ,  tjr  de  damoiftlle  N  

fa  femme ,  fur  quai  intervint  une  fentenee  en  la  fenethanjjée  de  la  Marche  le  w. 

février  1 570.  Par  laquelle  il  fut  ordonné  un  delay  four  le  jugement  du  procès:  ils 

furent  depuis  déclarez,  bâtards. 

3.  Cattrine  d'Aubuflbn ,  mariée  avant  le  4.  Janvier  1 5 17.  à  Guy  Brachct ,  feigneur 
de  Perufle;  fon  mari  &  elle  fc  firent  une  donation  mutuelle  de  tous  leurs  biens 
le  19- décembre  1J29.  elle  ctoic  veuve  le  j.  may  îyy  j. 


E 
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A,     4-  Marguerite  d'Aubuflbn,  époula  le  9-  avril  1722.  D«<£tf  de  S.  Julien  ,  fei- 
gneur de  S.  Marc,  fie  des  £curetres,  elle  vivoit  veuve  le  n.  février  îpo. 
5.  Jeanne  d'Aubuflon,  femme  de  Bot  de  Pierre-Bufficrc ,  feigneur  de  la  Faye, 
Vivant  en  jjjtf.  clic  étoic  veuve  le  il.  février^  570. 

X  X. 

ARLES  d'Aubuflbn  ,  feigneur  delà  Borne, du  Dognon,  ficc.  tran  figea  avec 
fon  frère  puîné  le  6.  may  1523.  fonda  une  mefle  haute  dans  l'cglife  pa- 
roiflialc  de  la  Borne  le  9.  o&obrc  iji8.  eut  des  procès  avec  l'abbaye  de  Grandmonr, 

B  du  remps  que  François  de  Neuville  en  croit  abbé,  il  y  eut  une  dflpolition  en  (a  fa- 
veur le  23.  janvier  153».  fut  maintenu  par  fentence  des  requêtes  du  Palais  du  11. 
février  ijji.  dans  la  pofleffion  de  la  feigneuric  de  Chavignac,  comme  fubrogé  aux 
droits  de  feu  Guy  d'Aubuflbn  fon  oncle.  Ayant  fait  pluficurs  violences  à  quelques 
monaltcres  de  fon  voifinage  ,  Se  fur  fes  propres  vaflaux ,  il  fur  amené  prifonnicr  au 
petit  chaflclct  de  Paris,  &  condamné  par  arrêt  du  grand  confeil  du  roi  à  avoir  la 
tête  tranche'c  pour  fes  excès  Se  divers  crimes,  ce  qui  fut  exécuté  le  même  jour  23. 
février  1533-  au  Pilory  à  Paris.  Cabinet  de  M.  d'Hozier  pièce  tottée  1221. 

Femme,  JEANNE  de  Montai ,  fille  à'Aymery  ,  (cigneur  de  Montai,  &  de  Jeanne 
de  Balzac,  mariée  par  contrat  du  9.  may  152t.  vivoit  encore  le  27.  juillet  1574. 

c  Une  généalogie  manuferite  drefléc  en  1657.  par  Pierre  Robert,  prelident  Se  lieute- 
nant gênerai  de  la  bafle  Marche  au  fiege  de  Dorât ,  porte  que  les  galanteries  de  cette 
dame,  pour  lefquclles  fon  mari  l'avoit  maltraitée,  furent  caule  de  la  mort ,  elle-mê- 
me ayant  fait  rechercher  la  conduite  de  fon  mari ,  &  que  fes  pourfuites  le  conduifi- 
rent  fur  l'cchafàur. 

Jeanne  d'Aubuflbn,  ctoit  fous  la  tutelle  de  fa  mere,  lorfque  le  roi  François  I. 
ordonna  qu'elle  leroit  mife  entre  les  mains  de  RmuI  de  Coucy ,  feigneur  de  Ver- 
vins  ,  pour  l'époufer  quand  elle  (croit  nubile  ;  Se  à  cet  eflét  le  roi  lui  fit  don 
de  la  confifeation  des  biens  de  fonpere  le  11.  aouft  1531.  mais  cette  alliance 
ne  fc  fit  pas  ,  fi£  étant  devenue  majeure,  elle  epoufa  le  29.  feptembre  j y 39. 
René  Bracnet ,  feigneur  de  Montagu-le-Blanc  ,  dont  elle  n'eut  point  d'enfans. 
Elle  fut  maltraitée  par  fon  mary ,  qui  la  retenoit  prifonniére ,  mais  à  la  requête 
de  fa  mere  Se  des  autres  parens  de  cette  dame,  il  fût  condamné  à  peine  de  10000. 
livres  d'amende ,  &  d  être  déclaré  lui  &  fes  officiers  ,  rebelles  Se  defobeiflans 
au  roi ,  de  la  remettre  és  mains  de  Jofeph  de  Beaune ,  lieutenant  fie  juge  ma- 
giftrat  au  fiege  du  prefidial  de  Limoges  par  fcntcncc  du  23.  may  ijjj.  Elle 
refla  le  10.  mars  15*5».  fbn  mari  vivant,  Se  mourut  peu  après. 

En/ans  naturels  de  Charles  ,  feigneur  de  U  Borne  ,  ejr  de  Françoifc  d'AubuJfm  ,  de  U 
ï  branche  de  Villac  ,  Prieure  de  BJejfac. 

t.  Charles  bitord  £ Aubufjm  ;  fk  feeur  Jeannç  d Aubuffon  ,  hû  fit  dm,  du  con/en- 
tentent  de  Rcnc  Brtchet  fin  mort ,  des  tetres  de  U  Judie  &  de  U  VaUdc ,  ftr 
4i7e  du  19.  février  1  j  5  8.  en  ne  trouve  point  s'il  Luffa  des  enfant. 

x.  3.  Se  4.  François  ,  Claudine  Se  Françoifc  etAubujfm, 
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XVIII. 

A 

A  NTOINE  d'Aubuflbn  ,  troifiéme  fils  de  JEAN  II.  du  nom ,  fcigneur  de  la 
(\ Borne  ,  fie  de  MARGUERITE  de  Chauveron  ,  mentionné  ci-devant  />.  jjz. 
fut  fcigneur  de  Villeneuve ,  confeiller  &  chambellan  du  roi,&  aflîfta  le  5.  juin  i4jtf. 
au  contrat  de  mariage  de  Charles  de  Tournon ,  fcigneur  de  Belcaftcl  avec  Marie 
de  Gaucourt,  il  vivoit  le  24.  avril  14^8.  &c  le  i2.aouft  1459.  fuivant  le  24.  rc- 
giftre  criminel  du  parlement.  m 

Femme ,  MARGUERITE  d'Aubuflbn ,  ainfi  qu'il  eft  marqué  dans  un  regiftre 
du  parlement  de  l'an  1459-  On  n'a  pu  découvrir  de  quelle  branche  elle  «oit, 
d'eux  naquit. 

LOUIS  d' Aubuilon ,  feigneur  de  la  Villeneuve  .  qui  fuit. 

Fils  naturel.  3 

Antoine  à" AubuJJon ,  bitord  /Antoine  iAubuJJm ,  chevalier ,  /eigneur  de  U  Ville- 
neuve ,  étoit  attaqué  au  fortement  par  Antoine'/ Aubuffon ,  chevalier ,  fetgteur 
(OV-jtgif-  du  Mental  le  11. juillet  1480.  {a) 

X  I  X. 

LOUIS  d' Aubuilon,  chevalier,  (eigneur  de  la  Villeneuve,  fut  prefent  en  cette 
qualité  à  un  a&e  de  Jacques  d'Aubuflbn  ,  fcigneur  de  la  Borne  le  13.  février 
1499.  &  le  9.  mars  ifof.  à  un  autre  a&c  concernant  lesenfansdu  feu  fcigneur  de  C 
la  Borne;  il  fut  déboute  le  4.  février  ijotf.  de  loppofition  qu'il  avoit  faite  à  la  de- 
mande de  Jeanne  de  Vouhct  contre  Jean  d'Aubuflbn,  fcigneur  de  la  Borne. 

I.  Femme, 
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A  I-  Femme ,  CATERINE  de  Gaucourt ,  leconde  fille  de  Charles  I.  du  nom ,  fei- 
gneur de  Gaucourt,  vicomte  d'Acy  ,  lieutenant  gênerai  de  Paris  &  de  Lille  de 
France,  &  d'Agnes  de  Vaux,  fut  maric'e  le  10.  mars  1485. 

I.  PIERRE  d'Aubuflbn,  feigneur  de  la  Villeneuve,  qui  fuie. 

i.  Antoine  d'Aubuflbn,  ctoit  chanoine  du Monticr-Rofcilles ,  Se  curateur  de 
fbn  coufin  Jean  d'Aubuflon  ,  doyen  de  la  chapelle  de  Taillefcr  le  6.  may  ij  ij, 
prieur  en  1530.  de  Rofeillcs  autrefois  abbiyc,  Ci  «oit  mort  en  if  3j. 

3.  Marguerite  d'Aubuflbn  ,  mariée  en  1500.  à  Jean  Chevrier ,  feigneur  de 
Paudy,  pannetier  de  Jeanne  de  France,  duchefle  de  Bcrry,  &  gentilhomme 
de  la  fauconnerie  du  roi. 

II.  Femme,  ANNE  de  Villcquier , veuve  de  Jouhm  Brachct,  feigneur  de  Mon- 
B  wgu,  fcncchal  de  Rouergue  ,  mariée  après  l'an  ijoj. 

XX. 

PIERRE  d'Aubuflbn,  feigneur  de  la  Villeneuve  ,  plaidott  le  a.},  janvier  ijj6. 
cci  qualité;  d  héritier  de  Ion  pere  ,  contre  Guy  &  Claude  Brachct ,  feigneurs 
de  Pcrullc  &  de  Magnac,  il  mourut  en  if  jo. 

Femme  ,  ANNE  de  La  Gorce  ,  fœur  de  Geeffray  de  la  Gorcc,  feigneur  de  Gour- 
don.  Elle  fe  remaria  en  1551.  à  Antoine  du  Pouget ,  feigneur  de  Nadaillac  en 
C  Qucrcy. 

1.  Rose  d'Aubuflon  ,  epoufa  le  9.  may  1568.  Franfùs-J acquêt  du  Pouget  ,  fei- 
gneur de  Nadaillac,  fils  du  premier  lit  de  fon  beau-pere. 
t.  &  j.  Jeanne  Se  Gilbertk  d'Aubuflbn,  mineures  en  îytfz.. 

4.  Françoise  d'Aubuflbn,  vivoit  co  1  jp8.  femme  de  Jean-AOrtm ,  feigneur  de 
la  Goutc-Bcmard. 
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XVII. 

AINAUD  d'Aubuflbn,  fécond  fils  de  JEAN  I.  du  nom,  feigneur  de  la  Borne,& 
.de  GUYONNEdcMonteruc>»fw/i«w»/«-ifV4W/,/4^.  jjt.cut  par  partage  fait  le 
15.  octobre  1410.  avec  Jean  II.  feigneur  de  la  Borne  fonfrcrcainc  ,  les  lcigncuries  du 
Montcil-au- Vicomte ,  de  Pcletanges  &  de  Pontarion.  Son  contrat  de  mariage  en  1411. 
ne  le  qualifie  que  damoifea» ,  cependant  dans  le  compte  du  receveur  des  finances  en  l'an 
1407.  où  il  fe  trouve  employé  pour  la  Comme  de  joo.  liv.  dont  le  roi  lui  avoir  fàic 
{1  )M.d'Hoitct.  don»  J1  c^  qualifie  chevalier.  (  4)  Il  ne  vivoit  plus  en  i4îi. 

Femme,  MARGUERITE  de  Comborn  ,  fille  de  Guichard,  vicomte  de  Comborn 
&  de  Traignac  ,  &  de  Ltuifi  d'Anduze  ,  fut  mariée  par  contrat  du  4.  Septembre 
1411.  elle  avoit  la  garde  de  (es  enfàns,  &  plaidoit  à  Poiriers  en  leur  nom  en  1433. 
Anteme  &  Souveraine  étant  hors  de  fa  garde. 

1.  ANTOINE  d'Aubuflbn  ,  feigneur  du  Montcil-au-Vicomtc  >  qui  (uit. 

2.  Hucues  d'Aubuflon,  pricut  clauftral  de  l'abbaye  de  Tulles,  devint  évéque  de 
cette  églife,  &  y  fit  fon  entrée /olcmnelle  le  2t.  juillet  14JI.  Le  roi  Charles 
VII.  l'envoya  peu  après  avec  J arques  de  Comborn,  évéque  de  Clcrmont ,  figni- 
fier  dans  Lion  au  cardinal  d'Eflouttvillc,  legat  du  pape  Nicolas  V.  defenjè  Je 
faire  aucunes  fonctions  de  fm  miniftere  de  legat ,  avant  que  d  avoir  obtenu  [agrément 

aBatau, Hijt,  def*  Majejle.  {b\  L'évêque  de  Tulles  mourut  à  la  fin  de  Septembre  14J4.  8f 
<l  f.  ni.  fut  inhumé  dans'fa  cathédrale.  Voyez  Gai.  chrijl.  edtt.  nov.  ttm.  II.  col.  672. 

3.  Louis  d'Aubuflbn,  religieux  de  S.  Benoît,  &  prieur  de  Mottagne,  bénéfice  dé- 
pendant de  l'abbaye  de  S.  Michel  en  l'Hcrm,  fut  élu  évéque  de  Tulles  après 
la  mort  de  fon  ftere  par  la  pluralité  des  fuiftages,  &c  confirmé  par  lcntence  de 
l'official  de  Bourges  le  12.  Mai  14J5.  malgré  les  présentions  de  Guichard  de 
Comborn  abbé  d'Lîzcrchc,  qui  n'avoiteu  qu'un  tiers  des  luftrages.  Ce  dernier  en 
appclla  au  S.  Siège  ;  ce  qui  n'empêcha  pas  le  roi  de  recevoir  le  ferment  de 
Louis  d'Aubuflbn  ,  le  2.  juin  fuivant,  Se  le  2.9-  du  même  mois  il  fit  (on  entrée 
folcmnelle  dans  Tulles.  Le  pape  Calixte  III.  confirma  fon  élection  le  27.  décembre 
de  la  même  année  ,  enfuite  de  quoi  il  fc  fit  facrer.  Guichard  de  Comborn  ne  lai  fia 
pas  de  foutenit  fes  prétentions,  pour  lcfquclles  il  plaidoit  à  Paris  le  13.  aouft 
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14*}.  &  aufqucllcs  i)  ne  renonça  que  le  22.  juillet  14^.  moyennant  unepen- 
A  don  viagère  fur  1  evéché  ,  de  la  fomme  de  300.  liv.  monnoye  courante  ,  l'c'cu 
d'or  valant  alors  vinge-fept  fols  fix  deniers.  Louis  d'Aubuflon  mourut  au  mois 
de  Septembre  1471.  &  fut  enterre  prés  de  (on  frère  fie  prédecelleur.  Baluzc 
qui  a  rapporte'  ce  détail,  («)  afTurc  avoir  trouve'  dans  un  rcgifhe  du  grand  J/Lf"^-/-*- 
Confeil  ,  que  le  pape  Nicolas  V.  avoit  nommé  Ltrns  d'Aubullon  à  1  cvêché  »««»#.. 
d'Alet  le  4.  Décembre  1454.  mais  qu'il  avoit  renoncé  à  cette  nomination,  ai- 
mant mieux  ctre  é  1  û  é véque  de  Tulles.  Voyez,  Gai.  chrtjl.  titt.  nov.  urne  II.  toi.  67 1. 

4.  Guichard  d'Aubuflon,  fut  reçu  confciller  au  Parlement  de  Paris  le  19.  juil- 
let 14J4.  (A)  puis  fait  évêque  de  Conferans  en  14*1.  Il  eut  durant  fon  epif-    (b  )flttnchir<l 
copat,  &  après  l'an  14*3.  l'abbaye  du  Palais  Notre-Dame  ,  obtint  le  11.  aouft  «»/«<«m 
1 47  r.  des  Bulles  pour  l'évêché  de  Cahors,  d'où  il  fut  transféré  l'année  fuivante  iïl"l'£TJf 
à  celui  de  Carcaûonne.  En  cette  qualité'  e'tant  tuteur  d'Amante  Se  de  Je/tttne 

jj  d'Aubufson ,  enfans  mineurs  de  feu  Anioau  fon  frère  ,  il  fit  l'hommage  de  Pon- 
tarion  à  Paris  le  10.  février  1483.  &  mourut  en  1489.  après  .le  15.  avril  de 
cette  année ,  qu'il  fut  prefent  à  une  quittance  donnée  au  nom  de  Lotis  d'Au- 
buflon, feigneur  de  la  Feuillade,  pour  le  refte  delà  doc  de  Ctterme  de  Rochc- 
chouart  fa  femme.  Voyez  AU.  tom.  1.  col.  147.  ^1139. 

5.  Pi  erre  d'Aubuflon ,  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Jean  de  Jcrufalem ,  grand  Prieur 
d'Auvergne,  puis  grand  Maitre  de  fon  ordre  à  Rhodes,  enfin  Cardinal  Diacre 
du  titre  de  S.  Adrien,  Légat  du  faint  Siège  dans  l'Alîc,  &  Gcneraliflïme  des 
armées  des  Princes  Chrétiens  liguez  contre  le  Turc  ,  fut  un  des  plus  grands 
hommes  de  fon  fiécle.  Après  avoir  fait  fes  premiers  exploits  d'armes  en  Hon- 
grie contre  les  Turcs ,  ou  il  fc  fignala  dans  l'armée  de  l'empereur  Sigifmond , 

ç  commandée  par  fon  gendre  Albert  duc  d'Autriche,  il  revint  en  France  1  an  1458. 
&  y  marqua  tant  de  courage  à  la  prifede  Montercau-fâut- Yonne  ;  que  le  roi 
Charles  VII.  le  prit  en  affection.  Ce  prince  lui  trouvant  autant  de  fagefïc  que 
de  valeur,  l'envoya  vers  le  Dauphin  (on  fils,  qui  s'étoit  mis  à  la  tête  de  quel- 
ques Princes  malcontens,  pour  le  difpofcr  à  pofer  les  armes,  &  il  agit  fi  bien 
fur  l'cipric  du  Dauphin  ,  que  lorfque  le  comte  d'Eu  arriva  de  la  part  du  roi 
pour  traiter  avec  lui ,  il  le  trouva  dans  la  refolution  de  rentrer  dans  fon  devoir. 
Le  Dauphin  alla  enfuite  commander  l'armée  du  roi  fon  perc  en  Alface  ,  où 
Pierre  d'Aubuflon  le  fuiv.it,  6c  contribua  à  la  victoire  que  ce  Prince  remporta 
fur  les  Suifles  prés  de  Bade  en  1444.  Après  ces  exploits,  le  dcfirdefe  fignaler 
contre  les  ennemis  du  nom  chrétien ,  l'obligea  de  s'en  aller  à  Rhodes  ,  où  il 
fut  reçu  dans  l'ordre  de  S.  Jean  de  Jcrufalem  5  fes  ferviecs  contre  les  Pirates 
Turcs  lui  méritèrent  quelques  années  après  la  cômmandcric  de  Salins.  Le  grand 
D  Maitre  Jacques  de  Milly  l'envoya  en  1457-  demander  du  fecours  auroi  de  Franco 
contre  les  Infidelles ,  il  en  obtint  feize  mille  ccus  d'or  ,  qu'il  employa  à  acheter 
des  munitions  de  guerre,  &  les  fit  partir  auffi-tôt  pour  Rhodes.  Il  y  retourna 
enfuite  conduisant  avec  lui  de  grandes  fommes,  qu'il  avoit  recueillies  des  divers 
receveurs  de  l'ordre.  Il  fe  diftingua  beaucoup  peu  après  dans  un  chapirre  gère 
ral  de  l'ordre,  étant  alors  châtelain  de  Rhodes,  &  procureur  du  grand  Maître, 
ce  qu'il  fît  encore  dans  un  autre  tenu  à  Rome  en  prcfcncc  du  Pape  Jules  11.  ou 
il  travailla  avec  honneur  &  fuccés  à  faire  connoître  l'innocence  du  grand  Maî- 
tre Zacofta,  qui  ctoit  attaque,  &  le  Chapitre  gênerai  tenu  à  Rhodes  en  1471. 
ayant  créé  une  nouvelle  dignité  de  bailly  capitulaire  pour  la  langue  d'Auvergne, 
avec  droit  d'entrer  au  conlcil  de  la  Religion  ,  le  commandeur  d'Aubtiffon  en 
c  fut  pourvu.  Quelque  tems  aptes  il  fut  nommé  furintendant  des  fortifications  de 
i'Iflc,puis  il  fut  fait  grand  Prieur  d'Auvergne,  &  enfin  élù  grand  Maitre  de  fon 
ordre  en  147*.  après  la  mort  de  Jean •Baptilie  des  Urfîns.  Ce  fut  en  cette  qualité 
quil  immorralila  fon  nom ,  en  foutenant  pendant  deux  mois  de  l'année  1480. 
le  ûege  de  Rhodes  contre  une  armée  de  cent  mille  Turcs  commandée  par  Mifach 
Palcologuc ,  l'un  des  plus  vaillans  Bâchas  qu'eut  l'empereur  Mahomet  IL  Le 
grand  Maître  reçût  cinq  blcflures,  dont  une  fut  d'abord  jugée  mortelle,  dans 
l'aflaut  gênerai  que  ces  Infidelles  donnèrent  à  la  place.  Il  en  guérit ,  &  Mahomet 
mourut  de  douleur  peu  après  avoir  appris  que  fes  troupes  avoient  échoué  dans 
cette  entreprit.  Après  te  décès  de  ce  prince ,  fies  deux  fils  Bajazet  &  Zizime 
fe  difputerent  l'Empire  :  celui-ci  qui  croyoit  y  avoir  plus  de  droit  que  fon  aîné, 
parce  qu'il  ctoit  oc  depuis  que  fbn  perc  «toit  monte  fur  le  trône,  fut  défait  & 
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vint  chercher  un  azile  à  Rhodes ,  où  le  grand  Maitrc  le  reçut  humainement.  \ 
II  l'envoya  enfuire  en  France  lous  la  garde  des  chevaliers  de  l'Ordre.  Bajazec 
II.  vécut  pailiblcmcnt  avec  l'ordre  de  S.  Jean  de  Jerufalem ,  craignant  que  le 
grand  Maitre  ne  travailla  au  rétabliflcmcnt  de  Zizimc;  &  ce  Prince  tout  fier 
qu'il  e'toit,  s'engagea  à  payer  tous  les  ans  à  la  Religion  une  efpccc  de  tribut  de 
35000.  ducats  pour  la  lubu  (tance  de  Zizimc,  outre  1000.  ducats  par  année  au 
grand  Maître  pour  le  dédommager  des  depenfes  de  la  dernière  guerre.  Il  lui  en- 
voya depuis  la  main  de  faint  Jcan-Baptiftc  qui  ctoit  dans  le  trefor  de  fon  perc 
Mahomet,  où  elle  avoir  été  enfermée,  après  que  ce  Prince  l'eut  trouvée  dans 
Coi.ltantinoplc ,  lorfqu'il  avoit  tait  la  conquête  de  cette  ville.  Le  Pipe  Inno- 
cent VIII.  le  créa  Cardinal  Diacre  du  titre  de  S.Adrien  le  9.  Mars  1489.  &  lui  B 
envoya  les  patentes  de  Légat  à  Utere  dans  toute  l'Allé.  II  lui  accorda  aullî 
plufîeuts  grands  privilèges  pour  (on  Ordre.  A  là  perfuaiion  le  Soudan  d'Egypte 
envoya  une ambaïi'ade  au  Pape,  &  Bajazct  lui-même  lui  en  envoya  une  tecondc, 
avec  le  fer  de  la  lance  qui  avoit  perce  le  côté  de  Jclus-Chrifr,  demandant  que 
(on  frère  Zizime  ,  que  le  grand  Maitrc  avoit  fait  conduire  à  Rome  par  obéit 
fance  aux  ordres  du  Pape,  y  lût  toujours  garde  par  les  chevaliers  de  Rhodes , 
fuivant  les  conventions  faites  avec  eux.  Il  te  fie  par  laluitc  une  ligue  entre  les 
Princes  chrétiens  contre  le  Turc.  Le  grand  Maiuc  qui  croit  convaincu  plus 
que  jamais  de  la  mauvaife  foi  de  Bajazet  ,  fur  tout  depuis  qu'il  avoit  appris  la 
mort  de  fon  frète  Zizimc,  entta  dans  cetre  ligue,  qui  le  choilit  pour  gênerai 
de  la  Croifadc  :  mais  divers  évenemens  rompirent  ce  grand  deflein ,  <Sc  le  grand 
Maitre  en  fut  li  touché  qu'il  en  mourut  le  30.  juillet  itoj.  Il  fut  enterre  à  ^ 
Rhodes.  Vayez.  fa  vie  écrite  far  le  P.  Btubours  Jejmte ,  çr  donnée  au  public  en  \6jj. 

6.  Souveraine  d"  Aubuflon ,  mariée  l'an  1446.  a  Guy  de  Blanchcfort  III.  du  nom, 
ieigneur  de  Boiflamy ,  de  S.  Clément  &  de  Nozerollcs,  chambellan  du  roi  Char- 
les VIL  lencchal  de  Lion  ,  &  bailly  de  Mâcon.  Guy  de  Blanchcfort  un  de  (es 
£ls,  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Jean  de  Jerufalem  ,  fucceda  au  grand  Prieuré 
d'Auvergne  à  l'on  oncle  ,  &  fut  élu  grand  Maitre  de  fbn  ordre  en  1512.  mais 
il  mourut  l'année  fuivante  allant  à  Rhodes  prendre  poflcfuon  de  (â  nouvelle  di- 

,   gnitc.  Gilbert  de  Blanchcfort  arrière- petit-fils  de  Souveraine  d' Aubuflon ,  époula 
rheritietc  des  (ires  de  Crcquy  &  de  Canaples ,  &  leur  fils  ayant  été  fubftituc 
par  le  cardinal  de  Crcquy  Ion  oncle  maternel,  aux  nom  Se  armes  de  Crcquy  ,fut  D 
la  tige  des  ducs  de  Crcquy  &  de  Lcfdiguicres,  Pairs  de  France,  dontlapofte- 
rité  ctl  finie.  Payez  tante  IV.  de  cette  htftatre ,  pag.  289. 

7.  Marguerite  d'Aubuflbn,  fut  mariée  par  (on  frere  Antoine  le  zr.  août  14J2. 
à  Matbelin  ou  Mathieu  Brachct,  Ieigneur  de  Montagu-lc-Blanc,  diocefe  de  Li- 
moges ,  fenéchal  de  Limolin ,  &  bailly  de  Troycs  ,  dont  clic  fut  la  féconde 
femme. 

*.  Caterine  d' Aubuflon,  abbefle  de  la  Règle  morte  le  20.  août  147J.  ellclaifîa 
une  pièce  de  vigne  à  ton  abbaye  pour  fonder  deux  méfies  par  (cmainc  pour  le 
repos  de  fon  ame ,  fie  l'aûc  de  fondation  fut  pafle  le  26.  du  même  mois  en  pre- 
.  .. .  .       fenec  de  1  éveque  de  Conferans  trerc  de  cette  abbcllè. 

fi 

X  VIII. 

A  NTOINE  d' Aubuflon  I.  du  nom,  feigneur  du  Montcil-au-Vicomte,  dcPcle- 
/"^tanges  le  de  Pontation>  naquit  en  141  j.  fut  écuyer  échanfon  du  duc  de  Bour- 
bon ,  &  pourvu  de  l'office  de  capitaine  châtelain  de  Bellegarde  au  rcflbrt  d'Auvergne, 
(  a  )  Prmhr  r+  Par  lettres  du  ii.  Septembre  1441.  expédiées  le  27.  janvier  fuivant  ;  (.a)  il  fer  vit  le 
pjtrt  i»  Btitritit-  roi  Charles  VII.  contre  les  Anglois  &  les  Bourguignons.  Il  étoit  confeiller  Se  cham- 
n*ti,M.  101.      bellan  de  ce  prince  ,  bailly  de  Touraine,  &  des  reflorts  des  exemptions  d'Anjou  Se 
du  Mans  le  13.  Mars  1451.  Il  en  obtinc  la  feigneuric  de  l'Angladc  en  Guyenne, 
confîlquée  fur  le  feigneur  de  ce  lieu  ,  pris  les  armes  à  la  main  contre  le  roi  ,  par  p 
lettres  du  16.  Novembre  145?.  confirmées  par  arrêt  de  la  chambre  des  Comptes  le 
2f.  juillet  1456.  &  par  autres  lettres  du  9-  may  14(4.  le  roi  ayant  cédé  à  Louis  de 
Bcaumont  fenêchalde  Poitou,  le  fire  de  la  Lande  Ion  fujet ,  qui  avoit  été  pris  en  la 
ville  de  Cafhllon  au  mois  de  juillet  de  l'année  précédente  ,  avec  pcrmillion  de  le 
mettre  à  rançon  ;  ce  fut  à  condition  de  payet  1000.  écus  dot  à  Antoine  d' Au- 
buflon, ûtc  du  Montcil  &  bailly  de  Touraine.  Il  fut  fait  bailly  de  Caux  en  1454-  &  il 
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acquis  la  terre  de  Ponrarion  en  Poitou  ,  mouvante  du  roi  à  caufe  de  la  tour  de  Maubur-  '*  M*'k"»  S"»- 
geon,  (ifeen  la  ville  de  Poitiers  ,  ce  prince  lui  remit  environ  120.0.  ccus  d'or ,  qu'il  au-  )Z" ' 
roit  du  lui  payer  pour  cet  acquêt  ,  pat  lettres  données  à  Chinon  le  16.  novembre 
1459.  elles  font  en  original  à  la  bibliothèque  du  roi  dans  les  recueils  de  M.  de  Gai- 
gnictes.  Il  rît  hommage  de  cette  terre  au  rot  le  cinq  décembre  fuivant  ,  obtint 
un  delay  d'aveu  le  vingtième  du  même  mois,  Se  ne  le  rendit  que  le  i.  juillet  1461. 
Le  roi  Louis  XI.  lui  ht  don  d'une  penlîon  de  1400.  livres  en  feprembre  1466.  Dés 
qu'il  eut  appris  que  la  ville  de  Rhodes  alloit  être  afliegee  par  Jcs  infidèles ,  il  partit 
de  France  en  1480.  avec  deux  mille  hommes  de  pied  &  cinq  cent  gencilhommes 
_  levez  Se  conduits  à  fes  de'pens ,  pour  recourir  fon  frerc  le  grand-maître.  L'ordre  l  c- 
tablit  à  ion  arrivée  capitaine  gênerai  de  la  place,  où  il  ie  lignala.  Il  mourut  en  Ion 
château  du  Montai  peu  après  être  revenu  de  cette  entreprife. 

L  Femme ,  MARGUERITE  de  Villcquicr ,  fille  de Robert  feigneur  de  Villcquier, 
8c de  Mme  de  Gamaçhes.  Elle  ctoit  dame  d'honneur  de  la  reine  en  14^4.  Se  le  roi 
ht  don  à  fon  mari  &.  à  elle  de  la  terre  de  Samblançny  en  Touraine  par  leiires  du 
2.0.  novembre  1458. 

1.  Ma  me  d'Aubutfbn,  époufa  6*wy ,  baron  d'Arpajon,  feigneur  de  Caumont, 
vicomte  de  Lautrec ,  dont  pofteruc  ;  elle  hérita  de  la  feigneuric  du  Montcil- 
au-Vicomrc  après  la  mort  de  Ion  frère  Antoine  -,  Se  parok  comme  veuve  avec 
(on  fils  Jem  d'Arpajon  le  4.  mars  1507. 

Ç  2.  Louise  d'Aubuflbn ,  mariée  avant  le  4-  mars  1474.  à  Jaques  de  Rochechouarr, 
feigneur  du  Bourdct ,  de  Charolt  ,  Fontmorcau  ,  Yvoy ,  fils  de  Geoffroy  de 
Rochcchouart ,  (cigneur  du  Bourdct,  &.  à'lf*be*n  Brachct,  Se  frere  de  Ctttrme 
de  Rochechouarr,  rem  me  de  Louis  d'Aubuilon,  (eigneur  de  la  Fcuilladc,  con- 
cilier, chambellan  du  roi  ,  Se  capitaine  d'Iftoudun.,  dont  clic  tût  la  première 
femme.  Elle  mourut  avant  le  16.  janvier  1494.  Se  fes  deux  fils  ne  laiflerenc 
point  de  pofterité.  Voyez,  tome  IV.  ae  tette  htfiotreyf.  6t 6. 

3.  Catemne  d'Aubuilon  ,  qui  vivott  en  ipi,  femme  à  Antoine  ,  feigneur  de 
S.  Georges. 

4.  Françoise  d'AubulTon ,  femme  de  GuilUume  d'Eftaing  ,  feigneur  de  Savreiac, 
de  S.  Chcly>  &  de  Vitrac,  duquel  elle  croit  veuve  fans  entons  en  ijoj. 

D     5.  Louise  d  Aubuflon ,  tcligieufe  a  S.  Bon ,  prieure  de  Nouils  en  1503. 

II.  Femme,  LOUISE  de  Pcyrc,  fille  à'Aftorg,  icigneur  de  Pcyrc  ,  &  de  Loui/e 
de  Saignes. 

j.  Antoine  d'Aubuflbn  II.  du  nom,  feigneur  du  Montcil-au-Vicomtc,  duCha- 
tcl-A(chat  Se  de  Pontarion,  étoit  fous  la  tutelle  de  Gmehard  d'Aubulfon,  (on 
oncle,  c'vcquc  de  Carcallonnc  en  1485.  Se  148^.  11  fonda  huit  chapelles  dans 
fon  églifc  du  Montcil  le  11.  octobre  1498.  Son  oncle  le  grand-maure  dcRho- 
des  y  avoit  fait  confttuire  une  chapelle  fous  le  nom  de  lafainre  Vierge,  Se  y 
£  avoit  fonde  trois  chapelains  pour  y  dire  tous  les  jours  la  mcfTc  pour  RaiitAui 
d'Aubuilon  fon  pere  ,  pour  Mtrguerite  de  Comborn  fa  mere ,  Se  pour  les  bien- 
faiteurs de  fon  ordre.  Ce  jeune  feigneur  acquit  d'Amanjcu  de  Comborn  70. 
livres  de  renre  le  ij.  novembre  itoo.Sc  mourut  peu  après  (ans  alliance,  ayant 
tonde  plulîcurs  mellcs  dans  l'églifc  de  S.  Martial  de  Blelîac,  laiffant  l'exécu- 
tion de  (on  teltamcntà  Guy  de  Blanchcfort,  grand  prieur  d'Auvergne,  comme 
on  l'apprend  d'un  a&c  du  4.  mars  1507.  En  lui  finit  fa  Branche.  , 

2.  Jeanne  d'Aubuflbn,  qui  ctoit  mariée  en  1J05.  à  Foucutd,  feigneur  de  Pier- 
re Bu  flierc. 
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x  vir. 

GUILLAUME  d'Aubuflon  ,  troiûémc  fils  de  JE  A  N  d'Aubufson  I.  du 
nom,  feigneur  de  la  Borne ,&  de  G U YONNE  de  Monteruc  ,  mentionne  ti- 
devant  ,  fâg.  jji.  commença  cette  branche.  Lui  &  (on  frère  Guy  furent  parta- 
gez par  Jean  &  Romand  d'Aubuflon  leurs  deux  aînez,  qui  leur  donnerenr  les  leigneu- 
tics  de  la  Feuillade  fie  de  Faux;  puis  par  acte  du  17.  août  1420.  ils  leur  cédèrent  en- 
core les  lieux  &  mas  de  Montfranc,  de  Bourdonne'chas,  Santone,  Mauhamer  &  du 
Chier,  avec  leurs  dépendances,  leurs  jurildiélions  fi£  leurs  (cigneurics  aflifcs  dans  la 
paroifle  de  la  Nouaillc  ,  pour  fupplémcnt  de  120.  livres  de  rente,  &  s'obligèrent  de 
leur  payer  25.  livres  de  rente  fur  la  chaftellcnic  d'Ahun.  Ces  deux  frères  quiavoienc 
epoulé  les  deux  (œurs  vêcurenr  dans  une  communauté  de  biens  jufqu  au  20.  avril 
1457.  que  pour  prévenir  les  procez  qui  pourroienr  naître  entre  leurs  en  fans  ,  ils 
partagèrent  les  biens  paternels ,  Si  ceux  qui  leur  e'toient  échus  du  chef  de  leurs  fem- 
mes. Guillaume  d'Aubuflon  eut  pour  fa  part  le  château  &  la  châtellenie  de  la  Feuil- 
lade avec  les  acquifltions  faites  par  eux  dans  la  châtellenie  de  Pcirac  ,  &  dans  le 
comté  de  la  Marche,  La  portion  de  fon  frere  Guy  fut  la  châtellenie  de  Villac  ,  qui 
provenoit  de  feu  leur  beau-pere ,  jointe  aux  acquittions  faites  par  lui  &  (a  femme 
dans  les  fenechauflées  de  Perigotd  fii  de  Limoges.  Ces  deux  frères  qni  etoient  alors 
qualifiez  chevaliers,  convinrent  que  fi  la  terre  de  la  Feuillade,  ou  celle  de  Villac, 
venoit  à  être  détruite  par  les  Anglois ,  celui  dont  la  terre  ne  feroit  pas  endomma- 
gée, (croit  obligé  d'en  céder  la  moitié  à  l'autre  pour  Ion  partage.  Guillaume  vivoic 
avec  fa  femme  le  28.  décembre  1475.  qu'ils  donnèrent  procuration  pour  confentir 
au  mariage  de  leur  fils  aîné. 

Femme ,  MARGUERITE  Helic  ,  fille  de  Gulfier  Hclic  ,  feigneur  de  Villac  en 
Pcrigord.ôc  de  Jeanne  de  Roffignae,  elle  étoit  déjà  mere  de  pluficurs  enfans  lorf- 
qu'cllc  parragea  les  biens  de  (es  perè  Ci  merc  avec  fa  fecur ,  femme  de  Guy  d' Au- 
bullbn,  rige  de  la  branche  de  Villac  au  mois  d'avril  14)7. 

1.  LOUIS  d'Aubuflon,  fe  igneurde  la  Feuillade,  qui  fuir. 

2.  Jacques  d'Aubuflon  ,  étoit  licentic  en  droit  canon ,  loriqu'il  fut  charge  de 
la  procuration  de  fes  pere  &  mere  le  28,  décembre  1473.  pour  confentir  au 
mariage  de  leur  fils  aîné  (on  frerc  ,  &  lui  faire  une  donation  de  tous  leurs 
biens  ,  ne  s'en  relcrvant  que  l'unifruit.  Il  fut  auflî  protonotairc  du  S.  Siège , 
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fc  fie  religieux  benediétin  au  monaftere  de  S.  Auguitin  de  Limoges  ,  puis  vers 
l'an  1475.  il  fûc  pourvu  en  commande  de  l'abbaye  de  S.  Sevcrin  de  Chafteau- 
Laodon ,  ordre  de  S.  Auguitin  au  diocefe  de  Sens.  Son  premier  foin  tut  de 
faire  rebâtir  cette  abbaye  qui  avoit  été  pillée,  brûlée  &  détruite  entièrement 
par  les  Anglois:  Soutenu  pat  le  cardinal  Georges  d'Amboifc,  legat  apoftoUquc 
en  France,  il  fit  venir  à  (on  abbaye lix  chanoines  réguliers  delà  congrégation 
de  Windesheim  de  Gucldres,  qui  reformèrent  fon  manaftere.  Plufieurs  autres 
abbayes  s'unirent  à  cette  réforme ,  ce  qui  forma  une  congrégation  qui  rut  nom- 
me'e  de  S.  Sevcrin.  Les  chapitres  généraux  te  tinrent  à  l'abbaye  de  Chafteau- 
Landon  ,  oc  l'abbé  y  prclîda  juiqu'en  1117-  que  l'abbaye  de  Saint  Victor  de 
Paris  ayant  été  trouvée  plus  commode  pour  ces  aflcmblécs  ,  elles  y  furent 
convoquées,  &  cette  congrégation  prit  le  nom  de  S.  Victor.  Jacques  d  Au- 
builbn  fit  beaucoup  de  bien  aux  Celeftins  de  Sens  ,  &  s 'étant  demis  de  fon  ab- 
baye en  ij  19.  il  mourut  le  17.  décembre  de  la  même  année  8i  fut  inhumé 
dans  fon  eglife  abbatiale  prés  des  marches  du  grand  autel ,  où  fe  voit  (on  tom- 
beau Si  fon  épitaphe  rapportée  par  MM.  de  (aime  Marthe ,  Gatita  Chrift.  dit. 
de  \6$6.tom.  IV.fag.  234. 
j.  Gilles  d'Aubuftbn  ,  prefent  en  1473.  en  qualité  de  noble  ejr  religieux  hom- 
me receveur  d'hôtes  en  l'abbaye  d'Aurillac  ,  à  la  procuration  de  les  perc  te 
merc  pour  le  mariage  de  leur  (ils  aîné. 

4.  Guicharo  d'AubufTon  ,  religieux  ,  prieur  de  Breflons  ,  ordre  de  S.  Benoît 
prêtent  en  147}.  à  la  procuration  dont  il  vient  d'être  parlé. 

5.  Jean  d'AubufTon,  qui  croit  religieux  Scchambricr  de  l'abbaye  d'Ahun  ,  ordre 
de  S.  Benoît  au  diocefe  de  Limoges  en  1482.  en  fut  élu  abbé  en  ijjo.  C'elt 
lui  vrai-lemblablcment  que  Ion  trouve  qualifié/r^-f  Jean  d'AubufTon  dans  une 
procuration  que  lui  donna  Jean  d  Aubuûon  ,  (cigneur  de  la  Fcuilladc  le  1^. 
mars  1506.  pour  prefenreren  (on  nom  à  Agnès  de  France,  duchcflc de Bour- 
bonnois ,  U  nommée  (  aveu  ou  dénombrement)  du  fief  qu'il  tenoic  de  cette  prin- 
cefle  dans  la  mouvance  du  comté  de  la  Marche. 

6.  Louise  d'AubufTon  ,  mariée  par  contrat  du  14.  janvier  14*3.  à  GuUlâume 
de  la  Roche- Aymon,  (cigneur  de  S.  Maixant, 

XVIII. 

LOUIS  d'Aubufson,  feigneur  de  la  Fcuillade,  né  en  1440.  ratifia  le  10.  février 
14*4.  le  partage  fait  par  fon  pcre,&  Guy  d'Aubufson  fon  oncle  en  1457.  H  fut 
iau  gouverneur  de  Guife  le  10.  mars  1483.  pour  Jean  d'Armagnac ,  comte  de  Guife, 
duc  de  Nemours  ,  à  qui  il  avoit  rendu  de  grands  (etvices  en  qualité  de  fon  concil- 
ier &  premier  chambellan ,  mais  à,  la  prière  de  ce  duc  il  s'étoit  demis  de  ce  gouver- 
nement, &  l'a  voit  ternis  entre  (es  mains,  en  conlideration  dequoi  Louis  d'Armagnac 
comte  de  Guife,  frerc  du  duc  de  Nemours ,  lui  donna  de  l'avis  de  fon  oncle  le  bâtard 
du  Maine  ,  200.  livres  de  penfion  viagère  ,  par  lettres  données  à  Gicn  le  1  3.  Décem- 
bre 1484-  (ous  le  (cel  de  (on  frère,  parce  qu'il  n'avoir  encore  aucun  feel.  Signées  , 
Louis  d'Armagnac  'Pierre  11.  du  nom ,  duc  de  Bourbon ,  lui  traniporta  le  10.  janvier 
1485.  (<)  la  baronie  de  Montréal  en  Vclay ,  qui  lui  ctoit  échue  le  2.  décembre  pré- 
cèdent par  la  mort  de  fon  oncle  Jean  bâtard  de  Bourbon  ,  eveque  du  Puy  ,  comte 
de  Vclay ,  auquel  le  roi  en  avoit  fait  don  après  le  décès  de  Jean  Doyat,  fur  qui  elle, 
avoit  été  confifquéc,  il  la  revendit  pour  le  prix  de  3000.  livres  à  Catcrinc  d'Arma- 
gnac, duchefle  de  Bourbon  le  10.  avril  148t.  {b) 

Femme,  CATERINE  de  Rochechouart ,  fille  de  Geoffroy  de  Rochcchouart,  (ci- 
gneur du  Bourdet  en  Pcrigord ,  &  A'iftbeau  Brachet ,  dame  de  Craroft  &  de  Font- 
Moreau  en  Berry,  fut  mariée  peu  aptes  le  28.  décembre  1473.  &  le  14.  juin  1491. 
elle  ratifia  ta  tranfactton  faite  le  29.  aouft  précèdent  par  (on  mari  avec  Mtthurin 
Brachet ,  feigneur  de  Monragu ,  de  Salagnac  &  de  S.  Martial ,  bailly  de  Troycs  ,  au 
fujet  de  la  (uccclTiondc  Caterine  Brachet  fa  tante,  dame  de  Salagnac  ,  de  Tonneins, 
de  Gratcloup ,  de  Galapian  &  de  la  Gruyère ,  luivant  un  acte  de  ce  jour  fait  par  elle  au 
nom  de  (es  deux  enfans,/ et»  d'Aubufson,  feigneur  de  la  Feuilladc ,  &  Jeun  d'Aubulson, 
dir  Mme».  kEllc  vivoit  veuve  lors  du  mariage  de  fon  fils  ainé  le  30.  Septembre  1  jotf. 
Joyec  iome  IV.  Je  cette  biftoire,  pag.  tff  $. 

1.  JEAN  d' A ubu don,  (cigneur  de  la  Fcuilladc ,  qui  fuit, 

2  Jean  d'Aubuiîon  ,  fumommé  de  Mtmm  dans  TaÔc  de  fà  merc  ,  auquel  (on 
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frère*  lui  furent  prefens  le  30.  Septembre  itotf.  &  aufli i  dit  de  Menoudans  le  A 
contrat  de  mariage  de  fon  fterc  aîné,  auquel  il  fit  alors  ccflion  de  tous  fesbienj; 
ctoir  protonotaire  apoftoliquc  &:  abbo  de  la  Colombe  ,  ordre  de  Citcaux  au 
dioceic  de  Limoges  en  1518.  îtiç.  &  le  8.  aouft  i>ji.  il  ne  l'étoir  plut  en 
iyj4.  il  étoit  aulB  prieur  commendatairc  de  la  Chapcllc-Dicu  en  1531. 

3.  Jeanne  d'Aubuilon,  mariée  le  6.  Novembre  1498.  à  Hugues  de  Maleret,  fei- 
gneur  de  la  Rochc-Guillcbaud,  dont  pofterité. 

4.  Anne  d'Aubuilon ,  alliée  à  Jean  d'Ullcl,  feigueutde  h  Garde ,  par  contrat  du 
4.  Mars  1500.  ratifié  le  31.  juillet  1501.  par  (a  mere  ,  par  Jean  d'Aubulson, 
feigneur  de  la  Fcuilladc ,  &  trere  Jean  d'Aubuûon.  Il  y  ctt  dit  que  le  mariage 
«voit  été  célébré  le  20.  janvier  ijoi.  B 

Geoffroy  dAubuflim ,  curé  de  S.  Trier,  prefent  À  cet  aÛc  de  ratification ,  pouvoit  être 
un  bitord  de  Louis  I. 

XIX. 

JEAN  d'Aubuffon  I.  du  nom  ,  feigneur  de  la  Fcuillade  ,  de  la  Ville-Dieu  <5c  de 
Gcncicux  dans  la  Marche.  Sa  mere  de  concerr  avec  lui  &  avec  Jean  fon  frerc, 
dit  Menou,  vendit  une  rente  fur  les  lieux  de  Vieille- Ville  $C  du  Monrcil  dans  la  pa- 
ruiflè  de  Faux,  par  acre  du  30.  Septembre  1506.  11  acquit  en  1521.  la  terre  de  Pc- 
lerangcs,  vendit  une  autre  rente  fur  la  terre  de  Bourbonnéchas ,  avec  faculté  de  ra-  q 
chat  par  acre  du  21.  février  1  s  38.  Se  une  autre  fur  la  même  terre  &  fur  celle  de  Ne- 
pous  avec  même  faculté  1  Jean  Ion  fils  agi  liant  pour  lui  en  qualité  de  Ion  procureur 
le  10.  Septembre  1*42.  Jeta  d'Aubuffon  1.  du  nom,tcftalc  j.  juillet  ijji.  &. mou- 
rut en  la  même  année. 

Femme,  JE  A  N  N  E  ,  dame  du  Vouhet  ,  rcflort  de  Montmorillon  en  Poitou, 
&  du  Solier  prés  Magnac  ,  avoir  été  accordée  à  Jem  d'Aubulson ,  fils  aîné  de 
Jaques  ,  feigneur  de  la  Borne,  3£  fut  mariée  par  contrat  du  4.  février  iîo6.  Ille 
croit  fille  unique  &  héritière  de  feu  Jean ,  feigneur  du  Vouhet ,  &  de  "Jeanne  de  la 
Ville  ;  &  vi voit  encore  lors  du  contrat  de  mariage  de  fon  petit-fils  l'an  IJ54. 

1.  Guy  d'Aubulson,  mort  fans  pofterité  après  le  15.  may  1534.  11  avoir  époufé 
Renée  de  Graçay  ,  fille  de  Jacques  de  Graçay,  feigneur  de  Champcroux ,  &  de 
Madeleine  Baraton  ,  elle  le  remaria  le  1 3.  janvier  1  j  37.  à  Jean  de  la  Rochc-Ay- 
mon  ,  feigneur  de  S.  Maixant  en  Bouthonnois. 
1.  JEAN  d'Aubulson  II.  du  nom,  feigneur  de  la  Fcuilladc  ,  qui  fuir. 

3.  Maoeleine  d'Aubulson,  femme  de  Claude  de  la  Tremoille  ,  leigncurdc  Font- 
morand,  fils  de  Philippe  de  la  Tremoille , feigneur  de  Fontmot  and ,  &  de  Mar- 
guerite de  SaLigrtac.  Voyez.  If  me  IV.  de  cette  hijloire  p.  184. 

4.  Jeanne  d'Aubulson,  mariée  par  contrat  du  n.  may  1544-  à  François ,  feigneur 
deDiennc  &  du  Chcilard ,  de  qui  elle  étoit  veuve  en  1567.  il  étoit  fils  de  Jean  p 
feigneur  de  Dicnnc  &  du  Chcilard  ,  fie  à'Helene  de  Chabannes-Curton  ,  &  fc 
cefta  le  12.  juillet  1560. 

j.  Anne  d'Aubuilon  ,  alliée  le  12.  juillet  ij4j.  à  Pierre  Eftourncau,  feigneur  de 
Terfancs  ,  vivoit  en  1572. 

Georges  de  la  Feuillade  ,  feigneur  de  la  canitre  ,  prefent  an  contrat  de  mariage  de 
Renée  Grafay  veuve  de  Guy  dMuffon  en  1537.  (9m>tk  itre  "»  hit*rd  de  Jean 
J.  du  nom ,  feigneur  de  la  Feuillade. 

XX.  F 

JEAN  d'Aubuflon  II.  du  nom,  feigneur  de  la  Feuillade,  fut  chargé  de  la  procu- 
ration de  fon  perc  ,  pourfendre  une  rente  le  10.  Septembre  1742.  il  mourut 
avant  lui. 

Femme ,  JACQUELINE  de  Dicnnc ,  fille  de  Jean  H.  du  nom ,  baron  de  Dicnnc , 
conlcillcr  &.  maitre  d'hôtel  ordinaire  du  roi,  &  d  Hélène  de  Chabanes,  fut  mariée 
par  contrat  du  n.  aouft  1538.  Etant  veuve,  &  ayant  la  garde- noble  de  François  d'Au- 
bufson  fon  fils  ,  elle  vendit  une  rente  à  prendre  fur  la  merairic  du  Monteil  le  2. 
juillet  1556.  &  mourut  après  Je  30.  Mars  1^67. 

1.  FRANÇOIS  d'Aubuilon,  feigneur  de  la  Fcuilladc,  qui  fuir. 
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A     i.  Jbawnb  d'Aubuflbn  ,  femme  en  jjjj.  de  René,  feigneut  de  Beaufort  8c  de 
Chaume. 

3.  Gabrielle  d'Aubufion,  marine  l'an  1555.  à  Jean  de  S.  Julien  ,  feigncurdeS. 
Marc  dans  la  Marche,  diocefe  de  Limoges  ,  avec  lequel  elle  vivoic  l'an  1  $64. 

4.  Anne  d'Aubufion,  maricc  par  contrat  du  31.  Mars  ijôi.  à  Honore  de  l'Age, 
feigneur  de  Puy-Laurcnr ,  fils  de  René,  feigneur  de  l'Age  ÔC  de  Chamouflcau  , 
&  de  Gilberte  Savary-Lancofme  ;  Ion  mari  reconnut  pat  aâe  du  19.  Décembre 
1^69.  avoir  reçu  de  François  d'Aubuflbn  fonbeaufrere  too.  liv.  pour  le  reliant 
de  4000.  liv.  quiavoiertt  été  promis  pour  la  dot  de  (à  femme,  par  Jacqueline  de 
Dicnne  là  merc  ,  à  condition  qu'elle  renonceroit  à  tous  les  droits,  qu'elle  pouvoic 
prétendre  en  la  fucceflion  de  Ton  perc ,  6c  en  celle  de  fon  aycul  paternel ,  ôc 
Jeanne  de  Vouhec  fon  aveulie.  Elle  étoit  veuve  en  1590.  lors  du  mariage  de  fa 

Ç         niéce  Jacqueline  d'Aubuflbn.  Voyez,  tome  IV.  décrite  hijloire ,  fag.  388. 

XXI. 

1  /RANCOIS  d'Aubufion  I.  du  nom ,  feigneur  de  la  Feuillade ,  de  la  Grange-Ble- 
\j  ncau,  de  Vouhct,  du  Souliers  ,  dans  la  paroifle  de  Magnac  rellort  de  Dorât, 
&  de  Pelctangcs ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  gentilhomme  ordinaire  de  fà  chambre , 
confcillcr  Se  chambellan  de  François  de  France  ,  doc  d'Anjou,  en  1580.  croit  gui- 
don d'une  compagnie  d'homme  d'armes  des  ordonnances  du  roi ,  lorfquc  Honore  de 
l'Age  lui  donna  quittance  pour  la  dot  de  fâ  femme  le  19.  Décembre  1569.  Il  étoic 
chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  lorfquc  Guillaume  Pot  ,  feigneur  de  Rodes  Ion  beau- 
ftere,  prévôt  des  ordres  du  roi  6C  grand  maure  des  cérémonies  de  France,  lui  don- 
£  nat  un  acte  d'indemnité  le  7.  aouft  1600.  il  tefla  le  11.  Juillet  1607.  fit  aveu  & 
dénombrement  au  roi  de  lafeigneurie  de  la  Feuillade ,  mouvante  du  comté  de  la  Mar- 
che ôc  de  la  châtcllcme  d  Aubuflbn  le  25.  avril  1610.  ôc  (a  feeur  ligna  l'actepout  lui 
n'ayant  pû  le  faire  à  ciufc  de  fon  indifpofition.  Il  mourut  le  21.  may  J611. 

Femme  ,  LOUISE  Pot  ,  fille  de  Jean  Pot  ,  feigneur  de  Chemaut  fie  de  Rodes, 
prévôt  6:  maitre  des  ccrcmomcs  de  l'ordre  du  roi ,  fon  premier  écuyer  tranchant  6c 
pot tc-cornette  blanche ,  depuis  ambaflàdeur  en  Angleterre ,  6c  de  Georgette  de  Balfac, 
fut  mariée  par  contrat  du  30. juillet  1554-  &  demeuroit  au  château  de  Vouhct ,  où  elle 
maria  (a  petite-fille  Jacqueline  d'Aubuflbn  le  1 1 .  décembre  16 13. 

1.  GEORGES  d'Aubufion ,  comte  de  la  Feuillade ,  qui  fuit. 

2.  GUILLAUME  d  Aubuflbn  ,  tige  de  la  branche  des  SEIGNEURS  DE 
D        CH  ASSINGRIMONT ,  dont  il  fera  farle  §.  V. 

3.  François  d'Aubuflbn  ,  prévôt  conventuel  de  S.  Benoit  du  Sault  au  diocefe  de 
Bourges,  depuis  religieux  Rccollct  en  16 19.  fous  le  nom  de  perc  Raphaël. 

4.  Robert  d'Aubufion,  prévôt  de  S.  Benoit  du  Sault ,  par  re  lignai  ion  du  if.  fc'* 

vrier  i«of.  ôc  abbé  du  Palais  Notre-Dame  en  16 11 .  (  a  )  n'eft  qualifié  que  prévôt  (,  j  ^  Cbrij, 
commendataire  de  la  ville  &  prévôté  de  S.  Benoit  du  Sault,  dans  une  tranfàc-  /«..Iz.?.'<H.  ' 
tion  faite  avec  Georges  d'Aubufion  fon  frère  ainé  le  21.  avril  i6i\.  11  fut  parreiu 
en  1611.  de  Paul  d'Aubufson  (on  petit  neveu  ,  6c  dans  l'acte  il  (c  qualifia  abbé 
de  S.  Benoit.  Il  mourut  en  Septembre  itfji. 
j.  Hardouin  d'Aubufson,  chevalier  de  Malte,  fon  perelui  légua'  par  fon  tefta- 
ï         ment  du  12.  juillet  1607.  450.  liv.  de  penfion  payable  pat  fes  deux  frères  Geor- 
ges &  Guillaume, julqu'à  ce  qu'il  fut  pourvu  d'une  commanderic  de  l'ordre  de 
Maire,  il  croit  commandeut  de  fainte  Anne  en  la  Marche  en  162 1.  ôc  en  cette 
qualité  il  afOAa  au  conttat  de  fa  nièce  Louife  d'Aubufson. 
€.  Anne  d'Aubufson  ,  mariée  1    à  François  Faucon  de  S.  Pardoux.  20.  par 
contrat  du  douze  Novembre  mil  cinq  cent  quatre  -  vingt  à  Rigaud  d'Elco- 
raillcs  ,  feigneur  de  Rouflille  &  de  Philippie  en  Limofin ,  fils  à!  Antoine  d'Eica- 
railles,  feigneur  de  Rouflille,  fie  à' Anne  de  Sedieres.  Il  donna  quittance  du  refte 
de  fa  dot  à  fon  beau  perc  le  10.  juillet  1607.  &  tefla  le  18.  Octobre  16}  1.  De  (on 
petit-fils  olquit  Marie- Angélique  d'Efcorailles,  duchefle  de  Fontangcs,  morte  le 
28. juin  1681. 

7.  Madeleine  d'Aubufson,  maricc  par  contrat  du  25.  janvier  1 587.  à  Gabr'uldc 
Soudcilles,  feigneur  de!  Leltercis ,  de  Fellàc,  de  Scnalcs  6c  de  l'Efpinaflc,  dc- 
meuranr  à  Leltercis,  paroifle  de  Darne  en  bas  Limofin  reflbtt  de  Tulles. 

8.  Hoforb'e  d'Aubufson,  alliée  i°.  le  29,fcvrict  ïj88.  à  François  de  Lczay,  lei- 
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gncur  de  Bcaurcgard  dans  la  balle  Marche.  20.  Par  acte  du  9  Novembre  1  j  q  3."  * 
a  Louis  d'Oyron,  Icigncur  d'Agin  dans  la  haurc  Marche,  veuf  de  cUude  de 
Colcmbcrg. 

S.  Jacqueline  d'Aubufson,  époula  par  contrat  du  29.  juin  IJ90.  Bomven- 
turt  de  Razcs  ,  feigneur  de  Monuncs  ,  de  Bénignes  &  d'Abluux ,  avec  lequel  clic 
vivoit  le  10.  juin  1611.  lors  du  mariage  de  fa  niece  Lomje  d'Aubulson;  cllcctoic 
veuve  le  27.  avril  161$. 

10.  Jïahne  d'Aubufson,  femme  i°.  par  contrat  du  17.  Octobre  i6oj.  de  Ghj 
Brachct  ,  feigneur  de  Pcruflc  dans  la  paroifle  de  Champfroy  ,  lencchauflcc 
de  Montmonllon  ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi  ;  clic  en  était  veuve  lors  du  con- 
trat de  la  niece  le  21.  Décembre  1613.  20.  Par  contrat  du  fi.  juin  1614.  de 
Gabriel  de  Picrrc-Buffierc-Chatcauncuf  ,  feigneur  de  la  Villc-ncuvc  au  comte , 
baron  de  Loftangcs  en  Limofin.  Elle  demcuroit  alors  au  bourg  de  faint  Di-  B 
fier  en  Poirou;  tefta  le  29-  may  1615».  &  étoir  morre  avant  le  neuf  mars  1620. 
que  Dmtei  de  Pierrc-Eufricrc  héritier  de  abrut  l'on  iierc  fil  faire  l'inventaire  de 
fes  biens. 

Susamne  d'Aubufson,  qui  de  religieufe  de  l'abbaye  de  Bonnc-Saignc  ,  ordre 
de  S.  Benoit  au  dioeele  de  Limoges,  devint  abbclfc  de  Buguc  même  ordre  au 
dioeele  de  Pcrigucux  ,  qu'elle  rétablit  en  itfoj.  &  Françoise  d'Au- 
bufson de  la  Fcuilladc,  fa  codjutnec  ,  qui  fut  abbefle  en  160%.  e'toicnt  peut- 
être  filles  de  Yrtnçois  d'Aubufson  ,  leigneur  de  la  Fcuilladc,  d'autant  plus  que 
Honorée  d'Oyron  abbefle  du  même  monaltcrc  après  ïrtncoife  d' Aubulson,  clb 
(  *  )  Gsti.  Cbri/h        qualifiée  la  parente.  (  *  )  _ 

XXII.  c 

GEORGES  d'Aubufson,  comte  de  la  Fcuilladc,  feigneur  de  la  Grange  &  de 
Courpalay,  chevalier  de  l'ordre  ,  confcillcr  du  roi  en  les  confcils  d'état  Si  pri- 
vé, capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  des  ordonnances  de  fa  mijefte,  capi- 
tainc-licutcn.int  des  chevaux  légers  de  la  reine  Marie  de  Mcdicis  ,  fcnêchal  de  la 
haute  &  l»u1c  Marche  ,  Si  maréchal  des  camps  &  ai  mecs  du  roi  ,  fut  nomme  à 
l'ordre  du  S.  Efprit ,  Se  fit  les  preuves  de  noblcûc,  vérifiées  par  Meilleurs  de  Montigny 
Si  <ic  Traincl  ,  chevaliers  des  ordres  du  roi  ,  commillaues  le  19.  lévrier  1614.  Le 
roi  érigea  en  fa  faveur  la  baronic  de  la  Fcuilladc  en  comté ,  par  lettres  données  à  Bor- 
deaux  en  Novembre  1615.  fie  le  nomma  l'année  fuivante  pour  1  amballadcd  Efpagne: 
mais  ceux  qui  fc  trouvèrent  attachez  à  la  reine  mere  étant  obi  gczdc  lonir  delà  cour, 
après  que  le  maréchal  d'Ancre  eut  été  tué  le  14.  avril  1617.  le  comte  de  la  Fcuil- 
ladc (c  retira  chez  lui.  11  y  tranligea  avec  (es  frères  Guillaume  Se  Robert  le  21.  avril 
16 il.  fur  les  différends  qu'ils  avoient  pour  le  partage  des  meubles  de  la  fucccfTionde 
leur  merc.  Il  teib  le  22.  aouft  1626.  &  mourut  a  Grenoble  ou  il  pourfuivoit  un  pro- 
cès pour  les  intérêts  de  fa  féconde  femme,  y  ayant  fait  un  codicile  le  19.  avril  &:  le 
16.  du  même  mois  1*28. 

I.  Femme ,  JACQUELINE  de  Lignicres ,  dame  de  la  Grangc-BIcncau  en  Bric, 
troifiéme  fille  dÂntotne,  Icigncur  de  Lignicres  en  Combraillcs,  chevalier  de  l'ordre 
du  roi  ,  capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  des  ordonnances  de  .Sa  Majcfté ,  E 
gouverneur  de  Chartres  8c  pays  Chartrain ,  &  de  Frsnçoife  de  Courtenay-BIcncau , 
dame  de  la  Grange  en  Bric,  lut  mariée  par  contrat  du  mercredy  3.  may  1595.  Se 
mourut  en  février  îtfio. 

1.  FRANÇOIS  d'AubuflonlI.  du  nom,  comte  de  la  Fcuilladc,  qui  fuir. 

2.  Louis  d'Aubuflbn  ,  né  le  10.  feptembre  1602.  ne  reçut  le  baptême  que  le  19. 
v     janvier  160 3.  à  la  Grangc-BIcncau  ,  ilétoitprcvôtcommcndataircdci  cglifcdc  la 

Soutcraine  en  itfiô.  Se  en  1629.  &  prieur  de  Villedicu.  fès  neveux  Lton  Se 
Georges  d'Aubuflbn  lui  faifoienc  une  pcnfion  viagère  de  100.  liv.  comme  on 
l'apprend  d'un  acte  du  ij.  avril  1639.  F 

3.  Jacqueline  d'Aubuflbn ,  alliée  par  contrat  du  21.  décembre  1*13.  à  Louis 
Ajaflbn  ,  feigneur  de  Vot  Si  de  Villebufliere. 

4.  Marie  d'Aubufson,  religieufe  Carmélite  à  Yprescn  Flandres  en  1624. 

y.  Louise  d'Aubufson,  mariée  par  contrat  du  20. juin  à  Lotus  de  Chau- 

veron,  feigneur  de  la  Motte  fur  Indre,  &:  du  Puy  ,  en  la  paroifle  de  Villabcr- 
non  en  Tourainc ,  depuis  fenechal  de  la  Marche ,  fils  de  Pronfois  de  Chau  veron, 
feigneur  des  mêmes  lieux ,  Si  d'ifabtlle  Bcrruycr. 
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^  II.  Femme,  OLYMPE  Grain  de  S.  Marfault,  vicomreflc  de  Rochcmcaux,  veuve 
i°.  d'I/aac  de  Salagnac,  baron  de  RochcfortSc  des  Etangs.  z°.  de  Jacques  ,  comte 
d  Efcars,  baron  d'Aix,  feigneur  de  Scgur  ,  dont  clic  avoïc  été  la  troiliéme  femme; 
clic  étoit  tille  de  Jean  Grain  de  S.  Marfault,  feigneur  de  Parcouf,  vicomte  de  Ro- 
chemeaux,  lcigncur  de  Paudric  &  de  Millançay,  gentilhomme  ordinaire  de  la  cham- 
bre du  roi  ,  gouverneur  de  la  ville  &  château  de  Dijon  ,  &  de  Yrancofe  de  lainie 
Maure.  Olympe  Grain  fut  mariée  à  Georges  d'Aubufson  ,  par  contrat  du  7.  novem- 
bre itfij.  &  tefta  le  10.  décembre  itfjj. 

j.  JeaN-Makie  Grain  de  S.  Marlault  dAubufson,  fubllituc  par  le  tctramentde 
g         la  merc  aux  biens  de  S.  Marfault  ,à  condition  d'en  potter  le  nom  fie  les  armes, 
mourut  fans  alliance. 
2.  Jacqueline  d'Aubufson?  mariée  i°.  le  28.  feprembre  1644.  a  Philibert  de  la 
Roche- Aymon  »  marquis  de  S.  Maixant,  bâton  de  Vie,  fils  de  Perrot- Geoffroy 
de  la  Roche- Aymon,  marquis  de  S.  Maixant ,  fcncchal  de  la  haute  Marche, 
&  de  Suzanne  des  Serpcas  ,  il  c'toit  veut  d 'Ame  de  S.  Julien  de  la  Challagnc. 
i°.  le  20.  aouft  ttfso.  à  François  de  Bcaupoil  de  S.  Aulairc,  marquis  de  Lan- 
roary,  fils  de  Marc-Antoine  de  Beaupoil  de  S.  Aulairc  ,  (rigueur  de  Coutures, 
&  de  Gabrielle  d'Alcgrc  dame  de  Chabunncs  &  de  Sorgcs,  il  mourut  fins  pol- 
tente  le  2.  feptembre  J70J.  âgé  de  Scans  :  clic étoir  morte  au  mois  janvier  1704. 
egee  de  83.  ans. 
5.  Makib  d'Aubufson. 

C  Jean  de  U  Feuillode  ,  gendarme  du  roi  ejr  *jde  de  camp  fous  le  comte  et  Har court , 
pouvott  être  bâtard  de  Georges,  comte  de  la  Fcuillade.  Après  i^.  ans  de /èrvices,il 
fut  annobU  au  mots  d  aouft  165 1.  ejr  on  lut  donna  pour  armes  d'azur  à  une  croix 
anctc'e  d'or ,  écartclé  d  or  à  un  aigle  de  gueules. 

XXIII. 


FRANC.OIS  d'Aubufson  II.  du  nom,  comte  de  la  Fcuillade,  baron  de  Peruflc. 
feigneur  de  Vouhct ,  de  la  Grange- Blenau  ,  &  de  Courpalay  en  Bric ,  concil- 
ier &.  premier  chambellan  de  Gallon  de  France  ,  duc  d'Orléans ,  par  proviiions  du 
16.  janvier  1627.  maréchal  des  camps  fie  armées  du  roi  ,  avoir  été  élevé  enfant 
^  d'honneur  du  roi  Louis  XIII.  il  fit  aveu  au  roi  de  la  feigneurie  de  la  Peruflc, com- 
me mouvante  de  la  Tour  de  Mauburgeon  en  Poitou,  au  nom  de  (a  femme  le  20. 
avril.  1620.  &  fut  tue  au  combat  de  Caftclnaudary  le  1.  feptembre  1631.  étant  dans 
le  parti  du  duc  d'Orléans . 

Femme ,  ISABELLE  Brachct,  fille  unique  de  Guy  Brachct ,  feigneur  &  baron 
de  Pcrufle  &  de  Montagu ,  fie  de  Diane  Maillé  de  la  Tour-Landry,  fut  mariée  par  con- 
trat du  29.  octobre  1611.  Les  articles  avoient  été  accordez  pardevanr  le  lieutenant 
de  roi  en  Poitou  le  16.  may  précèdent ,  mais  les  oncles  &.  tantes  maternels  de  la 
damoifcllc  s'y  croient  oppolés  ,  fur  quoi  il  intervint  un  arrêt  du  Parlement  le  17. 
feptembre  fuivant  qui  permit  de  palser  outre.  Elle  donna  aveu  &.  dénombrement  au 
£  roi,  comme  comte  de  la  haute  Marche,  du  Chatel,  de  la  feigneurie  fie  du  comté 
de  la  Fcuillade,  mouvant  de  la  Chaftcllcnic  d'Aubufson,  faifa.it  partie  du  duché  de  la 
Marche,  tant  en  Ion  nom,  que  comme  tutrice  de  les  en  fans  &  héritiers  par  bénéfice 
d'inventaire  de  Georges  d  Aubulson,comte  de  la  Fcuillade  leurayeul  le  3.  octobre  1634. 
Elle  fe  remaria  par  contrat  du  21.  juillet  1*3 7-  à  René-Gafpard  de  la  Croix,  comre 
de  Cafhïcs  gouverneur  de  la  ville  &  citadelle  de  Montpellier  ,  fils  de  Jean  de  la 
Croix  comte  de  Câlines,  &:  de  Louifc  de  l'Hopiral-Choily. 

1.  Léon  d  Aubufson ,  comte  de  la  Fcuillade,  feigneur  de  la  Grange- Blcncui ,  de 
Courpalay  ,  de  Pctufse ,  de  S.  Dizier  &  de  Montagu ,  confcillcr  du  roi  en  fes 
p  conlcils,  licurenant  gênerai  des  armées  de  Sa  Majclté,  &  (on  lieutenant  gêne- 
rai au  gouvernement  d'Auvergne;  il  avoir  été  tonlurc  dans  léglile  de  Paris  le 
1.  mars  1*24.  fut  pourvu  le  2$.  feptembre  1638.  de  la  charge  de  confcillcr 
&  premier  chambellan  d'aftaircs  de  Gafton  de  France  ,  duc  d'Orléans ,  vacante 
par  la  mort  de  Ion  perc.fic  le  iz.  février  1647-  ^  k  qualifioit  lieutenant  de 
la  compagnie  des  chcvaux-legcrs  du  même  prince  ,  &  nielhe  de  camp  d  un  ré- 
giment, il  lut  tué  à  la  bataille  de  Lcns  en  1647-  *ans  avo,r  "é  marié, 
a.  Georges  d'Aubufson  ,< archevêque  d'Ambrun,  puis  evêque  de  Mctz,cotn- 
mauJcur  de  l'ordre  du  S.  Efprït ,  abbé  de  S.  Loup  de  Troyes ,  8c  de  S.  Jean 
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de  Laon  »  confeiller  d'état  ordinaire  ,  ambafsadeut  pour  le  roi  à  Venife ,  puis  en 
Eipagne ,  s'eft  rendu  recommandablc  en  fon  temps.  L'on  apprend  par  une  lettre 
M.  d^Joîiïtfpi»-         originale  de  fon  pere  (  *  )  qu'il  avoit  pris  l'habit  de  Jcfuitc  ,  lorfque  le  roi  don- 
*f  coitéc  i  na  à  ce  (cigneur  l'abbaye  de  Chartrcuve ,  pour  un  de  fes  fils ,  &  que  ce  lut  pour 

cela  qu'il  la  mit  alors  fut  la  tête  de  Gabriel  fon  autre  fils  en  1631.  Georges 
le  qualifioit  abbé  de  la  Souterainc  Si  bachelier  de  Sorbonnc  le  25.  avril  1639. 
qu'il  promit  à.  fon  frerc  Ltm ,  comte  de  la  Feuillade,  de  l'indemnifer  de  la  pen- 
fion  viagère  de  100.  liv.  que  fon  trerc  s'e'toit  obligé  de  payer  à  leur  oncle  Louis 
d'Aubuffon,  prieur  de  la  Villedieu.  Apres  avoir  pris  à  Paris  le  bonnet  de  doc- 
teur de  Sorbonne,  &c  avoir  été  pourvu  de  l'abbaye  de  Solignac,  ordre  de  S. 
Benoit  au  diocefe  de  Limoges,  il  fut  député  à  lalscmbléc  du  clergé  qui  fetinc 
à  Paris  en  1645.  &  il  en  fut  élu  le  promoteur.  Le  roi  Louis  XIV.  le  nomma 
en  1648.  à  l'cvéché  de  Gap  ,  à  la  place  d'Artus  de  Lionne  ,  que  Sa  Majeflc 
venoit  de  nommer  à  l'archevêché  d'Ambrun,  mais  celui-ci  n'ayant  pas  voulu  g 
quitter  fon  cglife  de  Gsp  ,  l'abbé  d'Aubufson  fut  nommé  à  l'archevêché  d'Am- 
brun ,  &  il  le  démit  de  fon  abbaye  de  Solignac,  qui  fut  donnée»  l'évêquede 
Gap.  Il  fut  facré  à  Paris  le  11.  (cptcmbrcmil  lîx  cens  quarante-neuf,  fut  député 
l'année  (uivautc  à  l'afscmbléc  du  clergé ,  dont  il  fut  le  fecond  prcfîdcnt.  Il  le  diftin- 
gua  dans  cette  place ,  &  le  clergé  le  chargea  quatre  fois  de  porter  pour  lui  la 
parole  au  roi ,  ce  qu'il  fit  avec  beaucoup  de  dignité.  Ses  remontrances  <5c  ha- 
rangues prononcées  en  ces  occalîons  le  2.  juillet  itfto.  les  18.  &  13.  février  & 
n.  mars  de  l'année  fuivante,  font  imprimées  dans  le  procès  vcibal  de  cette  af- 
fcmbléc-,  il  en  ctoit  devenu  premier  prefident  à  la  fin  de  1650.  par  la  maladie  fuivic 
<le  la  mon  de  Leonor  d'Eltampes  archevêque  de  Reims,  qui  deceda  le  8.  avril 
mil  fîx  cent  cinquante-un  ,  &  il  prononça  fon  orailbn  funèbre  dans  l'églife  des 
grands  Auguflins:  il  fut  enfuite  prendre  pofsefllon  de  fon  archevêché  d'Ambrun, 
où  il  fit  (on  enttée  au  mois  de  juillet  lùivant,  fut  nommé  à  l'abbaye  de  S.  Jean 
de  Laon  le  9.  octobre  i6j  j.  &  peu  après  à  celle  de  S.  Loup  de  Troycs.  11  fit  ç 
partage  avec  trmçm  d'Aubuffon  fon  frère  des  biens  de  feus  leur  pere  &c  merc, 
irercs  &  fœurs  ,qui  fe  montoient  à  776200.  livres,  par  aûc  pafsé  à  Paris  le  6. 
may  1 6 1 8.  où  il  eft  qualifié  archevêque  d'Ambrun  ,  confeiller  du  roi  en  les  con- 
te ils  d'état  &  privé ,  abbé  de  S.  Jean  de  Laon  &  de  S.  Loup  de  Troycs ,  prévôt 
de  la  Fonteraïc,  &  prieur  de  la  Ville-Dieu.  Le  roi  l'envoya  en  ambairadc  à  Vc- 
nifc, où  il  fît  fon  enttée  le  11.  Septembre  îiîjo.  il  s'y  foutint  avec  dignité 
contre  quelques  entreprîtes  d'Altoviti  ,  Nonce  du  Pape  ,  qui  lui  retufoic 
le  titre  d  Excellence,  &  qui  vouloit  l'obliger  à  ne  point  paroitreen  public  avec 
le  rochet  découvert  ,  prétendant  qu'il  devoir  porter  comme  lui  la  mantelettc 
fuivant  l'ufagc  d  Italie;  ce  différend  a  ccé  écrit  par  Nani  jP*rti*  M.  livre  VU 
Le  roi  l'envoya  enfuite  Ion  ambaiïàdeur  extraordinaire  en  Eipagne  ,  il  arriva  à  D 
Madrid  le  jf.  juillet  i<s~6i.fut  élù  durant  fon  abienec  commandeur  de  l'ordre 
du  S.  Efprit  à  la  promotion  du  3 1.  Décembre  de  la  même  année ,  &  reçù  le  dernier 
Septembre  1 667.  Ce  fut  durant  fon  ambafladc  que  le  comte  d'Eflrades  ambafladeur 
du  roi  en  Angleterre ,  fut  infulté  par  celui  d  Eipagne,  l'archevêque  d'Ambrun 
en  demanda  repararion  au  nom  du  roi  fon  mairie,  &  ménagea  ii  bien  1  efprit  du 
toi  catholique  ,  qu'il  le  détermina  à  envoyer  à  Paris  le  marquis  de  Fucntcs  am- 
bafladcur extraordinaire,  où  il  déclara  folemnellement  l'an  \66i.  que  le  roi  fon 
maître  ne  dilputcroit  jamais  ni  par  lui  ni  par  fes  ambafladeurs  le  pas  au  roi  de 
France.  Il  fut  nommé  évêque  de  Metz  l'an  166$.  &  il  y  mourut  le  12.  may 
1 657.  en  fa  quatre-vingt-cinquième  année. 

3.  Gabriei-Bkachet  d'Aubufson  ,  nommé  à  l'abbaye  de  Chartreuvc  le  28.  No- 
vembre itf  j  1 .  feigneur  de  Monragu ,  par  donation  de  Ltomr d  Brachct  fon  grand 

oncle  avant  I  an  16:5.  à  condiiion  de  prendre  le  nom  &  les rrmes de  Brachct,  E 
premier  chambellan  de  Moniteur  Gallon  de  France  duc  d'Orléans,  fut  rué  à  l'at- 
taque du  tort  de  Wal  pendant  le  fiege  de  faint  Orner  en  1638. 

4.  Paul  d'Aubufson  ,baprifé  à  la  grange  Bleneau  le  ij.  may  1621.  fut  page  du  grand 
Maitre  de  Malte,  p,ir  lettres  du  22.  février  itfji.  puis  chevalier  de  cet  ordre, 
reçut  trois  blciTurcs  dans  le  combat,  où  les  galères  de  la  Religion  prirent  en 
1*45;.  le  grand  galion  des  Turcs,  ayant  été  lcjpremier  qui  monta  dcHùs,  où  il 
fe  faifît  du  grand  étendart,  &  fitprifonnier  Icfrcrcdu  grand  Turc,  lequel  cmbraùa 
depuis  la  religion  chrérienne ,  Ce  fc  fit  religieux  Jacobin  fous  le  nom  de  Pere  Otho- 
man.  Le  chevalier  d  Aubufson  fut  tué  au  llcgc  de  Matdick  en  1646. 

5.  Fhancois 
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j.  FR  ANC.OIS  d'Aubufson  III.  du  nom  ,  duc  de  Rouannois  ,  comte  de  la 
Feuillade ,  maréchal  de  France ,  qui  (uit. 

6.  Elizabeth  d'Aubufson,  baptifee  à  la  Grange-Blcneau  le  11.  may  1614,  fuc 
d'abord  prieure  des  religieufes  de  Notre-Dame  à  Riom ,  puis  abbefle  de  S.  Julien 
du  Pré ,  diocefe  du  Mans ,  elle  avoic  été  nommée  par  le  roi  abbefle  de  Lon- 
champ , diocefe  de  Paris,  mais  n'ayant  pû  obtenir  fes  bulles,  elle  fut  nommée 
abbelse  de  la  Règle ,  ordre  de  S.  Benoit,  dans  lediocefe  de  Limoges  le  2  j.  avril 
1*79.  où  elle  mourut  le  12.  mars  1704. 

7.  8.  9.  fie  10.  Marie  ,  Tb»ese  ,  Isabelle  ,  &  Ahhe  d'Aubulsoo  ,  mortes  re- 
ligieufes à  Riom. 

j5  XXIV. 

T^RANC.OIS  d'Aubufson  III.  du  nom,  duc de  Rouannois,  vicomte  d'Aubufson , 
J/  comte  de  la  Feuillade ,  marquis  de  Boify ,  baron  de  la  Borne ,  fie  premier  baron  de 
la  Marche ,  baron  de  Peletanges  ,  de  Moncontout  ,  de  Curfay  fie  de  Pcrufsc ,  fei- 
gncurd'Oiron.dc  Boifroont ,  de  la  Grange-Blcncau ,  fie  de  Courpalay ,  feigneur  cha- 
ftclain  des  villes  d'Ahun,  de  Fclletins,de  Chcnerailles ,  de  ]arnages,dc  Drouilles, 
de  Cerviercs  ,  de  S.  Haon  ,  de  S.  Maurice  fie  de  Crozct  ,  maréchal  de  France , 
gênerai  des  armées  du  roi,  tant  fur  mer  que  fur  terre,  chevalier  de  Tes  ordres,  co- 
lonel de  fes  gardes  francoifes  ,  viceroi  de  Sicile ,  gouverneur  du  Dauphiné ,  partagea 
avec  fon  frère  l'archevêque  d'Ambrun ,  qui  lui  céda  (on  droit  d  aînefsc  par  aile  du  6. 
^  may  i«t8.fon  éloge  fera  rapporté  au  chapitre  des  MARECHAUX  DE  FRANCE. 
11  acheta  d'Anus  Goumcr  le  duché  de  Rouannois,  en  époulant  fà  fecur  en  avril 
1667.  moyennant   400000.  livres  ,  fie  le  roi  par  Tes  lettres  du  même  mois  ap- 
prouva cette  vente,  fie  érigea  de  nouveau  cette  terre  en  duché,  puis  par  d'autres 
du  même  mois  d'Avril  créa  de  nouveau  ,  fie  rétablit  en  titre  de  Pairie  de  France , 
le  même  :  duché  de  Rouannois  ;  elles  furent  présentées  au  parlement  le  vingt  -  deux 
aouft  1667.  (ur  quoi  il  fut  prononcé  unfimple  frit  montré.  Après  avoir  fait  ériger  en 
1686.  la  ftatuè'  du  roi  Louis  le  Grand  dans  la  place  des  victoires  à  Patis,  il  ht  une 
donation  à  fon  fils  unique  Louis  d'Aubufson  du  comté  de  la  Feuillade,  du  vicomté 
d'Aubufson ,  de  la  baronie  de  la  Borne  ,  qui  cil  la  ptemicre  du  comté  de  la  Mar- 
^  che,  de  la  chatcllenic  de  Fclletins  en  la  même  province,  fie  de  la  baronie  de  Perufse 

en  Poitou  ,  terres  de  l'ancien  domaine  de  la  maifon  d'Aubufson  ,  avec  les  cha-  ' 
tellenies  d'Ahun ,  de  Chcnerailles,  de  Jatnages  fie  de  Drouilles  ,  fituées  auffi  dans 
la  Province  de  la  Marche,  fie  échangées  avec  le  roi ,  le  tout  valant  22000.  livtcs 
de'  rente.  L'échange  de  ces  terres  avoit  été  fait  pout  la  terre  fie  feigneurie  de  S.  Cyr, 
prés  Verfàillcs ,  par  contrat  pafsé  à  Paris  avec  les  commifsaires  du  roi  le  14.  Juin 
i68tf.  confirmé  par  lettres  patentes  du  même  mois,  regiftrecs  au  parlement  le 
vingr-fix,fi£  en  la  chambre  des  comptes  le  vingt-huit  du  même  mois,  (a)  Cette  (*)Bi*nchui, 
donation  fut  faite  à  condition  d'une  fubltitution  graduelle  &  perpétuelle  à  fin-  ,tmt'1' 
fini  de  mâle  en  mâle,  en  gardant  toujours  l'ordre  de  primogenitutc.  Il  y  ajouraqu'en 
cas  que  fà  poftetité  mafeuline  vînt  à  manquer ,  ces  biens  fubltituez  pafseroient  avec 
les  mêmes  conditions  aux  defeendans  en  ligne  mafeuline  de  Guy  d'Aubufson ,  donc 
Jean  d'Aubufson ,  marquis  de  Miremont,fie  Ton  fils  Jacques  étoient  les  aînezfcparez 
P  de  la  tige  du  donateut  dés  l'an  1420.  fie  à  leur  défaut  &  de  leur  poftetité  mafeu- 
*  line  à  François  d'Aubufson ,  comte  de  Banfon,  Se  à  tous  les  autres  mâles,  l'ordre  de 
primogeniturc gardé,  ifsus  de  Guillaume  d'Aubufson ,  feigneur  de  Pons  fie  de  Banicux. 
Cette  branche  étoit  feparée  de  la  tige  commune  avant  l'an  ijjo.  il  excluoit  de 
toute  cette  fubltitution  les  mâles  en  quelque  degré  &  quelque  ligne  que  ce  tut,  qui 
le  ttouvetoient  engagez  dans  les  ordres  facrez  ,  religieux  profes  ,  ou  chevaliers  de 
Malte ,  il  excluoit  pareillement  de  la  fubftitution  ceux  qui  auroient  époufé  avant 
l'ouvertutc ,  ou  époufcroieqt  une  femme  dont  le  pere  ne  pourroit  pas  faire  des  che- 
valiers de  Malte  ,  il  chargea  à  perpétuité  les  polscfleuts  de  ces  biens  fubftituez 
du  foin  Se  de  la  dcpenlé  de  faire  redorer  tous  les  if .  ans  la  ftatuc  du  roi  Louis 
XIV.  dans  la  place  des  victoires  avec  tous  les  ornemens  qui  l'environnent ,  fi  le 
Prévôt  des  marchands  &  les  échevins  de  la  ville  de  Paris  lejugeoicnt  neceflaire, 
d'en  faire  tes  réparations  fie  autres  depenfes  exprimées  dans  le  contrat,  où  il  cft  mar- 
qué que  toutes  les  branches  malculines  de  la  maifon  d'Aubufson  venant  à  finir  , 
faute  de  mâles ,  les  filles  ou  leuts  defeendans  en  étant  exclus ,  toutes  les  terres  fub- 
ftituées  appartiendront  à  la  ville  de  Patis ,  ce  que  la  ville  accepta  fous  la  charge  d'en- 
tretenir les  ouvrages  qui  y  (ont  marquez.  Enfin  le  donateur  prit  la  précaution  de 
7cm  y.  T  4 
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déclarer ,  qu'en  cas  qu'une  partie  de  ces  terres  vînt  à  être  évincée  à  la  requête  de  fès 
créanciers  ou  autrement ,  cette  portion  ou  totalité  feroit  reprife  (ur  le  duché  de 
Rouannois,&  le  marquifat  de  Boify ,  achetez  par  lui ,  valant  dixwuf  mille  livres 
de  rente,  fur  les  chaftcllcnics  de  S.  Haon  ,  de  S.  Maurice ,  du  Crozct,  &dc  Ccr- 
vieres  en  Forez  du  revenu  de  tfooo.  livres  ,  fur  la  terre  de  la  Grange-Bleneau  en 
Bric  rapportant  9000.  livres  par  an ,  fur  celle  de  Boifmont  en  Poitou  du  prix  de 
1200.  livres  chaque  année,  fur  fes  maifons  de  S.  Germain  8c  de  Vcrlaillcs,  &  fur 
un  brevet  de  la  fommede  270000.  livres  qu'il  avoit  fur  (a  charge  de  colonel  gêne- 
rai des  gardes  françoifes.  Cette  donation  faite  à  Paris  le  19.  juin  1687.  fut  confir- 
mée par  lettres  patentes  du  roi  du  mois  de  juillet  fuivant  ,  regifrrecs  au  parlement  le 
4.  du  même  mois,  au  chaftelet  de  Paris  le  12.  &  au  greffe  de  la  ville  le  7.  aoufl 
fuivant.  Il  mourut  à  Paris  la  nuit  du  18.  au  19.  feptembre  1691.  8c  fut  enterre 
Amplement  à  S.  Euflachc  fa  paroifle  ,  fans  aucune  tombe  qui  marque  le  lieu  de  fa 
fepulture. 

Femme ,  CHARLOTTE  Gouffier,  fœur  A'Artus  Courrier  ,  duc  de  Rouannois , 
fille  à' Henry  Gouffier  ,  marquis  de  Boify ,  &  de  Marie  Henncquin  ,  fut  mariée  par 
conttat  du  9.  avril  1667.  8c  mourut  le  14.  février  1083. 

1.  Louis-Joseph-Georces  vicomte  d'Aubufson,  né  le  10.  février  1670.  mort  le 
27.  août  1680. 

2.  LOUIS  vicomte  d'Aubufson ,  duc  de  Rouannois ,  Pair  8c  maréchal  de  France,  , 
qui  fuit.  ^ 

3.  Marie-Terese  d'Aubufson,  nec le  14. août  1671.  mourut  le  28. janvier  169t. 
fans  alliance. 

XXV. 

TT    OUIS  vicomte  d'Aubufson,  duc  de  Rouannois,  Pair  Si  maréchal  de  France, 

J  ^connu  fous  le  nom  de  duc  de  la  Fcuilladc,  naquit  le  jo.  may  1*73.  obtint  le 

2.  Novembre  17 16.  l'cnrcgiltrement  au  parlement  du  duché- Pairie  de  Rouannois,  8c 
y  prêta  ferment  le  16.  du  même  mois  ,  fut  créé  maréchal  de  France  le  2.  février  ^ 
1724.  mourut  à  Marly  fans  cnfaas  le  29.  janvier  1715.  8c  fut  enrerré  aux  Theaiins 
à  Paris.  Ses  terres  (ubftituécs  pafferent  à  Jacques  d'Aubufson  de  Miremont,  8c  il  initi- 
tua  fon  légataire  univerfel  Hubert  d'Aubufson ,  fils  de  ce  feigneur  de  Miremont.  t'ayez 
fin  article  dans  la  fuite  de  cette  hifttire  ,chafitre  des  MARECHAUX  DE  FRANCE. 

I.  Femme,  CHAR LOTTE-TERESE  Phelippeaux  de  la  Vrillicrc,  fille  de  Bal- 
tiztr  Phelippeaux ,  marquis  de  Charcauneuf  8c  de  la  Vrillicrc  ,  commandeur  des 
ordres  du  roi,  fecretairc  d'état,  8c  de  Marie-Marguerite  de  Fourcy,  fut  mariée  le  8. 
may  1692.  &  mourut  fans  enfans  en  fa  vingt-deuxième  année  le  5.  Septembre  1697. 

H.  Femme,  MARIE-TERESE  Chamillart ,  féconde  fille  de  Michel  Chamillart, 
miniftre  8c  fecretairc  d'état,  controllcur  gênerai  des  finances,  grand  tteforier  des  or- 
dres du  roi,  &  d'Ebzabeth-Terc/e  le  Rebours,  fut  mariée  le  24.  Novembre  1701.  &c 
mourut  le  3.  Septembre  vj  16.  fans  cnfàns,  âgée  de  trente- trois  ans. 
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XXII. 

A  (T^  UILLAUME  d*  Aubulson,troifiémc  fils  de  FRANÇOIS  d'Aubuflbn  I.  du  nom» 
VJ"  fcigncur  de  la  Feuilladc  ,  Se  de  LOUISE  Pot,  mentionné  «-  devant  f.  34J. 
fat:  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  fcigncur  de  Chaflingrimont  &  de  Chazclles  par  fa 
femme,  &  eut  par  partage  fait  le  19.  Novembre  16 13.  avec  (on  frerc  Georges  d'Au- 
bufson ,  comte  de  la  Feuilladc  ,  la  feigneurie  de  Souliers  dans  la  bafle  Marche.  Ce 
même  frerc  le  nomma  exécuteur  de  (on  teftament  le  19-  avril  itfi8.  &  la  veuve  de 
ce  dernier  le  choifit  auflî  pour  exécuter  le  Genfait  le  1.  décembre  1633.  ^  srvoit  don- 
né quittance,  tant  en  fon  nom  qu'en  celui  de  fa  féconde  femme,  à  /T4»f«J  d' Aubuf- 
fon,  comte  de  la  Feuilladc  le  26.  mars  1630. 
B  I.  Femme,  LOUISE  de  la Trcmoillc ,  dame  de  Chaflingrimont  &  de  Monimes 
fille  de  François  de  la  Trcmoille ,  feigneur  de  Fontmorand ,  Se  de  Marguerite  Pot ,  fut 
mariée  avant  le  1 3.  février  1595.  que  Ion  mari  &  elle  croient  lous  la  tutelle  de  Geor- 
ges d'Aubuflon  ,  fcigncur  de  la  Feuilladc ,  fon  frerc  aîné.  Le  21.  Décembre  1613.  (on 
mari  fe  qualifient  feigneur  de  Chaflîngrimonr ,  dans  le  contrat  de  mariage  de  fa  nièce 
Jacqueline  d'Aubuflbn.  Voyez,  tome  IV.  de  cette  hiftoirc ,  fog.  184. 

1.  François  d'Aubuflon,  fcigncur  de  Chaflingrimont ,  fut  tue  en  Italie  aufiegede 
Valence  l'an  1 6  3  j .  fans  enrans  de  Marguerite  Pot ,  dame  du  Chatclct  &  de  Mene- 
c  tou-Salon  fa  coufinc  au  troifiéme  degré ,  fille  de  François  Pot ,  feigneur  de  Rodes , 
&  de  Marguerite  d'Aubray  qu'A  avoir  épouféc  par  diipenfe  du  pape  Urbain 
VIII.  du  t.  Décembre  1634. 
i.  Bonaventure  d  Aubuûon  ,  prieur  de  la  Ville  -  Dieu  ,  fujt  tue  ci} 
duel. 

3.  CHARLES  d'Aubuflbn,  fcigncur  de  Chaflingrimont,  qui  fuit. 

4.  &  5.  Guillaume  &  Robert  d'Aubuflbn,  chevaliers  de  Malte. 
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€.  François  d'Aubuflon ,  mort  en  Allemagne. 

7.  Anne  d' Aubuflbn ,  religieufc  de  l'Annonciade  à  Bourges.  A 

8.  ].<■.      i  :  i\r  d'Aubuflon,  religieufc  de  fainte  Claire  à  Bourges. 

II.  Femme,  JEANNE  de  Bridieu  ,  veuve  de  Lan  Brachcr ,  Icigneur  de  Mon- 
«ûgnac ,  &  fille  de  Gtfftri de  Bridieu,  &  de  Charktte  de  la  Fayc. 

XXII. 

CHARLES  d'AubulTon  ,  feigneur  de  Chaffingrimont ,  après  François  fon  frerc, 
quitta  la  croix  de  Malte  pour  le  marier,  &  mourut  le  16. juillet  1664. 
Femme,  ANNE  de  Deolx,  fille  de  Pierre  de  Dcolx,  feigneur  de  Chambon,  & 
à'I/dhel  de  Bonneval. 

1.  Robert-Fidèle  d'Aubuflon,  feigneur  de  Chaflingrimont,  fut  tué  en  Portugal  B 
au  mois  de  juillet  \66-j. 

2.  Louis  d  Aubuflbn ,  feigneur  de  Chaflingrimont  ,  après  Ion  frère  porta  le- 
tendart  -de  la  religion  de  Malte  ,  au  (ccours  que  le  duc  de  la  Fcuillade  en- 
voya enitfôS.  en  Candie,  &  fut  tué  au  paflage  du  Rhin  en  juin  1671. 

3.  Jean-Charles  d'Aubuflon  ,  chevalier  de  Malte  ,  tue  en  duel  l'an 

4.  Gaston-Georges  d'Aubuflon  ,  mort  ccclcfiaftique  en  \66y. 

y.  Teeese-Gabrielle  d'Aubuflon,  femme  de  François  de  Souillac  de  Rcillac, 
marquis  de  Monmcgc,  morte  à  Paris  le  ij.  février  1704.  ayant  eu  deux  fils 
Ac  ion  mariage.  _ 

4.  Caterine-Hyacinthe  d'Aubuflon,  mark'e  i« '.  à  Henry- CutlLume  de  Razes, 
feigneur  de  Monimcs ,  dont  clic  eut  deux  fils  morts  avant  elle.  i°.  en  Septem- 
bre 1695.  à  François  de  Vcrthamon,  feigneur  de  la  Villc-aux-Clcrs ,  confcilicr 
au  parlement  de  Paris  ,  morte  le  18.  janvier  171 }. 


§.  VI. 
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SEIGNEURS  DE  VILLAC, 

MARQUIS  DE  MIREMONT 

SORTIS  DES  SEIGNEURS 

DE  LA  BORNE, 
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XVII. 


GUY  d'Aubuflbn,  quatrième  fils  de  JEAN  d'Aubufson  I.du  nom,  fcigneuc 
de  la  Borne,  &  de  G  U  YONNE  de  Montcruc  ,  mentionné  et- devant ,  pag.  331. 
le  trouve  nommé  fous  le  nom  de  Guytt  avec  (on  fterc  Guillaume ,  qui  le  préce- 
doir  dans  le  partage  qui  leur  fut  fait  par  Jean  II.  du  nom,  feigneur  de  U  Borne, 
&  Rainaud  d'Aubuflbn  leurs  frères  aînés  le  17.  aouft  1410  II  ht  un  teftameut  en 
qualité  de  Gujot  d'Aubuflbn,  damoifeau , feigneur  de  Faux  &  de  la  Fcuillade  le  i*. 
aouft  1411.  où  il  fait  mention  de  fes  frères  Guillaume ,  Jean  fii  Rainaud  d  Aubuûonj 
ayant  époufe  la  four  de  la  femme  de  fon  frère  Guillaume,  ils  partagèrent  enfcmblc 
ce  qui  leur  étoit  échû  du  côte  de  leur  pere  ,  &  de  la  iucceflion  de  leurs  beau- 
£  pere  &  belle-mere  par  aâe  du  20.  avril  MJ7-  &  la  chaftcllenic  de  Vilhc  en  Pcri- 
gordfut  (a  portion.  Il  fc  trouve  employé  fous  le  nom  de  Gurot  d'Aubufson,  ccuyer, 
dans  le  compte  du  receveur  gênerai  des  finances  de  Perigord  ,  pour  l'année  finie 
le  3.  mars  14ZC.  pour  une  fomme  de  joo.  livres  à  lui  donnée  par  le  roi.  Il  vivoic 
encore  en  1470.  • 

Femme,  ARSENE-LOUISE  Helie,  fille  puînée  de  Guiper  Hclie,  feigneur  de 
Villac,  &  de  Jeanne  de  Rofficnac.  Etant  à  la  chapelle  des  Bareils  ,  diocclcdc  Sar- 
lat,&,  veuve,  elle  y  fit  fon  tcïtament  le  n.  de  novembre  148]. 

1.  GILLES  d'Aubufson,  feigneur  de  Villac,  qui  fuit. 

2.  Bebard  d'Aubufson  ,  licentic  en  droit  ,  archidiacre  de  Carafljno  ,  prieur 
commandaire  du  prieuré  d'Outroire  ,  ordre  de  S.  Benoît }  (a  merc  le  nomma 

Q  l'un  de  fes  exécuteurs  teftamentaires  ,  &  il  fut  prefent  en  ces  qualitez  avec 
celle  de  reâeur-chapcllain  de  l'cglifc  paroiffiale  de  Tarnac  au  diocefe  de  Li- 
moges, à  la  fondation  que  fit  Antoine  d'Aubufson  1 1.  du  nom  ,  Icigncur  du 
Monrcil- au -Vicomte,  fils  de  fon  coufm  germain,  le  n.  oftobre  1498.  il  tefta 
le  i8.Nnovembrc  iyo8. 

3.  GuLFiEf.  d'Aubufson,  à  qui  fa  merc  donna  cent  livres  par  fon  teftament. 
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X  V  I  I  L  * 

ILLES  d'Aubufson  ,  feigneur  de  Villac,  de  Perignac  &  de  la  Motte  en  Peri- 
V  Tg°r^»  *'oit  ^c  2f-  ans  cn  l+61'  ^  portoit  le  nom  de  Gilet.  Auioriicpar 
ion  pcrc,&  Louis  d  Aubulson  de  laFcuilladc  autorifépar  le  lien  , ils  ratifièrent  le  20. 
février  1464.  le  partage  quiavoit  été  fait  entre  leurs  percs  ,  &:  dont  il  a  été  parle 
cy-deffus.  p.  34t.  Il  ht  fon  teftament  le  10.  aouft  ijiy. 
J.  Femme,  JEANNE  Paynel,  mariée  le  j.  mars  1466. 

11.  Femme ,  FR  ANC.OISE  de  Beaupoil ,  d.  me  de  Caftcl-nouvcl ,  fille;  de  Jean  de 
Beaupoil ,  fcigncur  de  Cartel-nouvel ,  Ce  de  Marie  Prévôt  ,  dame  de  la  Force  &  de 
Malduran,  elle  tefta  le  n.  may  1512. 

1.  JEAN  d'Aubufson,  fcigncur  de  Villac ,  qui  fuit. 

z.  FRANC  OIS  d  Aubulson  ,  tige  des  SEIGNEURS  DE  BEAUREGARD  ,  * 
mentionnez  à  leur  ring  §.  VIII. 

j.  Frotard  d'Aubufson  ,  époula  Jeanne  de  Miilac ,  qui  (e  remaria  le  21.  no- 
vembre 1J34-  à  Pierre  d'Autcde,  leigneur  d'Aulcdc  fie  de  Gros,  du  contente- 
ment  de  Jean  d' Aubulson ,  leigneur  de  Villac. 

4.  Marguerite  d'Aubulson,  mariée  le  29.  aouft  1497.  à  Jem  Ricard  III.  du 
nom,  confeigneur  de  Gourdon  ,  leigneur  de  Gcnouillac  ,  fils  de  Jean  Ricard 
1 1.  du  nom  ,  confeigneur  de  Gourdon  ,  fie  de  Jeanne  de  Ralliais  ,  dame  de 
Vaillac  ,  elle  fiit  la  féconde  femme  ,  Ion  mari  telta  a  la  fin  de  l'année  1  j  3 y. 
fie  elle  le  9.  juin  1^41.  Leur  pojlerité  Jera  rapportée  au  ihapitre  des  Grands 
Maîtres  de  l'artillerie. 

C 

X  I  X. 

TE  AN  d'Aubulson  I.  du  nom ,  leigneur  de  Vdlac  ,  de  Cartel- Nouvel  jdcBcaurc- 
gard  ,  de  Perignac  &£  de  S.  Léger ,  acquit  cette  feigneuric  J  Alain  d'Albrct ,  comte 
de  l'ciigordle  10.  may  1497.  en  rendit  hommage  au  roi  de  Navarre,  comie  de  Pcri- 
gord  &  de  Limoges  le  21.  Icpicmbrc  1541.  fie  fit  Ion  tertamenc  le  5.  mars  1J4J. 
qu'il  ratifia  le  17.  avril  1546. 

I.  Femme,  1SABEAU  tbrard,  fille  de  Raimond  Ebrard  , feigneur  de  S.  Sulpicc, 
&  d'Anne  d'Eftaing,  fût  mariée  par  contrat  du  9.  juillet  1494. 

1.  Françoise  d'Aubulson,  mariée  avant  le  teltamcnt  de  fon  pere  l'an  1545.  à 
Annet  Jaubert ,  leigneur  de  Cognac. 

2.  Souveraine  d  Aubufso.i ,  mentionnée  aufll  au  teftament  de  fon  perc, comme 
femme  de  François,  fcigncur  de  la  /aye.  D 

3.  Françoise  d'Aubulson,  prieure  de  blcflac,  avant  le  teftament  de  fon  pere, 
fut  débauchée  par  Charles  d'Aubulson,  fcigncur  de  la  Borne ,  dont  elle  eue 
quatre  enfans. 

4.  Claude  d'Aubufson,  prieure  de  la  Garde-Goudan. 

j.  Gabrielle  d  Aubulson  ,  mariée  à  Jean  de  la  Fillolic  ,  feigneur  de  Buréc  cn 
Pecigord  ,  ils  vivoient  cnicmble  en  1545.  fuivar.c  Je  teftament  de  Ion  pere. 

H.  Femme,  MARQUISE  ,  dame  de  Pétilles,  mariée  par  contrat  du  16.  février 

IJ22. 

I.  ANNET  d'AubufTon,  baron  de  Miremont ,  qui  fuir. 

2.  Cati  rine  d'Aubulîon,  nommée  au  teftament  de  fon  perc  ,  femme  de  N. . .  i 
feigneur  d'Alccnaut. 

3.  Françoise  d'Aubuflon,  ctoit  fille  quand  fon  perc  tefta  le  j.mars  if  4j,  £ 
Bernard,  bâtard  dAubu/to,  e'toit  déjà  ni  en  1^97. 

X  X. 

ANNET  d'Aubuflon  ,  baron  de  Miremont ,  fcigncur  dcVillac.dc  Perignac,  de  S. 
Léger  ,  de  la  Mailbn-noblc  fie!de  Montignac  ;  larerrede  Miremont ,  fut  érigée  cn 
fa  faveur  cn  titre  de  baronic  l'an  1 J74.  Il  fit  fon  teftament  le  14.  février  ry 80. 

I.  Femme,  CATERINE  Brun  ,  fille  de  Jean  Brun,  leigneur  de  la  Valadc ,  de 
Crofpuy  fie  de  l  Fftradc,  fie  de  Caterme  de  Lur-Longa ,  fut  mariée  cn  1545. 
i-  Jean  d'Aubuflon  IL  du  nom,  leigneur  de  Villac  cn  partie,  fut  marie'  le  pre- 
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A  micrmars  if7f- à  Marguerite  de  la  Tour,  fille  àcGilUsàc  la  Tourcn  Auvergncfci- 
gneur  de  Limeuil ,  &  de  Marguerite  de  la  Cropcc ,  dame  de  Lanquais.  11  n'en  eut 
qu'une  fille  Jeanne  d'Aubuflbn  ,  dame  de  Villac  en  partie  ,  mariée  le  11.  dé- 
cembre ij9  2.  à  Michel  de  Bcynac  ,  feigneur  de  la  Valade  en  Pcrigord  ;  elle 
tefta  le  2.  décembre  1630.  étant  mere  de  trois  enfans.  Voyez,  tome  If.  de  tette 
hifloire,  page  5  $7. 

II.  Femme  LEONNE  de  Montardy ,  qui  comme  merc  &  tutrice  de  fon  fils  ,  fit 
hommage  de  la  feigneurie  de  Villac  au  roi  de  Navarre  ,  comte  de  Pcrigord, 
le  1.  février  1583.  elle  vivoit  lors  du  mariage  de  (on  fils  en  \6oz, 

JEAN  d'Aubuflon  111.  du  nom  ,  feigneur  de  Villac  en  partie,  qui  fuit. 

B 

XXI. 

JEAN  d'Aubuflbn  IlL.  du  nom,  feigneur  de  Villac  en  partie  ,  baron  de  S.  Léger, 
de  la  Maifon-noble  &  de  Perignac,  fit  fon  teftament  olographe  le  ij.  aouft  1637. 
Femme  ANNE  de  Loflc,  fille  de  Jean,  feigneur  de  Loll'c  ,  chevalier  de  l'ordre 
du  roi,  gouverneur  de  la  ville  &  citadelle  de  Verdun,  &  d  lfabeau-]  eanne  de  Roquc- 
tcuillc,  tut  mariée  par  contrat  du  j.  aouft  i<oi. 

1.  JACQUES  d'Aubuflon,  feigneur  de  Villac, qui  fuit. 

2.  JEAN-GEORGES  d'Aubullbn,quiafaitla  branche  des  SEIGNEURS  DE 
C         SAVIGNAC,  qui  vont  fuivre  au  §.  VII- 

3.  Jean  d'Aubuflbn,  feigneur  de  Montamard  &  de  Beauregard  ,  avoir  5  5-  ans 
lorfqu'il  produilît  les  preuves  de  noblcflc  pour  lui  &  fes  trois  fils  le  xi-  avril 
\66y.  devant  M.  de  Montozon  ,  fubdelcgué  de  M.  Pcllot  ,  intendant  en 
Guyenne. 

Femme  Jeanne  de  Uuiat  ,  veuve  de  Charles  d'Aubuflbn,  (cigneur  de  Beaure- 
gard ,  hit  mariée  par  contrat  du  19.  juin  164}. 

I.  Jacques  d'Aubuflbn,  feigneur  de  Beauregard,  étoic  gar.le  du  corps  du 
roi  dans  la  compagnie  du  marquis  de  Gcfvrcs  dés  le  mois  d'avril  1667.  tut 

p  reçu  fous-lieutenant  au  régiment  des  gardes  en  1674.  &  pafla  ciduite  dans 

*"  la  colonelle,  devint  ayde-major  l'année  fui  vante  ,  puis  capitaine  en  16 j6. 

monta  à  une  des  compagnies  de  grenadiers  en  avril  1689.  àlatétcde  laquelle 
il  fut  tue  au  combat  de  Steinkcrquc  le  j.  aouft  1691.  ne  laillant  point  d  en- 
fans  de  Marguerite  du  Chcfnc,  fa  femme,  fille  de  François  du  Chcfnc  «lieu- 
tenant gênerai  &  juge-mage  de  Pcrigord. 

II.  Jean-Georges  d  Aubutlon  ,  feigneur  de  Bafl.u,  en  avril  j 66y.  chanoine 
&  puis  archidiacre  de  Bergerac,  puis  abbe  de  Châtres ,  ordre  de  S.  Angufbn 
au  diocefe  de  Perigueux,  vers  la  fin  de  1669.  vivoit  encore  en  1711.  Se 
mourut  peu  après. 

m.  François  d'Aubuflbn,  feigneur  de  Fouleys,  étoit enfeigne  dans  lercgi- 
ment  du  toi  infanterie,  compagnie  du  feigneur  de  Savignac  de  Pcirous,  loo 
coulîn  germain  en  avril  1667.  il  eft  mort  moufquctairc  du  roi. 

iv.  Mame-Jeanne  d'Aubuflon,  morte  fille. 

v.  Charlotte  d'Aubuflbn  ,  mariée  en  îtfKj.à  Français  de  Souillac-d'Alerac, 
feigneur  de  Verneuil  en  Pcrigord,  dont  des  enfans. 

vi.  Caterine  d'Aubuflbn  ,  femme  en  iû8s.  de  François  du  Chcuic,  vicomte 
de  Montréal ,  lieutenant  gênerai  à  Perigueux  ,  &  juge-mage  du  Pcrigord. 

vu.  Henriette  d'Aubuflon, alliée  à  N. ...  dcTailIctcr  de  Barrière , feigneur 
de  Mauriac  en  Pcrigord. 
4-  François  d 'Aubuison ,  prêtre  ,  prieur  de  Villac. 
F      f-  Charlotte  d' Aubuison,  mariée  à  N  de  la  Faye,  feigneur  du  Puy. 

6.  Jeanne  d'Aubufson,  rcligieufe  à  Bugncs  ,  ordre  de  S.  Benoit  au  dioeele  de 
Perigueux. 

7.  fie  8.  N  &  N  d'Aubufson  ,  religieufes  à  Bruce. 

XXII. 

JACQUES  d'Aubufson  I.  du  nom ,  feigneur  de  Villac,  Miremont  fi£  Fumcl ,  par- 
tagea avec  fes  frères  par  acte  du  14.  avril  164$.  &avoit  eo.  ans  lorfqu'il  produilic 
fes  preuves  de  noblefle  pour  lui  &  fes  trois  fils  le  r  1 .  avril  1 66j.  devant  M.  de  Mon- 
tozon, lubdclcgué  de  M.  Pcllot ,  intendant  en  Guyenne. 
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Femme,  DIANE  de  la  Roycre,  fille  de  Philippe  delà  Royerc,  (eigneur  de  Lons,  £ 
&  de  Marguerite  de  Badcfol ,  fat  mariée  par  contrat  du  2.  février  1031. 

1.  JEAN  d'Aubuflon  IV.  du  nom ,  Icigncur  de  Mircmont ,  qui  fuit. 

a.  Philibert  d'Aubuflon  ,  baron  dcrumcl,  fat  capitaine  dans  le  régiment  du 
roi,  puis  lieutenant  dans  le  régiment  des  gardes  en  1*71.  devint  lieutenant  de 
la  compagnie  colonelle  tous  le  duc  de  la  Feuillade  fou  parent  ,  puis  capitaine 
du  même  régiment  «n  1674.  mais  (es  îneommoditez  eau  (ces  par  les  blcU'urcs 
l'obligèrent  de  fe  retirer,  fie  de  vendre  fa  compagnie  à  fon  coulingcrmain/«- 
ques  d'Aubuflo;)  ,  feigneut  de  Beau  regard  ,  l'an  1676. 

3.  François  d'Aubuilon  ,  abbé  de  Châtres  en  Pcrigord  ,  mourut  le  15.  août 
1669.  il  eut  pour  fuccefleur  Jean  Georges  d'Aubuilon ,  (on  coulin  germain.  {Il  B 
s'ejl  gltffe  dans  la  tuuvetle  édttun  du  Gai.  Chrift.  {d  )  plufieurs  fauses  touchant  tes 

T  *  )  7*"M  "*         deux  abbec ,  que  ton  peut  urriger  fur  te  que  l m  viens  d" en  rapporter.  ) 

4.  Jeanne  d'Aubufson,  mariée  i°.  à  N  de  Calvimont ,  Icigncur  deCha- 

tans.  i°.  à  François  de  Salagnac,  (eigneur  de  Poncie,  Mis  de  Barthélémy  de  Sa- 
lagnac ,  icigncur  de  Poncie,  &  de  Marguerite  Hamclin  de  Rochcmorin. 

XXIII. 


"TE  AN  d'Aubuflon  IV.  du  nom  ,  feignent  de  Mircmont  prés  de  Perigucux  ,fac 
1  appelle  le  29.  juin  KS87.  avec  Jacques  fon  fils  &  tous  les  autres  iilus  comme  lui 
de  Guy  d'Aubuflon,  (eigneur  de  Villac,  qui  vivoit  en  1420.  pat  le  maréchal  duc  de 
la  Feuillade  (on  parent  à  la  fubftkution  de  fes  biens  litucz  au  pays  de  la  Marche  ,  C 
en  cas  que  fa  polterité  mafeuline  vînt  a  finir  faute  de  mâles. 

Femme,  LOUISE  d'Aubuilon,  coufine  de  fon  mari  au  cinquième  degré,  fille 
de  HeBor  d'Aubuflon  ,  (eigneur  de  Calrcl-nouvel ,  fie  de  Madeleine  de  Raymond  , 
fut  mariée  par  contrat  du  27.  janvier  16J4. 

1.  JACQUES  d'Aubuflon  II.  du  nom,  baron  de  Mircmont,  qui  luit. 

2.  Jeanne  d'Aubuilon ,  femme  de  N.. . .  de  Beau  mont  ,  feigneur  du  Repaire  en 
Sarladois,  enfeigne  des  chevaux- légers  de  Moniteur  frère  unique  du  roi  Louis 
XIV.  Il  mourut  en  juiller  1692.  Tans  enfans. 

V  Beatmx  d'Aubuflon  ,  femme  de  Jean  Malet,  feigneut  de  la  Jautic  en  Pcri- 
gord ,  morte  laus  entant.      ,  D 

XXIV. 

JACQUES  d'Aubuflon  H.  du  nom ,  baron  de  Mircmont ,  capitaine  d'infanterie, 
efl  devenu  chef  du  nom  &  des  armes  de  (a  mailon ,  comte  de  la  Feuillade ,  vi- 
comte d' Aubuflon ,  baron  de  la  Borne  Se  de  Perulle ,  feigneur  de  Fcllctins,  d'Ahun, 
Chencrailles ,  Jarnage  &  Drouillc,  après  le  dernier  maréchal  duc  de  la  Feuilla  te, 
Pair  de  France,  mort  le  19.  janvier  172t.  dont  il  étoit  patent  au  huitième  degré. 

Femme ,  FRANCHISE  de  Chapt  ,fillc  d' André-) atques  de  Chapt  de  Raflignac,lci- 
gneur  de  Firbcix  ,  de  Goupiac  Cç  de  la  Gloudie  en  Pcrigord ,  fie  d  Asme  du  Bari , 
a  été  mariée  par  contrat  du  19.  janvier  1697.  * 
1.  2.  j.  Godefuoi,  Louis-Jean  «Se  Nicolas  d'Aubuflon,  morts  jeunes. 

4.  Hubert-François  d'Aubuflon,  comte  de  la  Feuillade,  qui  fuit. 

5.  Caterine  d'Aubuilon  ,  mauée  le  1.  février  1720.  à  Jean  de  Serval  de  la  Vcr- 
gne  ,  feigneur  de  Bcrzc  en  Sarladois. 

6.  Anne  d'Aubuflon, alliée  le  4.  février  1720.  à  Tient  de  la  Tour  ,  feigneut 
du  Roc  en  Sarladois. 

7.  Louise  d'Aubuflon  ,  morte  jeune. 

8.  Anne  d'Aubuflon  ,  mariée  en  1724.  à  N  des  Champs  ,  feigneut  de 

Prcflat. 

9.  Elizabeth  d'Aubuflon  ,  religieufe  bénédictine  dans  l'abbaye  de  Bogncs» 


XXV. 
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*  XXV. 

TT  TUBERT-FRANCOIS  d'Aubuflbn ,  ne  le  22.  aouft  1707.  reçu  page  du  roi 
JTJldans  fa  grande  écurie  le  8.  mai  1713.  a  été  inftituc  légataire  univerlel  par  Ltuis 
d'Aubuilon,  duc  de  Rouannois,  Pair  &  maréchal  de  France  ,  mort  le  29.  janvier 
Ï725 .  ainli  il  e(l  feigneur  des  terres  qui  compoloient  le  duché  de  Rouannois>&  de  celles 
qui  n'étoienr  pas  fubftiruécs  à  (on  pere.  Il  porte  le  nom  de  comte  de  la  Fcuilladc  , 
&  a  été  fait  meftre  de  camp  du  régiment  Royal- Piedmont  cavalerie,  en  avril  1725. 

Femme,  CATHER1NE-SCHOLASTIQUE  Bazin  de  Bczons  ,  fi\\c  àc  J teques 
Bazin,  feigneur  de  Bezons ,  maréchal  de  France,  chevalier  des  ordres  du  roi,  &  de 
Mme- Marguerite  le  Mcncllrcl  ,  fut  mariée  par  contrat  du  23.  &  célébration  du 
.    28.  avril  1727. 

B      1.  jEAM-FnAHçois-MAW»d'Aubuflbn,né  le  30.  janvier  1728.  mort  le  meme mois. 

i  VIL 

^  SEIGNEURS 

cD  E  SAVIGNAC 

SORTIS 

DES  SEIGNEURS  DE  VILLAC. 


d'#t,  à  U  mix 
antrft  de  gat»~ 
lis. 


XXII. 

E  TE  AN-GEORGES  d'Aubuflon,  (ccond  fils  de  JEAN  III.  du  nom,  feigneur  de 
JJ  Villac,  &  d'ANNE  de  Lofle ,  mtntiormt  ci-devant , pag.  355.  fut  feigneur  de  Sa- 
vignac ,  capitaine  de  cavalerie  ,  &  maintenu  dans  fa  noblefle  par  jugement  de  M. 
Pcllot  intendant  en  Guyenne,  du  ir.mars  166%.  il  étoit  alors  â*gé  d'environ  j  2.  ans. 

Femme  ,  CATERINE  de  S.  Chamans,  fille  à'Bdme  de  S.  Chamans,  Icigncurdu 
Pcfchier ,  &  de  Marguerite  de  Badefol,  fut  mariée  le  20.  Novembre  163$. 

1.  JEAN-JACQUES  d'Aubuflbn,  feigneur  de  Savignac,  qui  fuit. 

2.  Jacques  d  Aubuflon  ,  conseiller  &  aumônier  du  roi,  nommé  en  1584.  abbé 
de  Menât ,  otdre  de  S.  Benoit  au  diocefc  de  Clcrmont,  mourut  avant  le  x.  No« 

p        vembre  170?.  Voyez.  Gall.  Chrifi.  eitt.  tuv.  tmell.  tel.  368. 

3.  François  d'Aubuflbn,  mort  lâns  alliance. 

XXIII. 

TEAN-JACQUES  d'Aubuflon,  feigneur  de  Savignac, aide-major  dans  le  régiment" 
Royal,  par  commiflion  du  2.  juillet  1664.  puis  capitaine  dans  le  régiment  du  Roi 
infanterie  le  16.  Octobre  166$. 

Femme,  MARIE  de  Montboiflïer,  fille  de  Jacques  de  Momboiflicr  ,  marquis  de 
Onillac,  Se  de  Catcrine  Matel,fut  mariée  en  1670. 

Ime  V.  X  4 
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i.  GEORGES  dAubuflon,  fcigncur  de  Pcraut,  qui  iuir. 
*.  Charles  d'Aubuflbn,  deftiné  à  l'cglife. 

3.  Marianne  dAubuflon,  mariée  en  i6*6.  à  Philibert  de  S.  Juliefi-lc-Chateau, 
fcigncur  de  Bcaurcgard  ,  iflu  des  anciens  (cigneurs  de  Chambon  ,  capitale  du 
pais  de  Combrailles,  en  1121.  les  feigneurs  de  S.  Julien  fondèrent  l'abbaye  de 
Bonlicu ,  ordre  de  Cîteaux  dans  le  dioede  de  Limoges.  De  cette  alliance  ett 
iflu  Jacques ,  dit  le  marquis  de  S.  Julien. 

4.  N.  ..  dAubuflon,  prieure  de  Coyroux  en  Limofin. 
j.  Mame-Clairb  d  Aubuflon,  mariée  à  N...  Grain  de  S. 

Gademoulins. 

«.  Louise  d'Aubuflbn ,  femme  de  N...  Borcdon,  baron  de  Puy-Èainr-Guinucr  en  fi 
Auvergne. 

XXIV. 

GEORGES  cPAubuflbn,  fcigncur  de  Peraut. 
Femme ,  N  de  Montboiilicr ,  fille  de  charles-lhhmleau  de  Montboifllcr, 

marquis  de  Canillac ,  &  de  Elle  a  fait  cafler  ton  mariage  pour  caufo 

d'impuiflanec ,  s'eft  depuis  meiâlliéc ,  &  a  eu  des  cnfâns. 

c 

§  vin. 
SEIGNEURS 

DE  BEAU  REGARD* 

SORTIS  DES  SEIGNEURS 

DEVILLAC 


D'er,  *  U  mis 
Mtiit  it  guta- 
Ut. 


xix. 

FRANÇOIS  d'Aubuflbn ,  fccond  fils  de  GILLES  d'Aubuflbn ,  {cigneur  de  Villac, 
&  de  FRANÇOISE  de  Bcaupoil  fa  féconde  femme ,  wmmné  ri-devant ,  pag.  5  j  4. 
eut  en  partage  les  feigneuries  de  Bcaurcgard  &  de  la  Rue ,  toutes  deux  en  Perigord, 
&  de  Cartel- Nouvel  en  Limofin ,  dont  il  fit  hommage  au  roi  de  Navarre  le  28. 
Seprcmbrc  1541.  Il  fut  car  ordre  du  roi  le  j.  Novembre  1536.  tuteur  de  Philippe 
de  Beaupoil,  fille  de  Guillaume  de  Beaupod,  &  henticre  de  Pierre  de  Bcaupoil ,  fci- 
gncur du  Caftel-Jolet  fon  aycul ,  neveu  de  la  mere  de  ce  fcigncur  de  Bcaurcgard  , 
qui  tefta  le  1.  avril  1542.  &  qui  vivoit  encore  en  1544. 

Femme,  JEANNE  d  Abzac,  fille  d'Hugues  d' Abzac,  des  feigneurs  de  la  Douze, 
&  de  Marguerite  d'Aix,  fiit  maricc  par  contrat  du  ir. juillet  ijiy.  &  fit  (on  tefta- 
ment  le  30.  Décembre  1  j  j'y. 

1.  JEAN  d'Aubuflbn ,  (cigneur  de  Bcauregard ,  qui  fuit. 
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2.  Gabriel  d'Aubufson,  vivant  en  1^66. 

3.  Lsabeau  d'Aubufson,  mariée  le  17.  janvier  15  $2.  à  Charles  de  Gaing  ,  feigneur 
de  Linars,  fencchal  du  Pcrigord. 

XX. 

JEAN  d'Aubufson,  feigneur  de  Beauregard,  de  la  Rue,  de  Cartel -Nouvel,  Sec 
fat  un  des  exécuteurs  du  teftament  de  Jean  d'Aubufson  ,  feigneur  de  Villac  ,  fon 
oncle  l'an  if4f.  Il  fit  avec  fa  femme  une  acquifition  le  20.  may  ijf4-  comme  il  ejl 
marque  m  mémorial  de  la  chambre  des  Comptes,  cotte  C.  C.  C.  fol.  1 1.  &  fit  lbn  teftament 
le  19.  juillet  1J64. 

B     Femme,  ANTOINETTE  de  Lomagne-Tcrridcs ,  fit  fon  teftament  le  4  février 
15  j  8.  elle  étoit  fille  de  Georges  de  Lomagnc,  feigneur  de  Terridcs,  vicomte  de  Gi- 
mois,  6£  de  Claude  de  Cardaillac.  Voyez,  tome  II.  de  cette  htjlotrc  p.  674. 
1.  FOUCAULT  d'Aubufson ,  feigneur  de  Beauregard,  qui  fuit. 
x.  JbaM  d'Aubufson,  chevalier  de  Mal  te,  tefta  le  n.  may  1572. 

3.  Marcuerite  d'Aubufson,  mariée  i°.  par  contrat  du  if.  Décembre  ij<>2.  a. 
François  de  fainte  Fortunadc,  feigneur  deChadcrac.  20.  à  François  baron  de  Lcn- 
tillac  en  Qucrcy. 

4.  Blanche  d'Aubufson ,  alliée  par  contrat  du  20.  mars  1  j  7 1.  à  François  de  Roycre, 
feigneur  de  Lons  ou  du  Long. 

ç      j.  Isabe au  d'Aubufson,  vivante  en  1^90. 

XXI. 

FOUCAULT  d'Aubuflbn  ,  feigneur  de  Beauregard,  de  la  Ruë,  de  Cartel» 
Nouvel,  Sec.  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  capitaine  de  cinquante  hommes  d'ar- 
mes de  les  ordonnances.  Le  roi  Henri  III.  lui  donna  une  compagnie  de  gendar- 
mes le  j.  mars  mil  cinq  cent  feptante  -  fept.  Il  fit  hommage  au  toi  de  Navarre 
le  i.  janvier  ij8o.  de  la  terre  de  Montaut  en  Perigotd,  qu'il  a  voit  achetée  d'He- 
lenc  de  Clermont ,  dame  de  Mucidan  ;  il  le  fit  encore  au  même  prince  pour  la  fei- 
T>  gneuric  de  Caftcl- Nouvel  le  2.  juin  1 58 j.  &  tefta  le  10.  may  1600. 

I,  Femme  ,  FRANÇOISE  de  Pompadour  ,  fille  de  Geoffroj  ,  feigneur 
de  Pompadour,  Se  de  Suzanne  d'Efcats  de  la  Vauguyon,  fut  mariée  par  contrat  du 
»8.  may  1561. 

1.  Antoine  d'Aubufion,  feigneur  de  Beauregard,  ainfi qualifié  dans  un  titre  du 
j.  aouft  1571.  mourut  (ans  alliance. 

2.  FRANÇOIS  d'Aubuflbn,  feigneur  de  Beauregard,  qui  fuit. 

3.  Hugues  d'Aubuflbn ,  vivant  en  1600, 

■p     4.  fii  j.  Jean  &  Georges  d'Aubufion  ,  motts  jeunes. 

6.  Isabfau  d  Aubufson,  femme  en  1  j 88.  de  N...  feigneur  de  Labatut. 

7.  Susanne  d'Aubufson  ,  qui  le  18.  janvier  1600.  fit  donation  de  tous  fes  biens 
à  fon  frète  François  d' Aubufson ,  feigneur  de  Beauregard,  révoquant  celle  qu'elle 
av  oit  faite  au  fils  aîné  du  (ccond  mariage  de  fonperc. 

8.  Anne  d'Aubufson,  mariée  par  contrat  du  14.  aouft  ijçj-  à  Mercure  de  Corn, 
feigneur  de  Caiflac  ou  de  Queiflàc ,  de  Puymei la  &  d' Anglari ,  à  qui  fon  beaupetc 
par  acte  du  6.  avril  tranfporta  une  fomme  pour  partie  de  la  dot  pro- 
mife  à  fa  femme. 

II.  Femme,  ANNE  d'Abzac,  veuve  de  Jean  de  Calvimont,  feigneur  de  Lern, 
f  de  Turfac  &  de  S.  Paul ,  fille  de  Gabriel  d'Abzae,  feigneur  de  la  Douze,  en  Pcri- 
gord, de  Raillac  &  de  Veon,  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  &  d' Antoinette  Bernard , 
dame  de  la  Vieille- Ville  &  de  Peiramont ,  fut  mariée  par  conttac  du  14-  janvier  1588. 
clic  tefta  le  19.  Novembre  i6)z. 

1.  François  d'Aubufson,  mort  fans  alliance  après  i6>8. 
x.  François  d'Aubufson,  dit  U  jeune,  vivant  en  1*18. 
î.  HECTOR  d'Aubufson,  tige  des  SEIGNEURS  DE  CASTEL-NOUVEL, 
qut  furvront  §,  IX. 
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XX  IL 


FRANÇOIS  d'Aubufson  II.  du  nom,  fcigneur  de  Beauregard ,  de  la  Rue  &c  de 
Cartel-Nouvel ,  fut  accorde  le  14,  janvier  1588.  avec  Marguerite  de  Calvimont, 
tille  de  Jean  de  Calvimont,  (eigneur  de  Lern ,  &  d'Arme  d  Abzac  de  la  1"  ouze,  qui 
devenoit  (à  belle-mere  ,  mais  ce  traite  n'eut  pas  lieu.  11  ctoit  mort  avant  le  18.  mars 
1618.  que  l'on  fît  inventaire  de  les  biens. 

Femme ,  MARIE  de  Hautefort  ,  fille  de  Fr$nçûis  (eigneur  de  Hautefort ,  8:  de 
Leuife  d  Efcars,  fat  nuric'c  par  contrat  du  28.  Septembre  1600.  &  ctoit  tutrice  de  g 
fes  enfans  en  1618. 

I.  Charles  d'Aubufson,  fcigneur  de  Beauregard,  mourut  fans  enfàns  de  Jeamte 
de  Loudat ,  laquelle  fc  remaria  à  Jeta  d'Aubufson ,  lcigneur  de  Montanard  le 
tf.  juin  1644. 

i.  François  d'Aubufson,  mort  (ans  alliance  apre's  l'an  1618. 
3.  Françoise  d'Aubuison,  femme  en  1644.  de  Godefroy  de  la  Rochc-Aymon ,  ba- 
ron de  la  Fargc ,  marquis  de  Vit,  qui  en  c'toit  veuf  en  1661. 

§.  ix. 

SEIGNEUR 

DE  CASTEL-NOUVEL 

SORTIS    DES    PRECEDENS  D 


V'tr,  À  Ucrtix 
attirée  de  gueu- 
la. 


XXII. 


HECTOR  d'Aubuflbn  ,  fils  du  fécond  lit  de  FOUCAULT  d'Aubuflon,  fci- 
gneur de  Beauregard  ,  &d'ANNE  d' Abzac  de  la  Douze,  mentionne  ci-devant 
f.  jtp.  fut  fcigneur  de  Caftel-nouvcl  ,  puis  de  Beauregard  ,  de  S.  Quentin  ,  de  S. 
Paul  &  de  Montaut,  maréchal  de  camp  des  armées  du  roi  par  brevet  du  19.  no- 
vembre 1651.  &  fit  Ion  tertament  le  4.  janvier  i566. 

Femme  ,  MADELENE  de  Raymond  ,  fille  de  Gabriel  de  Raymond  ,  fcigneur 
de  Yignolcs,  de  S.  Paul ,  de  Salegourde  &  de  Marfac  ,  <5c  de  Marguerite  de  Mac£-  F 
nan ,  mariée  par  contrat  du  16.  avril  itfjj.  vivoit  veuve  le  18  février  1667. 
I,  GODEFROY  d'Aubuflon,  (eigneur  de  Caltcl-nouvcl ,  qui  fuit, 
i.  Louise  d"Aubullon,  mariée  par  contrat  du  27-  janvier  1^4.  à  Jean  d'Aubufson 
IV.  du  nom,  marquis  de  Mircmont  ,  fon  coulin  au  cinquième  degré  ,  fils  de 
s     Jacques  d'Auburtbu,  feigneur  de  Villac  fie  de  Diane  de  la  Royerc,  comme  il  a  été 
dit  a-devant  y  J>.  356. 

3.  MaRcuepite  d'Aubuflon  ,  urfulinc  à  Brives.lors  du  tertament  de  fon  pere. 

4.  Bfatrix  d'Aubuflbn,  mariée  par  contrat  du  18.  février  1 667. à/ oftph-Purrc 
de  Griflbls,  (eigneur  de  Lcntillac. 

3.  Catemni 
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A      j.  Caterine  d'Aubuflbn ,  rcligicufc  à  Argental  en  Limoûn ,  depuis  la  mort  de 
fon  perc. 

XXIII. 

GODEFROY  d'Aubuflbn  ,  feigneur  de  Caftel-nouvcl ,  dit  le  marquis  de  S.  Paul, 
eut  afte  de  la  réprclentattoa  de  Tes  titres  devant  M.  de  Montozon ,  fubdelegué 
de  M.  Pellot  ,  intendant  en  Guyenne,  le  4.  février  1667.  Ôc  étoit  mort  en  1093. 

Femme,  ANNE  de  Chauveron,  tille  d'Jtmet  de  Chauveron ,  feigneur  de  Duûac, 
de  Jaicrc  &  de  S.  Mil  me,  &  de  Jeanne  de  Lafcoupt ,  fut  mariée  par  contrat  du  17. 
janvier  i6tfi. 

1.  ANDRE-JOSEPH  d'Aubuflon ,  feigneur  de  Caftcl-nouvel ,  qui  fuit. 
jj      z.  Anmet  d'Aubufson,  chevalier  de  Maire,  page  du  grand-maître  en  1693. 

3.  Jacques  d'Aubuflbn  ,  foudiaerc,  prévôt  de  S.  Viance  en  Limofin  ,  député 
de  la  province  de  Bourges  à  l'afscmblccdu  Clergé  en  1710.  . 

4.  Madeleine  d'Aubufson,  carmélite  au  grand  couvent  de  Bordeaux  ,  où  clic 
c'toit  novice  le  ij.  janvier  1687. 

5.  Jeanne  d  Aubuflbn ,  teligicufe  à  Notre-Dame  de  Bordeaux. 

6.  &  7.  Ursulb  &  Jeanne-Agnes  d'Aubufson,  cette  dernière  eft  née  le  ic.' 
janvier  1687.  elles  ont  été  reçues  en  la  mailon  royale  de  S.  Louis  à  S.  Cyr; 
Ja  première  en  novembre  1694,  la  féconde  en  décembre  ib%6. 

t 

XXIV. 

ANDRE*-JOSEPH  d'Aubufson,  feigneur  de  Caftel-nouvel ,  marquis  de  S.  Paul, 
dit  le  marquis  ÎAubuffm  ,  reçu  page  du  roi  en  fa  grande  écurie  le  I.  janviec 
169 j.  fut  capitaine  de  cavalerie  dans  le  régiment  de  la  Fcuilladc,  dont  il  devint 
mettre  de  camp  en  1701.  Le  roi  le  fit  brigadier  le  30.  janvier  170*.  6c  maréchal 
de  camp  le  premier  février  1719. 

Femme,  JEANNE-BAPTISTE-ELISABETH-CHARLOTE  de  Vernou  ,  hé- 
ritière de  Melziars,  tille  de  Jean-Baptijle-Gajlm  de  Vernou,  feigneui  de  Mclziars,  Se 
&£hzAieth  de  lainre  Maure-Jonzac  ,  mariée  en  juin  1708. 
ANDRE'-JOSEPH  d  Aubuflbn. 


lent  y. 
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$  x. 

SEIGNEURS  DE  BANSON 

QUOIQUE  tes  feigneurs  de  BANSON  foient  appeliez  à  la  fubftirution  des 
biens  de  la  branche  de  la  Fcuillade ,  &  qu'ils  (oient  en  pofleffion  des  nom, 
&  armes  d'Aubuflon  ;  il  neparoît  cependant  ,jufqu'à  prêtent, aucune  preuve  litté- 
rale qui  rafle  connohre,  duquel  des  feigneurs  d'AUBUSSON  ilsoiu  iflus. 

Dans  leur  production  pour  leur  noblefTe  faite  en  itféj.  pardevant  M.  de  Fortia,  B 
maître  des  requêtes  .coromiflairc  pour  le  roi  départi  en  Auvergne  ,  ils  ne  remon- 
tèrent que  julqu  à  celui  par  qui  nous  allons  commencer  cette  branche. 

M.  du  Bouchet  ûûvi  de  M.  d  Hozier  Ta  commencée  deux  degrez  plus  haut; 
fçavoir  par 

GUILLAUME  d'Aubufson  ,  qu'il  dit  dernier  fils  de  GUILLAUME ,  fcigneur 
<lcla  Borne  ,  &  de  GUILLEMETTE  fa  femme  j  le  premier  le  qualifie  jtigneur  de 
feux,  en  la  paroi  Ile  de  S.  Amand  dans  la  haute  Marche,  &  de  Bameux.en  la  Mar- 
che ,  &  marque  qu'il  fervoit  le  roi  Jean  en  qualité  de  chevalier  dans  les  guerres 
<le  Guyenne  contre  les  Anglois  en  ijjo.  Il  lui  donne  deux  fils  Guillaume  qui  luit, 
ZC  Roger  d'Aubufson,  damoifeau. 

G 

GUILLAUME  d'Aubufson  H.  du  nom,  feigneur  de  Poux&  de  Bamerrx,  fervoit 
en  Guyenne ,  au  rapport  de  du  Boucher,  avec  (on  frère  Roger  dans  la  compagnie  de 
Robert  de  Sancetre  ,  fcigneur  de  Mcnctou  en  1370.  &  1371.  &  avoit  alors  le  ritre 
-de  damoifeau  -,  lui  &  là  femme  Sanme  de  la  Vallierc  paflerent  une  procuration  le 
mercredy  après  la  fête  de  S.  Luc  en  15,75.  cnprefcncc  de  Thiliffe  d'Aubufson ,  qua- 
lifié Commandeur  de  Femiers  ,  chanoine  £  Aubujjm.  Il  a  pû  cire  perc  à  Aymar ,  qui 
luit,  &  à' Antoinette  d'Aubufson ,  femme  de  Guillard  Ogicr,  chevalier,  &  rncic  d*0- 
Jtvter  Ogicr,  vivant  en  1434. 

L  D 

\  YMAR  d'Aubufson,  lequel  en  fuppofànt  pour  certains  les  deux  degrez  cy- 
/\dclTus  ,  pourroit  être  marqué  au  numéro  XVI.  fut  (cigneur  de  Poux  6c  de 
Banieux,  Se  ne  vivoit  plus  l'an  14x5. 

Femme  ,  COMTOUR  de  Montvcrt ,  marice  vers  Tan  1380.  vivoit  veuve  en 
1440.  fuivant  un  regiftte  du  parlement  qui  fait  mention  d'elle  ,  de  Guillaume  &i  do 
Louis  fes  fils. 

1.  GUILLAUME  d'Aubufson  ,  (cigneur  de  Poux,  qui  fuit. 

2.  Rocer  d'Aubufson,  vivant  en  142;. 

3.  Louis  d'Aubufson  ,  chcvaliet,  fcigneur  de  Poux  ,  fut  deftinc  chevalier  de  E 
Rhodes  ,  mais  depuis  il  le  maria  avec  Marguerite  Rochette ,  laquelle  étant 
veuve  plaidoit  en  14^7-  &:  les  années  fuivantes ,  &en  1477.  contre  Gabrielk 
du  Puy  ,  veuve  du  (ogneur  de  Ban(on  (on  beaurrerc,&  leurs  deux  fils,  «Se  le 

(«.  &  î7.        4.  janvier  1474-  elle  avoit  obtenu  un  décret  {d  )  de  prife  de  corps  conirc  fes 
eiimiaeJ.         deux  neveux  Antoine  à"  Leuis  d'Aubufson. 

4.  Marcuerite  d'Aubufson,  étoit  en  1415».  femme  à! Antoine  de  la  Fcuillée,' 
comme  le  témoigne  un  arrêt  du  parlement  de  Paris. 

5.  Caterine  d'Aubufson,  mariée  par  contrat  du  17.  février  1413.  à  Louis  de 
Laligier,  damoifeau,  (cigneur  du  Chicr.  F 
Souveraine  d'Aubufson  prefente  au  cqntrat  de  mariage  de  Jafœur  Coter  me. 
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I  t 

UILLAUME  d'Aubufson,  chevalier  ,  fcigneur  de  Poux  &  de  Banieux,  fur- 
VJnoramc  Cartdos ,  devint  fcigneur  de  Banfon  en  la  paroi  (le  de  S.  Georges  de 
Gelés  diocefe  de  Clcrmont,  par  donation  que  lai  en  fit  le  18.  octobre  1434.  £r4r4 
fcigneur  de  Banfon  ,  à  condition  d'en  porter  le  furnom  &  les  armes ,  oui  lotit  de 
gueules  /m  bots  de  cerf  d'or,  les  chevilles ,  dagues  ou  cornichons  de  mime.  11  elt  fait  men- 
tion de  Guillaume  d'Aubufson,  dit  Ctrtdos  ,  leigneut  de  Banfon,  dans  les  regiftres 
criminels  du  parlement  de  Paris  e's  années  1445-  1451-  H*1*  quil  plaidoit 

contre  Jacques  de  Ghabannes  ,  grand  maitre  de  France  ,  Si  en  dernier  lieu  contre 
Anne  dé  Fcugerollcs,  tutrice  de  fon  fils  Gcoflroy  de  Chabannes.  On  requit  défaut 
contre  lui  le  28.  juin  14*5-  ma's  il  fit  dite  qu'il  ctoit  occupe  pour  lcfervice  du  roi. 
Enfin  par  atteft  du  t  3.  mars  14J 5.  il  fut  condamné  de  payer  a  cette  veuve  &:  à  fes 
en  fans  une  l'omme  de  trente  livres  quatorze  fols  quarre  deniers.  Il  mourut  vers  l'an 

Femme  ,  G  ABRI  EL  LE  du  Puy  de  Varan  ,  fille  de  Lotis  du  Puy  ,  fei- 
gneur  de  Barmont  ,  &  de  Jeanne  de  Vcaulce  ,  mariée  par  contrat  du  19.  janvier 
1437.  avoit  'e  bail  dc  fesenfansen  1466.  Se  le  14.  mars  148  j.  le  roi  lui  .remit  pour 
elle,  les  deux  fils  &  Marguerite  (à  fille,  une  amende  en  laquelle  ils  avoient  été  con- 
damnez. 

D  1.  Antoine  d'Aubufson  ,  fcigneur  de  Banfon  ,  de  Poux  &  de  Chalon  ,  ccuyer 
d'écurie  des  rois  Louis  XI.  &  Charles  VIII.  obtint  le  18.  août  1472.  pour  lui 
Se  pour  fon  frerc  des  lettres  d'état  en  confédération  des  ferviecs  qu'ils  rendoienc 
au  roi  dans  fes  armées  :  étoit  penfionnairc  de  l'hôtel  du  roi  le  id.  juin  1491. 
qu'il  lui  fut  accorde  des  lettres  de  Committimus  aux  requêtes  du  palais  ;  tcfla 
le  11.  juillet  ij2o.  fut  enterré  en  leglife  paroiffiâlc  de  Gelés,  au  tombeau  de 
fon  ocre,  &  ne  laifla  point  de  pofteritc. 
2.  LOUIS  d'Aubufson  ,  fcigneur  de  Banfon  ,  qui  fuit. 
*  j.  Catbmne  d'Aubufson,  femme  d'Antoine  de  Vinay,  fcigneur  des  Anches  Se. 
de  Murais  au  diocefe  de  Chartres  ,  vivoit  avec  lui  le  premier  janvier  1482. 
qu'ils  cédèrent  leurs  droits  tucceiïîfs  à  Antoine  d'Aubufson  ,  frerc  de  Caterine. 

E  4.  Marguerite  d'Aubufson  ,  mariée  à  Jacquet  de  Rochcdragon  ,  fcigneur  de 
Marflllac,  qui  comme  procurcut  d'Antoine  fon  bcau-frerc  »  ht  hommage  de  fa 
terre  de  Poux  le  12.  avril  1507-  à  Anne  de  France  ,duchcflc  de  Bourbonnois, 
comteûc  de  la  Marche. 

ÏTI. 

LOUIS  d'Aubufson fcigneur  de  Banfon  ,  de  Chalon  ,  de  Poux  &  de  Banicux, 
après  la  mort  de  fon  frère  Antoine,  avoit  été  échanfon  du  roi  Louis  XI.  qui  lui 
'  avoir  lait  don  du  greffe  du  bailliage  de  Vermandois-,  à  Laon  le  2t.  juillet  1477- 
Fcmme  ,  DAUPHINE  d'Eftaing  ,  fille  de  Cmllaume  ,  dit  GmUk$  d'Eftaing, che- 
valier ,  leigneur  de  Luzatde  Se  de  Valentine ,  Baron  de  Landore  &  de  Salmiech , 
vicomte  de  Cadars  Ce  de  Cheylane,  Se  d'Arme  d'Efparroux,  fut  mariée  par  contrat, 
du  22.  février  ijoj.   Elle  fe  remaria  À  Je*»,  fcigneur  de  Pcuchaut  en  Auvergne  : 
tclta  en  lui.  &  vivoit  encore  le  31  décembre  I52?- 
JACQUES  d'Aubufson,  fcigneur  de  Banibn,  qui  fuit. 


Digitized  by  Google 


3*4       HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 


"JACQUES  d'Aubuflon,  feigneur  de  Banfon, de  Chalon,dc  Poux.deBanieux,  d'Ef- 
\  parroux  &  de  la  Malcrie ,  tranfigea  ayccjea»  Peuchaut  fonbeaupetc  le  8.  juin  1531. 
jît  (a  déclaration  au  roi  poor  la  terre  &  le  vjllagc  du  Plas  ,  mouvans  en  fief  du  fei- 
gneur de  la  Borne  Se  du  roi  en  arrière-fief  le  4.  janvier  ij  34.  fit  foi  &  hommage 
a  Charles  de  France  ,  duc  d'Orléans  ,  comte  de  la  Marche,  \c6.  mars  1J44. ôc 
fut  arnbaffadeur  du  roi  Henri  II.  vers  les  princes  d'Allemagne  ;  étant  revenu  à  ton 
château  de  Banfon,  il  y  tut  aflafliné  par  un  de  fes  pages  Se  fon  valet  de  chambre 
l'an  i  jî4-  La  production  de  1669.  met  le  partage  de  les  biens  le  18.  août  JJ70. 

Femme,  ANTOINETTE  de  Langhcac,  fille  d'Alire  de  Langheac  ,  feigneur  de 
Dalet,  Se  de  Caterine  de  Chazcron,  fut  mariée  par  contrat  du  16.  lévrier  îjiff. 
«ctefta  le  14.  février  15*2.  en  faveur  Ac  Pierre  [on  petit-fils  &  fon  fllleuL 
1.  &  2.  Louis  fit  Pierrb  d'Aubuflon,  morrs  (ans alliance. 

3.  GILBERT  d'Aubuflon,  feigneur  de  Banfon  ,  qui  fuit. 

4.  Jeanne  d'Aubuflon ,  initiée  par  contrat  du  10.  janvier  IJ47.  à  Lms  de  Bos^ 
Redon ,  feigneur  de  Sales  fie  d  Hermant  en  partie.  , 

V. 


GILBERT  d'Aubuflon,  hérita  de  fes  deux  aînez,  Se  fut  feigneur  de  Banfba,  de  Cha- 
lon,  de  Poux,  de  Banicux ,  d'Efparroux  ,  de  la  Malerie,  de  Servicrcs  &.  de  Cebazat } 
il  devint  (cigneur  de  la  Malerie  Se  de  Cebazar ,  par  donation  que  lui  en  fit  Gabriel  de 
Langheac  (on  oncle  maternel  le  4.  may  1586.  étoit  le  2.  juin  1569.  guidon  de 
la  compagnie  du  vicomte  de  Turenne,  Se  continua  defervirdans  les  guerres  julqu'cn 
l'année  1597.  Il  avoit  fait  donation  le  4.  mars  1582.  à  Pierre  ,  Louis,  Etienne  Se 
François  d'Aubuflon  fes  enfans,  des  biens  qui  lui  étoient  échus  de  Dauphine  d'Eftaing  -, 
fon  ayeuie  paternelle. 

Femme ,  JEANNE  de  Rivoire ,  fille  de  Philippe  de  Rivoire ,  feigneur  du  Palais ,  fie 
d  Antoinette  de  la  Fayette,  fut  mariée  en  îjtfi. 

1.  Pierre  d'Aubuflon , porta  les  armes  dans  la  compagnie  d'ordonnances  de/ois 
d'Eftaing,  baron  de  Murât.,  fut  inihtué  heriricr  de  tous  les  biens  de  fon  oncle 
pat  teftament  de  l'an  15*2.  &  mourut  fans  alliance 

2.  LOUIS  d'Aubuflon  II.  du  nom,  (cigneur  de  Banfon,  qui  fuit. 

3.  Etienne  d'Aubuflon,  porta  les  armes  dans  la  compagnie  d'ordonnances  de 
Jet»  d  Eftaing,  baron  de  Murât,  Se  mourut  fans  alliance. 

4.  François  d'Aubuflon  ,  feigneur  de  Poux  fie  de  Scrvieres,  partagea  avec  Lotus 
fon  frère  le  13.  mars  1520.  plaida  depuis  contre  lui  ,  fie  mourut  en  1645.  q 
ayant  eu  de  Jeanne  de  Froment  fon  époulc  Ambroije  d'Aubuflon ,  morte  fins  al- 
liance avant  fon  perc. 

j.  Gabrielle  d'Aubuflon,  mariée  par  contrat  du  30.  décembre  \6o6.  à  Jta» 
de  la  Roche ,  feigneur  de  la  Mothe-Mourgon ,  mourut  fans  pofteritc. 

i.  Caterine  d'Aubuflon,  eut  en  mariage  les  terres  d'Efparroux  ,  d'Efcailloux , 
fie  de  Montpeiroux  en  partie  provenant  S  Ame  d'Efparroux  fa  trifaycule ,  mere 
de  Danpbtne  d'Eftaing.  Elle  époufa  par  contrat  du  13.  février  1613.  flormond 
à\i  Truchct ,  feigneur  de  Chambcrliac  en  Vivarais. 

VL 


IOUIS  d'Aubuflon  IL  du  «om ,  feigneur  de  Banfon ,  de  la  Malerie ,  de  Cebazat 
_/  de  Chalon  ,  Sec.  fit  donation  à  (on  fils  des  trois  premières  terres ,  avec  (ubf-  E 
citution  au  fils  aîné  que  fon  fils  pourroit  avoir,  Se  au  défaut  de  mâle  à  fes  autres  fils ,  . 
le  3.  février  162*. 

Femme,  MARIE  de  Baude  ,  mariée  l'an  162 y.  vivoit  veuve  en  1*45. 

1.  FRANÇOIS  d'Aubuflon  .feigneur  de  Banfon,  qui  luit. 

x.  François  d'Aubuflon  ,  feigneur  de  Chalon ,  vivant  en  1669.  fans  enfans  de 
Jeanne  de  Froment  fa  femme,  veuve  de  Lotis  dHautefbrt,  feigneur  dcChaf- 
fain.  Elle  Se  François  d'Aubuflon  fon  fécond  mari  vendirent  le  18.  avril  1616: 
aux  rcligiculcs  Se  prieure  de  Blcflac  ,  la  baronic  de  la  Borne  ,  acquile  le  28. 
may  1*02.  de  Gabriel  Foucaud ,  feigneur  de  S.  Germain ,  par  Lms  de  Froment, 

c'euyer 
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A  ccuyer,  fcigncur  de  Saillant,  &  Madeleine  de  Muraut  fa  femme,  perc  Se  mere 
<lc  Jeanne  àz  Froment.  Ce:tc  dernière  fc  remaria  $°.  à  J tique  s  d'Oiron,  feigneur 
de  Cherignac ,  40.  à  Germât»  Saunier ,  feigneur  de  Champagnac.  Kciert  d'Oi- 
ron, baron  de  la  Borne  &  de  Cherignac,  fils  de Jacques  d'Oiron  vivant,  &  de 
feue Jeanne  de  Froment,  fit  ccflion  le  4. (février  i6%i.  au  maréchal  duc  de  la 
Fcuilladc,  du  droit  qu'il  avoit  de  rentrer  dans  la  pofleilion  de  la  baronie  de  la 
Borne,  vendue  par  (es  perc  &  mere.  Nota ,  que  par  l'acte  de  vente  fait  le  17. 
avril  i6z6.  l'on  apprend  que  Gabriel  Foucaud,  feigneur  de  S,  Germain,  avoit 
vendu  cette  baionic  à  Lents  de  Froment  ccuyer  ,  fcigncur  de  Saillant  ,  ce  i 
Midcltmt  de  Muraut  (a  femme ,  dame  de  Cherignac. 
3.  Jean-Marie  d'Aubuflon,  feigneur  de  Scrvieres,  n'a  point  laifle de  pofteritc. 

B  4-  Gilbert  d'Aubuflon ,  feigneur  de  Cbaluflèt,  prieur  de  Pcyrols  en  1669.  étoic 
prefent  en  1647.  au  contrat  de  mariage  de  fa  feêur  Arme  Si  avoit  fervi  dans  les 
armées  d'Italie,  en  qualité  d'enfeigne  de  la  racftrc  de  camp  du  régiment  de  S. 
Georges  l'an  1640. 

5.  Pierre  d'Aubuflon,  mort  (ans  pofterité. 

6.  Anne  d'Aubuflon,  mariée  le  17-  feptembre  1*45.  à  Français  de  Chaflus,  fei- 
gneur de  Prondincs,  affiliée  de  fon  frere  aîné,  de  Gilbert  fon  autre  itère  Se 
d'un  Jacques  d'Aubuflon ,  feigneur  <fe  la  Brofle ,  qui  ne  fc  trouve  point  dans  cette 
Généalogie. 

7.  Gabmelle  d'Aubuflon,  vivante  le  22.  Octobre  1691. 

1.  Françoise  d'Aubuflbu 

VI  L 

FRANÇOIS  d'Aubuflon ,  feigneur  de  Banfon,  de  la  Malerie,  de  Cebazac&  de 
Scrvieres ,  produifit  fes  preuves  de  noblefle  pour  lui  &  (es  frçrcs ,  Gilbert ,  traitent 
&  Jean  en  1669.  devant  Monficur  d'Aguefleau  intendant  en  Limofin.  • 

Femme,  GABRIELLE  d'Aurcillc  de  Colombines  ,  mariée 
may  16^6. 

—      !.  FRANÇOIS  d'Aubuflon  II.  du  nom,  feigneur  de  Banfon,  qui  fuit. 

2.  Jean.  Marie  d'Aubuflon ,  feigneur  de  Scrvieres ,  enfeigne  dans  le  régiment  du 
roi,  fit  le  voyage  de  Candie  en  1669.  &  vivoit  en  1690. 

y  4.  Se  Hyacinthe,  Joachim  Se  Pierre-Antoine  d  Aubuflbn,  le  premier 
ctudioit  à  Riom  l'an  1669» 

6.  Se.  7.  MaRie-Caterine  Se  Gabrielle-Marcuerite  d'Aubuflon,  la  pre- 
mière fut  nommée  abbefle  de  la  Rcgle  à  Limoges  l'an  1 70}.  &c  mourut  en  170  c. 

VIII- 


F 


F 


RANCOIS  d'Aubuflon  IL  du  nom,  feigneur  de  Banfon ,  de  la  Malcric,  Sec 


leme  V. 


- 
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VALENTINOIS, 

DUC  HE' -  PAIRIE- 


Ttiztl/  d'argtnt 
&it  gueulas. 


LOUISE -HYPOLITE  GRIMALDI  ,  fille  aînée  d' ANTOINE  Grimaldy,  C 
prince  de  Monaco  ,  duc  de  Valcncinois  ,  pair  de  France  ,  &  de  MARIE  de 
Lorrainc-d' Armagnac,  époula  à  Monaco  le  :o.  o&obrc  1715-  JACQUES- FRAN- 
C  OIS-LEONOR  Goyon  ,  firc  de  Matignon  ,  comte  de  Thorigny  ,  &  lui  porta  le 
duché  de  Valentinois ,  à  la  charge  de  prendre  le  nom  &  les  armes  de  Grimaldi.  Il 
avoir  obtenu  des  le  24.  juillet  précèdent  un  brevet  par  lequel  le  roi  veut  que  le  duché 
de  Valentinois  &  Pairie  de  France  ,  foit  continué  en  faveur  de  ce  mariage  en  la  per- 
fonne  du  comte  de  Thorigny,  qu'il  en  foit  fait  une  nouvelle  érc&ion  en  (a  faveur. 
En  confcqucnec  ,  il  y  eut  de  nouvelles  lettres  d 'érection  du  duché  de  Valentinois 
en  Pairie ,  pour  lui  &  les  defeendans  mâles  -,  elles  font  dattées  de  Vinccnncs  au  mois 
de  décembre  1715.  &  furent  enregiftrées  le  2.  feptembre  1716.  Voyez  tome  W.  de  jj 
■cette  hithire  ,  fige  48  t.  &  les  ficus  qui  [vivent  concernant  tette  féconde  e'rcilte» ,  Apres 
icfqueltes  on  rapporter*  la  généalogie  de  la  mas/on  de  Goyon-Maugnon. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE •  PAIRIE 

DE  VALENTINOIS- 


Brevet  qui  ajfure  i  M.  le  comte  de  Thorigny  le  duché  de  Valentinois,  en  eonjîderatson  d» 

mariage  qu'il  doit  contracter  avec  MademoijeUe  de  Monaco.  ^ 

AUjourd'huy  24-  juillet  171  y.  le  roi  étant  à  Marly  ,  s'etant  fait  reprefenter  les 
lettres  patentes  données  à  Perpignan  au  mois  de  may  1642.  par  lefqucllcs  le 
roi  Louis  XIII.  pour  recompenfer  Honoré  Grimaldy,  prince  de  Monaco,  des  pertes 
qu'il  avoit  faites  dans  le  royaume  de  Naples  ,  dans  le  duché  de  Milan  ,  &  ailleurs , 
lorlqu'il  abandonna  la  protection  d'Efpagnc ,  pour  cmbratler  celle  de  France,  lui 
auroit  donné  Se  concédé  pluficurs  terres  Se  domaines  en  dauphiné  ,  qui  auroienc 
été  par  les  mêmes  lettres  jointes ,  unies,  incorporées  enfemblc  ,  &  érigées  en  titre 
Se  dignité  de  duché  Se  Pairie  de  France,  fous  la  dénomination  de  duché  de  Valen- 
tinois ,  pour  en  jouir  par  ledit  prince  de  Monaco  ,  (es  hoirs  &:  fucceilcurs  mâles. 
Autres  lettres  patentes  du  mois  de  janvier  1643.  en  interprétation  des  premières, 
par  Icrqucllcs  conliderant  que  les  biens  que  le  prince  de  Monaco  a  perdus  dans  le 
royaume  de  Naples ,  le  duché  de  Milan  ,  Se  ailleurs ,  dévoient  pafl'cr  à  les  dclccndans 
mâles  Se  femelles,  Se  que  le  duché  de  Valentinois  étoit  reftreint  aux  enfans  Se  def- 
eendans mâles  feulement:  le  roi  Louis  XIII.  déclare  que  ce  prince  ,  fes  hoirs  SC 
fuccellcurs  ,  tant  mâles  que  femelles  ,  princes  &  prinecilcs  de  Monaco ,  les  mâles 
préfère»  aux  filles,  &:  les  filles  venant  au  défaut  des  mâles,  jouiront  des  terres  qui 
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A  compofcnr  ledit  duché  de  Valcntinois,  &  néanmoins  au  cas  que  les  hoirs  mâles  vinf- 
fcnt  à  manquer ,  la  Pairie  de  France  cefleroit  ,  le  duché  feulement  demeurant  aux 
filles ,  &  Sa  Majcfté  étant  informée  que  du  mariage  qui  a  été  contracté  cr.trc  Antoine 
de  Grimaldi  à  prefent  prince  de  Monaco,  &  Marie  de  Lorraine ,  il  n'eft  illu  jufqu  a 
prefent  que  des  filles  ,  Se  que  le  mariage  de  l'ainéc  avec  François-Lconor  de  Mati- 
gnon, comte  de  Thorigny  ,  a  été  propofé  &  cftprét  à  conclure,  ayant  égard  à  la 
trés-humblc  fupplication  que  lui  en  oui  fait  faire  le  prince  de  Monaco  ,  le  comte 
d'Armagnac ,  pere  de  la  dame  princefle  de  Monaco,  Ôc  les  iieurs  comtes  de  Matignon 
&dc  Thorigny,  &  voulant  leur  donner  des  marques  de  la  confideration  particulière 
qu'elle  a  pour  eux  ,  &  pour  leurs  illufttes  mai  ions ,  Sa  Majcftc  a  agréé  ledit  ma- 
riage, &  après  avoir  vû  ladc'miflion  pure  Se  iimple  que  François -Honoré  Grimaldi, 
B  abbe  de  Monaco  a  faite  par  atte  du  1 5.  mats  de  la  prclcntc  année , de  tous  les  droits, 
titres ,  dignitez ,  privilèges  &  prééminences  qui  pourroient  lui  appartenir  par  la  (iiire 
dans  ledit  duché  de  Valcntinois ,  au  cas  que  le  prince  de  Monaco,  duc  Je  Valcnti- 
nois fon  frète  ainé  vînt  à  décéder  fans  en  fans  mâles  ,  Sa  Majcftc  a  confirmé  ,  ap- 
prouvé Se  ratifié  la  propofition  du  mariage  fait  entte  ledit  lieur  comte  de  Thorigny 
Se  ladite  damoifellc  de  Monaco,  &  tout  ce  qu'elle  contient,  &  en  con'cqucncc aci- 
dités conditions  qui  y  font  infetées  ,  veut  Sa  Majcftc  qu'à  l'avenir  ledit  lient  comte 
de  Thorigny  {oit  appcllé  François-Lconor  Grimaldi,  Se  qu'il  porte  pour  les  armes, 
les  armes  pleines  de  ta  maiion  de  Grimaldi,  leiqucls  noms  Se  armes  feront  transfé- 
rées Se  ttanf  muées  en  (a  perfonne,  &  en  celle  de  fes  defeendans;  Veut  autfi  SaMa- 
jefté  que  le  duché  de  Valentinois  Si  Pairie  de  France ,  foit  confervé  &  continué  en 
faveur  Se  en  contemplation  dudit  mariage,  en  la  pcrlonnc  dudit  ficur  comte  dcTho- 
£  rigny  ,  Se  de  les  hoirs  mâtes  Se  defeendans  miles  qui  naîtront  diccluien  légitime 
mariage,  que  même  entant  que  heioineftou  (croit,  il  loit  fait  une  nouvelle  création 
&  élection  dudit  duché  6c  Pairie  en  fa  faveur ,  pour  en  jouir  «Se  ufer  ainfi  qu'en  onc 
joui  les  princes  de  Monaco,  ducs  de  Valentinois,  &  que  font  les  autres  cfucs&  Pairs 
de  France,  Se  conformément  à  ce  qui  cft  porté  pat  ledit  du  mois  de  may  17 11. 
fans  néanmoins  que  les  en  fans  mâles  qui  naîtront  dudit  mariage  puiflent  jouir  de  la 
qualité  de  duc  Se  Pair  pendant  la  vie  dudit  ficur  comte  de  Ihotigny  leut  perc: 
Veut  &  otdonne  Sa  Majcfté  que  s'il  ne  vient  dudit  mariage  que  des  filles,  elles 
jouillcnt  feulement  de  la  propriété  des  terres  qui  compofent  ledit  duché  Se  Pairie 
de  Valcntinois ,  que  fi  ledit  lieur  comte  de  Thorigny  furvit  ladite  damoifellc  de  Mo- 
naco fans  entons  de  leur  mariage,  ledit  duché  Se  Pairie  demeure  dans  fa  forme  Se 
vigueur,  &  retourne  en  pleine  propriété  entte  les  mains  dudit  prince  de  Monaco, 
pour  en  jouir  comme  il  a  fait  jufqu'à  prefent,  fans  qu'on  puifle  lui  imputer  encon* 
^  lequenec  de  la  prefente  grâce  d  avoir  dt'rogé  au  rang  Se  à  l'ancienneté  qui  lui  appar- 
tiennent, en  vettu  de  la  première  érection  dudit  duché  Se  Pairie  du  mois  de  may 
1642.  que  fi  lors  de  ladiiTolution  du  mariage  d'entre  ledit  lieur  comte  de  Thori- 
gny Se  ladite  damoifelle  de  Monaco  fans  entans  procréez  d'iceluy,  ledit  prince  de 
Monaco  ctoit  décédé,  Se  qu'il  n'eût  taillé  que  des  filles,  la  propiicté  des  terres  qui 
composent  ledit  duché  leur  appartiendra ,  pour  en  jouir  comme  de  leurs  aulrcs  biens, 
mais  s'il  arrive  que  ledit  prince  de  Monaco  perc  ait  des  enfans  mâles  iflus  en  légi- 
time mariage  ,  dans  l'inftant  de  leur  naiflance  ledit  duché  &  Pairie  retournera  audit 
prince  de  Monaco  ,  pour  en  jouir  comme  avant  la  ccflïon  qu'il  en  a  faite  en  faveur  du 
mariage  de  ladite  damoilellc  de  Monaco ,  &  en  ce  cas  Sa  Majcfté  accotdc  dés-à-prefenc 
comme  pour  lors  audit  lieur  comte  de  Thorigny  les  mêmes  honneurs ,  entrées  au 
louvrc,  Se  autres  avantages  dont  il  aura  joui,  à  caufe  dudit  duché  &  Pairie,  le  loue 
conformément  <5c  en  la  même  manière  qu'en  ont  joui  Se  jouillcnt  les  ducs  qui  fc 
j  font  démis  de  leurs  dignitez ,  aufqucls  Sa  Majcfté  a  accorde  pareilles  grâces.  A  l'é- 
gard dudit  lieur  comte  de  Thorigny  ,  il  ne  poutra  avoir  rang  pour  ledit  duché  &: 
Pairie  de  Valentinois  que  du  jour  de  fa  réception  au  parlemcnr ,  en  vertu  des  lettres 
patentes  que  Sa  Majeftc  en  fera  délivrer  après  la  célébration  dudit  mariage  ,  le  roue 
aux  claulcs  Se  conditions  qui  lont  plus  au  long  portées  par  les  articles  du  contrat  de 
mariage  qui  en  ont  étédreflcz,  m'ayant  5a  Majcfté  commandé  d'en  expédier  toutes 
lettres  patentes  ncccflaircs  ,  en  rapportant  ledit  contint  de  mariage  &  l'acte  de  la 
célébration  dïcclui  ,  &  cependant  pour  afltirance  de  (a  volonié ,  le  prefent  brevet 
qu'elle  a  ligné  de  fa  main,  <5c  tait  contrefigner  par  moi  fon  confcillcr  lccrctaite  d  état 
Se  de  fes  commcndcmcns  Se  finances.  Au  bas  cft  ligné,  LOUIS.  Et  plus  bas, 
Colbert. 
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Lettres  Je  tmtmustïon,  &  en  tant  que  Je  htfom  Je  tréatun  &  éreûu»  du  Juche- Pairie 

Je  Vilentincis. 


L 


Au  mois  de  Décembre  171  y. 

OUIS  par  Ta  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  &  de  Navarre  :  à  tous  prescris  & 
à  venir  ;  Salut.  L'attachement  particulier  que  les  princes  de  Monaco  ont  tou- 
jours eu  à  notre  couronne,  leur  a  mérite  les  marques  de  dignité  &  de  diftinétion, 
dont  les  rois  «os  predecefleurs  les  ont  honorez  dans  tous  les  tems.  Nous  voyons 
en  it?f.  fous  le  tegne  de  Philippcs  le  Bel ,  Régnier  de  Grimaldy  fécond  du  nom, 
amiral  de  France ,  en  134^-  fous  le  règne  de  Philippcs  de  Valois,  Charles  Grimaldy 
furnommé  le  GrmJ,  revêtu  de  la  même  dignité  d'amiral  de  France,  Régnier  III. 
chambellan  du  roi  Charles  V.  amiral  de  la  mer  mediterrannée ,  gênerai  de  (es  * 
armées  en  Provence,  Jean  II.  qui  avoir  époulc  Antoinette  de  Savoyc ,  fille  de  Pht- 
(j)  Il  y  1  ki  nel  lippes  VII.  (« )  duc  de  Savoyc  ,  chevalier  dè  l'ordre  dcfaint  Michel.  &  chambellan 
qutf  erreur,  «que  des  rois  Charles  VIII.  &  Louis  XII.  &  Lucien  chambellan  des  rois  Louis  XII.  SC 
ooo»  ne  corrige-  François  Premier.  Si  quelques  conjonctures  extrardinaircs  ont  interrompu  cette  al- 
icnjfui.  liance  avec  Ncus,  ils  ont  toujours  confervé  pour  nous  l'efprit  de  retour  :  ce  fût 

par  un  effet  de  cet  ancien  attachement  qu'Honoré  de  Grimaldy  II. du  nom,  après 
avoir  par  fa  valeur  Se  celle  d'Hercule  (on  (ils ,  challc  de  (a  place  la  garni  Ion  cfpa- 
■gnole  qui  l'occupoic  depuis  quelque  tems ,  le  mit  aulu-tôt  fous  la  protection  de  no- 
tre couronne,  avec  une  confiance  fi  parfaite  que  le  roi  Louis  XIII.  notre  trés-ho- 
noré  feigneur  &  trizaycul  trouva  également  jufte  Se  utile  de  l'y  recevoir  ,  Se  d'en 
régler  avec  lui  les  conditions  par  le  traité  folcnncl  fait  à  Pcronix  le  8.  juillet  1*741.  C 
prévoyant  que  les  Efpagnols  mecontens  de  ce  changement  le  privcroicnt{  comme  ils 
firent  en  enct  )  des  biens  qu'il  poflcJoit  dans  le  royaume  de  Naplcs  &  dans  les  érats 
de  Milan  :  le  roi  crut  qu'il  ctoit  de  fa  jufticc  de  l'en  dédommaget  en  lui  dclaiflànc 
par  manière  d'échange  d'autres  terres  cV  domaines  de  pareille  valeur  en  France,  en 
titre  de  duché-Pairie  fous  la  dénomination  du  duché  de  Valentinois ,  &  étant  oblige 
par  la  même  conjoncture  de  quitter  l'ordre  de  la  Toifon  ,  fa  Majcfté  l'honora  de 
(es  ordres  de  faine  Michel  &  du  faint  Efprit.  Comme  cette  union  n'étoit  à  propre- 
ment parler  qu'un  renouvellement  de  celle  que  les  princes  de  Monaco  avoient  d'an- 
cienneté avec  la  France;  le  roi  par  ce  même  traité  lui  accorda  la  confirmation  de 
tous  les  privilèges  que  fifs  predecefleurs  avoient  obtenus  de  cette  couronne.  L'érec- 
tion du  duché-Pairie  de  Valentinois  ayant  été  effectuée  par  lettres  patentes  du  mois 
de  mai  164t.  enregiftrées  au  parlement  le  18.  juillet  fuivant ,  le  même  roi  avec  le 
même  clprtt  de  juftice ,  confîdcrant  que  les  .biens  que  le  prince  de  Monaco  avoit  O 
perdus  en  abandonnant  la  protection  d'Efpagoe  ,  pour  embrafler  celle  de  France, 
auroient  palfé  à  fes  defeendans  tant  mâles  que  femelles ,  en  intetpretant  Se  augmen- 
tant les  premières  lettres  de  mai  1641.  qui  reftrcignoient  le  duché  aux  enfàns  &  def- 
eendans mâles ,  ordonna  qu'il  jouiroit  pleinement  &  à  toujours  (es  hoirs  Se  fuccef- 
feurs  tant  mâles  que  femelles ,  princes  6c  princefles  de  Monaco,  les  filles  au  défaut 
des  mâles ,  Se  les  mâles  préférez  aux  filles ,  de  ces  mêmes  terres  érigées  en  duché  & 
Pairie  de  France  ,  avec  cette  condition  toutefois  qu'au  cas  que  les  hoirs  mâles  du 
prince  de  Monaco  vinlîent  à  manquer,  la  Pairie  de  France  cefleroir,  le  duché  feu- 
lement demeurant  aux  filles,  &  comme  par  un  des  articles  du  traité  de  Pcronne, 
le  roi  Louis  XIII.  avoit  promis  de  faire  comprendre  le  prince  de  Monaco  Se  fes 
fuccefleurs ,  comme  fes  alliez  dans  tous  les  traitez  de  paix ,  le  feu  roi  Louis  XIV. 
notre  trés-honoré  feigneur  &  bifayeul  effectuant  cette  promené  ,  les  a  compris  au  E 
nombre  de  nos  alliez  dans  les  traitez  des  Pirennécs  ,  de  Nimegue  Se  de  Rilvrick. 
ce  fut  par  ces  mêmes  confiderations  que  notre  très-cher  Se  bien-amé  coulin  Louis 
Cirimaldy  ayant  fuccedé  en  \66i.  à  la  principauté  de  Monaco,  le  feu  roi  après  l'a- 
voir fait  chevalict  de  fes  ordres,  comme  le  prince  de  Monaco  fon  perc  l'avoir  été 
par  le  roi  Louis  XI H.  le  choifit  pour  marque  de  fa  confiance  pour  fon  ambafladeur 
extraordinaire  à  Rome  ,  Se  notre  tres-cher  &  bien-amé  coulin  Anroinc  Grimaldy 
ion  fils  qui  a  été  fon  fucccflcur  en  1701.  ayant  fuivi  l'exemple  de  les  ancêtres  par 
fon  attachement  fidel  à  cette  couronne  dans  les  tems  les  plus  difficiles,  le  feu  roi 
lui  a  continué  la  même  confideration  Se  protection  que  (a  Majcftc  avoit  confervée 
aux  princes  de  Monaco.  C'cft  par  ces  motifs  que  notredit  feigneur  Se  bifayeul  par 
fon  brevet  du  24.  juillet  dernier  connoiilant  que  notredit  coulin  le  prince  de  Mo- 
naco 
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«  naco  n'a  jufqu'à  prcfent  que  des  filles  de  fon  mariage  avec  notre  trés-chere  fie  bien- 
amée  coulinc  Marie  de  Lorraine ,  ayant  egird  à  la  trés-humblc  fupplication  tant  du 
prince  de  Monaco,  que  du  comte  d'Armagnac  pere  de  ladite  dame  ,  fie  des  lieurs 
comtes  de  Matignon  8e  de  Thorigny  ,  fie  voulant  leur  donner  des  marques  de  la  con- 
iideration  lingulierc  que  (a  Majefté  avoit  pour  eux  Se  pour  leurs  illuihcs  Mailons. 
Après  avoir  vu  la  dcmiflîon  pure  fie  (impie ,  que  François- Honoré  Grimaldy  ,  abbe 
de  Monaco  a  faite  par  acte  du  1 5.  mars  de  la  prclcnte  année  ,  de  cous  les  droits, 
titres ,  dignitez  ,  privilèges  &  prééminences ,  quipourroient  lui  appartenir  parla  iuite 
au  duché  de  Valéntinois  ,  en  cas  que  le  prince  de  Monaco  duc  de  Vaientinois  (on 
frereaîne  vint  àdeceder  fans  enfans  mâles.  Sa  Majefté  a  agrc'é,  confirmé,  approuve  fie 

j  ratifié  la  propofition  du  mariage  qui  croit  faite  alors  de  la  fille  aînée  de  nocredit 
couiîn  le  prince  de  Monaco ,  avec  ledit  (ieur  comte  de  Thorigny ,  aux  conditions 
dont  les  parties  étoicnt  convenues  parles  articles  dudit  mariage,  8e  nottamcnt  qu'à 
l'avenir  le  (ieur  comte  de  Thorigny  (ou  appelle  Jacques-François- Lconor  de  Grimaldy , 
&  qu'il  porte  pour  fes  armes  celle  de  la  mailon  de  Grimaldy ,  lelquels  noms  fie  armes 
de  Grimaldy  îcront  transférez  fie  tranfmuez  en  fa  perfonne  fie  en  celle  de  fes  en- 
fans  &  defeendans,  &  par  une  fuite  de  la  même  grâce  fa  Majcflé  a  accorde  8e  or- 
donne ,  que  le  duché  de  Valéntinois  fie  Pairie  de  France,  (oiteonferve  fie  continue 
en  faveur  <Sc  contemplation  dudit  mariage  ,  en  la  perfonne  dudit  iieur  comte  de 
Thorigny  &  de  fes  hoirs  8e  deteendans  mâles  qui  naîtront  d  «celui  en  légitime  ma- 

q  nage,  que  même  en  tant  que  befom  cft  ou  feroit  ,  il  foir  tait  une  nouvelle  créa- 
tion dudit  duché- Paine  en  (à  faveur,  pour  en  jouir  &  ufer  ainit  qu'en  ont  jo«i  les 

? rinces  de  Monaco  ,  duc  de  Valéntinois  ,  Se  que  font  les  autres  ducs  fie  Pairs  de 
rance ,  fie  ce  conformément  à  l'edit  de  fa  Majefté  du  mois  de  may  1711.  fie  aux 
autres  conditions  plus  au  long  expliquées  par  ledit  brevet  attache  fous  le  contre- 
fccl  des  prefentes ,  &  qui  feront  ci-apres  répétées  ,  ayanc  fa  Majefté  ordonné  que 
les  lettres  patentes  en  leroienc  expédiées  fie  délivrées  après  ce  mariage,  en  raportanc 
le  contrat  fie  l'acte  de  célébration  dicelui,  fie  cependant  pour  aflurancc  de  fa  volonté 
fà  Majefté  a  figné  le  btevet  de  fa  main  ,  fie  l'a  fait  contreligncr  par  (on  Confcillcr- 
Sccretaire  d'Eiat  5c  de  fes  commandemens  fie  finances  ,  le  iieur  Colbcrt  de  Torcy. 
n  Et  comme  te  mariage  qui  et  oit  l'objet  Se  la  condition  de  cette  grâce,  Se  qui  n'a  pu 
être  célébré  du  vivant  de  notre  trés-cher  &  honoré  feigneur  &  bifaycul  l'a  c'ré  de- 
puis avec  notre  agrément  Se  permiflîoti  notredit  coufin  le  prince  de  Momco ,  ledit  ficur 
de  Thorigny  fon  gendre  &  nottedite  couiinc  fon  époufe,  nous  ont  fupphé  de  vouloir 
bien  donner  la  dernière  perfection  à  cette  grâce ,  à  laquelle  il  nemanquoir  que  la  forme 
des  lettres  patentes ,  Se  de  leur  accorder  à  cet  effet  les  nôtres  conformes  audit  brevet 
du  feu  roi  notredit  bifayeul ,  à  quoi  nous  nous  lommes  porté  d'autant  plus  volon- 
tiers que  nofdits  coullns  Louis  &  Antoine  de  Grimaldi,  princes  de  Monaco, donc 
ks  ancêtres  s'etoient  alliez  prcfque  avec  toutes  les  mai  fous  (buveraines  d'Italie ,  pouflèz 
p.:r  une  inclination  particulière  pour  cette  couronne  i  Se  pour  fortifier  de  plus  en 
plus  leur  attachement  pour  la  France,  y  ont  pris  des  alliances  dans  les  mauons  qui 
nous  (ont  les  plus  dévouées  ,  Louis  prince  de  Monaco  ,  ayant  epouie  une  des 
filles  de  notre  trés-cher  Se  bien  atné  coulin  le  duc  de  Grammont ,  maréchal  de 
France,  fie  notre  trés-cher  fie  bien  amé  couiîn  le  prince  de  Monaco  fon  fils  ayanc 
E  cpoulc  une  des  filles  de  notre  trés-cher  fit  bien  amécouiin  Louis  de  Lorraine,  comre 
d  Armagnac,  grand  ecuyer  de  France;  par  un  effet  de  ce  même  attachement  notre 
coulin  ic  prince  de  Monaco  a  marié  la  fille  avec  Ic-iit  licur  comte  de  Thorigny , 
iflu  d'une  mailon  ancienne  Se  illultrc,  toujours  inviolablcment  attachée  à  notre  1er- 
vicc  fie  à  celui  des  rois  nos  prc'dccclTcurs ,  qui  a  pofledé  en  Bretagne  ,  dont  elle  cft 
originaire ,  les  premières  digmtcz  du  temps  des  ducs,  celle  d'amiral  ,  de  maréchal 
fie  de  grand  chambellan.  Je.'.n  (ire  de  Matignon  fie  de  la  Rochegouyon  ,  baron  de 
Thorigny ,  chambellan  du  duc  de  Bretagne  ,  ayant  eu  l'honneur  de  ligner  comme 
parent  de  Marguerite  de  Bretagne ,  fille  du  duc  François ,  dans  Ion  contrar  de  ma- 
riage de  l'an  1455.  avec  François  de  Bretagne  ,  comie  d'bftampes  ,  depuis  duc  de 
Bretagne  fous  le  nom  de  François  II.  Bertrand  1.  du  nom,  lire  de  Matignon ,  ayant 
époule  avant  lannéc  1  j  zj.  Jeanne  de  Brctagnci  Ce  depuis  1491-  que  la  Bretagne  a  cre 
pofledée  fie  réunie  par  les  rois  nos  prcdcccficuts  par  le  mariage  d'Anne  duchellc  de  Bre- 
tagne avec  le  roi  Charles  VIII.  ils  ont  mérité  par  leurs  (erviecs  de  remplir  les  premières 
dignitez  de  ce  royaume  fous  Louis  X I.  fie  lous  Charles  V1U.  Ils  ont  poflede  la 
clurge  oc  grand  ecuyer  de  France.  Jacques  de  Matignon  célèbre  par  les  grands  fer- 
vices  qu  il  rendit  à  l'état  fous  le  règne  des  rois  Henry  II.  Henry  111.  fie  Hcnrv  IV. 
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fiit  fric  maréchal  de  France  en  itf9-  chevalier  des  ordres  du  roi  en  1JS7.  &  gou-  *j 
verneur  de  la  province  de  Guyenne  en  1585».  par  le  roi  Henry  III.  &:  fît  la  Jonc-  1 
lion  de  conncrablc  de  France  au  (acre  du  roi  Henry  IV.  en  1594.  Enfin  par  les 
alliances  illuftres  où  cette  maifon  a  l'avantage  d'etre  entrée ,  le  fieur  comte  de  Tho- 
rigny  à  l'honneur  d'etre  iflu  en  droite  ligne  des  maifons  de  Chàlons,dc  Bourgo- 
gne-d  Hocbcrg,  d'Orleans-Longucville  ,  de  Rolun  , dEftoutc  ville,  de  Luxembourg, 
de  Bretagne ,  de  Savoye  Se  de  Bourbon ,  Jacques  comte  de  Matignon  Ion  petc  c'tanc 
arricre-petit-fils  de  Marie  de  Bourbon,  fille  de  François  de  Bourbon,  prince  du  ûng 
de  France,  oncle  d'Antoine  de  Bourbon  roi  de  Navarre ,  duc  de  Vendôme  &  Prince 
de  Bearn ,  perc  du  roi  Henry  IV-  notre  quatrième  ayeul.  Pour  ces  caufes  Se  autres 
confiderations  à  ce  nous  mouvans  ,  après  nous  être  fait  rcprelcnrer  le  contrat  Se  B 
l'acte  de  célébration  dudit  mariage ,  voulant  donner  à  notredit  coulin  le  prince  de 
Monaco,  &  audit  lieur  comte  de  Thorigny  (on  gendre,  cette  preuve  de  notre  cfti- 
mc,  &  à  la  fupplication  qui  nous  a  été  faite  die  nouveau  par  notre  trcs-cher  Se 
bien  amé  couiin  le  ficur  comte  d'Armagnac ,  &  par  le  fieur  comte  de  Matignon , 
&  nous  conformant  en  ce  point  à  la  volonté ,  que  le  feu  roi  notre  trcs-cher  Se  ho- 
noré feigneur  Se  bilayeul  a  déclarée  en  leur  faveur  par  fondit  brevet  ,  Nous  de 
notre  grâce  (pcciale,  pleine  puiflànce  Se  autorité  royale,  de  l'avis  de  notre  trés-cher 
Se  trés-amé  oncle  le  duc  d'Orléans  regent ,  de  notre  trcs-cher  &  trcVamé  coufin 
le  duc  de  Boutbon,  de  notre  tréVchcr  Se  très- amé  oncle  le  duc  du  Maine, de  notre 
trcs-cher  &  trés-amé  oncle  le  comte  de  Touloulc ,  Se  autres  Pairs  de  Frai.ce ,  grands 
Se  notables  perfonnages  de  notre  royaume ,  avons  par  ces  prefentes  lignées  de  notre 
mam ,  agrée  <Sc  approuvé  ,  agréons  Se  approuvons  le  mariage  célébré  entre  ledit 
comte  de  Thorigny  Se  ladite  princefle  de  Monaco ,  dont  l'extrait  de  célébration  Se 
le  contrat  font  attachez  avec  ledit  brevet  fous  le  contrefccl  des  patentes,  lequel  brevet  C 
enfemblc  les  dcmiffions  ,  ceflions  &  conientcmcns  y  énoncez  ,  avons  confirme  & 
ratifié,  confirmons  &  ratifions,  &  de  nos  mêmes  grâces  &  autorité  que  dcilùs,  avons 
dit  Se  déclaré,  difons  Se  déclarons,  voulons  &  nous  plaît  qu'à  l'avenir  ledit  ficur 
comte  de  Thorigny,  foit  appelle  Jacques-Francpis-Leonor  Grimaldi,&  qu'il  porre  pour 
fes  armes  les  armes  pleines  de  la  mailon  de  Grimaldi ,  Icfqucis  nom  Se  armes  avons 
traasfercz  &  tranfmucz ,  transferons  &  tranfmuons  par  ces  prefentes  en  la  pcrlonnc 
dudit  comte  de  Thorigny  ,  Se  en  celle  de  (es  enfans  6c  defeendans,  luivant  Se  aux 
termes  de  la  claufe  qui  cft  inlèroe  dans  lefdits  brevet  &  contrat  de  mariage.  Voulons 
au fli  que  le  duché  de  Valcntinois  Se  Pairie  de  France  foit  conferve  Se  continué  en 
laveur  &  en  contemplation  dudit  mari  igc  en  la  perfonne  dudit  fieur  comte  de  Tho- 
rigny,&  de  fes  hoirs  mâles  Se  defeendans  maies  qui  naîtront  dïccui  en  légitime 
mariage ,  même  entant  que  befoin  cft  ou  leroit  ,  avons  créé  &  érigé  ,  créons  Se 
érigeons  de  nouveau  ladite  terre  &  feigneurie  de  Valcntinois  en  duché  &  Pairie  J3 
de  France,  en  faveur  dudit  ficur  comte  de  Thorigny  ,  qui  fera  appcllé  à  l'avenir 
Jacques- François-Lconor  Grimaldi,  &  en  laveur  de  les  hoirs  Se  defeendans  mâles  qui 
naîtront  d  icclui  en  légitime  mariage,  pour  en  jouir  &  ulcr  ainli  quen  ont  joui  les 
princes  de  Monaco  ,  ducs  de  Valcntinois  ,  Se  que  font  les  autres  eues  Se  Pairs  de 
France,  &  conformément  à  ce  qui  eft  porté  par  ledit  du  mois  de  may  1711.  fui- 
vant  Se  au  defir  duquel  ledit  ficur  comte  de  1  horigny ,  ni  les  fucccflcurs ,  n'auront 
rang  pour  ledit  duché  Se  Pairie  de  Valcntinois ,  que  du  jour  que  ledit  ficur  comte 
de  Thorigny  lera  reçu  au  Parlement  en  vertu  des  prelentcs  lettres  ;  mais  s'il  awi- 
voit  que  ladite  dame  Ion  époufe  vint  à  décéder  avant  notredit  couiin  le  prince  de 
Monaco  (on  perc ,  Se  avant  ledit  lieur  comte  de  Thorigny  ion  mari ,  fans  lailfcr  au- 
cuns enfans  de  leur  marirge  -,  Voulons  que  ledit  duché  Se  Pairie  demeure  dans  fa 
force  &:  vigueur  ,&  retourne  en  pleine  propriété  entre  les  mains  dudit  prince  de  p 
Monaco ,  pour  en  jouir  comme  il  a  fait  jufqu'à  prefent ,  (ans  qu'on  puiiîc  lui  imputer  -  • 
en  contcqucnce  dcldites  prelentcs  d'avoir  dérogé  au  rang  Se  à  l'ancienneté  qui  lui 
appartiennent ,  en  vertu  de  la  première  érection  dudit  duché  Se  Pairie  du  mois  de 
may  1642.  comme  n'étant  ledit  titre  fini  à  (on  égard,  ni  (ortide  (es  mains  que  fous 
la  condition  exprefle  de  la  reverfion  à  (â  perfonne  audit  cas  de  prédeecs  de  ladite 
dame  fa  fille  aînée  (ans  enfans,  comme  aulli  s'il  arrive,  que  le  prince  de  Monaco 
perc  ait  par  la  fuite  des  enfans  ou  defeendans  mâles  ilîiis  en  légitime  mariage 
qui  lui  (urvivent  dés  l'inftant  de  fa  mort ,  lefdits  duché  Se  Pairie  retournera  auidits 
enfans  ou  defeendans  mâles  pour  en  jouir  ainli  qu'ils  auroient  pû  faire  avant 
la  celiïon  qu'il  en  a  faite  en  faveur  dudit  mariage  de  ladite  dame  fa  fille  ,  Se  en  ce 
cas  la  Àlajellc  accorde  dès-à-prclcnt  comme  pour  lors  audit  ficur  comte  de  Thorigny, 
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fcs  mêmes  honneurs ,  entrées  au  Louvre  ,  &  autres  avantages  dont  il  aura  joui  à 
caufe  dudit  duché  -Pairie,  conformc'mcnt  &  en  la  même  manière ,  qu'en  ont  joui  &: 
jouiflent  les  ducs  qui  fe  font  demis  de  leuts  duchez  ,  aufqucls  le  roi  notre  prede- 
ccflTeur  a  accorde  pareilles  grâces.  Voulons  aufll  6:  entendons  que  les  entons  mâles 
qui  pourront  naître  de  ce  mariage  ,  ne  puiflent  jouir  de  la  qualité  de  duc  &  Pair 
pendant  la  vie  dudit  fieur  comte  de  Thotigny  leur  perc,&  Il  de  ce  mariage  11  ne  vient 
que  des  filles ,  voulons  qu'elles  jouiflent  feulement  de  la  ptopricté  des  terres  qui  compo- 
fent  ledit  duché  &  Pairie  de  Valcntinois  ,  &  pareillement  fi  lors  de  la  diflblution 
du  mariage  d'entre  ledit  fieur  comte  de  Thotigny  &  ladite  dame  Ton  c'poufc ,  (ans 
enfans  procréez  dïcclui,  le  prince  de  Monaco  étott  auflfi  decede,  &  n'eut  laide  que 
des  filles,  la  propriété  des  tertes  qui  compotent  ledit  duché-Pairie  leur  appartien- 
dra, pour  en  jouir  comme  de  leurs  autres  biens,  le  tout  aux  termes ,  claufes  &  con- 
ditions ,  &  ainli  qu'il  eft  plus  au  long  porté  par  le  contrat  dudit  mariage ,  relativement 
B  audit  brevet  par  Nous  confirmé  &  approuve.  Si  donnons  eu  mandement  à  nos  amez 
&  féaux  confeillers ,  les  gens  tenans  nos  cours  de  parlement  K  chambres  des  comptes  à 
Paris ,  &  autres  nos  jufticiers  &  officiers  qu'il  appartiendra ,  que  ces  prefentes  ils  raflent 
lite ,  publict  &  regiftrer ,  &  du  contenu  en  icelles jouir  &  ufer  ledit  fieur  comte  de  Tho- 
tigny ,  les  enfans  &  defeendans  mâles  en  loyal  mariage  ,  pleinement ,  pailiblcmcnt  & 
perpétuellement,  comme  auflî  notrcdtt  coufin  le  prince  de  Monaco  &  fcs  enfans  & 
defeendans  mâles ,  fi  aucuns  y  avoit,  le  tout  ainli  qu'il  eft  expliqué  dans  ccfditcs  pre- 
fentes, cellànt  &  faif'ant  cdfcrtous  troubles  &  empêchemens  au  contraire.  Cat  tel  eft 
notre  plailir  ,  &  afin  que  ce  f'oit  chofe  ferme  &  ftable  à  toujours ,  Nous  avons  taie 
mettre  notre  fccl  à  ccfditcs  prefentes.  Donné  à  Vinccnncs  au  mois  de  Décembre 
l'an  de  grâce  1715.  Et  de  notre  règne  le  premier,  ligne  LOUIS.  Et  au  defiius,  par 
le  roi,  le  duc  d'OiUEANS  regent  prefent ,  ligné ,  Phelippeaux.  Et  à  cite  ,  eft  écrit 
Vifa  Voisin,  pour  confirmation  &  continuation  du  duché -Pairie  de  Valcntinois  au 
fieut  comte  de  Thotigny.  Et  au  deffous  eft  aufti  écrit. 

C 

Segifirées ,  o'ùj ,  &  ce  confenttnt  le  procureur  générât  du  roi ,  pour  jetûr  p*r  ledit  J acquêt 
François- Leonor  de  Matignon, fis  enfans  ejr defeendans  mklt s  en  légitime  mariage ,  ty  ledit 
Antoine  Grtmaldj  ,  dut  de  Valentmois ,  Pair  de  France ,  ejr  Jet  en/ans  ejr  defeendans  mâles , 
fi  aucun  il  y  a  en  légitime  mariage ,  ejr  dans  le  cas  parte  par  le/dites  lettres  ,  de  C  effet  & 
contenu  en  icelles  &  être  exécutées  félon  leur forme  ejr  teneur ,  futvant  ejr  conformément  à  f*r- 
refl  de  ce  jour.  A  Paris  en  parlement  le  deuxième  Septembre  mil  fept  cent  fetze.  Signé  , 
Dokgois.  Et  en  marge  elt  encore  écrit  : 

» 

Et  en  eonfequente  de  tenregtfirement  defdites  lettres  ,  Meffire  Jacques-François  -  Leonor 
de  Grtmaldj  a  été  reçu  en  la  qualité  ejr  dignité  de  duc  de  Vatentinois  ,  Pair  de  France  , 
fait  le  ferment  accoutumé  ejr  )*ré  fidélité  au  roi  ,  fuivant  l arrefi  de  ce  four.  A  Paris  en 
P  parlement  le  quatorzième  jour  de  Décembre  mil  fept  cent  feue.  Signé,  Dongois. 

Arrefi  ienregifirement  du  duché  &  Pairie  de  Valentmois. 
Du  2.  Septembre  171$. 
Extrait  des  regifires  du  Parlement. 

VEU  par  la  cour,  toutes  les  chambres  aflcmblccs,  les  lettres  patentes  du  toi 
données  à  Vinccnncs  au  mois  de  Décembre  171t.  lignées ,  LOUIS.  Et  plus  bas , 
parle  roi,  le  duc  d  Orléans  regent  prêtent ,  ligné,  Phelyppeaux.  Et  lccllccs  du 
grand  fceau  de  cire  verte,  par  lesquelles  pour  les  eau  fcs  y  contenues  ledit  Icigncur 
£  a  agréé  &  approuvé  le  mariage  célébré  entre  Mcflirc  Jacques-François-Lconor  de 
Matignon ,  comte  de  Thotigny ,  &  dame  Louifc-Hipolite  de  Grimaldy  de  Monaco, 
&  le  brevet  du  feu  roi  du  24.  juillet  audit  an,  veut  qu'à  l'avenir  ledit  Melfire  Jac- 
ques-François- Leonor  de  Matignon  ,  comte  de  Thotigny  ,  foit  appelle  Jacqucs- 
Francois-Lconor  de  Grimaldy ,  &  qu'il  potte  pour  les  armes ,  les  armes  pleines  de 
la  maifon  de  Grimaldy ,  lcfquelles  ledit  Icigncur  a  ttansferées  en  fa  pcrlonnc  en 
celles  de  fcs  enfans  &;  dclccndans ,  luivant  qu'il  eft  înlerc  dans  ledit  brevet  <Sc  audit 
contrat  de  mariage.  Veut  pareillement  ledit  Icigncur  que  le  duché  de  Valcntinojs 
&  Pairie  de  France,  foit  confervé  Hc  continué  en  faveur  &  en  contemplation  dudit 
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mariage  en  la  perfonne  dudit  Meflirc  Jacques- François-Lconor  de  Matignon  »  comte  ^ 
de  Thotigny,  &  de  fes  hoirs  mâles  fie  deicendans  mâles  ■qui  naîtront  d'icclui  en  lé- 
gitime mariage  ,  même  en  tant  que  beioin  cft  ou  teroit ,  ledit  ieigneur  a  crée  fie 
■crige  de  nouveau  ladite  terre  de  Valentinois  en  duché  Paine  de  France,  en  faveur 
dudit  Meflïrc  Jacques-François- Leonor  de  Matignon  ,  comte  de  Thorigny,  quilcra 
appelle  à  l'avenir  Jacques-François- Leonor  de  Grimaldy,  8c  en  faveur  de  fes  hoirs 
-fie  deicendans  maies  qui  naîtront  de  lui  en  légitime  mariage,  pour  en  jouir  fie  ulec 
ainlî  qu'en  ont  joui  les  ducs  de  Valentinois ,  fie  que  font  les  autres  ducs  Se  Pairs  de 
France,  &  conformément  à  ce  qui  cft  porté  par  ledit  du  mois  de  may  171 1.  fui- 
vant  fie  au  defir  duquel  ledit  ficur  comte  de  Thorigny ,  ni  fes  fuccellcurs  n'auront 
rane  pour  ledit  duché  fie  Pairie  de  Valentinois  ,  que  du  jour  qu'il  lera  reçu  en  la 
cour  en  vertu  dclditcs  lettres  ;  mais  s'il  arnvoit  que  ladite  dame  Ton  epouie  vint  à 
décéder  avant  Meflirc  Antoine  Grimaldy  de  Monaco  (on  perc  >  8c  avant  ledit  ficur 
-comte  de  Thorigny  fon  mari ,  fans  laitier  aucuns  enfans  de  leur  mariage.  Veut  ledit 
feigneur  que  ledit  duché  fie  Pairie  demeure  dans  (a  force  fie  vigueur,  &  retourne  en 
.pleine  propriété  entre  les  mains  dudit  Meflirc  Antoine  Grimaldy  de  Monaco,  pour 
-en  jouir  comme  il  a  fait  jufqu'à  prêtent ,  (ans  qu'on  pu i lie  lui  impurer  en  confequcncc 
dclditcs  lettres  d'avoir  dérogé  au  rang  fie  à  l'ancicrmctc ,  qui  lui  appartiennent  en  vertu 
de  la  première  érection  dudit  duché  8c  Pairie  du  mois  de  mai  1641.  comme  n'é- 
tant ledit  ntre  fini  à  fon  égard,  ni  (brtide  les  mains,  que  fous  la  condition  expreflé 
de  la  revcrfîon  à  ta  perfonne  audit  cas  de  predeecs  de  Indice  dame  fa  tille  ainec  fans 
enfans  ;  comme  aufli  s'il  arrive  que  ledit  lieur  Grimaldy  de  Monaco  pere  ait  par  la  fuite 
des  enfans  ou  defeendans  mâles  nez.  en  légitime  mariage  qui  lui  lurvivcnt,  des  l'inf-  C 
tant  de  la  mort  lcfdits  duché  fie  Pairie  retournent  autdits  enfans  fie  deicendans  mâles, 
pour  en  jouir  ainfi  qu'ils  auroient  pû  faire  avant  la  ceflion  qu'il  en  a  faite  en  faveur 
dudit  mariage.  Veut  aufli  fie  entend  ledit  (cigneur  que  les  enfans  mâles  qui  pour- 
ront naîtred  icelui ,  nepuilfent  jouir  delà  qualitcdcduc  fie  Pair  pendant  la  vie  dudit 
heur  co.ntc  de  Thorigny  leur  perc  ;  fie  fi  de  ce  mariage  il  ne  venoit  que  des  filles ,  veut 
qu'elles  joui  lient  feulement  de  la  propriété  des  terres  qui  compolcnt  ledit  duché  fie 
Pairie  de  Valentinois  ;  fie  pareillement  li  lors  de  la  dillolution  du  mariage  d  oute  le- 
dit lieur  comte  de  Thorigny  8e  ladite  dame  fon  cpoulc  -,  lans  enfans  procréez  d'icc- 
lut ,  ledit  lieur  Antoine  Grimaldy  de  Monaco  ctoit  aufli  dcccdc  fie  n'avoit  laiflé  que 
des  filles ,  la  propriété  des  terres  qui  compolcnt  ledit  duché  fie  Pairie  leur  appartien- 
dta,  pour  en  jouir  comme  de  leurs  autres  biens ,  le  tout  aux  termes,  daufes  fie  con- 
ditions portées  par  ledit  contrat  de  mariage,  atnfi  que  plus  au  long  le  contiennent 
lefditcs  lettres  à  la  cour  adrclfantes.  Vcu  aufli  ledit  brevet  iufdaté  par  lequel  le  feu 
toi  a  arturé  audir  ticur  corn1*  de  Thorigny  le  duché  de  Valcntinoiscn  conlideration 
dudit  mariage.  Les  lettres  patentes  du  mois  de  mai  1642.  portant  érection  dudit  du- 
ché fie  Pairie  de  Valentincis  ,  en  faveur  de  Mcflire  Honoré  Grimaldy  de  Monaco 
8c  de  fes  hoirs  fie  fucccflcuts  mâles.  L'arrêt  d'enrcgiflremcnt  déciles  en  la  cour  du 
18.  juillet  audit  an.  Autres  lettres  patentes  du  mois  de  janvier  îé^j.  en  interpréta- 
tion des  précédentes.  L'arrêt  d'enrcgiflremcnt  d'iccllcs  du  fi.  février  audit  an.  Au- 
tres lettres  parentes  du  11.  janvier  audit  an,  qui  autorifent  les -articles  accordez  en 
la  ville  de  Pcronnc  entre  le  roi  Se  ledit  ficur  de  Grimaldy  de  Monaco  le  14.  Scptcm-  E 
bre  1641.  L'arrêt  d  cnrcgiftrcment  d  icellcs  dudit  jour  6.  fevrict  1645.  L'acte  pafl'é 
pardevant  de  la  Salle  6c  le  Fcvrc  notaires  au  châcclet  de  Paris  le  21.  juillet  171t. 
par  lequel  Mcflire  François-Honoré  Grimaldy  abbé  de  Monaco  s'eft  demis  de  tous 
les  droits,  titres,  dignitez  ,  privilèges 5c  prééminences, qui  pourraient  luiapartenir 
par  la  fuite  dans  ledit  duché  de  Valentinois,  en  casqué  le  duc  de  Valent). rois  fon 
frère  aine  vint  à  décéder  (ans  enfans  mâles,  pour  donner  parle  roi  le  titre  &:  dignité 
de  duc  de  Valentinois,  en  faveur  de  qui  le  roi  verra  bon  erre.  Le  contrat  de  maria- 
ge dudit  lieur  comte  de  Thorigny  fie  de  ladite  dame  Louife-Hipolitc  Grimaldy  de  Mo- 
naco, paflé  pardevant  de  Savigny  fie  Ion  confrère  notaires  au  châtelct  le  t.  Septem- 
bre audit  an.  L'acte  de  célébration  dudit  mariage  du  10.  Octobre  fuivant,  fie  la  re- 
quête prclcnréc  à  la  cour  par  ledit  lieur  comte  de  Thorigny  ,  à  fin  d'enregilrrcmenc 
dclditcs  lettres  Concluions  du  procureur  gênerai  du  roi ,  oui  le  rapport  de  Mr.  Tho- 
mas l'teux  conléillcr,  la  matiete  mile  en  délibération  :  la  Cour  a  ordonné  que  Ici- 
dites  lettres  feront  cnrcgiftrccs  au  greffe  d  iccllc,  pour  jouir  par  ledit  Jacqucs-Fran- 
çois-Lconor  de  Matignon  ,  fes  enfans  fie  deicendans  màlcs  en  légitime  mariage,  Se 
ledit  Antoine  Grimaldy  duc  de  Valentinois,  Pair  de  France,  fie  (es  enfans  8c  defeen- 
dans* mâles  ,  ti  aucuns  il  a  en  légitime  mariage  ,  fie  dans  les  cas  portez  par  lelditcs 

*  lettres 
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lettres,  de  l'effet  Se  contenu  en  icellcs  Se  être  exécutées  félon  leur  forme  Se  teneur, 
•A  conformément  à  l  edit  du  mois  de  may  17"-  concernant  les  Pairies  ,  regiftré  en 
la  cour  le  11.  dudit  mois,  aux  conditions  portées  par  les  articles  accordez  en  la 
ville  de  Peronnc  ,  entre  le  roi  Louis  XIII.  Se  Honore  Grimaldi  le  14.  leptembre 
154].  &  en  outre  à  la  charge  que  ledit  de  Matignon  dt  ledit  de  Grimaldi  ne  pour- 
ront jouir  dudit  droit  de  rellort  immédiat  en  la  coUr  ,  pour  raifon  dudir  duché- 
Pairie  de  Valcntinois,  qu'après  avoir  indemnité  les  officiers  ,ainfi  qu'il  appartiendra. 
Fait  en  parlement  le(deux  leptembre  17  if.  Collationné  figue,  Payen.  Ainfi  ligné, 
Doncois. 

■■ 

Arreji  de  receplim  Je  M.  le  Au  de  Vtlentmtis,  en  U  dignité  de  due  &  tér  de  France. 
Rceiftres  du  Parlement,  du  14.  décembre  1716. 

B 

VEU  par  la  cour,  les  grand'  chambre  &  tournclle  aflcmblées,  l'information  faite 
d'office  à  la  requête  du  Procureur  gênerai  du  roi  le  neuvième  jour  du  prêtent 
mois  de  décembre  171*.  de  l'ordonnance  d'iccllc ,  par  \c  confcil  cr  a  ce  commis  des 
vie,  ma-urs,  converlâtion ,  religion  catlioliquc  ,  apoftoliquc  &  romaine,  fidélité  au 
lervicc  du  roi ,  valeur  Se  expérience  au  fait  des  armes  de  Médire  Jacques-François- 
Leonor  Grimaldi ,  duc  de  Valcntinois,  colonel  du  régiment  royal  étranger,  &  lieu- 
tenant gênerai  pour  le  roi  en  la  Province  de  Normandie,  pourfuivant  la  réception 
en  la  dignité  de  duc  de  Valcntinois ,  Pair  de  France  ;  les  lettres  parentes  du  mois  A  e 
décembre  17 1  t.  pat  lefquclles  le  roi  a  approuvé  Se  ratifié  le  contrat  de  mariage  dudit  ficut 
de  Grimaldi  avec  dame  Louife-Hipolytc  Grimaldi  de  Monaco ,  &  conlcrvé  Se  continué 
le  duché  fit  Pairie  de  Valcntinois,  en  tàveut  dudit  mariage,  en  la  peronc  dudit  ficur  Gri- 
maldi fie  de  fes  hoirs  &  defeendans  mâles  qui  naîtront  de  lui  en  légitime  mariage ,  fit  en- 
tant que  befoin  cft  ou  feroit ,  a  créé  Se  érigé  de  nouveau  la  terte  de  Valcntinois  en 
P  duché  Se  Pairie  de  France  ,  en  faveur  dudit  fieur  Grimaldi ,  Se  de  fes  hoirs  se  def- 
eendans mâles  qui  naîtront  de  lui  en  légitime  mariage  ,  aux  claufes  &  conditions 
portées  auldites  lettres  ;  l'arrêt  d'entegiftrement  d'iccllcs  du  2.  leptembre  171*. 
l'extrait  baptiftairc  dudit  ficur  Grimaldi  du  23.  mars  1700.  par  lequel  il  paraît  qu'il 
cft  ne  le  11.  novembre  1689.  &  la  requête  par  lui  preléntec  à  la  cout,  à  fin  d'être 
reçu  en  ladite  dignité  fie  qualité  de  duc  de  Valcntinois ,  Pair  de  France  ;  conclufions 
du  Procureur  général  du  roi  :  ouy  le  rapport  de  Me.  Thomas  Dreux,  conlcillcr; 
la  matière  mife  en  délibération  ,  la  cour  a  arrêté  fit  ordonné  que  ledit  Meflircjac- 
ques-Francois-Leonor  Grimaldi ,  fera  reçu  en  la  qualité  Se  dignité  de  duc  de  Va- 
lcntinois, Pait  de  France,  en  prêtant  le  ferment  de  bien  6:  fidcllcmcnt  fervir,  af- 
D  fifter  fie  conseiller  le  roi  en  fes  ttés-gtandes  fie  ttcs-importantes  affaires,  &  prenant 
féanec  en  la  cour ,  garder  les  ordonnances ,  rendre  la jufticc  aux  pauvres  comme  aux 
riches,  tenit  les  delibetations  de  la  cour  fecretes  ,  fie  en  tout  (e  comporter  comme 
un  bon  ,  fage ,  vertueux  Se  magnanime  Pair  de  France  doit  faire.  Et  à  l'inftaut  mandé, 
après  avoir  quitté  ton  épc'e ,  tait  ledit  ferment  ,  fit  tepris  Ion  épée ,  il  a  été  recù 
Se  eu  rang  Se  féanec,  en  la  cour.  Fait  à  Paris  en  parlement  le  14.  décembre  1716. 
Collationné  figné,  Mancot.  Ainfi  figné,  Dongois. 


M 

Terne  Y. 
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GENEALOGIE 

DELA  MAISON  DE 

GOYON-MATIGNON 

LA  maifon  de  GOUION,  GOUEON,  ou  GOYOîSI,  (  ces  noms  fe  trouvent  écrits 
différemment  dans  les  titres,  on  écrira  par-tout  Goyon ,  )  peut  être  mile  au  nom*  r 
bre  des  plus  illuftrcs  de  la  province  de  Bretagne ,  loit  pour  (on  ancienneté,  (oit  pour 
les  alliances.  Nous  commencerons  cette  Généalogie  comme  dans  la  précédente  édi- 
tion ,  en  y  ajoutant  les  titres  qn'on  a  découverts  depuis. 

On  trouve  GUILLAUME  Goyon  ,  témoin  des  donations  que  firent  Jem  & 
•Gtdetun  de  Dol  à  l'-ibbayc  de  S.  Florent-  les- Saurait r ,  dans  le  temps  que  GuilUmne 
leur  frète  en  étoit  abbé,  ôevers  le  pontificat  de  Grégoire  VII.  Titres  de  S.  fièrent. 
Preuves  de  tbijltire  de  BreUgte,  pur  D.  Lobracau,  ptge  \yj. 

EUDES  Goyon,  figna  comme  témoin  dans) une  charte  du  Mont  S.  Michel  en 
107J.  Aid.  p.  iry. 

RENAUD  Goyon,  fut  témoin  d'une  donation  faite  à  S.  Aubin  d'Angers  en  Q 
«080.  par  Guy,  treforicr  de  S.  Maurice  d'Angers.  Aid.  p.  zji. 

GEOFFROY  Goyon,  fils  de  Gmllaitmt  Goyon  ,  confirma  en  1080.  la  donation 
nue  Ton  pere  avoir  faite  aux  religieux  du  Mont  S.  Michel.  Aid. 

EUDES  Goyon,  fut  prefent  à  deux  donations 'qu'Olivier  fils  de  Geoffroy  de 
Dinan  fit  à  Guillaume  abbé  &  aux  religieux  de  Marmouticr ,  &  à  l'acte  par  lequel 
Jourdain,  fils  d'Alain,  rcltituaen  1  ijo.  à  l'cglifc  de  Marmouticr,  le  cimetière  de 
l'eglife  Stc  Croix  ,  qu'il  avoic  julqu'alors  injuftcmem  retenu.  Jtid.  p.  140.  &  jji. 

OLIVIER  Goyon  ,  remit  aux  religieux  de  S.  Michel  en  1148.  du  confentement 
de  fil  femme,  de  les  enfans,  de  les  héritiers  &  de  f  terre  Goyon  fon  frerc,  une  rente 
qu'il  avoit  ulurpéc  dans  l'cglifc  de  S.  Meloir.  Un  titre  |du  Mont  S.  Michel  nomme  D 
entr'autres  témoins  de  cet  adtc  Pierre  Goyon, frere  d'Olivier  ,  sjur  femme  d'Oli- 
vier &  Ruellen  (on  fils.  Aid.  p.  zfj. 

GUY  Goyon  ,  fut  un  des  feigneurs  qui  combatirent  à  la  journée  de  Rezé  l'an 
1 154.  pour  Eudon  vicomte  de  Porhoct  , contre  Hocl  comte  de  Nantes  ,&  affilia le 
8.  des  Ides  de  décembre  nj  j.  à  lacté  par  lequel  Hugues  duc  de  Bretagne ,  &  Geof- 
froy fon  fils  donnèrent  aux  moines  de  Savigné  dans  la  forêt  de  Rennes  ,  U  Noué 
de  Gaudriet.  Aid.  l.%.p.  160. 

RUELLEN  Goyon  eft  mentionné  comme  pofledanc  le  fief  de  Dol  ,  dans  une 
enquête  de  Dol ,  faite  en  1 1 8 1.  par  ordre  de  Henry  H.  roi  d'Angleterre.  Aid.  p.  \  i6. 

GUILLAME  ,  EUDES  &  GUY  Goyon  ,  font  nommez  dans  l'enquête  de  Dol 
rapportée  ci-dcfTus.  Aid. 

ETIENNE  Goyon,  fencchal  de  Poclet  en  u8t.  fut  prefent  au  mois  de  mars 
n8f.  à  la  reftitution  que  Haimon  de  l'Epine  </<■  Spitu,  qui  peut  être  Efpinay  ,  fit 
de  quelques  terres  au  mont  S.  Michel ,  pour  fc  préparer  au  voyage  de  la  terre  lainte* 
Hift.de  Breiagu  ,  l.  F.  p.  xjt.&Lf.p.  3ij>. 

RUELEND  Goyon,  abandonna  du  confentement  de  SAert  Goyon  ,  chcvaliér,  fon 
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frcrc  aîné  fie  de  fes  autres  frères, à  l'abbaye  fie  au  couvent  du  mont  S.  Michel  une 
A  partie  de  rente  qui  lui  étoit  échue  par  le  partage  de  la  fucccflîon  de  l'on  perc.  Ccc 
acte  cil  datté  de  l'an  12.18.  Se  (celle  du  fecau  de  Rue/end  Goyon,  fc'cu  en  pointe 
fafcé  de  huit  pièces ,  &  en  chef  un  lambel  de  j.  pendons.  Il  fit  auflï  en  1219.  une  trans- 
action avec  l'abbé  fie  le  couvent  du  mont  S.  Michel  ,  du  consentement  de  Robert 
Goyon  fie  olivier  Goyon  fes  frères.  Preuves  de  Ihift.  de  Bretagne ,  p.  23  j. 


DAMETE  Goyon,  fille  &  héritière  de  Robert  Goyon ,  confirma  du  confenrement 
de  Adam  de  Hcrcford  fon  mari,  la  donation  laite  à  (abbaye  du  mont  S.  Michel  par 
W.  Goyon  fon  aycul ,  Geoffroy  fon  oncle  ,  &  Robert  Ion  pcrc  ,  ce  qui  prouve  trois 
degrez.  Cet  acte  ci  fcellé  des  fceaux  du  chapitre  de  S.  Maclou ,  de  Roland  de 
Dinan  ,de  Adam  de  Hcrcford  &  de  Damete  Goyon.  Ce  dernier  reprefente  un  lion 
couronné  &  foutenant  une  bannière  légende,  Stgillum  le  refte  eft  cftacé.  Jbid.p.i^. 


v'aigent  au 
/ira  de  gueules 
tourtnué  dtr, 
qui  cfi  Gtjt». 


K  &  5 


D'trà  i.fafitt 
nouéts  dt  gutu- 
Ici  &  un  «rte  dt 
9.  mehttts  dt 
mémt  ,  <fui  tfi 
dt  Matignt*. 


I. 

ETIENNE  Goyon ,  feigneur  de  la  Roche-Goyon  &  de  Plcvcnou  ,  fit  plufieurt 
donations  à  l'abbaye  de  S.  Aubin  des  bois  prés  Matignon  en  1209.  1114.  fie 
1219.  fie  cntt'autres  des  dixmes  de  S.  Germain  &  de  Plevenou ,  tant  pour  lui  que 
pour  fes  enfàns  ,  l'acte  de  1219.  eft  fcellé  du  fecau  de  Luce  dame  de  Matignon  (a 
femme ,  lequel  reprefente  une  femme  avec  une  ceeffurc  on  couronnée  ,  ejr  tenant  en  Jet 
mains  une  efpece  de  coeur.    Extrait  de  l" abbaye  de  S.  Aubin  des  bois  en  Bretagne. 

Femme  ,  LUCE  dame  de  Matignon ,  eft  nommée  femme  d'Etienne  Goyon ,  dans 
les  aâes  des  fondations  laites  par  ceux  de  cette  maifon  à  1  abbaye  de  S.  Aubin  des 
bois.  Elle  étoit  veuve  en  inj.  La  Roque  Hift.  de  Htrcourt ,  lui  donne  pour  pere 
Denjs  de  Matignon  ,  (ire  de  Matignon,  vivant  en  1149. 

1.  HUGUES  alias  GUION  Goyon ,  feigneur  de  la  Roche-Goyon ,  qui  luit, 
z.  Geoffroi  Goyon,  mort  avant  1219. 
Femme,  Marguerite,  dame  de  Plancoc'r. 

Tiphaine  Goyon,  vivoit  en  1235.  qu'elle  confirma  aux  religieux  de  S.  Au- 
bin des  bois  la  donation  des  dixmes  de  Lanquenan  ,  qui  lcut  avoit  été  faite 
par  Alain  Goyon  fon  oncle. 

3.  Etienne  Goyon  ,  feigneur  de  Plcvcnou  ,  étoit  mort  avant  1219. 

4.  Jean  Goyon,  mott  avant  1219.  M.  le  Laboureur  hift.  du  maréchal  de  Guebriant 
geneal.  de  la  mai/onde  Rudes  p.  28.  dit  qu'il  eut  pour  fils  Guillaume  Goyon  , 
pere  dcPhiltpote  Goyon,  laquelle  cpou(à  Guillaume  le  Bouthoilicr,  leigneur  de 
la  Chefnayc,  Celui  porta  les  terres  des  Landes  &  de  Maupcrtuis. 

j.  ALAIN  Goyon,  qui  a  laide  pofterité,  mentionnée  après  celle  de  fon  frère  aîné. 

I  I. 

HUGUES  Goyon,  feigneur  de  la  Roche-Goyon  eft  nommé  fils  aîné  d'Etiénne 
Goyon,  dans  la  donation  de  la  dixmc  de  S.  Germain,  à  l'abbaye  de  S.  Aubiii 
des  bois,  faite  par  fon  pcrc  &  (a  mere,  il  étoit  mort  en  1212. 
Femme  ,  N  

1.  Raoul  Goyon  eft  cité  dans  des  titres  de  la  chambre  des  comptes  de  Paris, 

il  mourut  jeune  Se  (ans  enf  ans.  {a),  (*)  U  Roqvt . 

2.  Denisb  Goyon,  dame  de  Matignon  .époufa  Robert  vicomte  de  Mcrdrignac ,  <5c  h,ft-  Hmoort 
confirma  avec  lui  en  124t.  du  confcntcmcnt  d'Alain  Goyon  fon  oncle,  fie  ,om     p  w|* 
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d'Etienne  Goyon  fon  coufin  germain  ,  les  fondations  faites  à  S.  Valéry  par 
leurs  ayeuls.  Elle  fit  beaucoup  de  biens  en  1157.  1258.  &  1159-  aux  religieux  A 
de  S.  Aubin  des  bois,  elle  étoit  veuve  avant  la  fête  de  la  nativité  de  Notrc-Sei- 
gneux  1  zj%.  que  ces  religieux  la  reconnurent  pour  leur  fondatrice  par  les  rranf- 
actions  qu'ils  fixent  cnfcmble,  &  moutuc  fans  enfàns  en  1284. 


D  AlgttU  d* 

litn  de  gutulti 
iturtnui  d'tr  , 
qui  efi  G»;«a. 


M.  de  t 
bault, 


1  L 

L  AIN  Goyon  ,  chevalier ,  feigneur  de  Lanquenan ,  de  Pagalct  &  de  Galoia,  fils 
_  puîné  d'ETlENNE  Goyon ,  (eigneur  de  la  Rochc-Goyon  &  de  LUCE,  dame  de 
Matignon ,  mentionnez  cj-devtnt  f.  3  75 .  cft  nommé  dans  la  donation  taire  par  (es  perc  fie 
merc  à  l'abbaicdeS.  Aubin-dcs-Bois ,  de  ladimedc  Plcvenouen  121».  Il  remit  aux  re- 
ligieux de  cette  abbaïc  en  1229.  certains  droits  onéreux  dont  ils  etoient  chargez,  ayant 
eu  le  confentement  de  Robert  vicomte  de  Mcrdrignac;  confirma  en  114c.  fous  le  fceau  de 
ce  feigneur  &  de  Deni/e  Goyon ,  les  donations  faites  par  leurs  aïeuls  aux  religieux 
de  S.  Valcri  :  au  bas  de  cet  acte  pendent  ttois  fecaux  en  cire  verre,  celui  de  Rtbert  de 
Mcrdrignac  ,  où  font  deux  fi/ces  mûtes  ejr  neuf  merlettes ,  celui  d'un  abbé,  &  lau- 
(  •  )  Cibinet  rfe  tre  Alton  Goyon ,  qui  efi  un  lion  pdffxnt ,  légende  ,  Sigillum  Alsni  Gtuium  mthtis.  (  *  ) 
11  fit  donation  de  quelques  biens  au  prieure  de  S.  Valcri  prés  Matignon  vers  l'an 
1246.  fit  fon  reftament  au  mois  d'août  1251.  par  lequel  il  ordonna  certaines  fom- 
mes  pour  le  paiement  de  fes  dettes  &  de  (es  legs ,  à  prendre  fur  fes  terres  de  Paga- 
lct ,  de  Galoia  &  de  Lanquenan ,  à  l'exception  du  douaire  de  fa  femme ,  priant  le 
feigneur  de  Mcrdrignac  &  Robert  de  Dinan  fon  ami  d'aider  l'évêque  de  S.  Brieuc  Se 
l'abbé  de  S.  Aubin  fes  exécuteurs  tcihmcntaircs.  Tejitment  mgmtl  tiré  du  mtnt  S. 
MicheL 

Femme,  LUCE  de  la  Roncerie  ou  Rouxicrc  ,  nommée  au  teftament  à" Alain 
Goyon. 

IDcs  mémoires  lui  donnent  aufïi  pour  femme,  MARGUERITE  de  Galoia  qui 
tefta  l'an  1237.  &  auroit  été  fa  première  femme. 

ETIENNE  Goyon  H.  du  nom,  feigneur  de  Lanquenan  ,  qui  fuit. 

IIL 

ETIENNE  Goyon  II.  du  nom,  feigneur  de  Lanquenan,  ratifia  avec  fon  pereen 
124t.  Se  1246.  les  donations  faites  aupticuté  de  S.  Valeri  par  Ion  aïeul. 
Femme,  N. . . . 

ALAIN  Goyon  IL  du  nom ,  feigneur  de  Lanquenan,  qui  fuir. 


E 
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D'ori  z.fâftti 
ntttéts  it  gucu- 
Its  &  «h  »rlt  it 
9.  mttlcttts  it 
même. 


IV. 

ALAIN  Goyon  II.  du  nom,  fcigncur  de  Lanqucnan,  tranGgca  en  1178.  en 
prcfcncc  de  Denife  Goyon  ,  dame  de  Matignon ,  avec  les  religieux  de  S.  Aubin- 
dcs-Bois ,  touchant  les  dîmes  de  Lanquenan  que  Ton  aïeul  leur  avoir  données  ,  &:  par 
autre  a£te  de  la  même  année  il  promit  de  leur  païer  du  contentement  de  (on  fils 
aîné ,  de  Mathtlde  la  femme  Se  de  Denife  Goyon  la  fille,  certaine  rente  en  grains  pour 
raifon  de  cette  dime.  Il  s'accorda  encore  avec  les  mêmes  religieux  au  (ujcr  de  cette 
dîme  en  préfence  du  feigneur  de  Mcrdrignac  \  il  devint  héritier  de  la  terre  de  Ma- 
tignon en  1184.  par  la  mort  lins  enfans  de  Denife  Goyon  ,  d.ime  de  Matignon  fâ 
grande  tanre.  La  même  année  il  paffa  un  afte  avec  les  religieux  de  S.  Aubin,  dans 
lequel  il  prend  la  qualité  de  feigneur  de  Matignon ,  &  traniigea  avec  eux  en  1289.  fur 
le  différend  qu'ils  avoient  à  caufe  d'un  moulin  qui  ctoit  auprès  de  fin  manoir  à  Ma- 
tignon. Son  Iceau  en  cire  jaune  ,  deux  fafees  muées  &  un  orle  de  neuf  merlettes.  {a)  (,;C*V,rttitH. 
Il  vivoit  encore  en  1301.  que  le  duc  de  Bretagne  lui  légua  par  fon  teftament  une  &Ctafr«éMfc 
fomme  comme  à  l'un  de  les  principaux  officiers. 

Femme,  MATHILDE  nommée  dans  la  tranfaétion  faite      Alain  Goyon  le  lundi 
avant  la  fétc  de  la  Nativité  de  Noire-Seigneur  l'an  1278. 
I.  Etienne  Goyon  vivant  en  1278. 

z.  BERTRAND  Goyon,  I.  du  nom  ,  lire  de  Matignon ,  qui  luit. 

3.  Alain  Goyon,  mort  en  1 30 j.  âgé  de  35  ans,  cft  reprefenré  en  habits  facer- 
dotaux  fur  une  tombe  qui  cft  au  pied  du  grand  autel  de  1  cglifc  de  Matignon. 

4.  Se  5.  Pierre  Se  Philippot  Goyon. 

6.  Denise  Goyon,  au  nom  de  laquelle  fon  perc  avoit  acquis  la  dîme  de  Plcboulc, 
de  Roland-Bobés ,  qu'il  céda  aux  religieux  de  faint  Aubin  luivant  l'accord  de 
1278.  fon  alliance  cft  ignorée. 

Au  milieu  du  chœur  des  Cordcliers  à  Secz,  un  peu  devant  le  lutrin,  (b)  on  voit  ^  ^) 
une  tombe  longue  de  fix  à  lept  pieds  Se  large  de  ttois  &  demi ,  laquelle  repte-  u 
fente  la  figure  d'un  homme  de  guerre  couvert  de  fa  cuirafTc ,  les  mains  jointes 
&  l'écu  de  les  armes  attaché  à  (on  bras  gauche  ;  cet  ccu  à  l'antique ,  large  par 
le  haut,  Se  Unifiant  en  pointe ,  cft  chargé  d'un  lion  qui  le  remplit  prefquc  tout 
entier.  A  la  tête  de  la  tombe  il  y  a  deux  anges  qui  en  rempliflent  le  vuidc ,  & 
on  v  lir  ôutour  Arme  Domini  milteftmo  trecentefimo-'uigefimofrimo  die  Annunitatie- 
nis  beat*  Mari*  Vtrgmis ,  obttt  nobtlis  admodum  vtr  Dominas J  saunes  Matignon  ,ve- 
rus  smatir  ijltus  " 


Et  fur  le  livre  des  mortuaires  des  Cordcliers  de  Seez  ,  on  lit  Amo  Domini 
me  trctentcfimo-vtgtftmo-prtmo  ebitt  die  Annuntiationis  ,  Domsnus  de  Matignon 
ter  dr  benefaÛor  fmgularis  hujus  Convtntus ,  fepultms  ejl  in  chori  medte. 

V. 

BFRTRAND  Goyon  I.  du  nom,  firc  de  Matignon  .  fonda  au  mois  do 
Septembre  1323.  du  contentement  d'Etienne  fon  fils  &  de  l'évêquc  de  S.  Brieuc, 
une  chapelle  en  1  cglifc  de  Matignon.  L'acte  eft  lecllé  de  trois  fecaux  en  cire  jaune, 
dont  le  ptcmicr  cft  perdu  ,  les  deux  autres  ,  deux  ftfccs  nouées  accompagnées  de  neuf 
merlettes ,  pour  légende  de  l'un.  B  Â  R.  G  O.  le  refte  cft  effacé  :  dans  l'autre ,  il  parole 
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y  avoir  eu  au  fécond  angle  d'en  haut  quelque  chofe  de  rafcc  ,  Se  dans  les  angles  du  A 
X * )  Cabinet  d«  cartouche  pour  /apports  mn  ferpeat oh  dragon  <y  un  lien,  {a) 
Clairem- 

D.  Lobincau ,  kijl.  de  Bretagne ,  dans  les  tables  généalogiques  des  ducs  de  Bretagne, 
dit  que  Bertrand  feigneut  de  Matignon  ,  époufa  ,  à  ce  que  l'on  prétend  ,  l'heriticrc 
-des  feigneurs  de  la  Rochederien.  Un  manuferit  porte  qu'elle  étoit  fille  à' Olivier  fei- 
gneur de  la  Rochcdcricn  par  Plat/en  dame  de  la  Rochedericn  (a  femme  ,  devenue 
héritière  de  cette  terre  pat  le  décès  d'Alain  fon  frerc  ,  feigneur  de  la  Rochederien, 
mort  fans  pofterité.  Ils  avoient  tous  deux  pour  perc  (uivant  le  même  manulcrit 
Cernai  frerc  puîné  d'Alain  , comte  de  Penthievreôc  de  Trcguicr,  lequel  ctoit  anierc- 
petit-fils  du  comte  Endon ,  frerc  puîné  d  Alain  ,  duc  de  Bretagne. 

i.  ETIENNE  Goyon  III.  du  nom,  fîrc  de  Matignon,  qui  fuit. 
x.  Pierre  Goyon,  feigneut  de  Launay-Bouquien  ,  nommé  dans  les  fondations 

que  fon  frere  aine  fit  en  1539.  &  1342.  en  l'églife  de  Matignon. 
3.  Philippe  Goyon  écuyer  ,  nomme  avec  fes  frères  dans  les  mêmes  fondations. 

VI. 

]P7  T I E  N  NE  I II.  du  nom,  chevalier  ,*fîre  de  Matignon  &  de  la  Roche-Goyon, 
Wj  fut  prefent  à  la  fondation  que  fit  Bertrand  fon  perc,  de  la  chapelle  de  la  fainte 
Vierge  au  mois  de  Septembre  1323.  accorda  en  1338.  3  l'abbaïc  de  S.  Jacutdcspri-  -, 
vileges  &  franchifes  aux  foires  &:  marches  de  Matignon  ,  pour  tous  les  hommes  fit 
fujets  de  cette  abbaïe.  Il  fonda  avec  Pierre  &  Philippe  Goyon  fes  frères ,  le  mardi  aprc's 
la  Trinité  l'an  1339-  une  chapcllenic  en  l'églife  de  fainte  Marie  de  Matignon,  en 
fonda  une  autre  dans  le  même  lieu,  le  jeudi  avant  la  fête  de  S.  André  l'an  1541.  &c 
cft  qualifié  chevalier  dans  les  actes  de  ces  deux  fondations  il  rue  capitaine  de  Chaftcl- 
Jugon ,  &  l'un  des  principaux  du  parti  de  Charles  de  Blois  duc  de  Bretagne  &c  de 
la  diichcfTc  Jeanne  ,  lcfqucls  en  confideration  des  ferviecs  qu'ils  en  avoient  reçus , 
/  outre  cent  livtcs  de  tente  qu'ils  lui  avoient  deja  donnés  à  liage  ,  lui  donnèrent  le 
20.  février  1341.  le  domaine  de  la  Ville  de  Hamcon,  fis  en  la  paiouTc  de  Ploeduval. 
Il  eft  qualifié  dans  cet  acte  leur  cher  <jr  ime  coufm  &  féal  Baeheler  Monjitur  Efiteuble 
Gejon  jtre  de  Matignon.  Il  cft  compris  dans  la  commùTion  que  cette  duchefle  donna 
le  29.  Novembre  i3n«  aux  ambafladeurs  qu'elle  eovoïa  en  Angleterre,  pour  traiter  p 
de  la  délivrance  du  duc  fon  mari  ,  ttanfigea  la  même  année  le  mercredi  après  la 
Trinité,  fut  les  différends  qu'il  avoit  avec  Jean  de  S.  Gilles  ,  au  fujet  des  paroifles 
-de  Lanqucnan  Ce  de  S.  Mécn  en  Cancallc,  &  étoit  mort  en  13  63.  t 
I.  Femme,  JEANNE  étoit  morte  avant  la  fondation  de  1339. 

1.  ALAIN  Goyon  III.  du  nom,  firc  de  Matignon,  qui  fuit. 

2.  Marguerite  Goyon  mariée  en  1347. à  Gilbert  II.  du  nom,  feigneur  du  Canv 
bout ,  fils  aîné  d'Alain  II.  du  nom,  feigneur  du  Cambout,  &  de  Jeanne  Bedou.  Elle 
feremariaen  i}6 1.  à Thomas  Parcevaux, feigneur  de  Canavct  ,dc  l'autorité  du- 
quel elle  fit  le  lundi  après  1  Epiphanie  de  la  même  année ,  une  donation  à  l'ab- 
baïc de  S.  Aubin-dcs-Bois,  ou  elle  avoit  élûfa  fcpulturc.  Voyez,  tome  IV.  de  cette 
hijloire , pag.  802. 

3.  Alix  Goyon,  époufa  Guillaume*  feigneur  de  Coetquen,  chevalier.  £ 

4.  Rene'e  Goyon,  mariée  à  Sihejlre  Budcs,  feigneur  du  Hircl,  fils  de  Guillaume 
Budcs ,  feigneur  du  Hircl,  chevalier  ,  &  de  Jeanne  du  Gucfclin.  Elle  ctou  veuve 
en  1382.  que  fon  mari  fut  tué  a  la  bataille  de  Rofebecquc.  (  b  ) 

II.  Femme,  ALIX  Payncl»  étoit  mariée  en  1339.  &  vivoit  en  1342. 


(  b  )  Gentilo^it 
de  Budei  à  la  fin 
des  mémoire»  de 
Coebrura  par  M. 
Je  Ucooteui, 


VII. 

ALAIN  Goyon  II I.  du  nom  ,  firc  de  Matignon  ,  eft  qualifié  chevalier,  dans 
les  actes  des  fondations  faites  par  fon  pere  en  l'églife  de  Matignon  en  1339.  S£ 
1342.  aufquels  il  fut  prefent.  U  mourut  avant  fon  perc. 
Femme,  JACQUELINE  de  Rieux. 

1.  BERTRAND  Goyon  II.  du  nom,  firc  de  Matignon,  qui  fuit. 

2.  ETIENNE  Goyon  ,  feignent  de  Launay  -  Goyon  ,  dont  dcfccndcnt  les 
SEIGNEURS  DE  LA  MOUSSAYE.  rapportez  §.  III. 
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On  trouve  Jeah  Goyon  qui  fervoit  dans  le  parti  de  Charles  de  Blois,  &  com- 
mande» c  une  compagnie  en  1 35 1. 11  fut  du  nombre  des  cinquante-deux  amis 
de  Bertrand  du  Guelclin,  qui  l'aidèrent  à  charger  fie  défaire  les  Anglois  à  faine 
James  de  Bcuvron  en  1)59.  &  lefuivircnt  toujours  depuis  dans  toutes  fes  con- 
quêtes. Dom  Lobincau  ,  hijl.  de  Bretagne  ,  Itv.  10.  f.  348.  &  liv.  1  \.f.  3  59-  Il 
eft  qualifie  écuïcr  dans  une  quittance  qu'il  donna  à  Jean  de  le  WarJe  Clerc, 
lieutenant  de  Jean  Chauvel ,  pour  lès  gages  6c  ceux  de  fept  archers  de  fa  com- 
pagnie :  cette  quittance  faite  à  Dinan,  cil  datée  du  9.  juillet  135 1.  ce  fccllcc 
dclonfceau  en  cire  rouge,  deux  fa/ces  muées  accompagnées  de  neuf  merlettes  à  me 
fonde  brochant  fur  le  tout  qui  f  trait  chargée  de  quelque  choje.  Chambre  des  comptes 
de  Parts.  Preuves  de  l  hijl.  de  Bretagne ,  fag.  494. 


B 


VI  IL 

ERTRAND  Goyon  II.  du  nom ,  ûre  de  Matignon  &  de  la  Roche-Goyon, 
tranfigea  en  1363.  comme  fils  d'Alain  Goyon  III.  dm  ntm ,  &  comme  héritier  principal 
&  préfompttf de  noble  homme  Etienne  Goyon  ,  fitgneur  de  Matignon  ,  avec  Eftiemble  Goyon 
Jen  frère  Jouveniour,  Se  lut  céda  entre  autres  choies,  eequt  etott  échu  du  chef  de  Ma- 
dame  de  Rteux.  Il  porta  la  bannière  de  Bertrand  du  Gudclin  à  la  bataille  deCochercl 
le  14.  mai  t)6a.  &  fut  l'un  des  principaux  capitaines  qui  le  fuivirent  en  E (pagne 
en  1366..  A  (on  retour  il  fut  prefent  à  la  polition  de  la  premierre  pierre  d'un  mo- 
naftere  des  Frètes  Prêcheurs ,  au  faubourg  de  Rennes,  par  le  duc  de  Bretagne  ,  fie 
C  donna  100.  florins  d'or  pour  contribuer  à  l'édifice  ,  le  jour  de  la  Purificanon  de  la 
Vierge  1368.  Il  donna  par  acte  du  6.  mars  de  la  même  année  à  Etienne  Goyon  fon 
frerc ,  la  terre  de  Launay-Bouquicn ,  &  confirma  la  donation  de  plufieuts  autres  hc* 
ricages  qu'il  lui  avoit  lègues  par  Ion  teftament  fait  en  E  (pagne.  11  (ut  un  des  (ci- 
gneurs  de  Bretagne  qui  lignèrent  la  ratification  du  traité  de  paix  entre  le  roi  Charles 
VI  &  Jean  le  Vaillant  duc  de  Bretagne,  faite  à  Guerrande  le  6.  avril  1  j8o. 

Femme ,  JEANNE  de  Dinan  ,  fille  de  Roland  de  Dinan  ,  feigneur  de  Montafi- 
lant ,  &  de  Jeanne  de  Craon. 

BERTRAND  Goyon  III.  du  nom,  (ire  de  Matignon,  qui  fuit. 

IX. 

D       ERTRAND  Goyon  III.  du  nom,  chcvaKet,  lire  de  Matignon  &  de  la  Ro^ 
J^J chc-Goyon ,  né  le  mardi  après  la  ToufTaint  i;tf4-  fut  d'abord  fous  la  tutelle d'H- 


Goyon  ,  feigneur  de  Launay  fon  oncle  ,  confirma  par  aâe  du  1.  Septembre 
1 382.  quelques  donations  qu'il  avoit  faites  à  Bertrand  Goyon  fon  coutin  germain , 
fils  d'ttienne  Goyon ,  chevalier,  feigneur  de  Launay  fon  oncle  -,  fit  au  même  une  do- 
nation en  forme  de  teftament  le  (amedi  12.  Décembre  1383.  laquelle  eft  (ccllc'e  de 
cinq  fecaux  ,  le  premier ,  un  écu  f  anche  de  Matignon  ,  fupports  deux  font  letpardes  cr 
tcuremtis ,  cimier,  un  eafque  jùrmmté  dune  firenne ,  tenant  dune  main  un  mirttr  &  de 
(autre  un petgne.  U  traniigea  le  1.  avril  1385.  avec  Etienne  Goyon,  (eigneur  de  Lau- 
nay fon  oncle  ,  tant  au  (ujet  des  biens  &  fuect fiions  à' Etienne  Goyon  ,  fire  de 
Matignon  (on  bilaycul,  que  de  plulieurs  terres  &  leigneuries,  dont  (on  oncle  s'etoie 
empare  pendant  (â  minorité ,  prétendant  qu'elles  lui  avoient  été  données  par  (on  frerc, 
le  déchargea  lui  &  les  fiens  du  compte  de  (a  tutelle,  motennant  certaine  (omme,  Se 
fit  un  échange  avec  Bertrand  Goyon  Ion  couftn  germain.  Il  fut  l'un  des  (cigneurs  de  Bre- 
tagne qui  aflifterent  aux  états  tenus  à  Rennes  le  14.  maii}8t>.&  rentra  en  vertu  du  traité 
de  Guerrande  en  poûeflion  de  (on  château  dç  la  Roche-Goyon,  dont  Etienne  Goyon 
Ion  bifàïeul  avoit  été  dépouillé  par  le  comte  de  Montfort,  pour  avoir  l'uivi  le  parti 
de  Charles  de  Blois.  La  place  de  Lambalc  lui  fut  confiée  lors  du  traité  fait  entre 
Jean  le  Vaillant  duc  de  Bretagne,  &  le  connétable  de  Cliflon,  l'an  1387.  (a)  Il  fût  fait  ,  (  *  ) 

Enionmer  avec  Jean  Goyon  le  jeudi  6.  Octobre  de  la  même  année ,  lorlque  le  tire  de  Bretagne ,  hr.  tj. 
eaumanoir  reprit  Lambalc,  (  b  )  s'obligea  à  païcr  la  fomme  de  3000.  liv.  faiùnt  r-4«4> 
pattie  des  80000.  liv.  règles  pat  le  traité  fait  entre  le  même  duc  de  Bretagne,  &    Cb)  Iiu' 
Olivier  de  Cliilon  connétable  de  France,  en  prefence  du  roi  Charles  VI.  le  2t>. jan- 
vier 1J91.  (  c  )  commandoit  en  1392.  des  vaiflaux  pour  empêcher  qu'il  n'entrât  du     («  )  M?V 
fecours  dans  laint  Malo  afliege  par  le  duc;  fit  ferment  de  fidélité  le  28.  Novembre  J*^™*- 
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ri)D.toWBe»u,  iJ9j.  au  duc  de  Bretagne,  à  la  duchefle  &  au  comte  de  Montfbrr  -,  (a)  fonda  le  9.  A 
i»fl.  de  Bwagne'  février  1397.  avec  Marie  de  Rochcforr  fa  femme,  la  chapelle  deS.  Georges  dansl'é- 
M'  P  çtife  de  fainte  Marie  de  Matignon,  &  cil  qualifie  chevalier  dans  l'acte  de  cette  fon- 

dation. Ilafufta  le  9.  Septembre  de  l'année  luivanic  aux  états  tenus  d  Rennes,  ac- 
quit le  j.  juillet  140t.  d  Etienne  Goyon  Ion  oncle  la  leigneuric  de  Plcu'n  }  fitfcrmcnc 
fous  (on  fecau  an  duc  de  Bretagne  le  28.  Oâobrc  1402.  comme  capitaine  de  ChatcU 
Jugon  ';  &:  fut  prêtent  à  la  décharge  que  ce  duc  donna  au  fire  de  Laval  (on  oncle  en 
1404.  de  l'adminiltration  qu'il  avoit  eue  de  (es  biens  pendant  fa  minorité.  Il  tranfi- 
gea  la  même  année  avec  Bertrmd  Goyon  >  fcigncur  de  Launay  fon  coufin,  touchant 
l'éxecution  feftamen taire  à  Etienne  Goyon ,  père  de  Bertrand ,  Se  l'année  fuivanre  à  B. 
Lambale  le  14.  avril  avec  Marguerite  de  Cliflbn  ,'comtcfle  de  Pcnticvrc ,  touchant  des 
droits  de  juftice.  On  croit  qu'il  mourut  en  Angleterre  l'an  1407. 

Femme  ,  MARIE  de  Rochcfort,  fille  puînée  de  Jean  (  alias  Guillaume  )  firc  de 
Rochcfort,  d'Anccnis  Se  de  Chaftcauneut ,  &  de  Jeanne  ,  dame  d'Ancenis,  vivoic 
les  u.  Se  14.  avril  1418.  qu'elle  tranligea  avec  Jeanne  de  Rochcfort  la  four  aînec, 
dame  de  Ricux,  de  Rochcfort  Se  d'Anccnis ,  fur  les  droits  qu'cHc  avoit  en  la  (uccel- 
fion  de  fes  pete  6c  mere  ,  &  les  deniers  dotaux  qui  lui  avoient  été  promis  en  ma  • 
riage.  Son  (ceau  eft  parti  an  1.  taupi  en  chef  un  litn  en  pointe  t.  fa/ces  accmpagte'es 1 
de  9.  mertettes:  &  au  i.  vatré ,  qui  efi  Raehefort.  q 

1.  JEAN  Goyon,  (ire  de  Mntigoon  &  de  la  Rochegoyon ,  qui  fuit. 

2.  Guillaume  Goyon ,  qu'où  dit  avoir  été  maître  d'hôtel  du  duc  de  Bretagne 
en  145}.  8:  143s. 

3  Lancelot  Goyon,  fcigncur  du  Ludc  Se  de  la  Roche-Goyon , chambellan  du 
<b)  nu.  li».  tj.  duc  de  Bretagne  ,  étoit  capitaine  de  cent  lances  en  14» 5.  (*)  Se  fut  retenu 
p.  du  nombre  de  100.  hommes  d'armes  pour  lervir  contre  les  Anglois  &  autres 

rebelles.  Outre  (es  gages  d'homme-d'armes ,  il  lui  fut  ordonne  la  fomme  de 
100.  livres  tournois  par  mois  pour  l'état  de  fa  pcrlbnnc  par  lettres  patentes 
données  à  Sancerre  le  23.  février  1418.  il  cil  qualifie  écuyer  banneret  dans  une 
monrre  qu'il  fir  à  Gicn  fut  Loire  de  fes  étendards  Se  trompette  pour  une  paye,  p 
d'un  chevalier  bachelier  Se  de  (eize  autres  écuïers  de.  la  compagnie  le  6.  mars  de 
la  même  année.  11  fervit  en  Languedoc  en  1419.  dans  le  parti  de  Charles, 
dauphin  de  France ,  depuis  roi  VII.  du  nom ,  &  prenoit  la  qualité  d'écuicr  ban- 
neret ,  ayant  fous  lui  un  chevalier  bachelier  ,  qui  ctoit  Amaury  du  Gué,  <Sc 
<e)  iMtm.  feize  écuïers  de  fa  compagnie  {c  )  Il  fui  vit  le  duc  de  Bretagne  comme  un  de 

fes  chambellans  au  voyage  qu'il  fit  à  Amiens  en  1415-  aïant  été  fait  depuis 
prilonnicr  par  le  firc  de  Lelcalc  ,  chevalier  Anglois ,  Se  mené  à  Domfront ,  il 
compofa  pour  fa  rançon  le  23.  avril  1454- à  laquelle  s'obligèrent  les  (cigneurs 
de  Chatcauncuf  &  de  Coetquen ,  &  faute  de  payement  Jean  firc  de  Matignon 
fon  frere  qui  en  avoit  répondu  l'ayant  pourluivi  en  juftice  ,  il  y  (atisht  en 
1441. 

I.  Femme  ,  Isabeau  le  Moine  dame  de  Kacfden  ,  ratifia  le  traité  de  la  rançon  E 
de  (on  mari  en  1434. 

Jean  Goyon,  fcigncur  du  Ludc  Se  de  Kacfden,  époufa  Jeanne  de  l'Hôpital, 
fille  de  Pierre  de  l'Hôpital ,  (eigneur  de  la  Rouardaye ,  fie  de  Sibilie  de  Mont- 
bourcher  (à  hellc-merc ,  &  mourut  (ans  poiterité. 

II.  Femme,  Sibille  de  Montbourchcr,  veuve  de  Pierre  de  l'Hôpital  ,  (cigneur 
de  la  Rouardaye,  &  fille  de Smm de  Montbourchcr,  kigneur du  Bordagc,  de 
Thtphaine  de  Champagne. 

On  trouve  Jean  Goyon ,  (êigneur  de  Matignon  ,au  nombre  de  pluficurs  feigneurs 
parens  de  Marguerite  de  Bretagne  ,  qui  donnèrent  leur  avis  pour  élire  Guy  comte 
de  Laval  (on  curateur  L'aétc  de  curatelle  du  11.  novembre  14  5  î  eft  en  entier  dans  F 
]e  contrat  de  mariage  de  François  de  Bretagne ,  comte  d'Eframpcs  ,  avec  Margue- 
rite de  Bretagne  ,  arrêté  en  pleins  états  le  jeudi  13.  novembre  14  jj.  Preuves  de 
dbijl.  de  Bretagne,  p.  i\66. 

4.  Matheline  Goyon  ,  mariée  le  17.  novembre  1407.  peu* après  la  mort  de 
fon  pere ,  à  Jean  de  Beaumanoir ,  fcigncur  du  Bois  de  la  Motte. 

j.  Isabeau  Goyon  ,  née  le  1.  aouft  1392..  époufa  par  contrat  de  l'an  140S. 
Pserre  d'Ambouc,  vicomte  de  Thouars,  filsd  Ingergerl.du  nom ,  (cigneur  d'Am- 
boife,  &  dl/abtau  de  Thouars  ,  dame  de  Rochccorbon  ,  &  vivoic  avec  lui 

en 
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en  141 3.  qu'il  lut  afligna  (on  douaire.  Elle  fc  remaria  i°.  avant  1420.  à  lhmas 
Ston,  chevalier  Anglois,  fcigncur  de  Langeais ,  hùvaùt  un  arrêt  du  parlement 
■de  l'an  1411.  20.  l'an  143 5.  à  Geoffroy  de  Trcmeretic. 
6.  Maris  Goyon,  femme  de  Roland  Madcuc  ,  fcigncur  de  Guémadeuc. 


tcarttlé  au 
I.  <J» 4.  d'ar- 
gent *  411  lion 
dt  gueules  («11- 
itnné  d'or,  au  i. 
Cr  }.dtuxfaf(tt 
n»uéts  attompa- 
gnéts  dt  9.1 
Ituts. 


ligne ,  p.  <ja5. 

Cabinet  do 


JEAN  Goyon , firc de  Matignon  &  de  la Rochc-Goyon , baron  de  Tliorigny ,  cham- 
bellan du  duc  de  Bretagne,  donna  quittance  le  8.  d'avril  1410.  à  Etienne  Labbe, 
prêtre  ,  du  compte  qu'il  lui  avoir  rendu  le  20.  may  1408.  Si  termina  en  1 411.  ifn  pro- 
ecz  qu'il  avoit  avec  plufieurs  particuliers.  Il  le  trouve  employé  comme  chevalier  ba- 
chelier dans  les  rôles  des  montres  de  la  chambre  des  comptes  de  Paris  du  1.  juillet 
141&  {a)  fut  prêtent  au  rraké  que  fie  Marie  de  Rochcforr  fa  mereen  1418.  avec  (4)PrtnT«a« 
Jeanne  de  Rochcfort  fa  tenir  aince,&  fit  montre  à  Bourges  la  même  année  avec  dix  îTùftoire  de  Bie- 
Ç  éemers  (6)  &  le  3.  octobre  1419.  à  Lucc,  avec  18.  écuïcrs  de  fa  compagnie.  Il  ,JRne'h' 
arma  des  premiers  en  1420.  pour  la  délivrance  du  duc  de  Bretagne,  &  éroir  chevalier  JIV* 
bachelier  de  la  compagnie  de  Jean  de  Rollcf,  chevalier  bachelier,  reçue  à  Paris  le  1.  ltntt%* 
juillet  1426.  Il  fonda  une  chapelle  en  Icglikde  Matignon  en  1432.  le  duc  de  Bre- 
tagne lui  accorda  le  2.  octobre  1433.  la  pertnùTion  de  contraindre  les  hommes  & 
vallairx  de  faire  guet  Si  garde  dans  fon  chalreaudela  Roche-Goyon.  Il  tranfigea  le 
23.  avril  1434.  au  fujet  de  la  rançon  de  Lancelot  Goyon  fon  frère,  fit  une  fondation 
dans  fon  chalteaudela  Rochc-Goyon  en  143 y.  ratifia  avec  Marguerite  de  Mauny  (a 
femme  le  4.  aouft  14  30.  la  donation  faite  à  l'abbjïe  du  mont  S.  Michel  par  Olivier 
de  Mauny ,  fcigncur  de  Thorigny  fon  beau-pere.  Cet  aûe  elt  Icelle' de  Ion  Iccau  fur 
lequel  eft  un  bon  leopardt  couronne  ,  ayant  un  étendart  ,  &  au  contiefccau  .  il  cil  rc- 
prefenté  à  fiei  tenant  de  la  mam  droite  une  hache  d  xrmet ,  çr  de  la  gauche  un  bouclier. 
Il  s'obligea  en  1440.  de  payer  aux  religieux  de  l'abbaïc  de  S.  Aubin  des  bois ,  les 
^  renres  que  fes  prédccctTcurs  y  avoient  données ,  Se  leur  fit  faire  un  aétc  qui  fut  ra- 
tifie le  20.  feptembre  1442.  par  lequel  ils  reconnurent  les  teigneurs  de' Matignon 
pour  fondateurs  de  leur  abbaïe,  qu'ils  dévoient  dire  tous  les  lundis  une  grande  mcUe 
pour  le  lalut  de  leurs  ames ,  Se  qu'ils  étoicnt  obligez  d  envoyer  tous  les  jours  de  1ère 
un  religieux  pour  dire  lamelle  en  leur  chaltcau  de  Matignon,  ou  de  laRochcgoyon,& 
même  de  recevoir  un  religieux  de  leur  nomination ,  quand  celui  qu'ils  avoient  nommé 
feroit  mort.  Il  termina  le  9.  juillet  1443.  avec  François  de  Rieux  ,  Icigneur  de 
Rochcfort  les  duicrends  qu'ils  avoic.it  ,  confeutit  le  16.  novembre  1448.  que 
Bertrand  Goyon  Ion  fis  aîné  jouît  des  fruits  des  biens,  qui  lui  avoient  été  promis  en 
mariage;  cet  acte  eft  ligné  de  lui:  fon  Iccau  un  peu  rompu  rcprcfcntc  un  écu -chargé 
au  1 .  tjr  4.  d  un  Itm  ,  au  1  &  3-  deux  /à/ces  nouées  accompagnées  de  9.  merlettes. 
fuffort  un  lion  ,  cimier  un  ta/que  Jur monte  d  un  demtvol  &  une  jircne.  H  obtint  le  1. 
£  juillet  1449.  des  lettres  de  françois  duc  de  Bretagne,  qui  lui  permettent  de  contrain- 
dre les  nobles  des  environs  de  la  fortcrclVc  de  la  Roche,  de  s'y  rendre  pour l.i  garder 
contre  les  ennemis,  le  duc  le  nomme  dans  ces  lettres  comme  dans  celles  du  2.  octo- 
bre 1 443.  /on  tres-eher  tjr  féal  uufin  Jean  Goyon,  /ire  de  Matignon.  Il  rendit  hom- 
mage pour  la  Icigncuric  de  Thorigny  le  23.  (eptembre  Mjo.  fie  mourut  le  22. 
février  luivani. 

Femme,  MARGUERITE  de  Mauny,  fille  d'Olivier  de  Mauny  ,  baron  de  Tho- 
rigny ,  &  de  Caterine  de  1  hicuvillc ,  devint  héritière  de  la  baior.ic  de  1  horigny ,  par 
la  mort  fans  enfans  de  fon  frète,  fut  mariée  par  contrat  du  18.  avril  1421.  Si  le 
Tome  V.  Dj 
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Tcœaria  quoiqu'âgéc  de  60.  ans  à  Jean  de  Mauhugeon,  qui  fut  à  caufe  d'elle  baron  ^ 
de  Ihorigny  en  1459.  Se  1464.  fclle  mourut  en  1469.    Minage  ,  htft.  de  Sablé, 
f,  396.  dit  qu'elle  mourut  en  1466.  ou  14*57.  &  qu'elle  fut  enterrée  dans  l'abbayj 
de  Tironneau  au  Maine. 

1.  BERTRAND  Goyon  IV.  du  nom  ,  lire  de  Matignon  Se  de  la  Rochc-Goyon , 
qui  fuie 

ï.  Alain  Goyon  ,  feigneur  de  Villicts  ,  de  Thlcuvillc,  du  Memil-Garnicr ,  Se 
autres  terres  qu'il  eut  par  partage  fait  avec  (on  frerc  aîné  en  1470.  fût  concil- 
ier 6c  chambellan  du  roi ,  batlli  de  Caen  Se  grand  ccuïcr  de  France ,  tefta  le 

18.  mai  1490.  mourut  la  même  année,  Se  fut  enterre  cnlcglifc  du  S.  Sépul- 
cre de  Cacn  ,  où  il  avoit  fondé  deux  obits  Se  où  étoit  fa  (epulture  que  les  hu- 
guenots ont  ruinée.  Voyez,  (on  article  dans  U  fuite  de  cette  htjlotre,  chapitre  des 
GRANDS  ECUYERS  DE  FRANCE.  B> 

Te  m  me  ,  Madelenb  Clcret  ,  fille  de  Jean  Cleret,  feigneur  de  Fontaines  ,Se de 
Marguerite  de  Rochcchouart ,  le  remaria  x°.  a  obvier  de  Broflln,  feigneur  de 
Rolicrcs  Se  de  Thaïs  ,  s«.  à  Jet»  de  Loan ,  chevalier  .gouverneur  d  Orléans. 

Françoise  Goyon ,  fût  mariée  a  Jean  de  Qucllencc  ,  vicomte  du  Fou  ,  baron 
du  Pont,  auquel  elle  porta  les  terres  de  Villiers,  de  Thicuville,du  Mefnil- 
Garnicr  ,  Sec  6c  mourut  à  Cacn  en  1536. 

3.  Marie  Goyon,  époùfa  le  16.  leptembre  mjj.  Richard,  firc  d'Efpinay  ,  che- 
valier, chambellan  de  François  II.  du  nom,  duc  de  Bretagne ,  fils  de  Robert, 
firc  d*E  Ipinay ,  grand  maitre  d'hôtel  de  Bretagne  &  conleillcr  des  ducs  Jean  & 
François  I.  du  nom ,  Se  de  Marguerite  de  la  Courbe  ,  dont  elle  n'eut  point  _ 
d'enfans.  Il  fè  remaria  le  treize  leptembre  mil  quatre  cent  trente  -  cinq ,  à 
Beatrix  de  Montauban  ,  fille  de  Guillaume  (ire  de  Montauban  &  de  Landal , 
feigneur  de  Romilly ,  &  de  Bonne  Vùconti  (a  féconde  femme.  Voyez  tome  IV. 

de  cette  htft.  p.  80. 

4.  Jeanne  Goyon  ,  mariée  i°.  à  Roland  Madeuc ,  feigneur  du  Guémadeuc.  20.  à 
Jean  de  Couvran ,  feigneur  de  la  Morandaye. 

5.  Isabeau  Goyon,  époula  contre  la  volonté  de  (es  frères  ,  (uivant  un  titre  du 

19.  leptembre  1467.  Guy  (ire  d'Efpinay ,  leigneur  de  la  Rivière,  Se  de  la  Marche , 
chambellan  de  François  1 1.  du  nom  ,  duc  de  Bretagne  ,  fils  de  Richard  d'Ef- 
pinay ,  chevalier  ,  auflî  chambellan  du  duc  de  Bretagne  ,  Se  de  Beatrix 
de  Montauban ,  fa  féconde  femme  ,  partagea  le  17.  mars  1469.  avec  Bertrand 
IV.  &  Alain  Goyon  fes  frères,  les  biens  qui  leur  croient  échus  de  la  fucccllîon 
<lc  Marguerite  de  Mauny  leur  mcrc,  Se  mourut  en  ijor. 

X  I. 

BERTRAND  Goyon  I V.  du  nom ,  fire  de  Matignon ,  baron  de  Thorigny , 
reçut  du  roi  Charles  VII.  en  1441-  un  don  de  100.  livres  en  conlukration  de 
(es  grands  fervkes  ,  eut  des  lettres  de  retenue  en  l'office  de  chambellan  du  roi ,  don- 
nées en  l'abbaye  d'Ardenncs  prés  Caen  le  1.  juillet  mil  quatre  cent  cinquante.  Pierre 
duc  de  Bretagne  qui  le  nomme  fin  coufm-,  lui  accorda  le  mardi  18.  mai  14J1.  qu'en  E 
atrendant  le  jugement  du  diffirrend  qu'il  avoit  avec  les  fircs  de  Rîcux  ,  de  Roche- 
fort  Se  de  la  Hunaudaïc,  au  (ujet  de  la  préséance  en  (on  parlement  de  Bretagne, 
comme  premier  banntret ,  11  pourroit  prendre  le  rang  Se  léance  où  bon  lui  femble- 
roit  prés  de  (es  barons.  Il  tranligea  avec  Triflan  du  Pcrricr  en  14  j  8.  pour  la  luccef- 
fîon  de  Jean  feigneur  de  Quintin  &:  du  Pcrricr  fon  beau-pere.  Le  roi  Louis  XI.  n'é- 
tant encore  que  dauphin  le  retint  pour  l'un  de  les  cooleillers  <Sc  chambellans,  par 
lettres  données  à  Hall  en  Hainault  le  16.  aoult  1460.  rrançois  II.  du  nom  duc  de 
Bretagne ,  qui  le  nomme  auflî  fon  couiin ,  lui  remit  par  lettres  du  dernier  aouft 
146 z.  à  la  prière  de  la  comtclTc  de  Laval ,  dame  de  Chaltcaubriant,  toutes  les  amen-  p 
des  qu'il  avoit  encourues,  faute  d avoir  comparu  en  fon  parlement,  où  il  avoit  été 
cité ,  fur  ce  qu'elle  rcprclcnra  qu'il  étoit  alors  au  voyage  de  S.  Jacques.  Ce  duc  lut 
confirma  auflî  le  20.  mai  I4<î8.  les  privilège  &  prerogarive  de  (c  délivrer  Si  ceux  de  (a 
fùue  &  de  fa  mai  fon  ,  des  plais  geneiauxdcLamballe,pour  éviter  les  conteftations  qui 
pourraient  furvenir  avec  plulieurs  (èigneurs  de  Bretagne,  qui  lui  diiputoicnt  le  rang 
après  le  baron  d'Avaugour,  chacun  d'eux  prétendans  y  avoir  rang  Se  léance  comme 
premier  bannerct.  il  tranfigea  le  17.  mars  1469.  avec  AUi»  Goyon  fon  ficre  Se  Guy 
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j,  d'Efpinay  rcprcfcntant  le  droitd  Ijabeau  Goyon  fa  femme  touchant  la  fucceûjon  de  Mar- 
guerite dcMauny  leur  merc  Le  roi  lui  fit  don  de  La  haute  julticc  dans  la  baronie  (i)Rfpfrre<fc* 
de  Thorigny  en  1478.  {a  j  en  conlideration  des  (crviccs  qu'il  avoir  rendus  au  recou-  dumes ,  co«é 
Vrcment  de  la  Normandie.  Il  mourut  le  j.  feptembre  14*0.  &  tut  enterre'  en  1  eglife  j°%"l,^î|  j47'"' 
de  Notre-Dame  de  Matignon.  «m"-*  ««9>-i 

Femme  JEANNE  du  Pcrricr,  fille  aînée  de  Jean  du  Perrict ,  comte  de  Quintin 
&  de  Confiance  Gaudin,  fuc  mariée  pir  contrat  du  iq,  feptembre  1441.  par  lequel 
fon  perc  lui  céda  300.  livres  de  rente  pour  fa  doc ,  en  attendant  les  droits  qui  dé- 
voient lui  appartenir  dans  les  terres  ,  rentes  &  héritages  de  la  fuccefiîon  future; 
jj  elle  mourut  en  1497.  &  fut  cntcrrc'c  en  I  cglilc  de  Notre-Dame  de  Matignon. 

1.  Tristan  Goyon  ,  leigneur  de  Quintin  ,  mort  au  mots  de  leptembre  1466.  âgé 

de  9.  ans ,  fie  enterre  en  l'cglilc  de  Matignon, 
i.  Christophe  Goyon ,  morrà  Tours  l'an  1471. enterré  aux  Cordcticrs  de  Laval. 
■S.  GUY  Goyon,  chevalier,  lire  de  Matignon  Se  delà  Roche-Goyon  ,  baron  de 
Thorigny,  qui  fuit. 

4.  Jfan  Goyon,  feigneur  de  Boifglé ,  par  partage  fait  avec  (on  frère  le  14.  mars 
148t.  peut  être  le  même  qui  donna  quittance  le  17.  avril  1483.3  Jean  Lallcmcnc 
receveur  gênerai  des  finances  au  pais  de  Nornu.kuc,  de  400.  livres  tournois 
à  lui  ordonnées  par  le  toi,  par  montre  de  penfion  pour  (on  entreienntmtnt  à  fon 
fervice.  Son  fecau  cil  écartelé  tu  1.  ejr  4.  un  lion,  &  *»  i-  &  î-  deux  fa/ces 
accompagnées  de  9.  merlettes  ,  & fur  le  tout  on  voit  un  refit  de  léopard,  {b  )  11  mourut  (  T>  )  CMaa  it 
le  2.7.  mai  1498.  au  chafreau  de  Blaing,  &  fiit  enteiré  aux  Cordeiicrs  de  l'onthicu.      <•<  Oûwbs 
C     5.  Fkançois  Goyon,  ne  le  20.  juin  1456.  tut  feigneur  de  Villcbagucs  >  partagea  *  * 
avec  lc>  frercs  l'an  14.81.  &  mourut  le  14.  feptembre  if  10.  il  avoit  époulc  N  .  . 
donc  il  eut  Etienne  Goyon, leigneur  de  ViUcb  gues  ,  mort  fafiS«llia»cc 

Fille  naturelle  de  Bertrand  Goyon  IV.  du  nom  ,fire  de  Matignon. 

Marguerite  bâtarde  de  Goyon ,  femme  de  Clément  de  Prodigues ,  e'euyer. 

XII. 

âf~>  UY  Goyon  ,  fire  de  Matignon,  baron  de  Thorigny  &  de  la  Roche-Goyon,' 

VjTcon'c'^cr  &  chambellan  du  roi,  contracta  en  1476.  avec  Girard  d'Anily  ;  le 

roi  lui  donna  la  prévôté  de  Cacn  ,  par  lettres  dattees  du  Pleflis  du  Parc-lcz- 

Tours  le  14  octobre  1479.  (0  vérifiées  à  la  chsmbrc  des  comptes  de  Paris  le  9.  (c)ffcA 

décembre  fuivanc ,  qui  portent  que  ce  fut  en  conlideration  de  fes  ferviecs  &  de  Ton 

mariage  conclu  &  accordé  par  le  roi  Louis  XI.  avec  Marquife  de  Laval  ,  fille  de 

Pierre  de  Laval,  chevalier  ,  feigneur  de  Loué  ,  &  de  Philippe  de  Bcaumonr  ,  dame 

de  Brcfluirc,  lequel  ncut  point  d'effet.    Voyez  tome  III.  de  cette  htjloire  ,  page  637. 

François  II.  du  nomduc  de  Bretagne  ,  remit  à  Guy  Goyon  le  11.  décembre  1481. 

tous  les  revenus  de  fes  terres  qui  avoient  été  laifis ,  parce  qu'il  n'avoir  pas  comparu 

avec  les  autres  feigneurs  &  nobles  du  duché  de  Bretagne,  félon  fon  état  tjrnoblejfe , 

£  aux  montres  qui  avoient  été  convoquées.  Ilelt  qualifié  leigneur  de  Matignon,  baron 
de  Thougny ,  dans  une  quittance  qu'il  donna  à  Loys  de  Fougères ,  vicomte  de  Cacn, 
de  joo.  1.  lut  le  terme  de  Pâques  en  1 48  } .  cl!c  eft  (celléc  en  cire  rouge,  &  ion  Iccau  écar- 
telé ,  au  1.  &  4.  un  lion, au  1.  &  3  deux  fafees  accompagnées  de  neuf m.rltttes ,  fupports 
deux  lions ,  cimier ,  une  Çir  aine  dam  un  vol  banneret ,  légende  ,  feel  Guyon ,  fire  de  Matignon 
il  prend  les  mêmes  qualitcz  d.msune  autre  qu'il  donna  le  7.  février  i486,  à  Jean  Lallc- 
ment  receveur  gênerai  des  finances  es  pais  de  Normandie ,  de  la  fomme  de  400.  liv. 
pour  fa  pcnlion  &r  entretenement  au  fervice  du  roi,  elle  cil  iccllce  de  (0.1  fceau  en  cire 
rou  £C  ,  Pecu  charge  d  un  lion  ,  fupports  deux  léopards ,  cimier ,  une  Jirenne ,  !  ege  ide  Guy  S.  de 
Matignon.  Kd  j  iicit  mentionne  dans  onze  arrets  de  l'échiquier  de  Normandie  des  années  (d)  JUJ. 
1484.  i486.  1490.  1495.  &  149;.  dans  le  premier  &c  le  leptiéme  il  prcnJ  le  nom 

P  de  Goyon  ,  &  dans  tous  les  autres  celui  de  Matignon  ,  avec  les  qualités  de  noble  hom- 
me, feigneur  de  Matignon  &  Ae  li  Rocbe-Goyon  ,  baron  de  Thorigny.  Il  pjrtagca  le  4. 
Décembre  1 48}.  dans  la  (ucccflïon  de  Guillaume  de  TroulTcauvilic  chevalier  ,  leigneur 
de  Guarguelallc,  aïeul  maternel  de  Perrone  de  Jcucoutt  (a  femme.  Le  duc  de  Bre- 
tagne lui  accorda  des  lettres  de  lauve-garde  &  de  protection  le  ij.  Octobre  i486. 
Il  donna  à  Jean  Se  François  Goyon  les  frères  puinez  1  10.  liv.  de  peulion  a  vie  fur 
la  terre  de  Thorigny,  par  accord  pafl'c  entre  eux  le  2.1.  avril  1487.  mourut  en  fon 
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château  de  Thorigny  le  12.  mars  1497-  &  fut  enterré  en  l'églile  de  S.  Laurent  de  A 
Thorigny. 

Femme,  PERRONNE  de  Jcucourt,  veuve  de  Pierre  d'Anncbaut  chevalier ,  fei- 
f*)  ma.  d'Un-  gneur  de  Brcftot ,  (a)  &  fille  aînée  &  héritière  de Jeta,  (eigneur  de  Jcucourt,  &  de  Perrette 
■J"*  XI U  if  °     c  TroufleauviUc'  *ut  ma""  en  1 48  c .  obtint  des  lettres  de  la  garde  noble  de  fes  enfans  le 
sw,      P"U-  2J  mars  i^j>7.  regifttées  en  la  chambre  des  comptes  de  Paris  le  6.  avril  luivant 
avant  Pâques ,  paya  comme  tutrice  de  Ion  -fils  aîné  le  10.  décembre  1498.  à  ¥ran- 
fffi/e  de  Dinan ,  dame  de  Crîatcaubriant,  mille  livres  fur  ce  qu'elle  lui  devoir  par 
un  accord  fait  entiches. 

1.  Joachim  tire  de  Matignon  fi£  de  la  Roche -Goyon  ,  demeura  jeune 
fous  la  tutelle  de  fa  mere  en  1498.  fut  depuis  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  fon  & 
coilfcillcr  &  chambellan  ,  c"  Jeul  lieutenant  gênerai  dans  la  prtvince  de  Nor- 
mandie ,  en  rabfcnce  de  Mo.i  Icigneur  le  Dauphin  ,  fuivant  une  lettre  que  lui 
«envit  à  ce  fujet.le  toi  François  I.  puis  pat  lettres  du  .roi  données  en  1545. 
fcgiirrces  au  parlement  de  Normandie  la  même  année  ,  &  confirmées  en 
1545.  8c  if 47.  Il  fut  lieutenant  de  l'amiral  d'Anncbaut  lùr  la  côte  de  Nor- 
mandie durant  la  guerre  des  Anglois,  par  commillïon  de  l'an  1 545.  avoic  eu 
au  mois  de  Décembre  1543  pouvoir  de  vendre  les  aides  au  nom  du  roi  dans 
Çb)  Mcm.lL.  Ja  province  de  Normandie,  (»)  de  faire  contribuer  les  habitans  de  la  province 
ML iji.  à  la  fubliftance  d'une  armée  de  vingt-cinq  mille  hommes,  de  d'empéchet  les 

aiïerublccs  des  gens  de  guette  qui  (c  failbient  fans  la  petmiflion  du  roi.  Il  donna 
quittance  le  4.  janvier  1547.  a  André  Rageau  notaire  &  lecrctaire  du  roi,  & 
receveur  des  tailles  en  l'élection  de  Rouen  ,  de  la  loinmc  de  600.  liv.  tour- 
nois à  lui  ordonnes  ,  pour  avoir  . -,  flirte  comme  l'un  des  commûTaircs  députez 
pat  le  roi ,  &  préfidé  en  154e».  en  la  convention  &  aflembiée  des  gens  des  xrois  C 
états  du  pais  &:  duché  de  Normandie  pour  la  crue  de  la  taille.  Elle  cft  fcelle'e 
(c)  Cabinet  <k  M.         dc  <on  'ccau  >  ' ecu  tn*Tgé  d'un  lim.  (e)  Il  mourut  le  jour  de  laint  Denis  1(49. 

&  tut  enterré  en  lcgliie  de  S.  Laurent  de  Thorigny ,  où  eftibn  tombeau. 
Femme,  Françoise  de  Daillon  du  Ludc,  fille  de  Gdles  de  Daillon  ,  Icigneur 
du  Lude ,  &  de  Marguerite  de  Montbton ,  &  veuve  de  Jacques  vicomte  de  Ru- 
ban ,  comte  de  Pothoct,  eft  morre  en  1540. 
1.  JACQUES  firc  de  Matignon  I.  du  nom  ,  qui  fuit. 

3.  Anne  de  Matignon,  ainli  nommée  dans  la  quittance  de  (a  dot  de  l'an  1521. 
fut  mariée  par  contrat  du  30.  mars  if  19.  à  François  I  Efpcrvicr  ,  Icigneur  de  la 
Eouvardicrc  «Se  de  Briorc,  fils  A'Artus  l'Efpervicr,  &  de  Trançotfe  Landays.  ]I 
le  fit  Jacobin  à  Nantes  aptes  la  mort  de  là  femme,  &  y  mourut  l'an  1555.  '  D 
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JACQUES  lire  de  Matignon  I.  du  nom,  feigneur  delà  Roche- Goyon  ,  baron  de 
Thorigny ,  paneticr  du  roi ,  né  pofthume ,  rendit  un  fervice  trés-conûderablc  à  I  c- 
tar  avec  le  iicigneur  d'Argoages,  en  donnant  avis  au  roi  des  deilcins  &  delà  retraite 
du  conne'cablc  de  Bourbon.  (*)  En  recompenfc  le  roi  lui  donna  la  feigneurie  de  la    (»)  Procès  du 
Rochctcflbn  le  19.  juin  1514-  (*)  Il  exerça  la  charge  de  colonel  des  Suiflcscn  Pic-  j£°n?ubIe  ^ 
mont ,  &  le  roi  François  I.  en  fat  fi  content  qu'il  dit  (  c  )  que  par  Ja  prudence  il  retentit   bj  m^,,.  d  D. 
la  Suiffes  à  leur  A/voir ,  qui  auparavant  qu'il  eut  commandement  fur  eux,  faijoient  toujours  fol.iSi. 
quelques éebapées.  (  i)  Il  mourut  en  Piémont  avant  fon  frère  aîné  en  1  j  yj.  Le  même  roi  rJnc  ^""jolt 
marque  dans  une  lettre  qu'il  écrit  à  M.  d'Humiercs  la  même  année,  que  le  trépas  chim*  de  Mu*. 
4e  feu  M.  de  Matignon,  eft.thefè  qui  lui  a  très-fort  déplu  çr  déplaît ,  étant  ajfuré  d'avoir  g™^- 
£  perdu  un  bon  ey  affectionné ferviteur.  jj  2,«£i«*  di 

Femme  ANNE  de  Silly  i  dame  de  Lonray,  fille  aînée  cohéritière  de  François  de  I*ngey. 
Silly ,  feigneur  de  Lonray,  bailli  de  Cacn,  premier  écuïer  tranchant  du  roi ,  &c  d'.-it- 
mée  de  la  Fayette,  dame  d'honneur  de  la  reine  de  Navarre. 

1.  J  A  C  QJJ  E  S  lire  de  Matignon  1 1.  du  nom ,  qui  fuir. 

2.  Anne  de  Matignon,  dame  d'honneur  de  Jeanne  d'Albrct,  reine  de  Navarre, 
fut  mariée  en  1  j  j  t.  à  olivier  de  Mat idor ,  feigneur  de  Vaux ,  &  de  la  Frclonnierc, 
fils  de  (.-«;/(W<-dcMaridor,  &  de  Renée  de  Maufin. 

3.  Personne  de  Matignon,  femme  de  Robert  de  la  Motte  ,  feigneur  de  Vaur 
clcr. 

D  XIV. 

T  ACQUES  firc  de  Matignon  II.  du  nom ,  feigneur  de  la  Roche- Goyon  ,  comte 
J  de  Thorigny  ,  prince  de  Mortagnc  ,  lire  de  lEfparrc  ,  &c.  chevalier  des  ordres 
du  roi  ,  conlciller  en  fes  confeils  d'état  &  privé ,  capitaine  de  cent  hommes  d'armes, 
gouverneur  de  Guyenne  &  maréchal  de  France,  naquit  en  l$$t.  hérita  par  le  décès 
de  feachim  Goyon  Ion  oncle  mort  fans  pofterité,  des  feigneuries  de  Matignon  &de 
la  Rochc-Goyon  &.  de  la  baronic  de  Thorigny  ,  que  le  roi  Charles  1  X.  érigea  en 
conv.é,  par  lettres  patentes  données  à  S.  Jean  d'Angcly  au  mois  de  Septembre  155$. 
regiftrecs  au  parlement  de  Rouen  le  28.  mai  1^66.  Il  mourut  en  (on  château  de 
l'tlparrc  le  27.  juillet  1597.  c<  fon  corps  fat  porte  à  Thorigny  ou  eft  Ion  tombeau. 
Voyez  fin  éloge  a»  chapitre  des  MARECHAUX  DE  FRANCE. 
E-  Femme,  FRANÇOISE  de  Daillon  du  Ludc,  fille  aînée  de  Jean  de  Daillon  IL 
du  nom,  comte  du  Ludc,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  &  d' Anne  de  Batarnay  ,  fat 
mariée  par  contrat  du  2.  mai  1  y >8. 

1.  Odet  de  Matignon,  comte  de  Thorigny  ,  chevalier  des  ordres  du  roi, maré- 
chal de  fes  camps  &  années,  lieutenant  général  au  gouvernement  de  Norman- 
die, gouverneur  de  Cherbourg,  bailli  d'Evrcux,  capitaine  de  cinquante  hom- 
,  mes  d  armes  des  ordonnances  fie  de  cent  arqucbulicrsà  cheval;  naquit  en  îtjj. 
ferrit  au  fiegede  S.  Lo  en  qualité  de  meftre  de  camp  d'un  régiment  d'infante- 
rie, fat  gentilhomme  de  la  chambre  du  roi  en  1582.  fe  diftingua  à  l'affaire 
des  Gantiers  en  ij88.  au  combat  d' Arques  en  1589.  Se  à  la  bataille  d'Ivry  ,Sc 
lervit  aux  fieges  de  Rouen,  d'Alençon,  de  Lizicux  &  de  Laon.  Il  eut  un  bre- 
lomt  V.  E  > 
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■vec  de  confcillcr  d'état  le  51.  O&obre  1^91.  Le  roi  en  confidcration  de  fcs 
(erviecs  le  gratifia  d'une  (oinmc  de  toooo.écus  le  23.  janvier  1^2.  il éroit  ma- 
réchal de  camp,  lorfqu'il  fut  laide  pour  commander  au  iiege  de  Dijon,  pen- 
dant que  le  roi  Henri  IV.  marcha  contre  les  ennemis  qu'il  défit  à  Fontainc- 
Françoiiei  il  tranligea  la  même  annc'e  avec  le  comte  de  Tillicrcs  pour  la  charge 
de  hailli  d'Evrcux  ,  (*  )  fut  reçu  chevalier  des  ordres  du  roi  le  /.janvier  iJ9j. 
&  mourut  âge  de  }6.  ans  à  Lons-le-Saulnier  Ic7-  aoult  fuivant  fort  regretté  du  roi. 
M.  de  Thon  1 12.  (b)  dit  que  c'c'toit  un  jeune  Icigneur  d'une  grande  elpcrancc, 
d'une  prudence  &  d'une  valeur  au  defl'us  de  (on  âge.  La  Roque  hifloire  tf  Harcourt , 
teme  Jl.pag.  i2f7.  dit  qu'il  avoir  eu  un  brevet  d'amiral  de  France. 
Femme,  Louise  comtelïc  de  Maure,  fille  unique  de  Charles  comte  de  Maure  en 
Bretagne,  &  de  Diane  d'Efcars ,  princefle  de  Carency,  comteffe  de  la  Vauguyon, 
fut  mariée  au  mois  de  Septembre  1587.  &  n'eut  point  d'enfans  à'Odet  de  Ma- 
tignon. Elle  fc  remaria  par  contrat  du  r.aouft  i60o.à  (/4/^<rr</dcRochcchouart, 
marquis  de  Mortcmart ,  fils  de  René  de  Rochcchouart ,  baron  de  Moi  teinart ,  8c 
de  Jeanne  de  Saulx.  Voyez  tome  IV.  Je  celle  hifto&c ,  pag.  6%o. 

2.  Lanc  flot  de  Matignon ,  Icigneur  de  Lonray ,  nommé  à  l'évcché  de  Coutance, 
mourut  en  1)88.  en  allant  à  Rome,  (c ) 

3.  CHARLES  lire  de  Matignon ,  comte  de  Thorigny ,  qui  fuie 

4.  Gillone  de  Matignon,  tut  mariée  par  traité  du  dernier  Novembre  1578.  â 
Pierre  de  Harcourt  ,  marquis  de  Rcuvron  ,  fils  de  Guy  de  Harcourt  ,  baron 
licuvron ,  &  de  Marie  de  S.  Germain ,  dame  de  S.  Laurent  en  Caux  &  de  Lignon, 
mourut  le  10.  Décembre  1*41-  &  fut  cnicrrc'e  à  Bcuvron  prés  de  (on  mari. 
Voyez, ci-devant, pag.  iro. 

5.  Anne  de  Matignon,  femme  de  René  de  Catbonncl  ,  marquis  de  Caniiy ,  fils 
de  rhiltppe  de  Caibonncl,  Icigneur  de  Canify  ,  H.  de  Gndkmttlc  de  Cambcinon, 
dame  de  Marcambic. 
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CHARLES  lire  de  Matignon,  comte  de  Thorigny,  baron  de  S.  Lo,  de  la  Ro- 
chctelïbn ,  prince  de  Morragne  ,  (ire  de  l'Elparrc  ,  &c.  chevalier  des  ordres  du 
roi  ,  conlciilcr  en  (es  confeils  ,  lieutenant  gênerai  au  gouvernement  de  bafl'c  Nor- 
mandie, 8:  gouverneur  de  Cherbourg  après  Ion  frère,  naquit  à  Thorigny  en  1564. 
commença  à  (crvir  en  Guyenne  fous  le  maréchal  (on  pere  ,  fut  capitaine  de  cent 
hommes  d'armes  des  ordonnances  en  1579.  gouvetneut  de  S.  Lo  en  1590.  capitaine 
de  Cherbourg  &dc  Granville  en  1596.  chevalier  des  ordres  du  roi  le  2.  janvier  1599. 
lieutenant  gênerai  au  bailliage  de  Coftcntin  fie  au  duché'  d'Alcnçon,  en  labfence  de 
M.  le  Dauphin  en  1608.  &  lieutenant  gênerai  au  gouvernement  de  Normandie  la 
même  année.  11  obtint  droit  d'entrée  &  de  feanec  au  parlement  de  Normandie  en 
1609.  Ôc  une  penfion  de  8000.  liv.  en  161 1.  qui  fut  augmentée  jufqu'à  10000.  Iiv. 
fur  l'épargne  en  1 610.  Il  fut  nommé  pour  aflïfter  aux  états  généraux  convoquez  à  Paris  en 
1614.  &  pour  tenir  ceux  de  Rouen  en  îôttf.  162J.  &  1624.  le  roi  en  confidcration  de 
fes  (ctvices  lui  accorda  un  brevet  de  retenue' de  maréchal  de  France  le  8.  Mars  1*22. 
Il  mourut  à  Thorigny,  où  il  a  été  enterté  le  9-juin  1648. 

Femme  ,  ELEONOR  d'Orléans,  rille  puînée  de  Leonor  d'Orléans  ,  duc  dcLon- 
gucville  &  d'EftoutcvilIc.  &  de  Marie  de  Bourbon,  duchefle  d'EftoutcvilIc  ,  com- 
telTc de  S.  Paul ,  &  coufinc  du  roi  Henry  IV.  au  trentième  degré  par  fa  merc,  fut  ma- 
riée en  1 596.  Voyez  tome  I.  de  celle  hijiotre  ,  pag.  221. 

1.  Henry  de  Matignon,  né  le  iï.  février  1*98.  fut  tenu  fur  les  fonts  de  baptê- 
me par  le  roi  Henri  IV.  &  par  Marte  de  Bourbon  aïeule  maternelle  de  ce  jeune 
feigneut.  Il  mourut  en  itfio.  âgé  de  douze  ans. 

2.  Jacques  de  Matignon ,  comte  de  Thorigny,  né  le  20.  mars  IJ99.  fut  élevé 
cnfint  d'honneur  du  roi  Lôuis  XIII.  devint  capitaine  de  cent  hommes  d'armes, 
lieutenant  genct.il  au  gouvernement  de  Normandie  en  1612.  en  (urvivanec  de  Ion 
perc,  gouverneur  de  Cherbourg  &  de  Granville  la  même  année  ;  (crvit  avec  un 
régiment  d'infanterie  dans  la  guerre  contre  les  rcligionnaircs  en  1612.  excrçl 
par  conimiflion  la  charge  de  meftre  de  camp  de  la  cavalerie  légère  dans  l'ar- 
mée d'Italie  en  itfij.  &  fut  tué  en  duel  pat  le  comte  de  Bouttcvillc  le  2j. 
mars  i6z€. 
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Femme,  Henriette  de  la  Guichc ,  dame  de  Chaumont ,  fille  aînée  &  hé- 
ritière de  Philibert ,  feigneur  de  la  Guichc  &  de  Chaumont,  chevalier  des  or- 
dres du  roi ,  grand  maître  de  l'artillerie  de  France  ,  gouverneur  du  Lionnois  > 
&  d'Antoinette  de  Haillon  du  Ludc ,  fut  mariée  en  1619.  fè  remaria  le  8.  février 
1619.  à  Louts  de  Valois,  duc  d'Angoulémc,  mourut  à  Paris  le  22.  mai  1682, 
&  fut  enterrée  à  Chaumont-la-Guichc  auprès  de  fon  (ccond  mari. 

j.  Leonor  de  Matignon,  évoque  &:  comte  de  Lizicux,  commandeur  de  l'ordre  du 
S.  Eiprit,  ne  à  S.  Lo  le  ji.mai  1604.  abbé  de  Lcflay  &  dcThorigny  ,  rut  facré 
êvcqucdcCoutancccn  1632.  prit  polTcflion  de  fon  evechéau  mois  de  Novembre 
fuivant,  fut  député  aux  afTcmblécs  du  clergé  à  Pans  en  1 6  3  r .  &  1 64  r .  Il  rut  nommé 
à  l'évéchc  de  Lizicux  en  1646.  en  prit  polleflîon  le  25.  Septembre  1 648.  par  pro- 
cureur &  en  perfbnnc  le  30.  Décembre  de  la  même  année  ,  (  a)  rut  fait  com-  (  ») 
mandeur  de  l'ordre  du  laint  Eprit  le  31.  Décembre  îôtfi.  &c  mourut  à  Paris  le  Vïu  h 
14.  lévrier  1680. 

4.  FRANÇOIS  fire  de  Matignon ,  comte  dcThorigny  &  de  Gacc,  chevalier  des 
ordres  du  roi,  qui  fuir. 

5.  Françoisb  de  Matignon,  née  le  huit  mats  1600.  rcligieufe  à  Ven- 
dôme. 

6  Caterihe-Gilonhe  de  Matignon,  née  le  6.  mai  itfoi.  c'poufa  François  de 
Silly ,  comte  puis  duc  de  la  Rochcguyon  ,  damoifeau  de  Commcrcv ,  marquis 
de  Gucrchcville,  chevalier  des  ordtes  du  roi ,  grand  louvcticr  île  Fiance  ,  fils 
d'Henry  de  Silly  ,  comte  de  la  Roche-Guyon  ,  chevalier  des  ordres  du  roi 
&  A' Antttnette  de  Pons  ,  marquife  de  Gucrchevillc  ,  dame  d'honneur  de  la 
reine. 

7.  Caterine  de  Matignon,  née  le  il.  mai  itfo2.  morte  peu  après  fâ  naif- 
fanec. 

8.  N  de  Matignon,  née  en  160$.  morte  la  même  année. 
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FRANÇOIS 'fire  de  Matignon,  comte  de  Thorigny  &  de  Gacc,  marquis  de 
Lonray,  chevalier  des  ordres  du  roi,  conlcillcr  en  rous  fes  confeils,  lieutenant 
—  gênerai  en  bairc  Normandie  ,  gouverneur  des  villes ,  chafteaux  &  citadelles  de  Cher- 
bourg, Granvillc  «Se  S.  Lo,  naquit  à  S.  Lo  le  17.  mars  1607.  Se  diftingua  déslàge 
de  16.  ans  aux  guerres  d'Italie  fous  fon  frère  aîné  meftre  de  camp  de  la  cavalerie 
légère  ,  fut  blcfle  à  la  tête  aux  approches  de  Gavy  en  Italie  en  i6ij.  fervit  au  lîegc 
de  la  Rochelle  en  1628.  fuivit  le  roi  en  Savoyc  l'année  luivante,  &r  le  diftingua  au 
combat  deRouvroyen1tf32.il  fut  gouverneur  deChcrbourg  en  1638.  capitaine  de 
Granvillc  en  1639.  meftre  de  camp  d  un  régiment  d'infanterie  en  1643.  concilier  au 
confeil  d'état  &  privé  par  lettres  données  à  Paris  le  21.  juillet  de  la  même  année, 
lieutenant  gênerai  des  armées  du  roi  par  commiflion  du  10  juillet  1651.  &  capitaine 
de  100.  hommes  d'armes  des  ordonnances  par  lettres  données  à  Compicgnc  le  9" 
feptembre fuivant.  11  fin  reçu  chevalier  ds  ordres  le  31.  décembre  I66i.  Se  mourut 
à  Thorigny  le  19.  janvier  1675. 
_  Femme,  ANNE  Malon  de  Bercy»  fille  de  Clmie  Malon  feigneur  de  Bercy, 
rnaitre  des  requêtes  ,  prefident  au  grand  confeil ,  &  de  Caterine  Habcrt  de  Montmort, 
fut  mariée  pat  contiat  du  1 3.  octobre  1631.  &  mourut  le  2.  avril  1688, 
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«•  HENRY  firc  de  Matignon ,  comte  de  Thorigny ,  qui  fuit. 

*.  Leonor  de  Matignon  ,  évêque  &  eomte  de  Lizieux  ,  né  à  Thorigny  le  ).  A 

feptembre  \6yj.  fut  abbé  de  Leflày  &:  de  Thorigny ,  aumônier  du  roi,doïen> 

fuis  évêque  &  comte  de  Lizieux  après  ton  oncle  ,tût  facré  le  14.  mars  1*77. 

mourut  le  14.  juiUct  1714.  &  fon  corps  fut  porté  à  Lizieux  ,  où  il  a  tait 

de  très-grands  biens. 

3.  Charles  de  Matignon,  comte  de  Gacc,  colonel  du  régiment  royal  des  vaifleaux, 
brigadier  des  armées  du  roi, ne  à  Lonraylc  3.  aouft  1641.  fervit  avec  plufieurs 
feigneurs  en  Hongrie  au  combat  de  S.  Gotharten  1664.  fè  lîgnala  à  la  déroute 
du  comte  de  Martin  prés  de  la  ville  de  Lille  en  1*67.  à  la  conquête  de  Hol- 
lande en  167t.  fut  gouverneur  de  Campcn,  puis  de  Bonne,  dont  il  foutint  le 
Jlége  &  qu'il  rendit  par  capitulation,  Se  mourut  dune  blelTurc  qu'il  reçut  à  la 
bataille  de  Scnerr* en  1674.  lâns  avoir  été  marié.  £ 

4.  Jacques  de  Matignon  ,  né  le  27.  mars  1^4).  fut  prieur  du  PlcfDs-Grimoult 
en  1652.  nommé  à  l'évéché  de  Condom  le  51.  Octobre  1671.  dont  il  fe 
démit  au  mois  de  feptembre  169  j.  le  roi  lui  donna  alors  l'abbaye  de  Foigny  , 
il  en  donna  (a  dcmiûion  6c  fut  pourvu  de  celle  de  -S.  Victor  de  Marfcillc  en 
170;.  fe  diftingua  pat  de  grandes  fondations  &  de  grandes  aumônes  envers 
4es  pauvres,  mourut  le  1$.  mars  1727.  &  fut  enrerré  en  l'égliic  de  S.  Sulpice 
à  Paris.  Voyez,  GsJ.  Chriji.  edtt.  nov.  font.  II.  col.  974. 

J.  JACQUES  lire  de  Matignon  III.  du  nom,  comte  de  Thorigny  ,  dont  defeen- 
edent  Us  Sires  de  Matignon  ,  comtes  de  Thorigny  ,  puis  ducs  de  Valencinois, 
Pairs  de  France ,  roppertex,  ci  âpres  §  I. 

tS.  CHARLES-AUGUSTE  Goyon  de  Matignon ,  comte  de  Gacé,  maréchal  de 
France ,  qui  a  fut  U  brtntbc  des  comtes  de  Gacé  ,  mentionnes,  a- âpres  $.11.  Q 

y.  Eleonorb  de  Matignon,  née  à  Thorigny  le  10.  féptcmbrc  1634-  fut  prieure 
des  Bernardines  de  Thorigny,  abbcfTe  du  Paradet  d'Amiens  en  i68i.benire 
à  Lizieux  dans  l'cgkfc  cathédrale  par  l'évcquc  de  Lizieux  (on  frere  le  12.  avril 
Ï6B2.  &i  mourut  en  170$.  Vojezjon  oroi/m  funèbre  par  le  R.F.  kGcndic prieur  des 
Augujims  d'Amiens. 

8.  Marie-Caterine  de  Matignon,  née  à  Lonray  le  6.  feptembre  lôjtf.  abbeffe 
de  Cordillon,  diocefc  de  Bayeux  en  îtftj.  cft  morte  en  1698. 

9.  C  h  a  R  L  o  t  E  de  Matignon ,  née  à  Thorigny  le  28.  mai  1 6 39.  religicufc  à  Cor- 
dillon en  1655.  puis  abbefle  de  S.  Dcur,  fàuxbourg  de  Lizieux,  morte  en 
1703. 

10.  Henriette  de  Matignon  ,  née  à  Thorigny  le  23.  avril  1646.  religieufe  à 
Cordillon,  vivoit  en  1714. 

u.  Marie-FhaNçoise  de  Matignon ,  née  à  Thorigny  le  3.  aouft  1*48.  époufa  D 
par  contrat  du  y.  octobre  i«ô8,  Rtbert-Jetn-Anttuie  de  Franquctot ,  comte  de 
Coigny  ,  gouverneur  &  bailli  de  Cacn ,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roi , 
ûhckjeon-jtnumeck  Franquctot,  feigneut  de  S.  Jorés ,  capitaine  lieutenant  des 

fendarmes  de  la  reine ,  &  maréchal  dé  camp  des  armées  du  roi ,  &  de  Modèlent 
atry  de  Vileray.  Elle  mourut  le  11.  octobre  1719. 
iz.  Anne  de  Matignon,  née  à  Thorigny  le  10.  juillet  1650.  fut  mariée  en  1670. 
à  René  de  Nevet ,  msrquis  de  Ncvct ,  fils  de  Jean  de  Nevct ,  baron  de  Ncyct, 
Ligncut  de  Pouldavii  en  Bretagne,  &  de  Buuventitre  de  Lifcoet. 

XVII. 

HENRY  fire  de  Matignon ,  comte  de  Thorigny  ,  cVc.  lieurenant  gênerai  en  g 
balle  Normandie  ,  gouverneur  de  Cherbourg  ,  de  Grandville  &  de  S.  Lo  , 
•meftre  de  camp  du  régiment  royal  cavalerie,  naquit  à  Lonray  le  10.  aouft  1633.  eut 
un  brevet  de  colonel  d'infanterie  fur  la  démifllon  de  fon  perc  en  1643-  fut  fait  lieu- 
tenant gênerai  de  bafle  Normandie  en  1651.  gouverneur  des  villes  de  Cherbourg, 
Grandvnlc,  S.  Lo,  &  des  ifles  de  Chaule  la  même  année  ;  fervit  à  l'attaque  des 
lignes  d'Arras  en  Kf4-  aux  prifes  de  Montmedy,  de  Dunkcrque  &  de  Gravclincs 
en  16)8.  obtint  la  même  année  des  lettres  de  contctller  d'état ,  Se  droit  d'avoir  fes 
entrées  &  féanecs  au  parlement  de  Normandie ,  fe  diftingua  à  la  déroute  du  comte 
de  Marfin  en  1667.  ht  foi  Se  hommage  au  roi  du  comté  de  Thotigny  le  9.  février 
it6%.  &  mourut  à  Caen  le  28.  décembre  1682. 
Femme  ,  -MARIE •  FRANÇOISE  le  Tcllier  ,  dame  delà  Lutburrucre,  fille  de 

François 
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A  Trançois  le  Tcllier ,  feigneur  de  la  Luthuraierc ,  &  de  Charlotte  du  Bec ,  mariée  par  con- 
trat du  13.  oltobrc  1648. 

1.  Jean-Louis-Charles  de  Matignon,  marquis  de  I.onray.né  le  4.  novembre 
)  660.  avoir  été  choifi  par  le  toi  pour  fervir  en  qualité  d'enfant  d  honneur 
auprès  de  M.  le  Dauphin,  &  mourut  le  13.  avril  1671. 

2.  François  de  Matignon ,  marquis  de  la  Luthumicre ,  né  le  19-  février  166+. 
mort  le  4-  niars  1673- 

j.  Leonor  de  Matignon,  ne  le  30.  novembre  1667.  mort  le  18.  avril  1670- 
enterré  avec  (es  deux  frètes  dans  un  même  tombeau  de  marbre  blanc  àTho- 
rigny. 

4.  Anne  de  Matignon  ,  née  le  ±6.  février  itfjo.  religieufe  à  la  Vifitation 
de  Caen. 

B     y.  Eleonore  de  Matignon  ,  née  le  10.  février  itfj3-  aum  religieufe  a«  même 
couvent,  morte. 

6.  Marie  -  Françoise  -  Gabrielle  de  Matignon,  née  le  7.  novembre 
religieufe  à  Cordillon ,  morte 

7.  Claude-Terese  de  Matignon,  aum  religieufe  à  Cordillon  ,  née  le  14.  fé- 
vrier i6jtf.  .morte 

8.  Charlotte  de  Matignon ,  née  le  jo.  aouft  16*7.  mariée  pat  difpenfè  le  27.' 
décembre  1*7*  à  Jacques  Cite  de  Matignon  III.  du  nom,  comec  de  Thorigny, 
Ion  oncle.  Votez,  cj-afres  f.  390. 

9.  Caterine-Therf  f  de  Matignon  »  marquife  de  Lonray  ,  née  le  11.  mars 
1602.  epoufa  i°.  le  «  feptembre  i679.Jeo*-8apti/le  Co\bca,  marquisde  Scignc- 

C  lay ,  miniltrc  &  feerctaire  d'état ,  commandeur  8£  grand  treforier  des  ordres  du  roi 
veuf  de  Marie-Marguerite  marquife  d'Alcgrc  &  fils  de  Jean-Bapttfle  Colberc 
marquis  de  Scignelay  ,  miniftre  &  feerctaire  d'état ,  controllcur  gênerai  des 
finances  ,  commandeur  &  grand  tteforiet  des  ordres  du  roi  ,  &  de  Marie 
Charon.  i°.  le  21.  février  169b.  Chartes  de  Lorraine,  comte  de  Marfan,  firc 
de  Pons,  prince  de  Mortagne,  chevalier  des  ordres  du  roi  ,  veuf  de  Marie- 
Francei/è  d'AIbrct  ,  &  fils  de  Henri  de  Lorraine ,  comte  d'Harcourt,  chevalier 
des  ordres  du  roi ,  grand  écuyer  de  France,  Se  de  Marguerite- Pbtfypc  du  Cam- 
boutdcCoiflin.  Elle  mourut  en  couches  à  Paris  le  7.  décembre  1699-  &  fut 
enterrée  le  lendemain  aux  capucines.  Voyez  tome  m.  4e  cette  htftoire ,  /âge  502. 
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XVII. 

JACQUES  Goyon  TTI.  du  nom ,  firc  de  Matignon  &  de  la  Roche-Goyon  ,  fei- 
gneur  du  duché  d'Eftoutevillc  ,  comte  de  Thorigny,  baron  de  S.  Lo  ,  (cigneur 
de  Hambie  ,  &:c.  chevalier  des  ordres  du  roi  ,  lieutenant  gênerai  de  les  armées  & 
de  la  province  de  Normandie  ,  gouverneur  des  villes  &  chafteaux  de  Cherbourg , 
Granvillc  ,  S  Lo  &  de  l'Iflc  de  Chaufé  ,  cinquième  fils  de  FRANÇOIS  de  Mati- 
gnon ,  comte  de  Thorigny ,  &  d'ANNEMalon  de  Bercy  ,  mrnttmm'  ci-devant  fige 
388.  naquit  à  Thorigny  le  28.  mai  1*44-  reprit  le  nom  de  GOYON  que  les  an- 
cêtres avoient  quitte  ,  fut  recù  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Jean  de  Jcrulalem  au 
grand  prieuré  de  France  à  Paris  le  11.  mai  iôj  1.  &  fut  depuis  guidon  des  gendar- 
mes Ecoflois;  il  ferviten  1664.  a  1*  Pn'c  de  Gigcry  en  Barbarie  fous  le  duc  de  Beau- 
fort,  en  Portugal  fous  le  comte  de  Schombctg  ;  fut  reçu  chevalier  des  ordres  du 
roi  en  1688.  tait  lieutenant  genetal  des  années  du  roi  en  1693.  &  ^ut  un  ceux 
qui  portèrent  les  honneurs  au  facre  du  roi  Louis XV.  en  1722.  Ilmourut  à  Paris 
le  14.  janvier  i7*J-  &  ton  corps  a  été  tranfporté  a  Thorigny  ,  lieu  de  la  (epukurc 
de  fes  ancêtres. 

Femme  ,  CHARLOTE  de  Matignon,  comtefle  de  Thorigny,  fa  nièce  ,  fille  de 
Henry  de  Matignon  ,  comte  de  Thorigny,  Se  de  Marie- Francoife  le  Tcllicr  ,  dame 
de  la  Luthumicte ,  mentionnée  ci-devant  page  389.  née  le  30.  aoull  1657.  fut  mariée 
par  dilpcnlc  en  id7j.  &  mourut  le  4.  avril  1721. 

1.  JACQUES-rRANCOIS-LEONOR  Goyon,  fire  de  Matignon  ,  duc  de  Va- 
lentinois ,  Pair  de  France ,  qui  fuit. 

2.  N.  de  Matignon,  dit  /;  marfm  de  S.  Le,  né  en  1690.  mort  âge  de  4.  ans» 
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5.  Caterine-Elizabeth  de  Matignon,  fut  mariée  avec  dilpcnfc  par  contrat 
du  14-  avril  170 1.  à  Louis.] em*B*ptifle  Goyon  de  Matignon  comte  de  Gacc, 
fon  coufîn  germain  ,  fils  de  Charles- Augure  Goyon  de  Matignon  ,  comre  de 
Gacc,  maréchal  de  France,  &  de  Mêrie-Eli&tbetb  Bcrthclot ,  &  mourut  lans 
-enfans  le  8.  juillet  1706, 


Tuz.tU  ïtrgtnt 
&  dt  gueule*, 
qui  tjiCnmâlii- 
Vtltntintt*. 


X  V  1 1  ï. 

JÀCQUES-FRANCOlS-LEONOR  Goyon.firedeMatignon&de  la  Roche-Goyon 
duc  de  Valcntinois,  Pair  de  France,  leigneur  du  duché  d'FitoutcvillejCorntc  dc.Thori^ 
gny,  baron  de  S.  Lo,feigtieur  de  Harnbic,&c.  lieutenant  gênerai  de  Normandie,  gouver- 
neur des  villes  &  chafteaux  de  Cherbourg  ,de  Granville  ,  de  S.  Lo  &  de  l'ifle  de  Chaulé, 
né  à  Thorigny  le  22.  novembre  1*89.  a  été  colonel  d'un  régiment  d'infanterie  au  mois  de 
C  fcptembre  1702.  mettre  de  camp  du  régiment  Royal  Etranger  de  cavalerie  en  novembre 
1710.  à  la  tête  duquel  il  a  fervi  en  Flandres,  les  campagnes  de  171 1.  &  1712-  au 
combat  de  Denain ,  au  fiegede  Douai ,  du Qucfnoi  &  de  Bouchain  i  en  Allemagne  en 
*7i  j.  aux  ûeges  de  Landaw  &  de  Fnbourg  ;  &  en  Efpagne  en  1719.  fous  les  ordres  du 
maréchal  duc  de  Bcrwick.  Il  a  été  pourvu  en  1 7 1  j.  par  la  dcmifïion  de  fon  perc  de  la 
charge  de  lieutenant  gênerai  de  la  province  de  Normandie ,  6:  des  gouvernemens  des 
villes  Si  châteaux  de  Cherbourg ,  de  Granville,  de  S.  Lo  ic  de  litlc  de  Chaulé.  En 
faveur  de  fon  mariage  avec  Lmfe-Hypoùte  Grimaldi ,  duchefle  de  Valcntinois  ;  le  roi 
Louis  XIV.  lui  accorda  un  brevet  à  Marli  le  24.  juillet  171* .  portant  nouvelle  érec- 
tion du  duché  de  Valcntinois  en  Pairie ,  confirmé  depuis  par  lettres  patentes  don- 
n  nées  à  Vinccnncs  au  mois  de  Décembre  fuivant ,  regiftrées  au  parlement  de  Paris 
le  2  fcptembre  1716.  où  il  a  été  reçu  Pair  de  France  le  14.  décembre  de  la  même 
année.  Voyez,  a-druont  psg.  \66  m  font  routées  Us  pseces  concernant  cette  éreclm. 

Femme,  LOUISE-HYPOL1TE  Grimaldi ,  duchclïc  de  Valcntinois ,  fille  aince 
&  heritierc  prefomptive  à' Antoine  Grimaldi ,  prince  Jonverai»  de  Monaco ,  duc  de 
Valcntinois,  Pair  de  France,  &  de  Mme  de  Lorraine, née  le  10.  Novembre  1697. 
fut  mariée  à  Monaco  le  20.  Octobre  171  î-  à  condition  que  fon  mari  &  leurs 
enfans  feroient  fubftituez  au  nom  &  aux  armes  de  Grimaldi.  Voyez,  tome  IV.  de  cetu 

^rA^^TOiME-CHARLEs-MARiB  Grimaldi,  marquis  de  Baux ,  né  à  Monaco  le  i<T. 
décembre  1717.  mort  au  mois  de  février  1718.  • 
z.  HONORE -CAM1LLE-LEONOR  Grimaldi ,  marquis  de  Baux,  ne  a  Paris 

le  10.  fcptembre  1720. 
£     3.  Marie-Charles-Aucuste  Grimaldi,  comte  de  Cariadcs ,  ne  a  Pans  le  x. 

janvier  1722. 

4.  N  ...  Grimaldi ,  né  à  Paris  le  9.  juin  17a?.  mort  peu  aprcsfa  naitlance. 

y.  Fbançois-Charles-Mabelehe-Joseph  Grimaldi,  comte  de  Thongny  ,  ne  à 

Paris  le  t.  février  172*. 
tf.  Charles-Maurice  Grimaldi,  chevalier  de  Malte  de  minorité,  dit  le  chevalier 

de  Monaco,  né  à  Paris  le  14-  mai  1727.  >..«•., 
7.  Charlotte  Grimaldi,  dite  madcmbifclre  de  Monaco,  nce  à  Paris  le  19-  mai 

t.  Louise-Françoise  Grimaldi,  dite  madcmoifellc  de  Baux,  née  à  Paris  le  21. 

juillet  1724.  morte  le  15.  leptembre  fuivant. 
9.  Marie-Françoise-Therese  Grimaldi,  due  madcmoifellc  d  Eftoutcvulc ,  ace 

le  20.  juillet  1728. 
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X  V  I  ï. 

CHARLES- AUGUSTE  Goyon  de  Matignon,  comte  de  Gacc  ,  maréchal  de  q 
France ,  baron  de  Briquebec  ,  de  Bloflcville  ,  de  la  Houlette  &  d'Orglandes, 
gouverneur  Se  lieutenant  gênerai  pour  le  roi  des  pais  &  province  d'Aunis ,  ville  fie 
gouvernement  de  la  Rochelle,  lues  de  Rivé,  Otèron  ,  Broiiage  &  terres  adjacentes» 
•Jixicmc  fils  de  FRANÇOIS  firc  de  Matignon,  comte  de  Thorigny  ,  &  tf ANNE  > 
Malon  de  Bercy, mentionne  ct-4evant ,  fig.  388.  ne  le  28.  mai  1647.  a  été  nommé  che- 
valier des  ordres  du  roi  le  2.  février  1724.  rît  lès  preuves  de  nobleflc  qui  ont  été  admi» 
ics  le  j  juin  (uivanc,&:  à  fa  prière  le  roi  nomma  pour  être  reçu  en  (a place Louts* 
jfean-BaptiJle  Goyon  de  Matignon,  comte  de  Gacc  Ion  fils.  Voyez,  fom  tloge  dans  la  fiât 
Àe  cette  htfteire,  chapitre  des  MARECHAUX  DE  FRANCE. 

Femme,  MAR1E-EL1ZABETH  Betthelot,  fille  de  Franftns  Bcrthelot ,  fecretaire 
du  roi  fie  des  commandemens  de  madame  la  Dauphinc,  fit  d'Ame  Rcgnaulr,  fut  ma- 
riée à  Paris  le  8.  avril  1681.  y  mourut  le  26.  juin  1701.  âgée  de  33.  ans,  8c  rut  en-  D 
«rréc  aux  Carmélites  du  fauxbourgS.  Jacques. 

1.  LOUIS-JEAN-BAPTISTE  Goyon,  comte  de  Gacé,  qui  fuit. 

2.  Ei.eonor  Goyon  de  Matignon  ,  docteur  de  Sorbonne,  abbé  de  LcfTay ,  prieur 
du  Plcflis-Grimoult, nommé  à l'évêchc de Coutanccs  le  g.janvict  i72i.&:£x:ré 
le  11.  janvier  1722. 

3.  Marie-Thomas- Auguste  Goyon  de  Matignon  ,  connu  d'abotd  fous  le  nom 
de  chevalier  de  Matignon,  &  à  prclent  fous  celui  de  marquis  de  Matignon ,  ba- 
ron  de  Briquebec  ,  comte  de  Bomhon  ,  de  Bongay  Se  d'Ormoy  ,  chevalier 
des  ordres  du  roi  fit  brigadier  de  fes  armées ,  fut  fait  garde  manne  en  16518. 
cnlêigric  de  vai fléau  en  1703.  meftre  de  camp  d'un  régiment  de  cavalerie  va- 
cant pat  la  mott  de  ion  frere  en  1707.  Se  afait  les  campagnes  de  1709.  1710. 
171 1.  1712.  fie  171  j.  jufqu'à  la  paix.  11  a  été  nommé  brigadier  des  armées  du  E 
roi  en  1715».  fie  envoie  par  le  roi  au  mois  de  mai  1724.  pour  faire  la  demande 
de  la  princefle  de  Bade  en  mariage  pour  M.  le  duc  d'Orléans.  Il  a  été  reçû 
chevalier  des  ordres  du  roi  le  1.  janvier  172t. 

Femme,  Fdme-Chariotte  de  Brennc  ,  fille  de  Bafile  de  Brcnne  de  Pofrcl, 
comte  de  Bombon,  par  lettres  données  à  Vcrlaillcs  au  mois  de  mars  1699.  fie 
regiftrecs  le  6.  février  1700.  fie  de  Marie- Madelene  Durct  deChcvcry ,  fut  ma- 
riée par  contrat  du  n.  mai  1720.  &:  cft  dame  du  palais  de  la  reine. 
1.  Victoire-Louise-Joseph  Goyon  de  Matignon,  baptifee  le  itf.aout  1722. 

vivante  en  172p. 
M.  fie  m.  N....  N.~.  Goyon  de  Matignon ,  vivantes  en  1729. 

4.  N. ..  Goyon  de  Matignon,  dit/f  chevalier  de  Gacé,  colonel  d'un  régiment  de 
cavalerie ,  mort  â  Liilc  au  mois  de  février  1707. 

j.  Marie- Anne  Goyon  de  Matignon,  mariée  par  contrat  du  7.  février  17*9-  » 

Henry 
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Henry-François  de  Grave ,  marquis  de  Solas  ,  baron  de  Lattes  ,  feigneur  du  fief 
A  de  Coupe  &  de  la  part  antique  de  la  ville  de  Montpellier ,  &  de  S.  Martin  en- 
tre deux  eaux,  meltrc  de  camp  de  cavalerie,  ci-devant  enfeigne  des  gendarmes 
de  Flandres,  fils  de  Philippe  de  Grave  ,  feigneur  de  S.  Martin  entre  deux  eaux, 
baron  de  Villcfargcau ,  feigneur  de  Bauche ,  de  la  Riclurdicrc  &  du  I'cron ,  co- 
lonel d'infanterie,  &  premier  maître  de  la  garderobe  de  Philippcs  de  France, 
duc  d'Orléans ,  par  la  dcmiflîon  de  fon  perc  Henry  de  Grave ,  maréchal  des  camps 
&  armées  du  roi,  feigneur  des  mêmes  terres,  avant  lequel  il  mourut  en  1688. 
&  de  Diane  marquife  de  Solas. 
6.  Mame-Elizabeth  Goyondc  Matignon ,  mariée  au  mois  de  juin  17  20.  tfacques- 
CUude-Augujlin  de  la  Coût ,  feigneur  de  la  Cour  <5c  de  Balcroi ,  colonel  d'un  ré- 
giment de  dragons  ,  fils  de  Jacques  de  la  Cour,  feigneur  de  Balcroi  ,  maître  des 
Requêtes  ,  &  de  Madelent-charlttte-Emtlie  le  Fcvrc  de  Caumartin. 

B  XVIII. 

LOUIS-JE AN-BAPTISTE  Goyon  de  Matignon,  comte  de  Gacé  &  de  Mont- 
martin ,  baron  de  Gié,  chevalier  des  ordres  du  roi,  maréchal  de  camp  de  les  armées, 
gouverneur  Se  lieutenant  gênerai  des  pais  d'Aunis,  ville  te  gouvernement  de  la  Ro- 
chelle, ifle  de  Rhé,  Broiiage ,  Olcron  ,  &c.  ne  le  29.  &  banfé  le  30.  janvier  1682. 
ftit  recû  dans  les  moufquctaires  du  roi  en  i6<>£.  fait  capitaine  de  cavalerie  dans  le 
régiment  Roïal  étranger  en  mil  fîx  cent  nonante  -  fept  ,  mettre  de  camp  lieutenant 
du  régiment  de  cavalerie  de  Touloufc  en  1702.  &  donna  des  preuves  de  fermeté  &: 
de  valeur  à  la  bataille  de  Ramillies.  Le  roi  voulant  iccompcnfer  les  (ervices .  lui  don- 
na en  170*.  le  régiment  Dauphin  étranger,  à  la  tête  duquel  il  fe  fignala  à  la  bataille 
de  Malplaquct.  11  eut  des  provifions  de  gouverneur  &  lieutenant  gênerai  des  païs 
d'Aunis  ,  ville  &  gouvernement  de  la  Rochelle ,  ifle  de  Rhé,  Brouagc ,  Olcron ,  &c. 
^  fur  la  démiffion  du  maréchal  de  Matignon  (on  pere  le  2j.  mai  1710.  rcgiilrées  au 
C  parlement  de  Paris  le  31.  août  1715.  fie  à  celui  de  Bourdcauxle  6.  février  1719.  &fuc 
Sait  maréchal  des  camps  &  armées  le  1.  février  de  la  même  année.  Le  roi  avoit  réuni 
en  fa  faveur  le  gouvernement  particulier  des  ville  &  tour  de  la  Rochelle ,  au  gou- 
vernement Se  a  la  licutena.ice  générale  du  païs  d'Aunis ,  par  lettres  du  2.  février  1717. 
il  a  été  reçu  chevalier  des  ordres  le  3.  juin  1724* 

I.  Femme,  CATERINE-ELIZABETH  Coyon, fille  dejaeques  Goyon,  fire  de 
Matignon  III.  du  nom,  comte  de  Thorigny ,  chevalier  des  ordres  du  rot',  &  de  Char- 
bue  Goyon  de  Matignon,  fut  mariée  par  contrat  du  14.  avril  1701.  &:  mourut  fans 
cnfans  le  8.  juillet  1706.  comme  il 4  été ci  devant  ,pag.  j^i. 

II.  Femme,  ANNE-MARIE  DREUSE  de  RoufTclct,  fille  de  François- Louis  de 
Rouffclct,  marquis  de  Chatcaurcnault,  maréchal  ôf  vice-amiral  de  France,  chevalier  des 
ordres  du  roi ,  fie  de  Marie- Ame- Rente  de  la  Porcc^d' Artois ,  a  été  mariée  le  22.  mai 

D  1710. 


imt  r. 
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VIII. 

c 

ETIENNE  Goyon  ,  feigneur  de  Launay-Bouquien ,  fécond  fils  d'ALAIN 
Goyon  III.  du  nom  ,  lire  de  Matignon,  &  de  JACQUELINE  de  Ricux, 
mentionné  ci-devant,  pag.^jo. eut  la  (eigneuric  de  Launay-Bouquien ,  par  tran  (action 
faite  avec  Ion  frerc  Bertrand  Goyon  II.  du  nom  en  1 36 j.  &  au  mois  de  mars  1368. 
fut  defigné  pour  être  l'un  des  quatre  maréchaux  de  Bretagne ,  dans  le  traite  que  fie 
le  lire  de  Montfort  &  deLoheac  avec  lanobleflcdu  pais  de  Rennes  le  i6.  avril  1379. 
(a)  II  fut  envoie'  en  Angleterre  avec  une  lettre  de  créance  en  date  du  4.mai  de 
la  même  année ,  (  b)  fut  un  des  barons  qui  faifbient  partie  de  la  cclcbrc  ambaflàdc  que 
Jean  IV.  duc  de  Bretagne  envoïa  pour  rcglcr  les  conditions  du  traité  fait  à  Wclt- 
minfter  le  17.  mars  1380.  (e)  fie  députe  vers  le  comte  de  Bukingam  pour  lui  faire  D 
compliment  de  la  part  du  duc  de  Bretagne  la  même  année.  (d)\\  reçut  en  1384. 
une  quittance  de  Bertrand  Goyon  fon  neveu ,  dont  il  avoit  été  tuteur.  Le  duc  de 
Bretagne  après  lui  avoir  donné  en  1380.  trois  cens  livres  de  rente  pour  recompenle 
de  Tes  (ervices  ,  l'envoia  au  fecours  du  comte  de  Flandres  en  1382.  &  le  fit  Ton  ami- 
ral par  lettres  données  à  Nantes  le  2.  janvier  i.î8t.&  fon  ambauadeur  en  France  en 
1 390.  Il  fut  nommé  capitaine  de  la  ville  &du  cru.  Ici  de  Rennes  par  Jean  le  vasl/ant, 
duc  de  Bretagne,  dama  ion  [celle  à  ce  dut  de  le  garder fiJelement ,  &  le  lui  promit  &  jura  en 
foi  de  gentilleffé  ejr  ordre  de  chevalerie  le  10  feptembre  1  ,'Çz.  Sonfccau  cil  un  écu  chargé  de 
2.  fa/ces  muées  accompagnées  de  9.  merlettes ,  frpports  deux  figures  humaines ,  tenant  un  caf- 
que,  cimier  un  lion  leopardé  a»  milieu  iun  vol,  légende  ti^/ceau  Efltenne  Goyon.  (e)  II  £ 
tranfigea  le  3.  juillet  1401.  avec  Bertrand  Goyon  III.  du  nom  fon  néveu. 

1.  Femme,  MAHAUT  du  Bois  (clon  une  généalogie  manulcritc,  fille  de  François 
du  Bois ,  &  focur  de  Marie  du  Bois ,  femme  de  Geoftroi  Ramer  qui  tranfigea  en  1 374. 
avec  Etienne  Goyon  fur  les  (ucceffions  qu'ils  avoient  à  partager  cnfcmblc. 

j.  BERTRAND  Goyon ,  fire  de  Launay-Goyon  Se  dn  Vaudoré  ,  qui  fuir. 

2.  ThomiNE  Goyon,  femme  d'Olivier  de  Boisjcan,  mo.rtc  en  1401. 

H.  Femme,  THOM1NE  de  Oinan,  fille  de  /.««»  de  Dinan,  feigneur  de  Monta- 
filant,  &  de  Jeanne  RoulTclot  dame  de  Limoclan  ,  fut  mariée  en  1394.  {e) 

Etienne  Goyon  ,  capitaine  de  dix-neuf  écuyers  fervoie  fous  l'archevêque  de  o 
Reims  en  Languedoc  &  en  Dauphiné  en  1419.  Voyez.  Dom  Lobincau ,  hijl.  • 
de  Bretagne ,  Itv.  ij.  pag.  j  jfi.  Il  donna  le  28.  janvier  de  la  même  année  qui- 
tanec  de  3 1  y.  liv.  à  Jean  de  la  Barre  treforier  du  Dauphinc,  pour  le  paiement 
de  tes  gages  &  de  ceux  de  dix-neuf  écuïcrs  de  fa  compagnie.  Elleeft  fccllcc  de 
fon  fceau,  au  1.  tir  4.  de  Matignon,  au  2.  ejr  3.  de  Goyon,  un  lion  ,  légende, 
figillum  Stephant  Couyon ,  il  fît  montre  avec  quinze  écuïcrs  de  fa  compagnie  au  Mans 
le  28.  octobre  luivant.  {a) 
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BERTRAND  Goyon ,  firc  de  Launay-Goyon  &  du  Vaudorc,  nommé  chevalier  dans 
une  donation  que  lui  rît  Bertrmi  Goyon  III.  du  nom  foncoufin  germain  le  ti.  dé- 
cembre i}8j.  fut  prefent  à  la  uaniachou  faite  le  1.  avril  1385»  c.itic  Bertrvsd  Goyou 
fon  coofîn  germain  fie  Etiame  Goyon  fon  perc,  &r  mourut  en  14 j  y. 

Femme,  MARGUERITE  Madeuc,  fille  de  Belmd  Madeuc  ,  feigneurdu  Guema- 
deuc ,  Se  à'Hincr/e  de  Montbourchcr  dame  de  la  Tourniole  la  féconde  femme. 
1.  BERTRAND  Goyon  II.  du  nom,  lire  de  Launay-Goyon  &  du  Vaudoré,qui  fuir. 
z.  Jean  Goyon  vivant  en  147  y. 

3.  Bmant  Goyon  ,  l'un  des  cent  gentilshommes  de  l'hôtel  du  roi  en  1480. 

4.  f.  &  tf.JIsABEAU,  Honorée  fit  Caterine  Goyon,  vivantes  en  147$. 

X. 


"TJERTRAND  Goyon,  firc  de  Launay-Goyon  &  du  Vaudorc  II.  du  nom  de  cette 
j3&ranche»  mort  en  1479. 

Femme,  1SABEAU  Berart,  fille  de  Lmcelot  Betart,  fcigneur  de  Kaermartin  ou 
Kcrvartîn,  &  de  Jeanne  de  Rohan.  Une  généalogie  manuferite  l'appelle  Jemne 
de  S.  Meloir. 

j.  BERTRAND  Goyon  III.  du  nom,  fire  de  Launay-Goyon ,  qui  fuit. 
z.  Gilles  Goyon  ,  fcigneur  de  la  Billardayc,  vivoit  en  1514.  que  fon  neveu  lui 
C        donna  le  manoir  de  la  Folle,  pour  en  jouir  pendant  la  vie. 

3.  Julien  Goyon,  fcigneur  de  la  FolTc  en  ijjL 

4.  Mawi  Goyon  vivoit  en  1489. 

BERTRAND  Goyon  III.  du  nom  ,  firc  de  Launay-Goyon  &  du  Vaudorc, 
l'un  des  cent  gentilshommes  de  l'hôtel  du  roi  en  1481.  donna  deux  aveux  au  roi 
comme  duc  de  Bretagne  les  y.  dcccmbte  1497.  &  29.  o&obre  1499. 

Femme,  MARIE  de  Marcillé,  fille  de  Jem  de  Marcillc  chevalier ,  &  de  Mtrie 
jj  de  Romilli  de  la  Chcfnelayc,  fut  mariée  en  1484. 

1.  GUY  Govon ,  chevalier ,  (eigneur  de  Launay-Goyon ,  qui  fuit. 

1.  N...  Goyon  ,  duquel  defeendent  les  SEIGNEURS  DE  GROSCHESNE. 

j.  Jean  Goyon  chapelain  de  S.  Pierre  de  Matignon  en  ij*9. 


E 
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XII,  ■ 

C*>  UV  Goyon  chevalier ,  fire  de  Launay-Goyon  fie  du  Vaudorc. 
T    Femme,  GILLETTE  de  la  Mouûayc,  fille  d'Jmmry  de  la  MoutTaye,  &  de 
Marguerite  de  Langoutla,  fut  mariée  en  1506.  devint  dame  de  la  Moullaye  ,de  Pont- 
p  val ,  de  Tourande  &c  de  Kergûua ,  par  la  mottûns  enfans  de  Jacepes  de  la  Mouflâyc  fon 
neveu ,  demeura  veuve  en  iyz8.  &  te  remaria  avec  Jem  fcigneur  de  Coismenan. 

1.  JACQUES  Goyon,  lire  de  la  Mouflâyc  ,  qui  luit, 

2.  Nicolas  Goyon,  fcigneur  de  la  Rillardayc. 
Femme,  Louise  de  la  Prévôté. 

I.  Jean  Goyon,  fcigneur  de  la Foflc  en  iy8j. 

ïi.  Jacquemine  Goyon,  époufa  le  4,  avril  jy8t.  /r*»Bouan,  fcigneur  dç  la 
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Grandvillc  Charles  Goyon  baron  de  la  Mouflaye,  fut  prefeut  à  ion  conrrat 
de  mariage ,  &  la  reconnue  couline  germaine  d'Jbnaury  Goyon ,  fire  de  la  Mouf.  A- 
tàyc. 

Marie  Goyon  ',  femme  de  Transits  Goyon  écuïcr,  feigneur  de  Lifle-Avarr; 
pouvoir  être  fille  de  Guy  Goyon  qui  lui  avoir  promis  le  12.  novembre  1513.  plu- 
<  lieurs  parties  de  rente.  Elle  &c  Ton  mari  obtinrent  une  fentence  en  la  Icnechauflec 
de  Lamballe  le  13.  novembre  154*.  fur  les  différends  qu'ils  avoient  à  eau  le  de 
cette  promefle,  vite  Julie»  Goyon chcYalier,  curateur  d'Amamy  Goyon,  firede 
la  Mouflayc. 

XIII.  B 

"T  ACQUES  Goyon ,  fire  de  la  Mouflayc ,  de  Ploiier ,  de  Touraude,  de  Launay-Goyon, 
J  du  Vaudoré,  &c.  mourut  en  1538.  âge  de  22.  ans. 

Femme ,  LOUISE  de  Chaftcaubriant  ,  dame  de  Beaufort  ,  veuve  de  Julien 
Thierry  ,  fire  du  Bois-Orcant ,  &  fille  de  Jean  de  Chaftcaubriant  ,  feigneur  de  S. 
ieger  dOrcngc  &  de  Beauforr,  &  de  Jeanne  d'Efpinay ,  fut  mariée  le  14.  avril  152$. 

j.  AMAURI  Goyon,  fire  de  la  Mouflaye,  qui  fuit. 

a.  Jeanne  Goyon. 

X  I  V. 

-  '  A  M  AURY  Goyon ,  fit c  de  la  Mouflaye  ,  de  Plouer ,  de  Launay-Goyon ,  de  Tou* 
j\  raude,  du  Vaudoré ,  &c.  capirainc  de  yo.  hommes  d'armes,  étoit  en  1738.  lous  la  r 
tutcllcdcfa  mcrc.&cn  1746.  fous  la  curatelle  Acjulien  Goyon  chevalier ,  fut  pre-  ^ 
fent  le  2.  mars  1578.  à  une  tranfaftion  paflee  entre  Ion  fils  te  le  feigneur  du  Guéma- 
deue  ,  dans  laquelle  il  cft  qualifié  chevalier  Je  tordre>St.  mourur  le  n.odobre  1382. 

I.  Femme ,  CATERINE  Madcuc  ,  fille  unique  de  Jacques  Madcuc,  fire  du  Gué- 
madeuc ,  &  de  Maielene  du  Chaftellier. 

CHARLES  Goyon,  baron  de  la  Mouflayc,  qui  fuit. 

II.  Femme  ,  CLAUDE  d'Acigné  i  veuve  de  Claude  fire  du  Chaflel  ,  baron  de 
Marcé  ,  vicomte  de  Pommerith  &c  lieutenant  pour  le  roi  en  Bretagne  fous  le  comte 
d'Eftainpcs,  fie  fiile  de  Jean  VII.  du  nom  ,  lire  d'Acigné,  baron  de  Coetmcn,  &  q 
à' Anne  de  Montcjan  ,  étoit  mariée  en  1  5  J9. 

X  V. 

C CHARLES  Goyon ,  baron  de  la  Mouflaye ,  comte  de  Plouer  ,  feigneur  de  Lau- 
^nay-Goyon ,  du  Vaudore  ,  vicomte  de  Pommerith  &  de  Tonquedcc  ,  lire  de 
Juch  en  ij 78.  partagea  les  enfans  le  8.  décembre  159*-  &  mourut  l'année  fuivante. 

Femme,  CLAUDE  du  Chaflel,  vicomtefle  de  Pommerith  &  de  Tonquedec, 
baronne  de  Juch  ,  du  Mur,  fille  de  Claude,  fire  du  Chaflel,  «5c  de  Claude  d'Acigné, 
fur  mariée  le  21.  décembre  1570. 

1.  AMAURY  Goyon  II.  du  nom ,  marquis  de  la  Mouflaye,  qui  luit. 

2.  Charles  Goyon,  vicomte  de  Pommerith ,  tué  aux  guerres  de  Hollande  (ans  jj 
avoir  été  marié. 

3.  JACQUES  Goyon,  baron  de  Marcé ,  dm  la  pojlerite  fera  rapportée  ci- après 
§.  I  V. 

4.  CLAUDE  Goyon  ,  feigneur  de  Touraude  ,  dont  les  defeendans  Je  trouveront 
§■  V. 

y.  Claude  Goyon  ,  morte  fans  alliance  avant  1592. 

6.  Françoise  Goyon ,  mariée  après  l'an  1  r?2.  à  David  Mcnard ,  feigneur  de  Tou- 
chepres  en  Poitou. 

7.  Ph  1  litote  Goyon ,  mariée  le  1 6.  janvier  1 5  9 1 .  à  David  de  la  Mucc ,  feigneur 
de  Ponthus,  «c  morte  la  même  année. 

8.  Charlote  Goyon,  vivante  en  1592. 

9.  Marcueritb  Goyon,  en  1)92. 

XVI, 
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AMAURY  Goyon  II.  du  nom,  comte  de  Plouer  ,  vicomte  de  Pommerith  Se 
de  Tonquedcc  ,  baron  de  Marcé  &  du  Juch,  feigneur  du  Mur,  de  Launay- 
Goyon ,  de  la  Motte  du  Parc ,  ôcc.  rut  inftirué  héritier  univerfel  par  ChtrUs  Goyon 
(on  pere  en  IJ92.  créé  marquis  de  la  Mouflaye  en  i6iç.  6c  mourut  en  1624. 

Femme,  CATERINE  de  Champagne,  dame  de  Nogcnt-fur-Loir  ,  fille  de  Lents 
de  Champagne ,  comte  de  la!  Suzc  au  Maine,  baron  de  Brouaflin  &  de  la  Chapellc- 
Rainfouin ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  coofciller  d'état ,  &  de  Mutilent  de  Mclun- 
Normanville  mourut  à  Paris  le  11.  juillet  1649.  cnjfa  foixante-dixie'me  année. 

1.  AMAURY  Goyon,  marquis  de  la  Mouflaye  ,  qui  fuit. 

2.  Brandelis  Goyon,  baron  du  Juch,  tué  aux  guerres  de  Hollande  du  vivant 
de  (on  pere. 

j.  François  Goyon,  baron  de  Nogent,  dit  le  itren  de  U  Mouflaye  ,  lieutenant 
gênerai  des  armées  du  roi ,  gouverneur  de  Stenay  ,  s'attacha  à  M.  le  ptince 
qui  lui  confia  la  garde  de  Stenay,  &  fe  retira  dans  cette  place  ,  où  il  mourut 
avant  la  paix. 

X  VIL 

AMAURY  Goyon,  marquis  de  la  Mouflaye,  (cette  terre  eft  dans  l'évcchc  de 
S.  Brieuc,  &  relevé  en  partie  du  domaine  de  [ugon  &  en  partie  de  Bcaumanoir,) 
comte  de  Plouer ,  vicomte  de  Pommerith  &  de  Tonquedcc ,  baron  de  Marcc  &.'  du 
juch,  feigneur  de  Launay-Goyon,  de  la  Motte  du  Parc  6c  du  Mur,  acquit  le  comté 
de  Quintin  de  Henri  de  la  Tremoillc,  duc  de  Thouars,  Pair  de  France,  (ou  beau- 
frerc ,  &  fut  gouverneur  de  Rennes. 

Femme,  HENRIETTE-CATERINE  de  la  Tour,  fille  de  Henry  de  la  Tour, 
duc  de  Bouillon,  prince  de  Sedan,  maréchal  de  France,  6c  d'Eliiabeth  de  NafTW- 
Orange,  fut  mariée  par  contrat  du  11.  avril  1619.  Voyez,  terne  IV.  de  cette  hijlotre , 
ftge  jJ9. 

1.  Brandelis  Goyon  ,  comte  de  Quintin ,  meftre  de  camp  du  régiment  dcBout- 
gogne ,  mort  fans  alliance  âgé  de  1 1 .  ans. 
D  1.  Henry  Goyon  ,  marquis  de  la  Mouflaye  ,  comte  de  Quintin  &  de  Plouer, 
feigneur  de  Launay-Goyon ,  baron  de  S.  Bonnet  Se  de  Nogent-fur-Loir,  parta- 
gea avec  Tes  fœurs  le  1 1.  juillet  1674. 
Femme  Suzanne  de  Montgommery  ,  fille  de  Louis  de  Monrgommcry,  (eigneur 
de  Duflc,  &  de  N.  du  Mas  de  Montmartin. 

j.  Amauf  v  Goyon,  mort  (ans  alliance. 

4.  Marie  Goyon,  dame  de  la  MouOayc,  forrit  du  roïaume  au  mois  de  mai  1691. 
£        6c  mourut  le  8.  octobre  1717. 

5.  Elizabeth  Goyon  ,  mariée  par  contrat  du  mois  de  juillet  1679.  avec  Fene  Ac 
Montbourchcr ,  marquis  du  Bordagc  ,  feigneur  de  Poligni,  du  Lion  d'Angers, 
baron  de  la  Grève,  feigneur  de  la  Rouflierc,  de  la  Mortayere,  de  Laubrai  &c  de 
S.  Aubin,  maréchal  de  camp,  tué  le  18.  octobre  1688.  au  fiege  de  Philisbourg. 
Elle  mourut  le  18.  o&obrc  1701.  René-Am*Mry  de  Monibourchct ,  marquis  du 
Bordage  fon  fus  a  hérité  du  marquitat  de  la  Mouflaye. 


Terne  V.  H  y 


• 
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§■  IV. 

BARONS  DE  MARCÉ- 


E 


XVI. 

TACQUE5  Goyop,  baron  de  Marcé.  troifiémc  fils  4c  CHARLES  Goyon,  ba- 
I  ron  de  la  Mouflaye .  &  de  CLAUDE  du  Çhaftel ,  menumné  ci-dtvttu  page  396. 
fut  partage' par  fon  pere  en  1  f  91. 

Femme  ELlZABETH  du  Mas,  fille  de  Philippe  du  Mas ,  feigneur  de  Montmar- 
rin ,  vicomte  de  Tcrchamp  au  Maine  près  Laval ,  &  de  Marguerite  de  Bcaumanoir. 
ctoit  veuve  en  16  jo. 

j.  CLAUDE-CHARLES  Goyon ,  baron  de  Marcé  ,  qui  fuit. 

2.  Claude  Goyon,  femme  de  BCT;a»/»Ainproux,confci]  1er  au  parlement  de  Paris. 

XVII. 

CLAUDE-CHARLES  Goyon  ,  chevalier  ,  toron  de  Marcé ,  vicomte  de  Ter- 
champ,  mort  au  mois  de  décembre  1693. 
L  Femme  MARIE  dApdvoifin,  vicomtefiede  Farcé  en  Bretagne  prés  Rennes 
fille  de  &r««/dApclvoifin,  vicomte  de  Farcé  fie  àfitfebcth  de  Picrre-Bufficrc ,  fut 
mariée  au  mois  de  mai  166 1.  £ 

1.  Elizabet-Mamb  Goyon  ,  mariée  au  mois  de  janvier  i68j.  à  Tbetdort  de 
Beringhen  ,  conleiller  au  parlement  de  Paris. 

2.  Claude-Marcuerite  Goyon,  mariée  au  mois  de  janvier  i68r.  à  /Wd'E- 
peigne,  (êigneur  de  Venevclles. 

3.  Henriete  Goyon,  fille  dhonneur  de  la  reine  de  Danncrnarck.  « 

H.  Femme,  HENRIETE  de  la  Muce , fille  de  Ctfir  de  la  Muce,  fcigneurdePon- 
thus&  iïUrfuline  de  Champagne  la  Suzc,  fut  mariée  au  mois  de  mai  1678. 

I.  Cesar-Behjamin  Goyon,  vicomte  de  Terchamp  au  Maine,  âgédefeptans 
en  1690. 

i.  Ursuline-Marcuerite  Goyon. 

£ 
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SEIGNEURS  DE  TOURAUDE 


D'argent  au 
(un  de  g*t«itt 
cwrenné  d  ur  , 
qu$  f/î  Goyon. 

B 


XVI. 

CLAUDE  Goyon  ,  quatrième  fils  de  CHARLES  Goyon  ,  baron  de  la  Moufîâyc, 
&  de  CLAUDE  du  Chaftcl  ,  mentionné  a-devant ,  fag.  j9<5.  feigneur  de  Tou- 
taude ,  vicomte  de  Tonqucdcc,  fut  parcage  par  foo  pere  en  i  $91. 

Femme,  ANNE  Franchct,  veuve  de  Gilles  Yguet ,  feigneur  de  la  Chapelle ,  &  fille 
de  Cilles  Franche! ,  feigneur  de  l'Aumofnc,  &  à  Anne  de  Budcs,  dame  de  Vauxrumcn, 
fut  mariée  par  contrat  du  16.  octobre  1624.  6c  telta  le  ij.  janvier  1631. 

P  XVII. 

- 

CLAUDE  Goyon  chevalier ,  feigneur  de  Touraude ,  cft  dit  dans  fon  contrat 
de  mariage  fil?  unique  &  fcul  héritier  de  Claude  Goyon,  &  d'Anne  Franchcr. 
Il  mourut  le  30.  mars  167$. 

Femme  ,  ANNE  de  l'Efpinay ,  fille d'ifaae  del'Efpinay  de  Monceaux-Malarit ,  Se 
A  Ame  de  la  Vaizouziere  (a  (cconde  femme, .fut  mariée  par  contrat  du  9  ieptembra 
I6tfi.  Se  vivoit  en  1688. 

1.  AMAURY-HENRY  Goyon  chevalier ,  feigneur  de  Beaufort,  qui  fuit. 

2.  Jean  Goyon  partagea  avec  fes  frercs  en  16Ï8.  fat  capitaine  d'un  vaiflèau  du 
D        roi  &  chevalier  de  S.  Louis. 

3.  Luc  Goyon,  nommé  dans  latranûdion  de  fon  frère  aînc'cn  1688.  fatenfeigno 
de  vaiileau. 

4.  -Anne-Marie  Goyon,  nommée  avec  fes  frercs  8:  (trurs  dans  le  partage  qu'ils 
firent  en  1688.  nctoit  pas  mariée  en  1714. 

5.  Claudb-Margueute  Goyon  ,  prefentee  pour  être  chanoinefle  à  Remire- 
mont  au  mois  de  novembre  i6p5-  vivoit  en  1714. 

6.  Claude-Charlotte  Goyon,  époufa  N...  le  Diable,  dit  Marie  ,  feigneur  de 
la  Higourdaie  ,  éveche'  de  DoL 

7.  Marguerite  Goyon  morte  fans  alliance. 

8.  Anne  Goyon  mariée  avec  N...  feigneur  des  Portes. 

E  XVIII. 

AMAURY-HENRY  Goyon  chevalier,  feigneur  de  Beaufort  en  Bretagne ,  rranfigea 
en ifi8 8.  avec  (a  mère,  fes  frères  Se  fœurs  fur  le  partage  de  la  fucccûïon  de  leur  pere. 
Femme,  ANNE  de  l'Efpinay,  fille  unique  dlfàac  de  l'Efpinay ,  &  de  Cotante  le 
Breton  ,  &  nièce  d'Anne  de  l'Efpinay,  femme  de  Claude  Goyon,  mentionné  a  -  dejfus 
fat  mariée  le  10.  mars.  1691. 

1.  François-Gabriel  Goyon,  né  le  13.  feptembre,  1698.  prefente  pour  être  page 
du  roi  dans  fa  grande  écurie  le  premier  avril  1714. 

2.  Sophie  Goyon  de  Bcautfort,  prefentée  pour  être  reçue  chanoinefle  à  Pouftày 
en  Lorraine  au  mois  de  mars  17 10. 


•  1 
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BRANCHES  DES  NOM 

ET  ARMES  DE  GOYON, 

2)ont  on  n'a  point  trouve  la  jon&ion  avec  les  précédentes. 


B 


SEIGNEURS 

DE  BEAUCORPS 


D'argent  an 
lien  dt  gueutet 
(»Ki»r.ui  d'tr. 


COMME  les  feigneurs  de  BEAUCORPS  dans  la  production  qu'ils  ont  faire 
des  pièces  juftiheatives  de  leur  noblcffc  à  la  chambre  établie  par  le  roi  en  1668. 
pour  la  reformation  de  la  noblclle  du  pais  &  duché  cie  Bretagne  .  ne  rapportenc 
point  de  preuves  de  leur  liaifon  avec  aucune  des  branches  de  la  mailon  de  Goyon- 
Matignon ,  nous  commencerons  par 


JEAN  Goyon  ,  feigneur  de  Beaucorps  ,  peut  être  celui  qui  fut  fait  prifonnicr  E 
avec  Bertrand  Goyon  III.  du  nom  ,  chevalier ,  feigneur  de  Matignon  le  6.  octo- 
bre 1*87.  M.  d'Hozier  dans  fes  tables  généalogiques  le  dit  fils  de  Bertrand  Goyon  II. 
du  nom ,  lire  de  Matignon. 

Femme,  JEANNE  de  Beaucorps,  fille  &  héritière  de  Geoffroy  feigneur  de  Beau- 
(i)D.Lobineio,  corps,  qui  combattit  à  la  fameufe  bataille  des  trente  en  Bretagne  Tan  ijji.  (4) 


lui),  de  Brclt 
J.  1»  p.  }4J. 


I  I. 

\  LAIN  Goyon,  feigneur  de  Beaucorps, fut  partage  avec  fa  femme  le  18. juillet 
/\i38<.  par  Jean  feigneur  de  Molière.  Bertrand  Goyon  ,  feigneur  de  Matignon 
&  de  la  Rochc-Goyon  ,  lui  fit  un  contrat  daffèagement  le  ir.  février  1J93  le  qua- 
lifia (on  loufin  ,  &  l'infritua  en  cette  qualiré  capitaine  &  comnundanr  dans  Ion 
château  de  la  Rochc-Goyon  le  16.  (eptembre  1457- 

Femme,  MATH  URINE  ou  MATHELINE  de  Molière,  fille  de  Jean  feigneur 
de  Molière,  chevalier,  <Sc  de  Marte  d'Anjou  ,  fut  partagée  par  fon  pere  le  18. 
juillet  1386. 

1.  BERTRAND  Goyon,  feigneur  de  Beaucorps,  qui  fuir. 

2.  JEAN  Goyon  ,  feigneur  de  Vaurouaut,  a  fatt  la  branche  des  feigneurs  de  VATJ- 
ROUAUT  ,  rapportée  ci-afres  §.  III. 

j.  Pierre 
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A  j.  Pierre  Goyon  ,  foc  parcage  le  9.  teptembre  1439.  comme  juveigneur  par 
Bertrand  Ion  trerc  aine  dans  les  fucceflions  à'AUi» Goyon  &  de  Matbelme  de  Mo- 
lière leur  perc  &  mere. 

4.  &  5.  Jean  &  Alain  Goyon,  forent  prefens  au  parcage  de  Pierre  Goyon  leur 
frère  le  9.  feptembre  1459. 

6.  Mahaut  Goyon,  cran  figea  le  i9.  o&obre  1446.  avec  Bertrand  Goyon  fon  frère , 
aîné  héritier  principal  &  nabU,  fur  ce  qu'il  lui  appartenoit  dans  les  fucceflions 
de  leur  pere  &  mere. 

7.  Marie  Goyon,  époufà  le  lundi  après  1  Epiphanie  1403.  Roland  de  la  Motte  > 
fils  de  Jean  de  la  Motte. 

5.  Thomasse  Goyon ,  c'toit  mariée  en  1439.  à  Jean  Regnaud ,  feigneur  des  Rofiers» 
qui  fit  un  échange  au  nom  de  la  femme  avec  Bertrand  Goyon,  feigneur  de  Beau- 

^         corps  le  9.  novembre  1439. 

9.  Carie  Goyon  ,  femme  de  N...  Rouxcl ,  Se  merc  dc/«»  Rouxel,  feigneur  de 
l'Hôpital  en  1477. 

10.  Isa  beau  Goyon ,  tranfigea  le  3.  avril  1471.  avec  Bertrand  Goyon  (on  pecic 
neveu,  fur  le  partage  qu'elle  detnandoit  dans  les  biens  de  les  pere  &mcrc,& 
étoit  mariée  dès-lors  avec  Roland  Cadiou. 

11.  Marguerite  Goyon,  femme  de  N...  de  Guébrianc,  Se  mere  de  La/tcelat  de 
Guébrianc,  feigneur  de  Ticrcclio.  en  1504. 

III. 

C 

F)ERTRAND  Goyon,  feigneur  de  Bcaucorps  ,  patcagea  (es  frères  les  3.  aouft 
J)i43<f.  &9.  feptembre  i4}9-  fot  fi"t  capitaine  &  commandant  du  château  de  la 
Roche  -  Goyon  le  26.  feptembre  1457.  Par  Jetn  Goyon  ,  ûre  de  Matignon  ,  qui 
le  nomme  Ion  cher  tjr  ame  confin ,  fût  prefent  à  la  tranlaâion  faite  par  Lancekt  Goyon 
au  fujet  de  (a  rançon  avec  les  feigneurs  de  Chatcauneuf  &  de  Coetquën  le  23.  avril 
1434.  mourut  le  1.  mai  1457.  &  fut  enterré  dans  l'églife  de  Matignon  , par  conceffion 
accordée  fans  conlèquence  pour  l'avenir  par  Jean  Goyon,  lire  de  Matignon,  ara  re- 
^  quifîtion  qu'en  avoient  faite  le  2.  mai  14  $7.  Marguerite  Abraham  fa  veuve  &  fes  enfans. 
Femme ,  MARGUERITE  Abraham  fit  avec  fon  mari  le  7.  avril  144*-  une  doaa- 
ti»n  en  avancement  d'hoirie  a  Lancelot  Goyon  leur  fils  aîné,  qui  leur  dévoie  fuece- 
der  comme  héritier  principal  rjr  noble ,  ctoit  veuve  le  1.  mai  14J7.  qu'elle  requit  avec 
fes  cnfins ,  de  Jean  Goyon  fire  de  Matignon ,  la  permiffion  de  faire  enterrer  fon  mari 
dans l'églife  de  Matignon,  tranfigea  le  6.  aouft  1460.  avec  Gnjarme  d'Angoulevant 
fa  bru  pour  la  tutelle  de  Bertrand  Goyon  fon  petic-fîls. 

1.  LANCELOT  (  alias  LAURENT  )  Goyon,  qui  fuie. 

2.  3.  &  4.  Marguerite  ,  Catbrine  &  Mathurinb  Çoyon  ,  nommées  dans 
dans  l'aâe  de  requifition  du  t.  mai  14 j 7.  pour  ta  fepulturc  de  Bertrand  Goyon, 
feigneur  de  Bcaucorps  leur  perc. 

E  '  IV. 

T  ANCELOT  (  alias  LAURENT )  Goyon,  vivoit  le  7.  avril  1441.  &  mourut 
P   javant  fon  perc. 

Femme,  GUYQNNE  d'Angoulevant  ctoit  veuve  le  2.  mai  1457.  qu'elle fe joi- 
gnit avec  fes  enfans  ,  à  la  demande  de  Marguerite  Abraham  fa  belle-mere  ,  pour 
la  fepulturc  de  Bertrand  Goyon  fon  beau- perc ,  en  l'églife  de  Matignon  -,  tranfigea 
avec  fà  belle-mere  le  6.  aouft  1460.  au  fujet  de  la  tutelle  de  Bertrand  Goyon  fonfns, 
vivoit  encore  le  18.  aouft  1496.  &  étoit  morte  le  7.  mars  1497. 
F     1.  BERTRAND  Goyon ,  feigneur  de  Beaucorps  >  qui  fuie. 

2.  Jean  Goyon. 

j.  Jeanne  Goyon ,  partagée  par  Bertrand  Goyon  fon  frère  aîné  le  18.  'aouft 
1496.  fut  la  cinquième  femme  de  Roland  du  Brcil,  feigneur  de  Rais  &  de  la, 
Ville- Bonnette,. Icncchal  de  Dinan  U  de  Rennes  ,  prefident  au  parlement  de 
Bourdeaux  ',  puis  à  celui  de  Bretagne»  fils  puîné  de  Roland  du  Brcil,  &  d'Olive 
Chaltel-  Il  fit  fort  teftament  le  2.  mai  15 01.  dans  lequel  il  nomme  Jeanne 
Goyon  fa  femme,  Se  choifit  fa  fepulture  en  la  nef  de  l'églife  des  Frères  Prê- 
cheurs de  Dinan.  11  mourut  en  1  joa.  Voyez,  [htfloiredes  maijons  de  Bretagne  par_ 
du  Pas,^.  775. 
Tome  V.  I  S 
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V. 

5ERTRAND  Goyon  II.  du  nom  ,  feigncur  de  Beaucorps,  étoit  en  14^3.  (bus 
la  tutelle  de  fa  mére,  tranfigca  avec  Roland  Cadiou  Se  Ifabeau  Goyon  ,  fille  d'/*- 
Goyon  ,  &  de  Mathelme  de  Molière  le  j.  avril  1471.  le  17.  feprembre  1477.  av«c 
Jean  Rouxcl,  feigneur  de  l'Hôpital ,  rcprclcntant  pour  Carte  Goyon  fa  merc,  le  3. 
ieptembre  149;.  avec  Guillmme  de  Mangaro  de  Connais-  Couvran  ,  fur  le  partage 
du  à  Guyonne  d  Angoulcvant  (a  mere ,  le  7.  mars  1497.  avec  le  même  pour  l'éxe- 
cution delà  précédente  traniàction  ,  Se  les  11.  juillet  1502.  5c  11.  mars  1504.  avec 
Lancelot  de  Gucbriant ,  feigncur  dcTicrcelin  ,  fils  de  Marguerite  Goyon,  touchant  le 
partage  qui  lut  étoit  encore  dû  des  (ucccllions  d'Alat»  Goyon ,  &  de  Matbeltae  de 
Molière ,  pere  &  mere  de  Marguerite. 

Femme  ,  MARIE  Madcuc  ,  fille  de  Roland  Madcuc ,  fire  du  Guémadcuc ,  Se  de 
Cattrate  de  Roftrcnan  ,  eft  nommée  dam  une  ttaafacrion  de  froncis  Goyon  ton  g 
fils  du  23.  janvier  154'- 

1.  FRANÇOIS  Goyon ,  feigncur  de  Beaucorps ,  qui  fuit. 

2.  Jeanne  Goyon  ,  temmede  François  de  S.  Mcloir,  écuier  (cigneur  du  Clofdavi, 
tue  partagée  par  ton  frere  aine  le  2}.  janvier  1J41. 

•  Neuf  autres  enfans  dont  on  n'a  rien  trouve. 

■  • 

VL 

FRANÇOIS  Goyon  ,  feîgnèur  de  Beaucorps  ,  confentit  Se  fut  prefent  au  con- 
rrat  de  mariage  de  Pierre  ton  fils  le  17.  juillet  ijjç.  partagea  fes  puînés  le  23. 
janvier  1541.  donna  un  certificat  le  16.  feptcmbte  1549*  en  qualité  de  comman- 
dant au  château  de  la  Roche-Goyon  &  de  capitaine  des  gentilshommes  du  canton 
fous  le  duc  d'Eftampes  gouverneur  de  la  province,  étoit  capitaine  des  nobles  de 
l'cvêché  de  Rennes  en  1553.  Se  mourut  en  1^66.  q 

Femme,  LOUISE  Joiiins  fut  prefente  au  contrat  de  mariage  de  Pierre  Goyon 
/on  fils  le  17.  juillet  153p.  &  avoir  eu  fept  enfans. 

1.  PIERRE  Goyon,  feigncur  de  Beaucorps,  qui  fuir. 

a.  Caterinb  Goyon,  femme  de  Jhomm  de  Carmené,  comme  il  patoît  pat  une 

transaction  de  1604.  ' 
Cinq  autres  enfans  dont  on  ne  fçait  rien. 

VIL 

PIERRE  Goyon,  feigncur  de  Beaucorps,  de  S.  Jean  Se  de  S.  Caft ,  fur  marié 
par  conrrat  du  17.  juillet  1  j  39.  en  preiencede  fes  pere  &  mere ,  Se  ne  vivoit  plus  D 
le  3.  octobre  iyôtf. 

Femme,  HELENE  de  Carmené,  fille  de  Gilles  de  Carmené ,  feigneur  des  Efforts, 
te  d'Jfakea»  de  Rieux ,  nommée  dans  le  contrat  de  mariage  rapporte  ci-deflus. 

1.  François  Goyon ,  (cigneur  de  Beaucorps ,  partagea  avec  (on  frere  Se  (à  (Leur  le 
12.  juin  1579-  &  mourut  faus  enfans.  .  . 

2.  GEORGES  Goyon,  feigncur  de  Beaucorps,  qui  fuit. 

3.  Fkançoisb  Goyon  ,  fût  mi(c  fous  la  tutelle  du  feigneur  du  Guemadeuc  le  3.  oc- 
tobre 15  66.  fut  partagée  par  François  Goyon  ton  frere  aîné  le  12.  juin  ÎJ79.  Se 
mariée  à  N...  du  Rocher. 

VIIL 

EORGES  Goyon ,  feigncur  de  S.  Caft ,  étoit  avec  fa  finir  fous  la  tutelle  du  fei-  E 
Vjgneur  du  Guemadeuc  le  3.  octobre         fut  partage  k  12.  juin  1  j  79.  par  ton 
fretc  aîné ,  &  devint  entuite  feigneur  de  Beaucorps  par  la  mort  lans  entans  de  ce 
ircre. 

Femme,  JEANNE  de  la  Motte,  étoit  mariée  le  12.  juin  1 579. 
THOMAS  Goyon ,  feigneur  de  Beaucorps,  qui  fuit. 
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IX. 

'H^HOMAS  Goyon ,  feigncut  de  Beaucorps  &:de  S,  Jean,  baptifé  dans  la  paroi/Te 
I  de  PIcboule  le  24.  fcptcmbrc  1581.  tranfigca  le  14.  novembre  1604.  avec  Jean 
de  Carmenc  ,  fcigncur  de  Carmené ,  &  te  11. janvier  itfoj.avcc  Jeanne  du  Rocher  au 
fujet  de  la  (uccclïion  de  Louife  Joiiin  leur  bifaïculc  II  fut  capitaine  d'une  com- 
pagnie de  cent  hommes  d'aimcspar  commilfion  du  roi  Louis  XIII.  du  10.  fcptcnx* 
bre  \6i6. 

Femme,  ISABEAU  de  Conen,  fut  mariée  par  contrat  du  14.  juillet  itfoj. 
1.  JEAN  Goyon,  feigneur  de  Beaucorps,  qui  fuit. 

1.  MARC  Goyon,  fcigncur  de  Dicudy  &  de  la  Vicuvillc,  dont  la  poflcrité  fera  rop. 
porté  ci- après  §.  II. 

3.  François  Goyon,  feigneur  de  Beaucorps  Se  de  S.Jean  .capitaine  décent  hom- 
mes de  pied  le  10.  juin  i6y  2.  &  d'une  compagnie  de  chevaux  légers  par  corn- 
million  du  22.  juin  de  la  même  année,  commiilatrc  provincial  au  pais,  gou- 
vernement &  de'partcment  de  Lionnois,  Fotcfts,  Beaujollois,  Ville  &  arccnal 
de  Lion,  par  provifions  du  premier  décembre  iiJjj.  pourvu  de  la  charge  de 
lieutenant  de  l'artillerie  au  gouvernement  &  département  de  Picardie  le  premier 
feptembre  1658.  gouverneur  commandant  dans  le  château  du  Toreau  &à  l'crrw 
bouchure  de  la  Rivière  de  Morlaix  le  7.  décembre  16  jç.  Le  roi  Louis  XIV.  en 
conûderation  des  ferviecs  qu'il  en  avoir  reçus,  lui  o&roya  le  17.  octobre  itftfo. 
des  lettres  portant  apointement  de  dix  mille  livres  par  an  pour  la  (bide  de  (a 
garnifon  Se  la  garde  du  château  du  Toreau  ;  il  e'toit  lur  l'état  de  la  mê- 
me année  ,  le  vingtième  des  foixante  gentilshommes  pcnfionnaires  du  roi , 
pour  fe  trouver  â  Unies  les  tenues  rjr  offemblées  de  (a  province ,  fut  confirme  le  1. 
mai  mil  fix  cent  foixante-cinq,  par  le  duc  deMazarini,  dans  la  qualité'  $  arbi- 
tre umverjel,  du  différend  des  nobles  de  l'évêchc  de  S.  Brieuc;  Se  maintenu  par 
arrêt  de  la  chambre  établie  pour  la  reformation  de  la  noble/Te  de  Bretagne  le 
15.  février  i66ç.  comme  noble ,  ijju  d ancienne  extraclion  noble ,  avec  permijfon  de 
prendre  la  qualité  iécuyer  &  de  chevalier  ,  &  de  jouir  de  tous  droits  ,  frmchi/es  , 
privilèges  &  prééminences  attachées  aux  nobles  de  tette  province 

4.  Georges  Goyon,  mott  luns  poiteritc. 

5.  Jeanne  Goyon. 

6.  Anne  Goyon ,  dame  de  la  Villegoutiot. 

7.  &  8.  Françoise  6c  Louise  Goyon. 

9.  Claude  Goyon,  dame  de  l'Argcnttay. 


jEAN  Goyon,  chevalier,  feigneur  de  Beaucorps  ,  capitaine  gênerai  gar  Je  -  cofte  de 
l'cvéché  de  S.  Malo,  par  commiflion  du  zu  aoufl:  i<îf4. 

I.  Femme,  ANNE  de  Coctlogon,  mariée  par  contrat  du  4.  feptembre  i£j2. 

II.  Femme,  JACQUEMINE  delà  Rivière,  fille  d'Olivier  de  la  Rivière  ,  feigneur 
du  Pleflis  ,  fut  établie  tutrice  de  les  enfans  par  aâe  du  17.  février  i6<fi. 

1.  1.  Se  3.  Jacquemine  ,  Maeie -Anne- Françoise  &  Claude  -  Jeanne 
Goyon ,  nommées  dans  la  rcprclcnration  des  tiftes  de  nobleflc  à  la  chambre 
de  Bretagne  en  1669.  par  Jacquemme  de  la  Rivicrc  leur  merc,  failant  pout  elles 
&  maintenues  tomme  leur  oncle. 

E 
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.  X. 

MARC  Goyon,  Chevalier ,  feigneur  de  la  Vicuville  &  de  Dieudy ,  fécond  fils 
de  THOMAS  Goyon,  feigneur  de  Beaucorps  ,  &  d'ELlSABETH  Concn, 
mentionnez,  ti-devmip.  40 j.  tranfigea  le  16.  août  i^4-  «vec  René  de  la  Lande  ,  fei- 
gneur de  la  Villcrouaut  fon  beau-frerc ,  &  le  22.  décembre  1645-  avec /m»  Goyon, 
feigneur  de  Beaucorps  fon  frerc  aîné ,  fur  le  partage  de  la  fucceflion  de  fes  perc  D 

Si  merc  ...»./.. 

Femme ,  I S  A  BE  A  U  de  la  Lande,  fille  de  Traits  de  la  Lande  ,  feigneur  de 
Caflan ,  &c  àl/tkeut  de  Tourncgon ,  étoit  mariée  le  16.  aouft  1*44.  Qu'elle  tranfigea 
avec  René  de  la  Lande,' feigneur  delà  Villcrouaut  fon  frère ,  pour  la  fucceflion  de  les 
perc  Se  merc 

XL 

JEAN  Goyon,  feigneur  de  Dieudy,  né  le  j.  janvier  1*44.  baptifé  le  6.  dans  la 
paroifle  de  S.  Caff,  fut  maintenu  comme  Frmftit  Goyon  fon  onde  ,  par  arreft 
la  chambre  établie  pour  la  reformation  de  la  noblcilc  de  Bretagne  le  &j.  fcvticr 

\669.  E 

Femme  CATERINE  Goyon ,  fille  de  Chtrles  Goyon ,  feigneur  de  Thaumats ,  Se 
de  Jetant  le  Mezee,  fut  mariée  le  j.  février  1662.,  &c  merc  de 


X  I  I. 

HARLES-FRANCOIS  Goyon, baptifé  le  8.  aouft  itftfj.  feigneur  de  Dieudy  en 
1669.  nommé  dans  latte  de  reprefentation  des  turcs  de  noblcfjc  par  fon  perc, 
chambre  de  Bretagne  la  même  annc'ç. 
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I  I  L 

EAN  Goyon,  fcigncur  de  Vaurouaut ,  fécond  fils  d'AL AIN  Goyon  ,  fcigncur 
<  de  Bcaucorps  ,  &  de  MATHELtNE  de  Molictc  ,  moutonné  ci-devant  page  400. 
fut  partage  comme  juveigneur  par  Bertrand  Goyon  ,  fcigncur  de  Beaucorps  Ion  frerc 
aine  le  3.  aouft  143^.  fit  un  échange  avec  lui  le  7.  juillet  14 37.  fut  prêtent  au  par- 
tage de  Pierre  Goyon  fon  frère  puîné  le  9.  novembre  1439.  fie  mourut  le  9.  avril 
Ï4Î9- 

Femme  ISABELLE  du  Verger,  dame  du  Verger,  étoit  mariée  avant  l'an  1440. 

1.  PIERRE  Goyon  ,  feigneur  de  Vaurouaut,  qui  fuit. 

2.  Marie  Goyon,  fut  mariée  par  fes  perc  &  merc  Je  11.  feptembre  I4JJ.  à 
Bertrand  Colas. 


I  V. 

I E  R  R  E  Goyon  ,  feigneur  de  Vaurouaut ,  étoit  marié  en  M4Î-  &  vivoit  en 
14S1. 

"Femme,  CATERINE  delà  Moufïayc  ,  fille  de  Roland  de  la  Mouflaye ,  (ci- 
E  gneur  dcLorgcril,  fut  partagée  le  il.  novembre  1443. 


V. 

JEAN  Goyon ,  feigneur  de  Vaurouaut ,  tranfigea  avec  Lancelot  Colas  fon  coufin 
germain  le  ij.  juillet  1484. 

Femme,  MADELENE  du  Boifriou , étoit  mariée  en  1473.  fc  remaria  en  1495. 
à  Pierre  de  S.  Mcloir ,  &:  ne  vivoit  plus  en  1524. 

1.  FRANÇOIS  Goyon,  fcigncur  de  Vaurouaut,  qui  fuit. 

2.  Jeanne  Goyon,  ctoit  mariée  à  Gilles  de  Tremcrcuc , feigneur  de  Tannic  le 
23.  juillet  1 J04.  qu'elle  fût  pattagée  par  fon  frère. 

3.  Françoise  Goyon ,  époufa  François  Reflant  ,  fcigncur  de  Pontmcnard  ,&  étoic 
veuve  le  6.  décembre  1524.  que  fon  fterc  lui  donna  fa  part  de  la  IucccÛIoq 
de  Jean  Goyon  leur  pere. 
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VI.  A 

FRANÇOIS  Goyon ,  feigneur  de  Vaurouaut  &  de  la  Villcgourée  ,  paroiflTcs  de 
Plchercl  &.  de  Plcboulc  ,  partagea  Jeanne  Goyon  fa  lueur  le  2j.  juillet  1504. 
&  Franfoi/ê  Goyon  (on  autre  facur  le  6.  décembre  1  { 2.4.  &  ctoit  tuteur  &  garde-natu- 
rel de  Lancelet  Goyon  Ion  riis  le  14.  février  1518.  il  cft  qualifié  renier  dans  îles 
lettres  de  maintenue  de  droit  en  forme  de  lentes  royaux  que  lui  accorda  le  roi 
François  1.  au  lujct  des  prééminences  qu'il  pretendoit  dans  la  paroifl'c  de  Plo- 
hereï  &  de  Plcboule  le  7.  mars  1518,  il  en  obtint  de  nouvelles  pour  les  mêmes 
droits  le  pénultième  janvier  1731.  fît  aveu  le  21.  novembre  j  y  5  3 .  des  terres  qu'il  (» 
tenoit  de  la  Icigncunc  de  la  Hunaudayc ,  donr  il  avoit  hérite  par  la  morr  de  Jem 
Goyon  fon  pere ,  &  ne  vivoit  plus  en  1556. 

I.  Femme  FRANÇOISE  Madcuc,  fille  de  Matburin  Madcuc,  ccuïcr,  feigneur 
de  Quillcc,  &:  de  Gillette  le  Fcllé ,  fut  parngée  le  11.  février  152.1. 

1.  LANCEL.OT  Goyon ,  feigneur  de  Vaurouaur  &  de  la  Villegourc'c,  qui  fuit. 

2.  Alix  Goyon,  femme  de  N  Lambert ,  feigneur  de  Villegous  &  de  la 

Hautcville,  frère  de  Renée  Lambcrr,  dame  de  Vaurouaur,&  fils  de  Jem  Lam- 
bert,  feigneur  de  la  Hautcville  ,  &  de  Marguerite  l'Enfant. 

H.  Femme  ,  MARGUERITE  l'Enfant  ,  veuve  de  Jem  Lambert ,  feigneur  de 
la  Hautcville. 

Caterine  Goyon,  étoit  mariée  avec  Jacques  l'Abbé,  écuier,  feigneur  du  Gardon  Q 
le  10.  avril  ijôi.  qu'elle  fut  partagée  par  Ion  frerc. 

V  I  I. 

LANCELOT  Goyon  ,  feigneur  de  Vaurouaut  &  delà  Villegourcc  rendit  aveu 
des  biens  de  fes  pere  &  mère  après  leur  mort  ,  à  Lambalc  le  1  1.  juin  iff6. 
&  à  la  Hunaudayc  le  7.  février  1557.  ^ut  cap'W'nc  garde-colle  de  Fichel  prés 
S.  Malo  Ce  de  Plevenou  le  11.  avril  1 Ç77-  &  ctoit  mort  en  1 587. 

Femme,  RENEE  Lambert ,  fille  de  Jean  Lambert,  &  de  Marguerite  l'Enfant, 
fut  dame  de  Vaurouaut  par  la  donation  mutuelle  qu'elle  &  fon  mari  s'eteient  faite 
le  5.  février  1577-  &  ne  vivoit  plus  en  1587. 

I.  Jean  Govon  de  Vaurouaut,  mort  fans  enfans.  D 
t.  CHARLES  Goyon  .feigneur  de  Vaurouaut ,  qui  fuit. 

3.  Lahcelot  Goyon. 

4.  JEAN  Goyon  ,  feigneur  de  la  Garenne  Se,  de  Vaumcloilel ,  rapporté  rjr  après 
§.  IV. 

j.  Etienne  Goyon. 

6.  Amauri  Goyon. 

7.  François  Goyon ,  époufa  N. . . .  dame  de  Margaro ,  dont  il  n'eut  point 
d'enfans. 

8.  BERTRAND  Goyon,  feigneur  de  Vaudurand  &  de  la  Villc-aux-Oifcaux , 
rapporté  ci-aprés  §.  VII. 

9.  GILLES  Goyon ,  feigneur  de  la  Raimbaudicre  ,  rapporté  §.  X. 

10.  PIERRE  Goyon,  feigneur  des  Rochcttes  ,  rapporté  §.  XI.  E 
iv  Christophe  Goyon,  feigneur  du  Verger,  ccuier.fut  parragé  le  1.  juillet 

1587-  epoufa  Marie  d'Argentré,  dont  il  n'eut  point  d'enfans,  &  vivoit  encore 
en  1629. 

12.  JACQUES  Goyon  ,  feigneur  de  S.  Martin  &  de  Launay-Comats ,  rapporte 
§.  XII. 

13.  Pierre  Goyon,  feigneur  du  Clos,  capitaine  de  Pontiuy,fut  partagé  par 
Jean  Goyon  fon  frère  le  3.  juillet  1587. 

14.  Caterine  Goyon,  femme  de  Jean  des  Nos,  feigneur  de  la  Villc-Thibaur, 
fut  partagée  le  2.  juillet  1587. 

15.  Charlotb  Goyon,  époula  Charles  de  Nez  ,  feigneur  de  Menillé. 

i(5.  Anne  Goyon,  fut  mariée  à  Jean  de  Marg  aro  ,  feigneur  de  la  Croix-Mar- 
garo. 
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CHARLES  Goyon ,  fcigncut  de  Vaurouaut  après  fon  frcre ,  fit  regiftrcr  au 
ptcfidial  de  Rennes  le  14.  novembre  ij*7-  une  donation  mutuelle  que  lui  & 
fa  lemme  s  croient  faite  le  9.  du  même  mois.' 
Femme,  N-  PESCHART  ou  PERSAC. 

1.  BRI  AND  Goyon,  feigneut  de  Vaurouaut  ,  qui  fuit. 

2.  Jacques  Goyon , feigneur  de  S.  Martin,  fut  partage  le  20.  juillet  1623. 

3.  Louis  Goyon ,  feigneur  du  Plcflîs ,  fut  partagé  avec  Jacques  Ion  ficre. 


B 


IX. 

BRI  AND  Goyon,  feigneur  de  Vaurouaut ,  de  la  Villegourée  Se  de  Villerogon, 
rendit  aveu  à  la  feigneuric  de  la  Hunaudayc  le  zj.  juin  i6ti.-  &  à  celle  de 
Lambale  le  27.  aouft  de  la  même  année,  partagea  fes  frères  le  20.  juillet  îtfzj.  Se 
ne  vivoit  plus  en  1629. 

Femme  MARGUERITE  de  S.  Dénouai ,  fille  de  Georges  vicomte  de  S.  Dénouai, 
Se  de  Marguerite  de  Morel  ,  tut  mariée  par  contrat  du  9.  aouft  1604.  obtint  un 
partage  provilionocl  le  ij.  juillet  160t.  &  fa  provifion  rut  accrue  de  ;oo.  livres  de 
rente  par  Icntcncc  rendue  au  prelîdial  de  Rennes  Je  22.  décembre  16O8.  Elle  croit 
morte  en  1629. 

1.  CHARLES  Goyon,  feigneur  de  Vaurouaut ,  qui  fuit. 

2.  Pierre  Goyon  ,  feigneur  de  Pontnormand  en  1636.  vivoit  en  1668. 

3.  Adrien  Goyon ,  lcigncur  de  Pontnormand  ,  apirainc  au  régiment  de  la 
Perte, tut  partagé  par  Charles  Goyon  (on  frcre  aîné  le  13.  février  1636. 

4.  Jacques  Goyon  ,  feigneur  de  la  Dcmicvillc ,  psrtsgc  avec  les  frères  le  13. 
tevrier  1636  vivoit  en  ib6$.  .  . 

5.  GiLLts  Goyon  écuïcr  ,  feigneur  de  S.  Martin,  nommé  au  partage  de  les  frères 
du  13.  février  1656. 

6.  François  Goyon  ,  religieux  au  couvent  de  Notre-Dame  de  Bonne  Nouvelle 
à  Rennes  en  \6i6.  Se  16 }6. 

7.  Françoisb  Goyon,  dame  de  la  Villconen  16 }6. 

8.  Marguerite  Goyon,  dame  des  Rocheires  en  163*. 


X. 

CHARLES  Goyon ,  feigneur  de  Vaurouaut ,  de  la  Villerogon  Se  de  Bcaulicu , 
fit  une  déclaration  le  9.  janvier  1630.  à  la  feigneurie  de  Lambale, des  maifons, 
tares ,  héritages,  fiefs  &  feigneurics  tombez  en  rachat  par  le  décès  de  Briand Goyon, 
ion  pere,  &  p.:rcagea  fes  fieres  le  13.  février  i6;tf. 

Femme,  CLAUDE  Vifdclou,  dame  de  la  Goublaie,  fille  de  Cilles  Vifdclou  che- 
valier, lcigneur  de  la  Goublaie,  &  de  Francti/e  de  Quellcnec,  fut  mariée  par  con- 
trat du  3.  aouft  ou  18.  (eptembre  1629.  Se  ctoit  veuve  le  30.  aouft  1663. 

j.  François  Goyon,  lcigncur  de  Vaurouaut,  céda  en  1686.  (es  biens  à  fon  ne- 
veu &  à  fon  beaufrerc. 

2.  PIERRE  Goyon,  lcigncur  de  Vaurouaut,  qui  fuit. 

3.  René'  Goyon  ccuicr ,  lcigncur  du  Pleffis ,  né  le  17.  novembre  164.7.  fut  bâ- 
ti le  le  9-  décembre  luivant ,  étoit  mineur  en  1668.  &  tur  maintenu  par  arrêt 
de  la  chambre  établie  pour  la  reformation  de  la  noblcfic  de  Bretagne  le  15 .  fé- 
vrier 16651. 

4.  Claude  Goyon  ,  femme  de  Sebaflien-cbtrlcs  le  Borne  en  i68tf. 
j.  N...  Goyon  dont  l'alliance  cft  ignorée. 
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PIERRE  Goyon  ,  feigneur  de  Vaurouaut  &  de  Bcaulicu  ,  fut  maintenu  par  ar- 
rêt de  la  chambre  établie  pour  la  reformation  de  la  noblcfle  de  Bretagne  le  i  j. 
février  1669.  comme  noble  &  ijfu  dancieme  exirdlion  noble,  *vec  permijpfin  de  prendre 
h  qualité  i  écvter  &  de  chevâlier. 

Femme,  JEANNE  de  la  Chapelle,  fille  de  Jctn  de  la  Chapelle,  feigneur  des 
Nos  ,  &  d'Hélène  Tranchant  ,  fut  mariée  par  contrat  du  13.  mai  (  altos  aoult) 
166}. 

1.  CHARLES  Goyon,  feigneur  de  Vaurouaut,  qui  fuit. 
t.  Monique  Goyon,  dame  de  Bcauhcu,  vivoit  en  1696. 

XII. 

- 

CHARLES  Goyoft  ,  feigneur  de  Vaurouaut ,  de  Beaulieu  &  de  la  Villcgouréc, 
fut  baptife  le  23.  octobre  1665.  &  vivoit  en  1711. 
Femme,  FRANCOISE-HYAC1NTE  Bofchier,  fille  de  Claude  Bof«hicr,  feigneur 
de  la  Ville-Harlé ,  &  de  Françoife  Tranchant,  fut  mariée  le  ti.  avril  1686.  &  vivoit 
encore  en  1712. 

I.  Claude-Charles  Goyon  de  Vaurouaut,  né  le  24.  aouft  itfpj.  fut  reçu  page 
du  roi  dans  la  grande  écurie  le  8.  avril  1711. 

i.  Achilles-FraNçois-Rene'-Louis  Goyon,  âgé  de  14.  ans,  au  mois  d'avril  1712. 

3.  Joseph-Rene'-Marie  Goyon,  âgé  de  1 2.  ans  en  avril  1712. 

4.  Louis-Paul  Goyon ,  âgé  de  S-  ans  en  avril  1712. 

5.  Jeanhe-Louise'  Goyon  de  Vaurouaut,  ctoit  âgée  de  23.  ans  en  avril  1712. 

6.  Françoise  Goyon ,  âgée  de  20.  à  21.  ans  en  avril  1712. 

7.  Claude-Gilette  Goyon,  âgée  de  19.  ans  en  avril  1712. 

8.  Claude  Goyon. 

9.  Charlotte-Claude  Goyon  de  Vaurouaut ,  née  le  8. octobre  1 696.  fut  reçue 
au  nombre  des  Dcmoifcllcs  à  S.  Cir  dans  le  parc  de  Verfaillcs  le  13.  décembre 
1706.  &  mourut  le  7-  feptembre  171 1. 

10.  Pelagie-Agne's  Goyon,  née  le  20.  janvier  1703.  fut  reçue  à  S.  Cir  le  19. 
avril  1713. 

II.  Marie-Anne  Goyon. 


§  I  Y. 
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§.  IV. 

SEIGNEURS 

DE  VAUMELOISEL 


B 


y  m 

■ 

JEAN  Goyon ,  fcigncur  de  la  Garenne  &c  de  Vaumcloifcl ,  quatrième  fils  de 
LANCELOT  Goyon  ,  Se  de  RENE'E  Lambert  ,  mentunnex.  cï-ievtnt  p.  40  tf. 
tut  partage  par  (on  frere  aîné  le  19.  juin  1587. 
Femme  ,  JACQUEMINE  des  Nos ,  dame  de  Vaumeloifcl  &  de  la  Motte-Colas. 
V      j.  GEORGES  Goyon  ,  feigneur  c!e  Vaumeloifcl,  qui  (uir. 

z.  JULIEN  Goyon,  écuïcr,  fcigncur  de  la  Ravillays  &  de  Bclldtrc,  rapporte 

Ù-OfTtS  §.  V. 

3.  LANCELOT  Goyon ,  écuïcr ,  fcigncur  du  bois  de  la  Lande  &  du  Bourg- 
durant ,  rapporté  §.  VI. 

4.  Renée  Goyon,  tut  partagée  par  Georges  Goyon  fonfrere  aine  le  i8.fevricr  1616. 

I  X. 

C"^  EORGES  Goyon  ,  ccuïcr ,  fcigncur  de  Vaumeloifcl ,  partagea  Julien  Se  Renée 
TGoyon  fcsfrcrc  8c  fœur  les  18.  lévrier  &  j.  octobre  1626. 
Femme,  JEANNE  Pcrcevault,  fille  d'Hervé  Pcrccvault , fcigncur  de  Mezernets, 
étoit  morte  en  1*40. 

j.  Henry  Goyon  ,  né  le  y  février  16  ij.  cV  baptile  le  19.  décembre  fuivanr, 
fut  fcigncur  de  la  Palue. 

2.  Jean  Goyon, ne  le  18.  février  1614-  8f  baptilc  le  1  j.  février  eft  qualifie 
ccuïcr  ,  fcigncur  de  la  Palûc  en  1668.  5c  fut  maintenu  par  arrêt  de  la  cham- 
bre établie  pour  la  reformation  de  la  noblelle  de  Bretagne  le  if.  février  166p. 

3.  Bertrand  Goyon ,  fcigncur  du  Rocher  ,  fut  baptile  le  ij.  février  itfiô.  & 
mainrenu  avec  lonfrcrele  2t.  février  1669. 

4.  Claude  Goyon,  dame  de  Juhel  en  1640. 

y.  Gillette  Goyon,  nctoit  pas  mariieca  1640.' 


Tome  f. 
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f.  V. 

SEIGNEURS 

DELA  RAVILLAYS, 

ET   DE   BELLESTRE-  * 


D'dTgtKt,  4M 

Uoh  de  gueules 
ceunniU  d  *r. 


IX.  c 

JULIEN  Goyon  ,  écuïcr  ,  feigneur  de  la  Ravillays ,  de  Belleftre  &  de  Villcnifan  > 
fécond  fils  de  JEAN  Goyon  ,  (eigneur  de  la  Garenne  &  de  Vaumcloifel ,  &: 
JACQUEMINE  des  Nos,  mentionnez,  ci-âtvm  ftge  409.  fut  partagé  par  (on 
frerc  aîné  le  5-  octobre  i€z6. 

Femme,  FRANÇOISE  Gantier  ,  dame  de  la  Trechardaic,  fut  maricc  par  con- 
trat du  22.  février  Jtfn. 

-i.  CHARLES  Goyon,  ccuïcr,  feigneur  de  la  Ravillays  &  de  Belleftre ,  qui  fuit, 
a.  Françoise  Goyon,  dame  des  Gardes  ,  mariée  a  ljiuc  de  la  Valcc,  Icigncur 
de  la  Forcftric  prés  Dioan ,  mourut  en  1682. 

D 

X. 

SHARLES  Goyon  ,  écuïcr,  fcigncur  de  la  Ravillays  ôc  de  Belleftre,  eut  l  ad- 
miniftration  de  fes  biens  avant  l'âge  de  20.  ans  par  difpenfè  du  14.  mai  1648. 
t  maintenu  pat  arrêt  de  de  la  chambre  établie  pour  la  rcfbrmation  de  la  no- 
blcfle  de  Bretagne  le  2j.  février  1669. 

Femme  S  AINTE  le  Chaux ,  fille  de  N.  le  Chaux  ,  feigneur  de  la  Houffictc 
prés  Rennes  &  de  la  Boutardaic  ,  Ce  de  Jeanne  de  Rians,  mourut  au  mois  d'avril 
J710. 

I.  Germai»  Goyon  ,  mort  à  l'âge  de  trois  ans. 
z.  PAUL  Goyon,  feigneur  de  la  Ravillays. 

3.  Gabmil  Goyon,  capitaine  d'une  compagnie  de  cent  hommes  de  la  Marine,  * 
maricc  à  Breft  à  N. 

4.  François  Goyon,  garde-marine  ,  morr. 

5.  Françoise  Goyon,  cpoufii  N. .  ..  Cadet,  feigneur  de  la  Dieufaic  prés  la  Hu- 
naudaie  ,  &  étoit  veuve  en  avril  1712. 

4.  Jeanni  Goyon,  n'etoit  pas  mariée  en  171 2. 
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SEIGNEURS 

S*  LOYAL 
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I  X. 

LANCELOT  Govon  »  ccuïcr ,  feigncur  du  bois  de  la  Lande  &  du  Bourg- 
durant ,  étoit  troiuemc  fils  de  JEAN  Goyon,  feigncur  de  la  Garenne  &  de  Vau- 
meloifel  ,  Se  de  JACQUEMINE  des  Nos  ,  mentionnez,  ci  devant  p.  «05». 
C     Femme  BERTRANNE  Langlois,  dame  de  Prcmoran,  tut  mariée  par  contrat 
du  17.  fcvricr  16 14. 

1.  MICHEL  Goyon  ,  ccuïer ,  feigncur  de  S.  Loyal ,  qui  fuit. 

2.  Henri  Goyon  ,  feigneur  du  Pont-Brecel,  maintenu  par  arrêt  de  la  chambre 
établie  pour  la  refbrmation  de  la  noblclle  de  Brct'gnc  le  25.  février  1669. 
eut  pour  fils  Marc  Goyon,  ccuïcr,  nommé  dans. l'aÛc  de  maintenue  de 
Ion  perc  le  2j.  février  1669. 


A  /i  ICHEL  Goyon ,  écuïcr ,  feigncur  de  S.  Loyal ,  foc  baptilé  le  il. 1 
J^VJ  &  maintenu  avec  fon  frère  le  2j.  février  1669. 

Femme ,  AMAUR1E  du  Mas. 

1.  François  Goyon,  né  le  ji.  aouft  i*4î.  baptife  le  19.  feptembre  1647.  fut 
maintenu  avec  fon  perc  ,  fon  oncle  &  fcs  ftcres  le  zj.  février  1669 

X'^a  JefS5AmT  GW  &  MlCHEL  ^  '  DMiDtCIlUS  ^  rarr'£t', 
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VIII. 

BERTRAND  Goyon,  huitième  fils  de  LANCELOT  Goyon  ,  feigneur  de 
Vaurouaut,&  de  RÉNE'E  Lambert  mtntimnez.  ti-devant  p.  406.  tut  feigneur  de 
Vaudùrand  8c  de  la  Villc-aux-Oifeaux  du  chef  de  fa  femme,  chevalier  de  l'ordre 
du  roi,  gentilhomme  ordinaire  de  fa  chambre,  fon  pcnlionnaite  en  Bretagne ,  com- 
mandant à  S.  Malo  fous  le  marquis  de  Coctqucn ,  maréchal  des  logis  d  une  com- 
pagnie de  f  o.  hommes  d'armes  fc  capitaine  des  château  &  fotterefle  de  Combourg, 
mt  partage  pat  Jean  Goyon  Ion  frerc  aine  le  29.  juin  1587.  fit  hommage  avec  la 
femme  le  22.  novembre  ij95>-  au  feigneur  de  la  Bcllicrc  ,  de  la  terre  de  la  Villc- 
aux-Oifcaux,&  vendit  le  14.  août  1608.  à  Briand  Goyon  (on  neveu ,  tout  ce  qu'il 
avoir  à  prérendre  dans  les  fucceflions  de  les  perc  &  merc.  D 

Femme  ,  SUZANNE  Chouflè  {tltas  SERVANNE  Chouflc)  dame  de  la  Ville- 
aux-Oifcaux,  fir  hommage  de  fa  terre  avec  fon  mari  au  feigneur  Je  la  Bcllicrc  le^; 
zz.  novembre  i<99-  &  «oit  veuve  en  1621. 

1.  JEAN  Goyon,  écuïcr,  feigneur  delà  Ville-aux-Oifcau* ,  qui  fuir. 

2.  Cham.es  Goyon,  feigneur  de  la  Rivicre-Jegon. 

3  JEAN  Goyon,  feigneur  dcMiniac,  rapporté  ct-aprés  §.  VI IL. 

4.  JACQUES  Goyon  ,  feigneur  de  Vaudurant  ,  dont  U  fera  parlé  §.  IX. 

5.  Mathumne  Goyon  ,  dame  de  Crcmcu,  fur  prefente  au  mariage  de  fa  fœur 
en  1621. 

6.  Michblle  Goyon  ,  epoufa  le  21.  juillet  1 6 zz.  Jacques  de  la  Motte ,  écuïcr, 
feigneur  des  Portes.  Elle  cil  dite  fille  pmucc  dans  Ion  contrat  de  mariage. 

IX.  .  ■ 

JEAN  Goyon  ,  écuïer  ,  feigneur  de  la  Ville-aax-Oifeaux,  pareille  de  S.  Jean  des 
Guercts ,  eveché  de  S.  Malo ,  connétable  d  lea  ville  &  du  château  de  S.  Malo  ,  fui- 
vant  fon  premier  contrat  de  mariage  ,  chevalier  de  Tordre  du  roi  &  gentilhomme 
otdinaire  de  ta  chambre  en  1*12.  écuïcr  de  fa  grande  écurie  en  1629.  vendit  le  12. 
avril  i*i }■  f»  tctrc  <*c  ^  Ville-aux-OHeaux. 

I.  Femme  MARIE  de  la  Bouexicre ,  fille  d'olivier  de  la  Boucxicre ,  écuïcr ,  feigneur 
de  la  Boucxicre,  &  de  Marthe  Lirct ,  fut  mariée  par  contrat  du  7.  avril  1600. 
MAorLENE  Goyon  ,  femme  de  J acquêt  Fcrroti  ,  feigneur  de  la  Fcrronnaye, 
vivoit  en  jtfjo. 

Il,  Femme 
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A     II.  Femme  N  dame  de  S.  Nudey. 

CHARLES  Goyon  ,  feigneur  de  la  Villc-aux-Oifcaux ,  qui  fuit. 
III.  Femme,  MARGUERITE  de  la  Rouvrayc,  veuve  de  Pierre  de  Chambalan, 
écuicr,  feigneur  de  la  Ricordaye,  fut  mariée  le  premier  juillet  1617. 

1.  N  Goyon,  dame  de  la  Chefnayc-Volfec. 

Trois  autres  enfaus ,  dont  on  ne  içait  rien. 

X. 

CHARLES  Goyon ,  feigneur  de  la  Villc-aux-Oi  féaux. 
I.  Femme,  N. ... 

*     François  Goyon ,  mort  (ans  enfans  de  la  veuve  du  feigneur  de  S.  Maudan. 
II.  Femme  ,  N. . . . 

1.  Jacques  Goyon,  feigneur  de  la  Villc-aux-Oifcaux. 

i.  N  Goyon ,  abbe. 

î.  N  Goyon ,  dame  de  Volfec. 

4.  Servamhe  Goyon,  femme  de  Gmlknme  Huchct,  feigneur  de  Villcchauvc.' 

à  1 1  iUfti  MttittMIkttttUik  âiiiiâ 
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c  «  vin. 

SEIGNEURS  DE  MINIAC 


I  X. 

JEAN  Goyon,  feigneur  de  Miniac,  troiueme  fils  de  BERTRAND  Goyon  ,  fei- 
gneur de  Vaudurand,  &  de  SE R VANNE  Chou flfe .mentionnez, et  devorit /.  412. 
-  S.  Femme,  MARGUERITE  de  Quilfiflre. 

j.  Berthand  Goyon,  feigneur  de  Miniac  en  i6t6. 

2.  François  Goyon,  (cigneur  de  Mauny  ,  fut  maintenu  par  arrêt  de  la  chambre 
établie  pour  la  reformation  de  la  nobleffe  de  Bretagne  le  2j.  février  166?. 
E         comme  noble  &  tflit  d  ancienne  cxtrotfion  noble,  avec  permijfm  de  prendre  la  qualité' 
d" écuyer  &  de  chevalier.  , 
II.  Femme,  MADELENE  de  la  Rouvrayc,  ctoit  veuve  &  tutrice  de  (es  enfans 
en  1650.  fuivant  un  arrêt  du  parlement  de  Bretagne  du  17.  décembre  de  la  même 
année. 

JEAN-BAPTISTE  Goyon,  feigneur  de  Miniac, qui  fuir. 


Ime  r. 


-4*4 
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x. 


ÎE AN-BAPTISTE  Goyon,  fcigneur  de  Miniac ,  baptifé  le  18.  juillet  1647. 
Femme,  JEANNE  Bcdée,  dame  de  la  Gahotayc,  veuve  de  N  fcigneur 
la  Galiocayc,  fut  mariée  au  mois  de  feptembre  16  6t.  Se  lui  maintenue  dans  la 
uobleffc  avec  fon  fils,  comme  nobles  &  iflus  À  ancienne  extrxtltm  noble ,  par  arrêr  delà 
chambre  établie  pour  la  reformaiion  de  la  noblcflc  de  Bretagne  du  15.  février  1669. 
t.  Mathurin  Goyon  ,  étoit  âgé  de  4.  ans  en  16*7. 
a.  LOUIS-FRANÇOIS  Goyon  ,  fcigneur  de  Miniac,  qui  fuit. 

XL 

IOUIS-FRANCOIS  Goyon,  né  pofthume  ,  baptifé  le  i<ç.  février  i66y.  deux 
mois  après  fa  naiflànce,  fut  fcigneur  deMiniac.&cnfcigncdcvaiircaueniôyr. 
Femme,  PERRINE  Vidcl ,  dame  de  la  Lionnayc  ,  mariée  le  7.  janvier  1691. 
Louise-Peamne  Goyon  de  Miniac,  baptifée  Ici.  feptembre  169  y.  fit  les  preuves 
pour  être  reçue  aux  Damoifcllcs  de  S.  Cyr  au  mois  de  janvier  1701. 

§.  IX. 


DE 
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I  X. 

ACQUES  Goyon  ,  fcigneur  de  Vaudurant  ,  quatrième  fils  de  BERTRAND 
Goyon,  fcigneur  de  Vaudurand  ,  &  de  SERVANNE  Chouftc ,  mentionnez  ci- 

f.  412.  tut  chevalier  de  l'ordre  du  roi. 
Femme,  JEANNE  Cado. 

ï.  CHARLES  Goyon  ,  fcigneur  de  la  Riviere-Vaudurant ,  qui  fuit. 

x.  Jean-Louis  Goyon ,  chevalier ,  fcigneur  de  Vaudurant ,  baptifé  le  8.  'juin  \6z6. 
fut  cornette  d'une  compagnie  du  régiment  de  meftre  de  camp  gênerai  de  la  cava- 
lerie de  France,  puis  capitaine  ,  gouverneur  du  château  de  Guingamp ,  &  main- 
tenu le  2y .  février  1669.  par  arrêt  de  la  chambre  établie  pour  U  rcfbrmaciou 
de  U  nobteffe  de  Bretagne  ,  comme  noble  &  tjfn  £*nciemu  extrait»  noble. 

î,  Caterinb  Goyon,  née  le  21.  janvier  162J.  baptifée  le  8.  juin  1*26. 


Digitized  by  Google 


A 


B 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  fALENTINOlS.  41J 

X. 

CHARLES  Goyon ,  c'cuïcr  ,  feigneur  de  la  Rivicre-Vaudurant,  gouverneur  de 
Monccomout  pour  le  duc  de  Vendôme  par  provifions  du  12.  janvier  i6}6. 
mourut  en  16*3. 

Femme  A  N  N  E  de  Carlan  (  alias  Latlan)  fillç  de  Julie?*  de  Carlan  ,  feigneur  de 
Penheur  Se  de  Kcrcadio  ,  Se  de  Michtlle  Guido. 

1.  Jean-Louis  Goyon,  chevalier,  feigneur  de  la  Rivière- Vaudurant  .capitaine 
&  gouverneur  de  Montcontour  par  lettres  du  11.  avril  1667.  publiées  Se  rc- 
giftrc'cs  dans  l'aflcmblée  des  nobles,  bourgeois  Se  fubitans  de  la  ville  &  com- 
munauté de  Montcontout  le  n.  mai  de  la  même  année;  fut  maintenu  com- 
me Ton  oncle  avec  fon  frerc  par  arrêt  de  la  chambre  établie  pour  la  reforma- 
tion  de  la  noblcflc  de  Bteragne  le  25.  février  1669. 

1.  Charles  Goyon ,  chevalier ,  maintenu  avec  fon  frere  le  ij.  février  16S9. 

3.  6e  4.  Julienne  Se  Marib  Goyon,  vivantes  en  \669. 

r  f.  X. 
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VI  IL 

GILLES  Goyon  ,  feigneur  de  Pontnormant  &  du  Canfo ,  neuvième  fils  de 
LANCE  L  OT  Goyon  ,  fc  igneur  de  Vaurouaut,  Se  de  RENE'E  Lambert, 
mentionnez  ci  -  devant ,  page  406.  fut  gentilhomme  ordinaire  du  roi  de  Navarre,  gou- 
verneur Se  capitaine  du  château  Joffelin  en  1584.  &  partage  par  ]em  Goyon  fon 
frere  aîné  le  29.  juin  IJ&7. 

I.  Femme,  CATERINE  de  la  Rivière. 

II.  Femme,  PERRONELLE  de  Tchillac  ,  dame  de  la  Raimbaudicrc  ,  de  Cour- 
buiflon ,  &c. 

1.  CHARLES  Goyon,  écuïer ,  feigneur  de  la  Raimbaudicrc,  qui  luir. 
a.  Pjer*.b  Goyon,  chevalier  ,  feigneur  de  Coutbuiflon  ,  vivoit  le  t6.  fcptembte 
1619.  qu'il  tut  reçu  pat  fenrenec  rendue   au  prcfidial  d'Angers  à  accepter  la 
V      fucceflion  de  Charles  Goyon  fon  frerc  fous  bénéfice  d'inventaire. 
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Femme  Marie  Houchois ,  fc  remaria  au  feigneur  de  Pontpicrrc. 
i.  Pierre  Goyon, feigneur  de  la  Fleiicrc  ,  vivoit  le  ij.  feprembre  1^67.  que 
Charles- Alexandre  Goyon  (on  coufin  reprefenta  pour  lui  à  M.  Voifyn  delà 
Noiraic  l'inventaire  de  les  titres  de  nobiefle ,  te  en  eut  atte  le  25.  fuivant. 
11.  &  III.  Marie  &  Marguerite  Goyon. 

3.  Caterine  Goyon  ,  femme  de  N  Joflct,  feigneur  de  la  Chnrpcntcric , 

auquel  elle  porta  la  terre  de  Courbuiflon. 
III.  Femme,  LOUISE  Richardeau  ,  veuve  de  Jean  du  Bignon  ,  ccuïcr ,  feigneur 
de  Mondcvis ,  fut  mariée  pat  contrat  du  21.  avril  1587. 

I  X. 

y^HARLES  Goyon,  carier,  feigneur  de  la  Raimbaudierc,  ne  vivoit  plus  le  16. 
\^fcptcmbrc  1619. 

^  Femme  JEANNE  du  Bignon ,  de  Mondevis  en  Anjou,  dame  de  la  Noe  ,  fille 
aînec  de  Jean  du  Bignon  ,  carier,  feigneur  de  Mondevis,  5c  de  Luùfe  Richardeau  fa 
bcllc-mcrc  ,  fut  maric'e  par  contrat  du  19.  janvier  1604. 
PIERRE  Goyon,  feigneur  de  la  Raimbaudierc,  qui  fuit. 


PIERRE  Goyon,  écuïer,  feigneur  de  la  Raimbaudierc  &:  de  la  Noe,  ctoit  fous  C 
la  curatelle  de  Jean  de  Mazieres  le  26.  fcptembrc  1629. 
Femme ,  ELIZABETH  de  la  Rivière ,  fille  à' Alexandre  de  la  Rivicrc  ,  feigneur 
de  Piolainc,  confcillcr  au  parlement  de  Bretagne,  &:  d'£hzabelb  Cottcblanchc ,  fut 
tnaricc  par  contrat  du  12.  février  itfji. 

1.  Charles-Alexandre  Goyon,  chevalier,  feigneur  de  la  Rambjudicre,  ca- 
pitaine au  régiment  de  la  Mcillcrayc,  fut  baptife  le  24.  mars  16 produilit 
par-devant  M.  Voifyn  ,  tant  pour  lui  que  pour  Pierre  Goyon ,  feigneur  de  la 
Fleiicrc  fon  coufîn  ,  fes  titres  de  nobiefle  ,  en  eut  ade  le  if.  fcptembrc 
1667-  &  fut  maintenu  par  arrêt  de  la  chambre  de  la  reformation  de  la  nobiefle 
de  Bretagne  le  2  r.  février  comme  noble  é  'Jf*  i ancienne  txtrailian  noble. 


$  XI. 
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5x1. 


SEIGNEURS 


DES  ROCHETTES. 


B 


D  argent  a% 
lion  de  gueule! 
ttunnné  -d'or* 


VIII. 


E 


"■"VERRE  Goyon,  feigncur  des  Rochcttes,  dixième  fils  de  LAMCELOf  Gôyon, 
j_  icigneur  de  Vaurouaut ,  &  de  RENE'E  Lambert  ,  mentionné  ei-âevant  p.  406» 
tue  (cigneut  de  la  Motte  au  Loup  &  capitaine  du  château  de  la  Cheze,  fut  partagé 
par  Jean  Goyon  Ion  hère  aîné  le  19.  juin  1587.  &  ctoit  mort  le  }o.  février  i«io. 

Femme  ,  ANNE  de  Chaurais  ,  fille  de  Chriftophe  de  Chaurais  ,  (cigneut  de  la 
Ghapronnayc  >  &  de  Fronfei/è  le  vicomte,  fut  mariée  par  contrat  du  14.  avril  1589. 
&  fit  faire  le    février  1610.  fon  inventaire  dans  lequel  tous  fes  entans  font  nommez. 
I.  FRANÇOIS  Goyon,  (eigneur  des  Rochcttes,  qui  fuit. 
x.  François  Goyon  le  jeune ,  feigneur  de  Kerembars ,  nomme  dans  l'inventaire  dit 
3.  février  itfto.  fut  partage  par  fon  frerc  aîné  le  6.  mai  1*48.  Le  duc  de  Briflâft 
gouverneur  de  Henncbond,  l'avoir  nomme  par  lettres  du  15.  juillet  \  6i6.  pour 
commander  en  qualité  de  lieutenant  dans  le  gouvernement  de  Henncbond  en 
1'abfcnce  du  fieur  Kerrolin  fon  lieutenant. 
Femme  ,  Guionne  de  Langle. 
Jean  Goyon  écut'er,  leigneur  de  Kerembars,  confeilter  du  roi,fcnccha!d'Avray, 
maintenu  par  artêt  de  la  chambre  établie  pour  la  reformation  de  la  noble  ifc 
de  Bretagne,  le  zy .  février  1669. 
Femme,  Marie  le  Gouvcllo,  fille  de Jean  le  Gouvello ,  feigncur  de  Rofmcur 
&  de  Terrine  de  la  Coudrayc  ,  fut  mariée  par  contrat  du  9.  février  iôtfi. 
3.  )faN  Goyon, (eigneur  de  la  Motte  au  Loup  ,  nommé  dans  l'inventaire  de 

(a  mete  du  3.  février  itfio. 
Femme,  Lucrèce,  Eudo,  fille  de  /totf'Eudo,  (eigneur  du  Frc(chc&  du  Bris- 
rten  ,  Se  de  ]atyumme  de  Lambalierc,  fut  mariée  par  contrat  du  io.  juillet 
161 1. 

j.  Chkistophb  Goyon  ,  feigncur  de  Villcpicrrc  ,  fur  bapti(c  le  ij.  octobre 
1624.  &  maintenu  par  arrêt  de  la  chambre  établie  pour  la  reformarion 
de  la  noblcflc  de  Bretagne  le  2t.  février  1669.  tsmme  noble  ej-  tjj*  d  antienne 
txtratlion  noble. 

Femme  Jeanne  Berthou ,  veuve  de  François  de  Langouila  ,  feigncur  de  l'E- 
pine, fut  mariée  pat  contrat  du  tj.  feptembre  i6^z. 

II.  Pierre  Goyon,  écuïer,  (eigneur  de  la  Motte  ,bapùfc  le  2.6.  janvier  1634. 
Ime  Y.  N  $ 
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fût  maintenu  pat  arrêt  de  la  chambre  établie  pour  la  reformation  de  la  A. 
noblcûe  de  Bretagne  le  iy.  février  1669. 
Femme  Marguerite  Butault ,  fille  unique  de  François  Butault ,  feigneur  des 
Btiandes,  &cdcJ*c<}*emweCoutaM ,  fut  mariée  par  contrat  du  28.  mars  i6f  8. 
4.  Jerômb  Goyon  ,  (eigneur  de  Grandmaifon  «capitaine  d'infanterie  1  nommé 

avec  fes  frères  dans  l'inventaire  du  j.  février  1610. 
.f.  Rbmb'  Goyon  ,  feigneur  de  Bauge,  époula  N  dame  de  Gocdrcfo. 

6.  Christophe  Goyon ,  feigneur  du  Verger ,  nommé  dans  l'inventaire  de  fa  mere. 

7.  ChaRlote  Goyon,  iemme  de  Frtmçm  de  la  Houûayc  ,  feigneur  de  Changé. 

8.  Anne  Goyon ,  e'poufa  Trmcois  de  Chafteaubtiant ,  (eigneur  de  Tanay.  B 
&  10.  Hélène  &  Françoise  Goyon  ,  nommée  dans  l'inventaire  de  leur 

merc  le  j.  février  îéio. 

I  X. 

1  T'RANCOIS  Goyon,  feigneur  des  Rochcttes  ,  nommé  le  premier  dans  l'in- 
ventaire  quAnot  de  Chaurais  (a  mere  fît  faire  le  3.  février  idio.  partagea 
ïr*nç$is  Goyon  Ion  frerc  puîné  le  6.  mai  1648.  q 

Femme  ,  JULIENNE  Daen  de  Launay-Cofquer. 

CHARLES  Goyon  ,  écuier,  leigncur  des  Rocheites  ,  qui  fuie. 

.X 

CHARLES  Goyon,  écuïer,  feigneur  des  Rochettcs ,  fut  maintenu  par  arrêt  de 
la  chambre  établie  pour  la  reformation  de  la  noblencdc  Bretagne  le  tj.  février. 
1669-  avec  L'hrtftophe  Goyon  ,  feigneur  de  Villcpierrc  fon  oncle. 

I.  Femme  ISABELLE  de  la  Coudre,  fille  de  Pierre  de  la  Coudre,  feigneur  de  la 
Coudre  ,  fie  de  Jeume  le  Veneur,  fut  mariée  par  contrat  du  21.  janvier  1647.  jj 

François  Goyon ,  ccuïcr ,  leigneur  de  la  Coudre,  maintenu  avec  ton  perc. 

II.  Femme  N. . . . 

■ 


•  », 
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DE  LAUNAY  COMATS- 


D  arntit 


de  gueules 
(ttnmmi  d'n. 


J 


VIII. 

ACQUES  Goyon,  feigneur  de  S.  Martin  ,  douzième  fils  de  LANCE  LOT 
Goyon ,  feigneur  de  Vaurouaut  ,  &  de  RENE'E  Lambert ,  mentionnez,  ci-devant 
f.  406.  fut  parcage  par  Jean  Goyon  fon  frère  aîné  le  1.  juillet  1587. 

Femme ,  JULIENNE  de  Launay ,  dame  de  Launay-Caumats ,  de  la  Bourdonnaye 
D  &:  de  la  Coudraye ,  fille  de  Jean  Icigncur  de  Launay-Comats ,  de  la  Bourdonnaye,  de 
la  Coudraye  &  de  Kergu  ,  chevalier  ,  6c  de  J  an  ne  Eder  ,  fc  remaria  depuis  à 
Claude  de  Qucllcncc. 

1.  GILLES  Goyon,  feigneur  de  Launay-Comats  &  de  la  Coudraye,  qui  fuir. 

2.  François  Goyon ,  feigneur  de  la  ViUe-Jullicnnc ,  tue  pat  le  ficurde  Gourion, 
j.  Jeanne  Goyon. 

I  X. 

GILLES  Goyon  ,  feigneur  de  Launay-Comats  Se  de  la  Coudraye  ,  donna  un 
partage  pro'viiionncl  le  y.  juin  1617.  à  Jean  Ferron  ,  mari  de  Julienne  de 
E  Qucllcr.ee,  fa  feeur  utérine. 

Femme  RENE'E  de  Goujeon,  fille  àzjatqnes  Goujeon  ,  feigneur  d'Artois,  fie 
de  Clande  Bonicr  de  la  Coqucne,  fut  mariée  le  17.  janvier  i6oz. 
1.  FRANÇOIS  Goyon,  (eigneur  de  Launay-Comats ,  qui  fuit, 
x.  René'  Goyon ,  feigneur  de  la  Coudraye,  baptifélc  11.  juillet  itfn.  partagé 
par  Franftis  Goyon  fon  frète  aîné  le  Al.  février  itfsj.  fut  maintenu  avec  Ion 
fils  par  arrêt  de  la  chambre  établie  pout  la  reformation  de  la  noblefTc  de 
Bretagne  le  2. t.  février  1669-  MiMe  &  ijj»  d'ancienne  extraction  noble. 

Femme  TRISTAN  NE  de  Coefpel. 
F         1.  Judes  Goyon  ,  feigneur  du  Verger, né  le  1.  novembre  1*4}.  maintenu 
avec  fon  perc. 
11.  Mathurin  Goyon,  né  le  2t.  mai  1*44. 
Trois  filles. 

5.  Guillemette  Goyon,  femme  de  Jean  de  la  Villcon  ,  feigneur  de  la  Villc- 
Gourio. 

4.  Marcuemte  Goyon ,  étoit  veuve  de  franco^  de  la  Pignelayc  ,  feigneur  ic 
vicomte  du  Chelnoy  le  21.  février  i6j  j.  qu'elle  fut  partagée  par  Ion  frète 
aîné. 

j.  Madelehe  Goyon, 
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FRANÇOIS  Goyon,  leigncur  de  Launay-Comats,  confcillcr  au  parlement  de 
Bretagne  ,  partagea  René  &  Marguerite  Goyon  les  frere  &  lœtir  le  il.  février 

I.  Femme,  LOUISE  -de  Lcfcoé't ,  fille  à'Anfrey  de  Lcfcoc't,  feigneur  de  la  Gucr- 
rande ,  prefident  des  comptes  en  Bretagne ,  &  de  Suzanne  Cholet. 
i.  JOSEPH  Goyon,  ieigncur  de  Launay-Comats  ,  qui  fuit, 
i.  Jf  xîwe  Goyon. 

H.  'Femme,  CHARLOTTE  Martin  de  la  Morandaie,  étoit  veuve  em6<s8. 
François  Goyon  étoit  fous  la  tutelle  de  fa  merc  avec  tes  frere  &  lœur  en  1668. 

XI. 

JOSEPH  Goyon,  feigneur  de  Launay-Comats,  confcillcr  au  parlement  de  Breta- 
gne, étoit  mort  en  166$. 

ïemme ,  FRANÇOISE  du  Chaftaignicr ,  fille  de  Pierre  du  Chaftaignicr ,  feigneur 
de  la  Thibaudayc,  &  d'He/ene  du  Mas  du  Broffay,  fut  mariée  par  contrat  du  jo.  tep- 
tembre  1650.  reprefenra  devant  les  commiflaires  établis  pour  la  reformation  de  la 
noblcfle  de  Bretagne  en  166$.  pour  fes  enfans  mineurs,  leurs  titres  de  nor  'elle  &: 
dcfccndance  de  la  mailon  de  Goyon.  Ils  furent  maintenus  cumme  nobles  cr  tjjusdan~ 
•nne  exlrallion  noble ,  avec permijpon  de  prendre  U  qualité  decuyer  &  de  chevalier. 

I.  &  i.  Réchaud  (c  Charles  Goyon,  mineurs  fous  U  tutelle  de  leur  mereen 
166S.  fureut  maintenus  par  arrêt  de  la  chambre  établie  pour  la  ictbrmation  de 
la  noblclTe  de  Bretagne  le  ij.  février  166p. 


B 
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SEIGNEURS 

DE  LA  BOCJETTARD AYE 


D 


Dtux  faftu 
au»ui}ignttt  de 
neuf  nutltttei 
avtc  une  hr.de 
tnchant  fur  l* 
fut. 


I.  B 

LOUIS  Goyon  fut  un  des  combartans  à  la  fameufe  bataille  des  trente  en  Bre- 
tagne en  1 551-  Vaiez.  D.  Lobineau,  htfiotre de  Bretagne,  liv.  10. pag.  343.  |Cr- 
voit  avec  fept  archers  fous  le  comte  de  Tancarvillc ,  iuivant  fa  quittance  du  9  juil- 
let 1551.  jceUée  de  deux  fa/cet ,  &  de  neuf mer  telles  br if  t'es  d  une  bande  brochant  fur  te  tout. 
M.  d  Hozicr  le  dit  fils  d'Etienne  Goyon  III.  du  nom ,  iirc  de  Matignon ,  &  de  Jeanne 
(a  première  femme. 

Femme,  JEANNE  Boucttard,  dame  de  la  Bouettardayc ,  parouTc  de  Bourfcal, 
diocefe  de  S.  Malo,  dont 

II. 


r 
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T    OUIS  Goyon ,  feigneur  de  Launay  &  de  la  Bouettardaye. 
1   j    Femme,  CLEMENCE  Rumcr,damc  de  laGibonnayc,  fille  de  N.  RufEet 
fcigoeur  de  la  Gibonoaye,  donc 

* .  y** 

CHARLES  Goyon  ,  feigneur  de  la  Bouettardaye. 
Femme,  OLIVE  de  Bcaumanoir,  fille  de Jet»  de  Beaumanoit ,  feigneur  de 
"  Carmorand,  mort  l'an  14J9.  &  enterre  aux  Jacobins  de  Diiun,  &  de  Jemne]ai- 
nouan. 

1.  ROLAND  Goyon  ,  feigneur  de  la  Bouettardaye  ,  qui  fuit. 

2.  Jeanne  Goyon,  femme  de  Pierre  de  Cargouct  ,  feigneur  de  la  Cornullicre 
prés  Lamballe. 

j.  Alix  Goyon,  mariée  à  N—  feigneur  de  Boisfêuillet. 

4.  Anne  Goyon,  c'poufacn  1475.  Olivier  de  Lclquen,  feigneur  de  la  Villcmcneuft, 

IV. 

Q 

I">  OLAND  Govon,  feigneur  de  la  Boueturdâve. 

IV    Femme ,  FRANÇOISE  Bcrnicr  ,  fille  de  N ....  feigneur  de  la  Chapelle- 

Bcrnier. 

1.  FRANÇOIS  Goyon,  feigneur  de  la  Boutittârdaye ,  qui  fuit, 
z.  Jacques  Goyon,  feigneur  de  Launay  ,  capitaine  du  château  de  la  Latte  cq 
ijjtf.  fut  perc  de 
IraNçoise  Goyon,  dame  de  Launay  en  ij8z. 

V. 

r 

"P7RANCOIS  Goyon,  feigneur  de  la  Bouettardaye. 

J7     rcnjmc ,  ANNE  Ferré ,  fille  de  N.  Ferré ,  feigneur  de  la  Garrayc. 

VI. 

JEAN  Goyon ,  feigneur  de  la  Bouettardavc. 
Femme,  HARDOUINE  de  S.  Mclo'ir  (  alUsS.  Meleuc) 
1.  BERTRAND  Goyon,  feigneur  dcJa  Bouettardaye ,  qui  fuir. 
E      1.  Jeanne  Goyon,  mariée  en  IJ69.  à  Laurent  de  Lefquen ,  feigneur  de  laVitlc^ 
meneuft  fon  couftn  ,  fils  de  Jean  de  Ldqucn  >  Se  de  MtdeUne  de  la  Duchaye. 
Elle  mourut  le  20.  oâobrc  1614.  âgée  de  80.  ans. 

vu.'.. 

T)ÈRTRAND  Goyon  ,  feigneur  de  la  Bouettardaye. 
J")    Femme,  ISABELLE  de  Talgucrn. 
Pierre  Goyon ,  feigneur  de  la  Bouettardaye,  épouû  M'rguerUe  le  Bigot , 
de  Villcncant  pres  S.  Bricuc. 


4™ 
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§.  XIV. 

SEIGNEURS 


DE  THAUMATS, 


LA  poflcflion  dans  laquelle  les  fdgncurs  de  THAUMATS  ,  de  LEGOUMAR 
&  de  VAUX  font  depuis  pre's  de  trois  ficelés  ,  de  porter  le  futuom  Sf  les 
armes  de  Goyon ,  donne  lieu  de  croire  qu'ils  tirent  leur  origine  de  cette  maifon  : 
mais  comme  on  n*a  pû  prouver  leur  jonction ,  on  fuivra  leurs  productions  &  on 
par 


D'argent  au 
litn  4c  gatulet 
(ttmnné  d'n. 


C">  EOFFROY  Goyon,  (cigneur  du  Marchaix  dans  la  paroifle  de  Rucai  membre 
1"de  la  feigneurie  de  Matignon,  vivoit  environ  l'an  1470. 
Femme ,  ALIETTE  Jahan  (ou  Jaan)  (œur  d'olivier  jahan  ,  feigneur  de  la  haute 
Mctricdans  la  paroifle  de  Tregon  ,  cvêcW  de  S.  Malo,  vivoit  avec  (on  mari  en 
i4yo.  D 

IL 

PIERRE  Goyon,  ceiryer ,  (cigneur  du  Marchaix  &  de  Thaumats,  partagea 
avec  Georges  du  Chaftcl  Ion  beau-rrere ,  dans  la  fucceflîon  des  pere  &  mere  de 
la  femme,  par  acte  du  mois  de  mai  de  l'an  ifo....  fut  nomme'  par  Gilles  Jahan  (on 
coufin  germain,  (cigneur  de  la  Mctric ,  exécuteur  de  fon  teftament  le  17.  (eptem- 
bre  1504.  en  conlcqucnce  dequoi  il  fut  clù  tuteur  de  Rolande Jahan ,  fille  unique  du 
tci'tateur,  &  mourut  en  iro6. 

Femme  MARGUERITE  du  Chaftcl  de  la  Rouvraye,  fille  de  Raoul  duChartcl 
feigneur  de  la  Rouvraye ,  &  de  Marguerite  de  S.  Aubin. 

1.  JEAN  Goyon  ,  feigneur  de  Thaumats  &  du  Marchaix  ,  qui  fuit.  ™ 

2.  Perrine  Goyon  cpoula  Thomas  le  Galais ,  fils  aîné'  &  héritier  principal  de 
Thomas  le  Galais  ,&donna  quittance  avec  fon  mari  le  5.  février  1541.  à  Jean 
Goyon  fon  frère ,  d'une  (omme  qui  lui  c'toit  due. 

j.  Guillemettb  Goyon ,  femme  de  N. . ..  (cigneur  de  la  Caharrayc. 

I  IL 

JEAN  Govon  ,  (cigneur  de  Thaumats  &  du  Marchaix  ,  tranfigea  le  quinze 
avril  1TJ7.'  avec  Guillaume  le  Galais  fon  neveu  ,  fur  le  partage  de  la  (uccc(- 
lion  de  Pierre  Goyon,  &  de  Marguerite  du  Chaftcl  (es  pere  &  merc,  vendit  le  4. 
février  1 541.  à  Guillaume  Moclan  ,  feigneur  de  Launay  40.  livres  de  rente  ,  à  pren- 
dre fur  fon  hébergement  du  Marchaix.  Les  reformations  des  nobles  de  l'e'véché  de 
S.  Bricuc,  marquent  que  Ici.  mars  itjs.  l*  »>*lfi»  &  métairie  noble  du  Mar< 
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chaix  ,  fut  déclarée  appartenir  à  Jean  Goyon  ,  comme  perfonne  noble  ,  &  que  le  huit  de 
*•  janvier  de  l'a»  mil  cinq  centvmgt-fept >  Bertrand  Goyon  { frère  ducouftn  de  Jean  Gtym  ) 
aveu  été  amfns  a»  rang  des  nobles  de  laparoiffe  de  Sacs.  Il  donna  à  Bonaventure  du 
Boifriou ,  (ekneur  de  Boifgcrbaut,  un  aveu  de  fa  terre  du  Marchaix,  fçizc  dans  la 
jurildi&ion  du  Boifriou  le  9.  mai  ij4*< 

Fcnunc  ,  OLIVE  Poulain  ,  fille  aînée  de  Jean  Poulain»  écayer,  feigneur  des 
Clerecs  fle  de  Raulcon  ,  dans  l'éveche  de  S.  Br.cuc  ,  rut  mariée  le  jo.  feptembre 
iy2j.  &  il  fut  réglé  par  le  contrat  qu'elle  fer  oit  vetue  <jr  htbtllce  par  fin  pere  de 
rulns  &  de  joyaux  ,  étnfi  que  demoiftUe  de  bonne  mstfon  le  devoit  être.  Elle  ctoit  veuve 
le  10.  décembre  1 5  57. 

1.  JEAN  Goyon,  (cigncur  de  Thaumats,  qui  fuit. 

z.  Olivier  Goyon ,  leigneur  de  la  Villcrobin  ,  comparut  pour  Jean  Goyon  fort 
frere ,  aux  montres  générales  des  nobles  de  levéché  de  S.  Malo,  faites  à  Di- 
B        nanle  15.  octobre  1^67.  &  le  10.  novembre  15*8.  &  vivoit  en  1575. 
Femme,  Jacquette  de  S.  Mcloir,  vivoit  en  1573. 

Pierre  Goyon ,  leigocur  de  la  Villerobin  en  1  j  ?8.  curateur  de  cnilloame  Goyon, 
feigneur  de  Thaumats  en  itfoz. 

3.  Gilette  Goyon,  mourut  fansenfans;  fa  fucceflion  fut  partagée  entre  Olivier 
Goyon  fon  frere,  &  Charles  Goyon  (on  neveu  le  14.  octobre  1571. 

4.  Mathurinb  Goyon , "femme  de  Cbriftophe  de  la  Fontaine  ,  écuyer,  (cigncur 
de  la  Cobich.iie,  obligea  le  tuteur  de  Charles  Goyon  fon  neveu,  de  faire  taire 
le  3.  avril  1567.  le  prtfage  des  biens  de  Jean  Goyon  fon  perc  pour  la  confer- 
vation  des  droits  qui  lui  appartenoient  daus  fa  fucceûjon. 

1  V. 

JEAN  Goyon,  feigneur  de  Thaumats ,  demanda  à  droit  de  fang  le  fief  de  la 
Mctric  ,  après  la  mort  (ans  enrans  de  Rolande  Jahan  fa  coulmc,  dame  de  la  Me- 
trie  ,  &  avant  iuftifié  pat  enquête  &  par  témoins  qu"il  ctoit  fon  plus  proche  héritier, 
cette  fucceflion  lui  fut  adjugée  par  fentence  rendue  en  la  cour  du  Guildo  le  17. 
avril  1556.  il  donna  partage  à  oltvter  &:  à  Gillette  Goyou  fes  fterc  &  lœur  le  z8. 

Femme,  GUILLEMETTE du  Rocher,  fille  de  Gmlkume  du  Rocher,  fetgneue 
de  Quineo,  &  de  Marte  du  Hcudrcux,  fut  mariée  après  le  18.  oftobre  1S4Î- 

1  CHARLES  Goyon,  écuyer  leigneurde  Thaumats  &  du  Marchaix , qui  luit. 

z  Perrenelle  Govon,  femme  de  Jean  du  Doré , feigneur  de  la  ]aunayc,du 
conlcntemcnt  duquel  elle  traniigea  le  y  mars  1579.  avec  Charles  Goyon  (on 
frere  aîné,  fur  le  partage  des  biens  de  leurs  pere  &  mere ,  morts  depuis  1  t.  ans. 

,  Marguerite  Goyon,  étoit  morte  de  contagion  avant  le  i<>.  février  0*3. 


V. 


C 


'H  ARLES  Govon , ,  écuyer ,  feigneur  de  Thaumats  S:  du  Marchaix  ,  ètoit 
lous  la  tutelle  de  'François  du  Rocher  fon  oncle ,  (cigncuX  de  Trcvalo  le  }.  mars 
îul  lorfquil  fit  faire  l'inventaire  des  biens  de  fes  berc  &  mere  dont  il  fe  portait 
héritier  par  bénéfice  d'inventaire  S.U  ctoit  veuf  de  fa  première  femme  le  ,  ..  mars 
?-8<  &  avoir  b  garde  de  (on  fils ,  luivant  un  accord  qu'il  fit  avec  les  héritiers  de 
£c  LZLcf,  premier  mari  de  fa  femme,  touchant  la  communauté  des  biens 

qUi  aFcmmeC  ?EANNE  du  Gripon,  fille  àc Guillaume  du  Gripon ,  écuyer , feigneur 
de  lirai  adirés  de  Lamballe  ,  &  de  Franeot/e  du  Boishardy  ,  fut  mat.ee  en  «  578. 
2k  avSt  époulé  en  premières  noces  Marc  Berthelcmcr  écuyer ,  ^ur  de  Launay. 
GUILLAUME  Goyon,  écuyer ,  feigneur  de  Thaumats  &  de  Villeneuve  , 

II.  Fcmme^M  ADELENE  l'Abbé ,  traita  le  y  janvier  i6oz.  avec  le  tuteur  de 
Cuillanme  Goyon  fon  beau-fils,  pour  le  remplacement  de  les  droits  &  des  meubles 
qui  appartenoient  à  Hélène  de  Quclcn  fa  fille ,  qu  elle  avoit  eu  d  un  premier  mariage. 
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GUILLAUME  Goyon  ,  écuycr,  feigneur  de  Thaumats  &  de  Villeneuve,  fut 
mis  le  17.  fepeembre  15-91.  (bus  la  tutelle  de  GutUtmme  du  Gripon  (on  aycul 
maternel,  &  étoit  âge  de  10.  ans  le  19.  aouft  jçyS.  loriqu'il  fui  émancipé  ;  il  «oie 
fous  la  curatelle  de  Tierre  Goyon ,  feigneur  de  la  Villerobin  le  9.  janvier  1602. 

Femme,  SERVANNE  des  Nos ,  fille  de  Mothurin  des  Nos,  (cigneur  des  Foflcz 
paroific  de  Plelan,  dioeele  de  S.  Malo,&  de  Loutfe  deMoraic,fùt  mariée  en  159». 
«Sc-plaidoit  le  4.  juin  1615  .  au  prendul de  Reuncs ,  pour  l'exécution  des  conditions 
de  ion  mariage. 

1.  CHARLES  Goyon  ,  feigneur  de  Thaumats,  qui  fuit. 
•3.  PHiLrtPEs  Goyon  ,  Seigneur  de  la  Villeneuve  ,  qu'il  eut  en  partage  par  l'ac- 
cord qu'il  fit  le  7-  décembre  1*4*.  avec  Chtrles  Goyon  Ion  trere  aine  £ 
î.  ANTOINE  Goyon,  feigneur  de  Legoumar,  dont  la  fo/lertté  ,/ert  rapportée  et- 
après  §.  X  V. 

4.  Claude  Goyon,  feigneur  de  Villorieux,  mort  prêtre  après  l'an  1671. 

5.  Marcueiute  Goyon,  dame  delà  Villeneuve ,  époula  le  19.  mai  i6d,6.Jace[uei 
-de  Kergu ,  (cigneur  du  Gué  de  Kcrgu ,  8:  mourut  (ans  cnfaïu. 

•v  n. 

CHAULES  Goyon  ,  feigneur  de  Thaumats  ,  "fat  maintenu  avec  Antoine 
Goyon  fon  frère,  comme  nobles  iextraûim,  dans  la  poflcflîon  où  ils  croient  de 
porter  pour  armes  6,' urgent  à  un  lu»  Je  gueules  couronne ,  langui  ejr  armé  for,  par  C 
arrêt  rendu  à  Rennes  le  26.  octobre  1668.  par  les  commifljucs  du  roi  pour  la  re- 
formation de  la  noblefie  de  Bretagne 

Femme,  JEANNE  le  Mezée,  fille  aînée  8c  'héritière  principale  de  Sonaventure  le 
Mczce ,  écuïcr ,  feigneur  de  Kervant ,  &  de  Jaquette  le  Vcnicr,  fut  mariée  le  jo. 
avril  16  jj. 

1.  URBAIN  Goyon,  feigneur  de  Thaumats  ,  qui  fuit. 

a.  Caterine  Goyon,  dame  dcKcraudré  ,  fut  mariée  le  j.  feptembre  i*62.à/«» 

Goyon ,  (cigneur  de  Dieudy ,  fils  de  More  Goyôn ,  feigneur  de  Dieudy ,  <5c  d  Jja- 

beau  de  la  Lande.  Voyez,  ci-devant ,  fag.  404. 
j.  Elizabeth  Goyon,  époufa  le  S.  mai  1671.  Tierre  de  Bourfeul,  feigneur  de  S, 

Trial  de  Houflcmagnc,  fils  aîné  de  Jean  de  Bourfeul,  feigneur  des  Vaux  &dc 

la  Buaardicre,  &  de  Julienne  Aoultin. 

VIII.  ° 

URBAIN  Goyon ,  (cigneur  de  Thaumats. 
Femme  .LOUISE  Tranchant ,  fille  de  ^«Tranchant  ,ccuïer  ,  feigneur  da 
TrefFSc  de  Froides- Fontaines,  &  d'Amee  le  Marchand ,  fut  mariée  le  1  y.  octobre  1671. 
1.  RENE'-CLAUDE  Goyon,  feigneur  de  Thaumats,  qui  fuît, 
a.  Jean-Claude  Goyon,  recteur  de  la  paroific  de  S.  Mandé  en  Bretagne. 
3.  Je anne-AmaUrib  Goyon,  époufa  le  11.  octobre  1698.  Louts-Joacbtm  le  Nor- 
mand ,  écuïcr ,  (cigneur  du  Chcfnot  Ôc  de  la  Haye ,  fils  aîné  de  Jofeph  le  Nor- 
mand, feigneut  de  la  Villchclcne,  6c  à" Anne  Denis. 

1  x    -  E 
r)  ENE'-CLAUDE  Govon ,  feigneur  de  Thiumats. 

iV    Fcmnw  ,  FRANÇOISE  Fcudé ,  fille  de  Jean  Feudé  ,  &  de  Trançoife  Macc 
du  Vaudaniellc,  fut  mariée  le  premier  février  1698. 

1.  Guillaume  Goyon  de  Thaumats ,  feigneur  de  Keraudré. 

2.  Jean-François  Goyon ,  (cigneur  de  la  Maifon-Blanche, 


$xv. 
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SEIGNEURS 


DE  LEGOUMAR 

ET    DE  VAUX 


D  argent  4* 
li«n  dt  gutnltt 


VII. 

ANTOINE  Goyon ,  troific'rac  fils  de  GUILLAUME  Goyon,  feigneur  deThau- 
mats  &dc  Villeneuve,  &  de  SERVANNE  des  Ho^menticnnezaJevant p.  424- 
fut  feigneue  de  Viltcnifan  Se  de  Legoumar ,  par  le  paitagc  qu'il  fit  avec  Charles  Goyon 
ton  fiete  aîné  de  la  lucccflîon  de  leur  petc.  Il  mourut  en  1*71. 

Femme ,  RENEE  de  la  Motte,  fille  de  Gilles  de  la  Motte,  feigneur  de  Vaux& 
&:  de  Menubois,  &  de  Marie  de  Kcrgu  ,  fut  mariée  au  mois  de  mai  J650. 

1.  Rene-Ch  arles  Govon,  feigneur  de  Legoumar,  ctoit  âgé  de  quatorze  ans  le 
4.  mai  1671.  lorfqu'il'ctoit  avec  fon  frère  &  là  tait  fous  la  tutcUe  de  (a merc, 
il  mourut  au  mois  de  février  1678.  .  . 

Femme,  Louise  Lczot  de  la  Ville- Geoffroy ,  fille  de  Ktth  Lczot ,  feigneur  de 
Pontminiac,  &  de  Marguerite  Biclon,  fut  mariée  le  mardi  10.  aouft  1675. 
Marguerite-Tac quet te  Goyon,  époufa  i°.lc  }.  février  i7oj. ]  etn-BtftiJle 
de  Lantivi,  feigneur  de  la  Ferricre  prés  JoiTclin.  z°-  le  28.  juillet  1711.  Se* 
bsjlten  Fournicr ,  feigneur  de  Pcllan  ,  du  Petubois  &  de  Bcaurcgard. 
i.  GUILLAUME  Goyoo,  feigneur  de  Legoumar,  qui  fuit. 
3.  Jeanne-Elizabeth  Goyon ,  née  en  1663.  n'étoit  pas  manec  en  1701. 


VIIL 


GUILLAUME  Goyon ,  feigneur  de  Legoumar  &  de  Vaux  ,  né  le j .  juillet 
1669.  fut  pourvu  le  9.  mars  1701.  du  gouvernement  des  ville  Bt  château  du 
Pont  de  Cé  en  Anjou,  fait  cornette  dans  le  régiment  dragon  de  Bretagne  en  i68p.&  le 
I  14.  aouft  1710.  il  fut  retenu  ccuïer  de  la  grande  écurie  du  roi. 

Femme,  ÏLIZABETH-BIBIANE  d'Aifigny,  fille  de  Pierre  A  Aflîgny  ,  feigneur 
des  Bordes  ,  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  de  M-  le  duc  d  Orléans  ,  5c 
d'Henriette  Cartor  lous-gouvcrnantc  des  enfans  do  même  ptinec,  fut  mariée  le  26. 

I.  Louis-Cha1>les  Goyon,  ne  à  Pans  le  19.  janvier  1718. 
i.  Louis-Akmand  Goyon,  né  le  9-  feprembre  1715». 
j.  François- Auguste  Goyon,  né  le  4  octobre  172.1. 
4.  Constance-Emilie-Elizabeth-Rose-Blanche  Goyon ,  née  a  Verfaillesle 

11.  juin  1711.  fut  nommée  par  madame  la  duchefle  de  Berry ,  &  par  M.  f« 

comte  d'Armagnac  grand  écuïcr  de  France.  , 
c.  F.  liza  b  et  h  Goyon,  née  le  28.  avril  1714. 

7tmt  v.  r  I 
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NEVERS. 


DUCHE-PAIRIE 


icaneté  au  i .  &  4.  Sa- 
x.utk  la  hache  d'arme id' ar- 
gent dAUi  un  fatfceau  d'Armes 
d'crlié d'Argent  fofttn  PaI  cr 
uni  fAf(t  de  gueules  ffin  te 
ttut,  ihaigcc  de  trtts  étiiilet 
d'or  ,  qui  eft  Maianns. 
Au  ï.  &  $.  d~At.Hr  à  deux 
pujftns  d' Argent  ftj/s  tn  fait 
qui  eft 


IULES  MAZARINI  cardinal,  ayant  acquis  par  contrat  du  11.  juillet  1^59.  de 
CHARLES  de  Gonzague  ,  le  duché  de  Nivcrnois  ,  (  auquel  le  Donziois  avoit 
«c  incorpore  par  lettres  du  mois  de  février  1551-  regifrtées  le  23.  du  même  mois) 
obtint  de  nouvelles  lettres  confirmatives:du  titre  de  duché-  Pairie  pour  le  Nivcrnois  Si  le 
Donziois  au  mois  d'oâobte  i6éo.  en  faveur  de  lui ,  de  les  héritiers  &  ayans  caufe. 
Il  mourut  avant  qu'elles  fuflent  enregi Urées ,  «5t  laiflà  ce  duché  à  PHILIPPES-JU- 
LIEN  Mazarini-Mancini ,  fils  d'une  de  fes  fœurs.  Le  roi  Louis  XIV.  accorda  à  ce 
dernier  au  mois  de  janvier  1676.  des  lettres  de  confirmation  du  duché-Pairie  pour  le 
pays  de  Nivernois  Se  celui  de  Donziois  ,  fur  lesquelles  il  y  en  eut  d'autres  de  furan- 
nation  le  19-  avril  itfoi.  Il  mourut  en  1707.  fans  qu'elles  eu  lient  été  enregifriées. 
PHILIPPE  S-JULE  S-F  R  A  N  C  O  I  S  Mazarini-  Mancini  fon  fils  aine  ob- 
tint du  roi  Louis  XV.  de  nouvelles  lettres  d'éreéhon  du  Nivcrnois  &  Donziois 
en  duché -Pairie  ,  données  à  Paris  le  2.4.  aouft  1720.  rcgifhécs  le  31.  décembre 
fuïvant  au  patlemcnt.où  il  prêta  ferment  le  i4.janviet  1721.  Voyez  t.  Ut.  de  cette  ht  fi. 
/•  193.  39Î-  44*-  &  667.  ejr  les  pièces  aut  concernent  cette  éreclton  ,  avjutt  lefqttelles 
on  en  rapporter*  quelques-unes  qui  ont  été  obmifis  ,concern.mt  les  éretiions précédentes  ,  ejr 
enfuie  on  donnera  la  généalogie  des  Ducs  de  Ncvcrs  ,  Pairs  de  France  du  nom  de 
Mancini -Mazarini. 


D 


PIECES  CONCERNANT  LE   DUCHE'  PAIRIE 

DE  NEVERS- 

Sxemptjon  de  tailles  pour  Us  officiers  du  duché  de  Nivernois. 
10,61.  1485.  &c. 

A TOUS  ceux  qui  ces  prefentes  lettres  verront.  Jean  Baudcreult  ,  bourgeois 
de  S.  Pierre  le  Mbuftier ,  &  garde  du  fccl ,  Le  roi  notre  firc  en  h  prévôté 
dudit  lieu,  Salut.  Scavoir  ta. Ions  que  Pierre  Veron  ,  Vi&or  Pcurot  ,Guyot  Duclo, 
-flc-Philippes  de,  Bcaulicu , çletçs jurez  du  toi  notredit  firc  &  notaires  dudit  fcel.auf- 
tqupls  quant  à  ce  nous  avons,,  commis,  notre  pouvoit,  nous  ont  rapporté  par  vérité 
avoir  vû,  lu,  tenu,  &  de  mot  a  mot  diligemment  vifité  certaines  lettres  royaux  , 
cnfemblc  certaines  attaches  de  MM.  les  dus ,  &:  auttes  lctttes  attachées  à  iccttcs 
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^  non  rayées ,  changées  ni  vicieufes  en  aucune  part  d'icellcs ,  tant  en  fain  fccl  qu'é- 
criture, delquellcs  l'une  aprc's  l'autre,  la  teneur  s'enfuit,  8c  premièrement  dcfdites 
lettres  royaux.  LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France,  à  nos  amez  Se 
féaux  les  généraux  confcillcrs  furie  lait  &  gouvernement  de  toutes  nos  finances, 
de  la  jufltcc ,  des  aydes  ,  Si  aux  élus  fur  le  fait  d'iccux  aydes  en  l'élection  de  N'evers, 
Salut  8c  dilcéhon.  Delà  partie  de  notre  très- cher  Se  trés-amc  coulin  le  comte  de 
Nevcrs  &  de  Rcthcl ,  nous  a  été  expolé  :  Difanr ,  que  combien  que  de  tout  temps 
les  officiers  en  chef  commenfaux  ,  &  domeftiques  de  nottedit  coulin  ayent  été 
exempts  &  non  contribuables  aux  tailles  8c  aydes  qui  s'impofentés  pays  denouc- 

jj  dit  coulin ,  néanmoins  fous  ombre  de  certaines  ordonnances  faites  &  publiées  depuis  un 
an  en  ca  ou  environ  ,  par  ordonnance  de  feu  notre  trés-cher  (cigneur  ,  Si  perc  qui  Dieu 
pardonne,  on  a  voulu  contraindre  les  officiers  de  not redit  coulin  ,  8c  défait  les  ont 
impofé  &  voulu ,  taire  contribuer  aufdires  tailles ,  &  aydes ,  combien  que  par  lefditcs  or- 
donnancesn'y  ioient  compris  ceux  qui  en  doivent  être  exceptez ,  8c  doute  encore  notiedit 
coulinqucci-aprésonyvcuillecontraindrclcfditsomciersqui  feroit  contre  rai'on,  Se 
pourroit  tourner  à  loi  grand  préjudice  6c  dommage,  li  par  nous  ;,c  lui  croit  fur  ce 
pourvu  de  notre  grâce,  humblement  requérant  icelle;  pourquoi  nous  voulant  no- 
tredit  coulin  8c  fcldits  officiers  être  entretenus  en  leurs  franchîtes  &  privilèges,  vous 
mandons  fie  expreflement  enjoignons,  fie  à  chacun  de  vous  fur  ce  requis ,  que  s'il 
vous  appert  que  lefdits  officiers  de  notredit  coulin  ayent  par  cy  en  arrière  été  exempts 
8c  non  contribuables  aufditcs  tailles,  que  iccux  fie  chacun  d'eux  vous  faites  jouir  & 
ufer  de  ladre  exemption  ,  tout  ainti  que  d'ancienneté  a  été  accoutumé  de  faire* 

C  fans  les  loufhir  alleoir  ,  ni  contribuer  cldites  tailles  Se  aydes  en  aucune  manière 
mais  tout  ce  qui  leroit  fait  au  conrrairc  le  reparez  Se  mettez  ,  ou  faites  reparer  6e 
mettre  fans  délay  au  premier  état  6c  du  :  Car  ainli  nous  plait  être  fait,  6c  a  nôtre- 
dit  coulin  &  fcldits  officiers  ,  l'avons  octroyé  ,  &  oerroyons  de  grâce  fpecialc  par 
ces  prctciîtcs ,  ronobftaiu  lefditcs  ordonnanccs.inftruÛions,  mandemens  ou  détentes  au 
contraire,  6:  quelconques  lettres  obreptiecs  &  fubreptiecs  au  contraire.  Donné  à  Paris 
le  vingt-cinquicmejour  de  feprembre  l'an  de  grâce  1461.  5c  de  notre  règne  le  premier, 
fous  notre  feel  ordonné  en  l'abfcncc  du  grand  ,  &  étoit  écrir  en  marge  •  par  le  roi  à  la 
relation  du  confeii,  &  ligne  ,  Cast  el.  Et  (celle  à  lîmple  queue  pendant  en  cire 

jaunc' 

htm.  S'enfuit  certaine  attache  de  Mcflieurs  les  Elus  attachez  a  icellcs  dites  let- 
très  royaux  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  lettres  verront  :  Les  Elus  pour  le  roi 
notre  lire,  fur  le  fait  des  aydes  ordonnez  pour  la  guerre  en  l'élection  de  Nevcrs, 
commiflaires  dudit  firc  en  cette  partie  ;  Salut.  Scavoir  faifons  ,  que  de  la  partie  de 
haut  Se  puiflant  prince  Monlcigncur  le  comte  de  Nevcrs  &  de  Rcthcl  ,  ou  fon 

Erocurcur  pour  lui ,  nous  ont  été  prefentez  certaines  lettres  royaux  ,  données  à  Paris 
:  vingt  -  cinquième  jour  de  feptembre  l'an  1461.  cfquellcs  ces  nos  prefentes  îo.it 
attachées  fous  l'un  de  nos  fîgncz ,  en  nous  requérant  par  icclui  Monlcigncur  le  comte 
ou  fondit  procureur  pour  lui  l'exécution  &  cntcrtincmcnt  d'icellcs  lelon  leurs  for- 
mes ce  teneurs,  après  lelquclles prefentation  8c  requête  ainli  à  nous  faites  par  icelui 
Monfcigncur  le  comte  ou  fondit  procureur  ,  Se  vu  auffi  par  nous  lclditcs  lettres  &  le 
contenu  en  icellcs  avons  appointé,  que  fur  ledit  contenu  nous  informerions  ,8c  nous 
informez  y  appointerions  ainli  que  de  railt.n,  8c  lequel  mondit  feigneur  le  Comte  ou 
fondit  procureur  pour  lui ,  pour  ce  faire  nous  a  produir  pluficurs  témoins,  lefqucls 
ont  été  par  nous  Evrard  le  Breton  ,  Licentié  és  loix  un  deldiis  Elus  ,  examinez, 
&  leurs  dus  8c  depolîtion  rédigés  par  écrit,  appelle  avec  nous  notre  Clerc  gref- 
fier ,  pour  fç  avoir  h  vérité  fie  nous  informer  du  donné  a  entendre  Se  contenu  en 
icellcs  lettres  royaux,  fie  lequel  examen  fait,  parfait  &  pour  ouirc  tous  ceux  qu'il 
appartiendra  en  cette  matière  avons  données  ,  nos  lettres  de  commiflïon  pour  faire, 
adjourner  pardevant  nous  audit  lieu  &  tiége  de  Nevcrs ,  à  la  requête  de  mondit 
feigneur  le  comte  ou  fondit  procureur  ,  les  quatre  échevins  bourgeois  fie  habitans 
de  la  ville  de  Nevcrs,  pour  venir  voir  par  nous  enterrincr  8c  accomplir  Se  illettré  a 
exécution  duc  le  contenu  cldites  lettres  royaux  impetrées ,  comme  dit  cft ,  par  mon- 
dit feigneur  le  comte  ou  fondit  procureur  pour  lui ,  8c  venir  procéder  en  outre  fur 
l'entérinement  &  exécution  d'icellcs,  ainli  qu'ils  appartiendront  par  raifon  ce  pre- 
fent  jourd  hui ,  auquel  jourd'hui  compare  mondit  feigneur  le  comte  par  honora- 
ble homme  8c  fage  maître  Guillaume  Lombard  tondit  procureur,  fuffiiammcnt  fonde 
de  procuration  }  après  que  avons  intetrogé  honorable  homme  fie  fage  mairre  Jean 
Fenon  procureur  de  ladite  ville ,  illec  ptclent  en  prcfcncc  de  maître  Jean  le  Clerc 
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procureur  du  roi  notre  firc,  s'il  fc  prefentoit  point  pour  lefdits  échevins  6c  habitans  ^ 
diccllc  ville,  ni  s'il  vouloit  aucune  choie  dire  contre  icellcs  lettres  royaux  ,  lequel 
nous  a  repondu  que  comme  procureur  defdits  cchevins  6c  habitans  de  ladite  ville , 
ni  autrement  en  aucune  manière  ne  fc  prefentoit,  Se  qu'en  outre  ayant  fait  ptocla- 
met  lefdits  quatre  échevins  bourgeois  Se  habitans  de  ladite  ville  de  Nevers ,  veu  (ur- 
fifamment  adjournes  par  Guillaume  Tureau  fergent  du  roi  notre  lire  ,  comme  pac 
relation  par  lui  faite  pir  écrit  nous  eft  fufrïfammcnt  apparu,  iccux  avons  mis  Se 
mettons  en  défaut  &  audit  procureur  prêtent ,  6c  attendant  (ufhïamment  Se  requé- 
rant, comme  dit  cft ,  l'exécution  fie  entérinement  défaites  lettres  royaux,  avons 
donne  &  donnons  défaut  ,  Se  par  ledit  dc'faut  veu  que  du  contenu  eidites  lettres 
royaux  avons  été  fuffifamment  informe,  8c  eu  fur  tout  conlcil,  avis  Se  meure  deli-  B 
beration  avec  pluficurs  gens  de  confeil  fie  autres ,  avons  dit  6c  déclaré ,  dilons  fie  dé- 
clarons qu'attendu  que  ledit  Monfcigncur  le  comte  ou  fondit  procureur  pour  lui  a 
bien  furhlammcnt  montre  &  prouvé  le  contenu  cfdites  Icttics  royaux  ,  icellcs  avons 
cntcrrinccc  enterrinons  (clon  leur  forme  &  teneur  au  profit  &  intention  dudit  Mon- 
fcigneurlc  comte  p.ir  ces  prefentes,  &  en  icellcs  enterrinant  difons  en  outre  Se  décla- 
rons que  les  officiers  en  chef  commensaux  8c  domeftiques  d'iccluiMonfcigncur  le  comte* 
8c  chacun  d'eux  jouiront  des  exemptions  de  toutes  tailles  mifes  fur  8c  à  mettre  de  par  le 
roi  notre  firc ,  ainfi  que  d'ancienneté  ont  fait ,  fans  être  dorénavant  impofe  à  contri- 
buer en  icellcs  tailles,  en  défendant  efdits  quatre  échevins  bourgeois  8e  habitans  de 
ladite  ville  de  Nevers,  qui  à  prefent  font  fie  qui  pour  le  tems  à  venir  feront,  d'im- 
pofer  ou  fiirc  impofer  ni  conttibuer  lefdits  officiers  és  tailles  mifes  fur  ,  8c  à  C 
mettre  de  par  le  roi  notredit  firc,  ni  autre  choie  roturière,  Se  que  li  taxez  ou  im- 
pofez  les  avoient  ,  qu'incontinent  les  rayent  ,  ôcent  ou  faflent  rayer  6c  ôter 
des  papiers ,  regiftre»  Se  impôts  par  eux  faits ,  fans  aucunement  les  molcfrer  ne  tra- 
vailler ores  ni  pour  le  temps  à  venir  pour  Icfdites  caufes  ,  fie  ce  félon  la  contenu 
defdites  lettres  royaux  :  ce  fut  fait  de  l'aveu  dudit  procureur  d'icelui  Monfcigncur 
le  comte ,  és  jouts  tenus  audit  Nevers,  par  nous  Elus  pour  ledit  lire  en  icellc élec- 
tion, Se  donné  fous  nos  feings  le  famedi  feizicme  jour  de  janvier  l'an  1461.  ainfi 
figné  H.  Niodin.  Etfccllé  de  deux  fceaux  en  placard  en  cire  vermeille. 

Item.  S'enfuit  certaines  aurres  attaches  de  mefdits  fieurs  les  Elus.  Les  Elûs  pour 
le  roi  notre  fire,  fur  le  fait  des  Aydcs  ordonnez  pour  la  guerre  en  l'élection  de  Ne-  D 
vers,  commiflaircs  dudit  lire  en  cette  partie  :  Au  premier  fergent  du  roi  notre  firc, 
que  fur  ce  fera  requis  ,  Salut.  Nous  vous  mandons  que  enfuivant  Icfdites  lettres 
royaux  impetrecs  delà  partie  de  haut  Se  puiflànt  prince  monfeigneur  le  comte  de 
Nevers  Se  de  Rethel ,  Se  exécutoires  d'iccllcs  nous  fàflîez  les  commandemens  fit  con- 
traintes plus  à  plein  contenu  fie  déclaré  efditcs  Lettres  exécutoires  defdites  lettres 
royaux  icellcs  accompliriez  Se  mettiez  à  exécution  due ,  de  point  en  point ,  félon 
leur  forme  6c  teneur)  ainfi  fie  par  la  forme  Se  manière  que  contenu  eft  en  icelles, 
de  le  fci  rc  diligemment  vous  donnons  pouvoir,  en  faifant  certifications  (ufhïantcs. 
Donné  fous  nos  feings  le  feizicme  jour  de  janvier  l'an  1461.  ainfi  ligne,  H.  Niodîh.  E 
Et  fccllc  de  deux  fceaux  en  placard  en  cire  vermeille. 

Item.  S'enfuit  la  relation  attachée  avec  ladite  lettre  à  mes  trcVhonorez  feigneurs 
urs  les  élus  pour  ic  roi  notre  fire  en  l'élection  de  Nevers ,  fur  le  fait  des  avdcs 
ordonnées  pour  la  guerre  ,  commiflaircs  dudit  firc  en  cette  partie  Guillaume  Tu- 
Tcau  ,  fergent  du  roi  notredit  firc  6c  le  vôtre,  honneur  8c  reverence  avec  toute 
humble  obeiflance.  Mes  tres-honorez  feigneurs ,  plaife  vous  fçavoir  que  par  vertu 
&  autorité  de  certaines  lettres  royaux,  6c  vos  lettres  exécutoires  attachez  à  icelles, 
ddquclles  il  vous  apparoîtra  ,  fi  métier  cft ,  fie  à  l'inftancc  Se  requête  de  tres-haut 
Se  puiflant  prince  monleigncur  comte  de  Nevers  6c  de  Rethel ,  impétrant  defdites  p 
lettres  royaux,  ou  de  fon  procureur  pour  lui.  Je,  le  quatorzième  jour  du  mois  de 
février  l'an  1461.  me  fnis  tranf porté pardevers  cchevins, bourgeois , manans  8c  habi- 
tans de  ladite  ville,  qui  à  prefent  font  Se  pour  le  temps  à  venir  feront  à  ce  que  doréna- 
vant ils  n'impofent  on  faflent  impofer  ni  contribuer  les  officiers  en  chef  commen- 
faux  8c  domeftiques  de  mondit  leigneur  le  corme  ,  és  tailles  mifes  fur  &  à  mettre 
de  par  le  roi  notredit  lire  ni  autre  choie  roturière  ,  6C  que  fi  taxez  ou  impofez  les 
avoient, qu'incontinent  les  rayent,  ôtent  ou  raflent  rayer, ou  ôtet  des  papiers,  rc- 
gïlrres  6c  impots  par  eux  faits  ,  fans  aucunement  les  molefter  ni  travailler  ,orcs, 
ni  pour  le  temps  à  venir  pour  lefdites  caufes ,  lelquels  échevins  dcfïufdits  nommez, 
m'ont  répondu  qu'ils  fc  garderaient  de  méprendre ,  6c  ce  mes  tres-honorez  fei- 
gneurs je  vous  certifie  avoir  fait  en  la  manière dcffufditc, par  certe même  prelente  rela- 
tion. 
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A  tion,fignez&  fccllez  de  mes  fcings  ,  &fccl.dont  j'ule  en  mon  office  fàifant.  Fait  les 
an  &  jourdefl'ufdits ,  ainfîfigné  Tureau.  Etfccllé  à  fimple  queue  en  cire  vermeille. 

Item.  S'enfuit  certaine  autre  attache  à  icelles  dites  lettres.  Fait  le  dix-huitiéme 
jour  de  mars  l'an  14*9. 

Délibère  a  été  que  honorables  hommes  Se  fages  maitrcs  Renaud  le  Breton ,  Jean 
Matté  ,  feigneurs  des  comptes  ,  Jean  le  Beau  Si  Simon  Dupont  i  clercs  dcfdirs 
comptes ,  maitre  Jean  Chaumière,  lieutenant  de  M.  le  Bailly  de  Nivcrnois ,  Pierre 
Garnier  &  Hugues  Fouchicr  ,  fecretakes  de  mondit  feigneur  le  comte  de  Nevers  ! 
Vû  Je  mandement ,  fentence  &  exécution  obtenue  par  mondit  feignenr  ,  en  ayanc 
certification  de  mondit  feigneur  le  comte  ,  comme  il  eft  certifié ,  les  dclïufdits  être 
les  officiers  en  chef  commenlàux  Se  domeftiques  ,  que  on  les  doit  ravcr  des  papiers 

^  &z  unpôts  faits  en  ladite  ville  ,  Se  non  dorénavant  les  plus  impofer  en  enluivant 
kdic  mandement ,  (encence  Se  exécution  qui  s'en  eft  enluivic  ,  Se  mettre  en  tête 
rayé,  pour  ce  qu'ils  font  officiers  en  chef  commenfaux  Se  domeftiques  de  mondic 

•  feigneurle  comte,  Se  par  vertu  d'un  mandement  royal,  fentence  Se  exécution  dé- 
pendemmenc  d'icclui  ,  obtenue  par  mondit  feigncur  le  comte  ;  Se  depuis  ladite 
délibération  Se  conclufions  ,  mondit  feigncur  a  baillé  cfdirs  quatre  échevins  ladite 
certification ,  dont  ci-deflus  eft  fait  mention.  Ainû  fîgné ,  H.  Guillaume, 
en  témoins  dclqucls  villon  és  chofes  deflufditcs  ,  au  rapport  &  relation  dcf- 
dits jurez  qui  nous  ont  rapporté  les  chofes  deûufdites  ,  Se  chacune  diccllcs  être 
rayées  6c  annullées ,  nous  ajoutons  pleine  foi  ,  nous  gardes  dcflofdits  avons  mis  Se 
appolé  le  Icel  de  ladite  prevoté  de  S.  Piètre  le  Mouftier  à  ces  prefentes  lettres  de 
Ytàtrms  donnez  à  Ncvcrs  le  pénultième  jour  de  juillet  l'an  148  t.  Signez,  DuClot, 

DB  BaULIEU  ,  PlUREAU  Si  VlRRON. 

Collation  des  prefentes  m  été  faite  ptr  nous fier  et  aire  de  mon  feigneur ,  en  fa  chambre  Jet 
comptes  de  Nevers ,  fur  un  original  en  parchemin  tiré  pour  tel  effet  de  Udite  chambre , 
ilmftant  remis  dans  une  layette  cotséc,  privilèges  de  la  chambre,  ér  ce  peur  fervh  & 
valoir  à  (a»  excellence  te  que  de  ratfm.  Fait  a»  bureau  de  ladite  chambre  des  comptes  de 
Nevers  le  9-  mars  17 2%.    Signé,  Chaillot. 

Lettres  portant  pouvoir  aux  officiers  de  la  chambre  des  comptes  de  Nevets  ,  de  pourfmvrt 
&  contraindre  dtfjmitivement  Us  redevables  qm  auront  été  condamne*  par  scelle. 


t>  Du  mois  de  février  ijj8. 

T  J  ENRY ,  pat  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France .  A  tous  prefêns  Se  à  venir ,  Salut. 

J  J  Comme  de  tout  temps  Se  d'ancienneté ,  notre  tres-cher  &  trés-amé  cou  fin  le 
dac  de  Nivcrnois ,  Pair  de  France,  Se  (es  prédccelTcurs  ducs  en  la  ville  de  Ncvcrs» 
ayant  eu  charrfbrc  des  comptés  établie  ,  en  laquelle  chambre  tous  les  comptables , 
tant  ordinaires  qac  extraordinaires ,  de  toutes  Se  une  chacune  les  terres  de  notredit 
coufin  Se  fes  prédeceffeurs ,  ayent  relîbrti  ,  comme  font  encore  de  preient  ,  pour  y 
rendre ,  clore  Se  affiner  leurs  comptes ,  Se  pour  cet  effet  y  ait  eu  de  tout  temps ,  comme 
y  a  encore  de  prclcnt  en  icclle  chambre  ,un  prefident ,  lîx  maîtres  des  comptes ,  deux 
lecretaircs,  huiffiers  &  autres  miniftres  de  juftice  ,  és  lieux  difpofez  pour  l'audi- 
tion d'iceux  comptes,  conlervation  d'iceux  Se  des  terres  &  charges  des  duché, 
comté  ,  châtellenic,  terres  &  leigneurics  appartenans  à  notredit  coufin,  en  quelque 
Heu  quils  foient  fituez  Se  aflis  pour  la  conlervation  dcfdits  biens,  ce.  néant  moins 
leldits  comptables  nonobftant  qu'ils  foient  obligez  à  ladite  reddition  de  compte , 
£  fous  couleur  que  les  gens  Se  miniftres  dcfdits  comptes  n'ont  aucune  puifîance ,  juri- 
diction ou  cohettion  fur  eux ,  ne  veulent  obéir  aux  ordonnances  ,  commandemens 
Se  injonctions  qui  leur  font  faites  par  ladite  chambre,  n'ayant  aucune  cour  ni  jurif- 
di&on  fur  eux ,  Se  par  ce  moyen  eft  contraint  notre  coufin  avoir  recours  pardevanc 
nos  juges  ordinaires  ou  autres ,  pour  contraindre  leldits  comptables  à  rendre  leurldits 
comptes  pardevanr  eux  ,  aux  grands  frais  Se  retardation  des  deniers  de  norre  coufin 
&  les  autres  ,  lefquels  ont  rendu  leurs  comptes  en  ladite  chambre  ,  ayant  été  con- 
damnez ,  n'obéiflant  auldites  condamnations  Se  jugemens  de  ladite  chambre  pouc 
le  payement  des  reftes  aulquels  ils  font  tenus  par  1  arrêt  de  clôture  dudit  compte, 
nonobftant  lefquels  les  convient  derechef  poutfuivrc  ailleurs ,  qui  revienr  entière- 
ment au  grand  intérêt  Se  préjudice  de  notredit  coufin  ,  nous  requérant  à  cette  fia 
nos  lettres  de  proviûon.  Pour  ce  cft-il  que  nous  delirans  favorablement  «aitet 
Tome  Y.  Qj 
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notre  coufin ,  noos  reflentant  amplement  de*  bons  &  grands  fcrvices  par  lai  faits 
à  nous  fit  à  notre  couronne  au  fait  de  nos  guerres,  confervet  fie  augmenter  lagran-  ^ 
dcur  de  fa  mailon  ,  le  tirer  fie  mettre  hors  d'involuiion  de  procès  ,  même  de  ce  qui 
■concerne  les  recertes  de  fes  terres  ,  avili  defirant  les  finances  &  domaiue  de  noue 
•coufin  être  comme  fes  autres  propres  ,  fie  augmenter  la  jurildittion  de  ladite 
chambre  des  comptes,  conlideté  que  mieux  fie  plus  facilement  les  comptes  de  les 
officiers  comptables  pourront  être  rendus  en  ladite  chambre  des  comptes  de  Nevcrs»- 
pardevaot  les  gens  fie  auditeurs  d'icclle  qui  font  expérimentez  au  fait  des  finances, 
que  patdevant  nofdits  juges  ou  officiers  ordinaires  des  lieux  où  lefditca  recettes  ^ 
charges  fie  adroiniilracioru  ont  fie  auront  été  faites  &  excercccs  ,  qui  en  b  plupart 
n'y  (ont  connoitTans  ni  experts  ,  dont  pluûeurs  pertes  fie  dommages  pourroicnt  ad- 
venif à  notredit  coufin,  fie  auffi  à  icGlits  officiers  comptables.  Pour  ces  ciufcs  de: 
autre»  raifonn.*bles  confiderations  i  ce  nous  mou  vans  ,  de  notre,  certaine  icience^ 
.propre  mouvement ,  pleine  puiûance  fie  autorité  royale ,  avons  donné.  fie  octroyé  , 
donnons  fie  octroyons  par  ces  prefentes  ,  à  notredit  coufin  ,  fes  fucccflcors  ce  ayara  B 
caulc  de  lui  à  perpétuité  ,  permiflion  ,  faculté  fie  puillance  d'entretenir  en  ladite 
ville  de  Nevers  ladite  chambre  de  fes  comptes  en  tel  nombre  ô£  titre  d  officiers  quo 
bon  lui  fcmblera  ,  fie  qu'il  a  fait  par  ci-devant ,  fie  illec  par  ordonnance  des  gens 
deldits  comptes  faire  obéit  fie  comparoir  pardevanr  eux  les  trcloricrs ,  argentiers  y 
receveurs  fie  tous  fie  chacunsfes  autres  officiers  comptables  deldits  duchez, conatezy 
•châtellenies  ,  &  de  fes  autres  terres  ce  feigocurics ,  prefens  fie  à  venir,  ou  leurs 
ayans  caulc >  pleiges  et  cautions ,  fi  bdôin  clt ,  qui  ont  par  ci-devant  eu  ce  auront 
pat  ci-aprés  charges  de(dites  recettes  ,  à  quelque  titre  que  ce  foit,  pour  y  rendre  ,  . 
clore  fie  affiner  leurs  comptes  ,  &  à  ce  les  contraindre  par  ajournemens ,  défauts  , 
contumaces,  multtcs  fie  peines  pécuniaires,  prinfc,  vente  fi:  exploitation  de  lcuts 
biens,  caption  fie  détention  de  leurs  perfonnes  ,  ù  métier  elt,  en  allouant,  rayant 
ou  tenant  en  foufftance,  pour  pat  leldits  gens  des  comptes  ce  quils  verront  cire  à 
Aire  par  raifon ,  juger  ,  lenteucicr  fie  condamner  ,  ainu  que  font  les  gens  de  noue, 
chambre  des  comptes  a  Pat»  ,4e<dits  treforiers,  receveurs  6c  autres  officiers  comp»  G 
tables,  leurs  veuves  6c  héritiers  ,bien-tcnans, leurs  pleiges  fit  ndejuffeurs,  de  payer 
à  notre  coufin  ou  à  foo  treforier  fie  receveur  gênerai  de  fes  finances  ,  ce  à  quoi  ils 
feront  trouvez  redevables  envers  lui  par  leurs  états  ûgnés  de  leurs  mains  ,  ou  pat 
la  clôture  ,  affinement  ,  6c  arrêt  de  leutfdits  gens  des  comptes  fiç  leurfdues 
fentenecs ,  jugement  6c  condamnations  faire  mettre  à  exécution ,  dûment  fie  comme 
clt  de  coutume  faire  en  notredite  chambre  des  compres  à  Paris  pour  nos  propres 
deniers  &  affaires,  fie  avec  ce  de  contraindre  lefdits  trcloricrs  ,  receveurs  &  autres 
officiers  qui  ont  été  6c  feront  par  ci-aprés  comptables,  fie  tous  autres  qu'il  appar- 
tiendra ,  de  payer  le  jugé  à  notte  coufin  par  les  voyes  detlulditcs ,  fie  en  outre  de 
corriger ,  punir  &c  mulfter  félon  lexigenec  des  cas  leldits  officiers  comptables  de 
fcfdits  duchez ,  comtez  ,  châtellenies  6c  autres  (es  terres  -  6c  fcigncrhïcs,  s'ils  font 
trouvez  avoir  fait  en  leurfdites  charges  fie  adminilbration  chofe  digne  de  punition  , 
concernant  l'examen  6c  clôture  de  leurfdits  comptes  tant  leuleme.it,  fit  lclqucls  feu- 
tences  6c  jugement  qui  interviendront  civilement ,  voulons  fie  nous  plait  ctre  exé- 
cutoire, nonobftant  lappel  fie  fans  préjudice  d'icclle,  fie  ce  nonobltaut  que  feidits 
comptables,  fermiers  ou  aurres  ne  furTcnt  des  fujets  de  notredit  coulin  ,  ains  des 
nôtres ,  ou  d'autres  juges  que  ne  voulons  être  conliderables ,  6c  lans  que  kfdita 
comptables  puiffent  décliner  ladite  juridiction  deldits  gens  des  compics  ,  6c  ti  la 
procureur  de  notredit  coufin  ou  fefdirs  treforiers ,  receveurs  6c  autres  officiers  comp- 
tables ou  leurs  commis  ,  parens  fit  héritiers,  pleiges  fie  cautions  ,  ou  l'un  d'eux  le 
portaient  pour  appellans  dcldiccs  fentenecs  ,  appointemens  ou  décidons  faites  fie 
données  par  leldits  gens  des  comptes  à  Nevers  pour  notredit  coufin ,  nous  voulons 
que  kfdites  caufes  d'appel  foient  reçue»  fie  jugées  en  notredite  cour  de  parlementa  j- 
Paris  ,  comme  fbnr  les  fentenecs  données  par  les  baillys  deldits  duchez ,  comtez  , 
6c  autres  feigneurics  de  notredit  coulin  par  le  privilège  fie  autorité  de  ladite  Pairie 
fie  non  ailleurs.    Si  donnons  en  mandement  par  cefdites  prefentes  a  tous  nos  officiers 
«e  jufticiers  6c  tous  autres  cours  où  il  appartiendra  que  de  nos  prêtent  don ,  ceifion 
fie  octroyé  ils  faflent ,  touffrenr  Ce  permettre  notredit  coufin  jouir  fieufer  pleinement 
fie  pailiblement  fie  ceïdites  preleutcs,  faflent  publier  fie  enregistrer  és  lieux  qu'il  ap- 
partiendra ,  8e  ou  requis  en  feront ,  fie  executet  fans  qu'il  fait  pour  ce  beioin  de  placer , 
vifâ ,  ni  fMcttts.  Et  pour  ce  que  dcfdites  prefentes  l'on  pourra  avoir  affaire  en  plu- 
sieurs fie  divers  lieux  ,  nous  voulons  qu'au  vtdtmu  d  iccllcs  tait  fous  tecl  royal  dû- 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  NEPEKT.  4}r 

A  meut  collationné',  foi  y  toit  ajouté  comme  au  prefent  original.  Et  afin  que  ce  foit 
choie  ferme  Se  (table  a  toujours ,  nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  cefdites  pre- 
scrites. Données  à  Paris  au  mois;  de  lévrier  l'an  de  grâce  1578, &  de  notre  règne 
le  douzième  ,  ainû  ligné  par  le  roi ,  vous  Moniteur  le  cardinal  de  Sens ,  garde  des 
finaux  de  France  prefent,  Boum>ih  ,  Se  a  côté  vift  se  fcellé  du  grand  feel  en  loye 
verte.  -  -  •  ■  , 

s        :         .    ;  :    •  t-  y*,:     «:V*.'j'   ■-     .        !  -  -~-T'   •  •  ™  •  :  '  «< 
CclIttiM  des  fttfhtm  lettres  *  eW  fiùié  i  Aw  trigkul  en  pmbemin  fsin  &  entier, 
étiMt  .uttre/inde  U  thtmlre  des  cemftti  àt  Monfttfntur  k  Nei/ert  ,  fMr  mus  net  tir tt- 
r.  ficretmnit,Mmiuft*pt*Ttnfdtu  th«An  tm(  tmysmte 

quarc.    Signé ,  Micaujlt  ,  avec  paraphe. 

£x»w  <fc  re0rt  des  tmUtfims  csfMtiw  de  Méfient  Us.  vetser&V  &tf**  &  Chtpitrt 

de  Nevers. 

* 

D«  10,  Novembre  tj8*< 

L'AN  1589-  le  dixième  jbur  de  novembre  ,  nous  Doyen ,  Chanoines  Se  Cha- 
pitre de  Nevcrs  >  capitulairemcnt  aflemblez  en  notre  .Chapitre  audit  Nevers  , 
au  (on  de  la  cloche  à  la  maniac  accoutumée  pour  ttaiter  des  affaires  de  notre  4ufc« 
déclarons  que  comme  ainfi  (bit ,  que  le  jour  de  la  /îouflaint  dernière  pafiée  premier; 
jour  de  ce  mois  de  novembre,  moniieur  le  révérend  Evêque  de  celte  ville  officiant, 
après  qu'il  auroit  donné  l'encens  aux  autels ,  félon  l'ancienne  coutume  »  de  cet» 
notre  cglilc,  .monficur  notre  Doyen  qui  etoit  l'un  de  ceux  qui  afliftoient  ledit  fleut 
q  rçvcrend»  auroit  prias  ledit  encens  Se  icelui  porté  à  monfeigneue  &  madame  les  duc 
Se  duchefTc  de  Nivcrnois  Se  à  nielTcigneurs  leurs  cniâns,  comme  de  tout  temps  Sç 
ancienneté  a  été  fait  pat  nous  &  nos  prcdccciicurs  ,  ainfi  qu'ils  nous  ont  appris. 
Se  que  p»  enquête  faite  d'office  par  monficur  notre  Doyen  l'an  '1  j8i.  des  plus  an- 
ciens de  notre  cglife  &:  de  cette  ville  de  Nevcrs ,  il  nous  auroit  été  enfeigné  être 
ainfi  la  coutume  de  leut  prefenter ,  comme  aufll  à,_baifcr  l'évangile  Se  la  paix  aupa- 
ravant q.u'audit  ficur  révérend,  Se  que  depuis  ledit  fieur  Doyen  auroit  voulu  appor- 
ter ledit  cnçeos  audit  ficur  révérend,  il  lui  auroit  tourne  le  dos,  pour  avoir  trouvô 
mauvais  qu'il  ne  lui  eut  été  apporté  premier  qu'à  mondit  feigneur,  &  pour  ce  en 
auroit  fait  plainte  aufdits  fieuts  Doyen  Se  Chanoines  ,  lcfquels  lui  ayant  remontré 
qu'ils  ne  fàiloient  rien  de  nouveau  qu'ils  n'euuent  fait  toujours  de  tout  temps  Se  en 
D  fa  prefence  même  Se  du  contentement  dudit  ficut  révérend ,  fans  qu'il  s'en  ioit  plaint, 
pour  avoir  lui-même  connu  &  entendu  que  ainfi  étoit  la  coutume  de  faite.  Il  au- 
roit fait  reponfc  aufdits  ficurs  Doyen  Se  Chanoines  que  au  moins  lui  officiant ,  il  lu! 
fçmbloit  que  ledit  encens  lui  dût  «te  apporté,  fie  qu'il  delîroit  avoit  aûe  de  mef- 
dits  feigneurs,  que  telle  cérémonie  ne  lui  apporterait  aucun  préjudice  à  (à  dignité 
cpifcopalc  ;  ce  que  leldits  (icuts  Doyen  Se  Chanoines  auroient  ptomia  faire  enten- 
dre à  mcfdits  feigneurs,  Se  pour  ce  auroient  députez  d'entre  eux  les  ficurs  Doyen, 
Dulis  treforier  Se  Regrurd  chantre  ,  pour  prier  mondit  feigneur  de  trouver  bon  que 
ledit  encens  fut  déféré  audit  ficur  révérend  ,  lors  feulement  qu'il  officierait  ;  ce  que 
mcfdits  feigneuts  auroient  de  ttés-bon  cœur  accorde  ,  moyennant  que  cela  ne  pût 
porter  aucun  préjudice  ne  innover  aucune  chofe  pour  les  autres  jours  que  ledit  fieut 
révérend  n'omeieroit ,  délirant  que  ledit  encens,  évangile  Se  paix  leut  fuffent  appor- 
tez &  à  meflits  feigneurs  leurs  en  tans  auparavant  qu'audit  ficur  révérend  quand  il 
£  n'officieroii  point,  comme  de  tout  tems  Se  ancienneté  a  été  fût,  même  depuis  iz. 
ans  en  ça  que  ledit  fleur  révérend  cil  Evêque  ;  car  ils  ne  pretendoient  point  de  quit- 
ter ce  droit  là,  &  leut  fembloit  que  ledit  ficur  reveteud  n'en  devoir  non  plus  faire 
de  difficulté  Se  inftance.  Que  les  rieurs  Evcqucs  les  prcdcccllcurs ,  Se  pour  le  moins 
d'aûffi  bonne  maiton  que  la  ûenne,  auroient  fait;  Se  d'autre  part  plus  que  mondit 
feigneur  l'auroit  fait  noinmet  par  le  feu  roi  audit  cvêché  ,  félon  qu'il  l'a  ftit  appa- 
raît pat  une  lettre  que  (a  Maiefté  lui  en  auroit  écrite ,  l'ignée  par  lui  &  contre-lignée 
de  Neuville,  dattec  du  30.  (eptembre  1578.  priant  lefdits  licuts  Doyen  Se  Chanoi- 
nes de  n'innover  aucunes  chofes  de  ce  que  leurs  prédeccûcurs  auroient  fait  de  tout 
temps  Se  ancienneté ,  &  qu'eux  avoient  continuez  comme  ils  vouloient  croire  que 
l'on  fetoit ,  «Se  qu'il  defiteroit  en  avoir  acte  deidits  ficuis  Doyen  &  Chanoines,  corn* 
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me  de  fa  part  il  feroit  audit  finir  reverend  puifqu'il  le  defiroit ,  ce  qui  hit  accorde  À 
à  «îefdits  feigneurs  de  faire.  Et  pour  ce  la  matière  roife  en  délibération  i  a  été  rc- 
lolu  de  continuer ,  comme  il  a  été  fait  par  les  ptédecefleurs  de  notre  égWc  &  par 
nous ,  comme  a  «rte  dit  ci-deflus ,  fans  rien  innover,  excepté  d'apporter  Jcdû  -encens 
audit  «vercndlorfqu'il  officiera  à  l'autel  revêtu  d'habits  pontificaux  ,  félon  qu'il  a  phi 
à  mondit  feigneur  duc  de  Ncvcrs,  trouver  bon  qu'aind  fut  fait  j  &  pour  ce  a  éeo 
ordonne  être  expédie  ce  prefent  a&c  pour  mcfdits  feigneurs,  &  icclui  cire  regiftré 
«n  nos  regiftres,  &: -figue  pat  notre  fecretaise.  Sonûignc  le*  au  &  .jour  que  dcllos  , 
âinfi  ligné  à  l'original  dç  Rof  f  ic-nac  l?oyen  de  Ncvcrs.  Par  ordonoanc^de  mcA 
dits  ficurs  les  Doyen  ût  Chapitre  d«  Ncvcrs.  Signé  j  B^usoM-notaitc  &  fcorttaire.  » 

Délivre  ftr  m$i  feeretàre  de  U  chambre  des  Comptes  Je  Nevers  ,  en  ceafeqnence  de 
f  ordonnance  de  ce  )onr,e^  a  ete  te  titre  remis  dans  U  Ljctte  cottée  èvecbé  ,gutcft  a*  trefir*  -l 
Ult  Jadite  dstmbrt.  M  à  Nevers  k  j.  décembre  1717.  Signe ,  ChaH-Lct» 

.-.  .  y  .'  v. 

Du  to'.  Novérttbre  15*9. 

t£"  UR  la  requête  à  nous  judiciairement  faire  'par  Robert  Slbnet  prdeurcur  de  cette 
^Jchambrc,  pour  &  au  nom  de  .' 

Qiïl  nous  plaifc  lui  donner  acte  de  notoriété  des  droits  &  honneurs ,  rang  & 
féance  qui  appartiennent  à  mon  feigneur  le  duc  de  Nevers  dans  cette  ville  &  dans  C 
l'églife  cathédrale,  s'il  y  eft  fcul  feigneur,  ou  fi  il  a  juflice  commune  avec  mon- 
fieur l'Evcquc;  quelle  place  mondit  feigneur  le  duc  a  droit  de  prendre  danslcchœur 
*£  dans  la  nef  de  ladite  églife  cathédrale  ;  s'il  y  a  un  banc  pour  fes  officiers  dans 
le  chœur  Ce  dans  h  nef;  s'il  y  a  une  cure  annexée  à  ladite  eglifê  catedrale  -,  fi  l'on  . 
rend;  à  mondit  feigneur  le  duc  les  honneurs  dans  ladite  églife  cuhcdraîc  diftinguez 
de  ceux  de  la  cure,  s'il  y  acuprocés  pour  raifon  des  honneurs ,  (oit  avec  monlieur 
l'Evêque ,  foit  avec  le  Chapitre  \-  quels  font  ceux  que  l'on  accorde ,  ou  ceux  qui  font 
feontefiez.  «  1 

Sur  ce  oui  le  Procureur  gerrerat  ?  après  nous  avoir  fait  le&ute  d'un  a&e  capitu- 
laire  du  10.  novembre  ij8p.,;nbds  avons  donné  audit  Sionct  a&c  de  notoriété ,  que 
notredit  feigneur  duc  eil  le 'fiftri, feigneur  de  cette  ville  ;  qu'il  a  une  plate  diftin- 
guee  dans  le  choeur  de  ladite  églife  carhcdrale  ,  du  côte  de  l'évacigile  ou  il  a  une  D 
oratoire  en  marbre  à  côté  du  grand  Autel  5  que  le  trône  oii  fiege  monfieur 
l'Evêque  eft  de  l'autre  côté-,  que  ledit  feigneur  Duc  a  l'encens  &:  le  baifer  de  la 
paix  3c  de  l'évangile  avant  monfieur  l'évéquc  de  Nevers ,  à  l'exception  des  jours 
que  ledit  fieur  éveque  fait  tn  perfonne  le  fervice ,  comme  le  tout  cîk  explique  dans 
ledit  acte  de  1)89. 

Nous  attelions  pareillement  que  notre  feigneur  le  Duc ,  ni  monfieur  l'Evêque  n'ont 
aucune  place  particulière  dans  la  nef  de  ladite  églife,  que  les  officiers  du  bailliage 
de  notredit  feigneur,  enfcmblc  ceux  de  cette  chambre  ont  un  banc  chacun  dans  la 
•nef  de  ladite  églife;  fçavoir  les  Officiers  dudit  bailliage  vis-à-vis  la  chaire  du  Pré- 
dicateur, &  celui  des  Officiers  de  cette  chambre  un  peu  au  delfiis  fur  la  même  li- 
^nc  ;  qu'outre  cela  lefdits  Officiers  du  bailliage  ont  rang  &  féance  dans  le  chœur  de 
ladite  eglife  dans  les  hautes  Halles  qui  font  à  la  droite  à  côté  de  celle  du  Doyen  & 
du  grand  Chanrrc  de  ladite  églife. 

Comme  aufiî  nous  atteftons  qu'il  n'y  a  aucune  cure  annexée  à  ladite  églife  ca-  £ 
thedrale  ,  quoique  le  Curé  de  faint  Jean  célèbre  fon  fervice,  &  rafle  fes  fonctions  eu-  '  "* 
Tiales  dans  la  dernière  chapelle  du  côté  gauche  de  ladite  églife  cathédrale,  &  que  cela 
ne  vient  que  de  ce  que  1  églife  pa roi ffialc  a  été  anciennement  incendiée. 

Nous  déclarons  pareillement  que  notredit  feigneur  a  droit  de  fcpulturc  dans  la- 
dite églife  cathédrale;  qu'il  a  droit  à  la  j>roccffion  du  faint  Sacrement  qui  fe  fait  le 
jour  de  la  tete  de  Dieu  par  monfieur  l'evêquc  &  les  Chanoines  où  affilie  tout  le 
Clçrgc  ,  de  faire  porter  lix  torches  à  côté  du  faint  Sacrement ,  aufqucllcs  fes  armes 
font  attachées  ;  que  monfieur  l'évêque  de  Nevers  a  pareil  droit ,  que  celles  de  no- 
ticdit  feigneur  ,  lorfqu'il  elt  en  perlonne  à  la  proccllion ,  ont  la  prdéanec  fur  celles 
de  monfieur  l'Evêque  ;  que  s'il  eft  abfcnt,  &  que  monlieur  l'Evêque  Toit  prêtent , 
les  torches  de  monfieur  l'Evêque  ont  la  prefeanec  fur  celles  de  notredit  feigneur  j 
que  s'ils  font  tous  deux  abfcns ,  les  torches  de  notredit  feigneur  ont  la  prefeance 

fur 
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fur  celles  de  monlleur  l'Evêquc  ;  que  pour  raifon  dcfdits  droits  honorifiques ,  il  n'y 
a  jamais  eu  de  conteftation  que  celle  qui  a  été  terminée  pat  ledit  acte  de  it8si. 

Par  rapport  aux  droits  de  Ville,  lotlquc  notredit  leigneur  y  arrive  après  quelque 
ablênee  de  la  Province,  tous  les  corps  d'Officiers  vont  le  complimenter  en  robe, 
on  tire  le  canon ,  &  les  habitans  fe  mettent  fous  les  armes ,  6c  vont  faluer  notredit 
fcigneur  dans  fon  château. 

Ce  dont  nous  avons  donné  acte  audit  Sionec ,  ce  requérant  &  du  confentement 
du  Procureur  gênerai  de  cette  chambre ,  nous  ordonnons  qu'il  lui  fera  délivré  ex- 
pédition en  forme  de  laite  Capitulaire  dudit  jout  10.  novembre  1789. 

Fait  &  donné  à  la  chambre  des  Comptes  de  Ncvers  (ous  le  teel  d'icelle  le  mer- 
credi troifiéme  décembre  17-7.  &  avons  figné  avec  ledit  Procureur  gênerai»  6c  faic 
conrre-figner  notre  greffier.  Signe,  d  E  Vauln  be  Gekmancy,Micault,F*ebault, 
AlixaNd,  de  Maux  6c  Chaillot. 

Arrejl  de  U  cour  de  Parlement ,  portant  règlement  entre  les  Officiers  d»  duché  &  Pairie  de 
Nivernais,  &  les  Officiers  royaux  du  preftdial  de  font  Pierre-le- Monter. 


Du  7.  Septembre  1*14, 

OUIS  par  la  gtace  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre  :  Au  premier  de 

 (nos  amez  &  féaux  conlcillers  en  notre  cour  de  parlement  trouvé  fur  les  lieux , 

fur  ce  requis;  Salut.  Sçavoir  faifons,  que  comme  le  jour  &  datte  des  prclcntcs  » 
comparans  en  notredire  cour  notre  très-cher  6c  amc  coufin  Charles  de  Gonzagues 
de  Clcvcs ,  duc  de  Nivernais  6c  Pair  de  France ,  maître  Henry  Belacre  lieutenant 
gênerai,  maître  Florimond  Rapine  procureur  rîfcal  dudit  duché  6c  Pairie  deNiver- 
nois ,  6c  autres  Officiers  de  ladite  Pairie  appcllans  ,  tant  comme  de  juges  incompe- 
tans,  qu'autrement, d'une permiflîon  d'informer  6c  faifirau  corps  , décernée  par  Mc 
^  Michel  Paulct  conlcillcrcn  notre  fiége  prelidial  de  (âint  Pierrc-le-Monltier ,  chanoine 
6c  doyen  en  léglife  cathédrale  de  Ncvers,  le  huitième  jour  de  mai  \6i 8.  d'une  part, 
&  ledit  Paulet  intimé  en  fon  privé  nom  :  Et  encore  ledit  duc  de  Ncvers  &  Icidits 
Officiers  appcllansdcs  ordonnances,  jugemens  ôefentences  contre  eux  données  par  M  *. 
les  Officiers  6c  gens  tenans  le  fiege  prcfidial  de  laint  Picrrc-lc-Monfticr ,  les  16.  ce 
17.  avril  &  17.  juillet  1619.  6c  de  ce  qui  s'en  cft  enfuivi ,  &  demandeurs  en  re- 
quête par  eux  prefentée  à  la  cour  le  vingt-neuvième  février  1620.  6c  défendeurs 
en  autre  requête,  d'une  part  :  Et  maître  Jean  Crochet  prefident  au  prefidial  de  S. 
ricrte  lc-Monftier,  Etienne  Gafcoing  lieutenant  gênerai  audit  fiége,  Lazare  Gouflbe 
licutenanr  criminel,  Claude  Faulquier lieutenant  particulier,  &  les  autres  conlcillers 
dudit  fiége,  6c  maître  Michel  Pciudc  fubltitut  de  notre  procureur  gênerai  audit  fiége, 
intimez  en  leurs  privez  noms,  6c  demandeurs  en  requête  par  eux  prelcntéeà  la  cour 
D  le  neuvième  jour  de  luillet  1619.  d'autre.  Et  encore  entte  ledit  makrc  Jean  Crochet, 
Galcoing,  Gouflbt  &  autres  conlcillers  audir  liège  de  faint  Picrre-le-Monfticr,  de- 
mandeurs en  règlement  (uivant  la  requête  par  eux  pretentée  en  notredite  cour  le 
27e.  mars  jtfio.  d'une  part;  6c  notredit  coulin ,  maîtres  Henry  Bolacrc  ,  Florimond 
Rapine  &  autres  Officiers  de  ladite  Pairie,  défendeurs  d'autre;  6c  encore  entre  ledit 
duc  de  Ncvers  6c  les  Officiers  de  ladite  Pairie,  appcllans  d'un  jugement  donné  par 
maître  Claude  Faulquier  lieutenant  criminel  audit  licge  de  laint  Pierre-ic-Monlricr  le 
vingtième  mai  1610.  d'une  part  :  Et  ledit  maître  Claude  Faulquict  intime  en  foa 

frive  nom ,  d'autre.  Et  encore  entre  ledit  duc  de  Ncvers  &  les  Officiers  de  ladite 
airie  appcllans  de  deux  ordonnances  rendues  en  la  ville  de  Ncvers  par  ledit  Paulcc 
coniciller  clerc  audit  licge  de  latm  Pierre- le-Monftier  les  premier  &.  z.  octobre  1611. 
&  encore  d'autres  jugemens  rendus  à  la  requête  du  fubftitut  du  procureur  gênerai 
audir  fiege ,  par  te  lieutenant  gênerai  audit  lieu  les  neuvième  novembre  6c  treizième 
décembre  audir  an,  fciziétnc  mai  ,  vingt-unième  juin  Se  irxicme  leptembrc  162}. 
d'une  part-,  &  Icidits  Officiers  dudit  fiege  prelidial  de  faint  Picrrc-lc-Monltier ,  in- 
timez d  autre  :  Et  encore  corre  lcfdits  Officiers  de  faint  Pierrc-le- Monfticr  ,  deman- 
deurs en  forme  de  requête  civile,  obtenues  le  fixicme  jour  d  avril  dernier  contre  les 
arrêts  des  huitième  juillet  &  vingtième  décembre  162}.  d'une  part;  &  ledit  duc  de 
Nevcrs,  défendeurs  d'autre  :  Et  encore  entre  nofdits  officiers  dudit  fiege  prcfidial, 
demandeurs  en  requête  par  eux  prefentec  en  notredite  cour  le  huitième  jour  de  fc- 
.  1:1er  dernier,  &  défendeurs  d'une  part  ;  Se  ledit  duc  de  Ncvers  &  fes  Officiers  en 
7me  V  R  J 
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ladite  Pairie  défendeurs  Se  demandeurs  en  requête  par  eux  prclcntc'c  à  la  cour  le  a 
21.  dudit  mois  &  an ,  d'autre. 

Vcu  par  notredite  cour  ladite  ordonnance  dudic  Paulec  concilier  clerc  audit  fiége, 
&  refidant  à  Nevers,  du  huitième  mai  1618.  par  laquelle  il  aurait  décerné  uneper- 
miûlon  d'informer  contre  la  fervante  d'un  procureur  de  ladite  ville  de  Nevers,  pour 
prétendu  larcin  par  elle  commis  :  Se  encore  par  le  nommé  le  Roux ,  pour  injures 
par  lui  dites,  Se  contre  eux  décrété  ledit  jugement  du  16.  avril  u_,\9.  par  lequel  les 
Officiers  de  faint  Pierre-lc-Monfticr ,  fur  la  requête  du  fubftitut  de  notre  procureur 
gênerai  audit  lieu,  auroicnt  levé  les  dcfcnfcs  faites  par  le  bailli  de  la  Pairie  de  Ne- 
vers, Se  fans  y  avoir  égard  ,  fait  défenfes  aux  Officiers  de  ladite  Pairie  de  prendre 
connoiflanec  des  différends  mus  Se  à  mouvoir  entre  marchands,  Se  pour  fait  de  mar- 
chandifes,  à  peine  de  trois  mille  livres  d'amende,  &  à  tous  marchands  de  la  Pro- 
vince de  plaider  pardevant  autres  juges  que  pardevant  Icfdits  prefidiaux  ,  pour  fait 
de  marchandifes ,  à  peine  de  joo.  livres  d'amende  par  corps  -,  Se  enjoint  aux  com-  B 
mis  de  leur  greffier,  établis  par  les  diftriâs  de  leur  Province  ,  de  continuer  l'exer- 
cice de  leur  charge,  en  bai  liant  commiflîons  à  l'ordinaire,  Se  à  cette  fin  que  ledic 
jugement  fera  lù  Se  publié  en  tous  les  endroits  de  leur  rcflbrt ,  «Se  même  en  la  ville 
de  Nevers,  Se  publie  par  les  Curez  aux  prônes  de  leurs  Paroiflcs.  Ladite  fentence 
du  dix-fepticme  avril ,  par  laquelle  leidits  Prefidiaux  auroicnt  réitéré  lefdites  défen- 
des. Ladite  fentence  du  dix-lcptiémc  juillet  1619.  par  laquelle  lcfdits  Prefidiaux  au- 
raient levé  les  délcnles  faites  par  ledit  bailly  de  Nevers  aux  fujets  Se  jufticiablcs  de 
ladite  Pairie ,  de  procéder  ailleurs  que  pardevant  leurs  juges  naturels  ,  pour  le  fait 
des  marchandées ,  ou  autrement ,  &  aux  parties  de  plaider  pardevant  autres  juges 
qu'eux  ;  Se  pour  l'cntrcprife  de  jurildiétion  condamné  ledit  lieutenant  gênerai  de  la 
Pairie  &  le  procureur  hlcal  dïccllc,  l'un  pour  l'avoir  requis  ,  l  autre  pour  l'avoir 
ordonne  >  chacun  en  200.  liv.  d  amende  envers  nous.  Ladite  requête  dudit  duc  de 
Nevers  Se  les  Officiers  en  ladite  Pairie  du  vingt-ncuvicme  février  i<îio.  tendante  C 
à  ce  que  l'arrêt  de  icglemcnt  donné  le  vingtième  juin  de  l'année  1614.  entre  nos 
Officiers  du  prefidial  de  Riom,  d'une  part ,  Se  les  Officiers  de  la  Pairie  de  Mont- 
penlicr,  d'autre,  fut  déclaré  commun  avec  lcldits  Officiers  de  faint  Pierre-le-Monl- 
ticr  -,  8c  que  délenfès  fufleot  faites  auldits  Prefidiaux  de  faire  aucun  exeicicc  dejuftice 
en  Se  au  dedans  de  ladite  Pairie  de  Nivcrnois  ,  hors  les  cas  royaux  ô£  privilégiez. 
Ladite  requête  dcldits  Officiers  dudit  Prefidial  du  neuvième  juillet  1618.  à  fin  d'ê- 
tre reçus  parties  &  joints  avec  ledit  Paulct,  Se  cefaifânt,  qu  ils  foient  maintenus  Sz 
gardez  en  la  jouiffance  Se  exercice  de  leurs  charges  par  toute  l'étendue  dudit  duché, 
tic  pour  tous  les  cas  royaux  &  autres  droits  à  eux  appartenais.  Arrêt  du  trentième 
avril  l6xo.  par  lequel  tant  fur  lefdites  appellations,  que  demandes  Se  défenfes,  les 

E tries  auraient  été  appointées  au  Conseil,  ordonné  qu'elles  écriraient,  produiraient, 
illcroient  contredits  Se  falvations,  &  communiqué  à  notre  procureur  gênerai  :  Et 
cependant  que  les  amendes,  li  aucunes  avoient  été  payées,  feraient  rendues  &  ref-  D 
tituées,  à  ce  faire  ceux  qui  les  avoient  reçues  contraints  par  les  mêmes  voyes  ,  & 
fait  défenfes  au'.ditcs  parties  de  procéder  les  uns  contre  les  autres  par  condamnations 
d'amendes  e'c  exécutions,  plaidoyers,  productions  ,  contredits  Se  falvations  dddites 
parties.  Ladite  requête  défaits  Officiers  dudit  fiége  prefidial  du  vingt-feptiéme  mars 
16 io.  tendante  à  ce  qu'en  procédant  au  jugement  dudit  règlement,  il  fut  ordonné 
qu'aufdits  Officiers  de  faint  •  icrrc-lc-Monthcr ,  privativernent  aux  Officiers  de  ladite 
Pairie,  appartiendrait  la  connoiilànce  des  contrats  pallcz  fous  feel  royal  ,  fpccialc- 
ment  quand  il  y  aurait  fubmiflion  exptellc  ,  cnfcmblc  d'aûèmblcr  les  trois  états  con- 
voquez, le  ban  &  arrierc-ban,  fans  que  les  Officiers  de  ladite  Pairie  puiflent  pré- 
tendre retenir  les  vaflâux  de  ladite  Pairie  pour  en  faire  aflèmblée  fêparée ,  Se  que 
défenfes  fuflent  faites  auldits  Officiers  de  la  Pairie  de  connoitre  de  la  commiflîon  &  g 
francs- fiefs  étans  dans  ladite  Pairie.  Que  la  publication  de  nos  édits ,  déclarations  Se 
mandemens  de  notredite  cour  le  lera  dans  la  ville  de  Nevers  par  les  Officiers  ,  trom- 
pettes fit  fergens  royaux,  de  l'ordonnance  du  bailly  de  faint  Pierrc-le-Monfticr.  Que 
pareilles  défenfes  feront  faites  auldits  Officiers  de  Pairie  de  s'attribuer  aucune  cour 
ou  connoiilànce  des  ouïes  des  Ecclcfiafhqucs,  des  dixmcs  fpirituelîeS  ou  inféodées, 
m  d'exécutions  d'arrêts,  ni  de  faire  défenfes  à  nos  fujets  demeurans  dans  ladite  Pairie, 
&  les  mulétcr  par  amende*  ou  pviton  ,  au  cas  qu  ils  le  pourvoyent  pardevant  les 
juges  royaux  ,  fauf  les  revendiquer;  Se  encore  à  ce  qu'ils  foient  maintenus  Se  gardez 
en  la  pofieilion  de  connoitre  des  caules  de  tous  les  habitans  du  bourg  S.  Etienne  de 
Ncvcts,  julqu  a  ce  que  ledit  duc  de  Nevers  bous  eût  tecompenfè  d'autre  jurifdiftwu. 
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A  Suivant  l'arrêt  d'homologation  ,  &  outre  confcrvcz  au  droit  de  juftice  privative 
à  nous  appartenante  au  dedans  de  l'evéché  de  Nevers  ,  nuirons  canoniales, 
Se  cloître  ;  oc  pareillement  défënfcs  aux  ofriciers  de  ladite  Pairie  de  connottre 
des  coûtes  du  Prieuté  de  la  Chariré  ,  les  unies  faires  de  l'autorité  de  ladite 
Pairie  déclarées  nulles.  Que  leldits  ofriciers  de  Pairie  comparoitront  une  fois  l'an 
aux  ailifes  pour  les  cas  royaux.  Qu'il  fat  ordonne  que  le  prévôt  des  maréchaux  fe- 
ront fa  reftdence  à  S.  Pierre  le  Monftier.  Défcnfes  ,  arrêt  du  dixième  février 
i(2).  par  lequel  les  parties  auroient  été  appointées  endroit  ,  à  écrire,  produire, 
bailler  contredits  &  Ulvations;  aveniflemens ,  productions ,  contredits  &  ulvations 
dddites  parties.  Ladite  Sentence  dudit  lieutenant  criminel  du  20.  mai  iSio.  par 
laquelle  il  aurait  fait  défcnfes  aux  officiers  de  ladite  Pairie ,  &  tous  autres  juges 
d'autres  juftices,  de  prendre  cour  Se  juridiction  des  blafphernatcurs ,  &  aux  procu- 
reurs filcaux  d'en  faire  pour  luire,  à  peine  de  100.  livres  d'amende.  Arrêt  dulixiéme 
jour  de  février  161.1.  par  lequel  lur  l'appel  les  parties  auroient  écé  appointées  au 

*  confdl ,  &  joint,  ordonné  que  les  appel lans  bailleront  les  caufes  d'appel,  les  inti- 
mez leurs  réponfès ,  6c  produiraient  caufes  d'appel  ;  rcponfcs ,  productions  dddites 
parties.  Lefdites  deux  ordonnances  rendues  en  la  ville  de  Nevers  par  ledit  Paulec 
les  premier  &  deux  octobre  ibtt.  portant  permifEon  de  faire  failir.  Ladite  Sen- 
tence du  9.  novembre  1621.  par  laquelle  lur  la  requête  do  lubttitut  de  notredic 
procureur  gênerai ,  Se  de  Jean  Dupont  foi  difant  viutcur  des  poids  Ce  mciïircs  dans 
le  bailliage  de  S.  Pierre  le  Monftier,  ledit  lieutenant  gênerai  auroit  cafle  &  annuité 
le  jugement  rendu  par  le  juge  de  Clamccy  dépendant  dudit  duché  Ci  Pairie  de 
Nivcrnois,  en  ce  qu'il  auruit  pris  connoiflàncc  dans  ladite  ville  de  Clamccy  de  la 
vifitc  des  poids  Se  mdures ,  auroit  fait  défetues  aux  juges  &  procureur  fùcal  de  la- 
dite ville  de  Clamccy  ,  de  prendre  à  l'avenir  connoiJUnce  des  poids  &  meiurcs. 

C  Ladite  Sentence  du  i).  décembre  audit  an,  par  laquelle  les  religieux  de  S.  Martia 
de  Nevers ,  Se  ledit  duc  auroient  été  déboutiez  du  renvoy  par  eux  requis  d'une 
cauie  pourfuivic  audit  S.  Pierre  le  Monftier  pardevant  lefdits  juges  de  Pairie ,  Se  ce 
au  préjudice  de  la  reconnoiflance  faite  pat  lefdits  religieux ,  que  leur  abbaye  étoit 
iiruec  dans  la  juftice  dudit  duc  ôt  de  (es  prédcceûeurs.  Ladite  Sentence  du  6.  Sep- 
•cembre  j£zj.  par  laquelle  lddits  prcûdiaux  auroient  fait  défcnfes  à  tous  fergens 
réfidans  en  l'étendue  dudit  bailliage  de  S.  Pierre  le  Monftier ,  de  donner  aucunes 
aflignations  en  vertu  de  contrats  panez  fous  notre  fccl ,  Se  exécution  d'iccux  ,  par- 
devant  autres  juges  que  ceux  dudit  bailliage  de  S.  Pierre  le  Monftier,  julqu'à  ce 
qu'autrement  en  eût  été  ordonne  pat  notreditc  cour.  Arrêt  du  ç.  mars  dernier, 
par  lequel  fur  Iddites  appellations  ,  les  parties  auraient  été  appointées  au  confeil, 
Se  joint  ,  ordonné  que  les  appcllans  bailleraient  leurs  caufes  d'appel  ,  les  intimez 
leurs  réponics;  productions  acidités  parties  ,  contredits  dudit  duc  de  Nevers *,  re- 
quête deldits  officiers  de  S.  Pierre  le  Monftier  ,  employée  pour  contredits  ;  Autres 

D  requêtes  dddites  parties  relpcctivcmcnt  employées  pour  ulvations.  Requête  dudit 
Dupont ,  fc  difant  commis  à  la  vilitc  des  poids  &  mefurcs  du  bailliage  de  S.  Pierre- 
le- Monftier  ,  prcfcntéc  à  nottedite  cour  le  23.  juillet  dernier ,  tendante  en  ce  qu'en 
procédant  au  jugement  dddites  inftances  ,  il  fut  ordonné  que  patdevant  notredit 
bailly  de  S.  Pierre-le- Monftier  ,  ou  de  les  commis  ,  il  ferait  rapport  des  abus  Se 
maWeriacions  qui  fc  feraient  en  fa  charge ,  communiquée  à  partie ,  &  mile  au  lac. 
Requête  dudit  duc  de  Nevers  du  29.  juillet  dernier  ,  tendante  à  ce  que  défcnfes 
faâenr  faites  audit  Dupont  de  plus  troubler  à  l'avenir  ledit  duc  en  les  droits  de 
vilitcs  des  poids  Se  merurcs  dans  retendue  de  ladite  Pairie,  communiquée  à  partie, 
te  mile  au  ùc.  Arrêt  du  ).  aouft  dernier,  par  lequel  la  cour  ayant  égard  aux  re- 
quêtes relpc&ivcment  prefentées ,  auroit  disjoint  les  appellations  défaites  Sentences 

^  du  i*.  mai  &  11.  juin  161  j.  réglées  par  ledit  arrêt  du  9-  mars  dernier,  d'avec  les 
fuidites  inftances,  pour  être  jugées  (èparément  le&ikes  lettres  en  forme  de  requête 
civile  du  6.  avril  dernier ,  obtenues  conrre  lefdits  arrêts  des  8.  juillet  Se  20.  dé- 
cembre îtfz).  Arict  du  4.  avril  dernier,  par  lequel  fur  ladite  requête  civile,  lef- 
dites parties  font  appointées  au  confeil ,  ordonné  que  les  demandeurs  bailleront 
leurs  moyens  de  requete ,  lefdits  defenfeurs  leurs  réponics ,  Se  produiraient.  Requête 
defdirs  demandeurs  du  jo.  mai  dernier  employée  pour  moyens  de  requête  civile.  Re- 
quête dudit  duc  employée  pour  rcponfcs  ,  productions  dcfditcs  parties ,  requêtes 
dddites  parties  des  10.  Se  14.  juin  dernier  .employée  pour  contredits  ,luivant  l'arrêt 
du  7.  juin.  Autre  requête  dudit  duc  de  Nevers  ,  employées  pour  ulvations.  Ladite 
requête  deldits  otnders  de  S.  Picrrc-lc-Monfticr  du  8-  février  dernier  ,  tendante  à  ce 
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iquepar  provifion,  en  attendant  que  ladite  inltancc  de  règlement  fi'it  vuidce,  il  fut  £ 
ordonne  qu'ils  connoitroient  par  prévention  &  concutrcmmcnt  avec  les  officiers 
de  ladite  Pairie,  de  toutes  matières  civiles  Se  criminelles  ,  Se  privativement  des  as 
royaux,  dixmes  &  matières  bénéficiâtes,  Se  à  tout  le  moins  des  cas  accordez  parla 
rranfaûion  du  11.  février  1600.  Ladite  requête  dudit  duc  de  Ncvcrs  &:  oraciers 
de  ladite  Pairie ,  tendante  à  ce  que  le  règlement  donne'  entre  nos  officiers  de  Riom 
d'une  pan  »  &  les  officiers  de  la  Pairie  de  Montpenfier  de  l'autre ,  fût  déclaré  com- 
mun par  provifion  ,  à  la  referve  de  la  convocation  des  trois  états,  &  du  ban  S: 
arricreban.  Procès  verbal  de  l'un  des  confcillers  d'icellc  du  if.  février  dernier ,  par 
lequel  fur  les  dcfenles  Se  conteftations  des  parties  ,  elles  auroient  été  appointées  à 
mettre.  Productions  dcfditcs  parties  ;  requête  dudit  duc  de  Nevcrs  Se  lefdits  offi-  B 
ciers  du  i6.  mars  dernier,  fur  lequel  acte  lui  auroit  été  donné  de  ce  qu'il  auroit 
dclavouc  la  prétendue  convention  du  ai.  février  1600.  faite  par  ledit  Mc.  Etienne 
Tenon,  maitredes  requêtes,  Se  même  en  ce  que  ledit  Tenon  auroit  fait  le  règle- 
ment fans  -charge  &  autorité.  Arrêt  du  1.  avril  dernier ,  par  lequel  notredite  cour 
auroit  joint  leldites  requêtes  aux  fulditcs  in  (tances  de  règlement  ,  pour  en  juger. 
Conclulions  de  notre  Procureur  gênerai  :  Et  tout  conûderé.  m 

Norreditc  cour  faifànt  droit  tant  fur  lefditcs  appellations ,  que  requête  civile ,  a  mis 
&  met  les  appellations  Se  ce  dont  a  été  appelle  au  néant ,  (ans  amende ,  Se  les  par- 
ties hors  de  cour  &  de  procès. 

Et  entant  que  touchent  lefdites  demandes  -en  -règlement  ,  ordonne  que  lefdits 
-officiers  de  S.  Pierre-le-Monftier  auront  la  juridiction  Se  connoillance  de  tous  cas 
joyaux ,  privativement  à  ceux  du  duché  Se  Pairie  de  Nivcrnois. 

S  ça  voir  du  port  d'armes  en  allëmblées  illicites,  feditions  Se  «motions  populaires, 
efquclles  néanmoins  les  officiers  de  la  Pairie  pourront  au -dedans  de  leur  territoire  C 
informer,  décréter  Se  interroger  les  coupables  ,  à  la  charge  que  le  procureur  fifcal 
de  Ncvers,  dans  trois  jours  aptes  le  décret  ou  capture  d'aucun  des  délinquans ,  en 
avertira  le  fublhtut  de  notre  procureur  gênerai  à  S.  Picrrc-lc-Monftier ,  lequel  fera 
tenu  faire  enlever  les  prisonniers  du  lieu  de  la  Pairie  ,  aux  priions  de  S.  Pierrc-lc- 
JWonfticr,  dans  trois  jours  enfuivant  j  autrement  Si  à  faute  de  ce  faire  audit  temps, 
&:  icelui  pafle ,  pourront  les  officiers  de  ladite  Pairie  procéder  à  la  confection  Se 
jugement  des  procez  contre  les  coupables  détenus  en  leurs  priions  &  complices. 

Connoitront  au{Ti  lefdits  officiers  de  S.  Pierre-le-Monftier  des  crimes  de  leze-ma- 
jefte  en  tous  fes  chefs,  de  fauffe  monnoyc,  pour  la  fabrication  ScexpoGtion  d'icellc. 
Et  néanmoins  li  pour  payement  Se  conlignaiion  de  deniers  rognez  &  altérez  en 
leur  bonté ,  ou  expofez  à  plus  haut  prix  que  l'ordonnance  ,  au-dedans  de  ladite  E> 
Pairie,  croit  intente  procès  civilement,  Icidits  officiers  de  ladite  Pairie  en  pourront 
connoitre  &  juger. 

Auront  Icidits  officiers  de  S.  Picrrc-lc'Monfticr  juridifctlon  &  connoiflance  de  la 
lanification  du  (ecl  royal,  Se  des  lettres  concédées  tous  icelui,  faufoù  le  fauxferoic 
incident  en  une  inltancc  mûc  &  pendante  pardevant  le  juge  de  la  Pairie ,  auquel 
cas  ledit  juge  de  la  Pairie  en  pourra  connoitre. 

Auront  pareillement  lefdits  officiers  de  S.  Picrre-lc-Monfticr  privativement  con- 
ooifTance  des  afluremens,  fauvegardes  de  nous  se  infractions  d'iccllcs,  des  injures, 
excez  &  empêchemens  donnez  à  ceux  qui  feront  députez  vers  nous ,  ou  par  nous 
mandez,  Se  des  crimes  dherclic,  de  rapt  Se  incendie  ,  pourluivis  crimincUcrocnt- 
Et  en  cas  . que  la  pourfuite  defdits  rapt  Se  incendie  advenue  au  dedans  de  ladirc  Pai-  - 
rie  (bit  pourfuivie  par  fimplc  aftion,  ou  à  fin  civile  feulement ,  Icidits  Officiers  de  E 
la  Pairie  en  connoitront  Se  non  autrement. 

Auront  Icidits  Officiers  de  S.  Pierre-le-Monftier  auflï  privativement  la  connoif- 
fance  des  lettres  d'abolition,  grâces,  rem  i  fiions  &  pardons,  rappel  de  ban  &  de  ga- 
lères ,  commutations  de  peines  ,  tranfgrcflions  ,  coprraventions  &  mépris  faits  aux 
ordonnances  concerna ns  la  feuretc  de  norre  royaume,  Se  de  toutes  confpirations  & 
entreprîtes  qui  feronr  faites  contre  notre  état  :  des  caufes  de  notre  domaine  &  où 
nous  aurons  intérêt  :  des  fiefs  Se  hommages  de  nos  vaflaux ,  fi  aucuns  y  a  dans  la- 
dite Pairie  :  des  lettres  de  conforte-main  de  foi  Se  hommage  par  main  fouveraine: 
de  tous  différends  pour  raifbn  de  nos  fiefs  nobles  en  première  inftance,  tant  en  ac- 
tions personnelles ,  réelles  que  mixtes  &:  dépendances  de  la  réalité  où  nous  aurons 
intérêt  .•  des  inftanecs  de  letttes  de  caflation  ,  rcfcilîon  &  reftitution  en  entier  con- 
tre les  contrats  &  obligations  paflez  lous  notre  feel  ou  en  jugement.  Pourra  néan- 
moins ledit  bailly  de  Ncvcrs  connoitre  des  lattes  royaux  qui  lui  feront  lignifiées 
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^  'incidemment  fur  inftances  pendantes  devant  lui ,  fie  intcnte'es  auparavant  l'obtention 
defditcs  lettres. 

Auront  auflî  Icfdits  Officiers  de  S.  Picrre-le- Monftier ,  privarivement  audit  l>ailly 
de  ladite  Pairie ,  la  connoiflanec  de  toutes  les  cauics  du  prieure  de  la  Charité ,  fie 
de  toutes  les  églifes  de  fondation  royale,  fie  autres  qui  ont  des  lettres  de  garde  gar- 
dienne ,  en  ce  qui  lera  du  revenu  de  leur  fondation  ,  ou  des  (aides  de  leur  tempo- 
rel, à  faute  des  réparations,  reiidances,  ou  de  farisfaire  aux  œuvres  picufès  ,  fie  des 
failles  du  revenu  des  hôpitaux,  leproferics,  maladcrics  fie  autres  lieux  pieux  de  notre 
fondation  feulement. 

Auront  auûl  leldits  Prefidiaux  de  S.  Pierro-le-Monfticr  la  connoiflànce  de  la  pu- 
jj  btication  de  nos  édits  &  déclarations,  fit  de  la  vérification  des  lettres  de  Chartres > 
pour  amorti (Terncnt,  foires  ,  marchez,  aft'ranchiflemens  fie  autres  quelconques  par 
nous  accordc'cs  aux  corps,  communautez  fie  particuliers,  des  inftances  pollèûoires 
de  bénéfices  &  dîmes  entre  perfonnes  cccldiauiques,  fors  fie  excepté  fi  lefdites  dî- 
mes (ont  inféodées,  tenues  fie  mouvantes  dudit  duché  fie  Pairie,  auquel  cas  ledit  bailly 
de  Nivcrnois  en  aura  la  connoiflanec. 

Comme  auflî  ledit  bailly  de  Nivcrnois  connoîtra  de  toutes  complaintes  en  cas  de 
failine  fie  nouvcllcté,  en  matière  profane  ,  pour  héritages  aflls  fie  droits  dus  au -de- 
dans de  ladite  Pairie.  Er  néanmoins  auront  Icfdits  Officiers  de  S.  Picrrc-le-Monftiec 
droit  de  prévention  cldits  cas  de  complainte,  pour  dîmes  inféodées  8c  matières  pro- 
fanes. 

Et  en  outre,  aufdits  Officiers  de  S.  Picrre-le-Monftier  appartiendra  la  convoca- 
tion des  trois  états,  du  ban  fie  arricre-ban,  &  eau  (es  dépendantes  des  francs-fiefs  & 
nouveaux  acquêts,  des  exécutions  des  arrêts  de  notrcdne  cour  6c  de  leurs  jugemeus 
feulement  dans  la  ville  fie  Pairie  de  Nevers. 

Et  quant  aux  Officiers  de  ladire  Paine ,  ordonne  que  les  avions  ,  exécutions  Se 
pourluites  pour  contrats,  donations,  teftamens  5c  autres  actes,  encore  qu  ils  foient 
partez  (bus  (cet  royal  entre  les  fujets  fit  domiciliez  au -dedans  de  ladite  Pairie  de  Ni- 
vcrnois, ne  pourront  être  intentées  &  pourfuivies  pardevant  autres  que  ledit  bailly 
dudit  duché  &  Pairie,  nonobfhnt  qu'il  y  eût  fubmiflîon  exprefle  ou  racitc,  générale 
ou  particulière  au  juge  royal.  Et  au  cas  que  l'une  des  parties  contractantes  feroirde- 

D  meutante  hors  le  terriroire  dudit  duché  fie  Pairie  de  Nivcrnois,  fie  qu'il  y  ait  fub- 
tniffion  par  Icfdits  contrats,  pardevant  ledit  bailly  de  S.  Pierre- le- Mon fticr ,  fera  au 
choix  fie  option  de  la  partie  demanderefle  le  pourvoir  pardevant  le  juge  royal  ou  par* 
devant  le  bailly  de  Nevers. 

Toutes  lettres  royaux  pour  rcnouveller  terriers,  feront  addreflees  audit  bailly  de 
S.  Picrre-le-Monftier  ,  lequel  pourra  commettre  un  notaire  royal  pour  l'exécution 
défaites  lettres  j  aprc's  laquelle  commiflion  tout  ce  qui  dépendra  de  ladite  exécution 
dans  ledit  bailliage  fie  Pairie  appartiendra  aux  Officiers  de  Nevers ,  fans  que  Icfdits 
Olfîciers  du  bailliage  de  S.  Pierre- le- Monftier  en  puiffent  prendre  connoiflànce,  fie 
que  les  notaires  nommez  .'.ufditcs  coromiflîons  puiflent  taire  les  renvois  pardevant  au- 
tres que  ledit  bailly  de  Nivcrnois. 

En  outre  appartiendra  audit  bailly  dcNivernois ,  privativement  audit  bailly  fie  Pre- 
fidiaux de  lame  Pierrc-lc-Monftier,  la  confection  des  inventaires  ,  dation  de  tutelle, 
reddition  de  compte  des  nobles  fie  vaflaux  refidans  audit  duché  fie  Pairie 

E  Et  quant  aux  inftances  de  partages  fie  autres  pour  fucceflions  univerfëlles,  dont  le 
domicile  principal  ou  demeure  des  défunts  feraient  dans  ledit  bailliage  de  S.  Picrre- 
le- Monftier  hors  ladite  Pairie  >  la  connoiflanec  en  appartiendra  aufdits  bailly  fie  offi- 
ciers de  faint  Picrrc-lc- Monftier ,  fie  réciproquement  audit  bailly  de  Nivcrnois  ,  au 
cas  que  le  domicile  dudit  défunt  foit  au -dedans  dudit  duché  fie  Pairie,  encore  que 
les  biens  dudit  défunt  ou  pattie  fuflent  fituez  dans  ledit  bailliage  de  faint  Picrre-lc- 
Monfticr. 

Comme  auflî  a  maintenu  fie  garde  lefdits  officiers  de  Pairie  en  la  connoiflànce  des 
caufes  des  hôtes  Ôc  jufticiablcs  de  ladite  Pairie  es  caufes  qui  naîtront  entre  les  mar- 
chands Se  pour  fait  de  marchandifes. 

Et  connoîtront  de  tous  jurcmens  fie  blafphémcs  commis  en  leur  territoire. 

A  fait  fie  fait  detenfes  audit  Paulct  fie  autres  juges  dudit  bailliage  de  fatnt  Pierre- 
Ic-Monfticr ,  étans  en  ladite  ville  de  Nevers ,  prendre  connoiflanec  des  cas  appartc- 
oans  auldits  Officiers  royaux. 

A  enjoint  fie  enjoint  au  greffier  de  S.  Pierre-le-Monfticr  de  retirer  fes  commis 
qu'il  a  établis  es  villes  fie  bourgs  dcfdits  duché  fie  Pairie. 

Terne  V.  S  y 
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Et  fans  avoir  égard  à  ladite  requête  dudit  Dupont,  a  pareillement  maintenu  &  A.' 
-gardé  lefdits  Officiers  de  Pairie  au  droit  de  vifiter  les  poids  &  menues  en  l'étendue 
deidits  duché,  Pairie  Se  châtcltenic  de  Claroecy ,  Se  defenfes  audit  Dupont  &  autres 
■de  les  y  troubler. 

A  condamné  &  condamne  ledit  duc  de  Nevcrs  de  faire  récompense  en  droit  do 
reflort  aufdirs  Officiers  de  S.  Pierre-le-Monfticr  dans  trois  mois  de  la  jufticc  du  bourg 
de  S.  Etienne  de  Nevcrs ,  fui  van  t  l'arrêt  de  notredite  cour  du  cinquième  aouft  1586. 
&  a  cette  fin  ordonne  qu'aux  frais  Se  dépens  dudit  duc  de  Ncvets  fera  procédé  dans 
ledit  temps  à  la  liquidation  de  ladite  recompenfc  pardevant  notre  amé  &  féal  con- 
Veiller  en  notredite  cour  maître  Claude  le  Clerc  ;  Se  à  faute  de  ce  faire,  &  ledit 
temps  paflé,  ordonne  que  ladite  jufticc  dudit  bourg  S.  Etienne  rcflbrtira  audit  bail- 
liage de  S.  Pierre-le-Monfticr,  comme  elle  faifoit auparavant  l'échange  d'kcllc,  men- 
tionné au  contrat  du  deuxième  Septembre  1585. 

Et  avant  que  faire  droit  lur  la  demande  concernant  la  juridiction  de  la  maifon 
épifcopalc  Se  canoniale  de  l'églife  de  S.  Cire  de  Nevers,  a  ordonné  &  ordonne  qu'à 
la  diligence  Se  requête  dudit  duc  de  Nevers ,  lefdits  Evêque ,  Doyen ,  Chanoines  ce 
Chapitre  de  ladite  églife  de  S.  Cire,  Seront  appeliez  dans  un  mois  pour  prendre  com- 
munication dudit  procès ,  y  déduire  leurs  moyens  qui  feront  communiquez  à  la  quin- 
zaine d'après;  produirons  bailleront  contredits  6c  (âlvations  dans  le  temps  de  l'or-  C 
donnanec  Et  cependant  par  provifion  ordonne  que  ledit  bailly  de  faint  Tierrc-le- 
Monftier  Se  les  licutenans  auront  droit  de  juridiction  dans  le  cloître ,  mailons  epif- 
■copalc  Se  canoniales  de  ladite  églife  de  S.  Cire. 

Et  a  fait  inhibitions  &  dcfcnfes  aufditcs  patries  d'entreprendre  les  uns  fur  les  au- 
tres, te  en  cas  de  prétendues  entreprifes  fc  faire  défenfes  ni  mulfter  les  uns  les  au- 
tres par  amendes  ou  autrement ,  ains  fc  pourveoiront  par  appellations ,  oppofitions 
ou  autres  voyes  ordinaires.  ( 

.Et  en  cas  de  contravention  par  les  lujets  de  la  Pairie ,  fera  permis  aufdits  Offi- 
ciers de  ladite  Pairie  de  mulctcr  leursjufticiibles  de  telle  amende  que  le  cas  requercra, 
Sauf  l'exécution  s'il  en  cft  appelle.  D 

Et  quant  aux  demandes ,  à  ce  que  lefdits  Officiers  de  Pairie  ayent  à  comparoic 
aux  aflifes,  6c  que  les  Officiers  de  la  marêchauSTcc  de  Nivernois  ayent  à  faire  leur  ■ 
demeure  en  ladite  ville  de  S.  Pietre-le-Monftier ,  a  mis  Se  met  les  parties  hors  de 
cour  Se  de  procès,  à  la  charge  que  ledit  Prévôt  des  maréchaux  laiflera  un  ou  deux 
<lc  fes  archers  en  ladite  ville  de  S.  Pierre-le-Monfticr,  rApur  l'avertir  de  ce  qui  le 
paflera  ès  environs ,  Se  lui  faire  tenir  les  mandemens  de  nos  Officiers. 

Enjoint  auldites  parties  en  toutes  autres  choies  garder  &  obfcrvcr  nos  ordonnan- 
ces avec  le  prefent  règlement ,  avec  défcnlcs  d'y  conrrevenir  à  peine  de  tous  dépens, 
•dommages  &  intérêts.  Et  à  cette  fin  ordonne  que  le  prêtent  règlement  fera  lû  Se 
public'  l'audience  tenant,  tant  audit  liège  dudit  bailliage  Se  prefidial  de  S.  Pierrc-lc- 
Monfuer  que  de  celui  de  Nivernois ,  Se  fieges  qui  en  dépendent  &  fans  dépens.  Si 
vous  mandons  Se  commettons  à  la  requête  de  notredit  cou  lin  le  ficur  duc  de  Ne- 
vcrs, le  prclent  arrêt  de  notredite  eour  mettre  à  duc  Se  entière  exécution  de  point 
en  point  Selon  (à  forme  Se  teneur  ,  contraignant  à  ce  faire  Se  Souffrir  ceux  qu'il  ap- 
partiendra par  toutes  voyes  dues  Se  r.iilonnablcs  :  de  ce  faire  vous  donnons  pouvoir. 
Et  au  premier  notre  huifllcr  ou  fergent  fur  ce  requis,  de  faire  tous  exploits  ncccflài- 
«s.  Donné  à  Paris  en  notre  Parlement  le  Septième  jour  de  Septembre  l'an  de  grâce 
1624.  Et  de  notre  règne  le  quinzième.  Ainfi  figné ,  par  la  chambre ,  ou  Tillet. 

Extrait  des  regiftres  d»  ttnjiil  d  Etâ. 

Du  18.  Décembre  1649. 

SUR  la  requête  prefentee  au  roi  en  fon  confeil  parle  ficur  duede  Mantoue,de  Mont- 
ferrat,  de  Nivernois ,  Mayeonc  Se  Rethclois ,  Pair  de  France ,  feuverain  d'Arches , 
cVcconrenant  que  fes  prcdcccllcurs  Ducs  de  Nevcrs  ayanr  eu  de  tout  temps  une  chambre 
des  comptes  établie  en  la  ville  de  Ncvcrs>pour  y  rendre  par  tous  les  comptables,tant  or- 
dinaires qu'extraordinaires ,  de  leurs  terres,  les  comptes  de  leurs  manimens ,  laquelle  en 
conlîderation  des  Services  rendus  par  lefdits  ducs  de  Nevcrs  aux  rois  prcdcccllcurs  de  là 
MajeStc.lesont  toujours  favorablement  traité  ,&  leurs  officiers ,  a  caufe  d'eux,  Se 
auroit  été  confirmée  &  autorisée  pour  juger  à  l'inftar  de  la  chambre  des  comptes 
de  Paris ,  toutes  forte»  de  matières  concernant  lcfditcs  affaires  des  comptes  entre 
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A  quelques  perfonnes  qu'ils  flirtent  jjufticiables  ou  non  des  ducs  de  Nevers  par  edic 
de  l'année  1*58.  par  lequel  les  officiers  de  ladite  chambre  des  comptes  ont  le  privilège 
que  le  rciTort  des  appellations  qui  interjettent  de  leurs  jugemens ,  eft  toujours  traité 
en  la  cour  de  parlement  de  Paris,  ils  ont  en  confcqucnce  aufli  toujours  été  traitez 
fie  confidcrcz  comme  les  officiers  de  la  Pairie  dudit  Nevcrs ,  &  joui  des  exemptions 
&  logemens,  de  contributions  des  gens  de  guêtres  palTansou  logez  en  garnifon  audit 
Nevers  jufqu'à  prêtent,  &  les  échevins  6c  procureurs  du  fait  commun  de  ladite  ville 
ne  les  ont  jamais  compris  dans  les  départemens  qu'ils  ont  faits  eldics  logemens ,  & 
l'ayant  prétendu  faite  en  l'année  1641.  La  dame  princclfe  Marie  de  Mantoue,  à 
prêtent  reine  de  Pologne,  qui  s'étoit  emparée  lors  de  la  polTcflion  des  biens  de  la 
îuccdTion  du  feu  ficur  duc  de  Mantoue  en  France,  fit  jouiflbit  dudit  Ncvets  en  la 
qualité  qu'elle  avoit  de  gouvernante  fie  lieutenante  générale  pour  famajeftéau  pais 
de  Nivcrnois  5c  Donziois,  aurait  par  (on  ordonnance  du  zj.  du  mois  de  novem- 
bre  en  ladite  année  164t.  adrciTantes  auldits  échevins  pout  les  caufes  énoncées  par 
icclle  ,  fie  attendu  le  grand  nombre  des  habitans  de  la  ville  de  Nevcrs ,  fie  le  petit 
nombre  dcfdirs  officiers ,  iccux  confirmé  en  la  jouiflânec  de  l'exemption  de/dits  loge* 
mens  des  gens  de  guerre ,  en  laquelle  ils  n'ont  point  été  troublez  depuis  ce  temps, 
au  préjudice  de  quoi  néanmoins  le  fîeur  fuppliant  eft  averti  que  les  échevins  à  prê- 
tent en  charge  lont  dans  le  deflein  de  leur  départir  des  gens  de  guerre ,  fie  comme  il 
a  grand  intérêt  de  maintenir  fie  conlervcr  leldits  officiers  en  la  dignité  &  privilège 
de  leurs  charges  ,  il  requiert  fa  majefté  à  ce  qu'il  lui  plaiie  ordonner  qu'ils  feront 
conïcrvez  fie  maintenus  en  la  polfclfion  Se  jouiilancc  qu'ils  fc  trouvent  d  exemption 

C  de  logemens  fie  contribution  defdits  gens  de  guerre  1  ce  faitant,  faire  défenfes  auf- 
dits  échevins  fie  procureurs  du  fait  commun  de  ladite  ville  de  Nevcrs  de  les  com- 
prendre dans  les  rôles,  billets  fie  départemens  qu'ils  feront,  fous  celles  peines  qu'il 
plaira  à  fa  majefté  ordonner.  Vu  ladite  requête, lignée  Baillot  ,  avocat  audit  confeil, 
ledit  édit  de  ladite  année  1 5  y  8.  copie  collationnéc  des  privilèges  fie  exemptions 
accordez  pat  ladite  dame  princcfle  Marie  de  Mantoue  ,  en  faveur  des  officiers  de 
la  chambre  du  confeil  fie  des  comptes.  Ouy  le  rapport  du  lieur  Albcrrois ,  com- 
miflairc  à  ce  député;  Se  tout  conûdété,  le  roi  en  Ion  confeil  ayant  égard  à  ladite 
requére  a  ordonné  fie  ordonne  que  les  prefidens,  conlcillcrs  Se  maîtres  des  comptes 

P  de  ladite  ville  de  Nevers  feront  maintenus  en  la  polTcflion  Se  jouiûance  de  1  exemp- 
tion des  logemens  des  gens  de  guerre  ;  ce  fàilant ,  fait  fa  majefté  défenfes  aux  échevins 
fie  procureurs  du  fait  commun  de  Ladite  ville,  de  les  comprendre  dans  les  rôles  fie 
billets  des  départemens  qu'ils  feront  ,  à  peine  de  cinq  cent  livres  d  amende,  fie  de 
tous  dépens,  dommages  fie  intérêts.  Fait  au  confeil  d'état  du  roi,  tenu  à  Paris  le 
dix-huitiéme  jour  de  décembre  mil  fix  cent  quarante- neuf.  Signé,  Galland,  fie 
collationné. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  fie  de  Navarre ,  au  premier  des 
huifficrs  de  notre  confeil,  ou  autre  huiflicr  ou  fergent  fur  ce  requis,  nous  te 
mandons  Se  commandons  que  l'arrêt  dont  l'extrait  cil  ci  attaché  fous  le  contrefeel 
E  de  notre  chancellerie  cejourd'hui  donné  en  notre  confeil  d'état  fur  la  requête  de 
notre  trés-chet  coufin  le  duc  de  Mantoue ,  de  Montfcrrat ,  de  Nivetnois ,  Mayenne, 
fie  Rcthelois,  Pair  de  France,  louverain  d  Arches  fie  autres  lieux  ,  tu  lignifie  aux 
cdicvins  fit  procureurs  du  raie  commun  de  Nevcrs  Se  autres  qu'il  appartiendra  ,  a 
ce  qu'ils  n'en  prétendent  caulc  dignoranec  :  fade  les  défenfes  y  conrenues  fur  les 
peines  y  déclarées ,  fie  tous  auttes  actes  fie  exploits  neccflaires  fans  autre  permiflion  : 
Car  tel  eft  notre  plailir.  Do;iné  à  Paris  le  dix-huitiéme  jour  de  décembre  l'an  de 
grâce  mil  fut  cent  quarante- neuf ,  Se  de  notre  règne  le  feptic'mc ,  ligné  par  le  toi  en 
fon  confeil ,  Galland. 

CiUatitn  des  prefentes  a  été  fuite  par  noms  Jècretasre  de  Mmftigneur  en  fi  chambre  des 
comptes  de  Nevers  fur  sut  original  en  parchemin  tiré  pour  cet  effet  du  trefvr  de  Udite 
chambre ,  ejr  remis  Audit  trefvr  dans  une  layette  citée  privilèges  de  la  chambre  ,  &  ce 
peur  fervtr  rjr  valoir  ce  que  de  raifon  à  fm  excellence,  fait  au  bureau  de  ladite  chambre 
des  comptes  de  Nevers  le  neuf  mars  1718.    Signé,  Chaillot. 
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LETTRES   DU   ROI  A 

A  Menfieur  le  Bsilly  de  Nivernais  ér  T>mà»i$  ,  four  U  ttnvotxtim  des  trois  états 

Du  6.  Juillet  i6yi. 
DE     PAR     LE  ROY. 

NOTRE  amé  &  fcal  ayant  jugé  qu'il  n'y  avoit  point  de  moyen  plus  prompt 
ni  plus  allure  pour  arrêter  le  cours  des  défordres  qu'une  longue  guerre  étran-  _ 
gerc,  &c  quelques  mouvemens  inreftins  ont  caufe  dans  notre  royaume ,  que  de  con- 
voquer les  e'tats  généraux  ,  pour  fur  leurs  plaintes  &  (implications  ,&  par  leurs  bons 
avis  y  apporter  les  remèdes  convenables  ;  Nous  vous  aurions  dés  l'année  1*49.  ordonne 
ainfi  qu'à  «ous  les  fenechaux  &  baillys  de  notre  royaume  ,  d'aflcmblcr  les  gens  des 
trois  ordres  de  votre  reffort  ,  pour  en  votre  pctlbnnc  être  procède  à  I  élection  des 
députez,  fie  d  indiquer  raffembléc  dddits  états  au  16.  mars  de  ladite  année  en  notre 
ville  d  Orléans ^  Depuis  par  nos  lettres  du  21.  février  audit  an  jtf4j>.  nous  l'aurions 
-remife  au  15.  avril  de  la  même  année  en  notredire  ville  d  Orléans  :  mais  les  trou- 
bles arrivez  en  aucunes  de  nos  provinces  ,  nous  ont  obligez  de  retarder  pour  un 
temps  ladite  convocation,  fans  toutefois  nous  départir  de  la  rcfolution  que  nous 
avions  formée  de  la  faire  le  plus  promptement  qu'il  nous  feroit  portiblc-,  &  main-  G 
tenant  que  par  l'affiftancc  divine  nous  aurions  rétabli  la  ttanquillité  dans  toutes  nos 
provinces,  délirant  l'affermir  de  plus  en  plus,  nous  aurions  mandé  pat  nos  lettres 
du  17.  du  mois  de  mars  dernier  que  nous  avions  arrêté  de  faire  l'ouverture  dcfdits 
étacs  dans  notre  ville  de  Tours  au  premier  jour  d'octobre  prochain,  afin  que  les 
députez  nommez  pour  y  affilier  en  futïent  avertis ,  fans  procéder  a  nouvelle  nomi- 
nation ,  linon  en  cas  qu'il  fut  befoin  de  remplir  la  place  de  ceux  des  députez  qui 
(croient  décédez;  fie  d'autant  qu'il  nous  a  été  reprefenté  que  pour  diverfes  confide- 
r.itions  il  (eroit  utile  d'avancer  la  tenue  dcfdits états  ;  fie  qu'en  outre  en  quelques  bail- 
liages &  (cnechauflez  ceux  des  trois  ordres  ont  témoigné  defirer  que  nous  leurs  per-  _ 
millions  de  tenir  de  nouvelles  ademblées particulières, tant  pour  continuer  ceux  qui  a 
auroient  été  députez  en  vertu  de  nos  premiers  ordres,  que  pour  en  élire  d  autres 
-fclon  qu'ils  jugeront  à  propos  ,  nous  avons  refolu  dindiquer  I'ad'emblée  dcfdits 
e'tats  au  huitième  jour  de  feptembre  prochain  en  notredite  ville  de  Tours,  où  nous 
nous  acheminerons  inceflàmmcnt ,  après  avoir  fait  la  publication  de  notre  majorité 
en  notre  cour  de  parlement,  Se  nous  avons  voulu  donner  fatisfaction  en  cette  oc- 
cafion  à  tous  nos  iujets.  Mais  d'autant  que  notre  cou  fin  le  duc  de  Mantoue  nous 
a  fait  entendre  que  pat  inadvertance  ou  autrement,  il  ne  vous  a  point  été  envoyé 
d'ordre  (ur  ce  fujet  depuis  celui  de  1549.  en  confequcncc  duquel  vous  autiez  fait 
l'aflemblée  de  votredit  redore  en  icellc ,  nommé  des  députez  ,  fie  que  le  bailly  de 
S.  Pierre-le-Monfticr  auroit  enrrepris  d'afligner  en  ladite  ville  les  trois  ordres  de 
votredit  reffort;  nous  vous  avons  par  arrêt  de  notre  conlcil  du  dernier  du  mois  E 
pafl'c,  maintenu  fit  gardé  en  la  pofledion  de  convoquer  en  la  ville  de  Ncvers  les 
trois  ordres  de  vorredit  reffort  ,  &  ordonne  que  vous  y  ferez  ir.ccffammcnt  ladite 
convocation,  à  fin  de  procéder  aux  nominations  fie  dépurations  pour  le  rendre  à  raf- 
femblcc dcfdits  états  gencraux  en  notredite  ville  de 'l'ours.  Ce  que  voulant  être  exé- 
cuté, Nous  vous  talions  cette  lettre,  par  laquelle  nous  vous  mandons  Se  ordonnons 
de  l'avis  de  la  reine  régente  notre  irés-honorée  dame  fie  mere ,  qu'incontinent  que 
vous  l'aurez  reçue,  vous  ayez  à  mander  pardevant  vous  dans  le  plus  bref  temps  que 
vous  poutrez  les  Eccleiiaftiqucs  ,  les  Nobles  Ci  ceux  du  tiers  Etat  de  votredit  ref- 
fort ,  pour  leur  faire  entendre  notre  rcfolution  pour  le  tems  Se  le  lieu  de  la  tenue  defdits 
Etats  généraux  de  ce  royaume,  fie  que  nous  trouvons  bon  qu'ils  continuent  les  députez 
qui  ont  été  ci-devant  nommez  pour  affilier  aufdits  Etats,  ou  bien  qu'ils  en  établiffene 
d'autres  au  nombre  accoutumé.  Voulant  que  les  procurations  des  abfcnsqui  ont  droit 
d  intervenir  à  cette  afl'embléc  particulière  Soient  reçues  fi  elles  arrivent  à  temps  pour 
y  compter  les  voix  en  la  forme  fie  manière  qu'il  le  doit.  Que  vous  avcrtidïez  ceux 
qui  auront  été  députez  de  le  rendre  en  notredite  ville  de  Tours  audit  jour  huitième 
feptembre  prochain ,  chargez  de  mémoires  fis  inftrudions  fur  ce  qu'ils  auront  à  nous 
propofer  fie  reprefentet  concernant  le  bien  gcncial  de  notre  royaume  ,  ne  doutant 

pas 


Digitized  by  Google 


ETES  PAIRS  DE  FRANCE.  NEfEKS. 

pas  qu'ils  foicnt  tous  bien  difpofez  à  y  contribuer  avec  nous ,  ne  defirant  rien  tant 
que  le  repos  Se  le  (oulagemcnt  de  nos  fujecs ,  lequel  nous  cfpcrons  leur  procurer 
dans  peu  de  temps  par  la  paix  générale ,  vû  le  bon  état  des  forces  de  nos  armées , 
Se  la  bonne  difpolltion  de  nos  peuples  à  concourir  avec  nous  pour  ce  qui  eft  nc- 
cclTairc  à  leur  fureté  Se  conlcrvarion ,  Se  nous  aflurànt  que  vous  (atisfèrez  prompte- 
ment  Se  ponituellcment  à  notre  intention  ;  Nous  ne  vous  ferons  la  prefente  plus  longue 
ni  plus  exprefle ,  fi  n'y  faites  faute  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Donné  à  Paris  le 
fixicme  jour  de  juillet  i6ji.    Ainli  figne, LOUIS  ,  Se  plus  bas.  Phelyppeaux. 

Itjur  Ufufcriptun  tjl  écrit:  A  notre  amé  Se  féal  le  bailly  de  Nivernois. 

Les  prefentes  lettres  de  &  Majeftc  à  nous  adreûces  pour  la  convocation  des  trois 
e'tars  de  la  province  ont  été  lues,  publiées  Se  enregiftrées  de  notre  ordonnance,  au 
regiftre  à  ce  deftiné.  Ouy  Se  ce  requérant  le  procureur  gênerai  de  fon  altcfic  ferc- 
niifimc  audit  bailliage  Se  Pairie  du  duché  de  Nivernois  &  Oonziois  ,  pour  être 
exécutées  (elon  leur  forme  Se  teneur  dans  l'étendue  dudit  duché ,  Se  en  ce  faifanC 
être  ordonne  que  lefdites  letrres,  enlemblc  la  prelcnte  ordonnance  feront  inceftam- 
ntent  publiées  à  fon  de  trompe  &  cry  public,  a  la  diligence  dudit  procureur  gênerai, 
par  les  carrefours,  &  lieux  ordinaires  à  faire  proclamations  de  cette  ville  de  Ncvers, 
capitale  de  la  province,  à  ce  qu'aucun  n'en  ignore.  Que  copies  collationnées  d'i- 

C  celles  feront  figni  fiées  à  M.  l'cvêque  de  Ncvers  ,  à  ce  qu'en  confequenec  dcfditcs 
lettres ,  il  ait  à  faire  aflemblée  de  fon  clergé  en  la  manière  accoutumée  à  tel  jour 
qu'il  avifera  bon  être ,  pour  élire  Se  nommer  députez  dudit  clergé  ,  pour  les  ctats 
généraux  du  royaume,  aflignez  p.ir  fa  Majefté  au  8.  feptembre  prochain  en  la  villa 
de  Tours,  dreflér  <Sc  arrêter  les  cahiers  qui  feront  portez  par  eux  auldits  états, & 
être  ladite  deputation  Se  cahiers  rapportez  le  troificme  aouft  prochain,  heure  de 
deux  heures  ,  en  la  falle  de  l'audience  de  ce  bailliage ,  à  l  aflemblée  générale  de  la 
province ,  Se  pour  même  effet  pareilles  copies  collationnées  feront  lignifiées  aux 
vénérables  doyen ,  chanoines  Se  chapitre  de  léglifc  carhcdrale  de  cette  ville  de  Nc- 
vers  ;  aux  abbez  ,  prieurs  Se  autres  chapitres ,  Se  autres  ccclciuftiques  des  diocefes 
de  Ncvers,  d'Autun,  d  Auxcrre  fie  Bourges,  étant  demeurans  dans  notre  rcflbrr, 
à  ce  qu'ils  ayent  à  comparoir  en  perfonne  ou  par  procuration  ,dans  la  lallc  du  palais 
tpifcopal  de  cette  ville  de  Ncvers,  au  deuxième  aouft  prochain,  avec  amples  pou- 
voirs Se  inftructions ,  pour  aflifter  à  l'aflemblcc  qui  fera  faite  pour  ladite  deputation 
Se  cahiers.    Que  pareillement  copies  collationnées  dcidites  lettres  Se  ordonnances 

D  feront  lignifiées  à  tous  les  gentilshommes  de  ce  rcftbrc ,  à  ce  qu'ils  ayent  à  compa- 
roir auili  en  perfonne, ou  par  procuration,  lejcudy  3.  dudit  mois  daoût  prochain, 
heure  de  deux  heures ,  da.is  la  (aile  de  l'audience  de  ce  bailliage,  à  l'effet  de  choifir  Se 
nommer  entr  eux  députez  pour  lefdits  états  généraux  ,  Se  drcllcr  les  cahiers  Se  mémoires 
iicccflaires  pour  y  être  portez,  tt  à  l'égard  du  tiers  état,  que  (cmblablcmcnt  copies 
collationnées  défaites  lettres  &  ordonnance  feront  lignifiées  aux  échevins  de  la  ville 
de  Ncvers ,  capitale  de  la  province  ,  aux  échevins  de  la  ville  de  Donzy ,  &:  aux 
échevins  ou  otheiers  ordinaires  des  autres  villes  Se  chàtellcnies  ;de  ce  reflorr  ,  à  ce 
qu'à  (on  de  trompe  ou  autrement ,  à  la  manière  accoutumée  ,  ils  ayent  à  faire 
aflemblée  des  principaux  Se  notables  habitans,  à  l'cftct  de  nommer  aucuns  d'entte 
eux  qui  feront  auffi  tenus  de  comparoir  en  perfonne  ou  par  procuration  ledit  jour 
jeudi  troiliéme  dudit  mois  d  Jouit  prochain ,  à  ladite  heure  de  deux  heures  dans 
ladite  (aile  de  l'audience  de  ce  bailliigc  ,  avec  amples  pouvoirs  Se  inftructions ,  à 

£  l'effet  de  nommer  Se  étire  députez  pour  leldits  états  généraux,  Se  drcllcr  les  cahiers 
nccclfaircs.  Dcfcnfcs  trés-exprefles  étant  faites  à  toutes  pcrlonnes  de  ce  relîbrt  de 
comparoir  ou  envoyer  aucuns  dépurez ,  mémoires  ou  inftrutlions  en  autre  lieu  de 

•  alTcmblcc,  quelques  ordonnances  contraires  qui  leur  pourroient  avoir  été  préalable- 
ment faites  ou  lignifiées ,  avec  imon&ion  d'obéir  aufditcs  lettres  &  à  la  prelcnte  or- 
donnance, conformément  &  ainfi  qu'il  a  été  pratiqué  par  le  parte' en  fcmblable  con- 
vocation, à  peine  contre  les  Ecclefiaftiques  de  faille  de  leur  temporel ,  contre  les 
Gentilshommes  de  faille  de  leuts  fiefs  ,  &  contre  le  tiers  Etat  d'amende  arbitraire, 
lait  Se  ordonné  par  nous  Henry  Bolacre ,  écuyer ,  lieutenant  gênerai ,  civil  Se  crimi- 
nel au  bailliage  &  Pairie  de  Nivernois ,  Se  Donzyois  ,  l'audiance  tenant  le  lamedi 
quinzième  juillet  itfji.  Ainfi  ligne,  de  Lisle. 

Collthsn  des  prtjmtts  «  été  faste  à  leurs  originaux far  mi  Greffier  du  btillitge  &  Parti 
Je  Nivernois ,  Se  Donzyois  fouffigné. 

Ime  V.  T  y 
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Mettra  du  duc  de  Ntvers ,  portant  pouvoir  i  fis  officiers  de  la  chambre  des  comptes  dudit 

lie»  de  recevoir  les  fit  &  hommages  de /es  vajfaux.  A 

Du  19.  Avril  1^54. 

T"~*RANCOiS  duc  de  Nivernois,  fouverain  des  terres  d'oultre  Mcufc,  comte  de 
f""^  Rcthelois,  Beaufort  6c  Auxcrre,  Pair  de  France  1  gouverneur  Se  lieutenant  gê- 
nerai pour  le  roi  en  fes  pays  de  Champagne  Se  Bric  :  A  tous  ceux  qui  ces  prelen- 
tes  lettres  verront  ,  Salut.  Sçavoir  faifons,  que  nous  ayant  confiance  des  foins, 
loyauté ,  prudhommic ,  {ça voir ,  diligence  Se  longue  expérience  de  nos  amez  Se  féaux 
les  prefidens  6c  confeillcrs  de  nos  comptes  à  Ncvers ,  reflcntant  les  fervices  par  eux 
-laits  avec  fidélité  6c  foigneux  devoir  des  6c  depuis  l'érc&ion  Si  ancienne  inltitution 
d'iccllc  ,  défirent  icelle  notredite  chambre  entretenir,  conierver  Se  augmenter,  Se 
iccux  nofdits  confeillcrs  outre  Se  pardcfïus  ce  qui  dépend  de  leurs  éiats  &  charges 
ordinaires  de  maîtres  (c  auditeurs  de  nos  comptes ,  avons  donne  Se  oftroyé  ,  don- 
nons 6c  octroyons  plein  pouvoir ,  puiflance  8c  mandement  fpecial  de  recevoir  au 
bureau  de  notredite  chambre  des  comptes,  étant  deux  pour  le  moins,  du  nombre 
desquels  fera  ledit  prcfidcnr  avec  un  de  nos  clercs  6c  fecreuircs  cfdtts  comptes,  les 
foi,  hommage  Se  ferment  de  fidélité  de  nos  vaflaux,  ou  leurs  procureurs  fufh'fam- 
ment  fondez  en  cas  dbverture  dcfdits  fiefs  pour  droits  &  devoirs  non  payez  ,  de* 
nombremens  non  baillez  &  autres  oculions  quelconques ,  faire  faire  laide  6c  empe- 
pechement  dcldits  fiefs,  lever  Se  ôter  lcfditcs  faifies  &  cmpêchcmcns  d'icellcs,  bâil- 
ler main-lcvc'e,  bailler fouffrances, termes,  répits  &  délais,  de  feireleldits foi, hom- 
mage, prêter  ferment  dcldites  fidelitez,  recevoir  denombremens  ,  les  blâmer  6c  rc- 
fulcr  fi  faire  fe  doit,  compofer  des  quints  Se  requints,  droits  6c  devoirs  ,  fruits  Se 
leve'es  à  quelques  fommes  qu'ils  fe  puiffent  monter  pour  une  fois,  faire  baux  nou- 
veaux fous  telles  charges  de  Bourdetagc  ,  cens ,  rentes  ou  fief  des  maifons ,  mafurcs, 
granges ,  édifices ,  terres  ,  prez  ,  vignes  Se  autres  héritages  vacans  à  nous  ap-  C 
pattenans  ,  ou  qui  nous  appartiendront  ci -après  par  droit  de  main-morte,  confis- 
cation de  retour ,  aubaine ,  bâtardic  ou  autrement ,  en  façon  Se  manière  que  ce  foit, 
faite  biux,  fermes  Se  avances  de  notdites  terres  Se  fèigncurics  pour  tel  prix,  années 
&  à  telles  charges ,  claufes ,  conditions,  modifications  Se  reftrinctions  que  nofdits 
confeillcrs  verront  être  a  faire  pour  notre  profit  Se  utilité  ,  les  folcmnitcz  toutefois 
de  criées  Se  proclamations  ,  6c  autres  accoutumées  6c  requifes  gardées  Si  obfer- 
vées  ,  donner  franchifes  &  manumiflions  à  perfonnes  ferves  Se  de  condition  fer- 
vile  ,  faire  commutation  de  leurs  tailles  en  bourdebgcs ,  en  cens  &  rentes  en  tiet- 
çant  Se  augmentant  le  prix  dcfditcs  redevances  Se  prenant  deniers  d'entrée  ,  Se  au 
cas  que  nofdits  fujets  ne  voudront  entrer  audic  tiercement,  d'augmenter  le  prix  de 
ladite  entrée  iêlon  la  qualité  des  héritages  Se  qualité  des  perfonues ,  biens  &  tjcultcz, 
aufïi  au  cas  que  nofdits  hommes  de  condition  n  auraient  héritages  pour  afïigncr  lcf- 
dits  bourdclagcs,  cens  ou  rentes,  en  prendre  indemnité  en  deniers  pour  une  fois,  a 
la  charge  que  la  finance  qui  en  proviendra,  Se  à  laquelle  fera  compofée,  fera  payée 
avant  aucune  délivrance  de  lettres  &  de  radiation  de  leurs  noms ,  des  papiers  Se  rc- 
giftres  de  nofdites  tailles,  faire  vente  de  nos  bois  taillis ,  rearpenter  &  rcçollcr  les 
ventes  ci-devant  faites  tant  des  bois  de  haute  futaye  que  taillis ,  accueillir  ufàgcrs  avec 
deniers  d'entrée  en  bois  ufjgcrs  de  notredit  duché ,  eaux  Se  rivières  pour  ufcr  dcC- 
dits  droits  d'ufage,  comme  les  autres  ufagers  dcfdits  bois,  eaux  ,  rivières  ufàgercs, 
de  compofer ,  tranfiger  &  pacifier  de  tous  ces  procès  Se  différends  mus  &  à  mou- 
voir tant  pour  le  principal  que  dépens  Si  dépendances,  borner  Se  limiter  avec  nos 
voulus  &  vaflaux  nos  terres ,  juftiecs  Se  feigneurics,  faire  faire  les  reconnoi (Tances  des 
droits  Se  devoirs  à  nous  dûs ,  commettre  Se  dépurer  tels  perfonnages  capables  &  ex-  £ 
perimentez  qu  il  advifera  à  la  confection  de  nos  papiers  terriers  ,  faire  parachever 
ceux  qui  font  ja  commencez  ,  ordonner  fur  nos  finances  telles  fommes  de.  deniers 
qui  feront  par  eux  taxées  Se  limitccs  pour  la  grofl'e  6c  façon  dcfdits  terriers ,  pour- 
vcoir  Se  inlhtucr  par  manière  de  provilion  6c  en  notre  ablcnce  aux  offices  vacans,  & 
jufqucs  à  ce  que  par  nous  y  ait  été  pourvu ,  de  faire  examen  Se  inquifition  diligente 
de  tous  officiers  qui  fe  prclentcront  à  exercer  états  Se  offices  fous  notre  autorité , 
iccux  fufpendrc  dudit  exercice  en  cas  de  forfait  pat  manière  de  provifion,  &  jufqu'à 
ce  que  en  ayons  été  avertis ,  prohiber ,  empêcher  6c  faire  corriger  les  conçu  liions , 
exactions  ,  malversations  Se  pillcrics  qui  fc  commettront  efdits  états  6c  offices ,  6c 
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A  généralement  d'autant  faire  procureur ,  ordonner  &  commander  par  tous  nofJits  du- 
chez,  comtez,  terres,  juftiecs  &  (eigneurics,  pour  le  devoir  de  notre  fen  icc  augmen- 
ter Se  avantage  de  nos  affaires,  ainli  8c  en  la  forme  6c  manière  qu'ils  oni  6it  par 
cy-devant,  félon  fit  en  enfui  van  t  les  pouvoirs  à  eux  donnez  par  icu  notre  tres-ho- 
noré  (eigneur  6c  perc,  frère  6c  autres  nos  predecefléurs,  fie  fans  aucunement  iceux 
diminuer  &  retrancher  ,  Icfquclles  en  tant  que  befoin  feroit,  avons  louées,  tannées, 
approuvées  fie  confirmées,  louons,  ratifions  ,  approuvons  &  confirmons,  &  avons 
pour  agréables ,  comme  il  en  perfbnncs  les  avions  paifëes  ,  Si  qu'ils  fuiTcnt  (pecia- 
îcment  dcfignêes  par  ces  prefentes,  Si  lefdits  pouvoirs  requiflênt  mandement  plus 
fpecial.  Promettant  en  parole  de  Prince  fie  fous  1  obligation  de  tous  nos  biens  pre- 
lens  Se  î  venir ,  avoir  agréable ,  renir  ferme  fie  (table  à  toujours  ,  tout  ce  que  par 
nofdits  prelidens  fie  coaicillers  fera  fait,  dit  &  befongné  es  chofes  deûus  dites,  leurs 

g  circonftances  fie  dépendances  t  en  témoin  desquelles  choies  deiius  dites .  avons  ligné  ces 
prefentes  de  notre  main ,  fait  contresigner  par  l'un  de  nos  feerctaires  ,  6c  fccller  de  notre 
fcel  ,à  Ncversledixiéraejourdumois  de  mars  l'an  ijtfi.  AinG  ligné,  FRANÇOIS. 
Et  fmr  le  repli ,  par  Monleigncur  le  duc  fie  Pair  obu  Herbaudiere.  Et  Iccllcdu 
grand  feel  de  cire  rouge. 

Et  plus  bas  eft  écrit.  Coîlatiome'i  t  original  étant  an  trefir  de  la  chdmbre  des  Comptes 
de  (on  Altefje  à  Nevcrs,  pir  nous  notoires  rfr  ficret  aires  tn  lâdtte  chambre  fottjftgnez..  Ce  fait 
remis  te  19.  avril  1654.  Signé ,  Muault.  Avec  paraphe. 

Lettres  patentes  portant  confirmation  du  titre  de  duché  ér  Pairie  de  Ntvcrnots  &  Dongjsis , 
«)  faveur  de  M.  le  cardinal  Maxarim. 

Données  à  Paris  au  mois  d'octobre  \66o. 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  Se  de  Navarre  ■  A  tous  prefens 
&  à  venir ,  Salut.  Dieu  ayant  appelle'  le  premier  des  rois  chrétiens  nos  préde- 
ccfTcurs  dans  (on  églife  par  un  miracle  en  lui  donnant  une  victoire  (ignaléc  contre 
les  Allemands  ,  au  même  temps  qu'il  lui  ouvrit  les  yeux  de  1  cfprit  pour  lui  fajrc 
embrafler  la  véritable  religion.  C'étoit  un  ligne  évident  fie  comme  une  promefle  que 
fa  divine  bonté  ne  céderai  point  d'en  faire  toutes  les  fois  qu'il  (croit  neccuairc  pour 
la  confervation  d'une  monarchie, qu'ei le  deftinoit  à  établir  plus  fortement  fon  églife, 
la  ptoteget  par  fes  armes  contre  les  attaques  de  (es  ennemis,  &  lui  fervir  de  rem- 
part inexpugnable  contre  toutes  les  invalions  des  infidèles  :  aufli  n'a-t-clle  poinc 
j)  ccflé  en  toutes  les  occasions  importantes  de  lui  continuer  la  même  grâce. 

La  lageue  de  Charles  V.  pendant  la  piilon  du  rot  Jean ,  la  million  de  la  pucclle 
d'Orléans ,  pendant  que  les  Anglois  occupoient  la  plus  grande  partie  de  notre  royau- 
me fous  Charles  VIL  la  fermeté  6c  l'intrépidité  de  François  I.  avec  l'union  de  rous 
les  princes,  des  grands  feigneurs  de  ce  royaume  ,  de  toute  la  Doblefle  fie  de  tous 
fes  peuples  ;  le  malheur  de  Ch.irles-Quint  dans  toutes  les  entreprîtes  qu'il  a  faites 
contre  ce  royaume,  lorfqu'il  tcuflifloit  en  tous  fes  autres  defleins,  font  les  preuves 
de  l'afliftancc  toute  particulière  de  Dieu ,  dont  il  n'eit  pas  permis  de  douter. 

Mais  au  lieu  que  dans  tout  le  refte  de  la  conduite  de  la  providence,  Dieu  couvre 
aux  yeux  des  hommes  les  miracles  fccrets  qu'il  y  opère.  11  lemble  qu'il  les  veuille 
rendre  plus  grands  fie  plus  écLuans  dans  tout  ce  qui  concerne  la  confervation  de 
cette  monarchie, puùqu'il  eft  impolTible  de  donner  des  marques  plusmanifeftes  d'une 
protection  extraordinaire  qu'en  tout  ce  qui  s'elt  pauc  pendant  les  règnes  de  Charles 
]£  IX.  Henry  III.  &  Henry  IV.  notre  ayeul,  pendant  lequel  ayant  conduit  ces  Princes 
avec  un  petit  nombre  de  ferviteurs  qui  leur  reftoient ,  au  milieu  des  deux  paras 
de  la  ligue  Se  de  l'hereue  qui  partageoient  le  royaume ,  6c  qui  occupoient  tou- 
tes les  provinces  te  les  villes  ,  lorfque  par  la  mort  de  Henry  III.  &  rengagement 
de  Henry  IV.  avec  les  hérétiques  toute  l'europc  croyoit  voit  un  boulcverlcmcnt  de 
cette  monarchie.  Dieu  par  un  coup  de  fa  toute-puiflanec  toucha  le  cœur  de  Henry 
IV.  pour  le  convertit  à  loi,  fie  rendit  des  ce  moment  fes  armes  victotieufes  &  triom- 
phantes pat-tout  ;  enforte  que  dans  l'efpace  de  quatre  ou  cinq  années ,  il  appaifa 
les  troubles  dans  toute  l'étendue  de  (on  royaume  ,  fie  goura  les  fruits  de  la  paix 
pendant  le  relie  de  (on  règne. 

Et  quoique  tous  ces  grands  effets  que  Dieu  a  opérez  en  divers  temps  ês  per- 
ftnnçs  des  rois  nos  prédcccflcurs ,  Si  pout  la  confctvation  de  cette  monarchie ,  nous 
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•obligent  à  des  reconnoiflances  infinies,  nous  avouons  néanmoins  que  rien  n  eft  com>  X 
-parjblc  aux  marques  de  la  bonté  toute  divine  que  nous  avons  reflentis  en  notre 
propre  pertonne.  Notre  naiflanec  ,  après  vingt-trois  années  de  mariage  de  la  reine 
notre  très -honorée  dame  &  merc  ,  &  lorfqu'il  y  avoit  longtemps  que  toute  la 
France  avoir  perdu  l'elpcrancc  d'en  voir  des  enfans ,  Se  que  toutes  les  apparances 
étoient  que  notre  couronne  tomberait  dans  une  fucceffion  collatérale ,  cit  un  pre- 
•micr  errer  de  fa  bonté  envers  nous ,  &  de  fa  providence  lut  notre  royaume ,  nuis 
il  falloir  que  fa  toute-puiflanec  nous  confcrvàt,  après  nous  avoir  miraculcufcment 
donné.  En  effet ,  donnant  de  nouvelles  lumières  au  feu.  roi  no:rc  tres-honorc 
feigneur  &  perc ,  de  gloricufe  mémoire ,  quelques  années  avant  qu'il  l'appcllât  à 
foi ,  &c  lui  ayant  fait  voir  en  efprit  tous  les  dclordres  fie  les  confufions  ,  &  les  rc- 
-voltcs  qu'une  longue  minorité  ,  toujours  fatale  à  cet  eut ,  devoit  produire  après 
(on  décès*  (à  divine  bonté  lui  fît  connoitre  en  même  temps  qu'elle  avoit  difpolc  „ 
•je  remede  convenable  &  ncceflàitc  à  tous  ces  maux  en  la  perfonne  de  notre  tres- 
cher  &  rrc's-amé  coufin  le  cardinal  Mazarini  ,  qu  elle  avoit  choifi  &c  conduit  par 
des  fenriers  inconnus  au  fervice  de  notre  couronne ,  qui  déjà  par  de  grandes  fl£ 
éclatantes  avions ,  avoit  fait  connoitre  Ion  zele&  fa  paillon  pour  la  gloire  de  notre 
état  j  c'eft  ce  qui  l'obligea  à  lappeller  dans  fes  conleils ,  Se  pour  picuvc  de  l'eftime 
qu'il  en  failoit  ,  il  lui  rit  l'honneur  de  le  choifir  pour  nous  tenir  fur  les  fonts  de 
baptême  -,  afin  de  l'engager  par  cette  marque  de  tendre/le  &  d'amitié  particulière  à 
(outenir  dignement  la  conduite  de  nos  principales  &  plus  importantes  affaires  qu'il 
avoit  refolu  de  lui  confier  pendanr  le  temps  de  notre  minorité. 

Audi  dés  que  Dieu  1  eut  retiré  du  monde,  notredic  coulin  commença  en  réunif- 
iant toute  l'autorité  du  gouvernement  en  la  perfonne  de  norre  très- honorée  dame 
&  merc  ,  du  contentement  meme  des  princes  <5c  principaux  de  notre  confeil  qui  y 
croient  intenclTcz,  à  jetter  le  fondement  de  toutes  les  grandes  avions  qu'il  dévoie 
exccVirer ,  connoUlaut  bien  que  la  divifion  de  l'autotité  croit  la  fourec  de  toute  forte  ; 
■de  défordres. 

D'ailleurs  toute  l'Europe  confiderant  nos  peuples  laffcz  d'une  longue  &  pénible 
guerre  ,  épuifez  d'argent  &  lurchargez  d'impoliuons  ,  les  différentes  qualitez  de 
l'clprit  des  princes  &  des  principales  perfonnes  de  notre  état  difficiles  à  ménager, 

à  contenir  dans  les  bornes  d'un  muruel  concours  au  bien  public  ,  les  exemples  de 
toutes  les  minorirez  paflées  ,  dont  les  fuites  n'ont  été  que  trop  funeftes ,  la  difficulté 
non-feulcmcnt  de  garder  les  conquêtes  du  roi ,  mais  même  d'empécher  la  France 
de  tomber  dans  des  divifions  &  dès  rroublcs  domefhqucs  qui  donneraient  de  grands 
avantages  à  nos  ennemis;  ils  fc  trouvèrent  fore  furpris  de  voir  notre  coufin  ,  par 
une  adrefle  Se  flexibilité  d'cfprit  inconcevable, accompagnée  d'une  douceur  &  d'une 
•humanité  lans  exemple ,  concilier  les  intérêts  des  princes ,  des  principales  perfonnes  D 
&  de  tout  le  corps  de  notre  état  ,  &  fervir  pour  ainfi  dire  d'un  milieu  perpétuel 
pour  approcher ,  lier  &  unir  fortement  les  extremitez  les  plus  oppolécs ,  6c  après 
avoir  mis  le  dedans  de  notre  royaume  en  cet  état  ,  travailler  incellâmment  à  l'y 
maintenir  cV  conferver  non  feulement  nos  conquêtes ,  mais  encore  porter  nos  armes 
jufques  bien  avant  dansrAUcmagnc.dans  l'Italie, dans  la  Flandres  <Sc  dans  l'Efpagne} 
marquer  toutes  les  campagnes  par  quelques  grandes  victoires  remportées  fur  nos  enne- 
mis, &  par  leurs  plus  fortes  &:  plus  conùderablcs  places  réduites  en  notre  obeif- 
(anec ,  ta.  faire  connoitre  à  tout  le  monde  par  ces  grands  fuccés ,  la  grandeur  &  la 
puiffance  de  notre  couronne ,  5c  combien  nos  peuples  iont  capables  d'exécuter  de 
grandes  choies,  quand  ils  font  conduits  par  un  cfprrt  qui  fçait  bien  ménager  leurs 
forces  fie  tempérer  leur  impetuolité  ;  rien  n'a  tant  fait  connoitre  cette  vérité ,  & 
l'adrcflc  &  le  profond  jugement  de  notredir  Coulin  que  ce  qui  fc  pafîa  011646.  E 
quand  les  armées  de  terre  8£  de  mer,  que  nous  avions  miles  (ur  pied  par  fesloins 
pour  attaquer  Orbitello ,  &  autres  polies  de  Tofcane  tenus  par  nos  ennemis ,  ayant 
manqué  cette  entreprile ,  l'armée  de  tetre  entièrement  défaite  dans  fon  débarque- 
menr ,  l'armée  navaUc  ayant  perdu  Ion  gênerai  emporté  d'un  coup  de  canon  fur 
fon  bord,  battue  des  ennemis  &  de  la  tempête,  partie  des  vai fléaux  perdus  ,  le  refte 
clclarmc  ,  defagréé  &  fans  équipages ,  toute  l'Italie  ,  notre  royaume  même  &  route 
l'Europe  le  confirma  en  l'opinion  ,  que  l'Italie  clt  le  cimetière  des  François ,  que 
ce  n'eft  pas  un  pays  deftinc  à  leur  conquête ,  &  que  dans  toutes  leurs  entreprîtes 
ils  avoient  bien  fait  connoitre  depuis  plus  de  deux  cent  ans, qu'il  n'y  avoit  qu'à  re- 
nifler à  leurs  premiers  efforts  :  car  norredit  coufin  fc  fentant  piqué  d'un  reproche 
qu'on  foiioit  à  notre  nation  avec  quelque  apparence  ,  il  entreprit  d'effacer  cette 

injure, 
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A  injure,  &  de  faire  connoître  à  toute  l'Europe  ,quc  ie  génie  des  François  eft  tres- 
capblc  de  confiance  &  de  fermeté ,  &  que  leurs  féconds  coups  lont  autant  &  plus 
à  craindre  que  les  premiers.  Pour  cet  effet ,  exécutant  les  ordres  que  nous  lui  en 
donnâmes ,  nonobftant  notre  éloignement  fur  la  frontière  de  Picardie,  &  que  toutes 
nos  armées  fuflent  engagées  bien -avant  dans  la  Flandres  ,  dans  1  Allemagne  Se 
Piedmone  &  Efpagne ,  &  quoique  la  campagne  fût  déjà  fort  avancée  ,  il  remit  deux 
armées  fur  pied ,  l'une  de  terre  &  l'autre  de  mer,  lelquelles  au  milieu  de  toutes  les 
forces  terreltrcs  Ce  maritimes  de  nos  ennemis  aitaquerenr  8c  prirent  Piombino  Se 
Portolongooe ,  la  plus  forte  place  de  toutes  celles  que  le  roi  catholique  tient  fut 
les  côtes  de  Tofcane  ,  après  ces  grands  effets  qui  apprirent  a  toute  la  terre  que 
notre  nation  ne  fe  relâche  point  par  les  dilgraces ,  &  fe  relevé  glorùmlemcnr  de  les 
pertes ,  torique  nous  étions  prêts  de  nous  iervir  de  tous  les  avantages  que  nous  avions 

*  remportez  pour  donner  une  paix  glorieufc ,  fûre  &  folide  à  nos  peuples  Se  à  toute 
l'Europe ,  Dieu  voulant  nous  inftruirc  par  un  coup  de  fà  main  dans  les  premiers 
commencemens  de  connoillancc  &  de  lumières  qu'un  âge  un  peu  plus  avance'  que 
l'enfance  peut  donner ,  &  nous  taire  éprouver  à  combien  d  acck'cns  la  puiilâncc  des 
rois  eft  foumife,  il  permit  que  l'impatience  &  la  légèreté  agitallent  I  cfprit  de  nos. 
peuples ,  que  féduits  &  entraînez  par  quelques  particuliers  a  qui  le  bonheur  &  la 
profpcrité  fembloient  trop  durer ,  ils  excitaftent  des  révolutions  &  des  révoltes  (i  pé- 
rilleulcs  dans  nos  états ,  que  nous  fumes  contraints  d'en  venir  aux  plus  grandes 
extrémitez ,  &  de  voir  non  feulement  perdre  la  meilleure  partie  des  conquêtes  du 
feu  roi  notre  perc  te  des  nôtres,  mais  même  quelques-unes  de  nos  places  ,  fournir 
l'entrée  de  nos  ennemis  jufques  dans  le  cœur  de  l'état,  voir  toutes  nos  principales 

^  villes  &  provinces  oufoulcvccs  contre  nous  ou  chancellantcs  en  l'obéi fiance;  c'eft 
dans  ce  temps  de  troubles  &  de  confufions  où  nous  avons  plus  remarqué  &  plus 
connu  par  nous-mêmes  la  grandeur  de  l  ame  de  notredit  cou  f  in ,  l'ay3nt  toujouts 
vù  dans  une  conduite  égale,  &  jamais  ébranlée  ni  par  les  bons  ni  par  les  mauvais 
fuccez,  profiter  de  toutes  les  rencontres  qui  pouvoient  conttibuer  à  faire  rentrer 
dans  leurs  devoirs  tous  ceux  qui  en  étoient  (ortis,  &  bien  qu'il  ait  été  attaque  en  fa 
perfonne  par  une  infinité  de  calomnies  qui  lui  étoient  fufeitées  par  fes  ennemis  & 
par  les  nôtres,  pour  lui  donner  quelque  mouvement  de  colère  &  de  vangeanec,  Se 
par  ce  moyen  dérégler  l'ordre  de  Ion  adminiftration,  nous  l'avons  vù  dans  une  pa- 
tience héroïque  réiiltcr  à  toutes  ces  attaques,  connoifTant  bien  qu'il  ne  pou  voit  époufer 
des  pallions  particulières ,  fans  nuire  au  grand  ouvrage  du  falut  de  notre  état  qu'il 
avoit  en  Tes  mains,  Nous  avons  vù  fa  perfonne  en  butte  à  tous  les  ordres  du  royau- 

D  me,  tous  nos  ennemis  du  dehors  concourir  à  fa  perte;  en  un  mot ,  abandonne  de 
tous  côtez ,  &  n'ayant  pour  appuy  q^  c  notre  confiance  ,  Se  1a  force  de  fon  zele 
pour  nous  Se  pour  notre  couronne  ,  fouicnir  avec  une  intrépidité  (ans  exemple 
l'effort  de  tant  d'ennemis  conjurez  à  fa  ruine  :  Nous  avons  vû  par  les  raifonnemens 
d'une  politique  que  lui  feul  a  inventée,  Si  que  perfonne  n'imitera  après  lui,  diffi- 
muler  les  manques  de  l'obéulancc  qui  nous  croit  duc  ,  les  injures  laites  à  notre 
état,  &  à  la  perfonne  même,  &  fe  fervir  des  mêmes  perfonnes  qui  les  avoient  com- 
mifes  pour  concourir  contre  leur  gré  &  à  leur  inlcû  ,à  la  hn  qu'il  s'etoit  pro- 
polée,  connoiiïant  bien  qu'il  ne  pouvoit  punir  ces  crimes  en  commun  ,  qu'il  ne  fe 
privât  prclquc  de  tous  les  inflrumcns  dont  il  fc  pouvoit  fervir  pour  le  rétabli  (Ternent 
de  notre  autoriré ,  que  tous  les  coupables  ne  fc  fcntillént  punis  en  la  perfonne 
d'un  Icul  ,&  qu'il  ne  détruisît  par  ce  moyen  la  confiance  qu  il  vouloir  conietvcr  dans 
leurs  cfprits  pour  s'en  fervir  par  une  négociation  perpétuelle  ,  leur  taiiant  toujours 

T  voir  la  facilité  de  rentrer  dans  nos  bonnes  grsecs  ,  &  même  des  cfpcrances  de  bien- 
faits Se  d'avantages  ,  foit  pour  empêcher  qu'ils  ne  fe  portaient  aux  plus  grandes 
extrémitez,  foit  pour  retirer  toujours  quelqu'un  des  plus  forts  &  diminuer  le  party 
de  la  révolte ,  pour  femer  toujours  quelque  défiance  entre  les  principaux ,  en  quoi 
certainement  l'on  ne  fçauroit  aflcz  admirer  cette  hauteur  d'cfpnt  &  cette  conftance 
invincible  qui  lui  ont  tait  fupporter  le  blâme  de  toute  1  Europe  I  cfpace  de  dix 
années,  qu'une  fi  longue  expérience  fit  enfin  connoitre  que  ce  que  l'on  condam- 
noit,  comme  un  défaut  &  une  fbiblcfTc  ,  ctoit  en  effet  une  vertu  lolide,  infiniment 
au-deflus  de  toutes  les  autres  vertus  ordinaires  ,  Se  qui  étoit  abfolumcnt  ncccflàire 
au  falut  de  notre  étar.  Dans  le  même  temps  qu'il  mettoit  heureufement  en  prati- 
que tous  ces  moyens  pendant  les  premiers  defordres  de  1649.  il  en  parut  un  fi 
merveilleux  &  fi  furprenant,  &  un  paflage  fi  fubit  de  confufion  à  l'ordre  ,  de  la 
maladie  du  temps  à  un  réiabliflèmcnt  û.  toudain  ,  qu'il  y  eut  un  étonnement  uni- 
7me  r  V  J 
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vcrfel ,  de  voir  en  moins  de  quinze  jours  notre  ville  capitale  qui  avoit  été'  afiicgcc  par  ^ 
nos  arrivées,  &  la  plus  grande  partie  de  nos  provinces  qui  avoit  luivi  ce  mauvais  exem- 
ple, réduites  à  notre  obcifTancc.  L'amitié  que  nous  lui  avions  accordée  avoit  calmé 
toutes  ces  émotions ,  &  Cambray  la  plus  forte  &  la  plus  confidcrablc  place  de  nos  enne- 
mis fur  notre  frontière ,  étoit  afliegéc  par  nos  mêmes  troupes  années  peu  aupara- 
vant contre  la  révolte  de  nos  fujets ,  enforte  que  fans  le  malheur  de  l'entrée  d'un 
fécours,  &  la  précipitation  de  la  levée  du  fiege,  nous  nous  ferions  rendus  inaitres 
de  cette  importante  place  avant  que  le  confeil  d'Efpagne,  rempli  de  l'clpcrancc  de 
nos  défordres ,  eût  pû  recevoir  la  nouvelle  de  leur  pacification ,  de  ces  mêmes  lourccs 
de  courage  &  de  prudence  font  fortics  toutes  ces  grandes  &  illuftres  avions  qu'il 
a  depuis  exécutées  ,  comme  en  la  campagne  de  1*50.  où  s'étant  tranlporté  dan* 
notre  armée  de  Flandres  &  de  Picardie  qui 'étoit  mile  fur  la  détente  fous  les  fortifi- 
cations de  la  Fcrc,  pendant  que  les  ennemis  travailloient  à  la  pnfe  de  Guife,  en 
quatre  jours  de  temps  il  redonna  le  cours  de  la  vigueur  aux  officiers  &  loldats ,  en-  3 
forte  qu'il  leur  fit  prendre  la  refolution  d'attaquer  ,  te  les  alla  lui-même  porter  au 
camp  de  Vadancourt ,  à  la  vûe  de  1  armée  ennemie  ,  entre  leur  camp  &  leur  pays, 
par  ce  moyen  &  par  une  prévoyance  extraordinaire  lui  ayant  coupé  les  vivres  de 
toutes  parts  ,  elle  fc  vit  obligée  de  lever  le  liege,  &  d'abandonner  tous  les  defleins 
qu'ils  a  voient  lut  notre  frontière  ;  De-la  il  nous  accompagna  en  Guyenne  ,  où  par 
cette  même  lagefle  confommée,  il  pacifia  tous  les  délordrcs  de  cette  province:  cela 
fait, il  vola  pour  ainfi  dire  vers  l'extrémité  oppolcc  de  notre  rdyaume  ,  où  il  fit 
attaquer  &  prendre  l'important  polie  de  Rethcl  ,  &  enfuitc  gagna  la  bataille  qui 
en  porte  le  nom ,  &  défit  l'armée  des  ennemis  qui  s'étoit  avancée  pour  la  fecourir. 
Mais  ce  n'étoit  pas  allez  de  montrcr'la  grandeur  de  Ion  courage  &  là  vigilance  in- 
fatigable dans  toutes  fes  grandes  allions,  s'il  n'eût  encore  donné  des  marques  de  fa 
modération  &dc  fon  zele,  par  la  retraite  qu'il  rcfolur  de  faire  en  i6t  1.  hors  de  notre 
royaume ,  fur  l'opinion  que  pluficurs  avoient  conçue  qu'elle  pourrait  contribuer  au  C 
bien  de  notre  fervicc. 

Et  quoique  nous  ne  fuflions  que  trop  certains  que  Ion  abfencc  au  lieu  de  dimi- 
nuer les  caufes  des  troubles ,  les  augmenterait ,  &  nous  priverait  de  l'avantage  que 
nous  avions  toujours  reçu  de  fes  confeils,  après  que  tout  le  monde  en  fut  perfuade 
comme  nous  parl'experience  d'une  année  entière ,  nous  le  rappellâmcs  prés  de  nous, 
Si  non  feulement  il  voulut  s'y  rendre  pour  nous  affilier  des  mêmes  confeils  fie  du 
même  zele  qui  avoient  porté  fi  haut  la  gloire  de  notre  nom  pendant  notre  mino- 
rité; mais  fçachant  lebefoin  que  nous  avions  detraupes  pour  dillipcr  tous  tes  trou- 
bles qui  s'etoient  élevez  de  nouveau  en  diverfes  provinces  ,  il  en  leva  &  mit  fur 
pied  en  Allemagne  &  dans  le  pays  de  Liège  par  le  moyen  de  fes  amis  ,  un  corps 
compofé  de  huit  à  dix  mille  hommes  avec  lefquels  nous  ayant  joint  à  Poitiers , 
nous  marchâmes auflitôt  en  Anjou ,  pour  aflùrcr  cette  province  &  empêcher  l'ap- 
proche de  l'année  des  ennemis  qui  avancent  à  grandes  journées  ,  &  nous  étant  en-  D 
lùite  acheminé  avec  ces  mêmes  troupes  vers  notre  ville  de  Paris  ,  quoique  toute 
cette  année  dans  laquelle  notre  autorité  (c  trouve  rétablie  dans  toute  l'étendue  de 
notre  royaume,  fe  trouve  remplie  de  grandes  actions  que  nous  devons  à  fes  contais 
&  à  fa  pallion  pour  le  bien  de  notre  fervicc,  nous  en  mettons  une  en  confideration 
particulière ,  pour  ce  qu'elle  furpafle  toutes  les  autres  ,  &  que  notredir  coulin  l'a 
exécutée  ieul ,  fans  laflïftance  d'aucun ,  même  pour  l'exécution. 

L'armée  levée  contre  notre  lervice  .fortifiée  des  troupes  des  ennemis,  étoit  dans 
Paris  fie  aux  environs.  Une  autre  commandée  par  le  duc  de  Lorraine  croit  demeu- 
rée en  Bric  avec  ordre  du  conlcil  de  Flandres  de  fe  joindre  aux  révoltez  quand  ils  fc 
trouveraient  foibles ,  pour  donner  force  &  chaleur  au  party  qui  s  étoit  élevé  contre  nous, 
il  marchoit  pour  cet  eflet,  éunt  pteflé  par  les  chefs  de  la  rébellion,  qui  en  cfpe-  g 
roient  tirer  un  grand  avantage ,  cette  jonâion  nous  fuifoit  courre  rifquc  de  perdre 
notre  ville  capitale,  ccrendoitle  parry  contraire  fi  forr  qu'il  aurait  été trcs-difticilc 
de  le  détruire  :  notre  armée  ne  pouvoir  empéchet  la  marche,  ni  la  jonction ,  fans  courir 
le  péril  prclquc  certain  d'etre  défaite  >  &  lorique  nous  crayons  nos  affaires  au  plus 
mauvais  étar,  qu'elles  ayent  prcfque  jamais  été  ,  que  tous  ceux  de  notre  confeil 
ctoicnt  d'avis  de  faire  quelques  pas  en  arrière  ,  &  fe  trouvoient  même  en  peine 
du  lieu  de  notre  rctaite  ;  l'application  6c  la  chaleur  pour  notre  fervicc  rcSoublant 
en  not  redit  cou  fin  la  lagacitede  lonefprit,  il  s'avifà  d'écrire  au  duc  de  Lorraine 
de  fa  main  par  la  voyc  d'une  négociation  lecretc  qu'il  avoit  toujours  confervéc  avec 
lui  pour  s'en  lervir  dans  une  occafion  prenante  comme  celle-là  ,  lui  donnant  avis 
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que  nos  affaires  e'toient  en  un  fi  déplorable  e'eat  ,  que  dés-lors  qu'il  (croit  à  deux 

A  journées  de  l'armée  des  princes ,  la  reine  notre  trés-honoréc  dame  &  raere  le  trou- 
verait obligée  de  remettre  notre  pertonne  entre  leurs  mains ,  qu'il  nous  en  coûte- 
.  toit  quelques  provinces ,  6c  quelque  partie  de  notre  aurorité  ,  mais  qu'en  prenant 
ce  patty  il  nous  réitérait  quelque  cfpcrance  de  pouvoir  un  jour  la  rétablir  ;  au  lieu 
que  fi  nous  fouffrions  la  jonction  de  Ion  armée,  Se  l'entrée  d'une  autre  qui  etoit  à 
Rcthel  lous  la  conduite  de  l'archiduc  Leopotd ,  nous  verrions  la  dilïipation  de  no- 
txç  rovaume,  (ans  clpcrance  de  refloureci  Qu'en  Ion  particulier,  la  reine  ayant  eu 
toujours  eftime  &  amitiépour  lui  elle  ferait  bien  aife  dans  l'occafion  du  traité  qui 
fc  ferait  de  donner  les  ntains  à  ce  qui  (croit  propofé  pour  (es  avantage?.  Cette 
lettre  fît  tout  l'effet  que  notredit  coulin  s'en  ctoit  promis ,  le  duc  de  Lorraine  l'en- 
voya à  l'archiduc ,  qui  ne  voulant  en  aucune  façon  terminer  nos  troubles ,  lui  en- 
voya ordre  de  (c  retirer,  6C  lui-même *prir  la  rdolution  d'aller  attaquer  nos  places  , 
au  lieu  de  fortifier  l'armée  de  nos  fujets  révoltez,  contre  laquelle leulc n'ayant  rien 

B  qui  nous  empêchât  d'agir ,  &  les  Parificns  voulant  rentrer  dans  leur  devoir ,  les  chefs 
de  ce  party  le  trouvèrent  preflez  &  furent  contraints  de  fe  retirer  en  Flandres  fie 
d'abandonner  entièrement  le  dedans  du  royaume:  enfortc  que  par  un  fcul  trait  de 
la  prclcnce  de  fon  ctprit ,  le  coeur  de  notre  érat  fut  délivré  de  trois  armées  enne- 
mies ,  fit  nous  en  pouvoir  de  faire  marcher  la  nôtre  fur  les  frontières  pour  repren- 
dre les  places  qui  nous  avoient  été  enlevées  pendant  les  defordres  ,  6c  même  pour 
attaquer  celle  des  ennemis. 

Il  cft  enfin  arrivé  que  notre  royaume  qui  avoir  été  depuis  1648.  jufqu'en  jtfti- 
plongé  dans  les  plus  grands  de  (ordres  civils  fie  domefbque  guerre  qui  ayent  jamais 
été  vue ,  attaqué  au  dehors  6c  au  dedans  par  routes  les  forces  de  la  mâifon  d'Au- 
triche &  de  (es  Alliez ,  a  tout  d'un  coup  repris  fes  forces,  enfortc  que  dans  le  cours 

£  de  quatre  ou  cinq  années  ,  après  que  (on  dedans  a  été  pacifie,  toutes  les  places  de 
nos  frontières  ont  été  miles  en  notre  obeiflance ,  6c  en  même  temps  nos  armées  re- 
prenant les  mêmes  avantages  qu'elles  avoient  auparavant  fur  celles  de  nos  ennemis, 
ont  porté  nos  armes  vi&orieufesbien  avant  dans  leurs  pays,  &  nous  ont  rendus  maî- 
tre non  feulement  de  toutes  les  places  qui  avoient  été  conquifes  par  nos  armes  au- 
paravant les  troubles ,  mais  d'un  grand  nombre  d'auttes  qui  nous  donnoient  une  af> 
lùrancc  prelque  cerninc  de  réduire  en  peu  d'années  toute  la  Flandre  &  le  duché  de 
Milan  en  notre  obcïYïancc,  6c  quoique  la  grande  foiblcffe  où  nous  avons  réduit  nos 
ennemis ,  la  vigueur  de  notre  âge ,  toutes  nos  inclinations  ôc  la  force  de  nos  armes 
nous  deuffenr  convier  de  continuer  la  guerre  encore  quelques  années  pour  réunir  ces 
provinces  confidcrables  à  notte  couronne,  néanmoins  notredit  coufin  nous  ayant  fait 
comprendre  des  la  (ortie  de  notre  enfance,  combien  nous  étions  obligez  par  norre 
digniré  royale  6c  par  l'amour  que  nous  avons"  pour  nos  peuples  de  leur  donner  la 
paix  Se  de  la  procurer  à  toute  l'Europe ,  toutefois  Se  quantes  que  nos  ennemis  y 

t-v  voudraient  cônfentir.  Après  avoir  inutilement  fait  rous  nos  efforts  pour  cela  dans 
l'aflemblec  Se  Munfter  ,  les  avoir  renouveliez  en  1*48.  lors  du  partage  par  notre 
royaume  du  ficur  Contarini  ,  médiateur  de  la  part  de  la  Republique  de  Vende ,  par 
l'envoi  du  lîcur  de  Lyonne  fur  notre  frontière  de  Picardie  en  1549.  lorfque  le  comre 
de  Pcnncranda  y  p.*fia  pour  s'en  aller  en  Elpagnc,  &  par  l'envoi  du  ficur  de  Lyonne 
jnlqu'à  Madrid  en  165*.  pour  offrir  la  paix  aux  Efpagnols  ;  nous  agréâmes  la  propo- 
sition qu'il  nous  fir  de  nous  (ervir  de  l'occafion  du  paffage  de  Dom  Antonio  Pi- 
mcntel  ,  par  notre  royaume ,  pour  lui  faire  de  nouvelles  ouvertures  d'un  traité  de 
paix,  &  en  commencer  1a  négociation,  laquelle  a  été  conduite  par  notredit  coufin, 
avec  tant  de  (ectet,  de  prudence  6c  de  connoiffanec  de  rous  nos  intérêts  &  de  ceux 

x  de  tous  nos  Alliez,  que  loi (qu  ils  y  penfoient  le  moins  &  (ans  aucune  entremife  des 
médiateurs ,  toute  l'Furope  a  veu  fortirdc  (on  cabinet  ce  fameux  traité,  qui  non  feu- 
lement rétabli  notre  couronne  dans  toutes  les  provinces  &  places  qu'elle  avoir  per- 
dues par  tous  les  trairez  faits  depuis  100.  ans,  mais  même  y  a  joint  les  meilleures  places 
des  provinces  de  Flandre  ,  Luxembourg  6c  Hainault,  les  deux  Al  (aces  8c  partie  de 
la  Lorraine,  conferve  rous  nos  Alliez  dans  leurs  droits  &:  libertés  ,  6c  augmenré leur£ 
dits  états  de  partie  des  conquêtes  faites  par  nos  armes  ,  fie  l'Efpagnc  même  être 
également  faristime  de  ce  traite,  perdiadcc  par  les  puiflantes  raifons  de  notredit  cou- 
fin, qu'elle  gagnoit  non  (culement  les  places  que  nous  lui  rendions,  mais  auffi  mê- 
me toutes  celles  que  la  puiflance  de  nos  armes  nous  pouvoir  taire  conquérir ,  fit  en 
même  remps  cimenter  ce  grand  traité  ,  par  celui  de  notre  mariage  avec  l'Infante 
4' Elpagnc,  à  prêtent  notre  trcs-chcrc  époufe  fie  compagne. 
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Et  comme  la  grandeur  de  cette  alliance  ne  pouvoir  erre  célébrée  avec  trop  de  . 
pompe  Se  de  magnificence,  notredic  coufin  dont  l'économie  a  été  admirée  dans  tou-  A 


tes  les  autres  occaiions  ,  nous  ayant  donné  moyen  par  fon  bon  ménage  de  fournir 
aùx  dépenfes  de  la  guerre  dans  un  temps  où  nos  finances  e'toicnt  fort  épuilees  ,  i 
montra  en  celle-ci  une  gencrculc  profuiion ,  pour  Iburcnir  la  gloire  &  la  dignité  du 
rang  où  nous  (ommes  élevez ,  dans  une  entrevue  avec  le  roi  Catholique  ,  nous  cx- 
hortanc  à  une  depenfe  proportionnée  à  la  grandeur  de  notre  courage  ,  à  la  piuf  lance 
&  à  la  richcll'c  de  notre  royaume  ,  &  digne  d'une  fi  grande  loleninité  ,  mais  coru- 
me  Tes  ferviecs  publics  où  tout  l'état  a  eu  la  part  font  ailes  connus  ,  nous  ne  pou- 
vons nous  empêcher  de  rendre  à  (a  mémoire  des  témoignages  fidèles  de  la  tendrellë 
particulière  qu'il  a  toujours  eue  pour  notre  pcrlonnc ,  Si  qui  n'a  jamais  mieux  paru  j$ 
que  dans  la  dernière  maladie  dont  elle  a  etc.  attaquée ,  ou  ne  regardant  que  nous  Se 
mépritant  les  jugemens  des  hommes  &  de  la  pofterité ,  il  confirma  les  médecins  dans 
la  refolution  d  éprouver  fur  nous  les  remèdes  extrêmes  &  violens,  (culs  capables  de 
furmonter  le  mal,  ce  de  produire  l'effet  que  nous  en  avons  rciîcnti. 

Ainli  il  n'y  a  pas  lieu  de  s'étonner ,  fi  après  tant  de  lervices  &  publics  &  parti- 
•culiers  rendus  à  nous  Se  à  notre  eut  par  norredir  coulin  le  cardinal  Mazarini  ,  nous 
demeurons  d'accord  que  la  foy  fondamentale  de  la  couronne  qui  en  rend  le  do- 
maine inaliénable ,  fait  obftaclc  à  notre  rcconnoiflànce  >  &  nous  empêche  de  lui  en 
donner  des  marques  proportionnées  à  nos  intentions  ,  &  quoique  par  nos  lettres 
patehtes  du  mois  de  décembre  1*59-  enregiftrée*  en  notre  cour  de  parlement  de 
Paris  le  quatorzième  janvier  en  fuivant,  nous  lui  aurions  donné  le  comré  de  Ferrer 
&  autres  terres  d'Alface  qui  nous  font  acquiles  par  le  trairé  deMunller  en  l'an  1C5  8.  G 
par  les  foins  J&  (a  conduite  :  ce  feroir  un  fbible  témoignage  de  notre  gratitude,  s'il 
n'étoit  fuivi  de  tous  ceux  de  fa  maifon  ,  dans  tout  le  cours  de  notre  règne.  C'eft 
pourquoi  noi  redit  coulîn  le  cardinal  Mazariny  ,  étant  à  prefent  propriétaire  Se  pof- 
leiTeur  du  duché  &  Pairie  de  Nivernois  &  Donziois  ,  par  l'acquifiiion  qu'il  en  a 
faite  de  notre  très-cher  Se  rrés-amé  coufin  le  duc  de  Mantoue  ;  Se  étant  informe 
que  Icfdits  Pais  ont  reçus  des  rois  nos  piédcceflcurs ,  le  titre  &:  privilège  de  Pairie 
de  France.  Sçavoir  en  faveur  de  Louis,  comte  de  Flandre  ,  de  Ncvcrs  Se  de  Rc- 
thcl  ,  par  Ici  très  du  roi  Philippcs  de  Valois  du  17.  aoult  1 547.  en  faveur  de  Phi- 
lippes  de  France. 

Et  qu'à  caule  dcfdits  duchez ,  il  a  tous  les  titres  Se  les  prérogatives  d'ancien  Pair 
Se  d'ancien  duc ,  nous  délirons  lui  en  continuer  tous  les  avantages  ,  n'y  ayant  point 
de  duché  &  Pairie  qui  ait  tant  de  prérogatives,  ni  qui  foit  de  fi  grande  étendue.  D 
Le  comté  de  Ncvcrs  qui  éroit  un  des  plus  anciens  du  royaume»  ay.mt  été  érigé  en, 
duché ,  &  le  titre  de  duché  &  Pairie  ayant  été  perpétuel  en  faveur  de  Marie  d'Al- 
bret.  veuve  de  Charles  de  Clevcs,  Se  fille  de  Charlotte  de  Bourgogne,  qui  étoic 
Ja  féconde  fille  de  Jean  de  Bourgogne  ;  en  faveur  de  François  de  Clevcs  Ion  fils, 
&  de  l'es  hoirs  tant  mâles  que  femelles ,  fuccelVeurs  &ayans  caule,  propriétaires  du 
pays  de  Nivernois ,  ainfi  qu  il  cft  porté  par  les  lettres  de  François  I.  du  mois  de 
janvier  1  ç  58.  à  quoi  la  baronic  de  Doozy  ,  qui  dès  Tannée  1547.  avoir  été  érige 
en  Pairie,  conjoinremenr  avec  le  comté  de  Ncvcrs,  tut  uni  &:  incorporé  par  let- 
tres du  roi  Henry  H.  du  mois  de  février  ly  yi.  qui  qualifient  le  pays  duché  &  Pai- 
rie de  Nivernois  perpétuel  &  héréditaire  François  de  Clevcs  premier  duc  de  Ni- 
vernois Se  Donziois,  étant  décédé  le  treizième  février  >sôi.  Fiançois  de  Clevcs  l'on 
fils  aîné  décéda  fans  cnlans  le  dix-neuvième  décembre  1562.  &  Jacques  de  Clcves 
fon  lecond  fils  décédé  le  10.  feptembre  îytf*.  La  ligne  malculine  étant  finie,  le  roi 
Charles  IX.  par  fes  lerrres  du  9.  du  même  mois  de  feptembre,  déclara  que  le  rirre,  p 
nom  Se  prérogatives  de  Pairie  de  France,  étoient  perpétuelles  &  héréditaires  au  pays 
de  Nivernois  fie  Donziois  ;  ce  n'étoit  que  la  confirmation  d'un  droit  acquis.  Hcn- 
rietic  de  Clevcs,  tueur  ainéc  dcfdits  François  &  Jacques  de  Clevcs,  crant  mariée» 
Louis  de  Gonzagues,  prince  de  Mantoue,  le  même  roi  Charles  IX.  par  les  lettres 
du  1.  mars  i$66.  a  continué  &  confirmé  les  titres ,  dignitez  &  prérogatives  de  Pairie 
de  France,  perpétuels  Se  héréditaires  en  faveur  dudit  Louis  de  Gonzagues  Se  de  la- 
dite Henriette  de  Clcves  fa  femme,  &  de  leurs  hoirs  8c  fuccefleurs  ducs  de  Nivernois, 
conformément  aux  leitrcs  d'érection,  quoyque  icclui  de  Gonzagues  fût  étranger  de  la 
famille  fie  du  royaume,  les  comté,  baronnic,  Paine  Se  duché  de  Nivernois  &  Don- 
ziois ayans  toujours  clé  trés-confiderablcs ,  &  tenu  par  des  perfonnes  trcs-puilTanrcs, 
dont  ks  uns  nous  touchoient  de  parenté  &  les  autres  d'alliance  à  caule  du  mariage 
de  Marguerite  de  FraiKC,  &  des  maifous  de  Bourgogne  &c  de  Bourbon ,  les  rois  nos 
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A  prédecefleurs  y  ont  attribut  tous  les  droits  avantageux,  outre  ceux  qui  appartiennent 
ordinairement  aux  comté ,  Pairie  &:  duché. 

Notre  intention  étant  de  continuer  Se  confirmer  en  la  perfonne  de  notre  cou  fin 
le  cardinal  Mazariny  ,  toutes  les  prérogatives  qu'ont  eu  les  anciens  comtes  &  Pairs 
de  Nevers,  Se  les  ducs  &  Pairs  de  Nivernois  Se  de  Donziois.  Veu  que  jamais  per- 
fonne ne  parviendra  au  point  de  mériter  tant  que  lui,  foit  de  nos  prédecefleurs  ou 
de  nous  fit  de  nos  fuccefleurs ,  pour  les  continuels  &importans  iervices  qu'il  nous  a 
rendus  &à  l'état ,  &  qu'il  nous  rend  encore  tous  les  jours ,  nonobftant  Tes  incotnmo- 
ditez  Se  Tes  douleurs  qui  ne  lui  font  provenues  que  de  l'excès  de  Tes  fatigues  Se  de 
Ion  travail  extraordinaire ,  qui  ont  aflùibli  &  furmonté  Ces  bonnes  conftitutions  na- 
turelles. 

Ayant  confère  de  tout  en  notre  Confcil ,  où  croient  la  reine  notre  trés-honorée 
dame  8:  mere,  la  reine  notre  trés-chere  époule,  le  duc  d'Anjou  norre  trés-chcr  Se 
trevamé  frere  unique ,  nos  couûns  les  princes  de  Condc  &  Conti ,  princes  de  notre 
fang ,  &  plufieurs  grands  Se  notables  perlonnagcs  du  royaume ,  nous  avons  par  ces 
prclentcs  lignées  de  notre  main ,  &  de  notre  pleine  puiflance  Se  autorité  royale  , 
continué  &  confirmé)  continuons  Se  confirmons  le  titre,  dignité,  honneur,  rang, 
féances  &  prérogatives  de  duché  &  Pairie  de  France,  pour  le  Nivernois  &  Donziois 
qui  y  cft  uni  &  incorporé, &  lequel,  en  tant  que  befoin  eft  ou  feroit ,  nous  y  aniC- 
fons  &  incorporons  derechef ,  lans  néanmoins  déroger  ni  innover  aux  anciennes 
unions  ôc  incorporations  ci-devant  faites  par  les  rois  nos  prédecefleurs  ,  Se  pour 
toutes  les  villes,  bourgs  Se  villages,  châteaux  ,  domaines  &  lieux  qui  dépen- 

C  dent ,  Se  font  partie  dcldits  duché  Se  Pairie  de  Nivernois  &  Donziois  ;  leurs  ap- 
partenances Se  annexes  de  quelque  nature  Se  qualité  qu'ils  foient ,  pout  en  jouir  pac 
notredit  coulin  le  cardinal  Mazariny,  fes  héritiers  fuccefleurs  &  ayans  caufe  ,  à  titre 
perpétuel  &  héréditaire  ,  conformément  aux  lettres  d'érection  du  mois  de  janvier 
1538.  regiftrecs  en  notre  parlement  de  Paris  le  27.  février  enfuivant  ,  Se  en  notre 
chambre  des  comptes  le  z6.  defdits  mois  Se  an  ;  aux  lettres  de  l'union  de  Donzy- 
du  mois  de  février  1752.  regiftrées  en  notre  Parlement  le  23.  du  même  mois  Oc 
an  ;  aux  lettres  du  t>.  feprembre  1564.  Se  aux  lettres  du  2.  mars  1566.  regiftrecs  en 
Parlement  le  22.  juin  audit  an  ,  en  la  meilleure  forme  Se  manière  ,  prérogatives, 

D  rangs  Se  prcfèances  que  les  ducs  Se  Pairs  de  Nivernois  &  Donziois  en  ont  joui 
Si  pu  jouir. 

Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  confcillcrs ,  les  gens  renans  notre 
cour  de  parlement  à  Paris ,  chambre  des  comptes  &  coût  des  aydes  audit  lieu ,  6c 
à  tous  autres  à  qui  il  appartiendra ,  que  ces  prelentcs  ils  ayent  a  faire  lire  ,  publier  Se 
enregiftrer  pour  être  exécutées  félon  leut  forme  Se  teneur  ,  ceflans  &  faiùnt  cefler 
tous  troubles  &  empéchemens  qui  pourraient  être  faits  Si  donnez  au  contraire, 
nonobftant  tous  édits,  ordonnances,  reglemens  &  autres  chofes  à  ce  contraire,  aux- 
quelles Se  aux  dérogatoires  d  iccllcs  nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ces  prefen- 
tcs.  Car  tel  cft  notre  plailîr.  Donné  à  Paris  au  mois  d'octobre  l'an  i66o.  Et  de  no- 
tre règne  le  dix- huitième.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  lus  ,  par  le  rot,  le  Te  lue  r. 
E  Et  fccllces  du  grand  Iceau  de  cire  verte  fur  lacs  de  foye. 

Lettres  fiientes  Je  cmfsrmittion  J»  titre  Je  Juche'-Ptirie  Je  Nivernais  ejf  D#*zJûis,  en 
faveur  Je  Philipp es-Jules  AÎAzxrini. 

Du  mois  de  Janvier  1676. 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  Se  de  Navarre  :  A  tous  préfens 
&  à  venir  ,  Salut.  Les  pays  de  Nivernois  Se  Donziois  ayant  été  de  tout  temps 
honorez  de  titres ,  prééminences,  Se  prcmicrcrocnr ,  ayanr  compofé  anciennement  une 
comté  &  unebaronic,enfuiteaïantctéélevéà  la  dignité  de  Pairie  dés  le  mois  d'aouft 
ij47.  en  faveur  de  Marguerite  de  France,  Se  Louis, prince  de  Flandres  fon  fils  , 
confirmé  (ucccflivemcnt  de  tegne  en  règne  par  autres  lettres  patentes  du  16.  aouft 
1405. du  moisde  juillet  1459.  du  jo.dudit  mois  1464.  du  mois  de  mai  itoj.ôc  du  11. 
octobre  i$2T.  en  faveur  des  comtes  Si  princes  de  Nivernois ,  depuis  érigé  en  duché 
Pairie  héréditaire  en  faveur  de  Marie  d'Albret  &  de  François  de  Clevcs  fon  fils, 
leurs  hoirs,  fuccefleurs ,  ayans  caufe,  le  tout  dûment  vérifie  en  notre  cour  de  Par- 
lement de  Paris ,  comme  il  appert  par  cefditcs  lettres  patentes  cy-attachées  lous  le 
ImeV..  Xf 
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contre- fccl  de  notre  chancellerie ,  pour  les  caulcsy  contenues,  ldquelles  duché  & 
Pairie  ayant  été  acquîtes  par  notre  très -cher  ,fie  tres-ame  notre  coulin  le  cardinal  A 
Mazarin  ,  dont  la  mémoire  nous  fera  toujours  précieulè,  pour  rendre  quelque  témoi- 
gnage de  reconnoiflanec  à  tant  de  belles  fie  mémorables  a&tons  qu'il  a  faites  pour 
le  lervice  de  notre  perlonnc  ,  fie  pour  la  gloire  fie  le  falut  de  l'état,  nous  aurions 
confirmé  en  fa  faveur  les  mêmes  droits,  titres  fie  dignitez  de  Pairie  de  France  par 
«nos  lettres  patentes  du  mois  d'o&obre  i6éo.  mais  étant  décédé  lans  avoir  fait  vé- 
rifier nofditcs  lettres  de  confirmation  ,  fie  étant  néanmoins  au-defius  de  toutes  ces 
grandeurs  humaines ,  il  ne  nous  telle  que  de  l'aimer  fie  le  glorifier  dans  les  proches, 
conlidcrant  donc  que  notre  rrés-cher  fie  bien-amc  coufin  Philippes -Jules  Maza- 
1  xin-Mancini  fon  neveu  ,  à  qui  par  fon  reftament  il  a  laiflé  entre  autres  biens  les  duché-  B 
Pairie  de Nivcrnois fie  Donziois,  eft  d'une  maifon  très -ancienne  ,  qui  depuis  fix  ou 
lept  cent  ans  tient  rang  entre  les  premières  fie  les  plus  nobles  familles  de  Rome , 
que  même  par  une  branche  de  l'illuffcrc  tige  d'Eftoutcvillc ,  U  trouve  dans  fa  race 
non  feulement  du  fang  de  Caftille  fie  Montmorency  ,  mais  encore  de  l'auguftc  fang 
de  France ,  qu'il  a  l'honneur  d'être  allié  de  nos  trés-chers  fie  rrés-amez  coufins  les 
princes  de  Conty  ,des  maifonsde  Vendôme,  de  Soiflbns  fit  de  Bouillon.  Que  la  maifon 
de  Mancini  a  donné  à  l'églife  des  cardinaux ,  des  archevêques  fie  des  éveques  d'une 
éminente  pieté,  qu'elle  a  des  alliances  preique  dans  toutes  les  grandes  nui  Ions  d'I- 
,  -talie ,  fie  que  ces  hautes  alliances  font  autant  de  marques  illuftres  de  noble/le  fie  de 
grandeur;  mais  nous  reprclcntant  fur-tout  que  cette  miilon  a  toujours  été  de  l'in- 
clination Françoife  ,  que  dans  l'hiftoire  Laurent  Mancini  eft  nommé  avec  les  Co-  ç 
lonnes ,  les  Savellis ,  fie  les  Urfins  ,  fie  les  autres  princes  de  l'Etat  Eccleftalhque  ,  1 
-que  dans  la  bataille  de  Ravcnncs  fie  du  fameux  Gallon  de  Foix,  il  avoit  armé  en 
iâveur  de  ce  royaume ,  que  parmi  tant  de  changemens  de  la  fortune ,  au  milieu  de 
mille  exemples  d'infidélité  ,  il  demeura  ferme  dans  ce  party ,  fie  qu  après  s'être  rendu 
formidable  au  roi  d'Arragon,  fie  a  tous  autres  ennemis  du  nom  François }  l'amour 
•de  la  France  lui  coûta  enfin  la  vie ,  enforte  qu'il  y  a  tantôt  deux  ûecles  que  la  voix 
de  tant  de  ferviecs  parle  pour  (à  race,  fie  quen  élevant  Ion  lang  à  la  dignité  de  duc 
fie  Pair,  nous  ne  fàifons  à  bien  dire  qu'acquitter  une  ancienne  dette  de  la  Monar- 
chie, quand  avec  tous  ces  avantages  nous  penfons  que  ce  même  fang  eft  aufli  celui 
d'un  miniftre  incomparable  que  la  mort  nous  a  ravi  ,  à  peine  trouvons-nous  rien  n 
qui  puifie  nous  latisfaire  aux  fenrimens  d'arTeâion  que  nous  garderons  à  jamais  pour  ■ 
la  mémoire  ,  fie  comme  le  ciel  a  tâvorifé  notredit  coufin  Philippes  -  Jules  Mazarin- 
Mancini  de  tous  les  dons  du  corps  &  de  l'clprit  qui  font  convenables ,  fie  tju'il  nous 
-a  donné  plufieurs  fois  des  preuves  de  Ion  zele  fie  de  fa  vertu ,  &  particulièrement 
encore  à  la  cérémonie  de  notre  ordre  du  S.  Elprit  pour  nos  coulins  les  ducs  de 
Braciano,  de  Sforcc  ,  fie  prince  Jovini ,  nous  fommes  perfuadez  qu'à  l'avenir  il  nous 
fervira  encore  avec  plus  d'amour  fie  d'ardeur.    A  ces  caules ,  délirant  continuer  fie 
confirmer  en  la  perlonnc  de  notre  coufin,  tant  les  privilèges  6t  les  prérogatives  qu'ont 
ci-devanteu  les  anciens  comtes  fie  Pairs  de  Ncvcrs,  que  ceux  qu'ont  eu  les  ducs  &  Pairs 
de  Nivernots  &  Donziois,nous  avons  par  ces  prefe  ites  lignées  de  notre  main,&  de  notte  & 

Î)lcine  puifTancc  6c  autorité  royale,  continué  fie  confirme,  continuons  fie  confirmons 
es  titres,  dignitez,  honneurs,  rangs  ,  léancc  fie  prérogatives  du  duché  ce  Pairie  de 
France  pour  le  pays  de  Nivcrnois  fie  pour  celui  de  Donziois  ,  qui  y  eft  uni  fie 
incorporé,  fie  lequel  entant  que  beloin  eft  ou  (croie,  nous  y  unifions  fie  incorporons 
derechef,  lans  toute-fois  déroger  ni  innover  aux  anciennes  unions  fie  incorporations 
ci-devant  faites  par  les  rois  nos  prédeceneurs ,  avec  les  droits  de  chambre  des  comp- 
tes fie  de  jurifdictions  des  eaux  fié  forets  fie  autres,  (oit  en  première  inftanec  ou  par 
rcfTort,  fie  pour  toutes  les  villes,  bourgs  ,  villages,  châtcilenies ,  châteaux,  fiefs  fie 
arrierc-fiefs ,  domaines  fie  lieux  qui  en  dépendent  ,  ou  font  partie  deldits  duché  fie  ^ 
Pairie  de  Nivernois  fie  Donziois ,  fes  appartenances  fie  annexes  ,  de  quelque  nature 
&  qualité  qu'ils  (oient ,  lans  aucune  exception  ,  pour  en  jouir  par  notre  coufin , 
fes  hoirs ,  fucceffeurs  fie  ayans  caule  ,  conformément  aux  lettres  d'éredion  du  mois 
de  janvier  îr  j8.  regiftrées  en  notre  parlement  de  Paris  le  vinge-fept  février  enfui- 
vant,  fie  en  notre  chambre  des  comptes  le  16.  dudit  mois  fie  an  ;  aux  lettres  d'union 
du  Donziois  du  mois  de  février  iyj2.  regiftrées  au  parlement  le  23.  du  même 
mois  i  aux  lettres  du  mois  de  lévrier  ijyi.  à  celles  du  9.  du  mois  de  (cptembre 
1564.  fie  aux  lettres  du  1.  mars  iy<56.  regiftrées  à  notredit  parlement  le  21.  juin 
audit  an:  le  tout  en  la  meilleure  forme  fie  manière  ,  prérogative,  rang  Se  preleance 
que  les  ducs  fie  Pairs  de  Nivernois  fie  Donziois  en  ont  joui ,  ou  pù  ou  dû  jouir , 
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fans  en  rien  déroger  à  la  difpoûtion  dcfdites  lettres  ,  Se  fans  prëjudicier  à  nos 
droits.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  conlcillcrs  ,  les  gens 
de  notre  cour  de  parlement  à  Paris ,  chambre  des  comptes  &  cour  des  aydes  audit 
lieu,  &  à  tous  autres  qu'il  appartiendra  ,  que  ces  prclcntes  ils  ayent  à  taire  lire, pu- 
blier &  regiftrer  pour  être  exécutées  telon  leur  forme  &  rencur  ,  cédant  &  failant 
ccucr  tout  trouble  Se  empêchement  qui  auraient  été  faits  ou  donnez  ,  nonobstant 
tous  édits,  ordonnances,  reglemens  &  autres  chofes  à  ce  contraires ,  aulquclles  Se 
aux  dérogatoires  d'icellcs  nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ces  prefentes  :  Car  tel 
cft  notre  piaille.  En  témoins  dequoi  nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à  cclditcs 
prclcntes.  Donné  à  S.  Germain  en  Layc  au  mois  de  janvier  l'an  de  grâce  167*. 
B  &  de  notre  règne  le  trente-troilîe'mc.  Signé,  LOUIS,  Se  lur  le  reply  par  le  roi, 
Phelyppeaux.  Et  (celle  du  grand  Iceau  de  cire  verte. 

Lettres  Je  jnfjim ,  dm  19.  âvril  1651. 

IOU1S ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &  de  Navarre  -,  A  nos  amez  Se 
^feaux  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement,  chambre  des  comptes  &  cour 
des  aydes  à  Paris,  à  tous  autres  nos  jufticiers  &  officiers  qu'il  appartiendra , Salut. 
Notre  bien-amé  coufin  Phihppcs- Jules  Mazarini-Mancini ,  duc  de  Ncvers,Pair  de 
France,  nous  a  trés-humblcmcnt  fait  remontrer  que  par  nos  lettres  patentes  du  mois 
de  février  1676.  nous  avons  confirmé  Se  continué  les  titres  ,  dignitez ,  honneurs , 
Ç  rangs ,  (éances  &  prérogatives  du  duché  &  Pairie  de  France  pour  le  pays  de  Ni- 
vernois  Se  Donziois,  qui  y  cft  uni ,  pour  en  jouir  par  notredit  coufin  ,  les  hoirs, 
fuccefleurs  Se  ayans  caulê  ,  conformément  aux  lettres  d'érection  du  mois  de  janvier 
1  j  38.  regiftrees  en  notre  cour  le  27.  février  fuivant,  Se  en  notre  chambre  des  comp- 
tes le  26.  dcldits  mois  Se  an ,  ainii  qu'il  cft  plus  au  long  contenu  en  nofdites  lettres, 
Iciquclles  n'ayant  point  été  enregiftrées  en  nofdites  cours ,  &  craignant  que  vous  n'y- 
faflicz  difficulté  ,  parce  qu'elles  fc  trouvent  à  prefent  furannecs  ;  il  nous  a  très- 
humblement  lupplié  de  vouloir  lur  ce  lui  pourvoir.    A  ces  caules  ,  voulant  en 
coûtes  occalions  traiter  honorablement  notredit  coufin  ,  tant  en  confideration  des 
fervices  importans  que  nous  a  rendus  notre  trés-cher  ex  amé  coufin  le  cardinal 
Mazarin  (on  oncle  ,  que  de  ceux  qui  ont  été  rendus  à  cette  couronne  par  les 
E  ancêtres  de  notredit  coufin  ,  nous  vous  mandons  Se  ordonnons  par  ces  prclcntes 
fignées  de  notre  main ,  que  nofdites  lettres  du  mois  de  janvier  1*7*.  cy-attachées 
fous  le  contrefeel  de  nocte  chancellerie,  vous  ayez  à  regiftrer  ,  &  de  leur  contenu 
taire  jouir  notredit  coufin,  (es  fuccefleurs  &  ayans  caule  ducs  de  Nevers  ,  pleine* 
ment ,  paiûblemcnt  Se  perpétuellement ,  ceflant  Se  failant  ceflcr  tous  troubles  & 
cmpcchcmens  contraires ,  nonobftant  &  fans  vous  arrêter  à  la  furannation  de  no(- 
dites  lettres  ,  que  ne  voulons  lui  nuire  ni  prejudiaer  :  Car  tel  cft  notre  plaifir. 
Donné  à  Verfaillcs  le  vingt-neuvième  jour  d'avril  l'an  de  grâce  1^92.  5c  de  nocre 
icgnc  le  quarante-neuvième.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas  de  par  le  roi,  Phelyppeaux 

ErcOitn  &  enrtgijiremettt  à»  iinhé-rùrie  de  Nivertuù  &  Danzitis. 

En  1710. 

TOU1S  parla  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  ceux  qui  ces 
prefentes  lettres  verront ,  Salut.  Notre  trés-cher  Se  bien-amé  coufin  le  ficur 
-j  Philippes-Ju  les- François  Mazarini-Mancini ,  nous  auroit  trés-humblemcnt  faitrepre* 
lenter  que  le  feu  roi  notre  trés-honoré  lèigneur  Se  bilayeul  auroit  continué  &  con- 
firmé en  la  perfonnede  feu  notre  trés-cher  Se  bien-ame  coufin  Philippcs- Jules  Maza- 
rini-Mancini (on  pere,  les  titres ,  dignitez ,  honneurs,  rangs,  (éances  Se  prérogati- 
ves du  duché  Se  Pairie  de  France,  pour  le  pays  de  Nivernois  Se  celui  de  Donziois, 
par  fes  lettres  patentes  du  mois  de  janvier  \6y6.imt  U  teneur  efi  ei  dejjis,  p.  449. 
Et  notredit  coufin  Philipcs-Jules-Fiançois  Mazarini-Mancini  nous  ayant  expofé  que 
l'expédition  des  fuldites  lettres  a  été  égarée  depuis  qu'elles  ont  été  prelcntccs  pat 
feu  nottedit  coufin  Phi lipes- Jules  Mazarini-Mancini  (on  pere,  à  notre  cour  de  Par- 
lement, qui  auroit  ordonné  fur  fa  requête  que  lefditcs  lettres  feroient  montrées  à 
notre  Procureur  gênerai ,  par  ordonnance  du  dernier  décembre  1676.  il  nous  auroic 
trcs-humblcment  lupplié  de  vouloir  bien  réparer  cette  perte ,  conformément  à  la  mi- 
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nutedefdircs  lettre*  trouvée  dans  le  bureau  dc  notre  amc  &  fcal  le  iicur  Phclyppeaux, 
marquis  dc  la  Vrillierc,  miniftre  &  fccteiaire  d'Etat,  iucccû'eur  de  feu  lieur  marquis  A 
de  Chateauncut  (on  perc  qui  les  avoit  expédiées ,  &  voulant  le  traiter  favorablement. 
A  ces  caufcs ,  de  l'avis  de  notre  trés-cher  &  rrés-amc  oncle  le  duc  d'Orléans  petit-fils 
dc  France ,  regent ,  dc  notre  trés-cher  &  trés-amé  oncle  le  duc  de  Chartres  ,  pre- 
mier prince  dc  notre  (ang,  de  notre  ttcs-chcr&  trés-amé  coulinlc  duc  de  Bourbon, 
dc  notre  ircs-chcr  &  trés-amé  coulin  le  comte  de  Charollois,  dc  notre  trés-cher  & 
ttés-amc  coulin  le  prince  de  Conti ,  princes  dc  notre  lang ,  dc  notre  crcs-chcr  Se 
trés-amé  oncle  le  comte  dc  Touloule,  prince  légitimé  ,  &  autres  Pairs  de  France, 
grands  Se  notables  perfonnages  dc  notre  royaume,  nous  avons  déclaré,  &  par  ces  pre-  « 
lentes  fignées  dc  notre  main,  déclarons ,  voulons  Si  nous  plaît,  que  leidites  lettres 
patentes  ci-demis  tranferites,  ayent  leur  plein  &  entier  effet,  comme li  elles étoient 
rapportées,  pour,  jouir  par  notredit  coulin  ,  (es  hoirs  ,  fuccelleurs  &  ayans  caufc, 
de  tout  leur  contenu,  fui  vanc  toutefois  les  dépolirions  dc  l'cdit  du  mois  dc  mai  171 1. 
Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  ieaux  conleillers  ,  les  gens  renans  notre 
cour  de  Parlement,  feant  à  Pontoifc ,  chambre  des  Comptes ,  cour  des  Aydcs  à 
Paris,  que  ces  prefenres  ils  ayent  à  faire  enregiftrer,  &:  du  contenu  en  icclles  taire 
jouir  Si  ufer  notredit  coulin,  fes  hoirs  fuccefléurs  &  ayans  caufc,  pleinement  &  pai- 
iibîcmcnt ,  cédant  &  failant  cefler  tous  troubles  &c  cmpîchcmcns  au  contraire.  Car 
tel  cil  notre  plailir ,  en  témoin  dc  quoi  nous  avons  fait  mettre  notre  Icel  à  ces  pre-  C 
lentes.  Donné  à  Paris  le  vingt-quatrième  jour  du  mois  d'aouft  l'an  dc  grâce  1720. 
Et  dc  notre  règne  le  cinquième.  Signe,  LOUIS.  Et  fur  le  repli ,  par  le  roi ,  le  duc 
d'O  klbans  tegent  prcfcnt.  Signe,  Phdlïppeaux.  Et  à  cite  du  même  re- 
fit ,  cft  écrit: 

Regiftré ,  ouy ,  ce  tenftntant  le  procureur  gênerai  élu  roi ,  pour  jouir  par  ledit  Philippe;- 
] airs-François  Afazari-Moncini,  (es  hoirs  fucceffeurs  ayans  caufc ,  de  leur  effet  &  contenu 
fmvant  les  claufes  des  lettres  dereiiion  du  mois  de  janvier  it}8.  regiflrèes  en  la  cour  le 
17.  février  fumant ,  &  de  celles  d'union  du  Donzuis  du  mois  de  février  ifii.  regifirées 
en  ladite  cour  le  vtngt-trotficmc  dudit  mois ,  &  être  exécutées  félon  leur  forme  çr  teneur,  D 
conformément  néanmoins  à  l  e'dit  du  roi  du  mois  de  mai  1 71 1.  concernant  les  Pairies  ,  re~ 
gi/tré  en  ladite  cour  le  vingt- unième  dndtt  mots ,  &  fans  aucune  innovation  des  jurij dic- 
tions ,  telles  que  les  propriétaires  de/dites  terres  de  Nivernais  &  de  Donziois  ont  eu  droit 
S  avoir ,  &  dont  ils  ont  bien  dùement  joui  ou  dû  jouir  fmvant  Us  ordonnances ,  édtts ,  dé- 
clarations ér  lettres  patentes  dûement  tnregiftrées  en  ladite  cour,  fuivant  t  arrêt  de  ce  jour. 
A  Paris  en  parlement  le  trente-unième  décembre  1710.  Signé,  Gilbert. 

ït  plus  bas  fur  le  même  repli  cft  écrit  :  Et  en  confequenee  de  l enregifirement  itf- 
dites  lettres  ,  ledit  Mejfire  Pbt/ippes  •  Jules  -  Franfois  Mazarini-Mancini  a  été  reçu  en  la 
qualité  &  dignité  de  duc  de  Nivernais ,  Pair  de  France  ,  /ait  le  ferment  accoutumé ,  juré 
fidélité  au  roi,  fuivant  l'arrêt  de  ce  jour.  A  Paris  en  parlement  le  quatorzième  janvier  1711. 
Signé,  Gilbert.  Avec  paraphe. 

Enfuit  la  teneur  de  l'arrêt  d'en  régi  ftrement  des  fuldites  lctttcs.  £ 

<  Extrait  des  rtgiflres  du  Parlement. 

VEU  par  la  cour,  toutes  les  chambres  aflcmblées ,  les  lettre*  patentes  du  roi 
données  à  Paris  le  vingt-quatriéme  jour  du  mois  d'aouft  dc  la  prefente  année. 
Signé,  LOUIS.  Se  fur  le  rcply  pat  le  roi,  le  duc  d'Orléans  regent  prcfcnt,  Phe- 
xyppeaux  ,  &  (celléesdu  grand  fecau  de  cire  jaune  fur  double  queue ,  par  lesquelles 
lur  la  représentation  faite  au  roi  par  le  ficur  Philippcs-Julcs-François  Mazarini- 
Mancini  que  le  feu  roi  auroit  confirmé  &  continue  en  la  perfonne  de  Philippcs- 
Jules  Mazarini-Mancini  fon  pcrc,  les  titres,  dignitez,  fcances,  rangs , honneurs  Se 
prérogatives  du  duché  &  Pairie  dc  France  pour  le  pais  dc  Nivcrnois  &  celui  dc 
Donziois ,  par  fes  lettres  patentes  du  mois  dc  janvier  1676.  au  long  tranferites  dans 
les  fuldites  lettres  Se  oftroyces  audit  Phi  lippes-Jules  Mazarini-Mancini ,  pour  en 
jouir  par  lui,  (es  hoirs,  lucccll'curs  bc  ayans  caufc,  &  que  leidites  lettres  du  mois 
<ie  janvier  1676.  fe  feroient  trouvées  égarées  depuis  la  préfenration  d'icellcs  à  la 
cour ,  dont  l'ordonnance  dc  /oit  montré  au  procureur  gênerai  du  roi  en  datte  du 
dernier  décembre  1676.  (croit  encore  actuellement  fur  la  requête  lors  à  icclle  pré- 

fentée 
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A  Tentée  pour  l'coregiflremcnt ,  ledit  feigneur  roi  a  déclaré  Se  déclare,  veut  6c  lai  plaie 
que  lefdires  lettres  du  mois  de  janvier  1*76.  ainii  tranterires  ayent  leur  plein  Se  entier 
effet,  pour  jouir  par  ledit  Philippcs- Jules-François  Mazarini-Mancini  ,  fes  hoirs» 
fucccflèurs  6C  ayans  caute ,  de  tout  le  contenu  ,  fuivant  toutefois  les  difpofitions  de 
l'cdit  du  mois  de  may  17x1.  lefdires  lettres  à  la  cour  adreflantes  :  Vû  pareillement 
le  tranferit  defdites  lettres  en  forme  d  édit  donné  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois 
de  janvier  1676.  contenu  és  fufdites ,  par  Icfqueilcs  après  avoir  expofe  que  les  pais 
de  Nivcrnois  &  Donziois  ayant  été  de  tout  temps  honorez  de  titres ,  prééminen- 
ces ,  même  une  première  fois  de  la  dignité  de  Pairie ,  depuis  érigez  en  duché  6c 
Pairie  héréditaires ,  en  faveur  de  Marie  d' Albret  Se  de  François  de  Cleves  ton  fils , 
leurs  hoirs ,  (uccciTcurs  &  ayans  caufe  par  lettres  dueraent  vérifiées  en  la  cour  ,  ils 
auraient  été  acquis  par  le  feu  cardinal  Mazarini ,  en  faveur  duquel  le  roi  auroic 

■n  confirmé  les  mêmes  droits,  titres  &  dignirez  de  Pairie  de  France  par  fes  lettres  ça- 
tentes  du  mois  d'o&obrc  1660.  mais  qu'iceluy  feroit  décédé  (ans  avoir  fait  veriher 
lefdires  lettres  de  confirmation  ,  taillant  par  (on  teftament  entr  autres  biens  ,  lcfdits 
duché  Se  Pairie  de  Nivernois  Se  Donziois  à  Philippes-jules  Mazarini-Mancini  Ton 
neveu.  Le  roi  pour  les  caufes  plus  au  long  déduites  cldites  lettres  auroie  continué 
Se  confirme,  continue  Se  confirme  les  tirres  ,  dignitez,  honneurs,  rangs,  feances  Se 
'  prérogatives  des  duché  Se  Pairie  de  France  pour  le  pais  de  Nivernois  Se  celui  de 
'  Donziois  qui  y  eft  uni  Se  incorporé  ,Se  lequel ,  entant  que  befoin  cft  ou  leroît ,  ledit 
feigneur  y  unir  Se  incorpore  derechef  >  fans  toutefois  déroger  ni  innover  aux  an- 
ciennes unions  Se  incorporations  ci-devant  faites  par  les  rois  fes  prédcceiTcurs ,  avec 
les  droits  de  chambre  des  comptes  Se  de  jurifdittions  des  eaux  Se  forêts  Se  aunes , 
foit  en  première  inftanec  ou  par  reûort,&  pour  tous  les  bourgs ,  villes  Se  villages, 
châcellenies  ,  châteaux,  fiefs  Se  arrière-fiefs  ,  domaines  Se  lieux  qui  en  dépendent, 
ou  font  partie  dcfdits  duché  Se  Pairie  de  Nivernois  Se  Donziois ,  les  appartenances 

C  Se  annexes ,  de  quelque  nature  Se  qualité  qu'elles  foient  ,  fans  aucune  exception , 
pour  en  jouir  par  ledit  Philippcs-] ulles  Mazarini-Mancini ,  (es  hoirs ,  fuccelTeurs, 
Se  ayans  caufe ,  conformément  aux  lettres  d'érc&ion  du  mois  de  janvier  1 538.  regif- 
trées  en  la  cour  le  17.  février  enfuivant ,  datté  par  erreur  dans  lefdites  lettres  du 
17.  dudit  mois,  &  en  la  chambre  des  comptes  le  26.  dudit  mois  :  aux  lettres  d'u- 
nion du  Donziois  du  mois  de  février  ijji.  rcgiflrécs  en  la  cout  le  23  du  même 
mois  ;  aux  lettres  du  mois  de  février  ijï8.  à  celles  du  9.  feptembre  1^4.  Se  aux 
lettres  du  t.  mars  1^66.  regiftrées  en  ladite  cour  le  22.  juin  audit  an  ,  le  tout  en 
la  meilleure  forme  Se  manière  .  prérogatives  ,  rangs  Se  préfeances  que  les  ducs  Se 
Pairs  de  Nivernois  Se  Donziois  ont  joujou  pû,ou  du  jouir ,  fans  rien  déroger  à  la  difpo- 

£  (ttion  defdites  lettres,  Se  fans  préjudicier  aux  droits  dudit  feigneur  Roi;  La  requête 
présentée  à  la  cour  par  Philippcs-Jukrs  Mazarini-Mancini  père  ;  difànt  entr'autres 
choies  ,  que  le  onzième  juillet  itfjs».  le  feu  cardinal  Mazarini ,  oncle  du  fupplianr» 
ayant  acquis  du  duc  de  Manroue  ,  les  duché  Se  Pairie  de  Nivernois  Se  Donziois , 
honorez  du  titre  de  Pairie  depuis  long  temps ,  notamment  de  celui  du  duché- Pairie 
en  faveur  de  Marie  d' Albret  Se  de  François  de  Cleves  fon  fils,  leurs  hoirs  ,  fuccef- 
fcurs  8c  ayans  caufe  par  lettres  dûemcnt  vérifiées  en  la  cour ,  les  mêmes  droits,  titres, 
&  dignitez  de  Pairie  de  France ,  auroient  été  confirmez  en  fa  faveur  par  lettres 
patentes  du  roi  du  mois  d'oâobre  1660.  mais  avant  l' enregistrement  aicelles,  il 
feroit  décédé ,  Se  pat  (on  teftament  il  auroit  entr'autres  biens  légué  ledit  duché- 
Pairie  au  fuppliant ,  que  ledit  feigneur  en  confideration  de  fa  mémoire  Se  du  fup- 
pliant ,  6c  pour  les  raiforts  plus  au  long  déduites,  Se  expliquées  aux  lettres  patentes 
du  mois  de  janvier  1676.  auroit  pareillement  confirmé  en  faveur  dudit  fupplianc 

E  les  titres,  dignitez,  rangs,  féances  fie  prérogatives  de  duché  Se  Pairie  de  France 
pour  ledit  pais  de  Nivernois ,  Se  pour  celui  de  Donziois  qui  y  cft  uni  Se  incorporé , 
(ans  toutefois  déroger  ni  innover  aux  anciennes  unions  &  incorporations  ci-devant 
faites  par  les  prédeceffeurs  ,  avec  les  droits  de  chambre  des  comptes  Se  de  juril- 
di&ion  des  eaux  Se  forets  ,  (oit  en  première  inftanec  ou  pat  reffort  ,pour  toutes  les 
villes ,  bourgs  ,  villages  ,  châtellenies ,  châteaux  ,  fiefs,  arriere-fiefs  >  domaines  Se 
lieux  qui  en  dépendent  ,  ou  font  partie  defdits  duché  Se  Pairie  de  Nivernois  Se 
Donziois ,  leurs  appartenances  Se  annexes  de  quelque  nature  Se  qualité  qu'ils  foient, 
fans  aucune  exception  ,  pour  en  jouir  par  le  (uppliant ,  les  hoirs ,  fucceffeurs  Se 
ayans  caufe,  conformément  aux  lettres  d'érc&ion  du  mois  de  janvier  1538.  regiftrées 
en  la  cour  Se  en  la  chambre  des  comptes  de  Paris  le  26.  6c  27.  février  enfuivant ,  6c 
aux  lettres  d'union  du  Donziois  du  mois  de  février  1551-  auffi  regiftrées  en  la  couc 
Tome  Y.  Y  y  . 
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le  2).  du  même  mois  &  an  ,  aux  lettres  du  mois  de  février  1558.  à  celles  dn  9. 
feptembre  1564.  fie  aux  lettres  du  1.  mars  i}66.  pareillement  rcgiftrécs  en  la  cour 
le  22.  juin  audit  an,  le  tout  en  la  meilleure  forme  fit  manière,  prérogatives ,  rangs,  ^ 
&  prefeanecs  que  les  ducs  Se  Pairs  de  Nivcrnois  Se  Donziois  en  ont  joui,  nu  pù, 
ou  dù  jouir ,  fans  en  rien  déroger  à  la  difpolition  dddires  lettres ,  &  fans  pivjudicicr 
aux  droits  dudit  feigneur  roi.  Ce  confiderc,  il  plût  à  la  cour,  conformément  auf- 
dites  lettres  du  mois  de  jjnvicr  1676.  à  elle  adrdlanrcs  ,  ordonner  qu'elles  leroicnc 
■lues  &  regiltrécs  au  greffe  d'icelle  Se  exécutées  lelon  leur  forme  fie  teneur,  pour 
jouir  par  le  luppliant  de  l'effet  d  icelles  ;  1  ordonnance  de  la  -cour  de  fttt  mmtré  au  • 
procureur  gênerai  du  roi ,  étant  au  bas  Je  ladite  requête  en  datte  du  deroicr  décem- 
bre 1676.  requête  prefentée  à  la  cour  par  Philippes-Jules-François  Mazarini  héri- 
tier par  bénéfice  d'inventaire ,  fie  fubftitué  du  feu  iicur  de  Kcvcrs  (on  perc ,  tendante 
à  ce  qu'attendu  la  confirmation  fie  continuation  faite  par  lcfditcs  lettres  patentes  du 
mois  de  janvier  167  t.  en  faveur  dudit  rieur  Ion  perc,  de  la  Pairie  de  Nivcrnois  & 
Donziois ,  pour  en  jouir  par  ledit  ficur ,  (es  hoirs ,  fucccllcurs  ôc  ayans  caufe  ,  ainli  qu'il  8 
eft  porté  aufdites  lettres  :  La  requête  prefeotée  à  la  cour  pour  l'enr  cgi  fixement  d'i- 
ccllcs ,  fie  ordonnance  de  Jiit  montré  étant  au  bas  de  ladite  requête  cm  datte  du 
dernier  décembre  de  ladite  année  1676.  il  lui  plaife  ordonner  qu'il  fera  incdïam- 
ment  procédé  à  l'cnrcgiftrcmcnt  des  lettres  patentes  du  24.  aouil  dernier,  &  de 
celles  du  mois  de  janvier  167*.  tranferites  dans  lcfditcs  lettres  du  24.  aoull  dernier, 
pour  jouir  par  le  luppliant  de  l'effet  fie  contenu  auldites  lettres ,  qui  feront  exécu- 
tées félon  leur  forme  fie  teneur.  Vù  aufli  les  lettres  patentes  du  mois  de  janvier 
if  58.  rcgifbrées  en  la  cour  le  17.  février  enfuivant,  portant  érection  du  comté  de 
Nivcrnois  en  duché-Pairie  en  faveur  de  Marie  d'Albret  ,  (es  hoirs  tant  mâles  que 
femelles ,  fucccflcuts  Se  ayans  caufe  :  Les  lettres  d'union  du  Donziois  audit  duché  & 
Pairie  du  mois  de  février  ijri.  regiltrécs  en  la  cour  le  23.  du  même  mois  :  les  con- 
cluions du  procureur  gênerai  du  roi  :  Ouy  le  rapport  de  Me.  Guillaume  Menguy , 
■conlciller ,  la  matière  mile  en  délibération,  la  cour,  toutes  les  chambres  oflcmbléés, 
a  ordonné  &  ordonne  que  lcfditcs  lettres  du  14.  aouft  de  la  prefente  année,  enfem-  C 
blc  celles  du  mois  de  janvier  1676.  y  contenues,  feront  regiurecs  au  greffe  d'icelle, 
pour  jouir  par  ledit  Philippes-Jules-rrancpis  Mazarini-Mancini  ,  fes  hoirs  ,  fuccef- 
lëurs  &  ayans  caufe ,  de  leur  effet  Se  contenu  ,  fuivant  les  claufes  des  lettres  d  érc&ion 
du  mois  de  janvier  1^38.  enregiftrées  en  la  cour  le  17.  février  fuivant,  &  de  celles 
d'union  du  Donziois  du  mois  de  février  1552.  enregiftrées  en  ladite  cour  le  23. 
dudir  mois ,  fie  être  exécutées  félon  leur  forme  fie  teneur ,  conformément  néanmoins 
à  ledit  du  mois  de  may  171 1.  concernant  les  Pairies,  regiftré  en  la  cour  le  21. 
dudit  mois,  fie  (ans  aucune  innovation  des  jurifdi&ions ,  telles  que  les  propriétaires 
dcfdites  terres  du  Nivcrnois  fie  Donziois  ont  eu  droit  d'avoir,  fie  dont  ils  ont  bien 
Se  dûcment  joui  ou  dù  jouir  ,  fuivant  les  ordonnances ,  édits  .déclarations  fie  lettres 
parentes  duement  enrcgilhées  en  la  cour.  Fait  en  parlement  le  j  1.  décembre  1 710.  D 
Collationnc ,  ligné  Gilbert  ,  avec  paraphe. 

Enfuit  la  teneur  de  l'arrêt  de  réception. 

Extrait  des  rtgifirtt  in  Parlement. 

T  T  EU  par  la  cour,  les  grand'chambrc  fie  tourncllc  aflcmblcz,  l'information  faite 
V  d'office  à  la  requête  du  Procureur  gênerai  du  roi  le  onzième  du  prefent  mois  de 
janvier  1721.  de  l'ordonnance  d'icelle  par  le  conleiller  à  ce  commis,  des  vie,  mœurs, 
convcrfation ,  religion  catholique ,  apolloliquc  fie  romaine ,  fidélité  au  f ervice  du  roi, 
valeur  Se  expérience  au  fait  des  armes  de  Mcfïirc  Philippes-Jules-François  Mazarini- 
Mancini  ,  pourfuivant  fa  réception  en  la  qualité  fie  dignité  de  duc  de  Nivcrnois ,  £ 
Pair  de  France.  Les  lettres  patentes  du  roi  données  à  Paris  le  24.  aouft  1720.  fi- 

fnc'cs ,  LOUIS.  Et  fur  le  refit ,  par  le  roi ,  duc  d'Orléans  régent  prefent,  Ph  e  l  yppjê  aux. 
t  fcellées  du  grand  fceau  de  cire  jaune,  obtenues  par  ledit  lieur  Mazarini-Mancini, 
par  lefquelles  ledit  feigneur  roi  veut  fie  lui  plaît,  que  les  lettres  du  mois  de  janvier 
1676.  qui  font  au  long  tranferites  en  icelles  ,  qui  confirment  fie  continuent  en  la 
pcrlbnne  de  Philippes-Jules  Mazarini-Mancini  (on  perc,  les  titres,  dignitez,  finan- 
ces,  rangs,  honneurs,  fie  prérogatives  du  duché  fie  Pairie  de  France,  pour  le  pays 
de  Nivcrnoi<>  fie  celui  de  Donziois,  pour  en  jouir  par  lui ,  fes  hoirs  fuccefleurs  fie 
ayant  caufe,  ayent  leur  plein  Se  entier  effet,  pour  en  jouir  par  ledit  lieur  Philippe»» 
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&  Jules-François  Mazarini-Mancini ,  fcs  hoirs  fucccflcurs  &  ayans  caufc ,  de  tout  leur 
^  contenu,  iuivant  toutefois  les  diipoiitions  de  l'édit  du  mois  de  mai  171 1.  concer- 
nant les  Pairies.  Veu  auffi  le  tranferit  dcfditcs  lettres  du  mois  de  janvier  1676.  con- 
tenu c's  fufditcs  du  vingt-quatricme  jour  d'aouft  1720.  L'arrêt  denregiftreraent  des 
deux  lettres  du  31.  décembre  dernier  1720.  La  requête  prcfcntcc  à  la  cour  par  ledit 
ficur  Mazarini-Mancini,  afin  d'être  reçu  en  ladite  qualité  6c  dignité  de  duc  de  Ni- 
Tcrnois  ,  Pair  de  France.  Les  conclufions  du  Procureur  gênerai  du  roi  :  Ouy  le  rap- 
port de  Me.  Guillaume  Mcnguy  confciller,  la  matière  mile  en  deliocration  :  La  cour 
ordonne  que  ledit  Mcffirc  Philippcs-Jules-François  Maiarini-Mancini  fera  reçu  en 
la  qualité'  &  dignité'  de  duc  de  Nivernois,  Pair  de  France,  en  prêtant  le  lermentac- 
coutume  de  bien  Ce  fidèlement  Ten  ir ,  aflifter  &  confciller  le  roi  en  fcs  ités-hautcs 
&  très-importantes  affaires;  &  prenant  feanec  en  la  cout,  garder  les  ordonnances, 
rendre  la  juftice  aux  pauvres  comme  aux  riches,  tenir  les  délibérations  de  la  cour 
B  iccrettes,  &  en  tout  (c  comporter  comme  un  bon,  ftgc,  vertueux  &  magnanime 
duc  &  Pair  de  France  doit  faire.  Et  à  l'inflant  ledit  Mefhre  Philippes- Jules-François 
Mazarini-Mancini  mandé  ,  après  avoir  quitté  fon  épée ,  fait  ledit  ferment ,  &  repris 
fon  épee,  a  été  reçu  &  eu  rang  &  féance  en  la  cour.  Fait  en  Patlement  le  14.  janvier 
1721.  Coliationnc,  Neurry.  Signé,  Gilbert.  Avec  paraphe. 

Cellalitmé  ttr  Us  cmfiilUrs  du  rti  notaires  à  Paris  foufftgnez,  fur  Us  «rigmàux  tnf». 
à  Imjitou  rendus,  le  i.  avril         Signe ,  Meny  ,  Chèvre. 


Extrait  des  tegiflres  du  Ctnjiil  /  état. 

Du  premier  feptembre  170?. 

VEU  au  confeil  d'état  du  roi,  l'arrêt  rendu  en  icelui  le  dix-féptiéine  avril  der- 
nier ,  fur  la  requête  des  Officiers  généraux  du  bailliage  du  duché  &:  Pairie  de 
Ncvcrs ,  tendante  pour  les  caufes  y  contenues,  à  ce  qu'il  plût  à  fa  Majcfté,  fans  s'ar- 
rêter à  la  déclaration  du  19.  aouft  1702.  par  laquelle  il  a  été  ordonné  que  les  maire 
&  lieutenans  de  maire  précederoient  les  officiers  de  juftiecs  des  feigneurs  parti- 
culiers ,  les  conferver  dans  le  droit  où  ils  ont  toujours  été  de  précéder  le  maire 
en  la  même  manière  que  les  officiers  des  bailliages  &  prefîdiaux  ,  par  lequel  arrec 
le  fieur  Dablciges  ,  confciller  de  (a  Majcfté  ,  &  maître  des  requêtes  ordinaires 
de  fon  hôtel  ,  cornmiflaice  départi  en  la  généralité  de  Moulins ,  auroit  été  com- 
mis pour  entendre  les  parties ,  &  drefler  fon  procès  verbal  des  dires  Se  conreftations 
dcfdits  officiers  &  du. maire  de  ladite  ville  ,  &  donné  fon  avis  pour  le  tout  vù  Se 
rapporté  au  confeil ,  être  ordonné  ce  que  de  raifon  -,  le  procès  verbal  dudit  fieur 
Dablciges  du  15.  juillet  euluivant ,  contenant  les  dires  &  contefhtions  des  parties, 
fçavoir ,  de  la  part  des  officiers  dudit  bailliage  &  duché- Pairie  de  Ncvcrs  ,  que  le 
®  lieutenant  gênerai  dudit  bailliage  &  duché-Pairie  a  toujours  eu  le  pas  fur  ledit 
maire  ,  qu'il  a  la  preféance  fur  lui  à  l'hôtel  de  ville  dans  les  afTemblécs  générales  de 
police,  dans  lequel  droit  il  a  été  confirmé  par  arrêt  du  confeil  du  11.  juin  1694. 
&  8.  octobre  1699-  Que  la  jurifdiftion  de  ladite  duché- Pau ic  s  étend  fur  la  province 
de  Nivernois  ;  Que  le  lieutenant  gênerai  a  été  confirmé  par  arrêt  du  confeil  du  17. 
février  166$.  dans  le  pas  fur  un  lecretaire  du  roi;,  nonobftant  pluiieurs  arrêts  qui 
.  donnoient  le  pas  aux  fecreuircs  du  roi,  fur  les  juges  royaux  ,  comme  ceux  de  Vire 
&  Compicgne,  de  Mar mande  &  autres  -,  &  un  arrêt  du  grand  coaleil  du  ji.  jan- 
vier irfji.  qui  a  ordonne  que  les  fccrctaircs  du  roi  auroient  le  pas  fur  tous  les  offi- 
ciers du  prefidial  de  Reims,  excepté  les  preûdcnt  &  lieutenant  gênerai  &  criminel, 
&  quand  la  compagnie  iroit  en  corps  ,  Que  dans  le  vû  dudit  arrêt  font  énoncez 
plulicun  titres  par  Iclqucls  il  paroît  que  les  ordres  de  fa  majefte  ont  été  adrcflcz 
£  à  fcs  predecefleurs  lieutenans  généraux  audit  bailliage  &  duché-Pairie  ,  pour  convo- 
quer le  ban  &  arricre-ban,  fie  les  trois  ordres  de  la  province  du  Nivernois,  pour 
]  allcnibléc  des  états  généraux ,  avec  defenfes  au  bailly  de  S.  Picrrc-lc-Monfticr  de 
le  troubler  dans  ce  droit  ;  Que  dans  pluiieurs  occaûons  ledit  lieutenant  gênerai  au- 
roit été  commis  pour  des  affaires  extraordinaires ,  Ce  pour  commander  en  la  province 
en  l'abfcnce  des  gouverneurs  }  Que  joui  dan  t  des  mêmes  privilèges  que  les  officiers 
des  prefîdiaux,  il  doit  jouir  &  avoir  rang  au-deflus  du  maire ,  que  cela  ne  tire 
point  à  conicqucnce  ,  n  y  ayant  aucune  juftice  de  feigneur  dans  un  pareil  cas  ;  les 
ic'ponfes  du  maire  &  du  lieutenant  de  maire ,  contenant  qu'ils  doivent  précéder  le 
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lieutenant  gênerai  dudit  bailliage  fie  duché- Pairie  de  Nevers,  en  vertu  de  la  decla-  A 
ration  du  mois  d'aouft  1701.  qui  donne  le  pas  aux  maires  6c  licutenans  de  maire 
fur  tous  les  officiers  de  leigneurs,  deforte  que  le  lieutenant  gênerai  de  Nevers  n'é- 
tant qu'un  juge  de  (eigneur ,  comme  tous  les  autres  ,  il  doit  futvre  la  loi  générale  ; 
Que  par  arrêt  du  confeil  du  ix.  décembre  1702.  &  3.  avril  dernier,  les  maires  de 
Clamccy  fie  d  Artonnc  ont  obtenu  la  préféanec  lur  les  juges  de  ces  villes  qui  lonc 
juges  de  leigneurs ,  ainlï  que  le  lieutenant  gênerai  de  Nevers  ;  Que  la  prétéance  à 
la  police ,  fie  (on  privilège  de  convoquer  le  ban  fie  arrierc-ban ,  fie  les  trois  ordres 
de  la  province,  ne  change  point  l'cfpcce  non  plus  que  la  préïcance  far  les  lecrc- 
taires  du  roi  ;  Que  la  polfclUon  que  le  lieutenant  gênerai  de  Nevers  prérend  avoir 
de  précéder  le  maire,  a  celle  au  moyen  de  la  déclaration  du  19.  aoult  1701.  qui  a  B 
révoque  cet  ordre.  Les  répliques  defdits  officiers  dudit  bailliage  8c  duché-Pairie  de' 
Nevers ,  fie  l'avis  dudit  fieur  Dablcigcs ,  par  lequel ,  attendu  la  poflcflîon  dans  laquelle 
fe  trouve  le  lieutenant  gênerai  de  Nevers ,  il  auroit  renvoyé  les  parties  pardevers  fa 
Majcfté ,  en  interprétation  de  (à  déclaration  du  19.  aoult  dernier  :  Ouy  le  rapport 
du  fieur  Flcurian  d'Armenonville  ,  confcillcr  ordinaire  au  confeil  royal  ,  directeur 
des  finances  :  Le  Roi  en  (on  confeil  a  maintenu  fie  gardé  ,  maintient  Se  garde  le 
lieutenant  gênerai  du  bailliage  du  duché-Pairie  de  Nevers  dans  le  droit  de  précéder 
le  maire  6c  lieutenant  de  maire  de  ladite  ville  de  Nevers  ,  en  toutes  aflcmblées  6c 
cérémonies  publiques  6c  particulières,  de  même  6c  amû  qu'il  auroit  pu  faire  avanc 
ladite  déclaration  du  19.  aouft  1701.  à  laquelle  fa  Majcftè  a  dérogé  à  fon  égard , 
veut  qu'elle  foit  au  furplus  exécutée  à  l'égard  des  officiers  des  autres  feigneurs  -,  fait 
là  Majelté  défènfes  audit  maire  fie  à  fon  lieutenant  de  troubler  ledit  lieutenant  gê- 
nerai dans  Ces  fonctions  6c  rang  ,  à  peine  de  tous  dépens  ,  dommages  fie  intérêts. 
Fait  au  confeil  d'état  du  roi  tenu  à  Vcrfailles  le  premier  jour  de  (eptembre  170 3. *ç 
Signé,  Ranchih.  Et  collationné  avec  paraphe 

Je  ftufftgni  Iteutensnt  gênerai  du  bsiUUgt  ,  duché-  Pétrie  de  Nivernais  ejr  Dmzuis , 
certifie  U  apte  de  l' grr.it  ts-dejfus  'trmfcrite  ,  &  des  autres  péris  ,  (enferme  k  lé  greffe 
originale  qmejl entre  mes  mains .  féit  à  Nevers  ce  4.  février  1718.  Signé,  Ramnj, 
Punoos,  De  Sainte  Marie. 

Do  ij.  février  1711. 

T    OUIS  par  1a  grâce  de  Dieu ,  rot  de  France  2c  de  Navarre  :  Au  premier  huif* 

|  ,fier  de  notre  cour  de  Parlement,  ou  autres  huilficrs  ou  fergens  fur  ce  requis, 

Sçavoir  tarions,  qu'entre  médire  François  Marquis,  confcillcr  au  bailliage  fie  Pairie 
de  Nevers ,  demandeur  aux  fins  de  la  requête  énoncée  en  l'arrêt  du  quatorzième 
jpur  de  juillet  1718.  fit  défendeur  d'une  part,  fie  mçffire  Philïppcs-Julcs-François 
Mazarim-Mancini ,  héritier  (ub(btuédcs  duché  fie  Paine  de  Nivernois  fie  Donziois, 
gouverneur  Se  lieutenant  gênerai  pour  le  roi  defdites  provinces  ,  Grand  d'Efpagne 
du  premier -ordre,  défendeur  6c  demandeur  en  requête  du  neuvième  jour  d'aouft 
171 8.  6c  entre  maître  Jacques-François  Rapini  de  fainte  Marie  ,  lieutenant  gênerai 
au  bailliage  de  Nevers,  6c  Claude- Philbert  Guencau  aftefleur  ,  Jean  Pinet,ficur  de 
Tabourncau  ,  lieutenant  particulier  ,  Louis-Edouard  Moreau  avocat  gênerai  fîfcal , 
Michel  Dollec  confcillcr,  fie  Etienne  Joubcrt  auffi  avocat  gênerai  fîfcal  audit  bailliage 
de  Nevers  intervenans  fie  demandeurs  en  requête  du  19.  décembre  1718.  fie  ledit 
Mazarim-Mancini  demandeur  ,  fie  entre  ledit  Marquis  demandeur  en  requête  du  £ 
trentième  jour  de  décembre  1711.  fie  ledit  Mazarini-Mancini  défendeur;  fie  entre 
ledit  Marquis  demandeur  en  requête  du  vingt-fixiémê  jour  de  janvier  1722.  fie  ledit 
Mazarini-Mancini  défendeur  d'autre. 

Vcu  par  la  cour  la  requête  dudit  Marquis,  énoncée  dans  l'arrêt  du  quatorzième 
jour  de  juillet  1718.  à  ce  qu'il  fut  ordonné  commiflion  lui  être  délivrée ,  pour  faire 
aiïigner  en  iccllc  ledit  Mazarini-  Mancini ,  pour  voir  dire  que  fans  avoir  égard  à  la 
prétendue  revocation  fie  dcltkution  dudit  Marquis  ,  de  fon  état  fie  office  de  confcil- 
lcr audit  bailliage  de  Nevers,  par  la  procuration  dudit  Mazarini-Mancini  du  4.  fie 
notification  du  9-  juillet  1718.  qui  feroient  déclarées  nulles ,  lcd.  Marquis  (croit  main- 
tenu, fie  gardé  en  fondit  état  6c  office  de  conleillcr  ,  comme  titulaire  fie  acquéreur 
d'icelui  à  titre  onéreux ,  fous  l'agrément  fie  tarification  du  fieur  duc  de  Nevers  ,  fie 
finance  à  lui  donnée ,  avec  dommages ,  intérêts  fie  dépens  j  cependant  ordonné  que 
ledit  Marquis  continuerait  l'exercice  de  toutes  les  fondions  de  fadire  charge.  Dé- 
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*  fcn(csfuflcntfaitc$auditMazarini-Mancini&  tous  autres  de  troubler  ledit  Marquis,  à 
peine  d'amende*  dépens,  dommages  Se  intérêts.  La  requête  Ce  demande  dudit  Ma- 
2arini  du  neuvième  jour  â'aouft  1718.  à  ce  qu'il  rut  reçu  opposant  à  l'exécution 
de  l'arrêt  tut  requête,  obtenu  par  ledit  Marquis  le  quatorzième  jour  de  juillet  1718. 
fàifant  droit  fut  Ion  oppofition,  fans  s'arrêter  à  la  requête  dudit  Marquis  inférée 
dans  ledit  arrêt,  dont  il  feroit  débouté;  il  fut  ordonne  que  la  révocation  faite  par 
ledit  Mazarini  de  la  perfonne  dudit  Marquis ,  pour  confctller  audit  bailliage  de  Ne- 
vers  le  quatrième  jour  de  juillet  17 18.  notifiée  audit  Marquis  le  neuvième  du  même 
mois , (croit  déclarée  bonne  &  valable  ,&  en  confequence  détenfes  fuflent  faites  audit 

_  Marquis  de  plus  s'immifeer  dans  les  fonctions  de  confeiller  audit  bailliage  de  Nevers, 
aux  offres  qui  lui  avoient  été  faites ,  &  que  ledit  Mazarini  réïteroit  de  lut  piyer  8c 
rembourfer  la  fomme  de  foo.  liv.  par  lui  payée  pour  la  (urvivance  qui  lui  avoit 
été  accordée  par  le  feu  fieur  duc  de  Nevers,  cnfemble  celle  de  500.  livres  pour  les 
intérêts  de  ladite  fomme .  à  condition  de  parfournir  ou  payer  moins ,  au  cas  qu'il 
fe  trouva  que  ledit  Marquis  eut  payé  plus  grande  ou  moindre  fomme  audit  duc  de 
Nevcts ,  Se  condamné  aux  dépens.  La  requête  d'intervention  Se  demande  dcfdits 
Rapine  fie  conforts  du  ving-ncuviéme  jour  de  décembre  1718.  à  ce  que  faifantdroic 
fut  leur  intervention ,  acte  leur  fut  donné ,  de  ce  qu'ils  foutenoient  que  les  charges 
dont  ils  étoient  pourveus  ,  de  même  que  celle  dudit  Marquis ,  n'étoient  point  lu— 
jettes  à  revocation  ni  deftitution  ,  linon  dans  ledit  cas  de  prévarication  dans  lcfditcs 
charges;  &  en  conlequenec  fans  avoir  égard  à  la  revocation  faite  par  ledit  Mancini 
de  la  perfonne  dudit  Marquis ,  il  feroit  maintenu  Se  garde  dans  fon  office  de  con- 

C  'ciller  au  bailliage  de  Nevers,  Se  les  conteftans  condamnez  aux  dépens  ,  &  qu'acte 
leur  fut  donné  de  l'emploi  pour  moyens  d'intervention.  Arrcft  du  dïx-ieuviémc  joue 
de  décembre  1719.  par  lequel  fur  les  demandes  refpcctives,  les  parties  auroient  été 
appointées  en  droit,  avertiflement  des  parties  &  leurs  productions  refpc&ives  Con- 
tredits dcfdits  Mazarini-Mancini,  Rapine  &  conforts  des  vingt-huitiéme  juin  1720. 
vingt-huitiéme  juillet  Se  deuxième  jour  d'aouft  1721.  Salvations  dcfdits  Marquis  Ce 
Mazarini  du  feptiéme  jour  d'avril  1711.  Sommation  de  contredire  par  ledit  Mar- 
quis. Production  nouvelle  dudit  Marquis  par  requête  du  huitième  jour  d'avril  1721. 
Contredits  dudit  Mazarini  du  feizicme  jour  de  mai  audit  an,  ictvans  de  reponfes. 
Requête  dudit  Marquis  du  2.9.  juillet  172. 1.  employée  pout  contredits,  &  à  ce  que 
acte  lui  fut  donne  de  ce  qu'il  revoquoit  la  foumiflïon  faite  en  l'inftance,  &  no- 

v  tamment  par  les  concluions  de  fon  avcrtifTement  de  payer  par  le  refignataire  ou 
acquéreur  de  fa  charge,  le  quart  denier  de  la  finance;  en  conlequenec  ayant  égard 
à  la  furvivanec  de  1699.  >l  fat  ordonné  que  ledit  acquéreur  ou  refignataire  ne  leroit 
tenu  de  payer  aucun  quart  denier,  fur  laquelle  requête  auroit  été  mis,  ait  acte ,  Se 
au  furplus  en  jugeant.  Production  nouvelle  dudit  Marquis ,  par  requête  du  fixième 
jour  daouft  17x1.  Contredits  dudit  Mazarini  du  huitième  jour  d'aouft  1721-  Pro- 
duction nouvelle  dudit  Marquis  ,  par  requête  du  trenriéme  jour  de  décembre  172.1. 
fctvant  de  falvations  Se  reponfes ,  contenant  demande ,  à  ce  qu'acte  lui  fut  donné 
de  ce  qu'il  fommoit  Se  denoncoit  audit  Mazarini  en  fa  qualité  d'heritict  pur&  fim- 
plc  dudit  feu  licur  duc  de  Nevers  fon  pere ,  ladcfbtution  par  lui  faite  le  quatrième 
jour  de  juillet  1718.  Se  la  notification  faite  audit  Marquis  le  neuvième  dudit  mois, 
cnfemble  toutes  les  demandes  &  conteitations  faites  en  l'inftance  au  fujec  de  ladite 
deflitution ,  à  ce  que  ledit  Mazarini  eut  à  les  faire  ccllcr  ,  lînon  qu'en  faditc  qua- 
lité d'héritier  pur  Se  limplc,  il  fott  condamné  de  payer  en  tout  événement  audit 

E  Marquis  toutes  les  fommes  par  lui  demandées  8c  par  lui  payées  pour  fondit  office 
de  confcillcr  Se  confervation  d'icclui  ;  ledit  Mazaiini  condamné  aux  dommages  SC 
intérêts  dudit  Marquis ,  fie  en  tous  les  dépens  ,8c  au  furplus  (es  concluions  adjugées 
avec  dépens ,  Se  qu'acte  lui  fut  donné  de  l'emploi  pour  écritures  6c  productions  liir 
ladite  demande,  fur  laquelle  requête  auroit  été  mis  fut  la  demande  en  droit  &r  joint, 
&  acte  de  l'emploi.  Conrrcdits  dudit  Mazarini  du  quinzième  jour  de  janvier  17:2. 
Requête  dudit  Mazarini  du  même  jour  employée  pour  défcnlcs ,  écrirures  Ce  pro- 
ductions. Production  nouvelle  dudit  Marquis,  pat  requête  du  feptiéme  jour  de  jan- 
vier 1722.  Contredits  dudit  Mazarini  du  quinzième  jour  de  janvier  1711.  La  re- 
quête &  demande  dudit  Marquis  du  vingi-lixiémc  jour  de  janvier  1722.  à  ce  qu'en 
expliquant  Si  rectifiant  les  conclurions ,  Se  y  ajoutant  l'office  de  conlciller  au  bail- 
liage fie  Pairie  de  Nevers,  dont  éroit  pour veu  ledit  Marquis,  fut  déclaré  patrimonial 
audit  Marquis ,  Se  lui  appartenir  en  toute  proprieré  ,  domaine  ,  patrimoine ,  libre 
difpofition  Se  rcGgnation  ,  luivant  l'arrêt  du  vingi-fcptiémc  juillet  i«8t.  qui  avoit 
7«me  K  Z  J 
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juge  le  droit  de  refignation  appartenir  aux  Officiers  dudit  baiillagc ,  en  confequence  A 
("ans  avoir  égard  à  la  revocation  8:  deftitution  faite  de  la  personne  dudit  Marquis 
par  ledit  Mazarini ,  qui  ferait  déclarée  de  nul  effet ,  ledit  Marquis  fut  maioicnu  6c 
garde  en  fondit  état  &  office  de  confciller,  duquel  icclui  feroit  libre  de  jouir  Se  difpofet 
par  vente  &c  refignation  à  la  manière  accoutumée,  &  ainfi  qu'il  avileroit,  &  où  la 
cour  y  feroit  difficulté  -,  il  fut  ordonné  que  la  furvivanec  accordée  audit  Marquis 
le  quatorzième  jour  de  juin  1*99.  par  le  feu  ûeur  duc  de  Ncvcrs,  feroit  exécutée 
félon  fà  ferme  &  teneut  :  Ce  faifànt ,  ledit  Mazarini  tant  en  fà  qualité  de  duc  de  Nevcrs, 
qu'en  fa  qualité  d'héritier  bénéficiaire  du  duc  de  Ncvcrs  fon  pere,  rut  condamne  a 
le  laifler  jouir ,  fa  veuve  Se  héritiers  de  l'effet  te  bénéfice  de  ladite  furvivanec  ;  & 
en  confequence  .ledit  Mazarini  fut  déclaré  non  reccvable  en  ladite  delhtutiondudic 
Marquis  ,  ci  condamné  en  fes  dommages  &  intérêts ,  &  où  la  cour  en  feroit  encore 
difficulté  ;  en  ce  cas ,  fans  avoit  égard  aux  offres  dudit  Mazarini  portez  par  la  notifi- 
cation de  fa  deftitution  du  neuvième  joui  de  juillet  1718.  qui  feroicht  déclarées  în- 
fuffifantes ,  il  fût  condamne  tant  en  fa  qualité  de  duc  de  Ncvers, qu'en  qualité  d'hé- 
ritier bénéficiaire  du  duc  de  Nevers  fon  pere  ,  à  payer  &  rembourfer  audit  Marquis  BJ 
la  fomme  de  9466.  livres  8.  fols  à  quoi  fc  trouvoit  monter  le  prix  de  la  charge  de 
confciller  dudit  Marquis;  quart  denier ,  frais  de  réception ,  furvivanec  &:  taxes ,  ainfi 
que  ledit  Marquis  en  avoit  juftifte,  qui  étoient,  i°.  pour  le  prix  de  la  charge  de 
confeillcr  la  fomme  de  6100.  livres,  payée  au  iicur  Colignon ,  fuivant  le  traite  du 
dix-huitiémc  jour  d'octobre  1679.  1*.  Pour  le  .quart  denier  payé  au  feu  licur  duc 
de  Nevcrs,  (uivant  fa  quittance  du  neuf  mars  1680.  1500.  livres.   j°.  Pour  les 
frais  tic  réception  1000.  livres.  40.  Pour  la  furvivance  du  quatorzième  jour  de  juin 
1699.  500.  îivtes.  j°.  Pour  les  deux  fols  pour  livres  de  la  lurvivance ,  payez  àl'in-  r 
tendant  du  feu  lieur  duc  de  Nevers  ,  fans  quittance ,  to.  livres.  6°.  Les  lommes 
payées  pour  les  taxes  de  itf9J.  &  1704.  dont  ledit  du  mois  de  juillet  1704.  ordon- 
noit  même  le  rembourfement  par  les  feigneurs ,  en  cas  de  deftitution  jitf.  livres 
8.  (bis.  Les  intérêts  de  la  fomme  de  J50.  livres  prix  de  la  furvivance  à  compta-  du 
quatorzième  jour  de  juin  1699-  fuivant  les  offres  dudit  Mazarini  portées  par  l'acte 
de  notification  de  (a  deftitution  du  9.  juillet  1718.  Les  gages  qui  feroient  dûs  au 
jour  de  l'arrêt,  à  raifon  de  20.  livres  par  an.  Les  intérêts  de  toutes  lelditcs  fommes 
à  comptet  du  jour  de  l'arrêt  qui  interviendrait  ,  &t  en  tous  les  cas  ledit  Mazarini 
fût  condamné  aux  dépens ,  &  qu'aâe  lui  tût  donne  de  l'emploi  pouravcrtiflemenr 
écritures  Se  production  fur  ladite  demande,  fur  laquelle  tequête  auroit  été  mis  fur  la  de- 
mande en  droit  8c  joint  &  acte  de  l'emploi  ;  avertilTcmcnt  dudit  Mazarini  du  7.  de 
février  1722.  requête  dudit  Mazarini  du  9-  dudit  mois  de  février ,  employée  pour  defen- 
fes,  écritures  &  productions,  faétums  &:  mémoires  des  parties,  figoificz  les  20.de 
janvier  8c  9.  février  J722.  requête  dudit  Mazarini  du  neuf  février  1722.  employée  pour  ^ 
làtisfanc  à  rous  les  arrêts  &  reglemens  de  l'inftancc  ;  la  requête  &  demande  de 
tous  les  officiers  de  Ncvcrs  du  29.  janvier  1722.  à  ce  que  leurs  concluions  leur 
fuiTcnt  adjugées ,  &  iccllcs  expliquant  Se  rectifiant  entant  que  befoin ,  il  fût  ordonné 
que  l'arrêt  du  vingt-feptiéme  jour  de  juillet  1*85.  qui  avoit  maintenu  les  officiers 
du  bailliage  de  Nivernois  dans  la  propriété  de  leurs  offices,  &c  dans  la  liberté  de  les 
vendre ,  &  refigner  fans  pouvoir  par  les  fieurs  de  Nevers  ,  rcfùfcr  d'admettre  les  ' 
configurions  des  titulaires  ,  feroit  exécuté,  ce  faifànt,  lefdits  officiers  fuflent  main- 
tenus dans  la  pleine  propriété  de  leurs  offices  qui  leur  étoient  patrimoniaux ,  fie  dans 
le  droit  d'en  difpofet  par  vente  &  refignation,  fans  que  ledit  M-izatini  &;  (es  fuccef- 
feurs  fleurs  de  Nevcrs  pufïcnt  rcfûfcr  d'admettre  lcuts  rcfignaiions,  Se  fans  que  ledit 
Mazarini  &  fes  fucccflcurs  audit  duché  puflent  prétendre  à  la  reverfion  des  officiers 
dudit  bailliage  de  Nivernois,  qu'en  cas  de  vacance  par  la  mort  fans  refignation  avec  E 
furvic  des  quarante  jours,  ou  en  cas  de  forfaiture  jugée  ,  &  même  attendu  que  les 
officiels  avoicnt  obtenu  des  futvivanecs  qui  les  difpenfbicnt  de  la  furvie  des  quarante 
jours  ,  &c  qui  taifoient  palier  à  leurs  veuves  &  heriticts  la  propriété  de  leurs  offices, 
pour  en  pouvoir  difpofcr  librement ,  il  fut  ordonné  que  les  veuves  &  héritiers  déf- 
aits officiers  poutroient  difpofcr  de  leurs  offices  ,  au  cas  que  lefdits  officiers  mou- 
rullenr  (ans  en  avoir  difpofc  eux-mêmes  ;  8c  en  conlcqucncc  ,  attendu  que  la  pleine 
propriété  appartenant  aufdits  officiers  de  leurs  offices  avec  la  pleine  liberté  d'en 
difpofcr  fans  le  gré  &  contentement  dudit  Mazarini ,  éroit  abfolumcnt  incompatible 
&  cxcluiif  de  droit  &  faculté  que  ledit  Mazarini  pretendoit  avoir  par  une  nouveauté, 
de  les  deftituer  de  leurs  offices ,  &c  de  fe  les  approprier  quand  il  lui  plaifoit ,  il  fut 
•rdonne  que  lefdits  officiers  &  leurs  fucccflcurs  auldits  offices  ne  pourraient  être 
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A  destituez  que  dans  le  cas  de  forfaiture  jugée,  qui  étoit  le  cas  de  droit,  ledit  Maza- 
rini  condamne  aux  dépens ,  8£  qu'adte  leur  fût  donné  de  1  emploi  pour  écritures  Se 
productions  fur  ladite  demande,  fur  laquelle  requête  auroit  été  mis  (ur  Udemar.de 
en  droit  6c  joint  &  acte  de  l'emploi  ;  avertuTement  dudit  Mazaiini  du  (epticme  joue 
de  février  17;!.  requête  dudit  Mazarini  du  neuf  employée  pour  dcfcnlcs ,  écritures 
6c  productions  -,  production  nouvelle  dudit  Marquis  par  requête  du  vingt -neuf janvier 
1722.  contredits  dudit  Mazarini  du  (epticme  jour  de  février  audit  an,  Conclurions 
du  procureur  gênerai  du  roy  ,  tout  joint  6c  conlidcxé ,  notredite  cour  faifanc  dtoit  (uc 
le  tout ,  (ans  s'arrêter  à  1  intervention  detdks  Rapine  6c  coniors  ,  a  reçu  ledit  Ma- 
zarini-Mancini ,  duc  de  Ncvcrs,  oppolant  à  l'exécution  de  l'arrêt  du  quatorzième 

E  jour  de  juillet  1718.  6C  (ans  s  arrêter  à  la  requête  dudit  Marquis  inférée  audit  arrêt 
dont  elle  l'a  débouté ,  déclare  la  revocation  &  deftitution  faire  pat  ledit  duc  de 
Ncvcts  de  la  peribnne  dudit  Marquis  le  quatrième  jour  de  juillet  1718.  bonne  & 
valable,  en  tetnbourfant  néanmoins  par  ledit  duc  de  Ncvcts  audit  Marquis  lafbmme 
de  600.  livres  d'une  part,  1500.  livres  d'autre , payez  par  reconnoiilancc  du  neuviè- 
me jour  de  mars  1680.  yoo.  livres,  payez  pour  droit  de  furvivanec,  par  quittance 
du  quatorzième  jour  de  juin  1699-  6c  135.  livres  1.  loi  10.  deniers  payez  par  ledit 
Marquis  ,  en  conlequence  de  l  edit  du  mois  de  juillet  1704.  Se  les  intérêts  defditcs 
fournies  ;  Ravoir  defditcs  $00.  livres  à  compter  du  quatorzième  juin  1699.  (uivauc 
les  otfires  du  duc  de  Ncvcrs, portées  par  (a  requête  du  neuvième  jour  d'aouil  1718, 

G  6c  les  autres  (ommes  à  compter  du  jour  du  prêtent  arrêt ,  6c  lera  tenu  ledit  duc 
de  Nevers  payer  audit  Marquis  les  gages  dudit  Marquis  ,  à  raifon  de  20.  livres  par 
chacun  an  julqu'au  jour  de  (a  dépoflcllion ,  &  (ur  le  lurplus  des  demandes ,  fins  6c 
concluions  des  parties,  les  a  mis  hors  de  cour,  (ans  néanmoins  que  le  prêtent  arrec 
puiùe  empêcher  les  officiers  du  Bailiiage  de  Nevers ,  leurs  veuves  6c  héritiers  de  de* 
mander  1  exécution  des  (urvivanecs  à  eux  accordées,  dcfénfcsau  contraires,  tous  dé- 
pens compenfez.  Si  te  mandons  mettre  le  prêtait  arrêt  à  exécution.  Donné  en 
parlement  le  vingt-trois  février  lan  de  grâce  1722.  6c  de  notre  règne  le  leptiéme. 
Par  la  chambre  collationné  avec  paraphe.  Signé,  Gilbert,  avec  paraphe. 

Le  trente-un  mars  1722.  ftgUfè  i  M.  Pequm  &  Soulas , procureurs.  Signé,  Poujot. 
avec  paraphe. 

> 

Peur  cefit  fur  l  original.  Signé,  GaIgkat  , 
D  *vet  paraphe. 

ARREST  DE  LA  COUR  DE  PARLEME  NT. 

gui  mutaient  les  Officiers  du  bailliage  i»  duché'  &  Pùrie  de  Donziois ,  dons  le  droit 
pojjeffwn  dappofer  feuls  les  /celiez,  fur  les  rffets  des  Nobles  qui  décèdent  dons  l 'étendue 
defdits  duebet.  &  faines  ,  de  procéder  k  la  confcftim  de  leurs  inventaires ,  &  de  crier 
des  tuteurs  k  leurs  enfans  mineurs. 

Du  27.  juin  172 j. 

Extrait  des  regifires  d»  Parlement. 


E 


LOUIS  pat  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre  :  Au  premier  de» 
huilliers  de  notre  cour  de  Parlement ,  ou  autre  premier  notte  huiflicr  ou  fergent 
c  requis.  Sçavoir  tailons ,  qu'entre  dame  Marie  Comeau  de  Creancé  ,  veuve  de 
meflire  Pierre  Joumard  chevalier,  marquis  d'Argence  ,  appellantc  des  ordonnances 
rendues  par  le  lieutenant  gênerai  de  Ncvcrs,  les  2.  6c  28.  aouft,  &  de  la  fentence 
du  lixiémc  jour  de  (eprembre  1711.  &  de  tout  ce  qui  s'en  eft  enfuivi  >  d'une  parti  6c 
maître  Jacques-François  Rapine  de  faiute  Marie,  lieutenant  gênerai  au  bailliage  de  Ni- 
vernois  ,  6c  maître  Galcoing  procureur  gênerai  fïïcal  audit  liège  ,  intimez  d'autre 
part  i  6c  entte  médite  Philippes-Julcs-François  Mazarini-Mancini ,  duc  de  Nivcrnois 
&c  Donziois,  Pair  de  France,  Grand  d'Elpagnc  du  premier  ordre  ,  gouverneur  6c 
lieutenant  gênerai  pour  Nous  dans  leldites  provinces  de  Nivcrnois  6c  Donziois ,  ap- 
pelant de  l'appolition  des  fcellez  faire  par  le  lieur  Porcher ,  juge  de  la  rerre  de  Vil- 
laine,  6c  plus  ancien  praticien  de  la  jufticc  de  ladite  terre,  lut  les  effets  dclaiflca 
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pat  meflire  Pierre  Jeumard  ,  chevalier,  marquis  d'Argence,  à  la  requête  de  dame  . 
Marie  Comcau  de  Créance  fa  veuve  ,  &  demandeur  en  requête  du  10.  décembre 
1721.  à  ce  qu'il  plut  à  notre  cour  de  recevoir  partie  intervenante  dans  la  caufe 
pendant  en  notre  cour  entre  ladite  dame  veuve  d'Argencc,  <ùr  l'appel  par  clic  in- 
terjettec  des  ordonnances  rendues  par  le  lieutenant  gênerai  du  bailliage  tic  Ne  vers, 
des  2.  &  18.  aouft  1711.  &  de  la  fentenec  rendue  audit  bailliage  le  6.  de  leptembre 
de  la  même  année ,  fur  lequel  appelles  Officiers  dudit  fiégc  ont  été  intimez  ;  don- 
ner a&e  à  monfteur  le  duc  de  Nevers,  de  ce  que  pour  moyens  d'iutervention  il 
employé  le  contenu  en  fa  requête ,  faifant  droit  fur  l'intervention  &  lur  ledit  ap- 
pel, il' aurait  acte  de  ce  qu'il  le  joint  aux  Officiers  de  ton  bailliage,  pour  foutenirle 
bien  juge  des  ordonnances  &  (entenec  par  eux  rendues  .-  Ce  fàilanr,  mettre  l'appel- 
lation au  néant,  ordonner  que  les  ordonnances  fit  fentenec  feront  exécutées ,  décla- 
rer nulle  l'appoiition  des  fccllez,  que  la  dame  d'Argcnce  a  fait  taire  par  ion  prétendu  kB 
juge  de  la  terre  de  Villaine  ,  fur  les  eflets  delaiflcs  par  ledit  défunt  heur  marquis 
d  Argence  fon  mari ,  &  tout  ce  qui  s'en  eft  enfuivi ,  cnfcmblc  les  a&cs  de  tutelle 
ou  curatelle  qu'elle  auroit  fait  faire  à  fes  enfans  mineurs ,  &  dudit  défunt  ficur  mar- 
quis d'Argcnce ,  foit  pardevant  le  juge  de  (a  terre  de  Villaine ,  ou  autres  juges  au- 
tres que  ceux  dudit  bailliage  du  duché-Pairie  de  Nivcrnois  ;  ordonner  que  par  les 
Officiers  dudit  bailliage  il  fera  procédé  à  l'appofition  des  Iccllez  lur  les  effets  dudit 
ficur  marquis  d'Argcnce,  Ce  à  la  levée  d'iceux;  à  l'effet  de  quoi  laditedame  mar- 
quife  d'Argcnce  ,  lera  tenue  à  la  première  fommation  qui  lui  en  fera  faite,  de  leur 
faire  ouverture  des  portes  du  château,  de  la  terre  de  Villaine  &  autres  mailons,  foie 
de  la  fuccclïion  dudit  défunt  ficur  marquis  d'Argcnce ,  ou  de  la  dame  (a  veuve,  li- 
non &  à  faute  de  ce  taire,  qu'il  fera  permis  aux  Officiers  d'en  faire  faire  l'ouver-  c 
turc  par  le  premier  lerrurier ,  ou  maréchal  trouvé  (ur  les  lieux  ;  que  pardevant  les 
mêmes  Officiers  il  fera  procédé  à  la  diligence  du  procureur  gênerai  hïcal  dudit  bail- 
liage, à  uouvcllc  cleftion  de  tuteurs  &  curateurs  aux  enfans  mineurs  dudir  défunt  iieue 
marquis  d' Argence  ;  que  défcnles  feront  faites  aux  juges  de  la  terre  de  Villaine ,  &r  à  tous 
autres  juges  des  gentilshommes  &  vaflàux  du  duché,  Se  aufdits  gentilshommes  &  vaOàux 
de  le  pourvoir  ailleurs  que  pardevant  le  bailly  de  Nivcrnois ,  foit  pour  appofer  ou  faire 
appofer  des  fcellez  après  le  décès  des  nobles  &  valTaux  du  duché,  foit  pour  faire  élire 
des  tuteurs  ou  curateurs  à  leurs  enfans  mineurs  ,  à  peine  de  nullité  ,  &  fous  telle 
autre  peine  qu'il  plaira  à  notre  cour  d'ordonner  ;  &.  pour  l'avoir  fait  par  la  dame 
marqmfe  d'Argcnce  ,  la  condamner  aux  dommages  intérêts  de  M.  le  duc  dcNcvcrs,  _ 
fans  préjudice  de  ceux  qui  peuvent  être  prétendus  pr  les  officiers  dudit  bailliage 
de  Nevers,  &  la  condamner  aux  dépens  d'autre  part  ;  ladite  dame  marquife  d'Ar- 
gencc, intimée  &  défenderefle ,  &c  lcldits  lîcurs  Rapine  de  Sainte  Mauc  &  Gaf- 
coing  ,  défendeurs  d'autre  parts  &  entre  ladite  dame  marquife  d'Argcnce , deman- 
dcrcîie  en  deux  requêtes  tics  27.  juillet  8£  5.  aouft  1722.  la  première  tendante  ace 
qu'en  venant  par  les  parties  plaider  fur  l'appel  interjette  par  ladite  dame  marquife 
d  Argence  ,  des  ordonnances  du  lieutenant  gênerai  de  Nevers  des  2j.  &  tS.  aouft 
1721.  de  la  fentenec  par  défaut  du  6,  de  feptembre  fuivant ,  &  de  ce  qui  a  fuivi , 
&  fur  la  requête  d'intervention  de  M.  le  duc  de  Nevers  du  20.  de  décembre  1721. 
il  plût  à  notre  cour  ,  fans  s'arrêter  à  l'intervention  &  demande  de  M.  le  duc  de 
Nevers  ;  portées  par  fa  requtte  dudit  jour  20.  de  décembre  1721.  mettre  les  appel- 
lations interjettées  par  ladite  dame  marquife  d'Argcnce  ,  &  ce ,  au  néant,  émen-  E 
dant ,  déclarer  toute  la  procédure  faite  par  les  olhciers  de  Nevers ,  nulle ,  &  leur 
faire  défenfes  de  fc  tranfporter  fans  être  requis  dans  les  maifons  des  gentilshommes 
de  leur  reflort,  &  de  troubler  la  dame  marquife  d'Argence  dans  fa  tutelle  ,  &  fes 
officiers  dans  leurs  fondions  ,  &  pour  l'avoir  fait  les  condamner  en  2000.  livres 
de  dommages  &  intérêts,  &  en  tous  les  dépens:  la  féconde,  à  ce  que  ladite  dame 
roarquile  d'Argence ,  fût  reçue  oppofante  à  l  execution  de  l'arrêt  contre  elle  obtenu 
par  défaut  par  M.  le  duc  de  Nevers  &  les  officiers  au  bailliage  de  Nevers  le  ti.de 
juillet  dernier ,  lignifiée  le  19.  faifant  droit  (ur  l'oppoiition  ,  déclarer  la  procédure 
nulle  ,  au  principal  que  les  parties  en  viendront  au  premier  jour,  d'autre  part;  Et 
entre  M.  te  duc  de  Nevers  &  les  officiers  du  bailliage  dudit  duché  de  Nevers, dé- 
tendeurs d  autre  ;  &  entre  M.  le  duc  de  Nevers  demandeur  en  requête  du  7.  du 
prefent  mois  de  juin  1725.  à  ce  qu'il  plût  à  notre  cour,  en  venant  par  les  parties 
plaider,  donner  ade  à  M.  le  duc  de  Nevers  de  ce  qu'il  prend  le  fait  &  caufe  des 
officiers  de  fon  bailliage  &  Pairie  de  Nivcrnois ,  recevoir  entant  que  befoin  M.  le 
duc  de  Nevers  appclUnt ,  en  achetant  à  fes  premières  appellations  de  la  fentenec 

du 
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A  du  juge  de  la  juftice  de  Villainc,  par  laquelle  ladite  dame  d'Argcncc  a  été  nommée 
tutrice  de  Tes  enfans  ;  faifant  droit  fur  toutes  Icfditcs  appellations ,  les  mettant  Se 
ce  dont  eft  appel  au  néant ,  adjugeant  à  M.  le  duc  de  Ncvcrs  les  fins  Si  conduirons 
par  lui  prifes  par  fes  précédentes  requêtes  ;  ordonner  que  l'arrêt  qui  interviendroie 
leroit  lu  &  publié  dans  les  juftiecs  des  terres  &  feigneurics  du  duché  de  Nivcrnois, 
mouvantes,  relevantes  &  rclfortiflantcs  au  bailliage  &  Pairie  dudit  duché,  &rcgif- 
tre  au  greffe  delditcs  juftiecs ,  &  fes  juges  &  autres  officiers  d'iccllcs  tenus  de  s'y 
conformer  ainfi  que  les  leigneurs  vaftaux  dudit  duché ,  à  peine  de  tous  dommages, 
intérêts  &  dépens, &  condamner  ladite  dame  d'Argcncc  en  tous  les  dépens,  même 
en  ceux  des  tranfports  des  officiers  de  M.  le  duc  de  Ncvcrs  audit  lieu  de  Vilbine , 
d'autres  part;  8c  ladite  dame  marquife  d  Argcncc,  dcfenderellc  d'autre  part,  après 
qu'Aubry,  avocat  de  la  veuve  d'Argcncc,  &  Pillon  avocat  de  M.  le  duc  de  Ncvcrs 
&c  des  officiers  du  bailliage  &  Pairie  de  Ncvcrs  ont  été  ouis ,  enfemblc  DagucfTçau 

E  pour  notre  procureur  gênerai,  notredite  cour  reçoit  la  partie  d'Aubry,  oppofanrc 
à  l'arrêt  par  défaut ,  reçoit  la  partie  de  Pillon  partie  intervenante  :  faifant  droit  au 
principal  fans  s'arrêter  à  la  requête  de  la  partie  d'Aubry ,  entant  que  touche  l'appel 
interjetté  par  la  partie  d'Aubry, des  ordonnances  &  fcntcnccs  rendues  par  les  offi- 
ciers du  bailliage  &  Pairie  de  Ncvcrs,  a  mis  &  met  l'appellation  au  néant,  ordonne 
que  ce  dont  a  été  appelle  fortira  effet,  entant  que  touche  l'appel  interjette  par  la 
partie  de  Pillon  des  actes  d'appolîtion  de  fccllé ,  création  de  tuteur,  confection  d'in- 
ventaire faits  par  le  juge  de  Villainc,  a  mis  &  met  l'appellation  &:  ce  dont  a  été 
appelle  au  néant ,  émendant  déclare  lcldirs  actes  nuls ,  maintient  &:  garde  la  partie 
de  Pillon  dans  le  dtoit  &  pofleffion ,  tant  de  faire  appol'er  par  les  officiers,  lccllez 
lue  les  biens  des  nobles  du  duché- Pairie  de  Nivcrnois  8£  Donziois,  que  de  créer 
des  tuteurs ,  curateurs  aux  mêmes  nobles ,  procéder  à  la  confection  des  inventaires  ; 
en  conlcqucncc ,  ordonne  que  de  nouveau  il  fera  procédé  par  les  officiers  du  bail- 
liage Se  Pairie  de  Nevers  à  l'appolition,  levée  de  fccllé,  création  de  tuteurs  8C 

(  confection  d'inventaires:  fait  défenfes  au  juge  de  Villainc,  &  à  tous  autres,  d'entre- 
prendre fur  les  droits  des  officiers  du  duché  de  Nivcrnois  ô£  Donziois ,  à  peine  de 
dommage  &  intérêts  envers  les  officiers  du  duché  ;  condamne  la  partie  d'Aubry 
envers  les  parties  de  Pillon  aux  dépens  des  caufes  principales  6;  d'appel ,  même 
aux  frais  des  tranfports  Se  procès  verbaux  faits  fur  les  lieux  par  les  officiers  de  Nc- 
vcrs :  ordonne  que  le  prc'lcnt  arrêt  fera  lû  &:  publié  dans  routes  les  juftiecs  des 
vaflaux  dudit  duché ,  Se  regiftré  au  grefle  d'iccllcs.  Si  mandons  au  premier  dcfdits 
huifliers  de  notredite  cour  de  parlement,  ou  autre  premier  notre  huilfier  ou  fergent 
fur  ce  requis  ,  mettre  le  préfent  arrêt  à  exécution ,  de  ce  faire  te  donnons  pouvoir. 
Donné  en  notredite  cour  de  parlement  le  vingt-feptiéme  juin  lan  de  grâce  1725. 
Se  de  notre  regue  le  huitième.  Collationné  ,  Richard.  Par  la  chambre,  Isaheau. 
Et  fccllé  le  vingt-huiticme  août  1713.  Signé,  Bouche r. 
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GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON 

DE  MANCINI 

LA  généalogie  de  la  maifon  de  MANCINI  que  nous  allons  donner ,  eft  dreflet  B 
fur  les  titres  6c  extraits  de  minutes  de  notaires  dépolcz  aux  archives  du  Ca- 
pitole  à  Rome ,  &  fur  les  regiftres  des  baptêmes  Se  mariages  des  églifes  de  Sainte 
Marie  i»  vit  Ut*,  des  faims  Apôrrcs ,  Ar*-taii ,  6c  autres  de  la  même  ville. 

On  peut  voir  auffi  ce  que  Gabriel  Naudécn  a  rapporte  dans  fonMafcurat;  Luigi 
Contarini,  dans  fes  antiquitez de  Rome  ;  Flamimo  Roui,  dans  fon  teatro  dcllano- 
bilta  d'Italia,  Jcan-Baprilte  l'Hcrmite,^  Triftan,  en  fon  difeours  hiftorique  6c  gé- 
néalogique de  la  mailon  de  Mancini  ,  imprime  en  1661.  &  ce  qui  a  été  pro- 
duir  pour  la  preuve  de  PHILIPPE-  JULIEN- M ANCINI-MAZARINI ,  duc  de 
Ne  vers ,  reçu  chevalier  des  ordres  du  roy  le  ji.  décembre  1661.  devant  meilleurs  les 
ducs  de  Mortemar  &  d'Aumont  maréchal  de  France  ,  chevaliers  des  ordres  du  roi , 
cotnmifTaires  à  ce  députez 


C 

D'*\«t  i  ï . 
ftifiens  i'digent 
tojtitn  féi. 


h 

Î3  IERRE  Omni-fanfti,  dit  Mancini  deLucii,  acheta  avec  fa  femme,  des  cha- 
noines de  la  Bafilique  des  SS.  Apôtres ,  la  quatrième  partie  de  deux  mai  fon  s  ,  D 
fituces  dans  le  quattiet  de  Trevi  avec  leur  confins ,  pour  le  prix  de  quarante-trois 
florins  d'or,  fuivant  un  a&c  du  1.  janvier  1376.  il  mourut  le  20.  février  158}.  6c 
fut  enterré  avec  fa  femme  dans  leur  chapelle  de  S.  Thomas  de  1  "cglifc  des  SS.  Apô- 
tres, fuivant  fon  épirapheoù  font  gravées  les  armes  de  cette  famille,  qui  font  deux 
poiffons  pofés  en  pals.  Il  y  cft  qualifié  Nebilis  vir. 

Femme  JEANNE,  cft  mentionnée  dans  l'afte  du  1.  janvier  1 37*-  mourut  l'an 
1417.  &  fut  enterrée  avec  fon  mari  dans  la  chapelle  de  S.  Thomas,  de  l'églife  des 
SS.  Apôtres ,  où  eft  encore  fon  epitaphe. 

1.  LAURENT  Omni-fandH,  dit  Mancini ,  qui  fuir. 

i.  Jean  Omni-fancti ,  dit  Mancini ,  cft  nommé  avec  fon  frerc  dans  un  titre  du  18. 
janvier  1395.  il  époufa  Andrée ou  Andrée,  dite  Andretz* ,  laquelle  renonça 
le  9.  juin  ij>8.  à  la  moitié  d  un  aqueduc  a  elle  appartenant ,  en  faveur  de 
Laurent  Mancini  fon  beau- frerc ,  6c  lui  vendit  du  conientement  de  fon  mari  le 
15.  (eptembre  1414'  une  moitié  de  maifon  fituée  dans  le  quartier  de  Trevi 
avec  les  confins ,  pour  le  prix  de  100.  florins. 


■ 
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3.  Jacomella  (alias)  Jacqueline  Mancini  Lucii,  eft  mentionnée comme  veuve 
dans  un  ticrc  du  30.  novembre  141 1. 

IL 

■» 

TT    AURENT  OmnMandi  Mancini  de  Lucii ,  nommé  dans  les  adcs  cirez  cy- 
deflus  des  années  1398.&  MM-achcta  le  17.  juin  141  j.  pour  le  prix 

de  10.  ducats  d'or,  de  Laurent  Scazii,  procureur  de  Marguerite  de  Utina,  unà 
mailon  iîiuée  dans  le  quartier  de  Trevi  avec  fes  coofîns.  Il  en  acquit  une  autre  fi- 
lûée  dans  le  même  quartier ,  paroiite  de  Sainte  Marie  in  via  laia  ,  pour  le  prix  de 
300.  florins,  de  François  Ruedi ,  par  ade  du  7.  février  141*.  &  eft  nommé  dans  un 
autre  contrat  d'achat  du  19-  février  14*1.  Il  fit  un  échange  le  19.  feptembre  1440. 
avec  les  chanoines  de  Sainte  Marie  in  vit  Uu  d'une  vigne  qui  lui  appartenoit ,  lîtuée 

•  au  lieu  dit  Prêt*  Papa,  pour  une  de  leur  maifons  file  dans  le  quartier  de  Trevi 
qu'ils  lui  cédèrent,  H  acheta  le  3.  juin  1441.  pour  le  prix  de  joco.  florins  de  Jac- 
ques C  onti ,  fils  de  Nicolas  Conti  corme  d'Anguillara  ,  le  château  ruiné  ,  dit  Lc- 
prignana ,  avec  tout  fon  territoire  &  fes  dépendances  ,  fitué  hors  la  porte  de  S. 
Pancrace.  Il  fit  fon  teftament  le  21.  j.mvicr  1444.  par  lequel  il  inftitua  hciitiersuni- 
verlcls ,  Jacques ,  Etienn  eSc  Julien  Mancini  les  fils  ,  Cecta,  Antcnia  Si  Vanntza  les  filles. 
On  voit  dans  l'Eglife  de  Ara-orli  une  épitaphe  de  L.  Mancini,  mon  en  1447.  le 
1.  Icpiembre,  il  y  a  apparence  que  c'eft  «clic  de  ce  Laurent  Mancini.  Il  y  eu  die' 
que  le  roy  Aiphonle  le  fit  chevalier,  clic  commence  ainli  ;  Lutta  Stirps  tlaris  vtim 
lucebat  alumnis ,  ejre. 

Femme  MARIE,  inftituéfc  héritière  avec  fes  enfàns  dans  le  teftament  de  Ton 
mari  du  11.  Janvier  1444. 

C 

x.  Jacques  Mancini  s'obligeà  le  30.  décembre  14$  j.  pour  les  fils  &  héritiers 
de  Julien  Mancini  (on  frère,  &  fit  fon  reftamenc  le  13.  Juin  146 j.  par  le- 
quel il  inftitua  héritier  Alexandrt  Mancini  fon  neveu ,  fils  de  Julien. 

Femme  Luowia  Bobacina-Cavalicri  ,  eft  nommée  dans  les  contrats  de  ma» 
«age  de  (es  deux  filles  de  l'an  14  j  1. 

t.  CostAHZA  Mancini,  époufa  par  contrat  du  14-  feptembre  14 ji.  Gregàre 
Cola-jaoni  de  l'Ifle. 

ki.  Paulina  Mancini,  mariée  par  contrat  du  10.  novembre  14*1.  à  fient 
Marcellini. 

D 

2.  Etienne  Mancini,  eft  nommé  avec  fes  frères  dans  un  titre  du  12.  feptembre 
1457.  où  fe  trouvent  les  quittances  des  legs  à  eux  faits  par  le  teftament  de  leur 
perc.  Il  y  eft  tait  mention  du  droit  de  patronage  qu'ils  ont  dans  leur  chapelle 
de  S.  Thomas  en  l'églite  des  faints  Apôtres. 

3.  JULIEN  Mancini ,  qui  fuit. 

4.  &  y.  Cecca  fie  Antonia  Mancini,  nommées  avec  leurs  frères  &  leur  (crut 
au  teftament  de  leur  perc. 

6.  Vannoza  Mancini ,  femme  de  Jacques  dello  Scuto ,  fuivant  un  ade  du  trois 
juin  149*. 

I  I  I. 

_  TULIEN  Mancini,  mentionné  dans  un  ade  du  $.  mars  1455.  &  dans  les  autres 

•  J  adcs  citez  cy-deflus  pour  les  frères  &  forurs. 

Femme,  JACOMELLA  ou  JACQUELINE  Muti ,  nommée  dans  l'adc  de 

.MJî. 

1.  ALEXANDRE  Mancini ,  qui  (uic. 

2.  Louise  Mancini  Lucii ,  époufa  FranftiS'Pierre-Mâttbieu  Albertoni ,  dont  elle 
étoit  veuve  le  3.  juin  1491.  lors  de  la  donation  qu'elle  fit  en  faveur  de  Sebafttemet 
fille  de  Jacques  dello  Scuto,  &  de  Vannez*  Mancini  Lucii. 

3.  Camille  Mancini  Lucn  >  eft  nommée  dans  un  ade  du  7.  odobre  1495» 
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iv.  A 

ALEXANDRE  Mancini,  conftitua  fon  procureur/^*»  Mancini  (on  oncle 
par  aôc  du  12.  juillet  14*?^.  &  .vendit  avec  Juhen  Ion  fils  le  16.  avril  148t.  les 
trois  quarts  d'une  quatrième  partie  de  maifon,  dite  la  Selva,  à  Pierre  de  Mailimi. 
11  étoit  mort  le  to.  ottobre  149 1.  lorfquc  fes  fils  firent  un  acle  Raccommodement  avec 
la  famille  des  ValcntinL 

r 

Femme,  AMBROSINF.  de  Fabii ,  eft  nommée  dans  le  teftament  de ]  ean-Baptiflt 
Mancini  fon  fils ,  du  1 9-  fepeenibre  1  j  1 8. 

1.  Julien  Mancini ,  eft  nommé  avec  fes  frères  dans  un  aâe  de  vente  du  31.  may 
1478.  Il  palla  les  ij.  Si  16.  may  1488.  un  bail  emphitéotique  au  nom  d'Ale-  g 
xanire  Mancini  fon  perc ,  &  eft  dit  chanoine  de  S.  Jean  de  Latran  dans  un  titre 
du  9.  aouft  1495. 

*.  Etienne  Mancini,  tranfigea  le  vingt  octobre  1491.  pour  lui  &  pour7*&w» 
Laurent ,  J acquêt ,  J ean-Baftijle  &  Dominique  Mancini  fes  frères  ,  avec  le  feigneue 
Apollonio  &  les  autres  de  la  famille  des  Vatentini.  H  épouia  par  contrat  du  23. 
octobre  1  1 09-  Antonu  Tomararia ,  laquelle  eut  en  dot  douze  cent  ducats  avec  les 
bagues  &  joyaux. 

3.  Dominique  Mancini ,  nomme  dans  les  aires  des  31.  may  1478.  S:  10.  octo- 
bre 149  !• 

4.  Jean-Baptiste  Mancini,  nomme' dans  les  aétes  cirez  cy-deflîis ,  fit  un  ac- 
commodement le  ij.  juillet  1514.  pour  lui  fi£  pour  Jacques  &  Etienne  Mancini 
fes  frères,  avec  Dominique  de  Mammi ,  pour  les  confins  de  la  mailon  délia  Lc- 
prignana.  Il  fit  fon  teftament  le  19.  feptembre  1518.  <5c  inftitua  héritier  uni-  G 
verfel  Alexandre  Mancini  fon  fils  ;  ordonna  que  s'il  mouroit  ians  enfrns ,  les 
enfans  mâles  de  fes  filles ,  lcfqucllcs  il  nomme,  lui  fuccedcroient  avec  lubflitu- 
non  ;  &  au  cas  que  tes  filles  neuflent  aucun  enfant  mâle,  il  voulut  que  Jac- 
ques Mancini  fon  frère  Se  lés  defeendans  à  l'infini  en  ligne  mafeuline  lui  luc- 
cedaflenr. 

Femme,  Laure  Micinelli,  eft  nommée  dans  le  teftament  de  fon  mari  du  19. 
feptembre  1518.  Elle  avoit  la  tutelle  de  fes  enfens  le  18.  mars  itir.&:  fit  fon 
teftament  le  25.  feptembre  1549-  par  lequel  elle  inftitua  héritière  Parti*  Man- 
•cini  fa  fille,  &  y  fie  mention  de  Lavinia  Mancini,  femme  de  NicoLu  Buffàlini, 
&  à'Antema  Tomaratia ,  veuve  d  Etienne  Mancini  :  elle  y  nomme  aulfi  tous  fes  en- 
cans màlcs  &  femelles.  jj 

I.  N  .  .  .  Mancini,  mort  le  mardi  19.  juin  1514.  âge  d'un  an  &  cinq  mois, 
fusant  fon  épitaphe  qui  fc  voit  fut  fa  tombe  dans  l'cglilc  des  SS.  Apôtres  , 
&  qui  commence  ainfi , 

D.  O.  M.  Lucie  Mancint  erregu  itulclis  puelh ,  tntempefliva  morte  frtver.tt  y 
Xtmatu  nobihtatis  incrément»  joaimes-BaftiJl*  Aùmcmus  gemter ,  &c. 

II.  Alexandre  Mancini,  eft  nommé  au  teftament  de  fon  perc  de  l'an  1518. 
&  dans  des  aûes  des  13.  mars  1524.  &  28.  mars  1 J25.  Il  fur  pere  de 
Jacomella  ou  Jacqueline  Mancini,  femme  de  Jean-Paul  Orfini ,  lequel 

paflà  une  iranfa&ion  pour  le  reftant  de  fa  dot  le  12.  aouft  1J36.  avec  les 
ils  &  héritiers  de / ean-Biptiïie  Mancini. 
1  n.  Lavinia  Mancini ,  nommée  avec  Ion  frère  &  fes  forurs  au  teftament  de 
leur  pere  du  19.  feptembre  1518.  épouia  Nitdat  Bufralmi ,  iuivant  le  tefta-  ë 
ment  de  fa  merc  du  25.  feptembre  1549.  Elle  eft  auili  nommée  dans  l'acte 
du  1 2.  aouft  t  t  j<5.  cité  cy-deflus. 

iv.  Lucide  Mancini,  époufà  par  contrat  du  premier  décembre  1^24.  imwr- 
âm  Cafrarclli ,  &  eft  mentionnée  dans  les  a&es  citez  cy-ddlus.  Elle  étoit  veu- 
ve le  t6.  may  1)62.  lorfqu'cUe  conftitua  procureur,  6c  fit  Ion  teftament  le 
21.  février  1573- 

v.  Port  i  a  Mancini,  fut  inftituée  héritière  univerfclle  par  teftament  de  fa  merc 
le  25.  feptembre  IÇ49. 

v  1 .  &  vi  1.  Ma*tia  &  Julia  Mancini ,  nommées  dans  les  aftes  citez  cy-demu. 

vm. 
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^  fin.  Faostina  Mancini ,  fut  mariée  à  Pierre- Ptnl  Attavanti,  lequel  donna 
le  12.  juin  if4i.  quittance  de  1 100.  ducats  à  compte  de  la  dot  quiluiavoic 
été  promife.  Elle  mourut  âgée  de  24.  ans  &  trois  mois ,  &  fut  enterrée  dans 
l'églife  de  Ste  Marie  de  Ara  téU,  où  fe  voit  Ion  épitaphe  que  Ton  mari  y  fit 
pofcreniSM- 

îx.  Sœur  Seraphinb,  eft  nommée  dans  un  acte  du  12.  aouft  ij  jtf. 
j.  JACQUES  Mancini ,  qui  fuit. 

4.  Laurent  Mancini  j  eu  nommé  dans  une  tranfa£tion  du  vingt  octobre  149 il 
Il  fervit  avec  diftinction  dans  la  guerre  des  Vénitiens ,  mourut  âgé  de  42.  ans 
l'an  15 14.  Ce  fut  enterré  dans  1  eglife  des  Saints  Apôrrcs  fuivant  Ion  épitapbe.  Il 
avoir  époufé  Félicite'  d'Arcioni,  laquelle  fit  Ton  teftarpent  le  12.  juin  1553.  par 
lequel  elle  ordonna  fa  fcpulture  en  l'églife  des  SS.  Apôtres  dans  la  chapelle  ou 
étoit  enterre  Ion  mari.  Elle  fonda  deux  mefles  par  femainc,  &  déclara  que  les  fei- 
gneurs  Mancini  lui  redevoient  1 100.  ducats  pour  le  reliant  de  la  rcfhtution  de 
fc  dot  lut  la  maifon  dclla  Leprignana. 

V. 


ÏACQUES  Mancini,  eft  mentionne  dans  des  aûcs  des  années  1491. 1492. &  1514. 
&  dans  une  donation  faite  en  la  faveur  le  2;.  mars  151$.  Il  fit  Ton  teftament  le  1 1. 
^tembre  15 18.  par  lequel  il  inftitua  les  héritiers  univerfels  Julien  Mancini  Ion  fils 
&  Jerenhne  Capranica  (a  femme*  &  ordonna  qu'en  cas  que/*/«»  Mancini  (on  filsvinc 
à  mourir  fans  enfans  légitimes  ,Jean-Baj>tifie  Mancini  frère  du  teftateur,  &  Alexandre 
Mancini  fils  de  Jean-BaptiJIf,  avec  fes  fils  &  petits-fils  à  l'infini  dans  la  ligne  mascu- 
line ,  lui  iuccederoient.  Il  ordonna  encore  que  les  filles  qu'il  nomme ,  (croient  dotées 
chacune  de  2000.  ducats. 
Femme,  DIANE  Micinelli. 
3      1.  JULIEN  Mancini ,  qui  luit. 

2.  3.  &  4.  Hortensia,  Carridonia  Se  TarquiNia  Mancini.  Leur  perc or- 
donna qu'elles  feroient  dotées  de  deux  cent  ducais  chacune ,  par  Ion  tcftamcnç 
du  onze  Septembre  jjis. 

V  I. 

JULIEN  Mancini,  fût  inftitué  héritier  univerfcl  par  le  teftament  de/«f*«  Man- 
cini fon  pere  le  11.  feptembre  1518.  Il  mourut  le  18.  juillet  1536.  âgé  de  vingt- 
neuf  ans ,  fuivant  fon  épitaphe  qu'on  voit  dans  l'cglifc  d'Ara-cali. 

Femme,  JERON1ME  Capranica,  fut  mariée  par  contrat  du  18.  février  ijji. 
Elle  avoir  la  turelle  de  les  enfans  le  7.  aouft  ijjtf.ee  le  14.  octobre  1549. 
D      1.  LAURENT  Mancini  H.  du  nom,  qui  luit. 

**"     a.  Diane  Mancini ,  étoit  en  ij  jtf.  (bus  la  tutelle  de  fa  mère,  &  cpoufâparc 
trat  du  27.  janvier  ijyi.  Jean-Bapti/le  Butlalini.  Elle  eut  en  dot  4100. 
&  400.  ducats  de  bagues  &  joyaux. 

V  I  I. 

LAURENT  Mancini  II.  du  nom,  eft  nomme  dans  un  aûe  du  16.  aouft  15*2. 
vendit  le  21.  juillet  1587.  pour  le  prix  de  40000.  ccus  la  maifon  de  Lepri- 
gnana à  Jofeph  Juitiniani ,  &  étoit  mort  avant  le  10.  janvier  1589. 

Femme,  OL1MPE  de  Maffimi ,  fille  dAngtlt  de  Maffimi  &  d'AttUU  Matthzi , 
fut  mariée  par  contrat  du  2j.  février  ijjj.  étoit  veuve  &  avoir  la  tutelle  de  fes  cn- 
_  fans  le  10.  janvier  ij  8p. 

1.  PAUL  Mancini ,  qui  fuit. 

a.  Jacques  Mancini ,  baptife  le  3.  feptembre  15*9-  dans  1  eglife  de  Sainte  Marie 
m  vu  Ut*. 

3.  François- Alexandre-Paul  Mancini , né  le  10.  &  baptife;  le  2j.  janvier  1776. 
daas  la  même  églife. 

4.  Fredeeic  Mancini ,  donna  (on  contentement  le  28.  juillet  1187.  à  la  vente 
que  Ion  pere  avoit  faite  le  ij.  du  même  mois  de  la  maifon  de  Leprignana. 

j.  Horace  Mancini,  donna  aufli  le  même  jour  fon  contentement  à  la  même  vente. 
leme  r.  *      A  ( 


jIl  *   HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOt. 

4  Iuhen  Mancini ,  eft  nommé  dans  l  atte  de  renonciation  de  fa  (crut  le  13.  may  A 

■  i>87. 

7.  Virginie  Mancini,  epoufa  lo  ty.  May  1J77-  dans  I'églifede  fainte  Marie mvU 
lata  ,  Julio  Gloricri  ;  elle  avoit  fait  le  2}. du  même  moisen  prefenec  de  (â  mere, 
une  donation  Se  une  renonciation  de  tous  fes  biens  paternels  Se  maternels  en 
faveur  de  julien ,  Frédéric ,  P*ttl  Se  Hàr*ce  les  frères ,  avec  la  referve  de  4*00.  écus. 

t.  Laurb  Mancini ,  mariée  par  contrat  du  13.  aouft  1J84.  avec  Alexandre  Cxr- 
dclli. 

f.  Clerib  Mancini ,  /emme  d'Alexandre  Silvcri,  donna  fon  contentement  le  14. 
aouft  1587.  à  la  vente  faite  par  fon  pere  le  1  j.  juillet  précèdent. 

B 

10.  Ho  rte  USE  Mancini ,  baptife'c  dans  ïéglife  de  Ste  Marie  m  vis  Ut»  le  3.  oc- 
tobre \^6€.  y  fut  mariée  le  16.  novembre  1*85.  à  Juftinien  Sevaroli,  donna 
avec  Ltmre  Mancini  la  fecur  fon  confcntement  à  la  même  vente  le  7.  fcptcm- 
bre  1587.  Se  fit  fon  teftament  avec  fubftitutioa  le  17.  feptembre  1638.  par  le- 
quel elle  inftitua  héritiers  univcrfcls  fes  fils. 

1 1.  Angélique-Hélène  Mancini ,  fut  baptife'c  dans  la  même  églife  le  10.  may 
iy68. 

12.  Faostine  Mancini,  femme  A' Antoine  Camaiani,  donna  fon  confcntement  i 
la  vente  citée  cy-deflus  le  14-  aouft  1587. 

VIII. 

PAUL  Mancini,  étoit  le  10.  janvier  if 89.  fous  la  tutelle  de  fa  mere  ;  il  avoit 
donné  fon  contentement  le  14.  aouft  1587.  à  la  vente  faite  par  ion  pere,  &  cft 
qualifié  tres-illu/lre  Jogneur  dans  fon  contrat  de  mariage  :  il  eft  encore  nommé  dans 
un  acte  du  huit  juin  1617.  Paul  Mancini  (ervir  dans  la  guerre  de  Fcrrare  en  1(97. 
cette  guerre  ayant  été  bien-tôt  terminée,  il  revint  à  Rome  &  s'y  livra  à  l'étude  6c 
aux  recherches  les  plus  curieufes.  Il  fut  le  premier  inftitutcur  de  l'académie  des  Hu- 
morilles,  dont  les  affcmblécs  fc  tenoient  dans  fa  maifon  ,  Se  s'y  font  encore  tenues 
long-temps  après  fa  mort.  Etant  devenu  veuf,  il  embrafla  l'état  ccclefîaftique  ,  Se 
mourut  après  l'an  1657. 

Femme ,  VICTORIA  Capoccia,  fille  de  V'meent  Capoccii  patrice  Romain ,  &de 
Lucrèce  Clorieri,  fut  mariée  par  contrat  du  7.  février  1600.  Elle  eut  en  dot  quinze 
mille  ccus. 

D 

1.  MICHEL-LAURENT  Mandni,  qui  fuit. 

a.  Faançois-Marii  Mancini,  né  le  10.  octobre  itfotf.  eft  nommé  avec  fes  frè- 
res «Se  les  lccurs  dans  un  acte  du  18.  may  1649.  Se  prit  la  tutelle  &  la  curatelle 
des  enfans  de  L Murent  fon  frère  après  la  mort  de  Hieronime  Mazarini  fa  bcllc- 
freur,  par  a&c  du  y.  juillet  1637.  N  *ut  Cféc  cardinal  diacre  du  titre  de  Saint 
Vite  8c  de  Saint  Modcftc  à  la  nomination  de  la  France  le  cinq  avril  i6<îo.  puis 
prêtre  du  titre  de  S.  Mathieu  in  Mettions  par  le  pape  Alexandre  VII.  Il  cil 
nommé  dans  un  acte  du  10.  janvier  1662.  dans  lequel  eft  inféré  un  ordre  de 
6000.  écus  de  la  banque  du  S.  Efprit ,  depofez  en  fa  faveur  Se  celle  des  enfans 
de  Laurent  Mancini  l'an  itfrtf.  avec  déclaration  que  ces  6000.  écus  proviennent 
de  la  vente  de  la  maifon  délia  Lcprignana.  Il  fit  fon  teftament  le  29  juin  \6yz.  r 
dans  lequel  il  inftitue  héritier  Philippe*') ulien  Mancini  duc  de  Nevers  fon  ne- 
veu ,  Se  fait  des  legs  en  faveur  cXolmpe  Se  de  Hiertnimt  Mancini  fes  fœurs. 

3.  Laurent-Grégoire  Mancini,  né  le  13.  Se  baptifé  le  19.  mars  1608.  dans 
la  même  églife. 

4.  Olimpe  Mancini ,  époufa  par  difpenfe  dans  la  chapelle  particulière  de  la  mai- 
fon  de  fon  pere  le  4.  février  1624.  J teques  de  Vellit  fon  coufin,  fils  d' André  de 
Vellii  Se  de  Sulpilie  Capoccia,  lequel  donna  quittance  de  fa  dot  le  1  j;  feptem- 
bre 1641.  Le  cardinal  François- M*ru  Mancini  ion  frerc  lui  fit  un  legs  pat  fon  te- 
ftament du  19.  juin  1*73, 
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5.  HjEroniub-Makie  Mancini,  oéc  le  20.  &  baptifee  le  xf.  mars  1603.  dans 
A        la  même  églife  >  y  fût  mariée  le  30.  janvier  itfjo  à  Serttrio  Théophile.  Elle  eft 
nommée  dans  le  teftament  du  cardinal  (on  frère,  *  fit  le  tien  le  fept  o&obre 
i«8i. 

I  X. 

MICHEL-LAURENT  Mancini,  baron  Romain,  eft  qualifié  trés-ilkfire  fer 
gneur  dans  fon  contrat  de  mariage.  11  écoit  mort  avant  lé  y  ■  juillet  1*57. 

Femme,  HIERONIME  Mazarini,  fille  puînée  de  Pierre  Maiarini,  natif  de  Pa- 
lerme,  te  d'Horten/îa  Buftalini,  fille  dotlavio  Bufialihi ,  &  de  Francoife  deBcllondc 
Turin.  Elle  fut  mariée  par  contrat  du  6.  août  1634.  &  mourut  le  29.  décembre 
1*5*.  mere  entre  autres  enfans  de 

î.  N.  Mancini  tue  en  rtf$2.  au  combat  dufauxbourg  faint  Antoine  à  Paris. 

iz.  PHILIPPES-JULIEN  Mancini-Mazarini,  duc  de  Nevcrs,  qui  fuit. 

B 

j.  Alfonse-Marib  Mancini,  baptife  le  24.  juin  1*44.  &  mort  le  5.  janvier 
i<îj8.  âge  de  quatorze  ans  d'une  blcflure  à  la  tête  qu'il  fc  fit  en  jouant  au 
collège. 

4.  Laukb- Victoire  Mancini  >  mariée  te  4.  février  itfyi.  à  Louis  duc  de  Ven- 
dôme, de  Mercœur,  tec.  Pair  de  France,  fils  aîné  de  Ce/ar  duc  de  Ven- 
dôme, Ce  de  Francoife  de  Lorraine  duchefle  de  Mercœur,  &  perc  de  Loms- 
Jofiph  duc  de  Vendôme,  &  de  Philippe*  de  Vendôme , grand  Prieur  de  France. 
Elle  mourut  a  Paris  le  4.  février  1657.  en  (a  vingt-uniéme  année ,  &  y  fut  en- 
terrée au  couvent  des  Capucines.  Vojex,  tome  1.  ie  têtu  bifioire,  p*ge  199. 

y.  Olimpie  Mancini  furintendante  de  la  maifon  de  la  reine,  époufa  le  20.  fé- 
vrier 1677.  Eugene-Maurtee  de  Savoye,  comre  de  Soiflons  ,  colonel  gênerai  des 
Suiûés>  gouverneur  de  Champagne  te  de  Brie,  fils  de  Thomas  -  François  de 
**"  Savoye ,  prince  de  Carignan  ,  grand  maître  de  France ,  te  de  Marie  de  Bour- 
bon-Soiflons,  elle  fut  mere  entr'autres  enfans  de  Thomas-Louis  de  Savoye, 
comte  de  Soiflons,  mort  en  1702.  laiflant  pofterité,  te  d'Eugène- François  de 
Savoye,  dit  le  prince  Eugène,  gcncraliflimc  des  armées  de  1  Empereur,  fie 
mourut  le  9-  ottobre  1708. 

«.  Marie  Mancini,  barnifee  à  Rome  en  f églife  de  fainte  Marie  m  vu  lata  le 
premier  aouft  1639.  époufa  le  11.  avril  1661.  Laurent-Omfre  Colonne, duc  de 
Taliacot,  prince  de  Palliano  fi£  de  Caftiglionc ,  grand  d'Efpagnc,  connétable 
da  royaume  de  Naptes,  chevalier  de  la  Toifon  d'or,  fils  de  Mure- Antoine 
Colonne ,  duc  de  Corvati ,  te  à'Ifabel  Gioeni  >  princefle  de  Cafhglione 
en  Sicile.  Elle  mourut  au  mois  de  mai  171  y.  te  fon  mari  étoie  mort  le  ir. 
avril  1689. 

D     7.  Marcueritb  Mancini ,  née  le  14.  mars  te  baptifée  le  18.  avril  1*45.  à  Rome 
en  l  églife  de  Sainte  Marie  in  via  Uta. 

8.  Hortense  Mancini,  née  à  Rome  le  6. juin  \6a.6.te  baptifee  le  8.  du  même 
mois  dans  l'cglifc  de  Sainte  Marie  in  vit  Ut» ,  époufa  le  28.  février  1661. 
Armani-CharUs  de  la  Porte  de  la  Meillcrayc ,  duc  de  Rethelois-Mazarini , 
Pair  &  grand-maître  de  l'artillerie  de  France,  fils  de  Charles  de  la  Porte,  duc 
de  laMeilleraye  ,  Pair ,  maréchal  &  grand-maître  de  l'artillerie  de  France,  &  de 
Marie  Ruzé-Dcffiat  fa  première  femme.  Le  cardinal  Mazarin  ,  fon  oncle  ma- 
ternel, l'inftitua  avec  (on  mari  fes  héritiers  univerfels,  à  la  charge  de  porter 
le  nom  &  les  armes  pleines  de  Mazarin ,  fie  de  iubftitution  graduelle  Se  per- 
pétuelle. Elle  mourut  à  Chelfcy  en  Angleterre  le  2.  juillet  1699.  Vbjeu  tome 
IV.  ie  tette  htjlctrt ,  page  62.6. 

9.  Àhne  Mancini ,  née  à  Rome  le  27.  aouft  1647.  batifee  dans  l'églife  d<o 
Sainte  Marie  m  vu  Ut*  le  29.  du  même  moi». 
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ro.  Maeie-Amne  Mancini ,  fat  baptifée  à  Rome  dans  l'cglifc  de  Sainte  Marie  ^ 
in  via  lata  le  u.  feptembre  1649-  &  mariée  au  Iouvre  à  Paris  le  20.  avril  1661. 
à  Gtdtfm  Maurice  de  la  Tour , duc  de  Bouillon  .d'Albrct  Se  de  Château* Thierry, 
Pair  &  grand  chambellan  de  Fraaca ,  fils  aîné  de  Frederie-Menrice ,  duc  de 
Bouillon,  prince  de  Sedan,  Se  d'E/eenare-  Catherine -TebrenU  de  Bcrgh.  Elle 
mourut  fubitement  à  Clichy  prés  Paris  le  10.  juin  1714.  d'où  fon  corps  fut 
apporte  aux  Thcatins,  Se  fon  cœur  aux  Jcfuitcs  de  la  rue  de  S,  Antoine,  f^eje* 
terne  IT.  de  tttte  h$*re>  fa$e  741. 


X. 


PHILIPPE-JULIEN  Mancini- Mazarini ,  duc  de  Nevers  Se  de  Donzy,  reçû 
chevalier  des  ordres  du  roi  le  31.  décembre  itfôi.  gouverneur  Se  lieutenant  » 
gênerai  de  la  province  de  Nivernois,  delà  Rochelle  Se  du  pays  d'Aunis,  capi- 
taine-lieutenant de  la  première  compagnie  des  moufquetaires  de  la  garde  du  roy, 
ndquic  a  Rome  le  26.  may  1641.  &  y  fat  baptilé  le  dernier  jour  du  roeme 
mois.  Il  porta  la  queue  du  manteau  du  roy  Louis  XIV.  à  fon  facre  en  1654.  fat 
inftitué  héritier  par  le  cardinal  de  Mazarin  fon  oncle  maternel,  dans  les  duchez 
de  Nevers  Se  de  Donzy,  Se  dans  les  biens  d'Iralie  Se  autres  portez  dans  (on  tefta- 
ment ,  à  condition  que  lui  fie  fes  fuccefleuts  prendroitnt  le  nom  fie  les  armes  de  _ 
Mazarin  avec  celles  de  Mancini;  il  obtint  au  mois  de  janvier  1676.  des  lettres  ** 
confirmât:  ves  du  duché- Pairie  de  Nevers,  Se  d'aurres  defuranation  le  19.  avril  169a. 
mais  elles  ne  turent  point  enregistrées,  comme  il  *  été'  dit  et  devant ,  page  416.  U 
mourut  à  Paris  le  8.  May  1707.  âgé  dé  66.  ans.fi:  fut  enterré  en  l'cglilé  du  col- 
lège Mazarin,  dit  des  ytatre  nattent,  fon  cœur  fat  porté  en  l'cglifc  cathédrale  de 
Nevers. 

Femme,  DIANE-GABRIELLE  de  Damas  de  Thianges,  fille  de  Clandt-Leenor 
de  Damas ,  marquis  de  Thianges  ,  le  de  Gebrielle  de  Rochechouart-Mortcmar ,  fat  Q 
mariée  le  ij.  décembre  1*70.  Se  moutue  le  n.  janvier  171  y.  " 

1.  Elot  Mancini-Mazarini,  mort  jeune. 

s.  N....  Mancini- Mazarini,  dit  le  duc  de  Donzy, mort  au  moisderaay  \6%  j. 

3.  PHILIPPE-JULES-FRANCOIS  Mazarini-Mancini ,  duc  de  Nivernois  te 
Don, mois,  Pair  de  France,  oui  fuit. 

4.  Jacquïs-Hypolite  marquis  de  Mancini ,  né  le  2.  mars  Se  baptifé  à  Saint 
Euftache  a  Paris  le  16.  may  1*90.  eut  pour  parrein  le  prince  de  Galles,  Se 
pour  marreinc  Marie-Jeanne- Baptiftc  de  Savoye,  Si  fat  lubftitué  par  fon  pere 
aux  biens  qu'il  avoir  en  Italie. 

Femme  Anne-Louise  de  Noaiîles,  veuve  de  Jean-Francoù-Macé  le  Tellier  ,  * 
marquis  de  Louvois,  Se  fille  à  Anne-Jules  ,  duc  de  Noailles,  Pair  Se  maré- 
chal de  France,  Se  de  Mark-  Franfet/è  de  Boutnonyillc.  l'ayez  terne  If.  de  cette 
hijleire,fa&e  79 j. 

$.  Diane-Gabrielle-Victoirb  Mancini, mariée  le 6.  avril  1 6 99. avec Charles- 
Lenis- Antoine  Henin  de  Bolïut ,  prince  de.Chimay  Se  du  (àint  Empire,  grand 
d'Efpagne,  premier  Pair  des  comtés  de  Haynaut  Se  de  Namur,  chevalier  de 
la  Teiîiad'er,  fils  de  PbtUffet-dnutne  Hcnin  de  Boflut,  prince  de  Chimay 
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ic  &Amt-Ltwft  de  Wcrrcckcn.  Elle  mourut  à  Paris  le  11.  feptembre  1716. 
&c  (on  mari  a  epoufe  en  fécondes  nôccs  Charlotte  de  Rouvroy ,  fille  de  Unit 
de  Rouvroy,  duc  de  S.  Simon,  Pair  de  France  ,  &  de  Geneviève Frânçoifc  de 
H         Durfort  de  Lorgcs.  Voyez,  terne  I.  de  cette  hifittre ,  foge  217. 

Diane-Adelaide-Philippes  Mancini,  époula  le  premier  aouft  1707.  Louis- 
ArmmÀ  duc  d'Eitrces  ,  Pair  de  France,  (ils  de  Françeii-jbmibsl  III.  du  nom, 
duc  d'Eftrccs,  Pair  de  France,  &  de  Mâdelene  de  Lionne  la  première  femme. 
Elle  cft  reftée  veuve  fans  enfcns  le  16.  juillet  1713-  Voyez  tome  IV.  de  «ttebif* 
isire ,  fâge  602. 

XL 

EHILIPPES-jOLES-FRANCGIS  Mazarini- Mancini,  duc  de  Nivernois,  Pair 
de  France,  grand  d'Efpagne  de  la  première  claflé, prince  de  Vergagnc  &  du  S. 
me ,  noble  Vénitien ,  gouverneur  &c  lieutenant  gênerai  és  pays  de  Nivernois,  Don- 
ziois,ancien  reflbrt  &  enclave  de  S.  Pierre  le  Moulticr.nàquit  le  4.  octobre  1676.  fut  00.- 
doyé  le  même  jour  par  le  Curé  de  S.  Sulpice  ,  &baptifé  à  S.  Eullacbe  le  mercredy  £1. 
janvier  168&.  &  eut  pour  parrein  le  duc  de  Vendôme,  &  pour  marreinc  la  mar- 
quife  de  Montefpan.  Il  a  obtenu  le  24.  aouft  1720.  de  nouvelles  lettres  de  confir- 
mation du  Nivernois  en  duché- Pairie,  regiftrées  au  parlement  le  31.  décembre  fui- 
«  vant ,  &  il  en  prêta  le  ferment  le  14.  janvier  1721.  Voyez,  cy-devont page  426.  oit 
ces  lettres  font  rtffortces. 

Femme  ,  MARIE-ANNE  Spinola  ,  frlle  aînée  &  héritière  de  J e*n-B*j>tijle  Spi- 
nola,  prince  de  Vergagnc,  fait  prince  du  S.  Empire  en  1677.  grand  d'Etpagncde 
la  première  dalle ,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roy  catholique ,  gouverneur  te 
grand  châtelain  de  la  ville  d'Ach ,  &  de  Morie-Franfoife  du  Bois  de  Lezines.  Elle  - 
fut  mariée  au  mois  de  juin  1709. 
Louis-Julbs-Barbon  Mazatini-Manciai ,  prince  de  Vergagnc  ,  ne  en  171*.  fisc 
baptilé  le  3.  avril  172  j. 

Apres  avoir  donne  la  généalogie  des  ducs  de Ncvcrs,  de  la  mai  ("on  de  Mancini, 
Ç  on  a  crû  devoir  ajoûter  ici  ce  qui  le  trouve  du  nom  de  Mazarini  dans  la  dernière  édition 
de  171 2.  puilque  c'eft  pat  le  mariage  de  Fùeronime  Mazarini  avec  Michel-Lourent 
Mancini ,  que  le  duché  de  Ncvers  elï  pafle  à  Fbtliffe-} ttlsen  Mancini. Mazarini  leur 
fils ,  comme  il  â  été  dit  cy-devant,  fâge  4,6$. 
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PÏERRE  Mazarini ,  natif  de  Palerme,  quitta  le  lieu  de  fa  naiflànce  pour  s'éta- 
blir  à  Rome,  où  il  mourut  le  14.  novembre  1654.  5gé  de  78.  ans. 
Femme,  HORTENSIA  Buffàlini,  fille  d'OÛ*vfo  Bufhlini,*  de  Francoife de Bcl- 

D  Ion  de  Turin.  , 
1.  Jules  Mazarini,  cardinal ,  évêque  de  Metz,  abbé  de  Clugny,  dOrcamp,  de 
Moiflac  ,  de  Valroy  ,  de  S.  Denis  en  France ,  de  S.  Pierre  de  Corbic  ,  de  S. 
Vidor  de  Marfcille,  &c  duc  de  Nivernois  ,  Donziois  &  de  Mayenne,  chef 
du  confeil  du  roy ,  premier  miniftre  d'état  en  France  ,  nâquit  à  Pifcina  dans 
l'Abbruzzcle  14.  juillet  itf02.  embrafla  l'état  ccclcfîaftiquc  par  les  loins  du 
cardinal  Barberin  neveu  du  pape  Urbain  VIII.  qui  le  fit  référendaire  de  I  une 
&  l'autre  Ggnaturc ,  &  nonce  apoftolique  en  Savoye.  La  poffeflion  de  Cafal 
dans  le  Montfcrrat  qu'il  prie  au  nom  du  pape  ,  &  qu'il  remit  à  la  France ,  lui 
Tome  V.  .  94 
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attira  la  bienveillance  «la  cardinal  de  Richelieu.  Il  fut  nomme  cardinal  à  la 
recommandation  du  roi  Louis  XlU.  gouverna  la  France  pendant  la  régence  de  A 
la  reine  Anne  d'Autriche,  &  après  la  majorité  du  roi  en  qualité  de  premier 
miniftre  depuis  le  mois  demay  i<43-  J^l«>  la  mo"  ar»v"  lc  »•  m"s 
au  château  de  Vinccnnes,  d'où  Ion  ctrur  tut  porte  aux  Ihcatms  a  Pans,  « 
fon  corps  mis  le  6.  feptembre  itf84.  dans  la  chapelle  du  collège  Mazarin  , 
dit  des  quurc  Ustms ,  qu'il  avoit  fondé.  Les  biens  imrncnles  qu  .1  avoir  ac- 
quis paflerenc  pour  la  plus  grande  partie  a  Arm^d-ClmUs  de  la  Porte  duc  de  la 
Mcilleraye  &  de  Mazarin  ,  par  le  mariage  qu  il  contracta  avec  Hmaft 'Man- 
cini ,  &  il  inftitua  héritier  Thiliffe-] ulten  Mancini  fon  neveu  dans  les  duchez 
de  Ncvers  &  de  Donzy  ,  &  dans  les  biens  d  Italie  &  autres  portez  dans  les 
icftamenc  &  codicille  des  6.  &  7-  mars  l66l  J  cond"ion  V*™  * 
leurs  prendroient  le  nom  &  les  armes  de  Mazarin  avec  celles  de  Mancnu 
Vtjex,  Thiff.  du  mmifltre  d»  wditud  Muurm  trsdnte  de  [luUen  de  Galcuzzo 
Gualdo  Priorati  tmfrimét  à  Ptris  tn  i67i.  deux  volumes  in  12.  1 
».  Michel  Mazarin.  né  en  1*07.  religieux,  puis  gênerai  de  1  ordre  de  S.  Do-  B 
minique ,  fut  lacré  archevêque  d'A.x  à  Rome  au  mois  de  juillet  164$.  crée 
cardinal  du  titre  de  lainte  Cécile  le  7.  oftobre  1647.  &  envoyé  peu  après  vi- 
cerov  de  Catalogne  ,où  il  fucceda  à  Louis  de  Bourbon ,  prince  de  Conde.  11  mou- 
rut à  Rome  le  premier  fcptembre  1648.  âgé  de  41.  ans  &  fut  enterre  cnl  c- 
glifc  des  Dominicains  de  la  Minerve.  ttjtx.Q*l.  Chrifi.  tdk.  mov.  tm.l.  ctl  338; 
t.  Laure-Marguewte  Mazarini ,  époula  lc  «.juillet  i6y.  Hierme  Mytinçzzi, 
gentilhomme  Romain, & mourut  à  Rome  le  9.  juin  i«Sj.  UiOanc  deux  biles, 
îçavoir  Ltnrx  Martinozzi ,  mariée  en  165 f.  a  Alfinfi  d  Eft  IV  du  nom ,  duc 
de  Modcne  fit  de  Reggio,  morte  à  Rome  le  18.  juillet  1687.  St  Amu-Mtrtt 
Maninozii,  laquelle  epoufa  le  ta.  février  ii$4  ^»f  de  Bourbon,  prmec 
de  Conty,  gouverneur  de  Languedoc.  Elle  mourut  à  Paris  le  4.  fcvnei rig». 
igc'e  de  j  j  ans  .  &  fut  enterrée  dans  le  cœur  de  léglife  paro.ulalc  de  laint  • 
André  des  Arcs. 

*  Hie ronim  e  Mazarini ,  mariée  à  Mithel-L*»raa  Mancini ,  baron  Romain ,  donc 
fonc  ddecodus  Ici  ducs  de  Ncvers,  Pairs  de  France,  r^/fnttm  tJ  d<v*»t  ,  f. 
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BIRON, 

D  U  C  H  E  -P  AI  RIE 


l'éct  nr  i*n~ 
men  if*n$li 


T  E  duché-Pairie  de  Biron  fut  éteint  &  redevint  Baronie  par  la  mort  (ans  enfàns 
1  ,de  Charles  de  Gontaut,  maréchal  de  France  décapité  le  31.  juillet  itfea.  &  le 
roi  Louis  XV.  1  érigea  de  nouveau  en  duché-Pairie  en  faveur  de  CHARLES-AR- 
MAND de  Gontaut  ,  marquis  de  Biron  ,  &  de  fes  deicendans  mâles  à  perpétuité 
par  lettres  données  a  Paris  au  mois  de  février  172).  &  regiftrées  au  parlement  le 
ai.  du  même  mois ,  le  roi  y  feant  en  fon  lit  de  jufbce  pour  1a  déclaration  de  (àv 
majorité  ;  il  y  prêta  ferment  le  même  jour ,  &  s'eft  depuis  démis  de  fon  duché* 
Pairie  en  faveur  de  FRANÇOIS-ARMAND  de  Gontaut  Ion  fils  aîné.  Vtjex,  Ut 
fètees  qui  fiùvtnt  t*»certut*t  cette  ertélum.  Voyez.  Attjft  peur  U  première  faite  en 
t»mc  IV.  f*ge  1  ij.  &  120.  A»  Je  trtwve  U  gemahfu  de  la  maifon  de  GONTAUT. 


PIEGES  CONCERNANT  LE  DUCHE'  PAIRIE 

DE  BIRON 

Ireflim  d»  iuthé-Ttme  de  Bir*»,  d»  vms  de  février  17»}. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre  ,  A  tous  prefens 
&  à  venir ,  Salue.  Comme  nous  ne  pouvons  recompenier  d'une  manière  plus 
:  les  grands  fer  vices  qui  nous  ont  été  rendus ,  &  à  notre  état ,  par  nos  fujets 
d'une  qualité  dilbngucc,  qu'en  les  élevant  au  titre  &  à  la  dignité  de  duc  &  Pair  de 
France,  qui  honore  la  naiflance  la  plus  illufbc,  nous  avons  crû  devoir  donner  ce 
titre  à  Charles- Armand  de  Gontaut  de  Biron,  lieutenant  gênerai  de  nos  armées , 
t  gouverneur  de  Landau ,  confeiilcr  au  conteil  de  régence  >  te  ci-devant  charge  en  chefdu 
E  détail  de  notre  infanterie  ;  nous  remettrons  par  ce  moyen  dans  fa  maifon  cette  eminente 
dignité  dont  le  roi  Henry  IV.  de  glorieuiê  mémoire  l'avoit  honorée  il  y  a  plus  de 
fix- vingt  ans  ;  Nous  avons  aufli  rais  en  conûderation  l'ancienneté  te  la  grandeur  de 
la  mai  Ion  de  Gontaut  de  Biron,  qui  remonte  aux  ficelés  les  plus  reculez  ,  te  qui 
dans  tous  les  temps  a  donné  à  la  France  des  fujets  diftinguez  par  leur  mérite  &  par 
leur  valeur.  Jean  de  Gontaut  de  Biron  après  avoir  lervi  avec  beaucoup  de  difti no- 
tion les  rois  François  L  te  Henry  H.  mourut  en  x}$7.  des  blcflures  qu'il  avoir 
reçues  en  la  bataillé  de  S.  Quentin.  Armand  de  Gontaut  de  Biron  (on  fils  aîné , 
après  avoir  paiTé  par  tous  les  degrez  de  la  milice  ,  avoir  reçu  un  trés-grand  nom* 
bre  de  blcflures,  Se  rendu  des  (crvices  important  aux  rois  Charles  IX.  te  Henry  HL 
mérita  en  ij77>  le  bâton  de  maréchal  de  France  :  Depuis  qu'il  fut  revécu  de  cette 
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haute  dignité ,  il  redoubla  fes  efforts  pour  être  utile  à  l'état ,  8c  remporta  de  grands 
avantages  dans  la  province  de  Guyenne  ,  dont  il  étoit  lieutenaut  général,  i-c  roi 
Henry  111.  ayant  créé  l'ordre  du  S.  Efprit ,  pour  honorer  les  plus  grands  letgaeurs 
de  (on  royaume  ,  mit  le  maréchal  de  Biron  au  nombre  des  commandeurs  de  cet 
ordre.  Apres  la  mort  runefte  de  ce  roi,  le  maréchal  de  Biron  tut  le  premier  qui 
fc  déclara  pour  (on  légitime  fouverain ,  maigre  les  fureurs  de  la  ligue  c\  le  torrent 
runefte  qui  avoir  entraîné  dans  le  mauvais  party  la  plupart  des  grands  du  royaume, 
il  eut  l'avantage  de  combattre  utilement  pour  Ion  roi  aux  journées  d  Arques  ûc 
d  Yvry ,  &  de  foumêttrc  une  partie  de  la  province  de  Normandie.  Ce  grand  roi  avoic 
promis  du  reconnoître  des  (erviecs  fi  importons  au  retour  de  la  campagne  de 
&  d  ériger  la  baropie  de  Biron  en  faveur  d'Armand  de  Gontaut  ,cn  uuché-Pauie, 
s'il  eût  eu  allez  de  temps  pour  accomplit  fa  promené  ;  Chailes- Armand  de  Gontaut 
de  Biron ,  qui'  defeend  en  ligne  directe  malculine  d'Armand  de  Biron  ,  n'auroit 
pas  beloin  de  nouvelle  grâce  pour  être  duc  6c  Pair ,  puifqu'il  auroit  etc  appcllé  nom- 
mément dans  les  premières  lettres  :  mais  Armand  de  Biron  ayant  voulu  reconnoître 
-lui-même  la  ville  d'Epernay, devant  laquelle  il  avoit  mis  le  liegc,fut  tuéd'uncoup 
de  canon  le  vingt-fix  de  juillet  de  la  même  année  ijjr.  Charles  de  Gontaut  fon 
fils  aîné  fut  fait  maréchal  de  France  deux  ans  après  (à  mort,  il  fut  aulli  pourvu  du 
gouvernement  de  Bourgogne ,  8c  rcduiiit  cette  grande  province  au  pouvoir  du  roi 
Henry  IV.  il  reçu',  en  diverfcs  occafions  trente-deux  blcfTurcs ,  Se  ce  grand  roi  pour, 
rccompcnler  les  iervices  du  pere  8c  du  fils ,  voulut  bien  accorder  à  ce  dernier  les 
lettres  de  duc  ôc  Pair,  qu'il  avoir  promîtes  à  (on  pere;  dont  la  mémoire  lui  étoit 
touiours  chère ,  8C  qu'il  difoit  fouvent  lui  avoir  donné  la  main  pour  monter  au 
trône,  8C  le  lui  avoir  affermi  par  fon  courage  &  fes  conicils  :  Après  avoir  donc  joint, 
uni,  annexé  &  incorporé  à  labaronic  ,  terre  Ce  feigneuric  de  Biron  .celles  dcMon- 
*aut  8c  de  Montferranr ,  circonftanccs  &  dépendances,  il  les  érigea  en  tiuc,nom, 
dignité  &  prééminence  de  duché-Pairie  de  France ,  lous  le  nom  de  Eiron,  en  faveur 
dudit  Charles  de  Gontaut  de  Biron,  maréchal  de  France,  qu'il  voulut  lui-même 
prefenter  au  parlement  avec  cette  expreflîon  obligeante  qui  cft  transcrite  dans  les 
régi  (1res  de  cette  compagnie  :  Que  le  maréchal  de  Biron  étoit  l'homme  de  ion 
royaume  qu'il  prcfcntoit  Te  plus  volontiers  à  (es  ennemis  8c  à  fes  amis.   Lepuis  le 
deceds  de  Charles  de  Biron  le  roi  Henry  IV-  témoigna  qu'il  vouloit  continuer  ce 
duché-Pairie  en  fjveurde  Jean  de  Gontaut , frère  de  Charles,  &  ayeul  deChjrtcs- 
Armand  de  Biron  >  mais  différentes  circonftanccs  malheureulès  ,  &  la  mort  préci- 
pitée du  roi  Henry  1  V.  empêchèrent  l'accompliflcment  de  ce  jufte  dcllcin.  Fran- 
çois de  Gontaut  de  Biron ,  fils  aîne  de  Jean  de  Gontaut ,  fuivant  les  traces  de  fes 
iliufhcs  ayeux  rendit  au  feu  roi  notre  trés-honoré  feigneur  &  bifaycul  pend  nr  (à 
minorité,  des  ferviecs  importans  dans  la  province  de  Guyenne  ,  il  mérita  d'être 
nommé ,  quoiqu  encore  jeune,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roi ,  &  il  commanda 
en  cette  qualité  l'armée  qui  fut  envoyée  en  Italie  au  fecours  du  duc  de  Modcnc; 
les  Ici  vices  furent  fi  agréables  au  feu  roi,  qu'il  promit  de  lui  donner  le  tirre  de  duc 
8c  Pair  de  France ,  qui  avoit  déjà  été  dans  fa  maifon  ,  mais  le  mauvais  état  de  les 
affaires  domeftiques  l'ayant  obligé  de  fe  retirer  dans  fes  terres  pour  long-temps,  le 
roi  fit  pendant  fon  abfcnce  une  promotion.   Charles-Armand  de  Biron  ,  fils  ainé 
de  François,  n'a  rien  négligé  pour  mériter  les  bonnes  grâces  du  feu  roi  &  les  nôtres, 
il  a  fervi  avec  diflinction  dés  fa  plus  grande  jeunefle  ,  Se  depuis  quarante-deux  ans 
il  n'a  négligé  aucune  occafion  qui  pût  marquer  fon  attachement  à  notre  fervice,  8C 
à  celui  de  notre  état,  il  a  reçu  pluùeurs  blcflures,  8c  cr.tr'autres  il  a  perdu  un  bras 
au  fiege  de  Landau,  donr  le  feu  roi  notre  trés-honoré  feigneur  &bifaveul  lui  donna 
le  gouvernement ,  8c  le  refl'ouvenant  delà  parole,  qu'il  avoit  donnée  à  François  de 
Biron  fon  perc  ,  de  faire  revivre  en  fit  faveur  le  duché  de  Biron, il  lui  promit 
de  lui  faire  cette  grâce  ,  dont  la  mort  feule  de  ce  grand  roi  l'a  empêché  de  profiter. 
Depuis  ce  temps-là ,  il  n'a  pas  laiflé  de  nous  fervir  utilement  dans  nos  confeits , 
&  dans  la  place  importante  que  nous  lui  avions  confiée  pour  faire  en  chef  le  détail 
de  notre  infanterie ,  &  en  rendre  compte  à  notre  ttés-cher  &  trés-amé  oncle  le  duc 
d'Orléans  régent , auquel  il  a  donné  depuis  long-temps  des  marques  de  fon  attache- 
ment inviolable,  8c  qui  nous  a  rendu  compte  de  fes  longs  &  importans  fervices, 
Oc  du  zelc  qu  il  a  toujours  témoigné  pour  notre  (ervice  ,  8c  pour  le  bien  de  notre 
Toyaume.    A  ces  caules,  8c  autres  bonnes  confident  ion  s  à  ce  nous  mouvans  ,  de 
l'avis  de  notre  tres-cher  8c  trés-amé  oncle  1«  duc  d'Orléans  regent,  8c  de  notre 
grâce  fpeeialc ,  pleine  puilTancc  Se  autorité  royale ,  avons  de  nouveau  joint ,  uni  8c 

incorporé, 
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À  incorporé,  joignons,  unifions  Se  incorporons  à  la  baronic  de  Biron  les  terres  & 
feigneurics  de  Montaut  &  de  Montferrant,  circonftances  Se  dépendances  fituées  en 
Pcrigord  Se  A  génois  ,  relTbrt  de  notre  parlement  de  Bourdcaux ,  laquelle  baronie 
aveefes  fiefs  Se  arrierc-fiefs  ,  ainfi  augmentée  Se  accrue  par  le  moyen  dcldites  jonc- 
tions, unions  &  incorporations  ,  avons  de  nouveau  par  ces  prc(entcs  fignées  de  no- 
tre main  créé  Se  érigée,  créons  &  érigeons  en  titre,  nom  ,  dignité  &  prééminence 
de  duché-Pairie.  Voulons  Se  Nous  plaît  qu'elle  foit  dorénavant  appcllce  duché  de 
Biron  Se  Pairie  de  France,  pour  par  ledit  Charles- Armand  de  Gontaut  de  Biron, 
Tes  enfens  Se  defeendans  mâles  nez  Se  à  naître  en  loyal  mariage ,  propriétaires  dudic 
duché-Patrie  de  Biron  ,  jouir  du  nom,  titre,  qualité  Se  dignité  de  duc  Se  Pair  de 

g  France,  aux  honneurs,  autoritez,  rangs,  féances,  privilèges,  prérogatives  préémi- 
nences ,  franchîtes  ,  liberrez  &  autres  droirs  qui  appartiennent  à  ladite  qualité  Se 
dignité,  Se  dont  les  autres  ducs  Se  Pairs  de  France  ont  joui  ou  dû  jouir  de  tout 
temps  Se  ancienneté,  tant  en  juftice,  jurifdiciion ,  feanec  en  notre  cour  de  parlement 
de  Paris  Se  autres  nos  cours,  avec  voix  délibcrativc  tant  à  l'audience  que  chambre 
du  confèil ,  qu'en  tous  autres  endroits  quelconques ,  foit  en  afl'cmblccs  de  noblcflc, 
faits  de  guerre  ,  qu'autres  lieux,  Se  actes  d'honneur,  de  (éance  &  de  rang.  Voulons 
Se  Nous  plaît  que  toutes  les  caufes  civiles  &  criminelles,  mixtes  &  réelles  quicon» 
cerneront  tant  ledit  Charles-Armand  de  Gontaut  de  Biron ,  que  les  droits  dudit 
duché  &  Pairie ,  foient  traitées  &  jugées  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris  en 

C  première  inftance,  &  que  les  caufes  Se  procès  d  entre  les  vaflàux  &jufliciablcs  du- 
dit duché  Se  Pairie  reflortiflent  par  appel  en  notre  cour  de  parlement  de  Bordeaux. 
Et  à  cet  effet  avons  diftrait  Se  exempté  ledit  duché  Se  (es  dépendances ,  Se  par  ces 
prefcntes  diftrayons  Se  exemptons  du  rcflbrt  de  tous  juges  Se  jufifdi&ions  ou  les 
appellations  défaits  officiers  avoient  coutume  de  reûbnir,  fans  préjudice  néanmoins 
des  cas  royaux ,  dont  la  connoiflance  demeurera  à  nos  juges  qui  avoient  coutume 
d'en  connoitre,  le  tout  à  la  charge  d'indemnifer  nos  officiers  ,  fi  fait  n'a  été.  Vou- 
lons que  ledit  Charles- Armand  de  Gontaut  de  Biron  tienne  ledit  duché  Se  Pairie 
de  nous  nuement  &  en  plein  fief  à  caufe  de  notre  couronne ,  Se  qu'il  relevé  de  no- 
tre tour  du  louvrc  fous  une  feule  foi  &  hommage ,  que  ledit  Charles-Armand  de* 
Gontaut  de  Biron  nous  fera  Se  prêtera  le  ferment  de  fidélité  ainfi  qu'il  cft  accoutu- 
mé. Voulons  auffi  que  tous  fes  vaflaux  le  reconnoiflent  comme  duc  de  Biron  &  Pair 
de  France,  Si  lui  rendent  en  cette  qualité  les  devoirs  auxquels  ils  font  tenus.  Vou- 
lons auffi  que  lui  Se  tous  fes  fuccefleurs  audit  duché-Pairie  puifient  établir  un  fiege 
de  duché-Pairie  audit  lieu  de  Biron ,  dans  lequel  il  y  aura  un  fenêchal  ou  bailly , 

®  un  lieutenant ,  un  procureur ,  un  greffier  Se  le  nombre  de  notaires ,  procureurs  Se 
fergens  accoutumes  pour  y  exercer  la  juftice ,  Uns  néanmoins  qu'en  confequence 
de  la  prefente  érection  en  duché-Pairie  ladite  baronie  de  Biron ,  fes  dépendances  Se 
annexes  puiflent  au  défaut  d'enfans  &  defeendans  màlcs  dudit  Charles-Armand  de 
Gonraut  de  Biron  ,  être  par  nous  ou  les;  rois  nos  fuccefleurs  réunies  à  la  couronne, 
en  confequence  des  édits,  déclarations  &  ordonnances  des  années  ij66.  1579-  1582. 
Se  1587.  &  toutes  autres  faites  fur  l'érection  des  duchez-Pairies  ,  aufquelles  Se  aux 
dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenus ,  avons  dérogé  Se  dérogeons  par  ces  pre- 
fcntes en  faveur  dudit  Charles- Armand  de  Gontaut  de  Biron  Se  de  (es  fucceffeurs  ; 
pourquoi  nous  avons  dïfpenfé  &  difpenfons  ledit  duché  de  la  rigueur  defdits  édits 
&  déclarations,  mais  à  la  charge  qu'au  défaut  de  fuccefleurs  mâles  en  ligne  dirc&e 
Se  en  loyal  mariage  dudit  Charles- Armand  de  Gontaut  de  Biron.  le  titre  de  duché 
fera  éteint ,  Se  h  terre  de  Biron  &  autres  y  unies  retourneront  en  leur  première  na- 

^  ture ,  titre  &  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  confcillcrs  » 
les  gens  tenans  nos  cours  de  parlement  Se  chambre  des  comptes  à  Paris ,  Se  à  tous 
nos  autres  officiers  Se  jufriciers  qu'il  appartiendra,  que  ces  prefcntes  nos  lettres  d'é- 
xe&ion  en  duché-Pairie  de  Biron,  ils  fartent  lire, publier  6c  regiftrer,  Se  du  contenu 
en  iccllcs  jouir  Se  ufèr  ledit  Charles- Armand  de  Gontaut  de  Biron ,  fes  enfàns  Se  def- 
eendans mâles  en  loyal  mariage ,  pleinement,  paifiblemcnt  Se  perpétuellement ,  ccf- 
iant  Se  fàilant  cefTer  tous  troubles  &  empechemens,  nonobltant  toutes  chofes  à  co 
contraires,  aufquelles  nous  avons  dérogé  par  ces  prefcntes.  Cat  tel  cft  notre  plaifir, 
Se  afin  que  ce  toit  chofe  ferme  &  fiable  a  toujours  ,  nous  avons  fait  mettre  notre 
fccl  à  cefditcs  prefcntes.  Donné  à  Verfailles  au  mois  de  février  l'an  de  grâce  172  j. 
Et  de  notre  règne  le  huitième.  Signé,  LOUIS.  Par  le  roi,  le  duc  d'Orléans  regent 
prefent.  Signé,  Phelyppeaux.  Et  fcellé  du  grand  fceau  deciic  verte  en  lacs  defoyo 
rouge  Se  verte.  Vifa  Fleuri  au. 
Reçu  en  Parlement  le  21.  dndit  mois  de  février.  ., 
îome  V.  Ci 
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CHAPITRE  XVIL 

LE  VIS» 

DUCHE'-PAIRIE; 


V  ES  terres  &  feigneuries  de  Lurcy-le-Sauvage  ,  de  Poligny ,  de  la  Braudierc 
J  de  Champroux,  avec  neuf  autres  ,tou(es  fituées  cnBouibonnois,ont  été  réu- 
nies &  érigées  en  un  fcul  &  même  fief,  fous  le  nom  de  duché  de  Levis ,  Pairie  de 
France,  en  faveur  de  CHARLES-EUGENE  >  marquis  de  Levis  ,  de  fes  enfans 
&  defeendans  mâles,  par  lettres  patentes  données  à  Paris  au  mois  de  février  171  j. 
regilbées  le  12.  du  même  mois ,  le  roi  féant  en  fon  lit  de  juftice  pour  la  déclara-  ^ 
tion  de  fa  majorité.  Voyez,  Us  fieees  qm  /muent  concernant  cette  éreliion ,  ejr  tome  TV. 
4e  celte  htjlotre ,  p.  ti.  &  (vivantes ,  où  la  généalogie  de  U  mufm  ie  LEVIS  efi  rof* 
forte, ,  à  lonafton  du  duebé  &  Pétrie  de  VENT  ADO  UR  en  1  j  %9. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- PAIRIE 

* 

DE  LEVIS. 

£rc3im  d»  duché  ejr  P*™  &  Levis ,  dn  mois  de  février  îjij. 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  prefcnS 
jBc  à  venir,  Salut.  Tous  les  motifs  qui  ont  porté  les  rois  nos  prédcccflcurs , 
à  élever  à  la  dignité  de  duc  Se  Pair  de  France,  ceux  de  leurs  fujets  qui  ont  mérite 
ce  titre  éminent ,  le  réunifient  en  faveur  de  Charlcs-Eugenc  ,  marquis  de  Levis, 
comte  de  Charlus,  lieutenant  gênerai  de  nos  armées  &  au  gouvernement  de  Bour- 
bonnois ,  gouverneur  de  nos  ville  &  citadelle  de  Mezicrcs  ,  &  commandant  pour 
nous  en  chef  dans  notre  comté  de  Bourgogne.  La  grandeur  de  la  naiflance,  les 
alliances  coniîdc  râbles  ,  les  (erviecs  importants  rendus  à  l'état  >  le  deiîr  que  nous  devons 
avoir  de  remettre  dans  une  maifon  îllultrc  une  dignité  qu'elle  a  pofledec  pendant 
plus  de  cent  quarante  ans,  nous  portent  à  ériger  en  duché  &  Pairie,  fous  le  nom 
de  duché  de  Levis,  les  terres  &  fcigneuries  de  Lurcy-le-Sauvage  ,  Poligny,  Cham- 
moux,  circonfbnccs,  dépendances  &:  annexes ,  en  faveur  dudit  Charles-Eugène  de 
Levis.  Sans  rechercher  l'origine  de  la  mailon  de  Levis  dans  les  temps  les  plus  reçu- 
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^  !cz  :  perfonne  n'ignore  que  les  feigneurs  de  Lcvis  éeoiene  en  grande  confédération 
dans  le  douzième  ûeele  ,  que  Guy  ûrc  de  Lcvis  ,  tue  un  des  principaux  chefs  qui 
accompagnèrent  Simon  ,  comte  de  Montforc  ,  à  la  guerre  contre  les  Albigeois» 
qu'il  y  mérita  par  Tes  hauts  faits  fie  par  Tes  grands  fervices  le  titre  de  maréchal  de 
la  fby,  que  lui  donna  le  roi  Louis  VIII.  au  commencement  du  treizième  ficelé ,  Se 
qui  cil  demeuré  héréditaire  dans  fa  maifon.  Louis  de  Lcvis ,  l'un  des  defeendans  de 
Guy,  maréchal  de  la  foy,  époufa  en  1492.  Blanche  de  Vcntadour  ,  fille  unique  de 
Louis  comte  de  Vcntadour ,  &  de  Catherine  de  Beauforc ,  dame  de  Charlus ,  dont  il 
eut  deux  fils  Gilbert  te  Jean  de  Lcvis,  qui  ont  fait  les  deux  branches  de  Vcnta- 
dour Se  de  Charlus.  Gilbcre  de  Lcvis  1.  du  nom ,  comte  de  Vcntadour  ,  eut  un  fils 

jj  nommé  Gilbert  comme  lui  ,  qui  eut  lui-même  un  fils  nommé  comme  (on  perc  Se 
fon  aycul.  Gilbert  de  Lcvis  111.  du  nom ,  comte  de  Vcntadour ,  en  faveur  duquel 
le  roi  Henry  111.  érigea  en  1578.  le  comté  de  Ventadour  en  duché.  Dans  les  lettres 
d'érection ,  il  paroit  que  le  comte  de  Vcntadour  étoit  chevalier  de  Tordre  du  roi 
Se  gouverneur  du  Limoufin  ;  qu'en  fàiùnt  cette  érection  le  roi  avoir  principalement 
coiiiidcrc  la  noblellc  ,  la  grandeur  ,  l'antiquité  de  la  mailbn  de  Lcvis ,  les  hauts , 
grands  ,  vertueux  Se  magnanimes  faits  des  nobles  Se  cxccllens  perfonnages  qui  en 
croient  iflus,  &  qui  pour  Soutenir  les  droits  &  la  cauie  de  fa  Majclté  ,  avoient  taille 
perdre,  brûler  &  lacwgcr  leurs  maifons,  villes,  places  &  chât?aux  ,quc  même  dans 
les  guerres  que  la  France  avoir  eues  conrre  les  Anglois  ,  les  ancêtres  de  Gilbert  de 

C  Lcvis  demeurèrent  toujours  fidèles,  le  château  de  Ventadour  ayant  été  le  (cul  qui 
tint  pour  la  France  dans  le  Limoufin  ,  Se  ayant  été  affiche  pendant  une  année 
entière  -,  qu'ils  s'étoienc  depuis  fignalcz  dans  toutes  les  occalions  qui  s'etoient  pré- 
(entées,  &  qu'ils  avoient  mérité  par  leurs  lerviecs  que  le  comte  de  Vcntadour ,  l'un 
des  plus  beaux  &  des  plus  anciens  comtez  du  royaume ,  fut  érigé  en  fluchc  ,  en  faveur 
de  Gilbert  de  Lcvis  ,  comte  de  Vcntadour  ,  &  de  les  defcendans  mâles.  Cette  grâce 
ayant  animé  de  plus  en  plus  le  duc  de  Vcntadour  à  rendre  des  ferviecs  importons 
au  roi  &  à  l'état ,  il  mérita  que  Ton  duché  fut  érigé  en  Pairie  par  des  lettres  du 
même  roi  données  au  camp  de  Baugency  au  mois  de  juin  1589.  mais  comme  la 
mort  de  ce  roi  arriva  peu  de  temps  après  l'expédition  de  ces  lettres,  &  que  Gilbert 

P  de  Lcvis  ne  furvequie  pas  lo;;g-tcmps,  le  roi  Henry  III.  Henry  le  grand  de  glo- 
heufe  mémoire,  après  être  parvenu  à  la  couronne  ,  voulue  bien  récompenfer  de 
nouveau  les  lerviecs  d'Anne  de  Lcvis  ,  duc  de  Ventadour ,  fils  de  Gilbert,  &  lui 
accorda  des  lettres  pour  le  faire  jouir  de  la  grâce  qui  avoir  été  faite  à  fon  pere  p.ic 
le  roi  Henry  111.  &  en  confequenee  de  ces  fécondes  lettres ,  celles  du  mois  de  juin 
1589.  portant  érection  du  duché  de  Vcntadour  en  Pairie  .furent  regiftre'cs  au  Par- 
lement, feant  à  Tours  le  tj.  mai  1^94.  Depuis  ce  temps,  les  deicendans  d'Anne 
de  Levis  ,  duc  de  Ventadour  ,  Pair  de  France  ,  &c  de  Marguerite  de  Montmorency 
fon  époulc ,  onr  joui  des  droits  de  Paitic  jufqu'cn  l'année  1719.  que  Louis-Charles 
de  Levis,  dernier  duc  de  Vcntadour,  cil  decedé  fans  pofterité  mifculinc  ,  n'ayant 
laiflé  qu'une  fille  unique  ,  mariée  dans  la  maifon  de  Rohan.  Que  la  branche  de 
Lcvis- Char  lus ,  qui  fort  de  la  même  tige  que  celle  de  Lcvis-Vcntadour,  c'eft-à-dire, 
de  Gilbert  de  Levis  I.  du  nom  ,  comte  tic  Vcntadour  -,  Se  qui  s'elt  continuée  de 
mâle  en  mile  depuis  Jean  de  Levis  ,  leigneur  de  Charlus, qui  époufa  rrançoilc  de 

£  Poiticrs-S.-Vallicr ,  par  Charles  de  Levis ,  baron  de  Charlus,  qui  fut  grand  mairie 
des  eaux  &  forêts  de  France  ,  par  jean  de  Levis  II.  du  nom  ,  Jean  de  Lcvis  III. 
du  nom,  Charles  de  Lcvis  II.  du  nom,  capitaine  des  gardes  du  corps  du  roi  Louis 
3(111.  notre  infaycul ,  par  Roger  de  Lcvis,  comte  de  Charlus,  Se  par  Charles- An- 
toine de  Lcvis ,  aufll  comte  de  Charlus,  tous  deux  licutenans  généraux  en  la  Pro- 
vince de  Bourbonnois ,  Se  par  ledit  Charles-Eugène,  marquis  de  Levis,  lieutenant 
gênerai  de  nos  armées  ,  à  prclcnt  l'aine  de  la  branche ,  ne  s'cll  pas  moins  difbnguéc 
que  b  branche  de  Vcntadour ,  par  les  grands  ferviecs  qu'elle  a  rendus  aux  rois  nos 
predeceffeurs  &;  à  l'état  ;  detorte  que  nous  avons  cru  ne  pouvoir  mieux  les  récoin» 
penlcr  qu'en  remettant  dans  leur  maifon  la  dignité  de  duc  Se  Pair  de  France ,  qu'ils 
ont  perdue  par  la  mort  fans  cufins  miles  du  dernier  duc  de  Vcntadour  :  Et  nous 
nous  y  fommes  portez  d'autant  plus  volontiers  que  celui  qui  fc  rrouve  à  prêtent 
l'aîné  de  cette  maifon  auroit  mente  par  (es  ferviecs  d  y  faire  entrer  cette  dignité , 
quand  inéme  elle  n'y  auroit  point  été  des  le  leiziéme  ficclc.  11  a  commencé  de 
trér-bonne  heure  à  letvir  dans  les  armées  du  feu  roi  norre  trés-honoré  leigneur  Se 
biiaycul,  il  eue  l'honneur  de  fuivre  le  Dauphin  de  France  notre  aycul,  lor'.qu'cn 
l'année  mil  lix  cent  quatre-vingt-huit,  il  entra  en  Allemagne  ,  Se  y  prit  les  villes  de 
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Pfulisbourg  ,  Manheim ,  &  Frankendal  depuis  l'année  itfs?.  jufquen  1697.  il  a 
(ctvi  à  la  tête  d'un  régiment  de  cavalerie ,  tant  en  Flandres  que  fur  le  Rhin,  lls'ell 
trouve  aux  batailles  de  Flcurus, de  Stcinkerquc  &  de  Ncrwinde,  aux  lièges  de  Mons, 
de  Namur,  de  Charlcroy,  &  dans  les  autres  occalions  importantes  qui  le  lont  pre- 
lentées  pendant  cette  guerre.  En  1701.  la  guerre  ayant  recommencé ,  il  fut  fait  bri- 
gadier de  nos  armées ,  &  fervit  en  cette  qualité  pendant  deux  ans.  En  1 703.  il  com- 
manda la  cavalerie  dans  l'armée  qui  alla  joindre  notre  trés-cher  Se  trés-amé  oncle 
l'électeur  de  Bavière,  &  y  ayant  eu  la  même  année  une  bataille  coniîderablc ,  il  s'y 
lignala  ,  de  manière  que  le  feu  roi  le  fit, maréchal  de  fes  camps  &  armées,  il  a  lervi 
oa  cette  qualité  fans  aucune  interruption ,  il  s'eft  trouvé  à  toutes  les  batailles  qui 
ont  été  données-,  les  généraux  fous  lclqucls  H  a  lervi,  lui  ont  fouvent  confié  le  com- 
mandement de  corps  feparez  qu'il  a  toujours  conduits  à  leur  fatistââion.  En  l'an- 
née 1708.  il  fut  fait  leul  par  diflinétion  lieutenant  gênerai  de  nos  armées,  &  a  con- 
tinué de  lervir  en  cette  qualité  julqu'à  la  paix.  Au  commencement  de  notre  règne 
ayant  établi  un  confeil  de  guerre ,  nous  crûmes  devoir  l'y  faire  cutter ,  il  y  a  tou-  » 
jours  travaillé  à  notre  fatistacVion ,  &  après  que  ce  confeil  a  ceflé  de  fc  tenir,  nous 
lui  avons  confié  le  commandement  en  chef  dans  notre  comté  de  Bourgogne ,  où 
il  s'eft  parfaitement  acquitté  de  les  devoirs  ,  deforte  que  nous  ne  fçaurions  lui  don- 
ner des  marques  trop  éclatantes  de  notre  bienveillance.  A  ces  caulcs  &  autres  con- 
sidérations à  ce  nous  mouvans,  de  l'avis  de  notre  trés-cher  &  trés-amé  oncle  le  duc 
d'Orléans  regent  ,  &  de  notre  grâce  fpcciale,  pleine  puiuancc  &  autorité  royale, 
avons  par  ces  prefentes  lignées  de  notre  main ,  créé  Se  érigé ,  créons  &  érigeons  en 
titre  ,  nom  ,  dignité  &  prééminences  de  duché  8c  Pairie  de  France,  les  terres  &  fei- 
gneurics  de  Lurcy-lc- Sauvage,  Poligny  ,  de  ta  Braudicrc  ,  Champfromental ,  de  la  Ç 
Chauffée ,  de  Plailance ,  de  Lepaud ,  de  Champroux ,  de  Blancfoflc  ,  des  grands  & 
petits  Bouqucrreauds ,  de  la  PoifTonncrie,  de  la  Chapelle  &  des  quatre  Vents  ,  que 
nous  avons  cnfcmble  toutes  leurs  appartenances  ,  dépendances  8c  annexes  limées  en 
notre  province  de  Bourbonnois,  unies  en  un  fèul  8c  même  fief  fous  le  nom  de  du- 
ché de  Levis,  en  faveur  dudit  Charlcs-Eugcnc  marquis  de  Levis;  à  I  effet  de  quoi 
avons  de  nos  mêmes  grâces  &  autorité  que  deflus ,  changé  &  commué ,  &  par  ces 
prefentes  changeons  8c  commuons  les  noms  defditcs  terres  8c  fcignctincs  en  celui 
de  Levis,  pour  par  ledit  Charles-Eugène  de  Levis,  les  enfans  8c  defeendans  mâtes 
nez  &  à  naître  en  légitime  mariage,  jouir  à  perpétuité  comme  feigneurs  proprié- 
taires dudit  duché  8c  Pairie  de  Levis,  des  nom,  titre,  qualité  8c  diguitede  duc.& 
Pair  de  France  ,  aux  honneurs,  autoritez  ,  rangs  ,'féanccs,  privilèges,  prérogatives, 
prééminences,  franchifès,  libériez  &  autres  droits  qui  appartiennent  à  ladite  qua- 
lité &  dignité ,  8c  dont  les  autres  Pairs  de  France  ont  joui  ou  dû  jouir  de  tout  temps  D 
8c  ancienneté,  tant  en  juftice,  jurifdiétion ,  féance  en  notre  cour  de  parlement  de 
Paris  &  autres  nos  cours ,  avec  voix  deliberative,  qu'en  tous  autres  endroits  quel- 
conques, foit  és  aflcmblces  de  noblefle ,  faits  de  guerre,  qu'aunes  lieux  &  acres  de 
féance ,  d'honneur  &  de  rang.  Voulons  8c  nous  plaît  que  toutes  les  caufes  civiles  Se 
criminelles ,  mixtes  8c  réelles  qui  concerneront  tant  ledit  Charles-Eugène  de  Levis, 
fes  enfans  8c  dclccndans  mâles ,  que  les  droits  dudit  duché-Pairie ,  (oient  traitées  6c 
jugées  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris  en  première  inftanec ,  Je  que  les  caufes 
8c  procès  d'entre  les  vaflaux  8c  jufticiabtes  dudit  duché  &  Pairie  y  rellortifTcnt  nue- 
ment  par  appel,  8c  à  cet  effet  avons  dilhait  8c  exempté,  dillrayons  &  exemptons 
par  ces  picfcntcs  ledit  duché  &  Pairie  &  fes  dépendances  du  relîbrt  de  tous  juges 
fie  juridictions,  où  les  appellations  dudit  duché  avoient  coutume  de  rcflbrtir ,  fans 
préjudice  néanmoins  des  cas  royaux,  dont  la  connoifTancc  demeurera  a  nos  juges  qui  E  ' 
avoient  coutume  d'en  connoître,  le  tout  à  la  charge  d'indemnifer  nos  officiers.  Vou- 
lons que  ledit  Charlcs-Eugcnc  de  Levis  tienne  ledit  duché  6:  Pairie  de  nous  nue- 
ment  en  plein  fief  à  caufe  de  notre  couronne,  8c  qu'il  relevé  de  notre  tourdu  louvre, 
fous  une  leule  foi  &  hommage  qu'il  nous  a  faite  &  dont  il  nous  a  prête  le  ferment  de 
fidélité  ,  ainli  qu'il  eft  accoutumé.  Voulons  aufïi  que  tous  fes  vaffaux  8c  tenanciers  le 
rcconnoillcnt  comme  duc  8c  Pair  de  France,  qu'ils  lui  rendent  en  ladite  qualité  les 
devoirs  autqucls  ils  font  tenus,  8C  qu'il  pu i fie  établir  audit  lieu  de  Lurcy-le-Sauvage 
un  liège  de  duché- Pairie,  fans  néanmoins  qu'en conlequence  de  la  prefente  érection 
lcfditcs  terres  &  (cigneuries  à  prefent  unies  en  un  leul  corpj  de  fief,  leurs  dépen- 
dances &  annexes ,  puifl'ent  au  défaut  d'enfâns  &  defeendans  mâles  dudit  Charlas- 
Eugenc  de  Levis ,  être  par  nous,  ou  par  les  rois  nos  fuccefleurs  réunis  à  la  couronne, 
en  coafequeuce  des  édits,  déclarations  8e  ordonnances  des  années         1579.  ij8i. 


Digitized  by  Google 


DES  PAIRS  DE  FRANCE.  BIKON.  475 

,  1 587.  6C  toutes  autres  faites  fut  lere&ion  des  duchez  &  Pairies,  aufqucllcs  Se  aux 
dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues ,  nous  avons  déroge  fit  dérogeons  par  ces 
prclentes  en  faveur  dudit  Charles-Eugène  de  Levis  ,  (es  héritiers  ou  ayans  caufe , 
pourquoi  nous  avons  difpenlc  &  dilpcnlbns  ledit  duché  6c  Pairie  de  la  rigueur  def- 
dits  edits  &  déclarations  ;  à  la  charge  cependant  qu'au  défaut  de  luccelTcurs  mâles 
en  ligne  dirc&c  6c  nez  en  loyal  mariage  dudit  Charlcs-Eugenc  dcLcvis,  ledit  titre 
de  duché  6c  Pairie  fera  éteint,  &  lefdites  terres  qui  retiendront  néanmoins  ledit  nom 
de  Levis ,  retourneront  en  leurs  titres  6c  qualitez  de  baronics.  Si  donnons  en  man- 
dement à  nos  amez  &  féaux  confcillcrs  ,  les  gens  tenans  nos  coûts  de  parlement  Se 
-n  chambre  des  comptes  à  Paris,  8c  tous  autres  nos  jufliciers  &  officiers  qu'il  appar- 
tiendra ,  que  ces  prefentes  nos  lettres  détection  dcfdites  terres  en  duché- Pairie ,  ils 
fatlcnt  lire,  publier ,  enregifrrer,  fie  du  contenu  en  iccllcs  jouir  &  ufer  ledit  Charles- 
Eugène  de  Levis ,  fes  enfans  fi:  defeendans  mâles  en  loyal  mariage ,  pleinement , 
paiublement  &  perpétuellement,  ceflant  6c  faifant  ccûcr  tous  troubles  &r  empeche- 
mens ,  nonobftant  toutes  choies  à  ce  contraires ,  aufquelles  nous  avons  déroge  & 
dérogeons  par  ces  prefentes.  Car  tel  cft  notre  plaifir,  fie  afin  que  ccfoit  choie  ferme 
&  fiable  à  toujouts,  nous  avons  fait  mettre  notte  fccl  à  ces  prefentes.  Donné  à  Ver- 
failles  au  mois  de  février  l'an  de  grâce  1713.  Et  de  notre  règne  le  huitième.  Signé, 
LOUIS.  Etplus  bas ,  par  le  roi,  le  duc  d'Orléans  regentprdent.  Signé,  Phelyppeaux. 
Avec  paraphe,  Pifi  FleoriaO.  Scellées  du  grand  lccau  de  arc  verte  en  lacs  de 
loyc  rouge  Si  verte.  Et  plus  bas  elt  écrit  : 

Ç  Segi/lrées,  oui  le  procureur  général  du  roi ,  four  jouir  par  ledit  impétrant ,  fis  enfin*  & 
defeendans  miles  nez  &  à  naître  en  légitime  mariage,  propriétaires  dudit  duché  <jr  Pairie 
de  Levis,  de  leur  effet  &  contenu ,  &  être  exécutées  filon  leur  forme  &  teneur  fuivttit 
tarrejl  de  ce  jour.  A  Parts  en  parlement  le  vingt  deuxième  février  mil  fept  cent  vingt-trois. 
Signé,  Gilde&t.    Et  plus  bas  cft  encore  écrit: 

Et  ledit  jour  le  roi  fc'ant  en  fin  Ut  de  juflice ,  ledit  Charles-Eugène  de  Levis  de  Charlus 
*  été  reçu  en  la  qualité  ejr  dignité  de  duc  de  Levis ,  Pair  de  France ,  fait  le  ferment  accou- 
tumé,  juré  fidélité  tu  roi  fuivant  tarrejl  de  ce  jour.  A  Paris  en  parlement ,  le  roi  j  fiant, 
le  vingt-deuxième  février  mil  fept  cent  vtngttrots.  Signe,  Gilbert. 


Tome  F. 
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LA  VALLIERE, 

DUCH  E-P  AIRIE. 
NOUVELLE  ERECTION. 


E 


Ce«f/i'er&it 
gutnlts  au  lut 
leofardé,  ttHfi 
fargtnt  &  it 

fablt. 


MARIE-ANNE ,  légitimée  de  France,  princcfïc  de  Conty  douairière,  fit  le 
8.  juin  1698.  donation  entre-vifs  des  terres  de  Châteaux  ,  première  baronic  q 
i,  dans  la  paroiffe  de  laquelle  elt  Vaujours,  &  faint  Chriftophe,  première 
baronic  de  Tourainc,  avec  pluficurs  autres  terres  qui  compofoient  le  duché-Pairie 
de  la  Vallicrc,  lors  de  fa  première  éreaion  en  \667.  à  CHARLES-FRANÇOIS 
de  la  Baumc-le-Blanc  ,  marquis  de  la  Valliere  Ton  couftn  germain  maternel ,  du  con- 
fentement  du  roi  Louis  XIV.  porté  par  fes  lettres  patentes  du  mois  de  may  1698. 
regiftrées  au  parlement  le  4.  &  en  la  chambre  des  comptes  le  6.  juin  de  la  même 
année.  Il  a  obtenu  au  mois  de  février  17^5.  des  lettres  du  roi  Louis  XV.  portant 
érection  des  mêmes  terres  en  duché-Pairie,  fous  le  nom  de  la  Vallicrc,  pour  lui 
&  fes  cnfàns  &  defeendans  mâles,  regiftrées  au  parlement ,  le  roi  feant  en  fon  lit 
de  jufticc  pour  la  déclaration  de  fa  majorité,  le  21.  du  même  mois.  Les  pièces  qui 
concernent  U  fremitre  ereÛion  ont  été rapportées  ci-d/rvant  pages  fumantes.  On  va  rap-  [) 
fort er  celtes  qui  concernent  et  tte  nouvelle  érection  ,  après  le/quelles  m  donnera  la  généalogie 
des  feigacurs  ,  marquis  &:  ducs  DE  LA  VALLIERE ,  Pairs  de  France. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 

DE   LA  VALLIERE 

Lettres patentes  portant  permijpon  à  Me  laprtneeffedeContjdedifpofer  de  U  terre  je  laVtlhcre. 

Du  mois  de  may  1698. 

T    OUÏS  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre  ,  à  tous  prefens 

J  j  &:  à  venir  ,  Salut.    Notre  trés-cherc  6c  tres-amee  fille  légitimée  Marie- Anne 

de  Bourbon  ,  veuve  de  feu  norre  trés-cher  8:  tres-amé  coufin  Armand-Louis  de 
Bourbon  ,  prince  de  Conty  ,  nous  a  remontré  qu'elle  (e  trouve  entièrement  hors 
d'état  de  diipofcr  des  biens  qu'elle  tient  de  notre  libéralité ,  ni  de  partie  d'iceux ,  par 
la  condition  de  retour  à  nous  &  à  notre  domaine ,  au  cas  de  Ion  deceds  fans  cnfàns, 
appofee  tant  dans  nos  lettres  du  mois  de  may  1667.  expédiées  pour  l'érection  que 
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nous  fîmes  alors ,  en  duché-Pairie,  des  baronies  de  Châteaux ,  Vaujours  &  S.Chrif- 
tophe,  que  dans  celle  du  mois  de  mars  1*84.  par  lefquelles  nous  avons  fait  don 
à  notredite  fille  des  biens  qui  nous  étoient  avenus  par  la  mort  de  norre  tréj-cher 
&  trcVamé  fils  légitimé  le  comte  de  Vcrmandois ,  &  notredite  fille  délirant  de  pou- 
voir taire  quelque  avantage  ,  particulièrement  aux  perfonnes  qui  lui  (ont  les  plus 
proches  ,  elle  nous  auroit  trés-humblcment  fupplic  ,  à  l'occahon  du  mariage  que 
Nous  avons  agréé  de  notre  cher  &  bien  •  amé  le  ficur  Charles  -  François  de  la 
Baume-le-Blanc ,  marquis  de  la  Vallicrc  ,  gouverneur  &  notre  lieutenant  gênerai  en 
Bcurbonnois,  avec  la  dcraoifcllc  Maric-Thcrcfc  de  Noaillcs  ,  fille  de  notre  coulin 
le  duc  de  Noaillcs  ,  maréchal  de  France  >  de  lui  permettre  de  donner  audit  ficur 
marquis  de  la  Vallicrc , en  faveur  dudit  mariage  pour  lui ,  fes  hoirs,  héritiers  &  ayans 
caufe ,  lcfdites  terres  &  baronies  de  Châteaux  6c  Vaujours  en  Anjou,  &  de  S.  Cnrif- 
tophe  en  Touraine ,  réunies  fous  le  titre  de  terre  <Sc  feigneuries  de  la  Valliere  pour 
le  mettre  d'autant  plus  en  état  de  nous  rendre  les  fervices  qu'il  nous  doit  par  fa 
B  naiflance  -,  6c  comme  les  revenus  dcfdites  terres  font  encore  affectez  pendant  la  vie 
de  notre  coufine  la  duchefle  de  la  Valliere  ,  au  payement  des  penfions  que  nous  lut 
avons  permis ,  lors  de  fà  profclfion  de  religion  dans  le  couvent  des  Carmélites  de 
notre  bonne  ville  de  Paris ,  de  créer  fur  lefdits  revenus,  au  profit  des  perfonnes  em- 
ployées dans  l'état,  que  nous  en  avons  fait  attacher  fous  le  contre- fcel,  des  lettres 
portant  notre  confentement  à  fétabliflcment  dclditcs  penfions.  Notre  fille  la  prin- 
cefle  de  Conty  nous  auroit  pareillement  requis  de  décharger  lefdits  revenus  du  paye- 
ment de/dites  penfions,  6c  d'agréer  qu'elles  foient  de  même  alignées  fur  les  revenus 
des  autres  terres  6c  biens  qui  lui  appartiennent.  Et  d'autant  que  les  confédérations 
qui  nous  ont  excité  à  donner  à  noueditc  fille  les  premières  marques  de  notre  bien- 
veillance nous  portent  tous  les  jours  de  plus  en  plus  à  lui  en  donner  de  nouvelles  dans 
toutes  les  rencontres  qui  s'en  prefentent.    A  ces  caufes ,  &  autres  à  ce  nous  mou- 
vant, de  notre  certaine  feienec,  pleine  puifianec  &  autorité  royale,  nous  avons  par 
ces  prefentes  lignées  de  notre  main  ,  confenti  6c  confentons  ,  à  l'occafion  fie  en 
C  faveur  dudit  mariage,  que  notredite  fille  laprinceffe  de  Conty  puifle  difpofer  libre- 
ment &  pleinement  par  donation  entrevifs  ,  ou  autrement ,  dclditcs  terres  ,  baronies 
&  feigneuries  de  Châteaux  ,  Vaujours  6c  S.  Chriftophe  ,  leurs  appartenances  6c  dé- 
pendances par  nous  unies  tous  le  titre  de  terre  6c  (eigneuric  de  la  Vallicrc ,  au  profit 
dudit  ficur  marquis  de  la  Valliere  ,  fes  hoirs  ,  héritiers  8c  ayans  caufe ,  nonobstant 
la  claufede  retour  dclditcs  terres  à  nous  6c  à  notre  domaine  audit  cas  de  deceds 
de  notredite  fille  fans  enfans ,  appofée  dans  nofditcs  lettres  du  mois  de  may  1667. 
à  laquelle  daufe  de  reverfion  ,  retour  &  fùbflitution  nous  avons  expreffémenr  dérogé 
&  dérogeons  par  ces  prefentes  pour  nous  &  nos  fucccffcurs  rois  à  perpétuité,  fie 
à  tous  edits ,  déclarations  6c  autres  chofes  à  ce  contraires  ,  même  à  notre  édir  de 
1666.  autres  antérieurs  &  pofterieurs,  6c  à  nofditcs  lettres  du  mois  de  mars  1684. 
entant  que  befoin  feroir  pour  l'effet  des  prefentes.    Voulons  que  la  difpofition  qui 
D  fera  faite  par  notredite  fille  dcfdites  terres  ,  en  vertu  des  prclcntcs  foit  de  pareil 
effet  6c  valeur  ,  que  fi  ladite  claufe  de  retour  6c  reverfion  n'avoit  point  été  ap- 
pofée à  nofditcs  lettres  du  mois  de  may  i66y.  confenrons  pareillement  que  les 
revenus  dcfdites  terres  foient  6c  demeurent  déchargez  à  l'avenir  du  payement  des 
penfions  créées  fur  iccllcs  par  notredite  coufine  la  duchefle  de  la  Valliere  fie  con- 
firmées par  nos  lettres  du  j.  avril  1*75.  6c  que  lcfdites  penfions  foient  transférées 
par  notredite  fille  ,  6c  affignees  fur  les  revenus  des  autres  terres  &  biens  qui  lui 
appartiennent ,  pout  en  jouir  au  furplus  par  lefdits  pcnûonnaircs  ainfi  qu'il  cft  porté 
par  nofditcs  Ictttes  du  y.  avril  1675.  6c  durant  la  vie  naturelle  de  notredite  coufine 
la  duchefle  de  la  Valliere  feulement.    Si  donnons  en  mandement  à  nos  aincz  6c 
féaux   confeilters  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  6c  chambre  des 
comptes  à  Paris  que  ces  prefentes  ils  ayent  à  faire  regifircr  fie  icelks  exécuter  félon 
leur  forme  &  teneur  :  Car  tel  cft  notre  plaifir.    Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  6c 
fiable  à  toujours  nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  ccfditcs  prefentes.    Donné  i  - 
Vcrfailles  au  mois  de  may  l'an  de  grâce  1698.  fie  de  notre  règne  le  cinquante-û- 
xiéme.  Signé,  LOUIS.  Et  furlereply  eft  écrit ,  par  le  roi,  Phelyppeaux.  Fi/i 
Bouc ke hat,  pour  lettres  patentes  portant  permiflion  à  Madame  la  princeûe  de 
Conty  de  difpofer  de  la  terre  de  la  Valliere.    Signé,  Phelyppeaux. 

Reffftréet ,  eay  le  procurent  genertl  d»  rit ,  f*w  f»m  ptr  timfetrmt  de  leur  effet  ejr 
tintenu,  &  être  exécutées  Jebn  Uêr  firme  ejr  teneur  ,  Jktvmt  l'trr'tt  de  te  jour.  A 
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J>4W  «  parlement  le  quatre  Juin  mil  ftx  cent  quatre-vingt  dix-huit.  Signe ,  Doncois. 

AVCC  paraphe. 

Regifire'es  en  U  chambre  des  comptes  -,  ouy  le  procureur  gênerai  du  rti ,  pour  jouir  par 
t impétrant  de  reflet  &  contenu  en  utiles ,  le  ftx  juin  mtl  Jtx  cent  quatre-vingt  dix-hua. 
Signé ,  Gamart  avec  paraphe. 


DmMwn  entre-vifs  Je  madame  U  princ/ffè  Je  Centy ,  i  mtnfuttr  le  marquis  de  la  Vallierc, 

du  duché  de  U  Falliere. 

Du  8.  juin  169 S.  g 

PARDEVANT  les  confcillcrs  du  roi ,  notaires,  garde-notes  3c  garde-feel  à  Paris, 
foufljgncz,  fut  prcfcncc  très-haute ,  trés-puiflantc3e  excellente  princefle  madame 
Marie-Anne  de  Bourbon  ,  légitimée  de  France  ,  duchefle  de  la  Vallictc  ,  Pair  de 
France ,  veuve  de  très-haut  ,  rrés-puiflant  &  excellent  prince  monfeigneur  Louis- 
Armand  de  Bourbon,  prince  de  Conty,  prince  du  fang,  Pair  de  France  ;  demeu- 
rante en  fon  appartement  au  château  de  Versailles  ,  étant  cejourdliui  en  celui  de 
Marly  ;  laquelle  au  moyen  de  ce  que  le  roi  a  trouvé  bon  qu'elle  difpoûr  des  terres 
fie  feigneuries  qui  compofent  le  duché  de  la  Vallierc ,  en  faveur  de  haut  Se  puiflant 
feigneur  meflire  Charles-François  de  la  Baumc-le-Blanc  ,  chevalier  ,  marquis  de  la 
Vallierc,  gouverneur  3t  lieutenant  gênerai  pour  fa  majefté  en  (a  province  de  Bour- 
bonnois ,  Se  colonel  du  regimenr  de  la  Vallierc  ;  &  pour  cet  effet  (a  Majefté  ayant  bien  C 
voulu  lui  accorder  (es  lettres  patentes  données  à  Vcrfàilles  au  mois  de  may  dernier, 
par  lefquellcs  faditc  Majefté  a  dérogé  à  la  claufe  des  lettres  patentes  d'union  dcfditcs 
terres  3c  d'érection  d'iccllcs  en  duché- Pairie,  qui  porte  qu'arrivant  le  décès  de  nu- 
dité dame  princefle  fans  enfans,  ledit  duché  retourneroit  à  la  couronne,  &  voulant 
nudité  dame  princefle  de  Conty  donner  audit  feigneur  marquis  de  la  Vallierc,  des 
marques  de  fa  bienveillance  fie  de  l'eftime  particulière  qu'elle  oit  de  fa  perfonne  à 
l'occaflon  du  mariage  propofé  &  prêt  d'être  contracté  entre  ledit  feigneur  marquis 
de  la  Vallierc ,  &  damoifclle  Maric-Therefc  de  Noailles ,  fille  de  trés-haut  3c  puif- 
fant  feigneur  meflïre  Louis- Anne-Jules  duc  de  Noailles,  Pair  fie  maréchal  de  France, 
chevalier  des  ordres  du  roi ,  capitaine  de  la  première  compagnie  des  gardes  du  corps  D 
de  fa  Majefté,  Se  gouverneur  de  la  province  de  RouflîUon  ,3c  trés-haute  Scpuiflantc 
dame  Marie-Françoile  de  Bournonville  fon  époufe.  A  par  ces  prefentes  fous  le  bon 
plaifir  du  roi,  tk  en  faveur  dudit  mariage  donné ,  cédé  &  dclaiflé  par  donacion  entre- 
vifs  pure ,  Ample  Se  irrévocable  pour  quelque  caufe  &  occafion  que  ce  (bit,  dans  tous 
les  cas  prevûs  par  les  loix  audit  feigneur  marquis  de  la  Vallicre,  demeurant  à  Paris, 
tue  de  l'Echelle,  paroifle  faine  Germain  de  l'Auxerrois ,  étant  prefenrement  à  Marly 
en  l'appartement  de  fon  Altcflc  fereniflime,  à  ce  prêtent  acceptant  Se  trés-humblc- 
ment  remerciant  maditc  dame  princefle  de  Conty.  C'eft  à  fçavoir  les  terres  fie  Ici- 
gneuries  de  la  Valleric,  appartenais  à  fon  Altcflc  fereniflime,  compofees  de  la  ba- 
ronic  de  Chafteaux  Se  Valjoycux,  autrement  Vauljour,  châtcllenie  de  Courcellcs, 
&  autres  fiefs  réunis  à  ladite  baronie  de  Chafteaux ,  leurs  appartenances ,  dependan-  £ 
ces  Se  annexes  fituées  en  Anjou,  Se  de  la  baronie  de  S.  Chriftophe,  (es  appartenan- 
ces Se  dépendances,  feigneuries  Se  juftices  de  la  Sargeraye  Se  de  Marfon  y  réunis  fi- 
tuées en  Tourainc,  avec  tous  droits  dejuftice  Se  (cigneurie,  prérogatives  &  préémi- 
nences y  appartenantes ,  le  tout  uni  3c  érigé  en  duché-Pairie  de  France,  fouslctirre 
de  duché  de  la  Vallierc,  par  lettres  patentes  du  roi  données  à  S.  Germain  en  Lave 
au  mois  de  may  \6tj.  regiftrees  au  Parlement  fie  en  la  chambre  des  Compres  les 
treize  &  vingtième  dudit  mois  de  may ,  ainfi  que  lefdites  terres  3c  feigneuries  (c  pour- 
suivent 3c  comportent,  fans  aucune chofe  en  excepter,  retenir  ni  rclcrvcr ,  pour  par 
ledit  feigneur  donataire ,  fes  hoirs ,  héritiers  fie  ayans  caufe ,  en  jouir ,  faire  8c  difpofcr 
en  pleine  propriété,  comme  de  chofe  à  lut  appartenante,  Se  tout  ainfi  que  maditc 
dame  princefle  de  Conty  en  a  joui  ou  dû  jouir ,  à  commencer  ladite  jouiflanec  du 
premier  juillet  prochain,  Ion  Altcflc  fereniflime  (e  refervantles  fruits  fie  revenus  qui 
font  échus  du  patte  &  qui  écheront  jufqu'audit  jour  ,  fe  refervant  auffi  la  liberté  de 
difpofcr  de  ce  qui  refte  à  couper  des  bois  de  haute  futaye  de  la  jeune  forêt,  Se  des 
bois  de  Charme  fie  des  Montons ,  dont  l'exploitation  a  été  commencée  en  exécution 
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de  la  vente  que  défunt  mondic  feigneur  le  prince  de  Conty  8c  madite  dame  prin- 
A  ceffe  en  ont  faite  à  Florent  de  la  Haye  ,  par  contrat  du  9.  mars  i<î8j.  approuve  fie 
confirme'  par  le  roi  par  fes  lettres  patentes  du  6.  may  enfuivant,  laquelle  coupe  &£ 
exploitation  madite  dame  princeflè  de  Conty  fera  continuer,  fi  bon  lui  femblc,  pac 
ledit  de  la  Haye  &  fes  cautions,  ou  par  autres  en  leur  lieu  &  place  ,  ainfi  qu  elle 
avifera  bon  être,  (ans  que  ledit  feigneur  donataire  puifle  rien  prétendre  au  prix  qui 
en  proviendra ,  demander  aucuns  dommages  &  intérêts  pour  ratfon  de.  ladite  exploi- 
tation pour  quelque  caufe  que  ce  puifle  être,  ni  aucun  emploi  par  forme  de  rem- 


tion  ainfi  faite  pour  les  caules  fie  motifs  fuldits ,  &  à  la  referve  ci-deflus  faite  par 
fon  Alteflc  fereniflime,  &:  encore  à  la  charge  que  ledit  feigneur  donataire  fera  tenu 
B  de  laiflcr  jouir  ledit  de  la  Haye  &  les  fleurs  Puleu  ,  ficur  de  Chars,  &  PJtu  avocac 
au  confeii ,  fes  cautions  du  bail  qui  leur  a  été  fait  des  revenus  dudit  duché  par  le- 
dit contrat  du  9.  mars  168t.  fie  par  l'acte  de  prorogation  qui  leur  en  a  été  accor- 
dée le  feptiéme  may  1691.  lequel  acte  il  fera  tenu  d'exécuter  tant  par  rapport  aux 
prix  qu'aux  aurres  conditions  qui  y  ont  été  appolées  ,  comme  de  fa  part  il  effc  te 
demeure  fubroge  aux  droits  de  l'on  Alteflc  fereniflime  ,  pour  en  recevoir  le  prix  Se 
pourluivre  Inexécution  des  autres  claufes  dudit  bail  Se  acte  de  prorogation  ,  &  outre 
cft  ladite  prefente  donation  faite,  parce  que  telle  eft  la  volonté  de  fon  Alteflc  ferc- 
niffime  d'ainfi  la  faire ,  tranfportant  ladite  AltefTe  fereniflime  audit  feigneur  donataire 
tous  droits  de  propriété,  fonds ,  tréfonds ,  noms,  railons,  &  actions  &  autres  généra- 
lement qu'elle  avoir  &  pouvoit  avoir  cfdites  terres  fie  feigneuries  prefentement  don- 
nées ,  même  tous  droits  refeindans  &  refeifoirs,  fi  aucuns  y  a,  le  tout  fans  aucune 
garantie  de  la  part  de  fon  Alteflc  fereniflime ,  Se  aux  rilques ,  périls  Se  fortunes  du- 
dit feigneur  donataire  s'en  dcfâififlant  à  fon  profit ,  voulant  qu'il  en  foit  faifi  fie  mis 
in  en  poflcflion  par  qui  fie  ainfi  qu'il  appartiendra  ;  &  à  cet  effet  (on  Alteflc  fereniflime 
a  couftituc  fon  procureur  le  porteur  des  prefentes,  auquel  elle  en  donne  tout  pou- 
voir neceflaire ,  reconnoiflant  ledit  feigneur  donataire ,  que  fon  AltefTe  fereniflime 
lui  a  fait  délivrer  tous  les  titres  &  papiers  qu'elic  avoit  concernans  lefdircs  terres 
prefentement  données,  dont  il  cft  content,  8e  en  décharge  ladite  AltefTe  fereniflime 
fie  tous  autres.  Et  d  autant  que  le  roi  a  trouvé  bon  que  madame  Louifc-Francpifc  de 
la  Baume  le  BJanc,  ci-devant  ducheffe  de  la  Vallicre ,  fie  à  prefent  rcligiculc  Carmé- 
lite profcflc,  difpofât  des  revenus  dudit  duché,  en  faveur  de  plufieurs  perfonnes  dé- 
nommées dans  un  état  attaché  fous  le  contrc-fccl  des  lettres  patentes  que  le  roi  lui 
en  a  accordées ,  pour  en  jouir  par  lcldites  perfonnes  pendant  la  vie  naturelle  de  la- 
dite  dame ,  madite  dame  princefle  de  Conty  promet  d'afligner  le  payement  des  per- 
Tonnes  employées  dans  ledit  état  fur  (es  revenus  ,  enfotte  que  ceux  dudit  duché  n'en, 
puiflent  fouftrir  aucune  diminution,  &  en  demeurent  entièrement  affranchis  ;  SC 
pour  faire  inûnuer  ces  prefentes  par  tout  où  beioin  fera  ,  faditc  Alteflc  fereniflime 
fie  ledit  Icigneur  donataire  ont  conftitué  leur  procureur  le  porteur  d'icelles ,  lui  en 
donnant  pouvoir,  promet  tans,  obligeons  chacun  endroit  foi,fierenonceans.  Fait  & 
pafle  au  château  de  Marly  en  l'appartement  de  fon  Alteflc  fereniflime  l'an  1698.  le 
huitième  jour  de  juin  avant  midi ,  fie  ont  ûgné  la  minute  des  prefentes  demeurée 
vers  en  la  garde  fie  pofleflion  de  Bellangcr  le  jeuue,  l'un  des  notaires  fouflignez. 
Signés,  Pellerinôc  Bellancer.  Scelle  le  trentième  juin  169S.  Enrcgiftré  au  greffe 
du  châtelct  de  Paris  le  deuxième  juillet  1698.  Signés,  Tardjveau  fie  Ganwat. 
Scellé  le  huitième  juillet  1*98.  Signé  ,  Tardiveao.  Regiftré  au  bailliage  fie  lîegc 
prcfidial  de  Tours  le  douzième  aouft  1598.  Signé,  Maray  Scellé  à  Tours  le  ij. 
aouft  1*98.  Signé  ,  J  ouss  b.  Scellé  à  Baugé  le  premier  feptembre  16 ,8.  Signé» 
Bouchard.  Enrcgiftré  au  greffe  du  duché-Pairie  de  la  Vallicre  le  fixiéme  jour  de 
feptembre  1*98.  Signé,  Blancher. 


Bon  de  lois  &  vente  pur  monftcwr  le  msrquts  de  U  VâUiere. 

Du  13.  Aouft  1698. 

¥    OUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu,  rot  de  France  5:  de  Navarre  ',  à  nos  amez  fie 

J  coufcillers  les  gens  tenans  notre  chambre  des  comptes  à  Paris ,  preûdcns , 

ueToricrs  généraux  de  France  au  bureau  de  nos  finances  à  Touxs,  Salut.  Voulant 
Tme  K  F.  $ 
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gratifier  &  traiter  favorablement  notre  trc's-cher  8c  bien  ame'  le  fieur  marquis  de  A 
la  Valliere , ,  gouverneur  8c  notre  lieutenant  gênerai  en  notre  province  de  Bour- 
bonnois.  A  ces  cauics ,  &  autres  conlïderations  à  ce  nous  mouvans ,  nous  lui  avons 
donne  8c  oftroyé,  donnons  8c  o&royons  par  ces  prelcntes,  lignées  de  notre  main, 
les  droits  de  lods  &  ventes ,  quints  ,  requints  ,  rachat ,  relier  8c  autres  droits  8c 
devoirs  (cigneuriaux  qui  peuvent  nous  être  dûs  8c  appartenir  fur  la  terre  de  la 
Valliere  8c  dépendances ,  a  cau/e  de  la  donation  qui  en  a  été  faite  audit  (leur  mar- 
quis de  la  Valliere  par  notre  trés-chere  8c  trés-améc  fille  légitimée  Marie-Anne 
de  Bourbon ,  princefle  de  Conty  ,  pour  par  lui  jouir  8c  ufer  dcfdits  droits  ,  aux 
claufes  8c  conditions  portées  par  notre  édit  du  mois  d'aouft  1669.  concernant  nos  ** 
domaines.  Si  vous  mandons  que  ces  prefentes  vous  ayez  à  regiftrer  ,  8c  du  con- 
tenu en  icclles  faire  jouir  &  uler  ledit  fieur  marquis  de  la  Valliere  pleinement  Se 
paiûblcment,  8c  rapportant  par  le  receveur  de  notre  domaine  ou  autre  comptable 
qu'il  appartiendra,  les  prefentes  ,  avec  quittance  dudit  ikur  de  la  Valliere  de  la 
iomme  a  laquelle  monteront  lcfdits  droits, nous  voulons  qu'il  en  (bit  tenu  quitte 8c 
déchargé  en  fies  comptes  par  voufdits  gens  de  nos  comptes,  vous  mandant  ainii  le 
faire  fans  difficulté  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Donné  à  Verfailles  le  treiziémejour 
d'aouft  l'an  de  grâce  1*98-  8c  de  notre  règne  le  cinquante-ûx.  Signé ,  LOUIS.  Et 
plus  bas  par  le  roi ,  Phelyppeaux.  G 

Et  à  côte  eft  c'erir.  Fegifirées  en  la  chambre  des  temftes  ,  tuy  le  procureur  général 
eh  rot,  peur  jouir  par  Impétrant  de  t effet  &  contenu  en  tcelles  ,  &  prendre  le/dus  droits 
per  Us  mains  d»  receveur  gênerai  des  dmatnts  U  <uing+tmf  décembre  mil  ftx  cent  quatre- 
vingt  dix-huit.    Sigué ,  Kic  heu. 

Erection  de  la  bar  uni  de  S.  Chrifiopbe  en  Tour  aine  ,  é"  autres  terres ,  en  duché- Pairie  , 
fous  le  nom  de  la  Voilure ,  en  faveur  de  Charles-François  delà  Baume-lc-Blsnc  > 

mtroMts  de  la  Valliere.  D 

Du  mois  de  février  1723. 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu,  rot  de  France  8c  de  Navarre,  à  tous  prefens  8c 
à  venir ,  Salut.  Nos  prédecefleurs  rois  8c  nous  avons  décoré  du  titre  de  duc 
&  Pair  de  France  les  perfonnes  illuftres  qui  ont  eu  cet  éclatant  honneur ,  tantôt  à 
caulc  de  l'ancienneté  de  leur  noblefle  ,  ou  de  leurs  hautes  alliances  ,  8c  tantôt  à 
caufe  de  leurs  fignalcz  fervices,  ou  de  ceux  de  leurs  ancêtres  ,  parce  que  de  tels 
(ujets  font  toujours  inviolablement  attachez  à  maintenir  notre  couronne  ,  8c  à  fou- 
tenir  les  intérêts  de  l'état,  Se  qu'ils  fervent  de  modelés  aux  autres  pour  faire  d'écla- 
tantes aftions,  8c  par-là  mériter  des  rccompenlcs  proportionnées  à  leur  valeur  ,ccs 
avantages  fc  trouvent  en  la  perfonne  de  Charles-François  de  la  Baume-le-Blanc  , 
chevalier,  marquis  de  la  Valliere,  gouverneur,  lieutenant  gênerai  &  grand  fenechal 
de  notre  province  de  Bourbonnois  ,  lieutenant  gênerai  de  nos  armées ,  ci-devant  g 
meftre  de  camp  gênerai  de  la  cavalerie  légère  de  France.  C'eft  pourquoi  nous  ne 
pouvons  mieux  faire  que  de  l'honorer  du  ritre  éminenr  de  duc  8c  Pair  de  France. 
U  fut  choilî  entre  la  haute  noblefle  de  France  par  le  feu  roi  notre  trés-honoré  fei- 
gneur  &  bilaycul  en  1^8.  pour  être  menin  de  notre  aycul , en  171 1.  .pour  être 
menin  de  notre  pcrc,afors  l'un  8c  l'autre  dauphins.  Le  même  roi  qui  fçavoic  par  plu- 
sieurs expériences  la  capacité,  fa  (âge  prévoyance,  fa  vigilance,  (a  valeur  à  la  guerre, 
8c  que  toutes  (es  hautes  8r  rares  qualitez  lui  font  naturelles ,  comme  à  fes  ancêtres, 
lui  fît  l'honneur  de  le  nommer  pour  commander  la  cavalerie  de  l'armée  que  notre 
ocre  devoir  avoir  en  Flandres  en  1708.  les  fignalcz  8c  continuels  fervices  dudic 
heur  marquis  de  la  Valliere ,  depuis  qu'il  les  commença  jufqu'à  la  dernière  paix  de 
1714.  (ont  li  connus  de  tous  nos  lujets,  que  nul  d'eux  ne  lui  refufe  à  cet  égard  la 
juftice  qu'il  lui  doit.  En  effet,  ce  qui  en  (cra  dit  ici  (uccinâement  ne  fera  que  pouc 
la  poftencé.  Apres  avoir  été  moufquccairc  du  roi  ,  il  fut  en  1688.  capitaine  de 
cavalerie  dans  Girardin ,  en  1692.  meftre  de  camp  d'un  régiment  de  cavale- 
rie de  fon  nom,  en  1704.  pour  recompenfes  de  fes  actions  de  valeur  à  la  bataille 
d'Hochtct  (  où  après  avoir  charge  8c  repoufic  l'ennemi  jufqu'à  fept  fois  ditfcrenres. 
à  la  tete  de  fa  brigade  8c  d'autres  troupes  qu'il  rallia ,  avoir  eu  un  cheval  tué  fous 
Jui,  &  avoir  reçu  fur  U  tête  plusieurs  coups  de  fibre,  8c  dans  tes  habits  des  coups 
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À  de  feu ,  il  fût  raie  prifonnier  les  armes  à  U  main  ;  )  le  feu  roi  lui  donna  la  charge 
de  commiffaire  gênerai  de  la  cavalerie  légère  de  France ,  le  fie  maréchal  de  camp  SC 
l'échangea  conrre  un  officier  gênerai  ennemi,  en  1709.  lieutenanr  gênerai,  &  en 
17 ij.  mettre  de  camp  gênerai  de  la  cavalerie  légère  de  France.  Il  a  commande,  ou 
en  Flandres  ou  en  Allemagne,  la  cavalerie  des  armées  qui  y  onr  fervi  depuis  1707. 
jufqu'à  la  dernière  paix  de  1714.  Pendant  les  36.  années  qu'il  a  fervi,  il  seft  trouvé 
aux  batailles  de  Stafarde  ,  de  Stinkerquc  &  de  Nerwindc ,  de  Spire  ,  d'Hochtet , 
de  Malplaquet  &  de  Denain  (  à  ces  dernières  commandant  la  cavalerie  )  &  aux 
fieges  de  Namur ,  de  Charleroy ,  d' Aih ,  de  Kcll ,  de  Brifac  ,  de  Landau  premier 
fiege,  de  Douay ,  de  Bouchain,du  Qucfnoy  ,  &  de  Landau  deuxième  liegc  (  à  ces 
derniers  montant  la  tranchée  comme  officier  gênerai  )  Sa  maifon  qui  cft  des  plus 
anciennes  d'entre  la  noblcffe  de  Bourbonnois,  &  qui  vers  la  fin  de  l'an  1400.  s  eft 
tranfplantéc  en  Touraine  au  château  6c  feigneurie  de  la  Vallicrc,  nom  fous  lequel  depuis 

B  elle  a  été  connue,  a  produit  des  grands  pcrïonnagcs ,  entr'autres  des  ancêtres  de  notre 
trés-cher  &  bien  amé  le  marquis  de  la  Valliere,  dont  il  defeend  de  mâle  en  mâle  ,  &  de 
mères ,  toutes  d'ancienne  noble  1 1  ? ,  &  de  ceux  de  fa  maifon  qui  ont  rendu  de  flgnalez  fer- 
vices  à  l'état  ou  qui  ont  fait  de  grandes  alliances ,  font  Perrin  I.  qui  fut  homme  de  valeur 
&  de  diftinâion  à  la  guerre  ,  û£  qui  à  caufe  de  fon  château  &  de  fa  (cigneuric  de 
la  Baume,  paroifTe  d'Aveu  dix  fur  l'Allier  en  Bourbonnois ,  fît  fa  foi  &  hommage 
l'an  1 301.  au  feigneur  de  Clcrmont  ,  comme  époux  de  la  dame  de  Bourbonnois, 
par  laquelle  foi  &  hommage  inférée  au  feuillet  90.  verfo  d'un  rcgiftre  couvert  de 
bois,  qui  cil  dans  la  chambre  des  Comptes  des  ducs  de  Bourbonnois  à  Moulins ,  il 

<£  eft  qualifié  damoifèau.  Jean  &  Henry  les  fils  qui  furent  exécuteurs  du  teftament  de 
Philippes  de  Bufïy,  (onr  aufïï  qualifiez  damoileaux  par  l'acte  du  io.  décembre  1374. 
(Guichenon,  hiftoirc  de  Brcffc.en  fait  mention.  )  Perrin  deuxième,  fils  de  Jean, 
auffi  homme  de  guerre,  jura  fa  foi  &  hommage  au  duc  de  Bourbonnois  le  8.  jan- 
vier 1410.  pour  les  mêmes  château  &  feigneuric  de  la  Baume.  Perrin  rroifîéme  qui 
fous  le  règne  de  Charles  VII.  étoit  gouverneur  des  châteaux  d'Avcudre  &  de  Chau- 
des-Aiguës,  fut  chatgé  de  la  defenfe  de  toute  la  province  de  l'Allier,  depuis  le  port 
Barreau  jufqu'à  Bec  d'Allier ,  dans  les  temps  que  les  Anglois  &  les  Bourguignons 
tenoient  les  châteaux  &  les  pays  de  la  Ferté,  de  faint  Pierre  le  Moutier,  de  Nevers, 

I>  de  .Mtaux ,  de  Cuffy  &  de  la  Charité  ;  laquelle  frontière  il  garda  &  défendit  fi  va- 
leureufement  que  les  ennemis  ne  purent  rien  entreprendre  fur  lui,  qui  au  contraire 
les  défit  en  une  action  ,  quoiqu  il  fut  inférieur  en  nombre  à  eux;  il  eut  tant  comme 
ancien  noble,  que  comme  chef  expérimenté  à  la  guerre,  le  commandement  de  lano- 
blcfTe  de  fon  pays  de  Bourbonnois  ,  &  lorfque  Charles  VII.  envoya  une  armée  à 
Aveudre  aux  ordres  du  comte  de  Montpcnûer  &  de  la  pucclle  d'Orléans,  il  com- 
manda l'avant-garde  de  l'armée  qui  alla  à  faint  Pierre  le  Moutier ,  avec  laquelle  avant- 
garde  il  donna  un  tel  aflaut  en  arrivant  devant  cette  ville,  qu'il  gagna  le  boullevard 
de  la  porte  de  S.  Babille,  &  la  força  à  fe  rendre  au  roi,  dans  laquelle  ville  il  entra 
avec  la  pucclle  d'Orléans  par  la  porte  de  Bourbonnois,  enfin  il  fècourut  d'hommes 
&  de  vivres  l'amiral  dcCulant,  qui  affiegeoit  Cuffy  fuivant  la  lettre  qu'il  lui  enécri- 

E  vit,  datcéc  devant  cette  place  le  4.  juin  142t.  laquelle  lettte  &  une  aurre  que  lui 
écrivir  Marie  de  Berry  ,  duchcfle  de  Bourbonnois  &  d" Auvergne  ,  le  8.  du  même 
mois  de  juin  142t.  pour  qu'il  empêchât  le  tranfport  des  bleds  Ôc  autres  vivres  qu  on 
faifoit  fortir  alors  de  Bourbonnois ,  avec  lcldites  foi  6c  hommage  de  1  joi.  &  de  1410. 
&  les  pteuves  des  deux  cotez  des  chevaliers  de  Malte.  Jacques-Guy  &  François  de 
la  Baumc-lc- Blanc  de  la  Valliere  des  ....  &  quatotze  avril  1623.  font  parmi  les 
titres  de  nobleffe  de  notre  trés-cher  &  bien-amé  le  marquis  de  la  Valliere.  Ce  Perrin 
croiliéme  époufa  Jeanne  d'Autour  fille  du  feigneur  de  Nèfle,  d'ancienne  noblellc  de 
Bourbonnois ,  leur  fils  aîné  Jean  premier  &  leur  petit-fils  Jean  deuxième  furent  aufll 
avec  diftin&ion  gouvetneuts  des  châteaux  d'Avcudre  &  de  Chaudes- Aiguës.  Guil- 
lard  neveu  de  Jean  premier ,  fe  fignala  en  pluficurs  rencontres  ,  particulièrement  à 
la  bataille  de  Matignan  où  il  combattit  prés  du  lîeur  de  Roye  qui  y  fut  tue.  Laurent 
fils  d'autre  Laurent ,  feigneur  de  Choify  &  de  la  Valliere  ,  fut  tué  au  fiege  d'Oftcndc. 
Charles  feigneur  de  la  Gaffcric ,  fut  tué  au  fiege  de  Spire.  François  de  la  Bauinc- 
le-Blanc  de  la  Valliere,  chevalier  de  Malte,  mjrcchal  des  camps  &  armées  ,  gou- 
verneur des  ville  &  château  de  Fleix  en  Catalogne ,  meftre  de  camp  d'un  régiment 
d'infanterie  de  vingt  eompignics ,  fie  capitaine  d'une  compagnie  de  chevaux  légers , 
s'eft  fîgnalé  en  beaucoup  d'occaûons ,  &  lorfqu'il  fut  tué  au  fiege  de  Lctida ,  il  étoit 
nommé  lieutenant  général  &c  pour  commande!  l'aimée  de  Catalogne  aptes  le  départ 
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de  monficur  le  prince  qui  devoit  revenir  en  France.  Louis  feigneur  de  Boille ,  fut 
rué  au  liège  de  Damvilliers.  Gilles  futevêque  de  Nantes;  ces  quatre  derniers  ctoient  A 
fils  de  Jean  &  de  Françoife  de  Beauvau  ,  Se  grands  oncles  dudit  iicur  marquis  de 
Ja  Vallicrc  ,  Laurent  III.  marquis  de  la  Valliere.  baron  de  la  Maiiontorr,  gouverneur 
d'Amboilc ,  (on  aycul ,  commandant  la  Mcftrc  de  camp  gênerai  de  la  cavalerie  ,  fou- 
tint  au  paflage  de  firay  tout  l'effort  des  ennemis  ,  par-là  il  favorila  la  retraite  de 
l'armée.  Il  rompit  à  la  journée  d'Avein  le  bataillon  du  gênerai  Lamboi.  Les  batailles 
de  Sedan  &  de  Rocroy  ont  rendu  Ion  nom  illuftre  ,  Se  le  château  d'Amboilc  a 
prouve  la  fidélité.  Il  cpouia  Françoife  le  Prevot ,  fille  de  Jean  Chevalier  ,  feigneur 
de  la  Coutelaic,  de  la  Rivière,  <lc  la  mailon  du  Pleifis-au-  Prevot  ;  feu  jean- Fran- 
çois ,  marquis  de  la  Valliere  fon  pere ,  gouverneur  &  grand  fcncchal  de  la  province 
de  Bourbonnois ,  capitaine  commandant  les  chcvaux-legers  de  Monfcigncur  le  Dau- 
phin notre  ayeul  ,  Se  maréchal  des  camps  &  armées  ,  a  donné  des  preuves  d'une  B 
haute  valeur  &  d'une  fage  conduite  à  la  guerre,  dans  les  commandemens  des  troupes, 
tant  en  Hollande  les  années  1666.  qu'en  Bcrry  Se  Nivernois  &  en  Bour- 

bonnois les  an  nées  1674.  &  167J.  étant  mort  en  1676.  peu  avancé  en  âge.  Les 
rares  qualité?  du  feu  marquis  de  la  Valliere  lui  procurèrent  l'honneur  des  bonnes 
grâces  &  de  la  confiance  du  feu  roi  ,  le  fou  marquis  de  la  Valliere  a  voit  époufe 
Gabncllc  Glc  ,comtclîe  delà  Cottardaie,  baronedeBccherel,&c.  d'une  grande  mai- 
son de  Bretagne,  elle  fut  dame  du  Palais  de  la  Reine  notre  tres-honorée  bifayeulcj 
Louife  de  la  Baumc-lc-Blanc  de  la  Valliere,  fille  de  Jean  Se  de  Françoife  de  Beau- 
vau ,  cpouia  Charles  de  Beauvau ,  marquis  de  Rivarennes  ,  ledit  Jean  leigneur  de 
la  Vallicrc  &  de  la  Gaflcric  ,  de  Boifle  ,  de  Montreuil  Se  de  Reugny  ,  baron  de 
la  Papclardierc ,  dite  Maifonfort,  gouverneur  d'Amboile  &  de  Tours ,  Se  l'a  femme 
Françoife  de  Beauvau  ,  font  le  bilaycul  Se  la  bifàyeule  dudit  iicur  marquis  de  la  G 
Vallicrc,  ils  le  font  auffi  de  notre  tres-chere  Se  trcs-amée  tante  la  princell'c  de  Conty 
première  douairière  ,  à  caufe  de  notre  coufinc  Louife- Françoife  de  la  Baume-le- 
Blanc,  duchcfTcde  la  Valliere  fa  mere,  tante  paternelle  dudit  Iicur  marquis  de  la 
Valliere,  en  faveur  de  laquelle  notreditc  coufinc  la  duchefle  de  la  Vallicrc,  le  feu 
roi  érigea  au  mois  de  may  1667.  les  grandes  terres  des  baronies  de  S.  Crifiophe, 
première  delà  Touraine,  de  Châteaux ,  première  d'Anjou  ,  &  de  Courcelle  auffi 
en  Anjou ,  avec  leurs  feigneuries ,  circonftanccs  Se  dépendances  ,  pour  ne  faire  qu'un 
feul  corps  Se  une  feule  tetre  au  titre  &  dignité  de  duché  &  Pairie  de  France,  fous 
le  nom  de  la  Valliere,  lequel  duché  a  fubfilléjufqu'en  l'année  1698.  que  notre  trés- 
«here  Se  trés-amée  tante  la  princefle  première  douairière  de  Conty  en  a  fait  donation 
entrevifs  par  confentement  du  feu  roi  porté  par  fes  lettres  patentes  du  mois  de  may 
■de  la  même  année  1^98.  enregiftrees  tant  en  notre  parlement  qu'en  notre  chambre 
•des  comptes  les  4.  Se  6.  juin  fuivant ,  audit  Iicur  marquis  de  la  Vallicrc,  qui  a  l'hon-  JD 
ncur  d'être  fon  cou  (in  germain  maternel ,  en  faveur  de  Ion  mariage  avec  dame  Mario 
Thcrefe  de  Noailles ,  dame  du  palais  de  la  dauphine  notre  merc  ,  fille  de  feu  notre 
frés-cher  6c  bien-amé  Jules  duc  de  Noailles  ,  Pair  Se  maréchal  de  France,  com- 
mandeur de  nos  ordres ,  premier  capitaine  de  nos  gardes  du  corps ,  gouverneur  de 
Rouffillon ,  gênerai  de  nos  armées  ,  Se  de  notre  trés-cherc  Se  amec  coufinc  Marie- 
f  rançoife  Princefle  de  Bournonville ,  à  prêtent  duchelfe  Se  maréchallc  de  Noailles. 
Par  les  conûdcrations  de  ce  que  deffus ,  mais  principalement  pour  commencer  à 
continuer  par  nous  les  mêmes  marques  d'ami  tic  ,  d'eftime  Se  de  confideration  que 
le  feu  roi  avoit  juftement  pour  notredire  tante  la  princefle  première  douairière  de 
Conty  &  les  prouver  à  la  pofteritc ,  nous  eftimons  devoir  faire  revivre  ledit  duché  Se 
Pairie  de  la  Vallicrc  en  la  perfonne  de  fondit  coufin  germain  maternel  ledit  lieur  mar- 
quis de  la  Valliere.  A  ces  caules ,  de  l'avis  de  notre  très-cher  &  trés-amé  oncle 
le  duc  d'Orléans  regent  ,  Se  de  notre  grâce,  fpeciale  ,  pleine  pu i fiance  &  autorité  E 
royale,  Nous  avons  rétabli,  Se  pat  ces  prefentes  lignées  de  notre  main,  rétablirions 
l'union  ci-devant  faite  des  terres  Se  baronies  de  S.  Chriftophe  en  Touraine ,  Châ- 
teaux Se  Courcellcs  en  Anjou,  fiefs  &  feigneuries  en  dépendantes  ,  lefquelles  en  tanc 
que,beloin  ferait,  Nous  avons  unis  Se  unifions  pour  ne  compofer  à  l'avenir  qu'un 
feul  Se  même  corps  de  terre  que  Nous  avons  rétabli ,  Se  de  nouveau  créé  Se  érigé, 
Se  par  cclditcs  prefentes  créons  Se  érigeons  en  titre,  nom,  dignité  &  prééminence 
de  duché-Pairie,  voulons  qu'elle  foi t  dorénavant  appellée  duché  &  Pairie  de  la  Val- 
liere, pour  par  ledit  Charles-François  de  la  Baume-lc-Blanc  de  la  Valliere,  fes  en- 
fans  Se  defeendans  mâles  nez  Se  à  naître  en  légitime  mariage  ,  propriétaires  dudit 
duché- Pairie  de  la  Vallicrc,  jouir  du  nom,  titre,  qualité  &  dignité  de  duc  Se  Paie 
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/  de  France,  aux  honneurs ,  aucoritez,  rangs,  feanecs ,  privilèges ,  prérogatives ,  préé- 
minences ,  franchifes ,  libériez  Se  autres  droits  qui  appartiennent  à  ladite  qualité  Se 
dignité ,  &  dont  les  autres  ducs  Se  Pairs  de  France  ont  joui ,  ou  dû  jouir  de  tout 
temps  Se  ancienneté, tant  enjudice,  juridiction,  léance  en  notrecour.de  parlement 
de  Paris  ,  8e  autres  nos  cours  ,  avec  voix  dcliberativc,tantà  l'audience ,  que  chambre 
du  Conleil,  qu'en  tous  autres  endroits  quelconques  ,  /oit  en  alTcmblée  dcnoblcfle, 
faits  de  guerre,  qu'autres  lieux  ,  Se  actes  d  honneur ,  de  léance  &  de  rang.  Voulons 
Se  nous  plaît  que  toutes  les  caufes  civiles  &  criminelles  ,  mixtes  &  réelles  qui 
concerneront  tant  ledit  fieur  de  la  Vallicrc  que  les  droits  dudit  duché-Pairie  loient 
traitées  Se  jugées  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris  en  première  inftance ,  6c 
que  les  comptes  Se  procez  d'entre  les  vaflaux  &  jufticiablcs  dudit  duché-Pairie 
rcrtbriifl'cnt  par  appel  en  notreditc  cour ,  &.  à  cet  effet  avons  dillrait  8e  exempté 
ledit  duché  &  les  dépendances  ,  Se  par  ces  prefentes  didrayons  Se  exemptons  du 
reftort  de  tous  juges  Se  jurifdictions  ,  où  les  appellations  deidits  officiers  avoient 

"  coutume  de  redortir  ,  fans  préjudice  néanmoins  des  cas  royaux  ,  dont  la  connoif- 
lance  demeurera  à  nos  juges  qui  avoient  coutume  d'en  connoître  ,  le  tout  à  la 
charge  d'indemnifer  nosofhciers.fi  fait  n'a  été,  voulons  que  ledit  Charles-François 
de  U  Baumc-le-Blanc  de  la  Vallicrc,  tienne  ledic  duché- Pairie  de  Nous,  nuement 
Se  en  plein  fief,  à  caufe de  notre  couronne,  &  qu'il  relevé  de  notre  tour  du  louvre, 
fous  une  leule  toi  Se  hommage ,  que  ledit  Charles-François  de  la  Baumc-le-Blanc  de 
la  Vallicrc  nous  fera  Se  prêtera  le  ferment  de  fidélité  ,  ainfi  qu'il  eft  accoutumé. 
Voulons  auffi  que  tous  fes  vaflaux  le  reconnoiflent  comme  duc  de  la  Vallicrc  Se 
Pair  de  France  ,  Se  lui  rendent  en  ladite  qualité  les  devoirs,  auf quels  ils  (ont  tenus  > 
Voulons  aulTi  que  lui  &  tous  fes  fucccflcurs  audir  duché  &  Pairie  puiûenr  établir 
un  fiege  de  duché-Pairie  en  la  ville  de  la  Vallicrc,  dans  lequel  il  y  aura  un  bailly, 
un  lieutenant,  un  procureur,  un  greffier,  fie  le  nombre  de  notaires,  procureurs  Se 
fergens  accoutumez,  pour  y  exercer  la  judicc ,  fans  néanmoins  qu'en  confcqucncç 
de  la  ptefente  érection  en  duché-Paitic ,  ladite  terre  de  la  Vallicre,  fes  dépendan- 
ces fie  annexes  puiflent  au  défaut'  d  enfans  fie  deicendans  mâles  dudit  fleur  de  la 
Vallicre  être  par  nous,  ou  les  rois  nos  fucccflcurs  réunies  à  la  couronne,  en  confc- 
qucncç des  édus,  déclarations  Se  ordonnances  des  années  ittftf.  Se  1579.  îj 82.  Se 
1587.  fie  toutes  autres  faites  fur  l'érection  des  duché z- Pairies  ,  aufqucllcs  Se  aux 
dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenus  nous  avons  dérogé  fie  dérogeons  par  ces 
prêtantes  en  faveur  dudit  Charles-François  de  la  Baumc-le-Blanc  de  la  Vallicrc  fie 
de  (es  (ucccflcurs ,  pourquoi  nous  avons  difpcnfé  &  difpenfons  ledit  duché  de  la 
rigueur  dcfdits  édits  &  déclarations ,  mais  à  la  charge  qu'au  défaut  de  (ucccflcurs 
maies  en  ligne  directe  Se  en  loyal  mariage  idudit  lîeur  de  la  Vallicrc  1  le  turc  de 
duché  fera  éteint,  fie  lclditcs  terres  réunies  retourneront  en  leur  première  nature, 
titre  Se  qualité.    Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  conlcillers  les 

D  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  Se  chambre  des  comptes  à  Paris ,  Se  rous  nos 
aurres  officiers  Se  julticicrs  qu'il  appartiendra  que  ces  prefentes  ils  ayent  à  faire  lire, 
publier  Se  regidrer,  Se  de  leur  contenu  fartent  jouir  &  ulcr  IcJit  Charles-François  de 
la Baumc-lc-Blanc  de  la  Vallicrc ,  (es enfans  Se  defeendans  mâles  en  loyal  mariage, 
pleinement  ,  paiflblement  Se  perpétuellement  ^  cédant  Se  (allant  céder  tous  trou- 
bles Se  empéchemens ,  Se  nonobflant  toutes  choies  à  ce  contraires ,  auxquelles  nous 
avons  dérogé  8e  dérogeons  par  ccldites  prefentes  :  Car  tel  ed  notre  plaide  Et  afin 
que  ce  foit  chofe  ferme  Se  (table  à  toujours  nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à 
cciditc?  prclcntes.  Donné  à  Vcriâillcs  au  mois  de  février  l'an  de  grâce  171}.  Se  de 
notre  règne  le  huiricme.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas  par  le  roi,  le  duc  d'Orléans 

£  regent prefent.  Signé,  Phelxppsaux.  Enfuirc  cd  écrit,  vtfi  (igné,  Fleuxjau. 

Regtftréts ,  ouy  la  procureur  générât  du  roi  pour  jouir  par  ledit  impétrant  ,  fis  enfans 
ejr  defeendans  miles  nez.  tV  à  naître  en  légitime  mariage  ,  propriétaires  dudit  duché  & 
Pairie  de  la  Valliere  de  leur  effet  rjr  contenu ,  rjr  être  exécutées  /élan  leur  ferme  tjr  teneur, 
futvant  t arrêt  de  ce  jour.    A  Paris  en  Parlement  le  vingt-deux  février  mil  fept  cent 
trois.    Signé,  Gilbert. 

Et  ledit  jour,  le  roi  fiant  en  fin  lit  de  jufiiee,  ledit  Charles-  François  de  la  Baume-le- 
Blanc  de  la  V allure  a  été  reçu  t»  la  qualité  rjr  dignité  de  duc  de  la  Valliere  ,  pair  de 
Trente ,  fait  le  ferment  accoutumé ,  juré fidélité  au  roi,  futvant  l  arrêt  de  ce  jour.    A  Paris 
en  Parlement ,  le  roi  y  fiant,  le  vingt-deux  février  1713.    Signé,  Gilbert. 
Tome  y.  F  6 
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Regijlrées  en  la  ChamWe  des  tenftcs ,  Ouy  le  procureur  gênerai  du  roi  four  jomr  par  A 
r  impétrant,  /es  en/ans  &  deftendms  miles  nez.  ejr  à  autre  en  loyal  mariage ,  propriétaires 
dudtt duché-Patrie  ,  de  l  effet  &  conte»»  en  icetles  félon  leur  ferme  &  teneur  ,  futv»nt  & 
aux  charges  fartées  far  l 'arrêt  fur  ce  fait  le  vingt-huit  maj  i7zj.    Sigoc  ,  Noblbt. 

Et  fur  l'autre  feuille  eft  écrit.    Ces  frejentes  eut  été  regifirées  au  duché-Pairie  de  U 
Voilure ,  Candianee  tenant  le  douze  avril  1713. 

Arrêt  ienregifirement  det  lettres  de  due  &  Pair  de  France  ,  four  Charles-François  de  k 

Baume- le-Blant  de  la  faJliere,du  11.  février  1713-  B 

Extrait  des  Regijircs  du  Parlement. 

T  7  EU  par  la  coût,  toutes  les  chambres  ancmblécs,  les  lettres  patentes  du  roi 
y  en  forme  d  édit ,  données  à  Verlaillcs  au  moi  s  de  février  1723.  Signe  >  LOUIS. 
Et  plus  bas  par  le  roi  ,  le  duc  d'Orléans  regent  prêtent ,  Phelyppeaux  ,  &  fccllécs 
du  grand  fecau  de  cire  verte  en  lacs  de  foye  ,  obtenues  par  Charles-François  de  la 
Baume-lc-Blanc ,  chevalier ,  marquis  de  la  Vallicre  ,  gouverneur  6c  grand  fcncchal 
de  la  province  de  Bûurbonnois  ,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roi  ,  ci-devant 
mettre  de  camp  gênerai  de  la  cavalerie  légère  de  France ,  par  lclquclles  pour  les  caufes  y 
contenues  ,  le  (cigneur  roi  a  rétabli  1  union  cy-devant  faite  des  terres  8c  baronies 
de  S.  Chriftophc en Touraine, Châteaux  6c  Cotircellcs  en  Anjou,  fiefs  &  feigneuries  C 
en  dépendîmes,  lcfquellcs  entant  que  befoin  (croit ,  il  a  unies  pour  ne  compolcr 
à  l'avenir  qu'un  (cul  6c  même  corps  de  terre,  quil  a  rétabli  6c  de  nouveau  créé  & 
érigé  en  titre  ,  nom  ,  dignité  6c  prééminence  du  duché-Pairie  ,  veut  qu'elle  (oie 
dorénavant  appellée  duché- Pairie  de  la  Vallietc  ,  pour  par  l'impétrant ,  lies  enfatis 
8c  defeendans  mâles  nez ,  8c  à  naitre  en  légitime  mariage  ,  propriétaires  dudit  duché- 
Pairie  de  la  Vallicre  ,  jouir  du  nom  ,  titre,  qualité  6c  dignité  de  duc  8c  Pair  de 
France;  aux  honneurs,  autotitez  ,  rang , (éanecs ,  privilèges,  franchifes  ,  libettez  5c 
autres  droits  qui  apparriennnent  à  ladite  qualité  &  dignité ,  &  dont  les  autres  ducs 
&  Pairs  de  France  ont  joui  ou  dû  jouir  de  tout  temps  8c  ancienneté,  tant  en  jufticc, 
jurifdi&ion ,  féance  en  la  cour  6c  autres  cours ,  avec  voix  déliberative ,  tant  à  l'au- 
diancc.quc  chambre  du  confeil , qu'en  tous  autres  endroits  quelconques,  foit  alTem- 
blée  de  nobleflc,  faits  de  guerres,  qu'autres  lieux,  4c  acte  d'honneur ,  de  feanec  &  D 
de  rang.  Veut  6c  lui  plait  que  toutes  les  caufes  civiles  8c  criminelles ,  mixtes  6c 
réelles  qui  concerneront  tant  ledit  impétrant,  que  les  droits  dudit  duché- Pairie,  foient 
traittées  6c  jugées  en  la  cour  en  première  inftance,  fie  que  les  caules  Se  procès  d'entre 
les  vaflàux  6c  jufticiablcs  dudit  duché- Pairie ,  icflortiflcnt  par  appel  en  ladite  cour, 
6c  à  cet  effet  a  diftrait  6c  exempté  ledit  duché  6c  (es  dépendances  du  reflort  de 
tous  juges  6c  jurifdictions ,  ou  les  appellations  dcfdits  officiers  avoient  coutume  de 
rcflbrtir ,  fans  préjudice  néanmoins  des  cas  royaux ,  dont  la  connoidànce  demeurera 
aux  juges  qui  avoient  coutume  d'en  connoître ,  le  tout  à  la  charge  d'indemnifer  les 
officiers  dudit  Icigncur  roi,  (i  fait  nia  été  ;  Veut  que  ledit  impétrant  tienne  ledit 
duché-Pairie  de  lui  nuëment  6c  en  plein  fief,  à  caufe  de  fa  couronne ,  &  qu'il  re- 
levé de  fa  tour  du  Louvre  fous  une  feule  foi  8c  hommage, que  ledit  impétrant  fera 
6c  prêtera  le  ferment  de  fidélité ,  ainfi  qu'il  eft  accoutume  ;  Veut  aufli  que  tous  les 
vaflaux  dudit  impétrant  le  reconnoiflent  comme  duc  de  la  Valiierc  5c  Pair  de  France, 
6c  lui  rendent  en  ladite  qualité  les  devoirs  aufqucls  ils  (ont  tenus  ;  Veut  aufli  que  £ 
lui  6c  tous  (es  fucceflèurs  audit  duché-Pairie  puiflent  établir  un  fiege  de  duché- 
Pairie  en  ladite  ville  de  la  Vallicre,  dans  lequel  il  y  aura  un  bailly ,  un  lieutenant , 
un  procureur,  un  greffier  6c  le  nombre  de  notaires,  procureurs  6c  fergens accou- 
tumé, pour  y  exercer  la  ju fticc,  fans  néanmoins  qu'en  confequence  de  ladite  érection 
en  duché-Pairie  ladite  terre  de  fa  Vailiere  ,  fes  dépendances  6c  annexes  ,  puilfenc 
au  défaut  d'enfans  Se  defeendans  mâles  dudit'impetrant  être  par  ledit  (êigneur  roi 
ou  les  rois  (es  fucceflèurs  ,  réunies  à  la  couronne,  en  confequence  des  edits,  dé- 
clarations &  ordonnances  des  années  ijtf6.  ij79-  1582.  6c  1587.  8c  toutes  autres 
faites  fur  l'érection  des  duchez-Pairies ,  aufqucllcs  6c  aux  dérogatoires  des  deroga- 
'  toi  tes  y  contenues,  ledit  (êigneur  roi  a  déroge  en  raveut  dudit  impétrant  6c  de  (es 
(ucccflcurs ,  pourquoi  il  a  difpenfé  ledit  duché  de  la  rigueur  dcfdits  édits  8c  décla- 
rations, mais  a  la  charge  qu'au  défaut  de  fucceflèurs  mâles  en  ligne  directe  6c  en 
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A  loyal  mariage  dudit  impétrant  le  titre  de  duché  fera  éteint,  &  lefditcs  terres  réunies 
retourneront  en  leur  première  nature  ,  titre  Se  qualité ,  ainfi  que  plus  au  long  le 
contiennent  lefditcs  lettres  à  la  cour  adreflàntes.  Ycu  aufli  la  requête  prefentée  à 
ladite  cour  par  ledit  impétrant  à  fin  d'enregiftremenr  defdites  lettres  patentes ,  con- 
clurions du  procureur  gênerai  du  roi,  ouy  le  rapport  de  M*.  Ambroife  Fcrtand, 
confcillcr ,  la  matière  mile  en  délibération  ,  la  cour  a  ordonne, que  lefdites  lettres 
patentes  feront  enregifrrees  au  greffe  de  la  cour  ,  pour  jouir  par  ledit  impétrant,  fes 
enfans  Se  defeendans  mâles  nez  de  a  naître  en  légitime  mariage ,  propriétaires  dudit 
duché  de  Pairie  de  la  Vallicre,  de  l'effet  de  contenu  en  iccllcs,&  être  exécuté  fcloa 
leur  forme  Se  teneur.    Fait  en  parlement  le  a  a.  février  17a}.  Signé,,  Gilbert. 

B       Receftu»  t»  Parlement  de  Charles- fronçais  de  U  Berne- le- BUac  de  U  Voilier  t , 

en  qualité  de  duc  &  Pair  àe  fronce. 

Du  11.  février  172  j. 

Extrait  des  regijlres  de  Parlement. 

VEU  par  la  cour,  les  grand  chambre  Jt  rournelle  aflcmblccs ,  l'information  faite 
d  office  à  la  requête  du  procureur  gênerai  du  roi  le  11.  février  prefent  mois 
1713.  de  l'ordonnance  d'iccllepar  leconlcillcràce  commis,  des  vie, mœurs,  convention, 
religion  catholique,  apofloliquc  de  romaine,  fidélité  au  (ervice  du  roi  ,  valeur  de 
C  expeiiencc  au  (ait  des  armes  de  Médire  Charles-François  de  la  Baumc-lc- Blanc , 
chevalier ,  marquis  de  la  Vallietc ,  gouverneur  Se  grand  léncchal  de  la  province  de 
Bourbonnois,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roi,  ci-devant  mettre  de  camp  gênerai 
de  la  cavalerie  de  France,  pourfuivant  fa  réception  en  qualité  Se  dignité  de  duc  de  la  Val- 
licre, Pair  de  France.  Les  lettres  patentes  du  roi,  donaées  à  Verlàilles  au  mois  de 
février  171?.  Signées,  LOUIS.  Et  plus  bas,  par  le  roi,  le  duc  d  Orléans  régent 
prefent,  Phelyppeaux.  Et  fccllées  du  grand  Iceau  de  cire  verre  en  lacs  de  loyc, 
obtenues  par  ledit  ficur  de  la  Vallicre,  par  lelquelles  pour  les  caufes  y  contenues, 
le  feigneur  toi  auroit  rétabli  l'union  ci-devant  faite  des  terres  &  baronics  de  faim 
Chriftophlc  en  Tourainc,  Châteaux  de  Courcelles  en  Anjou ,  fiefs  &  feigneuries  en 
dépendantes ,  lelquelles  eu  tant  que  befoin  feroit  »  il  auroit  uni  pour  ne  compofer  à 
l'avenir  qu'un'  (eul  de  même  corps  de  rerres ,  qu'il  auroit  rétabli ,  Se  de  nouveau  créé 
jj  de  érigé  en  titre,  nom,  dignité  de  prééminence  de  duché-Pairie ,  pour  par  l'impé- 
trant ,  (es  enfans  Se  defeendans  mâles  nez  Si,  à  naître  en  légitime  mariage ,  proprié- 
taires dudit  duché-Pairie  de  la  Valliere,  jouir  du  nom  ,  titre,  qualité  Se  dignité  de 
duc  &  Pair  de  France ,  ainfi  que  plus  au  long  contiennent  lefditcs  lettres  à  la  cour 
adrefiantes.  L'arrêt  d'enregiftrement  d'iccllcs  dudit  jour  u.  février  1713.  L'extrait 
Se  acte  de  (uplemcnt  des  cérémonies  de  baptême  audit  fleur  de  la  Vallicre  du  10. 
novembre  1671.  par  lequel  appert  icelui  être  né  le  23.  janvier  1670.  &  avoit  été 
ondoyé  le  lendemain  14.  par  permiflion  de  l'archevêque  de  Paris ,  ledit  extrait  déli- 
vré par  le  lîcur  Debbruc  cure  de  la  paroifle  de  faint  Germain  l'Auxcrrois  de  cette 
ville  de  Patis  le  16.  février  1713.  Eniémble  la  requête  prefentée  à  la  cour  pat  ledit 
fieur  marquis  de  la  Valliere ,  afin  d'être  reçu  en  ladite  qualité  &c  dignité  de  duc  de 
la  Vallicre,  Pair  de  France.  Concluions  du  procureur  gênerai  du  roi  :  Ouy  le  rap» 
port  de  M*.  Ambroife  Fcrrand  conléillcr ,  la  matière  mife  en  délibération  :  la  Cour 
ordonne  que  ledit  Charles-François  de  la  Baume- Ic-BIanc  de  la  Vallicre ,  fera  reçu 
en  la  qualité  Se  dignité  de  duc  de  la  Valliere,  Pair  de  France  ,  en  prêtant  par  lut 
le  ferment  accoutumé,  de  bien  3:  fidellement  lervir,  affilier  de  conCcillcr  le  roi  en 
fes  trés-hautes  de  importantes  affaires  ;  Se  prenant  (éance  en  la  cour ,  d'en  tenir  les 
délibérations  clofes  Se  feercttes  ,  rendre  la  juftice  aux  pauvres  comme  aux  riches , 
garder  les  ordonnances  ,  Se  en  tout  fe  comporter  comme  un  bon,  fage  ,  vertueux 
Se  magnanime  Pair  de  France  doit  taire.  Fait  en  Parlement  le  22.  février  172J. 
Signé,  Gilbert. 
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Arrêt  itnrtgtjiTcmemk  U  chambre  des  Comptes  des  lettres  de  d*chi-?mie  deU  Mliere.  A 

Du  18.  may  17*1- 

VEU  par  la  chambre  les  lettres  patentes  du  roi  en  forme  de  chartres,  données 
à  Vcrfaillesau  mois  de  février  172  fignées ,  LOUIS-  Et  plus  bas,  par  le  roi, 
le  duc  d'Orléans  regenr  prefent,  Phelyppeaux.  Et  fccllécs  fur  lacs  de  loyc  rouge 
fie  verte  du  grand  fecau  de  cire  verte ,  obtenues  5c  impetre'es  par  Mcflïrc  Charles- 
François  de  la  Baumclc-Blanc  ,  chevalier ,  marquis  de  la  Valliere ,  gouverneur, lieu- 
tenant gcncraf  &  grand  fencchal  de  la  province  de  Bourbonnois ,  lieutenant  gênerai 
<lcs  armées  du  roi,  ci-devant  meftre  decjmp  gênerai  de  la  cavalerie  légère  de  France; 
par  lesquelles  &  pour  les  caufes  y  contenues,  (a  Majefté  a  rétabli  l'union  ci-devant 
laite  des  terres  fie  baronies  de  faint  Chriftophle  en  Tourainc,  Chàreaux  fie  Courcclles  g 
en  Anjou  ,  rîcfs  &  feigneurics  en  dépendons  ,  lesquelles  en  tant  que  beloin  feroit , 
ladite  Majefté  a  unies ,  pour  ne  compofer  à  l'avenir  qu'une  feule  fit  même  terre  que 
fa  Mijefté  a  rétabli  fie  de  nouveau  créé  en  titre,  nom  ,  dignité  fie  prééminence  de 
duché  Pairie.  Veut  qu'elle  (bit  dorénavant  appellée  duché  fie  Pairie  de  la  Valliere, 
pour  par  ledit  lîeur  Charles- François  de  la  Faume-lc-Blanc  de  la  Valliere ,  fesenfaas 
&  deteendans  mâles  nez  fie  à  naître  en  légitime  mariage ,  propriétaires  dudit  duchc- 
Pairie  de  la  Valliere,  jouir  du  nom ,  titre ,  qualité  fie  dignité  de  duc  fie  Pair  de  France, 
aux  honneurs,  autoritez,  rangs  ,  féances,  privilèges ,  prérogatives,  prééminences  , 
franchiles  ,  libériez  &  autres  droits, qui  appartiennent  à  ladite  qualité  &  dignité, 
fit  dont  les  autres  ducs  fie  Pairs  de  France  ont  joui  ou  dû  jouir  de  tout  temps  5c 
ancienneté,  tant  en  juftice,  jurifdi&ion  ,  féanec  en  la  cour  de  parlement  de  Paris, 
&  autres  cours,  avec  voix  dcUberative,  tant  à  l'audience, chambre  du  confeil,  qu'en 
tous  autres  endroits  quelconques ,  (oit  en  aûembléc  de  noblcllc  ,  faits  de  guerre ,  ç 
qu'autres  lieux,  6:  actes  d honneur,  de  féanec  *e  de  rang.  Veut  fa  Majefté  fie  lui  plaît 
que  toutes  les  caufes  civiles  fie  criminelles ,  mixtes  fie  réelles  qui  concerneront  tant 
ledit  fieur  de  la  Valliere  ,  que  les  droits  dudit  duché-Pairie ,  (oient  traitées  fie  jugées 
en  la  cour  de  parlement  de  Paris  en  première  inftance,  fie  que  les  caufes  fie  procès 
d'entre  les  vaflaux  fie  jufticiablcs  dudit  duché-Pairie  reffonilTcnt  par  appel  en  ladite 
cour-,  fie  à  cet  effet  fa  Majefté  a  diftrait  &  exempté  ledit  duché  fie  (es  dépendances 
du  reffort  de  tous  juges  fie  juridictions,  où  les  appellations  avoient  coutume  de  re(- 
fortir  ,  (ans  préjudice  néanmoins  des  cas  royaux  ,  dont  la  connoiflânee  demeurera 
aux  juges, qui  avoient  coutume  d'en  connoitrc.lc  tout  à  la  charge  d'indemnifer les 
officiers  de  (a  Majefté,  fi  fair  n'a  été.  Veutaufli  ladite  Majefté  que  ledit  (leur  Charles- 
François  de  la  Baumc-le- Blanc  tienne  ledit  duché-Pairie  de  fa  Majcfté  nuement  fie 
en  plein  fief  à  caulc  de  fa  couronne ,  fie  qu'il  relevé  de  fa  tour  du  louvre  fous  une 
feule  foi  fie  hommage,  qu'il  fera  &  prêtera  le  ferment  de  fidélité,  ainfi  qu'il  cftac-  D 
coutume.  Veut  pareillement  ladite  Majefté  que  tous  (es  va  (Taux  le  reconnoiiTcnt  com- 
me duc  de  la  Valliere  fie  Pair  de  France,  fie  lui  rendent  en  ladite  qualité  les  devoirs 
oufquels  ils  font  tenus,  fie  que  lui  fit  tous  fes  (uccefteurs  audit  duché-Pairie  puiffeac 
tftablir  un  fiege  de  duché- Pairie  en  la  ville  de  la  Valliere,  dans  lequel  il  y  aura  un 
bailly,  un  procureur,  un  greffier  fie  le  nombre  de  notaires,  procureurs  &  (ergens 
accoutumé  pour  y  exercer  la  juftice  ,  (ans  néanmoins  qu'en  confequence  de  ladite 
érection  en  duché-Pairie,  ladite  terre  de  la  Valliere  ,  fes  dépendances  fie  annexes 
puillcnt  au  défaut  d'enfans  fie  delcendans  mâles  dudit  fieur  de  la  Valliere ,  être  pat 
la  Majefté  ou  les  rois  fes  fucceflcurs  réunis  à  la  couronne ,  en  confequence  des  édics, 
«déclarations  fie  ordonnances  des  années  ijétf.  1579.  1582.  fie  1587.  fie  toutes  autres 
faites  fur  l'érection  des  duchés  fie  Pairies ,  aufquelles  fie  aux  dérogatoires  des  dero-  p 
-gatoircs  y  contenues ,  (a  Majefté  a  dérogé  fie  déroge  en  faveur  dudit  fieur  Charles-  • 
François  de  la  Baume-le-Blanc  de  la  Valliere  fie  de  les  (uccefteurs ,  pourquoi  fa  Ma- 
jefté a  diipenfé  ledit  duché  de  la  Valliere  de  la  rigueur  dcfdits  édits  fie  déclarations, 
mais  à  la  charge  qu'au  défaut  de  fucceficurs  mâles  en  ligne  directe  fie  en  loyal  ma- 
riage dudit  fieur  de  la  Valliere,  le  titre  de  duché  fera  éteint ,  fie  lcfditcs  terres  rcu- 
nics  demeureront  en  leur  première  nature,  titre  fie  qualité,  comme  plus  au  long  le 
contiennent  lcfditcs  lettres  à  la  chambre  adreffantes.  L'arrêt  d'icclle  en  forme  de 
commiftion  du  11.  mars  1723.  portant  qu'à  la  requête  du  procureur  gênerai  du  roi, 
ion  fubftirut  fur  les  lieux  fie  le  receveur  ou  contrôleur  du  domaine  du  roi  appelles, 
il  feroit  par  le  lieutenant  gênerai  de  Langeais  informé  de  la  qualité  ,  confiltance, 

valeur 
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"A  valeur  fie  revenu  dcfdites  terres  fie  baronies  de  S.  Chtiftophc  ,  Châteaux  fie  Cour- 
cclles,  fiefs  fie  leigneurics  en  dépendans,  commo  dite,  ou  incommodirc  de  l'union  <5c 
creâion  d'icellcs  en  duché-Pairie,  pour  l'information  faite  &  rapportée  avec  leur 
avis,  cire  par  la  chambre  ordonne  ce  que  de  rai  (on  fur  l'en  régi  ftrement  à  elle  re- 
quis defdiies  lettres  par  ledit  fieur  de  là  Baume-  le- Blanc  de  la  Vallicrc;  l'informa- 
tion fur  ce  faite  en  vertu  dudit  arrêt  pat  ledit  lieutenant  gênerai  de  Langeais  en 
daetc  du  27.  avtil  1725.  fon  avis  du  30.  dudit  mois,  ceux  du  fubftitut  du  procu- 
reur gênerai  audit  fiegc  fie  du  receveur  du  domaine  de  Tours  des  premier  &  huit  may 
audit  an.  La  requête  pref entée  à  la  chambre  par  ledit  fieur  de  la  Baume- le-Blanc 
de  la  Valliere,  aux  fins  de  vérification  fie  enregiftrement  defdites  lettres.  Conclu- 

£  fions  du  procureur  gênerai  du  roi  ,  &t  tout  ernfideré  :  La  Chambre  a  ordonné  Se 
ordonne  lefditcs  lettres  être  regiftrées,  pour  jouir  par  l'impétrant,  fes  crfâns  fie  def- 
cendans  mâles  nez  fie  a  naître  en  loyal  mariage,  propriétaires  dudit  duché-Pairie 
de  l'effet  &  contenu  en  icclles  félon  leur  forme  &  teneur  ,  à  la  chatge  de  faire  la 
foi  fie  hommage  au  roi  pour  raifon  dudit  duchc-Pairie  de  la  Vallicrc,  Se  d'en  four- 
nir l'aveu  Ce  dénombrement  en  la  chambre  dans  le  temps  porté  par  la  coutume,  fie 
en  outte  à  la  charge  d'indemnifer,  fi  fait  n'a  été,  les  officiers  de  juftice  ,  defquels 
les  juftices  des  terres  compofant  ledit  duché  ,  tefTortiffoicnt  ci-dcvjnt  pour  raUon 
de  la  diitra&ton  de  reffort  portée  efHites  lettres,  fans  qu'ils  puiffent  jouir  de  ladite 
diffraction  de  reffort ,  qu'après  que  lefdits  officiers  de  juftice  auront  été  indemnifez. 

C  Fait  le  28.  may  1723.  Signé,  Noblet. 


l 'me  V. 
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GENEALOGIE 

DES  SEIGNEURS 

DE  LA  BAUME  LE-BLANC  ' 

CETTE  Mailon,  originaire  de  Bourbonnois  ,  a  été  tranfplantée  en  Touraine, 
il  y  a  environ  200.  ans,  comme  ileft  prouve  par  les  titres ,  qui  vont  être  men- 
tionnez ,  fie  fuivant  MM.  de  (ainte  Marche  dans  la  généalogie  dé  Bcauvau ,  impri- 
mée in  folio  en  1616.  L'on  commencera  à  rapporter  par  ordre  chronologique  les  Ici- 
gneurs  DE  LA  BAUME-LEBLANC 

T">ERRIN,ou  PIERRE  le  Blanc , damoifeau  ,  feigneur  de  la  Baume,  reconnut  Ç 
\   le  lamcdi  devant  la  fête  de  S.  Barnabe  apôtre  l'an  1301.  tenir  en  fief  lige  tous 
les  prez  de  Boylian  &  de  la  Baume  en  l'iflc  de  la  pointe  aflis  en  la  paroiile  d'A- 
veudre  fur  l'Allier  en  Bourbonnois  ,  du  comte  de  Clcrm on t ,  comme  mary  de  la 
ji'iSïtî  t*™  du  Bourbonnois.    (  -  ) 

•3 ou  do  Bourbon- 


non  ai 

f         ""«dT  TE  AN  &  HENRY  le  Blanc,  font  qualifiez  damolfeaux  dans  le  teftament  de 
I  Philippes ,  feigneur  de  Buffy  chevalier  ,  dont  ils  furent  nommez  exécuteurs  par 
acte  du  10.  décembre  1374.  Payez  Cutthema ,  tommmtia»  de  la  trufttme  f  ortie  de  fi» 
'  rede  Srefe  &  de  Bugey,  f.  6}. 


I  ERRIN  le  Blanc,  écuyer,  (eigneur  de  la  Baume  en  Avcudre ,  fit  hommage  de 
J|_  cette  feigneuric  à  Jean  duc  du  Bourbonnois  le  8.  janvier  14)0.  ce  peut  être 
le  même  qui  les  8.  te  15.  juin  1425.  eut  ordre  en  qualité  de  capitaine  d' Avcudre 
pour  Marie  de  Berry ,  ducheûe  du  Bourbonnois,  d'affurer  les  pafligcs  (ur  la  rivière 
de  l'Allier  dans  l'étendue  de  Ion  gouvernement ,  &  d'efeorter  les  vivres  que  cette 
princefle  feifoit  conduire  à  l'armée  du  roi  devant  Curry.  Il  commandoit  la  même 
année  1  articreban  de  Bourbonnois. 


EERRIN  le  Blanc  ,  écuyer  ,  feigneur  de  la  Baume  ,  eft  qualifié  capitaine  des 
châteaux  d' Avcudre  &  de  Chaudcs-Aigues  dans  un  titre  de  l'an  1487.  il  avoit 
ifé  f  terme  d'Autour  ,  fille  du  feigneur  de  Ncflc  ,  d'une  ancienne  maifon  du 
Bourbonnois,  laquelle  eft  nommée  dans  l'enquête  faite  le  7.  mars  1480.  fur  le 
meurtre  de  jes»  le  Blanc  leur  fils.  Il  y  eft  dit  que  fi»  mtri  vivait  noblement  &  fui- 
•voit  les  armes.  Ses  cnfâns  dcfqucls  dcfccndent  toutes  les  branches  de  cette  maifon  plai- 
dèrent contre  elle  pour  lafucceffiondc  leur  pere,  &  elle  fût  condamnée  par  Icnccnce 
du  9.  février  1492.  F, 
1.  Jean  le  Blanc  ,  écuyer  ,  feigneur  de  la  Baume  ,  fit  un  échange  de  quelques 
héritages  aflis  prés  le  château  d' Avcudre  le  4.  janvier  14;  $.  pafla  pluficurs  aâes 
les  10.  juin  fie  29.  janvier  de  la  même  année ,  le  6.  janvier  1459.  fit  9.  octo- 
bre 1466.  il  fut  tué  vers  le  mois  de  novembre  1476.  par  Jean  de  Neufins 
avec  lequel  il  avoit  procès  pour  la  terre  de  Vernoy. 
Femme  Caterine  d'Efpoux,  fit  faire  une  enquere  le  7.  mars  1480.  fur  la  mort 
de  fon  mari ,  où  il  eft  dit  que  Jet»  le  Blanc  était  noble  &  de  borne  maifon ,  que 
Catherine  d  Efpoux  était  gentille  femelle  &  de  noble  mes/ou  t  Auvergne  dt  thoftel 
dAvergnj ,  alias  Saillant ,  prés  Montferrsnd ,  qu'ils  avaient  plufieurs  en  f  tas  ,  dont 
les  smsfmvtiem  les  ormes  &  les  autres  étaient  jeunes,  &  que  /on  mtri  tvtit  acquis 
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^  tes  Jagneurus  de  U  Tmr  BJrtvel  &  du  Vcnuy  prés  h  Baume.  Elle  obtint  des  let- 
tres royaux  ,  avec  Jean  Ion  fils  ,  potrt  la  lucccllion  de  Pierre  le  B.anc  &  de  (à 
femme, pere  &  mère  de  fon  mary  le  29.  janvier  1491.  &  vivoit  encore  le  2. 
mars  1498.  les  enfàiu  furent 

I.  Antoine  le  Blanc ,  qualifié  écuyer  dans  un  acte  dn  1.  octobre  1479.  & 
homme  d'armes  d  une  compagnie  des  ordonnances  du  roi  le  7.  mars  1480. 

I I.  Caterine  le  Blanc,  vi voit  en  Id  nuilon  de  (a  mere  le  7.  mars  1480. 

III.  Jean  le  Blanc ,  écuyer ,  feigneut  de  la  Baume,  obtint  l'an  1477.  lettres 
de  remiffion  pour  avoir  tué ,  en  défendant  fon  perc  ,  un  nommé  Etienne 

p  Bcraud,U  eft  qualifié Je/tH  de  U  Baume,  dit /r  Blanc ,  écuyer , feigneut  de  la 

Baume,  dans  une  donation, qu'il  fie  à  jet»  de  la  Baume  Ion  61s  le  z.  lep- 
tembre  1510.  Ce  dernier  obtint  le  6.  fepteïtibfe  iptf.  arrêt  du  parlement 
contre  la  duchefle  de  Bourbon,  au  fujet  des  droits  que  les  officiers  do  cette 
princefle  pretendoient  (ur  la  terre  de  Brulort  qui  lui  apparrenoit.  Il  aVoit 
«fpoufé  pat  contrat  du  9.  juillet  1512.  Jtome  d'Aureuil,  fille  de  Gdrultld~ 
gneur  d'Aureuil ,  ccuycr  (  6c  de  Jeanne  de  la  Garde ,  &  (a  femme  fut  ioftituée 
hcritiere  de  Mirttne  de  la  Chapelle  (a  unie  ,  veuve  de  Pierre  du 
Bouchct. 

2.  Louis  le  Blanc,  prêtre,  fécond  fils  de  Perrin  le  Blanc,  feigneur  de  la  Baume, 
ti  fa  Jeanne  d'Autour,  cft  nommé  dans  des  actes  des  j.  ûc  29.  janvier  Se  4. 
avril  1453. 

3.  Pierre  le  Blanc,  ccuycr  ,  licentié  en  droit  ,  chanoine  de  Narbonne  ,  donna 
par  acte  du  15.  juin  1487.  à  l'églife  d'Avcudrc  fa  légitime  du  bien,  qui  lui 
venoit  de  Pierre  le  Blanc,  écuyer,  feigneur  de  la  Baume,  &  de  Jeanne  d'Au- 
tour (es  perc  &  merc,  à  la  charge  de  méfies ,  de  prières,  ejr  de  bâtir  U  chapelle  de 
la  Baume  en  PeglifedAveudre. 

4.  Jean  le  Blanc,  écuyer,  dit  petit  Jean,  doyen  de  Catcaflonne  le  4.  novembre 
1491.  étoit  mort  avant  le  j.  octobre  1494. 

5.  Phiuppes  le  Blanc,  fils  puinc  de  Perrin  le  Blanc  ,  Icigneur  de  la  Baume, 
D        &  de  Jeanne  d'Autour  ,  cft  nomme  avec  fes  frères  dans  les  actes  du  fixiéme 

janvier  14J9.  du  quatrième  janvier  1461.  &  du  huitième  octobre  14,66.  il 
cft  furnommé  de  la  Baume  ,  dit  le  Blanc  ,  &  qualifié  feigneur  d'Ormcilles  Se 
de  Chevrainvilliers  ,  dans  un  acte  du  6.  décembre  1478.  feigneur  de  S.  Aubin 
&  de  Chevrainvilliers  dans  un  autre  acte  du  19.  novembre  1479.  par  lequel 
comme  oncle  maternel,  il  fet  élû  tuteur  de  Marie,  fille  mineure  de  Lents  de 
Chailly  &  de  Franfotjê  Boutaulx  ,  &  prend  la  quaUté  d' ccuycr  dans  les  hom- 
mages, qu'il  reçut  de  la  terre  de  Montigny  les  14.  (eptembre  1460,  &  6.  dé- 
cembre 1478.  U  fit  hommage  de  fa  terre  de  Chevrainvilliers  à  Simon  Amet, 
feigneur  de  Villebeon  le  aj.  juillet  1480.  &  dans  l'enquête  faite  le  7.  mars 
de  la  même  année,  il  eft  dit  qu'il  étoit  établi  à  Nemours  -,  il  cft  aufli  nommé 
dans  les  lettres  royaux  obtenus  le  vingt  -  neuvième  janvier  1491.  par  Ca- 
terine d'Efpoux ,  veuve  de  Jean  le  Blanc  ,  écuyer  ,  Icigneur  de  la  Baume  ton 
frerc,  fur  le  partage  de  la  lùcccflion  de  Pierre  lcut  perc.   Son  fils  fut 

E       Louis  le  Blanc,  feigneut  de  Chevrainvilliers, étoit  âgé  de  14.  ans, «Je  ctudioic 
à  Paris  le  y.  juillet  1488.  lorfqu'il  fut  émancipé  par  fon  pere,  il  eft  fur- 
nommé  de  la  Baume-le-Blanc. 
Femme.  Jeanne  Bourgeois  ,  étoit  veuve  en  ij  26.  lors  du  mariage  de 
fon  fils. 

Jean  de  la  Baume,  dit  le  Blanc,  écuyer ,  feigneut  de  Chevrainvilliers  prés 
S.  Mathurin ,  de  lArchant  &  de  Morville  ,  eft  qualifié  noble  hemme 
Jean  de  U  Baume ,  dit  le  Blanc ,  licentié  es  Ittx  dans  un  acte  du  7.  avril 
JJ14.  baiily  de  Nemours  dans  le  contrat  de  matiage  de  fa  fille  de  l'an 
IJ44.  &  dans  un  arrêt  du  parlement  du  17.  mats  ij6o.  il  obtint  pet- 
miffion  de  faire  fermer  de mutaillcs  le  bourg  de  Chevrainvilliers  {a).  tf,{*}td*J0, 
Femme  ,  Geneviève  Bietnc,  dame  de  Beaumoulins  &  de  Badin ,  fille  de  ,f4j.iu 
Jean  Bicrne ,  feigneur  de  Beaumoulins , &  d'Abx  de  Ballot,  fut  mariée  par  )i.J«««l>. 
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contrat  du  i<-  avril  i  j  i6.  elle  étoit  veuve  en  ij6o.  6:  fon  roari  eft  qualifié  j 
feu  ntble  ejr  PuiJJtnt  feigneur  Jet»  de  la  Baume ,  dit  le  Bknc ,  ecuyer  gagneur 
Je  Chevrtmwiïurs ,  ttnftiller  du  rri  bullj  de  Xemeurs  ejr  de  chttetu- Landm, 
Mas  un  (entre  isequifttim  qu'elle  fa  U  23.  novembre  ij7l. 

Màrthb  de  la  Baumc-lc- Blanc,  dame  de  Chevrainvillicrs ,  de  Morville 
&  de  Philebois ,  epoufa  le  7.  novembre  ij44.Jf*»dc  Rcgrcs ,  vicomte 
de  Fellart,  feigneur  de  Broraeilles.dc  Monts,  du  Buiflon  ,dc  l'Anglec 
&  de  Bois-lc-Roy ,  bailly  de  Nemours  le  4.  juin  15  j  1.  Elle  mourut  le 
j.  janvier  ij6i.&  eft  enterrée  fous  une  tombe  de  pierre  plate  au  fond 
de  leglife  dés  Jacobins  de  Sens,  où  fc  voit  Ion  épitaphe. 

B 

Laureht  le  Blanc,  fut  tonfurc'  le  j.  Septembre  1448.  par  Jacques  le  Loup 
éveque  de  S.  Flour,  &  ctudioit  à  Paris  le  3.  feptembre  14J4. 

7.  Anto/n*  le  Blanc  écuyer  ,  mentionne  dans  un  aûc  de  1459.  epoufa  Hodteme 
qui  fc  remaria  à  J<a»  d'Antion ,  &  eut  de  fon  premier  mariage ,  1  .Jet»  le  Blanc 
mineur  en  1 494.  1 1 .  Denife  le  Blanc  mineure  en  1 45»4-  laquelle  épouu  le  1 8 .  juil- 
let 1499.  Jtm  Ifarobert. 

t.  Barthomier.ou  Barthélémy  le  Blanc  ecuyer  .mentionne  dans  des  aftes  du 
6.  janvier  14^9.  8.  Se  9.  octobre  1466.  ctoit  mort  avant  le  30.  octobre  1494. 

La  terre  de  la  Baume  fut  donnée  à  l'héritière  de  l'aîné  de  cette  maifon  ,  &  a 
palTc  aux  (dgneurs  d'Aubrung.  L'un  de  ces  trois  noms  de  le  Blanc,  de  U  Baume  &  C 
de  U  Valliere,  acte' pris  fcul  par  quelques  uns  de  cette  maifon,  quiaproduit  des  bran- 
ches en  pluûcurs  provinces.  Nous  allons  rapporter  celle  qui  s'eft  établie  en  Tou- 
raine,  qui  a  été  connue  d'abord  fous  le  nom  de  le  Blanc,  puis  fous  celui  àcU  Baume- 
Je-Blanc ,  &  qui  defeend  de  Perrin  le  Blanc  ,  feigneur  de  la  Baume  ,  capitaine  d  A- 
Teudtc  «c  de  Chaudes- Aiguës ,  qui  commandoit  l'arriére  -  ban  en  Eourbonnois  l'an 
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I. 

LAURENT  le  Blanc ,  écuyer,  feigneur  de  la  Vallicrc,  de  la  Roche  du  Puy  ,&c. 
qui  dcfccndoit  par  pluficurs  degrés  de  PERR1N  le  Blanc,  feigneur  de  la  Baume  en 
idrc ,  «3c  de  ]  EANNE  d'Autour,  mentionnez  a-devant, p.  486.  s  établit  en  Tourainc , 
où  il  fc  maria  l'an  1  j  j  6.  &  acheta  les  terres  de  la  Vallicrc.&c.  Il  cft  qualifie  écuyeryfeigneur 
delà  Falltere, dzns  l'aveu  qu'il  rendit  le  i7.juin  isjj.àLouisdc  Lavardin,  chevalier,  fei- 
gneur de  Boeflay.  11  fit  une  fondation  dans  l'abbaye  de  Gaftinc ,  diocefc  de  Tours ,  par, 
acre  du  15.  juin  1 5  80.  partagea  conjointement  avec  fa  femme,  par  autre  a&epaflcà 
Tours  le  j .  janvier  1 5  82.  (es  biens  à  les  deux  fils / ean  le  Blanc  c'euyer ,  feigneur  du  Ruau, 
&  Laurent  le  Blanc  aufli  écuyer,  tous  deux  majeurs  de  i\  ans  ,  Ce  donna  par  ecc 
acte  les  deux  tiers  de  (es  biens  à  Jet»  l'aîné  ,  fumant  ce  qui  fi  pratique  entre  nobles  de  leur 
qualité  ty  conformément  iUceutumc  de  Teuraine.  Il  fit  fon  teftament  le  jo.  mai  de  la  même 
année,  &  un  codicile  le  1 1 .  ieptembre  de  l  'année  fuivante  ,  dont  il  nomma  exécuteurs  (à 
femme  &  les  deux  enfans,  &c  par  lequel  il  ordonna  fa  Icpulturc  en  i'églile  dcRcugny, 
devant  l'autel  de  Notre-Dame,  où  étoient  enterrées  deux  de  (es  petites  filles,  &  ou  il 
avoir  fonde  uncmcfl'c  pour  tous  les  vendredis  de  1  année,  par  acte  du  1*.  avril  1579. 

Femme,  MARIE  Teftu,  fille  de  Mery  Tcftu,  ecuyer,  feigneur  de  Vaugcnais  Se 
de  la  Vrillays,  Se  de  Marie  Memagier  la  première  femme  ,  fut  mariée  par  contrat 
du  14.  may  ijî*.  Ce  cft  nommée  dans  le  pattage  du  5.  janvier  jj8z.  Se  dans  le 
codicile  du  ij.  feptembre  iy8 j. 

1.  Jean  le  Blanc,  écuyer ,  feigneur  du  Ruau,  maître  d'hôtel  du  rot  Se  de  la 
reine  merc  Catherine  de  Mcdicis  ,  maître  d'hôtel  ordinaire  de  François  de 
France ,  duc  d'Anjou  Se  d  Alcnçon,  fut  pourvu  de  la  charge  de  lieutenant  en 
la  capitainerie  du  château  du  Plcflîs  -  les  -  Tours  ,  par  provifions  données  à 
Bourgucil  le  14.  may  1578.  il  cft  qualifié  maître  d  hôtel  ordinaire  de  la  reine  mere 
dans  la  tranfaftion,  qu'il  pafta  le  19.  mars  1579-  avec  Marguerite  Bourguignon 
mere  de  fa  femme,  partagea  avec  Laurent  fon  frere  les  bscuj  de  Jacques  Adam 
ImtK  H  6 
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leur  bcau-perc  le  2  3 .  du  mbic  mois.  Son  pere  par  le  partage  du  5  ■  janvier  1 5 
lui  donna  I  bitel  /eigneursal,  Us  fiefs ,  jufiue ,  ttrre  ejr  fagnettrie  de  la  Falùere ,  un 
fief  ajfts  au  village  de  Sejlres  ,  le  fief  de  Saucbaj  ,  la  Jeigneurie  dm  Puy  paraifje  de 
Rtugnjy  ér  te  qu'il  avait  à  Villters ,  avec  fat  bittl  de  Taurs.  Lui  &  fa  femme  fc 
rirent  une  donation  mutuelle  de  leurs  biens  le  5.  janvier  1785.  Henry  IV.  dans 
des  lettres  du  zj.  aouft  1585-  fait  mention  de  fès  fervices  rjr  de  fa  fidélité  \  & 
promet  de}  lut  mferver  fm  état  de  matfire  dhspl ,  &.  par  autres  du  14-  oâo- 
bre  1 J90.  U  le  nomma  attendant  général  de  fes  finances  en  l'armée  commandée 
par  le  prince  de  Conty ,  au  bas  de  cette  commiffion  cft  écrit  de  la  main  du 
roi ,  ft  veut  prit  de  vtus  etéplajer  avec  ma»  cevfm  le  prime  de  Cevty ,  je  rteermoi-  g 
ices  t$r  vas  mérites,  de  foctn  que  vaus  aurez,  test  contentement ,  aQiwr en- 


trai vas  fervtces 

vaus  en  >  &  en  faites  état.  Il  acquit  la  terre  &  (eigneuric  de  la  Papclardiere  de 
Charles-Robert  de  la  Marck  duc  de  Bouillon  le  ai.  may  1*96.  fut  nommé 
maître  d  hôtel  ordinaire  de  la  maifan  de  Marguerite  reine  de  France  &  de  Na- 
varre, par  provi  fions  du  3.  juillet  1597-  &  fît  une  fondation  le  19.  novembre 
itfoi.  à  l'abbaye  de  Fontaioes-les-Blanches ,  pour  le  repos  de  lame  de  fes  pere 
&  mere  &  de  fa  femme.  11  fut  prefent  le  y.  feptembre  1607.  au  partage  de 
fes  neveux,  &  cft  qualifié  thevaher  le  10.  aouft  1*09.  dans  le  contrat  de  ma- 
riage de  Jean  le  Blanc  fon  neveu. 

Femme  «Charlotte  Adam  ,  fille  aînée  de  Jacques  Adam ,  leigneur  d« 
la  GafTetie  ,  confciller  du  roi ,  feerctaire  de  fa  chambre  ,  maître  d'hôtel  de 
la  ieinc  mere,  &  d'Anne  le  Clerc  fa  première  femme;  fur  mariée  par  contrat 
du  20.  juin  1569.  La  reine  Caterine  de  Médias  en  canfideratian  des  fidèles  fer- 
vices  de  fan  mari,  &  pour  l approcher  délie ,  U  nomma,  tune  de  fes  dames  crdstwres, 
par  provilions  du  8.  avril  IJ96. 

2.  LAURENT  le  Blanc,  feigneur  de  la  GafTeric,  qui  fuit. 


I  I. 

LAURENT  le  Blanc,  chevalier,  feigneur  de  la  Roche,  de  la  Valliere,  de 
Rcugny,  dclaGaderic,  de  BocfTay , &  de  Montreuil,  baron  de  la  Papclardiere, 
çut  car  le  partage  du  y.  janvier  1182.  les  fiefs  de  la  Roche,  de  la  Bouchcliere,  du 
Plcflis-Girard ,  d'Ambigny,  de  Pierrefitc,  &rc.  partagea  le  c.  feptembre  1607.  avec 
Jean  le  Blanc,  écuyer.,  feigneur  de  la  Gaffcric,  majeur  de  2t.  ans  (en  fils ,  la  fuc- 
tcflion  de  Marie  Adam  fa  première  femme ,  de  Laurent  le  Blanc  (on  fils  aîné  qui 
avoir  îurvécu  fa  racre ,  &  celle  de  Marguerite  Brodcau  tante  maternelle  de  fes  fils. 

I.  Femme,  MARIE  Adam ,  fille  puînée  de  Jacques  Adam  ,  écuyer  ,  feigneur  de 
la  Gaffcric ,  &  d'Anne  le  Clerc  ,  fut  mariée  par  contrat  du  1  j.  aouft  1 777.  &  étoit 
morte  avant  le  j.  feptembre  1607. 

1.  Laurent  le  Blanc ,  feigneur  de  Choify  &  de  la  Vallterc ,  fut  tué  au  fiege 
d  Oftcrjdç  le  1$.  mars  1601.  Se  fut  enterré  en  la  chapelle  de  Notre-Dame  de 
principale  «glife  de  Nicuport ,  la  fucceflion  fur  partagée  entre  Jean  &  Jacques 
fes  frères  le  y.  feptembre  1*07.  &  ils  fondèrent  pour  le  repos  de  (on  ame  une 
meflie  par  an  à  perpétuité  en  l'églife  paroifliale  de  Reugny. 

a.  JEAN  delà  Baume-le-Blanc,  leigneur  de  la  Gailcric,  qui  fuit. 

3.  Jacques  le  Blanc,  écuyer,  étoit  mineur  de  xj.  ans,  &  fous  la  tutelle  de  fan 
perc,  lorfqu'il  partagea  av ce  Jean  le  Blanc  fan  ftere  aîné  le  5.  Icptcmbrc  1*07. 
il  ell  qualifié  feigneur  du  Moulinet, dans  le  contrat  de  mariage  de  ce  même  frère 
le  10.  aouft  1609.  &#dansun  aâc  du  4.  mars  16  ij.  Il  fut  tonfuré  par  l'évéque 
d'Angers  le  14.  mars  1620.  ç'poula  depuis  Amu  Pctitvcau ,  &  mourut  fans  enfans 
le  14.  oûobre  1*40. 


E 


II.  Femme,  LOUISE  duFautrey,  fille  de  Jean  du  Fauttey ,  &de  Marie  Forge  t> 
lut  prelcutc  en  1609.  au  contrat  de  mariage  Je  Jean  le  Blanc,  fils  du  premier  lit  de 
fan  mari,  éwis  vtuve  le  4.  mars  161$.  ôç  dcccdçc  le  5.  avril 
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À  1.  Pierre  le  Blanc,  écuyer,  feigneur  de  la  Roche,  baptifé  en  l'églife  paroifliale 
de  faint  Hilaire  de  Tours  le  ij.  juillet  1596.  étoit  avec  fcsfœurs  fous  U  garde 
noble  ic  tutelle  de  là  mere  le  4.  mars  J6it.  futinftitué  le  17.  mars  1551.  cu- 
rateur des  enfans  de  Louifc  le  Blanc  (a  fœur  ,  Se  de  Gilbert  des  Roches ,  Ici- 
gneur  de  Geneteuil,  avec  lcfqucls  &  Jttûen  Chalopin ,  feigneur  de  laBoisderic, 
il  partagea  le  s-  avril  i«r  j.  U  mourut  fans  pofterité. 

x.  Charlote  le  Blanc ,  époufa  vers  l'an  1623.  Julien  Chalopin ,  écuyer,  feigneur 
de  la  Boisderic,  lequel  partagea  pour  Tes  entans  le  5.  avril  1655.  ^cs  b*005  de 
iMtife  du  Faurrey  leur  ayeufc. 

3.  Geneviève  le  Blanc,  mariée  le  12.  février  i6iî.  à  Laurent  Renard  ccuyer, 
feigneur  de  Courtreroblay  en  Vcndômois,  fils  de  Laurent  Renard  ccuyer,  fei- 
gneur de  Courtremblay,  fie  de  Charlotte  Pinard.  Elle  étoit  veuve  le  j.  avril 

D  4.  Louise  le  Blanc ,  femme  de  Gilbert  des  Roches ,  ccuyer ,  feigneur  de  Geneteuil, 
étoit  morte  avant  le  ty.  mars  itfji. 


I  I  I. 


1EAN  de  la  Baume-le-Blanc ,  chevalier,  feigneur  de  la  Gaflcrie,  de  la  Valliere, 
de  Reugny,  de  Boiflay  &  d'Otfeuil,  baron  de  la  PapclarJiere ,  gouverneur  des 
£  ville  ic  château  d'Amboife  &  du  château  de  Tours,  étoit  majeur  de  2j.  ans  lors 
du  partage  du  5.  feptembre  1607.  cft  qualifie  écuyet  de  la  petite  écurie  du  roi  8c 
gendarme  de  la  compagnie  de  Monfcigneur  le  Dauphin  dans  (on  conttat  de  ma- 
riage du  10.  aouft  1609-  partagea  le  4-  mars  1615.  avec  Jacques  le  Blanc  ,  feigneur 
du  Moulinet  fon  frère ,  Se  Louife  du  Fautrcy ,  veuve  en  lecondes  nôces  de  leur  pere 
&  tutrice  de  fes  enfans.  Jacques  d'Aubrung ,  écuyer ,  feigneur  de  la  Baume,  de  Beau- 
regard  &  de  la  Motre  du  Pleflis ,  demeurant  au  Chaflel  de  la  Baume ,  paroi  fle  d'A- 
veudre,  lui  donna  le  s»,  avril  1619-  un  a&c  par  lequel  il  reconnut,  que  quoique  la  terre 
de  la  Baume  fût  À  frefent  entre  fes  mains  par  acquiftion ,  elle  avait  été  de  tout  temps  en 
D  celles  de  U  famille  des  le  Blanc ,  dont  Us  armes  font  à  U  clef  de  U  voûte  de  la  chapelle 
dite  de  la  Baume  é"  *ux  vitres  de  te'glife  d  Aveudre ,  dr  lui  promit  de  ne  rien  innover 
peur  couferver  leur  origine  extratlion.  Il  efl  qualifié  chevalier  ,  maître  thoflcl  ordi- 
naire du  rot ,  commandant  pour  fon  fervice  is  ville  dr  château  d'Amboife,  dans  des  lettres 
patentes  du  roi ,  données  en  fon  confeil  à  Paris  le  dernier  mats  16)  y  par  lclquclles 
il  lui  permet  à  lui  &  à  fes  enfans  nez.  rjr  â  naître  de  Je  faire  appelUr  de  la  Baume-lc- 
Blcnc ,  â  condition  que  les  contrats  paffèz  fous  le  nom  de  le  Blanc  ,  demeureront  en  leur 
force,  elles  portent  qu'il  efl  ijfu  de  lun  des  pu i nez  des  le  Blanc  de  la  Baume  en  Bour- 
bonnais y  dr  en  porte  Us  armes  ,  laquelle  mat/on  efl  transférée  en  une  autre  famille  ,  41» 
moyen  de  ce  que  Us  amez  n'ont  laiffe  que  des  filUs.  Ces  lettres  furent  adreflc'cs  à  Geor- 
ges Catinat,  confeiller  du  roi,  juge  &  lieutenant  gênerai  au  bailliage  de  Tourainc, 
E  ck  au  fiege  prefidial  de  Tours ,  &  furent  entérinées  le  1  ç .  novembre  fuivant ,  après 
avoir  donné  à  Jean  le  Blanc ,  feigneur  de  la  Gaflcrie ,  atte  de  la  prclcntation  de  ces 
lettres  ôi  des  pièces  qui  prouvent  qu  il  efl  iffu  de  la  maifon  de  la  Baume,  il  remonte  à 
Pierre  U  Blanc,  feigneur  de  la  Baume  en  Bourbonnais,  capitaine  du  château  dAveudre  ,  qui 
y  commandait  larriereban  en  mil  quatre  cent  vingt-cinq,  tydit  qu'il  efl  défendu  d'un  de  fes 
fis  put  nez.  Il  fut  nomme  lieutenant  au  gouvernement  d'Amboife ,  &  pays  en  depen- 
dans ,  par  commiffion  du  premier  avril  16 39.  dont  il  prêta  ferment  entre  les 
mains  du  chancelier  de  France  le  18.  du  même  mois  ,  fit  le  5.  avril  164$.  fon 
teftament  à  Tours  par  lequel  il  ordonna  fa  fepulture  avec  fes  ancêtres  dans  leglifc 
paroifliale  de  Reugny,  &  nomme  fes  enfans  entre  lcfqucls  il  partage  fes  biens ,  fit  un 
codicile  en  la  même  ville  le  1.  novembre  1646.  &  un  troifiémcTc  10.  juillet  1647. 
approuvé  le  27.  aouft  fuivant  &  mourut  le  17.  décembre  de  la  même  année.  Il  cft 
qualifié  haut  &  puiffant  feigneur  dans  le  conttat  de  mariage  de  Marie  de  la  Baume- 
lc-Blanc  fa  fille  du  25.  novembre  164*. 

Femme  FRANÇOISE  de  Bcauvau  ,  fille  de  Jacques  de  Beauvau  ,  chevalier  de 
l'ordre  du  roi ,  gentilhomme  ordinaire  de  fa  chambre ,  feigneur  du  Rivau ,  de  Saine 
Gatien  &  de  Tillay ,  &  de  Fronçai fe  le  Picart,  lors  remariée  $  Jacques  de  l'Hôpital, 
comte  de  Choify ,  chevalier  des  ordres  du  roi,  Françoifc  de  Bcauvau  fut  mariée  par 


e i) Gocateg-e  fon  tcftament,  où  il  recommanda  des  prières  a  fes  enfins  &  pour  elle,  (*) 

«Je  i'cao»au  ,  pat 


îhrMeodei6-4  pa^ê     1.  L  AURENT  de  la  Baamc-lc- Blanc ,  feigneur  de  la  Vallicrc ,  qui  fuit.  . 


2.  Charles  de  la  Baume-le-Blanc ,  nc'le  12. juin  \6ii.  baptifé  le  lendemain , fut 
enfeigne ,  puis  capitaine  dans  le  régiment  de  Navarre  1  &  tue  au  ficge  de  Spire. 

j.  François  de  la  Baumc-lc- Blanc  ,  né  le  mercredy  13.  juillet  161 3.  baptifé  le 
ir.  aoûft  fuivant,  reçu  chevalier  de  Malte  au  grand  prieuré  d'Aquitaine  le  18. 
octobre  1630.  après  avoir  fait  fes  preuves  le  14.  avril  1626.  devant  Pierre  Viault, 
chevalier  de  l'ordre  de  S.  Jean  de  Jerufalem ,  commandeur  d'Amboife,  8c  Ga- 
briel de  Chambes,  aulfi  chevalier  du  même  ordre,  commandeur  de  Balan  8c  5 
de  Blizon  ,  en  vertu  d'une  commiflion  du  grand  prieur  d'Aquitaine  du  20. 
oâobrc  îtfij.  prclcntée  par  Jean  le  Blute ,  chevalier,  feigneur  de  la  Valliere  & 
4e  la,  Gajferie  ,  baron  de  la  Papelardiere.  Ses  preuves  portent  qu'il  itfttnâ  de  Terrin 
le  Blatte ,  feigneur  de  la  Baume ,  qui  a  commande  larriereban  de  Bourbmnois  ,  & 
que  Guy  petit- fils  de  Caterine  le  Blanc  avoit  été  reçu  chevalier  de  Malte,  $1  y  avoit 
lors  {en  1S26.  )  cent  i  cent  vingt  ans:  les  temoins  furent  Gilles  de  Seuvré ,  mar- 
quis de  Court  anvaux ,  maréchal  de  France ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  lAmc  d" Argit 
chevalier  ,  feigneur  de  Me  fur  e  ,  Atfmfe  de  Gajl,  c'euyer ,  feigneur  de  l'indray ,  &  Jac- 
ques de  Hue ,  chevalier  de  l'ordre  du  roy ,  feigneur  du  Breusldement.  Dans  les  preuves 
lecrctcs  le  dix-huiticme  avril  \6z6.  tous  les  témoins  dc'polcrcnt  avantageulc- 
ment  fut  la  noblefle  du  prefenté  ,  allurcrent  qu'il  étoit  originaire  de  Bour- 
bonnois ,  &  parlèrent  auflt  avantageufement  du  côté  maternel  avec  la  dclcription  C 
des  arme*.  Le  grand  maître  de  l'ordre  de  Malte  donna  le  18.  de  may  1029. 
une  commiflion  pour  ampliation  de  preuves  de  la  noblcflcdes  femmes  du  côté 
paternel  &  maternel ,  &  en  exécution ,  il  fut  tait  le  29.  juillet  luivant  un  procès 
verbal  des  titres  nouvellement  produits  :  fçavoir,  i°.  Un  acte  du  10.  may  1  jjo. 
20.  Un  partage  du  8.  novembre  1  $  5  5-  3°-  Autre  partage  du  3.  Juin  15  jj. 
4°.  Un  acte  du  28.  juillet  1557.  50.  Un  contrat  de  mariage  fait  noblement  du 
12.  janvier  1548.  Ce  fupplémcnt  de  preuves  fut  rapporté  en  l'aflcmblcc  pro- 
vinciale du  prieuré  d'Aquitaine  à  Poitiers, où  il  fut  juge  que  la  pteuve  ctoic 
remplie  le  23.  juillet  1629.  &  cet  acte  fut  {igné  par  le  grand  maître  le  18. 
octobre  1630.  François  de  la  Baumc-lc-Blanc ,  chevalier  de  S.  Jean  de  Jcrufa-  D 
km  croit  fergent  de  bataille  dans  l'armée  de  Catalogne ,  lorlquc  le  roi  le  fit 
gouverneur  de  Fleit  en  la  même  Province  par  provilions  du  15.  décembre 
1544.  Il  fut  fait  meftre  de  camp  d'un  régiment  de  20.  compagnies  d'infanterie 
par  brevet  du  j .  février  1646.  &  enfuite  le  roi  lui  donna  une  compagnie  de  10c 
chevaux-legers.  Le  cardinal  Mazarin  lui  envoya  de  la  part  de  fa  Majclté  un  brevet 
de  maréchal  de  camp  du  8.  juin  1646.  pour  lervir  dans  l'armée  de  Catalogno 
commandée  par  le  comte  de  Harcourt,  &  le  roi  Louis  XIV.  lui  ordonna  de 
faire  les  fonctions  de  maréchal  de  camp  dans  l'armc'c  commandée  dans  le  même 
pays  par  le  prince  de  Condé  ;  il  fut  tué  au  liege  de  Lerida ,  étant  nommé  lieu- 
tenant gênerai  pour  commander  l'armée  de  Catalogne ,  après  que  le  prince  de 
Condé  feroit  retourne  en  France.  £ 

4.  Louis  de  la  Baume-lc-BIanc ,  feigneur  de  Boilc  ,  né  le  19.  décembre  1*14. 
&  baptilé  au  mois  de  may  161  j.  hit  tué  au  ficge  de  Damvillicrs. 

y.  Gilles  de  la  Baume-lc- Blanc,  né  le  22  novembre  &  baptifé  le  24.  du  même 
mois  i6itf.  en  la  paroifle  de  S.  Saturnin  à  Tours  ,  eut  pour  parein  Gilles  de 


de  Lanfac  ,  fille  du  maréchal  de  Souvrc.  Il  fut  chanoine  de  S.  Martin  de  Tours, 
puis  nomme  eveque  de  Nantes  en  1667. 

6.  Jacques  de  la  Baumc-lc- Blanc  ,  né  &  baptilé  Je  itf.  mars  1618.  à  S. 
Saturnin  ,  fut  Jcluiic  &  mourut  aux  Indes  c<àdcntaks  ,  où  il  étoit  allé  en 


7.  Jean  de  U  Baurac-lc-Blanc,  né  &  baptifé  le  12,  juillet  1*24.  mourut  jeune. 


million. 
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9.  Louise  de  la  Baumc-lc-BIanc ,  née  le  7.  décembre  1611.  Se  baptifee  à  Saine 
A  Saturnin  en  1614.  époufa  19.  par  contrat  du  9.  feptembre  164t.  Miche/  d'E- 
vrard ,  chevalier  ,  feigneurde  Haiecourt,  capitaine  d'une  compagnie  dechevaux- 
lcgers  ,  fils  d'ÂMgnfim  d'Evrard,  chevalier,  leigneur  de  Haiccouvt  ,  de  Cnflay 
&dcJouy,meftre  de  camp  d'un  régiment  de  cavalerie,  gouverneur  de  Brcft,& 
des  ville  Se  château  de  Chinon.  t°.  par  contrat  du  17.  avril  1546.  François  de 
Beauvau  ,  feigneur  de  Rivarcnncs,  fus  aîné  de  Louis  de  Bcauvau  II.  du  nom, 
feigneur  de  Rivarcnncs  Se  des  Aulnais  ,  Se  de  Chorloie  de  Fcrgon  ,  elle  fur. 
mere  entr'autres  enfans  de  Gabriel-Henry  de  Beauvau,  marquis  de  Bcauvau  ,&  de 
Montgauger  ,capitainc  des  gardes  du  corps  de  Philippe  de  France,  duc  d'Or- 
léans ,  &  de  Cilles  de  Beauvau ,  nomme  évêque  de  Nantes  en  1677.  Se  mort  le 
6.  feptembre  1717. 

.  9.  Isabelle  de  la  Baume-lc-Blanc  >  nc'e  le  19.  février  8c  baptifee  le  14-  novenv* 
B        bre  1*19.  fut  reçue  religieufe  profertc  aux  Urfulincs  dcToursen  i<f 5  5- 

10.  Charlote  de  la  Baume- le-Blanc,  née  Se  baptifee  le  4-  feptembre  1610.  re-» 
ligieufe  Urfulinc  à  Tours. 

11.  Marie  de  la  Baume-lc-Blanc,  née  le  zj.  mars  itfij.  Se  baptifee  à  S.  Satur- 
nin ,  fut  mariée  i°par  contrat  du  2f.  novembre  1646.  à  Charles  Bruncau  ,  che- 
valier, vicomte  de  la  Rabaftelicrc  en  Poitou ,  evechéde  Luçon  ,&  de  la  jarrie, 
feigneur  de  Montigny  en  Frct3gne  ,  &  en  partie  dç  Montaigu,  fils  de  Charles 
Bruncau  ,  feigneur  de  la  Rabaftelicrc,  Se  de  Renée  delà  Motte,  dame  de  Longlée, 
il  ctoit  veuf  Se  avoir  des  enfans  de  Suzanne  Ticrcclin  fa  première  femme.  20.  à 
Erard  du  Chaftclct,  maréchal  de  Lorraine  &.*  du  Barrois.  Elle  mourut  veuve  le 
27.  décembre  17 12.  âgée  de  88.  ans  après  avoir  fait  fon  teftament  le  6.  décem- 
bre 16%$.  Se  un  codicilclc  1  .  juillet  1710. 

C     u.  Anne  de  la  Baume-lc-Blanc,  nc'e  le  28.  décembre  iffit.fut  baptifee  le  len- 
demain Se  mourut  jeune. 


T  AURF.NT  de  la  Baume  -  le  -  Blanc  ,  chevalier,  feigneut de  la  Valliere  t 
\  baron  de  la  Maifonfort  ,  leigneur  de  Rcugny  ,  de  Bocflay  ,  du  Puy  ,  fie 
ci  Oirfcuil  ,  lieutenant  pout  le  roi  au  gouvernement  d'Amboife ,  lieutenant  de  la 
mertre  de  camp  delà  cavalerie  légère  de  France  ,  né  le  15.  juin  1611.  Se  baptifé 
le  même  jour  à  S.  Saturnin  ,  pnr  le  nom  de  la  Baume-lc-Blanc ,  ainfi  que  fon  perc 
&  (es  frères  depuis  les  lettres  obtenues  en  i£jr.  U  fut  pourvu  de  la  licutenanec 
au  gouvernement  d'Amboilc  par  crmmiflïon  du  1.  avril  1*39.  partagea  la  fuccef- 
D  fion  de  fes  pere  &  mere  le  9.  mars  164*.  avec  Gilles  fon  frère,  Charles  Bruneau, 
vicomte  de  la  Rabaftelicrc ,  Français  de  Bcauvau ,  chevalier ,  marquis  de  Rivarcnncs  les 
bcau-frercs ,  Se  commandoit  la  meftre  de  camp  de  la  cavalerie  légère,  lorfqu'il  foutinc 
au  partage  de  Bray  tout  l'effort  des  ennemis,  &:  favorila  la  retraite  de  l'armée.  U 
rompit  à  la  journée  d'Avcin  le  bataillon  du  gênerai  Lamboy  ,  fc  diftingua  aux  ba- 
tailles de  Sedan  6c.  de  Rocroy  ,  &  fignala  fa  fidélité  en  confervant  pour  le  toi  les 
ville  &  château  d'Amboife.  Il  tranfîgea  le  10.  novembre  1649.  avec  Louis-Charles 
d'Albert ,  duc  de  Luynes  ,  Pair  de  France  ,  pour  la  réunion  de  la  châtellcnie  de 
BoifTay ,  d'Orfcuil  Se  du  Puy  à  celle  de  la  Valliere  ,  &  obtinr  l'crc&ion  de  la  terro 
de  la  Valliere  en  châtellcnie  par  lettres  données  à  Rouen  au  mois  de  février  itfto. 
regiftrées  au  parlement  le  15.  mars  luivant  ,  &  en  la  chambre  des  comptes  le  10. 
may  1651. 

1  Femme,  FRANÇOISE  le  Prevoft,  fille  de  /<**le  Prevoft ,  feigneut  de  JaCou- 
tclayc ,  de  la  Rivicrc-Brc:on  &  du  Plcfïis-au-Prcvoft  ,  chevalierde  S.  Lazare,  écuyee 
de  la  grande  écurie  du  roi,  Se  d'Elizabeih  Martin  de  Mauroy,  fut  mariée  par  contrat 
du  14.  novembre  1640.  elle  étoit  alors  veuve  de  Pierre  Benard,  feigneurde  Rczay, 
concilier  au  parlement ,  &  fut  douce  de  1000.  liv.  de  rente ,  Se  le  feigneur  de  la  Valliere, 
fon  mary,cut  de  fon  pere  les  chilellenies ,  terres  ejr  feigneuries  de  Rcugny  ,  d'Orfeuil  Se 
Ec  iffay,  avec  les  reconipenfes  qu'il  pourtoit  tirer  des  charges  de  lieutenant  de  roi  au 
.gouvernement  d'Amboife ,  Se  lieutenant  de  la  compagnie  de  meftre  de  camp  de  la  ca* 
Imt  V  l  6  ' 
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valcrie  légère  de  France.  Françoife  le  Prcvoft  époufa  en  troifiémes  noces  le  2.  mars  \ 
1655.  Jacques  de  Courrarvel,  marquis  de  S.  Remy,  premier  maître  d'hôtel  de  Ma- 
dame douairière ,  veuve  de  Gafton  de  France ,  duc  d'Orle3ns  ,  U  mourut  le  mercredy 
10.  avril  i6Î6. 

1.  JEAN- FRANÇOIS  de  la  Baumc-le-Blanc ,  marquis  de  la  Valliere  ,  qui  fuit. 

x.  Jean-Michel-Emard  de  la  Baume-le-Blanc,  ne  le  19.  aouft  1*43. iebaptife 
le  lendemain  à  S.  Saturnin  de  Tours. 

j.  Françoise-Louise  de  la  Baume-lc-Blancf  dame  des  baronies  de  Châteaux  en  B 
Anjou,  &  de  S.  Chriftophe  en  Touraine,  née  le  (àmedi  6.  août  1644.  &  ba- 
tiiec  à  S.  Saturnin,  eut  pour  parrein  Pierre  le  Blanc  fon  grand  oncle,  Se  pour 
nureinc  Louife  de  la  Baume-le-Blanc  fa  tante  -,  fut  fille  d'honneur  de  madame 
la  duchefl'c  d'Orléans  en  \66i.  Louis  XIV.  érigea  en  fa  faveur  les  baronies  de 
Châteaux  &  de  S.  Chriftophe ,  avec  leurs  annexes  en  duché  &  Pairie,  &  après 
elie  pour  Marie-Anne  fa  fille  ,  princefle  légitimée  de  France ,  aujourd'hui  prin- 
certe  de  Conty,  première  douaricre,  par  lettres  du  mois  de  mai  1667.  regif- 
trc'es  au  Parlement  le  14.  du  même  mois,  &  rêffmées  ti-dev*nt ,  pag.  26.  Elle 
prit  l'habit  de  religieufe  Carmélite  fous  le  nom  de  Saur  de  U  Mtjermrde ,  au 
couvent  de  la  rue  S.  Jacques  à  Paris  ,  le  troifiéme  dimanche  après  la  Pente- 
côte 1*74.  fit  profeffion  le  3.  juin  1677.  &  mourut  le  6.  juin  1710.  dans  une  C 
grande  pratique  de  pieté  Se.  d'aufterité ,  âgée  de  j.  ans  Se  10.  mois.  La  prin- 
cciTc  première  douaricre  de  Conty ,  (à  fille  &  héritière ,  fit  donation  des  terres 
qui  avoient  été  érigées  en  duché- Pairie,  comme  il  a  été  dit  ci-dcfl'us ,  à  Charles» 
français  de  la  Baume-le-Blanc,  marquis  de  la  Valliere  ,  fon  coufin  germain, 
ce  qui  fut  autorifé  par  lettres  patentes  du  mois  de  may  KS98.  regiftrées  au 
Parlement  &  à  la  chambre  des  Comptes  les  4.  te  6.  juin  fuivant.  Ces  terres 
ont  été  érigées  de  nouveau  en  duché  &  Pairie  ,  eh  faveur  de  Chartes» 
François  marquis  de  la  Valliere,  par  lettres  du  mois  de  février  1723.  Regiftrées 
au  Parlement  le  21.  &  rappottées  ci  -  devant ,  ftg.  478.  Voyez,  oufft  tome  I.  de 
telle  bitioire,  pat.  17J.  D 

V. 

* 

TEAN-FRANCOÎS  de  la  Baumc-le-Blanc,  chevalier,  marquis  delà  Valliere  , ba- ' 
|  ron  de  la  Maifonfort ,  gouverneur  &  grand  (enéchal  de  la  province  de  Bourbon- 
uois ,  capitaine-commandant  les  chevaux  légers  de  monfeigneur  le  Dauphin,  maré- 
chal de  camp  des  armées  du  roi,  fut  bapriléà  S.  Jean  en  Grève  le 4.  janvier  1641. 
eut  pour  parrein  Français  de  la  Baumc-le-Blanc,  chevalier  de  Malte,  fon  oncle,  de 
pour  mircinc  Elisabeth  le  Prévôt  fa  tante ,  femme  de  Pierre  de  Gucbrianr ,  gouver- 
neur de  Cordouan  ,  &  étoitavec  (a  fœur  le  ij.  (eptembre  16J5.  (bus  la  tutelle  de  fa  £ 
merc,  &  de  J*tq»es  de  Courtarvel,  chevalier,  marquis  de  S.  Remy  fon  bcaupere, 
qui  obtint  que  leur  penfion  (croit  augmentée  julqu'a  3000.  liv  à  commencer  du 
jour  de  S.  Remy.  U  fuc  fait  cornette  de  la  compagnie  des  chevaux  légers  de  mon- 
feigneur le  Dauphin,  en  confideration  de  (es  fervtccs ,  par  brevet  du  28. janvier  \66j. 
&  enfuitc  lieutenant  de  1a  même  compagnie  par  commiflîon  du  27.  novembre  166$. 

{>afla  en  Hollande  à  la  tetc  de  cette  compagnie  pour  le  fecours  des  Hollandois  en 
a  même  année ,  &  eut  grande  part  à  la  défaite  de  800.  hommes  de  pied,  co.nmandés  pat 
le  colonel  Carpe ,  au  mois  de  février  1666.  Le  roi  lui  écrivit  plulieurs  letftcs  à  cette 
occafion  ,  dans  lcfqucllcs  il  loué  fon  cxaâitudc ,  fes  (oins  &  fa  valeur.  11  acquit  p 
le  quatre  février  1*70.  de  Louis  de  Crevant,  marquis  d'Humiercs,  maréchal  de 
France,  le  gouvernement  &  la  lieutenance  générale  du  Bourbonnois ,  &  la  charge 
de  (enéchal  en  la  même  province,  moyennant  307000.  liv.  en  eut  les  provisions  le 
10.  du  même  mois ,  lefquclles  furent  tegiftrées  au  Parlement  le  17.  lui  vaut ,  furnom- 
iné  pour  commander  en  Nivemois,  par  lettres  du  10.  may,  &r  en  Berry  en  l'aWcnce 
du  prince  de  Maililiac  gouverneur,  «  du  lieur  de  Saintou  licurenanr  gênerai  en  ce 
gouvernement,  par  autres  lettres  du  11.  du  même  mois  1677.  Il  mourut  l'an  16-76. 
au  mois  d'octobre  ,  5i  fut  enterré  aux  Capucins. 

Femme,  GABRIELLE  Glé,  dame  de  la  Cottardaie,  barone  de  Becherel  &  de 
Medrcac,  fille  de }es»  Glé,  chevalier,  feigneur  de  la  Cottardaie,  baron  de  Bechc- 
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tel  Se  de  Mcdrcac,  fcigneur  de  la  Berne,  de  Bagas,  de  Pan,  de  Boncfpo»  Se  d'Of. 
A  fay,  Se  de  Maie  de  Montigny,  comtcûc  de  Bcaufort,  baronc  de  BlelTac  ,  Se  de  la 
Rivière  du  Tiertan  ,  tut  mariée  par  contrat  du  n.juin  ifitfj.  Ou  promit  à  G*- 
hritlle  Glé  éoooo-  liv.  &  (a  merc  la  doiia  de  ioooo.  hv.  par  an.  Elle  croit  dame  du 
palais  de  la  reine  en  1*74.  fut  nommée  tutrice  de  les  cnians  le  15.  janvier  1477. 
Se  mourut  le  21.  may  1707.  âgée  de  59.  ans. 

j.  CHARLES-FRANÇOIS  de  la  Baumc-lc-Blanc,  marquis,  puis  duc  de  laVal- 
licrc,  Pair  de  France,  qui  fuir. 

i.  Maximilieh-Hemry  de  la  Baume-le-Blanc ,  dit  le  chtvtber  de  la  Vallierc , 
B        fous-lieutenant  des  gendarmes  de  Bourgogne ,  lieutenant  au  gouvernement  d'Am- 
boife  par  provifions  du  1$.  juin  i$97-  partagea  avec  fon  trerc  Se  Tes  fccurs  les 
biens  de  Tes  pere  Se  merc  le  19.  feptembre  171  j. 

3.  Loiuse-Gabrielle  de  la  Baume-le-Blanc  ,  mariée  le  jo.  juillet  itfSr.  par 
contrat  du  28.  du  même  mois  à  Cefar-A*gujle  de  Choifcul,  comte  du  Pleflis- 
Pratlain,  puis  duc  de  Choifcul ,  Pair  de  France,  fils  de  Ceftr ,  duc  de  Choi- 
fcul ,  Pair  Se  maréchal  de  France,  8c  de  Ctlombe  le  Charron.  Elle  mourut  le 
7.  novembre  1698.  Veytz  tme  IV.  de  cette  hijleire ,  ftg.  8  jtf. 

Ç,  4.  Marie-Yolano  de  la  Baume- le- Blanc ,  epoufà  i°.  par  conrrar  du  3.  juin  1697- 
Micbti-Ltwis-charles  du  Mas,  marquis  du  Broflay,  fils  de  Chartes  du  Mas,  mar- 
quis du  Broflay ,  Se  d'Hélène  du  Guefclin  de  la  Roberic  ,il  mourut  en  1714. 
20.  au  mois  de  janvier  172J.  Lents  de  Pontevcz,  dit  le  maryus  de  Tournon. 

VI. 

✓^HARLES-FRANCOIS  de  la  Bauroe-Ic-Blanc ,  marquis ,  puis  duc  de  la  Vallicre, 
\^Pair  de  France,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roi ,  gouverneur ,  licutenanc 
général  Se  fencchal  de  la  province  de  Bourbonnois ,  par  provifions  du  20.  octobre 
1676,  dont  il  prêta  ferment  le  27.  février  mil  fix  cent  feprante  -  fept ,  naquit  le 

D  25.  janvier  1*70.  Apres  avoir  fervi  dans  les  moufquetaires  du  roi,  il  fut  en  1688. 
capitaine  de  cavalerie  dans  le  régiment  de  Girardin ,  puis  mettre  de  camp  d'un  ré- 
giment de  cavalerie  de  fon  nom,  par  commiffion  du  12.  janvier  1692.  fut  fait  mc- 
nin  de  monfeigneur  le  Dauphin,  étoit  brigadier  des  armées  du  roi ,  lortqu'il  (e  trouva 
à  la  bataille  d'Hochttet  en  1704.  ou  après  avoir  repoufle  les  ennemis  jufqu  a  fept 
fois  ditrerenres  à  la  tête  de  ta  brigade  Se  d'autres  troupes  qu'il  rallia ,  avoir  eu  un 
cheval  tué  fous  lui ,  Se  reçu  fur  la  tête  pluiîcurs  coups  de  iabre  Se  dans  les  habits 
pluûcurs  coups  de  feu ,  il  fut  fait  prilonnier  les  armes  à  la  main.  Le  roi  lui  donna  le 
17.  feptembre  la  charge  de  commifiaire  gênerai  de  la  cavalerie  légère,  vacante  pac 

£  la  mort  du  comte  de  Vcruc  ,  le  nomma  maréchal  de  camp  le  vingt -fix  oâo-  ' 
bre  de  la  même  année,  Se  l'échangea  contre  un  officier  gênerai  des  ennemis.  Il  fut 
fait  lieutenant  gênerai  le  18.  juin  1709.  Se  menin  du  duc  de  Bourgogne  ,  depuis 
dauphin  de  France  en  17 1 1.  Il  eut  la  charge  de  mettre  de  camp  de  la  cavalerie  lé- 
gère, vacante  par  la  mort  du  marquis  de  Montperroux ,  par  provifions  du  25.  fé- 
vrier 1714-  Pendant  trente-fix  ans  qu'il  a  fervi,  il  s'eft  trouvé  aux  batailles  de  Staf- 
fardc.de  Stinkcrquc ,  de  Ncnrindc,  de  Spire,  d'Hochftcr ,  de  Malplaquct  Se  de 
Dcnain,  &  commandoit  la  cavalerie  à  ces  deux  dernières,  aux  (iegesde  Namur,  de 
Charlcroy  ,  d'Ath,  du  fort  de  Kcl ,  de  Britac,  au  premier  fiege  de  Landau,  à  ce- 
lui de  Douay ,  de  Bouchain  &  du  Quefnoy  ,  Se  au  fécond  ficgc  de  Landaw  ,  Se  a 

F  monté  la  tranchée  à  ces  derniers  en  qualité  d'officier  gênerai.  Le  roi  Louis  XV.  a 
érigé  de  nouveau  pour  lui  &  tes  en  fans  mâles  les  terres  Se  baronies  de  Châtciux  , 
de  S.  Chriftophe,  Sec.  en  duché- Pairie, par  lettres  du  mois  de  février  1725.  régit- 
trées  au  Parlement ,  le  roi  (éant  en  Ion  lit  de  jutlice ,  pour  la  déclaration  de  ta  ma- 
jorué  le  22.  du  même  mois,  &  à  la  chambre  des  Comptes  le  28.  may  fuivant.  Elles 
ont  été  rêffOTtits  «- devdtst ,  ftg.  478. 

Femme,  MARIE-THERESE  de  Noailles  ,  fille  &  Ame  Jules  duc  de  Noaillcs, 
Pair  Se  maréchal  de  France ,  Se  de  Mtrte-Trttscnfè  de  Bournonville ,  fut  mariée  pac 
contrat  des  12.  Se  15.  juin  1*98.  en  prcfcncc  Se  de  l'agrément  du  roi  , des  princes 


madame  la  Dauphinc  ,  auparavant  duchcflc  de  Bourgogne,  ftjtz,  tome  IV.  de  cette  i 
htfiotre ,  ftg.  791.  A 

1.  Loois-Cesa*  de  la  Baumc-lc-Blanc,  fut  pourvu  fous  le  nom  de  urne  de  la 
VaJlicrc,  des  charges  de  gouverneur  acfcnêchalde  Bourbonnois,  en  (urvivance 
de  lonpere  le  7.  may  1712.  a  fervi  dans  les  moufquetaires ,  d'où  il  eft  (orri  pour 
•être  fait  le  premier  juillet  17*7-  fous  le  nom  de  marquis  de  la  Vallierc ,  meftre 
de  camp  du  régiment  du  duc  de  Boufflers ,  aujourd'hui  la  Vallicre. 

2.  Louis-FiuHçpis  de  la  Baumc-lc-Blanc ,  ne  le  f.  &  baptilé  le  8.  octobre  1700. 
par  le  cardinal  de  Noaillcs  (on  grand  oncle  maternel ,  fut  reçu  chevalier  de 
Malte  de  minorité  au  grand  prieuré  de  France  ,  par  bref  du  pape  du  premier 
aouft  1711.  Rcgiftté  à  Malte  le  10.  ôc  Bulle  du  Grand  Maître  du  même  jour. 

Il  a  été  fait  mettre  de  camp  du  régiment  de  Vivarais ,  infanterie ,  au  mois  de  B 
février  172p. 


Fin  des  Duchez,- Pairie  s  enregistrés. 
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HISTOIRE 

GENEALOGIQUE 

ËT    CHRONOtOGI  Q.U  E- 

DUCHEZ  non  pairies 

ENREGISTREZ- 

PRE' S  avoir  traité  des  Duchcz  ,  &comtez  Pairies  en- 
regiftrés  ,  fuivant  le  rang  de  leur  enregiftrement  ,  on  va 
rapporter  les  Duchez  non  Pairies  enregiftrcz.dont  la  plupart 
ont  été,  ou  (ont  héréditaires.  On  fuivra  l'ordre  chronologi- 
que de  leur  érection ,  fi£  l'on  joindra  à  chacun  la  généalo- 
gie de  la  maifon  ,  en  faveur  de  qui  l'érection  aura  été  faite , 
fi  elle  n'a  point  été  déjà  rapportée ,  en  y  ajoutant ,  lorique 
loccalion  s'en  trouvera. ,  la  généalogie  des  anciens  poiîcl- 
feurs  de  ces  terres  avant  qu'elles  fudc.t  érigées  en  duchez. 
L'on  rapportera  enfuitc  dans  le  même  ordre  les  brevets  &  lettres  d'érection  des  Luchez 
Pairies  &  non  Pairies  non  enregistrés.  Si  la  maifon  de  celui  pour  qui  l'érection  acte 
faite ,  a  été  illultréc  de  quelque  Pairie  ,ou  Duché  cnrcgiltrcs,  ou  de  quelque  charge  de 
B  la  couronne,  l'on  indiquera  feulement  l'endroit  ou  la  généalogie  aura  été  donnée,  ou 
fera  donnée,  mais  fila  maifon  n'a  point  eu  de  charge  de  la  couronne ,  l'on  en  donnera 
la  généalogie  à  la  fuite  de  ton  article. 
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BAR^  DUCHÉ 


d'az-ut [mu  de 
cmx  d'*rrtim- 
fttitt  au  fitd  fi- 
(bt,  l'étn  tbaigé 
dtdtuxkan  d  it 
adofti^ 


t  AR-LE-DUC  ,  ville  fur  la  rivière  d'Ornain  ,  a  donne  fon  nom  au  Duché  de 
|Bar,oudeBarrois.  FREDERIC  L  Duc  de  la  Lorrainc-Mozellanc  fit  bâtir  cette 
en  s»ji.  SOPHIE  ,  comtefle  de  Bar  ,  fille  de  Frédéric  II.  Duc  de  Lorraine, 
petit-fils  de  Frédéric  I.  e'poufa  après  l'an  1027.  LOUIS  comte  de  Montbelliart  &  C 
de  Mouflon  ,  auquel  elle  porta  le  comte'  de  Bar.  L  'érection  du  comté  de  Bar  en 
Duché  fut  faite  par  le  roi  Jean,  mais  on  n'en  a  pû  trouver  jufqu'à  prefent  les  lettres. 
Dans  les  archives  del'églile  de  S.  Pierre  de  Bar,  il  y  a  des  lettres  du  mardy  avant 
la  fête  de  S.  Thomas  1354.  où  Simon  doyen  de  Bar,  Jehan  Thicrfclin,  prévôt  de 
Bar,  &  Hutlon,  chanoine  de  Bar,  font  nommez  Car  Jours  dou  /cet  du  comté  de  Bar  , 
l'imcription  du  feel  eft  :  Sigillam  comttotàs  Barri ,  &  dans  les  mânes  archives  on 
trouve  d'autres  lettres  du  s.  février  fuivant  1  )f 4.  l'année  commençant  à  Pâques, 
où  les  mêmes  font  appeliez  Clercs  gardours  dou  feel  dou  duchtés  de  Bar.  Le  même 
changement  fe  trouve  dans  le  (ccau,qui  porte  Stgillum  ducatùs  Barri,  d'où  il  réfultc 
que  Fércction  du  duché  de  Bar  a  dû  être  faite  vers  la  fin  du  mois  de  décembre 
ou  dans  le  mois  de  janvier  13(4.  En  effet  il  y  a  des  lettres  du  roi  Jean  au  commen-  _ 
cernent  de  l'année  13 s f.  à  Robert  Duc  de  Bar,  par  lcfquelles  il  lui  donne  avis  que 
les  Anglois  font  entrez  dans  la  Normandie ,  l'infcription  eft  :  A  mon  beau  filz.  Robert 
Duc  de  Bairre >  ce  qui  femble  prouver  que  ce  prince  lui  avoir  dés- lors  promis  en  mariage 
fa  fille  Marie  de  France ,  qu  il  n'époufa  que  le  4.  juin  1 364.  &  l'on  peut  conjecturer, 
que  c'eft  en  confideration  de  cette  future  alliance,  que  le  roi  érigea  en  la  faveur 
le  comté  de  Bar  en  Duché.  Robert  aiTifta  en  qualité  de  duc  de  Bar  au  facre  du  roi 
Charles  V.  le  19.  may  13*3.  Ce  duché  eft  un  fief  de  la  couronne.  LOUIS  car- 
dinal 8c  duc  de  Bar  le  donna  le  12.  aouft  1419.  avec  lemarquifat  de  Pont-à-Mouf- 
fon  à  RENE'  d'Anjou ,  roi  de  Naples  8c  de  Sicile  fon  petit-neveu ,  qu  il  adopta , 
à  la  charge  de  porter  fon  nom  &  fes  armes  .après  (a  mort.  YOLAND  d'Anjou, 
comtefTe  de  Lorraine  &  de  Bar,  fille  de  René  d'Anjou,  roi  de  Naples  ,  épouia  en 
1444.  Ferry  de  Lorraine  H.  du  nom  ,  comte  de  Vaudémont  Se  de  Guilc  ,  lire  de 
Joinvillc,  &  fucceda  aux  duchez  de  Lorraine  5:  de  Bar  en  1473.  par  la  mort  de 
Nicolas  d'Anjou  duc  de  Calabre ,  de  Lorraine  &  de  Bar  :  c'eft  aind  que  le  Duché 
de  Bar  eft  entré  dans  la  maifon  de  Lorraine.  LEOPOLD  duc  de  Lorraine  fit  hom-  E 
mage  en  perfonne  au  roi  du  Duché  de  Bar  le  2t.  novembre  1699-  Il  eft  mort  à 
Luneville  le  17.  mars  1729.  8c  FRANÇOIS-ETIENNE  duc  de  Lorraine  &  de  Bar, 
ion  fils  aîné  lui  a  (uccedé.  La  généalogie  des  Ducs  de  Bar,  delà  mailon  de  Lorraine, 
liera  rapportée  dans  l'hiftore  généalogique  des  maiibns  fouveraincs  de  l'Europe ,  chapitre 
des  DUCS  DE  LORRAINE.  On  va  donner  prdentement  celles  des  anciens 
Comtes  8c  Ducs  de  Bar,  après  avoir  rapporté  les  pièces  qui  concernent  ce  Duché. 
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PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE" 

DE  BAR- 

lettres patentes  £  Antoine ,  duc  de  Lorraine ir  de  Bar  ,  &  de  fin  fils  François ,  depuis  duc  de 
Lorraine  à- de  Bar  ypar  lesquelles  ils  avouent  être  hommes  liges  çr  vaffaux  du  roi  François 
I.  leur  fouverat» ,  i  cau/e  du  duché  de  Bar  &  autres  terres  par  eux  fojjedeees ,  tenues 
ligement  de  U  couronne  de  France ,  ty  recomtoijfeut  être  tenus  &  orgex.  de  le  Servir 
envers  tous  efr  contre  tous,  fins  nul  excepter,  en  quelques  guerres  que  ledit  roi  François 
B     &  fis  fuctcjjeurs  i  U  couronne  pourrotent  avoir,  pour  quelque  cau/e  ou  raifm  que  cefitt. 

A  Nancy  >  l'an  1541.  le  22.  avril. 

Extraits  de  la  généalogie  des  comtes  tjr  Ducs  de  Bar  ,  donnée  au  public  ta»  mil fix  cent 
vingt-fipt ,  par  T.  G.  M.  P.  Cérémonial  François  par  Godefroy  tome  11.  p.  669. 

ANTOINE,  par  la  grâce  de  Dieu ,  duc  de  Calabre  ,  de  Lorraine ,  de  Bar  Se 
de  Gucldrcs ,  Marchis,  marquis  du  Pont  ,  comte  de  Vaudémont  Se  de  Zut- 
phen  ,  Se  François  de  Lorraine  (on  fils  aîné  ,  à  tous  prefens  Se  à  venir.  Comme 
nous  foyons  homme  lige  &  vaflal  du  roi ,  notre  fouveram  (eigneur,  à  caufe  de  notre 
C  duché  de  Bar,  félon  les  reprifes  faites  par  nous  Se  nos  prcdcccflcurs ,  Se  autres  terres 
par  nous  poflfcdces  ,  tenues  nuement  Se  ligement  de  la  couronne  de  France ,  au 
moyen  dequoy  foyons  tenus  Se  obligez ,  félon  la  nature  ,  qualité  Se  condition  des 
fiefs,  de  le  fervir  de  nos  perfonnes,  &  des  biens  que  nous  tenons  par  ligenec  do 
ladite  couronne,  envers  tous  Se  contre  tous,  (ans  nul  excepter.  Sçavoir  faifons, 
que  nous  voulans  démontrer  la  volonté  &  affection  que  nous  avons  au  roi  norredir 
fouverain  feigneur ,  &  à  la  couronne  ,  Se  en  commémoration  des  grands  biens  Se 
honneurs  que  nous  Se  notre  maifon  avons  reçûs  de  Sa  Mjjeftc  &  de  ladite  couronne 
de  France  ;  Se  voulans  faire  reconnoiflanec  du  devoir  ,  (ujetion  Se  obétûance  que 
nous  y  devons ,  &  (ommes  tenus  Se  obligez ,  nous  avons  promis  &  promettons  par 
,  ces  prdentes,  Se  un  chacun  de  nous, tant  conjointement  que  di vilement  ,pour  nous 
Se  nos  fuccefleurs,  Se  fous  l'obligation  fi£  hypoteque  de  tous  Se  chacun*  nos  biens 
ptefens  Se  à  venir  ,  étant  dcfditcs  reprifes ,  Se  fous  la  fidélité  Se  obeiûance  que  nous 
D  devons  à  Sa  Majcfté,  Se  à  ladite  couronne,  pour  raifort  de  notredit  duché  de  Bar, 
félon  les  reprifes  dcflufdites ,  Se  autres  chofes  tenues  en  hommage  lige  de  ladite  cou- 
ronne ,  de  le  lervir ,  honorer  &  obéir  de  nos  perfonnes ,  envers  tous  Se  contre  tous, 
fans  nuls  excepter  >  Se  en  toutes  les  guerres  Se  divifions  que  lui  ou  fes  (uccefleurs  eu 
fa  couronne  pourraient  avoir  ci-apres  contre  tous  ceux  qui  lui  feraient  ennemis  ou 
malveillans,  pour  quelque  caufe  ou  raifon  que  ce  (bit,  &  de  nos  biens  entant  que 
nous  y  (ommes  Se  pouvons  être  tenus  pour  raifon  des  chofes  que  nous  tenons  de 
ladite  couronne  ;  Se  encore  de  lui  bailler  &  faire  bailler  paflage  par  tous  nos  pays , 
terres  Se  leigneuries ,  pour  les  gens  de  guerre  qu'il  voudrait  faire  palier  ou  repafler 
pour  fon  fervice  par  nofdits  pays,  ou  aucuns  d'iccux  ,  (ans  préjudice  des  droits  du 
Saint  Fmpire.  En  témoin  de  ce  Nous  Antoine  Se  François  dclfuidiis,  avons  (igné 
ces  prefentes  de  nos  mains,  Se  y  fait  mettre  Se  appendre  notre  grand  feel.  En  notre 
ville  de  Nancy  le  21.  jour  d'avril  l  an  1J41.  Signé  fous  le  reply  ,  ANTOINE  se 
£  FRANÇOIS  de  Lorraine  Et  (ur  le  reply,  par  Monfcigncur  le  Duc,  Sec.  les  baron 
de  Vienne,  Ion  grand  chambellan  Se  bailly  deClermonr ,  Se  M".  Jean  de  Hauflon- 
villc,  fcncchal  de  Lorraine,  prefens.  C.  Mencih.  Et  fccllé  d'un  grand  fceau  de 
cire  rouge  (ur  double  queue  de  parchemin. 
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Lettres  du  mime  Antoine ,  due  de  Lorraine  &  de  Bar  ,  ejr  de  fin  fils  François  dut  de  lit,  \ 
fjr  depuis  anjft  due  de  Lorraine  ejr  de  Bar  ,  par  Usuelles  ils  reconnoijjent  ne  pouvoir 
mfer  S  aucuns  droits  royaux  ,  ou  de  regale  ejr  de  fiuveroinetê  au  duché  de  Bar ,  ty  antres 
terres  tenues  ligement  de  la  couronne  de  France  ,  fans  la  permijfton  ejr  oclroi  dudst  roi 
français  premier  leur  fouveram  feigneur  ,  gui  leur  aurait  de  ja  grâce  permis  de  jouir 
Je f dit  s  droits  leurs  vies  durant.  N'entendons  peur  cela  les  prétendre  ni  acquérir ,  ni  que 
leurs  /utceffeurs  au  ayons  cau/e,  y  puijfent  aucune  cbofe  quereller  ni  demander. 

A  Bar  audic  an  1J41.  le  ij.  de  novembre.} 

"Extraites  de  U  même  généalogie  que  deffus  des  comtes  ejr  ducs  de  Bar ,  imprime  es  Ion  1617. 
ejr  du  cérémonial  trançm  par  Godrfroy  tome  IL  p.  671. 

A  KTOINE  par  la  grâce  de  Dieu,  duc  de  Calabre ,  de  Lorraine,  Bar  &  GueU 
/"\drcs,  Marchi s,  marquis  du  Pour,  comte  de  Vandemont  &  de  Zutphcn  ,  & 
François  duc  de  Bar  fon  hls  aîné.  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  verront  ,  Salut. 
Comme  nous  (oyons  hommes  liges  fie  vadaux  du  roi,  notre  fouverain  feigneur,  à 
caufe  de  notre  duché  de  Bar,  (clon  les  reprîtes  qui  en  ont  été  faites  par  nous  &nos 
predepefl'eurs  ,  &  autres  terres  par  nous  poflcdJcs,  tenues  nuement  &  Itgcmcnt  de 
la  couronne  de  France.  Au  moyen  de  quoi  ne  puiflions  u(cr  d'aucuns  droits  de  ré- 
gale fie  fouveraincté  efdits  duchez ,  fie  chofes  par  nous  renues  de  ladite  couronne , 
fans  la  grâce  <Sc  pcrmiilion  du  roi  notredit  feigneur  ,  lequel  à  notre  grande  prière  &  ^ 
requête  nous  a  ce  jourd'hui  par  les  lettres  patentes  permis  tic  othoyc  pour  le  cours 
de  nos  vies ,  &:  de  chacun  de  nous  tant  feulement,  ufer  des  droits  de  régale  fie  fou- 
veraincté efdits  duché  de  Bar ,  &  chofes  par  nous  tenues  de  ladite  couronne  ,  tout 
ainfi  que  nous  en  avons  joui  &  ufé  du  vivant  du  feu  roi  Louis  XII.  dernier  paflé, 
ic  du  roi  notrcîit  fouverain  feigneur  qui  à  prefent  cft.  Sçavoir  faiïons  ,  que  nous 
ayans  regard  à  la  grande  grâce  &  libéralité  que  avons  fur  ce  reçue  du  roi  norredic 
feigneur  -,  &  ne  voulans  que  par  le  moyen  d'iccllc  fe  puifTc  faire  aucun  préjudice 
aux  droits  de  fa  couronne  ,  nous  Ci  chacun  de  nous  avons  reconnu  &  confefl'é , 
reconnoiffons  &  confefTons  que  par  le  moyen  de  lajouiflance  dekits  droits  de  régale 
&  fouveraincté  en  notredit  duché  de  Bar,  &  terres  par  nous  icnuesdc  la  couronne, 
tant  pour  le  paflé  que  pour  l'avenir ,  nous  n'avons  entendu  fie  n'entendons  préten- 
dre ne  acquerir  lefdits  droits  de  régale  &c  de  fouveraincté  en  notredit  duché  de  Bar, 
&  chofes  tenues  de  la  couronne ,  ne  iccux  nous  comparer  ne  appartenir  ,  mais  en  jj 
jouir  par  le  moven  de  la  gr.ice  &  permiflîon  du  roi  notredit  fouverain  Icigneur ,  fie 
pour  le  cours  de  nos  vies  fie  de  chacun  de  nous  tant  feulement  ,  fans  que  nos 
autres  fuccefleurs ,  ne  ayans  caufe,  y  puiflent  aucune  chofe  quereller  ne  demander  ; 
6c  encore  que  ladite  grâce  fit  permiflion  nous  a  été  faite  en  confîderation  de  ce  que 
pour  le  bien  de  la  couronne  de  France  Se  fureté  des  frontières  d'icelle ,  nous  avons 
cédé ,  dclaifTc  &  tranf porté,  cédons,  dclaiffons  &  tranfportons  au  roi  notredit  fou- 
verain feigneur,  tic  à  (aditc  couronne,  &  pour  lui  &  fes  fuccefleurs  en  icclle ,  la 
ville,  tetre,  feigneurie  &c  prévôté  de  Sthcnay  ,  avec  toutes  &  chacunes  fes  appar- 
tenances &:  dépendances  ,<  moyennant  toutefois  la  recompenfc  que  pour  ce ,  nous 
en  fera  baillée  d'autres  terres  pour  contre-échange  fie  permutation  de  ladite  terre  de 
Sthcnay  ,  fie  dont  nous  fera  faite  ccfïlon  fie  délivrance  après  les  appréciations  &  eva-  - 
luations  fur  ce  dûcment  faites.  En  témoin  de  quoi  nous  avons  ligné  ces  prefentes 
de  nos  mains ,  &  y  fait  appendte  notre  grand  feel ,  en  notre  ville  de  Bar  ,  le  quinzième 
jour  de  novembre  1*41.  Signé  fous  le  repli ,  Antoine  fie  François  de  Lorraine.  Et 
Jurle  repli ,  par  monfeigneur  le  dix,  &c.  les  baron  de  Vienne,  grand  maître  fie  cham- 
bellan «S:  ptcfidcnr  de  Barrois  prefent.  C.  Mencim.  Regtjhatst,  Beurces.  Etfccllccs 
d'un  grand  fccl  de  cire  rouge  fur  double  queue  de  parchemin. 

Et  font  le/dites  lettres  enregtjhrées  de  t ordonnance  de  la  tour  de  parlement  de  Paris,  & 
À  la  requête  du  procureur  gênerai  du  roi,  par  arrêt  donne'  audit  Parlement  tan  1563.  U 
a  8.  mors. 
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A  Relation  de  te  qui  s'efi  pajje  en  l  hommage  rendu  au  roi  Louis  XII  T.  far  le  duc  Charles 
de  Lorraine ,  four  le  duché  de  Bar.      Codefroj  ccrem.  tronc,  tome  II.  page  673. 

A  faine  Germain  en  Laye  au  mois  d'avril  1*41. 

LE  mardi  deuxième  avril  164 1.  le  roi  donna  ordre  au  fieur  de  Chavigny  fècrfr* 
taire  d'e'cac  ,  de  propofer  au  duc  Charles  de  Lorraine,  de  rendre  la  foi  ôc  hom- 
mage qu'il  croie  tenu  de  taire  à  (à  Majcftc ,  à  caufe  de  fon  duché  de  Bar ,  mouvant 
de  (a  couronne,  luivanc  le  troifiéme  article  du  traité  qu'il  venoic  de  taire  avec  ladite 
Majefté  le  20.  mars  précèdent  :  Sur  quoi  ledit  duc  Charles  dit  audit  de  Chavigny 
qu'il  c'toit  prêt  de  rendre  la  foi  &  hommage,  pourveu  que  l'on  ajoutât  en  la  forme 
de  l'acre  que  l'on  lui  avoir  fait  voir,  qu'il  rendoit  cette  foi  Se  hommage,  comme 
avoient  fut  les  ducs  de  Lorraine  les  prédccefTcurs  ,  ce  que  là  Majefté  trouva  bon  ; 
B  néanmoins  étant  en  fon  cabinet,  8e  attendant  que  ledit  duc  fut  venu  pout  rendre 
cette  foi  &  hommage ,  ainli  qu'il  c'toit  demeuté  d'accord ,  il  pria  ledit  de  Chavi- 
gny de  faire  fçavoir  à  M.  le  Chancelier  qu'il  dcfîroit  lui  propolcr  quelques  difficul- 
tcz fur  la  prédation  de  ladite  foi  8c  hommage,  ce  qui  donna  fujet  audit  Chance- 
lier de  venir  trouver  ce  duc  qui  étoit  proche  la  porte  du  cabinet  du  roi ,  ou  étant  il  lui 
dit  qu'il  ne  fçavoit  ceque  l  ou  deliroitde  lui  ,  qu'il  n'avoit  aucune  connoiflance  de 
la  (orme de  la  foi  8c  hommage, que  (es  prédccefTcurs  avoient  rendue  pour  le  duché  de 
B.  t ,  &  qu  il  doutoit  même  s'il  étoit  obligé  de  la  rendre  en  la  forme  que  l'on  pro- 
pofoit ,  qu'il  avoit  oui  dire  autrefois  à  (es  officiers  que  les  ttois  derniers  ducs  fes  pre- 
decefleurs n'avoient  fait  aucune  foi  8c  hommage ,  qu'il  avoit  en  fon  duché  de  Bat 
tous  les  droits  régaliens,  8e  que  même  il  pouvoir  taire  des  loix ,  fuivant  lesquelles 
q  le  parlement  de  Paris  étoit  obligé  de  juger  en  cas  d'appel  de  fes  juges  ;  qu'il  n'avoic 
aucune  perfonne  de  confeil  auprès  de  lui  pour  prendre  refolution  de  ce  qu'il  dévoie 
faire  (ur  ces  difficultés i  néanmoins  qu'il  étoit  prêt  de  rendre  obéifiânee  aux  com- 
xnandemens  du  roi ,  &  de  faire  tout  ce  qu  il  lui  ordonneroit.  Sur  quoi  le  Chancelier 
lui  rcprclcnta,  que  lorfqu'il  avoit  tait  le  tiaité ,  il  avoit  propofe  les  mêmes  difficultcz» 
&  que  l'on  lui  avoit  fait  voir  que  les  ducs  de  Lorraine ,  etoient  hommes  liges  du 
roi,  à  caufe  du  duché  de  Bar  mouvant  de  la  couronne  de  France;  que  jamais  la  mou- 
vance n'avoit  été  révoquée  en  doute  par  les  ducs  fes  predecefleurs ,  qui  en  avoient 
rendu  la  foi  &  hommage- lige  aux  rois  de  France.  Que  fi  les  rois  Charles  I X.  & 
Henry  111.  avoient  donne  aux  ducs  fes  prédccefTcurs  les  droits  régaliens,  cela  ne  les 
exemptoit  pas  delà  foi  3c  hommage  ,  d'autant  que  par  les  lettres  patentes  vérifiées  à 
la  requête  même  des  duçs  fes  predecefleurs  ,  les  rois  de  France  (c  refervent  le  reflbrt 
&  la  (ouveraincté ,  8c  1  hommage- lige  ;  fie  il  cft  porte  par  lcfdites  lettres  que  le  duc 
de  Lorraine  qui  étoit  alors,  en  avoit  fait  la  foi  fie  hommage  ;  qu'il  c'toit  vrai  que 
les  appellations  de  fes  juges  relTortifloient  aux  cas  du  prefîdial  au  bailliage  de  Sens , 
&  aux  autres  cas  en  la  cour  de  Parlement,  qui  juge  fuivant  les  coutumes  du  Barrois, 
qui  ont  été  vérifiées  en  ladite  cour  de  Parlement  -,  que  les  ducs  de  Lorraine  ,  com- 
me ducs  de  Bar ,  ne  pouvoient  changer  les  coutumes ,  ni  donner  de  nouvelles  loix 
à  leurs  fujers  (ans  vérification  du  Parlement ,  qui  étolent  des  marques  afTeurées  de 
fouverainece  ,  &  que  partant  il  ne  dévoie  faire  aucune  difficulté  de  rendre  la  foi  8c 
hommage-lige,  ainli  qu'il  étoic  porté  par  l'acte  qui  lui  avoit  été  prclcnté.  Que  les 
rois  d'Angleterre,  les  ducs  de  Bretagne ,  les  ducs  de  Bourgogne,  l'archiduc  d'Au- 
triche ,  l'avoicnt  rendue  autrefois  aux  rois  de  France  ,  pour  les  terres  qu'ils  pollc- 
doient  mouvantes  de  la  couronne , en  la  même  forme  que  l'ondefiroit  de  lui;  néan- 
_  moins  que  s'il  faifoit  quelque  difficulté,  il  reprefentetoit  au  roi  ce  qu'il  lui  avoit  die 
pout  recevoir  fa  volonté.  Enfuitc  de  quoi  ledit  Chanccliet  étant  venu  trouver  le 
roi ,  8c  lui  ayant  fait  entendre  les  difficultcz  propofées  ci-deflus  par  ce  duc,  fa  Ma- 
jcftc lui  commanda  de  lui  faire  Içavoir  qu'elle  ne  vouloit  point  le  prefler ,  qu'elle 
defiroir  qu'il  prît  du  temps  pour  s'inftruire  de  fes  droits  ,8c  que  l'on  lui  feroit  voir  par 
bons  titres  l'obligation  qu'il  avoit  de  rendre  cette  foi  8c  hommage  ;  ce  qu'ayant 
été  rapporté  par  le  Chancelier  audit  duc,  il  dit  que  la  difficulté  qu'il  avoit  propofée, 
n'étoit  pas  qu'il  eut  déficit!  de  différer  de  rendre  cette  foi  &  hommage- lige,  au  contraire 
qu'il  étoit  prêt,  ainli  qu'il  avoit  dit,  de  rendre  l'obéillancc  aux  commandemens  du 
roi ,  8c  de  le  jetter  d  fes  pieds  ,  qu'il  prioic  fa  Majcftc  de  lui  accorder  cette  grâce  . 
qu'il  le  fit ,  fie  de  fait  s' étant  approché  de  (a  Majefté ,  il  lui  auroit  dit  que  la  diffi- 
culté qu'il  avoit  faite»  nttoit  pas  pout  différer  de  tendre  la  foi  de  hommage,  & 
Zomef.  t6 
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l'auroit  prie  par  rrois  S:  quatre  fois  avec  grande  inflance  de  lui  permettre  de  la  rcc> 
dre,  &  qu'il  vouloir  obeïr  à  les  commandemens.  Sur  quoi  fa  Majefté  lui  auroit  fait  A 
reponfe  qu'elle  avoir  rclolu  de  lut  donner  du  temps  pour  connoitre  lès  droirs ,  8c 
que  dans  huit  jours  il  pourroir,  étant  bien  informé  ,  faire  la  foi  &  hommage ,  SC 
que  l'on  lui  feroit  voir  les  actes  qui  jufti  fient  les  droits  de  (a  couronne.  Huir  jours 
après,  les  difficultés  pour  l'hommage  de  ladite  duché  de  Bar  crans  levées ,  le  roi  com- 
manda au  comte  de  Brullon,  un  des  introducteurs  des  Princes  étrangers  &  ambafta- 
deurs,  de  mener  ledk  ficur  de  Lorraine,  lequel  l'attendit  dans  fon  cabinet  fans  fc 
mouvoir  ni  ôicr  fon  chapeau  ,  ayant  le  Chancelier  à  côté  de  lui.  Ce  duc  écant  en 
bas  dcflou* ,  fe  mit  à  genoux  fur  un  carreau  qui  lui  croit  préparé ,  &  Tes  mains  nues  entre 
celles  du  roi ,  fk  hommage-ltge  pour  le  duché  de  Bar,  avec  (es  dépendances  ,  félon 
les  formes  ordinaires  pratiquées  en  femblables  occafions.  Peu  de  jours  après  il  fît  fes 
adieux,  &  fe  retira  comble  d  honneurs  <5c  de  bienfaits  de  fa  Majefté.  B 

• 

tjammûfe-ii^c  au  vuene  ae  isst  TCnuM  tu  roy  par  te  a*c  ae  LA/TTtuite. 

y 

Du  21.  Mars  itfôi. 

COMME  il  auroit  plûà  trcs-haut&  trés-cxccllent  &  trés-puiflant  prince  le  roi 
norre  fouverain  feigneur  d'accorder  pu  le  traire  fait  &  conclu  le  dernier  joue 
du  mois  de  février  de  la  prelente  année  \b6\.  entre  feu  M.  le  cardinal  Mazarin 
au  nom  de  Sa  Majefté  d'une  part  ,  &  M.  le  duc  de  Lorraine,  de  Calabrc,  deftw, 
de  Gueldres ,  &c.  d'autre  ;  que  ledit  ficur  duc  feroit  rétabli  dans  fes  états ,  ôc 
même  dans  le  duché  de  Bar ,  pour  en  jouir  ainfi  que  fàifoit  le  duc  Henry  fon  pré-  q 
decefleor  ,  aux  réferves  toutefois  mentionnées  audit  traité ,  &  à  la  charge  qu'il  pré- 
teroit  te  ferment ,  6c  rendroit  les  foi  &  hommage-lige  dûs  à  Sa  Majefté,  à  caufe 
dudtt  duché  de  Bar  ,  pour  les  terres  d'icelui  qui  font  mouvantes  de  la  couronne, 
comme  aulfi  pour  les  autres  terres  qui  fe  trouveront  appartenir  audit  fieur  duc  de 
Lorraine,  dans  l'étendue  du  chemin  de  Metz  jufqu'en  Alfacc,  conformément  audit 
traité  ,  ledit  fieur  duc  en  confequenec  d'icelui  au  jour  6c  à  l'heure  qui  lui  auroient  été 
ciefignez  par  Sa  Majefté,  fc  fèroit rendu  au  château  du  Louvre,  &  ce  jourd'hui  z%. 
mars  166 1 .  étant  entré  fur  les  dix  heures  du  matin  en  la  chambre  du  roi ,  &  s'étant 
prefenté  à  Sa  Majefté ,  féant  en  fa  chaife ,  après  avoir  remis  fon  chapeau  &  (es  gands 
entre  les  mains  du  premier  gentilhomme  de  (a  chambre,  en  l'abfencc  du  grand  cham- 
bellan, &  étant  fans  cpée  (e  feroit  mis  à  genoux  fur  un  couffin  aux  pieds  de  Sa  Ma- 
jefté ,  laquelle  lui  tenant  les  mains  jointes  entre  les  fiennes  ,]cdit  fieur  duc  en  prefence 
de  nous  Henry- Augufte  de  Lomenie  ,  comte  de  Brienne ,  chevalier ,  commandeur  jrj 
des  ordres  du  roi ,  &  Michel  le  Tuilier ,  aulfi  chevalier  ,  commandeur  dcfdits  ordres 
tous  deux  confeillers  en  fes  confeils,  fecrétaires  d'état  &  de  fes  commandemens  8c 
finances  ,  ledit  ferment  auroit  été  lu  à  haute  voix  par  M.  le  chancelier ,  duquel  U 
teneur  enfuit. 

Monficur  ,  vous  rendez  au  roi  la  foi  &  hommage-lige  que  vous  lui  devez, comme 
à  votre  fouverain  feigneur ,  à  caufe  du  duché  de  Bar  ,  pour  les  terres  dudit  duché 
qui  font  mouvantes  de  fa  couronne ,  &  pour  les  autres  terres  qui  vous-  appartien- 
nent en  propriété  dans  l'étendue  du  chemin  depuis  Metz  jufqu'en  Alfacc,  dont  Sa 
Majefté  s'eft  refervée  la  fouveraincté  par  le  traité  fait  entre  elle  &  vous  ,  le  dernier 
février  de  la  prefente  année  ï66i.  par  lequel  vous  êtes  remis  &  rétabli  dans  vos 
états,  pour  en  jouir  ainfi  que  faifoit  le  duc  Henry  ,  aux  rcfetvcs  &  conditions  por- 
tées par  icelui  -,  vous  jurez  &  promettez  à  Sa  Majefté  de  lui  rendre  la  fidélité,  1er-  . 
vice  &:  obeifTancc  que  vous  êtes  tenu  de  lui  rendre  à  caufe  dcfdircs  terres ,  8c  de  le  p? 
fervir  de  vos.perfonnc  8c  biens,  envers  tous  &  contre  tous,  fans  nul  excepter,  en 
toutes  les  guerres  Se  divifions  que  lui  ou  fes  fucceffeurs  rois  pourroient  cy-aprés 
avoir  contre  les  ennemis  de  fa  couronne,  pour  quelque  caufe  que  ce  foit,  ainfi  que 
tous  y  êtes  obligé  pour  ratfon  dcfditcs  terres ,  8c  ne  permettrez  qu'en  icelles  il  foit 
fait  aucune  choie,  au  préjudice  de  Sa  Majefté  &  de  fon  état.  Ainfi  vous  le  jurez 
&  promettez  ;  à  quoi  ledit  ficur  duc  auroit  dit  :  Ouy  ,  Sire. 

A  laquelle  preftation  de  ferment  ont  été  prefens  très- haut  8C  trés-puifiant  8c 
illuftre  prince  Monleigncur  le  duc  d'Orléans  frerc  unique  du  roi,  Monlieur  le  Prince 
&  Monlieur  le  duc  d'Lnghicn , avec  pluficurs  autres  Princes, Ducs ,  Pairs ,  Maréchaux 
de  France  ,  8c  autres  Officiers  de  U  couronne ,  grands  &  notables  perfonnages  du 


4 


Digitized  by  Google 


DUCHÏZ   NON  TAÏ  RIES.    S  AK.  m 

tonfeil  do  roi.  En  témoin  dequoi  8c  par  commandement  de  Sa  Mjjefté ,  non  savon» 
A  figné  la  ptefcnte  de  nos  mains  à  Paris  ledit  jour  tt.  mars  1661.  &  icelle  délivrée 
audit  fieur  duc  ,  pour  lui  fcrvir  aintî  que  dé  raifon.  Signe  ,di  Lomimib, 

Si LB  Te  LU  F  K. 

Nous,  CHARLES  ,  Duc  de  Lorraine ,  reconnoifons  le  contenu  en  ces  pttf- 
fentes  véritable.  A  Paris  le  cinquième  jour  d'avril  itftfi.  Signé,  CH.  de  Lorraine. 

■ 

Ihmmige  rendu  fsr  M.  k  dut  Je  Lorraine,  le  zr.  novembre  itfçy. 

C^OMME  il  auroit  plû  à  trés-haut,  très- excellent  Se  tres-puiflant  prince  le  roi 
^norre  fouverain  fcigneur,  d'accorder  par  le  traité  de  paix  fait  Se  conclu  à  Ril- 
vik  en  Hollande  le  30.  octobre  \697-  encre  le  roi,  d'une  part,  &  l'empereur,  St 
ï  l'empire,  d'autre,  que  monfieur.  le  duc  de  Lorraine,  Marchis.duc  dcCalabrc,  Bar, 
Gucldrcs  ,  marquis  de  Pont-à- Mouflon  Se  de  Nomeny,  comte  de  Vaudcmonr,  B la- 
mont,  Zutphen,  Salm,  &c.  feroit  rétabli  pour  fui,  les  hoirs  &  (ucccflcurs  ,  dans  la 
libre  Se  pleine  pofleffion  des  ctars ,  lieux  Se  biens  que  le  duc  Charles  (on  grand  on- 
cle paternel  pofledoit  l'an  1670.  lotfqu'ils  furent  occupez  par  les  armées  de  (à  Ma- 
jefté ,à  l'exception  néanmoins  des  changetnens  Se  relcrves  mentionnées  audit  traire, 
(c  étant  obHge  en  confequence  de  prêter  le  ferment ,  Se  de  rendre  la  foi  &  hommago- 
Fige  dûs  à  la  Majefté  ,  à  caufe  du  duché  de  Bat ,  pour  les  terres  d'icelui  qui  font 
mouvantes  de  fa  couronne ,  comme  auffi  pour  les  autres  terres  qui  fe  trouveront  ap* 
partenir  audit  fteur  duc  de  Lorraine ,  dans  l'étendue  du  chemin  depuis  Metz  jufques 
en  Alfâcc ,  dont  la  louveraincté  appartient  à  fi  Majefté.  Pour  cet  effet  ledit  fieur 
duc  au  jour  &  à  l'heure  qui  hii  aurotent  c'tédefigncz  par  (a  Majefté  ,  fc  feroit  rendu  à 
Vcrfailles ,  Se  ce  jourd'hui  ty .  novembre  de  l'année  îtpg.  étant  entré  fur  les  trois  heures 
après  midi  en  la  chambre  du  roi ,  &  s'étant  prefenté  à  fa  Majefté  ,  léant  dans  fâ 
^  chaife,  le  chapeau,  les  gans  Se  l'épéc  dudît  fieur  duc  ayant  été  pris  par  le  premier 
gentilhomme  de  la  chambre  de  fa  Majefté ,  en  l'aMcncc  du  grand  chambellan ,  ledit 
fieur  duc  (e  feroit  mis  à  genoux  fur  un  couffin  aux  pieds  de  fa  Majefté,  laquelle  lui 
tenant  les  mains  jointes  entre  les  tiennes ,  le  ferment  auroit  été  lù  à  haute  voix  pat 
monfieur  le  Chancelier ,  en  prefenec  de  nous  Jean  -  Baptifte  Colbert ,  marquis  de 
Torcy ,  confeillcr  du  roi  en  tous  les  confcils ,  rruniirrc  Se  feerctaire  d'état  Se  des  com- 
mandement de  fa  Majefté,  commandeur  &  grand  treforicr  de  fes  ordres,  &  de  nous 
Jérôme  Phelyppeaux ,  comte  de  Pontchartrain  ,  auffi  concilier  du  roi  en  tous  fes 
confeils ,  feerctaire  d'état  Se  des  commandemens  de  la  Majefté,  duquel  ferment  la 
teneur  cnluit. 

Monfieur  ,  vous  rendez  au  roi  la  foi  de  hommage-lige  que  vous  lui  devez,  eom- 
D  me  à  votre  fouverain  feigneur  à  caufe  du  duché  de  Bar,  pour  les  terres  dudit duché 
qui  font  mouvantes  de  la  couronne ,  &  pour  les  autres  terres  qui  vous  appartien- 
nent en  propriété  dans  l'étendue"  du  chemin  depuis  Metz  ju (qu'en  Alfacc,  dont  la 
louvcrainecé  appartient  à  Sa  Majefté ,  &  ce  en  confequence  du  traité  de  paix  fait 
Se  conclu  à  Rilwick  en  Hollande  le  30.  octobre  1697.  entre  le  roi  d'une  part,  & 
l'empereur  &:  l'Empire  d'autre,  par  lequel  vous  êtes  remis  Se.  rétabli  dans  les  lieux, 
biens  Se  états  que  le  duc  Charles  votre  grand  oncle  pofledoit  1  an  1570.  aux  relcr- 
ves Se  conditions  portées  par  ledit  traité  ,  vous  jurez  &  promettez  à  Sa  Majefté  de 
lui  rendre  la  fideliré  ,  fervice  &  obeiflanec  que  vous  êtes  tenu  de  lui  rendre,  à 
caule  dclditcs  terres ,  Se  de  le  fcrvir  de  votre  perfonne  &dc  vos  biens,  envers  tous 
Se  contre  tous,  fans  nul  excepter,  en  toutes  les  guerres  &  divilions  que  lui  &  les 
_  fuccefleurs  rois  pourroient  cy-aprés  avoir  contre  les  ennemis  de  fa  couronne  ,  pour 
quelque  caufe  que  ce  loir,  ainli  que  vous  y  êtes  obligé,  pour  raifon  dcfdi  tes  terres, 
&.  ne  permettre  qu'en  icelles  il  (bit  fait  aucune  choie  au  préjudice  de  Sa  Majclté 
&  de  (on  état.  Ainfi  le  jurez  5c  promettez  ;  à  quoi  ledit  licur  duc  auroit  dit  : 
Ouy ,  Sire. 

A  laquelle  prédation  de  (erment  ont  été  prefens  trés-haut  Se  trés-puiflant  prince 
Louis  de  France ,  duc  de  Bourgogne  -,  très-haut  Se  trés-puiflant  prince  Philippe  de 
France,  duc  d'Anjou  -,  trés-ruut  Se  trés-puiflant  prince  Charles  de  tranec  ,  doc  de 
Bcrry;  trés-haut  Se  trés-puiflant  prince  Philippe  fils  de  France,  frère  unique  de  Sa 
Miellé, duc  d'Orléans,  tres-haut  Se  puidant  prince  Philippe  d'Orléans  ,  duc  de 
Chantes;  trés-haut  Se  puiflani  prince  Henry-Jules  de  Bourbon  ,  prince  de  Condc, 
Pair  &  gand-roiîcrc  de  France  ,  trés-haut  fie  puiflant  prince  Louis  de  Bourbon , 
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Scincc  du  Sang,  Pair  &  grand-maître  de  France,  trés-haut  &  puiflànt  prince  Louis  ^ 
e  Bourbon  ,  prince  dcConty  ;  trés-haut  &  puillant  prince  Louis- Augufte  de  Bour-  , 
boa  légitime  de  France,  duc  du  Maine ,  colonel  général  des  Suiilcs  &  Grilons,  gou- 
verneur &  lieutenant  gênerai  pour  Sa  Majcïté  en  Languedoc  ,  &  grand-maître  dû 
l'artillerie  ,  6c  tres-haut  «Se  puiflant  prince  Louis-Alexandre  de  Bourbon  légitime  do 
France  ,  comte  de  Toulouic  ,  amiral  dcFrancc  ,  gouverneur  te  lieutenant  général 
pout  Sa  Majcfté  en  fon  pays  &  duché  de  Bretagne. 

En  tc'moin  dequoi  &  par  commandement  de  Sa  Majcfté  ,  nous  avons  figné  ces 
prefenres  de  nos  mains  à  Veriaillcs  ledit  jour  zj.  novembre  1699-  dclqucllcs  nous 
avons  délivre'  une  expédition  audit  ficur  duc  pour  lui  lervir  ainfi  que  de  raifoo. 
Signez  ,  Phblyppeaux.  tic  Colbebt. 

Et  plus  bas  cft  écrit.  Nous ,  LEOPOLD  ,  duc  de  Lorraine  ,  reconnoiflons  le 
contenu  en  ces  prdentes  véritable.  A  Patis  le  vingt-fixicme  jour  de  novembre 
x699.    Signe ,  LEOPOLD.  B 

Du  ij.  Novembre  1699. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre  ;  A  nos  amez  &' 
féaux  conleillers  les  gens  tenans  notre  chambre  des  comptes  à  Paris  ,  Salue 
Notre  tres-cher  &  trés-amc  frère  &  neveu  le  duc  de  Lorraine  &  de  Bar  a  faille  15. 
■de  ce  mois  en  nos  mains  la  toi  &  hommage- lige  ,  telle  &  en  la  même  forme  <x  manière 
que  lui  &  les  prcdcceucurs  ont  accoutumé  de  la  taire  aux  rois  nos  prédccclléurs  , 
&:  qu'il  nous  étoit  tenu  faire  pour  raifon  des  pays ,  terres  8c  leigncuries  de  fon  duché 
<le  Bar,  &  autres  qu'il  tirnt  mouvansde  nous,  àcaufe  de  notre  couronne ,  aufqucls  Q 
foi  &  hommage  nous  l'avons  reçu.  Si  vous  mandons  &  enjoignons  par  ces  prclcn- 
tes  fignecs  de  notre  main,  que  fi  pour  railon  deldits  foy  &  hommage  non  faits, 
lcldits  duché  ,  terres  tic  leigncuries  avoient  été  ou  etoient  laiûes  &  miles  en  notre 
main  >  vous  les  mettiez  tic  fàfliez  mettre  incontinent  &  faus  délay  à  pleine  déli- 
vrance &  au  premier  état,  lui  en  f  allant  &  accordant  pleine  &  en  icte  main-lcvce: 
Car  tel  cft  notre  plaifir.  Donné  à  Veriaillcs  le  vingt-lcptiémc  jour  de  novembro 
l'an  de  grâce  1699.  &  de  notre  règne  le  cinquautc-lcgtiémc.  Signe ,  LOUIS.  £c 
plus  bas  pat  le  roi,  Colbert.  Et  fccllé. 

Voyez  tarit  dm  parlement  de  Taris  du  xj.  mai  1699.  qui  ordonne  tu  btttly  de  Bar 
autres  juges  de  ptrler  du  rot ,  comme  il  umvtent  À  desjujess  de  f  trier  de  leur  Jouverti» 


Voyez,  amfft  le  livre  det  Médailles ,  pour  fervsr  à  l'bijloire  Je  Louis  XIV.  t'dti,  de  1702. 
»°.  6  a.,  &  /dit.  de  1713.  »°».  tfj.  &  17?. 
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GENEALOGIE 

DES  ANCIENS  COMTES  ET  DUCS 

DE  BAR   LE  DUC 

"B 

T  A  Maifon  des  comtes  &  Ducs  de  Bar  a  pris  Ton  nom  du  château  de  Bar  quô 
M  ^FREDERIC  I.  comte  puis  Duc  de  Lorraine,  Ht  bâtir  l'an  951.  fur  la  frontière 
de  France.  Ce  château  fut  nommé  Bar  le  Duc  pour  le  diflinguer  de  Bar  fur  Aube 
&  de  Bar  fur  Seine ,  deux  villes  en  Champagne.  Le  plus  ancien  .de  cette  raaifon  donc 
on  ait  connoiflance ,  cil 

L 

C  T  OUIS  comte  de  Montbelliard ,  de  Moufon  &  de  Fcrrrtte ,  défît  les  troupes' 
M  1  du  prince  Renaud ,  oncle  d  Agnès  femme  de  l'Empereur  Henry  III.  qui  venoic 
aflîcgcr  le  château  de  Montbelliard  l'an  1044.  félon  la  chronique  d'Hcrman  Contrafc 
■&  loufcrivit  l'an  10  6 y.  avec  Gérard  IL  du  nom  comte  d  Aliace,  &  duc  de  la  haute 
Lorraine ,  une  charte  pour  l'abbaye  de  S.  Gengoul.  Voyez  p.  6.  des  preuves  de  l'bijf. 
de  U  nuifin  de  BAR  LE  DUC  par  André  dmCbefite,  in  fol.  en  îtfji. 

Femme,  SOPHIE  comtefle  de  Bar,  féconde  fille  de  Frédéric  IL  duc  de  la  haute 
Lorraine  ,  &  de  Authilde  dje  Suabe  ,  fc  trouve  nommée  avec  Tes  frères  dans  une, 
j)  Charte  de  l'abbaye  dcCluny  de  l'an  1105. 

1.  Brunon  de  Montbelliard,  mort  (ans  alliance. 

z.  THIERRY  L  du  nom ,  comte  de  Bar  ,  qui  fuit. 

3.  Louis  de  Montbelliard ,  nommé  avec  (es  frères  dans  un  titre  de  l'abbaye  dd 
Cluny  de  l'an  1105. 

4.  Frédéric  de  Montbelliard  ,  comte  de  Lucelembourg ,  marquis  de  Suze,' 
embrafla  le  parti  du  pape  Grégoire  VIL  contre  l'empereur  Henry  I V.  &  ne 
laill'a  point  de  pofterité  $  Agnes  marquife  de  Suze  fà  femme ,  fille  de  Pterrt 
<ic  Savoye ,  marquis  de  Suze ,  te  d'Agnes  de  Poitiers  -,  il  mourut  en  Piémont  le 
29-  juin  1091.  fuivant  Jean  Bcitels ,  Se  fut  enterré  dans  réglife  de  S.  Pierre 
de  Canofque.  André  du  Chcfne  dit  qu'ils  eurent  un  fils  Pierre  de  Lucelembourg 

£  lequel  fouterivit  avec  le  titre  de  comte  ,  à  une  charte  de  la  comtefle  flf*thilâe 
fille  de  Betsnx  de  Lorraine  ,  fa  grande  unte  l'an  1  \o6.  mourut  fans  en  fans ,  & 
eut  pour  fucceffeut  au  comté  de  Lucelembourg  Etienne  évèopc  de  Metz,  frère 
de  Rensud  I.  du  nom ,  comte  de  Bar.  Vtjex.  tbifinrede  U  mai/en  de  Bar  le  Duc, 
p.  12.  &  preuves  >  p.  y.  6.  ér  7- 

5.  &  6.  Mathildb  &  Sophie  de  Montbelliard,  font  nommées  dans  la  charte 
de  l'abbaye  de  Cluny  en  110t. 

7.  Beat mx  de  Montbelliard,  ou  de  Bar  ,fut  la  féconde  femme  de  Berttld  de  Ze- 
ringen  L  du  nom  ,  Duc  de  Carinthie,  mourut  le  zj.  octobre  1091.  &  fuc 
enterrée  en  la  ville  de  Toul. 

IL 

T^HIERRY  I.  du  nom  ,  comte  de  Montbelliard  ,  de  Bar  ,  de  Moufon ,  de 
Fccrcttc  &  de  Verdun,  fonda  l'abbaye  de  Ste  Waubourg ,  ordre  de  S.  Benoit, 
près  la  ville  de  Hagucnaw  en  Alfàce  l'an  1074.  &  celle  de  Biblisheim  pour  des 
rcligicutes.  Richer  eveque  de  Verdun  lui  donna  en  1096.  le  gouvernement  du  comté 
de  Verdun  ,  comme  l'ont  remarque  Laurent  de  Liège  &  Albcric,  Vtjex.  p.  8.  des  prêt* 
ves  de  Ibi/i.  de  la  mu/m  de  Bar  le  Duc  par  A.  du  Chcfne. 

Itme  V.  M  $ 
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Femme,  ERMENTRUDE.de  Bourgogne,  fille  puînée  de  Guillaume  II.  du  nom 
(urnommé  tète  hardie  comte  de  Bourgogne  ,  &  de  Gertrmde  fa  femme. 

1.  Louis  de  Bar  comte  de  Moufon,  fut  prefent  à  la  fondation  de  l'abbaye  de  S.  Pierre- 
mont  que  fit  la  comtefle  AùuhUde  fa  parente  le  1 1 .  may  1 096.  fit  la  même  année 
le  voyage  de  la  terre  (ainte  ,  fuivant  Albert  ,  chanoine  d'Aix  la  Chapelle  qui 
le  die  admirable  en  fes  ailtom  militaires ,  il  mourut  depuis  (ans  pofterité. 

2.  Thierry  deBarll.dunom,comtcdeMoncbclliard,futpcrcdci.  Thierry  III.  du 
nom  ,  comte  de  Monibelliard  mort  fans  enfans.  x.  de  N.  dcMontbclliard , 
femme  de  Richard  de  Montfaucon,  dont  vint  Amcie'e  de  Montfaucon ,  comte 
deKiontbclliard.  3.  dcN.  de  Montbclliard,  fille. 

3.  RENAUD,  dit  le  borgne  I.  du  nom,  comte  de  Bar,  qui  fuit. 

4.  Frédéric  de  Bar  comte  deFerrcttc,fit  une  donation  à  l'abaye  deCluny  l'an  1  i0r. 
,       &  Iaifla  un  fils  nommé  Louis  pere  à'Ulrie  ,  d  où  fortit  Henry  perc  de  Thibaud, 

tous  fucceflîvemcnt  comtes  de  Fcrrettc. 

5.  Guillaume  de  Bar  cft  nomme  avec  les  frères  en  la  généalogie  de  S.  Arnoul. 
rf.  Et»enne  de  Bar  créé  évéque  de  Metz  l'an  in*,  mourut  le  5 1.  décembre 

1 16  3.  &  fut  enterré  à  l'entrée  du  chœur  de  (on  églife.  Vtyex.  Gai.  Chrtjl.  edit, 
de  1*5*.  tome  III.  p.  y  16. 
7.  N.  de  Bar ,  femme  à'Herma*  comte  de  Salmes  en  Ardcnncdc  cette  alliance 
font  fortis  les  comtes  de  Salmes. 

Gunthilde  de  Bar,  dite  Sainte  Gmtthilde  ,  première  ahbcfle  de  Biblishcim, 
fut  enterrée  au  milieu  de  fon  églife,  fuivant  la  chrouique  de  Trithcme. 


n'dz.mfm(  do 
frwx  <f»rrw«- 
fttéts  dUfltd  fi- 
<W,  t'icu  tbâigé 
ititux  ban  i  n 


I  I  L 


fi)  Otto»  ie  Fr't- 
Vcm>hcnl.|.  D, 

C  ». 


RENAUD  I.  du  nom  ,  dit  U  borgne  comte  de  Baï,  de  Moufon  ,  de  Brié  & 
de  Verdun  ,  eut  de  grands  démêlez  avec  Richard  éveque  de  Verdun  ,  &  fut 
pris  dans  le  château  de  Bar  par  l'empereur  Henry  V.  l'an  11 13.  Ce  prince  alla 
enfuite  aflîeger  Moufon  ,  8c  voyant  que  les  habitans  faifoient  une  vigourcufc 
dcfcnlc  ,  il  fit  élever  une  potence  &  menaça  d'y  faire  attacher  le  comte,  s'ils  ne 
Je  rendoient  ,  les  aflîegez  demandèrent  jufqu'au  lendemain  pour  délibérer,  la  nuit 
même  la  comtefle  de  Bar  qui  s'étoit  enfermée  dans  Moufon  accoucha  d'un  fils,  au- 
quel les  bourgeois  prêtèrent  auflitôt  ferment  de  fidélité ,  &  le  lendemain  ayant  été 
lommcz  de  nouveau  d'ouvrir  leurs  portes  ,  ou  que  leur  comte  alloit  être  pendu ,  ils 
répondirent  que  cela  les  inquiétoit  moins  à  prefent  ,  qu'ils  avoient  un  nouveau 
comte ,  l'empereur  en  fut  li  fort  irrité  qu'il  prononça  la  (entence  de  mort  ,  mais 
à  la  prière  des  princes  qui  l'environnaient  il  voulut  bien  la  révoquer,  &  levant  le 
iïcgc  il  emmena  Renaud  fon  prifonnicr;  (  d  )  depuis  il  aflifta  avec  Simon  I.  du  nom, 
comte  de  Lorraine,  à  la  paix  qui  fe  fit  l'an  113*.  entre  Henry  de  Lorraine , évêque 
dcToul  &  Frédéric  comte  deToul,  &  fit  le  voyage  de  la  terre  (ainte  l'an  1147.  Voyez, 
p.  9-  10.  é"  fusv.des preuves  de  thift.  de  U  mai/on  de  Bar  le  Duc, par  A.  du  Chcfne. 

Femme,  GISLE  de  Vaudcmont,  fille  de  Gérard  d'Alfacc,  comte  dcVaudcmonc 
&  d'Helvide  de  Dasbourg,  fuivant  la  chronique  d'Albcric. 

1.  Hugues  de  Bar,  ne  l'an  11 13.  pendant  le  fiegc  de  Moufon,  aflifta  le  comte 
Renaud  (on  pere  en  la  guerre  qu  il  eut  l'an  liai,  contre  Alberon  de  Chiny, 
évéque  de  Verdun,  fuivant  Laurent  Moine  de  Liège,  «Se  mourut  fans  enfans 
l'an  1142. 
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A     a.  RENAUD  IL  du  nom,  comte  de  Bar,  qui  (use. 

}.  Thierry  de  Bar,  fut  d'abord  princier  de  l'églife  de  Metz,  puis  élû  éveque 
de  cctcc  même  eglife  l'an  1 164.  &  mourut  l'onzième  aoult  1173.  Voyez  (hulotte 
des  eveques  de  Metz  du  P.  Meurtffe.  MM.  de  fainte  Marthe  ,  Cal.  chrifi.  édit. 
de  16*6.  terne  III. fag.  717.  marquent  /a  mort  le  8.  aeujl  1 171. 

4.  Agnes  de  Bar ,  fut  mariée  avant  l'an  1 134.  avec  Albert,  comrede  Chiny,  fils 
d'Othon,  comte  de  Chiny,  fie  à' Alix  de  Namut  ;  de  cette  alliance  naquirent 
entre  autres  enfans  Lents  comte  de  Chiny ,  Arnoul  éveque  de  Verdun  ,  fie  Tde 
de  Chiny ,  femme  de  Cosbert  II.  du  nom,  lire  d'Afpremont,  d'où  font  fouis  les 

2         feigneurs  d'Afpremont  en  Lorraine  fie  en  Champagne. 

5.  Clémence  de  Bar,  épouû  1*.  Renaud,  comte  de  Clermont  en  Beauvoifis , 
feigneur  en  partie  de  Luzarches  ,  fils  de  Hugues  comte  de  Clermont ,  &  de 
Marguerite  de  Roucy,  fie  veuf  d'Alix  comtefle  de  Vermandois.  20.  Alberic  I. 
du  nom  ,  comte  de  Dammartin ,  dont  clic  eut  Alberic  II.  du  nom ,  comte  de 
Dammartin,  mort  l'an  1200.  duquel  fie  de  Mahaud  (a  femme  fortirent  entre 
antres  enfans  1.  Renaud  IL  du  nom  ,  comte  de  Dammartin,  lequel  c'poufa 
tde  comtefle  de  Boulogne ,  &  fut  pere  de  Mahaud  comtefle  de  Boulogne  fie  de 
Dammartin,  morte  uns  enfans  de  Philippes  de  France,  comte  de  Clermont. 
1.  Simon  de  Dammartin,  comte  de  Ponthicu. 

£     6.  N...  de  Bar ,  femme  du  Rhingravc,  dit  le  comte  Sauvage  en  Allemagne,  donc 
defeendent  les  comtes  du  Rhin ,  dit  Rhmgraves  félon  la  chronique  d' Alberic. 
7.  Estiennette  de  Bar,  première  femme  en  1 140.  de  Hugues  III.  du  nom,  fei- 
gneur de  Broyés  ,  de  Chateauvillain,  d'Arc  en  Barois,  fiec.  fils  aîné  de  Simon 
v      L  du  nom,  feigneur  de  Broyés  fie  de  Beaufort ,  fie  de  Félicité  de  Bricnae.  EUc 
t      mourut  avant  l'an  U78,  Voyez  tome  II.de  cette  htjieire ,  fag.  34©. 

IV. 

T")  E  N  A  U  D  IL  du  nom ,  dit  U  jeune  comte  de  Bar ,  de  Mouton  fit  de  Brie' , 
JV.  dcflc  (a)  les  habitansde  Metz  devant  le  château  de  Tirey  l'an  iijj.  mourut    (â)Clroo.  fa 
le  jour  de  la  fête  de  S.  Laurent  10.  aouft  1170.  félon  Alberic,  fie  tut  enterré  dans  ^j^"»' 
l'abbaye  de  faint  Michel.  Le  martyrologe  de  l'églife  de  Chartres  ,  où  il  cft  qualifié  *" 
p  illujlre  comte  de  Moncon,  marque  (on  décès  le  ij.  juillet.  Voyez  fag.  17.  18.  ejre.  des 
freuves  de  l  hiflotre  de  Bar  le  Duc  far  A.  du  Chefhc. 

Femme,  AGNES  de  Champagne ,  dame  de  Ligny ,  fille  de  Thibamd  IV.  du  nom, 
dit  le  grand  comte  de  Champagne,  de  Brie,  de  Blois  fie  de  Chartres,  &  de  Mahaud 
de  Carinthie ,  furvequit  foo  mari  ,  te  eut  la  tutelle  de  fes  enfans.  F  oyez,  tome  II. 
aie  cette  hifloire ,  fag.  840. 

1.  Henrt  L  du  nom ,  comte  de  Bar ,  reçût  en  fief  de  Hugues  duc  de  Bourgogne, 
fon  coufin,  le  comté  de  Langres  qui  l'avoit  eu  par  échange  de  Guy  de  Sauxj 
il  n'en  jouir  pas  long-temps,  fit  Hugues  le  donna  l'an  1179.  a  Gautier  de  Bour- 
gogne, évêque  de  Langres  ion  oncle,  pour  lut  fit  les  (uccefleurs  en  cet  evé- 
che.  Henry  comte  de  Bar,  confirma  ce  don,  fie  renonça  à  tout  le  droit  qu'il 
avoit  en  ce  comté.  Il  aflifta  après  le  facre  du  roi  Philippes  Angufie  à  un  tour- 
noi qui  le  fit  entre  Rcthcl  fit  Château- Porccan  t  accompagna  ce  prince  à  (on 
voyage  de  la  tetre  (ainte,  fie  y  mourut  au  liege  d'Acre  lan  1191.  fui  van  t  A  l- 
beric.  Le  martyrologe  de  l'abbaye  de  S.  Vcnne  de  Verdun,  marque  fon  décès  le 

£  19-doôobre. 

2.  TH1BAUD  L  du  nom,  comte  de  Bar,  qui  fuit. 

3.  Renaud  de  Bar,  trélorier  de  l'églife  de  S.  Martin  de  Tours,  fût  elû  éveque 
de  Chartres  en  11 87.  Ce  croifa  deux  fois,  premieremenr  contre  les  Sarrazins 
de  la  terre  fainte ,  fit  enfuite  contre  les  Albigeois  -,  gouverna  (on  églife  trente 
ans,  mourut  le  8.  décembre  1x17  fit  fut  enterré  dans  l'abbaye  de  Jofaphat. 
Voyez,  le  P.  Ltron  ,  Bibltoth.  ch or  traîne  ,  fag.  97-  &  Cal.  Chrtjl.  edit.  de  itfjtf. 
tom.  II.  f«l.  49 1. 

4.  Huches  de  Bar,  chanoine  de  S.  Etienne  de  Trovcs  fie  prévôt  de  l'églife  de 
Nottc-Dame  de  Chartres ,  cft  nommé  dans  une  charte  de  l'abbaye  de  l'Arri- 
vour  de  l  an  1188.  fie  aux  calendriers  de  Notre-Dame  de  Chartres  fie  de  faine 
Vcnne  de  Verdun. 
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V.  A 

THIBAUD  1.  du  nom,  comte  de  Bar,  de  Mouton  &  de  Eric  ,  feigneur  do 
Ligny  ,  termina  le  différend  qu'il  avoir  avec  Baudouin  IX.  du  nom ,  comte 
de  Flandres  ,  Se  Philippe*  comte  de  Namur  fon  frère,  par  traité  pille  à  Dinantie 
%6.  aouft  1199  fie  racheta  depuis  d'Otbon  comte  de  Bourgogne,  les  châteaux  de 
Luxembourg,  de  Durbuy  &  de  la  Roche  en  Ardcnne,  &  prit  le  titre  Je  comte  de 
Bar  &  de  Luxembourg,  comme  on  l'apprend  d'une  charte  de  l'an  j  103.  par  la- 
quelle il  fit  un  échange  avec  Blanche  de  Navarre,  comtefle  de  Champagne.  Quatre 
tOcbtM  d'Al  ans  après  il  fit  la  guerre  à  Fredtric  I.  duc  de  Lorraine  fon  gendre,  (4)  qu'il  fit  pri-  B 
Wc  fous  l'a»    fonnicr  avec  deux  de  les  frères  fous  l'an  1108.  Se  fc  croifa  l'an  1211.  avec  Htnrt  de 
™»;.««ic8.      Bar  <Qn  g]S)  p^,.  auer  cn  Languedoc  contre  les  Albigeois.  11  mourut  le  2.  février 
1114.  &  fut  enterré  cn  l'abbaye  de  S.  Michel  aupre's  de  fonperc.  Voyez  f*g.  19. 10. 
ijrt.  des  preuves  Je  U  mutfon  de  Bar  le  Duc  par  A.  du  Chcfnc. 

I.  Femme,  LAURETTE  de  Los,  fille  de  Louis  H.  du  nom,  comte  de  Los,  & 
$  Agnes  de  Reneck.  Voyez  tme  II.  de  cette  hiftoire  ,  p.  $1.7. 

Agne's  de  Bar  eft  nommée  Thonujfette  dans  la  généalogie  de  S.  Arnout  ;  ellc.époufà 
Terri  Duc  de  Lorraine  ,  après  la  mort  de  Simon  II.  du  nom  duc  de  Lorraine 
fon  oncle  ,  il  étoit  fils  aîné  de  Ferry  de  Lorraine  ,  comte  de  Bitfchc ,  &  de  q 
Ludomilte  de  Pologne.   Agnes  de  Bar  vivoit  encore  au  mois  de  juin  1 200.  fuivanc 
un  cartulairc  de  Champagne,  &  fut  enterrée  l'an  122t.  dans  1  abbaye  de  Beaupré 
félon  la  chronique  d'Afceric 
IL  Femme,  ISABEAU  de  Bar  fur  Seine,  veuve  SAnfet»  ,  feigneur  de  Traifnel, 
i&oit  fille  aînée  de  Guy  I.  du  nom  ,  comte  de  Bar  fur  Seine,  fœur  de  Milan ,  cointo 
<lu  même  lieu ,  fie  de  Aùuuffcs  eveque  de  Langres. 

1.  HENRY  IL  du  nom  .  comte  de  Bar,  qui  fuit. 

2.  N.  de  Bar  ,  première  femme  de  Hugues  de  Chafhllon  ,  comte  de  S.  Paul  » 
fécond  fils  de  coucher ,  feigneur  de  Châtillon  fut  Marne,  dcCrccy  &  dcMont- 
jay ,  &  A'tliztbeth  comtefle  de  S.  PauL  Henry  de  Bar  fon  frère  promit  de  lui  [} 
ailigncr  podr  dot  joo.  livres  de  rCnte  cn  fonds  de  tetre ,  fie  elle  mourut  fans 
pofîcriié. 

Hl.  Femme ,  ERMENSON  de  Namur ,  comtefle  de  Luxembourg ,  de  la  Roche 
*n Ardcnne  fit  de  Durbuy, fille  unique  de  Henry  ,  dit  l aveugle  ,  comte  de  Namur  Se 
de  Luxembourg,  fie  d'Agnes  de  Gucldrcs,  n'avoit  que  fept  à  huit  ans  lorfqu'ellc  fut 
mariée  en  1 193.  elle  fc  remaria  en  1214.  à  Vider  m  de  Limbourg  IL  du  nom,  mar- 
quis d'Arlon,  depuis  duc  de  Limbourg  ,  dont  elle  refta  veuve  en  112t.  tefta  en 
124*.  6c  mourut  peu  aptes  âgée  de  60.  ans  ou  environ.  Voyez,  tme  H.  de  cette  hifi. 
ftgej^t. 

Isa  beau  de  Bar  ,  mariée  à  VoUran  de  Limbourg  ,  dit  lt  bug  ,  feigneur  de  Poilc- 
vacbc ,  fils  de  Vdcrm  IL  du  nom  duc  de  Limbourg. 

V  l. 

HENRY  II.  du  nom ,  comte  de  Bar ,  feigneur  de  Ligny  ,  donna  des  preuves 
de  fa  valeur  à  la  journée  de  Bouvines  conrre  les  Flamans  l'an  1214.  fit  la 
guerre  à  Matthieu  IL  du  nom ,  duc  de  Lotraine  fon  neveu ,  Se  entra  dans  fon  pays 
après  la  fece  de  Noël  Tan  1130.  où  il  brûla  plus  de  foixante  &  dix  villages,  il  fut 
un  des  feigneuts  qui  ratifièrent  le  règlement  fait  par  le  roi  S.  Louis  à  Mclun  con- 
cernant les  juifs  au  mois  de  décembre  de  la  même  année.  Depuis  il  affifta  Jean 
d'Afprcmom  ,évcque  de  Metz,  cn  la  guerre  qu'il  eut  contre  les  habitans  de  cette 
ville  l'an  1x32.  parla  en  la  terre  fainte  &  fût  tué  par  les  infidellcs  dans  un  combat 
donné  prés  de  Gaza  l'an  1139.  comme  l'a  remarqué  Guillaume  de  Nangis  en  la 
vie  de  S.  Louis.  Voyez  p.  23.  &c.  des  preuves  de  thifloire  de  la  mat/on  de  Bar  le 
Duc,/w  A.  du  Chclue. 

Femme ,  PHIL1PPES  de  Dreux  ,  dame  de  Torcy  cn  Bric,  de  Qyincy  &  de  Lon- 
guevillc,  quelle  apporta  à  fon  mary,  fille  de  Robert  II.  du  nom,  dit  le  jeune  comte 
de  Dteux,  Sec.  fie  d'ToUnd  de  Coucy  ta  féconde  femme  ,  fut  mariée  l'an  1219. 
iuivant  Albcric,  Se  vivoit  veuve  l'an  1240.  Voyez  tome  I.  de  cette  hijl.  p.  426. 
1.  THIBAUD  II.  du  nom,  comte  de  Bar, qui  luit.; 

x.  HtMRï  de  Bar ,  chevalier ,  mourut  fans  avoir  été  marié ,  fuivant  Baudouin 

d' A  veines 
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d'Àvcfncs  en  fes  chroniques  ,  Ôc  le  livre  du  lignage  de  Dreux  fi£  de  Coucy. 
À  -3.  Renaud  de  Bar ,  chevalier ,  leigneur  de  Pierrcponr  >  qu'il  eue  par  parcage  fàic 
avec  Thibaud  (on  ftere  aîné,  &  door  il  lui  fit  hommage  le  lamcdi  apre's  la  Chan- 
deleur 1 149.  Depuis  n'en  e'rant  point  content ,  il  lui  ht  la  guerre  pour  avoir  fup-' 
planent  de  partage ,  leurs  différends  furent  terminez  pat  l'autorité  du  roi  S.  Louis 
au  mois  de  novembre  1 208.  Il  mourut  l'an  1 170.  ayant  un  peu  auparavant  donné 
à  la  Maifon-Dieu  de  Troyes,  dite  la  Mas/on- le-Comte ,  200.  liv.  de  rente  à  pren- 
dre fur  les  portages  des  vins  de  cette  ville.  Il  ne  Laifla  point  d'enfans  de  N... 
de  Kievtain  ,  fille  puînée  de  Nicolas ,  feigneur  de  Kievrain  en  Hainaut. 

4.  Marguerite  de  B.ir,  dame  de  Ltgny  ,  epoufa  par  ttaité  du  mois  de  juiltec 
1 240.  Henri ,  dit  le  Blond ,  comte  de  Luxembourg ,  Se  de  la  Roche  ,  marquis  <fAr- 
lon ,  fils  de  Valtran  de  Limbourg  IL  du  nom ,  marquis  d'Arlon  ,  puis  comte  de 
Luxembourg.  Marguerite  de  Bar  fut  enterrée  en  l'abbaye  de  Claire-Fontaine 

jj        prés  d'Arlon. 

5.  Sibille  de  Bar,  fuivanc  Jean  Bcrtcls,  abbé  d'Eptcrnac,  époufa  i°.  Henri  de 
Salmcs,  comte  de  Blamont,  fils  à' Henri  de  Salmcs,  comte  de  Blamonr,  &  de 
Judith  de  Lorraine.  20.  Louis  de  Los  ,  comte  de  Chiny ,  fils  à'Arnoul  de  Los 
VU.  du  nom,  comte  de  Los,  &  de  Jeanne  comteffe  de  Chiny.  Voyez,  tome  U.  de 

;       cette  hipire,  ?ag.  331. 

vu 

THIBAUD  II.  du  nom,  comte  de  Bar,  feigneur  de  Torcy  en  Brie ,  &  de  S. 
Fargcau  ,  a  (lifta  Guy  de  Dampicrrc ,  comte  de  Flandres  Ton  beaufrerc ,  en  la 
guerre  qu'il  eut  contre  Guillaume  comte  de  Hollande  ,  &  demeura  prifonnier  au 
combat  donné  dans  la  Zélande  l'an  1273.  En  1272.  il  rendit  hommage  au  comte 
de  Champagne  pour  la  terre  de  la  Motte ,  fit'la  guerre  à  Laurent  évêque  de  Metz, 
ç  &  le  ptit  prifonnicr  auprès  de  Mariai  ,  affilié  du  duc  de  Lorraine.  Il  le  délivra 
l'année  fuivante  au  concile  de  Lyon ,  &  fe  réconcilia  avec  lui  en  prefenec  du  pape 
Grégoire  X.  U  fut  prefent  avec  pluficurs  prélats  &  feigneurs  au  jugement  rendu  par 
le  roi  Philippes  te  bel,  contre  Charles  d'Anjou  roi  de  Sicile  Ion  oncle ,  au  mois  de 
décembre  1283.  &  mourut  après  l'an  1287.  Voyez  fag.  )*..& fuiv.de  thtjloirc  de  U 
mat/on  de  Bar  le  Duc. 

1.  Femme ,  JEANNE  de  Flandres,  fille  aînée  de  Guillaume  II.  du  nom ,  feigneur 
de  Dampicrrc,  &  de  Marguerite  comteffe  de  Flandres ,  fut  mariée  au  mois  de  mars 
2245.  &  mourut  (ans  enfans.  Voyez  tome  II.  de  cette  htjlotre,  jpjg.730. 

IL  Femme,  JEANNE  dame  de  Tocy ,  &  du  païs  de  Puifaye ,  fille  unique  de 
Jean  I.  du  nom,  feigneur  de  Tocy ,  &  d'Emme  de  Laval ,  cft  nommée  dans  le  tefta- 
ment  de  Guy  de  Montmorency,  lire  de  Laval,  ion  frere utérin  l'an  128t.  Ellemou- 
rut  l'an  1517. 

P     1.  HENRY  III.  du  nom,  comte  de  Bat,  qui  fuit. 

2.  |ban  de  Bar,  feigneur  de  Puifaye ,  qu'il  eut  en  partage  pat  traité  de  l'an  1  joy . 
epoufa  avant  l'an  1307.  Jeanne  de  Dieux,  troifiéine  fille  de  Robert  I  V.  du 
nom  ,  comte  de  Dreux  ,  de  Brainc  Se  de  Montiort-l'Amaury ,  &  de  eeatrix 
comteffe  de  Montfort.  Elle  croit  veuve  de  Jean  IV.  du  nom,  comte  de  Roucy. 
Jean  de  Bar  n'en  eut  point  d'enfans,  Se  après  fâ  mort  la  terre  de  Puifaye,  re- 
tourna a  fâ  mere,  &  fut  enfuite  diviféc  en  cinq  parties,  Edouard  comte  de  Bar 
petit-fils  dejeanne  dame  de  Tocy ,  en  eut  trois,  &  les  deux  autres  furent  données 
a  Erard  Se  Pierre  de  Bar,  fils  àc  jeanne  dame  de  Tocy.  Voyez,  tome  I.  de  cette  hïfi. 
tag.  428. 

'3.  Charles  de  Bar ,  mort  jeune. 

4.  Thibaud  de  Bar,  nommé  évêque  de  Liège  après  Adolphe  de  Waldege  qui 
j.        mourut  en  1302.  Le  roi  Philippes  le  Bel  loi  donnâtes  châteaux  de  la  Marche, 
**        de  Chatillon  Se  de  Conflans,  dont  il  lui  fit  hommage-lige  le  jour  de  la  Nati- 
vité de  Notre-Dame  1504.  il  les  céda  enfuite  à  Edouard  comte  de  Bar,  fon  on- 
cle ;  fut  tué  dans  une  (édition  atrivée  à  Rome  le  13.  may  1312.  ce  fut  enterré 
au  porche  de  la  chapelle  S.  Pierre. 

5.  Renaud  de  Bar,  fut  premièrement  princier  de  l'cgUfc  de  Metz ,  puis  élu  évê- 
que en  1302.-  Il  entteprit  la  guerre  contre  Thibaud 'IL  duc  de  Lorraine,  pour 
Edouard  comte  de  Bar  fon,  neveu ,  fût  vaincu  devant  le  château  de  Ftouarr, 
mourut  de  poifon  en  ijirf.  ûf  fut  enterre  dans  le  côte  gauche  du  choeur  de  fâ 

lomeV.  Ntf 
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cathédrale.  Ilcft  le  premier  des  eveques  de  Metz  qui  ait  employé  les  armes  de  A 
fa  maifon  dans  fon  fecau  cpifcopal.  Vtyez.  Gai.  Chrifi.  titt.  de  lojtf.  tame  III. 
pag.  720. 

6.  Erard  de  Bar,  chevalier  ,  feigneur  de  Picrrcpont,  de  Pierrcfitc  &  d'Anccr- 
ville,  cft  nommé  en  divers  aétes  8c  ducs  des  années  1314.  1317.  &  1320.  8C 
mourut  après  l'an  133?- 

Femme,  Isabeau  de  Lorraine,  dame  d'Anccrville ,  troificme  fille  de  ihihaud  II. 
duc  de  Lorraine,  &  d'Ifabeaude  Rumigny,  dame  de  Flcurincs,  de  Rumigny,  de 
Marrigny,  d'Àubenton  3c  de  Boves. 

1.  Thibaub  de  Bar,  chevalier,  feigneur  de  Pierrepont  &  d'Anccrville,  fut  du 
(1)  P      <?«  nombre  des  barons       qui  furent  mandez  au  xj.  daouft  1352.  pour  lervir  B 

ptco.eîdeUœii.  le  roi  Jean  en  les  guerres,  avec  10.  hommes  d'armes, 

ion  de  Bi/.  Femme ,  Makib  de  Namur,  nommée  Jeanne  Se  Marguerite  par  queiqu'uns  ,  fille 

de  Jean  de  Flandres ,  comte  de  Namur  I.  du  nom  ,  fie  de  Marte  d'Artois , 
fut  mariée  vers  l'an  1340.  elle  étoit  veuve  de  Getfjrey  comte  de  Viandcn,& 
époufa  en  troitiémes  noces  Stmtn  de  Spanhcim ,  comte  de  Viannc.  Veytx. 
fin  article  terne  II.  de  cette  htfieire  ,f.  750. 

1.  Yoland/  de  Bar  ,  dame  d'Ancervillc  &  de  Grancey  ,  femme  d'Eudes, 
feigneur  de  Grancey  8c  de.  Villcrs ,  chevalier ,  concilier  &  chambellan  du 
roi  ,  fils  d Eudes ,  feigneur  de  Grancey,  5c  de Mahiud  de  Noyers.  Yoland 
de  Bar  vivoit  encore  l'an  1402.  fuivant  un  rcgiltre  des  an  ce  s  des  grands 

.  jouis  de  Troycs.  -  -, 

2.  Isabeau  de  Bar,  dame  de  Pierrepont  ,  époufa  Othm  feigneur  d'Arkcl 
en  Hollande  ,  fils  de  Jean  feigneur  d'Arkcl ,  ôc  diErmengarde  dcClcves; 
(on  mary  mourut  l'an  1396.  Se  la  laifla  mere  de  Jean  Icigneur  d'Arkel, 
qui  la  châtia  de  toutes  fes  terres  fie  la  contraignit  de  s  en  revenir  en 
France. 

si.  Renaud  de  Bar , chevalier,  feigneur  de  Pierrcfitc, eut  guerre  contre  Guil- 
laume de  Vcrgy,  icigneur  de  Mircbcau  Se  fes  confierez,  dont  le  roi  Jean 
lui  accorda  l'abolition  l'an  ijto.  il  mourut  (ans  enfans. 

111.  Marie  de  Bar,  femme  avant  l'an  13)4.  de  Jean  de  Dampicrre  III.  da 
nom,  feigneur  de  S.  Dizicr  &  de  Vignory,  Grand-queux  de  France ,  fils  de 
Jean  de  Dampicrre  IL  du  nom  ,  feigneur  de  S.  Dizicr  ,  de  Vignory  &  de 
l'Echue,  6c  d'^ûxde  Necllc  ,  dite  dofftmant.  Voyez, lame  II.  de  cette  htjlctre,  Q 
/•  764. 

7.  Pierre  Je  Bar,  chevalier , feigneur  de  Pierrcfort , où  Renaud  de  Bit ,  eveque 
de  Metz  ion  frère,  fit  bâtir  un  château  environ  l'an  13  M-  '■  hérita  en  1317. 
des  terres  de  Laval  ,  de  Favereulles,  de  Scptfons,  de  la  Coudre  Se  de  S.  Privé, 
en  Puifaye ,  par  le  deceds  de  Jeanne  de  Tocy  (a  mere. 

Femme  ,  Jeanne  de  Vienne .  fille  de  Hugues  de  Vienne  V.  du  nom  ,  (éigneur  de 
Montmoret  ,  de  Saint  Aubin  &  de  Delain,  8c  de  Gilette  dame  de  Longory  . 
fa  première  femme.  Jeanne  de  Vienne  étoit  moite  en  1326. 
».  HfcN**  de  Bar  ,  feigneur  de  Pierrcfort ,  capitaine  de  la  ville  de  Châlons 
en  Champagne  ,  fuivant  un  afte  de  l'an  1359.  rcduilit  ious  robeiflance 
du  roi  les  châteaux  de  Rachy ,  de  Hans  &  de  Layemont  en  Panhois ,  où 
il  y  avoir  garnifon  ennemie.  11  fit  la  guerre  à  Yoland  de:  Flandres ,  après  la 
mort  d'Henry  IV*  du  nom,  comte  de  Bar  fon  mary  ,  Ce  l'afliegea  dans  le  châ- 
teau de  Bourmont  s  pour  s'en  vanger  elle  le  fit  arrêter  auprès  du  bois  de 
Vincennes  &  le  retint  long- temps  en  différentes  priions  ;  il  en  fortit  enfin  E 
par  l'ordre  du  roi  ,  6c  mourut  vers  la  tetc  de  Pâques  de  l'an  1380. 
FemmC  ,  Isabeau  de  Vcrgy,  fille  ainec  de  Guillaume  de  Vergy  I.  du  nom ,  fei- 
gneur de  Mircbcau,  gouverneur  de  Dauphiné,  &  d'Ifakeau  deChoifeul  dame 
de  Bourbonne  fa  première  femme,  elle  eut  en  dot  $000.  florins  8c  800J1V.  .  ;,' 
de  rente  .  affifes  au  comté  de  Champagne,  &  mournr  avant  fon  mary. 
Pierre  de  Baril,  du  nom,  feigneur  de  Pierrcfort,  obtint  du  roi  Charles 
V.  en  1366.  rémitlion  pour  avoir  fait  des  courtes  dans  le  bailliage  de 
Vitry  ,  fit  depuis  la  guerre  au  duc  de  Lorraine  ,  à  l'cvéquc  de  Metz  &: 
aux  habitans  de  cette  ville,  dont  il  obtint  encore  rémirlion  l'an  1374. 
il  avoua  en  1 37  6,  tenir  a  foi  &  hommage  du  roi ,  â  caufe  du  château  de 
Coirry,  le  château  de  Bourbonne,  le  Brcul ,  la  Courvéc  8c  Luron' .  au 
»«m  8c  comme  ayant  le  bail  des  enfans  mineurs  de  Guillaume  de  Veigy 


■ 


Digitized  by  Google 


DUCHEZ   NON    PAIRIES.    BJK.  Su 

II.  du  nom ,  fcigncur  de  Mircbeau  fon  coufin ,  6c  mou  rue  (ans  cri  fans  vers 
la  fête  de  S.  Rcmy  1380.  n'ayant  iurvêcu  (on  perc  que  fîx  mois. 
11.  Etienne  de  Bat ,  nommé  dans  l'accommodcmenc  faic  l'an  1351.  entre 

Totand  de  Flandres ,  coratcuc  de  Bat ,  &  jetme  de  Bar  ,  dame  de  Garen- 

cieres. 

m.  Hugues  de  Bat ,  fut  fait  évoque  de  Verdun,  fut  la  rc'fignation  d'Othon 
de  Poitiers  l'an  1352.  Voyez,  GaJl.  Chriji.  edit.  de  iôytf.  tome  III.  p.  1170. 

iv.  Cille  de  Bar,  mariée  dés  l'an  1334.  à  Jean  II.  du  nom,  comte  de  Sar- 
rebruche  ,  lire  de  Commcrcy ,  Boutciller  de  France  ,  fils  de  Simon  V.  du 
nom ,  lire  de  Commercy  &  de  Morlcy ,  fie  de  Marguerite  de  Savoyc-Vaud. 
Gille  de  Bar,  vendit avecfon  mary  une  rente  fut  les  foires  d'Eflcy  ,  fie  quel- 
ques autres  héritages  à  Remonville  l'an  1335-  &  fonda  avec  lui  la  même 
année  une  chapelle  en  1  églife  collégiale  de  Commcrcy. 

v.  N.  de  Bar ,  mariée  à  N.  comte  des  Deux  -  Ponts. 

8.  Philippe  de  Bar ,  première  femme  d'oibon  IV.  du  nom,  comte  de  Bourgo- 
gne ,  lire  de  Salins ,  fils  aîné  de  Hugues  de  Chalon,  comte  palatin  de  Bourgo- 
gne, à  caufe  d'Alix  de  Mcranrc,  dite  de  Bourgogne ,  fa  femme.  Philippe  de  Bar 
mourut  avant  (on  mary ,  qui  époufa  en  (ccondes  nôces  Mahaud  d'Artois ,  filic 
de  Robert  II.  du  nom ,  comte  d'Artois ,  Pair  de  France ,  ôc  d' Amitié  de  Cour- 
tenay. 

9.  Alix  de  Bar  ,  morte  fans  enfans  de  Matthieu  de  Lorraine  ,  fils  puîné  de  •Fr*- 
itric  11.  duc  de  Lorraine,  ôc  de  Catherine  de  Limbourg,  dite  de  Luxembourg, 
fk  femme. 

10.  fie  11.  Marguerite  &  IsabEau  de  Bar, dont  les  noms  font  fut  la  vitre  de 
Saint  Nicaife  de  Reims  avec  ceux  de  leurs  frères. 

11.  Maiue  de  Bar,  époufa  Gobert  V.  du  nom.lcigncur  d'Afpremont  Ôc  deDun, 
fils  aîné  de  Geoffroy >  (eigneur  d'Afpremont,  &  a'IJabeau  de  Kicvrain ,  elle  relia 
veuve,  fie  (es  fils  lui  alignèrent  pour  douaire  l'an  1326.  le  château  fie  la  ville 
de  Dun.  De  cette  alliance  (ont  defeendus  les  comtes  d'Afpremont  ,les  feigneursr 
de  Vandy ,  de  S.  Loup  ôc  de  la  Neuville. 

VIIL 

HENRY  111.  du  nom,  comte  de  Bar,  (eigoeur  de  Torcy  en  Brie,  ravagea  les 
terres  del'évêchéde  Metz  lan  12.86.  embrafla  le  party  des  Anglois  fie  entra 
l'an  1297.  avec  de  grandes  forces  en  Champagne  ,'où  il  fît  beaucoup  de  degats, 
le  roi  confifqua  fur  lui  la  feigneuric  de  Torcy  qu'il  donna  à  Charles  de  France, 
comte  de  Valois  fon  frerc.  Quelque  temps  aptes  il  fit  fa  paix  avec  le  roi  Philippe 
le  bel ,  par  ttaité  conclu  à  Bruges  le  jour  des  octaves  de  la  Trinité  1301.  en  vertu 
duquel  il  rendir  hommage-lige  au  roi  ,  pour  hp  &  /es  fucceffeurs  rots  de  Trame  ,  de 
Bar  t^r  de  fa  thiteUenie ,  &  de  tout  ce  qu'il  y  tenait  eu  franc  aleu  far  deçà  la  Meufi , 
ceda  au  même  prince  à  perpétuité  les  châteaux  fi:  châtcUenies  de  Conflans ,  de 
Châtilbn  ôc  de  la  Marche  ,  &  leurs  dépendances  ,  8c  confentit  que  la  Sormeries 
demeurerait  au  roi  ôc  à  fes  hoirs.,  avec  tout  ce  qui  avoit  été  confilqué  lur  lui  en 
France  ,  excepte  la  terre  de  Vietiuc ,  s'il  le  trouvoii  qu'elle  fut  de  l'héritage  de  Jeanne 
de  Tocy  la  mere;  il  mourut  peu  après.  Voyez. f.  39.  &  41.  des  preuves  delà  maifo» 
de  Bar  le  Duc ,  par  A.  du  Chelnc. 

Femme,  ALIENOR  d'Angleterre,  fille  aînée  d'Edouard  I.  roi  d'Angleterre  ,  & 
d'Aliéner  de  Caftille,  fut  mariée  à  Briftol  vers  la  fête  de  S.  Michel  l'an  1293-  Vi- 
vant la  chronique  de  Nicolas  Trcvcrh,  Thomas  Walfingham  dit  1294- 

1.  EDOUARD  1.  du  nom,  comte  de  Bar, qui  fuit. 

2.  Jeannb  de  Bar,  époufa  Jean  de  Warcnnes  II.  du  nom,  comte  de  Surrey  Se 
de  SufTcx  en  Angleterre,  fils  de  Guillaume  de  Warcnnes,  6c  de  Jeanne  de  Veie 
d'Oxford ,  elle  mourut  fans  enfans. 

I  X. 

EDOUARD  I.  du  nom  ,  comte  de  Bat,  étoit  fort  jeune  lorfque  fon  pere  mou- 
rut, &  demeura  fous  la  garde  ôc  le  bail  de  Jean  de  Bar,  feigneur  de  Puilaye , 
Ion  oncle.  Le  roi  Philippes  le  Sel  lui  donna  le  château  de  Groncourt,  à  condition 
de  le  tenir  à  hommage-lige  de  la  couronne.  Il  échangea  avec  ihibaud  de  Bar  ,  etc^ 
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que  de  Liège,  (on  oncle ,  les  terres  de  Condé  en  Barrois ,  de  Giflaingnecourt  >  de 
Lahcicoort,  d'Anzecourt,  de  Sommaillcs,  de  Sarney  &dc  Waincourt ,  pour  celles 
de  la  Marche,  de  Chaullon  &:  de  Conflans ,  &  tranfigea  avec  les  abbé  &  religieux  A 
de  Beaulieu  en  Argojme ,  touchant  les  dommages  que  (on  pere  leur  avoit  faits  fui- 
vant  des  lettres  du  mois  de  novembre  1312.  fe  ligua  en  fuite  avec  Round  de  Bar, 
éveque  de  Metz  l'on  oncle  >  &  aflîcgca  le  château  de  Frouart.  Il  fut  défait  &  pris 
pnlonnvcr  avec  plulicurs  chevaliers  de  fa  fuire  par  Ferry  duc  de  Lorraine  l'an  1313. 
ht  fa  paix  par  traite  conclu  à  Bar»fur-Aube  le  20.  may  13 14.  par  lequel  il  s'o- 
bligea de  payer  au  duc  de  Lorraine  90000.  liv.  pour  fà  rançon ,  &  celle  de  ceux 
qui  avoient  été  pris  avec  lui*  excepté  Raoul  de  Louppy  &  Jean  dcDeullcy  cheva- 
liers ,  Se  de  rendre  à  Henry  ,  (eigneur  de  Blammont ,  les  villes  d'Efpicnncs  &  do 
Bertraramiex  qui  avoient  clé  pofledées  par  fa  mere.  11  fit  un  trajté  l'an  1 123.  avec 
Jean  de  Luxembourg  roi  de  Bohême,  &  mourut  en  l'ifle  de  Chypre  l'an  1336. 

Femme,  MARIc  de  Bourgogne,  née  en  1298.  mariée  vers  l'an  1310.  elle  étoic 
la  quatrième  fille  de  Robert  II.  du  nom,  duc  de  Bourgogne,  comte  d'Auxonneâc  g 
de  Châlou ,  chambricr  de  France,  &  A'AgMs  de  France ,  hllc  puînée  du  roi  S.  Louis. 
Itjtz  tome  1.  de  celte  hifioire ,  /4g  j  47. 

1.  HENRY  IV.  du  nom,  comte  de  Bar,  qui  fuit. 

2.  N...  de  Bar ,  mort  jeune. 

3.  Eleonor  de  Bar,  première  femme  de  Ruul  duc  de  Lorraine,  fils  de  Ferry  III. 
du  nom,  duc  de  Lorraine,  &  à'Ijabet*  d'Autriche.  Elle  mourut  fans  enfuis, 
&  Ion  mari  epoufa  en  fécondes  nôccs  l'an  1334.  Marie  de  Chaftillon  ,  dite 
de  Blets,  tille  de  Q»j  de  Chaftillon  1.  du  nom ,  comte  de  Blois,  il  de  Mirgucrae 
<ic  Valois. 


HENRY  IV.  du  nom,  comte  de  Bar,  feigneur  de  Caflel,  de  Poifaye,  &c  le 
roi  Philippe;  de  Valois  lui  accoida  pour  mi  &  /esfiucejjeurs  cornus  de  itr,  que 
la  terre  de  Puifaye  quiéroit  en  partie  du  rcllort  d  Orléans  &  en  partie  de  celui  de  Vil-  C 
lcncuvcle-Roy,  fut  dorénavant  du  rcllort  de  Sens,  avec  les  terres  de  (on  comté  de 
Bar  qui  en  rc  flortifibicnt  par  lettres  données  au  château  de  Raiz  le  24.  feptembre 
1344.  Il  mourut  peu  après.  é 

Femme,)  OLAND  de  Flandres,  dame  de  Caflel,  de  Dunkcrque,  de  Bour- 
bourg,  de  Gravelines,  de  Nicppc  ,  d  Alluye  Se  de  Montmirail ,  fille  de  Robert  de 
Flandres  ,  icigneur  de  Caflel  ,  &  de  Jeotme  de  Bretagne ,  fut  nuriéc  avant  l'an, 
1340.  fc  remaria  en  1353.  avec  Philippes  de  Navarre,  comte  de  Longueville, 
&  mourut  le  12.  decembte  1395.  *>7«.  (**  article  terne  II.  de  cette  hifioire , 736. 
1.  Edouard  II.  du  nom,  comte  de  Bar,  demeura  fort  jeune  fous  la  garde  de  (a 

mere ,  &  mourut  avant  d'être  majeur. 
z.  ROBERT  I.  duc  de  Bar,  qui  fuit. 


R 


x  1. 

OBERT  duc  de  Bar  ,  marquis  du  Pont ,  feigneur  de  Caflel,  de  Bornchem, 
de  Roodcs ,  de  Bourbourg,  de  Warneton ,  de  Dunkcrque,  de  Gravelines, 
de  Puifaye ^i'Ailuyc ,  de  Brou ,  de  Monimirail,  d'Auton ,  de  la  Bazochc ,  de  Nogenc 
le  Rotrou ,  &c.  fucceda  au  comté  de  Bar  à  Edoturdtoa  frère  aîné ,  demeura  fort  jeune  en 
la  garde  de  fa  mere  >  le  roi  Jean  lui  accorda  des  lettres  de  bénéfice  d'âge  le  27.  juillet 
1352.  &  érigea  enfuiteen  fa  faveur  le  comté  de  Bar  en  duché.  On  ne  fcait  pas 
précisément  le  temps  de  cette  érc&ion ,  mais  ce  fut  au  plus  tatd  avant  le  mois  de  février 
P^aî^MuJrtu-  1  *  * 4- umnu     *  ttc  prouvé  ci- dtffus  f.  498 .  On  trouve  des  lettres  de  l'an  1357.(4)  où. 
tout  de  Bir ,  M-  il  cft  qualifié  Robert  Duc  de  B*r  ,  ainlî  que  dans  pluûcurs  autres  des  années  fui- 
ji-  vantes.  Il  rendit  hommage  au  roi  l'an  1391.  pour  Bar,  Loupy,  la  Marche  &  Chi- 

tillon  ,  eft  aufli  qualifié  Robert  Duc  de  B*r  ejr  feigneur  de  Caffcl  dans  une  quittance  de 
3000.  francs  que  le  roi  lui  avoit  ordonnés  par  fes  lettres  du  13.  (eptembre  1410.  elle 
ri)  CjW«*Mj*  cfl.  dattéc  du  dernier  jour  de  ce  mois,  {b)  11  fonda  le  couvent  des  Auguftins  de  Bac 
UnU*'  C*1'      *c  ^uc'  r0""111!  l'an  M11-  luivant  Enguerrant  de  Monftrclcr  >  8:  fut  enterré  dans 
l'cglifc  de  Sec  Me  (me  de  Bar  le  Duc  auprès  de  (a  femme, 
femme,  MARIE  de  France,  féconde  fiUc  de  Jet»  roi  de  France,  &  de  Borne  de 

Luxembourg 
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Luxembourg  fa  dcuxie'me  femme  ,  fut  mariée  avec  difpcnfc  du  pape  Urbain  V. 
par  traire  pallc  à  Bar  le  Duc  le  4.  juin  IJ64.  mou  rue  au  mois  d'octobre  1404.  oc 
lut  enterrée  en  l'églilè  de  S.  Mefmc.  Voytx.  tome  I,  de  celte  bifioire,p.  jo8. 

1.  HENRY  de  Bar,  (cigneur  d'Oily,  qui  fuir. 


2.  Philippe  de  Bar  ,  ctoir  capitaine  d'un  nombre  de  gendarmes  qui  dé- 
voient palier  en  Angleterre  pour  le  (ervice  du  roi,  lous  le  gouvernement  du 
duc  de  Bourgogne,  lorlqu'il  rit  montre  à  Arras  le  2$.  fcptcinbrc  j  s 8tf.  Son 
feel  ejl  écart  elé  a»  1.  4-  femé  de  ¥rancc.  A»  z.  &  3.  fente  de  croix  au  pied 
fiché  2.  Bars  adofjez.  avec  une  bordure  autour  de  t  écu,fupports  z.  lions,  cimier  1.  cornes. 
Le  roi  qui  le  qualifie  Jtn  couftn  ,  lui  ordonna  en  conlideration  de  les  ierviccs 
2000.  francs  d'or  par  lettres  données  à  Melun  le  20.  octobre  1 jsio.  uont  il 
donna  quittance  de  1000.  le  26.  du  même  mois  ,  fon  leci  clt  comme  ci  deffus. 

{a)  11  mourut  au  voyage  de  Hongrie  la  même  année  ,  fans  poltcrité  d'Tolaad  ^^«^«1^ 
d'Enghicn  ,  (ccondc  lille  de  Louts  icigneur  d'Enghicn,  comte  de  Briennc  Se  de  * 
Couverlân  ,  qu'il  avoir  épouléc  l'an  1384. 

3.  Edouard  III.  du  nom  , duc  de  Bar ,  marquis  du  Pont,  feigneur  dcCaflel ,  Sec 
potta  le  titre  de  marquis  du  Pont ,  après  la  mort  de  (es  deux  frères  ai  nez  ;  le 
roi  par  fes  lettres  données  le  6.  de  décembre  1409.  déclara,  qu  ayant  donné  à 
Edouard  de  Bar  marquis  du  Pont  fon  coufin ,  par  autres  lettres  du  dix-lept  aoult  1 40  s . 

Q  douze  mille  ecus,  pour  lui  aider  à  avoir  un  hôtel  à  Paris,  dont  11  n'avoit  tou- 
ché que  5000.  francs  ,  &  dont  il  reftoit  encore  à  payer  io>oo.  francs  ,  il  or- 
donne qu'il  en  loitpayé  inccllamment ,  il  avoit  donné  le  12.  novembre  1408. 
quittance  de  ijoo.  livres  à  lui  accordées  par  le  roi  le  2.  du  même  mois  four 
certain  nombre  de  gendarmes  qui/  avoit  entretenus  les  mois  frèctdens  çr  celui-ci ,  eilc  cft 
(exilée  dm  ccujjon  aux  armes  de  Bar,  ou  il  femble  qu  U  y  au  une  bordure  engrilée, 
fûpports  une  levrette  &  un  >  etmier  deux  cornes  du  milieu  de/quels  fort  u» 
arbre.  11  en  donna  une  (ccondc  le  14.  octobre  1410.de  2000. francs,  fur  4000. 
à  lui  accordez  par  le  roi  le  19.  (eptembre  précèdent ,  pour  les  frais  qu'il  c'toic 
obligé  cie  faire ,  le  (crvant  à  l'armée  avec  un  certain  nombre  de  gendarmes , 
même  fiel,  ac  une  troilicmede  1000.  francs  furies  1700.  qui  reftoienr  à  paycc 

D        le  8.  mars  fuivant,  même  feel.  {b  )  Il  avoit  aflifté  le  \6.  juillet  1409.  aux  noces    (b)  iM<t* 
d  Elizabeth  de  Luxembourg ,  nièce  du  roi  de  Bohême ,  avec  Antoine  de  Bour- 
gogne, duc  de  Brabant ,  fie  fat  tué  à  la  bataille  d'Azincourt  l'an  141  j.  ayant, 
laillé  une  fille  naturelle. 

Bonne  bâtarde  de  Bar ,  e'poufa  Jean  de  famt  Loup ,  écuyer ,  puis  confeiUer  de  René 
d*  Anjou,  duc  de  Bar.  Elle  mourut  fous  enfant  vers  lan  14  jo. 

4.  Lcuis  cardinal  &  duc  de  Bar,  marquis  du  Pont  &  de  Caflcl ,  après  la  more 
£         d'Edouard  (on  frère ,  fut  fuccclîîvcmcnt  evêque  de  Langrcs ,  de  Châlons  &  de 

Verdun  ,  mourut  le  23.  juin  14*0.  &  fut  enterre  dans  la  chapelle  de Taintc  Eli- 
zabeth de  l  églife  cathédrale  de  Verdun ,  où  (e  voit  (on  epitaphe.  Voyez,  tome  il. 
de  cette  bijlotre,  §.  III.  des  evêques  &  ducs  de  Langrcs,  Pairs  de  Irancc,  ait. 
XXIV.  pag.  218. 

5.  Cham.es  de  Bar,  feigneur  de  Nogcnr-lc-Rotrou.  Le  roi  le  retinr  au  mois  de 
décembre  1 389.  pour  demeurer  auprès  de  lui ,  6:  par  (es  lettres  données  a  Pa- 
ris le  7  avril  1390.  ou  il  le  qualifie/»»  coufin,  il  lui  ordonna  1000  francs  d'or  de 
pcnlion,  fur  lcfqucls  il  donna  le  18.  may  fuivant  quittance  de  400.  liv.  elle 

F        eft  fceiléed'un  fecau  aux  armes  de  Bar.  11  eft  nommé  dans  unaûcdc  l'an  1^99. 
&  mourut  peu  après  fans  pofterité. 

€.  Jfan  de  Bar,  feigneur  de  Puifaye,  d'AUuye  ,  de  Brou  &:  de  Montmirail,  fat 
tué  avec  Edouard  duc  de  Bar  fon  frète,  à  la  bataille  d'Azincourt  Tan  141 5.  (ua- 
vant  Enguciran  de  Monftrclct,  vol.  1.  chap.  cxlvin. 

7.  Yoland  de  Bar,  epoufa  l'an  1380.  Jean  d' Arragon ,  duc  de  Gironde,  depuis 
roi  d' Arragon,  fils  de  Pierre  IV.  du  nom,  roi  d'Arragon,  de  Valence,  de  Ma- 
imt  y  O  6 
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}orquc  6c  de  Sardaigne  ,  comte  de  Barcctonnc,  fumommé  le  teremonuux ,  & 
d'Blcontre  de  Portugal  la  féconde  femme.  Jet»  d'Arragoa  croit  veuf  de  AUtbet  A 
fille  de  Jean  I.  du  nom ,  comte  d'Armagnac.  Yoiarui  de  Bar  mourut  à  Barce* 
lonnc  le  j.  juillet  1431.  &  fut  merc  entre  autres  enfans  d'Tolond  d'Arragon, 
femme  de  Imus  II.  du  nom,  due  d'Anjou,  rot  de  Sicile,  &  merede  Âcne'duc 
d  Anjou,  roi  de  Sicile,  a  qui  Ltuts  cardinal  de  Bar  Ion  grand  oncle  maternel, 
fît  don  du  duché  de  Bar ,  oc  dont  la  fille  YtUnd  d'Anjou,  duchefle  de  Lorraine 
Se  de  Bar,  cpoula  en  1444.  Ferry  de  Lorraine  II.  du  nom,  comte  de  Vaudc- 
mont ,  à  qui  clic  pona  les  duchez  de  Lorraine  &  de  Bar ,  comme  il  s  (te  dit  tome  L 
de  cette  hijtoire ,  pog.  112. 

8.  Marie  de  Bar ,  cpoula  par  contrat  de  l'an  1584.  GmlUume  de  Flandres  II.  du 
nom,  comte  de  Namur,  (eigneur  de  l'F.cluIc  Si  de  Bcthunc  ,  fils  aine  de  Gtttl-  3 
luone  de  Flandres  I.  du  nom,  comte  de  Namur»  leigneur  de  Montjoye  &  de 
Fauquemont,  châtelain  de  Zélande ,  &  de  Cuberme  de  Savoyc,  dame  de  VauJ. 
Elle  mourut  avant  fon  mari ,  qui  époula  en  lecondes  nôccs  Jeanne  de  Harcourt, 
fîilc  puînée  de  Jet»  V I.  du  nom  ,  contre  de  Harcourt ,  &  de  Catherine  de 
Bourbon.  Voyez  tome  U.  de  cette  hifrire,  pog.  753. 


9.  Bonne  de  Bar,  mariée  le  2.  juin  1400.  à  VtUrtn  de  Luxembourg  III.  du  nom, 
comte  de  faine  Paul  &  de  Ligny ,  connétable  de  France,  fils  aîné  de  Guy  de 
Luxembourg  ,  comte  de  feint  Paul  &  de  Ligny  ,  Se  de  Mahaud  de  Cha- 
tillon,  comtcJTc  de  laint  Paul.  Bonne  de  Bar  fut  la  féconde  femme,  Se  vivoit 
encore  en  1419.  Voyez,  tome  U.  de  teue  biftoire ,  pog.  724. 


10.  Yoland  de  Bar,  la  jeune  femme  A' Adelphe  duc  de  Mont,  fuivant  un  traité 
d'accord  fait  l'an  1409.  entre  Edouard de  Bar,  marquis  du  Pont,  Se  Robert  de 
[1  )  in  ch'oirc.        Bar,  feigneur  d'Oiiy ,  pour  la  luccclfion  de  Robert  duc  de  Bar.  Trirhemc  (4  ) 
dit  que  le  duc  Adelphe  prétendit  au  duché  de  Bat  du  côté  de  (a  femme,,  &: 
entra  deux  fois  dans  ce  pais  avec  une  grande  armée  les  années  1417.  &  1414. 


il.  Jeanne  de  Bar ,  époufe  Tbeodtre  Palcologuc ,  marquis  dcMontfcrrat,  duquel 
elle  eut  philicurs  enfans  ,  Se  mourut  avaue  l'an  1409.  luivant  l'accord  cité  ci- 
dcllus. 


XI  L 

ENRY  de  Bar  ,  feigneut  d'Oify,  eft  qualifie  cottfm  dm  roi  dans  des  lettres  D 
_[ datées  de  Paris  le  j.  mars  1389.  par  lcfquellesce  prince  lui  ordonna  cinq  cent 
francs,  &  pat  autres  du  13.  may  1390.  il  ordonna  à  Henry  de  Bar  Se  à  Pierre  de 
Craon  /es  confits ,  à  chacun  2000.  francs  d'or,  en  cmftderaiion  de  leurs  fervtces.  La 
quittance  d  Henry  de  Bat  elt  du  4.  juin  luivant,  &  fccllée  d'un  fceau  aux  ormes  de 
([•;  'abir.cticM.  Bar.  {b  )  Le  roi  lui  donna  encore  10000.  francs  d'or,  à  prendre  lur  lesaydes  ordonnés 
de  ci»iiejno»a[t.  fut  |a  gUCrtc>  par  lettres  datées  de  Paris  le  28.  du  même  mois.  U  mourut  au  voyage 
qu'il  rit  en  Hongrie  contre  les  Turcs  l  an  1396.  Berruycr,  hipiredes  Celejlùv,  pag. 
2.0}.  dit  qu'il  mourut  à  Vcniic  au  retour  de  la  bataille  de  Nicopolis  l'an  1398.  que 
Ion  corps  fut  apporté  à  Paris,  &  enterré  aux  Celeltins. 

Femme,  MARIE  de  Coucy,  comteffe  de  Soiftbns,  dame  de  Coucy  Sz  d'Oify, 
fille  ainec  &  principale  héritière  HEngnerron  Vil.  du  nom,  feigneur  de  Coucy,  de 
Marie  Se  de  la  Ferc,  comte  de  Soiflbns,  grand  boutciller  de  France  ,  Se  àlfabca»  £ 
d'Angleterre  la  première  femme-  Marie  de  Coucy  mourut  l'an  1404  avec  foupçon 
de  poiloo ,  luivant  l'hiltoire  de  Charles  VI.  du  religieux  de  S.  Denis,  L.  24.  C.  u. 

1.  Encue&an  de  Bar ,  mort  jeune. 

2.  ROBERT  de  Bar,  comte  de  Marie  ,  qui  luit. 
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XIII. 


ROBERT  de  Bar ,  comte  de  Marie  &  de  Soiflbns  ,  vicomte  de  Mcaux  ,  fei- 
gneur  d'Oify  ,  de  Dunkcrquc ,  de  Vatneton ,  de  Bourbourg ,  de  Bournehcru, 
de  Roodcs  &  de  Gravclincs,  par  le  traité  de  partage  fait  le  8.  avtil  1409.  entre 
J-Joiurd  de  Bar  ,  marquis  du  Pont  ,  fils  aîné  de  Robert ,  duc  de  Bar  ,  &  Rebtrt  de 
Bar  ,  icigneur  d'Oify  ,  fils  de  Henry  de  Bar.  Il  fut  grand  boutciller  de  France  Se 
premier  prefident-Lay  de  la  chambre  des  comptes  de  Paris ,  le  roi  érigea  en  fa  faveur 
ec  pour  les  defeendans  les  chàtcllenics  de  Marie  ,  de  la  Fcre  &  de  Montcornct  en 
comte,  fous  le  nom  de  Mark  par  lettres  données  à  Paris  au  mois  d'aouft  1413.  il 
fut  tue  deux  ans  aptes  avec  deux  de  les  oncles  à  la  bataille  d'Azincoutt. 

g  Femme  JEANNE  de  Bethune,vicomteiTede  Meaux  ,  fille  aînée  de  Robert  de  Bc- 
thunc  vicomte  de  Meaux,  (eigneur  de  Vcndcuil,  &  d Xlfsbet* de  Ghiftellcs  fa  (ccondc  fem- 
me ;  elle  furvequit  fon  mary  ,  eut  en  douaire  la  feigneuric  d'Oify,  &  fc  remaria 
à  Jean  de  Luxembourg,  feigneur  de  Bcaurcvoir,  comte  de  Ligny  &  de  Guile  ;  elle 
mourut  fur  la  fin  de  l'an  14J9-  laiflant  tous  les  biens  à  ta  fille  du  premier  lit.  kojez 
tome  IV.it  cette  hifiotre ,  /.  114. 

Jeanne  de  Bar,  comteffe  de  Marie  &  de  Soiflbns,  vicomreffedc  Meaux,  dame 
d'Oifv,  de  Dunkcrquc ,  de  Gravelines,  d'Alluye  Se  de  Montmirail ,  cpoula  au 
chàreau  de  Bohaim  le  dimanche  M.  juillet  1435-  Louis  de  Luxembourg, 
comte  de  S.  Paul,  de  Bricnne  Ce  de  Ligny ,  connétable  de  France,  fils  aîné 
de  Pierre  de  Luxembourg  L  du  nom  ,  comte  de  Converûn  &  de  Bricnne, 
&  de  Mârgmerue  de  Baux  (a  première  femme.  Jeanne  de  Bar  mourut  l'an  1461. 
l'oyez  tome  M.  de  cette  bifoire,  p4g.  317. 
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VA  LENT  IN  OIS, 

DUCHE 


D'tr  au  ttuf 
fâfjnt  it 
giteulti  fui  tint 
ttrrajft  it  fiât- 
fit  k  ta  bttiurt 
de  gutults  char- 
git  it  8.  fiam- 
wts  d'tr. 


RODRIGUEZ  Borgia  ,  qui  fut  depuis  pape  ,  fous  le  nom  d'Alexandre  VL 
avoit  eu  dans  fa  jeunefic  de  VAX  OSA ,  ou  fuivant  quelques  auteurs  de  J  ULIE 
Farncfc,  dite  Vanofa  ou  Vanotia,  dame  Romaine  ,entr'autrcs  enfans  naturels  CESAR 
de  Borgia ,  qui  des  fon  bas  âge  fut  deftiné  à  leiat  ecclefultiquc  par  fon  perc  ,  lequel 
lui  donna  l'cvêchc  de  Pampclune  ,  aprc's  ion  élévation  au  pontificat ,  le  nomma 
à  l'archevêché  de  Valence,  &  le  fit  cardinal  en  149).  CESAR  de  Borgia  quitta  en- 
fuite  l'état  ecclclîaftique ,  &  s'attacha  au  roi  Louis  XII.  qui  lui  fit  don  des  comtez 
de  Valentinois  &  de  Diois  par  lettres  dactées  d'Ellampes  au  mois  d'aouft  145*8. 
aufqucllcs  Jean  comte  de  Foix  &  d'Eftampcs,  gouverneur  du  Dauphiné,  donna  les 
lettres  d'attache  le  22.  du  même  mois  d'aouft ,  &c  elles  furent  curcgiltrces  au  Par- 
lement de  Grenoble  le  6.  octobre  fuivant.  Par  autres  letttes  du  même  mois  d'octobre 
de  la  même  année  1498.  Louis  XII.  érigea  en  faveur  du  même  CESAR  Borgiaces 
comtez  de  Valentinois  &  Diois  en  duché ,  celles-ci  furent  cnrcgiltrc'cs  au  même 
parlement  de  Dauphiné  le  ir.  novembre  fuivant.  Depuis  ce  temps  il  prit  le  nom 
de  duc  de  Valentinois,  &  epoufa  Charlotte  d'Albret,  fille  d'yfAw» ,  lire  d'Albret,  dit 
le  grand  ,  comte  de  Gavrc  &  de  Caltrcs,  vicomte  dcTartas,  &  de  Françotfe  de  Bre- 
tagne,  comtcfTc  de  Pcrigord  ,  vicomteffe  de  Limogcs,damcd'Avefhcs.  loyez  tome  IF. 
Je  cette  hiftoire ,  p.  48?.  pour  l'érection  de  ce  duché  en  Pairie  en  faveur  d  Honoré  de 
Grimaldi ,  prince  de  Monaco  en  1642.  ejr  ci-devant  page  %6t».  pour  U  nouvelle 
érection  de  ce  même  duché-Pairie  en  faveur  de  Jacques-François  Leonor  Grimaldi 
en  171 1.  Voyez,  auffi  les  pièces  qui  vont  être  rapportées  concernant  cette  trtcfm ,  après  Uf- 
tjutlkt  onàmter*  U  généalogie  de  la  maifou  de  BOROlA. 
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PIECES  CONCERNANT  L'ERECTION  DU  DUCHE' 

DE  V  ALE  NTINOIS, 

EN  FAVEUR  DE  CESAR  BORGIA 

Ltttax  âUautitms  Dm  m  in  Vikmuunfis.    Regiftre  de  la  chambre  des  comptes  de 
Dauphiné  cotte  ///.  hbtr  tlunitututm  ,  fit.  i  jtf. 

Au  mois  d'Aouft  1498. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  rot  de  France,  Dauphin  de  Viennois  ,  comte 
de  Valentinois  fie  de  Diois ,  Lçavoir  fâifons  à  tous  prefens  fie  à  venir  :  Que  par 
la  Singulière  amour  fie  affection  que  avons  Se  pourrons  à  notre  trés-cher  &  amé 
coutin  le  (eigneur  Domp  Ccfar  de  Borja,  en  faveur  de  notre  S.  Pere,  duquel  il  eft 
prouchain  parent,  fie  pour  confideration ,  reconnoilTance  des  bons  ferviecs  que  ledit 
feigneur  Domp  Ccfar  nous  a  icy  devant  faits ,  êe  elpcrons  qu'il  fera  ci-apre's ,  defiranc 
l'attraire  par  deçà  à  notte  (crvice ,  fit  lui  donner  lieu  fie  place  où  il  le  puifle  loger 
fie  retirer ,  ainfi  que  bien  lui  appartient ,  fie  pour  aurres  caules  &  considérations  4 
ce  nous  mouvans ,  fie  mêmement  en  faveur  de  certain  mariage  que  nous  entendons 
faire  de  fa  pcrionne  en  ectuy  notre  royaume,  Se  autres  appotntemens do.it  nous  ne 
voulons  ici  autre  déclaration  être  faite  à  icelui  Seigneur  Domp  Ccfar ,  de  notre 
certaine  tierce  ,  grâce  fpecialc  r  pleine  puiflanee  fie  aurorké  royal  fit  dalphinal , 
avons  donné ,  cédé  ,  quitté ,  transporté  fie  dclaifTé  ,  pat  la  teneur  de  ces  prefentes , 
donnons,  cédons,  quittons,  tranlportons  fit  délaiffons  pour  lui,  les  hoirs  fie  fuccef- 
(eurs ,  perpétuellement  fie  à  toujours  ,  nos  comtez  fie  (cigneuries  de  Valentinois  fie 
Diois:  leurs  appartenances  fit  appendances,  aiofi  qu  elles  fe  comportent  fie  pour- 
iuivent,  tant  enjuftice,  jurifdiction,  autorité,  prérogatives,  prééminences,  cenfes, 
tentes  fie  revenus ,  prouftrs  fit  émolumens  que  autres  droits  de  comté  fie  feigneuric 
quelconque ,  à  quelle  valeur  fie  eftimarion  qu'ifs  (oient  fie  puifîcnt  être  fit  monter, 
pour  d'iccllcs  comtez  fie  feigneurics  jouir  fie  ufer  par  ledit  (eigneur  Domp  Ccfar, 
lèfdits  hoirs  Se  fuccefleurs , fie  en  praidre , parcevoir  fie  recevoir  les  fruits ,  proufîts  Se 
émolumens  quelconques,  fans  aucune  chofe  en  referver  ou  retenir ,  pour  nous  ou  les 
nôtres  ,  fors  feulement  des  foys  fie  hommages-lige  ,  reffort  fie  fouveraineté  ,  fie  en 
payant  2e  acquittant  les  fiefs  fie  aumônes ,  gages  d'officiers ,  fie  autres  charges  ordi- 
naires fie  anciennes  étant  fur  leldits  comtez  Se  feigneurics,  où  fie  aihfi  qu'il  appar- 
tiendra. Si  donnons  en  mandemenr  par  ces  mêmes  prefentes  à  nos  amez  fie  féaux 
les  gouverneurs  ou  (on  lieutenant ,  gens  de  notre  parlement  fie  de  nos  comptes  dudic 
pavs ,  gênerai  fie  tréforier  gênerai  de  nos  finances  dïcelui  pays  ,  fie  i  tous  aurres 
officiers  ou  à  leurs  lieutenans  preiens  fie  à  venir  fie  à  chacun  d'eux  comme  à  lui  ap- 
partiendra ,  que  en  failant  ledit  (eigneur  Domp  Ccfar  de  Borja  jouir  fie  ufer  de  nos 
prefens  dons  ,  cédions,  quittances,  tranfports  fie  delay,  ils  lui  baillent  fie  délivrent, 
ou  faflent  bailler  fie  délivrer  royaulment  fie  de  fair  la  poileflion  fie  faifine  dcfdits  comtez 
fie  feigneurics  de  Valentinois  fie  Diois  ,  fie  d'icellcs  le  faflent  ,  feuffrent  fie  laiflenr, 
enfemblc  fcfdits  hoirs  fie  fuccefleurs ,  jouir  fie  ufer  plcincmcnr  Se  paifiblemcnt ,  tout 
ainû  fie  par  la  forme  fie  manière  que  deflus  eft  dit  ,  fie  s'aucun  empêchement  lui 
étoit  fait,  mis  ou  donné  au  contraire, le  fafle  mettre  à  pleine  délivrance  ,  fie  parle 
rapportant  ces  prefentes  fignées  de  notre  main  ou  vidimus  d'icelles  fait  fous  fccl  royal 
ou  dalphinal,  avec  reconnoiflance  fur  ce,  nous  voulons  notre  treforier  fie  receveur 
gênerai  de  nos  finances  audit  pays  ou  aurres  particuliers  à  qui  ce  pourra  toucher, 
être  tenus  quittes  Se  déchargez  par  nofdits  gens  des  comptes,  aufqucls  nous  mandons 
ainfi  le  faire  fans  difficulté  :  Car  rel  eft  notre  plailir,  nonobftant  quelconques  lettres, 
reftrinchons ,  mindemens  ou  defenfes  à  ce  contraires  ;  fit  afin  que  ce  foit  chofe  ferme 
fie  eftable  à  toujouts ,  nous  avons  fait  mettre  notre  fcécl  à  ces  prefentes  ,  fauf  en  autre 
chofe  notre  droit  Se  autruy  en  toutes.  Donné  a  Eftampcs  au  mois  d'aouft  l'an  de 
grâce  1498.  fie  de  notre  règne  le  premier,  LOUIS.  Par  le  roi  Dauphin,  M.  le 
cardinal  de  Reims,  l'archevêque  de  Rouen  fie  autres  prefens,  Robertet. 
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Lettres  J'attache  du  gouverneur  yfour  Lt  vérification  des  lettres  de  don  des  comtez.  de  A 
Valtntmm  S"  Diets.    Ibidem  fol.  ij8. 

Du  iz.  aouft  1498. 

TEHAN  comte  tic  Poix  5c  d'Eftampes ,  vicomte 5c  feigneur de Narbonne, gouver- 
neur &  lieutenant  gênerai  pour  Monfeigncur  le  roi,  Dauphin.cn  Ion  paysuuDau- 
fihinc,  comtez  de  Valentinois  8c  Diois.  Veucs  par  nous  les  lettres  patentes  dudk  fei- 
gncuraulqucllcs  ces  prefëntes  lont  attachées  fous  le  contrc-lcel  dalphinal ,  par  lesquelles 
8c  pour  lescaufes  contenues  en  icellcs,  ledit  feigneur  a  donné  ,  cede,  quitte  >  tranf- 
portc ,  delailfé  à  notre  tres-cher  &  treVamc  le  fieur  Domp  Cclar  de  Borja ,  pour  lui ,  rj 
les  hoirs  8c  fucccflcurs,  perpétuellement  5c  à  toujours ,  les  comtez  &  fcigncurics  de 
Valentinois  Se  Diois ,  leurs  appartenances  8c  appendanecs ,  ainli  qu'elles  le  compot- 
tent  8c  pourfuivent,  tant  en  jufticc,  jutifdiûions  ,  autoritez  ,  prérogatives ,  préémi- 
nences, cenfes,  rentes,  revenus,  proufits  &  emolumens  que  autres  droits  quelcon- 
ques, à  quelque  valeur  5t  cftimation  qu'ils  foient  8c  puifl'ent  être  5t  monter,  pour 
d'icclles  comtez  &.  feigneurics  jouir  8c  ufer  par  ledit  Ccur  Domp  Celar ,  fcfdits  hoirs 
8:  lucccllcurs ,  &  en  prendre  ,  parcevoir  8c  recevoir  les  fruits ,  proufits,  revenus  5c 
emolumens  quelconques ,  fans  aucune  chofe  en  relerver  ou  retenir  pour  lui  8c  les  liens, 
fors  fculcmcnr  les  foys  8c  hommages-lige ,  rcflbrt  5c  fouveramecé  ,  &  en  payant  & 
acquittant  les  fiefs  &  aumônes,  gages  d  officiers  &  autres  charges  ordinaires  8c  ancien- 
nés  étant  (ur  leldits  comtez  8c  lcigneuries  ,  ou  8c  ainfi  qu'il  appartiendra  à  nous  par  la 
part  dudir  lieur  Ccfar  de  Borja  prelcntécs ,  pour  5c  afin  d'en  obtenir vérification  S£ 
intetinement  d'icclles;  la  teneur  defquelles  coufiderées ,  nous,  après  ce  que  mondit 
fieur  le  toi  Dauphin  nous  a  fait  cxprciVcmcnt  dire,  lui  étant  en  cette  ville  de  Paris, 
que  fon  vouloir  étoit  qu'elles  fuflent  par  nous  interinces  »  avons  entant  qu'à  nous  cft, 
procède  8c  procédons  par  ces  prefentesà  la  vérification  8c  interrinement  d  icellcs  let- 
tres de  point  en  point ,  félon  leur  forme  5c  teneur ,  tout  ainfi  &  pat  la  forme  8c  ma- 
nière que  ledit  fieur  roi  dauphin  le  veut  8c  mande  par  icellcs.  En  témoin  de  ce  nous 
avons  fait  mettre  le  fccl  ordonne  audit  gouvernement  à  ccldites  prefentes.  Donné  à 
Paris  le  vingt-deuxième  jour  d'aouft  l'an  1498. 

Par  M.  le  gouverneur  &  lieutenant  gênerai ,  MM.  les  évtqucs  de 
Pâmiez,  M.  Jehan  de  Morar,  do&cur  en  chacun  droit, abbé  dcFcul- 
heux,  5c  autres  prefens.    J.  Olivier. 


.Arrêt  dit  Parlement  four  tenregijlrement  de/Sites  lettres ,  étant  à  U  fuite  des  lettre* 

du  gouverneur.  Ibid. 

Du  6.  odobre  1498. 

TOANNES  cornes  de  Fuxo  8c  de  Stampis,  vicccomcs  8c  dominus  Narbonar,  gu> 
I  hernator  Dalphinatus  ,  univerlis  8c  fingulis  harum  feric  notum  ficri  volumus , 
quod  receptis  indeque  vilis  per  curiam  parlamcnti  Dalphinalis  littcris  patentibus  à 
chnftianiflimo  rege  Dalphino,  domino  noltto  cmanatis ,  cjufque  figillo  ecta  viridi  E 
cum  cordono  cericco  in  cauda  duplici  impendenti  figillatis ,  per  quas  ipfc  dominus 
noflcr  dedit  8c  contulit  magnifîco  Dompno  Cxtari  de  Borja ,  comitatus  Valentincn- 
fem  5c  Dienfcm  ,  cum  juribus  &  pertinentiis  eorumdem  line  refervatione  aliquali , 
demptis  tamen  5c  exceptis  fuperioritate ,  rcllortu ,  fidelitatc  8c  homagio  quos  fibi 
rctinuit  tamquam  Dalphino  Vicnncnli  ,  prout  plcnius  conltat  ipfïs  littcris, 
quibus  prxlcmcs  noftrx  lub  contra-figillo  rcgiminis  Dalphinatus  alligantur  in  dicta 
curia  Parlamcnti ,  pro  parte  didti  Dompni  Ca-faris  ipfarum  litterarum  imperrantis 
cxhibitis,quarumtcnoribuspcrpen(isj5c  confideraris,  auditilqiic  prarceptis  &.  înjunc- 
cionibus  ex  parte  prxtati  domini  nollri,  tam  lirteratoriè ,  quam  aliàs  per  fuos  ad  hoc 
mandatos,  verbo  5c  orc  tenus  cidem  cunx  rattis.  Curia  iplà  litteras  ipl'as  infequendo 
iplitis  domini  noftri  bcncplacitum  interinavit ,  &  nos  intehnamus  juxta  iplarum  for- 
niam  Se  tenorem,  per  prxlcntcs  quoeirca  inftante  ditto  Dompno  Catfarc  ,  dilccto 
nolho  domino  de  Ripenis  locumtenenti  noflrum  harum ferie  przcipimus,committi' 
mus  &  maudamus ,  quatenus  prarfatum,  Dompnum  Cxlarem ,  feu  ejus  ptocutato- 
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rem  vcl  mandatum  in  pofleflGoncm  realcm ,  aétualcm  8c  corporalem  diétorum  comi- 
^  tatuum,  juriumque,  &  pertinentiarum  corumdem  ponat,  mictac  &  inducat,  poli- 
tumque  in  cifdcm  manu  tencat,  tueatur  8c  defendar  ab  omnibus  &  contra  omnesj 
cum  inhibitionibus  8c  pnccpti.s  opportunis  8c  ipfùm  di&is  comitatibus  uri  &  gau- 
derc  faciat,  prout  per  cafdcm  litteras  fieri  praxipiturec  mandat  ur,  quoniam  icaricri 
volumus  &  jubemus  per  prefentes.  Datum  Gratianopoli  die  fcxtâ  mcnûs  oâobris , 
anno  Domiui  millcfimo  quatercentefimo  nonagcGmo-oétavo. 

Perdominum  Gubernatotcm  ad  rclationcm  curix,in  quâ  erane  dominas  pra> 
fatus  de  Rippcriis  locum  tenens  ,  neenon  domini  Joannis  Pal  mer  ii  miles 
preudens,  Joanncs  Rabori,  Pontius  Poncii,  Hcnricus  Gautcronis  Se  Parus 
Datcrii ,  jurium  do&orcs  .  ac  Joanncs  de  Chapponay  prarlidens  ,  Joannes 
Sauvaigc  ,  Stephanus  Audrici  8c  Hugo  Coâi ,  audi  tores  compotorurn  Dal« 
pbinalium.  Ventolet. 

B 

Lettres  iéreftim  du  Vdatt'mm  en  ituhé.    Ibidem,  fol.  248. 
Au  mois  d'octobre  1498. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  roi  de  France  ,  dauphin  de  Viennois  :  A  tous 
prekns  8c  à  venir,  Salut.  Comme  puis  n'a  guercs  par  nos  autres  lettres  paten- 
tes Se  pour  certaines  grandes  Se  rai  forma blcs  caules  que  à  ce  nous  ont  mûs ,  meme- 
ment  par  la  fingulierc  amour  &  attention  que  avons  5c  portons  à  notre  cher  8c  amé 
coufin  le  iîeur  Domp  Ccfar  de  Bourja ,  en  faveur  de  notre  famt  Pcrc  le  Pape  ,  du- 
quel il  cft  prouchain  parent,  &  afin  que  par  deçà  où  il  a  délibère  venir  &  loi  tenir 
C  en  notre  fctvicc,ily  eut  lieux , places  &  Icigncurics  pour  foi  tenir  8e  retirer:  nous 
lui  avons  raie  don ,  ceûlon ,  tranfport  &  délai  dè  nos  comtez  de  Valentinois  8c  de 
Diois ,  pour  en  jouir  par  lui,  (es  hoirs  Se  fuccefleurs ,  perpétuellement  en  tous  droits; 
de  feigneuric  quelconques ,  ainfi  qu'il  peut  apparoir  par  nofditcs  lettres ,  lesquelles 
ont  été  bien  8c  dùcmcnt  vérifiées  ;  toutes  voyes  pour  ce  que  fmgulicrcmcnt  nous 
délirons  favorablement  traiter  notredit  coufin,  Se  principalement  l'élever  de  titres, 
honneurs ,  autoritez ,  prérogatives  fie  prééminences  honorables affcrens  à  Ta  perfonne, 
ayons  à  certe  caufe  par  l'avis  6c  délibération  des  princes  &  feigneurs  de  notre  (ang 
&  lignage  &  gens  de  notre  conleil ,  ordonne  &  délibéré  ériger  en  duché  lcfditcs  deux 
comtez  de  Valentinois  8c  Diois,  lelqiiclles  (ont  bien  anciennes,  de  bon  revenu,  8c 
dont  dépendent  plulicurs  nobles  nets ,  vaflaux  8c  lujets ,  pourquoi  foit  befoin  décer- 
ner nos  lettres  convenables  de  ladite  érection.  Scavoir  fâilons ,  que  nous  ce  confi- 
deré,  8C  les  caules,  fins  8c  raifoas  qui  nous  ont  premièrement  mués  à  lui  faire  le 
don  &  tranlport  deldits  comtez,  aulfi  celles  qui  prefentemenc  nous  meuvenrà  faire 
ladite  érection  ,  qui  (ont  trés-julres  &  raifonnablcs ,  &  f ai  Tant  au  bicu  ,  proufit  8c  uti- 
Jiré  de  nous  8c  de  la  choie  publique  de  notre  royaume ,  pays ,  terres  Se  (cigneuries. 
Voulons  par  ce  icelle  érection,  en  enluivant  leldits  avis  &  délibération,  fortir  criée 
pour  lcidites  çaufes  &c  con(idcrations  ,  de  notre  certaine  feience  ,  propre  mouve- 
ment, grâce  fpeciale,  pleine  puilbnce  Se  autorité  royale  &  dalphinale,  lefdirs  deux 
comtez  de  Valentinois  &  Diois ,  leurs  appartenances  8C  appendances  ainfi  par  nous 
données,  tranfportées  Se  délaiflccs  à  notredit  coufin  le  tieur  Domp  Cc(ar  de  Borja, 
avons  de  nouvel  érigé,  8c  érigeons  en  duché,  dite  la  duché  de  Valentinois,  qui  fera 
tenue  8c  mouvant  de  nous  Se  nos  (uccefTcurs  dauphins  de  Viennois  ,  à  caufe  de  no- 
tredit pays  du  Dauphiné ,  à  une  feule  foi  8c  hommage  ,  que  icelui  notre  coufin  8c 
£  (doits  lucccflcurs  en  feront  tenus  faire  à  nous  8c  nos  fuccefleurs  dauphins ,  rcilortif- 
(ans  en  tous  droits  de  fouveraincté  envers  nous  &  notre  Parlement  dudit  pays,  ai  ait 
que  etoient  auparavant  icellcs  deux  comtez.  Voulant  &  octroyant  de  notredite  grâce, 
pleine  puillancc 8c  autorité,  que  dorénavant  notredit  coufin  8c  fefdits  uiccclleurs  ducs 
dudit  duché  de  Valentinois ,  en  tous  actes  foient  dits ,  tenus,  ceniez  8c  reputez  pour 
ducs,  &  jouiiTcne  Se  ufcnt  entièrement ,  pleinement  8c  paifiblcmcnt  de  tous  droits  , 
honneurs  ,  autorités  ,  prérogatives  &  prééminences  que  à  duché  appartiennent  >Sc 
peuvent  appartenir ,  jaçoit  ce  que  l'on  voulfit  dire  icellcs  deux  comtez  n'avoir  les 
pièces  Se  membres  requifcs  à  érection  de  duché.  Si  donnons  en  mandement  par  ces 
mêmes  prefentes  à  nos  amez  8c  féaux  les  gouverneurs  ou  Ion  lieutenant,  gens  de 
notre  Parlement  8c  de  nos  comptes  en  nofdits  pays  du  Dauphiné,  à  tous  les  fenc- 
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chaux,  capitaines  ,  châtelains  fie  autres  nos  jufticiers  fie  officiers  ou  leurs  licutenans  ^ 
nobles  valiaux  fi:  fujets  défaits  comtczde  Valcntinois  fie  Diois ,  fie  à  chacun  d'eux  ,û 
comme  à  lui  appartiendra,  que  de  nos  prefens,  grâce,  érection  fit  contenu  en  celdites 
prefentes,  ils  fartent,  (curVrcnc  fie  laifleiit  notredit  couiin  fie  fcfdiis  fucccûcurs  jouir 
fie  u(cr  perpétuellement»  pleinement  fie  paiûblement ,  en  les  huant  lire,  publier  6c 
enregiftrer  par  lf  s  lieux ,  ce  ainli  qu'il  appartiendra»  cédant  ou  fartant  ceûcr  tous 
empechemens  que  l'on  leur  pourroit  faire»  mettre  ou  donner  au  contraire  ,  car 
ainli  nous  plait-il  être  fait  ,  nonobstant  quelconques  ordonnances  ,  reftrinctions  , 
man démens  ou  détentes  à  ce  contraire  ;  fie  afin  que  ce  foit  choie  ferme  fit  eltablc  à 
toujours ,  nous  avons  fait  mettre  notre  feelà  celdites  preientes,  fàuf  en  autre  chofe 
notic  droit  fie  l'aurmi  en  toutes.  Donné  à  Vieux vy  au  mois  d'oâobre  l'an  de  grâce 
1498.  fie  de  notre  règne  le  premier.  Par  le  roi  dauphin.  Moniteur  le  cardinal  d'Amboilc, 
archevêque  de  Rouen ,  te  leigncur  de  Ravaitaiu  te  autres  prdens.  njs  Robert  et. 

B 

Arrêt  i airegijlremmt  des  lettres  d'ereffim  i»  duché  de  Vdentïnots.  Ibid.  fol.  150.  v°. 

Du  iy.  novembre  1498. 

TOÀNNES  cornes  de  Fuxo  fir  de  Scampis,  vicecomes  fie  dominus  Narbonae ,  gu« 
J  bernator  Dalphinatus  :  Univerfis  fie  fingulis  harum  feric  norum  fieri  volumus, 
quod  receptis  indeque  vifis  per  infignem  curiam  Parlamcnti  Dalphinalis  litteris  pa- 
tentibus  à  (ereniûlmo  principe  rege  dalphino  domino  noftro  emanatis  ,  fir  ejus  fi» 
gillo  ccra  viridi  ,  cum  cordono  cericeo  in  cauda  duptici  impendenti  figillatis 
per  quas  ipfc  dominus  noiler  rex  volcns  ob  fincerum  amorcm  quem  gerit  Q 
erga  illuftrem  Dompnum  Cxfarem  de  Borja  ,  ipfum  honoribus  decorare  ,  fie 
favoribus  profequi  ob  caufàs  in  prxdiltis  litteris  contentas  fie  expreflàs  »  ca  propter 
comitatus  Valentinenlcm  fie  Dienlcmin  ducalcmdignitatem  crexit, fie cumdem Dom- 
pnum Cxfarcm  titulo  ducis  Valcncftends  inlignivit,  prout  in  eildem  litteris  plenius 
continetur,  qux  litterx  fucrunt  prxfènratx  di&x  Parlamcnti  curix  pro  parte  diât 
domini  impetrantis  ad  effectum  mtcrinationis  earumdcm»  Se  quibus  hxc  noflrx  iub 
concra-figillo  regiminis  Dalphinatus  alligantur ,  quarum  tenorc  perpenfo  fie  confide- 
rato  curia  prxdida  Parlaroenti  litteras  ipfas  erectionis  in  ducalem  dignitatem,  fie 
quantum  ad  estera  omnia  qua:  in  eis  continentur,  duxicinterinandas,  calque  inec- 
rinavit,  fie  nos  interinamus  juxta  iplârum  tenorem  fie  formam  per  prxfentcs,  quo- 
circa  damus  in  mandatis  univerfis  fie  fingulis  fcnefcallis,  judicibus,  capitaneis,  caf- 
te: Unis  fie  aliis  quîbufcumque  jufticiatùs  fit  officiariis ,  auc  corum  loca  tenentibus  » 
nobilibufquc,  vaflàlis  fie  fubditis  diâorum  comitatuum  fie  cuilibet  ipforum  prout  ad  O 
eum  pertinuerit ,  ut  prxtàtum  illuftrem  Dompnum  Cxfarem  impetrantem  prxdictis 
litteris  erectionis  fus  ad  ducalem  dignitatem  fie  excellcntiam ,  fie  contenus  incifdem 
uti  &  gaudere  fanant  fie  permutant ,  littcrafque  ipfàs  publicari  fie  regifrrari  fâciant  in 
loris  opportunis ,  illafque  obfcrvcnt  fie  obfcrvari  fâciant  fine  quacumque  difiîculrate, 
quibulcumquc  impedimentis  qux  fîeri  portent  in  Contran um  ccflantibus,  quoniam 
ita  fîeri  volumus  fie  jubemus  per  prarfentes.  Datum  Gratianopoli  die  decima-quinta 
menfis  novembris  an  no  Domini  tniUeûrno  quatcrcentefimo  nonagcûmo-octavo. 

Perdominum  gubernatorcm  ad  rdationem  curix  in  qua  cran t  domini  Joan- 
nes  Palmcrii  miles  prxfidens,  Joannes  Rabot  i ,  Antonius  Muleti  »  Antonius 
Putodi,  Chaffredus  Cha.  Carort ,  Pctrus  Latcrii  fie  Joannes  de  Ventis ,  jurium 
do&orcs ,  neenon  Joannes  Sauvaige ,  Stcphanus  Audrici ,  Eynardus  Flehardi 
*  Hugo  Cocti,  auditores  compotorum  Dalphinalium.  Vehtoiet. 
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GENEALOGIE 

DE  LA 

MAISON  DE  BORGIA 

CETTE  maifon ,  originaire  d'Efpagne  au  royaume  de  Valence  ,  doit  tout  fort 
luftrcK  Ion  éclatau  pape  Calixte  1 1 1.  nommé  auparavant  ALFONSE  Borgia. 
Ph-lippe de  Betgame  lounent  quelle  étoit trés-noble  &  trcs-conûderable  avant  quelle 
eût  donné  deux  papes  à  l'églife.  Voyez  pour /on  crtgmelmhof,  geneal.  vrgmtr  illuftrrum 
t^pan.famrl?eL  *  5"-  /■  l*  ,La  gcnealogre  en  va  c.re  rapportée  d après 
cVaïtcur ,  auquel  on  ajoutera  ce  que  l'on  a  pû  trouver  adlcurs. 

ALFONSE  de  Borgia  natif  de  Xativadans  le  diocefc  de  Valence,  étudia  à  Le- 
rida,  oùil  eut  un  canonicat  j  Alfonfe  V.  toi  ^Arragon  le  choifit  pour  Ion  fecrç- 
caitc  &i  employai  foins  &  fa  prudence  pour.*tcindrc le  fch.fme en  Arragon , le 
~  Martin  V  lui  en  témoigna  fa  reconnoiflance,&  lui  donna  leveche  de  Majorque, 
Stc £ Ï POta %£L* , I  eut  depuis  celui  de  Valence.  Eugène  IV.  le  créa  cardi- 
C  ïdSKi >  ilfutélû  Papelc8.avrilH55.  ilgouverna  éghle  j.  ans  j.mo.s  &  z9. 
rourr(ousknomdeCaUxt.i^ 
SXjeanjBo^ 

V^eTL  cLaù  Geoffroy  Borgia,  dont  il  fera  parle  cy-apres.  z. >  ™nee 
à/^del  Millaffut  mere  de  Jean-Lms dcl  MiUa,  que  le  pape  Calme  111.  fon oncle 
fit  cardinal,  &  qui  mourut  en  1J07. 

Ciaconius  donne  à  Alfonle  de  Borgia  un  fih  naturel  François  de  Scrgu  nommé 
mheviaue  de  Cofence  par  le  pape  Alexandre  Vl.puts  crie  cardmal  pritre  &eveque 
de  Thuou  le  18.  {(Membre  ijoo.  tl  mourut  le  4.  novembre  1511.  a  Pije,  âpres 
avoir  été  privé  de  U  pourpre  par  décret  du  pape  Jules  JI.  Voyez  hift.  Pont.  Rom. 
te  S.  R.  E.  Cardinalium  ,  imprimé  à  Rome  en  1677. 


D*»r  au  oeuf 
paflant  de 
gueules  fur  unt 
terrafft  de  fine- 
lie  à  ta  bordure 
de  gueuler  char- 
gée de  8.  flam- 
mes d'tr. 


GEOFROY  Boteia ,  quelques  auteurs  comme  Gafpar  Efcola»uS, 
oSl  £oit  de Umai  on  de  Borgia,  de  même  que  fa  temme  -.te  les  au.ses  qu,  d  toc 
!eco„tr»  e  àvôut.  que  fa  làm.Ue  JoUeres-andenne  de  sre «*Wfaî^ ^ 

^em£  ;  .S  Âffî  ,  «,e  de  Z^-e  Bo,gla ,  6:  de  »».  «.  <èmm« 
*  S.fj^'C^:  de^oTutuiena*  ge^ra,  du  paedsno*. 

de  S.  Pierre.  q  ff 

lomtr.  ■ 
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2.  RODRIGUEZ  Borgia,  qui  mit.  A 
a.  Jeanne  Borgia  ,  mariée  à  Pierre- Guillaume  Lanzol ,  fcigncur  de  Villa-Longa , 

baron  de  Cattelnou;  leurs  enfans  furent  adoptezau  nom  de  Borgia  »  par  le  pape 

Alexandre  VI.  leur  oncle. 
4.  Tecle  Borgia, femme  de  Vital  de  Villa-nova, 
j.  Beatrix  Borgia,  c'poula  Ximenes-Perez de  Aranda-Arcnos. 


I  I. 

ODRIGUEZ  Borgia ,  pape  fous  le  nom  d'Alexandre  VI.  Calixte  III.  foh  oncle  B 
maternel  le  créa  cardinal  en  14^.  &  lui  donna  l'archevêché  de  Valence  eo  Ef- 


R 

pagne,  ou  Sixte  IV.  1  envoya  legat.  Apres  la  mort  d Innocent  Vllï.  û  fut  c'Iù  pape  Ici  1 . 
aooft  1491.  Si  prit  le  nom  d'Alexandre  VI.  il  fut  empoifonné  dans  une  raaifon  de 
campagne  du  cardinal  Adrien  Cornctto,  par  méprhe  d  un  vin  empoifonné  quelui  Se 
Ccfar  (on  fils  avoient  fait  préparer  pour  d'autres  ,  &  mourut  âgé  de  72.  ans  le  18. 
aouft  1  joi.  après  avoir  tenu  le  Pontificat  onze  ans  &  trois  jours.  Ferez,  Guichardin, 
htfl.  e.i.i&fiq.  Mariana ,  hijl.  MJpan.  L  1.  t.  x.  Raphaël  Volateran.  Jntrop.  L 
xi.  Pauljoye  ,  m  Cmfil.  Du  Preau  ,  hift.  Ecclef.  Du  Chefnc  ,  hijl.  des  papes. 
Papmus  Manon  ,  de  eptjcop.  urbis.  Gregor.  Lcti ,  vtta  C.  Borgia ,  &  Spondc.  Il  avoit  r 
eu,  eiant  cardinal ,  quatre  fils  Se  une  fille  naturels  de  VanotiaCatanea,ou  luivantqucl- 
•ques  auteurs  àc  Julie  Farocfc,  dame  Romaine ,  dite  Vanofi  ou  Vanotia. 

s 

Enfans  naturels  de  Rodriguez  Borgia  &  Je  Vamùa  Cotant*. 

t.  Pierre-Louis  Eorgi*  fut  crée  premier  duc  de  G  m  die  en  1485.  chambellan  de  Ferdnund 
&  Slfibetle  rot  &  rttne  iEftagne ,  iléptufa  Mane-Enriquez ,  fille  naturelle  iAlfonfi 
II.  du  nom ,  rot  de  Naplcs ,  cr  mourut  avant  le  mariage  tonfimme,  &  avant  l  élévation 
de  fan  pere  au  Pontificat. 

i.  Cefar  Borgia ,  cardinal,  archevêque  je  Faïence  en  Stagne,  puis  dm  de  Valentmois-,  fin  D 
pere  le  deftma  i  leglife  des  fin  bas  âge  ,&  lui  donna  levichéde  Pampelune  ;  aulT,. 
m  après  fin  élévation  k  la  papauté,  il  le  nomma  à  l archevêché  de  Valence,  &  le  créa 
(ordinal 'en  14*5.  quelque  tempsaprés  cenouveau  cardinal  re/olut  de  fe  défaire  delean 
Sorgu  fin  frère,  duede  Candie,  que  Ion  trouva  en  iA97.  mort  dans  le  Tibre  &  Percé 
de  neuf  coups  etepee.  Il  quitta  enfuite  la  profeffion  ecclefiafttque ,  &  fi  ligua  avec  le  roi 
Louis  XII  qui  projettott  l  expédition  de  Milan  ,  Ceprmce  lui  fit  don  descomtez  de  Va. 
lentes  &  dt  Dtois par  lettres  données  à  Ejlampes  au  mois  taoufi  i498.  en  recom. 
penfi  de  ce  qutl  lus  avott  apporté  une  bulle  par  laquelle  le  pape  nommoitdes  commiffatres 
pour  connaître  de  la  rupture  de fin  marugt  avec  Jeanne  dt  France,  fille  du  roi  Louis  XI  & 
de  ce  qu  tl  lut  avoit  remis  un  bonnet  de  cardinal  pour  Georges  d  Amboife.  Les  corniez  de 
ytetm,  &  Dto» furent  érigez  tnduché  en  faveur  du  même  Cefar Borgia  par  autres 
lettres  du  mots  ioohhre  de  la  mime  année ,  enregi/lrées  au  parlement  de  Dauphinè  le 
ly.  novembre  fumant ,  Se  rapportées  ci-dcvunt  p.  517.  Il  obtint  au  mois  de  may 
M99- deslettres  patentes  du  roi  Louis  Xll.par  le/quelles  il  fut  adopté  lui  &  fa  pollerité  E 
as  nom  é-  armes  de  France ,  avec  pcrmi.fion  d'en  ufer  en  toufaftes^/i qualifie 
Cefar  Borgu  de  Franaa.duc de  Valentmois,  comtede  Diois ,  feigneur  d'Ifloudun , 
SC  capitaine  de  cent  lances  fournies  des  ordonnances  du  roi  dans  une  quittance  de 
300.  livres  aut  donna  an  trefirier  des  guerres  du  roi,  pour  fin  quartier  de  capitaine 
le  16.  may  Je  la  même  année  ,  elle  eft  fcellée  en  are  toute  l'écu  parti  au T  ™ 
bœuf,  au  *   un  fafcé  ,  il  prend  les  mimes  qualitez  dJuneZeTJ  ocJobr" 
fmvvtt, donnée  an  memetreforter ,  cette  féconde  eft  fcellée  d'un  ccartclé  au  1.  Se  4 
t  2"  Un  ^  ?rU , J'  U°  falcé'  °*  tn  troifiéme,  où  il  eft  JL 

f„~  A    °ï&*  dUCdC  Va  C?T$  &  *  Diois  '  tUetP  *  /'*  «»  l^  sre^s 

iZïitïdZ™ ^Tl  f^"F^l'P^payemLde  vingt  mtlleZ. 
de  rente  a  lut  ordonnees  ,  &  datée  du  auun.*  luillrt  «,/  r,-„        j          .  9.,,,  .7 


ccu 


me  a  lut  ordonnees ,  ^  dattée  du  qumze juillet  mtl  cinq  cent  deux ,  miellée  d'un 
pareil  a  celm  de  la  féconde  ,  3c  lut  le  toutdeux  clefs  miiesen  fautoir ,{Z 
(O  c^red.        monred  un  pavillon  au dcfïïis  duquel  eft  une  pique,  {a)  Lapremiere  apour  leeende 
1   *  etoem-        Cefar Borg.a  ,  dux  Valent.  & laficonde Cefar Ugia de Franda .  dux  Vatnt  Il  fe 
fervtt  des  armes  d»  roi  pour  fatisfaire  fin  ambiliJ,  prit  les  meù£l  pta'es'JÎ 

merm,       &  exerça  une  ttranme  tnfupportabU  fur  la  plupart  des  princes  d  Italie. 
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&         Tour  prêter  de  la  riche  facceffm  du  urdinal  Adrien  Cometto  ,  il  refit*  avec  fi»  tort 
^Uerfiuper  chez,  lui  le  ,7.  4cuft  ,,OJ.  &  y  fit  porter  du  vsn  edpoifoZ kTera 
&Ufls  étant  arrivez  de  bonne  heure ,  &  altérez,  i  caufe  de  U  chaUuJ ,  dtJdZ 
a  boire      un  valet  qui  netoa  point  de  leur fecret  leur  donna  de  la  boiffon 
ave M  fan  f  réparer  pour  le  cardinal  Cornett. ,  le  pape  qui  était  âgé  en  moL,  Tml 
Cefar  refifla  a  U  force  ds  potion,  &  s'ùant  fait  enveU/per  dans  le\entre  dZ  ZI 
tl  échappa  de  ce  danger  II  fut  fur  U  point  d'être  maferé  par  fes  ennemis  feus  le  pot 
«fer  de  Pie  III  JucceJJeur  d'Alexandre  VI.  laproifclion  £  ri  deFrJZfauZ 
■  ta  vie  >  &  cependant  il  quitta  fin  partr  Il  voulut  remettre  à  Jules  U.fucceffJdt  Ht 
Ul.  les  quatre  feules  places  qui  lus  rejlotent  ,  ce  pape  qui  aloit  refufé  d'abord  de  s 
accepter ,  &  ovoit  permis  a  Cefar  de  Je  retirer ,  le  fit  enfutte  arrêter  ioftu  &lt  rcmt 
en  prtfou  jufquace  quileut  rendu  ces  places,  puis  il lui permit  d'aller  Sauver GmJu, 
de  Cordoue  qui  lut  donna fa  foi,&C  envoya  en  Efpagne ,  où  néanmoins  il  fut  ton  fi  ne  dsL 
*»<P'f»P»P<'*<ll<>  «'évada  ejr  fe  refugiavïs) ean  £  Albret ,  roi  J/Zte,  rte 
He  fa  femme,  lequel  doit  en  guerre  avec  Louis  de  Beaumont  fon  vaffal,  conniubU  A, 
Cafislle.  Cefar  Borgia  alla  affieger  le  château  de Vsane  tfjr y fut  L -uni endrTïfmt, 
1  j  07.  on  pourfuivant  un  fecours  de  60.  hommes  que  le  connétable  de  CafiiUe  y 
jetter,  fes  gens  couvrirent  fin  corps  dun  manteau  ,  &  le  portèrent  i  Vianc  où  il  fui 
emene.  Ilavo,ipourdevifei  Aut  Ccûr ,  aut  nihil.    s/ vie  a  été  centepar  Tho! 
mas  Thomafius.  Voyez  Bzovius  aux  annailcs  de  Baronius,  Aubcry  hift  des  car- 
dinaux ,  Onuphrc ,  Viftorel ,  Garibay ,  &c  ;  <~u«cai> 

* 

:     Femme,  Charlotte  d'Albrct ,  fille  A' Alain  ,  fire  d'Albret,  dit  U  Grand 
comte  de  Gavre,  &  de  Cadres  ,  &  de  France  de  Bretagne  comteflTd= 
Pengord   v,comxene  de  Limoges,  dame  d'/veines,  par  \!^Ce^\t 
g»,  duc  de  Valcnrmois  promit  deconfigner  ,  ooooo'  liv.au  fire  d'Xet  fon 
beau-perc,  pour  «re  employées  en  terres  &  rentes  au  profit  de  Charlotte  dAl- 

Trcmo.llc,  vicomte  de  Thouars,  prince  de  Talmond,  fils  de  Louis  I.  fire 
li  TremoHlc,  vicomte  de  Thouars,  &  de  Marguerite  d'Amboife,  2°  le  < 
février  ,5,0.  ijhtlsppes  de  Bourbon,  feigneur  de  Buffet,  fils  aîné  de /W 

tl°^?'dhU?dM  L'CgC'  fcignCttI  &  ^«^dcMarguerited-Al^c, 
Voyez  tomel.de  cette  hiflotre,  pag.  376.  &  tome  IV.  pag.  ,  6*.  &  * 

3.  JEAN  Borgia,  fécond  duc  de  Gaodie ,  qui  fuit. 

4.  GEOFROY  Borgia,  prince  de  Squillacc  ,  dont  la  pofier'tté  fera  rapportée  ci* 
*frtsi  §•  W» 

5.  Lucre cb  Borgia,  époufa  i°.  Jean  Sforce ,  feigneur  de  Pczaro,  fils  de  ConT- 
tmt  Sforce ,  feigneur  de  Pezaro,  &  de  Camille  Marzana ,  fille  de  Marin  duc  de 
Seflc,  &  de  Leonore  d'Arragon.  Lucrèce  Borgia  fc  feparade  fon  premier  mari, 
qui  epouta  Cenevre  Tbiopola ,  fille  d'un  fenatcur  de  Venife ,  &  mourut  en  1  j  10 
Elle  le  maria  t°.  à  Alfonfe  bâtard  d'Arragon,  prince  de  Salcrnc  &  duc  de  Bifccelia  ' 
fils  naturel  X  Alfonfe  d'Arragon  II.  du  nom,  roi  de  Naples.  j°à  Alfonfe  dï/t . 
duc  de  Fcrrare  ,  deModcnc&dc  Reggio ,  veuf  d'Anne  Sforce ,  fille  dcLL-Maril 
Sforce ,  duc  de  Milan,  &  fils  A  Hercules  d'Eft ,  duc  de  Ferrarc,  &  à'Etemtre 
d'Arragon.  Elle  mourut  en  1520. 

On  trouve  encore  Jbah  Borgia,  légitimé  au  mois  de  feptembre  1  roi.  pat  le  pape 
Alexandre  VI.  comme  fils  de  Cefar  Borgia,  &  d'une  perfonne  libre,  enfiiite  légiti- 
me, &  reconnu  pat  le  même  pape  comme  loo  propre  fils,  par  lettres  du  mime 


{«}  JMmi 
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III, 


"EAN  Borgia  I.  du  nom,  fécond  duc  de  Gandic  Se  de  Scflà  ,princc  de  Thiano , 
I  aprds  la  mort  de  Pierre- Ltuis  Borgia  fou  frere  aîné  ,   fut  aftafliné  le  ij.  juiu 
J497.  à  Rorac ,  où  fon  corps  fut  jette  dans  le  Tibre  >  &  on  ne  douta  point  que 
Cejar  fon  frere  n'eut  fait  ce  coup  par  jaloulîc. 
r  T  bol  Femme ,  M  ARlE,Enriquez ,  cft  dite  par  Imhof  (a)  fille  de  Henry  Enriquez ,  feigneur 

lui  irai  dcCortcz,  d'Orze  8c  de  Galera,  amiral  de  Sicile,  8c  de  Marie  de  Luna.  Elleétoic 

aL  pjrte  pti-  yeuve  de  Pierre-Lotis  Borgia  ,  frere  de  (on  fécond  mari ,  fie  étant  reftec  veuve  pour 
p' ie*      la  féconde  fois  ,  elle  prit  l'habit  de  religieufe  dans  le  monaftere  de  fainte  Claire  de  j 
Gandie  où  croit  (a  fille. 

1.  JEAN  Borgia  II.  du  nom,  troificme  duc  de  Gandie,  qui  fuie. 

2.  Isabelle  Borgia,  fut  promife  en  mariage  au  duc  de  Scgorbc,  &  te  fit  reli- 
gieufe à  fainte  Claire  de  Gandic,  fous  le  nom  de  1a  rocre  Franfufe  de] (fus.  Ellç 
y  mourut  faintemenc. 

IV. 

JEAN  Borgia  II.  du  nom  ,  rroifiéme  duc  de  Gandie. 
I.  Femme,  JEANNE  d'Arragon,  fille  d'A^btn/e  bâtard d'Arragon  ,  fils  nature! 
<lc  Fcrduumd  le  Catholique  ,  roi  d'Arragon. 

1.  FRANÇOIS  Borgia,  duc  de  Gandie,  qui  fuir.  Ç 

2.  Aloise  Borgia ,  mariée  à  Martin  de  Gurrca  &  d'Arragon  ,  duc  de  Villahcr- 
mofa  ,  fils  dtybmfe  de  Gurrca ,  comte  de  Ribagorfâ ,  &  d'Ifabelle  Ramon, 
Folch. 

H.  Femme,  FRANÇOISE  de  Caftro  &  Pioos,  fille  de  Gelctran  huitième  comte 
d'Evoli. 

I.  Rodmcub  Borgia,  créé  cardinal  parle  pape  Jules  III.  le  10.  décembre  153^ 
mourut  au  mois  de  juin  1J37. 

2.  Pierre-Louis  Borgia,  marquis  deNavarres,  viccroi  de  Catalogne  &  detnier 
grand  maître  de  l'ordre  de  Mtntefa  ,  qui  avoir  été  infhtué  par  Jacques  II.  roi 
d'Arragon  l'an  ijitf. 

3.  Henry  Borgia,  évêque  de  Squillace ,  fut  créé  cardinal  par  le  pape  Jules  HX 
le  12.  décembre  1519.  0c  mourut  à  Vitcrbe  le  16.  feptembre  1140.  en  allant  D 
à  Rome  recevoir  la  pourpre. 

4.  Thomas  Borgia,  archevêque  de  Sarragoflc. 

j.  Madblemb  Borgia,  mariée  à  Ferdinand  de  Procira,  comte  de  Almenara. 
6.  MaRcueritb  Borgia,  femme  de  Frédéric  de  Faro-Portugal ,  feigneur  d'Oran, 
fécond  fils  de  Sancbe  de  Portugal- Norona ,  comte  d'Odcmira ,  Se  d'Angele  Fabia 
fa  féconde  femme,  Il  éroit  veuf  i°.  de  Margnerite-Chembine  de  Ccntcllcs ,  i°.  de 
Marie- Madclene  d'Ercillafic  2uniga,& mourut  le  23. octobre  iy7J-  V«yez,tm(I, 
de  cette  biftetre ,  pag.  65t. 

V. 


TT7RANCOIS  Borgia  Se  d'Arragon  ,  quatrième  duc  de  Gandie ,  marquis  de 
Lombay,  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Jacques  ,  viccroi  de  Catalogne  &  de  Va- 
lence. Apres  la  mort  de  fa  femme,  il  le  fit  jefuitc  à  37.  ans  en  1548.  Se  futletroi-  £ 
fiéme  General  de  cette  Société ,  après  le  P.  Jacques  Laynez  en  1765-  U  refùlâplu- 
ficurs  fois  le  cardinalat,  Se  accompagna  le  cardinal  Alexandrin,  neveu  du  pape  Pio 
V.  légat  en  Efpagne,  en  Portugal ,  puis  en  France,  &  étant  de  retour  à  Rome,  il 
y  mourut  en  odeur  de  fainteté  Le  jo.  ieptembre  l'an  1772.  âgé  de  6z.  ans.  Le  car- 
dinal Gafpar  Borgia  ,  l'un  de  les  petits-fils,  fit  tranfporter  en  1*17.  fon  corps  à 
(b)l«liof  ài:  Madrid;  le  pape  Urbain  VIII.  le  béatifia  le  13.  novembre  1**4.  (b)  &  Clément  X. 
><»»•  le  canonifa  en  1671.   Feyez  fa  vie  écrite  par  le  P.  Ribadcneira  ,  par  le  P.  Eufcbe 

Nicremberg,  cr  en  français  par  le  P.  Verjus,  f  'ajec  anfl!  Orlandini  &  Sacchini ,  hijl. 
Sec.  Je/H,  Alcgambe,  bibi  Stc.Jefit,  3c  Nicolas  Antonio,  bibl.  Htff. 

Femme,  ELEONORE  de  Caftro,  fille  d'Ahsr  de  Caftro ,  &  d'Ifabelle  de  Mc- 
nefles,  fut  mariée  en  1)28.  devint  première  dame  de  la  chambre  de  l'Impératrice,  Se 
mourut  en  1J4*. 

1.  CHARLES 
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i.  CHARLES  Borgia  &  d'Arragon,  cinquième  duc  de  Gandie,  qui  fuit. 
A     2.  JEAN  Borgia  &  d'Arragon,  comte  de  Majaldc  $c  de  Ficallo,  dont  la  pojleritc' 
(in  rapportée  et- après  §.  I. 
j.  ALVARE  Borgia,  marquis  d'AIcanizes ,  dont  il  fera  parle  ci  après  §.  II. 

4.  Ferdinand  Borgia,  grand  maître  de  la  maifon  de  l'impératrice  Marie  d'Au- 
triche ,  femme  de  l  empereur  Maximilicn  II.  du  nom. 

5.  Alfonse  Borgia. 

tf.  Isabelle  Borgia,  mariée  à  Français  de  Roxas  êc  Sandoval,  comte  de  Lerme> 
marquis  de  Dénia. 

7.  Jeanne  Borgia,  cpouta/«»  Hcnriquez  d'Almanza,  inarquis  d'AIcanizes,  fils 
de  François  Hcnriquez.  d'Almanza ,  marquis  d' Alcanizcs  ,  &  d'IfiAelle  d'UUoa. 

8.  Dorothé  e  Borgia,  rcligiculc  à  iainte  Claire  de  Gandic. 

B  VI. 

àf***  H  ARLES  Borgia  &  d'  Arragon  ,  cinquième  duc  de  Gandie  »  marquis  dé 
\j  Lombry,  viceroi  de  Portugal  pour  Phtlippes  II.  roi  d'Efpagnc 

Femme,  MARGUERITE  (  altas  MADELENE  )  de  Centcllas,  comtefle  d'O- 
Bva,  fille  de  Français  Gilbert,  quatrième  comte  d  OU  va ,  (eigneur  de  Nules,  &  delà 
Vallée  de  Ayora ,  Se  de  Marie  de  Cardone. 

1.  FRANÇOIS  Borgia  H.  du  nom,  fixicme  duc  de  Gandie, qui  fuit. 

2.  Loots  Borgia,  fut  tué  ès  guerres  de  Flandres. 

3.  Pierre  Borgia,  (eigneur  de  la  vallée  de  Ayora,  epoufa  Ltonore  Borgia  fa  cou- 
line  germaine ,  fille  de  Jean  Borgia ,  comte  de  Majaldc  de  de  Ficallo,  &c  de  Lau- 
rence d'Ognas  «Se  Loyola  la  première  femme. 

4.  Alfonse  Borgia  >  chanoine  de  Valence. 


c 


Fe 


VIL 

RANCOIS  Borgia  &  d'Arragon  II.  du  nom,  fixiéme  duc  de  Gandie , 
quis  de  Lombay,  comte  d'Oliva,  confcillcr  du  roi  d'Efpagnc. 

JEANNE  de  Velafco,  fille  d'Imgp-Ftrnandez  de  Vdaico,  duc  de  Frias» 


Hxicme  connétable  de  Caftille,  &  d'Anne  d'Arragon  &  Guzman. 

1.  CHARLES  Borgia  &  Ccntellas  II.  du  nom  .(epticme  duc  de  Gandic,  qui  fuit. 
1.  Gaspaa  Borgia,  docteur  de  l'Univerfité  d'Alcala ,  crée  cardinal  par  le  pape 
Paul  V.  l'an  1 611, fat  archevêque  de  Scvillc,  viceroi  de  Naples ,  ambaiîadeur 
du  roi  d'Efpagnc  à  Rome.  Ce  fut  durant  le  cours  de  (on  ambaftade  en  1*17. 
qu'il  fit  trantporter  le  corps  de  (on  bilayeul  à  Madrid.  Il  fut  encore  évéque 
d  Albane,  &  enfin  archevêque  de  Tolède.  Il  mourut  l'ai)  164?.  âge  de  tfi.  ans, 
il  diitxibuoit  tous  les  ans  aux  pauvres  pendant  qu'il  demeuroit  à  Rome  dix  mille 
pièces  d'or.  (  a  )  (»)  JmM tu 

j.  Inico  Borgia,  gouverneur  de  la  citadelle  d'Anvers ,  &  maître  de  lartillcrie  en  ruP" 
Flandres. 

Femme,  Helenb  de  Hennin,  fille  de  Jacques  de  Hennin  «  marquis  de  la  Vere, 
feigneur  d' Auxy ,  de  Tournchem  &dc  Wcft-Capellc,  &  de  Marie  de  Redeghem. 
Voyez,  tome  I.  de  cette  htJloiretpag.  25  6. 

Mame-Teresf.  Borgia,  époulà  i°.  Antoine  de  Alvaredo  &  Velafco,  troifiéme 
comte  de  Villamor.  z°.  Ferdinand-Michel  de  Tciada ,  (eigneur  de  Marchamalo. 

4.  Baltasar  Borgia,  chanoine  de  Valence. 

5.  Melchior  Botgia,  chevalier  de  Malte,  viceroi  de  Sicilt. 

VIIL 

CHARLES  Borgia  8£  CcntdlM  II.  du  nom,  fcptic'me  duc  de  Gandie ,  viceroi 
de  Sardaigne. 

1  emme ,  AR  T F. MISE  Doria-Caretro ,  fille  de / eut- André  Doria ,  prince  de  Meltc, 
gênerai  des  mers  d'Italie  pour  le  roi  d'Efpagnc,  «Se  de  Zenobie  Carctto. 

1 .  FRANÇOIS  Borgia  &  Ccntellas  1 1 1.  du  nom ,  huitième  duc  de  Gandie, 
qui  luit. 

2.  Madelene-Frahçoisr  Borgia  ,  epoufa  Philippe*- François  de  Ligne,  prince 
d'Arcmbcrg,  chevalier  de  là  Toitondor,  fils  de  Phtùppts-Cbarles  de  Ligne, 
Tomt  V.  R  6 
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prince  d'Arcmbcrg ,  duc  d'Arfchot,  chevalier  de  la  Toilbn  d'or,  &£  de  Claire- 
ïfthelle  de  Barlaymont  Ta  féconde  femme.  A 

1  X. 

T7RANCOIS  Borgia  &  Genfellas  I II.  du  nom,  huitième  duc  de  Gandie, 
\^  comte  d'Oliva ,  marquis  de  Lombay. 

Femme,  ARTEMISE  Doria-Colonna,  fille  A' André  Doria,  troifie'me  prince  de 
Mcifé,  grand  d'Efpagne  ,  chevalier  de  la  Toilon  d'or,  de  de  Jeanne  Colonne,  fut 
merc  de 

x. 

T7RANCOIS-CHARLES  Borgia  &  Arragon  ,  ncuvic'mc  duc  de  Gandie, 

marquis  de  Lombay,  comte  d'Oliva. 
"fremme,  MARIE  Ponce  de  Léon ,  fille  de  Roieric  Ponce  de  Léon  ,  quatrième  B 
■duc  d'Arcos,  viorroi  de  Naplcs,  &c  d' Anne-Franfoife  de  Cordoue  &  d' Arragon ,  fille 
<#He*rj  de  Cordoue  &  d' Arragon,  cinquième  duc  de  Scgorbc  &  de  Cardonc. 
i.  PASCAL-fRANCOlS  Borgia  Se  Ccntcllas  ,  dixième  duc  de  Candie,  qui 

fuie 

x.  François  Borgia  ,  archidiacre  de  Tolède ,  fut  crée  cardinal  prêtre  par  le 
pape  Innocent  XII.  le  21. juin  1700.  evêque  de  Calahorra  en  avril  1701.  & 
archevêque  de  Burgos  an  mois  d'oftobrc  luivant.  Il  fut  propole  pour  cet  arche- 
vêché par  le  pape  Clément  XI.  dans  le  conlîftoke  du  5.  avril  1^01.  &  mourut  le 
lendemain  à  Madrid  âge  de  43.  ans. 

.3.  Louis  Borgia  ,  gouverneur  de  la  citadelle  d'Anvers,  marquis  de  Tarazena  à 
caufe  de  fa  femme  Marie-Antanie  Pimentel  de  I barra ,  fille  unique  d'Alfottfi  Pi-  _ 
mcntcldelbarra,  quatrième  marquis  de  Tarazcna,  &  d'Ame- Morte  de  ldiaqu.cz 
&  Borgia ,  qu'il  a  époufée  en  170 1. 

4.  Charles  Borgia ,  archevêque  de  Trcbifonde  ,  patriarche  des  Indes,  grand 
maître  de  la  chapelle  du  roi  d'Efpagne,  fut  créé  cardinal  par  le  pape  Clemcnc 
XI.  le  19-  novembre  1719. 

j.  Artbmise  Borgia  ,  femme  de  charles-VhtUffes  SpineUi,  prince  de  Cariari, 
confeiller  d'état  de  l'empereur,  mort  au  mois  de  février  17^5-  âgé  de  80.  ans.  Sa 
femme  étoit  morte  vers  la  fin  du  mois  de  Septembre  1713. 

6.  Victoire  Borgia  ,  femme  de  DuUee  Mcxia  de  CariUo ,  fwicme  marquis  de 
la  Guardia. 

7.  Josephe  Borgia  ,  époufa  i°.  Jean  Henriquez  de  Gufman  ,  douzième  comte  " 
de  Alva  de  Alifte.  z*.  en  1699.  N...  treizième  comte  de  Alva  de  Aliftc ,  donc 
elle  «ft  reftc'e  veuve  au  mois  de  janvier  170$. 

X  I. 

PASCAL-FRANÇOIS  Borgia  ,  dixième  duc  de  Gandie  ,  marquis  de  Lombay 
&  de  Quirra ,  comte  d'Oliva  ,  commandeur  de  Calcadilla  de  l'ordre  de  S.  Jacques, 
genrilhomme  de  la  chambre  du  roi.  d'Efpagne ,  mourut  le  9.  décembre  171*.  âge  de 
<i.  ans. 

Femme ,  JEANNE  Fcrnandcz  de  Cordoue  &  d'Arragon  ,  fille  de  Louis-Ignace  Fcr- 
nandez  Cordoue  &  Figucroa ,  fixicme  duc  de  Feria ,  marquis  de  Priego  ,  grand 
d'Efpagne  de  la  première  cladc ,  &:  de  Martine  de  Cordoue  &  d'Arragon ,  fille  d'Antoine  E 
Fcrnaudez ,  fcpiicme  duc  de  Seflc ,  fut  mariée  le  1 6.  fepeembre  16(39. 

1.  Louis  Borgia  &  de  Cordoue  ,  marquis  de  Lombay,  epoufa  en  1694.  Rofe 
de  Bcnavidcs  fit  d'Arragon ,  fille  de  François ,  neuvième  comte  de  Santilva» ,  &  de 
Frtnçotfe  d'Arragon  &  de  Sandoval. 
a.  Ma'riane  Borgia ,  mariée  à  Louis  de  Benavides  &  d'Arragon  ,  quatrième 
marquis  de  Solcra  ,  ficre  de  la  femme  de  L#*«  Borgia  ,  dont  il  vient  d'être 
parlé;  il  mourut  (ubitement  en  170^.  à  Pampeluncoù  il  étoit  viccrot.  Elle 
avoir  été  fiancée  avec  Diego  de  Bcnavidcs  5c  d'Arragon,  troilîc'mc  marquis  de  So- 
lcra ,  frerc  aine  de  (on  mari. 
3.  IcMaCe  Borgia  ,  époufa  le  le.  juillet  1*9$.  Antoine- François  Pimentel  de  Qui- 
noncs,  comte  de  Benavcntc  &:  de  Luna,  fils  de  François- AntBine-Cafimir~ Alf  on fi 
Pimentel  deQuinoncs  &  Bcnavidcs, comte  de  Bcnavetite ,  de  Luna  &  de  Majores, 
marquis  de  Javalquinto  Se  de  Villarcal  .  chevalier  des  ordres  du  roi,  grand  d'Ef- 
jpagne ,  &  d  Emmanuelle  de  Zuniga  &  Sarraicnto ,  fille  de  Jean  de  Zuniga  &  Sac- 
miento,  dixième  duc  de  Dejar ,  ta  leconde  femme.  Elle  mourut  en  171. . 
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COMTES  DE  MAJALDE, 

ET  DE  FICALLO. 


D'w  4«  beuf 
pafiant  de 
gutults  fur  une 
tenaffe  te  fine- 
fie  à  la  btidurc 
de  gueules  thar- 
gce  de  i.flam- 
met  d'or. 
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JEAN  Borgia  Se  d'Arragon, comte  de  Majalde  &  de  Ficallo,  fécond  fils  de  FRA>>£ 
COIS    Borgia  I.  du  nom  ,  quatric'mc  duc  de  Gandie  ,  Se  d'ELEONORE  de 
t^aftro,  mentionne  ei  •  devant  y  p.  jzy.  naquit  l'an  1553.  fut  commandeur  d'Azagua, 
chevalier  de  l'ordre  de  S.  Jacques,  ambartadeur  en  Allemagne  pour  le  roi  d'Efpagnc  , 
majordome  de  l'impératrice,  Se  publia  en  if8i.  un  ouvrage  intitulé  Imprefas  morales. 
D     l  Femme  LAURENCE  de  Ognas  &  Loyola. 

Leonorf.  Borgia  &  d' Ognas  ,cpoufa  Pierre  Borgia ,  feigneur  de  la  Vallée  d'Ayora 
(on  cou  (in  germain  ,  fils  puiné  de  Chtrles  Borgia  >  duc  de  Candie,  Se  de  Afar- 
gncrite  de  Ccntellas.  I  oyez  tt-dcvant  ,p.  525.  , 
II.  Femme  FRANÇOISE  d'Arragon  ôc  de  Baretro. 

1.  François  Borgia  Se  d'Arragon  ,  comte  de  Majalde,  puis  prince  de  Squillace 
p.ir  (a  femme,  tut  viccroi  du  Pérou  ,  s'acquit  beaucoup  de  réputation  5c  mourut 
a  Madrid  le  16.  feptembre  1658.  dans  un  âge  fort  avancé.  On  a  de  lui  un  poème 
de  la  conduite  de  Naples  ,  un  recueil  de  poefie ,  ey  quelques  ouvrages  de  pitié .  Voyez. 
Nicolas  Antonio  Bilbl.  Hifp. 

Femme  N.  Borgia,  fille  unique  Se  héritière  de  Pierre  Borgia  ,  troifiéme  prince 
de  Squillace  ,  comte  de  Cariati. 
£         N.  Borgia ,  héritière  de  la  principauté  de  Squillace  Se  du  comté  de  Majalde, 
qu'elle  porra  en  mariage  à  Ferdinand  Borgia  Ion  oncle  ,  fils  puînc  de  Jean 
Borgia,  comte  de  Majalde,  Se  de  Francoije  d'Arragon  c\:  de  Barctto. 

2.  CHARLES  d'Arragon  Se  Borgia,  comte  de  Ficallo,  qui  fuit. 

^.  Ferdinand  Borgia,  grand  commandeur  de  Montefa  ,  viccroi  d'Arragon  Se  de 
Valence ,  devint  à  caule  de  fa  femme  prince  de  Squilbcc  &  comte  de  Majalde , 
&:  mourut  le  zS.  novembre  166$. 

Femme  N.  Borgia  d'Arragon,  fille  unique,  Se  héritière  de  François  Borgia  &  d'Arra- 
gon ,  comte  de  Majalde  >  &  de  la  fille  Se  héritière  de  Pierre  prince  de  Squillace. 
l.  François  Borgia,  fc  fit  jefuite. 

1 1  Françoise  Borgia  ,  héritière  de  la  principauté  de  Sqnillacc  Se  des  comtez  de 
Majalde  «Se  de  Simat i  ,  fut  mariée  à  François  ldiaquez ,  troifiéme  duc  de  Gudad- 
Real,  lequel  mourut  le  30  leptembre  1687.  &  elle  le  zy.  novembre  169;.  lent 
fils  François  ldiaquez  de  Borgia ,  Butron  Se  Moxica  ,  quatrième  duc  de  CiuJad- 
Rcal ,  prince  de  Squillace  ,  comte  d'Aramavon  ,  de  Simari  Se  de  Majalde ,  a 
epoufe  Françoife  de  Guznun  , fille  de  Pierre  de  Guznuu  ,  troiliémc  marquis 
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de  Montalegrc ,  &  de  Mtrie-PrtrmilJe  Nugno  de  Porcz-Enriquez  de  Guzman 
troifteme  amuciTc  de  Villa-Uuibrofà  &  de  CaUronucvo ,  raarquilc  de  Quia-  A 
taru. 

V  II 

^^HARLES  d  Arragon  Se  Borgja  ,  comte  d*  Ficallo,  devint  duc  de  Villa-Hcr- 
^^rnofa ,  à  cauje  de  Ion  mariage. 

Femme,  MARIE-LOUISE  de  Gurrca  &  d'Arragon,  fille  unique  &  héritière  de 
Icrdinanà  de  Gutrea  ,  &  d'Arragon  ,  lixiimc  duc  de  Villa-Hçrmola  ,  comte  de 
Ribagorza,  &  de  Jetonedc  Pernltein. 

j.  FERDINAND  de  Gurrea  d'Arragon  &  Borgia ,  huitième  duc  de  Villa- 
Hermofa,  qui  fuit.  jj 

i.  Jean  Borgia  &  d'Arragon.  4  - 

I,  Femme  N.  

Charles  Borgia  &  d'Arragon  ,  marqui^  de  Cabrega  par  (à  femme  Anime 
de  Velafco  fit  de  Navarre  ,■  fille  dclP*rr<  de  Navarre  >  premier  marquis  de 
Cabrega. 

II.  Femme  ,  Thérèse-Anton  rB  Manriqucde  Mendoza  ,  marquifede  Cagncte, 
veuve  de  ]  esn-AMmne  de  Torres-Portugal,  troifième  comte  de  Yular-Dompardo, 
&  fille  de  Jtan  Hurtado-M«"toza ,  marquis  de  Cagncte. 

V  I  IL 

T^ERDINAND  de  Gurrca- Arragon-Borgîa ,  huitième  duc  de  Villa-Hcrmoû ,  Ç 
ï~*  Grand  d'Efpagnc,  comte  de  Ficallo  ic  de  Luna. 

I.  Femme  LOUISE  de  Gurrca-Arragon  ,  fille  de  Fra»f<ns  de  Gurrea- Arragon  > 
•%/omtç  de  Luna.  ,  . 

1.  Emmanuel  de  Gurrca- Arragon-Borgia,  comte  de  Luna  ,  mourut  avant 

lbn  père. 

2.  CHARLES  d'Arragon-Borgia-Alagon  te  Gurrea  ,  neuvième  duc  de  Villa- 
Hcrmota,  qui'  fuir. 

II.  Femme  MARIE  de  Silva ,  fille  de  Ditgt  de  Silva ,  premier  marquis  d  Oran ,  Se 
de  Lutrece  de  Corclla-Mendoza  -,  clic  ctoit  veuve  de  G*ft*r  Ladron  de  Villa-nova  », 
ttoificrac  comte  de  Sinarias. 

I  X. 

H  ARLES  d'Arragon-Borgia-Alagon  &  Gurrea,  neuvième  duc  de  Villa-Her- 
\^mo(a,  comte  de  Luna  j  de  Saftago  &  de  Ficallo  ,  feigneur  des  baronies  de 
Pcdrofa  ,d'Erla&  de  Pina,  chevalier  de  la  toi fon d'or, confeiller  d'état ,  gentilhomme 
de  la  chambre  du  roi  d'Efpagne  &  gouverneur  des  Pays-Bas,  mourut  ians  enfansle 
14.  aoult  1692. 

Femme ,  MARIE  Enriqucz  de  Guzman ,  fœur  de Jet* Enriqucz  de  Guzman ,  dou- 
zième comtcd'Alva  &d'Alifte, mourut  en  1 695 .  après  avoir  fait  les  Jcfuitcs  (es  héri- 
tiers unîvcrfels,  mais  cette  lucccflîon  leur  fût  contcltec  auconfeil  d  Arragon,  où  ils 
3>erdircnt  leur  proce's. 
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§.  1 1. 
MARQ.UIS 

D'ALCANIZES 


D'»r  4U  btttf 
ptftnt  it 

gutults  fut  unt 
ttn*fft  it  fiât- 
fit  k  U  ttiduic 
it  gucklts  ihar- 
ftt  it  i.fUm- 
mts  tttr. 
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ALVARE  Borgia,  fils  puîné  de  FRANÇOIS  Borgia ,  quatrième  duc  de 
Candie,  &  d'ELEONORE  de  Caftro  mmmmaù  a-devant  p.  ti4.  devint  pat 
fon  mariage  marquis  d'Alcanizcs. 

Femme,  EL  VIRE  Enriquez  de  Almanza  ,  fille  it  héritière  de  Jetn  Enriquez  d© 
Almanza,  troiiiéme  marquis  d'Alcanizcs,  &:  de/ eame  Borgia. 

j.  ANTOINE  Enriqucz  de  Almanza ,  marquis  d'Alcanizgs,  qui  fuit. 

x.  Jean  Enriquez  Borgia  ;  fut  marquis  dOropefa  aux  Indes  par  le  mariage  qu'il 
contucb  avec  l'héritière  de  cette  maifon. 

Thomassb  Enriquez  Borgia  ,  femme  de  pt»  de  Vega  ,  premier  comte  de 

Oraur. 

V  I L 


^^NTOINE  Enriquez  de  Almanza,  cinquième  marquis  d'Alcanizcs. 
Femme,  LEONORE  de  Vega,  fille  de  Pierre  Alvarez  de  Vega. 

B 

i.  ALVARE  Enriquez  de  Almanza  ,  qui  fuit, 
i.  Pierre  Enriquez. 

VIII. 

C        LVARE  Enriquez  de  Almanza  II.  du  nom,  fixicme  marquis  dAkanizés. 

Femme,  AGNE  S  de  Guznun  ,  fille  d'Henry  de  Guzman,  (ccond  comtcd'Oli- 
varez,  viccroides  deux,  Sicilcs,     Je  Mtru  Puuciucl  de  Fonlcca ,  tut  metc  de 
T$m  F.  Stf 
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I  X. 

EAN  Enriqucz  de  Almanza  &:  Borgia  ,  marquis  d'Alcanizcs  &  d  Oropcfa ,  comte 
de  Almanza,  Grand  d'tfpagnc,  mourut  lans  cntàns  nules  le  17.  mars  1675. 

f  I.  Femme ,  ANNE  Enriquez  de  la  Cucva  ,  fille  de  François  Fcniandcz  de  la  Cueva 
feptiéme  duc  d'Albuqucrquc  ,  viccroi  de  Catalogne  &  enluix  de  Sicile,  &  d'Anne 
Enriqucz  fa  troiliémc  temme. 

Anne  Enriqucz  de  Almanza,  mariée  2  Jaeqnes- François -Nfior  Sarmiento  de  filva, 
cinquième  duc  de  Hijar  fils  aîné  de  Rodrigue  Sarmiento  de  Silva  &  Villandrado, 
comte  de  Salinas,  de  Bclchitc  &  de  Ribidco,  feconi  marquis  d'Alcnqucr ,  & 
dïfabeUt- Marguerite  Fernandcz  de  Hijar.  Anne  Enriqucz  mourut  avant  Ion  perc 
fans  enfans,  &  fbn  mari  cpoula  i°.  Mariant  Pignatclla-d  Arragon ,  fille  d'Heclor 
Pignatelli,  duc  de  Montclcon ,  morte  en  \6%\.  }9-  Thereje  Pimentcl  de  Qui- 
noncs,  fille  d  Alfonft- Antoine  Pimentel  de  Quinoncs,  onzième  comte  de  Bcin- 
vente,  veuve  de  Fabrice  Pignatelli,  leptiéme  duc  de  Montclcon. 

H.  Femme  JEANNE  de  Vclafco  U  Tovar,  fille  de  Bernardin  de  Vclafco  Se  Tovar, 
feptiéme  connétable  de  Caftille,  fixiémeduc  de  Frias,  comte  de  Haro  ,  marquis  de 
Bcrlanga ,  &  d'I/abeUe-Marie  de  Guzman  U  première  femme..  Elle  e'toit  veuve  en  pre- 
mières noces  de  Henri  Fclipez  de  Guzman ,  marquis  de  Mairena ,  &  en  fécondes  d  Al- 
fonfe-MeUhtor  Tcllcz-Giron.. 

Tehesê  Enriquez  de  Almanza,  marquife  d'Alcanizés,comtefTe  d'Almanza,  d'O- 
ropefâ  ,  &  dame  de  la  mailon  de  Loyola ,  cpoula  Louis  Enriquez  de  Cabrera , 
fils  puîné  de  Gafpar  Enriqucz  de  Cabrera ,  &  frère  de  Jean-  Thomas  Enriqucz 
de  Cabrera,  feptiéme  duc  de  Medina  de  Rio-Seco,  onzième  amirauté  de  Caf- 
tille, comte  de  Mclgar,  de  Modica  &  de  Cabrera. 


§  III. 


PRINCES 

DE  SQUILLACE 


D'or  au  btuf 
pnfidttt  de 
gueules  fur  unt 
urrajfe  de  fint- 
fie  à  U  htdurt 
de  gueules  (héT- 
g/e  de  8.  flam- 
dot. 


I  I  L 

EOFROY  Borgia  ,  prince  de  Squillace,  comte  de  Caria  ti ,  ctoitle  quatrième 
Vj-fils  naturel  de  Roderic  Borgia  pape,  fous  le  nom  d  ALEXANDRE  VF  comme 
tl  a  été  dit  ci-devant ,  f>ag.  52.}. 

L  Femme,  S  ANCHE  d^Arragon,  fille  naturelle  d'Alfonfe  II  roi  deNaples  &  de 
Sicile,  tut  mariée  par  traité  de  Lan  1494-  fuivsnt  Surîta  ,  tome  V.  fol.  37. 
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Mamne  Borgia,  fut  la  troiûemc  femme  de  Michel  de  Aierbo  d  Arragon ,  fécond 
A         comte  de  Simari. 

Il  Femme,  MARIE  Mila  d'Arragon,  fille  de  Jitques  Mila,  comte  d'Abaida. 

i.  FRANÇOIS  Borgia,  fécond  prince  de  Squillace,  qui  fuit, 
i.  Lucrèce  Borgia,  mariée  à  J <  etn-Biftifle  Carafa,  marquis  de  Caftclvctre. 

IV. 


g  .il     P«c  de 


A  N  C  O I S  Borgia ,  fécond  prince  de  Squillace ,  comte  de  Cariati ,  fiic 


P 


V. 

IERRE  Borgia ,  troiucme  princt  de  Squillace ,  comte  de  Cariati. 


L  Femme,  ISABELLE  Pignarella  ,  fille  d'Hetltr,  troiûc'mc  duc  de  Montcleon  , 
troific'rae  comte  de  Borcllo,  &  6' Amitié  de  Ventimillc. 

II.  Femme,  LUCRECE  de  Cardinés ,  fille  d'Alfanfide  Cardinés,  quatrième  mar- 
quis de  Laino.  De  l'une  des  deux  il  eut  une  fille  héritière  de  la  principauté  de  Squil- 
lace ,  qu'elle  porta  par  (on  mariage  à  ïrtntais  Borgia ,  comte  de  Majalde ,  fils  de 
Jet»  Borgia,  comte  de  Majîlde  &  de  Ficallo,  &  de  Trtacoift  d'Arragon  &  de  Ba- 
rctto  ,  comme  il  à  été  dit  ci-devsnt ,  ftg.  5  27. 
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LONGUE  VILLE, 

DUCHE 


DOtltAHI  4  U 

barrt  d'argent. 


E  roi  Charles  VI.  donna  le  comté  de  Longuevillc  au  lieu  de  celui  de  Mortaing, 
j&  JEAN  bâtard  d'Orléans,  comte  de  Dunois  par  lettres  datteesde  Saumurau 
1 1  Godeftoy  mois  ^c  fcPtcmbrc         («  )  confirmées  par  autres  données  à  Jumicgcs  le  if.  jan- 
NnormnAit  *  vicr  1449-  regiftrées  en  la  chambre  des  comptes  le  l.  &  au  parlement  le  io.  fc- 
l'hii'rûedcChat.  Vricr  de  la  même  année,  elles  furent  confirmées  par  de  troifîcmes  lettres  du  mois  de 
UiVii.  F-        mats  fmvanr.  Le  roi  Louis  XII.  unit  la  baronic  d'Aufhy  au  comté  de  Longuevillc, 

&  érigea  le  <6ut  en  duché  en  faveur  de  FRANÇOIS  d'Orléans  II.  du  nom,  comte  q 
de  Dunois ,  de  Tancarville  &  de  Montgommery ,  grand  chambellan  de  France  ,  À 
la  charge  de  revtrjion  au  domaine  de  la  couronne  ,  au  défaut  d  hoirs  miles  ,  &  que  tant 
que  ledit  François  d  Orléans  çr  fis  defeendans  mâles ,  jouiront  dudit  duché ,  leurs  Jujets  d» 
comte  de  Tancarville,  ejr  des  feigneuries  de  Gturnay  ,  Varanguebec  ,  Catllefontaine ,  Ejlre- 
p*g**y  ey  Mont  ville ,  rejjortiront  devant  les  fuges  Audit  duché,  ey  qu'en  cas  de  reverjua 
sis  rejfortiront  Aevant  les  juges  par  devant  IcjqueL  ils  avaient  coutume  de  rejjoriir  ,  les 
lettres  en  turent  données  à  Blois  au  mois  de  may  IJ05.  &  regiftrecs  au  parlement 
de  Rouen  le  18.  novembre  de  la  même  année.  JEAN-LOUIS-CHARLES  d'Or- 
léans, duc  de  Longuevillc  te  d'Eitoutevillc ,  dernier  mile  de  cette  mailon  ,  mourut 
en  l'abbaye  de  S.  iGeorges  prés  Rouen  le  4.  février  1694.  &  par  (on  decés  le  duché 
de  Longuevillc  cft  retourné  au  domaine  de  ta  couronne.  Voyez.  U  généalogie  des  comtes 
&  Ducs  de  Longuevillc,  tome  I.  de  cette  hiptre  p.  nz.  &  fmvxntes  ,cr  les  pièces  qui 


PIECES 
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PIECES  CONCERNANT  LE  D.UCHE" 

DE  LONGUEVILLE. 

Eretitm  du  comté  de  Longucvillc  en  duché' ,  en  faveur  de  François  d'Orléans ,  ccmit  de 
Danois  &  de  Lmgucville  ,&de  fes  enfans  miles ,  données  à  Blois  au  mets  dcmay  jjoj. 

Mff.  de  Bricnne,  bibliot.  Colb.  vol.  2ttf.  fol.  ziz.  Hift.  de  Charles  VH-  imptim, 

royale,  fol.  815. 

Vérifiées  le  18.  novembre  j  j  0  y. 

LOYS  par  la  grâce  de  Dieu  roi  de  France ,  feaveir  fiifons  à  tous  prefens  St 
advenir.  Comme  il  (oit  très  proffitablc  convenant  Se  utile  à  nous ,  notre  cou- 
ronne &  à  la  chofe  publique  de  notre  royaume  ,  que  les  grands  Se  vettueux  pet- 
fonoaiges  de  notredit  royaume  ,mcmc  ceux  qui  nous  ateiennent  par  proximité  de  li- 

Ênaige,&  qui  font  Se  affilient:  continuellement  à  i'entourde  notre  perfonne ,  &  à 
1  conduite  &  direction  des  plus  hauts,  grands  Se  principaux  affaires  de  nous  &do 
notre  royaume,  foient  élevez  de  exhaufl'ez  en  grandes  dignitez ,  titres  prérogatives 
&  prééminences, (elon leurs  vertus  Se  mérites ,  à  ce  que  à  l'entour  de  nous,  ils  Se 
leurs  fucccflcurs  rcfplendincnt  en  honneurs  &  dignitez ,  dont  il  tait  mémoire  à  tou- 
jours ,qui  ne  fera  pas  feulement  le  bien,  honneur  &  augmentation  d'eux  ,  mais  auffi 
de  Nous ,  notre  couronne  Se  toute  la»chofe  publique  de  notredit  royaume.  Ce  con- 
fideré,  remémorant  les  grands,  notables,  vertueux  Se  très  rccommandablcs  lervices 
que  notre  très-cher  Se  amé  coufin  François  d'Orléans ,  comte  de  Dunois  Se  de  Lon- 
gueville  ,&  ceux  de  (a  mailon  ont  fait  à  Nous,  fie  à  nos  prédecefleurs ,  &à  la  cou- 
ronne de  France,  Se  fpecialeracnt  lui  depuis  notre  advénement  à  la  couronne  ,  tant 
au  fait  de  nos  guerres  à  l'entour  de  notre  perfonne  que  autrement ,  en  plulieurs  SC 
maintes  manières,  Se  fait  chacun  jour  en  grand  foin,cure  fit  diligence,  &  parce  que 
pour  la  très-bonne ,  parfaire  foi  &  loyauté ,  Se  autres  biens  que  par  vraye  expérience» 
avons  trouvé  &  trouvons  être  en  (a  perfonne,  nous  ayans  voulu  pour  l'eiever  en 
honneur ,  Se  tenir  entour  notre  perfonne  le  pourveoir  de  l'état  &  office  de  notre 
grand  chambellan,  en  quoi  il  s'clf.  fi  yertueufement  conduit  te  tellement  employé, 
qu'il  nous  a  donné  vraye  Se  entière  connoiflànce  de  (es  vertus  -,  lefqucllcs  vou- 
lans  Se  defirans  reconnoitre  Bon-léuiemcnt  envers  lui  &  là  perfenne ,  mais  pour  lui 
accroîtte  Ion  nom  Se  feigneuric,  connoillant  que  (a  comte  de  Longucvillc  cil  belle, 
noble,  ancienne,  de  grand  revenu  &  valeur,  dont  &  de  laquelle lont  tenus  Se  mou- 
vans  plulieurs  grands  Se  notables  fiefs ,  places  &  feigneuncs  ,  Se  laquelle  comté  no- 
tredit coufin  detircrofr  Singulièrement  être  par  nous  érigée  en  litte  de  duché ,  qui 
feroit  la  décoration  Se  honneur  perpétuel  de  ladite  maiton ,  de  lui  Se  de  fes  fuccef- 
fèurs,  en  nous  offrant,  que  fi  notre  bon  plaifir  étoit  d'y  adjoindre  Se  unit  labaro- 
nie  d'Auffay ,  il  feroit  content  que  lefditcs  comté  Se  feigneuric  d'Auffay  fuflbnt  fu- 
jettes  à  retour  a  nous  Se  à  la  couronne  de  France,  parcillcmcnr  comme' font  les  au- 
tres terres  Se  (cigneuries  baillées  par  nous  &:  nos  predeccll'eurs  en  ajjpanaigc ,  Se  que 
en  deflàut  de  hoirs  mâles  d'icelui ,  notredit  coulîn  de  Ouncis  du  fieur  de  Havrech 
Se  Jean  d'Orléans  fes  frères 4 ladite  duché  ainli  unie  nous  retournât  &  à  la  couronne 
de  France ,  Se  aulfi  qu'il  nous  plut  que  ladite  comté  de  Longucvillc  Se  (cigneuric 
d'Auffay ,  quand  ils  feront  unis ,  fuirent  de  nous  tenus  de  nos  fucccflcurs  rois  de 
France  à  une  feule  foi  Se  hommaige,tlc(quelles  chofes  par  nous  confidciécs  ,  &  que 
pour  le  prêtent  nous  tenons  en  notre  domaine  la  plupart  des  duchez  &:  autres  lei- 
gneurics  de  notre  royaume,  Se  que  pour  aider  à  foutenir  les  hauts  faits  Se  affaires 
de  notredit  royaume  ,  toit  trés-convcnablc  d'élever  en  titre  Se  prééminence  aucunes 
les  grandes  (cigneuries  étans  entre  les  mains  de  ceux  de  notre  lang  Se  ligiuige  ,  me- 
mement  de  ceux  qui  par  les  grands  biens  Se  vertus  qui  font  en  eux  le  méritent ,  com- 
me font  les  comté  de  Longucvillc  Se  Icigneurie  d' Auffay ,  de  prêtent  appartenant  à 
notredit  coulin  de  Dunois ,  qui  a  atifli  autres  chevances  Se  feigneurics  furfilantes  pour 
entretenir  Se  foutenir  l'état  ducal ,  &  pour  plulieurs  bonnes  conlîdeiations  s'inclinant 
à  ladite  (upplication  Se  requette  >  avons  de  notre  rutc  libéralité  ,  certaine  (cicn.ee , 
ImeV.       „  Tfi 
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Î'race  fpcciale ,  pleine  pui  (lance  Se  autorité  royale,  &  eu  fut  ce  bonne  &  meure  deli-  a 
xration  de  conleil ,  içclle  (eigneurie  d'Aurlay  unie  Se  incorporée  à  ladite  comté 
de  Longuevillc ,  3c  ce  fait  icelle  comté  de  Longucville  avons  créée ,  érigée  &  élevée , 
créons ,  érigeons  &  élevons  par  ces  prelentcs  en  dignité  ,  titre ,  nom  Se  prééminence 
de  duché  ,  pour  dïccilc  joyr  Se  ufer  pleinement  &  pailîblement  à  titre  de  duc  par 
notredit  coulm  de  Dunois,  les  enfans  màlcs  &  les  enfans  mâles  de  fefdics  enfans  nez 
Se  procréez  en  loyal  mariage  ,  Se  en  defraut  d'eux  par  (cfdits  frères  Se  leurs  enfans 
mâles  Se  leurs  defeendans  mâles  nez  Se  procréez  en  loyal  mariage ,  quand  ils  revien- 
dront à  recueillir  par  lucccflïon  ladite  duché  de  Longuevillc,  &  qu'ils  (oient  tenus, 
cenfez  Se  réparez  Se  appeliez  ducs  d'icclui  duché  de  Longuevillc ,  Se  qu'ils  le  tien- 
nent de  nous  Se  de  la  couronne  de  France,  à  une  (bute  foi  Se  hommaige  en  appa- 
naige,  &  en  jouiflent  &  ulent  en  pareils  droits  de  noblede  ,  autorités  ,  privilèges, 
prérogatives,  prééminences  en  fait  de  guerre  ,  aflemblées  de  nobles  Se  autrement, 
comme  en  jouiflent  Si  ulent, de ont  accoutumé  joyt  ce  ufer  les  autres  ducs  de  notredit  B 
royaume,  tenans  les  duchez  en  appanaiges ,  jaçoit  ce  que  les  droits  n'en  foient  cy« 
àultrcment  déclarez,  Se  que  tous  les  va/Taux  &  autres  gens  de  quelque  autorité  de 
condition  qu'ils  (oient,  tenans  noblement  ou  roturiercment  dudit  duché  de  Longue- 
ville  Se  feigneurie  d'Aurlay,  quand  ils  feront  dorénavant  leurs  hommaiges  de  baille- 
ront leurs  dénotnbremens  fcadveus  à  notredit  coulin  ou  à  fddks  fucccilcur*  le»  raflent 
&  baillent  au  nom  de  Duc,  &  femblabiemcnt  tous  leurs  aultres  actes  &  reconnoif- 
fanecs  les  reputetont  Se  appelleront  ducs  d  icclui  duché  de  Longucville ,  fie  lequel 
duchié  de  Longuevilie  avec  la  feigneurie  d'AurFay,"  icclui  notre  coufin  &fcsfucce(- 
feurs  ducs  tiendront  nuement  de  nous  Se  de  notre  couronne  aux  charges  dues  Se 
anciennes  (ans  aucune  condition ,  mutation  ou  accroiftèment  de  charges  quelconques  q 
fors  de  retour  à  nous  &  à  la  couronne  en  défaut  d'hoirs  mâles  ,  comme  defTus  cft 
dit ,  &  voulons  que  pour  l'exercice  de  lajuftice&jurifrfcttion  dudit  duché  de  Longue- 
Ville,  il  Se  féfdits  lucceflcurs  puillent  otdonnet  ,  inftailer ,  mettre  de  infirmer  toutes 
manières  d'offices  ,  comme  à  duc  peut  Se  doit  appartenir  ,  (oient  baillifs ,  vicom tes, 
prevèts ,  juges ,  gardes  de  iceaux,  procureurs,  avocats,  ferge.is,  Se  autres  mini  (très 
de  juftice,  lefqucls  connoittont  de  décideront  julqu'cn  dernier  reflort  cxcluûvement 
déroutes  Se  chacuoes  les  cautes criminelles,  civiles  ,  réelles  ,  perionnelles  ,  mixtes 
te  mercs  impercs  dudir  duché  de  Longucville  ,Sc  feigneurie  d'Auttay,  leurs  appar- 
tenances te  dépendances,  fans  ce  que  autres  juges  intérieurs  en  puiflem  dorénavant 
avoir,  ne  à  eux  attribuer  aucune  cour  jurifdietion  Se  cognoiilance,  Se  laquelle  nous 
leur  avons  interdite  Se  défendue  «interdilons  Se  détendons  par  ccfdices  prefentes ,  tors 
de  excepte  aux  gens  tenans  de  qui  tiendront  notre  cour  de  l'Echiquier  de  Norman- 
die ,  où  nous  entendons  que  les  parties  en  dentier  teflort  Se  ibuveraincté  répondront  D 
fans  aultre  moyen ,  tout  ainli  que  tout  les  fubjets  des  autres  ducs  d'icclui  notre  royau- 
me, tenans  en  appanaige,  qui  reflortiffenr  en  nos  cours  de  parlement ,  pour  en  jouir 
d'icelui  duché  par  notreJit  coufin  Se  (cfdits fuccedeuts  mâles,  comme  dit  cft  cy-def- 
fus,  cnfcmble  de  tous  les  droirs  Se  privilèges  qui  en  dépendant,  &  qu'il  y  puiiîc 
faire  drefler  échelles  Se  fourches  patibulaires ,  Se  au  (urplus  ulcr  de  tous  les  a&cs 
appartenans  à  ce ,  fans  aucune  choie  y  retenir  ne  reférver  pour  uous  ne  les  nôtres  , 
fors  le(dites  foy  &  hommaige,  la  fouveraincté ,  Se  ledit  dernier  reflort  en  notredice 
cour  de  lEchiquier ,  Se  le  retour  d'iceluy  duché  de  Longuevillc  Se  lëigncurie  d'Auflày 
tel  qu'il  nous  pourra  au  temps  avenir  par  retour  appartenir  à  la  couronne  de  France,  I 
en  dcffàulr  d  hoirs  malles  defeendans  de  notredit  coufin  de  Dunois  ou  de  lefdits 
frères  ,  comme  dit  cft  ;  Se  outre  avons  octroyé  Se  oâroyons  à  notredit  couliu  que 
pendant  le  temps  que  lui  Se  fefdics  enfans  malles ,  Se  fcfdits  frères  Se  enfans  malles  E 
defeendans  d'eux  tiendront  Se  joyront  dudit  duché ,  que  les  fujets  de  (es  comté  de 
Tancarville  Se  (eigneurie  de  Gournay»  de  Varanguebcc,  Guelfontaincs ,  hftrepagny, 
Se  Monville  aflis  en  notredit  pays  de  Normandie ,  Se  aller  prés  dudit  duché,  rcùor- 
tiflent  dorefnavant  en  juftice  Se  jurildiftion  pardevant  les  juges  Oc  autres  officiers 
dudit  duché  de  Longuevilie ,  &non  ailleurs,  lefqucls  nous  avons  exiracz ,  lepartz, 
exemptez ,  eximons ,  leparons  Se  exemptons  de  toutes  aultres  juftices  &  jurifdictions 
(oient  de  nos  baillifs  &  aultres  officiers ,  Se  voulons  qu'ils  ne  loieor  tenus  plaidoyer» 
ne  ne  foient  contraints  ou  convenus  par  juftice  ailleurs  que  pardevant  les  juges  d'i- 
celuy  duché,  li  ce  n'eft  par  reflbrt  en  notredire  cour  de  l'Echiquier  >  toutefois  nous 
entendons  que  là  où  la  ligne  malculine  de  notredit  coufin  François ,  comte  de  Du- 
nois  dcflàudroit  que  leidits comté  de  Tancarville,  (eigneurie  de  Gournay,  Varangue- 
bec  >  Guelfontainc,  Eftrcpagny  Se  Monville,  avec  leurs  appartenances  Se  dependau» 
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ces  retourneront  à  leur  première  nature  ,  &  reflbrtironc  pardevant  les  juges  par- 
*  devant  lefquels  ils  ibuloient  rclTorcir  6c  reflorriroient ,  n'eftoit  ce  présent  octroy  ,  de 
(ans  quils  foient  pour  lors  reputez  de  ladite  duché  de  Longucvillenc  jurifdictioa 
à  iccUe  ,  de  laquelle  duché*  de  Longucville  Se  fëigneurie  d*Auffay ,  notredit  cou- 
fin  nous  a  ce  jourd'huy  fait  en  nos  mains  les  foy  6c  hommaiges  tels  que  cftoit 
pour  ce  tenu  de  nous  «ire.  Si  donnons  en  mandement  par  ccfdites  prefentes  à  nos 
amez  6c  féaux  les  gens  tenans  ou  qui  tiendront  nocredite  cour  de  1  Echiquier  de 
Rouen, de  nos  comptes  i  Paris ,  aux  baillifs  de  Rouen  ,  Caux  ,  Caen  »  Evrcux  6c 
Comentio ,  6c  à  tous  nos  autres  jufticiers  &  officiers  de  nofdics  pays  de  Normandie, 
ou  à  leurs  heutenans ,  Se  à  chacun  d  eux  ,  li  comme  à  lui  appartiendra ,  que  de  notre 
prefente  création  6c  érection  dudit  duchié  de  Longucville,  6c  de  tout  le  contenu  en  ces 
pretemes,  ils  tàuent,  (buffrent  fit  lai  n'en  t  notredic  cou  fin  fie  fcfd.  fucccfleurs  joyr  6c  ufer 
pleinement  Ôc  pailîblement  ,  entièrement  6c  perpétuellement ,  Se  icelles  faite  enre- 
giltrer  en  nocredite  cour  de  l'Echiquier  ,  en  notredite  chambre  des  comptes  ,  6c 
B  par- tout  où  métier  fera,  afin  de  perpétuelle  mémoire  :  Car  rcl  eft  notre  plaifir.  Et 
afin  que  ce  (bit  choie  ferme  Se  ertable  à  toujours,  nous  avons  fait  mettre  notre  fcel 
à  ccf<iitcspre(entcs,faufen  autres  choies  notte  droit ,  6c  l'autruy  en  toutes.  Donné 
à  Blois  au  mois  de  may  l'an  de  grâce  ijoj.  Se  de  notre  règne  le  huitième  ,  ainfi 
figne  par  le  roi,  Monfcigncur  le  cardinal  d'Amboife  légat  en  France,  vous  8c  autres 
ptefêns,  Robbxtbt.  Vèj*  Contintor.  Signé,  Guerad on. 

Arreft  de  vmjkaim  if  U  Jmftkte  tréttim  de  Lsngueville ,  i  L  cour  de  t  Echiquier 

C  Du  18.  novembre  ïjoy. 

LA  Cour  ordonne  que  fut  le  reply  dcfditcs  lemes  fera  mis  ,  leéta  ,  publicata  & 
regiftrara  fub  modificationibus  Se  reftricttonibus  (equentibus  ,  auditis  domini 
noftrî  régis ,  Se  trium  ttatuum  huju;  ducatûs  Normanix ,  procuratoribus  gcnerali- 
btis  videlicet,  quod  ipfe  dux  de  Longuavilla  proficeatur  ducatum  hujudnodi  fide  6c 
hommagio  tencre  à  domino  noftto  rege  ad  caufam  fui  ducatus  Ndrmanix ,  6t  quod 
ipfe  dictas  dux  pariter  ficut  cjus  firbditi  Se  vallali  de  caufis ,  querclifque  fuis  pro 
fupremo,  ukimoque  judicio  in  hac  curia,  Se  non  alibi  pet  viam  appel  lationis  do- 
leanaae,  lîmplicis  querelx  ,  aut  aliter  ram  agendo  quam  deffendendo  judicium  fu- 
bite  ôc  referre  tenebitur  ,  Se  quod  dux  ipfe  unum  in  ipfo  ducatu  de  Longuavilla 
conftituec ,  aut  locabit  bailltvum  aut  omeiarium  qui  per  fe ,  auc  cjus  locum  renentem 
de  caufis  ipfius  ducis ,  ac  (ubditorum ,  vafTaflorura  luorum  ram  dicti  ducatus  quam 
dominiorum,  Se  terrarum  in  iplis  lltteris  defignatarum  cogno'cere,  6c  terminareha- 
D  bebit  fùpta  eorumdem  ducatus  Se  dominiorum  loca  fingula  dumraxar ,  non  diftra- 
hendo  cofdem  fubditos  à  locis  hujufinodi ,  aut  ipfos  de  loco  ad  locum  convenire  fa- 
ciendo,  fuppreffis  de  caetero  Se  amotis  aliis  quibufeumque  in  officio  judicandi  in  ipfis 
locis ,  8c  dominiis  haétenus  coufhtutis  baillivis  6c  officiariis  aliis  6c  vieccomitibus  à 
quibus  carumdem  caufarum  ac  litium  immédiate  cognitis  devolvetur  ad  hujufroodi 
baillivum  (eu  ejus  locum  tenentem  ,  6c  ab  ipfo  ad  dictam  curiam,quiquidcm  dux 
aut  fuus  baillivus  feu  ejus  locum  tenens  cognofeerc  non  poterit  de  cafibîis  6c  caulis 
mere  fuperioritatis ,  videlicet  de  caufis  bencheialibus  de  Moncta  brevio  feodi  Laid 
Se  eleemofiiue  ac  patronatus  ccctcfix  de  exerciru  Se  hanno  nobilium  ,  przlatorum  6c 
aliorum  dtoti  domini  noftri  régis  in  ipfo  ducatu  fubditorum  fidelitate  ,  remiifionibus 
-  crîminum  6c  aliis  à  regia  autotitatc  dependentibus  gratiis,  regaliz  juribus  ôcquibuf- 
cumque  aliis  fimilibus  ab  ipfo  jure  ,  fuperioritati  prxcedentibus  6c  dependentibus , 
quorum  cognitio  6c  decifio  folum  ad  bailli  vos  8cjudices  ordinarios  regios  primo  Se 
poftmodùm  ac  immédiate  ad  ipfam  curiam  feacarii  juxta  juris  difpofitionem  6c  pa- 
cria:  confuetudinem  Ipcftant  6c  pertinent ,  Se  abfque  praudicio  aliorum  quorumeum- 
que  in  hoc  negotio  interefie  prxtendentium.  Actum  in  dicta  curia  die  decima-ocuva 
menfis  novembris  anno  Domini  millcûmo  quingentefimo-quinto.  Sic  fignatumf 

DESCHAMrs. 
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A  Mejfteurs  des  Comptes. 

{HUPPLIE  humblement  Girard  Blancbafton  ,  bailly  de  LoDgueville ,  comme  du 
^vivant  du  feu  roi  Loys  dernier  trcpailé  que  Dieu  abfoillc ,  a  érigé  le  comté  de 
Longucvillc  en  duché',  comme  il  vouseft  apparu  par  lettres  dudit  teu  licur  par  vous 
expédiées  Se  entérinées.  Or  eft  il  ainli  qu'aucuns  dudit  duché  font  des  ignorans  de 
Fc  xpedition  par  vous  taitte  defdites  lettres.  Ce  que  ledit  fuppliant  ne  leur  pourioit  faire 
apparoir  bonnement,  attendu  que  iccllcs  lettres  Se  cxpcdi;ioo  d icelui  (ont  longncu- 
Itmcnt  gardées  à  ChafteauduD  ,  Se  ne  (ont  à  tranfporter  pour  la  perdition  d'iccllcs. 
Ces  choies  confiderées ,  ôc  aufli  pour  conferver  Se  garder  les  droits  dudit  duché ,  il 
vous  plaît  de  vos  grâces  ordonner  extrait  eftrc  baille'  audit  luppliant  ligné  Se  ap- 
prouvé  de  la  main  de  la  chambre  des  lcftrcs ,  Se  expédition  par  vous  fai&e  fur  iccl-  " 
les  lettres,  Se  pour  icelles  monftrer  ce  qui  il  appartiendra  :  hi  vous  terez  bien. 

Extrait  de  U  chambre  des  Comptes. 
t)u  11.  mars  ijij. 

NOUS  les  gens  des  Comptes  du  roi  notre  lire  à  Paris  ,  veucs  les  lettres  pa^ 
tentes  du  feu  roi  Loys  dernier  decedé ,  que  Dieu  abloille  >  en  forme  de  Char- 
tres ,  (Ignées  de  Mctiirc  Ftorimont  Robcrtet,  chevaher-lccrctairc  Se  notaire  de  (es  fi- 
nances, &  doonées  à  Blois  au  mois  de  may  l'an  1505.  &  avec  ancicuncs  leftrcspa-  G 
tentes  de  reliervcmcnt  tant  dudit  feu  (cigneur  que  du  roi  notrcdit  lire  ,  qui  à  prclcnc 
«ft  ci-  ttt.iché  fous  le  contre-lccl  de  la  chancellerie  ,  obtenue^  Se  impetrées  ;  c'eft  à 
fçavoir  lcldites  lettres  de  charte  de  la  partie  de  feu  François  a'Orleaus,  en  Ion  vi- 
vant conte  de  Ounoys  Se  de  Longuevillc,  St  lelquelles  lettres  de  reliervcmcnt  de  la 
partie  de  Loys  d'Orléans ,  à  prcicnt  conte  defdrrs  comptez ,  marquis  de  Rothelin  St 
grand  chambellan  de  France  fon  frère ,  Se  par  lui  à  nous  prefentees ,  aulqucllcs  ces 
prdentes  font  attachées  loubs  l'un  de  nos  lignez,  par  lefqucllcs  lettres  de  chartre  fie 
pour  les  caufes  y  contenues,  ledit  feu  feigneur  unift  Se  incorpora  à  ladite  compte  de 
Longucvillc  la  feigne  uric  d'Auflay,  &  iccllc  compte  de  Longue  vil  le  créée ,  érigée 
Si  cflcvcc  en  dignité  ,  tiltrc  ,  nom  Se  prééminence  de  duché ,  pour  d'icclle  jouir  Se 
ufer  pailiblement  à  tiltrc  de  duc  par  ledit  feu  conte  de  Lunoys,  les  entais  mâles 
te  les  eutans  mâles  de  (cldits  enfans  nez  &  procréez  en  loyal  mariage ,  quand  ils  _ 
viendront  à  recueillir  par  luccclTion  ladite  duché  de  Longuevillc  ,  Se  qu'ils  (oienc 
tenus ,  centez ,  repurez  Se  appeliez  ducs  d  icelui  duché  de  Longucvillc ,  &  qu'ils  la 
tiennent  dudit  feigneur  8c  de  la  couronne  de  France,  a  une  feule  foy  Se  hommage  en 
appanage.  Se  en  jouitient  &  ulent  en  pircils  droits  de  noblefle,  auctoritez  ,  privi- 
lèges, prérogatives,  prééminences  Se  faits  de  guerre,  aflemblécs  de  noble  Si  aulrre- 
ment ,  comme  jouiilcni  &  uldt  &  onr  accouiumé  jouir  Se  ulér  les  autres  ducs  de 
ce  royaulme ,  tenai.s  les  duchez  en  appanage  j  Se  oultre  ledit  (eigneur  a  octroyé  audic 
François  d  Orléans,  que  pendant  le  temps  que  lui  6e  les  enfans  miles  Se  lcldits  frè- 
res Se  enfans  mâles  dclcendans  d'eulx  tiendront  Se  jouiront  dudit  duché  ,  que  les 
fubjetsdc  les  comptez  de  Tancarvillc  &  Icigncune  de  Gournay ,  de  Warcngucbcc  SC 
Gaillcs-Fontainc,  Eftrcpagny  Se  Moiuvillc,  aflis  audit  pays  de  Normandie,  rclfor- 
tifient  dorénavant  cnjulbce  &  juritdilhon  pardevant  les  juges  &  autres  officiers  du-  E 
dit  duché  de  Longucvillc  &  non  ailleurs,  lclquels  ledit  feigneur  a  eximez,  Icparczôt 
exemptez  de  toutes  autres  julhees  &  juridictions ,  Se  veut  qu'ils  ne  foient  tenus 
plaider ,  ne  ne  foicut  contraintz  ou  convenus  pat  jufticc  ailleurs  que  pardevant  les 
juges  d  icelui  duché,  li  ce  n'efl  par  rcflbrt  en  la  court  de  l'Echiquier  de  Normandie, 
toutefois  ledit  (cigiicur  entend  que  où  la  ligne  malculine  dudit  compté  de  Dunoys  dé-  • 
fauldroit,  que  lcldits  compté  de  Tançai  ville,  feigneurics  de  Gournay ,  Vfarengucbec, 
Gailles- Fontaine ,  Efticpagny  Se  Mont  ville,  avec  leurs  appartenances  &  dépendan- 
ces, recournent  à  leur  première  nature,  &  rt  (fortifient  pardevant  les  juges ,  pardevant 
Icfqucls  ils  fouloicnt  reflorrir ,  comme  plus  à  plein  le  contiennent  lcldites  lettres.  Veu 
aufli  l'information  par  l'un  de  nous  a  ce  commis  par  vertu  de  nos  lettres  de  corn- 
million  à  ce  appeliez  les  officiers  du  roi  notredit  (eigneur,  es  bailliages  de  Caux  Se  de 
Gi(ois.  &:  conlidcic  le  conrenu  es  avis  d'iceulx  officiers,  <Sc  oy  fur  le  tout  le  procu- 
reur dudit  (cigneur  en  la  chambre  dcfdits  compres  ,  confentons  l'cnrhcrincmcnt  6c 
l'expédition  dddittcs  Icitrcsdc  chartre  Si  érection  dudit  compté  de  Longucvillc  en 

duché 
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A  duché ,  qui  fera  tenu  du  roi  norredit  firc  en  foi  Se  hommaige  à  caufe  de  fa  cou- 
ronne, ainli  que  cil  contenu  cfditcs  lettres  foubs  toutefois  les  conditions  Se  modifi- 
cations qui  s'enfuivent.  C'cfl  à  fçavoir  que  ledit  duc  de  Longucville  aura  audit  du- 
ché' un  bailly  ou  juge  ordinaire,  qui  pour  lui  Se  fes  lieutenans  connoiftra  Se  décidera 
des  caufes  dudit  duc  &  de  (es  vaflaulx  Se  lubjc&s ,  tant  d'icelui  duché  que  des  terres 
&  feigneurics  de  Tancarvilb,  de  Gournay  &  des  autres  terres  deelairces  efdires  lettres 
en  &  fur  chacun  dcfdits  lieux,  fans  dtftraire  les  fubjets  d'iccllc  de  leuridits  lieux ,  ne 
fans  les  faire  convenir  ne  venir  plaider  d'un  lieu  en  l'autte ,  pardevant  lequel  bailly 
ou  fes  lieutenans  reflortira  lâns  moyen  la  connoiflânee  des  caules  Se  procès  des  vi- 
comtes dcfdits  lieux ,  Se  dudit  bailly  en  la  cour  de  l'Echiquier  de  Normandie  ,  le- 
quel devant  dit  duc  ou  fondit  bailly  ou  lieutenant  ne  pourront  connoiflre  des  cas  & 
caufes  de  pute  Se  metc  fouveraincté,  à  fçavoir  des  caufes  bcnefîcialcs ,  de  monnoye, 

g  de  brief  &  de  fief-lay  &  d'aumône,  ne  de  pattonage  d'églifc,  de  ooft,  chevauchée, 
de  baon  des  nobles ,  prélats  &  autres  fubjets  du  roy  notredit  fitc  ,  audit  duché  par 
fetment  de  rcaultc ,  de  remiffions  de  crimes  Se  autres  grâces  dependans  de  la  préé- 
minence Se  autorité  royale ,  des  droits  de  régale ,  de  relcripts  Se  mandemens  royaulx 
Se  de  ceulx  des  cours  de  Parlement,  de  trelor  ttouve  Se  de  fauvcs-gaides  enfraintes 
de  fouages ,  des  voyers ,  de  confifearions  des  biens ,  de  ceulx  qui  font  homicides  d'culx- 
mêmes,  pourveu  que  le  fîeur  du  fief  ne  les  treuve  &  appréhende  le  premier,  Se  aufll 
connoiftront  les  officiers  dudit  ficur  des  caules  mixtes  Se  du  pofTcfloire  des  matières 
de  dixmes  &  d'auttes  droits  appendans  de  l'autorité  royale,  &  de  tous  autres  quel- 
conques procedans  Se  dependans  d'icelui  droit  de  fouveraineté ,  la  connoiflânee  Se 
decidon  defquelles  félon  la  difpofition  de  droit  &  la  coutume  du  pays  de  Norman- 
die ,  appartient  premièrement  aux  baillifs  &  juges  ordinaires ,  Se  lccondcmcnt  en 
après  à  ladite  court  de  l'Efchiquicr,  &  lans  préjudice  toutefois  en  toutes  chofes  dit 

£  droit  du  domaine  du  roy  notredit  feigneur,  8c  l'autrui  en  toutes.  Donné  foubz  nofdit* 
fignes  le  douzième  jour  de  mars  l'an  ijiy.  Signé,  le  Blanc. 

Ytjtx  CtJefrej,  remrques  fur  thijloirt  du  ni  Charles  fZ/, 


Jt'»e  r. 
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NEMOURS 

DUCHÉ 


B 


n'tr  ï  j.  tm- 

ttâttx  de  £utu* 
Ut,  î.  z.&i. 
famonttt.  dam 
i$uut*u  d'tt^iiT, 
cbâtglde^.fllUTt 

deljsd'or. 


LE  toi  Trançois  L  fit  don  du  duché  de  Nemours  à  JULIEN  de  Medicis ,  &  à 
PHILBERTE  de  Savoye  (a  femme,  pour  en  jouir  en  propriété  eux  Se  leurs 
s  mâles  &  femelles  nez  en  loyal  mariage,  par  lettres  du  mois  de  novembre 
i  f  15.  regiftrecs  le  9.  février  151*.  &  confirmées  par  autres  lettres  du  24-  avril  IJ17. 
regiftrecs  le  4.  juin  fuivant,  en  faveur  de  Philbertc  de  Savoye,  veuve  lans  enfans 
de  lulien  de  Medicis.  La  Généalogie  de  cette  Maifon  fera  rapportée  dans  l'hiftoirc 
An Maifins  (ouvertes  de  lEurofe,  chapitre  des  GRANDS  DUCS  DE  TOSCANE. 
tfyez  tome  III.  de  eette  htflnre ,  fag.  tfx.  W  fe  trouve  lesf  ieces  qu  concernent  ce  Duthé. 
riez.  mmJP ,  f*S.  joj. 
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CHARTRES 

DUCHÉ 


A  T  E  roy  François  I.  ccda  à  HERCULES  d'Eft  ,  duc  de  Ferme  ,  de  Modene 
I  j&  de  Reggio,  &c  à  RENE  E  de  France  fa  femme,  féconde  fille  du  roy  Louis 
XII.  le  duché  de  Chartres ,  le  comté  de  Gifors  &  la  chatellenie  de  Montargis  par 
lettres  données  à  Fontainebleau  au  mois  de  juillet  1 y 18.  regiflrécs  le  pénultième 
du  même  mois.  Ce  même  prince  permit  à  Renée  de  France,  duchefle  de  Ferrare 
fa  bcllc-fœur  ,  de  nommer  aux  offices  du  bailliage  de  Chartres  pat  déclaration  don- 
née à  Paris  le  25.  juin  1 J43-  regiftrée  le  13.  aouft  fui  van  t  ,  &  le  roi  François  II. 
par  une  autre  déclaration  dattée  de  Fontainebleau  le  zo.  may  15  j  y.  accorda  à  cette 
princeffe  la  nomination  de*  offices  royaux  des  eaux  &  forêts  des  duché  de  Chartres, 
comté  de  Gifors  6c  lëigncuric  de  Montargis  ,  nonobftant  la  difpofition  de  l'cdit  du 
mois  de  février  1554.  portant  règlement  gênerai  pour  les  eaux  &  forêts  ,  création 
de  ptuficurs  offices ,  Sic  contenant  xxxiv.  articles  ,  cette  déclaration  fut  enregiftrée 
le  iy.  février  1559.  en  vertu  des  lettres  patentes  adrefTées  aux  parlemens  de  Paris 
te  de  Rouen  données  à  S.  Germain  en  Layc  le  8.  juillet  iysy.   LOUIS  ducd'Or- 

B  leans,  premier  prince  du  lang  cft  aujourdftuy  duc  de  Chartres ,  Pair  de  France.  Voyez 
tome  I.  de  cette  bijloire  ,  p.  118.  ér  190.  terne  III.  p.  175.  &  fumantes  tjr  tome  I V. 
p.  578.  &  les  fieces  qui  futvens  concernant  cette  donation. 


PIECES  CONCERNANT  L'ERECTION  DU  DUCHE' 

DE  CHARTRES, 

IreBion  de  Chartres  en  duché ,  en  faveur  de  Renit  de  France  ,  donnée  À  Paris  an  mou 
de  juin  1528.    MfT.  de  Bricnnc  vol.  216.  fol.  237.  v°.  &  vol.  137.  p.  J7. 

Eegijlrée  en  parlement  le  12.  aouft  1528. 

C  T~*R-ANC01S  par  la  grâce  de  Dieu  roi  de  France,  feigneur  de  Gcnnes ,  i  fous 
prefens  &  advenir,  Salut.  Comme  notre  defir  &  intention  foit  hautement  ele- 
v«,  nos  trés-chets  amez  bcllc-fœur  Renée  de  France  &  fon  mary ,  à  ce  qu  ils  parti- 
cipent tant  és  hauts  honneurs  de  la  trés-antique  ttiomphante  mai/on  ,  monarchie 
ite  France,  que  aulli  6  biens  &  coxnmoditcz  dïcellc ,  Sçavoir  tailon*  que  nous 


\ 
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confidcrans  que  combien  que  notre  cite' ,  vilie  ,  bailliage  &  contrc'c  de  Chartres  Si  ^ 
pays  Chartrain  ,  foit  l'une  des  principales  contrées  de  notre  royaume,  confdrant  en, 
cite  Si  ville  imperieufe  &  fbtte  ,  autentique ,  renommée  en  pluiicurs  lieux  de  la 
Chrctienneté ,  décorée  de  grand  nombre  de  vaflaux  Se  fujets  tant  en  fiefs ,  arrière- 
fiefs,  baronics  ,  châtelknies  ,  terre*  &  Seigneuries  qui  en  font  tenus  &  mouvans, 
poiïe  lez  par  gens  d  cglifc  ,  chevaliers  ,  gentilshommes  8c  autres  vaffaux  Si  lujcts 
munis  aulïi  &  incorporez  de  belles  lcigneuncs>  rentes, domaines, terres, &  poUeffions 
de  belles  grandes  &  grollcs  commodités ,  parquoi  combien  que  ladite  ville  8c  contrée 
de  Chartres  ait  été  par  cy-devant  dite,  nommée,  tenue  Se  pollcdcc  en  titre  de  comté, 
toutefois  elle  mérite  &  requiert  être  augmentée ,  décorée  8c  honorée  de  titre  ,  honneur 
&  décoration  ducal.    Pour  ces  caulcs,  &  autres  à  ce  nous  mouvans,  Se  par  l'avis  Se  B 
dc.ibcra  ion  des  princes  &  leigncurs  de  notre  fang,&  gens  de  notre  coafeil  ,  avons 
notre Jit  comté  de  Chartres  Se  pays  Chartrain  ,  créé  érige,  élevé  &  décoré,  «5c  par 
ce?  prétextes,  de  notre  certaine  feir nce ,  propre  mouvement  grâce  fpecialc,  pleine 
puiil'incc  ,  autorité  royale  ,  créons,  érigeons  ,  élevons  Se  décorons  en  duché.pour 
cire  d:t,  nommé 3c  appelle  à  toujours  8c  perpétuellement  le  duché  de  Chartres,  a 
la  valeur  par  chacun  an  de  douze  mille  cinq  cens  écus  d'or  de  rente, le  revenu  du- 
quel Duché,  fi  tant  à  prefer.t  ne  fe  monte  &  étend  ,  nous  entendons  y  accroître, 
augmenter  îc  incorporer  des  autres  terres  de  notre  domaine  de  prochain  en  prochain 
julquau  parfait  dcsfiits  douze  mille  cinq  cens  écus  d'or  de  rente  ou  de  revenu  par 
chacun  an.    Voulons  auflt  &  ordonnons ,  déclarons  que  le  cas  advenant  que  ledic 
duché  fût  par  Nous  ou  nos  fuccelfcurs  rois  baillé  par  appanage  aux  enfans  de  France, 
fuient  mâles  ou  femelles ,  iceux  &  les  defeendans  d'iceux  en  loyal  matiage ,  en  ligne 
mafcuti.ie  ou  féminine  ,  ioient  dits,  nommez  &  appeliez  Ducs  ou  Ducal ,  jouiflenr 
&  ufent  en  tous  cas,  de  tous  droits  de  nobleflc,  auroritez  ,  prérogatives  en  faits  de  C 
guerre ,  auemblées  de  noblcflé  &  autrement ,  dont  jouilfcnt  Si  uicnt  Si  ont  accou- 
tumé de  jouir  &  ufer  les  autres  Ducs  tenans  de  notre  royaume ,  couronne  &  maifon 
de  France ,  6c  que  tous  vaffaux  8c  fujets  Se  autres  gens  de  quelque  qualité  ou  condition 
qu'ils  Ioient,  tenant  noblement  ou  roturiercment  dudit  duché  de  Chartres,  quand 
ils  feront  le;  hommages,  bailleront  leurs dénombremens  ou  autres  devoirs , foit  envers 
nous  ou  à  ceux  de  la  maifon  de  France ,  auquel  ledit  duché  pourroit  être  appanage 
ou  à  leurs  lucccllcurs  ,  foit  dit  à  caule  dudit  duché  de  Chartres.    Si  dom.ons  en 
mandement  par  ocfdites  prefentes  à  nos  amez  Si  féaux  confedlcrs  les  gens  de  notre 
cour  de  parlement  ,  ou  de  nos  comptes  a  Paris  ,  baiily  de  Chartres ,  8c  à  tous  nos 
au;;  es  julticiers&  officiers ,  ou  à  leurs  lieutenans  prelcns  8c  à  venir,  Si  à  chacun  d'eux 
fur  ce  que  en  droit  foy ,  &  ii  comme  à  lui  appartiendra  que  notredite  prdente  créa-  D 
rion  de  Duché,  érection  Se  décoration  ils  entretiennent,  gardent  Si  obfcrvcnc,  raflent 
entretenir  ,  garder  8c  obterver  inviolablcincnt  à  nujours-mais  perpétuellement  Se 
telles  raflent  lire,  publier  Se  enregiftrer  en  chacun  de  nofdites  cours  ,  lans  faire  ni 
Joulmr  aucune  choie  erre  faite  au  contraire  ,  laquelle  fi  faire  étoit ,  ils  la  réparent 
ou  faffent  reparer  incontinent  8c  iansdelay  ;  Car  ainli  nous  plaift-il  être  fait:  nonob- 
franr  quelconques  édits  ,  ilatuts  ,  ordonnances,  ma:idemcns ,  refrrinctions  ou  defen- 
fes  à  ce  contraires  :  &  afîu  que  ce  foit  choie  ferme  8c  Ihiblc  à  toujours  nous  avons 
lait  mettre  notre  Icel  à  ccldircs  prclcntcs  ,  fauf  en  autres  choies  notre  droit  &  i'au- 
truv  en  roures.    Donné  à  Paris  au  mois  de  juin  l'an  de  grâce  mil  cinq  cent  vingt- 
hu:t  &  de  notre  règne  le  quatorzième  ,  ligné  fur  le  reply  ,  FRANÇOIS.  Et  fur  ledit 
rcply  par  le  roy  ,  Breton.    Vif*  Si  fccllé  de  cire  verre  fur  lacs  de  foye.  £ 

Ltcid ,  publie M»  &  regifirstt ,  audit»  pmurattre  gêner tls  régis ,  m  quantum  tmgit  eret- 
tienem  dutttùs  ,  duntaxat  Pxrtfits  in  ptrUmento  penultimt  die  julii  trtno  iommt  iji8. 
Signé,  du  Tillpt. 

Lefia  fmiliter  ,  publiera  efr  regtflrtti ,  Audits  precurttore  régis  ,  in  qmottum  ttngit 
trectttnem  dutttis ,  dunttxat  P*rtjhs  in  ctmers  computer  um  dutdeeima  augufii  tvno  o\- 
mini  15x8. 
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A 

Cefm  d»  duché  it  Chartres  ,  Mmtergu  &  Gifm  ,  tu  [refit  d  Hercules  défi, 

&  de  Renée  de  Trtait. 

Donnée  à  Fontainebleau  au  mois  de  juillet  1528, 
Regfiree  tu  Ferlement  le  fermlttéme  jmUet  iji8. 

B 

T^RANÇOIS  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  fie  de  Navarre:  A  tousprt* 
JJ^  fens  fie  à  venir,  Salut.  Comme  puis  n'a  guercs  de  notre  gré  vouloir  &  con- 
fentement  traité  de  mariage  ait  cfté  fait,  conclud  fie  accordé  entre  notre  trés-chere 
fie  trésamée  bcllc-fœur  Renée  de  France,  611e  de  feu  de  trés-recommandable  mémoire 
notre  trés-cher  (eigneur  &  beaupere,  le  roi  Louis  douzième  de  ce  nom,  &  de  feue 
notre  trés-chere  dame  Se  bclle-mcrc  Anne  de  Bretagne  (on  époufe  (  que  Dieu  absol- 
ve,)  &  Dom  Hercules  d'Eft ,  fils  de  notre  trés-cher  fie  trés-amé  coufin  Alphoufe, 
duc  de  Fcrrare ,  lequel  mariage  ait  efté  depuis  folemnifé  en  la  face  de  notre  mere 
fainte  églife ,  fie  icelui  confbmmé ,  par  les  convenances  duquel  traite  de  mariage  fur 
C  ce  paflees  fie  accordées  ,  Se  en  faveur  de  contemplation  d'icclui,  Se  pour  tous  Se 
chacuns  les  droits ,  noms ,  raifbns ,  actions  ,  pétitions  Se  querelles  que  notredite  belle- 
fœur  Renée  de  France ,  a  ou  pourroit  avoir  ,  Se  qui  lui  compcient  &  appartien- 
nent, ou  pourtoient  compact  Se  appartenir  à  prêtent  ou  pour  l'avenir  cz  biens, 
meubles,  immeubles  Se  lucceffionsde  lefdits  feus  père  Se  mere.  Se  autrement  en  quel- 
ques pays  6c  lieux  qu  ils  foient  lituez  Se  alfifes  ;  Nous  ayons  promis  Se  (oyons  tenus 
leur  bailler  la  lomme  de  deux  cens  cinquante  mille  efeus  d'or  (bleil  à  prefent  cou- 
rans ,  dont  leur  devions  bailler  comptans  devant  le  jour  de  leurs  époufailies  cinquante 
mille  c(cus  foleil,  Se  pour  les  deux  cens  mille  cicus  folcil  reftans  leur  bailler  une 
pièce  ou  pluûeurs  en  titre  de  duché  jufqucs  à  la  valeur  de  dix  mille  efeus  d'or  fo- 
leil de  rente  ou  revenu  par  chacun  an,  avec  tous  les  droits  de  juftice  Se  jurifdicrion 
mere  Se  mixte  impere  ,  (ans  aucune  chofe  en  referver  ou  retenir  à  nous  ou  aux 
nôtres,  fors  feulement  les  foy  Se  hommage,  reûbrt  ou  fouveraineté Se  là  où  elle 
D  ne  fe  trouveroit  de  ladite  valeur,  les  leur  bailler  fur  autres  pièces  de  notre  domaine, 
de  prochain  en  prochain  jufqucs  au  parfait  defdits  dix  mille  efeus  d'or  foleil  de  rente 
ou  revenu,  ainli  que  mieux  on  les  pourra  prendre  Se  trouver  :  Se  s'il  avenoit  qu'au 
revenu  Se  aUjgnation  defdits  dix  mille  efeus  d'or  foleil ,  de  rente  ou  revenu  ,  il  y 
euft  greniers  ou  aydes,  nous  les  leur  pourrions  bailler  ,  pour  ce  qu'il  (croit  trouvé 
qu'ils  vaudraient  de  revenu  ,  gages  d'officiers  Se  charges  payées  avec  la  prefen- 
cation  Se  nomination  des  officiers  royaux  defdites  gabelles  Se  lieux  où  leur  fera 
baillé  ladite  aflignation,  quand  vaccation  y  cfehcra,  ainfi  qu'il  cft  plus  à  plein  con- 
tenu audit  traité  fie  convention  dudit  mariage ,  par  quoi  fuit  befoin  leur  bailler  fie 
décerner  (ur  ce  nos  lettres  en  tel  cas  requis.  Sçavoir  faifons ,  que  nous  les  chofes 
deiiutditesconûdcrécs,  voulans  fie  defirans  bailler  fie  entretenir  à  nofdits  beau  frère  fie 
bcllc-fccur  fon  époufe,  les  chofes  par  nous  promifes  ,  fie  favorablement  les  traiter, 
attendu  mémement  la  proximité,  dont  notredite  bcllc-fœur  ifTue  de  la  Mailon  de 
£  France  nous  atteint  ,  fie  pour  le  fingulier  amour  fie  affection  que  portons  à  iccux 
nofdits  beau- frère  fie  belle- lœur. 

Four  ces  caufes  fie  confédérations  fie  autres  juftes  fie  raifonnables  à  ce  nous  mou- 
vans ,  fie  en  luivant  l'advis  des  princes  fie  feigneurs  de  notre  fang  fit  gens  de  notre 
confeil  eftant  lez-nous,  leur  avons  baillé,  cédé,  quitté,  tranfporté  fie  délai ûc ,  fie 
par  la  teneur  de  ces  pretentes  de  notte  grâce  fpeciale ,  pleine  puiflancc  fie  autorité 
royale,  baillons,  cédons,  quittons,  tranlportons  fie  dclaiÙons  notre  duché  de  Char- 
tres ,  Ces  appartenances  fie  dépendances  n'a  gueres  par  nous  érigées  en  titre  fie  di- 
gnité de  duché ,  notre  chaftcllenie  fie  feigneuric  de  Montargis  qu'avons  jointe  Se 
unie  audit  duché  de  Chartres  ,  fie  notre  comté  de  Cifors,  leurs  appartenances  & 
dépendances  quelconques,  ainfi  qu'elles  fe  comportent  fie  pourfuivcnt  en  tous  droits 
de  julticc  fie  jurifdiâions,  hautes,  moyennes  fie  baffes,  mères,  mixtes  fie  imperes, 
hommes,  hommages,  vafïaux  fie  vaflcilagcs,  fiefs,  arrière- fiefs,  maifbns,  manoirs, 
fermes,  bois,  garennes,  forefb,  poùTons,  eaux,  rivières «effangs,  pdcherics , cens, 
rente* ,  tours,  moulins ,  dûmes,  champatts,  lods,  ventes»  faifincs,  reliefs ,  rachapts, 
7 me  K  "  X  * 
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amendes,  aubaines,  fortfaiturcs,  confifcaùons ,  péages,  paflages  &  autres  droits  Se 
devoirs  quelconques,  patronages  d'cgUles  6c  collations  de  bénéfices,  pour  en  jouir  " 
&  ufer  par  nofdits  beau-frerc  6c  bellc-linu  Ion  e'pouic  ,  leurs  hoirs  6c  ayons  caufe 
de  ladite  dame  ,  en  tous  droits,  privilèges,  autorité*,  prérogatives,  prééminences 
de  duché  ûc  comté,  6c  tellement  6c  fcroblabJcmcot  que  font  &  ont  accoutumé  de 
faire  les  autres  ducs  Se  comtes  anciens  de  notredit  royaume ,  (ans  aucune  chofe  en 
rclerver  ni  retenir  à  nous  ou  aux  nôtres ,  fors  (culcmcnt  les  toy  6c  hommage ,  rc(- 
fort  8c  Souveraineté ,  6c  à  la  charge  de  payer  Se  acquitter  pat  eux  les  tiers ,  aumô- 
nes, gages  d'officiers  &  auttes  charges  ordinaires  6c  anciennes  ,  étans  fur  leidits 
duché,  leigneurie  de  Montargis  &  comté  de  Gifors  ,  voulant  &  octroyant  que 
oofdits  beau-frerc  8c  bclle-iœur  conjointement  fàifenr  exercer  les  juftices  Se  juridic- 
tions deldits  duché  de  Chartres  8c  comté  de  Gilors  ,  en  leur  nom  par  les  olHcicrs 
que  à  ce  ils  députeront  Se  établiront,  desquels  les  appellations  relîortiront  de  plein  Q 
droit  en  nos  cours  de  Parlement  de  Paris  &  de  Rcucn,ain(iqu  ils  faifoient  auparavant 
ces  prefentes  lettres  de  cclîïon  Se  rranfport ,  comme  il  fc  tait  en  icmblable  des  autres 
duchez  <5c  comtez  anciennes  de  notredit  royaume  ,  dquellcs  cours  fouveraincs  fe- 
ront dircctemenrc<  relpectivcment  relevtes  les  appellations  mterjettees  des  juges  du- 
dit  duché  de  Chartres  Se  châtellenic  de  Montargis ,  jointe  audit  duché  8c  dudit  comté 
de  Gizors ,  combien  qu'en  tel  cas  n'ayent  de  coutume  de  reflottir  directement  6c 
fàns  aucun  moyen  en  nolditcs  cours  (buveraiucs,  Se  en  outre  de  notredire  grâce , 
puiflânee  6c  autorité  pour  le  foulagcmcnt ,  rcliefvement  des  (mets  deldits  lieux  3c  des 
vexations,  peines  Se  travaux  qu'ils  pourroient  avoir ,  à  eau  le  dudit  tranfport  dclditcs 
juridictions  qui  font  de  longue  étendue ,  nous  créerons  6c  érablirons  eldits  lieux  nos 
juges  pour  connoiftre,  juger  6c  déterminer  des  cas  royaux,  régales  êc  autus  privi- 
lèges dont  la  connoillancc  nous  appartient  ,  dclquels  juges  &  autres  officiers  pour  C 
l'exercice  defditcs  juridictions  royales  nous  avons  octioyc'ôc  octroyons  à  noidits  beau- 
frere  Se  bclle-fceur,  leurs  héritiers  ou  ayans  caule  de  ladite  dune,  la  nomination  ou 
prclcntation ,  cufcmble  pouvoir  8c  faculté  à  eux  de  pourvoir  ôc  difpofcr  a  tous  les 
autres  états  ôc  offices  ordinaires  dudit  duché ,  feigneuric  de  Montargis  8c  comté  de 
Gizors,  de  tels  perfunnages  qu'il  leur  plaira  &  bon  femblera,  dorénavant  quand  va- 
cation y  échera,  prenant  d'eux  pour  le  prêtent,  lettres  de  continuation  cLfites  offi- 
ces, &  aufli  aux  patronages  d'églilc  Se  collations  de  bénéfices  dcfdits  lieux ,  ladite  va- 
cation échéante  >  desquelles  junkiittions  &  autres  droits  tant  de  l'ordinaire  que  dcf- 
dits cas  royaux,  nous  voulons  6c  entendons  que  iceux  nos  beau-frerc  6c  bellc-fcrur, 
leurfdits  hoirs  Se  ayans  caulc  de  ladite  dame  ,  prennent  Se  perçoivenr  les  profits, 
revenus  Se  émolument  pur  leurs  mains  Se  (impies  quittances ,  &  en  jouiltent  entiè- 
rement comme  de  l'autre  revenu  dudit  duché ,  6c  pour  ce  qu'au  moyen  des  charges 
Se  artaites  qu'avons  de  prêtent  à  fupporter,  comme  ilcft  noroirc  pour  le  fait  de  nos  O 
guerres  ,  nous  n'avons  pû  bailler  Se  fournir  à  noidits  beau-frerc  &  bel.  e- finir, 
ladite  foinme  de  cinquante  mille  elcus  d'or  loleil ,  que  leur  devions  faire  bailler 
6c  fournir  dedans  ledit  jour  de  leurs  épouf ailles,  iceux  nos  beau-ircre  6c  belle-tccur 
fe  font  contentez  qu'au  lieu  defdirs  cinquante  mille  elcus  d'or  folcil ,  les  fatlions  aflignet 
de  deux  mille  cinq  cens  elcus  de  rente  ou  revenu ,  outre  lcfdits  dix  mille  efeus  fo- 
lcil ,  Se  aufli  nous  fçachant  qu'il  nous  (croit  bien  difficile  pour  le  prêtent  à  caufe  def- 
ditcs affaires  qui  (ont  tous  notoires ,  de  bailler  &  aligner  entièrement  à  notditsbcau- 
trerc  6c  bellc-lœur,  fur  les  membres  Se  portions  de  notredit  domaine,  lcfdits  douze 
mille  cinq  cens  elcus  foleil  de  rente  ou  revenu  par  an ,  pour  ventes ,  aliénations  6c 
engagements  qui  ont  été  faites  lut  notredit  domaine.  Nous  voulons  6c  ordonnons 
exprcirémenr  que  pour  lepartairde  ce,  que  ledit  duché  de  Chartres,  chârcllenic  de 
Montargis  6c  comte  de  Gizors  6c  appartenances  ne  pourront  porter,  leur  (bit  bail- 
lée fut  le  revenu  6c  émolument  des  greniers  6c  chambre  à  feel  de  notredit  duché  B 
de  Chantes  «  Montargis  6c  comté  de  Gizors  ,  pour  autant  qu'ils  en  pourront  por- 
ter ,  6c  le  refte  de  prochain  en  prochain  julqu'au  patfair  deldits  douze  mille  cinq 
cens  efeus  de  rente  ou  revenu  pour  en  jouir  6c  u(cr ,  Se  iceux  avoir  8c  prendre  par 
eux  ou  leurs  receveurs ,  procureurs  6c  commis  par  les  mains  des  receveurs  Se  gre- 
netiers  dcfdits  lieux  6c  par  leurs  fimples  quittances  ,  fans  qu'il  leur  loir  bcfoin  en 
avoir  ou  recouvrer  par  chacun  an  autre  acquit,  ne  atte  dre  la  conclufion  des  états 
de  nos  finances,  6c  en  outre  avons  à  nofdiis  beau-frerc  Se  belle-  (œur ,  leurs  hoirs  Se 
ayans  caute  de  ladite  dame .  donné  6c  donnons  pouvoir  ,  autorité  &  faculté  de  nous 
nommer  6c  prefeutet  aux  offices  royaux  dcldirs  lieux  ou  leur  fera  baillé  ladite  afligna- 
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tion,  quand  vacation  y  échera,  de  tels  perfonnages  qu'il  leur  plaira ,  aufquels  <5c  non 
A  à  autres  nous  en  ferons  don  à  ladite  nomination,  moyennant  la  faculté  à  nous  Se 
aux  noftres  refervée  de  pouvoir  avoir  Se  recouvrer  lcfdircs  chofes,  en  baillant  à  nof- 
dits  beau-frere  Se  bcllc-lœur  ou  à  leurs  enfans  ou  ayans  caufe  de  ladite  dame,  com- 
me dit  cft,  la  lomme  de  deux  cent  cinquante  mille  clcus  d'or,  fous  les  conditions 
&  conveuanecs  contenues  audit  traité  de  mariage,  Se  par  ces  mêmes  prcfcntcs  avons 
donne  &  octroyé  à  nofdits  beau-frere  Se  belle-fceur  Se  à  leurfdirs  hoirs  ou  ayans  caufe 
d'icelle  dame,  plein  pouvoir,  puiflancc  &  faculté  de  racheter  Se  tetircr  toutes  Se 
quantes  fois  que  bon  leur  fcmblcra,  toutes  Se  chacunes  les  picces,  membres  &  por- 
tions du  domaine  dcfdits  duché,  chaftellcnic  Se  comté,  qui  par  nous  ou  nos  pre- 
dcccûcurs  rois,  ou  par  les  commiflaircs  fur  ce  députez,  ont  été  par  ci  devant  ven- 
dus ,  engagez  Se  aliénez  pour  le  prix  Se  lamines  qu'elles  ont  été  baillées  aux  ache- 
teurs Se  détenteurs  d'icdlcs  ,  &  quand  à  ce  les  avons  fubrogé  &  fubrogeons  en 
£  notre  nom  &  lieu,  lefquelles  pièces  qui  ainli  feront  rachetées  par  nofdits  beau-frere 
&  belle- forur  ou  leurs  hoirs  ou  ayans  caufe  de  ladite  dame,  nous  pourrons  auffi  ra- 
cheter en  leur  rendant  par  nous  ou  nos  fuccellcurs  les  deniers  qu'ils  en  auront  pour 
ce  baillé. 

Si  donnons"  en  mandement  par  ces  prcfcntcs  à  nos  amcz  &  féaux  ,  les  gens  tc- 
nans  nos  cours  de  parlement  de  Paris  Se  Rouen ,  gens  de  nos  comptes  &  treforiers 
à  Paris,  bailly  de  Chartres,  Montargis  &  Gizors,  généraux  de  nos  finances  Se  de 
la  jufticc  de  nos  aydes  à  Paris ,  Se  à  tous  nos  autres  officiers  Si  jufticiers ,  ou  à  leurs 
iicuteiuns  prefens  &  a  venir ,  Se  à  chacun  d'eux  comme  en  leur  regard ,  Se  comme 
à  lui  appartiendra,  que  de  nos  prefens  dons,  cernons,  tranfports  ce  dclays ,  enfem- 
ble  du  pouvoir  Se  faculté  de  la  collation  des  bénéfices  ,  provilîons,  difpolinons  Se 
prefentations  des  offices ,  ils  fanent ,  fbuffrent  Se  laiiTent  nofdits  beau-frere  Se  belle- 
Iceur,  leurs  enfans  dcfccndans  Se  ayans  caufe,  jouir  6c  ulcr  pleinement  Se  paifiblc- 
ment ,  tout  ainfi  Se  par  la  forme  Se  manière  que  deflus  cft  dit ,  fans  en  ce  leur  faire, 

C  mettre  ou  donner,  ne  fouffrir  eftrc  fait,  mis  ou  donne  aucun  deftourbier  ou  empê- 
chement, lequel  fi  fait,  nus  ou  donné  leur  eftoit,  le  mettent  ou  fanent  mettre  in- 
continent à  pleine  délivrance  :  leur  mandant  en  outre  que  ccfditcs  prcfer.rcs  ils  faf- 
fent  lire,  publier  Se  enregiftrer  en  nofdites  cours  de  parlement  de  Paris  Se  Rouen, 
chambre  de  nos  comptes  Se  en  la  cour  des  généraux  de  la  jufticc  de  nofdites  avdes 
à  Paris,  en  rapportant,  lefquelles  (ignées  de  notre  main  ,  ou  vidunus  d'icelles  fait 
fous  feel  royal  pour  une  fois,  avec  quittance  ou  rcconnoiflancc  de  nofdits  beau-frere 
&  belle-fœur  Se  de  leurs  enfans  ou  ayans  caufe  de  ladite  dame;  de  la  jouiflànce  de 
ce  prefent  don ,  Nous  voulons  nos  receveurs  ordinaires  Se  grenetiers  Se  autres  à  qui 
fe  pourra  toucher  en  eftrc  tenus  quittes  Se  déchargez  en  leurs  comptes  par  nofdits 

^  gens  des  comptes  .  fans  difficulté'.  Car  tel  cft  notre  plaifir ,  nonobftant  que  l'on  vou- 
lue dire  que  ledit  duché  de  Chartres ,  Se  picccs  qu'aiufi  lui  baillons ,  (oient  de  notre 
vray  &  ancien  domaine,  Se  qu'ils  ne  fc  peuvent  ou  doivent  aliéner  ou  appanager ,  linon 
aux  enfans  mâles  de  la  mai  Ion  de  France  ,  Se  les  ordonnances  fur  ce  faites  par  nos 
prédeceffeurs  roys,  prohibitives  de  telles  aliénations  &  quelques  autres  ordonnances, 
reftrinctions ,  mandemens  ou  défenfes  à  ce  contraires  ,  &  encore  que  d'icelles  s'en 
dût  faire  exprefle  dérogation  ,  dont  les  avons  relevé  Se  relevons  :  Et  afin  que  ce 
foit  choie  ferme  &  ftable  à  toujours ,  nous  avons  fait  mettre  norre  fccl  à  ccidites 
prcfcntcs,  fauf  en  autres  chofes  notre  droic  &  ('autrui  en  tontes.  Donné  à  Fontaine- 
bleau au  mois  de  juillet  l'an  de  grâce  1J28.  Et  de  notre  règne  le  quatorzième.  Signé 
fur  le  reply,  FRANÇOIS,  Et  fur  ledit  reply  par  le  roy,  Breton,  vtfa.  Et  tccl- 
Ices  fur  lacs  de  love  de  are  verte. 

î  Au  bas  dcidites  lettres  cft  écrit  ce  qui  enfuit  : 

Ltttt ,  publust»  &  regijlrata  audit*  fruurtlore  gênerais  régis,  fr»  utendo  &  goudend» 
fer  diélos  ctniuges  m  olb»  wmtnstas  cr  eormn  libères  ,  ex  eorum  mttrmtmu  defiendentes 

éràdicia  démina  Renata  cou/dm  habentes ,  front  in  eifdem  lifter is  régis  contmetur  ,  vige- 
fimaaumta  diei  bu/us  menfis.    Tarifas  in  f griment»  fenultma  àie  Julsi  ann»  Demini 

lf  2.8.  Signe,  Du  Tillet. 

Ltcl/i ,  fublicata  &  regijlrata  audit»  frocut attire  gênerait  régis  ,  fr»  Mtendo  &  goudend» 
fer  diélos  conjuges ,  eerumque  libères  ex  illerum  matrimeme  defeendentes  &  ttsufam  haben- 
tety  à  dicl*  démina  Renata  freut  tn  atbe  ,  &       mtdifieatmibus  tant  m  iitteris  fatentibus 
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iiam mi  ne/tri  régis  ,  die  z^.Julti  ultime  Up/i,qutm  arreftacuru  fupcr  hoc  lato  ctntentis crue, 
fur.  Retomigi  im  ptrlamento  hoc  die  fepttm*  Augufi  amoDommi  1518.  Signe,  Sur re au.  A 

£«74,  publiais  &  regiflrata  audito  procur  titre  gênerait  régis,  in  quantum  tangit  erec- 
t'tonem  ducttus  duntaxat.  Partfitt  in  ptrlamento  pcmltima  Jumi  amto  Domini  1  j  2.8.  y/c 
fignatum,  DU  Tillbt. 

£«74  Jtm'tUter  ,  publiât  t  (jr  regiftratt  audit»  procur atore  régis  ,  m  quantum  tang'tt  erec- 
tuncm  ducttus  imttxst.  Ptrijïts  incarnera  Ctmputorum  dutdecimà  augufti  amto  Demmn  j  18. 

Lettres  de  modification  des  précédentes ,  données  à  Paris  le  zy.  Juillet  1  j  18.  ^ 

FRANÇOIS  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &  de  Navarre  :  A  nos  amez 
Se  féaux,  les  gens  de  nos  cours  de  parlement  à  Paris  fie  Rouen,  gens  de  nos 
nos  comptes  Se  trcloticrs  à  Paris ,  bailly  de  Chartres,  Montargis  Se  Gizors,  Se  à 
tous  nos  autres  jufticiers  Se  officiers  ou  à  leurs  lieutenans,  Salut  Se  dile&ion.  Com- 
me par  le  traité  de  mariage  d'entre  notre  trés-cher  &  trés-amé  beau-frere  Hercules 
d'Eu ,  fils  aine  de  notre  trés-cher  Se  trés-amé  coufin  le  duc  de  Fcrrare  >  &  de  notre 
tres-chere  &  rtcs-amécbcllc-fccur  Renée  de  France  ;  Nous  leur  ayons  en  dot  &  ma- 
riage ,  &  pour  appanage  de  notredite  bclle-foeur  ,  leurs  hoirs  Se  ayans  caufe  de  la- 
dite dame ,  baillé ,  cede ,  tranfporté  Se  delaifTé  entre  autres  choies  le  duché  de  Char- 
tres ,  la  chaftellenie  Se  feigneuric  de  Montargis  qu'avons  jointes  Se  unies  audit  du- 
ché de  Chartres  &:  la  comté  de  Gizors,  leuts  appartenances  Se  dépenJances  quel-  C 
conques ,  ainfi  qu'elles  fc  poutfuivcnt  &  comportent  en  tous  droits  de  juflicc  &  ju- 
rifdictions  hautes,  moyennes  &  baffes,  metes  Se  mixtes,  impetex  hommes  ,  hom- 
mages ,  vaflaux  Se  vaflclagcs,  fiefs  Se  amere-fiefs ,  maifons,  manoirs,  fermes ,  bois, 
garennes,  forefts,  paiflbns,  eaux,  rivières,  pcfcherics,  cens,  rentes  ,  fours,  mou- 
lins, dixmes,  champarts ,  lods,  ventes,  (ai fines,  reliefs ,  rachats,  amendes,  aubeines, 
confifeations,  fottfâitures ,  péages,  partages  &  autres  droits  Se  devoirs  quelconques, 
patronages  d'cglifcs  &  collations  de  bénéfices ,  pout  en  jouir  Se  ufer  par  nofd.  beau-frere 
&  bellc-lœur ,  leuts  hoirs  &  ayans  caufe  dcnotred.bclle-forur ,  ainfi  qu'il  ert  contenu  & 
déclaré  efdites  lettres  cy-attachées  fous  le  contrc-fccl  de  notre  chancellerie.  Sçavoir  fài- 
fons ,  que  nous  conliderans  que  lcfclites  terres  font  de  l'ancien  domaine  de  la  Maifon  de  D 
France,  &  comme  telles  doivent  être  traitées ,  attendu  tnefmcment  que  les  avons 
baillées  à  tachapt  perpétuel.  Vous  mandons  &  cxptcflcmcnt  enjoignons  8c  à  cha- 
cun de  vous,  (i  comme  à  lui  appartiendra  ,  que  vous  procédiez  à  l'entérinement  de 
nofditcs  lettres  félon  leur  forme  Se  teneur,  à  condition  toutefois  que  noldits  beau- 
frere  &  bcllc-fceur ,  leurs  hoirs  Se  ayans  caufe  ,  quand  aux  bois  taillis  qui  ont  accoutumé 
eftrc  coupé,  feront  faites  les  coupes  d'tceuxà  leur  profit  en  temps  &  laifons  accoutu- 
mées ,  &  quant  aux  autres  bois  de  haute  futaye  en  uferont  eux  Se  leurs  hoits ,  com- 
me bon  pere  de  famille,  Se  les  comptes  du  revenu  defdits  duché  Se  comté,  tetres 
Se  feigneuries,  qui  feront  rendus  pardevant  les  officiers  de  nofdits  beau-frere  Se  bcllc- 
fceur  ,  feront  portées  en  notre  chambre  des  comptes  à  Paris  de  deux  ans  en  deux  ans 
pour  la  confervation  de  nos  droits  Se  revenu  defdites  terres  Se  feigneuries ,  se  lef-  p 
quelles  chofes  nous  avons  efdites  lettres  employées  Se  employons ,  tout  ainfi  que  fi 
elles  y  citaient  nommément  Se  exprefiement  miles  Se  eferites  de  moc  à  mot  ;  car 
ainli  nous  plaît-il  élire  fait ,  nonobftant  ladite  obmiffion  Se  quelconques  ordonnan- 
ces, reftrictions,  mandemens  ou  défenfes  à  ce  conttaites.  Donné  à  Paris  le  vingt- 
cinquicme  jour  de  juillet  l'an  de  gtace  1J28.  Et  de  notre  règne  le  quatorzième. 
Signé  par  le  roy  en  fon  conlcil,  Gedoin.  Et  fccllc  de  cire  jaune  fur  fimplc  queue. 
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&  Arrt/l  du  ftrlcmtnt  de  Routa  donné  rnfuite  de/dites  lettres. 

Du  7.  Aouft  iyi8. 
Extrait  des  regjlres  de  U  cour  de  fttlement. 

SUR  la  requête  baillée  à  la  Cour  par  le  prince  de  Fcrrarc ,  &  dame  Renée  de 
France  fon  époufe,  tendante  à  ce  que  les  lettres  de  ceflion  5c  tranfpotts  faits  par 
le  roy  à  ladite  dame  Renée  ,  du  duché  de  Chartres ,  chaitcllenie  de  Montargis , 
jointes  Se  unies  audit  duché  Se  du  comté  de  Gifors ,  appartenances  Se  dépendances, 
Jeurfuflcut  entérinées,  8c  ce  ,U£I*  ,p»blu*ta  érregifirêt*  cftrc  mis  (ur  le  reply  d'icclles. 
Ouy  lur  ce  le  procureur  gênerai  du  roy ,  8e  vu  la  réponfê  par  loi  baillée  par  écrit. 
Tout  conlideré ,  la  Cour  ,  les  chambres  aflernblécs  a  ordonné  &  ordonne  que  lefdi- 
g  tes  lettres  feront  lues  Se  publiées  en  l'audience  de  ladite  cour ,  &  que  fur  le  reply 
d'iceHes  fera  mis  lt8&,fMtLsu  ejr  regifirHê ,  pour  en  jouir  par  lcfdits  prince  de  Fer- 
tare  &  dame  Renée  de  France,  leurs  en  fans  delcendans  d'eux,  8c  les  ayans  caufede 
ladite  dame  ,  aux  charges  Se  modifications  contenues  Se  portées  par  lcfditcs  lettres  de 
déclarations  8e  a  mpliat  ions  du  vingt-cinquième  jour  de  juillet  dernier  paflé,  8c  encore 
à  la  charge  que  lcldirs  prince  8:  daine ,  leurs  enfans  &  ayans  caufe  d'elle ,  ne  pourront 
faire  couppe  de  bois  és  forêts  dépendans  dudit  comté  de  Gifors  >  tinon  par  ventes  ordi- 
naires, 8c  ainli  que  leldites  forêts  le  pourront  porter  pour  la  confervation  8c  repo- 
pulation d'icclles  ,  &  en  ayant  égard  en  Veut  qu'elles  font  de  prefent ,  6c  que  les 
bois  qui  proviendront  de  la  forêt  de  Lyon ,  8e  des  ventes  qui  s'y  feront  cy-apres , 
conûdeté  que  par  cy-devant  ladite  foret  a  été  la  fourniture  de  la  ville  de  Rouen ,  8c 
&  que  fans  cela  ladite  ville  8c  tout  le  pays  d'environ  pourroient  grandement  (ouf- 
■     ftit,  même  en  temps  d'hyver  ,  feront  diitribuez  pour  la  fourniture  de  ladite  ville, 
ainfi  qu'ils  ont  été  par  cy- devant  pendant  le  temps  que  ladite  foret  a  cre  en  la  main 
du  toi ,  (ans  en  faire  tranfport  ailleuts  hors  le  pays  ,  8c  aufli  à  la  charge  que  lcfdits 
prince  8c  dame  n'auront  la  garde  des  mineurs  >  linon  en  la  forme  &  manière  que 
les  Ducs  Se  comtes  dudit  pays  de  Normandie  en  ont  cy-devant  joui ,  &  que  tclcr- 
vation  cft  faite  au  toy  du  droit  de  garde  qu'il  a ,  lui  peut  8c  doit  appartenir  par 
fonverainetc  (ur  les  mineurs  8c  leurs  fiefs  qu'ils  auront  aflis  hors  ladite  comté  de 
Gifors  ,  à  caufe  de  la  garde  qu'ils  lui  pourroient  écheoir  pour  raifon  des  fiefs  dé- 
pendans 8c  tenus  de  lui  à  caufe  dudit  comte  de  Gifors  ;  8c  mêmement  lui  a  referve 
la  garde  qui  lui  pourroit  appartenir  audit  comte  de  Gifots  pour  la  fouveraincté,  Se 
à  caufe  des  fiefs  tenus  de  lui  aflis  hots  dudit  comté ,  (elon  Se  ainii  que  par  la  fou- 
verainetc il  en  a  joui  8c  u(é  en  plus  avant  que  lefdits  Ducs  8c  comtes ,  aufli  Se  à  la 
charge  que  lefdits  prince  8C  dame  >  leurs  enfans  Se  ayans  caufe  d'elle,  feront  tenus 
d'entretenir  les  châteaux  ,  manoirs  ,  chauffées  ,  moulins  ,  ponts  8c  autres  édifices 
D  dudit  comte  ,  8c  y  faire  les  réparations  neceflâirés ,  convenables ,  Se  qu'ils  feront  tenus 
entretenir  les  baux  8c  fermages ,  ventes  8c  adjudications  de  bois  faites  par  le  roi  ou 
les  commiûaircs  de  par  lui  commis  8c  députez  durant  le  temps  d'iceux  ,  aupara- 
vant lefdirs  délais  fie  tranfports,  feront  aufli  tenus  de  bailler  lettres  de  continuation 
aux  officiers  commis  8c  fubftitucz  par  le  roy  audit  comté,  (clon  8c  ainli  qu'il  cft 
contenu  8c  porté  par  leldites  lettres  de  ceflion  Se  tranfport.    Prononcé  à  Rouen  en 
parlement  le  feptiéme  jour  d'ouft  l'an  ijz8.  Signe  >  Suhreau.    Collation  faite. 


Arrit  de  U  thmbre  des  comptes  de  Paris,  donné  enfrhe  dejclites  lettres  de  cejpon  le  27. 

£  40UJl   1  5  28. 


L 


ES  gens  des  comptes  du  roi  notre  fireveucs  les  lettres  patentes  dudit  feigneur  en 
j  ^  for  me  de  Chartres  ,  contenant  l'érection  du  comte  de  Chartres  en  Duché,  ex- 
pédiées eu  la  chambre  dcfdits  comptes  le  douzième  de  ce  prefent  mois  :  autres  lettres 
patentes  dudit  {cigneur  en  même  forme ,  donné  à  Fontainebleau  au  mois  de  juillet 
dernier  pallé,  ligné  de  fa  main  8c  de  M.  Jean  le  Breton ,  fecretaire  de  fes  finances  auf- 
quellcs  ces  prefcntes  font  attachées  fous  l'un  de  nos  figncts,  par  lcfquclles  narration 
faite  que  par  les  convenances  du  mariage  conclud  Se  accordé,  du  vouloir  Se  con- 
fcntcment  dudit  feigneur,  entre  madame  Renée  de  France  la  bcllcftriir  fille  du  feu 
toy  Louis  douzième  8e  de  Madame  Anne  de  Bretagne  (  que  Dieu  ablolve  )  8c  Hcr- 
Tome  r.  *  < 


- 
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adcsd'Eft,  fils  de  Monfcigncur  Alphonfê  duc  dcFerrare,fic  lequel  mariage  ait  été  ^ 
depuis  lolcmnilé  en  face  de  fainte  églife,  fie  confomme:  icelui  Icigncur  pour  tous  ' 
&  chacuns  les  droits,  noms, raitons ,  actions, pétitions  fie  querelle  que  prétend  fie  lui 
appartiennent  ou  peuvent  compter  à  prêtent  oupout  l'avenir  es  biens ,  meubles  ,  im- 
meubles fie  fucceffions  defdits  feu»  pere  fie  mere  ,  8c  autrement  en  quelque  pays  Se 
lieux  qu'ils  foient  fituez  fie  allis ,  lui  eût  promis  bailler  la  fomroe  de  deux  cent  cin- 
quante mille  écus  d'or  folcil ,  à  prefent  courans  ,  dont  il  devoir  bailler  comptant  dedans 
le  jour  de  leurs  cpoufailles  cinquante  mille  écus  fol ,  8c  pour  les  deux  cent  mille  écus 
folcil  reftans ,  leur  bailler  une  pièce  ou  pluûcurs  en  titre  de  Duché  julqu'à  la  vateuc 
de  dix  mille  écus  d'or  folcil  de  rente  ou  revenu  par  chacun  an, avec  tous  droits  de 
jufticc  Se  juridiction  ,  6ns  aucune  choie  en  refervet ,  fors  les  foy  fie  hommage ,  ref- 
fbrt  Se  fouveraincté  ,  fie  où  elle  ne  fc  trouverait  de  ladite  valeur ,  leur  bailler  lut  g 
autres  pièces  du  domaine  de  prochain  en  prochain ,  jufqu'au  parfait  dcfdits  dix  mille 
écus  d'or  folcil  de  rente  ou  revenu  ,  &  s'il  y  avoir  greniers  ou  aydes ,  ledit  feigneue 
leut  pourroit  bailler ,  pour  ce  qu'il  feroit  trouve  qu'elles  vaudraient  de  revenu ,  gages 
d'officiers  Se  charges  payées  avec  la  prclcntation  fie  nomination  des  officiers  royaux 
defditcs  gabelles  fie  lieux  où  leur  (cra  baille  ladite  affignation  ,  quant  vacation  y 
écherra  ,  ainfi  qu'il  clt  à  plein  contenu  audit  traité  fie  conventions  dudir  mariage  ,' 
ledit  feigneur  pour  ces  caufes  fie  autres  à  plein  contenues  eldites  lettres ,  aurait  audit 
licur  Hercules  dEft  fie  Madame  Renée  de  France  (on  époufc  imperrans ,  baillé ,  cédé, 
quitté,  tranfportc  6c  délai Ile  ledit  duché  de  Chartres,  les  appartenances  &  dépen- 
dances ,  n'aguercs  par  lui  créé  en  titre  &  dignité  de  Duché  ,1a  chatellenie  fie  feigneu- 
iic  de  Montargis,  qu'il  a  jointe  fie  unie  audit  duché ,  le  comté  de  Gilors,  leurs  appar.  Q 
tenanecs  fie  dépendances  quelconques ,  ainfi  qu'elles  le  comportent  fie  pourlutvenc 
en  tous  droits  dejufuces,  juridictions,  hautes  moyennes  Se  balles,  mères ,  mixtes  ira- 
peres ,  hommes ,  hommages ,  vaflaux  Se  vaffelagcs  ,  fiefs  Se  arricrefiefs ,  maifons ,  ma- 
noirs, fermes,  bois,  garennes,  forets ,  paiflbus,  eaux , rivières ,  étangs,  pêcheries, 
cens,  rentes,  fours ,  moulins,  dixmcs  champarts  ,  lods,  ventes  fiefaifines,  reliefs, 
rachats,  amendes,  aubeincs,  forfaitures,  confifcarions ,  péages  >  partages  &  autre? 
droits  fi£  devoirs  quelconques  ,  patronages  d'églife  Se  collations  de  bénéfices ,  pour 
en  jouir  Se  ufer  par  lcfdits  impetrans ,  leurs  hoirs  ou  ayans  caufe  de  ladite  dame»  en 
tous  droits ,  privilèges ,  autoritez ,  prérogatives  8c  prééminences  de  duché  Se  comté 
Se  tels  Se  fcmblablcs  que  font  Se  ont  accoutume  faire  les  autres  ducs  Se  comtes  an- 
ciens de  ce  royaume,  lans  aucune  chofe  relcrver  ou  retenir  au  roi  notre  feigneur  ne 
eux  liens,  fors  leulcinent  les  fby  Se  hommage,  reflbrt  Se  fouveraincté ,  Se  à  b  charge  «v 
de  payer  8c  acquitter  par  eux  les  fiefs  Se  aumônes,  gages  d'officiers  Se  autres  charges 
ordinaires  Se  anciennes  étant  fur  leldits  duché  Se  fcigncurie  de  Montargis  Se  comté 
de  Gilors  ;  &  pour  ce  qu'au  moyen  des  charges  Se  affaires  que  ledit  feigneur  a  dés- 
à  prefenti  fupporter,  il  n'auroit  pû  bailler  Se  fournir  àiccux  imperrans  ladite  fom- 
tne  de  cinquante  mille  écus  d'or  folcil  qu'il  devoit  fournir  dedans  ledit  jour  de  leurs 
cpoufailles  ,  fc  feraient  contentez  de  l'aûjgnat  de  deux  mille  cinq  cent  écus  d'or 
folcil  de  rente  ou  revenu, outre  les  dix  mille  écus  folcil ,  lefquels  deux  mjllc  cin<| 
cent  écus ,  au  moyen  des  aliénations  Se  engagemens  qui  ont  été  faits  fur  ledit  do- 
maine, ledit  feigneur  n'aurait  pû  bailler  Se  arligner  entièrement  fur  les  membres  fie 
portions  d'icelui  ;  voulant  à  cette  caufe  que  le  parfait  de  ce  que  lcfdits  duché  de 
Charrres, chatellenie  de  Montargis,  comté  de  Gilors  fie  appartenances  ne  pourroienc 
porter,  leur  foit  baillé  fur  le  revenu  &  émolument  des  greniers  fie  chambres  à  Ici  E 
dcfdits  lieux  pour  autant  qu'ils  en  pourront  porter ,  8c  le  refte  de  prochain  en  pro- 
chain julqu  au  parfait  defdirs  douze  mille  cinq  cent  écus  de  rente  ou  revenu,  pour 
en  jouir  8c  ufer ,  Se  iccux  avoir  Se  prendre  eux  ou  lents  receveurs ,  procureurs  fit  * 
commis  par  les  mains  des  receveurs  fie  grenetiers  defdits  lieux ,  Se  par  leurs  lîmples 
quittances,  leur  donnant  outre, à  leurs  hoirs  Se  ayans  cauledicclle  dame,  pouvoir, 
autorité  fie  taculré  de  nommer  audit  icigncur  ,  &e,prcfcmcr  aux  offices  royaux  dcfdits 
lieux  où  leur  fera  baille  ladite  ailignation,  quand  vacation  y  écherra  ,  de  telles  per- 
fonnages  qu'il  leur  plaira  .moyennant  toutefois  la  faculté  audit  feigneur  Se  aux  liens 
refervee  dè  pouvoir  ravoir  Se  recouvrer  lefditcs  choies ,  en  baillant  auldits  impetrans, 
leurldits  hoits  ou  ayans  caufe  d'iccllc  dame  la  iommede  deux  cent  cinquante  mille 
cens,  &  fous  les  conditions  fie  conventions  contenues  au  traité  de  mariage,  leur  dou- 
nant  outre  faculté  de  rachat,  Se  retirer  toutes  fie  chacuncs  les  pièces  ,  ~  membres  fie 
portions  aliénées  dudit  domaine ,  fie  dont  quant  à  ce  ledit  feigneur  les  a  fubrogez  <jn 
'  ion  lieu  ,  fie  dclquels  autfi  il  pourra  tacheter  lefditcs  .pièces  en  rendant  les  (Seniors 
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pour  ce  baille.  Vu  aoflî  autres  lettres  patentes  dudit  feigneur  données  a  Paris  le  vingt 
cinq  juillet  dernier  paiTé  auffi  cy-attachées  >  par  iefquclles  &  pour  les  caufes  y  con- 
tenues ,  ledit  feigneur  veut  &  nous  mande  procéder  à  l'entérinement  dcfdites  lettres 
patentes ,  (elon  leur  forme  &  teneur  ,  à  condition  toutefois  que  lcldtts  impetrans, 
leurs  hoirs  &  ayans  caufe  ,  quant  aux  hois  taillis  qui  ont  accoutumé  être  coupez , 
feront  faites  les  coupes  d'iccux  à  kut  profa  en  temps  Sç  faifons  accoutumez,  te 
quant  aux  autres  bois  de  haute  fuftaye  ,  en  uferbnt  eux  &  leurs  hoirsr  comme  bons 
percs  de  famille,  &  que  les  comptes  du  revenu  dcfdits  Duché,  comté ,  terres  &  fei- 
gneuries  qui  feront  rendus  pardevajit  les  pfKciers  defdits  impetrans  feront  portez  en 
la  chambre  defdits  comptes  ,  de  deux  ans  en  deux  ans  ,  pour  la  coniervation  des 
droits  dudit  (cigneut  &  revenu  dcfdites  terres  &  feigneuries  ,  &  lefquelles  chnfcs 
font  employées  efdites  lettres, tout  ai.Jj  que  it  elles  y  etoient  nommément  &  expref- 
fement  mifes  &  écrites  de  mot  »  mot.  ta  cçm  a  Ordonné  &  ordonne  qucleldites 
lettres  feront  enregiftrées ,  pou;  ftic  «seauce»  fclon  leur  forme  &  teneur.  Fait  4 
a?aris  le  tS.  aouft 
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titts  it  Stvtjt , 
&  far  It  tint  de 
gutults  4  U 
a*ix  ttérgtni  ê 
la  ttrdnt  ffUh 
(**(c. 


L E  Roy  François  I.  donna  le  duché  de  Nemours  ,  avec  les  feigneuries  de  Cha-  Ç 
teau-Landon  ,  de  Nogent  &  de  Pont  fur  Seine  à  PHILIPPE  de  Savoye ,  comte 
<lc  Genevois,  ôc  à  CHARLOTTE  de  Longueville  (a  femme  par  lettres  du  n, 
décembre  itx8.  regiftrées  au  parlement  le  4.  février  Se  en  la  chambre  des  compres 
Je  8.  mars  de  la  même  année.  JACQUES  de  Savoye  leur  fils  obtint  du  roy  Henry 
IL  des  lettres  de  confirmation  des  précédentes  le  j.  octobre  1547.  regiftrées  le  2. 
aouft  1549.  lelquelles  furent  encore  confirmées  par  le  roy  Charles  IX.  les  ij.  fcp- 
tembre  Ijfl.  &  10.  juin  it<îj.  Voyez  terne  III.  de  cette  btpire  ftg.  toj.  ek  fe  trt»- 
vent  les  pièces  centenunt  cette  itmtttm ,  âpres  le/quelles  font  rtfpmez  Us  defundms  it 
PHILIPPE  DE  SAVOYE  DUC  DE  NEMOURS. 
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ESTOUTEVILLE> 

DUCHÉ- 


mmtlé  tu  1 . 

Or  4.  de  Bour- 
bon ,  tu  î.  cr 
.  de  Luxcm- 


bou 


«23  5 
"al 

burtU  ftrgittt 
&it  gueules  do 
dix  fitttt  tu 
lion  de  ftkle  hrt» 
tbtnt  fut  U  un 
4mt\lAmfAfit'& 
Cturtnui  d'trqni 
efi  ifitutntUt. 


ES  Baronies ,  chatcllenies  &  feignéuries  de  Vallemont,  Varcngeville,  Berncval» 
^  yClcvillc,  &rc.  furent  unies  &  érigées  en  duché  fous  le  nom  d'ESTOUTE- 
VILLE,  en  faveur  d'ADRlENNE  tpEftoutevillc ,  fille  unique  &  feule  héritière 
de  Jet»  III.  du  nom  ,  fire  cTEftoutevillc  ,  &  de  Jeanne  d  Eftouteviile  ,  dame  de 
Moyon ,  de  Briqucbec ,  &c.  Et  auffi  en  faveur  de  FRANÇOIS  de  Boutbon  L  du 
nom ,  comte  de  S.  Paul  fon  futur  mary,<ir  leurs  hoirs  de/cendans  d'eux  en  loyal  mariage 
tjr  fuceejfeurs  iAàrierme  d Eftouteville ,  Jttts  U  rejjort  du  paiement  de  Rouen  par  lettres 
données  à  Fontainebleau  au  mois  daouft  1534.  regiftrées  au  parlement  de  Rouen  le 
i£.  feptembre  fuivant ,  &  en  la  chambre  des  comptes  de  Paris  le  19  octobre  de  la 
même  année.  Leur  contrat  de  mariage  ou  font  inlcrccs  ces  claufes ,  fut  homologué 
au  parlement  de  Paris  le  16.  avril  1540.  après  Pâques, en  exécution  des  lettres  pa- 
tentes du  1.  feptembre  15)9.  MARIE  de  Bourbon  leur  fille  &  héritière  porta 
le  Duché  d'Eftoutcville  dans  la  mailon  de  Longucvillc  le  a.  millet  15^.  par  fon 
mariage  avec  LEONOR  d'Orléans,  duc  de  Longucvillc , ô£  il  y  eft  refté  jufqu'au 
16.  juin  1707.  qu'il  paflà  par  la  mort  de  MARIE  d'Orléans,  duchefle  de  Nemours, 
à  JACQUES  Goyon  I1L  du  nom  fire  de  Matignon, comte  de  Thorigny, chevalier 
des  ordres  du  roy,  petit-fils  deCJÎMr/«de  Matignon  .comte  de  Thorigny  ,  &  d'Eleonere 
d'Orlcans-Longuevillc  ,  &  a  paflé  par  fa  mort  arrivée  en  1715.  à  JACQUES- 
LEONOR-FRANCOIS  Goyon  fire  de  Matignon  ,  Duc  de  Valcntinois  ,  Pair  de 
■France, fon  fils  unique,  qui  le  polTcde  aujoutd'huy.  Voyez  tome  I.  de  cette  htjlotre  f.  110. 
&  pavantes  }i6,  La  généalogie  de  la  maifon  de  Goyon  Matignon  fe  trouve  cy-devanc 
p.  J74  chapitre  du  Duché-Pairie  de  Valcntinois ,  &  celle  des  anciens  feigneurs  d'E- 
ftoutcville lera  rapportée  dans  la  fuite  de  cette  hifloire,  chapitre  des  GRANDS 
MAITRES  des  Arhalcftriers  de  France.  Yojezlts  ficus (tut  jument  concernant  éreclum 
du  duché  dEfioutevtlle. 
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PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE 

DES  TOUTE  VILLE- 

Uttres  patentes  iértctm  d»  Duché  iEputtvilk. 
Au  mois  d'Aouft  mil  cinq  cent  trente-quatre, 


FRANÇOIS  y  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France ,  fçavoir  fàifons  à  rousprefero  * 
Se  à  venir.  Que  confiderant  par  Nous  les  monarchies  8e  principautez  être 
îlcrvccs  en  leur  entier,  non  fcnlemcnt  par  l'ohéiflance  de  nos fujets ,  mais  auffi  par 
Ja  grandeur  8c  hauteffedes  maifons  des  princes  defeendans  de  la  lignée  royale,  lclqucls 
reconnoiflans  leur  noble  delcentc  Se  lignage ,  ont  accoutume  reïplendir  en  vertueux 
Se  chevalcureux  aftes,  comme  eux  fentans  plus  prochain  de  la  lumière  de  noblcûc, 
pour  laquelle  railon  meus  nos  progenitcurs  rois  de  France  (que  Dieu  abfolve  )  au- 
roient  toujours  par  excellence  8c  fur  tous  autres  élevé  en  titre  d'honneur  <Sc  dignité 
les  maifons  des  perfonnes  à  eux  attouchans  par  droit  de  confanguiniré ,  tant  pour  le 
regard  de  la  proximité  de  lignage  que  pour  le  grand  avantage  d'honneur,  qui  eft  • 
provenu  par  leurs  ferviecs  8c  prouenes  à  la  chofc  publique ,  dont  leur  me'moire  acte 
rendue  immortelle  8c  a  incité  leur  pofteriré  8e  tous  autres  princes  Se  feigneurs  d'en- 
fuivre  les  vertueux  exemples  de  leurs  prcdeccflcurs.  Et  foie  ainfi  que  nous  reduifanc 
à  mémoire  les  grands  ,  notables  ,  vertueux  &  rccomnundables  lervices  que  notre 
très-cher  fie  trés-amé  coufm  François  comre  de  S.  Pol  8e  les  prcdecciTcurs  defeen-  B 
■dus  en  ligne  directe  du  roy  S.  Louis.onr  fait  par  cy-devant  non  feulement  à  nofdits  pré- 
deccileurs,  maisaufli  à  notre  perfonne  &  à  toute  la  chofc  publique  de  notredit  royau- 
me, tant  au  fait  de  nos  guerres  de  -  là  les  monts  8e  ailleurs  en  pluûcurs  8e  divers 
lieux  que  autrement,  en  maintes  Se  louables  manières,  expofant  leurs  propres  per- 
sonnes fie  biens  audit  (ervicc,  Se  que  efperons  que  notredit  coufin  fera  8c  continuera 
par  ci-après ,  &  aufll  à  ce  que  le  mariage  pour-parlé  entre  notredit  coufin  comte  de 
laiut  Pot ,  Se  notte  ttés-chere  &  amée  coulinc  Adriene  d'Eftoutcvillc,  fille  unique  de 
feu  notre  très-cher  amé  fie  fcal  coufin  Jean.firccPEftoutcvillc ,  en  fon  vivant ,  leigneur  de 
Hambic  Se  de  Vallcmont ,  8c  de  notre  trés-cherc  8e  amée  coufine  Jacqueline  d'Eftou- 
tevillc,damede  Briqucbec,  &  ladite  damoifcllc  à  prefent  dame  des  baronies  & 
céz  de  Rochevillc,  Bctneval ,  Clevillc ,  dame  des  chatcllcnics  terres  &  feigneurics 
de  Hambic,  Vallcmont ,  Vatengcvillc,  les  Loges ,  le  Bec  de  Mortagnc,  la  Remuée, 
Hottot  fur  Dieppe ,  Bec  au  Cauchois ,  Trcmanville ,  Fauville ,  le  fief  d'Efpincy  ,  Ma- 
reùil ,  Hericourt,  Safferor  Se  Criquemanville,  leurs  apparrenanecs  5c  dépendances  ,fo 
puiflent  convenablement  parfaire,  ce  que  avons  defiré  Se  defironspour  le  bien, aug- 
mentation ,  honneur ,  excellence  8c  prérogative  de  noldits  coufin  fie  coufine.  Pour 
ces  caufes ,  fie  pour  la  très  grande  ,  bonne  Se  parfaite  confidence  ,  foy  Se  loyauté 
que  avons  trouvé  fit  trouvons  envers  nous  &  la  chofc  publique  de  notredit  royaume, 
notredit  coufin  fie  pour  la  proximité  dudit  lignage  donr  il  nous  atteint ,  afin  de  plus  ^ 
décorer  ,   élever  8c  nofdits  coufin  fie  coufine  d'Eftoutcville  ,  même  lefditcs 
baronies,  vicomtez,  châtcllenies  8c  feigneurics  de  Vallcmont,  Varcngcvillc ,  Bcrnc- 
■val ,  Clevillc  ,lcs  Loges  ,1c  Bec  de  Mortagnc ,  la  Remuée  , Hottot  fur  Dieppe,  Bec 
ou  Cauchois,  Tremanvillc, Fauville ,  le  fief  d'Efpincy  ,Mareùil,  Hericourt  ,Safletoc 
te  Criquemanville ,  leurs  appartenances  8c  dépendances  à  elle  appartenans  ,  qui  font 
<Jc  bai  fie  gros  revenu ,  dclqucls  dépendent  pluficurs  beaux  fiefs ,  arrière-fiers ,  vaf- 
faux  &  fujets, -toutes  lefditcs  terres  8c  feigneurics  fituées  8c  affiles  en  notre  Bail- 
liage de  Caux  Se  rcflbrt  de  notre  parlement  de  Rouen ,  8C  tenues  de  nous  en  foy  & 
hommage  :  Nous  de  notre  propre  mouvement ,  libéralité  ,  certaine  feienec  ,  grâce 
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heurs  pcinces  &  feigneucs  de  noldits  fang  Se  lignage,  icelles baronies,  chatellenies  fie 
feigneuries  de  Valièmont ,  Vatengcville ,  Bcrnevai  ,  Clcville ,  les  Loges ,  le  Bec  do 
Mortagoc,  la  Remuée,  Hottot  lur  Dieppe ,  Bec  au  Cauchois , TrcmanviUe  ,  Fau-r 
ville ,  le  fief  d'Efpioey ,  Marcuil ,  Hericourt ,  Saflctot  fie  Criqucmanvillc,  leurs  appar- 
tenances fit  dépendances  avons  uni  fie  unifions  ,  pour  être  tenues  en  un  (cul  fief  fie 
hommage ,  fie  icelles  avons  créées,  élevées  fie  érigées,  créons ,  élevons  fie  érigeons 
fie  décorons  pat  ces  prefentes  en  dignité,  nom',  titre,  autorité,  prérogative  fie  préé- 
minence de  Duché  ,  voulons  fie  nous  plaît  lcfdites  baronics ,  vicomtez ,  chatellenies 
&  (bgneuries  être  dites,  nommées  &  appellées  le  Duché  d'Efroutc  ville  ,  pour  en 
jouir  par  notredit  couun  fie  coufine ,  leurs  hoirs  &  defeendans  d'eux  en  loyal  mariage 
&  fuccefleurs  de  ladite  daraoi(cllc,auquels  de  tous  le;  defluf  lits  ledit  duché  devra  appap> 
tenir ,  félon  les  partions  &  convenances  mauimoniales  accordées  entre  notredit  cou- 

B  fin  fit  coulîne  à  toujours-mais  perpétuellement  à  titre  de  Duc  ,  avec  les  honneurs , 
prérogatives  fie  prééminences  appartenans  à  Duc ,  fie  ainfi  que  les  autres  Ducs  de 
notre  royaume  joui  lient  tant  en  jurifdi&ions  que  autrement  ,  (ous  le  rellort 
de  nottedite  cour  de  Parlement  de  Rouen  ,  en  ce  non  compris  toutefois  les  cas 
royaux ,  fie  ceux  dont  la  connoiflânec  nous  appartient  fie  à  nos  juges  par  prévention 
pardevant  lcfqucls  nos  juges  voulons  iceux  cas  rcllortir,  ainii  qu'ils  ont  accoutume, 
toutefois  s'il  advenoit  que  notredite  coufinc  Adriej.nc  d'Eftouteviilc  allât  de  vie  à 
trépas  premier  que  notredit  coulîn  le  comte  de  S.  Pol  ,  vouions  fie  entendons  que 
ledit  titte  de  Duc  dudit  Duché  dEllouteville  demeure  à  notredit  cculin  la  viedu- 

ç  rant  avec  lefditcs  parts  fie  portions  dddites  terres  de  not  redite  coufinc  Adrien  ne,  érigées 
audit  tirre  de  duché  par  clic  données  à  notredit  coufin  >pour  en  jouir  la  vie  durant, 
félon  &  ainii  que  convenu  fie  accorde  a  été  pat  le  traité  de  mariage  d'entre  notre- 
dit coulîn  8e  coufinc,  fie  (ans  aucunement  déroger  à  icelui  ,&  combien  que  en  au- 
cunes dcfdites  terres  fie  feigneuries  appartenans  à  notredite  coufinc ,  fie  que  de  prév- 
ient nous  érigeons  en  titre  de  Duché ,  nottedite  coufinc  y  eut  haute ,  moyenne  6c 


Clcvillc  ,  les  Loges  ,  le  Bec  de  Mortagnc,  Hottot  fur  Dieppe,  Mareiiil , Hericourt, 
Bec  au  Cauchois,  TrcmanviUe,  Fauville  ,1e  fief  d'Efpiney  prés  Dieppe,  Saflctot  fie 

t)  Criqucmanvillc,  leurs  appartenances  fie  dépendances ,  dont  les  appellations  reflor- 
tiflent  pardevant  les  vicomtes  de  Montivillicrs ,  Caudcbec  6c  Arques  au  bailliage  de 
Caux ,  Nous  toutes  lefditcs  terres  efquelles  notredite  coufinc  avoit  balle  6c  moyenne 
juitice  feulement ,  avec  les  autres  terres ,  baronics  fie  leigneuries  efquelles  notredite 
coulîne  avoit  haute ,  moyenne  fie  bafle  jufticc  ,  c'eft  à  Icavoir  la  baronie  de  Berne- 
val  6c  la  feigneurie  de  Remuée  ,  leurs  appartenances  6c  dépendances ,  avons  réduites 
Se  réunies  à  une  leule  juftice,  laquelle  nous  avons  par  les  mêmes  preientes  créée ,  érigée  , 
ordonnée  &c  établie  ,  créons ,  érigeons  ,  ordonnons  Se  établirons  perpétuellement 
à  toujours-mais  en  tout  droit  de  haute  julbce  ,  roerc  6c  mixte  impere  ,  6c  toute 
autte  jurifdiÛion ,  Se  icelie  haute  juitice  donnée  Se  donnons  de  nofdttcs  grâce ,  pui(- 
fanec  Se  autorité  par  «(dites  preientes  en  laveur  que  deflus  à  nofdits  coulîn  6c  cou- 

£  fine  fie  à  leurs  fuccefleurs  ,  pour  l'exercice  de  laquelle  jufticc  fie  jujifdichon,  voulons 
que  noldits  coufm  fie  coufinc  fie  lcurldits  fuccefleurs  puiflent  ériger ,  créer  fie  inftitucc 
un  bailly,un  vicomte,  avocats  ,  procureurs,  greffiers ,  lergens ,  tabellions,  m; i très 
des  eaux  &  forêts,  verdiers,  lergens  fie  tous  autres  officiers  de  juflice  ,  fie  puiflent 
«IJits  lieux  faire  drefler  fie  lever  juftiecs  patibulaires,  auquel  vicomte  appartiendra  la 
connoiflance  en  première  inftanec de  toutes  les  caulcs.fic  querelles  quelles  qu'elles  foienc 
atîcrans  8e  appartenans  à  office  de  vicomte  lelon  les  us  fie  coutumes  de  notre  pays 
de  Normandie  qui  pourront  fouldre  fit  le  mouvoir  audit  duché  entre  les  fujets  &  té- 
tions d'icelui ,  tant  noblement  que  totunercment ,  en  fief  ou  arrière- fief ,  Se  par  reliure 

Sardevant  ledit  bailly  auquel  bailly  appartiendra  en  première  inftanec  la  connoiflance 
:s  cas  dont  les  baiilys  de  notredit  pays  ont  la  juridiction  ,  tant  en  matières  civiles 
que  criminelles ,  hors  les  cas  royaux ,  fie  ceux  dont  la  connoiflânec  appartient  à  nos 
juges  par  prévention  ,  ainfi  que  deflus  cft  dit ,  Se  dudit  bailly  en  dernier  reûort  en 
notredite  cour  de  parlement  de  Rouen  ,  où  aufii  y  rcflbr liront  fans  moyen  les  appel- 
lations dudit  roaitre  des  caux  fie  forêts ,  fie  en  outre  entendons  Se  voulons  que  les 
appellations  des  (enechaux  des  lujcts  dudit  duché  d'Eftouteviilc,  rcûortiffcnt  tcfpcc- 
tivenxnt  pardevant  les  vicomte  fie  badly  dudit  Duché ,  félon  que  de  la  nature  dcf- 
dites caufes  la  connoiflance  parla  coutume  du  pays  leur  doit  appartenir,  (ans  qu'ils 


* 


£ji     HISTOIRE  GENEALOGIQÎJE  ET  CHRONOL. 

puiffcnt  ctte  relevez  ny  plaidoyez  pardevanc  nos  baillys  ou  vicomtes  aufquels  en  \ 
avons  interdit  fie  deflèndu  la  jurifdiction  fie  connoiflàncc ,  Se  icclle  és  cas  deiTufdits 
avons  fupprimec  Se  fupprimons ,  fie  avons  attribue  audit  vicomte  &  bailly  dudit  du- 
ché ,  tout  amfi  que  (1  notre  coolinc  Adricnne  d'Iftouteville  eut  eu  d'ancienneté 
toute  jufticc  haute ,  moyenne  &  bafiie  en  toute  les  terres  &  feigneuries  par  nous  éri- 
gées en  duché ,  fans  ce  que  pour  l'avenir  lefdits  hommes  tenans  dudit  duché  ,  tanc 
noblement  que  rotutiercment  >  en  fief  ou  arrière-fief  defdites  terres  fie  feigneuries 
(oient  tenus  plaider  Se  puiffcnt  <tre  tirez  ou  ttaitez  en  autre  juridiction  que  celle 
de  nofdits  coufin  ôr  coufine  par  la  forme  dcilufdite ,  fie  (ans  auffi  ce  que  autre*  juftiecs 
&  fuflcnt  les  nôtres,  enputûent  dorénavant  avoir,  ne  à  eux  en  attribuer  aucune  cour, 
juridiction  ne  connoillancc ,  (bit  en  première  inilanec  ou  par  appel,  &  laquelle  nous  B 
leur  aurions  interdite  &  dcffcnduc,  interdifons  fie  deffcndons  par  ces  prdeutes,  & 
de  toutes  lelquelles  juftices  &  juridictions ,  foientde  nos  baillys ,  vicomtes  fie  autres 
officiers ,  nous  avons  feparé  fie  exempté  ,  fepatons  fie  exemptons  lefdits  tenans  Se 
fujets  dudic  duché  d'Eltoutcvitle ,  8e  voulons  qu'ils  ne  (oient  tenus  plaider,  ne  no 
puiflent  être  contraints  ne  convenus  par  jufticc  ailleurs ,  que  pardevanc  le  juge 
dudit  duché ,  ainti  que  deflus  cft  dit ,  ft  n'eft  en  dernier  refTort  en  notredite  cour  de 
parlement  de  Rouen ,  fie  pardevanc  nofdits  juges  cfdits  cas  royaux  fie  de  ceux  dont  la 
connoillancc  par  prévention  leur  appartient  &  généralement  jouit  fie  ufer  de  tous 
droits ,  prérogatives  &  prééminences  que  à  duc  appartiennent ,  fans  aucune  chofe  y 
retenir  fie  reterver  pour  Nous,  nos  hoirs  &  fuccefleurs,  fors  lefdits  foy  fie  hommage, 
la  fouverainecé  Se  ledit  dernier  rellort  en  nottedite  cour  de  parlement  de  Rouen ,  Q 
fie  la  connoiflânec  dcfdits  cas  royaux  à  nofdits  juges,  fie  auffi  de  ceux  dont  laconnoif- 
fance  par  prévention ,  comme  dit  eft ,  leur  appartient ,  en  outre  voulons  fie  nous 
plaît  que  nofdits  coufin  fie  coufine ,  fie  leurs  luccefteurs  Ducs  dudit  duché ,  puiflent 
lever  à  leur  profit  le  droit  de  fouage  fur  leutfdits  hommes  fie  fujets ,  combien  que 
par  cy-devant  cuûlons  accoutumé  de  prendre  fit  percevoir  ledit  droit  lequel  entant 
que  métier  eft ,  avons  donné  fie  donnons  à  nofdits  coufin  6c  coufine  &  fuccefleurs 
ducs  dudit  duché  d'Eftnutevillc,  Se  qu'ils  puiflent  pleinement  Se  paifiblcment  jouic 
dudit  droit ,  lequel  duché  fera  tenu  de  nous  à  une  feuie  foy  Se  nommage ,  &  aux 
charges  anciennes  que  lcldites  baronics ,  terres  Se  feigacuries  étoient  tenues  de  Nous 
fans  aucune  condition  ,  mutation  ,  accroiflement  ou  diminution  de  charge  quel-  £> 
conque  ,  Se  voulons  que  tous  les  vaflaux  ou  autres  gens  de  quelque  metiet  ,  état, 
qualité  ou  condition  qu'ils  toient  tenans  noblement  ou  rotuncrement  dudit  duché 
d  Eftoutcvillc  ,  quand  ils  feront  dorénavant  leurs  hommages  fie  bailleront  leurs  dé- 
nombremens  Se  aveus  à  nofdits  coufin  &  coufine  fit  leurs  (iicccfTeurs  ducs  qu'ils  les 
fafl'cnt  5c  baillent  au  nom  de  Duc,  Se  femblablcmcnr  les  repucent  Se  appellent  ducs 
d  L  ftoutcville  en  tous  autres  actes  de  reconnoiiîanccs.  Si  donnons  en  mandement  par  ces 
preféntes  à  nos  amez  ce  féaux  les  gens  tenans  noti édite  cour  de  parlement  de  Rouen ,  de 
nos  comptes  à  Paris ,  aux  baillifs  dudit  Rouen  &  Caux ,  Se  à  tous  nos  autres  ju (liciers  fie 
officiers  de  notredit  pays  de  Normandic,ou  à  leurs  licutenans  &  à  chacun  d'eux  fi  comme  jj 
à  lui  apparticndra,quc  notre  prefente  création  fit  érection  dudit  duché  d'Eftoutcvillc,cn- 
fcmblc  de  nofdits  don  Se  octroy  ,  quant  aufdits  haute  jufticc  Se  droit  de  fouage,  8c 
de  tout  le  contenu  en  ces  prefentes ,  ils  faflent ,  foufftenc  Se  laiflent  notredit  coufin  Se 
coufine  Se  leurs  fuccefleurs  en  la  forme  fie  manière  contenue  cy-deflus,  jouir  &  ufer 
pleinement  fie  paifiblcment,  cnticrcmcnt  fie  perpétuellement,  ôcicclui  faire enregik 
trer  en  notre  cour  de  parlement ,  fie  à  notre  chambre  des  comptes  fie  par-tout  où 
métier  fera ,  afin  de  perpétuelle  mémoire  ,  fie  néanmoins  mandons  aufdits  gens  de 
notredite  cour  de  parlement  de  Rouen ,  de  nos  comptes  à  Paris  ,  baillifs  dudit  Rouen 
Se  Caux,  fie  autres  nosjufticiers  fie  officiers  qu'il  appartiendra,  que  entant  que  touche 
lefdits  haute  jufticc  Se  rouage  qui  nous  appartiennent,  ils  ayent  à  eux  informer  no- 
tre procureur  à  ce  appelle ,  lequel  li  bon  lui  femblc  pourra  informer  au  contraire 
de  la  valeur  de  ladite  haute  jufticc  deflus  mentionnée ,  laquelle  nous  appartient,  auffi  p 
dcfdits  rouages,  profits  «Se  dommages  qui  nous  pourroient  advcnir,pourctrc  feparéc  de 
notre  couronne ,  quelle  rccompcnfc  nous  écheoit  fie  quelle  conlëquencc  nous  en 
pourrait  advenir  ,pour  icclle  information  faite  nous  l'envoyer  feablcmcnt  claufe  6c 
Iccilée,  cnfcmble  leurs  avis ,  pour  le  tout  veu  en  ordonner  ainli  que  verrons  être 
à  taire,  (ans  toutefois  fous  ombre  de  vouloir  faite  ladite  information, différer  ou 
dibyer  l'entérinement  de  ces  prefentes  en  quelque  façon  Se  manière  que  ce  foit  :  Car  tel 
fift  notte  pUixir.  Et  afin  que  ce  foie  choie  terme  &  ftablc  à  toujouts ,  nous  avons  taie 
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A  mettre  notre  fcei  à  cefdites  prefentes,  faufen  autre  chofê  noue  droit  &  lautruy  en 
toutes.  Donne  à  Fontainebleau  au  mois  d'aouft  l'an  de  grâce  1534.  Se  de  notre 
règne  le  vingtième.  Signé  fur,  le  reply  par  le  roy ,  Monfcigncut  le  cardinal  de  Sens 
legat  &  chancelier  Se  le  lire  de  Brion  admirai  de  France  ,  prefens.  Brbtom. 
Vtfa  )  Costîntor  ,  Des  Landes.  Et  fccllécs  de  cire  verte  fur  lacs 
de  foyc. 

Ltîh  ,  publiait  &  regiflrtU*  audit»  precur itère  gênerait  domini  ntjlri  régis,  Jahis 
cmnibus  juribus  regits  &  kbertatibus  patria  ,  falve  etitm  jure  omnium  querumtumque 
mtrtjje  pratendentmm.  Rethmagi  m  ptrUmcnt»  hoc  die  Jecunda  Jeptembris  anm  dmtni 
1514.  Louvel. 

B 

* 

LtcÎA ,  publicité  ejr  regiftrata  quand  trctttontm  dut  Mus ,  duntoxot  &  m  quantum  tan* 
g'u  tins  juftttits  &  fetd'u  ,ft3a  informaient ,  fiet  jus.  In  caméra  computtrum  décima 
nom  die  «tlobris  amw  Juprtdtfio. 

If  ES  gens  des  comptes  du  roy  notre  fire ,  vcuc's  les  lettres  patentes  dudit  fei- 
f-^gncur  en  forme  de  chartes  données  à  Fontainebleau  au  mois  d'aouft  dernier 
pafte ,  lignées  de  fa  main  Se  d'un  feerctaire  de  Ces  finances  aufqucllcs  ces  prefentes 
font  attachées  fous  l'un  de  nos  fignets  >  obtenues  Se  à  nous  prefentées  de  la  partie  du 
comte  de  Saint  Pol  Se  de  dame  Jacqueline  d'Eftoureville ,  tutrice  Se  gardienne  de 
Madcmoilellc  Adrienne  d'Eftoutcvillc  fa  fille  ,  par  Ictqucllcs  Se  pour  les  caufes  y 
contenues,  ledit  feigneur  auroit  à  la  requête  defdits  impetrans  uni  les  baronics, 
châtcllcnies  &  feigneurics  de  Vallcmont  »  VarengeviHe  ,  Berneval ,  Clevillc  ,  les 
loges,  le  Bec  de  Mortagnc  ,  Remuée, Hortot  fur  Dieppe ,  Bec  en  Cauchois , Trc- 
roanville ,  Fauvillc,  le  fief  d'Efpincy,  Marciiil ,  Hcricourt  ,  Saflctot  ScCriqucman- 
Viile,  leurs  appartenances  Se  dépendances  ,  à  ladite  damoifcllc  d'Eftoutcvillc  appar- 
tenans  ,  pout  être  tenus  en  un  feul  fief  &  hommage  Se  icclles  créées  ,  élevées , 
érigées  Se  décorées  de  dignité,  nom,  titre,  autorite,  prérogative  Se  prééminence 
de  Duché,  pour  être  dites ,  nommées  &  appel  Ices  Je  duché  d'Eftoutcvillc,  Se  en 
jouir  par  lcldits  comtes  de  Saint  Pol  Se  ladite  Damoifcllc, leurs  hoirs  Se  defeendans 
d'eux  en  loyal  mariage ,  &  fuccefleurs  d'iccllc  damoifclle ,  aux  honneurs ,  préroga- 
tives ,  prééminences  appartenans  à  Duc  ,  ainfi  que  les  autres  Ducs  de  ce  royaume 
jouiflcnt ,  tant  en  juftice  Se  jurifdiction  que  autrement,  fous  le  reflbrt  de  la  cour 
de  parlement  de  Rouen ,  en  ce  non  compris  toutefois  les  cas  royaux  Se  ceux  dont 
la  connoiflànce  appartient  audit  feigneur  ,  Se  à  les  juges  par  prévention  ,  reduifanc 
ledit  feigneur  la  juftice  que  ladite  damoifcllc  dit  avoir  cfditcs  terres ,  baronics  Se 
feigneurics,  à  une  feule  juftice  haute,  laquelle  par  ce/dites  lettres  il  crée,  ordonne, 
établit  5c  donne  audit  comte  de  Saint  Pol  Se  damoilclle  Adrienne  d'Eftouievillc, 
Se  à  leurs  luccelTeurs  en  tout  ledit  duché,  enfcmble  le  droit  de  rouage  fut  les  hom- 
mes «3c  lujets  d'icelui  duché ,  combien  qu'il  aye  accoutumé  être  pris  Se  reçu  à  fba 
profit  aux  charges  Se  conditions  toutefois  déclarées  efditcs  lettres.  Vu  auffi  l'ex- 
pédition par  nous  faite  fur  icclles  le  dix-ncuviéme  jour  d'o&obre  dernier  paflc  ,  écrit 
fur  le  rcply  delditcs  lettres ,  la  icquttc  à  nous  prclentée  par  refaits  impetrans ,  cy- 
attachée  comme  dcfîus  avec  ccttaines  lettres  miHives  a  nous  écrites  par  ledit  fei- 
gneur depuis  notredite  expédition  -,  Se  tout  confidcrc  ce  que  faifoit  i  confiderer 
en  cette  partie,  confirmons  de  l'exprès  commandement  dudit  feigneur  que  leldits 
comte  de  Saint  Pol  Se  damoifclle  Adrienne  d'Eftoutcvillc  jouiffent  défaits  haqtc 
juftice  Se  rouage  deffufdits  à  plein  déclarés  efditcs  letttes  par  manière  de  provi- 
fion  Se  jufqu'à  lix  mois  unt  feulement ,  pendant  lequel  temps  fera  faite  information 
fur  la  valeur  Se  récompenfe  dcldires  choies  ,  en  défaut  dcquoi  faire  Se  ou  lcldits 
fûpplians  n'auroient  facisfait  à  ce  dedans  icclui  temps ,  dés  maintenant  pout  lors  Se 
dés  lors  pour  maintenant  lefdits  haute  juftice  Se  louage  feront  remis  Se  les  remet- 
tons  en  la  main  du  roy  nottedit  (eigneur ,  cnfemble  les  fruits  d'iceux.  Donné 
ions  nos  iignets  le  ûxiçme  jour  de  novembre  l'an  1  j  )tx 


Itmt  r. 


$j4     HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL, 

Arreff  du  Parlement  de  Rouen  £ enregiflrcment.  A 

VEU  par  h  cour ,  les  chambres  affemblées  ,  les  lettres  paternel  du  roy  en  fermt 
de  charte ,  données  à  Fontainebleau  au  moisd'aouft  1554.  prcfcntécs  en  ladite 
cour  le  dernier  jour  d'aouft  audit  an  par  le feigneur  de  Clermont  ,  maître  d hoflcl  ordi- 
naire dudit  feigneur.  Ouy  ledit  de  Clcrmont  en  la  créance  contenue  es  lettres  msfftves 
d  icelui  feigneur  adrejjantes  à  ladite  cour ,  la  réponfe  du  procureur  gênerai  auquel  Uf. 
dites  lettres  ont  été  montrées  &  communiquées  ,  Se  lui  oui  verbalement  en  ce  qu'il  a 
voulu  dire  fur  ce.  Ouis  auiu*  Antoine  d'Eftoutcville,  comte  de  Créances ,  par  Bre- 
ton fon  confeil,  en  ce  qu'il  a  voulu  dire  Se  requérir.  Pareillement  le  duc  de  Lon-  » 
gucville  Se  la  marquife  de  Montfcrrat,  dame  du  Cany  Caviel,  par  Qiiicarnon  ,  l'ar- 
chevêque de  Rouen , par  Vincent  Guillaume  de  Prcftrcval,  fleur  du  lieu,  parTullon 
&:  la  veuve  du  gand  fenêchal ,  tutrice  Se  garde  à  vie  des  enfans  mineurs  dudit  dé- 
funt Se  d'elle ,  eux  difans  fleurs  du  fief  de  Plaimbofc  &  d'Eftoutcville  ,  par  le  Goupil 
leurs  avocats.  La  cour  a  ordonné  que  leldites  lettres  feront  enregiftrecs  au  regiftro 
de  la  cour ,  Se  que  fur  le  reply  d'icetles  fera  mis  :  Leila ,  publicata  &  regijlrata ,  audits 
frocuratore  gênerait  domini  noflrt  régis ,  fahis  in  alits  omnibus  juribus  régis ,  libertatibut 
patna  ,  jureque  omnium  fupradtélorum ,  &  aliorum  quorumeumque  mtereffe  pètent  in  onu 
ntbus.  Rothomagt  in  parlamento  bac  die  fecunda  (eptembris  anne  domtni  miltefimo  quingen- 
teftmo  trigefimo  quarto.  Aufurplus  a  ladite  cour  ordonné  coordonne  que  par  les  com- 
miflaîrcs  qui  à  ce  feront  commis  ,  le  procureur  gênerai  du  roy  appelle,  &  autres 
quil  appartiendra,  fera  faite  tnquifition  fur  les  articles  qui  feront  baillez,  far  lefdits  due  q 
ejr  duchejje  i  Efloutcville ,  profits  ou  dommages  qui  fourrent  avenir  à  caufe  de  la  feparation 
i iceux  ,  quelle  recomfenfe  en  peut  appartenir  au  roy  ,  Se  quelle  coniequence  en  peut  ave- 
nir :  fera  aulfi  inquis  Se  informé  fur  tels  articles  que  voudroit  bailler  le  procureur 
gênerai  concernait*  l'intérêt  du  roy ,  le  tout  à  la  fin  Se  félon  le  contenu  aufdites 
lettres  ;  &  pareillement  que  pour  le  fait  de  l  exercice  de  la  furifdttlun  ,  fera  far  lefdits 
commijf aires  informé  de  la  dtflance  &  qualité  def dites  terres  érigées  en  duché,  çr  unies  i 
tcelui;  commodité  ou  incommodité  des  fujets ,  poiir  icelle  vue, ordonner  du  tout  où  fera, 
le  principal  fiegc  dcfdits  bailli  Se  vicomte  d'icelui  duché  ,  Se  autres  lieux  où  devra, 
avoir  iiçgc  de  lieutenant  particulict  pour  le  bien  des  fujets  d'icelui  duché  ou  autte- 
ment ,  fur  ce  ordonner  i  Se  quant  aux  requêtes  ,  temontranecs  Se  proteftations 
faites  respectivement  par  lefdits  d'Eftoutevillc  ,  duc  de  Longueville,  marquife  de 
Montfcrrat  ,  dame  de  €any  Caviel ,  archevêque  de  Rouen ,  Prcftrcval  ,  se  veuve 
dudit  grand  fcnechal.  La  coût  a  ordonne  &  otdonne  que  ledit  i Eftouteville  fè  prefen- 
tera  ,  s'il  voit  que  bien  Joit ,  au  Premier  ou  outre  jour  flaidable  d'après  la  S.  Martin, 
pour  être  oui  en  ce  quil  voudra  dire  &  requérir  four  /on  intérêt ,  &  fur  ce  lui  être  or* 
donné  (jr  pourvu  asn.fi  que  de  ru  fan.  Et  pour  le  fait  dcfdits  duc  de  Longueville,  mar- 
quilc  de  Montfcrrat,  archevêque  de  Rouen,  Preftrcval ,  &  veuve  dudit  gtand  fcne- 
chal, ils  auront  lctttes  de  leurs  proteftations,  Se  a  été  accorde  aux  dcftuldits  reque- 
rans  Se  proteltans,  le  double  ou  extrait  defdites  lettres  de  charte,  approuvé  parte 
votatu,  fe  avoir  le  veulent  pout  leur  valoir  Se  fervir  en  temps  Se  lorfqu'il  appartien- 
dra. Prononce  à  Rouen  en  la  cour  de  parlement  le  douzième  jour  dcfcptembrel'an, 
U34.    Signé  SurSau. 

Lettres  patentes  pour  l exécution  &  homologation  d»  contrat  de  mariage1 

On  fuit  l'ordre  des  regiftres  du  parlement. 

FRANÇOIS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  :  A  nos  amez  Se  féaux  Ici 
gens  tenans  nos  cours  de  parlement  de  Paris  Se  de  Rouen  ,  ceux  de  nos  comp- 
tes ,  Se  à  chacun  d'eux ,  il  comme  à  lui  appartiendra  ,  Salut  Se  dilection.  De  la 
partie  de  nos  tres-chers  &  ttes-amez  coulln  Se  coufinc  les  duc  Ô£  duchefle  d'Eftou* 
tevillc ,  nous  a  été  expofé  que  de  notre  vouloir ,  accord  &  comfentcment ,  Se  aufli  par  l'avis 
de  leurs  parens  Se  amis  ,  le  mariage  d  entre  eux  deux  a  été  contraire  ,  conclu  Se 
confommé,  Se  le  contrat  d'icelui  paflé  Se  artêté  en  notre  prefence,  <Sc  de  pluficurs. 
princes  &  feigneurs  leurs  parens ,  étant  les  noms  Se  icelui  par  nous  autorifé  en  tous 
Ces  points  ,/èhn  qu'il  efl  porté  par  ledit  contrat  :  Et  que  cntt'autres  claulcs  contenues 
eu  icelui ,  il  y  en  a  une ,  par  laquelle  cft  dit  que  ledit  contrat  fera  homologué  pat 
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•  nos  cours  de  parlemcnc  de  Paris  Si  de  Rouen  >  Se  que  à  cette  fin  ils  impetreroient 
île  Nous  lettres  en  tel  cas  ncccllaircs  pour  plus  grande  approbation  ,  confirmation 
&  entretenement  dudit  contrat  ,  Nous  (uppliant  noldits  cou. in  Si  coufinc  notre 
bon  voloir  être  leur  donner  nos  letttes  à  ce  requilcs,  adrejfantes  i  nofdttes  tours  de 
parlement  de  Péris  ey  de  Rouen ,  ejr  aux  gens  de  nofdits  comptes  ,  pour  requérir  ey  fatrt 
faire  l  l/omologation  dudit  contrat  en  tcelles ,  *  te  que  le/dites  thofes  convenues  ey  accordées: 
fiient  fermes  ey  fiables  à  toujours ,  ey  que  le/dites  parties  condamnées  par  nojdites  cours  A 
entretenir ,  garder  ey  obfcrver  tout  le  contenu  audit  contrat  ,  enfemble  leurs  héritiers fuc- 
tejjeurs ,  futvant  le  contenu  en  tulut.  Pour  ce  cft-il  que  Nous  dùcmcnt  averti  des 
choies  deirufditcs  >  memernent  du  contenu  audit  contrat ,  / original  duquel  nous  avons 
fait  attacher  à  ces  preftntes  Joui  notre  contre/ce/ ,  à  ce  que  l'on  ait  connoillancc  que 
entièrement  avons  été  averti,  du  contenu  en  icclut ,  Si  le  rout  avoir  été  tait  &: 
accorde  par  notre  bon  vouloir  &  accord,  &-  de  notre  conicntcmcnt ,  voulant  à  ce 
cbtcmpcrcr  à  la  (upplication  Si  requête  denotredit  coulin  Si  coufinc  ,  comme  jufte 
Ci  raiionnablc  :  Et  aujfi  que  de  notre  part  nous  voulons  y  entendons  ey  nous  plaift  ,  ledit 
contrat  être  invtolablcment  garde  ey  entretenu.  Vous  mandons ,  Ce  expreuement  en- 
joignons ,  que  vous  receviez  lcldits  Supplians  à  requérir  l'homologation  dudit  con- 
trat de  point  en  point  ,  Iclon  la  forme  Si  teneur.  Et  lequel  d'abondant ,  entant 
que  befoin  feroit ,  derechef  Nous  ratifions ,  louons ,  approuvons  ejr  amtorifons  de  notre  cer- 
taine feience  ,  pleine  puijjance  ty  autorité  royale  :  Car  tel  cft  notre  plailïr  ,  nonobftant 
toutes  ordonnances  ,  coutumes  de  pays ,  ou  autres  chojes  i  ce  contraires  :  aulquelles  de  nof- 
ducs  pui  (Tance  &  autorité  que  dcll'us ,  avons  dérogé  Si  dérogeons  par  ces  prelcntcs 
&  quelconques  lettres  à  ce  contraires.  Donné  a  Villicrs-Cotcrcft  le  premier  jour 
de  feptembre  l'an  de  grâce  mil  cinq  cent  ttcntc-ncuf,  &  de  notre  règne  le  vingt- 
A  cinquième.    Par  le  ïov,  uinfi  figue,  Breton. 

Arrêt  d  enregift rement  des  lettres  patentes  ejr  homologation  du  contrat. 

ENTRE  François  duc  d'Eftoutcville,  comte  de  Saint  Pol ,  Demandeur ,  ejrrequc* 
rant  l  entérinement  d'une  requête  par  lui  baillée  en  la  cour  de  céans  :  Et  en  ce  faifant 
que  le  contrat  de  mariage  fait  entre  lui  &  dame  Adricnne  d'Eftoutcville  fon  epoufe 
le  neuvième  jour  de  Février  1534.  en  recevant  eniccllecour  l'homologation  dicclui 
contrat  ,  futvant  let  lettres  patentes  da  roj  ,  eyle  eonfentement  du  procureur  gêner  al  dudit 
feigneur,  tût  enrcgtftré  és  regiftres  de  ladite  cour  ,  Si  l'original  d'icelui  contrat  de 
mariage  rendu  auldites  parties  ,  nonobftant  qu'en  homologuant  en  ladite  cour  quel- 
conques lettres  ,  elles  doivent  demeurer  au  greffé  «d'une  part  \  Si  ladite  dame  Adricn- 
j,  ne  d  Klloutcville ,  déicnderefle  à  l'entérinement  de  ladite  requête ,  d'autre.  Appoin- 
té cft  entérinant  ladite  requête  :  Et  oui  fur  ce  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  que 
lefditcs  parties  feront  reçues  à  homologuer  en  ladite  cour  ledit  contrat:  Et  au  fur- 
plus,  ejr  en  entérinant  ladite  répète,  ledit  contrat  de  mariage  fera  enregifiré  ésregifires  de  ladite 
'   ccur,^  l'original  d'icelui  rendu  auldites  parties,  duquel  regiftre  les  parties  pourront 
avoir  une  ou  plulicurs  copies  pour  eux  en  aider  ,  Si  lervir  ce  que  de  ration. 


F 


Contrat  àe  mariage  inféré  dans  l'Arreft. 

RANCOÎS  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  :  Sctchent  tous  prejens  ejr  * 
venir.  Que  en  la  prcfcncc  de  nous  Si  de  nos  amez  &  féaux  notaires  Si  Iccrc- 
ircs  de  la  mailon  de  rranec  cv  fouuigncz,  furent  prefens  notre  très  cher  &  amé 
coulin  François,  comte  de  Saint'  Pol  ,  feigneur  de  Pcrncs  ,  Lisbourg  ,  Irevcns  & 
OrviHc,  membres  dépendans  dudit  comté,  baron  de  Lucheu  ,  feigneur  de  la  cha- 
tcllcnic  de  Pas  en  Artois,  fie  dcMcrlant  en  Tournailîs ,  d'une  part ,  &  notre  chere 
&  aiuc'c  coufinc  Adricnne  d'Eftoutcville  ,  âgée  &  niante  de  les  droits ,  duchcllc 
d'Elloutcvillc,  dame  de  la  baronic  Si  vïconuc  de  Ronchcvillc  ,  de  Hambic  8(  de 
Saluas,  fille  unique  de  feu  Jean  lire  d'Eftoutcville  ,  en  fon  vivant  chevalier  licur 
de  1  lumbic ,  baron  des  baronics  de  Clcvillc  &  Berneval ,  lieur  de  Vallcmontj  &  de 
notre  chere  &  améc  coufinc  dame  Jacqueline  d'Ettoutevillc,  baronncllc  de  Bri- 
cuebec  .  Moyon  Si  Galle ,  fes  perc  &  merc ,  Si  feule  héritière  dudit  leu  <c.&ncuc 
d'Elloutcvillc  Ion  petc  ,  diuite  part.    Lefqucllcs  parties  pour  parvenir  au  manag 
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oui  au  plaifirdc  Dieu  fera  fait  entre  notredir  coufin le  comte  de  Saint  Pol.&nottc-  K 
dite  coulinc  damoifclle  Adricnne  ,  de  leur*  bons  grez,  franches  volontez ,  propres 
mouvemens  &  certaine  feience ,  fans  aucune  fraude,  contrainte,  dcccvanec  ou  igno- 
rance. Mais  elles  fur-tout  bien  Se  duè'mcnt  averties ,  conlcillecs  Se  certiorecs  de  leur 
lait  ai  de  leur  droir,  fi  comme  elles  diloient,  6£  par  mûre  Se  longue  délibération, 
reconnurent  ejr  confierait  pardevant  Nous  &  nofdits  notaires  &  fecretatres  avoir  faic 
&  font  autre  entr  elles  en  la  prefence  d'iccux  par  ces  prefentes ,  les  contrats  &  accords, 
fromeffès,  conventions ,  ferment  &  obligations  qui  s' enfuivent  ;  C'cft  à  (cavoir,  notredir 
coufin  en  confideration  des  remontrances  à  lui  faites  par  notredite  couiine  la  dame 
d'Eftoutcville,  touchant  la  três-noble  &  ancienne  lignée  des  barons ,  feigneurs  &  fires  de 
ladite  maifon  i '  Efioutevtlle  ,  qui  a  dure  en  fuectdant  tun  à  l'autre  en  ligne  directe  &  a 
ynafculme  de  tout  temps  rjr  ancienneté ,  à  tout  le  moins  par  fi  long-remps  qu'il  n'eft 
mémoire  du  conrrairc,  ainfi  qu'il  peut  apparoir  par  les  preux  &  chcvalcureux  faits 
des  rcus  de  bonne  mémoire  les  fires  &  leigneurs  de  ladite  maifon  d'Eftourcville  , 
&  par  fes  anciens  édifices  ,  fondations  Se  dotations  de  pluficurs  grottes  abbayes, 
prieure*  &  pluûeurs  autres  eglifes  collégiales  par  eux  conltruircs ,  douées  &.  fondées 
en  pluficurs  lieux  de  ectuv  norre  royaume,  &  que  quelque  temps  auparavant  le  decés 
dudit  feu  feigneur  i Eflouteville ,  fondit  époux  ledit  fetgneur  en  peurparlaut  avec  elle  ,  fes 
frères  ejr  autres  grands  &  notables perfonnages  de  leurs  pxrens  ejr  imls  ,de  ce  qu'ils  n'avaient 
aucuns  en  fan  s  majles  ,  çjr  du  grand  bien  que  Dieu  leur  avoit  fait  de  leur  avoir  donné 
ladite  damotfelle  Adrietme  leurdtte  fille  unique ,  ejr  q^ils  fè  doutaient  n'avoir  plut  nuls 
autres  enfans ,  auroit  été  délibéré ,  avifé  ejr  arrefté  par  ledit  feu  fieur  ejr  dame  d  Efioute- 
vilte ,  fefdtts  frères  &  autres  leurs  parens  &  amis  en  grand  nombre  ,  qu'ils  bailleraient  i 
femme  &  époufe  leurdtte  fille  unique  i  quelque  bon  &  notable  feigneur  de  la  plus  haute  & 
noble  maifon  qu'ils  pourraient  trouver  ,  à  la  charge  que  ledit  mary  ferait  tenu  de  prendre  Q 
ér  porterie  nom,  cry  ejr  «rrnes  de  ladite  maifon  itE/louteville  ,  &  que  ledit  feu  fieur 
d'Eftoutcville  étant  à  la  fin  de  fes  jours,  l'auroit  lommc'c  &  requife,  que  fi  elle  le 
furvivoit ,  comme  l'apparence  y  e'toit ,  qu'elle  entretînt  lcfdites  délibérations  Se  qu  elle 
les  accomplit}  ce  qu'elle  lui  avoit  promis  faire  &  iccllcs  accomplir  à  Ion  pouvoir, 
&  de  la  grande  obéiffance  qu'elle  entendoit  &  vouloit  tout  le  temps  de  fa  vie 
potter  &  maintenir  à  fondit  feu  iieur  époux ,  &  les  promefles  qu'elle  lui  avoit  faites, 
entretenir  pour  la  confervation  &  perpétuation  de  ladite  mailon  d'Eltouteville,  8c 
auflî  pour  la  bonne  amour  qu'elle  a  &.  porte  à  ladite  damoifclle  Adricnne }  voulant 
de  (on  pouvoir  obtempérer  aux  defirs  Si  volonté  dudit  feu  fieur  d'Eftoutcville  & 
de  ladite  dame  d'Eftoutcville ,  pour  la  confervation  &  augmentation  du  nom  ,  cry 
&  armes  de  ladite  maifon  d  Eftoutevi  Ile  de  notre  vouloir  &  confentement ,  f}>  par  le  r> 
tonfeii  (jr  bon  avis  ejr  meure  délibération  de  notre  trés-cherc  &  tres-amec  coufinc  Marie 
de  Luxembourg  ,  duchefle  douairière  de  Vendôme  ,  comtefle  de  Saint  Pol  Se  de 
Mai  le,  mere  de  nottedit  coutin  &  de  nos  trés-chers  Se  tres-amez  couûns  les  ducs  de 
Vcndômois,  Pair  de  France  ,  cardinal  de  Bourbon  eveque  &  duc  de  Laon,  auflî 
Pair  de  France  les  Ireres,  Se  de  notre  trés-cherc  &  cres-amee  coufinc  Francoifè  d'A- 
Icnçon,  duchefle  de  Vcndômois,  femme  d'icelui  notre  coufin  le  duc  de  VenJômois, 
a  promis  ejr  promet  par  ces  prefentes ,  fous  les  conventions,  conditions  & promeffés  cy-aprét 
déclarées ,  ejr  non  autrement ,  prendre  ladite  damoifelle  Adricnne  d  Eflouteville  par  mariage 
J  femme  ejr  époufe,  fi  Dieu  Sx.  fainte  églife  s'y  accordent ,  aux  droits  qui  lui  font  venus 
Se  échus  par  le  decés  &  trépas  dudit  feu  heur  d'Eftoutcville  fon  perc  ,  Se  à  caufe 
de  toute  autre  fucceffion  ou  difpofltion  ,  Se  de  tous  ceux  qui  lui  peuvent  &  pourront 
competer  &  appartenir  cy-aprés,cn  quelque  manière  que  ce  (oit  :  Et  ladite  damoi-  E 
Telle  confiderant  la  très-grande  excellence  de  la  maifon  de  France ,  de  laquelle  ledit 
tomte  cft  defeendu  6c  du  fang  d'iccllc;  &  aufli  de  la  très  grande  noblefl'e  Se  ancien- 
neté de  la  maifon  de  Luxembourg,  de  laquelle  cft  defeendu  notredit  coufin  du  côté 
maternel,  les  vertus  Se  proueffes  dicclui,  la  bo.ine  amour  qu'il  lui  porte ,  &  le  bon 
vouloir  qu'il  a  pour  la  confervation ,  augmentation  &  perpétuation  du  nom  Se 
armes  de  ladite  maifon  d'Eltouteville,  Se  le  grand  honneur  qu'il  lui  fait  de  la  vou- 
loir prendre  à  femme,  par  le  confeil  de  notredite  coufinc  fa  mere  ,  &  avis  de  nos 
tres-chers  Se  rrés-amez  coulins  les  cardinal  de  Lorraine,  duc  de  Guile  ,  corare 
d'Aumallc  ;  de  norre  trés-cherc  &  amée  coufinc  la  comtelTc  de  Nevcrs  ,  de  nos 
çhers  &  amez  coufins  le  comte  de  Nevcrs  fon  fils ,  &  Jean  de  Laval  ,  fieur  de 
"Chafteaubriant  Se  de  Montafilant ,  comte  de  Plorhan,  de  Philippe  de  Lcvy  maré- 
chal de  la  Foy,  fieur  de  Mirepoix ,  meflire  Robert  d'Efpincy  ,  abbé  commandatairc 
mie  Dol,  &  meffire  Jean  d'Eftoutcville,  chevalier  heur  de  Villcbon , prevôr de  Paris 

&  bailly 
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Se  bailly  de  Rouen  ,  Se  de  notredit  bon  vouloir ,  a  promis  Se  promet  prendre  à 
roary  &  époux  notredit  coulin  le  comte  de  S.  Pol  ,  le  plus  bref  que  bonnemene 
faire  le  pourra,  li  Dieu  &£  (ainte  églife  s'y  accordent ,  fous  les  conventions  ,  con* 
ditions,  obligations  Se  promefTes cy-apre's  déclarées,  6:  non  autrement.  A  1  œuvre 
&  accompliflement  duquel  mariage  ,  Se  en  faveur  d'icelui  ,  &  lequel  autrement 
n'eut  été  fait  ,  font  intervenus  notredite  coufine  Marie  de  Luxembourg  duchefle 
douairière  de  Vcndômois,  nofdits  confins  Charles  duc  de  Vendomois ,  &  cardinal 
de  Bourbon  éveque  Se  duc  de  Laon ,  Pair  de  France  ,  tous  lefquels  ont  dit  &  certifié 
notredit  coufin  le  comte  de  S.  Pol  rcfpcttivement  leur  fils  Se  frerc ,  être  feigneur 
&  vrai  propriétaire  dudit  comté  de  S.  Pol ,  de  Pernes ,  Lisbourg  ,  Frcvens  Se  Or- 
ville,  membres  dépendons  dudit  comté,  baron  de  Luchcu,  ficur  de  Pas  en  Artois 
&  Nicolcn  en  Tournaifis,  par  partage  fait  entre  fcfdits  frères  8c  luy ,  tant  pour  la 
fucceûiondcfcudc  bonne  mémoire  notre  coufin  le  comte  de  Vcndômois ,  à  qui  Dieu 
fafle  pardon,  leur  perc, que  de  la  lucceflion  à  ccheoir  de  ladirc  dame  douairière  leur. 
"  mere ,  ledit  partage  fait  par  ladite  dame  leur  mere  en  datte  du  i .  jour  de  janvier  i  t  1 8.  te 
que  le  (dites  terres  Se  feigneuriesainfi  à  lui  venues  &  échues  par  ledit  partage  avec  les 
autres  non  partagées  qui  écheront  par  le  deecs  de  ladite  dame  (a  mere ,  valent  40000. 1. 
tournois  de  rente  par  chacun  an  pour  le  moins,  &  autant  les  promettent  les  deilufdits 
&  chacun  deux  (eut,  &  pour  le  tout  &  fans  divifion,  faire  valoir  auldits  futurs  mariez 
&  à  tous  leurs  defeendans  héritiers  ;  &  fi  plus  valent,  le (urpl us  fera  au  profit  dudit 
comte  de  S.  Pol  8c  fcfdits  héritiers ,  fans  ce  que  nofdits  coufins  fes  frères  ou  leurs 
hoirs  y  puiflent  demander  aurre  choie ,  8c  fi  promettent  icelles  terres  Se  (cigneu- 
rics  tire  franches  Se  quittes  de  toutes  dettes  ,  hypoteques  Se  charges  quelconques, 
lors  des  charges  ordinaires  ,  droits  Se  devoirs  leigncuriaux  à  qui  ils  apparriennent, 
ç  fous  l'obligation  de  tous  Se  chacun  leurs  biens  prefens  &  à  venir  quelconques ,  après 
-    toutefois  que  l'ufufruic  que  ladite  dame  douairière  a  retenu  défaites  terres,  ou  de 
partie  d'iccllcs,  fera  conlolidc  avec  ladite  propriété ,  pendant  lequel  temps  a  ladite 
dame  douairière  en  faveur  dudit  mariage,  &  qui  autrement  n'eût  été  fait,  confenti 
te  accorde  1  que  dés  le  jour  dudit  mariage  confommé ,  notredit  coufin  le  comte  de 
S.  Pol  jouiÛ'e  d'icelui  comté  de  Saint  Pol  Se  autres  terres  ,  fi  métier  eft  ,  jufqucs 
à  la  concurrence  de  fix  mille  livres  toutnois  par  chacun  an  de  rente  ,  pout  le 
regard  dcfquels  dés  à  prefent  ledit  cas  avenant,  elle  renonce  à  tout  tel  droit  d'ufu- 
fruit  qu'elle  a  Se  poutroit  avoir  audit  comté  &  terres  en  faveur  dudit  comte  (on 
fils ,  jufqu'à  la  concurrence  dcfdits  fix  mille  livres  tournois  de  rente  ,  à  condition 
toutefois  que  fi  ledit  comte  alloit  de  vie  à  trépas  fans  hoirs  dudit  mariage ,  &  lef- 
dits  hoirs  auparavant  notreJitc  coufine  (a  mere  ;  en  ce  cas  Icfdits  fix  mille  livres 
retourneront  de  plein  droit  à  notredite  coufine ,  le  tout  en  la  prefenec  &  du  vou- 
loir &  confentement  dcfdits  duc  Se  cardinal ,  enfans  de  ladite  dame  douairière ,  Icf- 
1  quels  entant  qu'à  eux  eft,  Se  paut  leuts  hoits  Se  (ucccflcurs  ,  oat  voulu  ,  confenti 
&  accordé  que  ledit  comte  de  S-  Poljouille  dudit  comté  Se  autres  terres  en  la  forme 
&  manière  que  dit  eft  polé ,  ores  qu'il  ne  foit  reçu  en  foy  6e  hommage  ,  &  que 
la  ddVaiiine  Se  faifine  diceux  comté  8c  terres  ne  (oient  faits  entte  les  mains  du 
ficur  ou  (ieurs  dont  Icfdits  comré  Se  terres  (ont  tenus  Se  mouvons  ,  8:  nonobftant 
les  coutumes  du  pays  ,  par  lelquellcs  ledit  enflai  finement  (croit  requis,  ne  auttes 
chotes  quelconques  -,  Se  notredit  coufin  le  comte  de  S.  Pol  en  f  ivcur  au(fi  Se  con- 
templation dudit  mariage,  qui  autrement  n'eût  été  fait ,  a  ptomis  &  promet  par 
ces  prc(entes,  par  le  bon  avis  Se  contentement  de  notredite  coufine  fa  inerc,  &.  de 
noûiits  coulins  fes  frères  ,  Se  autres  proches  parens  &  amis  ,  Se  de  notredit  bon 
vouloir  8:  contentement  comme  deflus  ,  dés  le  jour  du  mariage  avec  ladite  damoi- 
fcllc ,  prendre  tir  perler  à  jamais  ex  tous  lieux,  tnfemble  tous  fes  défendons,  fur  les  pci~ 
£  nés  c; -après  déclarées ,  les  firmes  armes  de  ladite  damcifelle  cr  maifon  d EftoutevilU  t» 
écarteiure  ,  avec  telle  que  ledit  comte  porte  de  fm  chef ,  à  caufe  dudit  feu  comte  Je» 
pere,  fans  y  rie»  diminuer  ni  ajouter,  tant  en  bannières  ,  ècuffms  ,  fceoux  ,ft$nets ,  qi.e 
autrement ,  fjr  icelles  porter  en  batailles  &  tournois ,  en  tous  faits  d  armes ,  &  m  tous  autres 
lieux  es  cas  efquels  tous  princes  (jr  nobles  doivent  être  parez, ,  ou  doivent  tsfer  de  leurs 
armes.  Avec  ce  ledtt  comte  .par  Us  mimes  confenttmens  ,  avis  &  volonté*  que  deffus  ,  a 
promis  &  promet  des  ledit  jour  dudit  mariage ,  prendre  ejr  porter  à  jamais  lui  dr  fes  def- 
eendans jouijjans  dudit  duché  et Eftouteville ,  pour  principal  titre  &  Jêigneurie  ,  le  titre  de 
duc  d  Eftouteville.  Et  combien  que  ledit  comte  n'ait,  ne  ceux  de  (a  mailon  accoutu- 
mé en  lettres  ne  contrats  mettre  que  leurs  noms  propres,  avec  le  titte  des  (cigneu- 
rics,  fans  aucun  furnom,  toutefois  promet  8c  s  oblige  pat  le»  mêmes  contente- 
îww  K  B  7 
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ment  «avis  ic  vouloir  que  deflus,  que  oit  il  lerott  requis  que  lui  ou  fis  defeendans 
cy-aprés  dûflènc  prendre  fnrntm ,  lui  &  tous  jet  defeendans  prendrons  le  farnsm  SF.jion-  A 
-ville,  tjr  non  autre.  Et  partant  cuits  cas  Te  nommera  8c  appellera  François  d'Eltou- 
*tvillc,duc  d'Eftouteville  ,  8c  ainfi  (cronc  tenus  faire  tous  lefdits  defeendans  cldits 
cas.  Plus  ,  promet  ledit  comte  que  fi  le  plaifir  de  Dieu  cit..  que  dudit  futur  ma- 
riage y  ait  deux  ou  pluficur*  enfans  mâles  ,  le  fécond  fert  tenm  de  ptrter  le  nom  ,  try 
é-  plemes  armes  de  ladite  maifon  à  Efleutevitle ,  tjr  fans  Aucune  tcartelurc.  Et  fi  le  fécond 
4tls  mouroit  fans  hoirs  mâles  ,  le  tiers  fils  liera  tenu  le  faire ,  8c  ainfi  confecutive- 
menr.  Vins  promet  ntiredst  coufin  le  comte  de  S.  Fol ,  que  fi  dm  futur  mariage  n'y  avait 
que  filles  l  une  9»  plufiemrs  y  en  te  cas  ladite  fille,  tu  lamée  i  scelles ,  fer*  mariée  avet 
ptrfvr.mge  de  la  plus  grande  tjr  noble  masfin  que  faire  fi  pourra,  la  mari  de  laquelle  fera 
tenu  de  ptrter  le  ntm ,  crj  tjr  armes  pleines  de  ladite  maifon  d Eftomteville ,  &  ttm  fès 
defeendans,  linon  que  les  puinez  pourront  ajouter  aucune  choie  acidités  armes  a  la  g 
différence  de  l'ainé ,  ainfi  qu'il  clt  accoutumé  faire  en  tel  cas.  Toutefois  s'il  ave* 
noie  que  ladite  fille  fiât  mariée  à  quelque  prince  du  (ang  de  la  maifon  de  France, 
en  ce  cas  fondit  mary  ne  fera  tenu  de  porter  lcfdftes  pleines  armes ,  mais  les  porter 
en  écartelure  ,  ainfi  que  notredit  coufin  eft  tenu  de  faite,  8c  fera  tenu  de  faire  en  . 
tout  8c  par-tout ,  ce  que  par  icetui  notredit  coufin  le  comte  de  S.  Pol  a  été  promis 
en  ce  picfcnt  contrat  pour  la  confervation  8c  perpétuation  du  nom  8c  armes  de 
ladite  maiion  d'Fftouteville  ;  Et  laquelle  eheft  aujji  aura  lieu,  s'il  avenott  que  audit 
futur  mariage  iffit  bttr  mile,  tjr  puis  après  avoir  par  lui  recueilli  la  fucceffion  de fefists 
père      mere  ,  tu  les  tiens  à  lut  donnez,  par  ce  prefint  trotte1 ,  ledit  bttr  mile  ,  tu  tout 
les  fiens  hoirs  mâles  tjr  dépendons  miles  m  infini tum ,  allaient  de  vie  À  trépas  fans  hoirs 
mâles ,  &  y  euft  fille  tu  files,  auquel  us  la  fille  aimée  plut  prochaine  ttiteùu,  i  qui  der- 
nièrement taraient  oppartenn  tefdsts  tiens ,  fera  mariée  ,  comme  dit  eft  cydtffus.  Et  fi  C 
ja  mariée  lorlque  ladite  fuccclûon  lui  échera  ,  fera  tenu  ton  mary  dans  un  mois 
aptes  que  le  decés  dudit  dernier  mâle  fera  venu  à  fa  notice ,  prendre  lcfdits  nom , 
«ry  &  pleines  armes  de  ladite  maifon  d  Eftouteville ,  &  de  laifler  entièrement  les 
tiennes,  tx  icellcs  porter  en  tous  lieux  ,  comme  dit  cft  deflus,  8c  tous  lesdefeen- 
dans  dudit  mariage,  finon  pour  la  différence  dcfdits  puinez,  é"  en  défaut  dudit  mort 
de  ladite  aimée  de  te  faire,  tu  puis  après  tlj  ttmrtvim  en  aucune  minière,  te  mary  de 
it  puînée  le  fourra  faire  ;  tjr  ainfi  cmfequemment  en  fou  refus  ,  tjr  en  cas  ie  cenirmen- 
lion,  le  mary  de  loutre  fille,  (jr  ainfi  de  fille  en  fille,  &  à  tous  leurs  defeendans.  Et  À  te 
que  les  tbofis  cy  deffus  prtmifei  foieni  plus  fermement  gardées  ej-  entretenues  ,  tant  par  lui 
que  per  fit  fuuefjeurs  ej-  de/tendons ,  é"  autres  cyaprrs  nomme* ,  en  quelque  loingtam  degré  D 
qu'ils  putfftnt  ktre ,  tjr  fut-ce  très  outre  la  fiptieme  ligne  ou  degré  à  U  lonftrvaiton  tjr  per- 
petuaritu  dit  noms  &  armes  de  ladite  maifon  d  Bftentevtlle ,  notredit  coufin  le  comte  d« 
S.  Pol  par  les  mêmes  cmfentemens  que  deffus ,  a  dénué  ejf  donne  par  ces  prefentes  la  terri 
ej-  tarante  de  Luchem,  avec  toute*  les  appartenances  &  dépendances  ,  ainfi  qu'elles 
fè  contiennent,  6c  de  quelque  valeur  quelles  puisent  être)  laquelle  terre acertiorêe, 
ledit  comte  a  promis  faire  valoir  rrois  mille  livres  tournois  de  rente  par  chacun  an 
à  toutes  les  pcrlonnes  cy-aprés  nommées,  toutes  charges  déduites  &  portées  ,  &  à 
ce  a  affecté  de  hyporequé  tous  8c  chacun  (es  biens  prefens  8c  à  venir  ,  à  toutes  les 
ptrfmnes  cy  après  nommées ,  aux  charges  ,  conditions  ej"  peines  qui  enfantent  ,  le  ttm  en 
faveur  iuiit  mariage  ,  qui  autrement  m  eût  été  fait  ,  tjr  de  l  exprès  confenttment  de 
ladite  dame  fi  mere,  &  dtfdits  fieurs  fis  frères,  ej-  de  non  tilt  confenttment  tjr  vouloir,  g 
Premièrement ,  au  fils  ainé  qui  fera  procrée  ,  tjr  qm  ifftra  au  plaifir  de  Dieu  dudit  futur 
mariage,  à  la  charge  déporter  lefdttes  armes  ej-  titre  de  feignenrie  dudit  duché  d  Eftoute- 
ville, tjr  fûrnom  d  Eftouteville  ,  quand  U  cas  le  requertra  ,  ainfi  que  ledit  comte  a  cy- 
dejfut  promis  faire,  fjr  à  tout  les  defeendans  dudit  fils  oiné,  (est  mâles  ou  femelles  ,  en  pré- 
férant toujours  les  miles  aux  femelles ,  étant  au  pareil  degré  de  celui  à  qui  immédiatement 
kfdtts  tiens  our tient  oppartenn  ,  tjr  toujours  let  ointe  tj-  amies  aux  puinez,  &  pumees ,  <jr 
repref enteront  les  defeendans  en  ligne  direile,  fiient  fils  tu  filles,  ceux  dont  ils  feront  def- 
eenint  ,  félon  l ordre  que  deffus ,  i  la  thargt  toutefois  de  porter  toujours  par  les  deffufàtts 
U f dit  es  armes,  fnmom  tjr  turt  aie  feignenrie  ,  é"  faire  de  point  en  point  ce  que  par  ledit 
comte  a  été  proutil  :  tjr  apr.s  ledit  fils  orné  tj-  tous  fis  defeendans,  au  fécond  filt  du  futur 
minage  tjr  fis  dt f  tenions ,  félon  tordre  que  deffus  ,  tjr  après  lui  tjr  lefdtts  defeendans, 
an  tiers  môle  tjr  i  fis  defeendans  comme  deffus,  &  ainfi  de  mâle  en  mile  ,  &  do 
tous  leurs  defeendans.    Et  après  Itfifts  miles  &  lenrfdits  defeendans  ,  tomme  deffus 
eft  dit,  au  il  ny  eufi  dudit  futur  mariage  que  filles,  à  l  ornée  ,&  i  tous  fis  defeendans, 
c*mmt  deffus  eft  du  des  miles  ,  rf-  aptes  (Ut  tjr  lejditt  dtfiendaus  ,  à  Up»mét,& 
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•  ^  a»»/?  à  sente  en  ornée,  ejr  à  tons  leurs  défendons,  ejr  m  mime preroratrve  ej- ordre  que 
deffàt.  A  la  charge  que  dés  incontinent  que  celle  deldites  fUlc*  à  laquelle  ladite  baro- 
nie  de  Lucheu  aviendroit,  fera  mariée  >  (on  mari  fera  tenu  prendre  &  porter  le  nom, 
cry  6e  pleines  armes  de  ladite  maifbn  d'£ftouicviL)c,(âns  aucune  écarteiurc ,  ni  dific» 
reiKt  quelconque,  finon  en  casque  (on  mary  lût  prince  du  (ang  de  la  maifon  de 
France ,  auquel  cas  portera  6c  fera  fendit  mary  ,  comme  notredit  coufin  le  comte 
de  S.  Pol  a  promis  taire.  Et  fi  ladite  fille  ctoic  mariée»  fondit  mari  fera  tenu  pren- 
dre &  porter  letdùs  nom  »  cry  fie  pleines  armes  dans  un  mois  après  qu'il  (cra  averti 
du  deces  du  défunt ,  fie  laitier  entièrement  les  fieanes  ,  ej"  eu  telui  au  mari  de 

g  (elle  i  laquelle  fertit  avenue  ladite  baronie  de  Lmcken  2  U  valeur  que  deffms  ,  félon 
t ordre  &  tbarge  que  diffus ,  ferment  rtfufim  eu  défaillons  de  porter  lefdits  nom  ,  titre  tu 
futnem  ,  cry  tjr  armes  etartelées  eu  pitmes  refft&rvema* ,  en  et  tas  Udèt  comte  donne 
ladite  baronie  de  Lucheu  ,  appartenances  ejr  défendantes  quelconques  a  la  valeur  que  dejfus, 
ou  plus  prochain  de  celui  qui  contreviendra  ,  fiai  mâle  ou  femelle  non  de/cendant  de  umi 
q*4  aura  cmrevenu ,  (jr  à  tous  les  dépendons  dm  plus  predmn  ou  plus  prochaine  Jets»  l ardre 
&  i  U  émarge  toujours  de  porter  le/dut  mm  ,  try  &  armes  f  Urnes ,  ejr  avec  (mes  les 
autres  charges  ,  fentes  ejr  Conditions  que  de  fus  ,  fommatsm  faute  fois  préalablement  faite  en 
la  prefênce  de  notoire  feulement,  far  le/dits  plus  prochains  tm  fins  prêchâmes  Audit  defatl- 
km  de  ftrttr  ledit  titre,  mm  e»  furnom,  try,  grimes  écortelees  e*  pletnes  refpecJivement 

ç  tomme  deffms.  Toutefois  fi  ledit  mile  ou  autre  ,  (ou  mâle  ou  femelle  à  qui  lefdits 
biens  feraient  avenus ,  entrait  en  religion ,  audit  cas  ladite  baronie  de  Lucheu ,  appar- 
tenances fit  dépendances  quelconques  ,  *  la  valeur  que  deflus ,  appartiendra  en  plein 
droit  eu  plus  prochain  ,/eti  mile  eu  femelle  ,  felm  terdre  que  deffms ,  fuS-il  encore  dejeem- 
dont  dudtt  entrm  en  religion,  ejr  est  tas  tà  tm  les  dejfmjdus  corrvtendreient ,  m  r<f* fe- 
ront ,  tm  delatjférm  de  farter  le/dits  mm ,  titre  em  fèrmm ,  try  &  armes  étarteltes  eu  ftetmes 
reffellèvemtnt ,  efilits  tas  em  ebatm  iieemst ,  metrtdtt  tmsfin  le  ternit  de  S.  Pal  demie  ladite 
hrmte  de  Lsteben  ,  ypvtentncet  ejr  defendameet  quelconques,  à  la  valeur  que  deffms ,  2 
rutffre  Assume  d  Ejieuteville ,  chevalier  entie  ftterntl  de  ladite  damsnfelie  ,  de  après  lui 
aux  enfans  qui  deicendront  ou  ja  font  defccndus  de  lui  en  loyal  mariage,  tant  que 
la  ligne  durera,  félon  la  prérogative  du  fexe  comme  deifiis  fit  toujours  au  plus amé 
ou  plus  amc'e,  à  la  charge  toujours  de  porter  lefdits  titre,  nom  &  (urnom  ,  cry  8c 
pleines  armes  de  ladite  dame  d'Eftoureville,  6c  à  leur  refus  ou  défaut  sut  plus  prt- 

jj  ebasn  em  fins  prethutne  dm  Isgmate  de  ladite  dametfslle ,  fait  du  cote  de  pere  ou  de  mere 
qui  voudrait  porter  lefdits  nom  *  cry  &  pleines  armes ,  &  accomplit  toutes  les  choies 
dcfluidites ,  en  préférant  toutefois  les  mâles  aux  fémrlles  en  pareil  degré  ,  &  ne 
pourra  jamais  celui  defdits  donataires  qui  réfutera  prendre  &  porter  oudclailTcr  lel- 
dites  armes  écertelccs  ,  titre  de  feigneurie,  ou  ledit  lurnom  d  Eftoutevdlc,  ou  lef- 
dites  pleines  aimes,  cry  &  nom  de  ladite  maifon  d'F.ftoutevillc,  (clon  que  rcfpec* 
tivement  cil  dit  cy-deflus,  ou  aucune  des  choies  deluifdites,  foit  ledit  fils  aîné  dudit 
futur  mariage,  ou  autre  quel  qu'il  (oit,  retourner  i  ladite  baronie  de  Lucheu,  ap- 
partenances de  dépendances ,  à  la  valeur  que  dcJlus ,  ne  aucune  choie  prendre  en 
icellc,  ams  dés  tmflm  qu'il  aura  refafe  tu  iebstffe  le f du  s  nom  ,  cry  &  armes  rtfftclive- 
mcnl ,  fiers  que  lefdàs  donataires  fout  ternis  faire ,  itnfi  que  deffiu  efl  dit  ,  fera  totalement 
privé  de  toute  ladite  baronie,  appartenances  &  dépendantes  quelconques  ,  i  U  valeur  que 
dejfsss,  ejr  femblablemetn  tous  les  dr/iendans  de  w  ,  (uppoic  que  lui  ou  aucun  des  dei- 
y  cendans  de  lui  (e  trouvât  le  plus  prochain  de  celui  qui  pui<  après  retuferoit ,  dé- 
iaudroir  ou  dclaiffcrott  de  porter  leidits  nom  ,  cry  fie  armes*  tant  qu'il  y  aura  au- 
cun des  autres  dénommez  félon  l'ordre  que  deflus  ,  mais  tous  les  autres  dciTufdirs 
Riulàns  ou  diUyans ,  eldits  cas  lefdits  defeendans  de  ceux  qui  auront  détaille  ou 
réfuté  de  porter  lefdits  nom  ,  cry  Se  armes  ,  tjr  toujours  le  plus  pracbom  deux  ,ftlm 
tordre  que  deffms  »  pourront  revenir  à  ladite  baronie  -,  appartenances  &  dépendances 
quelconques,  à  la  valeur  que  deflus,  &  icclles  pourront  avoir  eflires  charges,  pei- 
nes ôc  conditions  que  deflus  ,  d"  au  tas  em  tm  tes  dtffnfdus  defoudrm  d  entretenir  & 
accomplir  ce  que  deffms  ,  &  fuffemt  défaillant  de  pourjutvre  ladite  baronie ,  appartenances  rjr 
dépendantes  quelconques  ,  à  la  valeur  que  deffms  tir  feints  Pour  raiftn  de  ladite  tentraven- 
tim  ,  de  ne  porter  Ufditt  nm,  fument,  try  &  armes  refftlltvetuent ,  par  dan  ,  faveur , 
ttomte  ou  autre  corruption  quelconque  ,  em  trop  notable  ncgtigtmte  tamftptton  queltonqut  ou 
autrement  ,  en  quelque  forte  ejr  memiert  que  ce  fmtffè  être;  em  ce  cas  ladite  beronse , 
appartenances  ejr  dépendantes  amft  donnez,  ,  eèargtz.  ejr  afftift*  tf  dites  peines ,  feront 
tjr  apparuendrm  a  nous  pour  être  à  jamais  le  propre  de  U  conrmnt  de  France  ,  ejr 
ù  mus  dés  à  prtftmt  ,  comme  peur  tort  ledit  (omit  a  iomtn  ladite  bar  me  ,  effar- 
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tenantes  &  dépendances  quelconques ,  à  la  valeur  que  deffus  ,  ledit  cas  avenant.    Aufll  £ 
donne  ledit  comte  ladite  baronic  de  Lucheu  à  la  valeur  que  deffus  ,  à  la  charge que 
tous le/dits  donataires  ,  même  ledit  fils  aine  ,  ni  tous  fis  defeendans,  en  quelque  latngtai» 
degré  que  te  puiffe  être,  &  fuft-il  ères  ,  outre  la  fepttéme  liguée  ,  ne  autres  quelconques  > 
aufqucls  ladstc  baronie  pourrait  avenir ,  ne  pourront  vendre,  donner,  ne  aliéner  ,  ne  hypo- 
tequer  en  quelque  manière  que  ce  fait ,  aucune  part  ou  portion  de  ladite  baronie  de  Luchcu 
à  la  valeur  que  deffus ,  appartenances  &  dépendances  quelconques  ainfi  donnez  en  faveur  de 
mariage ,  officiez  &  chargez  aux  peines  que  deffus ,  afin  aue  ladite  mai/m  d' Eftoutevilie  fi 
puiffè  toujours  mieux  entretenir  en  fin  entier.    Et  non  feulement  veut  ledit  comte  ladite  pro- 
hibition i aliéner,  avoir  lieu  quant  à  tous  lefdits  donataires  ,  mats  aujft  en  fi  perjonne  en 
faveur  dudit  mariage  ;  &  lequel  autrement  n'eufi  été  fait ,  tjr  pour  plus  grande  eonfirvatieu  B 
tjr  augmentation  de  ladite  mai/on  d' Eftoutevilie.  Et  s'il  «vient  que  ledit  comte  ou  aucuns  défi 
dits  donataires  au/quels  ladite  baronie  de  Luchcu  peurreit  avenir  ,  fiffint  aucune  vendition 
tu  aliénation  de  partie  ou  portion  eticelle  baronie  ainfi  donnée ,  ejr  à  la  valeur  que  de  Jus , 
en  ce  cas  ladite  aliénation  ne  vaudra  &  ne  tiendra .  oins  fera  nulle  ,  &  comme  pour  nulle 
avenue,  &  retournera  de  plein  droit  la  chofe  aliénée  ,  à  celui  qui  portera  lefdits  nom  ejr 
armes  de  ladite  maifin ,  film  l  ordre  que  deffus  ,  fans  ce  qu  il  fin  tenu  en  aucune  chofi  À 
taufe  de  ladite  aliénation:  laquelle  baronie  de  Lucheu  ,  appartenantes  tjr  dépendances  quel- 
conques, à  la  valeur  que  deffus ,  ledit  comte  dés  à  prefent  comme  pour  lors,  lefdits  cas  ave- 
nant ,  ejr  dés  t inftant  et  iceux,  donne  en  plein  droit  à  tous  les  dejfufdits ,  en  forte  que  directe- 
ment ladite  baronie  de  Lucheu  ainfi  par  lui  donnée  ,  appartienne  refpeclivement  À  eux  tous 
tjr  chacun  d'eux  ,  lefdits  cas  avenans ,  à  la  charge  de  porter  refpeclivement  par  enx  lefdits  Q 
cry  ,  nom,  armes,  fur  nom  ejr  titre  de  feigneurie  de  la  maifin  tf  Eftoutevilie ,  ejr  quelles  ap- 
partiennent en  plein  droit  à  tous  les  dejfufdits  nommer. ,  &  filon  f  ordre  que  deffus ,  lef- 
dits cas  avenans ,  làuf  Toutefois  que  s'il  avenoit  ,  que  Dieu  ne  veuille  ,  que  ledit  mariage 
rte  fi  confimmkt,  ou  que  ladite  damoifeUe  allât  de  vie  à  trépas  fans  hoirs  d'eux  deux  nez 
en  loyal  mariage,  ou  que  ledit  comte  furvêquifi  tes  hoirs  défendons  dudtt  mariage ,  tjr  qu'ils 
feraient  décédez  fans  hoirs furvenans  de  leurs  corps,  en  ce  cas  ejr  chacun d iceux , ledit  comte 
pourra  fi  bon  lui  femble ,  retourner  ejr  reprendre  le  nom  ,  furnom  ,  titre  de  feigneurie  efr 
armes  qu'il  avait  &  ptrtoit  auparavant,  à  caufedt  (es  progenitcurs ,  ejr  fera  audit  cas  ladite 
donation  faite  par  ledit  comte  de  nulle  effet  ejr  valeur  ;  &  tout  ainli  que  G  du  prefenc 
mariage  n  eut  été  pourparlc  :  ou  s  il  avenoit  que  dudit  futur  mariage  n'y  eufi  qu'une  ou 
plu  fient  s  filles  fur  vivantes  ladite  damoifeUe  ,  ejr  que  ledit  comte  convolât  en  fécondes  noces, 
ejr  eufi  enfans  mâles  dudit  fécond  mariage ,  audit  cas  ledit  comte  pourra  reprendre  fifdites 
armes  ,  furnom  tjr  titre  de  feigneurie,  comme  du  eft  cy- deffus ,  tefitrplus  defdiies  donations  D 
ey-deffus  inférées  demeurant  en  leur  force  ejr  vert»,  &c  s'il  avenoit  que  dudic  futur  ma- 
riage d'entre  ledit  comte  &  ladite  damoilèlle  ifluun  fils  qui  fuccedàt  à  ladite  baronie 
donnée  par  la  forme  que  deffus ,  fie  fut  marie ,  fie  de  Ion  premier  mariage  ne  iffit 
qu'une  fille  ,  &  du  fécond  mariage  un  fils  ,  en  ce  cas  ledit  fils  dudit  fecond  ma- 
riage ,  en  continuant  de  porter  lefdits  nom ,  armes ,  furnom  8c  titre  de  leigneurie, 
comme  a  promis  faire  ledit  comte ,  aura  en  plein  droit ,  fie  fuccedera  à  ladite  baronie 
ainfi  donnée  ,  &  non  la  fille  dudit  premier  mariage  ,  ce  qui  fera  obfervé  en  tout  Us 
defeendans  dudit  futur  mariage.  En  faveur  auflî  fie  contemplation  duquel  mariage, 
qui  autrement  n'eût  été  fait ,  ladite  damoifeUe  donne  de  notre  bon  vouloir  fie  du  conleil 
&  avis  de  ladite  dame  (à  mete,  fans  toutefois  prejudicier,  ne  aucune  chofe  dimi- 
nuer du  douaire  de  ladite  dame ,  &  fans  ce  que  par  ladite  donation  ladice  dame  foie 
aucunement  empêchée,  qu'elle  ne  puiffe  difpofcr  entièrement  de  fes  biens  félonies 
coutumes  des  pays  Se  lieux  où  (ont  fituez  lefdits  biens,  Se  par  l'avis  &  mûre  déli- 
bération de  fes  autres  parens  fie  amis ,  la  tierce  partie  defditt  duché,  baronie  ,  vicomte, 
terres  é"  fetgneurus  deffufdites  ,  fie  généralement  tonte  telle  part  &  portion  qu'elle  E 
peut  donner  de  toutes  fie  chacunes  lelditcs  terres  fie  feigneurics ,  &  de  tous  les  au- 
tres biens  immeubles  qui  lui  font  avenus  fie  échus  par  le  decés  dudit  feu  feigneur  d'Ef- 
toutcville  fon  perc,  fie  à  caufe  de  toute  autre  fucceffion  ou  difpofirion,  &  de  ceux 
<jui  lui  pourront  competer  fie  appartenir  cy-aprés,  (oit  par  lucccffion  ou  autrement, 
félon  la  coutume  des  lieux  ou  lcidits  duché  ,  baronie  ,  vicomte,  terres  &  feigneurics 
quelconques  feront  firuecs  fie  affiles.    Premièrement ,  audit  comte  fondit  futur  époux, 
fie  ta  vie  durant  feulement  ,  i  la  charge  de  porter  lefdites  armes  ,  furnom  tjr  tare  de 
feigneurie  de  ladite  maifin  d 'Eftoutevilie  ,  comme  par  lui  a  été  promis  ,  tjr  après  lui , 
ou  qu'il  fuft  refufant  faire  ce  qu'il  a  promis  ,  ejr  celui  ou  ceux  qui  le  porteront  filon  tordre 
ejr  en  la  forme  &  manière ,  mêmes  charges  ,  peines  ejr  conditions  que  ledit  comte  a  donné 
ladite  barmedt  Lucheu,  ainfi  que  contenu  e(i  ey-deffus  ,  &  mi  me  ment  qu'elle,  ne  lefdits 
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A  donataires  ne  pourront  aliéner  en  quelque  manière  ni  forme  que  ce  foity  lefiHfs  biens  par  elle 
donnez  efdites  charges  tjr  chacunes  d' scelles  :  Toutefois  au  cas  que  ladite  damoifellc  allât 
de  vie  à  trépas  (ans  hoirs  dudit  mariage ,  premier  que  ledit  comte  >  «celui  comte  pourra 
reprendre  les  premières  armes  fans  aucune  peine  ;  &  fera  audit  cas  ladite  donation 
faire  par  ladite  damoifellc,  de  nul  effet  Se  valeur  :  -Et  confidertnt  ladite  damoifellc  U 
très-grande  excellence  de  U  moifon  dmt  ledit  ceinte  efi  défendu  ,  ejr  t honneur  qu'il  lui 
fait ,  comme  du  efi  de/fus,  &  mime  qu'il  nous  a  fit*  en  faveur  dudit  comte  &  dudit  ma- 
riage, ériger  les  terres  &  feigneuries  de  ladite  damoifellc  future  époufê  ,  affifes  &  finées 
au  pays  de  Catuc ,  en  titre  tjr  Jeigneurie  de  duché,  &  honorer  ejr  décorer  notredit  eoufin 
ladite  damoifclle  &  fes  fûccajfeurs  de  nom  &  titre  de  duc  ,  fie  en  faveur  Se  contempla- 
tion dudit  mariage ,  fie  qui  autrement  n'eût  été  fait  ,  fie  par  les  mêmes  vouloir  fie 
avis  que  deflus,  voulant  par  ces  raifons  lui  faire  tel  avantage  que  poffible  lui  eft: 

g  Veut  &  entend  que  ledit  tiers  à  lui  donné  de  toutes  lefdites  terres  &  feigneuries  quelle  u 
é-  pourra  avoir  cy  -  après ,  Joit  far  mi  fris  fur  ledit  duché  i  Efiouteville ,  en  commençant 
a  la  terre  Se  châtcllenie  de  Valmont ,  fie  autres  de  proche  en  proche ,  jufqu'a  la 
concurrence  dudit  tiers  de  toutes  lefdites  terres  fie  feigneuries  ,avec  ledit  titre  de  duché 
le  tout  fa  vie  durant ,  &  for  ufufrnit  feulement  \  Se  au  cas  où  ladite  donation  faite 
audit  comte  par  ladite  damoilelle  des  immeubles  deuufdits,  ne  tiendroit  &  fortiroit 
effet  par  le  fait  de  ladite  damoifellc , précèdent  ledit  mariage,  ou  par  le  moyen  d'au- 
cunes difpofitions  dudit  feu  feigneur  d'Eftoutc  ville  Ion  pere,  en  ccfdirs  deux  cas  Se 
chacun  diccux,  ladite  dame  crEftoatcville  en  Ion  propre  Se  privé  nom,  promet: 
fournir  réellement  Se  par  effet ,  autant  des  terres  fie  feigneuries  Se  de  pareille  valeur, 
rente  fie  revenu ,  en  tous  droits  de  châtcllenie ,  que  par  lefdits  prétendus  tait  Se 
difpofirion  fc  pourrait  trouver  avoir  été  difpofc  ,  empêchant  ou  diminuant  l'effet 
de  ladite  donation  faite  par  ladite  damoilelle  dcfdits  immeubles  feulement.  Et  quant 
à  ce  ,  oblige  ladite  dame  la  baronie  de  GalTé  fie  la  feigneuric  de  Gucullc,  leurs  ap- 
partenances  Se  dépendances  feulement,  lefauclles  ladite  dame  a  certiorc  valoir  deux 
mille  livres  de  rente  par  chacun  an,  toutes  charges  portées ,  fit  fans  ce  que  fes  autres 
terres  (oient  de  ce  aucunement  chargées  ne  hvpotequées  audit  comte  ne  à  fes  def- 
cendans  ;  ejr  s'tl  avestoit  que  ledit  comte  allât  de  vie  i  trépas  fremierement  que  ladite 
dmioifelle ,  ejr  qu'il  nj  eufi  dudit  mariage  que  filles,  ejr  que  ladite  damoifclle  eonvolafie» 
fécondes  noces,  ejr  que  dudit  mariage  iflit  un  eu  plufuurs  enfuis  malles  ,  audit  cas  ledit 
duché  À 1  Efiouteville ,  appartenances  ejr  dépendances  tfuelui ,  appurticndrott  entièrement  audit 
ntofle,  en  récomf  enfant  toutefois  ladite  fille  dudit  prefent  mariage  de  telle  part  &  portion 
ans  lui  pourrait  competer  &  appartenir  fur  ledit  duché,  moyennant  ladite  donation  cy- 
deflus  inférée  :  Toutefois  ledit  comte  ejr  ladite  damoifclle  ont  retenu  ejr  retiennent  i  eux 
refpetlivement  t ufufrnit  de  toutes  lefdites  chofes  par  eux  cy-dejfus  données,  Cefi  à  feavotr 
ledit  comte ,  de  ladite  terre  tjr  baronie  de  Luchen  ,pour  ladite  dame  Marie  de  Luxembourg 
fa  mere  &  lui,  tjr  Udite  dametfelle  ,  Cufufruit  de  toutes  les  terres  par  elles  données,  pour 
en  jouir  leur  vie  durant ,  ejr  chacun  deux  refpetlivement ,  pourvu  que  la  difeontinua- 
tion  de  potter  leldits  nom  ,  cry  6c  armes  fie  titre  de  leigneurie  de  ladite  maifon 
d.'Eftouteville,  ne  avienne  par  leur  faute  fie  coulpe;  duquel  cas  ladite  rétention  d'u- 
fufruic  n'aura  lieu  pour  le  regard  de  celui  duquel  ladite  faute  ou  coulpe  auroit  pro- 
cédé ;  Et  s'il  avenoit  que  ledit  comte  allât  de  vie  à  trépas  après  la  perfection  8e  con- 
fommation  dudit  mariage  futur ,  auparavant  ladite  damoifellc  (a  future  époufe ,  ledit 
comte  a  dés  à  prefenc  afligne  fie  afligne  à  ladite  damoifellc  Adrienne  pour  droit  de 
douaire  tlx  mille  livres  tournois  de  rente  annuelle , franche  , nette ,  fie  quitte  dérou- 
tes charges  portées.  A  fçavoir  quatre  mille  livres  tournois  de  rente  fur  Condé  fis 
la  Fcrté  au  Col ,  la  vicomte  de  M  eaux  ,  la  Ferté  au  Col ,  Rougicr ,  Chauvigny ,  Bcllot, 
la  terre  fie  feigneuric  de  Condé  en  Brie ,  leurs  appartenances  fie  dépendances  quelcon- 
ques: iccllcs  terres  par  ledit  partage  fait;  par  notredite  coufme  la  duchefle  douairière 
entre  noldits  coufins  (es  cnfàus,  échues  a  notredit  couûn  le  cardinal  de  Bourbon, 
fie  fur  lelqucllcs  ledit  cardinal  veut  ledit  douaire  être  prins  fie  afligné,  fie  lui-même 
lui  afligne  entant  que  faire  le  peut ,  fie  même  entant  que  métier  cft  pareillement 
l'aiTignc  à  ladite  damoifellc  notredite  coufinc  fa  mere ,  fie  notredit  coufîn  le  duc  fon 
frerc ,  pour  deldites  terres  jouir  par  ladite  damoifellc  par  (es  mains  dés  incontinent 
que  douaire  aura  lieu  ;  fie  au  cas  que  lefdites  terres  fie  ieigneurics  vaudraient  plus 
de  quatre  mille  livres  tournois  de  rente ,  toutes  charges  portées ,  comme  dit  eft ,  ledit 
cardinal  prendra  le  furplus ,  fie  fi  moins  valent ,  ladite  duchefle  douairière  fie  ledit 
duc ,  fie  chacun  d'eux  fcul  fie  pour  le  tout ,  ont  afligné  dés  à  prefent  le  furplus  de 
ce  qui  défaudroit  de  ladite  Comme  de  quatre  mille  livres  tournois  de  rente  furla 
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terre  6c.  feigneurie  de  Nogcnt  le  Rotrou ,  Ce  les  autres  deux  mille  livres  de  rente 
(ont  aflignecs  par  ledit  comte  du  confentement  de  ladite  ducheile  douairière  ,  te 
dudit  duc  Ton  itère;  à  fçavoir  ,  mille  livres  fur  la  tetre  &  baronie  de  Luchcu ,  ap- 
partenances &  dépendances ,  que  notredit  coufin  le  comte  de  S.  Pol ,  audit  cas 
des  à  prelent  lui  afligne  pour  lcldites  mille  livres  de  rente  etreprins  par  les  mains  de 
ladite  damoifclle  des  premiers  deniers  préalablement  ,  6c  avant  toutes  autres  obliga- 
tions fit  hypoteques  quelconques,  fie  les  autres  mille  livres  ledit  comte  les  a  alli- 
gnccs fie  alligno  du  confentement  que  deflus,  njr  la  terre  particulière  dudit  comte 
de  S.  Pol,  au  choix  fie  élection  de  ladite  damoifëllc,  pour  la  valeur  dcfditcs  mille 
livres  feulement.  Toutefois  où  ladite  baronie  de  Luchcu  vaudroit  plus  de  mille 
livres  de  tente,  toutes  charges  portées,  ladite  damoifclle  aura  &  prendra  le  furplus  B 
defditcs  mille  livres  de  rente  ,'fi  bon  lui  (emblc ,  en  déduction  des  autres  mille  livres 
aflignecs  pour  le  parachèvement  dudit  douaire  fur  ladite  terre  particulière  dudit  comté 
de  S.  Pol ,  ou  fi  bon  ne  lui  fenible  ,  prendre  en  déduction  ce  qui  reliera  dcfditcs 
mille  livres  ,  pour  lefqucllcs  eft  afligne  ladite  terre  te  baronie  de  Luchcu  ,  les  héri- 
tiers ou  ayans  caufe  dudit  comte  prendront  le  furplus.  Toutefois  s'il  avenoit  que 
douaire  eût  lieu  auparavant  le  decés  de  notredite  coufinc  la  duchefle  douairière, 
audit  cas  ledit  douaire  ne  fera  que  de  quatre  mille  livres  de  rente  annuelle,  te 
franche  te  quitte  de  toutes  charges  portées  comme  deflus  ,  que  ladite  damoifellc 
prendra  p  't  les  mains  des  receveurs  de  notredite  coufinc,  laquelle  fera  tenue  paver 
ledit  douaire  par  chacun  an  durant  fon  vivant ,  fur  lefdites  tetres  de  Coude  te  la 
Berté  au  Col ,  11  elles  le  peuvent  por rer ,  &  ce  qui  s' en  défaudroit ,  fur  ladite  terre  de 
Nogcnt  le  Rotrou  -,  te  aptes  lcdccc'sdc  ladite  douairière,  le  douaire  de  ladite  damoi-  C 
fclle  fera  de  lix  mille  livres  de  rente,  &  fe  prendra  félon  la  forme  que  deflus  :  Et 
néanmoins  entendent  lcfdits  ducheile  douairière,  duc  &:  cardinal,  au  cas  que  ledit 
douaire  ait  lieu,  avoit  recours  fur  ledit  comté  de  S.  Pol  te  Lucheu  au  jour  de  fon 
ttépas  pour  ledit  douait e,  jufqu'à  la  fomme  de  quatte  mille  livres  toutnois  par  an, 
pour  lequel  douaife  lefdites  vicomte  de  Mcaux  ,  feigneuric  de  la  Ferré,  Condé  en 
Brie,  Nogcnt  le  Rotrou  5e  auttes,  font  obligées  comme  deflus  eft  dit,  fie  à  ce  obligé 
fit  oblige  notfcdk  coulin  le  comte  de  S.  Pol  ,  fes  hoits ,  lefdites  comté,  terres  se 
feigneuries,  confentant  fur  iccllcs  hypoteque,  &  toute  autre  fureté  éircpar  toutou 
il  appartiendra  par  le  porteut  de  ce  prefent  traité ,  lequel  il  a  nommé  fie  nomme  fon 
procureur  irrévocable  pour  faire  &  conlentir  lefdites  hypoteque  fie  fûteté.  Avec  ce, 
ladite  damoifclle ,  en  cas  qu'elle  furvive  fondit  futur  époux  ,  pourra  ,  fi  bon  lui 
fcmble,  renoncer  à  la  communauté  des  meubles  ;  6c  en  ce  frifant ,  demeurera  quitte 
de  toutes  dettes  de  ladite  communauté,  fit  néanmoins  aura  6c  prendra  franchement 
6c  quittement  te  (ans  charge ,  fes  joyaux  ,  bagues  6c  accoûrremcns  ,  habtllcmens  8£  p 
montures ,  enfcmble  tous  les  meubles  appropriez  ,  ou  qui  ieroient  neceflaires  pour 
meubler  te  parer  l'un  des  châteaux  ou  mailons  detdits  futurs  mariez  ,  ou  de  l'un  d'eux, 
au  choix  6c  élection  de  ladite  damoifclle ,  de  quelque  valeur  fie  cftimation  qu'ils  foient. 
Et  à  ce  que  leschofes  dcflufditcs  accordées  par  ce  prefent  contrat ,  fortent  effet,  lans 
fraude  6e  dcccvance  quelconques,  outre  ladite  dame  d  Eftoutcvillc  te  bditc  damoi- 
moi fclle  fa  fille ,  îcclles  merc  &  fille  ont  déclaré  &  déclarent  que  entte  elles  n'y  a  con- 
trat ,  promefle  ne  obligation  ,  quelles  qu'elles  foient ,  par  lelqucllcs  ladite  damoifclle 
n'aye  pu  faite  la  donation  de  les  duché ,  baronie  te  terres ,  telle  que  contenue  cil  en 
ce  prêtent  confiât,  fie  où  aucune  y  auroit,  y  renoncent  par  ces  prefentes,  fie  veulent 
qu'elles  foient  6c  demeurent  de  nul  effet  Se  valeur,  refervé  toutefois  le  douaiicque 
ladite  dame  peur  avoir,  &  lui  être  afligné  fur  iccllcs  terres  fie  feigneuries ,  auquel  par 
ces  prefentes  n'entend  aucunement  déroger.  Seront  aujft  tenus  tous  les  enfant  defcend.ms  p 
dudit  mariage,  tjr  Autres  qui  après  prendront  ledit  nom,  crj  &  armes  d Ejlouteville  avec  les 
profits  cydeffus  mentionnez  jurer  &  promettre  par  foi,  ferment  au  parlement  de  Normandie, 
qu'ils  feront  ejr  accompliront  tout  te  contenu  cy-dejfus  ,  ejr fur  les  peines  en  ce  prefent  contrat 
déclarées ,  ejr  ce  auparavant  que  eux  immifeer  e/dits  biens;  aufft  feront  tenus  lefdites  parties 
chacun  en  droit  fij ,  faire  informer  es  pays  de  France  ejr  Normandie  par  les  parens  tr  amis 
de  chacune  des  parties,  que  le  prefent  traite'  eft  fait  cr  accordé  pour  le  grand  honneur ,  profit 
ejr  utilité  de  chacune  de/dites  parties  ,  ejr  par  exprés  pourfuivre  la  confirmation  ejr 
êutorifatim  d icelui  ,  foit  en  leur  prefence  ou  a'ofence  ,  par  nous  ejr  nos  cours  de  parle- 
ments de  Paris  ejr  de  Rouen.  Et  veulent  lefdites  parties  par  ces  prefente?  ,  être  con- 
damnées par  arreft  rjr  jugement  defdites  cours  fouveraines  À  toutes  les  chofes  deffuf dites  ,  tenir 
rjr  accomplir  y  fans  icellet  enfraindre  en  quelque  manière ,  ni  pour  quelque  caufe  que  ce  foi:  -, 
&  à  ces  fins  obtenir  &  impetrer  de  nous  lettres  bonnes  ejr  valables ,  a»  cas  appartenant 


Digitized  by  Google 


DÙCHEZ  NON  PAIRIES.  ESTO V TEVILLE.  S&i 

tir  teinta  aùfditts  cours  ,  pour  approuver ,  louer  &  agréer  toutes  Us  cbofes  deffufiitts ,  ejr 
A  tout  le  contenu  en  ces  prejentes ,  en  dérogeant  fur  ce  cxprejjèment  à  toutes  loix  &  coutumes 
de/dits  pays  qui/croient  contraires  aux  chofes  deffufdites ,  ou  aucunes  d  scelles  ,  pour  le/quelles 
ils  ne  Pour  rot  tht  avoir  ne  for  tir  effet,  ejr  nous  fup f lient  trcs-humblement  le/dites  parties  que 
atnji  le  veuillons  faire.  Et  outre  fera  tenu  notredit  coufin  le  comte  de  Saint  Pol  de- 
dans deux  mois  après  le  mariage  confbmmé,  jurer  en  fby  de  prince,  &  fur  les  évan- 
gi'es  de  Dieu ,  en  la  cour  de  parlement  de  Rouen ,  ou  pardevant  le  plus  prochain  juge 
royal ,  entretenir  de  point  en  point  tout  le  contenu  en  ce  prêtent  contrat.   Et  ont 
voulu  tjr  conCerncnt  le/dites  parties,  que  ces  frefent  traite'  ,  accord  &  promeiïe,  donations  ; 
tranjports,  obligations  valent,  tiennent  tjr  fort  eut  leur  plein  ejr  entier  effet  ty  vertu,  nonob- 
fiant  us ,  coutumes  de  pays ,  ou  outres  chofes  quelconques  contraires ,  à  quoi  ont  renoncé  ejr  re- 
noncent par  ces  prefentes  ,  &  veulent  qu'elles  valent  ty  tiennent  en  toutes  les  manières  que 
faire  ce  peuvent.  Et  (î  ont  promis  &  jure'  lefdices  parties  non  impetrer  difpcnfe  défaits 
fermens,  ne  autrement  contrarier  à  tout  ce  que  dit  cil,  en  jouir  Se  ufer,  fi  aucune 
£  inipecrc'e  en  êcoit  par  quelque  perfonne  ou  manière  que  ce  loit ,  &  pout  ce  faire  ôc 
recueillir  les  chofes  dcfluiditcs  cfditcs  cours  fouveraincs,  &  par-tout  ailleurs,  lefdices 
parties  ont  fait  &  conltitué,  Se  pat  ces  prefentes  font  &  confbtucnt  leurs  procureurs 
généraux ,  Se  certains  zneflaigiers  Se  fpeciaux  \  c'eft  à  Ravoir ,  notredit  coufin  le  comte 
de  Saint  Pol  au  parlement  de  Paris  ,  maîtres  Jean  Mynard  &  Gilles  d'Auvct,  avocats, 
&  Jean  Fromager ,  procureur  audit  parlement  ;  6c  au  parlement  de  Rouen ,  notre 
amc  &  féal  notaire  &  fecreraire  maitre  Pierre  du  Coudray,  &  maitre  Jean  Marct  Se 
ladite  damoifclle,  au  parlement  de  Rouen,  maitre  Jean  le  Tcllier ,  avocat  en  ladite 
cour;  &  au  parlement  de  Paris,  maitre  Pierre  Thibault,  procureur  en  ladite  cour, 
aufcjucts  Se  chacun  d'eux  pour  le  tout ,  ils  ont  donné  Se  donnent  plein  pouvoir  «autorité 
&  mandement  eipecial  de  faire  Se  confentir  tout  ce  qu'en  tel  cas  appartient  &  fera 
neceffaire;  Se  ont  confentî  lefdices  parties  femblables  Se  pareilles  lettres  être  paiîees 
en  cour  d'égtile  fous  le  feel  de  l'archevêque  de  Rouen,  ou  autre  juge  ccclefialtiquc , 
C  defqucllcs  lettres  le  pourront  aider  lefdices  parties  avec  ces  prefentes,  &  autres  quel- 
conques fur  ce  faites,  Se  lans  ce  que  par  l'exécution  des  une  lettres, (bit  retardé  ne 
empêché  l'exécution  des  autres.  Lefquels  traité  Si  accord,  promefic , obligation , fer- 
mens, peines,  donations  .conventions  &  autres  choies  deflus  déclarées,  Se  toutes  les 
autres  chofes  en  ces  lettres  contenues  Si  écrites,  lefdites  parties ,  te  chacuncs  d'icclles 
en  droit  foy  >  chacun  pour  tout  ce  que  leur  touche  &  peut  coucher ,  ont  promiles ,  tjr 
promettent  rtr  leur  foi  tjr  ferment  de  leur  corps  pour  ce faits ,,  Se  par  la  manière  que  dit  cft 
de  (fus ,  d" abondant  donnez.  &  baillez,  corporelûment  fur  les  Joints  évangiles  de  Dieu  ,  és 
mains  deldits  fccrctaircs  prcfcns,(tipulans&  acceptans  toutes  les  conventions ,  donations 
tjr  tout  te  que  dejjùs  ejl  contenu,  pour  tous  les  abfens  tant  nez,  qu'à  naître,  qui  peuvent  ejr 
pourront  cy- après  avoir  droit  prétendre  droits  tjr  intérêts,  au  profit  de/quels  lefdùs  cas,  & 
D  chacun  cticeux  avenant,  dés  a  prefent  comme  pour  lors  ,  fe  font  lefdites  parties,  ejr  chacune 
duc  lies  rtjpeclivement  démifit  ,deffaifies,  &  dévêtues  és  mains  de  nous  ,  &  de  nofdits  no- 
taires ejr (ecretaires  ,  defditcs  choies  pat  elles  rcfpcctivemcnc  données  -,  &  iccllcs  fcfonc 
conrtttuccs  tenir  &  pofTcder  à  leur  profit ,  ér  usent  enfemble  tous  leurs  autres  biens  fpe- 
cialcment  hypolequez,  à  /* entretenement  (jr  éccompliffcmtnt  defdttes  pallions  tjr  conventions ', 
tjr  tout  le  contenu  en  ces  prefentes ,  ejr  ont  promis  avoir  agréable ,  ferme  &  fiable  à  toujours, 
(ans  rappel ,  &  fam  aller  dire ,  ne  faire ,  ne  venir  par  voyc  d'erreur ,  dignoranec  ,  dç 
minorité  d'âge,  dcccvancc,  ne  autrement,  par  quelque  voyc,  attou  engein  jamais, 
à  nul  jour  que  ce  foit ,  ou  puifie  être  ;  Se  ont  affirmé  toutes  lefdites  parties ,  moyen- 
j  nant  le  ferment  baillé  par  elles  aufdits  Saints  évangiles  de  Dieu  en  la  ptefence  de 
Nous ,  Se  de  nofdics  notaires  Se  fccrctaircs  ,  &  encore  dient ,  jurent ,  te  affirmenc, 
pour  vérité  en  la  prcfcncc  d'iceux ,  qu'ils  n'ont  fait ,  parte ,  ne  accordé  entre  eux ,  ni 
l'un  avec  l'autre ,  ne  envers  quelconques  autres  perfonnes  de  quelque  qualité  qu'elles 
foient,  aucunes  promeffes ,  obligations ,  fermens  ou  convenances  quelconques ,  par 
Icfquellcs  puifle  être  en  aucune  manière  préjudicié  ni  déroge  aux  chofes  cy-deffus 
contenues  Se  déclarées  ;  Et  fi  aucune  chofe  en  avoit  par  eux ,  ou  l'un  d'eux ,  ou  par 
autre  être  fait  ou  parte  au  préjudice  de  ce  prefent  traité, elles  y  renoncent  dés  main- 
tenant ,  les  annullant  &  mettant  du  tout  au  néant:  Et  onc  promis  &  promettenc 
lefdites  parties  chacun  endroit  foy,  Se  pour  tout 'ce  que  leur  touche  ou  peut  tou- 
cher ,  rendre  &  payer  tous  coûts  ,  frais,  mifes ,  dommages  ,  falaires ,  journées  Se  dé- 
pens ,  qui  faits  ,  encourus  Se  foutenus  ,  fetoienc  pour  caufe  Se  «ccafion  des  chofes 
dcflufdites,  ou  aucunes  d'icclles  non  tenues  Se  non  accomplies,  obligation  quant  *  ce 
payer  teutet  chacuncs  les  chofes  dtfjuf dites ,  tjr  utiles  tenir  <$•  accomplir  lefdttts  parties  lun 
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■*  f  autre ,  eux ,  lemrs  hoirs  &  biens ,  &  /«  biens  Je  leur/dits  hoirs ,  meubles  &  immeubles  ^ 
frefens  tjr  à  venir,  comme  dit  eft ,  fournirent  pour  ce  à  jufticicr ,  vendre  Se  exploiter 
par-Toutes  jnîHccs ,  fous  quelques  juridictions  qu'ils  (oient  ou  pour roient  être  remis, 
&  renoncèrent  lefdicci  parties  chacune  en  droit  loy,  Se  pour  le  tout  ce  que  leur  tou- 
<hc  Se  peur  toucher  par  leurfdits  fermens  ,  à  toutes  exceptions ,  déceptions  dcdol,  de 
mal ,  de  fraude ,  d'erreur ,  d'ignorance ,  à  tous  baratz ,  caotellcs  >  cavillations ,  à  toutes 
grâces,  franchifes  ,  rcfpits,  hbertez  ,  difpenfations  &  abfolutions  ,  relievemens  ,  Se 
grâces  quelconques  de  pape,  de  roy  ,  de  ■prince  Se  de  prélat ,  donnez  Se  à  donner  i 
ce  contraires,  ou  préjudiciable  ,  à  tout  aide  rie  droit  écrit  &  non  écrit,  à  tous  us, 
ftyle ,  coutumes ,  ufages  de  lieux  &  de  pays ,  &  aâions ,  ou  fait  Se  condition  fans  caufe, 
Se  pour  nonjtrfte  Se  indue  caufe,  à  toutes  lefions  &  circonventions  &  contenions  de  g 
lieu  &  déjuge,  au  bénéfice  de  divifioa  Se  de  reliévemenr  de  terme  ,  de  reftirution, 
de  déception  d'outre  moitié  de  jufte  prix ,  Se  fans  qu'il  puiffe  dire  ou  propofèr  au 
temps  à  venir  une  choie  faite  5c  dire;  Se  généralement  renoncent  lefdires  parties  à 
toutes  autres  choies  quelconques,  tant  de  fait  comme  dê  droit,  us  ou  de  coutume, 
qui  aider  ou  valoir  leur  pourroit ,  ou  aucunes  d'iccllcs ,  pour  y  dire  ou  venir  contre 
«es  lettres,  Se  les  chofes  dedans  contenues  &  au  droit,  difant  générale  renonciation 
non  valoir  Se  à  fçavoir ,  que  des  chofes  dcflufditcs  ,  les  parties  ont  paflé  Se  confénti 
être  taie  par  noidits.  notaires  Se  fecretaires,  lettres  pareilles  d'une  meroe  forme ,  effet 
Se  fùbftance,ju  (qu'au  nombre  de  huit,  quatre  pour  chacune  dcfditcs  parties,  Se  ne 
feront  baillées  à  autres,  pour  cficelles  lettres  ,ûtant  lefditcs  parties  en  veulent  avoir, 
prendre  &  tenir  Se  lever  és  mains  deldits  notaires  Se  fecretaires.  Le/quelles  chofes  dtjjut 
contenues  ont  été  fastes,  pajfées,  aceordées  pa  Us  permîmes  ,  &  tn  Infirme  que  deffks ,  en 
la  pre/enec  &  de  hxprés  vouloir  tjr  accord      etnfememtnt  de  Nous  ,  auterifans  tjr  appreu- 
vans  tout  le  contenu  audit  centra,  &  en  tous  fes  points  &  articles  entièrement ,  <f  felm 
leur  forme  &  teneur,  mtmement  en  te  que  concernent  Us  articles,  fàfans  mention  de  U 
délaion  de  nom  rjr  d  termes  de  Udttt  mtsjbn  d  Ejlouteville  :  Et  voulons ,  accordons  &  ttnfen- 
tons  te  eux  être  gardez. ,  entretenus  &  ov/ervezpar  notredit  eoufin  le  comte  de  S.  fol  &  fit 
JùtceJJeurs ,     autres  dénommes,  audit  traité  y  tout  ainfi  qu'il  eft  contenu  en  itelui  :  tuf  quels 
d  abondant ,  ejr  entant  que  befoin  feroit ,  nous  avons  de  nos plane  put/Joute  &  autorité  royale, 
donné     donnons  le/dits  nom  (j  armes  de  ladite  mai/on  d  tftouteville ,  four  d iteux  jouir  tjr 
•fer      «eux  porter,  tout  ainjî  qu  il  e$  contenu  audit  traité.  Sans  toutefois  déroger  à  la 
promefle  à  nous  faite  par  notredit  eoufin  le  comte  de  Saint  Pol ,  en  faifànt  l'érection 
dudit  duché  d'Eftouteville ,  &  avons  reçu  la  deflaifine  faite  en  nos  mains  par  notredit 
eoufin ,  de  la  terre  Se  feigneuric  de  Lucheu  ,  5c  en  avons  enflaifiné  relpcérivemenc 
ceux  au  profit  defquels  ladite  terre  de  Lucheu  a  été  donnée  par  ce  prefent  traité  de  jy 
mariage,  aux  charges  y  contenues ,  pout  icelle  tetre  Être  affectée  Se  hypotequée  aux  ' 
convenances  Se  promeflès  faites  par  notredit  eoufin  audit  traité ,  notredite  coufine 
dame  Jacqueline  d'Eftouteville,  p  refente,  acceptant  Se  itipulanc  lefdits  deflaifine  Se 
cnûaifinement,  Se  en  avons  quitte  Se  quittons  tous  les  droits  Se  devoirs  qui  nous  en 
pourroienr  être  dûs ,  à  caufe  de  ladite  donation  de  ladite  terre  Se  (eigneurie  de  Lucheu 
En  témoin  ejr  apprebu'isn  de  tout  ce  que  deffus  :  avons  A  ces  prefentes  fait  mettre  tjyappçfer 
notre  feel.  Et  pareillement  notredite  coufine  la  duchefle  douairière  de  Vendomois, 
nofdits  confins  le  duc  de  Vendomois ,  cardinal  de  Bourbon  ,  comte  de  Saint  Pol  ; 
Se  auffi  nofdites  couûnes  Jacqueline  Se  Adrienne  d'Eftouteville.    Donné  à  Paris  le 
neuvième  jour  de  février  l'an  de  grâce  1534.  &  de  notte  regne  le  vint-uni émc.  Par 
le  roy,  ainfi  figné  for  le  reply  Bochstel.  Breton. 

Fait  Se  naffé  en  parlement  par  maître  Jean  Fromager ,  procureur  de  François  due  E 
d'Eftouteville ,  comte  de  S.  Pol, d'une  part;  &  maître  Nicolas Thibouft, procureur 
-de  dame  Adrienne  d'Eftouteville,  époufe  dudit  duc,  d'autre;  le  feizicme  jour  d'a- 
miral mil  cinq  cent  quarante ,  après  Pâques.   Signé ,  Do  Tillw. 
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^  Voyez  le  mémoire  pour  Jacques  de  Matignon  ,  comte  de  Thorigny  ,  défendeur , 
contre  les  tuteurs  des  deux  enfons  mineurs  de  Henry  légitime  de  Bourbon ,  &  de 
dame  Angelique-Cunegondc  de  Montmorency-Luxembourg ,  oppolâns. 

Les  titres  qui  c'ublùTcnt  la  fubftitution  du  duché  d'Eftouteville,  &  de  la  baronie 
de  Lucheu ,  où  font  rapportez  i°.  le  contrat  de  mariage  de  François  de  Bourbon , 
prince  du  fang,  comte  de  S.  Pol,  &  d'Adrienne  d'Eftouteville ,  du  9.  février  1  j  34. 
i°.  Les  lettres  patentes  du  roi  François  I.  données  à  Villcts-Cotcrcts ,  du  premier 
ieptembre  1539.  pour  l'exécution  &  l'homologation  du  contrat  de  mariage  de  Fran- 
çois de  Bourbon,  comte  de  S.  Pol,  Se  d'Adrienne  d'Eftouteville ,  duc  &  ducheflè 
E  d'Eftouteville.  30.  L'arrcft  du  Parlement  du  \6.  avril  1J40  après  Pâques,  par  Icf- 
•qucllcs  lcfdites  lettres  patentes  font  cnrcgiftrccs,  Se  le  contrat  de  mariage  homolo- 
gué en  la  cour.  40.  Lettres  patentes  du  roi  François  I.  du  mois  d'aouft  1554.  por- 
tant ércôion  du  duchc*d'Eftoutcville,  en  faveur  du  mariage.  s°.  Arrcft  du  parlement 
de  Rouen ,  du  2.  feptembre  z  5  54.  qui  a  ordonne  que  les  lettres  patentes  portant 
érection  du  duché  d'Eftouteville,  feroicntenicgiftrccs.  2.1.  pages  in  fol.  de  l "imprimerie 
Je  la  veuve  d  Antoine  Lambin,  en  1710. 

Autres  tittes  qui  établiflent  la  fubftitution  du  duché  d'Eftouteville.  it.  paget  ht 
£  foL  de  t imprimerie  de  Charles  Httgnier. 

Second  mémoire,  pour  Jacques  de  Matignon,  comte  de  Thorigny,  chevalier  des 
ordres  du  roi,  défendeur,  contre  les  tuteurs  des  deux  enfans  mineurs  de  Henry  lé- 
gitime de  Bourbon,  Se  de  dame  Angelique-Cunegondc  de  Monrmorency-Luxem> 
bourg,  oppolâns.  38.  pag.  in  fol.  de  Imprimerie  de  U  veuve  d'Antoine  Lambin. 

Factum  contenant  pluûeurs  pièces  avec  des  notes.  19.  pages  in  fol.  de  l'imprimerie 
■de  Jean-Baptijte  CuJJon. 

Mémoire  pour  Médire  Charles-Philippe  d'Albert ,  duc  de  Luyncs ,  &  dame  Louife- 
Lcontinc  de  Bourbon  ,  ptinccfTe  de  Neuf-Chatcl ,  fon  epoufe  ,  émancipés  de  droit  par 
leur  mariage,  &  procédant  fous  l'autorité  dcMcfTirc  Charles-Honorc  d'Albert,  duc 
de  Luyncs,  de  Chcvrculc  Se  de  Chaulncs,  Pair  de  France,  chevalier  des  ordres  du 
roi,  gouverneur  Se  lieutcnant-gcncral  de  Guyenne,  leur  tuteur,  Se  encore  pour  M. 
D  le  duc  de  Chevreufe ,  en  la  même  qualité  de  tuteur ,  demandeur  Se  défendeur , 
contre  Médire  Jacques  de  Marignon,  comte  de  Thorigny ,  chevalier  des  ordres  du 
roi ,  licutcnant-general  de  fes  armées  Se  province  de  Normandie ,  défendeur  &  de- 
mandeur ,  Médire  Leonor  de  Matignon ,  eveque  de  Lizieux ,  Jacques  de  Matignon 
ancien  éveque  de  Condom,  Se  Charles- Auguftc  de  Matignon,  maréchal  de  France  > 
défendeurs.  En  1710. 16.  ptges  in  fol.  de  Imprimerie  de  Jupes  Vincent. 

Sommaire  fur  Lucheu  Se  EftouteviJle.  1 1.  pages  m  fol. 

Mémoire  pour  Jacques  de  Matignon ,  comte  de  Thotigny ,  chevalier  des  ordre» 
du  roi ,  intime  Se  défendeur ,  contre  les  tutcuts  des  deux  filles  mineures  de  Henry 
légitimé  de  Bourbon-Soiflbns ,  Se  de  dame  Angelique-Cunegondc  de  Montmorency» 
appcllans  Se  demandeurs,  j  t.  pages  in  fol.  de  l  imprimerie  de  la  veuve  Antoine  Lambin. 

Mémoire  pour  prouver  que  la  fubftitution  du  duché  d'Eftouteville ,  Se  de  la  baro- 
nie de  Lucheu,  faite  par  le  contrat  de  mariage  de  François  de  Bourbon,  prince  du 
fang,  paflé  de  l'autoriré  du  roi  François  I.  &  confirmé  par  letrres  patentes,  eft  per- 
pétuelle pour  les  defeendans  du  mariage.  if.p*ges  in  fol.  de  l  imprimerie  de  fa  vtuvt 
d  Antoine  Lambin. 

Factum  pour  M.  le  duc  de  Luynes  Se  madame  Ton  époufe ,  contre  le  fieur  comte 
de  Matignon  :  réponfe  aux  objections  faites  fur  la  queftion  de  fçavoir,  fi  François 
de  Bourbon  II.  du  nom,  a  rempli  le  degré  de  l'inftitution  dans  la  fubftitution  de  11 
baronie  de  Lucheu.  3.  pages  in  fol. 


Pour  M.  le  duc  de  Luyncs  Je  madame  fon  époufe,  contre  le  ficur  comte  de  Ma» 
Terne  P.  D  7 
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tignon  ,  rcpoofc  aux  objections  faites  par  le  ficur comte  de  Matignon,  fur  laqucftion. 
de  fçavoir,  fi  François  de  Bourbon  I.  du  nom,  a  rempli  le  degré  de  l'inftitution  dans  * 
4a  fubftitution  du  duché  d'Eftoutcville.  lo.pages  in  fil. 

Pour  M.  le  duc  de  Luynes  Se  madame  fon  epoufe,  contre  le  ficur  comte  de  Ma- 
tignon: reponfc  aux  objections  faites  par  le  ficur  comte  de  Matignon,  fur  la  queftion, 
fçavoir  fi  François  de  Bourbon  II.  du  nom,  a  rempli  le  premier  degré  de  lubftitu- 
tion  à  l'égard  du  duché  d'Eftoutcville.  6.  pages  m  fil. 

Pour  M.  le  duc  de  Luynes,  &  madame  fon  epoufe,  contre  le  ficur  comte  de  Ma- 
tignon :  reponfc  aux  objections  du  ficur  comte  de  Matignon ,  fur  la  queftion  de  fça- 
voir, fi  la  fubftitution  du  duché  d'Eftoutcville  a  été  permife  parla  coutume  de  Nor- 
mandic.  n.  pages  m  fil. 

Acte  de  notoriété.  Une  page  in  fil. 

Pour  M.  le  duc  de  Luynes  &  madame  fon  epoufe ,  contre  le  ficur  comte  de  Ma> 
tignon  :  reponfe  aux  objections  du  ficur  comte  de  Matignon  ,  fur  la  fixation  des 
quatre  degrés  portée  pat  l'article  57.  de  l'ordonnance  de  Moulins.  10. pages  in fil. 

Reflexions  fur  la  réplique  du  ficur  comte  de  Matignon.  S.  pages  in  fil.  Le  mardV  C 
ij.  avril  1710.  l'affaire  fut  appointée, &  lejeudy  14.  aouft  iuivant  M-dcT* 
perdit  fon  proecs. 
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ESTAMPES 

DUCHÉ 


SUTttU  AU  I . 
6-  4.  </<  Bre- 
tagne ,  tu  i.cr 

5.  /4««f  4 

grrhts  tu  bref. t s 
d'or  ,  /(/«/  <fc 
gueults,  qui  tfi 
it  Broffe. 


LE  COMTE*  D'ESTAMPES  fut  donne  à  JEAN  de  Brode ,  dit  it  Brettgru , 
comte  de  Pcnthicvrc ,  &  à  ANNE  de  Piflcleu  (a  femme  >  pat  lettres  du  aj.  juin 
1534.  François  I.  qui  affectionnoit  cette  dame,  érigea  Eftampcs  en  fimple  duché» 
par  lettres  du  mois  dejanvict  1 5  jtf.  regifttées  le  18.  du  même  mois  ;  ce  qu'il  con- 
firma en  1543.  Hcnty  II.  Ton  fils  en  fit  autant  par  fes  lettres  du  14.  feptembre  1547- 
regiftrees  en  la  chambre  des  Comptes  le  1.  novcmbtc  (uivant;  mais  ce  même  prince 
A  les  dépouilla  de  ce  duché  en  ijjj.  pour  en  revêtit  DIANE  de  Poitiers  fa  favorite. 
Charles  UX.  le  rendit  en  1  f  6  2.  à  JEAN  de  Brode  dit  de  Bretagne;  lequel  étant  mort  au 
mois  de  janvier  1765.  Eftampcs  reftaréùnià  la  couronne  jufqu'au  règne  d'Henry  III. 
comme  il  a  été  dit  terne  III.  Je  cette  htjitire,  ftg.  1 19.  où  font  rapportez  les  diffèrens 
partages  de  ce  duché,  juiques  à  la  mort  de  Louis-Jofeph  duc  de  Vendôme  fit  d .Ef- 
tampcs, attivéc  le  11.  juin  1712.  Voyez,  lesfiects  concernant  cette  ireclm  ,  ibid.  p*g. 
13 1.  tyfHivanttt. 
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GENEALOGIE 

DES  SEIGNEURS 

DE  BROSSE 


H"dX.MT   i  ?. 

gerbtt,*»  htjftt 
d'vrMttdtgutH- 
lis  , 


L  A 

GERAUD  vicomte  de  Broffe,  vivoit  en  113*. 
Femme,  AGNES. 
1.  BERNARD  vicomte  de  Broflè,  qui  fuit. 
x.  Guillaume  de  Broffe. 

3.  Guv  de  Broflè,  époula  Alfqt*  dont  il  eut  JUmmd  de  Brofle. 

4.  Fouques  de  Brofle. 

5.  GARNiEX.dc  BroÛC. 

6.  Guy  de  Brofle. 

7.  Bernard  de  Brofle. 

II. 

B 

BERNARD  I.  du  nom,  vicomte  de  Brofle,  vivoit  en  11*7. 
Femme,  N...  de  la  Palroreflè,  fecur  de  Pierre  Prévôt  de  Salles. 
1.  BERNARD  II.  du  nom,  vicomte  de  Brofle,  qui  luit. 
x.  Berard  de  Broflè,  dit  de  U  Pafitrejfe. 

III. 


BERNARD  II.  du  nom,  vicomte  de  Brofle,  vivoit  en  117?. 
Femme,  ADELMODIS  d'Angoulêmc,  veuve  à'Ammje»  IV.  du  nom,  lire 
d'Albret,  &  fille  de  GutlLumc  IV.  du  nom,  comte  d'Angoulêmc,  dit  Tai/lrfer,  &dc 
MârgurHt  de  Turcnnc  fa  féconde  femme  ,  vivoit  en  117$.  Veyex.  tome  III.  de  cette 
htjictrt ,  fâg.  1 27.  Ç 
BERNARD  III.  du  nom ,  vicomte  de  Brbûé,  qui  fuit. 

IV. 


BERNARD  III.  du  nom  ,  vicomte  de  Broflè  ,  fit  pluficurs  biens  à  lcglife  do 
Montmorillon ,  &  fût  perc  de 

1.  HUGUES  I.  du  nom,  vicomte  de  Brofle,  qui  fuit. 

2.  Guillaume  de  Brofle  ,  fut  chanoine  &  fucccflïvement  officiai ,  cclericr ,  pré- 
centeur  &  doyen  de  l'eglife  de  Sens,  puis  facre  archevêque  de  la  même  eglife 
par  le  Pape  Alexandre  I V.  en  1258.  le  démit  en  1167.  de  Ion  archevêché, 
dont  il  ne  pouvoit  plus  faire  les  fondions  à  caufe  de  (on  grand  âge,  fc  retira, 
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à  Brinon,  où  il  mourut  le  8.  février  ntfp.  &  fût  enterré  devant  le  grand  au- 
A        tel  de  S.  Etienne  de  Sens.  Gai.  Cbrtfi.  edit.  de  i6f    tom.  I.  p»g.  6 

j.  j£nor  de  Brofle  ,  dame  des  Efforts  ,  epoufa  Thibaut  Chabot  1 V.  du  nom  » 
feigneur  de  Rochc-Cerviere ,  fils  de  Thibaut  Chabot  III.  du  nom,  firc  de  Ro- 
chc-Ccrvierc  &  de  la  Grève,  &  de  Marguerite  y  dame  de  la  Mothe-Achardâc 
de  la  Mauricrc.  Elle  vivoit  en  1250.  que  (on  mati  lui  affigna  (on  douaire.  Voyez, 
tome  IV.  de  une  hijloire ,  ptg.  558. 

V. 

T  JUGUES  I.  du  nom,  vicomte  de  Brofle,  vivoit  en  125^.  aflîftaau  partage  que 

Xlfcs  enfâns  firent  du  bien  de  leurs  femmes  :  légua  une  rente  fur  la  terre  de 
Mcntoux  au  chapitre  de  Bourges,  pour  faire  fon  anniverfaire,  5c  fut  pere  de 
B      1.  HUGUES  II.  du  nom,  vicomte  de  Brode,  qui  fuit.  1 

a..  ROGfcR  de  Brofle,  leigneur  de  fainte  Scverc,  a  fait  la  branche  des  SEIGNEURS 
DE  BOUSSAC  ET  DE  SAIN  1 E  SEVERE , raporttz.  §.  I. 

VL 

TTUGUES  II.  du  nom,  vicomte  de  Brofle. 

X  1    Femme, ISABELLE  dcDcols  ,  dame  de Chatcau-Mcliand ,  fille  XÉbbes  de 
Dcols ,  feigneur  de  Chatcau-Mcliand  ,  de  Bouflac,  d'Huriel,  Sec. 
1.  JEAN  vicomte  de  Brofle,  qui  fuit, 

i.  Helie  de  Brofle ,  eut  en  partage  les  terres  de  Chateauclos,  d'Aguzon,  8c  d*Azc- 

rable.  Il  vivoit  en  131$. 
Femme,  N...  dame  de  FI  cet. 

N...  de  Brofle,  époufa  Jean  II.  du  nom,  feigneur  de  Prie,  de  Buzançois  Se 
V  de  Moulins  en  Berry ,  fils  de  Jean  I.  du  nom,  feigneur  de  Prie,  de  Buzançois 

&  de  Moulins.  Elle  fut  la  féconde  femme,  8c  lui  porta  en  mariage  les  terres 
de  fon  pere. 

3.  JE.no*  de  Brofle  ,  cpouta  N. .  de  Sully,  dit  le  Boucher  :  De  ce  mariage  vint 
Jeanne  de  Sully ,  mariée  à  Ambert ,  feigneur  dcMallcval  ,  qui  en  eut  ContardeSc 
Dauphin,  feigneur  de  Mallevai,  lequel  époula  Alix  d'Aubuflbn  de  la  Borne ,  dooe 

l  il  eut  Jeanne ,  femme  de  Flotard%  feigneur  de  Cluys  ,  8c  Galteme  de  Mallcval , 
alliée  avec  Louu  de  Mallcval  fon  parent ,  feigneur  dé  Chateauclos,  gouverneur 
de  la  Marche. 

VIL 

D 

JEAN  vicomte  de  Brofle  ,  peut  être  le  même  que  Jean  de  Brote  thevalier ,  lequel 
fervoit  avec  deux  écuyers  de  l'a  compagnie  devant  S.  Jean  d'Angcly  )Jbus  le  gou- 
vernement d'Aymcry  de  Rochechouart ,  chevalier ,  capitaine  de  Poitou  &  de  Sain- 
tonge,&:  donna  quittance  de  xi.liv.  lo.fols  fur  fes  gages  ,  le  6.  feptembre  1 3  5  ?♦  S** 
feeau  trots  broffes  (  il  en  donna  une  autre  de  3  6.  liv.  fur  fes  gages ,  8c  ceux  de  1.  écuyers  8c 
de  z.Jervans  de  fa  compagnie  fous  Louis  de  Harcourr ,  capitaine  fouverain  en  Poi- 
tou ic  Saintonge  à  S.Jean  d'Angcly  le  20.  février  fuivanr  ,ntéme  Jeeau>  {a)  il  fût  pere  de  (  ,)Cabin«t  de  u. 
Jeanne  vicomteflede  Brofle,  fut  mariée  à  André  de  Cfuuvigtiy  II.  du  nom  ,  baron  dtf" 
de  Château-  Roux ,  fils  de  Guillaume  deChauvigny  III-  du  nom,  baron  de  Châ- 
teau-Roux,  8c  de  Jeanne  de  Chalhllon  fa  première  femme.  Elle  lui  porcale  vi- 
comte de  Brofle,  tefta  le  14.  o£bobre  1348.  fie  légua  au  chapitre  de  l'églife  de 
E         Bourges  cent  fols  de  rente  pour  fon  anniverfaire ,  8c  quatre  livres  pour  celui 
de  Guillaume  de  Chauvigny  fon  fils  archidiacre  en  la  même  églilc. 


Tome  V. 
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§.  i. 

SEIGNEURS 

DE  BOUSSAC 

ET  DE  SAINTE  SEVERE, 

DUCS  D'ESTAMPES- 


Dd*,m  i  }• 
gerbts,  #«  hsfitt 
£  m  Mttit  peu- 
Ut  t 


V  I. 


P> 


ROGER  de  Broflc,  fécond  fils  de  HUGUES  I.  du  nom,  vïcomce  de  Broflè, 
mentionné  ct-ievtnt ,  p»g.  fép.  accompagna  le  roi  S.  Louis  au  voyage  d'outre- 
jmer  en  1148.  puis  au  fiege  de  Tuais  en  1170.  partagea  avec  Hugues  11.  du  nom, 
vicomte -de  Broflè,  (on  frère  aîné,  en  îiftf.  fie  eut  les  terres  de  Bouûac,  de  faime 
Sevcre  fie  d'Huriel.  Il  plaidoit  en  iz6$.  contre  la  comte/le  de  la  Marche  ,  pour  les 
droits  de  juftice  de  la  terre  de  Pierrebus ,  s'obligea  en  1 18 1 .  d'acquitter  les  legs  que 
/on  pere  avoit  faits  au  chapitre  de  l'cghlede  Bourges.  Son  frère  augmenta  la  même 
année  fa  portion  heteditaire,  fie  Gilles  Ajaflon  écuyer  lui  vendit  vers  ce  memetems 
la  maifon  du  Puy ,  fie  tout  a  qu'il  avoit  en  la  châtellcruc  de  fainte  Scvere.  Il  étoic 
mort  en  1187.  fie  fut  enterré  en  l'abbaye  de  Prebenoît.  C 

Femme,  MARGUERITE  de  Deols,  fille  d'Ebhes  de  Deols,  feigneurde  Cha- 
teau-Meliand ,  de  Bouflac  >  d'Huriel ,  &c.  étoit  veuve  le  mardy  après  les  Rameaux  de 
Tan  12S7. 

1.  PIERRE  de  Brode,  Icigneur  de  Bouflac,  qui  fuie 

2.  Guillaume  de  Broflc,  prit  pofleflion  de  1  eveché  du  Puy  ,  par  procureur, 
"vers  la  fête  de  tous  les  Saints  de  l'an  ij  17.  fie  en  perfonne  Tannée  (uivante, 
fut  fait  évêque  de  Meaux  peu  de  rems  après ,  fie  transféré  à  l'archevêché  de 
Bourges  en  131t.  par  le  pape  Jean  XXIL.  fie  enfin  nommé  archevêque  de  Sens  en 
1330. 11  mourut  au  chîteau  de  Naillacau  mois  de  décembre  1338.  fie  fut  enterré 
au  pied  dit  grand  autel  de  l'cglife  cathédrale  de  S.  Etienne  de  Sens ,  tous  une  tombe 
de  cuivre  jaune  >  où  cil  cet  epitaphe.  Sculpitur ,  hit  G.  de  Brucia ,  quondsm  fenoncn 
pntlatus fi  Je ,  qui  mtrtis fubdilus ,  evi  ttrms  jus ,  e de  perfolvil  ruilhttenji  ,fiirpe  nitens , 
portier  prudens,  pius ,  td  btn»  prejlt,  M.  C.  ter.  X.  ter,  I.  ter.femel  V.  rJpitur  nece, 
/efo  Lucu,  per  uer  vente  Deus  huit  pins  ejlt.  Voyez  Gai.  Chrift.  edit.  nov.  tom. 
II.  col.  79. 

3.  Belle  assez  de  Broflè  ,  epoufa  par  contrat  du  famedy  avant  la  faint  Simon 
1193.  Tthitr  feigneur  de  Magnac  en  Limolîn  fie  de  Cluys  en  Bcrry ,  fils  d'Tibser 
feigneur  de  Magnac  fie  d  Agites  de  Precign y.  Sa  dot  fut  délivrée  à  Ion  mari  en  1 299. 


\  m 
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TERRE  dc  Broflè  I.  du  nom ,  chevalier ,  feigneur  dc  Bouflac ,  dc  fainre  Scvere, 
j_   &  d'Huricl,  âc  juger  que  fa  terre  de  Bouflac,  ctoit  d'ancienneté  du  bailliage  ' 
de  Bourges  &  du  reilort  d'iûbudun,  &  obcint  que  celle  de  fainre  Sevcre  rckvcroic 
i  l'avenir  du  roi.  Il  mourut  en  ijoj.  &  fut  enterre  dans  l'égide  de  S.  Martin  d'Hu- 
ricl, où  Ce  voit  (on  épitaphe. 

Femme ,  BLANCHE  dc  Sanccrre,  fille  de  Jean  T.  du  nom,  comte  dcSanccrre, 
Çi  dc  Marie  de  Vicrzon;  fût  mariée  en  1301.  Voyez,  terne  II.  de  cette  bijl,  p.  8jo. 

j.  LOUIS  dc  Brofle,  chevalier,  feigncur  dc  Bouflac,  qui  fuit. 

1.  Pierre  dc  Brofle,  fut  feigncur  dHuricl,  du  Bouchaut  &  des  Landes  ,  par 
partage  fait  avec  fon  fcerc  en  1311. 

B  VIII. 

LOUIS  dc  Brofle,  chevalier,  feigneur  dc  Bouflac, dc  faintc  Scvere  &  delà  Pc- 
rouze,  partagea  avec  fon  fterc  le  dimanche  avant  la  Purification  de  Notre-Dame 
l'an  13 zi.  avanr  ce  partage  iljouiflbit  de  toutes  ces  terres,  &  y  faifoit  battre  mon- 
noye ,  pour  laquelle  il  Ce  fournit  à  l'ordonnance  du  roi  de  1 3  10.  Il  fonda  une  cha- 
pelle en  fon  château  dc  Lclchcrrccn  1333-  fervoiten  Sainiongc  contre  les  Anglois 
en  1 338.  &  mourut  à  la  bataille  de  Poitiers  en  13^6.  Son  corps  fat  aporté  &  en- 
terré en  féglife  dc  S.  Martin  d'Huricl. 
€  I.  Femme,  JEANNE  dc  S.  Vcrain ,  dame  de  Ccfy ,  fille  de  Citant  dc  S.  Vcrain  , 
&  de  Jeanne  de  Linieres. 

I.  Marcuerite  de  Brofle,  fat  mariée  le  jeudi  après  la  S.  Pierre  d'aoufl  1343. 
à  Cuillamne  Comptour  le  jeune,  feigncur  d'Apchon ,  eut  fix  mille  livres  dc  dot, 
renonça  en  faveur  des  miles  à  la  fuccefuon  de  Ion  pere ,  lé  refervant  le  droit  d'y 
revenir  à  défaut  dc  mâles  avec  les  autres  filles  &  ioo.  liv.de  rente  dc  precipur. 
Elle  ceda  à  fa  focur  la  fuccefllon  à  échcoir  dc  Jeanne  de  Linieres  leur  ayeûlc , 
dame  dc  Ccfy ,  du  confentement  dc  (on  pere ,  pour  les  terres  dc  la  Roche  fous 

y         Sainte  Scvere  &  de  Taunay. 

z.  Blanche  de  Brofle,  dame  de  Ccfy  ,  epoufà  Guy  de  Chauvigny,  feigneur  dc 
Château- Roux  ,  fils  $  André  dc  Chauvigny  II.  du  nom  ,  feigncur  dc  Chatcau- 
Roux  ,  &  de  Jetant  vicomtefle  dc  Brofle. 

II.  Femme ,  CONSTANCE  de  la  Tour  ,  fille  dc  Bertrand III.  du  nom,  feigneur 
de  la  Tout  en  Auvergne,  &  d'I/kbelde  Lcvis,fut  mariée  le  27.  mats  1339-  eut  en 
dot  fix  mille  livres  &  pour  douaire  fept  cent  livres  de  rente ,  outre  fa  demeure  dans 
le  château  d'Huricl,  elle  le  remaria  à  Pftiforr  dc  l'Epinaffe ,  feigncur  dc  la  Clayctrc, 
mourut  en  1391.  6c  fat  enterrée  aux  Cordelicrs  dc  Clcrmonr.  Veyez  terne  IV.  dc 
cette  bfjloire ,  ftge  518. 

ï.  Louis  de  Brofle,  feigneur  de  Bouflac  &  de  Sainte  Severc  *  fit  montre 
_  avec  Guy  dc  Maureat ,  chevalier  de  l'ordre  du  Temple ,  &  cinq  écuyers  de 
fa  compagnie  à  Sauflieu  le  premier  mars  1367.  &  donna  quittance  de  120. 
livres  iur  leurs  gages  le  $  du  même  mois,  fon  fecau  trois  Broffcs  ,  /apports 
deux  lévriers  ,  fervit  en  Nivcrnois  fous  le  maréchal  de  Saiiccrre  en  1368.  & 
avec  un  aucte  chevalier  &  trois  écuyers  dc  (a  chambre  ,  en  Lïmoulïn  à  la 
fin  d'octobre  1371.  donna  quittance  de  105.  francs  d'or  le  1.  novembre  fui- 
vantiur  Ces  gages  Se  ceux  d'un  chevalier  bachelier,  &  de  3.  écuyers  dc  la  com- 
pagnie ,  y  cic  qualifié  chevalier ,  fire  de  Ste  Sevayre ,  même  fecau  -,  {  a  )  il  le  trouva  (  h  )  CcUaet  d« 
avec  i.  chevaliers  Se  15.  écuyers  au  iccond  voyage  que  le  roy  fit  en  Flandres  M  dcCiaiiw». 
en  13S3.  pour  le  Gege  de  Bourbourg  ;  lortque  ce  prince  eut  dcllein  dc  palier  *ut* 
en  Angleterre  en  1 386.  il  eut  ordre  de  fè  rendre  auprès  dc  lui  &  y  alla  avec  z. 
chevaliers  Se  11.  écuyers.  Deux  ans  après  le  ducdcBcrry  le  retint  dc  Ion  hô- 
tel avec  4.  chevaliers  &  61.  écuyers,  pour  accompagner  le  roy  au  voyage  qu'il 
vouloit  faire  en  Allemagne ,  il  luivit  aulïï  le  duc  dc  Bourbon  à  celui  qu'il  fit 
en  Barbarie  ,&  mourut  au  retour  à  Gcnncs  le  8.  octobre  ij?o.  fon  corps  fut 
appotté  dans  l'egliie  dc  S.  Martin  d'Huricl. 

On  trouve  Louis  de  la  Brofle,  feigneur  de  la  Brofle,  conieiller  èc  chambellan  du  roy, 
lequel  plaidoit  comtre  le  Procureur  du  roy  dc  Saintonge ,  pour  l'aveu  ôc  denombre- 


- 
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me  it  de  fa  terre  de  la  Broflc  relevant  du  roy,  à  caulc  du  château  de  S.  Jean  d'An- 
gcly,  à  charge  de  fournir  pour  le  1er  vice  du  roy  trois  ouberts  ou  trois  hommes  d'ar-  A 
mes  à  cheval  entretenus  à  fes  dépens  dans  les  armées  durant  40.  jours ,  Se  par  arrêt 
du  parlement  de  Bordeaux  du  premier  juin  13?;.  la  caulc  y  fut  évoquée. 

Femme ,  Marie  deHarcoutt ,  fille  de  Guillaume,  feigneurde  la  Fcrté-Imbault, 
Se  de  Blanche  dame  de  Bray. 

2.  PIERRE  de  Broflc  II.  du  nom ,  feigneur  de  Bouflàc ,  qui  fuit. 

3.  Isabel  de  Broffc,  fut  mariée  à  Gutchatd de Culant ,  feigneur  de  Dcrvant,  fil* 
de  Renoul  de  Culant  III.  du  nom,  elle  renonça  i  la  fuccclTion  de  fës  pere 
Se  merc  ,  moyennanr  neuf  cent  cinquante  florins  de  Florence  qui  lui  furent 

"      promis  en  mariage,  Se  dont  Ton  mary  donna  quittance  en  1365. 

4.  Jeanne  de  Broflc,  femme  de  Gtdemar  de  Linicres,  feigneurde  Mcnvillc,de  g 
Rougcmont ,  d'Achetés  ,  de  Marans  <5c  de  Nançay  ,  fils  de  Gtdemar  baron  de 
-linicres ,  &  de  Marguerite  de  Precigny. 

J  X. 

in  I  ERRE  de  Brofle  II.  du  nom  ,  feigneurde  Bou  (Tac,  Se  de  Sainte  Severe  parla 
J  mort  de  Ion  frere  fans  enfans  ,  avoir  eu  par  partageavec  fon  frerc  le  1 6.  décembre 
1387.  les  terres  d'Huriel ,  de  Reculât  &:  l'Etang  des  Landes.  Il  avoit  été  l'un  des 
144.  hommes  d'armes  lai  liez  par  le  maréchal  de  Sancerre  le  iy.  janvier  1571.  pour 
la  garde  des  conquêtes  qu'il  venoit  de  faire  en  Limoufin  ,  l'un  des  11.  chevaliers 
de  la  compagnie  du  maréchal  de  Sancerre  ,  reçue  à  Tours  le  j.  icptembre  de  la 
îuéinc  année ,  mandé  avec  fon  frerc  pour  (c  trouver  à  l'armée  que  le  roy  aflcmbla  Q 
pour  palier  en  Angleterre ,  &  reçu  à  Sentis  avec  lept  e'cuycrs  de  fa  compagnie  le  24. 
octobre  1386.  Il  fut  l  un  des  9.  chevaliers  hacheliers  de  la  compagnie  de  Robert  de 
Sancerre,  aufli  chevalier  bachelier  ,  qui  fît  montre  le  1.  feptembre  1591.  mourut  le 
zS  juillet  1421.  Se  fut  enterré  à  S.  Martin  d'Huriel. 

Femme,  MARGUERITE  de  Mallevai,  fille  &  principale  heriticre  de  fei- 
gneur de  Mallcval,  delà  Foreft,  de Châteauclos, d'Agulon  ex  de  Janoillac. 

1.  JEAN  de  Broflc,  feigneurde  Sainte  Sévère,  maréchal  de  France,  qui  fuit. 

2.  Antoinette  de  Brofle,  morte  jeune. 

3.  Blanche  de  Broflc,  femme  de  Guerin ,  feigneur  de  Brion, chevalier, confeil- 
1er  &  chambellan  du  roy,  lequel  donna  quittance  le  20.  juin  1426-  de  tix  cent 
livres  que  le  roy  lui  avoir  ordonnées  fur  le  receveur  gênerai  de  Languedoc.  Son 
mary  mourut  un  peu  avant  le  31.  mars  1429.  Se  Blanche  de  Broflc  donna  quit- 
tance le  ?.  novembre  1450.  de  231. livres  j.  fols  que  le  roy  avoir  ordonnc'cs lui  & 
être  payées  par  fes  lettres  des  31.  mars  avant  Pâques  ,  «Se  2.  novembre  1430. 
pour  h  lommc  de  iyo.  rcaux  qu'il  devoir  au  feu  ftre  de  Brun  peur  un  cheval 
çuil  aimt  fait  f  rendre  de  loti  en  la  ville  de  Chsteau-'lhterrj ,  &  quil  avoit  donnée  an 
feigneur  de  la  Tremoille. 

4.  Caterinb  de  Broflc  ,  epoufa  Blam-Leup  feigneur  de  Beauvoir  &:  de  Mont- 
fan  lcncchal  de  Bourbonnois,  Scvivoit  co  146*. 

X. 

3'EAN  dcBrolTel.  du  nom ,  feigneur  de  Sainte  Severe,  de  Bouflàc,  d'Huriel  &de  la 
Pcroufc,  conicillcr, chambellan  du  roy,  maréchal  de  France,  rranfigea  le  dernier 
vriet  1413.  avec  Marguerite  de  Mallcvalfa  mere ,  *:  lui  promit  pour  fon  douaire  £ 
&  droit  de  communauté  iroo.  écus  d'otj  il  mourut  en  1433-  Voyez,  fes  fêrvtces dans 
Ja  fuite  de  cette  hifttire ,  chapitre  des  Maréchaux  de  France. 

Femme  ,  JEANNE  de  Naillac  ,  dame  de  la  Mottc-Jolivct  ,  fille  de  Guillaume  (d- 
gneur  de  Naillac ,  du  Blanc  en  Bcrry,  de  Chtteaubrun ,  vicomte  de  Bridicts ,  &de 
Jeanne  Tutp:n,  fut  mariée  le  20.  aouft  1419. 

1.  JEAN  de  Brofle  IL  du  nom  ,  feigneur  de  Sainte  Severe  Se  de  Bouflàc  j 
qui  fuir. 

2.  Marcuerite  de  Brofle,  dame  de  la  Chateigncrayc  fie  d'Ardclay,  epoufà  vers 
l'an  1448.  Germain  de  Vivonnc  .feigneur d'Aubigny ,  fils  de  Jt<7M»</dc  Vivonnc 
feigneur  de  Thors ,  d'Aubigny  Se  de  Fjye ,  Se  de  Marie  de  Mafias ,  dame  d'An  ville. 
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3.  Blanchi  de  Broflc,  fut  première  femme  de  Jean  de  Royc  JI.  du  nom  ,fei- 
gneur  de  Beiutault  «c  de  Bufancy  ,  confciller  se  chambellan  du  toy  ,  fils  de 
Matthieu III.  du  nom ,  teigneux  de  Roye,  de  Gcrmigny ,  d' Aunoy ,  &  de  Muret ,  & 
de  Caterm  de  Montmorency  la  leconde  femme.  Elle  fut  mère  de  Morte  de  Roye, 
qui  époufa  PbUiffet  bâtard  de  Nevcrs  ,  feigneur  de  Rofoy ,  fils  naturel  Acjem 
de  Bourgogne  ,  comte  de  Ncvcts,  &  de  N.  de  Ghiftellcs.  Voyez,  tome  L  de  cette 
hiJloire,f.  253. 

I  ■ 

La  ThaumaÛjere  hift.  de  Berry  liv.  VIII.  dit  que  Blanche  de  Broflc  ctoit  fille  de 
Jean  de  Brolle  II.  du  nom*  &  de  Nicole  de  Blois  ;  qu  elle  fut  marne  à  Guy  de  Roye 
feigneur  de  Roye  &  de  Beaufault,  &  qu'elle  donna  quittance  au  comte  de  Pcnthic- 
vrc  Ion  frète  le  28.  janvier  1476.  de  fept  mille  écus  qui  lui  avoient  été  ptomis  en 
mariage. 

XL 

TE  AN  de  Brode  II.  du  nom,  comte  de  Pcnthievrc  >  vicomte  de  Biidters, Cei* 
Ji 


J  gneur  de  Sainte  Scvere,  de  Bouflâc ,  d  Huriel  &de  la  Pcroule ,  conleiller  &  cham- 
bellan du  roy,  obtint  des  lettres  de  Charles  VU.  le  vingt-cinq  novembre  mil  quatre 
cent  trente-cinq  pour  jouir  de  (es  tet res  ,  châteaux  ,  forterefles  ,  biens  ce  revenus , 
quoiqu'il  n'eût  pas  l'âge  requis  par  la  coutume  de  Berry  ;  fut  mis  en  pofleffion 
de  la  terre  de  Sainte  Scvere  le  1  j.  janviet  fuivanr,  &:  le  lendemain  en  jouilTancc  de 
celle  de  Bouflac  &  d'Huricl-,  eut  l'amiral  de  Culant  pour  curateur ,  obtint  permif- 
fion  du  roy  le  18.  janvier  1436.  de  lever  fut  les  fujets  la  fomine  de  mille  ccus  d  oc 
pour  payer  les  dettes  de  fon  pete.  A  l'âge  de  14.  ans  il  fut  mis  fous  la  curatelle  de 
Jean  de  Bretagne  U.  du  nom,  comte  dcPcnthievrc,  par  acte  du  dernier  juillet  1437. 
*-*  tranfigea  avec  Caterme  de  Broflc  là  tante  &Lmù  de  Brion  le  21.  may  1442.  donna 
quittance  au  mois  d'aouft  1445-  de  200.  livres  au  receveur  des  aydes  du  pays  de  U 
Marche  pour  retomftnfe  d'un  cheval  frifi  Udtte  (ommt  qu'il  avoit  donné  far  tordre  det 
gens  dudtt  fays ,  il  rendit  des  fer  vices  confidcrablcs  au  roi  Charles  VII.  qui  le  fit  fou 
confeillet  U  chambellan  par  lettres  du  26.  avril  1449.  &  lui  donna  deux  jours  après 
•  la  conduite  du  ban  &  arricreban  delierry ,  il  accompagna  Artus  de  Bretagne ,  comte 
de  Richemoot,  connétable  de  France  à  la  journée  de  Fourmigoy  en  1450.  fuivit  en 
Guyenne  le  comte  de  Dunois  qui  le  fit  chevalier  à  l'entrée  de  la  ville  de  Bayonnc 
le  21.  aouft  14 ji.  fut  fait  lieutenant  gênerai  de  l'armée  du  roy  par  lettres  du  19. 
mars  1472.  prit  Bergerac  &  Caflïllon  ,  &  contribua  beaucoup  à  réduire  toute  cette 
province  fous  robéiflanec  de  fon  légitime  prince.  Il  te  trouva  avec  Jean  de  Bretagne, 
comte  de  Pcnthievrc ,  au  uegede  Challois  qui  fut  pris  d'ailaut  le  4.  juin  de  la  même 
année,  (ucceda  du  chef  de  fa  femme  en  1454.  au  comté  de  Pcnthievrc  pat  la  mort 
de  Jean  de  Bretagne,  donna  quittance  le  16.  janvier  145 6.  de  iooo.çcus  d'or  neufs 
D  .à  lui  ordonnez  par  le  roy  pour  les  frais  Si  dépens  qu'il  avoit  faits  four  la  recouvrante 
dernièrement  faite  du  fajs  de  Guyenne  ,  en  donna  une  autre  le  27.  avril  1475.  de  171. 
liv^it.  fols  pour  Ion  état  de  capitaine  de  $7.  lances  un  quart  fourni  pour  lequat- 
ticr  de  janvier  précèdent.  Son  fceau  3.  broffes^avec  des  fufforts  ,  cimier  un  tafqne 
fur  monté  d  une  gerbe  dans  un  vol  btnncret ,  légende  fiel  Jehan  de  Broffè  comte  de  Pentie- 
vre ,  (*)  Il  donna  procuration  étant  à  Montbrifîbn  le  24.  juin  1477.  à  deux  perionnes   {*)  cWrttde 
d'aller  en  fon  nom  taire  hommage  au  roy  des  fiefs  ,  chàtca  ux  &  châtcllcnies  de  Bridiers ,  £ilt^e  1  liU4'** 
dcFlicft,  de  Chaftellachcr  Se  du  Bourg- Atchambault  rclcvansdu  comte  de  Poitou, &  ' 
donna  le  17.  juillet  147$.  quittance  de  2000. 1.  pour  fa  penfion  de  l'année  commencée 
Je  1.  octobre  précèdent, &  une  lemblable  le  18.  février  1479.  H  avoit  fuivi  leparty 
E  du  roy  Louis  XI.  en  la  guette  du  bien  fublic ,  ce  qui  fut  caufe  que  le  duc  de  Brc- 
tagne  fc  Ctiiît-du  comté  dcPcnthicvrc  ce  de  les  autres  terres  de  Bretagne , dans  lef- 
quelles  il  ne  put  rentrer  de  (a  vie  quelques  pourfuites  qu'il  en  fit  ,  ce  qui  le  déter- 
mina de  céder  5C  tranlportcr  au  roy  lur  la  fin  de  l'année,  1479.  tous  les  droits  qu'il 
pouvoir  prétendre  au  duché  de  Bretagne  du  chef  de  fa  femme. 

Femme  NICOLE  de  Blois  ,  yicomtcllè  de  Limoges  ,  puis  comteffe  de  Pcnthie- 
vrc,;  fille  unique  de  Charles  de  Blois  ou  de  Chiflilkn  ,  dit  de  Bretagne  ,  baron  d  A 
.vaugoutt  6c  li'lfibeau  de  Vivonne  ,fut  mariée  le  18.  juin  1437.  de  l'avis  de  Jean  de 
.Bretagne,  coimc.de  Pcnthievrc  l'on  aycul  paternel  curateur  dejean  de  Broflc,  à 
condition  que  leur  poflcrité  portetoit  le  nom  &  les  armes  de  Bretagne. 

1.  JEAN  de  Broflc  III.  du  nom,  dit.d*  Bretagne ,  qui  fuit. 

2.  Antoine  de  Brofle,  chevalier  de  Rhodes. 
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j.  Paule  de  Broflc  ,  fut  mariée  par  contrat  palîé  à  Bouflac  le  jo.  aouft  147 *■ 
à  Jean  de  Bourgogne  ,  comte  de  Nevers  ,  de  Rethel  ,  d'Eftampes  fie  d  tu  , 
baron  de  Donzy ,  Pair  de  France ,  chevalier  de  la  toilon  d'or,  veuf  de  Jacque- 
line d'Ailly,  dame  d'Englemontier  ,  fie  fils  de  Philippe  de  Bourgogne,  comte 
de  Never  s  \  chambricr  de  France,  &  de  Bonne  d'Artois  la  leconde  femme  ;clle  fie 
Ion  teftament  à  Nevers  le  23.  may  1479.  &  mourut  le  y.  aouft  fuivant.  t'oyez 
tome  I.  de  telle  hijloire  ,p.  252.  & 

4.  Claudine  de  Broflc,  fut  maric'e  le  11. novembre  1485.  à  Philippe  II.  du  nom, 
duc  de  Savoyc ,  prince  de  Picmojc ,  comte  de  Genève  ,  lcigncur  de  Brcfl'c, 
-veuf  de  Marguerite  de  Bourbon  ,  fille  puînée  de  Charles  L  du  nom  ,  duc  de 
JBourbon  ,  fie  à  Agnes  de  Bourgogne,  Se  cinquième  fils  de  Louis  duc  de  Savoyc, 
de  Chablais  fie  d'Aoufle,  prince  de  Piémont  Si  d'Achaie  ,  fie  à  Anne  de  Chy- 
pre. Claudine  de  Broflc  mourut  à  Chambcrry  le  13.  octobre  1  y  «  3-  &  y  tue 
enterrée  dans  l'églife  de  la  Ste  Chapelle  derrière  le  grand  autel  où  le  voit  la 
fcpulturc.  Leur  pojlertté  fers  rapportée  dans  Phijloire  des  maijons  Jiuver  aines  de 
F  Europe ,  chapitre  de  la  Mailon  de  Savoye. 

5.  Bernard e  de  Broflc  ,  fut  la  rroifiéme  femme  de  Guillaume  Palcologuc  IV. 
du  nom,  marquis  de  Montserrat,  Iclon  quelques-uns. 

6.  Hélène  de  Broflc  ,  première  femme  de  Bonifkce  ,  marquis  de  Montferrac» 
reconnut  le  25.  décembre  14S3.  avoir  reçu  de  Jean  de  Broflc  fon  frère  2000. 
cens  d'or  en  déduction  de  la  dot. 


Il  au  tir  MU  I . 
&  4.  dt  Bre- 
tagne ,  au  z.(r 
3.  d'azur  à  3. 
gtlkci  an  btêfei 
d'tt  ,  liett  de 
gueules,  qui  tfi 
de  Brulle. 


XII. 


(s  )  La  Thaumi. 

flUre  bift.de  »l«r. 
>yL  vili.f.6jf. 


T  F  AN  de  Broflc  III.  du  nom  ,  dit  de  Bretagne  ,  comte  de  Penthievre ,  vicomte  de 
|  Bndicrs ,  lcigncur  de  Bouflac ,5e  de  l'Aigle,  pourluivit  toute  fa  vicaulli  inutile- 
ment que  fon  perc  la  reftitution  de  fes  terres  de  Bretagne.  Hélène  de  Brofle  la  Cœur 
lui  ceda  Tes  droits  fucccflïfs  échus  fie  à  échcoir,  moyennant  7000.  écus  d'or  le  28. 
aouft  1483.  {d  )  Le  roy  Charles  VIII.  lui  accorda  en  1492.  une  penlîon  de  1200. 
livres  fur  Ion  trefor  ,  il  mourut  en  ijoi.  &  fut  enterré  a  Bouflac  ,  où  il  avoit  élû 
ta  fépulture. 

Femme  LOUISE  de  Laval  fille  de  Guy  XIII.  du  nom,  dit  XIV.  comte  de  La- 
val ,  de  Vitré  fit  de  Gavrc  ,  &  d'Jjabelle  de  Bretagne  fa  première  femme  ,  fille  dejean 
VI.  du  nom,  duc  de  Bretagne,  fie  de  Jeanne  de  France,  fut  mariée  par  contrat  du 
jr.  May  1468.  fie  mourut  en  148a 

1.  RENE'  de  Broflc, dit  Je  Bretagne,  comte  de  Penthievre,  qui  fuit. 

x.  Maoelene  de  Brofle,  c'poufa  i°.  J  anus  de  Savoye,  comte  de  Genève  ,  veuf 
à!  Hélène  de  Luxembourg  fie  fils  de  Louis  duc  de  Savoye  fie  à  Anne  de  Chiprc 
mort  le  22.  décembre  1491.  20.  François  bâtard  de  Bretagne  I.  du  nom,  comte 
de  Vertus  Se  de  Goello ,  baron  d'Avaugour,  fils  naturel  de  François  IL  du  nom 
duc  de  Bretagne,  fit  d'Antoinette  de  Maignelcrs ,  dame  dcCholct.  Voyez,  tome  î. 
de  cette  h/Jloire,p.  467, 
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3.  Isabe  au  de  Broflc ,  tfuc  la  trotucme  femme  de  Je*n  IV.  du  nom ,  fire  de  Ricux 
fie  de  Rochefort,  comte  d'Harcoutt ,  maréchal  de  Bretagne  ,  fils  de  Trtnceis 
firc  de  Ricux  &  de  Rochefort ,  œmtc  d'Harcourt ,  vicomte  de  Dongcs ,  baron 
d'Anccni$,fic  de  Jeante  de  Rohan.  Elle  mourut  le  21.  macs  1517.  &  fut  en- 
terrée en  1  cglifc  de  Notre-Dame  de  Rochefort. 

4.  Marguerite  de  Broflc,  dite  de  Bretagne. 


E 


E 


j.  Catherine  de  Broflc,  femme  de/«w  du  Pont,  baron  du  Pont  fie  de  Ro- 
ftrenan. 

X  I  I  L 

EENE'  de  Broflc,  dit  de  Brettgne ,  comte  de  Penthievre, vicomte  de  Bridicrs, 
feigneurde  1  Aigle,  de  Bouflàc  ,  de  Sainte  Scvcre,  des  Eflàrs  ,de  Palluau  fie  de 
:auceaux ,  continua  fes  pourfuites  pour  la  reftitution  de  (es  terres  de  Bretagne 
auprès  du  roy  Louis  XII.  il  en  fît  même  hommage  étant  à  Lyon  le  20.  janvier 
ijoj.  mais  il  n'y  fut  point  rétabli,  &  n'en  obtint  pas  davant.ge  du  roy  François 
I.  le  déplatfir  qu'il  en  conçut  le  porta  à  quitrer  la  France  \  il  fui  vit  en  Italie  le  con- 
nétable de  Bourbon  au  fervicc  de  l'Empereur  Charles  V.  pour  lequel  il  combattit 
à  la  bataille  de  Pavie  le  14.  février  1J24.  &c  y  fut  tué. 

I.  Femme,  JEANNE  de  Comines,filIc  unique  de  Philippe  de  la  Clite  dit  de  Comi- 
tés ,feigncur  d'Argenton  fie  de  Talmond,  confcillcrSc  chambellan  du  roy  Louis  XI. 
fcnechal  de  Poitou  ,  fie  A' Hélène  àc  Chambes-Monrlorcau,  fut  mariée  par  contrat  du 
13.  aouft  1504.  mourut  le  19.  mars  iji  j.  &  fut  enterrée  dans  la  chapelle  de  Co- 
mines  fondée  par  fon  pere  en  leglife  des  Auguftins  de  Paris  où  l'on  voit  fon  epita- 
phe.  Vtjcx.les  emiitmt  de  fem  msruge  dans  UThaumtjftcre  hijl.  de  Berrj»  livre  riu« 
t'Se  <Î7- 

1.  François  de  Broflc,  mort  jeune. 

1.  JEAN  de  Brofle  IV.  du  nom,  dit  de  Brettgne  >  duc  d'Eitampes  ,  qui  fuie. 

,  J.  Charlotte  de  Brofle  ,  dite  de  BreUgne ,  épouû  Trtncm  de  Luxembourg  IL 
du  nom ,  vicomte  de  Martigucs ,  fils  de  Frencùt  de  Luxembourg  I.  du  nom , 
vicomte  de  Martigucs,  fis  de  Lcmtre  de  Savoye.  Ceft  par  ce  mariage  que  les 
biens  de  la  nuifon  de  Brofle  fie  de  Bretagne  ont  pafle  en  celle  de  Luxembourg. 
Feye*  ttme  lit.  de  cette  htft.  p.  737- 

4.  Jeanne  de  Brofle,  dite  de  Brettgne  ,  fut  mariée  par  contrat  paffé*  aux  Eflars 
le  11.  mars  ijji.  à  René  de  Laval ,  feigneur  de  Brefluirc,  de  Maillé  ,&  de  la 
Mottc-Saintc-Hcrayc  ,  fils  de  Gilles  de  Uval  I.  du  nom ,  feigneur  de  Loué , 
de  Bcnaisfic  dcBrefluire,  &  de  Franeùfe  de  Maillé.  Elleeut  en  dot  1.0000.  liv. 
fie  10000.  liv.  tournois  de  rente.  Voyez,  ttme  Jll.de  cette  h, fi.  p.  637. 

Il  Femme  JEANNE  de  Compeys,  dite  deGruffj.  dame  de  Palluau,  de  Bourg* 
Charente,  de  Poufauges  &  de  S.  Lcu.  * 

FraNçoisb  de  Brofle  ,  dite  de  Bretagne  ,  fat  mariée  au  château  du  Louvre  le 
vingt-trois  décembre  ij4j.  à  CUmde  Gouffier  ,  duc  de  Roanois,  marquis  de 
Boily  ,  grand  écuyer  de  France ,  chevalier  de  l'ordre  du  roy ,  veuf  de  Jacque- 
line de  la  Tremoille,  dame  de  Chiteau-Renard ,  fie  fils  àîArtns  Gouffier,  che- 
valier de  l'ordre  du  roy  ,  fon  chambellan ,  gouverneur  de  Dauphinc,  fie  grand 
maitre  de  France,  &  d' Hélène  de  Hangcft-Gcnlis,  dame  de  Maigné;  eue  eue 
en  partage  les  baronies  de  Palluau ,  Bourg-Charente  ,  de  Poufauges  fit  de  S. 
Lcu, fit  mourut  en  couches  au  château  d'Oiton  le  28.  novembre  jjj8. 
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XIV., 

TE  AN  de  Brofle  IV.  du  nom,  die  Je  Bret*g*e  ,duc  d'E  (lampes  ,  comte  de  Pen- 
J  thtevre, chevalier  de  l'ordre  du  royen  IJ50.  gouverneur  de  Boutbonnois  ,  puis 
de  Bretagne.  Apres  avoir  cherche'  tous  les  moyens  pour  rentrer  en  poflefiion  du  comté 
de  Penthievre  &  de  fes  autres  (eigneurics  1  il  n'en  trouva  point  de  meilleur  que  d'épou- 
fer  la  maitrefle  du  roy  François  I.  à  qui  ce  prince  vouloir  donner  une  dignité  à  ù 
cour  :  il  affilia  au  facre  du  roy  Henry  II.  mourut  (ans  enrans  à  Lambale  le  17. 
janvier  1J64.  Ci  fut  enterre  en  leglife  des  Cordehers  de  Guingamp  au  tombeau  de 
(es  prédecefleurs.  C'eft  pour  lui  que  le  comté  d  Ellampcs  qui  lui  a  voit  été  donné  par 
le  roy  François  I.  fut  érigé  en  duché  par  lettres  du  mois  dé  janvier  ij  jtf.  regiftrées 
le  18.  du  même  mois,  emme  il*  <té  dit  cy- devint f.  j<s7.  IL  obtint  encore  l'érec- 
tion de  la  baronic  de  Chcvrcufc  en  duché  pour  lui  &  pour  Anne  de  Pillclcu  La  femme 
par  lettres  du  mois  de  décembre  it4J- 

Femme ,  ANNE  de  Piflclcu  ,  fille  de  GmlUume  de  Piffcleu ,  feigneur  de  Hcilly, 
Se  d'Ame  Sanguin  La  féconde  femme ,  fut  fille  d'honneur  de  L oui  le  de  Savoye, 
duchcflcd'Angoulcmcfit  maitrefle  de  François  I.  en  obtint  de  grands  dons  pour  elle 
&  pourfon  mary  ,  avança  fes  frères  &  focurs  ,  fi:  vivoit  encore  en  1  $75. qu'elle  fis 
hommage  de  la  feigneuric  de  Challuau,  de  Bcaumont  fi:  de  partie  de  VilJcmor. 
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BEAUMONT  AU  MAINE, 

DUCHÉ 


Dt  frantt  a  là 

hêlduit  dt  i*t*~ 
Itt  ihaigéx  dt  %% 
h/ans  in. 


h    T    E  Vicomté  de  Beaumont  au  Maine  entra  dans  la  maifon  de  Etienne  avant  16 
I     mois  de  février  125  j.  par  le  mariage  d'AGNES  Vicomtclle  de  Bçaumout» 
dame  de  la  Flèche ,  de  Frefnay  ,dc  Ste  Suzanne ,  &c  du  Ludc  ,  fecur  &  hcricicrc  :e 
RICHARD  111.  du  nom ,  vicomte  de  Beaumont,  avec  LOUIS  de  Bricnnc ,  du  d  Acre% 
troitiéme  fils  de_/ <vu»  de  Brienne,  roy  de  Jcrulalcm ,  empereur  de  Conibntinoplc ,  Se 
<lc  Berengere  de  Caitillc  la  féconde  femme.  MARIE  de  Brienne  ,  vicomtclle  de  Beju- 
mont ,  hilc  unique  &  heriiicre  de  fronde  BrienncII.  du  nom  ,  vicomte  de  Beaumont» 
^cd.'1/kbtaM  d  Harcourt  la  première  temme,  époul'a  Guillaume  Chamaillarr,  chevalier» 
feigneur  d'Anthenaile,  dont  la  fille  &  hcriticre  MARIE  Chamaillart  époufa  PIERRE 
II.  du  nom, comte d'Alençon  ,  pair  de  France,  auquel  elle  porta  en  mariage  le  vi- 
comte de  Beaumont,  FRANÇOISE  d'Alençon  ,  lœur  &  héritière  de  Charles  duc 
j  d'Alençon,  pair  dcFrance,&  veuve  dcCforr/wdc  Bouibon,duc  Je  Vendôme  ob  inc 
l'érection  des  vicomte'  de  Beaumont ,  des  renés ,  barome<  &  feigneuries  de  Sonnois ,  de 
la  Flèche  &  de  Château-Gonticr,  en  Huche  fous  le  nom  de  Beaumont,  pour  elle  «Se  les 
lucccflcurs  mâles  Se  femelles  i  la  charge  de  le  tenir  à  une  feule  foy  tjr  hommage  de  là 
couronne ,  que  les  appellations  rejjortir oient  au  parlement  de  Paris  ,  avec  attribut to n  de  tout 
fouvotr  tir  Juri/dsÛto»  aux  officiers  de  ce  duché ,  excepté  les  cas  royaux ,  par  lettres  du  roy 
François  I.  données  à  Ste  Menehoutau  mois  defeptembre  iS4}.  rcgiltrécs  au  par- 
lement le  i*.  &  en  la  chambre  des  comptes  le  20.  octobre  fuivant.  La  bironic  de 
Chatcau-Goûticr  fut  diftraite  du  rellort  du  (iege  de  la  l  lèche ,  &  un  fiege  dcfcnechal 
du  duché  de  Beaumont  fut  établi  dans  la  ville  de  Château- Gontier  par  lettres  donm'cs 
à  Wattcvilleau  mois  de  juillet  IJ45.  regifhccs  le  25.  janvier  fuivant.  ANTOINE 
_  de  Bourbon, toy  de  Navarre  ,duc  de  Vendôme,  Pair  de  France,  fils  aîné  de  Charles 
de  Bout  bon,  duc  de  Vendôme,  &  de  Francoife  d'Alençon  ,  obtint  le  règlement  du 
rellort  des  appellations  des  jugemens  &  fcnicnces  des  officiers  du  duché  de  Beau- 
mont par  une  déclaration  donnée  a  Paris  le  10.  février  ijra  regiftrec  le  4.  du  même 
mois  ,&  le  roy  Henry  III.  accorda  à  HFNRY  de  Bourbon ,  roy  de  Navarre ,  fils  d'An- 
tome  de  Bourbon  ,  pouvoir  de  prefenter  aux  offices  des  aydes ,  tailles  &  gabelles ,  Se  tous 
autres  offices  royaux,  établis  dans  les  Duchezde  Vendômois  &  de  Beaumont  par 
lettres  doi  nées  à  Paris  au  mois  d'aouft  IÎ78.  rcgiflrces  au  parlement  le  ij.  juillet 
&  en  la  chambre  des  comptes  le  16.  aouft  1584.  en  vertu  des  lettres  de  lùranna- 
tiondu  14.  février  de  la  même  année.  Ce  prince  étant  monté  fur  le  trône  lous  le  nom 
d'Henry  IV  en  1*89.  après  le  parricide  du  roy  Henry  III.  réunit  depuis  ce  ducheau 
domaine  de  la  couronne.  Voyez  pour  Fra  îçoife  d'Alençon  ,  Antoine  &  Henry  de 
Bourbon,  ducs  de  Beaumont  tome  I.  de  cette  hiptre ,  pages  145.  &  Jutvantts  £ 
lome  V.  G  7 


I 
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«71.  &t.  Les  vicomtes  de  Beaumonc  de  h  maifon  de  BRIENNE  feront  rapportez 
dans  la  fuite  de  |cc«c  hiftoire  chap.  des  CONNETABLES  DE  FRANCE.  A 
aV«jez  les  f têtes  qui  fument  emurnant  cette  trecitm ,  afrés  le/quelles  an  donner*  (agent*-. 
Jogie  des  anciens  Vicomtes  de  Beaumonc 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE* 

DE  BEAUMONT 

Ertclion  du  Dnehé  de  Beaumont  ,  tompofe  de  deux  fieges  ,  Beaumont  &  la  Flécha,  reffsr- 
^  eijftrttjfant nuement  en  la  tour  de  Parlement.    Ordoon.  de  Fontanon,  tom.  4.  p.  6  j  U.  B 

Do  mois  de  Septembre  iHJ- 

* 

FRANÇOIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France,  à  tous  préfcns  Se  advenir, 
Salut  :  Scavoir  faifons  que  nous  réduifans  en  mémoire  que  nos  prédecefleurs 
lois  de  France  ont  accoutumé ,  par  très-bonne  Se  très-louable  raifon ,  élever  en  degrez 
Se  titres  d'honneur ,  les  maifons  de  ceux  qui  les  atricnner.t  en  proximité  de  lang  fit 
lignaigc  :  môme  celles  dclquellcs  par  les  grands  Se  louables  mérites  qui  en  lontUlus 
envers  la  republique,  la  mémoire  doit  cire  perpétuée. 

Et  connoûTant  que  la  maifon  la  plus  conjointe  de  .proximité  delignaige&r  de  làng  ç 
à  la  notre,  &  la  plus  approchante  de  La  couronne  de  France,  cft  celle  de  notre  très- 
chetc  Se  très-améc  coufine  Françoife  d'Alençon  :  enfemblc  celle  de  nos  très-chers  Se 
très-amez  couûns  les  duc  de  Vendomoys  fit  ieigncurd'Anguycn,&  autres  tes  cnfâns 
pcovenans  en  droiéte  ligne  de  nofdicts  prédecefleurs  même  de  faint  Loys.  Defquclles 
tnaifons  ncantmoins  les  mérites  envet s  nous  Se  uofdiéts  prédecefleurs  font  tels  Se  fi 
rccommandables,  Se  les  grands,  vertueux  Se  louables  fer  vices  qui  ont  cfté  par  eux 
faiâs,  (oit  en  temps  de  paix  ou  de  guerre,  avec  ceux  que  nous  font  à  prêtent  en  con- 
tinuelle folicitude  Se  diligence ,  à  la  tuition  de  noftre  royaume ,  noftrcdidk  coufîn  le 
duc  de  Voidomoys.noftrc  lieutenant  generalen  Picardie ,  Se  en  autte  part  notredit  cou- 
fin  le  feigneur  d'Anguycn  (on  frerc  notre  lieutenant  gênerai  en  la  mer  de  Levant,  qui 
ce  méritent  feulement  d'être  reconnus  envers  nofdiâs  couûns ,  mais  auffi  envers  noftrc- 
dite  coufinc  leur  mere.  Conûderant  auffi  que  combien  que  noftrcditc  coufine  foie 
héritière  principalle  du  nom  Se  armes  de  la  maifon  d  Alcnçon ,  en  laquelle ,  de  D 
perpétuelle  mémoire»  y  a  toujours  eu  titres  de  duebez,  comtez,  &  autres  grandes 
marques  de  Seigneuries.  Néanmoins  à  prêtent  icclle  noftrcditc  couline  ne  jouit  d'au- 
tre terre  de  ladite  maifon  d' Alcnçon ,  qui  foit  de  plus  grande  dignité  que  le  vi- 
comte de  Beaumont ,  Se  batonie  de  Sonnoys  ;  lefqucls  elle  tient  en  foy  &  hommage  » 
fie  fous  la  jurifdica'on  Se  teffort  >  partie  de  noftre  duché  d'Anjou ,  Se  partie  de  noftre 
comté  du  Maine  -,  c'eft  à  fçavoir,  quant  és  terres  ,  villes  ,  feigneurics  Se  baronics  de 
la  Flèche,  &  Chaftcau-Gonticr  dudit  duché  d'Anjou;  Se  quant  és  villes,  baronics 
Se  feigneuric  de  fainte  Suzanne ,  Frefnay ,  Beaumont  Se  Sonnoys  dudit  comté  du 
Maine.  Toutes  lefquelles  terres  ,  baronics ,  villes  &  feigneurics  étant  au  dedans  de 
nofdits  duché  Se  comté,  font  de  très-grande  fit  belle  étendue,  Se  d'-ancienne renom- 
mée; Se  fous  lefquelles  font  tenus  Se  comptins  pluûeuts  beaux  fiefs,  arrière-fiefs ,  £ 
vaffaux,  fubjets  ,chaftcaux  ,  places  &  feigneurics,  &  (ont  peuplées  de  pluficurs  belles 
Se  grandes  rorefts,  villages  Se  bourgs;  au  moyen dequoi  feroit  bien raifonnablc  pour 
les  caufes  que  deflus  ,  les  élever  &  ériger  en  plus  haut  titre ,  Se  incorporer  en  un  corps. 

Pour  ces  caufes ,  Se  autres  bonnes  &  juftes  confiderations  à  ce  nous  mou  vans, 
nous  ayans  bien  Se  meurcment  délibéré  avec  les  princes  de  notre  fang ,  Se  gens  de 
notre  confeil  privé ,  Se  voulans  décorer  Se  élever  d'aucun  grand  titre  d'honneur  nof- 
tredite  coufine,  fadite  maifon ,  Se  lcfditcs  baronics  Se  terres  fufdites  ;  de  noftre  cer- 
taine feienec.  propre  mouvement,  pleine  puiflancc, libéralité  &  autorité  royale.  Se 
du  confentement  d'icellc  noftrcditc  coufinc,  avons  lcfditcs  terres,  feigneuries,  villes 
Se  baronics  de  la  Flèche,  Chafteau-Gonticr,  fainte  Suzanne,  Frefnay  ,  Beaumont, 
Sonnoys,  Se  les  autres  que  de  prêtent  noftredite  couline  peut  poflcdcr  efdits  lieux, 
fbubs  la  foy  Se  hommage  de  noldits  duché  d'Anjou  &e  le  comte  du  Maine ,  unies , 
joinétes  &  incorporées  enfemblc  en  un  territoire;  Se  en  ce  fiifant,  avons  icclles 
diftraites,  (eparecs  fie  disjointes  de  ladite  foy  6:  hommage ,  tcncutc  .jurifdiftion ,  fub- 
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jection ,  territoire  6c  reflort  de  nofdites  duché  &  comte  d'Anjou  &  le  Maine ,  6C 
A  d  un  chacun  de  leurs  reflbrts  5  &  les  avons  érigées  &  érigeons  par  ces  préfentes ,  à 
notredite  coufinc,  les  fuccefleurs  &  ayans  caufe,  tant  mâles  que  femelles,  en  dire, 
nom,  dignité,  ptééminenec  &  autorité  de  duché,  mouvant  de  noftrc  couronne,  à 
une  {impie  &  feule  foy  6c  hommage,  6c  rellortillans  ledit  duché,  directement  6c 
(ans  aucun  moyen  ,  par  privilège  très-fpeciaf  6c  exprès  en  noftrc  cour  de  parle- 
ment à  Paris  /avec  toute,  telle,  jurifdiction  Se  connoiflànce  qui  y  appartient, 
refervé  tant  feulement  les  cas  dont  nos  feuts  juges  royaux ,  6c  non  autres,  doivent 
connoitre,  toutes  autres  chofes  non  exceptées.  Lequel  duché  fera  dorelhavant  dit, 
nommé  6cappellé  le  duché  de  Beaumont -,  auquel  noftrcdite  coufinc,  les  fuccefleurs 
&  ayans  caufe,  pourront  avoir,  conftituer  &  établir  perpétuellement  un  fénéchal  qui 
fc  nommera  le  fénéchal  du  duché  de  Beaumont  ;  qui  aura,&  auquel  nous  avons  donne 
telle  6c  fèmblablcjurifdiction ,  droit  de  prévention ,  privilège,  degré  d'icelle  jurildiction 
g  <5c  autorité  dedans  ledit  duché ,  que  avoient  6c  pouvoient  avoir  auparavant  nofdits  fé- 
néchaux  d'Anjou  6c  le  Maine ,  chacun  en  ce  qui  cft  de  la  jurildiction  &  rcflbrt,  horfmis 
lefditscas  à  nos  fculs  juges  refervez;  6c  pardevant  lequel  fénéchal  de  Beaumont* 
acus  voulons  outre, reûortir  par  appel  en  deux  lieux  6c  lièges  dudit  duché,  toutes 
&chacuncs  les  appellations  qui  proviendront  desbaillifs,  fénéchaux  &  autres  juges 
ordinaires  6c  particuliers  des  dcltufdites  terres ,  juftiecs ,  feigneurics ,  vaflaux  &  juf- 
ciciablcs  d'icelles ,  par  même  degré  6c  moyen  de  jurildiction  qu'elles  rcflbrt  ifloient 
auparavant  pardevant  nofdits  fénéchaux  d  Anjou  &du  Maine;  6c  dudit  fénéchal  do 
Beaumont,  directement  Ôc  fans  moyen  en  noftrcdite  cour  de  parlement  8c  non 
ailleurs  ;  lefquels  deux  fiéges  de  noftredite  pleine  puiflance ,  nous  avons  par  ccfdites 
prefentes  établis  8c  ordonnez. 

C'eftà  Ravoir,  lun  au  lieu  8c  ville  de  la  Flèche;  auquel  lieu  delà  Flèche,  nous 
*"  voulons  &  entendons  dorefnavant  reflortir  pardevant  ledit  fénéchal  de  Beaumont , 
les  baronies,  villes  &  (eigneuries  de  Chafteau-Gontier,  faintc  Suzanne,  6c  ladito 
Flèche  ;  leurs  adjences ,  circonftances ,  appartenances  8c  dépendances ,  vaflaux  6c 
jufticiablcs  d'icelles ,  par  les  degrez  tels  que  deflus  ;  6c  l'autre  fîcge ,  avons  fembla- 
blcmcnt  conftitué  &  établi  au  lieu  ÔC  bourg  de  Beaumont  le  vicomte ,  qui  cft  le  lieu 
ancien ,  portant  le  nom  du  duché  de  Beaumont  ;  auquel  Beaumont  le  vicomte , 
reflortiront  pardevant  ledit  fénéchal ,  les  baronnies,  terres,  villes  Ôc  feigneurics  de 
Frclnay,  Sonnoys,  6c  ledit  Beaumont,  avec  tout  le  refte  dudit  duché  ,  comme  il  cft 
fuldit.  f 

Voulons  fcmblablement  6c  nous  plaît ,  que  les  vaflaux  mouvans  6c  tenans  en  foy 
6c  hommage  nuement  dudit  vicomte  de  Beaumont ,  &  qui  ne  tiennent  particuliè- 
rement d'aucunes  defdites  terres  6c  baronnies  fufdites,reflorrirtcnt,ainfî qu'il  cft  ci- 
deflus  dit ,  pardevant  ledit  fénéchal  de  Beaumont.  C  cftà  fçavoir,  ceux  qui  ne  font 
plus  loin  du  lieu  de  la  Flèche  ,que  lefditcs  baronnies  de  Chaftcau-Gonricr,  âefainto 
SuBanne,  audit  lieu  6c  fiége  de  ladite  Flèche,  6c  les  autres  audit  lïcge  de  Beau- 
mont; 6c  que  à  tout  ce  que  dit  eft,  faire  &  fouffrir,  foient  par  noftredite  coufinc  , 
londit  fénéchal ,  &  autres  officiers  dudit  duché  de  Beaumont ,  contraints  lcfdits  fu- 
jets  ,  vaflaux  8t  jufticiables,  par  toutes  voyes  6:  manières  ducs  6c  raifonnables.  Fai- 
fant  inhibition  6c  défenfes,  tant  à  eux,  fur  peine  d'amende  applicable  à  notredite 
coufinc ,  que  à  nofdits  fénéchuux ,  leurs  lieutenans  ,cn  chacun  de  leurs  reflorts  &c  lièges, 
&  à  tous  nos  autres  jufhciers  6c  officiers  efdirs lieux  ,fur  peine  de  nullité  dece qu'ils 
feront  au  contraire,  de  dorenavanr  n'entreprendre  aucune  connoiflànce,  court  ou 
juridictions  des  caufes  6c  matière  provenans  dudit  duché  de  Beaumont,  d'entre  les 
fujets  &  vaflaux  ,  ne  pour  raifon  de  terres  6C  chofes  y  étant  affiles ,  foit  en  pre- 
mière tnftancc,  caufe  d'appel  ou  autrement,  de  ne  faire  ou  faire  faire  aucuns  actes 
E  de  juftice  6c  exploits  au  dedans  d'icclui  ;  6c  à  ceux  qui  contreviendront ,  voulons 
licitement  neerc  obéi  par  les  officiers  6:  fujets  de  notredite  coufinc,  en  défendant 
leur  jurildiction.  Déclarant  outre  tous,  tels  actes,  exploits ,  ajournemens ,  procédu- 
res, jugemens  qui  feront  par  nofdits  juges  &c  officiers  faits ,  donnés  8c  entrêprins 
au  contraire,  nuls  des-à-ptéfent,  6c  de  nul  effet  6c  valeur ,  comme  faits  par  perion- 
ncs  n'ayans  puiflance ,  6c  par  juges  du  tout  incompetens.  Permettons  d'avantage  à 
notredite  coufinc  6:  aux  fiens,  créer  6c  établir  particulièrement  tous  autres  officiers 
qui  feront  requis  pour  l'exercice  de  la  jurifdiction ,  fie  pour  duché,  de  telle  qualité 
ficgc&  rellort.  Pour  dudit  duché  de  Beaumont  jouir  par  notredite  coufinc,  (es  hoirs 
&  ayans  caulc ,  tant  mâles  que  femelles ,  en  quelque  degré  que  ce  foit  perpétuel- 
lement,  aux  nom ,  titre,  droits,  honneurs,  jurifdiction,  rcflbrt,  territoire,  foy  Se 
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hommage  fu (dits,  profits  &  émolumens  qui  en  dépendent,  fit  tels  fie  femblablef 
que  nous  y  ,  prenions  auparavant,  a  raifon  de  noldits  duché  ôf  comte  d'Anjou  &  du  Ai 
Maine  ;  cnlcmble  d'autres  droits  fie  prérogatives  accoutumées. 

Si  donnons  en  mandement  par  ces  mîmes  prékntcs,  a  .îos  amez  fie  féaux,  les 
gens  tenans  fit  qui  tiendront  notrcdite  cotir  de  parlement  &.  chambre  des  complet 
à  Paris ,  &  à  tous  nos  autres  jufticicrs  Se  officiers  ou  leurs  lieutenans  preic.is  SC 
advenir,  Se  à  chacun  j'cux  fi  comme  lui  appartiendra,  que  de  notre  prèle  te  érec- 
tion &  création  dudit  duché  de  Beaumont,  Se  de  tout  le  contenu  en  ces  prde  .tes, 
ils  iaiie.it ,  (ou  rirent ,  Se  (aillent  nottedite  comme ,  jouir  &  uier  pleinement  &  pai- 
fib  cment ,  enticreme.it  Se  perpétuellement  ;  (a  .s  en  ce  lui  mettre  ou  do..ner ,  no 
(ourfrir  être  fait,  mis  ou  donné ,  otes  ne  pour  le  temps  advenir  aucun  c.i.ut,  def- 
tourbicr  ou  empêchement  au  contraire  -,  Se  ces  préfentes,  afin  de  perpétuelle  me-  B 
moire,  f al  lent  e.iregiltrer  en  uotredite  cour  de  parlement,  chambre  dcl  .m  comptes 
à  Paris,  Se  par  tout  ailleurs  ou  il  appartiendra  :  Car  tel  cil  notre  pUilu,  i  l  à 
nottedite  coufinc  ,  pour  les  caufes  que  oeflus  ,  avons  octroyé  fit  octroyons  de  graco 
ipecialcs  par  ce(ditcs  prélcntes  -,  le  tout ,  nonobftant  que  les  femelles  n  veut  accou- 
tumé de  fucceder  en  Duché  de  telle  qualité,  &  que  nous  n  ayons  accoutumé  son- 
ner reflort  immédiat  en  nôtre  cour  de  parlement  a  auircs  duchez,  coimez  &  Sei- 
gneuries ,  que  ceux  qui  font  érigez  en  dignité  de  pairie.  A  quoi ,  pour  cette  rois 
feulement ,  de  notreditc  certaine  (cie.ice ,  plei  c  punianec  «Se  autoiue  royale ,  pat 
privilège  exprès  ,  nous  avpns  dérogé  Se  dérogeons  par  ces  prclcnres:  Vouions  ledit 
duché,  quant  à  ce  Icul  poi.it  de jurildiâion  ex  rcilor  ,  être  de  telle  qualité, que  q 
Il  tngé  1  avioi. s  audit  titre  de  pairie.  Et  afi.i  que  ce  toit  choie  terme  &  lloble  a  tou- 
jours, nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  celdites  préfe>itcs.  Donné  a  tainte  Mc- 
nchouit ,  au  mois  de  Septembre,  lan  de  grâce  i  u>-  Se  de  notre  regne  le  19.  Ainli 
figue  ,  par  le  roi ,  le  cardinal  de  1  ournon ,  le  duc  d*  t  Itoutevillc ,  vous  le  ficui  de  Che- 
mins ,  garde  des  Sceaux ,  &  autres  prêtais.  Bochetil. 

LecJa  publicat*  &  regiftréU  ■,  tstdit»  f  r mut Attre  gêner âh  régis ,  exeefit  tantum  mùtnt 
&  ctgnuwte  emnmm  cafutrm  regiorunt  Aiium  ùartjits  m  Ptrlamento  fexdtcsms  die  OU** 
iris  Anne  Dtmmt  ,mtlleftmo  qumgentrfimo  quadragefime  tertu.  Su  jtgnuum ,  Bekauye». 
■GolUlt»  fit!*  ejl  cum  erigmtU. 

Extrtit  des  ygijlres  des  ordonnâmes  roytmx,&regiftrées  enl»  cour  de  pirlcmeni.  Signé, 
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GENEALOGIE 

DES  ANCIENS  VICOMTES 

B     DE  BEAUMONT. 


W  A  ville  de  Bcaumont  le  vicomte  ,  dans  le  Maine,  Bellement lum  vkecomkis  eft 
Jj  /îtuée  fur  la  rivière  de  Sarte  >  entre  le  Mans  &  Alençon.  Le  plus  ancien  fei- 


giicur  de  Bcaumont  le  vicomte  cft  RAOUL  1.  du  nom ,  vicomte  du  Mans,  feigne 
de  Bcaumont  &  de  Soutenues ,  fils  d'autre  Saoul,  vicomte  du  Mans  ,  &  de  N.  dame 
de  Bcaumont,  il  donna  l'an  994.  aux  religieux  de  Marmoutier  du  contentement  de 
Cana  la  féconde  femme ,  lcglife  de  Saint 
c  fit  une  donation  l'an  1053.  aux  religieux  < 

au  pays  de  Maugc ,  donna  &  vendit  en  partie  l'cglife 
nés  de  S.  Aubin  d'Angers  ,  Se  vivoit  encore  l'an  10*1.  fuivant  les  titres  de  Mar- 
moutier. 

I.  Femme  ,  EMMELINE  dame  de  Montreveau ,  fille  Se  héritière  à' Etienne  fei- 
gneur  de  Montreveau ,  Se  d'Adeûwrge  héritière  du  Lude.  Elle  eft  nommée  dans  quel- 
ques titres  de  l'abbaye  de  Marmoutier,  mourut  le  12.  feptembre  1058.  Se  fut  enterrée 
dans  le  cimetière  de  l'abbaye  de  S.  Sicrgc  avec  fes  pere  &  merc. 

1.  HUBERT  I.  du  nom,  vicomte  du  Mans  Se  de  Bcaumont,  qui  fuir, 
i.  Raoul  IL  du  nom  ,  vicomte  du  Lude  Se  de  Montreveau  >  dit  aujourdliuy 
Merveau ,  fût  furnomme  Paye» ,  parce  qu'il  fut  baptife  étant  déjà  grand  i  il  fc  fou- 
rnit à  des  conditions  honorables  à  Guillaume  le  Rmx  roy  d'Angleterre  ,  lorf- 
que  ce  prince  alla  en  1098.  faire  la  guerre  aux  Manccaux,  iuivant  Orderic 
^        Vital  (4)  Se  après  la  révolte  de  la  ville  du  Mans,  il  lui  fit  ferment  de  fidélité  Se  (t)  pag.  77,.  # 
lui  ternit  fes  châteaux  ;  il  avoit  fait  un  accommodement  l'an  107 1.  avec  les  m 
religieux  du  prieure  de  Lancey ,  remit  au  monaftere  de  S.  Flotcnt  le  vieil  de 
Saumut  pluûeurs  biens  qu'il  en  avoit  ulurpczdu  temps  de  l'abbé  Guillaume, 
Se  confirma  ce  don  étant  à  Angers  le  17. juin  1086.  avec  Jtorçwwfon  fils  en 
ptefence  de  Geoffroy  évêque  d'Angers. 
Femme ,  Agathe  de  Vendôme,  féconde  fille  de  Fouques ,  dit  tOjfiny  comte  de 
Vendôme,  approuva  l'échange  que  fit  le  vicomte  Raoul  Ion  maty  de  quelques 
terres  avec  les  religieux  de  Marmoutier  qui  lui  donnèrent  un  denier  ior  pouc 
avoir  accordé  fon  confentement. 

i.  Rosceljn  vicomte  de  Beaumont  &  de  Montreveau  ,  eut  guerre  contre 
Geoffroy ,  dit  Plonte^ene/i  ,  comte  d'Anjou ,  qui  brûla  fon  château  de  Beau- 
£  mont,  Se  fut  l'un  des  feigneuts  qui  l'an  1145.  foufetivirent  le  titte  de  la 

fondation  de  l'abbaye  de  Pcrfcigne  au  pays  de  Sonnois  dans  le  Maine. 

Femme,  Constan  c  e  d'Angleterre  ,  fille  naturelle  de  Henry  I.  roy  d'An- 
gleterre. 

1.  Guillaume  ,  vicomte  de  Beaumont  ,  marié  à  N.  de  Ricux ,  fille  de 
Roland  feigneur  de  Ricux. 

2.  Ekmencaudb  de  Bcaumont,  femme  de  Guillaume  toy  d'Ecoffe. 

11.  Fouques  de  Bcaumont,  vicomte  de  Montreveau  ,  nommé  avec  fon  ocre 
dans  l'a£tc  du  17.  juin  io8<s.  en  faveut  du  monaftere  de  S.  Florent  de  Sau- 
mur,fut  perc  de  Roficlm  auffi  vicomte  de  Montreveau  ,  mary  de  Fetrmlkt 
fille  iïolru  de  Beaupreau. 

m.  Bouchard  de  Bcaumont  dont  on  ne  trouve  que  le  nom. 
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j.  Geofroy  de  Bcaumont ,  fut  prcfcnt  avec  Raoul  dejuvigné,  Robcrtdcs  Ro- 
ches ,  Dreux  de  Belleime  ,  Vivien  du  Ludc  &  autres  lcigneurs  ,  lorlque 
Hubert  de  Bcaumont ,  vicomte  du  Maine  (on  frere  aîné  confirma  Tan  1062. 
à  Albert  abbé  de  Marmoutiet  ,  le  don  que  RmiU  Ton  pete  y  avoit  fait  de  l'é- 
gliic  de  S.  Hypolitc  de  Vivoin. 
Femme,  Adelais. 

Dreux  de  Bcaumont,  feigneur  du  Coudray  au  Maine,  fut  pere  de 
Herbert  de  Beaumont,  feigneur  du  Coudray. 
femme,  Tesseline. 

I.  Guillaume  de  Beaumont ,  fouferivit  la  charte  que  Juhael  de  Mayenne» 
feigneur  de  Dinan,  donna  en  faveur  des  religieux  du  prieuré  de  S.Jac- 
ques de  Bechcrel;i)  fut  créé  eveque  d  Angers  l'an  izoj.  fit  hommage 
au  roy  l'an  1211.  au  mois  de  novembre  ,  (ouferivit  à  une  charte  da 
l'abbaye  de  S.  Jacques  de  Monttorc  en  Bretagne  l'an  1137.  mourut  lo 
2.  feptembre  1240.  &  fut  entetré  dans  le  chœur  de  l'cgliic  cathédrale 
d'Angers,  ou  fe  voit  (a  reprefencation  ,  &  où  l'on  lit  fon  épitaphe.  Voyez 
Gai.  Chrift.  edtt.  de  1656.  tome  II.  p.  136. 

II.  Robert  de  Beaumont. 

4.  Hadeburce  de  Beaumont ,  nommée  dans  un  titre  du  prieuré  du  Verger; 
époufa  i°.  Tefeeli»  feigneur  de  Montrcveau.    20.  Guillaume  11.  dit  lalvas ,  comte 
dAIençon  &  de  Belleime,  fils  de  Guillaume  I.  du  nom,  comte  d  Alcnçon,& 
de  Matbilde  fa  femme.  Voyez,  Urne  III.  de  cette  btft.  P.  28  t. 
II.  Femme,  CANA,  mentionnée  dans  deux  tittes  du  cartulaire  de  Marmou- 
licr ,  fut  m  ère  de 

Savary  de  Beaumont,  étoit encore  enfant,  lortqu'il  confentit  en  1060.  qu'un 
prêtre  nomme  Robert  donnât  les  biens  aux  religieux  du  prieuré  de  S.  Hypo- 
lite  de  Vivoin.  ~  < 


l 


!  1. 

"UBFRT  I.  du  nom ,  vicomte  du  Mans ,  de  Beaumont ,  de  Sainte  Suzanne  &  de 
j  Frcfnay ,  Ait  un  des  plus  puilTans  leig  curs  de  la  province  du  Maine  ,  (uivant 
Jrdcric  Vital.  Il  fuiviten  1064.  le  party  des  Angevins  contre  Guillaume  le  bkttri 
roy  d'Angleterre  ,  lequel  afliegea  le  château  de  Frcfnay  &  celui  de  Beaumont  que 
Hubert  fut  obligé  de  lui  rendre,  pour  faire  ion  accommodement  avec  ce  prince,  au- 
quel il  demeura  fidèle  quelques  années  :  il  le  fouleva  une  féconde  fois  contre  le  duc 
de  Normandie ,  &  ayant  abondonne  les  châteaux  de  Frclnay  &  de  Beaumont ,  il  s'en- 
ferma dans  celui  de  Ste  Suzanne ,  d'où  il  fatigua  fi  fort  les  Normands  pendant  trois 
ans  que  Guillaume  le  Conquérant  fut  obligé  en  io8j.  de  traiter  avec  lui,  &  de  D 
lui  rendre  Beaumont  &  Frclnay  ;  il  vivoit  encore  l'an  1087.  (uivant  un  titre  de  Mar- 
mouticr.  Voyez.  Ordcric  Vital.     487.  j  ji.  &  «48. 

Femme  ,  ERMENGARDÉ  de  Ncvcrs  ,  féconde  fille  de  Guillaume  I.  du  nom, 
comte  de  Nevcrs  &  d'Auxcrre,  &  6'Ermengardt  de  Tonnerre  ,  croit  mariée  dés  l'an 
10*7.  fuivant  une  charte  de  Marmoufticr.  l'oyez,  tome  III.  de  cette  htfl.  f.  197. 
1.  RAOUL  II.  du  nom ,  vicomte  de  Beaumont,  qui  fuit, 
a.  Guillaume  de  Beaumont,  approuva  le  don  que  Raoul  fon  frerc  fit  aux  reli- 
gieux du  prieuré  de  Vivoin.  . 

3.  Hubert  de  Beaumonr. 

4.  Godechilde  de  Bcaumont  ,  abbeffe  d'Eftival  ,  eft  dite  fœur  de  Raoul ,  vi- 
comte de  Bcaumont ,  dans  un  tittedu  cartulaire  de  cette  abbiyc  en  1109.  (a) 

rLn?  d^Robm        clic  cft  CncoIC  oommée  dans  un  titte  du  prieuré  de  S.  Gilles  du  Verger  en  Anjou. 

H'Aifcrifl'rl  pJrM. 
Paillon  p.  148. . 

III. 

RAOUL  II.  du  nom,  vicomte  du  Mans  te  de  Bcaumont  ,  feigneur  de  Sainte 
Suzanne ,  de  Montrcveau  &  du  Ludc  ,  fonda  l'abbaye  d'Eftival  en  la  forée  de 
Charncc  Tan  110$.  à  la  foliicitatton  de  S  Alcaumc  hcimiie  ,  &  le  trouva  à  la  ba- 
taille de  Sais ,  dite  d'Alcrcon  l'an  1 118. eu  il  tenoit  le  pany  de  Touques  V.  conte 
d'Anjou  ,  contre  Henry  11.  roy  d  Angleterre  ;  il  fut  enterre  en  l'abbaye  d'Eftival. 
Femme,  N. 
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j.  RICHARD  I.  du  nom,  vicomte  de  Bcaumonc,  qui  fuit. 

».  Raoul  de  Beaumont,  élu  évcque d'Angers  l'an  1 179-  &  mort  le  j.  mars  1197. 
fuivant  la  chronique  de  S.  Aubin  d'Angers.  Payez.  Gat.  cbrtfi.edit.  de  i6ï6.  tom. 
B.  f.  13  y.  Il  y  cft  dit  fils  de  Rubsrd  vicomte  de  Beaumont ,  &  d'une  fiUc  natu- 
relle de  Henry  I.  roy  d'Angleterre. 


I  V. 


RICHARD  I.  du  nom,  vicomte  de  Beaumont  au  Maine,  feigneur  de  Stc  Su- 
zanne ,  de  Frefhay  ,  Se  du  Lude ,  accorda  une  exemption  dans  Tes  terres  aux 
religieux  de  l'abbaye  de  S.  Martin  de  Scz  l'an  1190.  &  mourut  après  l'an  1194. 

Femme,  N  de  l'Aigle,  four  de  Richcr,  feigneur  de  l'Aigle,  fui  vant  la  con- 
jecture d'André  du  Chefne. 

1.  Richafd  II.  du  nom  ,  vicomte  de  Beaumont  ,  ctoit  mort  en  1202.  Se  fût 
enterré  à  Marmouticr. 

2.  RAOUL  III.  du  nom,  vicomte  de  Beaumont,  qui  fuit. 

j.  Geoïroy  de  Beaumont ,  le  croifa  avec  Geofroy  comte  du  Perche  &  plufieurs 
autres  pour  la  terre  bintelan  1200.  fuivant  l'hiftoire  de  Villchardouin. 

4-  Petronille  de  Beaumont ,  femme ,  fuivant  A.  du  Chef  ne ,  d'Alun  comte  de 
Trcguicr,de  Pcnthievre ,  de  Gocllo  ,dc  Guimguamp  fie  d'Avaugour. 


RAOUL  III.  du  nom,  vicomte  de  Beaumont ,  feigneur  de  Sainte  Suzanne,  de 
Frefnay  Se  du  Lude  ,  donna  l'an  1202.  cent  fols  de  rente  aux  religieux  de 
l'abbaye  de  Marmouticr,  pour  prier  Dieu  pour  l'ame  de  Ricbgri  Ion  frère,  confir- 
ma par  une  charte  parlée  au  mois  de  juin  121  y.  l'exemption  que  (on  perc  avoir 
accordée  à  l'abbaye  de  S.  Martin  de  Sez  ,  de  fonda  en  1218.  le  prieure  de  Loué 

?u'il  donna  à  l'abbaye  de  la  Couture  au  Mans.  Depuis  il  fin  l'un  des  Grands  de 
rance  qui  écrivirent  au  pape  Grégoire  I  X.  l'an  l*jf.  contre  les  prélats  du  royau- 
me &  leur  jurifdiclion  ,ô£  donna  la  même  année  du  confcntcmcnt  de  Richard  &c  de 
CmlUume  les  enfans  à  Mnrg»trut  comîclîc  de  Pif  la  niece,  fon  parc  d'Orques,  où 
Ç  elle  fonda  en  1  z}6.  des  Chartreux  dans  la  forêt  de  Charnéc ,  ce  don  fur  ratifié 
par  le  roy  S.  Louis  au  mois  d'aouft  de  la  même  année  ;  il  mourut  l'an  1235.  Se 
fut  enterré  dans  l'abbaye  d'Eftival  avec  fes  enfàns  ,  fie  RjtuJ  vicomte  de  Bcaumonc 
fon  aycul ,  qui  avoit  fonde  cette  abbaye  en  1 109. 

L  Femme  ,  LUCIE,  fit  une  donation  à  l'abbaye  de  la  Trape  en  1208.  Se 
fnourut  avant  l'an  1227.  comme  on  l'apprend  d'un  titre  du  prieuré  de  S.  Hypolito 
de  Vivoin. 

1.  Raoul  de  Beaumont ,  mort  jeune. 

2.  RICHARD  II.  du  nom,  vicomte  de  Beaumont,  qui  fuit. 

3.  Guillaume  de  Beaumont,  cil  nommé  dans  la  donation  du  parc  d'Orques  en 
1235.  &  fur  enterré  dans  l'abbaye  d'Eftival. 

IL  Femme,  AGNES. 

Agnes  vicomtefle  de  Beaumont  ,  après  fes  frères  dame  de  la  Flèche  ,  de  FrcÊ 
nay,  de  Stc  Suzanne,  du  Lude  &  de  Chatcau-Gonticr  ,  fut  mariée  avant  le 
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mois  de  février  irjj.  à  Louis  de  Bricnne,  dit  à' Acre  ,  troificme  fils  de  Jem  ^ 
de  Bricnne ,  roy  de  Jcrufalem ,  empereur  de  Conftantinoplc  ,  &  de  Berengere 
de  Caftillc.  Louis  de  Bricnne  vicomte  de  Beaumont  par  (à  femme,  augmenta 
vers  l'an  1263.  la  fondation  de  la  Chartreufe  du  parc  d'Orques  décent  livres  à 
prendre  furies  baronics  de  ^  Flèche,  dcFrclnay,dc  Sainte  Suzanne  &  de  Cha- 
teau-Gonticr,  &  fut  enterré  dans  l'églife  de  cette  Chartreufe,  où  il  avoir  clû 
fa  fcpulrure.  Ses  defeendans  prirent  le  nom  de  Beaumont ,  &  feront  rapportez 
Àau  U  fuite  Je  celte  bifieire  chtfitre  des  CONNETABLES  DE  FRANCE. 

V  L 

B 

ËICH  ARD  Il.du  nom  vicomte  de  Beaumont,feigneur  de  Ste  Suzanne,  de  Frefnay 
8:  du  Ludc,  cft  nomme'  dans  pluûeurs  ritres  de  l'abbaye  de  Marmouticr,  Se 
trois  livres  de  rente  fur  la  baronic  de  Ste  Suzanne  ,  à  la  chartreufe  du  parc 
d'Orques  l'an  1141.  il  mourut  fans  enfans  l'an  1149.  8c  fut  enterré  dans  l'abbaye 
d'Eftival  auprès  de  fon  pere. 

Femme  ,MATH1LDE  comtefle  de  Chartres , dame  d'Amboife  &  de  Montrichard, 
fille  unique  te  héritière  de  Sulpice  III.  du  nom  ,  leigncur  d  Amboifc  &  de  Montri- 
chard ,  &  à'Elixtbcth  de  Blois ,  comtefle  de  Chartres  j  clic  légua  10.  livres  de  rente 
pour  la  fondation  de  deux  religieux ,  &  mourut  en  1256.  Voyez  four  /«anciens  vi-  ç 
comtes  de  Beaumont ,  Ihijloire  de  SabU  f*r  Ménage  fs^es  20.  &c,  141,  30a.  328. 
&  4U- 
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gueules,  qui  efi 
de  BrolTe. 


-  A  A 

0 

De  umune  4a 
f4m4W  de  treit 
penddM  de  gueu- 
les. 


LA  baronic  de  Chevrcufe  fut  érigée  en  duché  pour  JEAN  de  Broflc,duc  d'Ef- 
tampes  ,  &  ANNE  de  Piflcleu  fa  femme  par  lettres  du  mois  de  décembre 
tj4j.  confirmées  en  avril  ijsj-  pat  »u«es  lettres  qui  permirent  à  CHARLES  de 
Lorraine,  cardinal  &:  archevêque  de  Reims,  Pair  de  France,  d'en  pourl'uivrc  l'en- 
legiftrement  >  quoique  les  premières  ne  fuilent  point  en  l'on  nom  ,  &  qu'il  n'y 
eut  point  été  compris  ni  dénommé  -,  il  les  tir  enregistrer  le  10.  may  fuivanr.  Voyez 
umtlV.  de  cette  hifloirt  ,  f.  341-  &  343-  «*  &  de  celte  éreciun  fn* 
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T  E  Duché  de  CHASTELLERAULT  ayant  été  réuni  à  la  couronne  par  la  mort  Aj 
Y_jàc  CHARLES  de  France ,  Duc  d'Orléans  ,  arrivée  en  ij4j.  le  roy  Henry 
1 1.  fit  don  de  ce  duché  à  J  A  C  QU  E  S  Hamilton  ,  comte  d'Aran ,  protecteur  , 
gouverneur  &  féconde  ferfonnt  dm  royaume  d'Etoffé  ,  par  lettres  données  a  S.  Ger- 
main en  Layc  le  8.  février  1548.  regiftrecs  le  i.  avril  de  la  meme  année  avant  Pâ- 
ques. Ce  don  lui  tut  fait  pour  le  récompenfer  d'avoir  fait  confentir  les  états  d'Ecouc  au 
mariage  de  François  Dauphin  de  France  ,  puis  roy  II.  du  nom  ,  avec  Marie  Sruart, 
reine  d  EcofTc  ,  dont  iléroit  tuteur,  &  avoir  remis  es  mains  du  roy  pour  la  lùrcté  de 
ce  mariage  la  reine  d'Ecoflc ,  &  quelques-unes  des  principales  &  plus  fortes  places  de 
ce  royaume.  Voyez,  tome  IIl.de  cette  hifloire  ,p.*,6<h 


PIECES  CONCERNANT  LE  DON  t>U  DUCHE 

DE  CHASTELLERAULT. 

A   JACQUES    HAMILTON, COMTE  D'ARAN, 
Apres  lefqucllcs  on  donnera  la  généalogie  de  la  Mit/on  iHtmihon. 

iBrevtt  du  don  du  duché'  de  âhaflelUrault  du  5.  février  1548.4//  profit  de  Mefpre Jacques 
Hmilton,  comte  d'Aran , protecleur ,  gouverneur  &  féconde perfonne  du  royaume  d'Etoffe.  q 

Du  j.  février  IJ48. 

AUJOURD'HUI  cinquième  jour  de  Février,  l'an  it48.  le  roi  étant  à  faine 
Germain  en  Layc  en  Ion  confeil ,  duquel  étoient  mefleigneurs  les  cardinal  de 
Lorraine  &  duc  d'Aumalle,  les  connétable  ,  chancelier,  te  ficur  de  faint  André, 
maréchal  de  France ,  &  autres  de  fondit  confeil  prive ,  où  auroit  été  appellé  M. 
l'évcquc  de  Rollc,  ambafladeur  d'Efcofl*e,  a  déclaré,  prêtent  ledit  ambafladeur, 
comme  par  ci  -  devant  il  avoir  prié  &:  requis  meflire  Jacques  Hamilton,  comte 
d'Aran,  tuteur  unique  de  la  reine  d'EfcolTe ,  protecteur,  gouverneur  &  féconde 
perfonne  dudit  royaume  durant  la  minorité  d'iccllc,  de  vouloir  entendre  à  l'alliance 
Se  futur  mariage  de  ladite  reine  avec  monfeigneur  le  dauphin  fon  fils ,  Se  qu  ct.inc 
averti  que  d'ailleurs  il  y  avoir  entreptife  pour  prévenir  ledic  mariage,  conliderc  que 
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ù  cela  eût  eu  lieu ,  il  eùc  pû  à  l'avenir  préjudicier  au  repos  fie  tranquilité  de  la 

.  république  de  ce  royaume ,  il  avoir  inftamment  fait  (ollicicer  ledir  comte  de  s'y  vou^ 
loir  employer  pour  lui,  lut  promettant  en  ce  fàifant,  entr'autres  chofes  12.  mille) 
livres  de  rente  en  titre  de  duché  en  cedit  Royaume,  pour  lui  (es  hoirs  fit  ayans  caufe, 
ainû  qu'il  eft  plus  à  plein  contenu  c's  articles  de  ce  partiez  Ôc  fignez  de  lamaindudic 
feigneur  à  Châtillon  le  vingt- (cptiéme  jour  de  Janvier  1547.  chofe  à  quoi  icilui 
comte  s'c'toit  libcrallemcnt  accorde  ;  fie  de  fàirluivant  cela,  ayant  aflemblc  les  écats 
dupais,  fie  par  lui  fait  confentir  ledit  mariage,  &  pour  la  fureté  d'icelui  délivré 
&mis  és  mains  dudir  feigneur  ladite  rdne  d'Efcoflc,  cnfemble  aucune  des  princi- 
pales fie  plus  fortes  places  du  royaume ,  dequoi  ledit  feigneur  diloit  fe  fentir  gran- 
dement tenu  à  lui ,  fie  qu'il  me ti toit  trés-bien  qu'il  lui  en  tic  bonne  fie  grande  ré* 
compenfe ,  fie  celle  qu'il  lui  avoit  promis  faire  par  les  fufdits  articles ,  ce  qu'il  avoiC 
délibéré  taire;  &  fur  ce,  ledit  évêquede  Roflc,  fondé  de  procuration  dudit  feigneur 
comte  fie  ftipulant  pour  lui  ,  a  remontré  audit  feigneur  que  véritablement  icclui 
comre  avoit,  par  tous  moyens ,  cherché  lui  obéir  &  faire  fervice  en  cet  endroit, 

S  jufqu  a  rompre  toutes  les  entreprifes  de  ceux  qui  ont  eflayé  le  contraire  ;  &  qui; 
plus  ctoir ,  avoit  mis  en  arrière  l'affection  que  naturellement  il  devoir  porter  à  (on 
propre  fang ,  d'autant  que  lui-même  étant  le  plus  proche  6c  préfomptif  fucccfleuc 
du  Royaume ,  s'il  plaitoit  à  Dieu  appellcr  à  £1  part  ladite  rcyne  d'Efcoflc ,  avoic 
quelque  moyen  de  conduire  le  mariage  d  icellc  reine  avec  (on  (ils ,  toutesfois ,  aimanc 
mieux  gratifier  audit  feigneur  ôc  à  ioa  royaume,  il  auroic  de  fon  plein  fie  franc 
vouloir  tant  fait  avec  Iddits  états  d'Elcofïc ,  que  le  mariage  de  ladite  rcyne  auroic 
tté  accordé  avec  monfeigneur  le  dauphin,  fie  icellc  mile  és  mains  dudit  feigneur» 
cnfemble  aucunes  des  principales  &  plus  fortes  places  dudic  pays,  comme  dit  eft 
çi-deilus.  Suppliant  à  cette  caufc  ledit  feigneur  trés-humblemcnt  vouloir  de  (a  parc, 
pour  fàmfàction  &  accomplilTement  de  fa  promerte  fuidite,  oêtroyer  fie  aflignec 
audit  feigneur  comte  pour  lui ,  (es  hoirs ,  fucccfleurs  ôc  ayans  caule ,  les  1  z.  mille 
livres  de  rente  en  titte  de  duché ,  ce  que  ledit  feigneur  délirant  faire  comme  il  eft 

C  plus  que  raifonnable ,  après  avoir  communiqué  à  Ion  conlcil ,  a ,  tommt  prince  de 
joy  &  d  honneur ,  donné  fie  octroyé,  donne  fit  octroyé  par  ces  prefentes  ,  fie  promet 
garantir  audit  feigneur  comte ,  fous  hypoteque  de  fcs  biens ,  tes  hoirs ,  fuccelTeurs 
Se  ayans  caufc ,  la  duché  de  Chaftclletault ,  fes  appartenances  Se  dépendances ,  fie 
a  commandé  à  moi  (ecretaire  de  fcs  finances,  dépêcher  en  la  meilleure,  plus  (im- 
pie Se  plus  feure  forme  que  faire  fe  pourra,  audit  fieur  comte  d'Aran ,  lettres  de 
don  dudit  duché  de  Chaflcllerault ,  pour  en  jouir  par  lui,  fes  hoirs  Se  ayans  caufc, 
perpétuellement  Se  à  toujours,  lui  promenant  icelui  faire  valoir  11.  mille  livres 
de  rente  annuelle,  toutes  charges  déduites  &  payées  t  Se  les  lui  afGgncr  de  proche  en 
proche;  ôc  pour  fureté  de  ce  a  voulu  en  être  baille  ce  prêtent  acte  audit  éveque  de 
Roflc ,  procureur  dudir  feigneur  comte,  qu'il  a  (igné  de  (a  propre  main ,  &  fait 

D  contre- ligner  de  moi.  HENRY.  Et  plus  bas,  Clause.  Et  (ccllé  du  fecau  de 
cire  verte. 

Cellstionné  à  fin  original  en  parchemin ,  ce  fait  rendu  pur  les  notaires ,  gardenottes  d» 
roi  notre  fire,  en  fin  chàtclet  de  Farts,  foujftgnts.  cejourikui  jj.  Aouft  1643.  Monte. 
ET  de  Beaufom-. 


j     lettres  patentes  du  don  du  Duché  de  Chajle/Ierau/t ,  en  conformité  dm  brevet  précèdent. 

Du  j.  février  1548. 

HfENRY,  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France:  tâlur.  Sçavoir  faifons ,  que 
1  nous  ayans  égard  Se  confideration  aux  grands ,  vertueux ,  agréables  Si  recom- 
mandablcs  plaifirs  &  fervice  que  notre  trés-cher  fie  trés-amé  coufin  ,  le  comte  d'Aran, 
chevalier  de  notre  Ordre ,  gouverneur  du  royaume  d'Efcoflc ,  a  par  ci-devant  fait 
à.  feu  notre  trés-honoré  feigneur  Ôc  pere  le  roi  dernier  decedé,  que  Dieu  aWolve , 
à  nous  consécutivement,  Ôc  à  la  maifon  Se  couronne  de  France,  depuis  le  décczfic 
crêpas  du  feu  roi  dudit  Efcoffe  dernier  décédé  notre  frère  Se  coufin ,  fie  memement 
pour  avoir  moyenne  l'accord  de  mariage  d  entre  notre  trés-cher  fie  trés-amé  fils  le 
dauphin,  fie  notre  uçs-çherc  fie  trés-améc  futur  fie  çouûnc  la  rcyne  d  Efcoifc,  paffé. 


I 
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en  l'aflemblcc  des  états  dudit  royaume  d  Efcoflc ,  &  pour  plus  grande  fureté*  k  £ 
affuranec ,  avoir  délivré  8c  mis  es  mains  de  nos  députez  ladicc  rcyne ,  qui  depuis 
a  été  amenée  8c  conduite  en  notredit  royaume ,  ou  elle  eft  de  prêtent  >  Se  outre , 
pour  avoir  mis  es  mains  de  nofdics  députez,  les  châteaux  8c  places  de  Dombar  8e 
Blackneff,  qui  font  deux  des  fortes  8c  plus  importantes  dudit  royaume  d'Efcoffc, 
moyennant  Icfqucllcs,  efperons  maintenir  8c  détendre  ledit  royaume  contre  les  en- 
treprifes  des  ennemis  d'icclui ,  en  quoi  faifant ,  il  a  non  feulement  cru  &  augmenté 
les  affaires  de  notredit  royaume,  mais  auffi  empêché  &  rompu  les  pratiques  de  leurs 
voifins,  qui  par  tous  moyens  afpiroicnt  audit  mariage  8c  iceux  agrandir  8c  accom- 
moder dudit  royaume ,  chofe  qui  eût  été  trés-pré'iudiciable  à  notre  état  &  bien  de 
notre  fervice ,  en  quoi  il  a  fait  fi  claire  demonflracion  de  la  grandeur  8c  finecrité  de  3 
l'arïcftion  qu'il  nous  porte,  qu'il  eft  digne  de  grande,  recompenfe  8c  reconnoiffance. 
Nous  à  ces  caufes,  8c  après  avoir  rois  le  fait  de  ladite  recompenfe  en  délibération 
avec  les  princes  de  notre  fang  8c  gens  de  notre  confeil  pt ivé,  8c  par  eux  fait  voie 
l'accord  8c  contrat  fait  8c  paûc  entre  nous  8c  ledit  ûeuc  comte ,  ci  attaché  fous 
le  contrefeel  de  notre  chancellerie ,  avons  par  leur  avis  8c  délibération  ledit  ac- 
cord 8c  contrat,  comme  trcVjuftc  8c  raifonnablc,  8c  très  profitable  a  nous  8c  à 
l'état  de  notre  royaume,  loue  8c  approuvé ,  louons  &  approuvons  par  ces  présen- 
tes, &  fuivant  iceux  accord  8c  contrat,  8c  l'avis  des  Princes  de  notre  fang  6c  gens 
de  notre  confeil  privé,  pour  aucunement  rémunérer  icelui  ficur  comte  de  les  ferviecs, 
qui  méritent  beaucoup  plus ,  comme  véritablement  nous  reconnoiffons ,  avons  donne  q 
cédé ,  quitté  ,  tranfporté  8c  dclaiflé ,  8c  par  la  teneur  de  ces  présentes ,  donnons , 
cédons ,  quittons ,  tranfportcms  Ce  délai  fions  à  icelui  nottedit  coufin,  (es  hoirs  » 
(ucccilcurs  8c  ayans  caufe,  à  toujours  le  duché  de  Chaftcllerault,  les  appartenances 
&  dépendances,  ainfi  qu'ils  fe  pourfuivent  &  comportent,  en  tous  droits,  préroga- 
tives de  duché ,  juflice  haute ,  moyenne  8c  baûé,  mére,  mixte,  impere,  nefs  8c 
arrière-fiefs ,  hommes  ,  hommages ,  vailaux  ,  vaffelagcs ,  cens,  rentes ,  lods,  ventes , 
rachats,  quints,  requints ,  aubaines,  confifeations  8c  autres  droits  8c  devoirs  fei- 
gneuriaux  quelconques,  maifons,  places,  châteaux,  dix  mes ,  champarts,  prez,  ga- 
rennes, forêts,  bois  taillis,  pâtis,  étangs,  rivières,  pêcherie,  moulins  ,  vignes» 
terres  labourables ,  8c  autre  domaine  quel  qu'il  foit,  appartenances  8c  dépendances 
dudit  duché ,  provifion  aux  offices  ordinaires  8c  bénéfices  dudic  duché,  lequel  nous 
promettons  par  cefdites  prefentes  lui  faire  valoir  8c  fournir  jufqu  a  la  fomme  de 
12000.  livres  tournois  de  rente  ou  revenu  annuel  par  chacun  an,  toutes  charges  n 
déduites  8c  payées  -,  8c  à  ce  faire  avons  obligé  8c  obligeons  Nous ,  nos  biens  8c  de  nos 
hoirs,  fucceffeurs  8c  ayans  caufe,  pour  d'icclui  duché 8c  choies  dcffufditcs,  jouir  Se 
u(er  pat  notredit  couhu  le  comte  dAran,  feidits  hoirs,  fucceffeurs  8c  ayans  caufe, 
perpétuellement ,  hereditablement  8c  à  toujours,  8c  en  ordonner  8c  difpofcr  comme 
de  fon  propre  8c  vrai  héritage  ,  8c  dont  à  cette  fin  Nous  nqus  fommes  dcllaifis  , 
dévêtus  8c  démis ,  deflaififlons ,  dévêtons  8c  démettons  dés  maintenant  au  profit  de 
notredit  coufin ,  fefdits  hoits ,  fucceffeurs  8c  ayans  caufe ,  que  nous  en  avons  en  ce 
fài'anc  laifis  8c  vêtus,  vêtons  8c  lailiffoits  par  cefditcs  prclentcs  ,  fans  aucune  chofe 
en  retenir  ni  referver  à  Nous,  ni  à  nos  fucceffeurs  rois  de  France,  fors  fculemcnc 
les  foy  8c  hommage ,  rcûort  8c  (ouveraineté.   Et  quant  aux  bois  de  haute  futaye , 
Nous  les  avons  réfervez  8c  exceptez,  réfervons  8c  exceptons  par  cefditcs  prefentes, 
cnfcmble  lesglandccs  8c  paiffons  qui  demeureront  à  nous  8c  à  notre  profit  -,  8c  néan- 
moins notredit  coufin  y  aura  droit  de  chaflc  par  toutes  lcfditcs  forêts ,  8c  outre  pourra 
prendre  dudit  bois  pour  fon  ufagç  &  chauffage  feulement,  ainfi  qu'un  bon  pere  de 
ïamille  ,8c  non  autrement.  Si  doutions  en  mandement  par  cefditcs  prefentes,  à  nos  £ 
amez  8c  féaux  les  gens  tenans  notte  cour  de  parlement  8c  de  nos  comptes  à 
Paris, treforiers  de  France,  à  tous  nos  julticicrs  8c  officiers  prefens  8c à  venir  ,  8c  à 
chacuns  d'eux ,  fi  comme  à  lui  appartiendra,  que  de  nos  prclcnsdon,  ceffion , quit- 
tance ,  bail  ,  tranfport  ôc  délais  ,  8c  de  tout  le  contenu  en  cefdites  prefentes  ,  ils 
fartent,  fouffeent  8c  laiffent  notredit  coufin,  feidits  hoirs ,  fucceffeurs  8c  ayans  caufe, 
jouir  8c  ufer  pleinement ,  paiiïblcment ,  perpétuellement  8c  à  toujours ,  en  lui  bail- 
lant Se  faifant  bailler  ,  ou  à  fon  procureur  peur  lui,  la  pleine  ,  entière,  pacifique  8c 
pailiblc  jouillàncc  5c  pofléffion  dudic  duché  de  Chaftellerault,  (es  appartenances  8c 
dépendances  jufqu' i  ladite  valeur  de  12000.  liv.  tournois  de  rente  ou  revenu  annuel, 
parla  forme,  8c  ainfi  que  deflus  eft  dit ,  8c  en  rapportant  cefdites  prefentes  fignéesde 
notre  main,  ou  Viiimus  dicelles  fait  fous  fccl  royal  pour  une  fois ,  avec  reconnoif- 
fance de  notredit  coufin,  ou  de  fon  procureur,  de  la  jouiflance  de  ce  prefentdon, 

bail 
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bail,  tranfporc  5:  délais,  Icurcs,  fuffifantcs;  nous  voulons  notre  receveur  ordinaire 
'  dudit  Chaftellerault,  être  «nu  quiite  fie  déchargé  en  fes  comptes  Se  c'tats  par  les 
gens  de  nofdics  comptes,  leur  mandant  derechefainû  le  frire  fans  difficulté.  Car 
tel  eft  notre  plailir,  nonobftant  quelconques  Ordonnances  fie  révocations  générales, 
ou  particulières  faites  ou  a  faire  de  notre  domaine,  en  quoi  ne  voulons  ce  pté- 
Jcnc  don,  bail ,  tranfport  &  délais  être  aucunement  compris  ni  entendu,  attendu 
la  grandeur  fie  importance  de  la  caufe  qui  nous  en  a  été  motive  ,  ains  les  avons 
dés  maintenant  de  notre  propre  mouvement ,  certaine  feience  pleine  puiflânce  Se 
autorité  royale  ,  excepté  fie  refervé  ,  exceptons  Se  refervons ,  fie  auldites  ordonnances 
faites  fur  le'  fait  de  notredit  domaine  ,  tant  anciennes  que  modernes  ,  &  (ur  l'érec- 
tion de  nos  coffres  du  louvre  ,  fie  l'ordre  Se  diftnbution  de  nos  finances ,  dérogé  Se 
dérogeons ,  cnfemble  &  à  la  dérogatoire  de  la  dérogatoire  y  contenue'.  Et  afin  que 
ce  foit  chofe  ferme  fie  fiable  à  toujours,  nous  avons  fait  mettre  notre  feel  àcefditcs 
présentes ,  fauf  en  auttes  chofes  notre  droit  SC  l'autruy  en  toutes.  Donné  à  S.  Ger- 
B  main  en  Lave  au  mois  de  février  l'an  de  grâce  1548.  &  de  notre  règne  le  deuxième. 
Signé,  HENRY.  Et  fur  lereply  par  le  roy  ,  Meilleurs  les  cardinal  de  Guilc  ,  fie  duc 
d'Aumale,  de  Montmotency  ,  connétable ,  fie  autres  prefens.  Signé,  Duthier.  Scellé 
en  lacs  de  foyc  rouge  fie  verte ,  Se  fcellé  du  grand  iceau  de  cire  verre. 

Et  fur  le  reply  eft  encore  écrit  ce  qui  enfuit.  Letla  ,  public* s  &  regiftrata ,  audit» 
<jr  requtrente  procuratore  gêner di  régis.  Parifits  inptrlamento fecundi  diemenfis  aprilts  anno 
domini  mUUJimo  qumgenfejimo  qtudrMge/ims  ocitvo ,  ante pafeba.  Signé ,  DuTxllet. 

Et  au  deflous,  Letla , publicata  dr  regiftrata  in  corner*  computorum  domini  mftri  régis , 
audtto  tfufdcm  domini  procuratore  gênerait ,  duodetma  aprilts  anno  frpra  feripto,  Signé , 
C  Le  Maistre. 

Collationné  à  fin  original  en  parchemin  ,  ce  fait,  rendu  par  les  notaires  garde-nettes  d* 
taj  notre  ftre  en  fin  thaftelet  de  Paris  ,  fimpgnez.  cejturdhtj  treizième  aoaft  164J. 
Morel  fie  de  Beaufort. 


Lettres  portant  que  la  ju/lice  Je  Chaftellerault  reffort'tr*  nuement  au  parlement  de  Paris. 

Du  mois  de  May  1549. 


T  T  ENRY,  parla  grâce  de  Dieu,  roy  de  France,  feavoir  fjifons  à  tous  prefens 
Xi^  à  venir.  Comme  en  dclaiflànt  &  tran(porrant  le  duché  de  Chaftcllcraulc 

D  ci-devant  uni  à  la  couronne  de  France ,  a  notre  trés-chet  Se  tres-amé  coufin  le  comte 
d'Aran ,  gouverneur  du  royaume  d'Ecoffc,  pour  les  caufes  contenues  és  lettres  de  don 
&  tranfport  que  lui  avons  fait  expédier ,  ayons  entendu  notredit  coufin  jouir  dudit 
duché  fie  fes  appartenances  en  tout  droit  de  juftice ,  ii  comme  à  duché  appartient  ; 
toutefois  pour  éviter  à  ce  qu'à  l'avenir  aucuns  ne  lui  puiflent  obvict ,  que  n'aurions 
par  nos  lettres  dédit  fur  ce  octroyées  ,  enrendu  la  jurifdiâion  dudit  Chaftellerault 
devoir  rcdbrtir  nuement  Se  fans  moyen  en  notre  cour  de  parlement  à  Paris  ,  Se 
que  fous  ombre  de  certain  édit  cy-devant  fait  par  notre  trés-honoré  feigneur  &  pere 
Je  roy  dernier  decedé,  que  Dieu  abfolve,  en  faveur  de  ceux  de  Poitiers ,  par  lequel 
entr'autres  chofes  étoit  dit  que  la  juftice  de  Chaftellerault  rcflbrtiroit  audit  Poitiers, 

E  les  officiers  Se  autres  dudit  Poitiers  ncpuifTcnt  à  l'avenir  donner  empêchement  en 
la  juftice  de  Chaftellerault ,  Se  autres  chofes  dependans  dudit  duché ,  notredit  coufin 
nous  aurait  requis  lettres  de  déclaration  fut  ce  de  notte  vouloir  fie  intention.  Pour  ces 
caufes,  Se  autres  a  ce  nous  mou  vans,  après  avoir  mis  la  matière  en  délibération  de 
l'avis  des  princes  de  notre fang,  Se  gens  de  notre  privé  confeil , avons  dir  Se  déclaré, 
difons  Se  déclarons  que  notre  vouloir  Se  inrention  eft  que  notredit  coufin  le  comte 
d'Aran  joui  Ile  lui  Se  les  fiens  ,  fuccefteurs  Se  ayans  caufe  ,  dudit  duché  de  Chaftel- 
lerault ,  ai  nli  que  contenu  eft  en  nos  lettres  dudit  don  fie  tranfport,  Se  que  la  juftice 
dudit  heu  de  Chaftellerault  reflbrtifle  nuement  Se  fans  moyen  en  notreditc  cour 
de  parlement  de  Paris ,  fans  mutation  ne  augmentation  de  degrez  de  jurifdi&ion  Se 
officiers,  lclquels  coonoitront  de  toutes  caufes  royales,  Se  autres  quelles  qu'elles  foienc 
oupudlcnr  ctte,  comme  ils  font  de  ptefent,  Se  ont  cy-deyant  fait  dutant  le  temps 
Itme  V.  K  f 
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que  ledit  duché  a  été  icnu  en  notre  main  fans  aucune  reftricxion  >  refetvation  ne  mo- 
dification quelconques  >  nonobfranr  l  edit  obtenu  par  ceux  du  dit  Poitiers ,  par  lequel  A 
étoitoitquc  la  juftice  dudit  Chaficllcrault  reuortiroit  audit  Poitiers  ,  Se  procès  lux 
ce  enluivis ,  &  tous  autres  édits  &  choies  contraires  à  notrcdit  vouloir  &  intention, 
auquel edit  ou  édio  avons  de  notre  certaine  teienec ,  pleine  puiflânee  &  autorité  royale, 
déroge  Se  dérogeons  par  ces  pxdëntcs  que  voulons  lorur  leur  effet ,  nonobftant  auûî 
oppofitions  ou  appellations  quelconques  faites  ou  à  faire,  relevées  ou  à  relever , pour 
lesquelles  ne  voulons  être  en  tien  dirferé,  pourvu  toutefois  que  notrcdit  couhn  ne 
fera  que  nommer  aux  offices  à  qui  appartiendra  la  connoiflanec  &  jurifdidion  deldits 
cas  royaux ,  quant  à  ce  qui  touche  icelle  juridiction  ,  pour  à  fa  nomination  y  ctre 
après  par  nous  pourvu,  Se  non  autrement»  Se  pour  le  regard  des  autres  cas,  y  pour- 
voir luivant  le  contenu  en  fefdites  lettres  de  don  Se  traufporr.  Si  donnons  en  man- 
dement à  nos  amez  Se  feaux  les  geus  tenans  notre  cour  de  parlement  à  Paris  ,  qua  ]$ 
ces  prelentes  notre  édtt  Se  decl «ration  ils  fadeur  lire,  publier  «5c  enregiftrer  ésregif^ 
très  de  notredite  cour,  «Se  icclui  entretiennent,  gardent  «Se  obferveut  &  faflenc  entre- 
tenir, garder  &  obfcrvet  de  point  en  point  félon  fa  forme  Se  teneur  -,  8e  à  tous  nos 
au irêsjulticiers, officiers  &  fujets  qu'ils  y  obcifTcnt  l.ns  y  contrevenir,  ne  fouffrur 
être  contrevenu  en  quelque  forte  que  ce  foie,  &e  de  tout  le  contenu  cy-déflus  fanent, 
foufrrcntSc  laiflent  notrcdit  coufiu  lecomre  d'Aran , fcfdits  hoirs, fuccefleurs  Se  ayatu 
caule,  jouir  Se  u(cr pleinement ,  pailiblcment  Se  perpétuellement,  ccllànt  Se  faifanc 
ccller  tous  troubles  Se  empêchemens  au  contraire  ;  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Nonob- 
ftant ce  que  dclTus,  5c  quelques  autres  ordonnances,  éJits  ,mandcmens  ou  detenfes 
à  ce  contraires;  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  Se  fiable  à  toujours ,  nous  avons  fait 
mettre  notre  feel  à  celdites  prefëntcs,  fauf  en  autres  chofes  notre  droit  Se  1  autruy  en 
toutes.  Données  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  may  l'an  de  grâce  1 545?.  <5c  de  notre  C 
regiie  le  troilîéme.  Signé  fur  le  reply  parlcroy,DE  Laubesfin.  Et  IccHc  en  lacs 
de  foye  rouge  8e  verte ,  du  grand  fecau  de  cire  verte. 

CtlUttamé  i  fin  tramai  en  parchemin ,  (e  fut  rtuduptr  les  neutres  ,gtrd*mttts  d»  rty 
notre  fire  en  fin  cktjlelet  de  Psrts  ,fi*fig»ez.  te  jomrd  but  x  3.  éoufi  i6i  j.  Mohel  de 
Leaufort. 


Lettres  aux  finechmx  de  Poitou  tir  de  Chsjlettcrxult ,  f»*r  nuttrt  le  comte  £ Arm  en  f*J- 
feston  du  duché  de  ChaJleUertult ,  ejr  des  Autres  chtjit  etmf ri/es  (Uns  fin  dm.  D 

Du  1*.  aouft  1J49. 

HE NRY , par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  ,  aux  fenechaux de  Poitou  Se  Chaf- 
tcllerault ,  ou  à  leurs  lieutenans.  Comme  pour  pluiieurs  bonnes  Se  grandes  caufes 
Se  connderations  concernantes  le  bien  de  nous  &  de  notre  royaume,  Se  pour  plus  fer- 
mement lier  Se  établir  l  aotienne  amitié  qui  de  tout  temps  a  été  entre  les  royaumes  de 
France  Se  dEcollc,  lefqucls  de  prêtent  nous  cftiraons  une  même  chofe  ,  pour  avoir 
fâitalliancc  &  mariage  de  notre  trés-chere  Se  rrés-amee  fille  Ôe  confine  la  petite  reine 
d'Ecollc,  avec  notre  très-cher  Se  trés-amé  fils  le  Dauphin,  nous  ayons  fait  don- du 
duché  de  Chaftellerault  à  notre  ttés-cher  Se  trés-amé  couiin  le  comte  d'Aran  &gou-  £ 
verneur  d  Ecofle,  pour  en  jouir  par  lui,  (es  hoirs,  (ucce  Heurs  Se  ayans  caule,  félon  le 
contenu  és  lettres  de  chartes  que  fur  ce  lui  avons  fait  expédier ,  dûemcnt  entérinées 
Se  vérifiées,  fuivant  l'évaluation  qu'avons  fait  faire  d'icclui  duché ,  8c  autres  chofes  y 
eomprifes  ,  jufqu  a  la  fomme  de  11000.  livres  ,  comme  plus  amplement  eft  déclare 
par  nofdites  lettres,  lefqucllcs  voulans  Se  delirans  fô.tir  leur  plein  Se  enrier  effet  ,  Se  en 
vertu  dicelles  notrcdit  couiin  le  comte  d'Aran ,  prendre  Se  appréhender  la  poiièffion 
dudic  duché  ,  voulons ,  vous  manions  Se  enjoignons  par  ces  prelentes,  &  à  cha- 
cun de  vous ,  fi  comme  à  lui  appartiendra  ,  qu'icelui  notrcdit  coufin  ,  ou  notre  très» 
cher  &  gra  id  ami  lcvcque  de  Roue  ayant  pouvoir  &  procuration  de  lui ,  vous  mettiez 
en  pleine  Se  entière  poflelïïon  «5c  jouiflanec  d'icclui  duché  «Se  des  autres  chofes  éva- 
luées jufqu  à  ladite  fbmmc  de  nooo.  livres  de  revenu  annuel,  félon  &  ainfî  qu'il  eft 
à  plein  contenu  ,  8e  que  le  portent  noldites  lettres  de  chartes  Se  autres ,  que  poux 
cet  effet  avons  fait  expédier  -,  de  ce  faire  vous  avons  don.ic  &  donnons  plein  pouvoir 
&  autorité,  cominiilion  Se  mandement  fpecial.  Mandons  &  commandons  à  tous  nos 
jufticicrs,  oficicrs  fie  fujets  qu  à  nous  cefaifant  toit  obéy:  Car  tel  çft  notre  plaiur. 
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A  Donne  à  Amiens  le  douzième  jour  d'aouft  l'an  de  grâce  1549.  &  de  notre  règne  le 
troificme.  Signe  parleroy ,  Bochetbl.  Et  fcellé  du  fceau  de  cire  jaune  fur  limpb 
queue. 

Collatitmi  i  fin  original  en  parchemut ,  ce  fait  rendu  par  les  rut  tiret,  gtrâe»*  tes  du  rq 
notre  jire  enfin  chafteUt  de  Paris,  fiujjtgnez  ce  jturihuj  treizième  aeujl  1643.  Morel. 
»e  Beaufort. 


£uregiftrement  du  dtnduduche'deChafiellerauà  ,par  Us  trefiriers  généraux  de  France. 
B  Du  4.  Novembre  174$. 

LES  Treforiers  de  France  ;  Vues  par  nous  les  lettres  patentes  du  roy  notre  fire  en 
forme  de  chartes,  données  à  S.  Germain  en  Layc  au  mois  de  février  1548.  Se  der- 
nier patte,  lignées  de  la  main  dudic  feigneur  Se  de  M4.  Jean  Du  Thicr ,  feerctaire  de 
fes  finances  ,  Se  fcellccs  de  cire  verre  (ur  lacs  de  foyc,  &  lur  le  reply  dclquclles  apperc 
qu'elles  ont  été  lues ,  publiées  Se  enregiftrees  en  la  cour  de  parlement  &  chambre  des 
comptes  à  Paris ,  aufqucllcs  ces  prclentcs  font  attachées  lous  l'un  de  nos  ûguets ,  pat 
lclqucllcs  &:  pour caulcs y  contenues, Ce  memement  pour  avoir  moyenne  l'accord  Se 
mariage  d'entre  MonJcigncur  le  Dauphin  &  la  reine  d'Ecoflc    paflé  en  l'aflcmblée 
des  états  dudit  royaume  d'Ecoflc ,  &  pour  plus  grande  fureté  Se  allurance  ,  avoir  dé- 
livre Se  mis  es  mains  des  députez  dudit  leigneur  ladi  te  dame  reine  d  EcolTc ,  qui  depuis 
a  été  menée  &  conduite  au  royaume  de  France ,  où  elle  cft  de  prefent  ;  Se  outte  pour 
avoir  mis  és  mains  dcfdits  députez  les  châteaux  Si  places  de  Dombar  Se  Blacknets ,  qui 
font  deux  des  plus  fortes  Se  plus  importantes  dudit  royaume  d  Ecoûe  ,  ledit  feigneur 
adonné,  cède,  quitté,  traniporté  Se  dclailTc  à  toujours  au  comte  d  Aran,  chevalier 
de  l'ordre  dudit  îcigneur  Se  gouverneur  dudit  royaume  d'Ecoflc  pour  lui,  (es  hoirs, 
fuccefleurs  Se  ayans  caufe  ,1a  duché  de  Chaftcllerault ,  fes  apparrenances  Se  dépendan- 
ces, ainû  qu'ils  fc  pourfuivent  8c  comportent  en  tous  droits ,  prérogatives  de  duché  > 
juftice  haute  «  moyenne ,  baffe,  mere  ,  mixte ,  imperc ,  fiefs  Se  arriere-fiefs ,  honneurs , 
hommages ,  vaflaux  >  vaflelages ,  cens ,  rentes ,  lods,  ventes ,  rachapts,  quints  ,  requints, 
aubeines  ,con(îfcations  Se  autres  droits  &  devoirs  fàgneuriaux quelconques, maifons, 
places ,  châteaux ,  dixmes,  champarrs,  prez,  garennes,  forêts,  bois  taillis,  paftis,  étangs, 
rivières,  pêcheries,  moulins,  vignes,  terres  labourables  Se  autre  domaine  quel  qu'il 
D  fbit, appartenances  Se  dépendances  dudit  duché,  provifion  aux  offices  ordinaires  te 
bénéfices  dudit  duché ,  le  tout  jufqu'à  la  valeur  de  1  zooo.  livres  tournois  de  rente  ou 
revenu  annuel  par  chacun  an ,  routes  charges  déduites  Se  payées ,  refervant  feulement 
par  ledit  feigneur  les  foy  <5c  hommage ,  reflbrt  Se  fouveraineté,  Se  les  bois  de  haute  fu- 
taye,  enfemble  les  glandages  &  paillons  qui  demeurent  audit  feigneur  Se  à  fon  profit, 
efquelsbois  Se  forêts  ledit  feigneut  donne  audit  fieur  comte  d'Aran  droit  de  chalic ,  Se 
d'y  prendre  du  bois  pour  fon  ufage  &  chauffage  feulement ,  pour  en  jouir  &  ufer  ainli 
qu'un  bon  perc  de  famille  Se  non  autrement ,  comme  plus  à  plein  lefdires  lettres  le 
contiennent,  dcfquels  entant  qu'en  nous  cft  ,con(cntons.rcnterincmcnt  &  l'accomplit 
fement  Iclon  leur  forme  Se  teneur ,  Se  tout  ainfi  que  le  roy  notredit  feigneur  le  veut  Se 
mande  par  Scellés.  Donne  fous  l'un  de  nos  fignets  le  quatrième  jour  de  novembre  l'an 
de  grâce  JJ49.  Signé  ,  Lahou.  Et  à  côté  la  marque  du  fecau. 

fi 

ColUthtmé  à  l 'original en  far  chemin ,  ce  fait  rendu  par Us  confeillers  du  rtj  Notaires  au 
thajlelet  de  Paris  fiujignez  le  17.  février  1084.    Hocmb'  ,  Se  Le  Vaweur. 

Voyez  requefte  Se  pièces  pour  Milord  comte  d'Aran ,  premier  gentilhomme  de  la 
chambre  du  roy  de  la  grande  Bretagne ,  touchant  la  reftitution  du  duché  de  Chaftel- 
leraulc  Se  des  autres  choies  comptilcs  dans  le  don  fait  par  le  roy  Henry  II.  à  Jacques 
Hamilton,  comte  d'Aran  ,  protecteur  Se  gouverneur  du  royaume  d'Ecofle,  imprime  A 
taris  en  1085.  cinquante  pages  in  40. 

Voyez  suffi  la  requefte  pourMilqrd  comte  de  Sclkirck ,  touchant  la  reftitution  du 
duché  de  Chaftcllerault  ,  &  des  autres  choies  comprîtes  dans  le  don  fait  par  le  roy 
Henry  II.  à  Jacques  Hamilton  comte  d'Aran  ,  protecteur  Se  gouverneur  du  royaume 


S9i     HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

-dEcoflc.cn  exécution  de  l'article  xxi  i.  du  dernier  traite  de  paix  entre  l'Angleterre 
&  la  France,  imprimé  à  Paris  <■»  171 3.  thtx.  Charles  Huguter  vmgt-tross  pages  m  4«.  à 
la  fuite  font  les  titres  &  pièces  justificatives  des  légitimes  prétentions  de  la  maiibn 
«fHamilton  fur  le  duché  de  Chaftellcrault ,  &  autres  chofes  comprifes  dans  ledit  don, 
•vingt-fix  ftges  «4°. 


GENEALOGIE 


DE  HAMILTON 


B 


BUCHAN  AN  rtrum  Stet.  I.  8.  dit  que  cette  maifbn  tire  ton  origine  d'un  gentil- 
homme Anglois  ,  lequel  ayant  parle  avantageufement  à  la  cour  du  roy  d'Angle- 
terre de  la  valeur  de  Robert  Br*fittt  roy  d'Ecofle  à  l'occalîon  d'une  victoire  que  ce 
prince  venoit  de  remporter  (ur  Edouard  H.  roi  d'Angleterre ,  fut  frappe  d'un  poignard 
par  un  des  Spenfer  chambellan  du  roi  à  qui  ce  difeours  avoit  déplu ,  &  l'ayant  rué  deux 
jours  après  fe  réfugia  auprès  de  Robert  roi  d'Ecoflè ,  qui  lui  donna  une  terre  qui 
fat  appellce  de  fon  nom  HAMILTON.  Lcflams  rapporte  à  peu  prés  la  memechofe 
de  rébus  geflts  Stet.  I.  7.  Vojez.  Imhof  regum  part»m<sue  magnm  Brttan.  Htjî.  gentdag. 
tmprtjf.  de  1690.  partis  pmris  t.  xiv. 


it  gueules  â 
3 .  quinte  fiuiU 
tes  d'aigent- 


JACQUES  Hamilton  ,  fat  créé  comte  d'Aran  ,  qui  cft  une  ifle  dans  le  golfe  de 
Cluyd  ,  par  Jacques  III.  roi  d'Ecofle. 

Femme,  MARIE  Stuart,  fille  de  Jaques  Stuart  II.  du  nom,  roy  d'Ecofle,  &  de 
Marie  d'Egmont  de  Gueldres,  fat  mariée  en  1468.  par  fon  perc ,  qui  l'obligea  malgré 
elle  à  quitter  Robert  Bondius  comte  d'Aran ,  fon  premier  mary. 

1.  JACQUES  Hamilton  II.  du  nom,  comte  d'Aran,  qui  fuir. 

2.  N.  Hamilton,  époula  N.  Stuart  fille  de  Jean  Stuart,  duo  d'Albanie  \  il  mourut 
dans  un  combat  donné  entre  fon  frère  Se  le  comte  d'Angus. 

(.»)  Fientnfii.  Patrice  Hamilton,  abbé  de  Frefne  (<)  fat  homme  d'cfprit  &  d'une  rare 

érudition  fuivant  Buchanan  ;  il  voyagea  en  Allemagne  où  il  embrafla  les  er- 
reurs de  Luther  ;  &  étant  revenu  en  Ecoflc,  il  fat  brûlé  vif  devant  le  temple 
de  S.  Antonin  l'an  1527. 

3.  Mak.cuer.itb  Hamilton,  mariée  à  Matthieu  Stuart,  comte  de  Lenox,  fils  de 
]tan  Stuart,  comte  de  Lenox ,  feigocur  de  Danrlcy  ,  Se  à'ifabtlle  de  Monrgom- 
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I  L 

T  ACQUES  Hamilton  II.  du  nom ,  comte  d'Aran ,  fucceda  à  fon  perc.  Jet»  Smart," 
r.  I  duc  d'Albanie ,  régent  fous  Ja  cques  V.  roi  d'Ecoffe  ,  ayant  fournis  David  &  Guil- 
A  Êumc  Humius,  qu'iîavoit  proferits  à  caufe  de  leut  révolte,  le  comte  d'Aran  à  qui 
la  garde  en  fut  confiée  fe  laiffa  engager  par  eux  à  fortir  du  royaume  ,  à  former  un 
nouveau  party  ,  &  à  demander  ladmi ni ft ration  du  royaume  comme  plus  proche 
héritier  de  la  couronne,  &  engagea  jdans  fon  parti  Jttn  Smart  comte  de  Lcnox,  fils 
de  Marguerite  Hamilton  fa  (ccur.  Le  regent  le  rangea  bien-tôt  à  fon  devoir,  &  étant 
obligé  de  partit  pour  la  France  le  nomma  un  de  ceux  qu'il  laifla  pour  gouverner  le 
royaume  d  Ecoffe ,  Se  ceux-ci  l'élirent  enfuite  pour  leur  chef;  ileut  quelque  temps  aptés 
un  différend  avec  Douglas  comte  d'Angus  jufqu'à  en  venir  aux  mains, ce  qui  futap- 

Bifé  par  le  retour  du  regent.  Ces  inimitiez  entre  la  maifon  d'Hamilton  &  celle  de 
ouglas  recommencèrent  avec  plus  de  haine  lorfquc  Jacques  V.  du  nom  roi  d'Ecoffe, 
ayant  pris  le  gouvernement  du  royaume,  le  laiffa  conduire  pat  les  avis  de  fà  merc  & 
du  comte  d'Aran;  les  comtes  d  Angus  &  de  Lenox  ,  prirent  les  armes  ,  &  il  fe 
j}  donna  entre  le  comte  d'Aran  8£  le  comte  d'Angus  un  combat  dont  le  comte  de  Le- 
nox fe  contenta  d'être  fpeûatcur  ;  ils  fe  réconcilièrent  bien-tôt  après ,  8c  le  comte  de 
Lcnox  paya  fon  indifférence  par  fa  mort. 

L  Femme,  NJ.  Humia  fecur  àzCuilUume  Humius,  fut  répudiée  par  fon  mary. 
II.  Femme  JEANNE  Béton,  tante  du  cardinal  Bcton. 

I.  JACQUES  Hamilton  111.  du  nom,  comte  d'Aran  ,  duc  de  Chaftcllerault, 
oui  fuit. 

i.  Jean  Hamilton  .archevêque  de  S.  André ,  abbé  de  Paslct ,  fût  arrêté  ptifonnicr 
par  Matthieu  Stuart ,  comte  de  Lenox ,  qui  avoit  été  créé  regent  après  le  meurtre 
du  comte  de  Murray,  &  ayant  été  acculé  d'avoir  eu  part  à  cet  alfailinat ,  il  fut 
pendu  fan  1572.  Voyez.  Lcflxus  liv.  10.  &  Buchanan  liv.  15.  le  premier  en 
parle  fort  avantagculcmcnt ,  &  le  fécond  en  dit  beaucoup  de  mal. 
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ÏA  C  QU  E  S  Hamilton  1 1 1.  du  nom ,  comte  d'Aran ,  puis  duc  de  ChafteHeMulC 
en  Poitou,  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  elt  dit  bitord  par  Buchanan  ,  parce  qu'au 
f  rapport  de  Camdcn  (  «  )  il  naquit  de  J  étante  Béton  que  le  comte  d'Aran  fon  père  époufa  '  «  )  Aaaai.  fut. 
du  vivant  de  fa  première  femme  qu'il  avoit  répudiée.  Un  domeftique  du  comte  de  f  mK 
Lcnox ,  qui  vouloit  vanger  la  mort  de  ce  feigneur ,  l'ayant  rencontté  à  Edimbourg  l'at- 
taqua comme  il  fortoit  de  la  cour  enveloppé  dans  (on  manteau  &  (ans  armes ,  ôt  lui 
poita  iix  bleffures  prefque  mortelles  ;  il  en  guérit  [b  )  Ik  fucceda  aux  dignitez  de  fon  ' b  '• 
perc.  Après  la  mort  de  Jacques  Stuart  V.  du  nom  roi  d'Ecofle,il  fut  déclaré gouver-  Lnlmtl,l9' 
neur  du  royaume  &  tuteur  dé  la  reine  Marie  l'an  1541.  comme  (on  plus  proche  parent, 
il  gouverna  environ  dix  ans  ttoublé  par  les  fréquentes  factions  des  differens  partis.  Le 
roi  Henry  II.  lui  donna  le  duché  de  Chaftcllerault  en  Poitou  par  lettres  du  0.  janvier 
1 5  48.  rcgillrécs  le  1.  avril  luivant  &  rtfprtits  ey-devutt  f.  5  8*.  &  le  fit  capitaine  d'une 
compagnie  de  cent  hommes  de  les  ordonnances.  Il  fût  déclaré  le  plus  proche  héritier  de 
Marie  reine  d'Ecoffe ,  fi  elle  venoit  à  moutir  fans  enfàns ,  Se  deceda  en  Ecoffe  fan  1  f  7  f . 
Son  fecau  fuivant  un  afte  de  l'an  ij  jo.  ctoit  içaticU  m  1.  c~  4  *rm  <t»mte-ftittlltt t 
%mt  r.  L  7 


Digitized  by  Google 


J94       HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

ms  z.  &  5.  ttn  navire.  Voyez  Buchanan  /.  17.  &  lohnfton  rerum  Srit.  I.  1. 

Femme,  N.  fille  du  comte  de  Morton.  A 
1.  Jacqubs  Hamilton  IV.  du  nom,comre  d'Aran , devint  infenfé Se  après  15.  ans 
(a  )i  Fâmilii  o-  Semence  eut  pour  tuteur  Jacques  Stuart  (s)  qui  s'empara  de  l'ifle  d'Aran , 

«hjjiie*.  du  château  d'Hamilton ,  de  Kinvcl  &  des  biens  de  cette  riche  nuifon,  &.  fut  créé 

comte  d  Aran  l'an  1581.  Voyez  lohnfton  /.  t. 
1.  JEAN  Hamilton , comte  d  Aran,  matquis  d'Hamilron.qui  fuit. 
).  C  laude  Hamilton,  baron  de  Paûay ,  hit  chafle  avec  JeanCçm  frère  l'an  1579: 
du  royaume  d'Ecofle  par  la  faction  de  leurs  ennemis  ,  le  réfugia  en  Angleterre 
auprès  Je  la  reine  Elifabcth ,  par  l'autorité  de  laquelle  il  rut  rétabli  lîx  ans  après 
&  créé  marquis  de  Paflay  par  Jacques  V I.  roy  d'Ecofle  puis  d'Angleterre  l'an 
if9$».  Imhof  chapitre  xtn.  pige  97-  dit  qu'il  laiflà  plulicurs  eufans  ,  l'un 
d'eux  fut  ^ 
Jacques  Hamilton ,  comte  d'Albcrconu 
Femme,  M  a  pib  Boid 

Georges  Hamilton ,  chevalier  baronet. 
Femme  Mar.e  Butler. 
Elisabeth  Hamilton  ,dame  du  palais  delà  reine Maric-Thercfc  d'Autriche  , 
époufa  Philibert  comte  de  Gramont ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  fils  d'Âu- 
totne  II.  du  nom ,  comte  de  Gramont  ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  Si  de 
Claude  àc  Montmorency  fa  féconde  femme  ,  elle  moutut  le  j.  juin  J708. 
âgée  de  67.  ans.  Voyez  tome  If .  de  cette  htjloire p.  61  y. 
4.  David  Hamilton.  C 
■  y.  Acnis  Hamilton  , époufa  Georges  Gordon,  comte  de  Huntlcy. 
4.  Barbe  Hamilton,  femme  de  Jacques  Fleming. 

IV. 

TE  AN  Hamilton,  comte  d'Aran,  marquis  d'Hamilton  ,  fut  oblige  defortir  d'E- 
!  cofle  avec  fa  fcmme&  fes  enfàns  l'an  1579.  pour  fuir  la  perfècuiion  de  fes  ennemisj 
il  fc  retira  en  Angleterre  auprès  de  la  reine  Elifabcth  qui  le  fit  rétablir  ûx  ans  après. 
Jacques  VI.  roi  d'Ecofle  le  créa  marquis  d  Hamilton  l'an  1^99.  De  fa  femme  donc 
le  nom  eft  ignoré  il  eut 

1.  JACQUES  Hamilton,  V. du  nom,  marquis  d'Hamilton,  qui  fuit. 

2.  N.  Hamilton  ,  mariée  à  N.  baron  de  Maxvaj  ,  lequel  fut  décolé  l'an  itfij.  D 
lohnfton  Uv.  xspage  44*3. 

V, 

TACQUFS  Hamilton  V.  du  nom,  marquis  d'Hamilton ,  comte  de  Cambridge  & 
d'Aran,  baron  de  Enncrdale,  chevalier  de  l  ordre  Je  la  jarretière.  Jacques  VI.  roi 
d'Ecofle  puis  d  Angleterre,  le  créa  comte  de  Cambridge  &  baron  d  Enncrdale  par 
lettres  du  16.  juin  1619.  &  le  fit  fou  chambellan  &  fenechal  du  palais.  Il  mourut  le 
a.,  mars  1624.  non  fans  loupcon  de  poiion ,  (uivant  lohnfton  1.  20. 

Femme  ,  ANNE  Cunningham,  fille  de  Jacques  Cunningham  comte  de  Glen- 
carne. 

ï.  JACQUES  Hamilton  VI.  du  nom,  duc  &  marquis  d'Hamilton ,  qui  fuit.  E 
x.  Guillaume*  Hamilton  ,  comte  de  Lancrick  &:  de  Cambridge,  ne  le  14. 
décembre  \6\6.  accompagna  le  roi  Charles  11.  lorfqu'il  entra  en  Angleterre 
avec  les  troupes  dEcoùe,  combattit  vaillamment  à  la  bataille  de  Worccftcrle 
13.  feprembre  1*51-  où  il  eut  la  cuifle  calléc  &  mourut  quatre  jours  après. 
Voyez.  Dugdal  barmag.  Uv.  , ,.  page  4JJ>.  Bateus  Elcndi.  mot.  Angl.  parte  IL 
pag.  147. 

Femme,  Elizabeth  Maxxrclla ,  fille  de  Jacques  comte  de  Diriton,  fut  mariée- 
l'an  1*38.  2 
1.  Jacques  Hamilton,  mort  jeune. 

n.  A  h  ne  Hamilton,  femme  de  Robert  Carnegie,  comte  de  Southeske. 
m.  Elizabeth  Hamilton,  mariée  à  Jacques  Cunningham ,  baron  dcKilmores, 

fils  de  N.  Cunningham ,  comte  de  Glencarne. 
iv.  Majub  Hamilton  époufa  Jacques  baron  d'Almont,  comte  de  Clarcndar. 
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v.  Diane  Hamiltoo  ,  morte  jeune. 
A        vi.  Marguerite  Hamilton,  alliée  à  Jet»  baron  de  Blair. 

3.  Anne  Hamilton,  cpoula  N.  Lindfey  ,  comte  de  Craford. 

4.  &c  y.  Marguerite  &  Marib  Hanulton. 

V  L 

ÎACQUES  Hamilton  VI.  du  nom  ,  duc  &  marquis  d'Hamilton  ,  comte  de  Cam- 
bridge «5c  d'Aran,  chevalier  de  l'ordre  de  la  jarretière,  né  le  19.  juin  1606.  s'acquit 
bonnes  grâces  de  Charles  1.  roi  d'Angleterre  ,  qui  le  fit  fon  chambellan  Se  (on 
e'cuyer,  &  lecrc'a  duc  lorfqu'il  l'envoya  pour  la  troiûémc  fois  en  Ecoflc  afin  d'yappai- 
fer  les  troubles  ;  il  y  relia  jufqucs  à  l'an  164J-  que  les  Ecoflbis  ayant  levé  une  nouvelle- 
armée ,  il  courut  avec  fon  frère  au  fecours  du  roi  qui  étoit  à  Oxford  qui  le  fit  arrêter 
B  prifounicr;  ayant  recouvre'  fa  liberté  trois  ans  aprc's,  te  voyant  les  affaires  du  roi 
prcfque  dcfcfperccs  ,  il  retourna  en  Ecoflc ,  où  ayant  horreur  de  la  perfidie  des  peuples 
quiavoient  vendu  leur  roi  aux  Anglois,il  reprit  les  armes  &  en  engagea  plulieurs  à 
lever  des  troupes  pour  délivrer  le  roi ,  fes  troupes  furent  défaites  par  Cronvsrc!  dans 
le  comté  de  Lancaftre,  6C  il  fut  contraint  de  fc  retirer  dans  une  ville  (  a  )  du  comté  de  (a  )  Uxeten 
Stratïbrd ,  &  de  fc  rendre  au  baron  de  Grey  (b)  au  mois  de  novembre  K48.  il  le  (  j,)  <jiejo. 
retira  enfuitc  au  ctmp  de  Windfor  le  même  jour  que  fon  roi  fur  mis  à  mort,  & 
ayant  été  repris  deux  jours  après,  il  fut  fut  le  champ  condamne  à  mort,  &  eut  la  tête 
tranchée  le  9.  mars  1*49. 

Femme,  MARIE  Ficlding, fille  de  G*i//.w/»f  Ficlding, comte  de Dinbigb , moutut 
le  10.  may  16  j8. 

q     1.  2.  «Se  j.  Charles  ,  Jacques  &  Guillaume  Hamilton ,  morts  jeunes. 

4.  Anne  Hamilton,  epoufa  GiùlUimt  Douglas,  comte  de  Sclkirke,  que  Charles 
*  II.  roi  d'Angleterre  après  fon  rétabliflement  créa  duc  d'Hamilton  ,  il  étoit  fils 

de  N.  de  Douglas ,  marquis  de  Douglas.  De  lui  dcfccndcnt  les  ducs  d'Hamil- 
ton d'aujourd'huy. 

5.  Suzanne  Hamilron ,  femme  de  Jean  Kcndie,  comte  de  Caflils. 

6.  Marie  Hamilton  ,  morte  jeune 

Imhof  cité  cy-deflus  p.  98.  dit  que  la  maifon  d'Hamilton  fubiifte  encore  en  Ecoflc,' 
&  que  Dugdalius  dans  Ion  catalogue  de  la  noblefle  d'Ecofle  publié  en  1682.  fait 
mention  de  N.  Hamilton  comte  d'Abcrcon  ,de  Chartes  Hamilton  comte  de  Hading- 
ton,  de  Jean  Hamilton  baron  de  Bargeny  ,  &  de  Jean  Hamilton  baron  de  Bilhaven. 
Il  ajoure  que  quelques  années  avant  l'an  1690.  vivoit  Jacquet  Hamilton  vicomte 
p  de  Clancboy ,  comte  de  Clanbrazcll,  mary  d'Anne  Carcy ,  fille  d'Henry  Carcy ,  comte 
de  Montmouth. 

Marie -Françoise  comtefle  de  Kingfmoul  ,  veuve  de  N.  comte  d'Hamilton» 
moutut  à  Vienne  le  7.  janvict  1719.  Mercure  de  février  171 9.f  119. 
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VALENTINOIS, 
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LE  roi  Henry  II.  donna  à  vie  le  Duché  de  Valentinoîs  à  DIANE  de  Poitiers,  vcutc 
de  jMài  de  Brezé  ,  comte  de  Maulcvrier  ,  par  lettres  dattées  de  Lyon  le  i.  A 
oftobre  1J48.  confirmées  par  autres  données  à  S.  Germain  en  Layc  le  18.  avril 
sjso.  regiftrées  en  la  chambre  des  comptes  le  j.  feptembre  1551..  La  généalogie 
de  la  Maifon  de  POITIERS  &  des  comtes  de  VALENTINOIS  a  été  donnée  urne 
II.  de  cette  hifioire,  page  186.  &  pavantes.  Voyez.  Ut  pièces  qui  fument  concernant  cette 
ér eî lion. 

* 

■ 

PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- 
DE  VALENTINOIS 

lettres  de  dm  dm  duché  de  Valentmois ,  en  faveur  de  D'urne  de  Poitiers, pour  en  jouir 

fa  vie  durant. 

Du  8.  Oûobre  1548. 

HENRY ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  ,  Dauphin  de  Viennois  ,  comte 
de  Valentinois  &  Diois:  A  tous  ceux  qui  ces  prelentes  lettres  vetront,  faluc.  J 
Comme  puis  n'agueres  avertis  de  certain  arrêt  donne  en  notre  cour  de  parlement 
de  Paris  le  feiziéme  jour  de  janvier  ijij.  vivant  feu  de  bonne  mémoire  notre  perc 
le  roi  dernier  decede  ,  que  Dieuabfolve,  entre  (on  procureur  gênerai  d'une  part,  Se 
feu  Jean  de  Poitiers  notre  couiln ,  comte  d'Albon  &  de  S.  Vallicr  d'autre  ,  par  le- 
quel tous  &  chacun  les  biens,  droits  ,  noms  ,  raifons  &  aôions  qui  appartenoienc 
audit  feu  Jean  de  Poitiers  au  jour  dudit  arrêt ,  duflènt  êtte  déclarées  confifquécs  à 
à  notre  feu  pere ,  &  que  combien  que  depuis  il  eût  d'icelui  notre  pere  obtenu  grâce 
&  été  reftitué  en  (es  biens ,  il  n'eût  toutefois  d'iceuxprins  ne  obtenu  aucune  nouvelle 
infeodation  8c  inveftiturc  ,  fut  de  notre  petc  ou  de  nous,  ainfi  qu'il  étoit  requis, 
euflîons  à  notre  chere  &  améc  coufinc  Diane  de  Poitiers ,  fille  de  notredit  feu  couûn, 
&  veuve  de  feu  notre  couûn  Louis  de  £rezé  en  ion  vivant  comte  de  Maulcvrier, 
gouverneur  &  grand  (enechal  de  notre  pays  de  Normandie ,  pour  elle ,  fes  hoirs  , 
lucccflcurs  &  ayans  caufe,  à  perpétuité,  pour  pluficurs bonnes  fie  grandes  railonscc 
confiderations,  6c  fans  préjudice  de  (es  droits  par  elle  prétendus  ,  lui  ctreja  acquis 
icldits  biens,  cede,  quitté , baillé  &  deUiflé  de  nouvel  &  à  titre  de  nouvelle  infeo- 
dation 
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A  dation  tous  Se  chacuns  iccux  biens ,  droits  ,  noms  Se  raifons ,  actions  ainfi  à  nous 
confifqucz ,  comme  dit  eft  ,  pour  par  elle  ,  fcfdtts  hoirs,  fuccefleurs  Se  ayons  caufe, 
en  quelques  lieux,  reiTorts ,  jurifdi&ions  de  notre  royaume  Se  autres  pays  de  notre 
obciflànce  qu'ils  foicnt  fituez  Ce  affis,  Se  en  quelques  dignitez  ,  fcigncuries  ,  droits, 
prérogatives,  revenus,  profits  Se  émolumens*qui  excédent ,  les  tenir  Se  poflcdcr.co. 
jouir  Se  ufer  pleinement ,  paifiblemenr ,  Se  à  toujours  perpétuellement ,  Se  ainfi  Se  par 
la  forme  Se  manière  que  en  ont  joui  ledit  feu  Jean  de  Poitiers  Se  fes  prédcccficurs, 
Se  d'iceux  faire  Se  dilpofer  comme  de  leur  propre  chofe  Se  vrai  héritage ,  uns  au- 
cune chofe  enreferver  ni  retenir  à  nous  ne  aux  nôtres,  fors  feulement  les  comtez 
de  Valentinois  8c  Diois,  pour  raifon  dcfquelscft  procès  indécis  ja  picca  pendant  en 
notre  cour  de  parlement  de  G  renoble,  entre  les  prédeceûeurs  de  notredit  coufin  d'une 
part,  Se  notre  procureur  gênerai  en  iccllc  cour  d  autre-,  Se  foit  ainfi  que  depuis  ladite 

R  nouvelle  infeodation  Se  inveftiture  euflioas  fait  voir  en  notre  confèil  les  titres  de 
notredite  coufine ,  par  lefquels  elle  prétend  lefdits  comtez  de  Valentinois  Se  Diois 
lui  être  advenus  Se  échus ,  Se  cnfcmble  l'érection  que  d'iceux  comté  foit  faite  en 
titre  de  duché  par  feu  de  bonne  mémoire  le  roi  Louis  XII.  notre  ayeul  maternel , 
que  Dieu  abfolvc.  Sçavoir  faifons  ,  que  nous  ayant  égard  Se  confideration  aux 
grands  Se  recommandables  ferviecs  à  nous  faits  ,  tant  par  les  préJccefTcurs  de 
notredite  coulîne,  que  par  notredit  coufin,  gouverneur  Se  grand  lencchal  de  Nor- 
mandie fon  époux  ,  Se  auffi  ici  prédcccficurs,  Se  defirant  en  ce  regard  favorablement 
traiter  notredite  coufine.  Pour  ces  caufes ,  Se  autres  à  ce  nous  mouvans ,  lui  avons, 
iccllc  prefente  Se  ce  acceptante  pour  elle,  uns  préjudice  de  les  droits  par  elle  préten- 
dus efdits  comtez,  iccux  en  titre  de  duché,  Se  ainfi  qu'ils  fc  comportent  ,  confil- 
tent  Se  étendent  de  toutes  parts  ,  avec  toutes  Se  chacuncs  leurs  appartenances  Se 
dépendances , honneurs  Se  prérogatives, prééminences,  droits,  profits, revenus, émo- 
lumens  quelconques,  Se  félon  l'érection  en  duché,  qui, comme  dit  cil, en  a  ctécy- 

c  devant  faite  par  ledit  feu  roi  notre  ayeul ,  donné,  cede,  quitté,  tranfporté  Se  de  lai  (Té, 
Se  par  ces  prefentes,  de  notre  certaine  fcicncc  ,  pleine  puiflance  Se  autorité  royale, 
donnons ,  cédons ,  quittons,  rranfportons  Se  delà  i  (lotis  pour  par  elle  en  jouir  Se  ufer  plei- 
nement Se  paiGblement  par  fes  mains  ou  de  les  gens  Se  députez,  la  vie  durant  feu- 
lement ,  à  commencer  le  huitième  jour  du  prête  nt  mois  d'octobre  «  Se  fans  aucune 
chofe  en  refcrvcr  ne  retenir  à  nous,  fors  lesfoy  Se  hommage ,  redore  Se  fouverainetc. 
Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  les  gens  de  notredite  cour  de  par- 
lement, de  nos  comptes  Se  généraux  ,  ayant  la  charge  Se  adminiflration  de  nos  finan- 
ces tant  ordinaires  qu'extraordinaires  audit  pays  de  Dauphiné  ,  Se  à  chacun  d'eux , 
fi  comme  à  lui  appartiendra  ,  que  de  nos  preienres  cclïions  ,  quittances,  tranfports  Se 
détaille  ment ,  Se  de  tout  le  contenu  en  ces  prefentes ,  ils  fâflcnt,  fouffrent  Selaiflenc 

jy  notredite  coufine  jouir  Se  u(er  pleinement  Se  paifiblement ,  fa  vie  duranr ,  a  com- 
mencer Se  tout  ainfi  que  fus  eft  dit,  fans  en  ce  lui  faire  mettre  ou  don  ner ,  ne  fbuf- 
frir  être  fait  ,  mis  ou  donné  aucun  empêchement  au  contraire ,  Se  lequel  fi  fait , 
mis  ou  donné  lui  avoir  été  Se  étoit,  cefleut  Se  mettent  Se  faflent  cefler  Se  mettre 
incontinent  Se  (ans  délaya  pleine  délivrance  Se  au  premier  état  Se  dû  ,  Se  par  rappor- 
tant ccfdites  prefentes  lignées  de  notre  main  ou  vidimiu  d'icellc  fait  fous  fccl  royal 
ou  dalphinal ,  Se  rcconnouTance  de  notredite  coufine ,  de  la  jouiflance  dcfdits  duchez , 
nous  voulons  notre  treforier  Se  receveur  gênerai  dudit  pays  du  Dauphiné ,  Se  tous  au- 
tres nos  receveurs  particuliers  qu'il  appartiendra,  Se  auxquels  il  pourra  toucher ,  en 
être  tenus  quittes  Se  déchargez  en  leurs  comptes  par  leldits  gens  de  nos  comptes, 
aufquels  nous  mandons  ainfi  le  faire  fans  difficulté  :  Car  tel  eft  notre  plaiûr.  Nonobl- 
tant  quelconques  ordonnances ,  mandemens ,  rcftriètions  ou  dcfenles  à  ce  contraires, 
aufquellcs  Se  a  la  dérogatoire  de  la  dérogatoire  d'icellc,  nous  avons  de  notre  certaine 

£  fcicncc ,  pleine  puiflance  Se  autorité  royale  Se  dalphinale ,  dérogé  Se  dérogeons  pour 
cette  fois ,  Se  fans  préjudice  d'icellc  en  autre  chofe.  En  témoin  de  ce  ,  nous  avons 
fait  mettre  notre  fcelàcefdites  prefentes.  Donné  à  S.  André  le  huitième  jour  d  oc- 
tobre 1548.  Se  de  notre  règne  le  deuxième.  Signé  ,  HENRY.  Il  fur  le  rcply  par  le 
roy  dauphin,  M.  le  cardinal  de  GuifeSe  autres  prefens,  claufe  Se  fccllcc  en  lacs  de 
(oyc  fous  double  queue  en  cire  verte. 

"fT*R ANCOIS  de  Lorraine ,  duc  d'Aumalle ,  pair  de  France,  gouverneur  Se  lieu- 
\^  tenant  gênerai  en  Dauphiné  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes  lettres  verronr , 
Saîut.  Sçavoir  faifons  que  (ur  la  requête  prefentée  à  la  cour  par  dame  Diane  de 
Poitiers ,  comtefle  d'Alton,  dame  de  S\  Vallicr  du  cinquième  novembre  1J48.  aux 
ltmt  h  M  7 

>  *  - 
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fins  de  rentetinement  &  vérification  des  lettres  patentes  du  roi ,  contenant  Pcreêtion  . 
du  Duché  de  Valcntinois  6c  Diois ,  enfemble  le  tranfport ,  ceifion  &  réiniffion  d'i-  A 
celui  ,fâir  par  ledit  leigneur  au  profit  de  ladite  dame:  Vû  par  la  cour  lefditcs  lettres, 
requêtes  tant  du  n.  &  14.  octobre,  que  du  fu(dit  cinquième,  le  dire  du  procureur 
gênerai  du  roi  aux  pieds  d'icclle  ;  La  cour  en  l'afliftancc  des  gens  des  comptes ,  du 
consentement  du  procureur  gênerai  du  roi ,  a  entériné  ce  entérine  lctditcs  lettres 
félon  leur  forme  &  teneur,  en  foy  dequoy  nous  avons  fait  mettre  le  feel  royal  à  ces 
prefentes.    Donné  a  Grenoble  en  parlement  le  fixiéme  jour  de  Novembre  1548. 

Q>U*tm*iUfêùt  ifentrigind.  Signé, Mawcnb,  commis.  CclUtiomé ,Molam>: 

A  L  B  R  E  T. 

DUCHÉ 

C*«fi  Je  8.  fines  quitte  en 
finit ,  4.  tn  (btf.  Au  i.iu  tbtf 
itK*v*TTt ,  **  »•  dt  Bturbin, 
su  }.  éctrttlé  il  Ttdiue&  d'Aï- 
hit,  AH+.fAnépn,  tm  i-& 
t.diU  funti  étttttté aui.&  f 
4. de  Fwx  ,*u  l.  &  } .  dt  Bt*rn, 
m  6.  fcâfteléd'  Armâgnêt  &  dt 
RWr*.  ,  4M  7.  d'EvrtKX ,  **  8. 
étmtli  ii  Cdfillt  &  ii  Ltn% 
&/ut  U  mt  dt  Bumt, 


LÀ  feigneurie ,  ou  firie  d'ALBRET fut  érigée  en  duché  en  faveur  d'HENRY , 
d'Albrcr,  roi  de  Navarre  par  lettres  données  à  S.  Germain  en  Laye  le  29.  avril 
me.  fuivies  d'autres  lettres  données  au  même  lieu  au  mois  de  décembre  ij  j6.  en  B 
faveur  d' ANTOINE  de  Bourbon  ,  &  de  JEANNE  d'Albret  ,  "roi  &  reine  de  Na- 
varre, tegittrées  au  parlement  de  Paris  le  11.  janvier  fui vant.  Voyez,  tme  I.  de  cette 
hiflotre,  P*gc  14 j.  Vtyez,  a»jji  tante  IV.  pige  jotf.  «»  fe  tnuvtnt  les  lettres  de  teste 
t'reUit».  La  généalogie  de  la  MAISON  D ALBRET,  fera  rapportée  dans  la (uitc  de 
cette  hiftoire  ,  chapitre  des  CONNETABLES  DE  FRANCE. 
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BEAUPRE AU 

DUCHE 


bAftin  itgutultt 
eu  butie  tbtigi 
d'un  irngutt 
à"srgtnt  en  (btf. 


T    A  fcigncuric  de  BEAUPRE  AU  fut  érigée  en  marquitat  par  lettres  du  mois 

J  (de  février  ijj4-  tegiftrees  le  4.  juillet  1555.  en  faveur  de  CHARLES  de. 

Bourbon,  prince  de  la  Roche-fut-Yon ,  à  qui  cette  tertre  e'toit  venue  par  PHILIP- 
PES  de  Montclpcdon  fa  femme.  Ce  même  prince  obtint  du  roi  Charles  IX.  l'érec- 
tion du  marquilat  de  Beaupreau  en  Duché  par  lettres  données  au  Bois  de  Vincen- 
ncs  au  mois  de  juin  iftft.  regiftréesle  1.1.  janvier  fui vant.  Vtjcs.tmt •  I.  Je  cette  htjl. 
/•  JJ  j.  &  les  pietés  q*i  fmvevt  ctncemvtt  cette  tretfim. 


PIECES  CONCERNANT   LE  DUCHE' 

DE  BEAUPREAU 

t 

îretlm  i*  mtrquiftt  de  Beâmpretu  &  comté  Je  ChemiUt  e»  Juche',  fins  le  nm  Je  Beut* 
frtâut  peur  Char  Ut  Je  Btttrben,  prince  Je  U  B&be-ftr.Ten. 

Au  mois  de  juin  jytfi. 

CHARLES  ,  par  la  gract  de  Dieu,  roi  de  France,  Sçavoir  faifons  à  tous  pré- 
fet» &  à  venir.  Que  nous  conûdcrans  que  nos  prédeceffeurs  rois  de  par  bonne 
&  louable  coutume  ont  élu  en  titre  &  degté  d'honneur  les  mailons  terres  &  feigneu- 
ries  de  ceux  qui  nous  attouchent  en  proximité  de  fang  &  lignage ,  mêmement  ceux 

5|ui  font  delccndus  pat  mâles  de  la  maifon  de  France,  fi£  qui  font  princes  de  notte 
ang ,  Se  fur-tout  les  autres  de  cette  qualité  les  pertbnnagcs  dont  pour  les  grands,  louables 
le  vertueux  fetviecs,  leur  mémoire  doit  être  perpétuelle ,  voulans  à  leur  exemple  te 
incitation  honorct  ceux  qui  le  metitent ,  afin  d'exciter  &  émouvoit  touiouts  de  plus 
en  plus  les  grands ,  vertueux  &  illuftres  princes  de  notre  royaume  à  bien  mériter 
de  cette  couronne.  A  cette  caufe,  ayant  égard  &  conûdcration  aux  grandes  yettus 
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qui  font  en  la  perlonnede  notre  trés-chcr  8c  trés-amé  coufin  Charles  de  Bouibon,  . 
prince  de  la  Rochc-uir-Yon,  marqois  de  Bcauprcau,  comte  de  Chemillé,  gouver- 
neur 3c  notre  lieutenant  gênerai  en  nos  pays,  duchez  Si  comtez  d'Orlear.s,  Bcrry, 
Chartres ,  Mortagnc  &  pays  Chartrain,  à  la  proximité  de  fang  dont  il  nousattou- 
chc  Si  atteint,  3c  aux  grandes  vertus ,  agréables  &  très  rccommandablcs  ferviecs 
qu'il  a  fait  dés  fon  jeune  âge  à  nos  prédeccûeurs  rois  de  France  ,  aycul  ,  pere  6c 
frère  ,  au  bien ,  grandeur  Se  augmentation  de  cette  notre  couronne  ,  tant  au  fait  de 
leurs  guerres,  (ans  jamais  y  avoir  épargné  fa  vie  &  propre  perfonne  qu'en  leurs  au- 
tres grandes  Si  importantes  affaires  faits  &  continuer  chacun  jour  après  8c  à  lcntour 
de  notre  perfonne  ,  de  laquelle  il  le  donne  rel  (oin  félon  la  charge  que  la  reine  notre 
trés-améc  dame  Se  mere  lui  en  a  baillé,  que  toutes  ces  confiderations ,  avec  lagran-  _ 
deur  de  Ion  mérite  le  rendent  digne  de  perpétuelle  louange ,  rémunération  Se  recom-  a 
mendation  ,  Se  nous  donnent  grande  8c  jufte  occafîon  dufèr  envers  lui  des  mêmes 
grâces ,  honneurs  3c  faveurs  qu'ont  fait  les  autres  rois  nos  prédecefleurs  envers  les 
princes  de  notre  fang  en  cas  lemblables  ;  8c  poux  ce  ,  voulant  faire  connoître  à  un 
chacun  la  grande  fatisfaction  que  nous  avons  de  notredit  coulîn,  Se  la  fingulicre  af-  ' 
icéfionque  lui  portons,  3c  afin  que  fon  marquifat  de  Bcauprcau,  qui  connue  en  une 
ville  clofe,  où  il  y  a  maifon  de  belle  &  ancienne  marque,  Se  qui  cft  de  très- bon, 
gra.id  3c  furEfant  revenu  ,  8c  dont  dépend  grand  nombre  de  fiefs ,  arrierc-fiefs  Se  vaf- 
iaux  ,  foit  décoré  de  titre  8c  qualité  correlpondantc  à  la  grandeur  de  la  maifon  de 
notredit  coufin ,  avons  de  grâce  (pecialc ,  pleine  puiflance  8c  autorité  royalc.aprcs  avoir 
eu  fur  ce  l'avis  de  la  reine  notredite  dame  8c  mere  ,  piinces  de  notre  fang  8c  autres 
grands  3c  notables  perfonnages  de  notre  conlcil  privé,  créé  &  érigé  .créons  8c  éri- 
geons, icclui  marquifat  de  Bcauprcau  avec  les  comté  8c  baronies  &  autres  terres  5c 
icigneuricsy  jointes,  unies  3c  incorporées  en  nom  &  titre  de  duché,  qui  fera  doré- 
navant nommé  le  duché  de  Bcauprcau ,  pour  en  cette  qualité  l'avoir ,  tenir  Ce  polie-  C 
der ,  6c  en  jouir  &  ufer  par  notredit  coufin ,  fes  hoirs  ,  (ucccûèuis  Se  ayans  caufe, 
tant  mâles  que  femelles,  à  tels  8c  lemblables  droits,  autorité,  privilège,  prérogative 
•  &  prééminence  dont  ont  accoutumé  de  jouir  8c  ufer  les  autres  ducs  par  création  Se 
érection  de  nofdits  prédccelTeurs 5c  de  nous,  lequel  avec  les  comté,  baronies ,  terres 
3t  Icigncuries,  8c  tout  ce  qui  en  dépend  Se  ce  qui  cft  joint ,  uni  ,  annexé  &  incor- 
poré audit  marquifat  de  Beaupreau ,  nous  voulons  être  traité,  régi  Se  gouverné  en  la 
jufticc  qui  fera  adminiftréc  en  ladite  ville  de  Beaupreau  p.r  le  bailly,  juge,  chafte- 
lain,  fon  lieutenant,  garde  des  fceaux,  avocat,  procureur, greffier, notaires, tabel- 
lions ,  lergens  Se  autres  miniftres  de  jufticc  requis  Se  neceftaircs  qui  leront  commis 
8c  inftitués  par  ledit  duc  de  Beaupreau  ou  fes  iucceflèurs ,  pour  connoitre  en  pre-  ~ 
mierc  inftance  ,  par  ledit  bailly  ou  fondit  lieurenant  de  toutes  3c  chacune*  les  caules  u 
Se  matières  poilc  doues,  perfonnel les, réelles  .criminelles, mixtes  3c  autres  quelcon- 
ques dudit  duché,  comté,  baronies,  icrres  Se  leigncuries  qui  en  dépendent  &  au- 
tres unies  à  iceluy  ,  lelquclles  nous  avons  diftraites  ,  exemptées  de  tous  nos  autres 
juges  en  tous  cas,  fans  que  nos  juges  royaux  y  puillcnt  prétendre  prévention ,  finon 
dts  cas  royaux,  les  appellations  duquel  bailly  ou  Ion  lieutenant  rellortiront  directe- 
ment en  notre  cour  de  parlement  de  Paris  ,  6c  tiendront  nottedit  coufin  &  fes  fuc- 
ccûeurs  ledit  duché  avec  leldits  comté ,  baronies  6c  feigneurics  incorporées  Se  unies 
à  icelui ,  comme  dit  eft ,  à  une  leulc  foy  Se  hommage  de  nous ,  aux  charges  dues& 
anciennes,  fans  autre  mutation  ou  accroiûement  de  charges  quelconques  ,  &  leront 
les  vaflaux ,  fujets  8c  autres ,  de  quelque  état  3c  condition  qu'ils  foient ,  tenus  noble- 
ment bc  roturiercment  dudit  duché  de  Beaupreau  ,  comté  ,  batonies,  terres  Se  (ci-  E 
gneuries  unies  a  icclles ,  en  faifant  leur  hommage  6c  baillant  par  écrit  leur  dénom- 
brement, aveus  8c  déclarations ,  &  tous  généralement  quelconques  tenus  Se  aftrcints 
dorénavant  nommer  ,  avouer  3c  reconnoitre  notredit  coufin ,  fcfdits  hoirs  &  ayans 
caufe,  ducs  de  Beaupreau,  8e  notredit  coufin  3c  fes  (uccefTeurs  tenans  Se  qui  tien- 
dront ledit  duché,  feront  inferipts  &c  dénommez  Ducs  dudit  Beaupreau  és  lettres 
&  iufttumcns  des  foy  6c  hommage  qu'ils  feront  6c  prêteront ,  Se  pareillement  en 
leurs  papiers ,  cenfiets  5c  actes.  Si  donnons  en  mandement  par  ces  prefentes  à  nos 
amez  Se  feaux  les  gens  de  nos  cours  de  parlement  &  de  nos  comptes  à  Paris,  tré- 
soriers de  France  3c  généraux  de  nos  finances  établis  à  Tours  Se  à  Poitiers ,  aux  fenc- 
.chauxde  Poitou  Si  d'Anjou,  Se  tous  autres  nos  jufhciers  8e  officiers,  6c  à  chacun 
d'eux  û  comme  à  lui  appartiendra,  que  nos  prefentes  création  ,  érection  Se  ctablif- 
fëmcnt  dudit  duché',  union  6c  incorporation ,  5c  tout  le  contenu  en  cefdites  prefen- 
tes, ils  entretiennent  ,  gardent  &  oblervcnt  de  point  en  point  inviolablcmcnt  .talTcnt 

tenir 
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tenir ,  garder  fit  obfcrver  ,  lire ,  publier  fie  enregiftrer ,  Se  d'iceux  nocredit  coufin  Char- 
les  de  Bourbon  fie  Tes  fuccefleurs  Se  ayans  caulc  ,  enlcmble  fcfdits  vaûaux  &  lu  jets 
dudir  duché,  comte  ,  baronies,  terres  Se  feigneuries  qui  en  dépendent ,  &  leurs  fuc- 
ccîlcurs  Se  chacun  d'eux  rcfpc&ivemenr  jouir  Se  ulcr  pleinement ,  paiûblement  Se 
pcrpctucllemcnt ,  ainft  fie  par  la  forme  Se  manière  que  delfus  cil  dit,  ccfiânc  fiefài- 
A  tant  ce  île  t  tous  troubles  Se  empechemens  à  ce  contraires  ,  Se  .1  ce  taire  fournir.  5c 
obéir  contraignent  Se  faHent  contraindre  tous  ceux  qu'il  appartiendra ,  Se  qui  pour 
ce  feront  à  contraindre  par.  toutes  voyes  fie  manières  dues  &  raifonnables ,  en  tel 
cas  requifes  fie  accoutumées  :  Car  tel  cft  notre  plaifir.  Nonobfbnt  quelconques  edits, 
ordonnances,  reftrinâions,  mandemens,  ftaturs  fie  autres  choies  à  ce  contraires;  fie 
afin  que  ce  (oit  choie  ferme  fie  ftable  à  toujours  ,  nous  avons  figné  ces  prefentes 
de  notre  main  ,  6c  à  icclles  fait  mettre  fie  appofer  notre  fcel  ,  fauf  notre  droit  fie 
l'autruy  en  toutes.  Donné  au  Bois  de  Vincennes  au  mois  de  juin  l'an  de  grâce  mil 
cinq  cent  foixante-deux,  fie  de  notre  règne  le  deuxième.  Ainli  ligne  tous  le  reply, 
CHARLES,  fie  fur  le  reply  par  le  roi ,  la  reine  (a  mere  ,  Moniteur  le  cardinal  de 
Bourbon  fie  pluiieurs  autres  prefens.    B ourdis. 

B  Le8â  ,  publiât  a  dr  regifirtté ,  aniilt  etn/ênt  tente  &  reqmirente  prtcantsre  gentrtli  régis 
qnsntmm  *A  honorer»  &  tttubtm  D*c*t*S,  MrrefilS  curu  m  re/tMMt  tn  fuo  rebore  'tr  ejjeditre- 
mumenttbms.  tarifas  in  parlament*  vigeftm*  frm»  ite  jaouurù  ont  itmmt  ijôj.  fie 
fignilnm^  Du  TlLLET. 

Ctihtum/,  &  extrait  des  nimtnttes  rejales  vérifiées  &  rtgiftrits  tn  ftrltmtnt. 


■  ■ 

Itme  y.  N  f 
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CHASTELLERAULT. 

■  * 

DUCHÉ- 


B 


De  Trmt,  K>Çi 
duntbtnti*. 


T.  toi  Châties  IX.  donna  le  duché  de  Chaftelleraulc  arec  Ces  appartenances 
_ôc  dépendances  à  DIANE  légitimée  de  France,  fille  naturelle  du  roi  Henry 
II.  &  femme  de  Trmçtis  de  Montmorency  ,  maréchal  de  France  ;  les  lettres  de  ce 
don  font  dattées  du  bois  de  Vincennes  le  2t.  juin  i y 6j.  &  furent  enregiftrées  le  r. 
octobre  de  la  même  année,  en  confequeace  des  lettres  de  juilion  du  4-  ieptembre 
précèdent:  le  même  roi  donna  une  déclaration,  portant  qu  en  donnant  le  duché  de 
Chaftellcrault  à  DIANE  légitimée  de  Ftance %il  wtït  entend»  fieUt joutreà  des âjdes, 
huitième  &  épïvàlertt  de  ce  duché  -.  Cette  déclaration  cil  dattée  de  Fontainebleau  le  2.2. 
février  1  j«3.  fit  fut  regiftrée  en  la  chambre  des  comptes  le  2.  mars  fuhrant.  Ce  don 
du  duché  de  Chaitdlerault  tut  renoavcUé  pat  lettres  du  mois  de  juillet  1571.  regif- 
trées  an  parlement  le  6.  février  Se  en  la  chambre  des  comptes  le  j.  mars  mil  cinq 
cent  (epurne-deux  en  vertu  des  lettres  de  juffion  du  24.  janvier  précèdent  ;  cette 
donation  fut  encore  confirmée  par  autres  lettres  du  15.  janvier  1573.  regiftrées 
au  parlement  le  9.  fit  en  la  chambre  des  comptes  le  t8.  avril  de  la  même  année ,  & 
enfin  par  lettres  du  mois  d'octobre  IJ74.  rcgiftrc'es  au  parlement  le  ij.  fit  en  la 
chambre  des  comptes  le  21.  mars  IJ75.  Le  roi  Henry  III.  échangea  le  duché  de 
Chaftellcrault  pour  celui  d*Angoulcme  fit  le  comté  de  Ponthieu  qu'il  Sonna  à  DIANE 
légitimée  de  France  par  lettres  dattées  de  Fontainebleau  au  mois  d  aouft  1  j  Sx.  regiftrées 
au  parlement  le  13.  aouft  fit  en  la  chambre  des  comptes  Ici.  décembre  1183. 
terne  I.  de  tette  biflttre^f.  11S.  &  ttme  III.  f.  46?. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DON  DU  DUCHE 

DE  CHASTELLERAULT 

Lettres  patentes  portant  don  du  duché  de  ChaftcUerault,  Tes  appartenances  8c  dé- 
pendances ,  à  Diane  légitimée  de  France ,  femme  de  François  de  Montmorency , 
maréchal  de  France,  &c.  Au  Bois  de  Vincennes  au  mois  de  juin  15*3.  regiitrées 
le  t.  octobre  de  la  mime  année.  2.  vtl  des  trdum.  de  Charles  IX.  cttté  2.  fol.  8  S. 
Mem.  de  U  cb  des  ctmptet ,  ctlté  5.  D.  ftl.  107.  chtfm  de  Dm.  IA.  j.  fit.  4.  ».  9. 
SUmh.  ctL  8  y  7. 

Lettres  patentes  portant  juffion  au  parlement  de  Paris,  pour  enregistrer  celles  du 
3.1.  juin  1563.  cy-deflus  à  Louvicrs  le  4.  feptembte  1565.  regiitrées  le  5.  octobre 
l.  wl.  dts  trdmn.  d*  Charles  IX.  tttté  A.  ftl.  89.    Bltnth.  t$l,  Sjy. 
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Déclaration  porunt  que.  dans  le  don  que  le  roi  a  fait  du  duché  de  Chaftellc- 
j±  raultà  Diane  légitimée  de  France,  Sec.  il  a  entendu  qu'elle  jouira  des  aydes,  hui- 
tième &  équivalent  dudit  duché-  A  Fontainebleau  le  tt.  février  ij6j.  régiftréeen 
la  chambre  de*  comptes  le  a.  mars  fuivant.    BUnch.  col.  870. 

*»  ' 
•  Lettres  patentes  portant  don  du  duché  de  Chaftcllcraolt  à  Diane  de  France  fem- 
me de  François  de  Montmorency  ,  pair  Se  maréchal  de  France,  pour  en  jouir  fa 
vie  durant.  A  Fontainebleau  au  mois  de  juillet  if 71.  regiftrées  au  parlement  le.tf. 
février  Se  en  la  chamb.  des  'comptes  le  3.  mars  1571.  6.  vol  des  trionn.  de  Charles 
IX.  cette  a.  E.fii.  181.  Chofht  de  Dtm.  lih.  3.  Ut.  4.  ».  6.  BUnch.  col.  981. 

Lettres  patentes  portant  juflïon  au  parlement  de  Paris  pour  enregiftrer  celles  du 
mois  de  juillet  1571-  de  l'autre  part.  A  Amboifc  le  24.  janvier  IJ72.  regiftrées  au 
_  parlement  le  6.  février  &  en  la  chambre  des  comptes  le  j.  mars  de  la  même  année. 
B  6.  vol.  des  ordam.  de  Charles  IX.  cotte'  2.  E.  foi.  181.    chef,  de  Dm.  lit.  3.  tu.  4. 
0.  6.    BUnch.  col.  990. 

».  •  • 

Déclaration  portant  que  le  rot  a  entendu  par  (es  lettres  patentes  du  mois 
de  juillet  1571.  que  Diane  de  France  femme  de  François  duc  de  Montmo- 
rency ,  pair  Se  maréchal  de  France  ,  jouiflè  du  duché  de  Chaftcllerault ,  encore 
qu'il  valût  plus  que  la  Comme  de  17  fi-  livres  7.  fols  1.  denier  de  revenu  annuel.  A 
Paris  le  ît.  janvier  1173.  regiftrées  au  parlement' le  9.  Se  en  la  chambre  descomptes 
le  18.  avril  de  la  me  me  année.  7.  ™-  des  ordenn.  de  Charles  IX.  cotte'  t.  F.  fit.  }it. 
BUnch.  toi.  lootf. 

Lettres  parentes  portant  juiïion  au  parlement  de  Parts  pour  enregiftrer  la  décla- 
ration cy-deflus.  A  Fontainebleau  le  a 3.  mars  1573.  regiftrées  le  9.  avril  fuivant. 
7.  vol.  des  ordmt.  de  Charles  IX.  tmi  a,  f.  fil.  3x1.  BUnch.  ctL  1009. 

Lettres  patentes  ponant  confirmation  de  celles  des  mois  de  juillet  177 1.  if." 
janvier  157J.  cy-deflus.  A  Lyon  au  mois  d'octobre  1574-  regiftrées  au  parlement  le 
zt.  &  en  la  chambre  des  comptes  le  11.  mars- 117t.  1.  vol.  dei  triton,  i Henry  III. 
tout'  a.  H.  fil.  61.    BUmh.  toi.  \6t6. 

Lettres  patentes  portant  don  à  Diane  légitimée  de  France  ,  veuve  de  François 
.duc  de  Montmorency ,  pair  fie  maréchal  de  France,  du  duché  d'Angoulcme  fit  du 
comté  de  Pontbieu,  au  lieu  du  duché  de  Chaftellcrault.  A  Fontainebleau  au  mois 
d'aouft  08*.  regiftrées  au  parlement  le  13.  aoullfic  en  la  chambre  des  comptes  le 
premier  décembre  1583.  *.  vol.  des  ordenn.  d Henry  III.  tmi  a.  N.fil.  4J-  BUnch. 
col.  1145*  ^  ■  ,  -  ' 

Lettres  patentes  portant  don  du  duché  de  Chaftellewulc  à  François  de  Bourbon 
duc  de  Montpcnficr,  ficc.  AS.  Germain  en  Laye  le  1 6.  novembre  158 j.  regiftrées 
le  9.  décembre  (uivanc.  6.  vol.  desordom.  d  Henry  UL  tftti  x.  H.  fit.  19Î.  BUnch. 
«tl.  1161. 
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ROUANNOlS" 

DUCHÉ 


Ut  itféUtf 


ARTUS  Goumer  .grand  maître  de  France  \  obtint  l'érection  de  la  baronie  de  C 
Rouanne  &  de  la  feigneuric  de  Boify  en  duché,  fous  le  nom  de  ROUANNOlS 
par  lettres  patentes  données  à  Saint  Germain  en  Laye  le  j.  avril  i  mais  étant 
mort  le  mois  fuivant  à  Montpellier ,  ces  lettres  ne  furent  point  regiftrées.  CLAUDE 
Goumer  fon  fils ,  grand  écuyer  de  France  »  obtint  l'érection  de  la  baronie  de  Mau- 
lévrier  en  comte  par  lettres  patentes  données  à  Lyon  au  mois  d'aouft  1542-  regiftrées 
le  1 1 .  novembre  fuivant ,  &  fit  unir  les  baronies  de  la  Motte  S.  Romain  &  de  Rouanne,  à 
celle  de  Boify,  &  ériger  ces  terres  en  marquifat ,  fous  le  nom  de  Boily  par  lettres  patentes 
données  à  Bar-le-Duc  au  mois  de  may  1(64.  Kgiftrccs  au  parlement  le  17.  du  même 
mois.  Le  marquilat  de  Boify  &  la  baronie  de  Rouannois  furent  enfuite  érigez  en 
duché  ,  fous  le  nom  de  duché  de  ROUANNOlS,  pour  lui  ,  fes  enfans  mâles  te 
defeendans  mâles  par  lettres  données  à  S.  Maur  au  mois  de  novembre  ij66.  regif- 
trées le  25.  décembre  fuivant.  Ce  Duché  fut  érigé  en  Pairie  en  faveur  de  LOUIS 
Courtier ,  petit-fils  de  CLAUDE  Courtier  par  lettres  du  mois  de  décembre  1612.  O 
&du  t.  avril  i6zo.  lclquclles  furent  prefenteesaa  parlement  fie  ne  turent  point  en- 
Jrrêt  du  ftrlemtnt  des  x.jmim  itfto.  &  8.  tvrH  1*11. 

Us  fûtes 


/recims,  vojtz  /.  'iff,  de  te  vtùtme  &  Usfutvmtei. 


GENEALOGIE 


Digitized  by  Google 


DUCHEZ  NON  PAIRIES.  KOVANNOIS.  «oj 

GENEALOGIE 


DE  LA  MAISON 

DE  GOUFFIER 


D#r  1  .  jumtl- 
Us  dtfdklt  m 

fsftt. 


A 


L 

JEAN  Goufficr ,  écuyer ,  feigncut  de  Bonnivet ,  de  Lavau-  Goufficr  ,  de  Bcllcfaye 
&  de  la  bataille  ,  fit  plufieurs  acquittions  ea  1 3+1.  fut  exécuteur  tefbmcr.tairc 
aApKânet  Gouffier,  chevalier,  fon  oncle,  en  1347.  &  tranfigea  avec  jet»  de  Char- 
donchamps,  le  4. juin  1350.  Il  émancipa  Ces  enfans  en  136t.  Se  les  partagea  le  9. 
décembre  1370.  L'année  fuivanre  le  prince  de  Galles  le  fit  rc'tablir  en  fa  terre  de 
Bonnivet,  mais  il  quitta  fon  party  pour  fuivre  celui  du  roy  ,  au  fcrvicc  duquel  il 
«toit  en  13$ t.  avec  9.  ecuyers.  Il  tcfla  le  ai.  juillet  1385  avant  de  le  rendre  en 
Flandres  au  Ccgc  de  Bourbourg,  où  il  fc  trouva  la  même  année. 
•  Femme, JEANNE  de  Chardonchamps ,  loeur  de  Jet»  de  Chardonchamps  ,  fut 
enterrée  à  S.  Paul  de  Poitiers. 

I     1.  JEAN  Gouffier,  feigneur  de  Bonnivet ,  qui  fuit. 

2.  Jacques  Goufficr ,  émancipé  par  (cm  perc  en  1  j6f.  fit  partagé  en  1370. 

3.  Guion  Goufficr  .feigneur de Lavau-Gouf fier,  de  Jarzay,dc  Bloire,  des  Roches, 
de  Bataille,  fitc.  écuyer  d'écurie  du  roi  S:  du  duc  de  Bourbon,  fervoit  en  qualité 
d'homme  d'armes  (ous  Guillaume  de  Mauvoifm  en  1 37 1  fie  cft  employé  comme 
écuyer  dans  la  montre  d'Aubert  Barart  recûe  à  Lezigncm  le  8.  novembre  1 373- 
Le  roi  lut  fît  une  gratification  au  mois  de  feptembre  1380.  pour  l'aider  à  payer 
fa  rançon  aux  ennemis  qui  l'avoient  fait  prifonnier  :  il  tranfigea  avec  Hugucc 
de  Pouent  le  4.  juin  1387.  tcfla  le  23.  février  1388.  élut  fa  lepulture  à  Yen- 
deuvre  en  Poitou ,  où  il  avoit  été  baptifé ,  &  mourut  avant  fa  femme. 

Femme,  Jeanne  de  Neez  ,  fut  nommée  tutrice  de  fes  enfans  fie  exécutrice  du 
teftament  de  (on  mari. 

Louis  Goufficr,  écuyer,  feigneur  de  Lavau-Gouffier  ,  croit  mineur  en  1390. 
(ous  la  tutelle  de  fon  oncle  pour  laquelle  il  tranfigea  le  16.  juin  1407.  fie  fe 
porta  héritier  de  (on  perc  par  bénéfice  d'inventaire.  Il  rendit  nommage 
a  Pierre  évêque  de  Poitiers,  pour  la  tetre  de  Lavau-Gouffier  le  10.  octobre 
141 1.  tranfigea  encore  avec  fon  oncle  la  même  année,  &  étoit  mort  en  1433. 
(ans  enfans. 

4.  Maguerite  Gouffier ,  femme  de  Ththtust  Mavau ,  croit  veuve  le  29.  avril 
1379.  donna  le  même  jour  à  fes  frères,  du  confenrement  de  fon  perc  ,  tout 

■    ce  qu'elle  avoit  dans  les  feigneuries  de  Bcllefnye  fit  de  la  batiillc,  Se  a  fon  perc 
fes  droirsfur  celles  de  Roullay  Se  de  Bonnivet. 
7m*  VK  O  7 
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A 

JEAN  Goufficr  II.  du  nom  ,  chevalier  ,  feigneur  de  Bonnivet  ,  fut  émancipé  en 
ijtfS-  &  partagé  par  fon  pcre  le  9.  décembre  1 J70.  fcrvoir  tous  le  connétable 
du  Gucfclin  en  1373.  cft  qualifié  ,  chevalier,  feigneur  de  Boanivet  dans  un  tranf- 
porr  que  lui  fit  Huet  Frctard  Ton  beaupere  ,  de  l'hôtel  de  Puffé  le  lundi  fête  de  S. 
Nicolas  au  mois  de  may  1384.  &  érok  aux  guerres  d'Efoagne  fous  Guillaume 
de  Naillacen  1387.  qu'il  fiudifocnfé  de  comparoître  aux  affiles  de  Saumur.  Il  fut 
exécuteur  du  teftament  de  Gmm  Goufficr  fon  frère  >  &  s'accorda  le  trente  décembre 
•1390.  avec  l'abbeflède  Fontevrault  furie  changement  d'une  rente.  Armud  de  Char- 
donchamps  fon  parent  lui  tranfporta  le  18.  mars  1396.  les  droits  qu'il  avoir  en  cer- 
tains héritages  ;  il  fit  -quelques  acquittions  à  Vendeuvrc  en  1399.  céda  avec  (a  femme 
la  tefte  de  Bellefaye  à  Hki  Rabatte  leur  gendre  ,  par  aâe  paflé  fous  la  cour  ds 
Loudun  le  3.  juin  1401.  fit  hommage  de  la  dîme  de  la  Couture  le  aj.feptembre 
1410.  afligna  quelques  rentes  à  l'églilc  de  Poitiers  en  1411.  en  confideration  de  ce  6 
•que  (a  mere  y  étoit  enterrée  &  étoit  mort  en  14 14. 
I.  Femme,  (felon  quelques-uns)  JEANNE  d'Aloigny. 

1.  Guillaume;  Gouffier ,  chevalier,  avoit  en  1436.  le  bail  de  GitHU*me  Gouf- 
fier ,  leigneur  de  Boify,  fon  neveu. 

I.  Hardy  Goufficr ,  écuyer  en  141 6.  mort  fans  alliance. 
3.  AYMERY  Gouffier,  feigneur  de  RoufTay,  qui  fuit. 

II.  Femme ,  JEANNE  Frctard,  dame  de  Puflé  ,  filJc  de  Hua  Fretard  ,  écuyer 
•ic  à'Agu't  Boivin,  furvequit  fon  mary. 

u  Jean  Gouffier,  feigneur  de  Bonnfvet,  de  B«Hcràye&  de  Gleynoufc,  fur  chambellan 
du  roi  Charles  VIL  qu'il  fervit  avec  quatorze  écuïers  fous  le  maître  des  arbalc  (l  riers 
en  141&.  ce  prince  n'étant  encore  que  dauphin.  Il  acquit  en  143  j.  de  Jttn 
Prevoft  fon  neveu ,  les  droits  qu'il  avoit  en  la  fucceffion  des  feigneur  de  dame  C 
de  Bonnivet ,  rendit  hommage  de  la  terre  d«  la  Rameronne  pour  Gtuîbutme  Gouf- 
ficr (on  neveu  le  5.  aouft  1437-  &  obtint  en  1441.  la  permiffion  de  fortifier  fon 
hôreldc  Bellefaye.  Il  cft  nommé  dans  pluûcurs  aftes  des  années  1430.  143*. 
Mj8.  &  i44j.  &  étoit  mort  avant  le  *o.  novembre  mjo. 

I.  Femme ,  Jeanne  Chauderon. 

s.  Jeanne,  Gouffier ,  femme  de  Ltms  Pouvreau,  lequel  traofîgca  av 
rine  de  Linieres  (abelle-mere  le  19.  may  J4J3.  ce  que  fa  femme 
«4J7- 

1 1.  Makis  Gouffier ,  époutà  Archtmbsiu  Pouvreau ,  feigneur  de  Gournay ,  le- 
quel tant  pour  lui  que  pour  ion  frère ,  céda  à  GtùUtwme  Goufficr  ,  fenéchal 
de  Saiutonge  le  16.  may  1453.  tous  les  droits  qu'il  avoit  en  lafuccciïion  du 
feigneur  de  Bonnivet,  pour  la  terre  de  la  Ratonnicrc  afiife  en  la  chaftellcnie 
de  Mirebeau. 

II.  Femme,  Mathurïhs  de  Linieres,  dame  deBouquen  8c  de  Linieres  en  Gas- 
cogne, veuve  de  ]em  de  Roffignac  ,  feigneur  de  Jarzay ,  &  fille  à'Amtmy  de 
Linieres, chevalier,  feigneur  de  la  Maiilcroye,&  de  Méfie  de  Chaufleroye, 
darne  d'Ervault,  céda  le  to.  novembre  1450.  à  Gmlùmme  Gouffier,  feigneur 
de  Roquecervicrc,  tout  ce  que  fon  mari  lui  avoit  donné  par  donation  mutuelle 
du  dix  -fept  aouft  1439.  &  fit  don  de  tous  fes  meubles  à  (on  fils  le  fia  juin 
»4*7-  1 

t  a.  Jacques  Gouffier,  feigneur  de  Bonnivet,  de  Gkynoufe ,  &c.  fotécbanfon 
du  roi  par  lettres  du  zj.  novembre  1453.  à  deux  cent  quarante  livres  de  gages, 
il  tranfigea  le  18.  janvier  14s  t.  avec  GmlUnme  Gouffier  (on  coufin,  te  avec 
Jetn  de  Roffignac,  feigneur  de  Jareay  fon  frère  utérin  le  6.  avril  14*4.  rendit 
aveu  de  fa  tetre  cTOrigny  à  Chriftophe  de  la  Tour ,  feigneur  de  Clcrvaux 
le  9.  aouft  14*6.  vendit  le  16.  novembre  14*9.  (a  forrereflê  de  Bellefaye 
qu'il  racheta  en  1474.  plaidoit  contre  Jet»  Briant  fon  beau-frere  en  1488. 
&  obtint  un  arreft  à  (on  profit  le  9.  aouft  1493.  contre  ceux  qui  depuis  ij. 
ans  avoient  volé  les  meubles  de  fa  raaifon  de  Gleynoufc.  Il  céda  fes  terres 
de  Bonnivet ,  de  Lavau-Gouf  fier ,  icc  le  18.  janvier  1490.  à  GntlUnint  Gouf- 
ficr ,  chevalier ,  feigneur  de  Boify ,  pour  s'acquitter  des  fommej  qu'il  lui  devoir 
&  à  fon  fils  ,  s'en  referyant  cependant  l'ulufcuit  ,  &  mourut  en  149 1-.  fans 
-7  été  marié. 


Digitized  by  Google 


DUCHEZ  NON  PAIRIES.  ROVÀNNOIS.  Coj 

X         M.  Louise  Gouffict  ,  époula  Jem  Frctard  ,  Gagneur  de  la  Baffaricrc  ,  fils  de 
Jem  Frctard ,  (cigneur  de  Turgay,  &  de  Mtrie  de  la  BolTayc  ;  clic  renonça 
a  la  fuccefljon  de  (on  pere  en  faveur  de  J  dettes  Gouffier  (oa  frère ,  de  ttanii- 
gea  avec  Gmllmme  Gouffiec  le  14.  février  i+jo. 
m.  de  it.  Jeanne  &  Madblene  Gouffier. 

y.  Mathurinb  Gouffier  ,  mariée  à  Jem  Briant ,  feigncur  d'Orval ,  vivant 
en  1500. 

a.  Marie  Gouffier ,  fut  mariée  le  j.  juin  1401.  à  fùut  Rabifte ,  (cigneur  de  la 
Ralîlierc.  La  terre  de  Puflé  qui  lui  avait  été  promiie  en  mariage ,  fut  échangée 
pour  celle  de  Bcilcfaye  Se  10.  livres  de  rente.  Elle  croit  veuve  en  1406.  fle 
donna  le  18.  février  de  la  même  année  a  fon  pere  quittance  de  la  dot. 
„  5.  Jeanne  Gouffict ,  époufa  le  3.  juillet  E408.  Pierre  Prévoit ,  feîgneur  de 
Vcrdigny. 

III. 

AYMERY  Gouffier  ,  feigncur  de  Rouflày  ,  tranfigea  avec  Jem  Gouffier ,  fei- 
gncur de  Bonnivet  le  r.aouft  141*.  au  (met  d'une  vente  faite  par  Hmàj  Gouf» 
fier,  ccuyer  fon  frère,  ctoit  mort  en  1436.  &  fat  pere  de 

IV. 

• 

GUILLAUME  Gouffier,  chevalier , feigncur  de  Boify,  baron  de  Rouannois, 
de  Maulevrier  »  Sec  confàller  de  premier  chambellan  du  roy ,  fcncchal  de  Sain- 
tonge,  gouverneur  de  Tou raine  &  du  roy  Charles  VIII.  pendant  la  jeunefle.  II 
ctoit  (ou»  la  tutelle  de  GutUame  Gouffier  (on  oncle  le  19.  juin  145*.  Se  l'année 
fuivante  fous  celle  de  Jem  Gouffier  feigncur  de  Bonnivet  fon  autre  oncle.  Il  s'at- 
tacha de's  fon  jeune  âge  au  fervice  du  roy  Charles  VII.  dont  il  gagna  les  bonnes 
grâces  Se  en  reçut  de  grands  biens.  Ce  Prince  luy  donna  la  feigneuric  de  Roque- 
Cerviere  en  Rouerguele  trente  du  mois  de  Mars  mil  quatre  cent  quarante-neuf,   ,    Mob.  de  u 
6c  par  autres  lettres  dattées  de  Montbazon  le  17.  décembre  de  la  même  année,  luy  cbmln  A» con- 
fit don  des  terres  d'Oiron.,  de  Rochefbrt,  du  Rougnon,  de  la ChauOée, de  Cham-  P'«  »•■  foi.it». 
pagnç-le- Sec ,  Se  de  celle  de  Sonay  prés  Chinon  ,  routes  confi(quées(ur  Jean  de  Xain-  Blanchard,  com- 
coins.  Il  cil:  qualifié  écuyer ,  chambellan  du  roy  ,  dans  l'hommage  qu'd  fit  à  Louis  F"  el»««'ot- 
fire  d'Amboife,  vicomte  deThouars,  de  la  terre  d'Oiron  mouvante  de  Thouars,  Uy 
D  le  19.  janvier  14J0.  avoit  obtenu  le  19.  may  de  l'année  précédente  des  lettres  pour 
taire  catler  la  vente  que  fon  pere  avoit  faite  de  la  terre  de  Rouifay  1  fut  pourvu  le 
11.  juin  145 1 .  de  l'office  de  fenechal  de  Saintongc,  Se  difpente  d'en  faire  le  ferment 
pendant  pluûeurs  années»  parce  qu'il  étoit  continuellement  auprès  de  la  pcrlonnc 
du  roy.  Il  fit  échange  avec  femme  Se  Marie  Gouffier  les  coufincs  germaines, 
filles  de  Jem  Gouffier,  chevalier,  feigncur  de  Bonnivet,  de  leurs  droits  uicccflifs 
pour  la  terre  de  la  Ratonnicrc  en  Mirebeau  le  \€.  may  14$  j.  oc  ctt  qualifié  fti~ 
gneur  Je  Rtme-Cerviere ,  ttnfeiUer  &  chtmbeUm  dm  rej ,  &  fm  fenetbd  m  Xmttmte, 
dans  des  quittances  qu'il  donna  les  z6*.  avril  Se  18.  juin  de  la  même  année, 
Se  deux  aouft  14*4.  elles  font  fcellées  en  cire  rouge,  à  trois  jumelles  en  facbe.  (&)  (t) Cation de  M. 
Après  la  mort  du  feigncur  de  Villcquier,  le  roy  lui  donna  la  charge  de  (on  pre-  de  cuit*mi»*uit. 
mier  chambellan  par  lettres  du  10.  novembre  1454.  aux  gages  de  douze  cens  liv. 
E  Se  autant  de  penlion ,  Se  il  en  prend  la  qualité  clans  les  quittances  de  Tes  gages  de 
fenechal  de  Saintonge,  des  16.  janvier  145  f.  Se  z8.  juin  141I.  même  fceau.  (e)  il  (t)nu. 
tranfigea  en  i4Sf-  pour  les  droits  qu'il  avoir  acquis  en  1451.  fer  les  biens  de  /«- 

Îmes  Gouffier  feigncur  de  Bonnivet  ion  couûn  &  vendit  le  atf.  juin  146 1.  la  terre  de 
Lochefbrt.  Apres  la  mort  du  roy  Charles  VII.  il  fut  demis  de  (es  charges  à  la  fol- 
ridtation  de  fes  ennemis  for.  dé  feux  rapports,  Se  fe  retira  auprès  du  duc  de  Bour- 
bon, jufques  à  ce  que  s  écant  juftine ,  il  fut  rétabli  le  1  j.  oûobre  146^.  en  fes  ter- 
res d'Oiron  Se  autres ,  dont  Jean  de  Xaincoins  s'étoit  emparé,  Se  dans  fes  charges 
Ce  offices ,  à  l'exception  de  la  charge  de  lieutenant  général  en  Languedoc  Se  Laoauc- 
doil  dont  il  fe  démit ,  au-heu  de  laquelle  le  roy  lui  laifla  celle  de  leoechal  de  Sain- 
ronge ,  par  lettres  données  a- Paris  le  j.  octobre"  14*7.  il  obtint  le  y  may  1470.  du 
duc  de  Bourbon  droit  de- juftice  en  la.  feigneuric  de  Boify  &  «ut  différend  à  caufe  de 
fa  feconde  femme,  avec  Unis  de  Melun  acchidiacte  de  GaAioois  en  1474.  le  roy 
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Louis  XI.  lui  accorda  en  1475-  la  haute  jufticc  en  fa  feigneurie  d'Oiton  ,  Ci  deux  A 
ans  après  lui  donna  les  terres  de  1  raves  8c  de  Vallou  conhïquécs  (ur  Claude  Se  Marc 
de  Toulonjon  rebelles  }  il  hit  cxcnité  de  l'amcre-ban  le  22.  aoull  148*.  afligna  un 
douaire  à  la  femme  en  1487.  û£  traniigea  pour  lui  &c  Artus  Ion  fils  avec  Jacques 
Gouffier  fon  coufm ,  qui  lui  céda  la  terre  de  Bonnivct ,  Lavau-Gouffier  &  le  Lois , 
s'en  rclcrvant  l'ulufruit,  le  18.  janvier  1490.  Il  obtint  en  149t.  coQfirrnation  du 
don  que  le  roy  Charles  VII.  lui  avoit  fait  en  1450.  de  la  jouiflanec  de  la  terre  de 
Roquc-Ccrvxcrc  pendant  fa  vie  &  celle  de  Philippe  de  Montmorency  fa  féconde  femme, 
mourut  à  Ambodc  le  23.  may  149$.  ayant  fait  ion  teftament  le  quinze  du  même  mois, 
&  fut  enterré  en  l'églite  des  Cordcliers  où  le  voit  lafcpulturc.  Jean  de  Saint-Gclais, 
feigncur  de  Monlicu,  dit  qu'il  avoit  ctc  choili  en  1484.  par  les  états  dcTouis  pout  être 
auprès  du  roy  Charles  V III.  il  cil  marque  dans  fon  cpitaphe  qu'il  avoit  ctc  gouvcr* 
-icur  du  fils  de  Charles  VIII.  &  fuivant  Alain  Charrier ,  c'clt  Charles  de  France  ,  duc 
de  Guicnnc  ,  frerc  du  roy  Louis  XI.  &  fils  de  Charles  VII.  B 

I.  Femme,  LOUISE  d  Amboifc  ,  feeur  de  Georges  d'Amboife  cardinal  &  pre- 
mier miniftre  du  roy  Louis  XII.  Se  fille  de  Pierre  d'Amboife,  feigncur  de  Chaumont , 
Sa  à' Anne  de  Bucil ,  fut  mariée  à  Tours  le  8.  avril  14T0.  &c  donna  quittance  Ici  1.  fé- 
vrier 1460.  à  Jean  le  Teinturier  treforicr  de  Roucrgue  ,  de  la  fomme  de  400.  liv.  fai- 
fant  moitié  de  800.  livres  à  clic  ordonnez  p.ir  le  roy  fur  b  feigneurie  de  Roquc-Ccr- 
vicrc  par  chacun  an. 

t.  Piei  kb  Goufflcr,  écuyer,  feigncur  de  Boify,  fut  tué  à  Marignan  en  1 5  » f- 
i.  Madfleine  Gouffier  fut  mariée  par  contrat  p.flé  à  Oiron  le  16.  may  1481. 
à  René  le  Roy,  feigncur  de  Chavigny  &  de  Bauflonicrc,  confcillcr  &  chambel- 
lan du  roy  Louis  XL  fils  aîné  de  Guillaume  le  Roy,  leigncur  de  Chavigny  &  du 
Chillou,  &  de  Irtncoife  de  Fontcnays.  Elle  eut  en  mariage  quatre  mille  ccus  &  C 
Ja  terre  de  Sonay  prts  Chinon  -,  elle  clt  mentionnée  djns  le  tcitamc.it  de  Ion  perc 
du  1 5.  may  mn  quatre  cent  quatre-vingt-quinze ,  après  tous  les  enfans  du  iccond 
lit  &  leur  tnerc. 

3.  Louise  Gouffier  religieufe  à  Poifly ,  étoit  morte  le  11.  may  1487. 

H.  Femme,  PHILIPPE  de  Montmorency ,  dame  de  Vitry  en  Bric,  veuve  de  Char- 
les de  Melun ,  grand-maître  de  France,  &  fille  de  Jean  de  Montmorency  IL  du  nom» 
premier  baron  &  grand-chambellan  de  France ,  &  de  Marguerite  d'Orgcmont  ta  lecon- 
<le  femme ,  fut  mariée  le  1 5-  juin  1471.  Voyex.  tome  III  de  cette  hiflotre ,  page  J75.  Elle 
-eut  600.  h  v.  de  rente  fur  la  feigneurie  de  Roquc-Ccrvierc  par  don  du  30.  mars  1472. 

M^tTwO  ^  te^a'c  24-jum  '4*8.  mourut  à  Chinon  le  20.  novembre  I>i6.  &  fut  enterrée  à 

Oiron  fous  un  tombeau  que  lui  fit  dicSct  Jrtui  Goufticr  fon  fils.  D 

I.  ARTUS  Gouffier,  duc  de  Rouannois  ,  Pair  ifegrand-maitrede  France,  qui  fuie, 
a.  Louis  Gouffier,  abbé  de  S.  Maixant ,  chanoine  delà  Siuitc Chapelle  de  Paris, 

confcillcr  au  parlement  par  lettres  du  ij.  avril  1497-  protonocauc  du  S.  liege 
en  1409.  mourut  en  1503. 

3.  Adrien  Gouffier,  connu  fous  le  nom  de  cardinal  de  Boify  ,  doyen  de  Thouars 
(t)oUm  Bourg-         en  1  joj.  abbé  de  Corme ry  ,  de  Bourgdicu  ,  (i)  dcFefcamp,  de  taint  Florent- 

<Uu-*-  lcz-Sauraur,  de  S.  Nicolas  d'Angers,  éveque  de  Coutancc  en  1 1 12.  puis  d'AI- 

by,  cardinal  en  1515-  grand  aumônier  de  France,  donna  quittance  le  dernier 
fcvticr  15  16  à  Jean  Lallcmant  receveur  général  des  finances  de  Normandie: 
/on  fceau  en  cire  rouge  clt  écartcle  au  1.  &c  4.  de  Gouffier,  au  1.  &  3.  de 
Montmotency  ;  il  en  donna  une  autre  le  19.  juin  i$2i.  à  Guillaume  Prud- 
homme  receveur  gênerai  des  finances  de  Normandie  -,  le  (ccau  cil  aullî  en  cire  E 

(c)CAioet  Je  m,        lougeavcc  les  armes  de  Goufticr  iculo.  (e)  H  fit  fon  teftament  le  21.  juillet  if2j.  ! 

*'Cu"*m  par  lequel  il  élut  (a  lepulturc  en  lcglife.de  Bourgucil-  Voyez  Call.  Chrtji.  edit. 

»ov.  ton:.  I.  col.  37.  Voyez  aujjifm  artule  ions  la  fuite  de  cette  htjl.  thtp.  des  grandi 
Aumôniers  de  France. 

m;,  i  -.1  .:!.  ;ivm  u    )nt.\  .n-  .1 
Marguerite,  bâtarde  de  Boijy,  fille  naturelle  d  Adrien  Gouffier ,  fut  légitimée  p£* 
lettres  du  mois  de  février  IJ43. 
.'  ..«.i.  "!  .    •     .  .*.oiv    t.   nu.  ".  o-    *  [  i<  wi»  j  «-'.;;.=£. ri *i.f>7> «ji 

4.  Pierre  Gouffier,  religieux  à  Cluny ,  prieur  de  Longchamps  &  dç  S.  Julien 
le  pauvre,  abbé  de  S.  Denis  en  Fiance,  de  5.  Pierre  lur  Divc  ,  &  apres  la 
mon  àc  Louis  Gouffier  fon  frerc,  de  S.  Maixant,  mourut  le  8.  janvier  îjié.  U 
fur  enterre  dans  le  chœur  de  l'églile  de  S.  Denis >  où  l'on  voit  Ion  épitaphe. 
ftjtx.  Call,  Chriji.  edit.  de  i6}6.  tome  IV.  pag.  339. 

S- 


4  ' 


Digitized  by  Google 


I 


DUCHEZ  NON  PAIRIES.  KOVJNNOTS.  Se* 

GUILLAUME  Goufficr,  fcigncut  de  Bonnivet  Se  de  Crevecœur,  dont  la 
pofteriré  fc  trouvera  §.  H. 

6.  Aymar  Goufficr,  abbé  de  Cluny  Se  de  S.  Jouin  de  Marne,  puis  de  fa  int  De- 
nis le  30.  may  1517.  fut  élu  évêque  d'Alby  le  premier  aouft  1523.  en  prit  pof- 
feflton  par  procureur  le  19.  juillet  152.4.  fie  ht  Ton  entrée  lolcmnclte  le  10. 
novembre  1^7.  Dans  l'acte  de  fon  élection  il  cft  qualifie,  frère  Aymar  abbé  de 
fitnt  Denis  ;  il  mourut  le  9-  octobre  1528.  Voyez.  Goll.  Chrifl.  edit.  nov.  tom.  I. 
tel.  37.  é-  j8.  dr  toi».  11.  onimadverf  m  ttm.  I. 

7.  Catebinb  Goufficr ,  religieufe  de  lainte  Claire  à  S.  Pierre  de  Moulins. 

8.  Charlote  Goufficr,  gouvernante  des  en  tans  de  France,  fut  fubftituéc  à  fes 
frères  par  le  teftament  du  if.  may  149  c.  fie  mariée  par  contrat  du  2.  février 

g  ijoj.  à  René  de  Colle  ,  dit  le  gros  BriJJit ,  chevalier,  fcigncut  de  Briflàc,  pre- 

mier pannetier ,  grand  fauconnier,  &  gouverneur  des  enfans  de  France,  fécond 
fils  de  Thtbaud  feigneur  de  Coflé  en  Anjou ,  &  de  Felite  de  Charno.  Voyez,  tome 
IV.  de  cette  hijl.  fsg.  321. 

9.  Annb  Goufficr,  (ubftituc'e  â  fa  ftrut  par  le  teftament  de  fon  pere,  cpoulâpac 
contrat  du  premier  may  1507-  R**»t  Vernon  ,  feigneur  de  Monftrcuil  -  Bcnin 
fie  du  Chaftcllier,  gtand  fauconnier  de  France,  mort  en  15 1^.  fils  de  Jacques 
Vernon ,  Icigncut  de  Monftteuil-Bonin  fie  de  Craflay  ,  Se  de  PerroneUe  de  Li- 
niers.  Elle  etoit  gouvernante  de  M.  le  duc  d'Angoulcmc  fie  de  mcfdamcs  de 
France  fes  lœurs  en  1529.  » 

V. 

f 

f  À  R  T  U  S  Goufficr ,  duc  de  Rouannois ,  pair  Se  grand  maiftre  de  France ,  comte 
_/\d"Eftampcs  Se  de  Caravas ,  baron  de  Maulevricr  fie  de  Paflavant ,  (eigneur  de 

(£  Boify ,  d'Oiron  ,  de  Bourg-Charcnrc  fie  de  Villcdicu,  chevalier  de  l'ordre  du  roy  & 
fon  chambellan ,  gouverneur  de  Dauphiné,  fie  bailly  de  Yermandois ,  fit  fon  teftamenc 
à  Paris  le  10.  mars  ij  18.  fie  fon  codicile  à  Montpellier  le  7.may  15 19-  y  mourut  quel- 
ques jours  après,  fut  porté  à  Oiron  en  Poitou,  fie  y  fut  enterré.  Le  roy  a  voit  érigé 
en  (a  faveur  la  baronic  de  Rouanne  fie  la  tet rc  de  Boify  en  duché-Pairie  le  3.  avril  précè- 
dent pendant  qu'il  étoit  abfcnt ,  fie  peu  avant  fa  mort  ;  c  cft  apparemment  la  railon  pour 
laquelle  ces  lettres  ne  furent  point  regiftrées ,  fie  ces  titres  ne  furent  point  héréditai- 
res à  fes  enfans.  Voyez,  cy-devont  fsg.  293.  &  «04.  Voyez,  oujjî fon  article  dons  la  fmtte  de 
teste  hifioire  >  chapitre  des  grands  Maîtres  de  France. 

Femme,  HELENE  de  Hangcft,  dame  de  Magny,  fille  de  Jacques  de  Hangeft, 
feigneur  de  Genlis ,  de  Magny ,  de  la  Taullc  fie  de  Meticourt,  confcillcr  fie  cham- 

"  bcUan  du  roy  ,  fie  de  Jeannette  de  Moy ,  fut  mariée  par  contrat  du  10-  février  1499. 
mourut  le  16.  janvier  1537.  fie  fut  enterrée  à  Oiron  fous  le  même  tombeau  que 
fon  maty. 

1.  CLAUDE  Goufficr,  duc  de  Rouannois,  grand  écuyer  de  France,  qui  fuit. 

2.  Helenb  Goufficr,  dite  de  Boify,  (uivant  une  quittance  du  15.  avril.  15 24. 
époula  i°.  par  contrat  du  10.  aouft  1517-  £*»is  de  Vendôme,  prince  de  Cha- 
banois,  vidamc  de  Chartres,  baron  de  Poufaugcs  ,  chevalier  de  l'ordre  du  roy, 
fils  de  Jacques  de  Vendôme  prince  de  Chabanois,  vidamc  de  Chartres ,  feigneur 
de  Maifons-fur-fcinc ,  grand  maître  enquêteur  &  général  reformateur  des  eaux 
&  forets  de  France  fie  de  Bretagne ,  &  de  Loui/è  Malet ,  dame  de  Graville.  Il 
mourut  avant  le  11.  may  1527.  z".  Par  contrat  du  16.  feptembre  1 J27.  Tran- 

j:  ftts  de  Clcrmont ,  feigneur  de  Travcs  fie  de  S.  Chcron ,  fils  de  René  de  Cler- 
monr ,  chevalier ,  nnitrc-d'hôrcl  du  roy  fie  vice-amiral  de  France  ,  &  de  Jeanne 
de  Toulonjon. 

3.  Anne  Goufficr  ,  religieufe  à  Fonrevrault,  fuivant  une  quittance  de  300.  livres 
donnée  par  l'abbcllc  de  ce  monafterc  le  1 6.  juillet  15 17. 

VI. 

CLAUDE  Goufficr ,  duc  de  Rouannois ,  marquis  de  Boify ,  comte  de  Mau- 
levricr S:  de  Caravas,  (cigneur  d'Oiron,  fiec.  grand  écuyer  de  France  ,  cheva- 
lier de  l'ordre  du  roy ,  premier  gentilhomme  de  fa  chambre ,  capitaine  des  cent  gen- 
tilshommes de  fa  maifon,  de  cinquante  lances  de  fes  ordonnances ,  fie  du  château 
d'Amboifc  :  c'eft  en  fa  faveur  que  la  baronic  de  Maulevricr  fut  érigée  en  comté  par 
Ictttcs  patentes  données  à  Lyon  au  mois  d'aouft  1542.  regiftrées  le  11.  novembre 
Jmt  V.  P  7 
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luivant ,  les  baromes  de  la  Mothc-laint-Romain  fie  de  Rouanne  furent  réunies  à  celle 
de  Boily,  &  érigées  en  marquilat,  fous  le  nom  de  marquifar  de  Boily,  pour  lui  fie 
les  dclccndans  mâles  fie  femelles,  par  lettres  données  à  Bar-lc-Duc  aumois  dcmay 
1564.  regiitrccs  le  27.  du  même  mois  ;  fie  il  obtint  de  nouvelles  lettres  d  érection 
du  marquilat  de  Boily  &  de  la  baronic  de  Rouannois  en  duchc' ,  fous  le  nom  de 
Rouanr.ois,  au  mois  de  novembre  ijtffi.  regiftrées  le  23.  décembre  finvant,  com- 
me il  a  été  dit  cy- devant  pages  292.  297.  fie  604-  Û  avoit  acquis  du  roy  le  23.  novem- 
bre 1558.  la  terre  fie  lcigncuric  de  Chinon  ,  fit  l'on  teftament  le  j  juin  ij 70.  fie  mou- 
rut la  même  année  fort  âgé  à  Villcrs-Cottcrets.  Voyez,  fin  article  dans  la  fine  de 
celte  h:/ioire ,  chtp.  DES  GRANDS  tCUYHRS  DE  FRANCE. 

I.  Femme,  JACQUELINE  de  la  Trcmoillc,  dame  de  Jonvcllc,  fille  de  Geor- 
ges de  la  Ircmoillc,  leigneur  de  Jonvcllc,  chevalier  de  l'ordre  du  roy,  Si  de  Modè- 
lent d  Azay ,  fut  mariée  par  contrat  pane  à  S.  Denis  en  France  le  dimanche  treize 
janvier  1526.  Elle  fut  arrêtée  &  transférée  à  Chinon  par  ordre  du  roy  le  4.  octobre 

a 544.  fie  y  mourut.  Voyez,  tome  IV.  de  cette  hist.  pag.  167.  B 
Claude  Courtier,  tut  mariée  par  contiat  du  15.  février  1549-  à  Leen$r  Chabot, 
comte  de  Charny  fie  de  Buzançois ,  leigneur  de  Pagny,  grand  écuyer  de  Fran- 
ce, lequel  s'obligea  de  quitter  les  nom  &  armes  de  Chabot  pour  prendre  ceux 
de  Courtier  j  il  étoit  fils  de  Philippe  Chabot,  comte  de  Charny  oc  de  Buzan- 
çois ,  Se  de  France: fe  de  Longvy ,  uamc  de  Pagny  fie  de  Mircbcau  en  Bourgogne. 
Claude  Goufricr  teita  le  4.  février  istff.  Voyez  terne  à  V.  de  cette  htji.  pev.  $71. 

II.  Femme,  FRANÇOISE  de  Broflc  dite  de  Bretagne,  fille  de  René  de  Broflc 
dit  de  Bretagne ,  comte  de  Êcnthicvrc ,  vicomte  de  Bridicrs ,  Se  de  Jeanne  de  Com- 
peys  dite  de  Gruffy ,  dame  de  Palluau  ,  de  Bourg-Charente,  de  Poulauges  &  de  S. 
Lcu:  fut  mariée  par  contrat  paflé  au  château  du  louvrc  le  13.  décembre  ij4j.  fie  ç 
mourut  en  couches  au  château  d  Oiron  le  tff.  novembre  1  j  5  8.  ayant  fait  fou  tclra- 
ment  le  16.  du  meme  mois.  Voyez  cy- devant pa*.  J7j. 

i.  GILBERT  Goufficr,  duc  de  Rouannois ,  qui  luit. 

z.  Artus  Goufficr,  comte  de  Caravas  Se  de  Paflavant,  fut  capitaine  des  ville  fie 
châteaux  de  Chinon  fur  la  rclîgnation  de  (on  perc  le  22.  décembre  1 5 67.  époula 
Cucrme  de  Mars  veuve  de  François  de  Daillon  ,  leigneur  de  Chârcjubouchet ,  fie 
fille  de  Mathurin  de  Mars ,  feigneur  de  lamte  Agathe  prés  Diiun ,  Se  de  Ferro- 
nelle  du  Cambouc.  Il  mourut  (ans  pofterité. 

j.  CLAUDE  Goufricr ,  comte  de  Caravas,  <  fait  U  branche  des  comtes  de  Caravas 
raportéc  cy-aprés  §.  I.  D 

III.  Femme  ,  MARIE  de  Gaignon,  fille  de  Jean  de  Gaignon,  (cigneur  de  faine 
Bohairc  Se  de  Conan ,  fie  de  Marguerite  Chaltcigncr ,  fut  mariée  au  château  de  Blois 
le  t|<  juin  1559.  fie  mourut  le  15.  mars  1 5; 6 5 .  ion  eccur  fut  enterre  dans  icglixdc 
S.  Maurice  d'Oiron. 

1.  François  Goufricr,  chevalier  de  Malte,  feigneur  de  Bourg-fur-Charcntc. 
a.  Charles  Goufficr ,  comte  de  Caravas. 

3.  Louis  Gbuflier,barondcS.Loup. 

4.  Paul  Goufficr,  leigneur  de  Poulauges ,  mort  jeune. 

5.  Léon  Goufficr ,  abbe  de  Gcncltou. 

6.  Claude  Goufricr,  mort  jeune. 

IV.  Femme ,  CLAUDE  de  Bcaunc,  dame  de  Châteaubrun  Se  de  la  Carte,  l'une 
des  dames  de  la  reine ,  étoit  veuve  de  Louis  Burgcnlis  premier  médecin  du  roy ,  Si  fille  de 
Guillaume  de  Bcaunc ,  leigneur  de  Samblançay,  Se  de  Bomte  Cottereau,  Elle  fut  mariée  e 
par  contrat  du  16.  janvier  1567.   mourut  lans  enfans,  fie  fut  enterrée  dans  la  chapelle  - 
de  la  Madelene  de  1  cglile  des  Cclcftins  à  Paris. 

V.  Femme,  ANTOINETTE  de  la  Tour- Landry,  dame  de  S.  Mars  fie  de  la 
Jaillc,  dame  d'honneur  de  la  reine  Catcrinc  de  Mcdicis ,  veuve  ic.  de  René  le  Porc 
de  la  Porcc,  baron  de  Vczius  c;i  Anjou,  20.  de  Claude  de  la  Trcmoillc,  baron  de  Noir- 
inoultier,  fie  fille  de  Jean  de  la  Tour,  baron  de  la  Tour- Landry,  comte  de  Château- 
roux  en  Bcrry  ,  fie  de  Jeanne  Chabot,  tefta  le  20.  mars  1585.  fie  cfr.  enterrée  aux  Cor- 
dclicrs  d'Angers  dans  la  chapelle  de  Craon. 
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V  I  I. 

• 

GILBERT  Goufficr ,  duc  de  Rouannois ,  marquis  de  Boify ,  comte  de  Mau- 
Icvrier ,  (cigneur  d  Oiron ,  chevalier  de  l'ordre  du  roy  en  1 5  <so.  rut  tait  gouver- 
neur &  capitaine  du  château  d'Amboùe ,  fur  la  refignation  de  (on  pere,  le  22.  juillet 
1  j  66.  avec  difpenfe  d'en  faire  le  ferment  jufqu^i  ce  qu'il  eût  l'âge  ;  ctoit  il  capitaine  do 
cinquante  lances  en  ijtf8.  àraifonde  1000.  liv.  par  an,  donna  en  cette  qualité  quit- 
tance de  joo.  liv.  pour  un  quartier  de  fes  a poin terriens,  à  Benoift  Milon  treforicr 
ordinaire  des  guerres  ,  le  quinze  juin  1569-  elle  cft  fccUc'c  de  fon  Iccau  à  frets 
jumelles  en  fa/ce.  (<)  Il  céda  le  treize  may  IJ77.  à  la  duchelle  de  Penthievte,  (  ^Cihimtitrti 
tout  le  droit  qu'il  avait  fur  ce  duché  â  caufe  de  fa  merc,  &  mourut  âge  de  18.  ans  en  fon  <U  cuiicmbiuit.  _ 
château  d'Oiron  le  \6.  octobre  it8a.  ayant  tefté  le  ir.  du  même  mois. 
B      Femme,  JEANNE  de  Coflé,  dame  de  Gonnor,  fille  à'Artus  de  ColK ,  comte 
de  Secondigny,  leigneur  de  Gonnor ,  maréchal  de  France,  chevalier  des  ordres  du 
roy!  &  de  frtneoife  du  Boucher,  fut  mariée  par  contrat  du  30.  mars  157t.  Elle  le 
remaria  le  20.  février  ijçx-  à  Antoine  de  Silly,  comte  de  la  Rochcpot ,  baron  de 
Mont  mil  ail ,  chevalier  des  ordres  du  roy ,  fils  puîné  de  Louis  de  Silly,  feigneur  de  la 
Rochc-Guvon,  &  d'Anne  de  Laval,  dame d'Aquigny  <5c  de  la  Rochcpot.  Voyez, tomt 
JV.  de  cette  hijloire ,  pag.  j  2 2. 

LO UIS  Goufher ,  duc  dé  Rouannois ,  qui  fuit. 

VIII. 


LOUIS  Goufîîct ,  duc  de  Rouannois,  Pait  de  Fiance ,  marquis  de  Boify ,  comte  de 
Maulcvrier ,  de  Secondigny  &  de  Bcauforr ,  baron  dcMitebeau  ,  de  Gonnor ,  de 
Moncontour ,  de  Curlay , de  Doué  ,de  la  Chaflce ,  de  la  Fregerie,  d'Oiron ,  &  capitaine 
de  cent  hommes  d'armes  des  ordonnances  du  roi ,  gouverneur  de  Poitiers  ,  naquit  le 
aj.  novembre  1575.  (  élus  1)78.  )  commença  à  porteries  armes  lors  de  la  guerre  de  Sa- 
voy e ,  fie  rit  paroitre  fon  cou  rage  en  divcrles  occa  fions  ;  la  merc  l'accorda  en  mariage  le 
30.  février  1592.  avec  françoife- Marguerite  de  Silly  ,  fille  aînec  d'Antoine  de  Silly, comte 
de  la  Rochcpot,  Se  de  Morte  de  Launay  la  première  femme ,  mais  ce  mariage  ne  fut 
point  accompli.  Il  tranlïgca  avec  Antoine  de  Silly  le  9.  avril  160t.  tut  déchargé  par 
arreft  du  parlement  des  intérêts  qui  reftoient  à  payer  de  la  rançon  du  grand  ecuyer 
fon  aïeul  le  2.  juillet  1606.  fut  foupçonné  d'avoir  tenu  en  itfo8.  quelque  allcmblée  en 
Anjou  contte  le  bien  de  l'état.  H  obtint  un  btevet  de  confciller  d'état  le  20.  février 
1614.  fut  nommé  chevalier  du  S.  Efprit  le  23. juin  de  la  même  année ,  fit  fes  pteuves  le 
19.  décembre  1616.  &ncfùt  point  reçu.  Il  fut  acculé  depuis  d'avoit  voulu  introduire 
M.  le  prince  de  Condédans  Poitiers,  Ôc  fut  condamné  à  être  décapité  en  effigie  &  fes 
biens  réunis  au  domaine  le  15.  octobre  1631.  il  mourut  en  (on  château  d'Oiron  le 
16.  décembre  1642.  C'elt  en  fa  faveur  que  le  duché  de  Rouannois  fut  érigé  en  Pairie 
par  lettres  du  mois  de  feprembre  1612.  &  du  8,  avril  îtfio.  Icfquclles  furent  pte- 
fentc'cs  au  patlcment  &  ne  furent  point  enrégiftrées.  Voyez,  cy-devans  p.  292.  rjrfuiv. 
tu  les  pièces  qui  concernent  cette  éretlion  font  rapportées.  Voyez,  aujp  p.  604.. 

Femme,  CL AUDE-ELEONOR  de  Lorraine ,  dame  de  Bcaumc'nil,  fille  de  Char- 
les de  Lorraine  I.  du  nom, duc  d'Elbcuf,  Pair  &:  grand  veneur  de  France,  chevalier 
des  ordres  du  roi ,  &  de  Marguerite  Chabor ,  dame  de  Pagny  ,  fut  mariée  par  contrat 
du  6.  juillet  1600.  &  mourut  le  r.  juillet  1^54-  Voyez,  tome  III.  de  cette  bift.p.  493. 

1.  HENRY  Gouffier,  marquis  de  Boify,  qui  luit. 

2.  Louis  Gouffier ,  ccclcliaitiquc. 

3.  Autiss  Goufficr,  more  jeune. 

4.  Charles  Goufficr ,  comte  de  Gonnor  &  de  Maulcvrier,  moururcn  1671. 
Femme,  Madelsme  d'Ablac  ,  fille  de  Gabriel  d'Abfac  ,  marquis  de  la  Douze, 

&  d'Ejlcr  deLarmandie,  fut  mariée  le  27.  aouft  164t. 

I.  Louis-ChaRles-Lbonor.  Gouffier,  comte  de  Gonnor  ,  époula  Elisabeth 
de  Gaflîon. 

II.  Louis  Gouffier  ,  dit  le  comte  de  Rouannois  ,  lieutenant  gênerai  des  galères, 
fut  fait  fous-lieutenant  des" galères  en  1677.  lieutenant  en  1678.  capitaine 
au  mois  de  janvier  itfflf.  chef  d'efeadre  le  16.  décembre  1715.  eut  un  brevet 
d'expectative  de  commandeur  de  S.  Louis  à  penfion  de  jooo.  liv.  le  18.  novem- 
bre 17x8.  &  fut  nommé  lieutenant  gênerai  des  galères  le  3.  leptembre  1720. 
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ïll.  N  Goufficr ,  morte  au  berceau. 

5 .  Mame-Marcue mte  Goufficr ,  fut  mariée  le  17.  juillet  1641-  à  André  de  Chaf-  h 
tillon ,  marquis  d' Argenton ,  fils  de  Giiles  de  Chaftillon ,  marquis  d' Argcnton  &  de 
Mtriede  Vivonne. 

JtU  muartl  de  Louis  Goufficr ,  M  de  Rotumuis  ,  &  de  Jeanne  des  Morts. 

François  biurd  de  Gouffier  y  nkyùi  le  i.jmvier  îtfzj. 

■ 

I  X. 

tlENRY  Goufficr, marquis  de  Boify,  comte  de  Maulevricr ,  teigneur  d'Oiron,' 
"fné  en  i6oj.  fut  tué  au  combat  de  S.  Iberquerque  le  14.  aouft  1639.  du  vivant  g 
fon  pere.  On  voit  fon  epitaphe  dans  la  chapelle  de  la  Vierge  de  l'églifedes  cor- 
deliers  d' Amboifc. 

Femme,  ANNE-MARIE  Hcnncquin  ,  dame  du  Peray  ,  fille  de  Nicolts  Hcnnc- 
quin ,  feigneur  de  Chavigny ,  prefident  au  grand  confeil  »  tic  de  Rente  Hcnncquin , 
fut  mariée  par  contrat  du  4.  février  162t.  &  mourut  à  Oiron  le  2.  avril  1676. 
1.  Artus  Goufficr  ,  duc  de  Rouannois ,  gouverneur  de  Poitou  ,  reprelenra  le 
comte  de  Flandres  au  (acre  de  Louis  XIV.  embrafla  enfuite  l'état  ccclcnaftiquc 
&  vendit  fou  marquifat  de  Boify  &  fon  duché  de  Rouannois  à  François  d'Au- 
buflbn,  comte  de  la  Feuillade,  puis  duc  de  Rouannois-la  Feuillade  ,  Pair  & 
maréchal  de  France ,  qu'ilmaria  à  Charlotte  Goufficr  fa  fecur.  Voyez,  cj-devant  f. 
*9*~  &f-  «04.  Il  pafla  la  plus  grande  partie  de  fa  vie  dans  la  retraite  &dans 
les  exercices  de  pieté  &  mourut  à  S.  Juft  prés  Mcry-fur-Seinc  le  4.  octobre  1 696.  C 
dans  un  âge  fort  avancé.  / 
a.  Marcuirite-Hinribtte  Gouffier ,  abbeflê  de  la  Trinité  de  Caen.puisde 
Rcaulicu  en  1*73.  &  enfin  d'Origny ,  fc  retira  à  l'abbaye  du  Port-Royal  où  cllo 
demeura  pluûcurs  années  >  te  y  mourut  avant  le  17.  mars  1703.  âgée  de  plus 
de  77.  ans. 

3.  Charlottb  Gouffier,  duchefle  de  Rouannois,  fat  mariée  le  9- avril  1*67.}  Aw' 
fois  d'Aubuflbn >  comte  de  la  Feuillade  ,  puis  duc  de  Rouannois-la  Feuillade  ,  Paie 
&  maréchal  de  France ,  gouverneur  de  Dauphiné ,  &  colonel  du  régiment  des 
gardes  françoilcs  ,  lequel  obtint  de  nouvelles  lettres  d'érection  pour  \c  duché  de 
Rouannois, qu'il  avoit  acquis  d' Artus Gouffier  fon  bcau-frcrci  elles  font  dattées  jy 
du  mois  d'avril  1667.  &  furent  regiftrées  le  30.  aouft  de  la  même  année.  Il  obtint 
aufli  le  même  mois  d'avril  1667.  des  lettres  d'érection  de  ce  duché  en  Pairie ,  comme 

il  *  été  dtt  cy-devant  page  292.  Il  étoit  fils  de  François  d'Aubuflbn  II.  du  nom, 
comte  de  la  Feuillade ,  baron  de  Pcrufle,  premier  chambellan  de  Gallon  de 
France, duc  d'Orléans, &  d'ijabelle  Brachctde  Magnac.  Voyez,  cy-devant  p.  349. 
Charlotte  Goufficr,  mourut  à  Paris  le  14.  février  1683. 

4.  Marie-Marcuerite  Gouffier,  religieufe  àMalnouc,  puis  aux  filles-Dieu  à 
Paris  ,  où  elle  mourut  le  27.  aouft  1*87. 
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V  I  I. 


CLAUDE  Gouffier,  troifieme  fils  de  CLAUDE  Gouffier,  duc  de  Rouannots, 
grand  e'cuyet  de  France,  &  de  FRANÇOISE  de  Broflc  ,  dire  de  Bretagne,  (a 
féconde  femme ,  mentitmtez  tjdtwnt,f.  6io.  fut  feigneor  de  Paflavant,  de  S.  Loup, 

a_  n  r  -    J _  d  /.._    !.,-.-.„   j„  D-.ii. ......    ji»  -  J.  ■** -   5 _ 


de  Poufaugcs ,  de  Bourg-fur-Charente  ,  baron  de  Palluau ,  &  comte  de  Caravas  après 
la  mort  d' Artns  Goufficr  fon  frère  aîné.  . 

Femme,  MARIE  Myron,  fille  de  Franceis  Myron,  général  des  finances  en  Bre- 
tagne ,  &  de  M tne- Rente  de  Chcfdcbien. 

i.  Chaules  Goufficr,  comte  de  Caravas,  mort  (ans  alliance. 
£    2.  LOUIS  Goufficr ,  comte  de  Caravas ,  qui  luit. 

3.  Fbançoisb  Goufficr ,  morte  à  11.  ans  au  mois  de  janvier \6 18. 

Fille  Hêturelle  de  Claude  Gouffier ,  feignew  de  Ptjftvânt ,  &  d Aubinc  Frevtfl. 
Ren«,  bâtarde  Ac  Gouffier,  eptuft  en  1609.  Nicolas  Perot  ,feignewr  de  U  Craje,p*. 

VIII. 

LOUIS  Gouffier  embraflâ  dabord  l'état  ecclefiaftiquc ,  puis  fut  comte  de  Ca- 
ravas aprc's  fon  frère,  &  mourut  le  27.  oétobre  1650. 
L  Femme,  MADELENE  de  Gaucourt,  fille  de  Charles  de  Gaucourt,  feigneut 
de  Boifl'c ,  &:  de  Chtrlttte  de  Rocheforr ,  fut  mariée  au  mois  de  may  103 1. 

I.  LOUIS- ARM  AND  Gouffier,  comte  de  Caravas,  qui  luit. 
E     2.  Jules  Goufficr  ,  comte  de  Palîàvant  en  1  «37- 

3.  Anne  Courtier,  fille  d'honneur  de  la  reine  en  1*38. 

4.  Jacquelinb  Gouffier. 

II.  Femme,  ELEONORE- ANGELIQUE  de  Brouillart,  fillede/M*dcBrouil- 
lart, baron  de  Couriant,  &de  ChsrUtte  Damas, fut  mariée  le  4  juin  163t.  &  (c re- 
maria en  16)6.  a  Antoine  de  Mailly,  feigneur  des  Fiettcs,  de  Bonncville,  dcMonf- 
trclet,  &  de  Ficnvilliers  :  elle  mourut  au  mois  de  mars  1684. 

1.  Jules  Gouffier  ,  nommé  André  dans  le  teftament  d'Anutne  de  Mailly  Ion  bcau- 

pere,  naquit  en  1 0  j  g,  &c  fut  qualifié  comte  de  Pafiàvant. 
Femme,  Charlotte-Eleonore  de  Rcmigny,  fille  de  Paul  Lenurd  de  Rcmi- 

gny,  chevalier,  baron  de  Joux,  &  àc  Jeanne  Bolacrc,  fut  mariée  le  10.  juillet 

1664. 
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4.  Anne  Goufficr,  nc'c  en  1638.  eut  pour  marreinc  la  reine  Anne  d'Autriche,  . 

&  rut  mariée  à  Baltâztr  de  BuflUlct  comte  H- 
3.  Jac^ueiine-Chariote  Goufficr. 


ttârtelé 
*u  t.  4<  Bre- 
tagne, M  2.<fc 
Montmorency, 
-M  Tre- 
moille ,  «11  4. 
d'hermine  à  deux 
tdts  éd*jét  dt 
gueule) ,  qui  efi 
G»ucourt,cj/«r 
/f  nut  rfrGouf- 


IX. 

T    OUÏS- ARMAND  Goufficr ,  comte  de  Caravas,  marquis  de  PaiTavanr,  cor- 

J  /ne«e  de  la  compagnie  des  chevauviegers  de  M  le  prince  en  165 1.  fut  lait  chc-  C 

■valicr  de  S.  Michel  en  166^. 

Femme,  ELIZABETH  de  Riperda  de  Solms,  fille  de  Guillaume  de  Riperda, 
plénipotentiaire  des  états  de  Hollande  pour  la  province  d'Over-Ylcl,fut  mariée  en  1656. 
U  ArtuvArmand-Louis  Gouthcr,  comte  de  Caravas,  reçu  page  du  roy  dans 
fa  grande  écurie  au  mois  d/avril  16I7.  fut  tué  à  la  bataille  de  Nenriude  le 
29.  juillet  169J. 

2.  Pierre-Marc-Antoine  Goufficr ,  comte  de  Caravas ,  vivant  en  17 1 8. 

Femme,  Louise-Françoise  de  l'Eftang,  fille  de  Jactb  de  l'Eitang-dc-Ry  ,  com- 
mandant pour  le  roy  d.ns  les  ville  fit,  château  de  Saumur  ôc  pays  Saumurais 
en  Anjou ,  &  de  Leuife  de  Sain tc-E flan. 

j.  Armand  e-Louisb  Goufficr  de  Boify ,  mariée  à  Trmph-Uuis  Goufficr  mar- 
quis de  Thoys  en  171*.  Il  eft  fils  de  TbtmtUtn  Gourher,  marquis  de 
"i  hois ,  &  d [  Henriette- Mamricette  de  Penancoct  de  Queroualle.  D 
11.  Marie-Victoire  Goufficr ,  rcligieufe  à  l'abbaye  royale  de  Fontcvrault. 
3*  Charlotte-Maaib  Goufficr,  dame  de  Doué,  vivante  en  1729. 
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S  .   I  I. 

SEIGNEURS 

DE  CREVECOETJR 


C "GUILLAUME  GoufScr  ,  feigneur  de  Bonnivct ,  de  Crcvecœur ,  de  Thoys  & 
1"  des  Querdcs,  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Michel,  amiral  de  France ,  gouverneur 
de  Dauphine.de  Guyenne,  &  de  laperfonnc  de  monfeigneur  le  dauphin  ,  c'roir  cin- 
quième fils  de  GUILLAUME  Goufficr,  chevalier,  feigneur  dcBoiiy,  &  de  PHI- 
LIPPE de  Montmorency  fa  féconde  femme  ,  mentionne  cy-devant  pag.  6op.il  fut 
partagé  par  Ion  frere  le  15.  avril  1506.  eut  les  feigneuries  de  Bonnivct ,  de  Lavau- 
Goufficr  &  du  Rougnon,  &  renonça  à  la  fucccffiun  de  fa  merc  encore  vivante  :  Il 
perdit  la  vie  à  la  bataille  de  Pavie  le  24.  février  IJZ4.  &  fut  enterré  datu  l'églife 
de  S.  Maurice  d'Oiron  ,  où  fc  voyent  Ion  épitaphe  &  (on  tombean.  Voyez,  fin  arti- 
cle dans  la fuite  de  cette  kifl,  ebap.  des  Amiraux  de  France. 

I.  Femme,  BON  AVENTURE  du  Puy-du-fou,  fille  unique  de  Getfrcj  du  Puy- 
du-fou,  (cigneur  d'Amaillou ,  fit  de  Marguerite  de  S.  Gelais,  fut  mariée  par  contrac 
du  14.  juin  îfotf. 

Louis  Goufficr  ,  feigneur  de  Bonnivec  ,  tué  au  voyage  que  fit  Odct  de  Foix, 
**        feigneur  de  Lautrcc  à  Naplcs  en  1 5  27.  étant  encore  jeune  Se  fans  avoir  été  marié. 

II.  Femme, LOUISE  de  Crevecœur  fille  unique  &  héritière  de  Yronctis  dcCre- 
vccccur  ,  feigneur  de  Crevecœur ,  de  Thoys  fie  de  Catheu ,  &  de  Jeanne  dcRubcm- 
pré,  fut  mariée  par  contrat  du  8.  juin  1517.  &c  (c  remaria  à  Antoine  de  Hahryn, 
feigneur  de  Pienncs,  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  grand  louvetier  de  France  ,  fils  uni- 
que de  Phtlsppe  de  Halwyn ,  feigneur  de  Pienncs ,  &  de  Fronfti/êâe  Bourgogne ,  dame 
de  Ronfoy.  ftycetame  III.  de  cette  hsjltire  ,page  911. 

x.  François  Goufficr ,  feigneur  de  Bonnivct ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi  enitct. 
colonel  gênerai  de  l'infanterie  Françoifccn  Piémont,  fe  diftingua  dans  les  guerres 
contre  l'empereur  Charles  V.&  Philippe  II.  roi  d  Efpagne,  tant  en  France  qu'en 
Italie  >fe  trouva  à  la  bataille  de  Gerilolicscn  1544.  &c  au  ravitaillement  de  The- 
roucnnc.en  isyj.fcjetra  dans  S.  Ya  après  avoir  forcé  les  lignes  des  ennemis ,  & 
aida  à  défendre  cette  place  contre  les  Elp.ignols  qui  l'avoicnt  affiegée  en  if  j  5. il 
■  mourut  fur  la  fin  de  décembre  1  j  S6.  d'une  blcflurc  qu'il  reçut  au  lîegc  de  Wlpian 
en  Piémont ,  n'ayant  point  été  marié.  M.  de  Villars  p.  719.  de  les  mémoires 
dit  qu'il  étoït  le  plus  gentil  tdebmnatre  vaillant  &  gracieux  fugueur  de  fin  temps, 
ejr  phu  favtrife  des  dames. 

t.  FRANÇOIS  Goufficr,  dit  le  jeune,  feigneur  de  Crevecœur ,  qui  fuit. 

j.  Autre  François  Goufficr,  chevalier  de  Malte  ,  fut ambailadeur  extraordinaire 
en  Angleterre,  nomme  éveque  de  Bcziers,  dont  il  prit  pofkOion  par  procu- 
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seat  le  ta.  février  1*47.  remit  fon  ^^ché  la  même  année,  fie  fut  tué  dans  a 
une  revue  des  bandes  de  M.  de  Chaftillon ,  en  Bretagne  l'an  i<<*8.  Vovrz.  Gd. 
Chrifl.  edit.  de  i<fj6.  *#w*  //.  p.  42tf. 


A»  l.&q.  dt 
Gtufitr,  éU  1, 
é  ; .  </«■  Mont- 
nntncj ,  t~  /itr 
/#  mir  rfr  £ 

vrtns  d'trquitft 


YL 


(a)Memor.  de  U 
ctwmb.  des  comp- 
te! ,  *oeté  j.  y. 
fol.  1}J. 


RANCOIS  Gouffier,  dit  U  jeune  ^  marquis  des  Dcffends ,  feigneur  de  Crcve- 
cœur ,  de  Bonnivct ,  de  Thoys ,  ficc.  chevalier  des  ordres  du  roi ,  ion  lieutenant 
-gênerai  au  gouvernement  de  Picardie  ,  &  capitaine  de  cent  hommes  d  armes ,  fut 
<£levé  enfant  d'honneur  des  enfans  de  France  ,  commença  de  fervir  fous  M.  de  Lanfac 
lorfquc  l'empereur  defeendit  en  Provcnccj  fuivit  le  dauphin  en  Piémont  &  au  fiege 
du  Pas  de  Suzc  en  1537.  fe  trouva  en  Picardie  à  l'alîàut  d'Hcfdin  la  même  année»  , 
retourna  en  Piémont  fous  l'amiral  d'Anncbautau  fiege  de  Co(ny,fic  de-là  en  Rouffti- 
Ion  à  celui  de  Perpignan  fous  le  maréchal  de  Montpczat ,  &  fut  au  fecours  de  Landre* 
ciesen  1*43.  L'année  fuivante  n'ayant  pù  trouvera  la  bataille  de  Ccrifolles  un  che- 
val de  (ervice ,  il  combattit  la  pique  à  la  main  à  la  tête  de  l'infanterie  ,  fie  y  acquit 
beaucoup  de  gloire.  L'armée  du  roi  Henry  II.  s'étant  trouvée  en  prefence  de  l'em- 
pereur, il  fottit  des  rangs  un  capitaine  Allemand  >  pour  défier  au  combat  quelque 
brave  cavalier  François  ;  le  feigneur  de  Crevecœur  (e  prefenta  avec  la  permiffion  du  duc 
de  Ncvers  (on  gênerai ,  reçut  une  blcffure  au  bras  fie  ma  fon  homme.  Le  duc  de  Ven- 
dôme voulant  ravitailler  Monftreuil  à  la  vue  des  ennemis  ,  un  comte  de  Monrfbrt 
fie  un  fignal  au  (eigneur  de  Crevecœur  pour  faire  un  coup  de  lance  entre  les  deux 
armées,  il  s'avança  ,  porta  par  terre  (on  ennemi  fi:  le  fit  prifonnier;  il  fc  jetta  dans  , 
IVletz  en  ijjz.  fie  fc  diftingua  pendant  le  ficge;  eut  un  cheval  tue  fous  lui  à  la  v 
bataille  de  S.  Quentin  en  1  y  57.  y  fut  fait  pri(onnicr  fie  échappa  des  mains  de  celui 
qui  le  tenoit.  Il  donna  des  marques  de  fon  courage  aux  lièges  de  Calais  ,  de  Thton-  £ 
viHe  Se  d  Orléans  ,  aux  batailles  de  Dreux  &  de  S.  Denis ,  fie  en  Picardie  (ous  le 
maréchal  de  Coffé ,  &  mérita  la  qualité  de  tbevttier  fins  reproche.  Il  fit  hommage  à 
Louis  de  Bourbon  prince  de  Condé  pour  la  (eigneuric  de  Fléchiez  mouvante  de  Brc- 
teuil  le  13.  juin  1Ç57.  &  fut  fait  chevalier  de  l'ordre  du  roi  àPoilly  le  jour  de  la 
fête  de  S.  Michel  en  1^60.  il  cil  qualifie  capitaine  de  30.  lances  des  ordonnances 
dans  une  quittance  qu'il  donna  à  Claude  du  Lyon  treforier  des  guerres  le  19  novem- 
bre 1 564.  Son  (ceau  cft  éctrtelé  an  \.  &  4.  de  Geujfier  t  m  1,  &  i-  de  Montmorency. 
Le  roi  lui  fit  don  de  12000.  livres  le  18.  juillet  157J.  (<)  le  fit  lieutenant  gênerai 
5c  vice-amiral  de  ISc.irdic  en  rcconnoillànce  de  fes  ferviecs  en  1 577.  fie  chevalier  de 
l'ordre  du  S.  Efprit  à  la  première  promotion  le  ji.  décembre  IJ78.  il  remit  au  roi  en 
1584».  fa  charge  de  lieutenant  gênerai  de  Picardie ,  &  eut  le  24.  mars  de  lamêmcan-  | 
née  un  brevet  de  maréchal  de  France  pour  la  féconde  place,  qui  viendroit  à  vacquer. 
La  ligue  commençant  à  fc  rendre  trop  puidante  en  Picardie ,  il  eut  de  nouvelles  pro- 
vifions  de  lieutenant  gênerai  en  cette  province ,  en  l'ablcncc  des  gouverneurs  le  18. 
octobre  1 588.  fie  donna  tous  (es  foins  pour  la  contenir  dans  l'obcifl'ancc  fit  la  fidélité 
qu'elle  devoit  à  fon  prince.  C'cfrcn  (a  faveur  que  la  terre  des  Dcffends  fut  érigée  en 
marquifar.  U  mourut  le  14.  avril  1594.  &  0,1  enterré  à  Crevcccrur. 

Femme,  ANNE  deCarnazet,  fille  d'Antoine  de  Carnazct,  (eigneur  de  Brafcux, 
te  de  Marguerite  de  Brillac  ,  fut  mariée  au  château  de  Montargts  le  10.  février  1144. 
en  prclcncc  du  roi  qui  lui  donna  <îooo.  livres.  Elle  étoit  denioilcllc  d'honneur  de 
Madame  1a  dauphine ,  &  de  Marguerite  de  France  ,  toutes  deux  filles  de  François  I. 

en 
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en  if40.  Se  if4J.  &  fut  damed'honncur  de  la  reine Catcri ne  de  Medicis  en  J579. 
A  Elle  donna  par  acte  parte  à  Montdidicr ,  du  contentement  de  fon  mary  le  1 1.  aouft 
1  jpt.  à  Tbimolem  Goutter  fon  fils ,  chevalier  ,  feigneur  de  Thoys ,  les  terres  Se  fei- 
gn.uries  de  Brafeux  &  de  Montaubcrt ,  &  la  feigneurie  de  Saiiuy  à  elle  échues  par  les 
decés  Se  fucceffion  de  Pompée  de  Carnazct  Ton  neveu  ,  gentilhomme  ordinaire 
de  la  chambre  du  roi,  feigneur  deBralèux,  de  Montaubcrt  Se  deSainty  , aux  con- 
ditions entr'autres  que  Thmoleon  Courtier  &  fes  defeendans  écartellcroicnt  des  armes 
de  la  mailon  ;  elle  mourut  en  1595. 

1.  Henry  GoufEer,  ne  le  23.  juillet  1546.  &  mort  cinq  jours  après. 

2.  HENRY  Courtier ,  feigneur  de  Crcvecccur  Se  de  Bonnivct ,  qui  fuir. 

j.  Odet  Coufficr,  né  le  10.  aoult  1549-  Se  mort  le  24.  feprembre  fuivanc. 
4.  Annibal  Goutter,  né  le  28.  aouft  1550.  &  mort  le  19.  octobre  fuivant. 
B      5-  Asdrubal  Coufficr ,  ne  le  1 9.  juin  1  j  f  1 .  Se  mort  le  vingt-cinq  du  même  mois. 

6 .  THIMOLEON  Gouf fier ,  feigneur  de  Thois ,  duquel  font  defeendm  Us  Sei  gneurs 
cf  Marquis  de  Thois ,  rapportez  ey-aprés  §.  III. 

7.  Charles  Goutter,  abbe  de  Valoircs,  prieur  dlnglcvcrt,  né  le  9.  juillet  ijjç.  <â 
metc  ordonna  à  ihimolcm  Goutter  Ion  frère  de  lui  donner  1000.  ccus  fuivant  l'acte 
de  donation  du  1 1.  aouft  1591»  mentionne  ty-deffns.  11  étoir  abbe  de  Valoircs  en 
I60*.  &  mourut  à  Rué.  Voyez  Cal.  Chrtfi.  édtt.  de  I6~f  6.  terne  III. page  908. 

8.  CHARLES-MAXIM1LIAN  Goutter,  *  fait  U branche  des  Marquis  D'ESPA- 
GNY,  rapportée  cj-aprés  §.  V. 

9.  N.  Goutter,  né  le  27.  mars  it6}.  &  mort  le  même  jour. 

10.  Claude  Goutter  ,  née  le  23.  juillet  1 548.  fut  mariée  par  contrat  du  i9-(cp- 
tembre  1562.  à  Antotne  de  HallMrin  ,  feigneur  dEfclebecq  ,  gouverneur  de  la 
Fcre  ,  chevalier  de  l'ordre  du  roi,  fils  de  Loùs  de  Halvin ,  leigneur  d'Efcle- 
becq,  &  de  Marie  de  Hamcs.  Voyez,  tome  111.  de  cette  hifoire,  p.  915.  Elle  fut 

C        léguée  de  1000.  écus  par  ia  ruerc  par  l'acte  de  donation  du  u.  aouft  1591. 
rapporté  cy-deffks. 

11.  Anne-  Goutter,  née  le  u.  aouft  1552.  &  morte  le  12. o&obrc  luivant. 

12.  Charlotb  Goutter,  née  le  3.  novembre  1533.  mourut  le  19- janvier  1J54- 
ij.  Françoise  Goutter,  née  le  20.  octobre  1560.  cpoula  i°.  Jacques  d'Orfon- 

villiers,  feigneur  de  Courcy.  zq.  le  13.  juillet  if  81.  Adrien  dé  Boufflcrs  II. du 
nom,  feigneur  de  Cagny , chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  fils  d'Adrien  de  Boufflcrs 
I.  du  nom ,  feigneur  de  Cagny,  &  de  Louife  d'Oiron.  Elle  tut  léguée  de  1000. 
ccus  par  fa  mere  dans  l'acte  mentionné  cy-delïùs ,  fut  prefenre  au  contrat  de 
mariage  d'Antoine  de  Carnazct  II.  du  nom ,  avec  Marie  de  Carvoilln  le  27. 
octobre  if9f.  &  mourut  le  14.  février  1621.  Voyez,  cy-devant , p.  84. 
14.  Anne  Goutter  ,  née  le  6.  aouft  15*5.  mariée  par  contrat  du  12.  janvier  1J91. 
à  Nicolas  d'Amer  val,  feigneur  deLiencourt,  bailly  &  gouverneur  de  Chauny, 
D        enféigne  de  la  compagnie  de  François  Goutter , feigneur  de  Crcvecœur  fon  beau- 
pere.  Après  la  mort  d'Anne  Goutter  il  fc  remaria  à  Cabrielle  d'1-ftrées  ,  dite 
la  belle  Gabrielle ,  fille  d'Antoine  d'E  Urées  IV.  du  nom,  vicomte  de  Soldons,  & 
de  Françotfe  Babou,  il  en  fut  féparé  &  cpoula  N.  delà  Marck. 

V  I  I. 


TTENRY  Goutter,  feigneur  de  Creveca-ur  &  de  Bonniver,  marquis  des  Dctrcnds, 
1  £né  le  dernier  juillet  1^47.  fut  élevé  enfant  d  honneur  du  roi  Charles  IX.  Le  roi 
Henry  HI.  le  fit  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Michel  .gentilhomme  de  l'a  chambre  ,  Se 
capitaine  de  jo.  hommes  d'armes  defes  ordonnances  ;  il  fut  corueillcr  &  chambellan  du 
duc  d'Alençon  ,  premier  gentilhomme  de  fa  chambre  ,  fuivit  ce  prince  au  voyage 
qu'il  fit  en  Flandres,  y  eut  des  emplois  confidcrables,(urprit  la  ville  d'Eindhovrcn 
en  Brabant ,  où  il  loutint  un  long  liege  après  la  retraite  du  duc,  Se  ne  rendit  cette 
place  qu'à  l'extrémité  «S:  avec  une  compolition  très  -  honorable.  Apres  la  mort 
du  duc  d'Albe  il  alla  en  Italie  au  fervicc  des  Vénitiens  ,  qui  le  firent  général  de 
leurs  troupes  ultramontaines ,  Se  en  recompenfe  de  fes  ferviecs  lui  donnèrent  la  terte 
de  Cazabcl  prés  de  Venifc.  U  fit  une  fondation  d'un  couvent  de  Capucins  au  taux- 
bourg  de  Cazclmont  proche  (a  terre  de  Cazabcl.  Le  roi  lui  fit  enluite  comman- 
dement de  revenir  pour  le  fervir  dans  les  guerres  civiles  ;  il  le  trouva  à  la  baraiilo, 
deScnlis  &  fut  aflafliné  fut  la  fin  de  l'année  1589.  en  une  émotion  populaire  d* 
la  ligue  dans  1  églife  de  Btcteuil  en  Picardie  par  le  marquis  de  Maignclcrs. 
Tome  V.  R  7. 
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Femme  jEANNE  de  Bocholt  ,  dame  de  Thicnnes  ,  de  Calonnc  fur  le  Lys,  4c 
d'autres  lieux  en  Flandres  &  eu  Artois,  tille  de  Gciefrty  de  Bocholt,  baron  de  Gn> 
wembars  au  pavs  de  Gucldrcs,  Se  à!  Ame  de  Wittcnhorft ,  fût  mariée  à  Arras  le  jo. 
aouft  it7«.  fe  fit  naturahfcr  au  mois  de  décembre  i  J77.  étoit  tutneede  fes  enfans  le 
f.  juillet  u.or.  Oc  fut  prefente  le  15.  décembre  1609.  au  contrat  de  mariage d'Amu- 
Antoinette  Gouffier  fa  «le.  Vtpz.  les  preuves  &  titres  de  U  mufin  de  Lyndcn  par  Buc- 
kens  ptgt  121. 

1.  François-Alexandre  Gouffier,  feigneur  de  Crevecarur  &  de  Bonnivct.nc 
à  Bruxelles  le  2 a.  juillet  1577-  fut  tué  en  duel  en  1796. 

1.  HENRY-MARC  -  ALPHONSE  -  VINCENT  Goutncr  ,  feigneur  de  Crcve- 
cceur,  qui  fuit. 

j.  Jacqueline-Emmanuelle  Gouffier  ,  née  au  château  dcThicnncsle  3. avril 
1  J79.  époufa  par  contrat  du  10.  juillet  1 $99  Charles  de  Crcquy  ,  baron  de  Bcr- 
nieulles  Se  de  Clcry  ,  fils  de  cUude  de  Crcquy  U.  du  nom  ,  feigneur  de  Bcr- 
nicullcs,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  &  de  Clutde  de  Rouvroy-Saint-Simon. 
Elle  mourut  à  Clcry  le  famedy  17.  janvier  itfit. 
4.  Anne-Antoinette  Goufrier ,  dame  de  Thicnnes  ,  née  le  t.  may  1580.  fut 
mariée  par  contrat  du  13.  décembre  1609.  î  Eruejl  de  Lynden,  chevalier  .libre 
buon  ,  puis  comte  impérial  de  Rcchcm  prés  Mailrick,  baron  de  Richolt  ,  de 
Borllcm  Se  de  Thicnnes,  gentilhomme  de  la  chambre  de  fa  majefté  impériale, 
Se  Ion  colonel  entretenu  ,  fils  de  Hcrmm  de  Lynden  ,  clicvalicr  ,  libre  baron 
impérial  de  Rcchcm  Se.  de  Richolt,  gouverneur  Se  capitaine  gênerai  du  pays  C 
de  Cologne ,  fouverain  &  grand  majeur  de  Liège  ,  fit  de  Mârse  de  Halmacle. 
Elle  lui  porta  en  mariage  la  moitié  de*  terres  Se  leigneuries  de  1  hiennes  ,  de 
Calonnc,  de  Stcenbcck  Se  de  la  Vicuvillc.  Le  monalleic  de  Rcchcm  ayant  éic 
brûlé  par  les  foldats  des  états  de  Hollande  le  I.  may  1610.  Anne-Amoinctte 
Goufher  &  fon  mary  le  firent  rebâtir  à  leurs  dépens;  elle  fit  auffi  bâtir  une  cha- 
pelle à  Wi(ct  en  l'honneur  de  fainte  Petronillc  ,  Se  donna  de  grandes  marques 
de  fa  libéralité  envers  les  pauvres.   Elle  mourut  le  7.  juillet  1620.  &  tut  en- 
terrée dans  le  monaftere  de  Rcchcm,  où  fe  voit  fon  épitaphe.  Voyez,  les  utmles 
de  U  maifon  de  Lynden  ,p*r  Butkcns,  Isv.  1%.  f.  ji  1.  ty  futv. 

VIII. 

ENRY-M  ARC- ALPHONSE- VINCENT  Goum'er,  feigneur  de  Crevecœur,  y> 
deBonnivet  Se,  de  Cazabel ,  naquit  à  Vcmfcle  14.  juin  1586.  &  fût  tenu  fur 
es  fiiats  de  baptême  par  les  ambafiadeurs  de  France  Se  de  Portugal ,  au  nom  de  leurs 
princes ,  par  la  republique  de  Vcnilc  8c  le  duc  de  Mantouc,  qui  lui  impoferenc 
chacun  un  nom.  U  vendit  le  marquifat  de  Bonnivetâ  Aymé  de  Rochcchouart ,  fei- 
gneur de  Tonnay-Charantc ,  cV  tut  brûlé  par  accident  avec  fa  femme  au  château  de 
Bcrnicullcs  la  nuit  du  11.au  23.  mars  164*. 

Femme  ,  ANNE  de  Monchy,  fille  de  jeu  de  Monchy  ,  chevalier ,  feigneur  de 
Montcavrel  .gouverneur  des  ville  Se  château  d'Ardres  ,  6c  de  Marguerite  de  Bourbou- 
Rubcmpré,  fut  mariée  par  contrat  du  23.  avril  161  y. 

j.  Henry-Marie  Gouffier  ,  marquis  de  Crevccccur  ,  ne  le  19.  octobre  1619. 
filleul  de  la  reine  merc  Marie  de  Mcdicis ,  mourut  à  Abbevillc  en  1640.  fans 
avoir  été  marié.  g 

2.  Charles-François  Gouffier ,  chevalier,  marquis  de  Crevecarur,  donna  quit- 
tance pour  partie  de  la  dot  de  fa  femme  à  >M4n>  d'Amcrval  fa  bcllc-merc,  le  1. 
décembre  164$.  Se  mourut  fans  enfans  au  mois  de  juin  lit  !. 

Femme,  Anne  de  Rouvroy  de  S.  Simon,  fille  dlfuc  de  Ronvroy  ,  feigneur  de 
S.  Simon  6c  de  Vaux  ,  fie  de  Marie  d'Amer  val,  fût  mariée  par  conttatdu  11. 
juillet  1643.  Vtjtx.  terne  IF.  de  cette  ht/htre  ,  p  400. 

3.  NICOLAS-ALEXANDRE  Gouffier,  dit  le  comte  de  Gouffier,  qui  fuit. 

4.  Jean  Gouffier,  mort  jeune. 

j.  Marguerite  Gouffier,  née  le  23.  mars  1618.  époufa  i°.  en  1637.  Altph 
de  Wignacourt ,  feigneur  d'Eftouy.  20.  N.  premier  veneur  du  duc  d'Orléans. 
4.  Madelekb  Gouffier,  abbcûe  de  Sainte  Auftrcbcrte  de  Monftrcuil. 
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IX. 

NICOLAS- ALEXANDRE  Gouflier ,  chevalier, marquis  de  Crevecoeur ,  baron 
d'Engoudeften  dans  le  BouIoomok  >  prie  la  qualicé  de  tomte  de  Gouffier  ,  traa- 
figea  les  19.  juin  itfjz.Sc  30.  fepterobre  16 jj.  avec  Amu  de  Rouvroy  de  S.  Simon, 
veuve  de  CbtrUs-Frmfeis  Gouffici  foo  ftere  ,  au  fujec  de  (a  doc  ,  fie  fon  teftamenc 
olographe  à  Paris  le  tj.  novembre  «70 }•  dont  il  nomma excenteur  Henry  d'Agueffcau 
confcillcr  d'état  ordinaire  te  au  conleil  royal  des  finances,  frère  utérin  de  fa  femme,  y 
ajouta  uncodicile  le  \t.  décembre  1704.  moac«K  le  17.  mars  1705.  âgé  de  8$.  ans, 
fie  fut  enterré  en  l'églife  de  S.  Benoit  à  Paris. 

Femme,  ELIZABETH  du  Faur  de  h  Roderic  ,  fille  de  Trtnfois  du  Faur  de  la 
Rodetie ,  (eigneur  de  la  Roderic  &  de  la  Curée  ,  capitaine  aux  gardes  ,  te  à' Anne 
de  Givcs,  fut  mariée  par  contrat  du  18.  mars  164$. 

1.  CHARLES-LOUIS  Gouflier,  dit  le  mayas  de  Bonnivct ,  qui  fuit. 

2.  Marcueritb- Antoinette  Goufher  ,  rcljgicuic  à  Sainte  Aultrcbcrte  de 
Monftreuil. 

j.  &  4.  Mab.«-Amhb  &  Cat**uii-Amgbuc3^e  Gouffier. 

X. 

CHARLES-LOUIS  Gouffier ,  die  le  marquis  de  Bonnivet ,  page  de  la  grande 
écurie  en  1667.  puis  capitaine  de  cavalerie  au  régiment  de  VilUrs,  mourut  en 
Hongrie  au  mois  d'octobre  170;. 

Femme,  ELlZABETH-CLAUDE  de  Brouilly  ,  veuve  de  Jérôme  comte  de  Gon- 
nelieu  ,  fut  mariée  par  contrat  du  2j.  feptembre  1676.  te  mourut  le  premier  juillet 
1678. 

AUGUSTIN  Gouflier, dit  le  marquis  de  Bonnivct,  qui  fuit. 

X  I. 

AUGUSTIN  Gouffier,  dit  le  mtrpis  de  Bonnivet,  né  au  mois  d'octobre  1*77- 
capitaine  de  frégate  en  1705.  mourut  au  retour  d'un  voyage  fur  mer  te  fut  en- 
terré àTalruont  le  14.  feptembre  1717. 

Femme,  ELIZABETH  Godin,  veuve  de  Pierre  Collet,  feigneur  de  Lonchamps, 
te  fille  de  Pierre  Godin,  &  A'E&cabeth  le  Maifrrc,  fut  accordée  fous  feing-privé  le 
premier  feptembre  1706.  puis  mariée  ;  mais  ce  mariage  ayant  été  contefté  pour 
quelque  défaut  de  fbrmalitez ,  on  en  renouvella  la  cérémonie  avec  pcrmiulon  du  roi 
en  l'églife  de  S.  Michel  d'Ingouville ,  paroiffe  du  Havre  de  Grâce  au  mois  d'avril  1715. 
Elle  eut  la  tutelle  de  fes  quatre  enfans  le  17.  janvier  i7>«-  &  mourut  le  j  1  janvier  1717. 

1.  N —  Gouffier,  né  le  16.  te  baptifé  le  17.  décembre  1712.  page  de  la  cham- 
bre du  roi  en  1727. 

2.  N. . . .  Gouffier ,  né  te  baotifé  le  25.  juillet  1714.  mort  fans  avoir  été  nommé. 

3.  Marie- Anne  Gouffier,  née  le  20.  mars  1708.  &  ondoyée  le  même  jour  dans 
J'cglilè  de  Notre-Dame  du  Havre  de  Grâce  par  permiffion  de  M.  l'archevêque 
de  Rouen  ,  reçut  le  fupplément  des  cérémonies  du  baptême  le  8.  décembre 
1718.  &fut  nommée  au  mois  d'août  de  la  même  année  pour  être  reçue  aux 
demoifelles  de  S.  Cyr. 

4.  N. . .  Gouffier,  née  le  ij.  juillet  1709.  te  baptifée  le  même  jour,  cft  entrée 
à  S.  Çyr  le  4.  juin  1721. 
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V  I  1 

THIMO  LE  ON  Gouffier,  fixic'me  fils  de  FRANÇOIS  Goufficr,  dit  lejetme 
feigneur  de  Crcvecœur ,  &  d  ANNE  de  Carnazec,  mentionnez  ci-devant  p.  A 
616.  naquit  le  dernier  mats  1 558.  fut  (cigneur  de  Thois,  de  Brafeux  &  de  Mon- 
taubert,  chevalier  de  l'ordre  du  roy,  gentilhomme  de  (a  chambre  ,  &  vice-amiral 
fur  les  côtes  de  Picardie.  Il  partagea  avec  Antoine  de  Carnazct  la  fucceflion  de  Pom- 
pée de  Carnazet  le  26.  juillet  1^96.  ce  qui  fut  confirmé  par  arrêt  du  parlement  de 
Paris  le  cinq  avril  160J.  en  conlequcncc  duquel  ce  partage  eut  fon  exécution  le 
U-  juin  fuivant.  Ilfcrvit  les  rois  Henry  III.  &  Henry  IV.  dans  les  guerres  civiles  de  U 
ligue,  fut  capitaine  d'une  compagnie  des  ordonnances  du  roi ,  &  meftre-dc-camp  dun 
rcgiment.  Il  tefta  le  z8.  feptembre  16 1  3.  élut  fa  fepultute  dans  la  chapelle  de  1  égliie  de 
Thois  qu'il  ordonna  ,  que  Ion  fils  aîné  fit  achever ,  nomma  exécuteurs  teframentaircs 
la  femme  &  mcfTicurs  de  Bernieules  8c  de  \Cailly,  &  mourut  à  Amiens  en  1614, 

Femme,  ANNE  de  Lannoy,  dame  de  Morvilliers,  lecondc  fille  de  de  Lan- 
noy,  feigneur  de  Morvilliers,  de  Follcvillc  &  de  Paillart,  &  d'Anne  de  la  Viefvillc, 
dame  de  Neuville  &  de  Boubers ,  fut  mariée  par  contrat  du  16.  janvier  1178-  6£ 
tranfigea  comme  procurattice  de  Ion  mari ,  avec  Antoine  de  Carnazct  le  zz.  décem- 
bre idio. 

t.  FRANÇOIS  Gouffier,  feigneur  de  Thois ,  qui  fuit. 

i.  Guillaume-François  Gouffier,  abbé  de  Valoircs ,  prieur  d'Inglevert  après 
fon  oncle  ,  puis  Capucin ,  Mt  le  pere  Bernardin  de  (  rcvecccur. 

3.  CHARLES  ANTOINE  Gouffier  ,  feigneur  de  Bralcux,  4  fait  U  branche  des 
MARQUIS  de  BRASEUX  &  de  Hcilly,  raportée  cj  après  §.  IV. 

4.  Anne  Gouffier ,  mariée  à  Jean  de  Bivillc ,  feigneur  de  Boiily ,  chevalier  de  1  or- 
dre du  roy ,  luivant  un  acte  du  z  r .  may  1  (  1 4. 

y.  Madelene  Gouffict ,  religieufc  à  S.  Paul  prés  Bcauvais. 

Caterine  Gouffier,  époufa  René  Gouffier  ,  feigneur  d'Efpagny  &  de  Courte- 
ville  ,  fon  coufin  ,  f.ls  de  Charles- Maximtlun  Gouffier ,  feigneur  d'Efpagny ,  &  de  q 
Marguerite  de  Hodic,  &  mourut  en  165 1. 

VIII. 

FR  A  N  C.O  I S  Gouffier ,  chevalier ,  feigneur  de  Thois  ,  de  Morvilliers ,  Sic.  cft 
qualifié  chevalier  de  l'ordre  du  roy  dans  un  ttanfport  que  fa  merc  lui  fit  le  2j. 
may  iôm. 

Femme, 
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Femme,  J F.  ANNE  d'Auflc,  fille  d'Antoine  d'Auflc  feigneur  de  Dominois ,  &:  de 
A  Trançoife  du  Bicz  ,  hit  mariée  par  contrat  du  vingt  décembre  ifioj.  c'toit  veuve  en 
i  m  i  s ,     vivoit  encore  en  •.  619. 

1.  THIMOLEON  Gouffier  II.  du  nom,  feigneur  de  Thois,  qui  fuit. 

2.  Antoine  Gouffier,  feigneur  de  Morvillicrs& de  Loucufes  en  Bcauvoifis,  mou- 
rut le  cinq  février  1  b6j.  &:  fut  enterré  à  Loucufes. 

Femme,  Madelene  des  Mares,  fille d'^«/««  des  Mares  feigneur  de  Bcllefofïe, 
Se  de  Marie  de  Canonville,  fut  mariée  le  9-  avril  1*41.  relta  veuve  &  tutrice  de 
(es  enfansen  1667.  &  tranfigea  le  12.  juin  1  <î8 1 .  fur  la  fucceffion  de  CUude  Gouf- 
fier veuve  de  CUude  Freroc,  leigneur  de  Guyancourt. 

I.  Claude-François  Gouffier,  ecuyer,  leigneur  de  Loucufes,  batifé  le  10. 
avril  itfjô.  produifit  avec  fon  frerc  leurs  tittcs  de  nobleffe  devant  M.  Phely- 
peaux  intendant  de  la  généralité  de  Paris,  fuivant  la  règle  générale  &  la  dé- 
claration de  169<T.  Il  les  maintint  dans  Us  privilèges  &  honneurs  dmt  feuit  U 

■  mblejje  du  rtytume ,  le  30.  mars  1699.  &  ordonna  qu'ils  (croient  inferits  dans 

le  catalogue  des  nobles  de  la  généralité  de  Paris  tu  n»g  des  mùfins  ilkjlres. 
Femme,  Louise-Charlotte-Elizabeth  de  Grequy,  fille  de  Ltnisdc  Crcquy 
feigneur  d'Auflru  &  de  Friancourt ,  &  d'Antgmeiie  de  Caullicre,  fut  mariée 
le  18.  o&obre  \699- 

I I.  François- Louis  Gouffier ,  ecuyer ,  feigneur  de  Loucufes  ,  batifé  le  22.  juin 
itfy*.  fut  reçu  page  du  roy  dans  (a  grande  écurie  le  1 j.  janvier  1677.  &  com- 
pris avec  fon  frerc  dans  le  jugement  mentionné  cy-deflus. 

Femme,  Marie-Anne  de  !>.  Bhmont,  fille  d'André  de  S.  Blimont,  &  d Eli- 
ztbeth  le  Tonnelier  de  Brercuil ,  fut  mariée  le  23 .  février  1718. 

m.  Gaterine-Françoise  Gouffier ,  femme  de  Jteques  de  Gampuley  ,  fei- 
gneur de  Campuley  &  de  Mcncrval ,  mort  fans  enfans  en  1709. 

iv.  N. . . .  Gouffier ,  religieufe  aux  Annonciades  à  Fcfcamp. 
C      3.  Annb  Gouffier,  mariée  en  1618.  à  Adrien  de  Limoges,  feigneur  de  Sainfcn* 

prés  Rouen. 

4.  Claude  Gouffier ,  époufa  en  1638.  Cbude  Fretot,  feigneur  de  Bcaufbrt  &dc 
Guyancourt ,  mort  fans  enfans  en  16J 1. 

IX. 

»"T",HIMOLEON  GoufKcr  IL  du  nom,  chevalier,  feigneur  de  Thois  &  ds 
J  Morvillicrs. 

Femme,  CATERINE  de  Ronchcrollcs ,  fille  de  Pierre  de  Roncherolles  baron  du 
D  Pont  S.  Pierre,  &  de  Mme  Nicolaï ,  fut  mariée  par  contrat  du  12.  avril  1628. 
ANTOINE  Gouthcr,  marquis  de  Thois  ;  qui  fuit. 


Dt  Gtuftr. 


X. 


ANTOINE  Goufticr,  chevalier,  marquis  de  Thois  ,  gouverneur  de  la  villa 
de  Blois,  &  lieutenant  gênerai  des  pays  Blciois,  Sologne  Cd  Dunois. 
Femme,  LOUIS ^  d'Eftampes,  fille  dc/r4»dEftampes-Valençay,  baron  de  Bel- 
lcbrune,&  de  0/frw<d  Elbcnne,fuc  mariée  par  contrat  du  10.  mars  1647. 
1.  THIMOLEON  Gouffier,  chevalier,  marquis  de  Thois ,  qui  fuit. 
Ime  r.  S  7 
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2.  Lbon  Goufficr,  die  le  comte  de  Lifi ,  capitaine  de  cavalerie  dans  la  colonelle  \ 
générale ,  fut  tué  à  la  bacaillede  Semzbeim  en  1674. 

j.  Alexandre  Goufficr,  tarifé  le  onze  décembre  1650.  reçu  chevalier  de  Mal- 
te le  18.  octobre  1667.  fut  capitaine  dans  Je  même  régiment  de  la  colonelle 
générale  après  Ton  frère,  ôc  mourut  au  mois  de  janvier  1  S78. 

4.  Charles  Goufficr,  reçu  chevalier  de  Malte  le  j.  juillet  1671.  dit  le  chevtlser 
de  MerviUters ,  cornette  dans  le  même  r cgi  ment ,  fut  tué  à  la  même  bataille  que 
Ton  frère. 

j.  Marie  Gouffier,  a  été  penfîonnaire  en  l'abbaye  de  S.  Antoine  à  Paris  depuis 
l'âge  de  deux  ans  &  demi ,  jufqu'au  7.  juillet  1670.  qu'elle  mourut  âgée  de  iç 
ans  &  demi.  £ 

6.  N....GoufRer,  morte  en  bas  âge. 

7.  Madelene  Goumer  de  Tbois,  n'étoit  pas  manie  en  171s. 

*.  M  a  r  1  b-R  b  h  i'b  Goumer  de  Thois ,  prieure  de  Boulay  en  Touraine ,  ordre 
de  S.  Benoift ,  vivoit  en  1711. 


3C   I«  '     .  J 

TH I M  O  L  E  O  N  Goutter ,  chevalier ,  marquis  de  Thois  »  gouverneur  de  Blois  , 
lieutenant  gênerai  des  pais  Blefois,  Sologne  et  Dunois  en  1*76.  *  meftre-dc- 
cainp  du  régiment  d  Auvergne  infanterie  ,  mourut  le  2.  mars  1729.  âgé  de  84.  ans. 

Femme,  HENRIETTE-MAURICETTE  de  Pennencouet-de- Kctoualle ,  veuve 
de  Philippe  Herbert  comte  de  Pembrock ,  foeur  de  Lomfe- Ratée  de  Penancooct-dc- 
Keroualle,  ducheffe  de  Portfmouth,  «c  fille  de  QmUomme  de  Penancouct  comte  de 
Kerouallc,  3c  de  Mme- Aime  de  PlocucduTimcur,  tut  marice  par  contrat  du  onze  c 
may  r<rsr. 

1.  FRANCOIS-LOUIS  Goumer,  chevalier ,  marquis  de  Thois,  qui  fuit. 

a,  Georces>Guillaumb  Goumer ,  chevalier  de  Malte, enfeigne  de  vaifleau,  né 

le  10.  février  1688.  fut  batile  le  28.  du  même  mois  1689. 
3.  Louis-Thimoleoh  Gouffier,  chevalier  de  Malte,  dit  le  chevalier  de  Thois  t  né 

le  2  5 .  juillet  &  batife  le  1 1 .  aouft  1 6 %  9 .  foc  enfeigne  de  vaifleau ,  &  mourut  le  1. 

aouft  1718. 

4-  Aymar  Gouffier,  dit  le  vicomte  iAufiis,  fut  cornette  de  cavalerie,  &  mourut 
en  1710. 

j.  Chari.ss-Tmimoleoh  Goufficr  ,  dit  t abbé  Gouffier  >  chanoine  de  l'églife  dé 
Notre-Dame  de  Paris  en  172p.  I> 

6.  N  Goufficr ,  deftiné  pour  être  chevalier  de  Malte, dit  le  chevalier  d' Au/ois  t 

mort  à  l'âge  de  trois  ans. 

7.  Marie-Anne  Goumer,  fût  mariée  le  cinq  février  1720.  à  Louis  de  Bourbon 
II.  du  nom ,  comte  de  Huflet,  fils  de  Louis  de  Bourbon  I.  du  nom ,  comte  de  Buf- 
fet, &  de  Mddelene  de  Bermondet-Oradour.  Voyez  tom.  1.  de  cette  htjl.pog.  377. 

8.  Anne-Marib  Goumer,  retigieufe  Bénédictine  à  l'abbaye  d'Eftival. 

9.  Angélique  Goufficr,  morte  jeune. 

Fils  naturel  de  Jean-Thimoleon  Goufficr ,  marquis  de  Tbois ,  à"  /Antoinette  de  Liot. 

Thimoleon,  bâtard  de  Gouffier dit  Martangie,  né i  Ports  fur  laparoiffe  S.  Mederklt 
22.  may  1696.  prit  l habit  aux  Autuflms  Sechauffez  à  Paris  avec  dijpcnfi  de  Rome  le  E 
24.  avril  17 16.  en  fort'it  le  18.  juillet  fiùvant ,  &  eft  mort. 

X  I  I. 

TT'RANCOIS-LOUIS  Gouffier,  chevalier ,  marquis  de  Thois ,  meftre-dc-camp 
\/  reformé  de  cavalerie,  6c  chevalier  de  S.  Louis  en  1719.  avec  pcnliondc  jooo.écus. 

Femme,  ARMANDE-LOUISE  Goufficr,  fille  de  Pierrc-MarcAntomt  Goufficr 
comte  de  Caravas,  &  de  Louifo-Franfoife  de  l'Eftang ,  fur  marice  par  contrat  du  treize 
juin  172*.  Se  U  célébration  fe  lit  au  château  de  Paflavanc  en  Anjou  le  4.  feptembre  fui- 
vant.  f  oyez  cy- devant  /.  $14. 

1.  N. . . .  Gouffier,  fils. 

2.  N. . . .  Goufficr ,  occ  le  7.  aouft  1718. 
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f  IV.. 

MARQUIS 

DE  BRASEUX  ET  DE  HEILLY. 


VIII. 

CHARLES-ANTOINE  Gouftier ,  feigneur  de  Brafcux  ,  troifiéme  fils  de  TU 
MOLEON  Gouftier,  feigneur  de  Tbois  ,  &  d'ANNE  de  Lannoy,  mentm- 
A  »tv.  ly-dc-vMt  p.  610.  mourut  en  16J4. 

Femme ,  FRANÇOISE  de  Piflefeu ,  fille  de  Ltowr  de  Piflcteu,  feigneur  de  Heilly  » 
&  de  AUrie  de  Gondy,  fut  marice  en  162.1. 

1.  HONORE'-LOUIS  Goufficr,  marquis  de  Brafcux  &  de  Heilly,  qui  fuit, 
z.  Marie-Madblene  Goufticr,  née  en  1 6 zz.  fut  mariée  i°.  à  N. . . .  Fabroni. 
2°.  à  Chtrles  Dudley  ,  duc  de  Nonhumbcrland  >  mort  a  Florence  vers  l'an 
K87.  il  croît  fils  de  Robert  Dudley  crée  duc  de  Nonhumbcrland  en  itfzo.ac 
d'Etizabeib  Southcwcll  (a  troificmc  femme. 

j.  Cater.ine-Amcbliq.ue  Goufticr  ,  épouû  N  de  Lamct ,  feigneur  de 

Contcville. 

4.  Françoise-Isabelle  Goufticr ,  rcligiculc  à  Vatmllc. 

I  X. 

¥  TONORE'-LOUIS  Goufficr,  marquis  de  Brafcux  &  de  Heilly. 
B  Jfl    Femme,  GERMAINE  Martineau  ,  fille  àejâcqtus  Martineau  ,  treforier 
des  parties  caluellcs  fie  greffier  du  confeil ,  &  de  Mddelene  Paycn  ,  fut  mariée  en  1647. 

1.  CHARLES-ANTOINE  Goufticr  II.  du  nom  ,  marquis  de  Heilly  ,  qui  fuit. 

2.  Jean-Alexandue  Goufticr,  lcigncur  de  Brafcux, fût  colonel  d'un  régiment 
de  dragons,  &  mourut  au  mois  d'aoult  1704.  des  bleflurcs  qu'il  avoir  reçues  à 
la  bataille  d  Hochftcr. 

Femme  ,  Marie-Marcuerite  de  Brieft-d'Aillics  ,  dame  de  l'Etoile  ,  fille  de 
Chtrlet  de  Brieft  ,  teneur  d'Aillics  ,  &  de  Mme  le  Blond  ,  dame  de  l'Etoile 
fur  Somme. 

1.  Cesar-Alexandre  Goufticr  ,  marquis  d'Efpagny  ,  capitaine  de  cavalerie 

dans  le  régiment  de  S.  Simon. 
Femme  ,  Marcuerite-Henriette  Gouftier,  dernière  fille  de  Mtximîlù» 

Goufticr,  marquis  d'Elpagny ,  &  de  Renie  de  la  Roche,  fut  mariée  en  1711. 

&  lui  porta  le  marquuat  d'Elpagny  dont  clic  étoit  heritierc  pour  la  part. 
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ii.  Joseph-René'  Goufticr ,  dit  l'abbé  Goufticr. 

m.  Htnry-Jerôme  Goufticr,  chevalier  de  Malte,  capitaine  réformé  de  ca- 
valerie. 

iv  Marie-Angelique  Goufficr,  mariée  à  Flerimmd  de  Cambray ,  feigneur  A 
de  la  Neuville  &  de  Villcrs  en  Picardie, 
j.  4.  &  s-  Cath  Rine  ,  Madelbne  &  Françoise  Goufficr,  rcligicufcs  à 
Varivillc 

6-  Gabrielle  Gouffier, femme  de  N.  de  Vauchcllcs ,  lieutenant  de  roi  en  Picardie. 
7.  &  8.  Angélique  fie  Germaine  Goufficr,  religieufesà  Varivillc. 

x. 

t 

CHARLES- ANTOINE  Gouffier  H.  du  nom,  marquis  de  Heilly,  maréchal  des  B 
camps  &  armées  du  roi ,  ci-devant  enfeigne  des  gendarmes  de  la  garde,  mourut 
âge  de  jj.  ans  le  23.  may  1706.  des  blcflurcs , qu'il  avoit  reçues  à  la  bataille  de 
Ramilliesen  Flandres. 

Femme  ,  CATERINE-ANGELIQUE  d'Albert,  fille  de  Lms-chtrles  d'Albert 
duc  de  Luvncs ,  pair  de  France  ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  &  à' Arme  de  Rohan 
fa  féconde  femme,  fut  mariée  le  13.  novembre  1694.  ttjtz  terne IV.  de  cette  htjl.p.  268. 
1.  Charles-Antoine  Gouffier ,  marquis  de  Heilly ,  capitaine  de  cavalerie  dans 
le  régiment  de  S.  Simon  en  1719.  puismeftre  de  camp  du  régiment  dcCondc 
cavalerie. 

i.  Jean-Alexandre  Gouffier,  mort. 

3.  François  Goufticr. 

4.  Marie-Therese-Caterine  Goulfier ,  époufa  par  contrat  du  5.  feptembre  C 
1722.  LMÙs-FrtHfeis  Ctozat,  matquis  du  Chatel,  colonel  du  régiment  de  dra- 
gons de  Languedoc,  fils  A'Anttme  Crozat ,  marquis  du  Chatel  &  de  Mouy ,  com- 
mandeur Se  grand  treforier  des  ordres  du  roi ,  &  de  Marguerite  le  Gendre. 

5.  M  a  f  n -Charlotte  Goufticr,  mariée  au  mois  de  juin  1721.  à  Charles  Col- 
bert  de  S.  Mars  ,  dit  le  tomte  de  Colbert  ,  feigneur  de  la  Grimaudierc  »  de 
Chcufle.de  Sainte  Saoule  Se  de  la  Suze,  rneftre de  camp  de  cavalerie  &  colonel  de 
dragons ,  cornette  de  la  compagnie  des  chcvaux-lcgers  de  la  garde  du  roi ,  fils 
de  français  Colbert ,  feigneur  de  S.  mars ,  chef  d'Efcadre  des  armées  navales  du 
roi,  grand-croix  de  S.  Louis  &  de  Chtrlout-Rcmt  de  Lée,  il  mourut  le  1.  mars 
1712.  de  la  petite  vérole. 
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M  A  R  Q_U  I  S 

D  ES  P  A  QN  Y 


Au  l.&  4  is 

Gorffirr,  4»  1. 
<ir  $.  rf»  Af*M/- 
metncj,  &  fut 
le  tiut  il  gui»- 
lis  4  mil  tbt- 
vrim  £  »f  qui  ift 
Crevtatut. 


VIL 

^^HARLES-MAXIMILIAN  Gouflicr , feigneur  d'Efpagny  prés  Amiens  .huitié- 
\^me  fils  de  FRANÇOIS  Gouflicr  dit  le  jetme,  leigneuc  de  Crevecccur,  & 
cVANNE  de  Carnazet  ,  mentionnez,  ey-devsnt ,  t>.  616.  naquit  le  1.  janviei  îytfi. 
il  eft  qualifié  gentilhomme  ordinaire  du  roi ,  dans  des  quittances  qu'il  donna  fur 
fcs  gages  le  15.  avril  &  au  mois  de  juillet  1586.  à  Claude  de  Montefcot ,  confeiller  du 
toi  &  treforier  gênerai  de  fa  raaifon  ;  il  mourut  en  it88. 

Femme ,  MARGUERITE  de  Hodic ,  fille  de  Claude  de  Hodic ,  feigneur  de  Cour- 
D  tevillc,&de  Franco; fi  dcHaUVin,  hit  mariée  en  1582,.  &  mourut  en  1  y 88. 

1.  François  Gouflicr,  mort  fans  avoir  été  marié. 

2.  RENÉ'  Goutiier,  feigneur  d'Efpagny  &  de  Courtcvillç,  qui  fuit. 

3.  N. . . .  Gouflicr ,  morte  fans  avoir  été  mariée. 

V*I  I  I. 

RENE*  Gouflier ,  feigneur  d'Efpagny  &  de  Courtcvillç  ,  étoit  fous  la  tutelle 
de  Ihmolem  Gouflicr,  feigneur  de  Thois  le  5. juillcr  îrfoy.  fuivanr  unetranf- 
actiondu  même  jour  avec  Antoine  de  Carnazet  ,  fuivit  le  duc  de  Mayenne  en  Ef- 
pagne,  fut  enfuite  colonel  d'un  régiment  d'infanterie,  puis  maréchal  de  camp.  Il 
£  ell  qualifié  lieutenant  gênerai  es  armées  de  fa  majefté  dans  un  aéte  de  tutelle  des 
enfans  mineurs  de  tronçon de  Carnazet  >  feigneur  de  S.  L'un  ,  &  de  feue  Geneviève  du 
Noyer  fa  féconde  femme,  pafle  en  la  prévôté  de  Patisle  24.  juillet  îtfjj.  il  mourut 
en  1670.  âgé  de  84.  ans. 

Femme, CATERINE  Gouflicr , fille  de  Thimoleon  Gouflier,  feigneur  de  Thois, 
Se  à' Anne  de  Lannoy  ,  mentionnez  ry  -  devant  fige.  62a 

1.  Charles-Henry  Gouflier  ,  feigneur  d'Efpagny  ,  lieutenant  colonel  au  régi- 
ment de  fon  perc  ,  fut  tué  devant  Bapaume  en  1641. 

2.  René'  Gouflicr ,  capitaine  au  régiment  de  fon  perc,  mourut  au  retour  de  fa 
prifon  de  S.  Orner. 

3.  François  Gouflier,  mort  au  berceau. 

4.  Honore'  Gouflier  abbé  de  Valiery ,  diocefe  de  Soiflons. 
j.  MAXIMILIAN  Gouflicr ,  marquis  d'Efpagny ,  qui  luit. 
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6.  Henry  Gouftier,  ieigneur  de  Cathcu  cnBcauvoifis,  meftre  de  camp  d'un  régi-  A 
.  ment  de  cavalerie ,  puis  brigadier  des  armées  du  roi  &  foo  gentilhomme  ordi- 
naire, mourur  en  167 j.  (ans  alliance. 

7.  Augustin  Gouffier  ,  feigneur  de  Rozamel  ,  fous- lieutenant  des  dragons  de 
Flandres, commandeur  de  Tordre  de  S.  Lazare,  n'etoit  pas  marié  en  1680. 

8.  Anne  Gouftier,  religieuie  à  S.  Paul  prés  Beauvais ,  morte  dans  fon  couvent.  . 

9.  Françoise-Marie  Gouftier,  auflî  religieufc  au  même  couvent. 

10.  Autre  Françoise-Marie  Gouftier ,  mariée  à  N....dc  Montjan  ,  feigneur 
de  Niccourt  prés  Chaulncs. 

11.  Charlote-Claire  Gouftier, religieufc. 

12.  Gab  welle  Gouftier,  morte  en  bas  âge. 


AXIMILIAN  Gouftier,  dit  le  mtrpis  dEfp*g*j,  meftre  de  camp  d'un  vieil 


Femme,  RENE  E  de  la  Roche,  tille  de  N. . .  feigneur  de  la  Roche  en  Bretagne. 
».  Charles  Gouftier,  abbé,  mort. 

z.  Jacques  Gouftier,  tué  à  l'âge  de  19.  ans  dans  les  Scvcnncs  au  fervice  du  roi. 

3.  René  :  Gouftier,  morte  (ans  alliance. 

4.  Françoise-Joséphine  Gouftier ,  mariée  le  8.  novembre  168 1.  à  Ckarfa  d'Ailly 
baron  d'Ancry. 

y  N. ...  Gouftier ,  religieufc  à  S.  Paul-lcz-Beauvais. 

6.  N  Gouftier ,  religieufc  à  Royal-Lieu. 

7.  MaRGUERITE-HeNRIETE  Gouftier.  mariée  à  Cejiir-Alex.viàrt  Gouftier,  fils  de 
}ca»-Alex*adre  Gouftier ,  feigneur  de  Brafcux ,  &  de  Mtru-Mtrgutrue  de  Brieft- 
d  Aillics,  dame  de  l'Etoile.  Elle  lui  porta  le  marquifat  d'Elpagny ,  dont  elle 
«toit  heritierc  pour  (à  part.  Vojtx.  cf-dtvint  p,  613. 


I  X. 
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LOUDUN, 

DUCHE 


De  gutults  i  f{ 
tntilet  i  n. 


LA  chatcllcnic  de  LOUDUN  fut  érigée  en  Duché  &  donnée  à  FRANÇOISE 
de  Rohan,  dame  delà  Garnachc  en  Poitou ,  pour  en  jouir  durant  (à  vie,  par 
lettres  dattées  de  Paris  le  \6.  novembre  it  79.  regiftiées  au  parlement  le  24.  février 
Se  en  la  chambre  des  comptes  le  29.  aoult  ij8o.  ces  premières  lettres  furent  con- 
firmées par  d'autres  du  roi  Henry  IV.  données  au  camp  devant  Charttcs  le  10.  avril 
J391.  regifttéesau  parlement  le  20.  «Se  en  la  chambre  des  comptes  le  17.  may  fui- 
vant.  FRANÇOISE  de  Rohan ,  duchefle  de  Loudun  ,  étoit  fille  de  Renél.  du 
nom,  vicomte  de  Rohan ,  prince  de  Léon ,  Se  dl/obel  d'Albret,  clic  avoir  époufé  par 
paroles  de  prefent  jacques  de  Savoye ,  duc  de  Nemours  ,  mais  ce  mariage  avoit  été 
carte,  comme  il  a  été  dit  tome  IV'  de  celte  hijl.  p.  72.  Voyez,  les  pietés  qui Jument 
cette  éreciim. 


B  PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE' 

DE  LOUDUN 

lettret  téreeltondtt  duché  de  Lodunois.  Du  16.  novembre  1^79'. 

T  ¥  ENRY  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  fie  de  Pologne}  A  tous  ceux  quî 
X   1  ces  prefentes  lettres  verront ,  Salut.    Confidctant  la  gtandeur  &.'  qualité  de  la 
maifon  dont  cil  ifluc  notre  ttes-cherc  Se  tres-amee  coulîne  Françoilc  de  Rohan, 
nous  attouchant  de  fi  prés, que  outre  la  rcconnoiflàncc  des  longs  &  continuels  fer- 
n  vices  qu'elle  a  par  cy-devant  faits  prés  &  à  l'entour  de  la  reine  notre  trés-honoréo 
dame  &  mere,  elle  éft  digne  Se  merire  de  fc  reflentit  de  notre  libéralité,  pour  avoir 
moyen  de  s'entretenir  plus  honorablement.  A  icclle ,  pour  ces  caufes  &.  pour  certains 
bons  motifs  &  autres  rclpcéts  Se  grandes  confiderations  à  ce  nous  mouvans  ,  avons 
donné  £c  o&royé  ,  cédé  .quitté ,.  tranfportc  Se  délaillé  ,  donnons ,  octroyons,  cédons, 
quittons ,  tranlporrons  Se  dclairtbns ,  par  ces  prclentcs ,  notre  chaftellcnic  ,  terres  Se 
Ictgncuric  de  Loudun,  Se  pays  de  Lodunois  ,  fruits ,  revenus,  appartenances  &  dé- 
pendances d'iccux  ,  ninfi  qu'ils  le  pourfuivent  Se  comportent  de  toutes  parts  ,  en 
tous  droirs  de  juftice  &:  jurildittion  ,  haute  moyenne  Se  banc  ,  hommes  ,  hom-  . 
mages.,  vaflaux ,  vafl'cl  igcs ,  rachapts ,  reliefs ,  quints ,  requints ,  lods ,  ventes  Se  autres 
droits  Se  devoits  feigneuriaux  ,  amendes,  forfaitures , champarts,dixmcs ,  cens,  ren- 
tes ,  jardins ,  prés  ,  moulins ,  eaux ,  vignes ,  terres  labourables ,  bois  taillis  ,  te  auttes 
droits  de  feigneuric  Se  domainequeleonque  ,  &  à  quelque  valeur  Se  eftinution  que 
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le  tout  foie  &  fepuifle  monter,  pour  en  jouir  par  notredite coufine  la  vie  durant,  à 
commencer  du  premier  jour  de  janvier  prochainement  venant ,  Se  en  prendre  ôc  re-  A 
cevoir  les  fruits,  profits  ôc  revenus  par  tes  mains  ou  de  Tes  receveurs,  procureurs  & 
commis,  fans  aucune  choie  en  excepter ,  retenir  ôc  referver  à  nous ,  fors  feulement 
les  foy  Se  hommage ,  reflort  Se  (ouveraineré  ,  ne  que  notredite  confine  (oit  tenue' 
en  avoir  ne  recevoir  de  nous  par  chacun  an>  autres  lettres  que  ccfdites  prcfentcs.à 
la  charge  qu'elle  fera  tenue'  d'entretenir  les  édifices  des  mailons  ôc  chafteaux  dépen- 
dais de  ladite  chaftcllenic  en  bon  Se  fuflifant  éiat  ôc  réparation  ,  (ans  les  laiflcr  dé- 
choir ni  dépérir ,  Se  ne  touchera  ni  pourra  faite  toucher  aux  bois  de  haute  futaye ,  û 
aucuns  dépendent  d'icellc  chaftellcnic,  ains  feulement  aux  bois  taillis,  par  coupes, 
ventes  &  coupes  ordinaires,  ainfi  que  bon  pere  de  famille  doit  &  eft  tenu  de  faire, 
fans  y  rien  gâter  ni  dépcuplet ,  les  fiefs  8c  aumônes ,  gages  d'officiers  ,6c  autres  char- 
ges ordinaires  &  anciennes  préalablement  payées  Se  acquittées  ,  &  outre  ce  pour 
décorer  notredite  coufinc  du  titre  d'honneur  corrclpondant  à  la  qualité  de  ladite 
maifon  Se  au  (ang  ôc  lignage  ■d°nt  elle  eft  apparentée ,  avons  de  notre  propre  mou-  B 
vement,  certaine  fcicncc  ,  grâce  fpeciale,  plane  puiflàoce  &  autorité  royale,  crée 
ôc  érigé ,  créons  &  érigeons  par  ccfdites  prclcntes  ladite  chaftellcnic  Se  pays  de  Lo- 
dunois  en  titre,  nom,  dignité  ôc  prééminence  de  duché  au  profit  de  notredite  cou- 
finc, tant  leuleroent.  Voulons  8c  nous  plaît  icellc  êcre  dite  &  appclléc  ducheflede 
Lodunois  ,  8c  jouir  dudit  pays  en  ladite  qualité  ,  dignité  &  prééminence  ,  fa  vie 
durant,  tout  ainli  Se  en  la  propre  forme  c<  manière  qu'en  jouiflent  les  autres  ducs 
de  notte  royaume,  à  la  charge  qu'après  fon  trépas  iceile  retournera  en  fa  première 
-qualité ,  &  d'autant  aufll  que  le  revenu  d'icellc  chaftellenie  eft  fort  petit ,  à  l'occafion 
que  le  greffe  Se  tabellionnagc  Se  autres  chofes  en  ont  été  par  cy-devant  allicnécs ,  nous 
dcfîrans  que  notredite  coufinc  les  y  puifle  réunir ,  l'avons  à  cette  fin  mile  &  fubro- 
gée,  mettons  &  fûbrqgeons  en  nos  droits  ,  noms  ,  railons  Se  actions  pour  en  faire 
le  rembourlemcnt  aux  acquéreurs  de  ce  qu'ils  montreront  en  être  entré  au  fond  de  C 
nos  finances,  fans  fraude  ne  déguifement ,  cnfemble  de  leurs  loyaux  cours,  Se  pour 
le  regard  de  la  jufticede  ladite  chaftellcnic,  elle  icra  administrée ainlî  qu  elle  louloit 
£trc,  à  la  charge  que  la  connoiftanec  des  cas  royaux  Se  privilégiez  appartiendra  aux 
officiers  qui  dorénavant  feront  Se  demeureront  royaux  Se  ducaux,  Se  à  cette  lin  ad- 
venant vacation  d'iceux  ,  (oit  pat  mort ,  refignation  ,  forfaiture  ou  autrement ,  nôtre- 
dite  coufinc  y  nommera  tels  perfonnages  capables  qu'elle  voudra  choifir ,  aulquels  nous 
ferons  expédier  nos  lettres  de  provilion  ncccilaircs.  Si  donnons  en  mandement  à 
nos  amez  Se  féaux  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  Se  de  nos  comptes  à 
Paris ,  treforiers  de  France  Se  généraux  de  nos  finances  à  Tours  ,gcns  tenans  le  fiege 
préfidial  de  notredit  pays  de  Lodunois  ,  &  à  tous  autres  nos  jufticiers  Se  officiers 
qu'il  appartiendra,  que  de  nos  prefîns  don,  ceffion,  tranfpott,  délay,  éreûion  Se 
création  de  Duché,  Se  de  tout  le  contenu  cy-dcllus  ils  failcnt  ,  foufheot  Se  taillent  D 
notredite  coufine  jouir  dorénavant ,  fa  vie  durant ,  aux  charges  Se  félon  que  deilus  eft 
dit ,  fans  en  ce  lui  faire  mettre  ou  donner,  ne  fourïrir  être  fait ,  mis  ou  donné  aucun 
trouble  ,  déftourbicr  ou  empêchement,  lequel  fi  fait,  mis  ou  donne'  lui  croit,  Icfàf- 
fent  incontinent  Se  fans  délay  téparcr  Se  remettre  à  pleine  &  entière  délivrance  Se 
au  premier  état  Se  dû ,  Se  rapportant  ccfdites  prdentes  ou  vtiimus  d'icclles  fait  fous 
le  fccl  royal ,  ou  dnement  collationné  par  l'un  de  nos  amez  8c  féaux  notaires  &  le- 
cretaircs  pour  une  fois ,  avec  certification  de  notredite  coufinc  de  lajouiflance,  nous 
voulons  celui  ou  ceux  de  nos  comptables  à  qui  ce  peut  toucher  être  tenus  quittes  Se 
déchargez  ledit  temps  durant  de  la  valeur  ôc  revenu  de  ladite  terre  8c  leigncurie  Se 
pays  de  Lodunois  par  lcfdits  gens  de  nos  comptes ,  auîqucls  mandons  ainli  k  faire 
fans  difficulté  -,  Car  tel  eft  notre  plailîr.  Nonobftant  la  révocation  générale  de'  tous 
dons  de  notre  domaine ,  Se  que  par  les  édits  faits  fur  le  règlement  diccluy  ,  telles  fie  E 
(èmblables  aliénations  foient  prohibées  Se  défendues ,  dont  nous  avons  notredit  prê- 
teur don  excepté  ôc  exceptons  ,  Se  aufdits  edits  quelconques  ,  autres  ordonnances , 
reftrinction»,mandemcns,  défenfes  Se  lettres  à  ce  contraires ,  dérogé  ôc  dérogeons , 
cnfemble  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues  par  cclditcs  prclcntes  ,  lcl- 
quelles  nous  avons  lignées  de  notre  main ,  Se  à  icclles  fait  mettre  notre  feel.  Donne 
à  Paris  le  feizicme  jour  de  novembre  l'an  de  grâce  î  Se  de  notre  règne  le  fixicme. 
figné,  HENRY  ,  Ôc  fur  le  reply  par  le  roi  Baulabd.  Et  feelléfur  double  queue 
du  grand  led  de  cire  jaune  j  plus  fur  ledit  reply  eft  écrit  ce  qui  s'enfuit. 

&t£ifir/ts ,  «9  U  fTKurtur  ^tncrtï  4»  rtj ,  purjmr  ftr  Uktt  imt  it  &*hM  Je  F  effet 
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£  &  eenterm  en  tteUet ,  fins  k  tirer  à  tmfemnente.    A  Péris  enperlemcnt  k  vinp^qiutrie'me 
jtur  Je  février  l*n  i  y  »o.  Signé ,  Du  Tillet.  Pins fier  kdit  reftj  eft  écrit  ee  3«  /'ag^ib 

Regijhéts  fembLbkmtnt  en  là  chtmbrt  des  tompttt,  emj  k  frtcwrnr  général  dm  re}\ 
pour  feetr  fer  lâdéte  dame  de  Rohm  de  teffêt  rjr  eontenn  en  tteUes  ,  fekm  leur  ferme  & 
Unenr  ,  osttfi  qu'il  eji  iontem  à»  regtftre  fur  te,  F*M  k  vingt- interne  jour  issaji  h* 
ijSo.  Signé»  Danw. 

VEU  par  la  chambre  Je*  lettres  patentes  du  roi ,  données  à  Paris  le  feizicme  jour 
de  novembre  1(79.  Signées  HENRY.  Et  far  le  reply  par  le  roi ,  BruslaKd. 
contenant  pour  les  caules  y  contenues  ,  don  8c  oâroy  lait  par  ledit  feigneur  à 
*  dame  Françoifc  de  Rohan  ,  de  U  chaftellenle  ,  terre  8c  fegneurie  de  Loudun  fit 
pays  de  Lodunois,  avec  création  6z  érection  d'iedte  en  titre  de  duché  ,  pour  en  jouit 
par  ladite  dame  de  Rohan  fa  vie  durant,  a  commencer  du  premier  ^jour  de  janvier 
dernier  parte, aux  charges  félon  8c  alnû  que  plus  au  long  eft  déclare  efdires  lettres) 
Tarreft  de  ladite  chambre  fur  ce  intervenu  le  vingt  juin  auffi  dèrnier ,  par  lequel  de  l'exi 
prés  commandement  du  roi,  8e  (ans  le  tirer  à  con(equence  en  les  entérinant  elle  au* 
toit  ot donné  que  ladite  dame  de  Rohan  jouirait  du  contenu  en  icclles  r>ar  tes  mains 
du  receveur  ordinaire  dudit  Lodunois ,  qui  (croit  tenu  en  rendre  compte  a  ladite  cham- 
bre, comme  U  avoit  ci-devant  fait,  8c  tans  que  icelle  dame  de  Rohan  pût  nommer 
aux  offices  ,  tant  ordinaires  qu'extraordinaires  dudit  duché  t  deux  autres  arrêta  d'i- 
celle  chambre  des  onze  juillet  dernier  8t  vingt-fept  de  ce  prêtent  mois  d'aouft  >  par 
letquelles  vues  les  lettres  dejuflion  y  dattées  8t  mentionnées,  elle  aurait  ordonné 
que  le  précèdent  tiendrait  s  autres  lettres  patentes  du  roi  données  à  S.  Miur  des 
r-'oflez  le  jourd'huy  z*.  aouft,  figoces ,  HENRY.  Et  plus  bas  par  le  roi  Bruslard. 
ç  contenant  itérative  juflion  8c  mandement  très- exprés  à  ladite  chambre  de  procéder 
incontinent  à  la  vérification  des  fufdites  lettres  (elon  leur  forme  &  teneur ,  Uns  s'ar- 
rêter ne  avoir  égard  aux  charges  réfervées  par  ledit  arreft  du  vingt  juin  dernier  que 
ledit  feigneur  a  levées  8c  ôtées  >  8c  ce  nonobstant  toutes  remontrances  que  icelle  cham- 
bre lui  pouroit  ou  voudrait  faire  là-dcûus ,  lesquelles  il  tient  pour  ouïes  &c  bien  en» 
tendues  s  la  requefte  préféntée  à  ladite  chambre  par  ladite  dame  de  Rohan  aux  fins 
de  vérification ,  ouï  lès  créances  defdits  fleurs  a  Aumont ,  maréchal  de  France  ,  8c 
Milon ,  confciller  du  roi ,  préfident  en  ladite  chambre  &  intendant  de  Tes  finances. 
Tout  confideré  la  chambre ,  de  l'exprès  commandement  de  Sa  Majefté ,  a  ordonné 
8c  ordonne  que  lefdites  lettres  feront  regiftrées  és  regiftres  d'icelle;  8c  en  cefaifant, 
_  que  ladite  daine  de  Rohan ,  recevra  par  Ces  mains  le  revenu  dudit  duché  de  Lodu- 
^  nois,  à  la  charge  toutefois  de  mettre  és  mains  du  receveur  du  domaine  dudir  lieu 
la  (ornmede  deniers  à  laquelle  pourront  monter  les  fiefs,  aumônes  &c  autres  charges 
ordinaires  (ur  ladite  recete ,  defquellcs  il  comptera  en  ladite  chambre  fuivant  l'or- 
donnance. Fait  le  vingt-ncuviéme  jour  d'aouft  l'an  1580.  Signé,  Danes. 

ErtÛu»  de  U  chtftcllcnie ,  terre  &  JHgneurit  de  teudtm  en  Btuhé,  en  faveur  de  Fren~ 
fùtfe  de  g'ben,  dutbejje  de  Nemours. 

A  Chartres  le  10.  avril  ijpi. 

E  ¥  ¥ENRY  ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  8c  de  Navarre,  A  tous  ceux  qui 
J[  Iccs  prefentes  lettres  verront ,  Salue  Le  feu  roi  notre  tres-honoré  feigneur , 
par  les  lettres  patentes  du  feizicme  jour  de  novombre  1579.  confiderant  la  grandeur 
8c  qualité  de  la  maifon  dont  eft  iffuè"  notre  trés-cherc  Se  trés-améc  tanre  Françoifc 
de  Rohan ,  ducheûe  de  Nemours ,  de  Lodunois  fit  la  Garnache ,  8c  pour  loi  donner 
moyen  de  s'entretenir  honorablement ,  lui  aurait  donné ,  cède  ,  quitté ,  tranfporté  8C 
délaiflé  notre  chaftellenic,  terre  Se  feigneurie  de  Loudun  de  pays  Lodunois,  pout 
en  jouir  par  notredite  tante  fa  vie  durant ,  aux  charges  félon  8c  ainû  qu'il  eft  plus 
au  long  déclaré  efdires  lettres,  le  vidimms  defquelles  eft  ci-arraché  (bus  le  contrefccl 
de  notre  chancellerie,  lcfquellcs  lettres  auraient  été  des- lors  vérifiées  tant  en  notre 
cour  de  parlement  que  chambre  des  comptes ,  8c  par-touc  ailleurs  où  il  appartenoit  j 
ce  que  nous  ayant  agréables  pour  l'affection  particulière  que  nous  portons  à  notre- 
dite tante,  8c  pour  la  proximité  du  parentage  dont  elle  nous  attouche ,  avons  à  icellcs 
notredite  tante ,  confirmé ,  continué  8c  approuve ,  confirmons ,  continuons  8c  approu- 
ïtm  j.  V  7 
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vons  ledit  don  fie  ofiroy  fait  par  ledit  feu  roi  no.te  trcVhonoré  icigneur  fit  frère,  de  la-  A 
ditcchaftcllenie,  terre  fi:  feigneurie  de  Loudun,  fie  pays  de  Lodunois ,  &.'  de  créa- 
tion Se  érection  d'icclle  en  titte  de  Duché,  pour  en  jouir  par  elle  fa  vie  durant  aux 
charges  félon  &  ainli  qu'il  cft  contenu  cidites  lettres. 

Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  fi:  féaux  confcillcrs  les  gcn$  tenans  notre 
cour  de  parlement  &  de  nos  comptes  transferez  à  Tours ,  tréforiers  généraux  des 
finances  ,  bailly  de  Tourraine  ou  (on  lieutenant  à  Loudun  ,  Se  à  tous  nos  autres 
jufticiers  &  officiers  qu'il  appartiendra  que  de  nos  prefentes  continuation  &  confir- 
mation dudit  don,  tt anfport ,  ccflîon  fie  délaiflcmcnt ,  création  fie  érection  de  Du- 
ché &  de  tout  le  contenu  efditcs  lettres  de  nottedit  feu  feigneur  Se  frere  ,ils  faiTent, 
fouflicnt  Se  biffent  jouir  notreditc  tante  fa  vie  durant  fans  en  ce  lui  faire  mettre  ou  B 
donner ,  ne  fouffrir  être  fait ,  mis  ou  donné  aucun  empêchement  ,  lequel  li  fait  , 
mis  ou  donné  lui  étoit  ,  le  faiTent  incontinent  teparer  Se  (ans  délay ,  8c  remettre 
au  premier  état  &c  dû  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Nonobftant  quelconques  éJits  , 
ordonnances  ,  mandemens ,  defenfes  &  lettres  à  ce  contraires ,  en  remoin  dequoi 
nous  avons  fait  mettre  fie  appofer  notre  fccl  à  cefditcs  ptéfentes.  Donné  au  camp 
devant  Chartres  le  dixième  jour  d'avril  l'an  de  grâce  i  joi.  Se  de  notre  règne  le 
deuxième.  Signé  fur  le  reply  par  le  roi ,  Forcet.  £t  iccllées  fur  double  queue 
de  cire  jaune. 

Regifir/es  en  un/èquence  de  U  vérification  des  précédentes  ,  ouy  fur  ce  le  f  ment  eut  Re- 
ntrât du  roy  ,  peur  jouir  par  Udite  dame  impétrante  de  l'effet  &  contenu  en  utiles ,  fui-  C 
vmt  t arrêt  de  verifiutm  d»  vmg-trtiftémt  février  i  j8o.    A  Jours  en  parlement  le 
vingtième  maj  i  jjii. 


i 


Digitized  by  Google 


DUCHEZ  NON  PAIRIES.  JNGOVLES1UB.  <j« 

ANGOULESME. 

duché', 

ET  PONTHIEU 

COMTÉ 


De  Tr*n(t  i 
uni  tarte  d'er. 


LE  roy  Henry  III.  donna  le  duché  d'Angoulcrae  &  le  comté  de  Ponthieu,  au 
lieu  du  duché  de  Chaftellcrault ,  à  D I A  N  E  legirimée  de  France  ,  veuve  de 
frtmçm  duc  de  Montmorency ,  Pair  &  maréchal  de  France.  Les  lettres  de  cet  échange 
furent  données  à  Fontainebleau  au  mois  d'aoult  1581.  &  regiftrées  au  Parlement  le 
treize  aouft  &  en  la  chambre  des  compres  le  premier  décembre  ij8j.  Voyez  tenu 
III.  de  tette  hifitire,  f*g.  103.  &  1 14.  ti  je  trouvent  Us  lettres  qui  ornement  cet  echsnge, 

C  R  O  Y> 

DUCHÉ. 


ttârttlé  tu  1. 

&  4.  d'dTglHt  4 

;  fifits  dt  gueu- 
les qui  tfi  Ctcj  , 
4U  1.  cr  l.d'4T- 

gtnt  *  $  doltïtes 
de  gueules ,  i  en 
(btf4d4/es,  & 
une  infmnuqui 
efi  Rt*tj. 


P  T  A  terre  &  feigneurie  de  Croy  en  Picardie  à  trois  lieues  d'Amiens ,  fut  érigée 
J_en  duché  en  faveur  de  CHARLES  de  Croy  duc  d'Arfchot ,  par  lettres  don- 
nées à  S.  Germain  en  Layc  au  mois  de  juillet  1  J*8.  regiftrées  au  parlement  de  Pa- 


«ft     HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOl* 

ris  le  18.  &  en  la  chambre  des  comptes  le  14.  du  même  aaois.  CHARLES  duc  de  Croy 
mourut  en  1611.  faro  pofterité.  Vtjcx.  Us  fitm  qui  fmvmtmcnumt  uttetr<é1n?>p  yru  * 
lefyuelles  m  dmter*  U  geneelogte  de  U  mstfin  de  Crtj.  * 

k_r — —  :        '  — 

PIEGES  CONCERNANT  LE  DUCHE* 

DE    C  R  O  Y. 


de  U  tort  &  ftigneme  de  Crtj  en  duché tn  faveur  de  Chéries  fire  de  Crtj% 

due  iAr/chet. 

xc  de  Paris  le  18. juillet,  1598.  t£  enU  1 
le  24.  du  même  mois 

HENRY,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  de  de  Navarre  :  à  tous  prcfèns 
de  advenir,  fclut.  Comme  après  la  paix  n'aguéres  faite,  conclue  &  arreftée 
entre  nous  &  très  haut,  très  excellent  fie  très  poiflant  prince  notre  rrés  cher  &  tréi 
amé  bon  frère  Se  coufm  le  roi  Catholique  d  F. f pagne  ,  notre  cher  Se  amé  coufin  Char- 
les fire  de  Croy  ,duc  «1  Adchot,  ait  été  choifi  par  notredit  bon  frère  fie  coufin  pour 
l'un  des  otages  qui  doivent  demeurer  près  de  nous  pour  feuretc  8c  jufqu'à  La  refti- 
tution  des  villes  qui  nous  doivtnt  être  rendues  par  ledit  traite  de  paix  ;  ce  qui  nous 
a  donné  d'autant  plus  occafion  de  l'aimer  Se  chérir,  que  nous  l'avons  reconnu  bien 
affectionné  en  notre  endroir ,  fit  à  rentretenement  de  ladite  paix  entre  nous  &  no-  C 
tredit  bon  frère  &  coufin  le  roi  d'Efpagne.  A»  moyen  de  quoi  defirans  lui  donner 
toute  occafion  de  continuer  en  cène  affection ,  Se  le  bien  Se  favorablement  traiter 
en  toutes  choies  :  fur  la  fupplication  qui  nous  a  été  faite  par  notredit  coufin  ,  qu'il 
nous  plût  ériger  en  titre  de  duché  la  terre  Se  feigneurie  de  Croy ,  de  laquelle  font 
tenus  dt  mouvons  plufieors  grands  ce  beaux  fiefs,  vaflàus  8e  fujecs  ,  châteaux ,  pla- 
ces de  feigaeuries ,  de  qu'elle  eft  de  bon  de  grand  revenu  pour  porter  le  titre  de  du- 
ché, à  la  charge  qu'en  deffaut  d'hoirs  maûes  de  notredit  coufin ,  ledit  duché  ne  re- 
tournera a  notre  couronne  ,  foirant  les  loix  &  conflit utions  de  ce  royaume  ,  &  y 
pourront  les  filles  fucceder ,  défaillant  la  ligne  matcuUne,  fit  que  ledit  duché  demeu- 
seca  inaliénable  par  forme  de  fobftitution  au  nom  Se  famulc  de  Croy  pour  le  moins  D 
pour  ledit  titre  de  duc,  afin  qu'il  demeure  toujours  en  ladite  famille  : 

Sçavoir  fàifons ,  que  nous  inclinans  Libéralement  à  la  fupplication,  prière  &  requête 
de  notredit  coufin  Charles  fire  de  Croy ,  duc  d'Arlchot,  avons  ladite  terre  fie  (cigneu- 
rie  de  Croy  créé  de  érigé,  créons  Se  érigeons  par  ces  prefentes  en  nom,  rirre,  digni- 
té Se  prééminence  de  duché  :  Voulons  »  ordonnons  Se  nous  plaît  qu'elle  foit  dite  fie 
nommée,  de  icelle  difbns  Se  nommons  duché  de  Croy ,  &  que  notredit  coufin  le  duc 
d'Arfchot,  fes  hoirs  de  fucccflcurs,  fie  les  delccndans  d'eux  en  loyal  mariage,  en  jouif- 
fent  fie  ulênt  à  titre  de  duc  de  Croy  tenu  fie  mouvant  en  plein  fief,  fie  à  une  feule 
foy  Se  hommage  de  nous  fie  de  notre  couronne,  fie  comme  tel  fera  tenu  de  nous 
faire  fie  prefter  nouveau  ferment  au  nom,  titre  de  qualité  de  duc  de  Croy,  de  comme 
tel  foit  dit,  nommé  fie  appellé  en  fait  d'armes,  en  jugement  fie  dehors,  fie  que  com- 
me duc  fcfdits  vaffaux  fie  fujets  dudit  duché  de  Croy  lui  feflent  foi  &  hommage ,  baillent  B 
leurs  ad veus,  dénombremens  Se  déclarations,  Se  reconnoiflent  de  lui  tout  ce  qu'ils 
en  tiennent.  Voulons  auffi  que  la  jufticc  dudit  duché  foit  dorefnavant  adminiftrée 
fie  exercée  audit  lieu  de  Croy  par  les  officiers  qui  y  font  de  prefenr  ou  feront  pour 
l'advenir  établis ,  fous  le  nom ,  titre ,  feel  de  autorité  de  duc  de  Croy,  aux  honneurs,  au- 
thoritez ,  prérogatives  fie  prééminences  appartenans  à  duc,  fie  tout  ainfi  que  les  autres 
ducs  de  notre  royaume  en  jouiffent  tant  en  juif  ice  ,  juridiction  qu'autremenr ,  fous  le 
rcfTort  de  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  en  ce  non  compris  les  cas  royaux ,  dont 
la  connoiflanec  apparrient  à  nos  juges  paxdevam  lefquels  voulons  qu'ils  reflortiffent, 
comme  ils  faifoient  auparavant  la  prefeute  création  ;  à  la  charge  toutesfbis  que  défail- 
lant les  hoirs  mafles  de  notredit  coufin ,  n'y  aura  aucun  regrez  ni  reverfion  à  notre  cou- 
ronne d'icclui  duché ,  lequel  nous  voulons  fie  entendons  en  ce  cas  être  fucceffiblc  aux 
filles ,  fie  inaliénable  par  forme  de  fubibicucion  au  nom  fie  famille  de  Croy,  pour  ledit 
rirre  afin  qu'il  demeure  toujours  en  ladite  famille ,  nonobfbnt  quelconques  edits  de  or- 

;  &  aux  dérogatoires  d'icelles 
nous 
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■  nous  avons  dérogé  &  dérogeons  de  notre  grâce  fpccialc ,  pleine  puiflance  6c  authorité 
A  royale  par  ces  prefcntes.  Si  donnons  en  mandemenr  a  nos  amez  6c  féaux  les  gens  te- 
nans  notre  cour  de  parlement  &  chambre  de  nos  comptes  à  Paris,  &  à  lous  nos  au- 
tres juges  ou  leurs  licutenans,  &  à  chacun  d'eux  (don  qu'il  leur  appartiendra,  que  de 
notre  prefente  création  6c  érection  dudit  duché  de  Croy  ils  falïenr,  fourrrent  &  bif- 
fent jouir  6c  ufer  notredit  coulîn  pleinement  &  paiilblcmcnt ,  &  que  nos  prclcntcs  let- 
tres ils  raflent  enregiftrer  és  regiftres  dcldiccs  cours  pour  mémoire  perpétuelle  >  6c  ce 
nonobftant  quelconques  ordonnances ,  édits ,  mandemens  6c  déclarations  à  ce  contrai- 
res, aulquelles  de  notre  grâce  (pecialc ,  pleine  puiflance  6e  authorité  royale  qucdelTus, 
nous  avons  dérogé,  enfémble  à  la  dérogatoire  des  dérogatoires ,  6c  dérogeons  par  ccf- 
dites  prefcntes  :  car  tel  cft  notre  plailir  i  &  afin  que  ce  (oit  chofe  ferme  &  (table  dtou- 
B  jours ,  nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à  ccldites  prefcntes ,  fàuf  en  autres  chofes  no- 
tre droit,  &  l'autrui  en  toutes.  Donné  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  juillet 
l'an  de  grâce  mil  cinq  cens  quatre-vingt-dix-huit ,  6c  de  notre  règne  le  neuvième. 
Signées,  HENRY  :  &  plus  bas,  Par  le  roi,  (Igné,  db  Neufville,  &  fcellces  da 
grand  (ceau  armorié  des  armes  dudit  roi ,  de  cire  verte  à  double  queue  de  loyc  verte 
6c  rouge  y  pendant  :  Et  fur  le  repli  ctoit  écrit  : 

Xegijlr/es ,  ouy  le  frocurtwr  gênerai  du  rtj ,  aux  charges  rjr  comme  il  eft  contenu  au  regiflre 
de  ce  jour.  A  Paris  en  parlement  le  dix-hmttéme  lutUet  fan  mit  cmq  cens  quatre-vingt-dix- 
hua.  Signé,  du  Tillet. 

Q 

Eegifirt'es  fembloblement  en  la  chambre  des  comptes ,  omy  le  procureur  gênerai  du  rey ,  au  x 
charges  ejr  qu'il  eft  contenu  a»  regiftre  fur  ce  fait  le  -wngt  quatrième  jour  de  juillet  lan 
mil cmq  cens  quatre-vingt-dix-huit.  Signé ,  D  a  n  e's. 

Extrait  des  regiftres  de  Parlement. 

CE  jour ,  après  avoir  vû  par  la  cour  ,  les  grand  chambre ,  tournellc  &  de  l'cdic 
aflcmblécs,  les  lettres  patentes  du  roi  données  à  S.  Germain  en  Laye  au  pre- 
fcnt  mois  de  juillet,  lignées  HENRY.  Et  furie  reply  par  le  roi ,  De  Neufville. 
le  (cellées  du  grand  feel  de  cire  verte  en  lacs  de  loyc  rouge  6c  verte ,  par  lefquetlcs 
pour  les  caufes  y  contenues  ledit  feigneur  inclinant  à  la  lupplication  à  lui  faite  pat 
meflire  Charles  fire  de  Croy,  duc  d'Arfcot,  a  créé  &  érigé  en  nom,  titre,  dignité  Se 
prééminence  de  duché,  la  terre  6c  (ëigneurie  de  Croy,  voulant  qu'elle  (bit  dite  6c 
D  nommée  Duché,  6c  que  ledit  duc  d'Arfcoc  ,  fes  hoirs,  fuccefleurs  6c  les  delcendans 
d'eux  en  loyal  mariage,  en  jouiflent  &  ufent  à  titre  de  duc  de  Croy  ,  tenu  &  mou- 
vant en  plein  fief  &  a  une  feule  foi  6c  hommage  dudit  (cigneur  6c  de  la  couronne  de 
France ,  6c  comme  tel  feroit  tenu  lui  foire  nouveau  ferment  au  nom ,  titre  6c  qualité 
de  duc  de  Croy  «comme  plus  au  long  le  contiennent  lefdites  lettres  ,  à  la  charge  que 
défàillans  les  hoirs  mâles  dudit  duc  d'Arfcot ,  il  n'y  aura  aucun  regrez  ne  reverlion 
à  la  couronne,  dudit  duché ,  lequel  il  veut  &  entend  être  (ucccfliblc  aux  filles  6c  ina- 
liénable par  forme  de  fubftitution  au  nom  Se  famille  de  Croy  pour  ledit  titre ,  afin 
qu'il  demeure  toujours  en  ladite  famille;  requête  préfentée  à  ladite  cour  par  ledit 
heur  duc  d'Arfcot,  tendant  à  fin  de  vérification  défaites  lettres  s  conclulions  du  Pro- 
cureur général  du  roi  -,  la  matière  mile  en  délibération ,  ladite  cour  a  arrêté  6c  ordonné 
que  lefuitcs  lettres  (eront  regiftrées  és  regiltrcs  d'icelle  ;  oui  le  procureur  gênerai  du 
roi  ,  pour  jouir  par  ledit  duc  d'Arfcot  impétrant ,  de  l'effet  6c  contenu  en  icclles, 
fans  préjudice  des  droits  du  roi  &  de  fon  domaine,  6c  (ans  immutation  de  juridiction 
ni  que  les  droits  6c  devoirs  des  fujets  puiflent  être  augmentez.  Fait  en  parlement  le 
*  x  8.  juillet  lan  IJ98.  Signé,  Du  Tillet. 

VEU  par  la  chambre  les  lettres  patentes  du  roi  en  forme  de  charte  données  à 
S.  Germain  en  Laye  au  prefent  mois  de  juillet ,  lignées  HENRY.  Et  fur  le 
reply  parle  roi  De  Neufvule.  Par  lefquellcs  6c  pour  les  caules  y  contenues, 
ledit  icigneur  inclinant  à  la  lupplication  à  lui  faite  par  Meflire  Charles  lire  de  Croy , 
duc  d'Arfcot  a  créé  6c  érigé  en  nom  ,  titre ,  dignité  6c  prééminence  de  duché  la 
terre  6c  feigneurie  de  Croy  ,  voulant  qu'elle  (bit  dite  6C  nommée  Duché,  6c  que  ledit 
duc  d'Arfcot ,  fes  hoirs ,  fuccefleurs  6c  delcendans  d'eux  en  loyal  mariage ,  en  jouiflenc 
6c  ufent  à  titre  de  duc  de  Croy  ,  tenu  6c  mouvant  a  plein  fief  6c  à  une  feule  foy  Se 
hommage  de  fa  Majeilc  6c  de  la  couronne  de  France ,  te  comme  tel  >  fera  tenu  lui  faire 
7me  r.  X  7 
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tin  nouveau  ferment,  au  nom,  titre  &  qualité  de  duc  de  Croy  ,  &  comme  tel,  dit, 
nommé  Se  appelle  en  faits  d'armes,  en  jugement  &  dehors  ,  Se  que  comme  duc  (cf- 
dits  vaflaux  Se  fujeti  dudit  duché  de  Croy  lui  faflent  les  toi  Se  hommage ,  baillent 
leurs  aveus,  dénombremens  Se  déclarations,  Se  reconnoiflent  de  lui  tout  ce  qu'ils  en 
tiennent  ,  voulant  aufïi  ledit  feigneur  que  la  jufticc  dudit  duché  (bit  dorénavant 
exercée  &:  adminiftréc  audit  lieu  de  Croy  par  les  officiers  qui  y  font  de  prclcnt  ou 
feront  pour  l'avenir  établis  fous  le  nom  ,  titre  ,  feel  &:  autorité  de  duc  de  Croy  ,  aux 
honneurs, autoritez  ,  prétogatives  Se  prééminences  apparrenans  à  Duc  ,&  tout  ainfi 
que  les  auttes  ducs  de  ce  royaume  en  jouillent  &  ufent ,  tant  en  jufticc,  junldiétion 
qu'autrement,  fous  le  rcllort  de  la  cour  de  parlement  de  Paris,  en  ce  non  compris 
les  cas  royaux  dont  la  connoiflance  appartient  aux  juges  dudit  feigneur  pardevanc 
lefqucls  il  veut  qu'ils  rcllbrtilTent ,  comme  ils  faifoient  auparavant  ladite  érection, 
à  la  charge  toutefois  que  défaillans  les  hoirs  mâles  dudit  feigneur  duc  ,  il  n'y  aura 
aucun  regrez  ni  reverfion  à  la  couronne  de  Sa  Majeftc  d'icelui  duché  ,  lequel  elle 
veut  Se  entend  en  ce  cas  être  fucceflîblc  aux  filles  &:  inaliénable  par  forme  dcfubfti- 
tution  au  nom  &  famille  de  Croy,  pour  ledit  titre,  afin  qu'il  demeure  toujouts  en 
ladite  famille,  comme  plus  au  long  le  contiennent  lclditcs  lettres  ;  l'arrêt  de  la  coût 
de  parlement  intervenu  fur  icclles  le  dix-huttiéme  jour  des  prefens  mois  &:  an.  La 
requête  prclcntéc  à  ladite  chambre  par  le  duc  d'Arfcot ,  tendante  à  fin  de  vérification  & 
deidites  lettres  ;  concluûons  du  procureur  gênerai  du  roi  auquel  elles  ont  été  com- 
muniquées; &  tout  confidéré,la  chambre  a  ordonne  Se  ordonne  que  lefdites  lettres 
feront  regiftrées  es  regiftres  dicellc ,  pour  jouir  pat  ledit  duc  d'Arfcot  impétrant ,  de 
l'cttct  5:  contenu  en  icclles ,  (ans  préjudice  des  droits  du  roi ,  ni  que  les  droits  Se. 
devoirs  des  fujets  puiflent  être  augmentez.  Fait  le  vingt-quattiéme  jour  de  juillet 
,  l'an  ir?8.  Signé,  Dan  es. 

GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON 

D  E   C  R  O  Y 

T  A  terte  de  Croy  dont  le  nom  fe  trouve  écrit  indifféremment  dans  les  titres, 
J  __jCrouj  ou  Crty ,  cft  fituée  fous  Pccquigny  prés  de  la  rivière  de  Somme  ,  Ion  nu- 
rais  s'étend  julqu'à  cette  rivière,  Se  fon  territoire  cft  contigu  a  celui  de  Pccquigny. 
l'abbaïe  du  Gard  cft  bâtie  dans  le  marais  de  Croy. 

Cette  terre  appartenoit  en  \o66.  à  Euftache  fire  de  Pccquigny,  vidame  d'Amiens, 
fuivant  le  titre  de  la  fondation  du  chapitre  ac  Pccquigny ,  par  lequel  Euftache  vida- 
me, Hubert  Se  Jean  de  Pccquigny  les  frères  donnent  a  ce  chapitre  des  bois,  terres  C 
&  hofpiccs  fituez  à  Croy. 

GERARD  L  du  nom ,  fire  de  Pecquigny ,  vidame  d'Amiens,  petit-fils  A'EuJlstbe 
pofledoit  encore  la  terre  de  Croy  avec  tous  les  environs ,  Clery ,  Sauchoy  Si  les  vil- 
lages circonvoiûns ,  fuivant  un  titre  de  l'an  1 1 1  j .  ce  fut  lui  qui  fonda  l'abbaïe  du 
Gard,  La  bâtit  fur  le  terroir  de  Croy  ,  Se  lui  donna  plus  de  la  moitié  de  ce  village 
avec  des  fermes  à  Clery  Se  à  Valhcuricux. 

GILLES  ,  feigneur  de  Croy,  chevalier,  donna  l'an  1107.  à  l'abbaïe  du  Gard  les 
r^lûpàÇM*  dixmes  <lul1  pctccvoic  fut  les  terres  dont  elle  jouifloit ,  fkuccs  à  Croy  {m). 

Une  ancienne  généalogie  de  la  matfon  de  Crequy  fait  mention  d'une  Clémence  de 
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Croy ,  avanr  Gilles  feigneur  de  Croy.  Le  même  Gilles  feigneur  de  Croy  cft  nommé 
^  homine-lige  d'Engucrrand  vidame  d'Amiens ,  dans  un  titre  de  l'abbaïe  du  Gard  de 
]*an  ni).  On  trouve  après  lui  trois  feigneurs  du  nom  de  Croy  frères  ,  qui  pourroienc 
avoir  été  fes  enfans  ,  par  rapport  au  temps  &  à  la  pofldfron  des  terres  dont  ils 
jouiûoient.  Ces  trois  frères  font, 

♦ 

1.  PIERRE  de  Croy,  chevalier,  feigneur  de  Croy,  qui  fuir. 

2.  Radulphe  de  Cmy,  dit  d'Araincs  ,  chevalier  en  1114.  fuivant  un  ancien 
rolle  de  l'arricrcban  du  comté  de  Ponthieu. 

3.  Gérard  de  Croy  cft  dit  fterc  de  Pierre  fie  de  Râdulpht  dans  le  même  rolle  : 
B        c'eft  apparemment  le  même  Cirtrd  mentionne  avec  le  même  Pterre  fon  frère 

dans  les  titres  de  S.  Denis  en  France  l'an  1114. 

i 

PIERRE  de  Croy  ,  chevalier  ,  feigneur  de  Croy  ,  eft  nommé  dans  le  titre  de  S* 
Denis  de  l'an  1214.  &  dans  un  de  Pccquigny  en  1250.  on  voit  après  lui 

ENGUERRAND  de  Croy ,  chevalier  ,  mentionné  dans  un  titre  de  Pccquigny  de 
l'an  1 270.  poAedoïc  Drœul ,  partie  de  Clery  fie  du  Sauchoy  aux  environs  dé  la  terre 
de  Croy  ,  il  cft  dit  perc  de  fept  enfans  mentionnez  dans  ce  titre. 

Femme  ,  £LIS  fuivant  un  titre  de  l'abbaïe  du  Gard  de  l'an  1280.  où  elle  eft 
qualifiée  veuve  f  Euguerrond ,  autrefois  dit  de  Croy,  chevalier. 

1.  GILLES  de  Croy,  qui  fuit. 
q     i.  Jean  nommé  Clercy  au  titre  de  1270. 

3.  Pierre  nommé  dans  le  même  titre  ,  Se  qualifié  homme -lige  de  Jean  vidame 
d'Amiens ,  pour  fa  terre  de  Drœul ,  dans  un  titre  de  Pccquigny  de  Pan  127?. 

4.  Willaume  mentionné  au  titre  de  1270. 

}.  Isabelle  nommé  au  même  titre,  étoit  alors  femme  de  iabtrt  de  Runcourt , 
chevalier. 

6.  fie  7.  Marie  &  Isabellb  nommées  au  même  titre. 

GILLES  de  Croy  ,  nommé  Gillon  dans  le  titre  de  1270.  où  il  eft  dit  fils  aîné 
tiEngHernnd,  eft  qualifié  ftre  de  Croy  dans  un  titre  de  Pccquigny  de  l'an  1279. 

N —  firc  de  Croy,  mentionné  dans  l'aveu  gênerai  de  Pccquigny  rendu  par  Jean 
D  vidame  d'Amiens  en  ijo2.  ou  on  lit  fi tenons  thomnuge  du  feigneur  de  Croy,  qui  tient 
de  nous  U  ville  de  Croy. 

BERTHELEMLEU  firedeCroy  ,  lequel  époufa  apparemment  Marguerite  de  Pcc- 
quigny ,  fuivant  le  partage  fait  de  la  terre  de  Croy  entre  lui  ce  les  religieux  du 
Gard  l'an  1342.  du  contentement  de  madame  Marguerite  de  Pccquigny. 

BAUDOUIN  de  Croy  cft  nommé  dans  un  titre  de  l'abbaïe  du  Gard  l'an  ijfo" 

JEAN  de  Croy  eft  nommé  en  1234.  parmi  les  ccuïers  de  Ponthieu. 

E  ,  La  n?aifon  ^  Croy  dont  on  commencera  la  généalogie  comme  a  fait  M.  du  Fourny 
dans  l'édition  de  cet  ouvrage  en  1711.  a  produit  pluueurs  Ducs,  des  Princes  du  S. 
Empire,  des  Grands  d'Efpagnc ,  des  chevaliers  de  S.  Michel*  du  S.  Efprit,  fie  plus 
de  20.  chevaliers  de  la  Toiion  d'or. 
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D'drgtnt  i  3. 
fâftuiiftnUt 


I. 

JACQUES  I.  do  nom,  Gre  dcCroy,  vivoit  en  1287. 
Femme,  MARGUERITE  dame  d'Araines,  foc  mere  de 

I  I. 

JACQUES  II.  du  nom,  feigneur  de  Croy  6c  d'Araines  en  1315.  \ 
Femme,  MARIE  do  Pccquigny,  fille  de  N.  de  Pccquigny ,  vidamc  d'Amiens, 
t  fils  foc 


GUILLAUME  I.  du  nom ,  feigneur  de  Croy  &  d'Araines ,  fervic  dans  l'armée 
du  roi  en  13  yo.  13J4.  &  13 jj.  comme  il  s'apprend  des  comptes  de  Jean 
Cbauvcl ,  creforier  des  guerres,  6c  mourut  au  mois  de  mars  1384. 

Femme ,  1SABEAU  dame  de  Rcncy  ,  fille  &  héritière  à' André  feigneur  de  Renty 
&  de  Seneghen ,  &  de  Marte  de  Brimeu,  foc  mariée  en  1354. 

1.  JEAN  I.  du  nom ,  firc  de  Croy  &  de  Renty,  qui  fuir. 

2.  Eleomorb  de  Croy,épou&  Cthbetmxàc  toif»  ,  more  le  15.  oftobre  1380.& 
elle  en  1404. 

3.  Mam e  do  Croy  ,  femme  de  Mathieu  de  Fontenay ,  chevalier ,  vivant  en  1 373  •  B 


Ittrteli  tu  1. 
&  4.  £  argent  i 
3  faftesdtgutn- 
lis  qui  tft  Crtj  , 
au  \.ù  d'ar- 
gent a  3  daleintt 
de  gueule  1 ,  z  en 
tbtf  adtjfées ,  & 
une  en  fmntt  qui 
efi  Kent]. 


IV. 


JEAN  L  du  nom,  fire  de  Croy, de  Renty,  de  Seneghen  &  d'Araines, chevalier'  C 
grand  bouteiller  de  ~~ 


_  i ,  cônfeiller  &  chambellan  du  roi  Se  des  ducs  Philippe 
ie  hardi  &  Jean  de  Bourgogne  ,  fut  tué  pour  le  fervice  du  roi  à  la  bataille  d'Azin- 
court  le  16.  o&obre  141  j.  fi£  enterré  dans  l'abbaïc  de  S.  Bcrtin  à  S.  Orner.  r"eye* 
fin  artitledans  U  fuite  ie  cette  kiftire,  thtfttre  des  Grands  Bouceiliers  de  France. 

Femme,  MARGUERITE  dcCraon.damc  de  Tour  fur  Marne,  veuve  de Ser- 
rurd  de  Dormans,  feigneur  deSoupy  ,  fiU  de  Guillaume  feigneur  de  Dormans ,  chan- 
ccllicr  de  France  ,  &  de  Jeanne  Baubc  ,  dame  de  Silly.  Marguerite  de  Craon  étoic 
fille  aînée  de  Jean  de  Craon  I.  du  nom,  feigneur  de  Dommart ,  de  Bcrnarville  ,  de 

Clacy, 
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Clacy  ,  de  Montforeau  &  de  Nouaftre  >  8c  de  Marie  de  Chaftillon  ;  elle  epoutâ  en 
»  1384*  /«»  de  Croy  ,  qui  eut  à  caufe  d'elle  procès  contre  les  héritiers  de  (on  pre- 
ojicr  mary  en  1387.  &  1385.  &  pour  fon  partage  contre/«»dc  Craonen  1 39 j. 
1.  Archambaut  de  Croy  ,  tué  avec  (ou  pere  à  la  bataille  d  Azincourt  ,  (ans 

avoir  été  marie  l'an  1415. 
t.  Jean  de  Croy  ,  trouva  moïen  pendant  la  prifon  de  fon  pere  au  château  de 
Blois,  de  furprendre  celui  de  Monceaux  au  comte  d'Eu,  où  étoient  les  enfans 
du  duc  de  Bourbon  ,  qu'il  emmena  prifonniers  à  Rcnty,  où  il  les  retint  fepe 
mois,  &  aptes  que  fon  pere  eut  été  mis  en  liberté  ,  il  les  reconduilit  jufqucs 
fur  les  terres  du  duc  de  Bcrty.  Il  étoit  de  thojltl  du  duc  de  Guienne  en  141  j. 
lorfque  la  reine  le  fit  artêtet  prifonnicr  Se  conduire  au  château  de  Montlhery, 
d'où  il  fe  fauva  par  le  fecours  que  (on  pere  lui  envoia  ,  &  mourut  avec  lui  à 
la  journée  d' Azincourt ,  (ans  avoir  été  marié. 
5.  ANTOINE  (ire  de  Croy  &  de  Rcnty,  qui  fuir. 
B     4.  y.  &  6.  Guillaumb,  Philippe  &  Michel  de  Croy,  morts  jeunes. 

7.  JEAN  de  Croy,  feigneur  de  Tour,  a  donne  origine  aux  princes  de  Chymay, 
rapportez  cy- après  V. 

8.  Lbom  de  Croy,  gran* bailli  8c  capitaine  de  Hainaut. 

9.  Jeanne  de  Croy ,  mariée  i°.  à  Je*»  I.  du  nom ,  (eigneur  de  Lannoy ,  de  Lys 
&  de  Maingoval,  fils  de  Hugues  II.  du  nom,  feigneur  de  Lannoy,  Se  de  Marie 
de  Berlaymont.    t°.  ïjean  feigneur  de  Sombrcflc. 

10.  AcNB'sdc  Croy,  dame  d'honneur  d'Jfabelle  de  Portugal ,  duchefle  de  Bour- 

11  ^Jacqueline  de  Croy,  dame  de  Bicvrc ,  femme  d'Antoine  de  Rubcmpré, 
feigneur  d' A  ut  hic  ,  chevaliet  de  la  toifon  d'or,  concilier  8c  chambellan  de 
Philippe  k  bon,  duc  de  Bourgogne,  fils  de  Robert  I.  du  nom,  ûrc  de  Rubcm- 

5 ré  Se  de  C0IU  de  Rivery.  Son  mari  ne  fe  trouve  point  parmi  les  chevaliers 
e  la  toi(on  d'or ,  rapportez  par  Jcan-Baptiftc  Maurice,  qui  La  nemme  Marguc- 
Ç         rite  Page  82. 

la.  Mamb-Louisb  de  Croy,  époufa  Louis  de  Bournel ,  chevalier,  feigneur  de 
Thicmbronne,  de  Bauchain  6c  de  Lamberfat ,  fils  de  Hue  de  Bournel, chevalier 
feigneur  de  Thicmbronne,  chambellan  du  roi ,  6c  d'Alips  de  Bauchain. 

11.  Jeannb  de  Croy  ,  mariée  à  Jean  de  Beauvoir,  (eigneur  d'Aveluys  8c  de  la 
Lane ,  duquel  elle  étoit  veuve  le  20.  juin  1493-  qu'elle  donna  à  Jean  de  Lu- 
xembourg, fils  naturel  de  Louis  de  Luxembourg  ,  comte  de  S.  Paul ,  conné- 
table de  France ,  une  rente  qui  lui  étoit  échûë  du  côté  de  (à  mere. 

14.  iy.  16.  &  17.  Isabelle,  Chablote,  Mabcuerjte  ce  Anne  de  Croy, 
mortes  jeunes. 

V. 

ANTOINE  ûrc  de  Croy,  de  Rcnty,  de  Beaurain  ,  de  Bar  fur  Aube,  de  Ro- 
(ay ,  comte  de  Beaumont ,  de  Porcean  Se  de  Guincs  ,  (urnomme  le  grand,  p  rc- 
mier  chambellan  de  Philippe  te  bon,  duc  de  Bourgogne  en  143 1.  grand  maître  de 
France  en  1461.  chevalier  de  la  toilon  d'or,  mourut  en  i47î-  Se  fut  enterré  avec 
£j  féconde  femme  dans  la  chapelle  du  château  de  Porcean.  Voyez  fin  article  dans  U 
fuite  de  cette  hifioire,  chapitre  des  Grands  Maitrcs  de  France. 

I.  Femme  MARIE  (a)  de  Roubais,  fille  de  Jean  feigneur  de  Roubais  fie  de  Hcr-  M  J"°B»Ptift« 
Bellcs ,  6c  d  Agnes  de  Lannoy.  vjUw  &  u  ,,,,,„„ 

Marie  de  Croy, femme  de  Henry,  vicomte  de  Montfbrt  en  Hollande.         4°t  p*se  17.  u 

II.  Femme,  MARGUERITE  de  Lorraine ,  dame  d'Arfchot ,  de  Bicrbcck&dc  <»«»">« 
Hevcrlc ,  chambellanc  héréditaire  de  Brabant ,  fille  aînée  à  Antoine  de  Lorraine ,  comte 

de  Vaudémont ,  8c  de  Marie  comtefle  de  Harcourt ,  fut  mariée  par  contrat  du  j. 
octobre  1431. 

1.  PHILIPPE  I.  du  nom,firedeCroy  8c  de  Renty,  qui  fuit. 

2.  JEAN  de  Croy ,  feigneur  de  Rœux',  dont  la pojleritt  fe  trouvera  ty- après  §.  II. 
j.  Charles  de  Croy,  mort  jeune. 

4.  Jeanne  de  Croy,  époufa  en  1454.  Louis  de  Bavière , furnomme  le  noir,  comte 
des  deux  Ponts  8c  de  Vcldents ,  (econd  fils  A' Etienne  de  Bavière ,  comte  de  Sim- 
meren ,  5c  d'Anne  comtefle  de  Vcldents  ;  elle  mourut  en  1504.  6c  nie  enterrea 
à  Mcircnhcim  prés  de  fon  mari. 
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j.  Isabelle  de  Croy ,  mariée  à  Gaytn  d'Eftoutcrilie,  feigneut  de  Moyon  ,  de  Ham- 
bic ,  de  Briquebcck  &  de  Galle,  fécond  fils  de  Michel  (ire  d'Eftourevillc  3c de 
Vallcmont,  &  de  Mme  dame  de  la  Rochcguyon,  de  Ronchcville ,  d'Acqui- 
eny ,  d'Attichy  ,  de  Vaux  &  de  Bernaville.  Ifabcltc  de  Croy  obtint  don  de  la 
terre  de  Bar  for  Aube  en  1484.  &  il  fut  dit  qu'elle  en  jouiroit  de  moitié. 

6.  Jacqueline  de  Croy,  époufa  en  147$.  J"»  baron  de  Ligne  ,  comte  dcFau- 
quemberghe,  maréchal  de  Hainaut,  chevalier  de  la  tosfon  d'or  ,  (ils  de  Michel 
de  Ligne  ,  ieigneur  de  Barbançon  ,  &:  de  Benne  d'Abbcvillc  de  Boubcrs ,  elle 
mourut  en  i486. 

7.  Marie  de  Croy,  mariée  i°.  à  G»illânmt  de  Los,  comte  de  Blanckcnheim.  i°. 
à  Gevges  comte  de  Vcrncmbourg. 

8.  Jeanne  de  Croy ,  religieufe  au  Monccl,  où  ayant  demeuré  quelques  années 
clic  obtint  pcrmi'flîon  de  Ce  retirer  au  couvenc  des  Cordelières  du  fanxbourg 
S.  Marcel  à  Parts,  &  y  mourut  en  ijn.  après  avoir  été  dix  ans  abbelîc. 

Fille  naturelle  /  Antoine  fire  de  Croy  ,  &  de  Marie  de  Gltmes. 


Jeanne  bkurie  de  Croy ,  éponpt  i°.  Jacques  d'Avethouft,  fcigneur  de  Hclfaut. 
z°.  N  baron  de  la  Motte. 

>    •    ...  ;* 

VI, 

PHILIPPE  I.  du  nom,  fire  de  Croy,  d'Arfchot,  de  Renty.dc  Senrghen  ,  d'A- 
raincs  &  de  Bar  fur  Aube,  comte  de  Porccan,baiondc  lîcaumont  ,  ptcniiet  cham- 
bellan héréditaire  de  Brabant.fut  fait  chevalier  en  1461.  au  iacre  du  roi  Louis  XI.  p 
qui  le  gratifia  en  14^4.  d'une  pcufion  de  :oo.  livres  qu'il  recevoir  encore  en  147 1. 
mais,  s  étant  retire  auprès  du  duc  de  Bourgogne  ,  qui  (e  fit  chevalier  de  la  toifon 
fes  terres  furent  con/îfquées  au  mois  de  janvier  «476.  àc  données  au  marîchal  de 
Gié.  11  s'oppofa  le  j.  juillet  1484.  au  don  qu'Ilabeau  de  Croy  fa  fa-ur,  daine  de 
Moyon ,  avoit  obtenu  de  ion  comte  de  Porccan  &  de  la  terre  de  Bar  lur  Aube  ;  il 
mourut  en  1 5 1 1 .  &  fut  enterre'  à  Porcean. 

Femme,  JACQUELINE  de  Luxembourg,  fille  aînée  de  Ltms  de  Luxembourg, 
comte  de  S.  Paul,  de  Briennc  &  de  Ligny  ,  connétable  de  France,  &  dc  jewae  de 
Bar ,  comteffe  de  Marie  ce  de  SoiiTons,  la  première  femme,  Philippe  àc  Croy  epoufa 
Jacqueline  ce  Luxembourg  du  vivant  de  fon  perc  l'an  145  r.  &:  fut  cite  avec  lui 
pour  ce  mariage  devant  le  patriarche  d  Antiochc  évêque  de  Poitiers  ,  commilTai- 
re  délégué  par  le  cardinal  d'Avignon  ,  le  treize  aoult  1456.  fur  ce  qu'on  pretendoit 
qu'il  avoit  été  (ait  de  force  ôc  par  violence  pendant  la  détention  de  cette  dame.  Voyez.  D 
tome  If!,  de  cette  hijl.  p.  717. 

1.  HENRY,  fire  de  Croy ,  qui  fuit. 

x.  Antoine  de  Croy  ,  admimflrateur,  puis  facre  évêque  de  Therouennc  en  i486, 
ti  mligca  le  16.  juin  1494.  avec  la  comtefle  de  Vendôme  fur  les  droits  que  fa 
merc  avoit  en  la  fuccefliun  de  Ctterine  de  Luxembourg  duché fle  de  Bretagne  , 
&  mourut  eu  1  '1  fler  de  Chypre  au  retour  du  voy.igc  de  Jcrufalcm  ,  le  21.  fcp- 
tembie  1495-  Voyez  Ga/.  Chrijl.  edit  de  \6<;6.  tom.  11.  p.  431. 

3.  Guii.LAUMn  de  Croy,  chevalier  ,  duc  de  Sona  au  royaume  de  Naplcs,  mar- 
quis d'Arfchot ,  comte  de  Bcaumont.feigncur  de  Chievrcs,dc  Bicrbcke.dc  Rotze- 
l.icr,  d'Hevcrlo  ,  Sec.  confcitlcr  &:  chambellan  des  empereurs  Se  rois  d'Elpa- 
gue  Maximilicu  I.  Philippe  &  Charles  V.  fut  avoué  &  lieutenant  des  pais  de 
Lictjc  ,  Stavclc,  comté  de  Los,  villes  &  château  de  Huy ,  de  Nivelles,  de  Mont- 
fort,  &  de  l'Eclufc  ,  lieutenant  des  fiefs  en  Brabant ,  commifhire  au  renouvel-  £ 
lemeat  des  ioix  de  Flandres  ,  c.-pitair.c  gênerai  &  bailli  du  comté 
de  Haynaut  ,  premier  chef  des  finances  ,  lieutenant  ,  gouverneur  £c 
capitaine  gênerai  des  pais  bas  ,  &  de  la  mer  ,  contador  major  d*  El  pagne , 
amiral  du  royaume  de  Naples ,  capitaine  gênerai  de  toutes  les  armées  de  la  mer 
fie  de  tous  les  royaumes  de  l'empereur  Charles  V.  dont  il  avoit  été  gouverneur 
pendant  fa  jcunclTe.  Il  fut  créé  chevalier  de  latoilon  d'or  en  1491.  fut  envoyé 
en  France  l'an  1J04.  pour  traitet  de  la  paix,  eft  qualifie  due  de  Stria,  grand  '& 
premier  chambellan  du  r«y  Catholique  dans  le  traité  qu'il  fit  du  mariage  de  Charles 
d'Autriche  roid'Efpagne  avec  Louife  de  France  le  treize  aoud  iritf.  fut  envoyé 
plénipotentiaire  avec  Artus  Goufftet,  feigrtcur  de  Bolfy ,  à  Montpellier  pour  trai- 
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ter  U  paix  l'an  1518.  fie  acquit  beaucoup  de  réputation  dans  cette  négociation. 
A  Le  roi  d'Efpagne  érigea  en  fa  faveur  la  terre  (fHcverlo  en  baronie,  5c  U  baronie 
d'Arfchot  en  marquifat,  par  lettres  données  à  Sarragoce  au  mois  de  novembre 
de  la  même  année.  Il  obtint  lére&ion  de  la  baronie  de  Beaumont  en  comté  par 
autres  lettres  du  mois  de  janvier  fuivant  :  ceft  lui  qui  fonda  le  monaftere  des 
Celeftins  d'Hcverlo,  fie  celui  de  l'Annonciade  de  Louvain  ,  qui  repara  le  couvent 
des  Chartreux  de  la  même  ville  fie  le  béguinage  ,  &  fît  bâtir  le  château  d'Hc- 
verlo. 11  mourut  à  Worms  en  Allemagne  le  18.  mai  i  j  1 1.  âgé  de  fbixantc-huit 
ans ,  fans  enfans  de  Mmt  de  Hamal  (à  femme  >  fille  de  GailUume  de  Hamal ,  fei- 
gneur  d'Eldre,  fie  de  Mtrqùfe  de  Merodej  &  foc  enterré  à  Heverlo  au  milieu 
du  choeur  de  l'églifè  des  Celeftins  fous  une  magnifique  (èpulture.  Philippe  II. 
du  nom,  fire  de  Croy  fon  neveu ,  hérita  de  (es  biens.  Il  portoit  écarrelc  au  i.  fie 
4  de  Croy,  au  i.  fie  ).  de  Remy ,  fie  fur  le  tout  au  i.  &  4-  de  Luxembourg ,  au  i. 
de  Lorraine,  au  j.  de  Bar.  Vytt  U  theitte  it  U  ntblêffe  ie  Brtbént  en  170t./.  j.j. 
&  aî ?.  &  teint  it  U  tttélejp  de  FUnirts  &  tArtm,f*r  J.  le  Roux  p.  3 1.  fie  jean- 
Baptiftc  Maurice,  chevtlieti  it  U  teifm  in      1 10. 

Vit. 

HENRY,  fire  de  Croy ,  d'Arfchot ,  de  Rcnty ,  comte  de  Porcean ,  mourut  en 
1 M4-  Se  fut  enterré  à  Porcean. 
Femme,  CHARLOTTE  de  Chafteaubriant,  dame  de  Loigny  au  Perche,  fille  aî- 
née de  René  feigneur  de  Loigny,  &  A' Hélène  d'Efloutcville ,  mouruc  en  couches  à  Loi- 
gny en  1509. 

1.  PHILIPPE  ,  11.  du  nom,  fire  de  Croy,  premier  duc  d'Arfchot ,  qui  fuit. 

2.  Guillaume  de  Croy,  religieux ,  puis  abbé  d'Affiinghem,  fit  fes  études  à  Lou- 
vain fous  Jean- Louis  Vives,  fie  n'avoit  que  17.  ou  I8.ans  lorfqu'il  fut  faitévêque 

C  de  Cambray  en  ip  6.  Il  fut  enfuite  nommé  archevêque  de  Tolède  &r  primat  d'Ef- 
pagne,  puis  créé  cardinal  par  le  pape  Léon  X.  le  2.  avril  1517.  fie  l'empereur 
Charles  V.  le  fit  chancelier  du  royaume  de  Caftille.  Il  mourut  à  Worms  d'une 
chute  de  cheval  au  retour  de  la  chaffe  le  6.  janvier  1 5  2 1 .  âge  de  1  j.  ans ,  fie  foc 
entetré  dans  l'églifc  des  Celeftins  d'Hevcrlo  où  fe  voit  fon  épitaphe.  i'tyez.G*l. 
Cbrifi.  eiit.  mv.  tm.  III.  toi.  j2. 

3.  Charles  de  Croy,  comte  de  Porcean  fie  de  Seneghcn  ,  feigneur  dcMincor- 
net,  de  Bar-fur-Aube  fit  d*Araines  donc  le  roi  lui  laiiTa  la  jouiffaucc  le  29.  octobre 

if  16.  (j)  vint  des  pais-bas  établir  fa  demeure  en  France, parce  que  les  biens  (,)M«mo».DD. 
qu'il  eut  en  partage  y  étaient  ûtuez  j  il  étolc  gentilhomme  de  la  chambre  du  foi. 
roi  en  1 1 3  6. 

Femme  ,  Françoise  d'Amboife ,  veuve  de  René' de  C  1er  mont  feigneur  de  S.  Geor- 
D        ges ,  fille  àejttqnet  d'Amboife,  feigneur  de  Rtynel  fie  de  BufTy ,  &  àAntemettt 
d  Amboilc  dame  de  Ravel. 

Ahtoinb  de  Ctoy,  marquis  de  Raynel  par  éreftion  du  mois  doclobre  îttfo. 
prince  de  Porcean  par  lettres  du  mois  de  juin  1561.  fut  auffi  pat  fa  femme 
comte  d'Eu ,  Paît  de  France,  fit  reçu  en  cette  qualité  au  parlement  de  Paris 
où  il  prêta  ferment  le  12.  aouft  i$66.  Il  mourut  le  cinq  may  15*7.  âgé  de  26. 
ans,  fans  biffer  de  pofterité  de  Cttherme  de  Clcves  comtefle  d'Eu,  fille  de 
l'rançêit  de  Cleves  duc  de  Nevers ,  &  de  MtrgHtrùt  de  Bourbon- Vendôme.  Elle 
prit  une  féconde  alliance  au  mois  de  feptembre  1570.  avec  Henry  de  Lorraine 
I.  du  nom ,  duc  de  Guifc ,  Pair  fir  grand-maiftre  de  France ,  dont  elle  eut  de» 
enfans ,  mourut  le  onîe  may  Kjj.  âgée  de  8t.  ans ,  fie  fut  enterrée  en  feglife 
des  Jcfuites  de  la  ville  d'Ea.  r*ytc  tme  III.  it  cette  hifichre,  f*g.  pt.  3  jtf. 
ejr  486. 

4.  Robert  de  Croy,  évêque  de  Cambray  par  Ta  ceflion  que  GnUUme de  Croy 
E        fon  fîrcre  lui  en  fit  en  15 19.  y  fit  fon  entrée  la  même  année,  affilia  au  concile 

de  Trcnre  en  1546.  U  mourut  le  dernier  jour  d'aouft  îsf*.  U  fat  enterré  dans 
ii  cathédrale  devant  l'autel  de  la  Vierge.  Vtyex,  QmII.  Cbrifi.  eiit.  mv.  tme  III. 
al.  51. 

j.  Charles  de  Croy  eut  en  fa  icaneffe  polir  précepteur  Driedon  de  Turnhouc 
dofteur  de  Lonvam ,  qui  lui  dédia  en  iy3î-  »n  de  la  captivité  Se  àtlsi 
rédemption  dugenre  humain.  U  fit  profeflion  dans  le  monaftere  d'Affiinghem 
dont  it  fat  auffi-iô*  abbé,  fit  crtfuiCo  de  Haumonc  fie  de  S.  Guiflain  en  H*y- 
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naut.  Il  n'avoit  que  17.  ans  en  15x4.  lorfqu'il  fut  nommé  évêque  deToumay, 

fut  facrc  à  Rome  où  il  demeura  quelque  temps,  accompagna  l'an  1538.  Ma- 
rie  reine  de  Hongrie,  gouvernante  des  pais-bas,  dans  l'entrevue  qu'elle  eut  lut 
les  frontières  de  Picardie  avec  le  roi  François  I.  &  fit  foo  entrée  (olemncllc  à 
Tournay  le  z  5.  juillet  de  1  année  luivante.  L'empereur  Charles  V.  lui  écrivit  en 
Iffl.  pour  l'engager  à  le  rendre  au-plutôt  au  concile  de  Trente.  Ce  tut  (ous 
fon  pontificat  que  les  églifes  de  Gand  Se  de  Bruges  furent  diftraitcs  du  ficgc 
de  Tournay,  Se  érigées  en  cathédrales  l'an  itjp.  11  mourut  à  S.  Guillainlc  11. 
décembre  1  $64.  Voyez  Gall.  Chrift.  eiit.  nov.  terne  III.  col.  241. 

6.  Jacqueline  de  Croy  epoufa  Antoine  marquis  de  Bcrghesobzoom  ,  comte  de 
Walhain ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  fils  de  Jean  feigneur  de  Bcighcs,  de  Wal-  « 
ha  in  Se  de  Waurc  ,  doyen  des  chevaliers  de  la  toilon  d'or ,  &  n'Adrienoe  de 
Brimcu. 

7.  Charlotte  de  Croy  abbefle  de  Guiflenghien. 

S.  HtLENE  de  Croy,  manec  à  Jacques  de  Luxembourg  III.  du  nom,  feigneur  de 
Ficnncs,  comte  de  Gavrc,  chevalier  de  la  Toifon  d'or,  fils  aîné  de  Jacques  de 
Luxembourg  II.  du  nom ,  feigneur  des  mêmes  lieux ,  Se  de  Marguerite  de  Bru- 
^damcd'Auxy.  Voyez  tome  III.  de  cette  hifi  Mie. 

VIII. 

TT}  H I L I P  P  E  II.  (Ire  de  Croy ,  premier  duc  d'Arfchot,  marquis  de  Renry,  com- 
X  te  de  Porccan  Se  de  Bcaumont ,  chevalier  de  la  Toifon  d'or ,  fcnechal  hérédi- 
taire de  Brabant,  gouverneur  &:  grand  bailly  de  Haynaut ,  chef  du  conlcil  des  finan- 
ces auxpaïs-bas.navoit  que  feizeans  lorfqu'il  obtint  difpcnfc  d'âge  le  28.  juillet  1512.  r 
Trois  ans  après  le  roi  lui  confirma  la  jouifTance  de  la  terre  &  du  grenier  à  fcl  de 
Bar-fur-Aube  ,  il  étoit  en  irif.  confcillcr  Se  chambellan  du  roi.  Germaine  de  Foix 
reine  d'Arragonlui  fit  don  le  fepr juillet  IÎI9.  des  terres  de  Colommicrs  en  Brie,  de 
Hauterive  en  Languedoc,  de  Gibel  prés  Mazercs,  Se  d'Afpcc.  Il  fucceda  aux  biens 
de  Guillaume  de  Croy  feigneur  de  Chievres  fon  oncle  en  1  $21.  &  fe  qualifioit  marquis 
d'Arichot  en  1J26.  Il  tranfigea  le  26.  feptembre  iji8.  avec  le  roi  de  Navarre, qui 
lui  céda  la  terre  d'Avcfncs  en  Haynaut  pour  celle  d'Ans  en  Pcrigord.  L  empereur 
Charles  V  retira  de  lui  les  duchez  de  Soria  Se  de  Harchie  au  royaume  de  Naples , 
&  la  baronic  de  Rocqueville  qui  lui  vcnoicnt  de  la  fucceffion  de  Guillaume  de  Croy 
fon  oncle ,  Se  pour  le  dédommager ,  érigea  fon  marqutlat  d'Arichot  en  duché  par 
OJThcSncdeM  lettres  données  à  Gcnes  au  mois  d'avril  avant  pâques  ijj?  (<)  il  érigeaauih  Rcn-  D 

.«•bicfTr  de  Bra-  ty  en  marquilat  par  les  mêmes  lettres,  fuivant  Aubcrt  le  Mire  en  la  chronique.  Il 
aaicuiTof  p.j.  com^jj  lcs  lrouDCS  «jc  a  princc  contre  le  duc  de  Gucldres  &  au  liège  de  Lan- 
drecics ,  fit  bâtir  le  château  de  Bcaumont  Se  celui  de  Claircfontamc ,  ou  il  reçut 
l'empereur  avec  fa  fuite  en  1540.  Se  Philippe  princc  d  Eipagnc  lotfbo'i)  vint  aux 
pais-bas.  Il  mourut  à  Bruxelles  au  mois  d'avril  1549.  d'où  fon  corps  fut  porré  à  Avcfncs 
(b)  chrraiv  m  &  fon  cœur  à  Bcaumont.  Jcan-Baptiftc  Maurice \b)  dit  qu'il  fur  enterré  avec  fes  deux 

JeiaToiioop.m.  femmes  dans  le  cloître  des  Cclcltins  à  Hevcrlo. 

I.  Femme,  ANNE  de  Croy,  princeffe  de  Chimay,  dame  d'Avcfncs  ,  de  Lan- 
drecics,  de  Lillcrs  Se  de  Saint- Venant ,  fille  aînée  fie  principale  héritière  de  Charles 
de  Croy  princc  de  Chimay,  fie  de  Lomfe  d'Albret,  fut  mariée  en  la  ville  de  Binch 
le  pénultième  aouft  1520.  mourut  à  Amcrsford  en  Hollande  le  6.  aouft  1539.  &  fut 
enterrée  à  Avcfncs.  £ 

1.  C11  ailles  de  Croy,  princc  de  Chimay, duc  d'Arfchot ,  naquit  à  Binch  le  Jfi 
juillet  1522.  &  mourut  à  Quievrain  lé  24.  juin  1  y 5 1-  il  ne  laifTa  point  d'en- 
lâns  de  Loutfe  de  Lorraine  fille  puînée  de  Claude  de  Lorraine  ,  premier  duc  de 
Guifc ,  Pair  &  grand  veneur  de  France,  Se  d'Antoinette  de  Eourbon- Vendôme 
fa  première  femme,  ni  d'Antoinette  de  Bourgogne ,  fille  d'Adolphe  de  Bourgogne 
feigneur  de  Bcures  ,  de  la  Vcre  &  de  Flcffinguc,  amiral  de  Handrcs ,  chevalier 
de  la  toilon  d'or,  Se  d \  Anne  de  Berghcs.  Sa  leconde  femme  fe  remaria  à  Jacques 
d'Anneux,  feigneur  d'Abencour.  Voyez,  tome  I.  de  cette  hijloire  0.  258.  &  tome 
III.  f.  496. 

2.  PHILIPPE  III.  dunom,fire  de  Croy ,  duc  d'Arfchot ,  qui  fuir. 

3.  Se  4.  Antoine  de  Croy,  né  le  29.  avril  1 J30.  Se  Louis  de  Croy,  né  àBru- 
xcllcs  le  18.  mars  1  y 3  j.  moururent  jeunes. 

>.  Guillaume  de  Croy ,  marquis  de  Rcnty  ,  vicomte  de  Bourbourg  ,  feigneur 

de 
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de  Chicvrcs,  de  Mculanr,  &c.  ne  a  Binch  le  premier  décembre  IÇ17.  fut  crée 
A         chevalier  de  la  toiion  d'eren  :55g.  Il  commandott  mille  chevaux  a  la  bataille 
de  Gravchncs  le  1 3.  juillet  isj8.  Se  mourut  le  premier  aouft  ij6f.  en  Ion  châ- 
teau de  Rcnry ,  Ton  corps  fut  tranfportc  à  Chievres ,  &  il  fut  enterré  au  milieu  du 
chœur  devant  le  grand  autel ,  où  fc  voir  fon  épitaphe,  il  portuic  écartelé  au  1.  rjr 
4,  de  Croy  ,  <e*  2.  c>  J  •  de  Rcnty  ,/ur  le  tout  eitrtele  au  1.  &  4.  de  France  ,  a»  z. 
çr  j  de  gutu/es  ,  qui  eft  Albrct,  &  fur  le  tout  du  tout  de  Bretagne. 
Femme,  Anne  de  Rcnefiè, fille  dey eau  de  Rencflc ,  feigneur  de  Maldcfcr ,  <Sc  d'/- 
fakeau  de  Naflau  ,  mourut  le  1 1.  novembre  ij8tf.  âgée  de  5 1.  ans  à  Condc  6c 
fut  entetrée  auprès  de  Ion  mari. 

Anne  de  Croy ,  marquife  de  Rcnty  &r  de  Chicvrcs,  e'poufa  i°.  Emmanuel  de 
Lalain ,  baron  de  Monrigny  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or ,  gouverneur  de 
Hainaut  &  amiral  de  Flandres ,  fils  de  châties  comte  de  Lalain ,  Se  de  Mark 
3  de  Montmorency  (a  leconde  femme.  20.  Philippe*  de  Croy, comte  de  Solre, 

feigneur  de  Molcmbais  ,  chevalier  de  la  toiion  d 'or  ,  veuf  d'Aune,  dame  de 
Beaurbrt  en  Artois,  fille  de  Jean  feigneur  de  Beaufort,  8c  de  Modèlent  de  la 
Marck;  il  ctoit  fils  de  Jaques  de  Croy,  feigneur  de  Scmpy ,  chevalier  de  la 
toifon  d'or,  8c  d'Toland  de  Lannoy  (a  troiuéme  femme. 
c\  Louisb  de  Croy  ,  nec  à  Valcncicnncs  le  8.  mars  1524.  fut  mariée  i°.  le  1. 
mai  ij42-  *  Mâxtmilien  de  Bourgogne,  marquis  de  la  Vcrc,  feigneur  deBeu- 
rcs,  de  Tournchcm  &  de  la  Fofle  en  Artois  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  fils 
dAdolfe  de  Bourgogne,  feigneur  de  la  Vcrc,  deBeurcs  8c  de  Flcflîngue,  8c  d'Ame 
de  Bcrghes.  i°.  ajeande  Bourgogne,  Icigneur  de  Fromont  Se  de  Han  fur  Sam- 
bre,  chef  des  finances  aux  pais-bas,  gouverneur  du  comté  de  Namur,  troific- 
mc  fils  de  Charles  de  Bourgogne  I.  du  nom ,  feigneur  de  Falais ,  de  Bredam  &  de 
Fromont,  &  de  Marguerite  de  Wcrchin.  l'oyez.  tomeJ.  de  cette  hifi,  p.  258.^  263. 

H.  Femme,  ANNE  de  Lorraine  ,  veuve  de  René  de  Naflau-Chalon  ,  prince  d'O- 
range, &  fille  d' Antoine  duc  de  Lorraine  ,&  de  Renie  de  Boutbon ,  fut  mariée  àBruxel- 
les  en  prefenec  de  l'empereur  le  9-  juillet  1 J48.  mourut  en  1568.  ôc  fut  enterrée  aux 

C  Cordcliers  de  Dicft. 

CHARLES -PHILIPPE  de  Croy,  marquis  d'Havrcch  ,  ne  poflhume,  tige  des 
marquis  de  ce  nom,  ducs  de  Croy ,  le/quels  feront  rapportez,  cy-aprés  $.  1. 

I  X. 

iry  HILIPPE  III.  du  nom ,  fire  de  Croy ,  duc  d' Arfchot ,  prince  de  Chimay , comte 
|  de  Porcean  &  de  Bcaumont ,  feigneur  de  Sencghcn ,  de  Rotzclacr ,  de  Bicrbeck, 
d  Hcvcrlo,  d'Avcfncs  ,  de  Landrccics ,  de  Lillcrs.de  S.  Venant  ,8cc.  chevalier  delà 
toifon  d  or ,  fcncchal  &  chambellan  héréditaire  de  Brabant ,  gouverneur  de  Flandres 
en  1 5 é 8.  ctoit  né  a  Valcncicnncs  le  10.  juillet  i$z6.  fut  gênerai  des  troupes  des  pais» 
bas,  que  Marie  reine  de  Hongrie  envola  aufecours  de  l'empereur  Charles  V.  contre 
Guillaume  duc  de  Clcves  ,  il  n'etoit  encore  que  marquis  de  Renty  ,  lotfqu'il  fie 
deux  voïages  en  Elpagne,  il  fut  fait  chevalier  de  la  toifon  d'or  en  ifj<S.  le  roi  Phi- 
lippe II.  l'cnvoia  en  qualité  d'ambalTadcut  l'an  1563.  à  la  dicte  tenue  à  Francfort  par 
l'empereur  Ferdinand  I.  en  laquelle  Maximilicn  fonfils  fut  couronne  roi  des  Romains, 
il  mourut  le,  11.  décembre  1 59  t.  8c  fut  enterré  dans  l'eglife  des  Celeltins  d'Hevcrlo. 

I.  Femme,  JE  ANNE-HENRIETTE,  daine  de  Halwin  &  de  Commincs,  vicom- 
tefie  de  Nicuport ,  fille  de  Jt*n  III.  du  nom ,  Icigneur  de  Halwin,  de  Bellcghen  Se  de 
Commincs ,  «Se  de  Jojpne  de  Lannoy  ,  fut  mariée  au  château  de  Commincs  le  24. 
janvier  1559.  mourut  le  6.  décembre  1581.  6c  fut  enterrée  à  Bcaumont, puis  trans- 
férée à  Hevcrlo  en  Hainaut.  Voyez,  tome  III.  de  cette  hifloire,  page  910. 

1.  CHARLES  duc  de  Croy,  qui  luit. 

2.  Anne  de  Croy  ,  née  à  Bcaumont  le  4. janvier  i<64-  devint  ducheued'Arfchoc 
&dc  Croy  après  la  mort  de  l'on  frère,  epoufa  le  4.  janvier  1587.  Charles  de  Li- 
gne, prince  d'Arcmbcrg ,  baron  de  Zevcnbcrghe,  Icigneur  de  Mierevaert  fie  de 
Naclfwijck,  pair  de  Hainaut ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  maréchal  héréditaire 
de  Hollande  ,  gouverneur  des  pais-bas  ,  après  le  comte  de  Mansfeldt ,  il  étoïc 
fils  de  Je*»  de  Ligne,  bâton  de  Bacbançon  ,  8c  de  Marguerite  de  la  Marck  , 
comtcfl'c  d'Aremberg. 

3.  Marguerite  de  Croy,  née  à  Bruxelles  le  11.  octobre  15*8.  fut  mariée  1".  le 
2.  feptcmbtc  1584.  à  Pierre  de  Hcnin,  comte  de  Bollut  mort  en  1598.  fils  de 
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fiiaximtlien  de  Hcnin ,  comte  de  Bofliic ,  ôc  de  Charlotte  de  Werchin ,  dame  de 
jeumont.  à  UUdisUs  comte  de  Furftemberg,  chevalier  de  la  toifon  d'oc  , 
fils  à' Albert  comte  de  Furftemberg ,  &  d'i/àbelU  de  Bcrnftcin.  Voyez,  tome  J.  de 
cette  hiftoire ,  p.  i$6. 

IL  Femme,  JEANNE  de  Blois,  fille  de  Louis  de  Blois ,  feigneur  de  Trclon  ,  & 
de  Charlotte  d'Humiercs,  fut  mariée  le  ri  mai  î^Si.  elle  croit  veuve  de  Philippe  de 
Lannoy,  feigneur  de  Beauvoir,  fils  puîné  de  Philippe  de  Lannoy , icigneur  de  Molem- 
bais  ,  de  Solre  &  de  Cauroy  ,  chevalier  de  la  toiloti  d'oc  ,  &  de  franfoijè  de  Bar- 
bançon  fa  féconde  femme. 

.  X. 

y^HARLES  duc  de  Croy  &  d'Arfchot,  prince  de  Chimay,  comte  de  Beaumont, 
V_jdc  Scneghcn  &  de  Porccan ,  feigneur  de  Halwin  &  de  Commincs,  vicomte 
de  Nieuporc  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  fut  créé  duc  de  Croy  par  le  roi  Henri  IV. 
lorfqu'il  vint  en  France  pour  la  confirmation  de  la  paix  de  Vervins  par  lettres  don- 
nées à  S.  Germain  en  Layc  au  mois  de  juillet  i  ys>8.  regiftréesau  paclcmcnt  de  Paris 
le  18.  &  en  la  chambre  des  comptes  le  14.  du  même  mois ,  elles  font  rapportées 
ci-devant,  p.  631.  Il  mourut  (ans  en  fan  s  légitimes  à  Beaufort  en  Artois  le  ij.  jan- 
vier itf  11.  &  fut  enterré  dans  l'cgliie  des  Celeflins  d'Hcvcrio:  par  (a  mort  (es  biens 
pallcrcnt  à  Anne  de  Croy  fa  (ccur  aînée. 

I.  Femme,  MARIE  de  Brimeu  ,comtefTcde  Meghem  ,  dame  de  Humbcrcourt, 
veuve  de  Lancelot  de  Bcrlaymont  ,  feigneur  de  Beaurain  ,  &c  fille  Se  héritière  de 
fa)jfân-Bipiifle  Georges  de  Brimeu,  feigneur  de  Kcrieu  ,  &  de  Renée  de  Valthufcn,  (4)  elle  fut  raa- 

Toi  yjg1  £  ri  IL  Femme ,  DOROTHE'E  de  Croy  ,  coufine  germaine  de  fon  mari  &  fille  de  Char- 
nomm- ^f«„w  les- Philippe  de  Croy  ,  marquis  d'Havrcch ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  &  de  Diane 

Fils  naturel  de  Charles  duc  de  Croj  ,  &  de  la  duchefe  de  Brunfwich. 

Francifque  ,  bâtard  de  Croy,  commifjairc  gêner  il  au  p*ys  bos ,  capitaine  de  cavalerie, 
tua  en  duel  au  mots  de  mars  1629.  à  Tory  prés  Sedan  N.  de  Mer  ode  ,  comte 
de  Midelbourg  ,  vtvoit  en  i6f4.  ejj-  uvoit  époufé  Dorothée  de  Ravtlle,  dame 
de  Vabncrange  ,  veuve  de  Godcfroy  d'Elis,  ejr  fiUe  de  Pierre  -Emcli  de  Ra- 
ville ,  fesgneur  d  Ausbourg,  maréchal  héréditaire  de  Luxembourg  ,  &  À 'Aune  de 
Paient . 
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I  X. 

CHARLES-PHILIPPE  de  Croy,  marquis  d'Havrecii  >  comte  de  Fontenoy  ,fei- 
gneur  de  Bicvre , d'Acre  8c  d'Everbcck  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  fils  unique 
de  PHILIPPE  H.  du  nom ,  firc  de  Croy ,  duc  d'Arfchot,  &  d'ANNE  de  Lorraine 
(a  féconde  femme  ,  mentionnez,  cj-itvutt  f.  641.  naquit  pofthume  le  premier  fep- 
tembre  1549.  eut  en  partage  la  (cigneurie  d'Havrcch  qui  fût  érigée  en  marquifac 
l'an  1574.  par  Philippe  II.  roi  dEfpagne,qui  l'cmplo'ù  en  pluficurs  ambaflades ;  il 
affifta  en  cette  qualité  à  la  dicte  de  Ratisbonne  ,  où  l'Empereur  Rodolphe  IL  le 
créa  prince  du  faint  Empire  ;  il  croit  gentilhomme  de  la  chambre  du  roi  d'Efpagnc, 
lorfqu'il  fit  pluficurs  voiages  en  Italie,  en  France,  en  Allemagne  &  en  Angleterre. 
Le  duc  de  Lorraine  lui  engagea  le  j.  aouft  1^8.  les  terres  de  HombourgSt  de  S. 
Avold  ,  il  mourut  en  Bourgogne  le  23.  novembre  1613.  d'où  fon  corps  fut  porté  à 
Feneftrangcs  &  Ion  coeur  aux  Jacobins  de  Louvain. 
j  Femme ,  D I A  N  E  de  Dompmartin  ,  barone  de  Fontenoy ,  dame  en  partie  de 
Viftingen  ,  veuve  de  J  etn-PhUippe  Rhingraf ,  Se  fille  de  Louis  de  Dompmartin, 
baron  de  Fontenoy,  &  de  Phihppe  de  la  Marck.  Elle  donna  procuration  le  ij. 
octobre  161$.  au  château  de  Feneftrangcs  pour  confentir  au  mariage  de  (on  fils, 
&  y  cft  qualifiée  Dune  de  Dompmmm  ,  prtntejfe  du  S.  Ëmptre ,  mtrquife  i Hovreeb, 
temtefje  de  Fontenoy ,  b  trône  de  Fenejirtnges  &  de  Dompmtrtin ,  dtme  de  Btym  ,  Thettourt, 
Ogmviltier ,  Htrdemont  &  Germiny. 

1.  CHARLES-ALEXANDRE  de  Croy  ,  marquis  d'Havrcch  ,  qui  fuit, 
z.  Jean-Guillaume  de  Croy  ,  mort  jeune  l'an  158a. 

3.  Ernest  de  Croy , baron  de  Feneftrangcs ,  qualifié  duc  de  Croy ,  prince  8c  ma- 
réchal du  S.  Empire,  comte  de  Fontenoy,  mourut  le  7.  octobre  16 ji. 

Femme,  Aime'b  de  Pomcranie  ,  fille  de  BogesUs  ,  duc  de  Pomeranie  ,  &  de 
Cltire  de  Brunfwich  ,  fut  mariée  en  16 19. 

Ernest-Bogeslas  ,  duc  de  Croy  ,  prince  du  S.  Empire,  marquis  d*Havrech, 
comte  de  Fontenoy  ,  baron  de  Dompmartin  ,  prince  de  Ncogardc  ,  3c  de 
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Maflovie  en  Pomcranie  ,  gouverneur  de  la  Prune  ducile  pour  1  tiédeur  de  a 
Brandebourg,  fat  eveque  de  Camin,  &:  mourut  fans  avoir  été  marie  le  6. 
février  1684.  âgé  de  63.  ans. 

Fils  naturel  rfErneft-Bogeslas ,  dut  de  Croy. 

N.  bâtard  de  Croy ,  abjura  U  religion  proteftante  entre  les  mains  du  pape ,  entré 
chez,  les  Je/hit  es  t^mtnrut  à  Rome  en  1679. 

4  4.  &  5.  Louise  &  Charlotb  de  Croy  mortes  au  berceau. 

6.  Doaothe'e  de  Croy,  (econde  femme  de  Charles  duc  de  Croy  3c  d'Arfchor, 
Ton  cou  lin  germain,  mentionne'  ty  devant  page  64a.  „ 
(»  )  jtan-Etptifle     7.  Chretienne  (a)  de  Croy  ,  fat  d'abord  chanoinefle  à  Mons,  puis  mariée  à 
M,u.ice.  chc«-        philippe-Othon  Rhingravc  du  Rhin ,  comte  de  Wcldrc  &  de  Salm ,  fils  de  Fri- 
d'w  P      u         deric  Rhingravc  du  Rhin  ,  &  d'Ame  comtefle  de  Salm.  Chrétienne  de  Croy 
mourut  en  1*64. 

X 

CHARLES- ALEX  ANDRE  fire&  duc  de  Croy ,  marquis  tTHavrech ,  prince 
maréchal  héréditaire  du  S.  Empire ,  comte  de  Fontenoy  ,  vicomte  d  Ha  vrac  hc> 
chauelain  héréditaire  du  chafteau  de  ta  ville  de  Mons ,  (eigneur  d' Açay ,  d'Invcibach 
de  Btecourt,  &c.  Pair  du  pais  &  comté  de  Cambrcfis,  confcillcrdu  confeilde  guerre 
du  roi  d'Efpagne  ,  gentilhomme  de  la  chambre  de  l'archiduc  Albert ,  &  capitaine 
d'une  compagnie  d'hommes  d'armes  de  fes  ordonnances  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or, 
naquit  le  21.  mars  1581.  retira  le  duché  de  Croy  par  arreft  du  26.  février  iôij.  &  C 
prit  le  nom  de  duc  de  Croy  après  la  mort  de  Charles  duc  de  Croy  Ton  coufin  &  Ion 
fccau-frerc.  Philippe  111.  roi  d'Efpagne  le  fit  coofeiller  d'état,  lurintendant  des  finan- 
ces ,  chevalier  de  la  toifon  d'or  &  grand  d'Elpagrte.  Après  s'être  lignalé  à  la  bataille 
de  Prague,  il  fat  tué  dans  Ton  palais  à  Bruxelles  d'un  coup  de  moufquet  qu'on  lui 
tira  par  une  feuctre  le  y.  novembre  1*24.  âgé  de  jo.  ans,  &  fat  enterré  dans  l'é- 
lite de  Notrc-Damc-la-chapcllc.  Forez,  fon  epitaphe  p.  373.  des  chevaliers  de  Uw fin 
or ,  par  Jean-Baptifte  Maurice. 

I.  Femme,  YOL AND  de  Ligne ,  fille  de  Lamoral prince  de  Ligne  6c  du  S.  Empire , 
chevalier  de  la  toifon  d'or  ,  &  de  Marte  de  Melun  ,  lut  mariée  par  contrat  du  23. 
octobre  1599. 

Marie-Claire  de  Croy ,  marquife  d'Havrech,  comtefle  de  Fontenoy  >  époula  i°. 
le  13.  octobre  1627.  Charles- Philippe-Alexandre  de  Croy  ,  marquis  de  Rcnty, 
mort  le  13-  novembre  1*40.  il  étoit  fils  de  Philippe  de  Croy ,  comte  de  Solre,  ^ 
chevalier  de  la  toifon  d'or  ,  &  de  Ctullemette  de  Coucy  ,  dame  de  Chcraery  la  fé- 
conde femme.  20.  Philippe-François  de  Croy,  baron  de  Turcoin,  puis  de  Langlc, 
frère  puîné  de  fon  premier  mari  vil  étoit  veuf  de  Madtlene  de  Bailleul  ,  fille 
de  Maximilien  comte  de  Bailleul ,  &  de  Caterine  de  Lalain.  Marie-Claire  de  Croy 
mourut  à  Nancy  au  mois  de  (eptembre  1664. 

II.  Femme ,  GENEVIEVE  d'Urfc,  fille  d'honneur  de  la  reine  Marie  de  Medicis, 
&  fille  ainée  de  Jatques  II.  du  nom,  marquis  d'Urfé  &  de  Baugé  ,  comte  de  Cha- 
tcauneuf ,  baron  de  Viricu  &  de  Marignane  ,  confeiller  du  roi  en  fon  coufeit  d'état, 
capitaine  de  100.  hommes  d'armes  de  fes  ordonnances ,  bailli  de  Forcit  >  &  de  Marie 
de  Ncufvillc-Magnac,  fat  mariée  par  contrat  pane  au  Louvre  à  Paris»,  auquel  lignè- 
rent le  roi  &  toute  la  cour  le  vendredi  6.  janvier  1*17.  elle  fc  remaria  i°.  à  Guy 
de  Harcourt,  baron  de  Sicrray  ,  cinquième  fils  de  Pierre  de  Harcourt,  marquis  de 
Beuvron,&  de  Cilonne  de  Matignon.  20.  à  Antoine  de  Mally ,  vice-amiral  de  France, 
fils  d'Tvesdc  Mailly,  feigneur  de  l'Efpine&de  Claude  de  Humilcaur. 

Femunand-Phiuppe  de  Croy,  mort  jeune. 


S 
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V  h 


TE  AN  de  Croy,  fécond  fils  d'ANTOlNE  Cite  de  Croy  II.  du  nom,  grand- 
A  J  maître  de  France,  &  de  MARGUERITE  de  Lorraine ,  mentionnez  cy  devant  f.617. 


B 


eut  en  partage  la  terre  de  Rœux  cnHainaut  que  ton  perc  avoit  acquife  de  Ja, 
de  Bavière,  8£  avoit  z8o.  livres  de  penfion  fur  la  recette  de  Picardie  l'an  1487.  te 
les  années  fuivantes. 

Femme,  JEANNE,  dame  de  Crefequcs  en  Artois  te  de  Clarques,  fille  te  héri- 
tière de  Jean  feigneur  de  Crcfcques  ,  te  de  Mme  de  Wallon-Capellc. 
1.  FLRRY  de  Croy,  feigneur  de  Rœux,  qui  luit. 

1.  Jean  de  Croy ,  (cigneur  de  Crefequcs ,  dont  la  pofterité  fera  rapportée  ci-aprc's 
$.  IIL 

3.  Yoland  de  Croy,  femme  de  Cbude  de  Baudoche,  feigneur  de  Moulins  en 
Lorraine. 

V  I  L 

FERRY  de  Croy,  (cigneur  de  Rœux,  de  Beaurain  te  d'Hangcft  fur  Somme 
crée  chevalier  de  la  Toilbn  d'or  en  iror.confcillcr  &  chambellan  de  Maximilien 
archiduc  d'Autriche,  depuis  empereur  I.  du  nom,  grand  maître  d'hôtel  de  l'empe- 
reur Charles  V.  fon  petit-fils,  6c  gouverneur  d'Artois,  mourut  le  17.  juin  1524. 

Femme,  LAMBERTE  de  Brimeu,  fille  de  Guy  de  Brimcu ,  comte  deMeghcn, 
feigneur  de  Humbcrcourt ,  Se  d' Antoinette  de  Rambures. 

1.  ADRIEN  de  Croy,  comte  de  Rœux,  qui  fuit. 

2.  Fekry  de  Croy,  feigneur  de  Freroeffcn,  mort  fans  avoir  été  marié. 

3.  Eustache  de  Croy ,  prévôt  des  eglifes  d'Aire  te  de  S.  Omer ,  fut  fait  éve- 
que  d'Arras  en  1  ç rj.  mourut  en  fon  château  dcMarœul  le  3.  d'octobre  itj8. 
âgé  de  jj.  ans,  te  fut  enterré  en  leglife  de  S.  Omcr  fous  une  tombe  de  mar- 
bre où  (e  voit  fon  epitaphe.  Son  cœur  fut  mis  dans  le  milieu  du  chœur  de  l'c- 
glifc  cathédrale  d'Arras.  Veyez.  Gai.  Chrijl.  edit.  mv.  tant.  III.  col.  347. 

4.  Marie  de  Croy,  dame  de  Longpré,  femme  d' Adrien  de  Boulainvilliers ,  vi- 
comte de  Dreux ,  feigneur  de  la  Coudrayc,  ctoit  morte  le  6.  juin  if  4*. 


Tente  V. 
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VIII. 

ADRIEN  de  Croy,  premier  comte  de  Rœux,  feigneur  de  Beaurain ,  &c.  foc 
créé  chevalier  de  la  toifon  dor  en  ijiç.  par  1  empereur  Charles  V.  qui  le  fit  £ 
comte  de  Rœux  en  15  30.  fon  chambellan,  ton  premier  maître  d'hôtel,  premier  gen- 
tilhomme de  la  chambre,  &  gouverneur  des  villes  de  Lille,  Douay,  &  Orchics.  Il 
aflcmbla  en  1537.  les  communes  des  pais- bas,  &  vint  ravager  les  frontières  de  Pi- 
cardie, commanda  l'armée  impériale  au  fiege  de  Landrccies  en  1543.  &  aprc's  avoir 
brûlé  Noyon,  Roye,  Nèfle,  Chauny  &  la  maifon  roïalc  de  Folcmbray,  il  attaqua 
Hefdin  &  l'emporta  de  vive  force  en  155*-  H  mourut  l'année  fuivante  au  camp  de 
Thcrouenne,  &  fut  enterré  en  l'églifc  de  S.  Fucillicn  prés  Rœux. 

Femme,  CLAUDE  de  Mclun,  fille  de  frsnttis  de  Mclun  comte  d'Epinoy ,  che- 
valier de  la  toifon  d'or ,  &  de  Lonife  de  Foix-Candalc  (à  première  femme ,  fut  mariée 
le  9.  aouft  itji.  f»ftx,ti-devtnt  ttge  231. 

1.  J  E  AN  de  Croy,  comte  de  Rœux  ,  gouverneur  de  Tournay  &  de  Flandres, 


mort  en  iç8i.  fans  enfans  de  Marie  de  Recourt  (à  femme,  fille  de  ]u<tucs  de 
Recourt  baron  de  Liques,  &  d'Jfibellt  de  FouqucfoUcs. 

2.  Eustache  de  Croy ,  comte  de  Rœux  après  l'on  frere,  ne  laiflà  point  de  pof-  B 
terité  de  Untit  de  Ghiftclles,  fille  de  Lcm  de  Ghiûellcs  feigneurde  la  Motte, 
&d7&^deBaenfL 

3.  Gérard  de  Croy ,  feigneur  de  FremelTcn  ,  avoir  d'abord  été  deftiné  pour  être 
d'églife,  fut  prévôt  de  Lille ,  chanoine  de  Tournay  &  de  S.  Orner,  puis  comte 
de  Rœux  après  fes  frères,  mourut  le  13-  novembre  15 S <j.  &  fut  enterré  aux 
Jacobins  de  Liège  devant  le  grand  autel  ;  il  avoit  époufé  loUni  de  Berlaymont, 
fille  de  Charles  feigneur  de  Berlaymont ,  &  de  Mari*  de  Ligne  ,  &  n'en  eut 
point  d'enfans. 

4.  Lambert  ml  de  Croy,époufa  i°.  Antùrne  de  Croy ,  feigneur  de  Fontaines- 
l'Evêque ,  fils  de  Jacques  de  Croy  feigneur  de  Scmpy ,  &  à' Anne  de  Hennin  (a  pre-  q 
mierc  femme  -,  i°.  Gilles  de  Berlaymont  Icigneur  d'Hiergcs,  mort  devant  Macf- 
trick  l'an  1779.  elle  mourut  fans  enfans. 

y.  Claude  de  Croy,  mariée  à  Antoine  de  Rubempré,  feigneur  de  Bicvres,  baron 
de  Raifne,  lequel  mourut  à  Anvers  en  1776.  Il  étoit  fils  de  Charles  de  Rubem- 
pré, feigneur  de  Bicvrcs,  chevalier  de  la  toilon  d'or,  &  de Jeanne  héritière  de 
Vertaiu,  de  Gozclicrs,  de  Fclluy  &  de  Tubizc.  Claudine  àc  Croy  mourut  peu 
après  fon  mari  fans  enfans. 

6.  &  7.  Marie  6c  Louise  de  Croy,  mortes  (ans  avoir  été  mariées. 
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V  I  I. 


TE  AN  de  Croy,  feigneur  de  Crcfeques  &  de  Clarques  ,  fécond  fils  de  JEAN  de 
A  J  Croy,  feigneur  de  Rœux,  &  de  JEANNE  dame  de  Crcfeques , 


cyde- 

vont  f  âge  64  f. 

Femme,  ELEONOR de Thiennes ,  fille  de  Jean  de  Thicnncs ,  feigneur  de  Lora- 
bez •  &  d'Ag»/s  de  Croix  en  Hainaut. 

I.  EUSTACHE  de  Croy  I.  du  nom,  feigneur  de  Crcfeques  »  qui  fuir» 
z.  Marie  de  Croy ,  rdigieufe. 

y  m 

ÏptJSTACHE  de  Croy  I.  du  nom,  feigneur  de  Crcfeques  &  de  Clarques. 
j    I.  Femme,  LOUISE  d'Ognics,  fille  de Jean feigneur  d'Ognics ,  gouverneur  . 
Tournay ,  bailli  du  Tourncûs ,  ôc  de  Marguerite  de  Lannoy  ,  mourut  (ans  enfàns. 

II.  Femme,  ANNE  dame  de  Northout  &  de  Mcliflant ,  baronne  deBayeghem, 
fille  unique  &  hericierc  d'Antoine  feigneur  de  Northout ,  capitaine  du  chafteau  de 
Garni  &  bailli  de  Tcnremonde ,  6c  de  Caterine  de  Baenft. 

1.  CLAUDE  de  Croy  ,  comte  de  Rœux,  qui  fuit. 

1.  François-Henry  de,Croy  ,  comte  de  Meghcm  &  de  Clarques, baron  do 
Northout. 

Femme ,  Honorine  de  Witthem ,  veuve  de  Gérard  de  Homes  ,  baron  de  Bau- 
cignies,  &  fille  d'Anttme  de  Witthem ,  feigneur  d'Ifche,  &  de  Jû0ne dcNoyclles. 

I.  Albert-François  de  Croy  ,  comte  de  Meghcm  ,  chevalier  de  la  toifon 
d'or  en  1670.  étoit  gouverneur  de  Namur  en  i6j9-  où  il  mourut  au  mois 
d'odtobre  1*74.  fans  enfans.  11  avoir  epoufe  le  27.  juillet  I6jç.  Marie- Ma- 
delene*  Eugénie  de  Gand-Villain,  veuve  de  Ferdinand-Philippe  de  Mcrodc,  mar- 
quis de  Vcfterloo,  &  fille  de  Phiïippe-Lameral  de  Gand-Villain,  comte  d'I- 
fenghien  ,  &;  d  Ifobeau- Marguerite  de  Merodc. 

II.  Madelene-Cbcile-Dorothb'b  de  Croy  ,  chanoineffe  à  Nivelle  ,  puis 
mariée  en  1*43.  à  chterUs-Trantm  d'Idcghcm  ,  comte  de  Warthon ,  baron 
de  Buslcckc. 
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m.  Anne-Alexandrine  de  Croy ,  cpoufa  le  19.  avril  i6yo.  Anime  de  la 
Cueva,  lieutenant  gênerai  de  la  cavalerie  du  roi  d'Elpagnc  au  pais-bas. 

3.  Anne  de  Croy  cpoufa  i°.  Louis  de  Longucval  ,  feigneur  d'Efcoivres  ,  d'une 
branche  bâtarde  de  Longucval ,  fils  de  Renoua Je  Longucval ,  feigneur  d'Efcoivres, 
Se  de  Françotfe  de.  Hennin,  f.  Phtlippede  Rubemprc',  comte  de  Vertain  Se  dcVcrri- 
gnœul,  chevalier  de  la  toiion  dor,  confcillcr  d'état  de  Philippe  IV.  roi  d'Ef- 
pagne ,  gouverneur  des  villes  de  Tournay ,  de  Lille ,  de  Douay  &  d  Orchies ,  fils 
d'Antoine  de  Rubemprc  ,  ôc  de  Marie  d'Avroult.  Anne  de  Croy  mourut 
avant  Ton  fécond  mari  qui  cpoufa  en  fécondes  noces  Jacqueline  de  Recourt , 
fille  de  Jean  baron  de  Recourt ,  chevalier,  Se  de  Jacqueline  de  S.  Orner. 

4.  Marie  de  Croy,  religieufe  à  Warst  prés  Bruxelles. 

j.  Jeanne- La mbertb  de  Croy  ,  femme  c\ Antoine  du  Chaftcl ,  feigneur  de  la 
Hovardcric,  vicomte  de  Hautbourdin  Se  d'Emmerin, 

I  X. 

I 

A™^LAUDE  de  Croy,  comte  de  Rceux ,  après  la  mort  de  Jean,  Eujlache  Se  Gérard 
\.dc  Croy  les  coufins,  mourut  en  1609. 

hemme,  ANNE  d'Eltourmel ,  fille  de  Jean  d'Eftourmel ,  feigneur  de  Doulicux 
ôc  de  Florence  de  la  Vicuville. 

1.  EUSTACHE  de  Croy  IL  du  nom,  comte  de  Rrrux,  qui  fuit. 

2.  Louis  de  Croy  ,  Prévôt  de  S.  Pierre  de  CafTel ,  fommelicr  de  courtine  du  car- 
dinal infant,  puis  evéque  d'Ypres  ,mort  en  1647. 

3.  Charles  de  Croy,  colonel  d'un  régiment  Allemand,  fut  tué  à  la  defenfede 
Dunkcrque  en  16  j  8. 

4.  JACQUES- PHILIPPE  de  Croy,  prince  de  Croy ,  dont  U  poprite'Jera  rappor- 
tée cj-aprés  §.  IV. 

j.  Floris  de  Croy,  baron  de  Clarques  ,  fut  tue  fur  le  rempart  de  Rhimberg,  q 
a  la  pnfc  de  cette  ville  en  1672.. 

6.  Claude  de  Croy ,  baron  de  Clarques  aprc's  fon  frerc,  fut  fergent  major  en  Ef- 
pagne. 

Femme  ,  Francisca  Mancicidor,  veuve  de  N.  comte  de  Hanaps  &  fille  de  Jean 
Mancicidor,  lecretairc  d'état  du  roi  d'Efpagnc  ,  Se  d'Eugénie  de  \Coguelairc. 
Henry  de  Croy ,  baron  de  Clarques. 

7.  Jeanne-Françoise-Ma.rie  de  Croy ,  femme  de  René'  de  Thicnncs,  baron  de 
Heukelcn ,  comte  de  Rumbcck. 

8.  Claire-Eucenie-Françoise  de  Croy  ,  étoit  chanoinefle  à  Nivelle  en  1615. 

X. 

l^USTACHE  de  Croy  II.  du  nom ,  comte  de  Rorux  Se  du  S.  Empire ,  baron  de 
.  |~\Bcaurain  ,  de  la  Ville  «Se  château  de  Laghcn  Se  Allen  .leigneur  de  Dicfnal  ,de 
Rolnée,  de  Houvclain  ,  Sic.  chevalier  de  la  toilond'or  ,  gouverneur  &:  capitaine  gê- 
nerai des.  ville  de  Lille  ,  Douai  Se  Orchies  ,  après  avoir  été  maître  d'hotel  du  car- 
dinal infant,  Se  capitaine  de  <;o.  hommes  d'arme»  ;il  mourut  en  16}}. 

Femme,  THEODORE- GERTRUDE-MARIE  de  Ketler,dame  de  Laghen, 
fille  de  Guillaume ,  Icigneur  de  Ketler  Se  de  Laghen  ,  Se  d  Elifabcth  de  Bronchorft, 
clic  cpoufa  i°.  N.  marquis  de  Bcntivoglio. 

1.  Albert-Claude  de  Croy,  baron  de  Beaurain,  comte  de  Rœux,  mourut 
fans  avoir  etc  marié  l'an  \66o. 

2.  FERDINAND-GASTON-L AMORAL  de  Croy  ,  comte  de  Rœux,  dit  le 
duc  de  Croy ,  qui  fuit. 

j.  Philippe-Albert  de  Croy,  mort  jeune.  £ 

4.  Philippe-FraNçois  de  Croy,  marquis  de  Warneck. 

Femme ,  N.  du  Fcy ,  fille  de  N.  du  Fcy  ,  gouverneur  de  Bruxelles. 

t.  Marie-Thbrese  de  Croy,  cpoufa  Henry  Rhingravc  ,  comte  de  Salm,  Se 

mourut  à  Hochftrat  en  1714. 
Pluficurs  autres  enfans  morts  jeunes. 

j.  Caterine-Françoise- Isabelle- Marie  de  Croy,  fut  mariée  en  1679.  à 
IValrand  de  NafTavr-UiTing,  comte  de  Sarbruck,  Sarwcrdcn ,  prince  du  S.  Em- 
pire, gênerai  de  la  cayalcrio  des  provinces-unies,  gouverneur  de  Bcrgopzoom  , 

fils 
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fils  puîné  de  G*ilL»me-  Ltmij  comre  de  Naflav-Sarbrack,  6c  d'Jme-Emiltt  de 
Be.Je.  Cathcrine-Frar>coife-Isabelle-Mar»de  Croy  mourut  en  I6Ï6.  fit  fou 
mari  épouta  en  (econdes  nôces  l'an  16%%.  M*itltne-Élizj&eth  fille  de  fer£n4nd> 
Charles  comte  de  Louveftcin  fie  de  Wcrtrin ,  &  mourut  le  17.  octobre  1702. 

6.  Mame-Leopoldihe  de  Croy ,  ckunoiacûe  à  Mons,  a  é poule  depuis  N  

comte  de  Lannoy. 

7.  Chaxlote.Henriettb-Map.ib  de  Croy.  morte  jeune. 

8.  Makje-Philippinb-Hypolitb  de  Croy  >  chanoineflê  à  Mons. 

X  I. 

FERDlNAND-GASTON-LAMORAL  de  Croy  t  comte  de  Roux ,  prince  du 
S.  Empire,  grand  d'Ifpagne,  baron  de  Beaorain,  de  Lagheo ,  Sec.  Pair  de  Hai- 
naur,  chevalier  de  l'ordre  Teutoniqae  &  de  \x  toilbn  d'oc  en  1*87.  gouverneur  de 
Mons  t  gênerai  de  l'artillerie  du  duc  de  Saxe  ,  le  lignai*  à  Seghedin  au  mois  d'oc- 
tobre 1*97.  reçut  plufieurs  bleflures  au  combat  donné  entre  les  Impériaux  8e  les 
Turcs  prés  de  Zsnt*  &  vivoit  encore  en  171  j. 

Femme,  MARIE- ANNE- ANTOINETTE  de  Bcrgbes,  fecur  de  Thtlifft-Frm- 
pis  prince  de  Bcrgbes  &  fille  d'Emgme  de  Berghes  »  comte  de  Grimbcrguc  ,  fie  de 
Mtru-Vltrtnct  de  Reneffe-Wartuféc ,  elle  mourut  à  Namur  le  aS.  aouft  1714. 
1.  Joseph  de  Croy,  mort  à  lâge  de  it.  ans. 

z.  Alexandre  de  Croy,  rué  à  la  bataille  de  Spire  le  15.  novembre  170J.  à  la 

têre  d'un  régiment  de  cavalerie  au  (èrvice  de  l'empereur, 
t.  PHILIPPE-FRANÇOIS  ,  prince  de  Croy,  qui  fuit. 

4.  Adrien  de  Croy,  mourut  a  Mons  delà  petite  vérole,  âgé  de  16.  ans  en  1699. 
j.  Maxie-Philipfb  de  Croy  époula  le  ».  février  170t.  Othm-Giim ,  marquis 
de  Frdeignes ,  comte  de  Bilftein. 

6.  N.  de  Croy  ,  morre  jeune. 

7.  Teexse-Maximilienne  de  Croy,  chanoineflê  i  Mons. 

X  I  L 

PHILIPPE-FRANÇOIS  prince  de  Croy,  mourut  à  Namur  en  171»; 
I.  Femme,  N. 
N.  de  Croy,  fils. 

A     n.  Femme  ,  ANNE-MARIE-EUGENIE  de  la  Tramerie ,  fille  Se  héritière  de 
Tratçnt  de  la  Tramerie,  marquis  de  Forets, fut  mariée  le  10.  juin  1705.  fie  mou* 
rut  en  couches  au  mois  de  décembre  1706.  âgée  de  zt.  ans. 
N.  de  Croy,  fille. 

111.  Femme,  LOUISE-FRANÇOISE  de  Hamal,  chanoineflê  de  Nivelle ,  fille 
de  ïtrimtni  comte  de  Hamal ,  fie  de  Brigitte- AldegoruU  de  Trazignies ,  fut  mariée  en 
1708. 

1.  Fepdinand-Gaston-Joseph  prince  de  Croy,  né  en  170*. 
t.  fie  3.  N.  fie  N.  de  Croy,  mortes  jeunes. 
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X. 

JACQUES-PHILIPPE  de  Croy ,  quatrième  fils  de  CLAUDE  comte  de  R  ceux»  a; 
&  d'ANNE  d'Eftourmel ,  mtntimnex.  cy-devant  p.  648.  portoit  le  nom  de  cime 
Crtj ,  lorfquc  l'empereur  Leopold  le  créa  prince  du  S.  Empire  ,  rue  baron  de 
Milendonck  ,  à  caufe  de  ùl  femme,  &  mourut  à  Cologne  en  1681. 

Femme,  ISABELLE  de  Bronchorft  ,  fille  St  héritière  de J em-] acques  de  Bron- 
chorft ,  comte  d'Anholt  ,  baron  de  Battembourg  ,  de  Milcndonclc  &  de  Latamb, 
meftre  de  camp  gênerai  des  armées  de  l'empereur ,  grand  maître  d'hôtel  de  l'archiduc 
Leopold ,  chevalier  de  la  toifon  d'or ,  &  de  Mtrie-cUophe  de  Hohenzollcrn  ,  fut 
mariée  en  1641. 

I.  CHARLES-EUGENE  duc  de  Croy ,  qui  Cuit. 
t.  Casimir  de  Croy. 

j.  Philipje-Henry  de  Croy,  chanoine,  fous-doïen,  puis  grand  doiendc  l'églifc 
métropolitaine  de  Cologne,  mort  le  2.  mai  172-4.  âgé  de  72.  ans. 

4.  Maurice  de  Croy,  tué  en  un  combat  donné  contre  les  Turcs  prés  la  mon-  3 
tagne  de  Colemberg  le  u.  (cptembre  168  j. 

y.  Jean-Jacques  de  Croy  ,  chanoine  de  Cologne  en  1677.  mourut  peu  avant 
fon  perc. 

X  I. 

CHARLES-EUGENE  duc  de  Croy ,  prince  du  S.  Empire ,  marquis  de  Mont* 
cornet  Se  dcRcnty  ,  titre  baron  de  Milendonck  ,  chevalier  de  la  toilon  dôr,  gou- 
verneur d'Elfembourg  en  1678.  créé  maréchal  de  camp  gênerai  de  l'armée  de  1  cm- 
reur  en  1688.  avoitfervi  le  roi  de  Dannemarck  en  qualité  de  lieutenant  gênerai  contre 
les  Suédois  en  1679.  après  la  paix  faite  entre  ces  deux  princes  il  s'attacha  au  fervice 
de  l'empereur  qui  lui  ordonna  en  i6s>o.  de  fc  jetter  dans  la  ville  de  Belgrade  aflîcgée 
par  les  Turcs  ce  qu'il  exécuta  le  8.  octobre  de  la  même  année,  mais  les  bombes  des  C 
ennemis  ayant  fait  (auter  les  magafins  de  poudres,  la  ville  fut  prile  dans  le  tumulrc, 
&  le  duc  de  Croy  eut  bien  de  la  peine  à  échapper.  Il  commanda  en  chef  l'armée 
impériale  dans  la  Hongrie  l'an  1^3.  ouvrit  la  tranchée  devant  Belgrade  le  1  j.  aouft 
d'où  il  leva  le  fiege  le  10.  feptembre  fuivant.  Le  Cztir  de  Mofcovic  le  nomma  depuis 
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generalimme  de  l'armée  de  Livonie  ,  mais  Charles  XII.  roi  de  Suéde  ayant  forcé 
^  les  Mofcoviccs  à  lever  le  fiege  de  Nerva  le  jo.  novembre  1700.  le  duc  de  Croy  fuc 
fâic  prifonnier  fie  envoyé  en  Suéde  où  il  mourut  à  Rcvcl  fur  la  fin  de  l'année  1 70t. 

Femme,  JULIE  de  Bergh,  fille  àî  Henry  comte  de  Bcrgh  ,  &  à' Hterntyme-Céterm 
comtefle  de  Spaner  ,  étoit  veuve  de  Bernard  comte  de  Wirgcnfteim  ,  lorfqu'cllc 
cpoula  le  duc  de  Croy  en  itf8i. 


s  v. 

COMTES  ET  PRINCES 

DE  C  H  I  M  A  Y 


UtittU  du  1. 
&*..  dt  Crty, 
ait  &  )■  dt 
Rtnsj,er  fur  le 
tout  (utntU  d» 

t  .  &  a.  hfAngé 
d'tr&dtguta- 
Us  qui  tfi  Cfgen 
M  x.  &  ).di 
Ildndru. 


B 


V. 

ÏËAN  de  Croy,  feigneur  de  Tour  fur  Marne,  fils  puîné  de  JEAN  lire  de  Croy, 
&  de  MARGUERITE  de  Craon  ,  mtntïenntz.  ty-ievant  page  657.  fut  comte  de 
ùmay  ,  confcillcr  &  chambellan  de  Philippe  le  bon ,  duc  de  Bourgogne ,  qui  le  fit 
chevalier  de  la  toifon  d'or  au  premier  chapitre  tenu  à  Bruges  en  1430.  Il  avoitpris 
pofleffion  en  1412,.  au  nom  de  ce  prince  de  la  ville  de  S.  Riquicr  »  &  les  gendar- 
mes qui  tenoient  celle  d'Epernay  la  remirent  entre  fes  mains  le  11.  oâobrc  143  y. 
moyennant  deux  mille  faim  d'or  qu'il  leur  fit  payer  par  les  habiraro  de  Reims  ;  le 
mois  fuivant  il  fut  envoyé  au  roi  au  lujec  du  traité  de  paix  qui  venoit  detre  conclu 
à  Arras,  £r  en  1458.  le  duc  de  Bourgogne  aïant  faic  drefler  une  baflide  devant  le 
Crotoy  que  les  Anglois  tenoient ,  il  y  entra  avec  fix  ou  (ept  cens  combattans , 

3ui  furent  obligez  de  fc  retirer ,  la  place  aïant  été  fecouruè.  Il  eut  ordre  de  ce  prince 
aflembler  en  1445-  des  rroupes  pour  défendre  les  terres  des  courfes  d  Evrard  de  la 
Marck  ;  depuis  il  fut  envoie  en  ambaflade  vers  le  roi  d'Arragon  en  145 1.  pour  con- 
Ç  ferer  avec  lui  fut  les  moïens  de  lecourir  l'empereur  de  Conftantinople  chaflé  pat  les 
Turcs ,  &  au  retour  il  eut  le  commandement  de  l'armée  que  le  duc  de  Bourgogne 
envoïa  contre  ceux  ae  Ganden  1451.  Il fucceda  l'an  145).  à  Guillaume  de  Lalain 
dans  la  charge  de  grand  bailli  &  capitaine  gênerai  de  Hainaut,  fediftingua  la  même 
année  à  la  bataille  de  Gavre  ,  te  en  pluficurs  autres  occasions  dans  le  Luxembourg , 
dont  il  fut  gouverneur.  Lors  de  la  retraite  du  dauphin  vers  le  duc  de  Bourgogne 
en  145  il  fut  chef  de  rambaflade  que  ce  duc  envoïa  au  roi  en  14J7.  Il  avoitacqui» 
la  terre  de  Chimay  du  feigneur  de  Morcuil ,  il  en  prit  le  titre  ,  fie  c'eft  en  fa  fàveuc 
que  Châties  duc  de  Bourgogne  étant  à  Bruges  l'érigea  en  comté.  H  mourut  en  la 
ville  de  Valencienncs  l'an  i47z.  &  fon  corps  fuc  porte  à  Chimay  <5t  enterré  dan 
la  chapelle  de  fàinte  Barbe  de  leglife  collégiale. 
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Femme,  MARIE  de  Latain ,  dame  de  Quicvrain,  fille  fie  héritière  de  Simm  de 
Lalain ,  (cigneur  de  Quicvrain,  &  d'Jfitelkdc  Barbançon. 
i.  PHILIPPE  de  Ccoy ,  comte  de  Chimay ,  qui  fuit. 

*.  Jacques  de  Croy ,  évêque  fie  premier  duc  de  Cambray ,  rut  dabord  protono- 
taire  apoftolique,  prevôt  de  l'églifè  de  Licgc,  puis  élu  évêque  de  Cambra  y 

?at  une  partie  du  chapitre  le  21.  octobre  i  jox.  l'autre  partie  qui  avoit  élu 
rançois  de  Mclun  fie  les  magifrrats  de  la  ville  s' étant  oppolez  à  la  réception 
de  Jaeqnes  de  Croy,  il  fulmina  pluficurs  excommunications  contre  eux,  fie  mie 
en  interdit  (on  diocefe,  ce  qui  dura  jufqu'au  dix  mars  1J04.  que  l'accord  fur 
fait  ;  il  ne  fit  fon  entrée  à  Cambray  que  le  to.  février  iyoy.  fie  l'empereur 
Maximilien  le  créa  duc  de  Cambray  par  lattes  de  l'an  trio,  il  mourut  le  ly. 
aouft  iyi6.  fie  fut  enterré  dans  l'églifè  collégiale  de  S.  Gauderic  ,  vnlgt  S. 
Gery  de  Cambrai  Voyez.  Gai.  Chrifi.  edit.  nov.  tem.  III.  col.  y  1. 
3.  Michel  de  Croy,  feigneur  de  Sempy,  (urnommé  à  la  grande  barbe, créé  che- 
valier de  la  touon  d'or  «n  sjoi.  fut  envoïé  en  France  avec  Henri  comte  de 
Nailau  le  18.  novembre  tyis.  de  lapait  de  Maximilien  archiduc  d'antricbe, 
depuis  empereur ,  pour  traiter  en  fon  nom  Ion  mariage  avec  Renée  de  France, 
fille  du  roi  Louis  XII.  laquelle  époufa  depuis  Hercule  d'Eftc ,  duc  de  Ferrare 
<â)Ch«nbr.da  (  g)  La  même  année,  il  fut  ambaûadeur  de  la  part  de  Charles  archiduc 
^,J?j,e|'*Aewofc  d'Autriche ,  depuis  empereur  V.  du  nom  ,  vers  Henri  VIII.  toi  d'Angleterre, 
pour  renouvellcr  la  paix  avec  lui  fie  en  jurer  les  conditions ,  il  mourut  le  4. 
juillet  iy itf.  fie  fut  enterré  à  Efcauflines  en  la  chapelle  de  S.  Michel  de  l'églife 
de  Berlaimont  fous  une  tombe  où  fc  voit  Ion  épitaphe(  il  ne  lai  (Ta  point  d'en- 
fâns  d'Elifaketh  dame  de  Rotfelaer,  de  Pcroeis  fie  de  DufBe,  fille  de  Jem  fei- 
gneur de  Rorfelaer ,  Se  de  Clémence  de  Bouchaut  ;  fa  veuve  fc  remaria  en  fé- 
condes noces  à  Jean  Pinock  ,  gentilhomme  de  Louvain  ,  fie  en  troifiémes  à 
Jem  Brant,  feigneur  de  Groblcndonck. 

Fils  naturel  de  Michel  de  Croy ,  feigneur  de  Sempy. 

Michel  bâtard  de  Croy. 
Femme,  Marib  Van  Halle. 

Guillaume  de  Croy  ,  enterré  avec  (on  pere  fous  une  ttés-belle  fcpulture,où 
(ont  les  armes  de  Croy  avec  leurs  quartiers  ,  en  la  ville  de  Levé  dans  la 
chapelle  de  S.  Georges  de  l'églifè  de  S.  Léonard. 

Femme,  Gertrude  Van  Halle. 
1.  Charles  de  Croy. 

a.  Michel  de  Croy,  feigneur  de  Corroy-le-grand,  époufa  Jeanne  deTen- 
remonde  ,dame  de  Neer,  d'Ifchc  ,  de  fainte  Geitrudc  fit  de  Machelen, 
&  fût  pere  de  1.  Jeanne  de  Croy ,  dame  de  Corroy  ,  femme  de  Charles 
de  Rolly.  1.  Gertrude  de  Croy ,  laquelle  époufa  Gutllaume\t  Roy ,  feigneur 
de  Boflut ,  de  Gertechien ,  de  Perroc  fie  de  la  Chauffée. 

3.  Isabelle  de  Croy,  mariée  à  dom  Louis  de  Macda. 

4.  Caterinb  de  Croy,  femme  de  Semer  de  Menten.  Voyez,  four  cette  défi 
tendance  le  théâtre  de  la  noblcffc  de  Brabant  en  vjo*.  fagt  354. 

4.  Olivibr  de  Croy,  chevalier  de  Rhodes  Se  commandeur  de  Hainaut,  enterre 
aux  Cordeliers  de  Mons. 

5.  6.  dey.  Antoine  ,  Charles  8c  Jsah  de  Croy ,  morts  en  bas  âge. 

8.  Jeanne  de  Croy,  eft  marquée  dans  des  mémoires,  fans  aurre  preuve,  féconde  « 

femme  d'Odef  de  Foix, vicomte  de  Lautrec 
5.  J ac queline  de  Croy,  époufa  en  1463  /0»  de  Neelle  IV.  du  nom,  feigneur 

d'Ofremont ,  de  Mclloc  fie  d'Encre ,  fils  de  Gmydc  Neelle  IV.  du  nom ,  feigneur 

des  mêmes  lieux,  fie  de  Jeanne  de  Saluées. 

10.  Isabelle  de  Croy,  mariée  à  fhibffe  feigneur  de  Wautin,deS.  Venant, de 
Lillcrs  fie  de  Malomont  »  qu'il  vendit  à  Charles  de  Croy,  prince  de  Chimay, 
neveu  de  fà  femme. 

11.  Jeanne  de  Croy  ,  tcligieufc  ,  puis  abbcûe  des  Cordelières  du  fàuxbourg  S* 
Marcel  à  Paris. 

VL 
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PHILIPPE  de Croy ,  comte  de  Chimay, porta  la  qualité  de  baron  de  Quievrairi 
du  vivant  de  Ton  pere  ;  il  fut  armé  chevalier  à  la  bataille  de  Gavre,  que  Philippe 
duc  de  Bourgogne  gagna  contre  les  Gantois  en  1473.  reçut  Tordre  delatoifon  d'or 
en  1473.  Se  tut  emploie  en  dtvcrfcs  ambafTadcs  par  le  duc  rie  Bourgogne,  &  prti- 
culicremcnt  vers  Ferdinand  d  Arragon  roi  de  Naplcs  ,  qui  lui  permit  de  porter  (es 
armes  par  lettres  du  13.  avril  1475.  il  fut  grand  bailli  &  gouverneur  de  Hollande, 
conclut  la  même  année  une  trêve  de  neuf  a.is  entre  le  roi  de  France  &  le  duc  de 
Bourgogne  qu'il  fcrvit  dans  la  guerre  contre  les  Suifles  en  147*.  &  fc  diftingua  à  la 
journée  de  Nancy  ,  où  il  demeura  prilbnnicr  en  1477-  &  fut  mené  en  Alle- 
magne ,  où  il  relia  jufqu'à  ce  qu'il  fut  racheté  ,  à  l'inflance  de  Maximilien  archi- 
g  duc  d'Autriche,  qu'il  accompagna  aux  païs-b.is  ;  il  perfifta  fîdellemcnt  en  l'obéi  (Tance 
des  maifons  de  Bourgogne  &  d'Autriche,  reprit  par  efealade  la  même  année  ic  châ- 
teau de  Chimay  occupé  par  les  François  ,  fut  parrain  avec  le  cardinal  de  Clugny 
au  nom  de  François  duc  de  Bretagne  du  fils  aîné  de  l'archiduc  Maximilien ,  mouruc 
à  Bruges  le  8.  feptembre  148.'.  Se  fut  enterré  devant  le  gTand  autel  du  chœur  de 
l'cglilc  des  Cordeliers  de  Mons  fous  une  magnifique  fepulture. 

Femme ,  W AL PURGE  de  Mœurs ,  fille  de  Vincent  comte  de  Mœurs  &  de  Quacr- 
•qrerden,  &  A  Anne  de  Bavicrcs-Simcrcn-dcs  deux  Ponts. 

1.  CHARLES  de  Croy  ,  premier  prince  de  Chimay»  qui  fuit. 

2.  Je  ah  de  Croy,  feigneur  de  Tour  ,  mort  lans  enfans  d'Adriemte  de  Stavele, 
vicomteffe  de  Fumes  ,  fille  unique  de  Guillaume  feigneur  de  Stavele  ,  «Se  de 
Ltonorc  de  Poitiers ,  elle  le  remaria  à  Robert  de  Mclun  ,  baron  de  Rolny  &  de 
Dompvaft,  troifiéme  fils  de Jean  de  Mclun  II.  du  nom,  feigneur  d'Antoiog  <5c 
d'Epinoy ,  &  de  Maie  de  Sarrebruche. 

3.  ANTOINE  de  Croy,  feigneur  de  Scmpy  ,  tige  des  COMTES  DE  SOLRE, 
rapportez,  cy-tprts  §.    V I. 

C  4.  Françoise  de  Croy  ,  féconde  femme  à* Antoine  de  Luxembourg  I.  du  nom, 
comte  de  Brienne  te  de  Ligny,  troifiéme  fils  de  Louis  de  Luxembourg, comte 
de  S.  Paul ,  connétable  de  France  ,  Se  de  Jetante  de  Bar  fa  première  femme  ; 
il  ctoit  veuf  d'Antoinette  de  Baufremont ,  comtefte  de  Charny  ,  fille  de  Pierre 
de  Baufremont ,  chevalier  de  la  toifon  d'or  ,  ôl  de  Marie  bâtarde  de  Bourgo- 
gne j  Se  il  époufa  en  troiftémes  noces  GtUette  de  Coetivy  ,  veuve  de  Jacques 
u"E(  toute  ville,  feigneur  de  Bayne,  prévôt  de  Paris,  &  fille  d'olivier  de  Coc- 
tivv ,  feigneur  de  Taîllcbourg  ,  Se  de  Marte  fille  naturelle  du  roi  Charles  VIL 
Voyez  tome  III,  de  cette  hiftoire ,  f.  729. 

5.  CateriHE  de  Croy,  mariée  en  1491.  à  Robert  de  la  Marck  II. du  nom,  duc 
de  Bouillon,  feigneur  de  Sedan  ,  de  Florenges  Se  de  Jamets,  fils  aîné  de  Robert 
de  b  Marck ,  feigneur  des  mêmes  lieux ,  &  de/ canne  de  Marley ,  dite  de  Sautcis. 

D        clic  mourut  en  1J44. 

6.  MAF.cum.irp.  de  Croy  ,  femme  de  Jacques  comte  de  Homes,  chevalier  de  la 
toifon  d'or  ,  veuf  de  Claude  de  Savoie,  fi:  fils  de  Jacques  H.  du  nom,  comte  de 
Homes ,  &  de  Jeanne  de  Grutufc  fa  lecondc  femme  ,  l'on  mari  mourut  lans 
pofterité  en  1J30. 

V  I  I. 

CHARLES  de  Croy,  créé  prince  de  Chimay  par  l'empereur  Maximilien  à  Aix 
la  Chapelle  en  i486.  &  chevalier  de  la  toi  (on  d'or  en  1491.  fut  élevé  en 
t  la  jeuncflc  en  la  cour  du  duc  de  Bavière  fon  parent  à  caufe  de  Walpurgc  de  Mœurs 
fa  mère;  &armc  chevalier  à  la  journée  de  Guincgatc  l'an  1479. fut  fait  gênerai  avec 
les  comtes  de  NafTau  Se  les  (eigneurs  de  Ravcftcin  d'une  armée  de  10000.  hommes 
en  i486,  contre  Philippe  de  Crcvccœur ,  (ccourut  la  ville  de  Thcroucnnc  &:  prit  celle 
dcLcns  avec  les  châteaux  circonvoifins.  L'archiduc  Philippe  le  choilit  pour  tenir  lur 
les  fonts  de  biptême  Ion  fils  Charles,  depuis  empereur  V.  du  nom,  auquel  il  donna  le 
fien  ,  il  fut  amballadeur  de  la  paix,  qui  le  traita  en  la  ville  de  S.  Tron  entre  ce  même 
empereur  «Se  Evcrard  evéque  Se  prince  de  Liège  ,  Se  Robert  de  la  Marck ,  feigneur  de 
7ome  K  C  8 
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Scdaa,  fie  le  voïage  d'Efbagnc  Se  conduiût  au  pais-bas  l'an  1518.  l'archiduc  Fer-  ^ 
dinand  depuis  empereur  L  du  nom.  11  acquit  de  Philippe  de  Waurain  l'on  oncle 
les  terres  de  Waurain,  de  Lillcrs  ôcdcS.  Venant,  mourut  en  la  ville  de  Beaumont 
le  11.  feptembre  1717.  &fùt  enterré  dans  le  chœur  de  l'c'glifc  collégiale  de  Chimay 
fous  une  magnifique  fcpulture  qui  acte  depuis  abbattué ;  pendant  les  guerres , fon cœur 
Hit  inhume  à  Beaumont. 

Femme,  LOUISE  d'Albret,  vieomteflè  de  Limoges , dame d*  Avefnes  &deLan- 
drecics  ,  fœut  de  Jean  d  Albrct  roi  de  Navarre  ,  &  fille  d'Alain ,  dit  le  grand,  firc 
d'Albret,  comte  de  Gavre,  de  Dreux  ,  de  Pcnthicvrc  &c  de  Perigord  ,  vicomte  de 
Limoges,  &  de  Trmçotfe  de  Bretagne  ,  fut  mariée  en  149J.  elle  fonds  une  eglife 
collégiale  à  Avefnes  où  elle  fut  enterrée  dans  le  chœur. 

I,  Charles  de  Croy ,  né  à  Mons  le  ij.  mars  1496.  mourut  au  berceau. 

i.  Philipfb  de  Croy,  né  le  21.  avril  ijoo.  mourut  à  Chimay  trois  ans 

Tés.  B 
ngilbert  de  Croy,  né  le  14.  juin  ijoj.  &  mort  le  4.  octobre 
fuivant. 

4.  Jean  de  Croy,  né  au  château  d' Avefnes  le  9.  février  150J.  mourut  au  mois 
de  mars  fuivant. 

y.  Françoise  de  Croy,  née  le  7.  novembre  1498.  fut  religieufe. 

«.  Anne  de  Croy,  princefle  de  Chimay,  dame  d' Avefnes,  deLandrecies  ,deS. 
Venant  &:  de  Lillers,  naquit  le  ir.  février  itoi.  fut  la  première  femme  de 
Philippe  II.  du  nom ,  firc  de  Croy ,  premier  duc  d'Arichot ,  marquis  de  Renty, 
comte  de,  Porcean  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or  ,  fon  coufin,  fils  d'Henry  firc  de 
Croy ,  &  de  Charlotte  de  Chateauhriant ,  dame  de  Loigny  au  Perche.  Voyez,  cy- 
devànt  fige  £40.  Elle  mourut^en  la  ville  d'Amcrsford  en  Hollande  le  6.  aouft  c 

7.  Isabeau  de  Croy  ,  née  le  18.  juillet  1504.  mourut  fans  avoir  été 
mariée. 

8.  Marguerite  de  Croy  ,  née  le  6.  décembre  ijo8.  fut  dame  de  Waurain, 
d  Efcauflines,  de  Marpon  &  de  Berbicrcs ,  qu'elle  porta  en  la  maifon  deLalain 
en  époufant  Charles  comte  de  Lalain ,  grand  bailli  de  Hainaut  ,  chevalier  de 
la  toifon  d'or,  fils  de  Charles  comte  de  Lalain,  &  de  Jacqueline  de  Luxembourg. 
Marguerite  de  Ctoy  mourut  le  11.  juillet  ly  04.  &  Charles  de  Lalain  fc  remaria  à 
Marie  de  Montmorency,  &\\c  de] afeph  de  Montmotency  ,feigncur  de  Nivelle, 
&  d'Anne  d'Egmond,  mourut  à  Bruxelles  le  12.  novembre  iyj8-&  fut  enterré 
avec  (a  première  femme  fous  un  riche  tombeau  de  marbre  blanc  en  l'églifc  de 
iairuc  Aldcgonde  de  Lalain. 
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9  VI. 

SEIGNEURS  DE  SEMPY, 

COMTES 

DE   SOL  RE- 


itmtU  mu  t.  & 
4.  4<  cr*7 ,  4«  î. 
O-  3.  Xtntjifur 
it  t*ut  ttmtu  "H 

1 .  &  4.  rf<  CrMM, 
«h  1.  cr  i.dtfldtt- 
dttt ,  &  [éiu  bvfi 
d'un*  itriutt  i'*t.ur 
ibttgét  it  1 1.  *«- 
d'argmr. 


Y  I  l 

ANTOINE  de  Croy ,  feigneur  de  Scmpy  &  de  Tour ,  troifie'mc  fils  de  PHI- 
LIPPE de  Croy  ,  comte  de  Chimay ,  &  de  WALPURGE  de  Mœurs  men- 
tionnez, cy-devmt ,  fige  65  ;.  Son  pere  le  nt  élever  dans  la  cour  du  duc  de  Bavierci 
il  rendit  de  grands  icrviccs  à  1  empereur  Maximilien  1.  qui  le  ht  gouverneur  &  ca- 
pitaine du  Quefnoy  6£  le  créa  chevalier  de  la  toifon  d'or  en  151*.  il  mourut  au 
Quefnoy ,  où  il  fut  enterré  dans  la  chapelle  dç  Scmpy  fous  une  belle  fepulture  avec 
fa  féconde  femme. 

I.  Femme  ,  LOUISE  de  Luxembourg,  troifiéme  fille  àe Jaques  de  Luxembourg* 
D  feigneur  de  Richebourg  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  &  âlpdtet»  de  Roubais,  elle 
mourut  le  1 8.  avril  15 18.  &  fut  enterrée  en  l'églife  du  Quefnoy  devant  le  grand  autel. 
JACQUES  de  Croy,  feigneur  de  Scmpy,  qui  fuit. 

IL  Femme,  ANNE  Vandct-Grachr ,  vicomtcfTc  de  Furncs,  dame  de  Stavelc  & 
de  Le/werghen  ,  fille  de  Vrmçois  Vandcr-Gracht ,  feigneur  de  Leverghen ,  Se  é'A*~ 
tmette  dame  de  Stavelc. 

Anne  de  Croy  ,  dame  de  Stavelc,  vicomteffe  de  Furnes  ,  époufa  Martin de  Hor- 
ncs ,  comte  de  Hautekerke  ,  feigneur  de  Gacsbeck  &  de  Hondefcote ,  fils  de 
Maxmthen  de  Hornes ,  feigneur  de  Gacsbeck,  chevalier  de  !a  toifon  d'or ,  & 
de  Barbe  de  Montfort  en  Hollande. 

■ 

VIII. 

E  TACQUES  de  Crôy ,  feigneur  de  Scmpy,  de  Tour  fur  Marne  &  de  l'Eclufc ,  che- 
Jvalicr  de  la  toifon  d'or  ,  morr  le  7.  février  15 J7-  âgé  de  79.  ans.  Voj<*>\  le 
Roux  theitrede  U  nebltfie  de  Flandres  &  d'Artois ,  p.  $9.  &  131. 

I,  Femme,  ANNE  de  Hennin  ,  fille  unique  héritière  de  Baudouin  de  Hennin, 
feigneur  de  Fontaines-l'Evcque,  &  de  Jejfine  de  Gavrc  ,  dame  dElcornais. 

Antoine  de  Croy ,  feigneur  de  Fontaines-l'Evcque  ,  mort  du  vivant  de  fon  pere 
fans  enfans  de  Lambertine  de  Croy  fa  coufine  ,  fille  ainéc  d'Adrien  de  Croy , 
comte  de  Rœux.ëc  de  Ciattdt  de  Mclun.  Voyez  tt-devant  y  f  âge  646. 


<j<         HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

II.  Femme,  ANNE  de  Hornes,  dame  de  Pamclc,  fille  de  Maximiùenéc  Hornes, 
feigneur  de  Gacsbcck ,  chevalier  de  la  toifon  d'or ,  Se  de  Barbe  de  Mon  fort  en  Hollande. 

Anne  de  Croy, dame  de  Bermeramg  fit  de  Pamclc,  c'poufj  en  1*89.  Nicolas  de 
Montmorency ,  chevalier ,  icigncur  de  Wcndcgies  ,  comte  d'Elterrc  ,  troilicme 
fils  de  François  de  Montmorency  ,  (êigneur  de  Wafhncs  ,  &:  à' Hélène  Villain. 
Voyez  tome  Ul.  de  cette  htfl.p.  59c. 

III.  Femme,  YOLANDE  de  Lannoy ,  fille  ainec  fié  principale  héritière  de  Phi' 
lippe  de  Lannoy,  feigneur  de  Molcmbais ,  de  Solre,  de  Couroy  ,  de  Turcoir.g  &  de 
la  Clirc,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  &  de  Trancttfe  de  Barbancon  la  féconde  femme  ; 
clic  fut  mariée  par  contrat  du  18.  février  1360.  &  vivoit  encore  le  j.  novembre  1 590. 

1.  PHILIPPE  de  Croy,  premier  comte  de  Solre,  qui  fuit. 

î.  Antoine  de  Croy  ,  feigneur  de  Couroy  ,  epoufa  le  12.  juillet  1590.  Marie 

de  Lcns  ,  fille  de  Gilles  de  Lcns,  feigneur  d'Aix,  baron  d'Aubigny,  &:  de  Léo- 

nore  de  Cantcleu ,  dite  de  Dowvrain. 
3.  JACQUES  de  Croy  ,  Icigncur  de  Fcrricrcs,  dont  la  pojleruc  fera  t apport à  cj- 

après  §.  IX.  ^ 


Icantlé  au  t. 
CT4  de  Citj, 
a*  m  &  5.  de 
Rt»ty,&  fur  le 
faut  étanele'  a» 
1 .  &  4.  Itfangé 
d'or  &  de  gueu- 
les qui  t ft  Ctmoh 
au  î.  &  \.dt 
Tltndui. 


I  X. 

TQHILIPPE  de  Croy,  comte  de  Solre  ,  feigneur  de  Molcmbais  pres  Tournai, 
\    chevalier  de  la  toifon  d'or;  étant  aile  en  ht  pagne  fut  crée  comte  de  Solre  en  B 
1592.  fait  capitaine  de  la  garde  du  roi  catholique  ,  grand  c'cuïcr , conlcillcr  du  con- 
kd  d'c'rat  des  archiducs,  Se  grand  bailli  de  Tournai,  il  mourut  le  4.  février  16 iz. 

L  Femme,  ANNE  dame  de  Beau  fort  en  Artois  &  de  RanfTart,  fille  de  Philippe 
feigneur  de  Bcaufort,  fi:  de  Madelene  de  la  Marck,  mourut  le  16.  mars  1588. 

I.  Alexandre  de  Crov  ,  comte  de  Solre,  capitaine  de  la  garde  du  roi  d'Efpa- 
gne ,  mort  fans  avoir  été  marié. 

t.  JEAN  de  Croy  comte  de  Solre,  qui  fuit. 

3.  Se  4.  Charlote  Al  Jeanne  de  Croy,  mortes  au  berceau. 

II.  Femme,  ANNE  de  Croy,  dame  de  Rcnty,  veuve  d  Emmanuel  de  Lalain,  fei- 
gneur de  Moniigny ,  chevalier  de  la  toifon  d'or ,  fie  fille  unique  de  Guillaume  de  Croy, 
feigneur  de  Rcnty,  &  d  Anne  de  Rcncflc,  comme  il  a  été  dit  cy-deffus ,  p.  641. 

1.  Charles -Philippe- Alexandre  de  Croy,  marquis  ue  Rcnty,  vicomte  de 
Bourbourg ,  feigneur  de  Cou  reçues ,  chevaher  de  1  ordre  de  S.  Jacques  ,  gentil- 
homme de  la  chambre  du  roi  d'Efpagnc,  Se  du  cardinal  infant)  premier  chef  C 
des  domaines  Se.  finances  du  roi  catholique ,  gouverneur  de  Tournai  Se.  du  Tour- 
nefis.  Le  roi  Philippe  IV.  érigea  en  (a  faveur  le  marquifat  d  Havrcch  en  du- 
ché l'an  1617.  il  mourut  le  zj.  novembre  1640. 

Femme,  Marie-Claire  de  Croy  ,  marquife  d'Havrcch  ,  comtefle  de  Fontcnoy, 
fille  de  Charles- Alexandre  de  Croy ,  marquis  d'Havrcch  ,  comte  de  Fontcnoy  , 
chevalier  de  la  toifon  d'or,  Se  d'Tolonde  de  Ligne,  fa  première  femme,  comme 
il  a  été  dit  ey-deffns ,  page  644. 

1.  Philippk-EucENe  de  Croy,  marquis  de  Rcnty  ,  fc  rendit  carme  à  Valcn- 
ciennes  l'an  fous  le  nom  de  Philippe  de  S.  jofeph,  fut  nomme  éveque 

de  Gand  ,  fie  mourut  à  Madrid  le  18.  décembre  1665. 

u.  Marie- FerdinaNde  de  Croy  ,  marquife  de  Rcnty,  époula  en  i(?59- 
ïhilippe -  Loms  comte  d'Egmond  ,  prince  de  Gavrc,  grand  d'Efpngnc,  viceroi 

de 


1 
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de  Sardaigne,  fille  de  Louis  comte  d'Egmond ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,& 
»  de  Marguerite  comtede  de  Berlaimont.  Son  mari  mourut  à  Cagliari  le  16. 

mars  îtfgi.  où  il  fut  enterré  ,  &  elle  deceda  à  Bruxelles  fur  la  fin  de  l'année 
I68j. 

i.  Annb  de  Croy  ,  baronne  de  Pamelle&  de  Lcdesbccq , mariée  i°.  \  Robert  de 
S.  Orner ,  comte  de  Mocrbccq.  t°.  à  Claude  d'Ognies  ,  comte  de  Coupigny , 
chef  des  finances  du  roi  catholique. 

3.  Isabelle-Clairi-Eugenie  de  Croy  ,  époufa  en  itfzr.  Louis  de  Maitly ,  die 
de  Coucy  ,  feigneur  de  Chcmery  ,  de  Rumefnil  &  du  Biez  ,  fils  pofthume  de 
Louis  de  Mailly  II.  du  nom ,  feigneur  de  Rumefnil ,  &  de  GuiUemette  de  Coucy. 

III.  Femme,  GUILLEMETTE  de  Coucy  ,  dame  de  Chcmery  ,  fille  aînée  fie 
héritière  de  Jacques  de  Coucy  II.  du  nom,  feigneur  de  Vervins,  &  A' Antoinette  d'O- 
gnies -Chaulnes ,  elle  étoit  veuve  de  Lattis  de  Mailly  II.  du  nom  ,  feigneur  de  Ru- 
mefnil, fils  de  Louis  de  Mailly  I.  du  nom ,  feigneur  de  Rumefnil ,  d'Aumarefts&  de 
B  Silly-Iez-Tillart,  tk  de  Lomfe  d'Ogaies-Chaulacs.  Elle  fut  mariée  par  contrat  du  as« 
janvier  1609. 

1.  Claude  de  Croy ,  vicomte  de  Langlc  ,  mort  fans  avoir  été  marié, 
a.  PHILIPPE-FRANÇOIS  de  Croy,  duc  d'Havrcch  dent  lafojlerité  fert  rtfftr- 
Ue  §.  VIII. 

ÏE AN  de  Croy  ,  comte  de  Solre ,  baron  de  Molembais  &  de  Beaufort ,  feigneur 
de  Condé  &  de Montigny ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  capitaine  de  la  garde  du 
roi  d'Efpagnc  ,  gentilhomme  de  fa  chambre ,  confcillcr  au  con(eil  fupreme  de 
Flandres,  mourut  à  Madrid  en  1640.  Se  fut  enterré  en  la  chapelle  de  l'hôpital  des 
£  Flamans. 

Femme,  JEANNE  de  Lalain,  dame  de  Rcnty,  fille  d'Emmanuel  de  Lalain,  fei- 
gneur de  Montigny  &  de  Condé  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  &  d'Anne  de  Croy, 
marquife  de  Rcnty. 

1.  Albert-Emmanuel-Philipfe  de  Croy  ,  comte  de  Solre  ,  mort  fans  avoir 
été  marié. 

a.  PHILIPPE -EMMANUEL- ANTOINE -AMBROISE  de  Croy  ,  comte  de 
Solre,  qui  fuit. 

j.  Marie-Guillemine  de  Croy,  epoufa  le  j.  février  163 4.  Charles- Albert 
de  Longucval ,  comte  de  Buquoy ,  &  de  Gratz  ,  baron  de  Vauk  &  de  Ro- 
fèmberg ,  chevalier  de  la  toifon  d'or ,  gênerai  de  la  cavalerie  cfpagnolc  aux  pais 
bas  ,  gentilhomme  de  la  chambre  de  l'empereur  &  du  roi  d'h  (pagne,  grand 
veneur  &  grand  louvetier  d'Artois,  gouverneur  de  Hainaut  fi:  de  la  ville  de 
Valencicnnes,  mort  en  itfôj.  il  c'toit  fils  de  Charles  de  Longucval ,  comte  de 
B  Buquoy ,  chevalier  de  la  toifon  d'or ,  gênerai  des  armées  de  1  empereur ,  &  de 
Marguerite  de  Biglia  de  Milan. 

4.  Anne-Mari  B  de  Croy,  chaooinefïc  à  Mons,  puis  mariée  à  Antoine  de  Crc- 
quy  ,  feigneur  de  Vrolant  ,  baron  d'Erain ,  fils  aîné  de  Lauis  de  Crcquy ,  fei- 
gneur de  Vrolant ,  d'Erain  8c  de  Montbetnanchon  ,  fie  de  Jeanne  de  Berghes 
dame  de  Boyeflès,  de  Coupigny,  d'Aufqucs  fie  d'Audentun.  Anne  de  Croy, 
mourut  en  1700.  âgée  de  prés  de  cent  ans. 

XL 

PHÏLIPPE-EMMANUEL-ANTOINE-AMBROISE  de  Croy,  comte  de  Solre 
&  de  Buren  ,  baron  de  Molembais  &  de  Beaufort,  feigneur  de  Condé,  de  Mon- 
tigny  ,  de  Reume  ,  de  Willem ,  de  Frafnc  ,  de  Brueye  &  de  Baillart ,  fut  créé  che- 
valier de  la  toilon  d'or  le  16.  avril  1*58.  mettre  de  camp  d'un  régiment  d'infan- 
terie Wallonne,  capitaine  d'une  compagnie  d  hommes  d'armes ,  grand  veneur  héré- 
ditaire du  comté  de  Hainaut,  &  mourut  à  Bruxelles  le  19.  janvier  1670.  ion  corps 
fut  porté  à  Condé  fie  enterré  au  tombeau  de  fes  ancêtres  maternels. 

Femme ,  I S  A  B  E  L  L  E-C  L  A I R  E  de  Gand  -  Viltain  ,  fille  de  Philifte-Lam*- 
rtl  de  Gand  ,  comte  d  llcnghicn  ,  ce  d'ifabellt- Marguerite  de  Mcrode  ,  fut  mariée 
par  contrat  du  11.  Icptembrc  I6j8. 

romtr.  D  1 
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1.  PHILIPPE-EMMANUEL-FERDINAND- FRANÇOIS  de  Croy  ,  comte 
de  Solre  ,  qui  luit. 

2.  BALTAZAR  de  Ctoy  ,  baron  de  Molembais ,  dmt  il  fer*  parlé au  §.Jùivaiu. 
j.  Louis  de  Croy,  mort  chanoine  de  Tournai. 

4.  Albeat-Hiacinthb  deCroy,mort  en  Hongrie. 

j.  Jean-Ffàmçois  de  Croy,  abbé  d'Accy  en  Franche-Comté  au  mois  de  feptem- 
bre  1678.  &  de  Selincourt  ordre  de  Prémontré  ,  dioeele  d'Amiens  le  11. 
avril  1694.  s'eft  démis  de  cette  dernière  abbaïc  en  1723. 

6.  Marie-Jeanne  de  Ctoy ,  femme  d'E*gme-  M*ximlien  prince  de  Hornes,  comte 
de  fiaucignies,  fils  ^Amertifi  de  Hornes  ,  comte  de  Baucignies,  gouverneur 
d'Artois,  te  de  Marguerite  de  Baillcul.  Marie- jeanne  de  Croy,  mourut  à  Bru- 
xelles le  ji.  janvier  1704- 

7.  Marie-Philippine  de  Croy,épou(a  Philippe-  Marie  de  Montmorency ,  prince 
de  Robecque ,  fils  SEngent  de  Montmotency  ,  prince  de  Robccquc  ,  &  de 
Margumtt-Alexandrpu  de  Ligne- Aremberg.  Voyez,  ttme  III.  de  cette  hijl.p.  557. 

5.  I'Aiii lli -Marguerite-Caroline  de  Croy  mariée  par  contrat  parte  à  Tout- 
naile  7.  février  i6<i.  à  Guillaume  de  Mailly,  vicomte  d'Eps,  marquis  du  Quei- 
noy  ,  fils  de  Philippe  de  Mailly  ,  marquis  du  Quefhoy,  icigneur  de  Blangy  Se 
de  Bcures  aux  Bois,&  d'A&erte  de  Gand.  Elle  mourut  le  18.  novembre  i66x. 
&  Guillaume  de  Mailly  fc  remaria  à  N.  de  Longueval. 

9.  Dorothé  e  de  Croy  ,  femme  à'Augujlm-Ambrotfc  de  Bcih ,  marquis  de  Leydc. 


E 


Martel! au  t. &  a..it 
Croy.  Au  i.i  Albret, 
&  fur  le  t»«t  de  Breu- 
gne,  au  j.  icanelé  au 
u&  4.  d'tr  au  iitnde 
faite,  41  x.  &  ).  lt~ 
faugi  d'w&detueults, 
&fur  leuutdn  tiut 
/(attelé  de  Croy  ej  de 
Rcnty. 


XII. 

PHILIPPE-EMMANUEL-FERDINAND-FRANCOIS  de  Croy,  comte  de 
Solre  &  de  Burcn ,  baron  de  Molembais  &  de  Beaufort ,  (eigneur  de  Condc  &  de 
Montigny ,  créé  chevalier  des  ordres  du  roi  en  10S9.  colonel  d'infanterie  ,  brigadier 
puis  maréchal  de  camp  Se  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roi,  ton  lieutenant  gênerai 
au  païs  de  Santerre  ,  fut  fait  prifonnicr  à  la  prife  de  Valencicnncs  au  mois  dé  mars 
1 677.  &  bleflc  à  la  bataille  de  Nerwinde  ,  eut  le  gouvernement  de  Peronne  &  de 
Royc  en  169}.  Se  mourut  à  Paris  le  11.  décembre  1718.  âgé  de  77.  ans. 

Femme,  ANNE-MAR1E-FRANCOISE  de  Bournonville,  fille  aînée  d'Alexa»- 
dre  IL  du  nom,  duc  de  Bournonville,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  Se  de  Jeanne-Er- 
ttefime-Tretncaifi  de  Ligne- Aremberg,  fut  mariée  en  1*71. 

1.  PHILIPPE- ALEXANDRE  de  Croy,  comte  de  Solte,  qui  fuit. 

2.  N.  de  Croy ,  dit  le  chevalier  de  Solre ,  brigadier  des  armées  du  roi  &  colonel 
d'infanterie ,  tué  à  la  bataille  de  Malplaquet  prés  de  Mons  le  1 1.  féptcmbrc  1709. 

3.  N.  de  Croy,  comte  Beaufort ,  colonel  d'infanterie  après  fon  frère. 

4.  Isabelle-Alexandrinb  de  Croy ,  fut  mariée  à  Madrid  le  12.  janvier  1714. 
en  prefenc*  du  roi  &  de  la  reine  d'Elpagnc  par  le  cardinal  dcl  Giudicc  à  cWm 
de  Montmorency,  prince  de  Robecque  ,  grand  d'Efpagnedc  la  première  claire, 
fils  aîné  de  Philippe- Marie  de  Montmorency,  prince  de  Robecque,  tt  de  Mû- 
rie-Phihppme  de  Croy.  Vept  tmt  III.  de  ttue  hJUtrt ,  p.  ^7- 
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.  T)HILIPPE  -  ALEXANDRE  -EMMANUEL  de  Croy  ,  comte  de  Solre  &  de 
X  Burcn,  baron  de  Bcaufbrt  ,  feigneur  de  Conde',  ne'  en  1677.  fut  fait  colonel 
cfun  régiment  d'infanterie  en  1696.  brigadier  des  armées  du  roi  en  1704.  maréchal 
de  camp  en  1709.  &  lieutenant  général  au  mots  de  novembre  1718.  il  mourut  à 
Condc  le  31,  octobre  1715-  âge  de  47.  ans. 


$  y  1  l 

BARONS 

DE  MO  LE  M  BAIS 


EurttU  4M  t. 
0^4.  de  Cttj, 
**  m  &  3.  de 
RtniJ,&  fur  le 
tant  étsrttU  m 
1.  &  4.  lefengi 
d'er&deg aeu- 
let  qnt  eft  CtMH 
â*  \.  &  i.dt 
FUndtet. 


X  I  I. 

BALTASAR  de  Croy ,  fécond  fib  de  PHILIPPE  -  EMMANUEL  de  Croy  î 
:omtede  Solre  &  d  lSABELLE-CLAIRE  de  Gand  -  Vilhûn  ,  mtnti*mé 
,  fêgt  6<>S.  fut  baron  de  Molembais  ,  &  mourut  au  mois  de  leptembre  1704, 
B      Femme ,  MARIE-PHILIPPE-ANNE  de  Crequv ,  fille  aînée  6'AMme  de  Crequy, 
feigneur  de  Vrolant  ficd'Erain,  &  d'Aime-Mmede  Croy-Solrc  ,  elle  vivoit  au  mois 
de  décembre  17  *4- 

1.  Ferdinand  -  Joseph  de  Croy  ,  meftre  de  camp  de  cavalerie  au  (etvice  de 

France,  mourut  de  la  petite  vérole  au  mois  d'octobre  17 11. 
x.  PHILIPPE-FRANÇOIS  de  Croy,  baron  de  Molembais,  qui  fuit. 

3.  Guillaume  de  Croy  ,  chanoine  de  Lille  ,  fut  nommé  à  l'abbaïc  deSelinCourC 
le  9.  mai  1723.  fur  La  dcmuTion  de  Jean-François  de  Croy  Ton  couiin. 

4.  N.  de  Croy ,  religieux  de  l'abbaïe  de  S.  Bertin  a  S.  Orner. 

5.  Jacques-Beutin  de  Croy,  chevalier  de  Malte  &  capitaine  de  cavalerie  au  rc- 
ciment  de  (on  frère  aîné. 

C      6.  N.  de  Croy,  fils. 

7.  N.  de  Croy,  religieufe  aux  filles  de  fainte  Marie  d'Amiens. 

8.  N.  de  Croy ,  chanoineffe  à  Maubeuge. 

9.  N.  de  Croy  ,  chanoincûe  à  Mons,  puis  mariée  en  1710.  à  N.  de  Vignacourc. 

XIII. 

EH1LIPPE-FRANCOIS  de  Croy,  baron  de  Molembais  ,  dit  le  marquis  de  Croy, 
colonel  d'infanterie ,  puis  capitaine  du  régiment  des  gardes  Jalonnes  du  toi 
jagne  en  1719. 


». 
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X. 

PHILIPPE-FRANÇOIS  de  Croy  ,  duc  d'Havrech  ,  vicomte  de  Langle,  Ici- 
gneur  de  Turcoing  ,  fécond  fils  de  PHILIPPE  de  Ctoy  ,  comte  de  Solrc,  S£ 
de  GUILLEMETTE  de  Coucy  fatroifiéme  femme  ,  ttmmt  il  s  été  dit  cj-devett ,  B 
page  6f?.  il  devint  doc  d'Havrech  du  chef  de  (à  féconde  femme ,  fut  fait  enfuite 
grand  d'Efpagne  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or  ,  gouverneur  &  capitaine  du  duché  de 
Luxembourg  &  comté  de  Cbiay  ,  Se  chef  des  finances  aux  païs-bas  -,  il  mourut  à 
Bruxelles  le  19.  juin  itfjo. 

L  Femme ,  MARIE-MADELENE  de  Bailleul ,  fille  de  Maximihen  comte  de 
Bailleul,  &  de  Ctterine  de  Lalain,  mourut  fans  enfans. 

II.  Femme,  MARIE-CLAIRE  de  Croy  ,  marquilc  d'Havrech ,  comtefle  de  Fon- 
tenoy  ,  fille  de  Char  Us- Alexandre  de  Croy,  marquis  d  Havrech ,  comte  de  Fontenoy  , 
chevalier  de  la  toifon  d'or,  Se  d'Ttland  de  Ligne  fa  première  femme  ;  elle étoit  veu- 
ve de  Chat Us Philippe- Alexandre  de  Croy,  frerc  de  perc  de  fon  fécond  mari,  t'ayez,  cj- 
devsnt  page  644. 

I.  FERDINAND-FRANÇOIS-JOSEPH  de  Croy ,  duc  d'Havrech, qui  fuit, 
i.  Leopoldihe-Willelmine-Clauoe-Isabelle  de  Croy,  étoit  âgée  de  huit 
ans  en  itfjy.  c 

XL 

FERDINAND-FRANÇOIS-JOSEPH  de  Croy,  duc  d'Havrech  &  de  Croy, 
prince  &  maréchal  du  faint  Empire  ,  fouverain  de  Fcneflranges ,  comte  de  Fon- 
tenoy, grand  dEfpagnc,  naquit  en  1644.  fut  colonel  d'un  régiment  Wallon,  crée 
chevalier  de  la  toifon  d'or  en  1.678.  &  mourut  à  Bruxelles  le  dix  aouft  1*94- 

Femme,  MARIE-JOSEPHINE-BARBE  de  HahVin,  dame  de  Wailly,  dcTil- 
loy ,  de  Hamés,  de  Sangattc.de  Leuilly  ,&c.  fille  Se  héritière  dAUxattdre  de  Hal- 
win  ,  feigneur  des  mêmes  lieux,  &  àTaland-Sarbe  de  Baflompierre ,  fut  mariée  au 
château  de  Wailly  prés  d'Amiens  par  contrat  du  24.  octobre  166$.  &  vivoit  encore 
en  1 7 1 3 .  Vejet,  tome  111.  de  cette  hiji.p.  91t. 

1.  Charles-Joseph  de  Croy,  duc  d'Havrech,  ne  le  quinze  juin  I68j.  lieute- 
nant gênerai  des  armées  du  roi  d'Efpagne ,  fc  lîgnala  en  1 707.  à  la  bataille  don- 
née au  roïaume  de  Valence  ,  à  la  prile  de  la  ville  &  du  château  de  Letida, 
à  celle  de  l  ortofe  en  1708.  &  fut  tué  d'un  coup  de  canon  à  la  bataille  qui 
fe  donna  prés  de  Sarragoflc  le  10.  feptembre  1710. 
JEAN-BAPTISTE-JOSEPH  de  Croy,  duc  d'Havrech, qui  fuit. 


P 


a. 


j.  Ferdinand-Joseph-François  de  Croy,  ne  le  20.  juillet  1688. 


4. 
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4.  Marib-Therese-Josephe  de  Croy ,  née  le  27.  novembre  1671.  fût  élevée  fille 
A  d'honneur  de  la  reine  d'Efpagne ,  &  époufà  le  u.  mars  1*92.  Ariu-GonzMù  d"A- 
vila,  marquis  de  Caflola. 

y.  Marie-Erhestine-Josephs  de  Croy,  née  le  j.  novembre  1*73.  fut  mariée 
le  25.  mars  1693.  à  Philippe  Landgrave  de  Hcfle-Darmftat,  gouverneur  de  Fri- 
bourg  en  1698.  gênerai  des  troupes  du  roïaume  de  Naples  en  1708.  &  gou- 
verneur du  duché  de  Mantouè"  en  17  ij.  il  étoit  fils  puîné  de  Ltuts  II.  Land- 
grave de  Hefle-Darmftat ,  &  à'ElixAbeth'Dtrcihée  de  Saxe-Gotha.  Marie-The- 
refé-jofephe  de  Croy  mourut  le  20.  mars  1714.  fit  Philippe  le  remaria  en  1719. 
à  Umfe  de  Gonzaguc  princefl'c  de  Guaftalla,  veuve  de  Franf th-Mtrie  de  Mcdi- 
cis  qui  avoit  été  cardinal. 

6.  Marie-Claire-Josephe  de  Croy,  née  le  15. juin  1679. 

7.  Marie-Madblene-Josephe  de  Croy,  née  le  ij.  juin  \6%\.  ôc  mariée  en 
2         décembre  1 7 1 1 .  à  T&Jcil-Cuttmê  d'Arragoo ,  comte  d'Aliffe ,  fils  aîné  du  duc  de 

Laurcnzano. 

8.  Marie-Eiizabeth-Josephe  de  Croy,  née  le  3.  juillet  168*. 

XII.  ! 

TEAN.BAPTISTE-JOSEPHde  Croy,  marquis  de  Wailly ,  puis  duc  d'Havrcch 
J  après  (on  frère,  prince  &  maréchal  de  l'Empire,  grand  d'Efpagne,  louvcrainde 
Fcncftranges,  comte  de  Fontenoy  ,  vicomte  de  Langte,  naquit  le  30.  mai  i6i6.  & 
mourut  à  Paris  le  24.  mai  1727. 

Femme,  MARIE-ANNE-CES ARINE  Lanty  de  la  Rovere,  fille  à'Aïutine  Lan- 
ty  de  la  Rovere,  duc  de  Bonmars,  prince  de  Belmont,  marquis  de  la  Rochc-Sint- 
balde ,  admis  pour  être  reçu  chevalier  des  ordres  du  roi ,  &  de  Lmfi-Attgeliqtu  de  la 
Tremoille ,  fut  mariée  à  Madrid  le  cinq  juin  1712. 
1.  N  ....  de  Croy ,  né  en  Efpagne  en  1713. 
C     2.  Ernest  de  Croy,  mort  à  Pari*  le  30.  mai  172*.  âgé  d'environ  huit  ans. 

3.  N ....  de  Croy ,  née  au  mois  de  février  1714.  fut  nommée  dés  le  mois  de  juil- 
let fuivant  pour  être  dame  d'honneur  de  la  future  époufe  du  prince  des  Af- 
curies. 

J.  IX 

SEIGNEURS 

D     DE  FERRIERES 

IX. 

JACQUES  de  Croy,  feigneur  de  Ferrieres,  fils  puîné  de  JACQUES  de  Croy," 
(èigneur  de  Sempy,  &  d'YOLAND  de  Lannoy  fa  troifiéme  femme,  ttmme  il  * 
Jit  tj-Jevittt  page  6$  6.  fut  capitaine  de  la  garde  des  rois  d'Efpagne  Philippe  IL 
&  Philippe  III. 

Femme  ,  JEANNE  de  Peralte,  marquife  de  Falces  en  Navarre,  comtefle  de  S. 
Eftevtn,  fille  de  Gtfon  de  Pcraltc ,  marquis  de  Falccs ,  gouverneur  de  Galice,  Se 
à  Anne  de  Campo. 
E     ANTOINE  de  Croy-Peraltc,  marquis  de  Falces,  qui  fuit. 

X. 

ANTOINE  de  Croy-Peraltc ,  marquis  de  Falces  en  itff  3. 
Femme,  DON  A-MARI  A  Hurtadodc  Mendoce  ,  fille  à'bùff  Lopés 
de  Mendoce,  marquis  de  Montdejar ,  &  d'Aimé  Cabrera  de  Vargis. 
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DUCHÉ- 


De  frêne*  i 
«m  béoti  in. 


ï    E  roy  Louis  XIII.  donna  la  jouiflancc  du  duché  d' Angoulcme,  de  la  chitcllcnic 
I    .  de  Cognac  Se  du  comté  de  Ponthieu  à  CHARLES  de  Valois,  comte  d'Auvergne,  B 
fis  naturel  du  roi  Charles  IX.  comme  en  jouifloit  auparavant  DIANE  légitimée  de 
France,  fa  tante,  par  lettres  dattees  de  Paris  au  mois  de  janvier  1*19.  &  regiftrées 
au  parlement  le  14.  oftobre  itfzo.  Elles  m  été  rqprttts  ttme  W.  de  cette  bt/i«rey 
f.  11  j.  Voyez,  tmjft  terne  i.  f.  toi.  & fuiv. 

PONT  DE  VAUX. 

DUCHÉ 


Uârttlé  MU  I .  &  4. 
i'âtMt  au  tbtvnn 
tntq*ttflGoxït- 
vod,  «h  z.  &  3. 
de  gatulti  i  ttùt 
f*fcu  ïtrgtnt  & 

une    btndt  d'txMM 

tbmgit  d*  $  fleure 
de  Ijt  der  bi*thdnt 
furie  fut,  f*i  efi 
Rivoire. 


LA  ville  de  Pont  de  Vaux  en  Brefle,  fur  la  rivière  de  Rciflouflë,  étoit  du  pa-  c 
rrimoinc  des  anciens  fircs  de  Bauge ,  fouverains  de  Brefle ,  &  pafla  avec  le  refte 
du  pays  dans  la  maifon  de  Savoyc  par  le  mariage  de  SI  BILLE ,  dame  de  Baugé  Se 
de  Brefle,  avec  AME'  II.  du  nom,  comte  de  Savoye ,  l'an  1272.  LAURENT  de 
Gorrevod ,  vicomte  de  Salins,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  acquit  par  contrat  pafle 
à  Genève  le  il.  janvier  1521.  la  feigneurie  de  Pont  de  Vaux  de  Charles  duc  de  Sa- 
voyc ,  auquel  il  ceda  en  échange  les  feigneurics  d'Attalcns  en  Suiflc  Se  de  Mont- 
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«al  en  Piémont,  Se  le  même  jour  le  duc  de  Savove  érigea  la  feigneuriede  Pont  de 
A  v«u*  &  la  Tronic  de  Montanay  en  comté  eu  faveur  du  même  Laurent  de  Gorrcvod 
Le  roi  Louis  XIII.  réunit  au  comte  de  Pont  de  Vaux  les  baronics  de  Gorrcvod ,  de  S* 
Julin,  de  Scrmoyé  &  de  Montanay,  Se  érigea  le  tout  en  duché  fous  le  nom  de  Pont 
de  Vaux  en  faveur  de  CHARLES-EMMANUEL  de  Gorrcvod ,  comte  de  Pont  de 
Vaux,  chevalier  de  la  toilon  d or,  par  lettres  du  mois  de  février  i6ij.  regiftrées 
au  parlement  de  Dijon  le  17.  décembre  1*17.  ce  duché  a  été  éteint  vers  Tari  1689 
par  la  mort  Jans  enfans  de  PHILlPPfc-EUGENE  de  Gorrcvod ,  duc  de  Pont  de  Vaux 
(on  fils.  Voyez.  Guichenon  hift.  de  Breffe  il.  partie  p  9i.  &  les  pièces  ont  vont  /vivre 
contenant  cette  érection ,  après  lefancllts  on  donnera  U  genealotte  de  la  nui/on  de  Cor- 


PIECES  CONCERNANT   LE  DUCHE' 

DE  PONT  DE  VAUX 

Lettres  d'érection  du  comté  de  Vont  de  Vaux  en  duché.  Preuves  de  l'hift.  de  Breflc  par 

Guichenon,  pages  131.  132. 

Du  mois  de  février  1^23. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  Se  de  Navarre,  à  tous  prefens 
,  Se  à  venir ,  Salut.  Defirans  à  l'exemple  des  rois  nos  prédecefleurs  reconnoitre 
-  les  fervicesdes  perfonnes  de  qualité  qui  s'employent  pour  le  fer  vice  pubKc  Se  le  bien 
de  notre  fervicc  par  les  pins  hauts  degrés  d'honneur ,  titres  Se  dignitez  de  notre  royau- 
me, afin  de  convier  les  autres  à  leur  exemple  de  n'épargner  ni  leurs  perfonnes  ni  leurs 
biens  pour  la  profperité ,  honneur  Se  grandeur  de  nous  Se  de  notredit  royaume ,  fous  l'cf- 
perance  d'êrre  recompenfez  de  leuts  vertus.    A  cette  cau(e,  mettant  en  confide- 
ration  l'antiquité,  gtandeur  Se  nobleile  de  (a  maifbndes  feigneurs  de  Gorrcvod, les 
grands  Se  vertueux  perfonnages  qui  en  (ont  iflus,  les  alliances  qu'ils  ont  eu  avec  des 
principales  maifons  de  cetui  notte  royaume,  &  même  avec  quelques  princes  ;  Se  l'af- 
fcâion  lîngulicrc  qu'ils  ont  toujours  fait  paroître  au  bien  de  notte  couronne  ,  mê- 
amement  notre  cher  Se  bien  amé  Charles  -  Emmanuel  de  Gorrcvod  ,  comte  de 
Pont  de  Vaux ,  marquis  de  Marnay ,  comte  Se  vicomte  de  Salins ,  baron  de  Gorrcvod» 
Scrmoyé  ,  Mont  S.  Sorlin  ,  Mont-Merle,  S.  Julin ,  Chalamont ,  Corcoudray ,  Salais, 
Liclle,  Buftort.Gifcy  .feigneur  du  Four,  Aixfus Montevoz,Condes,Cordiron, Bu- 
gnon  ,  Gcrbais,  Bclmont,  Lay  Se  (ainte  Marie.  Les  vertus  8t  mérites  duquel  nous 
j)  ayant  été  reprefentez  Se  l'emploi  qu'il  a  eu  en  pluficurs  iniportans  affaires ,  tant 
en  guerres  qu'autres  occa fions  ,  où  il  a  toujouts  témoigné  fon  courage  Scb  o  nnc 
conduite  .  Se  en  ce  qui  sert  prefenté  pour  le  bien  Se  avantage  de  nos  affaires  (on 
affection  -,  nous  avons  à  plaifir  de  lui  faire  reflentir  les  effets  de  notre  bonne  volonté 
&  à  fes  fucccflcurs ,  efpcrans  qu'il»  feront  imitateurs  de  fes  vertus  Se  mérites ,  Sa- 
voir que  nous  ayant  égard  que  ledit  comté  de  Ponc  de  Vaux  cft  de  bon  &  notable 
revenu  ,  fçjz  en  notre  pais  de  Breflc,  duquel  rclcvenr  quatre  baronics  qui  l'environ- 
nent, Içavoir  ,Gorrevod\S.  Julin,  Scrmoyé  Se  Montanay ,  deux  defquelles  fermées  de 
murailles,  Se  qui  appartiennent  en  propre  à  notredit  coufin,  &  pour  autant  quedudit 
comté  de  Pont  de  Vaux  joint  avec  ldliires  bat orùes ,  on  peut  ainu  qu'  il  nous  a  été  cer- 
tifié, tirer  un  revenu  annuel  fuffifant  &  capable  de  recevoir ,  maintenir  &  entretenir  le 
nom  .titre  5c  dignité  de  duché.  Pour  ces  caufes,  Se  autres  grandes  &  recommandablcs 
I  confiderations  à  ce  nous  mouvans  ,  par  l'avis  Se  délibération  d'aucuns  princes , 
feigneurs  &  notables  perfonnages  de  notre  conleil ,  étant  ptés  de  nous,  avons  par  ces 
prclcnrcs  lignées  de  notre  main , joint , uni  &  incorporé,  Se  de  notre  propre  mouve- 
ment ,  certaine  fcicnce  &  libéralité  grâce  fpecialc,  pleine  puiflance  ,  Se  autorité  royale , 
joignons,  unifions  Se  incorporons  audit  comté  àc  Pont  de  Vaux,  du  vouloir  Se  con- 
tentement de  notredit  coufin  ,  les  quatre  baronics  lufditcs  en  dépendantes  ,  leurs 
appartenances  &  dépendances ,  Se  ledit  comté  avec  les  fiefs  Se  arrierefiefs  qu'en  pof- 
fede  notredit  coufin  ,  étant  ainû  augmenté  dddites  adjonction ,  union  Se  incorpo- 
rarion,  avons  créé  Se  érigé  >  créons  Se  érigeons  en  ritte,  nom  &  dignité  de  duché. 
Voulons  Se  nous  plaît  lcfditcs  corniez  Se  baronics  être  dorénavant  appellées  Se  dites 
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du  nom  de  duché  pour  en  jouir  fie  ufer  par  notredic  coufin,  fie  après  fondeecs  par 
fes  hoirs  ,  fuccellcurs  3c  ayans  caulc  ,  à  toujours  fie  perpétuellement  ,  en  titre  fie 
dignité  de  duché,  avec  les  honneurs ,  autoritez  , prérogatives  fie  prééminences  telles 
fie  fèmblablcs  qu'en  jouiflent  les  autres  ducs  de  ectui  notredit  royaume,  tant  en 
juflice  &  juridiction  qu'autrement  ,  fous  le  rcllort  de  notre  parlement  de  Dijon , 
fie  lequel  comté  &.  baronies  en  dépendantes  ,  unies  &  incorporées  à  icclui  ,  nous 
avons  dilîraitcs  fie  exemptées ,  diftrayons  fie  exemptons  de  tous  autres  juges  en  tous 
cas ,  fors  fie  excepté  des  cas  royaux ,  dont  la  connoilTancc  appartiendra  à  nos  juges 
pardevant  Icfqucls  ils  auront  accoutumé  de  rcll'ortir  auparavant  cette  prefente  érec- 
tion :  Voulons  notredit  coufin  fie  fes  fuccellcurs  être  dits ,  cenlcz  fie  reputez  ducs 
de  Pont  de  Vaux  ,  &  que  ledit  comté  avec  lelditcs  baronies  y  jointes  fie  incorporées  ils 
tiennent  en  titre  de  duché  à  foi  fie  hommage  de  nous.  -Si  donnons  en  mandement  à  nos 
amez  &  féaux  confcillers  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  à  Dijon ,  chambre 
de  nos  comptes  audit  lieu,  fie  à  tous  nos  autres  officiers  de  julticc,  ou  leurs  lieute- 
nans  prefens  fie  à  venir ,  fie  à  chacun  (i  comme  il  lui  appartiendra  ,  que  de  nos  prclcn- 
tes  création  fie  érection  de  duché  >  fie  de  tout  le  contenu  de  cclditcs  prefentes  ,  ils 
la  lient ,  fouftrent  fie  lai  lient  notredit  coufin  le  ficur  de  Gorrcvod,  fie  fcfdits  fuccef- 
feurs  &  ayans  caufe  jouir  fie  ufer  pleinement  ,  pailiblcracnt  &  perpétuellement  fie 
i  toujours,  lans  en  ce  leur  faire  mettre  ou  donner  ne  foufirir  leurérre  fut,  mis  ou 
donné  aucun  trouble,  dcltourbicr  ou  empêchement  au  contraire,  Icfqucls  fi  faits  leur 
croient  ou  avoient  été ,  ils  mettent  ou  fallcnt  mettre  au  plutôt  fie  fans  délay  à  pleine 
&  entière  délivrance  :  Car  tel  clt  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme 
êe  fiable  à  toujours  ,  nous  avons  fait  mettre  fie  appeler  notre  lccl  à  ccfdites  prefentes, 
fauf  en  autres  choies  notre  droir,  &  i'autrui  en  toutes.  Donne  à  Paris  au  mois 
de  février  l'an  de  grâce  1615.  fie  de  noue  règne  letreiziéme.  Signe ,  LOUIS.  Et  fur 
le  rcply  par  le  roi ,  Bruslart.  C 

Ltjiitts  lettres  furent  vérifiées  audit  parlement  de  Dijon  U  vendre  dy  17.  décembre 
itzy.  du  tmfentement  du  procureur  gênerai  du  rei. 

GENEALOGIE 

DE  GORREVOD 

CETTE  maifon  a  pris  fon  nom  du  château  de  Gorrcvod  en  Breflè  fur  les  botds  p 
de  la  rivière  de  de  RcyfloufTe  ,  à  un  demi  quart  de  lieue  de  Pont  de  Vaux. 
f'ojez  Guichcnon, hift.  de  Brefle  II.  partit  f.  j8.   Ce  même  auteur  en  rapporte  la 
généalogie  dans  la  même  hiftoirc  111.  partie,  p.  190.  &  fuivantes:  Ec  c'eft d'après 
lui  qu'on  la  va  donner  avec  quelques  additions. 


V'atut  au  (6<i 
vnn  d'tr. 


G 


L 

UY  de  Gorrevod,  chevalier,  feigneut  de  Gorrcvod,  vîvoît  en  11 80. 
Femme,  CLEMENCE  de  Beyvicrs,  fille  de  Berard,  feigneorde  Beyvicrt. 
1.  PONCE  feigne ur  de  Gorrevod  ,  qui  luit, 
z.  Guy  de  Gorrevod ,  chevalier,  feigneut  de  Leal ,  vivait  en  1237. 

3  Nie  on» 
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j.  Nicole  de  Gorrcvod  ,  eft  mentionnée  en  une  charte  de  la  Chattreufe  de 
•j^        Mont-Merle  en  Brefle  l'an  1157.  cet  acte  cil  fecile  des  (ceaux  de  Lambert  prient 
de  S.  Pierre  de  Micoa.cc  de  Raynald  ûrc  de  Bauge*,  &  elle  y  nomme  Ctmtnct 
de  Bcyviers  fa  merc  ,  Guj  feigneur  de  Leal  ton  frerc ,  &  Guy  de  Chaftilloa 
Ton  onde. 

I  l 

PONCE  de  Gorrcvod ,  chevalier ,  feigneur  de  Gorrevod  ,  vivoit  fuivant  pluGeurt 
titres  en  i2jo. 

Femme ,  N.  de  l'ancienne  roaifon  de  Chavanes  en  Brefle. 

1.  Ponce,  dit  ftnttt  de  Gorrevod  II.  du  nom,  chevalier ,  feigneur  de  Gorrcvod» 
eft  nommé  au  cartulaire  de  la  Chartrcufe  de  Mont-merle  avec  feu  Guy  de  Gor- 
rcvod ,  chevalier ,  fon  aycul ,  (ous  l'an  ntfo.  <5c  12.61.  Il  fir  hommage  l'an  1 272. 
de  la  mai  (on  forte  de  Gorrevod  à  Ame  de  Savoyc ,  feigneur  de  Baugé  &  de 
Breffe.  On  trouve  dans  l'inventaire  des  titres  de  S.  Pierre  de  Màcon  ,  que 
"  Pooce  de  Gorrevod,  chevalier,  fit  une  rente  au  mois  de  mars  1276.  à  cette 
églife,  il  mourut  fans  entans. 

t.  Bernard  de  Gorrcvod  ,  chevalier,  fit  un  échange  avec  Gui  de  Gorrcvod  foa 
frerc  lan  1238.  il  eut  pour  enfans. 

I.  Guichard  de  Gorrcvod. 

II.  Clémence  de  Gotrcvod,  femme  à'mguts  in  Prat,  chevalier. 

3.  GUY  de  Gorrevod  H.  du  nom,  feigneur  de  Gorrevod,  qui  luit. 

4.  Mathieu  de  Gorrevod  ,  cft  nomme  avec  Guy  fon  frerc  dans  un  acte  de  1x50. 

5.  Hugues  de  Gorrevod,  chevalier,  vivoit  en  1269. 

femme ,  Guillemette  de  Claifle,  fille  de  Gmlluimt  de  ClaifTé ,  chevalier.  (4)  t(»)  T:»r« it 

I.  Guillaume  de  Gorrcvod,  chevalier,  vivoit  en  1198.  avec  Alix  fa  femme.  rit>li(' ** Ljod. 

II.  Perron  in  de  Gorrevod ,  damoifeau. 

m.  Rose  de  Gorrcvod  .femme  à'Odwtt  de  Pietrccloux  ,  chevalier ,  feigneur 
>  de  Claiflé  en  Mâconnois  l'an  1513. 

iv.  Guillemette  de  Gorrcvod,  époufa  Seratrd  de  Mcyferia ,  chevalier. 

C  III. 

UY  de  Gorrevod  II.  du  nom,  chevalier ,  feigneur  de  Gorrevod,  fût  avec  M** 
y  Jfa  fbn  frère  l'un  des  gentilhomme*  que  Guy  &  Raynald  de  Baugé,  frères, 
feigneurs  (ouverains  de  Brefle  ,  donnèrent  l'an  12J0.  pour  cautions  des  franchi fes 
accordées  aux  habitans  de  Pont  de  Vaux.  ]ocard  de  Beaufort  damoifeau  ,  lui  fie 
hommage  de  ce  qu'il  tenoit  en  fief  de  lui  au  Pont  de  Vefle ,  fuivant  un  titre  de 
l'an  i2ttf  fous  le  fceau  de  Seguin  cvêque  de  Maçon. 

Femme,  MARGUERITE  de  Brancion  ,  eft  qualifiée  veuve  de  Guy  &  mere  de 
Pierre  de  Gorrcvod,  dans  un  titre  de  l'an  1280.  par  lequel  Hugues  de  Gorrevod, che- 
valier ,  hère  de  Guy ,  lui  céda  la  part  qu'il  avoit  au  moulin  de  Gorrcvod. 
D     PIERRE  de  Gorrcvod,  feigneur  de  Gorrcvod  ,  qui  fuit. 

.  < 

I  V. 

KIERRE  de  Gorrevod  ,  chevalier,  feigneur  de  Gorrevod ,  refta  l'an  1 328.  fir  fet 
exécuteurs  reframentaires  Rensui  de  Virifct ,  chevalier  ,  fon  beau-pere ,  Henry 
_  ionnay  &  Jean  de  Corhon ,  damoifeaux ,  &  ordonna  fa  lepulture  en  l' eglifë  de 
Gorrevod ,  dans  la  chapelle  de  S.  Blaife 

Femme,  AGNE'S  de  Yirifet,  fille  de  Rauui  de  Virifct ,  chevalier ,  feigneur  de 
_  Virifct  en  Mâconnois,  vivoit  encore  l'an  1)43.  qu'elle  fut  nommée  tutrice  de  Jem 
*  ôl  GmlUume  de  Gorrcvod  fes  petits-fils. 

1.  GUY  de  Gorrevod  III.  du  nom  ,  feigneur  de  Gorrevod,  qui  fuit, 

2.  Jean  de  Gorrevod,  religieux  à  Cluny. 

3.  Sibille  de  Gorrevod. 
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GUY ,  dit  GUYOT  de  Gorrcvod  III.  du  nom,  chevalier  ,  feigncur  dc  Gocie- 
vod,  c'toit  mort  l'an  1344.  lors  du  tcftamcnt  de  la  femme. 
Femme  JACQUETTE  dc  Salcmard  ,  fille  dc  Bernard  de  Salcmard,  chevalier, 
Icigncur  dc  la  Fayc,  Se  de  N.dc  Salaigny,  fut  mariée  l'an  133?  elle  ctoit  veuve  dc 
Hugontn  dc  Chaugy  ,  tefta  l'an  1344-  &  nomma  pour  fes  exécuteurs  Etienne  Salc- 
mard, chevalier,  fon  frcrc,  Jean  de  Salaigny,  éveque  de  Mâcon  fon  oncle, &Jem 
dc  Sataignv  fon  coufin. 

1.  JEAN  dc  Gorrcvod,  feigncur  de  Gorrcvod,  qui  fuit. 
1.  Guillaume  dc  Gorrevod  ,  chanoine  de  l'églilc  de  S.  Jufl ,  puis  fàcriftain 
chanoine  &  comte  dc  Lyon  &  prévôt  dc  S.  Juft,  eft  qualifié  chanoine  dc  S. 
Jufl  dans  une  tranfadtion  palTée  l'an  1387.  entre  les  chanoines  dc  cette  cghlc 
fl£ Jean  dc  Talaru  archevêque  dc  Lyon,  il  fut  reçu  chanoine  Se  comte  eti  léglife 

J-  C    I  ,1.  Imui  u  18    LiHU*  ,,8-r    nuit  (irrift.lin   en   IU.OI.  mourut  le  2. 


A 


(.)  Hift.de  Lyon 
l.i.  e.  il.  tiite,  4c 
t  éjUfc  Je  Ljon. 


Ï EAN  de  Gorrcvod,  chevalier,  feigncur  dc  Gorrcvod  ,  tranfigea  l'an  1364.  avec 
Etienne  dc  Salcmard  fon  oncle  Quelques  mémoires  dc  la  mai  (on  dc  Gorrcvod 
portent  qu'il  epoufa  une  fille  dc  l'ancienne  mailon  dc  Lugny  en  Mâconnois  5  mais 
Guichcnon  marque  que  cette  alliance  n'eft  point  certaine.  Dans  un  titre  dc  la  mai- 
lon dc  Rabutin  du  1 1 ,  juin  1 374.  imprime  dans  tembihasre  de  Champagne ,  Jean  de  Gor- 
rcvod cft  qualifié:  J  tannes  Gtrrrvtdt  hoparms  armorum  domtni  nejlri  Franctrmm  régis 
lenens  figllum  m  Matifcsnenfi  balisa. 

Femme,  ALIX  dc  Viconc ,  fuivant  les  titres  dc  l'cglifc  dc  Lyon,  aux  preuves 
dc  Jacques  d' A  moncourr,  chanoine  Se  comte  dc  cette  cglifc 

1.  JEAN  de  Gorrevod  II.  du  nom,  feigneur  dc  Gorrevod,  qui  fuit. 

2.  HUGONIN  dc  Gorrevod,  chevalier,  a  fait  la  branche  des  comtes  dc  Pont  de 
Vaux  Se  des  feigneurs  du  Tiret  &  dc  Nan  ,  rapptrtee  cy-apris  §.  II. 

3.  Guillemette  de  Gorrcvod ,  mariée  à  Jacques  d'Amoncourt  chevalier  ,  fei- 
gncur d'Amoncourt  &:  de  Piepape ,  diocefe  dc  Langrcs,  avec  lequel  clic  vivoic 
l'an  1404.  il  ctoit  fils  dc/<«  feigneur  d'Amoncourt,  chevalier,  Se  d  Aliéner  àc 
l'icpapc  ,  Se  petit-fils  d'Henry  feigncur  d'Amoncourt ,  maréchal  du  comté  de 
Bourgogne  :  de  ce  mariage  vint  Unis  Icigncur  d'Amoncourt  &dc  Picpapc,  mari 
d'Etiennetit  dc  Montraartm,  dc  laquelle  il  eut  Jacques  d'Amoncourt ,  chanoine 
&  comte  dc  Lyon. 

VII, 

EAN  de  Gorrcvod  IL  du  nom,  chevalier,  feigncur  de  Gorrevod  6e  de  Fretechi- 
fc,  fut  inflituc  héritier  conjointement  avec  Hngtnm  fon  frere,  par  le  tcflamenc 
Guillaume  de  Gorrcvod,  chanoine  Se  comte  dc  Lyon  ,  dc  l'an  140$.  il  mouruc 
vers  l'an  1440. 

Femme  ,  N.  dc  Cornon  ,  fille  dc  N.  feigncur  de  Cornon  ,  &  firur  dc  Philippe  fei- 
gncur de  Cornon ,  mari  de  Claudine  dc  fainic  Agnes. 

1.  LOUIS  Icigncur  dc  Gorrcvod  ,  qui  luit. 

2.  Jean  de  Gorrcvod  ,  chevalier  ,  feigncur  dc  Cornon  ,  fut  inflifué  héritier  uni- 
verlcl  par  Philippe  (cigneur  dc  Cornon  Ion  oncle  maternel ,  à  la  charge  dc  porter 
le  nom  Se  les  armes  dc  Cornon ,  du  contentement  de  ciaudme  de  lainte  Agnes 
femme  de  Philippe  de  Cornon ,  avec  laquelle  Jean  dc  Gorrevod  pofledoit  la  terre  _ 
de  Cornon  l'an  1435.  C'cfl  dc  lui  que  font  defeendus  les  feigneurs  de  Cornon, 
dcfqueU  Guichcnon  dit  qu'il  n'a  pû  trouver  la  (uite. 


L 

aTsc 


VIII. 

OUÏS  feigncur  dc  Gorrevod  &  de  Frctcchife,  fit  hommage  l'an  1441.  de  fes 
_châr«au  &  feigneuric  dc  Gorrcvod  à  Louis  duc  dc  Savoyc ,  en  prcfcncc  dc  Jean 
Seyflel ,  feigncur  dc  Barjat,  maréchal  dc  Savoye.de  Guy  Se  François  de  &y voire. 
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maîtres  d'hôtel  de  ce  Prince,  de  Girard  de  Genève  fon  écuyer,  &  de  pluficurs  au- 
A  Bt*S  il  y  eft  qualifié  jus  de  Jean  de  Gerrevcd ,  chevalier.  Il  fat  pourvu  de  tt  charge  de 
grtnd  écuyer  ordinaire  d'Yoland ,  duchefle  de  Savoye  le  i^.aouft  146a.  Ses  entans 
turent  entr'autres. 

ï.  CLAUDE,  feigneur  de  Gorrevod,  qoi  fuit. 

x.  JEAN  de  Gorrevod,  feigneur  de  Condcs  Se  de  Salins  m  fait  U  brantht  des 

comtes  puis  ducs  de  Pont  de  Vaux,  qm  fera  rapportée  cy-aprés  §.  L 
3.  Guillaume  de  Gorrevod ,  religieux  de  l'ordre  de  S.  François. 

I  X. 

CLAUDE  feigneur  de  Gorrevod,  chevalier,  confeilter  te  chambellan  de  Phili- 
bert duc  de  Savoyo,  lequel  par  (es  lettres  dartres  de  Chamberry  le  19.  octobre 
D  1498.  lui  fit  don  pour  rccompenle  de  les  fervices  du  droit  de  langues  de  toutes  les 
bêtes  qui  (e  tueroient  dans  la  ville  ,  &  le  mandement  de  Pont  de  Vaux.  Cet  aire 
fat  pafle  en  prefenec  des  comtes  de  Villars  ie  de  Varax.  U  fit  fon  teftament  le  47. 
octobre  1  joo.  &  y  nomme  fa  femme. 

Femme,  JEANNE  de  Vergié  ,  fille  de  Pierre  de  Vergic,  chevalier,  feigneur  de 
Dulphey  Se  de  Flaucy  en  Miconnois  ,  Se  de  Claudine  d  Aooelot  de  la  maifon  de 
Preflia.  Elle  tefta  le  6.  mars  151$.  Se  nomma  pour  exécuteurs Ltms de  Gorrevod, 
évêque  de  Maurienne  ,&  Anteine  de  Chavanncs  ,  feigneur  de  S.  Nizicr  &  de  Dulphey. 
j.  LOUIS  feigneur  de  Gorrevod  11.  du  nom ,  qui  fuir. 
2.  Philibbrte  de  Gorrevod ,  mariée  à  Antoine  feigneur  de  Bcyviers. 
j.  Claudihb  de  Gorrevod,  femme  de  Philibert de  Tarlct,  écuyer,  feigneur  d*Ef- 
guerandc. 

X. 

q  T  OUIS  feigneur  de  Gorrevod  II-  du  nom  ,  fut  du  tournoi  que  Charles  infant 
ï  _/d  Efpagne ,  depuis  empereur  V.  du  nom,  fir  faire  à  Valladolid  l'an  150*.  Lu- 
rent de  Gorrevod ,  baron  de  Montanay  ,  depuia  comte  de  Pont  de  Vaux  Se  grand 
maître  d  Efpagne  fon  parent ,  l'attira  dans  ce  royaume  ,  Se  l'avoit  deftinc  pour  fon 
héritier  univerfel ,  mais  il  y  mourut  far»  avoir  été  marié  :  en  lui  finit  la  branche 
ainée  de  la  maiion  de  Gorrevod. 


ALOGIQyE  ET  CHRONOLt 


f.  ï.' 


COMTES  PUIS  DUCS 

DE  PONT  DE  VAUX» 

VICOMTES  DE  SALINS. 

PRINCES  DU  S  EMPIRE- 


D'diut  du  (ht' 
vn»  i'tf. 


I  X. 

JEAN  de  Gorrevod,  feigneur  de  Condes  &  de  Salins,  chambellan  de  l'empereur  A 
Maximilien  ,  &  chevalier  d'honneur  de  Marguerite  d'Autriche,  princefle  d'Ef- 
pagne,  étoit  le  fécond  fils  de  LOUIS  de  Gorrevod  I.  du  nom ,  tnentumnt '  cy-drvant 
ptge  667.  Il  eue  en  parcage  les  terres  de  C Ondes  &  de  Salins,  ce/ta  l'an  1728.  élue 
fa  fepulture  en  l'églife  de  Treflort  en  Brefie,  nomma  pour  exécuteurs  Louis  de  Gor- 
revod éveque  de  Mauricnne  &  de  Bourg  fon  coufin  ,  &  le  leigneur  de  Crufilles 
Ion  gendre.  .  , 

Femme  GUICHARDE  de  Montréal  fille  àAnftriiéc  Montréal  Se  d'Alix  de  Pon- 
tallier,  fille  de  Cnjr  de  Pontallicr ,  &  de  Marguerite  de  CuUnce. 
1.  JEAN  de  Gorrevod,  feigneur  de  Salins  &  de  Fourg  ,  puis  comte  de  Pont  de 
Vaux ,  qui  (uit. 

Am  and  de  Gorrevod ,  écuyer  feigneur  de  Condes ,  fut  envoyé'  au  camp  devant 
Dijon  par  le  duc  de  Savoye,  pour  moyenner  un  traité  avec  les  Suiflês  avec  la 
permifiîon  du  feigneur  de  la  Tremoille ,  fit  l'an  IJ87.  fon  teftament  par  lequel 
il  fir  héritier  Laurent  de  Gorrevod  II.  du  nom  ,  comte  de  Pont  de  Vaux  fon 
coufin,  &  mourut  Uns  avoir  été  marié, 
j.  Antoinette  de  Gorrevod ,  femme  de  Jet»  le  Noble,  feignear  de  CrufilleSi. 
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X. 


TF.  AN  de  Gorrcvod ,  chevalier ,  comrc  de  Pont  de  Vaux  ,  vicomte  de  Salins ,  ba- 
|  ron  de  Marnay ,  de  Montanay  ,  de  GorrevoH  &  de  Gcrbais ,  (eigneur  de  Saint' 
Julin  ,  de  Bdmont,  de  Lay,  de  Courcondray,  de  Chalamonc,  de  Montmcrle,  de 
Lieue,  de  Fourg,  de  Chtflcy ,  de  Salans  8c  de  BurFart,  chambellan  de  l'empereur 
Charles  V.  H  ne  prenoit  que  les  qualitez  de  (eigneur  de  Salans  &  de  Fourg  avant 
que  Lauréat  de  Gorrcvod ,  chevalier ,  comte  de  Pont  de  Vaux  (on  coufin  l'eût  taie 
Ion  héritier  univericl ,  avec  une  fubftitution  graduelle  pour  Tes  enfàns  mâles  8c  fe- 
melles, par  Ton  teftament  du  z6.  may  ij  17-  H  Cuivit  l'empereur  CharlesY.cn  plulîeurs 
de  (es  voyages  &  de  les  campagnes ,  6c  fut  l'un  des  chevaliers  delà  confrairic  de  iâint 
Georges  au  comté  de  Bourgogne  en  itij.  en  laquelle  on  n'étoit  point  reçu  fans 
j»  faire  preuve  de  nobleflc  ;  il  tefta  l'an  1544.  &  mourut  le  10.  feptembre  de  la  même 
année.  Son  corps  fut  inhume  à  Brou  en  la  chapelle  des  comtes  de  Pont  de  Vaux, 
&  fbn  cœur  fut  depofe  en  l'cglife  de  Pont  de  Vaux  dans  la  chapelle  de  Gorrcvod, 
où  fe  lit  fon  epitaphe,  que  lui  a  fait  graver  lur  une  tombe  Antoine  de  Gorrevod ,  abbé 
de  S.  Paul  de  Bciançon,  (on  fils,  le  zz.  novembre  îftf  j. 

Femme,  CLAUDE  de  Scmur  ,  fille  de  Chmde  de  Scmur, chevalier, (cigneur  de 
Trcmont  &  de  Sanccnyer ,  &  de  Frotxeife  de  Bcllcruchc  5  elle  époufa  en  (econdes 
noces  ]  ean-J  acquêt  de  Sufânnc  ,  comrc  de  Ccrny  en  Rcthelois,  baron  de  Tugny. 
1.  LAURENT  de  Gorrcvod  H.  du  nom,  comte  de  Pont  de  Vaux,  qui  fuit. 
1.  Antoine  de  Gorrcvod,  eveque  8c  comte  de  Laufanne,  prince  du  S.  Empi- 
re, abbé  de  S.  Paul  de  Beûnçon  pendant  51-  ans,  prieur  de  Ncufville  en 
q        Breflc,  prevôt  en  l'cglifc  collégiale  de  S.  Anatoylc  de  Salins,  (eigneur  de  S. 
Julin  en  BrelTc  &  de  Charmettes  en  Savoye,  mourut  le  24.  février  1  j$8.  8c  fuc 
enterré  en  l'cglifc  de  S.  Etienne  de  Befançon. 

3.  François  de  Gorrevod  ,  chevalier,  vicomte  de  Salins,  (eigneur  &  baron  de 
Courcondray ,  de  Cordiron ,  de  Chine ,  de  Fourg ,  de  Buftard  8C  de  Liefle ,  gen- 
tilhomme de  la  bouche  du  roy  d'Efpagne,  &  capitaine  de  jo.  lances  des  or- 
donnances du  duc  de  Savoye,  mourut  (ans  enfansde  £*«^?deMalain  (a  femme, 
fille  de  Louis  de  Malain ,  chevalier,  baron  de  Lux,  &  de  Marguerite  de  Rye. 

4.  Jeanne  de  Gorrcvod ,  .mariée  avec  Philippe  de  la  Chambre,  chevalier,  (ci- 
gneur de  la  Cueille ,  de  Mcximicux  8c  de  (ainte  Hélène  ,  fils  de  Charles  de  la 
Chambre,  baron  de  Scrmoyé  ,  chevalier  de  Tordre  de  l'Annonciade  ,  &  d'I/à- 
hftu  Maréchal ,  dame  de  Mcximicux ,  de  Montanay  8c  de  la  Cueille. 

t.  Astoinettb  de  Gorrevod,  mariée  H.  le  4.  avril  ij 59.  à  Charles  de  Bufleul, 
chevalier,  (cigneur  de  S.  Scrnin,  de  Courcelles,de  Germoles,  de  la  Baftie ,  de 
D  Gratay ,  d'Efcolles,  de  la  Tour-dc  Mailly  &  de  Senccey  prés  Mâcon ,  chevalier 
de  l'ordre  du  roy ,  bailly  de  Mâcon ,  fils  de  Philibert  de  Bufleul ,  chevalier,  (ei- 
gneur des  mêmes  lieux ,  &  de  Maielene  de  Scrcy,  dont  une  fille  Marguerite  de 
Bufleul,  mariée  le  18.  o£robre  if8o.  à  Théodore- Léonard  de  Thiart ,  (cigneur  de 
Biffy  ;  z°.  à  Antoine  de  Vichy,  chevalier,  (cigneur  de  Champrond  &  de  Cha- 
vngneux. 

6.  HtLENE  de  Gorrcvod,  femme  de  Jean  de  Roficrcs,  ecuyer,  (cigneur  de  S. 
Julien. 

X  I. 

LAURENT  de  Gorrcvod  II.  du  nom,  comte  de  Pont  de  Vaux,  baron  de 
, Marnay ,  de  Montanay,  de  Gorrcvod  &  de  Scrmoyé  ,  (cigneur  de  Chalamonc 
E  &  du  mont'  S.  Sorlin ,  conseiller  d'etat,  chambellan  &  chevalier  de  l'ordre  du  duc 
de  Savoye  ,  gouverneur  &  lieutenant  gênerai  pour  ce  prince  en  Breflc,  Bugey  8cVal- 
romcv.'fut  élevé  page  de  l'empereur  Charles  V.  qu'il  (uivit  en  cette  qualité  dans 
la  guerre  d'Allemagne  contre  le  duc  de  Saxe  ;  il  l'accompagna  l'anMjfz.  au  fie- 
gc  de  Metz,  8c  coinmandoit  un  corps  de  troupes  de  ce  prince  lorsqu'il  fut  fait  pri- 
(onnicr  dans  un  combat  prés  Cambray  l'an  tsfj-  avec  le  comte  à! Ave  de  la  mai- 
(on  de  Madruzzc  &  le  (eigneur  d'Arlon  grand-maître  de  l'artillerie  de  l'empereur  ; 
il  fc  fignala  aux  batailles  de  S.  Quentin  8c  de  Gravelincs,  fc  trouva  au  fiege  de  Ge- 
nève prés  le  duc  de  Savoye ,  8c  comme  il  revenoit  du  quartier  de  ce  prince  pour 
fe  rendre  au  lien  ,  il  fe  noya  en  pallant  un  torrent.  («)  Son  corps  fut  potté  en  Te-  IJ^J^  ** 
lover,  G  % 
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glifc  de  Brou  où  il  fut  enterre  ;  il  avoit  reçu  dix-fept  bleflurcs  fur  fon  corps  en  dif- 
icrentes  occasions. 

Femme,  PERONNE  de  la  Baumc-Montrevcl,  fille  de  Claude  de  la  Baume, fei- 
gneur  du  mont  faint  Sorlin ,  de  Chaftenoy  &  de  Crcvertccy ,  chevalier  de  la  toiSon 
d'or,  maréchal  &  gouverneur  du  comte  de  Bourgogne,  &  de  Guillemette , dame d'I- 
gny  &  de  Chcmilly ,  fut  mariée  l'an  i  $60.  en  prcfcncc  8c  du  conScntcment  de  Claude 
de  la  Baume  archevêque  de  BcSançon  &  de  François  de  la  Baume,  chevalier, comte 
de  Montrcvcl  fes  frères ,  &c  de  l  eveque  de  Laufannc  Se  du  vicomte  de  Salins  frères 
de  fon  mary. 

CHARLES-EMMANUEL  de  Gorrcvod ,  duc  de  Pont  de  Vaux,  prince  du  S. 
Empire ,  qui  fuit. 

UatttU  an  1.&4.. 
d'azur  au  cbtvrm 
d'er,  qut  eft Gorrc- 
vod, M  t.  &  )ê 
dt  gueulet  a  nus 
fafttt  d'argent  & 
une  bande  d'azur 
tbargée  de  $  fleure 
de  lys  d'or  irtebant 
furie  teut,  aui  efi 
Rivoire. 


X  I  L 

CHARLES-EMMANUEL  de  Gorrevod,  duc  de  Pont  de  Vaux,  prince  du  S. 
Empire  ,  marquis  de  Marnay  ,  comte  de  Salins ,  (êigneur  6c  baron  de  Cour- 
condray ,  de  S.  Julin ,  de  Gcibais  ,  de  Bclmont ,  de  Gorrcvod ,  de  Sermoyé,de  Cha- 
lamont,de  Mont-Merle,  du  Mont  S.  Sorlin  ,  de  Lay,dc  fainte  Marie,  de  Licflc, 
de  Fourg ,  de  Chiflêy ,  de  Buftard ,  de  Condcs ,  de  Bougnon  ,  &:c.  chevalier  de  la  toifon 
d'or ,  grand  chambellan  de  l'archiduc  Albert  d'Autriche  ,bailly  d'Amont  au  comte  Je 
Bourgogne ,  gouverneur  &  capitaine  gênerai  des  duchez  de  Limbourg,  du  comte  de 
Dalhcm  ,  Se  du  pays  d'outrc-Mcufc  ;  nàquir  à  Bourg  en  Brcilc  le  1  j.  de  décembre  1  j  69. 
&  fut  tenu  lur  les  fonts  de  baptême  par  Charles-Emmanuel  duc  de  Savoyc ,  &£  par  Mar-  g 
guérite  de  France,  ducheilede  Savoyc ,  il  fut  d  abord  page  du  duc  de  Savoyc,  Se,  enfuite 
envoyé  en  Efpagnepour  être  nourri  auprès  de  l'infant  depuis  roi  Philippe  111.  «5c  revint 
en  fon  pays  avec  l'infante  Catcrine  duchcllc  de  Savoyc,  eut  une  compagnie  de  chc- 
vaux-legcrs  au  ficgedc  Genève,  &  à  l'âge  de  17.  ans  il  commanda  deux  fois  toute  la 
cavalerie  de  Savoyc.  Apres  la  mort  de  fon  perc  il  retourna  en  Efpagne ,  où  il  fut 
tait  chevalier  delà  toifon  d'or  par  le  roi  Philippe  III.  il  s'attacha  depuis  au  Service 
de  l'archiduc  Albert ,  fut  grand  chambellan  de  ce  prince ,  lequel  en  considération  de 
fes  Services  érigea  en  marquilat  la  baron ic  de  Marnay  ,  (ituée  au  comté  de  Bourgo- 
gne par  lettres  données  à  Bruxelles  le  4.  mai  i<îoo.  &  le  fit  gouverneur  du  duché 
de  Limbourg.  Il  fe  fignala  enfuite  à  la  journée  de  Nieuport,  où  l'archiduc  ayant  été 
démonte ,  il  le  remonta  &  ,tua  celui  qui  le  pourfuivoir.  Le  roi  Henry  IV.  lui  permit 
de  fe  retirer  au  pays-bas  par  la  lettre  dattéede  Fontainebleau  le  19.  novembre  1607. 
Il  affilia  à  Bruxelles  l'an  162.1.  aux  funérailles  de  l'archiduc  Albert,  &  porta  un  des 
bouts  du  drap  d'or  qui  étoit  fur  le  corps  de  ce  prince,  les  autres  furent  portés  par 
Charles  de  Lorraine,  duc  d'Aumalle,  le  marquis  de  Bade  5c  Louis  comte  d'Egmont, 
prince  de  Gavrc.  Le  roi  Louis  XIII.  érigea  en  (à  faveur  le  comté  de  T'ont  de  Vaux 
en  duché  par  lettres  du  mois  de  février  162.}.  regiftrecs  au  parlement  de  Dijon  le 
17.  Septembre  (uivant  ty  rapportées  tj- devant  page  663.  Et  l'empereur  Ferdinand  IL 
le  créa  lui  &  les  Cens  princes  du  S.  Empire,  &  leur  accorda  droit  de  voix  délibe- 
rative  aux  dictes  impériales  par  lettres  du  11.  mars  1615.  rappmées  par  Guichcnon 
htft.  de  Brejfe  lit.  partie  p.  199.  Il  mourut  en  fon  château  de  Marnay  le  4.  novem- 
bre 1615.  Igcdc  s 6.  ans  Se  y  fut  enterré. 

Femme  ISABELLE  de  Bourgogne ,  fille  A'Herman  de  Bourgogne ,  chevalier , 
comte  de  Falais ,  baron  de  Sommcrdick ,  &  à'Toland  de  Longucval ,  fut  mariée  à  Bru- 
xelles le  8.  février  Voyez,  tome  I,  de  cette  hijlprre,  page  101. 
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1.  PHILIPPE-EUGENE  de  Gorrcvod,  duc  de  Pont  de  Vaux,  qui  fuit. 

2.  Charles-Emmanuel  de  Gorrcvod  marquis  de  Maraay  .prince du  S.  Empire, 
feigneur  &  baron  de  Courcondray ,  de  Liefle  ,dc  Fourg ,  de  Chiflcy ,  de  Bufhrd , 
de  Cordiron  &  de  Bougnon,  fut  pourvu  le  ti.  mars  1649.  du  haut  doyenné  de 
Icglifcde  Bcfançon ,  puis  fait  archevêque  de  la  même  eglife ,  mourut  à  Madrid 

A        âgcdejtf.  ans  le  zo.  juillet  1*59. 

j.  Madblehe  de  Gorrcvod,  morte  jeune  &  enterrée  en  lcglife  de  Marnay. 

X. 

PHILLIPPE-EUGENE  de  Gorrcvod,  duc  de  Pont  de  Vaux ,  prince  du  S.  Em- 
pire ,  comte  &  vicomte  de  Salins ,  feigneur  &  baron  de  Gorrevod ,  de  Sermoyc, 
de  Chalamont ,  de  Mont  S.  Sorlin  ,  de  S.  Julin,  de  Gerbais ,  de  Lay  Se  dcBelmonr, 
fetvit  volontaire  fous  le  prince  de  Condé  au  fiege  de  Mardick  en  1646.  où  il  reçut 
B  pluûeurs  bleflures ,  «£  fc  fignala  en  la  même  qualité  à  la  bataille  de  Lens  l'an  1648. 
Il  mourut  (ans  avoir  été  marie  le  16.  juillet  t&8i.&fans  avoir  fait  fon  tcfbmenr. 
On  en  3  produit  un  en  faveur  du  marquis  de  Thiangcs  ,  il  a  été  déclaré  faux  par 
les  experts.  Il  étoit  le  dernier  de  la  maifbn  de  Gottcvod. 

J.  II. 
COMTES 

cDE  PONT  DE  VAUX, 

VICOMTES  DE  SALINS, 

BARONS  DE  MARNAY 

ÏT  DE  MONTANA  Y. 


y  1 1. 

TJUGONIN  de  Gorrevod ,  chevaliet ,  fécond  fils  de  JEAN,  feigneur  de  Gor- 
JTlrevod  I.  du  nom,  &  d'ALÏX  de  Vienne,  mattmmé  ty-dtvmt  f.  666.  fit  loa 
tenaient  le  7.  may  1449.  dans  lequel  il  nomme  fes  deux  femmes  U  fes  enfam. 

I.  Femme,  GIRARDE  de  Chafteaurcgnard,  veuve  de  Je*,  feigneur  de  Laye* 
chevalier,  fut  mariée  en  141  j. 
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i.  JEAN  de  Gotrcvod ,  qui  fuit.  , 
x>  Etiennb  de  Gorrcvod ,  embrafla  l'état  ecclefia (tique.  A 
}.  Guillaume  de  Gorrcvod,  écuyer,  feigneur  de  Frctechifc ,  tefta  le  19-  feptem- 
bre  1482.  inftitua  heriticrs'univerfcls  Laurent,  !c  Louis  de  Gorrcvod  les  neveux, 
enfans  de  Jean  de  Gorrcvod  Ion  frère  aîné,  &  mourut  fans  avoir  été  marie. 

4.  CLAUDE  de  Gorrevod,  écuyer,  feigncur  de  Tiret,  a  fut  U  brmche  des  fti- 
gneurs  de  Tiret  &  de  Nsn. 

5.  Henriette  de  Gorrevod,  matiéc  le  6.  juillet  1445.  à  Humbert,  feigneur  de 
Noblens,  écuyer ,  fils  AHugonm,  feigneur  de  Noblcns  Damoifcau. 

II.  Femme,  JEANNE  de  Chevrel,  fille  de  Jet»  de  Chèvre! ,  écuyer ,  feigncur 
de  Joudes,  &  de  Marguerite  de  Dortans. 

Antoinette  de  Gorrevod,  époufa  CUude  de  Malmont,  feigneur  du  Tillct  en 
Breflc. 

VUE 

B 

JEAN  de  Gorrevod,  chevalier. 
Femme  ,  JEANNE  de  Loriol ,  fille  de  Jacques  de  Loriol,  chevalier,  feigneur 
Chales ,  &  de  Marie  de  Viricu. 

1.  LAURENT  de  Gorrevod,  comte  de  Pont  de  Vaux,  qui  fuir. 

2.  Louis  de  Gorrcvod ,  cardinal ,  éveque  de  S.  Jean  de  Mauricnnc  &  enfuitc  de 
Bourg ,  prince  du  S.  Empire,  abbé  d'Ambronay  6c  legat  i  Utere  dans  tous  les 
états  du  duc  de  Savoye,  fut  premièrement  abbé  &  feigneur  d'Ambronay ,  puis 
pourvu  de  l'cvcchc  de  S.  Jean  de  Mautienne  par  le  pape  Alexandre  VI.  le  y. 
aouft  1499.  &  Léon  X.  ayant  fondé  l'an  15 15.  un  éveche  à  Bourg  en  Breflc, 

il  en  donna  l'adminiftration  à  Lcms  de  Gorrevod ,  que  le  duc  de  Savoye  avoir  q 
envoyé  pour  aflîftcr  au  concile  de  Larran  en  qualité  de  fon  ambafladeur.  Le 
pape  Clément  VII.  le  créa  cardinal  le  16.  mars  ijjo.  fous  le  titre  de  S.  Ce- 
lairc  in  fdtutt ,  &  le  nomma  fon  légat  À  Utere  dans  tous  les  états  de  Savoye 
l'année  fùivantc.  Il  fit  l'an  1  j  5  5.  fon  teftament,  par  lequel  il  élut  fa  fcpulturc 
dans  une  chapelle  qu'il  avoir  fondée  en  l'eglife  de  Mauricnnc, où  fe  lit  fon  épi- 
taphe.  Ce  mourut  fuivant  Onuphrc  l'an  ij}7« 
j.  Jeanne  de  Gorrcvod,  inhumée  à  Gigny  au  comté  de  Bourgogne  l'an  1516. 

I  X. 

T    AURENT  de  Gorrcvod ,  comte  de  Pont  de  Vaux ,  vicomte  de  Salins ,  baron 

•  J  de  Montanay  Se  de  Courcondray ,  feigncur  de  Gorrrevod  ,  de  Scrmoyé  &  de  Lay, 

duc  de  Noie,  chevalier  de  la  toifon  d'or  ,  confcillcr  ,  chambellan  &  grand  maître  jj 
d'Ejpagne,  maréchal  de  Bourgogne  &  gouverneur  de  Breflc,  fut  élevé  jeune  en  Ef- 
pagne,  où  il  aflïfta  au  célèbre  tournoi,  que  l'infant  Charles  depuis  empereur  V.  du 
liom ,  fit  faire  à  Valladolid  l'an  1  jotf.  il  revint  enfuiteen  fon  pays ,  fut  grand  écuyet 
du  duc  de  Savoye,  chevalier  d'honneur  de  Marguerite  archiduchefle  d'Autriche ,  du- 
chefle  douairière  de  Savoye ,  &  exécuteur  du  reftament  de  cette  princcfle  en  j  jo8.  fut 
gouverneur  de  Breflc  l'an  15 16.  nommé  chevalier  de  la  toifon  d'or  au  chapitre  tenu  à 
Bruxelles  la  même  année,  aflïfta  dans  cette  ville  comme  chambellan  de  Charles  V. 
aux  funérailles  de  Ferdinand, roy  de Caftille,  8c  fut  pourvu  de  la  charge  de  maréchal 
du  comté  de  Bourgogac  l'an  1 520.  Il  échangea  par  contrat  paflé  à  Genève  le  28.  jan- 
vier ij2i.  avec  le  duc  de  Savoye,  les  feigneurics  d'Attalcns  en  Suiflc  &  de  Mont- 
réal en  Piémont  ,  pour  celle  de  Pont  de  Vaux ,  que  ce  prince  érigea  le  même  jour 
en  comté  en  la  faveur,  avec  la  baronie  de  Montanay.  Apres  le  decés  de  Ferry  de  E 
Croy ,  feigncur  dcRccux  ,  il  fut  nommé  g.and  maître  d'hôrclde  l'empereur  Charles 
V.  par  lettres  du  dernier  jour  de  mai  IJ22.  François  Sforcc  duc  de  Milan  lui  donna 
une  penfion  annuelle  de  2000.  ccûs  ,  par  lertres  du  1 7.  juin  1  j  2  ?.  le  même  empereur 
en  recompenfe  de  fes  ferviecs  lui  fit  don  du  duché  de  Noie  en  Sicile  &  des  mines 
de  Bifcaye,  ce  qui  fut  un  ptefent  eftimé  un  million  de  livres.  Il  tefta  au  château 
de  Marnay  en  Comté  le  26.  mai  1527.  fit  fon  héritier  univetfel  Jean  de  Gorrevod, 
feigncur  de  Salins  fon  coufin  ,  duquel  fini  defeendus  les  ducs  de  l'ont  de  Vaux,rj^- 
fçrtez.  ey-devaat  page  668.  lui  lubftitua  les  enfans  mâles  &  femelles,  tL  mourut  quel- 
ques années  après  à  Barcelone,  d'où  fon  corps  fut  apporté  en  l'eglife  de  Brou  ,  où 
il  fut  inhumé  entre  fes  deux  femmes  fous  un  magnifique  tombeau  de  bronze. 

I.Fcmmc 
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I.  Femme,  PHILIBERTE  de  la  Palu ,  fille  à' Hugues  de  la  Palu,  chevalier  de  l'An- 


II.  Femme,  CLAUDINE  de  Rivoire.  fille  de  Louis  de  Rivoire,  chevalier  ,  fei- 
gneur  de  Gerbais ,  de  Lay  ,  de  Domeflin  &  de  Bclmonr  ,  &  de  Marguerite  d'Al- 
ton. Elle  étoit  veuve  à'Anteine  de  Bclletruche  ,  chevalier ,  feigneur  d' Amuys  ,  de 
Comillon  &  de  Martod  ,  premier  chambellan  ce  grand  maitre  d'hôtel  de  Savoyei 
chevalier  du  Sénat  de  Chamberry,  gouverneur  de  Nice  fit  de  Turin.  Elle  fut  dame 
d'honneur  de  Marguerite  d'Autriche,  tefta  en  ijji.  &c  moutut  à  Bclançon  le  18. 
décembre  «555- 


Pcrnette  ,  bitvde  de  Gerreved,  tUme  Je  Ken  au  cerné  de  Beurgtgne  ,  e}oufâ , 
Cleude  de  Gorrevod ,  e'cuycr ,  feigneur  de  Tiret.    t°.  dur  Us  feigneuc  de  Mont- 


Tille  mtuxtlle  de  Laurent  comte  de  Peut  de  Feux. 


t 


fme  r. 
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C  A  R  I  G  N  A  N. 

DUCHÉ 


De  Savoye  avec 
Çts  /iaueltrei& 
fur  ttut,  faut  an 
x .  de  Savoye  x 
la  hrdure  tngrt- 
lii  d'atgtnt,  au 
1 .  dt  Bourbon» 


4 
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TA  ville  &  prévôté  d'Yvoy  dans  le  Luxembourg  François  à  quatre  lieues  de  Se- 
dan fur  la  rivière  de  Chicts,  fut  donnée  par  le  roi  Louis  XIV*.  à  EUGENE- 
MAURICE  de  Savoye  >  comte  de  Soiflbns  ,  d'à /es  hoirs  &  ayons  caufe pour  toujours  , 
par  lettres  dattecs  de  Fontainebleau  au  mois  de  may  1661.  regiftrées  au  parlement 
de  Metz  le  vingt-neuf  octobre  de  la  même  année.  Le  même  prince  lcrigca  en  du- 
ché, bus  le  nom  de  Carignan,  en  faveur  du  même  Eugène  -  Maurice  de  Savoye, 
par  lettres  données  à  faint  Germain  en  Laye  au  mois  de  juillet  i66i.  regiftrées  au 
parlement  de  Metz  le  z6.  du  même  mois.  11  mourut  en  i6j 3.  &:  quoiqu'il  eût  biffé 
des  enfans ,  dont  l'aîné  a  eu  poflerité  ,  le  duché  de  Carignan  cfl  poflede  aujourd'hui 
par  Victor-  Amcdée  de  Savoye  ,  premier  prince  du  fang  de  Savoye,  colonel  gêne- 
rai des  gardes  du  duc  de  Savoye,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roy,  fils  d  Em- 
manucl-Philibcrt-Amedée  de  Savoye ,  prince  de  Carignan ,  frerc  aîné  d'Eugene-Mau- 
ricc  de  Savoye,  comte  de  Soiflbns.  Voyez.  Us  pièces  qui  fuivtnt  concernant  cette  érec- 
tion. La  généalogie  des  ducs  de  Carignan  fera  rapportée  dans  l'hiftoire  des  maifons 
fouveraincs  de  l'Europe,  chapitre  des  DUCS  DE  SAVOYE.  t'oyez,  Guichcnon  , 
hifl.  de  Savoye ,  tome  II.  p.  104.1.  &  Jùtv. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE' 

DE  CARIGNAN 

Lettres  patentes  du  roy ,  portant  création  de  U  ville  tjr  prévôté  d  Tvoy  en  Luxembourg , 
fous  le  nom  ty  titre  de  duché  de  Cari  mon ,  en  faveur  d'Eugène  -  Maurice  de  Savoye  , 
comte  de  Sotjjons ,  à  U  charge  de  Ufoy  &  hommage  ,  tjr  Jms  cjirc  tenu  à  la  reverfton 
À  couronne  en  défaut  d  hoirs  majles. 

Données  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  juillet  1662.. 
Vérifiées  au  parlement  de  Metz.  U  16.  juillet  i66z. 

I 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre,  à  tous  prefens 
&  à  venir  ,  Salut.  L'ancienneté  ,  la  noblcfle  &  les  alliances  de  la  royale  mai- 
fou  de  Savoye ,  nous  ont  fouvent  excitez  auili-bicn  que  les  rois  nos  predeceffeurs , 
de  donner  des  marques  de  la  haute  cftimc  Ce  de  l'affection  particulière  que  nous 
avons  de  la  grandeur  de  cette  maii'on,  l'une  des  plus  illuftres  de  l'Europe,  &  même 
des  plus  anciennes  dans  les  droits  &  la  poflcflîon  de  la  fouveraincté  ;  l'cftime  Se  larïc&ion 
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fê  font  augmentez  pour  la  perfonne  de  notre  trés-chcr  &  bien-amé  coofin  Eugène- 
^  Maurice  de  Savoye,  comte  de  Soldons,  colonel  gênerai  des  Suiflcs  étant  à  notre 
fervice ,  gouverneur  Se  notre  lieutenant  gênerai  en  nos  provinces  de  Champagne 
Se  Bric,  qui  en  toutes  les  rencontres  nous  a  donne  des  preuves  de  la  generoiitc  de 
(a  nuifon,  de  fa  fidélité  pour  notre  fervice,  Se  de  fon  zcle  pour  le  bien  de  notre 
royaume ,  fou  courage  Se  fa  conduite  ayant  paru  dans  les  armées ,  fon  corps  &  fa  ma* 
gnificence  dans  les  amballàdes  extraordinaires  ,  fa  vigueur  Se  fa  prudence  en  l'aili- 
duitc  qu'il  rend  pre's  de  notre  perlonne,  &  toutes  fes  autres  vercus  en  tous  le» 
lieux  Se  en  toutes  les  occafîons.  Pour  lui  témoigner  aufD  de  notre  part  toutes  les 
reconnoiûances  poifibles  ,  &  l'obliger  de  continuer  fa  demeure  en  France ,  &  {a  pre- 
ièneeen  noue  cour ,  nous  l'avons  pourvu  de  charges  Se  de  gouvernement,  lui  ayant 
donné  la  charge  de  colonel  des  SuiUcs  étant  à  notre  lervice ,  qui  elt  l'une  des  plus  impor- 
tantes de  notre  cour ,  fie  le  gouvernement  de  Champagne  &  Brie  ,  qui  font  des 
provinces  conûderabies ,  Se  pour  leur  étendue  Se  pour  leur  fituation  ,  étant  des  pavs 
2  limitrophes  i  dés  lors  que  par  le  traite  de  la  paix  générale  fi  utile  &  fi  glorieufc, 
nous  avons  confervé  au  pays  de  Luxembourg ,  ce  que  nous  y  avons  acquis  pat  le  droit 
des  armes,  nous  avons  bien  voulu  communiquer  à  notredit  coufin  une  partie  de  nos 
conquêtes  ,  vû  qu'il  avoit  contribué  en  partie  à  nous  les  acquérir  ,  Se  à  nous  les 
conferver;  c'efl  pourquoi  par  nos  lettres  du  mois  de  mai  1661.  nous  lui  avons  faic 
don  Se  à  fes  hoirs,  luccefleurs  &  ayans  caufe  ,  perpétuellement  Se  à  toujours  de  la 
ville  Se  prévôté  d'Yvoy  en  Luxembourg  ,  ainfi  qu'ils  fe  pourfuivent  ,  comportent, 
étendent  Se  confiftent  en  toutes  patts ,  tant  en  bourgs ,  paroifles  ,  villages  Se  chaf- 
tellenies , qu'en  tous  fruits,  profits,  cens,  iuteens,  rentes,  revenus  Se  emolumens, 
hommes,  hommages  ,  vaflaux  ,  vaflclagcs  fie  fujers,  bois,  forets,  étangs,  rivières, 
fours,  moulins , prez  ,  pâturages,  fîcfs, arriefiefs ,  juftices ,  jutifdîctions ,  patronages 
d'églifc,  collations  de  bénéfices,  provifions  de  charges  Se  offices ,  amandes  ,  cotififca- 
tions ,  forfaitures ,  profits  de  fiefs  ,  Se  généralement  tous  autres  droits  Se  devoirs,  les- 
quelles lettres  ont  été  enregistrées  en  notre  parlement  de  Metz  par  arreft  du  20.  octobre 
audit  an  ,  à  la  charge  néanmoins  de  nous  faire  par  notredit  coulin  les  foi&homm  ge 
en  perfonne  ou  par  procureur  (pecialcmcnt  fonde ,  Se  de  revetfion  à  la  couronne  en  dé- 
faut d'hoirs  mâles ,  &  que  les  appellations  des  fentenecs  rendues  Se  à  rendre  en  ladite 
prévôté  d'Yvoy  rclTottitoient  Se  fc  releveroient  immédiatement  en  nottedite  couc 
de  parlement ,  Se  notredit  coufin  nous  ayant  rendu  les  foi  Se  hommage  cotte  les  mains 
de  notre  très- cher  Se  féal  le  fîcut  Seguicr,  comte  de  Gicn  ,  chancelier  de  France, 
ainfi  qu'il  patoit  par  nos  lettres  du  vingt- fixicme  janvier  dernier,  nous  avons  donné 
nos  lettres  de  julTion  le  vingt-huit  février  enfuivant ,  par  Icfquellcs  nous  avons  mandé 
à  notredite  cour  de  procéder  incefiamment  à  l'cnregiitremcnt  pur  Se  (impie  de  nof- 
dites  lettres  patentes  du  mois  de  mai  1661.  fans  y  apporter  aucun  dc'lay  ,  reltric- 
tion , modification  ni  difficulté',  ayant  néanmoins  confenti  que  les  appellations  des 
(entences  rendues  Se  à  rendre  en  ladite  prévôté  d'Yvoy  reûortent  fie  relèvent  im- 
médiatement en  notredite  cour  de  parlement  de  Metz  ;  Se  de  plus  pour  répandre 
plus  abondamment  nos  liberalitez  fur  notredit  coulin  ,  nous  lui  avons  octroyé  nos 
lettres  patentes  du  mois  de  mars  \6ti.  pour  cxempW  ladite  ville  dTvoy  de  l'cta- 
bliflcment  d'un  prévôt  royal ,  nonobftant  notre  édit  du  mois  de  novembre  166 \.  fie 
de  la  juridiction  du  prcfidial  de  Sedan  créé  par  notredit  édit,  ayant  déclaré  que  nous 
voulons  Se  entendons  que  nott edit  coufin  jouiile  pleinement  Se  paifiblement  Se  à  tou- 
jouts  des  ville,  prévôté  d'Yvoy  ,  en  toute  feigneurie  ,  jufticc  Si  jurifdiûion  avec 
pouvoir  d'y  établir  fes  juges  ,  prévôt ,  lieutenant ,  greffier  ,  fie  autres  juges  fie  offi- 
ciers qu'il  appartiendra ,  Se  que  les  appellations  deidits  juges  ,  foit  en  matière  civille 
ou  criminelle ,  rcfTortiflënt  immédiatement  fie  fans  moyen  à  notredite  cour  de  par- 
lement à  Metz  ,  à  laquelle  nous  en  avons  attribué  toute  connoiflànce  Se  jurifdicrion , 
£  Se  iccllc  interdite  à  nos  juges  préfidiaux  de  Sedan  ,  Se  à  tous  autres  nos  juge$4jy:e 
royaume,  Icfquellcs  lettres  Se  celle  de  juffionci-dciîus  ont  été  enregiftrées  purement 
Se  Amplement  en  notredite  cour  de  parlement  de  Metz  le  trente-unième  mars  der- 
nier ,  ainfi  que  le  tout  appert  par  les  lettres  Se  les  arrefls  ci-attachez  fous  le  contrcfcel 
de  notre  chancellerie:  Et  comme  nous  voulons  de  plus  en  plus  donner  des  marques 
d'eftime,  de  dignité  fie  d'honneur  à  notredit  coufin,  quoique  la  noblefle  de  fonfang 
le  relevé  affez  au  de  (lus  de  toutes  les  dignitez  Se  de  tous  les  honneurs ,  Se  établir  dans 
notre  royaume  le  nom  de  Carignan ,  qui  cft  trés-recommandable  en  piedmont.  Pour 
ces  caufes,  fie  auttes  confiderations  à  ce  nous  mouvans  ,nous  avons  de  l'avis  de  notre 
confeil,  ou  étoitla  reine  notre  trc's-honorcc  dame  Se  merc,  notre  tres-chcr  froreuni- 
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que  le  duc  d'Orléans  ,  6c  nos  trés-chets  6c  bien-amez  coufîns  le  prince  deCondé, 
le  duc  d'Enguicn ,  &  de  notre  propre  mouvement,  pleine  puifTance  6c  autorité  royale  ^ 
par  ces  présentes,  (ignées  de  notre  main,  créé  6c  érigé,  créons  6c  érigeons  en  ritre, 
nom ,  dignité ,  prééminences ,  prérogatives ,  droits  &  privilèges  de  duché  fous  le  nom 
te  titre  de  duché  de  Carignan  ,  ladite  ville  &  prévôté  d  Yvoy ,  de  laquelle  font  dépen- 
dons &  appartiennent  les  paroiflcs  6c  lieux  d'Orne,  Elcombre,  Sachy,  Mcflincourr, 
Matton ,  Clemency ,  Guiercy ,  Chamouilly ,  dit  les  deux  villes ,  Tremblois ,  Willicrs, 
Mogucs  ,  Charbault ,  Puilty  ,  Margny  ,  Herbuval  ,Signy  ,  Montlibcrt ,  Bievrc,  la 
Ferté  -  Margut ,  Fromy  ,  Linay ,  Blagny ,  Sailly ,  Vaux  ,  Euilly ,  Tctagnc  ,  Villy-Sa- 
pogne,  Tafïigrry  ,  Aufflancc,  Pourut,  Aubois  ,  Malandry  ,Lombut,  Chavancy,  S. 
jiubcrt-  pour-le-Sauvemcnt ,  pour  le  fauvcmcnt-Brcuilly ,  &  autres  paroifles,  appar- 
tenances &  dépendances  unis  6c  incorporez  enfetnble  ,  fous  ledit  titre  deduché  que 
nous  voulons  être  nommé  le  duché  de  Carignan  ,&  qu'au  lieu  de  ville  6c  prévôté  d  Y- 
voy  ,  ils  foient  appeliez  dés  à  prefent  6c  pour  toujours  ville  6C  duché  de  Carignan ,  g 
pour  en  jouir  par  notredit  coufm,  fes  hoirs  6c  fucccfTeurs  mâles  &  femelles  en  loyal 
mariage  perpétuellement,  au  même  titre,  nom,  &  dignité,  prééminences ,  prérogatives, 
droits  &  pt ivileges  de  duché,  fans  que  ledit  titre  puiflc  être  éteint  &  fupprimé  par  le  dé- 
faut d'hoirs  mâles  de  notredit  coufm  ,ou  des dclccndans  de  lui ,  à  la  charge  toutefois 
de  tenir  6c  relever  ledit  duché  de  nous  &  de  notte  couronne ,  6c  fans  que  ladite  ville 
6c  duché  de  Carignan ,  6c  les  autres  lieux  ci-deffus ,  appartenances  &  dépendances, 
puiflent  en  aucun  cas  ctte  fujetsau  dtoitde  reverfion  â  la  couronne  t  nonobftant  que 
les  dona  tions  en  ayent  été  par  nous  faites  par  les  lettres  ci-dcfTus  des  mois  de  may  1 6  6 1 . 
février  ce  mars  16*1.  que  nous  voulons  être  à  toujouts  exécutées  félon  leur  forme  6c 
teneur  ,  nonobftant  aufli  toutes  otdonnances,  rcglemens  6c  arrêts  aufqucls  nous  avons 
expreflement  déroge  6c  dérogeons  par  cefdites  prefentes ,  6r  principalement  à  l'or- 
donnance du  mois  de  juillet  i  }66.  6c  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues ,  6c  C 
toutes  autres  lettres  à  ce  contt aires ,  &  ce  en  faveur  de  notredit  couûn ,  (efdits  hoirs 
6c  fuccefTcurs  mâles  6c  femelles.    Voulons  que  nottedit  ooufïn  puiflc  faire  créer  Se 
inftituct  un  bailli,  un  lieutenant  confcillcr  Se  autres  juges  6c  officiers  qu'il  appartien- 
dra Se  qu'il  trouvera  bon  êtte  pour  ledit  duché  de  Catignan  ,  &  que  les  appellations 
reflortiflent  Se  fe  relèvent  en  notredite  cour  de  parlement  de  Metz ,  en  interdifant 
la  connoiflance  à  tous  autres  cours  &  juges.    Voulons  anffi  que  tous  les  vaflaux  du- 
dit  duché  de  Carignan ,  tendent  les  foi  6c  hommages  qu'ils  doivent  fous  ledit  titre 
Se  qualité  de  duché  de  Carignan ,  fans  néanmoins  qu  acaufe  de  ladite  qualité  de  duché 
ils  ioient  tenus  à  autres  ni  plus  grands  devoirs ,  qu'ils  ont  fait  par  le  paffé,  &fans  que 
nous  entendions  tien  innover  aux  droits  qui  peuvent  appartenir  à  autres  qu'à  nous.  Si 
donnons  en  mandement  à  nos  amez  6c  féaux  les  gens  tenans  notredite  cour  de  parlement 
de  Metz  que  ces  prefentes  ils  faflent  lire,  publier  6c  enregiftrer ,  pour  jouir  par  nottedit 
coufm  le  comte  de  Soiflons  ,  Tes  hoits  Se  fucccfTeurs  mâles  Se  femelles  en  loyal  ma- 
riage pleinement  Se  paiublement,  perpétuellement  Se  à  toujours  ,de  l'effet  &  contenu 
en  cefdites  prefentes ,  circonftances  6c  dépendances ,  nonobftant  toutes  otdonnances  6c 
chofes  à  ce  contraires ,  aufqucls  6c  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues ,  nous 
avons  pareillement  dérogé  &  dérogeons  par  cefdites  prefentes  :  Car  tel  eft  notre  plaiflr. 
Et  afin  que  ce  loit  choie  ferme  6c  ftable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  meute  notre 
fccl ,  fauf  en  autres  chofes  notte  droit  6c  l'autrui  en  toutes.  Donné  à  f».  Getmain  en 
Lave  au  mois  de  juillet  l'an  de  grâce  1662.  Se  de  notte  règne  le  vingtième.  Signé 
LOUIS.  Et  plus  bas, par  le  toi ,  Le  Tellisk.  Et  fccllccs  du  grand  iceau  de  cire 
verte,  6c  plus  cas  fut  le  rcply  défaites  lettres  eft  écrit. 

Regijlréet  it  regifiret  de  U  tour  du  confetti ement  d»  procureur  {entrai  du  roi ,  pour  être 
itfdilts  leur  et  exetmttei  félon  leur  forme  à"  teneur  fmvant  Itrret  de  te  jour,  fut  à  Mots, 
en  filment  le  vingtième  juillet  166t.  Ainû  tigné,  Bouchard.  D 
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CHEVREUSE-MONTFORT, 

DUCHE 


tcantU  au  t . 
<Jr  4..  d'Albert. 

Kohan. 


APRE'S  la  mort  fans  enfans  de  CLAUDE  de  Lorraine,  duc  de  Chevrcufe ,  palf 
de  France,  MARIE  de  Roban  (a  veuve  eut  pour  fes  reprifes  le  duché  de  Che- 
vrcufe ,  auquel  furent  unies  les  terres  de  Chevrigny  fie  d'Aigrctbin  par  lettres  du 
mois  d'avril  1664.  Elle  donna  depuis  la  terre  de  Chevrcufe  à  LOUIS-CHARLES 
duc  de  Luynes,  fils  de  fon  premier  lit  ;  CHARLES-HONORE' ,  marquis  d  Al- 
bert ,  fils  aine' de  ce  dernier  obtint  au  mois  de  décembre  1 66y  .  des  lettres  qui  confirmè- 
rent le  titre  de  duché  lur  la  terre  de  Chevrcufe  ,  pour  en  joutr  lut  &  fes  enftm  miles 
nez,  ér  À  naître ,  héritiers  ,  fuccejfeurs  ejr  *j*ns  taufe ,  conforme  meut  aux  lettres  des  mots 
de  décembre  IJ45.  &  d'avril  \^^.  tjr ptrtont  nouvelle  eretlion  ,  entant  que  befom  jeroit. 
Elles  forent  enregiftrées  au  parlement  le  16.  mars  ib6%.  les  chaftcllcnics  de  Cha- 
teaufort ,  de  Magny ,  de  Leflart ,  fie  la  feigneurie  de  Touflus  turent  unies  en  fa  fa- 
veur au  duché  de  Chcvreufe  par  lettres  «.lu  mois  de  décembre  167t.  Il  échangea 
depuis  avec  le  roi  Louis  XIV.  le  duché  de  Chevrcufe  pour  le  comte  de  Monttort- 
V Amam  y  par  contrat  confirmé  par  lettres  données  à  Vcrfailles  au  mois  de  janvier 
1692..  regiftrées  le  28.  du  même  mois;  le  titre  de  duché  fur  transporté  fur  le  comté 
de  Moiitfort ,  &  le  roi  donna  la  baronie  de  Chevrcufe  à  la  communauté  des  dames 
de  S.  Louis  établie  à  S.  Cyr  prés  Vcrfailles.  Voyez,  les  pièces  qui  futvent  concernant  cette 
iretltm.  Voyez  aujfi  tome  IV.  de  cette  hi/1oire,p.  26}.  & futv.  ou  ejl  rapportée  Ugene*~ 
logie  des  Ducs  de  Chevrcufe  de  la  mailbn  d'Albert. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  DE 

CHE  VREUSE  MONTFORT. 

Extrait  du  contrat  i 'acquifition  de  Chevreufe  ,  ejr  40000.  liv.  de  rente  fur  les  c'mqgrojfet 
fermes  ,  faite  par  Me  la  Duchejfe  de  Chcvreufe  fur  MM  dut  de  Chevreufe  fon  mari. 

Du  iï.  Octobre  i6jç. 

PARDEVANT  les  notaires- gardenottes  du  roi  au  chatrelet  de  Paris,  fut  pre- 
fent  tres-haur ,  rrés-puiflant  Se  tres-illuttre  prince  Monfcgneur  Clause  de'  Lor- 
raine ,  duc  de  Chevrcufe  ,  Pair  de  France,  demeurant  à  Pans  rue  S.  Thomas  du 
Louvre, &c.  lequel  a  reconnu  avoir  vendu  &  promis  garan'ir  à  tres-haute,  rrés-pud- 
lànre  &  trés-illuftre  princcfl'c  Madame  Marie  de  Rohan  ta  temme  ,  fcpnéc  quaut  aux 
ImeV.  1  8 
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biens,  Se  autorifee  de  lui  Si  par  jullicc ,  pour  elle,  les  hoirs  Se  ayans  caufe ,  le  du- 
ché de  Chevrculc  Se  dépendances  ,  les  aydes  de  Chevrculc,  Villcprcux,  &c  qu'il 
avoir  acquiles  de  M.  Duplclhs  Guénégaud  ,  feerctaire  d'érar ,  fit  40000.  livres  de 
rente,  dont  ne  fc  paye  que  la  moitié,  fuifanr  partie  de  1 14666.  livres  1  3.  lois  4.  dcn. 
de  rente  à  lui  vendus  par  le  roi  ,  à  prendre  lur  les  cinq  grottes  fermes  de  Francs  « 
pour  partie  de  l'échange  fait  par  feue  Madame  la  princcilc  de  Conty  avec  Su  Ma- 
jefté,  des  terres  de  Chatcau-Rcnauld ,  &c.  par  contrat  ,  ligné  Ogicr  fie  Manon, no- 
taires le  3.  mai  1646.  Sec.  leretervant  ledit  fcigneur  duc  (a  vie  durant,  de  taire  exer- 
cer lajufticc  dudit  duché  Ce  dépendances,  en  qualité  de  duc  8c  pair,  demeurant  loi- 
fiblc  à  ladite  dame  d'obtenir  letttes  pour  la  continuation  ou  nouvelle  érection  du  lie 
duché  fie  pairie  en  faveur  de  M.  le  duc  de  Luynes  (on  fils,  ou  de  M.  le  marquis 
d'Albert  l'on  petit-fils.-  ainfi  fie  quand  elle  avifera  ,  même  d'obtenir  un  fin  montré, 
fur  la  requête  qui  lera prclcntée  pour  la  vérification  dïcrlles ,  (ans  qu'elle  puillc  pour- 
futvrc  ladite  vérification  du  vivant  de  londit  mari,ficc.  moyennant  laquelle  vente  elle 
lui  cède  Se  à  les  héritiers  10000.  livres  de  rente  qu'elle  a  à  prendre  annuel  emen 
après  fon  deecs  lur  ledit  duché ,  firc.  Ic!quclles  enn  autres  choies  lui  avoicnt  été  pro- 
nu  es  en  douaire  par  fon  contrat  de  mariage  paflé  pardevant  Mcnard  &  Marion, 
notaires  audit  chaltclct  le  19  avril  1611.  xoooo.  livres  pour  Ion  préciput  ftipulé  par 
londit  contrar  en  cas  de  iurvic,  fie  ourre  moyennant  la  fomme  de  1030000.  livres 
fur  laquelle  clic  a  retenu  celle  de  400000.  livres  pour  (on  payement  de  dot  fie 
remplacement  qu'il  lui  doit ,  fuivant  la  transition  faite  entre  eux  pardevant  le  Sc- 
mcllicr  fie  lcCat,  notaires  audit  chaltcllct  le  7.  mars  16J2  Se  lur  le  lurplus  de  ladite 
fomme  dudit  prix ,  monrant  à  630000.  livres ,  elle  payera  dans  demain  à  fondit  mari 
Z80000.  livres  pour  employer  à  l'acquit  des  dettes  aulquelles  il  cil  obligé  ,  tapi  de 
fon  chef  que  comme  héritier  de  ladite  dame  princcilc  de  Conty  (a  tour,  &.  en  celles 
aulquelles  elle  cil  folidaircmeut  obligée  avec  lui,  énoncées  audit  contrat,  Se  dans  un 
tranfport  par  lui  fait  à  ladite  femme  pardevant  Le  Vallcur  Se  Ogier ,  notaires,  le  4. 
février  1655.  fie  les  350000.  livres  rcttans  incontinent  après  le  décret  dudit  duché 
conlommé  qu'elle  fera  faire  à  fes  frais  fie  dépens  ,  ôec.  ledit  contrat  de  vent.-  ligné» 
Ocier.  fie  Gallois. 

C 

Quittance  de  la  (omme  de  280000.  livres  payée  par  ladite  dame  duchefïc  audit 
feigneur  duc  Ion  mari ,  Ihpuléc  dans  le  fufdit  contrat ,  palTce  pardevant  les  mêmes 
Notaires  le  21.  novembre  i£}f.  fur  laquelle  fomme  elle  a  retenu  31748  livres  pour 
fon  payement  de  pareille  lomme  à  elle  duc*  par  fondit  mari  pour  intérêts  ficc.  Dans 
cette  quittance  cil  fait  mention  de  ceux  de  qui  elle  a  emprunté  cette  femme. 

Ratification  de  ladite  quittance  faite  par  ledit  feigneur  à  ladite  femme  le  7.  décem- 
bre audit  an  1655.  pardevanrlcs  mêmes  notaires;  le  tout  regiltré  au  parlement  du 
contentement  du  procureur  gênerai  du  roi  ,  fuivant  les  lettres  patentes  du  mois  de 
décembre  1667.  Se  arrêt  de  vérification  du  leize  mars  itf68.  Signé,  Du  Tillbt. 

D 

Exlfâit  de  U  dtnttion  du  duché  de  Chevreufe ,  faite  fsr  Mtdsme  U  dachejje  de  Chevreufe 

i  Ai.  U  duc  de  Lujnts  fin  fils. 

Du  premier  may  1663. 

PARDEVANT  les  notaircs-gardenottes  du  roi  au  chaltclet  de  Paris ,  fut  pré- 
fente  très  -  haute  ,  très  -  puidante  Se  illuftre  princefle  Madame  Marie  de  Ro- 
han  ,  duchcllc  de  Chevrcufc,  veuve  de  feu  trés-haut ,  trcs-puillant  fie  illuftre  prince 
Montcigneur  Claude  de  Lorraine  ,  vivant  duc  de  Chevreufe ,  pair  de  France  ,  de- 
meurant faiixbourg  S.  Germain  lez  Paris ,  en  fon  hôtel  rue  S.  Dominique  paroiflc 
S.  Sulpice ,  laquelle  reconnoît  avoir  donné  entrevifs  &  par  avancement  d'hoirie  à 
trés-haut  fie  puiflant  feigneur  Monfeigneur  Louis -Charles  d'Albert  duc  de  Luynes,  E 
pair  de  France,  marquis  d'Albert ,  comte  de  Tours ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  Ion 
fils ,  Se  de  défunt  Monfeigneur  le  connétable  de  Luynes  Ion  premier  mari  pour  lui, 
fes  hoirs  fie  ayans  caufe ,  le  duché  de  Chevrculc  fie  dépendances  à  elle  appartenant 
par  l'acquilition  qu'elle  en  a  fait  dudit  feu  duc  de  Chevreufe  Ion  mari,  &.  à  elle  adju- 
gé par  arrêt  de  décret  du  parlement  du  avec  tour  ce  qu'elle  a  acquis  de- 
puis de  Meilleurs  le  maréchal  d'Eftrccs ,  marquis  de  Rochefort  fi:  de  Montmort ,  (ans 
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en  rien  excepter  que  les  40000.  livres  de  rente  fur  les  cinq  grofles  fermes ,  compris 
audic  contrat  d'acquiûtion ,  aux  charges  , devoirs  &  conditions  y  énoncées,  fie  entre 
autres  dc  donner  à  faditc  merc  10000. 1.  de  penfion  viagère,  ficc.  Signe  Le  Caroh 
fie  Gallois  ,  notaires. 

Eigijlré  au  Parlement  du  conftnttmtnt  du  procureur  général  du  rty  ,  pour  être  execut/ 
Jeton  fa  forme  &  teneur ,  fùvant  les  lettres  patentes  dm  nuis  de  décembre  1667.  (jr  *rrit 
de  vérification  de  ce  jour  16.  mars  166%.  Jignc ,  Do  Tillbt.  Inftnué  au  chajlelet  k 
17.  d  avril  1577.  Signe1,  GaRNIer. 

Teydr  hommage  d»  duché'  de  Chevreufe  far  M.  le  duc  de  Lujnes. 

1 

Le  j.  may  itftfj. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  fie  de  Navarre.  A  nos  amez  fie  féaux 
confeillers  les  gens*  tenans  nos  comptes  à  Paris,  treforiers  de  France  ,  Se  autres 
nos  officiers  fie  jufhcicrs  qu'il  appartiendra»  Salut.  Scavoir  fàifons  que  notre  trés- 
cher  coufin  Louis-Charles  d'Albert ,  duc  de  Luynes,  pair  de  France ,  comte  dc  Tours 
fie  chevalier  de  nos  ordres,  nous  a  cejourd'huy  perlonncllcmcnt  és  mains  dc  norre 
tres-cher  fie  féal  le  ficur  Seguicr,  chancelier  dc  France,  fait  fie  prête  les  foy  fie  hom- 
mage qu'il  ctoit  tenu  faire  Se  prêter,  comme  il  appartient  ,  pour  raifon  du  duché 
deChcvreule,  les  appartenances  fie  dépendances ,  circonftanccs  fie  annexes  ,  tenus 
fie  mouvans  dc  nous  à  caufe  dc  la  grofle  tout  de  notre  louvre,  fie  à  lui  donnez  en 
avancement  d'hoirie  par  notre  trés-chere  fie  bien-amee  coufinc  la  duchefle  de  Che- 
vreufe la  roerc ,  par  contrat  du  premier  de  ce  mois,  aufqucls  foi  fie  hommage  nous 
l'avons  reçu  fie  recevons ,  fauf  notre  droit  fie  l'aucrui ,  à  la  charge  toutefois  de  nous 
bailler  dénombrement  dudit  duché  dans  le  temps  de  la  coutume  :  Car  rel  eft  notre 
plaiûr.  Donné  à  Paris  le  troifiémejourdc  mai  lan  de  grâce  16*3.  fie  de  notre  règne 
le  vingtième.  Par  le  roi  en  fon  confeil,  Foucault. 

• 

Q  Extrait  du' contrat  de  donation  du  duché  de  Chevreufe  ,  faite  par  M.  le  duc  de  Luynes, 

À  M.  te  marquis  i  Albert  fon  fils. 

Du  9.  féptembrc  \66j. 

Ï)ARDEVANT  Philippe  Gallois  ,  notaire  gardenottedu  roi  auchafteler  de  Pa- 
ris ,  Sec  Fut  prefent  en  fa  perfonne  tres-haur  fie  rrcs-puiflant  feigneur  monfei- 
gneur  Louis-Charles  d'Albert,  duç  de  Luynes  &  de  Chevreufe,  pair  dc  France,  mar- 
quis d'Albert ,  comte  de  Tours  ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  demeurant  à  Paris 
fauxbourg  S.  Germain,  Sec.  étant  de  prefent  au  chafteau  de  Dampierre,  lequel  a 
dit  que  trés-haute,  trés-puiflantc  fie  illuftre  pcincefTe  madame  Marie  dc  Rohan  fa 
mere,  veuve  de  feutrés-haut,  trés-puiflant  fie  illuftre  prince  monfeigneur  Claude 
D  dc  Lorrairc,  vivant  duc  dc  Chevreufe,  pair  de  France , auparavant  veuve  dc  mon- 
feigneur le  conncuble  de  Luynes  ,  pere  dudic  feigneur  duc,  lui  a  donne  le  duché 
dc  Chevreufe  ,  aux  charges  Se  conditions  ftiputecs  dans  le  contrat  du  premier  mat 
166$.  fie  qu'il  le  donne  aux  mêmes  conditions  à  Mcflïre  Charles-Honoré  marquis 
d'Albert  (on  fils  aîné  ,  fie  dc  feue9 trés-haute  fie  trés-puiflante  dame  Louifc-Marie 
Seguicr,  jadis  fon  époufe  ,  mineur ,  Se  ce  par  donation  entrevifs  irrévocable  Se  à  tou- 
jours, pour  en  jouir  par  fondit  fils  ,  fes  hoits  Se  ayans  caufe,  en  pleine  propriété, 
Sec  avec  fubrogation  telle  qu'elle  lui  eft  acquife  par  ledit  contrat  de  donation  ,avec 
les  annexes  Se  dépendances,  toutainfî  qu'il  appartient  audit  feigneur  duc  dc  Luynes, 
£  fie  qu'il  lui  a  été  donné  par  maditc  dame  duchefle  de  Chevreufe,  Se  qu'il  appar- 
tenoit  à  ladite  dame  duchefle  par  l'acquifttion  qu'elle  en  a  faite  dudit  feu  feigneur 
duc  de  Chevreufe,  par  contrat  du  15.  octobre  itfjr.fiec.  Ladite  donation  faite  par 
contrat  parte  à  Dampierre  le  9.  feprembre  itftfj.  au  bas  duquel  eft  une  procuration 
paflc'c  par  mcflîre  Jean  de  Ligny  ,  chevalier ,  feigneur  dc  Grognollcs  fie  de  S.  Piat , 
confeiller  ordinaire  du  roi  en  fes  confeils  ,  demeurant  à  Paris  rue  royallc,  au  nom 
fie  comme  tuteur  dc  McfTire  Charles-Honoré  Marquis  d'Albert  ,  fils  mineur  dudit 
feigneur  donateur ,  à  Nicolas  Vitart,  ûcur  de  Bruniercs,  tuteur  oncrairc  dudit  ficuc 
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mineur  ,  auquel  nom  il  donne  pouvoir  d'accepter  ladite  donation  ,  &c.  A  Paris  le 
8.  feptembre  itf5j.  Signe,  DE  L1GNY.    Le  Caron  &  Gallois. 

Le  tout  reoiflré ,  ouy  (jr  te  cenfentànt  le  procureur  gênerai  du  rot ,  pour  être  exécuté  félon 
fi  forme  cr  teneur  ,  fuivant  les  lettres  patentes  du  mois  de  décembre  1667.  &  arrêt  de 
vérification  de  ce  jour.   A  Paris  en  parlement  le  16.  mars  166$.  Signé  ,  Du  TiLlet. 
Et  après  fuit  Cinfinualion  dudtt  contrat  de  donation  faste  au  chajlelet  à  Parts  le  17.  avrti 
1677.  Signé,  Gauniek. 


Arrêt  du  Parlement  portant  que  les  terres  de  Gif  cr  autres ,  demeureront  réunies  au  duché 

de  Chevreufe,  du  p.  février  1664. 

Extrait  des  regijlres  du  parlement. 


FNTRF.  Mcflirc  Charles  d'Efcouhleau,  marquis  de  Sourdis,  demandeur  en  re- 
quête du  )0.  mars  16  jtf.  d'une  part,  Meflîre  Michel  Lucas,  feigneur  de  Gif, 
dc'fcndeur  d'autre,  &  Mettre  GiLcs  Routier  ,  Icigncur  de  Chaftcaudacy  ;  &  entre 
Mcflirc  Pierre  Meraut,  baron  de  Boirty  ,  demandeur  en  requête  du  if  janvier  i<ît8. 
d  autre  part  ;  Si  Icfdits  (icurs  d'Efcoubleau  «S:  Lucas  ,  défendeurs  d'autre  :  Et  entre 
dame  Maiic  de  Rohan.duchcflc  de  Chevreufe.  intervenante  ,  Je  Icfdits  de  Sourdis, 
Lucas  !«:  Meraut  défendeurs,  &:  entre  Mcflirc  Louis-Charles  d'Albert,  duc  de  Che- 
vreufe S:  de  Luynes,  intervenant  par  requête  du  30.  aouft  1663.  &  Icfdits  d'Ef- 
coubleau «Se  Meraut  défendeurs ,  d'autre.  Vu  par  ladite  cour  la  requête  ,  &c.  con- 
cluais du  procureur  gênerai  du  roi,  Si  tout  confideré,  dit  a  été  que  ladite  cour 
ayant  égard  aux  intervenions,  a  ordonne  Se  ordonne  que  la  terre  ,  (eigneuric ,  haute 
&  moyciinc  jufticc  de  Gif,  circonftanccs  &:  dépendances ,  cnfemble  la  jufticc  fur  les  q 
hameaux  de  Chevrigny  ,  la  maifon  appclléc  chapitre  d'Aigrefoin  ,  Crehlly ,  les  mou- 
lins le  long  de  la  rivière  d'Oifc  ,  Se  belle  Image ,  comme  aufli  la  maifon  5:  moulin 
de  Courceiles  ,  Se  autres  maifons  dépendantes  dudit  hameau  de  Courcclks,  aflifes 
en  lad.tc  paroiife  de  Gif,  mentionnées  au  contrat  du  8.  mai  1646.  feront  diftraites 
de  la  terre  &  feignetiric  de  CluAcaufort,  «Se  demeureront  unies  &  incorporées  au  du- 
ché de  Chevreufe,  aux  condirions  portées  par  le  contrat  du  2.  mai  \6a6.  Se  au  (urplus 
jouira  ledit  ficur  marquis  de  Sourdis  en  qualité  de  feigneur  Se  comte  de  Jouy ,  en  tous 
droits  Se  pleine  propriété  de  ladite  terre  Se  feigneuric  de  Chalteaufort ,  circonftanccs 
&  dépendances ,  à  la  charge  néanmoins  que  la  ju  (lice  fera  rendue  audit  Chalteaufort 
au  lieu  accoutumé,  au  nom  du  roi  Se  par  officiers  pourvus  par  le  roi ,  (ur  la  nomina- 
tion dudit  feigneur  de  Jouy,  conformément  à  l'arrêt  du  27.  juin  itfto.  Se  en  con- 
fcquence  fur  les  appellations,  requête  civile,  lettres  de  reftitucion,  a  mis  Se  mer  les  q 
parties  hors  de  cour  Se  de  procès,  fans  dépens.  Prononcé  le  9.  février  1664.  Signé» 
Du  Tillet. 

Du  mois  d'avril  1664. 

IETTRES  patentes  par  lcfqucllcs  le  roi  agrée  Se  ratifie  l'union  Se  incorpora- 
 ,tion  de  ladite  terre  de  Gif,  Chcvrig.iy  Se  autres  terres  à  la  duché  de  Chevreufe, 

portée  par  l'arrêt  ci-deflus ,  en  faveur  de  Charlcs-Honorc  marquis  d'Albert ,  duc  de 
Chevreufe,  fes hoirs,  fuccelïcurs  Se  ayans  cau'e  ,Jîls  de  M.  le  duc  de  Luynes,  pour 
n'être  plus  à  l'avenir  Si  pour  toujours  qu'un  même  fief  tenu  &  mouvant  de  fa  Ma- 
jefté  ,  à  une  feule  foi  &  hommage,  fous  le  titre  de  duché  de  Chevreufe,»  cauledc 
fon  chaftciu  du  louvre,  fans  qu'elles  puiflent  en  être  defunies  ni  démembrées  pour  E 
quelque  caufe,  prétexte  ou  occafion  que  ce  foit,  Sec.  Données  à  Paris  au  mois  d'a- 
vril 1664.  Signe,  LOUIS.  Et  fur  le  reply ,  par  le  roi  De  Guenegaud. 

Regiflrées ,  ouy  ejr  ce  cenfentànt  le  procureur  gênerai  du  roi ,  pour  être  exécutées  ,  e}r  j»** 
par  r  impétrant  de  t  effet  ejr  contenu  en  iceles ,  fûtvant  l arrêt  du  février  dernier.  A  Paris 
en  parlement  le  f.  feptembre  1664.    Signé  ,  Du  Tillet. 


Lettres 
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A  Lettres  portant  bgmbgttu»  des  centras  de  dengtien  dm  duché' de  Chevreufe  ,  un  profit  de 
'      Aîcjjire  ChvkiHi*ert  marquis  À  Albert ,     entant  que  de  be/ik* ,  de  nenveUe  ereétum 

de  U  terre  de  Chevreufe  en  duché. 

Au  mois  de  décembre  i66J. 

T  OUIS  ,pat  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  8c  de  Navarre,  A  tous  préfet»  & 
j  __yà  venir ,  Salut.  Nous  avons  été  informez  que  la  baronie  de  Chevreufe  a  été  érifc 
gec  en  titre  &  dignité  de  duché  par  le  roi  François  1.  au  mois  de  décembre  de  l'an* 
née  1345-  en  faveur  de  Jean  duc  d'Eftampes,  6c  d'Anne  de  Pifleleu  Ton  époufe  t  qu© 
depuis 'le  même  titre  de  duché  a  été  conhrmi  5C  rétabli  au  nom  &  profit  du  cardi» 
•  nal  de  Lorraine,  lors  archevêque  duc  de  Reims,  &  de  fes  héritiers  ,  (uccefleurs  6C 

•  ayans  caule  par  lettres  du  roi  Henry  II.  du  mois  d'avril  iff  5.  regiftrées  en  notre  cour 
de  parlement  le  16.  du  mois  de  mai  enfuivant ,  que  le  même  duché  ayant  paffé  du 
cardinal  de  Lorraine,  en  la  perfonne  du  duc  de  Cuite,  il  en  auroit  fait  ceffion  en 
faveur  de  Claude  de  Lorraine ,  prince  de  Joinville  Ton  frère  puîné ,  par  acte  du  iu 
avril  itfoô.  Enconfequcncc  dequoi  le  feu  roi  notre  trc's-honoré  feigneut  &  père  au» 
roit  partes  lettres  du  mois  de  mars  îéïi.  regiftrées  audit  parlement  le  ai.  aouft  1627. 
joint  audit  duché  de  Chevreufe  la  dignité  de  pair  de  France,  pour  en  jouir  par  ledit 
ficur  prince  de  Joinville,  (es  hoirs  &defcenJans  mâles ,  en  titre  de  duché  8c  pairie, 
à  la  charge  qu'à  défaut  d'hoirs  mâles  ,  la  dignité  de  l'aine  créée  par  ces  lettres ,  de* 
meurcroit  éteinte  8c  fupprimée  ,  &  que  ladite  terre  retournerait  en  1  état  qu'elle  ctoit 
auparavant  l'érection  en  pairie  accordée  par  lefdites  lettres  ,  fui  van  t  lesquelles  ledit 
fleur  duc  de  Chevreufe  ayant  été  pendant  pluficurs  années  en  pleine  6c  paifiblc  pof- 

C  fcuion  dudit  duché,  il  en  auroir difpofé  par  contrat  du  32.  novembre  itfjj.  au  profit 
de  notre  trés-cherc  8c  amec  coufinc  dame  Marie  de  Rohan  Ton  époufe,  laquelle  après 
nous  en  avoir  rendu  foi  6c  hommagcle  1 1.  mars  xtfjff.  en  auroit  fait  don  à  notre  cher 
8c  trés-amé  coufin  Louis-Charles  d'Albert ,  duc  de  Luynes  fon  fils  ,  pair  de  France, 
par  contrat  du  premier  mai  itf6j.  qui  nous  en  auroit  rendu  fes 'foi  8c  hommage  le  j. 
dudit  mois  &  an.,  8c  fait  en  fuite  pareille  donation  dudic  duché  en  faveur  dudit  fieut 
marquis  d'Albert  fon  fils  aîné,  par  contrat  du  4.  fêptembre  enfuivant ,  &  d'autanc 
que  par  le  défaut  d'hoirs  mâles  du  feu  ficur  duc  de  Chevreufe,  la  feule  dignité  de 
patrie  unie  audit  duché  par  lettres  de  161 1.  a  été  éteinte  8c  fupprimée ,  la  qualité  de  • 
duché  fubfiftant  toujours,  fuivant  la  condition  exprefïc  portée  par  une  des  claufesd'i* 
exiles  s  Que  ce  titre  étanc  réel  8c  féodal  infêparabtement  attaché  à  la  terre  ,  a  pu 

rfler  de  la  perfonne  dudit  feu  fieur  duc  de  Chevreufe  en  celle  de  notredite  coufinc 
dameduchefle  (on  époufe,  en  toute  propriété,  avec  tous  (es  droits  ,  avantages  & 
prérogatives,  au  moyen  de  la  vente  qu'il  lut  en  a  faite  ;  Que  notredite  couûne  corn- 
D  me  dame  8c  propriétaire  dudit  duché ,  a  été  reçue  à  caufc  d'icclui ,  à  nous  rendre  (es 
foi  de  hommage,  6c  en  cette  même  qualité  en  a  difpofé  par  donation  en  faveur  deno- 
t redit  coufin  le  duc  de  Luynes  fon  fils  qui  a  été  patcillement  reçu  à  nous  en  rendre 
fes  foi  8c  hommage  j  Que  pat  nos  lettres  patentes  du  mois  d'avril  16*4.  regiftrées 
audit  parlement,  nous  avons  approuvé  8C  ratifié  l'union  des  terres  de  Chcvrigny, 
Aigrefoin ,  Se  auttes  mentionnées  dans  l'arréft  dudit  parlement  du  9.  février  précèdent,, 
audit  duché  ,  pour  n'être  qu'un  même  fief  tenu  8c  mouvant  de  nous  à  une  feule  foi' 
8e  hommage ,  fous  le  titre  de  duché  de  Chevreufe ,  à  caufc  de  nott c  chafteau  du  lou« 
vre,  ledit  heur  marquis  d'Albert  donataire  dudit  duché  s'en  trouvant  revêtu  par  des 
titres  11  légitimes ,  s'efl  retiré  par  devers  nous ,  8c  nous  auroit  tri's'hurnblemcnt  fup- 
plié  qu  il  nous  plût  approuver  8c  ratifict  lefdites  donations ,  8c  lui  accotder  lettres  à  ce 
ncceftaires.  A  ces  caufes  de  l'avis  de  notre  confctl  ,  où  étoient  notte  tiés-cher  8c 
très  amé  frère  unique  le  duc  d'Orléans ,  aucuns  princes  de  notre  fang,  ducs  8c  pairs 
E  St  officiers  de  notte  couronne,  &  autres  grands  &  notables  perfonnages:  Et  voulant 
faire  connoître  l'cftime  que  nous  fàifons  des  rares  8c  recommandables  qualitez  qui 
paroiûenc  en  la  perfonne  dudit  fieur  marquis  d'Albert ,  8c  les  grandes  efperanccs  que 
nous  concevons  des  premières  preuves ,  qu'il  nous  a  données  de  fa  valeur  par  les  bief» 
fores  qu'il  a  reçues  dans  la  campagne  que  nous  venons  de  faire  en  Flandres ,  de  fa 
fidélité  8c  de  fon  zele  à  nocte  iervicc,  &  à  la  grandeur  de  notre  érat,  8c  de  notre 
propre  mouvement  8c  grâce  (peciale ,  pleine  puiûance  8c  autorité  royale,  nous  avons 
confirmé ,  ratifié  8c  approuve  par  ces  prefentes  lignées  de  notre  main  ,  confirmons, 
ratifions  8c  approuvons  Ictdics  connais  de  vente  >  ccilion  &  donation  dudit  duché  tlV 
Tmt  V.  K  8 
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Chevreufe  des  it.  novembre  i$5J-  premier  mai  1663.  &  9.  feptembre  enfuivaoc,  , 
foi  fie  hommage  à  nous  rendus ,  &  tout  ce  qui  a  été  tait  en  confequence  ,  le  toac  - 
ci-attaché  fous  le  contrefeelde  notre  chancellerie ,  pour  jouir  par  ledic  fieurmar<juis 
d'Albert,  (es  enfans ,  tant  mâles  que  femelles ,  nez  fie  à  naître  en  loyal  mariage, hé- 
ritiers, fuccefleurs  fie  ayans  caufe,  feigneurs  fie  ptoptictaites  dudit  duché ,  des  titres, 
honneurs ,  digoitez  ,  rangs ,  prérogatives  fie  prééminences  y  appartenans ,  tout  ainû 
qu'en  ont  bien  fie  dûcment  joui  ou  pu  jouir  lcfdits  cardinal  de  Lorraine  fie  prince 
de  Joinville,  en  conséquence  des  lettres  à  eux  accordées ,  fit  rcgiûtcmcnt  d'iccllcs  ea 
notre  cour  de  parlement,  fit  qu'en  jouiflent  les  autres  ducs  de  notre  royaume,  X 
entant  que  beloin  cil  ou  feroit ,  fie  de  notre  même  grâce  &  autorité  que  deflus, 
avons  de  nouveau  crée ,  érige  &  rétabli ,  créons ,  érigeons  &  rétablirons  ladite  terre 
fie  feigiieurie  de  Chevreufe,  tetres  y  jointes,  circonftances  fie  dépendances  d'icelk* 
«n  titre  ,  qualité  ,  dignité  fie  prééminence  de  duché  ,  pour  en  jouir  par  ledit  ficur 
marquis  d  Albert,  fcs  enfans  miles  fie  femelles, nez  fie  à  naître  en  loyal  mariage,  \ 
héritiers,  (ucccflcurs  fie  ayans  caufe,  feigneurs  propriétaires  dudit  duchcà  perpétuité, 
fous  le  reflort  immédiat  de  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  ainû  &  en  U  meme 
forme  &  manière  portées  par  les  lettres  de  la  première  éreûion  du  mois  d'avril  1  j  y  5. 
-avec  tous  droits  de  juftice ,  i  l'exception  des  cas  royaux  ,  pour  tenir  ledit  duché  à 
foi  de  hommage  de  nous ,  à  caufe  de  notte  chafteau  du  louvrc ,  (ans  pour  ce  être  tenus 
de  nous  payer  aucun  droit  d'indemnité  ,  ni  à  aucuns  de  nos  officiers  ou  autres  fei- 
gneurs quelconques  .dont  attendu  qu'il  y  a  été  ci-devant  fatisfait ,  nous  avons  déchargé 
Ce  difpenfé  ,  déchargeons  &  difpenfons  ledir  ficur  marquis  d'Alberr ,  duc  de  Che- 
vreufe, (ans  toutefois  qu'en  confequence  de  la  prefente  confirmation,  ou  nouvelle 
érection  dudit  duché ,  entant  quebefbin  ,  portées  par  ces  prefentes  ,  fie  à  défaut  d  hoirs, 
mâles,  ledit  duché  puille  être  par  nous  ,  ni  par  les  rois  nos  fuccefleurs,  réuni  à  la 
couronne  ,  en  confequence  des  édits  fie  déclarations  des  années  ijôtf.  ipy.  ijSi. 
&  15  82.  &  autres  reglerocns  faits  pour  l'exécution  des  duchez  ,marqmïats  fie  comtez,  ç 
de  la  rigueur  defquels  édits  Se  reglemens  nous  avons  difpenfé  Se  difpenfons  ledit  du- 
ché par  ces  prefentes.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  fit  féaux  confcillcrs* 
les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  à  Paris ,  fie  à  tous  nos  autres  jufticiers  fi:  offi- 
ciers, chacun  en  droit  foi ,  ainû  qu'il  appartiendra ,  que  ces  prefentes  ils  ayent  à  faire 
lire,  publier  fie  enregiftrer  ,fie  du  contenu  eniccllcs  faire  jouir  fie  ufer  pleinement, 
paiûbicmcnt  &  perpétuellement  ledit  ficur  marquis  d'Albert,  fcs  hoirs  Se  héritiers, 
tant  miles  que  femelles ,  fuccefleurs  Se  ayans  caufe ,  ccilant  fit  fâifant  cefler  tous  trou- 
bles &  cmpcchcmens  qui  pourroient  leur  être  donnez ,  nonobftant  lefdits  édirs ,  dé- 
clarations ,  ordonnances ,  reglemens,  arrêts  >  lettres  Se  autres  chofès  à  ce  contraires, 
aufquellcs  fie  aux  dérogatoires  y  contenues  ,  nous  avons  dérogé  fie  dérogeons  par  ces 
prefentes  ;  Car  tel  eft  notre  plaiût.  Et  afin  que  ce  (bit  chofe  ferme  fie  fiable  à  toujours 
nous  avo.is  fait  mettre  notre  (cel  à  cefdites  prefentes,  faufenautte  chofe  notre  droit 
fie  l'autruy  en  toutes.  Donné  à  Patis  au  mois  de  décembre  lande  grâce  1667.  fie  D 
de  notre  règne  le  vingt-cinquième.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas  par  le  roi ,  Li  Tei- 
liba.  Et  Iccllé  en  cire  verte  fur  lacs  de  foyc  rouge  fie  verte. 

Rtgijîrecs ,  usy  te  ctnfentêsU  U  froewrettr gourd  du  rai ,  pour  être  exécutées ,  ér  jmùr 
ftr  tedts  imfttrtnt  de  t  effet  tjr  tnten»  en  icelics  ,/eUn  leur  forme  é  teneur  ,fisvmt  l  mU 
ete  u  jour.   A  Paris  en  parlement  le  jeux  purs  i6«8.  Signé  ,  Du  Tiilbt. 


Arrêt  ienregijlrement  défisses  lettres ,  d»  16.  mm  166%. 

♦ 

Extrâit  des  regifbcs  ds*  Paiement. 

VEU  par  la  cour ,  les  grand  chambre ,  rournelle  fie  de  l'édir  aflemblces,  les  lettres 
patentes  du  roi  données  à  Paris  au  mois  de  décembre  1667.  Signées,  LOUIS.  ' 
Et  plus  bas  par  le  roi ,  La  Tsllis».  Et  fccllécs  du  grand  fceau  de  cire  verte,  par 
lefquelles  fie  pour  les  caufes'y  contenues,  ledit  (eigneur  roi  auroit  confirmé,  ratifié 
ôc  approuvé  les  contrats  de  vente,  ceifion  fie  donation  du  duché  de  Chevreufe  faits 
au  profit  du  ficur  marquis  d'Albert  du  19.  novembre  1 $5f.  premier  mat  166}.  te  o. 
feptembre  en  fui  vant,  foi  Se  hommage  rendu  audit  feigneur  roi  fie  tout  ce  qui  a  été  fait 
en  confequence  ,  pour  jouir  par  ledit  ficur  marquis  d'Alberr,  fes  enfans,  tant  mâles 
que  femelles ,  nez  fie  à  naître  en  loyal  mariage»  ircsitiecs,  fuccefleurs  fie  ayans  caufe  » 
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fêigneurs  fit  propriétaires  dudit  duché  ,  des  titres,  honneurs ,  dignirez  ,  rangs ,  prero- 
'É  gacivcs  &  prééminences  y  apparrenans ,  tout  ainli  qu'en  ont  bfcn  &  duc' ment  joui  le 
cardinal  de  Lorraine,  le  prince  de  joinville,  fie  qu'en  jouifîcnr  les  autres  ducs  de  ce 
royaume  ,  Se  entant  que  befoin  cil  ou  leroit,  anroit  ledit  feigneur  roi  de  nouveau  créé, 
érigé  Se  établi  ladite  terre  &  feigneuric  de  Chcvrcufc,  terres  y  jointes,  circonffances 
fie  dépendances  d'icelle,  en  titre  ,  qualité,  dignité,  Se  prééminence  de  duché  ,  pour 
en  jouir  par  ledit  (ieur  marquis  d'Albert,  fcs  enfans  mâles  &  femelles,  nez  &r  à  naître 
en  loyal  mariage,  héritiers,  (ucceffeurs  8c  ayans  caufe,  (cigneurs  Se  propriétaires  du- 
dit duché  à  perpétuité,  fous  le  reffort  immédiat  de  la  cour ,  ainli  Se  en  la  même  forme 
porréepar  les  lettres  de  la  première  création  du  mois  d'avril  i y jy.  avec  tous  droits 
de  juffice,  excepte  les  cas  royaux,  aiafi  que  plus  au  long  le  contiennent  lcfdites  let- 
tres, à  la  cout  adreflantes.  VeU  aulïi  lcldites  lettres  du  mois  d'avril  i  yyj.  arreft  de 
vérification  d'icelles  du  10.  nui  enfuivant  ;  autres  lettres  d'érection  du  mois  de  ma» 
i6ii.  arrêt  de  vérification  d'icelles  du  ai.  aouft  1617.  les  contrats  des  11.  novembre 
Ky  5- premier  mai  166  j.  Se  9.  Icptcmbrc  enfuivant  t  acte  de  foi  &  hommage  du  ij. 
du  mémo  mois  de  mai  166}.  lettres  patentes  du  9.  février  1664.  Se  autres  pièces 
B  attachées  fous  leconrrcfccl  ;  requête  prclcnréc  à  la  cour  par  mclTirc  Charles- Honore 
marquis  d'Albert,  à  fin  d'enregiffremeat  dclditcs  lettres  -,  condufions  du  procureur  gê- 
nerai du  roi  s  la  matière  mile  en  délibération ,  la  cour  a  ordonné  fie  ordonne  lefdices  let- 
tres &  contrats  être  regiftrées  au  greffe ,  pour  êtres  exécutées,  &  jouir  par  l'impétrant 
de  l'effet  Se  contenu  en  icelles  ,  fclon  leur  forme  &  teneur.  Fait  en  parlement  le  16. 
mars  1668.  Collationné  figné,  Robert. 

Du  mois  de  Décembre  1675. 

.  -  T  ETTRES  patentes  portant  union  fie  incorporation  des  châretlenics  de  Châ- 
I  jteaufort,  Magny ,  Leflart,  fief  Se  feigneuric  de  Touffus ,  au  duché  de  Chcvrcu- 
fc, avec  la  mouvance  directe  Se  immédiate  de  la  terre  Se  comté  de  Jouy,  pour  ne* 

C  tre  plus  qu'un  fcul  Se  même  fief  mouvant  du  roy,  à  une  leulc  foy  &  hommage» 
à  caufe  du  château  du  Louvre,  fous  le  titre  de  duché  de  Chcvrcufc,  fans  en  pou- 
voir être  delunis  Se  démembrez  pour  quelque  caufe  fit  prétexte  que  ce  loit  ;  com- 
me aulïï  union  à  la  juffice  dudit  duché  de  Chcvrcufc  des  juffiecs  dcfditcs  chat  dé- 
nies de  Chàtcaufbrt  fie  Magny  ,  Lcffart,  Se  les  appellations  de  la  juffice  dudit  corn* 
té  de  jouy  Se  des  autres  juftices  qui  ont  accoutumé  de  reflortir  à  U  prévôté  de  Châ- 
teau fort  ,  pour  être  toutes  exercées  conjointement  au  nom  de  meflîrc  Charlcs-Ho- 
noré  d'Albert,  duc  de  Chevrcule,  Se  par  les  mêmes  officiers  par  lui  pourvus ,  com- 
me juffice  lcigneuriale  Se  patrimoniale  ;  Se  en  conlequence  que  les  appellations  dea 
fentences  defdites  juffiecs  de  Châteaufbrt  Se  Magny- Lcffart,  rendues  par  les  officiers 

<  dudit  bailliage  de  Chevteufe  en  première  inffance ,  ou  fur  l'appel  des  juffiecs  infé- 
rieures ,  rcflbrtiront  nuemeot  Se  (ans  moyen  au  parlement  de  Paris ,  fauf  pour  les  cat 
royaux,  fiec. 

D 

Ces  mêmes  lettres  portent ,  que  nonobffant  ladite  union  au  duché  de  Chevteufe 
dcfditcs  châtcllenics  de  Châteaufbrt,  Magny,  Leflart  Se  fief  de  Touffus,  la  terre  fie 
feigneurie  de  Jouy  cy-devant  érigée  en  comté  par  lettres  du  mois  de  décembre  itfy4- 
en  faveur  du  feu  fieur  marquis  de  Sourdis ,  demeurera  décorée  du  titre  de  comté 
en  faveur  du  fieur  Bcrthelot,  Se  en-tant  que  befoin  (croit,  le  roy  crée  fie  érige  la<r 
dite  terre  de  Jouy  en  comté  ,  Se  y  unit  les  terres  fie  feigneuries  de  Loches  Se  Saint- 
Mars,  pour  n'être  plus  qu'un  même  fief  mouvant  Se  relevant  immédiatement  du- 
dit duché  de  Chevrcule,  fie  en  arrière- fief  de  fa  Majeffé  ;  ladite  nouvelle  érection, 
pour  ledit  fieur  Bcrthelot,  fes  hoirs  mafles  fie  ayans  caufe,  fêigneurs  Se  propriétai- 
res de  ladite  terre  Se  comté  de  Jouy,  pour  en  jouir  aux  honneurs, prérogatives fiç 
prééminences  appartenans  à  feigneurs-comtes ,  conformément  aux  ufages  du  royaume, 
£fans  qu'au  deflaut  d'hoirs  mafles  ledit  comté  (oit  (ujet  â  reverfion  à  la  couronne, 
mais  en  ce  cas  ladite  terre  retournera  à  fon  premier  état ,  fie  en  tous  les  cas  fera 
toujours  mouvante  fie  relevante  dudit  duché  de  Chevrcule.  Données  à  S.  Germain 
én  Laye  au  mois  de  décembre  i67y.  (ignées,  LOUIS,  fie  plus  bas:  Par  le  roy,  A»c 
wault  ,  ôc  Iccllccs  du  grand  fceau  de  cire  verte. 
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Du  ia  mûujI  1676.  £ 

ARREST  ou  commiffion  du  parlement  de  Paris ,  qui  ordonne  qu'avant  pa/Tcr 
outre  à  l'enregiltrcment  dcfditcs  lettres,  il  fera  informe  de  la  commodité'  ou 
incommodité  deldites  unions,  Se  de  l'état  où  eft  prefentement  ladite  terre  de  Jouy, 
Sec  20.  aouft  167*.  Signé  par  la  chambre,  Jacques,  fie  à  la  marge  eft  écrit  :  Scellé 
fc  z*.  aouft  1676. 

Cmtr/tt  iitbmgt  i»  duché  de  Chevreufe  avec  le  ttmti  de  Ment  fer t-C Amour  y. 
Du  premier  février  169  t. 

PARDEVANT  maiftres  François-Gedcon  ,  Marchand  fie  Simon  Mouffle ,  con-  Q 
(cillcrs  du  roy ,  notaires  au  chaftclct  de  Paris ,  fouflignez.  Furent  prefens  meflîre 
Louis  Phelypeaux,  chevalier,  comte  de  Pontchartrain ,  (eigneur  de Maurepas fi: au- 
tres lieux ,  confciller  du  roy  en  tous  (es  confeils ,  (ecretaire  des  commandemens  da 
(a  Majefté,  &  controllcur  gênerai  des  Finances  ;•  meflîre  Michel  le  Pelletier,  con- 
fèiller  d'état  ordinaire  Se  intendant  des  finances  -,  meflite  Henry  d'Agucfleau ,  con- 
feiller  du  roy  en  fon  confeil  d'état,  Se  meflîre  Michel  de  Chamillart,  con  (cil  1er  or- 
dinaire du  roy  en  Tondit  confeil  d'état,  fit  intendant  des  finances,  au  nom  &  com- 
me procureurs  fpeciaux  fie  ayant  charge  exprefle  de  fa  majefté  par  (es  lettres  paten- 
tes données  à  Fontainebleau  le  20.  oûobre  Kçi.  (ignées,  LOUIS,  6c  au-deflbus, 
Par  le  roy,  Phelypeaux,  Se  fcellécs  du  grand  fecau  de  cire  jaune  fur  (impie  queue, 


ajefté  fie  de  (es  (ucceffeurs  rois  le  délaiflemenr  de  la  plus  grande  partie 
du  duché  de  Chevreufe ,  domaines  fie  droits  en  dépendons ,  fit  aum  de  tailler  au  nom 
de  fa  majefté  audit  feigneur  duc  de  Chevreufe  la  ville,  comte  fie  domaine  de  Mont- 
fort  ;  letquelles  lettres  patentes  ont  été  annexées  à  la  minute  des  prefentes,  pour  y 
avoir  recours  fie  être  tranlcrites  en  fin  des  expéditions  qui  en  feront  délivrées ,  d'u- 
ne part  ;  Et  très-haut  fit  trés-puiflant  feigneur  monfeigneur  Charles-Honoré  d'Al- 
bert ,  duc  de  Luyncs  fie  de  Chevreule ,  pair  de  France  ,  commandeur  des  ordre» 
Vu  roy ,  Se  capitaine-lieutenant  de  la  compagnie  des  deux  cens  chevaux- légers  de  la 
garde  ordinaire  de  fa  majefté  ,  demeurant  4  Paris  en  fon  hôtel  rue  S.  Dominique, 
paroifle  S.  Sulpicc,  d'autre  part:  Difant  lefdits  feigneurs  commiûaires ,  que  le  roy 
ayant  eu  befoin  pour  la  conftruâion  fie  agrandiflement  de  (a  mai  (on  royale  de  Ver- 
failles,  parcs  fie  autres  ouvrages  en  dependans,  ûtuez  dans  l'étendue  dudit  duché  de 
Chevreufe,  de  la  plus  grande  partie  des  paroifl'es ,  terres,  héritages,  juftices  S:  dtoits  jj 
qui  compofent  le  principal  domaine  dudit  duché ,  fie  qui  font  dans  la  mouvance  ou 
juftice  d'icclui,  de  partie  duquel  duché  fa  majefté  s'eft  déjà  mife  en  pofleffion,  (a 
injjelté  auroit  fait  propolcr  audit  feigneur  duc  de  Chevreufe  de  lui  donner  en  con- 
tr'cchangc  daurres  terres  ,  mouvances ,  juftice  fie  droits  de  (cmblable  valeur  ,  pour 
être  unis  à  la  portion  dudit  duché  que  (a  majefté  voudrait  lui  délaiûcr ,  Se  former 
le  tout  enfemble  un  (cul  cotps  de  domaine  qui  fera  fie  demeurera  le  même  ancien 
duché  de  Chevreule,  fuivant  les  lettres  d'érection  du  mois  d'avril  1 5 y j .  fie  avec  les 
même  titte ,  droits ,  rangs ,  préféanecs ,  honneurs  Se  prérogatives.  Laquelle  propo- 
lïtion  ayant  été  acceptée  par  mondit  feigneur  duc  de  Chevreule  avec  le  refpcâ  fie 
la  fourni  (lion  qu'il  doit  aux  volontcz  de  (a  majefté  ;  par  arrêt  rendu  en  (on  confeil 
le  18.  aouft  1691.  elle  a  ordonné  que  ledit  feigneur  duc  de  Chevreule  remettroit  in- 
ceflammcnt  és  mains  dudit  feigneur  de  Pontchartrain  les  titres  de  propriété,  aveus  £ 
fie  denombretnens ,  baux,  fous-baux  ,  papiers ,  cueillcrcts  Se  cenfiers,  Se  tous  autres 
tittes  fie  enleigncmens  concernans  Icfdites  terres,  mouvances,  ccnûves  &  aurres  droits 
dudit  duché ,  pour  après  la  reprefentation  dHceux ,  être  deftinées  les  terres ,  mou- 
vances ,  juftices  Se  ccnfîves  que  fa  majefté  voudrait  être  données  en  contr 'échange. 

En  exécution  duquel  arrêt  ledit  iéigncur  duc  auroit  reprefenté  (es  tittes,  par  lef- 
quels  (a  majefté  auroit  reconnu  la  conliftancc  Se  qualité  dcldites  paroifles,  terres, 
jtiftiecs,  mouvances  ,  ccnûves  fie  autres  droits  dudit  duché  de  Chevreufe;  Se  par  un 
fécond  arrêt  aufli  rendu  en  (on  confeil  le  it.  feptembre  de  ladite  année  1S91.  fit 
majefté  a  ordonné  qu'il  feroit  fait  à  fon  profit  fie  en  (on  nom  acquifition  à  titre  d'é- 
change des  ville  fie  château  de  Chevreule,  de  tous  les  domaines,  mouvances,  cen- 

fives. 
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lïves ,  juftices  &  reflorts,  Se  cous  autres  droits  appartcnans  audit  duché,  pour  être 
unis  &  incorporez  au  domaine  de  Verfaillcs ,  à  la  referve  du  chafteau  oc  des  parcs 
de  Dampicrre ,  des  fiefs  ,  feigneurics ,  jufticcs  Se  paroi  fies  dudit  Dampierre,  S.  for- 
gée, Maincourt,  Senlifles  Se  Choifel,  8c  de  tous  les  droits,  reflorts  de  jufticcs,  cen- 
lîvcs  des  rotures  ,  Se  mouvance  des  fiefs  dans  1  étendue  dcfdites  cinq  paroi  (Tes ,  lef- 
quclles  (ont  fïtuées  à  1  extrémité  dudit  duché  joignant  le  comté  de  Montfbrt  :  dans 
lêfqucls  fiefs ,  (eigneuries,  juftices  Se  droits  exceptez  ,  (à  majefté  veut  le  titre  dudic 
duché  être  confervé,  Se  qu'il  fera  délaiHe  en  cont réchange  audit  feigneur  duc  de 
Chevreufe  les  ville,  domaine  &  comté  de  Mont  fort  tant  engagé  que  non  engage, 
appartenances  Se  dépendances  lchafteaux,maiions,futayes,  taillis,  fiefs,  arrière- rief s, 
ccniîves,  jufticcs  Se  reflorts,  tant  en  première  inftance  qu'en  cas  d'appel,  chafles, 
pêches,  droits  feigneuriaux  Se  féodaux  tant  en  cas  de  mutations  par  ventes  ou  autre- 
ment fuivant  la  coutume,  qu'en  cas  d'échange,  droits  refeindans  Se  refeifoires ,  avec 
faculté  de  rentrer  dans  toutes  les  usurpations ,  fi  aucunes  y  a ,  tant  anciennes  que 

»  modernes,  même  dans  les  parties  dudit  comté  aliénées  ôt  engagées  en  quelque  terni 
&  manière  que  ce  foit,  en  rembourfant  toutefois  le  prix  de  la  finance,  tout  ainfi  que 
fa  majefté  aurait  pû  faire,  comme  aufG  avec  faculté  de  couper  les  hauts  bois  de 
fûtayes  Se  les  taillis,  comme  dans  Ton  propre  Se  prive  patrimoine,  pourvoir  aux  of- 
fices, nommer  aux  bénéfices,  Se  jouir  défaites  ville,  comté  Se  domaine  de  Montforc 
comme  de  fbn  propre  bien  &  patrimoine,  &  ainfi  qu'il  auroit  pû  faite  dudit  duché 
de  Chevreufe ,  domaines  Se  droits  d'icclui ,  fa  majefté  ayant  fubrogé  mondit  leigncut 
duc  de  Chevreufe  en  tous  Tes  droits ,  fans  aucunes  referves  que  la  fouverainete ,  ref- 
fort  8:  mouvance ,  &  déclaré  qu'elle  veut  Se  entend  que  tous  les  domaines,  fonds, 
mouvances,  cenfives,  juftices,  reflorts  Se  droits  dudit  comté  de  Montfbrt,  qui  fe- 
ront delaiflez  en  contr'échange  audit  feigneur  duc  de  Chevreufe,  foient  unis  audit 
chafteau  de  Dampierre,  ancien  membre  dudit  duché,  avec  Iefdits  fiefs,  (eigneuries, 
juftices  Se  paroilles  dudit  Dampierre,  Senlifles,  Maincourt,  S.  Forgcc  Se  Choifel» 
Se  tous  les  droits  de  mouvances,  juftices  Se  reflorts  que  ledit  feigneur  duc  de  Che- 

C  vrcufê  a  toujours  eusjufqu'à  ptefent"  dans  l'étendue  acidités  paroilles  à  eau  le  dudic 
duché  de  Chevreufe,  même  en  la  mouvance  Se  reffort  du  fief,  feigneuric  Se  pareille 
des  Layes  ,  appartenant  en  propriété  à  monfieur  de  Montmort ,  comte  du  Mclnil- 
Habert,  pour  ne  former  Se  compofer  dorcfhavant  le  tout  cnlemble  qu'un  (cul  titre 
&  corps  dudit  ancien  duché  de  Chevreufe ,  tel  &  avec  tous  les  mêmes  droits ,  honneurs , 
rangs  de  prérogatives  attachez  audit  duché,  par  les  lettres  d'érection  &  de  confirma- 
tion des  mois  d'avril  mil  cinq  cens  cinquante-cinq  Se  décembre  mil  ûx  cens  foixante-fept,' 
fans  que  par  ledit  échange  il  (oit  réputé  faire  aucune  innovation ,  changement  ni 
diminution  quelconques  Iefdits  domaine  &  comté  de  Montfbrt  qui  leront  donnez  en 
contr'échange.  étant  oc  demeurant  lubrogez  en  la  place  dcfdits  fonds ,  domaine  & 
droits  dudit  Chevreufe»  qui  onr  été  6c  leront  retenus  par  Sa  Majefté,  pour  être 
unis  à  fon  domaine  de  Vcriaillcs.  Comme  aulli  Sa  Majefté  a  ordonné  par  le  même 
Arrêt  du  zi.fcptcmbrc  1691.  que  les  droits  de  mouvance,  directe  .juftice,  oc  tef- 
fbrts  dépendons  dudit  duché  de  Chevreufe ,  fur  les  pat 01  fies  ,  feigneutics  ôc  fiefs 
fituez  dans  1  étendue  du  tetritoire  dudit  comté  de  Moocfort  &  dépendances,  feront 
delaiflez  à  mondit  feigneur  duc  de  Chevreufe ,  pour  être  unis  audit  comté  de  Mont- 
Ion,  Se  que  tous  le*  droits  de  mouvance,  directe ,  juftice  Se  reflorts  dépendans 
dudit  comté  de  Montfott  fur  les  paroilles ,  feigneurie  Se  fief  fituez  dans  le  territoire 
dudit  duché  de  Chevreufe  qui  fera  acquis  par  Sa  Majefté ,  feronr  delaiflez  à  fadire 
Majefté  pour  être  réunis  avec  ledit  duché  de  Chevreufe  à  fon  domai.ie  de  Vcriaillcs. 
Et  pour  procéder  à  l'échange, cftima non ,  évaluation  Se  palier  le  conrrat,  Sa  Ma- 
jefté a  nommé  Iefdits  feigneurs  de  Pontchartrain ,  le  Pelletier,  DaguclTcau  Se  Cha- 
^  millart,  qu'elle  a  commis  à  cet  eftet,  pardevant  lefquels  feront  rapportez  les  con- 
trats &  titres  de  propriété ,  baux ,  fous-baux ,  papiers ,  cueillcrets  Se  ceniiers ,  Se 
tous  autres  titres  Se  enfeignemens  dudit  duché  de  Chevreufe ,  que  ledit  feigneur 
duc  a  voit  remis  audit  feigneur  de  Pontchartrain;  comme  auffi  que  le  fous-lctmier 
du  domaine  du  comte  de  Montibrr  qui  jouir  du  domaine  non  engagé,  6c  ledit 
feigneur  duc  de  Chevreufe  ,  qui  jouit  de  la  partie  engagée  dudit  Domaine ,  rc- 
mettroient  pareillement  és  mains  dcfdits  feigneurs  commiflaircs,  les  baux  Se  érats 
des  revenus  dudit  comté  de  Montfort  depuis  le  premier  janvier  1688.  que  le  bail  du 
fermier  a  commencé,  ic  depuis  le  17.  août  1587.  que  l'engagement  a  été  fait ,  avec 
les  papiers, cenfiers ,  cueillcrets,  avcus,.-.djudications  des  bois  ,&  autres  titres  fieen- 
feignement  concernans  les  revenus  ordinaires  Se  extraordinaires,  Se  tous  droits  pet- 
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cepcibks  dudit  comté  de  Montfotr.  Sa  Majefté  ayant  en  outre  donne  pouvoir  auf- 
dits  feigneurs  commiiï-iires  de  nommer  des  experts,  pour  faire  pardevant  eux  l'cfti- 
(nation  Se  evaluatton  defdics  duché  de  Chcvreule  &  comté  de  Montlort ,  apparte- 
nanecs  &  dépendances,  &  en  drefler  procès- verbaux ,  ce  que  Sa  Majefté  a  encore 
confirmé  par  fcfdites  lettres  patentes  du  20.  octobre  de  ladite  année  i<îj>i.  (uiv.nt 
lequel  arrtt  &  lcldites  lettres  patentes ,  auroit  été  tait  l'état  8c  defeription  des 
paroides,  terres,  domaines,  héritages,  mouvances,  cenfives ,  juftices ,  reflons  8e 
autres  droits  qui  compofent  ledit  duché  de  Chevreufe ,  pour  ce  qui  en  doit  être 
dclaiflé  à  Sa  Majefté  audit  titre  d'échange ,  cnlcmblc  du  revenu  de  tous  lefdits 
domaines,  terres  8c  droits;  comme  aufli  létat  &  defeription  du  domaine  dudic 
comté  de  Montfort ,  tant  engagé  que  non  engagé  ,  appartenances  8c  dépendances 
te  du  revenu  d'iccluL  Et  pour  letditcs  eftimations  8c  évaluations  de  tous  leiditf 
biens,  lefdits  feigneurs  coinmifljires  auroient  nommez  pour  expert,  maître  André 
Perraut  te  Claude  Aubri,  ainfi  que  le  tout  eft  contenu  au  procès- verbal  dcfdits  B 
feigneurs  commillaires  du  j.  Décembre  169 1 .8c  autres  jours  luivans  ,iig;jé  d'eux  Se 
du  (leur  Hcrfant,  greffier  des  commiûîonscxtraordiiiaitcs  du  conlcil  -, leiquels  experts 
auroient  fait  leur  rapport  (ur  l'cftimation  8c  liquidation  de  l'indemnité  due'  audit 
feigneur  duc  de  Chevreulc  ,  à  cauie  de  la  mouvance  féodale  8c  cenlîcrc ,  &  de  la 
julticc  unt  immédiate  6£  en  première  inftance,  que  du  reftort  en  cas  d'appel  fur  les 
fonds ,  héritages  te  droits  apparicnans  à  divers  particuliers  ,  dont  Sa  Majefté  s'eft 
ci-devant  mite  en  poflcflîon,  8c  qu'elle  a  fait  enfermer  dans  les  parcs  de  Vcruiilles, 
ou  fait  employer  hors  lcldits  parcs  dans  les  ouvrages  dependans  de  (es  domaines 
dudit  Verfaillcs ,  foit  que  le  prix  en  ait  été  déjà  payé  aux  particuliers  aufquels  ils 
appartenoient,  ou  que  les  particuliers  n'en  ayent  point  été  encore  rembourlez,  en- 
fcir.ble  des  revenus  8c  du  fond  tjnt  dudit  duché  de  Chcvrcufc,  domaines  &  droits 
qui  le  compofent,  8c  chofe  qui  doivent  être  cédées  te  dclaiflécs  à  Sa  Majefté  audit 
titre  d  échange ,  que  du  comté  de  Moutfort  8c  des  domaines  d  icclui  engagez  8c  C 
non  engagez,  appartenances  8c  dépendances,  8c  enfin  de  tout  ce  qui  doit  être  dé- 
laiflé  en  contr'echange  audit  feigneur  duc  de  Chevreufe,  comme  le  contient  ledit 
rapport  datte  au  commencement  du  10.  Décembre  1691.  8c  fini  le  27.  dudit  mois; 
furquoi,  par  Arrêt  du  it.  Janvier  de  la  préfente  année  169t.  Sa  Majefté  étant  en 
fon  conlcil  auroit  confirmé  le  procés-verbil  deidits  (eigneurs  commillaires  8t  le  faf- 
dit  rapport  des  experts,  8c  en  eonlequenec  auroit  ordonné  que  l'indemnité  &  ré- 
compenfe  duc  audit  feigneur  duc  de  Chevreufe,  à  caufe  de  la  mouvance  féodale  8c 
directe,  cenfierc ,  cnfcmblc  de  la  juftice  (ut  les  terres,  domaines  8c  droits  enfermez 
dans  ks  parcs  de  Verfaillcs,  ou  employez  hors  lefdits  parcs  dans  les  ouvrages  des 
maifbns  royales  &  domaines  du  ait  Verlailles ,  tant  ceux  dont  le  prix  a  été  déjà  rem- 
bourlé ,  que  ceux  qui  redent  encore  à  rembourfer ,  demeurera  rcglré  8c  liquidée  à 
la  fomme  de  cinq  cens  foixante  8c  quinze  mille  huit  cens  quatre-vingt-huit  livres 
trois  fols  fix  deniers  à  laquelle  montent  tous  les  articles  contenus  cfdits  procès- verbal 
te  rapport  fuivant  reftimation  qui  en  a  été  faite-,  (9av0ir.de  la  mouvance  à  raifon 
du  tiers, de  la  directe  cenfierc  à  rai(on  du  cinquième,  de  la  julticc  immédiate  à 
railon  du  dixième ,  8c  du  (Impie  redore  de  juftice  en  cas  d'appel  à  raifo.i  du  ving- 
tième du  prix  ou  de  la  valeur  des  fonds  fujets  autdits  droits  de  mouvance,  directe 
te  juftice  :  comme  aulïî  Sa  Majefté  par  le  même  arrêt  a  évalué  8C  réglé  le  revenu 
annuel  de  tous  les  domaines ,  mouvances  ,  cenlives,  juftices ,  redorts  fie  tous  autres 
droits  faifans  la  plus  grande  partie  dudit  duché  de  Chevreufe ,  dont  Sa  Majefté  n'eft 
point  encore  en  podcilion,  te  qui  lui  doivent  être  délai  (fez  audit  titre  d'échange 
par  ledit  (cigneur  duc  de  Chevreufe,  à  la  fomme  de  10148.  liv.  4.  (ois  1.  denier 
de  revenu ,  déduction  faite  de  la  (omme  de  580.  liv.  par  an  pour  les  charges  réel-  g 
les  te  foncières  d'une  part,  te  de  celle  de  deux  mille  fix  cens  livres  aufli  par  an,  qui 
eft  deux  fols  trois  deniers  pour  livre  pour  la  remite  qu'il  convient  faire  à  un  rece- 
veur ou  fermier  gênerai  d'autre  part,  (ur  lequel  pied  Sa  Majefté  en  a  fixé  le  prix  à 
railon  du  denier  vingt-fix  à  la  fomme  de  51*45 3.  liv.  6.  fols  2.  deniers,  ce  qui  re- 
vient avec  ladite  lomme  de  cinq  cens  (oixante  quinze  mille  huit  cens  quatre-vingt- 
huit  livres  trois  lois  fix  deniers  ,  à  laquelle  ont  été  liquidez  8c  évaluez  lefdits  droits 
de  mouvance  féodale  ,  direâe ,  cenfiere  te  droits  de  juftice  8c  de  reflbrts  fus  expri- 
mez ,  à  celle  de  onze  cens  deux  mille  trois  cens  quarante-une  livre  neuf  fols  huit 
deniers ,  qui  eft  le  prix  de  ladite  acquifition  qui  cft  à  faire  par  échange  dudit  fei- 
gneur duc  de  Chevreufe  au  profit  de  Sa  Majefté.  A  l'égard  dudit  comté  8c  domaine 
de  Montfort,  tant  engagé  que  non  engagé,  appartenances  8c  dépendances,  8c  de 
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tous  les  autres  droits  Se  fonds  que  Sa  Majefté  veut  être  bailler  8c  cédez  en  con- 

A  tr  échange  audit  feigneur  duc  de  Chcvrcufc  ,  Sa  Majcftc  en  a  firec  &  évalué  le  revenu 
à  la  fomme  de  trente  -  fix  mille  trois  cens  quatre  livres  quatre  fols  dix  deniers  de 
rente ,  déduction  faite  de  la  Comme  de  quatorze  cens  neuf  livres  feize  lois  deux  de- 
niers par  an ,  pour  les  charges  réelles  6c  foncières  d'une  part ,  8c  de  trois  mille 
livres  d'autre  part  pour  la  remife  1  à  raifon  de  dix-huit  deniets  pour  livre  qu'il  con- 
vient faire  à  un  fermier  ou  receveur  gênerai,  fur  le  pied  duquel  revenu ,  Sa  Ma- 
jefté a  voulu  que  le  prix  en  fut  réglé  au  denier  trente,  compris  le  droit  de  nomi- 
nation aux  offices  royaux,  avec  le  greffe  du  bailliage  qui  fera  c'tabli  à  Montfort  ,8c 
les  droits  de  jufticc,  directe,  chatte  far  les  fermes  de  la  grande  maifon  de  Main- 
court,  de  Monceaux,  le  moulin  d'Aulne,  &  les  bois  des  Houfliercs,  de  la  Crâne 
&.  de  la  Ronccrie  ,  iîtucs  dans  les  paroiftes  de  Dampicrre,  S.  Forget,  Maincourt 
8c  Scnliflcs,  8c  dans  la  proximité  du  château  dudit  Dampicrre,  &  des  (eigneuries 
refeivccs  à  moudit  feigneur  duc  de  Chcvrculccn  cas  que  dans  la  fuite  Sa  Majefté 

jj  les  aliène  à  titre  de  propriété  incommutablc ,  fur  lequel  pied  du  denier  trente  ledit 
ptix  monte  &  revient  a  la  fomme  de  ioS9ii7-  liv.  5.  deniers,  le  tout  conformé- 
ment à  l'avis  dcfdits  feigneurs  commiflaires  contenu  en  leurdit  procés-verbal  :  Sa 
Majefté  ayant  auffi  ordonné  par  ledit  Arrêt  du  22.  janvier  préfente  année  1691.  du 
contentement  dudit  (eigneur  duc  de  Chcvrcufc,  que  ledit  Arrêt  du  22,.  Septembre 
1*91.  f«a  exécuté  lelon  fa  forme  8c  teneur,  ce  failânt,que  le  contrat  dudit  échange 
fera  inccfTamment  paffé  pat  lefdits  leigneuts  commiflaires  avec  ledit  feigneur  duc  de 
Chcvreule,  aux  claulcs  &  condi  lions  dudit  arrêt,  ainfi  qu'il  fera  ci-apres  énoncé. 
£n  exécution  de  tous  lelquelsarrefts  a  c'tc  fait  entre  lefdits  feigneuts  commiflaires  pour 
&  au  nom  de  Sa  Majcftc  ,  fie  ledit  feigneur  duc  de  Chevreule  en  fon  nom  ,  les  échange, 
cotu rechange  8c  chofes  qui  enfuivenr  j  fçavoir  eft ,  que  ledit  feigneur  duc  de  Chc- 
vrcufc ^conformément  audit  arreft  dudit  jour  22.  janvier  &  autres  précedens,  a  baillé, 

_  cédé ,  tranlporté  8e  délaiflc ,  Se  promis  de  garentir  de  tous  troubles  &  empéchemens 
généralement  quelconques  audit  titte  d'échange,  du  tout  dés  maintenant  à  toujours 
a  Sa  Majcftc  8c  à  Tes  fuccefleurs  rois  de  France  ,  ce  acceptant  par  lefdits  feigneurs 
commiflaires ,  les  droits  de  directe  féodale  &  cenficre ,  8e  ceux  de  jufticc ,  foit  immé- 
diate 8c  en  première  inftance,  foit  en  cas  d'appel  fut  les  héritages  ûtuez  dans  l'é- 
tendue dudit  duché  de  Chcvrcufc ,  qui  ont  été  acquis  pat  Sa  Majefté ,  &  dont  elle 
eft  en  pouellion  ,  enfermez  dans  les  parcs  de  Verlailies  ,  &  employez  hors  lefdits 
parcs  aux  ouvrages  en  dépendans  ;  fçavoir ,  la  mouvance  3c  directe  féodale  fut  9. 
arpens  26.  perches  de  terre,  qui  croient  mouvans  en  fief  dudit  duché,  &  qui  appar- 
tenoient  à  M.  Hcbcrt,  maître  des  requêtes ,  comme  feigneur  de  Bue  en  partie.  Plus, 
le  reflort  de  la  jufticc,  en  cas  d'appel ,  fur  les  mêmes  héritages.  Item,  la  mouvance 
ou  directe  féodale  (ur  6.  arpens  21.  perches  de  terre,  qui  éioient  tenus  en  fief  dudic 
duché,  8e  qui  appartenoient  à  M.  de  la  Gucrinic're  ,  à  caufe  de  fa  terre  de  Bue,  8c 
étoient  en  plein  hcf  Se  reffort  dudit  duché  de  Chevreufe.  Item  ,  de  14.  arpens  7. 

D  perches  de  terre  en  fief,  qui  appartenoient  à  M.  Daquin ,  comme  feigneur  de  Jouy 
&  des  Loges  ,8c  croient  tenus  en  plein  fief  dudit  duché.  Item  ,  de  19.  arpens  30. 
perches  d  e  terre  en  fief,  qui  appartenoient  au  iieur  Decq ,  à  caufe  de  fà  terre  de  Touflus, 
&  étoient  tenus  en  plein  fief  dudit  duché.  Item ,  de  61.  arpens  21.  perches  de  terre, 
qui  appartenoient  à  mademoifelle  Renaudot,  à  la  dcmoilclle  Jaquemier,  &  autres 
particuliers ,  8c  étoient  tenus  en  ccnfivc  dudit  duché.  Item,  de  $7.  arpens  8$.  per- 
ches de  terre ,  8c  de  4.  arpens  de  prez  en  fief,  qui  dependoient  de  la  Icigncuric  de 
Touflus,  appartenante  audit  duché.  Item,  de  7.  arpens  *8.  perches  de  terre,  qui 
dependoient  de  la  feigneurie  de  Villetain ,  feiz  proche  Touflus ,  8c  étoient  tenus  en 
plein  fief  dudit  duché.  Item,  de  20.  atpens  86.  perches  de  terre  en  fief,  qui  appar- 
tenoient à  Meilleurs  d'Orfigny  ,  &  étoient  tenus  en  plein  fief  8C  reffort  dudit  duché. 

j  Item ,  de  9.  arpens  60.  perches  de  terre  en  fief ,  qui  appartenoient  à  M.  du  Metz , 
à  caufe  de  Ta  terre  de  Villeras ,  8e  étoient  tenus  en  plein  fief  dudit  duché.  Item,  de  2. 
arpens  57.  perches  de  tetre,  qui  appartenoient  à  divers  particuliers  delà  feigneurie 
de  Villeras.  Iccm.dc  11.  arpens  3.  perches  de  bois  en  fief ,  qui  appartenoient  à 
M.  Dalbcrtas ,  &  à  la  commune  d'Igny  ,  &  étoient  tenus  en  plein  fief  &  reflort  du- 
dit duché.  Item  ,  de  7.  arpens  39.  perches  de  terre,  qui  appartenoient  à  divers  par- 
ticuliers de  la  feigneurie  de  Vauhalon.  Item,  de  45.  arpens  42.  perches  de  terre  en 
fief,  qui  appartenoient  à  Meilleurs  d'Orfigny  ,  8c  étoient  tenus  en  plein  fief  dudic 
duché.  Item ,  de  20.  arpens  95-  perches  de  terre  dans  la  feigneurie  de  Villeras ,  lef- 
quels  appartenoient  à  meilleurs  Daquin  &  des  Eaues.  Item, de  17.  arpens  38.  pet- 
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ches  de  ferre  i  qui  appartenoient  à  pluficurs  particuliers  dans  la  feigneurie  de  Che* 
vrcufc,àcaufc  des  facfsde  Saclc.  Item,  de  38.  arpens  69  perches  de  terre  en  fief, 
Jelqnels  apparrenoicnt  tant  aux  Celeltins  qu'à  l'hôpital  de  Saint  Jean  de  Latian  ,fle 
étoient  tenus  en  plein  fief  fie  rcflbrt  dudit  duché,  lrcm  ,  de  6.  arpens  $7.  perches  de 
terre  en  fief,  lefquels  appartenoient  à  madame  Paflart  ,  fie  étoient  tenus  en  plein 
fief  fie  teflort  dudit  duché.  Item,  de  10.  arpens  98.  perches  de  terte,  letquels  appar- 
tenoient à  plufieurs  particuliers ,  fi:  étoient  tenus  en  cenfive  dudit  duché ,  à  caufe  de 
fes  fiefs  de  Saclc.  Item ,  de  j.  arpens  4.  perches  de  terre  fie  prez  en  fief,  lefquels  ap- 
tenoient  à  S.  Jean  de  Latran,  aux  Cclcftins  de  Marcoufly ,  &  aux  héritiers  de  feu  M. 
Lucas,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief  &  reflbrt  dudit  duché.  Item ,  de  21.  arpens  do 
«erre  8r  prez  en  fief , qui  appartenoient  audit  fieur  de  Metz,  à  caufe  de  fa  terre  de 
Villcras,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief  fie  reflott  dudit  duché.  Item ,  de  16.  arpens 
iz.  perches  de  terre,  qui  appartenoient  à  M.  Daquin,  6c.  tenoient  de  la  feigneurio 
de  Villcras.  Item  ,  de  27.  arpens  54-  perches  de  prez  &  terres  cri  fief,  qui  apparte- 
noient à  diverfes  pcrfonnes,8c  étoient  tenus  en  plein  fief  &  rcflbrt  dudit  duché.  Item,  B 
de  9.  arpens  85.  perches  de  terre  fie  prez  en  fief,  lefquels  appartenoient  à  madame 
Paflart  ,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief  fie  reflbrt  dudit  duché.  Item,  de  10.  *r- 
pens  sj.  perches  de  terre  en  net ,  lefquels  appartenoient  à  meflîcurs  d'OrGgny,à 
caufe  de  leur  terre  d'Orfigny.  Item,  de  s»,  arpens  j\.  perches  de  terres  qui  appar- 
tenoient 4  pluficurs  particuliers,  fit  étoient  dans  la  cenfive  dudit  duché.  Item, d'un 
arpent  j6.  perches  de  tetre  en  fief ,  qui  appartenoient  à  M.  de  Monrmor ,  à  caufe 
de  fa  terre  du  Mcfnil ,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief  fie  reflort  dudit  duché.  Item , 
de  109.  arpens  30.  perches  de  terre  fie  prez,  deux  maiions  fie  clos  en  fief.lcfquelsappax- 
tenoient  à  M.  de  la  Verrière ,  à  caufe  de  ia  terre  de  la  Verrière ,  S:  étoient  tenus  en  plein 
fief  &  rcflbrt  dudit  duché.  I:em,dc  60.  perches  de  prez  en  fief,  qui  appartenoient  âMr. 
la  comtefle  de  Nogcnt,  à  caufe  de  fa  terre  de  la  reric ,  tenue  en  plein  fief  fie  reflort  du-  Q 
dit  duché.  Irem  ,  de  j»  arpens 6 6.  perches  de  terre,  lefquels  appartenoient  à  divers 
particuliers  dans  le  terroir  de  Maurepas  ,  Se  étoient  tenus  en  cenfive  dudit  duché. 
Item ,  d'un  arpent  70.  perches  de  terre  en  fief,  lefquels  appartenoient  à  monfieur 
de  Monrmor  a  caule  de  fa  terre  du  Mefnil,  Se  étoient  tenus  en  plein  fief  fie  reflott 
dudit  duché.  Item,  de  31.  arpens  27.  perches  de  terre,  prez,  bois  Se  garennes  en 
fief,  lefquels  appartenoient  à  la  feigneurie  de  Coignicres,  Se  étoient  tenus  en  plein 
fief  fie  t effort  dudit  duché.  Irem,  dun  arpent  16.  perches  d'héritages  en  fief,  lef- 
quels appartenoient  à  monfieur  de  la  Verrière,  Se  étoient  tenus  en  plein  fief  Se  rd- 
lorr  dudit  duché.  Item,  de  12.  arpens  60.  perches  &  demie  de  terre  Se  bois,  lefquels 
dependoient  de  Maurepas,  Se  étoient  tenus  en  fief  Se  rcflbrt  dudit  duché  de  Che- 
vreufe.  Item,  de  4.  arpens  70.  perches  de  icrrc  en  fief,  lefquels  appartenoient  au- 
dit feigneur  de  Pontcharrrain  Se  à  monfieur  de  Tagny,  Se  etoient  tenus  en  plein 
fief  fie  rcflbrt  dudit  duché.  Item,  de  14.  arpens  4t.  perches  de  terre,  lefquels  ap- 
partenoient à  divers  particuliers  dans  le  territoire  de  Maurepas.  Item  ,de  16.  arpens 
J5-  perches  de  terre  en  fief,  lefquels  dependoient  de  la  Ville-Dieu ,  fie  étoient  tenus  O 
.  en  plein  fief  fit  reflort  dudit  duché.  Item ,  de  1.  arpens  j  j.  perches  de  terre  en  fief, 
lelquels  appartenoient  à  madame  lacomteffc  de  Nogcnt  à  caufe  de  fa  terre  delà  Fer- 
té,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief  fie  reflbrt  dudit  duché.  Irem  ,  de  if.  atpens  jo. 
perches  de  terre  fie  bois  en  fief,  lefquels  appartenoient  aux  rcligieufes  du  Port-Royal 
à  caufe  de  leur  terre  de  Montigny  nouvellement  acquife.  Item,  de  deux  arpens  78. 
perches  de  terre,  lefquels  appartenoient  auldites  dames  de  Port-Royal,  à  caufe  de 
leur  ferme  des  Granges,  fie  etoient  tenus  en  plein  fief  fie  rcflbrt  dudit  duché.  Item, 
d'onze  arpens  40.  perches  de  terre  fie  bois  en  fief,  lefquels  appartenoient  à  madame 
de  Voifins,  à  caufe  de  fa  terre  de  Voiûns.  Item ,  de  6.  arpens  96.  perches  de  terre 
en  fief,  lefquels  appartenoient  à  monfieur  de  Bertille,  à  caufe  du  vieux  château  de 
Guyancourt ,  fit  étoient  tenus  en  plein  fief  fie  reflort  dudit  duché.  Item ,  de  17.  ar- 
pens 47.  perches  fie  demie  de  terre  fie  prez ,  lefquels  appartenoient  à  divers  parti- 
culiers de  la  feigneurie  de  Montigny,  de  celle  de  Voifins,  fie  du  vieux  chafteau  de  £ 
Guyancourr.  Item,  de  16.  arpens  19.  perches  de  terre  en  fief,  lefquels  appartenoient 
tn  propre  à  monfieur  de  Bcrulle,  à  caule  du  vieux  challcau  de  Guyancourt  ;  à  M. 
Hébert,  à  caufe  de  fa  terre  de  Bue  ;  à  monfieur  de  la  Gueriniere,  aufll  à  caufe  de 
û  terre  de  Bue  fit  du  Brcuil ,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief  fie  rcflbrt  dudit  duché. 
Item,  de  17.  arpens  5.  perches  de  rerre,  lefquels  appartenoient  à  divers  particuliers 
dans  la  feigneurie  dcfdits  fleurs  de  Bcrulle  fit  Hébert.  Item ,  de  41.  perches  de  bois 
de  la  feigneurie  de  Magny.  Item,  de  4.  arpens  de  terre  fituez  dans  la  paroifle  fie  cen- 
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A  fivc  dudit  Magny.  Item,  d'onze  arpens  de  terre ,  feiz  au  chantier  de  Makonfeil ,  ter- 
roir de  Montigny.  Item,  de  9-  arpens  y  4.  perches  en  fief,  lefquels  appanenoient 
aux  dames  de  Port-Royal ,  à  caufe  de  leur  fief  de  Montigny  fie  fief  1 ribouillard. 
hem,  de  11.  arpens  15.  perches  de  terre,  lefquels  apparrenoienr  a  divers  particu- 
liers en  la  feigneutie  du  vieux  chafteau  de  Guyancourt.  Item ,  de  3.  arpens  9.  per- 
ches de  terre  en  fief,  lefquels  apparrenoienr  à  monfieur  de  Berulle,  à  caufe  du  vieux 
chafteau  de  Guyancourt,  fie  croient  tenus  en  plein  fief  &  refiort  dudit  duché.  Item, 
de  11.  arpens  6.  perches  de  terre,  fis  au  terroir  de  Guyancourt,  lieu  dit  le  Trou- 
Berger  ,  lesquels  apparrenoienr  à  divers  particuliers,  fie  dépendoienc  de  la  feigneu- 
rie  du  vieux  chafleau.  Item  ,  de  10.  arpens  oj.  perches  de  terre,  lefquels  appane- 
noient à  divers  particuliers ,  fie  croient  ûcuez  en  la  feigneuric  du  vieux  château  de 
Guyancourt.  Item  ,  de  10.  arpens  9 3.  perches  de  terre  en  fief,  lefquels  appartc- 

P  noient  à  monfieur  de  1a  Verrière  ,  fie  croient  tenus  en  plein  fief  fie  rcflbrt  dudit  du- 
ché. Ircm,  de  10.  arpens  75.  perches  de  rerre  en  fief,  donc  8.  arpens  2.  perches 
appartenoient  au  ficur  Decq,  fie  les  2.  autres  arpens  73.  perches  aux  héritiers  du 
fieur  de  la  Guerinicrc,  fie  etoient  tenus  en  plein  fief  fie  refiort  dudit  duché.  Item» 
de  trois  arpens  27.  perches  de  rerre  en  fief,  lefquels  appartenoient  à  monfieur  Hé- 
bert, &  aux  héritiers  du  feu  ficur  de  Hillerin,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief  &  ref- 
fort  dudit  duché.  Item,  de  7.  arpens  3f.  perches  de  terre,  lefquels  appartenoient 
à  divers  particuliers  ,  &  etoient  fituez  dans  les  terriroire  fie  (eigneurie  de  Bue  fie  des 
Loges.  Item  ,  de  35.  arpens  57-  perches  de  terre,  bois,  prez  &  jardins  en  fief,  lef- 
quels apparrenoienr  aux  dames  de  S.  Cyr,  fie  étoient  dans  la  mouvance  dudit  du- 
ché. Item,  de  6.  arpens  94.  perches  de  terre,  prez  fie  bois  en  fief,  lefquels  appar- 
tenoient au  ficur  Jugné.  Item,  de  2.  arpens  75.  perches  de  pré  en  fief ,  lefquels  dé- 

£  pendoient  de  Villcrain.  Ircm,  de  21.  arpens  24.  perches  de  rerre  &  prez  en  fief, 
lefqncls  aeparrenoient  au  prieur  de  Fontcnay-lc-Fleury ,  au  collège  de  la  Marche , 
fie  au  rieur  Sollus  ,  ce  étoient  tenus  en  plein  fief  fie  reffbrt  dudit  duché.  Item  ,  de 
81.  arpens  88.  perches  de  terre,  prez  fie  bois,  quatre  maifons  fie  dix  jardins,  lef- 
quels appartenoient  à  divers  particuliers.  Item  ,  de  44.  arpens  jtf.  perches  déterre 
fit  prez  en  fief,  lefquels  appartenoienc  à  monfieur  deTJartillac,  fie  fàifoicnt  partie 
de  fa  terre  de  Villiers,  tenue  en  plein  fief  fie  rclTort  dudit  duché.  Item,  de  10.  ar- 
pens tfj.  perches  de  terre  en  fief,  lefquels  appartenoient  a  monfieur  de  Palotfcau , 
a  caufe  de  fa  terre  de  la  Huniere  8c  de  la  Vauvc,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief  6c 
reffbrt  dudit  duché.  Item ,  de  8.  arpens  2.  perches  de  tetre  en  fief,  lefquels  appar- 
tenoient à  madame  de  fainte  Marthe,  fie  etoient  tenus  en  plein  fief  fie  reffbrt  du- 
dir  duché.  Item ,  de  6.  arpens  36.  perches  de  terre  en  fief ,  lefquels  dépendoienc 
de  faine  Jean  de  Larran,  6c  étoient  fituez  à  Sade,  8c  tenus  en  plein  fief  3c  refiort 

D  dud't  duché.  Item,  de  6.  arpens  66.  perches  de  terre  en  fief,  lefquels  appartenoient 
à  monfieur  Meraut  de  Gif,  faifoient  partie  de  fa  terre  de  Gif,  6c  étoient  tenus  en 
plein  fief  6c  refiort  dudit  duché.  Item,  de  zi.  arpens  41.  perches  de  terre  en  fief, 
lefquels  appartenoienc  à  monfieur  Meraut  de  Villiers ,  fie  faifoient  partie  de  fa  terre 
de  Villiers,  qui  étoient  tenus  en  plein  fief  fie  refiort  dudir  duché.  Item ,  de  8.  ar- 
yens jo.  perches  de  terre  en  fief,  lefquels  appartenoienc  à  madame  d'Albon,  fai- 
foient patrie  de  fa  rerre  de  S.  Aubin ,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief  fie  refiort  dudit 
duché.  Item ,  de  12.  arpens  de  terre  en  fief,  lefquels  appartenoient  à  mcfLeurs 
d  Orûgny,  fie  éroient  tenus  en  plein  fief  fie  refiort  dudit  duché.  Item ,  de  cinq  ar- 
pens une  perche  de  terre  en  fief,  lefquels  appartenoient  à  madame  Pafiart,  fàifbienc 
partie  de  fa  terre  de  la  Martiniere,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief  fie  refiort  dudit  duché. 
Item,  de  3.  arpens  7j .  perches  de  terre  en  fief,  lefquels  appartenoient  à  M.  Daquin  , 
faifoient  partie  de  fa  terre  de  Jouy ,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief  fit  refiort  dudit  duché. 
Item ,  de  17.  arpens  39.  perches  de  rerre  en  fiefs ,  lefquels  appartenoienc  à  M  de  la 
Guérinicre,  faifoient  partie  de  fa  terre  fife  à  Bue,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief  fit 
£  refiort  dudit  duché.  Item ,  de  9.  arpens  32.  perches  de  terre  en  fief  lefquels  appât* 
renoienr  à  M.  Hébert,  faifoient  partie  dé  (a  terre  de  Bue,  fie  étoient  tenus  en  plein 
fief  fie  refiort  dudir  duché-  Plus,  2.  arpens  10.  perches  de  rerre  en  fief,  lefquels 
appanenoient  à  meffieurs  de  Marcouffy,  à  caufe  de  leur  ferme  fifcàSaclé,  fie  étoient 
tenus  en  plein  fief  fie  rcflbrt  dudit  duché.  Item,  de  2.  arpens  4*.  perches  de  rerre 
en  fief,  plantez  en  arbres  fruitiers ,  lefquels  appartenoient  à  M.  Decq,  comme  fai- 
fant  parrie  de  fa  rerre  de  Maranrais ,  fife  à  Touffus ,  fie  étoient  tenus  en  plein  fief 
fie  refiort  dudit  duché.  Item ,  d'un  arpent  88.  perches  de  terre  en  fief,  lefquclsap- 
partenoient  à  M.  de  YUlaroy ,  comme  faifant  partie  de  fa  terre  de  ViUaroy ,  fie  étoicut 
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tenus  en  plein  fief  «Se  redore  dudit  duché.  Item,  de  2.  arpens  7f.  perches  de  terre  ^ 
en  fief,  qui  appartenoient  aux  dames  de  Port-Royal,  comme  failant  pirtiede  leur 
terre  de  Villicrs- le -Bâcle,  Se  «oient  tenus  en  plein  lier*  Se  rcllbrt  dudir  duché. 
Item  (  de  4.  arpens  60.  perches  de  terre  en  fief,  qui  appartenoient  à  M.  de  la 
Verrière,  file  à  Villaroy ,  &  croient  tenus  en  plein  hcf  &  rcllort  dudit  duché. 
Item,  de  8.  arpens  48.  perches  déterres  en  lier',  qui  dependoient  de  la  fcigncur.c 
de  Touffus.  Item,  de  2.  arpens  iz.  perches  de  terres  en  nef,  qui  appartenoient  à 
M.  Bontcmps  ,  comme  fiilant  patrie  de  (a  terre  dcMcrantais,  territoire  de  Magny. 
Item,  de  3.  arpens  84.  perches  de  rerre  en  fief,  qui  dependoient  de  lacommandcric 
de  S.  Aubin  ,  &  étoient  tenus  en  plein  fief  Si  reilort  dudit  duché,  hem,  do  1.  ar- 
pens 92.  perches  de  rerre  en  Her,  qui  appartenoient  à  madame  Ja  marquilc  de 
-Dampicrrc  .  comme  fanant  partie  de  la  terre  de  la  Peruchc,  file  à  Châtcau-lort ,  Sû 
qui  e'toient  tenus  en  plein  fier  &  reilort  dudit  duché.  Item,  de  52.  arpens  de  terre, 
prez ,  clos ,  jardins ,  lclqucls  appartenoient  à  divers  particuliers,  lîtucz  dans  la  pa-  ™ 
roi ;Ic  de  Monrigny  ltem.de  29.  arpens  une  perche  de  terre,  clos ,  jardins  5c  plan? 
d'arbres  fis  dans  la  parodie  de  Voilins.  Item,  de  38.  arpens  8.  perches  de  terre 
en  fier,  fis  dans  la  paroille  de  Magny  ,  lclqucls  appartenoient  à  M.  Gilbert,  à  caulc 
de  fa  terre  de  Voilins,  Si  M.  Bontcmps,  à  caulc  de  latcrrcdcMcrantais,  &  étoient 
tenus  en  plein  fief  &  reflort  dudit  duché.  Item,  de  2.  nrpens  94.  perches  déterre, 
fis  dans  ledit  terroir  de  Magny ,  lclqucls  appartenoient  à  plulieurs  particuliers. 
•Item,  de  7f.  arpens  71.  perches  de  rerre  en  her  ,  lclqucls  appartenoient  à  M.  Dccq, 
à  caufede  la  terre  file  à  Châteautbrt -,  à  madame  la  marquife  de  Dampicrrc,  à 
caulc  de  la  Pcruche  j  à  la  feigneuric  dcToullus;  à  M.  Daquin,  à  caulc  de  fa  rerre 
de  Jouy;  à  meilleurs  d'Orligny  &  de  Villctain,  &  lclqucls  étoient  tenus  en  plein 
.fief  &  reilort  dudit  duchc.   Item,  de  61  arpens  57.  perches  de  terre.,  prés,  jar-  ç 
dms  &  clos  en  roture,  lituez  dans  les  paroillcs  ci-dcllus,  lclqucls  appartenoient  à 
divers  particuliers  en  la  (cigneuric  des  lieurs  Daquin  Se  Hébert.  Item,  de  13.  ar- 
pens 8t.  perches  de  terre  en  fief,  fituez  dans  le  territoire  de  Montigny,  lefqucls 
appartenoient  aux  dames  de  S.  Cyr  &  au  lieur  Jugnié ,  Se  étoient  tenus  en  plein 
fief  Se  rcllbrt  dudir  duchc.'Itcm,  100.  arpens  déterre  Si  prez  en  rotute,  lclqucls 
appartenoient  à  divers  particuliers  ,  fituez  dans  l'ancien  étang  d  Arcy ,  appelle  l'étang 
du  Bois-  Robert  ;  le  nomme  l'étang  qui  cft  au-dellus  vers  le  bois  d'Arcy ,  fie  qui 
étoient  dans  la  cenlivc  de  la  (cigneuric  de  Montigny  ,  du  vieux  château  dcGuyan- 
court  S<.  de  la  vicomté  de  Monrigny.  Item,  de  41.  arpens  47.  perches  de  terre, 
prez,  clos  &  jardins  en  fief,  lclqucls  appartenoient  aux  dames  de  S.  Cyr,  au  prieur 
de  Fcntenay  -  le  -  Flcuty ,  aux  licurs  Jugnié  Se  Sollus ,       étoient  tenus  en  plein 
fief  A:  reilort  dudit  duché.  Item ,  de  plulieurs  mailons  des  villages  de  Choilv  aux 
Borufs&  de  Satory.  Item,  100.  arpens  29.  perches  de  terre,  prez  S:  bois  lituez  D 
dans  les  parcs  de  Vcrlaillcs,  entre  la  Ménagerie  &  Choilv,  Si  Je  la  julliceSc  mou- 
vance de  Trianon ,  qui  appartenoient  aux  religieux  de  lainte  Geneviève.  Item ,  de 
75.  arpens  de  bois,  lclqucls  appartenoient  à  l'ancienne  abbaye  de  S.  Cyr,  tenus 
dudit  duché,  hem  ,  de  213.  arpens  de  bois,  lclqucls  appartenoient  à  M.  le  comte 
de  Gallé ,  comme  dépendans  du  comté  de  Jouy ,   Si  étoient  tenus  en  plein  fief 
&  reilort  dudit  duché.  Item  ,  de  la  terre  Se  (cigneuric  de  Gallic  &:  de  Choify 
aux  Bonite,  qui  appartenoient  aux  Religieux  de  famtc  Geneviève  du  Mont  à  Paris. 
Item,  de  la  terre  &  (cigneuric  de  S.  Cyr,  qui  appartenoient  à  M.  de  S.  BriiTon, 
en  la  mouvance  du  fief  de  Villctain,  appartenant  aux  Celeftins  de  Paris ,  tenue  en 
plein  fief  &  rclforr  dudit  duché.  Item,  de  78.  arpens  de  bois  (iruez  dans  la  paroifle 
de  Bue,  lclqucls  appartenoient  à  monlicur  &:  madame  Hébert,  à  caulc  de  leur 
cerre  de  Bue  ,  tenus  en  plein  fief  6c  tcllbtt  dudit  duché.  Item,  de  28.  arpens  de 
bois  taillis  fituez  proche  Satory,   lefqucls  appartenoient  aux  ictigieulcs  de  Port- 
Royal  ,  &  croient  en  la  (cigneuric  de  M.  de  Bcmllc,  à  caulc  du  vieux  château  de 
Guyancourt ,  tenu  en  plein  fief  &  reilort  dudit  duché.  Item  ,  de  369.  arpens  «».  - 
perches  de  bois  en  fief,  fituez  dans  le  grand  pire  de  Vcrfailles,  entre  la  Uoullic, 
Vcrlaillcs  &  Bue ,  lclqucls  appartenoient  aux  Celeftins  de  Paris ,  Se  dependoient  de 
Porche-Fontaine  &  de  la  Boullie,  tenus  en  plein  fief  Se  reilort  dudit  duché.  Item  , 
de  la  partie  de  Moulineau  ,  qui  appartcnoit  à  la  fuccellïon  du  lieur  Sollus  ;  fça- 
voir,  la  ferme,  le  moulin,  les  j.  quarts  du  jardin  &  75.  arpens  de  terre  fituez  dans 
la  parodie  de  Fonrcnay-lc-Flcury ,  tenu  en  plein  fief  &  reilort  dudit  duché.  Item, 
I  égide  ce  bâtiment  de  l'ancienne  abbaye  de  S.  Cyr,  25.  arpens  de  jardin  «Se  clôtu- 
res ,  160.  arpens  de  terres  labourables ,  14.  arpens  de  prez ,  10.  arpens  de  bois,  le 
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tout  étant  iic  la  haute  juftice  fie  tabcllionné  dudit  duché  de  Chevreufc.  Item,  l'é- 

t  glife  paroiilialc,  la  mailon  ptcsbytctalc  avec  jo.  auttes  mailons  des  habitans  dudit 
village,  Se  40.  arpens  d'héritages,  clos  &  jardins,  le  toutauli:  dans  la  haute  juftice 
fie  tabcllionné  dudit  duché.  Item,  lcglilc  paroi  flîalc  de Fontcnay-lc-Flcury  ,le prieuré 
&  cure  dudit  lieu  ,  les  mailons  de  la  croix  du  Mont  &  autres  mailons  es  environs, 
la  mailon  du  fieur  Joignct  fie  le  fief  d'Olive,  dans  la  hautc-juftice  &  Tabcllionné 
dudit  duché.  Item,  jc8.  arpens  de  terre  de  Montigny-le-Brcronneux,  appartenant 
à  divers  particuliers;  fçavoir,  aux  dames  de  Port- Royal,  nj.  arpens;  au  n'eut 
Hatiltcmps  21.  aux  héritiers  Barau  dit  1»  Montagne  23.  à  la  fabrique  dudit  Mon- 
tigny  21.  à  l'ancienne  abbaye  de  S.  Cyr  9.  au  iîcur  de  Clerc  5.  aux  héritiers 
1  Abbé  26.  aux  héritiers  Gcvbjux  5.  au  licur  Daumct  7.  au  iîcur  Barau  de 
Troux  40.  à  Jacques  Chevalier  17.  aux  héritiers  Marchais  n.  au  licur  de  Bcrulle  €. 
au  fieur  Jugnic  8.  aux  héritiers  de  Delmoulins  16.  à  damoifcllc  Richon  6.  au  fieur 

g  de  Rebours  4.  Plus ,  ;o.  arpens  à  divers  particuliers  ,  lelquels  368.  arpens  croient 
dans  la  haute  juftice  Se  tabcllionné  dudit  duché.  Item,  232.  arpens  de  là  paroiflé  de 
Voilins  le  Brctonncux ,  fie  80.  arpens  de  terre  dans  ladite  paroiflé  ,  tenus  en  roture 
de  la  leigneuric  de  Mapny ,  tant  des  fermes  de  M.  Gilbert ,  que  de  celles  de  M. 
Aubert  &  autres  particuliers  ,  le  tout  dans  la  haute  juftice  fie  tabcllionné  dudit  du- 
ché. Item ,  dans  le  village  de  Troux ,  duquel  les  religieufes  de  Port- Royal  (ont  dames, 
une  ferme  à  elles  appattenant  de  280.  arpens  de  terre,  8.  arpens  de  prez  ,  un  clos 
de  40.  arpens,  étant  de  la  juftice  &  rcllort  dudit  Chevreufe.  Item,  audit  lieu  une 
hôtellerie  Se  une  ferme  appartenante  au  (ieur  baron ,  avec  60.  arpens  de  terre.  Plus, 
aux  héritiers  Marchais  une  mailon  ,  jardin  fie  8.  arpens  de  terre,  à  Henry  Chevalier, 
une  mailon  &  2.  arpens  de  terre  ;  &  une  autre  mailon  cy-devant  à  M.  de  Bcrulle, 
le  tout  dans  la  hautr  juftice  fie  tabcllionné  dudit  duché.  Item  ,  dans  le  village  de 
Bouvier ,  la  ferme  du  collège  de  la  Marche  ,  avec  jo.  arpens  de  terre  par  fol.  Plus  , 
la  ferme  de  M.  Quatrehommcs  Se  i}.  arpens  de  terre  par  fol.    Plus,  la  ferme  de 

^  M.  Dannet ,  avec  70.  arpens  de  terre  &  9.  arpens  de  bois ,  &  environ  yo.  arpens  de 
pâture  avec  (a  mailon  &  jardin.  Plus ,  des  héritiers  Rocher ,  une  mailon  ,  cour  Se 
jardin  fie  24.  arpens  de  terre,  aux  héritiers  Benard ,  une  maifon  &  7.  arpens  de  tene; 
"le  curé  de  Moncigny,  une  maifon  Se  jardin  &  clos  de  vignes,  contenant  environ  3. 
arpens.  Plus ,  4.  petites  maifons  avec  chacun  leur  petit  jardin.  Plus  ,  à  diffèrens 
particuliers  50.  arpens  de  terre  ,  le  tout  étant  dans  la  haute  juftice  fie  tabcllionné 
dudit  duché.  Item,  la  partie  de  Guyancourt  mouvante  dudit  duché ,  appartenante 
à  M.  de  Bcrulle,  confiftant  d'ans  le  vieux  château,  dont  dépendoient  pluiieurs  fiefs, 
partie  dcfqucls  lont  réunis  ,  comme  Bcllcbat  ,  Val  Saint  Bon,  trois  étangs  &  100. 
arpens  de  bois,  le  tout  étant  de  la  haute  juftice  8e  tabcllionné  dudit  duché.  Item, 
à  Magny-Leylfarr  ,  dont  ledit  feigneur  duc  de  Chevreufc  cft  feigneur  utile  fie  haut 
jufticicr ,  la  ferme  de  Merantais  tenue  en  roture  dudir  Magny ,  r  10.  arpens  enfermez 

j)  dans  le  parc.  Plus  ,  à  differens  particuliers  100.  arpens  tenus  aufli  en  cenfive  de 
ladite  leigneuric ,  le  tout  dans  la  haute  juftice  &  tabcllionné  dudit  duché.  Item  ,  à 
Villaroy,  la  ferme  de  M.  Gilbert  tenue  en  fief,  corps  de  logis  ,  grange  ,  bergerie, 
230.  arpens  de  terre  labourable  fie  10. arpens  de  prez.  Plus  ,  audit  lieu  191.  arpent 
de  terre  fie  7.  maifons  appartenantes  à  ditfercns  particuliers,  le  tout  dans  la  haute 
juftice  &  tabcllionné  dudit  duché.  Item ,  à  Chatcaufort  ,  la  ferme  de  madcmoifcllc 
du  Boullay  ,  y  3-  arpens  de  terre  dans  le  parc  ;  la  ferme  de  la  Pcruchc  avec  y  4.arpens 
fie  l  églile  dudit  heu;  5c  à  autres  particuliers  100.  arpens,  ce  qui  fait  en  tout  207. 
arpens  étant  dans  la  haute  juftice  fie  tabcllionné  dudit  duché.  Item ,  au  village  de 
Touflus ,  dont  ledit  feigneur  duc  de  Chevreufc  eft  feigneur  utile  &  haut  jufticier  » 
la  ferme  de  M.  Dccq  fie  de  lcglifc,  tenues  en  fief  dudit  duché,  avec  40.  arpens  de 
terre  enfermez  dans  le  parc.  Plus ,  la  firme  de  M.  l'abbé  Rcnaudot ,  avec  77. 
arpens  de  terre  labourable  enfermez  dans  ledit  parc ,  le  tout  dans  le  terroir  dudit 
Touflus  ,  tenus  en  roture  dudit  duché  ,  Se  étant  de  la  haute  juftice  &  ubcllionné 

E  d'icclui.  Item,  au  village  fie  hameau  des  Loges ,  appartenant  à  M.  Oaquin  ,  la  ferme 
Se  leigneuric  dudit  lieu ,  66.  arpens  de  terre  enfermez  dans  le  parc ,  1 3.  arpens  de 
bois ,  27.  arpens  de  pâture ,  coites ,  laris  fie  prez ,  le  tout  tclcvant  en  plein  fief  dudic 
duché.  Item ,  de  la  feimc  de  l'hôpital  dudit  lieu  des  Loges  27.  arpens  -,  de  celle  de 
Simon  Rogues  xi.  de  celle  du  licur  Parque  yo.  de  celle  de  l'églifc  jo.  faifànt  co 
tout  123.  arpens.  Item,  la  partie  delà  tetre  fie  feigneurie  de  Bue  qui  appartient  à 
M.  Hébert ,  conliftant  dans  le  lieu  feigncurial ,  où  il  y  a  château  ,  ballccourr  avec  un 
parc ,  concenant  environ  j  5 .  arpent.  Plus ,  une  grande  ferme ,  logement ,  grange ,  co- 
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lombicr,  vacherie  Se  bergerie  ,avcc  zoo.  arpens  de  terres  labourables  ,  14.  arpens 
de  prez,  200.  livres  de  cerflîves.  Plus,  un  moulin  &  12.  arpeos  de  prcz;  plus  7.  A 
arpens  de  prez ,  fur  partie  dcfquels  cft  bâti  le  pont  &  acqueduc  de  Bue.  Plus ,  tous 
les  droits  honorifiques  dans  l'eglHe  dudit  Bue ,  haute ,  moyenne  &  baftcjuftice  dans  1  c- 
tenduè  de  ladite  terre ,  le  tout  mouvant  8c  étant  dans  la  haute  juftice  dudit  duché. 
Jtem ,  l'autre  partie  de  ladite  terre  de  Bue ,  appartenant  aux  héritiers  ou  créanciers 
de  A4.  HMletin  de  Bue,  conGftant  en  un  grand  corps  de  logis  ,  écurie  ,  baflecour , 
foflé  à  poiffon,  un  clos  d'environ  zo.  arpens  de  terre,  prez  Se  bois  en  la  ferme  de 
Ja  belle  image ,  contenant  20.  arpens  de  terre;  le  moulin  de  Launay ,  codifiant  en 
une  maifon  ce  moulin.  Plus,  en  2$.  ou  30.  arpens  de  prez  tant  bons  que  médio- 
cres. Plus  ,  environ  12.  arpens  de  terres  labourables.  Plus  ,  le  moulin  du  Val  auflï 
en  non  valeur,  conûftant  en  20.  arpens  de  prez  ,  un  étang  &  18.  arpens  de  terres  la- 
bourables. Plus ,  là  ferme  du  Breuil  ,confi liant  en  maifon ,  grange ,  e'table  Se  bergerie, 
Se  300.  arpens  de  terres  labourables,  50.  arpens  de  bois  appeliez  la  Garenne,  fie  jo. 
arpens  de  prez  ou  environ.  Plus  >  environ  180.  arpens  de  bois  taillis  en  plufieurs  B 
pièces,  feiz  dans  les  codes  8c  plaines  de  Satory ,  moulin  du  Val  8c  de  Launay,  dé- 
pendant de  ladite  terre  de  Bue  ,  le  tout  dans  la  haute  juftice  8c  tabellionné  dudit 
duché-  Item ,  le  moulin  de  Vaubetain ,  feiz  dans  ladite  paroifle  de  Bue  ,  apparte- 
nant à  M.  Daquin,  avec  1;.  arpens  de  prez  8e  10.  de  terre  &  pâtures,  le  tout  tenu 
en  nef  dudit  duché.  Tous  leldits  fiefs,  héritages  Se  biens  cy-dcfliis  fpecifiez,  étant, 
comme  dit  cft ,  ceux  iur  lelqucls  mondit  feigneur  duc  de  Chevreufe  ,  cède  à  Sa  Ma- 
jette  lefdits  droits  de  mouvance  8c  directe  féodale  ou  cenfiere  &  de  juftice  ou  redore 
qu'il  avoit  fur  iccux,à  caufe  de  fondit  duché  de  Chcvrcule  ,  étant  de  plus  prefente- 
ment  délaifle  par  mondit  (eigncutduc  à  Sa  Majcftéle  droit  de  péage  Se  travers  à  la 
petite  normandie  8c  val  de  Gallie  a  lui  appartenant,  compris  dans  l'évaluation  cy-dc- 
vant  faite  par  lefdits  rapport  Se  procès  verbal  à  ladite  fomrne  de  f7j888.  I.  }  i  tf.d. 

Et  outre  mondit  feigneur  duc  de  Chevreufe  a  baillé, cédé  ,  tranfporté  Se  délai/lé  q 
par  ces  prefentes,  dés  maintenant  pour  toujours,  audit  titre  d'échange ,  Se  promis 
garantir  comme  deflus  à  Sa  Majefté  &  à  tes  lucceflcurs  rois  de  France,  lefdits  fei- 
gneuts  corn  mi  flaires  auffi  ce  acceptant  en  vettu  defditcs  lettres  patentes ,  les  ville  Se 
chafteau  de  Chcvrcule ,  dans  lequel  chafteau  eft  fondée  une  chapelle  de  fix-vingt  li- 
vres de  rente,  dont  le  chapellain  eft  à  la  collation  du  feigneur  ;  les  domaines ,  mou- 
vances &  cenlîves  de  Chevreufe,  S.  Lambert,  les  Trous,  S.  Remy  ,  Chaftcaufbrt, 
Touflus  ,  rentes  fcigneuriales  ou  foncières  de  Vauboyens ,  haute  juftice  dans  les  pa- 
reilles de  Chevreufe ,  S.  Rcmy,  S.  Lambert,  Gif,  Chàteaufort,  la  Trinité ,  Touflus, 
Villicrs-le-Baclc ,  S.  Aubin  ,  Saclc  >  Vauhalan,  Igny ,  Montigny ,  les  Trous  en  partie 
Se  autres.  Plus,  les  rcflbrts  des  juftices  du  comté  du  Mcfml-Habcrt ,  du  comté  de 
Jouy ,  de  la  paroifle  des  Loges ,  de  la  paroi ffc  de  Milon  8c  autres  ;  de  la  feigneurie 
des  Trous  >  de  celle  de  Vaugicn ,  de  celle  de  Meridon  8c  autres ,  fituecs  dans  les  fui-  jj 
dites  paroi  des  &  ailleurs  j  iods  Se  venres  Se  autres  droits  fèigneuriaux  Se  féodaux , 
tant  en  cas  de  vente  ou  échange  que  d'autres  mutations  ;  amendes  des  bois  8c  de 
police,  droits  de  confifcarion,epaucs,  bâcardifes,  déshérence  ,  droits  de  mefurage , 
menues  eoutumes,  pied- fourché,  péages  &  travers,  étallages  des  halles,  pêches  de 
rivière  ,  moulin  bannal ,  avec  les  droits  de  prendre  le  treizième  pain  qui  fe  vend  par 
les  boulangers  dans  la  ville ,  aux  foires  &  marchez ,  Se  un  pied  de  chaque  bête  qui 
fe  tue  à  la  boucherie,  prefToir  bannal ,  greffe  Si  tabellionnage  dans  toute  retendue  de 
la  juftice,  tour  de  Chatoaufort,  Se  autres  droits  -,  la  thuillerie  de  Chevreufe  avec  le 
logement  du  Thuiilier ,  la  ferme  du  Château  de  Chevreufe ,  avec  les  maifons  ,  granges, 
écuries,  Se  fix-vingt  arpens  de  terres  labourables  ,  les  prez  de  S.  Remy,  contenant 
ij. arpens, le  moulin  a  tan  dudit  S. Remy,  logement,  granges  Se  autres  bâtimens 
en  dépendans,  fe  moulin  d'Aulne  avec  les  logemens, granges,  écuries,  érables  ,  ij.  E 
arpens ~2y.  perches  de  terre  labourable  Se  j.  arpens  de  prez  j  la  ferme  de  Maincourt 
avec  maifon ,  granges,  écuries  ,  bergeries,  15.  arpens  de  prez  ,  7f.  arpens  de  terre 
labourable  8c  ij .  arpens daulnais  ;  la  ferme  du  Mouceau - Champromery  ,  avec  les 
maifons, granges,  écuries , bergerie  ,  iro.  arpens  de  terre  labourable,  un  arpent  de 
pré  Se  4.  arpens  de  bois.  Item  >  la  ferme  de  la  Grand-Maifbn  avec  les  logemens,  écuries, 
granges,  établcs,  bergerie  ,  180.  arpens  de  terre  labourable ,  40.  arpens  de  pâture, 
Se  1 2.  arpens  de  bois  taillis.  Item,  la  ferme  de  Touffus,  avec  maifon  .granges ,  écuries, 
bergerie  ,  jardin ,  250.  arpens  de  terre  labourable  Se  3.  arpens  de  prez  Se  pâtures. 
Item ,  10749.  arpens  j  2.  perches  de  bois  taillis ,  garnis  en  plufieurs  endroits  de  vieux 
chênes  ce  d'un  grand  nombre  de  baUivanx  anciens  Se  modernes  de  difterens  âges , 
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A  en  pluficurs  huilions  Se  cantons  fcparez,  dont  l'un  appelle  le  Clcreau  contient  iojS» 
arpens  20.  perches  :  celui  de  la  Cranc,  contenant  7j»  arpens  6.  perches  :  celui  des 
Houflicres ,  contenant  5,8.  arpens  60.  perches  t  celui  de  la  Roncerie,  contenant 
49.  arpens  80.  perches  :  celui  de  Trotigny  ,  contenant  77.  arpens  59.  perches  ;  ce- 
lui de  Jagny,  de  72.  arpens  33.  perches  \  celui  du  Tartelet ,  Tronchet  8:  Bailly,de 
140.  arpens  :  Se  celui  de  Vaucery  fit  la  Norroy  ,  de  137.  arpens  64.  perches}  fit  gé- 
néralement tous  les  autres  domaines  &  droits  dudit  duché  de  Chevteufe,  à  l'excep- 
tion du  chafteau  fie  du  parc  de  Dampierre,  des  fiefs, feigneurics .juftiecs  fie  paroif- 
fes  dudit  Dampierre ,  S.  Forger ,  Maincourt ,  Senlifles  fie  Choifel  »  fie  de  tous  les 
droits,  rcûorts  de  juftice ,  cenlives  de  rotures  &  mouvances  des  fiefs,  même  des 
droits  (eigneuriaux  aux  mutations  par  échange  dans  l'étendue  deldites  cinq  paroi  f- 
fes ,  lcfquelles  font  fituecs  à  l'extrémité  dudit  duché  joignant  le  comté  de  Mont- 
fort  ,  le  tout  que  mondit  feigneur  duc  fe  referve ,  dans  lcfquelles  paroi fles  le  titre 
de  duché  eft  fie  demeure  conferve  pour  toujours,  comme  fa  majefté  l'a  accorde  , 
B  voùlu  fie  ordonné,  tant  pat  leldits  arrêts  des  2î.  feptembre  1691-  6:  janvier  169*. 
que  par  lcfditcs  lettres  patentes  contenant  le  pouvoir  ck  commiflîon  deldits  feigneurs 
commiflaircs.  Et  néanmoins  ne  pourra  ledit  feigneur  duc  de  Chcvrcufc  prétendre 
aucun  droit  de  julbcc  ,  charte  fie  directe  lur  les  fermes  de  la  Grandmailon ,  de  Main- 
court  Se  de  Monceau ,  non  plus  que  fur  le  moulin  d'Aulne ,  &  les  bois  des  Houi- 
llères, de  la  Crâne  &  de  la  Roncerie,  qui  font  partie  des  choies  cy-dciVus  délaif- 
fecs  à  là  majefté ,  quoique  lcfditcs  fermes ,  moulins  Ce  bois  foient  iituez  dans  lcf- 
ditcs patoilTcs  de  Dampierre,  S.  Forgct,  Maincourt  Se  ScoliiTcs,  Se  ce  tant  que  lef* 
tes  fermes ,  moulins  Se  bois  demeureront  en  la  portcflîoii  de  fa  majefté  Se  de  les  luc- 
cefleurs  tois  ;  à  la  charge  toutefois  que  û  dans  la  fuite  fa  majefté  les  aliène  à  titre 
de  propriété  incommutablc  ,  les  droits  de  juftice  Se  de  charte  dans  l'étendue  defd. 
C  lieux  retourneront  de  plein  droit  à  mondit  feigneur  duc  de  Chcvrculc ,  fes  fucceC 
feurs  &  ayant  caufe,  pout  en  jouir  par  eux  comme  ledit  feigneur  en  a  joui  aupa- 
ravant le  prefent  échange  Se  l'union  audit  domaine  de  Verlailles.  Et  à  1  egard  des 
droits  de  directe  féodale  Se  cenllcte  deldites  fermes ,  moulins  fit  bois ,  Se  des  droits 
feigneuriaux  en  dépendans,  tant  en  cas  de  vente  ou  échange  qu'aux  autres  muta- 
tions ,  ils  ne  feront  rétablis  audit  feigneur  duc  de  Chcvtcule ,  qu'en  cas  que  lcfdits 
biens  partent  en  main  laïque,  Se  «on  autrement.  Et  outre,  mondit  leigncut  duc  de 
Chevteufe  ttanfporte  à  fà  majefté  tous  droits  refeindans  5c  refciioircs ,  Se  générale- 
ment tout  ce  qui  lui  peut  competer  Se  appartenir  à  caufe  de  fondit  duché  de  Che- 
vteufe fie  des  autres  biens  lus  cédez  ,  à  la  referve  des  chofes  cy-deflus  exceptées  5  le- 
quel duché  de  Chevteufe  appartient  à  mondit  feigneur  duc  au  moyen  de  la  donation 
qui  lui  en  a  été  faite  pat  derfunt  très -haut  Se  très - puillant  feigneut  monleigncuc 
Charles  d'Albert ,  duc  de  Luynes,  Pair  de  France,  fon  pere,  par  contrat  du  9.  fep- 
tembre 166}.  pallé  par  mai  lire  Philippe  Galois  notaire  au  chaftclet  de  Paris ,  en  pre- 
D  lencc  des  témoins  y  nommez ,  auquel  leigueur  duc  de  Luynes  ledit  duché  avoit  été 
auîïi  donné  par  madame  Marie  de  Rohan  fa  mere,  parconttat  paflé  pardevant  maî- 
tres le  Caton  Se  Galois  notaites  le  j.  may  de  ladite  année  166}.  laquelle  dame  l'a- 
voir acquis  de  monfeigneur  Claude  de  Lorraine,  duc  de  Chcvrculc,  fon  époux  en 
fécondes  nôces,  par  conttac  parte  pardevant  maiftres  Ogier  Se  ledit  Galois  notaires , 
le  if.  octobtc  itffy.  en  conlequcncc  de  quoi  l'adjudication  en  avoit  été  faite  à  la- 
dite dame  par  décret  fait  au  parlement  du  21.  mars  1658. 

Et  n'ell  compris  au  prefent  échange  la  baronic  Se  châtcllcnie  de  Mautepas,  laquelle 
a  été  ci-devant  diftraitc  Se  démembrée  dudit  duché  de  Chevreufe ,  au  moyen  de  la 
vente  que  mondit  (eigneur  duc  en  a  faite  audit  feigneur  de  Pontcbartrain,  parcon- 
ttat du  27.  aouft  1691.  parte  pardevant  maiftres  Carnet  Se  ledit  Moufflc  l'un  des 
notaites  loulTignez ,  Se  des  lettres  patentes  de  (a  majefté  du . .  .  .  jout  de  ...  . 
1691.  confirmatives  dudit  contrat  ;  ni  la  châtcllcnie  de  Magny,  Leyliart,  Se  Icspor- 
E  tions  d'héritages  Se  droits  que  mondit  feigneur  duc  a  aufti  aliénez  au  profit  du  heur 
Piètre  de  Bcaurepaire,  par  deux  contrats  d'échange  des  28:  juin  1689.  fie  8.  juin 
1691.  confitmez  par  autres  letttes  patentes  auftî  intervenues  fur  (ceux. 

Etant  convenu  que  ledit  domaine  fie  autres  dépendances  dudit  duché  de  Che- 
vreufe ,  délaiflez  à  la  majefte  par  le  prefent  contrat ,  demeureront  chargez  des  re- 
devances cy-apres  fpccificcs,  dont  la  totalité  dudit  duché  eft  tenue  -,  fçavoir  de  39. 
feptiets  degtainvers  le  prieur  de  S.  Jean  de  Chevteufe,  dont  26.  feptiers  de  feigte, 
fie  1 3.  feptiers  d'orge  ,  le  tout  mefure  de  Chevreufe  }  d'un  muid  de  grain  vers  l'ab- 
baye de  Hautcbruycre,  fçavoir  les  deux  tiers  de  blé-mctcil,  &  l'autre  tiers  d'avoine 
Imc  V.  N  8 
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du  crû  du  pays ,  mefure  de  Monifort-l'Amaury  ;  de  i  y.  liv.  de  rente  vers  l'abbaye  A 
de  Port- Royal  des  champs  j  &  vers  le  comte  du  Mefnil-Habert ,  de  la  coupe  de  4. 
arpens  de  bois,  à  prendre  par  chacun  an  fur  les  coupes  générales  des  bois  de  Chcvreufc. 

Pourde(dires  terres,  feigneuries,  domaines  ,  héritages,  droits  te  biens  iuscedez 
par  ledit  feigneut  duc  de  Chcvreufc ,  jouir  par  Sa  Majcfté  ,  &  être  unis  te  incor- 
porez audit  domaine  de  Verfailles ,  à  commencer  la  jouiuance  du  premier  janvier 
de  ladite  préfente  année  \6$t. 

Et  pour  &  en  contr'échange  de  la  plus  grande  partie  dudit  duché  de  Chcvreufc, 
te  choie  d-deflus  délaiiTées  à  Sa  Majcfté ,  lefdits  fcigneurs  commiftaires ,  pour  te  au 
nom  de  Sa  Majcfté,  te  en  vertu  du  pouvoir  à  eux  donné  par  lefditcs  lettres  paten- 
tes du  11.  Octobre  1691.  ci-devant  énoncées,  ont  baillé,  cédé,  quirté,  tranfporté 
&  détaillé  par  ces  prefentes  des  maintenant  à  toujours ,  à  titre  de  pur ,  abfolu  te 
perpétuel  échange,  te  en  pleine  &  incommutable  propriété,  te  promettent  audit 
nom  de  Sa  Majelté,  garantir  de  tous  troubles  &  empechemens  généralement  quel- 
conques envers  te  contre  tous ,  audit  feigneur  duc  de  Chcvreufc  ce  acceptant ,  pour  lui, 
(es  hoirs ,  fuccellèurs  &  ayans  caufe,  les  comté ,  ville  te  domaine  de  Montforr-1'  Amaury,  ^ 
les  circonftances ,  appartenances  &  dépendances,  châteaux,  mailons  ,futayes  , taillis, 
fiefs,  arricre-fiefs ,  cenfives ,  juftices  &  reflbrts,  tant  en  première  inftance  qu'en  cas 
d'appel,  châties, pêches,  droits  fcigneuriaux  te  féodaux,  tant  en  cas  de  ventes  ou 
autres  mutations  lui  van t  la  coutume  ,  qu'en  cas  d'échange  ,  droits  refcindans  ÔC 
relcifoirs,  avec  faculté  de  rentrer  dans  tous  les  ufurpations  ,  fi  aucune  y  a,  une 
anciennes  que  modernes ,  même  dans  les  parties  dudit  comté  aliénées  ou  engagées, 
en  quelque  temps  c<  manière  que  ce  foit ,  en  rembourfanc  toutefois  le  prix  de  la 
finance ,  tout  ainfi  que  (a  Majcfté  auroit  pu  faire;  comme  auffi  avec  faculté  de  cou- 
per les  hauts  bois  dé  furayes  te  les  taillis  comme  dans  fon  propre  te  privé  patrimoine, 
pouvoir  de  nommer  aux  bénéfices,  d'inftituer  &r  deftituer  bailiy,  lieutenant , maître 
des  eaux  6c  forêts ,  Se  tous  autres  officiers  neceflàircs  pour  l'exercice  dcfdites  juftice 
qui  connoitront  tant  en  première  inftance  qu'en  cas  d'appel ,  de  toutes  matières 
civiles  ôc  criminelles,  police  te  voirie,  eaux  te  forêts,  chalTe  te  pêche  chacun  à 
leur  égard,  au  lieu  des  officiers  royaux,  tant  du  bailliage,  maitme  des  eaux  & 
forêts ,  capitainerie  des  châties  de  Montfort ,  que  des  premières  juftices  te  infc-  Ç 
ricures  des  membres  dudit  comté,  reflortiflantes  audit  bailliage  te  comprîtes  au  prêtent 
échange ,  lefquels  officiers  royaux  demeureront  fupprimez  ,  conformément  audit  arrêt 
du  21.  janvier  de  ladite  prefente  année  1691.  (ans  que  ledit  feigneur  duc  de  Chc- 
vreufc (oit  tenu  d'aucun  rembourfement  nidedomagement  envers  eux  ,  dont  û  aucun 
eft  dû,  Sa  Majefté  eft  Se.  demeure  chatgée  (uivant  ledit  artêt.  Et  néanmoins  les 
officiers  dudit  feigneur  duc  de  Chevreulc  ne  connoitront  des  cas  royaux ,  ni  des  ap- 
pellations de  la  juftice  Royale  de  Ncauphlc,  mais  bien  connoitront  des  appella- 
tions de  toutes  les  autres  juftices  cédées  par  le  prêtent  contrat  audit  feigneur  duc 
de  Chcvreufc,  confiftant  ledit  comté  de  Montfott,  ésmafurcs  des  châteaux  ruinez 
de  Montfort  te  S.  Léger ,  droits  féodaux ,  droits  de  cenfives  te  de  lods  te  ventes 
fuivant  la  coutume,  même  aux  mutations  par  échange,  les  rentes  feigncutialcs  fur  q 
le  village  des  Menues ,  te  fur  les  feigneuries  defdits  Mcnuè's ,  de  Thoiry ,  Raconis, 
Neuville,  Marcel,  &  Grouffé,les  péages  de  M  ontfort,  étalages  te  places  des  Halles, 
mefurage  des  grains  ,  étaux  à  boucher,  Se  péages  de  la  croix  5.  Jacques,  gcollc  de 
Montfort,  poids  du  roi,  péage,  travers  &  gcollc  de  S.  Léger,  péage  te  travers 
d'Elleville,  le  pré  au  Comte,  moulin  de  Lorré,  champarc  de  Mère  te  Doujarc, 
moulin  bannal  ,  four  bannal  de  Houdan  ,  places  &  étalages,  péages  &  travers, 
pêche  Se  gcollc  dudit  Houdan,  ptez  de  Houdan  au  nombre  de  10 3.  arpens  ou  en- 
viron; greffe  te  tabcllionage  de  Montfort,  Houdan  &  dépendances,  1  jy.  arpens  ou 
environ  de  prez  lituez  dans  la  vallée  de  S.  Léger,  ferme  proche  le  vieux  château 
de  S.  Léger,  la  ferme  du  Coin,  celles  de  la  Chefnaye  te  dépendances,  le  fief  & 
mailon  de  S.  Léger ,  l'Eftang  neuf ,  cenfives  du  fief  dit  Chaftelain .  emplacement 
du  moulin  foulon  ,  la  fbtêt  de  Montfort  confiftant  en  11437.  arpens  ,  dclqucls  il  y 
en  a  4143.  arpens  en  plaines,  bruyères  8c  tetres  ingrates,  4751.  arpens  en  bois  E 
taillis,  &  j  ni-  arpens  en  futayes  ou  rcfctvcs ,  parmi  lefquels  il  le  trouve  1000.  ar- 
pens de  routes  Se  places  vuides,  6c  généralement  tous  les  autres  fonds,  droits  Se 
faculccz ,  de  quelque  nature  Se  qualité  qu'ils  (oient ,  qui  appartiennent  à  Sa  Ma- 
jcfté ,  à  caulc  dudit  domaine  te  comté  de  Montfort ,  fcs  appartenances  Se  dépen- 
dances te  annexes ,  fans  rien  excepter  ni  referver  au  profit  de  Sa  Majcftc ,  que  la 
fouverainetc ,  le  rcûort  au  parlement  de  Paris,  Se  la  mouvance  à  la  Couronne  ;  te. 
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d'autant  que  la  jufticc  devenant  patrimoniale  audit  feigneur  duc  de  Chevreufe ,  Tes 

.  officiers  ne  pourront,  comme  dit  eft,  connoître  des  cas  royaux,  ni  des  appclla- 
lions  de  la  jufticc  royale  de  Neauphlej  Sa  Majefté  établira  dans  la  ville  de  Mont- 
fort,  pour  connoître  dcfdits  cas  royaux  6c  des  appellations  dudit  Neauphle,  un 
bailly  de  robbe-courtc,  un  preTidcnt,  un  lieutenant  gênerai  civil,  un  lieutenant 
gênerai  criminel,  un  commiflaire  enquêteur  examinateur,  un  lieutenant  particu- 
lier aflefleur  criminel ,  deux  confeillers ,  un  avocat  du  roy ,  un  procureur  du  roy , 
un  (ubftitut  dudit  procureur  du  roy,  un  rapporteur  pour  la  certification  des  criées, 
ayant  tous  deux  le  pouvoir  de  poftulcr ,  deux  huifliers  audianciers ,  fix  procureurs 
portulans ,  un  greffier  6c  deux  notaires  royaux ,  lefquels  feront  pourvus  par  Sa  Ma- 
jefté  fur  la  nomination  dudit  feigneur  duc  de  Chevrcufc,  Tes  noirs,  fucccflcurs  6c 
ayant  caufe,  aufquels  le  droit  de  nomination  appartiendra  à  perpétuité  incommuta- 
blcment,  comme  faifant  partie  6c  compris  au  préfent  échange, pour  defdirs  domaine 
&  comte  de  Montfbrt ,  circonftances  &  dépendances ,  Se  chofës  ci-deflus  délaiflees 
en  contr' échange,  jouir  par  ledit  feigneur  duc  de  Chevrcufc,  les  hoirs,  fucccflcurs 
Se  ayant  caufe  ,  à  perpétuité,  tout  ainfi  que  Sa  Majeftc  en  a  joui,  dten  prendre  les 

B  fruits  &  revenus  du  premier  jour  de  janvier  de  la  prefente  année  1 691.  Se  en  faire 
&  difpofcr  par  lui,  fefdits  hoirs,  fucccflcurs  Se  ayant  caufe,  comme  de  leur  vray 
patrimoine  8c  chofe  à  eux  appartenant  en  pleine  propriété  incommutablcment&  irré- 
vocablement, fans  qu'elles  foienr  fujettes  à  aucun  rachapt  ou  rembourfement,  rc- 
venre,  ou  réunion  au  domaine  de  Sa  Majefté,pour  quelque  caufe  &  occafion  que 
'  ce  foit ,  attendu  qu'elles  font  données  à  titre  d'échange  pour  des  terres  6c  feigneu- 
ries,  juftiecs  &  droits  fcrvant  à  la  conftrudion  5c  accroiflement  de  mai  Ion  royale, 
%  augmentation  du  domaine  de  la  couronne.  Et  ont  lefdits  feigneurs  commiflaircs 
déclaré  que  Sa  Majeftc  veut  6c  entend ,  que  tous  les  domaines  ,  fonds ,  mouvances  » 
cenlives,  juftice  &reflorts ,  Se  tous  les  autres  droits  dudit  comté  de  Montfbrt, 
dclaiflcz  en  contr'cchangc  audit  feigneur  duc  de  Chevreufe,  foient  6c  demeurent 
nnis  à  perpétuité  au  Château  de  Dam  pierre,  ancien  membre  dudit  duché  de  Che- 
vrcufc }  avec  lefdits  fiefs  ,  feigneuries,  juftiecs  6c  paroiffes  dudit  Dampierre,  Sen- 
Hflcs ,  Maincourt,  S.  Forgct  &  Choifel ,  Se  tous  les  droits  de  mouvance,  jufticc  Se 
reflort  que  ledit  feigneur  duc  de  Chevrcufc  a  eûs  jufqu'à  préfent  dans  l'étendue' 
dcfditcs  paroifles ,  à  caufe  dudit  duché  de  Chevrcufc ,  même  la  mouvance  6c  reflort 

C  du  fief,  feigneurie  6e  paroi  fie  des  Layes  appartenante  en  propriété  au  ficur  de  Mont- 
mor ,  comte  du  Mcfnil-Habert ,  pour  ne  former  8c  compofer  dorefnavant  le  tout 
cnfcmblc  qu'un  feul  titre  5c  corps  dudit  ancien  duché  de  Chevreufe ,  tel ,  6c  avec 
tous  les  mêmes  droits,  honneurs,  rangs  Se  prérogatives  attachez  à  icclui  par  les 
lettres  d'érection  &  de  confirmation  des  mois  d'avril  1 5  y  y.  6c  décembre  1667.  fans 
que  pat  le  préfent  échange  il  lui  puifle  être  réputé  fait  aucune  innovation ,  chan- 
gement ni  diminution  quelconque ,  lefdits  domaine  6c  comté  de  Montfbrt  donnez 
en  contt'cchange  ,  étant  6c  demeurant  fubrogez  au  lieu  &  place  defdirs  fonds  ,  do» 
mai  nés  6c  droits  dudit  duché  de  Chevreufe ,  cédez  6c  délaiuez  à  Sa  Majefté. 

A  été  auffi  convenu  entre  lefditcs  parties ,  6c  ont  lefdits  feigneurs  commiffaires 
pour  &  au  nom  de  Sa  Majefté,  déclaré,  conformément  audit  arrêt  du  11.  janvier 
i6yi.  que  les  droits  de  mouvance,  directe  jufticc  6c  refforts  dépendans  dudit  duché 

D  de  Chevrcufc,  fur  les  paroifles  ,  feigneuries  &  fiefs  de  Bullion  ouBullon,  Rongueux, 
Longchcfnc,  des  Carncaux.des  Moufticrcs,  de  la  Borde,  Se  fur  rous  autres  fiefs, 
paroiffes  5c  feigneuries  fituecs  dans  l'étendue  du  territoire  dudit  comté  de  Montfort- 
l'Amauri  6c  dépendances,  ou  ailleurs  hors  ledit  duché  de  Chevreufe  ,  ne  font  com- 
pris en  la  ceflîon  ci-deflus  faite  à  Sa  Majefté  par  ledit  feigneur  duc  de  Chevreufe  , 
au  profit  duquel  lefdits  droits  de  mouvance,  ditecte,  juftiecs  6c  refforts  demeurent; 
6e  lui  en  ont  lefdits  feigneurs  commiflaire  audit  nom ,  en  tant  que  befoin  feroit , 
fait  par  ces  préfentes  tout  délaiflemcnt  neceflaire,  pour  être  &  demeurer  unis  audit 
comte  de  Montfbrt,  comme  pareillement  tous  les  droirs  de  mouvance,  directe, 

£  juftiecs  Se  reflorts  dépendans  dudit  comté  de  Mont  fort ,  fur  les  paroifles ,  feigneu- 
ries 6c  fiefs  fituez  dans  l'étendue  du  ternroirc  dudit  duché  de  Cncvrcufe,  ci-deflus 
cédé  à  Sa  Majeftc,  même  fur  les  Paroifles  6c  feigneuries  de  Noifyôc  Bailly  proche 
Verfaillcs,  hors  lefdits  comté  6C  duché,  demeureront  6c  appartiendront  à  faditc 
Majefté,  à  laquelle  lefdits  feigneurs  commiflaircs  ce  acceptant  pour  elle,  mondic 
icigneur  de  Chevreufe ,  en  tant  que  befoin  feroit ,  en  fait  auffi  de  fa  part  tout  dé- 
laiflemcnt ,  pour  être  réunisavec  ledit  domaine  de  Chevreufe  (us  cédé ,  audit  domaine 
de  Verfaillcs. 
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Ledit  feigneur  duc  de  Chcvrcufc  fera  tenu  de  payer  te  continuer  les  charges  dcl- 
dits  comté  &  domaine  de  Montfort ,  cy-aprés  déclarez  ;  fçavoir ,  A 

Au  chapelain  de  4a  chapelle  de  S.  François,  fondée  au  chafteau  de  Montfort,  6. 
fèpticrs  de  bled  mouture. 

Au  prieur  de  S.  Laurent ,  un  feptier  de  bled  mouture. 

A  ladminiftratcur  de  la  maladrerie  de  S.  Blaife,  j.  minots  de  bled  mouture,  8c 
s.  minots  d'avoine. 

Au  Prieur  de  S.  Germain  en  Lave ,  9.  muids  9.  mines  de  grains ,  les  deux  tiers 
de  bled  mouture ,  te  l'autre  tiers  d'avoine. 

Aux  abbé  te  religieux  de  Grand-Champ ,  4.  muids  de  bled. 

Tous  lcfdits  grains  revenans  ememble  à  10.  muids  11.  (cptiers  un  minotdebled  B 
mouture ,  fie  j.  muids  1.  fcpticrs  une  mine  te  un  minot  d'avoine ,  mefure  de 
Montfort. 

Plus  >  audit  chapelain  de  S.  François ,  6.  livres  6.  (ois  par  an. 

Audit  prieur  de  S.  Laurent,  11.  fols  6.  deniers  auflî  pat  an. 

Aux  rcligieufcs  de  S.  Antoine  des  champs,  jo.  livres. 

Aux  adminiftraceurs  de  S.  Blaife,  J6.  (bis  11.  deniers. 

Aux  rcligieufcs  de  Haute-Bruyere ,  18.  livres  ij.  fols.  * 

Et  à  l'adminiftrateut  de  l'HôteUDicu  dudit  Montfort,  ij.  livres. 

A  l'égard  des  charges  ducs  à  cau(e  de  la  forêt  de  Montfort ,  comprife  au  préfène 
échange,  mondit  (cigneur  duc  de  Chcvrcufc  ne  fera  tenu  d'autres  que  de  celles  rc« 
fervecs  par  la  rcfbtmation  faite  en  l'année  \66Î.  &  partant  demeurera  quitte  &  affran- 
chi fie  déchargé  ,  tant  de  celles  qui  furent  tupprimées  lots  de  ladire  reformation ,  que 
de  toutes  autres  telles  qu'elles  puiflént  être ,  même  envers  les  officiers  de  la  maîtrifô» 
des  eaux  te  forêts  dudit  Montfort ,  quoique  du  nombre  des  refcrvez  par  ladire  refor- 
mation ,  attendu  que  lcfdits  officiers  demeureront  fupprimez ,  comme  il  cft  cy-dc-  C 
vant  dit. 

Ces  prefens  échange  te  contr'échange  ainfi  faits  aux  claufes  te  conditions  (us  ex- 
primées &  déclarées  ;  &  outre  à  la  charge  de  payer  par  Sa  Majcfté  audit  feigneur 
duc  de  Chevrcufe  la  fomme  de  treize  mille  deux  cent  quatorze  livres  quarte  fols  huit 
deniers  de  foultc  Se  tetour ,  à  laquelle  (c  trouve  monter  la  plus  valeur  des  choies  pat 
lui  cédées ,  fuivant  les  évaluations  portées  par  le  rapport  deidits  experts  te  le  procès 
verbal  dcfdits  feigneurs  commifTaires ,  confirmez  par  ledit  arrêt  du  confcil  du  n. 
janvier  de  la  prclente  année  1*92. 

Et  eft  encore  le  prefent  échange  fait  à  la  charge  te  condition  exprefle  que  lcfdits 
biens  échangez  demeureront  affectez  te  obligez  par  privilège  à  la  garantie  les  uns 
des  autres.  Lcfdits  feigneurs  commifTaires  ont  confenti  que  mondit  leigncut  duc  de 
Chevrcufe  retire  tous  les  tittes ,  aveus .  dénombremens ,  terrier  te  autres  enfeignemens 
ie  papiers  concernans  lcfdits  comté  te  domaine  de  Momfbrt-l'Amaury,  de  ceux  qui  D 
s'en  trouveront  faifis ,  lelqucls  e.i  les  lui  délivrant  en  demeureront  valablement  dé- 
chargez envers  Sa  Majcfté  &  tous  autres:  ex  feront  en  outre  délivrez  audit  (cigneur 
duc  des  extraits ,  vtitmus  ,  copies  collationnécs  en  bonne  forme  ,  te  toutes  autres 
expéditions  des  papiers,  titres  te  enfeignemens  deidits  comré  te  domaine  de  Mont- 
fort par  les  officiers  des  chambres  des  comptes  de  Paris  te  de  Nantes,  du  trefot  des 
chartes ,  &  tous  autres  qui  les  ont  en  poflcllion ,  le  tout  fans  frais. 

Ledit  feigneut  duc  de  Chevteuie  de  fa  part ,  promet  de  délivrer  inceffamment 
entre  les  mains  deidits  feigneurs  commiflaircs  ,  ou  de  ttllcs  autres  perfon.ies  qu'il 
plaira  à  Sa  Majcfté, ou  à  eux  ordonner,  tous  les  tittes  , aveus ,  dénombremens , pa- 
piers ,  tet tiers  &  autres  enfeignemens  qu'il  a  te  peut  avoir ,  concernans  les  terres , 
iiefs ,  feigneurics  ,  domaines  &  droits  par  lui  delaiffez  avec  copie  des  tittes  de  pro-  £ 
prieré  dudit  duché  de  Chcvrcufc ,  énoncez  tant  par  le  prefent  contrat  que  par  le  pro- 
cès verbal  defdirs  feigneurs  commiflaircs  cy-devant  dattez. 

Promettant  lcfdits  feigneurs  commiflaircs  audit  nom  faire  ratifiet  le  prefent  contrat 
par  Sa  Majcfté,  &  de  ladite  ratification  fournir  lettres  en  bonne  &  duc  forme 
audit  (cigneur  duc  de  Chcvrcufc  dans  quinzaine  ,  lesquelles  lettres  avec  le  prefent 
contrat  Sa  Majefté  fera  enregiftrer  inceffamment ,  tanr  en  fa  cout  de  parlement 
qu'en  fa  chambre  des  comptes  à  Paris  ,  à  la  diligence  de  (es  procureurs  généraux. 
En  conûdcration  du  prelent  échange  ledit  feigneur  duc  de  Chevrcufe  a  déchargé  & 
décharge  par  ces  prefenres  Sa  Majcftc  de  l'in  emnitc  qui  pouvoit  lui  ctt c  duc  pour 
taifon  de  la  directe ,  juftice  te  droits  qu'il  avoit  te  pouvoit  ptétendtc  à  caulc  dudic 
duché  d«Chcvrculc,lur  tcsmailoos  royales  de  VcrUillcs  .Trianon  3c  la  Mén.gcnc, 
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cniemble  (ut  Monboron,  Clagny,  Glatigny,  Boogival  &  Garenne  de  Vezinet ,  quoi- 
A  que  non  compris  dans  les  évaluations  portées  par  le  procès  verbal  dcfdits  feigneurs 
commifiaircs  &c  le  rapport  defdiis  experts.  Leldites  parties  demeureront  refpective- 
ment  obligées  -,  fçavoir ,  lefdits  (cigneurs  commi  flaires  pour  Se  au  nom  de  Sa  Majefté, 
en  roi  &  parole  de  roi,  tant  pour  lui  que  pour  (es  (uccefieurs  rois,  &  ledit  feigneur 
duc  de  Chevreufc  fous  l'obligation  Se  hypoteque  de  tous  Se  chacun  Tes  biens  prefens 
Se  à  venir ,  d'entretenir ,  exécuter  6c.  accomplir  tout  le  contenu  au  prefent  contrat, 
(ans  jamais  y  contrevenir  pour  quelque  caufe  que  ce  foit. 

Tout  ce  que  dellus  fait  fans  préjudice  audit  feigneur  duc  de  Chevreufe  du  rem- 
bourfemenc  à  lui  dû  de  la  finance  de  rengagement  dudit  comté  de  Montfort-l'A- 
maury ,  dont  il  jouifloit  audit  titre  d'engagement ,  enfemble  des  droits  feigneuriaux 
de  quint  Se  de  lods  Se  ventes  des  héritages  Se  biens  fituez  dans  l'étendue  dudit  du- 
ché de  Chevreufe  que  Sa  Majefté  a  acquis  Se  fait  enfermer  dans  fes  parcs  de  Vet- 
faillcs,  Se  employer  aux  ouvrages  dependans  dudit  Vetfaillcs,  fie  des  intérêts  dcfdits 
£  droits  feigneuriaux,  Se  encore  des  intérêts  des  droits  d'indemnité  qui  lui  étoient  dûs 
a  caulc  des  mêmes  héritages  Se  biens  enfermez  dans  lefdits  parcs  Se  employez  au  (dits 
ouvrages, du  fond  de  laquelle  indemnité  Sa  Majefté  cft  quitte  vets  lui,  au  moyen 
du  prêtent  échange  ,  à  la  liquidation  de  laquelle  finance  dcfdits  droits  Se  intérêts , 
il  fera  inceftamment  procédé  Se  pourvu  au  rembourcement  d'iccux  pat  Sa  Majefté. 

A  ce  faite  cft  intervenue  Se  fut  prclente  trés-haute  Se  trés-puiirante  dame  mada- 
me Jeanne-Marie  Colbert ,  epoufe  de  mondit  feigneur  le  duc  de  Chevreufe ,  de  lut 
atitorifée ,  pour  faire  &  pafler  ces  prefentes ,  laquelle  après  avoir  eu  communication 
de  tout  le  contenu  au  prêtent  contrat,  Se  que  lecture  lui  en  a  été  prefentement  faite, 
&  qu'elle  a  dit  le  bien  entendre,  s'eft  volontairement  obligée  Se  oblige  par  icelui  vers 
Sa  Majefté,  pour  Se  avec  mondit  feigneur  duc  fon  époux  ,  (olidaircment  l'un  pour 
l'autre ,  chacun  d'eux  feul  pout  le  tout ,  fans  divifion ,  difcufBon  ni  fidejuflion ,  rc- 
nonçans  aux  bénéfices  fie  exceptions  dcfdits  droits,  à  la  garantie  de  la  portion  cy-def- 
C  fus  baillée  fie  dclaiflec  à  Sa  Majefté  par  mondit  feigneur  duc  de  Chevreufe,  dcfdits 
domaines  fie  autres  dépendances  dudit  duché  de  Chevreufe,  devant  déclarée,  «f  à 
l'enttetennemeut  fie  exécution  du  contenu  au  prefent  contrat.  En  confequence  de- 
quoi  ladite  portion  cy-delaiflee ,  quitte  fie  déchargée  de  tous  les  droits ,  hypoteques, 
noms ,  raifons ,  actions  de  madame  dame  duchefie,  pour  (es  deniers  dotaux  Se  autres 
conventions  matrimoniales,  lefquels  droits  Se  hypoteques  elle  confent  être  transfe- 
rez fur  ledit  comté  de  Montfort-1'Amaury  Se  dépendances ,  baillez  en  contr'echange 
à  mondit  feigneur  duc  par  le  prêtent  contrat ,  pour  par  madite  dame  duchefle  les 
exercer  fur  iceux  ,  comme  elle  auroit  pù  (ur  leldirs  biens  &  droits  délai  fiez  à  Sa 
Majefté  par  mondit  (eigneur  duc  ,  qui  l'a  accordé  aufli  de  (a  part  pour  la  feurcté  de 
madite  dame  duchefie  fon  épou(e.  Et  pour  l'exécution  des  prefentes  Se  dépendan- 
ces ,  lefdits  leigncur  fit  datijfe  duc  Se  duchefie  ont  élû  leur  domicile  en  leur  hôtel  à 
Paris ,  rue  S.  Dominique  quartier  S.  Germain  des  prez ,  paroifie  S.  Sulpicc ,  auquel 
lieu  ils  contentent  tous  actes  de  juftice  être  faits  valablement  ,  nonobstant  change- 
ment de  demeure.  Fait  &  pafle  à  Paris  en  l'hôtel  dudit  feigneur  de  Pontcharrrain, 
rue  neuve  S.  Auguftin  paroifie  S.  Euftachel'an  1(92.  le  premier  jour  de  février  après 
midy ,  Se  ont  (igné  la  minute  des  prefentes  demeurée  en  ta  poûcflion  fit  garde  dudic 
Mouffle ,  notaire. 

Lettres  de  r/Uificatim  fir  U  centrât  iéchutge  concernant  le  duché  de  Chevreufe. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  Se  de  Navarre,  à  tous  prefens 
Se  à  venir,  (alut.  Ayant  refolu  d'acquérir  la  plus  grande  partie  des  paroifles, 
terres ,  héritages ,  juftiecs  Se  droits  qui  compofent  le  principal  domaine  du  duché 
de  Chevreufe,  ou  qui  (ont  dans  la  mouvance  ou  juftice  d icelui,  dont  nous  avions 
*  betoin  pour  la  conftruûion  8c  agrandifiement  de  nos  maifons  royales  de  Vcrlâilles  , 
parcs  Se  autres  ouvrages  en  dépendans ,  fituez  dans  l'étendue  dudit  duché  ,  partie 
duquel  nous  avions  deja  fait  enfermer  dans  lefdits  parcs  Se  employer  aufdirs  ouvra* 
ges  ;  Nous  avons  par  les  arrêts  de  notre  confeil  d'état  des  18.  aouft  Se  11.  feprem- 
bre  1691.  ordonne  qu'il  (croit  fait  en  notre  nom  de  à  notre  profit  acquifition  à  ti- 
tre d'échange  des  ville  Se  chafteau  de  Chevreufe, de  tous  les  domaines,  mouvances, 
cenfives,  juftices,  reflbrts,  Se  autres  droits  appartenans  audit  duché,  pour  être  unis 
Se  incorporez  à  nos  domaines  de  Vertaiiles ,  à  la  re(erve  du  chafteau  Si  parc  de  Dam- 
pierre  ,  des  fiefs ,  (eigneur ies,  juftices  Se  paroifles  dudic  Dampierre,  S.  Forgée,  Maia- 
Ttmt  V.  O  % 
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court,  Senlifles  Se  Choifcl ,  Se  de  tous  les  droits  >  reflorts  de  jufticc,  ccnGves  des 
rotures  Se  mouvances  des  fiefs  dans  rc'tcnduc  dcfditcs  cinq  paroifles  ;  Se  qu'en  con-  ^ 
«'échange  il  feroit  dclaiffé  à  notre  cher  Se  bicn-amc'  coufm  le  duc  de  Chcvrcuic  les 
ville ,  domaine  Se  comte  de  Montfort  tant  engagé  que  non  engage' ,  appartenances 
Se  dépendances,  chafteaux  ,  maifons,  futayes,  taillis,  fiers,  arrière -fiefs  ,  cenfives, 
juftiecs  &  reflorts,  chartes,  pêches,  droits  feignçuriaux  Se  féodaux,  même  ceux  dûs 
aux  mutations  par  échanges ,  avec  faculté  de  rentrer  dans  les  ulurpations  &  dans 
les  parties  dudit  comté  aliénées  ou  engagées,  en  rembourfant  le  prix  de  la  finance, 
de  couper  les  hauts  bois  de  futaye  Se  les  taillis,  pourvoir  aux  offices,  &:  nommer 
aux  bénéfices,  droits  relcindans  Se  refcltoirs  ,  &  généralement  tous  autres  droits 
appartenans  audit  comté,  à  l'exception  néanmoins  des  droits  de  mouvance , directe, 
jufticc  &  relîort  dépendans  dudit  comté,  fut  les  paroifles,  feigneurics  &  fiefs  lituez  jj 
dans  l'étendue  Se  territoire  dudit  duché  de  Chcvrcuic  qui  fera  pat  nous  acquis,  lef- 
qucls nous  feront  débitiez  pour  être  réunis  avec  ledit  duché  à  notre  domaine  de 
Verfaillcs  ;  comme  les  droits  de  mouvance ,  directe  &  reflort  dépendans  dudit  du- 
ché de  Chcvrcuic- ,  fur  les  paroilTes ,  feigneurics  &  fiefs  fituez  dans  l'étendue  du  ter- 
ritoire du  comté  de  Montfort  &  dépendances ,  demcure#nt  à  notredit  coufin  le 
duc  de  Chcvrcuic ,  pour  être  unis  audit  comté  de  Montfort ,  (ans  au  furplus  rien 
excepter  ni  referver  dudit  comté,  que  la  (ouveraineté ,  reflort  Se  mouvance  ,  pour 
être  le  tout  uni  audit  chaftciu  de  Damjpicrre,  avec  Icfdits  fiefs ,  feigneuries ,  jufti- 
ecs ôc  paroifles  dudit  Dampicrrc,  faint  r orget ,  Senlifles,  Maincourt  &  Choilcl,  Se 
tous  les  droits  de  mouvance,  jufticc  Se  reflort  que  notre  coufin  le  duc  de  Chcvrcufe 
a  toujours  eus  dans  l'étendue  dcfdites  paroifles  à  caufe  dudit  duché  de  Chcvrcuic , 
même  la  mouvance  &  reflort  du  fief,  feigneutie  Se  paroifle  des  Laycs,  appartenant 
«n  propriété  au  ficur  de  Montmor,  comte  du  Mefnil-Habcrt,  pour  ne  former  Si  con>  C 
pofer  le  tout  qu'un  fcul  titre  &  corps  dudit  ancien  duché  de  Chcvrcuic.  Er  pour 
procéder  audit  échange  ,  eftimations ,  évaluations ,  Se  paffer  contrat  ,  nous  auriors 
nommé  les  fleurs  de  Pontchartrain,  confciller  ordinaire  en  notre  confeil  royal,  con- 
trollcur  gênerai  des  finances ,  le  Pelletier,  confciller  dérat  ordinaire  ,  intendant  ce 
,  nos  finances ,  d'Agueflcau ,  confcillct  en  notre  confeil  d'état ,  fie  Chamillart ,  confcil- 
ler ordinaire  en  notre  confeil  d'état,  intendant  de  nos  finances,  pardevant  lefqucls 
nous  aurions  ordonné  que  les  contrats  Se  titres  de  propriété,  baux,  fous-baux,  pa- 
piers ,  cueilleras  Se  cenfiers ,  Se  autres  titres  Se  enfeignemens  dudit  duché  de  Chc- 
vrcufe feroient  rapportez,  cnfemble  les  baux  &  états  des  revenus  dudit  domaine  Se 
comté  de  Montfort  engagé  &  non  engagé ,  avec  les  papiers  cenfiers ,  cucillcrets , 
aveus,  adjudications  des  bois,  Se  autres  titres  Se  enfeignemens  concernans  les  reve- 
nus ordinaires  Se  extraordinaires,  Se  tous  droits  perceptibles  dudit  comté  de  Mont- 
fort, Se  leur  aurions  donné  pouvoir  de  nommer  des  experts,  pour  faire  pardevant  ~ 
eux  l'cftimation  &  évaluation  defdits  duché  de  Chcvrcufe  Se  comte  de  Montfort , 
appartenances  Se  dépendances ,  &  en  drefler  procez  vetbaux  ,  pour  le  tout  vû  Se 
rapporte ,  être  par  nous  ordonné  ce  qu'il  appartiendra.  En  exécution  duquel  arrêt 
ayant  le  vingt  octobre  mil  fix  cens  quatre-vingt-onze  fait  expédier  nos  lettres  pa- 
tentes en  forme  de  commiflion ,  par  Iclquclles  nous  aurions  commis  Se  député  Icf- 
dits heurs  cotnmiflaires,  ils  auroient  procédé  aufdites  eftimations  Se  évaluations,  Se 
à  cet  effet  nommé  des  experts  qui  auroient  fait  leur  rapport  :  Lefqucls  procez  ver- 
baux 6c  rapport  d'experts  ayant  été  confirmez  par  autre  arreft  de  notredit  confeil 
du  vingt-deux  janvier  dernier,  nous  avons  évalué,  fixé  &  réglé  à  la  fomme  de  cinq 
cens  foixante-quinze  mille  huit  cens  quatre-vingt-huit  livres  trois  fols  fix  dcn.  pour 
l'indemnité  ou  récompenfe  duc  à  notredit  coulin  le  duc  de  Chcvrcufe  à  caufe  de  la 
mouvance  féodale  Se  directe  ccnfierc ,  cnfemble  de  la  jufticc,  fur  les  terres  ,  domai- 
nes &  droits  enfermez  dans  nos  parcs  de  Vcc  failles  ,  ou  employez  hors  iccux  dans 
les  ouvrages  dépendans  de  nos  maifons  royales  Se  domaine  dudit  Verfaillcs.    Nous  E 
avons  aulE  évalué  Se  réglé  le  revenu  annuel  de  tous  les  domaines,  mouvances,  cen- 
fives, juftiecs,  reflorts  ,  &  autres  droits  fàifant  la  plus  grande  partie  du  duché  de 
Chcvrcufe,  dont  nous  n'étions  point  encore  en  poffcflion  ,  Se  qui  nous  dévoient 
cire  délaiflcz  par  notredit  coufin,  à  la  fomme  de  vingt  mille  deux  cens  quarante-huit 
livres  quatre  fols  un  deniet  de  rente,  toutes  déductions  faites ,  dont  nous  avons  fixé 
le  prix,  à  raifon  du  denier  vingt-fix,  à  la  fomme  de  cinq  cens  vmgt-fix  mille  qua- 
tre cens  cinquante-trois  livres  lix  fols  deux  deniers ,  Se  le  revenu  du  domaine  Se  com- 
té de  Montfort  ,  &  tout  ce  qui  devoit  eftrc  délaiflé  à  notredit  coufin,  à  la  fom- 
me de  trente -fix  mille  trois  cens  quatre  livres  quatre  lois  dix  deniers  de  rente, 
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toute  déduâion  faite  dont  nous  avons  pareillement  fixe  le  prix  fur  le  pied  du  denier 

A  trente,  à  la  (omme  d'an  million  quatre-vingt-neuf  mille  cent  vingt-fept  livres  cinq 
deniers  y  compris  le  droit  dénomination  aux  offices  royaux,  &  les  droits  dejuftice, 
chafle  Se  dircàc  fur  les  fermes ,  moulin  &  bois ,  &  en  la  manière  y  mentionnée. 
Et  en  confcqucncc ,  nous  avons  ordonné  par  le  même  arrêt  que  par  lcldits  ûeuts 
commillaires,  en  vertu  des  lettres  patentes  du  10.  o&obrc  169  t.  il  fetoit  pafle  en 
notre  nom  contrat  d'échange,  par  lequel  notredit  coulîn  le  duc  de  Chevreule  nous 
céderait  &  délaifleroir  les  droits  de  mouvance  féodale  &  ditc&c  cenfiete  ,  fit  ceux  de 
juftice  &  reflbrt ,  tant  en  première  inftance  qu'en  cas  d'appel ,  fur  les  biens  6c  héri- 
tages féodaux  &  roturiers,  lîtucz  dans  l'étendue  dudit  duché  de  Chevreufe , letquels 
biens  &  héritages  nous  avons  fait  enfermer  dans  nos  parcs  de  Ver  (ailles,  ou  employer 
hors  iccux  aux  ouvrages  en  dépendans ,  &  en  outre  nous  délaiflcroit  les  ville  fie 
château  de  Chevtcule,  domaine,  mouvance,  cenfive ,  juftice  >  reftorr  &  tous  autres 
droits  dependans  dudit  duché,  pour  être  unis  fie  incorporez  à  nos  domaines  de  Verfail- 

g  les,  à  l'exception  des  château  de  Dampietre ,  para,  fief  &  (eigneuries ,  juftices  8c  pa- 
roifles  dudit  Dampierre ,  S.  Forget,  Maincourt,  Senli/Ies  &  Choilèl,  6c  de  tous 
droits ,  reflbrt  de  juftices  ,  cenllves  des  rotures  &  mouvances  des  fiefs ,  même  des 
droits  feigneuriaux  aux  mutations  par  échange  dans  Icldttec  paroiftes  qui  demeurent 
à  notredit  coulîn  le  duc  de  Chevreufe,  lequel  néanmoins  ne  pourroit  avoir  ni  pré- 
tendre aucuns  droits  dejuftice,  chafle  6c  directe  fur  les  fermes  delà  Grand-maiion, 
de  Maincourt  &  du  Monceau ,  moulin  d'Aulne  &  bois  des  Hou  (Itères,  de  la  Crâne 
ce  de  la  Ronciere,  quoique  lîtucz  dans  lefdites  paroi des-  de  Dampiere,  S.  Forget, 
Maincourt,  Senlifles,  tant  que  lefdites  fermes ,  moulin  8c  bois  feront  en  notre  main , 
à  la  chr.rgc  que  fi  nous  venons  à  les  aliéner  à  titre  de  propriété  incommutable ,  lef- 
dits  dtoits  dejuftice  6c  de  chafle  retourneront  de  plein  droit  à  notredit  coulîn, 
pour  en  jouir  comme  auparavant  l'union  à  notre  domaine  de  Vcrûnllcs,  3c  que  la 

c  dire&c  féodale  &  cenûcrc  fur  les  fermes ,  moulin  &  bois  6c  droits  feigneutiaux  ,  aux 
mutations  même  par  échange,  ne  lui  feront  rétablis  qu'en  cas  que  lefdits  biens 
paiïent  en  main  laïque  &  non  auttement,  le  tout  aux  autres  charges  claufes  6c  con- 
ditions, exceptions  &  referves  portées  pat  ledit  arrêt  du  21.  Septembre  1691. 
Comme  auffi  nous  aurions  ordonné  qu'il  ferait  baillé  en  contr'echange  à  notredit 
coufin  ,  les  ville ,  domaines  6c  comté  de  Montfbrt  tant  engagé  que  non  engagé  , 
avec  tous  les  droits  en  dépendans ,  même  les  droits  feigneutiaux  Se  féodaux  aux 
mutations  par  échange ,  avec  tous  droits  tefeindans  6c  refeifoirs  ,  à  l'exception  des 
droits  de  mouvance,  directe,  juftice  &  reflorts  dépendans  dudit  comté,  fur  les  pa- 
roiftes 6c  fiefs  fîtuez  dans  l'étendue  du  territoire  dudit  duché  de  Chevreufe,  qui  ferait 
par  nous  acquis,  même  fur  les  paroiftes  fie  (eigneuries  de  Noify  fie  Bailly,  Icfquels 
droits  nous  appartiendraient,  comme  ceux  de  mouvance,  directe  ,  juftice  fie  teftott 
dépendans  dudit  duché  de  Chevreufe ,  fur  les  paroiftes  feigneuries  &  6efs  de  Bullion 

-  ou  Boullon ,  Ronqueux ,  Longchcfne ,  les  Carnaux ,  les  Mouftiers ,  la  Borde ,  6c  tous 
autres  fi  tuez  dans  l'étendue  du  territoire  dudit  comté  de  Montfort,  circonftances 
fie  dépendances  ou  ailleurs  hots  ledit  duché  de  Chevreufe  ,  appartiendraient  à  notte- 
dit  coufin,  aux  claufes  Se  teferves  portées  par  ledit  arrêt,  pour  être  ledit  comté 
fes  appartenances  6c  dépendances  unis  6c  incorporez  aux  terres  &  (eigneuries  rete- 
nues par  notredit  coufin,  6c  ne  compofer  le  tout  enlcmble  qu'un  (eul  6c  même 
titre  &c  corps  dudit  ancien  duché  de  Chevreufe,  nous  étant  chargé  d'indemnifêr 
nos  officiers  qui  demeureront  fupprimez.  Nous  aurions  aufli  accordé  à  notredic 
coufin  la  nomination  aux  offices  qui  (croient  créez  pour  la  connoiflanec  des  eas 
royaux,  fie  des  appellations  de  la  juftice  royale  de  Neauphle.  Et  nofdits  commif- 
fiurcs  ayant  le  ptemiet  du  ptclent  mois  fait  6c  pallé  ledit  contrat  pardevant  Fran- 
çois Gedeon ,  Marchant  ce  Simon  MoufHc ,  notaires  au  châtelet  de  notte  bonne 

E  ville  de  Paris,  &  promis  d'en  fournir  à  notredit  coufin  nos  letttes  de  ratification 
en  bonne  6c  dûë  forme ,  pour  ctt e  enfuite  leldites  lettres  6c  contrat  enregiftrez  en  notre 
cour  de  parlement  6c  chambre  des  comptes  à  Paris.  Nous  avons  en  exécution  dudit  con- 
trat fait  expédier  notre  édit,  portant  fupprcftîon  des  offices  royaux ,  des  bailliage , 
maîtrife  des  eaux  6c  forêts ,  &  capitainctte  des  chaftes  dudit  Montfbrt ,  cnfemble  du 
bailliage  de  Houdan,&  des  prévôtezde  Montfort,  S.  Léger,  Elleville,  Mcré,  6c 
des  autres  juftices  royales  fi  aucunes  y  a  ,  dans  les  domaines  de  feigneuries  délaiflees 
à  notredit  coufin, &  ctéation  daurtes  offices  royaux  neceffaires  pourlaconnoiflance 
des  cas  royaux  fie  des  appellations  de  ladite  juftice  de  Neauphle  le  Chaftel ,  aux 
gages,  dtoits,  exemptions,  immunitez ,  privilèges  6c  pterogarives  portca  pat  ledit 
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édit ,  dont  la  nomination  appartiendra  à  notredit  coufin,  fie  à  fes  fuccefleurs  fie  ayans 
caufe  à  perpétuité ,  enforte  qu'il  ne  reftoit  plus  qu'à  faire  expédier  nos,  lettres  de  . 
ratification  dudit  contrat  d'échange.  A  ces  eau  (es ,  après  avoir  fait  voir  fie  examiner 
en  notre  confeil  ledit  contrat  d  échange  du  premier  du  prêtent  mois ,  ci  attaché 
fous  le  contre-feel  de  notre  chancellerie,  nous  avons  de  l'avis  d'icelui,  tant  pour 
nous  que  pour  nos  (uccefleut  rois,  accepté,  approuvé,  ratifié  fie  confirmé,  Ce  par 
ces  préfentes  fignecs  de  notre  main,  acceptons, approuvons, ratifions  K  confirmons 
ledit  contrat  d'échange  en  toutes  fie  chacunes  les.  claufes  fie  conditions,  points  fie 
articles  y  contenus  fie  déclarez ,  promettons  en  foi  fie  paroles  de  roi ,  tant  pour  nous 
que  pour  nos  (ucccfieurs  rois,  d'exécutet  inviolablement  fie  perpétuellement  ledit 
contrat  d'échange,  fans  jamais  y  contrevenir  directement  ou  indirectement  en  quelque 
forte  &  manière  que  ce  toit.  Voulons  en  confequenec, que  tous  les  domaines,  fonds, 
mouvances ,  cenlives ,  juftices,  reûbrts,  fie  tous  autres  droits  généralement  quel- 
conques  dudit  comté  de  Montfort ,  délaiffcz  en  contr'échange  a  notredit  coufin  le  B 
duc  de  Chevreufe,  foient  Se  demeurent  unis,  comme  de  fait,  nous  les  unifions  à 
perpétuité  par  cefditcs  préfentes  audit  château  de  Dampierre,  ancien  membre  dudit 
duché  de  Chevreufe,  avec  lefdits  fiefs,  feigneuries,  juftices  Se  paroiffes  dudit  Dam- 
piere,  Senliffes  ,  Maincourt,S.  Forget  fie  Choilcl ,  fie  rous  les  droits  de  mouvances  , 
juftices  Se  reflforts  que  notredit  coufin  a  toujours  eu  jufqu'à  préfent  dans  l'étendue* 
delditcs  paroiffes,  à  l'exception  néanmoins  de  la  juftice,  chattes  fie  directe  fur  les 
fermes  de  la  Grand-maifon ,  de  Maincourt  Se  du  Monceau,  moulin  d'Aulne  Se  bois 
des  Houfliercs  ,  de  la  Crâne  &  de  la  Ronccric ,  quoique  fituez  dans  Icfditcs  paroiffes 
qui  n'appartiendront  à  norredit  coufin,  que  dans  les  cas  portez  par  ledit  contrat  fie 
ainû  qu'il  eftei-deifus  expliqué ,  même  avec  la  mouvance  fie  rtf  fort  du  fief ,  feigneuric  fie 
paroilfes  des  Laycs  appartenant  en  propriété  au  lieur  de  Monrmor ,  comte  du  Mcfhil- 
Habecr,  fie  tous  les  autres  fonds , domaines  fie  droits  qui  demeurent  fie  appartiennent  a 
notredit  coufin  par  ledit  contrat ,  pourne  former  Se  compofer  le  tout  cnfemblequ'un  C 
feul  titre  fie  corps  dudit  ancien  duché  de  Chevreufe ,  tel  fie  avec  tous  droits,  honneurs , 
rangs  fie  prérogatives  attachées  à  icelui  par  lettres  d'érection  fie  de  confirmation  des 
mois  d'avril  i$t  r.  Se  décembre  1667.  Se  fans  que  par  ledit  échange  il  lui  puiflêêtre 
réputé  faire  aucune  novation  ,  changement  ni  diminution  quelconques ,  lefdits  do* 
maine  fie  comté  de  Montfort  donnez  en  contr'échange  à  notredit  coufin,  étant  fie 
demeurant  fubrogez  au  lieu  detdits  fonds ,  domaines  fie  droits  dudit  duché  de  Che- 
vreufe par  nous  retenus  fie  qui  nous  ont  été  cédez  fie  dclaiflcz  ,  pour  du  tout  jouir 
par  notredit  coufin  ,  les  héritiers  mâles  fie  femelles,  fucccfTcurs  fie  ayans  caufe,  audic 
titre  de  duché,  couper  les  hauts  bois  fie  les  taillis ,  comme  dans  fbn  propre  fie  privé 
patrimoine,  nommer  aux  bénéfices,  pourvoir  aux  offices  du  bailliage  fie  au  ires  jufti- 
ces inférieurs  dudit  comté  de  Montfort  fie  membres  d'icelui ,  qui  nous  appartenoient 
avant  ledit  échange  Se  compris  en  icelui ,  lefquelles  à  l'avenir  feront  fie  demeutetont  D 
ducales  &  patrimoniales  ,  les  officiers  royaux  dudit  bailliage ,  fie  autres  juftices  infé- 
rieures étant  fupprimez,fic  connoîtront  les  officiers  de  notredit  coufin,  tant  en  pre- 
mière inftance  que  par  appel  de  toutes  matières  civiles  fie  criminelles  ,  de  police  fie 
voirie,  fors  fie  excepté  les  cas  royaux  Se  les  appellations  de  notre  juftice  de  Neauphle- 
lc-Chaftel ,  dcfquets  cas  royaux  Se  appellations  3e  ladite  juftice  de  Ncauphle ,  ta  con- 
noiftance  fie  juridiction  appartiendra  aux  officiers  nouvellement  créez  par  norre  édit 
du  prêtent  mois  de  février ,  pour  érre  par  nous  pourvus  fur  la  nomination  de  notredit 
coufin ,  lefdits  hoirs,  fuccefleurs  Se  ayans  caufe,  audit  duché  de  Chevreufe  fie  comté 
de  Montfott  uni  Se  incorporé  audit  duché,  aufqucls  ledit  droit  de  nomination  appar- 
tiendra, perpétuellement  fie  incommutablcment ,  en  vertu  dudit  contrat  d'échange, 
avec  les  revenus  fie  émolumens  du  greffe.  Pourra  auffi  notredit  coufin  établir  une  mai-  . 
trife  des  eaux  «e  forêts  fie  les  officiers  neceffaires  pour  la  compofer ,  fie  pour  rendre 
la  juftice  fur  le  fait  des  eaux  fie  forêts ,  des  chaflè  fie  pêche  >  au  lieu  des  officiers  royaux 
de  la  maîtrife  des  eaux  fie  forêts  fie  de  la  capitainerie  des  chattes  dudit  Montfort  qui 
font  pareillement  fupptimez  par  le  même  edit,  laufà  nous  a  rembourfer  fie  dédom- 
mager, s'il  y  échet,  tant  nos  officiers  dudit  bailliage  Se  juftices  inférieures  ,  que  de 
ladite  maîtrife  des  eaux  Se  forêts  fie  capitainerie  des  chaûes  dont  nous  nous  chargeons 
fie  en  déchargeons  notredit  coufin  le  duc  de  Chevreufe.  Voulons  Se  ordonnons  qu'à 
l'avenir  les  vafîaux,  arrière- vallaux,  cenfitaires  fie  tenanciers  dudit  comté  de  Mont- 
fort uni  au  duché  de  Chevreufe,  reconnoiflènt  notredit  coufin  ,  lui  faffënt  la  foi  fie 
h  ommage,  rendent  leurs  aveus  Se  dénombremens  ,  baillent  leurs  déclarations  Se  payent 
tout  les  droits  feignemiaux  fit  féodaux ,  le  cas  échéant,  fuiyant  la  coutume, nos  ordon- 
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nânccs  &  déclarations,  comme  à  leur  feigneur  fcodal  &  ccnfier,  &  que  les  appella- 
A  tions  des  julticcs  qui  reflbrtiflent  audit  bailliage  de  Montfort  continuent  de  teilortic 
au  bailliage  dudit  duché  de  Chevreufe,au  fiege  dudit  Montfort.  Pourra  en  outre  notre- 
dit  coufin  infhtucrtous  autres  officiers  ncceiîair es  pour  l'exécution  dudit  contrat  d'é- 
change, le  tout  aux  autres  charges,  claules  ..conditions,  exceptions  Se  rélcrvcs  por- 
tées par  icclui ,  que  nous  voulons  être  exécuté  purement  Se  Amplement  en  tout  fort 
contenu  ,  Se  nous  a  notredit  cou  fin  le  duc  de  Chevreufe  fait  Se  prêté  la  toi  Se  hom- 
mage Se  le  ferment  de  fidélité  auquel  nous  l'avons  reçu  6e  recevons  par  ces  pro- 
fentes. Si  donnons  en  mandement  à  nos  aroez  Se  féaux  confrillcrs  les  gens  tenans 
notre  chambre  des  comptes  à  Paris  ,  Se  tous  nos  autres  officiers  qu'il  appartiendra 
que  ces  prefentes  lettres ,  enfemblc  ledit  contrat  d'échange,  ils  ayent  à  faire  enregit- 
irer  8e  de  leur  contenu  jouir  Se  ufer  notredit  coufin  le  duc  de  Chevreufe,  les  hoirs» 
foccefleurs  &  ayans  caufc  pleinement  ,  pailiblement  &  perpétuellement ,  ceflant  Se 
B  faifant  cefler  tous  troubles  Se  émpechemens  ,  nonobftant  toutes  lettres,  ordonnances, 
édits ,  déclarations  Se  autres  choies  a  ce  contraires ,  aufquelles  nous  avons  dérogé  Se 
dérogeons  par  ces  prefentes  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  ht  afin  que  ce  foit  chofe  ferme 
Se  ftable  nous  âvons  fait  mettre  notre  feel  à  cclditcs  prefentes.  Donné  à  Vcrfaillcs 
au  mois  de  février  l'an  de  grâce  1692.  &  de  notre  règne  le  quarante- neuvième.  Signé, 
LOUIS.  Et  plus  bas  pat  le  roi  Phelyppeaux.  A  cô.é  vi/à,  Boucheeat.  Ff 
encore  plus  bas  ,  vû  au  confeil ,  PhelypIpeaiix.  Et  Icellé  du  gtand  fceau  de  cira 
verte  fur  lacs  de  foyc  rouge  Se  verte» 

sXegifirées  ,  euy  tjr  ce  requérant  le  procureur  gênerai  dm  rai  fur  ètrt  exécutées  felrn 
leur  firme  &  teneur ,  fmrvmt  l  arrêt  de  ce  jour.  A  Parti  eu  fuit  ment  U  vingt  huitième 
février  1691.    Signé,  Du  Tillbt. 

RegiJJréet  en  U  chambre  Jet  etmftes ,  e*y  ejr  ce  requérant  le  fracureur  gênerai  dm  r«f, 
C  fmr  être  exécutées  felrn  leur  ferme  &  teneur,  eux  charges P«rtées  far  t arrêt  fur  te  fait* 
Les  femefires affemélez.  k  ttnquiimt  jour  de  mars  1 69 1,    Signé  ,  Richeiw 

- 

Extrait  des  regifhet  de  U  chambre  des  empet. 

VEU  par  la  chambre  les  lettres  patentes  du  toi  du  mois  de  février  itfça.î 
elle  adreflantes ,  par  lefquelles  Se  pour  les  caulcs  y  contenues  ,  Sa  Majcfté  al 
confirmé  Se  approuvé  le  contrat  d'échange  paflé  entre  les  commi  flaires  nommez 
par  Sadite  Majefté ,  d'une  pan  ;  Se  le  fleur  duc  de  Chevreufe  ,  d'autre  part;  le  pre-> 
mier  dudit  mois  de  février  des  fonds ,  domaines  Se  droits  du  duché  de  Chevreufe ,  men- 
tionnez auldits  contrats  Se  lentes  avec  le  comté  de  Montfort,  appartenant  àfadîte 
-,  Majefté ,  lesquels  domaines,  fonds,  mouvances,  cenlîvcs  ,juftices  »  teflorts  Se  tous  au- 
tres droits  généralement  quelconques  dudit  comté  de  Montfort  débutiez  en  contr'é- 
change  audit  fleur  duc  de  Chevteufc  ,  Sa  Majefté  veut  être  Se  demeurer  unis  à  per- 

J>ctuité  au  château  deDampierre>  ancien  membre  dudit  duché  de  Chevreufe,  avec 
es  fiefs,  feigneuries,  juftices  Se  patoifles  de  Dampierre ,  Senliflès ,  Maincourr,Saiut 
Forget  Se  Choifel ,  Se  tous  les  droits  de  mouvances ,  juilices  Se  rcflbrts  que  ledit  fleur 
duc  de  Chevreufe  a  toujours  eu  jufqu'à  prêtent  dans  l'étendue  dcfditcs  paroifles ,  aux 
referves  y  contenues ,  Se  ne  former  Se  compofer  le  tout  cnlcmble  qu  un  (cul  titte  Se 
corps  dudit  ancien  duché  de  Chevreufe,  tel  &  avec  tous  les  mêmes  droits,  honneurs, 
rangs  Se  prérogatives  attachez  à  icclui  par  les  lettres  d'érection  Se  confirmation  des 
mois  d'avril  15Jj.Se  décembre  1 66  y.  avec  faculté  de  difpolct  des  fonds  Se  domaines 
dudit  comté  de  Montfort  comme  de  (on  propre  patrimoine  ,  ainfl  qu'il  eft  plus  au 
long  contenu  Se  déclare  pat  lcfditcs  Ictucs,  ledit  contrat  d'échange  fusdatté  du  1. 
février  1(9 1.  cônelufionsdu  procureur  gênerai  du  roi ,  tout  conflderé  :  La  chambre  a 
JE  ordonné  Se  ordonne  lefdits  contrats  Se  lettres  de  ratification  être  regiltrez  pour  être 
exécutez  félon  leur  forme  Se  teneur ,  aux  claufés  portées  par  ledit  contrat ,  à  condi- 
tion que  l'évaluation  defdites  terres  Se  domaines  du  duché  de  Chevreufe  Se  celles  dudit 
comté  de  Montfort  Se  dépendances  lera  faite  à  la  requête  Se  en  prefence  du  procu- 
reur gênerai  du  roi ,  par  les  officiers  de  ladite  chambre  qui  feronr  par  elle  commis  à 
la  charge  de  faire  la  foi  Se  hommage  au  roi  dudit  duché  de  Chevreufe ,  Se  d'en  fournir 
l'aveu  Se  dénombrement  en  la  chambre  dans  le  temps  porté  par  la  coutume,  à  comp- 
ter du  jour  de  la  clôture  du  procès  verbal  de  ladite  évaluation  ,  poux  laquelle  fau« 
imt  /.  P  S 
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ladite  chambre  a  commis  meilleurs  Nicolaï ,  premier  preûdcnt ,  Le  Ragots  prefidenc 
du  Lieu  »  Pachau  &  du  For  conlcillcrs-maitrcs ,  6c  le  Bel  confeiller-auditeur.  Fait  les 
bureaux  a/Icmblez  le  cinquième  jour  de  mars  1691.    Signe  ,  Riche». 

A 

Arrit  dm  ccmfnl,  qui  ordonne  que  le  duc  de  Luynes  aura  U  dtfpofaton  des  offices  de  fréfi* 
demi ,  luutenant  generd,  ttvtl  &  criminel ,  enquêteur  &  examinateur  du  batlkage 

de  Meutftrt-t Amant y. 
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Extrait  des  regifires  dm  confeil  d  état. 

Du  vingt-fept  Mars  172J. 

I  TEU  au  confeil  d  état  du  roi ,  I  arrêt  rendu  en  icelui  le  premier  février  1714. 

V  "»r l3  requête  préfentec  par  Charles- Philippe  d'Albert,  de  Luynes  &  de  Chc- 
vreme,  comte  de  Monrfbrt-rAmaury ,  pair  de  France ,  par  laquelle  il  a  conclu  à  ce  3 
qu'il  plut  à  Sa  Majcfté  ordonner  que  l'arrêt  du  confeil  d  état  du  11,  Janvier  1692. 
le  contrat  d'échange  tait  entre  le  feu  roi  &  le  fieur  duc  de  Chevreufc,  les  lctttes 
patentes  confirmatives  dudit  échange»  ledit  de  fuppreffion  des  anciens  officiers 
royaux  du  bailliage  de  Montfort,  l'arrêt  de  liquidation  de  la  finance  de  ceux  dont  le 
fieur  Nicolas  Percheron  éroit  lors  pourvu ,  (a  quittance  de  rerobourfement  donnée 
en  confequence,  enfemble  l'ordonnance  de  Blois&  édit  du  feu  roi  ,  pour  raifon  du 
rachat  de  l'annuel,  feront  exécutées  félon  leur  forme  &.  teneur <  ce  fâifant,  fans  s'ar- 
rêter à  l'arrêt  du  confeil  des  parties  du  1.  feptembre  1713.  le  fuppliant  maintenu 
au  droit  de  dilpofer  des  offices  du  préûdent,  lieutenant  gênerai  civil,  lieutenant  gê- 
nerai criminel ,  commifTaire  enquefteur  &  examinateur  du  bailliage  royal  de  Mont- 
fort,  dont  le  fieur  Percheron  cft  revêtu,  vacation  arrivant ,  par  lequel  arrêt  il  a  C 
été  ordonné  que  ladite  requête  fera  communiquée  au  fleur  Percheron  pour  y  fournir 
de  réponfe  dans  le  délai  de  l'ordonnance ,  finon  &  à  faute  de  ce  faire  dans  ledit  temps 
&  icelui  paffé,  il  y  fera  fait  droit  ainfi  qu'il  appartiendra ,  au  bas  duquel  arrêt  cft  la 
lignification  faite  d'icelui  le  16.  du  mois  de  février  au  fieur  Puy  de  Rony,  avocat 
au  confeil  dudit  fieur  Percheron,  ia  requête  prcfcntcc  à  Sa  Majefté  par  Nicolas 
Amedée  Percheron  ,  avocat  en  parlement ,  par  laquelle  il  conclut  à  ce  que  pour  les 
caufes  &  moyens  y  contenus ,  il  plut  à  Sa  Majefté  lui  donner  acte ,  de  ce  que  pour 
réponfe  à  la  requête  inférée  en  l'arrêt  du  confeil  obtenu  par  le  licur  duc  de  Luynes 
le  premier  février  1714.  fignifié  du  \6.  dudit  mois,  il  employé  le  contenu  en  la  re- 
quête &  pièces  jointes  à  icelle  :  en  confequence  Ons  avoir  égard  à  la  demande  dudit 
fieur  duc  de  Luynes  portée  par  ladite  requête,  le  déclarer  non  rcccvablc  en  icelle  &: 
l'en  débouter  avec  dépens ,  ladite  requête  fignec  du  fieur  Percheron  &  Puy  de  Rony 
fon  avocat, lignifiée  au  fieur  Caftcl  avocat  dudit  fleur  duc  de  Luvncs  le  31.  mars 
1714.  autre  requête  dudit  ûeur  Percheron  par  laquelle  il  a  demandé  qu'il  lui  fut 
permis  de  joindre  à  fa  requête  les  pièces  y  énoncées  aux  inductions  qui  en  ont  été  D 
tirées  :  faifanr  droit  au  furplus  fur  l'initance  d  entre  les  parties ,  adjuger  au  iuppliant 
les  fins  &  concluûons  par  lui  prifes  avec  dépens,  ladite  requête  fignifiéc  le  12.  avril 
fuivanr,  autre  requête  dudit  fieur  Percheron  lignifiée  le  24.  dudit  mois  d'avril, autre 
requête  dudit  fieur  Percheron,  par  laquelle  il  a  denundé  acte,  de  ce  que  pour  plus 
amples  moyens  fc  détentes  en  l'initance,  il  employé  le  contenu  en  fa  requête  avec  les 
pièces  y  jointes  -,  en  confequence,  faifant  droit  furl'inftance  lui  adjuger  fes  fins  fie 
conclurions ,  &  condamner  ledit  fieur  duc  de  Luynes  aux  dépens ,  ladite  requête  lignée 
dudir  fieur  Puy  de  Rony ,  &  lignifiée  au  fieur  Caftcl , avocat  dudit  fieur  duc  de  Luy- 
nes, le  iv.  mai  1714.  autre  requête  dudit  ïiau  duede  Luynes,  par  laquelle  il  ademan- 
dé  acte  de  ce  que  pour  réponfe  aux  deux  requêtes  du  ûeur  Percheron ,  &  pour  contre- 
dits aux  pièces  qui  y  (ont  jointes,  il  employé  le  contenu  en  fa  requête  j  en  confe- 
quence lui  adjuger  les  concluûons  par  lui  prifes  en  fa  requête  inférée  en  l'arrêt  de 
foir  communiqué  du  i.fc'vrier  1724.  &:  condamner  ledit  Percheron  aux  dépens ,  ladite  ^ 
requête  fignéc  du  ûeur  Caftcl  avocat, &  fignifiéc  audit  fieur  Puy  de  Rony,  avocat 
dudit  ûeur  Percheron ,  le  26.  mai  audit  an  ,  autre  requête  dudit  ûeur  duc  de  Luynes 
par  laquelle  il  a  demandé  a&e  de  ce  que  pour  réponfe  à  la  dernière  requête  dudit  fieur 
Percheron ,  &  pour  contredits  à  fa  production  nouvelle ,  il  employé  le  contenu  en  w  re- 
quête , en  confequence,  lui  adjuger  les  concluûons  par  lui  prifes  en  l'initance  avec  dé- 
pens ,  ladite  requête  fignec  dudit  ûeur  Caftcl  &  fignifiéc  audit  fieur  Puy  de  Rony  le  20» 
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juin  fuivant.  Autre  requête  dudit  fieur  Percheron ,  par  laquelle  il  a  demandé  acte  de  ce 
A  que  pour  réponfe  aux  deux  requêtes  qui  lui  ont  été  fignihc'cs  le  Mr.  mai  &  20.  juùvl 
employé  le  contenu  en  (a  requête  :  en  conlequenec ,  fanant  droit  fur  l'infhnce  ,  lui 
adjuger  les  fins  &  concluûons  par  lui  prîtes  par  la  requêre  lignifiée  le  trente-un 
mars  1724.  &  condamner  ledit  fieur  duc  de  Luynes  aux  dépens ,  ladite  requête 
lignée  dudit  fieur  Puy  de  Rony  &  lignifiée  le  27.  dudit  mois  de  juin.  Vû  les  pièces 
jointes  aufdites  requêtes ,  fçavoir  à  celles  dudit  fieur  duc  de  Luyncs,  les  arrêts  du  con- 
seil des  28.  août,  22.  Icptembrc  1*91.  &  22.  janvier  1692.  le  contrat  d'échange  en 
queftion  du  premier  février  1*92.  les  lettres  patentes  expédiées  fur  icelui  enregiftrées 
au  parlement  &en  la  chambre  des  comptes  les  28.  du  même  mois  &  j.  mars  fui- 
«anc,  Pédic  de  fuppreflion  des  anciens  offices  &  de  création  d'offices  pour  les  cas 
royaux  au  bailliage  de  Montfbrt  à  la  nomination  dudit  fieur  duc  de  Chcvreufe  dudit 
mois  de  février  1692. 1  arrêt  du  confeil  portant  liquidation  de  la  finance  des  anciens 
offices  dont  étoit  pourvu  ledit  fieur  Percheron  du  f.  aouft  dudit  an,  &  fa  quittance 
8  générale  de  ion  rembouifcment  à  la  décharge  du  garde  du  trefor  royal  du  19.  no- 
vembre fuivant  ;  extraie  du  procès  verbal  des  commi flaires  de  la  chambre  des  comp- 
tes pour  l'évaluation  des  terres  de  Chevreufe  &  du  comté  de  Montfort-i'Amaury , 
commencé  le  26.  Mars  1692.  clos  le  17.  décembre  170*.  portant  que  le  droit  déno- 
mination aux  offices  appartient  audit  fieur  duc  de  Chcvreufe  ;  autre  extrait  du  pro- 
cès verbal  d'évaluation  des  terres  &  feigneuries  de  Vil  lépreux  &  de  Rcnemou lin  cé- 
dées au  roi  pour  (upplément  d'échange  dudit  duché  de  Chcvreufe  ,  ledit  procès  ver- 
bal commencé  le  21.  aouft  170*.  clos&  arrêté  le  17. décembre  fuivant,  les  pièces 
jointes  aux  requêtes  dudit  fieur  Perchcron,confiftant>fçavoir,  imprimé  defdits  arrêts  du 
confeil  des  28.  aouft  22.  feptembre \6$  1.  22.  janvier  1691.  8c  le  contrat  d'échange 
dudit  duché  de  Chevreufe  avec  le  comté  de  Monfort-l'Amaury  en  datte  du  premier 
février  1692.  autre  imprimé  de  l'édit  du  mois  de  février  1692.  portant  fuppreffion 
des  offices  dudit  Montfort-i'Amaury,  fie  création  d'autres  nouveaux  offices,  dont  la 
nomination  appattiendra  audit  fieur  duc  de  Chevreufe,  la  nomination  faite  par  ledit 
C  fieur  duc  de  Chevreufe  le  16.  mars  1*92.  de  la  perlonne  de  Nicolas  Percheron,  pour 
être  pourvus  de  pluûeurs  offices,  ce  entr  autres  de  celui  de  prefident  &  lieutenant 
gênerai  au  bailliage  de  Montfort-i'Amaury  ,  les  lettres  de  provifion  de  Sa  Majcfté 
expédiées  en  la  grande  chancellerie  le  28.  avril  1691-  remplie  du  nom  dudir  fieur 
Percheron,  quittance  du  fieur  Bertin  treforicr  des  revenus  cafuels  du  ij.  avril  17 11. 
de  la  fommede  deux  mille  deux  cent  quarante-quatre  livres  payée  par  ledit  fieur  Perche- 
ron ,  pour  le  rachat  du  preft  &  annuel  dcfdits  offices  »  arrêt  du  conleil  du  28.  juin  1 70 1. 
portant  que  les  gages  des  offices  du  bailliage  de  Montfort-i'Amaury  feront  employé* 
dans  l'état  des  domaines  de  la  généralité  de  Paris,  autre  quittance  dudit  fieur  Bertin , 
treforicr  des  revenus  cafuels  du  25.  novembre  1722.  delà  fomme  de  2040.  liv.  8.  fols 
S.  deniers ,  payée  par  ledit  fieur  Percheron  pour  le  premier  tiers  du  tiers  de  l'évaluation 
faite  au  confeil  de  fon  office  de  préfident  ci  lieutenant  gênerai  de  Montfort-i'Amau- 
ry ,1a  procuration  ad  rtfiçnindum  du  14.  mars  1722.  paiTce  par  ledit  fieur  Nicolas 
Percheron,  au  profit  de  Nicolas- Amcdéc  Percheron  fon  fils,  pour  être  pourvu  dcfdits 
offices  de  préfident  &  lieutenant  à  Montfbrt.  Le  procès-verbal  du  21.  avril  1722.  delà 
requifition  faite  par  ledit  fieur  Percheron  audit  fieur  duc  de  Luyncs  de  lui  accorder  fa  no- 
mination pour  lcldits  offices.  Arrêt  du  conleil  d'érat  privé  du  roi  du  premier  Septembre 
172).  par  lequel  ayant  aucunement  égard  à  l'oppofition  au  titre  formée  par  ledic 
fieur  duc  de  Luynes,il  a  été  ordonné  qu'en  payant  par  ledit  fieur  Percheron  dans 
les  parties  cafucltes  dudit  fieur  duc  de  Luyncs  le  droit  de  refignation  defdits 
offices ,  fuivant  le  rolle  d'évaluation  qui  en  a  été  arrêté  au  confeil ,  ledit  fieur  duc 
de  Luynes  fera  tenu  de  lui  délivrer  fa  nomination  audit  office  pour  lui  être  en 
ï  confequence toutes  proviûons  expédiées, dépens  compenfez  ;  latte  d'oftres  fait  par 
ledit  fieur  Percheron  de  payer  audit  fieur  duc  de  Luynes  le  droit  de  refignation 
dcfdits  offices  en  datte  du  premier  février  1724.  quittance  du  fieur  Bertin,  trélbrier 
des  revenus  cafuels  de  Sa  Majellé  du  cinq  dudit  mois  de  février  de  la  lommc  de 

3uatre  cens  quatre-vingt-quinze  liv.  payée  parledit  fieur  Percheron  pour  la  refignation 
efdits  offices.  Autre  quittance  du  fieur  MoufHe,  treforier  du  marc  d'or,  du  14.  mars 
fuivant,  de  la  lommc  de  270.  liv.  payée  par  ledit  fieur  Percheron  pour  le  droit  de 
marc  d'or  defdits  offices.  L'aête  d  oppoûtion  formée  au  titre  dcfdits  offices  pat  le- 
dit fieur  duc  de  Luynes  le  1 1.  du  mois  de  février  1724.  Arreft  du  confeil  d'état  pri- 
vé du  roy  du  21.  dudit  mois  de  février,  par  lequel  il  cft  ordonné  que  la  requefte 
du  fieur  Percheron  fera  communiquée  dans  trois  jours  au  fieur  duc  de  Luyncs  pouc 


fit  du  ficur  Percheron  -,  Se  a  cet  erret  (a  majefté  a  donné  main-levée  de  coûtes  op- 
pofitions  faites  ou  à  Élite,  pout  lclquclîes  ne  lera  difterc  :  ledit  arreft  ûgnifié  audit 
lkur  duc  de  Luynes  &  au  fieut  Boucot,  garde  des  rollcs  des  offices  de  France,  les 
6.  &£  ij.  mars  1724.  Autte  arreft  du  confeil  du  ij.  dudit  mois  de  mars.,  qui  ordon- 
ne que  faute  par  ledit  ficur  duc  de  Luynes  d'avoit  fourni  de  réponlc  à  la  requefte 
du  11.  février  pre'cedcnt ,  ledit  arreft  fera  exécuté ,  6c  en  confequence  qu'il  fêta  pafle 
outre  au  fceau  ex.  expédition  des  provifions  defdits  offices  au  profit  dudit  ficur  Per- 
cheron ,  Se  ledit  arreft  &  quittance  de  la  finance  payc'c  aux  parties  cafuelles  de 
la  majefté ,  (ur  le  refus  dudit  fieur  duc  de  Luynes  de  donner  fa  nomination  aufdits 
offices,  &  condamne  ledit  fieur  duc  de  Luynes  aux  dépens  liquidez  à  cinquante  livres, 
non  compris  le  droit  de  controllc  ;  au  bas  duquel  arreft  cft  la  lignification  faite  au- 
dit ficur  duc  de  Luynes  le  15.  dudit  mois  de  mars.  Copie  de  l'arrcft  du  confeil  du  S 
premier  février  1714.  rendu  fur  la  requefte  dudit  fieut  duc  de  Luynes,  lignifié  au- 
dit fieut  Percheron  le  itf.  dudit  mois  de  février.  Vcu  auffi  le  dire  du  ficur  Magneux 
l'un  des  infpcdteurs  généraux  du  domaine,  auquel  lefditcs  requcûes  &  pièces  ont  été 
communiquées  :  Ouy  le  rapport  du  fieut  Dodun ,  confeiller  ordinaire  au  confeil  ' 
royal,  co.itroUcur  gênerai  des  finances,  Le  roy  en  fon  confeil ,  fâifânt  droit  fut  le 
tout,  a  ordonné  que  le  contrat  d'échange  fait  entre  le  ftiTOoy  ôc  le  fleur  duc  de 
Luynes  le  premier  février  1691.  Se  les  lettres  patentes  expédiées  en  confequence* 
duJit  mois  de  février,  enregiftrécs  au  parlement  le  18.  dudit  mois,  &  à  la  cham- 
bre des  comptes  le  j.  mars  iuivant,  feront  exécutez  félon  leut  forme  Se  teneur  -,  ce 
failânt,  fans  s'arrêter  à  l'arrcft  du  confeil  du  premier  feptembre  172}.  ni  à  celui 
du  13.  du  mois  de  mars  1714.  ordonne  que  ledit  fleur  duc  de  Luynes  aura  la  dif- 
polition  des  offices  de  prefident,  lieutenant  gênerai,  civil  <Sc  criminel ,  enquefteur  Se 
examinateur  du  bailliage  de  Monifort-l'Amaury ,  conformément  audit  contrat  d'é- 
change. Fait  au  confeil  d'état  du  roy  tenu  à  Marly  le  17.  mars  171$.  CoUationnc» 
ligne,  Goujon. 

JOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre,  au  premier  no- 
.  tre  huiffier  ou  fergent  fur  ce  requis.  Nous  te  mandons  Se  commandons  que  l'ar- 
rcft dont  l'extrait  cft  cy-attaché  fous  le  contre -fccl  de  notre  chancellerie,  cejour- 
d'huy  donné  en  notre  confeil  d'état  pour  les  caufes  y  contenues  ,  tu  fignifies  à  tons 
qu'il  appartiendra ,  à  ce  qu'aucun  n'en  ignore ,  &  faire  en  outre  pour  fon  entière 
exécution,  à  la  requefte  de  notre  trés-chcr&  trés-amé  coufin  Charles- Philippe  d'Al- 
bert de  Luynes,  y  dénommé,  tous  commandemens ,  fommations  Se  autres  actes  Se 


de  notre  règne  le  dixième.  Par  le  roy  en  fon  confeil ,  figné  Goujon.  Scellé  le  12. 
avril  172t. 

Le  treizième  avril  mil  fept  cens  vingt-cinq,  fîgnifîé  Se  laiflc  copie  à  maiftre  Puy 
de  Rony,  avocat  de  partie  advetfc,  en  fon  domicile  parlant  à  fon  clerc.  Par  nous 
huiflicr  ordinaire  du  roy  en  fes  confeils ,  figné  Crisse. 

L'an  mil  fept  cent  vingt-cinq  ,  le  vingtième  jour  d'Avril ,  à  la  requére  de  haut  Se 
puiQant  feigneur  monfeigneur  Charles-Philippe  d'Albert  duc  de  Luynes  &  de  Che- 
vreufe  ,  comte  de  Monfort  l'Amaury ,  pair  de  France,  nommé  en  l'arrcft  du  Confeil 
d  état  du  toi ,  donné  à  Marly  le  vingt-iepticmejour  de  Mars  dernier,  figné  Goujon; 
&  en  la  commilfion  obtenue  fut  icelui  ledit  jour  27.  Mars  dernier ,  ligne  par  le  roi  en 
fon  Confeil ,  Goujon ,  Se  fccllé  le  douze  mars  auffi  dernier.  J'ai  Jacques  Petit  huiffier 
royal  au  bailliage  dudit  Mont  tort ,  y  demeurant ,  fouffigné  ,  (ignifié ,  baillé  copie ,  Se  dùc- 
ment  fait  à  fçavoir  le  contenu  audit  arrêt,  Se  commiffionà  M  .  Nicolas  Amedée  Per- 
cheron ,  avocat  en  Parlement ,  fubdelegué  de  Monfeigneur  l'Intendant ,  demeurant  au- 
dit Monfort  auffi  dénommé  en  fon  domicile  parlant  à  (a  f  crvanre  domeftique ,  à  ce  que 
ledit  fieur  Percheron  n'en  ignore  ,  Se  lui  ai  laiflc  copie  dudit  arrêt,  commiflion ,  &  du 
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LA  ROCHEGUYON. 

DUCHÉ 


Buttlé  fârgnt 
&  d  à  i » r  4  trait 
(bt%rrtm  ét 
gutulti  fur  li 
r«»r,  quujl  de 
la  Rocheiou- 
caud. 


C  TE  ANNE-CHARLOTTE  du  Pleffis  ,  petite-fille  de  ROGER  du  Pleflis ,  duc  de 
J  la  Rocheguyon  ,  pair  de  France,  porta  l'an  1659.  les  terres  de  Liancourt  &  de  U 
Rocheguyon  dans  lamaifon  de  la  Rochefoucaud  par  Ton  mariage  avec  François  VII  da 
nom  duc  de  la  Rochefbucaud  ;  ce  dernier  obtint  depuis  une  nouvelle  érection  de  la  ici- 
gneurie  de  la  Rocheguyon  en  duché  pour  lui  &  (es  héritiers  mâles  &  femelles  par  lettres 
donnccsàS.  Germain  en  Layeaumoisde  novembre  i«79.regiftrécs  le  zy.  mars  1681. 
Le  roi  Louis  XIV.  par  (es  lettres  du  mois  de  novembre  170J.  regiftrées  le  27.  du  mê- 
me mois,  ordonna  que  la  terre  &  feigneuric  de  la  Rocheguyon ,  ne  (croit  plus  mou- 
vante du  comté  de  Chaumont  en  Vcxin ,  mais  de  la  grolle  tout  du  louvre.  FRAN- 
ÇOIS duc  de  la  Rochefbucaud  8c  de  la  Rocheguyon ,  pair  &  grand  veneur  de  Fran- 
ce &  grand  maître  de  la  garderobe  du  roi ,  obtint  par  lctttcs  données  à  Marly  au 
mois  de  février  17 1  j.  regiftrces  le  4.  mars  mivant ,  la  pcrmiflion  de  donner  le  duché 
de  la  Rocheguyon  à  ALEXANDRE  de  la  Rocbefoucaud  ,  comte  de  Durerai  for* 

D  fîls  puîné»  nonobftant  l'éditdu  mois  de  mai  171 1.  Vojex.  Us  pièces  qui  fument  con- 
cemmt  cette  eredim.  U  genetieoie  Je  la  mat/tn  de  la  Rochefbucaud  ,  fe  trouve  ttmt 
IV.  de  cette  btfioire ,  ftge  418  &  JuivtHtts. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE'  DE 

LA  ROCHEGUYON 

Ereilitm  du  duché  de  U  Rtchegujm.    Du  mois  de  Novembre  1679- 


LOUIS ,  pat  la  grâce  de  Dieu  ,  roi  de  France  &  de  Navarre ,  à  tous  prefens  Se  à 
venir ,  Salut.  Le  feu  roi  notre  trés-honorc  feigneut  &  pere  de  glorieufe  mé- 
moire, que  Dieu  abfolvc ,  voulant  reconnoitre  les  grands  &  recommandables  fervices 
E  qui  lui  avoient  été  tendus  ôt  au  roi  Henry  le  grand  notre  ayeul  par  François  de  Silly, 
comte  de  la  Rocheguyon,  chevalier  de  nos  ordres  &  grand  louvetier  de  France, 
en  pluficurs  occafions  importantes,  à  l'exemple  de  fes  ancêtres  ,  auroit  étigé  en  fa 
faveur  par  fes  lettres  du  mois  de  janvier  16 a.  la  terre  ,  feigneurie  6c  comté  de  la 
Rocheguyon ,  fes  appartenances  fie  dépendances  ,  en  titre ,  dignité  ,  nom  &  préé- 
minence de  duché  &  pairie  de  France ,  pour  en  jouir  par  lui  6c  fes  fuccefleurs  mâles, 
&  ledit  fieut  de  Silly ,  comte  de  la  Rocheguyon  ,  étant  depuis  decedé  fans  hoits, 
&  ladite  terre  de  la  Rocheguyon  étant  venue  pat  iucceffion  â  Roger  du  PWiïs,  fci- 
gncur de  Liancourt ,  chevalier  de  nos  ordres.  Ledit  feu  roi  notre  pere  voulant  pa- 
itme  f%  Q.I 
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fcUlcment  le  tuitcc  favorablement ,  par  la  même  conûdcration  des  fervices  qu'il  tut 
«voit  tendus,  tant  en  qualité  de  Ton  premier  couver  6c  en  celle  du  premier  gentil-  a 
tomme  de  fà  chambre  ,  qu'en  pluficurs  sutres  occafions  &  emplois  confiderablcs , 
auroit  par  autres  fes  lettres  du  mois  de  mai  i«4j.  derechef ,  &  entant  que  bcfbin 
feroie  ;  créé  Se  érige  en  faveur  dudit  fieur  de  Liancourt,  ladite  terre  5c  feigneuric  de 
la  Rocheguyon  en  titre ,  nom  Se  dignité  de  duché  6c  pairie  de  France  ,  pour  ca 
jouir  pareillement  par  lui  Se  par  fes  fucccflcurs  mâles,  8:  parce  qu'à  défaut  diceux 
ledit  titre  de  duché  ôc  pairie,  fc  trouve  éteint ,  6c  que  ladite  terre  de  la  Rocheguyon 
<ft  à  prêtent  és  mains  de  qotre  tres-cher  6c  bien-amé  coufin  François  de  la  Rochc- 
foucaud, fils  aîné  de  notre  coufin  le  prince  de  Marcillac  ,6c  de  défunte  notre  couline 

ieannc-Charlote  du  PlclTisdc  Liancourt,  petite-fille  Se  feule  héritière  dudit  Roger  du 
'leffis  ;  nous  avons  crû  devoir  faire  fubûftct  en  (a  faveur  du  moins  le  titre  de  duché  dont 
ladite  terre  a  tant  de  fois  été  décorée,  6c  pouvoir  lui  donner  de  plus  grandes  marques  de 
notre  affection,  après  lui  en  avoir  donné  de  norre  munificence,  en  l'honorant  com-  " 
.  me  nous  avons  fait  des  charges  de  grand  veneur  de  France  6c  grand  maître  de  notre 
garderobe,  à  la  furvivancede  notredir  coufin  le  prince  de  Marcillac  fon  pere,  afin 
de  reconnpître  en  fa  perlonoc  les  grands ,  importans  8:  agréables  fervices  qui  nous 
ont  été  xendus-par  notredit  coufin  le  prince  de  Marcillac,  en  pluficurs  charges  Si 
emplois  de  guerre,  defquels  il  s'eft  acquitté  à  notre  entière  larisfàction ,  &  ceux 
qu'il  nous  rend  journellement  prés  de  notre  perfonne  en  la  fonction  defdites  charges, 
nous  promettant  d'ailleurs  par  les  grandes  qualités  qui  font  en  la  perfonne  de  nôtre- 
dit  coufin  François  de  la  Rochcfoucaud,  en  fuivant  les  traces  de  notre  coufin  le 
prince  de  Marcillac  fon  pere,  6c  de  fes  ayeuls,  qu'il  fc  rendra  digne  des  grâces  que 
nous  voulons  bien  ainfi  lui  faire.  Sçavoir  faifons  que  pour  ces  caufes  6c  autres  gran- 
des considérations  à  ce  nous  mouvans  6c  de  notre  propre  mouvement,  grâce  fpcciale ,  ç 
pleine  puiûancc  6c  autorité  royale,  avons  de  nouveau  créé,  éripé  6c  élevé , créons, 
érigeons  Se  élevons  par  ces  prefentes  lignées  de  notre  main  ,  ladite  terre  6c  comté 
de  la  Rocheguyon ,  circonftanccs  &  dépendances ,  en  titre  &  dignité  de  duché ,  pour 
en  jouir  pat  notredit  coufin  de  la  Rochcfoucaud  ,  6c  fes  enfans  Se  defccndans ,  ranc 
maies  que  femelles ,  nez  6c  à  naître  en  loyal  mariage ,  feigneurs  propriétaires  dudit 
duché,  des  titres  ,  honneurs,  dignitez ,  rang,  prérogatives  Se  prééminences  y  appar- 
tenus ,  Se  tout  ainfi  qu'en  jouifient  les  autres  ducs  de  notre  royaume,  (bit en aflem- 
blée  de  nobleflc,  faits  de  guerre  qu'autres  lieux  6c  aétes  de  féanec  ,  honneur  Se  rang 
&  ce  fous  le  rcfTort  immédiat  de  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  en  laquelle  nous 
voulons  que  les  appellations  qui  feront  interjettées  des  officiers  dudit  duché  reflor- 
ciflcnt  nûementSe  fans  moyens  Se  à  cet  effet, avons  iceluy  comté  6c  ce  qui  en  dé- 
pend, diftrait  6c  exempté  ,  dift rayons  Se  exemptons  de  tous  nos  autres  fieges  ,  cours 
6e  juridictions  où  elles  avoient  accoutumé  de  reûbrtir ,  tant  en  première  inftance  jj 
que  par  appel  >  avant  la  prefente  érection ,  Se  en  tous  cas ,  fors  6c  excepté  les  toyaux 
feulement  ,  dont  la  connoiflance  appartiendra  à  nos  juges  ,  pardevant  lcfqucls  ils 
avoient  accoutumé  de  rcfiortir,à  la  charge  dindemnifer  nos  officiers  qu'il  appartien- 
dra ,  fi  fait  n'a  été  ,  lequel  duché  notredit  coufin  de  la  Rochcfoucaud  ,  tiendra  nûè"- 
ment  de  nous  en  plein  fief  à  caufe  de  notte  comté  de  Chaumont  ,  fous  une  feule 
foi  6c  hommage,  qu'il  fera  tenu  de  prêter  en  ladite  qualité  de  duc ,  Se  comme  te) , 
voulons  6c  entendons  que  tous  fes  vaflaux  le  reconnoifïcnt ,  Se  quand  le  cas  y  écherra 
lui  faflent  Se  prêtent,  à  fefdics  enfans  6c  defccndans ,  tant  mâles  que  femelles ,  la  foi 
6e  hommage  6c  autres  rcconnoillances  ,  baillent  aveus  6c  dénombremens ,'  fanent  6c 
payent  les  devoits-  félon  la  nature  des  terres  qu'ils  tiennent  de  lui  audit  titre ,  en 
qualité  de  duc  ,  Se  pour  l'exercice  de  jurifdiction  dudit  lieu,  voulons  que  notredit 
coufin  de  la  Rochcfoucaud  puifle  faire  créer  Se  établir  un  fiege  de  duché  audit  lieu 
de  la  Rocheguyon ,  auquel  il  y  aura  un  fcncchal ,  un  lieutenant,  un  procureur  fifcal, 
un  greffier  6c  le  nombre  d'officiers  accoutumez  pour  rendre  la  jufticc  ,  Sr  fans  qu'en  E 
confequence  de  la  prefente  confirmation  ou  nouvelle  érection  dudit  duché, à  défaut 
d'hoirs  mâles,  ledit  duché  puifle  être  par  nous  ni  par  les  rois  nos  fucccflcurs  réuni 
à  la  couronne ,  en  confequence  des  édits  Se  declararions  des  années  1566.  1579. 
6e  1582.  Se  autres  rcglcmens  faits  pour  l'érection  des  duché,  marquilat  Se  comté, 
de  la  rigueur  defquels  édits  6c  rcglcmens  nous  avons  difpenfé  &  difpenfons  ledit  du- 
ché par  ccfdites  prefentes.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  6c  féaux  les  gens 
tenans  nos  cours  de  parlement  6c  chambre  des  comptes  à  Paris,  Se  autres  nos  jufti- 
«iersSe  officiers  qu'il  appartiendra ,  que  ces  prefentes  ils  faflent  lire,  publier  6c  enre- 
giûrer  &du  contenu  en  iccllcs  jouir  Se  ufer  notredit  coufin  de  la  Rochcfoucaud, 
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A  Se  Ces  enfans  Se  dcfceodaiu  mâles  &  femelles,  pleinement ,  paifiblement  fie  perpetuet- 
lcmenc  ,  ce  flan  s  Se  faifant  cefler  tous  troubles  Se  cmpêchcmcns  :  Car  te)  çft.  notre 
plaifir.  Et  afin  que  ce  foie  chote  ferme  Se  fbble  «nous  avons  laie  mettre  notre  (cet 
a  ccfdircs  prefentes.  Donne  à  S.  Germain  en  JLaye  au  mois  de  novembre  H79. 
Se  de  notre  règne  le  trcntc-lepticmc. 

Lettres  patentes ,  pur  lefftelles  le  rti  ,  *  U  prière  des  dut  de  U  Rtchefiuttad  &  de  L  Rt>~ 
ebeeujm  ptre  &  fils,  permet  a*  die  de  U  Rothtgityen  de  donner  i  Alexmdre  de  U 
FKhefouiAud ,  comte  de  Duretal  t  fin  ftcevd  fils ,  le  dathi  de  U  Ktibegujm  ,  peur  en 
jtuir  &  fes  deftendgns  mâles ,  Enfermement  à  f  (dit  dn  m«is  de  met  171 1,  tes  lettres 
demies  À  Mmj  *u  mets  de  février  1713.  regifiréet  sm  parlement  le  4.  mtrtfuvmt. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre ,  a  tous  p refais 
Se  à  venir,  falut:  Notre  très-cher  &  bien-amé  coufin  François  de  la  Roche- 
ud,  duc  de  la  Rochcguyon,  grand  veneur  de  France,  Se  grand- maître  de  notre 
garderobbe,  en  furvtvance  de  notre  trés-chcr  Se  bien-amé  coufin  François ,  duc  de 
la  Rochefoucaud ,  pair  de  France  (bn  pere ,  nous  a  rrcs-humblement  remontré  qu'il 
a  l'avantage  d'avoir  dans  fa  maifon  deux  terres  décorées  du  titre  de  duché  \  fçavoir, 
celle  de  la  Rochcfoucaud,  érigée  en  duché  pairie  de  France  dés  Tannée  ifizi.  dont 
notredir  coufin  le  duc  de  la  Rochcfoucaud,  vient  de  faire,  fous  notre  bon  plaifir, 
fa  démiffion  en  faveur  de  notredir  coufin  le  duc  de  la  Rochcguyon ,  par  aûe  du 
18.  du  préfent  mois  de  février,  8e  celle  de  la  Rochcguyon  ,  qui  après  avoir  été 
deux  fois  honorée  du  titre  de  duché  pairie  par  le  feu  roi ,  notre  tres-honnoré  (ci-, 
gneur  &  pere  de  gloricufe  mémoire  a  éré  pour  la  troiûéme  fois  érigée  en  titre  de 
duché  ,  en  faveur  de  notredir  coufin  le  duc  de  la  Rochcguyon ,  Se  de  fes  enfàns  Se 
c  dclcendaos  mâles  fie  femelles  à  perpétuité  par  nos  lettres  patentes  du  mois  de  no- 
vembre 1^79.  enregistrées  en  notre  cour  de  parlement  le  17.  mars  1681.  que 
comme  les  feigneurs  de  notre  royaume  qui  ont  dans  leurs  maifons  plusieurs  titres , 
foit  de  pairies,  foit  de  duchez,  ne  peuvent,  fans  notre  pcrmiflîon ,  les  départie 
entre  leurs  enfans,  notredir  coufin  le  duc  de  la  Rochcguyon ,  qui  dans  l'état  prc'fcnc 
de  fa  famille ,  Se  par  les  raifons  qui  nous  font  connues  ,  ne  peut  établir  notre 
trés-chcr  Se  bien-amé  coufin  Alexandre  de  la  Rochcfoucaud,  comte  de  Durerai, 
meftre  de  camp  d'un  régiment  de  cavallerie  entretenu  pour  notre  fervice,  fon  fils 
puîné  d  une  manière  convenable  à  fa  naiflanec,  fi  nous  ne  lui  permettons  de  donner 
à  fondit  fils  puîné  la  terre  de  la  Rocheguyon  avec  le  titre  de  duché  qui  y  eft  atta- 
ché, nous  auroic  fupplié  pour  le  bien  de  fa  maifon,  Se  pour  y  perpétuer  autant  qu'il 
eft  poffiblc  les  grandes  dignités  dont  nous  lavons  décorée  de  lui  accorder  notre 
permiflion  à  ce  neceflaire,  pourquoi  voulant  donner  à  notredit  coufin  le  duc  de  la 
j)  Rochcfoucaud ,  qui  nous  a  fait  la  même  prière ,  Se  à  notredit  coufin  le  duc  de  la 
Rochcguyon  de  nouvelles  marques ,  du  fouvenir  que  nous  confervons  des  impor- 
tant Se  agréables  fervices  qu'ils  nous  ont  rendus  à  l'exemple  de  leurs  ancêtres  dans 
les  charges  Se  emplois  de  guerre  où  ils  nous  ont  tres-dignement  fervi  ,Sc  notre  éiar, 
de  la  (atistaction  que  nous  avons  de  ceux  qu'ils  nous  rendent  journellement  ptés  d» 
notre  perionne  dans  les  fondions  de  leurs  charges,  Se  de  l'efperancc  que  les  bonnes, 
qualitez  Se  les  premiers  fervices  de  notredit  coufin  le  comte  de  Durerai  nous  donne, 
de  Ile  voir  un  jour  marcher  fur  leurs  traces ,  nous  fommes  portez  d'autant  plus  volon- 
tiers à  accorder  cette  pcrmiflîon  à  notredit  coufin  le  duc  de  la  Rochcguyon ,  que  I* 
duché  Se  pairie  de  la  Rochcfoucaud  plus  ancien  Se  plus  élevé  en  dignité  ,  doit 
fuffirc  pour  remplir  les  vœux  de  fon  fils  aîné  Se  de  fes  décendans ,  en  cas  qu'if 
quitte  létat  ccclcfiaftique,  Se  qu'il  laifledcs  enfans  capables  de  lui  fuccederçn cette 
E  dignité.  A  ces  caufes,  Se  autres  grandes  confiderations  a  ce  nous  mouvacs,  fçavoir 
fauons,  que  de  notre  cercaine  feience ,  pleine  oui  fiance  Se  autorité  royale»  nous  avons 
permis  Se  permettons  par  ces  prefentes ,  fignées  de  notre  main  ,  à  notredit  coufin 
le  duc  de  la  Rochcguyon ,  de  donner  à  notredit  coufin  le  comte  de  Duretal,  fon 
fils  puîné  la  terre  Se  duché  de  la  Rocheguyon ,  fes  appartenances ,  rirconftances ,  Se 
dépendances  fie  annexes  pour  en  jouir  par  notredit  coufin  le  comte  de  Duretal ,  Se  fes 
dcîccndans  mâles,  conformément  à  notredit  édit  du  mois  de  mai  171 1.  concernant 
les  duchez  pairies  à  la  charge  par  notredit  coufin  le  comte  de  Duretal ,  de  recom- 
penfer  fon  frerc  aîné  Se  fes  autres  frères  Se  firurs  ,  des  droits  qui  lors  de  l'ouver- 
ture de  la  fucccflîon  de  notredit  coufin  le  duc  delà  Rocheguyon,  fe  trouveront  leur 
appartenir  à  caufede  ladite  terre  de  la  Rochcguyon, Se  ce,  àraifôn  du  denier  vingt- 
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cinq  du  revenu  actuel  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez&  feaux  les  gens  tenans  A. 
notre  cour  de  parlement  à  Paris ,  &  autres  nos  jufticiers  qu'il  appartiendra  ,  qu'ils  faf- 
fent  lire  ,  publier  &  enregiftrer  ces  prelcntcs ,  &  du  contenu  en  iccllcs  jouir  &  ufer 
notredit  coufin  le  duc  de  la  Rocheguyon,  le  comte  de  Duretal  &  fes  defeendans 
miles ,  pleinement,  painblement  8c  perpétuellement,  ceflans  &  fàilans  cefler  tous 
troubles  &  empêchement ,  nonobftant  toutes  coutumes  &  ufages  contraires  auquel 
nous  avons  dérogé  &  dérogeons  par  ces  préfentes  :  Car  tel  cïï  notre  plaiûr,  &  afin 
que  cefoit  choie  ferme  &  ttablc  à  toujours,  nous  y  avons  tait  mettre  notre  fccl. 
Donné  à  Marly  au  mois  de  février,  l'an  de  grâce  171  j.  &  de  notre  règne  le  foixante 
&  dixième,  ligné,  LOUiS.  Et  fur  le  repiy ,  Phelypeaux  ,  &  Iccllécs  du  grand 
fceau  de  cire  verte.  6 

Regiflre'es  ,  ouy  U  frotureur  gênerai  du  roi ,  four  jouir  fer  ttmf tirent  ledit  Alexandre 
de  U  Rochefouceud  ,  fin  fils  fumé  &  fis  defiendons  miles  de  leur  effet  &  contenu  ,  &  itre 
exetut/es/eUn leur firme  &  teneur ,  fuivont  &  confirmemau  i  Car  rit  de  te  jour.  A  Paris, 
en  Parlement  le  4.  mers  ijij.figné,  Dongois.  J  '  jj 

BEAUFO  RT-MONTMORENC  Y . 
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APRES  h  mort  de  FRANÇOIS  de  Vendôme ,  duc  de  Beaufort ,  Pair  de 
France,  arrivée  en  1669.  CH  ARLES-FRANCOlS-FR EDERIC  de  Mont- 
morency-Luxcmbourg   Pair  de  France,  acquit  la  tetre  &  feigneune  de  Beaufort, 

d>ns,  tant  maies  que  femelles,  née:  &  i  neître  en  lojal  mJtage ,  à  feifetu  Je  éfius  U  réf. 
J rort  mm ,edset  du  fortement  de  Péris,  par  lettres  du  mois  de  may  \6U.  réglées  le  L 
CmhrJ  \!i  mcmc/?nCC'  &  P"  autrfs  lcI««  donnes  à  Vcrlaillcs  au  mo,S  de  n£ 
natue  e  ducnefe^r  P"  emcn<  dc,  P"'$  *  *•  janvier  i69o.  ce  prince  ordon- 
na que  le  duché  de  Beaufort  ferait  dorénavant  appelle  le  duché  de  Montmorency 

Sf^E"  rr»"  ""<  tome  III.  de  cetHhmolTpela 
S«.  éfatv.  ou  eji  reffortèt  U  geneelegie  de  U  meifon  de  ■   *«™<>/'J« 
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PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- 
DE  BEAUFORTMONTMORENCY. 

CmraX  tticqaifttwn  du  Juche  de  Besufort. 
Du  18.  mars  i*88. 

FURENT  prefens  très-haut ,  trés-puifïant  fie  illuftre  prince  monfeigneur  Louis* 
Jofcph  duc  de  Vendôme,  Merctrur,  Beaufort,  Eftampcs,  prince  d'Anet  &  de 
Martigues ,  gouverneur  fie  licutenan:  gênerai  pour  le  roy  en  Provence  ,  demeurant 
B  à  Paris  en  l'hôtel  prieural  du  Temple,  en  fon  nom  Se  comme  feul  Se  unique  hé- 
ritier par  bénéfice  d'inventaire  de  dcftuiue  très-haute ,  trés-puifiante  fit  illuftre  prin- 
cefte  madame  Francoife  de  Lorraine,  au  jour  de  fon  décès  veuve  de  très-haut,  tres- 
puiflant  Se  illuftre  prince  monfeigneur  Ccfir  duc  de  Vendôme ,  Mercocur ,  Beau- 
fort  fie  Eftampcs,  prince  d'Anet  Se  de  Martigues,  fcsayeuls  paternels, &  M.Simon 
Duchon ,  bourgeois  de  Paris ,  y  demeurant  grande  rue  du  Bac  fauxbourg  S.  Germain, 
paroifTc  S.  Sulpice,  curateur  crée  à  la  lucccflion  vacante  dudit  deffunt  feigne ur  duc 

par  lettres  du    .   lefqucls  mondit  feigneur  duc 

cfdits  noms  8c  ledit  Duchon  auffi  audit  nom,  ont  vendu,  cédé,  quitté,  traniporté 
Se  détaillé  par  ces  prefentes ,  Se  promettent  chacun  à  leur  égard  garantir  de  tous 
troubles,  don,  douaires,  dettes,  hypoteques,  évictions,  fubftitutions ,  aliénations, 
l  fie  autres  empêchemens  généralement  quelconques ,  à  ttés-haut  Se  tres-puiffant  fei- 
gneur monfeigneur  Charles- François-Frédéric  de  Montmorency-Luxembourg ,  prin- 
ce de  Tingry,  duc  Se  Pair  de  France,  demeurant  à  Pans  en  fon  hôtel  rue  Neuve  S. 
Honoté,  patoifle  S.  Roch,  à  ce  prefent  fie  acceptant,  acquéreur  pour  lui,  fes  hoirs, 
&  ayans  caufe  ,les  duché  Se  pairie  de  Beaufort  fiz  en  la  province  de  Champagne ,  con- 
(iftant  en  Baronie  de  Beaufort,  Soulaines ,  Latzicourt  6c  jaucourt ,  plus  la  leigneurie 
de  Villcmahicu  fife  audit  Soulaines ,  retirée  par  puiflance  de  fief,  le  tout  avec  les 
appartenances ,  dépendances  Se  annexes  dcfdits  duché  fie  pairie ,  qui  fe  trouveront 
avoir  été  acquifes  par  vente  ou  échange  pat  tnondit  feigneur  de  Vendôme,  meflei- 
gneurs  les  pere  fie  ayeuls,  5c  mcfdamcs  fes  ayeules  Se  bifayeules,  5c  qui  ont  été  com- 
pris dans  les  baux  genetaux  fie  particuliets  dcldïtes  terres  fie  (cigneurics ,  le  tout  cx- 
pofe  jufqucs  à  prefent  dans  l'étendue  de  la  province  de  Champagne  fie  lieux  circon- 
voifins  avant  fie  depuis  réfection  qui  en  a  été  faite  efdits  duché  fie  pairie  ,  (ans  en 
rien  excepter,  referver  ni  retenir  en  quelque  manière  fie  pour  quelque  caufe  que  ce 
D  foit  ou  puifle  être,  encore  qu'elles  ne  foient  plus  particulièrement  exprimées,  fie 
tout  ainlî  que  monfeigneur  duc  de  Vendôme  fie  fes  auteurs  les  ont  pofledées  ,  dé- 
clarant qu'il  n'en  a  été  vendu,  diftrait  ni  aliéné  aucune  choie  par  eux  ni  par  lui  def- 
dits  duché  Se  pairie ,  leurs  appartenances ,  dépendances  fie  annexes ,  relevant  immé- 
diatement en  plein  fief,  foy  fit  hommage  de  la  majefte  à  caufe  de  laTour-du-Lou- 
vrc  dont  les  appellations  reffortiflent  au  parlement  de  Paris,  ainlî  qu'il  cft porté  par 
les  Ictttcs  d'ercérion  d'iceux,  données  p.ir  le  roy  Henry  IV.  au  mois  dcjuillet  1597. 
regiftrecs  où  bclbin  a  éré ,  impetrées  par  haute  fie  puifîantc  dame  madame  Gabricllc 
d't  fixées,  matquifc  de  Monceaux,  à  laquelle  elles  appartiennent  au  moyen  des  ac- 
quittions qu'elle  en  avoit  faites  avant  lcfditcs  lettres,  de  très-haute  fie  très -illuftre 
pnnccfl'e  madame  Catherine  de  Clcvcs ,  dochefle  de  Guifc,  fçavoir  dcfditcs  terres  ôc 
feigneurics  de  Beaufort  Se  autres  en  dépendantes ,  par  contrat  tait  double  enti 'elles, 
E  fit  defdites  terres  fie  feigneurics  de  Jaixourt  fie  Larzicourt  par  autte  contrat,  lefJits 
contrats  partez  l'un  comme  Lui  ne  patdevant  Linon  Se  Croiflcttc  notattes  à  Paris  le 
,  fixiémc  jour  dudit  mois  de  juillet  -,  charges  de  droits  fie  devoirs  (cigneuriaux  Se  féo- 
daux ordinaires  Se  accoutumez  fuivant  les  coutumes  des  lieux ,  pour  toutes  fie  (ans 
autres  chatges,  dettes,  hipoteques  ni  redevances  foncières  quelconques , franches  6c 
quittes  des  arrérages  du  parte  jufqu'a  ce  jour ,  appartiennent  à  mondit  feigneur  duc 
de  Vendôme ,  en  confcqucncc  de  la  lubllirution  faite  par  ladite  derrunte  dame  Ga- 
briellc  d'Eftrées  fa  bifayeule  ,  par  le  contrat  de  mariage  d'entre  ledit  feu  feigneur  duc 
de  Vendôme  fie  ladirc  dame  Françoifc  de  Lorraine  les  aycul  5e  ayculc  parernels ,  paflé 
le  j.  avril  1598.  ladite  fubftitution  déclarée  ouverte  au  prof»  dudit  leigneur  duc  de 
Tme  y.  R  8 
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Vendôme  par  arrêt  du  confcil  d  état  du  24.  janvier  1678.  qui  finit  en  la  perfonnc 
Se  à  ladite  fucccfllon  vacante  dudit  feigneur  Cetar  duc  de  Vendôme  à  caufc  des  ac-  A 
quittions  par  lui  faites,  pour  dcfdits  duché'  fie  pairie,  leurs  appartenances  ,  dépen- 
dances fie  annexes  fie  autres  chofes  prefenrement  vendues ,  jouir ,  faire  fie  difpofcr  par 
ledit  leigneur  acquéreur,  fcfdits  hoirs  fie  ayans  caufc,  comme  de  choie  à  eux  appar- 
tenante ,  de  leur  vrai  Se  loyal  acquêt,  au  moyen  des  prefenres,  &  tout  amtî  que  mou- 
dit  feigneur  duc  de  Vendôme,  fes  prédecefleurs  &  leurs  fermiers  en  ont  bien  fie  dûc- 
ment  joui  ou  dû  jouir ,  à  commencer  du  premier  jour  de  j-invicr  dernier  :  Comme 
aulu  mondit  feigneur  duc  de  Vendôme  cède  fie  délaiflc  audit  feigneur  acquéreur  ,  ce 
acceptant,  les  deux  tiers  des  droits  teigneuriaux  dûs  pour  la  pretente  à  fa  majefte, 
qui  en  a  raie  don  par  brevet  à  mondit  feigneur  de  Vendôme,  qui  promet  fur  icelui 
d  obtenir  les  lettres  nccellaues  fie  les  fournir  avec  ledit  brevet  audit  feigneur  acqué- 
reur dans  quinze  jours  prochains  ;  &  quant  à  l'autre  tiers  dcfdits  droits  (cigneuriaux,  ? 
il  lcra<payc  par  ledit  leigneur  acquéreur  :  cette  vente  faite  à  ladite  charge  feule- 
ment, fie  d'entretenir  les  baux,  fi  aucuns  ont  été  faits,  des  revenus  deldits  duché 
fie  pairie ,  leurs  appartenances  Se  dépendances ,  fi  mieux  n'aime  ledit  feigneur  ac- 
quéreur acquitter  mondit  feigneur  duc  de  Vendôme  des  dommages  fie  intérêts ,  fi 
aucuns  croient  prétendus  par  les  fermiers  en  cas  de  dépofleffion,  fie  outre  moyen* 
nant  la  tomme  de  quatre  cens  foixante  mille  livres,  en  déduction  de  laquelle  mon- 
dit (cigneur  duc  de  Vendôme  reconnoir  Se  conféffc  avoir  reçu  dudit  feigneur  acqué- 
reur qui  lui  a  fait  bailler  fie  délivrer  comptant,  prefens  les  notaires  foufCgncz,  en 
louis  d'or ,  louis  d'argent  Se  monnoye  ,  le  tout  boa ,  la  lomrac  de  foixante  mille  li- 
vres tant  pour  les  deux  tiers  dcfdits  droits  feigneunaux  cy-deflus  cedez ,  appartenant 
à  mondit  leigneur  duc  de  Vendôme ,  que  pour  le  pot  de  vin  en  faveur  de  la  pre- 
lente  vente  &  autrement,  de  laquelle  (bmme  de  foixante  mille  livres  mondit  feigneur 
duc  fe  contente  fit  en  quitte  ledit  feigneur  acquéreur  j  Se  les  quatre  cens  mille  liv.  C 
refrans,  ledit  leigneur  acquéreur  promet  6e  s'oblige  les  bailler  &  payer  en  l'acquit 
fie  décharge  de  mondit  feigneur  duc  efdits  noms  ,  &  dudit  Ouchon  audit  nom ,  es 
mains  de  Robert  Sanfon,  écuyer ,  confeiller,  iécretaire  du  roy,  receveur  des  cou- 
fignarions  du  parlement ,  avec  l  interêt  à  raifon  du  denier  vingt  julqucs  à  ladite  con- 
fignation  ,  à  compter  dudit  jour  premier  janvier  dernier ,  fie  ce  aufli-tôt  que  le  dé- 
cret cy-aprés  ftipulé  lui  aura  été  délivré  en  bonne  forme  fans  pour  cftrc 

ladite  fomme  &  les  intérêts  payez  fie  diftribuez  aux  créanciers  de  la  maifon ,  fuivant 
l'ordre  qui  en  a  été  tait  $  au  moyen  duquel  payement  ledit  duché- pairie ,  leurs  apparte- 
nances fie  dépendances ,  annexes  fie  autres  choies  prefentement  vendues ,  toits  les  autres 
-biens,  meubles  Se  immeubles  prefens  fie  à  venir  deviendront  propres  dud.  (cigneur  acqué- 
reur qui  les  a  aufli  obligez  8c  hypotcquez,(an$  que  l'une  dcld.  obligations  deroge  à  l'autre-, 
mnfporrant  en  outre  mondit  feigneur  duc  de  Vendôme  cldits  noms,  fie  ledit  Duchon 
audit  nom  audit  feigneur  acquéreur,  rous  droits  de  propriété,  noms,  mitons,  ac-  D 
lions,  rcicindans  fie  refeifoires  qui  peuvent  leur  appartenir  cldits  duché  'pairie, 
leurs  appartenances  fie  dépendances,  annexes  Se  autres  chofes, même  les  actions  tant 
contre  les  fermiers  fie  autres  pour  dégradations ,  démolitions ,  deperiflement  des  bi- 
timens,  bois  Se  autres  domaines,  droits  Se  devoirs  dcfdits  duché  Se  pairie,  leurs  ap- 
partenances fie  dépendances ,  annexes  fie  autres  chofes  prefentement  vendues,  qu'ils 
peuvent  avoir  fait ,  dont  ils  peuvent  être  tenus,  que  contre  ceux  qui  ont  ufurpc'par- 
tie  deldits  domaines ,  droits  fie  devoirs ,  s'en  deflaififlant ,  voulant  le  procureur ,  le 
porteur  donnant  pouvoir  promettre  audit  feigneur  duc  de  fournir  de  bonne  foi  au- 
dit feigneur  acquéreur  tous  les  titres  Se  décrets  contre  eux ,  adveus  Se  dénombre- 
ment ,  papiers ,  cueilloirs  ,  terriers ,  cenûves  fie  autres  pièces  concernant  la  proprié- 
té fie  poileffion  deldits  duché  fie  pairie,  leurs  appartenances  fie  dépendances  ,  an- 
nexes  fie  autres  choies  prefentement  vendues ,  fuivant  le  bref  état  qui  en  fera  fait  * 
pour  cftrc  joint  au  prêtent  contrat  dans  trois  mois  prochains ,  contentant  que  tou- 
tes autres  pièces  fie  titres ,  fi  aucuns  font  es  mains  des  officiers  dcfdits  duché  Se  pai- 
rie fie  autres  perfonnes,  toient  délivrez- audit  feigneur  acquéreur,  quoi  fâifânt,  ils 
*n  lont  valablement  déchargez  ;  déclarant  ledit  feigneur  acquéreur  que  ladite  fom- 
me de  foixante  mille  livres  cy-deflus  payée ,  efl:  la  même  fomme  qu'il  a  conjointement 
avec  très- haute  fie  trés-puiilantc  dame  madame  Marie -Anne  d'Albert  ton  c'poulc, 
reçue  ccjouid  hui;  fçavoîr  dix  mille  liv.  de  très-haut  fiepuiflant  feigneur  Charles- Ho- 
nore d'Albert,  duc  de  Luynes,Pair  de  France,  fie  de  très-haute  fie  publiante  dame  madame 
Jeanne-Marie  Colbert  Ion  époufe  pere  fie  merede  ladite  dame,  fie  cinquante  mille 
livres  de  monlcigneur  le  marquis  de  Seignelay ,  fècrctaiic  d'état ,  oncle  maternel  de 
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A  ladite  dame,  le  tout  pour  partie  de  la  dot  promile  à  ladite  dame  en  faveur  8c  par  le 
contrat  de  fon  mariage  avec  ledit  Icigneur  acquéreur  ,  pafle  pardevant  de  Kcauvais  , 
l'un  des  notaires  fouffignez,  8c  (on  collègue,  les  26.  de  17.  août  i6%6. ainft  quilcfl 
porté  en  la  quittance ,  étant  en  marge  de  la  minute  dudit  contrat  au  defir  duquel 
il  fait  la  préfente  déclaration ,  afin  que  ladite  dame  loit  fubrogee  au  lieu  8t  place  de 
mondit  feigncur  duc  de  Vendôme,  qui  a  conlenti  ladite  lubrogation  à  larequifition 
dudit  (cigneur  acquéreur  jufqu'à  concurence  de  ladite  (omme  de  faisante  nulle  li- 
vres, (ans  néanmoins  aucune  garentic,  reftitucion  de  deniers,  ni  recours  quelcon- 
ques, après  toutefois  que  ledit  (cigneur  acquéreur  aura  entièrement  paye  &con(igné 
ladite  (omme  de  quatre  cent  mille  livres  8c  intérêts  dïcelle,  aiufi  qu'il  eft  dit  ci» 
demis,  frais  8c  loyaux-coûts  (i  aucuns  (ont  dûs,  pourquoi  il  ne  fera  prétendu  aucune 
préférence  &  concurrence  pour  purger  les  hypoteques  qui  peuvent  être  fur  ledit 
duché  8c  pairie,  leurs  dépendances  &  appartenances,  annexes  8c  autres  choies  pré- 

jj  féntement  vendus,  ledit  feigncur  acquéreur  fera  tenu  de  les  faire  faifir  8c  décréter 
for  lui ,  à  Tes  frais  ,  en  telle  jurifdi&ion  que  bon  lui  (emblera  dans  un  an  prochain,  8C 
s'en  rendre  adjudicataire  pour  ce  qu'il  avifera,  fans  être  tenu  à  autres  choies 
qu'aufdits  prix  8c  intérêts ,  Ce  (i  au  cours  &.  délivrance  dudit  décret  il  intervient  des 
oppofîtions ou  empêchemens  procedans  d'autre  fait  que  dudit  feigncur  acquéreur, 
tnondtt  feigncur  duc  efdits  noms,  8c  ledit  Duchon  audit  nom  feront  tenus  de  les 
faire  lever  8c  céder  à  leurs  frais ,  incontinent  après  la  dénonciation  qui  leur  en  (era 
faite  au  domicile  ci-après  élu ,  en  forte  que  ledit  décret  n'en  (oit  retarde  ,  &  fi  pat 
la  chaleur  des  enchères  ladite  adjudication  eft  portée  a  plus  haut  prix,mondit  Ici- 
gneur duc  rfdits  noms,  &  ledit  Duchon  audit  nom  ,  leront  tenus  folidaircment  de 
configner  &  payer  le  furplus  de  leurs  deniers  à  la  décharge  dudit  feigncur  acquéreur 

ç  &  de  l'acquitter  de  tous  droits  qui  pourraient  être  pour  ce  dus,  à  peine  8cc.  entorre 
qu'il  ne  (oit  tenu  que  des  frais  d'un  décret  volonraire ,  qui  ne  vaudra ,  avec  le  prêtent 
conrrat ,  que  d'un  (eut  8c  même  titre.  Car  ainfi ,  8cc.  Ce  fait  en  la  prefence  Se  du 
contentement  de  très-haut  ,  trés-puifTant  6c  illuftre  prince,  monfeigneur  Philippe  de 
Vendôme ,  grand  prieur  de  France,  frère  de  tnondit  feigncur  duc,  demeurant  audit 
hôtel  prieural  du  Temple,  comme  aufli  en  prélence  dcfdits  (cigneur  8c  dame,  duc 
&  ducheflc  de  Chcvrcufe,  demeurant  à  Paris  au  quartier  S.  Germain,  rue  S-  Domi- 
nique paroide  S.  Sulpice,  pour  ce  comparans  au  deiîr  dudit  contrat  de  mariage  d'en- 
tre les  (cigneur  acquéreur  &  laditedamc  fon  époufe,  ladite  dame  ducheûe  due  ment  au- 
torifée  dudit  feigncur  duc,  8c  encore  en  la  prélence  de  maître  Charles  du  Tillet, 
chevalier  marquis  de  la  Batiere ,  confeiller  du  roi  en  fesconfeils,  maître  des  requêtes 
ordinaire  de  fon  hôtel , demeurant  rue  neuve  S.  Louis,  paroide  S.  Gervais ,  maître 
Louis  de  Maupcou ,  chevalier  comte  de  Brcvillier ,  prèfidcnt  en  la  première  chambre 
des  Enquêtes,  demeurant  rue  Pierre  Sarrafin,  paroide  S.  Sevcrio;  maître  Jean  Bo- 

_  chard ,  chevalier  (cigneur  de  Saron,  confeiller  au  parlement  (eant  en  la  grand  cham- 
bre ,  demeurant  au  cloître  Notre-Dame  -,  maître  Nicolas  le  Gay ,  feigncur  de  Mai- 
fon-rouge,  confeiller  du  roi  en  (a  cour  de  parlement ,  demeurant  tue"  des  Francs- 
Bourgeois,  paroide  S.  Severinj  maître  Antoine  de  Vcrthamont ,  chevalier  feigncur 
de  Vatençon ,  confeiller  du  roi  en  fa  cour  de  parlement ,  demeurant  rue  des  Mathu- 
rins ,  paroide  de  S.  Benoît-,  maître  Jcan-Baptifte  Larcher,  chevalier  (cigneur  de  Bon- 
ncy  ,  confeiller  en  fa  cour  des  aydes,  demeurant  rue  S.  Antoine,  paroide  S.  Paul  } 
maîrte  Hugues  Berthault,  chevalier  (cigneur  de  Chcnvailles  8c  de  Mont-Barrois , 
aufli  confeiller  du  roi  en  (adite  cour  de  parlement ,  demeurant  (ufdite  rue  des  Franc- 
Bourgeois  -,  maître  Jacques  Tubeuf,  confeiller  maître  d'hôtel  du  roi ,  demeurant  rue" 
Montmartre,  paroide  S.  Euftachc,  8c  Guillaume  Efchampy .  ecuyer  confeiller  fecretaire 
du  roi  ,maifon  , couronne  de  France  ât  de  les  finances,  demeurant  rue  de  la  Harpe, 
fuldite  paroide  S.  Severin,tous  créanciers  Se  directeur  des  autres  créanciers  de  la- 

-  dite  maifon  de  Vendôme,  lcfqucls  ont  le  prêtent  contrat  pour  agréable,  confenteot 
qu'il  foit  exécuté  de  point  en  point  félon  (a  forme  8c  teneur ,  fans  prejudicier  à 
leurs  droits,  actions,  hypoteques  &  privilèges  ,ni  à  l'exécution  du  contrat  paffé  en- 
tre mondit  feigncur  6c  eux,  8c  oùmondit  Icigneur  s*cft  obligé  en  fon  nom  au  paye- 
ment des  dettes.  Et  pouf  l'exécution  des  préfentes  8c  dépendances ,  les  parties 
ont  élû  leurs  domiciles  irrévocables  ;  feavoir,  mondit  feigncur  duc,  8c  ledit  Duchon 
iudit  nom ,  en  la  maifon  de  maître  Jean  Prouft , avocat  au  parlement,  fîfe  rue  de  Ta 
Colombe,  paroide  S.  Landry  en  la  cité,  8c  ledit  feigneut  acquéreur  en  la  maifon  de 
maître  Didier  Prieur ,  aufli  procureur  en  parlement ,  fife  rue  Betizy ,  paroide  S. 
Germain  l'Auxcrrois,  aulquéls  lieux  ,  8tc.  promettant,  «ce.  obligeant,  ôcc.  chacun 
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en  droit  foi,  mondit  feigneur  Se  ledit  Duchon  cldits  noms  lolidaircment  renon- 
çant ,  &c.  Fait  Se  paire,  feavoir,  à  l'égard  de  mefdits  feigneurs  duc  de  Vendôme  & 
grand  prieur,  feigneur  acquéreur,  feigneur  Se  dame  de  Lhevreute,  en  leurs  appar- 
tenons au  château  de  Verlaillcs ,  où  lcfdits  notaires  fe  font  tranfportez  ,  defdits  lieurs 
directement  en  leurs  mai  Ions,  6c  dudit  fieur  Duchon  en  1  étude  de  Nofil  de  Beau- 
vais,  l'un  defdits  notaires  (ifc  rue  coquillicre,  (ufditc  paroifle  S.  Eufbche,  Tan  mil 
Jîx  cens  quatre-vingt-huit,  ledix-huiticme  jour  de  mars  avant  &  aptes  midi,  Ccont 
ligne'. 

» 

Ertâion  de  Beâuftrt  tu  dihi.  Dm  mis  de  m*y  i <?8 8. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarc  ,  à  tous  prefens  &  à 
venir ,  Salut.  Nous  avons  toujours  deûrc  de  conferver  les  premières  maifons  de 
notre  royaume  dans  les  titres  ,  honneurs  Se  dignitex  dont  elles  ont  joui ,  &  de  les 
augmenter  lorfqu'cUcs  l'ont  mérité  par  leurs  ferviecs  ;  Se  confiderant  que  notre  trés- 
orier Si  bien-amé  coufin  Charlcs-Francois-Fredcric  de  Montmorency-Luxembourg, 
prince  de  Tingry,  eft  iflu  d  une  des  plus  illuftrcs,  qui  a  donne  à  l  eur  plufieurs 
perfonnes  rccommandables  par  leur  vertu  &  par  leur  valeur  ,  qui  en  ont  polVcdc 
les  premières  charges  depuis  plufieurs  ficelés ,  particulièrement  Alberic  de  Mont- 
morency, qui  du  règne  de  Henry  I.  poileda  la  charge  de  connétable  de  France; 
Thibaut  feigneur  de  Montmorency  ,  lequel  fut  revéru  de  la  même  charge  en  io8j. 
Matthieu  I.  qui  en  fur  honore  du  regne  de  Louis  le  jeune,  &  Matthieu  IL  pareil- 
lement lous  le  regne  de  Philippe-Augullc ,  lequel  releva  en  (a  pcrlcnne  la  dignité'  Se 
l'éclat  de  cette  grande  charge,  qui  a  païîé depuis  à  Anne  de  Montmorency,  marc-  C 
chai  Se  grand  maître  de  France ,  &  enfuite  a  Henry  maréchal  de  France ,  qui  fut 
honore'  de  la  me  me  charge  de  conncrablc  en  ifs»},  à  l'imitation  de  tous  Icfquels 
6t  de  plufieurs  autres  de  la  même  maifon ,  qui  ont  été  maréchaux  &  amiraux  de 
France,  notre  trc's-chcr  &  bien-amé  coufin  François- Henry  de  Montmorency , duc 
de  Luxembourg  Si  de  Piney,  pair  Se  maréchal  de  France ,  capitaine  de  la  première 
&  plus  ancienne  compagnie  Françoife  des  gardes  de  notre  corps  ,  pere  de  notredic 
coulinle  prince  de  Tingry  a  donné  en  toutes  occalîons  des  marques  de  (on  grand 
courage  Se  de  fbn  aftcâion  pour  notre  férvice  ;  car  après  avoir  rempli  plufieurs  em- 
plois de  guerre  convenables  à  fon  âge  &  à  fa  qualité,  nous  fîmes  choix  de  lui  lorf- 
que  nous  déclarâmes  la  guerre  à  1  Elpagne  en  \66j.  pour  lervir  en  qualité  de  norre 
lieutenant  gênerai  en  notre  armée  en  Franche-comte  ,  Si  en  la  même  année  il  fc 
rendit  maître  de  la  ville  de  Salins  Sx.  des  forts  confidcrablcs  qui  fonr  aux  environs 
de  cette  place  en  ii  peu  de  temps,  que  nous  eûmes fujet  d  en  être  furpris.  Unluccés 
auili  prompt  Se  aufli  heureux  nous  ayant  des  lors  fait  connoître  ce  que  nous  pou-  ^ 
vions  nous  prome  tre  de  fon  expérience  en  la  guerre  &  de  l'a  fidélité  à  notre  ter- 
vice  ,  nous  voulûmes  bien  lui  confier  le  commandement  en  chef  de  l'armée  que  nous 
avions  lors  fur  pied  dans  le  pays  de  Limbourg  Si  de  Luxembourg  ,  Se  lui  aurions 
depuis  donné  le  commandement  en  chef  de  l'armée  confédérée  dans  la  guerre  que 
nous  fûmes  forcez  d'entreprendre  contre  la  Hollande,  en  quoy  il  répondit  fort  avan- 
tagea fcinent  à  notre  attente  dans  toutes  les  entreprîtes  dont  il  fut  chargé ,  principa- 
lement d-ms  les  fieges  de  Grool  Si  de  Devcnter:  Se  ceft  pat  cecte  confideration  que 
nous  lui  remimes  le  commandement  des  conquêtes  que  nous  venions  de  faire  (ur 
les  Etats  Généraux  des  Provinces  unies.  Le  foin  particulier  qu'il  prit  de  nous  con- 
(erver  les  places  conquifes  ,  Se  la  vigueur  qu'il  ru  paroitte  à  la  levée  du  fiege  de 
Woerden,  ainfi  qu'à  la  défaite  d'un  cotps  conlidcrable  de  troupes  commande  parle 
comte  de  Konifmarck ,  lui  acquit  un  nouveau  mérite  auprès  de  nous,  qui  augmenta 
encore  par  les  lerviecs  qu'il  nous  rendit  en  qualité  de  notre  lieutenant  genctal  en  jj 
l'armée  que  nous  commandions  en  perfonne  dans  la  Franchc-Comré  en  l'année 
1674-  Et  voulant  lui  donner  un  témoignage  glorieux  de  la  fatisfaction  que  nous  en 
avions  reçù,  nous  l'aurions  faic  maréchal  de  France  l'année  (iiivante  -,  depuis  lequel 
temps  il  a  commandé  nos  armées  pendant  plullcurs  campagnes ,  tant  fous  nos  ordres 
lor.quc  nous  y  étions  en  petfonne,  qu'en  notre  ibfence ,  dans  tous  Icfquels  comman- 
demens ,  loit  es  lièges  de  Valencieniies  &  de  Cambray  ,  levée  du  fiege  de  Charleroy, 
combat  de  Scncf,  bataille  de  Cafîel  &  de  S.  Denis,  Se  autres  occalions ,  il  adonne 
des  marques  de  fa  grande  valeur ,  fage  conduire,  fidélité  &  affection  à  notre  (ervice  : 
Et  comme  nous  avons  lieu  d'clpercr  que  notredit  coufin  le  prince  de  Tingi  y  auquel 

nous 
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nous  reconnoiflons  plufieurs  tares  qualitez  ,  &  qu'il  a  déjà  commencé  à  fe  diftin- 

A  guer  aux  iieges  de  Courtray  fie  de  Luxembourg  en  qualité  de  volontaire  ,  fuivta  l'e- 
xemple de  Ion  pere  &  de  tant  d'illuftres  ayeuls ,  fie  foutiendra  l'éclat  de  cette  grande 
mailon,  qui  après  avoir  eu  l'avantage  de  prendre  pluficurs  alliances  dans  la  maifon  de 
France ,  fe  trouve  prel'entement  unie  en  la  perlonne  de  notredit  coufin  le  prince 
de  Tingry  à  celle  de  Luxembourg  dont  il  cft  héritier  ,  fie  qui  a  donné  à  l'Europe 
des  Empereurs ,  rois  fie  fouverains ,  fie  plufieurs  perfonnes  d'un  rare  mérite  ,  qui  ont 
poflede  les  charges  de  connétable  r  grand  ma'itte,  maréchaux  de  France,  fit  aacres 
grandes  charges  de  notre  royaume.  Toutes  ces  confidetations  nous  ont  porté  à  join- 
dre aux  titres  fit  honneurs  que  fanaitfance  lui  donne,  celui  de  duc  ,  laquelle  dignité 
nous  avons  voulu  lailTcr  à  la  terre  Se  duché  de  Bcauforc ,  que  notre  coufin  le  prince 
de  Tingry  a  acquis  par  contrat  du  18.  mars  dernier,  étant  bien  aile  que  cette  terre 
qui  a  été  ci-devant  érigée  en  duché  fie  pairie  par  lettres  du  roi  Henry  IV.  notre  ayeul 
de  gloheufc  mémoire  du  mois  de  juillet  1597-  en  faveur  de  (on  fils  naturel  Ccfàr 

jj  de  Vendôme  ,  continue  à  porter  le  titre  de  duché  en  faveur  de  nottedit  coufin  le 
prince  de  Tingry  fie.  de  fes  defeendans.  A  ces  coûtes  fit  autres  grandes  confiderations 
à  ce  nous  mou  vans ,  de  notre  grâce  fpcciale,  pleine  puiûance  fie  autorité  royale,  nous 
avons  agréé  fie  approuvé  ,  &  par  ces  prcicnies  lignées  de  notre  main ,  agréons  fie 
approuvons  l'acquiiition  faite  par  notredit  coufin  le  prince  de  Tingry  dudjit  duché 
de  fieauforr,  fit  ledit  duché ,  circonttanccs  Se  dépendances  avons  de  nouveau  créé, 
élevé  Se  érigé  ,  créons  élevons  fie  érigeons  en  titre ,  nom  fit  dignité  de  duché ,  pour 
en  jouir  par  notredit  coulin  le  ptince  de  Tingry  fie  fes  enfans  fi:  defeendans ,  une 
mâles  que  femelles  nez  fit  à  naître  en  loyal  mariage ,  à  perpétuité ,  avec  tous  les  hon- 
neurs, rangs,  prérogatives  fi:  prééminences  y  appartenans,  fie  comme  les  autres  ducs 
en  ont  d'ancienneté  joui  fie  ulé  en  tous  lieux  fit  endroits  de  notre  royaume,  foit  és 
aflcmblces  de  noblcllc ,  faits  de  guêtre  qu'autres  lieux,  &r  actes  de  feance  ,  d'honneurs 
Se  rangs,  fie  ce  fous  lerefTort  immédiat  de  notre  cour  de  parlement  de  Paris,  en  la- 

C  quelle  voulons  que  les  appellations  qui  feront  iriterjettées  des  juge  mens  des  officiers 
audit  duché  refïortiflènt  nùemcntfic  fans  moyens,  ainfi  qu'il  a  été  pratique  en  con- 
fequencedcfdites  lettres  d'érection  du  mois  de  juillet  1597.  fans  que  pour  ce  notre* 
dit  coufin  le  prince  de  Tingry  foit  tenu  de  nous  payer  aucun  droit  d'indemnité,  ni 

*  à  aucuns  de  nos  officiers  ou  autres  feigneurs  ,  dont  attendu  qu'il  y  a  été  cy-devanc 
(atisfàit,  nous  l'avons  déchargé  fie  difpenfé ,  déchargeons  fie  difpenfons,  à  la  charge 
de  tenir  ledit  duché  mouvant  de  nous  à  caufe  de  notre  couronne  fie  château  du 
louvre ,  à  une  feule  foi  fie  hommage ,  laquelle  notredit  coufin  fera  tenu  nous  prêtée 
en  ladite  qualité  de  duc,  fie  comme  tel  voulons  Se  entendons  que  tous  fes  vaffaux  le 
reconnoiflent ,  fie  quand  le  cas  y  écherra ,  lui  raflent  fie  prêtent  fie  à  fefdits  enfans 
fie  defecadans ,  tant  mâles  que  femelles  >  les  foi  fie  hommage ,  fie  toutes  autres  recon- 
noiflances,  baillent  aveus  6c  denombremens ,  fartent  fie  payent  les  de yoirs  félon  la  na- 
ture des  terres  qu'ils  tiennent  de  lui  audit  titre  fie  qualité  de  duc  ;  Et  pour  l'exercice 
de  la  juridiction  dudit  duché ,  permettons  à  notredit  coufin  le  prince  de  Tingry  de 

D  continuer  fie  établir  ,  fi  bclbin  efr,  un  liège  ducal  audit  lieu  de  Beaufort ,  auquel  les 
officiers  établis  en  vertu  dclditcs  lettres  du  mois  de  juillet  1^97.  ou  ceux  qu'il  fera 
jugé  neceflaire  d'y  mettre  de  nouveau ,  continueront  à  rendre  la  jufticc ,  ainfi  fie  cri 
la  même  manière  qui  a  éré  ou  dû  être  faite  depuis  ladite  année  iyj>7.  fans  qu'au 
moyen  de  la  prefente  érection  dudit  duché,  fie  a  défaut  d'hoirs  mâles  fie  femelles, 
ledit  duché  puifle  être  par  nous  ni  par  nos  (uccefTeurs  rois  réuni  à  la  couronne  , 
en  confequence  des  édits  fie  déclarations  des  années  ijtftf.  1579.  1  y  Si.  &  1)82.  fie 
autres  tcglemcns  faits  pour  l'érection  des  duchez,  aufqucls  pour  les  confiderations 
fulditcs  ,  en  faveur  de  notredit  coufin  le  prince  de  Tingry  ,  nous  avons  dérogé  fie  dé- 
rogeons par  cefdites  prefentes,  fans  laquelle  dérogation  fie  condition  nottedit  coufin 
n'eût  voulu  accepter  notre  prêtent  don  ,  grâce  fie  libéralité  ,  ni  confentir  à  la  pre- 

P  lenre  continuation  fie  création.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  fie  féaux  con- 
fcillers  les  gens  tenans  notte  cour  de  parlement  fie  chambre  des  comptes  à  Paris  ,ôc 
à  tous  autres  nos  officiers  qu'il  appartiendra  que  ces  prefentes  ilsayent  à  faire  lire, 
publier  fie  rcgiflrcr,  fie  du  contenu  en  icclles  faire  jouir  fie  ufer  notredit  coufin  le 
prince  de  Tingty  fie  (es  defeendans  mâles  fie  femelles,  pleinement ,  paitiblement  Sr 
perpétuellement ,  ccflant  fie  fàifanc  ccflcr  tous  troubles  fie  empêchemens:  Car  tel  cft 
notte  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  choie  ferme  fie  fiable  à  toujours  nous  avons  fàic 
mettre  notte  (ecl  à  cefdites  prefentes.  Donné  à  Vcrfàilles  au  mois  de  may  l'an  de 
grâce  16S8.  fie  de  notre  règne  le  quarante- cinquième.  Signé ,  LOUIS,  fit  fur  le 
ïemt  f.  S  8 
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«ply  par  le  roi,  Colbert.  Vif*  ,  Boucherat.  Pour  lettres  portant  érection  du 
duché  de  Bcaufort  pour  Chailcs-François-Frcderic  de  Montmorency-Luxembourg,  A 
figne,  Colbert. 

Sur  le  même  repiy  efl  écrir. Eegiftre 'es ,nty le fretureur gênerai  du  ni,  four  jeuir  par 
Impétrant ,  fis  en/ans  &  defeendans ,  tant  miles  que  femelles  nez  &  *  ******  **  h*1" 
mariage,  de  leur  effet  &  toutenu ,  (jr  être  exécutées  fekm  leur  ferme  &  teneur  ,  fuivuU 
t att  et  de  te  pur.    A  Paris  m  parlement  le  13.  juillet  1688.    Signe  >  Jacques. 

Extrait  des  regiftret  du  Parlement. 

VEU  par  la  cour ,  les  grand  chambre  fie  tournclle  aflembJccs ,  les  lertres  paten- 
tes du  roi  données  à  V  criailles  au  mois  de  nui  dernier  ,  (ignées ,  LOUIS.  Et 
far  le  reply  par  le  roi  Colbert.  Et  fccllécs  en  lacs  de  foye  du  grand  fceaudecire 
verte ,  obtenues  par  Metfirc  Charles  -  François  -  Frédéric  de  Montmorency-Luxcm-  g 
bourg,  prince  de  Tingry  ,  par  Iefquellcs  pour  les  caufei  y  contenues,  ledit  feigneue 
roi  anroit  agréé  de  approuvé  l'acquifition  faite  par  ledit  fient  imperrant  du  duché 
de  Bcaufort  ,&.  ledit  duché ,  circonftances  fie  dépendances  ,  de  nouveau  créé,  cîcvé 
fie  érigé  en  titre  ,nom  de  dignité  de  duché ,  pour  en  jouir  par  ledit  ûcur  impétrant 
fie  les  enfans  fie  defeendans ,  tant  mâles  que  femelles  nez  fie  à  naître  en  loyal  ma- 
riage ,  à  perpétuité ,  avec  tous  les  honneurs  ,  rangs ,  prérogatives  &  prééminences 
y  appartenant ,  fit  comme  les  autres  ducs  en  ont  d'ancienneté  Joui  fie  ufé  en  tous 
lieux  fie  endroits  du  royaume ,  fbit  en  affemblée  de  nobleflc ,  faits  de  guerre  ,  que 
autres  lieux  fie  aâes  de  (eance ,  d'honneurs  &  rang  ,  6c  ce  (bus  le  reilort  immédiat 
de  la  cout  en  laquelle  le  feigneut  roi  veut  que  les  appellations  qui  feront  interjettées 
des  jugemens  des  officiers  dudit  duché  reffortiflent  nûment  &  fans  moyen  ,  ainfi  qu'il 
a  été  pratiqué  en  conséquence  des  lettres  d'érection  du  mois  de  juillet  1597.  de 
que  plus  au  long  le  contiennent  Icfdites  lettres  ,  à  la  cout  adreuantes.  Vu  auûi  celles 
du  mois  de  juillet  1  $^7-  l'arrêt  d'enregiftrement  en  la  cour  du  10.  dudit  mois  -,  le 
contrat  d  acquifition  fait  par  ledit  fleur  impétrant ,  dudit  duché  de  Bcaufort  du  18.  _ 
mars  dernier  ,  de  la  requête  prefentée  à  la  cour  à  l'effet  d  enregiftremenr  defditcs  ^* 
lettres  d'érection,  concluions  du  procureur  gênerai  du  roi ,  ouy  le  rapport  de  M. 
Mcliand,  concilier,  la  cour  a  ordonné  Se  ordonne  que  Icfdites  lettres  feront  enregif- 
trées  au  greffe  d'icelle  pour  jouir  par  ledit  Meflire  Charles- François  •  Frédéric  de 
Montmorency-  Luxembourg  ,  prince  de  Tingry  ,  fie  fes  enfàns  6e  de.'ccndans,  tant 
mâles  que  femelles,  nez  fie  à  naître  en  loyal  mariage  ,  de  leur  effet  &  contenu  ,  8c 
être  exécutées  félon  leut  forme  6c  teneur.  Fait  en  parlement  le  ij.  juillet  1 6b' 8. 
Collationné  flgné  ,  Jacques,  avec  paraphe 

chsniemcni  du  ntm  du  duthé  de  Beauftrt  eu  celui  de  Muntmorcnej. 

D 

Au  mois  d'Oaobre  168?. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navarre ,  à  tous  préfens 
8t  à  veuir,  (alut  :  Par  nos  lettres  du  mois  de  mai  itf88.  regiftrées  en  notre 
cour  de  parlement  le  treizième  juillet  de  la  même  année.  Nous  avons  créé  de  nou- 
veau &r  érigé  en  faveur  de  notre  trés-cher  &  bien-amé  coufin ,  Charles-François- 
Frédéric  de  Montmorency- Luxembourg ,  prince  de  Tingry,  le  duché  de  Bcaufort, 
pour  en  jouir  par  lui  6c  (es  defeendans,  tant  miles  que  femelles,  à  perpétuité, ainfi. 
qu'il  cft  contenu  aufdites  lettres ,  depuis  lequel  temps  notre  rrés-cher  fie  trés-amc* 
coufin  le  prince  de  Condé ,  ayant  fait  changer  le  nom  du  duché  de  Montmorency ,  à  lui 
appartenant,  en  celui  d'Anguien,notrcdit  coufin  le  prince  de  Tingry ,  qui  defirc  de  faire 
appcller  le  duché  de  Bcaufort  de  fon  nom  de  Montmorency,  nous  autoit  rtés-humble- 
mcatlupplic  d'agréer  que  ledit  duché  de  Bcaufort  portât  auffi  à  l'avenir  ledit  nom  de  g 
Montmorency  ,  te  de  lui  accorder  nos  lettres  de  permiffion  &  de  commutation  à  ce 
ncccllaires.  A  ces  caufes,  voulant  en  toutes  occafions  traiter  favorablement  notredit 
c&ulin  Chatles-François-Fredcric  de  Monrmorency-Luxembourg ,  de  norre  grâce 
fpeciale, pleine  poiflanec  fie  autorité  royale,  nous  avons  commue  fie  changé,  com- 
muons fie  changeons  par  ces  préfentes  fîgnées  de  notre  main ,  le  nom  dudit  duché 
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de  Bcauforc  en  celui  de  Montmorency ,  duquel  nous  voulons  Se  nous  plaît  qu'il  foie 
à  l  avci-ir  appelle,  &  que  fous  icelui  notredit  coufm  le  duc  de  Montmorency  fie 
(es  fucceflèurs  ,  fanent  les  foy  &  hommage ,  donnent  leur  aveu  Se  dénombrement  le 
cas  y  échéant,  que  les  officiers  en  intitulent  leurs  fcntcnccs  &  jugeraens,  fie  que 
les  vaflaux  fie  tenanciers  dudit  duché  le  reconnoiflènt  fit  donnent  aufli  leurs 
avcus ,  dénombremens  fie  déclarations  fous  ledit  nom,  fans  que  pour  raifon  de  ce 
changement  de  nom  il  loir  rien  innove  audit  duché  6c  fcs  dépendances,  ni  que 
no  redit  coufin  le  duc  de  Montmorency  foit  tenu  à  autres  plus  grands  droits  en- 
vers nous ,  ni  fes  vaflaux  fie  tenanciers  envers  lui  que  ceux  qu'ils  doivent  à  pre- 
fent ,  à  la  charge  que  les  avcus ,  déclarations ,  fcntcnccs  fie  autres  a&es  faits  fous  ledit 
nom  de  Beaufort,  demeureront  en  leur  force  fie  vertu,  fie  que  ces  préfeotes  ne 
prejudicieront  à  nos  droits  ni  à  ceux  dautrui.  Si  donnons  en  mandement  à  nos 
amez  Se  féaux  conleillcrs  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlemcnr  Se  chambre  des 
comptes  à  Paris,  que  ces  prélcntes  ils  ayent  à  faire  rceiftrcr,  fie  icelles  exécuter  félon 
leur  forme  Ôc  teneur  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  fie 
Arable  à  toujours,  nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à  celditcs  prèle ntes.  Donné  à 
Vcrlaillcs  au  mois  d'octobre  Tan  mil  fîx  cens  quatre-vingt-neuf,  ôc  de  notre  règne, 
le  quarante-fepticme.  Signe,  LOUIS.  Et  fur  le  reply  ,  par  le  roi ,  Colbut, 
H/a,  Boucher. at,  pour  lettres  portant  changement  de  nom  du  duché  de  Beau- 
fort  en  celui  de  Montmorency.  Signé  .Coibeit. 

• 

Sur  le  même  reply  eft  écrit ,  regiftrées  ,  ouy  U  procureur  generd  du  roi,  tour  être 
exécutées  félon  leur  forme  ér  teneur  futvont  Caret  de  ce  jour.  A  Pétris ,  en  fortement,  le 
deuxième  janvier  1690.  Signé  Du  Tille  t. 


DURAS* 

DUCHÉ. 


tCttttU  AU  I. 

Cr  4.  ftrrtutà 

U  bânit 

au  a.  &  3.  dt 

gUlHltf  AU  /M» 

d'urgent. 


T  E  roy  Louis  XIV.  avoir  érigé  en  duché  pairie ,  la  terre  fie  feigneurie  de  Duras, 
S   j  en  Guyenne,  dans  l'Agenois,  environ  à  neuf  lieues  de  Bourdeaux  , fcç™ 


de  Rauzan,  fie  les  baronics  de  Pujols  fie  de  Landrouct,  en  faveur  de  JACqiJti- 
HENRY  de  Dutfort,  dit  le  marquis  de  Duras,  par  lettres  patentes  du  mois  de 
may  i<s<S8.  ces  lettres  n'ayant  point  été  enregiftrées ,  le  même  roi  en  donna  d  autres 
au  mois  do  février  16Î9.  en  faveur  du  même  feigneur,  pour  lors  maréchal  de 
france ,  &£  de  fcs  enfàos  miles ,  portant  érection  des  mêmes  terres  en  duché ,  fie  elles 
forent  regiftrées  au  parlement  de  Paris  le  premier  mars  fuivant,  fie  en  la  chambre 
des  comptes  le  j.  août  de  la  même  année.  Votez,  Us  fietes  qut  jument  comertutU 
«tu  éreHim ,  fus  Uf pelle  s  m  domttr*  U  genetlogte  de  U  maifon  de  Durfort. 
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PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE'  A 

DE  DURAS 

Lettres  dt  duc  &  f**r  de  France ,  expédiées  pour  M.  le  dut  dt  Dur  as. 

Au  mois  de  may  itfô8. 

T  OUIS,  par  la  grâce  de  Dien,  roy  de  France  fie  de  Navarre,  à  tous  préfens 
\  ,  fie  a  venir ,  falut  :  Notre  propre  inclination ,  auflî-bien  que  la  jufticc  fie  l'exem- 
ple des  rois  nos  prcdccciTcurs,  nous  portant  à  diftmguer  toujours  davantage  par 
des  titres  d'honneurs,  les  petfonnes  qui  (è  (ont  élevées  au-deflus  des  autres  par  un  B 
mérite  extraordinaire  fie  par  des  fervices  fignalcz ,  joints  à  une  illuftre  &  haute 
naiffance ,  nous  n'avons  pas  voulu  dîtTcrcr  plus  long-temps  à  honorer  d'une  nou- 
velle dignité ,  "notre  très-cher  Se  bien-amé  Jacques-Henri  de  Durasfort ,  marquis  de 
Duras ,  iflu  d'une  des  plus  grandes  fie  anciennes  maifons  de  notre  royaume ,  confi- 
âcrable  par  «Ile-même  fie  par  (es  grandes  alliances,  Se  qui  a  toujours  donné  de  grands 
hommes  à  cet  état,  dont  pluficurs  ont  commandé  des  armées  dedans  fie  dehors  le 
royaume,  fie  font  morts  gforteufcment  dans  le  (ervicc  des  rois  nos  prédecefleurs ,  ce 
qui  (uffitoit  pour  nous  obliger  à  témoigner  audit  marquis  de  Duras  la  confidera- 
tion  en  laquelle  nous  avons  la.  maifon  -,  mais  outre  la  gloire  &  les  fervices  nota- 
bles de  fes  ancêtres ,  il  s'eft  toujours  rendu  digne  lui-même  par  Ton  propre  mérite 
de  nos  plus  fingulieres  faveurs,  ayant  des  fon  enfance  commencé  en  qualité  de  ca- 
pitaine de  cavallcric  ,  à  nous  donner  des  marques  de  fon  affection  Se  de  (on  coura- 
ge, 6c  conrinué  à  nous  cendre  des  fervices  importans  en  celle  de  colonel  de  cavallcric,  C 
'de  maréchal  de  camp,  fit  enfin,  de  notre  lieutenant  gênerai,  tant  en  Flandres, 
qu'en  Allemagne,  en  Caralogne  fie  en  Italie,  en  pluficurs  combats,  lièges, batailles, 
fie  autres  occalions  où  il  a  toujours  fait  voir ,  par  des  acti6ns  éclatantes  fie  gloricufes, 
un  attachcmentextraordinaiTcanotrcperfonnc,  à  nos  intérêts,  &  à  1  heureux  fuccés 
de  nos  armes ,  nous  ayant  fervi  en  cette  qualité  delieutenant  général  depuis  l'année  mil 
fix  cens  cinquante  quatre  jufqu'à  la  dernière  campagne ,  où  nous  même,  comman- 
dant notre  armée  de  Flandre  en  perfonne ,  avons  vû  tant  de  preuves  de  fà  valeur 
tic  de  fon  expérience  à  la  conduite  &  au  commandement  des  armées,  que  pour  lui 
témoigner  1  eftime  que  nous  fàifons  de  fa  pcrlonnc  fie  lui  laifler ,  &  à  (a  pofterité, 
une  marque  honorable  de  notre  reconnoifTance,  nous  pour  ces  caufes  &  autres  bonnes 
conlidcrations  à  ce  nous  mouvans ,  de  l'avis  de  notre  tres-cher  5c  trés-amé  frère 
unique  le  duc  d'Orléans,  fie  autres  princes  de  notre  fang,  &  pluficurs  grands  fie  ^ 
notables  perfohnages  de  notre  confeil,  de  notre  certaine  feience,  pleine  puiflance 
&  autorite  royale,  avons  la  terre  fit  marquifat  de  Duras,  fi(c  en  Guyenne,  conCdc- 
rablc  tant  pat  (on  étendue  que  par  fes  dépendances  &  les  mouvances ,  crée  fie  érigé, 
créons  fie  érigeons  par  ces  préfentes ,  fignees  de  notre  main  en  nom ,  titre  fie  dignité 
de  duché  Se  pairie  de  France  ,  8c  pour  cet  effet ,  y  avons  joints ,  uni  fie  incor- 
pore ,  joignons  ,  unifions  &  incorporons  la  comté  de  Rauzan,  fie  les  baronnies  de 
Pugcols  Se  de  Landrouet,  toutes  terres  de  la  même  mouvance  fie  fifesdans  la  même 
province ,  avec  toutes  leurs  appartenances  fie  dépendances ,  pout  eue  dorénavant 
tenues  avec  ledit  marquifat  de  Duras,  conjointement  Se  fous  un  même  titre  de  duché 
&  pairie  de  France,  6c  en  jouir  par  ledit  fieur  de  Duras,  fes  hoirs,  fucccffcurs  fie 
ayanscaufe  procréés  en  loyal  mariage ,  enfembk  de  tous  droits,  honneurs  preemi- 
nences,  franchîtes  &  libertez,  dont  les  autres  ducs  fie  pairs  de  France  jouiflent  tant 
en  jufticc  6e  junfdi&ion  ,  feance  en  nos  cour  de  parlement,  avec  voix  déliberatives 
qu  en  tous  autres  droits  quelconques ,  foit  en  aflcmbléc  de  noblclTc ,  faits  d'armes , 
qu'autres  lieux  6c  actes  de  féanec ,  d'honneur  fie  dt  rang  ;  voulons  6c  nous  plaît 
que  toutes  les  caufes  civiles  6c  criminelles,  mixtes  &  réelles,  qui  concerneront 
tant  ledit  fieur  de  Duras  que  le  droit  dudit  duché ,  foient  traitées  fie  jugées  en 
nofdites  cours  de  parlement  en  tous  cas ,  fots  5c  excepté  les  royaux  ,  dont  la  con- 
noiffance  appartiendra  aux  juges,  pardevant  lefquels  ils  avoient  accoutume  de  ref- 
fortir  ;  voulons  aufli  que  ledit  fieur  de  Duras ,  6c  fes  defeendans  mâles  en  loyal 
mariage,  fc  puiflent  dire  6c  reputer  ducs  dcDuras  6c  pairs  de  France,  Se  tiennent 
ledit  duché  en  plein  fief  fous  une  feule  foy  fie  hommage  de  nous  fie  de  notre 

couronne , 
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couronne ,  duquel  duché  Se  pairie  >  ledit  (ieur  de  Duras  nous  a  fait  dés-i-prefent  , 
ainfi  qu'il  eft  accoutumé,  ferment  de  fidélité,  auquel  nous  l'avons  reçû  en  ladite 
qualité  de  duc  de  Duras  &  pair  de  France ,  &  comme  tel ,  nous  voulons  que  tous 
fes  vaflaux  Se  tenans  fiefs  mou  vans  dudit  duché  le  reconnoifient ,  lui  rendent  la 
toi  Se  hommage,  baillent  leurs  aveus  fie  dénombremens  quand  l'occafion  echerâ 
audit  fieur  de  Duras  ,  &  à  les  fucceflcurs  audit  duché  au  même  titre  de  duc  de- 
Duras  Se  pair  de  France;  fans  toutefois  que  par  le  moyen  de  certe  érection  ni  des 
éditsdes  années  i$66.  du  mois  de  juillet  ij7î>.  décembre  ij8i.  &mars  158t.  faits 
fur  l'érection  des  terres  en  duchez  fie  pairies,  marquitats  Se  comtez ,  on  puifle  pré- 
tendre à  préfent  ni  à  l'avenir  à  faute  d  hoirs  mâles  dudit  (leur  de  Duras  0:  de  les 
defeendans,  ledit  duché  Se  pairie  être  réuni  Se  incorporé  à  notre  couronne  ,  ô£  fans 
que  nos  (uccelîcurs  rois  audit  cas ,  puillent  prétendre  aucun  droit  de  propriété  fie 
reverfion  dudit  duché  par  le  moyen  dcfdits  edits  fie  autres  choies  quelconques,  aux- 
quelles nous  avons  dérogé  fie  dérogeons  de  notre  grâce  (pédale  par  cefdites  pré» 
fentes,  en  faveur  dudit  lîeur  de  Duras,  fie  de  les fucceflcurs  fie  ayans  caufe,  (ans 

B  laquelle  dérogation  ledit  fieur  de  Duras  n'auroit  voulu  acceptet  notredite  grsce  Se 
libéralité,  ni  confentirà  la  préfente  création  Si  érection,  à  la  charge  auffi  que  ledit 
duché,  à  défaut  de  fuccefleur  mâles  en  loyal  mariage  dudit  fieur  de  Duras  &  de  l'es 
defeendans,  retournera  à  fa  première  nature,  tirre  fie  qualité  de  Marquifat.  Si  don- 
nons en  mandement  a  nos  amez  Se  féaux  ,  les  gens  tenans  nos  cours  de  parlement 
te  chambre  des  comptes  à  Paris ,  Se  à  tous  nos  autres  jufticiers  Se  officiers ,  cha- 
cun en  droit  foy  &  comme  à  lui  apparticnJra ,  que  nos  préfentes  lettres  de  création 
Se  érection,  ils  fàlTcnt  lire,  publier  &  cnrcgiflrcr,  &  de  tout  ce  qu'elles  contien- 
nent jouir  &  ufer  ledit  fieur  de  Duras  fie  fes  fucceflcurs  mâles  en  loyal  mariage , 
pleinement,  paifiblement  Se  perpétuellement ,  failant  cefler  tous  troubles  &cmpê- 
chemens  au  contraire,  nonobllant  tous  édits ,  ordonnances  Se  lettres  à  ce  contraires , 
en  vertu  dciqucllcs  on  pourroit  prétendre  le  nombre  des  ducs  Se  pairs  ctte  limité  SC 
préfix,  aufquelles  nous  avons  dérogé  Se  dérogeons,  même  à  celle  de  l'an  1579.  & 
aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues  :  Car  tel  Se  noue  plaifir.  Er  afin 

q  que  ce  fou  chofe  ferme  6:  Ibble  à  toujours ,  nous  avons  fait  mettre  notte  (cel  à 
cefdites  préfentes.  Donné  à  S.  Germain  en  Layc,  au  mois  de  mai,  l'an  de  grâce 
mil  Gx  cent  foixante-huit ,  ôc  de  notre  règne  le  vingt-fix.  Signé ,  LOUIS.  Et  furie 
reply,  par  le  roy,  Db  Guenecaud. 

Isciïwt  de  U  terre  &  msrcpifat  de  Durât  en  titre  de  duché ',  en  fâvewr  de  M. 

le  mtrêthal  de  Dur  as. 

Au  mois  de  février  1689. 

T  OUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  Se  de  Navarre,  à  tous  prêtent 
1  yfie  à  venir ,  falut.  Nous  trouvant  porté  par  notre  propre  inclination ,  auffl- 
D  bien  que  par  l'exemple  des  rois  nos  prcdcccflcurs ,  de  diftinguer  par  des  titres  d'hon- 
neur les  perfonnes  qui  fe  font  élevées  au-deflus  des  autres  par  un  mérite  extraor- 
dinaire Se  par  des  fervices  fignalez  joints  à  une  illuftre  Se  haute  naiflanec ,  nous 
n'avons  pas  voulu  différer  plus  long -temps  à  honorer  d'une  nouvelle  dignité  notre 
trés-chcr  Se  bicn-amé  coulin  Jacques-Henry  de  Dur  fort ,  marquis  de  Duras ,  ma- 
réchal de  France ,  iflu  d'une  des  plus  grandes  Si  anciennes  mailons  de  notre  royau- 
me ,  confidcrablc  par  elle-même  Se  par  fes  grandes  alliances ,  Se  qui  a  toujours  don- 
né de  grands  hommes  à  cet  état,  dont  plulicurs  ont  commandé  des  armées  dedans 
Se  dehors  le  royaume ,  Se  font  morts  glorieufement  dans  le  fcrvice  des  rois  nos  pré- 
decefleurs  ;  ce  qui  luffàroit  pour  nous  obliger  à  témoigner  audit  marquis  de  Duras 
la  confideration  en  laquelle  nous  avons  fa  maifon.  Mais  outre  la  gloire  Se  les  fer- 
vices  notables  de  fes  ancêtres,  il  s'eft  toujours  rendu  digne  lui-même  par  fon  propre 
mérite  de  nos  plus  fîngulicres  faveurs ,  ayant  des  fon  enfance  commencé  en  qualité 
de  capitaine  de  cavalerie  à  nous  donner  des  marques  de  (on  affection  Se  de  fon  cou- 
rage ,  &  continué  de  nous  rendre  des  fervices  importans  en  celle  de  meftre-de<amp. 
Se  enfin  de  notre  lieutenant  gênerai  en  nos  armées  tant  en  Flandre ,  qu'en  Allema- 
gne, en  Catalogne,  en  Italie,  en  pluficurs  combats ,  fieges,  batailles  &  autres  occa- 
sions où  il  a  toujours  fait  voir  par  des  actions  éclatantes  fie  glorieufes ,  un  attache- 
ment extraordinaire  à  notre  perfonne,  à  nos  intérêts,  fie  à  l'heureux  fuccez  de  nos 
armes,  nous  ayant  fervi  en  cette  qualité  de  lieutenant  général  en  nos  années depuis 
Tme  K  T  S 
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Vannée  mil  fuc  cens  cinquante-quatre  ,  même  dans  celles  que  nous  avons 
dc'cs  en  pcrlonnc  ,  notamment  en  l'année  mil  fix  cens  foixante-quatorze ,  Jors  de  U  ^ 
conquête  que  nous  fim.es  du  comté  de  Bourgogne ,  où  il  (et vit  li  dignement  >  que 
nous  nous  trouvâmes  conviez  à  lui  donner  le  gouvernement  gênerai  de  cette  pro- 
vince ;  Se  depuis  que  la  conlideration  de  tant  de  bons  Se  fignalez  lervices  l'ont  élc- 
.vé  à  l'honneur  de  la  charge  de  mare'chal  de  France ,  confidcrant  aufll  avec  combien 
d'activité  il  a  agi  dans  le  commandement  que  nous  lui  avons  donné  pendant  la  cam- 
pagne dernière  de  notre  armée  d'Allemagne,  commandée  en  chef  par  notre  très-, 
cher  &  tres-amé  fils  le  dauphin ,  Se  les  heureux  fuccés  qu'ont  eu  les  projets  auf- 
quels  nous  l'avons  deilinc ,  nous  avons  réfolu  de  donner  à  notredit  cou  un  de  nou- 
veaux témoignages  de  notre  affection,  Se  de  lui  laiiîcr  &  à  (a  pofterité  une  marque 
honorable  de  notre  reconooiflanec.  „ 
Sçavoir  faifons,  que  nous  pour  ces  caufes  Se  autres  à  ce  nous  mouvant ,  de  no-  " 
tre  grâce  fpecialc,  pleine  puiflàncc  Se  autorité  Loyale ,  avons  créé ,  érigé  Se  élevé, 
créons  ,  érigeons  Se  élevons  par  ces  prefentes  (ignées  de  notre  main ,  la  terre  te  mar- 
qutÉK  de  Duras  fiz  en  Guyenne ,  appartenant  à  notredit  coufm  Jacques  -  Henry  de 
Durfort ,  cnfcmblc  la  comté  de  Rozan  &  les  baronies  de  Pujols  Se  Landrouct , 
toutes  terres  à  lui  appartenantes ,  étant  dans  la  même  mouvance  &  dans  la  même 
province,  avec  toutes  leurs  appartenances  &  dépendances,  que  nous  avons  unies  Se 
incorporées  audit  marquifat,  pour  ne  former  à  l'avenir  qu'une  feule  Se  même  rerre 
en  titre  Se  dignité  de  duché,  pour  fie  afin  que  nottedit  cou i in  Jacques •  Henry  de 
Durfort ,  fes  enfans  Se  dcfccnda.is  mâles  en  ligne  directe  nez  Se  à  naître  en  loyal 
mariage ,  jouiûcnt  à  perpétuité,  comme  feigneurs  &  propriétaires  dudit  duché,  des 
titres,  honneurs,  dignitez  »  rangs ,  prérogatives ,  prééminences  Se  privilèges  y  appar- 
tenans,  ainù  qu'en  jouiflent  les  auttes  ducs  de  notre  royaume,  foit  en  ailcmblc'c  de 
noblcflc,  faits  de  guerre,  qu'autres  lieux  de  (èances,  honneurs  Se  rangs,  &  ce  fous  le  G 
reffort  immédiat  de  notre  cour.de  parlement  de  Paris,  en  laquelle  nous  voulons  que 
les  appellations  qui  feront  interjettées  des  officiers  dudit  duché ,  reflbrtifTcnr  nue- 
ment  &  (ans  moyen,  &  à  cet  effet  avons  icelui  marquifat,  enfcmble  les  terres  que 
nous  y  avons  unies ,  difrrait  &  exempté ,  diftrayons  Se  exemptons  de  tous  nos  au- 
tres juges ,  cours  Se  jurifdictions  où  elles  avoient  accoutumé  de  rcflbrtir  rant  en 
première  infiance  que  par  appel  avant  la  première  éreâion ,  Se  en  tous  cas ,  fors 
&  excepté  les  royaux,  dont  la  connoilTance  appartiendra  à  nos  juges  devant  Icfqucls 
elles  avoient  accoutumé  de  tcflbrtir,  &  à  la  chatge  d'indemniler  nos  omeiers  ;  le- 
quel duché  notredit  coufin  tiendra  de  nous  nuement  Se  en  plein  fief  à  eau  le  de  no- 
ue Tour  du  louvre,  quant  à  l'hommage,  lequel  il  fera  tenu  de  nous  prêter  en  la- 
dite qualité  de  duc ,  &  comme  tel  nous  voulons  &  entendons  que  fes  vaflaux  le 
reconnoiflent,  Se  quand  le  cas  y  cchéra,  lui  faflent  Se  preftent  Se  à  fes  enfans  Se 
defeendans  mâles ,  feigneurs  dudit  lieu  de  Duras ,  la  foy  Se  hommage  &  autres  re-  M 
connoiflances,  baillent  aveu  Se  dénombrement ,  faflent  &  pavent  les  deniers  félon 
la  nature  des  terres  qu'ils  tiennent  de  lui  audit  titre  Se  qualité  de  duc  ;  &  pour  l'e- 
xercice de  lajurifdiction  dudit  lieu ,  voulons  que  notredit  coufin  Jacques-Henry  de 
Durfort  puifle  faire  exercer  Se  établir  un  ùege  de  duché  en  la  ville  de  Duras ,  au- 
quel il  y  aura  un  fénéchal,  un  lieutenant,  un  procureur  fiscal,  &  le  nombre  d'offi- 
ciers accoutumé  pour  rendre  la  juftice ,  Se  fans  qu'en  confequenec  de  la  prclcnre  ére- 
ction ,  à  derhut  d'hoirs  mâles  de  notredit  coufin  Jacques- Henry  de  Durfort ,  ou  de  fes 
defeendans  mâles  en  ligne  directe,  ledit  duché  puiffe  eftre  par  nous  ni  par  les  rois  nos 
prédecefleurs  réuni  pareillement  à  la  couronne  en  confequenec  des  édits  Se  décla- 
rations des  années  it£6.  1579*  Sf-  1 5 Si.  &  autres  reglemcns  faits  pour  l'érection 
des  duchez ,  marquifats  Se  comtez  ;  de  la  riguenr  defquels  édits  &  reglemcns  nous 
avons  difpenfé  Se  difpenfbns  ledit  duché  par  ces  prefentes ,  (ans  quoi  notredit  coufin 
n'auroit  accepté  ladite  grâce  ;  à  la  charge  auffi  que  ledit  duché  ,  à  défiant  de  fuccef- 
leurs  mâles  en  loyal  mariage  de  notredit  coufin  de  Durfort  &  de  (es  defeendans  mi- 
les ,  retournera  à  fa  première  nature ,  titre  Se  qualité. 

Si  donnons  en  mandement  à.  oçts  amez  &  féaux  les  gens  tenans  nos  cours  de  par- 
lement Se  chambre  de  nos  comptes  à  Pans ,  Se  autres  nos  jufticjcrs  Se  officiers  qu'il 
«tiendra  f  que  ces  prefentes  ils  fàfTçnt  lire  ,  publier  Se  enregiftrer ,  &  du  contenu  en 
j  jouir  S<  ufçr  notredit  coufin  Jacques-Henry  de  Durfort  Se  fçs  defeendans  mâles 
ment  &  paisiblement ,  faifant  çeflcr  tpus  troubles  Se  cmpcchcmcns  à  ce  contrai- 
res :  Car  tel  eft  notre plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  (table  à  toujours,  nous 
avons  fait  mettre  noue  fccl  â  cefditcs  orelentes.  Donné  à  V  criailles  au  mois  de  fc- 
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vrier  l'a»  de  grâce  mil  fix  cens  quatre-vingt-neuf ,  Se  de  notre  rcgn«  le  quarante- 
fixiéme.  Signées ,  L O  U I  S  ;  &  luf  le  replv ,  Par  le  roy ,  le  Tellier  ,  &  tcdlccs  du 
grand  (ceau  de  ciie  verre.  Et  plus  bas  i  Vift,  Bouçherat,  pour  lettres  portant  ç'rç* 
étion  de,  la  terre  &  marquiiac  de  Duras  en  titrç  de  duché. 

Regijlre'es ,  ouy  rjr  tonfentattt  le  procureur  général  du  roy ,  pour  jouir  par  f  impétrant  ,  fef 
tnfans  de/cendans  maies  en  itgne  directe  m  &  à  maître  tu  loyal  mariage ,  de  leur  effet  & 
contenu  ,  rjr  être  exécutées  félon  leur  forme  ejr  teneur ,  fuivant  tarrejl  de  ce  jour.  A  Paris 
eu  Parlement  le  premier  msrsttitljix  cens  quatre-vingt-neuf  figné,  DoNcois.  &  tfl  écrit 
ce  qui  tnfkst. 

Regijlre'es  en  U  chambre  des  comptes,  ouy  le  procureur  gênerai  du  roy ,  pour  jouir  par  t  im- 
pétrant (jr  fucceffeurs  milei  de  l'effet  &  contenu  en  tcelles  ,  fuivtnt  rjr  aux  charges  portée* 
par  larre/l  fur  ce  fait  du  troiftéme  jour  daoufi  mtlftx  cens  quatre-vingt  neuf.  Ligne,  Ri- 
CKER. 


Demijfion  du  titre  de  duc  par  M.  le  maréchal  de  Durât,  en  faveur  de  fin  fils  aine'  ,avtt 
l  agrément  du  rot,  qui  accorde  aupere  la  continuation  des  honneurs  du  Louvre. 

Du  \6.  Mars  1689. 

AUJOURD'HUY  i*.  du  mois  de  mars  1689.  le  roi  étant  à  Verfailles,  ayant 
par  les  lettres  patentes  du  mois  de  février  dernier  ,  pour  les  caufes  &  confi- 
derations  y  contenues ,  crée  Se  érigé  le  marquifat  de  Duras ,  (ciz  en  Guyenne  ,  enfem» 
blc  les  baroniesdc  Pujols  &:  Landrouct ,  aufli  dans  la  même  province  qu'elle  a  uni 
&  incorpore'  audit  marquilar  ,  pour  ne  faire  qu'une  (cule  &  même  terre  ,  en  titre 
&  dignité  de  duché ,  en  faveur  du  fieur  duc  de  Puras ,  maréchal  de  France  ,  pour 
en  jouir  par  lui  fie  fes  enfans  6£  defeendans  miles  en  ligne  dirc#c,  nez  &  a  ruirre 
G  en  loyal  mariage ,  audir  titre  de  duché,  ainfi  qu'il  efl  plus  particulièrement  portépar 
lefd.  lettres  ;  Et  Sa  Majcfté  defirant  de  plus  en  plus  rémoigner  audit  licur  duc  de  Duras 
la  (atisfaihon  qu'elle  a  do»  grands  Se  «ignalez  fcrvices  que  lui  &  ceux  de  (on  nom  lut 
ont  rendus  &  à  cet  état  ,  fie  le  convier  par  un  favorable  traitement  à  les  continuer , 
pour  cette  fin  ayant  eu  bien  agréable  la  Application  trcs-humblc  qu'il  lui  a  f  .itc  de 
trpuvcr  bon  qu'il  fe  démît  de  tondit  duché  en  faveur  du  comte  de  Duras  (on  fils 
aîné ,  Sa  Majefté  a  bien  voulu  en  agréant  cette  demtffîon  lut  canferver  &  à  la  dame 
fon  /pou/e  les  honneurs  rjr  entrées  du  Louvre  tjr  de  fis  mai  fins  royales ,  pour  en  jouir  par 
eux  comme  ils  ont  fait  auparavant  ladite  dcmtfhon,  (ans  qu'ils  y  puiflent  étte  trou- 
blez ni  inquiétez  par  qui  que  ce  (oit  ,  &:  pour  quelque  caufe  que  ce  puifle  être, 
tn  ayant  Sa  Majefté  commandé  pour  témoignage  dé  (a  volonté  d'en  expédier  le  pre- 
lent  brevet  qu'elle  a  ligné  de  la  main  ,  &  fait  contrefigncr  par  moi  (on  concilier- 
feerctaire  d'état  &  de  les  cornmandemens  U  finances.    Signé  ,  L  O  U I  S,  Et  pluj 
D  bas,  Le  1. r . 


p. 


7»       HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL 

GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON 

DE    DUR FORT 

LE  nom  de  cette  mailbn  fe  trouve  diverfemenc  écrit  dans  les  titres  ,  de 
Durfort  ,  de  Durfort  ,  de  Durefort  ,  de  Dureferti  ,  Se  de  Durasjorti  ;  mais 
on  trouve  plus  communément  de  Durfort.  Les  extraits  des  titres  que  l'on  va 
«apporter  par  datte  d'années  feront  voie  la  grandeur  &  l'antiquité  de  cette  maifon , 
mais  ils  ne  fuffilent  pas  pour  aflurer  la  filiation  des  premiers  degrez ,  ni  taire  con- 
noître  quelles  font  les  aînées  des  différentes  branches  du  nom  de  Durfort.  On  fe 
cémentera  donc  de  rapporter  d'abord  les  lèigneurs,  marquis  Se  duc  de  Duras,  avec  les 
branches  qui  en  font  lorries  ,  après  lefquelles  on  donnera  celles  dont  on  n'a  pu  trou- 
ver h  jonction ,  (ans  que  le  rang  dans  lequel  elles  (cront  rapportées  doive  décider  de 
leur  droit  d'aineûc. 

A  IGUINA  fille  de  Bernard  de  Darfort  ,  &  de  Avat  fit  une  donation  à  Dieu, 
J~\i  S.  Pierre  &  au  monafterc  de  MoiiTjc ,  de  la  moitié  de  l'églifc  de  Yalbaze 
en  1065.    Archives  de  l  abbaye  de  Moijfac. 

FOULQUES  de  Durfort  ;  figna  une  ordonnance  de  Rtimend- Bernard  comte  de  Bar-  C 
colonne  le  1.  de  l'an  1067.    Archives  de  Barcelonne.  Bibl.  Ctlb. 

BERNARD  de  Durfort,  tranfigea  avec  Matfredus  ,  abbé  de  S.  Maurin  diocefe 
d'Agen  en  105 1.    Voyez.  Gai  Chrifi.  edtt.  nov.  tme  IL  cet.  514t. 

PIERRE-RAIMOND  de  Durfort,  fit  une  donation  à  l'égide  de  S.  Nazairedc 
Carcaflbone  l'an  1133.  ihid. 

ETIENNE  de  Durfort ,  frère  de  Rtbert  de  Durfort,  fut  reçu  religieux  au  monas- 
tère de  la  Vallete  l'an  114.  . .  fous  le  règne  du  roi  Louis  VU.  (a  roerc  &  les  frères 
donnèrent  pour  fa  receprion  tous  ce  qu'ils  avoient  dans  ce, lieu.  Voyez,  Cal.  Chrtfi. 
edtt.  nov.  tme  II.  infir.  c*4.  117. 

GUILLAUME  de  Duroforti ,  fut  témoin  avec  Guillaume  deNarbonne  à  un  en- 
gagement  que  Raimond  de  Trincavel,  vicomte  de  Beziers  fit  au  mois  de  ieptembre  & 
1156.  à  Bernard  -  Raimond  de  Campendu.  Extrait  des  mém. peur  fht/t.  de  Languedoc. 

ROBERT  &  GUITARD  de  Durfort, donnèrent  en  1 14. . .  aux  religieux  de  la 
Vallete  tout  ce  qu'ils  pofledoient  dans  ce  lieu.  Cal.  Chrijl.  ibid.  Ce  Robert  de  Durfort 
peut  être  le  même  qui  cft  mentionné  dans  un  acte  de  l'an  1178.  ibid  toi.  311. 

OLIVIER  &  BERNARD-ARNAUD  ,  fils  à  Ermengaud,  rendirent  hommage 
de  la  baronie  de  Durfort  le  28.  mars  1  ijo.  Titres  de  Foix. 

Roger  comte  de  Foix,  accorda  la  moitié  de  la  baronie  de  Durfort  Se  de  la  Baftidc 
de  Granouillet  le  jour  des  ides  de  feptembre  1 

GUILLAUME  Se  OLIVIER  ,  fils  A' Aymar ,  rendirent  hommage  de  la  baronie 
de  Durfort  le  j.  des  calcndcsde  novembre  11 64.  E 

HUGUES  de  Durfort,  fils  d'E/diarde,  reconnut  tenir  de  Roger  vicomte  de  Bc- 
2icrs  le  château  de  Ruio  1171.    Archives  de  Faix.  BtbL  Ctlb. 

ROGER  vicomte  de  Beziers  ,  engagea  dix  muids  d'orge  qu'il  prenoit  tous  les 
Mï1_h«iï»i  ou  Mai-  ans  par  droit  à'Albergue  des  habitans  de  la  ville  de  Metveriis,  à  ROGER  de  Dur- 
gucuiipftMMt-  fort>  £  fa  fcmmc  &  a(cs  entàns,  pour  15000-  fols  Melgoncns  {a)  en  1177.  Ibid. 
91  BERNARD 
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BERNARD  de  Durfort  fie  BERNARD  fon  fils ,  firent  don  en  \\%6.  à  Guillau- 
^  me  abbé  Se  aux  religieux  de  Grandfelvc ,  du  droic  de  Ltude  en  montant  &  defeen- 
v   dantfut  la  Garonne  ,  ils  en  firent  un  autre  le  10.  des  calendes  de  février  11 87. 
Archives  de  t  abbaye  de  Grandfelvc.  Bibl.  Celb. 

MABILLE  &  GAILLARDE  fafecur,  filles  de  Roger  de  Durfort,  donnèrent 
en  1 194.  à  l'abbé  de  Montalieu ,  tous  les  droits  qu'elles  pofledoient  dans  le  château 
de  Ferrand  fie  Tes  appartenances.    Archives  de  cette  abbaye.    Bibl.  Celb. 

R  AIMOND  de  Durfort  fie  SIC  AUD  fon  frère  engagèrent  l'an  1200.  pour  1000. 
(bis  Mclgoricns  à  Gérard  de  Fejla  &  à  fa  pofterïré  ,  tous  les  hommes  &  femmes, 
qu'ils  avoient  dans  le  château  de  Ferrand  avec  tous  les  biens  qu'ils  y  pofledoient.  Uni. 

g      BERNARD  de  Durfort ,  fît  une  donation  à  Arnaud  abbé  de  Grandfelvc  au  mois 
d'avril  1 100.  ibtd. 

BERTRAND  de  Durfort ,  fut  prêtent  à  l'accord  fait  entre  Bertrand  évéque  de 
$.  Paul-trois-châteaux,  &  Raimond  comte  de  Touloufc  en  1201.  Voyez.  GiL  ebriji. 
edit.  nav  tme  1.  inflr.  f.  221. 

GUILLAUME  de  Durfort,  témoin  d'nn  acte  pane  entre  le  roi  d'Arragon  fit 
]e  comte  de  Touloufc  en  1204.  {*)  peut  être  le  même  qui  fouferivit  à  l'acre  par  (a)Tt«fof  a« 
lequel  Pierre  roi  d'Arragon  confirma  en  1 209.  les  privilèges  que  fon  frère  avoit  ac-  c" 
cordé  aux  prieure  fie  religicufes  du  monaftere  de  S.  Pons,    feyest  Gai.  Chri/l.  edit. 
ntv.  tme  I.  inflr.  f.  68. 

Simon  de  Montfort  donna  en  1211.  à  Robert  de  Mawvefm  tout  Héritage  de 
^  GUILLAUME  de  Dnrfort,  fie  Robert  de  MauveÛn  le  donna  au  monaftere  de  Prouillc. 
C  titres  de  cette  abbaye.    Bibl.  Colb. 

BERNARD  de  Durfort,  rendit  aveu  du  château  de  Beaucaire  diocefe  de  Cahors, 
à  Raimond  comte  de  Touloufc  en  1213. 

Le  12.  des  ides  de  feptembre  121J.  B.  de  Durfort  rendit  hommage  à  Raimond 
comte  de  Touloufc  du  pays  de  Bellicerte,  fîtué  dans  le  diocefe  de  Cahors,  fit  dans 
cet  acre  il  efl  marqué"  entr'autres  chofes,  qu'il  recetmtit  tenir  de  ce  trince  test  ceame 
fes  frédecejjturs  m  peffede  dans  ce  diocefe  depuis  m  fi  Img-temfs,  a*'il  m'y  e»  a  nifen- 

Auger  abbbé  de  Moiflàc,  donna  l'an  1214.  à  BERTRAND  feigneur  de  Durfbre 
_  (on  vallàl ,  les  dixmes  de  vin  de  S.  Hilaire  de  Durfort ,  de  S.  Martin  de  Montaut , 
D  fie  de  S.  Paul  de  Bmrgefis ,  à  condition  qu  il  payeroit  un  florin  dor  tous  les  ans  à 
cette  abbaye    Titrer  de  Moifac.  Btbl.  Celb. 

B.  de  Durfort  de  Durcferti ,  l'un  des  dix  barons  qui  furent  témoins  du  ferment 
que  fit  aux  confuls  de  Moillac  Raimond  comte  de  Touloufc,  lors  de  fon  entrée  dans 
cette  ville  le  26.  mars  12,11.  Archives  de  Ihefltl  de  ville  de  Motjfat. 

RAIMOND-BERNARD  de  Durfort  .exempta  pat  aûe  datté  des  nonesdemars 
I2ij.lcs  abbé  fie  religieux  de  Bclleperche ,  des  droits  à&ftage  &  Unie  fer  terre  &  fer 
«4» ,  dans  toutes  fes  tetres.    Archives  de  t  abbaye  de  Belleferche. 

BERNARD  de  Durfort,  fut  un  des  témoins  de  la  ligue  faire  entre  Raimond 
v  k  jeune  comte  de  Touloufc  fie  le  comte  de  Foix,  le  jo.  léptcmbre  1216 
E  b$.  de  Bear».  I.  8.  eh.  xi.  art.  3.  7J4- 


Pierre  abbé  fie  les  religieux  de  Bolbonne,ttanfigcrenc  avec  BERNARD  de  Durfort, 
touchant  le  village  d'Ampouillac ,  que  cet  abbé  donna  en  fief  à  Bernard  de  Durfort, 
lequel  lui  en  fit  hommage  en  123  1.  Titres  de  cette  abbaye. 

N.  de  Mootpczat ,  abbe  de  Moiflac  ,  donna  les  Châteaux  de  Dutforc  à  RAI- 
MOND de  Durfort  l'an  Titres  de  cette  abbaye.  Bibl.  Celb. 
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BERNARD  de  Durfort,  témoin  à  un  aQx  àcPereege  entre  Maurin  abbé  de  S. 
Antonin  &  Rogct  comte  de  Fois,  touchant  le  château  de  Fumets  en  123t.  Ti-  j± 
très  Je  ttmters. 

RAIMOND  de  Durfort,  témoin  au  partage  des  terres  fait  entre  Guillaume- Ber- 
nard de  Aûanave  &  Loup  de  Foix  le  2.  jour  du  commencement  du  mois  de  juillet 
tijj.  Titres  de  Feix. 

GER AUD ,  BERNARD ,  ERMENG ARDE  &  CONSORS ,  eniàns  de  Btnurà 
de  Durfort,  firent  en  1233-  don  à  Pons  abbé  de  Bolbonne  du  village  d'Ampouiilac, 
de  tout  ce  qu'il  avoient  dans  le  territoire  de  S.  Martin  d'Ampouiilac ,  &  de  1000. 
(ois  Touloulains  que  leur  pere  avoit  laides  à  ce  mona  itère,  pour  réparer  les  dom- 
mages qu'il  avoit  faits  a  la  grange  d'Ampouiilac  à  laquelle  il  avoit  mis  le  feu.  7Ï- 
fret  de  Bttbmne  Btbl.  Celb.  Pons  abbé  de  Bolbonne  ,  donna  la  même  année  quic-  B 
tance  à  Bernard  de  Durfort  de  tout  ce  quil  lui  pouvoit  demander  ,  ft£  aux  h.tbitans 
des  lieux  de  la  dépend  nce  de  Saverdun ,  de  (aime  Gavclle  &  autres  métairies ,  de  plu» 
lieursbœnfs,  1400.  brebis  qui  étoient  dedans  appartenant  à  ce  monaitere  ,  moyen* 
nant  1000.  lois  Touloulains  &  8.  betes  à  cornes  valant  jo.  tols  chacune,  ibid. 

GAILLARDE  de  Durfort,  religieufe  à  l'abbaye  de  Prouille  en  1254.  Tirret 
de  cette  ebbtjc. 

ERMENG  ARDE  &  CONSORS  de  Durfort ,  enfans  de  Berturd  de  Durfort,  firent 
une  donation  l'an  12$  j.  à  Pons  abbé  de  Bolbonne.  Titres  de  cette  nbbeje.  bibLCelb 

BERENGER  de  Durforr.nommé  dans  plufîeurs  donations  de  maifons  fi  tu  ces  dans  Ç 
la  Ville  de  Valence,  faites  par  Jacques  roi  d'Anagonl'an  1237.  Arriva  deBercelmte. 

BERNARD  de  Durfort , feigneur  de  Saverdun,  AMEL1US  de  Durfort,  RAI- 
MOND de  Durfort, HUGUES  de  Durfort  &  RICHE  fa  femme,  GUILLAUME 
de  Durfort  &  ESCL  »  RMON  DE  de  Durfort  femme  de  Kesmmd  de  Durfort ,  cheva- 
lier ,  feigneur  de  Fanjaux ,  (ont  nommez  dans  les  depofitions  faites  contre  les  Al- 
bigeois devant  les  inquifiteurs  de  la  foi,  depuis  l'an  1238.  jufqu'en  l'an  12S4. 

Roger-  Bernard  comte  de  Foix ,  déclara  par  (entence  du  Q-  des  calendes  de  roay  1 2  j  9. 
que  Pons-Adhcmar  de  Rodelle  devoir  rendre  hommage  &  reconnoitre  tenir  en  fief 
honoraire  les  châteaux  &  terre  de  Durfort  de  Guillaume  fils  de  Bernard  d'Aftanave. 
de  Loup  de  Foix,  d'Augcr  de  Calmont ,  de  Bernard  d'Arvmha  &  de  Raymond  de 
Perellc,  comme  principaux  feigneurs  des  terres  de  Durfort.  Titres  de  Uteur rende  de  j} 
U  ville  de  Feix 

BERNARD  de  Durfort ,  du  diocefe  de  Cahors  ,  fit  foi  Se  hommage  au  comte 
de  Touloufe  en  1239. 

RAIMOND  •  BERNARD  de  Durfort ,  reconnut  par  lettres  données  à  Caircl-Sar. 
razinau  mois  de  juin  1 239.  tenir  à  foi  &  hommige  de  Raimond  comte  dcTouloule,mar» 
quis  de  Provence,  la  terre  de  Puycornet,  la  motié  de  la  ville  d'Eipanel,  &  ce  qu'il, 
avoit  au  Puy  de  Gtuè  vers  la  rivierre  du  Tar  avec  leurs  appartenances.  Trefir  des  chertés 

RAIMOND-BERNARD  de  Durfort,  témoin  l'an  1241.  a  un  aae  de  Feresgt 
touchant  la  ville  de  Fredalac ,  le  château  de  Pamiers ,  Sec.  entre  I  abbé  de  S.  Antoine* 
Roger  comte  de  Foix  &  Roger- Raimond.    Titres  de  U  ville  de  Psmiers 

E 

HUGUES ,  BERNARD  8c  ARNAUD  de  Durfort  ,  furent  du  nombre  des 
chevaliers  qui  furent  cautions  du  traité  de  paix  entre  le  roi  S.  Louis  8c  Raimond 
comte  de  Touloufe,  &  sobligere.it  à  aider  1  Egljfe  &  à  chaffer  les  hérétiques,  par 
acte  paflé  à  Moncauban  au  mois  de  mars  1242.  Trefir  des  chertés. 

 .  '  ..  ;, 

HUGUES  ce  Durfort,  mari  de  RICHE  de  Roca,  Vejùde,  Bettrix  &  Bruniffer* 
fes  filles  i  firent  don  l'an  1 244.  à  Aymar  abbé  de  Villelonguc ,  d'une  terre  ûtuce  à 
Villefcfans  ,  à  condition  que  l'abbé  &  les  religieux  de  ce  monafterc  tiendraient  une 
lampe  allume»  nuit  U  jour  devant  l'autel  de  la  Vierge  de  leur  églifc,  eu  Biche  était 
entericc. 
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Le  roi  S.  Louis  par  fes  lettres  de  l'an  124t.  donna  â  R.  de  Durfbrt  jo.  liv.  tour- 
A  nois  de  rente,  i  prendre  des  Sénéchaux  de  Carcaflonnc. 

RAIMOND  de  Durforr,  eft  nommé  le  premier  feigneur  aptes  les  ecclcuaftiques 
dans  la  trêve  faite  le  10.  des  calendes  de  juin  1246.  entre  Roger  comte  de  Foix, 
Vicomte  de  Caftclbon,&  fes  parti  lans,  fie  Ponsévcquc  d'Urgcl.  Ttt.  de  F«ix.  Btbl.  Ctlh. 

La  fille  de  Pierre  Gafques  rreforier,  rendit  hommage  en  124*.  à  BERTRAND 
de  Durfbrt  de  ce  qu'elle  renoit  à  Clermonc  fie  à  Malaulc.  ikii. 

Alphonfe  de  France ,  comte  de  Poitiers  fie  de  Touloufe ,  commit  par  (es  lettres 
dujeudyavantlaS.Jean-Baprifte  1252.  SIC  ARD,  AL  AMANDE  &  RAIMOND 
de  Durforr  ,  pour  juger  les  différends  entre  Raimond-Ameiius  de  Palhcrs,  Pierre 
.   de  Villemur  fie  auttes  fes  chevaliers  6c  vaftaux,  fie  le  comte  de  Foix,  fie  en  cas  qu'ils» 
°  ne  puflent  s'accorder,  il  en  remit  le  jugement  à  la  reine  de  France.  Archives  dà 
dm  cttitge  des  Jejkàes  de  Tmltm/e,  regijhe  des  lettres  d»  tmte  Alfhenfe. 

ARNAUD  de  Durforr,  fils  de  Raimond  de  Durfort,  feigneur  de  Durfbrt  &  des 
châteaux  de  Durfort ,  tendit  hommage  à  l'abbé  de  Moiflac  en  12  jj.  Titres  de  cette 
«bbtye. 

ARNAUD  de  Durfbrt ,  eft  mentionné  dans  une  fentenec  arbitrale  de  l'official 
d'Agen,  en  faveur  de  l'abbaye  dé  Grandfclvc  du  3.  avril  1259.  Archives  de  tehhêji 
de  Grendfelve. 

C  , 

B.  de  Durfbrt,  lun  des  dix  barons  témoins  le  15.  janvier  H61.  lorfque  Jean 
Chandos,  vicomte  de  S.  Sauveur,  lieutenant  gênerai  pour  le  roi  d'Angleterre,  fie 
ferment  aux  confuls  de  Moiflac  ,  en  prenant  poflclfion  de  cette  ville.  Archives  de 
tHojlel-  Dieu  de  U  ville  de  Mttffêt. 

Extrait  d'un  mmufcrst  de  UbMlie*he\»e  d»  m  cette',  CertuUtrt  amenant  des  titres 

de  Durfort 

Coutumes  données  auxhabitans  du  château  fie  dépendances  de  Clctmont-Sobéira 
par  les  nobles  ,  barons  ,  feigneurs  dudit  château  de  Clcrmont  -  Sobéira  ,  fçavoir  , 
Raymond  B.  de  Durfbrt,  M.  Arnaut  de  Durfort  ,  enfcmble  Lay(ct,M".  Baudouin 
de  Durfbrt  fie  fes  frères ,  enfcmble  M  '.  Kàrn  d  Afpremonr  pour  lui  fie  pour  la  dame 
Madame  Grande  de  Durfort  fa  femme ,  fie  Berrrand  de  Sengeners  pour  lui  fie  pour 
la  dame  Madame  Martine  de  Dutfort  fa  femme  j  du  contentement  fie  de  l'avis  des 
D  chevaliers  fie  damoiicaux  dudit  château }  fçavoit  ,  de  B.  de  S.  Pierre-Avals  ,  d'Ar- 
naud  de  Bruhl  ,  dArnaud  de  Fontenillcs  ,  de  Seguin  de  Gafques  ,  de  Scncbrun  de 
Puy-Barfac,  d'Aimard  de  Riberolles  ,  de  B.  de  S.  Pierre- Avals  ,  de  Pierre  de  Gaf- 
ques ,  dAuger  de  Puy-Barfac ,  fils  de  feu  Arnaud  de  Durfort  ,  de  B.  W.  de  Saine 
Pierre-Avals  le  jeune  ,  fie  de  Grimoard  de  Puy-Barfac.  Cet  aile  pafle  en  l'églifede 
Sainte  Victoire  de  Clcrmont  -  Sobéira  le  2.  jour  de  l'iflue  du  mois  de  fevricr  l'an 
1262.  Alphonlc  étant  comte  de  Touloufe  fie  Guillaume  évêque  d'Agen. 

GUILLAUME-BERNARD  de  Durfort  fie  fes  frères,  enfans  de  Rtittmd  de  Dur- 
fbrt, obtinrenr  la  délivrance  des  fruits  fie  revenus  levez  dans  leurs  tettes  depuis  la 
mort  de  leur  pere,  par  lettres  du  roi  S.  Louis  du  dimanche  après  la  nativité  de 
E  S.  Jean  de  l'an  iitfj.  jufqu'au  temps  que  ce  ptince  avoir  fait  mat  ce  cette  terre 
fous  (à  main. 

BERNARD  de  Durfort ,  feigneur  de  Clermont-Soubiran  *  accorda  en  1 166.  une 
exemption  aux  abbé  fie  religieux  de  Grandfclvc  des  droits  de  péage  qu'il  prenoie 
fur  eux  au  château  de  Clermont-Soubiran  fie  fes  dépendances.  Archives  de  t«Uaje 
de  Grmdfelvt.    U  en  fit  autant  la  même  année  en  faveur  de  l'abbaye  de  Bcllcpcrche^ 

Le  Senechal  de  CarcaiTonne  afligna  en  ratftf.  à  GUILLAUME-BERNARD  de 
Durfort  fie  à  fes  frères ,  enfans  de  Retmend  de  Durfbrt,  ao.  livres  de  revenu  (ur  les 
terres  mentionnées  dans  les  lettres  du  toi  S.  Louis*  litres  de  Çertejjèmse.  **k  C*lk. 
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Atphonfe  de  France  ,  comte  de"  Poitiers  &  de  Touloufe ,  confirma  par  fcs  lettres  a 
du  mois  de  juillet  1269-  la  fentenec  rendue  entre  BERNARD  de  Durforc  damoi- 
C  »  )  ie  vitufa.  fgjjQ  j  &  Philippe  de  Villefàvereufe  (<)  fon  feocchal  en  Agcnois ,  fur  la  confhuttion 
Vk'oU'  de  la  Battidc  de  Dunes.  Archives  d»  ceUege  des  Jefiitts  de  TomUu/è,  regiflre  des  lettres 

du  comte  Mphonfi. 

RA1MOND-BERNARD  de  Durfort  .feigneur  de  Clermont-Soubiran,  donna  le 
ai.  novembre  1270.  à  l'abbé  &  au  monaltere  de  Bclleperche  les  honneurs  qu'il  avoic 
dans  les  terroirs  d'Arganac  &c  de  Donzac  en  Agenois,  donc  les  bailliages  font  cou» 
«igus  à  celui  de  Dunes.  Archives  de  ttbbqc  de  Belleperche. 

Senrence  arbitrale  rendue  le  16.  décembre  1*70-  par  Jean  de  Morcaric ,  chevalier, 
fencchal  d' Agenois  Ce  de  Quercy  pour  Alphonlc  comte  de  Poitiers  &  de  Touloufe, 
fur  les  différends  qui  étoient  entre  noble  homme  Raticr  de  Ditreferti ,  damoifeau,  B 
d'une  part  ,  &  noble  demoilelle  Guillemette  de  Dnreferti,  fille  de  feu  Ben  ard  de 
Dnreferti  ,  au  fujet  du  partage  des  biens  qui  avoient  c'té  de  feu  noble  hoir  me  tei- 
gneur  Bernard  de  Dnreferti ,  pere  dudit  Ratier  &  ayeui  paternel  de  ladite  C  uille- 
mette ,  Se  au  fujet  de  l'hérédité"  qui  avoit  été  du  feigneur  Raimond- Bernard  de  D»' 
referti  &  Guillaume-Efclebial,  frères  dudit  Ratier ,  &  oncles  paternels  de  ladite  Guil- 
lemette ,  Si  au  fujet  de  ladite  hérédité  qui  avoit  été  de  feu  Bernard  de  Dnreferti , 
fils  dudit  feu  feigneur  Bernard  ,  en  prefence  de  dame  Guillemette,  merc  dudit  Ra- 
tier &  ayeule  de  ladite  Guillemette ,  8c  avant  la  célébration  des  nâces  de  cette  der- 
nière avec  noble  homme  Jourdain  de  rifle,  fils  de  noble  homme  Jourdain  feigneur 
de  rifle.  Memires pour  thijloire  de  Lmgnedee. 

Roger  Ifarn  damoifeau ,  fils  de  Roger  Ifam ,  chevalier ,  rendit  hommage  du  château  C 
de  DurJort  à  Bernard  comte  de  Foix  le  1 1.  des  calendes  de  mars  1277.  Archives  dm 
trefir  de  U  ttwr  rende  dt  Fetx. 

Roger-Bernard  comte  de  Foix,  fit  donation  le  a.  des  nones  d'avril  1280.  à  RAI- 
MOND de  Dur  fort  damoifeau ,  de  l'AIbergue  qu'il  avoit  dans  le  territoire  de  Pela- 
pose  &  de  la  moitié  du  moulin  qui  avoit  appartenu  à  Hugues  de  Aftanave  fur  la 
rivière  de  l'Ariege. 

Compromis  paflé  le  5-  des  ides  d'avril  1281.  entre  ROGER  de  Durforr,  che- 
valier, GER AÛD  &  RAIMOND  de  Durforc  damoifeaux ,  d'une  part ,  &  Phillippe 
de  la  Rivière,  damoifeau  d'autre,  au  fujet  de  la  troifiéme  partie  des  juitices  du  lieu 
de  Henems  diocefe  de  Narbonne  ,  noble  Guy  de  Levis  feigneur  de  Mircpoix ,  arbi- 
tre. Mémoire t  four  thsfieire  de  Lenguedot.  p 

Le  pape  Martin  IV.  par  fà  bulle  du  12.  des  calendes  de  mars  de  la  féconde  an- 
née de  fon  pontificat  qui  fe  rapporte  à  l'an  1282.  ordonna  au  prieur  de  Rabaftens 
de  faire  refti  tuer  à  BERNARD  de  Durfort  clerc,  les  biens  que  Galhard  d'Efpi- 
(b)  ic  Spiwcîa-  nacc(t)  de  Aymeric  de  Cathcls  chevaliers,  lui  avoient  extorquez  parufure.  Archi- 
ves du  prieur  e'  de  U  Denrede  de  Teuloufe. 

BERNARD  de  Durfort,  baron  &  feigneur  de  Clermont ,  pafla  une  tranfaction 
en  128$.  avec  l'abbé  de  Belleperchc,  par  laquelle  les  péages  des  moulins  bc  peJJfellesou 
tuffis  dz  Donzac  furent  adjugez  au  feigneur  de  Durforc.  Archives  de  tebb.de  Belleperthe. 

Guillaume-Bernard  de  Marquefave  damoifeau,  fils  de  Retusst  Marquefave,  cheva- 
lier ,  feigneur  de  Durban  ,  rendit  hommage  le  1 8.  des  calendes  de  février  1381.  du  châ- 
teau de  Durfort  à  Roger- Bernard  comte  de  Foix ,  comme  avoit  fait  Roger  Ifàtn ,  dont  E 
fon  pcrei'avoit  acquis  par  échange.  Archives  d»  trefir  de  Utenr  rende  de  U  ville  de  Feix 

GUILLAUME  de  Durforc  ,  eft  nomme  avec  pluficurs  autres  confeillcrs  du  roi 
d'Arragon  dans  une  ratification  faite  l'an  1288.  au  nom  de  ce  prince,  d'un  traité  fkic 
avec  le  roi  d'Angleterre,  &  lequel  Guillaume  de  Durfort  promic  d'entretenir  &de 
fore  obferver  en  tout  ce  qui  dépendrait  de  fon  autorité.  U  fut  prefent  la  même  an- 
née au  ferment  que  le  vicomte  de  Cardone  prêta  entre  les  mains  du  députe  du  roi 
d'Angleterre  ôr.  da  prince  de  Salcrne,  pour  engager  le  roi  d'Arragon  i  rendre  au  roi 
d'Angleterre  une  fomme  d'argent  qu'il  lui  avoit  remife  pour  la  rançon  du  prince  de 
Salcrne  ,  qui  avoic  été  fait  prifonnier  aux  guerres  de  Sicile;  Se  par  une  lettre  du  roi 

d'Arragua 
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d'Arragon  écrite  la  même  anne'e  au  roi  d'Angleterre  ,  il  paroît  que  Guillaume  de 
Durfort  avbit  été  envové  auprès  du  prince  de  Salcrne,  pour  traiter  des  conventions 
qui  avoient  deja  été  arrêtées  ,  Si  que  ce  prince  ne  paroiiloir  pas  vouloir  efiediier  i 
le  roi  d  Arragon  le  nomma  avec  pluficurs  lcigneurs ,  pour  conclure  la  paix  avec  Rome 
Se  les  tois  de  France  Se  de  Sicile  ,  le  traite  le  fit  l'an  1190. 

Le  roi  d'Angleterre  à  qui  le  roi  de  France  venoit  d'enlever  la  Guyenne ,  écriviC 
l'an  1154.  i  RA1NFROY  de  Durfort  pour  1  attirer  à  fon  party;  il  le  qualificy&»«8w,lc 
prie  de  l'aider  à  recouvrer  ce  pays ,  Se  ajoute  qu'il  attend  ce  fecourshon  feulement  des 
bons  offices  qu'il  lui  avoit  rendus  jusqu'alors  ,  mais  encore  de  ceux  que  fes  ancêtres 
avoient  rendus  à  fes  prédecefleurs  dans  tous  les  temps  partez. 

La  femme  de  Pierre  Chevighac  fit  hommage  pour  Bcaulieu  l'an  u>6.  à  BER- 
NARD de  Durfort.  titres  de  Foix,  inventatre  de  Ledture. 

On  trouve  ORPHAIZ  veuve  en  129$-  deRAIMOND  de  Durfort,  damoifeau  de 
Fanjaux,  (ville  du  diocefc  de  Mirepoix  Se  autrefois  de  Touloulc,)  ce  Raimorid,  fils  d'au- 
tre Raymond  de  Durfort,  chevalier ,  Se  d'E/clamumde.  Orphaiz  étoit  mere  de  Bernard, 
de  GnUlaume-Bernard  Se  de  Raymond  de  Durfort ,  damoifeaux  de  Fanjaux. 

RAYMOND-GUILLAUME  de  Durfort  ,  BERNARD  Se  JOURDAIN  de 
Durfort,  frères  damoifeaux  de  Fanjaux,  fils  de  Bernard  de  Durfort  ,  chevalier  de 
Fanjaux  ,  Se  de  Braidc  :  SC  pctit-hls  de  Raymond  St.  d'Bfclormonde  en  1196. 

HUGUES  de  Durfort, chanoine  de  Pamiers  en  îjod.  Titres  de  Pomiers.  ML'Q&. 

Bertrandc  deTouloufe  porta  la  terre  de  Deyme  à  BERNARD  de  Durfort,  cheva- 
lier, qu'elle  époufà  en  ijoo.  Traité  deU  nehlejfe  des copùonls de  TeuUnfe par  la  Faille, trth 
jiéme  édition  m  40.  p.  10  2. 

GALHARD  de  Goth  ,  damoifeau ,  feigneur  de  Duras  ,  dibcefe  d'Agen  ,  frète  Se 
maréchal  du  pape  Clément  V.  fit  fon  teftament  lé  16.  janvier  130t.  par  lequel  il 
légua  à  Mortpsejte  de  Durfort  de  Duroferti  ,  quarante  pièces  d'argent  ,  à  Arnaud  de 
Durfort ,  cinq  coupes  d'argent  avec  les  pieds  ddrez,  à  Atpaû,  fa  nièce  fille  d' Arnaud 
300.  livres  tournois.  11  recommanda  au  pape,  Raymond-Bernard  de  Durfort,  chanoine 
de  Perigueux ,  fils  A'Alpais  de  Ungaco  la  femme ,  Se  (ubftitua  en  dernier  lieu  a  fes 
héritiers  pour  les  terres  de  Duras  6c  de  Mont-Galhard ,  Aymeric  Se  Galhard  de  Un-  ' 
gaco  ,  enrans  mâles  de  Marqnefîe  de  Durfort  fa  nicce.  Archives  de  £k»dez.*8e  tottél. 10. 

AUGER  de  Durfort,  elû  Abbé  de  Moiflac  en  ijo*.  mourut  eh  13J4.  Voyez 
Gal-Chnfl,  idtt.nvv.  tant.  1.  toi.  169. 

t 

ARNAUD  de  Durfort ,  cft  nommé  avec  A  fois  fa  fille  dans  le  teffament  fait  le 
6.  Janvier  iji  1.  par  Arnaud  Garde  de  Goth,  vicomte  de  Lomagne Ion  onde  qui 
lui  légua  cinq  tuf  es  d  argent  avec  les  pieds  dorez. 

GAILLARD  de  Durfort ,  prébeadier  de  Wctvang  dans  l'cglifè  de  S.  Pierre 
d'Yorck,  obtint  le  18.  février  1 J12.  des  lettres  de  protection  du  roy  d'Angleterre. 
Rymer ,  ancienne  édit.  vol.  III.  fil.  307. 

BERTRAND  dé  Durfort,  feigneur  de  Clermont-Soubirin*  fit  un  accord  cri 
IJ14.  avec  Anne-  Picarde  Se  Blanque  de  Cor,  feeurs ,  c'eft  apparemment  le  même  qui 
eft  qualifié,  Chevalier  Banneret  dans- une  quittance  qu'il  donna  à  S.  Omèr  le  20.  août 
îjij.à  Renier  Cocatrix , tréforier des  guerres,  de  106.  livres  petits  tournois  en1 
prêts  fur  (es  gages,  Se  ceux  de  deux  autres  chevaliers  Se  de  17.  ccuyérs  dé  fa  com- 
pagnie. Son  iceau  repréfente  un  cavalier  armé  tenant  un  bouclier  ,  fur  lequel  il  fê- 
tait pour  armes  une  bande  Se  une  bordure.  Caémtt  de  M.  Clair tmbanlt. 
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ESCLARMONDE  de  Durfort,  fille  àcjenrdai»  de  Durfort  Dônzcl  du  château  v 
de  Fanjaux  &  de  Veziade  ,  époufa  par  contrat  du  jeudi  après  la  fête  de  S.  Pierre  & 
S.  Paul  ,  Arnaud  de  Villarie  de  Salis,  lit  Ton  teftament  le  jeudi,  jour  de  laTouf- 
frint  jji6.  par  lequel  clic  élut  fa  fepukure  dans  le  monarterc  de  Prouille  ,  & 
fit  un  legs  à  Sauvîmendede  Durtort ,  rcligicufc  de  cette  abbaye.  Les  témoins  furent 
Sernard- Hugues  de  Durforr,  Bernard- Raimendt  fon  frère,  &  Jourdain  de  Durforr. 
Vitres  de  Mtrefoix,  bM.  Colbert. 

Popia ,  prieur  de  Fons ,  diocéfc  de  Cahôrs ,  donna  un  prieuré  à  AUGER  de  Dur- 
fort  ,  religieux ,  neveu  de  Geilurd  ,  abbé  de  figeac,  par  lettres  de  l'an  131  y. 

ARNAUD  de  Durfort ,  chevalier  feigneur  de  Fefpuche,  BERNARD  de  Dur- 
fort,  chevalier  feigneur  de  Clermont,  fit  BERNARD  de  Durfort,  feigneur  de  Ca- 
nilhac  ,  font  nommés  dan*  des  lettres  du  roy  d'Angleterre,  dattées  du  17.  Juillet  13 1  j. 
Rjmer .terne  111.  fei  jip. 

GUILLAUME  de  Durfort,  damoifeau,  par fon  teftament  de  l'an  1317.  inflitua 
fon  héritier  univerfel,  Bertrand  de  Durfort,  damoifeau,  fon  coufîn ,  fils  de  feu 
Remond- Bernard  de  Durfort ,  chevalier-  Archiva  de  Pan ,  inventaire  de  Lcclcure ,  ch. 
intitulé  teftament,  cette  J.  2. 

BFRTRAND  de  Durfort,  feigneur  de  Malaufc.eft  nommé  dans  une  fentence 
du  baille  de  Aloiuac  de  l'an  1310.  litres  de  Leclenre. 

ARNAUD  de  Durfort ,  époufa  l'an  ijzt.  Bruni/put  de  Durfort,  fille  de  Bertrand 
de  Durforr,  feigneur  de  Clermont- Soubiran ,  elle  eut  5000.  livres  en  mariage. 
Inventaire  du  tréjer  i  Armagnac.  q 

BERTRAND  de  Durfort,  feigneur  de  Clermont-Soubiran ,  dont  il  vient  d'être 
parlé ,  eft  qualifié  chevalier  dans  les  quittances  de  cinq  payemens  qu'il  fit  à  Arnaud 
de  Durfort ,  les  années  ijio.  1  j2i.  1322.  &  132J.  Archives  de  ta»  .inventaire dt  Lee. 
Heure ,  ch.  intitule  mariage  &  alliances,  cette'  N. 

Extrait  de  î hifte'tre  genealeg:ç[ue  de  la  matfrn  de  Tandon,  f.  123. 

Reale  de  Faudoas  fut  accordée  en  mariage  peu  de  jours  au-deflus  de  l'âge  de  onze 
ans ,  par  contrit  pafléen  Lomagne  le  14.  de  l'ifluë  de  janvier  1322.  à  Raimond- 
Arnaud  de  Prcffac,  dit  le  Jenne,  fils  d'autre  Raimond-Arnauld  de  Preflac,  (élus)  ry 
Prcfchar,  chevalier  feigneur  de  Brignemont  3c  de  Marfac  en  partie,  &  de  Marie  de 
Durfort,  fille  de  Bertrand  de  Duttorr,  chevalier  feigneur  de  Deyme,  de  la  maifon 
des  maréchaux  de  Duras  &c  de  Lorgc. 

Bertrand  de  Goth,  neveu  du  pape  Clément  V.  par  fon  teftament  du  19.  mai  1 324. 
légua  à  BERNARD  de  Durfort ,  chevalier  feigneur  de  Flamerenx  800.  liv.  Archives 
de  Shedetycite'  Lomagne,  N°.  Z.  XIII.  &  fubftitua  les  fils  de  ce  feigneur  &  de  Régine 
de  Goth ,  aux  comtés  de  Lomagne  &  d' Auvillars ,  l'ordre  de  primogeniture  gardé,  Aid. 

Le  roi  d'Angleterre  écrivit  le  30.  feprembre  1324.  à  fon  très -cher  ht  féal 
ARNAUD  de  Durfort ,  pour  l'exhorter  à  lui  etre  toujours  fidèle  te  à  l'aider  de  fes  ^ 
confeils  dans  le  recouvrement  de  la  Guienne,  ce  même  prince  écrivit  auffi  en  même 
tems  à  Rdmfred  de  Durfort,  Bertrand  de  Durefbrt,  feigneur  de  Lunatzgard,  Arnaud 
de  Durcfort  de  la  Court,  Arnald  de  Durfort  de  Berdyll,  &  Bernard  de  Durfort. 
JLymer  terne  IV.fel.  87. 

RAMFRED  de  Durfort,  feigneur  de  Bajehnent ,  5C  Rainfroy  &  Rtimcnd  fes  fils, 
font  nommez  parmi  les  grands  feigneurs  de  Guienne  dans  des  lettrée  d'Edouard 
roi  d  Angleterre  >  du  15.  O&jUc  u*s.  Ad.  terne  IV.fel.  111. 


DUCHEZ  NON  PAIRIES.  DVKAJ.  7i7 

A  Le  18.  février  fuivant,  le  même  prince  écrivit  à  ARNAUD  de  Durfort,  pour 
Je  remercier  de  la  refiftance  qu'il  avoir  faire  à  la  defenfe  de  U  Guienne  contre  les 
François ,  Se  lui  marqua  qu'il  comptoit  l'aller  joindre  dans  peu  avec  (on  armée. 
ibid.fol.  128. 

JEAN  de  Durfort,  fils  de  Bernard  de  Durfort ,  chevalier  (èigneur de  Flamerenx, 
eft  nomme'  dans  un  arrêt  du  parlement  du  19-  juin  1329. 

Le  mercredi  après  la  fere  des  Apôtres  S.  Pierre  &  S.  Paul,  ^29.  Raymond  de 
3D«r«/flrt/damoifeau,fùt  prêtent  àl'aétc,par  lequel  Roger  Bernard  vicomec  deCaftel- 
bon,  renonça  en  faveur  de  Gafton,  comte  de  Foix  ton  frere,  à  toutes  (es  préten- 
tions ,  fur  le  comté  de  Foix  &  la  vicomte  de  Bcarn. 

B 

Philippe  de  Vallois,  regent  du  royaume,  annoblit  au  mois  de  février  1327.  Gé- 
rard de  la  Molinierc  de  Monrauban,  à  la  prière  de  Bernard  de  Durfort ,  chevalier  feigneur 
dcCIcrmonr,  ce  qu'il  confirma  étant  roi  au  mois  de  mars  1330.  Traité  de  U  neblejfe, 
far  ta  Roque  ,J>.  67. 

RA1MOND  de  Durfort,  confeigneur  de  Saverdun,  eft  nommé  avec  plufieurs 
autres  feigneurs  dans  un  acte  de  Gafton ,  comte  de  Foix,  du  16.  may  1331.  jures 
de  Foix,  bibi.  Cêlbert. 

RAIMOND  de  Durfotr ,  chevalier  feigneur  de  Montaut,  te  BERNARD  de 
C  Durlort ,  feigneur  de  Co/aiibns  ,  font  nommez  parmi  les  exécuteurs  du  teftament  de 
Confiance  de  Foix,  veuve  de  Jean  de  Le  vis,  feigneur  de  Mirepoix ,  le  8.  feptembre  1331. 

BONN  AL  de  Durfort,  licenrié  es  droits  &  prieur  de  N.  D.  de  la  Daurade, 
fuivant  un  a&c  du  10.  de  l'entrée  de  leptembre  1334-  Inventaire  des  titres  de  l  ab- 
baye de  Motjjac. 

Le  pape  Benoit  par  fes  lettres  dattées  d'Avignon  le  5.  des  calendes  de  décem- 
bre 1 3 3î-  recommanda  à  Edouard  roi  d'Angleterre,  ARNAUD  de  Durfort,  che- 
valier, &  Arnaud  fon  fils.  Rjmer  tome  IV.  foi.  678. 

RAIMOND  de  Durfort,  fils  de  Bernard  de  Durfort,  feigneur  de  Bajaumont  à 
_j  caulc  de  Ion  pere ,  fur  érabli  dans  (es  biens  à  la  prière  de  Rainfroj  de  Durfort ,  da- 
moife™ ,  par  lettres  de  Piene  Gallard,  chevalier  maître  des  arbalétriers  de  France, 
données  à  Agcnle  8.  may  133*. 

BERTRAND  de  Durfort ,  feigneur  de  Cadilhak,  eft  nommé  dans  des  lettres 
du  roi  d  Angleterre  du  xj.  Juin  1337.  Rjmer  tome  IV.  fol.  j46. 

BERNARD  de  Durfort,  confeigneur  de  Saverdun,  l'un  des  barons  non  cheva- 
liers qui  (uivirent  le  comte  de  Foix  en  1338.  au  fecours  qu'il  donna  au  roi  en 
Guyenne ,  contre  les  Anglois.  Titres  de  Foix ,  bibi.  Colb. 

Le  roi  de  Bohême,  lieutenant  de  roi  es  parties  de  Languedoc,  donna  en  1138. 
à  Guillaume  de  Madaiban,  les  lieux,  châteaux,  jurildictions ,  Se  autres  biens  immeu- 
bles, qu'ARNAUD  de  Durfort  chevalier  ,  &  fon  fils ,  rebelles  au  roi,  avoient  ca 
la  léncchaullce  d'Agenois  &:  de  Gafcognc. 

E 

SEDILLE  de  Durfort ,  fille  A' Arnaud  de  Durfort  ,  fût  mariée  vers  le  mois  de  Dé- 
cembre 1330.  à  Bernard  -Jourdain  ,  baron  de  l'hle  Jourdain  ,  fils  de  Jourdain, 
baron  de  l'iflc  Jourdain ,  &  de  Guillemet  te  de  Durfort ,  dame  de  Clcrmont-Soubiran  , 
fille  de  RasmonJ-Bemard  de  Durfort.  Le  mari  de  Scdillc  de  Durfort  étoit  déjà  veuf 
de  deux  femmes.  Veyez.  tome  II.  de  eette  hijl.  page  708. 

Le  roi  d'Angleterre  écrivit  le  21.  Juin  1 340.  à  BERNARD  de  Duifort,  feigneur 
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de  la  Chapelle, •chevalier,  pour  l'engager  à  le  fetvir  contre  le  roi  Philippes  d«  \ 
Valoi» ,  il  écrivit  aufli  la  meme  année  à  Bw/rW  de  Durfort ,  feigueur  de  Cadilhac. 
K  fit.  îyt. 


BERNARD  de  Dvrcforti.chevzWcz  feigneur  de  CtfidtbusSvn  prélcnt  le  10.  juin  1342: 
avec  les  autres  nobles  du  comté  de  Foix,  aux  privilèges  accordes  par  Gafton,  comte 
de  Foix, aux  habitans  de  Pamicrs. 

RAIMOND  de  Durfort,  confeigneur  de  Saverdunâc  feigneur  de  Bonac.cft  nom- 
mé dans  l'hommage  rendu  le  j.  janvier  1344.  par  les  nobles  8c  lesconluls  du  comté 
de  Faix,  à  Gallon  comte  de  Foix,  &  Eleonorede  Cominges  (â  merc  &  fa  tutrice, 
Tares  de  Ftix ,  bibl.  Ce/b. 

Le  duc  de  Bourbon  fit  don  l'an  134t.  a  RAIMOND  de  Durfort, chevalier  con-  j 
feigneur  de  Clermont-Soubiran,  de  la  partie  du  lieu  de  Clermont-Soubiran,  qui 
appartenoit  à  Armmd  de  Durfort ,  &c  a  les  frercs  rebelles  au  roi.  luventùre  de  Letz 
teurt,  bibl.  Ctlb.  "  , 


RAIMOND-BERNARD  de  Durfort ,  feigneur  de  la  Capelle,  chevalier,  donntf 
à  Àgen  le  30.  juillet  1347.  quittance  à  Jean  Chauvcl,  tréforicr  des  guerres  ,  de  404 
livres  pour  fes  gages.  Elle  eit  fcellée  d'un  fceau  en  cire  rouge,  reprelcntant  un  ca- 
(»)Cafcim  &e  M  va"er  armc  tenant  un  bouclier,  lur  lequel  eft  une  bande  &  une  bordure ,  le  cheval 
cjiixtmb^ic.  '    caparaçonné.  (4)  Il  en  donna  une  autre  au  même  de  zoo.  livres  le  28.  feptembre  de 
la  même  année. 

Charles  roi  de  Navarre ,  lieutenant  de  roi  en  Languedoc,  fît  don  le  28.  août 
135 1.  à  ARNAUD  de  Durfort,  feigneur  de  Bajaumont  &  de  Caftel-Nouvcl ,  de 
toute  la  juftice  haute  &  baffe  que  le  roi  avoit  eu  jufqucs  alors  dans  ces  châteaux. 

Edouard  roi  d'Angleterre,  par  fes  lettres  du  ij.  décembre  13)2.  donna  à  AR- 
NAUD de  Durfort ,  fils  de  défunt  Arruud  de  Durfort,  &  à  fes  héritiers  &  fuccef- 
feurs ,  la  terre  de  Durfort  auprès  de  Penne ,  &  lés  rentes  &  revenus  dé  bled  &  de 
vin,  de  poules  &  autres,  la  pêcherie  &  la  paiffelleou  nsffet  fur  le  fleuve  Lot,  &c. 
ce  don  e(t  fondé  fur  les  grands  lervices  de  défunt  ArnuU  de  Durfort,  fle  d' Armmd 
de  Durfort  fon  fils. 

RËMON-BERNART  dé  Durfort,  fire  de  feolhet, chevalier  banneret  ,dorina, 
étant  à  Touloufe,  le  8.  feptembre  13 $3.  quittance  à  Jacques  l'Empereur ,  tréfo- 
ricr des  guerres, de  1200.  livres  15.  fols  6.  deniers,  en  prêt  lur  les  gages  de  lui  che- 
valier banneret , de  2.  chevaliers  bacheliers ,  de  197.  écuyers,  Ce  oc  733.  fergens  à 
pied  de  fa  compagnie.  Son  fceau  eft  un  ic»  p*rti,t»  1.  *n  bon  j  ut  2.  me  bvide  chargée 
inné  miette  ,  les  Umbreqmiu  tu  mmtelets  ehwgés  de  miettes ,  cimier  t  m  film  er  ett  D 
(b)/M,  butfjim ,  Jûpptrts  2.  lions  tjjis.  Légende  S.  Remon-Bcrnart  Durfo....  {b)  On  trouve 
encore  trois  quittances  de  lui  au  même  tréforicr,  la  première  du  9.  octobre  fui- 
vant,  où  il  eft  qualifié  capitaine  au  pais  d'Agenois,  la  deuziéme  du  13.  mai  13^4. 
&  la  troiûéme  du  1.  juin  lui  vant  :  elles  font  toutes  fcellées  du  même  fceau. 

GUILLAUME  de  Dutfort ,  évêque  de  Lombcz  en  1)63.  affifta  au  concile  M 
Lavaur  en  13*8.  &  mourut  le  18.  des  calendes  de  may  137t.  Vojex.  Gd.  Chrtft.  édit% 
d*  i6$6.  terne II. p.  «78. 

INDIE  de  Durfort ,  fœur  de  Jet»  de  Durfort ,  époufa  i°.  &»gtr  de  Cominges  J 
i°.J eut] tordu»  de  H  de- Jourdain,  feigneur  de  Clermont-Soubiran ,  fils  de  Jet»  t 


comte  de  l'Ifle-Jourdain,  &  de  Jtmm  d'Albret.  EUe  vivoit  en  136t.  Ftjez.  ttme  U.  j 
de  cette  htft.f.  711. 

MONIN  de  Durfort,  un  des  70.  écuyers  de  la  compagnie  de  Pierre -Raymond 
de  Rabaftens,  chevalier ,  banneret  fcfcnechal  de  Touloufe,  qui  fit  montre  à  Gaillac 
es  Albigeois  le  il.  décembre  ij<8 

*  RENAUD, 
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RENAUD  de  Durfbrt,  confeillct  du  roy,  chanoine  Se  grand  archidiacre  de  l'c- 
^  gHfè  de  Paris,  dofteur  en  droit  en  13 87.  &  1392.  fuivanc  les  regiftres  du  parle- 


ment. 

COMTESSE  de  Durfort,  pour  lame  de  laquelle  Arnaud- Gmlhem  de  Montlczun 
fon  mari  légua  100.  liv.  fur  la  terre  qui  avoir  appartenu  à  feu  Bernard  de  Durfort. 
(  j)  Voyez  fin  article  terne  II.  de  cette  bijï.  p.  628.  .  .  AlcfciTï|  ^ 

fclll. 

INDIE  de  Durfort,  foeur  de  Comtejfe  de  Durfort,  cft  nommée  au  même  tefta- 
ment  A' Arnand-Guilbem  de  Montlczun,  qui  ordonna  que  le  lieu  de  Flamerenx(b)  fut  \i,\4c 
remis  au  comte  d'Armagnac,  qui  en  feroit  rcmerrre  les  fruits  es  mains  de  fes  exe-  cbu. 
cutcurs  tcflamcntaires  ;  Se  que  fi  après  (on  décez  les  héritiers  d  Imite  de  Durfbrt 
vouloient  racheter  le  lieu  de  Flamerenx,  îl  leur  fût  rendu  avec  toutes  fes  dépendan- 
ces, en  payant  3«oo.  florins  d'or,  fuivant  les  conditions  du  jugement  prononce  par 
B  le  défunt  comte  d'Armagnac 

M ABILLE  d'Albret ,  troifiéme  femme  à' Arnaud-Guithem ,  comte  de  Pardiac ,  avoic 
clé  mariée  à  Arnaud  de  Durfort ,  pour  l'ame  duquel  elle  fonda  une  chapcllcnie  dans 
le  couvent  des  Frères  mineurs  de  Penne  en  Agenois,  par  ion  tcftamcnr  du  17.  no- 
vembre 1388. 

RASSE  de  Durfort,  feigneur  de  Baugimont ,  alias  Bajaumonr,  chevalier,  bache- 
lier ,  fît  montre  à  Cimont  le  premier  novembre  1398.  &  rut  reçu  à  Lczat  le  premier 
décembre  fuivant  avec  trois  écuyers.  Compte  de  Jean  de  la  Teiliaye. 

c  BERNARD  de  Durfort,  écuyer,  feigneur  de  Bonac,  plaidoit  le  vingt-un  juil- 
let 141 1.  contte  les  religieufes  mineures  de  Touloufc  pout  une  maifon  file  en  cette 
ville. 

ARPAZIE  de  Durfort ,  fille  de  Bertrand *de  Durfort ,  feigneur  de  Bajaumont ,  8c 
de  Jeanne  d'Eftramcl,  avoit  époufe  noble  Pierre  d'Albert,  (cigneur  de  Laval  &  de  S. 
Aignan,  fuivant  une  quittance  de  fa  dot  du  ij.  juillet  1415. 

JEAN  de  Durfbrt ,  dit  le  roux  de  Bajaumont ,  étoit  ecuyer  d'écurie  du  roy  le  27. 
juillet  1419.  &  l'croit  encore  en  1423.  c'eft  appnremmenr  lui  qui  cft  qualifie  Jean  de 
Durfort,  feigneur  de  Bajaumont,  chevalier  bachelier,  dans  une  quittance  qu'il  donna, 
le  22.  juillet  1421.  à  François  de  Nerly  de  240.  livres  fur  fes  gages  Se  ceux  de  dix 
écuyers  de  là  chambre  :  elle  efl  fccllcc  d'un  fecau  fur  lequel  efi  un  lion ,  fupporti  deux 
fatvâges ,  cimier  un  lion  ijjtmt.  (  t  )  COCab?n«-t  rîe  Jf . 

D 

BERNARD  Durforr,  l'un  des  chevaliers  bacheliers  de  la  compagnie  d'Amanjcu, 
feigneur  de  Montpczat,  chcvalict  bannetet ,  qui  fit  montre  au  port  lainte  Marie  le  8. 
o&obrc  14  2  j. 

BERNARD  Durfort ,  l'un  des  vingt-cinq  écuyers  de  U  chambre  de  Raimond- 
Bcrnard  Ancully,  chevalier  banneret,  6e  de  fca  compagnie  de  Bernard  de  Coaraze  , 
chevalier,  qui  fit  montre  à  Carcaflonnc  le  28.  juin  1416. 

BERNARD  Durfort ,  l'un  des  vingt-quatre  écuyers  de  la  compagnie  dePelegrin 
de  LaveJan ,  ecuyer ,  qui  fit  montre  à  Montréal  de  Rivière  le  28.  juillet  1426. 

E     JEAN  Dulfort ,  chevalier  bachelier  de  la  compagnie  d'Amanjcu ,  feigueur  dcMont- 
pezat,  reçue  à  Agcn  les  9.  feptembre  Se  9.  o&obrc  1430. 

JEANNE  de  Durfort,  mariée  en  14*4.  à  Nompar  (aliàs  François)  deCaumont  ] 
fils  ainé  de  Guilhem-Raimond  II.  du  nom  ,  feigneur  de  Caumont  Se.  de  Bcrbigucres ,  Se 
de  Jeanne  de  CatdaiUac  dite  de  Valadc.  Voyez,  tome  IV.  de  cette  hijl.  p.  470. 

PIERRE  de  Durfort  de  Duras  dans  le  territoire  d'Agen ,  religieux  de  l'ordre  des 
Frères  prêcheurs,  prit  pofleffion  de  l'cvcchc de  Perigueux en  1438.  Voyez.  Gai.  Chrijl. 
eitt.  nov.  tome  II.  col.  1480. 

lome  K  Y  8 


Digitized  by  Google 


7jO       HISTOIRE  GENEALOGIQJJE  ET  CHRONOL. 

JEAN  de  Durfort,  rendit  hommage  au  roy  de  la  leigneurie  de  Bonac  au  mois  d'a- 
vril avant  pâques  de  l'an  144t.  ^ 

RAÎMOND-BERNARD  de  Durfort,  feigneur  de  la  Chapelle  &  de  Malaufc, 
étant  fort  vieil,  donna  l'an  144?-  le  quatorze  juillet  à  Rtimand-Bernard  de  Durfort, 
feigneur  de  Boiflicrcs,  de  Salviac  &  de  S.  Germain,  fon  plus  proche  parent,  tout 
ce  qu'il  avoit  à  la  Chapelle.  r 

RENAUD  de  Durfort,  obtint  vers  l'an  147*.  des  lettres  du  roy ,  qui  lui  donne- 
tent  permiffion  de  faire  rétablir  les  fortifications  deGunac,  d'Efperfac,  fit  du  moulin 
de  Gunac.  Reg.  des  chartes  du  Rtt, 

BERNARD  de  Durfort,  feigneur  de  Malaufc,  epoufa  pat  contrat  du  premier 
feptembre  1484.  Mithelle  d'Agucua.  Titres  de  Rtdez,. 

MARGUERITE  de  Durfort,  fille  de  Jean  de  Durfort,  &  niéce  de  Bernard  de  B 
Durfort ,  feigneur  de  Malauie ,  de  l'Efpinaflc ,  de  Saint  Vincent ,  confeigneur  de  la  ba- 
ronie  de  Clcrraont-deflus,  époufà  Guy  d'Agucffa ,  fils  de  Bernard  d'Agucllà,  par  contrat 
du  3.  avril  148*.  0  r 

BERTRAND  de  Durfort,  fils  naturel  de  feu  Gaillard  de  Durfort  ,écuyer,  &d'^- 
-  fut  légitime  en  juillet  ij 04. 


PIERRE  de  Dut fot t ,  fut  reçu  chevalier  de  S.  Jean  de  Jerufalem  en  la  langue  de 
Provence  l'an  154V-  il  portoit  pour  armes  écartclc  au  1.  &  4.  une  bande  d'argent,  au 
1.  &  j.  de  gueules  à  un  lion  d'argent.  Hijl.  de  Malte,  par  labbe  de  fertet,  urne  iV. 

ANTOINE  de  Durfort,  ccuyer,  c'poulâ  par  contrat  du  7.  janvier  icyj.  Renée  C 
Chardcbœuf ,  fille  de  Ct/beri  Chardcbœuf,  ccuyer ,  leigneur  de  la  Yarcillc. 

JACQUES  de  Boiffieres,  feigneur  de  Durfort,  guidon  de  $0.  lances  des  ordon- 
nances de  la  compagnie  de  M.  d'Auflun,  chevalier  de  l'ordre  du  roy,  donna  quit- 
tance le  4.  feptembre  1359.  à  François- Pafcal ,  feigneur  de  Mons,  treforicr  des  guer- 
res, de  100.  liv.  fur  fon  e'rat  de  guidon  pour  le  quartier  d'avril  ;  clic  clt  lignée  Boyl- 
ûctes ,  &  fccllcc  d'un  fceau  fur  lequel rj!  une  bande.  6  1. 
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SEIGNEURS 

MARQUIS  ET  DUCS 

DE  DURAS 


\  RNAUD  de  Durfort ,  feigneur  de  Bajaumont ,  cft  le  premier  des  deux  témoins 
Jj^qui  (ont  qualifiez  damoileaux  dans  un  contrat  de  mariage  du  7.  avril  130$.  en- 
tre Rnuud  fils  aine  de  GuilUtme  de  Cominges ,  vicomte  de  Burniqucl ,  &  Brside  pe- 
tite-fille àÎAmsud-Gircie  de  Goth,  &  fille  de  Bertrand  de  Goth.  (<)  Le  roi  Philippe  t£)£££^ 
le  bel  étant  à  Poitiers  ,  lui  fit  don  &  à  Mtrquife  de  Goth  fa  femme  l'an  1  jo8.  à  la  de  Lttwun, 
prière  de  Rummà  de  Goth  cardinal  du  titre  de  fainte  Marie,  fon  beau-frere,  de  laju-  A*  + 
fticc  de  la  terre  de  Montaguillon.  11  ctoit  mort  en  1324. 

Femme,  MARQUISE  de  Goth,  fille  à!  Arn*ud-G*rcie  de  Goth ,  vicomte  de  Lo- 
magne  &  d'Auvillars,  6c  de  Mtr Amende  de  Maulcon,  ctoit  nièce  du  pape  Clément  V. 
&  Urur  de  Régine  de  Goth  ,  femme  de  Bernard  de  Durfort,  chevalier,  lire  de  Fla- 
marens  :  elle  apporta  à  fon  mari  la  terre  de  Duras  &  quelques  autres,  qui  (ont  demeu- 
rées long-temps  dans  cette  nuifon.  Veyez.tmi  II.  de  cette  htft.f.  173. 

1.  AYMERY  de  Durfort,  feigneur  de  Duras , qui  fuit. 

2.  Galhard  de  Durfort ,  chantre  de  Cahors,  auquel  le  roi  fitaflîgner  tooo.  liv; 
de  rente  fur  la  recette  de  Touloufc  en  134t.  pour  le  dédommager  du  revenu 
des  bénéfices  qu'il  avoit  en  Angleterre  &  en  Galcogne  ,  qu'il  avoit  perdus  pour 
avoir  tenu  (on  parti,  lequel  il  quitta  deux  ans  après  pour  fuivre  celui  des  An- 
glois, 

3.  Bernard  de  Durfort,  obtint  remiffion  avec  fon  frère  en  1 34°» 

4.  Recinb  de  Durfort,  à  laquelle  le  pape  Clément  V.  légua  trois  cens  florins  Tan 
1311. 

5.  Marqussie  de  Durfort,  léguée  comme  falœur  dans  le  même  teftament. 

« 

I  L 

AYMERY  de  Durfort ,  chevalier,  feigneur  de  Duras.  Le  pape  Clément  V.  pat 
f 


^fbn  teftament  du  3.  des  calendes  de  juillet  de  la  fepticme  année  de  fon  ponti< 
ficat,  qui  revient  à  l'an  13 11.  lui  légua  «000.  florins,  {t)  Il  fut  fubftitué  aux  terres 
de  Duras,  des  Allamans,  de  Puyguilhcm  &  de  Montlègur,  par  le  teftament  de  B«r- 
trtnd  de  Goth,  fou  oncle  maternel,  du  15».  may  1324.  (c)  lervit  le  roi  és  guer- 
res de  Gafcogneen  la  compagnie  du  maréchal  de  Trie,  &  pour  récompenle  il  reçut 
en  don  au  mois  de  juillet  1 118.  la  jufticc  du  château  &  de  la  terre  de  la  Tout  en 
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Agenois,  &  cft  qualifié  confeigncur  de  Clcrmont  dans  un  accord  qu'il  fit  en  133*. 
v   avec  le  comte  d'Armagnac  touchant  Durance,  Montgaillard ,  Allamans,  Monrfcgur  A 
K O  ln»eit.  it  &  autres  terres  qu'il  difoit  lui  appartenir.  (4)  Apres  la  mort  de  Jtm  de  Durfort 
Xtecouic.         feigneur  de  Flamarcns  fon  parenr,  le  roy  fit  traiter  avec  lui  au  mois  d'oâobre  13  36 
pour  les  droits  qu'il  pouvoir  avoit  à  caulc  de  fa  mere  lur  les  vicomtez  de  Lomagne 
&  d  Auvillars  &  en  la  ville  de  Lccïourc,  &  il  reçut  en  échange  ,  outre  les  terres  de 
Duras  &  de  Châtcaugaillard  qu'il  fe  referva  avec  ce  qu'il  avoit  tranfportc  au  comte 
d'Armagnac,  les  châteaux  Se  terres  de  Villandrau  &  de  Mmcafrrt ;|c  même  prince 
promit  lui  fournir  cinq  hommes  d'armes  &  quinze  lergens  pour  la  garde  de  cette 
dernière  place ,  au  cas  que  la  guerre  furvinr  avec  les  Anglois  {  &  il  s'obligea  de  (a 
part  de  remettre  fon  château  de  Duras  entre  les  mains  de  ceux  à  qui  il  plairoit  au 
roy  ,  quand  il  en  (croit  requis,  en  Im  fatfant  borne  &  fufiifante  reemfenjè .  de  laquelle  B 
claufe  le  roy  fe  départit  par  lettres  du  itf.  décembre  1338.  Il  fat  commis  par  traire 
du  16.  avril  1335»-  à  la  garde  du  château  de  Peguilhem  appartenant  à  Arnaud-Csrcie 
de  Goth,  &  ctoit  mort  en  1345.  lorfque  le  roy  fit  aficoii  à  fes  héritiers  une  fom- 
mc  de  11 00.  livres  par  an  far  la  recette  de  Touloufe ,  en  recompenfe  des  pertes  qu'il 
avoit  fouftertes  par  les  guerres,  &  jufqu'à  ce  qu'ils  euflent  recouvre  leurs  terres  oc- 
cupées par  les  ennemis.  Il  eut  pour  fils., 

1.  GALHARD  de  Durfort,  I.  du  nom,  feigneur  de  Duras,  qui  fuir. 
x.  Bertrand  de  Durfort,  chevalier,  cil  nomme  dans  un  a&c  de  fon  frere  aîne' 
du  8.  février  ijjj. 


G 

Partjau  1.  d'ar- 
gent à  U  bande 

gueule,  au  h,n 


I  I  I. 


C">  ALHARD  de  Durforr,  I.  du  nom,  feigneur  de  Duras  , de  Blanquefort ,  &c.  D 
JTe^qua''^^  magnifique  ejr  f*ifjant  homme  dans  l'acte  d'hommage  que  lui  ren- 
dit le  3.  avril  154**  Gombaut  de  Caupene  ,  lequel  reconnur  tenir  de  lus  U  motte  tjr 
le  château  de  Mtiffsco ,  &  les  bxas  qsù  en  defendoient  mouvant  de  la  châlelleme  de  B/an- 
que/ort ,  &  s' obligea  d'avoir  un  ccuter  &  un  roufftn  ou  cheval  de  batatlle  pour  le  fecours 
^  b  )  Arekivt,  <tr  du  feigneur  de  Blanque/ort  dans  cette  chàtellente  &  non  as/leurs .  {b)  11  fuivitau  commen- 
hmaKtTLj,    «ment  le  parti  du  roi  d'Angleterre ,  qui  lui  remit  le  château  de  Blanqucfort  la 
même  année,  il  le  quitta  enluite  à  la  follicitation  de  Charles  d'Efpagne,  connéta- 
ble de  France,  qui  le  fit  rentrer  dan»  celui  du  roi  par  traité  du  3.  may  1551.  il 
avoit  fait  dés  le  1.  décembre  1348.  un  accord  avec  le  feigneur  de  Caumont  Se 
Bertrand  de  la  Mothc,  feigneur  de  Langon  &  de  Rochetaillcc,  frere  de  Bernard  de 
t  e)DuCherne.  *a  M°tnc  >  éveque  de  Ba7as,  {e)  reconnut  le  8.  février  1355.  que  le  roi  lui  avoit 
fin  dotardi-    donné  des  lettres ,  par  lefqucllcs  il  lui  promettoit  300.  liv.  de  rente,  jufqu'à  ccqu'il 
eauxFi»«c.  pi.p.  cut      recouvrer  fes  tetres  occupées  par  les  ennemis:  il  y  nomme  Bertrand  de  Dur-  ^ 
fort  fon  frere,  &  Bertrand  de  Goth  fon  coufin,  chevaliers.  Cer  acte  cil  fccllc  fur 
double  queue  en  cire  rouge,  il  y  paroît  un  ccuflbn  parti, au  1.  une  bande,  au  1. 
(d)  Cabinet <u  m.  un  'ion-  Le£f>u^  s-  Guaylard  de  Dur .  . .  {d) 

ce cuiiembauir.  Femme  ,  MARGUERITE  de  Caumont ,  croit  veuve  en  1357*  &  pafla  le  16. 
(*)  Ai<hi»esde  octobre  de  la  même  année  un  contrat  avec  Bcrnardct  d'Albrct.  {e)  Elle  fut  merc 
f *«•  entr'autres  enfans  de 


IV. 
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A  lv- 

GALHARD  de  Durfort ,  tl.  du  nom, feignent de Duras ,  de  Blanqucfort ,&c 
fit  hommage  au  roi  d'Angleterre  en  ij«3.  en  prdenec  du  prince  de  Galles, 
dans  l'eglife  de  S.  André  de  Bourdcaux ,  en  confcquehcc  du  traite  de  paix  fait  entre  la 
France  &  l' Angleterre  -,  fit  un  teftaruent  le  28.  janvier  1  }66.  &  donna  quittance  le 
le  27.  joillet  1 J7 •  à  Archambaud ,  par  h  grtet  de  Ditk  , comte  de  Perigord  fon  bcau- 
bere ,  de  2000.  florins  pour  la  dot  A'EJeonere  de  Perigord  fa  femme,  la)  ,  ,  . 

Femme,  ELEONORE  de  Perigord,  fille  de  toSer-Ker*jrd ,  comte  de  Perigord,  VJ.  AttiUt,it 
&  de  Leorur  de  Vendôme.  Vtjet.  terne  ÎIl.  de  tette  hijl.  f.  74. 

GALHARD  de  Durfort,  III.  du  nom,  feigneur  de  Duras,  qui  fuit. 

'  V' 

B    *  _ 

ALHARD  de  Durfort,  III.  du  nom,  feigneur  de  Duras,  de  Blanqucfort, 
de  Villandrau ,  eft  nommé  dans  un  acte  de  1378.  &  convint  le  >.  août 
1388.  avec  Amanjeu,  feigneur  d'Albrct,  Se  Bcrard  d'Albrct,  feigneur  de  fainré  Ba- 
zeille,  frères  du  parti  du  roi  de  France,  de  quelques  articles  de  paix  pour  la  con- 
fervation  de  leurs  terres.  (*)  Lé  roi  Charles  VI.  par  fes  lettres  du  22.  février  i}8*.  (b)  IiiJm, 
ordonna  au  fénéchal  d'Agenois,  de  remetire  au  feigneur  d A Ibret  le  château  de 
Duras  pour  le  rafer,  ou  autrement  en  difpofer  à  fa  volonté*,  {c)  Il  fut  fâitfcrtéchal  (c)ièià. 
de  Guicnne  pour  le  roi  d  Angleterre ,  par  lettres  du  ii.  de  décembre  1412. 

Femme,  JEANNE  de  Lomagne,  fille  d  odet  de  Lomagne,  feigneur  de  Ficmar- 
con,  6c  de  Caterine  de  Vcntadour , dame  de  Donzenac  &.  de  Bouflac,  fut  mariée 
par  contrat  du  1.  août  1390.  te  tefta  le  i  j.  feptembre  14  Jj.  roytt  tme  II.  de  têtu 
htft.f*g  tjz.  Elle  fut  mere  de 

1.  JEAN-G  ALHARD  de  Durfort,  chevalier  feigneur  de  Duras  qui  fuit. 
c  2.  Mioard  de  Durfort,  eft  qualifié  frète  du  feu  feigneur  de  Duns  dans  des 
lettres  du  roi  d'Angleterre  du  2c.  octobre  1444.  où  \\  eft  marqué  que  le  comte 
de  Longucville  Captai  de  Buch ,  curateur  de  je'm  fon  fils  aine  ,  vicomte  de 
Cafiillon.setoit  plaint  que  Medard  de  Durfort  serait  faili  du  château  de  Sales. 
Ejmer,v»l  XL  fil  71. 

:  VI. 

*  -  -  .4  ...  .f 

JEAN-G  ALHARD  de  Durfort ,  chevalier  feigneur  de  Duras,  de  Blanqùefott  , 
&c.  mourut  jeune,  luivant  un  acte  du  6.  novembre  142$.  {d)  Se  fut  enterré  aux  (djTiifo  tun* 
'frères  mineurs  de  Bourdcaux,  où  eft  le  tombeau  des  anciens  fèigneurs  de  Duras,  toideoui*. 
fuivant  le  reftament  de  Ctihtrd  de  Durfort,  IV.  du  nom,  fon  fils. 
£     Femme  JUDIOTE  de  la  Lande,  fille  de  Jeta  baron  de  la  Lande,  feigneur  de 
la  Brede  ,  6c  de  Mark  de  S.  Simphorien  ,  mourut  avant  le  4.  juin  1444.  6icft 
mentionnée  dam  le  teftamenc  de  Gâlhârd  fon  fils,  de  l'an  1480. 

r 

VIL 

ÎT*^  ALHARD  de  Durfort  IV.  du  nom,  .feigneur  de  Duras,  de  Blanqucfort 
VJ  &  de  Villandrau  l'an  1426.  ctoit  encore  mineur  de  2)  ans  en  1444.  il  fut 
lin  des  barons  nommez  pour  la  réduction  de  la  Guyenne,  par  le  traité  du  it. 
juin  145 1.  qili  donne  un  rang  cdnfidcrable  aux  fèigneurs  de  Durfort  5c  d'Angevin. 
Il  ligna  la  même  année  la  capitulation  de  la  ville  de  Bou idéaux,  fit  hommage  au  toi 
de  (a  terre  de  Duras  au  mois  de  fcptembrc  145^-  <c  retira  en  Angleterre  en  14T}. 
où  le  roi  lui  donna  \t  gouvernement  de  Calais,  6c  le  fir  chevalier  de  fon  ordre  de 
£  la  Jarretière.  Ses  biens  lituez  en  France  furent  confifquez  ,  fa  terre  de  Blanquofort 
fut  donnée  au  comte  de  Dampmartin,  le  la  baronie  de  Duras  au  feigneur  du  Lau. 
Chattes  ddc  de  Bourgogne  le  fie  (on  chambellan  par  lettres  données  à  Hcldin  le  20. 
décembre  1470.  &  il  eft  qualifié  confèillcr  chambellan  du  roi  d  Angleterre  dans  un 
paûeport  que  ce  prince  lui  accorda  le  2.  décembre  1471.  pour  faire  palier  en  ce 
royaume/?/  bagnes ,  jgyaux ,  tire.  Edouard  IV.  roi  d  Angleterre  lui  donna  la  feigneu- 
rie  de  1  Efparrc  en  Guyenne  par  lettres  dictées  de  WeUminfter  le  28.  juillet  1473. 
le  roi  Louis  XL  Icrappclla  en  France  &  le  rétablie  dans  tous  Tes  biens  par  lettre* 
Ttmt  K  Z  S 
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données  à  Lyon  au  mois  de  juin  1476.  vérifiées  aux  parlcmcns  de  Paris  &:  de  Bour- 
deaux le  14.  du  même  mois  6:  en  la  chambre  des  comptes  le  19.  juillet  fuivant.  H  • 
fit  fon  tcftaincnt  a  Duras  le  4.  février  1480.  par  lequel  il  élut  fa  le'pulture  dans  le 
tombeau  de  fes  ancêtres  aux  frères  mineurs  de  Bourdeaux,  fit  des  legs  à  Georges  fon  Aj 
fils  puîné  &  à  Marguerite  f2  fille,  &  inltitua  héritier  univerfel  Jean  de  Durfort  (on 
fils  aîne'  -,  il  fut  tué  en  Bourgogne  au  fervice  du  roi  dans  un  combat  l*an  1487. 
Femme,  ANNE  de  Sufolc,  fille  du  duc  de  Sufolcen  Angleterre. 
1.  Aymery  de  Durfort ,  feigneur  de  Duras  en  1451.  mourut  (ans  pofterite  avant 

le  retour  de  fon  perc  en  France, 
a.  JEAN  de  Durfort,  feigneur  de  Duras,  qui  fuit. 

3.  Georges  de  Durfort,  feigneur  du  Tilh ,  de  Tiron,  de  Bu  (Tac  Si  de  Bufîagtier, 
que  Je**  fon  frerc  aîné  lui  donna  pour  fa  légitime  par  tranfactton  du  14. 
juillet  149^.  il  fut  lurnornmc  le  cadet  de  Duras  i  U  grande  barbe.  Le  roi  Louis 
XII.  lui  donnoit  400.  liv.  de  penlion  l'an  1507.  il  fervit  ce  prince  à  la  bataille 
d'Aignadcl  le  14.  may  1509.  &  à  celle  de  Ravcnnes  le  11.  avril  jjii.  où  il  B 
commandoit  1000.  hommes  de  pied  j  II  fut  gouverneur  d'Henry  d'Albret  roi  • 

r«)  Ardii»cs<te  dc  Navarre  (4)  &  mourut  vers  le  10.  mars  IJ25.  fans  enfans  de  Jaequette  du 
fealiir<*<»i**        puy  du  pQU  ^  qu'jj  avojr  c'p0uf^  cn  ,j,g  Elle  étoit  veuve  de  Joathim  Girard, 

feigneur  de  Bafoges,  &.  fille  de  François  feigneur  du  Puy  du  Fou  ,  &  de  Mar« 

guérite  de  BclleviTle-Harpcdanne. 

4.  Marguerite  de  Durfort,  naquit  en  Angleterre,  8c  efl  nommée  avec/M»  te 
Georges  fes  frères,  dans  les  lettres  du  roi  Louis  XI.  de  l'an  1476.  par  Icfquelles 
fon  perc  fut  rappelle'  cn  France  ,  &  dans  le  teftament  de  fon  perc  de  l'an  1480. 
E;lc  époufa  le  9.  février  148  1.  Jean  de  S.  Gelais,  feigneur  de  Monleon ,  fils 
aîné  de  Pierre  de  S.  Gelais  ,  feigneur  de  Monleon  &  de  S.  Aulayc  cn  Sain- 
congé,  ç 

Bertrand  Je  Durfort  ,  tonfeiUer  efr  chambellan  du  roi ,  fis  naturel  de  Galliard  de 
Durfort ,  chevalier  ,  feigneur  de  Duras ,  obtint  une  abolition  au  mois  d'aoùc 
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TE  AN  de  Durfort ,  feigneur  de  Duras  ,  de  Blanquefbrt  &  de  Villandrau  ,  étoîc 
1  maire  de  Bourdeaux  eu  1487.  fît  fon  teftament  le  19.  may  1490.  ou  il  nomme  fes 
fils  &  fes  trois  filles  qu'il  ordonna  être  mariées  honorablement  ,  te  à  chacune  def- 
quellcs  il  légua  3000.  livres  Bourdcloifes.  Il  accompagna  le  roi  Charles  VIII.  à  la 
conquête  du  royaume  de  Naples  l'an  1494.  &  Louis  XII.  à  celle  du  duché  de  Mi- 
lan -,  commandoit  y  o.  lances  à  la  bataille  de  Ravcnnes  le  1 1.  avril  1  y  1 2.  fut  gouver- 
neur de  Crème  en  Lombardie  la  memr  année,  où  il  foutint  le  fiege,  <5c  mourut  à 
Ornezan  en  Aftarac  le  12.  avril  1520.  Son  corps  fut  porté  &  enterré  à  Duras  en  Tc- 
glifc  de  Sainte  Matic-Madclcnc  le  20.  mai  fuivant,  &  fon  cœur  à  Trie  cn  Aftarac. 
On  trouve  une  quittance  de  lui  de  deux  mille  livres  pour  une  année  de  fa  penlion 
donnée  à  Jean  Brachct,  receveur  gênerai  des  finances  le  15.  décembre  if  14.  fur  fon 
(s  )  CëUrtx  a-  fceau  eft  un  écu  coupé,  cn  chef  un  lion  &c  en  pointe  une  bande.  (4) 
m    d:  iiiHim.      I   Femme  ,  ]E  ANNE  Angevin,  fille  unique  &  héritière  de  Jacques  Angevin,  fei- 
gneur de  Rofan ,  de  Pujols ,  de  Civrac  ,  de  Bladignac  fit  de  Cypreflac  prés  Bourdeaux, 
Û£  de  Marguerite  de  Monrfcrrand  ,  fut  mariée  par  contrat  du  13.  décembre  1478. 
mourut  avant  fon  perc ,  qui  en  tait  mention  dans  fon  teftament  du  4.  novem- 
bre 1502.  &  fut  enterrée  en  régule  de  Duras. 

1.  Jean  de  Durfort,  fut  infutué héritier  univerfel  de  Jacques  Angevin  fon  ayeul 
maternel  par  fon  teftament  du  4.  novembre  iyo2.  après  la  mort  duquel  arri- 
vée le  2$.  juin  1504.  il  fut  feigneur  de  Rofan  ,  de  Pujols,  de  Civrac,  &rc.  Il 
fit  fon  teftament  à  Duras  le  9.  décembre  1  $06.  par  lequel  il  inftitua  héritier 
univerfel  François  de  Durfort  fon  frerc  puîné ,  mourut  lans  avoir  été  marié  tC 
fut  enterré  en  l'cglife  de  Luras. 

2.  FRANÇOIS  de  Durfort,  feigneur  de  Duras,  qui  fuie. 

3.  Bernard  de  Durfort,  abbé  commendataire  de  1  abbaye  de  S.  Ferme  prés  Du- 
ras, fuivant  un  aùte  de  l'an  iy  u.  mourut  l'an  1  >  ay .  Simphtrien  de  Durfort  Ion 
neveu  fut  Ion  héritier. 
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4.  JEAN  de  Darfort  ,  *  f*H  l*  brtmlx  des  Seigneurs  de  CiVrac  ,  rattmet,  ci- 
Urés  $.  11. 

5.  BbrteaNd  de  Durfort ,  nommé  ao  teftament  de  frmffis  de  Durfort  fort  frète 
aîne'  de  l'an 


6.  Jeanne  de  Durfort,  époufapar  contrat  du  11.  mars  1511.  itrmrd  de  Rivière» 
fils  de  Btrtrtnd  de  Rivière ,  vicomte  de  Labatut. 

7.  Mav.cuer.itb  de  Durfort»  fut  mariée  par  contrat  du  11.  marsiyir.  ÏBertrmi 
de  Luftrac  >  chevalier  ,  fils  A'Antùiu  (éigneur  de  Lu  (trac. 

8.  Isabelle  de  Durfort ,  nommée  avec  (es  frrurs  au  teftament  de  leur  père  do 
l'an  1490. 

II.  Femme  ,  CATERINE  de  Foix ,  dame  de  Mombardon  >  fille  de  Cirbtjrmde 
Foix  IL  du  nom  ,  feigneur  do  Rabat ,  de  Fornctz  ,  de  Maûét  Se  d'Antuiân ,  &  de 
joam  de  la  Roque  en  Neboufan  >  fut  mariée  par  contrat  du  9.  rnay  1  y  1  j .  Elle  refta 
veuve  Se  fit  (on  teftament  l'an  151».  par  lequel  elle  élut  fa  (epulrure  dans  tacha- 
it pelle  de  Notre-Dame  d'Orneaan,  jufquà  ce  que  Jtân-Jâtqtet  de  Durfort  ton  fils  eût 
p  l'âge  de  *5.  ans.  pour  la  faire  tranfporter  à  laMadelcne  de  Duras  auprès  de  Jim  de  . 
Durfort  fon  mari.  Voji*  ttme  M.  de  teut  htfiwi^ftgt  jtfj. 

JsAM-jACQUEsde  Dutfort,  feigneur  de  Yillandrau  dans  le  Bourdefots,  de  Monta- 
gut  âc  d'Ornczan  en  Patdiac ,  mourut  en  Piémont  an  fervice  du  roi  le  8.  fep- 
tembre  îyyy.  âgé  de  jj.  ans  &  trois  mois ,  lins  enfans  de  Frw^jf*  d  Efpagnc, 
fille  de  Hagmts  <TE(pagne,  feigneur  de  Durfort  au  comté  de  Foix  >  Se  de  Br«- 
nttu  de  Coaraze  ,  quil  avoit  époufée  par  contrat  du  ij.  juillet  15;).  te  laf 
.  quelle  tranugea  pour  (à  dot ,  avec  Jim  de  Durfort»  feigneut  de  Duras  le  18. 
décembre  ijôj.  rtjezttmt  il.  it  ictte  kfotrt  t  9.  ¥57. 

I  X. 

"PpRANCOIS  de  Dutfort ,  naquit  environ  Tan  1494.  fut  feigneot  de  Ro/an,do 
1^  Pujols ,  de  Civrac  »  de  Bladignac  Se  de  Cypreflac  »  après  U  mon  de  Jim  de 
C  Durfort  fon  frète  aîné  »  &  de  Duras  Se  de  Blanqucfort  »  apré»  celle  de  Ion  pece 
l'an  1510.  Le  roi  François  I.  pat  lettres  patentes  du  mois  de  fcptembte  1  y  to.  lui 
accorda  en  recoonoiflànce  de  les  fervices  Vétablincmcnt  de  quarte  foires  par  an  à 
BUnqucfort  »  te  un  marché  par  (emaine  en  chacune  de  fes  antres  places ,  oc  Dutas  > 
Ro(an,  Pujols  6c  Villandtau;  il  fit  fon  teftament  kl),  feptembre  1514.  avant  de 
partir  pour  I  armée,  &  mourut  en  Italie  la  même  armée ,  deux  jours  avant  la  bataille 
de  Pavie.  Il  commandoit  alors  une  compagnie  dé  50.  lances. 

Femme»  CATERINE  de  Gontaut  »  fille  de  Pins  de  Gootaut ,  baron  de  Biron, 
feigneur  de  Montant»  Se  de  Mtrgtttrttt  de  Montferrand  fa  féconde  femme,  fut  ma- 
riée par  contrat  du  15».  octobre  ij  19.  Vvjtx,  tomt  IV.it  cttti  htflt'nt  ,f.  11  y. 
1.  Armand  de  Durfort ,  (eigneur  de  Duras ,  mourut  (ans  avoir  été  marié  avant  (on 
pere  qui  l'avoit  inftitué  héritier  univerfel  par  fon  teiramenr ,  Si  lui  avoit  (ubftitué 
^        (es  enfans  te  les  enfans  de  (es  enfans  mâles  jufqu'i  la  quatrième  génération  ;  au 
défaut  des  enfans  miles,  Smphmm  fori  fécond  fils  Se  fes  enfans  ,  aufqucls  au 
défaut  de  mâles  il  fubltitua  laîné  des  enfans  miles  de  ]umn  fa  fille  ,  a  condi- 
tion de  porter  le  nom  Se  les  armes  de  Durfott.au  défaut  d'hoirs  de  fa  fille* 
ou  au  refus  que  fèroient  fes  enfans  de  porter  le  nom  Se  les  armes  de  la  maifon 
de  Durfort ,  il  leur  lubfhtua  fon  frere  Ètrtrmi  ,  à  Sertrmi ,  Jem  de  Durfort 
fon  autre  frere ,  &  à  Jtm ,  fon  demt-frert  Jtm-Jêeqmcs  de  Durfort ,  6c  tous  defeen- 
dans  hoirs  mâles  ou  femelles  ,  te  enfin  Gtùrgts  de  Durfort  fon  oncle  ,  chevalier  » 
feigneur  du  Tilh ,  gouverneur  du  roi  de  Navarre. 
».  SYMPHORIEN  de  Durfort,  (eigoeur  de  Duras,  qui  fuit, 
j.  1e anne  de  Durfort, dame  de  Labutut, femme  de  Cbtrles  de  Bellcville,  comte 
de  Caunac,  fon  pere  lui  légua  ioak>*.  livres  par  fon  teftament  du  \y  feptem- 
bre iy24« 


ff*  YMPHORIEN  de  Durfort  ,  feigneut  de  Duras  »  Sec.  gentilhomme  ordi* 
^  nairo  de  la  chambre  du  roi  ,  colonel  des  ljgionnaires  de  Guyenne,  embrafla 
le  parti  huguenot,  tefta  le  9.  oaobre  jyy8. &  fût  tué  à  Otleaw  pendant  lenegcdtf 
cette  ville  le  ta.  mars         d'un  éclat  de  pierre.,  il. fait  âgé, d'environ  40.  ans» 
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ion  corps  fut  porté  à  Duras  &  enterre  dans  la  chapelle  de  la  Madelcne  ,  où  fe  voit  \ 
ion  e'pitaphe. 

Femme ,  BARBE  Cauchon  de  Maupas  ,  fille  de  Thierry  Cauchon  ,  feigneur  de 
de  Maupas  en  Champagne,  Se  d'Adrtermede  BoiVut- Lo  igueval  :  elle  étoic  fille  d'hon- 
ucurde  la  reine  Eleonore  d'Autriche ,  femme  du  roi  François  I.  lorlqudlc  fut  mariée 
par  contrat  du  16.  janvier  1538  cilc  fc  remaria  a  Guy  Ctubct  ,  baron  de  Jar.ac, 
Veut  de  Leiufe  de  Pillcleu,  8c  fils  de  Charles  hibx  ,  baro.i  de  jarnac,  Se  de  Jeanne 
de  S.  Gelais.  Elle  fit  le  4.  feptembre  15:77.  (on  teftament  à  Pujols ,  dans  lequel  elle 
clt  qualifiée  dame  de  Jarnac  Se  de  Pujols,  &  fit  Ion  héritier  umvcr.el  Jean  de  Dur- 
fort  (on  fils  aine. 

*i.  Jean  de  Durfort ,  vicomte  de  Duras,  que  le  roi  Henry  IV.  n'c'tant  encore  que 
roi  de  Navarre  ,  envoya  l'an  1573.  vers  le  pape  Grégoire  Xlll.  Lui  ex  Jacques 
de  Durfort  (on  frere  le  bâtirent  en  duel  prés  du  bourg  de  SaJvctad  au  mois  de 
mars  1179-  contre  Henry  de  la  Tour  ,  vicomte  de  lurenne  ,  depuis  rmrcchal  ^ 
de  France  &  le  baron  de  Silignac.  Il  fit  l'on  tclramcnt  le  17.  février  1584.  nom- 
ma exécuteurs  fa  femme  Se  Geoffroy  de  Durfort,  feigneut  de  Civrac  (on  coufin  , 
Se  fut  tué  au  mois  de  février  1587.  au  lieu  de  S.  Saurin  (ur  l  l(lc  prés  de  Li- 
bourne  pendant  les  troubles,  (ans  laitier  d  en  tans  de  Marguerite  Se  Gramont 
fa  femme  fille d'Antome  d'Aure  I.  du  nom  du  de  Gramonc,  vicomte  d'After,&: 
•à Hélène  de  Clcrmont ,  dame  Je  Travcs  <Sc  de  Thoulongcon.  f  oyez,  tome  IV.  de 
cette  htjl.  p.  «14. 

a.  JACQUES  de  Durfort,  marquis  de  Duras,  qui  fuit. 

j.  Armand  de  Durfort,  mort  avant  le  14.  mars  1  $  7 1 .  que  fa  merc ,  étant  veuve, 
cranfigea  avec  Jean  de  Durfort  Ion  fils  aine. 

4.  Charles  de  Durfort  âgé  de  14.  ans  au  mois  d'aoùc  1571. 

j.  Marguerite  de  Durfort,  epoufa  i°.  Philippe  de  Bcllcvillc,  comte  de  Caunac 
fon  coufin,  fils  de  Charles  de  Harpcdanne,  dit  de  Bcllcvillc  ,  comte  de  Caunac ,  Se  de 
J  eamt  de  Durfort.  i°.  Ltonor  Chabot ,  baron  de  jarnac,  fils  unique  de  Guy  Chabot, 
baron  de  Jarnac,  feigneur  de  S.  Gelais ,  Se  de  Louifc  de  l'ilielcu.  Marguerite 
de  Durfort,  fut  la  première  femme  de  Leonor  Chabot,  lequel  (c  remaria  le  n. 
Mars  1 57 1.  à  Marie-Claude  de  Rochcchouart ,  fille  de  Charles  de  Rochcchouart  fei- 
gneur de  S.  Arnaud,  &  de  Frastcoife  de  Maricoun.  Yoycz,tome  IV  de  cette  htjl.  p.  j6ff. 

6.  Jeanne  de  Durfort,  femme  en  1581.  de  Georges  de  Foix ,  baron  de  Rabat, 
vicomte  de  MafTat ,  Icigncur  de  Fornctz ,  fils  de  Jean  de  f  oix ,  III.  du  nom , 
baron  de  Rabat,  Se  de  Ctterine  de  Villcmur.  Voyez,  tome  IU.  de  cette  hiji.  p.  5*4. 

X  L 

D 

JACQUES  de  Durfort,  marquis  de  Duras,  comte  de  Roz.in,  baron  de  Blan- 
quefort,  feigneur  de  Pujols,  capitaine  de  50.  hommes  d'armes  des  ordonnances 
Ju  roy ,  fut  baptife  à  Duras  le  11.  février  1147.  fucceda  à/ ean  de  Durfort  Ion  frere 
aîné  I  an  1187.  fut  créé  marquis  de  Duras  par  le  roi  Henry  IV.au  mois  de  février. 
1609.  confeillcr  d'état  le  11.  mats  fuivant  ,  Fait  comte  de  Rozan  par  le  roi  Louis 
XIII.  le  2v  octobre  Itflf.  &  mourut  d'une  apoplexie  à  Duras  le  j.  avril  1626.  âgé 
de  79.  ans  &  deux  mois. 

Femme,  MARGUERITE  de  Montgommery,  dame  de  Lotges ,  fille  de  Jacques 
comte  de  Montgommety,  Se  de  Femelle  de  Champagne- la- Sufc ,  tut  mariée  paj 
conttatdcs  io.  janvier  Se  11.  avril  1603.  ratifié  le  zo.may  (uivant,&  mou:  ut  a  Duras 
le  16.  feptembre  1606.  étant  grotte  de  cinq  mois. 

1.  GUY-ALDONCE  de  Durfort,  marquis  de  Duras  qui  (uit. 

2,  Hbkry  de  Durfort ,  mort  fans  avoir  été  marié.  g 

{ 

X  I  I. 

GUY-ALDONCE  de  Durfort,  marquis  de  Duras,  comte  de  Rozan,  Sec.  né 
à  Duraslc  i.juin  1605.  étoit  maréchal  de  camp  en  1657.  &  capitaine  de  cenc 
hommes  d'armes  des  ordonnances  du  roi.  Il  rendit  hommage  à  ce  prince  le  ic.mars 
1 660.  pour  le  marquifat  de  Duras,  le  comte  de  Rozan,  les  baronnics  de  Pujols, 
Blanqucfort  &  Landrouct ,  Si  la  (eigneutie  de  Cyprcfïac ,  relevant  du  duché  de 
Guyenne,  fit  fon  teftament  le  30.  mars  1661.  où  il  nomme  (es  en  fan  s,  Se  mourut 
au  Château  de  Duras  le  matin  du  8.  Janvier  ie6  j.  âge  de  59  ans  Se  cinq  mois. 

Fcmnac, 
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Femme,  ELISABETH  de  la  Tour  ,  fille  d'Henry  de  la  Tour,  duc  de  Bouillon, 
maréchal  de  France ,  6c  d'EiifAéth  de  Nâflâu ,  fa  ffcconde  femme ,  fut  mariée  par 
contrat  du  17.  feptembre  1619.  &  mourut  le  1.  décembre  i6l$.  Vtjtx.  tome  IV.  de 
tette  hifi.f,  J39. 

j.  JACQUES-HENRY  de  Durfort,  duc  de  Duras, qui  fuit. 
2.  Frédéric-Maurice  de  Durfort,  comte  de  Rozan  >  né  à  Duras  le  vingt* 
deux  novembre  1616.  fait  capitaine  d'une  compagnie  de  chevaux  légers  le  16. 
avril  164$.  fut  blefle  pendant  le  blocus  de  Paris,  prés  Bric-comte-Roberr , 
en  combattant  pour  aflurcr  un  convoi  de  farine  que  Ton  vouloir  faire  entrer 
dans  la  ville  le  19.  février  1*49-  &  mourut  de  fes  bleûures/ le  1.  maifuivanr. 
}.  GUY-ALDONCE  de  Durfort,  ouc  de  Lorges,  dont  la  poûerité  fera  rap- 
tée  ci-après  ,  §.  1. 

4.  Armand  de  Durfort,  frère  jumeau  de  Goy-Aldonte ,  né  le  iz.  aouft  1630.  mou- 
rut delà  perte  le  6.  avril  itfji. 

5.  Charles-Henry  de  Durfort ,  comte  de  Montgommery ,  nâquit  à  Duras  le  ai.' 
juillet  1634.  fut  fait  mettre  de  camp  du  régiment  de  la  Couronne  infanterie 

B        le  x 7.  avril  16^4  &  mourut  de  maladie  à  Paris  le  ai.  feptembre  1661.  (ans 
avoir  été  marie.  Il  fut  enterre  a  Duras  auprès  de  fon  pere. 

6.  Louis  de  Durfort,  marquis  de  Blanqueforr  comte  de  Fevcrsham  en  Angleterre, 
capitaine  des  gardes  de  Jacques  11.  roi  de  la  grande  Bretagne,  gênerai  de  fes 
armées,  chambellan  de  la  reine  douairière  d  Angleterre,  fut  fait  chevalier  de 
l'ordre  de  lajarrcticrc  en  168$  ,  il  avoir  époufé  en  \t7b.M0rie  Sondes,  fille  aînée 
de  Georges  Sondes,  comte  de  Fevcrsham  ,  laquelle  mourut  lansenfans  l'an  1679. 
6c  lui  le  19.  avril  1709.  âgé  de  71.  ans. 

7.  Charles-Louis  de  Durfort,  baron  de  Pujols,  nâquit  à  Duras  le  17.  mars 
1642.  fut  capitaine  d'une  compagnie  Francone,  des  troupes  auxiliaires  en  Por- 
tugal contre  les  Efpagnols,  6c  y  fut  aflalïincpar  ceux  même  de  fon  parti,  qui 
lui  volèrent  fon  équipage  le  9.  juillet  1662.. 

8.  Godefroy  de  Durfort,  comte  de  Rozan,  colonel  d'infanterie,  né  à  Duras 
le  1 6.  janvier  1*44.  fut  tué  en  Candie  le  19.  juin  1669. 

9.  Louisk-Marie-Madelene  de  Durfort,  morte  jeune. 

10.  Henriettb  de  Durfort,  époula  en  i6tj.  Louis  de  Bourbon,  marquis  do 
q         Malaufe,  veuf  de  Charlotte  de  Kerveno  ,  fille  de  François  marquis  de  Kcrveno, 

&  de  Morte  de  Lannoy-la-Boifficre  -,  il  éroit  fils  d'Henri  de  Bourbon  II.  du  nom, 
marquis  de  Malaufe  ,  6c  de  Morte  de  Châlon,  dame  de  la  Café  en  Albi- 
geois. Voyez,  tome  1.  de  tette  bifi.  fsge  371. 

11.  Elisabeth  de  Durfort,  fut  mariée  par  contrat  du  3.  juin  itfytf.  à  Frédéric- 
Cbtrles  de  la  Rochefoucaud ,  comte  de  Roye  &  de  Roucy ,  lieutenant  gênerai 
des  armées  du  roi,  fils  de  François  de  Ià  Rochefoucaud  ,  comte  de  Roucy, baron 
de  Pierre- Pont,  de  Chet-bontonne  &  de  Blanfac,  6c  de  J tUitme-Caterme  de  la 
Tour-Bouillon  t  elle  mourut  à  Londres  le  14.  janvier  1715.  âgée  de  8*.  ans , 
4c  fut  enterrée  en  léglifc  de  fainr  Jamets.  Vojex,  tome  IV.  de  tette  htjl.  9. 434. 

ji.  Marib  de  Durfort,  dame  d'atout  de  la  duchefle  d'Orléans,  née  à  Duras  le 
28.  janvier  1648,  Ce  fie  catholique  le  a»,  mars  1*78.  &  mourut  en  i689.fans 
©       avoir  été  mariée. 
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XIII. 


JACQUES- HENRY  de  Durfort,  duc  de  Dans,  maréchal  de  France,  chevalier 
des  ordres  du  roi,  capitaine  de  les  gardes  du  corps,  gouverneur  &:  lieutenant 
gênerai  du  comte  de  Bourgogne ,  &  de  la  ville  &  citadelle  de  Bclançon,  naquit  à 
Duras  le  9.  Octobre  1615.  oc.  mourut  à  Pans  le  12.  octobre  1704.  c'eft en  là  faveur 
que  le  roi  Louis  XIV.  e'rigea  la  terre  de  Duras  en  duché,  par  lettres  du  mois  de 
février  16*9.  rceifrrées  au  parlement  le  1.  mars  fuivant,  &  rapportées  ci-devanc 
page  ji6.  foyer, fin  ilote  doits  U fuite  de  cette  hift.  chtfitre  des  maréchaux  de  France. 

Femme  ,  MARGUERITE-FELICE  de  Lcvis,  hlle  de  Ourles  de  Lcvis,  duc  de 
Ventadour ,  pair  de  France  ,  &  de  Maie  de  la  Guiche  de  S.  Gcran  ,  fut  mariée  par 
contrat  du  15.  avril  166%.  &  mourut  le  10.  kptembre  1717.  Voyez  tome  IV.  de  cette 
htjl  fdg.  5J. 

t.  JACQUES-HENRY  de  Durfort,  II.  du  nom  ,  duc  de  Duras  qui  fuit. 
1.  fr  an-Baptiste  de  Durfort,  duc  de  Duras  après  fon  frète,  après  lequel  il 
fera  rapporté. 

j.  Felic  f.- A 1  m  and  f  -Ch  akiottb  de  Durfort ,  époufa  au  mois  de  décembre 
i68j.  Psul-Jnles  de  la  Portc-Mazanni,  duc  de  la  Mcillcrayc  3c  de  Rcthclois- 
Mazarini ,  pair  de  France  ,  fils  à'Armsnd-Chtrles  de  la  Poric-Mazarini ,  duc  de 
la  Mcillcrayc,  de  Rhethelois-Mazarini  &  de  Mayenne,  pair  de  France,  6c  B 
d'Hortenfè  Mancini.  Voyez  tome  IV.  de  cette  ht/},  ftge  616. 

4.  Marie  de  Durfort,  religieufe  Bénédictine  au  monafterc  de  Conflans  prés  Pa- 
ris, où  elle  fit  profefEon  Te  31.  janvier  1696.  fut  nommée  abbefle  dcN.  D.  de 
Saintes  au  mois  de  novembre  171J. 

y.  Louise-Beknafdise  de  Durfort,  damoifelle  de  Pujols,  époufa  le  17.  janvier 
1696.  ]etn- François- Ptnle  de  Bonne  de  Crequy,  duc  de  Lcfdiguiercs  ,  Pair  de 
France  ,  fils  unique  de  Frgnfois-Emminitel  de  Bonne  de  Crequy,  duc  de  Lcfdi- 
guiercs ,  Pair  de  France ,  &  de  Pdult-Mtrgntritc-Frmcoifi  de  Gondy ,  duchciFc 
de  Retz  ;  elle  en  cft  rcltéc  veuve  le  6.  o&obrc  1705.  Voyez,  tome  IV.  de  cette  hifi. 
p.  ifi. 

X  I  V. 

TACQUES-HENRY  de  Durfort  II.  du  nom  ,  duc  de  Duras  par  la  démiffion  do 
J  fon  père  du  16.  mars  1686.  naquit  le  19.  décembre  1670.  fut  meftre  de  camp 
d'un  régiment  de  cavalerie ,  8c  mourut  à  Mons  de  la  petite  vérole  au  mois  de  fep-  ç 
tembre  1697.  en  (a  vingt-feptiéme  année. 

Femme,  LOUISE-MADELENE  Efchalart  de  la  Matck,  comtefîc  de  Brainc  Se 
de  Serignan ,  fille  à' Henry- Robert  Efchalart ,  comte  de  la  Marck ,  Se  de  Jeanne  de  Sa* 
veufe-Bouquainville ,  fut  mariée  le  7.  mars  1689.  ôc  mourut  le  13.  avril  1717.  âgée 
de  j».  ans. 

1.  LOUIS  de  Durfort,  né  à  Paris  en  1693.  fut  reçu  chevalier  de  Malte  à  l'âge 
de  deux  ans  le  10.  novembre  169?.  &  mourut  à  Paris  au  mois  d'avril  170:: 
âgé  de  neuf  ans. 

i.  Jeannb-Hbi4kibttb-Mak.cuer.itb  de  Durfort,  née  en  1691.  fut  mariée  le 
xr.  may  1709-  à  Henry  de  Lorraine,  prince  de  Lambcfc,  comte  de  Brione  ôc 
de  Brame  ,  fils  d'Henry  de  Lorraine ,  comte  de  Brione ,  chevalier  des  ordres  du 


Digitized  by  Google 


DUCHÊZ  NON  PAIRIES.  DMLJJ.  7* 

roy,  &  de  Mené- Mtieltne  dElpiru  y- Durerai.  Vtycz. terne  III.  de  ttttt  bi/ldre, 
fege  50 !. 

A  j.  Henriette-Julie  de  Durfort ,  née  en  1696.  époufà  au  mois  de  novembré 
1717.  Fretne  Chxrles-NtctUs-AHgupn-U^eU  Pignatclli  Buacda  ,  comte  d'Eg- 
mond,fubftituc  aox  nom  te  armes  d'Egmond*  âgé  de  quatorte  ans  lors  de  fon 
mariage ,  fils  de  NtceUs  Pignatclli  ,  duc  de  Bilaccia  au  royaume  de  Naples ,  tt 
de  Marie  héritière  d'Egroond.  Hcnricrce-Julie  d«  Durfort  étoit  dame  du  palais 
delà  reine  en  1717. 

X  I  V. 

t 

B  TeAN-BAPTISTE  de  Durfort,  duc  de  Doras  après  la  mort  de  Ton  frère  aîné» 
I  marquis  de  Blanquefort  comte  de  Rozan ,  baron  de  Pujols ,  de  Landrouet ,  dé 
Cipreflac,  feigneur  de  Chitain,  d'Urbize ,  de  Cambert,  &c.  lieutenant  gênerai  des 
armées  du  roy,  commandant  de  la  haute  te  bafle  Guyenne,  naquit  le  x8.  janvier: 
1684.  prit  un  étendart  aux  ennemis  à  la  journée  de  Nimégue  le  10.  juin  1702.ee 
défit  un  parti  de  400.  hommes  (ortis  de  Monrmclund  le  t.  juillet  1704.  il  fut  nom- 
mé maréchal  de  camp  des  armées  du  roy  le  jo.  mars  1710.  &  lieutenant  gênerai 
le  31.  mars  1720. 

Femme,  ANGELIQUE- VICTOIRE  de  Bournonville ,  fille  iîAU**»dre~  Albert* 
Trâne ois- Barthélémy ,  prince  de  Bournonville  ,  comte  de  Henin  ,  fous- lieutenant  des 
gendarmes  de  la  garde  du  roy,  Se  de  Chvktte-ViRwrt  d'Albert  de  Luynes,  fut  ma- 
riée le  6.  janvier  1706*  elle  a  été  chargée  à  la  fin  de  l'an  17x1.  de  conduire  la  prin- 
cefle  d'Orléans  à  l'infant  dom  Carlos  jutques  fur  la  frontière  d'Efpagne,  te  ce  tut  le 
duc  de  Duras  fon  mari  qui  remit  cette  princefle  entre  les  mains  du  duc  d'Oflbnne 
C  député  du  roy  d'Efpagne  pour  la  recevoir. 

1.  LOUIS-HENRY  de  Durfort,  né  le  3.  octobre  1709.  &  mort  le  ij.  oSo* 
bre  1722. 

2.  Emmanuel-Felicitb*  de  Durfort,  né  le  19.  décembre  171 5. 

5.  Victoikb-Feliciti'  de  Durfort,  époufa  i°t  le  dix  février  mil  fept  cens  vingt 
Jstçnes  Fitziamcs,  duc  de  Fitzjames,  meftre  de  camp  d'infanterie ,  gouverneur 
du  haut  fit  bas  Limoûn,  fils  de  J  termes  Fitzjames,  duc  de  Bersrick  &  de  Fitz-> 
james , pair  te  maréchal  de  France,  te  d'Anne Butkley  fil  féconde  femme  j  t°.  le 
19.  avril  1717.  iMtti-Mtrie-Anfnftm  d'Aumoot  de  la  Rochcbaron ,  duc  d'Au- 
mont ,  paix  de  France ,  premier  gentilhomme  de  la  chambre  du  roy ,  fils  de  Lenii 
Mme  duc  (fAumont ,  pair  de  France ,  te  de  Coterme  de  Guifcard.  V$je*.tm.  IV* 
de  cette  htfi.  f.  %-j9.  ejr  tome  Vf.  \b6. 

4.  Gemevibys  de  Durfort,  morte  en  171  r.  âgée  de  trois  ans. 
U     5.  Mamb-Map blême  de  Durfort,  mariée  le  vingt  octobre  1727.  à  Emmanuel* 
'  Diendenni*  marquis  d'Hautcfbrt ,  comte  de  Survilk ,  meftre  de  camp  du  régiment 

de  Coudé  infanterie,  fils  de  Lotis-Chartes  de  Hautcfort ,  marquis  de  Surville, 
lieutenant  gênerai  des  armées  du  roi,  fie  à'Anne-Ltmfe  de  Crevant  •  d'Humieres, 
De  ce  mariage  cft  né  le  17.  feptembre  iyii.Jean-Lmt-JSnmameldt'Hiwdoiu 
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XIII 


GUY-ALDONCE  de  Durfort,  duc  de  Lorges-Quintin ,  maréchal  de  France, 
chevalier  des  ordres  du  roy,  capitaine  de  (es  gardes  du  corps,  gouverneur  de 
Lorraine,  éfoit  le  quatrième  fils  de  GUY-ALDONCE  de  Durlorc  ,  marquis  de 
Duras,  fie  d'ELISABETH  de  la  Tour  -  Bouillon  ,  mentionné  cy-devont  pige  737.  Il 
naquit  à  Duras  le  22.  aouft  16  to.  fie  mourut  à  Paris  de  l'opération  de  la  taille  pour 
la  pierre  le  22.  octobre  1702.  âge'  de  72.  ans.  Son  corps  fut  porté  aux  tilles  de  Sec 
Marie  de  Chaillot ,  fie  Ton  cœur  aux  rcligieufes  de  CouHans  prés  Paris.  I oyez  fon  t lo- 
ge dans  U  fuite  de  cette  hifloire ,  chip,  des  Maréchaux  de  France. 

Femme,  GENEVIEVE  Fremont,  fille  de  NicoUs  Frcmont,  (cigneur  d  Auneuil, 
de  Dandainvillc  fie  de  Dominois,  grand  audiancicr  de  France,  lecreraire  du  confcil, 
fie  enfuite  garde  du  trefor  royal ,  fie  de  Geneviève  Damon  ,  fut  mariée  par  contrat 
du  19.  mars  167*.  fie  mourut  le  6.  feptembre  1727.  à  la  Fcrté-Vidame  chez  le 
duc  de  S.  Simon  (on  gendre,  âgée  de  6t.  ans  dans  une  grande  pratique  de  pieté. 

1.  GUY-NICOLAS  de  Durrbrr,  duc  de  Lorges,  qui  fuir. 

2.  Geneviève-Françoise  de  Durfort ,  cpoula  le  8.  avril  1695.  Louis  ducdeS. 
Simon  III.  du  nom  ,  pair  de  France,  grand  d'Efpagne  de  la  première  cladc, 
chevalier  des  ordres  du  roi  ,  fils  de  Claude  duc  de  S.  Simon  ,  pair  Se  grand 
louvetier  de  France ,  chevalier  des  ordres  du  roi ,  Se  de  Charlotte  de  F  Aubcipine, 
marquife  de  RufTcc.  Voyez,  tome  IV.  dt  cette  htfl.p.  411. 

3.  Genevieve-Marie  de  Durfort,  fut  mariée  le  21.  mai  169t.  à  Antonin-Hompor 
de  Caumont,  duc  de  Lauzun,  marquis  de  Puiguilhcm,  comte  de  S.  Fargcau, 
capitaine  des  gardes  du  corps  du  roi  fie  des  cent  gentilhomme*  au  bec  corbin  , 
chevalier  de  l'ordre  de  la  Jarretière  ,fils  de  Gabriel- Nompor  de  Caumont  II.  du 
nom ,  comte  de  Lauzun ,  Se  de  Charlote  de  Caumont  de  la  Fosce  fa  féconde 
femme.  Voyez,  tome  IV  de  cette  htfl.p.  481. 

4.  Elizabeth-Gabuelle  de  Durfort, religieufe  à  Confians,puis  abbciïcd'An» 
dezy,  ordre  de  S.  Benoit  diocefe  de  Chalons  fur  Marne  ,  morte  en  1728.  ] 

5.  Cl  audi  -Suzanne-Therese  de  Dm  turc,  auiïi  icligicuic  à  Confiant  prés  Pa- 
ris, puis  abbclle  de  S  Arnaud  de  Rouen. 


B 


XIV. 
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GUY-NICOLAS  de  Durfort ,  duc  de  Quintin-Lorges  ,  eft  né  en  168  j. 
I.  Femme,  GENEVIEVE-TERESE  Chamillarc,  fille  de  Mithcl  Ghamil- 
lart,  miniftre  &  fecretaire  d'c'ut ,  controlicur  gênerai  des  finances,  commandeur  des 
ordres  du  roi,  &  à'Ekzjbetb-Terefe  le  Rebours  ,  fut  mariée  le  14.  décembre  1702. 
te  mourut  Je  ji.  may  1714.  en  la  vingt-huitième  année. 

1.  GUY-MICHEL  de  Durfort,  comte  de  Lorgcs,  qui  fuit. 
i.  Louis  de  Durfort)  né  le  18.  février  1714-  dit\e  chevalier  de  Lotges. 
II.  Femme  ,  MARIE- ANNE- ANTOINETTE*  de  Mefmes  ,  fille  aînée  de /«»• 
Antoine  de  Mcimcs,  premier  prelident  du  Parlement  de  Paris, prévôt,  commandeur 
des  ordres  du  roi,  Ci  de  Mtric-Terefc  Fcydcau  de  Brou,  fut  mariée  le  14.  décembre  1 7 10. 

X  V. 


B 


C">  UY-MICHEL  de  Durfort ,  comte  de  Lorgcs,  mettre  de  camp  d'un  régiment 
Tdc  cavalerie  de  Ion  nom ,  naquit  le  16.  aouft  1704. 

Femme,  ELIZABETH-PHILIPP1NE  de  Poitiers,  fille  unique  de  Ferdinand  /*- 
fefh  de  Poitiers  de  Ryc  d'Anglurc,  du  le  comte  de  Poitiers,  de  Neuf-Chatel ,  &c.  &  de 
Marie- Geneviève- Henriete-Gertrude de  Bourbon- Malaufc ,  fut  mariée  le  1  j.  juillet  1728. 
Voyez,  terne  IL  de  cette  bijl.  /.  212. 


t.  1 1. 


SEIGNEURS 

DE  CIVRAC 


ïttrteU  âu  1 . 
&  4.  de  gueules 

4M  lltH  i  *TgtHt, 

tu  t.  &  }•  i' tr- 
ient i  U  fond* 
dmuT. 


I  X. 

JEAN  de  Durfort,  feigneut  de  Civtac,  fécond  fil*  de  JE  AN  de  Duifort,  fei- 
gneur  de  Duras  ,  &  de  JEANNE  Angevin  ,  dame  de  Rozan  ,  mentionnez,  ci  de- 
vsnt  p.  754.  renonça  aux  droits  qu'il  preteodoit  fur  les  biens  de  fes  perc  &  merc, 
moyennant  la  ceffion  que  la  merc  lui  fit  de  la  icigneuric  de  Ci  vrac,  avec  les  paroif- 
fes  de  S.  Florence ,  de  S.  Pierre  à  Cartel, de  Boffcignal ,  de  Villcmartin  &  de  Mo- 
licn  ;  l'aéte  de  cette  tranfaétion  ert  du  29.  aourt  itro.  il  fut  tuteut  de  (es  neveux  en 
1534.  fit  fon  teftament  le  13.  feptembte  ij  jj.  par  lequel  il  ordonna  fa  lepulturc 
Tome  l.  fi  9 
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à  Duras  en  la  chapelle  de  la  Madclcnc ,  fit  des  legs  à  (a  femme  <Sc  inftitua  héritier 
univerfel  (on  fils  aîné;  il  mourut  le  lendemain.  \. 

Femme  ,  LOUISE  dame  de  Caftclbayac  8c  de  Montafttuc  en  Bigorrc  ,  fiJIc  de 
XJa/lon  feigneur  de  Caftclbayac.  8c  de  Marguerite  de  Montlezun,  fut  mariée  par  con- 
trat du  16.  feptembre  iji4.tcfta  étant  veuve  le  14-  aouft  1564.  &  inftitua  (es  hé- 
ritiers Jem-CUude ,  Jacques  8c  François  de  Durfort  (es  fils. 

1.  |EAN-CLAUDE  de  Durtort ,  baron  de  Civrac  ,  qui  (uit. 

t.  JACQUES  de  Durfort ,  feigneur  de  Caftclbayac  en  Bigorre  ,  dont  la  poflerht 
fers  rapportée  d'aptes  §.  III. 

3.  François  de  Durfort,  mort  fans  cnfàrrs. 

X.  B 

JEAN-CLAUDE  de  Durfort,  baron  de  Civrac,  fait  chevalier  de  l'ordre  du  roi 
l'an  1564.  mourut  le  3.  aouft  1^79-  &  fut  enterre  dans  la  chapelle  du  château 
Civrac. 

Femme,  MADELENÈ  d'Aydie,  fille  de  Geoffroy  d'Aydie  feigneur  de Guitinicres," 
8c  de  Cécile  de  Rodarcl  -  de  Frcfhnct ,  fut  mariée  par  contrat  du  17.  (eprembre  1  j  j  j. 
8c  ctoit  dame  d'honneur  de  la  reine  Marguerite  en  ij8j.  Elle  fit  fon  teftament  le 

29.  aouft  1*14.  mourut  le  n.mai  i6i«.  &  fut  enterrée  à  Civrac. 

1.  GEOFFROY  de  Durfort,  baron  de  Civrac,  qui  fuit. 

2.  Charles  de  Durfort,  bâton  de  Cuzagucz. 

Femme.  Jeanne  de  Lannes,  fille  à'odet  de  Lannes ,  (eigneur  de  Bouilli  <Sc  de 
N  de  Maurat. 

Geoffroy  de  Durfort,  baron  de  Cuzagucz ,  époufà  en  1617.  Lutte  de  b  Ro-  C 
chefoucaud ,  fille  à'ifaac  de  b  Rochefoucaud,  baron  de  Montcndre ,  6c  $  Hélène 
de  Fonlcquc-  H  mourut  avant  fa  femme  qui  fe  remaria  à  Ce  far  de  Coftcntin, 
comte  de  Filmes  &  de  Tourvillc.  Voyez,  tome  IV.  de  tette  htsi.  p.  444. 

3.  &  4.  Fhancois  &  Antoine  de  Durfort,  morts  fans  pofterité. 

3,  Cécile  de  Durfort,  époutalc  23.  juin  1^92.  Pons  de  Pons  (eigneur de  Bourg- 
Charente  &  de  Broflcs ,  fils  de  Charles  de  Pons ,  (eigneur  des  mêmes  lieux ,  ce 
de  Sonue  Martel  fa  féconde  femme.  Cécile  de  Durfort  tefta  lè  18.  décembre 
162t.  8c  fon  mary  époufa  20.  Biifabeth  de  Puygiraud ,  fille  de  Jeanàe  Puygiraud, 
feigneur  du  Bois  8c  de  Charmant ,  &  de  Suzanne  de  Gombaut  de  Champrlcury, 

6.  Françoise  de  Durfort , femme  deN....  (eigneur  de  Courras. 

X  t. 

GEOFFROY  de  Durfort ,  baron  de  Civrac,  chevalier  de  l'ordre  du  roi ,  naquit  ^ 
le  7.  feptembre    57.  fût  nommé  le  27.  février  1)84.  exécuteur  du  teftamenc 
de  Jean  de  Durfort,  vicomte  de  Duras  (on  coufin  ;  il  mourut  le  23.  février  1610. 
après  avoir  fait  fon  teftament. 

Femme,  MARGUERITE  de  line  ,  fille  de  Gajlon  de  l'Ifte  ,  (eigneur  de  la  Ri- 
vière fie  de  la  Lande  de  l'iilc,  6c  de  Bonaventure  de  Lut  ,  fut  mariée  par  contrat  du 

30.  juillet  1589. 

1.  CHARLES  de  Durfort,  baron  de  Civrac,  qui  fuit. 

2.  Madelene  de  Durfort  .  baronc  de  la  Lande  ,  époulaà  Bourdeaux  par  contrat 
du  29.  octobre  16  ; 3.  Gajpard  de  Courtenay  II.  du  nom  ,  (eigneur  de  Bleneau, 
de  Neutvy ,  de  1  Hermite  8c  de  Plancy  ,  fils  d'Edme  de  Courtenay,  feigneur  de 
Bleneau,  &  de  Caterint  du  Sart.  Voyez,  tome  I.  dt  cette  htjl.  f.  498. 

XII.  1 

CHARLES  de  Durfort,  baron  de  Civrac  ,  feigneur  de  la  Lande  ,  de  Rigaut  & 
de  Villcmartin  ,  fut  taie  capitaine  d'une  compagnie  de  chevaux  légers  le  23. 
Février  1623.  fit  fon  teftament  le  14.  juillet  i$2f .  mourut  au  château  de  Rigaut  au 
mois  d'avril  1626.  âgé  de  32.  ans  8c  fur  enterré  dans  la  chapelle  de  Civrac 

Femme  ,  ELONORE  de  Calvimont  ,  fille  de  Lton  de  Calvimont ,  feigneur  des 
Tours  en  Bourdclois  &  de  Cros  en  Perigord ,  conseiller  au  parlement  de  Bourdeaux, 
8c  de  Marguerite  de  la  Lane  ,  elle  étoit  veuve  de  Germain  {  alias  Jean  )  de  Lan  au  , 
feigneur  de  Taris  en  Bazadois ,  lor(qu  clic  fut  mariée  par  contrat  du  12.  janvier  1621. 
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mourut  à  Libournc  le  xi.  juillet  167?.  âgée  de  70.  ans ,  &  y  fut  enterrée  aux  reli-» 
gieufcs  tfe  Sainte  Urfule. 
JACQUES  de  Durfort,  marquis  de  Civrac,  qui  fuit. 

XI I  t 

JACQUES  de  Durfort»  marquis  de  Civrac  en  Bazadois ,  plaidait  en  1^28.  contré 
Mdielene  de  Durfort  (a  tante-  Sa  terre  de  Civrac  fut  érigée  en  marquifàt  pat  let- 
tres du  mois  de  décembre  1*47.  &  il  fut  fait  fcncchal  &  gouverneur  du  Bazadois  le 
xj.  janvier  létj. 

Femme,  HENRIETTE  de  Taubert  de  Breaux ,  fille  à' Aminé  de  Jaubcrt  de  Breaux, 
fcigneur  de  Blaignac  6c  de  Serrez  prés  le  Captalat  de  Buch ,  fenëchal  de  Bazadois  ; 
gouverneur  du  comte  de  Foix  ,  Ce  de  CUude  de  Thuanet,  dame  de  Miredel,  fut  ma- 
riée par  contrat  du  il.  décembre  1642.  mourut  au  château  de  Rigaut  le  jour  de 
j  Pâques  168 1.  âgée  de  6f.  ans  Se  fut  enterrée  dans  la  cbapelle  de  Civrac. 
1.  CLAUDE  de  Durfort,  dit  le  etmte  de  Civrac,  qui  fuit, 
x.  Charlbs  de  Durfort,  dit  le  marquis  de  Civrac. 
Femme,  Ancbliqub  Acarie ,  dame  du  Bourdet»  vivoit  en  1707, 

Hbhribttb-Francoisb  de  Durfort  «mariée  le  xo.  may  17x1.  à  Leuis-ch.ir. 
les-Augufte  Fouquet  ,  marquis  de  Bcllc-Ifle ,  maréchal  de  camp  des  armées  dii 
roi ,  mettre  de  camp  gênerai  des  dragons  de  France  ,  gouverneur  de  Hu- 
ningue,  fils  de  Lms  Fouquet,  marquis  de  Belle-Ifle  ,  &  de  Mtielen*  de 
Levis-Charlus. 

j.  Aimery  de  Durfort  ,  dit  le  comte  de  Blaignac,  baron  de  la  Lande  ,  fenécha! 

de  Bazadois, a  époufé  en  1713.  Gabrielleàc  Sainte  Maure,  fille  de  Gui de  Sainte 
_        Maure  II.  du  nom ,  marquis  de  Chaux ,  baron  d'Auge ,  fcigneur  de  Baret  ,  & 

de  Lomfe-Terefe  de  Porcelets  de  Maillanc  Vtyez,  cy-devtnt ,  p.  22. 

4.  Marguerite  de  Durfort ,  femme  de  N  marquis  de  Gcniuac. 

j.  Marthe  de  Durfort,  époufa  Ezecbiel de  Mclac,  lieutenant  général  des  armée* 

du  roi  ,  gouverneur  de  Landau.  Elle  rit  morte: 
6.  &  7.  N.  &  N.  de  Durfort ,  religieufes. 

je  1  V. 

CLAUDE  de  Durforr  ,  dit  le  etmte  de  Civrac ,  en  1708. 
Femme,  MARGUERITE  de  Carlls  du  Crajet,  fut  merc  de 

X  V. 

D  TACQUES  de  Durfort  ,  dit  le  ctmte  de  Civrac,  fils  unique  en  1707. 
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5.  m. 

SEIGNEURS 

DE  CASTELBAYAC 


*K  11. 


'ACQUES  de  Dur  fort,  fagncur  Se  baron  de  Caftelbayac,  de  Montaftruc,  Sec. 
I  fécond  fils  de  JEAN  de  Durfort,  feigneur  de  Civrac,  &  de  LOUISE  de  Caftcl- 


bayac,  mentionnez  cy-devaiK  page  741.  fit  (on  teftament  te  1.  novembre  ij7j.  par  g 
lequel  il  confirma  Ton  contrat  de  mariage  »  inftitua  héritier  ion  fils  aine ,  &  laifla  à 
/a»  &  lfikt*».àt  Durfort  les  aunes  entans,  leur  légitime. 

femme ,  CATERINE  de  Caftelnau  de  Chalofic. 

I.  CHARLES  de  Durtotc,  feigneur  3c  barori  de  Caftclbayac,  qui  fait. 
,L>r^.  Jean  de  Darfort,  nommé  dans  le  teftament  de  fonpere  du  1.  novembre  1575. 

i'  «a*Bau  de  Durfort,  auih  nommée  au  teftament  de  (on  père. 

XI. 

£ H  ARLES  de  Durfort ,  feigneur  &  baron  de  Caftclbayac  en  if  75-  donna  une 
procuration  le  z.  avrd  \6z6.  pour  comparoître  dans  un  procès  contre  tes 
s. 

Femme,  MARTHE  DaulTan.  c 

1.  Olivier  de  Durforr,  feigneur  d'Afpin  en  1616. 

î.  LOUIS-BERNARD  de  Durfort,  feigneur  de  Montaftruc  qui  (oit. 

3.  Se  4.  Henry  Sl  autre  Henry  de  Durfort,  nommes  dans  l'acte  de  iéaif. 

j.  Isabeau  de  Durfort,  femme  de/jrçw,  feigneut  du  Hagct ,  eft  mentionnée 

dans  un  acte  du  10.  août  1626. 
€.  Caterine  de  Durfbrc,  nommée  dans  le  même  a&e. 
7.  Jeanne  de  Durfort,  femme  de  Benjtmi»  d'Aftagucs ,  feigneur  de  Razcrguet, 

Je  10.  août  1616. 

On  trouve  GtJefrey  de  Durfort ,  feigneur  de  Caftclbayac  en  Bigorrc ,  marié  à  Ifihel 
d'Aftarac ,  iœur  de  Benjtmm  d'Aftarac,  mort  le  ij.  mars  itftj.  Se  fille  de  Muhei 
d'Aftarac,  baron  de  Marcftang  Se  de  Fontrailles ,  vicomte  de  Congolas,  Se  â'Eleeiurc 
de  Lauzieres  de  la  Capelle ,  la  troificme  femme.  Vtjt*  tme  II.  de  têtu  hifimre      624.  D 

X  I  L 

ÏOUIS-BERNARD  de  Durfort,  feigneur  &  baron  de  Montaftruc  en  161*. 
i  tefta  le  7.  janvier  167*. 
Femme,  JEANNE  de  Rivière,  dame  de  Sabarros,  fût  mariée  par  contrat  du'18* 
feptembre  i6jz.  &  fit  fon  teftament  le  8.  mats  1666.  par  lequel  elle  inftitua  héri- 
tier fon  mari,  auquel  elle  fubftuua  Paul  de  Durfort  fon  petit  fils. 

XIII. 

FRANÇOIS  de  Durfort ,  baron  de  Sabarros ,  éroit  mort  lors  du  teftament  de  E 
fon  perc  en  1676.  fes  fils  furent. 
1.  Paul  de  Dutfort,  feigneur  &  baron  de  Monraftruc  ,  fut  fubftituc  par  le  tefta- 
ment de  fon  ayeule  le  8.  mars  \666. 
x.  Bernard-Louis-Junca  de  Durfort, feigneur  de  Sabarros, fut  inftirué héritier 
par  fon  aycul  le  7-  janvier  I6j6.&c  maintenu  dans  fa  nobleûc  par  jugement  de 
M.  de  Laugeois  intendant,  le  16.  janvier  169}. 

§.  IV. 
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XI 


A 


m 


m 


î    t  V. 


SEIGNEURS 

DE  CLERMONTSOUBIRAN 


N.  ...  de  Durfort ,  fcigncur  de  Clermont-deflus  »  foc  enterré  avec  (à  femme 
dans  l'cglife  de  Notre-Dame  de  Malaufe.  Raimend- Bernard  leur  fils>  ordonna 
qu'ils  feroient  portés  aux  dominicains  d'Auvillars  en  Lomagnc  ;  c'eft  apparemment  le 
même  qui  eft  qualifié  GmUamt  feigneur  de  CUrmtnt-Soitbiran ,  &  perc  de  Baudouin  de 
Durfort,  dans  une  lcntencc  arbitrale  de  l'official  d'Agcn,  qui  ordonna  le  3  avril 
12$9.  que  les  abbé  &  religieux  de  Grandfelvc  pourroient  faire  tranfportcr  tous  les 
ans  100.  tonneaux  de  vin ,  200.  cartons  de  bled ,  4.  muids  de  fcl ,  un  millier  de 
harengs,  cinq  motues,  &  les  draps  &  métaux  neceflaircs  à  leur  monaflere  fans 
payer  aucuns  droits  de  leude  ni^dc  péage  à  Baudouin  de  Durfort.  Archives  de  tab- 
iaye  de  Grandfelve. 
Femme,  HELENE. 

I.  RAYMOND-BERNARD  de  Durfort,  bâton  de  Clermont-deflus  qui  fuie, 
z.  Bernard  de  Durfort,  chanoine  de  Cahors,  fuivant  le  teflament  de  fon  trere 
aine  de  l'an  n$<s. 

3.  Aucer  de  Durfort,  doyen  de  Soulac,  fuivant  le  même  teflament. 

4.  Guillaume  de  Durfort,  abbé  de  Moiirac,  en  1x5»;.  puis  éveque  Se  duc  de 
Langres,  pair  de  France,  &  enluire  archevêque  de  Rouen,  eft  mentionné  dans 
le  teflament  de  fon  frere  aîné  de  l'an  1196.  Vtjez.  Gal-Chrifi,  edst.  nov.  ton*.  1. 
col.  169.  &  ttme  II.  de  cette  hifl.  fage  184. 

j.  Baudouin  de  Durfort ,  confeigneur  de  Clermoot-deflus ,  fuivant  le  teftamenc 
de  1  i9<f.  fut  pere  de 

I.  &  II.  Baudouin  &  Raymond-Bernard  de  Durfort. 

6.  Bertrand  de  Durfott,  prieur  delà  Daurade, eft  dit  frerc  de  Guillaume ,abbc 
de  Moiflac,  dans  les  obits  de  cette  églife. 

7.  Geraud  de  Durfott,  prieur  de  fainte  Livradc,  eft  dit  aufll  frerc  du  même 
Guillaume,  dans  les  obit$  de  la  même  églife. 
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I  I. 


R 


AYMOND-BERNARD  de  Durforr ,  confeigneur  Se  baron  de  Clcrmont- 
_dcflus,  de  de  Malauzc  fur  Garonne  ,  fit  un  compromis  avec  l'abbé  &  les  re- 
ligieux de  l'abbaye  de  Grandfclvc  en  ntfi.  par  lequel  ils  remirent  leurs  différends 
fur  l'exécution  des  droits  depeago  5c  de  leudc  au  jugement  de  l'archidiacre  d'Agcn, 
(i)  Atehirtide  (*)  &  pafta  le  8.  novembre  de  la  même  année  une  tranfaction  avec  le  procureur  de 


l'abwje  de 
GranJfcWr. 
(  b  )  Uiitm. 


(c)  Cabinet  dt  Mi 
llairuabanit. 


•(d;  Tiens  dtifrt 
rci  pttcltcon  de 
Touloufc.  RtbL 
CoJb, 


ce  monaftere,  par  laquelle  il  permit  le  tranfport  de  leurs  denrées  par  la  riviero  de 
Garonne  (ans  payer  ni  leudc  ni  péage,  {b)  11  tefta  avant  le  8.  mai  1296.  ordonna  fa 
fcpulturc  aux  dominicains  d'Auvillars ,  fit  Ion  héritier  Bertrand  Ton  fils  aîné ,  auquel 
il  fubfticua  les  autres  enfàns. 

I.  Femme ,  MARIE  du  Foflar. 

II.  Femme  ,  ASTORGUE.  De  l'une  des  d'eux  naquirent.  g 
i.  Bertrand  de  Durforc,  inftitué  héritier  par  le  tellament  de  fon  perc  enn?*. 

cft  nomme  dans  une  bulle  du  pape  Jean  XXII.  qui  le  recommande  au  roi , 
&  le  dit  neveu  de  Guillaume  de  Durfort,  archevêque  de  Rouen.  Il  cft  qualitîé 
chevalier  capitaine  de  la  Bafiide  de  S.  Sarnin ,  près  Tait/ebourg,  dans  une  quittance 
<ju'U  donna  le  30.  juillet  1 3 54-  à  Jean  Chauvel,  trefoher  des  guerres  :  clic 
cft  feelléc  d'un  fecau ,  où  cft  un  écu ,  parti  au  1 .  un  lion ,  au  2.  une  bande.  Il 
prend  le  titre  de  fire  de  la  appelle  tcuyer  Bmneret ,  dans  une  autre  quittance 
qu'il  donna  le  19.  janvier  135;  ç.  à  Jacques  l'Empereur  ,  tréloricr  des  guer- 
res, de  100.  livres  lur  fes  gages,  &c  ceux  de  24.  écuyers  &  de  jo.  fcigens 
à  pied  de  la  compagnie;  fou  Iccau  rcpréfcnre  un  écu  charge  d'une  bande  :  U 
en  donna  une  autre  de  :oo.  livres  le  dernier  juillet  1 3 5 .  (celle  de  même.  <». 
Il  cft  dit  frerc  de  Raimtnd- Bernard  de  Durfort,  lire  de  Bmjfieret ,  tcuyer  bamteret, 
dans  une  quittance  que  ce  dernier  donna  à  Jacques  l'Empereur  le  8.  octobre 
■  jj6.  &  qu'il  fcella  du  fecau  de  Bertrand  de  Durfort,  lire  de  la  Chapelle, 
en  l'ablencc  du  fien ,  l'écu  cft  charge  d'une  bande  fans  bordure,  {c)  Jean  de 
France ,  .comte  de  Poitiers ,  fils  &  lieutenant  du  roi  es  parties  de  Languedoc, 
•en  recompenfe  de  fes  ferviecs  &  des  pertes  qu'il  avoir  fouflertes,  lui  fit  don 
de  1000.  écus  d'or ,  dont  il  donna  quittance  à  Jacques  l'Empereur,  trclorier 
des  guerres ,  le  24.  août  1159.  le  iccau  cft  le  même  que  dans  les  précédentes, 
lï  vendit  à  Guillaume  Pauft,  bachelier  le  29.  juillet  1  j6o.  une  matfon  lifc  à 
Moiftac}  dans  l'acte  île  cette  vente,  il  cft  qualifié  feigneur  de  la  Chapelle,  de 
Malaufe  &  autres  places ,  fie  fut  inftitué  héritier  par  Brunirent  de  Dutfott , 
laquelle  tefta  l'an  \%4t. 

1.  Femme  Sibillb  de  la  Barthe  ,  fille  du  feigneur  d'Aure,  tefta  l'an  ijij.  Ltven- 
taire  du  ire  for  d'Armagnac ,  fait  i  Leiloure  tan  1611.  bibl.  Colb. 

II.  Femme  BertraNde  de  Montaut ,  fit  fon  tcftamcntl'an  1372.  par  lequel  elle  p 
«lut  fâ  fcpulcure  en  l'égliie  de  fainte  Marie  de  Malaufe,  jufqu'à  ce  qu'elle  put 
être  transférée  dans  le  couvent  des  frères  prêcheurs  de  Touloufc,  aufquels  elle 
légua  200.  florins  d'or,  a  condirion  qu'ils  celcbrcroicnt  la  méfie  tous  les  jours 
pourfoname,  donna  20.  florins  d'or  à Sibtlle  de  Durforc ,  rcligictilcà  Prouillc, 
&  inftitua  héritier  univerfel  Bertrand  de  Durfort,  fon  mari,  [d)  de  l'une  des 
deux  nâquir. 

Raimond-Bertrand  de  Durfort,  mort  jeune. 

2.  RA.IMOND-BERNARD  de  Durfort ,  baron  de  C  1er  mont-demis,  qui  fuir. 
Bernard  de  Durfort,  feigneur  de  Malaufe  en  1296.  cft  qualifié  chevalier  & 
neveu  de  Guillaume  de  Durfort  archevêque  de  Rouen  dans  un  mémorial  de  la 
chambre  des  compres  de  Paris ,  tome  II.  foL  1. 
BoNaions  de  Durfort,  en  129*. 

&  6.  Hélène  fie  Banane  de  Durforc ,  nommées  au  tefta  ment  de  leur  E 
perc. 


4- 


On  trouve  Guillemette  de  Durfort ,  mariée  le  15.  décembre  1270.  à  Jourdain  V. 
du  nom,  baron  de  l'Ifle-Jourdain,  fils  de  Jourdain  I V.  du  nom  ,  Se  de  Faydide  dame  de 
Cafaubon.  Vayerutomell.  de  cette  hijl.  p.  706.  Elle  eft  dite  fille  de Hubert-Samal de  Dur- 
fort  dans  le  partage  qu'elle  fit  le  quinze  décembtc  1 270.  avec  Ratis  de  Durfort  des 
biens  de  la  lucccflion  de  Bernard  de  Durfort  Ion  aycul  :  elle  eut  par  ce  partage  la  Ici- 
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gncuric  de  Clermont,  qui  pafla  dans  la  maifon  de  l'Ifle— Jourdain,  puis  en  celle  d'Ar* 
à,  magnac ,  ex  enfin  dans  celle  de  Balfac.  inventaire  des  titres  de  Leihurc.  BAI.  Ctlk, 

III. 

Y\  A1MOND-BERNARD  de  Dutfbrt ,  confeigneur  Se  baron  de  Clermont-def» 
MX.fus,  heriu  de  Hugues  de  Bcraud ,  feigneur  de  Boiffieres,  (on  beau-pere,  qui 
l'inftitua  héritier  par  fon  reftament  du  jour  de  S.  Vincent  1334.  il eft qualifié  Rai- 
mon-Bcrnart  de  Durfort ,  far e  de  Benjperes ,  e'cuyef  bmneret,  dans  une  quittance  de  j  do. 
liv.  tournois  qu'il  donna  le  6.  janvier  1355.  à  Jacques  l'Empereur  en  prêt  fur  Tes 
gages  Se  ceux  de  neuf  c'euyers  Se  de  40.  fergens  à  pied  de  fa  compagnie.  Sur  fon 
lccau  eft  un  ceuflon  chargé  dune  tonde  avec  une  bordure ,  &  au-deflus  de  cet  écuf- 
fon  il  y  en  a  un  plus  petit  fur  lequel  eft  un  Bon  ;  il  en  donna  une  autre  de  ijo.  (• 
livres  le  4.  aouft  îjjtf.  même  fie/ut ,  (t)  Se  rranfigea  avec  fes  beau-frercs  le  21  may 
3  1 3  j  8.  pour  leurs  prétentions  fur  Sauveccrre  en  Aftarac. 

I.  Femme,  DAUFINE  de  Bcraud ,  fille  de  Hugues  de  Bcraud ,  feigneur  de  Boif» 
fieres,  tefta  le  19.  décembre  1J47. 

Cécile  de  Durfort ,  fut  religieufè  au  couvent  de  ProuiUe,  diocefede  S.  Papoul, 
où  elle  trouva  cinq  de  (es  coufines  du  nom  de  Durfort,  de  différentes  branches, 
nommées ,  Condors  ,  Pbitippes ,  Hmors ,  Maflènc ,  Si  Cécile. 

II.  Femme,  CECILE  d'Aftarac,  fille  de  Centut,  comte  d' Aftarac,  &  de  Matbe 
d'Armagnac  de  Fczcnzaguet.  Elle  fe  remaria  à Jean  Jourdain  II.  du  nom,  comte  de 
riAc-Jourdata,  fils  de  Jean  Jourdain  comte  de  ride- Jourdain  ,  feigneur  de  Clcrmonr- 
Soubiran,  6:  d'Indie  de  Durfort.  Feyez  tome  II.  de  cette  bijl.  fage  711.  Inventaire  des 
titres  de  Le&oure ,  bibl.  CM. 

1.  BERTRAND  de  Durfort,  feigneur  de Boiffieres, qui  fuit, 
t.  Raymond  de  Durfort ,  feigneur  de  Malaufc  &  de  la  Chapelle ,  fit  donation  de 
fes  biens  à  Bamond- Bernard  fon  neveu. 


BERTRAND  de  Durfort ,  feigneur  de  Boiffieres  &  de  Clermont-deffus ,  étoîe 
mineur  le  ai.  février  ijtf  j.  Se  Cous  la  tutelle  de  Bertrand  de  Durfort , feigneur 
de  Malaufc  II  tranfigea  le  7.  mars  141  j.  avec  Bertrand  de  Raflials, feigneur  de  Vaillac, 
fils  du  premier  lit  de  fa  femme. 

Femme,  FINETTE  de  Favars,  fille  de  Garfic- Arnaud ,  feigneur  de  Favars  en  Li- 
moufin ,  Se  à'Aiglme  de  ValTal ,  veuve  de  Bernard  de  Radiais. 
RAYMOND-BERNARD  de  Durfort,  chevalier,  feigneur  Se  baron  de  Boiffie- 
res, qui  fuit. 

D  V. 

RAYMOND-BERNARD  de  Durfort,  chevalier ,  feigneur  &  baron  de  Boif- 
fieres en  Quercy,de  Clermont-deflus ,  &  de  la  Chapelle. 

I.  Femme,  C  ATER1NE  de  la  Yigeric ,  fille  de  Bertrand  de  la  Vigerie  fut  mariée 
par  conrrat  du  10.  juin  141 4. 

Jeanne  de  Durfort. 

II.  Femme ,  MARGUERITE  de  Cazeton ,  dame  de  Salviac,  de  S.  Germain  ,de 
S.  Clar,  de  Côte-Roflè,  de  la  Fontadc,  de  Loupiat,  de  Laval,  du  Repaire,  de 
Leobard  Se  du  Mont  S.  Jean,  fille  &  héritière  de  Fertamer  de  Cazeton,  &  de  Mar- 
guerite de  Pellegry,  fit  le  partage  de  fes  biens  entre  (es  enfans, le 4. Janvier  1478. 

1.  ANTOINE  de  Durfort,  feigneur  Se  baron  de  Boiffieres,  qui  fuit. 

2.  Pierre  de  Durfort,  prieur  de  Boulie,  recteur  de  Calamanc  &  de  Boiffie. 
E         res  fon  annexe ,  doyen  du  Vigor,  chanoine  du  Vigcois. 

j.  PONS  de  Durfort,  feigneur  de  Born,  dont  la  pofterité  fera  rapportée  cy» 
après  $.  VII. 

4.  Antoinette  de  Durfort,  femme  de  Bonnet  de  la  Combe, dit  de Gourdicges, 
feigneur  de  Mazieres  prés  Vilrcal  en  Agenois. 

5.  Jeanne  de  Durfort,  mariée  par  contrat  du  9.  janvier  1498.  à  Bernard  de 
Montaut,  feigneur  de  Pechmourier,  diocefe  de  S.  Flour. 

*.  Delphine  de  Durfort ,  dame  de  Born  Se  de  S.  Juft ,  époufà  Armand  de 
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Gontauc  -Biron,  (cigneur  de  Montant  ,  fécond  fils  de  dît  on  de  Gontaut, 
IV.  du  nom ,  feigneur  de  Biron ,  &  de  Sibtlle  de  Chabanois  ,  damedcrEfparrc; 
elle  n'en  eue  point  d'enfâns ,  &  fît  don  des  terres  de  Born  &  de  S.  Juft  ,  à  Pons 


de  Durforc  fon  frerc,  &  à  fes  cnfàns,  par  Ion  teftament  du  4.  mars  ij  16.  Fore* 
Urne  IV. dt  cette  hijioire  ,p*?e  nz.  9 


V  1. 


A  NTOINE  de  Durfort,  feigneur  &  baron  de  Boiûleres,  gentilhomme  de  la 
j  \  chambre  du  roi  en  1468. 
I.  Fcm 


chambre  du  roi  en  1468. 


ri. 


L  Femme,  JEANNE  de  Luzech. 

1.  PIERRE  de  Durfort,  feigneur  &  baron  de  Boiffieres ,  qui  mit. 

2.  Antoine  de  Durfort,  mort  fans  avoir  été  marie. 

}.  Delphine  de  Durfort, c'poufa  1°.  A*emar  , feigneur  de  Formez.  a«.  Antoine  de 
Gaytac. 

4.  Caterine  de  Durfort,  femme  de  Charles  de  Pechpcirou,  feigneur  de  Beau-  c 
caire  &  de  Montbarlat.  .  6  b 

y.  Antoinette  de  Durfort,  mariée  à  Louis  de  Mealet. 

6.  Caterinb  de  Durfort ,  religieufe  à  Villemut. 

7.  Mame  de  Durfort,  Femme  de  Msrot  du  Breil ,  feigneur  de  Louberac. 

8.  Marguerite  de  Durfort ,  époufa  Balthafar  de  Narbonne ,  feigneur  de  Pech- 


9.  Armande  de  Curfort,  religieufe  à  Cahors. 

IL  Femme,  H  ELI  PS  de  Cardaillac,  fils  d'Antoine  de  Cardaillac  ,  feigneur  de 
oule,  &c  de  Jeanne  Guerin  de  Tornicl.  6  - 


Jeanne  de  Durfort ,  Femme  de  Jean  Ramon  ,  feigneut  d'Oty. 
tii  Marguerite  de  Durfort ,  époufa  Mare  de  Péyronncnc ,  feigneur  de  Saint 


C 


V  I  L 


PIERRE  de  Durfort ,  feigneur  Se  baron  de  Boiflîeres ,  de  Lcobard ,  &c.  fit 
fon  telhmcnt  le  5.  décembre  iyzc.  par  lequel  il  inftitua  héritier  univérfcl 
Bourgerean  de  Durfort ,  s'il  étoit  en  vie  ,  lequel  étoit  au  fiege  de  Pavie,  Se  lui  nib- 
ftitua  Jacques  de  Durfort  (on  frerc. 

L  Femme ,  MARGUERITE  de  Genouillac ,  fille  de  Jacques  de  Genouillac  erand 
maître  de  l'artillerie  de  France,  feigneur  d'Acier,  &de  Caterine  Flamentfà  première 
femme.  Son  mari  fc  fit  feparer  d'avec  elle  ,  fous  prétexte  de  parenté  au  quatrième 
degré,  quoique  le  mariage  eût  été  confommé  ,  il  fut  cafTé  par  l'official  de  Pcrigucux, 
commiflaire  du  pape  Alexandre  VI.  en  vertu  d'une  bulle  du  4.  novembre  149I.  Elle 
fc  remaria  depuis  à  Antoine  de  Salagnac,  feigneur  de  Magnac. 

IL  Femme  ,  ISABEAU  de  Roqucfcuil,  hllc  de  Berenger  de  Roquefcuil ,  feigneut 
de  Caftclnau,  &  à' Ame  Guerin  de  Tornicl,  fut  mariée  le  j.  janvier  itoy. 
t.  Boubcerbau  de  Durfort,.  tué  au  fiege  de  Pavie  en  1514. 
x.  JACQUES  de  Durfort,  feigneur  &  baron  de  Boiflîeres ,  qui  fuit. 
3.  GUYOT  de  Durfort  ,  feigneut  de  Leobard ,  dont  la  poftersté  fera  rapportée 
cy-apres  a»  §.  fumant.  •>  tt 

4'^£r^E$R  VIdC  Durf0rt'  fcis0CUr  de  Prou,i»c,  dont  Upojlerité  fera  rapportée 

y.  Robert  de  Durfort,  feigneur  de  S.  Germain. 

Femme  ,  N  de  S.  Ahon  en  Perigord. 

1.  Pierre  de  Durfort ,  feigneur  de  S.  Germain,  époufa  N. . . .  dcRieucafe, 
dont  il  eue  Samuel  de  Durfort  ,  feigneur  de  Confcrans  ,  marié  à 
de  Verfeuil ,  mere  de  Charles  de  Durfort. 


II.  Jeanne  de  Durfort ,  époufa  Herman  de  Clermont,  feigneur  de  Pilly 
6.  isabeau  de  Durfort,  femme  d  Anttrieu,  feigneut  de  Peyiuûc  pics  Cazajjc. 


VIII. 
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VIII. 

A 

TACQUES  de  Durfort,  feigneur  &  baron  de  Boiffiercs ,  gentilhomme  de  la  chàm- 
Jbrcdu  prince  de  Condé,  lieutenant  de  la  compagnie  de  Jacques  de  Cardaillac,  fci- 
gncur de  Lyre,  (cnêchal  de  Qucrcy,  perdit  fes  équipages  à  Foflan  ,  te  ayant  été 
acculé  d'avoir  dcferté,les  biens  turent  (aifis  en  ijjS.  il  en  obtint  main-levée  l'année 
fuivante. 

:  I.  Femme  >  LOUISE  de  Pompadour ,  née  le  dernier  juillet  15*24-  fille  de  Françùt 
feigneur  de  Pompadour .  vicomte  de  Comborn  ,  baron  de  Treignac  .  &  d  l/abedu  le 
Picart-Radeval  fa  féconde  femme.  Elle  fut  leparéc  de  (on  mari  (eus  prétexte  de  pa- 
B  rente  par  bulles  du  pape  Paul  III.  du  4.  des  calendes  de  janvier  1555». 

GEOFFROY  de  Durfort ,  leigneur  Se  baron  de  Boiffiercs ,  qui  fuie. 

II.  Femme,  JEANNE  de  Gontaut,  dame  de  Lavaur  en  Perigord,  fecur  àîArmmd 
de  Gontaut ,  baron  de  Biron ,  maréchal  de  France ,  «Se  fille  de  Jean  de  Gon,taut .  baron 
de  Biron,  feigneur  de  Moncaut,  &  de  Rem  e- Anne  de  Bonnevaldamc  de  Chef' Bou- 
tonne. Voyez  tome  IV.  de  cette  hifl.  p.  115. 

Françoise  de  Durfbrt ,  femme  de  Fltttri  de  Roquebouillac ,  feigneut  d:  h  Ver* 
ricre.  ; 

III.  Femme  ,  FRANÇOISE  de  la  Barre  ,  mariée  par  contrat  du  9.  avril  15:47. 
n'eut  que  des  filles.  » 

I  X. 

f~>  EOFFROY  de  Durfort,  feigneur  &  baron  de  Boiûleres,  tefta  le  13.  janvier 

Femme,  CHARLOTE  de  Gontaut  -  Biron,  fille  de  Totuiutt  de  Contant,  fei- 
gneur de  Puy-Beton  &  de  Laudean ,  &  de  Bbnche  de  Turgis  ,  fut  mariée  par  con* 
trat  du  2 y  janvier  1572.  Voyez  time  IV.  àe  tette  ht/Io&e,  f.  125. 

1.  JACQUES  de  Durfbrt ,  biron  de  Boiffiercs,  qui  fuit. 

2.  Armand  de  Durfort,  léigueur  de  Puy-Beton,  mort  fans  avoir  été  marié. 

3.  Jeanne  de  Durfbrt  ,  c  pou  fa  Louis  de  Goufon,  feigneur  de  Tegra. 

4.  Chaklote  de  Dutfort ,  femme  de  N.  de  Buadc,  leigneur  de  S.  Sernin  en  Pc* 
rigord  prés  Bragerac 

X. 

TACQUES  de  Durfbrt ,  feigneur  &  baron  de  Boiffiercs ,  fc  fit  Chartreux  après  la 
mort  de  fa  femme,  &  fut  enterré  a  Cahots. 
~  Femme  ,  JACQUELINE  de  Gimcl,  fille  de  N.  de  Gimel,  feigneur  de  Paluel 
&  de  Judith  de  Gontaut ,  fut  mariée  par  contrat  du  18.  leptembtc  \6io.  foye» 
ne  IV.  àe  cette  hijloirc  ,  p.  141. 

1.  ARMAND  de  Durrort ,  feigneur  «5c  baron  de  Boiûleres,  qui  fuit 
1.  Iean  de  Dutfort,  mort  fans  enfans. 

3.  Iudith-Madelene  de  Durfort ,  femme  de  Jupes  de  Roffignac,  leigneur  de 
la  Motte  &  d'Alalîac  en  Limoulin. 

4.  Jeanne  de  Durfbrt,  dame  de  Puy-Beton. 

A  RM  AND  de  Durfort,  feigneur  &  baron  de  Boiffiercs. 
f\    Femme ,  MARIE-SILVESTRE  de  Crugy  de  Marfillac ,  fille  de  Fr**f9ts  de 
Crugy,  feigneur  de  Marlillac ,  Ce  de  CUuie  de  Salagnac,  dame  de  Volué,  fut  mariée 
par  contrat  du  19.  juin  1*45. 

1.  ARMAND  de  Dutfort,  feigneur  &:  baron  de  Boiffieres,  qui  fuir, 
i.  Jean-Silvkstre  de  Durfort ,  dit  le  marqiw  de  Boiffiercs,  fcnéchal  d'Agenois, 

colonel  d'infanterie. 
Femme  t  N. . . .  de  Clermont-Vertillac  de  Piles  prés  Bergerac. 

1.  N.  de  Dutfort-Boiffieres,  colonel  d'un  régiment  d'infanterie  de  fon  nom  en. 
1702.  fut  nommé  brigadier  des  armées  du  roi  le  1.  février  1719. 
7mt  V.  D  9 
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il.  N.  de  Durfbrc,  dit  le  comte  de  Clcrmont  ,  capitaine  de  cavalerie  dans  la  ^ 
colonelle  générale. 

3.  Claude  de  Durfort  a  époulc  Louis  de  la  Garde  ,  feigneur  de  Saignes  &  de 
Perlant. 

X  I  1. 

"  -  t 

X  RM  AND  de  Durfort ,  (cigneut  &  baron  de  Boiflieres ,  comte  de  Gramac ,  ba« 
_/\ron  de  Puy-Beton  ,  feigneur  de  S.  Germain,  mourut  à  Bourdcaux  en  1674.  SC 
fut  enterre  à  S.  Projet. 

Femme,  ANNE  de  Touchebtcuf  de  Clcrmont  dcVertillac,  fille  Ac  J  icques-Vsclor 
de  Toucheboruf ,  feigneur  de  Vertillac,  bc  de  Jeanne- Marguerite  Gaulcjac  de  Puy« 
Calvel,  fut  mariée  par  contrat  du  13.  décembre  1670. 

1.  FRANCOIS-CL  AUDE-ARMAND  de  Durforr>  feigneur  &  baron  dcBoif-  B 
fiercs  ,  qui  fuit. 

2.  Marie-Victoire  de  Durfort ,  femme  de  Jean-Paul  de  Turcnne  ,  feigneut 
cTAinac. 

XIII. 

FRANCOIS-CL  AUDE-ARM  AND  de  Durfort,  feigneur  &  baron  de  Botf* 
fiercs  ,  fcnechal  d'Agcnois  ,  fut  reçu  page  du  roi  dans  (a  grande  écurie  en  avril 
1*89.  fie  étoit  en  1707.  meftre  de  camp  du  regiment  de  BoiÛicrcs. 

$  v. 

SEIGNEURS 

DE  LEOBARD 

i 

VIII. 

GUYOT  de  Durfort,  feigneur  de  Leobard  &  de  Mont fcgur,  fils  de  PIERRE 
de  Durfort,  baron  de  Boiflieres,  fie  d'ISABEAU  de  Roquefeuii,  mention-  p 
nez  ci-devant  page  74%.  tranfigea  avec  Jacques  de  Durfbrt  fon  frcrc.lc  10.  janvier 
15-9.  &  tdta  le  11.  juillet  1540. 

Femme  CATERINE  de  Fumcl  de  Montfegur,  fut  mariée  par  contrat  du  1. 
août  ij39-  &  mère  de 

I  X. 

JEAN  de  Durfort ,  ccuyer  feigneur  de  Leobard. 
Femme,  MARGUERITE  de  Beaupoil ,  dame  de  Pcftillac ,  fut  mariée  parcon-  " 
uat  du  18.  novembre  i$66.  &  eut  pour  fils. 

X. 

JACQUES  de  Durfort,  feigneur  de  Leobard  &  de  Pcftillac,  fut  enfeigne,  puis 
lieutenant  au  régiment  de  Puefchemont ,  &  tefta  le  14.  may  1*95. 
Femme,  MARGUERITE  d  Fbrard  de  S.  Sulpice,  fille  A' Antoine  d'Ebrard  de  S. 
Sulpice,  feigneur  du  Vigan  ,  &  de  Jeanne  de  Pclcgri  ;  elle  le  remaria  à  Pons  de  Sa- 
Jtgoac  ,  feignent  du  Youitc, 
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"    t.  ANTOINE  de  Durfbrt,  fcigneur  de  Lcobard  ,  qui  fuit. 
A     t.  Marc-Antoine  de  Durfbrt, tué  à  la  bataille  d'Avein  en  I6jy.  commandant 
les  enfans  perdus  du  régiment  de  Piémont. 

"  n 

ANTOINE  de  Durfort ,  feignenr  de  Lcobard ,  fut  capitaine  au  régiment  de 
Puefthmmt  Se  de  Clozicrs ,  eut  com million  du  roy  pour  faire  rater  les  for- 
tifications de  Caudade  le  8.  juillet  -162.9.  ctoit  en  1*40.  capitaine  de  cent  vingc 
hommes  pour  les  états  d'Hollande; ,  gouverneur  de  la  ville  &  citadelle  de  Domraes 
en  i6f    mettre  de  camp  &r  capitaine  de  chevaux  légers  la  même  année. 

I.  Femme ,  CATHERINE  d'Albin  de  Valzcrgucs ,  fut  mariée  par  contrat  du 
ij.  novembre  161 1. 

g         CHARLES  de  Durfbrt,  feigneu*  de  Peftillac  &  de  Lcobard,  qui  fuit. 

II.  Femme,  MADELENE  de  Cardailhac  de  la  Capelie-Marival,  morte  en  ttfj7. 
té  Jean-Claude  {ntùu)  Claude-Antoine  de  Durtbrt,  fcigneur  de  la  Fontade 

en  Quctcy. 

t.  Fpancois  de  Durfort ,  fcigneur  de  Ponc-Carrar. 

j.  N . . .  de  Durfort ,  dit  le  chevalier  de  Lcobard ,  garde  du  corps  du  roi  en  166€, 

4.  N. ...  de  Durfort ,  femme  de  N. ...  de  Charty  prés  Laulertc. 

5.  Claude  de  Durfbrt,  non  mariée. 

X  I  I. 

H  ARLES  de  Durfort,  fcigneur  de  Peftillac,  &  de  Lcobard,  ctoit  âgé  de  sz. 
V_>  ans  en  \66e.  &  demeuroit  au  château  de  Lcobard  cnQucrcy,  lorfqaïl obtint 
C  afte  de  la  repréfentation  de  fes  titres  de  noblcflê  devant  M.  de  Fortia  intendant  en 
Auvergne,  Se  y  fut  maintenu  le  8.  novembre  i6tf*. 

Femme,  MARGUERITE  d'Ebrard  de  S.  Sulpicc  mariée  par  contrat  du  jo.août 
1É42. 

1.  FRANÇOIS-LOUIS  de  Dutfort,  fcigneur  de  Lcobatd ,  qui  fuit. 

x.  Henry  de  Durfort, âge  do  9.  ans  en  1666. 

j.  N. . ..  de  Dutfbtt,  mariée  au  baron  de  Sauvcterre. 

XIII. 

FRANÇOIS-LOUIS  de  Dutfbtt ,  feigneur  de  Leobard  &  de  Burbuioti,  âgé 
de  \6.  ans  en         du  le  comte  de  Lcobatd,  lieutenant  colonel  du  regi- 
D  n«nt  de  dragons  de  Liftenois,  fut  déchargé  de  ïaffignation  pout  fa  nobkfle  ,  avec 
(es  oncles,  pat  jugement  de  M.  Samlon  intendant  de  Montauban ,  le  30.  avril 
itfP7, 

Femme,  ANNE  de  Coroingts, mariée  le  io.  avril  1671. 


J 
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f.  V  L 

SEIGNEURS 

DE  PROULIAC 

V  I  I  L 

GILEBERT  de  Durfort ,  écuyet  feigneur  de  Prouliac,  fils  de  PIERRE 
de  Durfort,  baron  de  Boilfiercs,  de  S.  Germain  &  de  Salviat,  qui  l'appella 
à  fon  hérédité  par  fon  teftament  du  ir.  décembre  1^25.  &  d'ISABELLE  de  Ro-  ^ 
quefruil ,  mentionnés  «-//rfii»/ ,  ptge  748.  cranlîgea  avec  Jacques  de  Durfort ,  fon  frere 
aîné, pour  la  fucceffion  de  leurs  perc  <Sc  merc  le  jo.  août  IJ41. 

Femme,  FRANÇOISE  de  Gwra/,  fut  marie  pat  contrat  du  7.  août  1541.  5< 
merc  de 

I  X. 

ANTOINE  de  Durfort,  feigneur  de  Crcyffe  5c  de  Prouliac,  fut  tué  à  la  ba- 
taille de  Coutras  l'an  1587. 
Femme,  MARGUERITE  de  la  Croix,  mariée  par  contrat  du  6.  juin  1 5 7 1  ; 
eut  pour  fils. 

GEOFFROY  de  Durfort ,  feigneur  de  Prouliac ,  de  Vcyrignac  &  de  Roquc- 
nadcl ,  eut  une  commiflion  de  capitaine  le  8.  mars  1608.  pour  commander  3 
300.  hommes  dans  la  ville  de  Gourdon,  pour  le  (ervice  du  roi. 

Femme,  JACQUETTE  de  Lanflac,  fut  mariée  par  contrat  du  ij.  juillet 
&  fit  une  donation  à  Antoine  fon  fils  le  1.  avril  1619. 

1.  JACQUES  de  Durfort ,  feigneur  de  Vcyrignac,  qui  fuit. 

2.  ANTOINE  de  Durfort,  écuyer  feigneur  de  Roqucnadcl  ,  dont  la  pofteritc 
fera  rapportée  après  celle  de  fon  frere  aine. 

X  L 

JACQUES  de  Durfort,  écuyer  feigneur  de  Vcyrignac ,  eut  commiffion  de  capitaine 
dans  le  régiment  de  Clcrmont-Vcrtillac  le  13.  janvier  1*38.  croit  âgé  de  64.  ans, 
lorfqu'il  obtint,  avec  fon  fils  le  16.  février  1667.  du  ficur  de  la  BroulTc,  lubdeleguc 
de  M.  Pcllot ,  intendant  en  Guicnne,  acte  de  la  repréféntation  des  titres  de  fa 
noble  tic. 

Femme,  ANNE  de  Vaflal  de  Perrignac,  fut  mariée  par  contrat  du  23.  mai  16*9. 
te  mere  de 


C 


X  I  L 

JOSEPH  de  Durfort,  écuyer  feigneut  de  Mefpoulet,  fut  altïgné  pardevant  M.  de 
Montozon  ,  commiflaire  lubdeleguc  à  Perigucux  ,  pour  la  production  de  fes  titres, 
dont  il  fut  décharge  le  2;.  octobre  1666.  il  étoit  âgé  de  34.  ans  en  1667. 


X  L 


y  Google 


DUCHEZ  NON  PAIRIES.  DVtLJS.  . 


X  I. 

ANTOINE  de  Durfort,  écuyer  (cigncur  de  Roqucnadcl,  II.  fils  de  GEÔF-. 
FROY  de  Durfort ,  feieneur  de  Prouliac,  8c  de  JACQUETTE  de  Lanflàc» 
fer  voit  dans  le  régiment  de  Clcrmont  en  itft».  fie  tefta  le  12.  avril  1644. 
Femme ,  ANNE  du  Roq ,  fut  mariée  pat  contrat  du  6,  fcpicmbrc  i6j  j .  &  mere  do 

XII. 

T  OUIS  de  Durfort ,  écuyer  (èigneur  de  Roqucnadcl,  fut  pendant  pluCeurs  an- 
1  ..nées  cornette  du  marquis  de  Cocuvrcs  jufqu'cn  1656.  produifit  les  tittes  do 
fa  noblcfle  pardevant  M.  de  Montozon,  fubdclegué  à  Perigueux,  &  fut  décharge 
pat  a&e  du  25.  octobre  1666.  il  fît  encore  la  production  devant  François  de  la 
Broufle ,  fubdelegué  de  M.  Pcllot,  intendant  en  Guicnnc ,  dans  laquelle  il  déclare 
qu'il  eft  âgé  de  50.  ans  ou  environ  ,  &  demeure  dans  la  paroiûe  de  Vcyrignac, 
fcncchaufléc  de  Sarlat. 

I.  femme,  MARGUERITE  de  Calhes,  fille  de  Frtitfois  de  Caftres,  &de  M+> 
ieltnt  de  Fairis  de  Terfac,  fut  mariée  le  29.  décembre  1660.  &  mourut  fans  enfâns. 

II.  Femme,  CATER1NE  de  faint  Clarc  >  fut  mariée  pat  contrat  du  iy.  juin 
1*63. 

ïraNçoisb  de  Durfort,  époufa  le  1.  juin  1*88.  Je*»  de  Vaflàl ,  écuyer  feigneur 
de  la  Eoiflîerc. 


\  t&\  ?&\  r&    rvi  tfct  r$S  rîi    f$i  fw  $\ 


§.  VIL 

-  -- 

SEIGNEURS 

DE  BORH 


P. 


itttrï  U  in- 
duit it  gm»lu. 


V  V 

E  13  ONS  dc  Durfort  Wgwut  de  Born,  de  S.  Tuft ,  de  S.  Roma,  de  S.  Cirq,  Sca 
J_  fécond  fils  de  RAIMOND  de  Durfort ,  chevalier  baron  de  Boiflieres  en  Quct- 
cy,  &  de  MARGUERITE  de  Cafeton,  mentionnez  cy-devant yftge  747.  fut  d'a- 
bord deftiné  a  leglife  Se  pourvû  d'une  chanoinie  au  Vigan,  qu'il  quitu  pour  prendre 
le  parti  des  armes.  Il  eft  nommé  dans  le  partagerait  pat  fa  mete  le  4.  janvier  1478. 
fie  dans  le  teftament  de  Delphine  de  Durfort ,  dame  de  Born  &  de  S.  juft  fà  teur, 
du  4.  mars  iy  16.  par  lequel  elle  l'appell*  lui  te  fes  cafiuu  à  b  fucceflion ,  U  cefta 
le  4,  octobre  i4?8, 

Jtme  V.  'Su 
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Femme ,  ANNE  de  Luzech ,  fille  de  N . . . .  baron  de  Luzcch  en  Qucrcy. 
i.  ANTOINE  de  Durforc,  feigneur  de  Boni,  qui  luit. 

x.  Autre  An  toi  ne  de  Durfort ,  fubftirué  à  Ton  frercainé  par  le  teftamenc  de  (on 
perc. 

3.  Pierre  de  Durfort. 

4.  5.  &  6.  Anne,  Miracle  &  Delphine  de  Durfort. 

V  I  I. 

ANTOINE  de  Durfort,  feigneur  de  Born  &  de  S.  Juft,  fut  appellé  avec  fon 
perc  par  Delphine  de  Durfort  (a  tante,  à  la  fuccciTlon  des  terres  de  Born  3C 
de  S.  Juft  ,  par  acre  du  4.  mars  &  avoit  été  inftitué  héritier  univerfel  par  le  tef- 
tament  de  (on  perc  du  4.  octobre  1498.  qui  lui  fubftitua  (onfrerc  puîné  de  même 
nom  que  lui.  Il  tella  le  19.  mai  2 5 3 

Femme,  MARIE-ANNE  de  Bauzé*  de  Bclcaftcl,  fille  de  Rtimoni  de  BauiJ,  fei- 
gneur de  Bclcaftcl  Se  de  Bauzé,  fut  mariée  le  20.  novembre  1513. 

1.  ARMAND  de  Durfort  ,  feigneur  de  Born, qui  fuit. 

2.  Pierre  de  Durfort,  feigneur  de  Scrignac,  fut  partag epar  le  tcftamentdclon  pere 
du  19.  may  1533.  Se  fc  maria  en  Normandie  prés  Bayeux  à  Ifabeau  Vauchicr. 

g.  Marguerite  de  Durfort  l'aînée,  nommée  avec  fes  frères  &:  fa  fœur  dans  le 
tcltamcnt  de  leur  pere  ,  épou(a  N.  de  Pcyronenc ,  feigneur  de  S.  Chamaranr. 

4.  Marguerite  de  Durfort  la  jeune  ,  mariée  à  Bertrand  de  Condac  ,  feigneur 
de  la  Mothc-Caftillioncz. 

Y  l  II 

ARMAND  de  Durfort,  (eigneur  de  Born  ,  de  S.  Juft  Se  de  Vatz,  fut  inftituc 
héritier  univertel  par  le  tcltamcnt  de  fon  perc  du  15.  mai  1  j  5  3-  &:  tefta  le  i:>. 
octobre  1567. 

Femme ,  MARIE  de  1a  Lande,  fille  de  Gertmà  feigneur  de  la  Lande  Se  de  Pcr- 
gedat  en  Petigord  écuyer  ,  fut  mariée  par  contrat  du  11.  juin  1  y  3  y  - 

1.  JEAN  de  Durfort,  feigneur  de  Born,  qui  fuit. 

2.  N.  de  Durfort,  mariée  à  N.  feigneur  de  Carbonicrcs ,  dont  un  fils  qui  a  été 
gouverneur  de  Caftiihoncz. 

I  X. 

JEAN  de  Durfort ,  feigneur  de  Born  ,  de  S.  Juft  &  de  Vatz,  confeiller  d'état, 
lieutenant  gênerai  de  I artillerie  de  France,  fencchal  de  Rhodcz,  nommé  héritier 
univerlel  par  le  teftament  de  fon  perc  du  10.  octobre  1567.  fut  reçu  chevalier  des 
ordres  du  roy  le  5.  janvier  1  $97.  après  avoir  fait  fes  preuves  devant  MM.  de  la  Motte- 
Fenclon  Se  de  Gondrin ,  commandeurs  des  ordres  du  roi  ,  commiflaires.  Il  (crvir 
aux  lièges  de  la  Rochelle,  aux  batailles  de  Jarnacn  1569.  Se  de  Coutras  en  1587. 
&  au  (iege  de  Rouen  en  1592.  &  mourut  en  itfij. 

Femme  LOUISE  de  Pohgnac  ,  611c  de  chriftophe  de  Polignac ,  feigneur  d'Efcoyeux, 
Se  de  Renée  Gillicr,  fut  mariée  par  contrat  du  4.  ayril  1574- 

1.  AbmaHd  de  Durforr  ,  (eigneur  de  Boro  »  capiuinc  des  gardes  du  maréchal 
de  Biron,  fut  tué  au  fiege  a  Amiens  en  1597- 

2.  ARMAND-LEON  de  Durfort,  feigneur  de  Born  ,  qui  fuit. 

3.  Marie  de  Dutfort  ,  époufa  i°.  Claude  Pauthc  ,  feigneur  de  Châreau-Dom- 
pierre  en  la  Marche.  20.  Jfau  du  Maine,  baron  du  Bourg  en  Qucrcy. 

•  -  v*C . 

ARMAND-LEON  de  Dutfort ,  chevalier  ,  feigneur  de  Born  &  de  Belabre, 
furintendanc  des  fortifications  de  France,  fut  nommé  chevalier  du  S.  Efpriten 
1*13.  Se  ne  fut  point  recû.  Il  for  poutvû  de  h  charge  de  lieutenant  gênerai  de  1  ar- 
tillerie de  France  fur  la  demiffion  de  Ion  perc  le  18.  février  i6itf. 

Femme,  LUCRECE  de  Bcthunc,  fille  de  Tbrtftm  de  Bethune  ,  chevalier  ,  fei- 
gneur de  Congy,  SC  de  Lucreie  de  Coftc  ,  fur  mariée  par  contrats  des  M.  27.  te 
28.  decembw  itfoj.  Vejex.  tme  JT.  Je  cette  kifoire,  p.  228. 


B 
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i.  Maximilien  de  Durfort,  feigoeurde  Bon»,  (urintendant  des  fortifications  du 
France  -,  fut  maintenu  dans  là  nobleflc  pat  jugement  de  M.  Barcntin  ,  inten- 
dant en  Poitou  le  10.  fepccmbr e  1667.  il  mourut  bas  avoir  été  marie. 

1.  Léon  de  Durfort,  mort  fans  alliance. 

t.  PHILIPPE  de  Durfort,  feigneur  de  Bonn,  qui  fuit. 

4.  Jean  de  Durfort,  feigneur  d'Ajou  en  Poitou,  n'étoit  point  marié  en  itfB/i 

5.  Marib  de  Durfort,  non  mariée  en  1*87. 

6.  Louise  de  Durfort ,  morte  au  berceau. 

J 

X  L 

PHILIPPE  de  Durfort,  feigneur  de  Born.  en  1*87. 
Femme  ,  ANNE  le  Mcuinicr. 

$.  y  m. 

BARONS 

DE  BAJAUMONT 


D'*z.ur  MB  ii*» 
4  irgtuf» 


t 

T)ERTRAND  de  Durfort , chevalier ,  baron  de  Bajaumoncvivoit  environ  Fani 
jj  D'447- 

Femme,  JUDITH  de  Lautrey,  «le  de  rf»&r  de  Laurrey,  baron  de  Seflbns; 
fut  merc  entr'autres  cnfâns  de 

1  i 

ARNAUD  de  Durfort,  chevalier,  baron  de  Bajaumont,  de  Caftelnouvel ,  de 
Mercnz  &  de  Virrac  ,  confeiller  U  chambellan  du  roy ,  lieutenant  de  la 
compagnie  d'ordonnance  du  comte  de  Dammartin ,  &c.  fervit  Louis  X I.  qui 
lui  donna  les  feigneuries  de  Sainr  Paftour  8c  de  Caftclnau  en  147t.  &  la  moitié 
du  port  Sainte  Marie.  Il  fit  fon  rcfbment  au  mois  de  décembre  1477.  par  lequel 
il  fit  des  tubftitu  rions  en  faveur  des  mâles  de  (à  branche. 

Femme  ,  ANTOINETTE  Ricard,  fille  de  Jet»  Ricard  ,  chevalier ,  feigneur  de 
Vaillac  &  de  Genouillac ,  &  de  Marguerite  d'Ebrard  de  S.  Sulpicc ,  fut  mariée  pat 
contrat  de  l'an  1458. 

1.  François  de  Durfort,  mort  l'an  ijoi.  fans  avoir  été  marié. 
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2.  JEAN  de  Durfort,  feign  eur  de  Bajaumont  qui  fuir. 
C  «1  C«e d.t«    *'  RoDERT  dc  Durfort  ,  chevalier  de  Malte ,  rut  tué  à  l'entreprife  de  Zoara  lan 
paroit  fu  »'«-         i  î  f*.  en  Barbarie,  (a  )  Vejextle  mortirtlege  des  thevaliers  de  S.  Jean  de  lerufalem  A 
SlfL  "ee  ltt         far  Matthieu  GouffancturtyCeleflin,  p.  i77.  J    J  , 

'  *  4-  Etienne  dc  Durfort,  -  W  crtgme  aux  feigneurs  de  Caftclnouvcl  dm  il 

fer*  ftrié  (j-atrt's.  §.  IX. 
j.  Amanjeu  de  Durfort,  prieur  de  S.  Aprazy  d'Agcn. 
&  7.  Antoihbtti  &  Caterine  dc  Durfort. 

I  I  I. 

TE  AN  de  Durforr,  chevalier,  baron  de  Bajaumont,  deGimat  &  d'Efpariac. 
J    Femme,  ANNE  de  Goulard  ,  eft  nommée  dans  un  titre  dc  Tan  [î7o.  « 
i-  Jean  de  Durfort,  morr  lâns  pofreriré.  " 
2.  AMANJEU  dc  Durfort ,  baron  de  Bajaumont,  qui  fuit. 


1  V 


AMANJEU  dc  Durfort,  chevalier,  baron  de  Bajaumont,  fut  maintenu  dans  la 
pofleffion  des  biens  qui  avoient  appartenu  i  Bertrand  dc  Durfort  fon  bifàycul 
&  Arnaud  dc  Durforr  fon  aycul  ,  par  arrêt  de  la  chambre  dc  juftice  de  Pcrigucux, 
du  23.  feptembre  1583. 

Femme  ,  JEANNE  dc  la  Dague  ,  fut.  mariée  en  1574.  &C  eut  entrautres 
en  tans. 

C 


HECTOR-REGNAUD  de  Durfort,  chevalier ,  comte  de  Launac  en  Agenoisi 
baron  de  Bajaumont  &de  la  FofTc  prés  Agen,  for  propofé  pour  être  chevalier 
des  ordres  du  roy  au  chapitre  du  1.  janvier  158;.  où  il  eut  pour  comrni flaires  MM. 
de  Biron  &  dc  la  Mothc-Fcnelon  ,  &  ne  fut  point  reçû.  Le  parlcmenr  dc  Paris  par 
arrêt  du  iz.  mars  1605.  déclara  la  tubftitoUon  d'Arnaud  de  Durfort  du  mois  dc  dé- 
cembre 1477.  ouverre  au  profit  dUecltr- Renaud,  fuivant  les  arreftsdu  grand  con- 
fcil  des  30.  juin  15*4.  &  6.  may  15  jj.  &  lui  adjugea  la  terre  &  feigneuric  dc  la 
Fort ,  acquife  par  Arnaud  le  17.  avril  T476.  fans  préjudice  des  legirimes  dc  François, 
Xtbert  &  Antoinette  dc  Durfort  ,  enfâns  d'Arnaud»  Il  mourut  à  Paris  chez  la  reine 
Marguerite  ,  dont  il  avoit  été  le  fivory  ,  le  16.  octobre  i«f  12.  Ftyez,  U  dtvorte 

j  y  . 

Femme ,  ANNE  de  Gonraut ,  fille  dc ]etn  dc  Gontaut  II.  du  nom,  feigneur  de 
Cabrerés  ,  chevalier  dc  l'ordre  du  roi,  &  d'Anne  dc  Chevcrry  ,  fut  mariée  par  con- 
trat du  21.  juillet  Vvyez.  Urne  IV.  de  cette  biliaire,  p.  137. 

Perrine  de  Dutfort,  époufa  Charles  de  Monrpezat,  baron  dc  Loignac. 

Fils  naturel  de  Hcftor-Regnaud  de  Durfort ,  &  rf-Annc  iAuxiUe. 


Clément ,  bâtard  de  Durfort ,  fit  légitimé  **  mis  de  janvier  1641.  Reg.  de  la 
fhambre  des  comptes,  foL  03. 
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S  IX. 

SEIGNEURS 

DE  CASTELNOUVEL 

ET  DE  MERENX- 

I  I  I. 

ETIENNE  de  Durfott,  chevalier,  fils  puîné  d' ARNAUD  de  Durfort,  baron 
de  Bajaumont,  &d*  ANTOINETTE  Ricard  de  Genouillac,  mtntmnt  cy  devint  p. 

Femme,  N.  de  Montpezat. 

1.  ALAIN  de  Durfort ,  chevalier,  feigneur  de  Caftelnouvel,  qui  fuir. 

x.  Jeanne  de  Durfort.  fut  mariée  le  17.  juillet  15 19.  à  Arnaud- Cuilhem  d'Or- 
nezan  feigneur  d'Auradc,  capitaine  d'Aigucmortes  ,  fils  de ]tm  d'Ornczan , fei- 
gneur d  Auradé  ,  &  de  Pbiiberte  de  Faudoas. 

I  V. 

U     A  LAIN  de  Durfort ,  chevalier ,  feigneur  de  Caftelnouvel ,  de  Mercnx  ,  de  la. 
/\  Roqucthimbaut ,  de  Montbalcn ,  de  Gimat  &  d'Elparfac,  fuivant  un  arrêt  do 
grand  confeil  du  y.  may  155}. 

Femme,  FRANÇOISE  de  Montai,  fille  d'ÀnuIric  de  MontaU  feigneur  de  Ro- 
quebrou ,  &  de  SLmche  de  Gimel. 

1.  François  de  Durfbrr,  chevalier,  fencchal  d'Agenois,  mourut  fans  avoir  e't* 
marié. 

x.  Philjppb  de  Durfort ,  dccedc'c  fans  alliance. 

On  trouve  Team  de  Durfort  feigneur  de  Caftelnouvel ,  chevalier  bachelier  de  la 
compagnie  de  Raimond-Bernard ,  feigneur  de  Montpezat  &  de  Madaillan,  chevalier 
banneret ,  re«,uè  à  Agcn  le  18.  novembre  1485. 


SEIGNEURS 

DE  GOUJONNA  G 

L 

TEAN  de  Durfort ,  feigneur  de  Goujonnac,  fit  fon  tefbment  le  dernier  avril  ijjj. 
v  J    Femme ,  MARGUERITE  de  Chauvcron  ,  fut  maric'e  le  13-  mars  ijoj.  & 
teftale  jo.  avril  jjjj.  Son  fils  fût 

T«me  P.  <  F  9 
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I  I.  A, 

MATHURIN  de  Durfort  ,  feigneur  de  Goujonnac  ,  fit  fon  reftament  le  30, 
avril  ij8j.  dans  lequel  il  nomme  fes  deux  femmes. 
L  Femme  ,  MARGUERITE  de  Cletmont. 

MARC- ANTOINE  de  Durfort  ,  écuyer  ,  feigneut  de  Goujonnac  ,  qui  fuit; 
IL  Femme,  ISABEAUdc  Pcyronnenc. 

III. 

MARC-ANTOINE  de  Durfort ,  ccuyer,  feigneur  de  Goujonnac ,  tranfigea  aved 
l/tbeau  de  Pcyronnenc  (a  bcllc-mcrc  le  4.  juin  159*.  &  tclh  le  S.  juUlct  1599- 
I.  Femme  ,  FRANÇOISE  de  Cugnac ,  fut  mariée  le  2.  mars  1595-  tranfigea 
avec  Rùmoni  de  Durfort  (on  fils  le  24.  juin  16 39.  &  fit  une  acquifition  pour  lui 
le  1.  janvier  1*40.  g 

1.  Mathumn  de  Durfort,  vivoit  en  1599. 

2.  RAIMOND  de  Durfort ,  feigneur  de  Monrodier  ,  qui  fuit. 

IL  Femme,  ANNE  de  Scdicrcs  ,  fille  de  Franfois  de  Sedieres  en  Limoufin,  fit 
de  M  arguent  e  de  Montmegc. 

Helenb  de  Durfort ,  icmme  de  Mûhurm  d'Efcairac  ,  (eigneur  de  Couture  Se 
merc  de  Fnnctis  d'Efcairac,  prefenté  chevalier  de  Malte  au  grand  prieuré  de 
S.  Gilles  l'an  1660. 


I  V. 


R 


A1MOND  de  Durfort  ,  écuyer ,  feigneur  de  Monrodier  8c  de  Salvagnac ,  fit 
le  2.  novembre  1661.  fon  reftament,  où  il  nomme  la  (econdc  temme. 


I.  Femme,  N.  q 
IL  Femme  ,  FRANÇOISE  Prudhommc  ,  fut  mariée  le  12.  juillet  itfjj.  fie 
merc  de 

V. 

ANTOINE  de  Durfort,  feigneur  de  Monrodier,  fut  dc'charge'  avec  fa  mere  de 
la  taxe  des  francs  fiefs  par  M.  Foucaut  intendant  en  la  généralité  de  Montau- 
ban  le  24.  décembre  167t.  fie  maintenu  dans  fa  nobleflc  par  jugement  de  M.  le 
Gendre,  intendant  de  la  même  généralité  le  f.  mars  1700. 

Un  mémoire  pour  M.  de  Durfort-Dcymc,  feigneur  de  Caujac ,  porte  que  la  mai- 
(on  de  Durfort  a  pofledé  un  nombre  confidcrable  de  terres  en  Languedoc,  comme 
Bonac,  Balicge,  Aurival ,  Vcrniole,  Villefcque,  Caunac ,  Lantabaronie ,  Montaftruc, 
Saverdun,  Durfort  baronie  dans  le  comté  de  Foix  ,  Caujac  fit  Dcyme  dont  la  bran- 
che  des  Durfort  de  Languedoc  porte  le  nom.  Il  ajoute  que  cette  maifon  faifoit  au- 
trefois  fa  rcfidcncc  dans  le  bailliage  de  Fanjiux,  fie  qu'il  y  en  a  encore  une  bran- 
che qui  porte  le  nom  de  Durfort-Rofines  ;  que  les  Durfort  de  Languedoc  (c  font  tou- 
jours alliez  avec  les  plus  illultres  maifons  de  cette  province,  comme  celles  d'Aihon, 
de  Touloufe ,  de  Hunaud ,  d  Kalguicr ,  de  Mauleon  ;  qu'on  trouve  un  grand  nombre 
d'aâes  qui  font  foi  de  l'ancienneté  de  cette  maifon  dans  les  cartulaircs  de  1  abbaye  de  la 
Grâce,  voifine  du  chafteau  de  Durfort ,  au  dioeele  de  Narbonne ,  à  laquelle  ils  ont  fait 
des  biens  confidcrables  -,  qu'ils  defeendent  de  la  même  tige  que  les  ducs  de  Duras  fie  de 
Lorges;  que  ces  branches  (c  feparcrent  environ  l'an  1320.  lots  du  teftament  de  Ré- 
gine de  Goth. 

ROGER  de  Durfbrt-Deyme ,  eut  une  part  confiderable  aux  guerres  que  Henry 
IV.  fut  obligé  de  (butenir  pour  le  maintenir  fur  le  trône ,  fut  gouverneur  de  I .au-  g 
raguais,  fie  eut  l'honneur  de  recevoir  pluficurs  lettres  écrites  de  la  main  du  roy,  par 
lelquellcs  il  lui  faifoit  cfperer  la  rccompcnfc  de  (es  (ervices.  Malgré  la  (ubltitution 
que  leur  pere  avoit  faite  pour  conferver  les  biens  de  (a  maifon  ,  fes  enfans  encore 
jeunes  vendirent  à  vil  prix  pluficurs  terres  qui  leur  reftoient.  Jjiuc  de  Durfort  fon 
fils  qui  avoit  été  page  de  Henry  IV.  fut  contraint  de  fe  retirer  dans  la  teire  de  Cau- 
jac qui  compofoit  tout  (on  patrimoine. 

N.  ...  de  Durfort- Dey  me,  abbé  d'Aigucbel  ordre  de  Cîteaux,  diocefe  de  (àint 
Paul-trois-chafteaux ,  cil  de  cette  branche. 
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IÈS  terres  &  feigneuries  deMonchy,de  Coudun,  &c.  furent  érigées  en  duché 
^(ous  le  nom  d'Humieres  ,  en  faveur  de  LOUIS  de  Ctcvant-d'Humieres,  ma- 
A  rêchal  de  France,  pour  en  jouir  par  lui  &  enfuite  par  celui  que  JULIE  de  Cre- 
vant-d'Humieres fa  fille  puînée  épouferoit  en  premières  noces ,  les  cnfàns  mâles  qui 
naîttoient  de  ce  matiage  &  leurs  defeendans  ,  par  letttes  du  mois  d'avril  1692. 
regiftrées  au  parlement  le  t9.  du  même  mois  &  en  la  chambre  des  comptes  le  }o. 
juin  fuivant.  Vojez  les  pièces  qui  fument  concernant  cette  éreclim  ,  tprés  lefquclles  on 
donner»  U  généalogie  de  U  moifin  de  Crevant ,  d'où  font  finis  les  ducs  /HUMIERES. 
Lu  généalogie  des  anciens  feigneurs  d'Humieres  qut  ont  perte  cette  terre  dans  U  mtifin 
de  Crevant  fi  trouver*  dms  U  faite  de  cette  bijttirc  entoure  des  Grands  Aumônier* 
de  France. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE' 

D'HUMIERES 

Erefiion  de  Mouchy  en  duché  fins  le  nom  de  Humitres ,  en  fovemr  de  Louis  de  Crèvent 
de  HumiereSy  maréchal  de  France  ,  &  celui  qut  epoufira  en  premières  noces  ft  fille 
puînée,  leurs  enftns  (jr  defeendans  mulet. 

Du  mois  d'avril  1690. 

t 

ÎOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre  ,  à  tous  prefens  te 
à  venir ,  Salur.  Les  grands  Se  importans  (ervices  que  nous  a  rendus  notre  trés- 
orier &  bien-amé  coufin  Louis  de  Ctevant  de  Humietcs  ,  chcvaliet  de  nos  otdrcs , 
maréchal  de  France ,  grand  maître  &  capitaine  gênerai  de  l'artillerie  de  France ,  gou- 
verneur &  notte  lieutenant  gênerai  en  Flandres,  gouverneur  particulier  de  nos  ville 
&  citadelle  de  Lille,  ville  &  château  de  Compicgnc.  Son  attachement  inviolable 
à  notre  perfonne ,  (a  valeur ,  (a  prudence  ,  fa  fidélité  nous  ont  déjà  excite  à  lui  don- 
ner des  marques  honorables  de  notre  elume,  &  lui  confier  le  gouvernement  de  nos 
places  &  provinces  les  plus  importantes ,  îc  la  conduite  de  nos  armées  -,  il  a  û  di- 
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gncmcnt  foutenu  tous  ces  honneurs  ,  il  s  ert  fi  glorieufcment  acquitte  de  tous  ces  ^ 
grands  emplois ,  &  il  a  rendu  Ton  nom  fi  rccommandable  par  les  avantages  qu'il  a 
remportez  fur  nos  ennemis,  en  prenant  les  places  d'Aire,  forts  de  Link  ,  de  Saint 
Guillain ,  de  Hombourg  ,dc  Bitche ,  de  Courtray ,  de  Dixmude ,  en  fignalant  Ton  grand 
courage  dans  la  rameute  bataille  de  Caflel ,  commandée  en  chef  par  notre  trés-cher 
&  tres-amé  frerc  unique  le  duc  d'Orléans  ,  <5c  l'année  dernière  ,  ayant  fi  prudem- 
ment conduit  notre  armée  en  Flandres ,  qu'il  a  rendu  toutes  les  forces  réunies  des 
armées  d'Efpagne ,  d'Angleterre  &dc  Hollande  inutiles,  en  empêchant  non  feulement 
ces  pui/Tantes  armées  d'entrer  dans  nos  états ,  mais  même  les  contraignant  de  demeu- 
rer retirées  fous  leurs  places ,  pendant  qu'il  a  fait  fubfifter  notre  armée  dans  le  pays 
ennemi  depuis  le  commencement  jufqu'à  la  fin  de  la  campigne,  que  nous  avons 
voulu  lui  donner  de  nouveaux  témoignages  de  notre  affection  &  de  la  parfaite  fatif-  « 
faction  que  nous  avons  de  fes  ferviecs  ,  en  faiiànt  connoitre  l'eftime  que  nous  fài-  ' 
fons  de  fon  mérite  Se  de  fes  vertus ,  Se  exciter  par  (on  exemple  la  noblcnc  de  notre 
royaume  à  imiter  le  zele ,  le  courage  Se  la  fidélité  de  notredit  coufin  ie  maré- 
chal de  Humieres  ,  à  quoi  nous  (ommes  d'autant  plus  portez  que  nous  avons  été 
informez  que  fc  voyant  fans  pofterité  mafeuline  pat  décès  de  fon  fils  unique 
tué  à  notre  fervicc  au  fiege  de  Luxembourg  ,  &  des  ficurs  marquis  de  Comtay, 
chevalier  de  Humieres  ,  marquis  de  Prcuilly  ,  &  de  plufieurs  autres  fes  frères 
cadets ,  il  defircroit  confctvct  les  noms  Se  armes  des  mations  de  Humieres  qui  ont 
été  toujours  fort  illuftres  &  ont  pollcdé  les  premières  charges  de  la  couronne  Se  de 
l'état,  tous  les  rois  nos  prédcccflcurs  François  I.  Si  Henry  II.  en  manant  laûcmoi- 
fcllc  Julie  de  Crevant  dcHumitrcs  fa  fille  puînée  à  une  perfonnede  qualité  conve- 
nable ,  &  f  :ilant  par  ce  mariage  donation  à  ladite  fille  de  la  terre  de  Monchy  Se  de 
celle  de  Coudun  ,  Bauchy,  Brennes,  Villcrs ,  Vigncmont,  Vandelicourt,  Marigny, 
Giraumont,  Beaumanoir,  la  vicomte  de  Choify  utuée  proche  notre  ville  de  Com-  C 
picgnc&  la  terre  Se  feigneuric  de  Humieres  lituée  en  Artois  prés  de  Hcfdin ,  leurs 
appartenances  Se  dépendances ,  à  la  charge  par  fon  mary  &  par  fes  enfans  de  porter 
les  noms  &  atrnes  de  Crevant  de  Humieres,  &  defirant  de  contribuer  à  un  fi  géné- 
reux S:  noble  deffein.    A  ces  eau  fes  Se  autres  à  ce  nous  mouvans ,  nous  avons  par 
ces  prelcntcs  (ignées  de  notte  main  créé,  érigé  Se  élevé  ,  créons ,  érigeons  Se  élevons 
en  titre  ,  nom  Se  dignité  de  duché  ladite  terre  de  Monchy  Se  celles  de  Coudun  , 
Baugy ,  Brennes,  Viïlers ,  Vigncmont,  Vandelicourt ,  Marigny  ,  Giraumont ,  Beau- 
manoir, la  vicomté  de  Choify,  cnfcmblc  la  terre  Se  feigneurie  de  Humieres  fituée 
en  Artois  prés  de  Hcfdin  ,  toutes  ccfditcs  terres  confidcrablcs  par  leurs  droits  Se 
domaine.*: ,  appartenais  à  notredit  coufin  le  maréchal  de  Humieres ,  lesquelles  terres 
nous  avons  unies  Se  incorporées  avec  leurs  appartenances  &  dépendances ,  pour  ne 
former  à  l'avenir  qu'une  feule  Se  même  tetre  en  titre  Se  dignité  de  Duché  de  Humieres , 
à  l'ertet  dequoi  nous  avons  changé  Se  commué  ,  changeons  &C  commuons  par 
ccldites  prefentes  ,  le  nom  de  ladite  terre  de  Monchy  fituée  dans  l'iflc  de  France 
prés  not redire  ville  de  Compicgne  ,  en  celui  de  Humieres ,  à  la  charge  néan- 
moins que  les  aveus  ,  contrats  ,  Se  autres  actes  ci -devant  faits  fous  Je  nom 
de  Monchy  ,  tant  par  notredit  coufin  le  maréchal  de  Humieres ,  Se  Tes  ptédecef- 
fcurs,quc  par  les  vallaux , demeureront  en  leur  force  &  vertu,  pour  en  jouir  par 
notredit  coufin  le  maréchal  de  Humieres,  &  enfuitc  par  celui  que  ladite  damoifellc 
Julie  de  Crevant  de  Humieres  fa  fille  puînée  epoufera  en  première  noces ,  les  en- 
fans  mâles  qui  naîtront  de  ce  mariage,  &  leurs  defeendans  mâles  en  loyal  mariage, 
pleinement,  paifiblcmcnt  Se  perpétuellement  audit  titre  de  duché  de  Humieres, 
enfemblc  de  tous  les  honneurs ,  dignitez ,  rangs  Se  prérogatives ,  prééminences  &C 
privilèges  appartenans  à  un  duché ,  ainfi  qu'en  jouiflent  en  tous  lieux  les  autres  ducs  de 
notre  royaume,  loitaux  afïèmbléesde  noblcfîe  faits  de  guerre ,  qu'autres  lieux  ,  Se  actes 
de  feanecs  ,  d  honneurs  Se  de  rangs  ,  fous  le  reflbrt  immédiat  de  notre  cour  de  p 
parlement  de  Paris ,  en  laquelle  nous  voulons  que  les  appellations  qui  feront  inter-  • 
jettees  des  officiers  dudit  duché,  reflortifîent  nuément  Se  fans  moyen,  Se  à  cet  effet 
nous  avons  ladite  terre  de  Humieres  &  celles  que  nous  y  avons  unies,  diftraites  3c 
exemptées,  diftrayons  Se  exemptons  de  tous  nos  autres  juges,  cours  &:  juridictions 
où  elles  avoient  accoutumé  de  reflortir ,  tant  en  première  m  fiance  que  par  appel  au- 
paravant la  prefente  érection ,  Se  en  tous  cas  fors  Se  excepte  les  cas  royaux ,  donc 
la  connoiflance  appartiendra  à  nos  juges  devant  Idqucls  ils  avoient  accoutumé  de 
refTortit,  à  la  charge  d'indemnifer  nos  officiers,  lequel  notredit  coufin  le  maréchal  de 
Humieres,  celui  qui  epoufera  ladite  fille  en  première  noces ,  les  enfans  mâles  qui  naî- 
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iront  de  ce  mariage,  8c  leurs  defeendans  mâles  en  loyal  mariage,  tiendront  de  nous 
a  nuë'mcnt  &  en  plein  fief,  à  caufe  de  notre  tour  du  Louvre,  Tous  une  feule  foy  8c 
hommage,  laquelle  notredit  coulin  fera  tenu  de  nous  faire  en  ladite  qualiré  de  duc, 
8c  comme  tel ,  nous  voulons  fie  entendons  que  tous  fes  vaiïaux  le  reconnoiflent,  8c 
quand  le  cas  y  échera  lui  faflent  &  prêtent ,  Se  à  fefdits  defeendans  qui  leront  pof- 
fciTeurs  dudit  duché' ,  les  foy  &  hommage  fie  autres  rcconnoiflànces  ,  baillent  aveus 
fi:  dénombrement ,  &  payent  les  devoirs  luivant  la  nature  des  terres  qu'ils  tiennent 
de  lui  audit  titre  fie  qualité  de  duc,  fie  pour  l'exercice  de  la  jurifdi&ion  dudit  duché, 
voulons  que  nottedit  coufin  fie  autres  fes  defeendans  qui  le  polTcderont ,  puiflent  taire 
exercer  8c  établir  un  ûege  de  duché  audit  lieu  de  Humieres,  auquel  il  y  aura  un 
bailiy  ,  un  lieutenant ,  un  procureur  fifcal ,  8c  le  nombre  accoutumé  d'officiers 
pour  rendre  la  juftice,  fans  qu'au  moyen  de  la  prefente  érection  à  défaut  de  delcen- 
dans  mâles  dudit  mariage ,  ledit  duché  puifle  être  par  nous  ni  par  les  rois  nos  fuo- 
ccilcurs,  réuni  à  la  couronne,  en  confequence  des  édits  fie  déclarations  des  an- 
»  nées  1 5^6.  1579.  1 58 1.  is*i.  8c  autres  reglemens  faits  pour  l'ércûion  des  duchez , 
marquifats  fie  comtez ,  aufquels  édits,  déclarations  8c  reglemens ,  nous  avons  déroge 
fit  dérogeons  par  cefdites  préfentes ,  en  faveur  de  nottedit  coufin  le  maréchal  8c  fes 
fuccefleuts  ou  avans  caufe ,  dcfqucls  nous  avons  difpenfé  fie  difpenfons  leditjduché,  fans 
quoi  notredit  côufm  n'eut  accepté  ladite  giace,  fie  à  la  charge  auffi  que  ledit  duché, 
à  faute  de  defeendans  mâles  dudit  premier  mariage,  retournera  en  (a  première  nature 
8c  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  ainez  8c  féaux  confeillers  les  gens  re- 
nans  notre  cour  de  parlement  8c  chambre  des  comptes  à  Paris  ,  fit  tous  autres  nos 
jufliciers  fie  officiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  préfentes  ils  fàffent  lire,  publiera: 
enregiftrer,  fit  du  contenu  en  icelles  ,  jouir  fit  ufer  notredit  coufin  le  maréchal  de 
Humieres  ,  8c  celui  que  ladite  damoifelie  fa  fîlicépouferacn  première  noces,  les  en- 
fàns  mâles  qui  naîtront  de  ce  mariage,  8c  leur  defeendans  mâles  en  loyal  mariage , 
c  pleinement,  paiûblement.ox  perpétuellement,  ccfCroc  fie  faifant  ©effet tous  troubles 
fie  empêchemens  conttaires  :  Car  tel  cft  notre  plailir.  Et  afin  que  ce  (oit  chofc 
ferme  &  fUblc  à  toujours ,  nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  cefdites  préfentes, 
fâuf  en  autres  chofes  notre  drqjt  8c  l'autrui  en  toutes.  Donné  à  Vcrfailles  au  mois 
d'avril ,  l'an  de  grâce  mil  fix  cens  quatre-vingt-dix,  8c  de  notre  règne  le  quarante- 
(cptic'me.  Signé,  LOUIS ,  fie  plus  bas./ir/frrt^parleroy.Signé/pHELYPPEAux. 
Et  fut  l'un  des  cotez  dudit  reply  cft  écrit ,  vif*  Bouche  rat,  pour  lettres  portant 
érection  de  la  terre  de  Monchy  fie  autres  contenues  auldites  lettres  en  duché  de 
Humieres,  pour  le  maréchal  de  Humieres,  8e  fccllé  du  grand  fecau  de  cire  verte, 
en  lacs  de  foye  rouge  fit  verte. 

Xegifirées,  cunfenttnt  le  procureur  gênerai  du  roy ,  pour  jouir  par  Ctmpttrtnt  iet effet  & 
contenu  en  icelles,  &  être  exécutée!  feU  leur  firme  &  teneur  juive*  [mit  de  ce  jour. 
A  farts  en  Ttrlement  le  18.  tvril  H90. 

P 

Vérifiées  À  U  ebanbre  des  comptes  le  30.  jnm  fnrvtnt. 

Xegifirées ,  e»y  le  procureur  génère!  du  roy  ^  pour  jê**r  P**  timpetrunt ,  fes  enfmt  & 
defccndsns  miles  en  ligne  direcle ,  nez.  &  *  nuttre  en  loyti  meriage ,  de  leur  effet  &  cent  en*, 
&  être  exécutées  félon  leur  firme  &  teneur  futvm  [mit  de  ce  jour.  A  Périt  en  ptrle^ 
mMtUiy.jmdemM 
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GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON 

DE  CREVANT 

AVANT  de  donner  la  généalogie  de  CREVANT,  on  a  crû  devoir  rapporter 
par  ordre  chronologique  ceux  de  ce  nom  que  l'on  n'a  pù  placer  dans  cette 
généalogie. 


B 


Raoul,  fils  A'A&ert  de  Crevanr,  Bc  à' Avertit  fille  icH»pus< 
ejl  mentionné  dtns  GmlUume  de  Jumieges  faut  ttn  1069- f«L  6o$. 

* 

Godbfroy  de  Crevant  fie  AncaRdb  h  femme,  avec  Gtmiumt  &  Gtdéfrvj  leurs 
fils ,  donnèrent  i  l'abbc  Robert  &  aux  moines  de  Sainte  Gemme  la  terre  de  Bla- 
nae.  Ce  don  fut  fait  du  temps  de  Bernard  prieur  de  ce  monaftere  ,  lequel  vivoit 
en  1190. 

Ç 

Pieu re  de  Crevant  cft  nommé  dans  un  titre  avant  l'an  1100. 

1 

Pierre  de  Crevant  ell  nommé  l'an  xaai.  dans  un  titre  du  cartulaire  de  l'égli& 
collégiale  de  S.  Urfin  de  Bourges. 

Je  ah  de  Crevant,  chevalier  ,  fils  d'Aimery  de  Crevant ,  reconnut  l'an  1277.  que 
les  religieux  de  Varennes  avoient  quelques  droits  fut  un  de  fcs  moulins  par  la  ceflion 
à'Aimery  (on  perc.. 

Guy  de  S.  Vcrain,  feigneur  d'Afnois,  reconnut  l'an  ijoj.  tenir  en  fief  de  Louis 
comte  de  Nivernois ,  tout  ce  que  Hucuenin  de  Ctcvant ,  damoifeau  ,  ûre  de  Mailly , 
de  Touche  &  de  Montcaublin  ,  tenoit  de  lui.  ™ 

Isabeau  de  Crevant,  veuve  de  Mtret*  le  Jay,  écuyer,  rendit  aveu  le  famedy 
«prés  la  fete  de  Sainte  Croix  de  feptembre  l'an  1 344.  au  comte  de  Blois  de  la  terre 
de  Villcfranchc  lur  Cher. 

Guillaume  de  Crevant,  chevalier,  obtint  remifiion  au  mois  de  mars  1 J48.  pour 
avoir  tué  Guillaume  Janet.  C'eft  apparemment  le  même  qui  fu:  tué  à  la- bataille  de 
Poitiers  l'an  uj6.  &  fut  enterré  aux  frètes  mineurs  de  cette  ville. 

Imbaut  de  Crevant ,  prieur  du  Blanc  en  Berry  ,  donna  quittance  le  *j.  mars 
1365».  de  100.  livres  à  lui  ordonnez  pour  les  bons  icrviccs  qu'il  avoit  rendus  au  p 
roy.     Huitième  ctmfte  de  Luijper  receveur  gênerai  des  aides. 

Harivel  de  Crevant,  feigneur  de  Maubranc  vers  l'an  1374. 

Claude  de  Crevant ,  fils  naturel  de  PercevsJAc  Crevant,  prêtre  chanoine ,  &  de 
Mtrguertie  Aubriote,  fut  légitimé  par  lettres  données  à  Paris  au  mois  de  décembre 

Charles  de  Crevant,  feigneur  de  Chafïïgnoles,  fils  naturel  de  feu  JW  de  Cre- 
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A  vant ,  feigneur  de  Chaffignoles  ,  chevalier  de  l'ordre  du  roy ,  te  A'Ehtmtette  de  Buget  * 
lors  fiUs  Se  non  maries,  fut  légitimé  par  lettres  du  mois  de  juillet  U17.  veciiecs 
en  1645. 


KéttttU  Sa- 
int &  i  <*«r. 


AnrHAMRATTLT  de  Crevant ,  chevalier ,  feigneur  de  Bauché  enTouraine 
fon"  av«  fa  kmtnc  l'an  „o6.to  chapelle  dffiauché,  mourut  l'an  133,.  ft 

C         ARCHAMBAULT  de  Crevant  IL  du  nom.Wgncur  de  Bauché  qui  fuit 
i.  Marguerite  de  Crevant ,  mariée  par  conrrat  du  7.  fcptcmbrc  132a.  avec 
jgmm  Mufeau  ,  ecuyer ,  feigneur  de  Comblcaut,, 

ARCHAMBAULT  de  Crevant  11.  du  nom  ,  chevalier ,  leigneur  de  Bauché*; 
™r  mr  afte  4»  mtràn  êv*tt  Us  tendres  ij4o,  d'employer  en  acquifmon 
,r  criSecT  Jo  ifres  Xvoir  reçues  de  b  dot  de  fa  femme ,  & .pour  Icfquellcs 
u ^auerSm  il  iu  afllg^a  ao.  livres  3e  rente  annuelle  lur  la  terre  de  Bauché;  obimt 
"S  année  un  arnorriflement  de  zj.  livres  de  rente  ÏJ^^££* 
lion  d'un  hôpital ,  («vit  le  roy  dans  fes  guerres  ,  ctoit  «•  ^a^  « l™£ 
n  de  Bouvines ,  &  fc  trouva  cnluitc  à  Lille  avec  7.  ecnym  fous  le  j««*nK*«*  de 
Louis  d  Elpagne ,  comte  de  Talmond;  il  mourut  lan  1346- 
Femme  COLETTE  de  Prie ,  mourur  en  1  m. 
1.  HUGUES  de  Crevant,  feigneur  de  Bauché,  qui  fuit. 
x.  Olivier  de  Crevant,  vivoit  en  U7°-  c^T^n 
3.  Guillaume  de  Crevant,  chevalier,  fervoit en Berry  &  en 
couve  de  Sancerrcen  ij<7>  fous  le  duc  d'Anjou  en  n7>»  «  au  uege  de 
Bourbourg  en  Flandres  avec  dix  écuyers  en  13  «3- 

I  I  I. 

f  TUGUES  de  Crevant,  chevalier  feigneur  de  Bauché ,  mort  en  15*9.  fut  en^ 
H  terré  avec  fa  femme  en  la  chapelle  de  Bauchc. 
Femme   1EANNE  de  Montrochier,  morte  en  1388. 
,  HUGUES  de  Crevant ,  IL  du  nom ,  feigneur  de  Bauché ,  qui  fuit. 
E         Loi»  de  Crevant,  époufa  C^deCkteauneuf  .dont  un  fils  tue  à  la  guerre 
fans  enfans. 

I  V. 

HUGUES  de  Crevant ,  IL  du  nom ,  feigneur  de  Bauché,  fervit  au  fiege  de 
Parthenay  avec  1*.  écuyers  en  14«9;&mo»rutle  ^.^     4^  • 
Femme,  MICHELLE  de  Châreau-Chalon ,  morte  le  10.  août  1441. 
1.  JEAN  de  Crevant,  feigneur  de  Bauchc,  qui  fuit. 
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i.  Philippe  de  Crevant ,  feignait  de  Puygiraulc,  confentit  le  j.  avtil  144t.  que 
Jem  Ion  frère  prit  certaines  rentes  fur  les  terres  de  Crevant  fie  de  Challîgnolles  \ 
en  fàrisfaifant  à  la  dot  de  leur  Cœur.  Il  mourut  (ans  avoir  été  marié  en  1477. 

3.  H e lyon  de  Crevant,  mort  fans  enfans. 

4.  Guillembtte  de  Crevant,  marie'e  à  Renier,  feigneur  de  l'Age,  chevalier, 
lequel  tefta  le  10.  Octobre  1491.  il  étoit  fils  à* Adam  feigneur  de  l'Age  prés 
le  Dorât ,  fie  de  Jeanne  du  Gué.  Voyez,  tome  IV.  de  cette  htfioire ,  page  3I7. 

5.  Jeannb  de  Crevant,  femme  de  René  d'Aloigny  ,  lcigncur  de  laGroye,  fils  de 
Jacques  d'Aloigny,  feigneur  de  la  Groye,  fie  d'Ame  le  Roux  de  la  Roche  des 
Aubiers  i  Ton  mari  fonda  une  chapelle  le  23-  Novembre  ijij. 


JEAN  de  Crevant,  feigneur  de  Bauché,  fervie  aux  fieges  de  Beau  vais,  de  Ger- 
beroy.de  Louviers,  de  Damvillc  fie  autres ,  où  il  fut  fait  chevalier,  il  tendit 
aveu  à  Jean  d'Orléans ,  comte  de  Dunois  fie  de  Longueville  )c  21.  mai  14J2.  pour 
raifbn  dé  quelques  terres  nobles  qui  lui  ctoient  échues  pat  la  mort  de  Michelle  de 
Château-Chaton  ;  fervit  aufli  fous  le  maréchal  de  Saintrailles  en  1460.  tous  lcbâcard 
d'Armagnac  en  Le  roy  Louis  XI.  par  fes  lettres  du  Plcffis  lez  Tours  le  10. 

mars  1481.  le  qualifie  fon  confèillcr  fie  chambellan,  fie  lui  fait  don  du  revenu  du  do- 
maine de  la  chàtelcnie  de  Bouflon,  dépendance  de  la  baronnic  de  Sablé.  H  mou- 
rut au  mois  de  novembre  1485. 

Femme,  C  ATERlNE  Brachet,  fille  de/ aomnes  Brachet,  feigneur  de  Perrufc  &  de  Ma- 
gnat, &  àc  Marte  àc  Sully,  fut  mariée  par  contrat  du  9.  juillet  1439*  fie  mourut  en  1449. 
1.  JEAN  de  Crevant,  11.  du  nom,  feigneur  de  Bjuché,  qui  fuit.  C 
x.  Christophe  de  Crevant,  mort  fans  alliance. 

5.  Louis  de  Crevant ,  abbé  de  fainte  Foy  de  Conches ,  puis  de  la  Trinité  de 
Vendôme,  vivoit  en. ijos.  Voyez.  Cal.  Chriji.  édit.  de  tome  jV.f.^ç  3. 

4.  JACQUES  de  Crevant ,  feigneur  de  Cingé ,  a  fait  U  branche  des  marquis  6e 
duc  d'Humieres ,  mentionnez  ci-ofrés  ,  §.  I. 

5.  Pothon  de  Crevant ,  chevalier  de  S.  Jean  de  Jerufalem. 

€.  MARcuExiTfi  de  Crevant ,  femme  de  Poncet ,  feigneur  de  l'Efpinace. 

7.  &*.  CATMkiNa  &  Jbanne  de  Crevant,  religiculês  en  l'abbaye  delà  Guichc. 

V  I. 

T  E  AN  de  Crevant ,  II.  du  nom,  feigneur  de  Bauché ,  fit  partage  avec  Jacques  de 
j  Crevant ,  feigneur  de  Cingé  fon  frère,  le  6.  juillet  1485.  obtint  la  même  année 
<iroit  de  foire  fie  de  marché,  pour  (a  terre  de  Bauché,  fie  mourut  le  20.  février  1491. 

Femme  CATER1NE  de  la  Jaillc,  dame  de  la  Mothc-fous-Nouaftrc  &  des  Ro- 
ches prés  Loudun,  fille  de  Pierre,  feigneur  de  la  jaillc.  Elle  mourut  le  12.  mars  ijiS. 

1.  FRANÇOIS  de  Crevant ,  feigneur  de  Bauché  qui  fuit. 

1.  Jean  de  Crevant ,  mort  fans  avoit  été  marié. 

3.  Charles  de  Crevant,  abbé  de  Ferriercs,  né  en  1484. 

4.  Louis  de  Crevant,  do&cur  en  théologie  en  la  faculté  de  Paris  ,  abbé  de  la 
Trinité  de  Vendôme,  nâquit  en  148t.  fie  mourut  vers  l'an  1549.  Voyez,  Cal. 
Chriji.  éitt.  de  16  s  6.  tome  IV.  f.  866. 

y  Claude  de  Crevant,  feigneur  de  la  Morhe-Nouaftre  ôc  des  Roches,  fuivit 
le  toy  François  I.  en  Italie,  fc  trouva  à  la  bataille  de  Pavie  en  1524.  où  il  fut 
bleue ,  fie  vivoit  encore  en  1544. 
Femme,  RENE'E  Ftefnau,  Dame  de  la  Frenaye,  vivoit  en  IJ44- 

1.  Claude  de  Crevant,  H.  du  nom  ,  feigneur  de  la  Mothe,  de  Beauvais  en  E 

Touraine  fie  de  S.  Remy  *  chevalier  de  l'ordre  du  roy. 
Femme ,  Marguerite  de  Hall  vin ,  fille  d'Antoine  de  Hallvin ,  feigneur  de 
Piennes ,  fie  de  Lomife  de  Crevecœur.  Voyez,  tome  III.  de  cette  bifiotre  psge  9 1  j . 

1.  Lbonore  de  Crevant,  femme  de  Charles  Turpin,  comte  de  Crilfé,  baron 
de  Vihets. 

2.  Gabriellb  de  Crevant,  mariée  le  premier  août  1  j8t.  à  Fontai- 
nebleau en  préience  du  roi  &  de  la  reine  à  François  de  la  Grange  , 
feigneur  de  Montigny ,  capitaine  des  gardes  du  corps  du  roy ,  maré- 
chal de  France,  fils  aîné  de  Charles  do  la  Grange,  feigneur  de  Montigny, 

gouverneur 
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gouverneur  de  h  Charité  fur  Loire,  &  de  Lauije  de Rochechouarc  de  Jars, 
A  dame  de  Boireaux,  là  première  femme.  Elle  mourut  fort  âgée  à  Paris  le 

11.  may  164$. 

11.  Marie  de  Crevant,  femme  de  Leanari  Cuerin,  feigneur  de  Poifieux. 
6.  7.  &  8.  Mar.cuer.itb,  Anne,  &  Antoinette  de  Crevant, donton ne 

connoit  point  les  alliances. 
9.  Isabeau  de  Crevant ,  mariée  à  Claude  Berruyer,  feigneur  de  S.  Germain 

prés  Loches. 

vu. 

FRANÇOIS  de  Crevant,  feigneur  de  Bauché, mourut  le  ac.  octobre  ij4j. 
Femme,  MARGUERITE  d'Archiac,  fille  d'odet,  d'Archiac,  feigneur  d'A- 
il vailles  ,  &  de  Jeanne  de  Vivonne. 

1.  FRANÇOIS  de  Crevant,  II.  du  nom, feigneur  de  Bauché, qui  fuit. 

2.  Auire  François  de  Crevant ,  tue  à  la  journée  de  S.  Quentin  le  10.  août  15*7. 
j.  4.  &  y.  Jacques,  Paul  &c  Guillaume  de  Crevant,  morts  (ans  avoir  été 

muiés. 

«.  René' de  Crevant ,  feigneurdcLannoy,deBeauregard,  &  du  Puy  du  Tour, 
fit  fon  teftament  en  (on  château  de  Beau regard  le  14.  avril  1594.  par  lequel 
il  ordonna  fa  fcpulturc  en  léglife  de  S.  Martin  de  Subtray ,  dans  la  chapelle 
6c  tombeau  de  la  Vau ,  fit  (on  héritier  Arthambaut  de  Crevant ,  (eigneur  de 
la  Jarrie  fon  frère ,  &  confirma  les  donations  qu'il  lui  avoir  faites  de  tous  (es 
meubles  &  acquêts  le  18.  novembre  1(67.  &  11.  février  1J73. 
.  7.  Akchambaut  de  Crevant  ,  feigneur  de  la  Jarrie,  pattagea  la  fuccefllonde 
_         René  de  Crevant  fon  frere,  le  ij-  may  1594.  tranûgea  le  19.  novembre  fui- 
^         vantavec  Claude  de  U  Marthonie  la  belle  iœur,  fit  le  27.  aot't  ^6\^.  fon  tefta- 
ment ,  par  lequel  il  élut  (a  fcpulturc  en  l'cglifc  de  Cingé ,  &  fit  un  codicile  le  7. 
novembre  de  la  même  année. 

8.  Marguepite-Michelle  de  Crevant,  femme  de  Jean  Brachet,  feigneur  de 
Perufle,  fils  de  Guy  Brachet,  feigneur  de  Peruflc,  &  de  Caterku  d  Aubufl'ont 
elle  fut  mariée  par  contrat  du  17.  novembre  ijyi.  tc^a  lc  octobre  if64.& 
mourut  le  j.  avril  1565.  fon  mari  époufa  enlecondes  noces  Lsmfc  de  la  Mothc, 
fille  de  FrâHfâts  de  la  Mothc ,  (cigrieur  du  Mas-Laurens. 

9.  Se  10.  Françoise  &  Madelene  de  Crevant,  cette  dernière  eft  nommée 
dans  l'acquilitioii  que  René  Si  Paul  de  Crevant  fes  frères  firent  avec  elle  de 
tous  les  droits  qui  leur  revenoient  dans  les  (ucceiuons  de  Francis  de  Crevant» 
&  de  Marguerite  d'Archiac  leurs  père  Se  merc. 

D 

y  iil 

"P7  RANCOIS  de  Crevant,  II.  du  nom,  feigneur  de  Bauché. 

Femme,  CLAUDE  de  la  Marthonie,  fille  de  Geafrey ,  feigneur  de  la  Mar- 
thonie, &  de  Marguerite  de  Marciiil. 

1.  LOUIS  de  Crcvjut ,  leigncur  de  Bauché ,  qui  fuit. 

2.  Serene  de  Crevant,  époufa  François  de  Chabannes,  comte  de  Saignes,  fils 
aine  de  Français  de  Chabannes,  comte  de  Saignes,  de  de  Valtntine  cf  Armes, 
héritière  du  Verger  Se  de  TrulTy.  Elle  mourut  avant  Ion  mati .  qui  époufa  en 
fécondes  noces  Hélène  de  Daillon  du  Ludc,  fille  de  Guy  de  Daillon,  comte  du 
Ludc,  chrvalicr  des  ordres  du  roi,  mort  le  il.  juUiet  ij8j.  Se  de  Jatqueltne 

E         de  la  Fayette,  dame  de  Pontgibault. 

I  X. 

LOUIS  de  Crevant ,  (eigneur  de  Bauché ,  peut  être  le  même  que  LautS' 
Antaine  de  Crevant ,  guidon  de  la  compag  ie  du  prince  de  Condc ,  lequel  donna 
quittance  lur  (es  appomtemens  le  14-  mars  15  60.  elle  eft  (cellée  d  un  fecau  écartelé  /^(-.fo^,^  ^ 
au  1. de  Crevant ,  au  2.  des  Mcrlcttcs ,  au  3.  une  bande  fufelec,  au 4.  une fafec.  {a)  cbtiolbMi' 
leme  K.  H  9 
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Femme,  MARGUERITE  Olivier  .fille  de  Jean  Olivier,  feigneur  de  Leuville,  . 
&  de  Su/smedc  Chabannes;  ie  remaria  zjem  Savary  ,  chevalier  ,  fcigneur  de  Lan- 
cofme. 

i.  LOUIS  -  ARCHAMBAUT  de  Crevant ,  marquis  de  Bauchc ,  quifuit. 
».  Françoise  de  Crevant ,  religieufe  à  Villclaillon  en  Poitou. 
3.  Susa'nmb  de  Crevant. 

X. 

LOUIS -ARCHAMBAUT  de  Crevant,  chevalier ,  marquis  de  Bauchc. 
Femme ,  LOUISE  de  Villautravs,  fille  de  Louis  de  Villautrays ,  confeillcr 
au  parlement  de  Paris  ,  Se  d'Henriette  Boiflon ,  fut  mariée  en  1617.  Se  mourut  le  9. 
janvier  168  j. 

1.  LOUIS- ARCHAMBAUT  de  Crevant  IL  du  nom,  marquis  de  Bauché,  B 
qui  luit. 

a.  Madelene-Ahceliqub  de  Crevant,  fut  maric'e  à  Pierre  de  Vafle,  marquis 
de  S.  Georges  Se  de  Foullctorte  }  ils  vivoient  cnfcmblc  en  1670. 

X  L 

LOUIS  -  ARCHAMBAUT  de  Crevant  11.  du  nom,  marquis  de  Bauchc?.  Ar± 
thunbuu  de  Crevant ,  fcigneur  de  la  jarric ,  (on  grand-oncle  &  fon  parrein  , 
lui  légua  par  fon  teftament  du  27.  aouft  itfn.  les  terres  &  feigneutics  de  Crcvanc 
&  de  Chaffignolcs,  à  condition  qu'il  payeroit  4000.  liv.  aux  héritiers  de  Jette  Mtchelle 
de  Crevant  la  fœur  ,  dame  de  Peruffc,  pour  les  droits  qu'ils  avoirnt  fur  ces  terres. 
Il  mourut  en  168 1. 

Femme,  CATERINE  de  Flcury,  fille  de  N  de  Flcury,  fcigneur  de  Villc- 

martin. 

Madelene-Ançeuque  de  Crevant,  ctoit  en  \6%\.  fous  la  tutelle  de  famere, 
&  cpoula  au  mois  de  novembre  itfsu.  Mtitlm  Turpin,  fcigneur  de  Vihcrs 
en  Poitou. 
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V  L 

A  TACQUES  de  Crevant ,  chevalier,  fils  puîné  de  JEAN  de  Crevant,  feigneur  de" 
J  Bauché,  &  de  CATERINE  Brachct ,  iw*ww'  cj-irvaa  f.  7*4.  rut  feigneur  de 
Cingé  &  du  Gueret  ;  il  ratifia  le  6.  juillet  1487.  le  tcftamcnt  de  (on  pere  ,  qui  lui 
laiflbit  les  terres  qui  lui  étoient  échues  par  le  déccz  de  Philippe  de  Crevant ,  feigncur 
de  Puygirault,  (on  frère,  &  depuis  il  tranûgea  les  }.  may  1496.  6c  12.  février  ifoo. 
avec  Ctterint  de  la  Jaillc ,  veuve  de  Je**  de  Crevant  II.  du  nom  ,  feigneur  de  Bau> 
ché,  Ion  frère  aîné,  en  obtint  un  (upplément  de  partage ,  fie  fit  hommage  le  tu 
juillet  de  la  même  année  à  U  comtefle  de  Dunois. 

Femme ,  ISA  BEAU  de  Salignac,  fille  aînée  fie  héritière  de  Pons  de  Salignac, 
feigncur  de  Cingé ,  fie  de  Trutfoife  de  Sully,  fiit  mariée  par  contrat  du  n.  janvier 
1484.  fit  étoit  veuve  le  18.  may  ijoi.  lorsqu'elle  rendit  un  aveu  à  Guillaume  de 
Mathcfclon  de  Tes  terres  mouvantes  de  la  feignourie  du  Plcffis.  f 
1.  FRANÇOIS  de  Crevant,  feigncur  de  Cingé,  qui  fuit, 
a.  fit  j.  Claude  fie  Jacques  die  Crevant ,  croient  avec  leur  frère  aîné  au  mois 
B        de  leptembre  1  f  00.  tous  û  rutcllc  du  leigneur  de  Bauché. 

4.  Louis  de  Crevant ,  abbé  de  la  Trinité  de  Vendôme  au  moi»  de  feptcmbr« 


FRANÇOIS  de  Crevant ,  feigncur  de  Cingé ,  de  Jumilhac ,  de  Chaulmcs ,  dé 
Villarct,  ficc.  obtinr  une  fentenec  rendue  au  bailliage  de  Tours  le  14.  novembre 
Ij4  j.  pour  être  reccu  à  taire  une  nouvelle  déclaration  de  les  biens,  parce  que  de- 
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puis  fa  première  les  feigneurics  de  MalFart  5c  de  Baronnierc  lui  avoient  c'té  évin- 
cées ,  &  adjugées  à  Anne  Auchcr.  Il  cft  qualifie  chevaticr  dans  l'aveu  qu'il  rendiè  A 
avec  Louis  ion  tils,  ccu»er,  le  12.  janvier  1551-  a  Carcrinc  de  Mcdicis  reine  douai- 
rière de  France,  duclicfle  de  Touramc ,  des  terres  nobles  qu'ils  cenoient  en  ce  duché. 
Il  vivoit  encore  en  i  sty. 

Femme,  LOUISE  Ronfard,  dame  de  Villcgayc  ,  (ocur  du  poète  Pierre  Ron fard , 
&  fille  de  Louis  Roniard,  (eigneur  de  la  Poiflbnnierc,  maître  d  hôtel  du  roy,  &  de 
Jeanne  Chuidrier ,  fut  mariée  le  4.  mars  ijji.  &  fit  une  donation  à  fon  fils  le  il, 
janvier  1518. 

1.  LOUIS  de  Crevant,  feigneur  de  Cingc.qui  fuit. 

2.  Antoinette  de  Crevant,  dame  du  Guerct,  de  Foncclivcs  &  de  Scrrcllcs, 
c'poufa  par  contrat  du  10.  juillet  1  y  59.  Pierre  de  Saltun ,  feigneur  de  Fontc- 
naillcs,  fils  de  Mathurm  de  Saltun.  Par  acte  du  onze  du  même  mois  il  fut  ar-  B 
rêté  que  Ion  perc  lui  ayant  donne  en  dot  les  terres  du  Guerct ,  de  Foncclivcs 

Se  de  Scrrcllcs  qu'il  avoir  recueillies  par  la  morr  de  Hardy  de  Crevant  fon  ne- 
veu, &  que  comme  on  n'etoit  pas  tout-à-fait  aflurc  de  cette  mort ,  au  cas  que 
Hardj  de  Crevant  revint ,  il  la  doteroie  de  700.  liv.  de  rente  annuelle. 

Y  fit 

LOUIS  de  Crevant,  feigneur  de  Cingc',  d'Azay-le-Feronen  Tourainc,  du  Puy 
dcVillaincs  ,  Sec.  gennlhommc  ordinaire  de  la  chambre  du  roy  ,  donna  quit- 
tance le  28.  aouft  1560.  à  Je*n  de  Reilhac  fon  beaufrerc  de  8100.  liv.  fur  25000. 1. 
qui  lui  avoienr  été  promis  pour  la  dot  de  la  femme 

Femme,  JACQUETTE  de  Reilhac,  dame  deBrigucil,  fille  de  François  de  Reil- 
hac, chevalier,  (eigneur  deBrigueil ,  vicomte  de  Mcrainvillc,  &  à  Arme  de  Morte-  q 
mer,  fut  maric'e  par  contrat  du  10.  février  ijtfi.  elle  confirma  conjointement  avec 
Franfois  de  Crevant  fon  beau-pere  le  19-  mars  is6j.  b  rranf.clion  faite  le  16.  fé- 
vrier précèdent  entre  Louis  de  Crevant  fon  mari  &  Jean  de  Reilhac  (on  frère. 
1 .  LOUIS  de  Crevant  II.  du  nom ,  vicomte  de  Drigueil ,  qui  luit, 
z.  René'  de  Crevant,  feigneur  de  Cingc,  dont  la  foïtcrttc  fera  rapportée  cy- êtres , 

3.  Françoise  de  Crevant,  c'poufa  par  contrat  du  premier  décembre  ir88.  Hum- 
bert  de  Rochcforr,  Icigncur  de  Villcdicu  &  de  Bcauvais,  fils  puîné  de  Claude 
de  Rochefort ,  (eigneur  de  Pleuv.-ut,  &  de  Caterine  de  la  Magdclainc,  dame  de 
Teauvais  en  Auxois.  Elle  eut  en  dot  z  ;  3  3  3  -  ccus. 

4.  Madflene  de  Crevanr,  femme  de  Martin  Fumée ,  feigneur  des  Roches  laine 
Quentin  ,  maître  des  requêtes  ,  fils  aîné  d'Antoine  Fumée  ,  feigneur  de  Blandé 
&  des  Roches  faint  Quentin , chevalier  de  l'ordre  de  Saint  Michel,  &  de  Claude 
de  Riant. 

I  X.  D 

LOUIS  de  Crevant  II.  du  nom ,  vicomte  de  Brigueil,  marquis  d'Humiercs, 
(eigneur  d'Azay  ,  d' Argy  ,  d'Oziltac,  &c  fait  chevalier  des  ordres  du  roy  le  j  t. 
décembre  1619.  conseiller  d'état,  capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes  &  des  cent 
gentilshommes  de  la  maifon  du  roy ,  gouverneur  de  Ham,  puis  de  Compicgnc,  mou- 
rut en  fon  chafteau  d'Azay  en  Touramc  le  z.  novembre  1648.  en  (a  8j  année,  fie 
fut  enterré  dans  l'églifo  collégiale  de  Loches. 

Femme,  JACQUELINE  d'Humiercs,  fille  de  Jacques ,  (ire  d'Humieres,  marquis 
d'Encre ,  chevalier  des  ordres  du  roy  ,  &c  de  Renée  d'Avcrton  ,  dame  de  Belin  , 
fut  mariée  par  contrat  du  18.  février  1595.  fl£  devint  héritière  de  fa  maifon  par  la  mort 
fans  enfans  de  Charles  ,  marquis  d'Humieres,  de  Monchy  &  d'Encre,  chevalier  des 
ordres  du  roy,  fon  frere  ,  lequel  fut  tué  dun  coup  de  moufquet  à  la  prife  de  Ham 
l'an  1  c  9  r .  La  maifon  d  Hum  ter  es  fera  trait  te  dans  la  fuite  de  cette  bijltire ,  chof.  des  grands  B 
Aumôniers  de  France. 

1.  Cham.es-He»cules  de  Crevant,  marquis  d'Humiercs,  premier  gentilhom- 
me de  la  chambre  du  roy  ,  capitaine  de  yo.  hommes  d'armes ,  gouverneur  de 
Compicgnc,  fut  tué  au  licgcdc  Rovan  le  12.  mav  1622. 
z.  LOUIS  de  Crevant  III.  du  nom ,  marquis  d'Humieres ,  qui  fuir. 


X. 
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LOUIS  de  Crevant  III.  du  nom>  feigneur  d'Argy,  puis  marquis  d'Humieres, 
premier  gentilhomme  de  la  chambre  du  roy ,  capitaine  de  la  féconde  compa- 
gnie des  cent  gentilshommes  de  fa  maifon  par  provifions  du  18.  aouft  161  z.  mou- 
rut à  Paris  le  2.0.  mars  1648.  âge'  de  41.  ans. 

Femme,  ISABEAU  Phelypcaux ,  fille  de  Rtymond  Phclypeaux,  feigneur  d'Her- 
bault,  (ccrctairc  d'étac ,  Se  de  Claude  Gobclin,  fut  mariée  le  14.  juillet  1627. 

1.  LOUIS  de  Crevant -d'Humieres  IV.  du  nom,  duc  d'Humieres,  maréchal  de 
France,  qui  fuit. 

i.  Jacob  de  Crcvant-d'Humiercs ,  marquis  de  Preuilly,  chef  d'efeadre  puis  lieu- 
tenant gênerai  des  armées  navales  du  roy,  avoit  été  abbé  de  Saint  Maixant  pat 
bulles  du  pape  Innocent  X.  du  10.  décembre  1644.  &:  mourut  à  Meflîne  en 
167J .  Voyez  Coll.  chriji.  edit.  nro.  tome  H.  toi  ntf  J. 
3.  Rocer  de  Crcvant-d'Humiercs ,  chevalier,  bailly  &  gtand-croix  de  Malthe, 
mourut  à  Malthe  le  18.  juillet  1687. 
.  4.  Balthazar  de  Crevant-d'Humicrcs,  chevalier  de  Malte,  commandeur  de  Vil- 
licrs-au-Liege,  abbé  de  S.  Pierre  de  Preuilly,  Se  de  Saint  Maixant  dont  il  prit 
poflefllon  le  21.  aouft  166 y  mourut  le  20'.  leptembre  1684.  Voyez.  fUÊL  Chriji. 
edït  nov.  tome  II.  f.  liSj. 

5.  Raymond-Louis  de  Crcvanr-d'Humicres,  marquis  de  Preuilly  ,  feigneur  de 
Lalligny ,  lieutenant  gênerai  des  armées  navales  du  roy ,  mourut  le  vingt  juin 
1688. 

6.  François  de  Crevant-d'Humicrcs,  baron  de  Contay. 

7.  Marie  de  Crcvant-d'Humiercs,  rcligiculcà  Sainte  Marie  de  B  lois. 

8.  Isa  beau  de  Crcvant-d'Humiercs,  rcligiculc  à  l'abbaye  de  Jouarrc. 

9.  JtANNK  de  Crevant-d'Humicrcs. 


X  l 

LOUIS  de  Crcvant-d'Humiercs ,  IV.  du  nom,  duc  d'Humieres,  vicomte  de 
Bngucil ,  baron  de  Preuilly  ,  feigneur  de  Monchy  prés  Compiegnc ,  &  de  Contay, 
chevalier  des  ordres  du  roy  ,  maréchal  de  France,  grand  maître  Ce  capitaine  gênerai 
de  l'artillerie,  gouverneur,  de  Bourbonoois,  puis  gouverneur  &  lieutenant  gênerai 
de  Flandres,  de  Hainaut  &  pais  conquis, &  des  villes  de  Lille  &  de  Compiegnc, 
colonel  des  regimens  des  Fuzilicrs  te.  Bombardiers,  &  capitaine  de  la  première  com- 
pagnie des  cent  gentilshommes  de  la  maifon  du  roy  ,  obtint  érection  de  fes  terres 
de  Monchy  8c  de  Coudun  en  duché  fous  le  nom  d'Humieres ,  par  lettres  du  mois 
d'avril  1690.  rapportées  ti-dtvmt page  759.  &  mourut  à  Vcrfailles  d'une  goûte  re- 
montée le  30.  août  1694.  âgé  de  66.  ans.  Voyez,  fon  éloge  dans  U  fuite  de  tette  hijloire 
chapitre  des  maréchaux  de  France. 

Femme,  LOUISE-ANTOINETTE-TERESE  de  la  Châtre , dame  du  palais  de 
la  reine,  fille  d'Edme  de  la  Châtre,  comte  de  Nançay,  &  de  Françoïfe  de  Cugnac- 
Dampicrrc ,  dame  de  Boucart,  fut  mariée  le  8.  mars  1653.  K.  mourut  à  Paris  le 
2.  décembre  172.1.  dans  fa  quatre-vingt-huitième  année. 

1.  HtNRv-Louisdc  Crcvant-d'Humiercs,  marquis  d'Humieres,  colonel  d'un  régi- 
ment, d'infanterie  de  fon  nom,  tue  au  fîegc  de  Luxembourg  le  13-  mai  16Ï4. 
lome  V.  1  9 
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i.  Louis-François-Rocer  de  Crevant-d'Huraicres ,  comte  de  Brigucil ,  mort  le 
7.  feptembre  1679.  ^ 

3.  Marie-Terese  de  Crevant-d'Hurnieres,  epoufa  le  jo.  février  1677-  Je*»- 
Alphonfc  de  Gand  dit  Villaiu  ,  prince  d'Kenghien  Se  de  Malmines,  comte  du 
S.  Empire,  de  Middelbourg ,  dOgnies  &  de  Vianden,  mort  à  \' criailles  le  6. 
juillet  1 6 87.  il  ctoit  fils  aîné  de  B*bh*ftr-?bilippts  de  Gand ,  prince  &  comte 
d'Ilenghien,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  8c  de  Lomft  Hcnriquez  de  Sarmiento 
Salvatiera. 

4.  Marie-Louise  de  Crevant-d'Humicres ,  abbefle  de  N.  D.  de  Monchy-Ie- 
Pierreux  prés  Compiegne,  morte  le  20.  janvier  1710.  en  fa  cinquante-deu- 
xième année,  fa  vie  a  été  donnée  nu  public  en  17 II.  par  dom  Michel  Fcli- 
bien  ,  Bcncdidin  de  la  congrégation  de  S.  Maur. 

5.  Anne-Louise  de  Crcvant-d  Humiercs ,  épou&  i°.  au  mois  d'août  1682.  Louis- 
Alexandre  6k  Vaûc,  dit  Grognet ,  comte  de  Vallé ,  vidame  du  Mans ,  mort  lieutenant 
de  vaiffeau  à  Toulon  le  7.  août  1*84.  2°.  Charles- Louis  de  Hautefort ,  marquis  de 
Surville,  colonel  du  régiment  de  Touloufe,  puis  du  régiment  du  roi  en  1693. 
fait  lieutenant  gênerai  de  Tes  armées  le  23  décembre  170  2.  mort  le  19.  decern-  £ 
bre  172 1.  De  ce  mariage  cft  né  entr  autres  eniâns  Emmanuel  -  Dtcuionni  ' , 
marquis  d'Hautefort,  marié  en  1727.  à  Reme-Magdetene  de  Durfort  Duras,  dont 
un  fi. s  né  en  1728. 

6.  Anne- Louise-  Julie  de  Crevant,  duchefle  d'Homieres ,  par  les  lettres 
détection  du  mois  d'avril  1690.  obtenues  par  le  maréchal  Ion  pere, lefquel les 
portent  que  ce  duché  pailera  à  elle  ,  à  (on  mari  &  à  leurs  enfans  ;  elle  a 
epoufé  le  15.  mai  1690.  Lms-franctis  d'Aumont,  marquis  de  Chappes ,  lieu* 
tenant  gênerai  des  armées  du  roy ,  gouverneur  du  pais  Boulonnois ,  de  Bou- 
logne ,  de  la  Tour  d'ordre  dEftaplcs  &  du  fort  Monthulin,  aufïi  gouverneur 
de  Compiegnc,  fils  de  Louis- Msru-Vidor  ,  duc  dAumont,  pair  de  France, 
chevalier  des  ordres  du  roy ,  premier  gentilhomme  de  fa  chambre ,  Se  de  Tran- 
çoife- Angélique  de  la  Mothe-Houdancourt  la  féconde  femme  1  par  le  contrat  de  Ç 

,.  mariage  il  a  été  ftipulé  que  le  mari  d'Atme-Lou/e-Julte  de  Crevant ,  duchefle 
d  Humieres,  prendrait  le  nom  &  les  armes  d'Humicrcs.  Vtyix.  tmt  lY.it 
une  bt/itsre ,  page  880, 
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ï)  ENE'  de  Crevant ,  (cigneur  de  Cingé ,  de  Tournon ,  de  la  Borde  fie  de 
fX  Prince',  croit  (econd  fils  de  LOUIS  de  Crevant  leigncur  de  Cingé,  fie  de 
JACQUETTE  de  Rcilhac,  mtntumés  ty-Jevtnt,  fêge  769. 

Femme,  GABRIELLE  Provoit,  fille  de  Lotis  Provoft,  feigneur  de  Fabrefan, 
C  gouverneur  de  Brie  comte  Robert ,  &  de  Frtttfù/i  Morin ,  fut  mariée  pat  con- 
trat du  13.  fcptembtc  1604. 

x.  Louis  de  Crevanr,  page.de  la  chambre  du  roi,  tué  eh  duel  l'an  itfjt. 

a.  Gabriel  de  Crevant,  chevalier  de  Malte. 

3  CHARLES-HERCULES  de  Crevanr  ,  baron  de  Cingé,  qui  fuit. 

4.  Claudb-Bonaventurb  de  Crevant,  (eigneut  de  Bruilles ,  prince  d'Yverot. 
Femme,  Marie  d'Appelvoifin,  dame  de  la  Chafteignerave  fie  de  la  Mothc- 

Roufleau,  fille  de  René  d'Appelvoifin,  &  de  Marie  de  Sains,  fut  mariée  le 
u.  juin  1648. 

I.  Louise-Marie  de  Crevant',  mourut  fans  alliance  le  1.  avril  i$8$. 

II.  Julie-Françoise  de  Crevant ,  princefle  d'Yvetot  .cpoufaGwflfd'Albon, 
marquis  de  S.  Forgeux  ,fils  de  XSafptri  d' Albon  feigneur  de  S.  Forgeux,  fie  de 
FrMftiJe  Damas-Thianges,  elle  mourut  le  tj.  novembre  1*98. 

5.  François-Alexandre  de  Crevant,  reçu  chevalier  de  Malte  au  grand  prieuré 
de  France  le  7.  juin  itfji. 

£  6.  Françoise  de  Crevant,  fut  mariée  par  contrat  du  iz.  avril  1652.  à  Lmis 
Gillier,  marquis  de  Villedicu ,  baron  de  Mauzay ,  fils  de  CUnde  Gillier,  fel- 
gocur  de  Villedicu ,  baron  de  Mauzay  ,  &  de  Mtrk  de  Yîvonne. 

X. 

CHARLES-HERCULES  de  Crevant,  baron  de  Cingé,  vivoir  en  1644. . 
Femme,  MARGUERITE  de  U  Brouffe,  fille  de  N.  de  la  Brouflè,  te  de 
Morte  Conan. 

1.  ANTOINE  de  Crevant,  marquis  de  Cingé,  qui  fuit, 
z.  Marie-Louise-Jacquelinb  de  Crevant. 
<      tme  K  * 
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X  I.  A 

ANTOINE  de  Crevant,  marquis  de  Cingé,  cVc. 
Femme  ,  MARIE-ANNE  de  Gelinar  de  Varaifc  de  Malavillc,  fille  d'Em- 
manuel de  Gelinar,  vicomte  de  Varaifc,  fcigncur  de  Malavtllc,  lieutenant  des  ma- 
réchaux de  France  de  la  province  d'Angoumois ,  &  de  Marguerite  du  Folle, 
i.  LOUIS-EMMANUEL  de  Crevant,  marquis  de  Cingé  ,  qui  fuit 
z.  Louis-François  de  Crevant,  n'eft  point  marie. 

X  I  I. 

LOUIS-EMMANUEL  de  Crevant,  marquis  de  Cingc'. 
Femme,  MARTHE-HENRIETTE  de  S.  Gelais  de  Lulïgnan,  fille  de  Jedn 
de  S.  Gelais  de   Lufignan ,  marquis  de  Roiflac ,  (cigneur  de  Montchaudc ,  de 
Chaftelar,  de  Luchel  êc  de  Chcvalon,  &  à' Henriette  de  la  Rochefoucaud. 

1.  Couis-Martih  de  Crevant ,  marquis  de  Cingé  &  de  Bauché  en  Touraine  , 
de  Roifïac  &  de  Chcvalon  en  Saintonge,  &  de  Malavillc  en  Angoumois  ,  page  B 
delà  chambre  du  roi  en  1727-  Puis  orEcicr  au  régiment  des  Gardcs-Fran- 
çoifes. 

2.  Charles- Louis  de  Crevant,  abbé. 

3.  Philippes  de  Crevant,   dit  le  chevalier  de  Crevant. 
4.  Françoise- H  en  kiettb  de  Crevant. 
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LE  roi  Louis  XIV.  unit  les  vicomtes  Je  Pommerith,  d'Avaugour  ic  de  l'Her- 
mitage  au  comte  de  Quintin  ,  &  érigea  le  tout  en  duché  en  faveur  de  GUY-  jy 
►ONCE  de  Durfott,  comte  de  Lorgcs ,  maréchal  de  France ,  par  lettres  don- 
nées à  Versailles  au  mois  de  mars  1691.  rcgtftrées  le  2t.  du  même  mois-  Le  nom 
de  Quintin  fut  change  en  celui  de  Lorgcs  en  faveur  de  GUY-NICOLAS  de 
Durtort,  duc  de  Quintin ,  fils  de  Guf-Aldtuce  de  Dut  tort,  par  autres  lettres  du 
mois  de  décembre  1706.  regiftrccs  le  7.  du  même  mois.  La  généalogie  de  la  maifon 
de  Durfbrt ,  M  été  rapportée  cy-devaiu,  chapitre  in  duché  de  Duras, page  710.  Voyez 
4ts  pièces  qui  fuivcnt  cm  cernait  têtu  ertttwn, 
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DE  QJJ  I N  T  I  NI  ORGES. 

Ereûim  du  amie  de  gamtin  en  duché ,  en  f*vewr  Je  M.  te  marichd  de  Lêrgts. 

B 

Du  mois  de  mars  i*$>i. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu»  roi  de  France  fie  de  Navarre  t  à  tous  prefens  8£ 
,à  venir,  Salut.  Nous  trouvans  portez  par  notre  propre  inclination  ,  auffibien 
que  par  l'exemple  des  rois  nos  prédecefTeurs  >  à  diftinguer  par  des  titres  d'honneur 
les  perfonnes  qui  fc  font  élevées  au-deflus  des  autres  par  un  mérite  extraordinaire 
fie  par  des  iervices  fignalez ,  joints  à  une  illuftre  fie  haute  naiflanecs  nous  n'avons 
pas  voulu  différer  plus  long-temps  à  honorer  d'une  nouvelle  dignité  notre  très-cher 
&  bien*amé  coufin  Guy  de  Durfort  ,  comte  de  Lorges  ,  maréchal  de  France ,  i(Tu 
d'une  des  plus  grandes  fie  anciennes  maisons  de  notre  royaume  ,  confidctable  pat 
elle-même  fie  par  fes  grandes  alliances ,  fie  qui  a  toujours  donné  de  grands  hommes 
à  cet  état  ,  dont  pluficurs  ont  commandé  des  armées  dedans  fie  dehors  le  royaume, 
fie  font  morts  glorieufcmenc  dans  le  fervice  des  rois  nos  prédecefleurs ,  ce  qui  fuffi- 
roit  pour  nous  obliger  à  témoigner  à  nottedit  coufin  le  comte  de  Lorges ,  la  con- 
ûderation  en  laquelle  nous  avons  (à  maifon ,  mais  outre  la  gloire  fie  les  Services  no- 
cables  de  fes  ancêtres  ,  il  s'eft  toujours  rendu  digne  lui-même  par  fon  propre  mérite 
de  nos  plus  fingulieres  faveurs ,  ayant  dés  l'âge  de  quatorze  ans  commencé  en  qua- 
lité de  capitaine  de  cavalletie  à  nous  donner  des  marques  de  fon  affection  fie  de  fon 
courage ,  fie  continué  de  nous  tendre  des  Iervices  importans  en  celle  de  mettre  de 
camp  de  cavallerie  ,  de  maréchal  de  camp ,  fie  enfin  de  notre  lieutenant  gênerai  en 
nos  armées ,  tant  en  Flandres  fit  en  Hollande  qu'en  Italie  fie  en  Allemagne ,  en  plu- 
fîeurs  combats,  fieges ,  barailles  fie  autres  occafion  s  ou  il  a  toujours  fait  voir  par  des 
actions  éclatantes  fie  gloriculcs  un  attachement  extraordinaire  à  notre  perfonne,  à 
nos  intérêts ,  fie  à  l'heureux  fuccés  de  nqs  armes ,  fie  particulièrement  ayant  fervi  en 
Allemagne  en  cette  qualité  de  lieutenant  gênerai  en  nos  armées  pendant  les  campa- 
gnes des  années  1674.  fie  i$7j|  où  il  s'eft  diftingué  dans  tous  les  combats  fie  ba- 
tailles qui  ont  été  données  par  hotte  feu  couûn  le  vicomte  de  Turcnne  fon  oncle 
p  qui  commandoiten  chef  notte  armée  d'Allemagne,  fie  au  mois  de  juillet  de  ladite 
année  167t.  après  le  decés  de  nottedit  coufin  le  vicomte  dcTuiCnno  s'étant  mis  à 
la  téte  de  ladite  armée ,  fie  ayant  par  fa  fct meté  fie  prudente  conduite  animé  d'une 
valeur  extraordinaire  non  feulement  relevé  les  courages  des  cavaliers  fie  foldats  des 
troupes  de  notredite  armée  qu'un  coup  fi  fatal  avoit  abbattus ,  mais  après  les  avoir 
excitez  au  combat ,  fie  ayant  fi  vigoureufement  chargé  les  ennemis  qu'il  les  auroic 
battus  fie  mis  en  defordre  i  Althencim  dans  le  temps  qu'ils  ne  fc  promettoient  rien 
moins  que  d'entrer  dans  notre  royaume  fie  y  defoler  nos  provinces  ;  fie  en  recompenfe  de 
tant  de  bons  fie  fi  importans  fervices ,  nous  aurions  honoré  nottedit  coufin ,  pour 
lors  comte  de  Lorges,  de  la  charge  de  maréchal  de  France  au  mois  de  février  167*. 
&  auflî-iôc  après  lui  ayant  donné  nos  ordres  pour  aller  inveftir  Condc  ,  dans  le 
fiege  duquel  ayant  fervi  fie  le  relie  de  la  campagne  fous  nos  ordres  en  ladite  qualité 
de  maréchal  dé  France  -,  pour  d'autant  plus  reconnoître  (es  fignalez  fervices  pendanc 
cette  campagne,  nous  lui  accotdâmcs  au  mois  de  juin  de  lanoée  157*.  lune  des 
£  charges  de  capitaine  des  compagnies  des  gardes  de  notre  corps ,  fie  ayant  fervi  depuis 
dans  toutes  les  occafions  fit  s'etant  trouve  dans  tous  les  fieges  que  nous  avons  faits 
en  perfonne,  nous  aurions  continué  à  lui  donnet  des  marques  de  l'entière  (atisfac- 
tion  que  nous  avions  de  fes  bons  fervices  ,  en  le  faifànt  chcvaliet  de  nos  ordres  aU 
mois  de  décembre  1688.  fie  en  lui  donnant  au  mois  de  janvier  1*89.  le  comman- 
dement de  Guyenne,  compris  les  pays  de  Rouergue ,  Pcrigord  ,  Quercy  ,  Bigorrc, 
Soullc  fie  autres  ,  avec  tous  les  honneurs  fie  prérogatives  de  gouverneur  de  la  pro- 
vince de  Guyenne  »  fie  au  mois  de  février  de  la  même  année  le  commandement  de 
nos  troupes  qui  devoienc  s'aflemblcr  dans  les  provinces  de  Guyenne,  Poitou,  Sain- 
tonge,  Angoumois  >  Bcarn  ,  pays  d'Aulnis  fit  comté  de  Foixi  fie  comme  au  mois 
Imt  K  K  y 
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de  feptembre  de  ladite  année  >  rious  jugeâmes  qu'il  étoit  neceflàire  de  rappcller  no- 
ttedit  coufin  le  maréchal  de  Lorges  de  ladite  province  de  Guyenne  pour  aller  com-  i 
mander  en  chef  notre  armée  dans  les  pays  fituez  entre  la  Meule  fie  1  Alfacc,  duquel  ' 
commandement  ayant  été  très  (atistait ,  nous  l'aurions  enfuite  envoyé  commander 
nos  troupes  pendant  tout  l'hiver  en  AKace,  8e  au  mois  d'avril  1690.  lui  aurions 
donné  le  commandement  en  chef  de  notre  armée  en  Allemagne  en  l'ablcnce  de  notre 
crcs-chcr  8e  trés-amc  fils  le  dauphin ,  fie  fous  fon  autorité  en  fa  prefence ,  où  ayant 
agi  avec  beaucoup  d'activité,  de  prudence  fie  de  lage  conduire,  8c  fait  fubûfter  pen- 
dant toute  la  campagne  dernière  les  troupes  de  notredite  armée,  tant  eu  dc-çà  qu'au 
dc-là  du  Rhin ,  fur  le  pays  ennemi ,  nous  avons  rclolu  de  donner  à  notredit  coufin 
de  nouveaux  témoignages  de  notre  cltime  8e  affection ,  &  de  lui  laifler  &  à  la  pof- 
terité  une  marque  gloricufc  de  notre  reconnoiflance. 

Scavoir  faifo:  s  que  nous  pour  ces  caufes  &  autres  i  ce  nous  m  ou  vans,  &  de  no- 
tre grâce  fpeciale,  pleine  puiflance  fie  autorité  royale,  avons  créé,  érigé  fie  élevé, 
créons ,  érigeons  fie  élevons  par  ces  prefcntcs  lignées  de  notre  main ,  la  terre  fie  coinié 
de  Quintin  fife  en  Bretagne ,  appartenante  à  notredit  coufin  Guy  de  Durfort ,  cn- 
femble  la  vicomte  de  Pomcry,  d'Avaugour.l'HcrmitagcCuintin  au  Gucmei'x ,  Pu- 
mery ,  Qui ntin ,  fie  toutes  terres  à  lui  appartenantes,  étant  dans  la  même  province  fie 
mouvantes  de  nous  àcaufe  de  notre  domaine  de  S.  Brieuc,  avec  toutes  leurs  apparte- 
nances &  dépendances ,  que  nous  avons  unies  fie  incorporées  audit  comté  de  Quin- 
tin,  pour  ne  former  à  l'avenir  qu'une  feule  fit  même  terre  en  titre  fie  digniré  de  du- 
ché ,  pour  8e  afin  que  notredit  coufin  Guy  de  Durfort ,  fes  entans  &  defeendans 
nûles  en  ligne  dircûc  nez  8c  à  naître  en  loyal  mariage,  jouiflent  à  perpétuité  com- 
me Icigncurs  propriétaires  dudit  duché,  des  titres, honneurs, dignitcz,  rangs, pré- 
rogatives ,  prééminences  fie  privilèges  y  appartenans,  ainfi  qu'en  jouiflent  les  autres 
ducs  de  notre  royaume,  (bit  en  aftemblées  de  nobleûc,  faits  de  guerre,  qu'autres 
lieux  de  (éanecs,  honneurs  fie  rangs  ,  fie  ce  fous  le  reflbrt  immédiat  de  notre  cour 
de  parlement  de  Paris,  en  laquelle  nous  voulons  que  les  appcllarions  qui  feront  in- 
terjettées  des  officiers  dudit  duché  ,  refiortiflent  nuement  fie  tans  moyen  ;  fie  à  cet  ^ 
effet  avons  icelui  comté  de  Quint  in ,  enfemblc  les  terres  que  nous  y  avons  unies , 
diftraites  fie  exemptées,  diftrayons  &r  exemptons  de  tous  nos  autres  juges,  cours ,  Se 
jurildicbons  où  elles  avoient  accoutumé  de  reflortir  tant  en  première  inffance ,  que 
par  appel  avant  la  prefente  érection ,  te  en  tous  cas ,  fors  fie  excepté  les  royaux  donc 
la  connoiflanec  appartiendra  à  nos  juges  qui  avoient  coutume  d'en  connoître,  8e  à  la 
charge  d'indemnifer  nos  officiers  i  lequel  duché  notred.  coufin  Guy  de  Durfort  tiendra 
de  nous  nuement  fie  en  plein  fief  à  caufe  de  notre  Tour  du  Louvre  ,  qtianr  à  l'hommage  , 
fie  fous  une  feule  foi  fie  hommage  qu'il  fera  tenu  de  nous  prêter  en  lad.  qualité  de  duc  de 
Quintin,  fit  comme  tel  nous  voulons  fie  entendons  que  les  vaflaux  ic  reconnoiflent , 
fie  quand  le  cas  y  échéra  ,  lui  raflent  fie  preftent  fie  à  fefdits  cnfâns  fie  defeendans  mâ- 
les Icigncurs  dudit  duché,  la  foi  fie  hommage  fie  autres  reeonnoiflanecs ,  baillent  ad- 
veu  fit  dénombrement,  fafTcnt  fie  payent  les  deniers  félon  la  nature  des  terres  qu'ils 
tiennent  de  lui  audit  titre  fie  qualité  de  duc  :  que  notredit  coufin  Guy  de  Durfbrr  p* 
y  puifle  faire  exercer  par  fes  officiers  cy-devant  établis  dans  ledit  comte ,  b  juflice 
telle  qu'à  duché  appartient ,  8e  fans  qu'à  deftaut  d'hoirs  miles  de  notredit  coufin 
Guy  de  Durfort,  ou  de  fes  defeendans  mâles  en  ligne  directe,  ledit  duché  puifle  être 
par  nous  ni  par  les  rois  nos  fuccefleurs  réunis  à  la  couronne ,  en  confequence  des 
«dits  fie  déclarations  des  années  156*.  1579.  fie  1582.  fie  autres  reglcmcns  faits  pour 
l'érection  des  duchez ,  marquilats  8e  comtez ,  de  la  rigueur  defqucls  édits ,  déclara- 
tions fie  rcgiemcns  nous  avons  difpcnfé  fie  difpcnfons  ledit  duché  par  ces  prefcntcs , 
fans  quoy  notredic  coufin  n'auioit  accepté  ladite  grâce  ;  à  la  charge  auflî  que  ledit 
duché  à  deftaut  de  fuccetfeurs  mâles  en  loyal  mariage  de  notredit  coufin  Guy  de  Dur- 
fort  fie  de  (es  defeendans  mâles,  retournera  à  fa  première  nature,  titre  fie  qualité, 
fie  fans  qu'à  l'occafion  de  ladite  érection  il  foit  fait  aucune  diminution  des  droits, 
privilèges ,  feances  fie  prééminences  aux  états  de  notre  province  de  Bretagne ,  qui  £ 
appartenoient  audit  comté  de  Quintin,  dans  lesquels  nous  n'entendons  être  fait  au- 
cune innovation  qui  prejudicie  à  notredit  coufin  Guy  de  Durfort  fie  à  fes  hoirs  fuc- 
cc  fleurs. 

Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  fie  féaux  confeillcrs  les  gens  tenans  nos 
cours  de  parlement  fie  chambre  des  comptes  à  Paris,  fie  autres  nos  jufticiers  &c 
officiers  qu'il  appartiendra ,  que  ces  prefentes  ils  tâflent  lire ,  publier  8e  enregiftrer, 
£c  du  contenu  en  icelles  jouir  fie  ufer  notredic  coufin  Guy  de  Durfort ,  fes  co&ns 
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A  ^  ^ceD^an$  mâlcs,  pleinement ,  paifiblcmcnt  Se  perpétuellement,  faifant  cefler  tous 
troubles  Se  empechemens  à  ce  contraires  :  Car  tel  eft  notte  plaiilr  ;  de  afin  que  ce 
foie  chofe  ferme  fie  (table  à  toujours  ,  nous  avons  tait  mettre  notre  fccl  à  celdircs 
prefentes.  Donné  à  Verfailles  an  mois  de  mars  l'an  de  grâce  îtfyi.  Se  de  notre  règne 
le  quarante-huitième.  Signe,  LOUIS  ,  vt/a  Bouc  Ht  bat.  Et  plus  bas,  par  le  toy, 
fîgnc  Colbert  ,  Se  fcellé  du  grand  fceaude  cire  verte  en  lacs  de  loyc. 

Et  au  dos  elt  écrit  :  Btregifiré  tu  greffe  Je  lu  ctmr ,  ce  requertM  t'auftirtnt*  tutxi 
eutien  W mît  e fi  in  douzième  e&obre  mttjix  tau  QMtrt  vmgt  tnixx ,  Rct.  it.fel.  1 10.  vtrfo 
Signe,  COURTOIS. 

T  OUÏS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  fie  de  Navarre  ,  à  nos  amer  Jfe 
J  , féaux  confcillcrs  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  de  Rennes,  Salut. 

"  Notre  très-cher  &  bien-amé  coufin  Guy  de  Durfort,  comte  de  Lorges  ,  maréchal 
de  France ,  nous  a  reprefenté  que  par  les  lettres  que  nous  lut  avons  accordées  au 
mois  de  mars,  ponant  création  du  comté  de  Quintin  en  duché  ,  il  cfl.  dit  que  les 
appellations  des  fcntcnccs  qui  feraient  rendues  par  les  juges  dudit  duché ,  reflorti- 
toient  à  l'avenir  en  notre  parlement  de  Paris  :  Mais  prévoyant  que  ce  tranlport  de 
jurifdidion  (croit  trés-préjudiciable  aux  vaflaux  de  fondit  duché  de  Quintin,  il  nous 
a  très  -  humblement  fupplié  fur  ce  lui  pourvoir.  A  ces  caufes ,  de  l'avis  de  notre 
confeil,  Se  de  notre  grâce  fpedale,  pleine  puiflance  "Se  autorité  royale,  parcespre- 
kntes  fignées  de  notte  main,  voulons  Se  nous  plaît  que  toutes  les  appellations  qui 
feroienr  inrerjettées  des  fcntcnccs  des  officiers  dudit  duché  de  Quintin,  (oient  rele- 
vées &  jugées  pardev^nt  vous  ,  vous  en  attribuant  à  cette  fin  toute  cour .  juridic- 
tion fit  connoiflance ,  Se  icclle  interdite  à  tous  autres  juges ,  nonobftant  ce  qui  cil 
porté  à  cet  égatd  par  nofditcs  lettres  dcreâion  du  mois  de  mars  dernier ,  lefqucllcs 

C  au  furplus  feront  exécutées  félon  leur  iorme  &c  teneur.  Si  vous  mandons  &  enjoi- 
gnons que  ce(dites  prefentes  vous  ayez  à  faire  eniegiftrer,  comme  auifi  nofditcs  let- 
tres d'érection ,  fie  d'icelles  jouir  notredit  coufin  le  maréchal  de  Lorges  fie 'les  vaf- 
faux  de  fondit  duché  de  Quintin,  pleinement,  paifiblemcot  Se  perpétuellement  :  car 
tel  cfl:  notre  plaifir.  Donné  à  Vcrlaillcs  le  onzième  jour  de  feptcmbtc  l'an  de  gtacè 
mil  fix  cens  quatre-vingt» onze,  &  de  notre  règne  le  quarante-neuvième.  Signé  LOUISi 
&  plus  bas ,  Colbe  RT. 

VEU  par  la  cour ,  chambres  aflemblces ,  les  lettres  patentes  du  roy  données  1 
Vcdailles  au  mois  de  mars  1691.  ligné,  LOUIS.,  Se  plus  bas  par  le  roy, 
Colbert,  &  à  côté ,  vtfi  Bouchebat,  fcellées  de  cire  vette ,  données  eu 
faveur  de  meflire  Guy  de  Durfort,  comte  de  Lorges,  maréchal  de  France,  par  lef- 
quelles  Sa  Majefté  ayant  refolu  de  donner  audit  ucur  maréchal  de  Lorges  de  nou- 
veaux témoignages  d'eftime  Se  d'afre&ion ,  Se  de  tailler  a  fa  pofterité  une  marque 
gloricufe  de  reconnoi  (Tance  des  lervices  fignallez  qu'il  a  rendus  à  Sa  Majefté  dois 
les  armées.  A  ces  caufes,  Se  autres  portées  eldites  lettres,  ladite  Majeftd  auroit  par 
Jefdi tes  lettres ,  crée,  érigé  Se  élevé  par  icelles  la  terre  Se  comté  de  Quintin  (cize 
en  Bretagne ,  appartenant  audit  fieur  matéchal  de  Lorges*,  enfèmble  la  comté  de 
Pommcry  ,  d'Avaugour,  l'Hcrmirage,  Quintin  au  Guemené  ,  Pumery,  Quintin, 
êe  toutes  terres  à  lui  appartenantes,  étant  dans  la  même  province  Se  mouvan- 
tes du  roy ,  à  cau(e  de  fon  domaine  de  S.  Brieuc ,  avec  toutes  leurs  appartenances 
Se  dépendances,  que  Sa  Majefté  auroit  uni  Se  incorporé  audit  comté  de  Quintin  , 
pour  ne  former  à  l'advenir  qu'une  feule  &  même  terre,  en  titre  Se  digi  iré  de 
duché,  pour  &  afin  que  ledit  fieur  maréchal  de  Lorges,  fes  enfans  fie  deceudai  s 
mâles  en  ligne  directe ,  nez  Se  à  naître  en  loyal  mariage,  jouifleut  à  perpétuité 
comme  feigneuts  propriétaires  dudit  duché,  des  titres , honneurs ,  dignitez,  rangs, 
prérogatives,  prééminences  fie  privilèges  y  appartenans,  ainfi  qu'en  jouiflent  les 
autres  ducs  du  royaume,  foit  en  aflcmblécs  de  nobleûes,  faits  de  guerre,  qu'autres 
lieux  de  féanecs ,  honneurs  Se  rangs ,  fie  ce  fous  le  reflort  immédiat  de  la  cour  du 
parlement  de  Pans ,  en  laquelle  Sa  Majefté  veut  que  les  appellations  qui  feront 
interjettees  des  officiers  dudit  duché,  reflort  iflent  nuément  Se  (ans  moyen,  fie  à  cet 
effet,  en  eft  icclui  comté  de  Quintin ,  enfcmblc  les  terres  que  Sa  Majefté  y  a  unis, 
diftrajtes,  exemptées  par  ladites  lettres  de  tous  autres  juges,  cours  fie  jurifdidions 
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©à  elles  «voient  accoutumé  de  reflofttr ,  tant  en  première  kiftance  que  par  appel 
tvant  ladite  érection ,  Se  en  tous  cas  fors  Se  excepté  les  royaux,  dont  la  coonoif- 
fânee  appartiendra  aux  juges  qui  auroient  coutume  d'en  connoître  à  la  charge  d'in- 
demnifer  les  officiers  -du  roy ,  lequel  duché  ledit  (leur  maréchal  de  Lorges  tiendra 
de  Sa  Majcfté  nuemerrt  &  en  plein  fîef>  à  caufe  de  la  tour  du  Louvre  du  roy, 
quand  a  l'hommage  >  laquelle  il  fera  tenu  prêter  à  Sa  Majcfté  en  ladite  qualité  de 
duc  de  Quintin ,  Se  comme  tel ,  faditc  Majefté  veut  &  entend  que  fes  vaffaux  le 
rteoonoiflent ,  Se  quand  le  cas  y  échera,  lui  taûent  Se  prêtent.  &  à  lefdits  en  fans  & 
delcendans  mâles  feigneurs  dudit  duché,  la  foy, hommage  Se  autres  rcconnoiflàn- 
ces ,  bai'lent  aveu  &  dénombrement ,  fanent  3c  payent  les  deniers  félon  la  nature 
des  terres  qu'ils  tiennent  de  lui  audit  titre  Se  qualité  de  duc,  que  ledit  fleur  maré- 
chal de  Lorge  y  puilTc  faire  exercer  par  Tes  officiers  ci-devant  établis  dans  ledit 
comté,  la  julVicc  telle  qu'à  duché  appartient ,  Se  fans  qu'à  défaut  d'hoirs  mâles 
dudit  fleur  maréchal  de  Lorges ,  ou  de  fes  defeendans  mâles  en  ligne  directe ,  ledit 
duché  puifle  erre  par  Sa  Majefté  ni  par  les  rois  fucccflcurs  de  ladite  Majefté  réuni 
à  la  couronne,  en  confequence  des  édits  Se  déclarations  des  années  ij66.  1779.  & 
ij8a.  Se  autres  tcglcmens  faits  pour  l'éreétion  des  duchez,  marquifàrs  Se  comtés, de 
la  rigueur  delquels  édits ,  déclarations  Se  reglcmcns ,  ledit  duché  efl  difpcnfé  par 
Jefdites  lettres,  fans  quoi  ledit  fleur  maréchal  de  Lorges  n'auroit  accepté  ladite  A 
grâce,  à  la  charge  auflî  que  ledit  duché ,  à  défaut  de  fucccflcurs  mâles  en  loyal  ma- 
riage dudk  ûcur  maréchal  de  Lorges  Se  de  fes  defeendans  mâles  ,  retournera  à  fa 

Êreroicrc  nature,  titre  &  qualité,  Se  fans  qu*à  l'occafion  de  ladite  érection  il  foit 
it  aucune  diminution  des  droits ,  privilèges ,  féances  Se  prééminences ,  aux  états  de 
la  province  de  Bretagne  qui  appartenoient  audit  comté  de  Quintin,  dans  Icfqucls 
Sa  Majefté  n'entend  être  fait  aucune  innovation  qui  ptejudicie  audit  Heur  maréchal 
de  Lorges,  fes  hoirs Se  fucceffeurs ,  icellcs  lettres  païen  tes  adreflantes  au  parlement 
de  Bretagne  ,  avec  mandement  à  ladite  cour ,  chambre  des  comptes ,  &  autres 
jufticiers  qu'il  appartiendra,  qu'icellcs  lettres  fuflent  lues,  publiées  8c  enregifrrecs, 
Se  du  contenu  en  icelles ,  jouifTent  Se  ufeut  ledit  fleur  maréchal  de  Lorges ,  fes  entons  Se 
defeendans  mâles  pleinement,  paifiblcmcnt  &  perpétuellement,  faifant  cefler  tous 
troubles  Se  empêchement  à  ce  contraires.  Autres  lettres  données  à  Vcrfaillcs  le  1 1. 
feptembre  169t.  ligné  LOUIS,  &  plus  bas  ,  par  le  roi,  Colhert,  Se  fcellécs  du 
grand  fecau  de  cire  jaune  ,  accordées  audit  fleur  maréchal  de  Lorges  ,par  lcfquellcs 
«  fur  ce  qui  auroit  été  reprefenté  par  ledit  fieur  maréchal  de  Lorges,  que  par  lef-  B 
dites  lettres  cy-deffiis ,  portant  création  du  comté  de  Quintin  en  duché,  il  cft  dit 
que  les  appellations  des  (entences  qui  (croient  rendues  par  les  juges  dudit  duché , 
rcilbrtiroienr  à  l'advcnit  au  parlement  de  Paris ,  mais  qu'ayant  été  prévu  que  ce 
tranlport  de  jutifdiétion  feroit  très  préjudiciable  aux  vafTaux  dudit  duché  de  Quintin, 
Sa  Majefté,  par  lelditcs  lettres,  veut  Se  entend  que  toutes  les  appellations  qui  fe- 
ront interjettecs  des  officiers  dudit  duché  de  Quentin  j  foient  relevées  &  jugées  au 
parlement  de  Rennes,  en  attribuant  à  cette  tin  toute  cour,  jurifdiûion  &  con- 
noi  fiance  à  icellcs  interdite  à  tous  autres  juges ,  nonobftant  co  qui  cft  porté  à  cet 
égard  par  leldites  lettres  d'éreétion  du  mois  de  mars  dernier,  Iclquelles  au  furplus 
feront  exécutées  félon  leur  forme  Se  teneur}  requête  préfentéc  à  la  cour  par  ledit 
(leur  maréchal  de  Lorges ,  duc  Quintin,  fignée  Minuc  ,  pat  laquelle  Se  pour  les 
eau  (es  y  contenues,  il  roaju  croit  qu'il  plût  à  la  cour  d'ordonner  que  lefditcs  lettres 
/croient  regiftrécscn  la  cour  pour  jouir  par  ledit  fleur  maréchal  de  l'effet  d'icelles, 
Se  êtte  exécutées  félon  leur  forme  Se  teneur,  ordonnance  de  la  cour  de  foit  montré 
au  procureur  gênerai  du  roy  du  12.  octobre  1691.  conclurions  dudit  procureur 
gênerai  du  roy  le  tout  mûrement  conûderé  :  la  coûr  a  ordonné  Se  ordonne  que 
fcfdites  letttes  patentes  feront  rcgiirrécs  au  greffe  de  la  cour,  pour  avoir  effet  &  en  C 
jouir  l'impétrant  (uivant  la  volonté  du  roy ,  Se  pour  exécutées  à  l'égard  du  refiort 
des  appellations  de  la  jurifdiction  de  Quintin  ,  conformément  aux  lettres  patentes 
de  Sa  Majefté  en  forme  de  déclaration  du  11.  feptembre  dernier,  feulement  &  à  ce 
que  perfonne  n'en  ignore  ,  ordonne  que  le  prêtent  fêta  tù  &  publié  en  l'audience 
de  la  jurifdidion  de  Quintin  ,  &  rcgiftré  au  greffe  d'icellc.    Fait  en  parlement  à 
Rcnoes  k  11.  octobre  169  u    Signé ,  Picquet. 
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LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  &  de  Navarre  i  à  nos  âme*  tt 
féaux  conleillers  les  gens  tenans  norre  chambre  des  comptes  à  Nantes ,  Salut. 
Nuuc  nés-cher  6:  bien-ame'  coufin  Guy  de  Durfort ,  comte  de  Lorges  ,  maréchal  dé 
France  ,  chevalier  de  nos  ordres  &  capitaine  d  une  des  compagnies  des  gardes  de 
notre  corps ,  nous  a  reprefenté  que  par  les  lettres  patentes  que  nous  lui  avons  accor- 
dées au  mois  de  mars  de  l'année  1691.  portant  création  du  comté  de  Quintin  en 
duché ,  nous  aurions  pour  les  caufes  &  confiderations  énoncées  en  nofdites  lettres , 
crée,  élevé  &  érigé  la  rerre  Se  comté  de  Quintin  ,  feize  en  Bretagne  ,  appartenant 
à  notredit  couiin  ,  enfcmblc  la  vicomte  de  Pommerith  ,  d'Avaugour,  l'Hcrmitage  , 
Quintin-au-Guemené  ,  Pumeri  Quintin, &  toutes  torres  à  lui  appartenantes,  étanc 
dans  la  même  province  Se  mouvantes  de  nous  à  caufe  de  notre  domaine  de  S.  Bricuc, 
g  avec  toutes  leurs  appartenances  Se  dépendances  que  nous  avons  uni  &  incorporé 
audit  comté  de  Quintin  ,  pour  ne  faire  à  l'avenir  qu'une  feule  Se  même  terre  en 
titre  &  digniré  de  duché,  pour  &  afin  que  notredit  coufin  Guy  de  Durfort ,  fes 
enfàns  3c  defeendans  mâles  en  ligne  directe,  nez  &  à  naître  en  loyal  mariage ,  jouif- 
fent  à  perpétuité , comme  feigneurs  propriétaires  dudit  duché,  des  titres ,  honneurs, 
dignitez,  rangs,  prérogatives,  prééminences  &  privilèges  y  appartenans,  ainfi  qu'en 
jouiflent  les  autres  ducs  de  notre  royaume,  foit  en  aflcmblécs  de  noblefle,  faits  de 
guerres ,  qu'autres  lieux  de  féanecs ,  honneurs  &  rangs,  &  ce  fous  le  refïort  immé- 
diat de  notre  cout  de  parlement  de  Paris ,  en  laquelle  il  eft  dit  que  les  appellations 
qui  feront  interjettées  des  officiers  dudit  duché  refibrtiroient  nuement  fie  fans  moyens* 
&  à  cet  effet  avons  ieelui  comté  de  Quintin  ,  enfcmble  les  terres  que  nous  y  avons 
unies ,  diOxaites  te  exemptées  de  tous  nos  autres  juges ,  cours  6c  jurifdietions  où  elles 
avoient  accoutumé  de  rcllorrir ,  rant  en  première  inftanecque  par  appel  avant  ladite 
C  érection  ,  Se  en  tous  cas  ,  fors  &  excepté  les  royaux ,  dont  la  connoiffance  appar- 
tiendra, à  nos  juges  qui  avoient  coutume  d'en  connoîirc,  Se  à  la  charge  d'indemnifer 
nos  officiers ,  lequel  duché  notredit  coufin  tiendra  de  nous  nuement  Se  en  plein 
fief  à  caufe  de  norre  tour  du  louvre,  quant  à  l'hommage  ,  Se  ce  fous  une  feule  foi 
te  hommage,  laquelle  il  fera  tenu  de  nous  prêter  en  ladite  qualité  de  duc  de  Quin- 
tin, Se  comme  tel,  que  tousfesvaflauxlcreconnoiflenr,  Se  quand  le  cas  y  écherra  lui 
fàflent  te  prêtent  te  à  fcfdits  enfans  &  defeendans  mâles  feigneuts  dudit  duché ,  la 
foi  &  hommage,  <5c  autres  reconnoifTanccs ,  baillent  aveo  &  dénombrement ,  fàflcnc 
&  payent  les  deniers  félon  la  natute  des  terres  qu'ils  tiennent  de  lui  audit  titre  Se 
qualité  de  duc,  que  notredit  couGn  Guy  de  Durfort -y  puifle  faire  exercer  par  fes  of- 
ficiers ey-devant  établis  dans  ledit  comté  ,  la  juftice  telle  qu'à  duc  appartient  ,  8C 
fans  qu'à  défaut  d'hoits  mâles  de  norredir  coufin  Guy  de  Durfort  ou  de  fes  defeen- 
dans mâles  en  ligne  directe  ,  ledit  duché  puifle  être  par  nous ,  ni  par  les  rois  nos 
D  lucccflcurs ,  réuni  à  la  couronne  en  confequence  des  edirs  Se  déclarations  des  année» 
1566.  1579.  te  1582.  &  autres  reglemens  faits  pour  l'érection  des  duchez ,  marqui- 
fats  &  comtez  ,  de  la  rigueur  dcfquels  édits ,  déclarations  8c  teglemens  nous  avons 
par  nofdites  lettres  difpenfé  ledit  duché ,  fans  quoy  notredit  coufin  n'auroit  accepté 
ladite  grâce  ,  à  la  charge  auffi  que  ledit  duché,  à  défaut  de  fucceffeurs  mâles  eri 
loyal  mariage  de  notredir  coufin  Guy  de  Durfort  te  de  fes  defeendans  mâles ,  retour- 
nera à  la  première  nature,  titre  8c  qualiré  ,  Se  (ans  qu'à  l'occafîon  de  ladite  érection 
il  foit  fait  aucune  diminution  des  droits,  privilèges ,  féanecs  Se  prééminences  aux  états 
de  notre  province  de  Bretagne  qui  appartiennent  audit  comté  de  Quintin  ,  dans 
Jefquels  nous  n'entendons  être  fait  aucune  innovation  qui  préjudicie  à  notredit  cou- 
fin Guy  deDutfbrt,  fes  hoirs  Se  lucccflcurs,  &  par  autres  nos  lettres  du  premier 
juillet  1*93.  nous  autions  pout  les  caufes  &  raifons  y  énoncées  permis  à  noctedic 
couiin  Guy  de  Durfort  de  vendre  ,  arenter  ,  échanger  ou  affeager  les  terres  vaines 
£  &  vagues  domaines  coupables  Se  autres  domaines ,  bois  te  forêts ,  jutifdiction ,  dtoits 
dépendans  dudit  duché  de  Quintin,  vicomte  de  Pommerith,  terres  &  (eigneuries  de 
l'Hcrmitage ,  Avaugout  Se  autres  ,  de  conferver  Se  retenir  la  féodalité  ,  juftice  Se 
juridiction  fous  leidites  feigneuties, conjointement  ou  feparémenr  >  au  choix  de  no- 
tredit coufin,  retenir  par  lui  (utlefdites  aliénations  des  cens  Se  rentes  féodales  pour 
marque  de  feigneurie  directe  fur  les  nouveaux  vafTaux  &  rentiers,  pour  nous  rcn.'rc 
par  lui  8c  fes  ayans  caules  redevance  &  obeiflance  fous  un  feul  aveu  dudit  duché  de 
Quintin  ,  fans  toutefois  ptejudicier  ni  déroger  aux  ufàgcs ,  franchifes ,  libertez ,  exemp- 
7m*  V.  L  9 
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tions  des  habitans  des  lieux ,  6c  nous  avons  à  ecc  eftet  relevé  6c  difpenfc  notrcdjc 
coufm  maréchal  de  Lorgcs  ,  duc  de  Quintin  ,  de  la  rigueur  des  articles  3 j8.  359.  A. 
6c  autres  de  la  coutume  de  Bretagne ,  lefqucls  nous  ne  voulons  lui  nuire  ni  préju- 
dicicr ,  Se  par  noidites  lettres  impolé  filcnec  à  nos  procureurs  généraux  ,  leurs  fubfti- 
tuts ,  &  à  tous  autres ,  6c  lui  avons  par  nos  mêmes  lettres  fait  don  Se  remife  de  tous 
6c  chacuns  les  droits  de  lois  6c  ventes ,  Se  autres  droits  6c  devoirs  feigneuriaux  qui 
pourroient  nous  être  dûs  à  quelque  prix  6c  Comme  qu  ils  puiflent  monter  Se  revenir  ; 
&  pour  donner  plus  de  moyen  à  notre  coufm  de  trouver  des  perfonnes  avec  lelqueHes 
il  puillc  traiter  plus  avantageulemcnt  pour  le  bien  8c  utilité  de  fes  affaires  ,  nous 
lui  avons  accordé  pour  taire  lcfdites  vendrions,  arrcntemcns,arlcagcmcns,  &r  autres 
aliénations  ,  le  temps  de  dix  années,  à  compter  du  jour  Si  datte  defditcs  lettres ,  & 
comme  noldites  lettres  d'afleagement  ne  vous  ont  point  été  adrclTécs  pour  procéder 
à  l'cnrcgiltrcmenr  d'icclles,  6c  que  lune  «Je  l'autre  le  trouvent  à  prclent  furannées,  ' 
par  cette  raifon  vous  en  pou  ne/,  faire  difficulté  ,  s'il  ne  vous  appert  de  nos  lettres 
a  ce  necclïaircs.    A  ces  caulés  ,  voulant  favorablement  traiter  notreditcoulin,  fie  le 
faire  jouir  de  l'effet  de  nofditcs  letttes ,  nous  vous  mandons  Se  très  exprcflémcnt  en- 
joignons par  ces  prefentes  fignées  de  notre  main ,  que  vous  ayez  à  procéder  a  l'cn- 
rcgiftrcmcnt  de  noldites  lettres  du  mois  de  mars  1691.  portant  création  du  comte 
de  Quintin  en  duché  ,    de  celles  du  premier  juillet  i< 93.  pour  affèagcr ,  cy-attachées 
fous  le  contrclccl  de  notre  chancellerie,  6c  de  leur  contenu  faire  jouir  &  ufer  notre- 
dit  coufm  Guy  de  Durfort,fcs  cnfms  5c  defeendans  mâles,  pleinement  6c  paifible- 
ment ,  cclTant  &:  faifant  ccller  tous  ttoubles  Se  cmpéchcmciis  à  ce  contraires  ,  nonob- 
ltant  fie  fans  vous  arrêter  à  ladite  obmiffion  d'adrclfc  fie  à  la  furannation  d'icclles, 
que  nous  ne  voulons  lui  nuire  ni  préjudicicr ,  &  dont  nous  l'avons  relevé  6c  relevons 
par  ccfdites  prelcntcs  :  Car  tel  cft  notre  plaifir.    Donné  a  Vcrliillcs  le  deuxième 
jour  d'aouft  l'an  de  grâce  1699.  Se  de  notre  règne  le  cinquanre-ieptiéme.  Signé,  C 
LOUIS.  Et  plus  bas  par  le  roi,  Colbert. 


Extrait  des  regtftres  de  la  chambre  des  comptes  de  Bretagne. 

VEU  par  1»  chambre  les  lettres  patentes  du  roy  ,  données  à  Verfaillcs  au  mois 
de  mars  iôsu.  lignées,,  LOUIS.  Et  plus  bas  parle  roy  ,  Colbert,  &c  à  côté 
Vifa,  Boucherai-.  Et  fccllécs  du  grand  fceau  de  cire  verte,  obtenues  par  meflire 
Guy  de  Dutfort ,  comte  de  Lotges ,  matêchal  de  France,  chevalier  des  ordres  du  roy, 
capitaine  de  l  une  des  compagnies  des  gardes  du  corps  de  Sa  Majeflé,  par  Iclquclles 

four  les  grands  6c  importons  (ervices  qu'il  a  Se  les  auteurs  rendu  a  la  couronne  de 
ranec  ;  Sa  Majeff é  de  grâce  fpecialc ,  pleine  puilfance  6c  autorité  royale  ,  a  créé ,  érigé  ) 
Se  élevé  la  terre  6c  comté  de  Quintin,  feituce  en  cette  province  de  Bretagne  appar- 
tenante audit  ficur  comte  de  Lorgcs ,  cnlcmblc  la  vicomté  de  Pommcnih,  d'Avau- 
gour,  lHcrmitagc ,  Quintin  au  Guemcné  >  Pumcry- Quint  in  ,  Se  toutes  terres  à  lui 
appartenantes  étant  dans  ladite  province  Se  mouvantes  de  Sa  Majeflé ,  à  caufe  de  Ion 
domaine  de  Saint  Brieuc ,  avec  toutes  leurs  appartenances  ce  dépendances,  qu'elle 
a  uni  Se  incorporé  audit  comté  de  Quintin,  pour  ne  former  à  l'avenir  qu'une  feule 
&:  même  terre  en  titre  6c  dignité  de  duché ,  pour  6c  afin  que  ledit  ficur  comte  de 
Lorgcs,  les  enfans  6c  defeendans  mâles  en  ligne  directe,  nez  Se  à  naître  en  loyal  ma- 
riage ,  jouitfcnt  à  petpetuité,  comme  feigneurs  propriétaires  dudit  duché  ,dcs  titres, 
honneurs,  dignitez,  rangs,  prérogatives  ,  prééminences  Se  privilèges  y  appartenans, 
ainfî  qu'en  jouiflcnt  les  autres  ducs  du  royaume  ,  loir  en  l'affcmblée  de  noblcflc  , 
faits  dé  guerre, qu'autres  lieux  ,  lequel  duché  ledit  licur  maréchal  de  Lorgcs  tiendra 
nuement  6c  en  plein  fief  de  ladite  majefté,  à  caule  de  fa  tour  du  louvrc,  quant  à 
f'hommage  ,  6c  ce  fous  une  feule  foy  Se  hommage ,  laquelle  il  prêtera  en  ladite 
qualité  de  duc  de  Quintin,  Se  comme  tel  Sa  Majelfé  veut  6c  entend  que  fcsvalliux 
le  reconnoiûent,  6c  quand  le  cas  y  écherra  lui  fanent  6c  prêtent  la  foy,  hommage 
Se  autres  rcconnoilïanccs  ,  baillent  aveu  Se  dénombrement ,  6c  de  faire  exercer  la 
juthec ,  telle  qu'a  duché  appattient ,  ainfi  que  plus  au  long  lefditcs  lettres  le  con- 
ticnnncnt  ;  autres  lettres  de  Sa  Majcftc  du  1 1 .  leptembre  dudit  an  nul  lix  cent  nonante- 
un  ,  lignées  LOUIS.  Et  plus  bas  par  le  roy  ,  Colbert.  Et  fccllécs  du 
grand  fecau  de  cire  jaune  ,  aufli  obtenues  par  ledit  lieur  maréchal  de  Lorgcs  , 
en  conlcqucncc  des  lettres  patentes  cy-deflus  ,  pottant  que  les  appellations  qui 
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feront  intcrjcttécs  des  fentences  des  oftïcicrs  dudit  duché  de  Quintin ,  loient  relevées 
A  &  jugées  en  la  cour  du  parlement  de  Bretagne;  à  cette  lin  Sa  Majcfté  lui  en  attri- 
bue toute  cour ,  juridiction  &  connoiftanec,  nonobllant  ce  qui  eft  porté  à  cet  égard 
par  lcioites  lettres  patentes  cy-deflus.  Encore  autres  Ictires  de  ladite  Majcfté  du  deu- 
ziéme  aouft  dernier ,  pareillement  fignecs  LOUIS  ,6:  plus  bas,  par  le  roy ,  Colbert  , 
&  fcellêes  auffi ,  obtenues  par  Ic.ht  ficur  maréchal  de  Lorges ,  portant  mandement 
à  la  chambre  de  procéder  a  renrcgiftrcnic.it  dctdircs  lettres  parentes  du  mois  de  mars 
1691.  ci-devanr,  fans  s'arrêter  à  l'obmillion  dadrelTc&:  (uranation  d'iccllcs,  lelditcs 
lettres  avec  autres  pièces cnicmblcs  attachées  fous  le  contrcfccl  de  la  chancellerie, 
requête  en  ladite  chambre  prefenté  par  ledit  lîcur  maréchal  de  Lorges  afin  d'enre- 
giftrement  défaites  lettres,  &c  pour  avoir  effet  &  en  jouir  luivant  la  volonté  du 
roy,  ladite  requête  lignée  Bouchard  ,  procureur,  conclutionsdu  procureur  du  roy  , 
&  tout  mûrement  coufideré  :  la  chambre  (émettre  aûcmbléc ,  a  ordonne  &:  ordon- 
ne ,  que  lelditcs  lettres  feront  lues ,  publiées  &  regiftrées  au  greffe  d'icclle  pour 
B  jouir  par  l'impétrant  de  l'effet  d'iccllcs  luivant  la  volonté  du  roy  ,  à  la  charge  audit  im- 
pétrant de  rccompcnfer  Sa  Majcfté  de  la  perte  Se  diminution  que  ladite  érection 
peut  apporter  à  fes  domaines  &  droits ,  fuivant  I  nformation  qui  en  fera  faite  dans 
lix  mois,  par  meflire  Jofcph  Rouflcau,  préiidcnt,  &  maître  Claude  d'Ollicr ,  con- 
cilier &  maître  à  cette  fin,  commis  en  prefence  du  procureur  gênerai  du  roy,  & 
que  ledit  impétrant  fera  tenu  de  faire  l'hommage  en  ladite  chambre,  ou  d'y  rap- 
porter les  actes  qu'il  en  aura  fait  entre  les  mains  de  Sa  Majefté,  &  d'y  fournir  8£ 
rendre  les  aveus  &  denombremens  en  U  manière  accoutumée.  Fait  en  la  chambre  des 
comptes  à  Nantes  le  19-  leptcmbre  16519.  ligné  Chartier,  greffier,  &  à  côte 
collationné  Denis,  &  (celle;  &  plus  bas  eft  écrit,  collationné  aux  originaux  en 
parchemin  ,  aparus  par  monfieur  de  la  Fulizo ,  ô:  à  lui  rendus  par  moi  louflignant 
C  greffier  au  duché  de  Quintin  ,  ce  jour  fixiéme  février  1700.  ligne  Joseph  Dagorne, 
greffier. 

Lettres  Je  chsngement  du  mm  de  U  terre  ejr  duché  de  Jgtùntin  en  tetui  de  Lorges. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France  &  de  Navarre  ,  à  tous  prefens  6r 
i  venir  ,  Salut.  Notre  très-cher  fie  bien-amé  coufin  Guy  de  Durfort,  duc  de 
Qui.  tin,  &  l'un  des  barons  de  notre  province  de  Bretagne,  nous  a  trés-humble- 
rnent  remontré  que  Marguerite  de  Mongommery  ,  hcrjtiere  de  cette  maifon ,  ayant 
époulé  un  de  fes  ancêtres ,  &  apporté  par  ce  mari;ge  la  terre  de  Lorges  dans  fa 
maifon ,  lequel  nom  de  Lorges  ayant  même  toujours  été  porté  par  notre  trés-cher 
&  bien-amé  coufin  Guy  de  Durfort,  maréchal  de  France,  fon  perc,  lequel  a  mê- 
me fouhaité  qu'il  fut  perpétué  dans  (a  pofterité,  notredit  coufin  le  duc  de  Quintin 
vou'ant  fe  conformer  au  délîr  de  notre-it  coufin  (on  perc,  &  perpétuer  ledit  nom 
D  de  Lorges  dans  la  branche  de  fa  maifon  donr  il  eft  maintenant  le  chef,  &  à  cette  ' 
fax  le  ficur  Rouflclin  de  Moncourt,  à  prêtent  propriétaire  de  la  terre  de  Lorges  par 
aûc  du  dix  novembre  prêtent  mois  ,  auroit  agréé  ledit  changement ,  à  condition  que 
notredit  coufin  le  duc  de  Quintin  lui  fburniioit  nos  lettres  pour  le  changement  du 
nom  de  ladite  terre  de  Lorges  en  celui  de  Moncourt  ;  fit  d  autant  que  notredit  cou- 
fin a  fatufjit  à  la  lutdite  condition ,  il  nous  aittés-humblcment  demande  la  grâce 
de  vouloir  commuer  &  changer  ledit  nom  de  fon  duché  de  Quintin  en  celui  de 
Lorges  y  &  lui  en  faire  expédier  nos  letrres  fur  ce  nçccflàircs.  A  ces  caufes  ,  après 
avoir  fait  voir  en  notre  confeil  ledit  acte  dudit  Rouflclin  de  Moncourt  cy- attache 
ious  notre  contrc-fccl  avec  copie  de  nolditcs  lettres,  par  lesquelles  nous  avons  com- 
mué le  nom  de  Lorges  que  portoit  ladite  terre  ,.  en  celui  de  Moncourt  qu  elle  por- 
tera à  l'avenir:  Nous  defirant  gratifier  fie  favorablement  traiter  noEicdit  coulin, té- 
moigner aufli  par  quelque  chofe  d'autentique  &  qui  en  piufle^jutcifoi  à  la  pe#c- 
I  rité  ,  la  farisfaâion  parfaite  qui  nous  demeure  des  grands,  cc*4)hucls  ôf.  fîgrjalea, fer- 
vices  que  nous  a  rendus  notredit  coulin-  fou  perciant  la  tête  devons  armées,  que 
dans  nos  provinces  &  auprès  de  notre  :paionne,;pcrç>ctuet; en  mémoire  de  lui.  lin 
nom  qu'il  a  rendu  illuftte  par  fes  vertus  fit  tes; grandes  actions , rendre  un  témoi- 
gnage  perpétuel  fie  durable  à  l'eftime  fmguliere^iparfaiic,que:nc(us  en  cohfcrvons, 
fit  propofer  même  cet  exemple  à  imitée  6c  uo  li  Jbcau  modèle  à-uiivro  à  nosfujcft, 
&c  ùnguherement  à  ceux  de  la  maifon  ;.nous  avons  ^changé  .fis  commué ,  changeons 
&  commuons  ledit  ancien  nom  du  duché  4^  JQS'ntia  en  celui  de  Lorges  ,  duquel 
nom  de  Lorges  nous  l'avons  décoré  fit  décorons  ipac  ccÉdites.prcfcutcs.  YouIqbs 
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&  nous  plaît  qu'à  l'avenir  notredir  coufin,  Tes  enfans,  port  cri  te' ,  &  lignée,  fuccef- 
feurs  &  ayans  caule  pofledans  ledit  duché',  fe  fàflcnt  à  l'avenir  nommer ,  qualifier  Se  A 
appclicr  ducs  de  Lorgcs ,  Se  que  leurs  avcus  te  denombremens  nous  foient  rendus 
lous  ledit  nom  de  duc  de  Lorgcs  &  baron  de  no: redite  province  de  Bretagne,  &que 
les  vaflàux  &  renanciers  dudit  duché,  tant  noblement  qu'en  roture,  leur  rendent 
auffi  leurs  adveus  Se  denombremens  audit  nom  de  duc  de  Lorgcs  Se  de  baron  de 
notrcditc  province  de  Bretagne  ,  (ans  que  pour  railon  dudit  changement  du  nom  de 
Quintin  en  celui  de  Lorgcs ,  notredit  coufin ,  Ces  fucceflèurs  &  ayons  caufe ,  (oient 
tenus  envers  nous ,  ni  fes  vaflaux  envers  lui ,  à  autres  &  plus  grands  droits  ni  devoirs 
que  ceux  aufqucls  ils  «oient  tenus  avant  lefdites  prclcnrcs ,  (ans  aucune  autre  inno- 
vation ni  changement  que  dudit  nom  de  Quintin  en  celui  de  Lorgcs ,  lequel  ne  pourra 
nuire  ni  prejudicier  à  notredit  coufin,  Se  à  tous  (es  droits,  rang  comme  duc,  du  jour 
&  datte  de  nos  lettres  patentes  du  mois  de  mars  mil  fix  cens  quatre-vingt-dix ,  por-  R 
tant  érection  dudit  comté  &  baronnic  de  Quintin  en  duché,  droit  de  prefider  en 
fon  rang  en  nos  états,  comme  baron  de  notreditc  province  de  Bretagne,  préémi- 
nence tic  dtoits  y  attribuez,  aufqucls  nous  l'avons  en  tant  que  de  befom  (croit 
maintenu,  gardé  te  confcrvé ,  te  maintenons ,  gardons  &  confervons  par  ces  pré- 
fentes  lignées  de  notre  main  ,  (ans  qu'il  puifle  erre  troublé  en  quelque  lotte  &:  ma- 
nière que  ce  foit.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  Se  fcaux  confeillcrs ,  les 
gens  tenans  notre  cour  de  parlement  &  diarabrc  de  nos  comptes  à  Paris  Se 
en  Bretagne,  te  autres  officiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  prefentes  il  failènt  rc- 
giftrer ,  fie  du  contenu  en  icclles,  jouir  Se  u(er  notredit  coufin  expofant,  les  fuc- 
IcfTeurs  Se  ayans  caule ,  pleinement ,  paiûblement  &  perpétuellement ,  ceflanr  8c  fài- 
fant  céder  tous  troubles  Se  empêchement  à  ce  contraire  :  Car  tel  elt  notre,,  plaifir, 
te  afin  que  ce  foit  chofc  ferme  te  (table  à  toujours ,  nous  avons  fait  mettre  notre 
fccl  à  ccfdites  préfentes.  Données  à  Veriailles  au  mois  de  novembre ,  l'an  de  grâce  n 
mil  fept  cens  fix,  &  de  notte  règne  le  (oixante-quatte.  Signé,  LOUIS,  &  fur  le  G 
rcply,  par  le  roy ,  Phelyppbaux  ,  te  (celle  du  grand  fceau  de  cire  verte  en  lacs  de 
foyc.  , 

ExtrâU  des  regifires  du  priment. 

VEU  par  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy ,  données  à  Vetfaillcs  au  mois  de 
novembre  1706.  (ignée  LOUIS, &  fur  le  rcply,  par  le  roy  ,  Phelyppeaux, 
&  fcellées  du  grand  fceau  de  cire  verte  en  lacs  de  (oye,  obtenues  parmciïirc  Guy 
de  Durfort,  duc  de  Quintin,  Se  l'un  des  bacons  de  la  province  de  Bretagne,  pat 
lcfqudles,  pour  les  caufes  y  contenues  ,  le  (cigneurroy  a  changé  Se  commue  l'an- 
cien nom  du  duché  de  Quintin  en  celui  de  Lorgcs,  duquel  nom  de  Lorgcs  il  la 
décoré  par  lettres,  veut  te  lui  plaie  le  feigneur  roy  qu'à  l'avenir  ledit  (leur  de  Dur- 
fort,  fes  enfans  pofterité  te  lignée,  fucccllcurs  &  ayans  caufe,  pofiedant  ledit  duché, 
(e  fàflcnt  à  l'advenir  nommer,  qualifier  &  appclicr  ducs  de  Lorgcs,  &  que  leurs  r> 
avcus  te  dénombrement  (oient  rendus  audit  leigncur  roy ,  fous  ledit  nom  de  duc 
de  Lorgcs,  &  baron  de  la  province  de  Bretagne,  te  que  les  vaflaux  &  tenanciers 
dudit  duché,  tant  noblement  qu'en  roture ,  leurs  rendent  auflî  leurs  aveus  &  de- 
nombremens audit  nom  de  duc  de  Lorgcs ,  &  de  baron  de  ladite  province  de  Bre- 
tagne, fans  que  pour  raifon  dudit  changement  du  nom  de  Quintin  en  celui  de  Lorgcs» 
ledit  fieur  de  Durfort ,  (es  fucceflèurs  te  ayans  caufe ,  Ibient  tenus  envers  ledit  fei- 
gneur roy ,  ni  fes  vaflaux  envers  lui ,  à  autres  &  plus  grands  droits  ni  devoirs,  que 
ceux  aufquels  ils  étoient  tenus  avant  leidir.es  lettres ,  (ans  aucune  autre  innovation 
ni  changement  que  dudit  nom  de  Quintin  en  celui  de  Lorges ,  lequel  ne  pourra 
nuire  ni  prejudicier  audit  fieur  de  Durfort,  6c  à  rous  fes  droits,  rang  comme  duc  , 
du  jour  &  datte  des  lettres  .patentes  dudit  feigneur  roy  du  mois  de  mars  1590. 
portant  création  dudit  comté  Se  baronnic  de  Quintin  en  duché ,  droit  de  prefider 
en  (on  rang  aux  état*,  comme  baron  de  la  province  de  Bretagne ,  prééminence  &  £ 
droits  y  attribuez,  aufquels  ledit  feigneur  roy  en  tant  que  befein  (croit ,  l'a  main- 
tenu ,  gardé  &  coniervé,  airUi  que  plus  au  long  1e  contiennent  lefdites  à  la  cout 
adreflantes,  Se  la  requête  prefentec  par  l'impétrant  afin  d'entegiftrement  defdites 
lettres,  conclufionstb  procureur  gênerai  du  roy.  Ouy  le  rapport  de  M.  Thomas 
Dreux,  confeiller,  tout  conliderc  :  la  cour  ordonne  que  lefdites  lettres  feront enre- 
giftrées  au  greffe  de  ladite  cour. i  pont  jouir  par  l'impétrant ,  (es  enfans ,  pofterité  te 
lignée ,  fucccllcurs  ôc  ayans  caqfe,  de  l'effet  Se  contenu  .auldites  lettres,  te  être 

exécutées 
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exécutées  félon  leur  forme  &  teneur.  Fait  en  parlement  le  (eptiéme  décembre  mil 
X  fept  cens  fixi  coUationnc,  figné  Du  Tillbt. 

Et  fur  le  reply  dcfditcs  lettres  eft  écrit ,  regiftrées  ,  otty  le  procureur  gênerai  du  royi 
pour  jouir  par  l 'impétrant ,fis  enfant,  pofierité  &  lignée ,  fucceffeurs  ejr  ayant  caufi,  dt 
leur  effet  <$■  contenu ,  <jr  être  exécutées  /élan  leur  for  nu  é>  teneur ,  fuivant  t  arrêt  de  ta 
jour.  A  Farts  en  parlement ,  le  7.  décembre  1706.  Signé ,  Du  Tillet. 

Et  eft  encore  écrit  fur  le  reply  defdites  lettres ,  regt/hées  tn  U  chambre  des 
tes,  le  18.  décembre  1706.  Signé,  Riche*  ,  avec  paryhe. 


LAUZUH 

DUCHÉ 


Tiercé  eu  bande 
tn  it  rueules 


LÊ  comté  de  lauzun ,  en  ta  généralité  de  Bourdcaux  élection  d'Agen ,  &  qui  à 
dans  (à  jurildidion  11.  autres  paroifles  ,  fut  engé  en  duché  par  lettres  paten- 
0  tes  du  mois  de  may  1691.  regiftrées  au  parlement  le  iy.  du  même  mois  en  faveur 
d'ANTONIN-NOMPAR.  de  Caumont  ,  lors  capitaine  des  cent  gentilshommes 
au  bec  corbin  ,  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roy  ,  chevalier  dz  l'ordre  de  la 
jarretière.  Il  mourut  à  Patis  fans  enfans  le  19.  novembre  172  j.  Voyes.  fin  article  iomé 
IV.  de  cette  hipire  page  481.  fit  ancêtres  p.  477.  Us  pièces  j*#  fiùvent 
cette  éredion. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE' 

DE  LAUZUN. 

BrcÛun  du  comté  de  Lauzun  en  duché,  ait  mois  de  may  169 u 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  DieU,  roy  de  France  &  de  Navarte  j  à  tous  prefeni 
&  à  venir.  Salue.  Nous  avons  toujours  été  perfuadez  qu'un  des  foins  les  plus 
imporrans  des  (ouverains  eft  de  diftribuer  avec  choix  les  honneurs  &  les  dignité* 
qui  font  entre  leurs  mains  aux  perfonnes  qui  font  d'une  naiûanccilluftre,  &  d'une 
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diftingué  :  c'eft-pourquoy  nous  croyons  devoir  donner  à  notre  trés-cher  & 
bien-ame  Antonin-Nompar  de  Caumont ,  comte  de  Lauzun ,  capitaine  de  la  pre- 
mière compagnie  de  cent  gentilhommes  de  notre  maifon ,  de  nouvelles  marques  de 
l'eftimc  que  nous  raifons  &  (a  perfonne ,  &  de  ia  vertu  de  fcs  ancêtres  t  &  confi- 
ocrant  la  grandeur  fit  la  noblcfic  de  l'ancienne  maifon  de  Caumont  alliée  de  celles 
4'Albrcr,  de  Bretagne  >  d'Anjou,  d'Armagnac,  dcCominges,  .&  d'autres  des  plus 
grandes  de  notre  royaume,  divine  depuis  plufieurs  ficelés  en  deux  branches,  dont 
1  une  a  pris  le  nom  de  la  terre  de  Lauzun  ,  qui  a  c'té  pofledec  par  les  Icigncurs  de 
cette  maifon,  de  pere  en  fils,  pendant  dix-fept  générations  jufqu  audit  fieur  de  Lau- 
zun, de  l'autre  branche  a  fait  celle  des  ducs  de  la  Force  ;  les  fer  vices  fignalez  que 
les  pères  ont  rendus  à  cet  état,  de  ceux  que  lui-même  a  continué  de  nous  rendre 
depuis  l'année  1*54.  dans  les  diffcrens  emplois  que  nous  lui  avons  confiez  -,  de  pre-  A 
mier  colonel  des  dragons  de  notre  régiment, de  maréchal  de  nos  camps  &  armées, 
puis  de  colonel  gênerai  des  dragons ,  dont  nous  créâmes  la  charge  en  (à  faveur , 
enfuitc  de  capitaine  de  l'une  des  compagnies  des  gardes  de  notre  corps ,  de  gouver- 
neur de  notre  province  de  Eerry  ,  de  de  lieutenant  gênerai  de  nos  armées  ,  com- 
mandant en  chef  notre  maifon,  fie  enfin  de  gênerai  des  troupes  envoyées  par 
nous  en  Irlande ,  Se  de  capitaine  gênerai  des  armées  de  notre  frère  le  roy  de  la  grande 
Bretagne,  dans  tous  lefqucls  emplois  il  nous  a  donné  de  continuelles  preuves  de  (à 
fidélité  fie  de  Ion  zele  pour  notre  1er  vice ,  fit  de  fit  valeur  dont  nous  avons  été  fou- 
vent  nous-mêmes  témoin,  mais  dont  aucune  ne  nous  a  été  fi  agréable  que  celle  qu'il 
nous  a  donné  depuis  peu  dans  le  fervice  important  qu'ila  rendu  à  notre  fœur  la  reine  de 
la  grande  Bretagne,  torique  le  roy  fon  époux  dans  la  révolte  générale  de  tous  leurs 
fujets  l'ayant  remife  avec  le  prince  de  Galles  fon  fils  entre  les  mains  dudit  fieur  comte 
de  Lauzun  ,  aux  (oins  &  à  la  fidélité  duquel  fcul  il  les  confia  pour  les  (auver  des  g 
mains  des  rebelles ,  fie  les  conduire  en  ce  royaume  :  il  a  eu  le  bonheur  de  réuflîr 
dans  cette  gloricufe  entreprife  ,  à  quoy  notre  lœur  la  reine  d'Angleterre  nous  ayant 
témoigné  d'être  fenfiblc  ,  &  qu'elle  (ouhaiteroit  que  nous  le  recompenfaflions  defes 
fervices  par  quelques  marques  d'honneur  ,  nous  avons  été  bien-aife  en  fàifant  con- 
noltre  la  confideration  que  nous  raifons  de  fa  recommandation ,  de  (atisfiire  en  mê- 
me temps  l'inclination  que  nous  avons  à  élever  ledit  fieur  comte  de  Lauzun  aux 
dignitez  convenables  à  (a  naiûance ,  Ce  qu'il  a  méritées  par  (es  fervices.    A  ces  cau- 
fes,  étant  bien  informez  de  la  noblcfic  fie  étendue  dudit  comté  de  Lauzun,  fitué  dans 
notre  province  de  Guyenne,  compofé  de  vingt-deux  paroifTes  &  de  quatre  anciennes 
baronies  unies  par  lettres  d'érection  de  ladite  terre  en  comté  accordées  en  l'année 
IÏ70.  par  le  roy  Chartes  IX.  en  faveur  de  François-Nompar  de  Caumont,  trifayeul 
dudit  fieur  de  Lauzun  ,  nous  avons  de  notre  grâce  (pcciale  ,  pleine  puiflance  &  au- 
torité royale  créé,  érigé  &  élevé,  créons,  érigeons  &  élevons  par  ces  prefentes  (ignées  C 
de  notte  main  la  terre  fit  comté  de  Lauzun  ,  fes  appartenances  fie  dépendances  en 
titre  Se  dignité  de  duché  en  faveur  dudit  fieur  de  Lauzun  ,  fes  enfans  fie  defeendans 
mâles  nez  en  loyal  mariage ,  pour  en  jouir  par  eux  à  perpétuité ,  aux  titrés  , 
honneurs,  dignitez ,  rangs ,  prérogatives ,  prééminences  Se  privilèges  appartenais  à 
lidiie  qualité,  ainfi  qu'en  jouiflent  fie  ont  joui  d'ancienneté  les  autres  ducs  de  notre 
royaume  ,  foit  en  aiTcmblées  de  noblcfic,  faits  de  guerre  ou  autres  lieux  fit  occafions, 
avec  pouvoir  d'établir  en  la  ville  de  Lauzun  un  ûege  de  bailliage  ducal ,  &  d'y 
mettre  un  nombre  d'officiers  neceflaire  fie  ordinaire  dans  les  fieges  pour  exercer  la 
jufticc  dans  toute  l'étendue ,  de  (ur  tous  les  jufticiablcs  dudtt  duché  telle  qu'elle  ap- 
partient à  la  dignité  de  duc ,  voulons  de  nous  plaît  que  toutes  les  eau  (es  civiles  fie 
criminelles  ,  pcrtbnncllcs ,  mixtes  fie  réelles  qui  concerneront  tant  notredir  coufinlc 
duc  de  Lauzun,  que  le  droit  dudit  duché,  foient  traitées  &  jugées  en  notre  cour 
de  parlement  de  Paris  en  première  inftance,  fie  que  les  caufes  Se  procès  d'entre  les 
fujets  de  jufticiables  dudit  duché  rcflbrtiffent  par  appel  du  juge  d'icclui  en  notre  £> 
cour  de  parlement  de  Guyenne,  &  à  cet  effet  avons  diftrait  Se  exempté  ledit  comté 
de  Lauzun  de  fes  dépendances  ,  les  diftrayons  &  exemptons  du  reflbrt  de  tout  autre 
juge  fie  jurildiction  où  les  appellations  deldits  officiers  avoient  accoutumez  derefior- 
tir  ,  fans  préjudice  néanmoins  des  cas  royaux  dont  la  connoiûance  demeurera  à  nos 
juges  qui  avoient  coutume  d'en  connaître  ,  lequel  duché  notredir  coufin  le  duc  de 
Lauzun  tiendra  de  nous  nuement  8c  en  plein  fief,  à  caufe  de  notre  couronne,  Se  re- 
lèvera de  notre  tour  du  louvrc,  à  une  feule  foy  &  hommage  qu'il  fera  tenu  de  nous 
prêter  en  qualité  de  duc  de  Lauzun  :  voulons  fie  entendons  que  fes  vaflaux  le  rc- 
«onnoiûcnt  comme  tel ,  fie  lui  fàflcnt  fie  à  fesenfens  &:  deisendans  miles  les  foys 


Digitized  by  Google 


DUCHEZ  NON  PAIRIES.  UV2VN.  783 

&  hommages  fie  autres  droits  fie  devoirs  en  ladite  qualité  de  duc ,  fans  toutefois 
qu'au  défaut  d'hoirs  mâles  de  notredit  couda  le  duc  de  Lauzun  ou  de  les  defeendans, 
A  ledit  duché'  puifle  être  par  nous,oi  par  les  rois  nos  fuccefleurs  réuni  à  la  cou- 
ronne ,  en  confequence  des  édits  fie  déclarations  des  années  ij66.  1779.  fie  1582. 
fie  autres,  de  la  rigueur  defquels  édits  fie  déclarations,  nous  avons  difpcnfè  Ôcdif- 
penfons  ledit  duché,  (ans  quoi  ledit  fleur  duc  de  Lauzun  n'auroit  accepté  la  pre- 
Icntc  érection  ;  mais  à  la  charge  qu'à  défaut  de  fuccefleurs  mâles  en  ligne 
fie  loyal  mari-ige  dudit fleur  duc  de  Lauzun, ou  de  fes defeendans  mâles , ledit  duché 
retournera  en  là  première  nature  de  comté.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez 
fie  féaux  confeillcrs  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  fie  chambre  des  comptes 
à  Paris ,  fie  autres  nos  jufticiers  6c  officiers  qu'il  appartiendra ,  que  ces  prefentes  ils 
fàflent  lire,  publier  fie  enregiftter,  fie  du  contenu  en  icelles,  jouir  fie  ufer  ledit  fleur 
duc  de  Lauzun,  fes  cnfàns  fie  defeendans  mâles  en  loyal  mariage,  pleinement, 
paifiblcmcnt  fie  perpétuellement ,  ceflant  fie  failànt  ceficr  rous  troubles  fie  empêche- 
mens  :  Car  tel  eft  notre  plaifir ,  fie  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  fie  fiable  à  toujours, 
nous  avons  fàrt  mettre  notre  feel  à  cefdites  prefenecs.  Donné  à  Verfàillcs  au  mois 
de  may ,  l'an  de  grâce  1691-  &  de  notre  règne  le  quarante-neuvième ,  figné  LOUIS, 
fie  lur  le  rcply,  par  le  roy  Phelyppeaux  ,  vif*  Boucherat;  pour  lércdtion  du 
comté  de  Lauzun  en  duché ,  fie  Icellc  du  grand  fceau  en  cire  verte. 

VEU  par  la  cour,  les  grand  chambre  Se  tournclles  aflemblccs,  les  lettres  pa- 
tentes du  roy  données  à  Verfàillcs  au  présent  mois  de  may  1691-  fignecs 
LOUIS,  fie  fur  le  rcply,  par  le  roy,  Phelyppeaux  ,  fie  fccllces  du  grand  fceau  de 
cire  verte  en  lacs  de  foye,  obtenues  par  mcfflre  Antonin  Nompar  de  Caumont, 
comte  de  Lauzun,  par  lcfquelles,  pour  les  eau  fes  y  contenues,  ledit  feigneut  roy 
a  créé ,  érigé  fie  élevé  la  terre  fie  comté  de  Lauzun ,  fes  appartenances  fie  «Jépcndan- 
jj  ces ,  fltuées  dans  la  province  do  Guyenne ,  en  titre  de  duché  en  faveur  dudit  fleur, 
de  Lauzun,  fes  enfàns  fie  defeendans  mâles  nez  en  loyal  mariage,  pour  en  jouir  par 
eux  à  perpétuité,  aux  titres,  honneurs,  dignitez,  rangs,  prérogatives,  préémi- 
nences fie  privilèges  appartenans  à  ladite  qualité  de  duc ,  ainfl  qu'en  jouiflent  fie 
en  ont  joui  d'ancienneté  les  autres  ducs  du  royaume.  Veut  ledit  feigneur  roy  fie  lui 
plaît,  que  toutes  les  caufes  civiles  fie  criminelles,  petfonncUcs ,  mixtes  fie  réelles, 
qui  concerneront  tant  ledit  feigneut  comte  de  Lauzun  que  le  droit  dudit  duché, 
foient  traitées  Se  jugées  en  ladite  cour  en  première  inftance,  fie  ainfl  que  plus  au  long  le 
contiennent  lcfdites  lettres  à  la  cour  adreflantes,  requête  préfentée  à  l'effet  de  l'cnregil- 
trement  d'icelles  ,  concluflons  du  procureur  gênerai  du  roy.  Ouy  le  rapport  de 
M*.  Eflienne  Daurat,  confciller ,  tout  conlideré  :  La  cour  a  ordonné  fie  ordonne, 
que  lcldjtes  lettres  feront  enregiftrées  au  greffe  d  icelle,  pour  jouir  par  ledit  meffire 
Antonin  Nompar  de  Caumont ,  (es  enftns  fie  defeendans  mâles  nez  fie  à  naîtte  en 
loyal  mariage  de  leur  effet  fie  contenu ,  fie  être  exécutées  félon  leur  forme  Se  teneur, 
fans  néanmoins  que  l'impétrant  puifle  jouir  de  la  diffraction  de  reflort ,  qu'en  rem- 
bourfant  préalablement  les  officiers.  Fait  eu  parlement  le  ij.  may  Collation- 
né.  Signé ,  Du  Tjllet  ,  avec  paraphe. 
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CHATILLON* 

DUCHÉ 


Ht  Mmmeren- 
(j  Inxtmbtutg, 
brifidun  Umbtt 


LA  terre  de  Châtillon-fur-Loing,  pour  laquelle  GASPARD  de  Coligny,  IV. 
du  nom, comte  de  Coligny,  avoir  obtenu  des  letrres  d'érection  en  duché  pai- 
rie au  mois  de  novembre  iM.  paffa  à  PAUL-SIGISMOND  de  Monimorcncy- 
Luxembourg,  le  14.  juillet  i6jr.  par  la  more  d  Elizabeth-Angcliquc  de  Moncmo- 
rency ,  veuve  du  comte  de  Coligny  ,  duchefle  de  Mcckclbourg  fa  tanre,  &  il  obtint 
l'érection  de  cette  terre  en  duché ,  four  lui  &  fis  tnfms  miles  defeenduts  de  lui  m 
ligne  direûe,  par  lettres  données  à  Vcrfailles  au  mois  de  février  1(96.  regiftrées 
au  parlement  le  3.  mars  fuivant.  Il  s'eft:  demis  de  ce  duché  en  faveur  de  CHARLES- 
PAUL-SIGISMOND  de  Montmorency-Luxembourg  fonfîls,&  leroy  luiaconlcrvc 
les  honneurs  du  Louvrcjpar  brevet  du  21.  Juin  1713.  Voyez  U  généalogie  de  U  mailon 
de  Montmorency ,  tome  ItL  de  cette  htjl.p.  y  b6.  &  futvmes.  Voyez,  atjft  les  fteecs  oui 
vont  être  rtpfortées uncern*nt\  tettee'reclim. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE' 


DE  CHATILLON 


Ire  cl  ion  du  comte"  de  Chitillon  en  duché- Tant ,  en  faveur  de  Gafpard  de  Coligny , 

fiigneur  de  Cbâsillon. 

Au  mois  de  novembte  1*48. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &:  de  Navarre, à  tous  prefens  & 
à  venir,  Salut.  Comme  l'honneur  a  toujours  été  le  véritable  prix  des  belles 
actions,  &  la  légitime  récompenfe  de  la  venu,  il  n'clt  pas  ieulcment  utile, mais  ne- 
ceiTaire  pour  la  conlcrvacion  de  l'eut ,  que  le  prince  auquel  la  diftnbution  en  appar- 
tient, en  t.. rte  part  à  ceux  qui  fe  font  rendus  rccommandables  par  leurs  lervices,  Se 
qui  ont  mérité  quelque  rang  par-dciTus  les  autres ,  pour  avoir  ajouté  la  valeur  &  la 
généralité  à  l'ancien  luftre  de  leur  race  :  Confidcrant  que  notre  tres-cher  &  bien- 
amé  coulîn  Gafpard  comte  de  Coligny  ,  feigneur  de  Chaftillon ,  lieutenant  gênerai 
de  nos  armées,  cft  du  nombre  de  ceux  que  la  naiHance,  le  mérite  &  les  grandes  ac- 
tions ont  eleve  au-dcilus  des  autres  hommes  >  que  (a  valeur  a  illuitré  Ion  nom  en 
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pluficurs  rencontres,  particulièrement  au  fiege  dé  Rlmbcrg  fous  fon  coufin  le  prince 

A  d'Orange,  &  à  ceux  d'ivoy,  de  Pamvlllers  &  de  S.  Orner ,  de  Renry,  du  Cafteict 
&  d*  A  iras,  où  il  eue  part  a  la  gloire  de  toutes  les  actions ,  tant  delà  tranchée  que 
des  combats  tic  dehors ,  de  même  que  de  la  detrenfe  des  lignes  attaquées  par  le  cardinal 
Infant  avec  une  armée  de  trente  mille  hommes  ,  ayant  regagné  avec  partie  de  fon 
régiment  &  quelques  hommes  commandez  de  celui  des  Gardes,  le  fort  Rantzau 
que  les  ennemis  avoie.u  emporté  de  force,  lui  troificme  étant  montez  dedans, d'où 
il  tut  rcpouil'c  Se  jetté  dans  le  toile  d'un  coup  de  hallebarde,  lequel  n'ayant  tait  qu'a- 
nimer ton  cour.-.ge  dune  nouvelle  ardeur,  il  revint  à  la  charge  pour  la  troifiéme 
fois ,  &  contraignit  les  ennemis  de  lui  céder  leur  conquête ,  nonobftânt  qu'il  fût  blcflc 
à  l'épaule  d  une  moufquetadc  Se  de  deux  coups  depee  qu'il  reçut  en  combattant  fcul 
à  fcul  contre  un  officier  Hipagnol  qu'il  tua:  comme  aulB  à  la  bataille  de  Sedan,  d  où 
il  dégagea  des  mains  des  ennemis  detfunt  notre  coufin  le  maréchal  de  Chaftillon 
(on  perc,  gênerai  de  l'armée  du  téu  roy  notre  très  honore  feigneur  &  pere  d'heu- 

t  reufe  mémoire,  qui  lui  donna  pour  rccompenle  d'un  fervicc  li  ûgnalé  le  régiment 
de  Piémont  qu'il  a  commandé  trois  campagnes  ,  &  jufques  au  fiege  de  Thionvillc  * 
que  (on  mérite  Se  expérience  beaucoup  au-deffus  de  ton  âge ,  n'ayant  pour  lors  que 
vingt -deux  ans,  nous  obligea  de  lui  donner  la  charge  de  maréchal  de  nos  camps 
&  armées ,  dont  il  s'eft  acquitte  avec  tant  de  gencrolité  &  de  marques  de  grandeur 
de  courage,  tant  au  même  fiege  de  Thionvillc,  qu'en  ceux  de  Lannoy,  de  Cour- 
tray ,  de  Mardik,  &  de  Dunkercjue,  que  nous  ne  l'avons  pas  feulement  juge  digne 
du  commandement  de  la  cavalerie  légère  en  Caralogix ,  mais  encore  de  la  licutc- 
nance  générale  de  nos  armées,  dans  l'exercice  de  laquelle,  fous  notre  très  cher  Se 
très  amé  coulin  le  prince  de  Condé,  il  s'eft  acquis  beaucoup  de  réputation,  en  cette 
dernière  campagne  tant  au  liege  d'Ypre,  rencontre  des  ennemis ,  qu'en  la  bataille 
de  Lens ,  où  certainement  il  a  paru  avec  une  valeur  d'une  conduite  fi  extraordi- 

ç.  nairc ,  qu'il  en  a  mérité  des  éloges  de  la  bouche  même  des  ennemis  :  Nous  avons 
cru  que  tant  de  belles  aérions  &  des  ferviecs  fi  importans  nous  dévoient  porter  à  lui 
rendre  tous  les  témoignages  d'honneur  qui  fe  peuvent  accorder  â  ceux  qui  font  com- 
me lui  d  un  mérite  eminent  Se  d'une  nai (Tance  illuffre,  U  maifon  de  Cc/igny  étant  une 
des  plus  grandes  &:  des  plus  anciennes  de  notre  royaume ,  ayant  cet  avantage  fur 
beaucoup  d'autres,  outre  celui  de  s'être  alliée  dans  la  maifon  royale  il  y  a  plus  de  (îx 
cens  ans ,  dans  celle  des  derniers  rois  d'Italie,  Se  dans  celle  des  comtes  dé  Savoyc, 
de  Maçon ,  de  Genève  Se  de  Champagne ,  des  dauphins  de  Viennois ,  de  Forcalquier , 
de  Montagu ,  puilncz  des  anciens  ducs  de  Bourgogne ,  princes  de  notre  fang ,  de 
Villars,  de  Vcrgy,  de  Saligny ,  princes  de  Tarente,  de  Montmotency  ,  de  Laval , 
d  Entremont ,  dé  Rieux ,  de  Salins ,  de  Naflàu ,  de  Polignac ,  d'Hamilron ,  de  Wir- 
temberg,  &  autres  maifons  de  marque;  d'avoir  donné  un  prince  à  l'églilc ,  des gou- 

jj  verneurs  aux  provinces,  pluficurs  généraux  aux  armées  ,  plu  (leurs  officiers  à  la  cou- 
ronne ,  Se  produit  grand  nombre  d'hommes  illuftrcs  ,  donc  quelques-uns  ont  porté 
leurs  armes  jnfques  dans  l'Orient  contre  les  infidèles  pour  la detenfe  de  la  foi, com- 
me Humbcrt  premier  du  nom ,  fire  de  Coligny  Se  du  pays  de  Rcveremont,  qui  firi- 
vit  l'empereur  Conrard  III.  au  voyage  de  la  terre  (ainte  l'an  mil  cent  quarante-fix* 
accompagne  de  trois  de  fes  enfans.  Hugues  de  Coligny  qui  affifta  à  la  conquête  de 
Conltantinoplc  l'an  mil  deux  cens  deux,  &  qui  fut  choifi  des  princes  chrétiens  pour 
deftendre  la  ville  de  Ferres  contre  ]aniza  roi  de  Bulgarie,  ou  il  mourut  laiflant  deux 
filles ,  dont  l'aînée  mariée  d  ms  l'ancienne  maifon  de  la  Tour  du  Pin ,  fut  ayeulé 
de  Humbert,  lire  de  la  Tour,  Se  dauphin  de  Viennois,  qui  fit  don  du  dauphinc  à 
Charles  de  France,  fils  aîné  de  Jean  duc  de  Normandie,  depuis  roi,  &dc  laquelle 
fille  alnce  nous  &  rous  les  aurres  princes  (ouverains  de  l'Europe  qui  vivent  à  prefenc 
fommes  defeendus.  Jean  de  Coligny  qui  mourut  à  la  bataille  de  Nicopolis  contre 
Bajazcc  i.  l'an  mil  trois  cens  quatre-vingt-feize,'  Se  plnlîcurs  qui  fe  (ont  fait  fignaler 

}  en  dtverfes  occasions  pour  le  (crvice  des  rois  nos  prédeceffeurs.  Jacques  comte  de  Co-- 
lignv,  feigneur  de  Chaflillon,  étant  mort  à  la  bataille  de  Ravennes,  8:  fon  frère  Gaf- 
parci  comte  de  Coligny  ,  maréchal  de  France,  à  Aigr,  lieutenant  gênerai  des  armée» 
du  roy  François  I.  en  Guyenne  l'an  mil  cinq  cens  vingt-deux ,  après  s'être  tous  deux 
rendus  célèbres  tant  aux  guerres  d'Italie  fous  les  rois  Charles  VIII.  Se  Louis  XII- 
qu'au  fiege  de  Melin  en  Grccc  fur  le  Turc  l'an  mil  cinq  cens  cinq.  Gafpard  II.  du 
nom,  comte  de  Coligny,  feigneur  de  Chaftillon,  fils  du  maréchal,  donna  de  fi  bel- 
les preuves  de  (à  valeur  au  liege  de  Bains  Se  à  la  bataille  de  Ccrizolles  l'an  rail  cinq; 
cens  quarante-fept ,  qu'elles  obligèrent  le  roy  Henry  II.  de  lui  donner  la  charge  dé 
l»mt  Y.  N  9 
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colonel  de  l'infanterie  Françoife ,  Se  enfuite  celle  d'amiral  de  France  l'an  mil  cinq  ^ 
cens  cinquante-deux  ,  tant  à  caufe  des  grands  (crvices  par  lui  tendus  à  l'état  »  que 
pour  avoir  reconquis  (ur  les  Anglois  la  ville  de  Boulogne  Se  pays  Boulonnois  dont 
il  le  rît  gouverneur.  François  comte  de  Coligny,  (cigneur  de  Chaftillon  ,  Ton  fils, 
amiral  de  Guyenne,  lieutenant  général  des  armées  du  roy  Henry  IV.  notre  aycul, 
cft  auflî  mort  dans  la  réputation  d'un  des  grands  capitaines  de  (on  licclc ,  Se  perc  de 
deux  enfans,  dont  l'aîné  tué  au  fiege  d'Oftcnde  l'an  mil  fix  cens  un  ,  s'étoit  acquis 
plus  de  réputation  à  l'âge  de  dix-huit  ans,  qu'une  longue  fuitc-d  années  &  d  allions 
mémorables  n'en  ont  donné  aux  plus  célèbres  capitaines  de  l'antiquité';  &  le  cadec 
qui  étoit  feu  notre  coudn  le  maréchal  de  Chaftillon,  eft  mort  avec  cette  gloire  Se 
cet  avantage  d'avoir  commandé  onze  armées  royales  tant  hors  que  dedans  Te  royau- 
me,  d'avoir  gagné  la  fameufe  bataille  d'Avcin,  Se  conquis  pludeurs  places  impor-  fi 
tantes  fur  nos  ennemis  :  toutes  Icfquellcs  confiderations  nous  avoient  porté  à  lui 
donner  les  afluranecs  de  l'érection  de  (a  terre  de  Chaftillon  en  duché  &  pairie  par 
brevet  du  dix-huitiéme  jour  d'aouft  mil  (ix  cens  quarante- trois,  &  depuis  (ou  décez 
confirmé  la  même  grâce  en  faveur  de  notre  coulin,  comte  de  Coligny  ion  fils,  pac 
aurre  brevet  du  13.  .février  1*46.  &  voulant  qu'elle  ait  Ion  accomphflcment  ce  ion 
entier  eftet,  afin  que  la  poftetité  qui  fçaura  les  (crvices  de  notredit  coulin  Galpard, 
comte  de  Coligny,  Se  de  (es  prédcceflèurs ,  ne  puifle  ignorer  le  foin  que  nous  avons 
eu  de  les  reconnoître,  par  les  marques  qui  en  demeureront  à  (es  (ucccflêurs.  Pour 
ces  caufes  Se  autres  à  ce  nous  mouvans ,  de  l'avis  de  la  reine  régente ,  notre  crés-hono- 
tée  dame  &  merc,  de  notre  tres-cher  Se  trés-amé  oncle  le  duc  d'Orléans,  des  prin- 
ces de  notre  fang,  officiers  de  notre  couronne,  Se  autres  perfonnes  notables  de  notre 
con(cil,&  de  notre  propre  mouvement ,  grâce  fpeciale,  pleine  puiflance  &  authotité 
royale,  nous  avons  créé  Se  érigé,  créons  &:  érigeons  par  ces  prcicntes  lignées  de  notre 
main ,  la  terre  Se  comté  de  Châtillon  ,avcc  tout  ce  qui  en  dépend  en  titre ,  nom ,  Se  C 
dignité  de  duché  &  pairie  de  France,  fous  le  nom  Se  appellation  de  Coligny ,  Se  y 
avons  joinr,  uni  Se  incorporé,  joignons ,  unillons  &  incorporons  les  terres  de  Beau- 
pont  Se  de  Beauvoir ,  Se  tout  ce  que  notredit  couiin  Se  (es  (uccclleurs  pourront  acqué- 
rir des  terres  qui  ont  été  diftraites  &.  aliénées  dudit  comté  de  Châtillon,  6c  lequel 
avec  les  unies  Se  incorporées ,  fera  dorefnavantdit  &appcllé  duché  de  Coligny  pairie 
de  France,  Se  que  notredit  coudn  &  (uccclleurs  mâles  ,  feigneurs  d'icclui ,  puiflent 
porter  le  nom  3c  titre  de  duc  de  Coligny  Se  pair  de  France ,  pour  en  jouir  Se  ulcr 
par  lui,  fes  dcfcendans  mâles  en  loyal  mariage ,  (eigneurs  dudit  comte  de  Coligny, 
perpétuellement  &  à  toujours ,  en  titre  Se  dignité  de  duché  Se  pairie  de  France  »  à  tels 
&  lcmblablcs  honneurs  ,  autoritez ,  prérogatives ,  prééminence  ,  franchise  Se  libertez 
que  les  autres  ducs  &  pairs  de  France  u(ent ,  tant  en  jufticc  Se  jurifdicrion ,  feance  en 
nos  cours  de  parlement,  avec  voix  délibérât  ivc  qu'en  tous  auttes  droits  quelconques 
(bit  en  aûemblécs  de  noblclïe,  fairs  de  guerre,  qu'autres  lieux  &  a&c  de  feance  , 
d'honneurs  Se  de  rang  ,  &  ce  fous  le  reilort  de  notre  parlement  de  Paris ,  auquel  voulons 
que  les  appellations  qui  feront  interjettées  des  officiers  dudit  duché ,  reflortifîenc  nuë- 
ment  Se  lans  moyens  en  tous  cas  ,  fors  Se  excepté  les  cas  royaux  feulement ,  donc  la 
connoiflance  appartiendra  à  nos  juges,  pardevant  Iefquels  ilsavoienc  accoutumé  de  _ 
reflortir  lequel  duché  &  pairie  notredit  coufin  tiendra  en  plein  fief  fous  une  feule 
tby  &  hommage,  de  nous  &  de  notre  couronne  de  France ,  laquelle  foy  Se  hom- 
mage il  fera  tenu  de  nous  faire  &  prêcer ,  en  qualité  de  duc  de  Coligny  Se  pair  de 
France ,  Se  comme  tel ,  voulons  que  tous  les  vaflaux  Se  tenant  fiefs  mouvant  dudic 
duché, le reconnoiflent,  lut  falTcnt  Se  rendent  la  foy  Se  hommage,  baillent  leurs 
aveus  Se  dénombrement  quand  l'occafion  y  échera  au  même  titre  de  duché  de  Co- 
ligny &  pairie  de  France,  Se  que  la  jufticc  dudit  duché  Se  pairie  (oit  exercée  Se  ad- 
minitrec  audit  duché  de  Coligny  par  les  officiers  qui  font  à  prefent  ou  (cront  à  l'ave- 
nir établis  (ous  le  titre,  fcel  Se  autorité  de  duc  de  Coligny  &  pair  de  France,  à  la 
charge  que  défaillant  la  ligneanafeulinc  de  notredit  couim  &dc  fes  dcfcendans  mâles 
en  loyal  mariage ,  ladite  qualité  de  duc  &  pair  de  France  demeurera  éteinte,  &  retour- 
nera ladite  terre  Se  les  y  joinres  Se  incorporées  en  l'état  qu'elles  ctoient  auparavant  la 
préfente  création ,  (ans  que  par  le  moyen  d'icelles  ni  des  édits  &  déclarations  de  1566. 
ï{79.  décembre  iç8i.&  mars  »j8i.  vérifiés  en  notre  cour  de  parlement,  fur  l'é- 
rection des  duchez ,  marquifats  Se  comtez ,  l'on  puiile  prétendre  ledit  duché  de 
Coligny,  être  réuni  &  incorporé  à  notre  couronne ,  ni  nous  ni  nos  fuccefleursy  pou- 
voir prétendre  aucun  droit  défaillant  ladite  ligne  mafeulinc ,  en  vertu  defdits  cdits& 
déclarations  aufqucls  nous  avons  dérogé  Ce  dérogeons,  d'autant  que- notredit  coufia 
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A  Tans  cette  condition  n  auroit  voulu  3c  ne  Voudroit  accepter  la  prélente  créatioa  Se 
érection  dsidit  duché  Se  pairie.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amer  6c  féaux  con* 
(allers  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement ,  chambre  de  nos  comptes  à  Paris , 
&  à  tous  autres  officiers  &  jufticiers  qu  il  appaniendra ,  chacun  endroit  loy  ,  que  ces 
prefenres  il  faflent  enregiftrer,  &r  du  contenu  en  icci I es ,  jouir  Si  u;er  pleinement  & 
pailib'.emcnr  norredit  coufm  le  comec  de  Coligny ,  fcfdits  hoirs  te  fucccfTcurs  mâles 
en  loyal  mariage  ,  fans  leur  faire  mettre  ni  (ouflrir  leur  être  fait ,  mis  ou  donne' aucun 
trouble  ni  empêchement  au  contraire  :  Car  tel  cft  notre  plaifir,  nonobftaut  toutes 
ordonnances  Se  constitutions,  de  nous  &  de  nos  prédecefleurs  rois,  par  où  l'on 
voudroit  prétendre  le  nombre  des  pai.s  de  France,  avoir  été  préfix  &  limité,  à  quoi, 
de  no  rc  certaine  fcicncc,  pleine  puiflance  &  auroritc  royale,  nous  avons  dérogé  8c 
dérogeons  par  cefdites  préfentes,  &  afin  que  ce  foitchofe  ferme  &  ftable  à  toujours, 
nous  avons  a  iccllcs  fait  mettre  notre  (cel ,  lauf  en  autre  choies  notre  droit  Se  1  autrui 
en  toutes.  Donné  à  Paris  au  mois  de  novembre  l'an  de  grâce  mil  fix  cens  quarante* 

B  huit,  Se  de  notre  règne  le  iixiéme.  Signé,  LOUIS.  Et  fur  le  rcply  par  le  roy. 

Ereffim  de  U  terre  rjr  ftigneurie  de  Chaftilkn  fur  Loing  ,  en  titre  &  dignité  de  duché 
en  faveur  de  M.  le  tmte  de  Luxe y fit  du  nurèchtl  de  Luxcmhurg. 

Au  mm  de  Février  1696. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  Se  de  Navarre;  A  tous  prefens 
Se  a  venir,  Salut.  Nous  avons  toujouts  regarde  ladiftnburion  des  honneurs  Se 
des  dignitez  dont  la  puiflance  fouveraine  nous  tend  maître  ,  comme  un  des  foins 
le  plus  important  de  U  royauté ,  Se  comme  une  partie  de  la  juftice  que  nous  devons  à 
ceux  de  nos  fujets  qui  joignent  1  éclat  des  vertus  à  celui  d'une  hante  nai (Tance ,  qui  fe 
diftingoant  par  leurs  grandes  actions,  &  par  les  ferviecs  qu  ils  rendent  à  notre  état  j  Se 
confiderant  que  la  maifon  de  Montmorency  dont  cft  iflù  notre  cher  Se  bien-amé  Paul- 
Sigilmond  de  Montmorency- Luxembourg,  comte  de  Luxe  cft  une  des  plus  illuftres 
&  des  plus  anciennes  de  ce  royaume  ,  Se  qui  a  donné  à  cet  état  autant  de  grands 
hommes  qui  en  ont  rempli  depuis  pluficurs  ficelés  avec  beaucoup  de  gloire  les  charges 
_  les  plus  éminentes ,  puisqu'elle  a  eu  lix  connétables ,  pluficurs  amiraux  ,  grands  maîtres, 
grands  chambellans,  quatorze  maréchaux  de  France,  &  autres  notables  perfonnages 
dont  nous  (ommes  bien-aile  d'honorer  la  mémoire  Se  de  recompenfer  les  fervices  dans 
lapcrfonnc  de  leurs  defeendans  ,  Ze  que  Anne  de  Monrmorcncy  l'un  defdits  conné- 
tables fut  le  premier  des  (eigneurs  de  ce  royaume  à  qui  la  dignité  de  Duc  &  Paie 
de  France,  qui  n'avoit  julqucs-là  été  pofledec  que  par  des  princes  du  iang  royal  Se 
par  deux  fculs  princes  étrangers,  fut  accordée  parla  grande  nailTancc ,  les  vertus  Se 
lciviccs  recommandables  ,  Se  qui  en  a  ouvert  le  chemin  à  la  nobleflé:  Nous  nous 
fommes  portez  volontiers  à  honorer  d'une  des  premières  dignitez  de  l'état,  ledit 
ficur  comte  de  Luxe  qui  a  l'avantage  d'être  né  d'un  des  plus  grands  capitaines  qud 
ce  ficelé  ait  produit ,  notre  cou  fin  François-Henry  de  Montmorency  duc  de  Luxem- 
bourg,  pair ,  maréchal  de  France ,  capitaine  de  la  première  Se  plus  ancienne  compa- 
ti gnic  Françoile  des  gardes  de  notre  corps  Se  gouverneur  de  notre  province  de  Nor- 
mandie ,  dont  les  grands  Se  fignalcz  ferviecs  vivront  toujours  dans  notre  mémoire, 
Se  dont  la  valeur  fingulicre  Se  l'expérience  ennfommée  ont  beaucoup  contribué  aux 
fuccez  que  nos  armées  ont  eu  &  aux  avantagées  que  nous  avons  remportez  dans  tous 
les  temps  fur  nos  ennemis,  il  s'eft  diftingue  dés  les  premières  campagnes  qu  il  a 
commencé  avec  notre  règne  ;  il  n'y  a  prclque  point  depuis  ce  temps-là  de  lîeges  ni 
de  batailles  où  il  ne  (c  (oit  trouvé  &  n'ait  donné  des  marques  éclatantes  de  (on  intré- 
pidité Se  de  fa  ficience  dans  l'att  milttatte  »  mais  il  les  a  fait  principalement  éclater 
depuis  l'année  1673.  qu'il  a  eu  en  chef  le  commandement  de  nos  armées  jufques  à 
la  fin  de  l'année  1694.  qu'il  eft  decedé.  Il  a  donné  pluficurs  batailles  dans  lelqucl- 
les  il  a  toujours  remporté  la  victoire,  les  combats  de  rleurus  en  1690.  deLcuzeeri 
jtfpi.  de  Stcinkerquccn  1691.  Se  de  Ncrwinde  en  169).  en  font  des  monumens 
éclatans.  La  conduite  que  ledit  fieur  comte  de  Luxe  a  tenue  julqu'ici ,  les  marques 
qu'il  a  données  de  fa  valeur  Se  du  defir  qu'il  a  de  fe  fignalcr  ne  nous  laillcnt  aucun 
lieu  de  douter  qu'il  ne  (oit  touché  comme  il  le  doit ,  de  ces  grands  «temples  anciens 
Se  recens  qu'il  a  trouvez  d»ns  la  petfonne  de  (on  pere  &  de  les  ancêtres,  &  qu'il  ne 
s'efforce  de  fuivre  leurs  traces  ,  comme  il  a  commencé  de  faire  dans  les  fkgcs  de 
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Luxembourg,  de  Philisbourg,  de  Manhcim,de  Frankcndal,  de  Mons  ,  de  Fumes 
&  aux  fufdits  combats  de  Sieinkcrque  8c  Nerwindc  ,  où  il  fût  dangcrculcmcm  blcflé,  . 
dans  lcfqucllcs  occafions  il  s'eft  trouvé  en  qualité  de  colonel  du  régiment  de  Pro- 
vence,  fie  enfuite  dans  celui  (te  Picdroont,  fie  dans  la  fonction  de  brigadier  de  notre 
infanterie  à  la  tête  de  (a  brigade.  Et  voulant  ajouter  de  nouveaux  hon.,curs  aux 
dignitez  dont  notre  coufin  Clurles-Francois-Frcdcric  de  Montmorency-Luxembourg 
duc  de  Luxembourg  >  de  Pincy  fie  de  Montmorency ,  prince  de  1  ingrv  Ion  frerc  aîné 
eftdéja  revêtu,  fie  par  là  reconnoitre  de  plus  en  plus  dans  la  perlonne  des  entons 
les  importans  ferviecs  du  perc  ,  engagée  davantage  le  licur  comte  de  Luxe  à  conti- 
nuer de  nous  (ervir  fidellement  &  avec  zele ,  comme  il  a  tait  jufqu'ici ,  &  maintenir 
l'état  de  cette  maifon  ,  laquelle  du  côté  maternel  joint  au  fan  g  de  Montmorency  celui 
de  Luxembourg  qui  a  rempli  pendant  pluiieurs  années  le  trône  de  l'Empire ,  ôc 
dont  les  defeendans  par  femme  régnent  encore  dans  pluiieurs  des  états  de  l'Europe. 
A  ces  caules  fie  autres  à  ce  nous  mnuvans ,  Ravoir  faifons,  qu'étant  bien  informez  ^ 
de  la  dignité ,  confiftanec  fie  étendue  de  la  terre  fie  feigneurie  de  Chafhllon  fur  Loing 
qui  appartient  audit  ficur  comte  de  Luxe  ,  Se  des  autres  fiefs, terres  Se  leigncurics 
qu'il  poffcic  aux  environs  de  ladite  terre  de  Chafhllon ,  qui  font  la  terre  Se  icigneu- 
rie  de  MontrefTon ,  les  terres  &  feigneuries  de  Solrcrc,  Mormant,  Corterat ,  la  moi- 
tié des  terres  fie  leigncurics  de  S.  Maurice,  de  Mcllcroy,  de  Fontainevillc,  de  Tri* 
guicr,  de  Chambeuil,  les  frets  fie  feigneuries  d'Ailiun  ,  de  Charmes,  de  Chanrepu- 
ray,  de  Trogny  ,  de  Femis  ,  d'Adan  ,  de  Dame-Marte  fie  de  Sainte  Geneviève,  de 
Nogentcn  partie,  de  Dreffigny,  de  S.  Hilaire,  de  Montbout ,  de  la  Chapelle,  de 
Boismnrant  &  Conflans  ,  avec  leurs  dépendances,  domaines  fie  mouvances  dddite» 
terres ,  compofecs  de  plus  de  vingt  paroifTes,  fur  lelqucllcs  ledirfieur  comte  de  Luxe 
a  toute  juif  ice,  haute,  moyenne  fie  balle  ,  fie  droit  de  reflort  par  appel  des  jultices 
inférieures,  fie  dont  une  grande  partie  relevé  déjà  de  nous  à  caule  de  notre  château 
de  Montargis,  nous  avons  de  notre  grâce  fpecialc,  pleine  puifiancefic  autotué  royale  C 
par  ces  preléntes , lignées  de  notre  main,  créé,  érige  fie  élevé,  créons,  érigeons  fie 
élevons  ladite  cène  fie  feigneuric  de  Chatillon  fur  Loing  ,  cnfcmblc  les  lui  lits  fiefs, 
terres  fie  feigneuries  de  MontrefTon  fie  autres  cy-dcllus  nommez  avec  leurs  dépendan- 
ces, droits,  domaines  fie  mouvances:  tous  lelquels  nous  avons  unis  à  ladite  terre  8c 
feigneuric  de  Chafbllon  ,  pour  ne  compofer  à  l'avenir  qu'une  feule  &  même  terre, 
en  titre  fie  dignité  de  duché ,  fous  le  nom  de  duché  de  Chafbllon ,  pour  par  notre- 
dit  tres-cher  fie  bien  amé  coufin  Paul-Sigifmond  de  Montmorency- Luxembourg  ,  fes 
enfans  fie  defeendans  mâles  en  ligne  directe ,  nez  en  loyal  mariage  ,  jouir  à  perpé- 
tuité ,  comme  feigneurs  propriétaires  dudit  duché  ,  des  titres,  honneurs ,  dignitez  , 
prérogatives  ,  prééminences  fie  privilèges  qui  y  appartiennent  ,  ainlî  qu'en  jouiflënc 
les  autres  ducs  de  notre  royaume  ,  fou  en  affcmblée  de  noblelTc  ,  faits  de  guerre, 
qu'autres  lieux  ,  fie  ce  fous  le  reflort  immédiat  de  notre  cour  de  parlement  de  Paris,  D 
en  laquelle  nous  voulons  que  les  appellations  qui  feront  interjettées  des  officiers 
dudit  duché  rcflbrtiiTenr  nuement  fie  lans  moyen  -,  à  cet  eflîrt ,  nous  avons  diftrait 
8e  exempté  ledit  duché  de  Chaflillon  fie  fes  dépendances,  diltrayons  fie  exemptons 
de  tous  autres  juges ,  coûts  fie  juridictions  où  elles  avoient  accoutume  de  reffortir, 
tant  en  première  inftanec  que  par  appel,  avant  la  prefeute  érection,  fie  en  tous  cas, 
fors  fie  excepté  les  cas  royaux ,  dont  la  connoiflance  appartiendra  à  nos  juges  devant 
lefqucls  ils  avoient  accoutumé  de  refTortir ,  le  tout  à  la  charge  d'indemnifer  nos  offi- 
ciers ou  autres  qu'il  appartiendra,  lequel  duché  notredit  coudn  tiendra  de  nous  nue- 
ment fie  en  plein  fief  à  caule  de  notre  couronne,  fie  relèvera  de  notre  tout  du  lou- 
vre  fous  une  feule  tby  Se  hommage ,  lequel  il  fera  tenu  de  npus  prêter  en  ladite  qua- 
lité de  duc.  Voulons  que  fes  vaflaux  le  reconnoiffent  comme  tel  8e  lui  raflent  les 
devoirs  qu  ils  lui  doivent  en  ladite  qualité  /  fie  pout  l'exercice  de  la  jurifdiction  dudit 
duché  ,  notredit  coufin  pourra  établit  un  fiege  ducal  dans  ledit  lieu  de  Chaflillon ,  ^ 
dans  lequel  il  y  aura  un  bailly,  un  lieutenant ,  un  procureur  fiical  &  le  nombre  d'of- 
ficiers accoutumé  pour  rendre  la  juftice ,  (ans  qu'en  conlequence  de  la  prclcnte  érec- 
tion ,  à  défi  ut  d'hoirs  mâles  de  nottedif  coufin  Paul-Sigilmond  de  Montmorency- 
Luxembourg  &  fes  defeendans  mâles ,  ledit  duché  puifle  être  par  nous  8c  par  les 
rois  nos  (uccelleurs  reum  à  la  couronne  en  vertu  des  édits  fie  déclarations  des  années 
1566.  if 79.  fie  1581.  fie  autres  reglemens  faits  pour  1  érection  des  duchez  ,  de  la 
rigueurs  defquels  nous  avons  difpcnfé  ledit  duc  de  Chaflillon  ,  fans  laquelle  difpenfe 
nouedit  couiiu  n'auroit  accepté  la  prefente  érection,  fie  à  la  charge  auffi  que  ledit 
duché ,  à  défaut  de  fucceileurs  nez  en  loyal  mariage,  retournera  en  fa  première  nature, 
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titre  &  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  confcillcrs  les 
gens  tenans  nos  cour  de  parlement  &  chambre  des  comptes  à  Paris ,  fc  autres  nos 
lufticiers  &  officiers  qu'il  appartiendra  que  ces  préïcntes  ils  raflent  lirc,publier  &  regiftrcr 
&  du  contenu  en  iccllcs,  jouit  &  ufet  notredit  coufln  le  duc  de  châtillon ,  les  cnUns  8c 
defeendans mâles  en  loyal  mariage,  pleinement,  paiiiblcment  &  perpétuellement, 
cédant  &  failant  cefler  tout  trouble  &  empêchement  :  Car  tel  cft  notre  paiûr.  Et  afi* 
que  ce  (oit  choie  ferme  &c  ftablc  à  toûjout s ,  nous  avons  tait  mettre  notre  feel  à  ccf- 
ditcs  prefentes.  Donne  à  Verfaillcs  au  mois  de  février  l'an  mil  ûx  cens  quatre-vingt- 
(cizc ,  Ce  de  notre  regne  le  cinquant^troificme.  Signe ,  LOUIS.  Et  plus  bas ,  par  U 
toy,  U  TJ6LI.UBR. 


Tmt  Y. 
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f  trk.de  tnit&  tiufé 
d'un  qui  fint%.qu*r- 
rim,éM  i.deFunce, 
■tu  t .  dê^trufâltm  , 

AU  $  .  d  OrltAtll  ,  AU  4. 

de  l'impuc  \ .  de 
Luxembturg,  su6.de 
Miltn,*»  7.  de  LavaI 
Me»m*rencj ,  ah  8  de 
Ctdtn ,  &  fur  le 
deUlremoMe. 


tÀ  feighearle  de  Royan  en  Saintonge ,  à  dix  lieues  au-defliis  de  Blaye,  fut  éri- 
gée en  marquifâc  en  faveur  de  GILBERT  de  U  Tremoillc ,  baron  de  Royan 
Olonnc,  par  lettres  données  au  camp  de  Champ  au  mois  d'octobre  r  $91.  re- 
giftrées  au  parlement  te  vingt  fcptembte  &  en  la  chambre  des  comptes  le  Gx  ofto- 
bre  1594-  en  vertu  des  lettres  de  furannation  du  premier  feptembre  de  la  même 
année,  Lemarquilat  de  Royan  a  été  depuis  érigern  duché  &  pairie  en  faveur  dcLOUIS 
de  la  Tremoillc  fous  le  nom  de  Noirmoufticr  par  lettres  données  a  Paris  au  mois  de 
mars  itfjo.  elles  ne  furent  point  enregiftrées ,  non  plus  que  d'autres  lettres  du  mois 
•de  février  1657.  qui  transfcroienr  les  titre  &  dignité  de  Pairie  fur  la  terre  de  Mont- 
mirel.  ANTOINE-FRANÇOIS  de  la  Tremoillc  en  a  obtenu  de  nouvelles  au  mois 
d  avril  1707.  regiftrées  te  19.  may  fuivant,  par  lefquelles  te  marquif.it  de  Royan  cil 
enge  en  duché  pour  lui ,  fes  enfàns  Se  ddeendans  mâles  à  perpétuité  ,  avec  l'éta- 
bliflement  d'un  bailliage  ducal.  Lt  genetUgie  de  U  met/en  de  la  Tremoillc  fe  trouve 
ttme  IV.  de  tette  hift.  ftg.  Ko.  & frtv.  Yeyex.  les  fines  qui  vent  Juivre  tmernmt  ces 
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trtZim  du  dmbe'  &  fmie  de  Ntirmtvjlier. 
Du  mois  de  mars  itfjo. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &  de  Navarre  $  à  tous  prefens  Se 
à  venir,  Salur.  Mettant  en  confideration  les  rccommandablcs  &  fignalez  fer- 
Vices  que  notre  cher  &  bien-ame  coufm  Louis  de  la  Trcmodle  de  Noirmoufticr  a 
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À  rendus  à  cet  eut  fous  le  règne  du  feu  roy  notre  trés-honoté  (eigneur  &  perç  deglo- 
rieufe  mémoire ,  que  Dieu  abfolve ,  ôe  depuis  notre  avènement  à  la  couronne  tant 
dedans  que  dehors  notre  royaume*  particulièrement  dans  nos  armées  de  RonfliUon , 
de  Flandres  fit  d'Allemagne,  les  ayant  depufs  (on  jeune  âge  continuellement  lui  vies, 
Se  dans  lefqucllcs,  en  pallant  par  tous  les  degrez  militaires ,  il  nous  a  donné  une  in- 
finité de  preuves  de  fa  grande  valeur,  prudence,  expérience  Se  bonne  conduite,  fie 
de  fa  fidélité  ôe  arTccrion  fingulicre  pour  nous  Se  cet  état ,  s'étant  fignalé  en  toutes 
les  rencontres  Se  occasions  de  guerre  où  il  s'eft  trouve  1  en  force  que  la  grandeur 
de  fon  courage  l'ayant  potté  à  le  métier  parmi  les  ennemis  en  .combattant,  il  autoic 
été  fait  prifonnier  de  guerre  en  Allemagne ,  où  il  exerçoit  la  charge  de  maréchal 
de  camp  ;  &  depuis  s'erant  trouvé  à  la  bataille  de  Lens  gagnée  par  nos  armées  cou* 
_  tre  celle  du  roy  Catholique,  il  s'y  fit  particulièrement  reconnoitre  entre  ceux  qui 
_  contribuèrent  le  plus  au  fuccés  de  cette  grande  vidoire,  étant  véritable  que  norre- 
dit  coufin  a  toujours  fait  des  aérions  d'eftime  fie  de  remarque  par-tout  où  il  s'cfl  trou- 
vé: confiderant  d'ailleurs  qu'il  eft  iflu  d'une  des  plus  anciennes  Se  illuftres  maifons 
de  France,  Se  que  fes  prédeceffeurs  ont  poflede  de  tembs  en  temps  les  principales 
charges  de  l'état,  après  les  avoir  méritées  par  des  grands  Se  fignalcz  lervices ,  nous 
nous  fenrons  conviez  de  donner  à  notredit  coufin  quelque  marque  confidctablc  tant 
de  l'cftimc  que  nous  fiifons  de  fa  perionne,  que  de  la  rcconnoiflancc  qui  nous  de- 
meure des  ferviecs  que  lui  Se  fes  ancêtres  ont  rendus  à  cette  couronne;  ce  que  nous 
avons  cru  ne  pouvoir  mieux  faire,  qu'e.i  lui  accordant  une  dignité  convenable  à  fa 
naifiance  Se  à  fon  mérite.  Sçavoir  failotis  que  nous  pour  ces  eau  fes  Se  autres  gran- 
des confiderations  à  ce  nous  mouvans,  de  l'avis  de  la  reine  régente  notre  tres-chere 
&  honorée  dame  Se  merc,  de  notre  trcVchcr  Se  trés-amé  oncle  le  duc  d'Orléans', 
autres  princes ,  grands  Se  notables  perfonnages  de  notre  confeil ,  Se  de  notre  propre 
mouvement ,  grâce  fpecialc,  pleine  puiflàncc  Se  autorité  royale,  avons  la  terre  fie 
C  feigneurie  de  Noirmouftier  appartenante  à  notredit  coufin,  créé  Se  érigé,  créons  fie 
érigeons  au  nom  ,  titre  Se  dignité  de  duché  Se  pairie  :  Youlons  Se  nous  plaît  icelle 
terre  Se  feigneurie  de  Noirmouftier,  avec  tous  les  lieux  qui  en  dépendent,  être  dits 
&  appeliez  dés  maintenant  Se  cy-apres  le  duché  de  Noirmouftier ,  pour  en  jouir  Se 
ufer  par  notredit  coufin  Louis  de  la  Tremoillc  de  Noirmouftier ,  Se  après  fon  décès  par 
Tes  hoirs  fuccedeurs  mâles  en  ligne  directe ,  pleinement,  paifiblement  Se  perpétuel- 
lement au  titte  de  duc  Se  pair  de  France,  Se  auttes  honneurs,  autoritez,  préroga- 
tives, prééminences,  rangs,  /c'anecs  Se  privilèges  qui  appartiennent  à  ladite  dignité» 
ainfi  que  les  auttes  ducs  Se  paits  en  ufent  Se  jouiflent  ious  le  reflbrt  de  notre  cout 
de  parlement  de  Paris,  fauf  Se  excepté  pour  les  cas  royaux,  donr  les  juges  conti- 
nueront la  connoiflance  comme  ils  faifoient  auparavanr  notre  prefenre  érection ,  fans 
toutefois  que  pat  le  moyen  d'icclle  Se  de  1  edit  du  mois  de  juillet  mil  cinq  cens  foi- 
xatue-fix  fait  fur  l'érection  des  terres  en  duché  &  pairie ,  l'on  puifle  prétendre  ores 
ni  à  l'avenir,  au  dcrlaut  d'hoirs  Se  fucccflcurs  de  norredit  coufin,  ledit  duché  être 
^  réuni  Se  incorporé  à  notre  couronne ,  Se  fans  que  rioui  &  nos  fucccflcurs  rois  audit 
cas  puiflent  prétendre  aucun  droit ,  propriété  fie  rcvcrûon  dudit  duché  par  le  moyen 
dudit  édit  Se  autres  quelconques ,  aufquels  nous  avons  dérogé  &  dérogeons  de  no- 
tre grâce  fpecialc  par  ces  prefentes  en  faveur  de  notredit  coufin ,  fes  fuccefleurs  * 
ayans  caufe  »  fans  laquelle  dérogation ,  il  n'eût  voulu  accepter  la  prefente  grâce , 
ni  confentit  à  ladite  érection  t  fie  fous  certe  charge  fie  condition ,  il  nous  a  fait  fie 
prêté  la  foi  fie  hommage  fie  fennent  de  duc  fie  pair ,  auquel  à  la  condition  fufdite  nous 
l'avons  reçu  fie  recevons  par  ces  prefentes,  le  tout  fans  tirer  à  confequence,  à  la  char- 
ge toutefois  qu'au  deftaut  d'hoirs  mâles  >  comme  dit  eft ,  en  ligne  directe  de  notre- 
dit couGn ,  ledit  duché  &  les  terres  fie  feigneuries  en  dépendantes  retourneront  a  leur 
première  nature  fie  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  les  gens 
tenans  notte  cour  de  parlement  fie  chambre  des  comptes  à  Paris ,  fie  à  tous  autres 
■      nos  jufticiers  fie  officiers,  chacun  comme  il  appartiendra,  que  nos  prefentes  lettres 
E  de  création  Se  érection  dudit  duché  de  Noirmouftier ,  ils  raflent  lire ,  publier  fie  en- 
regiftrer,  fie  de  tout  le  contenu  en  icellcs  fallcnt,  fouffrent  fit  biffent  jouir  notredit 
coufin  ,  fes  hoirs  fucccflcurs  fie  ayans  caufe  pleinement,  paifiblement  fie  perpétuelle- 
ment ,  fans  permettre  qu'il  leur  foit  fait  ou  donné  aucun  trouble  ni  empêchement 
au  contraire  :  Car  tel  eft  notre  plaifir,  nonobstant  tous  édits  ,  arrêts,  déclarations  , 
ordonnances ,  reglcmens  fie  autres  chofes  a  ce  contraires ,  aufquels  nous  avons  pour 
ce  regard ,  fans  tirer  à  confequence,  dérogé  Se  dérogeons  par  ces  prefentes  -,  fie  afin 
que  ce  foie  chofç  ferme  fie  ftablc  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre  notre  feel, 
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-ûuf  en  autre  chofe  notre  droit  5c  l'autrui  en  toutes.  Donne  a  Paris  au  moirée  mats 
Tan  de  grâce  mil  fix  cens  cinquante,  5c  de  notre  règne  le  feptiéme.  Signe ,  LOUIS  : 
5c  (ur  le  reply,  par  le  roy,  la  reine  régente  fa  mere  ptefente  :  figné,  le  Tellibr  A 
•Avec  paraphe ,  5c  (celle  en  cire  verte. 

I 

Rtquefie  Je  Leùs  Je  U  TrenUilU. 

A  NOSSEIGNEURS  DE  PARLEMENT. 

^UPPLIE  humblement  Louis  de  la  Tremoille  de  Noirmoufticr  ;  ditant  ,  qu'il 
^a  plû  au  roy  par  les  lettres  données  d  Paris  au  mois  de  mars  1650.  lignées  par  B 
le  roy,  la  reine  regenre  fa  mere  prêtante,  Le  Tellier.  &  (cetleescn  cire  verte, 
«riger  la  terre  8c  (cigneurie  de  Noirmoufticr  en  duché  &  pairie  ,  pour  en  jouir  par  le 
'fuppliant  ôc  après  (on  decés  Tes  hoirs ,  fuccéfleurs  mâles  en  ligne  directe  ,  pleinement 
;paiiiblcmcnt  5c  perpétuellement  au  titre  de  duc  &  pair  de  Ftancc ,  5c  aux  honneurs , 
autoritez,  prérogatives,  prééminences,  rangs  ,  féances  5c  privilèges  qui  appartien- 
nent à  ladite  dignité ,  ainii  que  les  autres  ducs  ôc  pairs  en  utent  5c  jouiffent  fous  le 
re flore  de  cette  cour  ,  pour  les  caufes  5c  aux  conditions  y  contenues ,  lefquellcs  lettres 
vous  font  adreflecs.  Ce  conlideré ,  nos  (cigneurs ,  il  vous  plaifc  ordonner  que  lcf- 
dites  lec.res  feront  lues,  publiées  5c  enregiftrées ,  pour  jouir  par  ledit  fuppliant  de 
tout  le  contenu  en  icelles  ,  5c  vous  ferez  bien  :  figné  du  procureur.  Et  plus  bas  cft 
«cric,  (oit  montre  au  procureur  gênerai  du  roy  le  27.  février  itfji. 

Lettres  pur  tremferer  les  titre  &  Jigùtet  Je  Jmhi-fùr'u  fir  U  terre  Je  Mentmrel  C 

Do  8.  février  1*57. 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France  ôc  de  Navarre,  à  nos  amez  5c 
féaux  conleillcrs  les  gens  tenans  notre  cout  de  parlement  5c  chambre  de  nos 
comptes  à  Paris ,  Se  tous  autres  nos  officiers  qu'il  appartiendra ,  Salut.  Ayant  pat 
nos  lettres  patentes  du  mois  de  mars  16  jo.  créé  5c  érigé  la  terre  5c  feigneuric 
de  Noirmoufticr  en  nom  titre  5c  dignité  de  duché  5c  pairie  de  France  ,  en  confide- 
ration  5c  faveur  de  notre  très-cher  5c  bien  -  amé  couiin  Louis  de  la  Tremoille  de 
Noirmoufticr,  pour  en  jouir  par  lui,  (es  hoirs  5c  fuccéfleurs  mâles  en  ligne  directe, 
pleinement ,  paifiblcment  5c  perpétuellement ,  ainû  qu'il  eft  plus  au  long  contenu 
en  nos  fufdites  lettres  cy-attachées  (ous  le  contrefeel  de  notre  chancellerie ,  5c  pour 
les  caufes  y  portées  :  Et  ayant  confideré  que  la  terre  5t  baronic  de  Montmitel  ap-  p 
.partenant  à  notredit  couGn  ,  eft  plus  convenable  que  celle  de  Noirmouftier  ,  pour 
porter  le  titre  du  duché  5c  pairie.  A  cette  caufe  nous  avons  par  ces  prefentes, 
fignees  de  notre  main ,  transféré  5c  transferons  ledit  nom ,  titre  Se  dignité  de  duché  ÔC 
pairie  de  France  octroyés  par  nofditcs  lettres  à  notredit  coufin  fur  (a  terre  de  Noir- 
moufticr en  5c  (ur  la  rerre  5c  baronic  de  Moncmircl  en  Brie  5c  prévôté  de  Gournay  5c 
'Molcfnont  y  annexées ,  leurs  appartenances  5c  dépendances  appartenant  à  notredit 
couiin  de  Noirmouftier ,  voulons  5c  entendons  qu  au  lieu  que  par  icelles  nos  lettres 
du  mois  de  mars  1650.  le  nom,  titre  5c  dignité  de  duché  5c  pairie  de  Fiance  ctoit 
attribué  à  la  terre  5c  feigneurie  de  Noirmoufticr  ,  il  demeure  transféré  à  jamais  a 
celle  de  Montmirel ,  le  tout  aux  mêmes  claufès ,  conditions ,  prérogatives ,  dtoits  ôc 
avantages ,  pour  notredit  coufin  5c  (es  fuccéfleurs  mâles  en  ligne  directe ,  en  qualiré 
de  duc  de  Montmirel  5c  pair  de  France  ,  que  nous  avons  accordé  fur  ladite  tetre 
de  Noirmouftier,  (uivant  5c  conformément  à  nofditcs  lettres  du  mois  de  mars  1650. 
Car  tel  cft  notre  plaifir.  Données  à  Paris  le  huitième  jour  de  février  l'an  de  grâce  £ 
1^7.  Se  de  notre  règne  le  quatorzième.  Signé  ,  LOUIS.  Et  plus  bas  par  le  roy , 
ï.»  Teliisr, 
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■Lettres  direBum  du  mirautfit  de  Rûjm  en  dmthé ,  mfrvatr  d ' Antmt-frtnctù 

de  U  7  remplit. 

Au  mois  d'avril  1707. 

T  OUÏS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navarre  >  à  tous  preYcns 
à  venir  ,  Salue.  La  maifon  de  la  Trcmoillc  étant  une  des  plus  confidetables 
&  des  plus  diftinguécs  de  notre  royaume  pat  l'ancienneté  de  là  noblcHc  ,  parles  grands 
perfonnages  qui  en  (ont  forcis,  par  la  fidélité  &  les  fervices  qu'ils  ont  rendus  cndif- 
ierens  ficelés  à  l'état ,  ks  rois  nos  predecefleurs  leur  ont  auâl  donné  dans  tous  le» 
temps  des  marques  fingulicrcs  de  difttnéhon  en  leur  confiant  le  commandement  dé 
leurs  atmecs  ,cn  les  élevant  aux  plus  grandes  charges  de  cet  état ,  8c  les  approchant  à 
eux  mêmes  par  pluficurs  alliances  j  8c  comme  la  dignité  de  duc  est  U  plus  cm  mente 
que  nous  puiffions  communiquer  à  nos  fujets ,  le  roi  Charles  IX.  voulut  dés  l'année 
ijtfj.  ajouter  encore  cette  marque  d'honneur  à  la  maifon  de  la  Trcmoille  dans  là 
perlonne  de  Louis  de  la  Tremoille,  111.  du  nom,  en  lui  accordant  par  fes  lettre» 
patentes  l'érection  du  vicomté  de  Thouars  en  duché  »  tant  pour  lui  8c  pout  fes  def- 
cendans  mâles  &  femelles ,  que  pour  fes  collatéraux  -,  Louis  III.  de  la  Tremoille  avoic 
pour  frères  >  Georges  de  la  Trcmoille  ,  marquis  de  Royan ,  8c  Claude  de  la  Tremoille , 
marquis  de  Noirmouftier,  tous  trois  en  fans  de  François  de  la  Tremoille»  &  d'Anne  de 
Laval ,  fille  8c  héritière  de  Guy  de  Laval  X  VI.  du  nom  8c  de  Chatlote  d'Arragon, 
fille  unique  &  héritière  de  Frédéric  d'Arragon ,  dernier  roy  de  Naples  de  cette  mai- 
Ion,  8c  d'Anne  de  Savoyc  5  par  ces  leteres  du  roi  Charles  IX.  les  marquis  de  Royan 
8c  de  Noirmouftier ,  étoienc  appeliez  lucccfliveracnt  au  duché,  au  défaut  de  def- 
cendans  de  Louis  delà  Tremoille  leur  frère  aîné,  mais  cette  branche s'étant  perpé- 
tuée par  une  heurculc  fuite  de  les  defeendans,  nous  voulûmes  en  i6yo.  faire  parc 
du  meme  honneur  à  notre  coufin  Louis  de  la  Tremoille,  marquis  de  Noirmouftier, 
petit-fils  de  Claude  de  la  Trcmoillc ,  marquis  de  Noirmouftier ,  frère  de  Louis  III.  de 
la  Tremoille,  en  érigant  le  marquifat  de  Noirmouftier  en  titre  de  duché  8c  pairie.  Par 
d  autres  lettres  paternes  de  l'année  mil  ûx  cent  cinquante-fepe  nous  lui  accordâmes 
la  rranftation  de  cette  dignité  fur  la  baronnic  de  Montmircl  ,lefqudlcs  n'ayant  point 
été  enregiftrées  en  notre  cour  de  patlemenc  ,  8c  par  ce  moyen  notre  trés-chet  fie 
bien-amé  coufin  Antoine- François  de  la  Trcmoillc  fon  fils  ,  n'ayant  pu  jouir  de  l'effet 
de  cette  grâce,  nous,  defirans  lui  donner  une  nouvelle  marque  du  (ouvenirque  nous 
conictvons  du  mérite  8c  de  la  vertu  de  fes  anceitres,  8c  un  cémoignage  particulier 
de  l'cftime  que  nous  faifons  de  fa  perlonne ,  de  notre  confideration  particulière  pour 
dame  Marie- Anne  de  la  Tremoille,  princeftedes  Urfins  fa  lorur,  &  de  la  fatisfaction 
des  fervices  qu'elle  nous  rend ,  8c  à  notre  très-cher  frère  &  petit-fils  le  toy  d'Efpagnc, 
en  la  perlonne  de  notre  petite-fille  la  reine  d'Efpagnc ,  lui  avons  d'autant  plus  volon- 
tiers accordé  le  même  titre  de  duché  fur  la  terre  de  Royan,  dont  il  eft  prefentemenc 
proprietaitc,  que  cette  terre  eft  un  ancien  patrimoine  de  fa  maifon,  décoré  depuis 

Erand  nombre  d'années  du  titte  de  marquifat ,  8c  capable  pat  fa  grande  étendue  ,  par 
1  qualité,  aufll-bien  que  par  le  nombre  des  vaflauxqui  en  relèvent  8c  par  les  droits 
conlidcrables  qui  en  dépendent  de  foutenit  le  titre  &  dignité  de  duché.  Pour  ces  cau- 
fes  8c  autres  grandes  confiderations  à  ce  nous  mouvantes,  de  notre  grâce  Ipéca  le, 

Elcine puiflauce  8c  autorité  royale,  avons  crée, érigé  8c  élevé,  8c  par  ces  prefentes 
gnees  de  notre  main,  créons,  érigeons  «Se  élevons  ladite  ville  8c  marquifat  de  Royan 
en  titre  8c  dignité  de  duché,  en  faveur  de  notredit  coufin  Antoine- François  de  la 
Tremoille ,  fes  enfans  &  defeendans  mâles  à  perpétuité  »  pour  en  jouir  par  eux  aux 
titres ,  honneurs ,  dignitez ,  rangs ,  prérogatives ,  prééminences  ôc  privilèges  appar- 
tenans  à  ladite  qualité,  ainfi  qu'en  jouiflent  6c  ont  joui  d'ancienneté  les  aucres  ducs 
de  notre  royaume  ,  foit  en  afTemblée  de  noblcflc ,  faits  de  guerre  ou  autres  lieux  SC 
occafions ,  avec  pouvoir  d'établir  en  ladite  ville  de  Royan ,  un  fiege  de  bailliage  ducat, 
8c  d'y  mettre  le  nombre  d'officiers  nccefTaircs  &  ordinaires  dans  les  fiéges ,  pour  exer- 
cer la  juftice  dans  toute  l'étendue !,  Se  fur  tous  lesjufticiablesdudit  duché,  telle  qu'elle 
appartient  à  la  dignité  de  duc,  voulons  &  nous  plaît  que  toutes  les  caufes  civiles  8c 
criminelles,  pcrfonnelles,  mixtes  8c  réelles,  qui  concerneront  notredit  coufin  le  duc 
de  Royan  ,  8c  les  droits  dudic  duché,  foient  traitées  6c  jugées  en  notre  cour  de  parle- 
ment de  Paris  cnpremicre  inftance ,  8c  que  les  caufes  8c  procès  d'entre  les  jufticiablcs 
dudit  duché,  reflorriffent  par  appel  dudic  juge  en  nocre  cour  de  parlement  de  Guyen- 
ne ;  8c  à  cet  effet ,  avons  diftrait  &  exempté  ladite  terre  8c  feigneurie  de  Royan  8c 
Tmt  P.  P  f 
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Tes  dépendances,  &  les  diftrayons  &  exemptons  du  rcflbrt  de  tous  autres  juges  &  iu- 
nfdjdions,  où  les  appellations  dcfdits  officiers  avoient  accoutume  de  rcuortir ,  lins 
préjudice  néanmoins  des  cas  royaux,  dont  la  connoiilancc  demeurera  aux  juges  qui 
avoiene  accoutumé  d'en  connoitre ,  lequel  duché  .nocredic  couûn  le  duc  de  Royan 
&  les  cnfàns  &  defeendans  mâles  à  perpétuité,  tiendront  de  nous  nuément  *  en  plein 
'fief  a  caufe  de  notre  couronne  &  le  rekvronc  de  notre  tour  de  Louvre  à  une  lèulc  foi 
&  hommage,  qu  ils  feront  tenus  de  nous  prêter  en  qualité  de  duc  de  Royan,  voulons 
•&  entendons  que  les  vaflaux  le  reeennoiflent  comme  tel ,  &  lui  faflent  &àfcsenfans 
&  defeendans  miles  les  foi  &  hommage  ,  &  auires  droits  &  devoirs  en  ladite  quali- 
té de  duc  ,  fans  toutesfois  qu'a  defcut  d'hoirs  mâles  de  notredit  coufin  ou  de  (es  defeen- 
xlans,  ledit  duché  puiflc  être  par  nous  ni  par  les  rois  nos  fucceffeurs  réuni  à  la  cou- 
ronne, en  confcquencc  des  édits*  déclarations  des  années  15**.  1579. &  ic8a  &au- 
«es ,  de  la  rigueur  dcfqucls  édits  &  déclarations ,  nous  avons  difpenfé  &  difpcnlons  ledit 
duché  a  la  charge  qu'à  défaut  de  (uccefleurs  mâles  en  ligne  direde  6c  lovalmanaec  du- 


■  ditfieur  duc  de  Royan  ou  de  (es  dcfcendans  mâles,  ledit  duché  retournera  en  la 
■mierc  nature.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amr*  .v  fM„v  ™„r„;n  1.,  £  


.  V  i»UUilJtM  eu  1-1  vie- 

il donnons  en  mandement  a  nos  amer  &  féaux  confcillcrs  les  gens 
tenans  notre  cour  de  parlement  &  chambre  des  comptes  à  Paris ,  ôt  autres  nos  julti- 
ciers  &  officiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  ptelcnres  nos  lettres  d'ércûiondc  la  ville 
&  marquifat  de  Royan,  en  titre  &  dignité  de  <luché ,  vous  ayez  à  faire  reeiftrcr  &z 
de  leur  contenu  jouir  &  uTcr  nottedit  coufin  Antoine-François  de  la  Trcmoilie  les 
^nfansecdelcendans  mâles  ,  pleinement  ,  paifiblcmcnt  &  perpétuellement  ccffimt 
&  faifant  cefler  tous  troubles  6c  empechemens  contraires  :  Car  tel  eft  notre  plaifir 
'Et  afin  que  ce  foit  choie  ferme  &  lbble  à  toujours ,  nous  y  avons  fait  mettre  norre' 
-fceL  Donné  à  Vcrlailles  aumois  d'avril  l'an  degrace  ',707.  &  de  notre  règne  le  l£ 

' Ajtitc  <]ujrrc. 

Xegflrtes  t»  firlmm  U  19.  mtj  1707. 
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DUCHEZ  PAIRIES 

ET  NON  PAIRIES 

NON  ENREGISTREZ. 

QUOIQUE  les  Duchcz-Pairics  &  les  duchez  fimples  non  Pairies  qui  ne 
font  pas  cnrcfjiftrcz,  ne  do.mcnc  à  ceux  en  faveur  de  qui  cette  érection  a 
ecc  faite,  d autres  prérogatives  que  les  honneurs  du  Louvre  &  dans  les 
maifons  du  roy,  leur  vie  durant,  (c  de  même  à  leurs  femmes  8c  à  leurs  veuves; 
On  a  crû  devoir  joindre  ici  un  article  de  ces  créerions  non  enregiftrees ,  &  y  in- 
férer en  même  temps  les  brevets  qui  n'ont  point  été  fuivis  de  lettres  d'érection. 
Si  les  généalogies  de  ceUx  en  faveur  defqucls  elles  ont  été  accordées  font  employées 
dans  les  grands  officiers  de  la  couronne,  on  renvoyera  à  leur  article,  &  l'on  ne 
donnera  ici  que  la  généalogie  de  ceux  qui  n'y  entrent  point. 

ROUANNOIS* 

DUCHE-PAIRIE. 


D*r  d  nitt  j». 
millts  de  f*ilt 
en  fdftf. 


ARTU5  Gouffier ,  comte  d'EIrampcs  &  de  Cararas,  (êigneur  de  Boify,  d'Oi- 
ron ,  de  Maulevrier,  de  Bourg- Charente  &  de  Villedieu  ,  chevalier  de  l'or* 
dre  du  roy  &  fon  chambellan,  gouverneur  de  Dauphiné,  grand  maître  de  France, 
obtint  le  aj.  décembre  1514.  de  François,  duc  de  Valois  depuis  roy  de  France  t 
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du  nom  dont  il  avoit  été  gouverneur,  la  terre  de  Villedicu  fur  Indre,  en  recom-  ^ 
pcn(c  des  grands  ierviecs  qu  il  lui  avoit  rendus.  La  Reine  Claude  de  France  lui 
donna  aufli  le  comte  d'Eftampes,  pour  en  jouir  la  vie  durant  pat  lettres  du  3.  fé- 
vrier fuivant,  &  la  reine  Marie  d'Angleterre  douairière  de  France ,  le  gouvernement  6c 
l'adminiltration  des  terres  de  fon  douaire  le  18.  avril  ipj.  Il  eut  encore  du  roy 
François  L  le  premier  Septembre  de  la  même  année ,  les  terres  de  Caravas ,  de  Ca- 
fal-major,  de  Valence,  &  autres  places  en  Milannois,&  ce  prince  e'ngea  en  comté 
celle  de  Caravas ,  le  2j.  décembre  fuivant.  La  duchefle  de  Bourbon  lui  avoit 
tranSporté  dc's  le  ij.  Juillet  précèdent  tous  les  droits  qu'elle  avoit  en  la  feigneu- 
rie  de  Rouanne,  aufqucls  elle  joignit  le  14J.  Icptembre  de  la  même  année  la  moitié 
de  cette  chàcllcnic.  François  I.  érigea  en  la  faveur  la  baronnie  de  Rouanne  Se  lo 
marquilat  de  Boify  en  duché-Pairie,  par  lettres  données  à  Saint  Germain  en  Layc 
le  j.  avril  ijiç.  riffortits  ci-devtnt ,  ftge  2.93.  mais  il  mourut  à  Montpellier  d'une  3 
fièvre  continue  au  mois  de  may  fuivant]  avant  que  ces  lettres  fuilcnt  enregistrées. 
La  gemâhgu  de  la  maifon  de  Goufficr,  fe  mttvt  y-drvMt ,  ftgt  60  j. 


mmmmmmmmmmmmmm  e 
DUNOIS> 

DUCHÊ-PAIRIE. 


V'orlttnt  i  U 
bande  MMIM 


D 


LES  terres  que  LOUIS  de  France  duc  d'Orléans,  «c  VALENTINE  de  Milan' 
fa  femme  avoient  acquifes,  &  fpccialement  les  corotez  de  Blois  6c  de  Dunois, 
les  chaftellenies  de  la  Ferc  en  Tardenois  &  de  Gandclus ,  avec  le  vidamé  de  Char- 
tres, furent  érigées  en  Pairie  par  lettres  données  à  Paris  au  mois  de  juin  1399.  & 
par  autres  lettres  données  aux  Montils-lcz-Tours  au  mois  de  novembre  1446.  il  fuc 
ordonné  qu'au  défaut  delà  lignée  des  fuccefleurs  de  la  maifon  d'Orléans  le  comte 
de  Dunois  rdeveroit  de  la  gtofle  tourdu  louvrc  ,&  que  les  appellations  qui  feroienc 

interjettecj 
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Imetjetrécs  des  jugemens  des  officiers  de  ce  comte'  feraient  portées  directement  au 
parlement  de  Paris.  Louifedc  Savoye,  comtellc  d'Angoulcmc  ,  regente  du  royaume 
ft:  mere  du  roy  François  I.  e'rigca  le  comté  de  Dunois  en  Duché-Pairie  en  faveur  de 
LOUIS  11.  d'Orléans  , duc  de  LoogucviUc  par  lettres  du  2j.  juillet  1525.  11  mourut 
le  8.  juin  15  3*-  &  «l  n'y  cut  Poinc  d'enrcgjftrement.  Le  roy  Louis  XIV.  par  (es 
lettres  dattees  de  Vincennes  au  mois  d'aouft  1660.  rcgifftceslc  3.  feptembre  fuivant, 
déclara  que  le  comté  de  Danois  étoit  mouvant  immédiatement  de  la  couronne  de 


LETTRES  CONCERNANT  LE  DUCHE* 

D  E  DUNOIS 

Erecl'un  du  comté  de  Dunoit  en  duché  &  patrie  de  France  ,  faite  par  madame  Leuifè  ri-  ,  Nonqa'nr^èi 
tente  ,  mere  d»  roy  François  I.  en  féveur  de  Louis  d'Orléans  ,  due  de  Lençuevtite ,  fes  aSSmi  un™  pcà 
hoirs ,  fuccejfeurs  ejr  *J*»S  caufe ,  i  U  charge  d'extmcltm  de  la  patrie  ait  défaut  demi-  j^"*!*^ 


Us%  demeurant  le  duché  avec  le  rejjkt  au  parlement  de  Paris,  en  faveur  des  autres  he-  d»m  mufoire  de 
ruters  Ourles  VU.  pige 

«u.  Imj — 

Au  mois  de  Juillet  ir2j.  «*!*»  > 

Z 

LOUISE  mere  da  roy>  Sec.  regente  en  France,  6cc.  Sçavôir  faifons ,  que  nous 
reduifant  en  mémoire  que  les  rois  de  France  comme  toujours  auguftes  ont  aug- 
menté  8c  cllevé  en  excellence  &  tiltre  d'honneur  &  dignité  les  taaifons  des  per- 
fonnes  qui  leur  artouchenc  en  degré  de  confanguinitc  8c  lignage ,  8c  mdmement  de 
cculx  qui  affilient  à  leurs  confeilz  ou  à  lenrour  d'eulx ,  &  delquelz  les  vertus  ref- 
plendillcnt ,  au  moyen  de  quoy  rétribution  leur  eft  deuë  dont  il  foit  mémoire  per- 
pétuelle. Conlîdctans  les  grandz,  notables ,  vertueux  8c  recommandablcs  (ctvices  que 
notre  très  cher  &  très  amé  coufin  Louis  d'Orléans,  duc  de  Longucvitle  8c  comte 
de  Dunois,  &  fes  prcdcceileurs  dont  il  eft  defeendu  en  ligne  directe,  ont  faiz  par 
cy- devant  aux  rois  de  France,  chofe  publique  du  royaume  ,  8c  mefmement  feu  Je- 
han d'Orléans  ,  comte  de  Dunois ,  lequel  pout  les  prouefies  8c  vertueux  fai&z  au- 
roit  été  rrcntc-ftx  ans  lieutenant  gênerai  du  roy  Charles  VII.  lors  régnant,  8c  du- 
rant ce  tems ,  comme  il  eft  tout  notoire  ,  par  fa  bonne  conduite  i  prudence  8c  gran- 
D  de  expérience  au  faict  des  armes ,  auroit  réduit  8c  réuni  les  duchez  de  Normandie 
fie  de  Guyenne,  qui  par  long-temps  auraient  cfté  occupez  pat  les  Angle is  anciens; 
ennemis  de  France ,  &  auilî  auroit  pendant  ledit  temps  icelui  comte  de  Dunois  fâict 
lever  le  fîege  que  les  Anglois  auraient  mis  devant  la  ville  de  Montargis ,  &  telle- 
ment que  lans  la  bonne  conduite  dudia  comte  de  Dunois,  ladicte  ville  de  Mon- 
targis cul!  cfté  printe  8c  perdue,  dont  fe  fuft  enfuivi  un  merveilleux  inconvénient 
audict  royaume.  Confideranr  pareillement  la  bonne ,  fage  Se  prudente  conduite  qu'il 
eut,  luy  eftant  dedans  la  ville  d'Orléans  lieutenant  pour  le  roy  durant  le  temps  que 
les  Anglois  afliegeoient  ladicte  ville  d'Orléans,  lequel  fiege  y  tut  l'efpace  de  neuf 
mois  entiers,  8c  pendant  leditt  temps  iceluy  comte  de  Dunois  par  fa  grande  pru- 
dence 8c  bonne  julticc  qu'il  faifoit ,  entretint  le  peuple  d'icelle  ville  en  fi  grande 
union  ,  que  durant  leditt  temps  de  neuf  mois  n'y  euft  un  feul  difeors  entre  les  gens 
d'icelle  ville  &  les  gens  de  guerre  qui  y  eftoient  ;  tellement  qu'en  la  fin  lcfd.  An- 
£  glois  furent  contrainâz  de  lever  le  fîege  qui  leur  porta  grand  dommage ,  8c  au  roy» 
royaume  8c  chofe  publique  d'iccluy ,  grand  prouffit  6c  honneur  qui  eft  chofe  digne 
de  grande  recommandation  ;  8c  que  au  plus  fort  de  la  guerre  qui  cftoit  lors  au  royau- 
me ,  leditt  comte  de  Dunois  feit  entreprinfe  de  prendre  fut  lefdi&s  Anglois  h  ville 
de  Chattrcs  ,  &  icelle  mift  en  la  fubjeftion  8c  obéiflance  du  roy ,  8c  autres  plufieurs 
grandz  (erviecs  qu'il  auroit  faittz  au  roy  8c  à  la  chofe  publique  d'iceluy  ,  qui  fbnc 
dignes  de  grande  rcfcompcnle.  Confidcrant  auilî  les  grandz  8c  agréables  fer  vices  que 
noz  très  chers  8c  très  amez  coufins  François,  Louis  &  Claude  d'Orléans,  fucceffi- 
vement  duez  de  LongucviUc ,  fucccflcurs  8£  héritiers  en  ligne  diicttc  d'iccluy 
lomt  i\  %9 
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de  Dunois,  auroient  faittr  au  roy  Charles  VIII.  Louis  XII.  Se  au  toy  notred.  llcur 
Se  fi:z,  tant  delà  los  montz  que  pour  U  tuition  Se  derVcnle  du  royaulme,  Si  autres  ^ 
pays  &  feigneuries,  Se  en  plulicurs  aultres  grandz  charges  Se  affaires  quelsconqucs 
qu'ilz  avoic.u  ou  auroient  eulz ,  be  mefmeincnt  que  ledici  Claude  dernier  duc  de  Lon- 
gucvillc  feroit  dcccdc  au  fiege  cftant  devant  Pavic,  auquel  il  auroit  clic  tue  pour  le 
iervice  de  notredict  iieur  filz.  Pour  letquclles  caufes,  Se  pour  la  bonne,  grande  Se 
parfaite  confiance  &  loyaulté  qui  a  cire  trouvée  au  deiluldiét,  pour  la  confervation 
de  ladide  chofe  publicque  du  royaulme,  &  aufli  pour  la  proximité  de  lignage  dont 
ledid  Louis  d'Orléans  attient  au  roy  notredid  licur  Se  filz  :  Nous  ayans  advize  pour 
décorer  &  etlever  ladite  comté  Se  feigneuric  de  Dunois  qui  efl  moult  belle  Se  an- 
cienne, de  grand  nom,  revenu  Se  eftenduc,  &  de  laquelle  dcfpcndcnt  &  foat  tenuz 
plulieurs  beaux  Se  grandz  fiefz,  vaflàulx,  fubjeetz,  places  Se  feigneuries,  ériger  Se 
créer  en  tiltre  de  duché  St  aufli  dignité  de  pairie  avec  fes  appartenances  &  dépen- 
dances, entemble  les  chaftcllcnies  Se  baronnies  de  Marchefnoir ,  Freteval  &  Fromcn- 
tcau,  Efcoucn,  la  Brofle  Se  les  Mccz ,  membres  de  long-temps  unis  Se  incorporez  g 
Se  delpendans  de  ladi&c  comté ,  avec  les  chaftellcnyes  «Se  feigneuries  de  Bcaugcncy 
Se  Chafteaurcgnmlt,  membres  appartenans  Se  delpendans  d'iccluy,  loubz  le  rcllorc 
de  la  cour  de  parlement  de  Paris  ,  ainli  que  les  aultres  duez  Se  pairs  de  France  :  Les- 
quelles choies  mcurcmcntconfidérées,  &  que  les  affaires  furvenucs  depuis  quatre  ans  en 
çà,  clquclles  a  convenu  aflcmblcr  les  pairs  du  royaulme,  iceluy  icu  Claude  d'Or- 
léans >  dernier  duc  de  Longuevillc  Se  comte  de  Dunois,  auroit  fervi  comme  l'un  des 
pairs  dudicc  royaulme,  Se  puis  quelques  temps  cn«,à  la  plufpart  des  pairies  dud.  royau- 
me font  demeurées  cfteinctes  &  fufpcnducs,  Se  pour  pluficurs  aultres  bonnes  Se  gran- 
des con  libérations  à  ce  nous  mouvans  :  Nous  à  ces  caulcs&  en  ulant  du  pouvoir, 
régence  Se  auctoritc  à  nous  baillée  par  notredit  licur  filz,  Se  eu  (urec  l'avis &déli- 
Iiberation  de  plulieurs  princes  ,  feigneurs  du  fang  &  lignage  d'iceluy  lieur ,  iceluy 
comté  de  Dunois  ,  chaftellcnics ,  baronnies  Se  feigneuries  dcfluldicrcs  avons  unies 
crées  Se  érigées  ,  Se  par  1a  teneur  de  ces  prefentes,  créons,  unifions  Se  érigeons  en 
dignité,  tiltre  ,  nom  Se  prééminence  de  duché  Se  Pairie  ,  voulons  Se  nous  plaid  C 
elfre  dift,  nommé  Se  appcllé  duché  de  Dunois  ,  pour  en  jouir  &  ufer  par  noftre- 
dict  coulin  Louis  d'Orléans ,  (es  hoirs ,  {uccefleurs  Se  ayans  caulc  à  toujours  per- 
pétuellement à  tiltre  de  duc  Se  Pair  de  France  avec  les  honneurs ,  prérogatives  , 
libériez  ,  franchues ,  exemptions  Se  prééminences  appartenans  à  duc  Se  Pair  ,  aiofî 
que  les  autres  Pain  joui  Dent  &  ufent ,  foit  tant  en  jufhcc ,  jurifdidion  qu'aultremcnc, 
Se  foubz  le  reflort  de  la  cour  de  parlement  de  Paris ,  en  ce  non  compris  les  cas 
royaux  &  aultres  dont  la  connoiflance  appartient  par  prévention  aux  juges  royaux 
qui  en  cognoiftronr,  ainfi  qu'ils  ont  accoutumé;  Icfquclz  duez  de  Longuevillc  prê- 
tons Se  advenir  feront  tenuz,  cenfez,  reputez  &  appeliez  duez  d'icclle  duchié  de 
Dunois  &  Pairs  de  France  ,  Se  la  tiendront ,  enfcmblc  les  baronnies,  chaftellcnyes  , 
feigneuries  dcflufdictes,  jointes,  unies  &  incorporées ,  du  roy  Se  de  la  couronne  à  une  feule 
f°1  &  kommute ,  tjr  de  laquelle  Pur  te  dès-à-prefènt  neftre  teuftn  en  lab > fente  du  roy  nsf- 
dtll  fieur  &  fUx.  mus  »  fut  le  ferment  de  fidélité  qu'il  dtibt  &  eft  tenu  fur e  audit!  fieur, 
pourveo  toutefois  qu'en  dettault  d  hoirs  mâles  ladiâc  dignité  de  patrie  (craefteinte 
&  lirtpcndtiè' i  tout  ainli  que  fi  ladi&c  érection  de  Pairie  n'avoit  efte  !ai£tc ,  demeu- 
rant neantmoins  iceluy  duché  de  Dunois  ,  terres  adjacentes  &  annexes  en  tiltre  de 
duché,  &  le  reflort  d'iccluy ,  ledit  cas  advenant,  en  ladi&c  cout  de  parlement  à  Paris,  D 
pout  eftre  l'hérité  des  héritiers  de  noftrcdid  coufin,  venans  &  proeedans  de  ligne 
féminine ,  pour  eu  jouir  en  telle  auctorité  Se  prééminence  que  font  Se  en  jouiflenc 
les  autres  ducs  de  ce  royaume.  Si  donnons  en  mandement  par  cefdictes  prefentes 
en  vertu  de  noftredict  pouvoir  ,  régence  Si  auctoritc  à  nos  tres-chers  Se  bien  amez 
les  gens  tenans  &  qui  tiendront  ladi&c  cour  de  parlement  ,  Se  les  gens  des  compte» 
à  Paris,  Se  tous  les  aultres,  Sec.  que  noftrc  picfcnte création  &  érection dudir  duché 
Se  pairie  de  Dunois,  &  de  tout  le  contenu  en  ces  prefentes  ilz  railcnt ,  (buffrent  Se 
laiflènt  noftredict  coulin ,  lefdids  hoirs,  fucsciTcurs  Ôc  ayans  caufe  jouir  Se  ulcr  plei- 
nement ,  entièrement  &  paiu'blcmcnt  &:  perpétuellement  fins  en  ce  leur  faire;  &c. 
Se  ces  prefentes  afin  de  perpétuelle  mémoire  fallent  enregiftrer  en  ladi&e  cour  de 
parlement  &  chambre  des  comptes  à  Paris  Se  par-tout  ailleurs  où  il  appartiendra  :  Car 
tel  eft  Sec.  Se  à  notredici  coulin  pour  les  eau  (es  dciluldictes  l'avons  octroyé  Se  octroyons 
de  grâce  elpeciallc  par  ces  preienrcs,nonobftant  que  lefd.  deux  baronnies  de  Bcaugcncy 
Se  Chatcau-Rcgnaud  ne  foient  d'ancienneté  du  corps  Se  appartenances  dudict  comte 
de  Dunois ,  ains  lokot  de  divers  redores  -,  à  fçavoir ,  ledit  Beaugency  du  reilort  d  Or- 
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lean»,  &  Chafteau-Rcgnault  du  reflort  de  Touraitte ,  Icfqucllcs  avons  cclipfécs  & 
A  c'clipfonspar  ccsprcfcnccs  dcfdicts  rcûorts ,  c<  iccllcs  avons  unies  &  incorporées  com- 
me deflus,  &  quelconques  autres  ordonnances,  ftatutz  &  couftumes,  reitrinctiuns , 
mandemens  Se  derrenfes  à  ce  contraires ,  &  afin  &c  nous  avons  figne  ces  prefentes 
de  notre  main ,  &  à  icelles  fâir  mettre  noftre  fcel.  Donné  à  Lyon  au  mois  de  juillet 
l'an  de  grâce  152J.  Ain!»  ligne  LOUISE.  Par  Me.  regente  en  France  ,  Robertet. 

<vif*  CoNTENTOR.  DesLaNDES. 

A  L  B  R  E  T, 

D  U  C  H  £ 


Coupé de  7.  fiecttt  mis  tn  ihtf 
&  4  en  f tint*  y  *u  1.  du  cbtf 
dt  Havtmt ,  au  !•  ététttté  dt 
ftÂUCt  &d Alhei,*u  -,  d'Art** 
gtn  ,  i  »  4  c  1 .  de  1*  faintt  éc*r- 

ttlt  dt  FtlX  &dtBl4TH,  411  j. 

dc*neU  d'Arm*ffi*c&dtKbtdex^ 
4H  Cd'ivrtkx,  *u  7.  fféttlté 
dt  c*ft<llt  &  dt  Ucn ,  &  fur  U 
tout  dt  Btgtrr't. 


T  A  feignt urie,  ou  Cric  d'AIbret  tut  érigée  en  duché  en  faveur  d'HENRY  d' Albret , 
Ji_j  toi  de  Navarre, par  lettres  données  à  S.  Germain  en  Laye  le  19-  avril  ijfo. 
»  Icfqucllcs  ne  furent  point  enregiftrées.  Voyez,  tome  IV  de  celte  hijieire ,  f*gt  jotf.  &  cy 
devint  f.  598  Ugenedogude  U  mufin  i  ALBRET  Jer*  rtffttte  d*ni  U  fuite  dt  cette 
hijloire ,  tbipitrt  des  connétables  de  France, 


LETTRES  PATENTES 

Ptrtsnt  iretïtm  dt  U  feigneurie  i  Albret,  ère^tn  duché,  en  ftvev  i  Henri  i  Albret ,  rot 
de  N*vure%  A  S.  Qtrmtm  en  L*ye ,  le  19.41*7/  ijjo. Blanchard, compilation 
chronoK  coL  6^2. 
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E  N  G  H  I  E 

DUCHÉ-PAIRIE- 


-   0  " 

V  : 

m 

tctntli  mu  t. 
&  4.  4t  Bour- 
bon ,  dit  i.  <» 
j.rf'Alcnçon. 


DANS  le  breVêtduio.avril  ijtf7-  en  faveur  du  cardinal  de  Bourbon,  portanc 
création  de  la  terre  &  baronic  de  Gra ville  en  duchc'-pairic ,  il  cft  dit  qu'il  en 
doit  jouir  *mx  mêmes  honneurs ,  ejr  ****  <l*<  fiù*  M-  k  frinte  de  Cinie  fin  frère  ,  de  U  ^ 
duché '-f  une  qu'il  *  fin  i  St  Mtjejlé  n  »■  guéris,  bd  oêlrojer  de  fi  terre  &  fiigneurie  de 
Hogent,  dite  i  frefint  Anguien-le  François ,  il  paroîtpar  là  qu'il  doit  y  avoir  eu  érec- 
tion de  Nogent  en  duché  &  patrie',  fous  le  nom  d'Ênghien-lc-François  en  faveur  de 
LOUIS  de  Bourbon,  I.  du  nom,  prince  de  condc,  Si  que  cette  érection  doit  être 
delà  fin  de  is<S6.  on  du  commencement  de  1567.  Voyez  >  pour  les  princes  de  Condé , 
tome  i.detette  hi/loire,  ftge  j  ji. 


GRAVILLE. 

P  U  C  H  Û  ■  P  A  I  R  I  & 


Dt  Butrhoê, 


CHARLES  cardinal  de  Bourbon,  obtint  le  10. avril  ij*7-  le  brevet  imprimé 
cv- après,  pour  l'érection  de  fa  terre  de  Graville  en  du  chc-pairic,  pour  en  jouir 
aux -me  me  s  droits  ,  honneurs,  Sic.  sppar tenons  mm  titre  ér  qtulité  de  dut  &  p.ur  ,  Unt 
*tnfi  que  fitit  monfiigntur  le  f  rince  de  Onde  fin  fier* ,  dt      dnthe  &  furie  qu'il 
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4  fl»  i  Sd  Mtjefié,  ri*-g*tres  lut  •Qrtjer  de  fi  terre  ef  frignemrie  de  Negfnt ,  dite 
A  à  frtfent  Angujen-U-Frincns .  Voyez  tome  1.  de  crue  hiit.  page  J29. 


BREVET.  ' 

Pmr  lertchon  de  U  bsrmùe  de  Cr avilit  en  dnthé  &  férié.  Extraie  d'un  regiftre  de 
minutes  d'un  lecretaitc  d'état  fous  Charles  IX.  fol.  106.  verfo. 

i)«  20.  âvril  15*7. 

AUJOURD'HUY  10e.  jour  d'avril  1557.  le  roi  étant  a  Chantilly,  conlîderant 
ce  que  mérite  de  lut  &  de  fa  couronne  monfeigneur  le  cardinal  de  Bourbon , 
g  tant  pour  la  proximité  de  fang  dont  il  lui  attouche,  que  pour  la  dévote  8c  trés-af- 
fcâionnée  bonne  volonté  qu'il  a  toujours  8c  en  tout  temps  démontré  8c  dc'montre 
chacun  jour  au  bien  de  ce  royaume  8c  de  fon  fer  vice,  8c  les  (erviecs  grands  &  notables 
qu'il  en  reçoit  ordinairement  prés  8c  à  l'entour  de  fa  perfonne ,  en  la  conduite  8c 
direction  de  fes  plus  grands  &  importans  affaires ,  le  voulant  pour  cette  occafion  8c 
autres  grandes  &  dignes  confiderationS  reconnoître  8C  honorer  comme  l'un  de  fes 
plus  prochains  parens  8c  ferviteurs  fpeàaux,  &  en  toutes  chofés,  le  bien  &  favorable- 
ment  traiter ,  s  erééejr  érigé  U  terre  ,  feigneurie  &  bammie  de  Gr avilit  ^  tff menant  À 
mondit  fleur  le  ctrdtné  en  dmhé  &  férié  >veult  &  entend  que  dùrefnrvtmt  il  U  tienne,  (jr 
ftffede  en  titre  de  dite  &  fur  de  frunte ,  ejr  comme  tel,j*ijje  &mfede  tous  dreits,  bmnews, 
priviUges,  **toritex.>frtnchifes  ifftrtenms  tu  titre  &  qmÂlitede  dute^fér,  tout  énfiqme 
fut  monfeignenr  le  frince  de  condéfon  frère,  de  U  duché  à1  férié  qu'il u  plut  à  S*  M*jejtét 
riê  -  gntres  lui  e-Orojer  de  fi  terre  &  feigneurie  de  Nogent ,  dite  à  préfent  Anguyen- 
C  le-  François ,  6c  de  ce  m'a  commandé  expédier  a  mondit  lieu  t  le  cardinal ,  toutes  lettres 
8c  provilîons  neceflaires ,  la  royne  fa  merc  préfente. 


MONTARGIS' 

DUCHÉ. 


£  f  A  feigneurie  de Montargis ,  fut  érigée  en  duché  &  donnée  à  R  F  NE  E  de 
L,  France,  fille  du  roy  Louis  XIL  veuve  d'HERCULES  d'Eft,  duc  do 
Ferrare,  pour  en  jouir  en  recompenfe  de  ce  qu  elle  pouvoir  prétendre  au  duché  dé 
Bretagne.  Les  lettres  de  cette  érection  forent  données  à  Villers-Cortercts  le  vingt- 
quatre  décembre  1 J70.  &  ne  forent  point  enregiftrées.  Vqtx  \m<  I.  dt  cette  bipoirei 
f*ge  1 28. 


Terne  V. 
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■ 

CLERMONT  TONNERRE, 


DUCHE-PAIRIE- 


tu  gutaiit  i 
deux  tleft  i'dT- 
gnt  f*fUt  <n 
féulntr. 


Tf  ENRY,  comte  de  Clermont  &  de  Tonnerre,  fat  nommé  duc  Se  pair  par 
JE  JL brevet  du  i.  mai  1571.  confirme  par  un  autre  du  10.  juin  if7».  ces  deux 
brevets  n'eurent  point  d'exécution.  Lé  gt*t*kgu  de  la  msifm  ^CLERMONT-  & 
TONNERRE  ,fer*  riffartct ému  U  fmttiecettt  k/Uirt,  thsfitr,  des  gtands  maître» 
des  eaux  6c  forets  de  France. 
...  . 

X>*  1.  m*j  j  y  71. 

BREVET  par  lequel  le  roi  en  confideration  des  fervices  qu'il  a  reçus  du  fieur 
comte  de  Clermont,  au  fiége  de  Poitiers  &  à  la  bataille  de  Montcontour,  &  de 
ce  qu'il  a  e'poufé  la  duchefle  douairière  de  Nevers ,  lui  promet  ériger  le  comté  de 
Clermont,  premier  comté  Se  baronnie  de  Dauphinéen  duché  &  Pairie  de  France. 

Aujourd'huy ,  premier  jour  de  mai  l'an  1 571.  le  roi  étant  à  Nogcnt-lc-Roy,  déli- 
rant reconnoître  les  fervices  fignalcz  que  le  comte  de  Clermont  lui  a  rendus  aux 
derniers  troubles,  particulièrement  à  défendre  la  ville  de  Poitiers,  &  à  la  bataille  de  C 
Montcontour ,  à  l'exemple  du  comte  de  Clermont  fon  perc  Se  de  fes  prédcccflcurs , 
qui  ont  rous  fait  des  fervices  recommandantes  à  la  couronne  ;  &  pour  lui  donner  tant 
plus  de  moyen  &  d  occafion  de  continuer ,  a  pour  ces  considérations  &  même  de  (on 
mariage  avec  la  ducheiTc  douairière  de  Nevers ,  accordé  fie  accorde  l'érection  du  comté 
de  Clermont ,  le  plus  ancien  &  la  première  baronnie  du  Dauphiné ,  en  duché  Se  Pai- 
rie de  France ,  en  faveur  du  fieur  de  Clermont  le  fils,  en  fâifantquc  ledit  fieur  comte 
de  Clermont  fon  pere  lui  délai  (Te  ledit  comté,  voulant  ledit  ieigneur  à  cette  fin  qu'audit 
cas  toutes  lettres  nccclïaires  lui  foient  expédiées  ainfi  qu'il  m'a  commandé  de  faire; 
&  cependant  pour  témoigner  de  fon  intention  le  prefent  brevet  qu'il  a  voulu  fignerde 
ta  main,  &  être  contreligné  par  moi  fccrctairc  d'état  &  de  fes  finances.  Signé, 
CHARLES.  Et  plus  bas,  De  Neufvillb.  d 

Du  jo./iw»  1J72. 

ET  à  caufe  de  la  difficulté  que  ledit  fieur  comte  de  Clermont  pere  fâifoit,  de  laifTer 
(on  fils  le  comté  de  Clermont ,  le  roi  donna  audit  fils  un  brevet  pour  ériger  le 
comté  de  Tonnerre  en  duché  Se  Pairie  de  France ,  lui  laiflant  toutefois  le  choix ,  du  10. 
juin  1  J7i.  Signé  CHARLES.  Et  plus  bas ,  De  Nsupvii.i.b. 
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BRIENNE, 

DUCHÉ-PAIRIE. 


Y.CârtlU  M  I. 
&  4.  de  Luxem- 

btttrg ,  4M  X .  CT 

3 .  dt  gueules  i 
uni  ttmete  ki6 
Tdji  d'urgent  qui 


LE  comté  de  Bricnnc  fut  érige  en  duché-pairie  en  faveur  de  CHARLES  de 
Luxembourg,  comte  de  Bricnnc,  chevalier  des  ordres  du  roy,  par  lettres  pa- 
tentes du  mois  de  may  1(87.  Le  parlement  refufa  de  les  enregiftrer  par  arrêt 
du  quatre  mars  1  j  88.  &  pcrfifta  nonobftant  les  lettres  de  jufljon  des  19-  mars 
&  1 3.  aouft  de  la  même  année.  Ce  feigneur  mourut  (ans  enfans  te  23.  novembre 
i6oy .  comme  il  a  été  dit  terne  III.  de  cette  hift.  page  73 1.  tu  fe  trouve  U  généalogie 
des  comtes  de  Bricnne  de  la  maifon  de  Luxembourg.  Voyez,  les  lettres  qui fuivent  1 
cette  erecTm. 


B 


LETTRES  CONCERNANT  LE  DUCHE' 

DE  BRIENNE 

EretJim  du  comté  de  Brienne  en  duché  &  flirte. 
Au  mois  de  feptembre  1187. 

HENRY,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Pologne,  à  tous  prefens 
5c  à  venir ,  falur.  Comme  toute  republique  bien  ordonnée  (ê  maintient  6c  con- 
ferve ,  partie  par  les  rémunérations ,  partie  par  les  peines  &  fupplices ,  le  premier 
pour  recompenfer  ceux  dont  les  prédccedëurs  ou  eux  ont  bien  mérité  du  public  > 
&  pat  même  moyen  acheminer  les  autres  a  même  vouloir  ;  le  lecond  pour  détour- 
ner les  gens  vicieux  de  mat  faire  »  &  qu  entre  les  recompenfes  il  n'y  en  ait  point  de 
telle  recommandation  que  celle  qui  gilt  en  la  difttibution  des  honneurs ,  comme  prin- 
cipaux inftruraens  &  outils  pour  parvenir  à  la  vertu  :  or  eft-il  qu'entre  les  famille» 
anciennes  de  cettui  notre  royaume  qui  ont  fait  plufieuts  devoirs  de  la  manutention 
de  toute  la  chrétienté ,  celle  de  Luxembourg  cft  l'une  des  plus  recommandantes  & 
iilulrres,  comme  celle  qui  a  produit  quatre  empereurs  conlccutifs,  &  dont  les  filles 
ont  été  diverlemcnt  alliées  par  mariages,  tant  à  la  mailon  de  France ,  qu'a  autres 
rois  &  princes  ibuverains  1  en  laquelle  famille  notre  amé  &  féal  coufin  Charles  de 
Luxembourg ,  comte  de  Rrienne  <5t  Ligny ,  a  cet  honneur  de  tenir  le  lieu  d'ainefle 
&  pnmogeniturc  par  -  deflus  tous  les  autres  feigneurs  de  ce  nom ,  &  comme  tel  a 
fuccedé  audic  comte  de  Bricnnc,  lequel  de  tout  temps  &r  ancienneté  étoit  l'un  des 
cqmtez  &  pairies  de  notre  comte  de  Champagne  auparavant  qu'il  fuft  réuni  à  no- 
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tre  couronne ,  Se  n'cft  pas  raifonnable  que  celui  qui  provicnr  d'une  tige  II  iUufrre,  » 
Se  qui  attouche  par  proximité  de  lignage  la  plus  grande  partie  des  princes  Se  poten- 
tats de  l'Europe  ,  demeure  en  (Impie  titre  de  comte  ,  eu  égard  memement  que  an- 
dennemenc  ladite  dignité  de  comte  temps  pout  temps  nétoit  pas  moindre  en  (on 
endroit  que  celle  de  duc  maintenant.  Nous  pout  ces  caufes  Se  autres  bonnes 
confidetations  i  ce  nous  rnouvans  ,  avons  créé  Se  érigé  ,  Se  par  ces  preléntes 
créons  Se  érigeons  en  titte  de  duché  &  pairie  ledit  comté  de  firienne ,  fes  ap- 

Eartcnances  Se  dépendances  ,  pour  en  jouir  par  notredit  coufin  Se  Tes  hoits  mâ- 
s ,  en  tous  honneurs ,  privilèges  ,  prérogatives  ,  profits  &  émolumens  qui  ap- 
partiennent à  ladite  dignité  de  duc  Se  paît  de  France ,  à  la  charge  toutesfois 
que  ledit  duché  tombant  en  quenouille  ,  Se  détaillant  les  hoirs  mâles  ,  il  repren- 
dra ladite  qualité  de  comté ,  Se  y  pourront  fucceder  les  filles.  Aufli  voulons  Se 
nous  plaît  que  toutes  les  appellations  dudit  duché  Se  pairie  reflbrtiflént  nuement 
en  notre  cour  de  parlement.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  St  feaux  les  ^ 
gens  tenans  notre  cour  de  parlement  Se  chambre  de  nos  comptes ,  Se  à  rous  nos 
autres  officiers  Se  (ùjets  qu'il  appartiendra  ,  que  du  contenu  en  ces  prefentes  ils  fàf- 
fent  &  (oufrrent  jouir  notredit  coufin  ,  le  tout  nonobstant  tous  édits  Se  ordonnan- 
ces à  ce  contraires  ,  même  notre  édit  (ur  l'érection  des  duchez ,  marquifats  Se  corn- 
iez ,  auxquels  nous  avons  dérogé  Se  dérogeons  :  Car  tel  cft  notre  plailir.  Donné  1 
Paris  au  mois  de  feptembre  l'an  de  grâce  1587.  Se  de  notre  règne  le  quatorze.  Ainfi 
ligné  fur  le  reply,  Par  le  roy,  BRU SL ART.  Et  fur  ledit  reply  ,  Vifi,  Se  fccllé  de 
cire  verte. 


r1 

V>i 


2xtr*U  des  regijlrts  dm  ftrltmtnt. 

'E  jour,  veu  pat  la  cour,  les  grand' Chambre  Se  tournelle  aiTcmblées ,  les  lettres 
_  j patentes  du  roy  en  forme  de  chartes,  données  à  Paris  au  mois  de  (cptembre  C 
1*87.  Se  (cellécs  fur  le  reply,  Par  le  roy  ,,Bkuslakt(  par  lcfquclles  Se  pour  les  cau- 
fes à  plein  y  contenues,  ledit  feigneur  roy  a  créé  Se  érigé  en  titre  de  duché  S:  pairie 
le  comté  de  Bricnne ,  fes  appartenances  Se  dépendances ,  pour  en  jouir  par  meflire 
Charles  de  Luxembourg  Se  les  hoirs  malles  en  tous  honneurs  ,  prérogatives  Se 
*"  privilèges  à  la  dignité  de  duc  Se  pair  de  France  appartenans ,  a  la  charge  que 

ledit  duché  tombant  en  quenouille ,  Se  défaillans  les  hoirs  mâles  ,  il  reprendra 
ladite  qualité  de  comté  ,  Se  y  pourront  fucceder  les  filles  ,  comme  plus  au  long  le 
contiennent  lcfditcs  lettres  ;  la  requête  pretentée  à  ladite  cour  par  ledit  Charles 
de  Luxembourg,  comte  de  Bricnne,  à  fin  de  la  vérification  dclditcs  lettres  -,  conclu- 
rions du  procureur  gênerai  du  roy ,  la  matière  mite  en  délibération  ,  leklites  grand'» 
chambre  Se  tournelle  adèmblées  :  la  cour  a  arrêté  Se  otdonne  qu'elle  ne  peut  pro- 
céder à  la  vérification  defdites  lettres.  Fait  en  parlement  le  vendredy  quatrième  jour 
de  mars  ij88.  Ainfi  figné,  Du  Tillet. 

D»  29.  Mm  1588.  D 

HENRY,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  Se  de  Pologne)  à  nos  amez  Se 
feaux  les  gens  tenans  notre  cour  de  Parlement  de  Paris  ,  Salut.  Nous  avons 
oir  en  notre  confeil  privé  Parreft  par  vous  donné  le  quatrième  jour  du  pre- 
fent  mois  de  mars,  contenant  le  refus  par  vous  fait  de  procéder  à  la  vérification  des 
lettres  en  forme  de  chartes  de  nous  obtenues  par  notre  amé  Se  féal  coufin  Charles 
de  Luxembourg  comte  de  Bricnne  Se  de  Ligny  au  mois  de  (cptembre  dernier  par  Ici- 
quelles  Se  pour  les  caufes  y  contenues  ,  nous  avons  créé  Se  érigé  en  titre  de  duché 
Se  Pairie  ledit  comté  de  Bricnne  aux  charges  Se  conditions  y  mentionnées ,  Se  pour  ce 
que  nous  defirons  que  notredit  coufin  jouiue  du  fruit  Se  effet  defdites  lettres ,  même  que 
nous  n'avons  jamais  entendu  que  la  rigueur  de  notre  édit  s'étendit  aux  anciens  cour- 
rez ,  tel  qu  cft  le  comté  de  Brienne,  ni  és  familles  illuftrcs  telle  qu'cftla  famille  des  fei- 
gneurs  de  Luxembourg,  tige  ancienne  de  quatre  ou  cinq  empereurs,  de  laquelle  famille  * 
notredit  coufin  cft  aujourd*huy  le  chef  en  cetuy  notre  royaume ,  Se  même  que  pour 
cette  confideration  avons  ja  érigé  en  duché  8e  Pairie  la  baronnic  de  Pincy  qui  étoic 
du  partage  de  Brienne  ,  en  faveur  de  notre  bien  amé  Se  féal  coufin  mcflîrc  Fran- 
çois de  Luxembourg ,  qui  tient  lieu  de  puîné  de  certe  maifon.  A  ces  caufes  nous 
vous  mandons ,  commandons  Se  trés-expreflément  enjoignons  que  (ans  nous  arrêter 
audit  arreft  ainfi  pat  vous  donné,  comme  dit  eft,  vous  ayez  toute  longueur  St  dif- 
ficulté 
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acuité  ce  (Tantes  ,  à  procéder  à  la  vérification  Se  entérinement  defditcs  lettres  (elon 
leur  forme  Se  teneur ,  (ans  aucune  reftrinétion  ,  modification  ni  difficulté ,  &  (ans 
nous  donner  occafion  de  vous  en  faire  expédier  autre  plus  cxprc's  mandement  que 
ccldites  prclcntcs  (ignées  de  notre  main,  que  vous  prendrez  pour  la  féconde ,  tierce; 
finale  &  toute  juflion:  Cat  tel  cft  notre  plaifir.  Nonobftant  vot redit  arreft,  que  vou- 
lons pour  ce  regard  cefler,  &  quelconques  ordonnances ,  reftrintrions  ,  mandemens 
ou  détentes  à  ce  contraires.  Donné  a  Paris  le  vingt-neuviéme  jour  de  mars  l'an  de 
ij 88.  &  de  notre  règne  le  quatorze.  Ainti  iigné  par  le  roy,  Bkuslart.  Ec 
de  cire  jaune. 


DE   PAR   LE  ROY- 

Le  ij.  4«»Jl  iy88. 

« 

NOS  amez  Se  féaux,  nous  avons  entendu  que  avez  fait  quelque  difficulté  à  la 
vérification  des  lettres  d'érection  en  duché  &  Pairie  du  comté  de  Bricnne, 
B  comme  contrevenant  à  notre  ordonnance  fur  ce  faite  ;  Et  p  rce  que  nous  mémo* 
ratifs  que  auparavant  icelle  ordonnance  avions  érigé  ledit  comté  en  duché  &  Pairie 
par  notre  propre  mouvement  &  de  notre  parole,  (ans  toutefois  qu'il  en  eût  été  rien 
écrit  ;  Nous  délirant  norredite  parole  fortir  eftet ,  tant  en  confi  deration  de  la  grandeur 
de  la  famille  de  Luxembourg  dont  font  itlus  plulicurs  empereurs,  &  de  laquelle  notre 
coufin  à  ptefent  comte  de  Bricnne  cft  le  chef,  que  pour  la  longue  ancienneté  dudic 
comté ,  même  pour  les  bons  &  agréables  (erviecs  que  notredit  coulln  nous  fit  l'an 
paflfé  à  la  fuite  de  notre  camp  ,  Se  que  nous  cfperons  encore  de  lui  d'icy  en  avant, 
Nous  vous  mandons  Se  expreflement  enjoignons,  que  fans  vous  arrêter  à  laJite  or- 
donnance ,  vous  ayez  à  procéder  à  la  vérification  de  ladite  érection ,  comme  ne  s'en 
étant  encore  préfenté  aucune  de  tel  ptivilcgc  Se  recommandation  que  ccîle-cy  pour 
les  raifons  (u(dites  :  en  ce  faifant  ferez  choie  qui  nous  fera  agréable.  Donné  à  Char- 
tres le  15.  aouft  1 588.  ainfi  (igné  ,  HENRY.  Et  plus  bas,  Bruslart.  Et  fur  la 
fufeription  defdites  lettres  cft  écrit.  A  nos  amez  Se  féaux  confeillers  les  gens  tenans 
notre  cour  de  parlement  à  Paris,  collationné  à  l'original  par  moi  conlciller  notaire 
Se  fccrctairc  du  toy  &  de  fes  finances.  Signé,  Giuffom. 
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BOURNONVILLE 

DUCHE-PAIRIE. 


D*  faittaalio» 
i'djgtnt  armé , 
Umfafé  &  cou- 
renné  d'»r  U 
qvtut  fcutchét 
&  fafét  tnfaU. 

ttir. 


LA  baronic  de  Houlcfort  en  Boulonnois  avec  plufieurs  autres  terres  fut  e'rigc'c  eft 
duché  fous  le  nom  de  Bournonvillc,cn  faveur  d' ALEXANDRE  de  Bournonvillc  A 
comte  de  Hennin  À  la  charge  qu'a»  défaut  d'hoirs  miles  en  ligne  dtreele  ,  il  dtmeurerok 
mm  t»  domaine  de  U  couronne,  p^t  lettres  patentes  données  à  Grenoble  au  mois  de 
feptembre  Koo.  pour  lcfquellcs  il  en  obtint  d'autres  le  4.  avril  îtfoi.  portant  relief 
-de  (urannation  pour  leur  cnrcgiitrcment  :  ce  qui  fut  confirmé  par  de  troifiéracs  let- 
tres données  à  Fontainebleau  le  ai.  octobre  1608.  portant  érection  de  la  tetre  Se 
fcigneurie  de  Bournonville  1  fi£  union  à  ce  duché  de  la  baronnie  de  Houlcfort  qui 
avoit  été  érigée  en  duché  ,  fous  le  nom  de  Bournonvillc  avec  dérogation  exprejji  4  U 
xlanfe  priée  par  les  lettres  de  idoo.  que  ce  duché  ferait  réuni  a»  domaine  de  U  couronne  , 
à  défaut  de  mâles.    ALEXANDRE  duc  de  Bournoni'ille  ,  céda  ce  duché  à  AM- 
BROISE-FRANCOIS  fon  fécond  fils  par  contrat  du  13.  juillet  i6j  1.  confirme  pat 
lettres  patentes  données  à  Paris  au  mois  d'aouft  fuivant,  regifttees  le  2j.  du  même 
mois.  Ce  dernier  obtint  à  Compicgne  au  mois  de  leptembre  itfjt  de  nouvelles 
lettres  patentes  portant  confirmation  de  celle  des  mois  de  eptembre  îfioo,  4.  avril 
itfoi.  &  ».  octobre  1608.  avec  crc&ion  du  duché  de  Bournonville  en  Pairie,  à  U 
tharge  qu  'au  défaut  d'hoirs  mâles  en  ligne  direile ,  le  titre  de  Patrie  demeureroit  éteint  &  B 
feint  de  duché  fubjijleroit  feul.  Ces  lettres  ne  furent  point  cnrcgtltrces ,  &  il  mourut 
le  11.  feptembre  169  j.  biffant  une  fille  unique.  Voyez  les  pièces  qui  fuivent  concernant 
*es  ereatons ,  après  le/quelles  on  donnera  U  généalogie  de  U  maifon  de  BOURNONVILLE. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 

DE  BOURNONVILLE 

Brevet  d" éretiion  en  duché  de  la  terre  de  Houlcfort. 
Du  18.  feptembre  1600. 

AUJOURD'HUI  dix-huitiéme  jour  de  feptembre  Tan  itfoo.  Le  roy  étant  a 
Grenoble,  inclinant  à  la  prière  fie  requête  qui  a  été  faite  à  Sa  Majelté  par  la 
teine  LOUISE  douairière  de  France,  en  faveur  de  M.  le  comte  de  Hennin  .mettant 
en  confidetation  les  grands  &  rccommandablcs  ferviecs  que  les  prédecefleurs  dudit  c 
ficur  comte  ont  faits  d  Sa  Majcftc  »  en  quoy  elle  cfpcrc  qu'il  les  imitera, fc  proposant 
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'lin'fi  vertueux  exemple.  Sa  Majcfté  defirant  bien  Se  favorablement  ttaitet  le  ûcur  comte 
de  Hennin  ,  a  érigé  en  titre  8c  prééminence  de  duché,  la  terre  &  baronnie  de  Hou- 
Icfort  en  Boullonnois  audit  comte  appartenant  -,  veut  &  entend  que  ladite  baron- 
nie ainfi  érigée  en  duché,  fort  do.refnavant  appelle  le  duché  de  Bournonvillc,  pour 
en  jouir  par  le  comte  de  Hennin  à  pareils  &  (cmblables  honneurs,  droits,  préroga- 
tives &  prééminences  dont  jouiflent  6c  ufent  les  autres  ducs  de  ce  Royaume,  à  la 
charge  qu'en  défaut  d'hoirs  mâles  en  ligne  dircûc,  ledit  duché  (cra  réuni  à  la  cou- 
ronne >  en  témoin  dequoi,  ladite  Majeftc  m'a  commande  d'en  expédier  audit  comte 
toutes  lettres  neceflaires ,  cependant  le  prefent  brevet  qu  elle  a  voulu  approuver ,  liguer 
de  là  main,  &  fait  contresigner  par  moi  feerctaire  d'état  ,&  de  (es  commandement  5c 
finances.  Signé,  HENRY.  Et  plus  bas, De  NsurriLLE. 

Enfuire  eft  écrit. 

VâlUtmné  k  Itriguul  en  ptrehemu* ,  i  f  injl*nt  rend*  for  les  ctnfeitltrs  du  rey  nêtùret 
À  farts ,  fo*Jftg»és  te  premier  jwr  de  jmvttr  mtlfift  etm  cinq,  &  m fig»4,  Dona  ,  & 
•de  Savicny. 


'Lettres  îéreBtm  ie  U  bermsnie  dfîtnlefm  en  imcbéfiut  le  mm  Je  Beurncnville. 

Au  mois  de  feptembre  jéoo. 

T  T  ÊNRY,  pat  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre,  à  tous  prcTeni 
\  \sc  avenir,  falut.  La  bonne  &  louable  coutume  d'élever  avec  accroiflcmcnt  de 
titres,  d'honneurs, de  dignités  Se  prérogatives,  les  grandes  8c illuftres familles ,  tant 
de  nosfujetsqucdcs  étrangers  qui  ont  bien  mérités  de  la  chofe  publique  de  notre 
royaume,  a  été  de  tous  temps  pratiquée  8c  entretenue  pat  les  rois  nos  predeceneurs 
pouc  le  bien  de  leurs  affaires  ,  d'autant  que  ce  témoignage  de  leurs  bienfaits  5c  ma- 
gnificence ayant  convié  les  fucccflcurs  de  ceux  qui  ont  reçus  telles  grâces  ,  à  luivreflç 
imiter  les  exemples  de  leurs  généreux  déporremens ,  cette  couronne  en  a  reçu  de  temps; 
en  temps  de  bons  Se  utiles  (crvices  à  l'avantage  de  (à  maintantion  8c  confervation , 

C  &  que  mettant  en  confideration  5c  ayant  égard  à  la  prière  &  requête  que  notre 
trés-chere  ôetrés-améebclle-fecur  la  roy  ne  Louife,  douairière  de  France,  nous  a  faite 
en  faveur  de  notre  coulïn  Alexandre  de  Bournonvillc ,  comte  de  Hennin , vicomte 
de  Barlinen  Artois,  8c  baron  de  Houllcfort  en  notre  païs  de  Boulonnois,  pour  la 
proximité  de  fàng  dont  il  lui  attouche  comme  étant  fils  aîné  de  notre  cherc  ccamée 
couiine  Marie  •  Chrétienne  d'Egroont,  princefle  de  Mansfcldt,  à  ec  qu'il  nous  plue 
ériger  en  duché  ladite  baronnie  de  Houllcfort ,  Se  iccllc  faire  nommer  dorefnavant 
te  duché  de  Bournonvillc ,  bien  informé  qu'une  partie  de  ceux  qui  ont  porté  le  nom 
de  Bournonvillc  ont  été  nez  françois,  Se  comme  tels  rendu  de  bons  (crvices  i  nos 
prédecefleurs ,  comme  nous  clperons  que  fera  à  l'avenir  notredit  coufin  le  comte  de 
Hennin,  &  qu'il  embraflera  la  défenle  8c  confervation  de  notre  couronne  t  pour  ces 
caufes  8e  autres  grandes  Se  favorables  confiderations  à  ce  nous  mouvantes ,  inclinant  à 

D  ladite  prière  &  requête  de  ladite  roync  Louife  notre  bellc-fceur ,  5c  pour  l'clpcrance  que 
nous  avons  que  notredit  coufin  le  comte  de  Hennin  continuera  en  l'afteftion  de  fes 
prédecefleurs  ,au  bien  8c  avantage  de  cette  couronne,  attendu  même  qu'il  a  d'autres 
biens ,  terres,  poffeJOons  8e  (eigneuries  fuffifàntes  pour  (outenir  l'état  de  duc ,  avons, 
de  notre  gtace  fpecialc,  pleine  puiflance  6c  autorité  royale ,  ladite  terre  Se  baronnie 
de  Houllcfort  en  Boullonnois ,  créé  >  érigée  8e  élevé ,  créons ,  érigeons  5c  élevons  par 
ces  présentes  (ignées  de  notre  propre  main  en  titre ,  dignité ,  honneurs ,  prééminences 
8c  qualité  de  duché ,  pour  être  dés  à  prefent  8c  à  l'avenir ,  nommée  8c  appellée  le 
duché  de  Bournonvillc ,  commuant  &  changeant  à  cette  fin  de  notre  grâce ,  pui(- 
fance  Se  autorité  que  deflus ,  ledit  nom  de  Houllcfort  en  celui  de  Bournonvillc ,  8c 
auquel  duché  de  Bournonvillc,  avons  uni  8c  incorporé,  unifions  8c  ihcorporoh* 
par  ces  prélentes ,  les  terres  8c  feigneuries  de  Câpres ,  Hourcc  Se  Lannoy  ,  qui  ont 
chacune  juftice ,  haute ,  moyenne  8c  balle ,  enfemble  le  fief  de  la  Vergne  8c  fa  juftice; 
les  fiefs  de  la  haute  Vionnc,  des  prez,  des  bois  de  Cauchie,  Dacley,  les  petits 
fiefs  affls  audit  Houllcfort  &  à  Havcrskcrke  ,  les  pièces  fie  autres  fiefs,  terres,  (ei- 
gneuries ,  juftiecs,  dixmcs,  champars,  cens  ,  rentes,  terres,  prez*  bois,  moulins, 
fermes ,  ccnlès ,  Se  tous  autres  droits  8c  devoits  en  dépendant  >  aflls  audit  païs  dé 
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Boullonnois  ,  avec  ceux  que  notredit  coufîn  8e  les  (uccefleurs  ducs  dudit  duché  pour- 
ront avoir  &  acquérir  eu  icclui  pais,  fans  qu'ils  en  puiflent  être  diftraits  ni  l'epa-  ^ 
rcs  pour  quelque  occafion  que  ce  (oit,  pour  dudit  titre  fie  prééminence  de  duc  , 
jouir  Se  u(êr  pleinement,  paifiblement  8c  perpétuellement  par  notredit  coutin  ,  fes 
fucccflcurs  8c  ayans  caufe  ,  &£  lequel  nous  voulons  être  perpétuellement  cenfe , 
réputé  &  appelle  duc  de  Bournonville ,  fie  que  tel  (e  puifle  dire,  nommer,  ap- 
peller  6c  intituler,  tant  en  jugement  que  dehors,  &  faire  timbrer  (es  armes  delà 
couronne  do:alc,  &  en  jouifle  &  ufc,  &  (es  fuccefleurs  ducs  dudit  lieu, en tcls&e 
pareils  droits  de  nobtefle  fie  autorités  prérogatives,  ptééminenecs  &  gcntillcflë  en 
tait  de  guerre  &  aflembléesdc  nobles  fié  autrement, comme  jouiflênt  &  ufent,  &one 
accoutumez  de  jouir  &  ufer  les  autres  ducs  de  notre  royaume ,  voulons  que  tous  les 
vaflaux  fie  arrière  vaflaux ,  &  autres  tenant  noblement  fie  roturierement  dudit  duché 
de  Bournonville ,  raflent  a  l'avenir  leurs  hommages  fie  baillent  leurs  aveus ,  denom- 
bremens  8e  déclarations  de  leurs  terres,  droits  fie  devoirs  dûs  audit  duc  de  Bour- 
nonville ,  fie  à  (efdits  fuccefleurs  ducs  en  ladite  qualité  fie  nom  dudit  duché,  &  qu'en 
tous  leurs  actes  fie  reconnoiflances ,  ils  les  reputent  fie  appellent  ducs,  (ans  toutes  _ 
fois  que  pout  ladite  mutation  de  titres  &  qualités  ils  (oient  tenus  à  auttes  charges 
fie  devoirs  qu'ils  ont  étéjufqu'à  piéfcnt,  voulons  aufli  fie  nous  plaît ,  que  l'exercice 
de  la  juftice  dudit  duché  en  toutes  matières,  tant  civiles  que  criminelles,  fc  fa/Te  en 
ladite  terre  de  Bournonville  fous  le  titre  de  duc,  par  les  juges  ou  officiers  dudit  lieu 
ou  Ton  lieutenant,  aux  honneurs,  aùtoritez,  prérogatives  &  prééminences  appartc* 
nans  à  ducs ,  fie  qu'il  jouifle  gencrallement  pour  le  regard  de  la  juftice  ,dcs  premiè- 
res inftances  fit  des  appellations,  tout  ainfi  6c  en  la  même  forme  &  manière  qu'il  a 
coutume  de  fc  ptatiquer  pout  les  autres  duchez  de  ce  royaume,  Zc  pourra  notredit 
coufîn,  ft  bon  lui  femble,  faire  édifier  audit  lieu  de  Bournonville ,  potences  &  four- 
ches patibulaires ,  comme  font  6c  peuvent  faire  les  autres  ducs  de  notre  royaume ,  ôc 
à  icclui  notre  coulin  ,  avons  aufli  permis  6c  octroyé ,  permettons  &  octroyons  qu'il 
puifle  audit  lieu  faire  édifier  un  château  décoré  de  doubles  pont  levis  ,  crenaaux  &c 
machecoulis  pour  la  décoration  dudit  lieu ,  à  la  charge  toutefois  que  venant  ledit  „ 
duché  de  Bournonville  à  défaillir  d'hoirs  mâles  en  ligne  directe,  il  fera  uni,  8c  incor- 

Soré  à  notre  domaine,  félon  les  ordonnances  de  ce  royaume.  Si  donnons  en  man- 
ement  à  nos  amez  6c  féaux  confeillers,  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement, 
chambre  de  nos  comptes  6c  cours  de  nos  aydes  à  paris ,  treforiers  généraux  de  France 
te  de  nos  finances  à  Amiens ,  6c  fcncchal  de  Boullonnois  ou  fon  lieutenant ,  6c  à 
chacun  d'eux ,  (uivant  qu'il  appartiendra ,  que  nos  prefentes  lctttcs  de  création  6c 
érection  de  duché  5c  commutation  de  nom  ,  ils  vérifient  Se  faflent  enregiftrer ,  fit  de 
tout  le  contenu  en  icelles ,  jouir  fie  ufer  notredit  coufîn  fie  (es  (uccefleurs  duc  dudic 
duché  de  Bournonville,  pleinement,  paifiblement  fie  perpétuellement,  ceflant  fie 
fartant  ceflèr  tous  troubles  fie  empéchemens  au  contraire ,  nonobftant  quelconques 
édits ,  ordonnances ,  reftrinctions ,  mandemens ,  défènfes,  lettres  fie  chofes  à  ce  con- 
traires ;  mandons  en  outre  à  tous  nos  lieutenans  généraux,  gouverneurs  de  nos  pro- 
vinces, maréchaux  de  France,  colonels,  fie  à  rous  autres  nos  fujets,  de  reconnoître  _ 
notredit  coufin  en  ladite  qualité  de  duc  :  Cartel  cft  notre  plaiiir.  Et  prions  fie  rc- 
querons  tous  rois,  princes,  (èigneurs,  republiques  fie  potentats,  nos  bons  voifins, 
amis,  alliez  8c  confcdcrcz,  vouloir  faire  le  femblablc,  comme  nous  ferons  en  leur 
faveur ,  quand  ils  nous  en  requerront  en  pareil  cas ,  fie  afin  que  ce  foit  chofë 
ferme  fie  ftable  à  toujours ,  nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à  celditcs  présentes, 
lauf  en  autre  choie  notre  droit  fie  l'auttui  en  toutes.  Donné  à  Grenoble  au  mois 
de  fepterabre,  l'an  de  grâce,  mil  fix  cent,  fie  de  notre  règne,  le  douzième. Signé, 
HENRY.  Et  fur  le  rcply ,  pat  le  roy,  De  NBurvuiE. 


Brev/t 
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A  Brevet  Je  furimtiim  gcàrdé  f*r  le  rtj  Henry  IV.  ptur  t  enregifirement  des  lettres  dereffiet* 

dit  duché  de  Bournonville 

Du  y  avril  1601. 

"tfjÊNRY,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre  :  À  nos  àmez 
]  |  6c  féaux  confcillcrs  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  à  Paris ,  Salue. 
Notre  coufin  Alexandre  de  Bournonville ,  comte  de  Hennin ,  vicomte  de  Barlin  ; 
nous  a  très-humblement  fait  remontrer  qu'il  n'a  pu  dans  l'an  8c  jour  de  l'obtention 
de  nos  lettres  dere£fron  du  duché  de  Bournonville  dont  nous  l'avons  voulu  hono- 
rer ,  vous  prefenter  icclles  letttes  pour  être  par  vous  vérifiées ,  à  l'occafion  de  quoy 
il  doute  qu'y  rafliez  difficulté  s'il  ne  vous  apparoilToit  de  nos  lettres  dé  furannation 
fur  ce  necetfaires,  requérant  très -humblement  icclles.  A  ces  eau  Tes,  nous  défirans 
B  lui  fubvenir  en  cet  endroit,  8c  qu'il  jouiflc  dudit  titre  &  dignité,  Voulons  &  vous 
mandons  par  ces  prefentes ,  que  nonobfhnt  que  noîdites  lettres  d'érection  de  duché 
feroient  furannées ,  8c  ne  vous  ayent  été  prefentecs  dans  lcfdits  an  8c  jour  de  leur 
impet ration,  vous  ayez  à  ptoceder  à  la  vérification  d'icellescy  attachées  bus  le  con- 
trelcel  de  notre  chancellerie ,  8c  de  tout  le  contenu  faire  jouir  norredit  coufin  le 
comte  de  Hennin  8c  (es  hoirs  mâles,  ainfi  qu'il  cft  porre  par  icclles  lettres, fans  y 
Élire  aucune  difficulté  :  car  tel  cft  notre  plaifir ,  nonobftant  ladite  furannation ,  & 
quelconques  lefditcs  ordonnances,  rcftrincîions ,  mandcmens  Se  derlcnfes,  lettres  & 
chofes  à  ce  contraires.  Donné  à  Fontainebleau  le  troificme  jour  d'avril  l'an  de  grâce 
mil  fix  cens  deux,  8c  de  notre  règne  le  treizième.  Signé,  HENRY.  Et  plus  bas* 
Par  le  roy,  De  Neufville. 

ç  rirrefi  du  p  triment  four  h  verificâiim  du  duché  de  Beurnwvillr. 

Du  20.  décembre  1602. 

Extrait  des  regiftres  de  parlement. 

par  la  cour  les  lettres  patenres  du  roy  en  forme  de  chartes ,  donncei  à 
Grenoble  au  mois  de  feptembre  mil  fix  cens  ,  lignées ,  HENRY ,  &  fur  le  re- 
ply,  Par  le  roy,  de  Neufville  ,  &  fcellécs  au  grand  fcel  de  cire  verte  en  lacs  de 
lbyc  rouge  8c  verte}  par. lefquclles  pour  les  caufes  y  contenues,  ledit  lêigncur  incli- 
nant à  la  fupplication  à  lui  faite  par  médire  Alexandre  de  Bournonville  ,  comte  de 
Hennin,  vicomte  de  Barlin  en  Artois,  8c  baron  de  Houllcfort  pays  de  Boullenois, 

^  auroit  créé  ,  érigé  8c  élevé  la  terre  8c  baronnie  de  Houllcfort  en  titre,  dignité,  hon- 
neurs, prééminences  8c  qualité  de  duché,  pour  être  dés  à  prêtent  8c  à  l'avenir  nom- 
mé 8c  àppcllé  le  duché  de  Bournonville,  commuant  8c  changeant  à  cette  fin  ledit  nom 
de  Houllefort  en  celui  de  Bournonville ,  auquel  duché  de  Bournonville  il  unit  &  in- 
corpore les  terres  8c  feigneuries  de  Câpres,  Hourcc  &  Launoy,  qui  ont  chacune 
juftice  haute ,  moyenne  &  baffe,  enfcmblc  le  fief  de  la  Vcrgne  8c  fa  jufticc ,  les  fiefs 
de  Hautevionne,  des  Prcz,  du  Bois,  de  Cauchic,  d'Acley,  les  petits  fiefs affis  audit 
Houllefort ,  Havcrskcrkc  ,  Lefpinas  &  autres  lieux  ,  fiefs ,  terres ,  feigneuries ,  ju- 
fticcs,  diimcs ,  champars,  cens,  rentes , terres ,  prcz,  bois,  moulins,  fermes , ccnlcs 
&  tous  autres  droits,  devoirs  8c  dépendances  alfis  au  pays  de  Boullenois , avec  ceux 
que  ledit  fieur  de  Bournonville  &  les  lucccflcurs  ducs  dudit  dnchc  pourroienr  avoir 
&  acquérir  en  icclui  pays,  comme  plus  amplement  le  contiennent  lefditcs  letttes, 
&  aux  charges  y  mentionnées  :  Rcqucftc  prefentéc  à  ladite  cour  par  ledit  de  Bour- 
nonville, tendante  à  fin  de  vérification  defdites  letttes.  Autres  lettres  en  forme  de 

E  furannation,  du  j.  avril  dernier:  conclufions  du  procureur  gênerai  du  roy,  8c  tout 
confideré.  Ladite  cour  a  ordonné  &  ordonne,  que  à  la  requefte  dudit  procureur  gê- 
nerai fera  informé  d'office  de  la  valeur  &  qualité  de  ladite  terre  8c  des  feigneuries  de 
Câpres,  Hourec,  Launoy  8c autres  fiefs  mentionnez  efdites  lettres,  &  dcladiftance 
des  unes  avec  les  autres.  Et  outre  ordonne  que  pour  la  preuve  de  l'âge  dud.  Bour- 
nonville, extrait  fera  fait  du  regiftre  baptiftaire  de  l'églife  en  laquelle  il  a  été  bapti- 
fè  ,  pour  le  fait  rapporté ,  être  communique  audit  procureur  gênera) ,  8c  le  tout  vu  , 
ordonner  ce  que  de  raifon.  Fait  en  parlement  le  z«.  décembre  1601.  Colhtionné,  li- 
gne ,  Do  TlLLET. 

Tme  V.  T 
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J»{Jte*  fi»  t ettrtgiflr entent  des  lettres  i  crt8i«ndn  d*tbi  de  ZewrrmvtUc. 
Un  6.  décembre  1601. 

■ 

A    Nos  amez  fie  féaux.  Encore  que  par  nos  lettres  patentes  en  forme  de  char- 
J~\}ci  du  mois  de  feptembre  mil  ûx  cens»  portant  érection  en  duché  de  la  ba- 
ftonnic  de  Houllcfort  fie  planeurs  terres  fie  (eigneuries  y  jointes,  à  la  prière  que  no» 
>trc  très  chère  &  très  amee  belle-four  la  feue  reine  Louitc  douairière  de  France, & 
;a  l'humble  fupplication  que  notre  cou  fine  Marie-Chrétienne  d*Egmont ,  princefle 
de  Mansfeldt ,  nous  ont  fait  en  faveut  de  notre  couûn  meflirc  Alexandre  de  Bour- 
nonvillc, baron  dudit  Houllcfort,  comte  de  Hennin  fie  vicomte  de  Barlin ,  fils  aîné  B 
de  notredite  coufine*  nous  ayons  amplement  déclaré  les  juftes  caufes.  qui  nous  ont 
tnû  à  ce  faire  ,  tant  par  la  proximité  de  (àng  de  not  redite  feue  belle-fccur  fie  de  no- 
tredit coufin»  que  pour  le  defir  que  nous  avons  de  l'obliger  à  embrafler  le  bien  fie 
conservation  de  notre  état  fie  couronne ,  comme  nous  efpcrons  qu'il  continuera ,  à 
l'imitation  de  fes  predecefleurs  dudit  nom  de  Bournonvillc  qui  ont  été  nez  François, 
&  rendu  de  bons  (èrvices  à  nos  predecefleurs  rois.  Et  toutefois  pour  éviter  que  ne 
falficz  quelque  refus  ou  difficultez  à  l'entérinement  de  nofdites  lettres  ,  nous  vous 
mandons,  ordonnons  fie  trés-cxpreflçmcnt  enjoignons  par  ces  prefentes  lignées  de 
notre  main,  que  (ans  remife  ou  difficulté  vous  ayez  à  vérifier  fie  faire  enregiftrer 
nofdites  lettres  de  duché,  afin  que  notredit  coufin  n'ait  occafion  de  courir  à  plainte 
vers  nous,  ayant  fait  employer  toutes  les  claufes  portées  par  nos  ordonnances ,  6c 
particulièrement  la  charge  que  venant  ledit  duché  de  Bournonvillc  à  défaillir  d'hoirs 
mâles  en  bgne  directe,  il  fera  uni&  incorporé  à  notre  domaine,  vous  aflurant  que 
exécutant  en  cer  endroie  notre  intention ,  ce  lira  chofe  qu'aurons  trés-agrcable,  par  C 
tant  n'y  faites  faute  :  car  tel  cil  notre  plaifir.  Donné  a  Fontainebleau  le  fix  décem- 
bre mil  Gx  cens  deux.  Signé,  HENRY.  Et  plus  bas  cft  écrit,  Da  Neofvii.le. 
•Et  au-dcûous,  Extrait  des  regiftres  de  Parlement.  Collationné,  figne,  Du  Tillet. 

$revet  ie  Henry  IV.  ftr  lequel  il  efi  fut  puin-Uvie  i  Alexandre  dut  de  Bturnenville  des 
terres  &  feigneuries  de  Bmrneaville  çr  titres ,  dm  il  t fui  Ufejdr  hemmtgt  t»  rtj. 

Du  ij.  décembre  1607. 

HENRY ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  fie  de  Navarre  ;  a  nos  amex  fit 
féaux  les  gens  de  nos  comptes  à  Paris  fie  à  notre  procureur  fi£  receveur  ordinaire 
audit  lieu  ,  ou  leurs  fubftiturs  fie  commis,  Salut  fie  dilc&ton.  Sçavoir  vous  faisons ,  D) 
que  notre  amé  Jean  Bcrruyer  ,  écuyer,  (èigneur  de  Bcrneiault ,  capitaine  des  ports 
de  mer  de  Vaulettcrc  fie  Clagucdan  ,  au  nom  fie  comme  procureur  de  notre  cher 
coufin  Alexandre  duc  de  Bour  non  ville  >  comte  de  Hennin-Xictard ,  de  lui  (urfiiaro- 
znenr  fondé  de  procuration  fpccialc,  quant  à  ce,  paflee  pardevant  Andrieu  Cugnes 
&  Jacques  le  Maire,  pairs  fie  cchevins  de  ladite  ville  dè  Hennin  le  if .  février  der- 
nier, dont  nous  eft  apparu  nous  à  cejourd'huy ,  fait  au  bureau  de  notre  chambre 
des  compres  les  foy  fie  hommage  que  notredit  coufin  nous  ctoit  tenu  faire  pour 
raifon  des  tettes  fie  feigneunes  de  Bournonvillc  ,  Couteville ,  Pernes,  Hupelandc, 
Havcrskcrkc  ,  leurs  apparrenanecs  fie  dépendances  ,  tenus  fie  mouvans  de  nous  en 
■deux  fiefs,  à  caufe  de  notre  comté  de  Boullenois  fie  bailliage  de  Surerne,  vendues  à 
notredit  coufm ,  comme  déclaré  command. . .  de  notre  chère  fie  auffi  bien  amée  cou- 
fine  dame  Marie- Chreftiennc  d'Egmond  ,  princefle  de  Mansfeldt  fie  du  S.  Empire , 
duchefle  douairière  dudit  Bournonvillc ,  comteûe  de  Hennin  la  mere  ,  par  Jean  de 
Lamet ,  écuyer ,  fieur  de  Moutonvilliers  ;  aulqucls  foy  fie  hommage  le  fleur  Bertuycr  ^ 
audit  nom  a  été  reçu  ,  fauf  norre  droit  fie  l'autruy  en  routes.  Si  vous  mandons  fie 
ordonnons  à  chacun  de  vous  fcn  droit  foy ,  fi  comme  à  lui  appartiendra  ,  que  fi  pour 
fcaufc  des  foy  fie  hommage  non  faits  les  chofes  cy-demis  déclarées  ou  aucunes  de  leurs 
apparrenanecs  fie  dépendances  font  ou  étoient  mifes  en  notre  main  ou  autrement 
empêchées ,  vous  les  mettiez  ou  faites  mettre  incontinent  fie  (ans  délay  à  pleine  Se 
entière  délivrance  fie  au  premier  érat  cy-devant ,  pourvu  que  dans  le  temps  de  l'or- 
donnance notredit  coufin  le  duc  de  Bournonvillc  baille  par  écrit  en  notre  chambra 
des  comptes  les  aveus  fie  dénombremens ,  fafle  fie  paye  les  autres  droits  8e  devoirs. 
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fi  aucuns  (ont  pour  ce  dûs  ,  û  fait  fie  paye  ne  tes  a.  Donné  à  Paris  le  quinzième 

*  jour  de  décembre  l'an  de  grâce  mil  fix  cent  fcpt  fie  de  notre  règne  le  dix- huitième. 
Signé  par  le  coofeil  étant  en  la  chambre  des  comptes  ,  BOURBON.  Et  fcclle. 

f*j  &  hommage  du  duché  de  Bturnenville  ftr  Alexandre  dm  de  tvurntnville. 

Du  ij.  janvier  1608. 

LES  gens  des  comptes  du  roy  notte  Gre  à  Paris  ,  au  feoêchal  de  Boullenois  ou 
Ton  lieutenant,  avocat»  procureur  du  roy,  receveur  fie  controllcur  audit  lieu» 
ou  leurs  fubfhtuts  &  commis,  Salut.  Il  nous  eft  apparu  par  lettres  patentes  dudic 
(leur  données  a  Paris  le  quinzième  jour  de  décembre  dernier,  au  duplicata  dcfquellcs 
les  prefemes  (ont  attachées  (ous  le  icel  de  la  chambre.  Jean  Berruycr,  ccuyer,  ûeur 
de  Bernefaulr ,  capitaine  des  ports  de  mer  de  Vaulcttcre  fie  Clagucdan  ,  au  nom  fie 
comme  procureur  d'Alexandre  duc  de  Bournonville ,  comte  de  Hennin-Lietard ,  de 
lui  fondé  de  deux  procurations  fpeciales  paffées  pardevant  Andricu  Cugncs  &  Jac- 
ques le  Maire ,  pairs  6c  échevins  de  ladite  ville  de  Hennin  le  quinzième  février  de 

•  ladite  année  dernière ,  dont  eft  apparu  avoir  ledit  jour  audit  nom  tait  au  bureau  de  la 
chambre  des  comptes  les  foy  fit  hommage  que  ledit  ûeur  duc  de  Bournonville  étoic 
tenu  faire  à  Sa  Majefté ,  pour  raifon  dcfditcs  terres  &  feigneurics  de  Bournonville, 
Contcville  ,Pcrnes ,  Hupelande  ,  Havcrskerke,  leurs  appartenances  fie  dépendances, 
tenues  fie  mouvantes  dudit  ficur  en  deux  nefs,  à  caufede  Ton  comté  de  Boullenois 
fie  bailliage  de  Surerne  fie  à  lui  appartenans  par  acquifition  qu'il  a  faite  ,  comme  dé- 
claré command...  de  dame  Marie- Chrétienne  d'Egmont,princefle  de  Mansfeldt  fie 
du  S.  Empire ,  ducheflê  douairière  dudit  Bournonville ,  comtefle  de  Hennin  (a  mere , 
par  Jean  de  Lamet,  écuyer,  ficur  de  Moutonvillicrs ,  aufqucls  foy  fie  hommage  le- 
dit Berruyer  audit  nom  a  été  reçu,  faufles  droits  d'icclui  ûeur  fie  l'autruy.  Si  vous 
mandons  fie  à  chacun  de  vous  ,  fi  comme  à  lui  appartiendra  *  que  fi  pour  caufe 

C  des  foy  fie  hommage  non  faits  leldites  terres  fie  feigneurics  de  Bournonville  ,  Con- 
tcville ,  Pernes  ,  Hupelande  Se  Havcrskerke,  cy- demis  déclarées  ou  aucunes  de 
leurs  appartenances  ,  citconftanccs  ou  dépendances  ,  font  ou  étoient  pour  ce 
fàincs,  arrêtées  fie  mites  en  la  main  dudit  ficur  ou  autrement  empêchées,  vous  les 
met  nez  ou  faites  mettre  incontinent  fie  (ans  délay  à  pleine  fie  entière  délivrance  fie 
au  premier  étar  fie  deub  ,  à  commencer  du  jout  de  la  réception  de  cefdites 
prefentes  ,  à  la  charge  qu'il  baillera  à  la  chambre  des  compres  (on  aveu  fie  dénom- 
brement en  bonne  fie  due"  forme  dedans  le  temps  dû  ,  fera  fie  payera  préalablement 
a  vous  receveur  les  a  utres  droits  &  devoirs  ,  fi  aucuns  en  font  pour  ce  dûs,  fi  faits  fie 

jj  payez  ne  les.  a.  Donne  à  Paris  en  la  chambre  des  comptes  fous  ledit  fcel  de  ladite 
chambre  le  quinzième  jour  de  Janvier  mil  fixeenc  huir.  Signé ,  Pacannb.  Et  fccllé. 


Lettres  d»  Roy  Henry  IV.  qui  érigent  U  terre  de  Bturnmville  en  duthe\  i  U  fUte  de 
telle  de  houllcfort ,  &  qui  di/penfent  Alexandre  de  Bturnenville  de  U  rigueur 
des  leix  ferlées  fer  les  lettres  d'éredttn  du  mots  de  feftembre  1600. 

Du  ai.  octobre  1608. 

HENRY»  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France  fie  de  Navarre  1  A  tous  ceux 
qui  ces  prefentes  lettres  verront ,  Salut.  Inclinant  à  la  fupplication  que  feue 
notre  encre  fie  tres-amée  belle-Cœur  la  reine  Louife  douairière  de  France  nous  au- 
rait fait  en  faveur  de  notre  cher  amé  coulln  Alexandre  duc  de  Bournonville ,  comte 
^  de  Hennin  fie  baron  de  Houllcfort  en  notre  pays  de  Boullenois ,  pour  la  proximité 
de  iang  dont  il  lui  attouchoit ,  étant  fils  ainé  de  notre  chère  fie  bien  amee  coufine 
Maric-Chrefticnnc  d'Fgmont ,  ptincelle  de  Mansfeldt ,  nous  aurions  oâroyé  à  nôtre- 
dit  coufin  lereâion  en  duché  de  ladite  baronnie  de  Houllcfort ,  fie  commué  le  nom 
de  Houllcfort  en  celui  de  Bournonville  ,  lui  permettant  fie  à  les  (ucceûeurs  audit 
duché  d'unir ,  incorporer  à  iceluy  duché  toutes  les  terres  fit  feigneuries  qu'ils  pour- 
raient cy-aptés  avoir  fie  acquérir  audit  pays  de  Boullenois,  outre  les  terres,  feigneu- 
riofi  fie  damâmes  que  nous  y  avons  unies  ,  (peciriées  fie  contenues  en  nos  lettres  pa- 
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tentes  d'érection  dudit  duché  données  à  Grenoble  au  mois  de  feptcmbre  milfix  cent,  A 
depuis  lequel  temps  notredit  coufin  a  acquis  les  ccrres  fit  fcigncuncs  de  Perncs  ,  Con- 
tevilic  ,  Hupclandc  ,  Havccrskckc  &  Boumonviile ,  laquelle  fcigncurie  de  Bour- 
nonville  il  nous  a  très  -  humblement  fupplié  être  érigée  en  duché'  pour  ce  qu'elle 
cft  de  grande  étendue,  &  de  bon  Se  notable  revenu ,  fie  fituée  audit  pays  de  Boule- 
nois proche  ladite  baronic  de  Houllefort*  Audi  qu'il  nous  plût, afin  de  l'inciter  ,  en- 
fcmblclcs  (uccctlcurs,  d'aggrandir  fie  embellir  ledic  duché  ,1c  vouloir  relever  fie  dif- 
"pcnlcr  de  la  rigueur  de  la  claute  &  condition  portée  par  nos  lettres  d'éredion ,  qu'a- 
venant que  ledit  duché  vienne  à  défaillir  d'hoirs  miles  en  ligne  directe,  il  lera  réuni 
fie  incorporé  à  notre  couronne.  Scavoir  fàifons  ,  que  mettant  en  confideration  les  fer- 
vices  que  cette  couronne  a  reçu  de  ceux  qui  ont  porté  le  nom  de  Boutnonville.  com- 
me nous  efpcrorts  que  fera  notredit  coufin  ,  lequel  nous  dcûrons  bien  fit  favorable- 
ment traîner.  Pour  ces  caufes  fie  autres  bonnes  confk'crations,  avons  de  notre  grâ- 
ce ipecialc,  pleine  puiffanec  ,  fie  autorité  royale,  dit  fie  déclaré,  d ifon s  Se  déclarons  B 
par  ces  prefentes  fignées  de  notre  main,  que  ladite  terre  fie  feigneuric  de  Bournon- 
ville  ehV  celle  créée  fie  érigée  en  titre  de  duché  de  Bcurncnville,  fie  y  avons  uni  Se 
incorporé  ,  unifions  fi:  incorporons  par  ces  prefentes  ladite  bûionie  de  HouHcfort 
fi:  les  feigneuries  de  Pernes ,  Contcvillc  ,  Hupclandc,  Havcrskcikc,  Se  celles  parti- 
culièrement fpccificcs  en  noldites  lettres  détection,  enfemblc  les  terres,  feigneuriej 
fie  biens  que  notredit  coufin  fie  fes  lucccfTeurs  audit  duché  pourront  acquérir  audit 
pnvs  de  Boullcnois,  ôc  afin  d'accroître  davantage  la  bonne  volante  que  notredit  coulin 
a  d  augmenter,  aggrandir  Se  embellir  iecluy  duché,  nous  de  nos  mêmes  grâces  .pou- 
voir fie  autorité  que  detlus,  avons  relevé  fie  dilpenié,  relevons  fie  diipcnlons  par  ces 
prefentes  notredit  coulin  de  la  rigueur  de  nos  ordonnances  &  de  la  condition  que  fi 
ledit  duché  venoit  à  défaillir  d'hoirs  mâles  en  ligne  directe ,  il  feroit  uni  &  incor- 
poré à  notre  domaine ,  à  la  charge  toutefois ,  qu'avenant  ledit  duché  à  défaillir  d'hoirs 
mâles  en  ligne  directe,  iceluy  duché  fie  les  terres  y  incorporées  retourneront  aux  ç 
mêmes  qualitcz  qu'elles  étoient  auparavant  ladite  érection  en  duché.  Si  donnons 
en  mandement  à  nosamez  fie  féaux  conlcillcrs  les  gens  tenans  notre  cour  de  parle- 
ment >  chambre  de  nos  comptes  fie  cours  de  nos  aydes  à  Paris  ,  treforiers  généraux 
de  France  Se  de  nos  finances  à  Amiens,  fcncchal  de  Boullcnois  ou  fon lieutenant, 
fie  à  chacun  d'eux,  fi  comme  il  appartiendra , que  ces  prcfcntcs  ils  fàllent  entegiltrcr 
fie  de  leur  conrenu  jouir  fie.  ufer  notredit  coulin  fie  fes  fucceflcurs  audit  duché  de 
Bournon ville,  pleinement  fi£  paifiblement ,  ceflant  fie  faifant  cefier  tous  troubles  Se 
empéchemens  au  contraire .  Car  tel  efl  notre  plaifir.  En  témoin  dequoy  nous  avons 
fait  mettre  fie  appofer  notre  fccl  à  cefdites  prefentes.  Donné  à  Fontainebleau  le  vingt- 
deuxicmejour  d'octobre  l'an  de  grâce  mil  fix  cens  huit ,  fie  de  notre  règne  le  vingtième. 
Sigué,  HENRY.  Et  fur  le  rcply,patlcroy,  BruslaRt. 

D 

ZXmttim  tntrtvifs  du  duché  de  tmntnvïlle  &  {**  Altxmdrt ,  à  Ambroift 

de  Beurmnvtlle  fi»  ftcmd  fils. 

Du  13.  juillet  itfji. 

TOus  ceux  qui  ces  prefentes  lettres  verront.  Scavoir  fàifons  ,  que  pardevanc 
Antoine  Guyot  ,  notaire  royal  gardenotte  héréditaire  à  Lyon  ,  fouflignez ,  SC 
prefens  les  témoins  après  nommez,  régnant  trés-puiflànt  prince  Louis  XIV.  roy  de 
France  fie  de  Navarre ,  fut  prêtent  en  fà  perfonne  hant  fie  puiiïant  feigneur  Mcflirc 
Alexandre  duc  de  Bournonvillc,  comte  de  Hcnnin-Lictard,  vicomrcdc  Barlin,  fei- 
gneur de  Divion ,  Ranchicourt ,  Fampoux ,  Rouy ,  Gouy ,  BaefTerode,  Tamifcs ,  Bon-  g 
due ,  Vafqueshal,  Fourncs  fie  autres  lieux ,  à  prefent  demeurant  en  cette  ville  de  Lyon 
rue  de  la  vieille  raonnoye  paroifle  S.  Pierre,  lequel  de  fon  bon  gré  a  dir  fie  déclaré 
en  la  prefence  dcfdics  notaires  &  témoins  que  fuivant  les  inclinations  naturelles  qu'il 
a  toujours  eu  pour  la  France  fa  patrie ,  dcfqucllcs  ils  ne  s'eft  jamais  dépatti  ,  par 
quelque  etoignement  de  demeure  hors  du  royaume,  ni  autres  caufes  4c  motifs  que 
ce  fort,  il  n'auroit  pu  fbulînr  dans  1  ouverture  de  la  guerre  entre  les  deux  couronnes 
que  les  afà-ftions  furtent  partagées ,  mais  defiré  avec  paillon  témoignet  à  tout  le  monde 
qu  n  avoit  le  coeur  véritablement  François  ,  attaché  inlepatablcment  au  refpcct,  fu- 
jettion  Se  obciilance  vers  les  rois  de  France  fie  aux  intérêts  de  l'état,  avec  dcfïcm 
de  leur  rendre  tous  les  ferviecs,  aulqucls  la  naiflancc  oblige  les  perlonncs  de  fa  con- 
dition, 
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dit  ion,  ne  croyant  pas  pouvoir  confervcrla  dignité  de  duc  à  lui  accordée  ,  Se  dont  if 

^  a  confervé  tous  les  privilèges  &  avantage?  qui  peut-être  lui  cullcnt  éré  déniez ,  s'il 
ne  fc  hit  mis  en  état  de  rendre  les  ferviecs  dûs  au  roy  dans  une  occafion  de  guerre ,  où 
tous  les  hommes  &  vaffaux  font  obligez  de  fc  trouver ,  conliderant  qu'à  raifon  de  fon 
grand  âge  Se  des  infirmiicz  de  fa  pertonne  ,  il  lui  étoit  comme  impoffiblcde  rendre 
ce  (crvice  actuel  &  pctlonnel ,  il  auroit  en  laifant  (a  retraite  en  France  ,  commandé 
Se  enjoint  à  Ambroifc  marquis  de  Bournonville  fon  (econd  dis  de  le  luivre ,  pour 
rendre  au  lieu  dudit  feigneur  duc  (on  perc  &  pour  foi -même  tous  les  fervices  qu'un 
François  eft  obligé  de  rendre  à  Ion  roy ,  à  quoy  ledit  marquis  de  Bout nonvillc  fils 
auroit  franchement  Se  volontairement  obéy  .  ayant  en  foy  les  mêmes  fentimensde 
rcfpe& ,  d'obétflancc  &  d'afte&ion  pour  la  France ,  le  pays  de  fon  origine ,  le  lieu 
de  fon  inftruâion ,  première  nourriture  &  éducation  ,  Se  pour  ce  obciflant  à  (ondit 
feigneur  &  pete  ,  Se  Suivant  les  mouvemens  de  fon  cfprit,  ferait  ledit  (ieur  marquis 

jj  de  Bournonville  allé  dans  les  armées  de  France  où  il  auroft  porté  les  armes  dans 
tous  les  emplois  conformes  aux  gentilshommes  de  fa  condition ,  ayant  commande 
divets  régi  mens  &  fervi  de  maréchal  de  camp  fous  les  princes  &  maréchaux  de 
France  qui  ont  commande  dans  Icfdites  armées ,  dans  lelqucllcs  il  a  Signalé  (es  ler- 
vices  Se  donné  preuve  certaine  de  (a  dévotion  au  fetvice  du  roy  fie  au  bien  de  l'état 
dont  il  a  augmenté  la  gloire  au  tant  que  lesoccafious  &  fa  valeur  lui  en  ont  ouvert  les 
moyens ,  à  quoi  il  s'eft  porté  fans  autre  considération  particulière ,  fans  épargne  de  (a 
vie  Se  fans  ménage  des  biens  de  la  fortune  qu  il  a  prodiguemcitt  contourniez  &  dil- 
fipez  :  dequoy  étant jufte  de  le  recompiler,  Se  au  lurplus  donner  moyen  audit  (ieur 
marquis  de  Bournonville  de  continuer  ion  fervice  au  roy  dans  les  armées ,  Ce  pour  Sup- 
porter plus  aifement  les  frais  ,  mifes  &  dépens  qui  !  a  eu  &  pourra  avoir  »  Se  qu'il 
conviendra  de  fupportet  aux  faits  Se  occations  des  guerres  dans  lelquelles  il  eft  refolu 
Se  engagé  de  s'employer ,  (oit  en  reprefentant  ledit  (cigneur  duc  de  Bournonville 
fon  pere  ,  qu'en  s'acquittant  lui-même  de  Ion  devoir  fclon  le  luftrc  de  (a  naiflanec» 
&  le  rang  qu'il  tient  en  la  cour  de  France,  à  laquelle  il  fera  déformais  inviolable- 
ment  attaché ,  ce  qui  pourra  l'exclure  des  autres  biens  de  fondit  perc  podedez  p.u 

C  l'aîné  defamaifon,  Se  les  autres  entons  qui  les  détiennent  par  des  railons  contraires, 
dont  ledit  fieur  marquis  de  Bournonville  doit  être  indemnité  ,  Se  pour  autres  grandes 
&  Spéciales  caufes  5c  confiderations  qui  à  ce  faire  ont  mù  &  meuvent  ledit  feigneur 
duc  de  Bournonville  qu'il  a  dit  Se  affirmé  être  juflcs  fie  raifonnables  ;  iceluy  (rigueur 
duc  de  Bournonville  pour  ccfdites  caufes,  de  fon  bon  gré,  pure,  franche  &hbcralte 
volonté  fans  fraude  ni  induÛion  ,  ainfi  qu'il  a  reconnu  Se  confellé  en  la  prélence 
defdits  notaires  &  témoins  ,  comme  s'il  étoit  en  jugement ,  a  donné  ,  baillé  ,  cédé* 
quitté,  tranfporté  &  délailTé ,  &  par  ces  prclentcs  donne , baille ,  cède ,  quitte,  tranfportc 
Se  délaiûe  du  tout  dès-maintenant  Se  à  toujours  perpétuellement  en  pur ,  vrai  Se 
irrévocable  don  fait  entre-vifs ,  (ans  aucun  efpoir  de  jamais  le  révoquer  en  aucune 
manière  ni  pour  quelque  caufe  que  ce  puifle  être,  audit  Ambroife  marquis  de  Bour- 
nonville ,  à  ce  prêtent  &  acceptant  pout  lui ,  fes  hoirs  Se  ayans  caufe ,  à  toujours  au 
temps  à  venir  ,  la  terre ,  feigneuric  Se  duché  de  Bournonville ,  la  vicomté  de  Hou- 
lefort  Se  baron ic  de  Câpres  lize  dans  le  comte  de  Bovillcnois ,  cnfcmblc  la  vicomté  Si 
baronnie  de  Barlin,  les  terres  &  Seigneuries  de  Divion,  Fompoux,  Ranchicourt  ,1c 
Mcfnil,  Rouy,  Rebreuvcs,  Wafqueshal,  le  Fetu ,  le  Montevantc,  la  maiton  de  Bethune, 

p  &  droits  feigneutiaux  dits  dans  U  ville  de  Bethune  ,  avec  (efdits  duché,  vicomtez , 
baronics,  terres  &  feigneurics  ,  leurs  appartenances  &  dépendances  généralement 
quelconques  ,  tant  en  tonds  que  fruits ,  (ans  en  rien  excepter  ni  rcrenir  en  quelque 
forte  que  ce  (oit  ,  à  la  charge  néanmoins  de  l'ufufruit  réuni  Se  confolidé  à  la  pro- 
pricré,  pour  du  tout  en  jouir  par  ledit  matquis  de  Bournonville,  fes  hoirs  &  ayans 
caufes  en  tous  droits  de  fiefs ,  noblelle ,  dignirez ,  honneurs,  fruits ,  profits  Se  reve- 
nus ,  hommes ,  hommages ,  collation,  patronage  Se  tous  autres  droits  &  pofleftions 
généralement  quelconques  ;  lefdits  dons  ,  ceftion  ,  tranfport  Se  délailfcment  fufdits 
faits  (bus  le  bon  plaifîr  du  roy  notre  feigneur,  Se  pour  les  caufes  fus  exprimées  Se  à 
exprimer ,  Se  aulîî  en  faveur  de  la  bonne  Se  vraie  affection  Se  amour  naturel  qu'il  a 
pour  fondit  fils,  &:  qu'il  cfperc  que  ce  fera  le  bon  plaifir  du  roy  not  redit  feigneur,  cé- 
dant &  trantportant  outre  Se  avec  ce  que  deflus  elt  dit  par  ledit  feigneur  duc  de  Bour- 
nonville audit  Ambroifc  matquis  de  Bournonville  fem  fils ,  ce  acceptant  comme  fus 
eft  dit, tout  droit  de  propriété,  poflctïioii ,  failinc ,  feigneuries ,  noms, caufes, deman- 
des, raifons,  pourfuites  Se  actions  quelconques  que  ledit  leigneutduc  avoit  &  pou- 
voir avoir  efdits  duché  ,  vicomtez  ,  baronics ,  feigneurics  Se  terres  fulditcs  ,  leur» 
1$mt  F.  V  y 
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appartenances  Se  dépendances ,  fur  fie  à  rencontre  de  quelques  perfonnes  que  ce  ^ 
"feir,  fie  dtfdites  pofleffions  Se  (aifinc  ,  foy  ,  hommage  -fie  fourrrance  ,  en  quoy  ledit 
ieigneur  duc  étoit  fie  devoit  être  à  caufe  d'icelles  duché*  vicomtez  ,  baremics  ,  terres 
*&  feigneuries,  iceluy  (eigneur  duc  s' cil  déffaili ,  dénué  fie  dévêtu  es  mains  dudit  no- 
taire foufligné ,  comme  en  celles  du  roy  notre  tire,  au  profit  dudit  fieur  marquis  Se 
des  Cens,  voulant  fie  confenranc  qu'il  en  (bit  mis  en  poflcffion ,  en  vertu  des  prelen- 
tts  ,  pour  l'infinuation  deTquelles  partout  où  befoin  fera ,  leldites  parties  ont  confti- 
tué  fit  condiment  leurs  procureurs  généraux  5c  fperiaux  les  porteurs  des  prelentes , 
aufquels  6e  à  chacun  d'eux  ils  ont  donné  fie  donnent  pouvoir  de  comparoir  parde- 
vant  tous  juges  fie  tnagiftrats  que  befoin  fera»  Se  de  requérir  8e  confentir  ladite  inû- 
•nuation,  promettant  leldites  parties  ,  chacune  en  ce  qui  le  touche  fie  concerne ,  ob- 
server de  point  en  point ,  «e  entretenir  le  contenu  aux  pre fentes  fans  y  contrevenir, 
à  peine  de  cous  dépens ,  dommages  fie  intérêts ,  obligeans  à  ces  fins  tous  fie  chacun 
leurs  biens  prefens  &  à  venir  qu  ils  ont  tournis  à  toutes  cours  avec  les  renonciations 
à  tous  droits  a  ce  contraires,  fie  autres  clautës  requîtes  fit  neceflaires.  Fait  fie  patie  audit 
Lyon  dans  la  maifon  d'habitation  dudit  feigneur  duc  de  Bournonville  le  huitième  jour 
du  mois  de  juillet  après  midy  i<s  t.  prêtent»  à  ce  ncble  Louis  Chappuis,  juge  du, 
-comté  de  Lyon ,  ancien  échevin  de  ladite  ville,  de  Pierre  Chappuis,  écuyer,  confeillec 
du  roy  en  (es  comeils  d'état  fie  privé,  préfident  au  parlement  de  Dombcs,  témoins 
requis  qui  ont  ligné  l'original  des  prelentes  avec  leldites  parties,  ainfiûgné  Govor , 
-avec  paraphe.  Et  plus  bas  eft  écrit  ce  qui  enfuit. 

Nous  Pierre  de  Seve ,  baron  de  Flcfcberrcs,  (eigneur  de  S.  André  du  coin ,  Lim- 
monez  fie  Villette ,  confèillcr  du  roy  en  (es  confeils  d'état  fie  privé ,  prellicnt  fie  lieu- 
tenant en  la  fcnechauuce  fie  fiege  prcfidial  de  Lyon ,  certifions  à  tous  qu'il  appar-  r 
tiendra  que  maître  Antoine  Guyot  qui  a  reçu  fie  (igné  l'aéte  fie  infiniment  cy-dctlus 
8e  devant  écrit  ,eft  notaire  royal  gardenottes  en  ladite  ville  fie  fenêchaufiéc  de  Lyon, 
fie  que  en  tous  les  actes  qu'il  reçoit  fie  ligne  foi  y  eft  ajoutée  en  jugement  &  dehors , 
en  foy  dequoi  nous  avons  figné  ces  prelentes ,  fie  à  icelles  fait  appofer  le  feel  royal 
«le  la  tenéchauflce  audit  Lyon  ,  ce  treizième  juillet  mil  fix  cent  cinquante  fie  un. 
Signé ,  S  B  v  B.  Et  (ccllé  ledit  jour  avec  paraphe.  Et  encore  plus  bas  elt  écrit. 

lut  p-efentt  dsnttan  4  été  mfinnée  &  enregifirie  àm  vingtième  livre  des  injututtiens  , 
de  U  fénethtmffée  de  Lien ,  tenu  fer  le  greffier  feufpgné  feuillet  i  Z4.  dudit  livre ,  te  re- 
muèrent ,  M.  Gùllement ,  procureur  défaits feignent s  ienaîeur  ejr  dmttttûre  y  dentmmez , 
four  Unrfirvir  valetr  en  temps  rjr  lien  fument  Perdtmunte ,  dent  *  été  «ihejé  ttle  i 
Lim  le  treizième  jtur  de  juillet  ml ftx  cens  auqu^nte-un.  Signé  Te*  hasson  ,  evtt  perepbe. 

Et  encore  à  côté  eft  écrit  :  regiftrées ,  ttty  tir  ton/entent  le  precureur  gênerai  dn  rey , 
pour  jeutrper  t  empêtrent  de  l  effet  j  tentenn  film  leur  ferme  e>  teneur  ,  fins  epprebatun  ry 
néanmoins  du  titre  de  dne,tufqn'À  te  que  ledit  impetrent  tut  rtpperté  lettres  pttentes  dn 
*tj  vérifiées  en  U  cour.  A  Péris ,  e»  ftrlemet* ,  k  vingt-treiftéme  jenr  daoufi  mil  ftx  cent 
tin^utnie-un.  Signé ,  Gutet. 


LETTRES  PATENTES 

Dn  mois  d'AeuJl  itfji. 

LOLÏÏS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  fie  de  Navarre,  à  tous  préfeni 
fie  à  venir ,  Salut.  Entre  ceux  qui  pouflez  d'un  généreux  fentiment  d'honneur, 
fie  infpirez  d'une  paffion  digne  de  la  grandeur  de  leur  courage  fie  de  leur  naiflànce,  F 
ont  fait  céder  leurs  intérêts  particuliers  à  l'utilité  publique  fie  à  la  gloire  de  notre  ctar, 
^e  qui  lors  même  que  par  la  confideration  de  leurs  biens  fie  de  leur  fortune ,  étoient 
attaches  au  parti  d'un  autre  prince ,  ont  mieux  aimé  Cuivre  celui  de  leur  roy  naturel 
&  légitime,  nous  ne  fçaurions  aflez  ellirner  la  franchifefie  louable  refolution  de  notre 
cres-cher  fie  bien  amé  coufin  le  duc  de  Bournonville ,  lequel,  quoiqu'habituc  dans  les 
pais  de  Flandres,  où  il  pofledede  grands  biens  fie  fort  conliderables,  avec  de  très 
grands  avantages ,  n'a  pu  voir  la  guerre  déclarée  avec  l'Efpagne,  qu'il  ne  fe  foitvenu 
rendre  en  France,  fou  pais  d  origine,  pour  nous  rendre  les  preuves  de fes fentiroens 
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ee  inclination  pour  notre  fervice  fie  de  notre  état;  en  confequence  de  quoi,  tousief- 
dits  biens  qui  (ont  fous  la  domination  d'Ëfpagne  lui  ont  été  confifquez  au  profit  de 
fon  fils  aîné',  montans  à  plus  de  cinquante  mille  livres  de  tCTOiu  par  an,  &  parce 
que  de  tous  Tes  enfans  donc  Dieu  à  beni  (a  famille  il  n'y  a  eu  qu'Arrrbroifc ,  mar- 
quis de  Bournonville  fon  fécond  fils,  qui  ait  pris  part  aux  fentimens  d'affection  que 
ledit  duc  de  Bournonville  (on  pere  a  pour  notre  fervice,  qui  pouffé  de  ces  mêmes 
inclinations,  pour  lui  témoigner  en  cela  comme  en  toutes  autres  chofes  fon  obéif- 
(anecs ,  a  laiffe  tous  les  droits  qu'il  pouvoir  fie  devait  prétendre  dans  les  biens  que 
fondit  perc  a  laiffcz  dans  les  pais-bas ,  cnfemblc  tous  les  autres  avantages  qu'il  pou* 
voitefperer  en  fer  van  t  la  couronne  d'Ëfpagne  pour  nous  venir  fervir  de  (a  perfonnè 
fie  fupplccr  à  fondit  pere,  qui  au  moyen  de  fon  âge  avancé,  s'eft  trouvé  empêché  de 
nous  rendre  en  effet  le  fervice  perfonnel  que  nous  devons  attendre  de  lui  en  un  âge 
plus  vigoureux,  lequel  ûeur  marquis  de  Bournonville,  pour  nous  faire  voir  que  la 

g  vertu  de  fcs  ancêtres  eft  paflèe  avec  le  fang  en  fa  perfonne ,  en  imitant  parfaitement 
leurs  glorieufes  actions ,  s'eft  entiercmenr  dévoué  à  la  fiance ,  en  laquelle  depuis 
quinze  à  feize  ans  il  a  continuellement  fignalé  fon  courage  par  divers  employs  qu'il 
a  eu  dans  nos  armées,  tant  en  qualité  de  capitaine  dechevaux-legers,  que  de  colonne! 
d'un  régiment  d'infanterie  Wallonne,  depuis  comme  maréchal  de  bataille,  enfin 
comme  maréchal  de  camp ,  dont  il  a  fait  fonction  dans  les  occafions  de  fîeges  do 
villes  fie  batailles  qui  ont  été  données  en  toutes  les  campagnes  qui  fe  font  paUecs  de- 
puis l'ouverture  de  la  guerre,  où  il  a  continuellement  lervi  avec  grandeur  de  cou- 
rage 8c  prudente  conduite  ,  dont  nos  généraux  d'armées  ont  reçûs  faiisfj&ion  toute 
entière  ,  Se  donr  nous  avons  un  contentement  très  particulier,  ce  qui  nous  a  fait 
fouhaiter  de  reconnoître  tant  de  (ïgnalez  fervices  par  quelques  tecompenfes  dignes 
de  (es  mérites,  fie  ne  s'en  étant  encore  préfenté  occafîon  comme  nous  le  délirons  iSc 
efperons  faire  cy-aprés  ,  notredit  coufîn  le  duc  de  Bournonville  nous  auroit  fait  en* 
tendre  que  pour  donner  quelque  établifTement  en  France  audit  marquis  de  Bour« 

G  nonvillc  fon  fiis,  il  lui'a  fait  don  entre-vifs,  pur  Se  fimplc  de  irrévocable,  des  ter- 
res, feigneurics  fie  duché  de  Bournonville,  vicomté  de  Houlefort  fie  baronnie  de 
Câpres ,  fîfes  dans  notre  comté  de  Boullenois. ,  enfemblc  la  vicomté  fie  baronnie  do 
Badin ,  les  terres  Se  feigneurics  de  Divion,  Fampoux,  Ranchicourt,  le  Mefnil ,  Rouy, 
Rcbrcuves,  Wafqueshal ,  le  Fétu ,  le  Monrevante ,  fifes  dans  notre  comté  d'Artois ,  la 
maifon  fîfe  à  Bethuncs,  &  les  autres  droits  feigneuhaux  à  prendre  fur  autres  mai* 
fon  dudit  lieu ,  avec  la  tranflation  de  tous  droits  de  propriété ,  fous  la  referve  néan- 
moins qu'à  fait  le  pere  de  l'ummiit  pendant  le  cours  de  fà  vie,  ainfi  qu'il  cft  porté 
par  le  contrat  de  ladite  donation  paîfé  pardevant  Guyot  >  fous  le  fccl  de  notre  fe- 
nechauffée  de  Lyon  ,  le  huitième  juillet  de  la  préfente  année,  lequel  don  quoique 
valable  fie  légitime ,  notredit  coufin  auroit  eftimé  rendre  plus  authentique  Se  plus 
arïùré  s'il  étoit  autorifé  de  notre  approbation ,  fie  ce  d'autant  que  par  les  coutumes 
des  lieux  où  lefdits  duché  Se  autres  terres  font  (ituées ,  il  peut  y  avoir  article  ex- 
près, qui  donnerait  lieu  à  la  nullité  de  ladite  donation,  fi  par  exprés  il  n'y  étoic 
par  nous  dérogé,  ce  qu'il  nous  auroit  très-humblement  requis  de  taire  en  lui  ae- 
cordant  pour  cet  effet  nos  lettres  fur  ce  neceflaires ,  contenant  la  dérogeance  auf- 
dites  loix  fie  coutumes  tant  générales  que  particulières ,  avec  la  confirmation  de 
approbation  dudit  contrat  de  donation  faite  entre-vifs,  cy-attaché  fous  le  eontre-fccl 
dé  notre  chancellerie,  inclinant  à  laquelle  requifition  pour  féconder  les  bonnes  vo- 
lontés du  pere  8:  exercer  de  notre  part  quelque  forte  de  liberaliré  envers  le  fils ,  fie 
témoigner  à  l'un  Se  à  l'autre  l'eftime  que  nous  faifons  de  leur  affection  à  notre  fer- 
vice ,  en  levant  tous  les  obftaclcs  qui  pourraient  retarder  ou  empêcher  l'effet  de 
ladite  donation,  en  fâilint  connoître  ouverrement  que  notre  volonté  eft  que  ledic 
fîcur  marquis  de  Bournonville  en  profire ,  8:  y  foit  maintenu  envers  Se  contre  tous. 
Avons,  de  l'avis  de  la  reyne  régente  notre  trés-honorée  dame  Se  mere  ,  de  notre  très- 
cher  8c  trés-amé  oncle  le  duc  d'Orléans ,  Se  autres  grands  8e  notables  perlonnagcs  de 

E  notre  confeil,  par  ces  préfentes  lignées  de  notre  main,  de  grâce  fpeciale,  pleine 
puiffance  Se  autorité  royale ,  loué  ,  agréé ,  ratifié  Se  confirmé ,  louons ,  agréons ,  ra- 
tifions &  confirmons  ledit  contrat  attaché  (ous  le  contrefcel  des  préfentes,  reçûpar 
ledit  Guyot,  notaire  en  notre  fcnechaulTée  de  Lion,  ledit  jour  huitième  juillet  der- 
nier, contenant  donation  faite  audit  ficur  marquis  de  Bournonville,  par  notredit 
coufin  le  duc  de  Bournonville  fon  pere,  defdites  terres  fie  duché  de  Bournonville 
vicomté  de  Houlefort ,  fie  baronie  de  Câpres  fie  de  Barlin ,  les  terres  de  feigneu- 
rics de  Divion,  Fampoux,  Ranchicourt ,  le  Mefnil ,  Rouy ,  Rcbreuvcs ,  Wafqueshal,  la 


tf<     HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

Fétu  te  le  Montévanté,  flfcs  dans  notre  comté  d'Artois,  la  maifon  de  Bethunes 
te  droits  fcigncuriaux  qui  le  lèvent  en  ladite  ville,  de  toutes  lefdites  teircs  &  f^ 
feigneuries  leurs  appartenances  &  dépendances ,  à  la  referve  de  l'ufufruit ,  audit  Am-  * 
broifc  de  Bournonville ,  pour  en  jouir  te  difpofcr  (es  hoirs  Se  ayans  caufe  en  tout 
domaine ,  propriété  &  feigneuries ,  incommutablcrocnt  te  à  toujours ,  avec  tousdroits 
de  fiefs,  nobleflês,  dignitcz,  honneurs,  profits  te  revenus  ,  hommes ,  hommages, 
collation,  patronage,  &  tous  autres  droits  généralement  quelconques,  &  en  ia  meil- 
leure forme  que  faire  (e  peur ,  te  lequel  uiuftuit  telcrvé  demeurera  après  la  mort  du 
pete ,  réuni  &  confblidc  à  la  propriété ,  fans  que  ledit  marquis  de  Bournonville  y 
puifle  recevoir  aucun  trouble  pour  quelque  occafion  que  ce  (oit ,  nonoblfant  que  le 
donateur  te  le  donataire  foient  natifs  te  originaires  du  duché  de  Brabant ,  lelquels 
par  ces  préfentes  en  tant  que  befoin  feroit ,  comme  étant  ledit  duché  de  Brabant 
de  l'ancien  patrimoine  &  domaine  de  notre  couronne  ,  nous  avons  déclaré  &  décla- 
rons Jefdits  fteurs  ducs  de  Bournonville  ,  père  te  fils ,  nos  vrais  &  naturels  fujets  & 
regnicoles  ,  voulons  &  nous  plaît  que  comme  tels  ils  jouiflent  des  honneurs,  privi- 
lèges, franchifes,  immonitez,  prérogatives  &  droits,  dcfquels  jouiflent  nos  autres 
vrais  (ujets  originaires  de  notre  Royaume ,  païs ,  terres  te  feigneuries  de  notre  obéif- 
iânee,  &  en  ce  taitant,  que  ledit  de  Bournonville  fils  puilïc  acceptet  ladite  dona-  B 
tion  qui  lui  acte  faite  par  ledit  (leur  duc  de  Bournonville  fon  père,  (ans  qu'elle  lui 
puilïc  être  couteftée  ni  débattue  par  fes  autres  frères  au  moyen  de  leurs  dciobéiïlàn- 
ce  en  portant  les  armes  contre  notre  fervice,  nonobftant  aufli  tous  autres  cmpcchc- 
mens  qui  fc  pourroient  rencontrer  par  les  loix  &  coutumes  de  France,  &  celles  des 
lieux  où  les  biens  (ont  fitucs  &  aflîs  te  toutes  difpoûtions  y  contenues,  aulquclles 
pour  ce  regard ,  nous  avons  dérogé  te  dérogeons  en  faveur  dudit  marquis  de  Bour- 
nonville pour  reconnoiflanec  de  fon  afFeétion  envers  notre  couronne  te  des  fignalez 
fer  vices  qu'il  nous  a  rendus,  &dc  ceux  que  nous  elperons  qu'il  nous  rendra  à  lavc- 
nir,  &  (ans  que  par  cy-aptés  nul  autre  de  (es  frères  étant  demeurés  au  fervicc  de 
l'E(pagne  &  portant  les  armes  contre  nous,  (ous  quelque  droit  ou  titre  que  ce  (oit, 
puifle  prétendre  aucune  chofe  és  biens  ainfi  donnés  te  que  nous  lui  avons  confir- 
mes.   Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  te  féaux  les  gens  tenant  notre  couc 
de  parlement  à  Paris ,  çens  de  nos  comptes ,  fenechal  de  Boullenois ,  bailly  &  gou- 
verneur de  notre  comte  d'Artois ,  &  autres  jufticiers  te  officiers  qu'il  appaitiendta , 
quç  ces  prclcnres  lettres  de  confirmation  te  déclaration,  ils  faflent  litc,  publier*  c 
&  enregiftrer,  &  du  contenu  en  icellcs,  fâflént ,  (ouffrent,  te  laiflent  jouir  ôc 
ufer  pleinement  te  paifiblement  ledit  impétrant,  ceflans  te  faifant  cefler  tous  trou- 
bles te  empêchemens  au  conttaite  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Nonoblbnt  toutes  or- 
donnances, ftatuts  ,  reftrinûions ,  mandemens  &  défenfes  à  ce  contraires  ,  te  afin  que 
ce  foit  chofe  ferme  &  ftable,  nous  avons  fait  mettre  notre  feel  àcesprélcntcs.  Donné 
à  Paris  au  mois  daouft  l'a»  de  grâce  mil  fix  cent  cinquante- un,  &c  de  notre  règne  le 
neuvième.  Signé,  LOUIS.  Et  (ùt  le  reply,  par  leroy  te  la  rcyne  regenre  fa  merc, 
préfente  de  Guenecaud,  à  côté,  vifâ,  Seguier  ,  te  fcellé  du  grand  (ccau  de  cire 
verte  en  lacs  de  (oye  rouge  &  verte ,  Se  encore  (ur  le  reply  eft  écrit  ce  qui  en  fuit. 

Rtgiftré ,  ouy  ce  confentant  le  procureur  gêner âl  du  roj,  pour  jouir  par  t impétrant  de 
l 'effet  y  contenu  félon  leur  firme  &  teneur ,  fins  approbation  néanmoins  Au  titre  de  due , 
jufaui  ce  que  ledit  impétrant  ait  rapporté  lettres  patentes  du  roi  vérifiées  en  là  tour.  A  jj 
taris  en  parlement ,  le  ij.  aouji  165 1.  Et  au  delfous«ell  écrit. 

Extrait  des  regifiret  des  ordonnantes  royaux*  regfirées  en  parlement.  Signé,  Guyet. 

/ 

A8t  par  lequel  Alexandre  due  de  Bournonville  fe  démet  du  titre  de  duc  au  profit 

tAmbroife fon fécond  fils. 

Du  dernier  aouft  1. 

PARDEVANT  le  notaire  tabellion  royal  à  Lyon ,  foufligné ,  &  prefens  les  té- 
moins après  nommez ,  eft  comparu  haut  8c  puillant  (cigneur  meflire  Alexan- 
dre duc  de  Bournonville,  comte  de  Hennin,  vicomte  de  Houlleibrt ,  baron  de  Câ- 
pres ,  vicomte  de  Barlin ,  (cigneur  de  Divion  ,  Fampoux,  Ranchicourt,  le  Mcfnil, 
Rouy,  Rcbreuves,  Walqueshal,  le  Fétu,  le  Montéventé  te  autres  lieux ,  étant  de  prefenc 
ordinairement  demeuraut  en  cette  ville  de  Lyon  j  Lequel  en  confcquencc  de  la  do- 
nation 
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A  nation  entre-vifs  par  lui  cy-devant  faite,  reçue  par  le  nocairc  royal  foufligné, le  hui- 
tième jour  de  juillet  dernier  au  profit  de  mcflîre  Ambroifc  mirquisde  Bournonville 
fou  fécond  fils,  tant  dudit  duché  de  Bournonville  &  de  Tes  dépendances  ,  que  des 
autres  terres  mentionnées  en  ladite  donation ,  laquelle  a  été  confirmée  par  lettres 
paientes  du  roy ,  vérifiées  au  parlement  de  Paris,  a  déclaré  &  par  ces  prclcntes dé- 
clare qu'd  fc  demet  du  titre  dudit  duché  de  Bournonville  au  profit  dudir  Ambroifc 
marquis  de  Bournonville  Ion  fils»  6c  de  tous  les  honneurs ,  rangs,  prérogatives,  pré-, 
eminences  &  droits  qui  en  dépendent  purement  Se  Amplement ,  contentant  que  fon- 
dit fils  fe  retire  pardevers  ledit  feigneur  roy ,  &  qu'il  obtienne  de  lui  tous  brevets  Se 
lettres  patentes  ncccllaires  pour  acquérir  ledit  titre  de  duc ,  pour  en  jouir  pleine- 
ment Se  paifiblcmcnt  :  (uppliant  trés-humblemenc  (a  majefté  de  vouloir  par  grâce 
accorder  cette  nouvelle  faveur  à  fondit  fils,  promettant  de  n'aller  ni  faire  chofe  quel- 
conque ,  au  contraire  de  ta  prefente  démiflion  ;  &  pour  faire  tous  autres  confente- 

«  mens  que  befoin  fera,  ledit  feigneur  duc  a  fait  Se  confh'tué  fes  procureurs  les  por- 
teurs des  prefeotes ,  aulquels  il  a  donné  tous  pouvoirs  neceflaircs  fous  les  obligations 
de  fes  biens,  fourni/fions,  renonciations  &  autres  claufes  à  ce  requifes  ,  fans  enten- 
dre néanmoins  prejudicicr  à  l'ulufruic  rcfêrvé  par  ladite  donation  qui  au  (urplus  for- 
tira  fon  ctlet.  Fait  audit  Lyon  dans  l'hôtel  dudit  feigneur  duc,  rue  de  la  vieille  Mon- 
noye ,  le  dernier  jour  du  mois  d'aouft  après  midy  mil  fix  ^ens  cinquante  •  un  ,  pre- 
fens  Pierre  Chappuis  ,  écuyer ,  confcillcr  du  roy  en  les  conleils  d'état  Se  privé ,  pré- 
fîdent  au  parlement  de  Dombes  ,  &  Jean  Guyot  clerc  dudit  Lyon,  qui  ont  ligné  la 
minute  avec  ledit  feigneur  duc  de  Bournonville.  Aufli  ligné ,  Duc  db  BouanoN- 
villb  ,  Se  Guyot  notaire  royal. 

Lettres  Je  twfrnutien  â»  dutbe'  ie  Be*rnMv/lie.    Au  mois  de  feptembre  \6$\. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  Se  de  Navarre,  A  tous  prefens  Se 
à  venir ,  Salut.  Notre  cher  8£  bien  amé  coulin  Ambroifc  duc  de  Bournonville 
nous  a  fait  remontrer  que  le  feu  roy  Henry  le  grand ,  notre  très  -  honoré  aycul  6c 
perc,  ayant  à  la  prière  de  la  feue  reine  Louife  douairière  de  France,  fa  bcllc-fœur, 
par  les  lettres  patentes  du  mois  de  Icptembtc  mil  fix  cens ,  uni  6c  incorporé  les  ter- 
res Se  feigneuries  de  Câpres,  Hourcc  &.  Launoy  ,  avec  leurs  juftiecs  hautes,  moyen- 
nes &  balles,  Se  plufieurs  fiefe,  appartenances  Se  dépendances  dans  le  pays  de  Boul- 
lenois.  à  la  terre  Se  baronme  de  Houllcrort  en  Boullcnois,  appartenante  à  noue  très 
cher  6c  amé  coulin  Alexandre  de  Bournonville  fon  pere,  proche  parent  de  lad.  feue 
reine  Louife  à  caulè  de  Marie  -  Chrétienne  d'Egmont ,  princede  de  Mansfeldt ,  fa 
mere,  &  icelle  créé  &  érige  en  nom,  titre  &  qualité  de  duché,  pour  être  dite ,  nom- 
mée 8c  appelléc  le  duché  de  Bournonville,  Se  à  cette  fin  commué  &  changé  led.  nom 
de  Houllcrort  audit  nom  de  Bournonville ,  à  la  charge  qu'à  faute  d  hoirs  mâles  ledit 
^  duché  (ctoit  réuni  à  la  couronne  de  France  -,  Se  fur  lelditcs  lettres  d 'érection  ledit  fei- 
gneur duc  aurait  obtenu  lettres  de  furannation  le  quatrième  avril  mil  fix  cens  deux, 
depuis  lequel  remps  notredit  coufin  a  acquis  les  terres  Se  feigneuries  de  Pernes ,  Con- 
teville,  Hupclandc  ,  Havcrskerquc  &  Bournonville,  laquelle  feigneurie  de  Bournon- 
ville il  auroit  trcs-humblement  fupplié  notredit  feu  aycul  Si  pere  de  la  vouloir  ériger 
en  duché,  comme  étant  proche  die  ladite  baroonic  de  Houllefort  Se  des  autres  ter- 
res réunies  par  les  fufdites  lettres  d'érection  données  au  mois  de  feptembre  mil  fix 
cent  -,  ce  qui  lui  auroit  été  accordé  par  lettres  patentes  données  à  Fontainebleau  le 
vingt-deux  octobre  mil  fix  cens  huit ,  à  la  mime  prière  eV  fupplication  de  lad.  feue 
reine  Louife ,  par  lefquellcs  il  auroit  encore  réuni  audit  duché  de  Bournonville  qu'il 
veut  êtte  ainlî  appelle ,  ladite  baronnie  de  Houllefort  Se  les  feigneuries  de  Pernes , 
Contcville  ,  Hupclandc  Se  Havcrskerquc  fituces  audit  pays  de  Boullcnois,  avec  les 
autres  terres  &  fiefs  fpecifiez  en  icclles,  Se  icelui  feigneur  duc  de  Bournonville  fbn 
F  pere  difpcnfc  de  la  rigueur  de  nos  ordonnances  portant  réunion  de  ladite  duché  à 
faute  d'hoirs  mâles,  Se  que  faute  d'iceux  elle  retournerait  feulement  en  fa  première 
nature  :  lefquellcs  lettres  ledit  feigneur  duc  de  Bournonville  n'ayant  fait  regiftrer  en 
notre  cour  de  parlement ,  chambre  des  comptes  Se  cour  des  aydes  de  Paris,  fuivant 
leur  adrcfle ,  tant  à  caule  de  ce  qu'il  auroit  pris  femme  au  pays  de  Flandres  oii  il 
auroit  fait  fa  demeure  ordinaire ,  jufques  à  la  guerre  déclarée  qu'il  auroit  quitté  le 
parti  d'Efpàgnc,  &  feroit  venu  en  France  rendre  fes  ferviecs  au  feu  roy  notre  très 
honoré  (cigneur  &  perc,  que  Dieu  abfolve,  &  i  nous  depuis  notre  avènement  à  la 
couronne  ,  comme  notre  fidèle  fujet  6c  véritable  François,  ainfi  que  ledit  expofant 
Ime  V.  X  9 
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ion  fécond  fils ,  '&  parce  que  par  (on  féjoar  en  Flandres  il  a  été  empêché  de  vacqatr 
aux  affaires qu'ilavoit  en  France;  qu'à railon  de  ce  que  les  (ufdites lettresqu'iravoit  miles  A 
•entre  les  mains  de  ceux  qui  railoient  (es affaires  en  ce  royaume, lefqucls feraient  dé- 
codez ,  auroienc  été  égarées  jufquen  l'année  ptefente,  que  ledit  feignent  duc  de 
Bournonville  ion  petc  aurait  fait  don  entre-vifs  audit  expofant  fon  fécond  fils  dudit 
duché  de  Bournonville ,  appartenances  &  dépendances  d'icelui ,  fie  d'autres  terres 
mentionnées  au  contrat  de  donation  fut  ce  fait  le  huitième  juillet  dernier  »  confirmé 
par  nos  lettres  patentes  du  mois  d'aouft  enluivant ,  vérifiées  en  notredit  parlement 
de  Paris  par  arreft  du  vingt-trois  dudit  mois,  (ans  néanmoins  approuver  le  titre  de 
duc  de  Bournonville  jufques  à  ce  que  l'expofant  ait  rapporté  nos  lettres  patentes , 
au  moyen  de  quoi  &  de  ce  que  depuis  ledit  arreft  ledk  ficur  doc  de  Bournonville 
fon  pete  fe  feroit  demis  purement  Se  ûmplcment  dudit  duché ,  fie  de  toutes  les  ter- 
res y  annexées ,  appartenances  Se  dépendances,  honneurs ,  rangs,  prééminences  fie 
droits  appartenans  audit  duché  ,  fans  toutefois  préjudiciel  à  l'ufufruit  d'icelui  refér- 
vé  par  ladite  dooarion  :  Il  nous  a  trcs-humblemcnt  fupplié  lui  accorder  fur  ce  nos  6 
lettres,  tant  pour  la  confirmation  dcfdites  lettres  de  création  dudit  duché  de  Bour- 
nonville ,  déclaration  fur  icelles ,  fie  contrat  de  démiffion  pure  fie  fimple  dudit  du- 
ché, ^que  pour  le  relever  de  la  furannation  dcfdites  lettres.  Scavoir  fartons  qu'après 
avoir  fait  voir*n  notre  confèil  lefdites  lettres  de  création  dudit  duché  de  Bournon- 
ville du  mois  de  (cptembrc  mil  fîx  cent,  lettres  de  furannation  fur  icelles  ,  fie  décla- 
ration du  vingt-trois  octobre  mil  fîx  cens  huit ,  ledit  contrat  de  donation  du  huit 
juillet"  dernier ,  arreft  de  vérification  d'icelui  dudit  parlement  du  vingt -trois  dudit 
mois ,  fie  le  contrat  de  donation  pute  &  fimple  dudit  titre  fie  duché  de  Bournon- 
ville ^dudit  dernier  aouft  dernier ,  le  tout  cy-attaché  fous  le  contre-lcel  de  notre  chan- 
cellerie: de  l'avis  de  notredk  confeil,  defiramr  a  l  imitation  du  feu  roy  Henry  le  grand 
notre  ayeul  fie  perc,  favorablement  traiter  ledit  expofant,  tant  en  confédération  des 
Services  dudit  fieur  duc  de  Bournonville  fon  pere ,  que  de  ceux  par  lui  rendus  à  no- 
tredit feu  fcigneur  &  pere ,  Se  a  nous  depuis  notre  avènement  a  la  couronne  dans 
not  armées  ,  fieges  Se  rencontres,  où  il  s'eft  Cgnalé  par  fa  valeur,  fon  cour.'gc  &  fa  C 
-fidclké  à  notre  fervice,  fans  y  avoir  épargné  fes  biens  &  fa  vie,  &  de  ceux  que  nous 
«fperons  de  lui  à  l'avenir ,  qui  le  Tendent  digne  non  feulement  des  mêmes  grâces 
-  ■&  faveurs  Se  honneurs  que  le  roy  Henry  le  grand  notre  ayeul  aurait  accorde  audit 
fieur  de  Bournonville  fon  pere ,  mais  encore  de  plus  grandes  Se  avantageufes.  Nous 
avons  dit,  déclaré  Se  ordonné,  diibns,  déclarons  Se  ordonnons,  voulons  Se  nous  plaît 
luivanc  lefdites  lettres  accordées  pat  ledit  feu  roi  Henry  le  grand  audit  fieur 
Je  Bournonville  pere  dudit  expofant ,  d'union  des  terres  lu  (dites  ,  création  d' (celles 
en  duché  de  Bournonville,  déclaration  fur  icelles  d'autre  union  de  tettes  audit  du- 
ché ,  avec  difpenfe  de  la  rigueur  de  nos  ordonnances  que  nous  avons  confirmées  SC 
approuvées ,  confirmons  Se  approuvons  par  ces  prefentes  lignées  de  notre  main  , 
enfemble  ledit  contrat  de  donation  Se  déuftement  pur  &  fimple  dudit  duché,  fes 
annexes,  appartenances  &  dépendances,  que  ledit  duc  Ambroife  de  Bournonville 
expofant,  Se  fes  enfàns  nez  Se  a  naître  en  loyal  mariage,  feigneurs  dudit  duché ,  en 
joui  fient  pleinement ,  paifiblement  Se  perpétuellement ,  félon  Se  ainii  qu'il  cft  ample- 
ment fpecifié  Se  déclaré  par  lefdites  lettres  Se  contrat  de  donation  pure  Se  fimple, 
que  voulons  fortir  leur  plein  Se  entier  effet  *  fans  en  rien  excepter  ni  referver  hors 
l'ufufruit  d'icelui  duché.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  conlcillcrs  ^ 
les  gens  tenans  nos  cours  de  parlement ,  chambre  des  comptes  Se  cout  des  aydes 
£  Paris,  prelidens ,  treforiers  de  France  Se  généraux  de  nos  finances  à  Amiens ,  Se 
à  tous  autres  nos  jufhciers  fie  officiers  qu'il  appartiendra,  que  lefdites  lettres  d'union 
de  terres  >  création  d'iccllcs  en  duché,  déclaration  fur  lefdites  lettres  d'autre  union 
de  terres  audit  duché ,  Se  difpenfe  de  la  rigueur  de  nos  ordonnances  Se  des  prefen- 
tes, ils  raflent  regiftrer,  Se  du  contenu,  nonobftant  la  furannation  d'iccllcs  dont  nous 
avons  relevé  Se  relevons  ledit  expofant ,  ils  fouftient  Se  Jaificnt  jouir  icelui  fieur 
duc  de  Bournonville  (ccond  fils,  &  (es  enfans  nez  Se  à  naître  en  loyal  mariage,  fei- 
s,  cneurs  dudit  duché,  pleinement  Se  paifiblement,  tout  ainû  que  fi  ledit  fieur  de 

Bournonville  pere  eût  prefenté  lefdites  letttes  dans  l'an  de  leur  impetration,  cédant 
<&  failant  ceflet  tous  troubles  Se  empéchemens  au  contraire ,  nonobftant  quelcon- 
ques edirs,  ordonnances,  arrefts  Se  reglcmens  à  ce  contraires,  aufquels  nous  avons 
*  dérogé  ôe  dérogeons  par  cefdites  ptclentes  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce 

(bit  chofe  ferme  &  fiable  à  toujours,  nous  avons  fait  mettre  notte  feel  a  ce(d.  pré- 
tentes,  fauf  en  autre  chofe  notre  droit,  Se  l'autrui  eu  toutes.  Donné  à  Paris  au  mois 
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de  feptcmbrc  l'an  de  grâce  mil  fix  cens  rinquanté-uO ,  de  de  notre  règne  le  neuvié* 
me.  Signe,  LOUIS.  Et  lui;  le  teply,  Par  le  roy,  Ds  Guenbgaud. 

trtclm  i»  duthé  de  Bourntnviltt  m  Ptirit,    Au  mets  de  fîftemkre  itfy 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  8e  de  Navarre  -,  A  tous  prefens 
fie  à  venir,  Salut.  Notre  très-cher dtbien-amé  coufin  Ambroifc  duc  de  Bour- 
nonville ,  nous  ayant  tait  remontrer  que  le  feu  roy  Henry  le  Grand  notre  trés-ho- 
noré  ayeul  fie  pere  ,  ayant  à  la  prière  de  la  feue-  reyne  Louifc  douairière  de  France 
'  ta  bclle-fccut ,  par  (es  lettres  patentes  du  mois  de  fepterobre  mil  fix  cent,  uni  8c 
incorporé  les  terres  de  Câpres ,  Hourec  fie  Launoy  avec  leurs  julrices ,  haute ,  moyenne 
&  balle,  5c  plufients  fiers,  appartenances  de  dépendances  dans  ic  pays  de  Boulle- 
nois ,  à  la  teire  &  baronie  de  Houlefort  en  Boulenois ,  appartenant  à  notte  très-cher 
fie  amé  coufin  Alexandre  de  Bournonville  fon  pere,  proche  parent  de  ladite  feue  reyne 
Louifc ,  à  caufe  de  Marie-Chreftienne  d'Egmont  ,  princefie  de  Mansfeldt  fa  mere  , 
de  icelle  créée  fie  érigée  en  nom ,  titre  &  qualité  de  duché ,  pour  ftte  dit ,  nommé 
fie  appelle  le  duché  de  Bournonville ,  &  à  cette  fin  commue  ledit  nom  de  Houle» 
fort  audit  nom  de  Bournonville ,  à  la  charge  qu'à  défaut  d  hoirs  mâles  ,  ledit  duché 
feroit  téuni  à  la  couronne  de  France ,  &  fur  leidites  lettres  d'érection  ledit  ficur  duc 
aurait  obtenu  lettres  de  (intonation  le  quatrième  aouft  mil  fix  cent-deux  ,  depuis 
lequel  temps  notredie  coufin  a  acquis  les  terres  8t  feigneuties  de  Pernes  Conte- 
ville  ,  Hupelande  ,  Haverskerke  fie  Bournonville  :  il  auroit  trés-humblement  fup- 
plié  notredit  feu  ayeul  &  pere  de  le  vouloir  ériger  en  duché  comme  étant  proche  de 
ladite  baronie  de  Houlefort  Se  des  auttes  terres  réunies  par  les  (ulditcs  lettres  d'é- 
rection données  au  mois  de  (êptembre  mil  fix  cent  •  ee  qui  lui  auroit  été  accordé 
par  lettres  patentes  données  à  Fontainebleau  le  vingt-deux  octobre  mil -fix  centhuic 
a  la  même  priera  fie  fupplication  de  ladite  feue"  reyne  Louifc  par  lcfquelles  il  auroic 
encore  uni  audit  duché  de  Bournonville  ,  qu'il  veut  être  ainû  appellé ,  ladite  baronie 
de  Houlefort ,  fie  leidites  feigneur tes  de  Pernes ,  ContcviUe ,  Hupelande  de  Havers- 
kerke ,  fituées  audit  pays  de  Boullenois  ;  avec  leurs  autres  terres  fie  fiefs  (pecifiez 
en  icelle ,  de  iceluy  fieur  duc  de  Bournonville  fon  pere  difpenfé  de  la  rigueur  de  nos 
ordonnances, portant  réunion  de  ladite  duché,  à  faute  d'hoirs  mâles  ,  jo  qu'à  faute 
^  d'iceux  elle  retournera  feulement  en  (a  première  nature,  lesquelles  lettres  ledit  fieur 
duc  de  Bournonville  n'ayant  fait  regiftrer  en  nos  cours  de  parlement ,  chambre  des 
comptes ,  &  cour  des  aydes  de  Paris ,  fuivant  leur  adrefle ,  tant  à  caufe  de  ce  qu'il  avoir 
pris  femme  au  pays  de  Flandres  ,  où  il  auroit  fait  (a  demeure  ordinaire  juiqu'à  la 
guerre  déclarée  qu'il  auroit  quitté  le  party  d'Efpagne  fie  ietoit  venu  en  France  rendre 
fes  fervices  au  feu  roy  notre  trés-honoré  feigneur  fie  pere  ,  que  Dieu  abfolve ,  fie  à  nous 
depuis  notre  avènement  à  la  couronne, comme  notre  fidèle  (ujet  de  véritable  Fran- 
çois, ainfi  que  l'expofant  (on  (econd  fils ,  fie  parce  que  par  (on  (eiour  en  Flandres  il 
a  été  empêché  de  vacquer  aux  aflaires  qu'il  avoit  en  France  ,  qu  â  raifon  de  ce  les 
fufdites  lettres  qu'il  avoit  miles  entre  les  mains  de  ceux  qui  faifoient  fes  aflaires  en  ce 
royaume  ,  lefqucis  feraient  décédez  «auraient  été  égarées,  jufquen  l'année  prefente 
que  ledit  fieur  duc  de  Bournonville  fon  pere  auroit  fait  don  entrevifs  audit  expo(ant  (on 
fécond  fils  dudit  duché  de  Bournonville ,  appartenances  fie  dépendances  a  iceluy,  fl£ 
d'autres  tetres  mentionnées  audit  contrat  de  donation  fut  ce  fait  le  huitième  juillet; 
mil  fix  cent  cinquante-un  ,  confirmé  par  nos  lettres  patentes  du  mois  d  aouft  en  fui- 
vant vérifiées  en  notre  parlement  de  Pat is  pat  arreu  du  vingt-quatre  dudit  mois , 
fans  néanmoins  approuver  ledit  titre  de  duc  de  Bournonville  ,  jnfqu'à  ce  que  l'expofanc 
dit  rapporté  nos  lettres  patentes ,  au  moyen  dequoy  fie  de  ce  que  depuis  ledit  arreft 
ledit  iicur  duc  de  Bournonville  fon  perefe  feroit  démis  purement  fie  fimplemcnt  dudic 
duché  fie  de  toutes  les  terres  y  annexées,  appartenances  fie  dépendances  ,  honneurs» 
rang  ,  prééminences  fie  droits  appattenans  audit  duché  fans  toutefois  préjudicier  à 
l'ulufruit  d'icclui ,  refervé  par  ladite  donation  ,  il  nous  a  très-humblement  (upplié  lui 
accotdcr  nos  lettres  tant  poutla  confirmation  defdites  lettres  de  création  dudit  duché» 
dcUtation  fur  icelle ,  que  contrat  de  démilfion  pure  de  fimple  dudit  duché,  que  pour 
te  relever  de  la  furannation  defdites  lettres;  fçavoir  faifons,  qu'après  avoir  fait  voie 
en  notre  confeil  lcfditcs  lettres  dé  création  dudit  duché  de  Bournonville  du  mois 
de  feptembre  mil  fix  cent.  Lettres  de  furannation  fur  icelles  de  déclaration  du 
vingt-quatre  octobre  nul  fix  cent  huit,  ledit  contrat  de  donation  du  huit  juillet  mil 
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fi*  cent  cinquante-un,  arreft  de  vérification  d'icelni  dudit  parlement  du  vingt-trois  A 
dudit  mois,  Ce  ledit  contrat  de  donation  pure  &  fimple  dudit  titre  de  duché  de  Bournon- 
ville  du  dernier  aouftenfuivant ,  le  tout  cy-attaché  fous  le  contre-feel  de  notre  chancel- 
lerie ,  de  l'avis  de  notredit  conleil ,  defirant  à  l'imitation  du  feu  roy  Henry  le  Grand  no- 
tre ayeul ,  favorablement  traiter  ledit  expofant ,  tant  enconfideration  des  (crvices  dudit 
ficur  duc  de  Bournonville  Ton  pere  ,  que  de  ceux  par  lui  rendus  a  notredit  feu  (eigneur 
ôc  pere,  Ce  à  nous  depuis  notre  avènement  à  la  couronne  dans  nos  armées ,  fieges  Ce 
rencontres  où  il  s'eft  fignalé  par  fa  valeur,  fon  courage  &  fidélité  à  notre  fer  vice,  fans 
y  avoir  épargné  fes  biens  &  fa  vie ,  Ce  de  ceux  que  nous  efpcrons  de  lui  à  l'avenir  qui  le 
rendent  digne  non  feulement  des  mêmes  grâces  ,  faveurs  &  honneurs  que  le  roy  Hen- 
ry le  grand  notre  ayeul  avoir  accordé  audit  ficur  duc  de  Bournonville  fon  petc ,  mais  en- 
core de  plus  grandes  Ce  avantageuses  :  Nous  avonsde  l'avis  de  la  reine  notre  très- honorée 
dame  Ce  merc ,  des  princes ,  ducs ,  pairs  Ce  officiers  de  notre  couronne ,  &  aucresgrands  p» 
Ce  notables  petfonnages  de  notte  confeil ,  dit,  déclare  &  ordonne"  ,di(ons, déclarons 
&  ordonnons,  voulons  Ce  nous  plaît,  fuivant  lefdites  lettres  accordées  par  ledit  feu 
coy  Henri  le  Grand ,  audit  fieur  duc  de  Bournonville  pere  de  I  expofant  d'union ,  des 
terres  fufdites  ,  0c  création  d'icclles  en  duché  de  Bournonville ,  déclaration  iur  d'au- 
tres unions  de  tetres  audit  duché,  avec  dilpcnfe  de  la  rigueur  de  nos  ordonnances, 
que  nous  avons  confirmées  &  approuvées ,  confirmons  Se  approuvons  par  ces  pre- 
fenres  lignées  de  norre  main,  eniemblc  ledit  contrat  de  donation,  &  deiiltcmcnr  pur 
Ce  (impie  dudit  duché  fes  annexes,  appartenances  &  dépendances,  que  ledit  heur 
duc  Ambroifc  de  Bournonville  expofant ,  les  enfaos  nez  &  à  naître  en  loyal  maria- 
ge (eigneur  dudit  dudit  duché,  en  jouiflent  pleinement,  paifiblemcnt  Ce  perpétuel- 
lement ,  félon  Ce  ainfi  qu'il  cft  amplement  ipecifié  par  lcfchtcs  lettres  Ce  contrats  de 
donation  pure  Ce  fimple  ,  que  voulons  (ortir  leur  plein  Ce  entier  effet  (ans  en  rien 
excepter  ni  re'erver  ,  fors  l'ulufruit  d'icclui  duché ,  &  pour  davantage  obliger  ledit  _ 
fieur  duc  Ambroife  de  Bournonville  a  s'attacher  à  notre  fcrvicc,qous,dc  l'avis  que 
deflus,  avons  augmenté  ledit  duché  du  titre  Ce  dignité  de  Pairie,  que  nous  avons 
par  ces  préfentes  créé  à  cet  effet ,  voulons  que  dorefnavant  notredit  coulîn  de  Bour- 
nonville foie  nommé  duc  de  Bournonville  ,  pair  de  France, 'pour  en  jouir  Ce  ufer, 
le  tenir  Ce  pofleder  par  ledit  fieur  duc  de  Bournonville,  (es  hoirs  &  fuccefleurs mâ- 
les ,  aux  libcrtez  &  exemptions ,  rangs  &  prérogatives ,  prééminences  en  tous  en- 
droits ,  en  faits  de  guerre  &  aflcroblcc  de  noblelle ,  tout  ainfique  les  autres  ducs  Ce 
pairs  de  France  en  jouiflent  &  ufent ,  lequel  duché  Ce  Pairie  notredit  coufin  de 
Bournonville  tiendra  en  foy  &  hommage  de  nous  &  de  notre  couronne  de  France, 
Ce  comme  tel ,  (era  tenu  nous  faire  Ce  prêter  nouveau  ferment  de  fidélité  ,au  nom  , 
titre  Ce  qualité  de  duc  de  Bournonville  &  pair  de  France,  voulons  &  nous  plaît, 
qu'en  cette  qualité  lui  &  fes  fuccefleurs  duc  de  Bournonville,  nous  tendent  &.  à  nos 
fuccefleurs,  leurs  aveus  Ce  dénombremens,  Ce  auflî  que  leur  vaflàux  Ce  tenanciers  O 
des  fiefs  mou  vans  dudit  duché  de  Bournonville,  le  reconnoiflent  &  lui  prêtent  la 
fby  Ce  hommage,  rendent  Icuts  aveus,  dénombremens  Ce  déclarations,  quand  l'oc- 
cafion  échera  au  même  titre  de  duc  de  Bournonville  Ce  pair  de  France ,  &  que  la 
juftice  dudit  duché  Ce  Pairie  foit  dorefnavant  exercée  &  adminiftrée  audit  duché  de 
Bournonville,  par  les  officiers  qui  (ont  à  prefent  Ce  feront  à  l'avenir  établis  ,  (ous 
le  nom,  titre,  feel  Ce  autorité  de  duc  de  Bournonville  Ce  pair  de  France,  aux  hon- 
neurs ,  autoritez ,  prérogatives  Ce  prééminences  appartenans  à  pairs  &  ducs  de  ce 
royaume ,  &  .tout  ainfi  que  lés  autres  ducs  Ce  Pairs  de  ce  royaume  en  jouiflenc 
Une  en  juftice  ,  jurifdiétion  qu'autrement  ,  fous  le  rcflbrt  de  notre  parlement  de 
Paris ,  à  la  charge  que  défaillant  la  ligne  mafeuline  de  nottedit  coufin  &  de  fes  def- 
cendans  mâles,  ladite  qualité  de  pair  demeurera  éteinte  ,  Ce  retournera  ladite  terre 
en  l'état  qu'elle  étoit  auparavant  ladite  augmentation  Ce  création  de  pair  de  Fran- 
ce, fans  que  par  le  moyen  d'icclle,  de  l'cJit  de  l'an  mil  cinq  cent  foixante-fix ,  ou 
autres  prcccdcns  Ce  fubfcquens ,  même  les  dernières  déclarations  des  mois  de  deeem-  * 
bre  ij8i.  &  1  j8î.  vérifié  en  notre  cour  de  parlemenr  fur  l'érection  desduchez,  mar- 

Juifàts  &  comtez,  l'on  puifl'e  prétendre  ledit  duché  de  Bournonville  &  Pairie  de 
rance ,  être  réuni  ni  incorpore  à  notre  couronne ,  ni  nous  ni  nos  fuccefleurs  ,  y 
pouvoir  prétendre  aucun  droit  détaillant  ladite  ligne  mafeuline  -,  &  a  cette  fin  ,  nous 
avons  dcfdtts  édits ,  déclarations,  ordonnances  à  ce  contraire,  excepté  &  refervé, 
exceptons  &  refervonsde  notre  grâce ,  puiflance  &  autorité  que  deflus,  ledit  duché 
&  pairie  de  Bournonville  appartenances  Ce  dépendances ,  fans  laquelle  exception  8c 
refervation  notredit  coufin  n'a  voulu  Ce  ne  \ouloit  accepter  la  preiente  création  Ce 

érection 
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érecKon  dudit  duché  fie  Pairie.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  fie  féaux  les  gens 
tenant  nos  cours  de  parlement,  chambre  des  comptes,  cour  des  aydes  à  Paris,  pré- 
fidens,  trèïoriers  de  France,  fie  généraux  de  nos  nuances  à  Amiens,  fie  à  tous  autres 
nos  jufticiers  fit  officiers  qu'il  appartiendra  ,  que  leftircs  lettres  d'union  de  terres 
Se  création  d'icclles  en  duché',  déclaration  fur  lcfditcs  lettres,  d autre  union  de 
terres  audit  duché  &  difpcnfc  de  la  rigueur  de  nos  ordonnances,  Se  ladite  aug- 
mentation de  Pairie  par  nous  de  nouveau  accordée  par  ces  prefentes  en  faveur  de 
notredit  coulin  Ambroife  duc  de  BournonviUe,  fie  ces  prefentes  ils  failent  regiftrer  fie 
du  contenu,  nonobstant  la  luranation  d'icellcs ,  dont  nous  avons  relevé  fie  relevons 
ledit  expofant  ,  ils  fouttrent  fie  laifTcnt  jouir  icclui  duc  de  BournonviUe  pair  de  Fran- 
ce fécond  fils  ,  fit  fes  enfans  nez  fie  à  naître  en  loyal  mariage,  feigneur  dudit  duché 
fie  pairie,  pleinement,  paifiblcment  fie  perpétuellement ,  tout  ainlî  que  file  (cigneur 
de  BournonviUe  (  pour  le  regard  dudit  duché  )  eut  prefenté  lcfditcs  lettres  dans 
lan  de  leur  impetration,  cédant  fie  faifant  celler  tous  troubles  fie  empéchemens  au 
contraire  ,  nonobftant  quelconques  édits,  ordonnances,  arrêts  fie  rcglcmcns  àcecon- 
tr aires ,  fie  même  que  pour  le  regard  de  ladite  Pairie  on  voulut  prétendre  le  nombre 
des  pairs  laysde  France,  être  préfix,  à  quoi  fie  aufquels  édits  fie  ordonnances  faites 
fur  les  remontrances  des  états  généraux  tenus  en  notre  ville  de  Blois,  nous  avons  de 
notre  puiflance  Se  autorité  que  deflus,  dérogé  Se  dérogeons  par  ces  prefentes:  Car 
tel  cf;  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  (oit  chofe  ferme  fie  (table  a  toujours ,  nous 
avons  fait  mettre  notre  (cela  ecldites  présentes,  lauf  en  autre  chofe  notre  droit  fie 
(  autrui  en  toutes.  Donné  à  Compicgne  au  mois  de  Septembre ,  l'an  de  grâce  mil 
fix  cens  cinquante-deux ,  fie  de  notre  règne  le  dixième.  Signé  LOUIS  ,  fie  lur  le  rc- 
ply,  par  le  roy,  De  Guenecaud. 

Xequejle  prefentc'e  tu  parlement  ftr  Ambroife  duc  de  Bturntnville ,  peur  ft  receptitn 

de  dm  cr  Fur. 

! 

Du  7.  décembre  16 ji. 

A  NOS  SEIGNEURS  DE  PARLEMENT. 

{SUPPLIE  humblement  Ambtoife  duc  de  BournonviUe,  Pair  de  France  :  DifanC 
^  que  par  lettres  patentes  cy-attachées ,  données  à  Compicgne  au  mois  de  feptem* 
btc  mil  fix  cens  cinqante-deux  ,  à  ladite  cour  adrcfTantes,  il  appert  qu'en  conddera- 
tion  des  fervices  rendus  par  les  ayculs  fie  pere  du  fuppliant  fie  par  lui  au  roy ,  fui* 
vant  les  autres  lettres  patentes  auparavant  octroyées  fie  données  à  Grenoble  au  mois 
de  feptembre  mil  fix  cens,  fie  autres  données  au  mois  d'octobre  mil  fix  cens  huit  fie 
feptembre  mil  fix  cens  cinquante-un ,  le  nom  de  la  baronnic  de  Houllcfbrt  a  été  com- 
mué fie  converti  en  celui  de  BournonviUe ,  fie  icclle  créée  fie  érigée  en  duché  fie  aug- 
mentation de  Pairie.  Ce  cdnfideré  ,  Se  que  toutes  lefdites  lettres  cy-dciTus  dâttées, 
font  à  la  cour  adrellantes ,  il  vous  plaife  fuivant  icclles  recevoir  le  fuppliant  duc  fie 
Pair  de  France  \  pour  jouit  des  honneurs  fie  dignitez  attribuez  aux  ducs  fie  Pairs.  Ec 
vous  ferez  bien.  Signé  ;  Taconnet.  Ft  au-dcflous  eft  écrit  :  Soit  montré  au  procu- 
reur gênerai  du  roy ,  du  fept  décembre  mil  fix  cens  cinquante-deux. 

Information  faite  d'office  à  ma  requefle  de  vie,  moeurs,  cotiverfation ,  religion 
Catholique,  Apoftolique  fie  Romaine,  fidélité  au  fervice  du  roy,  fie  expérience  au 
fait  des  armes  du  fuppliant,  rapportée  fie  à  moi  communiquée,  Je  ferai  ce  que  de 
raifon.  Signé,  Fou  que  t. 

Brevet  ftr  lequel  le  rty  tetorde  tu  prince  de  Bturnonville  ,  tîné  de  ttdite  mtifi», 
les  mimes  treutemens  dans  fi  cour  dont  jouit  k  duc  de  Boummvillc  /m  frère. 

Du  14.  feptembre  1G60. 

AUJOURD'HUI  vingt-quatrième  jour  du  mois  de  feptembre  mil  fix  cens  foi- 
xante,  le  roy  étant  à  Paris,  voulant  gratifier  fie  favorablement  traiter  le  fieur 
prince  de  BournonviUe,  aîné  de  la  maifon  dudit  nom  ,  fie  ayant  intention  d'ailleurs 
de  contribuer  de  (a  part  à  l'accommodement  des  différends  qui  (ont  mûs  entte  lui 
fie  le  fieur  duc  de  BournonviUe  (on  frère  j  fa  majefte  pour  les  confîdcrations  fie  (ans 
confequence  pour  aucuns  autres  à  qui  le  roy  catholique  auroit  érigé  leurs  tetres  en 
principautés,  a  accordé  audit  prince  de  BournonviUe  les  mêmes  entrées  fie  traitement 
Time  r.  Y  9 
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«0  (a  cour,  loffqu'H  y  fcra.Tdont  ioait  Se  peut  jouir  ledit  duc  de  Bouroonvillc  fbft  ^ 
.ircre  ;  en  témoignage  de  quoy  fàdite  majefté  m'a  commandé  de  lui  expédier  le  pre- 
ient  -brevet  >  qucUc  a  voulu,  ligner  de  fa  main  fle  fait  contrefigner  par  moi  (on  con- 
£ilkr-fccretaire  d'état,  de  fcs  commandemens  &  finances.  Signé,  LOUIS.  Et  ptos 
bas,  Da  LomskjEj... 

TrMtfÀtim  tntre  Akxmire  IL  in  nom  &  Ambretft  dt  tommvtlit. 

fhi       .    •  - 
r  l>u  aj.  feptembre  i6tfo. 

-:•„.  •  .à... -.vu  ' 

TQARDEVANT  Louis  Bauâry  &  Victor  BouillarJ  notaires  à  Paris ,  fôuffigneî. 

Furent  ptefensen  lents  ordonnes  haut  &  punTant  feigneut  meffire  Alexandre 
prince  &  duc  de  Bournonvtile  «'comte  de  Hennin,  demeurant  ordinairement  en  la  g 
ville  de  BruxeUcs ,  de  prefent  en  cette  viHc  de  Paris  logé  rue  du  roy  de  Sicile  pa- 
ipifle  S.  Paul  ,  en:  la  mailbn.ou  pend  pour  enfeigne  lés  deux  Anges ,  d'une  parr. 
Haut  &  p uiflanc  jejgneur  meffire  Ambroife  duc  de  Bournonville  ,  pair  de  France, 
çonfciUcrdu  royeii  tous  fesconfeils,  chevalier  d'honneur  delà  reine,  Se  gouverneur 
de  Paris,  demeurant  fauxbourg  S.  Germain  des  Prez  rue  de  l'Univcrfité  paroifTc  S. 
Sulpice ,  d'autrepart.  LefqueU  confiderant  l'honneur  que  le  roy  leur  a  fait ,  pour 
mettre  le  repos  8c  la  paix  dans  leurs  familles ,  d'accorder  audit  Icigneur  duc  Se  prince 
de  Bournonville  aîné,  les  rangs,  féances,  honneurs,  &  prérogatives  en  France  donc 
les  ducs  Se  princes  ont  accoutumé  de  jouir,  fuivant  le  brevet  expédié  en  la  faveur  le 
vingt- quatrième  jour  du  p  relent  mois  :  Voulans  fc  conformer  aux  intentions  de  fa 
m3jcfté,  &  ptevenir  tous  les  différends  qui  pourroient  naître  entre  eux  pour  raifonde 
leurs  droits  Se  prétentions ,  dont  il  y  a  demande  intentée  au  parlement  de  Paris  >  ont 
dd&ts  différends  tnûs  &  à  mouvoir ,  tranfigè  Se  accoidc  en  la  manière  qui  enfuit. 

C 

Ccft  à  fçavoit  que  ledit  feigneur  duc  de  Bournonville  a  renoncé ,  comme  par  ces 
prefentes  il  renonce  ,  tant  à  la  fucceflion  échue  de  feu  moniîeur  le  duc  de  Bournon- 
ville pere  commun,  qu'à  celle  de  madame  leur  merc.  Se  à  tous  les  droits  Se  pré» 
tentions  que. ledit  feigneut  duc  a  Se  pourroit  avoir  dans  leurs  biens  meubles  Se  im- 
meubles ,  tant  fiefs  que  rotures ,  Se  autres  généralement  quelconques ,  dcfquels  le- 
dit feigneur  3uc  &  prince  de  Bournonville  aîné  pourra  difpolcr,  ainfi  qu'il  verta  bon 
être,  moyennant  quoi  ledit  ft^gocur  duc  Se  prince  de  Bournonville  le  charge  Se  pro- 
met de  fournir  a  madame  la  duchene  de  Bournonville  merc  commune  tous  les  droits 
qu'elle  a  Se  peut  avoir  fur  les  biens  de  feu  mondit  Icigneur  (on  mat i  ;  comme  aufli 
de  payer  toutes  les  dettes  Se  charges  dont  les  biens  dudit  feigneur  Se  damepere  & 
mere  (ont  tenus  vers  les  créanciers  demeurans  en  pays-bas  &  tous  autres  lieux  hors 
de  France  ;  même  fera  tenu  ledit  feigneur  duc  Se  prince  de  Bournonville  de  fournir 
à  leurs  frères  &  (ccurs  leurs  parts  &  portions  héréditaires  ou  légitimes  qui  leur  peu- 
Vent  être  dues  Se  appartenir  à  quelque  titre  que  ce  foit  fut  les  biens  defd.  feigneur 
&:  dame  leurs  pere  Se  merc  ,-  Se  de  tout  en  acquitter  ledit  feigneur  duc  de  Bournonville 
&  en  décharger  les  tertes  à  lui  appartenantes  en  France  Se  Artois ,  fans  qu'il  en  puifle  être 
cy  •  après  inquiété ,  à  peine  de  tous  dépens ,  dommages  Se  interefts  ;  &  partant  ledit 
feigneur  duc  Se  prince  de  Bournonville  a  volontairement  confenti ,  Se  par  ces  prefentes 
confent  l'exécution  de  la  donation  faite  pat  mondit  feigneur  fon  pere  au  profit  dudit  fei- 

fncur  duc  de  Bournonville  fon  frerc ,  par  contrat  pafTé  parJevant  Guyot,  notaire  royal  à 
.yon  le  huitième  juillet  ifiji.  des  infinuations,  lettres  patentes  de  confirmation  Se 
arreft  de  vérification  d'icelles  de  la  terre  Se  feigneur ie  Se  duché  de  Bournonville ,  fcs 
appartenances  Se  dépendances ,  Se  de  toutes  les  auttes  terres  (eizes  dans  le  Boullcnois, 
lesquelles  iceluy  feigneut  duc  &  prince  de  Bournonville  content  appartenir  en  pleine 
propriété  audit  licur  duc  fon  frère  Se  tous  les  droits  en  dépendans ,  cnfemblc  les  terres 
deFampouxcc  Rcux ,  Içi  tuées  au  pays  d'Artois,  leurs  appartenances  &  dépendances, 
tant  en  fiefs ,  domaines  que  droits,  (ans  en  rien  excepter  ,  referver  ni  retenit  ,même  £ 
Jes  fruits  échus  Se  dûs  de  tout  le  parte,  Se  en  continuer  la  fouftranec  comme  il  a 
fait  cy-devant,  8c  quant  aux  autres  terres  comprifes  dans  ladite  donation  ,  fçavoir, 
Ranchicourt ,  Divion ,  Rouy ,  Mcfnil ,  Montévcnté ,  la  vicomte  Se  baronie  de  Batlin, 
fief  de  Feftu,  Rcbtcuves ,  fief  de  Scnador ,  maifons  Se  fief  de  Bcthune ,  le  tout  fitué 
en  Artois ,  ledit  feigneur  duc  les  a  cédez  fans  toutefois  aucune  garantie  ,  que  de  ("es 
faits  Se  promenés  audit  (cigneur  duc  Se  prince  de  Bournonville  Ion  aîné  pour  lui  ap- 
partenir en  propriété ,  Si  en  faire  &  difpofer  comme  il  avifera  bon  être ,  même  ledit  fei- 
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gneur  duc  de  Bournonville  a  cédé  fans  garantie  audit  feigneur  duc  &  prince  (on  frere 
A  tous  les  arrérages  de  cens  fie  rentes  dcldites  terres  cy-deffus,  cede  les  droits  (cigneu- 
riaux  échus  du  paflé  ,  fie  ce  qui  fe  rrouvcra'dù  par  Gruyon  receveur  des  fruits  &  re- 
venus dcfdites  terres  ,  tout  ce  qui  a  été  reçu  tant  par  ledit  feigneur  duc  de  Bournon- 
ville que  par  ceux  qu'il  a  prépolcz ,  des  arrérages  dcfdits  cens ,  rentes ,  droits  feigneu- 
riaux,  fruits  fie  revenus  dcfdites  terres ,  demeurant  au  profit  dudit  feigneur  duc  de 
Bournonville,  (àus  aucune  reftitution  ni  répétition  contre  lui  ,  feront  tenus  leidites 
parties  comme  elles  promettent  refpectivemcnt  de  payer  tous  les  reliefs  fie  droits  fei- 
gneuriaux  >  rentes  foncières  fie  charges  réelles  des  terres  qui  leur  appartiennent ,  en 
conférence  du  prefëric  traité  fie  s'en  acquitter  l'un  l'autre  en  quelque  temps  que 
lefdits  droits  de  relief  toienc  dus  fie  échus ,  promettant  en  outre  de  fournit  fie  déli- 
vrer l'un  à  l'autre  tous  les  titres  des  terres  à  chacun  d'eux  appartenans  ,  à  condition 
de  s'en  aider  quand  ils  en  auront  befoin ,  ce  qui  (cra  exécuté  au  plutôt  ;  fie  outre  ce 
quedeflus  ledit  feigneur  duc  fie  prince  de  Bournonville  promet  payer  audit  feigneur  duc 
_   (on  frere  dans  dix  ans  à  un  ou  deux  payement  la  fomme  de  vingt-quatre  mille  livres 
monnoye  de  France  ,  dans  Paris  ou  dans  Arras  à  ion  choix,  fie  julqu'au  parfait  paye- 
ment dcfdites  vingt -quatre  mille  livres,  il  fera  tenu  comme  il  promet  en  payer  l'in- 
tereft  à  raifort  du  denier  dix-huit ,  à  quoy  tous  les  biens  dudit  feigneur  duc  fit  prince  de- 
meurent obligez  ;  Et  outre  promet  de  faire  ob  iger  les  fermiers  dcfdites  terres  d'Artois  à 
lui  cy-devant  cédées  au  payement  fit  continuation  dcfdits  intérêts  ,  (ans  que  l'on  puifle 
les  imputer  au  principal,  nonobftant  toutes  loix,  coutumes,  fie  arreffs ,  moyennant  quoy 
ledit  feigneur  duc  de  Bournonville  promet  fie  s'oblige  de  payer  tout  ce  qui  (c  trouve^ 
ra  du  en  France  par  feu  mondit  feigneur  le  duc  (on  pere,  fojt  par  promcflc ,  obligation, 
contrats ,  même  les  legs  portez  pat  fon  tellament  ,  dont  fie  de  tout  il  acquitera  le- 
dit feigneur  duc  fie  prince  fon  aîné ,  fie  pour  lier  plus  étroitement  leurs  affections  com- 
munes ,  les  parties  contentent  fie  pticront  MM.  leurs  parens  d'agréer  le  mariage  du 
fils  aîné  dudit  feigneur  duc  fie  prince  avec  la  fille  dudit  feigneur  duc ,  ce  que  les  pères 
C  promettent  de  procurer  autant  qu'ils  pourront  fans  y  neccllîccr  ni  contraindre  leurs 
enfans  qoi  demeureront  libres,  fie  néanmoins  feront  invitez  fie  petfuadcz  de  s'unir  par 
mariage ,  &  au  cas  qu'il  ne  pot  s'accomplit  5c  que  ledit  feigneur  duc  vînt  à  décéder  (ans 
enfans  miles  ledit  duché  de  Bournonville  retournera  audit  feigneur  duc  fie  prince,  Se  à 
(es  enfans  miles  ch.  payant  pat  eux  au  denier  trente  le  ptix  Se  valeur  dudit  duché  félon 
qu'il  (èraeftimc,euégtrd  au  revenu  lors  fie  au  temps  dudit  retrait  en  l'exerçant  par  eux 
cinq  ans  après  le  deceds  qui  fera  ouverture  àcette  faculté,  de  laquelle  après  le  temps  ils 
demeureront  déchus ,  car  ainfi  tout  ce  que  dellus  a  été  convenu  fie  accordé  entre  les  par- 
ties ,lcfquellespour  l'exécution  des  prelcntesontclû  leur  domicile  irrévocable  ;  fçavoir, 
ledit  feigneut  duc  fie  prince  de  Bournonville  en  fa  maifon  de  Bcthunc,  Se  ledit  (cigneuc 
duc  de  Bournonville  en  la  maifon  de  M.  Noël  Percheron  procureur  en  la  cour,fçize 
rue  ferpente  paroifle  S.Sevcrin  ,  aulquels  lieux  ,  Sec.  nonobstant ,  Sec.  promettant,  Se  c- 
obligeant,  &rc.  fie  chacun  en  droit  foy,  fiec.  renonçant,  Sec.  Fait  Se  paflé  en  la  pré- 
(enec  detrés-hauc ,  trés-exccllcm  8c  puiflant  prince  monfeigneur  Louis  de  Bourbon  » 
^  prince  de  Condé ,  premier  prince  du  fàng ,  premier  Pair  fie  grand  maître  de  France, 
duc  d'Anguien ,  Chafeauroux  ,  Montmorency  fi:  Fronfac ,  gouverneur  fie  lieutenant 
gênerai  pour  le  roy  en  fes  provinces  de  Bourgogne  fit  Brefle ,  qui  a  fait  l'honneur  au!- 
dites  parties  d'autoiiler  la  prefente  tranfadion  ,  fit  en  fon  hôiel  fçiz  fàuxbourg  S. 
Germain  des  Prcz  ,  rue  neuve  S.  Lambert  ,  Paroifle  S.  Sulpice  l'an  mil  fix  cent 
foixante  le  vingt-cinquième  jour  de  leptembre  après  midy ,  fie  à  mondit  feigneur  lo 
prince  ,  ûgnè  avec  leidites  parties  fie  notaires ,  la  minute  des  prefentes  demeurée  vers 
ledit  BouiSard  l'un  dcfdits  notaires  fouflignez. 
Eniuitc  ett  écrie  la  teneur  dudit  Brevet  de  Sa  Majcfté  du  14.  (eprembre  if  60. 
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GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON 

DE  BOURNON  VILLE 

LUSIEURS  tuteurs ,  comme  Chriftin  de  Butkens,  font  dcfcendre  I*  maifon 
\  de  Bournonville  des  anciens  comtes  de  Guincs  ,  fie  s'appuyent  (ur  tin  titre  de 
'l'an  1071.  recouvré  du  débris  de  l'ancien  chapitre  de  Tcroùenne,  rapporté  par 
Chryftin  >  grand  chancelier  de  Brabanr ,  fdge  68.  dans  fon  livre  qui  a  pour  titre  : 
Juri/j>r*Jenlt*  Hertua  de  jure  Zelgarwm  être*  nebitouo*,  Ht  fol.  imprimé  a  Bruxelles 
chez  Balthazar  vivien  l'an  itfô8.  Ce  titre  porte  que  l'an  1071.  la  veille  de  faint 
Urbain  pape,  Guillaume  feigneur  temporel  de  la  ville  de  Bomtion ville,  chevalier, 

i(<*)ArwwJh.  (4j  donna  à  Dreux,  evéque  deTeroucanc,  fie  aux  chanoines  de  cette  églife  pour  le 
remède  de  fon  amefie  de  Snfmneix  merc  fie  de  fes  prédcccffcurs ,  tout  le  droit  qu'il 
avoit  fut  deux  parties  dcsdixmcsdc  Bournonville,  cette  donation  fut  faite  en  pré- 
fence  de  Rometin,  frère  dé  Guillaume >  de  Gérard,  feigneur  de  Hcfdin  fon  beau-pere, 
Se  d'Arnold  de  Ardrcs  chevalier»  de  de  planeur s  autres  j  fçavorr ,  de  Gérard  ,  fei- 
gneur  de  Bugnimont ,  d'Engran  de  Former  Se  de  Godcfroy  de  Nonville. 

André  du  Chcfne,  1. 1.  ch  iv.  de  l'hift.  delà  maifon  de  C  unies  dtt  que  Euflatbe  comte 
dcGuinc.eatcntt'autrcscnfansdci^Sww de  Grammes  là  femme,  611c de  Siger  de  Gra- 
mmes, Chambellan  de  Flandres,  1.  Bcaudouin  I.  comte  de  Guines  -,  x.  Guillaume  de 
Guines,  nommé  dans  l'hiftoire  des  comtes  de  Guines  ,  par  Lambert  d' Ardres ,  qui  n'ap- 
prend point  ce  qu'il  devint,  fie  Ramclin ,  mentionne  avec  fés  frères  dans  la  même  hifh 
de  ce  même  autheur,  page  28.  des  preuves  de  la  même  maifon  ,  rapporte  un  titre  de 
la  chronique  de  l'abbaye  d'Aiidres,  où  il  6(1  dit  que  l'an  1084.  E/ebmrge,  femme  de 

'^QJiBimuMiu  -Gérard  de  Bournonville ,  (ï)  donna  ia  moitié  de  ce  qu  elle  avoit  à  St/is  >  ce  que  fon 
mari  confirma  en  prefence  de  Baudouin  de  Oftrevicq.  C'eft  fur  l'autorité  de  «es 
auteurs  6c  des  généalogies  de  cette  maifon  imprimées  en  16 J7.  de  en  un  vol.  in 
fol.  en  lôio.  à  Baccdoone  que  loa  commencera  pat 


GUILLAUME  de  Boornonville,  fécond  .fils  d'EUSTACHE,  comte  de  Gui- 
nes, fie  de  SUSANNE  de  Gramines,  fuivant  l'aétc  rapporté  d-deflus,  eue 
pour  fon  partage  la  terre  de  Bournonville  en  Boulonnois.  Il  donna  l'an  107t.  à  lé- 
•glife  de  Terouenne  deux  portions  dans  les  dixmesde  ta  paroiflë  de  Bournonville. 

Femme,  ADELAÏDE  de  Hcfdin,  fille  de  Gérard  >  lcigncur  de  Hcfdin  ,  à  la- 
ïque lie  on  donne  entr  'autres  en  fan  s 
GERARD  de  Bournonville ,  qui  fuir. 

I  L 

GERARD  de  Bournonville,  mourut  vers  l'an  1084.  comme  il  paroît  par  un 
titre  de  l'abbaye  d'Andrcs ,  ordre  de  S.  Benoît ,  près  Ardres  en  Boulonnois , 
fondée  par  Baudouin  comte  de  Guines  -,  fa  femme  &  (es  enfans  y  font  nommés. 
Batkens  l'appelle  Gérard  de  Boulogne,  lcigncur  de  Bournonville,  Se  die  qu'il  fit 
le  voyage  de  la  Terre-faintc  avec  ,(oh  couûn  Euftache  comte  de  Boulogne  fan 
1099.  fie  qu'il  mourut  dans  un  combat  J'an  1101.  ayant  avec  lui  dans  ce  voyage 
ïix  de  fes  fils,  j 

Femme ,  ELEBURGE  >  dame  de  Schj  ,  fit  paroître  (a  libéralité  envers  le  même 
monaflcrc,  (uivant  le  ritre  de  1084.  qui  pocte,  Btebmrgit  uxtr  Gérard*  de  twnaUviUx, 
vivens  ejr  intùlnmis  dédit  dimdimm  prédit  (m  de  ScJis  &  vir  ejas  cncefpt  dedita*  (»- 
mitai  Hm  fradii ,  &t. 

l.  LOUIS 
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1.  LOUIS  de  Bournonville,  qui  luit. 

2.  Roger  de  Bournonville  ,  (uivic  les  princes  Normands  aux  guerres  de  la  Tcrrc- 
fainre,  &  y  fur  tué  près  d'Antiochc  le  ij.  juin  1098. 

Femme,  Eleuzb  de  Ventimille ,  comtefle  de  Geracy  en  Sicile. 

Rocca  de  Bournonville  ,  époufa  GmlLume  de  Craon  ou  de  Creon  dont  elle 
étoit  veuve  l'an  114--  Des  mémoires  portent  que  c  cil  d'elle  que  (ont  des- 
cendus les  marquis  de  Geracy  en  Sicile. 

3.  Encuefkand  de  Bournonville,  fut  celcbre  dans  les  guerres  faintes  de  l'an  1097. 

4.  RAOUL  de  Bournonville,  baron  d'Itfbrtcn  Angleterre,  fapofteritc  fera rap- 
portée «-  tfris  §.  IX, 

Butkens  lui  donne  encore  pour  fils,  ïtUrm  ,  Lutte/,  Antoine d~  Garceti  de  Bour- 
nonville ,  qui  accompagnèrent  leur  perc  en  laTcrre-faintc,  où  le  premier  fut  tue. 

III. 


IOUIS,  feigneurde  Bournonville,  fit  rebâtit  l'an  11x6,  le  château  de  Bour- 
,nonville  fur  fes  anciennes  ruines. 
Femme ,  SILVIE ,  de  laquelle  Norbert ,  religieux  de  S.  Jofïè  au  bois  ,  en  fà  chro- 
nique dei'évéchédeTerouenne,  chap.  12.  marque  la  mort  &  l'enterrement  fous  l'an 
1116.  Butkens  dit  qu'elle  mourut  à  Boulogne  le  jour  de  la  fête  de  N.  D.  au  mois 
d'août 

V  EUSTACHE ,  feigneur  de  Bournonville ,  qui  fuit. 

2.  Roger  de  Bournonville,  fuivant  Butkens  qui  dit  qu'il  mourut  en  la  Tcrrc- 

fàintc  te  qu'il  eut  poltcritc. 
5.  Engueri  and  de  Bournonville  mort  en  la Terrc-fainte  vers  l'an  ii2y.  fuivant 

le  fleur  Bonours ,  en  (on  livre  intitulé ,  àiftourt  de  U  vrsye  mblejjè  ,fàge  j  60. 
4  Alix  de  Bournonville,  femme  de  Cenm  deFicnnes  chevalier,  fuivant  Butkens 
r        qui  cite  Rcnncbcrgh.  • 

IV. 

F*USTACHE ,  feigneur  de  Bournonville. 
/    Femme,  ALDEGONDE  de  Rcnty,  mourut  l'an  1150.  &  fut  enterrée  en 
l'abbaye  de  Renty  ,  fuivant  ButKens. 

1.  PIERRE,  feigneur  de  Bournonville,  qui  fuit. 

2.  Robert  de  Bournonville  ,  baron  d'Itfort,  chevalier,  fut  un  de  ceux  que  le  rot 
Philippe  A*g*fle  choifitpout  accompagner  Louis  fon  fils  au  voïage  d'Angleterre; 
Henry  de  Bournonville ,  II.  du  nom ,  baron  d'Itfort  Ion  coufin  ,  le  voiant  fans 
entans  l'adopta  &  l'inflicua  (on  héritier;  il  a  donné  origine  aux  comtes  d'Itforr, 

D  qui  (elon  Bonours  ont  dure  plus  de  deux  cens  ans  en  la  province  de  Kent,  le 
Menafltcm  Anglttamm  fait  mention  de  lui ,  terne  r  fol.  87.  &  88.  au  fujet  del'ab- 
baie  de  Brifcltc  dans  le  comté  de  Norfolck ,  comme  ayant  augmente  le  revenu 
de  ce  monaftere. 


De  fàble  4  J. 
cuillères  ou  Un- 
tbtt  i'*nent. 


Rcna 


V. 

IERRE,  feigneur  de  Bournonville,  chevalier ,  furnommé  le  Valewrtux ,  fut  un 
des  (eigneurs  du  Boulonnois  qui  lignèrent  en  1190.  les  lerrres  par  lefquellcs 
ud  de  Pammamn  ,  comte  de  Boulogne ,  &  Ide  fa  femme  ,  érigèrent  en  ville 
Tome  F.  »  Z  9 
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le  bourg  à'Âmblttftùl  fur  mer  à  deux  lieux  de  Boulogne  \  il  fit  la  même  année  une 
donnation  à  l'abbaïe  de  Clair  marais  ,  ordre  de  Clairvaux  ,  diocefc  de  S.  Orner ,  U 
vune  autre  l'an  1192.  à  l'abbaïe-de  Blandeque  au  même  dtocele  ,  &  fouferivit  l'an 
1 199.  à  deux  chartes  ,  avec  Guillaume  de  Ficnncs,  Gribert  de  Blcquln  ,  Guy  Lcf- 
cans,  Guy  de  Hcmont,  &  Mortelle  fenechal  de  Boulonois. 

Femme  ,  MECHTlLDE  de  S  Orner  ;  le  héraut  Rennchergh,  cité  par  Butkens, 
la  nomme  Mahaut ,  &  dit  qu'elle  mourut  la  veille  de  la  Madclenc  l'an  1194.  & 
enterrée  dans  l'abbaïc  de  S.  Bénin. 

1.  ROBERT  ,  feigneur  de  Bournonville  ,  qui  fuit. 

2.  Pagan  de  Bournonville  ,cft  nommé  comme  témoin  ,  fuivant  Butkens,  dansB 
un  titre  de  l'an  12  j2.  on  lui  donne  pour  fils  Philippe  de  Bournonville,  que  quel- 
ques auteurs  dilciit  «roificme  fils  dè  Stakert  dont  il  va  être  parlé. 

On  donne  encore  pour  fille  à  Pierre  de  Bournonville  ,  Mthua  de  Bournonville, 
femme  de//*»,  feigneur  de  Monchy ,  chevalier. 

VI. 

J^/OBERT  ,  feigneur  de  Bournonville. 
( . )  Atia»  Judith.    Femme ,  GUYOTE  (  *  )  d'Abbcvillc ,  fille  du  vicomte  d'Abbeviile 

1.  ROGER  »  feigneur  de  Bournonville,  qui  fuit. 

2.  Robert  de  Bournonville,  accompagna  le  roi  S.  Louis  en  la  Terrc-fainte. 

3.  Aux  de  Bournonville ,  epoufa  i°.  Jum  feigneur  de  Breaucé,  vivant  ea  1230. 
2°.  N.  feigneur  de  Bcauchampen  Boulonois. 

v  1  r. 

J^OGER  ,  feigneur  de  Bournonville. 

I.  Femme  ,  ALEIDE  de  Longvilliers-Caycu  ,  mourut  à  Paris  en  1245.  Se  fut 
enterrée  à  Montmartre. 

1.  Robert  de  Bournonville  ,  mort  avant  ton  perc ,  fut  enterré  en  l'abbaïc  de 
Montmartre. 

2.  JEAN  feigneur  de  Bournonville,  qui  fuit. 

H.  Femme ,  PERONNE  d'Olhain  en  Artois ,  mourut  en  1188.  &  fut  enterrée  en 
l'abbaïc  de  Cercamp. 

On  lui  donne  encore  pour  fils  Hugues  de  Bournonville  qui  fut  rué  a  la  bataille  de 
Mans  cnPuellel'an  1)04.  fuivant  Bclleforeft,  imprimé  à  Paris  en  1579.  Meyet  & 
Oudcrgheft  qui  le  nomment  Hugues  Je  h»*mtmnUe\  A.  du  Chefue ,  die  de  Bouvillc. 

Et  pour  fille  Femme  de  Bournonville ,  femme  de  Hugues  firede  Lannoy. 

VIII. 

JeAN,  feigneur  de  Bournonville. 

I.  Femme,  IDE  de  Bcrnieules,  mourut  l'an  1  joo.  &  fut  enterrée  en  l'ai  baye  de 
Cercamp. 

II.  Femme,  JE  ANNE  de  Bailleul,  mourut  l'an  133).  &  fut  enterrée  à  Ruifleau- 
villc 

HUGUES,  feigneur  de  Bournonville,  qui  fuie 

Qn  trouve  jf  et»  de  Bournonville  nommé  comme  témoin  dans  un  titre  de  l'abbaïe 
de  S.  Bénin  au  village  de  Bcrngbem  en  Boulonnois ,  de  l'an  1 3  ip.  Son  fceau  aux  an- 
ciennes armes  de  Bournonville  brifi  funSauitùr ,  légende  f .  Jehan  de  Bornonvillc. 

IX. 

J  JuGUES  ,  feigneur  de  Bournonville,  &c  chevalier. 
fb)AiiM  Luulmcf    Femme  YOLAND  de  Lianes  ,  (6  d'une  ancienne  maifbn|du  Boulonnois  que 
l'on  dit  iffiic  des  vicomtes  de  Beaurin  en  Picardie  ;  elle  étoit  dame  en  partie  de  la 
cerre  de  Lianes  qui  revint  en  entier  à  fes  defeendans.  Leur  fils  fut. 
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De  f<it le  au  lion 
d  argent  aimé  , 

Ismféfl  &  <»«- 

rttiné  d  »r  la 
qtltu'ê  tenubrr 
C-;-*fe<  tn  fâW 

toit. 


X. 

JEAN  de  Bournonville  H-  du  nom,  (cigncurde  Bournonvillc , de  Conrcvillefic  de 
Fouquclollcs,  vicomte  de  Lianes ,  chevalier  chambellan  du  roi  Philippe  deVoUisSc 
g  chatclam  héréditaire  de  Bcaurain ,  fut  lut  nommé  U  grand.  Robert  de  Fienncs  fon  bcau- 
frere  lui  donna  le  i.  de  juillet  i  }6  j.  en  récompenlc  de  (es  (erviecs  ,  la  mai  Ion  terre  fi: 
(eigneunede  Brinfon ,  en  la  paroidede  Hoquenhein.  Il  y  a  une  quittance  de  lui  du  7. 
avril  1 J7».  donnée  à  Jean  de  Braque  treforier  des  guerres  pour  16.  liv.  tournois  ,  fur  les 
gages  de  Baudin  Duchin  ,  écuyer ,  capitaine  du  fort  de  Fouquefollcs  ,  (ut  fon  fceau  ejl 
un  lion  couronne  -,  il  en  donna  encore  une  autre  pour  la  même  raifon  au  même  treforier  à 
Monitreuille  1.  avril  i}7f<  fie  plufieuts  autres  les  années  fuivantes,  la  derniercefrdu  27 . 
juin  1  j  S  4 .  à  S.  Orner  pour  lafommede  76.  liv.  13.  C  4.d.  reçus  de  Jean  Flamen  treforier 
des  guerres  fur  les  gages  de  Walléc  de  Hotccloque  ,  ctpitain  de  Fouquefollcs,  d'un  autre 
écuyer  fie  de  quatre  arbalétriers  de  fa  compagnie.  Il  vécut  plus  de  80.  ans 

Femme,  MAHAUDdeFiennes ,  fœurde  Robert  de  Fienncs  connétable  de  France, 
C  fie  fille  de  Je*»(ucàc  Fienncs ,  l'un  des  principaux  feigneurs  du  Boulonnois  ,  fie  A'ifih 
belle  de  Flandres  fixicme  fille  de  Guy  de  Dampierre  comte  de  Flandres ,  fie  à'i/obelle  de 
Luxembourg  fa  féconde  femme.  Voyez,  l'édition  Je  cette  Hsjloire  en  1712.  p-  337.  detome 
U.  de  cet  ouvrage  p.  7  J  4» 

j.  Hugues  de  Bournonville ,  chevalier ,  fit  la  guerre  avec  (es  propres  rroupes  au  fei- 
gneur  châtelain  de  Lcnscn  Attois,  fie  mourut  en  1371.  nclaiflanc  qu'un  fils  naturel. 

Galiot  bâtard  de  Bournonville. Je  diftingua  dans  Us  guerres  depuis  l'an  1  î  9  y  jufquen  1431. 
On  trouve  dans  Us  recueils  de  Ai.de  Caignieres.  Galiot  de  Bournonville  l'un  des  $  écujers 
qui  firent  montre fins  François fire  de  Hondrecourt  U  1 .  aoujl  1389.  llnjefl  point  qua- 
hfic  bai  ai  d.  Bibliothèque  du  toi. 

2  ROBERT  de  Bournonville  II.  du  nom,  feigneur  de  Bournonville ,  qui  (uit. 

3  Rt  cnaud  de  Bournonville ,  chevalier,  fut  feigneur  de  Châteaubtiçon,  par  donna» 

tion  de  Robert  de  Fienncs ,  connétable  de  France  (on  oncle ,  fervit  dans  les  armées 

fous  Arnouldd'Andrcham  ,  maréchal  de  France,  fie  fut  tué  à  la  bataille  dcCo- 
chercllan  1 164.  (a  )  lciour  même  qu'il  venoit  d'être  armé  chevalier,  fielaillaun  l')Voyct. 
(ils  naturel.  Gutfdin. 

Jean  bitârd  de  Bournonville  ,  fut  capitaine  châtelain  du  Château  de  Viennes  ,  en  1 574* 
ey  de  celui  de  Defurtn  en  14 1 5 . 

4.  JEAN  de  Bournonville ,  tige  de  la  branche  des  princes  de  Bournonvillc,  rappor- 
tée cj  après  §.  III. 

j.  ANDRL'  de  Bournonvillc  ,  dont  (ont  dclccndus  les  feigneurs  de  Chateaubriçon, 

rapportés  ci-apres  (.VIL 
6.  BAUDOUIN  de  Bournonvillc ,  a  donné  origine  à  la  branche  qui  fera  rappor- 

téc  ci  après  \.  VUL 

7  l)i  ai  mx  de  Bournonville,  époula  Guy  de  la  Pierre,  fils  de Ar. delà  Pierre, fei- 
gneur de  Hellinghem  ;  Robert  de  Ficn  nés ,  connétable  de  France  fon  oncle  lui 
fit  don  en  1348.  de  ta  terre  de  la  Moche. 
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S  Je anne  de  Bournonvillc ,  femme  AOudard  de  Rcntv  ,  feigneur  d'Embry&  de 
Cudu  ,  fils  dOudard  de  Rcnty  ,  feigneur  de  Cutlu ,  6c  de  Caterine  d' Azincourr.  A 

XI. 

ROBERT  de  Bournonvillc  II.  du  nom,  feigneurde  Pournonville,  de  Fouqucfol- 
les  &  d'Auchy ,  (uivit  Rebert  de  Fienncs  ,  connétable  de  France  (on  oncle, 
aux  guerres  de  1  jr  j.  6c  mourut  avant  for»  père 

Femme,  JEANNE  de  Cramaillcs  ,  fille  de  Jean  dit  /<  Borate ,  leigneur  de  Cra- 
maillcs,  &de  Clemtnte  de  Chaînes.  Elleétoit  veuve  de  Hngnes  de  Beau  val  feigneur 
de  Contevillc,  Se  ctoit  morte  avant  l'an  IJ7J. 

i.  Aleaume  ,  feigneur  de  Bournonvillc  8c  de  Contevillc  ,  vicomte  de  Lianes, 
porta  les  armes  dès  fa  première  jeunefle ,  &  hit  tue  à  la  bataille  d'Azincourt 
l'an  141  t  fans  enfansde  Marie  d'Havcrfqucrquc  ,  fille  de  7«»  d'Havcrfqucrquc,  „ 
feigneur  de  Watcncs  ,  &  de  Marte  de  Sandres  fa  féconde  femme. 
.:.  Ifan  de  Bournonvillc,  cmbralla  1  état  ccclclialtiquc. 
j.ENGUERRAND  de  Bournonvillc,  vicomte  de  Bcaurain,  qui  fuit. 
-On  trouve  Guillaume,  bkttrà  de  BoHrnonvtlle  ,  un  des  t'tuyers de la  montre  de  Mt flirt 
David,  ftre  de  Bnmeu,  faite  À  Pont  S.  Maixant  le  19.  mm;i  j8i.  Traite  de  Unp- 
blcilcpar  G.  A.  la  Roque,  p.  ij8. 


E 


XII. 

'NGUERRAND  de  Bournonvillc  ,  vicomte  de  Bcaurain,  de  Lianes,  &c.  fut 
'.ecuyer  du  roi  Charles  VI.  capitaine  des  gardes  de  Louis, dauphin  de  France,  duc 
de  Guyenne ,  conlcillcr  &  chambellan  de  Jean ,  duc  de  Bourgogne.  On  trouve  un  re- 
lief de  ia  terre  de  Lianes,  fait  par  Engucrrand  le  6.  de  juillet  1401.  En  140$.  il  (ervoie 
ce  prince  en  la  guerre  contre  les  Liégeois,  de  l'année  luivanteil  fediftinguacn  Lom- 
bardic  pour  la  conlcrvaiion  de  la  ville  de  Gcnncs  fous  la  protc&ion  de  la  France.  Il  avoit 
l'an  14 10,  une  compagnie  de  100.  hommes  d'armes  cV  de  100.  arbalétriers,  fui  vit  le 
comte  de  S.  Pola  Taris  ,  en  qualité  de  Ion  lieutenant  dans  l'armée  duducdcBour- 
gogne  &  fut  chargé  parce  prince  du  commandement  de  la  ville  de  Scnlis  contre  l'ar- 
mec  du  roi.  Le  comrc  de  S.  Paul  lui  laifla  le  commandement  du  premier  corps  de  l'ar- 
mée Bourguignonccn  1411.  5c  il  fc  forma  une  compagnie  de  600.  hommes  d'armes 
&dc  100.  arbalétriers.  Enfin  il  fut  tué  l'an  1414.  en  défendant  la  ville  de  SoiiTons 
contre  les  troupes  de  France.  Paradin  ,MonfrreIct ,  les  hiftoriens  particuliers  de  Char- 
les VI.  &  ceux  Ju  duc  de  Bourgogne  font  de  lui  une  mention  honnorable,  &  le  nom- 
ment ItbrasdrM  de  ce  prince.  Mcycr.liv.  xx.  fous  l'an  1414.dk  que  le  duc  de  Bourbon, 
s  étant  rendu  maître  de  ta  ville  de  Soiflons,  le  fit  décoller  ,  Je  l'appelle  fortijftmum 
ittiusregni'virum.  j 
{-?a;u, ,  ide..     Femme  ,  JULIENNE,  {a  )  de  Havcrfquerquc  ,  héritière  en  partie  des  tetres  de 
Pcrncs ,  de  Kuplam'c ,  8c  d'Havcrfqucrquc  en  Boulonnois  ,  &  fille  de  Jean  de  Ha- 
vcrlqucrque  ,  chevalier  leigneur  de  Vatcncs. 
1.  ANTOINE,  feigneurde  Bournonvillc,  qui  fuit. 

a.  Beatrix  de  Bournonvillc  ,  femme  de  Fièrent  de  Calonne ,  feigneur  de  Courte- 
bourne ,  de  Niettcs  8c  de  Leodcbarne ,  fils  de  Baudouin  de  Calom.c ,  feigneur  de 
Courtcbournc ,  8c  de  Chrétienne  Paillait ,  dame  de  Leodcbarne. 

XIII. 

ANTOINE  ,  feigneur  de  Bournonvillc ,  de  Huplande  8c d'Haverfquerqne,  vi- 
comte de  Lianes,  8cc.  chevalier  chambellan  &  confcillcrde  Charles  le  Hardy  y 
(b)  Titm it la  t'uc  ^c  Bourgogne;  ^to'r  (^)  cn  '47 h  gouverneur  de  la  ville  &  du  comté  de  Marie, 
ehimhrr  tics  com  Il  fur  quelque  tems  fous  la  tutelle  de  Pierre  de  Luxembourg,  comte  de  Bricnne  &  de 
dc  LMc-     Converfano  ,  Se  recueillit  la  luccedion  d  Aleaume  ,  feigneut  de  Bournonvillc  (on  oncle. 
Il  moututen  1480. 

L  Femme,  PERONNE  Blondel  de  |oigny,dame  8c  heiiticie  de  Toutcncourt, 
fille  àejean  Blondel  dp  Joigny  ,  feigneur  de  Longvillicrs  &  de  Mery ,  6c  de  Marie 
dame  du  Quelnoy,  de  Toutcncoutt ,  &  d'une  partie  de  la  ville  d'Oudenarde,  Baron- 
ne de  Pameles. 

1.  LOUIS  de  Bournonvillc  II.  du  nom ,  feigneur  de  Bournonvillc,  qui  fuie. 

t. 
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t.  Pierre  de  Bournonvillc,  feigneur  de  Riquarvillc ,  s'écablic  en  Normandie. 
^      3-  Jfanne  de  Bournonvillc,  dame  d'Eftréc  au  Pont  Se  de  Forellréc  en  Thiera- 
che,  fut  mariée  i°.  à  Hadtlpbe  de  la  Bove,  feigneur  de  Silly  dont  elle  tefta 
veuve,  ôt  fc  remaria  le  ta  mars  14*4.  avec XnilUumt  de  Choifeul,  baron  de 
Clemont  Se  de  Lanqoes , -fils  de  Louis  de  Choifeul,  baron  de  Clemont,  Se 
Alfabel  dame  de  JLanques.  Veytx.  terne  IV.  de  cette  hifieire  tp«gt  815. 
IL  Femme,  JEANNE  de  Thoroce,  fille  puînée  de  Gauthier  ou  Csâcber  de Tho- 
fote,  IV.  du  nom,  feigneur  du  Chaftellier,  &  de  femme  de  Montmorency,  tt^e 
terne  II.  de  cette  htîiotre ,  ptgt  îjj. 

Marguerite  de  Bournonvillc  ,  croit  prcfehte  le  10.  mars  14^4.  au  contrat  de 
mariage  de  jettme  de  Bournonvillc  (a  focur,  Se  époufa  en  1477.  femt  de  Con- 
flans  III.  du  nom,  feigneur  de  Vieil-raahons  &  deSaponnay,  fils  de  Barthele- 
mi  de  Con flans,  feigneur  de  Vicil-maifons  &  vicomte  dOufchy-le-Chaitel>& 
de  Msrie  de  Cramaillcs,  dame  de  Saponay. 

B  X  î  V. 

LOUIS  de  Bournonvillc,  II.  du  nom,  chevalier  feigneur  de  Bournonvillc,  de 
Conccvillc,  de  Toutcncourt,  du  Quclnoy,  de  Longvilliers ,  &c.  vicomte  de 
Lianes ,  confei lier  Se  gentilhomme  de  là  chambre  de  Charles  duc  de  Bourgogne ,  fuc 
gouverneur  du  château  &  de  la  ville  d'Abbcviile ,  6c  du  pais  de  Ponthieu;  il  fuivit 
ce  prince  en  plulicurs  expéditions ,  te  trouva  en  1465.  à  la  bataille  de  Mondhcry  Se 
à  la  pnfc  de  Provins  en  Bric ,  où  il  fut  Uiflc  pour  commander.  Le  feigneur  de  Ra- 
veftein  l'arma  chevalier  eh  1465.  fur  le  point  de  livrer  bataille  aux  Liégeois , après 
laquelle  il  fc  diftingua  aux  attaques  de  S.  Tton,  Se  de  Huy  de  même  qu'à  la  prife 
de  Liege>  il  ne  prenoit  jufqu 'alors  que  la  qualité  de  feigneur  de  Twttnteurt ,  parce 
que  (on  perc  vivoit  encore;  le  dtic  de  Bourgogne  étant  mort  en  147  <S".  Abbcvîlle&£ 
lès  places  delà  Sommé  rentrèrent  foàs  lbbcilianCc  du  roy  Louis  XL  qui  luiconfèrva 
le  gouvernement  dont  il  étoit  en  pollcflion ,  &  le  fit  fon  confciller  &  gentilhomme 
^  de  (a  chambre.  Il  mourut  en  148?. 

Femme,  CLAIRE  de  Beauvoir ,  dame  &  héritière  de  Franfou  ,  de  Plouîck,  Se 
de  Bouchoir ,  fille  de  Jemt  de  Beauvoir,  baron  de  Beauvoir ,  Se  de  iMùfe  dcMailly- 
Conty ,  grand-tante  de  ChmïtHe-Eletnere  de  Roye,  princefle  de  Condé  ,  mourut  le 
x8.  juin  1477. 

1.  Adrien  feigneur  de  Bournonvillc, fucceda. à  fon  pere  &  mourut  fans  enfin* 
l'an  ifio. 

z.  JEAN  III.  du  nom ,  feigneur  dé  Bournonvillc  «,  qui  fuir. 

3.  CHARLES  de  Bournonvillc  ,  feigneur  du  Quelnoy  ,  continua  la  pofterite, 
Se  fera  rapporte'  en  fon  rang  §.  I. 

4.  Adriennb  de  Bournonvillc  ,  femme  d'Antoine  d'Efoe ,  feigneur  de  Marquer 
en  Oltrcvant ,  province  de  Hainaur. 

X  V. 

>  • 

D  TEAN  Hl.  du  nom,  feigneur  de  Bournonvillc, ôre.  chevalier,  fucceda  l'an  1510. 
I  à  Adrien  fon  frerc  aine  dans  tous  les  biens  de  fa  mu(on.  Il  fervit  le  ducdeBour* 
^iignc  jufqu'cn  147J.  après  quoi  il  s'attacha  au  lervice  des  rois  de  France,  &fignall 
Ion  courage  au  fiege  de  Térouenne  l'an  ijij.  il  y  commandoit  itoo.  hommes  d'in* 
fanterie  avec  les  IcigneurS  de  Scrcu  Se  de  Hcilly  ;  après  cette  expédition  le  roy 
Louis  XII.  le  fit  colonel  de  1000.  fantaffins.  Il  mourut  en  ij  jç. 

Femme,  MARGUERITE  de  Boffut  ,  fille  de  Juqmes  de  BoflufAveluis ,  fei- 
gneur de  Buyrcs ,  Se  d'ifibelk  de  Brunctel  ;  clic  fc  remaria  à  Antéine  d'Eftoutevillc, 
feigneur  de  Merainvillc  Se  de  Linicrcs  ,  fils  puîné  de  Charles  d'Eftoutevillc,  fei- 
gneur de  Villcbon,  de  la  Gaftinc ,  de  Môntdoucet  Se  de  Boislandry,  cchanfon  du 
roy ,  Se  d' Hélène  de  Bcauvau. 

1.  Claude  feigneur  de  Boumonville  ,  de  Contevillè,  de  Longvilliërt  ,  de  rîu- 
pclandç&  d'Havcrsiccrque  ,dont  il  donna  le  dénombrement  au  roy  le  10.  aouft 
1540.  il  V  fait  mention  du  douaite  de  la  mere  Se  du  quint  qu'Amie  de  Bour- 
nonville  prenoient  fur  la  terre  de  Bournonvillc  1  il  parut  aulli  au  renouvelle- 
ment des  coutumes  du  Boulonois  l'an  ijjo.  Se  mourut  l'an  1578.  fanscnfàn» 
Terne  V.  A  10 
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de  AUielene  de  Mailly  ,  fille  de  Hmtm  de  Mailly,  feigneur  d'Auchy,  6c  de  Pe- 
rinne de  Pificleu-Heilly. 
2.  Anne  de  Bournonvillc ,  c'poufà  en  1541.  Philippe  de  Lamec,  feigneur  de  Hc- 
runcourt.dc  Mailoy  ,  de  Scolis  ,  du  petit  Bcficu  ,  de  Brcflc  6c  de  Millcncourt, 
maître  d'hôtel  de  la  reine  d'Ecoffc  femme  de  François  dauphin  de  France 
depuis  roy  II.  du  nom,  &  capitaine  du  château  de  luigny  au  perche,  il  mourut  en 
1578- &  la  femme  en  1584.  elle  fut  enterrée  cnl  cglilcdc  S.  Denis  d'Amiens. 
Comme  elle  avoir  bcntc  de  CLmde  de  Bournonvillc  <on  frerc  ,  fes  enfam  joi- 
gnirent au  nom  de  Ltmet  celui  de  Bournonvillc  ,AÀrun  de  Lamct-Bournonville , 
gentilhomme  de  la  chambre  de  François  de  France  duc  d'Alençon  ,  vendit  en 
160(5.  à  la  veuve  d'Eùwird  de  Bournonvillc  ,  mentionne  cy-delious  ,  tout  ce 
qu'il  pofiedott  des  terres  de  Bournonvillc ,  de  Contcville,  de  Ternes,  de  Fiu- 
plandc  &  d'Havcrskcrqu*. 


SEIG  NEURS 


DU  QUESNOY 


Dt  ftblt  tu  Itcn 
d'drgent  tirni , 
Ump*$i~  cr  1  Mi- 
re»»/ d'or  U 
queue  ftmtké* 

&  ftfie  :■  it*. 
(«T. 


X  V. 

CHARLES  de  Bournonvillc,  chevalier,  troificroe  fils  de  LOUIS  firc  de  Bour- 
nonvillc, 6c  de  CLAIRE  de  Beauvoir  ,  mentmtnex.  ty-ievtnt  p.  829.  fut  fei- 
gneur du  Qucfnoy  en  Picardie ,  de  Franlou ,  de  Dompmars ,  de  Plouick  &  de  Bou- 
choir,  confeiller  ôc  chambellan  du  roy  ,  &  mourut  avant  l'an  iji8. 

Femme,  PHILIPOTE  d'Ailly ,  fille  de  Jet»  d'Ailly  ,  «Se  de  Mtrytertte  de  Gri- 
boval ,  dame  de  Donqucrrc  6c  de  Coulon-Vilhcrs. 

1.  JEAN  de  Bournonvillc,  feigneur  du  Qucfnoy,  qui  fuit, 
a.  Antoine  de  Bournonvillc ,  parut  au  renouvellement  des  coutumes  de  Scnlis 
l'an  15)9.  &  affilia  au  traits  de  mariage  de  Jem  de  Bournonvillc  fou  neveu 
avec  Mtrte  de  Flccliin  le  1  j.  janvier  ijfii.  il  vivoit  encore  en  ijtfj. 
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XVI. 


JEAN  de  Bournonville  ,  chevalier ,  feigneur  du  Qucfnoy,  de  Franfou,  &Tc.  mou- 
rut 1  an  1 5yj. 

Femme,  MARGUERITE  de  Mons  ,  fille  6c  héritière  de  ïlonmor.i  de  Mons, 
feigneur  d  Ignaucourt ,  de  Bouchoir  &  de  Courccllcs  en  Santcrrc,  6c  de  Caierintàt 
WaduftL 
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LOUIS  de  Bournôrmlle  ,  chevalier ,  frigneur  du  Qucfnoy , de  Franfou ,  de  Coiï- 
lonvillicrs ,  de  Plouick ,  d'Ignaucourt  ,  de  Bouchoir,  de  Dompmars ,  de  Cour- 
celles  ,  &rc.  puis  baron  dïnleville,  capitaine  de  100.  chevaux-legers ,  hnvant  fon  con- 
trat de  mariage,  gouverneur  de  Montdidicr  >  lut  tué  au  fiege  de  Dou tiens  au  mois 
d'aouft  1595.  &  Fut  enterre  dans  la  chapelle  de  Planque  prés  Douay. 

Femme ,  ANTOINETTE  de  Morcoil  ,  fille  de  Frtnpis  de  Morcuil  ,  chevalier 
de  Tordre  duroy,  fcigneur  de  Frelnoy,  de  Santoyn  6c  de  Bctcncourt,  &  de  Mme 
de  Maire  de  la  province  de  Bretagne ,  fut  mariée  par  contrat  du  ».  aouft  1584. 
1.  Henry  de  Bournonville,  baron  dlnfeville,  mourut  jeune  au  liège  de  Corbie 

ou  il  fervoit  fous  les  ordres  du  duc  de  Longuevillc. 
t.  Madelenb  de  Bournonville  ,  dame  du  Quefnoy,  de  Franfou  *  de  Bouchoir 
&  de  Coulonvilliers,  qu'elle  porta  en  mariage  le  ii.  may  îtfti.  à  Chtrks  de 
Monchy ,  chevalier ,  leigneur  de  Caveron  ,  d'Innecourt  te  de  Renamillc ,  fil* 
de  Rtlia  de  Monchy ,  Seigneur  de  Cavcron ,  capitaine  de  50.  cuirafliers ,  ma- 
réchal de  camp  des  armée»  du  roy  gouvernent  de  Monthulin,  *  dJmt  de 
Pellcvc-Rebets.  _  ..t 

t  Eleonoue  de  Boutoonville ,  dame  de  Plouick ,  de  Dompmars ,  d  Ignaucourt 
te  du  Qucfnoy,  baronne  d  lnfeville  ,  partagea  avec  MMent  de  BournonvUe 
fc  fccur  aînée  le  11.  décembre  itfi  j.  Atumtttt  de  Moreuil  fa  mere  lui  donna 
U  terre  du  Frefnoy  par  acte  du  17.  novembre  1*17-  E»c  epoulapar  contrat  du 
i.  avtd  1618.  aJtfrt,  de  Belleforicre  ,  feigneur  dTtres ,  capitaine  de  100. 
chcvaux-lcgcrs  ,  fécond  fils  de  P««de  Bellcforiere ,  Seigneur  dl très,  de  C a ign y 
&  d  Obily ,  gouverneur  de  Corbie,  te  de  frt^nft  hennere  de  ioyecourt  «  as 
TUloloy. 
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SEIGNEURS 

DE  RENGUESSENiT 


Dt  ftblt  dtt  lion 
d' Argent  d:mt , 

ttnné  i'çr  U 
qtteut  jout(h/t 
&  fdfiit  tnfttu 
toit. 


(i)  Recueii  dt  M. 
de  C.iigT'-etCï  al* 
bibhotnci)ui:  du 
toy. 


X  I. 

JEAN  de  Bournonvillc,  quatrième  fils  de  JEAN  III.  du  nom,  feigneur  de  Bour- 
nonvillc  ,  Se  de  MAHAUÛ  deFicnncs,  menttotmez.  cy-devtnt ,  f.  827.  hit  che- 
valier, feigneur  de  Rcngucllcuc  en  Boulonnois,  Se  d'autres  lieux.  Alemme  de  Bour- 
nonvillc Ion  neveu  étoit  fous  la  tutelle  es  années  1 37 J-  &  »)74-  H  s'ecok  trouvé 
des  l'année  1  parmi  les  hommes  d'armes  de  la  compagnie  de  (on  oncle  le  feigneur 
de  Ficnncs ,  connétable  de  France  ,  &  en  1 369.  il  avoit  été  armé  chevalier.  En  îjtftf. 
il  fuivtt  Valcran  de  Luxembourg  aux  guerres  de  Gcncs  ,  &  en  1406.  Louis  II.  du 
nom  roi  de  Naplcs  &:  de  Sicile  ,  duc  d'Anjou  lui  donna  le  gouvernement  de  Guife. 
Il  mourut  l'an  1410.  on  trouve  une  quittance  de  lui  du  6.  février  1585.  pour  20. 
livres  tournois  reçues  de  Jean  le  Flamcnt  treforier  des  guerres  fur  les  gages  de  Bau- 
douin fatinte,  écuyer  capitaine  dans  la  for tcreiîe  de  Rcngucllcnt. 
L  Femme  ,  N.  héritière  de  Coulombters  en  Artois. 

Alix  de  Bournonvillc  ,  dame  de  Coulotnbiers. 
11.  Femme,  MASSE  de  Semelles,  héritière  d'Hclrruc  n  Boulonnois",  fut  mariée 
<en  ij8o. 

j.  JEAN  de  Bournonvillc  II  du  nom  de  cette  branche ,  feigneur  de  Renguef- 
(ent  ,  qui  fuit. 

a.  ROBERT  de  Bournonvillc  a  fait  la.  branche  des  feigneurs  de  la  Vallée,  Ttfï 
fonce  cy  •  éftres  §.  VI. 

Jfan  de  Boumonville,  furnomme  Ltonnel,  feigneur  de  S.  Martin  &  de  Tar- 
dinghen,  tranligea  avec  Jet»  de  Bournonvillc  ,  dir  chttel  ,  le  13.  mars  1424. 
Des  mémoires  lui  donnent  pour  femme  AF^NF.  de  Villcrs.  Monftrclct  marque 
fa  mort  fous  l'an  1430.  &  dit  qu'il  fut  tué  à  la  prile  du  clulteau  de  la  Bre- 
ccfchc  qui  lui  appartcnoit. 
GisLtHE  de  Bournonvillc,  dame  de  S.  Martin  &dc  Tardinghcn  ,  époufa  i°. 
en  1441.  Pierre  de  la  Moite,  (cigneue  d'Anquin  &:  de  Blcquin.  2.0.  Jtan  de 
Courteville. 

.  Robinet  de  Bournonvillc  ctoit  l'un  des  neuf  écuyers  de  la  compagnie  de 
Guillaume  de  Robccquc  ,  écuyer  ,  qui  ht  montre  à  Gravclincs  le  îtf.  mars 
1409.  avant  Pâques.  &:  le  1.  tmy  1410.  (4)  il  fc  trouva  à  la  bataille  d  Azin- 
court ,  attaqua  les  équipages  des  Anglo.s  &  ceux  qui  condutloient  les  prilon- 

niers 
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nicrs  François  ,  ce  qui  les  obligea  d'en  ruer  plufieurs  pour  défendre  leurs  équi- 
pages ,  le  roy  Charles  VI.  le  blâma  de  cette  aâion  ,  mais  le  duc  de  Bourgo- 
gne l'cxcufii  auprès  de  ce  prince  qui  reçut  gracieufement  le  prefentque  Robi- 
net de  Boumonville  lui  fit  d'une  épéc  du  roy  Henry  V-  qu'il  avoit  enlcvc'c  ;  il 
mourut  fans  enrans. 

5.  &  6-  Honfrov  &:  Griffon  de  Boumonville,  font  nommes  avec  Robinet 
leur  frète,  dans  le  partage  que  Jean  dit  Cbately  Se  Jem  dit  Liemtel  leurs  frères 
aine  firent  l'an  1414.  de  leur  (ucccfllon. 

7.  Valerien  de  Boumonville,  fut  tué  à  l'attaque  de  Moyenne  en  Champagne 
d'un  coup  de  lance  Tan  142  t. 

8.  Marie  de  Boumonville,  mariée  en  144t.  à  Guillaume ,  (cigneur  du  Tertre  & 
de  Bourfin. 

9.  Marguerite  de  Boumonville,  femme  A'Amand de  Clufes,  feigneur  de  Quef- 
meghem. 

10.  Jeanne  de  Boumonville,  époufa  i°.  Jean  de  Habarc,  feigneur  de  Florin- 
fclles ,  i°.  Colard  de  Tcnccques ,  écuyer  du  roy  Charles  VII. 

B  XII. 

JEAN  de  Boumonville,  II.  du  nom  de  cette  branche,  furnomme  Chajlel ,  fèi- 
gneur  de  Rcnguciïcnt ,  de  Crou(tes&  de  Houvrcch,  étoit  chevalier  Bachelier  de 
compagnie  de  Colart  de  Ficnncs ,  chevalier ,  qui  fut  reçu  à  Monftrcuil  le  1.  may 
1410.  Galliot  &  Robinet  de  Boumonville  fervoient  dans  la  même  compagnie  en 
qualité  d'ecuyers.  (4)  Il  fit  un  accord  le  13.  mars  1414.  avec  Lionne!  de  Bournon-  R*(U**]j'e^"3i 
ville  fon  frerc  puîné;  fut  fait  prifonnier  à  la  bataille  d'Ardres  lan  143$.  &  eft nom- 
me dans  un  acte  de  l'official  de  Terouennc  du  troifiéme  jour  après  le  dimanche  de 
la  Quafîmodo  1442.  il  plaida  pour  lafucceffion  à'Aleamne  de  Boumonville,  contre 
Antoine  de  Boumonville  (on  parent,  mais  il  perdit  fon  procès,  &  mourut  en  1447. 
il  étoit  alots  gouverneur  du  château  de  Defvrefnt ,  fur  les  ruines  duquel  on  a  bâtie 
depuis  la  place  de  Monthulin. 

Femme  JEANNE  de  Selles,  dame  &  héritière  d'Ovringhem  &  deMalinghem 
en  Artois,  elle  étoit  fille  de  /fiwd'Arras,  chevalier  (cigneur  de  Selles,  &  de je  Anne 
de  Prcurcj  rît  fon  teftament  le  1*.  février  1473.  par  lequel  elle  ordonna  fa  fepul- 
turedans  l'églifc  de  S.  Eloy  d'Owringhem  devant  l'autel  de  N.  D.  &  mourut 
l'année  fuivante. 

1.  ANDRE'  de  Boumonville ,  chevalier  feigneur  de  Rengueflènt ,  qui  fuir. 

2.  JEAN  de  Boumonville,  feigneur  de  Houvrcch  &  de  Câpres,  continua  la 
pofterité ,  qui  fer*  rapportée  après  celle  de  fon  frère  aîné ,  §.  fuivant. 

3.  Jeanne  de  Boumonville,  eft  mentionnée  dans  le  teftament  de  fa  mete  l'an 
1473.  comme  femme  de  Jean  feigneur  de  Hemonr. 

XIII. 


ANDRE*  de  Boumonville,  chevalier  feignent  de  Rengueflènt  &  de  Crouftes, 
mourut  en  1480. 

Femme ,  ROBERTE  de  Marquer ,  fille  de  Jet»  de  Marquez ,  feigneur  de  Hel- 
loy  Se  de  Bergucttcs,  &  A'IfabeUe  Acaric  ,  fut  mariée  en  1461. 
1.  Jean  de  Boumonville, mourut  jeune. 

1.  Nicolas,  dit  Nolm  de  Boumonville ,  écuyer  du  duc  de  Bourgogne  Charles 
le  Hardy,  fuivit  ce  prince  dans  fes  guerres  contre  les  Suides ,  &  étoit  colonel 
de  1000.  hommes  d'infanterie  ,  à  la  tête  defquels  il  fût  tué  au  combat  de 
Morat  l'an  147*.  . 

3.  Autre  NICOLAS  de  Boumonville, feigneur  de  Rengueflènt,  qui  fuit. 

4.  Je  as  de  Boumonville,  furnommé  Athu%  chevalier  (cigneur  de  Hardcncourt 
en  Artois ,  fcivit  avec  zele  les  ducs  de  Bourgogne,  &c  hit  fait  en  1497-  gou- 
verneur d'Aire. 

fils  naturel  d'André  de  Boumonville. 

Antoine,  bitord  de  Boumonville  eH  mentionné  dans  Ut  ejl ornent  de  Jeanne  de  Selles 
l m  1473.  j«i  lui  donna  fi  nuifon  de  Boulogne. 
If  me  t.  B  10 
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X  I  V. 


N 


ICOLAS  de  Bournonville,  feigneur  de  Rcngucflent  &  de  Crouftcs ,  mourut 
-,  en  1504. 

Femme,  JEANNE  Danvin,  fille  de  N.  Danvin,  feigneur  d  Ardenthun. 

1.  Jeanne  de  Bournonville,  dame  de  Rcngucflent,  de  Crouftcs,  &c.  mourut 
en  Ï5IJ.  (ans  enfans  d'Antoine  de  Rcnty ,  feigneur  de  Beaumont. 

2.  Marguerite  de  Bournonville,  hérita  de  fa  lœur ,  &  avoir  epoufe  en  1514.  * 
Antnnc  de  Floris ,  chevalier  feigneur  de  S.  Léger ,  gouverneur  de  Gravclincs. 


$  III. 

SEIGNEURS 

DE  H  O  V  R  E  C  H> 

BARONS  DE  HOULLEFORT* 
PRINCES  ET  DUCS  DE  BOURNONVILLE  c 


Le  ai  t<  lé  au  1. 

&  4.  ii  Bour- 
nonville ,  dU  1. 
cr  l.ii gueules, 
âu  ibef  d  betmi- 
net  qui  efi  de 
Selles. 


D 


XIII. 


JEAN  de  Bournonville,  fécond  fils  de  ]F.AK  de  Bournonville  furnommé  Chajlel, 
&  de  JEANNE  de  Selles,  mentionnez,  cy-devsnt  p.  835.  fut  chevalier  feigneur  de 
'Hovrech  ,  cft  qualifié  écuyer  de  la  chambre  de  Charles  le  Hardy >  duc  de  Bour- 
gogne ,  dans  des  titres  des  années  1474.  &  M73*  il  fut  capitaine  châtelain  delà 
forterefle  de  Hardclot ,  gouverneur  de  Boulogne  fur  mer  6c.  lieutenant  du  Boulon- 
nois  pout  le  duc  de  Bourgogne.  Il  mourut  en  1479-  après  avoir  fuivi  ce  prince  en 
toutes  fes  guerres. 

Femme,  ISABELLE  des  Prcys,damc&  héritière  de  la  ville  &  du  château  des 
Preys  &  de  Câpres,  baronne  de  Houllefort,  &c  fille  de  Jean,  feigneur  des  mêmes  £ 
lieux  ,  te  de  Maâelene  d' Angcrlande ,  dame  de  Wifcbroucq ,  baronne  de  Houllefort, 
fut  mariée  par  contrat  du  zo.  janviet  1447. 

I,  Jean  de  Bournonville  ,  furnommé  le  bel  ou  le  veau  ,  chevalier  feigneur  deHo- 
vrech  1  fut  élevé  dans  la  maifon  du  duc  de  Bourgogne  ,  il  commandeur  en  1476. 
)oo.  hommes  dans  le  château  de  Boulogne,  fut  gouverneur  du  château  de 
Hardclot,  puis  de  la  ville  d'Aire  ,  ôrmourur  en  1726.  fans  enfans  de  Jeanne  de 
Scmpy  ,  fille  de  Jacques  de  Sempy,  baron  d'Ordres  prés  Boulogne,  &  de 
Marguerite  de  Renry.  Il  fut  enterré  en  l'eglife  de  N.  D.  de  Boulogne  fur  mer. 
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1  EAN  de  Bournonv-Uc,  IL  du 

Jvalitt  fcgncur  de  Câpres,  baron  de  ™ouvçtiet  dvArtois ,  par- 

Jdes  eaux  &  Forets  ,  grand  »^***^îffi»  de  Ion  pero,  ferv.c 
„gca  le  IJ.  avril  .49.-  avec  «  ^^^hade*  VIII.  à  la  tete  d  une  com- 
en  la  guerre  de  Naples  an  *4«£»£  J  &  „t  Un  ,>,<.  après  avo« 
pagn.c  de  i$.  hommes  d  annes  &  '        ,     cl  |]  ordonne  la  lepul- 

(on  tellement  olographe le  «». «ïïfcE  de  Carly  en  BoulonnoK. 
turc  devant  l'autel  de  S.  N.cola5  de  J^Ç'^ dUauvin,  dcMoniigny  &  de 
D     Femme  ,  HELENE  de  Sucquet ,  *™£*"™"Tdc  Sap.gnies .  &  dl/MU 
D  Guargctclen  Artois,  fille  unique  de  CW«  cilcP^t  mariée  le  *J. 

Sffi  tante  1  *  ^«fo*  ^«eCUi.cà 
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4.  Martin  de  Bournonville  ,  chevalier,  feigneur  de  Val-Entin  ,  de  Saternaulc  A 
&  du  Vcnbois  >  gouverneur  des  ville  &  château  de  Montreuil  ,  avoir  epoulë 
Jeanne  Blondcl-Joigny,  fille  de  Jacques  Blondel-Joigny ,  baron  de  Bellcbrune  , 
feigneur  de  Turbinghem  ,  de  Larmoy  &  de  Malcamp,  &  de  Catherine  de  Marie  ; 
il  n'en  eut  point  denfans.  Elle  le  remaria  à  Claude  d  Ailly,  feigneur  de  Mont- 
geroul ,  chevalier  de  l'ordre  du  roy,  avec  lequel  elle  vivent  en  1574. 

Pacquette  ,  fille  naturelle  de  Martin  de  Bournonville ,  fft  mmmëe  dans  le  teftament 
de  Jean  de  Bournonville ,  frère  de  fin  père,  du  mm  de  janvter  1577. 

j.  Jeanne  de  Bournonville,  femme  de  François  de  Hodicq,  feigneur  de  Courte- 
ville,  lequel  tefh  le  16.  mars  1550.  Son  pere  lui  avoit  lame  1500.  liv.  par 
(on  teftament  du  11.  feptembre  1513. 

6.  Marcufmte  de  Bournonville,  cpoùfa  par  contrat  du  19.  avril  1J40.  Phi- 
lippe du  Moulin  ,  feigneur  de  Courmont ,  fils  unique  d'Oudart  du  Moulin,  lei- 
gneur  de  Courmont.  Son  mari  tefra  le  19.  avril  1540.  B 

Tille  naturelle  de  Jean  de  Ecttrnonvtlle  II,  du  nom ,  feigneur  de  Câpres. 

Gillerte.  bâtarde  de  Bournonville  ,  eft  mentiomie  au  ttfiament  /Antoine  de  tour- 
nonviUe fin  oncle ,  de  l 'an  1497. 


De  faite  an  lion 
d'argent  armé , 
lampagf  &  cou- 
ronné d'or  la 

OUtnt  fttiTtht'e 

&  fafiét  tu  fan. 
ton. 


X  V. 


GUY  de  Bournonville,  chevalier ,  feigneur  de  Câpres  ,  de  Hourech  ,  de  Lau- 
vin ,  de  Montigny ,  &c.  baron  de  Houllcforr ,  grand  veneur  du  Boulonois ,  tue  _ 
fait  gouverneur  de  la  ville  8c  du  château  d'Abbevillc  par  lettres  patentes  du  roi  Fran-  C 
çois  I.  du  9.  novembre  1543.  Il  mourut  l'an  1544-  après  avoir  fait  de  grands  biens, 
a  l'exemple  de  fa  mere ,  à  l'cglife  de  Cambray ,  &  avoir  telle  conjointement  avec 
fa  femme  en  la  ville  de  Boulogne  le  28.  juin  1741.  11  fit  un  fécond  teftament  le 
dernier  oftobre  IJ44. 

Femme  ,  ANNE  de  Ranchicourt ,  fille  &  héritière  de  Pierre  feigneur  de  Ran- 
chicourt,  de  Divion,  de  Gouy,  de  Rouy,  du  Melnil,  de  Henin,  de  tournes ,  de 
Wafqueshal ,  Sec.  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  de  l'empereur  Charles  V. 
&  d'Jfahel/e  de  Noyelles,  dame  de  la  Capelle,  fut  maric'e  par  contrat  paflc  au  châ- 
teau de  Divion  le  18.  juillet  1533.  Par  cette  alliance  toutes  ces  terres  de  la  mai- 
fbn  de  Ranchicourt,  avec  le  vicomte  6c  la  baronie  de  Barlin  acquife  par  Charles  fei- 
gneur de  Ranchicourt,  feere  A' Anne,  paflerent  dans  la  mailon  de  Bournonville. 

1.  OUDARD  de  Bournonville,  comte  de  Henin,  qui  luit. 

2.  IbaNne  de  Bournonville  ,  époula  par  contrat  du  20.  juillet  1JJ4.  Jean  de 
Bonnicres,  feigneur  de  Souaftre  &  du  Melnil,  gouverneur  de  Dunkerque  ,  fils 
de  Jean  de  Bonnieres  ,  feigneur  de  Souaftre,  A:  de  Jeanne  de  Lannoy ,  dame 
d'Ogimont.  Jeanne  de  Bournonville  mourut  avant  (on  mary ,  lequel  le  rema- 
ria à  Claudine  de  Hallv  in ,  fille  de  Claude  de  Halwin ,  feigneur  de  Nieurlet ,  <5c 
de  Louife  de  Houchin. 

3.  6c  4.  Madilbne  6c  Claude  de  Bournonville ,  mortes  fans  avoir  été  mariées. 

X  V  I. 
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^  ^\  UD  ARD  de  Boornonvfllc,  cotme  de  Hennin-Lictard,  vicomte  &  baron  de  Barlfn  & 
\^  J  Houlleford ,  feigneur  de  Captes ,  de  Ranchicourt ,  de  Di vion ,  de  Bondu  ,  de 
queshal ,  &c.  chef  des  finances  du  roi'd'Efpagnc,  fut  connu  d'abord  (bus  le  nom  àc feigneur 
de  Câpres ,  puis  fous  celui  de  came  dHtuin.  Apres  avoir  été  élevé  en  qualité  de  m  en  in  de 
Phîlipc  II.  roy  d'Elpagne  dans  le  palais  de  l'empereur  Charles  V-  il  fuività  1  âge  de  18.  ans 
ce  dernier  grince  l'an  irsz.  en  Allemagne  où  il  marqua  tant  de  courage  en  allant  recon- 
noître  ks  ennemis  auprès  de  Metz  que  l'empereur  le  fit  peu  après  capitaine  de  chevaux- 
îegers.  Philippe  11.  roi  d'Efpagne  le  fit  gentilhomme  de  fa  chambre  en  1  jtfo.  puis  il  eut 
un  régiment  Walon  à  la  tête  duquel  il  (crvit  au  ficgc  de  Mons  en  1*72.  &  à  la  défaite  du 
fecours  que  le  baron  de  Gcnlis  vouloit  y  jetter,  puis  à  celui  de  Valcncicnncs.  La  même 
année  il  lui  vit  en  France  le  comte  d'Arcmberg  au  lecours  des  catholiques  contre  les  calvi- 
niftes,  &  étant  revenu  en  Flandres  il  felignala  auprès  de  S.  Tron  lous  les  ordres  du  duc 

R  dvAlbe  ,  &  tes  années  iuivantes  en  différentes  occasions  ,  de  même  qu'aux  fieges  de 
Midclbourg ,  de  Harlem  ,  de  Narden  Se  aunes  places  ,  &  féconda  depuis  le  duc  de  Parme 
au  fiege  de  Macftrick.  Philippe  II.  roy  d'Efpagne  érigea  en  la  faveur  la  terre  de  Henin  en 
comte  par  lettres  patentes  du  7.  (cptembre  mil  cinq  cent  feptante-neuf.  Le  prince  d  'Orange 
lui  offrit  la  charge  d'amiral  des  mers  de  Flandres,  pour  l'attirer  dans  (on  party ,  il  eut  fuc- 
cdTivcment  les  gouvetnemens  de  Louvain  ,  de  Malincs,  de  la  ville  &  citadelle  d  Arras,  Se 
tut  fait  capitaine  gênerai  de  la  province  d'Artois.  H  contribua  à  conferver  cette  province 
aù  roy  catholique ,  &  à  ramener  les  autres  provinces  Walloncs  à  (on  obéillance ,  ceprmee 
l'en  remercia  par  plulleurs  lettres  duranr  l'année  mil  cinq  cent  feptante-neuf.  Il  renonça  en- 
fuite  genereufement  au  pofte  important  de  capitaine  gênerai  d'Artois  pour  en  faire  gratifier 
le  vicomte  de  Gand ,  marquis  dè  Richcbourg  puis  de  Roubaix  ,  afin  de  l'artirerau  party  du 
roy  d'Efpagne,  enfin  après  avoir  été  fait  confei  lier  d'état ,  prefident  fi£  chef  des  finances  de 
Flandres ,  il  mourut  le  18.  décembre  1  jXr.  âgé  de  f  1.  ans  avant  d'avoir  reçu  l'ordre  de  la 
coiion  d'or  qui  lui  étoit  deftinc. 

Femme,  MARIE-CHRISTINE  d'Egmont,  fille  de  tamoral  comte  d'Egmont ,  prince 

C  de  Gavre,  chevalier  delà  toilon  d'or,  gouverneur  d'Artois  &  de  toute  la  Flandres  &:de54- 
btnt  princefle  palatine,  fœur  de  Frédéric  III.  éleveur  palatin  ,  fut  mariée  par  contrat  du 
22.  octobre  1 579.  Elle  fe  remaria  1  °.  avec  Antoine-Guillaume  de  Lalain  comte  de  Hoocflratc , 
dont  elle  eut  un  fils  qui  fut  chevalier  de  la  toilon  d  or  &c  qui  mourut  fansenfans  de  Phcritie- 
redetamaifon  de  Barlaimont.  20.  avec  Charles  prince  de  Mansfcldt,  fils  de  Pierre-Brnejl 
comte  de  Mansfcldt ,  &  de  Marguerite  de  Bredcrodç ,  veuf  de  Diane  de  Coflc,  fille  de  Charles 
de  Coflc ,  Comte  deBriflac,  Maréchal  de  France.  Marie-Chriftinc d'Egmont  refta veuve  de 
fontroifiémemaryen  1 59  j.  elle  fut  chargée  en  1599.  de  conduire  en  Efpagne  Marguerite 
d^'Utriche  femme  du  roy  Philippe  III.  Ce  prince  l'honora  d'une  grandefle  d'Efpagne  avec 
la  faculté  de  pouvoir  nommer  a  cette  dignité  lequel  elle  voudroit  des  deux  fils  qu'elle 
avoit ,  ou  le  comte  de  Henin ,  ou  le  comte  d'HoodtratCj  comme leroi  Henry  IV.  avoit 

£)  érige  la  terre  de  Houllefort  en  duché  en  faveur  d'Alexandre  de  Bournonvilîe  Ion  fils,  l  in- 
tention de  Mâric-Chriftinc  d'Egmont  étoit  de  foire  déclarer  &  pafler  la  grandefle  en  faveur 
du  comte  d'Hoocftrarc  lequel  mourut  (ans  enfans,  elle  deceda  depuis  fans  déclarer  ni 
nommer  à  la  grandefle,  &  les  guerres  étant  (utvenuës  pendant  letems  de  (a  mort  la  mailon 
de  Bournonvilîe  ne  pût  pour  lors  faire  reconnoitrc  cette  grâce.  L'anidoo.  le  roy 
Henry  IV.  érigea  en  (a  faveur  la  baconniede  Houllefort  en  Boulonois,  en  duché  pour 
Alexandre  de  Bournonvilîe  (on  fils,  à  la  recommandation  de  la  reine  Louile  de  Lorraine  veu- 
"  vedu  roy  Henry  III.  laquelle  croit  fa  coutinc  germaine  i  elle  acheta  en  1607.  les  terres  de 
Pcrncs ,  deConteville,  de  Huplande ,  de  Haverskerquc  &  de  Bournonvilîe,  des  feigneurs 
de  Lamet,  à  qui  elles  étoient  tombées,  &  le  même  roy  tnnfportacn  i<?o8.  fur  la  terre  de 
Bournonvilîe  le  titre  de  duché,  y  uniflantla  baronnie  de  Houllefort.  Voyez,  les  pièces  rapportées 
ci-devant pagi  8otf.  Elle  mourut  en  1 6 2  2  à  Bruxelles  &  fut  enterréedans  la  grande  c'glife  de 
,  Henin  fous  une  tombe  qu'elle  avoit  fait  faire  pour  fon  premier  mary. 

-     ALEXANDRE  de  Bournonvilîe  I.  du  nom ,  duc  de  Bournonvilîe ,  qui  fuit. 

XVII. 

A  LEX  ANDRE  de  Bournonvilîe  I.  du  nom  duc  de  Bournonvilîe  comte  de  Henin» 
/\  vicomre  ôc  baron  de  Barlin  t£  de  Houllefort,  feigneur  de  Câpres,  de  Ranchicourc 
de  Divion,  duMcfnil,  de  Fumes,  de  Bondu,  deN^alqucshaUdcTamifc,  de  Bughcnout, 
de  Baflerode  tde  S.  Amand ,  de  S.  Giles,  de  Bcflc  &  de  Suevich ,  chevalier  de  la  toi'on  d'or  > 
naquit  à  Bruxelles  le  14.  (eptembre  it8j.  &  fut  menin  de  l'infante  d  hipagnellabclle-Clai- 
tc-tugenie  d'Autriche,  louvcuine de  Brabant ôi.  de  Flandres.  11  voyagea euluite  caitalie 
Time,  T.  »  C  10 
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&  s'arrêta  l'an  itfoï.  à  la  cour  de  Florence,  pois  â  celle  de  Vienne  en  1606.  étant  deretour 
*  en  Flandres  l'archiduc  Albert  gouverneur  des  pays  bas  le  fit  gentilhomme  de  (a  chambre  &  A 
le  députa  de  fa  part  en  qualité  d  ambalîadcut  à  la  cour  de  France  l'an  16 1 2.  quelques  difncul- 
•lexlurvenuc's  pour  le  cérémonial  l'empêchèrent  d'y  avoir  audience.  Il  avoir  commencé  de 
fervir  en  1607.  ck  avoir  eu  une  compagnie  de  joo.  Valons  qu'il  quitta  depuis  pour  une 
des  cinq  vieilles  compagnies  de  la  création  de  l'empereur  Charles  V.  il  eut  encore  en  1614. 
1  une  compagnie  de  100.  lances  &  en  1619.  un  régiment  de  3000.  N/alon»  àlâ  tctedefquels 
il  alla  en  Bohême  luivi  d'un  autre  pareil  régiment  &  de  1000.  chevaux  qu'il  eonduiùt  au 
;  fervice  de  l'empereur.  A  Ton  arrivée  il  délivra  le  Comte  de  Buquoy  qui  étoit  très  prefle  dans 
'Budveitz  ,  fe  trouva  enluite  au  liège  de  Gratz,  en  la  même  année  allant  reconnoirre  la 
ville  de  Pitca  il  perdit  un  «ni  d'un  coup  de  moufquet  ,  les  Walons  qu'il  commandoit  en 
'furent  G  irritez  qu'ils  aflaillirent  brufquement  la  place,  l'emportèrent  d'ailaut  &  y  panèrent 
tout  au  fildc  l'épée  ;  l'année  (uivante  il  marcha  au  (ccours  de  Gonzalez  de  Cordoue  gênerai 
de  l'armée  Flamande  conrre  le  bâtard  de  Mansfeldc ,  le  fignala  a  la  bataille  de  Fleuruscn 
16 tj.  aufiegcde  Breda,  au  fecoursde  Bofleduc  &  en  ptuùeurs  autres  occafions  jafqu'en 
i6j  t.  xju'il  fut  pourvu  du  gouvernement  de  Lille  &  de  là  Flandres  Walone.  L'archiduc  l'a- 
voit  envoyé  en  1617.  fon  ambalîadcur  à  Vienne,  Se  en  itfjo.  auprès  du  roy  Louis  XIII.  «c  3 
l'avoir  fait  colonel  du  plus  ancien  regimcntWalon.  Apres  la  mort  de  Tintante  Ifabclle-Claire- 
Eugénie  il  fut  obligé  de  (ë  recirer  en  France,  s'alla érablir  à  Lyon  l'an  itfj4.  &  y  mourut  âgé 
de7oanslcii.  mars \6s*.  H  avoit  fait  de  grands  biens  au  couvent  des  Minimes  de  Bruxel- 
les ,  de  même  qu'à  l'hôpital  de  Tamife  en  Flandres  qu'il  avoit  fait  bâtir  en  1620.  avec  un 
couvent  de  religieufes  hofpitalieres  de  l'ordre  de  S.  Dominique,  pour  ledéfervir. 

Femme,  ANNE  de  Mclun,  fille  de^Krr*  de  Melun,  prince d'Epinoy ,  marquis  de  Ri- 
chebourg ,  &  d'Hypotue  de  Montmorency-Bours ,  fut  matiée  le  5 .  ieptembre  16 1 1 .  &  mou- 
rut le  1  S.  oâobre  166S.  Voyez,  cy -devint  jnge  232. 
1.  Ferdinand  de  Bournonvillc  ,  fc  tua  a  Btuxclle  en  16  2 1.  étant  tombé  d'un  balcon  à  l'â- 
ge de  7,  ans,&  fur  enterré  à  Henin. 
z.  ALEXANDRE-HYPOLITE-BALTAZAR  de  Bournonvillc,  duc  &  prince  de 

Bournonvillc ,  qui  (uir.  ç 
3.  Ambrous-FraNçois  Duc  de  Bournonvillc  pair  de  France,  feigneurde  Fampoux 
&de  Rceuxcn  Artois,  delà  Motte-Tilly  audiocefede  Sens,  dtc.  s'attacha  au  fervice 
de  France ,  combattit  en  piemont  en  qualité  de  capitaine  de  cavalerie  &  fc  trouva  en 
1642.  au  combat  de  Honnccourt  en  Flandres.  Il  fut  luccefTivement  maréchal  de  batail- 
le, colonel  d'infanterie  &  maréchal  de  camp.  Le  roi  Louis  XIV.  érigea  en  ta  faveur  le 
duchéde  Bournonvillc  en  Pairie  par  lettres  du  mois  de  (eptembre  itf  j  2.  qui  ne  furent 
polntenregiurécs(ellesontctcfapporréescy-dcvantp.  io6.)  A:  au  (acre  de  ce  prince  le 
7.  juin  itff4.  il  reprefenra  lecomte  de  Champagne,  il  fut  enfuitc  pourvu  de  la  charge 
de  chevalier  d'honneur  de  la  reine  Marïe-Therclc  d'Autriche  &  du  gouvernement  de 
Paris  en  \66o.  la  mort  du  Cardinal  de  Mazarin  &  la  difgrace  de  M.  Fouquet  arrivées 
l'année  fuivante  l'obligèrent  de  quitter  la  cour  6c  de  renoncer  à  Tes  emplois  11  cinbnulà 
l'état  cccleûa (tique ,  fut  fait  prêtre  après  la  mort  de  fa  femme  &  mourut  en  (on  château 
delà  Motte-Tilly  prés  de  Nogent  fur  Seine  le  12.  de  décembre  i6©j.  il  fut  enterré  au  D 
prieuré  des  filles  de  S.  Benoît  de  cette  ville,  où  il  s'étoit  retiré  après  la  mort  de  la  fem- 
me, &  dont  il  avoit  été  le  reilaut  ateur,  fon  cotps  fut  inhumé  dans  Téghfe ,  fes  entrailles 
dans  le  cloître ,  &:  Ion  cœur  dans  le  chœur  des  religieufes. 
Femme,  Lucrèce-Françoise  de  la  Vicuville,  fuie  de  héritière  de  Cbarlts  duc  delà 
Vicu ville,  baron  de  Rugles,  chevalier  des  ordres  du  roy,  premier  capitaine  de  fes 
gardes  du  corps ,  grand  F auconier  de  France ,  furinrendant  des  finances ,  &  de  M/trie 
Bcuhier  de  Sainte  Geneviève,  fut  mariée  le  19.  avril  Kjj.  &  mourut  le  1 2.  janvier 

Marie-Françoise  de  Bou  mon  ville,  dame  du  palais  de  la  reine,  née  en  i6$6.  époufa 
le  13.  aouft  i«7i.  Atmt Jules  de  Noaillcs,  duc  de  Noaillcs,  Pair  &  maréchal  de 
France,  chevalier  des  ordres  du  roy,  gouverneur  de  Rouflillon,  viceroyde  Catalo-  E 
gne ,  capitaine  de  la  première  compagnie  des  gardes  du  corps ,  fils  aîné  d'Amudac 
de  Noaillcs ,  Pair  de  France ,  chevalier  des  ordres  du  roy ,  éV  de  Umtfe  Boycr  dame 
d'atour  de  la  reine  Anne  d'Autriche.  Voyez  tome  If.  de  cette  htfinref  792. 
4.  Jacques  de  Bournonville ,  vicomte  de  Barlin ,  mourut  l'an  1*44.  âgé  de  17.  ans,  8e 

fut  enterré  en  l'égli(e  S.  EuftacheàParis. 
f.NToLFANc-GutLLAUME  de  Bournonville,  vicomte  ck  Baron  de  Barlin,  &c  prit  le  ti- 
tre de  duc  de  Bournonville    fon  frère  Alextnirt  ,  accompagna  dés  l'an  1*47. 
dans  fes  expéditions  d'Allemagne,  étant  capitaine  d'infanterie  dans  fon  régiment. 
Il  commanda  enfuite  uu  régiment  de  1100.  hommes  d'infanterie  Allemande,  à 
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la  tète  duquel  il  Te  trouva  a  laprifedcMouzoncn  iôïo.  8c  à  la  bataille  de  Rcthel  où  il 
fut  fait  prilonnier.  En  1 6 5  2.  il  pafla en  France ,  combattir  pour  le  prince  de  Condé prés 
Pari$,&  fut  bleffé  enfuite  dans  le  forte'  de  la  ville  de  lainte  Menehoud  que  l'on  attaquoit. 
Il  fe  trouva  encore  au  liège  de  Rocroyde  à  celui  d'Arras  en  itfj4.  &  tenta  en  1656.  de  fc 
jetterdans  Valencicnnes  que  Ion  frerc  défendoit  pour  le  roy  d'Efpagne.  Ilfc  diftingua 
au  lecours  de  cette  place  de  même  qu'au  fiege  de  Dunqucrkecn  mil  Ox  cens  cin quant- 
huit  où  il  défendit  avec  beaucoup  de  valeur  la  contre-efearpe ,  fut  fait  prilonnier  à  la 
défaite  du  prince  de  Ligne  près  Comines ,  Se  n'obtint  fa  liberté  qu'à  la  paix  des  Pyren- 
nées.  Dans  la  fuite  il  fut  crée  gênerai  de  bataille  ,  commanda  dans  la  ville  de  Mous  en 
A  labfence  du  duc  d'Arfchot  qui  enétoit  gouverneur,  puis  fut  pourvu  du  gouverne» 
ment  de  Valencicnnes,  de  enfuite  de  celui  de  Bruxelles  l'an  1675.  Il  mourut  dans  (on 
château  de  Sars  prés  deMooj,le  1 2  (epicmbre  i«8z.&  fût  enterré  à  Sarsavec  la  femme 
Il  avoit  époufé  en  1*59.  Msrit-  Btwu  de  Harchies ,  dame  Se  heriticrede  cette  Maifon , 
fit  des  terres  de  Sars  &  de  Fleigny  ,  Je  laquelle  il  n'eut  point  d'enfans'fic  qui  mourut  le 
ai.  odobre  16S8. 

6.  Philippe-Dominique- Victor  de  BoumonviHe,  fe  fit  Carme  déchauffé  ;  ce  fut  a*  fa 
confideration  que  le  Duc  &  prince  de  BoumonviHe  (on  frète  fît  de  grands  biens  aux 
religieux  de  cet  ordre  établis  à  Mons. 

7.  JEAN -FRANÇOIS -BENJAMIN  de  Boornonvilledontlapoftctité  fuit  cyprès 
$•  IV. 

8.  Isabelle-Marie  de  BoumonviHe. 

9.  Chrétienne  de  BoumonviHe,  dame  du  palais  de  l'infante  Ifabcl  le. 

10.  Anne-Eugénie  de  BoumonviHe,  religieufe  Carmélite  à  Anvers  après  avoir  été 
chanoincfle  à  Mons. 

1 1 .  Eenestin  e  de  BoumonviHe ,  dame  chanoincfle  à  Maubeuge,  puis  chanoincfle  régu- 
lé       Itère  de  S.  Auguftin  au  couvent  de  Barlayraont  à  Bruxelles. 

XVIII. 

A  LEXAN DRE-HYPPOL1TE-B ALTAZ AR  de  BoumonviHe,  duc  &  prince  de 
t\  BoumonviHe,  comte  de  Hcnin  ,  baron  de  Caumont,  feigneutde  Ranchicourt,  de 
Divion  ,  de  Mefnil,  de  Fumes  ,  de  Bondu ,  de  Wafqueshal ,  de  Tamife  ,  firc  maréchal 
gênerai  des  armées  de  l'empereur ,  puis  de  celles  do.  roy  d'Efpagne ,  viccroy  de  Catalogne  fie 
de  Navarre  ,  chevalier  de  la  toifon  d'or,  fut  élevé  dés  fa  première  jeu  nèfle  à  Bruxelles  en 
qualité  de  menin  de  l'infante  Kabelle,  qui  le  pourvut  en  i«i6.  d'une  Compagnie  d'infan- 
terie, fit  en  16  j  3.  ton  pere  l'envoya  à  Pans  pour  y  apprendre  fes  exercices ,  d'où  il  pafla  en 
1 6  $7.  a  la  cour  de  Savoye.  L'année  fui  vante  il  Kit  fait  capitaine  de  cavalerie  dans  le  régiment 
du  comte  d'Oftfri(e-Ritberg,avcc  lequel  il  pafla  en  Allemagne  de  fe  rrouva  en  diverfes  oc  ca- 
ftons, comme  à  la  prife  de  Creutznac  en  1640.  &  à  celle  de  Dorfteinen  1641.Il  eut  la  même 
année  un  régiment  d'infanterie  Allemande,  fi:  en  164).  le  gouvernement  de  Ham  capitale 

C  du  comté  de  la  Martk;  il  y  maintint  les  Recollcts  dans  leur  couvent ,  malgré  les  oppofitions 
des  habitans  qui  étoient  hérétiques.  Pendant  qu'il  fottifioit  cette  place  de  manière  à  ôtet 
aux  Heffiens  Se  aux  Suédois  du  gênerai  Konifmatk  l'envie  de  l'y  venir  attaquer ,  il  fut  Sut  en 
1644.  gouverneur  de  Meppcn  place  forte  de  1  cvêché  de  Munfter ,  Se  après  la  Campagne  il 
retourna  a  fon  piemicr  porte  de  Ham.  L'année  fuivante  il  (e  fîgnala  à  la  féconde  journée  de 
Notdlinguc,  il  y  fit  les  fonctions  de  gênerai  de  bataille,  fie  y  commandoit  les  troupes  du 
cercle  de  Wcftphalie  ;  il  y  reçut  deux  coups  dans  fes  armes ,  Se  prit  quelques  dn  peaux  fut 
les  ennemis:  le  commandement  des  débris  de  cette  armée  lui  refla,  le  matéchal  comte  de 
Gelen&r  le  duc  de  Holftein  gênerai  de  la  cavallerie  ayant  éré  pris  dans  le  combat.Pcu  après  il 
reçut  encore  deux  coups  dans  les  armes  en  allant  reconnoître  la  place  de  Wimphen.  Revenu 
dans  (on  gouvernement  de  Ham ,  i!  donna  tous  (es  foins  les  années  1 6$6.  Se  1 647.  à  confer- 
ver  les  places  de  la  Frite  orientale  contre  les  entreprifes  du  comte  de  Konlfmarck ,  auquel  il 
fît  lever  les  fiegesde  Meppen  de  de  Paderborn  en  1648.  La  même  année  il  (ecourut  deux 
fois  le  gênerai  Lamboy ,  à  Ncus ,  Se  à  Rhcnen  prés  de  Munfter  ;  il  en  fut  técompcnié  par  la 

E  patente  de  genctal  de  bataille  dont  il  avoit  fait  les  fonctions  l'année  précédente  dans  les  cer- 
cles de  Wcftphalie.  En  1649.  l'empereur  Ferdinand  111.  le  fit  gentilhomme  de  fa  chambre, 
&  le  t oy  d'Efpagne  donna  ordre  de  le  rétablir  dans  les  biens  de  (a  maifon ,  que  la  chambre  des 
finances  de  Flandres  avoit  confifquez  fur  le  duc  de  BoumonviHe  fon  pere  lorfqu'il  feretira 
des  pays- bas.  Apres  la  paix  de  Munfter ,  il  retourna  chez  lui  où  il  leva  un  régiment  d'infan- 
terie Allemande ,  dont  il  donna  le  commandement  au  vicomte  de  Barlin  (on  frère ,  qui  fer- 
vit  aufiegede  Mouzon  &  ailleurs.  En  1650.  il  entra  en  France  avec  le  duc  de  Wirtcmberg 
pour  appuyer  le  prince  de  condé ,  dans  l'armée  duquel  il  eut  le  commandement  de  l'atti  !  lerie 
fie  de  ruifantcric  d'Efpagne;  il  (e  trouva  enfuite  en  diverfes  occafions,  aux  (îeges  de  Rcthel  Si  de 
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Roctoytoîi  il  reçut une  violente  condition,  Ce  eut  Ton  chapeau  percé  d'une  balle  de  tnonfcjrjét 
•qui  lui  effleura  l'oreille.  11  courue  de  grands  rifqucs  au  fiegc  d' Arras  en  16  j  4.  &  lorfquc  les 
Francoiseurent  forcé  les  lignes,  il  tue  le  dernier  qui  fonit  de  la  tranchée  6c  le  retira  en  bon 
•ordre  à  Cambray.  L'année  furvante  il  dépendit  la  ville  de  Çondc  pendant  quatre  mois,  Sine 
«rendit  eette  place  que  par  ordre  de  l'Archiduc  Lcopold.  Il  foutint  le  fiegc  de  Valencicnnes  \ 
-trente-un  jours ,  &  donna  le  temps  à  Dom  juan  d  Autriche  Ce  au  prince  de  Condé  de  le  venir 
•dégager -Le  roy  d'Elpagne  Iccrca  prince  de  Bournonville,  Ce  attacha  ce  titre  à  (à  terre  de  Bug- 
-henhouten  Brabant  par  lettres  données  à  Madrid  le  ta.  juillet  1658.  rapportées  par  Chry- 
«ftin ,  p.  171.  &  foiv.  Il  (crvit  depuis  en  qualité  de  gouverneur  gênerai  d'Artois.  Ec  Charles  IL 

roy  d'Efpaguc  le  qualifie  très-  cher  (jrfeal  ttufin  dans  les  lettres  patentes  de  gouverneur  de  ca- 
.pitainc  gênerai  du  pays  d'Artois  du  21. may  1666.  La  paix  des  Pyrcnnécs  donna  lieu  au  prince 
de  Bournonville  de  palier  en  France  en  1 660.  où  le  roy  lui  accorda  les  honneurs  du  Louvre 
conjointement  avec  fon  frère  cadet  qui  enjouilloit  depuis -quelques  années.  La-guerre  re- 
commença en  1667.  Se  l'obligea  de  refider  dans  (on  gouvernement  ou  aux  environs  de  l'Ar- 
tois, d'où  il  enleva  plufieuts  convois  à  l'armée  de  France.  Il  fut  appelle  à  Bruxelles  en  1*72.  g 
pour  les  nouvelles  fortifica  ions  que  IVjn  y  tir ,  Ce  il  ■eut  le  commandement  des  troupes  qui  y 
étoientjpcu  après  il  eut  ordre  de  pallcrcn  Allemagne  au  (ecours  del'cmpcreur,Ceilyfurcréé 
maréchal  gênerai  de  l'armée  de  l'empire ,  dont  il  fit  les  fonctions  du  côté  de  Paderborn  avec 
l'électeur  de  Brandebourg,  il  les  continua4°an  167%.  en  Allemagne  fous  les  ordres  du  comte 
dcMoneccuculli,  gcnetaliflime  de  l'armée ,  &  en  fon  abfence,  il  contribua  beaucoup  par 
fa  conduite  à  la  prilc  de  Bonne  dont  il  avoit  conleillc  le  fiége.  La  même  année  il  fut  tait 
gentilhomme  de  la  chambre  de  l'empereur  Lcopold  &  nommé  chevalier  de  la  Toifon  d'or, 
dont  il  ne  reçut  le  collier  qu'en  1675.  dcsmainsducomtedeMontecuculli.  cn  1674.  il 
empêcha  les  François  de  faire  le  fieg.- de  Limbourg,  puis  étant  rapel lé  dans  le  Palatinat, 
il  ramaOales  débris  de  l'armée  impériale  que  le  maréchal  de  Turenne  avoit  défaite  a  Sint- 
zeim ,  <5c  ayant  paflé  le  Rhin  (ur  le  pont  de  Strasbourg,  il  fe  trouva  aux  combats  de  Ladenv 
bourg ,  d'Enshcim,  Ce  à  celui  de  Turckeim  prés  Colmar ,  qui  (c  donna  le  8.  Janvier  1671. 
L'année  fui  vante  le  roy  d'Elpagne  le  fit  palier  en  Catalogne  pour  y  fervir  en  qualité  de  meftre  - 
de  campgcncral  &  de  conlcillcr  du  conieil  lupreme  de  laguerre.  La  révolution  arrivée  en  Si-  ^* 
cile,  obligea  le  toy  d'Elpagne  d'envoyer  le  duc  Ce  prince  de  Bournonville  en  ce  royaume  pour 

y  commander  (on  armee ,  il  y  arriva  en  mil  fix  cent  fcptantc-fept  &  d'abord  il  furprit  la  lorte- 
refle  de  la  Mole,  Ce  s'empara  d'autres  polies  voilinsdc  Mcflinc,  ce  qui  obligea  peua- 

prés  cette  capitale  à  rentrer  sous  robeiftanec  de  fon  (ouverain:  il  eut  enfui  te  la  vice-royauté 
de  Catalogne ,  jointe  à  la  charge  de  capitaine  gênerai  des  troupes  dans  cette  province  s  enfin 
il  fut  nommé  viccroy  5e  capitaine  genetal  de  Navarre,  Ce  mourut  à  Pampelune  le  20.  aouft 
1690.  Son  cœur  fut  inhumé  dans  l'cglifc  des  Carmes  de  la  même  ville,  &  (on corps  tranfpor- 
téà  Bruxelles,  où  il  fut  enterré  dans  la  (epultute  des  ducs  &  princes  de  Bournonville,  quieft 
Jans  l'églile  des  Carmes  dcchaullcs.  Il  ctoit  très  habile  dans  les  mathématiques ,  dans  la  con- 
noiflanec  des  médailles  Se  de  l'hiftoire,  Cédons  plufieurs  autt  es  Icienccsi  le  roy  d'Elpagne  le 
<\UAl-hc/tn  trés-chir &ftdl eoujirt  dans  les  lettres  patentes  du  1.  feptembre  1689.  par  lcfqucllcs 
il  érige  à  fa  prière  la  leigneuric  de  Sars  en  marquifat ,  en  faveur  de  Wftfsng  de  Bournonville , 
baron  de  Câpres ,  fils  de  François- Benjamin  marquis  de  Bournonville.  O 

Femme,  JEANNE-ERNESTINE-FRANCOISE  princefTc  d'Aremberg,  troifiéme 
flic  de  Philippe- Charles  prince  d'Aremberg,  duc  d' A  rfchoc,&  de  C/!i/r«-//4^//fdeBarlaimonc 
fa  féconde  lemme ,  fut  mariée  le  14.  may  i»St6.  mourut  en  couches  le  10.  octobre  lôtfj. 
&  tut  enterrée  dans  la  même  fcpulturcdes  ducs  Ce  princes  de  Bournonville  dans  l'églile  des 
Carmes  dechaufTés  de  Bruxelles. 

1.  Alex  and  re-ernest-François  de  Bournonville ,  mort  le  t  j.  novembre  i.tft8.  âgé 
deiîxmois. 

a.  Alexandre-Charles-FraNçois  de  Bournonville,  nélei.  avril  1659.  mourut  au 
mois  de  leptembrc  \66o. 

S.  ALEXANDRE.ALBERT-FRANCOIS-BARTHELEMY,  prince  de  Bournon- 
ville ,  qui  fuit. 

4.  Anne-Marie-Françoise  de  Bournonville,  née  le  8. Février itff7.  époufaen  1*572.  e 
phthfpt-Emmatmtl-Fcrdménd-FrAnçm  de  Croy,  Comte  de  Solre.grand  veneur  héréditai- 
re de  Haynaut ,  lieutenant  genetal  des  armées  du  roy ,  chevalier  de  Tes  ordres ,  fils  aîné 
de  Philippe-  Emmanuel-  Antoine-  Antbrwfc  de  Croy  ,  comte  de  Solrc ,  chevalier  de  la  toifoa 
d'or,  àcd' 1/tbellt- Clure  de  Gand-  Villain.  Voyez,  ci-dnmnt  ptgt  6j8. 

y.  Isabelle-Thérèse  de  Bournonville,  née  le  20.  may  1660.  fut  d'abord chanoinefle 
à  Mons,  &  époufaen  1*578.  Philippe  d'Ognics ,  comte  de  Coupignies ,  meftre  de  camp 
d'un  régiment  Walon ,  chevalier  de  l'ordre  de  la  toifon  d'or. 

*j.  Marie-Françoise  de  Boutnonvillc,  neelcio.  leptembrc  \66y  chanoinefle  à  Mau« 

beuge 
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?      -beuge ,  puis  mariée  à  Claude  Rkhardot  comte  de  Gametage  feigneur  de  Gtâthufè 
dit  le  baron  de  Lambekc  &  le  prince  de  Stienhyufe  fils  d' AlexandrcRichardot  SC 
d'Albertinede  Schetz-Urfel ,  il  mourut  à  la  fleur  de  ("on  âge  fans  pofteritc  dernier  mâlè 
de  (a  famille  (4)  étant  nrcûrc  de  camp  d'un  regimerit  de  dragonspoor  le  fcrvkx  dtt  ^^XfîsÎ 

*Oy  d'ElpagnC.  aiopa.lt  R»ur 

p.  «1. 

XIX. 

À  lexandre- Albert -franxois- Barthélémy  ,  duc  fit  prince  dé 

/"\  Bournonville,  comte  deHcnin,  marquis  de  Risbourg,  vicomte  &  baron  de  Bar- 
lin ,  baron  de  Caumont ,  feigneur  de  Tarai fc -,  de  S.  Gilles ,  de  Bcgles ,  d'Haravcfne ,  de 
Lczin ,  du  Bois- Bernard  ,  de  Hacheville,  de  SveNriefc ,  de  S.  Amand ,  de  Baflcrodc,  de  Di- 
B  vion ,  de  Ranchicourt ,  de  Mefnil ,  de  Noyelles ,  de  Rouy>  de  Gouy ,  de  Rcbreuves ,  de 
Bondu,  de  Wafqucfal  Se  dcFurncs,  naquit  à  Bruxelles  le  \6.  avril  1662.  fut  envoyé  en 
France  à  1  âge  de  9.  ans  pour  y  être  élevé  auprès  d'Ambreifc ,  duc  de  Bournonville  Ton  oncle , 
fut  toit  guidon  de  Ita  compagnie  des  Gendarmes  de  la  garde  en  16$  1.  dont  il  devint  enfurrb 
fous  lieutenant  &  maréchal  de  camp  des  armées  du  roy-,  il  fetvit  en  i6iy  aux  fieges  de 
Courtray  ,  en  16S8.  à  celui  de  Philisbourg  en  qualité  de  volontaire,  en  i691.au  ficge  de 
Mons ,  &cnfuite  au  combat  de  Leusc  1  où  il  le  difttngua  ;  en  1 692.  au  fiége  de  Namur  Se 
-à  la  bataille  de  Steinquerke,  &en  îtfpj.  à  la  bataille  de  Ncrvindc,  où  il  reçut  deux  coups 
de  Moufquet ,  l'un  qui  lui  perça  le  poignet,  &  l'autre  qui  lui  paflà  au  travers  du  corps 
&  eut  Ion  cheval  tué  lous  lui.  Le  roy  le  qualifie  trés-cher  &  bien  une  ceitfn  dans  plufieurs  let- 
tres Se commutions  des  4-  may  169t.  1  j .  juin  1701. 21.  avril  1071.  &  jz.  avril  170 j.  La 
guerre  ayant  recommencé  en  170 1.  il  fe  trouva  à  toutes  les  campagnes  jufqu'à  (à  mort  :  étant 
^  tombé  malade  à  l'armée  campée  à  Gcnap  &  Soignies ,  l'électeur  de  Bavière  le  prefla  de  le  faire 
pot  ter  chez  lui,  mais  ayant  appris  que  l'armée  faifoit  un  mouvement  Se  qu'il  y  avoit  apparen- 
ce d  un  combat,  il  voulut  rejoindre  malgré  l'état  où  Ta  maladie  l'avoit  réduit  i  de's  qu'il  fut 
arrivé ,  il  monia  à  cheval  où  ilïefta  tout  le  jour  Se  une  partie  de  la  nuit  à  la  tetc  de  (a  trou- 
pe ,  ce  qui  irrita  fi  fort  Ton  mal ,  que  l'on  fut  obligé  de  le  reporter  le  lendemain  à  Bruxelles , 
où  il  mourut  fix  jours  après ,  le  3.  feptembre  170t.  &  Y  tut  enterre  dansl 'cglile  des  Carmes 
déchaurTés  dans  la  fepulrare  des  ducs  Se  princes  de  Bournonville- 11  avoit  fait  fon  tcftatnent 
olographe  à  Paris  dés  le  4.  mai  précèdent ,  auquel  il  fit  quelques  changemens  par  lés  codici- 
les  des  10.  jo.  Se  j  1 .  aouft  fuivant.  Il  a  voit  beaucoup  de  pieté  Se  de  religion ,  Se  écoit  Içavant 
dans  la  connoi fiance  des  médailles  Se  très  curieux  de*  antiquitez. 

Femme,  CHARLOTTE-VICTOIRE  d'Albert  de  Luynes,  fille  de  LoHis-Ch*rlttâï  M- 
feert ,  duc  de  Luynes ,  pair  de  France ,  chevalier  des  ordres  du  roy  >  &  d'Ame  de  Rohan  dé 
Montbazon,  (a  féconde  femme,  fut  mariée  le  29.  aouft  tô8x.  Se  mourut  en  couches  le  ti. 
may  1 70 1 .  Vtjtt.  tome  IV.  de  tette  hijhire ,  ftgt  16 8. 

1.  Ai.iXANDRB-Louisdc  Bournonville,  né  le  16.  avril  1683.  mourut  le  8.  mars  1*84. 
».  Annp.Chari.es  de  Bournonville,  né  le  1.  décembre  1684.  mourut  le  21.  décembre 
.  iffttf. 

D     3. PHILIPPE-ALEXANDRE  duc  &r  princede  Bournonville ,  qui  fuit. 

4.  Anceliqub-Victoire  de  Bournonville,  née  le  23.  janvier  \6%6.  époufa  le  ^.janvier 
\7o6.]e<m-itfttfitàt  Durfort,  duc  de  Duras ,  lieutenant  gcnctal  des  armées  du  roy 
&  commandant  en  la  haute  &  baffe  Guyenne,  fécond  fils  dey  tcques-Henry  de  Durfort, 
duc  de  Duras*,  maréchal  de  France,  chevalier  des  ordres  du  roy ,  Seàe  Aiugaerite-Felict 
de  Levis-Vcnradour.  Voyez,  a-devant  ,]ptge 739. 

j.  Philibertb-Hercule  de  Bournonville,  née  le  ij.  novembre  169  r.  mourut  au  mois 
d  aouft  itf9«î- 

€.  Delphine-  Victoire  de  Bournonville,  née  le  ij.  décembre  169*.  fut  mariée  le  14% 
mats  1710  à  ViRtr-  AltWnAre ,  marquis  de  Mailly,  colonel  d'un  régiment  d'infanterie» 
fils  puîné  de  Ktni  marquis  de  Mailly ,  Se  d' Armt-MtrteMdeUtne.Umfc  de  Mailly. 

£  XX. 

P HILIPPE-ALEXANDRE  duc  Se  prince  de  Bournonville  ,  comte  de  Henin  » 
vicomte  &  Baron  de  Bar  lin,  marquis  de  Risbourg,  baron  de  Caumont,  feigneur 
deTamifc,  de  S.  Amand,  de  Baflcrodc ,  de  S.  Giles  ,  &c.  mettre  de  camp  de  cavalerie  » 
nâquit  le  10.  Décembre  1*97.  cft  qualifié  par  le  roy  trés-cher  &  bien  uni  etufm  dans  fa 
commiflion  de  meftre  de  camp  de  cavalerie  du  1  S.  may  17 1 5.  Se  eft  mort  le  5 .  janvier  1727. 
fans  pofteriré. 

Femme,  CATERINE.CHARLOTTE-THERESE  de  Gramoht.  fille  d'Atteint  V. 
du  nom ,  duc  de  Gramont ,  pair  Se  maiccbal  de  France ,  Si  de  Murk-Chrifiine  de  Noaillc»  » 
îww  K  *  D  10 
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fut  mariée  le  17.  mats  17 19.  &  a  cpoufc  en  fécondes  noces  le  16.  mars  1717.  ]  tapus- Loms 
dcRouvroy  de  S.  Simon  ,  duc  de  S.  Simon,  pair  de  France  ,  fils  de  Lents,  duc  de  S.Simon, 
pair  de  France ,  &  de  Qtnevicut-lrtnçvijt  de  Durforc-Lorges.  f      tome  IV.  de  tette  htflo.K, 

1  $1  r$i  i&f&j&j4irî^fïtft^ffe,$^ 


f.  IV. 

M  A  R  Q.U  I  S 


DE  BOURNONVILLE 

ET  DE  CAPRES 


ntfjbu  tu  Ho* 

d'drgent  tmt , 
Umfsfi&  «•*- 
ttnné  in  U 
tutut  }*utcb/t 
Crpâfic  in  f» 
tnt. 


XVIII. 

J"  EAN  -  FRANÇOIS-BENJAMIN  de  Bournonville ,  marquis  de  Boumonville  &  de 
Risbourg,  baron  de  Câpres ,  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Jacques  ,  fils  puîné  d'ALE-  * 
ANDRE  1.  duc  de  Bournonville,  &  d'ANNE  de  Melun  menttomtz,  tt-devant  p.  838. 
fer  vit  d'abord  en  qualité  de  capitaine  d'infanterie  dans  le  régiment  commande  par  le 
vicomte  de  Bar  Un  (on  frère,  &  fe  trouva  en  ifijo.  au  (iege  de  Mouzon  &  à  la  Bataille 
de  Rethcl,  où  il  reçut  deux  bleflures  &  fut  fait  prifonrucr  n'ayant  encore  que  16.-  ans. 
Il  affilia  en  tfijj-  au  fiegc  de  Rocroy  avec  fes  deux  frères,  &  à  celui  d'Arras  en  1654. 
il  étoit  alors  capitaine  de  cuiraflîers,  &  dans  l'attaque  des  lignes  il  fit  prifonnier  un  ca- 
pitaine François.  Après  la  mort  de  fon  pere  il  fut  fait  capitaine  des  anciennes  compa- 
gnies d'hommes  d'armes,  il  pana  enluite  en  Catalogne  à  la  tetc  d'un  tegiment  Walon , 
dont  il^toit  meftredecamp  &  fut  depuis  colonel  d'un  régiment  d'infanterie  hauc  Alle- 
mand en  Flandres ,  &  fait  gouverneur  de  la  ville  de  Lierre  par  lettres  du  roy  d'Efpagnc  du 
14. avril  1*8 1.  te  fergent  gênerai  de  bataille, enfuicc  gouverneur  &  grand  bailly  d'Oudenar- 
dc,  fie  enfin  lieutenant  gênerai  des  armées  du  roy  d'Efpagnc,  par  lettres  du  y.  o&obrc  1695;. 
il  mourut  le- 1 6.  avril  1718.  àNamur,oùil  ell  enterre  dans  l'égide  des  Carmes  dechauflés. 

L  Femme,  DONA-MARIE  de  Perapcrtula-V.la-de-Manii  &  Cruylles,  fille  aînée  &  G 
héritière  de  N  de  Pcrapcrtufa,  vicomte  de  Joch,  d  une  ancienne  mailonqui  cft  une  des 
neuf  baronies  de  Catalogne.  Elle  fut  mariée  en  Catalogne  <3t  mour  ut  l'an  161.0. 

Dom  FRANCOIS-ANTOINE-GALDERIC-IGNACE  de  Bournonville  marquis 

de  la  Roupir ,  qui  fuie. 
II.  Femme,  MAR1E-FERDINANDE  de  Noivcarmes  de  Sainte  Aldcgonde,  elleavoic 
étéchanoincflcdc  Sainte  Gcrtrude  à  Nivelle*  éroit  fille  de  Frtmtois Ltmtrd  comie  de  Noir- 
carmes,  &  de  Sainte  Aldcgonde  6c  6'jgm de  Davrc  .damede  Miremont  &c.  héritière  de 
cette  mailon.  Maximilien  comte  de  Noircarmes  &  de  Sainte  Aldegonde  pere  de  François  La- 
moral,  éroit  chcvalicrde  la  Toifond'or,  chef  des  finances  du  roi  d  Elpagnc  aux  pays  bas, 
gouverneur  gênerai  du  pais  fi£  comté  d'Artois.  Marie  Fcrdinande  mourut  à  Oudenarde  où 
cA  enterréedans  l'églifc  des  Rccolets. 


DUCHÊZ  NON  REGISTREZ.  BOURNONriLLE.  84i 

1.  WOLFANG  de  Bouroonville  ,  marquis  de  BournonviUc  fie  de  Sars,  rapperté  a- 

tfTtS  %.  V. 

2.  Michel-Joseph  de  BournonviUc,  duc  de  BournonviUc,  baron  de  Câpres,  chcvaliec 
de  l'ordre  de  la  Toifond'or,  gentilhomme  de  la  chambre  en  exercice  de  S.  M.  Cach. 
Philippe  V.  capitaine  gênerai  de  Tes  armées ,  capitaine  de  (a  Compagnie  Flamande  des 
gardes  du  corps.  Il  a  commencé  a  fervir  en  Flandres  en  qualité  de  capiraine  de  cavalerie , 
puis  fat  fait  colonel  d'infanterie  &  brigadier  des  armées  en  170 1.  &  infpccteur 
gênerai  de  l'infanterie.  En  1704.  il  fut  fait  maréchal  de  camp,  &  capitaine  de  la 
compagnie  des  gardes  royales  des  hallebardicrs  en  Flandres ,  le  3  t.  octobre  1706.  il 
fut  tait  lieutenant  gênerai  des  armées,  fieyafervi  en  cette  qualité  avec  diftinctioa 
dans  les  fonctions  qu'il  y  a  eues  ;  en  1 709 .  le  roy  le  créa  chevalier  de  l'ordre  de  la  Toi- 
fon  d'or ,  dont  il  reçut  le  colicr  des  mains  de  l'électeur  de  Bavière  à  Compiegnc  par 
procuration  de  S.  M  Cath.  L'année  1710.  il  paffâ  en  Efpagnc'.où  il  a  continué 
a  fervir  &  fait  les  campagnes  avec  diftinction  en  qualité  de  lieutenant  gênerai ,  en 
1711..  il  fut  nommé  gouverneur  de  Gironnc,  &  commandant  des  Vigueries  de  ce 
diftnct  &  de  Campredon,  en  17 1  ç.  au  mois  d'octobre  il  fut  créé  grand-d'Efpagne 
de  la  première  claflé  avec  la  dénomination  de  duc  de  Bournonville,  en  1718.  il  rue 
fait  commandant  gênerai  de  la  vieille  Caftillc,  puis  fait  capitaine  de  la  compagnie 
Flamande  des  gardes  du  corps  ,  dont  il  prefta  ltrmcnt  entre  les  mains  du  roy  ,  le 
1 6.  juin  1710.  il  fut  nommé  gentilhomme  de  la  chambre  en  1721.  ayant  mérite 
l'honneur  de  la  confiance  de  S.  M.  Cath.  par  fon  zele  &  par  (es  (ervices  dans  plu- 
ficurs  commifllons  importantes  dont  il  l'a  chargé.  Depuis  «S.  M.  Cath.  l'envoya  (on 
ambalTadeur  extraordinaire  fit  plénipotentiaire  auprès  de  l'empereur  au  mois  d'aoult 
\jt6.  &  il  fut  nommé  en  1717.1e  premier  des  ttois  plénipotentiaires  du  roy  d'Elpagnc 
au  congres  de  SoilTons ,  fie  fait  capitaine  gênerai  de  lés  armées  au  mois  de  mars  1719. 

3.  Claude  de  Bournonville  dit  U  thtvdier  de  Bourrunvilk ,  colonel  d'un  régiment 
d'infanterie  Walonne  6c  brigadier  des  armées  du  roy  d'Elpagnc,  lequel  en  contide- 
ration  de  fes  (ervices  l'avoir  nommé  maréchal  de  camp  de  (es  armées ,  mais  il 
mourut  avant  de  prendre  poiieflîon  de  cette  charge  à  Meiîine  le  6.  juillet  17 19. 

4.  Mawb-Bomnb  de  BournonviUc,  n'eft  point  mariée  fie  vit  en  1730. 


X  I  X. 

DOM  FR ANCOIS- ANTOINE- G  ALDERIC-IGNACE  de  Bournonville,  mar- 
quis de  la  Roupie ,  bâton  de  Robollet ,  vicomte  de  Joch ,  feigneut  de  PcreUes , 
D  de  Bertrand  ,  de  Ville  de  Magne  ,  de  Cruylles  fie  de  Perapcrtula  ,  gentilhomme  de  la 
chambre  des  rois  d'Efpagnc  Charles  11.  fie  Philippe  V.  chevalier  de  l'ordre  de  S.  Jac- 
ques ,  naquit  le  26.  juin  1660.  fit  fa  première  campagne  dans  la  cavalerie  de  Catalo- 
gne ,  fur  enluite  capitaine  de  cavalerie  en  Sicile ,  &  capitaine  des  gardes  cuirafllers  du 
duc  de  BournonviUc  fon  oncle  viceroy  de  Catalogne. 
Femme  ,  DON  A-EMMANUELLE  de  En),  Baronne  d'Orcau. 
1.  Dom  FRANCOIS-SAVADORdc  Bournonville,  vicomte  de  Joch ,  qui  fuie. 
z.  Dom  Joseph  de  BournonviUc,  colonel  de  cavalerie  au  fetvice  de  S.  M.  Cath.  actuel- 
lement vivant. 

3.  Dom  Salvador  de  Bournonville,  colonel  de  cavalerie  au  (ervice  du  roy  d'E (pa- 
gne ,  exempt  de  la  compagnie  Flamande  de  (es  gardes  du  corps  en  17  jo. 
E     4.  Dom  Ignace  de  Bournonville,  mourut  en  1716.  étant  colonel  de  cavalerie,  & 
auffi  exempt  de  la  compagnie  Flamande  des  gardes  du  corps  de  S.  M.  Cath. 

j.  MaRIE-Icnace  de  Bournonville,  mariée  a  N.  comte  de  Robles,  marquis  de  Villa- 
nant ,  mourut  en  170  j. 

6.  fie  7.  Eu  la  lie  fie  Anne  de  Bournonville  &  Eril. 

X  X. 


Dom  FRANÇOIS-SALVADOR  de  Bournonville,  vicomte  de  Joch,  baron  d'Orcau, 
marquis  de  la  Roupit,  feigneur  des  terres  &  (cigneuries  que  pofledoit  feu  fon  pere 
comme  il  eft  dit  cy-deffus. 
Femme,  Dona  MARIE -MARTINE  Funes  de  Villapande-Aiino-Sans  de  Latras, 
fille  de  N.  comte  de  Atarcs  fie  de  Villar. 
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1  v. 


MAR  Q.U  I  S 

DE  BOURNONVILLE 

ET  DE  SARS 


DtfdUt  4M  lion 
d' agent  *mf , 
Unf  àfié  &  c$n- 
Ittmé  d  cr  lu 
quetc  }»BT(bt* 

&  fnfét  en  fou- 
lon. 


(i)  Le  Roux 
theirre  de  la  no. 
bielle  de  IJjotiic» 


SIX. 

T  7  OLFANG  de  Bournonviilc,  marquis  de  Bournonvilie  Se  de  Sars  en  Hainaucpar 

V  érection  de  Charles  11.  roy  d'F.fpagnc  du  i.  feptembre  1689.  (<)  ctoit  fîts  aine*  » 
de  JE  AN-FRANCOIS-BENJAMIN  de  Bournonviilc,  marquis  de  Bournonviilc  &  de 
Risbourg,  baron  de  Câpres,  &  de  MARIE-FERDINANDE  de  Noircarmcs  de  Sainte 
Aldcgondc  fa  féconde  femme  mentionnez  cy-devsntp.  84}.  il  fur  fait  le  j.  Septembre  169  1. 
capitaine  de  cavalerie  du  régiment  de  cuirafllcrs  Elpagnols,  colonel  d'un  régiment  d  in- 
fanterie l'an  1701.  puis  brigadier  en  1708.  te  fait  capitaine  de  la  compagnie  des  che- 
vaux gris  des  gardes  d 'Eipagnc  aux  Pays  bas,  à  la  léte  de  laquelle  il  pafla  en  E  (pagne,  où 
quelques  tems  après  elle  fut  reformée,  il  pafla  quelques  années  aprc's  dans  les  terres  en  Flan- 
dres qui  e'toient  de  la  domination  de  l'empereur  ,  (depuis  il  entra  au  (ci  vice  de  la  Mijcfté  lm- 
pcriallc  lequel  lui  donna  un  régiment  d'infanterie  en  1718.  il  fut  pourvu  le  i:  juillet 
i-2t.(du  gouvernement  de  Tenrcmonde  fii  de  (à  dépendance,  fait  gcncral  de  bataille 
des  limées  de  l'empereur  &  en  1718.  rtadthoudcr  des  province  ôc  duché  de  Limbourg 
&  pays  d  outre-Meule. 

I.  Femme,  CATERINE  comtefle  de  Haudion,  fille  de  NicoUs  comre  de  Haudion,  C 
ic  d'Annt  de  Cotrelle,  fut  mariée  l'an  1*94.  dont  font  nez  pluficurs  enfans  morts  & 

Je  ah- Joseph  de  Bournonviilc,  capitaine  de  dragons  au  fervice  de  l'empereur  cft  né 
à  Sars  l'an  1701. 

II.  Femme,  ANGELIQUE-HONORINE  Schets ,  dht  d'Urfel,  fille  de  Trtnctis 
Schets,  comte  d'Urfel ,  d'Hobokes  &  du  S.  Empire,  gênerai  de  bataille  des  armées  de 
Charles  II.  roy  d'Efpagnc  ,  &  à' Honorine- Dorothée  de  Horncs-Bafllgnies  &  forur  de 
Connu d- Albert- chartes  crée  duc  d'Hobokes  &  d'Urfel  par  lettres  du  z.4.  avril  1717.  fut 
mariée  en  1708.  D 

1.  N.  de  Bournonviilc,  mort  âgé  de  deux  mois, 

a.  Frakcois-Joseph  de  Bournonviilc,  né  à  Cambray  le  ij.  Février  1710. 

3.  Maximilien-Casimik  de  Bournonvilie ,  néà  Compiegne  le  4.  octobre  171J.  I 

4.  Wolfanc-Joseph  de  Bournonvilie,  néà  Mons  le  jo.  novembre  171  j. 

> .  Anne- Alb e  rtine  de  Bournonviilc ,  née  à  Cambray  le  premier  janvier  1711.  chanoi* 
nefle  à  Mons. 

tf.  Annb-Mame-Charlote  de  Bournonviilc,  née  à  Mons  le  6.  juin  1717.  eftehanoi* 
nefle  à  Mons. 

7.  Marib-Lidie  de  Bournonvilie,  née  à  Mons  le  10.  juillet  1720. 

$.  VI. 


DÙCHEZ  NON  REGISTRES  BOVRNONriLLE.  «4Î 

f .    V  î. 

SEIGNEURS 

DE  LA  VALLÉE 


De  BeumtMiillt 
4  une  hrdure 
in. 


X  I  L 

j  X*S  OBERT  de  Bournonvillc ,  dit  h  Rôux>  fécond  fils  de  JEAN  de  Bournon- 
JX.  ville  ,  (cigneur  de  Rengueflcnr ,  &  de  MASSE  de  Semelle, mentitmês  cy-devtitt 
ftge  8 31.  fut  feigneur  de  la  Vallc'e  ,  Ce  fut  eue  en  1436.  à  la  bataille  d'Ardrcs,où  fort 
frère  aîne  fut  fait  prifonnicr,  il  croit  alors  gouverneur  du  château  dcBruneberg  en 
Artois ,  Ce  de  celui  de  Dcfvrene  pour  le  duc  de  Bourgogne. 

Femme,  ADELIS  de  Flahaur,  dame  de  la  Vallée  &  de  la  Coguardcrie. 
1.  JACQUES  de  Bournonvillc  »  leigneur  de  la  Vallc'e,  qui  fuit, 
a.  N.  de  Bournonvillc ,  mariée  à  Hugues  Routcl  ,  leigneur  des  Marquez  5c  de 
Bcdouatre. 

c  rm 

JACQUES  de  Bournonvillc.  feigneur  de  la  Vallée ,  de  Vintcrhu  &  de  la  Coguar- 
dcrie, mourut  avant  l'an  1476. 

Femme,  ELEONORE  de  Ficnncs,  filtc  de  Rebert  de  Ficnncs ,  dit  U  Afttte,  ba- 
ron de  Bcllcbrune,  &c  de  Ctterine  de  Crcquy. 

1.  JEAN  de  Bournonvillc,  feigneur  delà  Vallée,  qui  fuit. 

2.  Caterinb  de  Bournonvillc  ,  femme  de  Jean  feigneur  d'Incourt  Ce  d'Hu- 
rionvillc  en  Artois,  chevalier. 

j.  Jacquelihe  de  Bournonvillc,  cpoula/ftm  du  Moulin,  feigneur  de  Cormonr. 
4.  Marie  de  Bournonvillc }  femme  de  Ltcnnel  de  Dixmudc. 

X  I  v. 

JEAN  de  Bournonville,  chevalier,  (cigneur  de  la  Vallée,  de  Heuchin ,  de  Val- 
Entin  Ce  de  1a  Courroye  en  Artois,  baron  de  Baingthun ,  feigneur  de  la  Morrc 
&  du  Mefnil,  gentilhomme  de  la  bouche  du  duc  de  Bourgogne, avoir  écé élevé  dans 
E  la  maifon  de  ce  prince,  qui  lui  confia  en  1480.  le  gouvernement  des  château  «S: 
diltrid  de  Bruncbcrg,  de  Surcn,  dcWamben  &  de  De;vrene  en  Boulonnois,  il 
avoir  eu  en  1476.  la  licutcnancc  du  gouvernement  de  Hcfdin,  Ce  fut  aulîl  grand 
veneur  &  grand  louvetier  du  Boulonnois  ,  puis  en  1493.  maître  d'hôtel  du  roy  Char- 
les VIII.  il  mourut  en  Jfo9.  ayant  fondé  llx  ans  auparavant  un  couvent  de  religieux 
de  S.  François  à  Laves  dans  la  terre  de  Val-Entin ,  prés  Hefdin. 

Itmc  y.  E  io 


fig^       HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 
Femme,  JEANNE  de  Linicres. 

Charlotte  de  Bournonvillc  cpôufa  Antoine  d'Ailly,  feigneur  de  Varennes,  de  A 
FlorenviUcdcFouilloy,dc  Moyncaux  ccdcLcfiiain  dans  le  Cambrcfis,  petit  fils 
<ie  Râtnl  d'Ailly  ,  vidamc  d'Amiens  ,  baron  de  Pccquigny ,  frète  de  juaneline 
d'Ailly  ,  femme  de  Jemàz  Bourgogne  .comte  d'Eftampes.  Anttine  d'Ailly  mou- 
rut le  10.  novembre  1509.  3c  Charlotte  de  Bournonvillc  le  i  j.  feptembre  it  14. 
■  Vivant  leur  épitaphe  qui  eft  fut  lcut  fepulturc  dans  l'cglifc  du  village  de  Lcl- 
dain  en  Cambrcfis  ;  elle  avoir  tenu  lur  les  fonts  de  baptême  avec  Marie  de 
de  Luxembourg  comteûe  de  Vendôme,  Madclcric  de  Bourbon  née  à  la  Ferc 
le  j.  février  ijio.  fille  de  Charles  de  Bourbon  duc  de  Vendôme  ,  ccdeFran- 
çoife  d'Alençon  ;  par  cette  alliance  ,  tous  les  biens  de  cette  branche  de  Bour-  u 
donvillc  paflerent  dans  la  maifon  d'Ailly.  D 

*  vu 


"SEIGNEURS 

DE  CHATÊAUBRICON 


De  fthlt  4M  bon 
d'argent  mmé , 
Umfêft  &  cou- 
ronné d'or  U 
queue  founbéo 
&  fâfét  enfsu. 
toir. 


X  L 

C 

ANDRE'  ou  ANDRIEU  de  Bournonvillc,  cinquième  fils  de  JE  AN  de  Bour- 
noaville  II.  du  nom,  &  de  MAHAUD  de  Fiennes,  mentionnés  cj-devmt, 
fâge  8 17.  fut  feigneur  de  Châtcaubriçon  après  la  mort  de  Round  ôx.  Bournonvillc  Ton 
stère,  par  la  donation  que  lui  en  fit  l'an  1 364.  Robert  de  Fiennes  (on  oncle  ,  conné- 
table de  France;  il  fe  diftîngua  à  la  guêtre  en  1369.  8c  le  toy  Charles  V.  lui  confia 
l'an  1 971.  Je  commandement  des  troupes  qu'il  envoyoit  au  iccours  du  duc  de  Bcrry 
(on  frère  ;  le  feignéur  de  Châtcaubriçon  avoit  alors  avec  lui  cinq  chevaliers  &  34. 
ccuyers ,  (ùivaot  le  compte  de  Jean  le  Mercier ,  tréforicr  des  guerres.  Il  n'étoit  en- 
core qu'e'cuycr  en  1369.  &  avoit  neuf  autres  ecuyers  en  fa  compagnie,  (uivantunc 
monftre  du  2.4.  juillet  de  la  même  année.  H  mourut  laiûant  deux  fils. 

1.  Ekcuerravd  de  Bournonvillc ,  (urnomme  <7«Mf ,  (eigneur de  Châtcaubriçon, 
de  Mouricr  en  Artois  &  de  Fretemeule,  contribua  beaucoup  l'an  1414.  à  la 
prifede  Neuville  fur  la  Meufc,  par  Walcran  de  Luxembourg  comte  de  S. 
Paul,  fie  fc  trouva  l'année  fuivante  à  la  bâtaille  d'Azincourt,  m  tl  entreprit  avec  q 
dix-fept  cavaliers  de  fin  âge  de  faire  tomber  de  deffûs  la  tête  d*  roy  d'Angleterre 

la  couronne  que  ce  frtnee  partait  fur  fin  ca/qne ,  elle  fit  rompue  i un  ceup  qui!  donna 
fur  U  tête  dm  roy ,  nuis  Enguerrand  fit  tué  fur  le  champ  par  les  gardes  de  ce  prince 
avec  fin  frère  bkttrd ,  nommé  Enguerrand  antme  lui. 

2.  JEAN,  dit  Hanart,  de  Bournonvillc,  (cigneur  de  Châtcaubriçon , qui  fuit. 
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JEAN  de  Botirnonvillc ,  furnomme  Htnm ,  fucceda  aux  biens  de  fa  branche  pat 
la  mort  d' Enguerrand  de  BournonviUe  fon  frère  aine,  acheta  par  contrat  du  4.  juin 
1439.  de  Taflart  de  Contcvillc ,  un  ficfliiué  àCrefly ,  fie  fit  ton  teftamcat  le  ^.octo- 
bre Kftf. 

Femme  >  JEANNE' de  l'Efhmg,  refta  le  14.  octobre  1466. 

1.  PIERRE  de  BournonviUe,  lcigneur  de  Chafteaubricon  i  qui  fuit. 

2.  Jean  de  BournonviUe  ,  feigneur  de  Frctemeule,  vivoit  en  1496.  &  laifla  uh 
bâtard  nomme  Antoine,  lequel  fut  pere  aulli  de  deux  bâtardes. 

3.  Perrette  de  BournonviUe,  mentionnée  dans  un  acte  du  15.  avril  1477.  fut 
mariée  dans  la  maiton  de  Relly. 

4.  Nicole  de  BournonviUe,  eft  nommée  dans  l'acte  du  25.  avril  1447. 

j.  Marie  de  BournonviUe  ,  femme  de  Jdfqmes  le  Canu,  feigneur  de  Blairel  en 
Boulonois,  du  contentement  duquel  6c  A' Anton*  le  Canu  leur  fils  aîné,  elle 
tranûgca  avec  Pierre  de  BournonviUe  ton  frète  aîné  le  if.  février  1467. 

X  I  I  ï. 

PIERRE  de  BournonviUe ,  feigneur  de  Mourier ,  de  Frctemeule ,  de  Grambus ,  de 
Chafteaubricon  >  &c.  acquit  par  contrat  du  26.  octobre  1476.  m  fief  &  noble  te- 
ntaient fitué  à  Dompierre ,  tenu  de  Jacques  feigneur  de  Rambures.  Il  prit  pofleflîon 
des  feigneuries  de  Grambus  fie  de  Frctemeule  par  actes  des  18.  fie  29.  avril  1479. 
affilia  l'an  1480.  au  traité  de  mariage  de  Jetant  de  BournonviUe  fa  fille  avec  Pierre 
du  Bois  dcFiennes,  àufqucls  il  céda  en  avancement  d'hoirie  fa  terre  de  Mourier  pac 
acte  du  10.  avril  1484.  Il  étoit  mort  le  t€.  juin  14S9.  fulvant  un  accotd  paûe  ca- 
rreJeanne  fit  Aérienne  de  BournonviUe  fes  fiUcs. 

Femme ,  GUYOTE  de  Henancourt ,  fille  de  Jetn  feigneur  de  Henancourt ,  fie 
SlftbeUe  de  Beauvoir. 

1.  Jeanne  de  BournonviUe,  dame  de  Mourrier  fie  de  Chafteaubricon  ,  époufk 
par  contrat  du  quatre  juin  1480.  Pierre  du  Bois  de  Ficnnes,  chevalier ,  feigneur 
de  Boyéffles,  dcBouvignies  &  de  Rcgnauvillc. 
1.  Adrienne  de  BoornonviHe ,  dame  de  Frercmeule  &  de  Grambus  pat  parta- 
ges faits  avec  fa  (œur  fie  fon  bcaufrere  les  26.  fie  17.  juin  1496.  Une  quittan- 
ce qu'elle  donna  au  feigneur  de  BoyefHcs  fou  bcaufrere  le  premier  juillet  1497. 
apprend,  qu'elle  étoit  alors  fiancée  avec  Pbtliftt  de  Mufcnt,  feigneur  de  Ba- 
zentin. 

3.  N.  de  BournonviUe,  chartreufe,  eft  mentionnée  dans  le  teftament  de  fa  mereV 
qui  lui  laifla  la  part  qu'elle  pouvoir  avoir  dans  un  fief  qu'elle  avoit  acquis  avec, 
fon  mari. 
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$.  VIII. 

SEIGNEURS 

DU  CHASTE  AU 

DE  BRETECHE 

x  i. 

F)  AUDOUIN  de  Bournonvillc ,  fixiéme  fils  de  JEAN  II.  du  nom,  feigneur  de 
)  Bournonvillc,  &  de  MAHAUD  de  Ficnncs ,  mentimnes  cydtvaU pige  817.  (c  B 
«Qftingua  à  la  guerre  (ous  le  duc  de  Bourgogne  es  années  i}66.  i}6g.  6c  1 585.  Il 
fut  père  de 

1.  LlONNEL  de  Bournonville ,  feigneur  du  Chaftcan  de  Bretcche,  qui  fuir. 

x.  Guillaume  de  Bournonvillc ,  feigneur  de  Wycrcs  en  Boulonois  ,  étoit  un  des 
huit  ecuyers  de  la  compagnie  de  Colart ,  feigneur  de  Difant,  chevalier  bache- 
lier, qui  fit  montre  à  Boulogne  le  16.  fe'vricr  1409.  &  l'un  des  neuf  ecuyers 
de  celle  de  jean  des  Marquais  ,  reçue  en  la  même  ville  le  feize  mats  fuivant. 
(  Bibliet.  du  rty ,  recueil  de  M.  de  Gaignieres.  )  Il  vivoit  en  14x7. 

3.  Valbaan  de  Sournouville,  dont  il  fera  parlé  aptes  Ton  frète  aîné. 

C 

XI L 

LlONNEL  de  Bourhonville  ,  feigneur  du  Chafteau  de  Breteche,  Sec  capitaine 
de  cent  hommes  d'armes  ôc  de  deux  cent  douze  chevaux- légers  pour  le  lctvice 
du  duc  de  Bourgogne  »  défendit  en  1419.  la  ville  de  Gifors  contre  le  roy  d'An- 
gleterre Henry  V.  &  ne  la  rendit  que  faute  de  vivres  après  ttois  femaines  de 
reiiftancc.  11  fut  en  141 1.  un  des  cinq  braves  qui  combattirent  avec  Je*»  de  Luxem- 
bourg contre  pareil  nombre  d'Anglois  devant  S.  Riquier.  En  1426.  il  fut  gouver- 
neur de  la  ville  6c  du  château  de  Creil ,  6c  depuis  de  la  ville  de  Gifors  -,  il  com- 
manda aulîî  un  corps  de  l'armée  du  duc  de  Bourgogne  en  Hollande ,  6c  tut  tue  en 
1430.  en  défendant  fan  chafteau  de  Bretcche  contre  les  Anglois. 

Femme,  JEANNE  de  Villicrs ,  fœur  dejean  de  Villiets,  feigneur  de  l'Ifle-Adam, 
maréchal  de  France ,  chevalier  de  la  toifon  d'or  lors  de  fa  première  inftitution  ,  6c 
fille  de  Pierre  de  Vilhers  II.  du  nom ,  feigneut  de  l'Iflc-Adam  6c  de  Yalmondois ,  cham-  D 
bcllan  du  roy ,  &  de  Jeanne  de  Chaftillon. 

,  XII. 

VALERAN  de  Bournonvillc ,  porta  les  armes  &  fut  bteflé  dangereufement  l'an 
i4zj.  au  fiege  de  Moyennes  en  Champagne.  Jean  de  Luxembourg  lui  donna 
enfuite  le  gouvernement  de  Beaumont  en  Argonnc,  &  le  fit  un  de  fes  héritiers  en 
1430.  11  étoit  encore  un  des  premiers  capitaines  des  armées  du  duc  de  Bourgogne 
en  1474.  &  1-175.  Lc  nom  dc  k  femme  eft  ignoré, mais  il  y  a  apparence  que  c'eft  E 
de  lui  que  dcfccndirc.it  les  feigneut  s  dc  Bournonvillc  en  Champagne ,  y  ayanr  une 
terre  dans  cette  province  qui  porte  ce  nom ,  &  qui  cil  enrrec  dans  Vaudctar  dc 
Tcrfan,  dont  quelques-uns  ont  porté  lc  titre  de  feigneurs  dc  Bournonvillc. 


$IX. 
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B  AOUL  de  Bournonvillc,  baron  de  Itfort,  confeillcr  fie  chambellan  de  Gode- 
JX.froy  tb*kg*tfl  roy  d'Angleterre,  c'toit  fils  puitné  de  GERARD  de  Bournon- 
villë fi£  de  WALPURGE  dame  de  Sclis ,  metttwmis  cy-ievant  ftge  824.  Geoffroy 
riantegencft,  comte  d'Anjou,  roi  d'Angleterre  par  Mahaud  fa  femme  ,  lui  fit  don 
de  la  baronnic  de  Itfort,  fie  il  mourut  l'an  1140.  dans  une  bataille  contre  Etienne 
comte  de  Blois ,  qui  fc  prétendoit  roi  d'Angleterre. 

Femme  ,  CECILE  de  Gloccftrc ,  fille  de  Robert  comte  de  Gloceftrc,  fils  naturel 
d'Henry  I.  roi  d'Angleterre. 

1.  HENRY  de  Bournonvillë,  baron  de  Itforc,  qui  fuit, 
a.  Raoul  éc  Bournonvillc. 
3.  Guillaume  de  Bournonvillc 

I  V. 

TTENRY  de  Bournonvillë,  baron  de  Itfort,  naquit  en  Angleterre  où  il  fiicccda 
Jf~f  aux  biens  de  fon  pere.  Il  fut  envoyé  dcox  fois  en  ambaflàde  vefs  le  roi  Louis* 
V II.  &  reçut  une  bleffute  dangereufe  à  la  bataille  où  fon  pere  perdit  la  vie.  Il  moun 
tut  l'an  1 1 5  j.  fit  tut  inhume  à  Kent.  s 

I.  Femme,  MAHAUD  de  Salisbury,  fille  de  CmlUttme  comte  deSalisbury. 

II.  Femme ,  LEONORE  de  Burgretl. 

HENRY  de  Bournonvillë  II.  du  nom ,  baron  de  Itfort ,  qui  fuit. 

V. 

HENRY  de  Bournonvillc  II.  du  nom,  baron  de  Itfort,  fe  voyant  fans  enfans, 
fit  venir  en  Angleterre  Robert  de  Bournonvillc  fon  coufin,  fils  puifhé  d'E*f- 
uche  Crc  de  Bournonvillë ,  il  l'adopta  fi:  l'infhtua  héritier  de  cous  les  biens ,  tp«- 
mt  tl  4  été  dit  cj-i€Vânt,f*gt  81$. 


BARON 

DE  ITFO 

I  I  L 


Tome  V. 
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s.  X 

SEIGNEURS 

*  — 

DE  LA  HAYE' 

BATARDS 

DE  BOURNONVILLE 


De  Bearnttnilli 
ttifi  d'une  bane 
de  tueults  bn~ 
fur  le 


tout. 


XVI. 

TEAN,  bâtard  de  BtMrttMviUe ,  écujtr ,  feigneur  de  la  Haye,  fils  naturel  de  Jean  de 
I  Bournonville,  chevalier ,  bar  an  de  Betngthun,  feigneur  d  Ouvrutghe»  ,  mentionné  cv- 
dcvant  page  83j.  Sm  fere  lui  fit  dm,  du  conftntement  dejcmde  Heditq ,  feigne»  de  B 
ccurtevtlle,  le  24.  mars  i<7i.  de  flufieurs  immeubles  ;  &  far  fa»  teflament  du  17.  /«r- 
vter  i<7?  tl  lm  légua  ejr  À  Antoine  bâtard  de  Bourncnvttle  fm  autre  fils  naturel, 
quint  defes  biens.  Confultez  pour  cette  branche  le  Nobiliaire  de  Picardie,  imprimé 
€n  1717.  fur  les  preuves  faites  devant  MM.  Bignon  Si  Bernaee  fucccflivemcnc  in- 
tendans  de  Picardie. 

femme,  JEANNE  le  Magnier,  fille  de  Vaûerani  le  Magnier,  &  de  Mmrj  Louet- 
te,  fut  mariée  par  contrat  du  9.  feptembre  1577.  &  «oit  remariée  le  4.  novembre 
ï6o8.  z  jean  de  Neufvillc,  lors  du  mariage  de  fon  fils. 

JEAN  de  BournonviUe  II.  du  nom,  feigneur  de  UHayc,  qui  fuit. 

XVII.  C 

T!EAN  a  Bournonville  II.  du  nom,  écuyct  feigneur  de  la  Haye,  fit  Ton  teftament 
J  J'  <°^obrc  16 37-  Par  '«quel  il  fit  ton  héritier  univerfel  Français  de  Bournonville 
Ion  hlsainc,  à  la  charge  d'un  quint  pourfes  cinq cnfàns puînés  ,Sc nomma  pour  exé- 
cuteurs Jean  de  Minevi  Ile  &  Jean  Heuzé. 

Femme ,  FRANÇOISE  Hcuzé,  fille  de  Pierre  Heuzé,  écuyer  feigneur  de  Mon- 
<igny ,  it  de  Jeanne  le  Bon ,  fut  mariée  par  contrat  du  4.  novembre  itfo8.  &  telta  le 
9.  décembre  1657. 

1.  FRANÇOIS  de  BournonVi'le,  feigneur  delà  Haye,  qui  fuir.  D 
ft.  Jacques  de  Bournonville ,  nommé  dans  le  tcîtamem  de  fa  merc  qui  lui  fit  des 
legs. 
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$.  4.  s  &      Clauoe  ,  Jeanhe  ,  Marie  &  Louise  de  Bournonville ,  nom- 
»         mecs  avec  leur  frerc  dans  le  teftament  de  leur  nacre  du  $.  décembre  1637.  h 
première  c'roir  mariée  en  164t.  à  Morand  Cucheval,  cavalier  dans  la  com- 
pagnie du  comte  de  Lannoy. 

X  V  I  ï  I. 

1  v  RANCOIS  de  Bournonville,  écuyer  feigneur  de  la  Haye,  c'roir  enfeigne  au 

regimcnc  de  VUlcquicr  le  s.  octobre  16*7.  lors  du  tclramcnt  de  ton  perc. 
remroc  MADELENE  Hcuzc,  hllede  "Jean  Hcuzc,  procureur  en  ta  (cncçhauflce 
du  Boulonnois ,  &:  de  Rvberte  Gellct,  hit  mariée  par  contrat  du  n.  novembre  1*42. 
1.  JEAN  de  Bournonville  111.  du  nom  ,  (cigncur  de  la  Haye,  qui  fuit, 
z.  Pierre  de  Bournonville ,  prefent  aveefes  (crurs  en  1674.  au  contrat  de  ma- 
hage  de  leur  trere  aine, 
u      3.  &  4.  Maoelene  &  Denise  de  Bournonville,  préfentes  en  1d74.au  con- 
h         rrat  de  mariage  de  leur  Irerc  aîné. 

X  I  X. 

TE  AN  de  Ecurr.onvillc  III.  du  nom  ,  écuyer  feigneur  de  la  Haye,  ctoit  âgé  de 
60.  ans  lorfqu  il  fut  maintenu  Jjiis  fa  noblcfle  avec  Ion  rils ,  par  jugement  de  M. 
Bignon,  Intendant  en  Picardie,  le  8. janvier  1701. 

1.  Femme  MARGUERITE  Lamirand,  filic  à'Mttinc  Lamirand  ,  avocitcn  par- 
lement, ancien  mayeur  de  Boulogne  ,  &  dAntûirxtte  Parcnti ,  fur  mariée  par  contrat 
du  19.  janvier  1674- 

JEAN  de  Bournonville ,  feigneur  de  la  Haye,  qui  fuit. 

II.  Femme,  MADELENE  d'Auvergne,  fille  de  Jacques  dAuvcrgnc  ,  écuyer  fei- 
gneur d'Oftrohouc  ,  Se  de  Jeanne  de  Ncufvillc;  fut  mariée  par  contrat  du  14.  decern» 
bre  i«8o. 

^     1.  Antoine-François  de  Bournonville ,  âge*  de  18.  ans  en  1701. 

2.  Louis  de  Bournonville,  âgé  de  ij.  ans  en  1701. 

3.  Charles-Florent  de  Bournonville,  âgé  de  ii.  ans  en  1701. 

4.  Madelenb  de  Bournonville,  âgée  de  s.  ans  en  1701. 

X  X. 

T  EAN  de  Bournonville  IV.  du  nom,  écuyer  feigneur  de  là  Haye,  étoit  âgé  de 
J  2$.  ans  lorfqu'il  fut  maintenu  dans  (a  nobleflc  par  jugement  de  M.  Bignon,  inten- 
*dant  en  Picardie  le  8.  janvier  1701. 

Femme,  MARIE  des  Foûes,  fille  Jem  (feigneur  des  FoffcE ,  écuyer,  ôc  de  Lnù/è 
de  Gtimoult,  fut  mariée  par  contrat  du  la.  février  1700. 

On  trouve  encore  du  nom  de  Bournonville  les  feigneurs  de  S.  Marceau  les  Clavy, 
les  feigneurs  de  Machereaumcloil  &  les  feigneurs  de  Pocancy  >  qui  ont  produit  leurs 
D  titres  de  noblcfle  devant  M.  de  Caumartin  intendant  de  Champagne  au  mois  d'aouft 
i66y.  mais  comme  on  n'en  a  pû  trouver  la  tonftion,  00  fc  contentera  de  renvoyer 
au  nobilieire  de  cette  province  imprime  à  Cbilons  en  1673.  page  89.  &  91. 
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DUCHE  PAIRIE 


ttéTttU  *U  I.  dit 
1  l.féfetlMsfé- 

de  Haute- 
mer.  An  i.  in  àit 
b*ndt  vtvtéi  d'âitt 
qui  eft  de  la  Baume* 
Montrcvc).  Au  \.  it 
punit i  i  j  .bandtt  d  ur 
ft/tt  ,    qui  tft  Mont- 
landrin  ,  &  su 
4-  dt  gueula  su  Un 
dtt  Vfcu  ftmf  dt  bit- 
Itttts  it  mime  qui  tft 
dt  Chatcauvillain. 


■  / 


LA  fcignciiric  de  GRANCEY  fituée  en  Champagne  vers  les  confins  de  la  Fran- 
cho-Comcé,à  huit  lieues  de  Chaiilloh  fur  Seine ,  fut  érigée  en  duché-Pairie 
en  faveur  de  GUILLAUME  de  Hautcmcr  comte  de  Grancey ,  (cigneurde  Fcrvaques, 
maréchal  de  France,  par  lettres  données  à  Paris  au  mois  de  décembre  1611.  elles 
n'ont  point  été  enregiftrées.  La  généalogie  de  la  mat  l'on  de  Hautemer  fe  trouvera 
dans  la  fuite  de  «rte  hilïoirc  chapitre  DES  MARECHAUX  DE  FRANCE. 
Vtyex,  les  lettres  qui  frivent  concernant  tttte  éretlion. 
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-LETTRES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 

DE  GRANCEY 

IreUion  du  comté  de  Grancey  en  duché-  Patrie  en  faveur  de  GùlUnme  de  HtMtemer,  ( 

comte  de  Grancey. 

Au  mois  de  décembre  itfn. 

T    OUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  ror  de  France  3c  de  Navarre  ;  à  tous  prefens  & 

J  ,à  venir,  Salut.  Lcsfceptrcs  ôcles  couronnes  font  ordonnées  de  Dieu  entre  les 

•hommes  ,  pour  après  le  (ervice  qui  lui  eft  dû ,  maintenir  la  focietc  humaine ,  il  les 
fait  fleurir  &  reluire  fucccflîvement  en  diverfes  nations  pour  les  caufes  à  lui  feul  con- 
nues &  ouvre  les  cœurs  des  princes  qui  y  font  prépofez ,  ami:  qu'il  lui  plaît,  pour 
y  établir  les  loix,  polices  &  miniflcrc  ncccflaircs  ,  &  élever  en  prérogatives  d  hon- 
neur ceux  qui  ont  bien  mérité  de  la  choie  publique,  ce  qui  fe  reconnoit  fpcciale- 
ment  en  ce  royaume,  l'origine  duquel  étant  de  longuemain,  il  a  toujours  mainte- 
nu &  confervé  par  grâce  fpecialc  en  une  faveur ,  fplcndcur  &  prééminences  par  del- 
lus  tous  autres;  &  comme  les  chofes  humaines  ne  fe  peuvent  maintenir  en  un  per- 
pétuel 6c  confiant  cours  de  félicité,  après  l'avoir  quelquefois abbattu  pour  le  redref- 
ier  &  fc  faire  connokrc ,  il  a  fulcitc  en  divers  temps  plulicurs  grands  &  excellens 
perlbnnagcs  qui  parleur  vertu  &  valeur,  guidez  de  Ion  efprit,  lont  non  Jculcmcnt 
reftauré  de  fes  ruines,  mais  beaucoup  amplifié  de  domination  félon  l'accroiiïcmenc 
duquel  les  mêmes  princes  ont  par  leurs  grandes  prudences  bien  jugé  &  prévu  qu'il 
ctott  befoin  de  l'aflurer  par  honneur  ,  bienfaits  &  récompenlcs  aux  principaux  mi- 
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niftrcs  de  leurs  c'tats,  lefquels  comme  bafes  &  colomncs  fondamentales  en  fu  fient 
A  le  rourennement  &  appuy  (bus  leur  autoricc  ,&ccs  prééminences  &  marques  d'hon- 
neur qui  ont  toujours  été  distribuées  avec  grand  choix  à  la  médire  du  mérite  &: 
de  la  vertu  de  ceux  qui  y  ont  participé ,  ont  fait  connoître  à  la  porterité  que  la  grâce 
qui  leur  étoit  faite  repondoit  avccjuftc  proportion  à  la  qualité  de  leurs  lcrviccs,  ce 
qui  nous  ayant  été  remontre  &  à  la  reine  notre  trés-cherc  fie  trés-honorée  dame  Se 
mere,  pour  faire  confideration  de  ceux  aulqucls  les  plus  relevez  fit  éminens  titres 
d'honneur  de  notre  état  fe  pouvoient  dig.icmcnt  fie  juftement  départir ,  nous  avons 
jetté  l'ccil  fur  notre  cher  fie  bien-ame  coulîn  Guillaume  de  Hautcmer  ,  comte  de 
Granccy ,  baron  de  Maulny  fteur  de  Fervacques,  maréchal  de  France  Se  notre  lieu- 
tenant gênerai  de  notre  pays  fie  duché  de  Normandie ,  ayant  été  bien  fie  dûment 
avertis  que  du  côté  paternel  il  eft  extraie  de  la  raaifon  de  Hautemer,  autant  fignalée 
8e  recommandable  pour  fon  ancienneté  de  noblcfle  que  pour  les  généreux  actes  Se 
exploits  de  guerre  de  ceux  qui  en  (ont  iflus  ,  fie  notamment  de  feu  Guillaume  de 
Hautemer  ,  l'un  des  plus  valeureux  chevaliers  de  fon  temps ,  Se  de  Jean  de  Hautemer 
père  de  notredit  coulîn  ,  lequel  en  combattant  vaillamment  en  la  bataille  de  Ccri- 
îolles  donna  preuve  de  (a  généralité  fie  de  fon  courage ,  non  moins  que  de  fa  fidé- 
lité au  fer  vice  de  fon  prince  î  Se  du  côté  maternel  fort  des  illuftres  malfons  de  Gran- 
ccy ,  Chaftdlevillain  &  de  la  Baume ,  dont  les  tiges  ont  produit  de  temps  en  temps 
des  rejetrons  fi  dignes  de  cette  fouchc  que  fa  mémoire  en  fera  toujours  gloricul'e 
êe  recommandable;  i  fçavoir,  ladite  maifon  de  Granccy  ,  te  grand  Etutes  qui  pour 
fon  mérite  eut  l'honneur  d'avoir  pour  femme  Bcatrix  de  Bourbon  reine  de  Bohême  Se 
de  Pologne,  à  caufe  de  Jean  de  Luxembourg  fon  premier  mary,  fils  de  Henry  feptiéme 
empereur ,  fie  fut  en  fbn  vivant  vicaire  gênerai  de  l'empire.  Celle  de  Chaftdlevillain» 
Bernard  qui  fut  gouverneur  gênerai,  capitaine  fie  maréchal  de  Bourgogne,  8:  fon 
frere  nommé  Guillaume  fut  honoré  de  l'état  de  grand  chambrier  de  France  ;  Se  quant 
à  celle  de  la  Baume,  elle  a  produit  un  lieutenant  gênerai  au  gouvernement  de  Cham- 
C  pagne  fie  Bric  ,  un  chevalier  d'honneur  de  Marguerite  arebiducheile  d'Autriche ,. 
douairière  d'Efpagne  fit  de  Savoye,  fie  un  grand  veneur  de  France,  tous  defeendus 
en  ligne  directe  ,  comme  eft  aufli  notredit  couGn  du  cô:é  de  fa  mere  de  Jean  de  la 
Baume,  maréchal  de  France,  Se  de  Jacques  fon  frere  grand  maitre  desarbaleftricrs 
de  France ,  fans  parler  des  magnanimes  Se  genereufes  aâions  de  feu  Guillaume  de 
la  Baume  qui  fut  régent  de  Savoye ,  Se  Eftienne  de  la  Baume  qui  fut  amiral  gêne- 
rai de  l'armée  chrétienne  envoyée  outre-mer,  pour  la  délivrance  de  l'empereur  Jean 
Paleologue  ,  tellement  que  notredit  coulîn  fe  trouvant  recommandable  par  (a  naillan- 
ce,  par  la  vertu  fie  par  fes  grands  M  fignalcz  fervices  à  cette  couronne,  Se  ayant- 
paire  par  tous  les  degrez  militaires  qui  le  peuvent  acquérir ,  8e  former  une  parfaite 
expcticncc  au  fait  des  armes ,  s'eft  rendu  fi  dignes  des  marques  d'honneur  que  les 
rois  nos  prédeceffeurs  ont  données  à  ceux  de  fa  qualité  Se  de  fon  mérite  :  que  cotte 
confideration  ,  avec  celle  de  fes  longs  Se  continuels  fervices  en  notre  pays  Se  duché 
de  Normandie  ,  où  par  fa  prudence  Se  vertu  les  chofes  ont  heureufement  réuffi  à 
l'avantage  du  bien  de  cet  état  pendant  les  dernières  guerres  qui  y  ont  eu  cours  don- 
D  nerent  occafion  au  feu  roy  notre  trés-honoré  feigneut  fit  perc ,  que  Dieu  abfolve ,  de 
l'honorer  de  l'érat  Se  charge  de  maréchal  de  France  ,  Se  de  la  licucenance  générale 
au  gouvernement  dudit  pays  Se  duché  de  Normandie  pendanr  que  nous  en  avions  le 


nrque  en  augme 

ver ,  mais  accroître  en  dignitez  les  grandes  ,  illuftres  fie  anciennes  familles  de  notre 
royaume,  dquelles  la  vertu,  valeur  Se  generofité  fc  trouve  conjointe  à  l'cxtraftioii 
d'une  haute  nobleffc ,  fit  témoigner  encore  à  la  pofterltc  que  les  fervices  de  notredit 
coufin  nous  font  autant  agréables  que  ce  royaume  les  a  éprouvez  utiles  en  une  lailbn 
qui  a  mis  à  l'cflay  la  confiance  Se  fidélité  de  nos  bons  Se  loyaux  fujets,  après  avoir 
E  eu  fur  ce  l'avis  de  ladite  dame  reine  notre  trés-cherc  8c  trés-honorée  dame  Ce  mere, 
d'aucuns  princes  de  notre  fang  fie  officiers  de  notre  couronne  ,  étant  prés  de  nous , 
fie  afin  d'inviter  nos  autres  fujets  à  (uivre  le  chemin  que  notredit  coufin  leur  a  frayé 
Se  marcher  dedans  les  pas  de  fa  valeur  fie  fidélité.  Sçavoir  fàifons,  que  nous  bien  Si 
duement  informez  que  le  comté  de  Granccy  affis  au  bailliage  de  Langres mouvant  Se 
relevant  de  notre  couronne  ,  eft  de  grande  étendue' ,  terre  ancienne  Se  noble ,  de  la- 
quelle font  tenus  en  foy  fie  hommage  pluficuts  fiefs  Se  arrierefiefs  aflez  feigneuriak 
Se  de  bon  revenu,  pour  être  élevée  eu  titre  Se  prééminence  de  duché  8e  Pairie,* 
lente  V.  G  10 
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pour  en  Soutenir  Ja  dignité  5c  la  depenfe  ;  Pour  les  considérations  cy-devant  men-  ^ 
tionnécs,  par  l'avis  des  lufiits  «5c  de  notre  propre  mouvement  6e  certaine  Science*  ' 
grâce  fpccialc ,  pleine  puiflaucc  Se  autorité  royale ,  avons  préalablement  audit  comte 
de  Granccy .  du  contentement ,  vouloir  &  requête  de  noticdit  coulin  ;  joint  ,  uni, 
annexé  «5t  incorpore,  joignons ,  unifions ,  annexons  &  incorporons  les  terres,  fei- 
gneuries  2c  baronnies  de  Sclongc,  Cufly,  Vilhcrs,  Mourier  ,Coulomicrs  le  haut, 
Coulomicis  le  bas  ,  Saintcnogic  ,  PouiSlon  ,  PoinScnot,  Villcmoion  ,  Vilmcrum, 
ChalmeSTon,  Pralloy,  Mcllus ,  Vcrnoy  ,  Fouflcgrinc,  Marcy ,  Juttillc  ,  Buflerorte, 
même  les  feigneuncs  de  Ncufvillc ,  Poinfcnot ,  &  la  Margelles  dont  notredit  coulin 
cil  feigneut  en  haute  juSlice ,  moyenne  &  bafle ,  leurs  appartenances  &  dépendances 
(bus  une  (culc  «Se  même  foy  qui  nous  fera  prêtée  par  notredit  coulin ,  6c  le  tout  cn- 
icmblc  créé  fie  érigé  «5c  établi  ,  créons ,  érigeons  &  établiflons  par  ces  prcfcntes  pour 
ce  lignées  de  notre  main  en  litre,  nom  «Se  prééminences  de  duché  6e  Pairie  de  Fran- 
ce, lous  le  nom  fie  appellation  de  Granccv,  lcfqucls  duché  Se  Pairie  de  Granccy, 
feront  d.s  à  prefent  ejr  à  toujours  tenus  cjr  mouvans  à  une  feule  foy  ejr  hommsgc  de  nous  & 
de  nos  fuccejjèurs  rois  de  France  &  de  notre  couronne  &  ch.t'icau  du  Louvre ,  voulant  JJ 
qu'icclui  notredit  coufin  foit  doténavant  nommé  duc  de  Granccy  6c  Pair  de  France, 
fie  que  dcldics  duché  6c  Pairie,  il  jouiilc  &  u<c  perpétuellement  «5c  à  toujours,  lui  , 
fes  hoirs  6c  dclcendans  en  ligne  mafeulinc  en  titre  de  ducs  Se  Pairs  de  Franco  à 
tels     Semblables  honneurs  ,  droits ,  prérogatives  ,  prééminences  en  tous  endroits , 
tant  en  faits  de  guerre  &  aflcmbléc  de  noblclTc  ,  que  par  tout  ailleurs,  tout  ainfi 
que  les  autres  ducs  fie  Pairs  de  France  en  jouiflent  «Se  ulcnt ,  lequel  duché  fie  Pairie, 
tiendra  notredit  coufin ,  comme  dit  cft ,  en  foy  fie  hommage  de  nous ,  fie  comme  tel 
fera  tenu  nous  faire  «5c  prêter  nouveau  ferment  de  fidélité  au  nom  ,  titre  ejr  qualité  de  duc 
de  Granccy  «5c  Pair  de  France,  voulons  «5c  nous  plaift  qu'en  cette  qualité  lui  fie  fes 
fuccefleurs  ducs  de  Granccy  nous  rendent  «Se  à  nos  fucccllcurs  rois ,  leurs  avens  «Se 
dénombremens  ,  «5c  auffi  que  les  vallaux  fie  tenanciers  des  nefs  mouvans  dudit  duché 
le  recounoiflent  fie  lui  prêtent  la  foy  fie  hommage  ,  rendent  leurs  aveus  fie  dé- 
nombrement <5e  deelararion  ,  quand  l'occafion  écherra  au  même  titre  de  duc  de 
Granccy  6c  Pair  de  France  ,  6c  que  la  jufticc  dudit  duché  fie  Pairie  foit  doref- 
tiav.-tit  cxctcéc  «Se  administrée  audit  duché  de  Granccy  par  les  officiers  qui  y 
font  de  prefent  «Se  y  feront  à  {'advenir  établis  fous  le  nom  ,  titre  fie  Icel ,  &  au- 
torité de  duc  de  Granccy  fie  pair  de  France,  aux  honneurs, autontez ,  prééminen- 
tes fie  prérogatives  appartenant  à  duc  fie  Pair,  6e  tour  ainli  que  les  autres  ducs  & 
pairs  de  notre  royaume  en  jouilTcnt,  tant  en  jufticc,  féanec  ,  jurildiction  qu'autre- 
ment, fous  le  reflort  de  notre  parlement  de  Pafis,  où  les  appellations  rcllbrtironc 
nuément,  lequel  duché  de  Granccy,  les  appartenances  «Se  dépendances  ,  nous  avons 
diftrait  «Se  exempté,  distrayons  6c  exemptons  de  tous  nos  autres  juges,  en  tout  cas 
fors  &  excepté  des  os  royaux  feulement,  dont  la  connoill'ance  appartiendra  à  nos 
juges,  pardevant  lcfqucls  ils  avoient  accoutumé  de  rcflbrtir  auparavant  la  préfente 
ciéation  «Se  érc&ion,  fans  que  notredit  coufin  foit  tenu  de  bailler,  à  caulcdecc,  au- 
cune  tccompenle  à  nous  ni  à  nos  lucccflcurs  roys  de  France,  fie  advenant  le  decés  de  ^* 
noticdit  coufin  fans  hoirs  malles ,  lefdites  dignicez  de  duc  Se  pair  de  France  demeu- 
reront éteintes  «5c  Supprimées,  (ans  qu'au  moyen  de  ledit  de  l'an  1566.  ou  autres 
précedens  ou  Subfcqucns ,  mêmes  des  dernières  déclarations  des  mois  de  décembre 
ir8i.fie  mars  1581.  vérifiées  en  notre  cour  de  patlcmcnt  fut  l'érciérion  desduchez, 
marquifats  «Se  comtez  ,  l'on  puifle  prétendre  ors  «Se  pour  l'advenir  en  défaut  d  hoirs 
mâles,  ledit  duché  de  Granccy  être  réuni  «Se  incorporé  à  notre  couronne,  ni  nous 
ni  nos  fuccefleurs  y  pouvoir  précendre  aucun  droit  de  propriété  ou  pofleflion  dé- 
faillant ladite  ligne  mafenlinc ,  6e  à  cette  fin, nous  avons  dcldits  édits,  ordonnances 
de  déclarations  a  ce  contraires ,  excepté  6c  relervé  ,  exceptons  «Se  refervons  de  notre  q 
grâce, puiflance  <5c  autorité  royale  que  deflus,  lcldiis  duché  «Se  pairie  de  Granccy, 
fes  appartenances,  «Se  dépendances , «Se  à  iccux  dérogé  Se  dérogeons  de  notre  grâce, 
puiflance  fie  autorité  fufditcs,6c  voulons  que  leldits  fuccefleurs  «Se  ayant  cauSe  jouif- 
fent  dudit  comté  fie  fes  appartenances ,  au  même  titre  «Se  qualité  qu'elle  font  de  pré- 
fer.t ,  &  comme  fi  ladite  élection  du  duché  6e  pairie  n'avoit  été  faite  Se  fans  tirer  à 
conléqucnce,  d'autaut  que  lans  ladite  exception  Se  rclctvation  notredit  coulin  n'eut 
voulu  fie  ne  vouloit  accepter  la  prélente  création  dudit  duché  Se  pairie,  ce  qu'il  n'a 
fiic  que  fous  cette  charge  &  condition.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  «5c 
féaux  les  gens  tenons  notre  cour  de  parlement  à  Paris,  fie  chambre  de  nos  comptes 
établis  audit  lieu  «Se  autres  nos  juges,  officiers ,  jufticiers  «5c  Sujets,  ainfi  qu'à  chacun 
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d'eux  appartiendra  ,  que  de  notre  prefente  création  Se  creftion  defdits  duché  Se 
.  Pairie  de  Grancey ,  enfcmblc  de  ladite  union  Se  de  tout  le  contenu  cy-deflus  ils 
fanent ,  fouffrent  &  [aillent  jouir  notredit  coufin ,  fes  hoirs  &  (ucceilcurs  mâles  Se 
ayans  caufe,  valTaux  Se  fujets,  pleinement, perpétuellement, entretiennent,  gardent 
&  obfervent,  &  raflent  de  point  en  point  entretenir,  garder  &  obfcrver ,  lire  ,  pu- 
blier Se  enregiftrer  ces  prefentes,  failànt  céder  tous  troubles  Se  empêchement  quel- 
conques :  Car  tel  cft  notre  plailir  ,  nonobftant  toutes  conftitutions  des  rois  nos 
prédecefleitfs ,  par  lefquelles  l'on  voudroit  prétendre  le  nombre  defdits  Pairs  avoir 
etc  préfix  Se  limité  ,  Se  à  toutes  lefquelles  conftitutions  ,  &  tux  dérogatoires  des 
dérogatoires  nous  avons  dérogé  Se  dérogeons  par  ces  prefentes ,  Se  afin  que  ce  foit 
chofe  ferme  &  fiable  à  toujours ,  nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à  celdites  pre- 
fentes ,  fauf  en  autre  chofè  notre  droit  &  l'aurruy  en  toutes.  Donné  à  Paris  au 
mois  de  décembre  l'an  de  grâce  mil  fix  cent  onze  Se  de  notre  règne  le  deuxième, 
fîgnces  LOUIS.  Et  fur  le  rcply  écrit  par  le  roy,  la  reine  régente  fa  merc  pre- 
fente, ligne  Phclyppeaux.  &  fccllcc  du  grand  Icel  de  cire  verte  fur  lacs  de  love 
rouge  Se  verte. 

B       Celiit  tonne  i  ttrigtmlfir  mot  tonfitUernotiire  &  fetretitre  d»  roy.  Petit. 


ROUANNOIS, 

DUCHÉ-PAIRIE 


D'itm  trois  )m- 
mtlltt  4i  j*Ht 
tn  ftfit. 


LE  duché  de  ROUANNOIS  fut  érigé  en  Pairie  en  faveur  de  LOUIS  Gouf- 
ficr  duc  de  Rouannois  ,  marquis  de  Boi/y  ,  comrc  de  Maulevricr ,  &c.  par 
lettres  données  à  Paris  au  mois  de  feptembre  1612.  elles  ne  furent  point  enregif- 
trées,  &  ont  été  rapportées  cy- devint  fige  303.  La  geneilogte  de  GOUFFIER,yfc 
trouve  mjfi  ej-devtnt  fige  60 5. 
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LA  ROCHEGUYOH 

DUCHÉ-PAIRIE 


D'btmintt  a  U 
fafct  tndé*  it 
gutulit  furmtn- 
lit  it  J.  unt- 
ttaux  it  mcme. 


LE  comté  de  la  Rochcguyon  dans  le  Vexin  François  fut  érige  en  duché-Pairie 
en  faveur  de  FRANÇOIS  de  Silly  ,  comte  de  la  Rochcguyon  ,  grand  louvc- 
tier  de  France,  &  de  fes  héritiers  &  luccefleurs  mâles  par  lettres  données  à  Paris 
au  mois  de  janvier  1611.  elles  ne  furent  point  enregiftrées  &  ont  été  rapportées 
tome  IV.  de  tclte  htfioire ,  page  739-  La  généalogie  de  U  maifon  de  Silly  »  fe  trouver* 
dans  U  frite  de  cet  ouvrage  chapitre  des  GRANDS  MAITRES  DE  L'ARTILLE- 
RIE DE  FRANCE. 


FRONTENAY' 

DUCHÉ-PAIRIE 


PmiiitmtU  a* 
1 .  étatttlé  au  1 . 
it  Navarre ,  a» 
i.  <f  Evrcui,  tu 
$.it  Bretagne  , 
4u  4.  it  Bour- 
bon. Au  i.farti 
UatttU  dm.ie 
Lorraine,  au  a. 
rf<Jcrufaleoi,'N 
j.rff  Lefignem, 
a*  4j.it  Parthe- 
nay ,  &  fut  le 
ttut  it  Rohan. 


LA  baronic  de  FRONTENAY  en  Saintongc  ,  fut  érigée  en  duché-Pairie  en 
faveur  de  BENJAMIN  de  Rohan,  feigneur  de  Soubile  par  lettres  données  à 
Nantes  au  mois  de  juillet  1*26.  elles  ne  furent  point  enregiftrees,  ôc  ont  été  rap- 
portées cy  devant  p.  m.  La  généalogie  delà  maifon  de  Rohan  fe  trouve  tome  IV.  de 
cette  htfioirt ,  p.  1 1, 
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A  U  M  A  L  E, 


rjrt  '* 


D  U  C  HE  P  A  I  RIE- 


Teui  Us  quât- 
tiers  de  Stvtje , 
&  fur  le  tout  de 
rueules  *  U 
mm  d'urgent  & 
une  fatdutetem- 


X..:. 


B 


LE  roy  Louis  XIII.  donna  à  Monceaux  au  mois  d'aouft  itfji.  des  lettres  de 
rétablifTcmcnt  du  titre  &  prééminence  de  la  Pairie  au  duché  d  AUMALE, 
rcur  d'HENRY  de  Savoye,  duc  de  Nemours,  &  d'ANNE  de  Lorraine  (on 
epoufe  &  de  leurs  hoirs  mâles.  LOUIS  de  Savoye  duc  de  Nemours  leur  fils  aîné 
obtint  d'autres  lettres  de  confirmation  de  ce  duché-Pairie  le  z.  novembre  1638.  les- 
quelles furent  rcnouvcllccs  le  j.  novembre  1*43.  en  faveur  de  CHARLES-AME- 
DE'E  de  Savoye  fon  frçre&  fuccefleur,  mais  aucunes  de  ces  lettres  ne  furent  en- 
regiftrées.  foyez,  les  pièces  qui  concernera  tes  éreflùns  Urne  III  p.  748.  Les  ducsd'Au- 
male  de  la  maifon  de  Savoye  ont  hé  rapportés  f.  flx.  &  fiuvtntes  du  mime  tome. 
Voyez,  unff!  cy  devant  p.  47.  ejrfsivuntes  pour  l'érection  du  duché  d'Aumalc  en  Pairie 
en  faveur  de  LOUIS-AUGUSTE  de  Bourbon  ,  prince  légitimé  de  France,  duc 
du  Maine. 

CARDONME- 

DUCHÉ-PAIRIE- 


tCATtiU  4Ul.tr 

4.  d'azur  m  U  tour 
d*igtnt,M  %,  &  j. 
d  urgent  uu  Itvritr 
itmpunt  de  gueules 
Aiiornptgné  de  j  f«r- 
ttuux  uuffi  de  gueules 
1.  en  chef  &  un  en 
peinte  le  chef  chergé 
dun  Umbel  de  s. 
ftnddm  de  gueules. 


C  T    E  duché  de  CARDONNE  en  Catalogne  fut  érigé  en  Piirie  en  faveur  de 
J  , PHILIPPE  de  la  Mothe-Houdancourt,  maréchal  de  France  ,  par  lettres  pa- 
tentes du  mois  d'avril  i<4*.  lefquctycs  ne  furent  point  enregiftrées.  11  mourut  le 
levée  V.  H  10 


s;s      HISTOIRE  GENEALOGIQUE  €T  CHRONdL. 

24,  mars  1*57.  ne  Jaiflant  que  des  filles.    Le  genuloge  de  U  Mothe-Houdaneoart, 
fera  raf -portée  dots  f» frite  de  cette  bifi.  chefitre  des  MARECHAUX  DE  FRANCE.  ^ 
Ftycz  Us  lettres  qui  juïvtnt  internent  cette  dttutim  ejr  ereé/un. 

t  T  -a  jr. 

 .  ■  — —  > 

DONATION  ET  INVESTITURE  DÛ  DUCHE' 

DE  CARDONNE 

Denation  &  mveJHture d»  dvbé  de  Cerdenme  faite  pur  le  Rr,  i  Menjîeitr  le  Merichtt 

de  là  Mtthe. 

s 

-Du  mois  d'Oûobre  1*42. 

LOUIS ,  pat  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navarre,  à  tous  prc'fens  fie 
à  venir,  falut:  Les  rccommandables  5c  fignalcz  fervicesqui  nous  onc  été  ren-  ** 
•dus  par  notre  très-cher  &  bien-amé  coufm  le  heur  de  1a  Mothc  Houdancourt  .maré- 
chal de  France,  viccroy  fie  notre  lieutenant  général  en  notre  province  Se  armée  de 
Catalogne,  &  qu'il  nous  continue  chaque  jour  au  grand  avantage  de  cerre  couron- 
ne &  à  la  réputation  de  nos  armes,  nous  donnant  fujec  de  le  gratifier  fie  traiter 
favorablement  en  toutes  occaiious ,  fie  même  en  ce  qui  s'ofire  pour  cet  effet  dans 
notredit  pays  de  Catalogne,  ou  par  la  conduire  en  toutes  les  affaires  fie  occurcnccs 
dépendantes  defdircs  charges ,  il  a  bit  parokre  qu'il  mérite  tes  plus  confiderables  re- 
compenfes,  étant  bien  ailes  aulfi  de  faire  paraître  «  la  pofterité  des  marques  de  l'ef- 
time  que  nous  faifonsdefa  perlormc,  &  de  la  (âtisfa&iou  que  nous  avons  de  fes  fer- 
vices  ,  fie  le  duché  de  Cardonnc  nous  étant  acquis  8c  confilquc  en  confequence  de 
nos  déclarations  publiées  contre  ceux  de  ladite  province  qui  font  demeurez  avec  les 
Caftillans  nos  ennemis  déclarez  ,  fie  à  leur  lervice  au  préjudice  du  notre  >  fie  des  com- 
manderaens  que  nous  leur  avons  tait  de  retourner  en  ladite  province  1  les  duc  fie  C 
duchcûe  de  Cardonnc  ayant  contrevenu  à  nofditcs  déclarations ,  fie  encouru  les 
peines  de  félonie  Ce  de  crime  de  lezc-majcftc ,  pour  Iclqucls  ledit  duché  pourroit 
être  dévolu  à  norre  couronne  ;  fçavoir  failonsque  nous  pour  ces  caufes  &.  autres  à  ce 
nous  mou  vans,  nous  avons  a  notredit  coufin  le  Maréchal  de  la  Mothc  Houdancourt, 
donné,  octroyé ,  cédé ,  quitté  ,  tranfporté  fie  détaillé ,  donnons ,  octroyons ,  cédons , 

Suittons ,  tranfportons  Se  delaiûons  par  ces  préfentes  fignées  de  notre  main  ,  ledit 
uchc  de  Cardonnc  avec  les  appartenances  fie  dépendances  à  nous  acqmfcs  fit  con- 
fifquécs  comme  dit  eft  en  vertu  de  nos  déclarations,  pour  en  jouir»  lui ,  (es  héri- 
tiers ou  ayans  caufe*  à  toujours ,  pleinement,  paifiblement  fie  perpétuellement  comme  73 
de  leur  propre  héritage,  cnlcmble  des  honneurs,  autoritez,  prérogatives ,  rangs  > 
feances ,  privilèges,  droits ,  profits  fie  revenus  appattenans  audit  duché  de  Cardonnc 
fie  à  la  dignité  de  duc,  tout  ainllque  font  les  autres  ducs  de  ce  pais,  fans  aucune 
choie  en  excepter,  retenir,  ni  relervcr  pour  nous  fie  nos  fuccefleurs,  il  ce  n'cfl  les 
foy  fie  hommage,  rcflbrt  fie  fouverainetc  ,  fie  fans  qu'au  moyen  de  ladite  confilca- 
tion  on  puifle  prétendre  ledit  duché  avoir  été  fie  être  uni  à  notre  domaine  de  Ca- 
talogne fie  être  inaliénable  icelui ,  à  quoi  nom  avons  dérogé  fie  dérogeons  pour  ce 
regard,  voulons  néanmoins  que  notredit  coufin,  Tes  fuccefleurs,  héritiers  fie  ayans 
caufe ,  foient  obligés  de  payer  fie  acquitter  les  charges ,  cens  Se  devoirs  qui  pour- 
raient être  dus  à  caufe  des  terres  fie  pofleffions  dépendantes  dudit  duché  de  Car- 
donnc, à  ceux  de  nos  fujets  de  ladite  province  de  Catalogne  qui  font  en  notre 
obc'iflance.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amer  fie  feaux  les  regens  fie  conlèillers  E 
de  notre  audience  royale  de  Barcclonne,  fie  à  tous  autres  nos  jufriciers  fie  officiers  éta- 
blis audit  pays  qu'il  appartiendra  ,  que  de  nos  préfens  don  ,  ccftîon,  o&roy  fie  trans- 
port ,  ils  raflent ,  louffrcnt  fie  laiflent  jouir  notredit  coufm ,  (es  hoirs ,  fuccefleurs  fie 
ayans  caufe ,  pleinement ,  paifiblement  fie  perpétuellement  dudit  duché  de  Cardonnc, 
fie  de  fes  appartenances  fie  dépendances,  comme  dir  eft,  fins  lui  faire  ,ni  permettre 
qu  il  lui  fou  fait  aucun  trouble  ni  empêchement  à  ce  contraire  :  Car  tel  eft  notre 
plaifir.  Et  afin  que  ce  foie  chofe  ferme  fie  ftablc  à  toujours,  nous  avons  tait  meute 
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notre  feel  à  cefdites  prélcntes,  faufen  autres  chôfcs  notre  droit  Se  l'aurrui  en  toutes. 
Donné  à  Vcrfaillcs  au  mois  d'octobre,  l'an  de  grâce  i6+i.  Se  de  notre  règne  te  j  j. 
A  Signe,  LOUIS.  Et  fur  le  rcply  ,  par  h:  roy,  Siiblet.  Et  à  côté  ,1^7  fccUcdn 
grand  fceau  en  queue  de  cite  verte. 

Ertclun  du  duché  de  Ctrimttc  m  îàrit  it  Fruut. 

•  '  .  r  . 

Du  mois  d'Avril  rtfji. 

• 

f  OUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France  Se  de  Navarre,  conice  de  Barce- 
1  f  lonne ,  RoufTiUon  Se  Cerdaigne,  a  tous  préfens  Se  à  venir,  falur.  Confiderans 
qu'il  n'y  a  rien  qui  convienne  mieux  à  la  grandeur  Se  à  l'équité"  des  roys ,  que  d'é- 
lever aux  principales  dignitez  de  leurs  états,  ceux  qui  les  ont  mentez  par  leurs  fer- 
vices,  Se  de  les  faire  jouir  de  celles  dont  ils  ont  été  honorez  pour  cetre  raifon  avec 
cous  les  avantages  qui  y  appartiennent,  Se  qui  font  les  plus  glotieufes  marques  dé 
leur  valeur  Se  vertu ,  nous  avons  eftime  que  te  feu  roy  notre  très  honore  feigneur 
&  perc  de  glorieufc  mémoire  que  Dieu  ablolve ,  ayant  donne  à  noire  très-cher  Se 
trés-amé  coufin,  Philippe  de  la  Moihe  Hoitdancorr,  maréchal  de  France»  viccroy 
Se  notre  Ueutenanr  gcncral  en  notre  province  Si  en  cotre  armée  de  Catalogne  ,  le 

B  duché  de  Cardonne,  avec  tous  les  privilèges  Se  droits  dont  jouiffént  les  autres  ducs 
dans  ce  royaume,  en  conuderation  des  rccommandables  Sc'ugnalcz  fer  vices  qu'il  lui 
avoir  rendus  Se  à  cette  couronne  ,  il  ctjoit  bien  raisonnable  de  l'en  faire  jouir  en  forte 
qu'il  n'y  eut  point  deiieu  d'y  apporter  aucune  difficulté  à  l'ad  venir ,  fie  fçachant  qu'à 
caufe  que  la  dignité  de  pair  de  France  n'a  pas  été  exprimée  dans  res  lettres  du  fetl 
rov ,  l'on  a  prétendu  que  notredit  coulin  ne  pouvoit  recevoir  dans  le  royaume  Tes 
memes  honneurs  Se  prérogatives  qu'ont  ceux  de  cette  qualité,  &  que  ledit  duché 
de  Cardonne  cft  un  des  plus  nobles  de  premiers  fiefs ,  non  feulement  de  notre  pro- 
vince de  i  aralognc ,  mais  de  toute  l'Efpagnc  ,  que  la  qualité  de  grand  audit  royau- 
me y  cft  inféparablement  unie ,  Se  qu'elle  a  diverfes  conformitez  avec  celle  de  pair 
de  France,  jugeant  auffi  qu'elle  peut  être  donnée  audit  duché  Jàns  aucune  confequch- 

C  ce  ,  nous  avons  retolu  d'expliquer  l'intention  du  feu  toy  le  plus  favorablement  qu'il 
fe  pourroit  pour  notredit  coufin félon  (on mérite,  &  voulanc  lui  témoigner  la  parfaite 
farisfa&ion  que  nous  avons  de  (a  conduite,  &  des  nouvelles  pteuves  qu'il  a  données  de 
fa  fidélité  Se  aftccbon  à  notre  fcrv:ce,  en  le  portant  comme  il  a  fait  dans  un  temps 
fi  difficile  en  notredit  pays  de  Catalogne,  ou  il  exerce  lefditcs  charges  de  notredit 
viccroy  S:  lieutenant  gcncral  en  no*  provinces  Se  en  nos  armées ,  Se  s 'employé  tres- 
utilcmeht  pour  la  conservation  de  notre  trés-fidclle  ville  de  Barcelonne&  dcroutle 
pays,  avec  une  eftime  &  approbation  générale  des  peuplés,  defirans  en  outre  faire 
conno'itte  à  nos  fujets  de  ladite  province  qui  lignaient  tous  les  jours  leur  fidélité 
inviolable  vers  nous  &  notre  couronne  contre  nos  ennemis  déclarez ,  que  ccuxd'cn- 
tt'eux  qui  ont  des  titres  Se  dignitez  doivent  (e  promettre  d'être  reconnus  Se  hono- 
rez dans  notre  royaume  ainfi  qu'ils  le  (ont  dans  ledit  pays  ;  feavoir  fàifdns  que  nous 
pour  ces  caufes  &  autres  bonnes  confiderarions  à  ce  nous  mouvans  ,  ayant  fait  voir 
à  notre  confcil  les  lettres  patentes  du  feu  roy  notredit  (cigneut  &  pere  du  mois 
d'octobre  1642.  par  Icfquellcs il  auroit  donné  &  octroyé,  tranfportc  &  délaifTé  à 
notredit  coufin  le  maréchal  de  la  Moche  Houdancourr ,  ledit  duché  de  Cardonne 
avec  fes  appartenances  Se  dépendances,  pour  en  jouir  par  lui,  (es  hoirs  &ayans  caufe 
à  toujouts,  comme  de  leur  propre  héritage  ,  cnfcmble  des  honneurs  autoritez,  pré- 
rogatives, prééminences,  rang,  féance,  privilèges , droits ,  profits  &  revenus  appar- 
tenans  audit  duché  &  à  la  qualité  Se  dignité  de  duc ,  tout  ainti  que  font  les  autres 
qui  en  font  revêtus  dans  ce  royaume,  Uns  aucune  chofe  en  cxccptct,  retenir,  ni 
referver  pour  nous  Se  nos  (ucceflcurs  rois ,  fauf  la  foy ,  hommage  Sz  fouveraincté 
avec  leur  rcflbrt  en  l'audience  royale  de  notre  principat  de  Catalogne ,  de  l'avis  de 

■g  notredit  confcil,  où  étoient  la  teine  notre  tres-honorce  dame  Se  merc,  aucuns  princes, 
pairs  Se  officiers  de  notre  couronne,  Se  autres  grands  Se  notables  petfonnages  de 
notredit  confeil  se  de  notre  certaine  feience,  pleine  puiffance  6e  autorité  royale,  nous 
avons  an  lieu  de  ladite  qualité  de  grand  dEfpagnequi  étoit  attribuée,  unie  Se  in- 
corporée audit  duché  de  Cardonne ,  créé  Se  érigé,  créons  Se  érigeons  par  ces  prè- 
le n  tes  fignées  de  notre  main ,  kcluï  duché  de  Cardonne ,  fes  appartenances  Se  dé- 
pendances, en  titre,  nom  Se  dignité  de  Pairie  de  France,  voulons  que  notredit  cou- 
lin, fes  fucccflcurs  &  ayans  caufe  audit  duché  de  Cardonne  *  en  jouiûcnt  audit  titre 
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de  ducs  de  Cardonne  &  pairs  de  France,  pleinement,  paifîblcmcnt  &  à  toujours» 
félon  &  airrii  que  le  droit  fucccflîf  y  eft  attribué  par  la  nature  d'icclui,  &  qu'ils 
en  doivent  jouir  en  venu  de  4a  donation  fie  conceftion  du  feu  roy  notredit  féigneuc 
&  perc,  aux  honneurs,  prérogatives  ,  prééminences,  ftanchifes,  libériez,  autori- 
tés ,  pouvoirs  &  droits  dont  jouiflent  les  autres  ducs  des  duchez  fituez  dans  notre 
royaume,  &  les  pairs  de  franec  tant  en  juftice  de  jurifdiâion,  féance&  voixdéli- 
berative  en  nos  cours  de  parlement,  qu'en  toutes  Icanccs,  honneur,  rangs  entre 
les  grands  do  royaume ,  auemblées  de  nobleûc,  faits  deguerre ,  6c  autres  actes  &  en- 
droits quelconques  Se  fous  le  reflort  de  notredite  audience  royale  de  Catalogne,  à 
Ja  charge  de  nous  rendre  &  à  nos  fuccefleurs  roys  les  foy  &  hommage  dudit duché 
Pairie,  &  de  les  tenir  de  nous  Se  de  notre  couronne  de  France,  ainli  que  font  les 
autres  ducs  Se  pairs  de  France,  fans  néanmoins  aucun  changcmcr.c  ni  altération  à 
ce  qui  Soft  pratiqué  en  Catalogne  pour  ledit  rcfïbrt  en  tontes  occafions  &  actions 
à  l'egard  des  ooflefleurs  dudit  duché  &  leurs  vaflaux.   Si  donnons  en  mandement  à 
nos  amez  de  -tcaujc  confcillers  les  gens  tenans  notre  cou»  de  parlement  &.  chambre 
de  nos  comptes  à  Paris  ,  chancelier,  rcgcnt  &  officiers  de  notrcditc  audience  royale  de 
-Catalogne,  &  tous  autres  nos  julticicrs8i  officiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  prc'lentcs 
ils  ayent  à  faire  lire  &  enregiftrer,  &  du  contenu  en  icclles,  jouir  couler  pleinement, 
paifîblcmcnt  Se  perpétuellement  notredit  coufin ,  les  fuccefleurs  Se  ayans  caufe audit 
duché ,  (ans  leur  faire  ni  (bufFnr  qu'il  leur  foie  fait  aucuns  troubles  ni  empéchemens 
nonobftant  tous  edits  ,  rcglcmcns ,  ordonnances ,  arrêts,  lettres  Se  autres  chofesà  ce 
contraires  ,  aufquclles  du  même  avis  &  de  la,  puiflàncc  que  dçflus ,  nous  avons  dé- 
rogé &  dérogeons  par  ces  prélentes,  fans  toutefois  tirer  à  confequence .-  Car  tel  cft 
notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  fiable  à  toujours ,  nous  avons  fait 
mettre  notre  feel  à  celditcs  preïentes,  fauf  en  autres  chofes  notre  droit  &c  l'autruy 
•en  toutes.  Donné  à  Gien,  au  mois  d'avril  l'an  de  grâce  16$ a.  Se  de  notre  règne 
Je  neuvième 


DAM  VILLE» 

DUCHÉ-PAIRIE. 


tcmtlé  *u  1 .  itndi  for 
&  dt  gutults  dt  6  fttiti 
quitfi  Vilhrs-Thoire, 
au  1.  d'ar  à  mis  tbtvuns 
defuilt  qnitftLevis,M 
j.  dt  gutuiti  4  mit 
ftêtttt  tftr  qui  qua- 
nt tfétynt  tu  lien  dt 
gutulti  qui  tji  Lairc ,  & 
fur  le  tout  éibiqutté  d'*r 
O  dtgutultt  q»t  tfi  Ven- 
udour. 


FRANÇOIS-CHRISTOPHE  de  Levis-Ventadour ,  neveu  d'HENRY  II.  du 
nom ,  duc  de  Montmorency  Se  de  Damville  ,  Pair  de  Franec ,  obtint  de  nou- 
velles lettres  de  duché-Pairie  pour  la  terre  de  Damville  au  mois  de  novembre  1*48. 
<jui  n'ont  point  été  enrcgiftrécs.  V*jex.  terne  IF.  de  tette  bift.  p.  ijy.  &  238.  où  font 
rapportées  ces  lettres,  Voyez,  taffi  pour  la  généalogie  de  la  mailon  de  Levis  ,  mime 
tome,  page  11.  Voyez,  entore  c  y  devant  page  &  pour  1  érection  de  la  terre  de 
Damville  en  duché-Pairie  en  faveur  de  LOUIS-ALEXANDRE  de  Bourbon  prince 
■légitime  de  Franec ,  &  comte  de  Touloulë, 

COLIGNY, 
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f*  ^  ASPARD  de  Coligny  DL  du  nom  ,  feignear  de  Châtillon ,  maréchal  de  Fran- 
VTcc,  obtint  du  roy  Louis  XIV.  un  brevet  du  18.  aouft  1645.  ponant  ére- 
aion  de  la  terre  de  Chattllon  fut  Loirrg  en  duché  &  Pairie  fous  le  nom  de  Coli- 
env  Apres  la  mort,  fon  fils  GASPARD  de  Coligny  IV.  du  nom ,  foliicita  la  mê- 
me "race,  &  eut  un  nouveau  brevet  du  13.  février  \6*6.  portant  confirmanon  du 
précèdent,  quant  à  1  érection  de  la  terre  de  Châtillon  en  duché  ûc  Pairie.  La  dé- 
nomination v  fut  leulemcnt  changée,  &  le  toy  voulut  bien  lui  accorder  ou  au  lieu 
du  titre  de  duché  de  Coligny ,  elle  auroit  celui  de  duché  de  Châtillon.  Il  y  eut  de* 
lettres  expédiées  en  exécution  de  ce  brevet  au  mois  de  novembre  1648.  mais  elles 
ne  furent  point  enreg.llrécs.  Vm*  Us  *È*  ^  œtt**£g" 

de  Col.RnyY"-»  rqgmtt  <Uns  U  fmtt  it  MUt&kt*  d^Hn  DES  MARECHAUX 
DE  FRANCE. 

  —  1 — 

c  PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE'  PAIRIE 

DE  COLIGNY  CHATILLON 

Il  du  Bouthet,  p.  1070. 
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pleinement ,  paifiblcmcnt  8c  à  toujours ,  voulant  qu'jl  foit  reconnu  en  ladite  qw  A 
Ifté  de  duc  5c  Pair  de  France  en  tous  *c>es ,  jugemens  &  lieux  que  befoin  fera,  fie 
qu'il  iouifle  des  honneurs  ,  prérogatives  fie  prééminences  appartenans  à  ladite  dig- 
nité de  duc  ,  fie  dont  jouifleut  les  autres  ducs  &  Pairs  de  France  t  à  la  charge  que 
les  juftices  unies  fie  qui  compoferonc  ledit  duché,  xeffortitont  nuement  au  parle- 
ment de  Paris ,  8c  qu'à  deftaut  d'hoirs  malles  ladite  Pairie  cefféra ,  en  forte  que 
les  femelles  jouiront  defdires  tetres  cy-deflus  {pecifiées  au  même  titre  qu'elles  fonc 
à  prefent,  fie  tout  ainfi  que  fi  ladite  érection  n'avoit  point  été  faite.  Pout  témoi- 
gnage de  quoy  fadite  majefté  m'a  commandé  d'expédier  audit  ficur  maréchal  de  Cha- 
tillon  toutes  lettres  neceflaircs ,  en  confequence  du  prefent  brevet  qu'elle  a  voulu 
ligner  de  fa  main  ,  fie  qu'il  fût  contrefîgné  pat  moi  (on  confeiller ,  (ecretaire  d'état 
fie  de  les  commandemens  fie  finances.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas,  De  Lomenib. 

■Brevet  dmrtj  en  fanent Je  Cnfptrd  de  Cekgny,  ftignenr  de  Chijltlîm ,  fer  Uanel  il  confirme 
téreilimen  dnehi  &  Ttiru  de  fruue  dtjt  faite  de  U  terre  de  CbaftiUm. 

Preuves  de  l'hiftoire  de  Coligny,  p.  1075. 

D»  xyftvrter  ^ 

AUJOURD'HUY  ij.  février  \é&6.  le  roy  étant  à  Patis,  memoratif d'avoir  cy- 
devant ,  par  l'avis  de  la  reine  régente  fa  merc ,  en  conlideration  des  grands  fer- 
vices  rendus  à  cette  couronne  par  le  fèu  ficur  de  Chaftillon ,  maréchal  de  France, 
&  général  des  François  en  Hollande ,  en  diverfes  ocealions  très  •  importantes  dans 
les  commandemens  de  dix  armées  royales,  eu  auffi  égard  à  fa  qualité  fie  à  fa  naif- 
lance  illuftre ,  créé  fit  érigé  en  fa  faveur  la  terre  fie  feigneurie  de  Chaftillon  fur 
Loing,  Aillant,  Feins  6c  dépendances,  avec  union  d'icelles  de  Solterre,  Monrcrcf- 
ion,  Mormant  fie  de  celle  dé  S.  Maurice  fur  l'Avcron  «c  dépendances,  en  ritte  fie 
dignité  dç  duché  fie  Pairie  de  France  (nus  le  nom  fie  appellation  de  Coligny,  pour  -, 
en  jouir  par  lui  fie  fes  fucceileurs  malles  audit  titre  de  duc  de  Coligny  pleinement, 
patiib'.cmem  &  à  toujours ,  ainlï  qu'il  eft  particulieteroent  expliqué  par  fon  brevec 
du  18.  aouft  1641.  Mais  parce  que  ledit  ficur  maréchal  de  Chaftillon  eft  de  n'aguié- 
res  décédé,  fie  que  ledit  lieur  de  Chaftillon  fon  fils,  aufli  gênerai  des  François  en 
Hollande,  a  déliré  que  ladite  érection  ainfi  faite  fous  le  nom  de  Coligny,  fût  répu- 
tée faite  fous  l'appellation  de  Chaftillon,  à  caufe  que  le  nom  s'eft  rendu  ttés-rc- 
commandable  en  la  perfonne  de  fon  pere  fie  de  fes  ayeulx  ;  fa  majefté  voulant  gra- 
tifier fie  traiter  favorablement  ledit  ficur  de  Chaftillon  fils  qui  a  déjà  beaucoup  mé- 
rite pat  (es  ferviecs,  lui  a  volontiers  ,  du  même  avis  de  ladite  dame  teine  regenre, 
fit  entant  que  befoin  eft  ou  (croit ,  confirmé  en  fa  perfonne  &  fes  dcîcendans  mâ- 
les, ladite  érection  en  duché  fie  Pairie  de  France  defdites  terres,  fans  autre  innova- 
tion que  le  nom  fie  appellation  de  Chaftillon  au  lieu  de  celui  de  Coligny,  voulant 
qu'il  foit  reconnu  en  ladite  qualité  de  duc  fie  Pair  de  France  en  tous  lieux ,  ailes 
fie  jugemens,  8e  qu'il  jouiflè  des  honneurs,  prérogatives  fie  prééminences  appartenans 
à  la  digoiré  de  duc  fie  Pait  de  France,  à  la  charge  que  les  juftkes  unies  ficquicom-  I> 
paieront  ladite  duché  ,  teflortiront  nuement  au  patlement  de  Paris ,  fie  qu'i  défauc 
d'hoirs  maflcs  ladite  Pairie  cédera ,  en  forte  que  les  femelles  jouiront  defdites  terne 
cy-deflus  (pecifiées  au  même  titre  qu'elles  fonc  à  prefent  fie  tout  ainfi  que  fi  ladite 
érection  n  avoir  point  été  faite ,  pout  pat  ledit  ficur  de  Chaftillon  fie  tes  defeendans 
eenir  le  rang  de  ladite  duché  fie  Patrie  du  jout  fie  datte  du  premier  brevet  expédié 
audit  feu  (îeut  maréchal  de  Chaftillon ,  lequel  demeurera  en  (a  force  fie  vertu ,  fie 
fans  autre  innovation  que  ledit  changement  du  nom.  Et  pour  témoignage  de  la  vo- 
lonté de  faditc  majefté ,  elle  m'a  commandé  de  lui  expédier  d'abondant  le  prefent  ~ 
brevet,  lequel  ne  fer  vira  avec  Le  précèdent  que  d'un  fcul  Se  même  effet,  l'ayant  vou- 
lu figner  de  fà  main,  fie  eftrc  contrefîgné  par  moi  (on  confeiller  fecretairc  d'état  fie 
de  fes  commandemens.  Signé >  LOUIS.  Et  plus  bas,  Da  Lomsiub. 


Digitized  by  Google 


» 


DUCHEZ  NOM  REGISTREZ.  VILLEMOR.  u$ 

VILLEMOR- 

DUCHÉ 


D'haut  mu  tbf 
vtên  d'or  âccom- 
f'gné  m  thtfdt 
i.  et  min  dt  me- 
nt (r  en  ftintt 
d'un  mitnn  f»f- 
j*r,t  d 4r£tnt. 


LÀ  baronnie  de  Villcmor  &  la  feigneurie  de  S.  Liebault  en  Champagne ,  fu- 
rent encrées  en  duché,  fous  le  nom  de  VILLEMOR,  en  faveur  de  PIERRE 
Scguier  chancelier  de  France  ,  &  de  (es  fuccefleurs  rant  mâles  que  femelles  nez  Se 
g  à  naître  en  loyal  mariage  par  let très  données  à  Paris  au  mois  de  janvier  1650.  fuivies 
d'autres  de  l'an  itfyi.  portant  relief  de  furannation  pour  leur  enregiftrement,  mais 
ni  les  unes  ni  les  autres  ne  furent  enregi (crées,  (  oyez  les  pièces  q*t  jwtvent  concernent 
celte  eredm.  L*  geneebgie  de  Scguier  fer*  reffortec  (Uns  U  fuite  de  cette  hiS.  chtport 
des  CHANCELIERS  DE  FRANCE.  ' 


C     PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE' 

DE  VILLEMOR 

Lettres  iireSttn  AertUemor  &  Je  S.  Liehénlt  en  duché,  fins  le  ntm  ie  VtUtmcr  ,  ftnr 
■*  f terre  Segmier ,  thmetëtr  Je  Frottée. 

Du  mois  de  janvier  itfto. 

T  OUIS,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  Se  de  Navarre;  A  tous  prefens  Se 
J-»a  venir  ,  Salut.  Les  plus  dignes  matques  que  les  rois  puiffent  donner  de  leur 
bienveillance  à  ceux  qui  par  leur  vertu  fie  par  leurs  let  vices  ont  bien  mérité  d'eux 
fie  du  bien  public  ,  étant  celles  qui  patient  à  leur  pofterité,  &  n'étant  pas  moins 
E  équitable  d'honorer  de  titres  illuftres,  tant  ceux  qui  ont  longuement  fie  clignement 
feivi  l'état  dans  les  principales  charges  politiques  fie  dans  les  plus  importâmes  af- 
faires ,  que  ceux  qui  le  font  lignalez  dans  les  plus  avantageâtes  fie  glorieufes  occa- 
fïons  de  la  guerre  ,  nous  avons  conûderc  les  grands  ,  recommandables  fie  laborieux 
ferviecs  de  notre  trés-cher  fie  féal  le  fieur  Seguicr  ,  chevalier,  chancelier  de  France, 
comte  de  Gien,  baion  de  Villcmor,  (eigneur  de  S.  Liebautc  fie  autres  lieux,  lequel 
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a  été  appelle  par  le  feu  roi  de  gloricuSc  mémoire notre  tres-honorc  Seigneur  Se  pere, 
que  Dieu  abfolve ,  à  cette  première  dignité  de  la  juflicc  de  notre  royaume  &  oflî-  ^ 
ces  de  la  couronne  depuis  dix-huit  années  Se  l'a  exercé  ,  comme  il  fait  à  prefent 
à  notre  entière  latisfairion  Se  du  public ,  Se  au  grand  avantage  Se  utilité  de  notre 
état,  après  avoir  pofledé  diverfes  charges  conlidcrables  en  nosconfcils  Se  en  nos  cours 
Souveraines  dans  lesquelles  il  a  Succédé  à  (es  ayeux ,  ceux  de  fon  nom  ayant  depuis 
longues  années  tenu  des  premiers  offices  de  la  robe  ,  étant  d'ailleurs  bien  informez 
que  ladite  baronic  de  Villemor  Se  Seigneurie  de  S.  Liebault  font  de  notable  étendue 
Se  revenu  .avec  beaux  droits  de  Seigneurie  &:  juflicc  relevant  de  nous  Se  confequem- 
ment  capables  de  potter  le  titre  de  duché.  Sçavoir  fâilons  que  nous  pour  ces  cau- 
sés Se  autres  à  ce  nous  mouvans  ,  de  l'avis  de  la  reine  régente  notte  tres-honorée 
dame  Se  merc,  &  de  notre  trés-cher  £c  amé  oncle  le  duc  d'Orléans  &:  autres  princes 
de  notre  Sang,  grands  Se  notables  perfonnages  de  notre  confeil,&:  de  notre  grâce 
Spéciale,  pleine  puiflanceSc  autorité  royale,  avons  créé  Se  érigé  ,  créons  3c  érigeons  g 
par  ces  prefentes ,  lignées  de  notre  main  ladite  baronnic  de  Villemor  &  Seigneurie  de 
S.  Liebaulr  avec  leurs  appartenances  &  dépendances  en  titre,  noméc  dignité' de  du- 
ché, Se  avons  à  cet  cSfct  uni  Se  incorporé,  unifions  &  incorporons  ladite  baronnic 
de  Villemor  &  Seigneurie  de  S.  Licbaulc,  enlcmblc  tout  ce  qui  en  dépend,  pour  être 
dorénavant  le  à  toujours  poflede  8c  en  jouir  en  titre  ,  nom  &  dignité  de  duché 
de  Villemor  par  notredit  très-cher  fie  féal  le  ficur  Scguicr  ,  Se  fes  luccefleurs  tant 
mâles  que  femelles  nez  &:  à  naître  en  loyal  mariage  ,  avec  tous  les  honneurs ,  au» 
toritez  ,  prérogatives,  prééminences,  privilèges  Se  droits  de  jiifUcc  dont  les  autres 
ducs  ufent  en  France,  tant  en  jugement  que  dehors, en  tous  lieux  Se  endroits  géné- 
ralement quelconques.  Voulons  que  ledit  ficur  Scguicr  Se  puifle  dire  Se  reputer  & 
fes  defeendans  mâles  Se  femelles  en  loyal  mariage ,  ducs  de  Villemor  ,  &  tiennent 
ledit  duché  en  plein  fief  fous  une  feule  foy  Se  hommage  de  nous  «Se  de  notre  cou- 
ronne ,  de  laquelle  duché  ledir  (leur  Scguicr  nous  a  tait  dés  à  prefent ,  ainli  qu  il  C 
cft  accoutumé  le  ferment  de  fidélité  auquel  nous  l'avons  reçu  en  ladite  qualité  de 
duc,  &  comme  tel  nous  voulons  que  tous  Ses  vaSfaux  Ce  tcnans  fiefs  mouvans  dudic 
duché  le  reconnoiSfcnt  &  lui  faSTent  &  rendent  la  foy  Se  hommage  ,  baillent  leurs 
aveu-  Se  dc'nombremcns  quand  le  cas  y  écherra,  Se  que  la  jufticc  dudit  duché  toit 
exercée  par  les  officiers  qui  y  font  à  prefent  fous  le  tirre  de  duc  de  Villemor  Sans 
qu'au  moyen  de  la  prcfcntc  création, ni  en  confcqucnce  des  édits  vérifiez  en  notre 
cour  de  parlement  de  Paris  fur  l'érection  des  duchez  ,  l'on  puifle  prétendre  celui 
de  Villemor  être  réuni  à  notre  couronne ,  ni  nous  &  nos  lucccllcurs  pouvoir  pré- 
tendre aucun  droit,  défaillant  la  ligne  mafeulinc  &  féminine,  ayant  aux  édits, dé- 
clarations Se  arrêts  lur  ce  intervenus  dérogé  Se  dérogeons  par  ccfditcs  présentes  * 
lans  laquelle  condition  ledit  iîeur  Seguicr  n'auroit  voulu  Se  ne  voudroit  accepter  la 
prcfcntc  création  &:  érection  dudit  duché.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez 
Se  féaux  confcillers  les  gens  tcnans  notreditc  cour  de  parlement  Se  chambre  de  nos 
comptes  à  Paris  ,  Se  tous  autres  nos  ju  (liciers  Se  officiers  qu'il  appartiendra  ,  cha- 
cun en  droit  foy,  que  ces  prefentes  ils  tailcnt  enregifrrer  Si  du  contenu  en  icellcs 
jouir  Se  uler  pleinement  Se  pailiblcment  ledit  ficur  Scguicr,  les  hoirs  mâles  Se  fe- 
melles en  la  forme  8c  manière  cy-dcllus  exprimées  ,  fans  leur  faire  ni  Souffrir  leur 
être  fait  aucun  trouble  ni  empêchement  au  contraire ,  nonobftant  tous  édits ,  ordon- 
nances,  loix  .lettres  Se  rcglcmens  à  ce  contr..ircs,aufqucls  nous  avons  dérogé  Se 
dérogeons  comme  deflus  par  cclditcs  ptclentes  ;  Car  tel  elt  notre  plaiiir.  Et  afin 
que  ce  Soit  choie  ferme  Se  Stable  à  toujours  nous  avons  fait  mettre  notre  (ecl  a 
ccfdites  prelentes  ,  fàuf  en  autre  chofe  notre  droit  Se  l'autruy  en  toutes.  Donné  à 
Pans  au  mois  de  janvier  l'an  de  grâce  mil  fix  cent  cinquante  &  de  notre  règne  le 
Septième.  Signé,  LOUIS.  Sur  le  reply  par  le  roy  ,  la  reine  regenre  fa  meve  pre- 
Sente.  Signé,  Le  Tellier.    Et  (celle  du  grand  Sceau  de  cire  verte  lur  lacs  délaye  * 
Tougc  Se  verte.    Et  fur  le  même  rcply  cft  écrit.  Vif  a,  Secuiek. 

■ 


Lettret 
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Uttr et  de  furtnmtim  f*nr  le  iatki  ie  VUlemàr. 

LO  U I S  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  France  fie  de  navarre  ,  à  nos  amez  6c 
féaux  confcillcrs  tes  gens  tenant  notre  cour  de  parlement  à  Paris  >  falur.  Par 
nos  lettres  paternes  du  mois  de  janvier  1650  cy-  attachées  fous  le  conrrcfccl 
de  notre  chancellerie  nous  aurions  en  considération  des  grands  fie  recom  manda- 
blés  ici  vices  rendus  à  cet  état  par  notre  ttés-cher  fie  féal  le  ûeur  Scguicr ,  chance- 
lier de  France  ,  créé  fie  érigé  la  baronnie  de  Yillemor  fie  feigneuric  de  Saint  Lie- 
bault  avec  leurs  appartenances  fie  dépendances  ,  en  titre  ,  nom  &  dignité  de 
duché  ,  feus  le  nom  &  appellation  de  duché  de  Villemor  ,  pour  en  jouir  pat 
ledit  ficur  Scguicr  &  fes  fucceficurs  ,  tant  mâles  que  femelles  nez  fie  à  naître 
en  loyal  mariage ,  ainfi  qu'il  eft  plus  particulièrement  exprimé  par  nofdites  lettres , 
mais  d'autant  que  lefditcs  lettres  ne  vous  ayant  pas  été  prélenrées  dans  l'an  ,  vous 
pourriez  faire  difficulté  à  caulé  de  la  futanation  intervenue  à  icellcs,  de  les  regif- 
ttet  fans  avoir  nos  lettres  à  ce  neceffaires.  A  ces  caufes ,  nous  vous  mandons  fie 
enjoignons  par  ces  prélcntcs ,  que  fans  vous  arrêter  à  la  iurannation  intervenue'  ef- 
dites  lettres ,  vous  ayez  à  les  vérifier  fie  enregiftrer  ,  fie  du  contenu  en  icelles ,  faire 
jouir  Se  ufer  pleinement  fie  paifiblcment  ledit  ficut  Seguier ,  chancelier  de  France, 
&  Ces  fuccefleurs,  conformément  à  nofdites  lettres  tout  ainû"  que  vous  enfliez  pû 
faire  avant  ladite  furannation ,  que  nous  ne  voulons  lui  pouvoir  nuire  ni  préjudicier 
&  dont  en  tant  que  befoin  eft  ou  feroit,  nous  l'avons  relevé  fiedifpenfé  par  ces  pré- 
fentes :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Donné  à  Paris  le  ...  .  jour  de  

l'an  de  grâce,  mil  ûx  cent  cinquante-un,  Se  de  notre  règne  le  .  .  .  Par  le 
toy,  fighc  Cjbb£MT.  Et  fcclléc  lut  fimplc  queue  du  grand  fecau  de  cire  jaune. 
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NOIRMOUSTIER> 

DUCHÉ-PAIRIE 

tâtttit  }.  nùu  & 
coupé  d'un  qui  fond. 
qu4rtiets  ,  4.  en  ibtf 
trAf  tnptmtt.  **  1. 
du  chef  dt  Frsnce  ,  44 
î.  dt  ferufulrm ,  44 
5 .  d  Orltént  ,  44  4. 
dt  l'impirt  ,4U  i.dt 
U  ptintt  dt  Luxtm- 
bturg,4U  i.  deiitltn, 
4H}.dt  L*v4l  Mtnt- 
mtrtntj,  4U  4.  dt 
Chw,  &  fur  U  ttut 
dt  UTrenutllt ,  «m- 
mt  ci  dtv.  p.  79. 

LA  baronnie  de  NOIRMOUSTIER  fut  érigée  en  marquifat  en  faveur  de  B 
FRANÇOIS  de  la  Tremoille ,  par  lettres  données  à  Chcnonccaux  au  mois 
d'octobre  1584.  regiftrées  le  }.  décembre  de  U  même  année,  puis  en  duché-Pairie 
pour  LOUIS  delà  Tremoille  II.  du  nom,  marquis  de  Noirmoufticr  par  lettres  pa- 
tentes du  mois  de  mars  i6$o.  les  titres  de  duché-Pairie  furent  enfuite  transferez 
en  faveur  du  même  fur  la  baronnie  de  Montmirail  par  autres  lettres  du  8.  février 
1657.  mais  aucunes  ne  furent  enregiftrées.  Voyez  les  pièces  qui  concernent  cette  éreclton 
cj-ÀevAHt  p.  790.  ér  foiv.  La  genedbgic  de  la  maifon  de  la  Tremoille  dois  font  fertts  les 
DUCS  DE  NOIRMOUSTIER,  tfi  rapportée  Urne IV.  de  cette  hijl.p.  i6o.&/utv. 
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ÏUTUU  4H  1 .  f 4X.W  femi 
dt  fit  ut  s  dt  lys  d'tt  4u  Um- 
btl  dt  gutults  qui  tft  Anjou ■ 
Sicile  ,  44  t.d'tr  4  quatre 
fais  dt  gutults  4U  tttis  dt 
fatlt  4  deux  Ittpatds  d'tt 
l'un  fut  l'auttt  qui  tft 
Rouault ,  fdm  dt  fafUd'n 
&  dt  gutults  dt  8-  fitfts 
qui  tft  Volvire  ftuttnu  dt 


gutults  4  9.  nidcles  d'n  4* 
lambel  dt  4.  pièces  d'argent 
qui  tft  Kohan  Montaubjn  , 

4U  4.  dt gUtUltS  4  U  CTtlX  44- 

trêt  dt  vatrqui  tft  U  Châtre , 
fur  le  ttut  dt  gutults  44  ctq 
d'a'genttrefti,  tntmbti  & 
btcquid'trfmtnatit  unéeuf- 
fen  d'ainr  chargé d'unt  fleur 
dtlyt  d'tt  qui  tft  l'Holpital. 


NICOLAS  de  l'Hôpital  marquis  de  Vitry,  maréchal  de  France, ayant  acquis 
le  comté  de  CHA$TEAUVILLA1N  ,  ce  comte  fut  érigé  en  ducbc-Pairie  D 
fous  le  nom  de  VITRY  en  faveur  de  FRANCOIS-MARIE  de  l'Hôpital  marquis 

de  Vitry  Ion  fils ,  par  lettres  du  rey  Louis  XIV.  données  au  mois  de  juin  1*50, 
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EetrttU  ta  i .  Cr  4. 
jtfif  dit  Qrd'tiat  les 
i.fremitrei  f'fm  ibtr- 
!(tt  de  , .  twelets  dt 
g»e»lti  ,  m  t.  cr  5. 
d'bttmitiet  tu  tbtj dttt- 
telé  te  jutâtes  qui  efi 
&X5  ,  c  for  uxt  D'tr- 
gent  i  7.  feuillet  de 

HiUX  tâXMffétt  J. 
5.1. 


LAbarontùedeNogeacl  Artaut  6:  autres  terres  y  jointe*,  furent  érigées en  duché-» 
Pairie  fous  le  nom  du  duché  de  la  Vicuville ,  pour  CHARLES  de  la  Vicuville  I. 
du  nom  erajid  fauconnier  de  France,  chevalier  des  ordres  du  roy  &  lurmicndant  de» 

ne  turent  point  cnrcgil- 


ibre  de  l'année  luivante  i«yi. 
avec  une  claufe  qu'au  cas  que  le 


finances,  par  lettres  du  mois  de  décembre  i<sto.  le 
ttées.  Il  y  eut  un  nouveau  brevet  expédié  le  16.  decc 

pour  la  mêmecteajon  du  duché  de  la  Vicuville,  s»*  — —  -i— 

matquisdela  Vicuville  vint  à  mourir  avant  l'cnregiltremcnt  des  lettres  portant  cette 
creàion.  fon  fils  aîné  jouiroit  de  leur  effcr  fans  avoir  beloin  d'auttes  lettres    L*  g- 

FAUCONNIERS  DE  FRANCE.   V*j«.  Us  puct*  fri  fimm.mtM  cm, 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE- PAIRIE 

DE  LA  VIEUVILLE. 
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^donnent  rang  au-deffus  des  autres  Se  qui  parlent  à  fcur  pofterîté,  nous  avons  été 
conviez  de  reconnoîtie  les  fidcllcs,  rccommandables,  grands  fie  anciens  (crvices  qui  ^ 
nous  ont  cité  rendus  fie  a  cette  couronne  par  notre  très-cher  &  bien-amé  le  fieur  Char- 
ges ,  Marquis  de  h  Vku ville ,  confeiller  en  rous  nos  confeils ,  chevalier  de  nos  ordres  fie 
(urintendanr  de  nos  finances,  en  lut  donnant  une  marque  honorable  à  jamais  à  lui  Se 
-aux  tiens ,  de  la parfaire fatisfadion  qui  nous  cft demeurée,  fie  de  l'cttime  que  nous 
faifons  de  (a  perfonne  &  de  la  maifon  ,  (cachant  comme  le  roy  notre  trés-honoré 
"ïeigneur  fie  père  degloricule  mémoire  que  dieu  abfolve,  qui  lui  avoit  autrefois  con- 
fie la  même  charge  qu'il  exerce  à  prélent  pour  l'adminittration  de  nos  finances, la- 
quelle  cil  une  des  plus  importantes  du  royaume  à  la  manutention  de  l'état,  au  fou- 
lagement  des  peuples,  &  à  la  facisfa&idn  publique,  l'avoit  honore  des  témoignages 
de  fon  fouvenir  fie  de  fa  bienveillance  dans  les  derniers  jours  de  fa  vie,  ôc  l'avoit  recom- 
«nandé  à  la  reine  notre  crés-honoréc  dame  fie  merc ,  au  fujet  de  ladite  charge  à  la- 
quelle nous  l'avons  appelle ,  elpcrant  de  (a  bonne  fit  fage  conduite  que  Tordre  ancien 
fera  rétablyen  nos  finances, fit  qu'il  en  réufïira  divers  avantages  à  notre  perfonne, 
à  notre  Royaume,  fie  à  nos  fujets,  fie  afin  de  l'obliger  à  en  faire  fon  devoir  félon  B 
notre  attente,  nous  rcfol urnes  auffi  de  l'élever  aux  premières  dignitez  fie  plus  ho- 
-norables  du  royaume ,  connoiflànt  bien  qu'il  faifoit  confifter  en  cela  toute  la  rc- 
compenfe  de  fes  (crvices,  fie  nous  conformans  à  la  penlée  que  le  feu  roy  notredic 
feigneur  fie  perc  en  avoit  eue  pour  lui ,  étant  d'ailleurs  bien  informé  qu'il  s'eft  figna- 
lé  en  divers  emplois  fit  occahons  importans  en  la  guerre ,  fit  même  en  qualité  de 
l'un  de  nos  lieutenans  généraux  au  gouvernement  de  notre  province  de  Champa- 
gne, où  dans  les  troubles  de  l'état  il  a  fait  connoitre  une  inviolable  fidélité  à  notre 
fervice,  ainfî  qu'une  grande  generofité  ôc  valeur  en  pluficurs  avions  confidcrablcs , 
fie  qu'ayant  été  oblige  de  fe  retirer  de  notre  royaume  pour  des  caufes  dont  après 
être  pleinement  éclairci,  nous  lui  avons  donne  très  volonticr  nos  lettres  d'innocen- 
ce, n'y  ayant  point  eu  d'offres  de  princes  étrangers,  fie  même  de  ceux  qui  font  à 
préfent  nos  ennemis  déclarez  qui  ayent  efté  capables  de  tenter  fa  fidélité  ;  qu'en 
Toutre ,  il  y  a  eu  entre  fes  ancettres  plufieurs  perlonnages  de  grande  réputation  fit  q 
mérite  qui  ont  pofledé  les  premières  charges  de  cet  ctatfic  de  notre  maifon,  fie  qui 
fe  (ont  rendus  fi  rccommandables  auprès  des  rois  nos  prédeceffeurs  ,  qu'ils  ont  été 
honorés  de  leur  finguliere  privauté  fie  confiance ,  fie  qu'aufl]  les  enfans  du  fieut 
Marquis  de  la  Vicuville  imi  tans  Ton  exemple  fie  ceux  de  leurs  ayeux,  lefqucls  rem- 
pliflent  des  charges  honorables  dans  la  guerre  ,  fie  méritent  tous  les  jours  de  plus  en 
plus  d'y  être  élevez  par  leur  gencreufe  fie  fidelle  conduite  s  l'aîné  d'entr'eux  cftanc 
mettre  de  camp  de  notre  régiment  de  Picardie ,  fie  notre  lieutenant  gênerai  aux 
bailliages  de  Reims  Se  Rhetcl  ;  fie  le  fécond ,  chevalier  de  l'ordre  de  faint  Jean  de 
Jecufalcm,  mettre  de  camp  d  un  régiment  de  cavalerie  trançoife,  ôc  tous  deux  ma- 
réchaux de  camp  en  nos  armées,  où  Hs  agitent  dans  les  occurencesquileprcfcitentt 
'de  forte  que  ledit  liear  marquis  par  lui-même,  pat  fes  enfans,  8c  par  fon  extrac- 
tion ,  nous  donne  un  trés-digne  lujct  d'accomplir  la  volonté  du  feu  roy  fie  la  nôtre, 
en  reconnoiffant  (es  fervices  fie  mérites ,  fie  attachant  à  aucunes  des  terres  qu'il  poffede 
en  grand  nombre  en  plufieurs  endroits  de  notre  royaume,  un  titre  qui  les  relèvent  à 
perpétuité,  fie  pour  cet  effet  nous  ayant  propofe  les  baronies  de  Nogent-Larrault  lur  Mar-  D 
ne'fic  S.  Martin  d'Ablois  ,  toutes  deux  en  notte  province  de  Champagne,  pour  être  rmies 
fit  les  voifines  mouvantes  de  nous  à  un  feul  fie  plein  hommage  à  cautc  de  notre  tour 
du  Louvre  ,  lefquelles  Se  les  aurres  fiefs  qui  en  dépendent  fie  qui  lui  appartiennent 
en  propriété ,  font  fi  nobles  fie  privilégiées  fie  les  revenus  fi  confidcrablcs ,  qu'elles 
font  accompagnées  de  routes  les  qnalitez  neceflaires  fie  fuffifantes  pour  fourenir  le 
nom ,  titre ,  dignité  fie  honneur  de  duché  Se  Pairie  de  France  :  Sçavoir  faifons  que 
bous  pour  ces  caulcs  fie  autres  bonnes  ôc  grandes  confiderations  à  ce  nous  mou  vans, 
de  l'avis  de  la  reine  notte  très  honorée  dame  &  merc  ,  d'aucuns  princes  fie  autres 
grands  ôc  notables  perfonnages  de  notre  conlcil ,  fie  de  notre  propre  mouvement , 
certaine  (cience,  grâce  ipeciale,  pleine  puiûancc  fie  autorité  royale,  avons  joint,  uni 
fie  incorporé ,  joignons ,  unifions  fie  incorporons  inféparablemcnt  fie  à  toujours  lad. 
baronnic  de  NqgcnM'Arrault  (ur  Marne ,  les  terres  fie  leigneuries  de  Saugery,  Mon- 
xotrel,  le  Pont  fie  autres  étant  des  appartenances  fie  dépendances  de  ladite  baronie, 
enlemblc  ladite  baronnie  de  faint  Martin  d'Ablois,  la  Nouclle,  le  Mcfnil-Huriier  fie 
toutes  les  autres  appartenances  Ôc  dépendances ,  pour  ne  faire  déformais  qu'un  (cul 
corps,  fie  les  avons  créées  fie  érigées,  créons  Se  érigeons  en  nom ,  titre  Se  dignité  de 
duché  Se  Pairie  de  France,  Voulons  fie  nous  plaît  que  lcfditcs  baronnics,  icigncu- 
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ries  &  terres  faifant  tm  fcul  Corps ,  foieht  dés  maintenant  fit  à  Toujours  appellees  fie 
A  dénommées  le  duché  de  la  Vieuvillc ,  pour  les  tenir  fous  ledit  nom  fie  appellation 
de  duché  à  une  feule  foi  fie  hommage  de  nous  fie  de  nos  fuccefteurs  rois ,  à  cauledk 
notre  couronne  fie  tour  du  Louvre ,  fie  en  jodir  fie  ufer  par  ledit  fieur  marquis  fie 
fes  hoirs  fie  defeendans  malles  feigneurs  deidites  feigneuries,  riez  &  à  naître  en  loyal 
mariage ,  perpétuellement  fie  à  toujours  audit  titre  de  duc  de  la  Vieuvillc,  aux  hon- 
neurs, autorîtez,  prérogatives,  prééminences,  féances  en  nos  cours  de 'parlement, 
franchi  (es  8:  libériez  qu'ont  les  autres  ducs  fie  Pairs  de  France,  fie  dont  ils  ont  de 
tout  temps  joui  fie  ufe,  jouiflent  &  nient  en  tous  actes  fie  endroits  .  tant  en  juftiçc 
fie  jurifdiction,  qu'en  aÛemblées  de  noblefle,  faits  de  guette  ,  fie  autres  généralement 
quelconques ,  &  ce  fous  le  reflbrt  de  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  à  laquelle 
nous  voulons  que  les  appellations  qui  feront  interjettées  des  officiers  dudit  duché  ^ 
rc  (Fortifient  nuement  8c  fans  moyens  en  tous  cas ,  excepté  tes  cas  royaux  dont  là 
connoiflanec  demeurera  aux  officiers  au) quel  s  elle  apparrient.  Permettons  aud.  ficur 
ç  matquis  de  la  Vieuville  d'ériger  fie  établir  audit  duché  les  officiers  neccflaircs  pour 
1  adminiftration  de  la  jufticc ,  ainfi  que  font  les  autres  ducs  fie  pairs  }  voulons  que 
tous  fes  vafleaux  fie  tenans  fiefs  lui  rendent  &  à  fes  fucceffeurs  audit  duché,  fes  foy, 
nommages,  aveus  &  denombtemens  qu'ils  feront  tenus  quand  le  cas  y  échera  audit 
Titre  de  duc  delà  Vieuville,  pair  de  France,  &  que  la  jufticc  (oit  exercée  audit 
duché  par  les  officiers  qui  y  font  à  prêtent  ou  feront  établis  par  lui ,  avec  le  titre , 
fccl,  &  autorité  accoutumée  aux  duc  &  psirs  de  France,  fans  qu'au  moyen  de  la 
préfente  création  8e  érection  en  duché  fie  Pairie,  &  des  édits  fie  déclarations  des 
années  ï$66.  157p.  1581.  fit  ij8z.  fut  l'érection  des  du  chez,  matquifatsSe  eomtci, 
nous  ni  nos  fucceffeurs  rois  piaffions  prétendre  leditduché  delà  Vieuvillc  être  réuni 
ru  incorpoté  à  notre  couronne  défaillant  la  ligne  mafeuline  dudit  ficur  marquis  de  la 
Vieuville ,  fit  avons  pour  cette  fin  dérogé  fie  dérogeons  auidits  édits  fie  dcclâra» 
tion ,  Se  a  tous  ordonnances,  reglctncns,  loix,  ftatut  fie  arrêts  à  ce  contraires,  fans 
laquelle  condition  ledit  fieut  marquis  n'autoit  accepté  notredite  grâce,  fie  ce  faifant» 
il  nous  a  prêté  le  ferment ,  foy  fie  hommage  qu'il  étoit  tenu  de  nous  faire  en  ladite 
aualité  de  duc  de  la  Vieuville  fie  pair  de  France  >  auquel  nous  l'avons  reçu  fous  la- 
dite condition,  à  la  charge  néanmoins  qu'au  défaut  d hoirs  mâles  nez  fie  à  naître 
dudit  licur  marquis  de  la  Vieuville  en  loyal  mariage,  la  dignité  de  duc  fie  pair  de 
France  demeurera  éteinte  fie  (opprimée,  fie  Icfdires  batonnics  de  Nogcnt-Lartaulc 
fie  de  S.  Martin  d'Ablois  leuts  appartenances  fie  dépendances ,  retourneront  eii 
leur  premier  état ,  jurifdiction  fie  natuie,  Se  d'autant  que  l'âge  auquel  eft  ledic 
ficur  marquis  de  la  Vieuvillc  pourroit  donner  fujet  d'appréhender  qu'il  n'arrivât 
faute  de  la  perfonne  avant  que  nos  préfentes  lettres  de  «cation  fie  érettich  dcfdi- 
tes  baronies  audit  titfc  de  duché  de  la  Vieuville ,  fuuént  prefentées  Se  cnie'iftrccs 
en  norrcdiic  cour  de  parlement  de  Patis  fie  chambre  de  nos  comptes  audit  lieu',  fie 
que  l'on  pourroit  prétendre  que  le  ficur  Charles  auffi  marquis  de  la  Vieuvillc  (on 
fils  aîné  feroit  obligé  à  obtcnit  de  nous  de  nouvelles  lettres  pout  jouir  de  la  pré- 
fente  création  ,  voulant  teconnoître  les  fervices  dudit  fieur  de  la  Vieuvillc  perc  cri 
faveur  des  fiens ,  «c  même  ceux  qui  nous  ont  cfté  fie  qui  nous  font  tous  les  jouts 
rendus  par  fondit  fils  aîné  fie  pat  (es  autres  ti'is ,  nous  avons  des  même  avis  que  deflus 
fie  de  notre  propre  mouvement ,  grâce  (peciale,  pteinfc  puiflance  6:  autorité  royale, 
dit, déclaré  Se  ordonné,  difons,  déclarons  fie  ordonnons  par  ccfdites piéfcntcs , vou- 
lons fie  plaît,  que  le  cas  advenant  du  décès  dudtt  fieur  de  ta  tieuville  pere  avant  Upré- 
fentâtim  &  l' enregiftrement  iicelles  en  notredite  cour  de  parlement ,  ta  même  le  deceds  ai- 
venant  de  fondit  fils  sine,  ceint  de  fes  defiendans  miles  qui  bit  Juccedera,  jeuiffe  de  l'effet 
é"  contenu  en  itelles ,  tout  sinfî  que  ft  elles  étoiettt  confies  en  fin  mm ,  tes  ayant  relevez 
V,  &  dtfpenfez  ,  relevons  (jr  difpenfons  fur  tefdites  pré  fentes  dobtentr  de  nouvelles  lettres  ni 
*  de  plus  amples ,  ni  de  pks  exprejfes  déclarations  ae  notre  volonté ,  que  celle  portée  par  ces 
prefintes ,  non ob fiant  fous  édits  \ ordonnances ,  uz,  coutumes,  r'eglemens , arrêts  fie 
autres  chofes  à  ce  conttaires  ,  aufquels  nous  avons  dérogé  fie  dérogeons  pour  ce 
regard.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  fie  féaux  les  gens  tenans  notre  Cour 
de  parlement  de  Paris ,  chambre  de  nos  comptes  audit  lieu  fie  tous  autres  nos  jufli- 
ciers  fie  officiers  qu'il  appartiendta  que  nos  prdentes  lettres  d'union  fit  incorporation 
defdites  baronniesde  Kogcnt-Lattault  fie  de  S.  Martin  d'Ablois  Se  de  lcuts  apparte- 
nances fie  dépendances ,  fie  de  la  création  Se  ére&iort  d'icelles  fit  du  changement  de 
leur  ancien  nom  en  celui  de  duché  delà  Vieuville,  ils  ayent  à  faire  lire,  publier  fie 
enregiftrer  fie  du  contenu  en  icellcs  jouit  fit  ufet  ledit  fieut  marquis  de  U  VlettYlhei 
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fcs  hoirs  &  defeendans  mâles  ,  pleinement ,  paifiblement  &  perpétuellement  ,  (ans 
kur  foire  ni  permettre  qu'il  leur  (oit  fait  ou  donné  aucun  trouble  ni  empêchement 
au  contraire  ,  nonobftant  tous  édits ,  rcglcmcns  &  ordonnances  ,  arrêts  6c  autres 
lettres  à  ce  contraires:  Car  tel  cft  notre  plailir.  Et  afin  que  ce  (bit  choie  ferme  Se 
fhble  à  toujours  nous  avons  fait  mettre  notre  fccl  à  ccldites  prelentcs ,  fauf  en  autres 
choies  notre  droit  &  ïautruy  en  toutes.  Donne  à  Paris  au  mois  de  décembre  l'an 
de  grâce  mil  fîx  cent  cinquante-un  6c  de  notre  règne  le  neuvième.  Signe  ,  LOUIS. 
te  fur  le  rcply  pat  le  roy ,  Le  Telliea. 


Brevet  de  Mil  ftx  cent  cin^Hitui  it». 

A  UJOURD'HUY  26.  du  mois  de  décembre  itfyi.  le  roy  étant  à  Poitiers,  8 
j\  mettant  en  confideration  les  grands  ,  rccommandablcs ,  anciens  &  fidèles  fer- 
vicesrcndus  àSaMajeftéSe  à  cet  état  par  le  ficur  Charles  marquis  delà  Vieuvillc,  con-  ' 
feiller  de  fa  majefté  en  fcs  confeils,  chevalier  de  (es  ordres ,  furintendant  de  fcs  finan- 
ces ,  en  plnûcurs  charges,  dignitez ,  emplois,  occaûons  notables  6c  importantes,  6t 
que  par  le  metice  de  la  perfonne  6c  de  (es  ferviecs ,  ainli  que  par  celui  de  fa  naiilance 
illuftre,  il  peut  tres-dignement  pofTcdcr  les  principaux  honneurs  du  royaume,  8C 
même  ceux  qui  peuvent  faire  connoître  à  la  pofleritc  la  (atisfââion  que  la  majefté 
reçoit  de  la  prudente ,  foigneufe  &  fideile  conduite  qu'il  employé  à  l'adminiftrarion 
des  finances  dont  dépend  la  manutention  de  l'état  6c  le  foulagemcnt  des  peuples. 
Sa  Majefté  voulant  gratifier  ledit  fieur  marquis  de  la  Vieuvillc  &c  le  traiter  favora- 
blement ,  a  créé  6c  érige  en  (a  faveur  la  baronie  de  Nogent-Lartault  (ur  Marne 
6c  les  dépendances,  avec  union  d'icelle  &  de  la  baronnic  de  S.  Mattin  d'Ablois  & 
Tes  dépendances  fituées  en  h  province  de  Champagne,  6c  mouvantes  de  là  majefté  C 
à  caufc  de  fa  tour  du  louvre ,  &  à  Ton  fcul  &  plein  hommage  en  titre  6c  dignité  de 
duché  &  Pairie  de  France,  6c  lui  a  accorde  la  mutation  de  nom  6c  appellation  du 
duché  de  îa  Vieuvillc,  pour  en  jouir  par  lui  ,  fcs  defeendans  mâles  nez  6c  à  naître 
én  loyal  mariage,  audit  titre  de  duché  de  la  Vieuvillc  6c  Pairie  de  France  ,  pleine- 
ment,  paifiblement  6c  perpétuellement,  aux  honneurs ,  autoritez ,  privilèges,  préé- 
minences .franchifes  & 'libériez  &  droits  dont  jouiflent  les  autres  ducs&  Pairs  dfc 
France.  Veut  en  outre  (a  majefté  pour  d'autant  plus  favorifer  ledit  fienr  marquis  de  U 
Vicuville  ,  les  fiens  &  le  ficur  Charles  auffi  marquis  de  la  Vieuvillc  Ion  fils  aîné 
meftre  de  camp  du  régiment  de  Picardie  ,  maréchal  de  (es  camps  6:  armées ,  en  con» 
fiderarion  des  ferviecs  qu'il  lui  a  rendus  6c  lui  rend  journellement  cfdîtcs  charges, 
que  fi  deceds  dudit  fieur  marquis  perc  arrivoit  avant  que  les  lettres  patentes  pour 
ladite  érection  &  pour  le  contenu  cy-deffus  ,  fuflent  prefentées  &  enregiftrées  où  D 
beloin  (cra  ,  fondit  fils  aîné  après  lui ,  le  premier  des  defeendans  mâles  dudit  ficut 
marquis ,  s'il  venoit  auffi  à  deceder  avant  ledit  cnrcgiftrcmcnt ,  jouira  de  l'effet  du 
contenu  au  prêtent  brevet  6c  efdiccs  lettres  ,  ainli  que  fi  elles  étoient  conçues  6c 
enregiftrées  lous  le  nom  dudit  fieur  marquis  de  la  Vieuville  perc ,  fans  qu'il  foie 
befoin  de  nouvelles  lettres  ;  m'ayane  fa  majefté  commandé  d'en  expédier  toutes  celles 
qui  fetont  fur  ce  neccflaircs  ,  en  vertu  du  prefent  brevet ,  lequel  pour  témoignage 
de  (a  volonté  elle  a  figné  de  fa  main  6c  fait  contrefigner  par  moi  ion  conseiller  &: 
fécreraire  d'état  &  de  les  commandemens  6c  finances.    Signe,  LOUIS.  Et  plus 
bas,  Le  Telljir. 
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PHILIPPE  de  Montault  marquis  de  Benac,  fcncchalde  Bigorre,  obtint  l'creftion 
des  tettes  de  Lavedan  &  de  Bauflcns  en  duché-Pairie  ,  fous  le  nom  de  LA- 
VEDAN  par  brevet  du  12.  may  1650.  &  lettres  patentes  du  mois  de  décembre 
de  la  même  année  ,  il  mourut  en  i<Sf4-  PHILIPPE  de  Montault- Bcnac  II.  du 
nom  fbn  fils ,  capitaine-Hcutcpant  des  chevaux-legcrs  de  la  garde  ,  &  depuis  maré- 
chal de  France  ,  chevalier  des  ordres  du  roy ,  cur  de  nouvelles  lettres  de  confir- 
mation de  cette  cicclion  du  duché-Pairie  de  Lavedan ,  données  à  Paris  au  mois  de 
îepccmbrc  de  la  même  année.  Ayant  depuis  acquis  la  tetre  &  feigneurie  de  la  Va- 
lette ,  il  demanda  que  le  titte  &  digniré  de  duché-Pairie  fut  transféré  fur  cette  tare 
fous  le  nom  de  duché-Pairie  de  MONTAULT,  ce  qui  lui  fut  accorde  par  autres 
lettres  données  à  Paris  au  mois  de  décembre  1660,  aucune  de  ces  différentes  lettres 
n'a  été  cnrcgiftrcc.  11  mourut  le  5.  février  1684.  Voyez,  les  pièces  qui  fument  concer- 
nant cette  crettim.  L*  généalogie  Je  Montault  fer*  roppmie  dons  la  futte  de  cette  hijl. 
chapitre  des  MARECHAUX'  DE  FRANCE. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 

DE  LAVEDAN 

Brevet  iéreciuni  de  U  vicomte  de  Lavedan  &  boronnie  de  Boujfens  en  duché  &  Pairie 
de  France  en  faveur  de  M.  Philippe  de  Montault. 


■ 


Du  12..  may  i6to. 


■  ,tr.  ■> 


AUIOURD'HUY  douzième  du  mois  de  may  i6jo.  Le  roy  étant  a  Pans, 
mettant  en  confédération  les  fidèles  K  lecommandablcs  (ervices  qui  ont  cte  ten- 
dus au  feu  roy  de  gloricufc  mémoire,  que  Dieu  abfolvc,  &  i  la  majcftc  a  ptefent 
régnante,  tant  par  le  Leur  Philippesdc  Montault,  marquis  de  Bcnac,  Ic.gncurdc 
Navaill«&  autres  lieux,  fcncchal  &  gouverneur  du  pays  de  Bigorre  ,  que  par  les 
fils,  dont  celui  qui  eft  à  prcfcnt  l'aînc  eft  patvenu  à  la  charge  de  lieutenant  gene- 
ralpour  fa  majeftéen  les  armées,  en  l'ablence  &  fous  l'autontc  de  ceux  qui  en  ont 
kccmmandcrncnten  chef,  après  avoir  pallc  par  cous  les  degrez  militaires.,  avc4i 
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eu  plufieurs  conimandcmens  imporrans  dans  les  armées  &  les  places  dedans  &  de-  A 
hors  le  royaume,  fie  s'être  fignalé  en  di vertes  batailles,  combats,  ficges  fie  prifesde 
places  fie  autres  occafions  conliderables  Se  importantes  depuis  la  guerre  ouverte 
entre  cette  couronne  fii- celle  dEfpagne  ,  fi:  le  puiné  qui  cft  prefentement  mettre  de 
camp  d'un  régiment d  intantcric  Françoife  qai  a  été  honoré  dedivers  emplois,  dans 
lefquels  il  s'eft  trés-vaillamment  Se  fidcllemcnt  porté  8c  a  reçu  des  blêmîtes  qui  mar- 
quent pour  jamais  la  vertu  8c  Ton  mérite  ,  outre  que  lcfdits  fieurs  de  Navaillcs  fils  étant 
en  la  force  de  leur  âge  Sa  Majclté  en  reçoit  continuellement  des  fervices  utiles, 
&.  a  heu  d'en  clpercr  de  plus  en  plus,  dont  Sa  Majelté  voulant  les  reconnoître  ôc 
(çachant  que  leur  maifon  eft  une  des  plus  nobles  fie  anciennes  du  royaume ,  qui  a 
toujours  été  fidèle  à  cette  couronne  fie  à  Tes  rois.  Sa  Majclté  pour  ces  confidera- 
tions  ,  de  l'avis  de  la  reine  régente  fa  mere  a  créé  fie  érigé  en  faveur  dudtt  (îcur 
Philippe  de  Montault  la  vicomté  de  Lavcdan  8c  baronnie  de  Baullcns  à  hri  appar- 
tenant avec  leuts  dépendances ,  en  titre,  nom  6c  dignité  de  duché-Pairie  de  France  B 
pour  en  jouir  par  ledit  ficur  de  Montault  8c  fes  l'ucccllcuts  mâles  en  ladite  feigneuric 
de  Lavedan  Ôc  baronnie  de  Bauflens  Ôc  lieux  en  dépendans  ,  pleinement ,  paifiblc- 
mentôc  perpétuellement,  aux  honneurs,  privilèges  ,  prérogatives  fie  prééminences 
appartenantes  a  ladite  dignité ,  fie  dont  jouiflent  les  autres  ducs  fie  Pairs  de  France. 
M'ayant  Sa  Majclté  commandé  d'en  expédier  audit  licur  de  Montault  toutes  lettres 
neceûaires  en  vertu  du  prefent  brevet ,  lequel  Sa  Majclté  a  voulu  ligner  de  fa  main, 
&  fait  contrefigner  par  moy  Ion  confeillet  (ecretairc  d'état  fie  de  fes  commande- 
mens  fie  finances.  Signe,  LOUIS.  Et  plus  bas ,  Le  Tellier. 

tretlm  Je  U  vietmté  Je  LtveJtn  &  bsronie  Je   Beâttffens ,  en  Jnfhe  &  fairie  de 
fronce ,  en  faveur  Je  Phthfte  Je  Montutlt. 

Du  mois  Décembre  itfjo. 


LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France  5c  de  Navarre;  à  tous  prefent  Je 
à  venir,  falur.  Confiderant  que  l'équité,  la  ptudence  fie  la  grandeut  des  rots  C 
tic  paroiflent  jamais  avec  plus  d'éclat  fie  d'approbation  que  lorfqu'ils  rccompcnlcnt 
•dignement ceux  qui  ont  bien  mérité  d'eux  fie  du  public,  fie  qu'ils  répandent  leurs 
grâces  lut  des  fujets  de  qui  l'cxttaction  ainli  que  les  fervices  ôc  les  actions,  8e  de 
ceux  qui  les  touchent,  les  convient  à  les  élever  fie  leur  pofterité  par  quelque  mar- 
que infigne  de  leur  teconnoifTance  ;  nous  avons  jetté  les  yeux  (ur  notre  trés-cher  ôc 
bien-ame  meffirc  Philippe  de  Montault,  confeillcr  en  nos  confeils  d'état  fie  privé 
capitaine  de  cent  hommes  d'armes  de  nos  ordonnances ,  (cnéchal  fie  gouverneur  de 
notre  pays  de  Bigorre,  marquis  de  Benac  ,  vicomte  de  Lavcdan  ,  baron  de  Baul- 
fens  ôc  de  Navaillcs ,  ôc  autres  lieux  en  notre  pays  de  Bearn ,  pour  l'honorer  fie  les 
liens  d'un  titre  fie  dignité  auffi  grande  que  nous  avons  d'eflime  de  fa  perlonne  fie 
de  les  bonnes  qualitez,  Ôc  que  nous  conlcrvons  de  gré  de  (es  fervices  hdclcs  8e  re- 
commandablcs ,  fie  de  ceux  de  fes  plus  proches,  (çachant  à  l'égatd  de  fa  nailïancc, 
qu'il  y  a  plus  de  huit  cens  ans  que  ceux  de  là  famille  font  reconnus  pour  des  prin- 
cipaux gentilshommes  dudit  pays,  qu'ils  ont  eu  diverfes  alliances  dans  les  maifons  _» 
de  Navarre, d'Albret  ôc  de  Foix,  qu'ils  le  font  lignalcz  par  leurs  fervices  de  temps  ^ 
en  temps,  que  lorfquc  le  rois  faint  Louis  pafla  les  mets  pour  la  conquête  de  la  Terrc- 
fainte,  un  de  cette mailon  fut  blclTé  de  plulieurs  coups  dans  un  bataille,  fie  citant 
ptis  en  combattant  contre  les  infidèles  fut  long-temps  prifonnicr,  que  les  ancêtres 
dudit  fieur  de  Montault  ont  pofTcdé  des  charges  fie  dignitcz  émuicntcs ,  fie  même 
celles  de  gtand  écuyer,  grand  chambellan ,  fie  chef  du  confeil  des  rois  de  Navarre, 
4c  gouverneur  dudit  pays  de  Bearn  ,  qu'un  d'eux  a  fait  conflruire  la  forte  place  de 
Navarreins  fie  y  a  commandé ,  que  fon  grand- pere  mena  à  fes  propres  frais  au  roy 
Henry  le  Grand  notre  ayeul ,  mille  hommes  de  pied  fie  quatre  cens  chevaux  lors 
de  la  bataille  de  Coutras,  où  il  fut  bldVc  de  lix  coups,  tant  d'épee  que  de  pique, 
m  forte  que  pat  lui  fie  fes  amis,  il  contribua  beaucoup  au  gain  d'une  victoire  fi  glo- 
rieufe  ôc  utile  aux  affaires  de  notredit  ayeul ,  que  ledit  fieur  de  Montault  a  perdu  ■ 
quatre  frères  ôc  trois  fils ,  tous  tuez  en  fervant  cet  état  contre  fes  ennemis  déclarez, 
qu'il  lui  refte  préfentement  deux  fils,  dont  l'un  ell  notre  lieutenant  gênerai  en  nos 
armées,  l'autre  maréchal  de  camp,  tous  deux  marquez  honorablement  deplufieurs 
Wdîurcs  qu'ils  ont  reçu  eu  fervant  depuis  quinze  années  le  feu  toy  de  glorieufe 
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mémoire  notre  trés-honoré  feigneur  fie  père  que  Dieu  abfolve  6c  nous ,  fie  que  pat 
leur  capacité ,  expérience  Se  vigueur ,  eftans  dans  la  force  de  leur  âge ,  ils  font  très 
capables  de  nous  continuer  fie  à  létat  des  fcrvices  trés-avantageux }  enfortc  que  nous 
avons  tous  (ujet  de  les  conflderer  fie  gratifier  flngulierement ,  Içachant  auflî  que  ]« 
vicomte  de  Lavedan  Se  baronie  de  Navaillcs ,  à  caufe  de  laquelle  il  cft  premier 
baron  de  notre  pays  de  Beara,  font  confidetables  par  leurs  revenus  fit  dignitez ,  fit 
capables  de  porter  le  titre  de  duché;  Içavoir  faifons,  que  nous  pour  ces  caufcs  fie 
autres  à  ce  nousmouvans ,  dcl'avis  delà  reine  régente  î  de  notre  trés-chcr  fie  trés-amé 
oncle  le  duc  d'orleans ,  d'autres  princes  officiers  de  notre  couronne  fie  autres  pcrlon- 
nes  notables  de  notre  confcil  >  Se  de  notre  grâce  fpccialc,  pleine  puiflance  fie  autorité 
royale ,  avons  créé  Se  érigé ,  créons  Se  érigeons  par  ces  prélentes  (ignées  de  notre  main 
ladite  vicomte  de  Lavedan  Se  baronie  de  Bauflens  avec  leurs  appartenances  Se  dé- 
pendances en  titre,  nom  Se  dignité  de  duché  Se  Pairie  de  France, fous  l'appellation 
de  Lavedan,  &  avons  à  cet  effet  unifie  incorpore ,  unifions  Se  incorporons  à  ladite 
vicomté  de  Lavedan  la  baronie  de  Bauflens  ,  enfcmble  tout  ce  qui  en  dépend  pout 

g  être  dorefnavant  Se  à  toujours  pofledé ,  fie  en  jouir  en  titre ,  nom  Se  dignité  de  du* 
chc  fie  Pairie  de  France  lbus  l'appellation  de  Lavedan  par  ledit  Philippes  de  Mon- 
tault 8:  (es  (uccefleurs  mâles  en  loyal  mariage, avec  tous  les  honneurs,  autoritez, 
prérogatives  ,  prééminences,  franchîtes ,  liberté?-  fie  privilèges ,  que  les  autres  ducs  fie 
pairs  ufcnt  en  France,  tant  en  juftice  8e  juridiction ,  féanct  en  nos  court  de  parle* 
ment  avec  voix  fie  opinion  déliberatives ,  qu'en  tous  les  autres  endroits  quelconques, 
fôit  en  aflemblée  de  nobleflc ,  faits  d  armes  fie  autres  lieux,  fie  actes  de  féance, 
d  honneur  fie  de'  rang  •>  voulons  fie  nous  plaît  que  toutes  les  cautes  civiles  fie  crimi- 
nelles, pcrfonnellcs ,  mixtes  fie  réelles,  qui  concerneront  tant  ledit  fleur' de  Mon» 
tault  que  le  droit  dudit  duché  de  Lavedan  ,  foient  traitées  fie  jugées  en  notre  cour 
de  parlement  de  Paris  en  première  inflance,  fie  que  les  caufcs  fie  procès  entre  les 
Jujets  fie  jufticiables  dudit  duché ,  reflortent  oué'ment  fie  fans  moyen  ,  par  appel  du 

£  juge  d'icclui  en  nocredite  cour  de  parlement,  en  tous  cas-fors  fie  excepté  les  royaux, 
dont  la  connoiûancc  appartiendra  a  nos  juges ,  pardevant  lefquels  ils  avoient  accou- 
tumé de  reflottir,  voulons  aufli  que  ledit  fleur  de  Montaultfc  puifle  dire  fie  repu* 
ter ,  fie  les  defeendans  mâles  en  loyal  mariage ,  ducs  de  Lavedan  fie  pairs  de  France 
Ce  tiennent  ledit  duché  en  plein  fief  fous  une  feule  foy  fie  hommage  de  nous  fie  de 
notre  couronne,  de  laquelle  duché  fie  Pairie  ledit  fleur  de  Montault  nous  a  fait 
dés-à-prefem  ainfi  qu'il  eft  accoutumé  le  ferment  fidélité,  auquel  nous  l'avons  re- 
çu en  ladite  qualité  de  duc  fie  pair  de  France  ,  fie  comme  tel,  nous  voulons  que 
tous  fes  vaflàux  fie  tenans  fiefs  mouvans  dudit  duché ,  le  reconnoiflent  fie  lui  faflenc 
fie  rendent  la  foy  fie  hommage ,  baillent  leurs  aveus  fie  denombremens  quand  l'occa- 
lion  echera  audit  fleur  de  Montault  fie  à  (es  fuccefleurs  audit  titre  de  ducs  de  La- 
vedan fie  pairs  de  France,  fie  que  la  juftice  dudit  duché  fie  Pairie  foit  exercée  fie  ad- 
miniftrée  audit  duché  de  Lavedan ,  par  les  officiers  qui  font  à  prefent  ou  feront  à 

D  l'avenir  établis  fous  le  titre ,  feel  fie  autorité  de  duc  de  Lavedan  fie  pair  de  France, 
à  la  charge  que  défaillant  la  ligne  mafeuline  dudit  fleur  de  Montault  fie  de  fes  def- 
eendans mâles  en  loyal  mariage,  ladite  qualité  de  duc  fie  pait  de  France  demeurera 
éteinte,  fie  retournera  ladite  vicomté  de  Lavedan  fie  baronie  de  Bauflens  fie  tout 
ce  qui  en  dépend ,  en  l'état  auquel  il  étoit  auparavant  la  prélcntc  création ,  fans 
que  par  le  moyen  d  icelle  ni  des  édits  des  années  ijtftf.1579.  fie  ij8i.  vérifiez  en 
notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  pour  l'érection  des  duchez ,  mar  qui  fats  fie  corn- 
iez,  l'on  puifle  prétendre  ledit  duché  de  Lavedan  être  réuni  fie  incorporé  à  notre 
couronne ,  ni  nous  ni  nos  fuccefleurs  y  puiflîons  prétendre  aucun  droits  défaillant 
ladite  ligne  mafeuline  en  vertu  dcfdits  édits  ,  aulquels  nous  avons  dérogé  fie  déro- 
geons ,  d'autant  que  ledit  fieur  de  Montault  fans  cette  condition  n'auroit  voulu  fie 
ne  voudroit  accepter  la  préfcnte  création  fie  érection  dudit  duché  fie  Pairie  de  Fraixç. 
Si  dormons  en  mandement  â  nos  amez  fie  féaux  confeillcrs  les  gens  tenans  notre- 
dite  cour  de  parlement,  chambre  de  nos  comptes  à  Paris,  fie  tous  autres  nos  jufti- 

*  ciers  fie  officiers  qu'il  appartiendra  chacun  en  droit  foy ,  que  ces  prcfcntes  ils  faflent 
entcgiftrcr ,  fie  du  contenu  en  icellcs ,  jouir  fie  ufer  pleinement  fie  paifîblement  ledic 
fleur  de  Montault,  fcldits  hoirs  fie  fuccefleurs,  en  la  forme  fie  mai/iere  ci-defliis ex- 
primées uns  leur  faire  ni  (ouftrir  leur  être  fait  aucun  trouble  ni  empêchement  au 
contraire  ,  nouobftant  tous  édits,  ordonnances,  loix,  lettres  fie  rcglcmens  à  ce  con- 
traires, par  lcfqucllcs  l'on  pourroit  prétendre  le  nombre  des  ducs  fie  pairs  de  France 
être  préfix  fie  limité,  à  quoi  nous  avons  dérogé  fie  dérogeons  comme  deflus  par 
Tune  V,  M  10 
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ccfdites  préfentes  :  Car  tel  eft  notre  plailîr.  Et  afin  que  ce  fou  chofe  ferme  Se  fia-  ^ 
blc  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettre  notre  fccl  ,  lauf  en  autre  chofe  notre  droit 
&  l'autrui  en  toutes,  bonne  à  Pans ,  au  mois  de  décembre ,  l'an  de  grâce  mil  lix 
cent  cinquante ,  Se  de  notre  règne  le  huitie'me.  Signe',  LOUIS.  Et  fur  le  rcply 
eft écrit,  par  le  roy,  la  reine  régente  la  merc  préfenre,  ligné  Le  Teilier.  f'yS, 
S l eu  ier,  Si  -(celle  du  grand  fecau  de  cire  verte  eu  lacs  de  foyc  rouge  Se  verte. 

v       Lettres  de  confirmation  de  duché  &  Pairie  en  faveur  de  M.  de  Navaillet. 

Au  mois  de  Septembre  16(4. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre;  A  tous  prefens  & 
x  venir,  Salut.  Par  nos  lettres  en  forme  de  chatte  du  mois  de  décembre  ttfjo. 
*  pour  les  conlïdcrations  y  mentionnées ,  nous  avons  érigé  en  titre  de  duché-Pairie 
de  France  la  vicomte  de  Lavcdan  &  luron ic  de  Sauriens  fous  l'appellation  de  La»  ;» 
vedan ,  ayant  à  cet  effet  uni  Se  incorporé  lefditcs  vicomte  &  baronic ,  leurs  apparte- 
nances &  dépendances ,  &  ce  au  nom  &  en  faveur  tant  de  défunt  meflïrc  Philippe  de 
Montault  de  Bcnac  ,  vivant  confeiller  en  nos  conlcils  d'état  Se  privé,  capitaine  de 
ioo.  hommes  d'armes  de  nos  ordonnances  ,  fcncchal  Se  gouverneur  de  Bigorre, 
marquis  de  Bcnac,  auquel  appartenoient  lefditcs  vicomté  de  Lavcdan  de  haronnie 
de  Bauûcns  par  nous  érigées  en  duché  ,  comme  dit  cfl ,  que  de  les  fucccfleurs  mâ- 
les en  loyal  mariage  ,  polkflcurs  de  ladite  rerre  Se  feigneuric  de  Lavcdan  &  de 
Baullens  jointes  &  incorporées.  Et  d'autant  que  par  le  contrat  de  mariage  d'entre 
Philippe  de  Bcnac  de  Foix ,  vicomte  de  Navaillcs  ,  confeiller  en  noidits  conlcils, 
lieutenant  gênerai  en  nos  armées  de  Flandres,  colonel  d'un  régiment  de  cavalerie, 
meltrc  de  camp  d'un  régiment  d'infanterie  pour  notre  fervice,  gouverneur  de  notre 
ville  &  château  de  Bapaumc,  fcncchal  &  gouverneur  de  Bigorre  ,  Se  de  damoifclle 
Suzanne  de  Beaudean  de  Ncuillan,  fille  d  honneur  de  la  reme  notre  trés-honorce 
dame  Se  merc,  pafle  en  la  prefence  de  la  reine  notredite  dame  Se  merc  &  en  la 
nôtre  ;  ledit  Philippe  de  Montault  &  la  dame  de  Saint  Gêniez  de  Foix  fa  femme 
ont  déclaré  que  la  terre,  Icigncuric  &  vicomte  de  Lavcdan  Se  batonnic  de  Bauftenf 
appartenoient  audit  fieut  de  Navaillcs  leur  fils  ,  en  conicqucncc  de  la  démiflion  &  _ 
donation  entrevifs  que  ledit  Phihppcs  de  Montault  lui  en  avoit  faite  par  contrat 
du  1 8.  octobre  audit  an  (£50.  auquel  ficur  de  Montault  leidites  terres  apparte- 
noient en  vertu  du  teftament  de  la  dame  Marie  de  Ciontault  de  S.  Gcnicz  ,  tanre 
tic  ladite  Judith  de  S.  Gêniez  du  27.  février  ifi4î-  par  lequel  clic  auroit  infhtuc 
-ledit  ficur  de  Montault  Ion  héritier  univcrlcl ,  Se  lui  auroit  lublhtué  après  fon  dc- 
-ceds  Cyrusdc  Bcnac  fon  fils  aîné,  en  cas  qu'il  fift  profeflïon  de  la  religion  catho- 
lique, apoftolique  Se  tomaine  ,  Se  ou  il  n'en  feroit  point  profeflïon  lut  auroit  fublh- 
tué  ledit  Philippe  de  Bcnac  de  Navaillcs  fon  lecond  fils  ;  mais  ledit  Cyrus  de  Bcnac 
étant  decedé  fiifant  profeflïon  de  la  religion  prétendue  reformée, &  ladite  lubfti- 
•tution  étant  échue  audit  de  Navaillcs ,  tant  au  moyen  de  la  ceflion  que  (on  perc 
lui  en  auroit  faite  de  la  propriété  Scjouifi'ancc  d'icelle  par  ledit  contrat  de  mariage 
que  pat  fbn  deceds,  au  moyen  dequoy  ledit  Philippe  de  Bcnac  fc  trouve  revetu  6c 
jouiliant  de  ladite  terre  &  Icigneurtc  de  Lavcdan  ,  Se  leul  capable  de  meceder  audit 
duché  ,  d'autant  même  que  ledit  défunt  Cyrus  de  Benac  fon  frere  n'a  eu  qu'une 
fille,  laquelle  ne  peut  non  plus  que  les  defeendans  d'elle  prétendre  audit  duché, 
outre  que  lors  de  l'érection  d'icchu  duché  nous  avons  principalement  confiJcrc  la 
pcrlonnc  dudit  ficur  de  Navaillcs  à  prefent  capitaine  lieutenant  de  notre  compagnie 
de  chevaux-legcrs  fetvant  ordinairement  à  notre  garde ,  Se  les  (crvices  conlîdcrables  q 
cju'il  nous  avoit  dés- lors  rendus  Se  que  nous  clpcrions  de  lui ,  lefqucls  il  nous  a  con- 
tinué à  notre  entière  fatisfa&ion ,  tant  prés  de  nous  que  dans  nos  armées  de  Flan- 
dres Se  par-tout  où  il  s'eft  trouvé,  ayant  donné  des  preuves  iignalées  de  fa  fidélité, 
artcction  Se  valeur,  même  dans  les  occafions  importantes  qui  le  Ibnt  offertes  nouvelle» 
ment  pendant  le  fiege  Se  pour  le  lecours  de  la  ville  d' Arras ,  dont  celle  de  Bapaumc  étant 
la  plus  voilinc ,  il  a  eu  divers  moyens  dont  il  n'a  obmis  aucun  pour  nous  lcrvir,Sc 
dans  la  journée  de  l'attaque  des  ennemis  dans  les  lignes  de  circonvallation  devant 
ladite  place  ,  ayant  fait  ladite  charge  de  notre  lieutenant  gc.icral  ,  il  a  beaucoup 
contribué  au  bon  fuccés  de  cette  gloricufe  Se  av.intagcu(c  entreprife ,  ce  qui  nous 
convie  à  le  favorifer  de  plus  en  plus.    Sçavoir  faifous  que  nous  pour  cas  caufes  & 
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ùutrcs  grandes  confideratiohs  à  ce  nousmouvans,  de  l'avis  de  notre  coofeil  où  éroienr 
la  reine  notre  tres-honorée  dame  Se  tnere,  pluficurs  princes,  ducs  ,  Pairs,  officiers 
de  notre  conronne ,  Se  aunes  grands  Se  notables  perfonnages  de  notredit  confeil  » 
Ce  de  notre  grâce  fpecialc,  pleine  puiflance  Se  autorité  royale ,  après  nous  avoir  fait 
rcptelenter  nofdites  lettres  de  création  de  duché ,  dont  l'original  eft  cy-attachc  fous 
le  contrefeel  de  notre  chancellerie  Se  avoir  vû  ledit  contrat  de  mariage  ,  avons  con- 
firmé &  confirmons  par  ces  prefentes  lignées  de  notre  main  ladite  création  &  érec- 
tion dcfditcs  vicomte  de  Lavedan  Se  baronie  de  Bauflcns  avec  toutes  leurs  appar- 
tenances Se  dépendances  unies  &  incorporées  per  nofdites  lettres  en  titre  Se  dignité 
de  duché-Pairie  de  France  fous  le  nom  de  duché  de  Lavedan,  félon  &  ainli  qu  il  eft 
plus  amplement  déclaré  Se  fpecifié  par  nofdites  lettres  de  création  ,  &  en  tant  que 
befoin  clt  ou  feroit  nous  avons  de  nouveau  en  faveur  dudit  ficur  de  Navailles  créé 
&  érigé  ,  créons  &  érigeons  par  celdites  prelêntcs  du  même  avis  &  autorité  que 
deflus  Icfdvtes  vicomte  de  Lavedan  Se  baronic  de  Bauflcns  ,  Jcurs  appartenances  SC 
dépendances  unies ,  comme  du  eft  ,  audit  titre  &  dignité  de  duché- Pairie  de  France 
fous  le  nom  Se  appellation  de  Lavedan ,  pour  en  jouir  dés  à  prefent  &  à  l'avenir 
par  ledit  fieur  de  Navailles  Se.  fes  héritiers  mâles  procréez  en  loyal  mariage,  perpe- 

l,  tuellement  Se  à  toujours ,  en  qualité  de  duc  de  Lavedan  5c  Pair  de  France ,  avec 
tous  les  honneurs,  autoritez,  prérogatives,  prééminences,  franchifes  8c  libériez, 
que  font  les  ducs  des  autres  duchez  de  ce  royaume  &  pairs  de  France  ,  le  tout  au* 
conditions  portées  par  nofdites  lettres,  &  félon  leur  forme  &  teneur,  fans  que  lui 
ni  fes  defeendans  mâles  ayent  befoin  d'autres  ni  plus  amples  lettres  que  ces  ptélcn- 
ces ,  avec  celles  de  l'inftitution  &  première  éreition  dudit  duché ,  aufqucllcs  ccfditcs 
prélcntcs  feront  relatives  &  de  même  force  &  vertu.  Si  donnons  en  mandement 
à  nos  amez  &  féaux  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  Se  notre  chambre 
des  comptes  à  Paris,  Si  tous  autres  nos  jufticiers  Se  officiers  qu'il  appartiendra, 
que  ces  prélcntcs  avec  nofdites  précédentes  lettres  du  mois  d*  décembre  1650.  ils 
ayent  à  taire  enregiftrer ,  Se  du  contenu  en  iccllcs  jouir  Se  ufer  pleinement,  paifi- 
bicment  Se  perpétuellement  ledit  ficut  de  Navailles  &  fes  hoirs  mâles  en  loyal  ma- 
riage, fans  leur  faire  &  fouftrir  qu'il  leur  foit  fait  aucun  trouble  ni  empêchement» 
nonobftant  tous  édits ,  ordonnances,  rcglcmens,  .irrets ,  mandemens  Se  lettres  au 
contraire»  aufqucllcs  de  la  même  puiflanec  que  dclfus  nous  avons  dérogé  &  déro- 
geons pir  cefditcs  préfentes  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  fer- 
me &  ftablc  à  toujours,  nous  avons  fait  mettre  nofhc  feel  à  celdites  préfentes,  fauf 
en  autres  chofes  notre  droit  Se  l'autrui  en  toutes.  Donné  à  Paris  au  mois  de  fcp- 

C  tembre  l'an  de  grâce  mil  fix  cens  cinquante-quatre,  Se  de  nerc  regne  le  douzième» 
Signé  LOUIS.  Et  fur  le  rcply ,  par  le  roy,  Le  Tellier.  Vtfr ,  Mole'.  Et  feelle" 
du  grand  (ceau  de  cire  verte  en  lacs  de  foyc  rouge  &  verte. 

Lettres  ftotr  transférer  des  vietmte'  de  Lavedan  à"  baronnie  de  dauffens  i  la  terre  <jr 
fetgneme  de  la  Valette ,  lt  ture  &  àigmté  de  ànthé  &  Patrie  de  France  fins  le  ntm 
r  de  MorUiult ,  en  faveur  de  M.  de  NavatUes. 

Au  mois  de  décembre  itfôo. 

T  O  U I S  ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navarre ,  A  tous  prefens  U 
I  à  venir ,  Salut.  Nous  avons  cy-devant  par  nos  lettres  patentes  en  forme  de  char- 
tes, du  mois  de  décembre  1650.  Se  pour  les  grandes  conliderations  y  mentionnées» 
créé  &  érigé  en  titre,  qualité  Se  dignité  de  duché  &  Pairie  de  France ,  la  terre  SC 
feigneuric  de  Lavedan  Se  baronnic  de  Bauflcns  en  notre  pays  de  Bigorre ,  fous  le  nom 
D  Se  appellation  de  Lavedan,  en  faveur  de  feu  meffire  Philippe  de  Montault, marquis 
de  Bcnac  ,  confeillcr  en  nos  confeils  d'état  Se  privé ,  capitaine  de  cent  hommes  d'ar- 
mes de  nos  ordonnances,  féncchal  &:  gouverneur  de  notredit  pays  de  Bigorre  :  Et 
depuis  à  l'occafion  du  décez  dudit  feu  fleur  de  Montault  de  Bcnac,  nous  avons  pat 
autres  nos  lettres  patentes  du  mois  de  feptembre  1^4.  en  confideration  des  ferviecs 
de  notre  trés-chcr  &  bien-amé  coufin  le  duc  de  Navailles  fon  fils ,  confirmé  ladite 
création  des  vicomte  de  Lavedan  Se  baronnic  de  Bauflcns  en  duché  Se  Pairie  de 
France  fous  le  nom  de  Lavedan ,  &  icclie  entant  que  de  befoin ,  de  nouveau  créé 
&  érigé  fous  ledit  titre  de  duché  6c  Pairie ,  pour  en  jouir  par  lui  Se  par  fes  fuccef- 
feurs  mâles  procréez  en  loyal  mariage.  Mais  parce  que  notredit  coutm  le  duc  de 
Navailles  a  depuis  peu  acquis  de  notre  trés-chcr  Se  trés-amc  oncle  le  duc  d  Epcr; 
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non ,  Pair  Se  colonel  gênerai  de  l'infanterie  de  France,  la  terre  Se  feigneurie  de  la 
Valette ,  créée  Se  érigée  en  duché  Se  Pairie  de  France  par  lettres  patentes  du  feu  ^ 
roy  notre  trés-honore  feigneur  Se  pere  de  glorieufe  mémoire,  du  mois  de  mars  de 
Tannée  1621.  regilhécs  où  befoin  a  été,  laquelle  nottedit  coufm  le  duc  de  Navail- 
les  défîrcroit  tenir  de  conferver  fous  ledit  titre  fie  qualité  de  duché  de  Pairie,  Se  fous 
le  nom  &  appellation  de  Montault  ;  &  que  comme  tant  à  caute  du  défaut  d'hoirs 
martes  en  notredit  oncle  le  duc  d'Epemon,  que  de  l'acquifition  que  noiredit  cou- 
fîn  le  duc  de  Navailles  a  faite  de  ladite  terre ,  Sl  de  ce  qu'elle  change  de  main  de 
parte  d'une  maifon  a  une  autre ,  elle  revient  Se  retourne  en  fa  première  nature  1  no- 
tredit coufin  le  duc  de  Navailles  nous  a  très- humblement  fupplié  de  vouloir  trans- 
férer Icfdits  titre  &  dignité  de  duché  &  Pairie  que  nous  avons  aftectée  aufdits  vi- 
comté  de  Lavedan  Se  baronnie  de  Bauflens  ,  à  ladite  terre  Se  feigneurie  de  la  Va» 
lette ,  pour  efrrc  icelle  dorénavant ,  comme  par  le  parte ,  cenfee  *  réputée  duché 
Se  Pairie  fous  le  nom  &  appellation  de  Montault,  lcidir.es  terres  Se  feigneurics  de  La- 
vedan Se  de  Bauflens  retournant  par  ce  moyen  à  leur  première  nature  de  vicomte 
-de  Lavedan  &  baronnie  de  Bauflens  ;  Et  defirans  traiter  favorablement  en  toutes 
rencontres  notredit  coufin  le  duc  de  Navailles  ,  non  feulement  pour  les  mêmes  con-  B 
fiderations  qui  nous  ont  obligé  à  lui  accorder  nos  lettres  de  confirmation  dudit  du- 
ché de  Lavedan  dés  ladite  année  1*74.  mais  aufll  pour  les  grands  Se  recommanda- 
bles  fervices  qu'il  nous  a  depuis  rendus  en  diverfes  occafions  importantes,  ayant  en 
l'année  i6jç.  ravitaillé  la  place  de  S.  Guillain  en  Haynaut  avec  un  corps  de  quatre 
mille  hommes  que  nous  avions  mis  fous  fà  charge »  qui  ctoit  compofé  d'une  bonne 
partie  des  officiers  de  notre  maifon ,  8c  dans  le  commandement  que  nous  lui  avions 
■  pareillement  donné  d'un  corps  de  trois  mille  hommes  au  fiege  de  Valenciennes  ;  fça- 
chans  auffi  qu'il  a  beaucoup  contribué  à  la  prife  de  la  place  Se  fortereflè  de  Mont- 
medy ,  par  la  prudence  Se  la  vigueur  avec  lefquelles  il  conduifit  l'attaque  qui  lui  avoit 
été  confiée  par  notre  <rés*cher  Se  bien-amé  coufin  le  fieur  de  la  Ferté-Senneterre, 
-  maréchal  de  France,  qui  commandoit  en  chef  notre  armée  occupée  au  fiege  de  cette 
place,  les  ennemis  s  étant  fends  fi  tort  preflez  du  côté  de  ladite  attaque,  qu'ils  fu- 
rent obligez  de  capituler  &  de  fe  rendre  :  Que  depuis  ayant  parte  en  Italie  poûr  y  q 
exercer  la  charge  de  notre  lieutenant  gênerai  en  nos  armées,  il  fervit  fi  utilement  en 
cette  qualité  pendant  l'année  itfy 8.  en  l'abfence  de  fous  l'autorité  de  notre  très-cher 
&  bien-amé  coufin  le  duc  de  Modenc,  qu'il  força  le  partage  de  la  rivière  d'Ade  qui 
eft  d'une  largeur  extraordinaire,  fort  rapide ,  d'un  difficile  abord ,  Se  au-delà  de  laquelle 
aucunes  ttoupes  n'avoienr  paflé  depuis  celles  du  feu  roy  François  I.  laquelle  rivière 
étoit  deftendue  par  l'armée  des  ennemis  beaucoup  plus  nombreufe  que  la  nôtre,  qui 
la  pouffa  néanmoins  fi  vivemenr ,  qu'elle  la  renverfa  jufques  dans  les  portes  de  la  ville 
de  Milan, -brûla  les  fauxbourgs  d'icelle,  pafTa  enfuite  le  Tefin  ,  de  alla  prendre  Mot- 
tare  qui  eft  une  des  plus  fortes  6:  des  plus  confiderables  places  de  l'état  de  Milan , 
auxquels  avantages  fi  glorieux  il  contribua  de  fes  foins ,  de  fa  valeur  de  de  fbn  cou- 
rage; Se  qu'en  1  année  1679.  notredit  coufin  commanda  notre  armée  d'Italie  en  chef 
jufques  à  la  publication  de  la  paix ,  auquel  temps  il  reçut  nos  ordres  tant  poux  la  p 
reddition  des  places  de  Valence  Se  de  Mortare ,  que  pour  s'employer  en  qualité  d'ar- 
bitre Se  de  notre  ambafladeur  extraordinaire  vers  les  princes  d'Italie ,  à  pacifier  les 
différends  qui  étoient  pour  lors  entre  notre  frère  le  duc  de  Savoyc  Se  notre  coufin 
le  duc  de  Mantouc  :  tous  lefqucls  fervices  joints  à  ceux  que  nous  recevons  journelle- 
ment tant  de  notredit  coufin  le  duc  de  Navailles  prés  de  notre  perfonne  au  comman- 
dement de  la  compagnie  de  deux  cens  chcvaux-legcrs  de  notre  garde,  que  de  notre 
cou  fine  la  duchefle  de  Navailles  fa  femme  prés  de  la  reine  notre  ttés-chere  Se  rrés- 
améc  epoufe  Se  compagne,  en  qualité  dé  dame  d'honneur  à  laquelle  nous  l'avons  éle- 
vée en  confideration  de  fa  vertu  Se  des  rares  qualitez  de  fa  perfonne ,  méritant  de 
nous  une  reeonnoiflance  iingulicre  :  A  ces  eau  les ,  fçavoir  failons  que  nous  inclinant 
favorablement  à  la  trés-humbte  fupplication  de  notredit  coufin  le  duc  de  Navailles , 
de  notre  propre  mouvemenr ,  grâce  fpeciale,  pleine  puiflàncc  5c  autorité  royale,  avons  E 
transféré  Se  transferons  par  ces  prefentes  lignées  de  notre  main  à  ladite  terre  Se  fei- 
gneurie de  la  Valette ,  (es  appartenances  Se  dépendances,  Icfdits  titre ,  qualiré  Se  di- 
gnité de  duché  Se  Pairie  de  France,  efquels  nous  avons  cy-devant  érigé  lcfdites  ter- 
res &  vicomte  de  Lavedan  de  baronnie  de  Bauflens  ,  Se  en  même  temps  commué 
Se  commuons  ledit  nom  de  la  Valcrtc  en  celui  de  Montault,  lefdites  terres  de  La- 
vedan Se  de  Bauflens  retournant  par  ce  moyen,  comme  il  eft  dit  cy-dcvant,cn  leur 
première  nature  -,  6c  entant  que  befoin  eft  ou  ferait ,  de  nos  mêmes  grâce  Se  au- 
torité 
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&  t.oritc  que  deftus ,  avons  ladite  terre  de  la  Valette ,  fes  appartenances  fie  dépendances, 
de  nouveau  crée  &  érigé ,  créons  Se  érigeons  par  ccfditcs  prefentes  en  titre  &  digni- 
té de  duché  &.  Pairie  de  France  lous  ledit  nom  fie  appellation  de  Montault ,  pour 
d'icelte  jouir  fie  uler  pleinement,  paidblcmcnt  fit  perpétuellement  par notredit  cou- 
lin  le  duc  de  Navaillcs  fit  fes  héritiers  mafles  procréez  en  loyal  mariage,  en  qualité 
de  ducs  de  Montault  fie  Pairs  de  France,  aux  honneurs,  autoritez  ,  prérogatives  , 
prééminences ,  franchilcs  &  libertés  que  font  les  ducs  des  autres  duchez  de  ce  royau- 
me &  Pairs  de  France ,  &  tout  ainfi  qu'a  fait  ou  pû  faire  noiredit  oncle  le  duc  d'E- 
pernon  en  vertu  de  noidites  lettres  patentes  du  mois  de  mars  1621.  &  que  notre- 
dit  coufin  le  duc  de  Navaillcs  a  auffi  fait  ou  pû  faire  de  ladite  duché  de  Lavcdan , 
en  vertu  de  no'ditcs  letttes  patentes  du  mois  de  décembre  1650.  &dc  celles  de  con- 
firmation du  mois  de  (eptembre  1654.  cy-attachées  fous  le  contrelccl  de  notre  chan- 
cellerie, aufqucllcs  nous  voulons  que  ces  prefentes  foient  relatives  Se  de  même  force 
te  vigueur  que  lî  le  contenu  en  iccltes  y  étoit  au  long  énoncé  Se  exprimé ,  Se  fans 
que  pour  raifon  de  ce  que  ledit  titre  de  duché  &  Pairie  de  Lavedan  fera  transféré 
"  en  celui  de  la  terre  de  la  Valette  fous  le  nom  fie  appellation  de  Montault,  il  puifie 
cftre  prcjudicié  au  rang  Se  tcance  de  notredit  coufin  le  duc  de  Navaillcs,  lequel  nous 
voulons  élire  par  lui  tenu  Se  gardé  tout  ainfi  qu  il  a  fait  ou  pu  faire  en  vertu  de  la 
création  &:  érection  de  ladite  duché  de  Lavcdan,  Se  ce  nonobftant  tous  arrclh,  rc- 
glcmcns  tC  antres  choies  à  ce  contraires ,  aufqucllcs  nous  avons  pour  ce  regard  feu- 
lement 6:  fans  tirer  à  confequenec,  &£  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues, 
dérogé  &  dciogcons  par  cclditcs  prefentes.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez 
&:  féaux  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  Se  chambre  de  nos  comptes  à  Pa- 
ris, &:  tous  autres  nos  officiers  qu'il  appartiendra,  que  ces  prefentes  ils  ayent  à  faire 
enregiftrer,  Se  du  contenu  en  iccllcs jouir  &  ufer  pleinement,  pailiblemént  &  per- 
pétuellement notredit  coufin  Se  fes  hoirs  mafles  en  loyal  mariage ,  fans  leur  faire  ni 
permettre  qu'il  leur  foit  fait  aucun  trouble  ni  empêchement,  nonobftant  tousédits, 
ordonnances,  regicmens,  arrefts,  lettres  Se  autres  chofes  à  ce  contraites,  aulquelles 
nous  avons  pareillement  dérogé  fie  dérogeons  par  cclditcs  prefentes  :  Car  tel  cft  no- 
tre plailir.  Et  afin  que  ce  l'oit  choie  ferme  5c  fiable  à  toujours,  nous  avons  fait 
mettre  notre  (cel  à  celdites  ptefentes,  lauf  en  autre  chofe  notre  droit,  Se  l'autrui  en 
toutes.  Donné  à  Paris  au  mois  de  décembre  Yêti  de  grâce  mil  fix  cens  foixautc,  fie 

C  de  notre  règne  le  dix-huiticme.  Signé,  LOUIS. 

Te  fur  le  repli  cft  écrit  :  Par  le  roy,  &  figne  ;  Li  Te  lue*.  Scellé  du  grand  fecau 
de  cire  verte  en  lacs  de  loye  rouge  fit  verte. 
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A  R  P  A  J  O  N- 

DUCHE-PAIRIE 


ScarttU  M  i .  de  guettes  .«  U 
croix  vatdét ,  tltche'e  &  ftmme- 
tee  d'er  ,  <j  <j  i  .,'t  i 
i.  d'argent  i  4.  p4/i  de  gueules, 
qui  tfi Severac.  .M  5 .  de  gueules 
à  la  harpe  d  it  ttrdée  de  Mente, 
qui  tfi  Arpajon.  Au  4.  :  «r  i 
$ .  ^r«rr»  if  Ijs  d'or  au  bafitn  de 
gutulit  mis  en  barre  ,  qui  efi 
Bourbon-K.oulfiWon.cT'  fur  le 
tout  dt  gueula  4  lacieix  d  argent 


B 


LES  marquilac  de  Scvcrac,  vicomte  d'Hauterives  Se  baronnics  de  Dolan  &  de 
Saint-Chcly  >  furent  érigez  en  duché-Pairie  fous  le  nom  d'Arpajon  >  en  faveur 
de  LOUIS  d'Arpajon  chevalier  des  ordres  du  roy ,  par  lettres  données  à  Paris  au 
mois  de  décembre  1650.  lcfquclles  ne  furent  point  cnregifrrccs  -,  Se  par  les  mêmes 
lettres  le  roy  defunit  du  marquifat  de  Scvcrac  la  terre  &  leigneurie  de  Laillac,  avec 
les  bailliages  de  Gaillac,  de  lEglifc,  de  Baux  ,  d'Anglars  Se  d"Engnac,  8c  les  érigea 
en  marquifat  fous  le  nom  de  Scvcrâc  :  puis  par  autres  lettres  du  mois  de  mars  16  jj. 
le  roy  tranfporta  les  nom,  titre  Se  dignité  de  duché-Pairie  fur  les  baronies  de  Cau- 
mont  &  de  Plantcagc,  y  annexant  les  baronies  de  Bcaucairc,  d'Efpairac  &  de  Dolan, 
&  le  vicomté  d'Hautcrivcs,  &  conferva  le  marquifat  de  Severac  en  l'état  auquel  il 
étoit  avant  d'être  érigé  en  duché  en  faveur  du  même  LOUIS  d'Arpajon.  LOUIS 
marquis  d'Arpajon  fon  petit-fils,  a  obtenu  l'érection  des  terres  Se  leigueurics  de  Châ- 
tres lous  Montlhery,  de  la  Brctonnicre  Se  de  Saint  Germain  ,  en  marquifat  fous  le 
nom  d'Arpajon,  par  lettres  patentes  données  à  Paiis  en  1710.  rcgiftrccs  au  parle- 
ment (éant  à  Pontoifc  le  11.  &  en  la  chambre  des  comptes  le  19.  décembre  de  la 
même  année.  Fojez.  Us  fûtes  qui  fmvcnt  concernait  ces  éreclicns,  après  le  fane  lie  s  on  don- 
ner* la  généalogie  de  U  mai  (on  d  Arpajon. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 

D  A  R  P  A  J  O  N 

F.reclion  du  marquifat  de  Severac  ,  vicomte'  i Hauterives  ey  baronnies  de  Delon  ty  de  Saint 
Chely  en  duché  &  Pairie  fous  le  nom  i  Arpajon ,  en  faveur  de  Louis  d'Arpajon 
chevalier  des  ordres  du  roy ,  capitaine  de  cent  hommes  d  armes. 

Du  mois  de  décembre  16 jo. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  fie  de  Navarre  :  A  tous  prefens  & 
à  venir ,  Salut.  Comme  il  n'y  a  rien  qui  convienne  mieux  à  la  grandeur  des  rois 
que  d'élever  aux  premières  &  principales  dignitez  ceux  qui  par  le  luftrc  de  leur  naif- 
fance ,  ainli  que  par  le  merire  oc  leur  verru  &  de  leurs  actions,  fe  font  rendus  in- 
fignes  &  recorumandablcs  au-deflus  des  autres  ;  aufli  conftdcraw  que  notre  tics-chcr 
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Se  bicn-amé  meflîre  Louis  d'Arpajon,  ccmicil.'ct  en  nos  conlcils  d  crat  5c  privé,  che- 

A  valicr  de  nos  ordres,  capitaine  ic  cent  hommes  d'armes  de  nos  ordonnances ,  n'a 
guéres  notre  lieutenant  gênerai  en  notre  province  de  Languedoc  Se  en  nos  armées , 
marquis  de  Severac  ,  vicomte  d'Hautcrives ,  baron  des  baronics  de  Caumont ,  Lm(- 
lac ,  Dolan ,  Saint  Chcly ,  Broffe  &  Caftclnau  ,  cft  ilïu  de  perc  en  fils  lies  an- 
ciens comtes  de  Toulouie,  que  la  mai  ion  de  Severac  cft  enrrée  Jans  celle  d'Arpa- 
jon, laquelle  mailon  de  Severac  a  tire  Ion  origirx  des  rois  d'Arragun ,  comtes  de 
Barcelone ,  &  d'une  princctlc  d'Irlande  ;  que  les  biens  lltuez  en  France  qui  appar- 
tenoient  aux  comtes  de  Barcelone  ,  ont  pafl'c  dans  la  mailon  d'Arpajon ,  a  laquelle 
la  mailon  d'un  amiral  de  RoulTiilon  qui  avoit  époufé  la  t'culc  fille  narurelle  Se 
légitime  du  feu  roy  François  1.  a  été  re'unie,  en  forte  que  ladite  mailon  d'Ar- 
pajon clt  alliée  de  pluficurs  princes  louvcrains  :  Qu'à  l'égard  de  la  pcrlonne  ,  il  a 
des  la  jcuncllc  fervi  dans  les  arnie'cs  &  (îgnalc  la,  valeur  ,  &  entr'auires  occaiions 

K  en  l'année  1617.  dans  un  combat  fait  par  le  comptable  de  Lcfdiguicrcs  à  Solcn  en 
Italie  ,  ayant  eu  un  cheval  tue  lous  lui  ,  &  le  trouvant  cng'gé ,  il  reçut  onze  coups 
de  poignard,  après  quoy  il  montra  tant  de  vigueur  qu'il  tua  celui  qui  1  avoit  bielle 
&  ie  retira  des  mains  des  ennemis  -,  pour  rcconnoillancc  de  laquelle  aétion ,  le  feu 
roy  notre  tres-honorc  feigneur  Se  pere  de  glorieufc  mémoire ,  que  Dieu  ablolve,  le 
gratifia  d'une  pciilion  de  lix  mille  livres,  Se  lui  donna  le  commandement  d'un  régi- 
ment d'infanterie  Françoilc,  avec  lequel  il  fervit  utilement  au  liège  de  Montauban 
où  il  fut  bleflé  en  trois  diverfes  rencontres  ;  peu  de  temps  après  il  alla  iervir  au 
liegc  dcTonneins,  où  avec  (îx  volontaires  il  défît  un  clcadron  des  ennemis  qui  ve- 
noit  au  fecours  de  ta  place,  &:  tua  de  fa  main  celui  qui  commandott  ce  parti,  ce 
qui  donna  temps  aux  troupes  de  l'armée  du  feu  roy  de  le  mettre  en  état  de  re- 
poufler  celle  des  ennemis,  &  pour  tccompcnlc  du  fervice  qu'il  lui  rendit  en  cette 
occalion,  il  lui  donna  la  charge  de  maréchal  de  camp  en  Tannée  1621.  Se  le  com- 
mandement de  quelques  troupes  avec  lclqucllcs  il  alla  joindre  l'armée  commandée 

*  par  leu  notre  coulîn  le  prince  de  ConJé  ,  qui  en  fut  allilté  il  à  propos  ,  qu'il  in- 
.  vcftît  incontinent  la  ville  de  lai.  .te  Foy  Se  la  prit  en  peu  de  jours  -,  dc-la  il  lervit  com- 
me maréchal  de  camp  en  divers  commandemens  fur  des  troupes ,  même  au  fiege  & 
réduction  des  villes  de  Saint  Antonin  &  de  Montpellier  ,  Se  négocia  celle  de  Mon- 
taubaa  Il  le  trouva  au  fecours  donne  à  Cazai  lors  du  premier  liege  ,  Se  contribua 
beaucoup  à  la  gloire  de  Ij  France  en  cette  occalion.  Il  hit  enfuite  en  Allem.ignc  au 
fiegc  de  Maycncc  &  aux  autres  entreprîtes  importantes  qui  y  furent  faites  ;  depuis 
il  lut  pics  du  feu  roy  lorfqu'il  allîcgea  &  rcduiùt  Njiicv  ,  eV  l'empereur  s'érant  em- 
paré de  la  ville  &  de  la  plulpart  des  états  de  notre  coulin  l'électeur  6c  archevêque 
de  Trêves ,  il  reprit  la  ville  de  Trêves  après  avoir  défait  les  troupes  que  le  colite 
d  Ilcmbourg  gouverneur  de  Luxembourg  avoit  envoyées  pour  (ecourir  la  garuifon 
de  la  place.  Il  contribua  beaucoup  à  la  réduction  de  toutes  les  places  Se  pays  de  Lor- 
raine à  lobctlVince  du  feu  roy,  lequel  I honora  de  la  charge  de  lieutenant  gênerai 
en  fes  armées  lous  notre  coufin  le  duc  de  Longuevillc  en  la  Franche-comté ,  où  pîu- 
fieurs  places  jufques  au  nombre  de  trente-deux  furent  conquifcs,  &  enfuiteen  Flan- 

D  dres  lous  notre  coulin  le  duc  de  la  Force  marcch.il  de  France,  ou  ledit  lieur d'Ar- 
pajon défit  auprès  de  Polincouc  quatre  mille  chevaux  de  fermée  ennemie,  n'ayaric 
avec  lui  que  huit  cens  chevaux  Se  quinze  cens  hommes  de  pied,  après  quoy  il  eue 
le  gouvernement  de  la  ville  de  Nancv  &:  de  toute  la  Lorraine  Se  Barrois.  Qu'alors 
il  alïîegca  &  prit  d'.ifl"aut  la  ville  de  Lunevillc  prés  dtulit  Njdcv,  &  avec  les  trou- 
pes de  l'armée  qui  croit  auparavant  commandée  en  chef  par  notre  coulin  le  duc  de 
Longuevillc ,  il  acheva  leul  d'aliùjettir  ledit  pays  à  notre  obcillance.  Lorlquc  la  guerre 
de  Roulfillon  commença  ,  il  y  fut  envoyé  en  qualité  de  lieutenant  gênerai  fous 
feu  notredit  coulin  le  prince  de  Condc,  &  contribua  beaucoup  a  la  prilc  des  pla- 
ces de  Salces ,  Elncs  &  autres ,  n'étant  relié  a  prendre  que  Perpignan  «Se  Cotliou- 
re  qui  furent  iclcrvtcs  à  la  conquefte  du  teu  roy  ,  lequel  enluite  l'envoya  com- 

L  mander  dans  la  province  de  Guyenne;  quelques  années  après  les  Turcs  ayant  me- 
nacé l'illc  de  Malthe  de  l'attaquer  ,  il  s'y  porta  avec  notre  pcrmillion  pour  le 
fervice  de  l'ordre  de  laint  Jean  de  Jetu;alcm  &  de  toute  la  chrétienneté  ,  &  tùtctéé 
gênerai i lïi me  des  armes  ,  tant  dans  la  foitcrcll'c  de  Malrhc,  que  dans  route  l'ifle, 
du  conlcntcmcnt  des  Chevaliers  de  toutes  les  nations  dont  il  s'acquitta  avec  tant 
d'approbatioa  qu'il  lui  t^t  accordé  par  la  religion  de  Malrhc,  que  le  premier  fils 
de  cette  maifon  feroit  admis  audit  ordre  en  naidànt,  &.  en  l'âge  de  kize  ans  reçu 
grand  Croix,  Se  qu'à  perpétuité  lui  &:  (es  dclccndans  porteroient  ainh  que  la  mai-* 
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fon  de  Savoyc,  la  croix  de  Malthe  fur  leurs  armes,  5c  ta  croix  à  huit  pointes  fous 
leur  écuilon  avec  plulicurs  autres  privilèges  &  marques  d'honneurs  que  les  plus  ^ 
grandes  nuifons  peuvent  avoir  de  la  part  dudit  ordre  ;  en  dernier  lieu  l  avant  en- 
voyé" notre  ambaffadeur  extraordinaire  vers  leroy  Sigifmond  de  Pologne,  pour  lui 
donner  en  notre  nom  le  collier  de  notre  ordre  du  faint  Liprit ,  comme  il  l'avoit 
defiré,  fit  pour  autres  affaires  importâmes,  ayant  trouve  ledit  toy  dcccdc'il  lcfetoïc 
employé  avec  tant  d'adrcfle.dc  prudence  fie  de  vigueur  pour  l'élection  du  roy  Ca- 
fumr  à  prélent  régnant  en  Pologne,  frerc  dudit  defunt,  qu'elle  amoit  incominenc 
réufli  à  i,otrc  grande  larisfactiou  fie  à  celle  de  la  reync  de  Pologne,  ledit  fieur  d'Ar- 
pajon n'ayant  pas  moins  remporte  de  réputation  en  négociant  avec  les  étrangers 
qu'en  agillânt  dans  la  guerre,  où  il  a  obtenu  plulicurs  victoires  fit  avantages  fur  nos 
ennemis,  en  forte  que  nous  fommes  conviez  par  (on  extraction  îlluflre ,  par  les 
grandes  qualités  qui  tout  en  là  perfonne,  par  les  ferviecs  confidcrables  qu'il  nous  a 
rendus  &  à  cet  état ,  par  les  belles  actions ,  Se  encore  par  fa  fidélité  fii  gulterc  à 
notre  fervicc,  ne  s'en  étant  jamais  départ  i  quelque  trouble  qu'il  y  ait  eu  en  cet  état, 
a  lui  donner  des  marques  fingulicrcs  de  notre  eltime  Se  de  notre  rcconnoifTance ,  _ 
en  l'clcvant  avec  fes  tetres  &  leigncuries  par  des  prérogatives  Ipcciales  fie  convena- 
bles  à  Ion  mérite  aufll-bicn  qu'aux  titres  fie  revenus  deidircs  rerres ,  fçavoir  fâifbns 
que  nous  pour  ces  caufes  6c  autres  à  ce  nous  mouvans,  de  l'avis  de  la  reync  ré- 
gente notre  très -honorée  dame  fie  merc,  Se  de  notre  canfeil,  où  etoienr  notre 
très -cher  &  ttes-amé  oncle  le  duc  d'Orléans,  autres  princes  de  notre  fang  of- 
ficiels de  notre  couronne ,  Se  autres  notables  perfbnnages  ,&  de  notre  propre  mou- 
vement, grâce  fpecialc,  pleine  puiflàncc  Se  autorité  royale  ,  nous  avons  créé  &  éri- 
gé ,  créons  &:  érigeons  par  ces  prefentes ,  (ignées  de  notre  main,  4c  mai  qui  (at  de  Se- 
verac ,  con  liftant  en  la  ville  fie  chafteau  de  îeverac,&:  aux  baillages  de  la  Panouzc, 
faint  Grégoire,  Vimcnet,  Buzcns,  Verrières  Se  les  vignes,  cnicmUc  la  vicomte 
d'Hautcrivcs,  fit  baronnics  de  Dolan  6:  de  faint  Chely,  avec  toutes  leuis  apparte- 
nances fie  dépendances  fitués  parties  en  notre  province  de  Languedoc  &:  parties  en  £ 
notre  province  de  Guyenne,  en  titre,  nom,  dignité  fie  prééminence  de  duché  Se 
Pairie  de  France,  fous  le  nom  Se  appellation  darpajon,  6c  avons  à  cet  effet  joint, 
unifie  incorporé,  joignons,  unifions  fie  incorporons  ledit  marquifat  de  Sevcrac, 
ville  Se  chalteau  d'icelui ,  les  bailliages  de  la  Panouzc,  S.  Grégoire,  Vimcnet,  ftu- 
fens,  Verrières  Se  les  Vignes,  la  vicomte'  d'Hautcrives ,  les  baronnics  de  Dolan  , 
de  Saint  Chely  ,  avec   toutes  leurs  appartenances  ce  dépendances  pour  être 
dorefnavant  fie  toujours  Icldnes  terres  Se  leigncuries  pollcdces  par  ledit  iicur  d'Arpa- 
jon  fi:  fes  fuccclîcurs  mâles  en  loyal  mariage  (cigneurs  d'iccllcs  auJic  nom  titre  fit 
dignité  de  duché  d'Arpajon  fit  Pairie  de  France,  avec  tous  les  honneurs ,  autotitez, 
pictogatives,  prééminences,  franchiles,  libertés  Se  privilège,  que  les  autres  ducs  fie 
pairs  ulent  en  France,  tant  en  jullice  &  jutiidiction ,  lccancecn  nos  cours  de  par- 
lement ,  avec  voix  Se  opinion  dèlibcrauvcs ,  qu  en  tous  autres  endroirs  quelconques,  t> 
foit  en  aH'cmbléc  de  noblellc,  faits  d'armées,  &  autres  lieux  Se  actes  de  Icanccs, 
d'honneur  5:  de  rang,  voulons  Se  nous  plaie,  que  toutes  les  caufes  civiles  Ce  crimi- 
nelles, pcrfonnellcs  &e  mixtes.  Se  celles  qui  concerneront  tant  ledit  fieur  d'Arpa- 
jon que  le  droit  dudit  duché,  foient  traitées  fie  jugées  en  notre  cour  de  parlement 
de  Paris  en  première  inftanec ,  Se  que  les  caufes  fie  procès  entre  les  fujers  Se  jufli- 
ci:;b!cs  dudit  duché,  reflortcnt  nuement  Se  lins  moyen  par  appel  du  juge  d'ice- 
lui en  notredite  cour  de  parlement  en  tous  cas ,  fors ,  Se  excepté  les  royaux  dont  la 
connoiflanec  appartiendra  à  nos  juges ,  pardevam  lefquels  ils  avoient  accoutumés 
derefibrtir;  v**/«m  au^fi  que  ledit  fieur  etArpa/on  fc  puijfe  dire  &  reputer  tjr  fes  defcendms 
milesen  loyal  mariage, dues  i  Arpajtn  &  pairs  de  Fronce,  cyttenner.i  ledit  duché  cr  Pairie  à 
une  feule  foy  ejr  hommage ,  dont  ledit  fieur  d'Arpajon  nous  a  fait  des  k  prefint ,  ainli  qu'il  eft 
accoutumé ,  le  ferment  de  fidélité,  auquel  nous  l'avons  reçu  en  la  dite  qualité  de  duc  Se  E 
pair  de  France,  Se  comme  tel ,  nous  voulons  que  tous  lés  vai'làux  &  renans  fiefs  mouvans 
dudit  duché  le  teconnoiflent  Se  lui  fàflcnt  fie  rendent  la  toy  fie  hommage,  baillent 
leur  aveus  &:  dénombrement  quand  l'occafion  échera  audit  fieur  d'Arpajon  &  à  fes 
fucccflcurs  audit  titre  de  duc  d'Arpajon  fit  pair  de  France ,  5:  que  la  jùfticc  dudit 
duché  fie  Pairie  loit  exctcéc  fie  admimflrée  audir  duché  d'Arpajon  ,  par  les  officiers 
qui  font  a  prélent  ou  feront  à  l'avenir  établis  fous  le  titre,  fccl  fie  autorité  de  duc 
d'Arpajon  fie  pair  de  France,  à  la  charge  que  défaillant  la  ligne  mafeulinc  dudic 
fieur  d'Arpajon,  Se  de  (es  defeendans  mâles  par  loyal  marirge ,  ladite  qualité  deduc 
te  pair  de  France  demeurera  éteinte  fie  retournera  ledit  marqui  at  de  Scverac 

avc« 
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avec  routes  les  terres  y  jointes  &  incorporées  par  ces  préfenres.  en  l'état  aufqucf- 

A  les  elles  c'toient  auparavant  la  prélentc  créarion,  fans  que  par  Je  moyen  dïcelle 
ni  des  c'dits  &:  déclarations  des  années  1^66.  ir-Ç-  1581.  Se  1  j 8 2.  vérifiez  en 
notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  fur  l'érection  des  diichez ,  marquilats  &  comtez, 
I  on  puifle  prc'ccndrc  ledit  duché  d  Arpajon  être  réuni  &  incorpore  à  notre  cou- 
ronne, ni  nous  ni  nos  fucccllcurs  y  pouvoir  prétendre  aucun  droit  déraillant  la- 
dite ligne  mafeulinc  en  vertu  defdits  édits  fie  déclarations,  aufquclles  nous  avons 
dérogé  fie  dérogeons  ,d autant  que  ledit  (leur  d'Arpajon  fans  cette  condition,  n'au- 
roir  voulu  Se  ne  voudroit  accepter  la  preïente  création  &  érection  du  die  duché  Se 
Pairie,  &  d'autant  qu'en  honorant  ledit  fieur  d' Arpajon  fie  fes  terres  dudittitre& 
dignité  de  duché  &  Pairie  de  France,  nous  n'entendions  pas  de  le  priver  de%  avan- 
tages qui  lui  appartenoient  avant  la  prélentc  érection  ,  &  qû  a  catifc  de  (a  qualité 
&  extraction  ilajouidu  premier  rang  dans  les  états  de  la  province  de  Guyem  e  com- 
me ficUr  d'Arpajon ,  (ans  quily  ait  eu  dans  fa  maitôn  ,  de  terre  ni  feigneurie  qui 

B  ait  porté  le  nom  d' Arpajon  ,  quoi  qu'il  ayt  toujours  cfté  appelle  Vicomte  d  Arpa- 
jon ,  qu'en  outre, en  qualité  de  marquis  de  Severaè  ,  il  a  polTedé  le  fécond  va.  ^ 
dans  lcfdits  érats ,  voulant  lui  conferver  les  privilèges  qu'il  avoit  en  ladne  qualité 
de  marquis  de  Scverac  ,  nous  avons  par  ces  préfentes  du  même  avis  que  dcllus,  3c 
de  notre  pleine  puiflanec  &: autorité  royale,  transféré  &  tranferons  ledit  nom .  litre 
Se  dignité  de  marqaifat  de  Scverac,  au  lieu  Se  feigneurie  de  Laiflac,  appartenant 
audit  fleur  d'Arpajon,  voulons  &  ordonnons  qu'i'ccllc terre  &  feigneurie  de  Laifljc 
avec  les  bailliages  de  Gaillac,  Scverac ,  l'Egîilc ,  Baux ,  Anglars  Se  Engnat ,  foîent  doref- 
navant  appeliez  le  marqnifat  de  Scverac,  dont  le  principal  membre  fera  ledit  Laiflac ,  6c" 
que  tonte!  Iclditcs  terres  Se  feigneuries  foientdoreinavant  unies  &  incorporées ,  comme 
nous  les  unifions  Se  incorporons  pour  compofer  ledit  marqui fat  de  Scverac.  lâns  qu'a  l'a- 
venir elles  en  puiflent  êtredefuniesni  dcittcmbrées.ni  être  réputées  cfudit  duché  d'A  rpa'- 

£  jon ,  quoiqu'auparavanr  l'érection  d'icelui ,  elle  fuflent  dépendantes  dudit  ancien  mar- 
qui fat  tic  Scverac ,  duquel  par  ce  moyen  nous  les  avons  de  lu  ni  &  dcfuniflons  à  toujours 
&  avons  créé  &  érigé,  créons  Si  érigeons  ladite  terre  &  feigneurie  de  Laiflac  avec  lcf- 
dits Bailliages  de  Gaillac  ,  Scverac  ,  l'Egîilc  .Baux,  Anglars  fit  Erignat  audit  nom, 
titre  Se  dignité  de  Marquifat  de  Severac,  voulons  &  entendons  que  la  juftice  haute, 
moyenne  Se  Baflc,  qui  avoit  accoutumée  d  êrre  exercée  dans  ledit  lieu  &  baillage 
le  foient  dorefnavant  audit  lieu  de  Laiflâc  par  les  juges  fi:  officiers  qui  y  fonr  à 
prêtent  Se  que  ledit  ficut  d'Arpajon  y  établira ,  Se  que  toutes  les  julrices  defdirs 
lieux  demeurent  unies  fie  incorporées  comme  nous  les  unifions  Se  incorporons  in- 
(cparablcmcnt  &  à  toujours  à  la  juftice  haute ,  moyenne  Se  balte  dudit  lieu  Se  pa- 
roifledc  Laiflac ,  pour  jouir  par  ledit  ficur  d'Arpajon,  enfemble  fes  héritiers  fuc- 
ccllcurs mâles  Se  femelles,  tant  en  ligne  directe  que  collatérale  &  leurs  ayant  caùlcs 
amli  mâles  &  femelles  de  ladite  terre  de  Laiflac,  Se  des  Bailliages  ii:  terres  fufdits 
audit  titre  de  marquiût  de  Severac,  &  aux  mêmes  honneurs,  autorité,  ptérogati- 
ves  ,  prééminences  Se  privilèges  dont  joui  fient  les  autres  marquis  de  ce  royaume, 
Se  aux  même  rang  Se  féanec  qui  ont  pû  leur  appartenir  comme  poflefleurs  du  mar- 
quilat  de  Severac ,  qui  eft  à  prêtent  érigé  en  duché  d'Arpajon  Ce  Pairie  de  Fran- 
ce s  voulant  que  ladite  dignité  de  marquis  foit  tenue  de  nous  à  caufede  notre  cou- 
ronne, fans  qu'au  moyen  de  ladire  augmentation  de  titre,  les  habitans  rant  de  la- 
dire  terre  Se  feigneurie  de  Laiflac  que  des  baillages  &  terres  y  jointes  foient  tenus 
envers  ledit  ficur  d'Arpajon  ,  à  autres  ni  plus  grands  devoirs  que  ceux  aufqucls  ils 
ont  cité  tenus  jufqu'à  prefent.  Si  donnons  en  mandement  à  nosâmcz&  féaux  con« 
feillers  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement ,  chambre  de  nos  comptes  à  Paris*, 
&  tous  autres  nos  jufticiers  Se  officiers  qu'il  appartiendra  chacun  en  droit  fôy ,  que 

l.  ces  préfentes  ils  faflent  enregiftrer,  Se  du  contenu  en  icelles  jouir  8c  ufer  pleinement 
fie  paifiblcmcnt  ledit  fieur  d'Arpajon  ,  fefdits  héritiers  &  fuccefïcurs ,  en  Ta  forme 
Se  manière  cy-dcfïus  exprimée ,  fans  leur  faire  ni  fouftrir  leur  être  fait  aucun  trou- 
ble ni  empêchement  au  contraire,  nonobftant  tous  édits,  ordonnances,  loix ,  let- 
tres, Se  rcglemens  à  ce  contraire  ,  par  lcfquels  Ton  pourrait  prérendre  le  nombre 
des  ducs  &  Pair  de  France  cire  préfix  &  limité,  à  quoi  nous  avons  dérogé  &  dé- 
rogeons comme  deflus  par  cefdifcs  prefentes  :  Car  tel  eft  notre  plaifîr.  Et  afin  que 
ce  foit  choie  ferme  fit  fiable  à  toujours,  nous  y  avons  fait  mettte  notre  feel ,  fauf 
en  autre  chofe  norre  droit  &  I  autrui  en  toutes.  Donné  à  Paris  au  mois  de  décem- 
bre, l'an  de  grâce  mil  fix  cens  cinquante  ,  &  de  notre  règne  le  huitième.  Signé  '? 
LOUIS.  A  côté  ,  vifr  Shcvik*,,  Se  un  peu  plus  bas, pat  le  roy  ,  la  reine  régente 
lomt  t  .  Û  10 
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fa  merc  prcfcnte,  Le  Tel  lier.  Scellées  du  grand  fceau  en  cire  verte  &  lacs  de  \ 
fc>ye  verte  fie  rouge. 

Collationné  à  f  original  par  moi  confetller  fecretairt  d»  rty  ,  maifon  couronne 
de  France  çyde/ès  finances.  Signe',  An»ivivier. 

Tranjîation  du  mm  ,  titre  tjr  dignité  de  duché  d'Arpajon  fur  la  terre  de  Caumont  ,ty  de 
Plantcagc  y  tu  heu  de  celle  de  Severtc ,  qui  ejl  confetvée  en  marquifat. 

Du  mois  de  Mars  165  y. 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France  &  de  Navarre ,  à  tous  prefens  8c 
à  venir  ,  Salut.  Sur  ce  que  notre  rrés-cher  fie  bien-amé  coulin  le  duc  d'Arpajon 
nous  a  remonrre  que  par  nos  lettres  patentes  du  mois  de  décembre  de  l'année  mil  ^ 
fix  cent  cinquante, en  forme  c*c  charte  ,  fie  pour  les  caufes  y  contenues  ,  nous  au- 
rions à  fa  prière  cre'é  &  c'rigc'  le  marquifat  de  Scvcrac  avec  (es  appartenances  fie 
dépendances ,  en  titre,  nom  ,  dignité  &  prééminence  de  duché  fit  Pairie  de  France 
fous  le  nom  &  appellation  d'Arpajon  ,  fie  en  ce  tintant  nous  aurions  donné  le  nom 
titre  fie  dignité  de  marquilat  de  Scvcrac  à  la  feigneurie  de  Lailfac  appartenant  à 
notredir  couiin ,  pour  avec  les  bailliages  de  Gaillac,  Scvcrac,  l'Eglife,  Baux  ,  An- 
glars  fie  Erignat  ,  compofer  ledit  marquilat,  pour  jouir  du  tout  (clon  Se  ainfi  qu'il 
efr  plus  au  long  contenu  en  nofditcs  lettres  -,  mais  que  comme  les  noms  Se  les  biens 
des  deux  maifons  d  Arpajon  6:  de  Scvcrac  font  réunies  en  (a  perfonne  ,  fie  que 
toutes  lclditcs  terres  érigées  en  duché  proviennent  de  celles  de  Scvcrac,  il  lui  lera 
plus  avantageux  fie  aux  ficns  que  ladite  dignité  de  duché  fie  Pairie  de  France  foit 
attribuée  à  1  une  des  terres  de  la  maifon  d'Arpajon ,  dont  il  cil  iilu  en  ligne  directe, 
que  de  \Z  laiflcr  en  une  terre  de  la  madon  de  Scvcrac  qui  vient  du  côté  des  fem- 
mes, nous  fuppliant  trés-humblcmcnt  de  la  ttansfercr  en  la  baron  nie  de  Caumont,  C 
de  Plantcagc  ,  y  annexant  les  baronnics  de  Eaucaire  ,  d'Efpairac  fit  de  Dolan  en 
la  vicomte  d Hauterives,  fie  leurs  dépendances,  le  tout  feizen  Rouergue  fit  Givau- 
dan  ,  fie  de  conferver  ledit  marquifat  de  Scvcrac  ,  qui  cil  fort  ancien  en  1  état  auquel 
il  croit  avant  ladite  érection  en  duché  ,  fie  étant  bien  informez  que  ladite  baronmc 
de  Caumont,  ainli  que  celle  de  Baucaite ,  d'Efpairac  fie  de  Dolan  (ont  en  haute, 
moyenne  fie  bafle  jultice ,  Ce  qu'elles  ne  relèvent  immédiatement  que  de  nous .  que 
celle  de  Caumont  cft  accompagnée  d'une  belle  ville  fie  d'un  beau  château,  6e  qu'elle 
peut  convenablement  porter  le  titre  tjr  les  prérogatives  de  duché  ,  defirant  de  plus  en 
plus  de  gratifier  notredit  cou  fin  pour  fes  recommandobles  quaùlez  fjr  fervtccs ,  qui  mus  mi 
mis  À  lui  accorder  Udite  dignité  de  duc  tjr  Pair  de  Fronce ,  ainfi  qu'il  cfl  amplement  porté 
far  nefdites  lettres  du  mois  de  décembre  mil  fix  cent  cinquante  ;  Sçavoir  faifons  que  mus 
pour  ces  caufes  à  ce  mus  mouvons  ,  de  f  avis  de  mire  confèil ,  où  étaient  la  reine  mire  rj 
très  honorée  dame  fjr  mere  ,  plufieurs  princes ,  ducs ,  Pairs,  officiers  de  mire  couronne,  tjr 
autres  grands  fjr  notables  personnages  de  mire  confeil  ty  de  mire  propre  mouvement ,  çrace 
fpeciale ,  pleine  puijfance  tjr  autorité  royale  ,  après  mus  avoir  fus  reprefenter  mfdites  lettres 
de  création  dudit  duché  y  attachées  fous  le  contre feel  de  mire  chancellerie  ,  avons  transféré 
ty  transferons  par  ces  pre fentes  /ignées  de  notre  main ,  ledit  mm  ,  titre  tjr  dignité  de  duché 
fjr  Pairie  d  Arpajon  à  ladite  terre  ty  baronmc  de  Caumont ,  de  Plantcagc  ,  fes  appartenantes 
fjr  dépendances  tjr  aux  baronntes  de  Bancaire ,  d'Efpairac  tjr  de  Dolan ,  tjr  en  la  vicomtè 
d'Houtertves  ,  tjr  leurs  dépendances  que  nous  avons  jointes  enfemble  ,  unies  ty  incorporées , 
joignons ,  miffons  tjr  incorporons .  tjy  avons  créé  tjy  érige ,  errons  ty  érigeons  audit  nom ,  titre 
(jr  dignité  de  duché  d" Arpajon  fjr  Patrie  de  France ,  pour  en  jouir  par  notredit  couftn  le  duc 
d  Arpajon  (y  fes  hoirs  mâles  nez.  tjr  à  naitre  en  loyal  mariage,  tout  ainfi  qu'il ejl  porté  par 
nofdttts  lettres  du  mois  de  décembre  mil  fix  cent  cinquante ,  tjr  félon  leur  forme  fjr  teneur, 
fans  qu'en  ce  fufant  mus  entendions  innover  aucune  cho/e  à  ce  qui  ejl  porté  par  scelles ,  en 
faveur  de  la  perfonne  de  notre  in  coufin  ,  ni  que  la  tranflation  de  nom ,  titre ,  tjr  dignité  de  g 
C  une  à  f  autre  de/dttes  terres  portées  par  ces  pre  fentes  pmjfe  lut  prétudscter  aucunement ,  m 
d  fes  futcejjeurs  audit  duché  pour  le  rang  qui  lui  peut  appartenir  du  jour  ry  dattes  de  mf- 
dites  lettres  de  U  première  création  fjr  injhtutitn  dtceiui  en  fa  faveur ,  voulant  que  ces  prê- 
tent es  y  foient  relatives  ty  foient  de  même  force  tjr  vertu.     Voulons  auflî  que  ladite 
terre  fie  (cigneuric  de  Scvcrac,  avec  (es  appartenances  fie  dépendances  reprenne  fort 
ancien  nom  ,  titre  ,  qualité  fie  dignité  de  marquifat  de  Scvcrac  ,  fie  que  notredit 
coufin,  (es  héritiers  mâles  fie  femelles  ,  fucccflcurs  fie  ayans  eau  es  le  poflcdcnr  fie  en 
jouiflcnt  audit  titre  de  marquifat  ,  avec  tous  les  droits  y  appartenais  de  toute  an- 
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cienneté ,  fans  qac  l'on  puiflc  prétendre  à  prefenc  ni  à  l'avenir  que  l'érc&ion  qui  en 
A  avoic  etc  faite  en  duché  ,  ni  la  pretenre  tranflation  y  puiflent  avoir  apporté  ni  ap- 
porter cy-aprés  aucune  altération  ni  préjudice.  Si  donnons  en  mandement  à  nos 
amez  &  féaux  confcillers  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement  fie  chambre  de  nos 
comptes  à  Paris,  fie  à  tous  autres  nos  jufticiers  fie  officiers  qu'il  appartiendra  que 
ces  prefentes  avec  noldires  lettres  du  mois  de  décembre  mil  lîx  cent  cinquante ,  ils 
faflrnt  enregiftrer  ,  fie  du  contenu  en  icclles  jouir  fie  ufer  notredit  coufin  le  duc 
d'Arpajon  &  (es  fuccefTeurs  mâles  en  loyal  mariage  ,  pleinement ,  pailîblemcnt  fie 
perpétuellement,  fans  leur  faire  ni  (burrrir  qu'il  leur  foit  fait  aucun  trouble  ni  em- 
pêchement au  contraire  >  nonobftant  tous  edits ,  ordonnances ,  rcglcmens ,  défenles, 
lettres ,  arrêts  fie  autres  choies  à  ce  contraires ,  auxquelles  nous  avons  dérogé  Se 
dérogeons  pour  ce  regard  par  cefdites  prefentes:  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Et  afin 
que  ce  foit  chofe  ferme  fie  fiable  à  toujours ,  nous  avons  fait  mettre  nôtre  feel  à 
cefdites  prefentes,  fauf  en  autres  chofes  notre  droit  fie  l'autruy  en  toutes.  Donné 
à  Paris  au  mois  de  mars  l'an  de  grâce  mil  fîx  cent  cinquante-cinq  fie  de  notre  règne 
le  douzième.  Signé,  LOUIS.  £c  fur  le  rcply  par  le  roy,  Lfi  Tellier.,  avec  pa- 
raphe, te  à  côte  Vif»  Mole'. 

B 

A  NOSSEIGNEURS  DU  PARLEMENT. 

SUPPLIE  humblement  Louis  d'Arpajon  ,  chevalier  des  ordres  du  roy  fie  lieu- 
tenant gênerai  de  fes  armées  :  Difant ,  qu'ayant  obtenu  du  roy  des  lettres  pa- 
tentes au  mois  de  décembre  de  l'année  16 50.  en  forme  de  charte  pour  ériger  en 
duché-Pairie  la  terre  de  Severac  ;  fie  qu'enfuite  il  auroit  obtenu  au  mois  de  mars 
i&fS.  d'autres  lettres  de  tranflation  du  nom,  titre  fie  dignité  de  duché  d'Arpajon 
fur  la  terre  de  Caumont  fie  de  Plantage ,  au  lieu  de  celle  de  Severac  qui  eft  conlervéo 
en  marquifat,  pour  jouir  par  le  fuppliant  de  l'effet  d'icelles,  en  confédération  des 
ferviecs  importans  qu'il  a  tendus  à  l'état ,  tant  à  ta  guerre  que  dans  les  ambaflades  Se 
négociations  importantes  qui  lui  ont  été  confiées,  plus  au  long  déduites  fie  expli- 
quées auidites  lettres,  &c.    A  Paris  ce  10.  may  1*74. 

Soit  montré  au  Procureur  gênerai  du  roy.  Fait  en  Parlement  le  12.  may  1674.' 
c  Signé ,  Genou. 


T  7 EU  l'information  faite  d'office  à  ma  requête  le  12.  may  1^74*  de  l'ordonnance 
y  de  la  cour  par  le  confcillcr  à  ce  commis ,  des  vie ,  moeurs ,  converfation ,  re- 
ligion catholique , apoflolique  fit  romaine,  fidélité  aufervice  du  roy,  valeur  fie  expé- 
rience au  fait  des  armes,  de  Louis  d'Arpajon  pourfuivant  fa  réception  en  la  qualité 
&  dignité  de  duc  fie  Pair  de  France,  les  lettres  patentes  du  roy  en  forme  de  charte 
données  à  Paris  au  mois  de  décembre  1650.  (Ignées  LOUIS.  A  côté,  vifs  Secuier. 
fie  un  peu  plus  bas  par  le  roy ,  la  reine  régente  (a  merc  prefente,  (ignées  Le  Tellier. 

D  (ccllces  du  grand  (ceau  de  cire  verte  en  lacs  de  foye  verte  &  rouge,  enfuite  la  tranf- 
lation du  nom',  titte  fie  dignité  de  duché  d'Arpajon  fur  la  terre  de  Caumont  8c de 
Planrcage  au  lieu  de  celle  de  Severac  qui  eft  confervée  en  marquifat  au  mois  de 
mars  165 j.  Signé  LOUIS.  Et  plus  bas  par  le  roy,  Le  Tellier  ,  avec  grille  fie 
paraphe ,  fie  à  côté  vtfa  figné  Molb'  ,  fans  rien  déroger  à  la  difpofition  defiites 
lettres  fie  fans  préjudicier  aux  droits  dudit  féigncur  roy.  Ce  confideré ,  il  plût  à  la 
cour  conformément  aux  lettres  du  mois  de  décembre  1650.  en  forme  de  charte  fie 
à  celles  du  mois  de  mars  itfyj.  à  elle  adrefTees  ,  ordonner  qu'elles  feraient  lues 
fi:  regifttées  au  grefle  d  iccllc  fie  exécutées  félon  leur  forme  fie  teneur  ,  pour  jouic 
par  le  fuppliant  de  l'cftct  d'icelles  »  l'ordonnance  de  la  cour  de  foit  montré  au  procu- 

E  reur  gênerai  du  roy  étant  au  bas  de  ladite  requête  en  datte  du  12.  may  1674.  re- 
quête prdentée  à  la  cour  par  ledit  Louis  d'Arpjjon  pour  l'enregiftrement  d'icelles, 
à  ce  qu'il  lui  plailc  ordonner  qu'il  fera  inccflamment  procédé  à  l'enregiftremcnt  des 
lettres  patentes  du  mois  de  décembre  îtfyo.  fie  de  celles  du  mois  de  mats  îtfjt.enfui- 
vant  porrant  l ére&ion  de  la  terre  de  Caumont  de  Plantcage  Se  dépendancesen  duché- 
Pairie  en  faveur  de  Louis  d'Arpajon  &  fes  dcfccndans  mâles  en  loyal  mariage  nez 
fie  à  naître ,  vû  l'arrêt  par  lequel  la  cour  auroit  ordonné  qu'elles  feroient  regiftrées 
au  greffe  d'iccllc  ,  pour  jouir  par  ledit  impétrant  ,  fes  hoirs  ,  lucccflcivs  fie  ayant 
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caufe  de  leur  effet  contenu  fuivant  les  claufes  dcfdites  lettres ,  afin  d'être  recû  en  £ 
ladite  qualité  &  dignité  de  duc  6c  Pait  de  France  :  le  tout  à  moi  communique. 

-je  n'empêche  pour  le  roy  ledit  Louis  d'Arpajon  être  reçu  en  la  qualité  Se  dignité 
de  duc  d'Arpajon ,  Pair  de  France,  en  prêtant  le  lerment  en  tel  cas  requis  Se  ac- 
coutume de  bien  Se  fidcllcmcnt  fervir,  affilier  &  concilier  le  roy  en  (es  trés-hautes 
Se  très  importanres  allai  res  ,  garder  les  ordonnances  ,  rendre  la  jufticc  aux  pauvres 
comme  aux  riches ,  tenir  les  délibérations  de  la  cour  (ccrcces ,  Se  en  tout  le  com- 
porte! comme  un  bon,  fage ,  vertueux  &  .magnanime  Pait  de  France  doit  faire.  A 
Paris  cei4.  may  1674.  Signé  ,  De  Harlay. 

Brectit»  des  fèigneuries  dt  Châtre  fins  Mentlhery ,  de  U  Bretmn'ure  ejr  de  S.  Germain, 
<n  mtr^Htjtt ,  fous  le  mm  et Ar Dijon ,  en  faveur  de  Lrns  dJrftjm,  chevalter 

de  U  Toifin  d'er.  3 

Du  mois  d'octobre  1710. 

LÔUIS ,  par  la  gtace  de  Dieu  ,  roy  de  France  Se  de  Navarre  >  à  tous  prcfchs 
&  a  venir,  lalut.  Le  témoignage  le  plus  certain  que  nous  puiffions  donner 
de  notre  juftice  Se  de  notre  eftime  à  ceux  de  nos  uijets  iflus  des  anciennes  maifons 
de  notre  royaume  1  eft  de  les  maintenir  Se  conferver  dans  l'éclat  de  leur  nailTance, 
lorfque  par  leur  mérite  pcribnncl  Se  leurs  lerviecs  ilsfe  rendent  recommandablc» 
Se  font  revivre  la  vertu  de  leurs  percs ,  &  nous  fommes  d'autant  plus  portez  à  leuc 
donner  des  marques  d  honneur  qu'ils  font  le  fins  tolide  foutien  de  notre  état , 
par  les  bons  exemples  de  leur  fidélité  Se  de  leur  attachement  dans  les  emplois  im- 
porta n  s  qui  leur  tbnt  confiez,  ce  que  nous  remarquons  particulièrement  en  la 
peribnne  de  notre  cher  Se  bien  amc  Louis,  marquis  d'Arpajon,  lieutenant  gênerai 
de  nos  armées,  chevalier  de  la  Toilon  d'or  Se  de  notre  ordre  militaire  de  S.  Louis , 
gouverneur  gênerai  de  nos  .province  Se  duché  de  Bcrry ,  &  gouverneur  particulier 
des  villes  de  Bourges  &  d'iflbulun ,  notre  confciller  feerctaire  des  maifon  Se  couronne  ^ 
-de  France  Se  de  nos  "finances,  ijju  de  pereen  fils  des  anciens  comtes  de  Touloufc;  la  • 
maifon  d'Arpajon  ,  par  l'alliance  de  celle  de  Scverac ,  a  tiré  fon  origine  des  rois 
d'Arragon,  comtes  de  Barcclonnc,  &  d'une  princefle  d'Irlande,  Se  les  biens  appar- 
cenans  en  France  aux  comtes  de  Barcclonnc,  ont  pafle  dans  la  maifon  d'Arpajon  , 
à  laquelle  la  maifon  d'un  amiral  de  Roullîllon,  qui  avoir  epoufé  la  feule  fille  naru- 
rclle  Se  légitime  du  roi  François  premier ,  a  été  réuni  cnlorte  qu'elle  eft  alliée  à 
plusieurs  princes  fouverains ,  que  plusieurs  de  les  ancerres  fe  font  rendus  recomman- 
daWcs  auparavant  Se  depuis  le  dixième  liécle  dans  le  commandement  des  armées, 
dans  les  charges  dt  diguitez  dont  ils  ont  été  honorez  de  maréchaux  de  France  > 
chevalier  de  nos  ordres  Se  autres  grands  emplois,  Se  dans  l'cglite  ,  ayant  fondé  des 
bénéfices  conûdcrablcs,  Se  entr'autres  l'Abbaye  de  Nonenque,  dioede  de  Vabrcs , 
&  y  ayanr  eu  plufieurs  évêques  Se  abbez  qui  fe  font  diftinguez  par  leur  pieté  Se 
leur  doctrine,  Louis  d'Arpajon  fon  grand  perc  donna  des  marques  d'une  valeur  ex- 
traordinaire dans  un  grand  nombre  de  lièges  Se  batailles  en  l'année  1*17.  dans  un 
combat  donné  à  Solcn  en  Italie  par  le  connétable  de  Lefdiguiercs ,  après  avoir  eu  tj 
fon  cheval  tué  tous  lut  il  reçut  onze  coups  de  poignards ,  conferva  une  G  grande 
vigueur  qu'il  tua  celui  qui  l'avoir  blelTé  Se  fe  retira  des  mains  des  ennemis ,  pour 
rccompcnfc  de  laquelle  action,  le  roy  Louis  XIII.  lui  donna  une  f  enfin  de  fix  nulle 
livres,  Se  le  commandement  d'un  régiment  d  infanterie  françoife,  avec  lequel  il 
fervit  trés-utilemcnt  au  fiege  de  Montauban,  Se  y  fut  bleue  en  trois  renconrres,  oc 
ce  régiment  qui  a  depuis  cité  toujours  entretenu ,  eft  à  prefent  le  régiment  royal , 
peu  de  temps  après  il  alla  fervir  aux  fiege  de  Tonneins ,  où  avec  fix  volontaires  il 
dcfiît  un  eleadron  ennemi  qui  venoit  au  le  cours  de  la  place  >  Se  tua  de  fa  main 
Caftan  qui  le  commandoit,  &e  qui  ctoit  l'unique  elperance  des  révoltez,  ce  qui 
donna  le  temps  aux  troupes  de  l'armée  du  roy  de  (e  mettre  en  état  de  repoufier 
celles  des  ennemis  >  &  pour  recompenfe  de  l'important  fervice  rendu  en  cette  oc-  £ 
calîon ,  il  lui  donna  la  charge  de  maréchal  de  camp  de  tes  années  en  mil  fix  cens 
vingt-deux  &  le  commandement  des  troupes ,  avec  Icfqucllcs  il  alla  joindre  l'armée 
commandée  par  le  prince  de  Condc  ,  qui  en  fut  aflîfté  fi  à  propos  >  qu'il  inveftit 
incontinent  la  ville  de  (aime  Foy  Se  la  prit  en  peu  de  jours,  delà  il  (crvit  en  qua- 
lité de  maréchal  de  camp  aux  fieges  de  S.  Antonin  &  Montpcliict ,  &  négocia  la 
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reddition  de  Montauhan ,  il  fe  trouva  au  fecours  donné  à  Cazal  lors  du  premier 

*  ficgc ,  fie  contribua  beaucoup  à  la  gloire  de  la  France  eu  cetre  occafion ,  il  tut  en- 
lutte  envoyé  en  Allemagne  au  ficgc  de  Maycncc  ,  &  aux  autres  entreprîtes  impor- 
tantes qui  y  furent  faites ,  il  fervitfous  les  ordres  du  roy  lorfqu'il  allicgea  &  redui» 
fit  Nancy,  fie  l'Empereur  s'étant  emparé  des  places  de  1  électeur  archevêque  de 
Ticvcs,  il  prit  la  ville  de  Trêves  après  avoir  défait  les  troupes  que  le  comte  d  lllcn- 
bourg  avoit  envoyées  pour  fecourir  la  garnifon  de  la  place,  fie  il  contribua  beau- 
coup à  la  réduction  de  la  Lorraine  à  l'obéill'ancc  du  roi ,  qui  l'élevaà  la  dignitede  lieu- 
tenant général  de  les  armées  (ous  le  duc  de  Longueville  ;  il  (crvit  en  Tranche-comte, 
où  31.  places  futent  conquilcs ,  fie  cnmirc  en  Flandres  cUns  l'armée  commandée  par  le 
maréchal  de  la  Force ,  où  ledit  (icurd'Arpajon  commandant  quinze  cens  hommes  de 
pied  fit  huit  cens  chevaux ,  défit  a,uprcs  de  Polinchoue  quatre  mille  chevaux  de 
l'armée  ennemie,  après  laquelle  action  il  fut  fait  gouverneur  de  Nancy  Se  de  toute 
la  Lorraine  fie  Barrots.  Il  allicgea  fie  prit  d'alTaut  la  ville  de'  Luncviilc  en  hyver ,  ô£ 
il  acheva  d'afTujettir  tout  le  pays  à  l 'obéi (Tance  du  roy.  Lorfquc  la  guerre  recommen- 
ça en  RouiTillon ,  il  y  fut  envoyé  en  qualité  de  lieutenant  gênerai  (ous  le  prince  de 
Condc,  fie  contribua  beaucoup  à  la  pri(c  des  places  de  Salces,  Elnes  fie  autres,  & 

E  fe  trouva  aux  fieges  de  Perpignan  &  Colliourc  afliegées  pat  le  Toy ,  qui  envoya  le- 
dit fieuf  d'Arpajon  commander  dans  la  province  de  Guyenne.  Quelques  années  après 
les  Turcs  ayant  menace  l'iûc  de  Malthc,  il  s'y  porta  par  la  permiflton  de  notre  bif- 
aycul ,  fie  fut  fait  gcncralilïimc  tant  de  la  farterefle  de  Malthe,  que  détoure  l'aile  5c 
des  armées,  du  contentement  des  chevaliers  de  toutes  les  nations,  dont  il  s'acquitta 
avec  tant  de  zele  fie  d'approbation  ,  que  la  religion  de  Malthe  ne  pouvant  le  recom- 
penfer  que  par  des  titres  d'honneur  ,  lui  accorda  que  le  premier  fils  de  (a  maiion 
fcroit  admis  dans  Tordre  ,  en  naifl'ant ,  fans  payer  aucun  droit  de  pillage  ,  fie  à 
Tâgc  de  (eize  ans  reçu  grand-croix ,  fie  qu'à  perpétuité  lui  &  (es  drfeendans  porte- 
ront ,  ainfi  que  la  maifon  de  Savcye ,  la  croix  de  Malthc  de  figure  octogone  lur  leurs 
armes,  fie  la  croix  à  huit  pointes  fous  leut  écuflon,  avec  plulîcurs  autres  privilèges 
fie  marques  d'honneur  que  les  plus  grandes  mations  peuvent  recevoir  dudit  otdre.  Et 
comme  ledit  iicut  d'Arpajon  étoit  aufli  grand  homme  de  cabinet  que  de  guerre  ,  no- 
tredit  bifayeul  l'autoit  envoyé  en  qualité  de  (on  ambafTadcut  exttaordinaire  vers  le 
roy  Sigifmond  de  Pologne  pour  lui  donner  le  collier  de  notre  ordre  du  S.  ElpriC 
qu'il  avoit  dciiré,  &  pour  autres  affaires  importâmes  .•  ayant  trouvé  ce  roy  déco  Je, 
il  fc  (croit  employé  avec  tant  de  prudence ,  de  capacité  fie  de  vigueur ,  qu'il  auroic 
fait  réuflîr  ,  a  la  (atisfaction  de  notte  bifayeul ,  l'élcdion  du  roy  Cafimir  frerc  du  dé- 

C  funt ,  en  forte  que  ledit  ficut  d'Arpajon  n'ayant  pas  moins  remporté  de  réputation 
en  négociant  avec  les  étrangers,  qu'en  agiftant  dans  la  guette  >  le  dcfFunt  roy  notre- 
trés-honoré  feigneur  bifayeul  de  g!i>rieufe  mémoire,  pour  rccompcnfcr  fes  ferviecs, 
en  conlidcratton  de  (on  exttattion  illuftre  fie  de  fes  grandes  qualité*,  pour  luidon-* 
11er  une  marque  ùngulierc  de  (a  reconnoiflance ,  l'autoit  fait  duc  fie  Pair  de  France, 
en  rrigeant  far  fis  lettres  du  mois  de  dteembre  mil  fix  cens  cinquante-,  fa  tetre  de  Scvc- 
rac  &  dépendances  en  titre,  qualité,  dignité  fie  prééminence  de  duché  fie  Pairie , 
duquel  titre  il  a  joui  jutques  à  fon  décès.  Mais  ayant  manqué  à  faire  la  formalité 
de  l'cnrcgifhcment  dcfdttcs  lettres  en  nos  cours ,  fie  le  (icur  Jean-Louis  d'Aï  pajon 
fon  fils  étant  décédé  à  l'âge  de  trente-un  ans  quelques  années  avant  fon  perc  ,  laif- 
fant  ledit  Jleur  Louis  d  Arpajm  à  prefent  lieutenant  gênerai  ,  qui  auroit  hérite  de  tous 
fes  droits  ,  fie  qui  croie  alors  trés-jeune  animé  du  noble  (ang  de  fes  aveux, dés  qu'il 
a  pu  porter  les  armes,  s'eft  mis  dans  les  armées,  a  paile  par  tous  les  degrez  mili- 
taires, Se  s'eft  lignalé  en  difrerens  fieges,  particulièrement  à  ceux  de  Mons,Namur, 
Ausbourg,  Gironnc,  Barcelone  fie  autres ,  fie  en  plulîcurs  batailles,  fie  entr'autres  à 

3D  celles  de  Ncrvindc  fie  d'Oudcnarde,  où  il  reçut  deux  blcflùrcs  en  chargeant  jufqucs 
à  cinq  fois  les  ennemis ,  il  auroit  été  fait  maréchal  de  camp  ,  &  s'clt  trouvé  aux: 
deux  batailles  d'Hochtet,  fie  a  donné  en  toutes  rencontres  des  preuves  de  (a  valeur , 
de  fa  (agcfl'c  fie  bonne  conduite.  Ayant  été  envoyé  en  Elpagnc ,  il  y  a  (crvi  avec  la 
même  valeur,  commandant  ptcfque  toujours  en  chef  des  camps  volans  connectables, 
fie  a  réufli  dans  les  expéditions  dont  il  a  été  chargé.  Il  a  battu  les  Rebelles  6c  les 
Miquelcts,  il  a  fait  avec  (uccez  les  lièges  d'Arcns,  Venalquc,  CatuïlonCx:  Solfonnc, 
qu'il  a  fournis  ,  anfli-bien  que  toute  la  ptovinec  de  Ritagorca  &c  Valdaran  ,  à  l'o- 
beiffanec  de  notre  trés-cher  frète  fie  oncle  le  roy  des  Elp.igncs,  qui  pour  lui  mar- 
quer la  (arisfàction  qu'il  avoit  de  (es  lervices,  l'a  honoré  de  l'ordre  de  la  toilond  or; 
fit  notre  bifayeul  pour  lui  donner  de  (à  part  une  marque  de  fa  confiance,  luiautoit 
^2  îww^  f^ê  ^ 
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donne  1c  gouvernement  gênerai  de  4a  province  Se  duché  de  Berry  par  (es  lettres 
du  douzième  aouft  mil  fept  cens  quinze ,  lur  la  démiffion  du  fleur  duc  de  Noatlles ,  Ce  x 
enfuitc  les  gouvememens  particuliers  de  Bourges  de  d']flbudun ,  enforte  que  partant 
de  marques  diftinguecs  de  (on  mérite,  de  (es  ferviecs,  de  Ton  zele>de  (on  affection 
de  de  fa  fidélité  nous  l'avons  fait  en  1718.  lieutenant  gênerai  de  nos  armées ,  Se 
-nous  fommes  engagez  à  lui  donner  des  marques  de  notre  bienveillance  ,  afin  qu'une 
maiion  aufli  ancienne  de  auffi  itlurtre  que  la  Tienne  demeure  toujours  dans  l'éclat  de 
la  confiderat  ion  dont  clic  eft  en  pofTcflîon  depuis  tant  d'années,  de  étant  informez 
que  fis  terres      feigneuries  de  Chaflres ,  chatel/enie  de  U  Breteimitre  &  prevofté  de  S. 
Germain  lez.  Chaflres ,  les  fiefs  du  Mefntlprts  Bretignf,  de  Brécourt ,  grands  &  fetits  Cochet  s, 
filtrez  À  huit  lieues  de  notre  ville  de  Psris  mouvantes  tjr  relevantes  de  nous ,  celle  de  Chaflres  i 
<aufe  de  notre  chat  cl  de  taris ,  dans  laquelle  il  a  un  ancien  chajleau  tir  tout  droit  de  jus- 
tice ,  haute ,  moyenne  tjr  baffe ,  greffé ,  tabellionnage  ,  droit  de  geôle  ,  marché ,  foires  ,  £*• 
lage ,  me  fur  Age  %  plaffage,  Pied  fourche',  travers  ,  péages  ,  poids  quittes  qui  fe  lèvent  tjr 
perçoivent  dans  l'étendue  audit  Chaflres ,  chaffe  ,  pèche ,  cens ,  rentes  C7  autres  beaux  droits 
tjr  honneurs  de  laquelle  relèvent  plufieurs  fiefs  ,  &  dans  celle  de  la  Bretonniere  ,  qui  efi 
joignante  tjr  contigue,  il  a  auffi  un  beau  château  &  plufieurs  fiefs  qui  U  cmpoftnt  en  titre  g 
de  chatellenie  &  prevoflé  de  S.  Germain  mouvantes  &  relevantes  de  nous  ,  partie  à  coufi 
de  notre  tour  de  Montlhery,  tjr  l'autre  à  caufe  de  notre  greffe  tour  du  /ouvre ,  dans  le/quelles 
il  a  auffi  tout  droit  de  haute,  moyenne  tjr  baffe  jufitee  ,  drok  de  chaffe  ,  fiche ,  aubeâtes, 
épaues ,  foires ,  cens  ,  fur  cens  ,  redevances  ,  rentes,  lois  tjr  ventes  ,  fàifines  &  amandes , 
le  cas  f  échéant  tjr  autres  droits  feigneuriaux  tjr  féodaux  qui  font  d m  revenu  tjr  dune 
étendue  confiderable,  dans  Ictqucllcs  il  a  fis  officiers  pour  rendre  la  juflice  à  fes  vafTaux, 
Se  a  plufieurs  fiefs  qui  en  relèvent ,  Iclquclles  terres  unies  cnfemble  font  capables  de 
porter  &  foutenir  le  titre  de  marquifat ,  nous  nous  portons  bien  volontairement  â 
l'accorder  audit  fleur  Louis  d'Àrpajon.  A  ces  cftulcs  >  voulant  faire  connoître  à  la 
pofterite  l'cftime  que  nous  failons  de  fa  perfonne  par  ce  tkrc  d'honneur  qu'il  a  û 
bien  mérité ,  Se  exciter  fes  enfans  &  defeendans  à  l'imiter  ,  de  l'avis  de  notre  ttes- 
cher  de  trés-amé  oncle  le  duc  d'Orléans  regenr,  nous  avons  joint,  uni  ,  annexé  & 
incorporé,  Se  par  ces  prefentes  (ignées  de  notre  main ,  joignons ,  unifions,  anne-  q 
xons  Se  incorporons  (efdites  terres  Se  feigneuries  de  Chartres  fous  Montlhcty  ,  la 
Bretonniere ,  laint  Germain ,  avec  tous  les  fiefs ,  droits  Se  revenus  qui  les  compofent, 
-circonftanccs  Se  dépendances >  pour  ne  compofer  à  l'avenir  qu'une  (eulc  même  terre 
Se  (cigneurie,  laquelle  nous  avons  de  notre  grâce  fpeciale,  pleine  puiflanec  Se  au- 
torité royale  créé ,  érigé ,  élevé  Se  décoré,  créons ,  érigeons  ,  élevons  &  décorons  par 
-ces  prefentes  en  nom,  titre  ,  dignité  Se  prééminences  de  marquifat  d'Arpajon  ,  que 
ladite  ville  de  Chartres  portera  ,  pour  en  jouir  par  ledit  fleur  d'Arpajon  ,  fes  en  fans 
&  pofterité  mâles  nez  Se  a  naître  en  légitime  mariage,  audit  nom  ,  titre  Se  dignité 
de  marquifat.  Voulons  5c  nous  plaît  qu'il  puiffe  fc  nommer  Se  qualifier  marquis 
d'Arpajon  en  tous  actes  tant  en  jugement  que  dehors  ,  de  qu'ils  joui  lient  de  pareils 
honneurs ,  droits  d'armes,  b)azons,autoritcz ,  prérogatives,  prééminences  en  faits  de 
guerre ,  aflcmblécs  d'états ,  de  noblefle  Se  autrement ,  tout  ainfl  que  les  autres  mar- 
<juis  de  notre  royaume  Se  provinces  de  France  ,  encore  qu'ils  ne  (oient  ici  parti- 
culièrement fpccifîcz  ;  que  tous  les  vafTaux ,  arrierc-vafTaux  Se  autres  tenans  noble- 
ment Si  en  roture  dudit  marquifat  d'Arpajon  Je  reconnoident  pour  marquis  ,  taf- 
fent  leurs  foy  Se  hommage,  baillent  leurs  aveus ,  dénombremens  de  déclarations, 
le  cas  y  échéant ,  fous  le  même  nom  de  titte  de  marquifat  d'Arpajon  ,  Se  que  les 
officiers  exerçant  la  jufticc  de  ladite  terre  intitulent  leurs  fentences  Se  jugemens 
fous  le  même  nom  Se  titre  de  marquifat  d'Arpajon,  Se  fcellent  leurs  fentences  Se 
jugemens  du  fecau  de  (es  armes ,  fans  toutefois  aucune  mutation  ni  changement 
de  mouvance  ni  dereflort,  ni  contrevenir  aux  cas  royaux  dont  la  jurifdi&ion  appar- 
tient à  nos  baillifs  &  (enechaux,  ni  que  pour  raifonde  la  prefente  union ,  crcâion 
te  changement  du  litre  de  de  nom,  ledit  fleur  marquis  d'Arpajon  &  fes  enfans  Srdef- 
cendans  (oient  tenus  envers  nous  ni  leurs  vaflaux  Se  tenanciers  envers  eux  à  autres  ni  * 
plus  grands  droits  que  ceux  qu'ils  doivent  à  prefent  ,  à  la  charge  de  relever 
de  nous  à  une  feule  foy  Se  hommage, 'à  caufe  de  notre  gtoûe  tour  du  louvrtf ,  aux 
mêmes  droits  de  devoirs  accoutumez ,  (ans  auffi  déroger  ni  préjudicier  aux  droits 
&  devoirs ,  fl  aucuns  (ont  dûs,  à  autres  qu'à  nous ,  ni  qu'à  défaut  d'hoirs  mâles  nez 
en  légitime  mariage  ,  nous  puilîlons  ni  nos  fuccefleurs  rois  prétendre  ladite  terre 
•eue  réunie  à  notre  domaine  en  vertu  de  ledit  de  îjtftf.  auquel  édit  Se  autres  pré- 
cédons 6e  (ubfcqucus  des  années  i;8i.  &  1  $8i.  nous  avons  dérogé  Se  dérogeons; 
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mais  en  ce  cas  ou  celui  de  la  defunion  des  terres  unies  par  ces  prefentes  ,  lefditcs 
terres  retourneronc  en  leur  premier  eue  Se  titre.  Si  donnons  en  mandement  à  nos 
amez  fie  féaux  confeillets  les  gens  tenaos  nos  cours  de  parlement  de  Paris  féant  à 
Pontoifc ,  fi:  chambre  de  nos  compees  à  Paris  ,  prefi Jens  ,  trcloriers  de  France  ,  gé- 
néraux de  nos  finances  audit  lieu»  prévôt  de  Paris  ou  Ton  lieutenant  fit  autres  nos 
officiers  qu'il  appartiendra  que  ces  prelcnces  nos  lettres  d  érc&ion  ils  ayent  à  faire 
enregiftrer  ,  lire  fie  publier  ,  garder  fie  oblctvcr  ,  fie  de  tout  le  contenu  en  1  celles 
jouir  fie  uler  ledit  ficur  Louis  marquis  d'Arpajon ,  Ces  héritiers  fie  (uccefleurs  mâles» 
eiifcmble  les  vaflaux  relevant  dudit  marquilat  ,  cenant  fie  faiCane  cciTer  tous  troubles 
&  cmpcchemcns  contraires:  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Nonobftant  tous  c'dits  Se  or- 
donnances même  celle  du  mois  de  juillet  îjôtf.  fie  autres  portant  réunion  à  notre 
domaine  des  duebez ,  comtez ,  marquifats  fie  autres  dignitez  à  défaut  d'hoirs  mâles, 
loix ,  ltatuts,  artefts ,  conltitutions  ,  coutumes  ,  mandemens  rcftii  notions  fie  défenfej 
au  contraire»  aufquels»  cnfemble  aux  dérogatoires  y  contenus  nous  avons  déroge  fie 
dérogeons  »  fie  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  Se  ftablc  à  toujours  nous  avons  fait  met- 
B  re  notre  (celà  cefdites  prefentes.    Donné  à  Paris  au  nuis  d  octobre  l'an  de  grâce 
17x0.  fie  de  notre  règne  le  fixiéme.    Signé  ,  LOUIS.  Par  le  roi  ,1c  duc  d  Orléans 
regent  prêtent»  Signe,  Pheltfpeaux.    Vif*y  Dacuesseau. 

Regipées  ,  ouy  le  procureur  du  roy,  pour  jouir  pAr  l impétrant ,  fis  enfans  &  pofleriti 
de  leur  effet  ejr  tentent  ,  &  être  exécutées  félon  leur  ferme  &  teneur  ,  aux  charges  & 
conditions  portées  p*r  le  confenttmtnt  des  habitons  de  Joint  Germain  ,  fuivont  torrefl  de 
ce  jour.  Em  parlement  fiant  à  Pontoifi  ,  U  do*zc  décembre  mil  /eft  cent  vingt*. 
Signe  ,  Gilbeut. 

Xegifir/es  en  U  chtmbre  des  comptes ,  ouy  U  procureur  gênerai  dm  roy,  pour  jouir  par 
timpetrant,  fis  enfans  &  pofierité  miles  net,&  i  nsijlre  en  loyal  mariage  ,  de  l effet  ejr 
q  contenu  en  utiles,  filon  leur  forme  ér  teneur ,  fuivont  &  ***  tharget  portées  par  l'arrejl 
fur  ce  fait  U  dix-neuf- décembre  mil  fipt  cent  vingt.    Nos  le  t. 

> 

GENEALOGIE 

DE  LA  MAISON 

D'ARPAJON 

LA  maifon  d'ARPAjON,  originaire  de  Rouergue,  eft  fort  ancienne.  Ôa 
rapportera  d'abord  par  ordre  chronologique  ceux  de  ce  nom  dont  on  n'a  pu, 
trouver  la  jon&on. 

BERNARD  d'Arpajon  approuva  la  donation  qu'Ermengarde  comtefledeRodex 
fit  au  monaftere  de  Nonenque  en  s'y  faifant  rcligieufe  en  11 70.  Ce  peut  être  le 
même  qui  eft  qualifié  l'un  des  principaux  bienfàircurs  de  labbaye  de  Bonne -Combe 
I  fous  Bertrand  J.  qui  en  fut  abbé  depuis  l'an  1:84.  jufqu'en  U9S.  Il  fur  prclent  à 
une  tranlaction  paflee  entre  Hugues  évêqix  de  Rodez  A  Hugues  co;mc  de  Rodez 
au  mois  de  may  1195.    c^  dic  ^rcre  dc  evéque  de  Rodez  dans  des  actes 

de  l'an  uoo.  r§jt*  Gui.  Chrifi.  edtt.  nov.  ttm.  /.  aL  aji.  &  infir.p.  tfa. 


|M       HISTOIRE  GENEALOGIQUE  ET  CHRONOL. 

Bernard  d'Arpajon  ,  témoin  à  un  engagement  de  la  ville  de  Pal  mas  fait  par  A 
Hugues  cvcqne  de  Rodez  à  Raimond  duc  de  Natboaneen  1107.  Invent,  du  trefir 
ici  chartes  du  roy ,  vol.  j .  9.  fie .  aile  1 2. 

•t^7A-        ••  '  '-^i,   -  • 
Beraud  d'Arpajon  nomme  dans  les  lettres  de  l'engagement  caoncé  cy-dcflïiî. 
ibed.  13.  /.te.  acle  4 S. 

Bertrand  d'Arpajon  vivant  en  1:09. 

Bernard  d'Arpajon  tranfigea  en  1217.  avec  l'abbé  de  Bonne -Combe  pôut 
l'hommage  &:  indemnité  que  cet  abbé  lui  devoir  pour  un  fief  qu'il  avoir  dans  les 
terres  de  Caumont  Si  de  Brollè.  Il  ctt  enterré  dans  l'egiife  de  Bonne-tombe. 

Sirenm  d'Arpajon  ,  femme  d'Etienne  de  Nogaret  en  1131. 

Bernard  leigncur  d'Arpajon  &  de  Caumont ,  époufa  Rique  dame  de  Durcnque  : 
&  de  la  Chapcllc-Farcel,  dont  elle  Ht  hommage  étant  veuve  en  1137.  à  Bertrand  * 
eveque  de  Rodez. 

Bernard  d'Arpajon  eft  nommé  entre  les  barons  &  chevaliers  qui  prêtèrent 
ferment  de  fidélité  au  comte  de  Touloufc  en  1 149. 

Bernard  d'Arpajon  avoua  tenir  à  foy  S;  hommage -lige  d'Alphonfe  comre 
de  Touloule  &  de  la  comteile  Jeanne  fa  femme ,  le  château  de  Caumont  B£  tour, 
ce  qu'il  avoit  au  comté  de  Rodez  au  mois  de  novembre  njo.  Invent,  du  trefir 
des  chartes  du  roy,  vol.  j'. y.  fie.  aile  49. 

Guy  d'Arpajon  mentionne  dans  le  trefor  des  chartes  du  roy  depuis  l'an  njo. 
Juiqu'cn  Cal.  Chrifi.  edtt.tnov.  tom.  I.  col.  112. 

Bertrand  d'Arpajon  rcn.Ut  hommage  au  comte  de  Rodez  en  i26y. 

* 

Ermencarde  d'Arpajon  fut  confirmée  abbefle  de  Nonenque  par  Jean  abbé 
de  Salvancs ,  diocefe  de  Vabrcs  en  1276.  tranfïgca  en  12S4.  avec  Guillaume  de  S.  C 
Maurice  ,  feigneur  de  Montepavone  ,  &  eft  mentionnée  dans  des  a&cs  de  1289. 
1290.  1292.  Se  1293.  Elle  lut  depuis  depofee  par  un  chapitre  gênerai,  yoyez  Gai. 
Chrifl.  edit.  ntv.  tom.  I.  tel.  2  S  9.  293. 

Guillaume  d'Arpajon,  avoua  tenir  en  franc  fief  du  roy  quelques  lieux  &  ajpt- 
r/um  Se  mevfim  fpeciftez  dans  cet  aveu  l'an  1284.  Invent,  du  trefir  des  chartet, 
vol.  4.  Auvergne  1.  liaffè  acte  27. 

Hugues  d'Arpajon  ,  chantre  de  l'églifc  de  Rodez  ,  mentionne  dans  une  trans- 
action laite  entre  le  chapitre  de  cette  eglife  &  noble  homme  Berenger  d'Arpajon  ,che- 
00  Miliiem  re-  va'icr  l'u  roY>  (a)  feigneur  du  château  de  C.xbntnt  &  de  Plantcage  le  16.  may  1321. 
ffam.  bibl.  Colb.  titres  de  Rodez. 

Jean  d'Arpajon,  écuyer,  reprit  en  13^4.  le  procès  de  Guillaume  vicomte  de 
Lautrec,  te  d'^tlips  de  Pons  la  femme ,  contre  lcvcque  de  Rodez.  Voyez,  tonte  H. 
tle  cette  hijlotre ,  page  161. 

Brigo  d'Arpajon,  chevalier  bachelier  fit  montre  avec  iy:  ecuyer  de  fa  com-  D 
pagnic  à  Aubigny  le  4-  mars  1410.  &:  donna  quittance  le  9.  du  même  mois 
a  Hçmon  Raguier,  tréforicr  des  guerres,  de  2^5.  livres  fur  fes  gages  &  ceux  de 
jy.  ccuyers  de  la  compagnie.  Cabinet  de  M.  Clair embault. 

Le  bâtard  d'Arpajon  ,  écuyer  homme  d'arme  de  la  compagnie  de  Jean  de  Bon- 
nay,  chevaher  fcncchal  de  Touloule,  fit  montre  a  Montucch  ic  x.  aouft  1437. 

Guillaume  d'Arpajon,  chevalier  châtelain  du  château  royal  de  Thuria  dans  la 
Jcnccnauflcc  de  Touloule  ,  donna  quittance  pour  les  gages  le  4.  juin  iai6.  Son 
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fcwu  une  harpe  ,  fupports  i.  léopards  ,  cimier  une  tête  de  femme.  Cabinet  de  M. 
A  Clairembault. 

Antoihftte  d'Arpajon,  fecur  de  Bertrand  d'Arpajon,  prieur  de  faînt  Jean  de 
Jerufalem  de  Montpe.lier,  epoufa  le  ij.  Juin  1447.  Raymond  du  Caylar,  feigneur 
de  Spondcillan,  fils  de  Bertrand  du  Caylar ,  feigneur  de  Spondeillan»  Szdcjeame... 
Généalogie  manuferite  de  U  mufm  de  dm  Caylar ,  cmrnmtquee  far  M.  de  Ba/cbi-d Jubass. 

Helte  d'Arpajon,  fille  de  Noble  Guibert  d'Arpajon,  feigneur  de  la  Baftide  de  Ta* 
ner,  époula  Hugues  dz  Laurrec  daraoifeau ,  feigneur  de  Puimignon&  de  Montrofier. 
Elle  écoir  (orur  de  Neble-hcmme  Guillaume  d'Arpajon ,  fuivanr  le  reftament  d'Hu- 
gues de  Lautrcc  du  9.  mars  1460.  où  il  eft  marqué  que  Gilbert  d'Arpajon  étoit 

jj  Jean  d'Arpajon  epoufa  Jeanne  de  Clermont,  foeur  de  Louis  de  Clermont  Lodeve, 
<k  fille  de  Trtjlan  de  Clermont  :  elle  eur  en  mariage  12000.  écus  d'or.  Jean  d'Ar- 
pajon étant  mort  fans  enfans,  elle  fe  remaria  d»  vouloir  du  roy  ijean  de  Mollietc, 
(rigueur  d'Apchon,  qui  mourut  aufTi  (ans  pofterité.  Elle  époula  3*.  PatUart  d'Urfë 
en  degré  de  proximité  prohibé ,  font  congé ,  Se  mourut  fans  enfans.  Le  procureur 
général  prétendoit  la  confifearion  au  profit  du  roy>  des  11000.  ccus  qu'elle  avoir 
eus  en  mariage  &  de  (es  autres  biens,  mais  le  toy  en  fit  don  à  Louis  de  Clermont 
frère  de  Jeanne  de  Clermont,  par  lettres  données  à  Vincennes  au  mois  de  ma  y 
149g.  Extrait  du  regiftre  des  ordinaires  de  la  chambre  des  comptes,  cette  V. 

Ponce  d'Arpajon,  feigneur  de  Cumaùbar  diocéfe  de  Monta  uban,  Se  Jacquette  do 
la  Fitc  (a  femme,  panèrent  quittance  le  4.  Juin  1  jzi.  en  la  juridiction  de  Cafte-» 
rar  ,  Se  in  ?  or  font  Larmontit ,  diocéfe  &  (énéchauflée  de  Touloufc ,  du  payement  Se 
fatisfaction  à  eux  faits  de  la  dot  de  Jacquette  de  U  Fitc ,  promife  par  Noble  Bernard 
4  de  la  Fitc  fon  pere ,  conteigneur  de  Pelaport ,  par  leur  contrat  de  mariage  pafté  à 
Gr  mat  le  16.  Juillet  1488,  &  Jacquette  de  la  Fitc  renonça  à  toutes  fuccetOons  en 
faveut  de  Nobles  odet  ejr  Asteinc  de  la  Fite  frères,  cbnfeigneurs  de  Pelaport, tenant 
le  lieu  &  droit  de  Bernard  de  la  Fite  leur  aycul,  &  reprefentez  en  leur  abience  par 
noble  demotfelle  Gaticmte  de  l'ifle  (  de  Infuli  }  leur  mere.  , 

Bernard  d'Arpajon,  archer  de  la  compagnie  d'ordonnance  de  M. de  Bonneval 
en  ifi6. 

Guy  d'Apajon  de  Bcrbcguicr,  feigneur  de  la  Baftide,  enfeigne  de  la  compagnie 
de  ro.  lances  des  ordonnances  du  roy,  donna  quittance  à  Claude  Garrault,  trefo- 
tier  des  guerres,  le  14.  mars  157 1. 

Ma  de  levé  d'Arpajon,  fut  créée  abbeffe  de  Vieil-mur  par  une  bulle  du  pape 
ï  Grégoire  XIII.  en  1576.  Voyez.  Gai.  Chr$.  e'dst.  nov.  tant.  ï  toi.  84. 

Marguerite  d'Arpajon  ,  abbefle  de  S.  Honocat  de  Tarafcon  en  1777.  te  1(98. 
Ibtd.  col.  892. 

Aldoncb  d'Arpajon,  mariée  en  itfj7.  à  Rtné  d'Aucj  Corrain. 

■» 

Caterihb  d'Arpajon  de  Durenque,  epoufa  le  tf.  avril  164;.  tXtbert  de  Borrel 
de  Chcnouillct ,  feigneur  de  la  Grange  Serviercs  Se  de  Chcnouillct. 


Tome  r. 


» 


I. 


"UGUES  I.  du  nom,  lire  d'Arpajon,  de  Durenque  Sr  de  la  Chapellc-Parcel 
chevalier  ,  fonda  en  1297.  I''bbave  de  Notre-Dame  d'Arpajon  lez-Milhau, 
dioeele  de  Rodez,  pour  des  rcligieufcs  de  l'ordre  de  S.  Benoit.  teyez.  Gai.  Cbrtft.  edtt. 
nov.  tom.  1.  ul.  269.  Son  fils  tue 


H 


1 1. 


BERENGER  d'Arpajon I.  du  nom  ,  fire  d'Arpajon,  fut  pre'fent  à  la  fondation 
que  fit  Hugues  d'Arpajon  (on  pere  en  mil  deux  cent  nonante-fept  de  l'abbaye 
<a1  Gal.Chnft.  de  Notre-Dimc  d'Arpajon  .  (4)  &  requit  en  130J.  Icvcquc  de  Rodez  de  laite  la 
rit' vu  ^  1  con^crJtion  de  l'eglilc  de  cette  abbaye ;  il  cft  qualifie  damoi/eau  feignemr  dm  chiteam 
de  Calment  ejr  de  Plantcage  dans  une  tranla&ion  qu'il  paila  le  mardi  aptes  la  fête  de 
l'Aicciitioa  130A.  avec  Hclis  abbcfle  de  S.  Scrnin  de  Rodez,  au  fujet  des  biens 
■'ri  dê'  R<»u»b'  aPPartcnans  a  cc  monaitcrc ,  fituez  dans  la  dc'pendancc  du  château  de  CaJmmt.  {b) 
&  g!'  Chftfbadi.  Il  fut  un  des  nobles  bârms  ,  arbitres  d'une  fentence  rendue  entre  l'abbeflc  de  S.  Scr- 
dot.  com.  L  cul.  nin  &  |çs  rcligjcufcs  de  ce  monafterc  le  mercredy  après  la  fête  de  S.  Pierre  Se.  S. 

r«l  BiW.  Colb.  P,lu'  1,1 9'  ^  *.fran,'gca  lc  16  ""Y  «J11-  aycc  le  chapitre  de  l'églile  catcdralc 
um  de  RodtV  de  RoJcz  fur  la  junldiction  haute,  moyenne  &  balTe  de  la  ville  de  y  Jutcfc. 
Femme  ,  N . . . 

V  HUGUES  II.  du  nom  ,  fire  d'Arpajon,  qui  fuir. 

t.  Raimbaiid  d'Arpajon,  chanoine  &  procureur  du  chapitre  de  S.  Paul-trois- 
chàtcaux  en  tjso.  Voyez.  Gel  ckrtjl.  cdtt.  nov  tom  \.col.  711. 

j.  Mabille  d'Arpajon,  mariée  en  1333.  a  Gmiraud  de  Simiane  VI.  du  nom  , 
baron  de  Cafcneuvc  ,  teigneur  d'Apt,  fils  de  Gmrtnd  de  Simiane  V.  du  nom, 
fcigiicur  d'Ap:  &  de  Calcncuvc,  fi£  à'Etiemtette  de  Blacas.  Voyez,  tome  IL  de 
teltt  hijloire ,  page  142. 

Louis- Antoine  Ruffï  donne  à  Mabille  d'Arpajon  pour  frère,  Hugues  d'Arpa- 
jon ,  chapelain  du  Pape,  archidiacre  d  Orlcai, s,  puis  évce,ue  cxMaricillc  en  1359 
lequel  mourut  au  château  ■  c  S.  Cannât  en  1,61.  Ion  corps  rut  porte  en  l'cglifc 
catcdralc  par  les  Ibins  de  Gutrtad  de  Simiane  (on  neveu.  t'oyex.  Cal.  Chrilt.  (dit, 
mv.  tom.  I.  col.  6;  3. 


H, 


1 1 1. 

UGUES  II.  du  nom,  fire  d'Arpajon,  chevalier  vicomte  de  Lautrec,fei- 
[gneur  de  Caumont&  de  Plantcage  ,  clt  nommé  dans  lesiegiftres  de  la  cham- 
bre des  comptes  de  Paris,  emtc  les  chevaliers  b  nnerets delà  Icncchaufl'c'c de Roucc- 
gue  ,  qui  lervirent  le  roi  en  Guyenne  és  années  H37.  1338.  fie  1339.  &cnla 
cheviuchee  qui  fur  faite  à  Montpellier  en  1341.  Il  donna  quittance  à  Guillaume  de 
Fonic,  receveur  des  finances,  de  i>.  livres  petits  tournois  pour  lui  &  ceux  de  (a. 
v    1  M  c"mP-,8",c  3  Ville-franche  le  j.  Octobre  1344.  elle  cft  (cellee  en  cire  rouge,  Vécu 
cîL^biuii'  *  fhtrgc  dune  harpe,  amter  deux  cornes,  légende. .. .  rpaio.  lien  donna  une  autre  le  15. 

du  même  mois  au  même  receveur, même Icaa,  légende ...  Arpajonc,  (d)  11  clt  encore 
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A  fc«t  mention  de  lui  es  années  I34Î-  &  1*4*-  en  divers  lieux  de  la  province  de 
Languedoc. 

I.  Femme,  HELENE,  fille  de  GuilUmne ,  vicomte  de  Lautrcc  en  partie,  fei- 
gneur  de  Montrcdon,/*»'M*tf  des  mémoires. 

I.  Jacques  ,  lire  d'Arpajon,  vicomte  de  Lautrec,  chevalier  ,  nommé  dans  deux 
titres  de  la  chambre  des  comptes  de  Paris  des  années  1353.  Se  13  y j.  Commu- 
niqué fur  M.  Vjm  iHerouval. 

x.  BERhNGER  11.  du  nom ,  ûre  d'Arpajon  ,  qui  fuit. 

3.  Jean  d'Arpajon,  chevalier,  vicomte  de  Lautrec,  enleva  Hélène  de  Caftelnau, 
fille  de  lutter  (eigneur  de  Caftelnau,  Se  de  Qtttrpu  de  Penne ,  à  l'âge  de  fix 
ans  pour  l'époulcr  à  l'infçû  de  les  tuteurs,  Se  la  retinr  dans  (on  chafteau  de 
Broflc  :  le  roy  donna  ordre  le  1 5.  février  1 347..  de  la  chercher  &  de  la  retirer 

d'avec  lui.  (*)  Il  étoit  mineur  de.  1$.  ans  lorfqrj'il  porta  (es  plaintes  au  parle*    (a)  Reg.  «imin. 
ment  en  1345»-  de  ce  que  Gcraut  de  la.  Barre  l'afoit  aflîcgé  avec  Hélène  fa  fem-  ÎÔZ"^?™' 
g         me  dans  (on  château  Je  Brode  ,  y  avoit  mis  le  'feu,  avoir  pillé  la  btrmie  d'Ar-  «■♦*• 

pajon  ,  Se  lui  avoit  caufé  de  grands  dommages.  (k)  Il  cft  qualifié  vicomre  de  Lau-    (  s  ;  lui. 
trec  dans  une  quittance  qu'il  donna  étant  à  Gourdon  le  2.1.  ottobrej.353.  à  Jac- 
ques Lcmpcreur  tréioricr  des  guerres  ,  de  25.  liv.  pour  le  rejldur  d'un  cheval 
qu'il  avoit  pctdu  fins  le  gouvernement  de  M.  le  comte  d'Armagnac  lieutenant 
de  roy  es  parties  de  Languedoc ,  Se  dans  une  autre  qu'il  donna  à  Agen  le  18. 
feptembre  ijfi.  elles  font  fcellécs  en  cire  rouge ,  écartcle  au  1.  Se  4.  mie  harpe, 
au  i.  &  3  une  croix  pommetêe.  (t)  Il  fit  échange  par  acte  paflé  à  Totiloufe  en  (^Cabi-wt  de  m. 
la  chapelle  des  Frcrcs  Mineurs  le  jeudy  17.  (eptembre  1358.  avec  Jean  d'Ar-  Je  cuiiambauit. 
magnac  ,  vicomte  de  Fezenlaguet  Se  de  Brulhcus ,  des  baronies  de  Roqucfeuil 
{de  Rotafolio)  &  du  vicomré  de  Crcyucl,  avec  leurs  dépendances  dans  les  fenc- 
chauflees  de  Rodez  &  de  Bcaucaire ,  appartenons  au  vicomre  de  Fezenlaguet» 

Îjour  toute  la  terre  &  baron îe  de  Caftelnau  du  Butter  (de  Coflro  nùv$  R*tmi)  Se 
es  appartenances ,  que  lui  &  (a  femme  pofiedoient  dans  la  (cnechaullée  de  Ca- 
C         hors.  Cet  échange  fut  ratifié  au  château  de  Brofle  par  Hélène  de  Caftelnau  U 
femme  le  1.  octobre  de  la  même  année ,  en  prefenec  de  Noble  Gutllerm  d'Arpajon 
de  Verrières ,  dit  Caraboffos ,  du  diocefe  de  Rodez  ,  Se  le  même  jour  Jean  d'Ar- 
pajon &  fa  femme  donnèrent  procuration  à  Arnaud  vicomte  de  Carmain,  Guil- 
herm-Garcias  de  Comcngcs ,  Galhard  de  Goataut  Se  Bernard  d'Arbonnc ,  pour 
mettra  le  vicomte  de  Fczenfaguct  en  poilelhon  des  château  Se  terre  de  Ca(- 
relnau  du  Ratier.  (i)  Il  cft  qualifié  vicomte  de  Lautrec, firc  de  Caumont,che-   (j;  BiN.  CoJb. 
valicr ,  dans  une  quittance  de  (îx  vingt  florins  qu'il  donna  à  Jacques  Lempe-  '«^"""j"/ "'x 
reur  tréforicr  des  guerres,  fur  fes  gages  Se  ceux  de  douze  écuyers Se  onze  (cr-  Ar™sn«'Ro!«* 
gens  à  pied  de  (a  compagnie,  le  14.  juin  \\6o.(t)  Albrct,  Navale, 

•5.  r  «  a       •  1.  .         ^  1    »,    1  1  .    _  ,  .  .  &«•  tome  il.  de- 

4.  Sibille  d  Arpajon ,  femme  dAmanrj  de  Narbonnc  ,  baron  de  Talciran,  qui  pumin.  jofqueo 
refta  le  13.  juillet  1561.  Il  étoit  fils  d'Amaury  de  Narbonnc,  baron  de  Talciran,  '^'t^'ft 
&  A' Anne  de  Clermont-Lodeve.  {[)  M.  et  'irambauit. 

II.  Femme ,  C ATER1NE  de  Penne ,  veuve  de  Ratier , (eigneur  de  Caftelnau,  che-  J^m^cSê 
D  valicr,  eft  mentionnée  dans  un  regiftre  criminel  du  parlement  de  Paris,  commen-  t.*  14* 

çant  en  134*. 

I  V. 

BERENGER  II.  du  nom,  (ire  d'Arpajon,  vicomte  de  Lautrec  en  partie ,  (ei- 
gneur de  Caumont ,  fuivant  le  contrat  de  mariage  de  fa  fille,  fut  témoin  de  l'acte 
d'échange  que  hijean  d'Arpajon  fon  frere  avec  Jean  d' Armagnac  le  17.  (eptembre 
1358.  Il  eft  qualifié  vicomte  de  Lautrec  dans  des  lettres  patentes  du  roy  Charles  V. 
données  au  bois  de  Vinccnncs  le  25.  juin  1 370.  par  lefquelles  il  ordonne  au  (cnechal 
de  Rodez  d'exercer  la  jurifdiction  en  (on  nom ,  Se  recevoir  les  hommages  dans  les 
terres  que  Jean  d  Armagnac  vicomte  de  Creyflcl ,  Berengier  d'Arpajon  vicomte  de 
Lautrec,  Raimond  (eigneur  de  Caftlus  Se  autres  (eigneurs ,  tenoienc  en  la*  châtellenie 
de  la  R»<i*ecefiere ,  nonobftant  qu'il  l'eût  donnée  au  comte  de  Vendôme. 

£ 

Femme,  DELPHINE  de  Roqucfeuil ,  en  ijtfl.  fille  à' Amtud  (eigneur  de  Ro- 
qucfeuil, Se  àc  Jétquette  de  Combrer. 

1.  HUGUES  111.  du  nom,  fixe  d'Arpajon  ,  qai  fuit. 

t.  Bbatrand  d'Arpajon ,  prieur  de  S.  Gilles  de  l'ordre  de  S.  Jean  de  Jerufalcm, 
confirma  en  cette  quajitéle  9.  juin  1412.  l'élcôion  de  Bcrtrandc  de  la  Garde, 
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prieure  de  la  maifon  hofpitaHere  de  Belloc  ou  Beaulieu ,  dioccle  de  Cahors. 
Voyez.  Gâll.  Chrift.  edit.  nov.  tom.  I.  col.  194-  A 

3.  Guillaume  d'Arpajon,  évêque  de  Cahors,  prit  pofleffion  le  19.  août  1404. 
&  fic'gcoit  en  1412.  fie  1418.  ibut.  col.  i43> 

4.  Ysbhde  d'Arpajon,  fût  mariée  par  contrat  du  23.  novembre  1387-  à  Ga/lon 
de  Levis  III.  du  nom,  feigneur  de  Leran  ,  fils  de  Gafton  de  Lcvis  II.  du  nom, 
seigneur  de  Leran  ,  fie  de  Jeanne  de  Rochefbrt.  Voyez,  tome  IV.  de  cette  battre 


IcarteU  Au 
l.  &  4.  de 
gueule* à  la  bar- 
fe  d'»r,au  i.d* 
j .  de  gueules  à 
U  cuix  vuidée 
tletbte  &  fm- 
metie  d'rr. 


(»)  Cabtnct  de 
Clairambauli. 

(b)  Titra  de 


M. 


(c)  itur. 

(d)  Atehitei 
MoutpcUut. 


V. 

HUGUES  III.  du  nom,  fire  d'Arpajon,  vicomre  de  Lautrec,  feigneùr  de 
Caumont ,  &c.  eft  qualifie  Hue  ftre  </Arpajon,  ehevàUer  ,eonfetller  &  chambet-  ]$ 
Un  de  M.  le  regent  le  royaume ,  dauphin  de  Hennets,  dans  une  quittance  qu'il  donna 
en  1408.  à  Guillaume  Charicr  ,  commis  à  la  «cette  générale  de  toutes  finances 
en  Langucdoil  fie  en  Languedoc,  de  155».  liv.  à  lui  ordonnés  pour  diltribtier  aux 
chevaliers  fie  écuyers  de  la  compagnie ,  pour  la  gjrdc  fie  defenc  de  la  ville  de  Tou- 
loulc.  Son  fceau  eft  écartelê  au  i.e§-  4.  une  harpe,  au  2.  &  3.  une  croix  pommelée  t 
fupports  2.  lions  ,  cimier  1.  cernes,  I.cgendc  S.  Hue  d  Arpyo .  8e  prend  la  qualité  de  che- 
valier bannerctdans  d'aurres  qu'il  donna  les  ai.  fie  24  Janvier  1415.  à  Macé  Héron, 
treforier  des  guerres ,  même  fceau.  f»  11  commandoit  la  même  année  un  corps  de 
ajo.  homme  d'armes  ,  8e  200.  hommes  de  trait  pour  accompagner  le  roy  Charles 
si.  VI.  lorfqu'il  entra  dans  Paris  ,  (t)  te  donna  quittance  le  20.  aouft  1418.  à 
Hemon  Raguier,  tréforier  des  guerres, de  200.  livres  à  lui  ordonnez  par  le  dau- 
phin de  Viennois  ;  même  fceau.  Légende  S.  HMe,feignenr  i  Arpajo» ,  cher.  Il  fut 
retenu  par  lettres  du  regent,  données  à  Mchun  fur  Ycvre  le  14.  juin  1419.  au 
nombre  de  300.  hommes  d'armes,  &  eut  une  ordonnance  de  300  liv.  tournois  par  Q 
mois,  outre  les  gages  de  banneret.  Il  fit  montre  au  Mans  le  16.  octobre  delà  même 
année  avec  21.  écuyers  de  (a  compagnie ,  tefta  au  mois  d'octobre  1420.  eft  qualifié 
vicomte  de  Lautrec  dans  une  quittance  qu'il  donna  à  Jean  le  Teinturier  rréforier, 
le  2*.  Juin  1426.  Son  fceau  eft  ccartelé  ut  1.  &  4.  une  harpe,  a»  2.  une  croix  pomme.' 
tée,  m»  3.  quatre  pah,  (c)  8c  rendit  hommage  pour  la  baronic  de  Montredon  vers 
de  l'an  1428.  (d)  on  trouve  la  copie  d'un  contrat  du  24.  mars  1430.  par  lequel  Hugues 
d'Arpajon  échangea  le  vicomté  de  Lautrec  pour  la  baronie  de  Montredon ,  avec 
Pierre  vicomte  de  Lautrec,  fie  une  demande  en  inferiprion  de  faux, faute  d'enre- 
prclcnter  les  originaux.  Par  la  copie  du  contrat  d'échange,  il  paroit  que  Pierre  de 
Touloufe  auroit  cédé  à  Hugues  d  Arpajon  la  terre  fie  (cigneurie  de  Monrredon  ,  fie 
que  Hugues  d'Arpajon  lui  auroit  donné  en  contr'échange  la  troifiéme  partie  du  lieu 
de  U  Bruyère,  poiîcdé  en  partie  par  les  vicomtes  de  Lautrec,  toute  la  jufticede  ce 
lieu,  toute  la  montagne  &  terroir  de  Montaulten  toute jurifdidïon  ,  la  terre  &  ter- 
ritoire deMoncfa  ,  &  la  part  qu'il  avoit  aux  paflages,bailliagcs,  greffes  fie  norariarsde 
la  cour  du  vicomté  de  Lautrec,  des  amendes  fie  confifeations ,  fie  toute  la  feigneuric  &  ^ 
jurtfdiûion  de  ce  vicomté,  le  relërvant  la  vingt-quatrième  partie  des  condamnations  Se 
compolitions  qui  le  feroienr.  Il  obtint  le  17.  may  1434.  un  décret  d'ajournement  per- 
fonnel  contre  Antoine  de  Lautrec  fie  Hugues  Barriere,notairc  à  Beaulmont  en  la  (ené- 
chauflee  de  Carcaflonne  ,peur  certaines  fauffeti  &  rature  fûtes  par  eux  en  la  note  greffe  dm 
tefiament  de  feu  meffre  Pterre  de  Unir  ce ,  chevalier.  Voyez,  tome  II.  de  cette  htfi.  p.  367.  fie 
confirma  le  6.  aouft  de  la  même  année  une  acquilinon  faite  par  Alix  Guiraudonc, 
abbciTe  de  Notre-Dame  d  Arpajon  lez  Milhau.  Gai  Chrifl.edit.  nov.  tom.I.  coL  271. 

Femme 
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de  Gaucourc,  dame  de  Bcrghes ,  vcove  de  ]tm  de  Naillac,  (cigneur  du  BUnc 
en  Bcrry.ôc  fille  de  itW  tire  de  Gaucourt  6c  d'Argicourt,  &  XAUutmt  de 
Berghes  -,  il  plaidoic  avec  elle  contre  Raymond  Bertrand  le  %.  Juillet  1449.  *£ 
mourut  lans  poCtcrice'. 

5.  Pierre  d'Arpajon,  feignear  de  Severac. 
4.  Amaurt  d'Arpajon. 

t.  Duaconnet  d'Arpajon»  fetvit  aux  guerres  de  Flandres  en  1417.  fuivantdcs 
tiu es  de  la  chambre  des  comptes  de  Paris,  &  aflifta  au  traité  d'Arras entre  le 
roy  Charles  VII.  6c  le  duc  de  Bourgogne  en  i4Jf-  . 

6.  7.  8.  te  9.  Hugues,  Bermard  ,  Antowb>  &  Louis  dArpa^on. 

10.  Françoise  d'Arpajon.  . 

11.  Dauphinb  d'Arpajon ,  étoit  veuve  en  r  4 17.  dV*«rW«  de  Blancafort,  tagneur 
de  Blancafort  &  de  Roqucfcuil  ,  fils  de  /m»  feignent  de  Blancafort ,  &  de 
cWm;  dame  de  Roqucfcuil. 

On  trouve  GeoftroY-Berzncer  d'Arpajon ,  parent  anfmgmmtus  de  CntUutmt 
d'Arpajon  cvêque  de  Cahors.  Il  furfacre  cvêque  de  Pcrigucux  par  lepapcen  i^t. 
*  mourut  en  1447.  Vtjtx,  Gti.  Chrifi.  tdtt.  n»v.  tm.  U.  al.  1480. 
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vc-lez- Avignon  en  147?.  mourut  le  4. des  idcsdemars  ipi.  VoyecGaLchrifi.  » 
edit  nov.  tom.  I.col.  88  j. 
4.  &  j.  Hucurs  Se  Tristan  d'Arpajon. 

-tf.  Catemnï  d'Arpajon,  cpoufa  par  contrat  do  ia  aouft  I4fj.  Jean  de  Har- 
court,  chevalier  baron  de  Bonneftablc,  fils  de  Gérard  de  Harcourt,  chevalier 
baron  de  Bonncftable,  &  de  Marie  Malet  de  G  ravi  lie,  dame  de  Lougcy.  V  'ayez, 
cy  devant  fige  140. 

■y.  Suzanne  d'Arpajon  ,  ïcmfne  de  Guillaume  de  Nogaret ,  vicomte  de  Trelans. 
€.  Françoise  d'Arpajon,  femme  d'Antouu  du  Lac,  renonça  à  la  fucceffion  de 
fes  perc  &  mère  en  faveur  de  Guy  d'Arpajon  fon  hrete  au  mois  de  iétritt 
3471. 

VII. 

B 

GUY,  baron  d'Arpajon,  vicomte  de  Laiitrcc,  Cre  de  Severae ,  baron  de  Caù- 
mont,  fiec.  chambellan  du  roy  Louis  XI.  obtint  le  zy.  février  1477.  aboli» 
tton  de  ce  qu'au  tems  de  la  guerre  du  bien  public  il  avoir  fuivi  le  parti  contraire  au 
r^tttg  duTti-  roy,  (<)  rut  député  par  commiffion  du  16.  feptembre  1478.  pour  terminer  les  diâc- 
j^i'ï  iVv'.  *'  renscntre  le  Pape «1*  France,  Ferdinand  roy  d'Arragon.  les  Florentins ,  fie  Laurent 
de  Mcdiris,oc  riit  pourvu  le  17.  Janvier  1479.de  l'office  de  capitaine  fie  eouvet- 
ffc)  u.  mem.  coi  ticur  des  ville,  Chaftel ,  fie  feigneurie  de  Maulcon  de  Selle,  (b)  il  eft  qualifie  cheva- 
*é<^  lier,  confciller  &  chambellan  du  roy ,  capitaine  &  gouverneur  des  ville  fie  Chaftel 

de  Maulcon  de  Solte ,  dans  des  quittances  qu'il  donna  les  zo.  décembre  148a.  fie  25-. 
(0  cabWf  <k  M.  Jud'«  1 489.  (<)  II  donna  procuration  pour  le  mariage  de  ton  fils  avec  Ame  de  Boûr- 
bon-Rouffillon  le  iz.  novembre  149J.  ratifia  au  château  de  Baucaite  en  149^.  le 
tranfport  qu'il  avoit  fait  au  duc  de  Bourbon  de  la  ville  Se  baronnie  de  Chaudefàigucs 
fie  de  (es  appartenances  moyennant  5000.  liv.  plaidoit  en  1  $03.  pour  la  fucceflion  n 
d'Antoine  d'Aubuflbn  fon  beau-perc  fie  tefta  en  IJ07.  G 

Femme,  MARIE  d  Aubuflon,  dame  du  Monteil-au- vicomte,  fille à' Antoine  d'Au- 
iraûon  ,  feigneur  du  Monteil-aa-vicomtc  ,  de  Peletanges  &  de  Pontarion ,  fie  de 
Marguerite  de  Villequicr,  refta  le  2.  décembre  1714.  Voyez,  cy-devant  f.  341. 
j.  JEAN  II.  du  nom ,  baron  d'Arpajon ,  firc  de  Scvcrac ,  qui  fuir, 
z.  Bertrand  d'Arpajon  ,  feigneur  de  Montredon ,  ctoit  enfant  d'honneur  du 

roy  Charles  VIII.  en  1490. 
Femme,  Louke  00  Beatrix  de  Lers  ,  fille  de  Jatques  de  Lers  >  feigneur  d'AI- 
beron ,  fie  de  Marguerite  de  Caftclnau-Clcrmont-Lodevc. 
I.  Antoine  d'Arpajon,  baron  de  Lers  fie  de  Montfrin  ,  dont  il  rendit  hom< 

mage  fie  donna  dénombrement  le  7.  novembre  1541. 
femme,  Marguerite  de  Levis ,  dame  de  Villeneuve-la-Cremade,  de  Sal- 
vian ,  de  Pourcairagucs  fie  de  Montredon ,  fille  de  Guillaume  de  Levis ,  baron 
de  Quelns,  fie  de  Marguerite  d'Amboife,  fut  mariée  le  ji.  janvier  1 5 41 .  <Sc 
tefta  étant  veuve  le  1.  juillet  i6oj.  foyex,  tome  IV.  de  eette  hifi  p.  4}. 

Laurent  d'Arpajon,  baron  de  Rochcfort , mourut  en  ijSo.  ayant  fait, 
(a  mere  (on  heritiete. 
it.  Anne  d'Arpajon,  dame  de  Bcaurcvcl. 
lu.  Caterine  d  Arpajon. 

iv.  Philippe  d'Arpajon,  reltgieufe  à  Prouille. 

v.  MadELENB  d'Arpajon. 

vi.  Marguerite  d'Arpajon  ,  religieufe  à  Prouille. 

3.  Louise  d'Arpajon,  fut  élue  abbefle  de  Notre-Dame  d'Arpajon  lez  Milhau, 
par  les  religieufes  de  ce  monaftere,  le  même  jour  qu'Ifabclle  d'Anglars  avoit 
pris  pofleflion  de  cette  abbaye  ,  fur  la  refignation  de  Jeanne  d'Anglars  fà  tante. 
(  zr.  juillet  1498.  )  elle  obtint  du  pape  Jullcs  IL  l'abbaye  des  Olives 
diocefe  de  Narbonne  en  commende  par  bulles  de  l'an  1508.  Après  la  mort  E 
d'Ifàbelle  d'Anglars  ,  Louife  d'Arpajon  fut  confirmée  abbefle  de  Notre-Dame 
d'Arpajon  par  l'évcquc  de  Rodez  le  31.  octobre  îtzj-  6e  elle  s'en  démit  e/n 
faveur  à  Anne  d'Arpajon  fà  nièce  le  10.  aouft  1529.  Voyez  GaU.  Cbrtjl.  edtt.  nov. 
tom  1.  col.  171. 

4.  Marie  d'Arpajon ,  cpoufa  en  149 j.  Jean  d'Ebrard,  feigneur  de  S.  Sulpice, 
fils  de  Rahnond  d'Ebrard,  feigneur  de  S.  Sulpice  ,  fie  d'Agnes  d'Eftaing. 
F*ançoiss  d'Arpajon,  femme  de  Geofroy  de  PcrufTc,  chevalier ,  feigneur  d£f« 
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cars,  confciller  &:  chambellan  du  roy  de  Navarre ,  fils  à'Anteme  de  Pcrufle  ,dtt 
^         d'Efcars ,  chevalier,  feigneur  d'Eicars,  &  de  francttfe  de  Pierre-Buffiere.  V*je% 
Urne  IL  de  eette  hifi.  p.  119. 

VIII. 

TE  AN  II.  du  nom,  baron  d'Arpajon,  fire  de  Sevcrac,  ecuyer,  fcnéchal  de  Rode*, 
l'un  des  100.  gentilshommes  de  la  maifon  du  roy  en  1490.  Ton  échanfbn  en 
I496.  cft  qualifie  chevalier,  (eigneur  &  baron  desbatonics  d'Arpajon,  de  Sevcrac, 
tl'Elpairac,  vicomee  6' Aubes  ribes ,  feigneur  de  Beaacaire,  du  Monteil-au-vicomte, 
fcnéchal  de  Rodez,  dans  une  quittance  qu'il  donna  à  Durcnque  le  17. juillet  1514» 
de  71JO.  livres  en  deduâion  de  13119-  Kv.  7.  f.  1.  den.  à  lui  adjugez  par  arreftdu 
parlement  de  Paris  ,  à  caufe  des  levées  faites  fur  la  baroniede  Sevcrac  pendant  (on 
procez  depuis  1491.  jufqu'en  1508.  elle  cft  fcclléc  en  cire  rouge  ,  éeartelé  au  1.1 
ertix  pmmetée,  a*  4.  une  harpe  ,  an  r.  ejr  )•  quatre  fils.  (»  ) 

Femme,  ANNE  de  Bourbon,  dame  de  Mirebeau.de  la  Roche-Clermaut  &dc 
Purnonen  Tourainc ,  fille  de  Ltnis bâtard  de  Bourbon,  comte  de  RoufGlIon ,  ami- 

w  ral  de  France ,  Se  de  Jeanne  bâtarde  de  France  ,  fille  naturelle  do  roy  Louis  XI. 

"  Têytx,  tme  I.  de  cette  hijl.  p.  309. 

1.  René*  baron  d'Arpajon,  fire  de  Sevcrac,  entant  d'honneur  du  roy  François 
I.  en  151$.  maître  d'hôtel  de  la  reine  F.lconore  d'Autriche ,  féconde  femme 
du  roy  François  I.  en  1558.  mourut  le.  u.aouft  1342.  ayant  fait  Ion  teftament 
au  commencement  du  même  mois. 

5.  Femme,  Geraude  du  Pr.it,  veuve  de  Mery  de  Rouvroy-de  Saint-Simon» 
(eigneur  de  Prccy  &  de  Balogny  fur  Terrain  ,  Se  fille  A'Ameme  du  Prar,  fei« 
gneur  de  Nantouillet ,  chancelier  de  France,  &  de  Trançoïfe  Veny-d'Arbouze, 
elle  fut  mariée  le  33.  février  1517.  Veyex.  tante  tV.  de  teste  hijl.  p.  408. 

1.  Antoine  baron  d'Arpajon  ,  tefta  le  30.  avril  1551.6c  fut  tué  â  la  bataille 

de  Dreux  en  1561.  fans  avoir  été  marié, 
xi.  Jeanne  d'Arpajon  fut  mariée  le  16.  juin  1749.  à  Pierre  du  Pc  ,  (eigneur 

de  Tannerrc  ,  fille  de  Jean  du  Pc  ,  feigneur  de  Tanncrre,  &  d'AtrtainetU 

de  Toify. 

i  1 1.  Antoinette  d'Arpajon ,  l'une  des  filles  de  la  reine  Eleonore  d'Autriche, 
en  1541-  fut  la  première  fcmmedcCfoir/M  de  Pons  ,  fils  de  Français  firede 
C  Pons,  comte  de  Ma  rennes,  &  de  Caterhte  de  Ferricres  5  die  fit  fon  teftament 

le  3.  aouft  îjtfj.  mourut  (ans  enfans  ,  6c  Charles  de  Pons  fe  remaria  à  Bamte 
Martel ,  dont  font  iflus  les  barons  de  Bourg  fur  Charente. 
ij.  Femme,  Jeanne  de  Lattre,  dite  de  Tumbcs,  mariée  le  1.  mars  1558.  fut 
l'une  des  dames  de  chambre  la  de  la  reine  Eleonore  d'Autriche  &  gardienne  de 
(es  bagues  &  joyaux  appartenais  à  la  couronne  en  1547.  (*)  &  txanûgca  le  ^^•aem* 
19. janvier  ifjtf.  avec  les  curateurs  des  cnrâns(delon  mari. 

2.  JACQUES  baron  d'Arpajon,  qui  fuit. 

3.  Gur  d'Arpajon  ,  nommé  dans  un  titre  de  l'an  ïjai.  avec  (es frères  &  forurt. 
^  4.  Charlotte  d'Arpajon  ,  épouta  le  13.  feptembre  1518.  Gabriel  d'Eftalng, 
u         feigneur  de  Murol,  baron  d'Eftaing  ,  fils  de  Ltnis  d'Eftaing,  feigneur  de  Val 

&  de  Vcrnirtes,  &  de  Marguerite  de  Comborn.  Gabriel  d'Eftaing  donna  quit- 
tance à  René  d'Arpajon  (on  beau-rrere  le  z.  février  if  jr. 
j.  Louise  d'Arpajon ,  abbeffe  d'Aulieu  ,  donna  quittance  de  (es  droits  à  Reni 
d'Arpajon  fon  frerc  le  17.  novembre  ijiy. 

6.  Marie  d'Arpajon. 

7.  Anne  d'Arpajon,  donna  quittance  de  (es  droits  à  René  d'Arpajon  fon  frère 
le  1.  may  1515.  fut  abbefle  de  Notre-Dame  d'Arpajon-lez-Milhau  ,  après  (â 
tante,  &  obtint  une  dWpcnfe  du  S.  Siège  en  1537.  pour  pofleder  en  même  1 
l'abbaye  des  Olives.  Vajex.  Gai.  Chrt/l.  tdit.  wf.  trm.  I.  eal.  xjf. 
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I  X. 

JACQUES  baron  d  Arpajon ,  fut  héritier  A'Âmt$ine  d'Arpajon  fon  neveu ,  tr  m  fi- 
gea avec  kené  d'Arpajon  fon  frère  le  Ij.  avril  îjji.  &  tefta  le  17.  mars  ijs*. 


A 


Femme,  CHARLOTTE  de  Caftelpers,  fille  <ie  Aum«/  de  Caftelpers ,  baron 
Pannat,&  àzMarguerite  de  Narbonnc  fût  mariée  par  contrar  du  10.  juillet  if*6. 
x.  Jean,  baron  d'Arpajon  &  de  Severac,  mort  en  IJ69.  fans  enfans  de  tronçai/i 

de  Montai ,  fille  de  Duu-dtnné  de  Montai ,  baron  de  Roqucbrou  fie  de  Car- 

bonniercs,  &  de  Caterine  de  Caftclnau-Clcrmonr. 
*.  CHARLES ,  baron  d'Arpajon  Se  de  Severac ,  qui  fuît- 

3.  Bt  rnard  d  Arpajon.  g 

4.  Jacq.ui:s  d'Arpajon ,  prefente  au.pricuré  de  S.  Gilles  en  ijyo.  pour  être  reçu 
chevalier  de  S.  Jean  de  jcrufalcm. 

5.  Jeanne  d'Arpajon  ,  epoufa  Gujtn  baron  de  Belvezer,  de  Joncheres  &r  de  Ja- 
lavoûx,  chevalier  de  l'ordre  du  roy  :  il  fc  remaria  en  1580.  à  l'rançoife  d'Ap- 
chicr,  fille  de  Jean  II.  du  nom,  feigneur  d'Apchicr,  fie  de  Marguerite  de  Chaze- 
ton.  Voyez,  ttme  III.  de  cette htjl.p.Zii. 

t.  Ah  ne  d'Arpajon,  femme  de  N... .  de  Marfillac,  feigneur  de  la  Tïaftidc-Ca-  £ 
pilcnat.  ^ 

X. 

CHARLES  ,  baron  d'Arpajon  fie  de  Severac,  feigneur  de  Lers ,  plaidoit  en  ic  75. 
pour  la  terre  de  Severac  &  autres  biens ,  contre  Pierre  du  Pc',  feigneur  de  Tan- 
nerre,  mari  de  Jeanne  d'Arpajon  facoufine.  11  fut  chambellan  de  François  de  France  , 
duc  d'Alcnçon,  en  IJ76.  fit  fon  teftament  le  ij.  juin  iJ7p.  dans  lequel  il  nomme 
tous  Ces  enfans,  Se  fit  fa  femme  exécutrice. 

Femme,  FRANÇOISE  de  Montai,  fille  d'honneur  de  la  reine  Catcrine  de  Me-  D 
dids,  veuve  de  Jean  baron  d'Arpajon,  frère  aîne'  de  Charles  baron  d'Arpajon,  tenu 
me  il  m  «té  dit  cy-dejfus ,  fut  mariée  par  cootrat  du  8.  janvier  157}. 
ï.  JEAN  III.  du  nom,  baron  d'Arpajon ,  qui  fuir. 

a..  Samuel  d'Arpajon,  feigneur  de  Broquiercs,  chevalier  de  l'ordre  du  roy ,  eft 

nommé  dans  le  teftament  de  fon  pere  du  1 3.  juin  1^79. 
Femme,  Leonor  de  Combrct,  fille  de  Gujm  de  Combret,  feigneur  de  Broquie* 

rcs ,  &  de  Marie  de  Crullol. 

1.  Charles  d'Arpajon  ,  baron  de  Broquiercs ,eft  mentionné  au  teffamentde 
Jean  d'Arpajon  fon  oncle,  qui  le  fubftituoit  à  (es  enfans.  H  epoufa  Re/è d'Ar- 
pajon fa  coufmc,  fille  de  Jean  III.  du  nom,  baron  d'Arpajon  &  de  Severac* 
&  de  Jupette  de  Caftelnau-Clcrmont.  E 
Henribtte  d'Arpajon,  dame  de  Broquieres,  époah  Jacques  baron  de  Lou- 
bens,  comte  de  Vcrdalle,  fon  coulin,  fils  de  Hugues  de  Loubens  ,  baron 
de  Vcrdalle,  te  de  Leuife  d'Arpajon.  Elle  ctoit  veuve  en  1714. 
Ht.  Bertrand  d'Arpajon,  chevalier  de  Malte  en  1611. 

•lu.  Philberte  d'Arpajon  ,  époufa  à  Marvejols  le  ij.  décembre  Jacques 
de  Lanne  ,  baron  d'Entraigucs,  bailly,  gouverneur  &:  capitaine  pour  le  roy 
•des  villes  fie  châteaux  de  Marvcjols ,  Chirac  &  Grczc,  fils  de  Trofhtme  de  Lan- 
ne, 
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ne,  feigncur  de  Pichcron  &  d'Entraigucs,  gentilhomme  ordinaire  de  la  charh- 
&  bre  du  roy,  bailly  de  Gcvaudan  ,  &.  de  Mme  de  Cayrcs  dame  d'Entraigucs. 

iv.  Eleonor  d'Arpajon ,  femme  de  Gaffsrd  de  Viguolcs ,  prefident  en  la  cham- 
bre de  l'e'dit  de  Caftres. 

3.  PmLifpES  d'Arpajon,  nommé  au  teftamerit  de  (on  pere,  fut  tué  au  fiege  de 
Laon. 

4.  David  d'Arpàjôn,  fêigneut  de  Saint  Chely,  n'c'toit  pas  baptifè  lors  du  tefta- 
ment  de  fon  pere,  qui  lui  deftina  le  oOm  de  bavid.  11  fut  légué  de  trois  cchi 
livres  par/ta*  d'Arpajon  fon  frerc  aîné. 

XI. 

TE  AN  III.  du  nom ,  baron  d'Arpajon  &  de  Severac,  vicomte  de  Montai, baron 
I  de  Caumont,  de  Brofle,  &c  fit  fon  teftament  le  19.  may  \6 34.  par  lequel  il  élue 
fa  fepolturc  dans  l'églife  de  Cugnac. 

Femme,  JACQUETTE  de  Caftelnau-Clermont-Lodcve ,  e(l  nommée  dans  le 
teftament  de  Ion  mari.  Elbe  étoit  fille  de  Guy  H.  du  nom ,  baron  de  Caftclnau  >&  de 
Cicrmont-Lodeve,  fenechal  de  Touloufe  ,  gouverneur  deQuercy ,  &  d'Aldonce  de  Ber- 
nuy  î  elle  fut  mariée  le  ij».  juillet  1589.  &  tefta  le  14.  janvier  i6}8.  Vojez.  tome  I.  de 
tttte  hijî.f.  4*9. 

I.  LOUIS  duc  d'Arpajon ,  chevalier  des  ordres  du  roy ,  qui  fuit. 

a.  Henry  d'Arpajon ,  baron  de  Caumont,  fut  légué  de  vingt  mille  livres  parle 

teftament  de  fon  pere  du  19.  may  1654.  &  fit  une  donation  entre-vifs  avec 

Morte d'Arpajon  fa  fœurïc  19.  aoult  1 6 $9. 

3.  Jean  d'Arpajon,  prefenté  à  l'ordre  de  Maire  en  itfo6.  commandeur  de  Trin- 
quetaille,  grand  prieur  de  S.  Gilles  au  mois  de  may  1677. 

4.  Alexandre  dArpajon,  chevalier  de  Malte. 

-  j.  Aldoncb  d'Arpajon,  abbefle  de  Notre-Dame  d'Arpajon-lez-Milhaa,  en  prie 
pofJcffion  le  11.  aouft  1619.  &  mourut  le  16.  novembre  167}.  Voyez.  Gai.  Chrtjt. 
tdtt.  tsov.  tome  J.  col.  273.  _ 

tf.  Marie  (alsàs)  Louise  d'Arpajon,  fut  mariée  le  huit  juin  i6aj.  à  Hugues  de 
Loubens,  baron  de  Vcrdaltc,  fils  de  Jacques  de  Loubens,  baron  de  Verdallej 
chevalier  des  ordres  du  roy ,  Se  de  Guiuemttte  de  Gravc-Serignan. 

7.  Rose  d'Arpajon  ,  eft  nommée  au  teftament  de  fon  pere ,  qui  lui  légua  vingt- 
quatre  mille  livres  pour  rous  les  droits  de  légitime  qui  pourraient  lui  appar- 
tenir fur  (es  biens  &  fur  la  moitié  qu'il  avoir  donnée  a  Louis  d'Arpajon  ion  fils, 
~  Elle  époufa  Charles  d'Arpajon  baron  de  Broquieres,  fon  coulïn,  6\s  de  Samuel 
d'Arpajon  feigncur  de  Broquieres,  8c  de  Ltenor  de  Cômbrcc  ,  comme  il  a  tu  dît 
tidevant  fage  %96. 

^  infant  naturels  de  jean  baron  iArfajon. 

1 .  Jean ,  bitord  iArfajon ,  étoit  garde  du  roy  lors  du  ufhmenl  de  fon  fer'e  ,  qui  or- 
donna qu'ors  lus  donner ost  2000  Itv.  lorfqu'Ufêroit  âgé  de  ij.  ans. 

4.  Jeanne,  bâtarde  iArfajon  ;elt  nommée  au  tejl ornent  de  fin  pire ,  qui  ordonna  qu'en 
tuiànsnerok  itoo.  liv.  torfqn elle  femarseroU. 

j.  N.  .  .  .  bâtarde  d'Arpajon,  fut  nourrie  m»  vilUge  de  la  lartkc,  &  fon  pere  lui 
légua  1  $00.  liv.  four  la  maria. 
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UtntU  tui.it  gueules  i  U 
(rttx  vutd(e,(lt(bée  &  femme - 
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de  gueulet.  Au  X.  de  gueules 
i  U  b*Tft  der  terd/e  de  même, 
Au  4  de  Bourbon.Rouflillon , 
&fur  le  ttut  de  gueules  à  h  nti* 
i  Argent  • 


X  I  I. 

OUÏS  duc  d'Arpajon ,  Pair  de  France,  marquis  de  Scvcrac ,  vicomte  de  Mon-  A 
tal,  &c.  chevalier  des  ordres  du  roy  en  itfjj.  lieurenant  gênerai  de  fes  ar- 
,  confcilkr  en  fesconfeils  d'état  &  prive, gouverneur  de  Lorraine,  lieutenant 
gênerai  au  gouvernement  de  Languedoc,  ambafladcur  extraordinaire  en  Pologne,  fut 
inlticué  héritier  univerfël  par  le  teftament  de  fon  perc  le  19-  may  1^34.  il  fcfîgnala. 
au  combat  de  Felizzan  ,  ou  il  reçut  9.  blcffurcs ,  leva  un  régiment  d'infanterie  en 
itfzi.  potir  le  fiege  de  Montauban.  L'année  fuivartte  il  lervit  en  qualité  de  volon- 
taire au  fiege  de  Tonneins  où  il  fut  fait  maréchal  de  camp  &  défit  Caftan  que  les 
Tcligionnaires  regardoietu  comme  leur  appuy.  Le  roy  Louis  XIII.  lui  ayant  donne  S 
le  gouvernement  de  Nancy  Sx.  de  la  Lorraine ,  il  amena  par  (bu  ordre  la  duchefîe 
Nicole  en  France  ,  après  avoir  contribué  à  lauver  Cafal,  le  Montferrat  &  le  Pied- 
mont  -,  il  fe  trouva  à  la  prife  de  pluficurs  places  en  Franche-Comté ,  emporta  de 
force  la  ville  de  Trêves  après  avoir  défait  les  troupes  qui  venoient  la  fecourir,cuc 
part  à  la  réduction  delà  Motte  &  à  la  défaite  de  1000  chevaux  à  la  vûc  de  S.  Orner, 
prit  Lunevilreaufortde  l'hyver  ,  Salccsôc  Elnc  en  R  ouffillon ,  contribua  à  remettre  la 
Guyenne  fous  l'obéifTance  du  roy  en  1642.  &  par  ia  prévoyance  il  rompit  le  delTcia 
xju'avoicnt  les  ennemis  fur  les  frontières  ,  pendant  que  les  forces  de  1  état  étoient 
occupées  à  Perpignan, en  Allemagne  &  ailleurs.  Lorfque  le  Turc  menaçoit  lifte 
de  Malte  avec  des  forces  formidables ,  il  alla  volontairement  au  feemirs  de  cette  ifle,  G 
&  ayant  été  élû  chef  du  confeil  du  grand  maîtte  &  gencralillîme  des  armées  de  U 
religion,  il  pourvût  fi  bien  à  la  fureté  de  l'iflc  que  par  rcconnoiflancc  le  grand  maî- 
tre Jean- Paul  Lafcaris  du  confentement  de  l'ordre  lui  accorda  le  jo.  may  i$4y.  le 
privilège  fingulier  pour  lui  &  tous  fes  defeendans  aînez  ,  d'ajouter  à  leurs  armes  la 
croix  o&ogonc  de  Malte  avec  les  extrêmitez  faillantcs  comme  la  portent  les  cheva- 
™tt«  ôa»,,™£  »«s  de  Malte  {*)  &  qu'un  de  fes  defeendans  pour  une  fois  leufement  <*)  au 
i»  fcuioioijgnram  choix  du  petc  feroit  chevalier  en  naiflant  &  grand-croix  à  l'âge  de  feize  ans.  Ce 
^inoiumUfuo?u™  privilège  a  été  reconnu  Se  certifié  le  r.  may  171t.  par  Raimond  Perellos  grand-  ^ 
VUm  extrtmitatc»  maître  de  Makc.  Après  le  retour  de  Louis  d'Arpajon  en  France,  le  roy  le  nom- 
""tîm  a^paS  •«»  amdafladcur  extraordinaire  en  Pologne  ,  le  chargea  de  porter  le  cordon  de 
««""JhTfaf""  Iordrc  du  S-  EfPrit  à  L**"*5  rov  dc  Pologne:  il  partit  de  Paris  le  13.  mars  1648. 
fo"mD  "  lcerc  &  Ladiflas  étant  mort  il  fàvortfa  leleftion  dû  roy  Jcan-Calimir.  Il  fut  commis  pat 
tiwura™  lettres  du  roy  données  à  Paris  le  10.  février  1662.  pour  recevoir  le  ferment  &  don- 

ner le  collier ,  le  manteau  &  la  croix  avec  le  cordon  des  ordres  à  Armand  dc  Bour- 
bon prince  de  Conty ,  &  en  même  temps  à  Cafpard  de  Daillon  du  Lude,  éveque 
d'Alby,  à  Louis-Armand  vicomte  dc  Polignac  ,  à  François  des  Mooftiers  comte  de 
Mcrinville,  &  à  René-Gafpard  dc  la  Croix ,  marquis  dc  Caftries  ,  &  en  fit  la  cé- 
rémonie à  Pczcnas  le  15.  mars  fuivant.  Il  mourut  à  Severac  au  mois  d'avril  1679.  £ 
C'cft  en  fa  faveur  que  le  roy  Louis  XIV.  érigea  les  marquifàt  dc  Severac ,  vicomté 
«d'Hautcrivcs  Se  baronnies  de  Dolan  &  de  S.  Chcly  en  duché-Pairie  fous  le  nom 
d'Arpajon  par  lettres  données  au  mois  dc  décembre  îtfjo.  rapportées  ty-devont  p.  878. 
Se  par  autres  lettres  du  mois  de  mars  itîjr.tranfporta  les  nom,  titre  &  dignité  de 
duché-Pairie  d'Arpajon ,  fur  les  baronnies  de  Caumont  &  de  Planrcage  ,  y  annexant 
les  baronnies  de  Baucaire ,  d  Efpairac  &  dc  Dolan  &  le  vicomté  d'Hautcrivcs ,  fie 
conferva  le  marquifàt  dc  Scvcrac  en  I  état  auquel  il  croit  avant  d'être  érigé  en  duché» 
tl  4  rie  du  cj  dtvm  pége  tuic  cydtjjiu. 
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.)t     I.  Femme,  GLORIAN-DE  de  Lauziercs  de  Themines ,  fille  aînée  de  Peiu  de 
lauziercs  ,  marquis  de  Themmes  .  chevalier  des  ordres  du  roy,  maréchal  de  France* 
•&  de  Ctimrte  d  Ebrard  de  S.  Sulpice  fut  mariée  en  îtfia. 
i.  Pons  d'Arpajon,  né*  le  8.  juillet  itfzj.  mourut  jeune. 
JEAN-LOUJS  d'Arpajon  ,  marquis  de  Scvcrac  ,  qui  fuit. 

3.  Gloriande  d'Arpajon,  morte  jeune. 

4.  Jeanne-Louise  .d'Arpajon ,  fit  profcflîon  dans  le  monaftere  deNofre-Damè 
'd'Arpajon  lez  Milhau,  fut  nommée  abbeiTe  de  Vieilmur  diocefc  de  Caftrcs  en 

itfôy.  reçue  la  bénédiction  abbatiale  de  l'évcquc  de  Caftrcs  en  \66j.  &  mourir 
en  1700.  Vejex.  Gel.  Chrtfl.  edtt.  nev.  tern.  I.  tel.  84.     psge  1315.  m.  i'v. 
'y.  Jacquette  d'Arpajon,  religieufe  Carmélite  au  Fauxbourg  S.  Jacques  a  Paris'. 
II.  Femme,  MARIE  de  Simiane ,  fille  de  Bertrând  de  Simiane ,  comte  de  Moucha 
enFotcz,  fie  de  Leuift  de  Malain,  mourut  a  Pezenas  le  9.  novembre  1tfj7.cn  cou- 
*  ches  d'un  enfant  mort.  Veytz.  terne  II.  de  cette  hijl.  P.  149. 

ffl.  Femme ,  C  A  TERINE-HENRI  ETTEde Harcourt,  dame d'honneur 
de  madame  la  Dauphine  ,  fille  de  Trençeis  de  Harcourt  II.  du  nom,  marquis 
de  Beuvron,  lieutenant  gênerai  en  Normandie,  fie  de  Renée  d'Epinay  S.  Luc  ,dame 
d'Edot,  fut  mariée  le  24.  avril  itfjp.  fie  mourut  le  4.  may  1701.  fejex.  ci-devtnt 
f*ge  xyx. 

1.  N.  d'Arpajon,  mort  au  berceau  en  itftfo. 

'%.  CATERiNE-FnANcotsE  d'Arpajon  ,  dame  du  palais  de  Marie-Adelaide  de  Sa- 
voyc  dauphine  de  France,  rtâquit  en  it6i.  fut  mariée  à  Vcrfailles  le  8.  février 
\6%9-  à  frimftis  de  Royc  de  la  Rochefbucaud  II.  du  nom  ,  comte  de  Roucy  fie 
de  Roye  »  fils  de  Fredtric-Chtrles  de  Royc  de  la  Rochefbucaud ,  comte  de  Royc 
fie  de  Roucy ,  fie  A  Elsfsbeth  de  Durfbrt.  Elle  eut  delà  fucceffion  de  fbn  peré 
le  marquifat  de  Severac  en  Rouergue,  qui  paffa  à  Tr/mfeis  de  Roye  de  la  Ro- 
chefbucaud fon  fils  ,  mort  le  24.  février  1715.  lequel  ne  laiflà  que  trois  filles  hé- 
ritières de  cette  terre.  Elle  mourut  le  8.  décembre  171*.  Fe/ezumeir.  de  mu 
hifietreftge  43 y. 

XIII. 

JEAN-LOUIS  d'Arpajon,  marquis  de  Severac,  né  le  j.  Juillet  îtfjz.  fut  exhc» 
redé  par  fon  pere  le  1 7.  may  1 660.  fie  mourut  avant  lui. 

Femme,  CHARLOTTE  de  Vcrnou-de»Bonnœil ,  fille  d'honneur  de  la  reine  mere 
&  fille  de  Louis  de  Vernou'  feigneur  de  la  Rivière- Bonnœil  fie  de  Melziars  en 
Poitou,  prés  de  Méfies,  fie  niece  de  Chorlette  de  Vernou  marquife  de  Cruûbl,  fut 
mariée  à  Vaugirard prés  Paris  le 9.  Juin  iftfi.Ellc  (e  remaria  après  la  mort  du  mar- 
quis d'Arpajon,  à  Frettfots  de  Gelas  de  Voiûns  marquis  d'Ambres,  fie  mourut  le  ii\ 
novembre  1692' 

1.  LOUIS  marquis  d'Arpajon ,  qui  fuir. 
«..  Anne-Louise  d'Arpajon. 

XIV. 


Y  OUIS  marquis  d'  Arpajon ,  chevalier  de  l'ordre  de  la  Toifon  <Tor ,  lieutenant  ge* 
1  ncral  des  armées  du  roy  ,  gouverneur  fie  lieutenant  gênerai  de  la  province  Se 
duché  de  Bcrry ,  bailly ,  gouverneur  particulier  des  villes  de  Bourges  ,  d Ifloudun 
8c  d'Arpajon,  fut  colonel  du  régiment  de  Chartres  en  1695.  brigadier  des  armées 
du  roi  en  170  j.  maréchal  de  camp  te  20.  mars  1709.  conquit  les  forts  d'Arens, 
de  Venafque ,  de  Caftclleon ,  de  Solfonne ,  fie  les  pays  de  Ribagorçe  Se  de  Val- 
daran.  Le  roi  d'Hfpagnc  lui  écrivit  une  lettre  dattée  deCorclla  le  18.  octobre  171 1. 
pour  lui  témoigner  combien  il  étoit  fenfiblc  au  zelefic  à  la  prudence  avec  laquelle  il 
avoir  fait  rentrer  fous  Ion  obeiflânee  des  forts  fi  importans,  fie  lui  accorda  la  Toifon 
d'or  pour  marque  de  la  reconnoiflance.  Il  fut  pourvu  de  la  charge  de  gouverneur  fie 
lieutenant  gênerai  au  pays  fie  duché  de  Berry  , par  lettres  du  n.aouft  1715.  regiftrées 
au  parlement  le  jo.du  même  mois, "fie  crée  Lieutenant  gênerai  des  armées  du  roy 
par  lettres  du  8.  mars  1718.  C'eft  en  fa  faveur  que  le  roy  Louis  XV.  a  réuni  les 
terres  fie  feigueuric*  de  Châtres  ious  Montlnery ,  de  laBrcconnicrc  &de  S.  Germain* 
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*;  a  érige  le  tout  en  marquiùt  lous  le  nom  d'Arpajon,  par  lettres  patentes  donnée*  à 
Paris  au  mois  d'o&obre  1710.  regiftrées  au  Parlement  léant  à  Pontoilc  le  12.  &en 
la  chambre  des  comptes  le  19.  décembre  de  la  même  année. 

Femme,  CHARLOTTE  le  Bas  de  Montargis ,  fille  de  CLutde  le  Bas  de  Montar- 
gis,  concilier  d'état  «garde  du  trélor  royal,  commandeur  &  lecrètaire  des  ordres  du 
roy  ,  &.'  de  Cuerme-Henrictte  Hardouin-Maniart ,  fut  mariée  le  28.  mars  171  j.  Elle 
cil  dame  du  palais  de  la  rcyne  douairière  d'Efpagne  veuve  du  roy  Louis  I. 

1.  Philippe-Louis  d'Arpajon,  né  le  18.  juin  1716.  mourut  de  la  petite  veto  le 
•le  x.  o&obrc  1723. 

2.  Louis-Cham.es  d'Arpajon  ,  chevalier  de  Malte,  né  le  lundi  15.  may  1719. 
fut  tenu  fur  les  fonts  de  baptême  par  le  roy  Louis  XV.  11  cft  mort 

.3.  Anne-Claude  d'Arpajon,  née  le  4.  mars  1729. 


COULOMIERS- 

DUCHÉ  PAIRIE 


HENRY  d'Orléans  IL  du  nom  ,  duc  de  Longueville  obtint  vers  l'art  ijttf. 
l'érection  de  la  terre  de  COULOMIERS  en  Bric  en  duchc'-Pairic  par  lettres 
non  regillrées.  Vejez  les  pièces  qui  frivent.  La  genetloïte  D'ORLEANS- LON- 
GUEVILLE 4  été  donnée  isns  le  I.  volume  de  cette  htjlmre  page  112.  cr  fùv. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE  O 

DE  COULOMIERS 

Ereclion  de  U  terre  de  Coulemiers  en  duché- f  une. 
Vers  l'an  itfj  g. 

;  P"  f    OUÏS,' par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navarre,  à  tous  prefens  &  É 

UrTrd:M'ic  d''"  *— '*  vcnir'  Salut"  La  mai  (on  de  Longueville  a  toujours  été  dans  une  linguliere 
m.  ctretilie  :"  recommandation ,  tant  à  caufe  qu'elle  a  l'honneur  d  erre  iiTuc  de  celle  de  France  ,  & 
alliée  de  toutes  les  autres  maifons  fouveraincs  &  principales  de  la  chretienneté ,  que 
pour  les  lerviecs  très  (ignalcz  rendus  à  cette  couronne  par  pluflcurs  hommes  illuf- 
tres  qu'elle  a  donne  à  la  France ,  qui  ayant  tenu  les  premières  charges  de  la  cou- 
ronne &c  été  honorez  de  U  confiance  intime  des  rois  ,  ont  beaucoup  contribué  au 
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fàlut  de  l'état  dans  le  temps  où  il  a  été  le  plus  en  péril  ;  &  encore  aujourd'huy 
noire  très-cher  fie  tres-amé  coufin  Henry  d'Orléans  chef  de  ladite  mailon,  gouver- 
neur &  notre  lieutenant  gênerai  en  la  province  de  Normandie ,  a  rendu  de  li  grands, 
fi  importons,  &  fi  rccommandjbles  lerviecs  au  feu  roy  notre  trés-honoré  (crgncur  & 
perc  &  à  nous ,  tant  deUans  que  dehors  le  royaume ,  que  nous  ne  (cannons  allez 
dignement  les  reconnoître  ,  ayant  porté  à  diverfes  fois  les  armes  de  la  France  au 
fecours  de  nos  alliez ,  tant  en  Italie  &  Allemagne  que  Lorraine  &  Franche-Comté, 
où  il  les  a  employées  avec  tant  de  prudence,  de  valeur  &  de  zele ,  qu'elles  ont  tou- 
jours profperé  fous  fa  conduite  en  plufieurs  grandes  &  lignai  ces  occaiions  ;  &  d'ail- 
leurs il  n'a  pas  moins  eu  de  (uccez  dans  les  négociations  &  affaires  importantes  au 
repos  public  qui  lui  ont  été  commifes  ,  notamment  en  l'ambafladc  célèbre  faite 
de  notre  parr  en  l'alkmbléc  tenue  à  Munfter  en  Allemagne  pour  la  paix  générale 
dont  nocredit  coulin  a  été  le  chef,  3c  par  laquelle  la  paix  a  été  rétablie  encre  la  France 
&  l'Empire,  &  l'auroit  auih  été  avec  l'Efpagne,  s'il  y  eut  eu  lieu  de  la  conclure  à 
des  conditions  raifonnables  ,  &  à  la  rendre  fùre >  outre  que  notredit  confia  conti- 

g  nue  à  nous  donner  inceflàmment  des  preuves  de  fa  fidélité  &  de  (on  affection  à 
notre  fervicc  en  tout  ce  qui  s'offre  ,  foit  dans  ledit  gouvernement  de  Normandie  ou 
ailleurs  pour  la  tranquillité  publique  &  la  grandeur  de  notre  état,  dont  nous  avons 
une  parfaite  fatisfadtion ,  &  délirant  lui  en  donner  des  marques  ,  ainli  qucdclcfti- 
me  &  de  la  bienveillance  que  nous  avons  pour  lui  de  pour  les  liens ,  même  pour 
nos  coufins  Jean- Louis-Charles  d'Orléans  ,  &  Charles-Paris 'd  Orléans  fes  fils,  ne 
pouvant  rien  faire  de  mieux  pour  luy  ni  pour  eux  prefcnrcmcnt  -,  Se  en  aten- 
dant  qu'il  fe  prefente  autre  occaùon  plus  avantageule  6c  plus  proportionnée  aux  mé- 
rites de  nocredit  coulin  &  à  la  grandeur  de  ta  maîfon,  nous  avons  été  avertis  que  la 
terre  &c  (cigneuric  de  Coulomiers  en  Brie  qui  lui  appartient ,  cil  une  châtcllcnie 
trés-ancienne&  fort  noble  qui  a  été  cy-dcvantdiftraitedu  duché  de  Nemouts,  &  qui 
fut  donnée  en  l'année  ifoj.  par  le  roy  Louis  XII.  à  Gallon  de  Foix  en  échange 

—  de  la  vicomte  de  Narbonnc ,  laquelle  chaftcllenie  a  déjà  l'une  des  principales  pré- 
rogatives &  privilèges  de  Pairie  ,  d'autant  que  les  appellations  en  reflortilFent  (ans 
moyen  en  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  qu'outre  que  la  ville  de  Coulomiers 
cft  belle,  riche  ôi  bien  peuplée,  elle  comprend  &  a  dans  fes  dépendances  la  châ- 
tcllcnie de  la  Fcrté-Gauchct ,  où  les  officiers  de  notredit  coufin  tiennent  les  affiles, 
que  dans  ladite  ville  il  y  allège  d'élection,  qu'il  y  a  plulieurs  foires  franches,  & 
un  marché  franc  par  chacun  mois,  qu'il  y  a  quantité  de  fiefs  &  terres  nobles  qui 
en  dépendent  &  en  relèvent,  comme  les  tetres  &  leigneuries  de  Doue,  Amilly, 
partie  des  forets  de  Moiiceaux,  Pommeux,  Villcmarcuil  &  autres  terres  de  grande 
valeur  au  nombre  de  quarante  fiefs  &  plus;  qu'audit  Coulomiers  il  y  a  un  château 
des  plus  beaux  qui  loient  dans  le  royaume ,  que  le  revenu  annuel  &  ordinaire  de 
ladite  terre  eft  de  quarante  mille  livres,  outre  lecafuel  qui  vaut  beaucoup  ;  que  le 
roy  Louis  XII.  en  faifant  l'échange  de  ladite  vicomté  de  Naroonne  a  donné  à  ladite 
terre  de  Coulomiers  tous  &  tels  droits  ,  privilèges  ,  prérogatives  &  prééminences 
qui  appartiennent  audit  duché  de  Nemours  -,  (Ravoir  tàilons  que  nous  pour  ces 

_  caulcs  te  autres  bonnes  conlidcrations  à  ce  nous  mouvans ,  de  l'avis  de  la  reine  notre 
tres-honorec  dame  &  merc ,  d'aucuns  princes  de  notre  iang ,  &  autres  grands  per- 
lonnagcs  de  notre  coalcil,  &  de  notre  propre  mouvement  ,  pleine  puillance, grâce 
fpccialc  &  autorité  toyalc  ,  avons  ladite  terre  de  Coulomiers  en  Brie  avec  fes  dé- 
pendances,  créé ,  érigé  ,  ordonné  &  établi ,  créons  érigeons,  ordonnons  &  établirions 
par  ces  prefentes  fignées  de  notre  main ,  en  nom  ,  titre  &  dignité  de  duché  de  Cou- 
lomiers &c  Pairie  de  France  ,  pour  en  jouir  &  ulcr  perpétuellement  ,  &  la  relever 
à  une  feule  fby  &  hommage  de  i  ous  &  de  notre  couronne  par  notredit  coulin  le 
duc  de  Longucville ,  5c  après  l'on  deecs  par  les  fils ,  héritiers  &  defeendans  mâles 
&  femelles  nez  &  à  naître  en  loyal  mariage  à  toujours  audit  titre  de  duché  de  Cou- 
lomiers 6c  Pairie  de  France, avec  les  honneurs,  prérogatives,  autoritez,  prééminen- 
ces, franchiles,  libertez ,  profits  &  privilèges  qui  appartiennent  à  ladite  dignité,  te 

^  dont  jouilTent  les  autres  ducs  t£  Pairs  de  France,  tant  en  juftice,  jutifdiftion,  féance 
en  nos  cours  de  parlement ,  avec  voix  dcliberative ,  qu'en  tous  aunes  endroits  quel- 
conques ,  loit  «  aflemblces  de  noblclîe ,  faits  de  guêtre  ,  que  auttes  lieux ,  lcances 
&  aftes  d  honneur  &  de  rang,  &  fous  le  rcflbrtde  notre  parlement  de  Paris,  fauf  & 
excepté  pour  les  cas  royaux  ,  dont  nous  avons  réfervé  &  refervons  la  connoillance 
aux  ]uges  qui  I  avoient  avant  notre  prefente  érection;  à  la  charge  néanmoins  (uivant 
la  fupplication  &  inftance  qui  nous  en  a  été  faite  par  notredit  coulin ,  que  les  mâle* 
Tme  F.  T  io 
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rant  en  ligne  direcfc  que  collatérale,  exclueronc  les  femelles, enforte  que  fi  notre- 
dit coufin  le  comte  de  Dunois  (on  fils  aine  n'avoit  point  d  enfant  mâles  ,  ledit  duché  ^ 
appartiendra  à  notredit  coufin  le  comte  de  S.  Pol  ton  fécond  fils ,  ou  à  les  enfans 
mâles  ,  fie  auflî  à  leurs  defeendans  mâles  par  préférence  aux  femelles  ,  avons 
dcplusaccordéqucparlcmoycn  de  cette  création  fie  de  l  edit  du  mois  de  juillet  de  l'an 
1566.  fait  fur  l'ércdion  des  terres  en  duché  ,  on  ne  pourra  prétendre  ores  ni  à, 
l'avenir,  à  défaut  d  hoirs  mâles  ou  femelles,  que  ladite  duché  &  Pairie  puific  être 
réunie  fie  incorporée  à  notre  couronne ,  ou  que  nous  6c  les  rois  nos  fuccclfcurs  puiflcnt 
prétendre  audit  cas  aucun  droit  de  propriété  fie  réverfion  audit  duché  par  le  moyen 
dudit  édit  Se  autres  quelconques  >  auquel  nous  avons  dérogé  fie  dérogeons  de  nôtre 
grâce  fpeciale  en  faveur  de  notredit  coufin  fie  de  (es  defeendans  mâles  5c  femelles  6c  des 
defeendans  d'iccux,  leurs  héritiers,  fuece  fleur  s  ou  ayans  caufe  ,  fans  laquelle  déroga- 
tion notredit  coufin  n'eût  voulu  accepter  notredi te  grâce  &  libéralité ,  ni  conlentir 
à  la  prclcnte  éreefion  8c  création ,  le  tout  (ans  tirer  à  confequence  ,  fie  encore  à  la 
charge  que  ledit  duché ,  au  défaut  d'hoirs  mâles  ou  femelles  provenus  6c  defeen- 
dans de  notredit  coufin  retournera  à  (a  première  nature  ,  titre  &  qualité.  Si  don- 
nons en  mandement  à  nos  amez  fie  féaux  les  gens  tenans  notre  cour  de  parlement 
&  la  chambre  des  comptes  à  Paris,  fie  à  tous  nos  autres  jufticiers  fie  officiers,  cha- 
cun en  droit  foy  ainfi  qu'il  appartiendra  ,  que  nos  prefenres  lerrres  de  création  fie 
érection  dudit  duché  fie  Pairie  ils  faflent  lire,  publier  6c  regiftrer  fie  du  contenu  en 
icelles ,  faflent ,  foufFrent  5c  laifTcnt  jouir  pleinement  6c  paiùblement  notredit  coufin 
le  duc  de  Longucvillc,  fes  cnfàns ,  fuccelleurs ,  héritiers  ou  ayans  caufè  ,  mâles  ou 
femelles ,  fans  en  ce  leur  faire  ou  (ouffrir  leur  être  fait  aucun  trouble  ou  empêche- 
ment au  contraire,  nonobftant  quelconques  edits  ,  ordonnances , détentes  fie  lettres 
aufquellcs  nous  avons  dérogé  6c  dérogeons  ;  Car  tel  cil  notre  plailîr,  fie  afin  que, 
fiec.  (auf  en  autres  cho(cs  notre  droit  fit  l  autruy  en  toutes.    Donne  à  ,  8cc. 
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ROSNAY 

DUCHÉ-PAIRIE 


TcartelédH  1 .  d'diar  femi 
4e  fleurs  de  lys  i  n  au  Um- 
hel  dt  gueules  qui  efi  Anjou- 
Sicile  ,  4M  x.d'or  4  quatre 
fais  de  gueules  ,  du  J .  dt 
fdblt  4  deux  Itefdtds  i'*r 
fdfidns  l'un  fur  l'dutrequi  efi 
Rouault  ,  f dtti  de  fdfté  d  ur 
&  de  gueules  de  8  pietés 
*«(  efi  Volvire  feutenu  di 


gueules  4  9.  mdilts  £n  dit 
Idtnbtl  de  4.  fines  d'argent 
qui  efi  Kohan  Montaubjn  , 
du  4.  iegueutti  d  ld  trêix  an- 
trie  de  Vdirqui  efi  la  Châtre , 
fur  le  tout  de  gueules  d»  (»q 
d'dtgent  (refi/,memtr/&  h(- 
que  d  tr  dJdUt  4M  al  mm  Uuf- 
f»n  d'diur  tbdrgi  d'une  fleur 

dtljs  itr  qui  f/rHefpttf. 


FRANÇOIS  de  l'Hôpital,  comte  de  Rofnay ,  maréchal  de  France,  chevalier 
des  ordres  du  roy ,  gouverneur  de  Paris  5c  fcul  lieutenant  gérerai  dans  les  pro- 
vinces de  Champagne  &  Brie  ,  obtint  du  roy  Louis  XIV.  un  brevet  du  1.  aouft 
165 1.  par  lequel  ce  prince  ordonna  que  le  comrc  de  Rolnay  6c  (es  dépendances,  rclevanc 
de  lui  à  caulc  de  Ion  château  ,  donjon  fie  grofle  tour  de  Chaume nr  ,  leroit  érigé  en 
titre, 6c  dignité  de  duché  fie  Paine  de  France  fous  le  nom  de  duché  de  ROSMAY. 
h  tyex,  le  brevet  qut  /tut. 
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PIECE  CONCERNANT  LE  DUCHE' PAIRIE 

DE  ROSNAY 

Brevet  de  Pdirie  en  faveur  du  maréchal  de  t  Hôpital  four  le  comté  Je  Rpjhay. 

Du  i.  aouft  i<rci. 

AUJOURD'HUY  l.  aouft  i6$i.  le  roy  étant  â  Paris,  ayant  miscn  confidc- 
ration  les  grands  &:fignalcz  fervices  que  le  fieur  de  l'Hôpital,  comte  de  Rofnay* 
maréchal  de  France ,  chevalier  de  fes  ordres  ,  gouverneur  de  Pans ,  fie  feul  Ion  lieu» 
tenant  gênerai  en  les  provinces  de  Champagne  &  Bric  ,  a  rendus  S:  continue  de 
p  rendre  a  cet  état  ,  &  combien  il  en  a  mérité  par  le  gain  des  combats  &  batailles, 
&  les  autres  avantages  qu'il  a  remportez  fur  les  ennemis  de  cette  coutonne  tant 
à  la  prile  de  plulîeurs  places  &c  châteaux  qu'en  diverfes  autres  renconttes  où  il  a 
donné  des  preuves  de  Ion  courage  &  de  fa  grande  expérience,  Sa  Majefté  ne  croyant 
pas  que  les  charges  &  les  honneurs  dont  elle  l'a  gratifié  ,  (oient  des  marques  aflex 
îuffifinrcs  de  fa  reconnoiflanec  ,  &:  délirant  luy  en  donner  encore  une  en  lui  con- 
fcranr  un  titre  &:  une  dignité  qui  paiîcà  la  pofterité ,  Se  lui  faire  d'autant  mieux  con- 
noirre  l'cltimc  qu'elle  aura  faite  de  la  perfonne ,  &  le  prix  qu'elle  aura  donné  à  tes 
fervices,  clic  veut  &  entend  que  ladite  comte  de  Romay ,  les  appartenances  &  dé- 
pendances relevant  d'elle  à  caulc  de  Ion  château,donjon  &  grofle  tour  de  Chaumont ,  Se 
qu'elle  fçait  être  de  grande  étendue  &  d'un  revenu  fufnïant  &  convenable  pouc 
loutenir  une  plus  haute  dignité  que  celle  de  comté ,  foit  créée  &  érigée  en  titre, 
nom, dignité  &  prééminence  de  duché  &  Pairie  de  France,  lous  le  nom&  appel- 
lation de  duché  de  Romay,  pour  en  jouir  par  ledit  ficur  maréchal  de  I  Hôpital  &  fes 
hoirs  &  dclccndans  mâles  perpétuellement  &  à  toujouts ,  cn'cmble  des  honneut s , 
ptcrogatives  &  droits  à  duc  &  Pair  appartenans,  en  tous  lieux  &  auttes  géné- 
ralement quelconques, lans  rien  innover  au  reflort  ancien  des  juftices,  ni  qu'au  moyen 
C  des  édits  &c  ordonnances  faites  ou  à  faire  fur  réfection  des  terres  &:  feigneurics  en 
duché  &  Pairie  on  puille  prétendre  ores  ne  à  l'avenir  au  défaut  d  hoirs  miles  ledic 
duché  &  Pairie  de  Rofnay  devoir  êtte  réuni  &  incorporé  à  notte  couronne ,  mais 
en  ce  cas  demeurera  aux  autres  hoirs  &  ayans  caufe  dudit  fieut  maréchal  de  l'Hô- 
pital lous  le  titre  ancien  de  comté  de  Rofnay,  Pour  témoignage  dequoy  ladite  ma- 
jefté  ma  commandé  de  lui  en  expédier  toutes  lettres  neccllaircs  ,  cependant  1=  pre- 
fent  bf  evet  qu  elle  a  voulu  figner  de  là  main,  Se  fait  contrefigner  par  moy  fon  confeillec 
(ccrctaire  d'ézat  &;  defes  commandemens &  finances.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas, 
De  Lomenie. 
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ROQUELAURE. 

DUCH^-PAIRIE- 


Icarteli  MU  1.  & 

Î.  d'azur  à  5.  net 
Algllit  AU  !■&*,. 

d'argent*  2  vatbet 
f  affames  de  gui*, 
les  accirnées  & 
clarinéts  d'azur  a» 
chef  d'azur,  char- 
gé de  tnit  éuilet 
dor,  &  furie  tout 
d'azur  au  tfM  d'er. 


LA  terre  de  Roquelaure,  &c.  fut  érigée  en  duché- Pairie  en  faveur  de  G  A  S- 
TON-JE AN-BAPTISTE  de  Roquelaure,  marquis  de  Biran,  &  de  Ces  dét- 
ins mafles  nez  en  loyal  mariage ,  avec  ateribucion  du  retient  des  appellations 
qni  (croient  interjettées  des  jugemens  rendus  par  les  officiers  de  ce  duché  au  parle- 
ment de  Touloulc  ,  par  lettres  données  à  Melun  au  mois  de  juin  i6yz.  ANTOI- 
NE-GASTON de  Roquelaure  fon  fils ,  marquis  de  Biran  ,  depuis  mare'chal  de  Fran- 
ce ,  chevalier  des  ordres  du  roy ,  obtint  d'autres  lettres  dattees  de  Verfatllcs  au  mois  de 
décembre  1683.  portant  union  des  terres  &  feigneurics  de  Roquelaure  ,  de  Laver- 
dcns>  duRivau,dc  Saint  Chreftic , de  Mirepoix,  &c.  ôc  creftion  de  ces  terres  en 
duché- Pairie  lous  le  titte  de  Roquelaure,  en  fa  faveur  &  celle  de  les  dcfccndans  mâ- 
les, avec  attribution  des  appellations  des  jugemens  rendus  par  les  officiers  de  ce  du- 
ché'au  parlement  de  Touloufc ,  mais  aucunes  de  ces  lettres  ne  fuient  enregiftrees. 
Voyez,  Us  pièces  quifuivent  concernant  ces  éretlions.  La  généalogie  de  U  mai;un  de  Ro- 
quelaure fer*  rapportée  dans  U  futte  de  cette  hijloire ,  chap.  DES  MARECHAUX 
DE  FRANCE. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE  PAIRIE 

DE  ROQUELAURE 

Eretltm  d»  marquifat  de  Roquelaure  en  duché'  rjr  Patrie  en  faveur  de  Cajlm-Jean-Saptijle 

Au  mois  de  juin  16  y.. 

LOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre  :  A  tous  prefens  & 
à  venir ,  Salur.  Comme  1  équitable  diflribution  des  grâces  &  des  récompenses 
peut  beaucoup  contribuer  au  maintien  &  à  la  grandeur  de  norre  c'tat  &:  à  notre  pro- 
pre  gloire  &  fatisfaclion ,  auflî  nous  avons  ,  à  l'exemple  des  rois  nos  prJdcccficurs, 
apporte  beaucoup  de  confideration  au  choix  de  ceux  que  nous  voudrions  élever  aux 
premières  dignitez  de  la  couronne  ;  &  ayant  une  connoiffânee  par: iculierc  des  méri- 
tes de  notre  trés-cher  &  tres-ame  Gafton  de  Roquelaure,  marquis  de  Roquelaure, 
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&  de  Biran,  comte  de  la  Tout,  bâton  des  baronnies  de  Laverdcns  ,  Biran,  Sainte 

A  Criftie ,  Mirepoix ,  GaudoUx ,  le  Bteuil ,  Longart ,  Clarac,  Roquefort ,  Prechac,  Mont- 
bert,  Durant,  S.  A  vit,  Brugnens,  Goutte,  Ccran,  Aftarac ,  Montequieu ,  notre  lieu» 
tenant  gênerai  en  nos  armées,  maiftre  de  notre  garde-robbe,  gouverneur  en  notre 
ville  &  chafteau  de  Lcctoure  fie  chafteau  du  Ha ,  mcflre-de-camp  d'un  régiment  de 
cavalerie  fie  d'un  d'infanterie  pour  notre  fervice  ;  qu'il  cft  iflu  d'une  des  plus  illufacs 
fie  anciennes  raaifons  de  ce  royaume,  qui  a  eu  alliance  fie  proche  parenté  avec  cet» 
le  des  comtes  d'Armagnac  a  prefent  confondue  dans  celle  de  Navarre ,  fie  qui  a  don* 
né  plufieurs  grands  personnages  à  la  France,  dcfquels  la  mémoire  doit  être  à  jamais 
confiderée  ;  que  Feu  notre  coufin  le  matquis  de  Roquelaure  fon  pere ,  maréchal  de 
France,  a  rendu  de  longs  &  rccommandables  fervices  à  cet  état  tarit  avant  que  de 
serre  élevé  à  ladite  charge  que  depuis,  que  ledit  marquis  de  Roquelaure  d'aprdenr. 
a  dignement  fie  affidûment  fervi  le  feu  roy  notre  très- honoré  feigneur  fie  peré,  dé 

U  gloricute  mémoire ,  prés  de  (a  perlonne  fie  dans  fes  armées  depuis  la  guerre  ouverte 
entre  cette  couronne  te  celle  a'Efpagnc  :  qu'étant  capitaine  de  chevaux- légers  des 
l'année  mil  fix  cens  trente-cinq  »  &  depuis  meftre-de-camp  de  cavalerie  fi;  d'infan- 
terie, il  sert  fîgnalé  dans  lcfditcs  charges  dans  tous  les  fîeges  &  combats,  fie  autres 
actions  plus  notables  qui  ont  été  faites  en  Lorraine ,  én  nos  frontières  de  Picardie, 
en  Flandres,  Artois,  Italie  fit  Efpagne,  a  été  fait  prifonnicr  en  deux  différentes  ba- 
tailles, après  avoir  reçu  de  griéves  blefiures  ,  fie  combattu  u es- vaillamment  contre 
hos  ennemis  déclarez ,  comme  il  a  fait  partout  où  il  s'eft  trouvé,  te  depuis  trois  an- 
nées qu'il  a  exerce  ladite  charge  de  notre  lieutenant  gcneial  en  nos  atmées  fous  les 
gcneiaux  d'icelles,  il  a  d'autant  plus  fait  connoiftre  fa  valeur  te  fa  vertu,  qu'il  a  été 
dans  un  emploi  plus  relevé,  te  nous  a  toujours  gardé  une  fidélité  inviolable  pen- 
dant les  mouvemens  qui  ont  été  excitez  en  cet  état  fit  qui  l'agitent  encore  présen- 
tement :  étant  auiïi  bien  informé  que  fon  marquilat  de  Roquelaure  éft  très -noble 
te  conûdcrable,  Se  qu'étant  joint  à  celui  de  Biran  fie  aux  terres  de  Laverdcns,  Biran  t 

G  Sainte  Criftie,  Mirepoix,  Gaudoux,  le  Breuil,  Montbett,  Longart,  Clarac,  Ro- 
quefort, Prechac,  Durant,  Saint  Avit,  Parafis  Se  Brugnens ,  Goufrc,  Ccran,  A  fra- 
nc ,  Montequieu ,  toutes  lesquelles  terres  font  contigues  te  relèvent  nuement  de  nous 
à  caufe  de  nos  comtez  d'Armagnac  Se  de  Loumagne,  toutes  ces  feigneurics  enfemblc 
composeront  une  tetre  de  notable  revenu  fie  des  plus  belles  du  royaume ,  fi  bicà 
xju'cBe  pourra  très  dignement  en  toutes  manières  portet  le  nom  8c  qualité  de  du- 
ché fie  Pairie.  Sçavoir  faifons  que  nous  pour  ces  caufes  fit  aurres  bonnes  confidera- 
tions  à  ce  nous  mouvans ,  ayant  fur  ce  pris  l'avis  de  la  reine  notre  très  honorée  da- 
me fie  merc ,  fie  d'aucuns  princes ,  grands  fie  notables  perfonnages  de  notre  confeil , 
fie  de  notte  propre  mouvement,  grâce  fpecialc,  pleine  puiflance  5c  autorité  royale , 
avons  créé  fie  érigé ,  créons  fie  érigeons  ledit  marquifat  de  Roquelaure  ,  cnfemble 
lcfditcs  terres  fie  feigneurics  que  nous  avons  jointes  fie  incorporées ,  joignons  Se  in- 
corporons, en  nom,  titre  fie  dignité  de  duché  de  Roquelaure  fie  Paitie  de  France, 
pour  en  jouir  par  ledit  ficur  de  Roquelaure  fie  fes  hoirs  mâles  ,  feigneurs  de  ladite 
tetre  de  Roquelaure,  nez  fie  à  naître  en  loyal  mariage,  audit  titre  de  duché  fie  Pai- 

D  tie  relevant  de  nous  fie  de  notte  couronne  à  une  feule  foy  fie  hommage,  fie  aux  hon- 
neurs, aurorirez,  prérogatives,  prééminences  ,  franchifcs  fie  fibertez  que  les  autres 
ducs  fie  Pairs  de  France  ufent  tant  en  juftice  fie  juridiction ,  féanecs  en  nos  cours 
de  parlement,  avec  voix  déliberativés ,  qu'en  tous  autres  droits  quelconques ,  (bit  és 
aficmblécs  de  noblefle,  faits  de  guerre,  qu'aucuns  lieux  fie  aites  de  (canoë, d'hon- 
neur fie  de  rang.  Voulons  fie  nous  plaît  que  toutes  les  caufes  civiles  fie  criminelles , 

(rcrfonnellcs,  mixtes  ou  réelles,  qui  concerneront  tant  ledit  lîeur  de  Roquelaure  que 
e  droit  dudit  duché ,  (oient  traitées  fie  jugées  en  notte  cour  de  parlement  de  Pans 
en  première  inftance,  fie  que  les  caufes  fie  procez  d'entte  les  lujets  5c  jufticiable.  du- 
dit duché,  reflbtcent  nuement  par  appel  du  juge  d'icclui  tri  notre  cour  de  parlement 
de  Touloufc,  5c  en  tous  cas  fors  fie  excepté  les  royaux  ,  dont  la  conhoifianec  ap- 
£  partient  à  nos  juges  patdcvant  lefqucls  ils  avoient  accoutumé  de  reflortir.  Voulons 
aufli  que  ledit  ficur  de  Roquelaure  fc  puifle  dire  fie  reputet  fie  fes  dclccndans  maies 
en  loyal  mariage,  ducs  de  Roquelaure  fie  Pairs  de  France ,  ôc  tiennent  ledit  duché  en 
plein  fief  fie  fous  une  feule  foy  5c  hommage  de  nous  fie  de  notre  couronne  ,  de  la- 
quelle duché  fie  Pairie  IcJit  ficur  de  Roquelaure  nous  a  fait  dés  à  prdent ,  ainfi  qu  il 
eft  accoutume  >  le  ferment  de  fidélité  auquel  nous  l'avons  reçu ,  fie  en  ladite  qualité 
de  duc  de  Roquelaure  fie  Pair  de  France ,  fie  comme  tel  nous  voulons  que  (es  vaflàux 
le  tenans  fiefs  mouvans  dudit  duché  >  le  reconnoiffent  fie  lui  failenc  fie  rendent  les  foy 
Ttutt  V*  V  10 
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&  hommage  ,  baillent  leurs  ad  veux  Se  dénombrcmens ,  quand  loccafion  en  échéra,  ^ 
audit  de  Roquelaure  &  â  (es  (uccéfleurs  au  même  titre  de  duc  de  Roquclaure  Se 
Pair  de  France,  fans  toutefois  que  par  le  moyen  de  ceite  érection ,  ni  des  édits  des 
années  mil  ciuq  cens  (bixanic-fix  ,  du  mois  de  juillet  mil  cinq  cens  foixante-dix-neuf, 

•  de  décembre  mil  cinq  cens  quatre-vingt-un ,  Se  de  mars  mil  cinq  cens  quatre-vingt- 
deux  ,  faits  (ur  l'creftion  des  terres  en  duché  |fi£  Pairie  ,  marquifats  Se  comtez , 
l'on  puifle  prétendre  ores  ni  pour  l'avenir  au  deffaut  d  hoirs  mâles  dudic  fieur  de  Ro- 

*  quelaure  Se  de  (es  defeendans ,  ledit  duché  Se  Pairie  être  réuni  &  incorporé  à  notre 
couronne,  Se  fans  que  nos  fuccefleurs  rois  audit  -cas  puiffènt  prétendre  aucun  droit 
Se  propriété  de  revcrûcm  dudit  duché  par  le  moyen  dc(dits  edfts  Se  autres  chofes 
quelconques,  aufquels  nous  avons  dérogé  Se  dérogeons  de  notre  grâce  (pédale  pat 
ces  pre(emcsen  faveur  dudit  fieur  duc  de  Roquelaute  &  de  te  fuccefleurs  Se  ayans 
caufe,  fans  laquelle  dérogation  ledit  fieur  duc  de  Roquclaure  n'auroit  voulu  accep- 
ter ndtredite  jracc  Se  libéralité,  ni  confentir  à  la  prefente  érection  Se  création  :  à 
la  charge  auffi  que  ledit  duché  Se  les  terres  Se  fdgncuries  qui  y  (ont  unies  &  incor- 
porées ,  i  deffaut  de  fuccefleurs  miles  dudit  fieur  de  Roquclaure  6e  (es  defeendans ,  3 

w  retourneront  à  leur  première  nature ,  titre  Se  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à 
nos  amez  Se  féaux  les  gens  tenans  nos  cours  de  parlement  &  chambre  des  comptes 
à  Paris ,  Se  a  tous  nos  autres  officiers  &  jufticiers  qu'il  appartiendra,  chacun  en  droit 
foy,  que  nos  prefentes  lettres  de  création  Se  érection  ils  fuient  lire,  publier  Se  en- 
registrer, Se  du  contenu  en  i  celles  jouir  Se  ufcr  ledit  fieut  de  Roquelaute  Se  (es  fuc- 
cefleurs mâles  en  loyal  mariage,  pleinement,  paifiblemcnt  Se  perpétuellement ,  cefi 
fant  Se  failant  cefler  tous  troubles  Se  empéchemens  au  contraire ,  nonobftant  quel- 
conques édits ,  ordonnances ,  deflenfes  Se  lettres  à  ce  contraires ,  par  ldquelles  l'on 
pourroit  prétendre  le  nombre  des  ducs  Se  Pairs  toc  limite  &  ptc'fix ,  aufquels  nous  avons 
dérogé  Se  dérogeons,  Ce  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  contenues:  car  tel  eft 
notre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  Se  (table  à  toujours,  nous  avons  fait 
mettre  notre  fcel  à  ccfdites  prdèntes,  (âuf  en  autres -chofes  notre  droit,  Se  l'autruy 
en  toutes.  Donné  à  Melun  au  mois  de  juin  l'an  de  gtace  mil  fix  cens  cinquante- 
deux  ,  Se  de  notre  règne  le  dixième.  Signé ,  LOUIS.  Et  plus  bas,  Par  le  roy,  Lu 
Tellier.  Et  a  côté,  Vtpi%  Mole'.  Et  (ceilées  du  grand  fceau  de  cire  verte  (ut  lacs 
de  foye  rouge  Se  verte. 

c 

Kt^Pfrtfentt'etnftrlemtntfsr  mtffire  Gàjlm-] tm-UfliJlt  it  Btpelmre. 

Du  8.  janvier  ia*sj. 
A  NOSSEIGNEURS  DE  PARLEMENT. 

SUPPLIE  humblement  Gafton-]can-Baptifte  de  Roquclaure,  chevalier,  marquis 
dudit  lieu,  comte  de  Gante,  confëiUer  du  roy  en  (es  eonféils , grand-mairre  de 
la  garderobbe  &  lieutenant  gênerai  des  armées  de  fa  majefté  .*  Difant  qu'il  a  plu  au 
roy  d'ériger  le  marquifat  de  Roquelaute  Se  dépendances  en  duché  &  Pairie  par  lès 
lettres  parentes  du  mois  de  juin  dernier  qui  font  à  la  cour  adreflantes.  Ce  confide- 
ré,  Noflcigncurs,  attendu  ce  que  deflus,  il  vous  plaife  ordonner  lcfditcs  lettres  être 
regiftrées  au  grefle  de  ladite  cour  ;  ce  fàtfânt  recevoir  ledit  (uppliant  en  ladite  qua- 
lité de  duc  Se  Pair,  pour  par  lui  jouir  de  lcôct  Se  contenu  en  icellcs.  Et  vous  fe- 
rez bien.  Signé,  Millet,  procureur.  D 

Mtfht  bàt>  Soit  montré  «1  procureur  général  du  roy.  Fait  en  parlement  le  huit 
janvier  itfj  3. 


/ 
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A         Ertttim  du  duthé  de  Xequeigure  en  ftvemr  d  Anteme  Gêfim  de  Roquelan. 

Do  mots  de  Décembre  1685. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,roy  de  France  fit  de  Navarre, à  tous  préfensfir 
i  venir ,  falur.  Nous  avons  toujours  cru  qu'il  écoic  de  notre  juftice  fie  important 
à  la  grandeur  de  notre  état  Se  à  notre  gloire  ,dc  faire  choix  de  perfonnes  d'un  mé- 
rite diftingué  pour  les  élever  aux  premières  dignitez  de  la  couronne  ;  c'étoit  pour 
cette  raifon  que  l'illuftre  naiffànce  de  feu  notre  très-cher  &  bien-arné  coufin  le 
duc  de  Roquelaure,  gouverneur  8t  notre  lieutenant  gênerai  en  la  province  de  la 
haute  fie  baffe  Guyenne  defeendu  d'une  des  plus  anciennes  maifons  de  notre  royau- 
me, autrefois  alliée  dans  celle  des  comtes  d'Armagnac,  qui  (e  trouve  confondue  en 
celle  de  Navarre,  fie  que  les  grands fervices  que  feu  notre  coufin  le  maréchal  de  Ro- 
quelaurc avoir  rendu  à  l'état,  8e  ceux  que  notre  coufin  le  duc  de  Roquelaurc  avoie 
lui  même  rendus  tant  prés  la  perfonne  du  feu  roy  notre  rrés  honoré  (eigneur  fie  pere 
jj  de  glorieufe  mémoire  ,  que  dans  nos  armées ,  où  il  s'étoit  fignalé  dans  les  fonc- 
tions de  capitaine  de  chevaux  légers,  meirre  de  camp  de  cavalerie  fit  d'infanterie ,  fi* 
de  lieutenant  gênerai  de  nos  armées  en  pluficurs  ficgts ,  combats ,  batailles ,  Se  en 
toutes  les  actions  les  plus  notables  qui  s  croient  faites  en  Lorraine,  Flandres,  Artois 
Italie  Si  Efpagne,  où  il  avoit  reçu  pluficurs  bleflures,  Se  fit  fidélité  inviolable  pen- 
dant les  mouvemeos  qui  onr  agité  cet  érat  dans  les  premières  années  de  norre  règne 
nous  aurait  porté  dés  le  mois  de  Juin  de  l'année  mil  ûx  cens  cinquante-deux  i 
ériger  en  (a  faveur  en  titre  de  duché  Se  Pairie  la  terre  8e  marquifat  de  Roque- 
laurc ,  avec  pluficurs  terres  contigués  d'une  étendue*  aflêz  considérable  pour  foute- 
nir  un  tel  titre,  Se  enfuite  à.  lui  cenficr  le  gouvernement  8e  notre  lieutenance  gé- 
nérale en  la  province  de  la  haute  «Se  bafle  Guyenne,  où  il  nous  aurotc  trés-digne- 
ntent  lervi  jufqucs  à  ton  deceds,  tous  ces  fervices  qui  font  encore  recens  en  notre 
mémoire  joints  aux  bonnes  qualitez  que  nous  avons  reconnus  en  la  perfonne  de 
notre  rrés-cher  8c  bien-amé  Anteme  Gâfimde  RtaueUmre fm fils ,  mettre  de  camp  d'un 
régiment  de  cavalerie  Se  gouverneur  pour  nous  de  notre  ville  Se  château  de  Léo 
Ç  toure,  8e  au  ztle  qu'il  a  témoigné  pont  notre  fërvice,  s'étant  rencontré  dans  la  der- 
nière guerre  en  tous  les  combats  8e  actions  confiderables  qui  le  (ont  paflees  fur  nos 
frontière  d'Alfacc  <Sc  en  Allemagne ,  où  il  a  donné  des  marques  Singulières  de  fa 
valeur ,  nous  invitent  à  honorer  ledit  fieur  de  Roquelaurc  fils  de  la  même  dignité 
de  duc  8e  pair.  A'  ces  caufes  fit  autres  confiderations  à  ce  nous  mouvans ,  de  notre 
propre  mouvement ,  grâce  fpedale,  pleine  puiflance  &  autotité  royale,  nous  avons 
de  nouveau  créé  8c  érigé ,  créons  8e  érigeons  par  ces  prélentes  lignées  de  noftre 
main  ledit  duché  de  Roquelaure ,  enlcmble  les  terres  Se  (cign curies  de  Laverdens  , 
Biran,  fàintc  Creftie,  Mirepoix  ,  Gaudoux,  le  fircuil,  Longard,  Clarac , Roquefort, 
Prcchac,  Durant,  faint  A  vit,  Brugnens,  Goutte  ,  Ceran,  Aftarac  &  Montcquico 
y  jointes,  en  nom  titte  Se  dignité  de  duché  de  Roquelaure  Se  Pairie  de  France, 
pour  en  jouir  par  ledit  fieur  de  Roquelaurc  8e  les  hoirs  mâles  feigneurs  de  ladite 
D  «rte  de  Roquelaurc  nez  Se  à  nahre  en  loyal  mariage  audit  titre  de  duché  Se  Pairie 
relevant  de  nous  fie  de  notre  couronne  à  une  feule  foy  fie  hommage,  8e  aux  hon- 
neurs ,  auroritez,  prérogatives,  prééminences,  franchi fes  8e  liberrez  dont  jouùTcnc 
les  autres  ducs  fie  pairs  de  France  ,  cane  en  juftke  fie  jurifdiétion ,  lcancc  en  nos 
cours  de  parlement ,  avec  voix  délibetative  s  qu'en  tous  autres  droits  quelconques, 
{bit  es  aflemblécs  de  noblcffe ,  faits  de  guerre,  qu'aurres  lieux  8c  actes  de  féanec 
d'honneur  8e  de  rang.  Voulons  8c  nous  plaît  que  toutes  les  caufes  civiles  fie  crimi- 
nelles ,  perfonnelles ,  mixtes  ou  réelles ,  qui  concerneront  tant  ledit  fieur  de  Roque- 
laurc que  les  droits  dudit  duché,  foient  traitées  8c  jugées  en  notre  cour  de  parlement 
de  Paris,  en  première  inftance  ,  fie  que  les  caufes  fie  procès  d'entre  nos  lujetsfie  jufh- 
ciablcs  dudit  duché,  reflbrtifîent  fie  viennent  par  appel  du  juge  d'icclui  en  norre 
cour  de  parlement  de  Touloufc,  8c  en  tous  cas  fors  8c  excepte  les  royaux  dont  la 
connoiflance  appartient  aux  juge* ,  pardevant  lefquels  ils  avoient  accoutumé  reflortir  ; 
E  voulons  aufli  que  ledit  fieur  de  Roquelaurc  fe  puuTc  dite  Si  reputet  8c  fes  defeen- 
dans  mâles  en  loyal  mariage,  ducs  de  Roquelaure  fie  pairs  de  France ,  fie  tiennent 
•  ledit  duché  en  plein  fief  fous  une  Icule  foy  fie  hommage  de  nous  8c  de  notre  couron- 
ne ,  duquel  dutbé  t$r  f*irie  ledit  fieur  dut  de  RtqueUure  n*ui  sfiut  des  À  frefent  âmfi  qu'il 
qfi  mtntunk  le  ferment  de  fidélité êuqneltms  tuvtns  reçu  en  UdUt  quàlité  de  duc  de 
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RtqttrUure  &  fuir  de  Frmee  ,  Se  comme  tel ,  nous  voulons  que  les  vaflaux  &  tcnans 
fier  mouvans  dudit  duché ,  le  teconnoifl'ent ,  lui  faflent  Se  rendent  les  foy  Se  hom-  : 
mage,  baillent  leurs  aveus  &  dénombrement,  quanJ  l'occafîon  en  échera,  audit 
{leur  de  Roquelaurc  Se  à  IcfJits  fuccefTeurs  mâ les  en  même  titre  de  ducs  de  Ro« 
quelaure  Se  pairs  de  France,  Tans  toutefois  que  par  le  moyen  de  cette  érection, 
rvr  des 'édits  des  années  j-y 66.  du  mois  de  Juillet  if 79.  décembre  ij8r.  4c  mars 
IJ82.  faits  fur  (érection  des  terres  en  duché  Se  pairie,  marquifàts  &  corniez,  l'on 
puille  pré  rendre  en  défaut  d  hoirs  mâles  dudit  fîcur  de  Roquclaure  &  de  (es  def- 
cendans  ,  ledit  duché  Si  Pairie  être  réuni  Se  incorporé  à  notre  couronne  ,&  fans 
que  nos  fuccclTcurs  rois  puifleut  audit  cas  prétendre  aucun  droit  &  propriété  de 
severlion  dudit  duché  par  le  moyen  defJits  édits  Se  autres  chofes  quelconques  auf- 
qucllcs  nous  avons  déroge  Se  dérogeons  de  notre  grâce  fpeciale  par  ces  pu-lentes 
«n  faveur  dudit  licur  de  Roquelaurc,  fes  fucccflcurs  &  ayans  caufe,  (ans  'laquelle 
dérogation  ledit  licut  de  Roquelaurc  n'auroit  voulu  accepter  notredite  grâce '&  libe-  B 
ralite ,  ni  confentir  à  la  prélcnte  érection,  à  la  charge  auffi  que  ledit  duché  ,  &  les 
terres  &  feigneurics  qui  y  font  unies  S:  incorporée  à  défaut  de  fuccefTeurs  mâles 
dudit  ficur  de  Roquclaure  Se  de  fes  defeendans ,  retourneront  en  leur  première 
nature ,  titre  Se  qualité.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  &  féaux  confcillcrs 
les  gens  tcnans  nos  cours  de  parlement  de  Paris  &  de  Touloufc ,  Se  à  nosamczSc 
féaux  les  gens  tcnans  notre  chambre  des  comptes  à  Paris,  &  à  tot:s  autres  nos  j.tf- 
ticiers  Se  officiers  qu'il  appartiendra,  chacun  en  droit  foy,  que  nos  préfentes  let- 
tres de  création  &  érection  ils  faflent  lire,  publier  Se  rcgiftrcr,  &  du  contenu  en 
iccllcs  jouir  Se  ufer  ledit  ûcur  de  Roquclaure  &  fes  fuccefTeurs  mâles  en  loyal  maria- 
ge ,  pleinement,  paiiiblement  Se  perpétuellement,  ceflans  &  failant  ccllcr  tous 
troubles  Se  cmpcchcmcns,  nonobftant  tous  édits,  ordonnances,  dcftcnfcsflc  lettres 
à  ce  contraires,  par  lefquellcs  on  pourroic  prétendre  le  nombre  des  ducs  Se  pairs  C 
être  limité  Se  préfix,  aufqucls  nous  avons  dérogé  &  dérogeons  Se  aux  dérogatoires 
y  contenues  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  En  témoins  dequoi ,  nous  avons  fait  mettre 
notre  fccl  à  ccfditcs  préfentes.  Donné  à  Vcrfaillcs  au  mois  de  décembre  mil  fîx 
cens  quatre-vingt-trois,  te  de  notre  règne  le  quarante- unième,  ligné  LO  UIS. 
jàtfwrU  retf,  par  le  roy,  Cot»E*T.  Et  Iccllé  du  fecau  de  cite  verte  en  lacs  de 
4byc  rouge  Se  verte. 
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BETHUNEORVAL 

DUCHÉ-PAIRIE 


n'âTgmt  l  ù 
fâfit  itgutultt 
tfiitBttbw 
nthifédunlom 


k  T    ES  terres  &  feigneuries  de  Nogent  le  Rotrou,  de  Montigny,  de  Rcgmalard 

J  &  de  Champrond,  furent  érigées  en  duché-Pairie  par  lettres  du  mois  Je  juin 

1*51.  en  faveur  de  FRANÇOIS  de  Bethunc,  comte  dOrval  chevalier  des  or- 
dres du  roy  ,  lieutenant  gênerai  de  fes  armées,  premier  ccuyer  de  la  reine  :  ces 
lettres  ne  furent  point  enrcgiftrc'es:  &  il  mourut  le  7.  juillet  1678.  Vtjez  Us  puces  q*i 
fument  cûncenunt  cette  e'reûten.  L*  goscAltgu  de  U  maifon  de  BcthuiiC  *  ttc  rspprue 
terne  IK.  de  cette  kt/l.  f.  2. 1 0 .  &  f**v. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 

b    DE  BE  THUNE-OR  VAL- 

Erefim  Je  U  terre  de  Bethtme  en  duché' &  Furie  de  Frenee ,  en  ftvtur  de  mejfire 
Trmctis  de  Bcthtmt ,  ctmte  iOnud. 

Au  mois  de  juin  1*51. 

IOUIS ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  &  de  Navarre  :  à  fous  prefëns  & 
à  venir,  Salut.  Comme  il  n'y  a  rien  qui  contribue  davantage  au  maintien  des 
grands  états ,  ni  qui  di>nnc  plus  de  lultre  &  de  fplendeur  à  la  pu i fonce  &  majciré 
des  fouverains ,  que  la  légitime  &  prudente  diftnbution  des  principales  grâces  &  di- 
gnités qui  dépendent  d'eux ,  auflî  nous  avons  beaucoup  examiné  la  naiflanec  &  qua- 
lité de  ceux  que  nous  avons  voulu  en  honorer ,  &  les  fervices  qu'ils  nous  ont  ren- 
dus &  au  public.  Et  conliderant  que  notre  tres-cher  &  bien  •  amé  François  de  Be- 
C  thune,  comte  d'Orval,  conleiilcr  en  nos  conleils  d'éat  &  privé  .  chevalier  de  nos 
ordres,  l'un  de  nos  lieutenans  généraux  en  nos  armées,  &  premier  écuyer  de  la  rei- 
ne notre  ttés  honorée  dame  &  mere,  (cig  cur  de  Nogent  le  Rotrou,  Mo.itigny, 
Rcgmalard,  Champrond,  Villcbon  ,  Lcrvys  ,  &  baron  de  Courville ,  eft  illu  dune 
des  plus  illuftres  fan.ilies  de  notre  royaume;  qu'il  eft  rîls  de  feu  Maximilien  de  Be- 
thunc duc  de  Sully,  vivant  Pair  &  maréchal  de  Fnncc,gnnd  maiftre  de  l'artillerie 
&  lur-intendant  des  finances,  fortifications  &  bâtimens  de  ce  royaume,  grand  voyer, 
gouverneur  &  lieutenant  gênerai  en  Poitou ,  de  qui  les  lerviecs  ûgnalez  &  recoin- 
ImeV.  X10 
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mandablcs  rendus  à  cet  état ,  font  connus  d'un  chacun  ;  qu'il  lui  a  fucccdc'  aufdires 
charges  de  grand  voyer  fie  fur-intendant  des  bàtimens ,  lclqucllcs  il  a  exercé  avec  beau- 
coup d'intégrité ,  de  fidélité  fit  d'affection  :  qu'il  a  polledé  les  charges  de  gouverneur 
des  villes  de  Saint  Maixant,  Figcac ,  Capdenac  fie  Cardaillac,  de  mcfbre-de-camp  de 
notre  régiment  de  Picardie ,  puis  de  maréchal  de  camp  où  il  a  fignalc  fa  valeur ,  ex- 
périence en  la  guerre ,  fidélité,  zelc  fit  bonne  conduite  en  divcrlcs occalîons  impor- 
tantes ,  fie  nous  a  rendu  des  (erviecs  conlidcrablcs  &  à  cet  état,  qui  obligèrent  le  feu 
roy  notre  tres-honoré  feigneur  8e  perc  de  gloricufc  memoiic,  que  Dieu  ablolvc,  de 
l'approcher  de  la  reine  notteditc  très  honorée  dame  8e  mere,  pour  la  ferviren  qua- 
lité de  Ion  premier  éctiyer ,  comme  il  a  fait  depuis  pluûeurs  années  avec  toute  l'af- 
fiduité  8e  le  (oui  poffible,  en  lorte  qu'elle  nous  l'a  recommande  avecafte&ion  pour 
lclever  à  la  dignité  de  duc  fie  Pair  de  France  :  que  depuis  il  a  e'ré  admis  au  nombre 
des  chevaliers  de  nos  ordres ,  8c  a  mérité  en  ces  derniers  temps  d'efrre  honoré  de 
la  charge  de  notre  lieutenant  gênerai  en  nos  années  où  il  s'employa  trcs-dig.iemenc 
pendant  la  campagne  dernière ,  8c  meme  pour  lubvenir  au  bcloin  prcfTant  que  nous 
avions  d  être  affilié  de  troupes  pour  nous  oppolcr  à  celles  des  Elp.'gno's ,  du  duc 
Charles  de  Lorraine  fit  du  prince  de  Condc  ,  fie  .utres  nos  fujets  rebelles  joints  à  eux,  B 
il  mit  lur  pied  un  nombre  conlidci  *Wc  de  gens  de  guerre  tant  d'infanterie  que  de 
cavalerie,  &  les  mena  en  nos  armées  :  que  daillcuis  Jcldites  terre*  de  Nogenr  le  Ro- 
trou,  Moutigny,  Regmalard  *e  Champro.  d,  qu'il  nous  a  très  humblement  lupphé 
d'ériger  en  titre  de  duché  &  Pairie  de  France  lous  le  nom  de  Bcihune,  font  de  la 
valeur,  con finance  &  qualité  requiles  pour  cet  effet,  8e  relèvent  de  nous.  Scavoir 
faifons ,  que  nous  pout  ces  caufes  &  autres  grandes  Se  bonnes  confédérations  à  ce  nous 
tnouvans ,  ayant  lur  ce  pris  l'avis  de  la  reine  merc  fie  d  aucuns  princes ,  grands  5c 
notables  perfonnages  de  notre  conlêil ,  8c  de  notre  propre  mouvement,  grâce  fpe- 
ciale,  pleine  puiflance  8e  autorité  toyale,  avoiis  créé  8c  érigé,  créons  &  érigeons lef- 
dites  terres  de  Nogent  le  Rotrou,  Moutigny,  Regmalard  8e  Champtond,  que  nous 
avons  jointes  fie  incorporées,  joignons  fie  incorporons,  en  nom ,  titre  fie  dignité  de 
duché  &  Pairie  de  France  fous  le  nom  fie  appellation  de  Bcthunc ,  pour  en  jouir  par 
ledit  licur  comte  d  Orval ,  les  hoirs  miles  fcigncurs  d  icellcs  nez  6c  à  naître  en  loyal  C 
mariage  »  audit  titre  de  duché  fie  Pairie  relevant  de  nous  fie  de  no:  re  couronne  à  une 
feule  toy  fie  hommage,  fie  aux  honneurs,  autoritez ,  prérogatives ,  prééminences ,  fran- 
chi fc  s  fit  libériez  que  les  autres  ducs  &  Pairs  de  France  ulent  ianr  en  jufticc  8:  ju- 
rifdicrion,  féance  en  nos  cours  de  parlement  avec  voix  delibcrative,  qu'en  tous  au- 
tres droits  quelconques,  loit  en  aflcmblécs  de  noblefle ,  faits  de  guerre,  qu'autres 
lieux  fie  aères  de  féance  ,  d  honneur  6c  de  rang.  Voulons  8e  nous  plaie  que  toutes 
les  caufes  civiles  fie  criminelles,  perlonnelles ,  mixtes  ou  réelles,  qui  concerneront 
tant  ledit  lîcur  comte  d'Orval  que  le  droit  dudit  duché,  fuient  traitées  fit  jugées  en 
notre  cour  de  parlement  de  Paris  en  première  infiance ,  fie  que  les  caufes  fie  procès 
d'entre  les  fujets  &  julhciables  du  ut  duché ,  relTortiflent  nuement  &  fans  moyen 
par  appel  du  juge  d'icclle  ,  en  notre  iitc  cour  de  parlement ,  &  en  tous  cas  fors  fit 
excepté  les  royaux,  dont  la  connoiflance  appartient  aux  juges  pardevant  lefqucls  ils  D 
avoicot  accoutumé  de  reflortir.  Voulons  aulliquc  ledit  licur  comte  d  Orval  lepuifle 
dire  &  réputer  fit  fes  defeendans  mâles  en  loyal  mariage ,  ducs  de  Bcthunc  8c  Pairs 
de  France ,  8c  tiennent  ledit  duché  en  plein  fief  fous  une  feule  foy  8e  hommage  de  nous . 
&.  de  notre  couronne,  de  laquelle  duché  fie  Pairie  ledit  fieur  comte  d'Orval  nous  a  fait 
dés  à  prefent ,  ainfi  qu  il  efl  accoutume ,  le  ferment  de  fidélité  auquel  nous  l'avons  re- 
çu en  ladite  qualité  de  duc  de  Bethune  fit  Pair  de  France  y  8:  comme  tel  nous  voulons 
que  tous  fes  vaflaux  fie  tenans  fiefs  mou  vans  duiit  duché ,  le  reconnoiûent  8c  lui  faf- 
fent  fie  rendent  les  foy  fie  hommage ,  baillent  leurs  adveus  fie  dénombremens ,  quand 
l'occafîon  en  echera,  audit  fieur  comte  d  Orval  fie  à  fes  fucccflcurs  au  meme  titte  de 
duc  de  Bethune  fie  Pair  de  France,  (ans  toutefois  que  par  le  moyen  de  cette  ércûion» 
ni  des  édits  des  années  mil  cinq  cens  foixante-fix,  du  mois  de  juillet  mil  cinq  cens  E 
foixante-dix-neuf,  de  décembre  mil  cinq  cens  quatre-vingt-un,  8c  de  mars  mil  cinq 
cens  quatre-vingt-deux,  faits  fur  1  érection  des  tertes  en  duchez  &  Pairies,  marqui- 
fats  fie  corniez ,  Ion  puifle  prétendre  ores  ni  à  l'avenir  au  deflaut  d'hoirs  mâles  dudic 
fieur  comte  d'Orval  8c  de  fes  defeendans  ,  ledit  duché  ev  Pairie  élire  réui  i  fit  incorpo- 
ré à  notre  couronne,  8e  fans  que  nos  fucccflcurs  rois  audtr  cas  puillcnt  prétendre  aucun 
droit  de  propriété  6e  reverfion  dudit  duché  par  le  moyen  dcldits  edits  8c  autres  chofes 
quelconques,  au  quelles  nous  avons  dérogé  8c  dérogeons  de  notre  gtace  lpeciale  par  ces 
préfentes  en  faveur  dudit  fieur  comte  d'Orval  8c  les  lucccflcurs  8e  âyans  caufe,  f-ns  la- 
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quelle  dérogation  ledit  fieur  comte  d'Orval  n'auroit  voulu  accepter  notteditc  grâce  Se 
A  libéralité,  ni  confentir  à  la  prefente  ére&ion  8:  création  i  à  la  charge  auflï  que  ledit  du- 
ché &  les  terres  8c  feigneuries  qui  y  font  unies  8c  incorporées ,  au  deffaut  de  fuccef- 
feurs  mâles  dudit  (leur  comte  d'Orval  8c  de  fes  defeendans ,  retourneront  à  Jcur  pre- 
mière nature ,  titre  8c  qualité.  Si  donnons  en  mandement  a  nos  amez  8c  féaux  les  gens 
tenans  notre  cour  de  parlement  8t  chambre  des  comptes  à  Paris ,  8c  à  tous  autres  no» 
jufticiers  8c  officiers  qu'il  appartiendra  >  chacun  en  droit  loy ,  que  nos  prefentes  lettres 
de  création  &  érection  ils  fallcnt  lire ,  publier  &  regiftrer ,  &  du  contenu  en  icclles  jouir 
8c  ufer  leJit  iicur  comte  d'Orval  8c  les  fiicceffcurs  mâles  en  légitime  mariage,  pleine- 
ment, paifiblcmcnt  8c  perpétuellement ,  ceflant  8c  failant  cefler  tous  troubles  8c  em» 
péchemens  au  contraire ,  nonobftant  quelconques  édits ,  otdonnances ,  deffènles  &  let- 
tres à  ce  contraires ,  pat  lelquelles  l'on  pourroit  prétendre  le  nombre  des  ducs  8c  pairs 
eftrc  limité  8c  préfix,  aufqucllcs  nous  avons  dérogé  &  dérogeons ,  8c  aux  dérogatoires 
des  dérogatoires  y  contenues  :  Car  tel  cft  notre  plailîr.  Et  afin  que  ce  (oit  chofe  fer- 
me &  fiable  à  toujours,  nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  cefditcs  prefentes,  fauf  en 
B  autres  chofes  notre  droit,  8c  1  autrui  eu  toutes.  Donné  à  Mclun  au  nuis  de  juin  l'a(i 
de  grâce  mil  lix  cens  cinquante-deux ,  8c  de  notre  regne  le  dixième.  Signé,  LOUIS. 
Et  fur  le  rcply ,  Par  le  toy,  Le  T£llie^  Et  Icellécs  du  grand  fecau  de  cire  verte  lut 
lacs  de  foyc  verte. 

Dffruitim  portant  ptbjittutt*»  fuite  ftr  mefftre  AUximïlie»  de  Betbtau  ,  duc  de  Sulty ,  *• 
f  refit  de  mejjire  Mutimilitn  de  Setbum ,  mxryus  de  Refnj ,  dr  i  fes  defienduu. 


Du  17.  mats  1609. 

PARDEVANT  les  notaires  garde-notres  du  roy  notre  lire  en  lôn  chaftclet  de  Pa- 
ris ,  louflîgncz  ;  Fut  prefent  en  ta  perfonne  haut  8c  puiflant  feigneur  meflîre 
Maximilien  de  Bcthune ,  chevalier ,  duc  de  Sully ,  Pair  de  France ,  marquis  de  Rofny, 
C  prince  (ouverain  d Hcnrichemont  &  Boisbclle  ,  comte  de  Dourd^n  ,  lire  d'Orval, 
-Montrond  &  S.  Anvmd  ,  baron  d'Efpineul,  Bruyères,  le  Chaftclet,  Baugy  ,Polli- 
eny  ,  Eftrcchy  ,  Bontin  ,  Sommeraze  ,  Villcbou  ,  la  Gaftine  &  Noyon  ,  confeillec 
du  rov  en  tous  fes  confeils,  capitaine  lieutenant  de  deux  cent  hommes  d'armes  de 
les  ordonnances  ,  fous  le  titre  de  la  reine,  8c  grand  maure  8c  capitaine  gênerai  de 
l'artillerie,  &  grand  voyer  de  France  ,  luper-inicnJant  des  finances  &  fortifications 
&  bâtimens  du  roy  ,  gouverneur  &  lieutenant  gênerai  pour  Sa  Majefté  en  Poitou , 
Chaftclnudais  8c  LoJunois,  gouverneur  8c  capitaine  du  château  de  la  Baftille  a  Pa- 
ris ,  de  Mante  8c  de  Jargeau  ;  lequel  pour  la  grande  Se  parfaite  amitié  qu'il  porte  à 
mcfïirc  Maximilicn  de  Bcthune  ,  marquis  de  Rofny  Ion  fils ,  émancipé ,  en  faveur  de 
ladite  émancipation  fie  pour  la'  confervation  de  iâ  maifon ,  nom  ,  furnom  5c  armes, 
&  parce  que  ainfilui  aplû  8c  plaît,  a  donné  ,  cédé  8c  tranfporté  ,  donne  cedc8c 
transporte  par  donation  pure  8c  fimple  entre-vifs  irrévocable  8c  en  la  meilleure  forme 
n  que  donation  peut  avoir  lieu,  audit  fieur  marquis  de  Rofny ,  à  ce  prefent  8c  acceptant 
&  humblement  remerciant,  le  château ,  duché- Pairie  de  Sully  ,  avec  toutes  fes  ap- 
partenances &  dépendances ,  &  même  les  baronnie  &  feigneuries  de  la  Chappelle- 
d  Angillon,  Prely ,  Enordre ,  Moullcnfrou  ,  Saint  Gondon  &  Scncly,  &  générale- 
ment tout  ce  qui  cft  compris  en  la  dénomination,  recette  8c  érection  dudit  duché 
te  Pairie  de  Sully  ;  8c  lemblablcment  le  château  &  marquifac  de  Rofny ,  avec  toutes 
fes  appartenances  &  dépendances ,  &  même  les  chaftcllcnics  de  Monrchovel,  8c  Vil- 
leneuve en  Chcvrie  ;  enlémble  le  bail  8c  contrat  crophiteotique  des  terres  de  S.  lilier , 
8c  auttes  dcpcnd.inces  de  l'abbavc  de  Coullombcr  ,  tant  que  ledit  bail  durera  ,  & 
généralement  tout  ce  qui  cft  compris  fous  les  dénominations  8c  tecette  du  mar- 
quai de  Rofny  ;  comme  aufli  la  principauté  ,  tetre  8c  leigneurie  fouveraine  d  Hen- 
lichcmont  8c  Boisbclle,  circonftanccs  8c  dépendances  d  iccllc  ,  qu'il  tient  en  fouve- 
raincté,  (ans  aucune  teconnoi fiance  fapetieure,  rdervé  néanmoins  l'ufufruit  dudit 
r  château,  duché- Pairie ,  8c  marquifat ,  biens  8c  tare  fouveraine  ,  tous  &  chacun* 
leurs  droits,  qualitcz ,  prérogatives ,  prééminences  8c  privilèges  généralement  quel- 
conques ,  la  vie  durant  du  Scigncut  donateur  .laquelle  finie  ,  ledit  ufufruir  fera  rcum 
à  h»  propriété  de  laquelle  ledit  feigneur  donateur  fc  dcfTaiû  &  en  fatfi  ledit  feigneur 
donarairepar  laprcknte  laifinc  8c  deflaifine  faite  devant  les  notaires  foufiignc2 ,  cette 
donation  faite  à  la  charge  que  fi  ledit  feigneur  donataire  vient  à  décéder  fansenfana 
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avant-ledit  feigneur  donateur  ,  lefdites  chofes  ainfi  données  retourneront  audit  (ci-  ± 
.gneuf  donateur  de  plein  droit  ,  fans  charges  fc  dettes ,  ni  fujetion  de  la  fubftitu- 
tion .qui  fera  cy-aprcs  faite  i  mats  fi  ledit  feigneur  donataire  en  ce  cas  laide  des  cnfàns, 
lefdites  chofes  appartiendront  pour  le  tout  fans  aucune  diffraction  en  partage  à  Ion, 
-ftis  aîné,  fc  s'il  n'a  point  de  mâle  «à  fa  fille  ainéc,  &  à  leur  pofterité  fucceflivemcnt, 
enforte  que  tant  qu'il  y  aura  pofterité  mafculine  ou  féminine  dudit  fils  aine  dudic. 
feigneur  premier  donataire ,  la  pofterité  du  fécond  fils  ou  des  autres  fils  &  des  filles 
dudit  feigneur  donataire  n'y  auront  rien,  &  quand  la  pofierité  dudit  fils  tint  Audit  fit' 
gneur  donataire  viendra  à  défaillir  ,  celui  qui  Je  trouvera  famé  eu  reprefentatu  faine', 
fût  ledit  refrefentant  fils  eu  filles  du  fécond  fils  dudit  feigneur  donataire ,  aura  lefdites  terres 
Jonm'es ,  préférant  toujours  les  defeendans  &  diretls  aux  collatéraux  ;  &  entre  les  défendons 
Jtreûs  ou  collatéraux ,  le  frère  à  la  fieur ,  &  t ***é  au  puiné,  &  aufft  de  la  pofieràé  du  fc~ 
■tond  au  tiers  ér  puis  au  quart  ,  ejr  autres  fils  dudit  feigneur  donataire  ,fj  plus  il  en  a  ,  Se 

3uand  la  pofterité  des  mâles  dudit  feigneur  donataire  lera  faillie ,  lefdites  terres  vien-  B 
ront  à  la  fille  aînée  dudit  feigneur  donataire ,  ou  la  perfonne  qui  la  reprefentera  fon 
■fils  ou  fille  ,  Se  ainfi  de  la  teconde  fille  ,  &  la  troificme  Se  quatrième,  ou  leurs  re- 
prefentanst  fc  quand  toute  la  pofterité  mafculine  ou  féminine  dudit  feigneur  dona- 
taire viendra  à  défaillir  ,  ou  au  cas  qu'ils  décèdent  (ans  en  fins  après  ledit  feigneur 
donateur,  en  ce  cas  lefdites  terres  viendront  au  fécond  fils  dudit  leigncur  donateur, 
ou  de  celui  qui  les  reprefentera  &  marchera  en  ligne  directe,  &  procédera  ladite 
fubftitution  par  la  pofterité  dudit  fécond  fils  ,  comme  il  a  été  dit  en  parlant  dudic 
feigneur  premier  donataire  ,  &  de  fa  pofterité  ;  fc  au  cas  que  toute  la  pofterité  maf* 
cuîine  &  féminine  dudic  fécond  fils* audit  feigneur  donateur  vienne  à  défaillir ,  ou 
que  lui-même  deccdc  fans  en  fans  mâles  ni  femelles  ■  devant  ou  après  ledit  feigneur 
premier  donataire  fon  frère  aîné  ,  en  ce  cas  lefdites  terres  données  appartiendront 
au  troificme  fils  dudit  feigneur  donateur  ,  fi  Dieu  lui  en  donne,  ou  à  celui  qui  le 
teptefenteta,  &  marcheront  pat  la  pofterité  ,  comme  dit  eft  -,  &  fi  ladite  pofterité  c 
vient  à  défaillir ,  ou  que  ledit  rtoiiiéme  fils  vienne  à  décéder  avant  l'un  ou  l'autre 
de  Icfdits  frères ,  en  ce  cas  lcldites  chofes  données  appartiendront  auquattiéme  fils 
dudit  feigneut  donateur ,  fi  Dieu  lui  en  donne ,  &  au  quatrième  ou  cinquième  Se 
autres ,  ou  bien  leur  reprefenration  -,  &  toutesfois  fc  quantes  quclefdits  enfans  mâles 
dudit  feigneut  donateur  &  leur  pofterité  mafculine  ou  féminine  viendront  à  défaillir, 
•&  non  plutôt ,  lefdites  terres  appartiendront  à  la  fille  aînée  dudit  feigneur  donateut , 
ou  à  la  perfonne  qui  la  repreienteta ,  comme  die  eft  ;  &  fi  lotfque  la  pofterité  des  mâles 
viendra  à  défaillir  ,  ladite  fille  aînée  Se  fa  pofterité  avoient  auparavant  défailli ,  ou 
vienne  à  défaillit  pat  aptés ,  en  ce  cas  lefdites  choies  données  appartiendront  à  la  te- 
conde fille  dudit  feigneut  donateur ,  ou  à  la  perfonne  qai  la  reprefentera,  comme  die 
eft,  Se  de  ladite  féconde  fille  à  la  pofterité,  lefdites  terres  viendront  à  la  troificme , 
quatrième  &  autres  Se  leur  pofterité,  fi  Dieu  en  donne  cy-aprés  audit  feigneur  do- 
nateur; Se  pour  l'effet  de  ladite  fubftitution  que  ledic  feigneur  donateur  veut  être  p 
fucccmvc  ,  perpétuelle  6c  infinie ,  ledit  feigneur  donateur  a  défendu  toutes  aliénations 
&  hypoteques  ou  partages  dcfdites  trois  terres,  ou  aucunes  d'icclles,  leurs  circonftan- 
ces  &  dépendances ,  qu'il  a  voulu  Se  veut  demeurer  enfemblc  conjointes  en  la  per- 
fonne de  l'un  de  fes  defeendans ,  au  profit  duquel  adviendra  l'ouverture  de  ladite  fub- 
ftitution félon  l'ordtc  cy-deflus ,  qui  aura  lieu  aux  enfans  fie  defeendans  de  fes  enfans, 
en  la  manière  qu'il  a  été  exprimé  cy-deflus  en  parlant  de  fes  enfans ,  enforte  que  ton- 
jours  ta  fuccefftm  direcle  Joit  préférée  à  la  toliaterale  ,  &  toujours  la  branche  &  defeente  du 
frère  à  celle  de  la  f*ur,  &  telle  du  frère  plus  âgé  à  celle  du  frère  moins  âgét&  celle  de  la 
fieur  plus  igée  à  celle  de  la  fieur  moins  âgée  ,  encore  que  celle  qui  fera  par  ce  moyea 
appelléc  fc  trouvera  plus  éloignée  en  degré  Se  parente  du  premier  deccdc;  toutes  les- 
quelles chofes  ont  été  confenties  pat  ledït  feigneut  donataire ,  Se  fi  a  voulu  Se  ordonné, 
veut  Se  ordonne  ledit  feigneur  donateur ,  auffi  du  contentement  dudit  feigneut  pre- 
miet  donataire,  que  celui  qui  aura  lefdites  terres  pottera  le  nom ,  furnom  &  pleines 
armes  defdits  feigneurs  donateurs ,  Se  premier  donataire,  ce  qui  aura  lieu  auffi  p.ir  £ 
les  moyens  de  celles  au  profit  delquels  adviendra  l'ouverture  de  ladite  fubftitution , 
auquel  cas  ledit  mary  fera  tenu  de  ptendre  le  nom  Se  furnom  de  Maximilicn  de  Bc- 
chune,  fc  lefdites  armes  pleines,  &  laiflèr  fon  nom  ,  furnom  &  armes  propres, fc 
à  faute  que  leidits  lubftituez  ou  les  maris  des  (ubftituées  ne  voulurent  accomplir  les 
fufdiies  conditions ,  veut,  ordonne  Se  entend  ledit  feigneur  donateur ,  que  ladite  do- 
nation ait  lieu  pour  le  proche  de  cous  ceux  qui  fe  trouveront  être  de  la  maifon  de 
Jtethune  ,  préférant  les  mâles  aux  femelles ,  Se  les  aînez  de  U  fouchc  aux  puinez  ; 
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,  &  au  cas  que  mil  de  ceux ,  foifmaie  ou  femelle ,  qui  feront  lors  defeendus  de  la  mai'- 
™  fon  de  Bethune,  ne  voulût  accomplir  les  fufdites  cl.iufes  &e  conditions,  ledit  feigneur 
donateur  a  fait  Se  fait  don  par  ces  prefentés  ,  des  fufdites  terres  fùbftituées  au  roy, 
ou  à  les  defeendans ,  l'aine  préfère  aux  autres»  à  la  charge  que  lefdites  terres  ne  pour- 
ront jamais  être  defunies  de  la  couronne ,  avec  condition  que  celui  qui  tes  pofTc- 
dera  outre  le  roy,  ou  fon  fils  aîné,  fort  tenu  de  porter  avec  Ion  nom  Se  armes,  le 
furnom  8c  armes  de  Bethune,  &  fes  defeendans  apres  la i.  A  ce  faire  a  c'té  prclcnre 
haute  Se  puiflante  dame  dame  Rachelle  de  Çochefifier,  ducheûc  de  Svlly ,  6c  dame 
des  fufdites  terres,  femme  dudit  feigneur  donateur  ,  &  de  lui  autorilée,  laquelle  après 
avoir  ouï  Icct-.irc  de  la  prefente  donation  Se  fubftitutron ,  de  mot  à  mot  ,  a  déclaré 
qu'elle  l'avoir  trcs-agrcable ,  Se  intetvcnoit  à  icelle  entant  que  befoin  étoit ,  Se  même 
l'acceptoit  pour  les  en  tan  s  Se  defeendans ,  au  cas  que  lefdites  terres  leur  viennent ,  ainfi 
qu'il  a  été  dit  cy-deffus,  pour  lefquelles  aulîi  Se  autres  cy-  deilus  dénommées ,  les 
notaires  (ouflfignez, comme  perfonnes  publiques , ont  accepté  Se  acceptent  la  prefente 
B  donation  &  fubftitution  contractuelle  ,  Se  pour  requérir  la  publication  Se  infinua- 
tion  delaptefcnte  donation  Se  fubftitution  pat-tout  où  befoin  fera,  même  au  chafte- 
lcr  de  Paris,  Se  aux  bailliages  Se  prévôté  d'Orléans  Se  Bourges ,  <Sc  bailliage  Se  pré- 
vôté de  Mante  ,  ont  combine  Se  conftituent  lefdites  parties  leur  procureur  Tpecial 
le  porteur  des  prefentes,  auquel  elles  donnent  pouvoir  de  ce  faire ,  Se  tout  ce  qui 
fera  nccclfaire  i  promettant ,  obligeant  chacun  en  droit  foy ,  renonçant.  Fait  &  pallé 
cri  l'arccnal  du  roy  à  Paris,  où  lefdites  parties  font  demeurâmes  l'an  mil  ûx  cent 
neuf,  le  vingt-feptiéme  jour  de  mars  après  midy  ,  Se  ont  lefdites  parties  ligne  là 
minute  des  Prclcntcs.  Signe»  Hctbiu  Se  lournicr,  notaùcs. 


L'AN  1609.  le  ruardy  feptiéme  jour  d'avril  le  prefent  contrat  de  donation  por- 
tant fubftitution  a  été  apporté  au  greffe  du  chaftelct  de  Paris ,  Se  icduy  inû- 
nué ,  accepté  ôc  eu  pour  agréable  ,  aux  charges ,  daufes  Se  conditions  y  àppofées  Se 
félon  que  contenu  eft  par  icclui ,  par  noble  homme  KL  Noël  Renôuard  ,  confed- 
ler  du  roy  Se  correcteur  de  fa  chambre  des  comptes  à  Paris,  porteur  dudit  contrat, 
&  comme  procureur  de  haut  Se  puiflant  feigneur  meffirc  Maximilien  de  Bethune , 
chevalier ,  duc  de  Sully ,  Pair  de  France, marquis  de  Rofny ,  prince  fouverain  d'Hen- 
richemont  Ce  Boisbclle,  comte  de  Dourdan.lkcd'Orval  ,  Mon:rond  Se  S.  Amand, 
baron  d'Ffpigneuil  ,  Bruyères  ,  le  Chaflclct  ,  Baugy ,  Polligny  ,  Eftrechy ,  Bontin» 
Sommerayc,  Villebon,  Lagatinc  fie  Novion,  confciller  du  roy  en  tous  fesconfeilî, 
capitaine  de  deux  cent  hommes  d'armes  de  fes  ordonnances ,  fous  le  titre  de  la  reine, 
grand  maitre  Se  capitaine  genctal  de  l'artillerie  Se  grand  voyer  de  France,  fuper-in- 
tendant  des  finances  ,  bâtimens  &  fortifications  du  roy  ,  gouverneur  &  lieutenant 
gênerai  pour  Sa  Majeftc  en  Poitou,  Chartclraudois  Se  Lodunois,  gouverneur  Se  ca* 
pitaine  du  chafteau  de  la  Baftille  à  Paris ,  de  Mante  &  de  Jargeau  5  &  de  haute  Se 
puifïanic  dame  Rachel  de  Cochefillette  ,  duchcflc  Se  dame  des  fufdits  lieux  ,  fon 
epoufe  ,  donateurs  ,  Se  de  M.  Maximilien  de  Bethune  ,  marquis  de  Rofny  fon  fils , 
émancipé  ,  Se  de  tous  les  fubftiiuez  Se  fubftituées  dénommez  Se  déclarez  audit 
prefent  contrat  ,  lequel  a  été  entegiftré  au  ptefent  regiftre      volume  des  infinua- 
tions  du  chaftelct  de  Paris ,  fuivant  l'ordonnance.  Ce  requérant  ledit  fieur  Rcnouard 
audit  nom ,  qui  de  ce  a  requis  Se  demandé  ,  a  été  à  lui  o£troyé  Se  baillé  ces  pre- 
fentes  tant  pour  fervir  Se  valoir  audit  feigneur  duc  de  Sully  &  à  ladite  dame  duchcflc 
W  [on  epoufe ,  donateurs ,  qu'audit  fieur  marquis  de  Roûiy  leut  fils  donataire ,  Se  à  tous 
les  autres  fubfhtuez,  Ôc  fubftituées  en  temps  Se  lieu  ce  que  de  raifon.    Ce  fut  fait 
Se  extrait  audit  chaftclet  le  mercredy  troiliéme  jour  de  février  mil  ûx  cent  vingt-un. 
Ainfi  figné,  Remx\ 

Ledit  confiât  de  donation  portant  fubftitutioii  a  été  lu  &  publié  au  chaftclet 
de  Paris  le  10.  avril  1609.  . 

Ledic  contrat  de  donation  portant  fubftitution  a  été  lû,  public  Se  inGnué  au  bail- 
liage Se  préfidial  de  Mante  le  17.  avril  1*09. 
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Pareille  publication  &c  infinuation  a  été  faite  au  bailliage  &c  gouvernement  de 
Blois  le  7.  may  1609.  A 
Autre  faite  au  bailliage  & chaftellenic  de Chaficauneuf  fur  Loire  le  it.may  1609. 
Autre  faite  au  bailliage  Se  chaftcllenic  de  Loris  le  21.  may  1609. 
Autre  faite  au  bailliage  de  Bcrry  fiegc  royal  &  reflort  de  Concrcllaut  le  29.  may  1609. 
Autre  faite  au  duché-Pairie  de  Sully  le  premier  juin  1*09. 

AUJOURD'HUY  mercredy  premier  juillet  1609.  pardevant  nous  François 
Margat ,  feigneur  de  la  BrolTe ,  bailly  des  terres  ,  juflicc  &  feigneuric  de  la 
principauté  fouveraine  d  Henrichemont  &  Boisbellc,  les  plaids  ordinaires  tenans  en 
l'auditoire  dudit  lieu ,  a  été  lu  &:  publié  de  mot  après  autres  le  contrat  de  donation 
&  lubilitution  cy-dciïus  ,  en  la  preience  du  procureur  gênerai  de  Monfeigncur  en 
cette  direfouveraincté,  &  du  conlcntcmcnt  de  lui, avons  ordonne  qu'il  fera  infmuc 
R;  enregiftré  es  rcgiltrcs  des  inlînuations  de  cette  dite  fouveraineré  -,  ce  requérant, 
noble  homme  M.  Pierre  Evrard  ,  fecretaire  ordinaire  de  la  chambre  du  roy  ,  &  fai- 
fant  les  affaires  générales  des  domaines  de  mondit  feigneur  le  duc  de  Sully  ,  feigneur 
fouverain ,  porteur  dudit  contrat  !<:  procureur  de  mondit  feigneur  marquis  de  Rolny 
fon  fils,  donateur  &  donataire,  &  encore  de  haute  Se  puifTante  dame  Rachcl  de  Co- 
chctîllette,  duchcfTc  &  dame  des  lieux  donnez,  qui  avec  ledit  feigneur  donateur  a 
requis  a£tc  de  ladite  lecture  ,  publication  ,  infinuation  tC  cnrcgiitrcmcnt  dudit  con- 
trat, pour  aufdits  feigneurs  donateur  6c  donataire  Si  à  madite  dame  ,  leur  poflerité 
&  tous  autres  qu'il  appartiendra  ,  (crvir  ce  que  de  raifon  ,  lequel  acte  lui  avons 
octroyé  &:  octroyons.  Fait  &  donne  par  nous  bailly  lufdit ,  affilié  de  M.  Samuel 
Chriftophc  notre  lieutenant  en  ce  bailliage,  les  an  fiE  jour  que  deflus,  ainû  figné, 
Margat,  GiRAfo,  Evrard,  Chollet  ,  Christophe  &  Bouju.  g 


BOURNONVILLB 
D  U  c  H  É  p  A  1  ri  E 


Vi  fable  au  litti 
d'argent  armé , 
Uwfafié  cr  (»»■ 
rtnné  d'or  là 
qutue  ftunhét 
&  pafétenfau- 
toit. 


ALEXANDRE  duc  de  Bournonville  céda  ce  duché  à  AMBROISE-FRAN- 
COIS  de  Bournonville  fon  lecond  fils  par  contrat  du  8.  juillet  16p.  confirme  jj 
par  lettres  patentes  du  mois  d'aoult  fuivant.  Ce  dernier  obtint  au  mois  de  lëptem- 
bre  de  nouvelles  lettres  pour  l'érection  du  duché  de  Bournonville  en  Pairie 

g  U  charge  au  au  défaut  d'hoirs  mafles  en  ligne  direcie ,  le  titre  de  Pairie  demeureroit  éteint, 
ejr  celui  de  duché  (avertit  fini.  Voyez  cy-devant  ».  806.  &  futv.  0»  font  rapportées  les 
lettres  de  cette  treclm  &  la  généalogie  de  U  matfin  de  BOURNONVILLE. 
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NE  VERS. 

DUCHÉ-PAIRIE 


D'âx.ur  i  U  bt- 
ebe  d'armes  d'ar- 
gent dtns  un  fat- 
fetau  d  armes 
in  lté  d' éi gtnt 
ftfé  tn  fti ,  & 
unefaftedegaeu 
les  fur  le  ttut 
tbargée  de  j. 
Unies  tfer. 


JULES  Mazarini  cardinal ,  acquit  par  contrat  du  il.  juillet  16*9.  de  CHARLES 
de  Gonzaguc  le  duché  de  Nivernois  (  auquel  le  Donziois  avoir  été  incorporé) 
par  lertres  du  mois  de  février  ijjt.  regiftrées  le  ij.  du  même  mois ,  &  obtint  de 
nouvelles  lettres  confirmâmes  du  titre  de  duché-Pairie  pour  le  Nivernois  &  le  Don- 
ziois  au  mois  d'oétobre  t66o.  en  faveur  de  lui  ,dc(cs  héritiers  &  ayans  caufe.  llmou- 
L  rut  avant  qu'elles  fuflént  enregiftrées  ,  tomme  il  4  ité  dit  cj-itvûa  p.  418.  **r  443. 
fit  ces  lettres  font  rapportées. 

DURAS» 

DUCHÉ-PAIRIE. 


Ceartelé  mu  x. 
&  4.  d'Argent  d 
la  bénit  d  aZart 
au  l.  «r 
gueules  âu  lit» 
d'argent. 


LA  terre  &  feigneurie  de  DURAS,  le  comté  de  Rozanâc  les  baronics  de  Pu- 
jolsScdc  Landcrouct,  furent  érigées  en  duché-Pairie,  en  faveur  de  JACQUES- 
HhMlY  marquis  de  Duras  par  lettres  dumoisdcmay  Jtftf8.  lefymelies h  ont  fotnt  été 
enregtjlrces  &  ont été 'r portées  ey-devsnt  p.  716.  &  JktvuUcs,**  je  trouve  omfTt  U  gt* 
ncalogtcdc  la  maifon  de  DURFORT.  *  6 
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LE  LU  D  E  > 

DUCHÉ-PAIRIE 


T  À  bironic  DU  LUDE  en  AnjoU-aux  confias  du  Marne  à  io.  lieues  de  Saumur, 
1  _f qui  avoir  été  érigée  en  comté  en  faveur  de  JEAN  de  Daillon  baron  du  Ludc  ^ 
par  lettres  du  roy  François  I.  donne'es  à  Pefôu  au  mois  de  may  1545.  regiftrées  les 
6.  aouft  &.  5.  décembre  fuivanr,  fut  érigée  en  daché-Pairic  en  faveur  a  HENRY 
de  Daillon,  comte  du  Lude,  grand  maître  de  l'artillerie  de  France ,  chevalier  des  or- 
dres du  roy,  premier  gentilhomme  de  fa  chambre,  &  de  fès  defeendans  malles  par  lettres 
'données  à  Vcrlâillcs  au  mois  de  juillet  167t.  par  lefquelks  il  fut  ordonne  que  les  appel- 
lations qui  feraient  interjettées  des  jugemens  rendus  par  les  officiers  de  ce  duché  Se 
Pairie  feraient  portées  au  Parlement  de  Paris.  Ftyez,  les  pièces  qui  fiùvtnt  concernant  B 
*mt  éreWtn.  L*  gine*kgie  de  U  nuifm  de  DAILLON  fer*  r*Pf*Ttte  dms  U  faite  de 
*tttt  htjl.  thefitre  des  Grands  Maîtres  de  l'artillerie  de  France. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCHE-PAIRIE 

DU  LUDE. 

2rc8m  d»  terni  d»  Lude  en  duché  <jr  furie  Je  Frmte\ 
Du  mois  de  Juillet  iSjr, 

L OUIS,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France  &  de  Navarre,  à  tous  préYens 
&  à  venir ,  falut.  Le  titre  de  duc  &  pair  de  France  étant  la  récompenfe  la 
plus  glorieufe  donr  nous  puiflîons  honorer  la  vertu  de  ceux  qui  par  leur  naiflance 
&  par  leurs  avions,  fe  font  rendus  dignes  de  notre  eftime  ôede  nos  bienfaits ,  nous 
accordons  d'autant  plus  volontiers  cette  grâce  a  notre  trés-cher  5:  bien-amé  coufin , 
Henry  de  Daillon,  comte  du  Lude,  chevalier  de  nos  ordres,  lieutenant  gênerai  en  nos 
armées ,  grand  maître  ic  capitaine  gênerai  de  l'artillerie  de  France ,  qu'outre  les 
fervices  recomrnandables  de  les  ancêtres,  principalement  de  Jean  de  Daillon,  ca- 
pitaine d'une  compagnie  de  cent  hommes  d'armes ,  qui  mérita  par  les  grands  fet- 
viecs  qu'il  rendit  tous  le  règne  de  Charles  V.  les  emplois  confiderablcs  qu'il  eut 
dans  fes  armées,  &  l'honneur  que  le  roy  lui  fit  de  lui  choulr  la  fïnir  du  conneta- 
We  du  Guclclm  pour  fcraroCi  de  Gilles  de  Daillon  fon  fils,  qui  fucceda  à  fës  char- 
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ges  &  mourut  en  1443.  charge  de  bleflïircs  qu'il  reçut  en  rcpouflànt  les  Anglois 

^  devant  la  ville  de  Dieppe;  de  Jean  de  Daillon,  qui  ajouta  aux  vertus  de  fon  pere  fie 
de  Ion  ayeul,  la  fagefleavec  laquelle  il  pacifia  plulieurs  provinces,  ayant  retenu  ou 
remis  dans  l'obciflancc ,  celles  du  Perche,  du  Dauphiné,  d'Artois  fie  du  Rouiïiilon 
dont  il  lut  gouverneur , après  avoir  repris  lurlcroy  d'Arragon  la  ville  de  Perpignan, 
capitale  de  cette  dernière  Province;  de  Jacques  de  Daillon ,  qui  ayant  appris  à  com- 
mander des  armées  fous  le  connétable  de  Bourbon  d.ms  le  Milanois  devant  l'année 
1520.  alTiegca ,  avec  celle  dont  il  fut  gênerai,  &  prit  Fontarabic  .qu'il  défendit  de- 
puis en  ayant  eu  le  gouvernement  contre  toutes  les  forces  d'Elpagne  pendant  un 
liège  de  quatorze  mois,  do.it  le  (buvcmrcft  auili  glorieux  à  ce  capitaine  &  à  fa  mai* 
fon  dans  l'hiftoirc  d'Efpagne  même  que  dans  celle  de  France  ,qui  a  pris  le  foin 
de  laiflcr  à  la  polteritc  l'exemple  de  les  grandes  actions  qui  Unirent  avac  fa  vie 
pat  les  blcfluics  dont  il  fut  chargé  à  la  journée  de  Pavic»  de  Jean  de  Daillon  III, 
du  nom,  qui  foutint  la  gloire  de  fon  pere  par  les  fervices,  &  qui  n'ayant  pû  fucce* 
der  à  fon  gouvernement  du  Dauphiné  à  caufe  de  fon  âge  mérita  depuis  en  IS48. 

g  celui  de  Guyenne;  de  Guy  de  Daillon  ,  gouverneur  du  Poitou,  qui  aptes  avoir 
pacirîé  cette  province ,  détendit  ii  heurculcmcnt  la  capitale  de  (on  gouvernement, 
qu'il  força  l'armée  de  la  ligue,  qui  l'aflicgea  avec  trente  pièces  de  canon  de  fe  re- 
tirer affbiblic  par  les  frequenres  tortics  des  auTicgcz,  dans  1  une  delquclics  il  eut  un 
frère  bleiTc,  &  un  autre  tué  d'un  coup  de  canon,  à  la  mémoire  dcfquels  la  ville 
de  Poitiers  à  conlacré  dans  fon  églifc  cathédrale  un  monument  de  fes  obligations 
fie  de  fa  reconnoiflânec  -,  de  François  de  Daillon  à  la  fagefle  &  aux  vertus  duquel 
on  contia  te  gouvernement  de  feu  notre  tres-cher  oncle  le  duc  d'Orléans,  fie  de 
Thimolcon  de  Daillon  (on  (ils,  pere  de  notredit  couiîn  le  comte  du  Lude,  qui  a 
encore  l'avantage  que  la  terre  de  ce  nom,  fie  laquelle  nous  avons  reiolu  d'ériger  en 
duché  &  Pairie  de  France,  le  trouve  déjà  deftinéc  à  cette  même  érection  dés  l'an 
1617.  fuivant  le  brevet  que  le  feu  roy  d  immortelle  mémoire  notre  très- honoré 

_  «feigneur  6t  pere  en  auroit  fait  expédier  en  faveur  de  François  de  Daillon  ,  comte 
du  Lude,  capitaine  de  cent  hommes  d  armes  de  nos  ordonnances  fie  lieutenant  gê- 
nerai au  gouvernement  de  notre  province  d'Auvcrgne.grand-percde  notredit  cou- 
fin  le  comte  du  Lude ,  enforte  que  s  étant  attiré  cet  honneur ,  non  moins  par  le  mé- 
rite de  fes  nyeu  x  que  par  celui  de  fes  Ici  v  ices ,  nous  avons  bien  voulu  coniommer 
en  1.1  perlonnc  une  grâce  qui  lui  eft  acquife  par  des  titres  fi  juftes  fie  fi  honorable* 
à  la  famille  j  c'eft  pour  ce  lujet  que  pour  donner  des  preuves  plus  publiques  de  l'en- 
tière f.uisfàâion  que  nous  avons  des  affidus  &  agréables  fervices  que  notredit  cou- 
fin  le  comte  du  Lude  a  rendus  pendan*  quinze  ans  prés  de  norre  pertonne  en  qua- 
lité de  premier  gentilhomme  de  notre  chambre  ,ainû  que  de  ceux  qu'il  nousadepuis 
continué  avec  tant  de  zele  fie  de  valeur  dans  nos  armées  tant  en  ladite  charge  de 
grand  maure  &  capitaine  gênerai  de  l'artillerie  de  France  ,  qu'il  a  exercée  pen- 
dant (cpt  ans,  fie  dans  laquelle  il  adonne  des  preuves  d'une  expérience  confommée 
pour  tout  ce  qui  concerne  les  fonctions  de  cet  important  cmploy ,  qu'en  celle  de 
lieutenant  gcncial  de  nos  armées,  dans  laquelle  il  nous  a  fervi  depuis  l'an  1669. 
fans  difeontinuation  en  toutes  les  occafions  de  guerre  qui  fe  font  prefentées,  loit 

D  en  Allemagne  ,  (oit  dans  les  aimées  que  nous  avons  commandées  en  petfonne,  où- 
il  nous  a  donné  de  div  erfes  preuves  lîgnalées  de  fa  conduite  fie  de  fa  valeur  ;  les- 
quelles nous  convient  d'amant  plus  à  ériger  ledit  comté  du  Lude  en  nrre  deducho- 
Pairie  de  France,  que  cette  terre  cranr  d'un  grand  revenu  «Se  l'une  des  plus  nobles 
&  des  plus  anciennes  de  notte  royaume,  elle  cit  auffi  l'une  des  plus  capables  de  fou- 
tenir  1  éclat  fie  la  fplcndcur  de  cette  dignité.  Pour  ces  caufes  fie  autres  grandes  fie  im- 
portantes confiderations  à  ce  nous  mouvans  de  l'avis  de  notre  conleil  fie  de  notre 
propre  mouvement  ,  grâce  (pecialc  ,  pleine  puifiance  fie  autorité  royale,  nous  avons 
par  ces  prefentes  lignées  de  noire  main,  créé,  érigé  Si  établi ,  créons,  érigeons  fie 
ét'bliffons  ladite  terre  fie  comté  du  Lude,  avec  lés  appartenances  fit  dépendances  en 
nom  ,  titre  fie  dignité ,  prérogatives  fie  ptééminenecs  de  duché- Pairie  de  France  ,  pouf 

E  en  jouir  fie  ufer  par  notredit  coufin  le  comte  du  Lude,  les  hoirs  fit  defeendans  mâles 
tant  que  la  ligne  mafeuline  durera ,  en  titres  de  ducs  fie  Pairs  de  France ,  à  tels  fie 
femblables  honneurs ,  droits ,  prérogatives  fie  prééminences  en  tous  endroits  ,  faits 
de  guerre,  de  ju (lice  &  aftemblées  de  noblcfle,  dont  les  autres  ducs  fie  Pairs  de 
France  jonillciit  6e  ufent ,  lequel  duché-Pairie  notredit  coulîn  le  comte  du  Lude, (es 
hoirs  fie  defeendans  malles  tiendront  a  une  leule  fôy  fie  hommage  de  nous  fie  de 
notre  couronne ,  dont  notredit  coufin  nous*  fait  à"  fre/lé neuve*»  ferment  de  fidélité  4» 
Tmt  V.  Z  10  . 
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nflm ,  titre  dr  dignité  de  dut  ejr  fuir  de  Frtaee  ,  en  laquelle  qualité  fes  hoirs  8:  "fuc*  ^ 
ceileurs  ducs  nous  rendront  8c  à  nos  lucccllcurs  rois ,  leurs  aveus  &  déi;ombrcmcns, 
comme  auflî  les  vaflàux  5c  tenanciers  des  fiels  &  héritages  mouvans  dudic  duché  les 
icconnoîtront  en  la  même  qualité,  Se  fera  la  jufticc  d'iceluy  exercée  &  adminiftree 
tous  le  même  titre  de  duché  du  Ludc  Se  Pauic  de  France  avec  les  droits  Se  préro- 
gatives y  appartcnan-s .  fous  le  reflort  immédiat  de  notre  cour  de  parlement  de  Parts, 
fans  qu  clic  foit  à  l'avenir  (ajette  au  relïbrt  de  nos  autres  fieges  ni  qu'elle  foie 

mouvante  que  de  nous  8c  de  notre  couronne  ,  8e  non  d'autres  nos  châteaux  6c 
domaines,  defqucls  entant  que  befoin  nous  1  avons  defu nie,  démembrée  &  exemptée, 
defuniflons,  démembrons  8c  exemptons,  à  la  charge  que  défaillant  la  ligne  maicu- 
linc  de  notredit  coufm  8c  de  fes  hoirs  mafles ,  ladre  qu  dite  de  duc  5c  Pair  demeu- 
rera éteinte ,  (ans  que  par  le  moyen  de  la  ptefente  érection  ni  des  ordonnances  de 
Moulins  &  de  Blois  des  années  it£6.  &  1579.  ni  des  déclarations  des  mois  de  dé- 
cembre ij8i.  &  mars  iy8i.  Se  autres  ordonnances  ,  arrêts  ou  rcglcmcns  faits  fur 
l'érection  des  duchez,  marquilats  &  comeez  ,  l'on  puiffe  prétendre  la  réunion  dudic 
duché  du  Lude  à  la  couronne  ,  défaillant  la  ligne  mafeuline  ;  à  l'effet  dequoy  ,  Se  1$ 
pour  ce  regard  feulement  nous  avons  par  ces  mêmes  prefentes  dérogé  &  dérogeons 
aufdites  ordonnances,  déclarations,  arrêts  Se  reglcmcus ,  fans  laquelle  dérogation  no- 
tredit coufin  n'eût  voulu  &  ne  voudrait  accepter  la  prefente  érection  du  duché-Pai- 
rie de  France.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  Se  féaux  les  gens  tenans  notre 
cour  de  parlement  à  Paris,  chambre  de  nos  comptes  audit  Heu  ,8e  a  tous  nos  autres 

jufhcicrs  8c  officiers  qu'il  appartiendra  que  ces  prclcntcs  nos  lettres  d'érection,  ils  faflenc 
lire,  publier  Se  enrcgifher,  8c  de  tout  le  contenu  en  iccllcs  jouir  8t  ulet  notredit  coufin, 
fes  hoirs  8t  fucceflcurs  mafles,  leurs  vaflaux  8e  jufticiables ,  pleinement ,  pailiblemcnc 
Se  perpétuellement  :  Car  tel  clt  notre  plaifir.  Nonobfhnt  toutes  ordonnances  Se 
règlement  à  ce  contraires  ,  auxquelles  8c  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y  conte- 
nues, nous  avons  de  nos  mouvement  ,  puiflance  Se  autorité  que  deflus,  dérogé  8e 
dérogeons  par  cefditcs  prefentes  :  Et  afin  que  ce  foit  choie  fctme  8c  fiable  à  toujours  • 
nous  avons  fait  mettre  notre  feel  à  cefditcs  prefentes ,  lauf  en  auttes  choies  notre  droit 
Se  l'autruy  en  toutes.  Donné  à  Vetfailles  au  mois  de  juillet  l'an  de  grâce  167?.  &  q 
de  notre  règne  le  trente-troifiéme.  Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas  par  le  roy, ligué, 
Arnault.  Et  à  côte,  vifi  ,  Daliche  ,  pour  l'érection  du  comté  du  Ludc  en  duché 
A:  Pairie ,  &  fccllc  du  grand  fccl  de  cire  verte  fur  lacs  de  foyc  rouge  Se  verte. 
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ROQUELAURE- 

DUCHE-PAIRIE 

KâTttlé  dU\.& 

4f.d~ax.ur  à  3.WX 
d'atgent  qui  tji  Rt- 
que  laure.au  z.&  J 
d'argent  à  i  *atbet 
fiantes  de  gueu. 
lu  autrniei  & 
dartnéei  d'azur  au 
(htf  d'azur,  tbar- 
gé  Ut  trois  dtmltt 
in,  quttft  ht  cal- 
Us,  &futlt  tcut 
d'Azur  mu  lion  d  »r. 
qui  efi  Bca^ff. 

B  A  NTOINE-G ASTON  de  Roquclaure  ,  marquis  de  Biran  ,  maréchal  de 
J\ Fiance,  chevalier  des  ordres  du  roy  ,  obtint  au  mois  de  décembre  i68j.  de 
nouvelles  lettres  d'érection  de  la  terre  de  Roquclaure  en  duché- Pairie,  elles  n'ooe 
point  été  enregiftrées  Si  ont  été  rapportées  tj-icvmt  f.  904.  &  fiiv.  La  geneatwc 
deUmaifon  de  ROQUELAURE  fera  donnée  dans  U  faite  de  «lté  kiflure ,  ehafttrt 
des  Maréchaux  de  France. 

1 
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DUCHE-PAIRIE- 


D'argent  a  J. 
fafit,  n'a 
qui  tfi  j 


D'Angleterre 
avtt  /es  Uar- 
ttlures  &  une 
tirdHrt  camps- 
née  d'argent  & 
dtg'itulti  autour 
de  ïéiufienibar 
gf'tdt  rtftid'at' 
gtnt.  &  dtgutn- 
lés  alternative- 
ptjfts. 


E>  A  UBIGNY  petite  ville  de  la  province  de  Berry  fur  la  rivière  de  Nyere  ,apparte- 
j  \  noit  anciennement  nu  chapitre  de  S.  Martin  de  Tours.  Le  roy  Phi  lippes  Augnfle 
en  l'année  1 180.  l'acquit  par  échange  de  ce  chapitre  auquel  il  donna  la  terre  de  Kc- 
brechien  prés  Orléans.  Le  roy  Philippcs  le  Bel  donna  Aubigny  à  Louis  de  France, 
comte  d'Évreux  ion  hère,  pour  faire  partie  de  ion  appanage  par  lettres  du  lundyj 
avant  la  S.  Dcnys  1198.  confirmées  au  mois  d'avril  1307.  Cette  terre  retourna  à 
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li  couronne  quelque  temps  aptes  &  y  demeura  unie  jufqu'à  ce  que  le  roy  Jean  en 
difpofa  en  tj«o.  en  faveur  de  )cm\  duc  de  Bcrry  fon  troiueme  fils.  Ce  prince  étant  ^ 
mort  en  1416.  fans  enfans  mafics  ,  Aubigoy  revint  encore  à  la  couronne.  Le  roy 
Charles  VII.  parles  lettres  patentes  du  i6.  mars  1413.  en  fit  don  à  Jean  Stuarr, 
feigneur  de  Darnclay  &  de  Concreilault ,  connétable  des  Ecoflois  en  France  &  prince 
du  fang  d'EcoiTe  en  reconnoiilancc  des  grands  (ervices  qu'il  lui  avoit  rendus  dans 
les  guerres,  avec  4000.  hommes  qu'il  lui  avoit  amenez  d  EcofTc  ,  pour  en  jouir 
pat  lui  &  les  hoirs  malles  delcendus  de  lui  en  droite  li^nc;  ils  l'ont  polfcdé  julqu'à 
l'extinction  de  la  ligne  mafeuliae ,  qui  arriva  en  l'année  1071..  par  le  décès  tans 
enfans  nulles  de  Charles  Stuart,  duc  de  Richcmont  &  de  Lcnox,  grand  chambel- 
lan &  amiral  d'Ecofle.  Cette  terre  étant  retournée  pour  la  trotiicmc  fois  à  la  couron- 
ne ,1e  roy  Louis  XIV.  a  la  prière  de  Charles  H.  roy  de  la  grande  Bretagne  la  donna  en 
167J.  à  LOUISE-RENE'E  de  Pcnancoct  de  Keroualle  ,  duchefle  de  Portsmouth, 
&  après  fa  mort  à  tel  des  enfans  naturels  de  ce  roy  qu'il  lui  plairoit  de  nommer, 
pour  en  jouit  par  lui  &  les  dcfcc.idans  mâles  en  droit:  ligne  &  à  condition  que 
cette  terre  rctourncroit|  fau  domaine  au  défaut  de  malle  en  ligne  directe  les 
lettres  patentes  de  ce  don  furent  enregiftrées  au  parlement  de  Paris  le  14.  avril  g 
1674  &  en  la  chambre  des  comptes  le  16.  mars  K81.  le  roy  d'Angleterre  ayant 
nommé  pour  fucccdcr  à  la  duchefle  de  Portsmouth,  Charles  de  Lcnox  fon  fils  na- 
turel grand  maitre  de  fon  écurie  &  chevalier  de  l'ordre  de  la  jarretière,  le  roy  Louis 
XIV.  érigea  la  terre  d'Aubigny  en  duché-Pairie  pour  la  duchefle  de  Portsmouth, 
pendant  (a  vie,  Se  après  fa  mort  pour  CHARLES  de  Lenox  duc  de  Richemonc 
Si  f  es  enfans  Si  delcend.ins  malles.  Les  lettres  de  e  tte  érection  n'ont  point  été  cn- 
rcgiftrc'cs.  ttyez  les  pietés  qui  fuivent,  après  le/quelles  on  donner*  U  généalogie  de  PE- 
NANCOET  DE  KEROUALLE  ,  &  Us  dépendons  du  duc  de  Richement. 


PIECES  CONCERNANT  LE  DUCH E>-P AIRIE 

D  A  U  B  I  G  N  Y 


Lettres  fatentes  i»  roy  Philifpes  VI.  qui  portent  que  U  terre  dAnbigny  rejjtrtirsit  moment 

a»  parlement  de  Parts. 

Du  deuxième  aouft  1347. 

A Tous  ceux  qui  ces  prefentes  lettres  verront, .Guillaume  Gormond ,  chevalier  : 
Sçavoir  f  ai  Ions  que  nous  l'an  de  grâce  treize  cens  quarante- lept  le  vingt-unié- 
mejour  de  feptembre,  vîmes  une  lettre  fcellée  du  feel  de  norre  roy ,  tenant  la  forme  D 
qui  s'enfuit. 

PHILIPPES ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  de  France  :  A  tous  ceux  qui  ces  prefentes 
lettres  verront,  Salut.  Comme  depuis  la  comté  d'Etiarupcs,  les  tetres  de  Gicn  Se 
d'Aubigny  vinrent  en  partage  à  notre  trés-cher  oncle  le  comte  d'Evreux ,  jadis  com- 
me à  fils  du  roy  de  France ,  le  reflort  d'iccux  lieux  Si  appartenances  mouvans  Si  tenus 
de  nous  nuement ,  ait  toujours  été  fans  moyens  en  notre  parlement  de  Paris  :  Sça- 
voir faifons  que  c'efr  notre  volonté  6c  intention  que  notre  trés-chere  focur  la  com- 
tefle  d'Alcnçon  &  d'Eftampcs,  au  nom  d'elle  Si  de  fes  enfans  en  la  manière  accoutu- 
mée dcfluldite ,  reûortifl'cnt  Icfdits  lieux  (ans  moyen  à  norredit  parlement.  Mandons  à 
tous  no»  jufticiers  &  (ujets  que  fur  ce  ne  mettent  empêchement  au  contraire.  Donné  p 
le  deuxième  jour  d'aoult  l'an  de  grâce  treize  cens  quarantc-lept  lous  notre  nouveau  ' 
feel  s  &  en  la  marque  que  deflbus  font  lignez ,  Pat  le  roy ,  a  la  relation  de  vous 
monficur  l'cvcque  de  Pans ,  Capelle. 

Et  nous  en  ce  prerent  tranfeript  avons  mis  le  feel  de  la  prevofté  de  Paris,  l'an  &  le 
jour  deflufdit.  G.  de  Claey.  Collation  eft  faite. 

Collationné  à  fon  original  étant  au  tréfbr  des  chartes  ,  par  moy  confeiller  ordi- 
naire 
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nairc  du  roy  en  fon  confcil  d'état ,  procureur  gênerai  de  ta  majcftc ,  3c  tréforicr  dcf- 
A  dites  chattes.  A  Paris  ccjourd'hui  10.  janvier  itf8j.  Signe,  Deham.ay. 

Lettres  de  de»  fait  ftr  le  rtj  Charles  Vil  i  Jet»  Siturt  itxnettMe  i  Ectfle ,  de  U  terre 

&  Jèigteme  iAtibignj.  \ 

Du  vingt-fix  mars  quatorze  cent  vingt-deux. 

y^HARLES,  par  la  grâce  de  Dieu*  roy  de  France.  Sçavoir  fulons  à  tous  pré- 
viens &  à  venir,  que  nous  confiderans  «Se  ayans  parfaite  connoiflance  que  notre 
cher  fie  amc  coufin  Jean  Steuvart  feigneur  de  Darncllc  fie  de  Concreflault,  connétable 
de  l'armée  d'Ecoflc  a  à  notre  prière  fie  requefre  eft  venu  dudit  pays  d'Ecoûe ,  Se  a  ame- 
né avec  lui  grande  compagnie  de  gendarmes ,  fie  de  ttait  en  intention  &  mettant  à  effet 
£  les  anciennes  alliances  des  royaumes  de  France  &  d'Ecoflc ,  fie  à  notre  très  grand  bc- 
foin ,  affaire  fie  necefGté  nous  a  fervi  Se  fait  encore  chacun  jour  à  l 'encontre  des  An* 
glois  nos  anciens  ennemis  >  Se  de  pluiieurs  nos  rebelles  fit  dcfobcillans ,  au  nombre 
defdits  gendarmes  Se  de  trait  en  fa  compagnie,  auquel  férvice  en  démontrant  la  gtan- 
de  amonr  &  entière  affection  qu'il  a  envers  nous ,  Se  notre  feigneurie ,  il  a  du  tout  mis , 
employé  &£  expofe  en  grande  heurt  Se  diligence,  lui  Se  tous  ceux  de  fa  compagnie, 
l'cfpacc  de  trois  ans  ou  environ  au  bien  de  nous ,  dudit  royaume  Se  de  notre  (cigneu- 
ric,  en  quoy  il  a  eu  «Se  pris  très  grande  peine  ,  travaux  fi:  labeurs ,  en  grand  pciil  6c 
danger  de  fa  pcrlbnnc,  tant  à  l'armée  &  aflcmblécs  faites  depuis  fa  venue  pour  rciiltcr 
aux  entreprîtes  de  nofdits  ennemis  Se  rebelles,  qu'autrement  pour  leur  contefter ,  ainû 
que  pluflcurs  fois  l'a  par  effet  démontré,  &  mefmement  a  la  bataille  de  Baugé,  en 
laquelle  il  fc  maintint  Se  gouverna  comme  vaillant  <5c  courageux  chevalier ,  Se  nous 
^  fervit  tout  grandement,  liberaument  fie  de  fi  grand  volonté  lui  fie  ladite  compagnie, 
que  à  toujours  nous  en  devons  reputet  eftrc  tenus  à  lui  fie  de  notre  pouvoir  le  te- 
connoitte  {  attendu  mefmement  que  par  lui  fie  autres ,  moyennant  la  grâce  de  no- 
tre Seigneur  donnée  a  été  à  ladite  journée  victoire  contre  grande  partie  de  nos  anciens 
ennemis  :  Et  pour  raifon  def dites  choies  lui  enflions  dcfpieça  promis  bailler  fit  af« 
feoir  rente  en  notredit  royaume  jufqu'à  la  valeur  de  deux  mille  livres  tournois  pac 
chacun  an ,  afin  de  lui  aider  à  maintenir  fon  état  honorablement ,  fie  auifi  à  ce  qu'il 
tue  plus  enclin  de  demo.ircr  à  notre  fervice,  à  l'occaûon  duquel  il  a  dclailtc  fa  fem- 
me <5c  les  enfaus  fie  tes  autres  parais  fie  amis  ,  fie  abandonné  (es  rentes ,  revenus  <5c 
polTefGons  dont  il  vivait  grandement  &  .notablement.  Desquelles  deux  mille  livres 
tournois  ne  lui  ayant  encore  pû  faire  délivrance,  d'autant  les  grandes  charges  que 
avons  eu  fie  avons  à  fupporter  pour  le  fait  de  notre  guerre ,  Se  dcûrans  en  recom- 
penfer  lui  fie  ceux  qui  en  tel  befoin  fie  necefhté  nous  ont  fetvi  <3c  fervent ,  fie  mc- 
mement  en  aucune  rccompcnlation  dcfditcs  deux  mille  Uvres  de  rente  à  icelui  notre 
couûn  ]can  Steuvart,  pout  les  caufes  fie  confiderations  dcfTufJitcs,  qui  à  ce  nous  ont 
meu  &  meuvent,  avons  pat  l'avis  d'aucuns  de  notre  fang  fie  delibetation  de  notte 
grand  confcil,  donné,  cede ,  tranfporté  fie  à  toujours  mis,  delaifTé,  de  notre  certaine 
feienec,  grâce  fpeciale  fie  autotité  royale,  donnons,  cédons  fie  tranfportons  à  toujours 
mais  perpétuellement  fie  à  fes  hoirs  mâles  defeendans  de  fon  corps  fit  de  fes  hoirs 
mâles  en  droite  ligne ,  la  ville  ,  terre ,  chaftel  fie  châtellenic  d'Aubigny  fur  Nicre , 
avec  le  fonds ,  tous  fonds,  fruits,  iflues,  profits ,  rentes,  revenus,  fie  autres  cmolu- 
mens  quelconques  à  i celle  apparrenans ,  tant  en  cens ,  rentes  pécuniaires  &  de  grains , 
hommes  &  femmes  de  corps  de  quelque  condition  qu'ils  foient ,  eaux ,  étangs ,  mou- 
lins ,  bois ,  forets ,  tertages ,  pâturages,  dixmes ,  champarts ,  boutdelage ,  terres ,  ga- 
rennes ,  pâturages  &  autres  droits ,  profits  fie  émolumens  quelconques ,  les  fiefs  fie 
arrière-nefs,  avec  toute  la  juftice  haute,  moyenne  fie  balle,  meve  &  mixte  >  impere , 
&  generaument  tous  autres  droits  &  fèigncuhes  qui  (ont  &  peuvent  cftre  des  appât* 
**  tenanecs  fie  dépendances  dicelle,  (ans  en  rien  reierver  ni  retenir  à  nous,  excepté 
les  foy  fie  hommage  lige,  rcûorts  fie louvetaineté  :  pour  ladite  ville,  terre,  chaftel  6r 
châtellenic  d'Aubigny  avoir,  tenir  fie  pofledct  dotefnavant  par  notredit  coufin  Steu- 
vart fie  fcldits  hoirs  mâles  comme  dit  eft,  Se  pour  jouir  fie  ufer  des  fruits,  profits, 
rentes  Se  revenus  fie  autres  droits  (cigneuriaux  à  toujours  mais  perpétuellement  com- 
me de  leur  propre  choie.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  fie  féaux  les  gens  te- 
nons fie  qui  pour  le  temps  à  venit  tiendront  notre  parlement ,  les  gens  de  nos  com- 
ptes, notre  tteloricr  gênerai,  fie  i  tous  nos  autres  juftiçicrj  ou  à  leurs  lieurenans  «3c 

im  i\  '  An 
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à  chacun  d'eux,  û  comme  à  lui  appartiendra,  que  notredir  coufin  Jean  Stcuvart  2c  ^ 
fefdits  hoirs  faflent ,  fouffrent  «Se  laillcnt  jouir  fit  uler  pleinement  &  pailiblcment  de 
notre  prefente  grâce,  don,ccflion  Se  tranlporc ,  (ans  lui  faire  ou  donner,  ou  fouftrir 
cftrc  fait  ou  donné  lors  ou  pour  le  temps  à  venir ,  aucun  deftourbier  ou  empêche- 
ment au  contraire  :  Car  ainli  nous  plait-il  être  fait,  nonobltant  quelconque  ordon- 
nance de  non  aliéner  notre  domaine ,  laquelle  quant  à  ce  ne  voulons  forcir  aucun 
effet  fie  quelconque  autre.  Et  promettons  à  notredir  coufin  5e  fefdits  hoirs  mâles 
garantir  fie  deflendre  envers  tous  Se  contre  tous  le  don  &  octroy  dont  deflus  cft 
fait  mention,  en  impolant  lur  ce  filcncc  perpétuel  à  notre  procureur  gênerai  fie  à 
tous  autres.  Et  afin  que  ce  (oit  ferme  choie  Se  (table  à  toujours ,  nous  avons  faic 
mettre  notre  fccl  à  ces  prefentes,  (auf  en  autre  choie  notre  droit  6c  l'autrui  en  tout. 
Donné  a  Bourges  le  vingt-lixiéme  jour  de  mars  mil  quatre  cent  vingt-deux  ,  fie  de 
notre  règne  le  premier.  Ainli  figné,  Par  le  roy  en  fon  confeil,  auquel  monlicur  le 
duc  d  Alençon  ,  le  comte  d'Aumalc,  médire  Bernard  d'Armagnac ,  Je  maréchal  de  la 
Fayette ,  le  Maître  des  arbalétriers,  le  Prévôt  de  Piris,  le  (ire  de  Mirandol,  Guil- 
laume d'Avaugour  Se  autres  plulicurs  c'toicnt.  Y.  Villebresme.  g 

Hxpedtts  in  eamtr.t  cempttorum  domini  nejlri  régis  de  ipftus  mundatt  exprefse  fiel» ,  ér 
regiflrétt  libro  curtarum  Ijujus  lemports  ,frl.  iy  die  decim*  menfis  aprilts  *nm  Dont.  1423. 
pojlptfch*.  Y.  Dupujs,  vs/i. 

Et  au  dos  d'icelle  étoit  écrit  :  Ltc'U  à"  pMuti*  Puisvi*  in  ptrltmento  régis  penuiti- 
m*  die  juin  umt  Dtmini  1425.  Boy  EU. 

Extrait  des  regiftres  des  ordonnances  royaux  rcgiltrcz  en  parlement.  Signe,  Du 
Tillbt. 


Lettres  de  dm  fût  par  le  rtj  Leuis  XIV.  de  U  terre  ty  feigneurie  d'Aubigny  J  Me  U  dutheffe 
de  Vtrtfmomb,  rjr  après  J»  mvrt  k  nmfieur  te  dm  de  RuhenmuL. 

G 

En  décembre  1673. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  de  France  fie  de  Navarre:  A  tous  prefens  fie 
a  venir  ,  (alut.  La  tet re  d'Aubigny  lur  Nicrrc  dans  notre  province  de  Berry , 
ayant  été  donnée  dés  l'année  1412.  par  le  roy  Charles  VII.  l'un  de  nos  prcdeccP 
leurs,  à  Jean  Stuart,  comme  une  marque  des  grands  &  considérables  ferviecs  quïl 
avoir  rendus  dans  la  guerre  au  roy  &  a  la  couronne,  Se  cette  donation  ayant  été  accom- 
pagnée de  la  condition  que  ladite  terre  d'Aubigny  pallcroit  de  mâle  en  mâle  à  tous 
les  dclccndans  dudit  Jean  Stuart ,  avec  rcvcrlion  à  notre  couronne  lorfquc  la  bran- 
che mafeuline  qui  (croit  venue  de  lui,  feroit  éteinte  ;  ce  cas  porté  par  lcfdiccs  let- 
tres de  donation,  cl t  arrivé  l'année  dernière  par  la  mort  de  notre  coulin  le  duc  de 
Richemond ,  dernier  de  la  ligne  mafeuline  dudit  Jean  Stuart.  Mais  parecque  cette 
terre  ayant  été  durant  tant  d'années  dans  une  mailon  qui  avoit  l'honneur  d'appar- 
tenir de  (i  prés  à  notre  trés-cher  Se  trés-amé  frète  le  roy  de  la  Grande  Bretagne,  le-  D 
dit  roy  nous  auroit  fait  témoigner  qu'il  feroit  bicn-aife  qu'a  cette  conlideration  nous 
vouluflions  bien  la  taire  pafler  à  une  perfonne  qu'il  affectionneroit ,  ce  rentrer  après 
elle  dans  une  mailon  qui  fût  encore  unie  par  le  làng  à  la  tienne.  Qu'à  ce  fujet  il 
nous  auroit  fait  requérir  que  nous  vouluflions  bien  accorder  nos  lettres  de  dona- 
tion de  ladite  terre  d'Aubigny  fur  Nicrre,  à  la  dame  Louile-lUnéc  de  Kcrouallc, 
duchcfl'c  de  Portlmouth  ,  pour  pafler  après  (a  mort  a  tel  des  enfans  naturels  de  no- 
tre frerc  le  roy  de  la  Grande  Brcragne  qu'il  voudra  nommer ,  (ous  les  mêmes  clau- 
fes  Se  conditions  que  la  même  terre  fut  premièrement  donnée  par  Charles  VII  en 
J422.  au  fuldir  Jean  Stuart ,  fie  que  ladite  terre  étant  pafléc  a  tel  fils  naturel  du- 
dit roy  de  la  Grande  Bretagne  qu'il  aura  voulu  nommer,  elle  demeure  audit  (ils  na- 
turel ôc  a  fes  defeendans  de  malc  en  mile,  avec  droit  de  reverfion  à  notre  couronne 
au  deffaut  d'enfans  nulcs ,  fie  par  l'extinction  de  la  ligne  mafeuline  qui  feroit  for-  j 
tic  de  lui.  Comme  nous  em'oraflbns  avec  plailir  les  occafions  qui  le  prefenrent  de 
donner  à  notredit  frère  le  roy  de  la  Grande  Bretagne  des  marques  de  notre  amitié 
fie  de  l'extrême  conlideration  que  nous  avons  poureequ  il  délire  ,  Se  que  nous  avons 
•  ...;li  bien  agréable  qu'une  terre  qui  ccoit  demeurée  durant  tant  d>anccs  dans  une 
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'maifon  Ci  illuftrc ,  retourne  en  quelque  forte  à  fon  origine ,  en  partant  un  jour  en- 
tre  les  mains  d'un  fils  naturel  de  notredit  frère,  nous  avons  bien  voulu  di(porer  dé 
ladite  terre  d'Aubigny  en  la  manière  que  nous  en  avons  été  requis  par  notredit  frère 
le  roy  de  la  grande  Bretagne.  A  ces  caufës,  fçavoir  faifons  que  de  notre  grâce  fpc- 
•cialc  i  pleine  pui fiance  &  autorité  royale ,  nous  avons  à  ladite  dame  de  Kcrouallc  du- 
chefle de  Portfmouth,  &  après  elle  à  celui  des  fils  naturels  de  notredit  frère  te  roy 
de  la  Grande  Bretagne  qu'il  nommera  ,  fl£  aux  defeendans  mâles  en  ligne  directe  du- 
dit  fils  naturel ,  donné,  cédé,  tranfporté  &  délaiflé,  donnons,  cédons, tranfportons 
ic  délaillons  par  ces  prefentes  (ignées  de  notre  main ,  le  fonds  &  propriété  de  la- 
dite terre  d'Aubigny,  avec  tous  &  chacuns  fes droits,  appartenances  Se  dépendances, 
pour  en  jouir  &  ufer  par  ladite  duchefle  ,  &  après  fon  décès,  celui  de  fes  fils  naturels 
dudit  roy  de  la  Grande  Bretagne  qu'il  nommera ,  &  les  defeendans  mâles  en  droite 
ligne  dudit  fils  naturel  ,  comme  de  leur  propre  choie  fie  loyal  acquêt ,  tout  ainfi  que 
nous  ferions ,  fans  aucune  chofe  en  retenir  ni  relerver  à  nous  &  à  nos  fuccefleurs  rois , 
que  les  foy  Se  hommage,  reffort  &  fbuverainetc  -,  à  condition  toutefois  que  lad. 'terre 
d'Aubigny  avec  fes  appartenances  &  dépendances,  retournera  à  notredit  domaine  an 
_.  defraut  de  mâles  en  droite  ligne  du  fils  naturel  qui  aura  été  nommé  par  le  fuldit 
*'  Toy  de  la  Grande  Bretagne.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amcï  &  féaux  les  gens 
tenans  notre  cour  de  parlement  &  chambre  de  nos  comptes  à  Paris,  que  ces  prefente* 
lettres  de  don  ils  ayent  à  enregifrrer,  &  da  contenu  en  icelles  faire  jouir  &  ufer  plei- 
nement, paitiblcmcnt  &  à  toujours,  ladite  dame  Louifc- Renée  de  Kcrouallc  du- 
chefle de  Portfmouth ,  après  elle  le  fils  naturel  que  ledit  roy  de  la  Grande  Bretagne 
nommera ,  &  les  defeendans  mâles  en  droite  ligne  dudit  fils  naturel ,  ccflànt  &  tai- 
fant  ceflef  tous  troubles  &  cmpcchcmcns  au  contraire  :  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Et 
afin  que  ce  foit  choie  ferme  &  fiable  à  toujours ,  nous  avons  fait  meure  notre  fcel 
à  cefditcs  prefentes  ,  fauf  en  autre  cholè  notre  droit ,  de  l'autrui  en  toutes.  Donné 
à  Saint  Germain  en  Laye  au  mois  de  décembre  l'an  de  grâce  mil  fix  cens  foixante- 
ireize,  4c  de  notre  règne  le  tiente-uniéme.  Signe,  LOUIS.  Et  lui  le  repli ,  Par  le  roy, 
Arnauld.  fifa ,  d'Aligre.  Et  fcellé  en  cite  verte  en  lacs  de  foyc  rouge  &  verte. 

Retijlré  an  f triment  de  Paris  le  quatorze  avril  mil  fix  cens  foixante-quatorze ,  &  en  U 
ç  xhambre  det  comptes  le  vinff -fix  mars  mil  fix  cens  quatre-vingt-trois. 

lettres  patentes  qui  ordonnent  que  les  appellations  Jet  jugemens  rjr  ordonnances  des  juges  iè 
U  thtyiellenie  d'Aubigny  feront  relevées  diftmclement  tir  f't"  moyens  a»  Pat  ientent 
de  Paru ,  Je  mime  que  kt  appellations  des  Patries  du  royaume. 

Du  mois  de  février  1683. 

lÊ  OUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  &  de  Navarre  $  A  tous  prefens 
j  v&  à  venir,  Salut.  Notre  tres-cherc  bien-amée  coufine  Lbuife-Renée  de  Pe- 
nancoet  de  Kcrouallc,  duchefle  de  Pottsmouth ,  nous  a  fait  remontrer  que  Philippe 

D  de  Valois,  d'heureufe  mémoire,  par  les  lettres  patentes  de  l'année  1547.  aYant  or" 
donné  en  faveur  du  comte  d'F.vrcux  ,  feigneur  de  la  terre  &  chaftcllenie  d'Aubigny 
en  Berry  ,  que  la  juftice  de  ladire  chaflellcnie  reffbrtk  nuément  &  immédiatement 
en  notre  cour  de  parlement  de  Paris ,  les  feigneurs  de  ladite  terre  Oc  leurs  officiers  ont 
toujours  joui  de  ce  droit ,  &  le  déclarèrent  dans  le  procés-verba!  de  la  rédaction  de 
la  coutume  de  Loris-,  &  comme  nous  avons  donne  ladite  tette  à  l'expofante,  & 
après  elle  à  celui  des  en  fans  naturels  mâles  de  notre  trés-chet  &  trés-amé  frère  le 
roy  d'Angleterre  qu'il  nommetoit  S£  à  fes  defeendans  en  ligne  directe  de  légitime 
mariage  ,  à  la  charge  de  rcvcrfîon  à  notre  couronne,  l'expofante  nous  a  trés-hum- 
blemcnt  fait  fupplier  de  lui  accorder  nos  lettres  de  confirmation  de  celles  de  l'année 
1347.  rar  cc  ncccflaires  5  à  quoy  inclinant  favorablement  à  la  prière  dudit  roy  d'An- 
gleterre ,  de  notre  grâce  fpccialc  ,  pleine  puiflanec  &  autorité  royale  ,  nous  avonï 
ladite  conceflïon  confirmé  &  approuve ,  confirmons  &  approuvons  par  ces  prefentes, 

fe  fignées  de  notre  main  ,  &  fuivant  icelles  voulons  &  nous  plaift  que  les  appellations 
des  jugemens  &  ordonnances  des  juges  de  ladite  chaftcllenie  d'Aubigny  foient  relevée» 
diftinétement  &  fans  moyen  en  notredite  cour  de  Parlement  ,  ainli  qu  elles  ont  ac- 
coutumé i  &  de  même  que  les  appellations  des  Pait ics  de  notre  royaume  ,  a  1  excep- 
Won  des  cas  royaux  feulement  dont  la  connoiflânec  eft  rètew'c  à  nos  juges  du  bail- 
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liage  de  Bourges ,  dérogeant  pour  cet  effet  entant  que  befoin  à  l'cdit  des  prélidiaux 
de  l'année  1551.  Si  toutes  autres  chofes  à  ce  contraires.  Si  ordonnons  &  mandons  ^ 
a  nos  amez  &  féaux  con(eillcrs  tenans  notre  our  de  parlement  de  Paris,  que  du 
contenu  en  ces  prelentcs  ils  taircnc  jouir  l'cxpolance  &:  (es  fucccifcurs  en  ladite  terre 
ôcchaftcllcnicd' Aubigny,  pleinement,  paisiblement  &  perpétuellement  ,  ccflànc  Se 
faifant  céder  tous  troubles  Se  cmpcchemcns  à  ce  contraires  :  Car  tel  cft  notre  plaifir. 
Et  afin  que  ce  (oit  chofè  ferme  Se  (table  à  toujours ,  nous  avons  fait  mettre  notre 
feel  à  ces  prefentes  ,  lauf  en  autre  chofe  notre  droit  &  l'autruy  en  tout.  Donné  à 
Vcrfaillcs  au  mois  de  février  l'an  de  grâce  1683.  &  de  noue  règne  le  quarantième. 
Signé,  LOUIS.  Et  fur  le  rcply  par  le roy ,  Colbert. 

Vif* ,  Le  Té.llj£R.  Pour  confirmation  de  rcilort.    Signé,  Colb eut. 

Kegiflre,  euy  le  procureur  gênerai  du  roy ,  pour  jouir  Pâr  l'impétrant,  fes  hoirs  &  ayant 
caufes  de  leur  effet  &  contenu,  &  être  exécute  félon  fi  forme      teneur  ,  fuivant  tarrejl  jj 
de  u  jour.  4  torts  enfarUment  le  ly  Avril  1683.  Signé ,  Jacques. 

Extrait  des  rtgiftrcs  de  Parlement. 

VEU  par  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  données  à  Verfaii'es  au  mois  de 
février  dernier.  Signé,  LOUIS.  Et  lur  le  rcply  par  le  roy  ,  Colbebt.  Et 
fccllccs  en  lacs  de  (bye  du  grand  fceaude  cire  verte  ,  obtenues  par  dame  Louile-Re- 
neede  Penancoet  de  Keroualle  ,  ducheffe  de  Portsmouth  ,  dame  d' Aubigny  ;  par  lc(- 
qucllcs  &  pour  les  caufes  y  contenues  ledit  feigneur  roy  auroit  confirmé  la  cor.cef- 
uon  de  jufticc  en  reffort  de  l'année  1347.  Veut  Se  lui  plaift  que  les  appellations 
des  jugemens  Se  ordonnances  des  juges  dudit  Aubigny  forcent  Se  relèvent  directe- 
ment Se  fans  moyen  en  la  cour  ,  de  même  que  les  appellations  des  Pairies  du  C 
royaume  ,  à  l'exception  des  cas  royaux  feulement  refervez  au  bailliage  de  Bourges , 
Se  ainli  que  plus  au  long  le  contiennent  lefdites  lettres  à  la  cour  adteilames.  Veu  aulîi 
copie  collationnée  par  le  procureur  gênerai  du  roy,  de  lad.  conccflion  de  1 347.  Requête 
de  I impétrante â  fin  d'enregiftrement  deldites  lettres,  lignées  Ma  mon  procureur: 
Conclurions  du  procureur  gênerai  du  roy.  Et  tout  conlideré ,  ladite  cour  a  ordonne 
&  ordonne  que  leldites  lettres  feront  rcgiflrccs  au  greffe,  pour  ctte  exécutées  Se 
jouir  par  l'impétrante ,  fes  hoirs  ,  fuccelTcurs  &  ayans  caulc  de  l'erlct  &  contenu 
en  iccllcs ,  félon  leur  forme  &  teneur.  Fait  en  parlement  le  1  j. avril  1*83.  Signe, 
Jacques.    Collatiooné ,  Dokey. 

Lettres  iireU'm  de  U  terre  d  Aubigny  en  duchi-fame  ,  en  faveur  de  mzime  U  duchcjfo 
de  Portsmtnth  ,  &  de  M.  le  duc  de  Richement  fin  fils. 

Données  «u  mois  de  janvier  1*84. 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  Se  de  Navarre  ;  A  tous  ptefens  • 
Se  à  venir  ,  Salut.  La  terre  d  Aubigny  fur  Nicre  en  notre  province  de  Bcrry, 
qui  avoir  été  donnée  en  l'année  1412.  par  le  roy  Charles  VII.  à  Jean  Stuartàcaufe 
des  grands  Se  recommandantes  fer  vice?  qu'il  lui  avoir  rendus  dans  la  guerre ,  avec  la 
condition  de  reverfion  à  la  couronne,  au  défaut  d'hoirs  mâles  dudit  Jean  Stuart, 
étant  retourne  à  notre  couronne  en  l'année  1*71.  par  la  mort  ^e  notre  coulin  le 
duc  de  Richemont,  nous  aurions  à  la  confideration  de  notre  trcs-cher  Se  cres-amé 
frerc  le  roy  de  la  grande  Bretagne  par  nos  lettres  patentes  du  mois  de  décembre  1673. 
accorde  &  fait  don  à  la  dame  Louifc-Rencc  de  Pcnancocc  de  Keroualle  ,  duchelfe 
de  Portsmouth  du  fond  &  propriété  de  ladite  terre  d  Aubigny  avec  tous  fie  chacun? 
fes  droits,  appartenances  &  dépendances  ,  pour  en  jouir  par  ladite  dame  duchclle  — 
de  Pottsmouth  ,  SC  après  fon  décès  par  celui  des  enfans  naturels  dudit  roy  de  la 
grande  Brecagne  qu'il  nommerait,  Se  par  les  enfans  miles  en  droite  ligne  dudit  fils 
naturel ,  à  condition  qne  ladite  terre  ,  appartenances  Se  dépendances  retournera  4 
Dotrc  domaine  ,  au  défaut  de  mâles  en  droite  ligne  dudit  fils  naturel.  Et  d'au- 
tant que  nous  cheichons  avec  plaifir  les  occalions  de  donner  à  notredit  frère  le  roy 
de  la  grande  Bretagne  des  marques  de  notre  amitié  Se  de  la  confideration  que  nous 
avons  pour  ce  qu'il  délire  ,  nous  avons  uù  qu'aptes  le  chou  qu'il  a  tait  du  prince 

Charles 
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a.  Charles  de  Lcnox,  duc  de  Richemont  fon  fils  naturel,  grand  maure <ie  fon.ccurh* 
Se  chevalier  de  l'ordre  delà  jarretière,  pour  luccedér  en  ladite  terre  à  ladite  dame 
ducheflè  de  Portsmouth  ,  nous  ne  pourrions  lui  donner  une  marque  plus  leufiblc  de 
la  continuation  de  notre  amitié  qu  en  joignant  à  ladite  terre  un  titre  conveuable  à 
la  naiflance  illuftre  dudit  ficur  dùc  de  Richemont  >  fit  \\à  honore  en  même  temps 
celle  de  la  dame  duchefle  de  Portsmouth  ,  dont  les  pères  &  ayeuls  ont  toujours 
tenu  un  rang  confidcrablc  en  notre  province  de  Bretagne  par  leur  naiflance  &  leurs 

Êr vices  dans  nos  armées  ,  3c  par  les  alliances  qu'ils  ont  eu  avec  les  plus  ancictmc» 
milles  >  Ôc  confiderant  d'aillcufs  le  revenu  Se  la  grande  étendue-  de  laditetctre  qui 
confiftccnla  ville  d'Aubigny,  deux  châteaux  conlïdcrables  Se  pluûeurs  paroifl.es  ôc 
fiefs  dans  l'étendue  de  huit  lieues  ,  avec  la  jufticc  rcflbrtiflant  nuement  en  notre 
cour  de  parlement  de  Paris ,  maitrilè  des  eaux  Se  forêts,  foires  ôc  marchez  ,  enforte 
que  ladite  terre  peut  fouteriir  avantageufement  le  nom  Se  'titre  de  duché- Pairie  de 
France.  A  ces  caufes  &  autres  à  ce  nous  mouvans  ,  nous  avons  ladite  ville,  terre, 
chaftcllenic  ôc  chafteau  d'Aubigny,  fiefs  Se  terres  en  dépendans,  joint, uni  Se  an- 
B  nexé,  joignons, unifions  Se  annexons, entant  que  de  befoin  .jparecs  prefentes  lignées 
de  hotte  main  ,  pour  n'être  à  l'avenit  qu'un  cofps  8c  territoire,  Se  le  tout  cnfcmble 
créé,  érigé  Se  établi ,  Se  de  notre  propre  mouvement,  certaine  feienec  ,  pleine  puif- 
tanec  Se  aotorlté  royale  créons,  érigeons  &  établiflons  en  titre,  nom  , di'gniré , pré- 
rogatives Se  prééminences  de  duché-Pairie  de  France,  pour  en  jouir  ôc  ufer  par  la- 
dite dame  Louife-Renéc  de  Pcnancoet  de  Kcroualle,  duchefle  de  Portsmouth  pen- 
dant fa  vie,  6c  après  (on  décès  par  ledit  ficur  duc  de  Richemont ,  fie  les  enfans  S£ 
defeendans mâles  dudit  ficur  duc  de  Richemont,  en  nom,  titre  Se  dignité  de  ducs 
d'Aubigny  Se  Pairs  de  France,  en  tous  actes ,  lieux  Se  endroits  Se  tout  ainfi  que  le» 
autres  ducs  Se  Pairs  jouiflent  fie  ufent  des  droits  de  Pairie,  tant  en  jufticc  ,  ieance, 
fie  jurifdiction.qualiUz,  droits,  honneurs,  autoritez,  prérogatives  fie  prééminences 
appartenans  à  dignité  de  duc  Se  Pait  de  France ,  Se  dont  les  ducs  Se  Pairs  de  notre 
royaume  ont  cy-devant  accoutumé  de  jouir  Se  ufer  .jouiflent  iSc  uïent  de  prêtent; 
£  lequel  duché  ladite  dame  duchefle  de  Portsmouth  Se  ledit  ficut  duc  de  Richcmonc 
Se  fes  enfans  mâles  tiendront  â  foy  fie  hemmagede  nous  &  de  notre  couronne.  Vou- 
lons 5c  nous  plaift  que  toutes  caufes  Se  différends  concernant  ledit  droit  de  Pairie 
Ce  dépendances  d'icclle  reflbrtiflcnt  nuement  fie  en  première  inftanec  en  notre  couc 
des  Pairs  établie  à  Paris ,  ainfi  que  les  caufes  des  autres  Pairs  de  France ,  fans  qu'au- 
tunes  de  noS  cours  cn  puiflen't  prétendre  jurildiction  ni  connoiflance,  Se  que  les 
appellations  de  toutes  les  caufes  tant  civiles  que  criminelles  dudit  duché  reflortiflenc 
aufli  nuement  Se  directement  cn  nottedite  Cour  de  parlement ,  fans  toutesfois  préju- 
dreier  aux  cas  royaux  «c  à  ceux  dont  la  juridiction  fcft  attribuée  aux  fieges  prefidiaux, 
lefqucls  demeureront  en  leur  entier.  Et  arrivant  défaut  d  hoirs  miles  dudit  ficur duo 
de  Richemont  en  ligne  directe ,  la  dignité  de  duché  Se  Pairie  demeurera  éteinte  SE 
w  fupprimée,  fit  ladite  terre  d'Aubigny  réunie  à  notre  domaine,  conformément  auf- 
dites  lettres  du  mois  de  décembre  mil  fix  ccht  loixante  Se  treize.  Si  donnons  cn 
mandement  à  nos  amez  fie  féaux  conlcillers  les  gens  tenans  nos  cours  de  parlement 
&  chambre  des  comptes  à  Paris,  fie  â  tous  autres  nos  jufticîcrs  fie  officiers  qu'il  ap- 
partiendra que  ces  prdentes  nos  lettres  détection  Se  établiflcmerit  ils  ayent  à  faire  lire) 
publier  Se  regiftrer,  Ôt  du  contenu  cn  icelles  faire  jouir  Se  ufer  ladite  dame  duchefle 
de  Portsmouth ,  ôc  après  fon  décès  ledit  ficur  duc  de  Richemont  Se  fesenfins  Se  def- 
eendans miles  pleinement,  pauiblcment  &  perpétuellement,  ceflant  Se  faifanteeflet 
tous  troubles  ôc  empêchemens,  ntmbbftant  tous  édits  ,  ordonnances,  rcglcmens  Se 
coutumes  à  ce  contraires ,  aufqucls  pour  "Ce  regard  feulement  Se  fans  tirer  à  conlc- 
quenec  nous  avons  dérogé  Se  dérogeons  par  cefdites  prefentes  :  Car  tel  eft  notre  plai  fir. 
Et  afin  que  ce  (oit  choie  ferme  Se  fiable  à  toujours  nous  avons  fait  mettre  notre  feel 
à  ccfdites  prefentes.  Donné  à  VcrlafUlcs  au  mois  de  janvier  Pan  de  grâce  mil  fix  cent 
I  quatrevingt  quatre  Se  de  notre  règne  le  quarante-unième.   Signé,  LOUIS.  £t  fui 
le  reply,  par  le  toy,  Colbbm.  Vif',  L*  Telue». 


HISTOIRE  GENE3U.ÔG1QUE  ET  CHRONOL, 

GENEALOGIE 


DE  PENANCOE 


DE  KEROUALLE 


LA  maifon  de  PENANCOET  en  Bretagne  portoit  autrefois  le  nom 
de  PENH  O  A  T.  Elle  eft  établie  dans  l'éveche  de  Léon,  dont  clic  cft 
'une  des  quatre  premières  ,  fuivanc  ce  proverbe  connu  dans  la  province  :  An- 
tiquité de  Penhoit ,  VrilUncc  du  Cbâtel,  Rtchtjjè  de  Kermsn ,  &  Chevtltrit  de  Kerg/mmêdec. 
Les  premiers  degrez  n'ayant  pas  paru  allez  certains,  nous  n'en  rapporterons  la  fi-  À 
-liarion  que  depuis 

1. 


J^ENE'  de  Penhoat ,  vivoit  en  mil  deux  cens  quatre-vingt. 
Femme,  SUZANNE  de  Léon,  fût  mere  de 


I  L 

FRANÇOIS  de  Penhoat ,  vivoit  le  10.  may  ijjo. 
Femme  ,  JEANNE  de  Penancoet,  dame  de  Kcroualle,  fille  unique  &  héri- 
tière de  Vtltntm  de  Penancoet ,  feigneur  de  Kcrouallc,  &  d'Adeiiffè  de  Kcroulas,  fut 
mariée  le  10.  may  1330.  &  eut  en  dot  la  terre  de  Kcrouallc  ,  avec  claufè  ex- 
prefle  au  contrat,  que  les  cnfàns  qui  naîtroient  de  ce  mariage,  porteroienc  le  nom 
&  les  armes  de  Penancoet  de  Kcrouallc 


B 


fêftu  i'**.vt* 
qui  tfi  tint»- 


ï  TE 

171 tr 


m. 

NRY  de  Penancoet,  feigneur  de  Kcroualle,  né  le  quinze  juin  treize  cent 
trente-deux. 

,  AD  EUSSE  le  Vayet ,  dune  de  Ketandantec ,  fut  mariée  en  1 1 5  5. 
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À  IV. 

HERVE"  de  Penancoct ,  fcigncur de  Keroualle. 
Femme,  AMlCEde  Refuge,  fille  à'Hety  de  Refuge, feigneur de 
te  d'Agacé,  dame  de  Kruforer ,  fuc mariée  le  8.  janvier  1 38g. 


H 

Lan  h  1 


V. 

ENRY  de  Penancoet ,  fcigncur  de  Keroualle. 
Femme,  JULIENNE  de  Lanhalla,  fille  aînée  &  héritière  de  la  maifon  de 
halla ,  fut  mariée  le  10.  aouft  1419. 

V  I. 


VALENTIN  de  Penancoet ,  fcigncur  de  Keroualle. 
Femme,  ALIX  Courtois,  fille  aînec  Se  principale  héritière  de  Henry  Cour- 
tois ,  feigneur  de  Kcrborronné,  &  de  Beatrix  du  Chàccl,  fut  mariée  en  14J2.. 
1.  Hervé'  de  Penancoet ,  feigneur  de  Kcrouallc  fit  de  Kcrborronné  >  exerça  pen- 
dant trois  ans  la  charge  de  procureur  gênerai  de  la  province  de  Bretagne  fous 
la  duchefle  Anne,  qui  époula  depuis  les  rois  de  France  Charles  VI1L  Ce  Louis 
XII.  Il  mourut  (ans  alliance. 
i,  HENRY  de  Penancoet ,  feigneur  de  Keroualle ,  qui  fuit. 

V  1  I. 

HENRY  de  Penancoet,  feigneur  de  Keroualle  &  de  Kcrborronné  après  la  mort 
de  fon  frère. 

Femme,  MARGUERITE  de  Mcfnoallet ,  fille  aînée  &  principale  héritière  do 
Jean,  feigneur  de  Mcfnoallet  &  de  la  Villeneuve,  fut  mariée  le  j.  aouft  149*. 

V  I  I  L 

FRANÇOIS  de  Penancoet,  feigneur  de  Kctooalle,  de  Kerborronnc ,  &  dé 
la  Villeneuve. 

t-emme  ,  MARGUERITE  de  Lelmays,  fille  de  Guy  vicomte  de  Lefmays  fie  de 
Pleftin,  &  d'Anne  de  Kcrderien ,  fut  mariée  le  21.  novembre  x j jj . 


ni 

Jx.  neuve. 


I  X. 

ENE'  de  Penancoet,  feigneur  de  Keroualle,  de  Kcrborronné  &  de  la  Ville- 
„  _  neuve. 

"  Femme,  FRANÇOISE  de  Kcrhoent,  fille  d'Alun  de  Kerhoent  feigneur  de  Tro- 
hcou, baron  de  Kcrgournadcch,  6c  de  Jeanne  de  Kergournadech ,  héritière  de  fa 
mailon  ,  fut  maticc  le  zj.  nui  ij  $9. 

1.  GUILLAUME  de  Penancoet,  (eigneur  de  Keroualle,  qui  fuir. 
3.  Jean  de  Penancoet ,  icigneur  de  KÎlirnadcc,  tranfigea  pour  un  fupplement  de 
partage  par  acte  du  ai.  may  1610.  avec  Giull*»me  de  Penancoet  lou  frère  aîné, 
8c  fit  la  branche  des  leigiicurs  de  Kilimadec,  qui  lubûftc  actuellement  dans  l'c- 
vêché  de  Lcon. 

j.  Marie  de  Penancoet ,  fut  mariée  par  contrat  du  16.  juin  1581.  à  Charles  le 

Bigot,  fcigncur  de  Kcrjagu.de  Langle,  fit  de  Kcroualvez. 
4  Julienne  de  Penancoet ,  époula le  af.juinityo.  JVjrçw  Riovalem ,  feigneur 
de  Mcllean. 

X. 

GUILLAUME  de  Penancoet ,  feigneur  de  Keroualle ,  de  Ketboronné  &  de  la 
Villeneuve ,  fut  capitaine  de  foixanre  gentilhommes  de  l'arricrc-ban  de  l'cvê- 
chc  de  Léon  lous  le  marquis  de  Sourdcac ,  qui  lui  donna  le  cordon  de  l'ordre  de  S. 
Michel, par  ordre  du  roy,  le  14.  janvier  1609. 
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Femme,  GU1LLEMETTE  Barbier,  fille  de  Louis  Barbier  feigneur  deKcrjean,  tt  \ 
Jeanne  Goufillon,  fut  mariée  par  contrat  du  17.  feptembre  IJ90. 

1.  RENÉ'  de  Pcnancoet ,  chevalier  feigneur  de  Kerouallc,  qui  fuir. 

2.  SusaHnb  de  Pcnancoet,  dame  des  l<lcs,époufa  le  6.  juillet  1616  Claude  le 
Vayct ,  feigneur  du  Ster. 

3 '.  Françoise  cîe  Pcnandc«t ,  rot  mariée par  contrat  du  itf.jùin  jtfiç.  à  Htrvé 
Touronce ,  feigneur  de  KcrventOuX  &  de  Kergbnian. 
-4.  Mams  de  Pcnancoet  époula  le  22.  aouft  1627.  Mf/Kerguen ,  feigneur  de 

Kerguent  fie  de  Kcrfcnt. 
$.  Guillembtte-Rbne'e  de  Penancoet,  fut  mariée  le  18.  Septembre  rtf jy.  * 

Jean  de  Kernifac  ,  feigneur  de  Traulin  &  de  Retenant. 
6.  JoueHNB  de  Penancoet,  femme  de  Guillaume  Talec  ,  feigneur  de  Stivct. 

X  I. 

ENE'  de  Pcnancoet,  chevalier  feigneur  de Kcroualle,  de  Kcrboronnc  &  de  la 
—  Villeneuve. 

-iT^Femme,  JULIENNE  Emery  du  Pont-l'Abbc,  dame  du  Chéf-du-Bois ,  heri- 
tiere  de  la  maifon  du  Pont-l'Abbc,  fut  mariée  par  contrat  du  11.  octobre  1S12. 
GUILLAUME  de  Pcnancoet,  chevalier  comte  de  KetouaUt,  qui  fuit. 
M.  Femme,  FRANÇOISE  Laurcns,  dame  de  Kcrleguy,  fille  de  Jacques  Lau- 
rcns feigneur  de  la  Mothe,  8c  de  Jeanne  àc  Ketloagucn,  fut  mariée  le  27.  fèptcm- 
îbre  ièij. 

1.  Claude  de  Penancoet,  époufa  le  if.  janvier  1*46.  tebaflten  baron  de  Mon- 
taigu,  feigneur  de  Lbrbean  fit  de  SourdeVal,  fils  de  François  baron  de  Mon> 
taigu ,  &  de  Marguerite  de  Rofmadec. 
4.  Marie  de  Pcnancoet,  femme  de  Jean  Trouflicr ,  vicomte  de  la  Gabctiete. 

XII. 

jf^  UILLÀUME  de  Pcnancoet,  éhévâlicr ,  dit  A? comte  de  Kerôualle ,  feigneur  C 
\  T  de  kerboronné ,  de  la  Villeneuve  fit  du  Chef-du-Beîs  ,  fervit  au  fiege  de  Hef- 
-dm  en  itfjç.  a  celui  d'Arrascn  1640. où  il  tutbleflé  d'un  coup  de  Piltolet,fieaux 
lièges  d'Aire  fit  de  Bapaume  en  164t.  Il  fût  fait  guidon  de  la  compagnie  des  gendar- 
mes du  cardinal  de  Richelieu  au  retour  du  voyage  de  Perpignan ,  puis  élu  pour 
commander  Varriere-ban  3e  Tcvéché  de  Lcon ,  fie  major  tous  M.  le  duc  de  Chaulnes 
gouverneur  de  Bretagne;  il  mourut  en  1690. 

Femme,  MARIE  de  Plocuc,  fille  de  Sebaflten  .baron  de  Ploeuc,  marquis  du  Ti- 
meut  6c  de  Kcrgorlay ,  commandant  de  la  compagnie  des  gendarmes  de  M.  le  duc 
de  Vendôme ,  &  de  Marie  de  Rieux  fille  de  René  de  Rieux ,  marquis  de  Sourdeac* 
■chevalier  des  ordres  du  roy ,  gouverneur  de  Brcft  fie  lieutenant  gênerai  en  ba/lê  Bre- 
tagne. Elle  fut  mariée  le  17.  février  i*45-  &  mourut  au  mois  de  janvier  1709. 

ï.  Sebastien  de  Pcnancoet,  *Ut\c  comte  de  Kcroualle,  lieutenant  du  vaifleau  ami-  ^ 
rai  commandé  par  M.  le  duc  de  Beaufort ,  qui  conduifit  la  flotte  du  roi  au  fe- 
cours  de  Candie.  11  fût  nommé  capitaine  de  vaifleaux  pendant  le  fiege  de  cette 
'place,  fie  mourut  au  retour  de  ce  voyage  âgé  de  21.  ans  lans  avoir  été  marié. 
"2.  Louisb-Renee  de  Pcnai.coetde  Kcroualle,  duchefle  de  Petersfeild,  puis  de 
Portsmouth  en  Angleterre  ce  d'Aubigny  en  France,  fut  fille  d'honneur  de 
Henriette-Anne  d'Angleterre ,  première  femme  de  Philippes  dé  France  duc 
d'Orléans.  Après  la  mort  de  cette  ptincefle,  arrivée  au  mois  de  juin  1670.  elle 
•pafla  en  Angleterre  pour  être  fille  d'honneur  de  Caterine  de  Portugal  reine 
d'Angleterre  ,  &  fut  enfuite  dame  de  lbn  palais.  Charles  II.  roy  d'Angleterre* 
la  créa  duchefle  de  Portsmouth  en  1672.  fie  eut  d'elle  un  fils  naturel  nomme 
Châties  de  Lcnos ,  duc  de  Richmont ,  dent  la  pefterité fera  rapportée  tt- après  §.  I.  E 
c'eft  en  fa  faveur  fit  celle  de  (on  fils ,  que  le  roy  Louis  XIV.  érigea  la  ferre  d  Au- 
bigny  en  duché-Pairie ,  par  lettres  du  mois  de  janvier  1*84.  rapportées  y  devant 

j.  Henmettï-Mauricette  de  Penancoet  de  Kcroualle,  fut  mariée  i°.  ÀPhiltp- 
pes  Herbert,  comte  de  Pcmbrok  en  Angleterre-,  2°.  îThpnoleon  Gouffier  .marquis 
de  Thois  ,cy-devani  gouverneur  de  la  ville  &  comté  de  Blois ,  fils  A' Antoine  Gouf- 
fier  marquis  de  Thois ,  8c  de  Lotufe  d'Eflampcs-Valcnçay.  Elle  cft  morte  à  Paris 
le  n.  novembre  1728.  âgée  d'environ  7*.  ans.  Fojex,  «• devant ,  pâte  in. 

Ê  I. 
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DUCS 

D  E  RICHEMONT, 

EN  ANGLETERRE, 

ET    D  AUBIGNY 

EN  FRANCE 


D'Angleterre 
dvic  fis  e'ttr- 
tclares  &  %ne 
bordure  (impa- 
rité d  irgtttt  <y 
dcgneulti  Autour 
it  l'éeufscn  ilur 
gctde  rtftsd  .v- 
gtnt.  Cr  deguen- 

lis  dltttMAtltC' 

tr.tii[  pjtct. 


CHARLES  de  Lcnos,ducdc  Richmond  &:  de  Lcnox,  pair  d'Angleterre  & 
d'Ecoflc  ,  comte  de  March  &:  de  Danrclcy,  baron  de  Sctrington  Se  de  Tor- 
A  bolton,  chevalier  de  l'ordre  de  la  Jarretière  en  \6%\.  grand  ecuyer  du  roy  fon  pere 
grand  amiral  d'Ecofle ,  fils  naturel  de  CHARLES  II.  roy  de  lagranJc  Bretagne ,  &  de 
LOUIS E-RENE'E  de  Penancoct  de  Kcrouallc,  duchefle  de  Portsmouth  Si  d'Au- 
biguy,  mentionné  ey-devmt 918.  naquit  à  Londres  le  11.  juillet  1671.  pana  en 
France  avec  la  duchefle  de  Portsmouth  fa  mere,  après  la  mort  du  roi  Charles  IL 
arrivée  le  16.  février  i<î8r.  y  fut  naturalife  la  même  année,  y  rc(U,  faifant  profef- 
iion  de  la  religion  catholique,  jufqu'en  1692.  qu'il  repafla.  en  Angleterre,  où  il 
gagna  les  bonnes  grâces  du  roy  Guillaume  III.  Illcfuivitcn  Flandres  ,  fc  trouva  aux 
batailles  de  Steinquerque  Se  de  Ncrorindc ,  Se  y  donna  des  marques  de  (a  valeur.  Il 
mourut  à  là  terre  de  Goodnood  prés  Chichcftcr  en  Angleterre  le  8  juin  172  j. 
Le  roy  Louis  XIV.  l'avoir  fubftitue  à  la  duchefle  de  Portsmouth  (a  merc ,  pour  lui 


~  fucccdcr  dans  la  poflcfllon  de  la  terre  d'Àubigny  Se  dans  letitte  de  duc  &  Pur  de 
*  France.  Voyez.  eyievmf.9\9.  ty/uiv.où  font  reportées  Us  lettres  ierelïun  du  duthé- 
Paine  d'Aubigny. 

Femme  ,  ANNE  Brudenell ,  veuve  de  Henry  baron  de  Bcllalfis  &dc  Wcrlaby ,  Se 
fille  de  George  Lord  Brudenell ,  fils  de  Robert  Brudenell  comte  de  Cardigan  ,  &  A  Anne 
vicomtellc  de  Savcill.  Elle  fut  mariée  le  10.  janvier  îtfçj-  &:  mourut  le  ai,  décem- 
bre 17"« 

1.  CHARLES  de  Lcnos ,  duc  de  Richmond  &  de  Lenox,  qui  fuir. 

2.  Louise  de  Lcnos  ,  mariée  à  ]  tenues  comte  de  Berkeley,  chevalier  de  l'ordre 
delà  jarretière,  vice-amiral  d'Angleterre,  lequel  s 'cil  lignalc  dans  plulieuts 
combats  de  mer,  commandant  l'eleadre  bleue  des  vaiflcaux  de  cette  couronne. 
Elle  mourut  à  Londres  au  mois  de  janvier  1717. 

lom  rt  C  1 1 
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3.  Anne 

&  premier  gentilhomme  de  la  chambre  de  Georges  roy  d  Angleterre. 


de  Lcnos  née  le  4.  juillet  170}.  fut  maric'c  le  4.  mars  1725.  à  Guillumt'  ^ 
eppel ,  comte  d  Albermarlc ,  chevalier  de  l'ordre  des  Bains  ,  aide  de  camp 


c 


H  ARLES  de  Lenos  II.  du  nom,  duc  de  Richmond  & 
glcterre  &  d  Ecoflc ,  comte  de  March  Je  de  Danrclcy,  bar 


pair  d'An- 


T„.      ;  glLlUl  »-V  u  UWUb  ,  MMIHV  ui,   raarau  «».   «<r    inutHn)    niTOn  de   SctringtOn  Î£ 

de  Torbolton ,  chevalier  de  Tordre  de  la  Jarretière,  aide  de  camp  Se  premier  gentil- 
homme de  la  chambre  du  roy  d'Angleterre,  ne  à  Londres  le  19.  may  1 70 1 .  a  été  fait 
capitaine  dans  le  régiment  de  cavalerie  des  gardes  du  roy  d'Angleterre. 

Femme,  S  A  R  A  de  Cadogan,  fille  aine'e  de  GmlUume  comte  de  Cadogan, 
chevalier  de  Tordre  de  S.  An.lré  d'Ecoflc,  colonel  du  premier  régiment  des  gardes, 
confcrtler  du  cabinet  du  roy  d'Angleterre,  grand  maître  de  Tarnilciie,  gouverneur 
de  Tille  de  Wigt,  ambafl'adeut  &:  plénipotentiaire  auprc's  de  1  Empereur  &  de  la 
république  d'Hollande;  elle  naquit  le  i£.  feptembre  1706.  &  hit  mariée  à  la  Haye 
le  4.  décembre  1719.  le  mariage  n'a  été  conlommé  qu'au  mois  de  juin  1721. 

1.  N.  de  Lenos,  comte  de  March,  mort  peu  après  fa  naiflance. 

2.  CAfOLWE-GEoRciNB  de  Lcnos,  née  au  mois  de  fevricj  171t.  a  eu  pour 
parrain  Georges  I.  roy  d'Angleterre,  &  pour  mareinc  Guillclminc  -  Caro- 
line de  Brandebourg- Anfpach  ,  pour  lors  princeflé  de  Galles ,  &  a  prefenc 
reine  d'Angleterre. 

3.  Louisf.-Maacusiuth  de  Lcnos,  nc'e  au  mois  de  feptembre  171t.  morre  à 
Paris  le  18.  may  1729.  fon  corps  a  été  porté  en  Angleterre  8£  inhume  dans 
l'abbaye  royale  de  Wcftminither. 

4.  Anne  de  Lcnos,  ne'e  au  mois  de  may  1727.  &  motte  au  mois  de  décembre 
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SESSE- 

AU  ROYAUME  DE  NAPLES 

ARCHIDUC  H  i- 


De  B«*rt«» 
là  y**it  trife't 
m  tbtfi*nq:uT 
tttr  d'tr  mh  i*n- 
fbm  i'*t.ut. 


h 

LE  roy  Charles  VIII.  donna  à  GILBERT  de  Bourbon ,  comte  de  Montpen- 
fier  le  duché  de  SESSE  au  royaume  de Naples , avec  les  villes,  terres  &  châ- 
teaux qui  en  dépendoient ,  Se  tout  ce  que  pofledoit  Jean-Antoine  de  Marzano ,  duc 
de  Selle  &  Marin  (on  fils  aine' ,  Se  c'rigca  en  laveur  de  ce  prince  ce  duché  en  archi- 
duché  avec  12000.  ducats  de  valeur,  par  lettres  du  4-  may  1495.  Voyez  tome  I,  dt 
cette  hijlosre  f.  315.  &  Us  lettret  de  cette  erecitm      vont  être  ref portées. 

On  a  crû  faire  plaifir  au  public  en  joignant  ici  l'éreaion  de  cet  archiduchc. 


B         VIDIMUS  DES  LETTRES  D'ERECTION 

DE  LARCHIDUCHÉ  DE  SESSE. 

Du  4.  May  1495. 

A TOUS  ceux  qui  ces  prefentes  lettres  verront.  Jehan  Chantcau ,  concilier  Se 
auditeur  des  comptes  de  madame  Anne  de  France,  duchellè  de  Bourbonnois 
&  d'Auvergne,  leigneur  de  Marccllanges  Se  garde  du  fcel  aux  contrats  dudit  duché 
de  Bourbonnois,  Salut.  Sçavoir  failbns  que  Jehan  Lobeau,  clerc-juré  notaire  de 
ladite  cour  &  chancellerie,  te  le  nôtre,  auquel  nous  avons  donné  notre  pouvoir, 
nous  a  rapporté  avoir  vû  ,  tenu  Se  de  mot  à  mot  lû  certaines  lettres  patentes  du 
Ç  feu  roy  Charles  VIII.  de  ce  nom  ,  roy  de  France  Se  de  Cecille ,  faines  &  entières  en 
"  feing  ,  fccl  Se  eferipturc  ,  non  vicieufes  ,  razées  ne  fufpe&cs  en  aucune  partie  d'i- 
celles,  par  lcfquclles  ledit  fcigneur  a  donné  l'archiduche  de  Se  île  avec  douze  mille 
ducats  de  valeur  ,  à  feu  monleigneur  Gilbert  de  Bourbon  en  fon  vivant  comte  de 
Montpenfier,  dclquellcs  la  teneur  s'enfuit. 

CAROLUS ,  Dci  grariâ  ,  rcx  Francoru/n  Si  Sicilix  Se  Hicrofolymx.  Illuftribus 
fpeâabilibus  &  nobilibus  viris ,  magno  huius  regni  camerario  ejufque  locum  tenenti, 
Prcfidcntibus  Ce  rationabiUbus  cametx  noitrx  lummari*  collatcrali ,  confiliariis  fide- 
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libus  nofttis  dileftis  gratam  &  bonam  voluntatcm.  Quantum  nos  conceflîmus  illuf- 
tri  viro  Gilbcrco  comiti  de  Mnntpcnficr  ,  rcgni  hujus  mjgiirro  jufticiano  collare-  A 
rali  fie  conlanguinco  noftro  dileAifliiiio  in  aliqualem  rccompcnlam  luorum  fervicio- 
rum  ducatum  Sucflx,  cumomnibus  fie  fingulis  civitatibus,  terris ,  caltris  &  locis  diâo 
ducatui  Sucflx  annexis ,  nec  non  fie  omnes  alias  civitates ,  terras  ,c.iltra ,  feuda,  quas 
fie  qux  quondam  illuller  fohanacs-  Antonius  dcMarzano.  dux  Sueilx  fie  Marinus  cjus 
films  primogenitus  tenebant  fie  polfidcbant  in  provincia  Terra.*  Laboris ,  iplumque 
decoravimus  fie  infignivimus  titulo  &  honore  archiducatûs  Sucllx ,  obtulimus  ci 
arque  promiiîmus  fibi  darc  ducatum  ipfum  cum  rcdJitu  ducatorum  duodecim  mil- 
lium  de  carlcnis  argenri  pro  Je  fie  luis  hxredibus  in  perpecuum.    Atumcn  quia  nos 
aliquas  ex  civitatibus  fie  terris  ipfiusaliis  priùs  conceflîmus,  fie  idem.  Gilbert  us  prop- 
terca  illarum  poflellioncm  afiequi  non  voluit ,  fie  redditus  civiratum  ,  terrarum, 
caftrorum  fie'tcodorum  quas  fie  qux  tenct  fie  poflldct  noncapiunt  iummam  di&orum 
ducatorum  duodecim  millium  per  nos  fibi  promifiorum  i  Intcndamuiquc  atquc  vc 
limus  quod  ipl'c  Gilbertus  archidux  hvegram  Iummam  iptbrum  ducatorum  duode- 
cim milliura  confequarur  fie  habeat  vigore  fine  diminutionc  aliqua ,  &  quamobrem  3 
tenore  prxfentium  de  certa  feientia  vobis  commitimus  ,  prxcipimus  Se  mandamus 
quatenus  vos  diligenter  mformarc  curcris  Se  intbrmationem  capere  mandais  fie 
faciatis,  de  juribus ,  fruclibus  le  reddnibus  omuium  «5:  inigulaium  civitatum,  ter- 
rarum,  caftrorum,  bonorum  &  feodotum  quas  &  qux  ip(c  archiJux  tecet  &  polfi- 
det ,  &  fado  calculo  id  quod  deerkt  per  cum  contequi  volumus  ,  decerm  mus 
fie  jubemus  (uper  pecuniis  foculariorum  &  lalis  nobis  Se  noftrx  cuiix  debi- 
tis  fie  debendis  per  univcrlitaces  Se  homiocs  civitatum  ,  terrarum  Se  caftrorum 
quas  fie  qux  tenct  &  poflldct ,  quas  pecunias  ufquc  ad  integram  tolutioncm  &  pa- 
gamentum  dtftorum  ducatorum  duodecim  millium  de  carlcnis  fingulis  annis  in  ter- 
niinis  Se  tandis  folitis  per  iplum  Gilbcrtum  archidueem ,  Se  alios  pro  eo  ab  univer- 
fitatibus  Se  hominibus  ipfis  exigi  volumus  fie  jubemus,  Se  circa  tempus  pecuniarum 
cxa£tioncm  nemincm  noftrorum  officialium  intcrmiiti  volumus.  Mandamus  etiam  C 
vobis  quod  deelarationem  facere  debcatis,  habitâ  priùs  informationc  jam  di&â  de 
quantitatc  quam  ipfe  Gilbertus  archidux  cooiecutus  crit  iîngulis  annis  ulquc  ad  in- 
rcgram foluuoncm  Se  confecutionem  dittorum  ducatorum  ,  taftà  compcnfatione  de 
redditibus  ad  utile  dominium  fpecïantibus ,  fie  fie  per  vos  excqui  volumus,  ftatui- 
mus  fie  jubemus,  mandantes  infuper  univetfîtatibus  fie  hominibus  ip(arum  civitatum, 
tenarum ,  caftrorum  Se  iocorum  quatcuus  cidem  Gilbcrto  archiduti  de  pecuniis  fb- 
culariorum  &  lalis  per  cos  nobis  fie  curix  noftrx  debitis  fie  debendis  fingulis  annis 
cidem  Gilbcrto  fie  fuis  hxredibus  fie  fucceflbribus  ,  (eu  altcri  pro  eis  eam  quanrita- 
tem  iblvant  Se  aflignent  fingulis  annis ,  prout  per  vos  deelaratum  Se  ordimtum  fueric 
omni  contradietionc  cciïante ,  hoc  tamen  expreflb  fie  dedarato  quod  fie  non  dabimus 
cidem  Grlberto  fie  fuis  hxredibus  fie  fuccefloribus  alias  terras  fie  feuda  in  provincia 
Tcrrx  Laboris  quorum  jura  ad  utile  dominium  fpectantia  afeendant  ad  fiimmam  D 
quanti taus  de  qua  fie  confignatio  ipii  Gilbcrto  (uper  pecuniis  fïïcalibus  pro  intégra 
wcisfactione  di&orum  ducatorum  duodecim  millium  uc  prxdicuur  eo  calu  data  hbi 
compcnfatione  ipfius  teneatur  fie  debeat  ,  iplc  Gilbertus  archidux  >  Se  fie  promilïc 
refutare  nobis  dictam  aiîignationem  fibi  fàcicndam  fupcrdktis  pecuniis  hfcalibus  pro 
intégra  fatisfa&ionc  dictorum  ducatorum  duodecim  millium»  in  cujus  rei  tcllimo- 
nium  prxfentcs  fiai  juflîmus  ,  magno  Majcftatis  noftrx  figillo  pendente  muniras. 
Datûm  in  caftcllo  noftro  caprianx  civitatis  Ncapolis ,  die  quartâ  mcofis  maii  anno 
de  nativitate  Domini  millcfimo  cccc  lxxxx  v.  regnorum  noftrorum  Francix  duode- 
cimo,  Sicilix  verô  primo,  fignatum  ïh  marginc  CHARLES.  Et  au  bouteft  e'erir, 
Êfticnnc  de  Befc  ,  granc  chambcrlant  ,  fie  au  rcply  dcfdircs  lettres  cft  écrit ,  Per 
regem,  figne  du  Roit,  fie  au  bout  dudit  rcply  elt  écrit  vifa,  fccllé  d'un  grand  fec! 
royal  en  cire  rouge  fie  doubles  lacs  de  foyc  rouge  fie  verte.  En  témoin  de  la  quelle  • 
vifion  nous  garde  delïuldit  à  la  relation  dudit  juré  ,  qui  les  choies  dcflufdùes  nous 
a  rapporte  cftre  vrayes  ,  le  fccl  de  ladite  cour  fie  chancellerie  avons  mis  &  appofe* 
autducs  prcl'cntes  lettres  de  Yidimus,  le  vingt-huitième  juillet  ij  16.  Signé ,  Lob  t  au, 
avec  paraphe. 


Fin  du  V.  Tome. 


TABLE  ALPHABETIQUE, 

DES  NOMS  ET  DES  TERRES 
MENTIONNEZ  DANS  CE  V-  VOLUME 

A  chaque  érection  de  Duché  on  trotrvera  les  différentes  maifons  par  lefquelles 
les  terres  érigées  ont  tafjè  ;  ces  èreflions  font  marquées ,  auffi-bien  que  ceux 
four  qui  elles  ont  été  faites ,  en  lettres  majufcules  ,  «y  les  différentes  an- 
nées font  marquées  À  lajuite  du  nom  de  la  terre. 


BAIDA ,  comte  ,  n  i.  A. 
.l'Abbé,  406  B  41}.  D 
Abbeville  1x9  D  816  B  feig.  1  40  F  vie. 

%i6  B  itUtutm  6  ,  s.  A 
Abcncourt,  feig.  640.  E 
Abcrcon  ,  comté ,  59  j.  C 
Abertoni,  46}.  E 
Ablevoye,  133.  A 
Abloux,feig.  34*.  A 
Abraham, 401.  O  E 
Abfac,  6  1  1 .  E 

Abzac  î  j  8  F  3  5  9.  E  <f<  k  !>»«*<,  3  6  o.  A 
Acarie  743  B  8  3  3.  C 
Açay ,  feig.  644.  B 
Achaie ,  princ.  j  74.  A 
A  cher  es  ,  feig.  5  7  a.  B 
Achey  161  F  feig.  ttii. 
Acïcr  ,ftig.  748.  C 


,  396.  C  D 
Acquigny,  feig.  638.  A 
Acre,  feig.  643.  A 
Acy,  vie.  3  3  7.  A 
Adam  ,  490.  C  D 

Adhemar  28a.  A  it  C4ÛtUnt  187  B  it 

Mtnttil  ,  -  S  :..  A 
S.  Agathe  ,  près  Dinan  ,  feig.  610.  C 
l'Age,  34J.  A  feig.  iW.  A  B  746  A  prea 

le  Dorât-  iM. 
Agcnois ,  feig.  747.  E 
Agindansla  haute  Marche,  feig.  346.  A 
Agnatte,  comté,  177.  D 
S.  Agnès ,  666.  D 
Agneux ,  feig.  8  9.  E 

1" Acni court (  fàgntuu  it)  93.  c>  fuiv. Vtjtx, 

BoufRcrs. 
l'Agnicourt,  feig.  93.  E 
Agoult,  180  B  187  C  marquifat  a*  3.  A 
Agout,  îyoC  d'A&ut,  ibtL 
Agucffa  ,  730.  A  B 
d'Agucfleau  ,  <î  1 9.  A 
Aguzon,  feig.  569  B  571  C 
S.  Ahon  en  Perigord,  748.  D 
Ahuo,  feig.  349.  B  D  356.  I) 


AjilTon,  346.  F 

Aicibo  d'Arragon  ,  531.  A 

Aigladcs,  feig.  a8i.  C 

l'Argle,  583  A  feig.  1  5  3  A  1  58  A  574 

D  J 7 î  B  58$.  A 
Aigluy  ,  feig.  164.  E 
S.  Aignan,  ieig.  719.  C 
Aigrie,  feig.  8.  F 
Aiguepcrfe,  feig.  116.  C 
Aillant,  ftig.  a  a  5.  C 
Aillics,  feig.  623.  B 

AiUy  1  $6  A  -.37  E  5  74  A  616  B.  83a 

B  836  A  846  A  feig.  *a8-  D 
Aimerics  ,fcig.  138.  C 
Aime, feig.  750.  A 
A jou  en  Poitou ,  feig.  75  J.  A 
Aircnc  ,  feig.  1  36.  C 

Aix,  1 8  D  358  F  feigneuric  6  %  6  A  baro« 
nie  347.  A 

les  Aix  Dam  Gilon ,  feig.  158.C 

Alaflac  en  Limoufin  ,  feig.  749.  D 

Albanie ,  duché ,  591.  b 

Albarens,  l6i.  C 

Albenas ,  184  C  185.  D 

Albereorn ,  comté ,  5  9  4.  B 

Albermarle ,  comté  9  3  o.  A 

Alberon  ,  feig.  894.  C 

Albert,  151D  tïyFÉ^B  729  C  84» 
D  it  lujuci  739  B  841.  D 

Albin  de  Valzergues,  751  A 

Alboo,  167  C  673  A  771.  C 

Au»bt,  duché  ,  érigé  en  15  J6".  en  fa- 
veur d'AHTOlNE    D  fi    BOURBON  8C 

de  Jiaxnb  dAlbret  ,  roi  Se  reine  de  Na- 
varre, 598. 
Albeet,  duché  ,  érigé  en  ijjo.  pour 
Heurt  p'Albret,  roy  de  Navarre, 
799- 

Albret  ,ÎF  tîo  E  î}!  A  589  C  513 
C  640  D  6  {4  A  718  E  719  B  feig. 
5i$Cj68B6J4A  duché  Pairie  a  34 
C  464.  A 

Albuqueique,  duché,  530.  A 

Alcaniils  (  m*rquit  it)  $19.  &  fuiv.  Vojt*. 


^  TABLE   DES  MÀtlERÊS. 


Atcinizes ,  marq.  s  x  s  A  ^19.  A 
Alcen&ut  1  feig.  3  J_i;  D 
S.  Atdegondc,  119  E  en  Artois,  vi comté 
iLL  A 

Alcgrc  £ï_=  D  M4  F  142  B  Hi  I>  bar. 

11  D  marquifat  389  C 
Aîcifac ,  feig.  iJ_oE  $  $  x  F  jj  4.  A 
Aleinan,  xJLl.  B 

Algnçon,  Akcouiiime  Se  Pon. 

th  ni)  dachez  &  comté-Pairie  en  1  o. 

pour  Charles   de  Franck  duc  de 

Berry,  iq£  fittu  («nfatutnt  ttttt  freâten, 

ibid.  c)"  /«<v. 
AJençon  tu  A  nî  C  comté  1  j 4  A  j £ t 

B  duché  1  }8.  C 
Alenet  ,  feig.  ig^.  A 
Alcnnes,  fi;  ^  D 
Alcnqucr ,  marq.  f  ;o.  A 
Alettranes ,  feig.  S  j  5.  A 
Aliffe ,  comté ,  B 
Aligné,  feig.  149.  A 
Aitncourt ,  marq.  8JL  B 
A'iamans,  feig.  711.  E 
Alleman,  i^Lu 
Alliel ,  feig.  C 

Alluye,  feig.  i_u>  C  j_ix  C  D  jjj  F 
JM-B 

Almanza ,  comté ,  5  jo.  A  B 
Almenara  ,  comté,  \  14.  D 
Almont,bar.  504.  E 
Aloigny,  606  £7^,  A 
Alonne,  feig.  M  >  F i  60,  A 
Alface ,  j 06.  E 

Alva  de"Àlirtc,  comté  JULD 

Alvaredo ,  \  x  5: .  C 

Alvarez  de  Vega,  519.  A 

Amaillou ,  feig.  6 1  j.  C 

S.  Amand  ,       C  o  j  C  jii  C  îxo  D 

S»  A  mat ,  feig.  837.  E 
Ambigny ,  feig.  490.  D 
Amble ville ,  fwg.  x_i  A  m,  E 
Amboife  ,  10  1)  115  D  v^8  C  j_S_q  F 
D  <Laji  B  639  C  824  D  feig.  10. 

D  i_i  A  1  ;  1  ETtÎ8  C  3JI0  F  5S4.  B 
Ambres ,  marq  1A0  B  899.  D 
Ame! ,  feig.  8  j  1 .  A 
Amenard,  144.  C 
Amerval,  617  U  6"i  g.  E 
Amfreviilc  ,  feig.  ijj  B.  bar.  AU. 
Amiens,  vidamé,  \  \6  A  257.  C 
Amoncourt ,  L&Â  C  <cig.  tHd. 
Amonville ,  feig.  14  3 .  E 
Arnorofis  178.  B 
Amproux,  398.  C 
Ampus ,  marq.  188.  E 
Amuyi ,  feig.  fi  2}.  A 
Anccnis,  leie.  jjto  B  bar.         B  C  52$ 

A  mirquifac ,  ijj.  D 
Ancer ville,  feig.  5 10.  A  B 
Ancezune  î_S_i  A  de  Vtnt\tn  ,  i8x.  A 
Anches,  feig.  D 
Ançonnay ,  feig.  g  ^  E 
Andelot  ,6^7.  B 
Andoiim,  j_g  A  1 94.  D 
S.  André  ,  bar.         E  lS_o_  B  rft  M'/'/, 

feig.  149  E  en  R»jdns,btT.  xdj.  A 
Andrczcy  117  A  feig.  ihid. 
Anduze ,  fj8.  E 
Ancry ,  bai.  B 


Angennes ,  10.  C  188.  E 
Angertande ,  8  34.  E 
Angervillc,fcig.  1  ;  6.  E 
Angevin  7  4  .  D 

l'Angladc  en  Uuyenne ,  feig.  $40.  E 

Anglari,  feig.  ïj_£.  E 

Angle  X43.  E 

TAnglet ,  teig.  488.  A 

Angleterre,  u  1  D  yzA  D  lli  E  «7*»- 

me        D        E  849.  B 
Angoville,  feig.  117  C  1*9  C 
Àhcoulesme  ,  duché  ,  érigé  en  161 9. 

pour  Charles  ui  Valois  comte 

d'Auvergne  ,  fils  naturel  du  roy  Charles 

IX.  <S6i. 

Ango ul r. sme  ,  duché ,  &  Pon'thiiu, 
comté,  échangé  pour  le  duché  de  Chaf- 
tellerault  en  1  j8x.  pour  Diane  légiti- 
mée de  France  ,  veuve  de  Franco  1» 

'  duc  de  Montmorency  ,  Pair  8c  maréchal 
de  France,  6;  1. 

Angoulefme  387  A  T6~8.  B  comté  ,  ibid. 

Angoulevan{,  401.  D  E 

Anholt ,  camté  ,  650.  A 

Anjou  ,  D  400  F  5 '4  A  duché, 
5 1  4.  A. 

Anncbàut ,  184.  A 

Anneville,  feig.  140.  C 

Anneux,  640.  la" 

Anonviile  ,  icig.  t  1 6  E  1 Z7.  A 

Ant  en  Pcrigord ,  feig.  640.  C 

Anfouis,  18  1.  F 

Amibes  ,  feig.  x\i,  C  D 

Antigny ,  ii^  D 

Antin  ,  duché-Pairie,  érigée  en  1711.  en 
faveur  de  Louis  Anto  tue  01  Par- 
d  a  il  lan  marquis  d' Antin  ,  167.  pietet 
tmctnunt  texte  HeSien  ,  $Hd.  &  fiuv. 

A  n  t  r  m  (  dut  1  d"  )  Pairs  de  France  175.  ç> 
fttiv .  Vejtt.  Pardaillan. 

Antin  ,178  D  1 9  j  C  feig.  t_lû  A  bar. 
1  78  LTijio.  A  marq.  18a  C  i_4j  E  F 
Juché-Pairie  jJLî  D  18;.  B  F 

Antlon ,  488-  B 

Antoing  \  ft'gn.  £  )  118..  &  ftiv.  V.  Melun. 
Antoing ,  Icig .xxo"  B  xx8  C  6jj  B  bar. 

X  J  Li  A 
Anrufan  ,  feig.  2JJ.  A 
Anville,  feig.  155  F  571.  E 
Anvillers ,  feig.  9 1.  B 
Anzecourt ,  feig.  5  1 1.  A 
Anzeray,  14;.  A 
Aoufte , duché ,  5:74  A 
Aotiftin  ,  414.  C 
Apchier,  m  D  896.  B  feig.  ikid. 
Apchon  xéj  D  icig.  j_21  C  889.  B 
Apilly , marq.  xfiS.  C  189  D 
Appelvoifin  ,  18  D  x  3  b  5  ^8  c  771'  ^ 
Apt ,  feig.  890.  C 
Aquigny,  feig.  B 
S.  Aragonde  8 o.  C 

Araines ,  feig.  6\6  A  é}_8  B    639.  C 

Aramayon ,  comté ,  £x_7j  E 

Aran ,  comté ,  59X  B  5  9  j  A  C  594  C  D 

595-  A 
Aranda-  Arcnc* ,  m.  A 
Arblade ,  feig.  1 77  C  bar.  1 78.  F 
Arc  en  Barrois ,  feig.  507.  C 
Arecs ,  ilLt  E 


TABLE    DÈS  MATURES. 


l'A rchant,  feig.  487.  E 
ArchanvilJc,  Icig.  1  n6  E 
l'Arche,  184.  D 

L'Archevêque  ,  ijo  E  D  V.  Parthcnay. 
Archiac  i_j  A  16  t  D  Hi  E  7ÉA  A 

nurq.  21  1)  l_ï.  C 
d'Arcicmi ,  ^61  *  A 
Arec»,  duché  B 
les  Arts  ,  Icig.  179.  F- 
Arcy,  feig.  F 
Ardclay ,  feig.  571.  E 
Ardcnnc  ,  1 1 6 .  E 
Ardenthun  ,  Icig.  8  s  4-  A 
AM>ïnx,  (/rij»«rrT)i8.B.  *  Pâï* 

diillin.. 

Ardenx.feig.  ifi2  ^  t^^F 

Arcrnberg ,  comté ,  6  41  ■  d  principauté  LU 

C  F  j  1 5  C  641  b  8-îo.E 
Argences,  feig.  147.  A. 
Argencourc  ,  feig.  B 
Arficnton,  243  h  le. g.  jjj  C  marq.  6.1  i.  A 
Argcntray  ,  403.  D 
Argentrc,  406.  P 
Argiccurt ,  Icig.  89  j .  B 
Argonne ,  feip.  SalD 
Argougcs  t  a .5  B  î  46.  C 
Argoules  ,  feig.  8_^.  A 
Argy,  feig.  268  Oj^  B 
Aikel ,  feig.  no  C cnrTolbnd c , 
Arlan  ,  bar.  Uil*  C  D  169.  C 
Arlatan ,  179.  A 
Arlon ,  nurq.  «08  D  509-  A 
Armagnac,  t  j 8  C  iM  D  i_?J  A  l2i  B 

comté ,  iM.  5  i_t  A  dt  ™£n**iutt  1*1 

B  dt  Ttmtf  191.  A 
Armenticres ,  feig.  119^  D 
Armes,  765.0 
Arnoul,  l6_,  J) 

ARPAion,  duché-Pairie  érigé  en  1  M  =■>  ■ 
pour  Louis- D'A  RPAion,  marquis  ae 
Scverac  ,  878  pects  an  muni  tint  tttt- 
xi»* ,  Hid.  &  fuiv.  .  . 

As  p.iion  ;  Gtn.  dt  U  mùfon  i'  )  SS  7;  * 'J"^ 

Arpajon  ,1400882  »  w8-  142 X  £o  ? 
890  BTÏïF.  1  £i  E  L±i  B  89»  B 
A  marq.  8.^1  D  A  du"^  1  V 

pairie  89JJ  \  E.  de  Y,nbcguitr,  889e 
Durtnqutt  8_8_9_  D  i«  Vtmmt  89»-  c 

Arpajou  ,  Fojft  Arpajon. 

Arques ,  feig.  187  A  bar.  itnk 

Arragon ,  T;  14  A5ME  514BC 
in  C  ABD517D  li«  A  110 
E  jjj  B  û£±  B  duché  E  royau- 
me j  1  j.  F 

Arras,  Si  J.  B 

Ars ,  feig.  1  j.  D  . 

Arfcot  ,  teign.  i_lg  F  1  3°  A  E  1  i  t  A 
i3tD  1*3  Fin  B  1J5  B  C  «y  B 
638  B  6i9  B  roarq.638  P  Ailg 
CTïïuchflll  CF  J16  A^BCÏ 
641  CD  641  A  641  A  6j_4_  B  840  li 

Artois-,  Mi  A  ai6Trti5  F  i:j»Ejio 
B  5 1  fBj  74  A  feig.  4J2  E  cornté 
D  pairie  j  1 1  B 

Afnebcc ,  feig.  i_4_i  D  14JS  B  bar.  iW. 

Afnois  »  feig.  2*  C 

Afpcc  ,  feig.  640.  C 

Afpin,  feig.  744.  C 

Aiprcmont  ,178  B  211  c  fe'fi-  LI?  B 
5  07  A  {il.  B 


Affé  ,  m.  B 
Allen,  b»r.  6  4  S ■  p 
Afligny  ,  4H.  E 
Aftagues  ,  744.  C 
Aftarac  ,  141F  19g  O 


2^4  C  211  * 


comté,  ihd. 
Aller , vkromté ,  736.  b 
Afticr,  186.B 
A  tares,  comté  ,  843.  E 
Atavanti  ,461.  *  j* 
Athies ,  feig.  11.  D 
Amiens  en  Suifle,  feig.  671.  D 
Attiles,  bar.  1 78.  D 
Attichy ,  feig.  638.  A 
A  vailles ,  feig.  1_Ê  C  76  5.  A 
Avaugour,  îtS  E  îjTTbar  ml  E  5_li 

E  u±  E  comtÉ  A 
S.  Auban,  bar.  105.  A 
Aubenas ,  bar.  a88.  D 
Aubenton ,  feig.  510.  A 
Auberville ,  149.  A 
Aubcfpine ,  740-  B 

Aubeterre,  i_4_i  D  feig.  x2l  D  bar.  141  9 
vicomté,  i_2  A  comté,  i_2  c  marq.  l± 
C  D 

Aubignin,  feig.  A 

Aubigné ,  to?.  A 

A  u  M«n  ï-Riche  M  ont  ,  duché. Pairie 
érigé  en  1684.  pour  Lount.Rtni'« 
pi  Penamcoit  di  ICbhoualle, 
ducheHe  de  Portsmouth  ,  &  Charles! 
Le  ho  s  duc  de  Richmont  foo  (ils,  919» 
rittti  («n(«nAM  uttt  értBm,  ihi.&fuiv. 

AuBicny(  iH(sd')2l^i  àrfwv. 

Aubigny ,  feig.  1 3 1  A  1 3  5  *  Ï7fc  E  b*r' 
6  s  6.  A  duebé  9%i  H  pairie 9^  E  319.0 

S.  Aubin  ,411  pTeig.  iJ.  BTio  F  ïï II 
C  3_22  FT487  D  iLû»a 

Aubray,  JJÏTC" 

Aubriote ,  761.  E 

Aubrung  491»  C 

A  u  b  u  s  s  o  m  ,  (  gtnttàgU  il  U  Hnûftn  t  )  î  >  * 

&  fuiv. 

Aubuflon,  318  B  611  B         C  8^1  C 
vie.  jjl  B  J19CE  iio  CD  î£i  A 
B3iiA3_a_jB3î4AB3_i5  A34I 
BCjiSD  dt  U  B«rn*  ^  C  it  MM* 
<mttu,  i  jo.  C 
Auchy^feig.  B_*4  A  83  0.  A 
Aucion ,  1 76  C  feig.  thé. 
Aucy  Corrain,  889»  D 
Audentun  ,  feig.  ^îl:  E 
Audric,  182  B  dt  SixMUt,  M. 
Avcluys,  feig.  £i_ZiC.  .... 
Avenue,  feig.  1  79  C  bar.  ibi»> 
d'Averhout,  6jJTB 

rï5r 

;•  5-Li 
Auffeu ,  feig.  1 1 1.  B 


Avcrton>76  8  _ 

Avefnes  ,leîg:  ni  c         D^4»  c  6  H 


AB«  H4iiM«f ,  feigTtwio 


Augé,  feig.  u  C  bar.  ti  BC  21Î  C  Td' 

ftàdt,  bar.  21.  C 
Augiecourt ,  feig»  liî  C 
Avila ,  ûÂl*  A 
S.  Avit,  feig-  531.  C 
Aulain,  feig.  185-  c  ^  « 
S.  Aukire ,  romtéTi  j  4  B  narqtuiai ,  1  ï  i  C 
Aulan ,  feig.  itl,  F. 
S.  Aulaye  en  Saintongc ,  feig.  2l±i  B 
Aulede  m  B  feig.  »W. 


TABLE   DES  MATIERES. 


let  Aulnais,  feig.  49?.  A 

Aultes  Ribes ,  Vtjtt,  Haute-rivet. 

Aumalle, duché  pairie, nouvelle  éreâion  en 
169*.  pour  Le  un  -  Aucuns  de 
ïourbon  ,  prince  légitimé  de  France, 
duc  du  Maine,  47.  Tint»  unttnwu  ttttt 
driOin,  48.  &  fuhi. 

Aumalle,  duché-pairie,  nouvelle  éreâion 
en  1631.  pour  Henry  pi  Savoti, 
«57- 

Aumalle,  comté,  151  AijiDF  155  F 

154.  BE 
Aumareft  ,  feig.  6  j  7.  B 
Aumont  770  B  duché  Pairie  166  A  739  C 

770  B  d*  là  Ê$tbti*m  166  A  7J9.C 
f  Aumône,  fêig.  599.  B 
Aunay ,  feig.  140  F  vie.  ijo.  D 
Auneuil ,  feig.  740.  A 
Auneville ,  f eig.  141.  D 
Aunoy,  feig.  573.  A 
1  Avocat,  feig.  13.  R 
Avoir,  bar.  j6.  A 
Aaradé,  feig.  7j7.  A 
Aure,  179^  736  Bfeig.  746.  C 
Avre  843.A. 

Avrech,  feig.  135.  D  Vojtz.  Havrech. 
Aureille,  feig.  i%6  hdt  Ctltmhnts  5 «5 5 . C 
Aureuil,  487  B  feig.  ibid. 
Auriac,  feig.  z6B.  D 

Auftitxr,  ifiipu  £  )  1  j  7.  èrfuiv.  I.HaxcoUrt. 

Aurilly  ,  feig.  117  CE  M7.  E 

Auri val ,  feig.  758.  C 

Avroult,  «48.  A 

Aurouze,  feig.  3  30.  C 

Auibourg,  feig.  641.  C 

Aufques ,  feig.  6  f  7.  E 

^Aufle,  6ii,  A 

Auflebofc,  feig.  1  s  B  1 41.  B 

Authie,  feig.  637.  B 

Authuille ,  feig.  80.  F 

Auton  ,  feig.  5  1 1.  D 

Autour,  48 6.  E 

Autriche  ,13165126 

Autry ,  feig.  147.  B  D  E 

Autun,  1  51.  C 

Auvé,  14a.  D 

Auvergne,  8 J  1  B  893.  A 

Auvcrs,  feig.  117  CD  128  A  129  Ct  jl 

D  134F  157  E  ij8.  B 
Auvillars,  vie.  731  C  732.A 
Auville,  feig.  149.  F 
Auvillen,  ftig.  94  C  140  F  141.  A 
Auvrecher,  feig.  i4ï  C  14$  B  C  D  E  1 44. 

Auxerre , comté  ,  5  8  a:  D 
Auxonne ,  comté,  5 1  a.  B 
Auxy,  1  3î  F  feig.  1:5  D  izj  C  6ao  B 

bar.  1  3  î  F  140.  B 
Auzille,  756.  D 
Auzon  de  Montravel ,  1  o  5 .  A 
<T  Avala  te  de  Tolède ,  1 66.  D 
Aydie  ,  196  A  74a  B 
Aymerics,  feig.  a  3 1.  c 
Aymon,  28  f.  B 

A»y ,  «i  o  A  feig.  76%  D  tnXmMt,  feîg. 

16  B  lt-Ttt*n  76S.  B 
Aserable ,  feig.  569.  B 
Atincourt,  8a8,  A 


B 

BABOU  6t7DieU  Bindsifim  a88  C 
Baboy,  160.  B 
Bacclser,  feig.  136.  B 
Bade  ,  £49.  A 

Badefol,  J  J<5  A  357  Ebar.  331.  E 

Raduicic,  feig.  8  3  J.  B 

Baents ,  6*47.  B 

la  Baffariere ,  feig.  607.  A 

Bagiî,  feig.  495.  A 

Baj  AUMONr,(  kn.it  )  y  5  5.^  Juiv.  V.  Dur  fore 
Bajaumont,  feign.  717  C  718.  B  719  C 

73 1  C  bar  7î 5.  D 
Baillart,  feig.  657.  D 
Baillet,  feig.  1  jo.  E 

Bai  llxul  ,(  ftig.de)  1  j  5  .&fév.  V.  Harcourf. 

Bailleul,  90  D  149  F  i||  B  E  F  161  F 
«44  D  <j8  A  660  B  826  D  feig.  90 
D  146  A  149  F  155  B  214  E  vicomte 
2 3 8  B  comté,  6*44  D  660  B  tn  tJmrntm- 
in  ,  feig.  129  B  em  Fmtu ,  feig.  234.  B 

Bailleulmont,  feig.  139  C  F  240  B  DE 

Baing ,  feig.  1  5 1.  C 

Baingthun ,  bar.  835  E  845.  D 

Bajolmont.feig.  726  E  Vtjtj^ Bajaumont, 

Balleroy,  feig.  393.  A 

Ballot,  487.  E 

Balogny  lur  Terrain ,  feig.  895.  B 

Balzac,  13  D  335  B  345.  C 

Banjeux ,  feig.  3  49  E  3  6  3  B  3  64  A  B  e» 

idMduhe,  feig.  362.  B  C  D 
Banquetun,  t  2.  D 


Banjon  (  fin.  dt  )  36i.é*/«w.P- AubuffoD» 
Banfon,  feig.  362  A  ce 
feig.  ifîo.  B 


Î2  A  comté,  349.  E 


Bar  le  ouc,  (  Gtntdltpt  dtt  siuitnt 
&dueidt)  sof.&futv. 

Bar  133  CD  505  E  638  C  65  3  C  comté 
281  C  505  C  E  J08  A  duché  1  30  D 
fur  Aubt  feigneurie  6  3  7  D  638  ABC 
<S }  9  C,  fur  S  tint  fo8  C  comté  ïbid, 

Baraton,  1  2  C  344.  D 

Barbançoa,  135  F  231  B  (S42  A  6ji  A 
6  f<5  A  feig.  6  j  8  A  bar.  ©"4 1 .  D 

Barbazan ,  1 9  3  D  bar.  iiid. 

Bar  befieux  ,  nurq.  1  5  4.  F. 

Barbier,  928.  A 

Barbicrcs  ,  feig.  1 40.  F 

Barcelone  ,  feig.  26  5  B  comté  J 14,  A 

Barenton ,  feig.  1 }  1 .  B 

Baret,  feig.  21  B  22  B  743.  C 

Barette ,  feig.  1 40.  F 

Baretto,  $27  D  531.  B 

Bargcny,  bar.  J95.  C 

Bari  356.  D 

Barlaymont,  fatf  A  840.  E  ' 

Barlin,  bar.  83É  D  841  B  842  B  vie.  it* 

D  837  A  839.  A 
Barmont,  feig.  363.  C 
Barneville  ,  feig.  140.  C  E  141.  D 
Barou,  feig.  140.  CE 
la  Barque ,  feig.  9  : .  C  D 
la  Barre  749  B  feig.  16*0  E  246  A 
Barret,  feig.  18  D  290.  C 
la  Barrière ,  feig.  193.  B  C  D 
du  Barry ,  16.  A 

la  Barthe, 


TABLE  DES 

U  Barthe ,  1 46.  C 

Bartholy ,  1  o  j.  C 

le  Bas  de  Montargis ,  900.  A 

Btlchi,  279.  F 

Bafiege ,  îcîgTjîl:  C 

Balogcs.feig.  734.  B 

BaiTai  ,  leig.  ?  jjTD 

Baflcrodejeig.  837 E 841  B  84t. B 

Baflin ,  feig.  4JJ  7TE 

Baflbmpicrre ,  1 5 1  B  d£o.  C 

U  Baftide  ,  feig.  16 1  C  266"  c 889  C  Gtfifr- 

«*V  feig.  896  CdtTsntr  feig.  889.  A 
b Baftie,  fejgTïii  D  i6j  C  i_8_i  F  6C> ?■  D 
U  Bataille ,  (eig.  dof.  AB  C 
Batarnay   141  A  385-  E 
la  Bat ifle,  feig.  ;  ;  4.  C 
Battembourg  ,  bar.  650.  A 
Bare,  188.  F 
Baubc  ,636  C 
Bauchsin  ,  feig.  d  3  j.  C 
Bauché ,  feig.       c  D  764  B  765  j»D  E 

marq.  766  A  Ben  Tturdint ,  feig.  76  B 
Bauche,  leîë.     J-  a 
Bancignies ,  bar.  647  B  comté ,  d  î8.  A 
Baude,  364.  E 
Baudean  ,  1 96.  D 
Baudoche,  645.  A 
Bavent ,  feig.  161 .  D 
Baufremont ,  idj  Bdjj.  C 
Baugé ,  feig.  4j g  A  marq.  644. P 
Baugency ,  feig.  136.  C 
Baugimont ,  feig.  729.  B 
Bavière,  6 ; 7  D  Stnttrtn-det  deux  Ptnts, 

la  B  a  u  m  a  le  Bla  xci(  Gtntêlagt  dtifti- 
gnturs  d* )  486.  ejr  /«if.  Fajr*  la  Valliere. 

la  Baume  d'Hostun,  (  ftigntutsdt  )  i6^.&fm, 

la  Bauhi  d'Hostun  (marquudt)  168. 
&  Juiv.  Vtjex.  Tallart. 

la  Baume,  487  B  488  C  670  A  feip.  z  S  9 
E  486  E  F  487  A  Cmarq.  26  9  A  tu  Avtu- 
rfrrTTejg.  ^gTD  489  D  trBfcM  487  E 
49*  A  E  493  A*îTB»«^,»»'i«i',  feig.  491  E 
d' H«Jt*n,  feig.  2  go  J  c  264  B  marq.  i£A 
F  ïJlS  C  r»;*»*  Hoftun ,  Mtntttvel  6jo 
A  SuxJt,  E  v 

Baume2, ido  B  112  *  B  feig.  234.  B  Ffjr* 
Beaumét. 

Bauflbnniere , feig.  618.  B 

Baux ,  »  *  a  2  1 9  D  5 1 5  B  marq.  j  gi .  D 

Bauzé ,  7  T  i  B  feig.  ïbiiTèt  YuUtftH ,  iti<f. 

Baye ,  feîg.  237.0  bar.  tHd. 

Bayeghcm  ,  bar  647.  A 

Baylens  de  Poyanne  ,  i_S  j_.  D 

Baynaft ,  feig.  8g.  E 

Bayne.ieig.fij  j.  c 

Bayon ,  feig.  64;.  B 

Bazentin  ,ieig.  847.C 

Bazillae,  178  Bbar  i8_$  C  marq.  iB.7_;B 

Bazin,  j  57  A  dtBt*Mis,ibid. 

BaZoche,~feig.  Jijj  U 

Bazoque ,  feig.  143.  A 

Beam ,  1  9  3  B  1 94.  D 

Bcaucaire ,  feig.  1 94  D  748  B  89  A  bar. 
898.  E 

Bcauéhaifne  de  Monchy ,  feig.  2  Jo.  B 
Bcauchamps  en  soulonois ,  (eig.  8ad.  B 
Beaucorps,  {ftign.  dt  )  400.  érfuiv.  K.Goyon. 
Beaucorps,  460  E  feig.  tM.401.  A  ■ 
Bcaucroinaot >  feig.  »6i.  C 


M  A  T  I  E  R  £ 1  $ 

Bcaudean ,  15.  A 

Beaudcfert ,  feig.  1  ni.  A 

Heaudmer  ,  feig.  180.  B 

Bcauficel ,  feig.  iaj  B  D  C 1 17  C  1 18 
il  129.  C  F 

BeaufUs ,  ll  F  1  C 

Bf  auïort  -  Montmorency  ,  duché  feigé  en 
1688.  en  faveur  de  Chaules  -  François» 
Frédéric  de  Montmorency-Luxembourg, 
708*  Pitcti  ttnttntmt  ttttt  HiSitu  709. 
&  fuiv. 

Bcaufort , feig.  34*  A  396  B  ^07  C  6^1  B 
fiïdBbar.tfjjB  DTfB  B  fi  jj.  A  comté, 
495  jtén  C  6 5 8  C  r»  4rr»s Heig.  64_i 
B6  j  4  B  «•  tretégnt ,  feig.  jj|D/ir  Ma»- 
/* ,  feig.  228F  Ummmnt) ,  duché-  Pairie 
1  8  4.  A 

Beaufou  ,  ijLl  C  feig.  m  C  161  C  bar. 

140  B  146  A  147  C  148  BE  1  49  jlmarq. 

1  ji*/~E~ 
Beaugé,  feig.Sli  D 
Beaujcu,  xIâ  C  3  id.  C 
Beaulieu  ,  408  A  B  feig.  11D11C  40 7. P 
Beaumanoir,  1  3 4  c  3 80  F  398  C  411 .  B 
Beaumés,  1 60.  B  feig.  219  V  1 3  1  ^  Tutu. 

Baumez. 

Beauhesnr.  ,  (  ftign.  dt)i^^.&J.V.  Harcourt. 

Beaumcfnil ,  leig.  1 16  c  D  ttj  C  M  9  C 
&  1 1  D  bar.  1  du.  il 

Beau  mont.  1  28  B  243  E247  Cij6  c  j8  j 
Dfcig.ï  26  P  279F  tSoïï  576  A  iti  B 
Sj4^  Jbar.  lâi  Éfija  B  vie.  i£i  B  com» 
té ,  l_8_J  P  637  P  6 3 8  D  639  640  R 
<4i  C  <42  A  Btitmtt ,  1  i_8  E  1 2  9  E. 

Beauhoht  au  Maine  >  duché  erîgé  en 
1543.  pour  Framçoise  d'Alençon,  , 
loeur  &  héritière  de  Charles  duc  d' Alençon, 
Pair  de  France ,  577.  Pintt  (tnttnwn  ttm 
/redit*,  57g.  drjtuv. 

Beaumoht,  (  GtntâUgit  itt  4  tic  km  *i- 
««mm  dt  )  ï8i  .  &  fuiv. 
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la  liourdonnaye ,  feig.  4j.9_.CD 

Bourg,  107  E Aithtwthêult feifr  j_tJ  D  cA<- 

unte , leig.  5  7$  D  609  C  6 1  o  B  613  C 

74 1  C  bar.  5  7  ;  E£  £  i  C  _>«  Ctneiréj  lq_l 

c  m  jî^mjMoïir.  2J  £  D 
Bourgdurant,  feig.  41 1  B 
le  Bourgeois  ,157c  487.  E 
Bourgogne  jc>6  A  j_ti  A  j  1  j  D  m  A  574 
A6ij  D  640  £641  B  65  }  C670C  846 

A  comté  5     A  5  08  A  5 1 1  B  duché  507 

D  jj_i_A 
la  Bourgonniere,  feig.  m-P 
Bourlon ,  240.  E 
Boumehcm ,  feig.  ji  j_  A 
Boumel,  75  C  a  _o  B  d 57  C  feig.  i4_j.  E 
BournomviLle, duché- pairie  érige  en  1600. 

pour  Alexandre  de  Bournonville  comte  de 

Hennin  ,  8_ûjL  fiuei  umtntnt  (eue  éttt- 

tien,  ihid.  &  fuiv. 
Bournonville  , duché-pairie  érigé  en  16  y  2. 

pour  Aeukoise. François  de  Bournonvillc> 

914. 

Bournonvuli,(  dent  de)  854. 6"  fuiv. 
Bournonville  (  frustes  de  )  8.S4-  &  fuiv. 
Bournonvilli  ,  (  Geniétlegiedelâ  nnufem  de  ) 

824.  &fntv. 
Bournonville,  80  A  166 h  i8_  E  i_j_t  D 

46VE49J  F6j8C7î9"B824Cduch. 

tjtDéjlCSjîDE  84 î  A  B  pairie 

fi  j  8  C  princip.  __J9_  B  fijj  D  840  B« 

Beulenri ,  fci^.  fi>4.  C 
Bours,  94  Cfeig.  t  $0.  B 
Bourfeul  4*4-  C 
le  Bourfier ,  ifia  C 
Bourfin ,  feig.  8  J  j .  A 

Boussac  (feigm  it  )  <7Q.  &  fuiv.  KBrofTe. 

Bouffac ,  icig.  1  }i  C  569B  J70B  71 J  B 

BouITet,  feig.  1  o  f  A 

la  Boutardaye ,  (eig.  41  o.  D 

Boutheillcr,  t_7_5_.D 

Bouihillier  de  Rancé ,  167.  P 

la  Bouvardiere ,  feig.  «,  84.  C 

kiBouverie,  feig.  liJL  h 

Bouvigniei,  feig.  847,  B 

Kou  ville,  feig.  îi^EuiEitSD  lîLC 

Boyeffes ,  feig.  6  j  7  E  842:  B 

Boyer,8_&.  E 

Boi ,  feig-  go.  & 

Brabanc , 


j 
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t,  ijoAij)  Fduché,  f  1  j.D 
Brachet,  354    EjJ s  D  3  37  A  340  l>  341 
C  34î  liî46  A  }47U  548O  lljîi  A 
764  K  76  5  CdAubugtn,  l4ÏDd,ii4p,4( 
6uDdtU  Mtlltttcu  1  7  C 
Brail.y,  83  Ufeig.fçD  «4.  CE 
Braine,  comté,  151C  liée  ijoA  J09D 

738. C 
Brainville,  feig.  14$.  C 
Bnncacio,  177.  A 

Brancaj  ( Gtnul.  dt  U  mùÇtn  de  )  * 7 7.  &f*i> 
Brancai,  177.  U 
Brandon,  65  j.  C 
Brant,  cîja.C 

Braquemont ,  1 3  9  D  fcig.  iM. 
Bras,  28i.  F 

Braslux  (mm^hu  y  2  3.  /«if.  F.Gouffier. 
Brafcux ,  fcig.  <>  1 6  E  6 1 7  A  61  o  A  6  ?  3  A 

marq.  6  1  3.  B 
Braflàc,  leig.  1  9  C  comté  ,iUd. 
Bray.fcig.  1  29  F  1 3 1  B  1j9.cE  1 60  A 

E  J7».  A 
Brcau,  marq.  1 8 3. C 
Brcaucé,  feig.  148  B  816.B 
Brcaux  ,  2  ».  B 
BrcJam  ,  fcig  (5  41  B. 
Brede  ,  feig.  733.  fi 


837.C 


Brcgitr,  80.  F 
Brehier ,  1  jo.  B 
du  Breil,  401  F  748.  B 
Bretnond  ,17./) 
Brennc  ,  3 9 1  E  dt  Ptfttl,iM. 
Brcon ,  3  3  o.  B 
Brtfle,  leig.  830.  A 
Br étoiles,  feig.  1  50.E 
Brefle  ,  feig.  5  74.  A 
BrefHcu,  16 1.  c 
Breflïnan  ,  feig.  16  3.  A 
Brcfluire,  feig.  13  B  143  E  jSj  fi  m 

D  bar.  1  5 1 .  F 
Breftor,  feig.  384.  A 
Bretagne,  138c  î8oEF  JUC  Jij  C 
Î73  D  JE  f  74  E  6  J4  A  <i»»ché,  378  B 
î74  E  «38.  fi 
grande  Bretagne  ,  njtHmt,  1 6  J.  D 
Btu-wcHF  ,  jcignmrt  dn  (kéfits*  dt  )  848. 

trtjtx.  Bou  mon  ville. 
Bretcche  ,  feig.  S 48.  C 
Brereville,  feig.  147.  F 
Je  Breton ,  399.  D 

la  Bretonnicre  ,  leig.  1  50  A  262  E  899. E 

Brevigncs ,  f eig.  9  2 .  B 

BreucK ,  feig.  1 3  1 .  A 

Brcvedent ,  leig.  1 5,  ».  B 

Breuil ,  1 86  A  tttntrd ,  feig.  1 9.  F 

le  Breul  ,  feig.  5  1  o.  E 

Brcufe, feig.  240  B  tn  Huntut,  feig.  240  E 

Brczé,  feig.  144.  C 

Briant,  606  E  607.  A 

les  Brîandes,  (eig.  41 8.  A 

S.  Bric/Mi ,  feig.  242.  B  247  A.  V.  S.  »ri/e«. 

Bridicrs ,  vicomté  ,  10C  57»  E  57}  BD 

J74D  575  B  610.  B* 
Bridieu ,  3  5  2.  A 
Bridoire- Bretagne ,  feig.  187.  B 
Brié,  comté,  506  D  507  CD  508.  A 
BuitfME,  duché  pairie  érigé  en  1 587.  pour 
Charles  de  Luxembourg  comte  de  Bricnnc, 


chevalier  des  ordres  du  roy  ,  803.1/rmr 
ttninnént  tittt  értltitn,  ttid.&fmv. 

Bricnnc  ,130c  507  C  584  A  comté,  229 
C  1)  )i>  B  )i{  B  638  C  6»  j  3.  c 

Bricft  ,  6 1 3  B  d'Mlliei  613  B  6  26  B 

Brieux  ,  feig.  1  47.  F 

Brigueil ,  Itig.  768  B  vie.  16  E  768  B  769 

D  comté,  770.  A 
Brillac,  feig.  616.  E 

Brimeu,  78  F  231A636A  640  B  642 
B  645  B  feig.  22s  c  vie.  238.  B 

Brin  fur  Aulnois ,  feig.  10.  B 

Brioon,  24s;.  B 

Brinfon,  feig.  817.  B 

Brion,  573  C  feig.  572.  C 

Brione  ,  leign.  116  D  117  AC  1  29  C  F 
1  30  E  132A  D  1 34  B  comté,  7?8*C 

Briore  ,  feig.  384.  C 

Brioufe,  feig.  146  B  C  bar.  146.  C 

BriquebecK ,  f  eig.  638  A  bar.  392.  CD 

Briqueville,  147  D  148  E  feig.  iM. 

Briroy  ,  1 44.  B  C 

Brifl.ic,  feig.  609  B  comté,  837-  C 
S.  Bnflon  ,  1 40  C  Vtjt*.  S.  Briçon. 
Britaut,  2  2  2.  A 
S.  Brix ,  feig.  1 44  A 
Brodeau  ,490.  D 
Bromeilles ,  fiig.  488  A 
Bron  ,  149  A  166.  B  d 
Bronchorlt,  648  D  <so.  A 
Broquieres,  feig.  896  D  bar.  896  D897  C 
Broflay ,  marq.  49  5 .  C 
BROsst.v  Gt»t«ltgit  dis  ftipttart  dt  )  Jt>8.  & 
fttiv. 

Broffc,  1 30  D  131  C  f6"8  A  éioB  bar. 

897  A  vie.  1 3  B  568  A  571  L>  893.fi 
U  Brode,  feig.  1  2  c  365.  B 
BrofTes ,  feig.  742.  c 
Broflân,  382.  B 
Brotel,  feig.  264.  D  E 
Brou  ,  feig.  512  D  5  1  3 .  F 
BrouafTm  ,  bar.  245  B  397.  A 
Brouillart ,  613.  E 
Brouilly,  1  51  F  619.  B 
Broufle,  1  5.  B 
1a  Broyé,  feig.  237.  c 
Broyés,  146  C  224  B  feig.  J07.  C 
Bruch,  feig.  1 77  b  1 78.  A  fi 
Brucourr,  feig.  1  50.  A 
Brudcncll  ,929.  D 
Brueye ,  feig.  6  j  7.  fi 
Bruges, feig.  230  D  640.  B 
Brailles ,  feig,  771.  B 
Frulari,  M  J  B  1  $4.  A 
Brun,  3  54.  E 
Bruniulieu,  8î.  F 
Bruncau ,  493.  B 
Brunetcl,  8  29.  D 
Brumvich  ,6438  duché ,  641.  C 
Bruflon,  feig.  269.  B 
la  Bruyère,  leig.  892.  C 
Bruyères,  feig.  225.  D 
Buade ,  749.  C 
Budcs,leig.  378.  E  $99.  B 
Bucil,  <o8-  B 

Bufhlini ,  46 1  *  D  46  3  *  A  464.  C  F- 
Buffard,  leig.  669AC670A671.A 
Buget ,  76  3 .  A 

Bughcoouû  enBrabint,  feig.  837  E  840.  B 
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Eugnon,  feig.  14a.  E  tuGéimis,  fcig.  a  41 

E  Peur  mu,  z  4  5 .  E 
Buicourt,  S>-  O  lcie.8_i  CE  84.  CE 
Boir  deDrel,  fcig.  8  k  F 
BuifGeres  ,  fcig.  746.  c 
du  Buiflon  ,  feig.  488.  A 
Buifly,  oj  E 

Bullou.fcig.  i_5_2  F  i£a*  A  E 
Bunaud  de  Lubicrcs  ,  aJLsi,  A 
Bu  quoy,  comté,  iSi^CE 
Burck,  idf •  E 

Burée  en  Pcrigord ,  feig.  j  j  4^  D 

Buren ,  comté ,  &ljR  ij&Béf^A 

Burgenfts  ,  6  1  o.  D 

Burgrcff ,  849.  C 

Burniqucl,  vie.  C 

BurfTcm.bar.  iiL  B 

du  Bus ,  4fl  C  feig.  >M. 

Bufançois,  fcig.  2  A  Vtijtt.  Buzançois» 

Bufancy  ,  feig.  57  j.  A 

Bufca,  feig.  178  A 

BuflccKe , bar.  647.  B 

BufTic,  feig.  754-  A 

Buffaguet ,  fcig.  754,  A 

Buffcrade ,  %\.  A 

Buffet,  feig.  i»j  O  comté,  &UL.  D 

Bufieul  ,  669,  C 

Bulficre ,  Uig.  ioj.  E 

Buffillct,  6 1±.  A 

BufTy,  feig.  fij2.  c 

Butauît ,  418.  A 

Butkley ,  165.  E  7 }  j.  C 

Butler,  504.  B 

Butron  ,  317.  E 

Buyrcs,  fcig.  819.  D 

Buzançois  ,  fcig.         c  comté  ,  tTi  o.  B 
V*]**.  Bufançois.  • 
h  Buzardiere ,  feig.  414.  c 
Buzet ,  feig.  189.  A 


A  BOCHE ,  8AB 
\*jCabourg  ,  feig.  1  61.  D 
Cabrcga,  marq,  5  a>.  B 
Cabrera ,  comté,  5      c  it  Vttjâs, 
Cabrerés ,  fcig.  7)6.  û 
Cadeau  ,  189.  D 
Caderoufle ,  b  ir.  a_S  l»  A 
Cadet ,  4 1  p.  E 

Cadilha.K  ,  leig.  717  p  7i8,  A 
Cadillac,  jj  c  OTeig.  14.  D 
Odiou  ,  401  B  401.  A 
C>d*. ,  414  E 

Cadogai) ,  ^  jo  A  comté  ,  jW. 

Cadolet ,  feig.  t8  1.  A 

Caffàrelli,  464.  E 

Cagn*   feig.  iIl.  D 

Ogncte,  marq.  <  18.  B 

Cagny ,  feig.  8_i  C  E  8iDtt.cE  6ij  C 

comté ,  84  A  c  D  E  8f.  A 
la  Caharraye ,  feig.  41t.  E 
Oigny  t  fcig.  8a,i.  c 


BD  iiic  1  *7C  F 


Çiilla-t,  »4j.C 
Cailleville  ,  fcig.  ut,  b  1 

ix8  A  1  agç  F  iji.çp 
Cailloué,feig.  149.  ç 
Cainay.fcig.  1  36.  D 
Caiffic  ,  feig.  j  î  2î  E 

Caimont ,  fcig.  ii  C  8^0  B.  Vtjt*.  CatHfiont. 


AC 

B  S^.ç 


Calonnc,8i8  D  fur  le  Lys  feig.  <<  1  ».  A  C 
Cilvimont ,  3  56  B  359  E  ;6o  A  74a.  E 
Camaiani ,  46 1.  *  B 
Cambernon  ,  ^86.  B 
Cambert ,  fcig.  2  J_  ^  B 
Cambit  18 1.  B 

Cambout  ,  610  c  feign.  j_j8  D  Ctifiin 
Cambray ,  614.  A 

Cambridge ,  comté ,  5  94  D  E  595  A 
Cambron,  8  o.  D 

C  mpigneullcs ,  77  F  78  BC  79.  B  D  F 
Campo , 661. D 
Camprcmy ,  feig.  1  D 
Campulicy,  Cm  B  fcig.  iM. 
Je  Camus ,  1  ojj.  F 
Canaplcs,  540  C  feig.  159.  E 
Canavet ,  fcig.  j  78.  D 
Candalle.comté.aj  1  A  &  i'BfcvUU  153  A 
la  Canierc ,  leig.  j  44.  E 
Canilhac  ,  leig.  7a6.  A 
Cinillac,  marq.  557  F  j 5 8_.  B 
Canify,  marq.  jTÉTB 
Canonville  ,  6  ;  1.  A 
Canfo,  feig.  4_i£.  1» 
t^nteleu,  6)6.  A 
Cantclmy,  8  67 A 
Canteville  ,  leig.  fi  18.  A 
ie  Canu  ,  8  47.  A 
Canvillc,  leig.  14J  D  144. 
4a  Capclle , fcig.  7jjS  B "746 
Capoccia ,  461.  •  C  E 
Capoccii ,  46  a.  •  C 
Capranica  ,  4^1.  ♦  C 
Cahim  4  ktmsàt  )  84a.  &fuiv.  VtjtZ  Bour- 
nonvlle. 

Câpres,  feig.ajaD  8j4l>aiî  C  %i6  B 

8_i2  A  E  840  E  84a7B 
Capy  ,  feig.  11.  D 
Carafa  ,  J  J  1.  A 

Car  a  vas  (  tmrts  it  )  Ci  <>  V#w* 
Goumer. 

Caravas,  comté,  609  BEtîio  C  €i\  C 
«14  C  611.  li  ' 

Carboonel  t  ^86.  K 

la  Carbonnicre ,  feig.  1  jo.  B 

Carboonieres ,  feig.  754.  C  bar.  8  9 6".  A 

Carccs,  fcig.  187-  Acorôté,  l8a^C 

Cardailhac  de  la  Ctpelle  Marival .  75  1.  B 

Cardaillac,  lisuti  3  y9.  B  715  E  748  B 
bar.'»6l  O  marq.  184.  £T^ 

Carde  l)i ,  46  a^  >  A 

Cardigan , comté, 9 a 9.  E 

Cardiné;  J  J 1 .  li 

Caroonme  ,  duché-pairie  érigé  en  1 CÎ41.  pour 
Philippins  de  la  Moitié- Houdancourt,  8  5  7 
titittcmtrtunt  tint  éttSim,  ihiiL&Jutv. 

Cardonne ,  J 1 J  B  duché ,  j  a6.B 

Cardon noy ,  fcig.  94.  B 

Carency,  prinap.^j.  A 

Caretto,  jit.  C 

Ctrrcy»  12I»  D 

Carfour ,  14^  E 
Cargouet ,  411.  B> 

Canati ,  comté,  527  D  Jjo  I  JjiAB 
princip.  5  ut,  C^ 

Cakknan  ,  duché ,  érigé  en  1 66  a.  pour  Eu- 
ctNE-MAURictdeSavoye  comte  de  SoifTons, 
6  74-  fitttt  untttnm  ttttt  éuStt* ,  thé. 

&  JHtV. 
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Carignan  ,  princip.  mA  ^£  j .  *  C 
Carimhic  ^oj  D  ducïïc  505.  E 
CarJadcs ,  comte ,  ;  91.  E 
Carhguez  ,179.0 
Carlan ,  41  f.  A 
Carlisdu  Crajet ,  74  V  C 
Cumené  »  401  C  D  4_oj  A  fcig-  Uid. 
Carmorand ,  teig.  42  1 .  11 
Carnazet,  8^A  6j.fi  E  6_ui  A  fii^.  D 
Carnegie,  5^.  E 
Carnin,  9^  £ 
Carretto,  2  78.  F 
Carrière,  7éigTi_^8.  F 
la  Carte,  feig.  rîio.  D 
Carteville,  fcig.  144.  E 
Cartor ,  415.  E 
Cafalibus,  feig.  7178718.  A 
Cafaubon  ,  feig.  746.  E 
Cafaur,  150  Ddt~GtuJ[*i  ibti. 
la  Cafc  en  Albigeois,  fcig.  j\lic 
Cafeneave ,  fcig.  107  D  E  890  D  baronie 
89c  c 

Cilcrant,  177.  A 
Caflan ,  feig.  404.  D 
Caflàgnet ,  1  SJL  A 
CaOcl,  feig.  j_LA  B  CD  jjj.  B  D 
Caffiles,  comte,  595.  c 
CalTola  ,  marq.  6  &  l.  A 
S.  Caft.feig.  401.  CD 
Cartel,  144.  D 
CafteUne  ,  ijj  c  188.  E 
Casielbatac  (  ftigntHTsdt)  744.  Vtjtt.  Dur- 
fort. 

Caftclbayac ,  feig.  741  A  JA±  A  bar.  ibti.  B 
Caftelet,  feig.  iSjE  bar.  i£i  C 
Cartel- jolet,  feig.  jjiLF 
Caftellet  de  Villor»,  bar.  183.  A 
Caftclruu.g  5-  E24_SD£2i  A  feig.  i2;BC 
D  8_ii  A  D  marq.  î    E  l£  j_.  D  </<  c&4- 
tyfr  7_4_4_  B  Cltrmtnt  816  A  citimtntu- 
itvt  m  E  894  C  b57  B  bar.  «a 
Xixrrrbar.  S9.1.  fi 
Caftclnou ,  $.11,  A 

Castil-Nouvéi.  { ftigitHTidt  )  i6n.&/mv. 

Vtjtt.  Aubuflbn. 
Castu.-Nou.vh.  (  ftigntns  it  )  757.  rm« 

Dur  fort. 

Cartel  Nouvel,  3  ia  A  c  fcig.  3  j4  Ac;i< 
C  l<o  AE  ji8  Btjj  B  bar.  755. D 
*»  Limtufin,  \  j g.  F 

Caftelpers ,  896.  A 

Caftclvetre,  marq.  5^1.  A 

Caftiglione  ,  46 }  D  <»  tarte,  principauté, 
é£$  *  C 

Caflille ,        D  jjj  D  584  A  royaume, 

1-2-6  B  en  Gujtmi ,  1 8  5.  D 
Caflillon      F  1 76  E  i_tjz  A  E  1 9  j  B  vie. 

LZÉ  E  1  77  E  i_j8  A  es  Mata ,  vicomté 
„  177-  A 

Caftres,  fcig.  191  F  7J3  B  comté,  jij.  c 

Caitrici,  comté,  347.  E 

Caftro ,  5 14.  C  E 

Caftronuevo ,  comté ,  jiî.  A 

Catheu,  feign.  6jj  D  tu  itttitvtifii ,  feign. 

616.  A 
Catelan ,  17.  c 
Sainte  Catherine ,  c 
tauboo,  (eig.  lîj.  E 
Ouchon,  fcig.  ije  A  j±6  A  dt  Mtottt , 

21*.  A 


Cavcron  ,  feig.  g  j  1.  B 
Caujac,feig.  7^8.  CE 
Caulliere ,  iiL  f 

Caumom,7i9E  731  E  240  B  feig.  n9 
Di5iAC,}7Ai38C;4i  B  7~r5 
E  888  B  890  E89!  D  8<rB~bar.8»o 
D  84J  B  841  B  894  B  897  A  898 

E    «77*  FtUt  ,  74ÔB  L4HIMH  ,  lj^  C 

»jpf*  Calmont. 
Caumort ,  {ftipttm  de)  fktv.Vtjtx. 
Pardailtan. 

Caumort, fcig.  187  D  tu  Atmtput feig. iM. 
f  .auna  ,  194.  B 

Caunac.feig.  758  c  comté,  7_j_j  D  736  C 

Cauroy ,  feig.  641.  A 

du  Caylar,  889.  A 

Cayres,  897.  A 

Cazabcl ,  feig.  6xj_  E  618.  D 

Cazcs  ,  feig.  1  j,  B 

Cazcton  ,  747.  D 

Cebizat  ,  icig.  364  B  D  %6j.  C 

S.  Celerin ,  fcig,  116C117C159CE 

Ccntellas,  jjj  B  C  fil.  AD 

Cenrelles ,  514.  D 

la  Cepede ,  2_8 1^  C 

CiRh ,  {  ctmes  dt  )  185-  Vtytt.  Pardaillan. 

(ère,  vie.  18  £  C  comté  i&j.  D 

Cerefîe  ,  bar.  178  C  i«o  A  a_8_i  A  D  E 

28 1  A  marq.  18 *  C  i_gj  A  189.  A 
Cerifay ,  1  y  D  tn  tiittu ,  feig.  1 3  4.  C 
Cernon ,  feig.        Bc  1141.  A 
Ccrnoy  ,  feig.  147.  D  li 
Cemy  en  Rethelois ,  comté ,  669. B 
Cervierej,  feig.  349.  B 
Cefny ,  bar.        A  1  il-  B 
Ceftcllimbourg ,  bar.  u^.  A 
Cefy ,  feig.  £21;  C  D 

Chahanncj,  130  D  J4_4_F  76  y  D  n6s  A 

'''S-  ?47  *  CurrtH ,  344.  E 
Chabannois ,  319  D  3  1 3  C  748  A  feign. 

3  «  9  D  princip.  60g.  D  ^ 
Cbablais,  duché,  574.  A 
Chablej,  1 35.  C 
Chabod ,  164.  F 

Chabot,  i_i  D  ijt  E  133  D  569  A  6 10 
B  E  £jj  D  73S  A  C  dt  S.  GtUu ,  1 J 1 
E  Matbttu  îTTB  k«^m  îjj  D 

Chacelaine,  117.  B 

Chaderac  ,  feig.  j  $  g.  B 

Chailleret ,  feig.  Lfl.  D 

Chailloué»  leig.  139.  D 

Chailly  ,  136  F  (eig.  ibiL 

Chalain,  feig.  10.  A 

Chalamont,  feign.  669  A  D  670  A  baron* 
67»-  A 

Clulcnçon ,  feig.  i<?t  C  bar.  167.  A 
thaïes,  feig.  671.  B 
Chalignac ,  (eig.  3  34.  D 
Chaligny,  feig.  il.  E 
Challuau ,  fcig.  3  76.  A 
Chalmazcl  en  Foréft ,  marq.  1  j  3.  E 
Chalon  ,  1 1  D  i_j  C  1  ^  ;  B  511.  B  737 
Cfeig.  i^y  d  3_r£4  A  B  £  comté,  5  ilTB 
Chalonges ,  feig.  11.C 
Chaloptn  ,  491.  A 
ChalulTet,  feig.  3  34  C  365.  B 
Chamagnieu,  fcig.  io\.  E 
Chamatilan,  13  4^  A 
S.  Chamant,  3  ij.  E  8  C 
S.  Chamaraot ,  fcig.  748  C  754.6 
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ChambalâB ,  4  i  j_.  A 

Chambeon ,  feig.  a  6"  9.  C 

Chamberliae  en  Vivarais,  feig.  364.  D 

Chambes-Montforeau ,  m-  C 

Cbambon  ,  feig.  jj  1  À  358.  A 

Chamborant,  j  j  j_.  F 

Chamborent  ,14  C 

1»  Chambre ,  nC  6^9.  c 

Charaigny ,  144  C  feig.  14}.  B 
'Chamiilart ,  1  J_o  D  741.  AT" 

ClumoufTcan ,  feig.  3,  4  ;  ■  A 

Champ  de  bauille ,  feig.  1  j  4.  D 

(■hampignae,  feig.  j6  jj  A 

Champagne,  i»;  F  145  B  380  E  397  A 
307  D  feig.  159  D  conué  507  OU* 
vsm  ,  11.9  D  U  Su*.*  3_çJ5  D  73g.  D 

Charopagtié-le  fec ,  feig.  607.  C 

Champaignolles ,  feig.  j  j  B 

Chimpdos,  feig.  151.  C 

Cbampcaux ,  bar.  iJL  A 

Champeroux,  feig.  ;  44-  D 

Champignelles ,  feig.  141.  B 

Champigny  fur  Marne,  144.  A 

Champire ,  feig.  1  a-  C 

Champrond  ,  leig.  669.  D 

de$  Champs,  js£.  E 

Champtercicr ,  feïg.  aJLiL  B 

Changé,  ftig.  418.  A 

Chanoux,  *  8 }  ■  A 

Chanri3ac,lcig.  l&»  D 

Chantilly,  feig.  lo.  F 

La  Chapfll*  (  fugueurs  dt)  101.  &  fu'rv. 
Vint*.  Villars. 

La  ChaP'Uji  ,  (ftigntuti  dt  )  marquis  &  ducs 
de  Villars  pairs  de  France,  104 c futv. 

h  Chapelle ,  408  A  $S  2  &  ^H»*  '  pf  ^  1  5  S 
C  i£9  B  211  A  212  >l  747  B  U  ji^f- 
»Wr,  feig.  mi  B  ntjntl,  C  E  »»*■ 
mitr,  feig.  41 1  C  %trtr*nd ,  feig.  145  E 
146  A  F4rfrT7  feig.  &£S  B  8_2°  BC4«- 
?«r,  feig.  141  E/*«i  Gttkttey ,  feig.  81 
A  Xuttftum  feig.  144  B  bar.  145  B  397 
A  4M  44/  Wdtmttn ,  feig.  140  .4 

Chaponay  ,  1  o  J .  E 

Chape  10:1 ,  101.  E 

Cnappcs,  matq.  770.  B  * 

Chapronnaye ,  fesg.  417.  C 

Chapt,  H&  D  i<  txîjhgntt ,  Mi. 

Chapuis ,  iai.D 

Chiibc  ncl  ,9.  A 

ChardcbctufVxio.  C 

Chardonchamps ,  605  A  daG.  A 

CHARfNTONNE  ,  (  ftlglUUXl  dt)  66  I  ■  &  futV. 

Vejt*.  Harcourt. 
Charcntoone.feig.  idi.  D 
Charmant ,  feig.  741.  C 
Charmes ,  bar.  iffiSR  F  168  C 
Char  mettes  en  Savoyc,  feig.  669. B 
Charno  ,  6oy.  B 
Charny,  comte,  fixa  B  6  5  j.  C 
Charon,  389-  C 

Charoft  ,  feign.  341  C  14J  F  duché-pairie 

la  Ch.irpentene»  feig.  416.  A 
Charpin ,  105.  D 
le  Charron  ,421.  B 
Charry  prés  Lauferte ,  75 1_,  B 
la  Cliartonniere ,  feig.  io;.  E 
ChaetRU  ,  duché  érige  en  1  j  18.  pourHeft- 
cuus  d'Eft  duc  de  Ferrite  ,  &  R>f,n 


de  France  fa  femme  ,  î  39-  Pitttt  ttnttr- 

nsnt  ctttt  éitditn  ,  tbid.  c  futv. 
Chartres,  o  E  1 58  B  vidamé,  it/td.  co:t»tc 

507  D  î!a,  B 
Ch^ïUis  ,  ^6  B 
Chaflain ,  leig.  564.  E 
la  ChafTéc ,  bar.  6 1 1 .  C 
Chaffcignes,  leig.  a_j  D  E  14.  A 
Chaffeneuil,  feig.  tj.  D 
Chaflignoles , feig.  q6t  E  766.  B 
Chassing&imont  (  ftign.  dt  )  551.  cV  /•»*■. 

IVjrc  Rouannois  la  Fcuilladc. 
Chailingrimont ,  feig.  3  J  1 .  A 
Chaftaignier ,  f'ejtx.  Châtaignier. 
Chaftc ,  idi  E  feig.  jjLï  B  dt  Gtjfdut,  lû  1  E 
Chafleaubriant ,  nyr».  Chateaubnant. 
Cliafteauneuf ,  1'.  t-hatcauneuf. 
Chafleau  Rcgnird  ,  V.  Chatcau-Rcgnard. 
Chafleauvillain ,  F.  Chateauvillain. 
ChaAcigner,  P".  Chatcigner. 
Chafteigueraye ,  V.  Cluttignerayc. 
Chaftel,  147  F  j26D  401  F  41:  DE 

64J  A  feig.        C  D  dr  U  Râuvujt, 

411-  D  K  ChaieC 
Chifttlus ,  feig.  j  j  a.  E 
du  Chaftelec ,  49;.  B 
Chaflcllachcr ,  TeigT  l  2 2  D  J2J.  D. 
Chaftcllerault,  V.  Chatellerault. 
Chaftellier  ,  lof  D  i±t  D  j^Ç  C  feig. 

6o<j  B  819.  A 
ChafUnoy  ,  feig.  z  z6  A  670.  A 
Chaftignonville ,  feig.  148  F  14;.  E  F 
<  haRilïon.  V.  Chatillon. 
Chaflonnay,  comté,  i<8.  E 
la  Chaftre,  141.  F 
Châtaignier,  410-  B 
Cliatans,  feig.  jj^6.  B 
C.meau  Bleerequies ,  feig.  1  j^.  B 
Chatcau-bouchet ,  teig.  6. 1  o.  C 
Chateaubrianc ,  lq  A  19  C  149  D  596  B 

4_ï8  B<39  B6î4rTbar.  1  j  4.  C 
Chateaumuçon  (fngneuri  dt)  846.  &  fuiv. 

Vtjtt.  Bournonville. 
Chateaubriçon , feig.  8>7  D  846.  C 
Chatcaubran  ,  feig.  571  F.  6  i  n.  D 
Chatcauceaux ,  feig.  j  j  i  • B 
Chateauchalon ,  76  3.  E 
CKateauclos ,  feig.  5  63  B  C  571.  C 
Charcau-Dom  pierre  en  la  Marche,  feign  eu. 

7Î4-  D 
Chattaugaillard ,  feig.  73 1.  A 
Chateau-Gontier,  feig.  583.  C 
Chate:u-Landon  ,  feig.  x  1 5 .  F 
Château  Meliand , feig.  J_^2^  57c  C 
Chateauneuf,  76 s  E  feig.  161  AD  i_9_i  C 

Jj_i  D  380  B  comté,  644  D  marq.  350 

D  r»  TtmcTéts ,  feig.  LiA.  Û 
Château  Renard , leig.  575.  E  67  1 . E 
Château-Renaud , feig.  la  ;  /  u 7-  D 
Château-Renault,  marq.  393.  C 
Château  roux,fcig.  1     D  5  71  D  bar.  1  \  o  D 

5^9  P  j?  ?  U  m  sr rrj,  comté  0  1  o.  E 
Château  -  Thierry  ,  duché  -  Pairie  ,  a  5^  C 

4^4-  *  A 
Chateauvcrt,  feig.  jji-  E 
Chateauvicux,  feig.  148.  O 
Ch a rtAuviULAiN ,  duché  Pairie  érigé  en  1  joj 

pour  Louis  Auxanprc  dcBouibon ,  prince 

légitimé  de  France  comte  de  Tou'oufe , 

j  a,  titui  tmtrnê»tftm  értSie»  i  î  -  &  /«. 

Chateauvillain, 
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Chareattvtllain,  duché-pairie  érige  en  1630. 

en  faveur  de  François- M  arii  de  l'Hôpital» 

marquis  de  Vitry,  U66. 
Chateauvillain,  feig.  z6+D  307.  C 
Châteaux ,  bar.  495  F  duché-pairie  Mi.  tu 

Anjtu ,  bar.  494  B  duché  f airie ,  Mi. 
Chateigner  ,<io.  D 

Chateigncrayc,  feig.  i<i  E  57»  B  77t. C 
Chatel  ,9*76  marq.  6 14  C  Açhart.  feig. 

Î41.  D 
Châtelain,  1  84.  F 
Chatelet.feig.  3  5  i.C 

Cm AiiixtRAui-T ,  duché  érigé  en  1 548.  pour 
jACQ<ifs  Hamitton ,  comte  d'Aran,  586. 
t'tttu  t»nttni*nt  ttttt  htôitm ,  Mi.  &  futv. 

Ch  *t»  u.erault,  duché  érigé  eo  1  5  6  } .  1  j  7 1 
&  1 5  7  3 .  pour  Diaki  légitimée  de  France, 
fille  naturelle  du  roi  Henry  II.  601.  tttttt 
ttnttntnt  tt  duché ,  Mi.  &  futv. 

Cbarellerault  ,feig.  1 19  C  vie.  119  C  D  F 
ijoEiji  Aiji  ADFduchc  59  j.C 

du  Chatenei  ,  16.  A 

Ch at illon, duché  érigé  en  1 696.  pour  Paui- 
Sigismokj  de  Montmorency-Luxembourg 
784.  tutu  untti**»t  ttttt  éttBitn  ,  Mi. 
&fuiv. 

Chatillon  ,  j  jo  C  1  ii  C  tu  E  508  C 
311  B  5«4B  169  D  57}  £  6it  A 
6 3  1  A  66 5  A  848  D  feig.  5  1  *  A  E 
fur  Uiag,  feig.  113  F  114  £.  fur  Mont. 
feig.  308  Cs.f#/,n8  D/4 Cfc4rrr769.fi 

Châtres  foui  Mon tlhery ,  feig.  899.  E 

Qiavagneux,  feig.  669.  D 

Chavatgne,  feig.  1  9.  A 

Chavanay,  bar.  104.  E 

Chavannes ,  feig.  1  o.  A  m  trtft  66  j.  A 

Chauderon,  606.  C 

Chaudriar,  16  B768.  A 

Chaugy,  666.  A 

Chavignac.feig.  333  D  334  A  J3 5-  B 

Chavigny,  feig.  6 08  B  6 1  a.  B 

Chaulme»,  feig.  767.  B 

Chaulnes,  duché-Pairie  ,  nouvelle  éreâion, 
en  171 1.  pour  Louis.  Aucune  d'Albert, 
104.  tittu  tnttttunt  ttttt  irtSiin  ,Mi.  & 
futv. 

Chaulnes,  818.  A 

Cluume ,  feig.  3  4  5 .  A 

Chaumont.îij  D  feig.  148D  j87Afo8 
B  bar.  148.  D 

Chaurais,  417.  c 

la  Chauflée  ,  leig.  607  C  6  J 1.  <r 

Chauflen,  feig.  160.  E 

Chauffercye  ,  606.  1> 

Chauveron,  3  jo  E  j  3  x  B  146"  F  }«  1  A 
7J7-  B 

Chauvigny,  140  C  569  D  571  D  893  D 

feig.  1  *  9  c  F  130.  D 
Ch  aux  1  (  msTquii  it)%i.  &futv.  Ttjt*,  Sainte 

Maure. 

Chaux, feig.4ioD  0>  E  bar.  maïq.  aaB 

74J-C 
Chazelles.fcig.  3  5 1  A 
Chazeron,  364  A  896.  B 
Chazeul ,  comté  167.  D 
Chebrier,  14.  E 
Chefdebicn  ,  6  1  3.  C 
Chef  du  bois,  ftig.  918.  BC 
Chef  boutonne,  feig.  749  B  bar.  7  J  7.  C 
Cheilard,  feig.  54*  1>  £ 


Cheilus,  ziiDit  S.fttn,  *8».  D 
Chelar,  i6t.  D 

S.  Chely,  feig.  541  C  897  A  bar.  898.  S 

Chemaut ,  feig.  j  4  5 .  c 

Chemery,  feig.  644. D  657.  A 

Chemilly,  feig.  670.  A 

Chencrailles ,  feig.  349  B  D  35I.  D 

les  Chenifes,  feig.  149.  F 

Chenouillet,  feig.  889.  D 

Chepoy  ,  feig.  119.  E 

Cherignac,  feig.  365  A  bar.  Mi. 

S-  Cheron ,  feig.  609.  E 

Cheronvillicr  ,  (eig.  13  t.  F 

la  Chefnaye  ,  feig.  3  7  5  D  Mfét,  41  3.  À 

du  Chefne,  3  5  5.  DE 

Chefnedouet,  feig,  149»  F 

Chefoel,  1  j.  B 

Chefnoc,  (eig.  414.  O 

Chefnoy ,  feig  41 9.  H  vie.  Mi. 

Cheverny  ,  comté  1  6  6 .  B 

Cheverry,  756.  D 

Chevrainvilliers,  feig.  487  DE488  kftit 

S.  Mttburi»,  487.  E 
Chevrel,  671.  A 

Chkvmusi  ,  duché  érigé  en  154).  pour 
Jean  de  Brodé ,  duc  d'Eftampes  8c  A  nui 
de  PitTeleu  fa  femme,  puis  en  1  5  5 5. pour 
Charles  de  Lorraine  cardinal  at  archevê- 
que de  Reims ,  Pair  de  France  ,585. 

Chivreusb-Montf  ort  ,duché  érigé  en  1 6 67. 
pour  Charles  Honow'  marquis  d'Albert , 
«77.  tittu  tnttm*nt  ttttt  értâun,  Mi% 
&  jfuiv. 

Chevrcufe.fcig.  10  D  bar.  57*  A  duché, 
Mi. 

Chevrier ,  337.  A 

Cheufle,  feig.  614.  C 

la  Cheze.feig.  141*  £ 

des  Chiens ,  aa.C 

Chier,  feig.  36  a.  F 

Chievres , Feig. 638  D  640 C  64t.  A 

Chillou,  feig.  608.  B 

Chimay  (  ttmxu  it{  6  5 1 .  &  fu'rv.  V.  Ctaft 

Chimay  ,  {  »ri«w  it  )  6  3  1 .  & fëv.  V.Croy 

Chimay,  comté,  130B640  L>E  631  BÔ 

princip.  464  «  E  641  C  64a  A  651  D, 

653.  D 
Chinon ,  feig.  6 1  o:  A 
Chiny,  307  A  comté  ,iW.  509.  B 
Chifoine,  feig.  13  3.  F 
Chiffe ,  feig.  &  9  C 
Chi1ey,leig.<6  9  A  670  A  671.  A 
Chirato  ,  feig.  7  3  9.  B 
Choifeul  493BïxoE8i9A duché. pairie 

49  3  B  tr*p» ,  8  î  A  Ti*vt$ ,  1 06.  B 
Choift,  19  A  feig.  490.  E  comté,  491.fi. 
Choifne,  1  j  j.  B 
Choifneau,  feig.  1  Jf.  B 
la  Choilniere,  feig.  1 5  5  B  1 36.  A 
Cholet,  410  A  feig.  374*  ^ 
Chouffé,  41 1.  D 
Chouffé ,  Vtjt*.  Choufié. 
Chrétien  ,  1 3  3 .  E 

S.  Chriftophe ,  bar.  495  F  duché-Pairie Mi\ 
n  r»«rv»«*t ,  bar.  494  B  duché  Pairie  Mi. 
Churchill,  165  D  it  Vwttu-i*j[tt.  Mi. 
Chypre,  374.  A  E 
S.  Ciergue,  feig.  »6o.  C 
Cingi'  {JtigntuTsit  •  767  &  fu'tv. 

•,(/*(p.<<»)77»-  &fi»v-r. 

d 


■ 


T  A  fi  L  fc  T>ES  MANIERES. 


Cing^ ,  feig.  767  A  771  A  bar.  jji  B  marq. 
77;-  A 

Ciprcîlîc,  B  nJ^f  Cyprcffac. 

S.  Cïrq,  feig.  25  5.  E 
Cifay ,  comté  j  5  1  A  B  vtjft  Cizay. 
Ofoing,  feig.  z^i  D  bar.  2 j^.  A 
'  Ciudad-Rcal ,  £  îj.  E 
Civrac  (  ftignturi  de  )  74 1 .  e>  fuiv.  vtjis 
Durfori. 

"Civrac,  fcig-  2i±D  7J5.  C  23JS  B  741  E 
bar.  74a  B  marq.  a_i  B  74;.  A 
Cizay ,  comte  ,  1  î  1  D  1/07//  Cifay. 
Clacy ,  feig.  636.  C 
Caillé,  <6  ;  B  «i  Mâctnntis ,  feig,  iW. 
Clambrazell ,  comté,  5 2  j .  D 
Clancarty ,  16  E 
Clancboy,  vie.  S2Î*  D 
Clanleu,  feig.  8.1  B  bar.  Jii,  D 
Clapifon,  I 04.  D 
S.  Clar,  fciS.  U  B  747-D7H-B 
Clarcndar,  comté,  j 94.  E 
Cbrinkir,  comté,  165.  E 
Chrques,  feig.  645  A  647  A  bar.  64g  B 

comté  647.  B 
Clavefon,  iAj  C  feig.      1.  cD 
la  Clayette,  feig.  5-1.  I) 
"S.  Clément ,  fcig.  340.  C 
Clemont ,  bar.  8  to.  A 
Clenrichard ,  vnés  Clarinkar. 
le  Clerc  ,  490  C  D  fcig.  1  jo.C 
Clerc ,  1  j  j  E  1 48.  E 
Clcrembiult ,  144.  F 
Clcret,  t.8x. 
"Ocrets ,  fcig.  413.  A 
"Clermom,  i_£  B  165  A  t££  D £00 ES? 9 
C  TjéB  24J  E 


i  758  A  fcig.  ï  ï 6  D 
7*4  D  2*1  A  717  A  75»  A  746  È 
bar.  7x4  » comté  507  B  d'AmitiJtï 66 
B  en  st4Uvoifi$ ,  comté  £02  B  Dr/»»  fcig. 
74J  C  îi  bar.  7  j_o  B  246  A  7V7  A  B 
TflMtevt  SSj  B  821-  C 

TCthRMONT-  SouBIRAN  (ftipitUTS  dt)  745.  c> 

/»<*.  107**  Durfort. 
C  ermont  Soubiran  ,  fcig.  71  ;  E714A71J 
£716  BC  212  e  2il  A  j>24J  C  747 
B 

Chhmont-  TomnïRRI  ,  duché  pairie  érigé  en 
lj 31^  pour  HVkrv  comte  de  Clermont& 
de  Tonnerre ,  801.  fitttt  ittHtrnéwt  tttti 
értâitn ,  Hi4. 

Clery,  fcig.  fi  |  $  B  baron,  fiig  B  0*417, 
comté,  1  5_4_.  D 

Clevcj ,  j  lq  C  <>  19.  D 

Cleville ,  bar.        B  151.  A  B 

Clicby,  fcig.  1  ijL  B 

Clmchamp ,  1 57.  B 

h  1  Ihe ,  112  F"!2  î  Cfeig.  ù  i(L  A 

du  Clos |  fcig.  406.  E 

Clof  avy ,  fcig.  40a.  B 

Clof poignant  Ïcig7  160.  F 

S.  Cloud,  duché  pairie  érigé  en  HÎ74.  pour 
Framçois  de  Harlay  archevêque  de  Parii , 
&  les fucceficur s  archevêques  de  Paris  \6. 

ptitt  marnât  tint  éteSim ,  ib\d.  e>  /u,v. 

Clufes ,  S  u-  A 

Cluys,  feig.  ^  c  tn  ttrrj,  fcig.  jjo.  D 
Coaraze ,  1 22  B  735.  B 
Cochard ,  ieti,  C 
le  Cocq ,  2!  B  dt  C»tgj ,  F 
'•Coefracs,  141.  E  F 


Coctivy,  65  j.  C 

Coetlogon ,  4_o  J_.  D 

Coetmen ,  bar.  3  96.  C 

Coetquen,  feig.  3  78.  E 

Oeuvres ,  marq.  t«i>.  C 

Cognac,  fcig.  154.  C 

la  Coguardcric  ,~feïg.  845.  B  C 

la  Cohtchaie,  feig.  413.  B 

la  Coignée  au  Maine ,  feig.  D 

Coignies  ,  comté  ,  i_4j  C  188  D  marq. 

'4Ï«  c 
Coignon,  1 4 j.  B  D 
Coigny ,  tojTir  Coignies. 
CoùTel,  fcig.  140  C  14t.  C 
Cola  Janni  Je  l'uTe ,  46  3 .  C 
Colas ,  405.  D  E 

Colbert,  }_8_2  BC  614  Cd*  Croi/7,  166  C 

de  S.  M  4ii  y  614.  c 
Colembcrg,  3  46.  A 

Coltosv  ,  duché- Pairie  érigé  en  1648.  pour 
Gasfaru  de  Coligny,  t6i.  Pieusetwer- 
n*nt  eette  éteUttm  ,  iHd.  &  fuiv. 

Collet ,  619.  C 

Colombe ,  fcig.  iX7_.E 

S.  Colombe,  (cig.  117  C  144.  D 

Colombier ,  fcig.  1  60.  F 

Colommier s  en  Biie ,  fcig.  6*40  q 

Colonges ,  feig.  167.  C 

Colonne ,  46  5  *  C  J 16.  A 

ia  Combe,  747. E 

Combltaut,  feig.  76 1>.  C 

Combora  ,  14  B  C  j  jS  D  89?-  D  bar. 

iî4Dî*4Bvic.  Ji*Dîi4a74S)tA 
"Combret,  82J  D  8^6  D  S 97.  C 

Comines,  5  2Î-  C 

Cominges,  718  D  711.  C 

Commenan ,  feig.  121-'" 

Commercy.feig.  îjo  A  133  F  387g  *n, 
A 

Com  m  in  es ,  feig.  641  d  641.  B  F«k*  C6« 
mines. 

Compeys,  575  D  tfio.  B 
Comptour  »  571.  C 
Conan ,  feig.  610.  D 
Conantej.fcig.  itf.  D 
Concourfault ,  feig.  a  14.  E 
Concrcfîaut,  fcig.  1 6  o.  B 
Condac,  * 

Cjndé ,  feign.  B  C  D  6^8  B  6<j9  X 
princip.  JyC  n  B/tt»u  ,  feig.  51 1,  £ 

Condes,  fcig.  ÉiSA  <7o.  A 

Conçu ,  403.  A 

Conflans ,  8  *2  A  feig.  j  il.  A 

Congolas ,  vie.  1  %6  D  744.C 

Congy,  feig.  14^  F  D 

Conierans,  feig.  748.  It" 

Conflatuinoplc ,  empire ,  584.  A 

Contai ,  feig.  1  77.  c 

Contay ,  feig.  76JD  bar.  C 

Contcville  ,  feign.  B  61 3  A  8jj2  A 
8  a*  A  819BD830  A  837.  D 

Ccmty,  princip.  14J  F  46g  C  494.  B  c 

Converlan  ,  comté  j  1  j  Bj  1 5^  B 

Corbons,  feig.  t8ï  D  Vejtx.  Courbons. 

Corday,  feîe.  1  49.  F 

Cordiron ,  feig.  669  C  6-ji,  A 

Cordoue  ,  j       B  D  E 
Corella-Mcndoza ,  518.  c 
Cormont ,  feig.  8-n  ■  u  l'»yrî.  Courmont. 
Corn  ,  3  59.  fi  - 
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la  Corneille ,  feig.  1x9.  c  F 
Cornières,  feig.  1 4 3 ■  E 
Comillon ,  feig.  673.  A 
Cornon  ,  666  D  feig.  ïhii. 
Cornouaille  ,  D 
U  (  or  nul.  icr  c ,  feig.  421.  B 
C'orrenzan ,  feig.  s  77.  F 
lt  Correur  ,89.E~~^ 

Corroy,feig.        ('  U  pâui %  feig.  C 

Ccriàc ,  feig.  16  j .  £ 

Corfe,  comté  1 14.  c 

Cortcz ,  feig.  514.  A 

Corvaci ,  duché  ,4  6"  3.  ♦  C 

Colnac ,  comté  1  ;  1  D  E  F  Vtjtz.  Cognac. 

CoSé ,  fioj  Bill  B  tjiCn  Jaj#*  feig. 

<o9.  B 
Cofleviile,  feig.  149.  A 
Cofte,  7  5  4.  D 

la  CofteTLÏs  C  feig.  i£i  C  a*(  S.  Anirf , 

feig.  :   i .  B 
Coftentin,  741  c  vie.  i»2;  E 
Cote  Rolle  ,  (eig.  747.  D 
Cotrellc,  844.  B 
la  Cottardaye ,  feig.  494.  F 
Cône  blanche,  416.0 
CoTiFNts  ,ftigntuTS  it  )  bâtard:  de  Melun-E- 

pinoy ,  138.  &Juiv. 
Conclus  ,139.  A 
Cottercau  ,  610.  D 

Coucy,  ijic  xx8  E  LîîC  Î08E514 

12 64^  i }  657  A  feig.  1  3  x  c  î 1 4:  D 
Coudray  au  Maine ,  feig.  î8x.  A 
la  Coudraye ,  41  7  D  feig.  ±1 5  C  D  E  6* 4  J 
B 

la  Coudre  ,418c  (eig.  418  D  ]  10,  D 
Coudun,lcig.  769.  D 
Coué,  1 47.  A 

Coulomb  ers  .en  Artois, feig.  2]1*B 

Coulomby  ,  leig.  144.  D 

Coulomurs  ,  duchT^Pairie  érigé  vert  l'an 

1  j  5  6.  pour  Htnnr  d'Orléans  11.  du  nom 

duc  de  Longuevillc ,  000.  Vttei  itn(ttn*ns 

itttt  t\ttti»n  ,  tbii.  &  furv. 
Coulonges-lez  Royaux  ,  140.  A 
C  oulonvilliers ,  feig.  8  \  0  B  8  3  1- A  B 
Coupe, feig.  3^3.  A 
<  oupignies  ,  comté  ,  841»  A 
Coupigny ,  feig-  à  jj.  £  comté  6.  J  J.À  r*jr* 

Coupignies. 
)a  Coupticrc  ,  feig.  14  :.  E 
la  t  our,  j  g  3  A  feig.  îiii. 
Couraut,  4 1 8_.  A 
la  Courbe ,  3$x.  B 
Courbon  ,  (eig.  141.  E 
Courbons  ,  >  mitquti  it)  i 8  .  Vcuz  Brancas. 
Courbons ,  marq.  184  C  Vtjt*.  Courbon  Oc 
Corbons. 

Courbuiflon,  feig.  41 5  E  1 1  ' .  A 
Courcellcs,  a^aE  243  C  E  feig.  g  g,  C<Sj  d. 

C  dûg  D  8  J  l  B  rnSiurmr ,  feig.  83  o.  B 
Courcerdray ,  feig.  669  Ac  0*70  Ac  bar. 

66 9 c  671  A  671. C 
Courcy ,  (eig.  84  A  617.  C 
Courmont,  feig.  8 $6  A  ï'»î^ Cormont. 
Cournil ,  7  J  X>  A 

Couroy  ,Teig.  £î_6.A  I  jiu  Corroy. 
CourpabyenBne,  J4_2C  feig.  346  C  347 

E  B 
Courras,  feig.  741.  C 
Courtières  »  leig.  xxj  A 


la  Courroye  en  Artois,  feig.  845.  D 

Cours ,  feig.  83  t.  A  1 

Courfanc,  bar.  6 1  3»  E 

la  Court,  feig.  147.  A 

Courtagnon  en  Champagne ,  feig.  84.  E 

Cburtarvel  >  494.  A  £ 

Ceurtebourne,  feig.  818.  D 

Courteilles,  feig.  14t.  DE 

Courtenay ,  141  B  5 1 1  B  74a  D  *leiitMt 

Courtenvaux  ,  feig.  141.  E 
Colikth  y  ,  (  fiign-  it  )  1  4  <  & fuiv.  V.  Melon. 
Courtery  ,  leig.  141  B  C  14  5  .  E 
Couneviile,  8  3 1  C  8j_6  A  feig.  fcia  B 

6tj.  D 
Courtin ,  iqjÉi  F 
Courtois,  9x7.  B 

Courtremblay  en  Vendômois ,  feig. 49t.  A 
Courvaudon  ,  feig.  i 4  3.  A 
la  Courvée ,  feig.  J 1  o .  E 
Cour  ville,  feig.  139.  D 
Coufant  ,893.  D 

laCoufture,  leig.  i_i  F  189  F  1  90  A 

la  Coutelaye,  leig.  49  3.  E 

Coûtés ,  X47.  A 

Couture ,  feig.  758.  B 

Coutures , leig.  ^47.  B 

Couvran ,  ^  8  1.  C 

Coux,feig.  il*  A 

CraconvilTe ,  feig.  1 44.  A 

Crafbrd ,  comté  5  g  \ .  A 

Cramailles,  8_i_S  A  feig.  ihià. 

Craon ti3oC379C5i4D         C  637 

A  8x<  A  feig.  o.  C 
Craûay  ,  feig.  601.  B 
la  Craye ,  feig.  â  1 3 .  C 
Crecy,  leig.  5.08-  C 
Cremcu  ,  feig.  41  x.  D 
Creon  ,  8.1  f.  A  , 
C.equy,  ï^E  340  C618B  621  B<57 

E659B84ÎC  leig.  1  i  9.  E  duché  pairie 

340.  C 

Cresi Qiju , (  ftipum it )  647. & {*tv. Vqt*.. 

Croy. 

Crefeques  en  Artois ,  Teig.  1  j6.  D  1  3 7  U 

645  A  647.  A 
Crelpieul,  leig.  >».  F 
Crelpin  .  1 16  A  1 17.  A 
Crcffanville ,  feig.  1  J  J.  F 
la  Creflonniere,  feig.  tù  F  |1  5.  A 
C*i!VAi4T,(  gtntultpt  i*  l*  mdtfntdt  )  761. 

&  fuiv. 

C  rêvant ,  ?6x.  B  feig.         B  d'Hitmimi , 

739-  D 

CfctvkcocuR  ,  (  ftignevu  it)  6"H.  &  fuiv.  V. 
Gouflîer. 

Crevccocur ,  X37  C  (Sj  ï  D  7^4  E  feig.  84 

A  6  l  5;  c  Dmarq.  6_l8  D  619.  A 
Crevcnccy ,  feig.  670  A 
Creuilly,  feig.  1^2  D  tar'  li°'B 
Creyffe ,  feig.  2Î  »«  A 
Creyffcl ,  vie.  8  O.I.  B 
Crillon  ,  feig.  X87.  B 
Criquebeuf-U  Champagne, feig.  133.  A 
Criffay  ,  feig.  493.  A 
Crtflé ,  comté ,  764.  E 
du  (  jocq,  94.  B 
CroKanville,  («g.  147  F  iji-  E 
CroifiUes,  feig.  îfioBixSF  ixg:^ 
Croily  feig.  i_±8_  C  £  bar.  14J  F  L12  c  d 


Y  A  *  1  <E  DES 

comté   1  j  o  B  E  1 5 1 .  A 
h  Croix,  x£2  ^  75  \  A      Bututut  647  A 

Mttgtr»  leig.  406.  E 
Sainte  Croix,  (eig.  M 4-  F 
U  Cropte,  |  J5.  A 
CroqUetiinecU  Brie,  feig.  244.  te 
Cros.fcig.  5JJ  E  114  11  «  ^tr*g*rdt  feig. 

74*.  E 
'Croies , fcjg.  187.  F. 
Crotonne ,  feig.  LiLL*  E 
Crouftcs.feig.  8_3_î  BC  8; 4-  A 
Ctouy,  Vtjtt,  Croy. 

Croy  ,  duché,  érigé  en  1 598.  pour  "Char- 
les de  Croy  duc  a  Arlchot.6  ;  1.  finit  un- 
€tn**t  ttttl  /rtétien  C  3  i.  &  fuiv. 

Croy  ,  {  gmtâltpt  dt  U  m*if*n  it)  654.  & 
fuiv. 

Crot,(  dut sit)  643.  &  fuiv.  Se  6jo. 

Crût ,  (  frmtn  i*  )  6  îq. 

Croy  ,159  E  xjo  A  13  1  A  tjt  crg>,4 
C  8j_i  A  fetr;.  6  ;4  C  duché  641  u 
64J  .i  644  B  C  6joB  l"rr4i/<  ^1  E 

Crozat ,  614.  C 

Cro2et.Ieig.j42.  B 

Crugy,  749  E  <t*  Mai/Mac,  ihd. 

Crulîlles,  leig.  A 

Cruflol ,  ifi  D  ]_8_i.  B  iH  E  8^1  B  feig. 

*79  D E  m»rq.  8^2  D  V*.it  A 
Cruylles  ,  feig.  843  ,  C 
Cruys.feig.  163.  H 
Cucheval,  8j  l.  A 
h  Cueille,  leig.  669.  c 
1a  Cueva,  S48.  A 
Cugnac ,  758  A  Dâmfimt ,  769.  C 
Cuicr ,  (  ftipuurs  d*  )  8JL  F#;r*  BouffierJ. 
Cuigy.feig.  84F  87  ABC88.B 
Culant ,  571.  4 
Cu!ly  ,  1  j_o.  A 
CuaatibarTTeig.  889.  B 
Cuncby  ,  2I1  A 
Cunningham  ,  5  94.  D  E 
la  Curée,  feig.  il  g.  A 
Curlu ,  feig.  8i8»  A 
Curfay  ,  bar.  349  B  611.  C 
Curfé,  bar.  iBi.  D 
Cufance ,  668.  A 
Cuvcrville,  feig.  LA*  B 
Cuye,  (eig.  140  F  141.  C 
Cuzadcs ,  leig.  F 
Cuzaguez  ,bar.  741  C 

Cypreflac,  {eig.  214  D  7$  J  c7i*«  r' 

Cipreffac. 
$.  Cyrprés  Vcrfaillcs,  349.  D 

D 

DAEN  deLaunay  Cocfquer ,  41  &.  C 
h  Dague ,  756.  B 
la  Daille  ,  feig.  1 79.  F 
Daillon,  ijo  LT384  C  38J  E  d_LD  C  76  5 
Ddu  ludt,  384  C  385E  387A76J.  D 
Dalet ,  feig.  ^64-  A 

D^mas,  4.64  *  D  6 1 3  E  **i*Uts  i_i 
F  rft  Tfei*j»j«,  464  »  C  77  r  C  fr//  vlirr , 
feig.  14t.  E 

Dammartin ,  1 19  D  comté  507  B  r*  Ijpw 
mu,  103  D  Vtjtt,  Djropmartin. 

Damon,  740.  A 

£>ampierrc,  £4  A  5  oy  B  510  C  feig.. 
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B  509.  B 

Damptnartin  ,  CfMté  ta.  D 

Damville  ,  duché-Pairie ,  nouvelle  éreflion 
en  1648.  pour  François~Christophk  dt 
Levii  Ventadout ,  860. 

Damvilli,  duché-paine,  nouvelle  éreôion, 
en  1  iv4.pour  Louis  Alexandre  de  Bour- 
bon .prince  légitimé  de  France  «  comte  de 
Toukwfe,  4}.  Pirrw  tnutnuut ttttt  iitf~ 
tit»,  44.  drfùv. 

DamviUc,fcig.  119.  A 

Dandainville ,  feig.  740.  A 

Dangu.fcig.  A  ijj  D  146  A  a  14. 

B  E 

Daniel ,  3.  ji,  D 

Danncmou ,  feig.  14t.  A  C 

leDanob  de  Joffrcviile,  84.  E 

Danrelcy  feig.  %  9*  B  comté  919  C  030.  A 

Danvin  ,  834-  A 

Dasbourg ,  Ï06.  E 

Davault ,  3-4-  B 

Dauflan  ,  744.  C 

du  Dcffand  ,  14.  D 

des  DefTends ,  marq.  6 1 6  B  E  617»  D 

Delain.feig.  16.6.B  Jio.D 

la  Demievillc ,  feig.  4.07.  C 

Dénia  ,  marq.  $15.  A 

Denis,  414.  D 

S.  Denis,  feig.  i^l:8 

S.  Dénouai  407  B.  vie.  itid. 

Dcols.  \M  A  J65  B  yjo.  C 

Dervant ,  feig.  57a.  A 

Devezcau ,  17.  li 

Deymc , feig.  716^0  il L  D 

le  Diable  ,  399.  D 

S.  Didier, feig.  lii.  D 

Diene  »  1  io.  B  Vtjtx.  Dienne. 

Dienne ,  i±±  F  34J  A  feig.  j_io  D  jj^ 

D  E  bar.  344."^ 
Diefnal .  feig.  648.  D 
Dieval ,  feig.  a 40.  D 

Dieudy  ,  (.fiipum  it  )  404.  Vtjtx.  GoyOn. 

Dieudy ,  feig.  404  C  414.  C 

la  Dieufayc  prés  la  Hunaudaye ,  feig.  4 1  o.  E 

Dieuxayde ,  16.  C 

Dinan,  1  J4  C  J22  ^  ISA:  ^ 

Dinbigh,  comté  52  î  B 

Din  te  ville,  feig.  A 

Diois ,  comté  J  2  2j  i)  E  duché ,  itaf. 

Diriton  ,  5  94.  £ 

Divion  ,  leig.  8. 3 4  C  8  J7  i  8_3_9  D  841. B 

Dixmude,  845  D  feig.  Si£  I  36.  E 

DTzerand,  iM.  C 

S.  Diaier.feig.  }_4j  E  5ïC.  C 

Dognoo ,  feig.  331  A  B  F  $330334^ 

Dolan  ,  bar.  898.  E 

DomefCn ,  feig.  673.  A 

Dominois,  feig.  8_i_.A  iLu  A  74°-  A 

Dompman,  feig.  6tfi  C  Jto  B  8  ;  1.  B 

Dompmartin  89  CD  3 1  B  641  C  64J  A 

B  bar.  643TB 
Dompvalt  ,  feig.  i±2  D  ?J_?  A  bjr-  il? 

A  6_J 3  B  vie.  *j8.  B 
S.  Douât ,  bar.  zAL*  A 
Donges,  vie.  5  21*^ 
Donqucrre ,  feig.  8^0.  B 
Dons,  feig.  a  8  7. 
Donzcnac,  feig.  3  30  B  73  3.  B 
Doneiois,  {duu  di)  pairs  de  France  46'y  & 

Juiv. 
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fti'rt).  Tejet.  Mancini, 
Donziois,  duché  465.  E 
Donzv  ,  î  ï  5  F  bar.  j  74  A  duché  464  *  B 

C  466,  A 
du  Doré,  4_i^.  C 
Dorgeoife ,  169.  A 

Doria,  ï_ïj  C  jifi  A  Q*mt»,  ixj  C  O 

/onn* ,  j  1 6  A 
Dornuns,  6  \6  C  feig. 
Portant ,67t.  A 
Doué  ,  feig.  614  D  bar.  £.1 1.  C 
Douglas ,595  Cmarq. ihid. 
Doultcux  ,  feig.  648 .  B 
la  Dourbelicre,  f cig.  146.  B 
Douvrain,  Vtje*.  Cantelcu. 
U  Douze ,  feig.  j  5  3  F  j  5  9  E  marq.  du. 

E 

Draclc  ,  i6±.  E 
Drancourt  en  Ponthieo ,  89.  D 
Dreux ,  1  3  t  D508  E  ^09  D  feig.  iji  D 
vie.  154  F  64 J  B  comté  a_Ui  C  so8  E 
509  D.654  A  d 'fjhtvM,  Sa-  C 
D  recul ,  feig.  fij  j_.  B 
Droimcnil ,  feig.  84.  D 
Drouillc,  feig.  J  £6.  D 
Drouillcs ,  feig.  ^  49-  B  D 
Druval ,  feig.  liTcBar.  tî  ^.  B  E 
la  Duchaye,  41 L.  E 

Ductitz  NOS  Pairjm  enregistrez ,  497.  r> 

Jiiv. 

DucHfz  Pairies  et  bon  Pairies  non  jjum- 

ci>Tfuz ,  2S  î  •  &  /»'*■ 
Dudley  ,  fiij.  A 
Dufilé ,  feig.  cl  j  *~  B 
Dufort.leig.  1  à 8  F  bar.  iW.  180.  A 
Duifant.feig.  iji  C  a^8.  C 
Duify ,  îa^  D 
Dulphcy ,  Ieig.  66  y.  B 
Duo,  feig.  J 1  l  li 
Dunxcrque ,  feig.  t  i  a  C  D  t  i  t.  A  B 
Dunois  ,  duché  -  Pairie  érigé  en  1 5 1 5 .  pour 

Louis  «  'Orléans  IL  du  nom ,  duc  de  Lon- 

gueville,  796.  fitctt  ttnctrnânt  tette  e'ret- 

tien  ,  iéirf.  &  fniv. 
Dunois ,  comté  1 }  6  C  137F  138.  Ii 
Durance,  feig.  7;  1.  A 
Duras  ,  duché-  Pairie  érigé  en  166$  pour 

Ja «wjn tj-H fcMRY  marquis  de  Duras,  91  \. 
Duras, duché  érigé  eo  1689.  pour  Jacques. 

HbNKr  de  Durfort,  d»r  le  marquis  de  Durai, 

71  %.  tietes  (mteriumt  tette  ire&im ,  716. 

cr  fniv. 

Duras,  (feignent  de)  n\  1.  &  fùv. 
Duras  ,  (  aurquit  de  )  7m.  &  fitiv. 
Duras  (  dues  de  )  7  U.  &  ffiv. 
Duras ,  feig.  71 5  C  73 1  c  E  bar.  7s  s  E  vie 
7  \  6  A  741  D  marq.  j  iâ.  D  duché  UlA 

A  7_}J  A  841  E  Vejex.  Durfort. 
Durbuy,  comté  508.  D 
Durenque,  feig.  8JLS  B  Soo.B 
Durée  de  chevery ,  391.  E 
Durfort  (  Genetlegie  dt  U  méifonde)  7*0.  & 

fui*. 

Durfort,  itB  1A&  A  710  B  841  E  899 
B  feig.  7_sj  B  730  C  bar.  2_rfl  DE« 
terni dt  fux ,  feig.  7^ s.  B  bar.  7*8  D 
de  terdjll.  716".  E  de  U  Ceun,  7*6  E 
Et jme  ,  7 î 8  C  D  Dutti ,  1 8 1  A  770  B 
Urtety  461  A  Î4_i  B  Stfieret  ,  jAl  D 
Y»jés  Duras. 


Durnrorti,7to  C  7_il  D  714IÏ  71  \  Cjlj 

A  718.  A~tt«7/>  Durfort. 
DufTac,  feig.  j  61.  A 
DufTé , feig.  397.  D 

E. 

EAUZÈ.feig.io^.BCD 
Ebrard  ,  ^1  F  3  54  C  894  E  de  S» 
Sulfite,  7îoE  75  1  C  7  j  5  D  899.  A 
l'Eclufc  ,feig.  jioC  514  A  £5  5.  E 
Ecofle,  royaume,  $Bi  E  jj».  B 
Eâot ,  feig..i  î_i  A  B  899.  B 
les  Ecurettcs , feig.  335.  A 
Eder,4i9_.D 

Edmond,  i     E  i ^  t  p  x ^ a  D  o  {4  C  7^  t 

A  8  J  j  C  comté  ,  6  j6  C  6*J  7  A  7  j  j  À 

8  »,  7  C  rfr  Gueldrei  .591  B 
Egnillon  ,  feig.  14a  C  v*]4e  aiguillon. 
S.  Elm  ,  vejéi  S.  Lau. 
Elbenne,  6  n .  £ 

Eibeuf , feig.  ixi  c  117  cE  lii  ABC 
119F  1  j o  E  IJ2  A  B  D  T  î  J  F  i}» 
B  duché  pairie  ,611.2) 

Eldre,  feig.  iS  jg.  A 

Elis ,  641.  c 

Ellenhal ,  feig.  1  uL  E 

Elvifemont ,  feig.  148.  B 

Embry  ,feig.  818.  A 

Emen  ,  bar.  itDdu  Pont  l'Abbé  ,928. B 
Emmcrin  ,  648.  A 

Encre ,  8 a  Efeig. 6<;z  D  marq. 768. D 

Ency  ,  feig.  8_2-  C 

l'Enfant,  406.  Bc 

Enfrencx  ,  feig.  8^1.  A 

Enghiin  ,  duché  -  pairie  érigé  entre  l'annéè 

1  <jf>6.  &  1  ;<7-  pour  Louis  de  Bourbon 

L  du  nom  prince  de  Condé, 
Enghicn,  ijjF  1J7F  »*7  D  a>9  C  JJ  ^ 

B  fcig.iLi.B 
Englemontier ,  feig.  i  24.  A 
Engoudtflen  dans  le  Boulon  ois ,  bar.  6 19. A 
Enguiennehaut , feig.  87. D 
Ennerdale,  bar.  594.  D 
Enriquez  ]:>c  jt^A  ijoA  4(  Mnunxâ 
J  a  9  A  c  )io  A  B«?gi4  J  x_j  A  <<«  C**wi 
i  j  o  B  de  là  cutt/â  sjo  A 
Entraigues.feig.  897  A  bar.  896.  E 
Entremonts ,  feig.  1 1^  B 
Epernon,  feig.  îii  D  duché  pairie  jJLl.A 
Epeigne .  ^98.  D 
l'EpinafTe,  571  Ù  F.  fEfpinafle. 
Epinjy.  i  tiB  ^.  B  ï  1!  B  8<8» 

B  r.  Efpinay. 
l'Epine,  feig.  1 16890417  E  F.l'Efpine. 
EfiNor  ,  (  (tmtee  t  )          &  ftùv.  veyû 

Melun. 

£pi«ot,(  frime  1  £  (  xai. e>/«iv-  F. Melun, 
Epinoy  ,  ieig.  11  (S  Bc  6ij  B  comté  ajj 

A  princip.  m  B  C  8 1,8.  C 
Eps ,  vie.  fij^.  A 

Erain ,  feig.  6  j  7  E  6_±%  B  bu.  6  î  j.  E 

Ërcilla,  514.  D 

Eril ,  84}.  O 

Ernevillc ,  141.  E 

Ervault ,  feig.  dmL  D 

Êfcailloux ,  feig.  S 54'  D 

Efcairac ,  75  g.  B 

Êfcslis,  a  81.  F 

Efcalqpier,  aj  J.  C 


TA*  LE    DES  MATIERES. 


Efcandilfac,  fcîg.  1  S_o.  £ 
El'cars ,  i_8_î  E  560  B  3_8_J  A  feig.  894  E 
1 2  5  A  corn  t  c  i^jKdeU  VdMgijea  J  J  £.  D 
Efcauïleville ,  icig.  145.  BC 
Etcjullincs,  Icig.  û  %  4^  C 
Efcayeul ,  150.  A 
Efchalart  7  j  a  C  de  U  M auV  ,  îbid. 
Efchalas ,  Teig.  107.  F 
Efclainvilliers ,  leig.  90.  E 
Ëldebecq ,  fcig.  6a  7.  B 
Efcobeque-,  icig.  9  3 .  C 
Efcoivrcs,  feig.  648.  A 
Efcolans,  feig.  A 
Efcollcs  1  fcig.  669.  D 
L(  corail  les  ,  345.  E 
Efcorbon,  feig.  1 40  F  141.  A 
E(  cornais ,  fcig.  6_j  j\  E 
"ECcoublcau  ,  146.  B 

Efcouchc ,  feig.  141  E  14}.  E  bar.  1 40  C 

E  i^  cDE 
Efeou.cn ,  feig.  un.  A 
Efcovitle ,  vtjés  Candalle. 
Efcoycux ,       F  fcig.  754.  C 
Efcury ,  Icig.  S  4.  D 

Efgligny  fur  Scufe  en  Brie,  feig.  »4J-  B 
Efgreville ,  fcig.  xtt.  B 
Elgucrande  ,  fcig.  667.  B 
Saintcliflan  ,  61  4.  C 
Efne ,  819.  C 
Efneval .  £"|Q.  C 
Efpagne  ,  1  t_£  B  lisS  B      ^.  B 
EiPA&KY  ,  (  ihdi ynti  de  ;  ù  .  5 .  &  /ni*,  v»;/* 
GoufHcr. 

Efpagny  ,  fcig.  6  10  B  prés  Amiens ,  feign* 

iij  ci)  inarq.  6ij.  B  iLii.  B 
Efparbcz  ,181  D  4e  L«/*n  1  7_.  A  C 
Efpairac,  bar.  89J  A  898.  £ 
Efpaire  ,  feig.  jjjj  D  jjj6  C  en  Gnjenne , 

feig.  7_i_L  E 
1  r.l paire  ieig.  748.  A 
Efparroux,  feig.  364.  ABD 
Etparfac.ieig.  7  5  7  B  bar.  7  56.  A 
rEfpcronnicre  ,  a  1  F  fcig.  NmE 
l'Elpcrvier,  1.84.  C 
j'bfpinarc ,  feig.  764  C  vtjis  Y  Efpinafle 
F.fpinaiTe  ,  feig.  j  D 
i'E(pinalTc,  icig.  j_4j  E  730  B  K.  l'Epinafle. 
Efpitiay ,  i_j  E  j8j  A  ji?  B  i9_2D  i^1 

B  C  Dure/*/  ,  7^9  A  de  Xitme uitx  H*U- 

***  t  3  99  C.  vej/i  l'Epinay. 
l'Efpioc,  644  D  vtjis  l'Epine. 
Efpinoy.  Epinoy. 
li f pi  1  y  ,  fcig.  1 1  F  bar.  itirf. 
Efpoux ,  486.  F 
£  (prenne,  ieig.  j)  x_4_i  C  E  i^i.B 
Eiprcville ,  feig.  1 17:  C 
les  Eflars ,  94  B  feig.      F  146  C  40 1  D  569 

Eft,  466  B  mç 

Eftaing,  î4,  C  j^C^BD^E 
895  D  bar.  iKA 

Esiampu,  duché  érigé  en  1 1$6.  pour  Jean 
de  Brofle ,  dit  de  Bretagne ,  comte  de  Pcn- 
thievre  ,  &  Anw*  de  Piflcleu  fa  femme , 

Estampes  (  dutii'  )  j  70.  &  fuiv.  Vtjtt  Brofle. 
Eftampes,  16  A  tu  E  comté  5  74  A  609 
B  846  A  duché  \j6  A  V»ltnt*j  slil  E 
9x8.  E 

l'Eftan^  >  x  8  8  D  614  c  6 1 1  E  842  A  ^'S* 


:  6.  A  de  Ry  £14.  C 

Eftcrre  ,  comté  6  56.  A 

S.  Eficvan,  comte  661 .  D 

Eftignac ,  jlC 

Ertiflàc,  140  A  feig.  tbid. 

Eitourmel ,  648-  B 

E&outneM  ,  3 44.  B 

Eftouumont,  Icig.  in.  c 

EsTOUiiviLLE  ,  duché  érigé  cil  1554.  Pour 
AOkUMil  d'Eltoutcville  ,  &  Fkançois  de 
Bourbon  L  du  nom  ,  comte  de  S  Paulfon 
futur  mari  ,  549.  Pirrrr  tonccmtnt  teste 
ért&icn  ,  ]  50.  &  futv. 

Eitoutevillc,  xx  B  n;  B  119  E  iji  C 
140  Bi4^ABi6tF6j8  A639B 
û  î  3  C  8  î  9  D  feig.  1 19  E  1  j  )  D  J  2P. 
D  i^i  B  6_i8  A  duché  ^86  D  VtUtism 

Eftouv  ,  feig.  6  1  a.  E 

llftrad'e  ,  fcig.  j  J4_.  £ 

Eflramel  ,  fcig.  719.  C 

Efttée  au  Pont ,  feig.  819.  A  • 

Efltcc  ,188  C617I)  duché  Pairie,  46^  A 

Efircliam ,  fc  ig.  1 40.  F 

Eflrepagny  ,  fcign.  i_ii  A  x>7.  A  D  bar. 

1 16  A  1  ;8.  B 
Eftrcres ,  feig.  140.  C 
Eftuer ,  a  30.  D 

l'Etang  des  Landes,  feig.  jjjx  B  vr/tt  lTLf- 
tang. 

les  Etangs  ,  feig.  347.  A 
S.  Eiienne,  feig.  îJLa  B  169.  C 
l'Etoile,  fcig.  6x  j  B  6x6  B  fur  Somme  feig. 
6x<.  B 

E  u,  comté  Pairie  nouvelle  érection  en  1694. 
pour  Luuis  -  Augusi  u  de  Bourbon  ,  prince 
légitimé  de  France  ,  duc  du  Maine,  4j_. 

Eu,  comté  114  O  i_xA  C  5 74  A  6  39  U 
Pairie  1x9  E  6  3_9_.  rj 

Eudo  ,  41 2i  ^ 

EvcillechTen ,  1 1*  F 

Evcrbccic ,  fcig.  64  A 

Evoli ,  comté  J  14.  C 

Evrard  ,  49  A 

Evrcux ,  comté  1  x^.  B 

Eufe,feig.  17^"  A 

Eymcu ,  feig.  iC S.  D 

F 

EABERT.tjj  B  154  A 
Fabia  pi.  D 
Fabii ,  464.  A 
Fabrcfan  ,  feig.  771.  A 
Fabroni ,  6  x  t..  A 
la  Faignc,  feig.  lq  E  B 
Failloucl ,  feig.  10.  E 
Fains ,  feig.  1 49.  C 
Fairis  de  Terfac ,  753.  B 
Falais ,  feig.  641  B  comté  670.  C 
Falces  en  Navarre ,  marq.  6AÏ7D  E 
la  Falefche  ,  feig.  *B*.  B 
Faley ,  feig.  118-  D 
Fampoux  ,  feig.  8j8.  C 
Fanjaux  ,  feig.  7x1  C  7_x  J  B  Vojit  Durfort. 
Faoucq,  8JL  F 

Farcé  en  Bretagne ,  vie.  398.  C 
la  Farge  ,  feig.  j  \  j  D  tjj  A  bar.  360  B 
S.  Fargcau ,  teig.  jo_g  B  comté  740.  B 
Farnefc,  jii.  C 


j-jyci  >  icig.  B9-  y 
la  Fayette  ,  ;64  C  i8iC  7«5j.E 
Fvlipcx  de  Guïman ,  i  1  û.  U 
la  Tcîlf  ,  40*.  B 

J;eH«ioi  ,1FÎ|:  iifi  CJ^jBD  l\6.0 
Felluy ,  feig.  64<.C 
Fcnouillti ,  187.  B 

FeneOrang«ri«ÎB-  ûifi  C  ûâl  B  bar.  tfjjj 
B 

Feolhet ,  feig.  7*8-  c 

Fer.i;;ui  Ac  Pujol ,  I  90-  C 

la  Fcrc,  icig.  ll±  V  A 

Fergen  ,  4y  V  A 

y  mi,  duché  _i  ié.  D 

Fcimciic,  iûï.  F. 

FcnWct,  J___6  E  i<  C.raW,         D  rf< M 

Carn,  5  îVA  d*  H')"  .  A 
Fcrrarc ,  ciïïcTïc  _>_,■  E 
Ftrrc,  £L  D 

Fencttc  ,  comté         CE  106.  A 

la  ïmitre,  140  Wrl'«  ,f>'6  ±_.  5  " 

FiRRiiB"  ££-Ul^';.tr"5- 

FcrncrM,  1.46  A  148  F  i^iCfcig.  nj 
B         D  tf-  <  L>  bar.  146.  A 

Fctron ,  4  i  1  L  4  1  13 

1j  Hrtoiin.ye,  fci^-  4*  '■  Ti 

UTcitc  jiot  ic.g.  liT  V  142^"''"' 
(e:p.  i;:C  Im»*i»tTiêig-  LLi  »c  LU 
A 'v.ii'("if,         F  H«*f>«,  it'd. 

Fcrvjf,m»  ,  fuj.  I4_7j  B 

tlt  Fcklut ,  C- 

Fcii-Miipuct  ,  vit.  1  t,9-  lî 

répudie  ,  fug-  2iû-  A 

1-cllJc,  U-ij:.  >4i-  r- 

FclU't  ,  vlc-  A 


B 


1*1    pima  umtnMU  xtmittttif,  »*id. 

cS-/«f. 

FitzjJinrs  (dati  it  )  Pairs  de  France, 

Fitzjamcs ,  duché  16  f  D  7J2  C  pairie  l£j 

Flageac  .185-  C 
Fbhaut,  845-  B 

Flamaicos ,  ourq.  i8j>  A       7 ; 1  c  75  >■ 
A 

Himrnt,  748,  C 

Flamerenx ,  Icig.  716.D  712;  * 

Flandre»,  lo  D   15.  C  "7  B  **•  F 

,o9C  no  B  511  C  j  14  A  B  817  c 

comté  îo___  B  C 
riaucyti)  Rïaioonois  ,fcig.  66  \ 
FJcic,  Icig.  l£x  D 
la  Hechc,  Tcig.  JS.  C 
lïcchicz.  ,  feig.  I> 
VLcchii» ,  »59  F  8joB  8JJ_.A 
1  kdunct ,  feig.  ijto.  F 
Uect,  Icig.  s_tf2.fl 
l"lcipny  ,  iciR.  8} 9-  B 
I  Icminj;  ,  j  94-  c 
l  lcti ,  bir.TtâiE 
FcITingue,  feig.  640  E  641.  B 
U  Heuere  ,  feig.  416.  A 
Flemmes,  feig.  5 1°-  A 
Henry,  l'eir».        A  j66,C 
llicft,rciS:52i.D 
Floigny,  Icig.  îdl.D 
FloninviUe  en  Ardenne».  «12.  u 
Florcngcs,  feig-  ^  <  v  ^ 
rlorcnlac,  leig. 
IktrcnviLle.  (cu>.  Ï4tl'  A 


**  TABLE  DES 

Tontanges,  duché  34^.  E 
Fontenailles ,  feig.  76%".  A 
Fontenay,  feig. D  147  F  242  E  jj^À  6  \  6 

A  «1  Bwrj  ,  bar.  3  5  3TF  U  humain  v;c. 

'1  %  o.  B 
Tdntcnays,  608.  C 
Fontenelle» ,  feig.  2.1  j.  C 
■FoHtenoy ,  comté  643  AB  644  B  C6 56  C 

66a  C  «f«  B 
Fontmorand,  feig.  3  44  D  jji.  B 
Fontmoreau ,  feig.  3  41  C  m  B*»7  543.  F 
Fontrailles ,  bar.  1  o6~D  744.  C 
Forealquier  ,  ajjTflAj  A  DE  1B1  A  C 
la  Force,  feig.  3J4A 
Forés,  comté  124.  B 

la  Forcit ,  1 1  F  leig.  133B  £7_i  c  Awtdjh, 

bar*  143.  B 
Foreftrée  en  Thierachc ,  feig.  €  19.  A 
h  Foreflrie  prés  Dinan  ,  feig.  416.  C 
la  Foret  des  Halles ,  leig.  i_q  jT  D 
Forets ,  marq.  649.  A 
1a  Forge ,  feig.  1 3.  A 
Forgemont  «  feig.  140.  D 
Forgct,  490,  E 

S.  Forgeux,  feig.  271  c  marq.  ibid. 

Formerie ,  feig.  1  a  .  B 

Formeville,  leig.         B  117.  A 

Formez ,  <*«ig.  748»  A 

Fornetz ,  feig.  181  A  735  A  C 

la  Fortcrcfle,  leig.  xtj.  CE  266.  C 

Forts ,  1  £0.  A 

Sainte  Fonunade  ,  3  B 

Fos ,  feig.  170.  A 

àtt  Foflat,  746.  A 

la  FoOe  ,  leig.  aot  F  frét  Agtnba  756  C 

tn  Amit  »  feig.  641  B  771.  A 
Fofleux  ,  tu*  E 
les  FoiTez ,  feig.  424  A  S  J  l  C 
Fou ,  vie*  3  fi  i*  B 
Foucaut ,  j  j  E 

Fougeray,  yfttpunuie)       £>/»!«.  Pri**. 

Sainte  Maure. 
Fougeray ,  feig.  j*  AB  li.  A 
Fougères ,  X47.  A" 
,  Fouilloux  ,  24?.  E  feig.  ML 
Foailloy ,  feig.  846.  A 
Fouleys,  feig.  D 
Foullctorte ,  marq.  166.  B 
Fouquefollcs ,  646  a  feig.  817  A  8:S.  A 
Fouquet ,  23  3  D^. B 
Fourchaume ,  feig.  E 
Fourg ,  feig. 669  >i  C  ^70  A  6jl.  A 
la  Fournaiie ,  feig.  1 49  /  F 
Fourneaux  >  bar.  149.  A 
Tournes ,  feig.  Sj^TC 
Fou  met ,  feig.  147.  B 
Fournie  r,  41  S.  L> 
Fourquevaux , feig.  193.  E 
France ,  ijj  F  502  B        B  E  574  E 

royaume ,  LilL  B  C 
Franchcc ,  ^09.  BC 
Francia ,  1 22.  E 
Francieres,  51.  B 

Fraoquetot ,  388.  D  </-  Cogrù»  145.  C! 
Franqueville, ISg.  147.  J  r^FÏJj.B 

Franfou,  feig.  8.12  C  Î30  B  tji.AB 
Frafne,  feig.  fij^  D 
Fraffent ,  y  3 .  C 
laFrcgerie,  bar.  611.  c 
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Frcileignes  ,  marq.  649.  A 

la  Frelonniere,  feig.  îfiî-  C 

Frcmeffen ,  feig.  645  B  646.  B 

Frcmont ,  640.  A 

Fremyn  ,  189  D  dt  Umu ,  UiiL 

Frcnoc ,  vie.  M  8.  B 

Frenouvillc,  feig.  1  j  5.  D 

Frerot ,  6 11 .  A  C 

du  Frcfthe ,  feig.  52  7_.  E 

Frcfnau  ,  764.  D 

Frcfnay  ,  leig.  1  44  E  iJiDjjj  F  583C 
S  i±  B  vie.  5_8i  C  U  Mnt,  leig.  A 
147  F  1  f  6*  A  It  Puctur ,  ni.  B 
la  FrcTnaye ,  feig.  14 3. D  764.  D 
Frefhes  ,  feig.  1  ipjE, 
Frefnoy ,  feig.  85  C       E  831.  B  C 
Freflenveil ,  leig.  1 3  7^  c 
Frcurd,  606  B  607.  A 
Frétât ,  1  0^.  B 
Frctay ,  leig.  1  ji.  C 
Fretechifc,  feig.  666  DE  6f  2.  A 
Frctemeulc.lcig.  84*  C  847.  ^  B 
Friancourt,  leig.  fin.  B 
Frias, duché,  525  C  ^J«.B 
Froides-Fontaines  ,  fetg.  424.  D 
Froment,  364.  DE 
Fromcricourt  t  feig.  8^.  F 
Fromont ,  feig.  6 ai.  B 
Frontenay  ,  duché  ■  pairie  ,  érigé  en  1616. 

pour  BtNiAMtN  de  Rohan,  8f6. 
Frontenay  en  Saintongc.  Vtjtx.  Rohao-Rohaa. 
Frucourt  en  Ponthieu ,  feig.  8^.  A 
Fumechon ,  feig.  160.  E 
Fumée,  768. C 

Fumel ,  15  F  1 80  E  feig.  3  j  j  F  bar.  |  fi 

A  dt  Mentfrgur,  750.  D 
Funes  de  Villalpandc  Ariano  fans  de  Latras, 

Fumes  ,  feig.  8 }  7  E  8_io.  D  841  B  vie 

Mo.  A  6j  <  B  6j  5.D 
Furltcmberg ,  comté  64t.  A 


O 

LA  G  ABETI  ERE ,  vie.  £18.  B 
Gabian ,  103.  E 
Gabriau,  a.  3.  A 

Gace*  ,  C  ftmtt  dt  )  3<>x.  <jr  /«r*.  r«jf*a, 
Goyon. 

Gacé ,  comté ,  387  B  C  388.  A  }_9_i  A 

39*-  C 
Gadâgne,  i<j  E  166.  E 
Oadcmoulins ,  feig.  3  5S.  A 
Gacl,  feig.  141.  E 

Gaesbeck , leig.  2^fi  B  JJîB  £îjD  iî.£tf/ 
A 

Gaignon,  fijo.  D 

Gaiiiard,  13.  D  03.C  dtUngiumtâ*,  13» 
B 

G.illon ,  148.  C 

Galapian ,  feig.  343.  F 

Galard.  ryr^Goûaïïard. 

Calera ,  feig.  5 14.  A 

Galinar  de  Mallévïïle  ,  feig.  772.  A 

la  Galliotaye  ,  feig.  414.  A 

Gallard  de  Bcarn ,  1  o_.  B 

Galleville ,  feig.  m<-  F 

S.  Galmier-Yerijneux,  feig.  2^9. C 

GaJoia, 
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M 


Galoia,  fcig.  \  BCD 
le  Galais  ,  i- .  „  k 
Gimaches ,  1 5.  B  5  41.  B 
Gano  ,  (  vutmttt  dt  )  157.     /îritf.  r#jr* 
Melun. 

Gand ,  xxt  À  6  f  7  D  £t  j_ 8.  .4  770  A  vie. 
Sjj  C  l±i  C  £  2 Ji  C  15 4»  F  ojj 
A 1  j_2  A  rW/iiiii  6  5  7  B  225  D  841  .* 

Gandie  ,  duché  511  D  j  14  A  E  jij  C 
;i6AD 

Gaprée,  feig.  1  S 9  CE  1  60  A  E 

la  Garde  ,  (ftigntuu  dt  )  107.  &  fmv.  vejis 
Villars. 

la  Garde ,  482  B  7  f  o  A  feig.  107.  D  *82 

F  i4£.  A 
Jet  Gardes,  feig.  410.  C 
Gardon ,  feig.  406.  B 
il  Garenne ,  feig.  409-  B 
Garlandc,  n;.  £ 
Garnier,  &QC  189.  C 
la  Garraye, ,  fcig.  411.  D 
Gafcognolles,  feig.  14;-  E 
Gaffé,  leig.  fi  jS-j  A  Gacf. 
ta  Gafferic  ,  fcie.  490  CD  49  I.  B 
Gaflï  >n  .  ill.fi 
la  Gaftine  ,  feig.  8  19.  D 
S.  Gatien  ,  feig.  49  L.E 

Gaucourt ,  5  54  c  lil  A  ÊI 1  P  l2i  B 

feig-  1 12  A  895.  B 
Gaudechart ,  8  9  C  dt  **cbn>ilUri ,  8$.  C  E 
Gaudin,  3_8  J_.  A 
Gaulejacdc  Puy  caleel,  2Î°-  * 
Gauville,  leig.  ^i-E 
Cavre  ,  d  j  j  E  com  té  jjj  C  î  7  4  E  640 

B  £  s  j.  A  princip.  fi  jfi  C  8.  $7  C  r»  ia- 

mtupn  ,  leig.  ifL  A 
Gautier,  410.  C 
Gayan ,  101U  104.  C 
Gayrac ,  748.  A 

S.  Gelais,  6  1  5  C  754  B  756  A  feig.  1JI 

E  7_j6  C  dt  lufigntn,  jJ.**  ^ 
Gelas,  104  D  101  A  dtYtijint  899-  D 
Gellet ,  85  1.  A 
Gemages,  1  54.  F 

Gcncieux  dansla  Marche,  fcig.  5^44.  B 

le  Gendre,  614.  C 

Oenctcuil ,  lc:g.  49  1 .  B 

Genève,  comté,  5  74-  AE 

S.  Gêniez  ,  bir.  5  5  l.  E 

Genilî-ic  ,  marq.  74^ .  C 

Gcnlis.  fcig..  609  D  rnarq.  1  5  j  B  154A 

Genouillac  ,  748  C  fcig.  }  5  4  B  7  5  5 .  D 

S.  Georges  ,  jjj  A  fcig.  jjj  B  541.  C 

fi  1 2  C  marq.  766.  B 
Geracy  en  Sicile,  comté  8.1  J  A  marq.  ibid. 
Gérard,  287-  B 

Cerbais,  feig.  6j£0  A  6_7J  A  bar.  66£  A 
671-  A 

Gerdereft,  feig.  i_9J.  D  bar.  tbid. 

S.  Germain  ,  i±t  D  i_4_?_  B  1 46  B  142  F 
1  48  F  i_42  B  145  A  J_8_fi  il  fcig.  i_fi  C 
148  F  b  210  A  24J2  D  1±8  D  E 
750  A  899" E  M»ft/%  5_>_i  Ej>tr'/I«fcr* 
feig.  76  5  A  <ff  ttir.it ,  1  î_.  E 

Gcrmainviiliets,  feig.  8_i.  C 

Gcrmigny.fcig.  J2i-A 

Gcrming  ,feig.  ^45.  B 

Gcrmoles,  feig.  669  D 

Gertechien ,  fcig.  £  J  ï-  C 

Sainte  Gcrtnide ,  fcig.  i  J  C 


Gervaife,  fcig.  1 41.  E 
S.  Gery,  fiig.  176.  E 
GefTans  ,  feig.    t  - .  E 
Geve  ,  1  78.  B 

Gliiftelles  ,  xii  D  iî£  F  ji  j  B  575  A 

646  B  feig.  i_i_8  D  119.  C 
Gibel  prés  Mazcres  ,  fcig.  640.  c 
S.  Gié,  bar.  5  9  5  ■  A 
Giffart ,  1  £i_  C 

Gigault,  105  F  dt  icllt fonds  105»  F 
Gilbert  »  1*1«B 

S. Gilles, feig.  144  E  8J7  E  841  B  84». B 

Gillier.i^A  1  84  A  i  96. D  754  C771  A 

Gimat ,  feig.  7  j_  2  B  bar.  2i$lA 

Gimel,  749  D  7 5 7.  B 

Gimois,  vie.  5  {2*B 

Gineflons ,  i£i  C  ^e  /4  Tinrent ,  iCC.C 

Giceni,  46^.  *  C 

Girard,  iM  F  754  B  <u  E4««(fc«/t  i^o  P 

dt  Rivtritt  107.  F 
Gironde  ,  feig.  1 54  D  duché  J  1  \ .  F 
S.  Girons ,  vie.  1  79.  C 
Gifeules ,  feig.  ia7.  A 
Ciffaineoun  ,  J  1 1_,  A 
Givés,  6 1 9.  a 
Givry ,  fcig.  1 1,  F 
Glandage  ,  i_û  i,  D 
Glande vcz  ,  1 90.  C 
Glé,  494.  F 

Glcneame  ,  comté  ,  594.  D  E 
Glcynoufe  ,  feig.  ù_oA.  B  D 
Glimes  ,  658.  B 
Gloceftrc ,  849  B  comté  ibii. 

Gloncn,  i6lE  46  5  A  462  *  Afi 

la  Gloudie  en  Pengord ,  \  ^6.  D 

Gobelin,  769.  B 

Godin,  6i_9_.  C 

la  Godiniere ,  feig.  i6<j.  C 

Gocdrcfo,  feig.  41  8_.  A 

Goello ,  comté  5 74  E  585-  A' 

Gollens  176.  C 

Golleville  T~fê»g«  144.  O 

Gombaut  de  Champtieury ,  742.  C 

Gondrccourt ,  feig.  i_o_.  F 

GoNuftiN  ,  (.ftigu.  dt)  iff.&f.  P.Pardaillan. 

Gondrin,  feig.  174C  17  5  C  bar.  1  78.  P 

marq.  ij^i  D  1 S  J  DE  184.  A 
Goody  ,615  A  758.  B 
Gonnclieu  ,  comte  1 1  j.  B 
Gonnor  ,  feig.  d 1 1  B  bar.  tti  1  C  comté 

fit»  S 

Gontaut  ,  551E7J5C  748  A  749  A  C  D 
756  D  b»»»,  17*7  F  748  A  74y  C  C<*- 
*r<rfi  ,  1  y6.  D 

Gomague,  661.  A 

la  Garce,  J_i7-  B 

Gordon ,  j  9  4.  (D  • 

Gohrkvo^  (  genttUgtt  dt  )  6<4«  f>  /«if. 

Gorrcvod  ,  664  L»  lcign.  381  671  C  bar» 
669  A  67t.  A 

Goflelin ,  1 44.  ft 

Goth,  l&IT  194  C  i  5  4  F  75X-C 
Gouallard  ,  176  E  fcig.  tktd.  première  ba- 
ron ic  du  CoôdomoB,  1 7<«  E 
la  Goublaye,  feig.  407.  I) 
la  Goudumiere,  feig.  C 
Goueon.  Vtjt*.  Coyoo. 
Cnuîhr  .  feig.  1:1.  A 
Goutter ,  feig.  ij  J.  D 
G <j  an  1 1 r  , ,  gtntéU.  dt  U mmfon  dt  )  û 9  5  .  V  }■ 


TA-BLE   t>ES  MATIERES. 


Courrier,  84  A  144 D  350  B  575  E  605 

A  918.  £ 
Cougueule-dc  Rou ville,  141.  D 
Goujeon ,  £i  2-  E  »'#/<*.  Coyon. 
Gouion.  v»jti.  Coyon. 
Coujonuac  ,  {f<ig*tuuit  )  <y  f*h.  F. 

Uurion. 
'  Goujoooac ,  fcig.  7^7.  B 
Coul,  fcig.  119  Di^o.  CE 
Goulancourt  ,(cig.  821  C 
Goulird ,  7  56.  B 

CoUpitC,  fcig.  j  ;6. 

Gourdin,  feig.  106  C  itfj.D 

Courdiegc» ,         la  Combe. 

Courdon ,  fcig.        B  3  34.  B 

Cournay,  feig.  1  jjj  C  o^gTc 

Coufilloo ,  318.  A 

Goufoo,  749.  C 

la  Coûte  Bernard, fcig.  jij.C 

Cou»,  feig.        E  i7g.  D 

le  Gouvello ,  417.  D 

Couvrs,  feig.  m.  R 

Couy  ,  fcig.        C  gi£C8_ii_.B 

Gotom-Matighom  (snutbgit  itUmtifm  de  ) 

^  UAi  à-  /»«-• 

Goyon  ,         D  jjjj.  B  M^wn,  145  C 

3_9_i  ^  de  VuxTtmut ,  403.  c 
Gozcliers ,  fcig.  64.6.  c 
Craçay,  344-  O 
la  Graâonnicre ,  fcig.  143.  u 
Grafto:,  feig.  1  46.  C 
Crajar,  comté  5  :q,  A 
Grain,         A  ici.  AMr/»«//  ,  rj  E  £42 

A  j  5  S  A 
Cratnville,  fcig.  143  A  ifi.  B 
la  Graicoire  en  Anjou ,  feig.  1 1.  c 
Cramât,  comté  2i°-  A. 
Grambus  ,  feig.  847.  B 
Grammes ,  &14.  C 

Cramoot  t  8_j  E  jo  A  i6_j  D  E  7jj>  B 
84_a  B  comté  J.94B  duché  Pairie,  84J  B 

GRMichir  ,  duché  -  Pairie  ,  érigé  en  1 6 1 1 . 
pour  Guillauwï  de  Hauteroer,  comte  de 
Grancey,  maréchal  de  France,  85 1.  ut- 
trtf  ttnttrnsnt  ittte  étt&un  ,tkid.  &  fuiv. 

Grancey ,  fcig.  j,  10.  B 

GfcAHCwti ,  i,  fttpHurt  dt  )  189.  Vtyt*.  Par- 
daillan. 

Granchet , fcig.  189  C  190.  çD 
le  Grand  ,84.  D 
Grandchamp ,  feig.  161.  D 
<3randmai(on  ,fcig.  41 8.  A 
Crandleignc  ,  18  a.  B 
Grartdvilie ,  feig.  3  96.  A 
!a  Grange  764  b  icig7a_4_i  E  346  c  d\lr- 
qmtn  ,153   D  tint  au  ,  leigT  545  B 
34^  *>  Î47  CE  34^  B^i  »«77Teig. 


889. D 
les  Granges ,  feig.  1 4  3 
Granziy , feig.  if,.~7T 
Graflay,  feig.  i_9_.  o 
Grade.  181.  C 
Craflct,  *J.  E 
Gratay  ,  fcig.  669.  D 
Grateloup,  fcig.  ^  4  ; .  F 
Gratz ,  comté ,637.  C 
Grave ,  j_g_j  A  SaignM  8  97. 
Cra»elines,  feig.  jta.  A  B 
U  Cravcllc ,  feig.  1  j.  Ac 


Strvittti ,  fcigii. 
A  144.  B 


Gravcnchon,  fcig.  129  F  1  30. E 
Gravilui,  duché-Pairie  érigé  par  brevet  du 

ua-  avril  1)67.  co  faveur  de  Chaklis 

cardinal  de  Bourbon  ,  Soo.  Bref  m  fmr  ctttt 

frtâuti,  801. 
Graville ,        F  140  C  fcig.  1 39  D  140 

C  609.  D 
ta  GrauUs  ,  feig.  1  7j_.  A  C 
Grcnte,  1  jo.  A 

la  Grève  ,  fcig  569  A  bar.  397.  E 

Grcwcmbais ,  bar.  6  1  8.  A 

les  Grcz  cnGatinois,  fcig.  143.  B 

Cribova] ,  8j_o.  B 

Griffols,  jdo.  F 

Gtignan ,  comte  ^  S  «  A 

Gngnon ,  feig.  164  E  bar.  1  3^  A 

Crim.Ui,  a  Si  CD  î^oEjjit.  CDd'.fj- 

t:t>ct,  tS  1.  C 
la  Grinuudiere ,  (eig.  614.  C 
Grimoult,  831.  C 
Grimbcrguc  ,  comté ,  649.  A 
C'rimbo/ï,  fcig.  147  C  146  A  B  147  D 

I4JÎ  E  iji  A  1  j  a  B  marq.  1  <  o  B  «« 

Capta,  4_z 3  D  414.  j( 
Groblcndoiïct ,  fcig.  6  j  1.  C 
Grolée ,  164.  D  i£S  E  </<  V»rfvi//r-/4-T.;t#- 

iVcr»,  E 
Crolicr,  1 03.  D 
Groipuy,  lcig.  ^ J4.  E 
CroffoUcs ,  189-  A 
Groteil,  feig.  F 
la  Groye,  (eig.  764.  A 
Gruffy ,  V»)és  Compeys. 
Grumefnil ,  fcig.  Zûl  F 
la  Gruthufc ,  feig.  2  j  o.  D 
Grutufc,  63  3.  D 
la  Gruyère,  fcig.  343. F 
Guadebois,  feig.  lÎL  D 
la  Cuardia  ,  marq.  ^  1 6 .  C 
Guargetel  en  Artois ,  feig.  8  3  3.  P 
Guarguefalle  ,  icig.  383.  1- 
GuafuLla ,  princîp.  &£i .  A 
du  Guay ,22  A  fcig.  1 40. E 
du  Gué,  764  A  («g.  424  B 
Gucbriant,  40 1  B  494.  D 
Gueldres  ,  1  j_8  E  $_ç>8  D  duché ,  1  j  j  C 

1 3  S  E  princip.  1  3_  j.  C 
Guemadcuc,  feig.  jjjj  A  382C  J_2>  A.B 

J36  C  401.  A 
Guemené ,  princip.  135.  B 
Guenegaud  ,  85.  A 
ta  Guerche ,  bar.  130.  C 
Gucrchevitle  ,  fcig.  148  D  m.  D  marq. 

?«7-  B 
Guerchy ,  141.  B 
le  Gueret,  lcig.  767  A  7 6 8  A 
Guerio ,  t79  c  7 6  j  A  de  Xemul,  748.  B  D 
la  Guerrande,  feTg.  410.  A 
du  Guefclin,  j^EiFTi  Rtitrit,  49 y. C 
la  Guichc,  3Î7A  feig.  iïid.S.GtrM  j  j  S.  A 
Guido,  41  ;  À 
Guiheberc ,  feig.  144. A  BD  E 
Guincs ,  comte  ^  3  7  x>  8 14.  C 
Guinguarap,  comté ,  iSj.  A 
la  GuiRAÎ'b  ,  (fnptHTs dt)  1  a\. &fuh>. V9jét 

Sainte  Maure, 
la  Guiraïe  ,  a  a  F  fcig.  iiDi^i 
la  Guiraudaye ,  A 
Guifancourt,  fcig.  tu.  A 
Guifcard ,  i££  A  739.  C 


A 


Hadington  ,  comté ,  igj-  C 
Haget ,  fcig.  744-  C 
Hmcoutt ,  feig. 4.9  s-  A 
Wainaut,  î.l2  F  comté  lii». 
Haifival  ,  *  2  j.  A 
Hallcncourt £4j  D 

Hal'win,  iiaEûlî  DÛ-L7B  tlî  D66o 
C  764  E  SilD  feig^fcéM  D<±£j> 
Ha'.micle  ,  ûiSL  C 
Kim ,  feig.  141-  C 

Hamal ,  z\  1  1>  îî8c6i9A649Aeomrt, 
iM. 

Hsroars  ,  fcig.  I40  F  H';  J 

Himbie ,  Jog.  iiO  D  Î9' »  tjS.  A 

Himtl,feig.ii7.Ci}j7D 

Hamelet ,  feig.  j_4.  B 

Himelin , de  Rochemonn  ,  1 16.  B 

Haine* ,  6ij  B  fcig.  iiixC  . 

Hamimon  *)  lâîi*  /«•*■ 

Hamilton,  iiî  Bcowic,  m  »m«q-  l£± 

H»o fur  Sambre,  feig- 64t.  B 
Hantes,  comté  .  f'4s-  c-  _  _ 

Hangïft  ,  UJ  E  «Oi  C  Jrjnrf.M,  80.  C 
Cr«i»,  i_i  B  Ul  E  f«frlil 

Hanvoile  en  Beauvoifu , feig.  8_4_B  87_.B 

S.  Haon ,  feig.  Î49- 8 
H>tavcrncî,lci6r8£i.B 
Haichic  au  royaume  de  Naples ,  duché  ±40. 
C 

Harehie*  ,  8l9i  B  

H AKCOUirTdwhé- Patrie  ér.gé  «  !7°9- 
pour  HiKRV  duc  d  Harcourt ,  maréchal  de 
trar.ee,  114.  fin"  ««*  ""- 


Hautcfon.i  jjt^oA  564  E  7)90  7_j» 

A  feig.  jda  A  marq.  li?_D  770.  B 
Hauteiterlte,  comté  6;  ;.D 
Hauremer,  147.  B 

Hautcrive  ,  TëigTi£j  C  tn  Utipti*  ,feig. 
g  40.  C 

Hamerive*,  vie.  f_s_î  A  S?S.E 

la  Haureville,  40t.  B 

la  Ha»e,(/«x»<i"'i  rfO  bâtards  de  Bournon- 

ville ,  1  iO;  d- 
la  Haye.ijE  1488  feig.  2AB  ^i*  D 

8jo  A  Bmimh  ,  81  F ft»ù» fejg.  li  AD 
Hébert,  144.  E 

HcbuteraèTletg.  M7  *  *>«•  Bc 
Hercules,  feig-  87.  D 

HtiixT  ,  («JT*»"  **  )  élli  à  fm*.  v*Jf* 

GouÊftcr- 
Hcilly.feig-  il*  â6tj.  AB 
Sainte  HeleneTfeig-  ^S'-C 
Heifaut.feig.  4,8.  B 
Helie,  «41  E  iii^B 
HellenvuTîTr»,  feig.  L±2iF 
Hcllmghem .  (eig.  8a 7- & 
Helloy ,  feig.  8_ii  C  lu-  B 
Hemont,  jj  F  leig.  8?  S-  C 
Hcnancouit.fevg.  S  ;  c  A  8_4j?  B 
Hendines ,  feig.  lii  Avic.ii^B 
Henin,  iij  C64t.  U  <4J  A  <4i,  £<A« 
A  a((E  feig.  856  CcomtélliD^Î* 
B  8  $  7  B  E  8  }  9  B  8_4_i  B  là»  A  d#  »/»  » 
4<S4  »  E  limrd  .coaxt  »ï±l>  iiîiA 
Henné.  «-CD 
Hennequrn.  84D  }5°«  ^ 
Henriquez  d'Alma»»  ,  I  lii* 
Henriquel  de  Guifltao.  il*;  » 
Henriquel  de S*rmieftto-Silvanem  A 
17*.  A 


TA  B  L  £  DES 


MAT  1ER  E  S. 


Hefdin  ,814c  feig.  ibtd. 

Hefley,  fcig.  1 49.  E 

Heftru  en  Bottlonois ,  feig.  8.J2-.B 

Heuchin ,  feig.  84 ..  D 

Heude  du  Pelley,  156.  A 

Ju  Htudreux ,  4*  ;■  C 

Heverlo  ,  fcig.  637  B  gjj  D  64J  C  bar. 

£39.  A 
Hevin,  239.  F 
H  «ancien  ,  bar.  648.  C 
Heuverte ,  1  $4.  E 
Hcuzé,  8  5o~E~8  .i.  A 
Hiergej,  feig.  64^.  C 
Hicrléfer  en  Languedoc ,  187»  K 
Hiermont,  feig.  1  31.  A 
Hierres ,  i£  j_.  C 
h  Higourdaye,  feig.  199-  D 
Hijar,  duché,  f  30.  A 
S. Hi)airc,fcig.  141 1  C  239  F  140. DE 
Hinges , feig.  1 38  E  139  B  a 40.  B  D 
Hingettet, feig.  238 E  13 9 BF  24Q.BD 
Hirel ,  feig.  $78.  E 

Hobones,  comte~Ï3_6  D  844  B  duché  a_j_f 

D  844.  B 
Hodene ,  158. C 
Fodic,  6mc6i^X>2tl6.  A 
Hocltratc,  comté  &J7.  C 
Hohenzollern ,  gjo.  A 
Hollande ,  comté  a  1 8  F 
Homme ,  fcig.  îdfli  E 
Hondefcotc ,  feig.  &  j  J  ■  D 
Honfoy  ,  8_ji.  4 

l'Hôpital ,  }_8o  E  ,  feig.  401  B  401  X  41  \ 

D491  Ecfc«i/),  347.  E 
Hotnes,  jj_o  B  i__jz  B  23J  A647B  lu 

D  6±6  A  6jJ  A  comté  ijôB  6j_j  L» 

princip.  6,8.  A  sMucigniei ,  2  }  él  D  8 44.  B 
Hoftphaltfe ,  feig.  230.  C 
Hojtun  ,  duché-pairie  érigé  en  17*  J>  P°u* 

Maris  -  Joj.ph  duc  d'Hoflun  ,  comte  de 

Tallait  14t.  tïtttt  (nctrnsnt  cttt  éreSitn , 

ibid.  &fuiv. 
Hos  1  un  ,  (  genttleçe  de  l*  nttfen  dt  )  a  5  9-  & 

fuiv. 

Hos  t  us ,  (  duce  f  )  Pain  de  France ,  \6%.ér 
fuiv. 

Hoftun,  if£  C  en  Dtufhnt,  fcig-  ihii-  duché 
li£  D  EPairie  165  B  dt  cltvefon,  jJLi 
D  feig.  art  ?  A  Bit  Cêdâgnt,  169.  A 

Hotot  en Caux , fcig.  i_a_2  B  E  142  C  148- B 

la  Hovarderie ,  feig.  648.  A 

Houchin  .836.0 

Houchois ,  4i<.  A 

Houdain ,  feig  uJî  Bc  i___2  C  119.  B 

fa  Houlette, bar.  391.C 

Houiaffort  ,  (  kârtHi  dt)  &  J  4.     fuiv.  vtytt 

Boumonville. 
H  ou  lie  fut ,  i_4j  A  feig.  841  Bbar.  834.  E 
la  Houflayc,  418  A  fcig.  1  i.  E 
h  Houfficrc  prés  Rennes,  feig.  410.  D 
Houvelain  ,  fcig.  648.  D 
Hou v*fcci« ,  (  feigne  un  Jt)  8.  _  4.  &f»iv.  vtjis 

Bournonvilie. 
Hou vrech ,  feig.  8  ;  X  B  834.0 
Hoyon  ,  comte  n  8.  B 
Hubermont ,  feig.  2  j  1.  D 
Huchet ,  41  3_.  B 
Huglcville ,  fcig.  no.  C 
HugueviHe.bar.  1  3  1  E  fcig.  Mi. 
Hullues,  feig.  139.  B 


Humbercimp.fcig.  1  j  0  C  F  240  B  en  Artt'u, 
feig.  240  E  S.  Ptl ,  feig.  tbti. 

Humbercou rt ,  fcig. 642  B  645  B 

Humiirf $ ,  duché  érigé  en  1 690.  pour  Lotus 
de  Crevant-d'Humicrcs ,  maréchal  de  Fran- 
ce ,  2  z_2_  Nm  ccnctrnànt  tette  (teBien , 
ibid.  r>  fuiv. 

HumieRES  ,  C  mtrqaisi'  )  767.  <_V  fuiv. 

HUMIERES  ,    (  duft  d'  )  767.  &  futV.  Vtjit 

Crevant. 

Humieres ,  1  ^  B  642  A  768  D  fcig.  1 J  B 
■768  D  marq.  768  D  duché  769  D  776. 
B 

Humilcaut ,  644.  D 
Humia,  5  93.  B 
Humius ,  593.  B 
Hunonville,  fcig.  ajj.D 
Huntley  ,  cotmr,  5  94.  C 
Huplande ,  feig.  8_2_8_  D  8ij>  D  8^0  A  8jj7_ 
D 

Huriel,  569B  570B571D573.B 
Hurionville  en  Artois ,  fcig.  84  j .  D 
Hurtado  Mendoza ,  %  2  &.  B 
Hurtado  de  Mtndocc  .  6_6i.E 
Huffon ,  247.  E  Ttnntrrt ,  a6  %.  A 

G 

ÏAAN.  vvjtt  Jahan. 
Jahan ,  411.  C 
Jaiere,  feig.  561.  A 

la  Jaille  ,  10  A  7^4  D  feig-  tîlo  E  7^4.  D 
Jabvoux, bar.  896.  B 
Jamett ,  feig.  6  j  j.  C 
Janoillac ,  (cig.  j  7 1.  C 
Jaraur ,  feig.  144.  c 

Jamic ,  Teig.  9  Bi  j  D  iijD  736  A  bar. 

ici  E  «y  6l~a 
Jarnages,  icîg.  j^BD  5  jfijD 
Jarnouan ,  411.  B 
la  Jarrie ,  feig.  j6  j  B  vie.  453.  B 
Jarzay ,  feig.  60$  B  6r>6.  t>  £ 
Jarzé,  fcig.  10.  E 
Javalquinto ,  marq.  i~(L  E 
Jaubert,  J  J4  C  il  l^iMK.'r,  743.  A 
la  Jaunaye ,  feig.  41 3.  C 
la  }auric  en  Pcrigord ,  feig.  ]  5  6.C 
Jauffe,2  37.|C 
Jay,  u  C  lAs  D  7^1.  D 
Idcghem,  647.B 
Idiaquez,  5 16  C  Î17.E 
S.Jean,  fcig.  107  I  :66  E  281  D401  C 

403  A  B  de  Btumtj  feig.  XÂX  C  if  ?t*tget 

fcig.  1 18  D  en  l»]*»t ,  i££  A  dt  Vtjfout , 

feig.  187.  B 
Jerufalem ,  royaume ,1380  584»  A 
Jeucouit,  J8j  F  J8.4  A  feig.  tktd. 
Jeufofïe,  féig.  8j.  E 
Jcumont ,  feig{642  A 
Ignaucourt  ,  leig.  87D  8 30  A  831.  B 
Igny.feig.  6 70. A 

Illiés.feig.  230  D  2  38  E  *19  BCF  141.E 
Incourt ,  fcig. 84;.  D 
Infeville,  bar.8_31.BC 
Invcrbach  de  Blecourt,  feig.  C  a  4.  B 
Joch ,  vie.  843..  ACE 
Jodcraii ,  fcig.  1 46  C  1  5  o.  E 
}ojgny  ,  (  (imttt  dt)  2  &  fuiv.  voyez.  Sainte 
Maure. 

Joigny,2>5  A  comté  j_»  D  i_j.fi  C  117.  B 

Join ville  , 


•:i'--.D<-;.î 

.  til  I 
.(<!.£ 


■  >.î 


.  .18  v  +*î 


jouy,  feig.  4y}.  A 

JoYf.usï  ,  ductaé^pirie  érigé  en  1 7  '  4-  Pour 
Louude  Melun  prince  d'Epiwoy  ,  LL2i 
«»i»fna*»»  ««»  <>«#»*.»*"'•  <►/«»• 
Joriuse  ,  (  *r«  rf/;  pairs  de  France  ,  ï-iA. 

Joyeufe  ,   iM  E  iïi  A  vie.  «h*,  duché- 
piirie  ,  *}4.A  Qrttiftt,  I2l  ¥ 

S.  hier ,  14.  C 

lfjlguier,  14  i>  E 

lfjroberr .  4>8*  B 

irti.c,  fe-g.  642  B  £L'1,  C 

llcn;;1acn  ,  comré  1  ;  6  A  647 
■j'70  A  prtnop.  tiii. 

lferan ,  -^o-  E 


Kergournadecti ,  2_H  VI:  ' 

Kergu ,       B  ftie-  il?  D  424: » 
Kergueti ,  2 18  A  '**§•  »*»• 
Kerhocnc ,  9*7. 
Kcrjigu,  feig.  917-  D 
Kerjc»n ,  feig.  918.  A 
Kerjea,  feie.  <4*-  B 
Kerleguy ,  Teig.  21&.B 
Kcrloaguen  ,  918.  B 


D  6  57  lî 


l>!g.  ils  C$4*  ^  • 


Aitm, 

96.  A 

,  _î  D  cluw;/rrcirr,bit.  i&2  " 
?mi4 ,  T.  »  D  bar.  2il  t  21*  F:  com' 

té  2il     212  B  /'"'-'  M<""r",•  'e'E'  Li 

VU1rt«nne,feifi.  il2CDH  * 
Il  D  iïîVi  ?4  Bcumte  iJ4>  -ii  1 
HUiiKJi) ,  itig.  1  ■  S  ■  E 
belle  Uïc  ,  muq.  T4  ■  B 
JtTivaJun  ,  feig. 
iûv,  fris;,  ilî-  C 

I-FMi-f.il*»»/^  i  iMi  UJ"  Bournonviile. 

I-lbrt  ,  bit.  2_Li  C  S  4 9-  B 

lu;;  .  leiu  in.C 

T., cii ,  icyç,  igr>r>\*r.HU.  I22;ABC 

ia  judie,  r^tï-  iîii 

,  ÎS£  A...  »  ,  -,  *  frw.ïSa  B  "9 


Kcmifac .  < 
Keroiulle ,  (ëTg.  9_if  A  con>t* 

Kcroualvcz,  leig.  9  'T-D 
Kciouaflst,  <cig-  9-l;A 
KcjouUv  ,  916.  B 
Keifent ,  feig.  9-3-  A 
Kcivint.feig.  414.C 
Kervartin.  wjii  Kaermirtm. 
Kerveno,  7_T7  C  mïrq.  itU. 
KervenioiiiTTciR.  9-8-  A 
Kfticr  ,  6£S  D  (eigT^F.i. 
Kievnin.iSi  A  ilt  B  wfla/W») 

<  Q9-  A 
Ki'.imsdec , feig.  9^7-  " 
\i!moteï  ,  bir.  124:  b 
Kiivpfmoui ,  comté  5aLiû 
Kruloret  ,feig.  9-7-  A 

!.. 


••ri  t 


feifr 


,  va.  ■ 

x*2'l 


ri        -  A 
Eic  it04-  A  ^  _ 

Laiwcoutt.feig-  i>-i-A 
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Lamet ,  6  %  ;  A  8  -,  o  A  ttununviUe ,  thd. 

Lamirand  ,851.  B 

Lamour,  ( 

Lanau  ,  741.  £ 

Lancofmc ,  fcig.  "<■<>.  A 

Landal,feig.  j^TTC 

Landas ,  fctg.  14  g.  C 

Landays,  384.  C 

lt  Lande,  4  04  D  733  D  754  c  fcig.  414 
C  74X  E  Tj±  C  bar;  u  B  7  3  3  D  741 
D  24|  B  iëTlJIe,  fcig.  74itD 

les  Landes ,  fcig.  i_4J  C  D  375  D  j^i  A 
bar.  144  A  E  F  245.  A 

Landgrave  de  Hefle  DinanR ,  66  '  -  k 

Landijou  ,  feig.  149.  £ 

Lindrecies,  fcig.  643  D  641  c  654  A  B 

Lindrouet ,  bar.  rrtjj  E  2  3  9-B 

h  Lane,  741  Efêig".  ûsj.  C 

LanericK,  comté,  534. E 

Langea»,  feig.  ||x,  A 

Langes ,  103.  D 

Langhcac,  \6àU  A 

Langle ,  417  Ù  feig.  917.  D  bar.  644.  D 

vie  657.  B  661.  B 
Langlois,  4x1.  C 
Langon  ,  bar.  i1l»D 
Langot,  fcig.  1 49.  B 
Langoarla ,  s  9  f  E  41  7.  E 
Langoyran  ,  1 76.  E 
Lan gre s,  comte- \oj*  D 
Langrunc,  feig.  1 40.  F 
Lanhalla,  g1!:  A-^ 
Lanniary ,  marc].  347.  B 
Lanne,  896.  £ 
Lannes ,  15  E  il.  F 

Lannoy  ,ij6  D  ; 3 fi  B  fiio  A  637  D  <4j 
B  D  641  A^4_2  A6j<S  A  8~t<  DTcig. 
1  ;  3  E  6^2  B  7<5  B  816  D  836  A 
comté  6  4  9  A  là  tnjjitu ,  737.  C 

Lanquais ,  fcig.  3  j  £.  A 

Lanqucnan ,  feig.  3  76  B  C  D  3  77*  B 

banques,  fcig.  Xij  A  bar.  irTÏT 

Lanfïac,  7J  z  B 

Lama,  bar.  JjS^C 

Lantivi ,  41  j.  D 

Lanty  de  la  Roverc,  6g  1 .  B 

Lanzol ,  A 

1-aon,  vidamé  ai  y.  C 

Laquay,  ig».  A 

l-irlan,  «*j«x.  Carhn 

Larmandic ,  ûn.  E 

Larré,  I i£.  E 

Larrumieu ,  feig.  t  76.  C 

S.  Larry ,  i_S_i  A  B  <<*  *tlltg*rdt  .181.  A 

Lu ,  (  frigntutf  de  )  1  90.  F#jr«*.  PardaiUan. 

Las ,  feig.  190  D  en  Aim*pi*t ,  feig.  i  9_o.  C 

Las-Commcs,  feig.  189.UE 

Lascoupt,  3_6i.  A 

Lascours , bar.  186.  A 

Laflcran  ,  1  g  1  15  M  *  fi  net  me ,  177.  f* 

Lufligny  ,  fcig.  76».  C 

Laftic,  iz^D"^ 

Latamb  ,  bar.  6  îo.  A 

Lattes,  bir.  J2i-  A 

Lattre  ,  8  9  ; .  Ç 

S.  Lau ,  (eig.  Si.  c 

Lau ,  i8j  D  ft'g-  Lil  C  bir.  179.  C 
Lavagne  ,  comte  ]_J  l.  F 
La»al,  LX  B  1 J  B  8»  E  89  A  G  138  C 
383  D509C510DJ75U  6jiB7iy 


C  747  D  comté  i^DxjSCitj-E 
T.avardac,  i8_6\  F 

Lavau  Goufficr,  fcig.  ûn  j  A  B  rioi  H  608 

^  £Li  £.  C 
Lavaur  en  Perigord  ,  feig.  749.  B 
Laubray  ,  fcig.  397.  E 
Laudean,  feig.  749. C 
Laudun,fcig.  a  8  5 .  D 
Lavedan , duché  pairie  érigé  en  i&jo.pour 

Phiuppi  de  Montault  marquis  de  Iîenac , 

871.  Pietet  unttTiunt  ttm  éteâit* , iW. 

e£_ftùv. 
Laverdcnx  ,  vie.  t_23j  B 
Lavieu.v.c.  afia.B 
Launacen  Agenoi»,  comté  i\ù.  C 
Launay ,  419  C  61 1  c  feig.  j7_g  D  38.2  A 

4*  I  à  C  4a  3  D  r  tuquun ,  fcig.  \  78  B 

3  9_4_  C  G*j»n  feig.  3^5  A  B  C  E  }j)6  B  D 

3  97*  A  C  D  vrjtz.  Goyoo. 
Laumat  -  Comais  ,  (  feigneutt  de  )  41  9. 

/«if.  " 
Launay.Comats ,  feig.  419.  C  D 
Lauraguais ,  comté  D 
Laurc,  164.  D 
Laurens,  91  S.  B 

S.  Laurent  ,  feig.  1 5  a  B  m  gmx,  149  B 

feig.  3_86.  B 
Laurcnzano,  duché  6j1  l.  B 
Lauricrc ,  bar.  ij  F  roarq.  ibid. 
Lautrec ,  8_8_2  A  feig.         a  vie.  140  C 

l_8ji B  341  B  6^;  D  8_£o  E  8gj  AC 

891  B"D  8  94.  li 
Lautrey  ,  75  5.  L> 
Lauvin ,  leig.  S  3^083^8 
Lauzicres ,  899  A  de  UcAfelle ,  744  D  d% 

Tbtmtntt ,  899  A 
Lauxun,  duché  érigé  en  1691.  pour  Anto» 

kin-Nompak  de  Caumoot,  871.  pietés 

auienuHU  tette  ite&ien  ,  ibid.  &  fmv. 
Lauzun ,  bar.  194  C  comté  740  b  duché 
740.  B 

lay ,  feig.  LAj_  A  670  A  671  C  673  A 

bar.  6  71.  A 
Laye,  fcig.  671  E  Utl-ttunnue ,  fcig.  I 
Leal ,  feig.  664.  D 
Leaupanie ,  lcig.  1  $  o.  .1 
Ledesbccq  ,  bar.  <S.î  j.  A 
Lée ,  614  .  C 

S.  Léger,  feig.  354  CE  8}4  A  bar.  3  j  j  B 

d'offn_jf ,  feig.  396.  B 
Lbgoumaii,  {fetguuu  de  )±*î  &fuiv.  Vej(s 

Goyoo. 
Legonmar,  fcig.  41  j.  C 
Lenchin ,  feig.  8_2i  C 
Lenoncourt,  19  F  146  C  188  F  feig.  1^6 

C 

Lenos,  918.  E  919.  C 

Lenox ,  comté  5  jj  A  duché  g;  2^  9_*°» 

Lens ,  656.  A~ 

Lentillac ,  fcig.  îlo  F  en £«ert} ,  bar.  3  5 £•  B 
Lenzoli ,  ja  i_.  E 

Leobaiuj  (  fugueurs  de)  750.  <> /«i».  I'p;r* 
Durfort. 

Leobard ,  feig.  747  t>  748  C  750.  D 
Leodebarne,  fcig.  8 1 8 .  D 
Léon ,  i:2  D  jîcîA  princip.  13?.  D 
S.  Léonard  de  Sedillac  ,  1  90.  D 
Leone ,  feig.  1  5  9  l:  \  6o.  A~B 
Leran  ,  feig.  8  g  j  .  A 
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T  erme,  comté  jsjj  A 

I.crn  ,  leig.  112  E  360.  A 

Lers,  894  C  feig.  896  C  bar.  S  Mi  C 

Lcfchercnne,  feig.  X64.  F 

Lcfcoet ,  A  m.  A 

Ltfdain  dam  le  Cambrcfis , feig.  846.  A 
Lcfdiguieres,  duché,  iAK  D  pairie  340  D 

Zili  B 
Lefrnays,  212  C  vie.  iforf. 
Lefquen ,  411 .  B  E 
l.crtereis ,  feig-  345.  E 
S.  Leu,  feig.  5 £f  D  fiict  B  bar.  Jji.E 
Lcventii ,  feig.  1  jo.  E 
Lcuilly ,  feig.  &£su  C 
Livis ,  duché-pairie  ,  érigé  en  171;.  pour 

Charuj  iucine  marquis  de  I.cvis ,  470. 

rities  ttnttTHMt  ttttt  éreOien  ,  Mi.  &  fmv. 
Levis,  571  D  738  A89X  A  894  C  cbtt- 
"lut  ,         B  VtntAim ,  z6_2  D  841  E 

duchc  134.  A 
Leuve  ,  feig.  ti<.  B 
Leverghrn,  feig.  <j£J.  D 
Lcuville ,  feig.  1  j  D  76c).  A 
Lcyde ,  marq.  £jL  A 
Lczay,  j_4j  E  leig.  243-  E 
Lczigncm,  1x9.  D 
Loin ,  feig.  8.41.  B 
Lezot ,  41  D 

Lezot  de  la  ville-Geoffroy ,  41  j_.  D 

Limes 8a6  E  feig.  Mi.  viç/Tx  7  A  818  A 

B  8x9.8 
S.  Licbaud ,  feig.  142  E  143.  C  E 
la  Licguc  ,  feig.         B  D 
Licncourt .  feig.  6.17.  D 
Liefle ,  feig.  660  AC  6 70  A  671.  A 
Ligne  ,  il!  "CT  J_iJ  c  6j_|  A  64J  U  644 

C  64~6B  6  56  C  6_6_q  B  bar.  6j_8  jI 

comté 1 3 1  D  princip.  x  $  t  D  6  44  C  Jr<i»- 

htrg,  x  3X  F  6^8.  A  C 
Lignerollcs ,  feig.  14X  C  143.  A 
Lignieres,  1,46  D  ni  Cin&TêiUts ,  fcig.  Mi. 

vtjrx.  Linieres. 
Lignon,  feig.         BD  3  86.  B 
Ligny  ,  8_J  A  5  07  D  5_oS  A  E  5  o  9  ■*  'C'g« 

1  J  j  A  comté  514B  sxjBfijaC  6  <j\C 
Lillcrj,  feig.  640  U  &4_i_.  C 6  j 2,  U  «  5  4- A  B 
Limbourg  ,  5_ojf_  D  509  A  jjj  Bdûchc 

ïott.  L> 
Limcuil.feig.  m.  J 
Limoc'.an  ,  lcig.  3  94.  E 
Limoges, £  11  C\ic.  î_xj  C  jjj  £6.54.  A 
Linars ,  leig.  j  5  ^ 
l.indfey,  Î9^-  A 

Linieres,  18  E  571  C  57XA  606  CD 
8  -i  6  A  leig.  8  ij  o  bar.  Î21  A.  *n  G*f($- 
giu ,  606.  D 

Liniers,  609.  B 

Lion  d'Angers,feig.     tX  F.  Lyon  d'Angers. 

la  Lionnaye ,  feig.  414.  B 

Liot  |  6  xx-  B 

Liques  ,  bar.  1146.  A 

Lira ,  41  î_,  E 

Liria,  duché  i_6_i  D  i£i  D 

Lilcoet ,  ti*.  D 

Lifores  »  leig.  1  xiL  A 

Livarot ,  feig.  2JL1  E  bar.  itirf. 

Livry ,  feig.  1  j  1 .  B 

Lizecourt ,  leig.  81F  Sx  D 8 3  cE  feie. S_£ 
C  E 

S.  Lo ,  bir.  }_86  c  }?•  D  jgi.B 


Loan  ,  3  8x.  B 

Locoo,  feig.  x  3 8  E  139  B  F 140.  B 

Loheac,  1  3  4.  il 

Loignac,  bar.  756.  D 

Loi  en  y ,  bar.  1 36  C  feig.  639  B  tu  Teubtt 

Mi.  6j_4.  B 
Lomagne,  177F  179C  359B  7  3  3  B  vie, 

7  31  C  7  3  x  jI  Ttrriitt  3  i  £•  B 
Lombard ,  x  3  F  X4.  A 
Lombay,marq.  5  24  E  5  x  5  B  C  jiiJD^ 
Lombez,  feig.  647.  A 
Lommcau  ,  leig.  1  o.  C 
Loncliamps ,  feig.  û  1  9.  C 
la  Londe  ,  feig.  1 34.  E 
Long.  Lan 
Longay  ,  1 5 1.  B 
Longlec,  feig.  493. B 
Longpray.l  cig,  t  3  £  D  en  Ponthieu,fcig.  1 37.0 
l.ongpré,  lelR<  645.  B 
I-ongué,  feig.  lû^E 

Longueval  8j  AoiU  143  C  ^48  A6^f 
C  il»  A  67JX  g  31  A  feîgTl^C 

LosGUt:Viix£  ,  duché  érigé  en  ijov  pour 
Fkan^qu  d'Orléans  H.  du  nom  comte  de 
Dunois  ,531.  Puce  1  antaïuat  teste  (m- 
MM,  iJJ.  &  fui*. 

Longueviltc^  feign.  t  1  j  D  1  s  î  F  508  E 
comté  1J7F138E  511  C  duché  1 4  ^ 
A  3J6.  D 

Longuillier? ,  feig.  828  E  8xy  B  D  C*]tu% 

Longvy,  feig.  510  D  6  1  a.  B 

Lonray ,  feig.  3_8_j  C  3_86  B  mirq.  J  8.7  C 

389.  A  B 
Lons ,  feig.  3564359.  B 
Lopés  de  Mendoce ,  iûi.  E 
la  Lopie,  feig.  i6û  C  £  26 1.  A  B 
Loras ,  103.  E 
Lorbean  ,  feig.  928.  B 
Lorgeril,  feig.  405.  E 
LofcGf* ,  ( dun de)  740.  &  fui*,  vtjts  Dus» 
fort. 

Lorges  ,  feig.  j  3_6  D  comté  7_4_i  B  S2u,nu»t 

duché  740.  A 
Lorilloniere  eu  Anjou,  feig.  8.  j.  D 
Loriol  ,  672.  B 

Lorsne ,  feig.  ISA  B  Cbâltu,  bar.  rx.F 
Lorraine  ,  ii$0  1  3  4  B  x  3  3  E  F  288  D 
389C  391D463  C^6i»B  5050 
508  B  509  B  Jjjjit  5tiB  514A61T 
D  C>  \fiïb  39  D  640  E  641  £7380 
duché  1 19  D  1  38  D  508B5  10  A*5  1 1 
B  5_i_x  B514A641  B  llfitimnt  xjj 
E 

haute  Lorraine  ,  duché  J05.  c 

Los.iûfi  B  5_o^B  6_^8A  comté  5^8  B 
5<>9  B 

Lolfe ,  jijB  feig.  Mi. 

Loltanges  en  Limolin  ,  bar.  346.  A 

Loubens ,  896  E  ijj  C  bar.  896.  E 

Louberac,  leig.  74S.  B 

Loubert,  feig.  26  5.  C 

;  ou  lia  t  ,355c  360.  B 

Lououn,  duché  érigé  en  2579.  &  1  f  9 1 , 
pour  Faançoisi  de  Rohan  dame  de  U 
Carnachc  en  Poitou,  6x7.  fttits  ivmr- 
tunt  (tttt  itt&itn  t  Mi.  &  fmv. 

Loudun ,  feig.  Jé  E 

Loué,  feig.  LA  S  il  B  leig,  1  jB  <r 3 8 5 

in.» 


T  A'B'L  £   D  ES       A  T  1 t    *E 1>. 


Louer,  145.  B 
Louette,  8  jo.  B 
Loueufes,  feig.  fiii.  A 

Lougey»fc<g-ii2  D  L41E  »44  AP  14^ 
A  8  94  A  bar. "140  A  B  E  141  c  144.  A 

S.  Loup,  11 1  D  ieig.  fii  $  C  bït.  ïfoTD 

Loup  de  Beauvoir,  z6  3.  £ 

ta  Loiu>e ,  (format  it)  246  <^/kiv. 
Melun. 

ta  Loupe,  feig.  114B  E 

Loupiat,  feig.  7477D 

Loupy,  feig.  ji*.  E 

I.ouvaio ,  116.  B 

I-ouv encourt ,  8  7.  A 

Louverchy ,  feig.  24.  B 

Louverval ,  feig.  j».  C  D  ^  C 

Louvcrllein ,  comté  649.  A  « 

Louvct  de  Nogaret  Cauviflon ,  105.  A 

Louvois , marq.  iâ \  F  464.  É 

S.  Loyat,  (fttguuu  ét)  4JL,  ■wj/rGoyoi» 

S.  Loyal ,  411.  C 

Loyola ,  525  B  j  27.  D 

Luc ,  feigrïjôTT 

S.  Luc ,  1  jîl  B 

Lucan ,  comté ,  t  é  j  .  E 

Luçay ,  feig.  t  o.  A 

Lucé , feig.  141  E  141  A  bar.  14t. Ef 

Lucelembourg ,  5 o JD  comté  i[i4T~ 

Je  Lude  ,  duché-pairie  érigé  en  1675.  pour 

K>.mrt  de  Daillon ,  comte  du  Lude ,  grand 

maître  de  l'artillerie  de  France  ,  916. 

Tutu  ttuttrnuu  ittu  éttSin  ,  tbii.  &  Juiv. 
le  Lude,        C  feig.  jSo  C  jJUC  j_8_i 

EU]  ABC  f  84  B  vie.  seiC  corme 

1*1  H  7M-  D 
Lupny  ,  feuj.  14J  C  Y»  UéUtmis,  ÙM  B 
Lumigny  ,feig.  14J  C  D  ia±  A  E  145.  A 
Luru,  5*4*  jii  E  comtFiïii.  j*8TC~ 
Lunatzgard , feig.  7t&.  E 
Lupé  1  74  C  178  E  F  1I21A 
Lur,  rfX  74TD  ZMj*,  J54.E 
Lu  ré,  feig.  145.  B 
L«  roui ,  feig.  jio.  E 
Luflàn  ,  feig.  i|Li  D 

la  Luthumicre ,  feig.  3JI8  E  ^83  A  marq. 


?89.  A 
LuHrie;  23  j  A  feig.  iiii. 
Lux,  bar.  fifige  «»  Biftsjt ,  feig.  ijj  E 
Luxembourg  ,  u  A  ï_i£  B  119  CD  130 

«MX 5  B  574 
6"5î  CÔ54C 
A  duché  pairie 


D  508  A  51}  AD  ii_4  : 
E  JJ7Î  D6 j8cD64ÔB 
fii  5.  D  comté  508  D  509 


E 

4 

t-uynes,  duché-pairie  ,i5iD  fi  146841. 

Luzarches  ,  feig.  j ot_.  B 

Luicch,  24I  A2î4A«  Jti««rr7>bir.254; 

Lynden ,  fi  18.  B 

le  Lyon  d'Angcrs,fcig.i  o.  A'«.Lyon  d'Angers. 
Lyoane~^z6  i  D46  A 
*-y*.  feig.^jjiB 

M 

MACANAN,  jfio.  F 
Macé  du  Vaudanielle,  424,  E 
Machelen  ,  feig.  fi  j  t.  C 
J^actierainville ,  1  j_  5».  1- 
Wachcreauracfnil,  feig.  851. C 


i_8  D  76*4.  B  en 


Macy.bar.  14%  CDE  149.B 
Madeuc,  j8_i  A  £81  c         vl  ^£fi  C 

40* A  406.  B 
Maeda,  fi) ;  a.  C 
ta  Magdeiame jéjL  c 
Magnac,  }tt  A  lcig.  748 

Limolin ,  feig.  J70.  D 
de  Magnier  ,850.6 
Magny,[eig.  144E  fiop.C 

MacuA&AH  ,  (  ftïflUUTI  it)tf\.& fn'tV.  Vtjês 

Pardailtan. 
Mapuarap,  feig.  191.  A 
Miguclon  ,fcig,  d 
iMaiAtui  ,  (  (tmttt  it  )  113.  &  futv.  vijtt 

Boreia. 

Majalde,  cotnté  ^a_j  B  jajC  i£i.  B 
Maignaut,  feig.  USa,B 
Maigné  ,  feig.  jji-  E 
Maigoclers,  f74.fi 
Maigneux,  feig.  94.  B 
MaiMart,  ijo.  A 

Maillé  1 1  B  1  i  B  va^  C  j2  l'Oit  U  ttmt- 

L*u4tjt  Î47.  D 
ta  Mailteraye ,  marq.  1 5   E  vtjt%  ta  Meitfe» 

raye. 

ta  Mail!croye,  feig.  fioiLD 
Mailloc ,  154  F  ijj  B  fe%.  1  54.  D 
WaiHy,8FT  91  B  94  C  a}9iî  fij  j  E 
^  5  7  A  8_£o  A  8^1  A  marq.  j*/i«. 

Cwj,  %x<j.  C  Uàmmct.,  81.  B 
S.  Maime,  feig.  1 61.  A 
Mambcville,  14^.  D 
Maincy,  feig.  i_afi_.  E 
du  Maine  ,  1 80  E  7  j 4  D  vie.  j_8  a*  4 
Maingoval ,  feig.  6^7.  B 
Maiuvillierj,  lcig.  1-51.  F 
Maforga  ,  comte  j  a  6  E 
Majorque ,  royaume ,  jij.F 
Mairé.8^1.  B 
Mairena  ,  rrurq.  jjo.  B 
des  Maires,  1  A.  E 
ta  Maifon  de  Loyola ,  feig.  j  j  o.  B 
b  Mcifon  blanche,  feig.  4a 4." E 
Maifoocelles ,  feig.  144^  II 


ta  Maifonfort ,  bar.  141  F  49 ;  C  494-  Q 
la  Maifbonelles  fur  Ad  ion,  feig.  1 40.  F 
ta  Maifon-noble ,  feig.  ^4  El  %  5 .  B 
Ma  lions  fur  Seine,  feig.  609.  D 
le  Maître,  ^19.  c 

S.  Maixant ,  feig.  14  J  C  raarq.  24_2  B  «1  B»«r- 

hnuu  ,  feig.  |44.  P 
Malain,  669  C  899.  A 
Malafla  ,  H  7.  F 

Malaufc,(eig.  7_£o  4  746  C  D  747  B 

marq.  737  C  fur  G*wu*\  bar.  746.  A 
MalcampTleig.  8  5 fi.  A 
Maldcfer  ,  feig.  641.  A  . 
Malerct ,  3^44.  A 

ta  Malerie.Tcig.  164  ABD  ^ fi 5. CD 
Malet ,  1 3 9 D  142  E  556  C  609  D cm/*- 

me/iwl ,  x 44^  B  /r  Cwiilt  ,iJ2  ^  ïll  A 

8  94.  A 
Malcval,  feig.  jjo.  D 
Malincs ,  j.  C 

Malinghcm  en  Artois,  feig.  8  ;  j.  B 
Malleval ,  J_£2  C  5_J_i  C  feig.  5690517. 
C 

Mally,  fi_44.D 
Malmonc  ,  67a.  A 


Malon, 


Malomont ,  icig.  fi  5  a.  p 


•  »  1' 


3  3  t 


*** , feig.  s^-î.  A 
Marcambic ,  feig.  ;8<-C 
MAncn'.t  *«#*»  it  )  12.fi-  vjt*. 
Goyon. 

Marcé .  bar.  jt^f  C  i9_?_  A  C  ^9»-  C 

Marceau  le»  Clavy  ,féig.  &51.  C 

MjrceHini^46;.  C 

Mardi,  comté  9*9  C  »*,<>.  A 

Marchai* ,  feig.  in.cTTE' 

MarchairulOjleig.  ja-J-C 

Marchand ,  1 J  A  41».  D 

H  Marche ,  feig.  î  £TE  J  1  »•  A  E 

Marcmivii lh  ,  (.ftipunu  it  )  ^46.  &  fin*- 

tmt  Meluo. 
Marcheville  ,  feig.  1*48  146.  E 
MareUlé,  iîl..  C 
Marcilly,  feig.  i^A 

b  Maroc .  94  C  MiC  617D  «41  BU 

64}  H  6  5  }  C  «j_6B  comté  758,  c 
Mwfaa ,  feig.  l&J.  D 
Marclop,  feig.  169*  C 
Marconnay,  feig.  ij.  D 
Marey  ■  le-ig.  ij.  j1 
Maréchal,  66ÏTcr 


Prennes  '.(Sfril*  E  comté  148  D  »8o 

des  Mares ,  ùj-i  A  &_î_l  a 
Mareftang,  bar.  136  D  744- c 
Mareui1,l£iDfeig.  1^71X76$.» 
Mireul ,  140  D  bar.  >M. 
Margaro,  icif.  406.  D  E 
Marguerie .  it  j.  fa 
Mai)iii,bar."ïM.A 
Marieourt,  t\6.  C 
Mander,  58  J.C 


U  Marthonic,  76  V  C  D 

Martial, feig-  <4s  F  i*  Pr«jrr«r,  L&éiB 

Martigny  ,  feig.  IJoB  jio.A 

Martigues ,  vie.  t7t  t>  princip.  1  oi.  D 

Martin  it  U  itttdni*jt ,  410.  A 

5.  Martin ,  14B  feign.  %o  D  1     B 1  I i  F 

194  d  407  A  C  41  9  C  S  ;    B  C  <■  »ri*, 

(cîgT  1  }6  fc  Fit  i4W«» ,  fcLg.  l_4_o  F  Un 

1 51.  B 
Martmeau ,  <M  -  B 
Martinom,  466.  B 
Martod.feig.VliiA 
Martragoy,  feig.  »4Î-B 
Marrringhem ,  feig.  Jl.B 
Marvillcau ,  la.  F 
Mariai»,  J*i-  E 
Marré,  bar.  ifi^B 
la  Marzeliere,  feig.  151  Croarq.  ifaat. 
du  Mas,  598  C  41 1  B  49)  C  it.Hmtmn. 

r»  ,  ieig.  D 
Mas  du  Broffay ,  4*°-  »  .  _ 

Marclas,  Ieig.  bar.  L°ii  A  E 

Mafduran.fcg.  H^D 
Mas  Laurent ,  feig.  lii  C 
aufinines,  princip.  ij«  A  tjo.  A 
Maflat ,  feig.  lii  *  *««•  H&  C  cons,é  li  1 

Miflignac ,  feig.  51*- c„ 
Maflimi, 461  *  D  4£*E  l^i: A 
MiirouresTTëig.  xjjô^ 
Maftaing  ,  feig.  M  7;  C 
Mafias  >  14.  B  17'.  fc 
Muel.  »  <  7.  r 


M»«».  iii -.    „„  rp 
Maiencourt ,  Ieig.  8  9-  «-  » 
Mathas ,  bar.  ijQ.  D 
Msthcfstoo  »  fe'g-  »»•>•  D 


I 


TABLfe  DES  MATIERES. 


B  609  B  cotnté  dng  E  6  »  t  ABlSn.A 
Miumont  ,  3  30  E  s  3 1  D  feig.  3*9  D  J? 
ii£  A 

Mauiioury  du  Tremblay,  148.  C 

Mauny ,381  C  E  3_8_z  P  j&ï~A  4J  $  D  «1 

Tt  4Ut  il  fil  ,  145.  B 

Maupas en  Champagne,  feig.  736.  A 
Maupcrtuis ,  fcig.  1 4_x  C  3. 2  $_.  P 
Maoquenchy  ,  lcig.  1 19.  C 
Maure ,  cotnté  386  A  tn  Brttâgnt ,  il  M. 
Sainte  Maurj  ,  (  gntMtgit  it  U  nutfm  it  ) 
JL  &  fuiv. 

'Sainte  Maure ,  347  A  743  c  feig.  G  D  9 C 
f #*^4* ,  361  C  Mntéufitr,  18*. B 

Mauriac  en  Perigord ,  (eig.  3  j  £ 

S.  Maurice ,  feig.  ixj  C  349  B  fur  Uvtmt , 
fcig.  115.  B  ~* 

U  Mauriere ,  fcig.  565».  A 

Mauroy ,  4_2i«  fi 

Maufin ,  jïj.  C 

Mauvefm,  19;.  A 

Mauvoilln  ,  1  6r>  B  u£j  F  vie.  19».  B  C  D 
Mauzay,  bar.  771-  A 
Maxens,  feig.  xij.  C 
Maxva],  bar.  5_?_4.  D 
Maxwclla,  194TE 

Mayenne ,  4^T~E  duché-  pairie  ,  73g.  B 

M.iyny ,  I4_.  C 

Mazarin ,  v»jr\  Mazarini. 

Mazarioi,  46  j  C463  *  A  464  4  P  465  E 

duché  466.  4 
Mazcl,  fcig.  litiD 
Mcalct,  748.  B  1 
Meaude  ,  3  3 1.  A 
Meaux,  vie.  ai8  E  515.  AB 
Mcdicu,  661.  A 
Medinade  Rio-Seco,  5  ;o.  C 
Mcdreac,  bar.  494.  F 
Meghem,  comté  641  B  645  B  647.  B 
la  McillerAyc  466  ^  pairie  46  j.  »  D 


A          la  Maillerayc. 
Meix ,  feig.  167.  C 
Melac ,  743.  C 
"S.  Meleuc.  vtjtx,  S.  Meloîr. 
Melfe,  princip.  515.0  3*6.  A 
Mclpar, comté  J_3_o.C 
Meliiïant,  fcig.  6 47.  A 
Melle,  marq.  i  o  6 .  P 


ni 


Mellcran,  (eig.  144.  B 
Mello,  1 18  B  feig.  1  3  i.  D 
Mellot,  feig.  fiji^  P 
S.  Meloir ,  i^l  B  4-01  B  40;  fi  411.  D 

4M-B 
Melonil  ,  i  $  C 

M^tuH  ,  (  Gtnt«l»git  it  U  tnttftn  it)  &  z  1 .  d> 
fuiv, 

Melum  ,  (  teinte  t  it)  1*4.  &  fuiv. 

Melun ,  i_i  A.  157b  ijj*  B  151  C  6  07 

E608  C  64406^6  A65  j  B6J5  EFyi 

C  vie.  106  DE  137  £  lu  C  S»m«n- 

villt ,  ;  9  7.  A 
Melziard  ,  fcig.  17.  D 
Melziars,  j6i  CTcig.  Mi.  tn  Tiittn,  fcig. 

899.  D 
Mcuard  ,  3  <>6_.  E 
Menaufe,  igl-  F 
Mcnerval,  feig.  6 1 1 .  B 
Meneffes ,  j  14.  E 
le  MeneftrelTfeig.  157.  A 
Mcoetou  Salon  »  fcig.  f.  5 1.  C 


Meneval ,  vie- 148.  B 
Mcoillé,  feig.  406.  E 
Menneau ,  fcig.  8  j .  D 
Mentcn ,  6  £î_»C 
Menubois ,  ftig.  415.  D 
Mcnvillc  ,  fcig.  5  71.  B 
Merainville,fcig.  ST9.  U  vie.  7^8.  B 
Meranie ,  511-  B 

Mercosur  ,  duché  46^  C  pairie  46  C 

Mercurol ,  feig.  161  D  Eî6i  A  Bi6j.A  E 

Merdrignac  ,  vie.  375  E  $76.  C 

Ms&tNX ,  (  Jttgntars  it  )  757.  vtjtx.  Darforc. 

Mercnx,  lcig.  757.  B 

Merenz,  bar.  jj  j.  D 

Mericourt ,  lcig.  609.  D 

M  crie!,  fcig.  10. E 

Merode,  230c  ijiFCi^A  647  B  <?;7 

D  feig.  2jo>  C 
McrvUle.feig.  iij.  F 
Mery ,  1 1 1  E  fut  Oift ,  feig.  m  E  818  E 
,  bir.        B  1  5  x.  A  B 
Mcfle  fur  Sarte /fcig.  1  3 1  A  135.  D 
MeQean ,  feig.  9x7.  E 
Mefmei,  741.  A 
Mefnagier ,  489.  E 

du  Mefnil,  tjB  fj_  C  t±6  A  fcig.  t^j  E 
836  CD  8JJ7 E  8^2  D        B  S^J  D 
itv^r; ,  fcig.  1 3  6  F  G*mtr ,  leig.  j  ïi  A  B 
5.  Gtrrgts,  feig.  I  J  1  F  HrrMtr  lcig.  143  B 
LturiAHt ,  feig.  146  B  Md*gtr,  feig.  1 5  7 
B  P^/rj,  feig.  1  4Î~b  toW,  feig.  8a."F"^ 
Mefnilbuc,  fcig.  149  C  bar.  1  5_o  F  j  3  1.  A 
Mefnillatte ,  feig.  161.  U 
Mefnoallct ,  9*7  c  lcig.  tUL 
Mefpoulct ,  fcig.  751.  C 
Melïey ,  feig.  1 49  f.  bit.  Aid. 
Mcfly  ,  feig.  161.  U 
Metivier,  15  3 .  D 
la' Mctric ,  fcig.  41t.  D  41  3.  C 
la  haute  Metne ,  fcig.  4*1.  C 
Metz ,  feig.  8  3  A  tn  Ce-Mur! ,  feig.  134.  B 
Meulant  ,feig.  641.  A 
Meullent,  ii£  D  i_5_8  C  LéflBfcig.  116 

D  comté,  ikti.  vrjit  Meulent. 
le  Meufnier,  75  j. A 
M  eux  ,  feig.  1  j.  B 
Mexia  de  Cavillo,  jî^C 
Meximieux ,  feig.  669  c  comté  614.  A 
Meyferia,  e!65_.  B 
Mez,  feig.  141  E  U  Uuith*l  ,  fcig. 

/»*  -  Melun ,  feig.  141.  E 
le  Mezée  404  E  414  c 
Mezerneti ,  fcig.  40  9.  D 
Meziercs,  ijzFli 
D  1S1D  tn  trtnnt 
F 
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eig.  119  F  1 3  ;  D  1 3  6 
io«,(eig.  1 30  A  E  1  33. 


S.  Michel,  fcig.  19.  A 
Micinclli ,  46  t  '  B  464,  C 
MiddeSbourg  ,  comté  77*0.  A 
Miere>raert,  feig.  64*1.  D 
Miedan ,  comté  i_S_t  b  »  8 1.  A 
Milegorte ,  (eig.  1 SL  C 
Mila  d'Arragon ,  A 
Milan  ,  duché,  j_i  3.  E 
Mila  vois ,  19  t.  B 
Milcndonck  ,  bar.  650.  A  B 
Milieu ,  lcig.  10  y  D 
dcl  Milla,  5tt.c 
MilUc,  J5_l  B 


E  j  i_j  A  3q<  A  bar.  4i  l.  C 
Mircdcl  ,  feie-  74  s  ^ 
MiRhMONT  Iftifnivn  it  }  J  ii.  e>  /»rv. 

Aubuflbn. 

Miremont  ptéj  de  Perigueux,  ;  56  B  firij». 

J  ?  j  F  bar.  j  î  4  I)  r.  j  5  4  C  v  ie  115  i  ii 

inarq.  a,  49  \3  \6p.  F 
Mircpeil ,  leig.  19;.  A  B 
Mirevillc  ,  feig.  14I.  DE 
Mirlcmonr ,  Icîg.  84}.  A 
Milbo  ,  leig.  I90.C 
Miftnl ,  187.  F~ 
MoJene ,  duché,  466  B  j  1  E 
Modica.  comté,  <  to.  C 


comté ,  ilti. 


Moerbecq  ,  comté  6 17-  A 
.  ï 

le  Moine ,  1&O.E 
Moingi , feig.  ij.  B 
Moition   i  j.  E 

MOUattAlf  (  éjrMM       )  dig;  »»7"  ^-roy- 

Molembais ,  feig. £4 1  B  641  A  6~t<  A  »rw 
Tuin*j,  feig.        B  bar.  £     B  DÛSS 
B  6;9  B 
Molière,  400  F  401  A  feig.  40a.  F 
Motlierc.~8lfV  B 
Monaco  ,  princip.  Jgl.  D 
Monceau,  106  C  <fo  TtjmamUr,  1 96.  B 
Monceaux  d  Auxy  ,  84  B  87.  B 
Moocha  en  Forez  .comté  3g».  A 
Monchcaux  ,  g  i-  F 
la  Monchonniere.feig.  10?. F 
Monchy,  1  }o  B  1  $  j  C 1  }6"  B  éiJOïji 
Ji  feig.  «tr»  Bmarq.  76a  J)  ftfi Cmf itgnt, 
leig.  769  D  Sintrfnt ,  146.  C 
Moncon.  «*t/j  Moulùn. 
Mondefcrt ,  t'eig.  144.  E 
Mondcvrf,  leig.  en  An)mB 

Monglas  ,  marq.  lE2L  B 


Monimct,  feig.  J_4_6  A  J£ 
MonlcoD,  feig.  2 il;  8 
Monroege,  marq.  iJa-B 
Monrodier , feig.  7<8.  B  C 


Montalegre,  marq.  J  jJL  A 
Montanurd ,  feig.  j  j  i.  B 
Monunard ,  feig.  «,<o.  B 
Montanat  ,  (  itttiïli  )  <71.  &  ftttv.  %tjf$ 
Cotrevod. 

Montanay,  feig.  66»  C  bu.  66  7  C  66y  A 

D  67*.  CE 
Mootardy ,  }  5  5  .  .4 

Mont  Ain,i  ».  duché  érigé  eu  mto.  pour  Ré- 
nu'»  de  France  ,  fille  du  roi  Louis  XII. 
8oi. 

Montjftruc  en  Bigorre ,  feig.  74 t  A  7  5  g  Ç 

bu.  744.  B  D 
Moniaubao,  «  }4Ba8o  B  581  B  feig.  ;8x, 

CD 

Montaubert.  feig.  <  i7  4  6ao.  A 

Montault,  feig.  891.  C 

Moniausiia,  duché -pairie  érigf  en  1664. 

pour  Charles  de  Sainte  Maure  ,  marqua 

de  Mootaufier  ,  u  Puttt  tmtnuM  (ttu 

irtSt»,  ii  &  /<"*• 
Mot»  1  Auiim ,  (  ftipn*u  é$)  J  4.  c^/niv.  fjti 

Sainte  Maure. 
Montauiiik  ,  (  fnptnn  &  iuu  4t  )  pain  de 

France,  18.1  &  fniv. 
Montaulier  ,feig.  14.B  18.  Cbar.  iSDmarq. 

m  B  duche-pairie  ,19F  lu.  B 
Monraut  1 16  A  en  Pcrigord ,  feig.  j  $_j  C 

}<o  E717B  211  C  ^a6  D  212 E  74» 

A749.B,. 
MontbalcD,  feig.  2i2i  B 
Monibardon ,  leig.  7 1  5.  A 
Mombarlat  ,fcig.  7^tî.  U 
Muntboiin,  (eig.  lai.  C 
Montbnon  ,  feig.  g  B  duché-pairie  a  «  t.  B 
Mombel ,  1  L.  B 

Monibelliard»  comté  joj  CDE  io«.4 
Montbcrnanchon,  feig.  ^^2;  E 
Montberon,  1  J  E  i<  A  a?o.  D 
Montboidicr  ,  5  S  7  F  5  {  8.B 
Mombonetu  en  Daupbuié,  feig.  liL,  C 
Mootbourcher,  5^0  E  J^_J  A  122.  E 
y.Qmbtun,  ;84  C  t.rf;  Mootberui. 
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Montdragon,  feig.  t8y.  F 
Montegut ,  feig.  i g  j.  E 
Monte jan  ,  £36.  D 
^onteil ,  lejg.  jj  j.B 

MoNrïiLAu-ViuoMTS  ,  (  jvntnt  ia  )  338. 

<^/«i*.  Aubuflbn. 
Monteil  -  au  •  Vicomte ,  feig.  j  19  C  3  3  o  D 
î  3 8  D  iàl  B  ili  C  j77  A  t54C-8s>^ 

Monfetlléz ,  160  J  feig.  /M. 
Monteleon , duché  j_j_o  B  s  31.  B 
Montelier , feig.  io).  l) 
"Momenay ,  feig.  13  j_.  F 
Montendre,  j  j  A  bar.  741.-0 
Wonteruc ,  '331.  A 

Montefpan ,  feig.  1  j£  B  bar.  1 79  A  F  Oiirq. 

llflB  p  iJLl  A  ilî*  D  184.D 
Montefquieu  ,  ijJi  A 
Monteynard , feig.  104  D  x6z.Çi 
Montra ,  feig.  89 1.  D 
Momfan,  feig.  571.  fi 
'Montfauecm  ,  ztj  E  j_ojS  A  bar.  i8_£  B  kh 

«<w,  feig.  i£j.E 
Montfemnd,  7  J  4  1>  73  J. C 
Montserrat , marq.  514  C  £748 
Montfiquct,  i44.Ç^ 
•Woiitfort,  1 14D  1^  >  i;çEcomtéi4g 

D  iojD  fAmdutj,  comté  tkii.tna»ll*ndt 

6îl  ^  vic&j_2  D furRtJti,  114D 

ï*  Kornn  ,  feig.  1  30  E  1  j  L.  D 
Montfrini ,  feig.  i£ï  <  bar.  l£i  fi  8  94.  Ç 
Montgaillard  ,  feig.  3  J  à.  A 
Monigauger.marq.  182  B  493»  4 
MotacAucuR,  (ftigHtwi  it  )  f.&  fùv.vtjh 

Sainte  Maure. 
Montgaupicr ,  feig.  o_.  F 
Montgeroul,  feig.  83g.  A 
WoNT^oMMiRV  ,  t  /tigatws  it  )  1  î  J.  <>  /ai*. 
Harcourt. 

'Montgomtnrry ,  }  97  D  591  B  7 3 6  D  feig. 
ili  A  M?D  2i7Dbar.  ijj  E  comté 
716  D  7?  7-  A 

Montguyon ,  bar.  IJ4.  A 

Monthomer ,  89.  j4 

Monthuchon ,  feig.  140  C  bar.  »  j  •  F 

Moothulw ,  feig.  14.  B 

Momjan  ,616.  A 

Wontjay,  feie.  508. C 

Montignac,  feig.  Jl^E 

•Momigny,  141  C  46J  A  feig.  144  c6f< 
B6j7BCD6î8  B  764  E  STîTD8s< 
B  S  î  o  E  bar.  1  j  1  D  641  A  m  nritdgnt, 
feig.  495  B  *«  QfirtvMt,  feig.  t  $0.  B 

1«  Motmlier  en  Dauphiné  16 1 .  c 

Montjouvent ,  feig.  67t.  A 

Mont joye,  feig.  £14.  B 

Montjuftin ,  feig.  18e  A  183-  B 

Montlaur ,  comté  188. D 

Montlezuu,  125  E  719  A  74».  A 

Momlieu  ,  i  ;  4.  A 

Montlouij ,  fetg.  1 1^  fi 

Mofitluc  ,  feig.  1 77.  F 

Montmartin,6£6  C  feig.  39Ï  C  comté  123  A 

Mmumege,  758  B  vtyit  Monmege. 

Aiontmcrle  , firig. iSû 2  A  670.  A 

Montmeyan  ,  feig.  jjS.  C 

Monttnirail,  feig.  1  3"»  c  a. 30  A  51*  CD 
IliT  515  Bbar.  (Ll  L.  B 

Montmorency  ,  1 5 1  C  1  5  J  D  uLq  D  E 
«83,  F  131  D  *}_»  A  B  a_jj  B  »44c 


£74  C  A  "5  58  A  C  S  19  Jl  leign. 

ï_3_i  E  vi_2  A  144  C  B«*n  8jJJ  C  £«. 

Montmora,  feig.  ji_û,D 

Montmouth  ,  comté  595  D 

Montoirc ,  L  D 

Momoifon ,  bar.  166.  D 

le  Mooton ,  87.  D 

"Montpciroux ,  feig.  364.  D 

MottiPiNSf  er  ,  duebéptinc  nouvelle  éreâiori 

«n  1695.  pomr  PHaiPPts de  France, duc 

d'Orléans  47. 
MontpenficrTTcig.  1  rù.  c 
•Montpeiar,  176  D7ï6  D7J7  A  feig.  n 

Agnttty  1.77.  A 
Moiitpipeau  »  feig.  14t.  E 
Montplailant  en  Dauphiné,  feig.  105.  E 
"Mont poupon, feig.  2  A  Li.  F 
Montréal ,  tii  A  vie.  jjj  £  4m  Titmtnt, 

feig.  £22.  D  en  Vtlêj  ,  bar.  J.4  j.  E 
Montredon ,  feig.  S91  A  8^1  C  894.  C  fi 
Montrefor ,  feig.  A 
Montreveau  ,  Icig.  581C  j8i  B  E  vie  <ït 

<:d  9 

Montrevel ,  comté  670.  A 
Montreuil.feig.  450  D  vujis  Monftreuil. 
Montrichard ,  feig.  10  D  £84.  B 

Montrochicr ,  7<  \.  D 

Mon trofier, feig.  8 8 9^ A 

Monts ,  488.  A 

Montfabcrt,  feig.  1 1.  B 

Montfegur , feig.  731  C  7^0. D 

Montfalez  ,  marq.  i8j.  E 

Moottorcau ,  feig.  6\j,  a 

Montvert,  ï6^D 

Moraie ,  414.  A 

Morainville ,  feig.  14g.  V 

Morait ,  1  joTX 

la  Morandaye ,  feig.  38.1.  C 

Morant ,  1  d  o.  F 

Moras,  feig.  i89_<D 

Morclries  «feig.  1 J  4-B 

Morcourt  en  Flandres ,  feig.  146.  &  O 

Morel ,  9_».B  1 49  F  407. B 

Morcuii  ,8.317» 

Morigny ,  feig.  1 3  j.  A 

Morin  ,  1  j  j  E  7  7 1 .  A 

Morlay,  t^F  ltjgT"78  ABC 

Morley ,  fetg'  5  t  '  •  A 

h  Morliere  ,  feig.  (33.  É 

Mornay  ,  146  E  feig.  146.  F 

Momgne ,  cbaftellenie  ,135F  princip»  ;8  jf. 
D  J_|6  C  382  C  fur  Gaeni* ,  feig.  li.  A 

Mortaing,  comté  1 34.  E 

la  Mortayere,  feig.  397.E 

Mortemar ,  feig.  1 1 E  143  E  marq.  îi6  B 
duché- pairie  181.  a 

Mortcmer  ♦  i_8  F 768.  B 

Morton , comté  î 94.  A 

Morveau.  vtjét  Montreveau. 

Morville ,  feig. 487  E  488.  A 

Morvilliers ,  feig!  6  »  o  A  C  6  ar.  AC 

Mofnac  ,  14BC  i  j  B  feig.  17.  B 

la  Mothe  ,  14  D  764CE  jfï  C  lij  E 
018  B  Acbtoà ,  feig.  569  A  Cdjjjllwinct., 
feig.  7  54  B  5.  Utttjt  143  C  feig.  z4^ 
E  5  7  5  D  UcuitHioiTl  770  C  Alfarga»  , 
leign.  364  D  fwt-tl*«4jtrt ,  feig.  7^4  D 
<K.  K«»Miii,b»r.  di o  A  HtuffitAU,  feig.  771"  C 


d 


Moulinet ,  leig.  ^;o.  li 

Moulins,  196  C  feig.  g  A  «nMnj.rcig.iéj 

Cva  Uirmnt ,  fetg.  É4.J.A 
Moutier  *n  irtois ,  leig.  84*  C  feig.  847.  B 
Mounrillc,  bar.  1  ^  À 
Moufon,  comté,  505  CE  506  A  D  507 

C  fo8-  A 

U  Mous»*»!  ,  )  fngum  dt  )  ;  $4  cV  /"«v. 

ytjtf.  Goyoiu 
1»  Moussât*  , (  m*rq*uit  )  ju. d* 'fmv. 
U  Mouffaye  ,  UJ  E  405  DÎcig.  }o). E 

jjé  A  mlrq.  3  JJ  JFX 
MouV ,  i_£S  B  mirq.  6  14,  C 
Mcouca,  i*7»  B 
■Moy,  6o9TTdt  Hilerfr/,  S^D 
Moyencourt,  a*.  C 
Moyenville  ,  ferg.  ij^D 
Moyneaux ,  feig.  846.  A 
Moy  on  ,  feig.  6}  fi,  A  C 
la  Mticc,        E  s 518-  D 
Mumont -,  l  »  1  ■  F 
"Mur .  feig.  a,  97  A  C  far.  }f6.  D 
Murais  ,  feig.  P 
Murât ,  bar.  l8j  £  vie.  1X1,  D 
Murault ,  feig.  H*.  D 
Muraut,  J^î.^ 
Murdrac,  14J.  F 
Murcil ,  feig.  îliBD  xiu  A 
Murol ,  feig,  89*.  D 
Murs, feig.  lÔSTB 
Mufeau ,  7*i-p 
Virent,  847.  B 

Muh  ,  4>L  E 
Myroo,  iiii  C 


■Simouns,  duché  érigé  en  1  ti8.pourPwu*- 
ru  de  Savoye,  comte  de  GeueVois,8c  char- 
loi  Ta  de  Longueville ,  ;  48. 

Nemoum  ,  dirché-pairie  nouvelle  éreâion  en 
166».  pour  Pmums  de  France, duc d'Or- 
léans, 19. 

Nemours ,  ui  D  114  D 

Neogardc ,  princip.~04i.  i» 

Ntsu ,  (tarfpM    )">T5  /■«'■  ^  Ste  Maure. 

Nèfle,  feig.  10  BIilDiiiE»ar<i.  ij 

C  wjtt  Neelle. 
Nefmowd .  1  ;  3.  C  _ 
NeubourgTTc^;  1  1 1  F-  bar.  Laj.  B  vtj/t 

Ncufbourg. 

Nïvms,  duché  pairie  nouvelle  éreûion  « 
l'art  o.  pour  3uus  Manrmi  ,  cardinal^  L  f. , 

NevEis,  duché- pairie  nouvelle  éfeâioo  en 
1660.  pour  Jutt»  Maiarmi  cardinal ,  puis 
en  s<7«.  pour  Phiuws.Juwi  Maiarini- 
Manrini.  8c  en  1700.  pour  Philip*»*  Ju- 
111  FhakÇ/Jis  Mizanni  Mancini  fonfili  aîné 
4t6.  *irffï  <nnn*jau  tttti  trtStt»,  iM. 

Nevers,î7J  A coœré  5 71  A 174  A  i»»  D 
duché"^'  B  C  4*1  Aojo  B  pairie 
41S4.  D 

NeVet ,  j88  D  baft  fc  mirq.  r«. 
Neuébcurg  ,  feig.  1  »8  D 1  58  cbar.  1  jo  © 

244  F  vtjéi  Neufcourg.  . 
Neïfthaftel,  comté  24i  B  /«r  iiaw  k  le,6a' 

Nttitlile,  16  C  Ii±F  *i»  "         "  " 
warinrw/,  S*  "  ^.«,  «44  t> 
B&  B  Vfii  Neuville» 
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Nieuport,  vie.  641  D  641.  B 

Nieurlet ,  feig.  &\6.  D 

Noailles  ,  ioj  A  1 8 3  E  464  *  E  49;  F 
838  E  8_4_ï  B  duché- painTTo  ;  A  i_8_i  E 
464  *  E,  49<  F838.E 

le  Noble ,  A 

Isobiens , feig.  67t.  A 

la  Nocherie , feig.  1 49-  CDE 

Nocey ,  i£.  A 

la  Noe  >letg-  416.  B  E 

NoeHe ,  1 5^  d 

Nogaret,  18.1  E  8JL8  A  894.  A 

Nogent,  bar.  J22  &  /*r  t  ^M?-  Î2I  A 
bar.        D     ««r#* ,  (eig.  l_i_a  D  J  I  J.  E 

Noillette ,  leig.  g  1  B  c  8  ï-.  B 

Noircarmes,  feig.  229  E  bar.  843.  A 

NoifcMouvmn  , duché  pairie ,  érigé  en  idjo. 
pour  Louis  de  la  Tremoille  11.  du  nom, 
marquis  de  Noirmouftier ,  9166  Titus  (t9- 
itmdnt  ttttt  értSitn  ,  iiid.  cr.juiv. 

Noirmouftier  ,  bar.  6  m»  E 

Noie,  duché  ûji.  CE 

fyollent  ,145c  M  <•  D 

Nompar  de  Caumonc,  19;.  C 

le  Normand,  414.  D 

N'ormanville  ,  letgn.  14;  CD  144  A  EF 

14J.A  B 
Noroude  au  Maine ,  feig.  1  £  j_.  E 
Non hour, leig.  1847  A  bar.  647.  B 
Northumbcrland  ,  duché  fil  A 
des  Nos,  406  E  409  B  4*4  A  feig.  408.  A 
Nouaftre ,  ie:g.  8 •  B  U 1 7JA 
Noville ,  feig.  m<.  F 
Noullette  , leig.  93. E 
Noyelle,  feig.  1  j  t.  A 
Noyelles,  6 47  B  8_^6  c  feig.  8t  B  £0  D 

E  84J  B/Hr  Af«r,  feig.  1  j  $  D  F  1  j6  D 

1  i  7  C  bar.  1  j_8_.  D 
Noye.Tette,  feig.  1 3 1  A  155.  D 
Noyer,  6 a  1.  D 
Noyers  1278  5  1  o.  B 
Noyon  fur  Andelle,  feig.  nB.  D 
Nozcrollcs ,  feig.  540.  C 
S.  Nudcy  ,  feig.  4J.  £•  A 
Nueil  en  Limolin  ,  feig.  14t.  D 
Nules,  feig.  J2  j.  B 

Nugnode  Porcx-Enriqucz  de  Guzman ,  j  iJL 
Nugno  de  Portugal  Colomb ,  itâ*  D 
O. 

f\  Mo.  E 

V  /Ohbc-rt.  141.  E 
Ohily  ,  leig.  fi  j  1.  C 

Occoch ,  90.  U 

Odemira,  comté  >  514.  D 

Odouar  ,  ni  j_.  B 

OfFcmont,  feig.  «52.  D 

Ogicr ,  362.  C 

Ogiervillc,  feig.  147.  ç 

Ogimonc ,  feig.  8 3 6 .  1> 

Oginvillier  ,  leig.  643.  B 

0(>t)âS,  jjj  B  j  1 7.  O 

Ognirs,i39  0647  A  657  A  841  A  feig. 

641  A  comté  220  A  Cbânlitts  6  $  7.  A  B 
Oignon  ,  leig.  1 3  a.  B 
Oiron .  8<  P  ^^6  AB365A617C  feig. 

Ll»  D  349.  B  607  C  <oy  c  E  CLi  i  A 

bar.  ûiip;  fin  A 


Oise,  (  bdnnt  d"  iZ£  &  fu,v.  \'»j(s  Branca« 
Oife ,  feign.  a_77  D  xj%  B  li  179  F  îSo  A 

liiî  1.  288  B  marq.  289.  C 
Oify.fcig.  Î14CD  Ji  5.  A  B 
Olhain ,  %o  F  tu  Amis  ,  826.  C 
Oliva,  comté  jjj  B  C  5 26.  AD 
Olivarcz ,  comté  529.  C 
Olivier,  ij^  D  766.  A 
Ollonde ,  (eig.  1  3  2.B 

Olonue  ,  t  Jtignturs  f  )  141  t>  fuiv.  Ttjtx. 
Harcourt. 

Olonde  fur  mer ,  140  D  1 4 1 C  bar.  142.  D 
Ombeque ,  feig.  240.  D 
S.  Orner,  Cj£  A  £57  A  li£,A 
Omicourt ,  leig.  2  j     L)  2  £  1 .  E 
Omni  Sanâi ,  46  2  D  JUkiii»  </r  lntii ,  4^5 
A 

Onzembray ,  feig.  8_j.  A 
Oraifon,  îSi.  £ 

Oran,  feig.  J 24  D  marq,  528.  C 
Orange,  princip.  641.  C 
Or  bec,  feig.  1  5  9.  D 
Orbicr ,  ll.  F 
Orcau ,  bar.  843.  DE 

0  rd  res  prés  Boulogne ,  bar.  £  $  4.  E 
S.  Orens ,  feig.  1  90.  C 
Orfeu)l,  feig.  49iT5  49s-  CDE 
Orgemont.  10  E  11. AD  6o8.  C 
Orglandcs,  bar.  392.  C 

Om&nt  ,  {ftigatun  i  )  2  J  d*  /«i».  F«j6  Saio« 

te  Maure. 
Origny  ,  feig.  23  D  E  llûiL  E 
Orioljbar.  ioj.  E 

Orléans,  1 37  F  138  E  14*  A  }86D  duché 

i_3_7_.  E 
Orme  ,  bar.  1  j_.  A 
Ormeilles ,  feig.  487.  D 
Ormoy ,  comté  j  g  t.  C 
Ornaifbn  Chamarande ,  1 1  J.  E 
Ornano ,  288.  D 

Ornczan ,        C  757  A  tn  Pârd'uu ,  feign. 
7Î 5-  A 

Oropcza ,  j  j  o  A  B  *ux  toits ,  marq. 
Oifini ,  464.  D 
Orlonvilïïërs",  8^  A  Çjj  c 

01  te,  feig.  147711 
Onhez,  vie.  178.  B 
Orval , feig. 607.  A 
Ory  ,feig.  748. B 
Orze ,  feig.  j  24.  A 

Osber  de  Bruchêvilie ,  140.  E 

Oflay.fcig.  49^.A 

Oflove,  a^B 

Oftrel,  80C  240.  D 

Oflrohoue  ,  leig.  2  5  1.  B 

Oudevillc ,  feig.  1  oi.  E 

S.  Oucn ,  144  d  feig.  j  3  9  D  140A  rji  E 

144  Abar.  1 40  cEF  141.  C  D 
OuTchy  Ic-Chaitel ,  vie.  819.  A 
Outremepuis,  9_j_.  D 
Ouvillc  ,  feig.  1  2  }_.  E 
Owringhem  ,  feig.  S  j  J  B  S  j  J.  AE 
Oyffery ,  feig.  160.  D 
Ozillac.feig.  j_cl  E  marq.  17.  A 

P. 

PAGALET,  feig.  <7<  Bc 
Pagny ,  leig.  6  io-K  61 1.  D 
PaiUan,  feig.  éto  A  828. D 


TABLE  DES 

Paint! ,  i B 

Pilai), fcig.  364.  C 

Palaifeau  ,  (cig.  148.  F 

Pilant ,  641.  C 

Pa  atinc ,  princip.  S  J  2^  C 

Paleologue  £14  C  $74.  B 

UPalice,  feig.  xjo.  D> 

Palliano,  princip.  46  3  D  46  3 .  «  C 

Palluau , fcig.  j 7  jTD  6 10  B  bir.  52  J  D 

Û-L  Jj.  C 

la  Palu,  673.  A 

Paluau  1  o.  A 

la  Paluë,  feig.  409.  D 

Paluel ,  feig.  749.  D 

Pamel  feig.  6  56A  bar.      A  8a8.E 

Pan,  feig.  49 j .  A 

Pani  s  ,  (  feigne  un  de)  &  fuiv.  Vt-jtt 

Pardaillan. 
Pasias,  (  feignenu  it)  L2îj  &  !*'*>• 
Pan jaj ,  fcig.  1  94  c  1  9  5  Jbar.  1  96  A  comté 

196.  B 
Pannat,  bar.  896.  A 

la Papelardicrc,ieig.  490  Bbar.4yo  D  49 1 B 
Parabere  ,feig.  i_o_  A  comté  1 9  ùID 
Parcé,  fcig.  I  f  a,  O 
Parcevaux,  JtJS.  ^ 
Parcouf,  feig.  347.  A 
Parcoul ,  feig.  TjTB 

Pakuaiuan  (  Ctntâltpt  dt  U  mtifin  dt)  1 74. 

&  fuiv.  . 

P MUMM  U-an  ,  (  ftipituri  dt  )  1  7  J .  à" fuiv. 
Pakdaiiun,  Qtigntwi  de)  1  91.  à-  fuiv. 
Pardiillan ,  feig.  175  c  bir.  195.  L»  j  >;6  B 

en  Guyenne  .  i  7_4_  B  P*n)éi ,  1 8  7  B  196  A 
Pardcilhan  ,  bar-  1  94.  D  Babeii  en  Arm^niu, 

bar.  1  7^.  B  *»j7r Pardaillan. 
Pardiac  ,  comté ,  ij  î  E  2  L2i  B 
Pardo,  9_i.  B 
Pare  nuis,  iâ.R 
Parent ,  8  }_.  A 
Parentt ,  8  )  1.  B 

Parfouru,  feig.  144 D  E  1  jd.  D 

Paris,  (eig.  164.  E 

la  Part  Antique,  feig.  J2i-  A 

Parthenay,  feig.  8  F  1  jo  E  1  $7  E  138  D 

**7  O  wyt^  l'Archevêque. 
Pai-Tcuquicres,  184.  À 
Paflay,  bar.  594.  A 

Paflavant ,  (cig.  fii  3  c  baron.  606  B  comté 

cLio  C  marq.  6  1  4.  C 
Paflïs,  178.0 
1a  PiltorcHe,  «ig.  B 
Patarin  ,  \6  3.  B 
S-  Pathus ,  feig.  1  fin*  D 
Patry  de  Vilcray,  38XD 
Paudric  ,  fcig.  347.  A 
Paudy,  feig.  3  37.  4 

S.  Paul , feig.  130  A  1  9  5  E  3  5  9  E  360  E 
comté  l_i  A  119  IJ386D508C514 
B  ^15  B  £  3  §  c  6  5  3  C  marq.  jfii.B 

Paulte,  1 1.  C 

Pauthe ,  754.  D 

Payen,  613.  B 

Paynel.  i_4i>D  154A  378. E 

Pé  ,  8_9_i  B  896.C   

PcchCaunez,  748.  B 

Pechmourier,  ftig.  747.  E 

Pechpeirou ,  748.  B 

Pecqmgny ,  il  C  j  <6  .4  feig.  136  A  634 
C  bar.  846  À  1*7(4  Piquigny . 
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Peiramont,  f  ig.  l<_9_.  E 
Pclaport ,  889.  C 

Pclctargci ,  leig.  j  3  8  D  340E  344B  34* 

B  894  C  bar,  3  4 9.  B 
Peliffes 1 ,  fcig.  3  5  ^TD 
Pcllan ,  fcig.  425.0 
Pellegry,  747  U  750.E 
Pcllevé  Rebets,  &$  i_.  B 
Peloux,  16  3.  A  D 
Pembrock ,  comté  n"  n  B  918.  E 
Pjnascoit  de  Kiroualu,  (  genulogte  de  ) 

9_i-fL  Cr  /*<«. 
Pcnancoet ,  û-î_t  B  916  A  de  Ketentlle ,614 

D  tiii  B  916.  B 
Pcnciat ,  feig  3  jj^  X 
Pvnl.oat,  £i6  yi  t»j/r  Penancoct. 
Pciihcur,  Icig.  41  j.  il 
Penne  .  891.  A  O 

PtNiiutviu  ,  duché  pairie  nouvelle  érection, 
en  1  fi  j  8,  en  f..v»ur  de  Fkakço.se  de  Lor- 
raine &  deCLSARduc  de  Vendôme  ,  18. 

PtN  Hium,  ductu.Pairic  nouvelle  énâton 
eni697.  pour  Louis  Alixanoiu de  Bour- 
bon, prince  légitimé  de  France  1  comte  de 
Toult  ulc,  49.  Pieees  itncern/uu  ttm  fecin- 
de  éreitien  ,  tb;i.  &  fuiv. 

Pcntni  vn  ,  comte  3  78  A  573  B  E  5  74 
D  575  U  uJ>  A  jjj_3  A  û_lq  B  6  s  4.  A 

Pcralte,  à£  O 

Pcripcrtuia,  84J  A  feig.  84J  C  fïUde  Ué- 

'mu  &  Crujltes  ,  843.  A 
Peraut ,  feig.  3  58.  A  ii 
Peray  ,  6  1  a.  B 
Percevault,409.  D 
Perche,  comté  1  3  4  A  138.  C 
Perdant ,  leig.  750.  A 
Pcrdeilhan.  vtyt*.  Pardaillan. 
Perdillan.  vajtt,  ardaillan. 
Pcrclles  ,  feig.  843.  C 
Pergedaten  Pcripord,  feig. 
Periercs,  feig.  1 19.  F 
Perignac  ,  feig.  3  j  4  A  C  E  \  î  ï.  B 
Pcrigné,  Li.  C 
Pcrigncux ,  feig.  167.  C 
Perigord ,  3 1±  B  2  i  i  A  comté  5_t_j,  C  C  { ^ 

A7J5-A 
Pcrilles,  1  77.  F 
Pcrnant ,  leig.  16  |<  D 
Pernes,  feig.  iiî  D  8_3_o  A  837.  D 
Pernflein  ,  j  A 
du  Peron,  feig.  3_2i^  A 
Pirot  ,613.  C 

Peioufc ,  leig.  J7IjIS7*D57  3.B 
P-rouIfe,  (eig.  ^^2i•  A 
Pcrqucs ,  feig.  140  C  en  Ctjfentin  ,  140. 
Perreau,  14  3.  A 
du  Pirrur  ,  1  j  1  B  3J5  3_.  A 
Perrot,  feig.  i  5  z_.  c 
Pcrfac.    vtj/i  Pclchart. 
Pcrucicrc  au  comtat  d'Avignon  ,  feig.  167. 
E 

Pcrulïc,  894E  8_9J  A  feig.  1 17  F  3  34  E 
347  E  lâA  B  2i  i  C  bar.  34^7  C  D  340 
SC  jjfîDfciLL  [j  les.  chAmfjny ,  346.  A 

PcrVcis ,  leig.  6  <  i-  B 

Pclchart  »  407.  jI 

Pclchier ,  leig.  3  J2i  E 

Peftillac  ,  Tcig.  750  E  751.  B 

Peterfein ,  leig.  2  3_o.  C 

petersfeild  ,  duché  918.  D 
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■Pethbois  ,fcîg.  4x5.  D 
Petkveau ,  490.  E 
Peuerano ,  prtncip.  _L_LA 
Peuchaut  ,  364.  A 
la  Peyrate ,  Icig.  13  1,  Jl 
Teyre,  j  41  D  fcig.  iM.  / 
-Peyronnenc ,  548  c  754  B  2Î^  A 
; Pey rofle  présTîâzake ,Tcig.  248. E 
Pczaro,  fcig.  J  !__.  E 

Phelippeaux  ,^jo!)  j6±  Bit  14  PivWirre, 

Jjo.  D 
5.  Philbert ,  fcig.  t4^.  B 
Philcbois,  fcig.  48g.  A 
Philippieen  Limoiin ,  fcig.  34  j.  E 
le  Picart,  4_2J  E  Jt<tiW ,  749.  A 
Pichcron  ,  Tcï^.  897.  A 
Picquet,  ty.  A 
Piémont ,  princip.  574.  A 
Picnne» ,  fcig.  z*± Edn  D       £ marq. 

Hi.  F 
Pispjpe,  fcig.  ■___££_  C 
Pierre,  179.  F         B  bar.  *7>.  F 
la  PierrcTTÏT.  E 

Pierre-  Bufficrê  ,  jajj  D  «j-i  D  jaj  fi 
il!  A  ,398  c  895  A  fcig.  i±i  ici<- 
tuuntuf,  \±6.  A 

S.  Pierre,  fcig.  117  Cï  43  D  144A1  JJ^D 

Tierreeloux  ,      j .  B 

Pierre  flîre ,  feig.  J  __a  A  490  D  t.p.  x  C 

Picrrefort ,  feig.  jio.  j) 

Pierrepcrtuis ,  tm  1  __,  F 

Pierrepont ,fcig. c 09  A  j_i_o  /  C  bar.  73 7  C 

Pict'm ,  1  5  7.  c 

Pignatdla,  5  3  I  B  A'Antpn,  Jlo.B 
Pignateili  ,  5^0  B  jr^  a  tftuu ,  <M 
la  Pignelayc  ,  41  9.  £ 
Pilly,  feig.  j^R 
Pilmont,  94.  B 

PimcmeldeFônfeca,  JI9C  rfr  ^«m, 

C  if  <»_;  £  5_o.  B 

Pinard ,  491.  A 
Piney,  duché-pairie,  iSj.  E 
Pinock ,  d  j  s_  C 
Pinos,  Jii.c 
Piolaine  ,  Tcîg.  416.  c 
Piquigny  ,  »}D" 

«f///  Pccquigny. 
Pifany ,  marq.  ij>  F  î__u  C 
PiMoc  .  ni.  F 

Pifli-ie»,  JLi  C  141  F  J76X  611  A  736" 

P:fly,  fcig.  j7.A 
h  Place,  a4~4~~F~ 
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fcig.  iii  D  »37.  C 


B 


Plachy ,  fëTgTBJL  F 
Plaines,  fcig.  13  3.  D 
la  Planche  Hubert ,  fcig.  ii_E 
les  Planches,  fcig.  117  C  1  j  7  E  _j8  A 
Plancoet ,  feig.  375.  li 
Plancy .  fcig.  74~zTD  marq.  fij.X 
Plinnci,  fcig.  140.  F 
Planterge ,  fcig.  __j_]_  C  8  90  B  C  bar.  89*.  £ 
la  Plante,  fcig.  1  19.  D  131.x 
PUfly,  fcig.  _.<>.  a 

PmsitR,  (  ftipunrs dt)  __JL  wy/*  Boufflen. 
du  Pleffis,  140  n<i  1  j4 d        F  feig. 

.81  A  403  D  407  A  E  4«  ftitgttti,  fcig. 

«47  X  Gir^ri ,  fcig.  490  D  _>ffï  iij-ji  ,  fcig. 

«•il  C  PrtfM»,  comté  42J  &  **  fVm/» 

fe,g-  421  ^  MxTnnttiu,  fcig.  Mî* 
Plcûio ,  vie.  927.  C 


Plevenou  ,feig.  375.  CD 
Pleun  ,  fcig.  ;3o.  j< 
Pleuvant ,  fcig.  768.  C 
Ploeuc ,  9  a.3  C  bar.  ibii.  in  Timtar  qjla.  B 
Ploucr,  feig.  3516  B  comté  3  ;6  B  397.  0 
C  D  —  — 

Plouicic,  fcig.g  30B83Î  Ai  8)9.C 
Pocancy,  feig.  811.  C 
Pocé ,  fcig.  1 0.  E 
Podevin,  185.  C 
Poët,  fcig.  2.85.  c 
Poilevache ,  fèjg.  408.  D 
Poilly ,  ïo.  c 
Poirier,  144.  E 
Poifieui  TTëTe.  76  t.  J 


^g.  768.  A 


la  Poiflbnniere ,  Utg 
PoiOy,  118.  D 
Poitiers  ,  17^ F  J_oj D         fi  741  B  Jk 

Xjt  fAnglnt,  ikid. 
Poix,  88F  11  j.  C 
S.  Pol ,  comté ,  134.  B 
Polaillon,  184.  F~ 
J'oligrac,  Ï6TF  2L4C^21-A 
Pohgny  ,  fcig.  lia  F  j  97. TE 
Pologne,  js^B 
Pomeranie  ,  643.  B  duché ,  M4. 
Pomiers ,  fcig.  z  j  g  c  F  i^o.  B 
Pomment  h ,  vie.  3  96  C  D  397.  A  C 
Pommcroj,  fcig.  ji  B 
Pompadour ,  1 7  C  19F  j  Jg  D  7_i9  Afcig. 
_  iîîD  749.D 
Ponce  de  Léon ,  5 1£,  B 
Poncées,  feig.      F  8_i  F  8_i  CEF  84c 
ii  A/LUE  £  vic.8_a.D84E  81  Fli 
Bt*jf/f  Boufflen. 
Poncie ,  fcig.  j  16.  B 
Pons, fcig.  !____  D  i«o  E  _____  £  agp  A 

549  E387B  ^89t74aC89<  B  C  w 

SiUMtHgt  ,  î_fi  7j  D 

Ponfooas,  fcig.  ij_j.C 

Pont,  feig.  tg  D  bar.  _,&>  B  marq.  jn  D 

VtjBD57,.x 
Pontac,  iJî.  E 
Pontallier ,  668.  A 
Pontailles ,  fcig.  1  3 1_  A 
Pontarion,  feig.  jij  A  3  38  D  340É  341 

AD  894-  C 
Polit- Bellanger  ,  feig.  1  46.  C 
Pont  dti-Bicz ,  feig.  1 40.  A 
Pont  Breccl ,  fcig.  42 1.  c 
Pontbriant ,  148.  D 
Pootcarrat ,  feig.  3  j  i\  B 
Pontcoulant,  fetg.  131.  8 
Pontevtz ,  iiî_o  C"  49  C 
Pontgibault ,  feig»  _j_Tj  .  E 
PoNiHisu,  comté-pairie  érigé  en  17J0.  pour 

Charles  de  France ,  duc  de  Berry  ,  108. 

fitf€t  tmtntat  tttit  HtSu*,  Hid.  &  /«m 
Ponthieu ,  1  3 1  A  comté  Joj.  B 
Ponthieux,  i_ù  C 
Ponthus , fcig.  3^)6  E  398.  D 
Pontiou ,  fcig.  12.D 
Pontmtniac  ,  fcig.  415.  D 
Pontmenard,  feig.  405.  E 
Pontraolin  ,  141.  £ 
PontnormandTiélg.  407  C  41J.D 
Pont-Saint-Pierre>  feig.  1  j  il  bar.  iW.  5t 

Pontpierre ,  fcig.  416.  A 
Pont  en  Royans,  marq.  a<<>.  B 

Pont  val, 
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Pomva! ,  feig.  j.E 

Pont  de  Vaux  ,  duché  érigé  en  1 6 a  3 .  pour 
C'iiAïu.fci-IlMMAfiuu.  de  Gorrevod ,  comte 
de  Pont  de  Vaux  ,661..  pkttt  umitn*** 
1  un*  éuâf»  ,663.  &  faiv. 
Poni  d«  Vaux,  {  <M*m  e«ir  iwx  i#)  668. 
&  fmv> 

Pont  de  Vaux  ,  (  t$mtti  i*  )  671.  &  faiv. 

vtyix,  Gorrevod. 
Poni  de  V»ux  ,  conté  ££7  C  669  A  671 

C  D  duché  6  70.  A 
les  deux  Ponts ,  feig.  j  11  B  comté  (S  i  j.  D 
Popoli,  duché  86.  A 
le  Porc  de  la  Porte  ,  6 1  o.  E 
Porcean,  comté  6      D  û}8  BC  £  j_g,  BC 

640  B  64J  c^i  B  djj-B  pfiocip.6 

Porcelet) ,  179  A  tii  F  184.  C  d'vi*}*  1 8  j 

D  i*  MéWâiu  ,  11  B  74  j.  C 
Poréc ,  2 1  >l  £«m  ,  1 1,  A 
Porhoet ,  comté  1 J  4  A  1  j 8  C  1  î  J  D  j 84 

C 

Port  de  Vilk,  feig.  8i-F 

la  Porte,  46  3  *  D  466  A  feig.  i  f  9  Fd'Jr- 
n'u,  J2J  A  Md*.énni,  7  jS  Arfr  UMtii- 
itrdjt,  46  J  *D^j,E 

le»  Portes,  feig.  J9.9.     41  a.  D 

Portsmoot  h ,  duché  6  1  ifi  m  AngUttm ,  du- 
ché 218..  DE 

Portugal ,  j  14  A  Ce/ml ,  166  D  N#rwx  , 
U±  D 

Pot,  i4jC  31  1-  B 

la  PoitmB  ,Cftigiuars  4t)  1  %6.& {niv.vt^i 

Harcourt. 
la  Poterie,  feig.  1  f  6.  F 
Potcrcau ,  feig.  146.  X 
Potigny,  feig.  u(C  1 17  CF  LiiL  A 
Pouancé,  bar.  130.  C 
du  Pougct ,  3 37.  B  C 
Pouldavid ,  in  lii etagne ,  feig.  388.  D 
Pourcairaguts ,  feig.  894.  D 
Pouian  ,  1 91 .  A 

PouiaugesTfëîg.  yj±  D610B  6"  1  3  C  bar. 

605).  D 
Pouvrcau ,  606.  C 

Poux  au  comté  de  la  Marche,  $17  A  feig. 

jitBcDE  363  B  DE  364TB  C 
Pouy ,  1 78. E 
Poyannc ,  nurq.  1 8.  £•  D 
Pranûc,  feig.  1  40.  D 
du  Ptat ,  6±s  B"~3~9  5.  B 
Pré, feig.  8j_E 

Prtatix ,  1  ±o.  C  feig.  1  j  1  D  146.  A 

Prccaire,  kig.  143.  A  B 

Precigny ,  10  C  17g  A  570  D  $71  B  in 

Ttutéi**,  leig.  2E  8  A  li  B 
Prccy ,  feig.  i:D  116  A  8_yj  B 
Prefieins,  feig.  îJS  J_.  D 
Pretnanin ,  feig.  117.  B 
Premeau  ,  feig.  14.  B 
Premoran  ,  (eig.  41 1.  C 
PrefTat ,  feig.  M  67  E 
Preflia,  667.^ 
Pretot,  feig.  15t.» 
Preuilly  ,  bar.  769  D  mirq.  769.BC 
Preullay,  IJ4.  F 

Prévôt,  3_î4  A  493  E  603  A4i  j_C77»' 
A 

h  Prévôté  391.  F 
Preure,  8j  j_.  B 


Preux ,  feig.  &a.E  <>4  c  *»x  b»t ,  94  C  è*t 
t*rj*  1  8  j  4.  D  feig.  AU.  v*jf$  des  Prez. 

Jts  Prei,  tei 5.  83  t.  A 

Prie ,  »  x  F  430  D  76  $  D  (eig.  g  A  509.  B 
C 

Priego ,  marq.  ji^.  D 

Princé,  feig.  771.  A 

&  Prifc  ,  feig.  118.  B 

S.  Privé,  feig.  110. D 

Procita,  5x4.1» 

Prodigues,"  jaj.  C 

Prondincs  ,  feig.  J  6  j .  B 

Piovcncy.feig.  i  j  DE  14.  A 

PnouuAe ,  (  feipum  il  )  j  J  l*&fû*.  vqii 

Dur  fort. 
Prouliac,  feig.  7jt.  A 
Prouvil!e,  F 

Prouzet ,  8|  F  U Ont ,  feig.  MJ.  itvâl ,  (t\g. 

un. 

Prudhomme,  758.  C 
Prunelîy  ,  1  j  |TF" 
Prunclé ,  14  g.  c 
Ptibeliard,  bar.  m.D 
Puigné.feig.  18.  D  F  1^  A  C  bar.  lgF 
Puiguilhem,  marq.  740.  B.  Vtjtx,  Puyguil- 
hem. 

Putmignon ,  feig.  889.  A 

Pujols.feig.i  7jE734B73iC7j6  A  D 

bar.7_3<  E  7Î7  *719-  B 
PuifayeTTeig.  f 09  D  )it  B  D  j  1  j.P 
Puifeuh ,  11E1L  A 
Puifieux  ,  feig.  148.  F 
Purnon  en  Touraioc ,  feig.  895.  A 
PufTie.feig.  10.  D 
Puffé ,  feig.  6_û£  B  607.  A 
Puvclin  ,  Teig.  B 
du  Poy  itBuliB  3^  Cj^i  È  jij  C 

feig.  J_£6  F        F  49t.  C  D 
Puy  Béton,  feig.  749  C  bar,  jfoj A 
Puyhoudry,  feig.  106  B 
Puy  du  Coudray.Monio  ,  C 
Puy  du  Fou,  15C  19  D  61  5  C734.B 
Puygirault ,  1 40  A  74a  C  764.  A 
Puy  gUilhem ,  (eig.  j  J 1  C  v»yt*.  Puig«iilhemk 
Puy  SaintGuimicr  en  Auvergne,  358.  B 
Puy -Laurent,  feig.  J^J.  A 
Puymerl» ,  feig.  3^9.  E 
Puy  du  Tour,  feig.  76  ^.  B 
du  Puy  de  Vaun,  363.  C 
Puy  vert ,  feig»  187.6 
Puy  de  VillauiéTTlêig.  768. B 

a 

QUAER.VER.DEN,  6jj.B 
les  Quatrcfaverii ,  feig.  1 }  J.ËF 
(juatretnarcs ,  feig.  1  j  4^  F 
Qnciffac.  vtjét  Caiflac. 
Qt^eien,  41  \.  D 

Q^icllenec  ,  }JU  B  407  D  419.  D  E 

Que  lus  ,  bar.  894.  D 

Qu^enin  de  Suarcs,  18  5.  C 

S.  Quentin  .  feig.  1 94  C  195  A  j6ô.  E 

les  Querdes,feig.  fit  j.  C 

Qnjreques  ,  gj);  A 

Qiierrieo,  marq.  89. E 

Qucfmeghem ,  feig.  S  j  3 .  A 

des  Queloes ,  1  £n.  F 

QukiNor ,  (  fngtMTs  d»)i\o. &flùv, vijtt 
Boumooville. 

K 
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Quefnoy,  feig.  gag  E  gi^BSjoBgji 
A B  marq.  658  A /i»rf< Pratfr  fci  g.  1 3  9  ■  E 

Quetc  ville  ,  leig.  £ 

la  Queue",  feig.  C 

Quieret ,  1  to.  D 

Quicricy,  feig.  Li*  B 

Quievrain ,  feig.  6  i  t.  A  bar.      3.  A 

Quilhltre,      ^  D 

Quillcc  ,  fciii-  406.  B 

Quincicu  ,  1  jj^DE-  ttfo.  A  B 

Quincy.fcig.  jo8-  £ 

'Qjwngo.fcig.  C 

Qui mw  Lotcu , duché érig é en  16*9 t . pour 
Gur-AvooNCi  de  Durfort ,  comte  de  Lor- 
ges ,  maréchal  de  France ,  77  t.  PuuKtm- 
ttttuttt  (tttt  itt&ien  ,  m  -  &  [uiy. 

QLiintin,  J8j  Afeig.  38.J  B  comté  î  07.  C 
L>  — 

Quintana,  marq.  jîjLA 

QujqueranBeaujeu  ,  181.Cn 

Quirra  ,  marq.  fitf.  D 

Qujûarmet  d'Anzay ,  1A,  E 


RABASTE ,  6ct6  A  4o-j.  A 
la  Rabafteliere,  feig.  £9j  B  inPtitut, 
vie.  »*<4.  / 

Rabat ,  feien.  7il  A  bar.  iâi  A  7jfi  C 

comté  LûJL.  A 
Raburin ,  1  i.  F 
Raillac,  feig.  3  59,  E 
b  RiMAUuititii  ^Qtiptintit  )  41  5.  ^-W 

1177//  Coyon. 
la  Raimbaudicrc ,  feig.  41  j.  E 
Raineval I ,  né  A  feig.  »J_7.C 
Rais ,  feig.  401.  F 
Raifne,  barTo^tf.  C 
Rambovel,  feig.  8i.  C 
R amsou tiXBT ,  duché-pairie  érigé  en  1711. 

(>our  Louis  Alixanurb  de  Bourbon  prince 
egitiméde  France,  comte  de  Toutou  Te, 
192:  ritttt  untmtat  (tttt  iitàwt  ,  ibii. 


V  (ut 


16.  B 


Ramon  ,  74'a  H  f,tth,  5  14.  C 
Ramplatie  ,  feig.  i_go.  li 


jâttt. 

Rambouillet,  marq.  1 9.  F 
Rambures,  645  B  feig.  1 
la  Ramée  ,  m.  C  ~ 
la  R;,mcronr,e,  feig.  6  06.  C 
Rames ,  leig.  1 1 9.  F.  1  6  1 .  F 
1,748!" 
atie  ,  fei 

Ranchicourt ,  836  C  feign.  ibii.  S 17  A  E 

8  s  9  D  S^k  B        '  -l 
Rancon  ,  S-  F 
Rmgis.fcig.  119. F 
Racines, feig.  141  D  i4tf.BC 

Ranffart ,  feig.  ~ëJ6.  B   

la  Raliliere  ,  feig.  tf  07.  A 

Raffials,  JÎ4B  747.  ç 

h Ratonniere,  feig.  Ça(,,  C  tn UinbtM , feie. 

«07;  D  '  * 

Ravel ,  feig.  tfj  o_.  D 

la  RAviLLAVjT7«^»r/  «V  )  410.  r.  Goyoo. 
la  Ravillays  ,  leig.  410.  c 
Raville ,  (S  41.  C 
Rauleon  ,  feig.  41^.  A 
Raymond,  3  jfi  C  1,60.  E 


Raynel,  feig.6_jj,  C  marq.  639,  D 
Rarerguet ,  feig.  74a.  C 
Raies,  146  A  jfîIB 


Reaux,feig.  i_rLD 

Rebcnac,  comté,  184.  A 

Rebeque ,  feig.  a.  3  9_.  F 

le  Rebours  ,  741.  A  }  yo.  D 

Rebrcuvcs»  feig.  841  R 

Xechem , bar.  6 1 8  Ccoroté,tfit.  B 

Recourt ,  646  A  648  A  bar.  ikd. 

Reculât ,  feig.  j  71.  B 

Redeghem ,  j  a  5 .  C 

Reelinghen,  leig.  159.  F 

Rtffin ,  9^. D  

Refuse,  917.  A 

Reggto,  duché  ?tftf  B  Jtj.E 

Regnaud  .  40  1  A  391. C 

Kcgnauville,  feig.  847TB 

Reilhac,  768.  B 

Rcillac,  14.  iï 

Relly,  feig.  a  19.  D 

Ruai  incourt  ,  (  fiiptws  it  )  8JL  &  Jniv. 

vtjit  Boufflers. 
Remiencourt , feig.gj.C  18.  E 
Remigny,  tij^E 
S.  Remy ,  feig.  7f4  E  marq.  494.  A 
Renais,  feig.  1  îlTh 
Renard,  491.  B 
Renecic,  jo8.B 
Renel ,  marq.  B 
Reoeffe ,  641.  Ai)&B  Wmtujét  6^49.  a 
ReMCUfSSiNT  ,  (  ftipunu  i«  )  gji,  <jrfMiv. 

VtjtK.  Bournon ville. 
Rctigucffent  en  Boulenois ,  feig.  5  ^  1.  B 
Rcnneville ,  feig.  115.  C  E        C  1 17.C 
Rcnty,8iî  C  818  A  8  3  4  A  E  feig.  £  ;  d  A 

C  é37  D6  38  B639  B  616  B65.7C 

marq.  640  B  D  E  641  A  644  C  £to  B 

é54B-6Té.BC  L 
Repaire  en  Sarladois,  3  <é  C747.D 
le  Repas,  feig.  14^.  F 
Repentigny  ,  feig.  140.  F 
Reliant,  405.  E 
Rcxhel,  comte  1 74.  A 
Rethelois-Maiarini  ,  duché  •pajrfo  .  46  x.  E 

4li  *D  21»  A  B  3^S- 
Reverant,  bar.  loj.  B 
Revcfli  ,  feig.  i90,  E 
Rcugny  en  Touraine ,  feie.  136"  E  400  D 

49jB49j.CE 
Reume,  feig.  $52:  D 
Rmy,  leig.  4^.  E 
ivhin,  comté  jot.  C 
Rhingraf ,  CC43.B 

Rhingrave,  507.C  6^îLdnSbin,  tf44.fi 

RJwdej,  isjT'B  

Rîins,  410.  D 
Riant ,  468.  c 
Ribadeo,  comté,  530.  A 
Ribagorfa,  comté  fi+C  518.  A 
Ribcrac,  feig.  1  96.  A 
Ricard,  334  B  2Î1-  D 
Richard  de  devant ,  I J  3^  B 
Richardeau ,  4j  ^  A 
la  Richardiere,  feig.  jjj.  A 
Richg»ou&g,  (  mttftitit)          Vtjit  Me- 
luo. 

Richebourg  ,feig.  i»2  C  130D  23  1  A  C 
tf_J_î  D  marq.  ati  A  B  C  £  i  j6  A  83g 
c  841  B  84 s.~B~ 

RiCHiMoMT,  (  Wari  it  >  919.  e> /iin. 

Richmont ,  duché  9x8  E  $*9,  C 

Richolt,  bar.  éiî*  B 
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D  138c  t±8  E  219 
9*8  C  feig.  i  ;  4  B 
î8  t  B  bar.  1  5jfc  lib 


B  4_oî  D 
C  380  B 
1 6a  A  comté 


la  Ricordaye ,  feig.  41  3.  A 
Rieucafc ,  748-  É 
Rieux  ,ij  D  1  3  8  C  7  3  8  E 
581  E 

m  A 

85  A  î88.D 
les  Rieux  ,fcig.  8_3_;  A 
petit  Rieux,  feig.  iJfiiF 
Rigault ,  feig.  741.  E 
la  Rillardaye ,  fëigT  395.  F 
Rimval,  feig.  1  JI.C 
Ringlefet ,  118.  E 
Riovalem  ,  917.  E 
Riparfonds ,  feig.  13^  A 
Riperda  de  Solms ,  6  14.  C 
Riquarville,  feig.  iagTÀ 
Ris  ,  mar q .  1  £.  F 

Risbourg  Bournonville ,  marq.  841  B 
Rivarennes  ,  feign.  10C  i_i  D  11  c  13  C 

Rivau,  fetg.  491. E 
Rivcry»  i^ji^ 
Rives ,  feig.  %6i  C 

Rivière ,  17JB  ±03.  D  4J  j_  E  416.  C  7J  j 
Â  744  Dfcig.  190F  381  C74t  D  Btllf 
gtrdt ,  feig.  lifi  D  >*M«ti ,  feig.  i_2  O 
899  D  Brtnn ,  feig.  a^j  E  >  feign. 
4j  z  D  A  Lâidtut ,  1 2  i  A  RimUtj  ,  leig. 
UoA^i  Tinfan,  bar.  49  5  A  Vàitàurtnt, 
leig:  4_i£.  A 

Rivoire,  364C673.A 

Roarthaii,  »afi.B 

Robecque ,  pnncip.  6  5 S-  A 

Robion  ,  feig.  |fj«  A 

Robles,  comté  8.4J.  D 

Robollet ,  bar.  84J.C 

Roc  ,  en  Sarladois  >  feig.  3  J_£»E 

Roca,  711.  E 

Roce ,  leig.  177.  D 

h  Roche  ,j:oE  $64  D  6»3  B  117  E 
feig.  180  B  490  D  491  A  6-i£  B  comté 
J02  A  JpM»,  ni  E  LLJ  D  345  c 
Î44D  141  B  iéo  B  jt/4ii,  feig.  18  F 
«n  Atitnnt ,  comté  5  ci  D  **r*ttn ,  feig.  1  - 
C  lMNf»W,(eig.  î^fttÂMftiirt,  19.C  bar. 
iiiif.  tn  trtugnt  ,  feign.  6  :  C-.  B  Cltmdut, 
feig.  8_9_J  A  ifu  P«7 ,  feig.  48  9  L>  KijjSa, 
feig.  14}  E  ftus  Jdtntt  Stvttt,  leig.  571  C 
Sinittlitj  marq.  6_6_l.B 

Rochebaroti  ,  14;.  C 

Rochcbrune,  feig.  l/LJI 

Rocheccrvicre  ,  feig.  569.  A 

Rochcchouart ,  uEij  D  t;i  B  îti  A 
Mi  E  jjj  B  1 L2  B  341  C  ; 4 3  E  ;  8 1 
B  3 8 S  B  736  c  <f«  7*" •  2ÏJA 

IB4f,  lû  A  464  »  D  fdkdtâJ,  i&î.  C 

Rochccorbon,feig.  i_8_cuF 

le  Rochedagoux  ,  feig.  jid.C 

la  Rochcdcricn ,  feig.  3  78.  A 

Rochcdragon  ,  JfaJ-E 

Rochekmlt , (  (ttHttt  dt  )  i84_.  Brancas. 

Rochefort ,  1 34  C  jj  1  F  j_iO  C  333  E 

§oA3_8iB6t}U  76  8C89i  Afeig. 
F  1  j_4_B  c        B  575  A  607  C  fi 
bar.  j_47  A  824.  D  comté  1  j  D  1  j  j  B 
1 8 4  C  «V S.        ,1311)  rt*»J7 >  160  F 
dt  Jhttktn  ,15t.  D 
la  Rochefouftud  , 144 B 167  A  318  C737 

C  241  C  771*  A 
la  Rochcfourciu ,  leig.  *46.  E 


la  Roche-Goyon  ,  feig.  37JCE378B379 
BDE  380C  381 B  383  D  384  A  38 J 
BD  jgo  DjpjB  400  F 

la  Roche  Guillebaud,  leig.  544.  A 

la  Rochecuton  ,  duché  pairie  érigé  en  ifin. 
pour  François  de  Silly,  comte  de  la  Ro- 
cheguyon,  856. 

la  Rochkchton  .  duché  érigé  en  167g.  pour 
François  de  la  Rochefoucaud  »  70 3  ■  Pittts 
camtrnjnr  une  éitBitn  ,  ïM,  &  f»iv. 

la  Rocheguyon ,  feig.  6jj  B6\iA  comté 

j8j  B  ducnÉ 
Rochemcaux ,  vie.  15  E  3  47.  A 
Rochemilcy  ,  comté  1 06.  D 
la  Rochepot ,  feig.  fi  1 1  B  comté  6 1 1 .  B  C 
du ^°^cr »  4°*  O  4°i    feig. 40 y  D J 

la  RochcrotuTe,  1  n.  E 

des  Roches,  i_i  A  feig.  i_£  A  491  B  6~oe 

B  tdritdtt,  feig.  10  A  15  D  fr/t  Ltudun  , 

feig.  264  D  S.  jçi^»n» ,  feig. 
la  Roche.Tcflba ,  iy  D  leig.  jjjj  b  £8^ 

ta  Rochette,  j6i  E  feig.  268.  D 


&  fuiv. 


Roounis  ,  (  JSjpmt  det  )  417, 

vtjéi  Goyon. 
les  Rochettes ,  feig.  407  C  4_t  7-C 
Rocque ,  i_û£  E  dt  Vuengrvdlt ,  ir»6.  E 
Rocqucville  ,  bar.  640.  c 
Rodarelde  FrefEnet,  741.  B 
Rode  en  Catalogne, vie.  1 77. K 
la  Rodcrie ,  feig.  6 1  9.  A 
Rodes,  feig.  345  C  j  j  1  c 
Rodulf ,  aJLiTB 

Rceux,  (  fttgntttrsdt  )  64*.  &  fuiv. 

Roeux  ,  ( ttmtti  dt  )  645.  e>  friv.  647.  & 

ftuv.  vtjtt.  Croy. 
Rceux,  feig.  ijj  A  63  £  A  comté  1  j  1  A 

646  A  £  £  j  £  f«  i!r;#»»  ,  leig.  8  i8^C 
de  Roffey  ,  11-  E 

Roffignac,  3_£»  E  j  B&o£DE  749.0 
Rogres ,  488.  A 

Rohan  ,  1 3  8  C  1  j  3  F  sjjA  069  D  j_9_j 
B  j_7_5  A  614  B  vie.  384  C  duché  ajj 
D  pairie  iïtd.  dt  Mtntbtion,  841.  D 

Rohan  Rohan  .duché  pairie  érigé  en  17T4. 
pour  HmcULES  MtRlADkC  de  Rohan  ,  prin- 
ce de  Soubife  .ni.  vititt  (mtnànt  uttt 
ht  Bit» ,  thtd.&fuw. 

Rohan-Rohan  ,  duché-pairie  r  ;  4  A  -  6  9.  D 

Roillanctte,marq.  lii.  F 

Rcirand  du  Villars ,  1  06.  C 

Roifin ,  feig.  119.  B 

Roland  ,  i_2  U  ili^F 

Rollin ,  1  iTF  i }  1  C  13  8.C 

Rolly, <5i_£r~ 

S.  Roma ,  feig.  2 1 3_  •  E 

Saint  Romain ,  feig.  1  o  F  tn  Cié ,  feig.  1 07. 
F 

S. Romaifc , comté  a88.  D 
Romarart  >  vie.  i  \  6.  C 
S.  Roman  ,  feig.  284.  C  D 
Romilly , leig.  \i.xCdtU  cbtfntltje ,  395 
C 

la  Roncerie,  37g»D 
Ronchcrolles  ,  6  n  C  feig.  1 },  1 .  E 
Roncheville ,  feig.  fi  3  8-  A 
Rongy  ,  feig.  119.  B 
Ronncs , feig.  l 3L1  F 
Roofard,  768.  Â 


- 


T  A  B  L  E  D'E  S 


MAT 


Ronfoy ,  feig.  6 1  s\  D 

Roodes ,  feig.  5ii  D  j  i  j .  A 

duRoq ,  A 

U  Roque,  fc;g.  8.  j  f.  B 

Roqucccrviere  en  Roucrgue  ,  &07  C  feign. 
éog  D  608  A  *n  SthnfM  ,  7j  J_.  A 

Roqucbouillac,  749.  B 

Roquebrou,  2l2Bbir. 8g£.  A 

Roquefeuil,  jîj  B  7^8  L>  8^1  D  feign. 
ikid.  8^  G  bar.  8  9  1  ■  B 

Roquefort,  bar.  181.  D 

RoQjniAune,  duché-pairie  érigé  en 

pour  Gaîion  J»an-  Ba*  un»  de  Roque- 
taure  ,  marquis  de  Rirart  ,  004.  Tutti 
untmtMKtm  irtSion ,  ikid.  <r  /«iw. 

R  oQiitLAURi-,  duché.pairie  nouvelle  é,rcâion 
en  lifij^  pour  4nioini  Gaston  de  Ro- 
quebure ,  maréchal  de  France,  919. 

Roquemartine^  feig.  ig.fi,  A 

Roqucnadcl ,  feig.  7 5-1  4  B  7^-  * 

"Roques  j  (eig.  1 28.  B  o 

la-Roque    nimba  ut ,  feig.  75  7  'B 

Rolan ,  feig.  7  J  4  0  7  5  5  fi  Vtjd  Rozan. 

Rofay  ,feig.  fijj.  1) 

Rolcmberg ,  bar.  65.7.  C 

Rofieres ,  66%  D  feig.  3JS1  B 

les  Rofiers,  leig.  401.  A 

Rolm>d<e,  918.  B 

Rolmrnil  ,  (eig.  1  47.  A 

Rolmeur,  feig,  41 7.  L> 

Rosnat  ,  duché  pairie  érigï  par  brevet  de  l'as 
1651.  pour  François  de  l'Hôpital ,  maré- 
chal de  France ,  90  a.  tittti  nmtnumt  tttti 
étiRitn  ,  90  ^  ■ 

Rofnée ,  feig.  648.  D 

Rofny,  iig  jiCiuitH  AD  bar.  lia 
E  tjo  A  fi  î  j  B  »r//  iltmtu ,  feig.  1  do. 
B  L> 

Rofoy ,  feig.  $7*,.  4 
Roffillon  ,  i6_l  I)  bar.  18  7-  C 
Roftrenan ,  40a.  B 
Rrvtzcl.icr  ,  (ci^.  6  ;  &  DC41  C  65  i,  R 
Kouinn;,  bar.  6  o  y  C  XEo^  «rjrs*»  Rouan- 
nors. 

Rouannws,  duché-pairie  érigé  en  15x9.  pour 
Artus  Gouflier ,  grand-maître  de  France , 
22  & 

Rouannok  ,  durhé  érigé  en  1  «fifi-  pour 
Clau,j£  Gouffier  ,  grand  écuyer  de  France, 
604. 

Rouamkois  ,  duché-mairie  érigé  en  i_fij  1, 
pour  Louis  Gouâier ,  duc  de  Rouannois , 

RouasHOK ,  duché-patrie  nouvelle  ércâion  en 
1667.  pour  FtUKçois  d'Aubuflon ,  comte 
de  U  Feuillade ,  maréchal  de  France ,  *q  i. 
titttt  unttriuntttttt  éttStMt  '  9_ii  àr  furv. 

Rouannois,  bar.  607  B  duché  5  4jj  B  C  j  j  o 
B  357  A  iy%  E  609E610A611  A 
Éit  B  C  pairie  609  B  stu  B  D  U  mit- 
lté* .  duché  pairie  61  1.  B  C  vtjit  Rouan- 
ne. 

k  RoUftrdaye  ,  feig.  \%o.  E 

Roubais ,  sjo  Dit;  D  6({  D  feig.  x%i 

BD  657  D  marq.  »ti  CD  a  J 1  E  »  j  J 

CE  ilâiC 
Roubion  .  feig.  179  F  lin  4  187.  A 
Roucy,  507  B  comté  xjo  A  j  09  D  73,7 

C  899TB 
la  Roue ,  ifii.  B 


Ro'igemont,  feig.  57*. B 

le  Rrmgnon  ,  feig.  607  C6ij.  C 

Rouillac ,  feig.  181  E  marq.  134.  F 

Rouilly,  feig.  1  3  t.  B 

Roullebrc,  leig.  1 1 9.  C 

la  Roupit ,  marq. ,  845.  C 

Roufel,  845.  B 

Roufliy  ,~ïeîg.  fin  j  C  607.  BP 

Rouflelct,  J2i,c 

RoulTelot ,  3  24.  E 

la  Rouiïette,  130.C 

la  RoulTtcre,  3  97.  E 

Rouflillc,  feig.  ^4).  E 

Rouflîîlon,  comte  167  A  89 y  A 

Routot,  feig.  1  34.  F 

Rouveiul,  (feipwtn  ir)  fifi.  &fttip.  vrfét 

Bouffi  ers. 
Rouvcrel ,  feig.  8 1  D  83  C  86.  F 
Rouverou  .feig.  147  F  145.  A 
Rouville,  1^8  1*  149.  a 
la  Rouvraye  ,  4j  j  A  £  feig.  411.  D 
Rouvroy,  46$  4618.  E     Smn ,  6.1  S  B 

E  61^  A~~84i  B  891  B 
Roux,  184.  ~E~ 

le  Roux,  de  la  Roche  des  Aubiers ,  764.  A 

Rouxel ,  401  A  401.  A 

la  Rouxiere  ,  vojét  la  Ronce  rie. 

Rouy ,  feig.  841.  B 

Rnxas,  î_l t. "A 

le  Roy .  1  £2  F        B  £  j  z»  C 

Rotax  KoiRMousTiHt,  duché  en  1707.0610; 

AHTOiNt  François  de  laTremoille,  790. 

Tititt  ttnctnutt  uttt  in&itu,  iiH  &Jmv. 
Royaocs,  1  jç_.  E 
Royans ,  feig.  161  D  A 
Roye ,  J 7 3  A  8*9  C  leign.  j_7_î  A  comté 

73  7  G  8_2j2  B  it  /j  Ruhtftuctud,  8?».  B 
Rnycr  ,  t£JL  F 
h  Royere,  3  56  A  3  59.  B 
Rozan  ,  comté  736I3E737AB739.  B 

vtfù  Rolan. 
Ruau ,  feig.  489.  D 

Rubempré,  ÛJ  5  D  6jj  B  646  C648  A 

fr»g-«t7-B 
la  Rue,  feig.  358  F  3  5_ftAC  360.4 
Rtiffier,  3  94.  E 
Rugles ,  bar.  8s8.  D 
Rumbeck  , comté  648.  c 
Rumefml  ,  feig.  617.  A 
Rumigny,  iloA  feig.  1  j 4 B  5  10.4 
Rumi lly,  feig.  00.  C 
Rumminghen, leig.  x%  1.  A 
Runcourt ,  6i  5.  C 
Runembere.feig.  137.  C 
Rupalley ,  feig.  1  jo.  B 
Rupierre,  14J.  D  134»  F 
Rupt , bar.  i<6.  B 
Ruynat,  bar.  \€6.  F 
Ruzé  Deffiat,  ^6j.*D 
Rye,  669. C 

• 

S. 

SABARROS,  feig.  744. DE 
S, blé, feig.  2-C 
Sacey ,  feig.  149  D  E  TUUm,  Mi. 
Sahus,fei£.  1  s 8.  C 

Salues ,  »79 F  3_4i  D  250  A  feij.  *7» 

F  comté  7<t-  1^ 
Saillant,  feig.  j6j.4 

Satllcvilt. 
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Sailleviîle,  feig.  îiLi.E 
Sailly,  fcig.  Sj  DijjC  bar.  c 
Sains ,  ÎLo  F  771  •  C 
Sainfcns  prés  Rouen,  iii,C 
Sainry,  (cig.  6.1  7.  A 

Salagnac ,  1^6  il  jjj  *  î  ii  B  Zli  D  112 

E  feig.  J4$.  F  vtjés  Salignac. 
Salaigny  ,  666.  A 
Salans , feig.  669.it 
Salegourde  , Teig.  J £a.  F 
Salemard ,  666.  il 
Saleme,  princip.  JZJ.  E 
Sales ,  feig.  1,64.  B 
Salet,  »  49.  F 

Salignac,  18  F  jjiE  jjjjP  ?jo  E  7g7 

C  *#7/<  Salagnac. 
Salin  as,  comte  j  A 
"Salins,  (viamttf  dt)  668.  &  fuiv.  671. 

cr  /«iv.  r»j/i  Gorrevod. 
Salins ,  feip.  1 1 1  B  6.68.  il  vie.  669  A  67a 

C  comte  fijoA  £  2 1«  A 
Salis,  7  z6.il 

Silisbury    849-  C  comté  iM. 
la  Salle  ,  148  F  1^2  F  fciS-  il£E  H7j  4 
B  c  LTE 

Salles ,  feig.  ijABC  bar.  12F*»  Gujmut. 

185.  E 
Silm  , comté  6_4^B6_^8IE 
Salmes  en  Ardcnnc,  comté  50É  B  ÎQ9-B 
Salms ,  t\6.  C 
Saltun  ,  768 .  A 
Salvagnac,feig.  2Î^B 
Salvaing ,  169.  B 
Saluces ,  17J  E  F  6%z.  D 
Salviac  ,  feig.  7J  o  A  747.  D 
Salvian  ,  feig.  8  94-  C 

Samblançay  ,  leîgTï  17D610.D  tn  Tturti- 

nt,  teig.  1^  B 
Sinccnyer  ,  feig.  669.  B 
Sancerre,  lijt  11$  F  llftl^A  J7J 
A  comté  iz j  F  J 7_i.  A 
Sandoval,  5*  j.A  S  16. E 
Sandres  ,  S  JJL.  B 
Sangatte,  feig.  (Ça.  C 
Sanguin,  t^E  576.  À 
S.  Sanlbn  rfeig. &4 B  87.  B 
Santifvan ,  comté  5 16.  E 
Santoyn,  feig.  B 
Sainte  Saoule ,  feig.  614.  C 
Saponnay  ,fcig.  8  a  9.  il 
Siquainville  ,  1  34  E  160  D  ï  6  i.E 
Sarbruck  ,  comté  648.  E 
Sarcelles ,  feig.  i_6_L»  C  U  B 
Sardaigne,  royaume  £14.:  A 
Sarmicnto  ,  s  1 6  D  dt  Sttv* ,  S  J  o.  A 
Sarncy,feig.  îLAiA 
Narras,  bar.  105.E 

Sarrebruche,  130  il  B  comté  51 1. A 
Sais  ,  (  maquis  dt  )  i  44-  *»J"  Bournoo- 

viÛe. 

Sars  ,  feig.  8 13  B  840  E  marq.  iM.  tn  H4»- 

HMTa  marq.  844.  A 
Sarsfield  ,  165.  E 

Sart,  741-  D 
Sarwerden  ,  comté  648  E 
Saffenage  ,  ïiC  bar.  11.C  lfi^B  marqu. 
iM. 

Saternault ,  feig.  8  36.  A 
Savary  ,  76*6  A  Unttjmt ,  S4Î«^ 
Saucey  ,fcig.  I»f.  Ç 


Siuchoy ,  feig.  6.  \  j .  B 
Saucourt  ,fcig.  8_o_.  C 
Saveill,  vie.  gaq.R 
Savenay  ,  feig.  1  40.  F 
Savcrdun ,  feig.  jrz  C  j±7  A  D  7*8-  A  C 
Saveufc-Bouquainville  ,  73  8.  C 
Savignac  ,  (  jiignturi  dt  )  3  57.  <$•/«'*.  v#//r 
Aubuflbn. 

Savignac  ,  feig.  i_8_J  C  UjE  blr-  12î-  C 

marq.  ri  u' 
Savigny ,  marq.  Sj.  D 
Saulcis.  f'ijf/r  Marlcy. 
S.  Saulicu  ,  9  1  •  B 
Sault ,  feig.  1 8  7.  C 
Saultray  ,  feig.  1  1  -D 
Saulty.feig.  tiS.F  112^ 
Saulx  ,  %  86.  B 
Saumur,  feig.  fL  E 
Saunier,  j6_j_.  A 

Savoye, C  l_4_i  A  ii£  C  4_1>  *  C 
joj  LTT14B574  E  575  D  iii  ^  du- 
ché  J_7j|itE  Vdiid,  l  ljl»  A 
Savoify ,  14t.  D 
Savonicres  ,  9_.B 
Savrefac.feig.  341 .  C 
la  SauQaye  ,  feig.  116CH7BC  liS  C  D 

l^lFijjABD  ïjjF  JJJL  B 
Sauvage,  C 
SauveterreTTaar.  2  J  L. C 
S.  Sauveur,  feign.  U7CE15Î  B  187* 
vie.  iij  E  F  lil  A  B  1^9.  C  F  1  io  A 
D  li  vHtmtt ,  iM. 
Saxe-Gotha ,  diuL.  A 
Saxetot,  feig.  1 J-6-E 
Scailhes ,  feig.  iSS.D 
Schets ,  2^6  D  8_4^  B 

Sclis ,  feig.  2 14 


Schomberg  ,  1  j  j.  I 
Sclis ,  feig. S i4-P 
dello  Scuto  ,  46  î_.  D 
Secondigny  ,  comté  6 1 J-»  B  C 
Sedan  ,feig.  1  }  9  i5  princip.  iil  C  ±a£  «  A 
Scdicrcs  ,î45E655C75SBm  Iijo»»/»» 
iMf. 

Seés,  feig.  1ÎL:D 

Scgorbe ,  duché  5 16.  B 

Segur.ieig.  147;  A 

1a  Seigne ,  1  ïjB  _ 

Scignelay  ' feig.  i£i  D  marq.  3«9> 

Selxirke,  comté  J2Î'  C 

Selles,  8j  J  B  feig.  iM. 

le  Sellier,  i&*  F 

Selvc  ,  1  96.  C 

Semelles  ,  1 }  b  B 

Sementron  ,  feig.  î_4;  FJ  La.' 
Smpy ,  (/e»pi««  rfO  6  i  i.  */**;  J  Croy. 
Scmpy,  8Î4E  feig.  64J  B  646B6jiÛ 

Semur ,  669.  B 

Senalcs,  feig.  J4J'E 

Senarpont ,  feig.  i^-  8 

Senchcn,  leign.  6^6  A  C  o  J*  B  £42:  ** 

comté  6,2e  64>»  B 
Sengeners,  7^3  -  C 
Senlis,  feig.  8  30-  A 
Scnoncbes,  feig.  Li8_:D 
Septfons  ,  feig.  i  lcu  D  » 
Septoutrc  ,  feig-  B*.  E 
Scrcy  ,  669.  1) 
Serignac,  feig.  jîf  B 
Scrignan  ,  bar.  1 5  i  C  comte  i3Ll 
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Sermoyé,  feig.  670  A  6-ji  c  bar.  669  c 
D  <S7i.A 

S.  Sernin  ,  feig.  66"  9  Dr*  Tnigtrd  frfs  bm- 

gti*t ,  feig.  749.  C 
Serny ,  feig.  8  3  1 .  A 
Serocourt ,  150A  feig.  1  39.  D 
*erpcns ,  3  47.  B 
Scrquigny,  feig.  161.  F 
Serre , feig.  16.  c 
la  Serre,  leig.  1 90.  F 
'Ser relies  ,  leig.  768.  A 
Seriez,  leig.  74}.  A 
Serval  de  la  Vergne ,  3  5  <.  E 
Scrvieres,feig.  j<S4  B  C  36  5 .  A  CD 
Sefannc.,  comté  151  E 1 5  3.  B 
SefTa  ,  duché  5  24.  A 

Stssï ,  (  m  njsum*  dtVdptts  dtebiduché  )  érigé 
en  1495.  pour  Cilbmit  de  Bourbon, 
comte  de  Montpenfier,  9$  1.  tu»  MVttr- 
ntnt  tttrt  éffSttn,  iïii.  &  futv: 

"Selle  ,  duché ,  5 z 3 .  E  5x6. E 

SciTons,  bar.  755.1) 

Setrington  ,bar.  919  C  950.  A 

Sevaroli ,  46 1 .  *  B 

Sainte  Sevayre ,  vtjis  laitue  Scvere. 

Scve  ,  1  o  j .  D 

Scvcrac,  893  AD  feig.  894  B  895  A  bar. 

151  E  89}  ,»D  895  A  896  A  C  897 
A  marq.  898  A  E899.C  tn  touttgut  ,tbid. 
SArNTt-SrvfRE,  {{ttgntun  de)  ïjQ.&fuiv. 

vtjéi  Brofle. 
Sainte-Severe  ,  feig.  t  }  t  C  5  70:  B 
S.  Se  vérin  au  diocefe  de  Perigucux ,  316 

D  feig.  14  D  1  5  B 
Seurin  ,  leig.  3  30.  C 
Seuvray  ,feîg.  140.  F 
Sforce,  513.  E 
Sichard  ,  1  50.  B 

Sicile, royaume  138D514A530.  E 
Sierray,  bar.  149  D  1 50.  F  444.  D 
"SitvRAC,  (  fiigntuu  dt)  190.  <r  fumt  vtjit 

Pardaillan. 
Sievrac ,  feig.  190  D  191.  A 
Siffrcvillc,  Uig.  1  37-. A  * 
Sigournay ,  bar.  1  5 1 .  D 
Sillan  ,  leig.  269.  B 

Silly,  38 î  C  387 B  611  BC  636  C819 
A  Itx.  TilUn ,  feig.  6  5  7.  B 

Silva,  5  28.  C 

Silvcri,  462.  ♦  A 

Simari,  comté  527  E  531.  A 

S.  Simcon ,  (eig.  1 44.  d  E 

Simiane,  266  D  291C  890  C  899.  A 

Simmcren ,  comté  637.  D 

S.  Simon  ,86  F  feig.  1 6  D  6 1 8  E  duché- 
pairie  46  5  A  740  B  842.  B 

S.  Simphorien  ,7330  leig.  282.  B 

Sinarias  ,  comté  5  28.  C 

Soldons,  224  B  vie.  6"  17  D  comté  142  A 
463  *  C  5  14 D  515  AB  638. C 

Solas  ,  marq.  3  9  3.  C 

Solaix ,  feig.  1  9  j .  C 

Solcra,  marq  j  26.  E 

Solicr,  prés  Magnac,  344.  c 

Solke  ,  (  imtts  dt)  655.  &  fin,  vtj/i 
Croy. 

Solrc,  feign.  642  A  6jeî  A  comté  641  B 
644C  656  B  841.  A 

Sumbreflc,  leig.  6  \  7.  B 
Siomnujllus,  fuy.  5 1  j.  A 


Sommerdicit ,  bar.  ijo.C 

Sonay  prés  C  binon,  feig.  607 C  608.  C 

Sondes ,  7  3  7.  B 

Sorgcs,  leig.  347.  B 

Soria  au  royaume  de  Naples ,  duché  6  3  8  D 

E  ((40.  C 
Sotteville,  feig.  140  C  D  1 42  c  1  5  3.  A 
Sottcnghîen ,  icig.  216  B  228  C  229.  D 
Souaftre,  feig.  836.  D 
Soubife,  princip.  233  F  269.  D 
Souchet  de  Lcmantinc ,  246.  B 
Soudeilles,  345. E 
Souillac  d'Alerac,  3  5  5.  E 
Souillac  de  Keillac  ,352.8. 
Souleaux,  feig.  11.  E 
Souliers,  feig.  345  B  351.  4 
Soupy ,  feig.  6  3  6.  C 
Sourdeac,  marq.  928.  C 
Sourdeval,  feig.  928.  B 
Sourdis ,  feig.  246.  B 
Sousmoulins  ,  feig.  1  5.  B 
Southeske,  comte  5^4.  E 
Soutewcl,  6z  3.  a 
S  ouvre,  142  DE  marq.  283.  F 
Soyccourt  ,831.  C 
Spaner ,  comté  6  j  1 .  A 
Spanheim ,  5 1  o.  B 
Spinelli ,  5  26.  C 
Spinola,  46  5.  C 
Spondeillan ,  889.  A 
Spoy,  feig.  1  3.  A 

ScjjiiLLACE ,  (  fritut$  dt  )  J  3  o.  &fmv.  Vtjtx. 
Borgia. 

Squillice ,  princip.  527DE530.  E 

Scamberge ,feig.  1 36.  D 

Staotunie ,  feig.  1  »  5 .  D 

Stavellc,  230  A  <53  B  655  D  feig.  *5» 

A  653.  B 
SteenbecK ,  leig.  618.C 
leSter,  feig.  928.  A 
Sticnhufe,  princip.  841.  A 
Stivet,  feig.  9 2 g.  A 
Ston  ,  3  8 1 .  A 
Stuart,  165  E  593.  A 
Suabe,  505.  c 
Suarez,  »8i.  F 

Sucquet,  835  D  dt  Sâfiguits  ,  ibii. 
Suevich, feig.  837  £  841.  B 
Sufolc,  734  a  duché Htd. 
Sugny,  266  CtnTtttts,  feig.  265.  B 
Sully,  1  58  C  224  E  247  D  569  C  764 
B7«7Cfeig.ixFi58C  224E247D 
S.  Sulpice,  feig.  354C894.E 
Surgeres .  1  3  4  C  leig.  itid. 
Surrey ,  comte  5 1 1 .  E 
Snrvié,  feig.  234F  235.  A 
Surville,  770  A  comté  739  D  marq.  iM. 
Sufanne,  669.  B 

Suffex  en  Angleterre  ,  comté  5  1 1 .  E 
Sainte  Sufanne  ,  feign.  582  E  583  jlBC 

5  84  B  bar.  1 30  C  vie.  582.  c 
Suze ,  marq.  5  o  5 .  D 

la  Suze ,  feig.  624  C  comté  245  VâHàtâïiK, 
comté  245  B  397.  A 


T. 

TACHE,  284-E 
lei  Taiîhdts  ,  leig.  279  F  280  A  J 
A  nu  <jrç/t  VcnAiJJin  ,  itid. 


■»7 


l 
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Taillcbourg ,  feig.  6  5  3 .  C 
Taillcfer  de  Barrière  ,  J  J  J.E 
Talaru,  i  5  j.  E 
Talec,  918.  A 
Talciran  ,  bar.  891.  C 
Talguern,  42 1.  E 
Talucot,  duché  4<îj.*c 
Tallarc ,  (  immdt)  i6Z. &fuiv.  vtjtx.  Hof- 
tun. 

Tallarc,  vie.  2*5  A  2  68  D  comté  26  8  C 
Talleram,  1 79.  C 

Talmond,feig.  131  D  575  C  princip.  523 

D  {ut  Gironde,  18  C  comté  19.  F 
Tamifc,  feig.  837E  8î9  D841  B  84*  B 
Tanay.fcig.  418.  B 

Tancarville,  ïij  E  comté  136  B  137  E 

138  BD  226E  227.  AD 
Tanne rre.fcig.  895  B  896.  C 
Tannie,  feig.  40J.E 
Tarazcna,  raarq.  5  16.  B 
Tard  inghen ,  feig.  832.0 
Taris  en  Baudois ,  (ctg.  741*  E 
Tarlet  ,  667.  B 

la  Taullc,  609  D  feig.  1  j  1  E  bar.  itid. 

Taunay ,  (cig.  571.  C 

Tauriac , feig.  188.  C 

Tegra.feig.  749.  c 

Tehillac,  41  J.  E 

Tciada  ,515.0 

Tellez Giron,  jjo.  B 

le  Teltier,  15  3  A  1  54  F  388  E  38  9  A 
464.  *  E  de  Lé-mets,  86  B  C  1 54  F  de 
Xebertéc,  183  F  de  Ttunuville ,  15  3.  A 

Teneques ,  833.  A 

Tcnremondc,  feig.  10  D  6J2.C 

Terchamp,  au  Maine, vie.  398.C 

Tt*M»s ,  v  nuT(]Hfsdt  )  1  84.  **Jt*.  Pardaillan. 

Termes, bar.  181  A  191  A  marq.  184.  C 

Terrail,  264.  B 

Tcrrides,  feig.  3  59  B 

Terlanes ,  feig.  3  44.  E 

le  Tertre ,  leig.  8  »  F  8  3  3 .  A 

Teflbn,  1  z7.  E 

Tcftu  ,489.  E 

Thaïs,  feig.  381.  B 

Thaumvis  .  C  JtigntHrt  dt  )  41 1.  &  fniv.vtjit 
Goyon. 

Thaumats,  feig.  404  E  42X.E 
Themines,  marq.  899.  A 
Thcnay,  167.  C 
Theobon  ,  marq.  1  5  2.  d 
Thcocourt,  feig.  643.  B 
Thcophilo,  465.  '  A 
Thcfart  ,  146.  C 

TJiianges,  nurq.  464.*  D  vtjtx.  Damas. 

Thimo ,  princip.  5  14.  A 

Thiart  ,  669.  D 

la  "I  hibaudaye  ,  feig.  410.  B 

Thihcauville,  80  D 

Thibout  143.  A 

Thiembronnc  ,  leig.  2  30  B  6*37.  C 

Thiembrune,  leig.  79-  C 

Thiennes,  647A  648  C  feig.  618  ABbai. 

618. B 
Thierry  ,  feig.  3  96.  B 
Thiculoye,  vie.  140.  C 
Thieuville,  144  B  381  Efeig.  381.  A 
Thilé ,  feig.  a  5  4.  B 
Tbiopola ,  feig.  513.E 
Thivray ,  leig.  131.  F 


Thoire ,  feîg.  1 3  3.  B 

Thois,  (marquir  de)6zo.  &  futv,  vtjtH^ 
GoufHer. 

Thois,  feign.  6t6.  B  6 1 7  A  610  A  marq 

614C621  E  918. E 
Thomas  145.  B 
Thoras,  feig.  179.  F 

Thoricnv  ,  (,  (tmtes  dt)  390.  &  fuiv.  vtjt* 
Goyon. 

Thorigny , feig.  1x8  D  381  CE  bar.  381 
B  3810383  CE  385  B  comte  150 
D385  DE  386  CE  387  BC  388E 
390 DE  391  E  393.  C 

Thorotc ,  829.  A 

Thors ,  leig.  571.  E 

Thouars  ,1310380F  feig.  10  B  vie.  1 1 
A  131  D  138  C  380  F  5*3  Dduch^ 
pairie,  397.C 

Thoula,  feig.  107.  F 

Thoulongeon,  feig.  736.  B 

Thuanct ,  743.  A 

Thury  ,  feig.  131  p  bar.  1 5  o  B  marq.  1 48 

C  1 5 1  A  B  152.  BC 
Tibouville ,  (cig.  1 46.  A 
Ticrcelin,  493  B  feig.  401.B 
Tignonvillc,  leig.  i«6.  C 
Tilh,  feig.  734  A  7J5-D 
Tiliay ,  feig.  491  E  en  trejft ,  feig.  6  7  2 .  A 
Tillon  ,  149.D 
TiJIoloy ,  831.  c 
TiJIoy  ,  (cig.  9  3  CD  660.C 
Tilly,  83  E  1 39C  142E  146  A  H6"  DE 

feig.  1 39  li  141  C  E  143  D  144  A  161, 

C  bar.  1 40.  B 
Timeur  ,  marq.  918.  C 
Tingry  ,  feig.  a  17  Bbar.  OU, 
Tinmouth,  comté  166.D 
Tiron  ,  feig.  7  3  4.  A 
Tifon  ,  1 6.  F 
Tiflbn,  18.  E 
Tocy,  feig.  5  09.  C 
Toify,  895.  B 
Tonuratia,  464.  BC 
la  Tonne ,  feig.  1  57.  ABC 
Tonnetns,  feig.  343.  F 
le  Tonnelier  de  Brctcuil,  6n.  B 
Tonnerre,  58a. D 

Tonquedec ,  vie.  3  96  D  3  97  A  c  3  99.  B 

Torbolton,  bar.  919. C  9 30.  A 

Torcy  ,  leig.  1  3  1  C  »i»Br»#, leig.  508  E  joj 

B  5  1 1.  c 
Tomel ,  feig.  165.  E 
Torrcs  Portugal ,  5  28.  B 
Torfày,  143  E  144.  B 
Tonal»  *66.  E 
Torville,  feig.  124.0 
Tovar,  5  30.  B 

Touchcbœuf ,  750  A  dt  Cltmtnt-VtmiUt, 


les  Touches ,  16.  C 

Toulon jon  ,  609.  E 

Touloule ,  cumté  1 8  3.  E 

Tour,  leig,  653  B  65  5.  C 

la  Tour,  tjiciji^'H0  i *7D  3 56 
E397C  464»  A  610  E  737  A  leig. 
230  B  282  B  321  A  d'Ai^ues  leig.  290 
C  e»  Auvergne,  355  A  571.D  Btrivel» 
feig.  487  A  KtMHibe,  bar.  21  D  bmhU*», 
7  3  7  C  Ltndrj  6 1  o  E  bar.  tbtd.  dt  Mdtllj, 
feig.  669  D  fur  Munit,  6,6c  leig,  6  J  v 
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B  6s  1  E  dt  s*bun,  xg7.  A 

Tou«AUOE,(/fipK»«i<)  399.  &  futV.Wjit 

Goyon. 

Touraude,  595  Efeie.  396  B  399.  B 
Tourette,  feig.  19p.  E 
Tournebu,  154E  159D  146  C  i<o.  C 
Tournefuyc,  feig.  114.  D 
Tourne  g  on ,  404.  D 
Tournehan,  ftig.  160.  E 
Tournehero,  feig.  $  2  j  C  641.8 
Tournel,  bar.  279.  C 
k  Tonmcllc.feig.  1  ji.  A  141.  E 
Tourneville,  feig.  141  Dim.A 
h  Tourniolc   fe.g.  595.  A 
Iou  rooillcs ,  bar.  z  6  5 .  E 
Tournon,  107  D  167  A  49  j  C  feig.  771 

A  bar.  167.  A 
Touronec,  928.  A 

Tours,  vie.  7  A  B  ;»  fimta,  feig.  1 30.  D 

Je*  Tours  en  Bourdetois,  feig.  74t.  t 

Tourves,  marq.  18  ï.  B 

Tourville ,  comté,  74t.  C 

Tourrel ,  11.  D 

Toufchemorcau ,  18.  E 

Toutencourt ,  feig.  8  2  8  E  3  29.  B 

Traignac,  vie.  538.  E 

Trainel,  123  F  214.0 

Traifnel ,  feig.  "jo8-  C 

la  Tramerie,  649.  A 

Tranchant,  408  /  B  414.D 

Trans ,  feig.  »  7  9.  F 

Trafignies ,  649.  A 

Traves ,  1  2  F  feig.  6*08  A609E  736.  B 

Triulin  ,  feig.  928.  A 

Trechardayc,  leig.  410.  C 

Treff ,  feig.  414.  D 

Treguier,  comté  378  A  583.  A 

Treignac ,  bar.  749.  A 

Trelans,  vie.  894.  A 

Trclon,  feig.  642.  A 

Tremblay  ,  feig.  2*.  D 

Tremereuc,  381  À  405.  B 

Tremeflent,  83  J.  B 

la  Trcmoille,  234  C  344  D        B  397 

C*7Î  E«io  AE661B  feig.  J23.U 
Tremont,  feig.  669.  B 
S.  Trial  de  Houflemagne ,  feig.  4x4.  C 
Trie,  ioDij8.C 
Troheon ,  feig,  9  x  7.  D 
Trois-Pierres ,  (eig.  1 1 9.  c 
la  Trouffe,  771.  B 

TroufTeauville ,  3  8  3  F  3  8 4  A  feig.  1  3  9.  D 

Troufficr,  928.  B 

Trouville ,  feig.  1  j  j.  D 

Truchet,  364.D 

Trufli,  feig.  76  j.  c 

Tubize ,  646.  c 

Tuchenays,  feig.  8.R 

Tugny  ,  bar.  669.  B 

TuifSgnol ,  feig.  1 2  9.  F 

le  Tuit ,  feig.  1 3  5  D  146.  A 

Tullins ,  feig.  261.  CE 

Tumbcs.  -vejt*.  Lattre. 

Tun,  feig.  82.B 

Turbinghem ,  feig.  836.  A 

Turcoing  ,  feig.  6  56  A  bar.  644.  D 

Turenne,  3  to  D  313  c  5688750  A  vie. 

520. CD 
Turgay,  feig.  «07.  A 
Turgis,  740.  c 


Turpin  ,  91  F  572  E  764  E  766  C  Ctifé, 
1 1. E 

Turqueraye ,  feig.  1 24.  D 
Turquevillc,  feig.  1  24.  D 
Turfac.feig.  3  59.  E 

V. 

VACHERES,  feie.  265.  dB 
V»illac,  354B  feig.  747  C  7 j  e.  D 
Vailly,  feig.  80  C  244  F  Vtje*.  Wailly. 
h  Vaizouziere,  399.  C 
Val ,  feig.  895      la*/»,  feig.  Bjeî  A  84'î 

la  Val,  feig.  103. BD 

Valadc ,  7  2  9  E  ftig  335  E  3  5  4  E  m  Ptri- 

gird,  feig.  3  5  5.  A 
Valbclle,  282.  B 
la  Vallée  ,410c  Vjtx,  la  Vallée. 
Valence,  royaume  3  1  3.  F 
Valencourt,  feig.  1  3  j.  F 
"Valïntinou-,  duché  érigé  en  154S.  pour 

Diane  de  Poitiers,  veuve  de  Louis  de  Brezé 

comte  de  Maulevrier  ,  596.  ri«n  ton- 

tenunt  et  duché,  ihid.  &  fa  tv. 
Vauntinois,  duché  érige  en  1498.  pour 
,  Cesak.  de  Borgia ,  516.  pitat  tntctrnttnt 

tetie  he  Rien  ,517.  &  fmv. 
Yalentinois,  duché- pairie  nouvelle  éreâion 

«n  1 7 1 5 .  pour  jAcoyss-pRANçots-Leono»  ' 

Goyon  ,  fire  de  Matignon  ,  366.  Pitta 

tmcan*nt  cette  irtBtt*  ,  Hid.  &  fuw. 
VALtNTiNou  ,  (  ducs  de  )  pain  de  France , 

390.  &  futv.  Vtyex,  Goyon. 
Valentinois ,  comté  5  »i  D  duché  fxa  0 

pairie  391.  Bc 
Valéry,  feig.  221.  A 

la  VALLï'eiftigatHfs  dt)  845.  &  futv.  vtjh 

Bournonville. 
h  Vallée,  leign.  89.  E  845.  B  de  Aj*gt 

feig.  5  a  y  B  527U  de  Btdutheimf,iio.  B 
Vallemont,  feig.  1 5  3  D  6  38.  A 
la  V  allure  ,  duché-pairie  nouvelle  érection , 
en  17*3.  pour  Chaulu  -  François  de  la 
Baume  le  Blanc, marquis  de  la  Vallicre,  474 

Ptectt  ttncttntm  cette  ntuvtllt  ht&ttm ,  titeL 

&  fmv. 

la  Valu  ire  ,  (  ducs  dt  )  pairs  de  France  «489 
&  ftùv. 

la  Values!  ,  (ttutauiide  )  489.  &  fte'tv. 

la  V  ALLIERE  ,  (  ftipUMTt  d*  )  48  9.  & /«XV. 

laValliere,  362  C488,  C489  D  marq.494 

CD  duché  pairie  494  C  495.  CF 
Valmerange,  feig.  642.  C 
Valmondois,  feig-  848.  C 
Valois,  13  xE  226  E228FÎ87A511B 
Valfou,  feig,  608.  A 
Valthufen,  642.8 
Vander-Gracht ,  6  5  y .  D 
Vandieres,  feig.  244.  B 
Vanhalle  ,  6  j  1.  C 
Vanofa.  verjit  Vanotia, 
Vanotia  Catanea ,  5x2.  C 
Vaque,  190.  A 
Varaifc ,  vie.  772.  A 
Varax,  comté,  6-]%. 
la  Vareille  .  feig.  7  3  o.  C 
Varengcville ,  feig.  106.  E 
Varennej,  feig.  846  A  roarq.  X6T7.  S 
Varcnquebec,  bar.  1  3  7  E  X  3  S.  B  D 

Varey, 
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j,  (  [optent  it  )  414.  6-  /«*. 
*»//r  Goyon. 
Vaudurand,  feig.  41 1  C  414.E 
Vtugcnais,  feig.  489.  E 
Vaugris,  feig.  140  F  141.  A 
Vmgué,  106.  C 

Viuguion,  feîg.  1 17  F  comté  $8  J.  A 

Vautpuao,  feig.  1  jtf.E 

V AuycxuL  •  la  .  Valliire  ,  duché-pairie  érigé 
«n  1667.  pour  Louise  -  François»  de  u 
Baume  le  Klanc  de  U  Valliere  ,  8c  Ma- 
ftic>Am<(  légitimée  de  Fiance  fa  fine,  a  f. 
tutti  tint trutm  mit 

Vaulx ,  bar.  6  j  7  C  vtjés  Vaux. 

V«um»in ,  feig.  I5$\C 

yaujatLOisu.  ,  (  /f^wnr;  «V  )  409.  &  fmv. 
itjft  Goyon. 

Vaumondois ,  feig.  1 S D  Valmandois. 

Vauaouaut  v  ftipuurt  it  )  40  J .  <*•/*«>.  w;/i 
Goyon. 

Vaurouiut ,  feig.  404.  C 

Vaufeche,  »<S«.  T> 

Vauffin,  14.  B 

Vaux  ,  (  fiipnrt  it)  4* J.  *  fiù*.  vtjtt 
Goyon- 

Vaux,  81BDP  557*  feig.  «7  Dt4i  B 
179  F  J85  C  4»jCtfi8  E  j»  A  vie 
106  E  Mptjtit  xr»/«,feig.  »67.C 

Ici  Vaux,  feig.  114.  C 

Vauxruneo ,  feig.  i9?B 

le  Vayer,  916  C  918.  4 

Ubave.fcie.  *8i  Fmarq.  184 C  18  j.  B 


V«re  d'Oxford ,  5 1 1.  E 

la  V<re,reig.«4oEmar«.  jaj  C  641.  B 

Verfcuil.  748.  E  * 

Vcrgjgne,  princip.  4*5.  BC 

Verger,  feig.  4 1  8  A  4t9E7tf<.D 

du  Verger ,  40  f  D  feig.  405  D  406  D 

le  Vcrgeur,  840.  E 

Vergié,667-  B 

Vergy ,  ijA  i  j  t  B  510.  E 

Vengny,  leig.  1  jo.E 

Vcfnundois,  comté  J07.  B 

Vtrnedc ,  1 77-  C 

Vcrncuil  en  Perigord ,  feig.  j  <  j .  E 
Veroeuil  en  Tourainc  ,  leig.  8j.D 
Vcmines, feig.  89s.  I> 
Verniole,  758.  C 
Vemon,  609.  B 

Vemoq ,  1 7  D  )6 1  C  899  Ci*  Nwl, 

Vernoy ,  feig.  48  7.  A 

Verdict ,  feig.  143.  D144.  A 

U  Verrière,  leig.  749. U 

Vertiin,  «  46  C  feig.  itti.  comté  £48.  A 

le  Vertbois,  feig.  8$c5.  A 

Vcrtbofc ,  bar.  149°  i 

Verthamon ,  1 8 }  C  )  <i.C 

Venignanil ,  comté  648.  A 

VertiUac,  feig.  7  50.  A 

Vertus, comté  141  F  J74.  E 

Vervins ,  feig.  j  $  j  C  6  j  7.  il 

Vêtent ,  feig.  1 6  o .  E 

le  Vey  ,  feig.  145.  B 

V dins ,  en  jlnjou ,  bar.  6 1  o.  E 

.    «i-  %        r.  _   h  .  .  ri 
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Viette,  tt  j.  A 

la  VimviLLt,  duché  pairie  érigé  en  1650. 
four  Charli-s  de  la  Vicuville  1.  du  nom  , 
grand  fauconnier  de  France  ,  -867.  finis 
tonttrntnt  ttttt  étt&ton ,  tbtd.  &  fmv. 

la  Vicuville 648  B  8}8  D  leig.  404C618 
SC  duché  838.  D 

Vicuxpont ,  1  39  D  144  F  feig.  1  $  9-  D 

Viervy ,  feig.  146  E  147.  ABC1)£ 

Vi gammes ,  leig.  141.E 

Vif-an  ,  feig.  7  Jo.  E 

la  Vigeric ,  747.  D 

Vigier  ;:C  iJ  jjoC  551.  B 

V«gnas-,  feig.  1  3  j .  D 

la  Vigne,  feig.  14.  B 

Vignes,  feig.  1  31.  A 

Vignoles,  897  A  feig-  560.  F 

Vignolles , feig.  16.  D 

Vignory,  feig.  5  10  Cbar.  146.  C 

la  Viguerie  de  Talroood  ,  leig.  1 5.  A  C 

Vihers  en  Poitou  ,  feig.  j66  C  bar.  764.  E 

Viîanove ,  feig.  178.  F 

Vilhercs,i77B  179.  C 

Villahermofa ,  duché  5140518.  A  C 

Villa-Longa ,  feig.  5  î  1.  A 

Villa-Nova,  5  11,  A 

Villa. Umbrofa  .  comté  518.  A 

Villac,  (ftignturi  dt  )  355.^  /«»*>.  **]**. 
jlubuffon. 

Villac  ,  feig.  333  B  3  41  E  J  J  3  B  tn  ttti- 

gtrd,  feig.  3  41.  F 
Villain,  1  36  A  656.  A 
Vi:iamor,<omté  fit.  C 
Villanant,  marq.  843.  D 
Villandrado,  5  30.  A 

Villandrau ,  feig.  731  A  733  BD  734  C 

déni  le  iturdtUh ,  735.  B 
ViUar ,  comté  8 a 3  E Dtmfârd;  comté  J  i8.B 
le  Viilard,  leig.  280.  B 
Villareal ,  marq.  516.  E 
Villaret,  feig.  767.  B 
Villjrs, -duché  pairie  érigé  en  1705.  pour 

Louis  -  FUctor  marquis  de  Villars,  95. 

tutu  ttntttntnt  (ttte  értaitn,  tbtd.  &fuiv. 
Villars  ,  (  dtttt  dt  )  pairs  de  France  p  toi. 

&  futv. 

Villars,  feign.  16  A  133  B  187  A  C  bar. 
ï86  Emarq.  107  A  188  Aduché  183  E 
pairie  1  06  D  188  A  E  189.  BD 

Villars  Brancas  ,  érigé  en  duché  en  1617. 
Clouons  de  Brancas,  marquis  de  Villars, 
puis  en  pairie  en  1 6  5  1.  &  en  duché- pairie 
en  1716.  pour  Louis. Antoine  de  Bran- 
cas,  170.  tttttt  ttnttrntnt  ttttt  érettion . 
ibid.  (y  futv. 

Villars-Brancas,  (D«r  dt)  pain  de  France, 
t%6.  c-fuiv. 

Villautrays ,  766.  A 

la  Ville,  334B  344.  C 

Ville,  comté  u.  A 

Villcbagucs ,  feig.  3  8  3 .  C 

Villebcon,  feig.  114.  D 

Villebois  en  Angoumois,  feig.  1  40.  D 

Villebon ,  feig.  819.0 

la  Ville  Bonnette,  leig.  40t.  F 

Vitlc  Suffiere  ,  feig.  346.  F 

Ville  Chauve  ,  leig.  41  3.  B 

h  Ville  aux  Clercs,  leig.  3  51.  C 

Ville- Dieu, feig.  156  A  344  B  6of  C  "}6t 
C  771  .<  su;  n.  tbtd. 


Ville. d'Eauze,  feig.  196.  A 

Ville-Fargeau  ,  bar.  3  9  3 .  A 

Villcfermoy,  feig.  tu.  J 

Villegaft  , feig.  83.  E 

Villcgaye,  feig.  768.  A 

la  Villegouréc,  feig.  406"  AÇ  407  B  408. 

Villcgoriot,  feig.  403.  C 

V  illegourio  ,  feig.  4 1  9.  C 
Villegous,  leig.  406.  B 

la  ViHe  Harlé  ,  feig.  4*8.  B 

la  Villc-Hclene ,  feig.  415.  D 

la  Ville.Julienne,  feig.  419.  D 

Ville  de  Magne,  feig.  843.  C 

Villemartin,feig.  741  E  766.  C 

la  Ville  meneutt, leig  411.  BE 

Vjlluuor,  duché  érigé  en  1650.  pour  Pier- 
re Seguier  chancelier  de  France.  863. 
Ttttt  1  tmnmmttm  trtOitn,  tbid.&fuiv. 

Villemor,  feig.  57*.  A 

Villcmur,  181  A  73e».  C 

V  illencant ,  feig.  4 1 1 .  E 

la  Villineuvb  (  jtignturs  dt)  3  3  c>  futv 
vtjit  Biancas. 

Vu  UNiuvt  (  bttm  dt  )  1 8  5  •  &  futv. 

Villeneuve,  11  F  feig.  178  F  179  F  181 
AC  18  f  C  190  E  3  36  A  414A  917 
CD  918  A  C  bar.  181  A  185  D  ptit 
Chtmbnrj  tn  Sav«jt  feig.  164  F  tn  cbtvtit, 
feig.  118F119A411  n»»r*,lcigiu  345 
A  U  Cumtdt ,  feig.  8  94  C  pr/i  Mtntt ,  leig. 
1 3  7  D  tn  Prtvtntt ,  bar.  1 8  5 .  A 

Villcnifan  ,  feig.  410c  41  5.  c 

la  Viilcon,feig.  407  C  419.  E 

la  Ville  aux  OistAUx ,(/rigjw«ri  dt)^xx.& 
futv.  Viytt.  Goyon. 

la  Ville.aux  Oifeaux,  feig.  411.  C 

Villcpierrc  ,  feig.  4  I  7.  E 

Vi:iepinte  ,  84.  D 

Villepojx.fcig.  88.  F 

Villepreux,  feig.  1  39.D 

Villcquicr,  3  3  7  A  341  B  894 C  feig.  1  59 
E  160  E  341. B 

Villcrobin ,  feig.  41 3.  A  B 

Vitterogon ,  feig.  407.  B  D 

la  Villerouaui ,  feig.  404.  D 

Villeroy,  duché  86  BC  pairie  1  54  F 

Villers,  831c  leig.  1  3  5  F  5  10  B  en  Cm- 
brtfis  feig.  90  C  D  tn  FKâtdit ,  feig.6 14.  A 

Villcrval ,  feig.  a  1 9  B 

Villerville,  feig.  1  50.  A 

ViUefeque,feig.  758.C 

Villetaneule,  feig.  188.  F 

la  Ville  Thibaut ,  feig.  406.  E 

la  Villette  ,  feig.  1 4 1 .  E  tn  Angtumnt ,  feign. 
148.  D 

Villiers  ,  148  C  119  A  848  C  feig.  147. 

A  381  A  B  tUitb tn  Auni ,  leig. 94 C  Itftt 

feig.  1  3  1.  E 
Villorieux,  feig.  414.  B 
Villosc  (  ftigntuudt  )  *9°«  &[*»>>  reje*. 

Brancas. 

Villofc ,  feiç.  177  D  190  B  bar.  188.  E 

Vinay ,  36  3.  C 

Saint  Vincent,  feig.  730.  B 

Vinterhu,  feig.  84?.  C 

Vimimille,  181  C  815.  A 

Vipart ,  147.  B 

Vireville,  feign.  164  D/4  Mn  ,  comté 
a<8.E 
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Vire  y,  feig.  16  9.  B 

Virieu  ,  166  A  671  B  bar.  1  04. E  £44.  D 
Virifet ,  66  %  D  tu  Mittnntis,  feig.  ibtd. 
Vironceaux,  feig.  80.  F  81.  A 
Vifconti ,381c  MiIm  2  }  6.  C 
Vifdclou  ,  407.  D 
Vilmcs  ,  bar.  a  3  5.  E 
Viffcc,  bar.  187.  £ 
Viflengen  ,  (eig.  643.  B 
Vit,  marq.  360.  B 
Viteaux  ,  (cig.  1  a  D  bar.  iiid. 
Vurac ,  feig.  141c  bar.  7  5  5 .  D 
Vitré,  bar.  1  38  C  comté  1  3  D  574.  E 
Vitrollcs,  feign.  180  A  183  B  184  C  bar. 
185.il 

Vitry.feig.  119  A  tn  Brie,  feig.  60$  C 
Vivonne,  134C  151  E  3  34  B  571  E  573 

E  61 1  A  76  j  A771  A  Sâvtltj,  10.  C 
Ulloa,  j  15.  A 
Ungaco ,  715.C 
de  Voifines ,  10.  F 
Voifins,  180  B  187-  A 
Volfée,  feig.  41  3.  B 
la  Voipiliere,  3  ;  4.  C 
Volué  ,  feig.  749.  E 
Vot ,  feig.  346.  F 

Vouhet,  334B  344  C  3 45  B  J47c  fc,B- 

344.  C 
Voultc,feig.  750. E 
Vourey  ,  feig.  169.  B 
Vouflîeries.feig.  113.  F 
Vcuvent,  1 19.  D 
Urbife,  feig.  739.  B 
Urechocq,  80.  C 
Urfé,  644  D  889.  B 
Uriec  ,  3 a 1  A  m  ttrry ,  tiid- 
Uriege ,  feig.  1 6  1 .  B 
la  Vrillays ,  feig.  48  9-  E 
la  Vrillicre,  marq.  350.  D 
S.  Urin,  feig,  6 a  5.  D 
Urocourt ,  (eig.  81  E8îABD8}C£ 

84.  CE 
Drobnt,feig.<5î7E  6*9.  B 
Urfel  ,1360  comté  ttid.  844  B  duché  a  3  (S 

D  844.  B 
Ui ville,  l'eig.  1  5  1.  B 
Uflcl,  344.  A 

VC'ailly .  ieig.  135F  137C  660c  marqu. 

66  1  B  vtjtt.  Vailly. 
Waincourt,  ftig.  fit.  A 
Galbée  ,  feig.  119  F  1  3 °-  A 
Valdeck,  138  B  comté  liii. 
Walhain  ,  feig.  640  B  comté  a  3 1  E  640.  A 
NY'allinghem ,  feig.  831-  A 
Wallon-Capelle  ,  645.  A 
Warcnnes  »  f  II.  £  t  _  , 

Warengucbec,  feig.  aa*  E  aa7  A  C  bar. 

«7.  D 
Warfuzée ,  feig.  1 3  9.  C 
Warlufel  ,830-  B 
WarnecK  ,  marq.  6  48.  E 
Warncton  ,  feig.  $  1  a  D  5  »  5-  A 


Wartenberg.  comté  136.  C 

Warthon  ,  comté  647.  B 

Varty  ,  duché-pairie.  veje*  Fitz- James. 

Wafqueihal,  93  E  feig.  titd.  836  C  83  7  A 

E  8  3  9  D  841.  B 
Waftincs ,  feig.  6  5  6.  A 
\C'aiene»,  feig.  8  a  8.  B  D 
W'aure,  feig-  640.  B 
Waurain ,  feig.  6  5  4.  A  C 
Waurin  ,  feig.  6  5  a .  D 
VJf'autier ,  1  19.8 
VCeldrc ,  comté  644.  B 
VC'endegies ,  feig.  6  5  6.  A 
\\'c;ch;n  641  B  641  A  feig.  13  1  B  1  3  4-B 
Werlaby  ,  bar.  919.  E 
Wernembourg ,  comté  638.  A 
Werreycucn,  46  5.  A 
\('ertein,  comté  649.  A 
Vefquineul,  feig.  139.  C 
\f'ell  Capcllc  ,  feig.  7 1  5 .  C 
Wcflerloo ,  marq.  647.  B 
Vî'ignacourt ,  6  1  8  E  6  J  9.  C 
Willem,  feig.  6  $7.  D 
^C'illcrval ,  a  3  9.  A 
Wingles,  feig.  aa8F  131.  A 
Wifcbroucq ,  feig.  8  3  4.  £ 
Wiffoc,  93-C 

Witgenfteim,  comté  ffli  B 

Wittcnhorft,  618.  A 

Wurl-.tm  ,  13a  E  647. B 

la  Wotfline,  a36.fi 

woquelairc  ,688.  C 

vyeresen  Boulonois ,  feig.  848.  B 

Ura,  vie.  ai.  C 

Uzés |  vie. a 79  A  duché-pairie  10 D  18  3. B 
X. 

XeRJCA ,  duché  165  D  166.  D 
Y 

YAUCOURT,  81.  C 
Ycfmcs,  comté  1  a4-  D 
Yguet,  399.  B 
Yfeaux,  feig.  a  6  9.  C 
S.  Yver$,fcig.  a6o.  B 
le»  Yveteaux  ,  feig.  149-* 
Yvetot.feig.  771.  BC 
Yvoy.feig.  341.  C 

Z. 

ZAMET ,  1 8 1 .  E 
Zecalus,  feig.  91-  B 
Zélande,  feig.  J  14.  B 
Zeringen ,  j  o  5 .  E 
Zevenbergue,  bar.  64t.  D 
Zuniga,  j  14  D  5  16.  E 
Zurlauben,  a  a.  A 
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ADDITIONS  PO  V  R  LE  TOME  V. 

Tige  $6.  B  ligne  2.  après  ces  chiffres  1696.  ajoutez  &  elt  morr  le  4.  mai  1719. 

Ibtd.  ligne  3.  à  la  fin  du  chapitre,  ajoutez  Charles-GaSpaRd-Guillaume  de 
Vmtimille  des  comics  de  Marcillc,  commandeur  de  l'ordre  du  S.  Elprit  cy- 
devant  archevêque  d'Aix,  elt  aujourd'hui  archevêque  de  Paris, duc  de  S.  Cloud, 
pair  de  France,  &  a  prête'  ferment  en  cette  qualité  au  parlement  le  19.  dé- 
cembre 1719.  Voyez.  la  généalogie  de  tâ  mai/m  de  VinttmiUe  tome  IL  de  cette  ht/- 
toire,  p.  285. 

F.  87.  à  la  fin  de  la  page,  «joutez  il  cft  marie,  &  a  un  fils  né  en  E(pagnc>  lequel 

a  été  naturalisé  françois  à  Paris  en  172.9. 
P.  90.  après  l'article  de  Louifc-Anroincttc-Charlortc  de  Boufflcrs ,  «joutez  pour  fes 
enràns  !•  Louis- François  de  Boufflers-Remiencourt  né  le  22.  novembre  1714. 
2.  Auguftin- Maurice  de  Boufflers-Remiencourt  né  le  24.  février  17 19.  mourut 
le  6.  mars  fuivant.  3.  Charles- Louis- Honoré-  Victoire  de  Boufflcrs- Rcmicncourr  né 
le  i}.  décembre  1722.  cft  mort  le  30.  octobre  1724.  4.  Caterme  -  Charlotte 
de  Boufflers-Remiencourt  née  le  2,8.  juin  1716.  mouruc  au  mois  de  feptem- 
bre  171t.  j.  Marie- Jofephtnc  de  Boufflers-Remiencourt  née  le  30.  mars  1724. 
6.  Marie  Louife  de  Boufflers-Remiencourt  née  le  27.  (eptembre  1725.  j.Ma- 
rit-Cectle  de  Boufflers-Remiencourt  née  le  21.  novembre  1726. 
P.  15  3-  E  ligne  6.  à  la  fin  de  l'article  ,  ajoutez  de  ce  mariage  clt  né  le  8.  mai  1729. 

Louis- François  de  Talaru. 
P.  166.  A  ligne  1.  changez  les  chiffres,  &:  avant  1.  Jacques,  ajoutez  1.  Charles 
Fitzjames  né  le  7.  janvier  170t.  moit.  x.  Arme  Fitzjames ,  ne  le  28.  décem- 
bre 1701.  mort. 

Ibtd.  C  ligne  ajoutez  à  la  fin  de  l'article  à  prefent  veuve  de  François-Marie  Spi- 
nob,  uuc  de  S  Pierre,  grand  d'Elpagnc. 

Ibid.  D  à  la  fin  de  la  page  ,  effacez  plulieurs  enfans ,  &  ajoutez  1.  Jacques  Fitzjames 
né  le  11.  octobre  1717.  mourut  peu  après.  2.  Jacques  Fitzjames  né  le  28.  dé- 
cembre 1718.  3.  Pierre  Fitzjames,  né  le  17.  novembre  1720.  4.  Bonsventure 
Fitzjames  né  le  21.  avril  1724.  j.  Caterme  Fitzjames  née  le  21.  août  1723. 
mourut  peu  après.  6.  Marte  Fitzjames  née  le  3.  mai  172c. 

P.  169.  D  ligne  12.  ajoutez  à  la  fin  de  l'article,  le  roi  lui  a  donné  la  furvivancede 
la  charge  de  gouvernante  des  enfans  de  France  le  4.  leptembre  1729. 

P.  282.  E  ligne  9.  à  la  fin  de  l'article,  ajoutez  il  a  été  nommé  à  l'archevêché  d'Aix 
le  2.  juin  1729. 

P.  289.  à  la  fin  de  la  page  ajoutez  mariée  le  6.  février  1730.  à  Claude  Cuftave-Chre'- 
tien  marquis  des  Salles,  gouverneur  de  Vaucouleurs,  fils  de  François  comte 
des  Salles ,  marquis  de  Bucquevillc  >  gouverneur  de  Pont-à-Moufon,  Se  de  Cm» 
terme  de  Fiquelmont. 

P.  1^7.  B  ligne  2.  ajoutez  pour  fecond  fils,  2.  Louis-Gabriel  d'AubulTon ,  ne  le  j. 
août  1729. 

P.  392.  C  ligne  9  après  ce  mot  fils ,  ajoutez  il  eft  mort  à  Paris  le  6.  décembre 
1729.  âgé  d'environ  83.  ans ,  &  a  été  enterré  aux  Carmélites  du  fauxbouig 
S.  Jacques. 

P.  J97.  a  la  fin  de  la  page  ajoutez  Eliztbeih  Se  Marie  Goyon  curent  en  partage  la 
Moufhye  de  10000.  livres  de  revenu ,  Kcrgouet  de  2000.  liv.  Muihcnucft  & 
Guerivcrt  de  4foo.  liv.  Se  Nygcnt  avec  fiooo.  livres. 

P.  199.  E  ligne  8.  après  ce  chiffre  1714-  ajoutez  morr  jeune. 

ibtd.  ligne  luivante,  ajoutez  N.  Goyon,  mariée  à  Barthélémy  marquis  d'Efpinay. 

lbtd.  à  la  fin  de  la  page  ajoutez  mariée  à  N. . .  de  la  Touchc-Trcbry. 

P.  498.  E  ligne  4  apres  ces  mots  lui  a  luccedé,  ajoutez  &  prêta  toy  &  hommage 
lige  au  roi  pour  le  duché  de  Bar  &  autres  domaines  mouvans  de  la  couronne 
à  Verfaillcs  le  1  février  1730. 

P.  j  12.  E  à  l'article  de  Robert  duc  de  Bar  ,  ajoitezle  roi  Jean  lui  accorda  difpcnfc 
d'âge  pour  gouverner  le  Barrois  par  lui-même,  par  lettres  patentes  du  21. 
juillet  ijti.&  ily  eut  arrêt  département  du  5.  juin  13)3.  qui  adjugea  au  roi 
la  tutcle  de  ce  feigneur.  Charles  V  I.  lui  donna  une  commiflîon  dattéc  du  I. 
août  1410.  pour  l'exécution  d'un  arrêt  du  parlement  contre  Charles  1.  duc  de 
Lorraine  ,  qui  avoitfait  entrer  garniton  à  Ncutchàtcau  au  mépris  de  cet  arrêt. 

P.  644.  C  ligne  4.  après  ce  mot  d'Elpagne,  ajoutez  il  prêta  foi  Oc  hommage  du 
duché  de  Croy  le  18.  janvier  1617.  entre  les  mains  du  chancelier  de  France, 
Se  par  arrêt  de  la  chambre  des  comptes  du  6.  février  luivanr  ,  il  obtint  main- 
levée des  failles  féodales  qui  avoient  été  faites  des  revenus  de  ce  duché. 

P.  649.  A  ligne  4.  effacez  N.  de  Croy  fille,  fjr  Ufe*  Anne- Marie  de  Croy,  époufa 
en  17 22.  Jean  François  de  Bette  marqué  de Lcyde ,  grand  d'Elpagnc ,  gênerai 
des  armées  du  roi  Catholique. 

Tome  F.  * 


!id.  ligne  y. .effacez,  prince^  Se  Uftz  duc  de  Cfoy*  &  ajoutez  prince  du 'S.  Empire 
"&  grand  d  Eipjgne. 

'  i\  65  i.  A  ligne  dcrnicie  à  la  fin  de  l'article ,  ajoutez  ey  mftrumentoram  p.  7.  où  (c  trou- 
vent les  lettres  de  l'érection  de  l'évcchéde  Camtv-ay  en  duché,  dans  lelquelles 
on  lit  :  cHm  tjr  ortgo  nobtlttatis  tua  à  Jèrentfftmis  Regtbut  Hungaru  origmem  trahit. 

P.  6$}.  D  ligne  dernière  après  ces  chiffres  i486,  «tut  z  ces  lettres  portent  nobtlt  CaroU 
comitt  de  Chtmay  tx  UluflrAus  Je  Croy  deftcndentibus ,  ex  ver  a  ey  legittml  frtgente 
Je»  origine  Rtgum  Hungaria.  Voyez  aufli  le  Brevet  de  l'an  1 584  par  lequel  l'empe- 
reur Rodolphe  créa  Charlcs-Philippes  de  Croy  marquis  d'Havrcch  &  (es  def- 
cendans ,  princes  du  S.  Empire  ,  &  celui  que  l'Empereur  LeopolJ  donna  en 
I664.  en  laveur  de  Phihppcs  de  Croy  cadet  d'un  comte  de  Roeux. 

'p.  tes.'  C" ligne  8.  effacez  N.  de  Croy  ,  dit  \t  chevalier  de  Solte ,  &  lofez  Albert- 
François  de  Croy  ,  itt  le  chevalier  de  Croy. 

Uni.  ligne  10.  tfjacez  N.  dç  Croy ,  &  lifez  François  de  Croy  comte  de  Beau  fort 
né  en  1691.  6c  ajoutez  à  la  fin  de  ion  article  ,  brigadier  des  armées  du  toi 
dEipagnc,  &  colonel  d'un  régiment  d'infanterie  Wallonne. 

ibtd.  à  la  tin  de  l  ipagc,  ajoutez  j.  Marie-Tcrcfe-AlcxandrincdeCroy,  chanoi nèfle 
à  Mons.  6.  Jolcphe-Chat'ote  de  Ctoy,  dite  madcmoîfcllc  de  Bcauroit,  cha- 
noineflc  à  Maubcuge. 

P.  655.  A  ligne  t.  aprcsccmotde  Croy ,  ajoutez  dit  le  prince  de  Croy-Solre. 

lbid.  après  l'atticle  de  Philippes-Alexandre-femmanucl  de  Croy ,  ajoutez  alinéa 
Femme  Marie- Marguerite  Lomfe  comtefle  de  Mitlendonck,  fille  de  Louis  Her- 
man-irançon  comte  de  Millendonck,  &  d'JfabcUe-lberc/e  de  Mailly,  de  Ion 
mariage  cil  nè  le  23.  juin  17 18.  Emmanuel  prince  de  Croy  -  Solre,  pcnfkm- 
nairi  au  collège  des  Jtliiitcs  à  Paris  en  17J0. 

ibtd  C  ligne  3.  «joutez  mariée  à  N.  de  Brias,  comte  de  Royon. 

lbid.  ligne  fuivantc,  effacez  N.  &  UJez  Marie-Philippe,  &  ajoutez  à  la findeUlignt 
\  baron  de  Pcrnes  en  Artois.  » 

\  lbid.  ligne  dernière  de  la  page,  ajoutez  mqrr  vers  l'an  i7*f. 

P.  660.  C  ligne  4.  après  ce  mot  Walon,  ajoutez  fut  reçu  à  faire  foi  Se  hommage 
pour  le  duché  de  Croy  par  arrêt  de  la  chambre  des  comptes  le  12.  mai  16*70. 
'&  obtint  main-levée  des  faifics  féodales  des  revenus  de  ce  duché  par  autre 
«têt  du  11.  juin  fuivant.  Il  fut,  &c. 

P.  66 1.  B  ligne  2.  ajoutez  dont  elle  étoit  veuve  en  1711. 

lbid.  ligne  11.  ajoutez  obtint  le  ji.  juillet  1718.  arrêt  de  la  chambre  des 
comp-cs  comme  tutrice  de  fon  fils  pour  la  main- levée  des  Guiics  féodales  des 
revenus  du  duché  de  Croy. 

•lbid.  ligne  Jt.  effacez  1.  N.  de  Croy,  &  lifez  1.  Louis- Ferdinand- Joteph  de  Croy, 
N  duc  dHayrech  &  de  Croy,  prince  du  S.  Empire,  grand  d'Elpagne  delà  pre- 

mière clailc,  ne  en  Flpagne  l'an  17 13. 

lbid.  C  après  la  li^nc  1.  ajoutez  alinéa  j  Jean-Juft-Ferdinand-Jolcph  de  Croy,  dit 
ic  prince  de  Croy. 

lbid.  ligne  iuivatuc  3.  N.  h/êz  4.  Marie-Louifc-Jolephine  de  Croy. 

lbid.  ajourez  alinéa  5.  &  6.  Marie- Anne-Charlotc,  fit  Pauline-  Jofephine  de  Croy. 

/,  "841.  B  ligne  1.  effacez  N.  Se  ce  qui  (uit,  &  lifez  Clouée  "Richatdot,  comte  de 
ti.inicr.ige  ,  (eigneur  de  Cruthufc ,  dit  le  baron  de  Lambcke  fit"  le  prince  de 
Stienhvle  ,  fils  d'Alexandre  Richardot  teigneur  des  mêmes  lieux,  &  d' Albertme 
de  Schet-Urfel.  11  cil  mort  à  la  fleur  de  (on  âge  fans  pofterité ,  le  dsrnict  maie 
de  fa  famille.  Vojez  le  recueil  de  la  nobltffe  de  Flandres  far  le  Roux ,  f.  61. 

P.  C  ligne  10  a  la  fin  de  (article  de  Hugues  d'Arpajon ,  ajoutez.  Le  Pape 
•  Innocent  VI.  par  bulle  de  l'an  1352-  envoya  Hugues  d'Arpajon  chanoine  de 

Rodez  (on  chapelain,  nonce  du  iic'ge  apoftoliquc,  en  Italie  &  vers  la  Loin- 
bardic  aux  gages  de  3.  florins  d'or  par  jour.  Ce  même  Pape  lui  adrefla  en 
i}5  3  une  lettre  par  laquelle  il  l'envcya  vers  le  confeil  de  Sienne,  auquel  il 
donne  avis  qu'il  envoyé  pour  legat  à  latere  en  Italie,  Gilles  cardinal  du  titte 
de  S.  Clément.  Surira,!..  V  1  11.  des  annales  d  Arragon ,  tbaf.  jf.  rapporte  que 
le  même  Pape  l'envoya  lan  1 3J4-  eu  iucile,  pour  obliger  les  inlulaircs  à  rece- 
cevoir  le  prince  Pierre  d' Arragon  (  qui  fe  fit  depuis  Cordehcr)  pour  regent 
du  royaume  de  Tnuacrie. 

P.  8<?y.  C  ligne  6.  à  la  fin  de  la  ligne ,  ajoutez  l'an  167J. 

P.  900.  A  ligne  j.  à  la  fin  ,  ajoutez  elle  a  été  dame  du  palais  de  madame  la  duche/Ie 
de  Berry. 

lbid  ligne  dernière  Ânnc-Claude ,  ajoutez  Louifc. 

P.  90 A-  &  9 '9-  aux  armes  de  Roquclaure ,  mettez  Fur  le  tout  d'argent  au  lion  d'azur, 
qui  cil  du  Bouzet-Rocquepine. 
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